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ENCYCLOPÉDIE 

MÉTHODIQUE, 

OU 

Py4R     ORDRE     DE     MATIERE  S; 

PAR     UNE    SOCIÉTÉ    DE    GENS    DE    LETTRES, 

DE    SAVANS    ET    D'ARTISTES; 

Vréc^dée  dwi  Vocabulaire  univerfel ,  fervant  de  Table  pour  tout 
l'Ouvrage,  ornée  des  Portraits  de  MM.  Diderot  <SC  d'Alembert^ 
premiers  Editeurs  de  /'Eneyclopédie. 
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ENCYCLOPEDIE 

METHODIQUE. 
BOTANIQUE, 

Par  le  citoyen  LAMARCK,  de  Tlnstitut  national  de  France; 

Continuée  par  J.  L.  M.  POIRET ,  Professeur  d'Histoire  naturelle ,  dt 
plusieurs  Sociétés  savanus  et  littéraires. 
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Q  U  A 


QuADRAIS'GUL AIRE  (tige).  Quadranguiarh 
uadis.  Les  dges  portent  ce  Dom  lorfqu'elles  oat 
autre  fices  ou  quatre  angles  j  comme  on  l'ob- 
feire  dans  le  plus  grand  nombre  des  plantes  qui 
empotent  la  funille  des  labiées  ^  les  ntiarrubes  ^ 
lesftacbis^  &c. 

QUADRETTE.  Rkexia.  Genre  de  plantes  di- 
cotylédones ^  à  fleurs  complètes  ,  polypéulées  » 
régulières,  de  la  famille  aes  mélaftomes,  qui  a 
des  rapports  ayec  les  osheckia  :  il  comprend  des 
herbes  exotiques  à  l'Europe  ^  dont  les  tiges  font 
quadrangulaires ,  les  feuilles  fimp^ès^  femles  ou 
pétiolées^  la  plupart  oppoféesj  tes  fleurs  axillaires 
ou  terminales. 

Lecaraâère  eflentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  calice  h  quatre  divijtons  ;  quatre  pétales  inférés 
furie  calice  i  des  anikeres  inclinées  i  une  cap  fuie  à 
quatre  loges  ^  renfermée  dans  le  calice  ,  ventru  à  fa 
^fe. 

CARACTâRE    GENERIQUE. 

Chaque  fleur  otGre  t 

I*.  Un  calice  d'une  feule  pièce ,  ventru  à  fa  par- 
tie inférieure,  partagé  à  fon  orifice  en  quatre  dé- 
coupures. 

I*.  Une  corolle  i  quatre  pétales  ouvens ,  arron- 
dis, inférés  fur  le  calice. 

}^.  Huit  étamines ,  dont  les  filamens  font  flli- 
fbrmes,  inférés  fur  le  calice  >  prefqu'auiTi  longs 
^ne  la  corolle,  terminés  par  des  anthères  verfa- 
ules^  un  peu  arquées,  linéaires,  inclinées  j  ob- 
tafes. 

4*.  Un  ovaire  arrondi ,  furmonté  d'un  ftylc  Am- 
ple, de  U  longueur  des  étamines  >  incliné,  &  ter- 
miné par  UD  ftigmate  oblong ,  épais. 

\jt  fruit  eft  une  capfule  ovale  «  prelque  ronde  , 
à  quatre  loges ,  à  quatre  valves ,  enveloppée  par 
k  calice  ventru ,  contenant  des  femences  fort  pe- 
tites, Dombreufes,  arrondies. 

Obfervationi.  Nous  renvoyons  le  leâeur  aux 
obiervations  qui  ont  été  faites  fur  ce  genre  &  fur 
celui  des  melafiomay  à  l'article  Melastome. 

Espèces. 

*  Fcuillis  fep.es, 

I,  QuAPRETTE  de  Virgmîe.  Rkcxia  virginicà» 
lixm.  ? 

Botstni fue.  Tonu  Kl. 


Q  U  A 

I  Rhexia  foliis  fejJtlHus  ,  lanceolatis  ,  trinerviiSj 
ferratO'ciliatis  ,-  calicihus  glandulofo^ciliatis,  Willo* 
Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  501.  n^.  i. 

Rhexia  foliis  fefjilihus  y  ferratis  y  ealicibus  glahrifm 
Linn.  Syft.  Plant,  vol.  2.  pag.  146.  —  Gronov. 
Virg.  41.  —  Miller.  Did.  n*.  i.  —  Um.  lUuftc 
Geoer.  ub.  18 j.  fig.  2. 

Alifimus  vegetahilis  carolinianus.  Pluk.  Amalth.8. 

Lyfimackia  non  pappofa  virginiana  ,  tuberaru  fo^ 
liis  hirfutis  ;  flore  teerapetalo,  ruhello.  Pluk.  Almag. 
23  f.  tab.  202.  fig.  8. 

Rhexia  (  virginica  )  ,  caule  al^tto-angulato  ,  pilis 
rarioribits  adfperfo  ;  foliis  fejfilibus ,  ovali-^làncêola- 
tisf  denticulis  fctaceis  diftinâifque ,  ciliolato-ferratis  $ 
hirfutie  fparfâ ,  utrinquè  hifpidulis.  Michaux.  Flot* 
boreal.-amer.  vol.  i.  pag.  222. 

A.  Rhexia  (  feptemnervia  )  ,  foliis  acuminato* 
ovatis,  pilofis g  feptemnerviis ,  margine  fubaculeatis; 
caule  tctragono ,  antheris  rofiratis,  Wallher.  Fier. 

caroU  pag.  ijo. 

Cette  plante  a  des  tiges  glabres  ou  munies  de 
^uelques  poils  rares ,  quadranguiaires  »  prefquq 
impies  )  un  peu  membraneufes  fur  leurs  angles, 
&  qui  s'élèvent  ï  la  hauteur  d'un  à  deux  pieds; 
garnies  de  feuilles  oppofées,  feffiles^  ovales  ^  un 
peu  lancéoléos,  di(bntes  »  marquées  de  trois  ner- 
vures &  plus ,  fimples,  parallèles  «  longitudinales, 
prefque  glabres  i  leurs  deux  faces,  munies  à  leurs 
Dords  de  petites  dentelures  courtes  ^  inégales  ,  fi£- 
tacées  ou  en  forme  de  cils. 

Les  fleurs  font  difpofées  prefqu'en  cimes  axiU 
laires  &  terminales ,  portées  fur  un  pédoncule 
commun  ,  bifurqué  vers  fon  fommet,  muni  à  fes 
diviAons  d«  petites  bradées  oppofées  s  chaque 
fleur  à  peine  pédiculée.  Leur  calice  eft  hériffé  de 
petits  poils  droits  ou  de  cils  glanduleux,  quelque- 
fois prefque  nu  i  la  corolle  eft  légèrement  pur* 
purine* 

La  plante  A  n'ell  qu*cme  variété ,  dont  les  tiget 
s'élèvent  i  quatre  8t  cimi  pieds  \  les  feuilles  font 
plus  grandes,  marquées  oe  cinq  à  fept  nervures  : 
cette  variété  fe  rencontre  paruculierement  dans 
les  terrains  inondés. 

Cette  plante  croît  dans  la  Virginie  ,  la  Caro« 
lioe  «  &c.  Elle  m'a  été  communiquée  par  M.  Bofc« 
qui  l'a  recueillie  dans  la  Caroline.  ^  {K^f) 
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Rkexia  foliis  fejfi'i&us  ,  lanceolatis ,  trintrviis ,  ' 
yillofo  -  ciliatis  ;  caifcibus  fieliato  -  /?i/o/îi .  Wi llden . 
Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  301,  «*.  2.  —  Gaertn.  de 
Frudt.  &  Sem.  vol.'i.pag.  145.  tab.  112.  Hg.  6. 

Rkexia  foliis  ciliatis,  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  2. 

{^ag.  147.  n*».  2.  —  MiJler.  Diû.  n**.  2.  — Lam. 
huix.  Gêner,  tab.  28 j.  Bg.  1. 

Lyfimachia  noA  pappcfu  ,  /«rr*  mariaiiA ,  /r/fo- 
neurosj  fiort  tctrapttaloj  ruMlo  ;  folio  &  ctfw/tf  A/V- 
f^tie  ferrugintâ ,  kifpîdis,  Pliikeiî-  MamiflT.  125.  tab. 
428.  fig.  I. 

Rkexia  (mariana),  cauU  ruffcente  ^  kirfutiffimo; 
foliis  kirfutîs  ^  hafi  fuhpetiolads  ^  angi  ftatis  y  ovali- 
oblongiSy  vel  lanctolutis ,  veletiam  lirudrihus;  calice 
long^  tulnilofo ,  glabriufculo,  Micb.  Flor.  boreal.- 
amer.  vol.  i.  pag.  221. 

«.  Eadem  ,  purpurea  ,  fcUis  angufio^anceolatis  ; 
foribus  faturatè  furpureis,  Mich.  1.  c* 

C.  Eadem  ,  rubella ,  fblih  ovalî-lanceolatis  vei  •h- 
loHgis  ;  fioribus  dilate  rubellis,  Mich.  1.  c* 

y.  Eadem  y  exalbida  y  foliis  tinearibus  ,  caule  kir^ 
futicre  ^fioriius  pallidis,  Mich.  ].  c. 

Rkexia  (lanceolaca)  ,  foliis  Uheari-lançeolatis  y 
ciliatis  ;  caule  pilofo  ^  antneris  roftrazis  y  capfidà  ur^ 
ceolatâ,  Walther.  Flor.  carol.  pag.  129. 

• 

Ses  tises  font  grêles  «  droites  >  quadrangulaireSj  • 
hautes  a  un  à  deux  pieds  ^  roulntres,  (impies  ^ 
hérifTées  de  poils  nombreux^  roides^  droits  s  gar- 
nies de  feuilles  oppofées^  fimples ,  feifiles  ou  légè- 
rement pétiolée^^  très-variées  dans  Uur  forme, 
jfancéolées,  ovales  j  oblongues  ou  linéaires  ^  mé- 
diocrement velues  à  leurs  deux  faces  ^  ciliées  ai 
leurs  bords >  nr arquées  de  trois  nervures  longitu- 
dinales,  conniventes  à  leurs  deux  extiémicé^. 

Les  pédoncules  font  axillaires  ou  terminaux  « 
prefque  fimples^  fupportant  de  deux  i  quatre  ou 
cinq  fleurs  au  plus.  Leur  calice  e(l  alonge,  tubulé 
avant  la  maturité  dcs  fruits,  prefque  glabre  oui 
chargé  de  quelques  poils  écartes.  La  corolle  eft 
rougeâtre^i  quatre  pétales  arrondis^  onguiculé*. 

D^os  la  variété  «t,  les  flrurs  font  purptorines, 
les  feuilles  étroites,  lancéolées.  La  plante. «fa  fes 
feuilles  oblonguçs  ou  ovales-lancéolées  >  fes  ^^urs 
d'un  rouge  clair.  \ 

La  variété  Y  eft  la  plus  remarquable  par  h%  feuil- 
les linéaires ,  fes  tiges  plus  forteioânt  vetuiçs  y  U  fes 
fleurs  blanchâtres.  Waltheriu>  la  f^garie  commp 
une  efpèce  diftinâe. 

Toutes  ces  plantes  croiflent  dans  la  Càroîîre  , 
&  y  ont  été  recueillies  par  M:  Bôfc^qui  m'en  a. 
coaimuniq«é  des  exemplaires,  ic  (l^^f.)    '       * 

).  QUADltETTI  baotÔTéé.  Rke'xikt .iaAc40jaid.       ' 
Rkexia  fcHis  oppofais ,  feffilibus  y  glubris  ,  lineari*  ^ 
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lanccolatis  ,  margine  crenatis  ;  foribus  folhuriis  , 
axillaribus.  (N.  )  Lam*  lUuûr.  Gêner,  tab.  283. 

Ses  tiges  font  droites ,  glabres,  à  peine  ouadran- 
gulaires,  prefque  point  raàieufes ,  garnies  ae  feuil- 
les oppofées ,  lefliles ,  très-glabres ,  linéaires ,  très- 
étroites  ,  lancéolées,  médiocrement  aiguës,  lon- 
gues d'environ  un  pouce,  crénelées  à  leurs  bords, 
marquées  de  trois  nervures ,  vertes  à  leurs  deux 
faces ,  mais  un  peu  plus  pâle^  en  deflbuf . 

L-s  fleurs  font  fituées  vers  Textrémiré  des  tî=_ 
ges,  d^ns  l'ai^dU:  des  feuilles  ;  elles  font  folitai- 
res  j  portées  fur  des^  pédoiKuics  courts ,  filifor-- 
mes.  Leur  calice  td  glabre  »  à  cinq  dents  aiguës  5  . 
la  corolle  compofée  de  cinq  pétales  aflez  grands  > 
ovales ,  obfongs ,  obtus  ^  un  peu  dépafles  par  les 
anthères  longues ,  pendantes  >  d'un  beau  jaune- 
Cette  plante  croit  dans  les  contrées  méridio- 
nales de  1  Amérique.  (  ^.  /  in  kerb,  Lam.  ) 

4.  QuAPRSTTE  à  feuilles  linéaires*  Rkexia  /i- 
nearifolia, 

Rkexia  foliis  alternis,  linearibus  y  ohlongis  y  Çeffi- 
libus  ,•  foribus  luteis  y  caule  cyUndrico  ,  fubpubef" 
cente,  (N) 

Cette  plante  s'élève  à  la  hauteur  d'un  â  deux 
pieds  i  fes  tiges  font  cylindriques ,  point  anguku- 
fes ,  jaunâtres ,  légèrement  pubefcentes ,  garnies 
à  des  intervalles  éloignés  de  feuilles  alternes,  fe(^ 
files,  linéaires,  très-étroite^,  obtufes,  longues 
d'environ  deux  pouces,  fur  deux  lignes  de  large '% 
la  plupart  marquées  de  trois  nervures  longitudi- 
nales y  un  peu  fermes  ,  pubefcentes  à  leurs  deux 
faces  3  entières  à  leurs  bords. 

Les  fleurs  font ,  ou  folitaires ,  ou  placées  deux 
on  trois  i  l'extrémité  d'un  pédoncule  commun  , 
axillaires  à  la  partie  fupérieure  des  rameaux  celles 
font  un  peu  inclinées  fur  leur  pédoncule  propro. 
Le  calice  efi  prefque  glabre,  un  peu  tubulé  ,  à 
quatre  divifions  ovales ,  obtufes.  La  corolle  eft 
jaune.  - 

Cette  plante  a  été  recueillie  à  la  Caroline  par 
M.  Bofc,  qui  a  bien  voulu  m'en  communiquer  ufk 

exemplaire.  :j:  ?  (  ^.  /) 

f.  QuADRETTE  de  JufHeu.  Rkexia  juffiàoîdes^ 
iLifin.  £ 

Rhcxia  foliis  aliernif  y  coftatis  y  margine  fcabrîs^ 
Linh.  f.  Suppl.  paR.  215.  — Willd.  Spec.  Plané» 
vol.  2.  pag.  ^02.  n**.  6. 

C'eft  un  arbrifleau  haut  d'environ  quatre  pieds  ^ 

dont  les  tiges ,  les  pédoncules  &  les  fruits  fonc 

^  pabefcens  >.les  feuilles  alternes,  pjêfque  feflTiles  , 

'rapprochées  ^  lancéolées»  a  côtes  &  à  nervures 

faillantes ,  que  de  très  ^  fines  dentelures  ^ehdeiic 
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fcif>fes  i  leurs  bords.  Le*  fl^^uf s  hnt  jaunâtres  > 
folitaires,  axillaîre$>  portét?$  fur  des  pédoncules  a 
feioe  de  la  longueur  des  feuilles. 

Le  calice  eft  divîfé  à  fa  partie  fupérieure  en 
quatre  découpures  ouvertes ,  lancéolées ,  aiguës. 
La  corolle 


thyrfoiàeis.   Litvn.   f.  Suppl.   pag.   Xlir,  —  MUtif. 

Amer.  vol.  i.  cab.  6» 


C'eft  un  petit  arbufte  rameux ,  affez  femblable 

à  un  mtlafioma^  dont  les  rameaux  font  articulés, 

coupures  ouvertes ,  lanceoiecs ,  ai^ju^».     alternes  ,  canaliculés  }  les  feuilles  oppofées ,  pé- 

5  eft  compofée  de  quatre  pétales  pref-  1  tiolé'es ,  très  -  rapprochées ,  liffes ,  ellipti^jucs  , 

flu*ovalcs,fefl(jles,  une  fois  plus  longs  que  leca-     très  -  entières ,  i  trois  nervures  ,  longues  d'un 

bec  :  elle  reufenne  huit  étamines  ,  dont  les  fila-     pouce. 


iDeos,  plus  courts  que  la  corolle ,  fe  terminent  pac 
des  anthères  linéaires ,  inclinées ,  plus  longues  que 
les  filamens-  Le  ftyle ,  de  la  longueur  des  étamines, 
eft  ^nnonté  d  un  ftigmate  verruqucux.  Le  fruit 
eftanecapfule  prefque  tétragone  ,'de  la  longueur 
du  calice  ,  divifé  en  quatre  log.?s  qui  renferment 
dfisferoences  nombceufes  &  ftit  petites. 

Cette  plante  fe  trouve  à  Surinam.  1)  {Difcrîpr. 
aLùui.f.) 

6.  QuADRïTTE  alifane.  Wî4xJafllfaiia.\Ya\t. 

Rhexiafoliis  fuhovaùs  cauftque  erj^o ,  fuhièyihus; 
taliciéus  coroliîfjuc  glandulàfo^Plofis.  Walth;  F4of. 

caraLpag.  150»  .  f  .    .    '     '  - 

.  .1  ,     .  ,  ' 

Vulgairement  ofeflle  de  c/er  f- 

C.  Rkexia  (  glabel.la  )  ,  cauU  cyindracco  ,  glabro  ; 
fjliU  feffiJilius ^  e-eâis,  iantiolatlsy  Tevîhtus  ygiahris , 
integris  y  fioribus  brachiatO'fubpan'tculatis ;  caikibus 
brtvijjtmâ'hirfude ,  gl^tinojis.  Mich.  Fior..  boreal.- 
amer.  vol.  i.  pag.  lii. 

Ses  tiges  font  glalires ,  prèfquè  cylin Jrîcjues , 
àroitesy  fimples,  quelquefois  un  peu  pubefcen- 
tes,  garnies  de  feuilles  oppofée»,  (kiCdc%y  étiioî- 
tts,  lancéolées,  aiguës,  relevées  ,  liffiiS ,  glabres 
2  leurs  deux  faces,  entières  ou  finement  ôcmé- 
diocremenc  dent  i  culées  à  leur  fommet. 

Les  fleurs  font  prefque  terminales ,  difpofées  en 
une  force  de  panioule  peu  garnie.  Le  pédoncule 
cocnmun  fe  divife  à  fon  Commet  en  deux  rameaux 
oppofés  &  écartfs ,  tenuinés  par  une  ou  deux 
fl-  urs  pediculées,  &  fou  vent  une  folitaire  au  point 
de  la  bifurcation.-  U  calice  elt  garni  de  quelques 
poils  courts  ,  gluiineux  &-  glanduleux  à  leur  foirv- 
met.  La  corolle  eft' âflez  granie  ,  d^un- pourpre 
dair  ;  les  anthères  groffes  &  jaunâtre^.  ,-^ 

ta  plaoi;^  C  dîfièro  très-peil  decéUo^d  :  leso-» 
ges.&  les  feuilles  font  uèt-glabies^  très  encières^ 
lâs  fleurs  un  peu  plue  peulie&. 

Oo  rrouVe  cétte.îJ]fintedarifrl/ Garonne. p^^ 
ir.-en  a  c^mniuniqué  des  .pxempj.aufes  qu  »  j;  a  re- 
cuciWis.  C^./)S^sfeuî)fës  on^aiaeGiveur  aCide> 
ajfez  agréable  ,  approchant  de  celle  de  1  oleiUe. 


Les  fleurs  font  prefque  difpofées  en  thyrfe  , 
axiilaires ,  fupportées  par  des  pédoncules  à  peine 
plus  longs  que  les  feuilles.  Le  calice  eft  campa-' 
nuié,  à  quatre  divifions  ouvertes  j  la  capfule  infé- 
rieure pîuS  courte  que  le  calice ,  à  quatre  valves , 
à-  quatre  log^es-j  ©btufe ,  Ôt  renferrtïaAt  un  grand» 
nombre  de  fcmences.LeS' calices  &  la  partie  fupé- 
rieure des  rameaux  font  glutineux. 

Cette  plante  cifAt  îà  la  Nouvelle-Grenade,  ly 

(Dâfirlpc.  ex  Linn.  f,) 

■ 

8.  QuADRETTE  trîchbtomf.  Rhcxîa  trlchotoma. 
Vahl. 

Rhuxia  fipribics  falUariis  ,  axillatlLus  urminali- 
bujquci  fouis  fejfdiûus  ,  oppojttis.,  duaccvlutls  ,  hir- 
fucU.  Vahl.  Symbol,  i.  pag.  48. 

Rhéxia  fo/iis  fejpdbus  ,  o^atohiC€oiiit:s  ,  m/f^'- 
vns  ,  villofo  -  ciliatis  ;  pUis  callei.îis  fdfcicaljtis  , 

gianduivfis.  Willden.  Spec.  Plant,  vol.  2.  f^ag.  joi. 


n^.  } 


agréable  ,  appro( 


»<»4- 


7.  QuADRETTE  ^]u^t^J 'Mhfiar''glàtim>fa\ 
Liijn.  f-  ,  .,,.:; 

KuxiafiUu  opp^fiiis  j  trinerviis  ,  lev.iu^i  fianitti 


Rhexia  cauU  tnfertù  tricKotomo'  y  apicilus  d'tcho" 
toftnis ,  jUiformihùs  ;  fiorihus  folitarlh  ^  fuhfejkihus. 

aoettfe.  Plant,  furhi.  pag.  9.  tab.  j.  • 

Ses  tiges  font  frutefcentei,  divi£éos  en  rameaux- 
quadrangulaires,  hérllfés  fur  leurs  angles;  l^s  in- 
térieurs trichoiomes  ou  à  trois  di^fîons  5  les  (*u- 
périeurs  dichotomes ,  garnis  de  feuilles  feffiles , 
of^pofées ,  lancépUesr ,  velues ,  très-  entières ,  lan- 
gues d'un  pouces  les  Beurs>  (ituées  dans  l'atiTelld'. 
de&  feuilles  ,  font  Jolitaires ,  prefque  .tenninales  , 
foutenues  par  des'  pédoncules  courts.  La  corolle 
eft  divifée  en  ouatre  découput^^  ovales ,  ciliées  à^ 
leurs  bords  ;  elle  renferme  nuit  étamines. 

Cette  plante  fe  trouve  à  Surinam.  T} 

9.  QUADRETTE  à  fleurs  jaUrteS.'  Rhexîa  lutta, 
Walther. 

Rkexia  hifpida  ,  fojiiis  Unceolatis  ^fubundulads  , 
trincrviis  ;  anthcris  nudis.  Walther.  Flor.  caroL 
pag.  1  }0. 

Rhexia  cauU  quadrangulo  ,  hirfuto  y  folih  rarittr 
hngiufculeque  hirfutis  j  inferiarihus  cuneato-ohlong^s^ 
obtufis  ;  fuperloribus  lanaolatis  ;  Jtorîbus  luteis  y  an- 
ifuris  BreviuJlulU.  Mich.  Flor.  boreal.-amer.  Vol.  f  * 
pag;  zia. 

S^ugesfont  fpiadMDgiikires»  béciffifes  depoili 
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tiMtêj  tafoief  de  fimlles  médiocranem  Telaes, 
nat<\iit%  de  trek  nemret  )  Us  inférieures  obloo* 
guet  ^  obtafef ,  rétf écies  en  ferme  de  coin  à  leor 
bjfe  ^  les  fapérieoref  lancéolées  ^  on  peo  ondulées 
à  leurs  bords*  Les  fleurs  font  terminales  &  aill- 
laires ,  la  corolle  jaune ,  les  anthères  courtes* 

Cette  plante  croit  dans  la  Géorgie  &  la  Flot ide. 

10,  QftADRETTe  ciliée.  R/uxla  ciUofa.  Mich. 

Rhixia  cauUfubquadrangulato ,  g/a^r/i  ifoliii  par-^ 
Pu/fJ  f  fuhpitiolatit ,  ovaiilut  ,fuhtks  glafris  ,  fuprk 
rariar  hijfpiduliê  ,  marginc  promifie  b  éftinâe  cUia- 
ih  ffion^M  patuioribiu ,  involucraiis  ;  anthens  hrc' 
viu/ciifiM,  Mich.  Fior.  boreaL-amer.  vol.  i*  p.  m. 

An  Rh^xla  (pttiohu ),  foiiis  futavath ,  triner- 
vîii ,  ciliaùs ,  petiolatii  /  capfuUs  globofis  ,  antkerri 
n/^ufWz\iiï.  Flor.  carol.  pag.  130. 

Cette  efpèce  fe  diflingue  i  la  difpofition  de  fes 
De utf  terminales ,  très'peu  nombreufes  ,  &  enve- 
loppées par  les  feuilles  fupérieures. 

Les  tiges  font  glabres ,  droites ,  (impies ,  ï  peine 
quadrangulaires ,  légèrement  ailées  fur  leurs  an- 
gles ,  garnie  s  de  feuilles  oppofées ,  ovale^ ,  à  peine 
Ï  étiolées ,  aiguès  à  leur  lommet  »  glabres  à  leur 
ace  fupérieure ,  munies  de  quelques  poils  rares  en 
deflbus ,  ciliées  i  leurs  bords.  Les  fleurs  font  d'un 

f>ourpre  violet .  médiocrement  pédonculées^  axil- 
aires  »  terminales  s  les  anthères  plus  courtes  que 
dans  les  autres  efpèces. 

Cette  efpèce  paroit  être  la  même  que  le  rkexîa 
petioiata  de  WaUherius«  ou  du  moins  une  variété 
dont  les  feuilles  font  bien  moins  pétiolées.  Elle 
croit  dans  la  Caroline,  y  (  ^.Z*  Comm.  Bofc.  ) 

♦  ♦  Feuilles  pltioUes. 

11.  QuADRBTTB  aquatique.  ^exia  aquatica. 
Svartz. 

Rhexta  foliis  oppoJStls,  cordatis  ^  crenulatU  ,  kir- 
futiufculis  ;  paniculis  termtnalîbus  ^  trichotomis  ;  ra- 
mtilu  filiformibus  9  patentijjtmis.  Sw^artz.  Flor.  Ind. 
occid.  vol.  1.  pag.  650. 

Milafloma  (  aquatica  )  ,  foliis  auinquenervlis  , 
iordath  j  ëCMtis  ,  crenulatis  j  fupemi  hirtis  >  fubtiis 
àvibus  ;  paniculis  terminalibus^  trichotomis  ^  diffups, 

Svartz.  Prodr.  37. 

Melûftomû  (  aquatica  )  ,  foliis  cordatis  ^  crenatis^ 
fuprà  hirfktis ,  ferrugineis  »  fubths  levibus  ;  fioribus 
ûlbis  9  paniculatis.  Aublet.  Guian.  vol.  1 .  pag.  450. 
tab.  169. 

Ses  tiges  s*élivent  i  la  hauteur  de  trois  à  quatre 
plads  i  ellei  font  quadrangulaires  «divifées  vers  leur 
partie  fupérleure  en  rameaux  grêles  >  hériff^s  de 

Coils  roumitres  »  garnis  de  feuilles  oppofées ,  ova- 
s  ^  en  coeur  à  leur  bafe  j  crénelées  a  leurs  bords , 
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liflts  en  ieSom ,  coavertes  en  deflbs  d'un  duvet 
coort  8c  ronffatre  ,  marquées  de  cinq  à  fept  ner* 
vures  longifiidinales ,  portées  fur  des  pétioles 
coorts. 

Les  fleurs  (ont  terminales ,  difpofées  en  pani- 
cttles  diffufes  y  trichotomes.  Leur  calice  ,  globu- 
leux à  b  bafe ,  fe  divife  en  cinq  découpures  ai- 
guës* La  corolle  eft  compolée  de  cinq  pétales  j 
dont  on  plus  grand  que  les  antres  :  ils  font  bbncs  j 
un  peo  concaves^  altetnes  avec  les  divifions  du  ca- 
lice »  &  renferment  dix  étamines  ,  dont  les  filamens» 
iniërés  fur  un  dsfqoe  charnu  &  rougeitre  au  fond 
du  calice^  font  terminés  par  des  anthères  longues 
8c  arquées.  La  capfule  efl  ovale  ^  dtvifée  en  cinq 
loges  remplies  de  femences  nombreufes  &  fort 
petites* 

Ceue  plante  croît  dans  l'Amérique ,  i  Cayenne> 
fur  le  bord  des  niiffeaux.  (  Defiript.  ex  Auhlet.  ) 

J'ai  reçu  de  M.  Ledru  une  plante  qu'il  avait  re- 
cueillie i  Porto- Ricco^  &  qui  ne  m'a  paru  différer 
de  cell^.d*Aublet  que  par  l'es  tiges  &  fes  feuilles 
glabres^  cendrées  endeflbus ,  vertes  en  deffus.  Le 
calice  eft  globuleux  y  couvert  de  tubercules  ^  di- 
vife en  quatre  ou  cinq  découpures  fubulées. 

II.  QuADAETTE  â  larges  feuilles.  Rhexia  lati-" 
folia. 

"Rhexia  foliis  petiolatis  ^fubrotundis ,  acutis ,  quin^ 
quenerviis  ^  hirjutis  ;  pedunculis  terminaUbus  ,  uni- 
fions. Willden.  Spec,  Plant,  vol.  2.  pag.  }0f. 
n^  14. 

Rhexia  folio  amplo  ,  fubrotundo  ,  villo/o  ;  jbre 
violacco.  Aublet.  Guian.  vol.  i.  pag.  3  36.  ub.  119* 
fig.  1. 

Ses  tiges  font  lîgneufes ,  &  fe  dîvifent  en  ra- 
meaux quadrangulaires  y  oppofés  «  noueux  j  grêles  « 
velus  ,  étendus  fur  la  terre  j  membraneux  à  leurs 
angles  j  8c  garnis  de  feuilles  pétiolées^  oppofées  , 
prefi^ue  rondes^  larges,  velues  à  leurs  deux  faces  ^ 
denticulées  à  leurs  bords. 

Les  fleurs  naîffent  à  rextrémîté  des  rameaux  ^ 
fur  des  pédQncules  lîmples ,  axillaires  ^  uniflores* 
Leur  calice  eft  velu  j  parcage  en  quatre  découpures 
oblongues  ,  muni  à  u  bafe  de  deux  petites  brac- 
tées. La  corolle  eft  de  coujeur  violette  j,  compofée 
de  quatre  pétales  concaves,  anondis,  attachés  au 
calice  par  un  onglet  ;  elle  contient  huit  étamines  : 
le  ftigmate  eft  arrondi  en  tête ,  creux  dans  fon  mi- 
lieu $  la  capfule  divifée  en  Quatre  loges ,  couron- 
née par  les  découpures  du  calice  ;  elle  renferme  des 
femences  petites  &  nombreufes. 

Cette  plante  croit  â  Cayenne^  dans  les  terrains 
fablonneux  &  ioond^^*  T>  '.       - 

13.  QuADRETTE  ï  longues feuilles.  Rhexi^  lotf 
gifoiia.  Vafal. 


QU  A 

Rkexia  pilofa ,  decandra  }  foliis  UuueoktU,  inte- 
g^rimh ,  quin^enervw  i  pcduncuiU  ^«^ff ^'^'"/fi" 
ma^&hujqut ,  dickoiomis  ;  foliis  hrevtcribus.  VaW. 

Eglog.  I.  pag.  }9.  ub.  15. 

Ses  tiges  font  herbacées ,  aneuleufes ,  munies  de 
Boils  longs  &  couchés ,  garnis  de  feuilles  oppofées, 
périolécs  ,  larges  d'un  pouce  ,  longues  de  trois  à 
quatre  ponces ,  très-entières  ,  lancéolées ,  aiguës , 
cotmnes  à  Icursdeux  faces  de  poils  couchés,  plus 
pâles  en  dcffous ,  marmiécs  de  trois  nervures  prin- 
cipales, dont  les  deux  latérales  fe  bifurquent  pref- 
que  dès  leur  bafe  :  leur  pétiole  cft  court ,  pileux. 

Les  pédoncules  font  axillaîres  ,  pref<jue  termi- 
naux, beaucoup  plus  courts  que  les  feuilles,  deux 
fois  dichotomes ,  terminés  par  des  fleurs  pédicu- 
lées  ,  dont  le  calice  efl  oblong ,  à  cinq  découpures 
fubttléesi  la  corolle  composée  de  cinq  pétales 
oblongs,  ciliés  >  dix  étamine's  plus  longues  que  la 
corolle  s  une  capfule  prefque  globuleufe  ,  à  cinq 
yalves ,  plus  courte  que  le  calice. 

On  rencontre  cette  plante  dans  l'Amérique  mé- 
ridionale. 

14.  QuADRETTE  uniflorc.  Rhexiauniflora.  Vahl. 

Rhexia  foliis  petiolatis  ,  ovatis  ,  ftrratis  ;  ûotibus 
ûxiUarihus ,  folitariis  ,  dtcandris  i  caule  dichotomo. 
Vahl.  Symbol.  2.  pag.  48. 

Ses  tiges  font  herbacées ,  tétragones  ,  munies 
fnr  chacun  de  leurs  angles  de  quatre  ailes  décur- 
rentes,  vîTqueufes  ,  chargées  de  poils  glanduleux  : 
elles  fe  divifent  en  rameaux  dichotomes  ,  garnis 
de  feuilles  oppofées  ,  pétiolées ,  ovales ,  à  trois 
neivures  peu  faillantes  ,  longues  de  trois  à  quatre 
Egnes  ,  dentées  ,  ciliées  &  glanduleufes  à  leurs 
bords  5  les  feuilles  fupérieures  plus  étroites  & 
prefque  lancéolées. 

Les  fleurs  font  axillaîres  .  folitaires  ,  fituées  i 
b  partie  fupérienre  des  tiges.  Le  calice  eft  pileux  5 
h  corolle  compofée  de  ouaire  pétales  lancéolés  5 
fes  étamines  au  nombre  de  dix  j  la  capfule  a  deux 
lobes,  de  la  groffeur  d'une  femence  de  co- 
riandre. 

Cette   plante  croît  à  Cayenne.  (  Dtfcnpu  *x 

I f .  Qu APRETTBaciûnthère. Rhtxiaatifflnxhtta. 


Wtexia  foliis  petiolatis  ,  ellipticis  ,  ohtufis  ,  cre- 
natis  ;  forihus  axillaribus ,  folitariis ,  pedunculatis  ,  I 
mktmisTyffVXà.  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  $03 . 

Khtxiaûorihus  dlternis^  axillaribus  ^  pedunculatis  , 
fMiMqm^Uû.  Lino.  Amoen.  acad.  vol.  5.  pag.  396. 

Aâfanthera  ereÛa  ,  ramofa  ;  ramulis  quadratis  ; 
j^LoUs  trisurviis  ,  ovatis  ,  crenatis ,  oppofeu  ;  fort- 
àms  faigu/éuHus*  Bioirn.  Jam.  aiy.tab.xa.fig.  i.      1 


Q  U  A  5 

Ceft  un  aibriffeau  dont  les  tiges  font  lîgnenfes, 
divifées  en  rameaux  eflSlés,  alternes,  à  quatre  an» 
gles  tranchans,  garnis  de  feuilles  oppofées,  mé- 
diocrement pétiolées,  ovales,  oblongucs,  nues, 
finement  denticulées.  Les  fleurs  font  axillaîres ,  fo- 
litaires ,  fupponées  par  des  pédoncules  plus  courts 
que  la  corolle. 

Le  calice  eft  monophylle ,  ventru ,  à  cinq  dents 
profondes;  la  corolle,  a  cinq  pétales  ovales,  on- 
guiculés 5  les  étamines  font  au  nombre  de  dix  > 
inclinées ,  plus  courtes  que  la  corolle  j  le  ftyle 
court,  le  fligmate  aigu  j  la  capfule,  à  deux  loges, 
un  peu  arrondie ,  contenant  des  fcmences  prefqut 
rondes. 

'  Cette  plante  croît  à  la  Jamaïque,  dans  les  pi- 
turages.  J) 

16.  QuADRETTE  vaiiable.  Rhexia  inconfian*. 
Willdcn. 

Rkexia  foliis  ovatis ,  hifpidis  ;  fetis  adprtffts  , 
fuhilu  incanis ,  trinerviis  }  pedunculis  terminalibus  , 
fubunifioris.  Willden.  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  304. 
n*.  13.  —  V;ihl.  Eglog.  i.  pag.  37. 

Osbeckia  (omau)  ,  foliis  petiolatis  i  fioribus  ter- 
minalibus, umbellulatis  ^  decandris.  Swartz.  Flor. 
Ind.  occid.  vol.  2.  pag.  647. 

Melaftoma  (ornata),  foliis  trinerviis,  integris , 
rîgidis  y  fuprh  hifpidis  ;  fetis  adpreffis ,  fubtus  incanis; 
umbellis  quadrifidis  ,  terminalibus,  paucifioris ;  cap* 
fulis  hifftdis.  Svartz.  Prodr.  69. 

C'cft  un  arbrîfleau  agréable ,  dont  les  tiges  font 
droites ,  hautes  d'un  à  deux  pieds  ,  divifées  en  ra- 
meaux tétragones,  oppofés ,  hériffés  de  poils  cou- 
chés, garnis  de  feuilles  petites,  oppofées,  ovales» 
acuminées,  roides,  membraneuies ,  blanchâtres 
en  deflbus ,  chargées  en  deflus  de  poils  couchés. 

Les  fleurs  font  terminales,  affez  grandes,  pref- 
que difpofées  en  ombelles ,  au  nombre  de  quatre 
environ  i  chaque  ombelle,  foutenues  par  des  pé- 
doncules partiels,  courts.  Leur  calice  eft  divifé  en 
3uatre  ou  cinq  découpures  perfiftantes,  courtes, 
roites ,  hifpides,  linéaires,  aiguës.  La  corolle  eft 
purpurine ,  compofée  de  ouatre  ou  cinq  pétales 
ouverts,  arrondis,  prefquen  cœur,  médiocre- 
ment onguiculés  ,  un  peu  ciliés  à  leurs  bords  :  elle 
renferme  huit  à  dix  étamines.  L'ovaire  eft  vehi , 
le  ftyle  incliné,  le  ftigmace  obtus  i  la  capfule  ovale, 
obtufe ,  couronnée  par  les  découpures  du  calice  , 
à  cinq  loges  &  i  cinq  valves ,  contenant  des  fe- 
mences  fort  petites ,  un  peu  comprimées,  de  cou? 
leur  brune. 


Cette  plante  croit  i  la  Guadeloupe  &  dans  plu- 
fleurs  autres  contrées  de  T Amérique  méridionale, 
ainfi  qiCan  Mont-Serrat ,  fur  le  fommet  de  la  Sol- 
faure,  parnû  la  moufle  qui  recouvj:e  la  lave.  \ 
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Qir  A 


17.  QvADiiÈjïE  flioméiuléç.Rhcxiaglamcfûta.  |  ddiors  ,  ptibefcences j  concaves  i  leur  (boKiaer. 

Les  anthères  >  aa  nombre  de  auatre  ,  piefqiie  M- 
files  y  ovales  »  f^oc  placées  dans  la  cavité  fiiperieiue 


Qoettb. 

Rhexia  foiiis  petioléÊtis  ^  ovatis  ,  integtrrimts  ,  tri" 
lurvtis ,  v'tiiofis ;  fiofibuâ  ttrminalihus  ,  g/omeratis. 
WilLien.  Spec.  Fiant,  vol.  1.  pag.  $04.  n^.  10. 

Rhexia  cauU  ramopffimo  ^  hirfuto  ;  florihus  glome^ 
ratu,  peddnculatis  ;  calicibus  kirfutt]pmis .  Roettb. 
Plant,  furin.  pag.  8.  tab.  4.. 

Cette  efpèce  a  des  dges  veines ^  très-rameofes^ 
garnies  de  feuilles  oppoCées  ^  péciolées»  ova!es^ 
très-entières  à  léucs  bords,  velues  à  leurs  deux 
faces ,  marquées  de  troia  nervures  longitudinales. 
Les  fleurs  font  glomérulées  à  l'extrémité  des  ra- 
meaux ,  pédonculées ,  trèsrvelues  fur  leurs  ca- 
lices. 

Cette  plante  croit  à  Surinam  »  dans  les  prairies 

* 

l8.  QuADilETTE  COUtbéc.  BJuxia  ncurva. 

Rhexia,  foliis  petiolatis  ^  ovatis ,  miaimis  y  coule 
quadrjngulari'anicuiiuo  ,  apice.  recurvo  y  fiorihus  ur~ 
minalibus^  fubfoliuiriis,  (N.) 

C'eft  une  petite  plante  dont  les  tiges  font  hautes 
de  fi X  à  huit  pouces»  quadrangulaires  ,  un  peu 
membraneufes  fur  leurs  angk»^  grêles,  d'un  brun 
rougearre,  pubefcentes^  articulées,  nues  a  leur 
partie  inférieure,  recouibées  &  rameufes  fupé* 
rieurement  5  les  rameaux  alternes,  velus ,  étalés  , 
garnis  de  feuilles  oppofëes ,  péciolëes  ,  petites  j 
ovales ,  finement  crénelées  a  leurs  bords ,  un  peu 
faJanchâtrdsen^deflbus,  légèrement  pubeûrentesr. 

Les  fleurs  font  petites,  terminales  &  prefque 
folitaires  à  l'extrémité  des  rameaux  5  fupportées 
pir  des  pédoncules  courts,  (impies,  filiformes, 
velus  ;  les  calices  divîf?s  à  leur  orifice  en  cinq 
dents  aiguës  5  les  étamines  faiilantes,  à  longues 
anthères  vibratiles. 

•  Cette  plante  a  été  recueillie  à  Cayenne  par 
M.  Lfcblund.  (  ^. /  inkerb,  Lam.) 

QUADRIE  hétérophylle.  Qaadria  heterophylla. 
Ruiz  &  Pav.  (  yoy^l^  Lamarck  ,  DiÛ.  vol.  z.  pag, 
71Z,  article  Gevin  du  Chili.) 

En  confervant  à  ce  genre  de  plantes  le  nom  de 
gtvuina  avellana  ,  fous  lequel  il  a  été  décrit  dans 
ce  Diôionnaire,  nous  nous  bornerons  à  préfencer 
ici  quelques  notiveaux  détails ,  ayant  eu  occttiion 
de  voir  cette  plante  dans  l'herbier  de  M.  Juifieir, 
qui  d'ailleurs  a  bien  voulu  nous  communiquer 
quelques  obfervations  fur  ce  genre ,  qui  appar- 
tient à  la.  famille  des  protées,  &  fe  rapproche  des 
brabeittm» 

.Sa  corolle  eft  divilée  en  Quatre  découpures  li- 
néaires,  obtufesi,  prefque  fparttlées.,réfléchies^ea 


de  chaque  pétale  i  l'ovaire  ovaile  ,  furmoncé  d'un 
flyie  velu  ,  épais ,  cylindriaae ,  cenniné  par  un 
ffigmate  charnu.  Le  fruit  elr  une  capfnle  fphéri* 
que,  coriace,  contenant  nne  amande d^uoe  faveur 
douce. 

Cette  planée  fe  trouve  dans  Feuillée,roiisle 
nom  de: 

Nehu  fubrotundo  ^fraxini  folio.  FeuiU.  vol.  }•  pag. 
46.  tzb.  }5. 

Q'iadria  ( heterophylla  )  ,  foliis  pinuatis  ,  bipia- 
natijque  ;  raccmis  fimplicibus  ,  pedunadis  biforis^ 
Rurt  &  Pav.  Flor.  peruv.  vol.  i.  pag.  63.  99- A. 

Les  Péruviens,  au  rapport  de  Ruiz  &  Payon  , 
recueillent  les  fruits  Az  cette  plante  ,  les  laiflenc 
pendant  quelques  jours  expofés  au  foie  il ,  &  lors- 
qu'ils font  deflechés  ,  ils  les  vendent  fur  les  mar- 
chés allez  chèrement-  Ces  fruits  ont  une  faveur 
très-a^réible  ,  fort  douce  s  ils  Ics  enveloppent  de 
fucre.  On  en  obtient  de  Thuile  par  expreflîon.  Leur 
écorce  e(!  afiringente.  Le  bois  eft  dur  &  flexible  : 
il  eft  employé  pour  la  fabrique  de  plufieurs  uUen- 
files  de  ménage. 

Cet  arbre  croît  en  affez  grande  quantité  dans 
les  forêts  &  au  pied  des  collines  de  la  Conception  , 
au  Chili  ,  au  Pérou.  T>  {V.f  iafurb.  Jaffieu) 

QUADRICAPSULATRE  (fruit).  QuadHcapf^- 
larisfruBus.  Quand  Its  fruits  font  formes  de  quairi 
capfules  rapprochées  ,  conni  ventes  ou  fou  vent 
réunies  par  leur  bafe  ,  ils  prennent  une  dénomi- 
nation relative  2(u  nombre  des  capfuKs  qui  les 
compofent.  Us  font  quadricaplulaires  dans  le  rho- 
diola^^c. 

QUADRILOCULATRE  (capfule).  Qaadrilo- 
cularis  capfula.  La  capfule  ,  d'après  le  nombre  de 
fes  cavités  ou  de  fes  loges ,  fe  nomme  quadrilo- 
culaire  lorfqu'elle  eft  divifée  intérieurement  en 
quatre  loges  ,  comme  dans  Vevonimus  ,  le  vacci-» 
îiium  ,  &c. 

QUAKITE.  Bladhia.  Genre  de  plantes  dicoty- 
lédones ,  à  fleurs  complètes  ,  'monopétalé  ^s ,  qiii 
a  beaucoup  de  rapports  avec  la  famille  des  apoci-  ' 
nées  »  &  qui  comprend  des  arbrifleaux  exotiques 
à  TEurope  ,  dont  les  feuilles  font  oppofées  ,  les 
ffeurs  réunies  en  petit,  nombre  fur  des  pédoncules 
axillaiires. 

Le  caradlàre  eflentiel  de  ce  genre  eftd'Avoir  : 

Un.  calice  à  cinq  divifions  ;.jau  eoroUt  tn  root  , 
partagée  en^finq  ;  cinq  étamitats  ;  luu  bmefupâriûugt^ 
.contcfiMiOLt  feule  ftmtact- titni^€*  x 


QU  A 

Caractèhb   générique. 

Chaqae  fleur  oSke  : 

}•.  Un  calice  d'ttite  fcule  pièce  ,  très-cowt , 
peifflant ,  parugé  en  cinq  découpures  ouvertes. 

^0.  Une  coraiii  monopétale  ,  en  roue  «  divifée 
en  cinq  découpures  ouvertes»  ovales  ^  obtufes. 

f*.  Cinq  hamines  ,  dont  tes  fibmens  font  très- 
wurts,  terminés  par  des  anAères  en  cœur ,  ai- 
|tt€$,  conntventer^  en  cône ,  plus  comtes  que  la 
corolle. 

4*.  Un  <nwfV<  rupérteur  ,  furmomé  d'un  ftyle 
SHiome  y  plus  long  que  la  corolle  »  terminé  par 
«D  ftigroate  fimple  ^  aigu» 

ht  finit  confite  en  une  haie  globuleufe  ^  en  forme 
de  pois  j  nmcrojiée  par  le  ilyle  perfiRant ,  &  ne 
comeoanc  qu'une  femence  globuleufe»  enveloppée 
pr  une  membrane  particulière. 

Espèces. 

î.  QuAKiTsdu  Japon.  Biadhiajappnica.Thunb. 

Biadkia  ftàliïs  unuSy  firratis  ,  g/alrisi  coule  bafi 
^BmAcjzr^..Willd.Speç.  Plant,  vol.  i.  pag.  ii^2. 


u*.  1. 


Bladhiafoliis  ûvaiis ,  ferraiU  »  glairis.  Lamarck  ^ 
Jfluftr.  Gencr.  vol.  i.  pag.  ici.  n*.  27x7.  tab.  13}. 
fig.  I- 

Blddhia  folîis  ftrratis  ,  giabris.  Thuob.  Flor. 
japon,  pag.  5^5.  tab.  18. 

Biadfdajaporùca.  Hornûedt^Differt.  Nov.  Plant. 
Gen.  p.  I.  pag.  67. 

SankitSg  vulgdjamma'tadfi'bdnna.Kxuiff.  Amœn. 
«ot.  Fafcîc.  5.  pag^  77J. 

C  eft  un  petit  arbufte  dont  les  racines  font  ram- 
nnces  &  fibteufes  ;  les  tiges  flexueufes ,  couchées 
a  leur  partie  inférieure  j  à  peine  rameufes ,  hautes 
d'environ  un  pied  ,  garnies  vers  leur  partie  fupé- 
rieore  de  feuilles  oppofées,  très  -  rapprochées  , 
pétiolées  ,  ovales,  argtës  ,  glabres  ,  dentées  en 
fàe  à  leurs  bords  ,  ouvertes ,  longues  d'un  pouce 
&  plus  5  fupportées  par  des  pétioles  courts  >  longs 
d'environ  une  ligne. 

Les  fleurs  font  axîllaîres .  foliraires  ou  dîfpofées 
en  très-petites  grappes  à  l  extrémité  d'un  pédon- 
cule glabre  ,  recourbe.  La  corolle  eft  blanche , 
odorante  ,  petite,  en  roue  ,  à  cinq  divifions  ova- 
les ,  aiguës.  Les  pédoncules  propres  un  peu  rou- 
Ssatres. 

Cette  plante  croît  au  Japon ,  fur  les  montagnes^ 
fannî  les  brouffailles.  T>  (Defcrîpt,  ex  Thunb,) 

1.  QcAKiTB' velue*  Bladhia  vîHofa^  Thuab. 
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Blûdhla  foîiis  ovaùi^  ftrratis,  villojb.  Lamarck , 
ïlluftr. Gêner- vol.  i.pag.  loi.  n*.  1518.  tab.  15}. 
fig.  1. 

Bladhia  foUis  fcrmtii  ^  viUofis  .ThMïxh.  Flor.  jap, 
pag.  9e.  tab.  19. 

Petite  plante ,  haute  de  trois  ou  quatre  pouces , 
dont  les  tiges  font  fimples  «  droites  ^  un  peu  cour- 
bées à  leur  partie  inférieure  ,  filiformes ,  toroen- 
teufes ,  garnies  de  feuilles  oppofées  ^  diftantes  , 
pétiolées,  ovales, aiguës,  lâchement  denrées  ^0 
fcie  à  leurs  bords ,  longues  d'environ  un  demî- 
pouce  ,  fcabres  ,  velues  à  leurs  deux  faces  j  leurs 
pétioles  d'un  tiers  plus  courtes  que  les  feuilles. 
Les  fleurs  font  latérales,  longuement  pédoncu* 
lées  ;  les  pédoncules,  filiformes ,  tomenteux ,  nfe 
fupportant  qu'une,  deux  ou  trois  fleurs. 

Cette  plante  croît  au  Japon,  où  elle  porte  le 
nom  dejamma-tadji-banna,  i)  {Defcript.ex  Thunb ^ 

3 .  QUAKITE  crépue.  Bladhia  erifpa,  Thunb. 

Bladhia  foliis  oblongis  ,  crifpis ,  glabris,  Thunb. 
Flor.  japon,  pag.  97.  —  Lam.  llUifir.  Geo.  vol.  2. 
pag.  101.  n*.  2729- 

KvakitSyVulgèfauna-tadJhbanna.  Kannpf.  Amocn. 
exot.  Fafc.  5.  pag.  776.  —  Idem.  Reliq.  tab,  7. 

Ses  tiges  font  fimples^  glabres  >  droites,  cylin- 
drii^ues,  hautes  de  fix  à  fept  pouces,  garnies  de 
feuilles  pétiolée s,  alternes,  glabres,  oblongues, 
obtufes  ou  rétrécies  à  leur  fommet ,  finement  cré- 
pues à  leurs  bords,  nerveufe^,  plus  pâles  en  def- 
fous,  droites  j  les  fupérteures  longues  de  cinq  â 
fix  pouces ,  fupportées  par  des  pétioles  longs  à 
peine  d'un  demi-pouce.  Les  fleurs  font  latérales  & 
paniculées  ;  les  fruits  confiftent  en  une  petite  baie 
rouge,  de  la  grofleur  d'un  pois. 

On  trouve  cette  plante  au  Japon  ^  dans  l'ild 
Niphon.J)  (Defcripu  ex  Thmtk) 

4.  QuAKiTE  glabre.  Bladhia  glabra.  Thunb. 

Bladhia  foliis  oppofitis ,  ferratis,  glabris  ;  eaute 
ere^Q,  Aâ.  Soc.  Linn.  Lond.  i.  pag.  331. 

Bladhia  fdiis  ftrratis  y  glabris,  levibus,  Thufib. 
Flor.  japon,  pag.  350.  n*.  j. 

Ses  tiges  font  bafles,  fimples ,  frutefcentes,  ar- 
ticulées^ garnies ,  vers  leur  partie  fupérieure ,  de 
feuilles  oppofées ,  agrégées ,  médiocrement  pétîo- 
îées,  lifles,  glabres ,  ovales ,  acuminées,  dentées 
en  fcie  à  leurs  bords ,  au  nombre  de  quatre  envi- 
ron ,  longues  d'un  pouce  Si  demi.  Les  fruits  font 
de  petites  baies  rouges  ,  de  la  grofleur  d'un 
pois. 

Cette  efpèce  croît  au  Japon ,  où  elle  porte  le 
nom  de  taigcki.  J)  (  Defcript.  ex  Tkanb.  ) 
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QUALIER.  Quaiea.  Genre  de  plarttes  dicoty- 
lédones» à  fleurs  complètes  «  polypécalées^  dont 
la  famille  n'eft  pas  encore  bien  déterminée ,  qui 
paroît  fe  rapprocher  de  celle  des  guttien  :  il  ren- 
*  ferme  des  arbres  exotiques  à  l'Europe ,  dont  les 
rameaux  font  oppofés ,  ainfî  que  les  feuilles ,  & 
les  fleurs  difpolées  en  panicules  terminales. 

Le  caraâère  eiT^ntiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  calice  irrégulier  ,  partagé  en  quatre  découpures; 
deux  pétales  inégaux  ,•  le  fupérieur  éperonné  h  fa  hafe; 
t  infér  ieur  plus  grand  &  incliné;  un  fruit  globuleux  » 
poljfperme. 

Caractère   ôénérique. 

Chaque  fleur  offre  : 

1*.  Un  calice  profondément  divîfé  en  quatre 
découpures  inégales  ^  ovales  «  concaves,  coriaces; 
les  deux  inférieures  plus  grandes. 

2**.  Une  corolU  compofée  de  deia  pétales  iné- 
gaux^ attachés  au  calices  le  fupérieur  relevé, 
arrondi  »  échancré ,  terminé  à  fa  oafe  par  un  épe- 
ron court  »  obtus  y  faillant  entre  les  deux  décou* 
pures  fupérieurcs  du  calice  \  l'inférieur  plus  grand 
&  penché. 

5*.  Une  itaimne^  dont  le  filament ,  court,  mon- 
tant i  eft  oppofé  au  pétale  inférieur  &  inféré  fous 
l'ovaire,  terminé  par  une  anthère  oblongue,  re- 
courbée •  partagée  par  un  fillon. 

4^.  Un  waire  fupérieur ,  globuleux  y  furmonté 
d'un  Qyle  filiforme,  afcendant,  de  la  longueur  de 
l'étamine ,  terminé  par  un  (iigmate  obtus. 

Le  fruit  eft  une  baie  à  une  feule  loge ,  conte- 
nant d.s  femences  nombreufes  ^  éparfes  dans  la 
fulpe. 

Espèces. 

I.  QuALiBR  i  fleurs  rouges.  Qualea  rofea. 
Aubier. 

Qtulea  ûoribus  rofeis  ,*  petalo  infimo  ,  integro, 
Cam.  llluttr.  Gen.  vol.  i.  pag.  ii.  n*.  30.  tab.  4. 

Qualea  fioribus  amplis  ,  carneis.  Aublet.  Guian. 
▼ol.  I.  pag.  I.  tab.  I. 

Qualea  petalo  inferiore  ,  obtufo  ;  foliis  aeumina" 
tis.  Wiild.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  18.  n*.  z. 

C'eft  un  grand  arbre  qui  s'élève  à  la  hauteur  de 
foixaBte  pieds  8c  plus  »  fur  deux  pieds  de  diamè- 
tre ,  donc  l'écorce  eft  ridée,  le  bois  rougeâtre  & 
compaâe  :  il  pouiTe  des  branches  étalées  en  tout 
fens.  horizontales,  divifées  en  rameaux  oppofés, 
garnis  de  feuilles  oppofées,  en  croix  ,  pétioléts , 
ovales,  lancéolées,  acuminées,  verd&tres>  fer- 
mes, liffes,  très-eotières ,  munies  à  leur  bafe  de 
deux  ftipules  caduques. 


Les  fleurs  font  difpofées  en  une  panicule  de 
médiocre  grandeur,  a  Textrémité  des  rameaux j 
dont  les  ramifications  font  oppofées  &  en  croix, 
garnies  à  leur  bafe  de  deux  petites  braâées  écail- 
leufes  &  caduques.  Le  calice  eft  d'une  feule  pièce, 
â  quatre  découpures  inégales,  larges,  profondes, 
concaves ,  membraneafes  ,  coriaces  &  arrondies. 
La  corolle  eft  compofée  de  deux  pétales  s  un  fu- 
périeur ,  relevé  ,  échancré ,  muni  à  fa  bafe  d'un 
petit  cornet  creux ,  en  forme  d'éperon ,  blanc  en 
dehors,  couleur  de  rofe  en  dedans î  lepéule  in- 
férieur ,  entier  â  fon  fommet ,  incline  &  très- 
grand,  d'abord  de  couleur  rougeâtre,  devient 
blanc  vers  fon  onglet,  &  jaune  dans  le  refte.  Le 
filament  eft  courbé  en  forme  de  creflê  $  l'anthère 
jaune,  âdeux  lobes;  l'ovaire  velu,  le  ftyle  re- 
courbé vers  fon  fommet. 

Cet  arbre  croit  dans  les  forêts  de  la  Guiane  j 
le  long  des  bords  de  la  rivière  Sinémari  :  fes 
fleurs  par oiiTent  vers  l'automne  I  elles  répandent 
au  loin  une  odeur  très*agréâble.  J)  (  Defiript.  ta 

AubL) 

1.  QuALiER  à  fleurs  bleues.  Qualea  cérulea. 
Aublet. 

Qualea  Jloribus  inths  fubcaruleis;  petalo  infimo  , 
emarginato.  Lam.  lUuftr.  Gêner,  vol.  i.  p^ig.  ii. 
n*,  31. 

Qualea  fioribus  parvis.  Aublet.  Guian.  vol.  i» 
pag.7.  ub.  1. 

Qualea  petalis  emarginatis  ,  foliis  acutis.  Willd. 
Spcc.  Plant,  vol.  i.  pag.  18.  n*.  1. 

Cet  arbre,  un  peu  plus  grand  que  le  précédent, 
s'élève  à  quatre-vingis  pieds ,  fur  trois  pieds  de 
diamètre  :  fon  bois  eft  compaâe ,  roufiatre  y  (es 
branches  étalées  ,  divifées  en  rameaux  oppofés  j 
garnis  de  feuilles  pétiolées,  oppofées,  courtes ^ 
ovales,  entières ,  terminées  par  une  pointe  moufte  , 
luifantes ,  verdâtres ,  dont  le  pétiole  eft  accom- 
pagné de  deux  ftipules  caduques. 

Las  fleurs  font  terminales ,  difpofées  en  pani- 
cules amples ,  à  rameaux  oppofés  ,  quelquefois  at 
temes,  garnis  de  bradées  caduques.  Le  calice  eft 
de  couleur  cendrée.  La  corolle  eft  bleue  en  de- 
dans ,  cendrée  en  dehors ,  fur  le  péule  fupérieur  # 
l'inférieur ,  également  de  couleur  bleue ,  eft  jaune^ 
&  tacheté  de  noir  vers  fon  onglet,  échancré  à 
fon  foounet.  L'ovaire  eft  arrondi  &  velu  ;  les  fleurs 
très-odorantes. 

Cet  arbre  (e  rencontre  dans  les  grandes  forêts 
de  la  Guiane,  fur  les  bords  de  la  civière  de  Siué- 
mari.  J)  (Defcript.  ex  AubL) 

QUAMOCLIT.  Ipoaua.  Genre  de  plantes  di- 
cotviédones ,  à  fleurs  complètes ,  monopéralées  , 
de  la  famille  des  li  ferons ,  qui  a  de  grands  rapports 

avec 
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me  les  convolvuittsi  il  comprend  des  herbes  ezo- 1  dUuUfohne  ou  campanifomu ,  quoique  d^s  quel- 
tiques  i  l'Europe^  la  plupart  volubiles  &  laiteu-     ques  efpèce^  elle  tienne  prefque  le  milieu  entre 
ks,  a  feuilles  nmples  j  digitées  ou  ailées  ^  dont 
b  fleurs  font  axillaires  ou  terminales. 


Le  ctraâère  eflentiei  de  ce  genre  eft  d*aY.oir  : 

Ua  calice  à  cinq  découpures  $  une  corolle  infundi" 
ktilforme  ou  campanuléej  unfiigmatf  capité  &  glo' 
kûitx;  une  cap  fuie  à  plufieurs  loges  ^ 

CARACXiRE     GÉNÉRIQUE. 

Chaque  fleur  offre  : 

r  ... 

1**.  Un  calice  oblong ,  fort  petite  perfiftaht. 

l^  Une  corolle  monopëtale»  infundibuliforme 
00  campanulée  j  dont  le  limbe  eft  pliffé^  ouvert  j 
ï  dnq  lobes  fouvent  peu  marqués. 

)*.  Cinq  étamines,  dont  les  fiiamens  font  fubu^ 
lés 3  prefque  de  la  longueur  de  la  corolle^  at- 
tachés à  la  bafe ,  terminés  par  des  anthères  ar- 
rondies. 

4^  Un  ovaire  fupérieur  «  arrondi ,  furmonté- 
d'un  ftyle  filiforme  ^  de  la  longueur  de  la  coroll^  j 
terminé  par  un  fligmate  en  tête  »  fouveht  i  trôisv 
lobes  peu  marqués. 

Le  fruit  eft  une  capfule  arrondie^  à  troisJoges» 
contenant  des  femences  prefqu'ovsdes. 

Ohftrvations.  Ce  genre  n*eft ,  félon  moi,  qu'une 
dhrtfion  forcée  de  celui  des  Ufcrons ,  déjà  très- 
oombreux  en  efpèces  y  &  comme  ^  par  leur  réu- 
nion y  ils  forment  un  genre  aflez  naturel  ^  il  eft 
réfttlté  de  leur  féparation ,  que  les  caraâères  dont 
OD  s'eft  fervi  pour  les  diftinguer  j  deviennent  très- 
foQvent  comoiiifis  aux  deux  genres,  &  en  font 
difparoicre  lest  Unités.  . 

Litmé  donné  pour  caraâère  aux  ipomta  une  co- 
rolle infundibunfôrniej  un  ftigmate  en  tété^  une 
capfule  à  troôs  loges  ».  tandis  que  les  liferons.,  d*a- 
ftes  ce  même  auteur  «  ont  une  corolle' campanu- 
lée»  un  .ftigmate  i  deux  divifionf  linéairefr,  itpe 
capfule  à  deux  ou  trois  loges. 

n  n'exifteroit  nulle  difficulté  entre  la  diftindion 
de  CCS  deux  genres  fi  chacune  de  leurs  ëfpèçes 
réaniAToit  ces  trois  c^raâères  ;  maïs  il  arrive  qu'un 
aflez  ^rand  nombre  appartiennent  a'ux  itérons  par 
kar  corolle ,  zaïipornAa  par  leur  fttgmafe  >  &  'vite, 
ytrfâj  &  <ju'en  s'arrêtant  à  ces  deux 'piflemiers-ca- 
nâères  y  i\  eft  enfuite  des  Uferons  dont  les  cap- 
fuies  font  à  trois  loges  4  &  des  ipoméui  où  elles 
oen  ont  que  deux. 

11  faut  donc  néceflairement  renoncer  â  U  réti-  j 
DÎoii  de  ces  trois  eataâères>  &  s'en  tenir  â  un 
icol  :  il  faut  choîfii' entre  la  corolle^  le  fttgmâte 
k  les  divifians  de  la  capfule.  J'aurots  volontiers 
cboifi  exclufi vement  la  forme  de  la  copoUe  ,  infun-^ 
Botanique^  Tome  VL 


ces  deux  formes  5  mais  les  Uferons  ^  déjà  traités 
dans  ce  Diâionnaire^  d  après  les  divifions  du  Qig- 
mate  &  le  nombre  de  loges  de  la  capfule  >  ont  dé- , 
ternûné  mon  opinion» 

Le  ftigmate ,  i  deux  divifions  linéaires  dans  les 
uns  y  en  tére  &  à  deux  ou  trois  lobes  dans  les 
autres^  préfente  des  caraâères  plus  faciles  à  fai-' 
Qr  eue  folides.  En  effets  quelle  différence  7  a-t-il 
réellement  entre  un  ftigmate  bifide  &  un  en  tête  » 
à  deux  lobes?  Aucune  autre,  finon  que  les  divi- 
fions font  plus  longues  .daos  les  uns  j  plus  courtes, 
dans  les  autres.  Lorfque  le  ftigmate  m  à  trois  di- 
vifions ^  il  annonce  aflez  ordinairement  une  cap- 
fule à  trois  loges  \  mais  il  eft  des  efpèces  dans  les- 
quelles le  ftigmate  eft  fimple  y  capité  ^  ou  ^  fi  l'on 
veut>  dont  les  divifions  ne  font  pas  apparentes  y 
&  dont  néanmoins  la  capfule  eft  à  deux  ou  trois 
loges  :  d'où  il  réfuite  que  la  confidération  du 
ftigmate  *eft  très-foible.  U  ne  refte  donc  que  le 
nombre  des  Joges  ,de.  la  capfule  y  foible  diftinâion 
qui  eft  foumife  elle-même  à  des  variations  »  i'deS 
«  awttemens  j  r^rt:^ut  daqs  ics  efpèces  dont  les  fe- 
nikences  foi)t  girqûes  ou  plus  nombreufes.. 

II  eût  donc  mieux  valu  réunir  ces  deux  genres  j 
y  établir  des  divifions  &  fous-divifions  :  les  pre- 
mières y  appuyées  fur  la  corolle  monopétale  ou 
infundibuliforme  $  les  fécondes  y  fur  le  fligmate' 
bifide  ou  capité^  &c.  &  enfin  fur  le  nombre  des, 
loges  àà  la  capfule.  J 

La  difficulté  de  diftinguer  exaâement  toutes  les^ 

Carcies  de  la  fruâification  dans  les  plantes  en  her-: 
ier,  ne  nous  a  pas  pendis  de  prononcer  affirma- 
lîvement  fur  plufieurs  efpèces  que  nous  y  avons 
obfervées  y  &  dont  nous  n'avons  -pu  voir  ni  les 
divifions  du  ftigmatp^  ni  celles  de  la  capfule.  Nous 
avons  cru ,  âPbn  ^utre  côté ,  devoir  rappeler  duns 
ce  genre  quelques  autres  efpèces  déjà  Hi^ntion- 
;nées  à  rarjitfjB  lÀferon^^,^\\  eft.  fliJficite)  dd»s  des 
genrQ$  aufli  noJQ»breui;:e(i<erpèç^.s,  de.doi^ner  un 
travail  pwifîiit...      ..  .,  /\    •     .  '      ,  . 

Espaces. 

'      *  PefCiltes  aHhs\  digitées  du  palmées'. 

1.  QuAMOCLlT  'éînpemlë.  I^â^nsa   quamoclh. 

Limv^  ••.     '  ..i.j;    .  i  "!  •  •. 

'  1*1'        '.._•' 

'  tjiômJLa  folUs  piûnktts  ^pinnis'tenuîfflmls  ;  pedun," 
cùlU  lôngis  y  fuiblfiç^is  ^"coMlis   infundibuUformi' 

bus,  Lam.  lUuftl^.  Gen.'vol.  i.  pag.  463.  tab.  104. 
fig.  r.  '  '  •  ' 

Convolvulus  'pf fiMCtfir.  JDefrôUfi^.  Diâioo^tol.  5* 
pag.  567,  n**.  107.  .::;:'.      '  ' 

.Nous  n^  meRÛoMioos  iti.eette  cfpèce  que  pour 
prévenir  le  leÂeur  que  déjà  elle  a  été  décrite 
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parmi  les^  âferons  (  voycr d^ns  cet  6uvrag[e  rirticfe 
cité  plus  haut) ,  &  qu'elle  doit  y  reflet  fi  fon  ftîg- 
mate  n'a  que  deux  lobes ,  &  Tes  capfiiles  deui  lo- 
ges i  caraâères  donc  nous  n'avons  pas  pu  nous 
rânrer^  &<]Uf  doivent  conOituer  la  difliérence  de 
ces  deux  genres  ^  d'après  les  principe»  pré^cés 
dans  ce  Djûjonnaire.  (f^oy^l  l'article  Ju/i/va  & 
les  obfervatîons  ci-demis>.à[aa  fuite  dé  Pexpolt- 
tion  des  caraâères  du  genre  quamoclu.) 

Neuf  ajoutons  ici  .les  deux  efpèces  fuîvantes  f 
citées  d^'après  CavanilleSy  quoiqu'elles  paroitTent 
appartenir  aiuc  Ufironsy  d'après  tes  caractères  affi- 
liés à  ce- dernier  genre,  dans  cet  ouvrage. 

-  a^.  QuAXKXL'lt tlérUr^.  fyàmM  mu/icata^  Ca>7an. 

,  Ipomâa  fioriS'iis  axUiarilm^  y^foUtariU  ;  folîis  qui- 
naùs  yfuhjïjfitihûs^  caiûibus  muricatis.  Cavan.  Icon. 
vol.  y.  pag*  J2.  n*'.  J43-  tab.  478.  fig.  z. 

Cette-  efpècea!  des  rapports  avec  Ytpomân  ^ua- 
modit.  Ses  tiges- font 'filiformes ,  longues  d'un 

C*ed^  &  plus^  â'  rameaux  alternes ,  gattiis  dé  feuil- 
s  alternes ,  linéaires ,  trè^-étroites ,  médiocre- 
ment pétiol^es.  Les  fleurs  font^olitaires ,  axHI&î«- 
res}  Us  pédoncules  munis  de  deux  bradées  en 
écailles.  Se  fituées  fous  le  calice  :  celui-ci  éfl  â  cinq 
folioles  glabres j  ovales >  acuminées.  La  corolle^ 
d'un  rouge  violet ,  infundibuliforme^  longue  d'un 
pQuce$  le  limbe  à  cinq  découpures  ovales,  fine- 
rbeht  aiguës  a  leur  fommet  $  les  filamens  velus  à 
leur  bafe  ;  le  ftlgmate  globuleux,  à  deux  lobes  ; 
la  capfule  arrondie ,  à  deux  loges ,  i  quatre  val- 
ves ;  deux  femences  anguleufes  dans  chaque  loge , 
noirâtres,  convexes  extérieurement. 

Cette  plante  croit  au  Mexique*  (Defirip^  ex 
Cavan.) 

^  ;•  QuAMOCUT  â  trois  folioles,  fyomda  urnifo- 
lia.  Cavan. 

Ipùmsafiwîhus  axillûtièus,  fcliiams  i  foliis  U- 
maribus^  ternis^  pttiolo  coMtnum  tongtoribus,  Cavan. 
Icon.  vol.  5.  pag.  51.  n^.~  $^i.  tab.  478.  fig.  1. 

Efpèce  facile  â  diflinguer  par  Tes  feuilles  ter- 
nées,  filiformes.  Ses  tiges  font  filiformes,  herba- 
cées ,  à  rameaux  alternes ,  glabres ,  garnis  de 
feuilles  alternes,  compofées  de  trois  folioles  très* 
étroites,  linéaires,  plus  longues  que  le  pétiole,. 

Les  fleurs  font  folitaires ,  axillaires^  fupportées 

1>ar  un  pédoncule  fimple ,  plu$  l^ng  que  les  feuil- 
es  \  le  calice  divifé  en  cihq  fouoles  acuminées , 
dont  deux  intérieures  \  la  corolle  infundibulifor- 
me,  d'un  pourpre  vidfet  ;  le  linibé  à  cinq  décou- 
pures ovales,  obtufes  ;  les  étamines  un  peu  velues 
a*  leur  bafe|lcs>amhères^fegitc6es,  Idiligmace  bi- 
lobé,  l'ovaire  globuleux.'  .  . m  /  . 

OnrencontrecetcreTpèceauMexi^ue.  (Diféript. 

êtc  CavOM,  )  .... 


: 


4.  QuitiDOCtifr  hcmé.' rpomÉ:^  dtjftO»,  Wifld;. 

IpomAd  foins  palmath  ,  hcîniîs  artgitflis ,  pinnati-' 
fidis  ^  dentatisi  peduncidis  JUhbifiorh.  Willd.  Spec. 
Fiant,  vol.  i.pag.  8S0.  n*.  2.  —  Idem.  Phytogr.  i. 
pag.  $.  u^.  19.  ub»'  1.  fig*  J* 


Cette  efpëCô  âr  des  tige*  farftiêntetrfes  Sr'grîttt- 

Î»antes,  divines  en  lumeout  alternes,  Garnis  de 
éuiiles  pétiolée's ,  srltetnés ,  aifex  grandes ,  pal* 
mées>  dont  les  découpures  font  étroites ,  dentées, 
pinnatifides^  Les  pédoncules  font  axillaires ,  ter- 
minés par  une,  &  plus  fou  vent  par  deux  fleurs. 

'     Cette  plante  croit  naturellement  dans  la  Guinée. 

f.  QuAiMOCLiT  à  ombelles.  îpomàa  umbelhui. 
Linn* 

;  Ipomâa  foi  lis  digitatis ,  ftpttnîs  ;  pedunculis  umbei' 
iatis ,  briviffimis.  Linn.  Spe4$«  Planta vol.  i.p.  ny. 
—  Lani,  lUuflr.  Geo.  vol.  i.  pag.  464.  n^  2x09. 

QaamociJt hiptaphyiios ^fiorecoccineo ,  umbtUato, 
Plum.  Catal.  Spec.  3.  —  Tournef.  Inft.  R.  Herb. 
1 16. 

Ipomsa  foliis  digitatis ,  foliolis  feftenis  ^  ianteo^ 
iatis  ^  integerrimis  ;  peduncuiis  mûitifioris  ^  brevip^^ 
mis  ^  fubumbcilatis.  Burm.  Amer.  pag.  81.  tab.  92. 
fig.  !• 

On  diflingue  cette  eipèce  au  grand  nombre. de* 
fes  fleurs 4  prefque  difpofées  en  ombelle,  '&  à  fes 
feuilles  divifées  en  fept  folioles  lancéolées. 

Ses  tiges  font  glabres,  farmentçufes,  garnies  de 
feuilles  alternes ,  pétiolées  ,  compofées  de  fept 
folioles  diftinâes  à  leur  bafe  ,  prefqu'égalesj^rès* 
entières  ^  acuminées.  Les  fleurs  font  axiltaitts^ 
très-abondantes ,  réunies  en  corymbe  ou  prefqu'en 
ombelle,  fur  un  pédoncule  commun,  chacune 
d'elles  pédiculéej  lescapfules  font  glabres,  ob- 
^longues,  acuminées,  à  trois  loges. 

Cette  eipèce  croit  dans  TAmérique. 

é.  QuAMOCLlT  digfté.  fyifmêa  digitata.  Linn. 

Ipomaa  foliis  palmatis  ,  lobis  feptenis  ,  ianctola" 
tis  ^  obtufis  ;  pedunculis  trifioris,  Linn.  Spec.  Plant .► 
vol.  ï-  pag.  161.  —  Miller.  Diû.  n".  8. 

QuàmocUt  foliis  digitatis  pûorc  coccineo.  Plum. 
Catal.  amer.  Spec.  pag.  3.  &  Burm.  Amer.  tab.  92.  ' 
fig.  1- —  Tournef.  Inft.  R.  Herb.  u6. 

Cette  plante  a  des  tiges  glabres,  porfes,  grim- 
pantes ,  qui  s'élèvent  i  \i  hauteur  de  quatre  ou 
cinq  pieds  &  plus ,  &  font  garnies  de  feuilles  al^ 
ternes,  pétiolées ,  larges ,  palmées  ou  divifées  en 
jcinq-oufept  digitations  inégaks,  aflez  profondes, 
lancéolées ,  prefqn'obcufes ,  ghÂkres  à  leurs  deux 
faces:,  fiippottées  par  des  péttolei  fouples  ,  corn* . 
primés,,  élargis* 
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les  lents  font  axillaires  ^  btérales  ^  réunies  au 
sombre  de  deux  ou  trois  fur  des  pédoncules 
courts.  La  corolle  efi  inftuidibultforme  ,  d'une  belle 
couieor  pourpre  i  le  ftigmate  efi  globuleux,  à  trois 
lobes  peu  marqués  :  il  leur  fuccède  une  capAile 
iiTODdiej  à  trois  loges  ^  contenant  chacune  une 
fanence  brune  j  prefqu'ovale. 

Cette  plante  croit  dans  l'Amérique  méridio- 
tsk.{V.f.  in  ked.  Lam.  ; 

j.Qu  AMOCLiT  de  Caroline.  Ipomâa  caroUniaaa* 

Lino. 

lp9nuafoliis  dlgîtatîs^  foliolu  petîolatis,  pedun^ 
aâsiaifions.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  217. 
—  Lam.  Illitfir.  Gen.  voL  i.  pag.  464.  n®.  21 10. 

Convolvtdus  minor,  peruaphyllos  ,  flore  purpurep  » 
miaoft,  Catesb.  Carol.  2.  pag.  91.  tab.  91. 

Ses  tiges  font  grimpantes  ^  garnies  de  feuilles 
agitées»  conpofées  de  cinq  à  fept  folioles  lancéo- 
/ées^  on  peu  réuécies  à  leur  bafes  chacune  d'elles 
ponée  fur  un  pétiole  partiel.  Les  fleurs  font  foli- 
caires^  les  calices  courts^  la  corolle  infiindibuli- 
fonne,  le  tube  évafé,  vert  en  dehors  3  violet  en 
dedans  $  le  limbe  d'uo  rouge  poupre>  à  cinq  divi- 
fions  un  peo  réfléchies  en  dehors. 

Cette  çlante  croit  fur  les  rochers  j  dans  plu- 
fieuis  des  îles  Bahama  ^  en  Amérique. 

S.   QuAJiiOCX.IT   tttbéreux.    Ipomâa   tvhtrafa. 
Lion.  , 


Q  U  A 


it 


Ipom^a  foli'ts  palmatîs ^  lohis  fepunis  y  lanctola^ 
tlf ,  aaaiSj  iruegerrimis  ;  ptduncuHs  tnjloris,  Lînn. 
Hort.  UpfaL  39.  —  Jacq,  Obferv.  i.  pag.  39.  — 
Miller.  EMâ.  n*.  y.  —  Lam.  iHuftr.  Gêner,  vol.  i. 
p^  a6^  n"*.  1112.  —  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  i. 
pag.  881.  n^.  9. 

^  fyoméa  heptadaSyla^  major ,  fcandens  ^  flore  tna^i 
Jm^  carrtpauuêftto  ;  eaiice  membrana^eo  ^  fimiaibus  ■ 
vidofis.  Brown.  Jam.  ifj. 

Coavohiuùu  major  9  keptaphylUs  ,  flore  fuiphttrto., 
pdora/o.  SSoan.  Jam.  56.  Hift.  1.  pag.  152.  tab.  96. 
fig-2. 

Convolvalus  umertcanus  Mandiuccd,  mMfidofo- 
iio  y  kepiaphyllos  ,  flore  ai&ç  ,  fiindo  purpmto  >  radice  i 
iakrofd,  cortice  aho.  Pluk.  Almag.  il 6.  tab.  27a.  ; 

VMigairtnunt  liane  à  toonijle»  ou  vigne  de  ber- 
ceau a  Efpagne. 

Cette  plante  a  d^^  racines  tubéreufes^  4^,t^ge$ 
tbnchâtre^ ,  purpurines  fur  les  çameaux  >  tfàs-^a- 
aeufes,  volubiles  >  qui  s'élèvent  à  une  très^grande 
laaie»r3^,fQli^!8»fBies  de  feuilles  atomes  ^  pé-* 
iriàis  9  «cnfii  ^  leuÉs  deux:  iâcess  xhebtes^  un 
peapubeiceotesL  à  leur  face  înfJlrieute^diYifées  en 


fept  digitations  très  -  profondes ,  très  -  itiégales  ^ 
étroites ,  lancéolées  ^  acuminées  \  les  deux  infé- 
rieures bien  plus  petites  que  les  autres ,  ^  un  peo; 
pendantes. 

Les  fleurs  font  grandes  j  axillaires^  latérales ^ 
infundibuliformes,  odorantes  «  d'un  jaune  clair  » 
quelquefois  blanchâtres  >  médiocrement  purpuri* 
nés  à  leur  baCe  j  réunies  au  nombre  de  trois  fur 
un  pédoncule  commun.  Les  capfules  font  véficu- 
leuies  »  grofles  ^  arrondies  j  à  trois  loges  ^  conte*» 
nant  des  feipences  un  peu  velues  «  d'une  couleur 
obfcure. 

Cette  plante  croit  dans  les  îles  &  contrées  mé- 
ridionales de  l'Amérique.  "5  (T./)  On  s'en  fert 
pour  couvrir  les  berceaux  les  plus  étendus. 

9.QUAMOCLIT  du  Sénégal.  Ipomêa  ferugaUnfls. 
Lam. 

IpoméLû  folîîs  palmatis  ;  lobis  quitus  ,  ovatU ,  i«- 
termedio  majori}  peduncuUs  fubtrifloris.  Lam.  lUufir. 
Gen.  vol.  i.  pag.  46^-  n^.  21 13. 

Ses  tiges  font  blanchâtres  ^  grimpantes  »  tùber* 
culées^  divifées  en  rameaux  fouples ,  volubiles^ 
glabres  >  garnis  de  feuilles  glabres  y  alternes  »  divi<- 
fées  eu  cin^  lobes  ovales  »  obtus  ^  celui  du  milieu 
beaucoup  plus  grand  que  les  auttes  \  fupportées 
par  des  pétioles  grêles  ^  prefque  filiformes. 

Les  fleurs  font  latérales  &  axillaires  ^  réunies  au 
nombre  de  deux  ou  trois  fur  un  pédoncule  com- 
mun. Leur  calice  eft  court ,  glabre ,  à  cinq  décou- 
pures ovales  y  un  peu  membraneufes  &  blanchâtres 
a  leurs  bords.  La  corolle  A  grande  5  blanchâtre 
ou  un  peu  purpurine ,  campaniforme  j  très-évafée. 

Cette  plante  croit  an  Sénégal  «  où  elle  a  été 
recueillie  paç  M .  Rouifillon.  "6  .(.  ^'  /•  '«  *^^- 
^amarck.  )  .    ' 

icX^UAMOÇLiT  pied  de  tigre,  Ipoi^^apes-tigrir 
dis.  Linn. 


Ipoméa  foGis  palmatis  ,  Mis  ovato^qûinatis  ;  flo^ 
ribia  aggregMis,  caide  pedoUfqiu  Jd/futis.  (N.)  . 

Ipomdafoliis  palmatis  f  lobis  ovMÎSy  quinis  yfep^ 
tenifi»;  floribus  aggrrgatis.  Lam.  llluflr.  Gen.  vol.  I . 
pag.464.il*.  2114.' 

Ipomaa  fbliis  palmatis  jfloribus  aggregatis.  LJMlD. 
.Flor.  xeyl.  y^.  — Kniph.  Centur.  9.  tab.  53. 

'  Convolvulus  reylanicus  ,  villofus^  pcntaphyllos  & 
heptaphyllos,  minor  y  pes  tigriaus*  Herm.  Lugd.  B<rt. 
184.  tab.  187.  —  A£L  Bonon.  11.  p.  2.  pîig.  362. 
tab.  13.  fig.  2. 

Volubilis  zeyianiça  ,  pes  tigrinu^  diÛa^  Dillen. 
EIth.420.  t4P.  jiiS.  fig.  4ii« 

Pum-fchouadi.  Rhèed.  Malab.  p.  il.  pag.  lar. 

1  tab.  59. 
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,  Cette  éfpèce  a  Je  port  du  p/oralra  peitaphylia  , 
taiit  par  la  divi(îon  de  iVs  feuilles  que  par  la  dif- 
p^iîtion  dç/^es  ileurs  agrégées  en  tête.: 

Ses  tiges  font  t.orfes  ,  grimpantes ,  rudes  ,  Ijé- 
fiflfées^  ainfi  qùç'le^  pétioles  &  les  pédoncules  , 
dept^^ifs  fins  j'iiorizont^ux,  écartés  i  garnies  de 
feuîlles'al ternes',  pétiolées  /palmées;,  divifées  en 
cinq  ,  quelquefois  fept  digitations  ovales ,  acumi- 
nées ,  rétrécies  à  leur  bafe ,  couvertes  à  leurs  deux 
faces  de  poils  fins  &  couchés. 

Les  pédoncules  font  axillaires,  plus  longs  que 
les  feuilles,  cylindriques;  ils  fupportent  à  leur 
cxtréraKé  une  tète  de  fl;;urs3  touffue,,  ferrée  ,  très- 
velue  ,  munie  à  Ta  bafe  de  plufieuri  folioles  lan- 
céolées ,  plus  longues  que  les  corolles,  en  forme 
de  collerette ,  ciliées  à  leurs  bords  ,  ainfi  que  les 
calices.-La  corolle  eftinfundibuliforme;  la  capfule, 
à  trois  logt  s  ,  contenant  des  femences  anguleiifes, 
un  peu  velues.  .  . 

Cette  plante  cboît  dans  les  Indes  ^  à  Java%  O 
(K.yi  in  herb,  Lam.  e;c  Commerfon.) 

II.  QUAMOCLIT  papiru.  Ipomâa  papirk.  Ruii 
&Pav. 

IpontAa  foliis  paimatis  ,  cordatis  ;  tobis  quims  ^ 
lanceolatis  ;  pedunculis  ^  mi^fioris  ;  radice  tuberofâ, 
Rujz  &  Pavon^  Flor.  peruv.  vol.  i,  pag. -ii.  tab. 
izo.  fig.  À.' 

A.  IpoTtiAa  (fubtriloba) ,  foliis  cordatis  ,  inte» 
gerrimis  ,  fubtriiobifque  y  pcdunculis  unifioris  ,  ra- 

d'LC  ujeroja.  Ruiz  6c  Pav.  Flor.  peruv.  vol.  !• 
pag.  12. 

Cette  plante  a  des  racines  groflfes ,  tubéreufes, 
arrondies  ou  oblongnes ,  épaiiTes;  brunes  en  de- 
hors j  blanches  en  dedans  >  les  tiges  nombreufes  , 
filiformes ,  peu  ramçufes  ,  garnies  de  feuilles  pal- 
nîées^  divîiées  en  cinq  digitations  Inégales  ,  lan- 
céolées^ très-entières,  fupportées  par  des  pétioles 
ile  la  longueur  des  feuilles. 

Les  pédoncules  font  axillaires ,  courts ,  folitai-  , 
Tes ,,  uniflores ,  munis  yers  leur  milieu  de  deux  \ 
petites  bcaûées  fubdéçs.  Le  calice  a  fe$  divifions  ] 
prefqu'en  cœur  ^  la  corolle  eil  purf»urine«  ample ,  [ 
mfundibuUforme ,  quatre  fois  plusi  longue  que  le  j 
•càHce.  •  '  •     -  •  '■        •     .  ^»    . 


Cette  plante  croît  au  Pérou ,  fur  les  collines  » 
dans  la  province  de  Tarma.  '^  (  Defcript.  ex  Ruii  & 
Pav.) 

La  plante  A  pourroit  bien  n^étre  qu'une  variété 
de  la  précédente ,  mais  pubefceate  ,  à  feuilles  en- 
tières  ou  â  trois  lobes  s -elle  lui  reflemble  d'ailleurs 
par  fes  autres  caraâèrèsJSes  racines  font  etnplovéés 
en  infufion  ,  par  les- Péruviens  ^  dans  les  diarrnées 
*&  leSiSyrientèries. 
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*  *  FeuiilcS'pmpUs ^entières ^anguleu fis  ou  trilobées, 

II.  QiiAMOCLiT  écarlate.  IpomM couinea.  Linn; 

IpomAa  foliis  cordatis  y  acuminatis;  bafi  dngulatis  ^ 
pedunculis  multifioris.  Linri.  Hort.  Upf.  39.  — 
Miller.  Dia.'n®.  2.  —  Fabric.  Helmft.  }.  pàe.  22 j. 
—  Kniph.  Centur.  4.  Xt'.  ^3.  —  Svartz.  Obf.  6j^ 
— Lam.  Illuftr.  Gen.  voL  i.  pagU464.  n^  i\  ij.— 
Willd.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  880.  n**^  5, 

Iponua  foliis  cordatis  ,  acuminatis  ^  vix  dcntads, 
Hort.  Cliffi  GG.  —  Roy:  Lugd.'  Bat.  429.  i 

Ipomâa  foliis  cordatis  ,  integerrimls  ^  limbo  fioris 
quinquefido,  Sauvag.MethO.l.  11 4-  , 

Quamçelit  americana  i  folio  hedcrA^fiore  cocùneOm 
Commel.  Rar.  21.  tab.  21. 

'  Convçlvulus  coccineus ,  folio  anguIofo^VllXtn^Atnéri 
89.  tab.  Ï05. —  Rai.  Suppl.  380. 

IpontÂa  pubcrula  y  foliis  cordatis  ^  promifse  acumi^, 
natis ,  imâ  parte,  interdiim  fabangulatis  ;  pedunculis 
fubquinqueûoris  ;  calice  verruculojo  ,  arifiatç  ;  limbo 

corolU  tubuloféLfubintegro,  Micli.  Flor.  bore  al  .-ainer* 
vol.  1.  pag.  140. 

C.  Ipomâa  {\\xXto\z) y  foliis  cordatis  j  acuminatis ^ 
fabangulatis  ;  pedunculii  primàm  dichotomis  ,  îdeindè 
raçemofls^  Jacq.  Icon.  Rar.  ï.'tab.  35. — Colk6t.  2. 
pag.  166.  V 

Cette  plante ,  diftinguée  par  fes  belles  fleurs 
éearlates  ou  d'un  jaune  orangé  j  &  par  fes.feuille$ 
fimples  &  en  cœur,  s'élève  à  la  hauteur  de-fix  à 
huit  pieds  ,  fur  une  tige  glabre ,  cylindrique  , 
grimpante ,  divifée  en  rameaux  grêles^  nombreux, 
garnis  de  feuilles  alternes  ,  pétiolées  .  ovales,  f-n 
cœur  »  acuminées  à  leur  fommet ,  écnancrées  &c 
anguleùfes  à  leur  bafe ,  excepté  les  fupérieures  , 
fupportées  par  des  pétioles  prefque  ôtiformes. 

.^s  fleurs  naiflfent  au  nombre  de  çinq.à  fix  & 
plus  fur  des  pédoncules  particuliers  vers  l'extré* 
mité  d'un  pédoncule  commun,  droit,  axillaire, 
plus  long  que  les  feuilles.  Les  divifions  du  calice 
font-glahres ,  terminées  chacune  par  un  filet  fétacé. 
La  corolte  a  un  tiibeprefqu'égal ,  long  ;  fon  limbe 
e(l  petit ,  i  cinq  lobes  courts.  La  capfule  dk  glo- 
bulçufe  »  furmontée  d'une  pointe  à  fon  fomiiiet. 

.    La  «rariéië  Cne  diffère  de  la  précédente- que  pat 
fi  coroUed'un  jaune  orangé. 

Cette  plante  croît  naturellement  à  Tile  Saint- 
Domingue.  Oh  la  cultive  dans  les  jardins  comme 
plante  d'ornement.  G  (  ^«  v.  )  ^ 

< 
15/QuAMCCXlT  anguleux.   Ipomâa  angulata» 
Lam.  ,    .    , 

-  -  Jppjffff^  ^fifUiX^ïConiaiîs',  ^an^ubips  ,  fu^ttiiéèts  ^ 
I  peditnMftmulûjloris'y  folio  langiorihuS^ÏAm^  llluftv» 

)  Gêner.  voL  u  pag.  464.  n^.*  211(7.  '    , 
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On  Aftîngue  cette  efpèce  de  Vipométa  ccccinca  ï  ' 
fes  tcuiIles-anguleBres  à  leurs  bords  ^  &:  à  la  lon- 
gueur des  pédoncules. 

Ses  tiges  font  glabres  ,  cylindriques  ^  rudes  au 
loucher ,  garnies  de  feuilles  alternes  ,  pétiolées , 
amples,  glabres  à  leurs  deux  faces  ,  drviféesen 
trois  lobes  ^  excepte  les  dernières  5  largement 
échanaées  à  leur  bafe  ^  anguleufes  à  leurs  bords  ^ 
temùnées  en  pointe. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  une  panicule  beau- 
coup plus  longue  que  les  feuilles.  Le  pëdonctile 
commun  eft  glabre  >  cylindrique  ^  ordinairement 
dichotome  j  chaque  fl^iir,  alterne,  pédonculée. 
Le  calice  eft  divifé  en  cinq  découpures  glabres  « 
étroites^  aiguës.  La  corolle  infundibuliforme  ^ 
(Tan  beau  rouge  écarlate  ;  fon  tube  eft  long  ^  ré- 
tréci à  fa  bafe  ;  fon  limbe  divifé  en  cinq  lobes 
oval  s  ;  la  capfule  globuleufe ,  à  trois  loges  ;  les 
/êmences  glabres  >  ovales  ^  un  peu  anguleufes ., 
prefque  tronquées  à  leur  fommet  j  d'un  brun  noi- 
râtre. 

Cette  plante  croit  à  TUe-de-France  y  où  elle  a 
été  recueillie  par  Commerfon.  |>  (^V-  f-  in  kerb, 
Lam.  ) 

14.  QuAMOCLiT  lacuneux.  Ipomia  lacunofa, 
LinD. 

IpomMa  foUh  cordath ,  acuminatisy  firohiculatis , 
hafi  angulatis  ;  pedunculis  fubunijioris  ,  flore  hrevio- 
Abus.  Lînn.  Spec.  Plane,  vol.  i.  pag.  228. 

■ 

Convolvulus  fttUatus  ,  periplocA  rotundio  ris  folio» 
Dillen.  Elcham.  103.  tatr.  87.  fig.  102. 

Convol'vuCus  carolinianus  y  flore  minore  fanguineo, 
Rai.Suppl.  pag.  ult. 

IpontAa  glahra  y  foliis  cordatis ,  inferrik  obfcure 
répandis  y  a  ut  rarius  angulatis  ;  pedunculis  brevibus 
flàmûfloris^  calice  pilofo  &  ciiiato  ;  coroUâ  parvâ  , 
invif  cap/iilâ'pilofd,  Mich.  Flor.  boreal.-amer. 
?oL  I.  pag.  140. 

Malgré  les  rapports  qui  exiftent  entre  cette 
efpèce  &  VipomAd  angulata ,  on  l'en  diflingue  aifé- 
ment  à  fes  Âuilles  bien  moins  anguleufes ,  &  fur- 
tooti  fes  pédoncules^  courts  3  prefqu'uniflores. 

Ses  riges  font  grîippaiites,  très-glabres  j  divifées 
eo  rameaux  farmenteux ,  garnis  de  feuilles  (Impies  j 
entières  ^  ovales ,  en  cœur  à  leur  bafe ,  acummées 
à  leur  fommec  y  entières  i  leurs  bords ,  un  peu 
anguleufes  ou  finuées  à  leur  partie  inférieure  y  gla- 
bres &  vertes  à  leurs  deux,  hces ,  foutenues  par 
despédoies  longs  ^  droits ,  herbacés. 

Les  flears  font  d'up  rouge  de  (ang  y  axillaires  , 
fapportées  par  des  pédoncules  courts ,  fimples  y 
frefijo'anîflores  y  on  peu  pubefcens.  Les  calices 
im  pileux  ^  divifés  en  cinq  découpures  lancéo- 
lées, aiguës  y  ciliées  i  leurs  bords.  La  corolle  a 
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un  tube  court,  mais  ample  -,  droit ,  divii'e  à  fon 
orifice'en  cinq  lobes  prefque  dr  )iis  ,  courts,  nia-| 
nis  chaciui  d'une  petite  pointe  fetacée.  La  cipfule' 
eft  ovale  3  prefque  ronde  «  revêtue  de/queL^pues 
poils  rares.  ,  '■  , 

Cette  plante  fe  rencontre  dans  la  Virginie  &  à 
la  Caroline.  Elle  eft  cultivée  au  Jardm  des  Plantes 
de  Paris.  O  (  ^.  v.  ) 

15.  QUAMOCLIT  épineux.  Ipomiabona  nox, 

Ipométa  foiiis  cordatis  ,  acutis ,  fubangulatis;  caule 
aculeato,  corollis  arrplis y  tubulofis  .Lzm.  IliCiftr.  Gcn. 

vol.  I.  pag.  465.  ;)°*  1118. 

IpomAa  foliis  cordatis ,  hcutis  y  intcgerrimisj  caulé 
acuUato  yporibus  ternis;  coroUis  indivifis,  Linn.  Spec. 
Plant,  vol.  I.  pag.  228. 

Convolvulus  foins  cordatts  y  caule  aculeato,  Hort* 
Cliff.  496* 

Ipoméur  JUveftris ,  foliis  &  fioribus  '  amplijftfnis  ; 
tubisflorumfubteretibus.Btown.3zm,î^f, 

Convolvulus  maximus  ,  caule  fpinulis  obtups  obpto. 
Sloan.  Jam.  ^5.  Hift.  i.  pag.  i^i.  tab.  ^6.  fig.  i. 

Convolvulus  dmericanus ,  fabro lundis  foliis  ;  viti" 
culis  fpinofis.  Pluken.  Almag.  iif.  tab.  176.  fig.  5. 

Smilax  afpera  Indis  occidenta/is,  Baub.  Pio«  igé» 

IpomAa  glaberrima,  caule  farmentofo  y  p'afsïm  fcA" 
brato  ;  foliis  lato^cordatis  ^  integrisfeu  diverse  angu^ 
lojis;  pedunculis  uni  feu  irifloris  ;  calice  ariftato  ^ 
corollâ  maximâ  albâ  ;  tubo  angufth  longiffimo  ,  viref» 
cente  yfafciis  limbi  concoloribus.  Mich.  Flor.  boréal*- 
amer.  vol.  i.  pag.  140. 

Ses  tiges  font  grimpantes  «  foibles^  très-glabres  » 
chargées  de  petites  pointes  épineufes^  qui  le* 
rendent  fcabres  &  rudes  au  toucher.  Elles  font 
garnies  dé  feuilles  fimples  y  entières  «  ovales ,  kn 
cœur  i  leur  bafe  $  les  unes ,  un  peu  fihuées  â  leurs 
bords  s  d'autres  X  légèrement  anguleufes»  acun;ii- 
nées  à  leur  fommet  »  amples  «  vertes  i  leurs  deux 
faces  f  les  fupérieures ,  plus  étroites  y  lancéolées» 
aoriculées. 

Les  pédoncules  font  axillaires.  Se  fuppo'rtent 
une  ou  trois  fleurs ,  dont  le  calice  eft  divifi^  en 
découpures  ariftées  i  leur  fommet>  La  corolleeft 
ample  ,  blanchâtre  y  verte  à  fa  bafe  y  &  marquM^dt 
également  de  bandes  certes  à  fon  limbe;  fon 
tube  eft  très  -  long  y  un  peu  rétréci  &  cylin-^ 
drique. 

Cette  plante  croit  dans  la  Floride  y  à  la  Jamaï- 
que y  Sec.  On  la  cultive  au  Jardin  des  Plantes  -àe 
Paris.©  (^.  V.) 

*     •  «  I 

16.  QuAMOCiiT-a  feuilles  glauques.  Ipomâa 

glaucifblia,  Linn. 
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Jponua  foliis  fagittatis ,  pofiîce  trtmcatis  ;  pedun- 
adis  Huons.  Lion.  Spec.  Plane,  vol.  i .  pag.  ii8.— 
Lam.  llluftr.  Gen.  vol.  !•  pag*  465.  n^  11 19. 

Convolvuhts  foliis    cordato  -  lanctolaùs.   Hort. 
Cliff.  67. 

Convoivuiuf  fiellatus  ^  arvenjis ,  folio  glauco.  Dill. 
£lth.  pag.  10}.  tab.  87.  fig.  101. 

Ses  tiges  font  grimpantes  y  grêles ,  hautes  de 
trois  ï  quatre  pieds  ^  garnies  de  feuilles  alternes  ^ 
glabres  >  lancéolées  ^(agiitées  a  leur  bafe«  dont 
les  oreillettes  font  obtufes  ,  quelauefois  un  peu  an- 
{uleufes^  foutenues  par  de  très-longs  pédoncules. 

Les  fleurs  font  axiilaires^  portées  fur  des  pé- 
<loncules  au  moins  de  la  longueur  des  feuilles , 
terminés  par  deux  fl  urs  pédiculées,  petites ^ dont 
le  calice  eft  à  cina  folioles  courtes^  ovales  ^  aiguës  5 
la  corolle  Infunoibuliforme ,  purpurine  ^  ou  de 
couleur  de  chair  \  le  tube  renflé ,  le  limbe  à  cinq 
divifions  ovales ,  aiguës  5  la  capfule  ovale  y  aiguë  y 
à  trois  &.  quatre  loges  j  contenant  chacune  une 
femence  fohtaire. 

Cette  plante  croit  en  Amérique. 

17.  QoÂMOCLiT  batate.  Ipom^a  batatas.  V*"^  ^ 

Iponuta  foliis  cordât is  y  haftatis  y  fubangulatis  y 
ràSce  tuberofâ  y  pcduncuUs  multifloris,  Lam.  lUuftr. 
Gêner,  vol.  i.  pag.  465.  n*.  iiio.  — Fenill.  Per. 
vol.  }•  tab.  II.  —  Pluken.  Phjt.  tab.  167.  fig.  3. 

Convolvulas  (  batatas  )  »  /bliis  cordaiisy  hafiatis  y 
quinquentrviis  ;  caule  repente  y  hifpido  y  tuherifero. 

MîUer.  Dia.  n^.  7. 

Convohulus  foliis  cordatis  ,  angulatis  ;  radice  tu- 
berofâ. Hort.  Cliff.  67.  —  Roy.  Lugd.  Bat.  427. 

'  Convolvulus  radice  tuberofâ  y  efculentâ  y  (fc,  Catesb 
Carol.  paf .  éo.  tab.  60.    . 

:  Coff^olv^li^  in4içus  oriêt^tilis  y  inhami^fin  bfitatof' 

MpÂif.  Ùitt-  ?..  pag.  II.  S<  1.  tab.  3.  fig.  4. 

Cqnvohulus  indicusy  vulgà  patates  di^tis.  Rai. 
Hlft.72«. 

Batatas,  Bauh.  Pin.  91.  —  Rumph.  Amboio.  j. 
pa0.  367.  tab.  130.  —  Kalm.  Iter  i.  pag.  300. 

JC^^kçfengu.  Rheed.  Malab.  7.  pag.  95.  tab.  ;a 

-Convolvulus  (batatas)  j  radice  tuberofâ  y  repensa 
foïii*  glabriu/ïuîis  y  laio-cordatis  ,  finu  lato  parkmque 
projwido  y  modb  hafiatis  y  modh  variabiliter  angulofo- 
iobatis  ;  pedunculis  longis  ,  fafciculato  -  plunforis  ; 
pedicellis  brcvibus;  calicis  glahri  laciniis  lancéolatis  y 
acHminaiiê;coroilâ  campanulatâ.  Mich.  Flor.boreal.- 

«ner.  vol.  Kpag.  138. 

Vulgairemtnt  patate  ou  iname. 

A.  Eadiin,  eaule  y  pitiods  pedutu^lifqui  pihfo^ 

Aifpidié.  Lam.  lUuftr.  u  c. 
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B.  Eadem  ^  caule  y  petiolis  pedunculifque  glabris, 
azro-purpureis.  Lam.  Illuftr.  1.  c. 

Cette  efpèce ,  fi  intéreflante  par  fes  ufages 
comme  comefUble^  eft  une  plante  rampante  y  her- 
bacée y  dont  les  racines  font  grofles  y  tubéreufes^ 
charnues  y  &  pouffent  des  tiges  qui  font  glabres  y 
un  peu  purpurines ,  ou  bien  hifpides  &  velues  ^ 
félon  les  variétés }  garnies  de  feuilles  alternes  y 
très -variables^  larges,  ovales^  acuminées^  en 
cœur  à  leur  bafe ,  ou  fortement  échancrées^  mu- 
nie$  de  deux  oreillettes  courtes  ou  lancéolées , 
aflfez  généralement  baflées  ou  divifées  en  trois 
lobes  (impies  ou  anguleux  y  fupportées  par  <les 
pétioles  glabres  ou  velus. 

Les  pédoncules  font  axillaires  ^  plus  longs  que 
les  feuilles ,  lifles  ou  velus  y  termines  par  des  fieuis 
fafciculées  ou  prefqu'en  ombelle^  foutenues  par  des 
^doncules  partiels,  courts > épais ,  prefqu'égaux. 
Le  calice  eft  glabre  y  divifé  en  cinq  découpures 
lancéolées  j  acuminées.  La  corolle  eft  blancnâtre 
en  dehors  y  purpurine  en  dedans  ;  grande ,  campa- 
nulée  'y  le  ftigmate  eft  capité/à  trois  lobes  peu 
fenfibles  5  la  capfule  un  peu  ovale ,  à  trois  loges. 

}  Cette  plante  croit  dans  les  deux  Indes  ^  où  on 
la  cultive  pour  les  ufages  domeftiques.  ^  (  Vf.) 
Ses  racines  tubercnlées  offrent  les  mêmes  reflbur- 
ces  que  celles  de  la  pomme  de  terre. 

18.  Qu AUOCLir  hzRé.Ipomda  hafiata. 
Ipoméui  foliis  fagittato-kafiatis  y  pedunculis  bijlorism 

Lînn.  Mântiff.  104.  —  Willd.  Spec.  Plant.  voL  i, 
pag.  8S4.  n*".  18. 

IpoméLa  (fagittz-folia)>  foliis  haftatis ,  pedunculis 
biftoris.  Burm.  Flor.  ind.  pag.  jo.  tab.  18.  fig.  1. 

Convolvulus  javanicus.  Garzin.  Herb. 

Ses  tiges  font  délicates  &  grimpantes  y  garnies 
de  feuilles  alternes  y  glabres^  luifantes,  haftées \, 
lancéolées  >  dont  les  deux  lobes  inférieurs  font 
très-écartés  y  acuminés.  Les  pédoncules  font  axil-* 
laires  y  fimples ,  épais  y  terminés  par  deux  fleurs 
pédiculées  y  dont  le  calice  eft  très-court  5  la  corolle 
jaune  y  tubulée  y  infundibuliforme ,  longue  d*un 
pouce  y  terminée  par  un  limbe  court  y  un  peu  plane  ^ 
a  cinq  divifions  ovales ,  aiguës. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  &  a  l'ile  de 
Java. 

19.  QuAMOCLiT  de  deux  couleurs.  IpomaA 
bicclor.  Lam. 

IpomAa  foliis  cordâtis  y  integris  trilobifquei  pâdfin^ 
culis  fubbiftoris ,  folio  brevioribuj  ;  calicibus,  lanceo^ 
latis.  Lam.  lUuftr.  Gen.  vol.  i.  pag.  4(35.  n^.  211^. 

Cette  efpèce  a  de  gracwis  r^^jf  prts  avec  le  j^aor» 
volvulus  Dillenii  y  Diâ.  n^.  xz  ijnais  elle  ap^^tft^^t 
aux  ipomàa  par  fes  caraâères  génériques. 
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jes  ù^ts  font  volubiies  ^  blanchârnes ,  vtn  peu 
niàsj légèrement  pubefcentes^  garnis  de  feuilles 
é&txs  y  médiocrement  velues*  >  ovî^les ,  en  cœur^ 
acunuoées  ;  les  unes  »  entières  ;  d'autres ^  à  trtois 
lobes  aigus  ^  fupportés  par  des  pétioles  grêles  ^ 
onpeuhiipides.  Les  pédoncules  font  iimpks^  plus 
courts  que  les  feuilles  ^  terminés  par  une  ou  deux 
leurs.  Leur  calice  >  un  peu  velu  ^  eft  divifé  en  cinq 
découpures  trèi- longues,  linéaires,  lancéolées, 
prefqa  obtufes.  La  corolle  eft  grande ,  campanulée, 
UiDche  inférieurenienc ,  d'un  bleu  céleite  à^  fon 
limbe.  Le  ftigmate  eft  en  tête  arrondie. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne -Efpétance , 
où  elle  a  été  recueillie  par  M.  Sonnerat  (  P^.  /  in 
âer^.  Laow) 

20.  QUAMOCLIT  pubètcent.  Ipom*a  ptéefcens, 
Um. 

Ifonua  villcfo  '  puhefctns  ,  foUis  cprdatis  ,  rarh 
trilohis  ,  moiiijimis  ;  pedunculis  unifions  ,  caUànis 
^s  fiécordatis^  t/am«  Illullr.  Gêner,  vol.  i.  pag. 
465.0^.  1113. 

ffexîfte  une  grande  affinité  entre  cette  efpèce 
&  te  convolvulus  tomentofus  y  Diâ.  n°.  93  }  mais 
elle  t&  bien  moins  tomenteufe.  Ses  tiges  &  Tes 
feuilles  ne  font  que  pubefcentes  «  &  fon  ftigmate 
eficapité. 

Ses  tiges  font  grêles  «  torfes,  grittipanres ,  gar- 
nies de  feuilles  alternes,  ovales,  échancrées  en 
cœur  a  leur  bafe,  acuminées^  molles,  quelque- 
bis  divifées  en  trois  lobes  aigus  ,  très-inégaux  ; 
pobefcentes  â  leurs  deux  faces ,  à  peine  tomen- 
teafes.  Les  pédoncules  font  uniflores  i  les  divifions 
iaczHce  velues,  prefqu'en  cœur  &  élargies  â 
lear  bafe  ,  aiguës  ou  acumtnées  à  leur  fommet. 
U  corolle  eft  grande ,  purpurine,  campanulée  5  la 
opfule  ovale. 

Certe  plante  croît  en  Amérique.  (  ^.  /I  in  herh. 
bnnrck.  ) 

IX.  QuAXtoCLiT  hidéracé«  Ipoméa  httUracea. 

Ipomâa  foiiis  cordatis  ^  finù-tnlobis  ;  peduncu/îs 
v^foris  ^ptiîclo  krevioribus  ;  calicibus  barbato^hif- 
fiés,  L;un.  Illuiir.  Gem  vol.  i.pag.  4^6.  n®.  2124. 

Ip^adLa  foliis  trilobis  ,  quinquelobifvt  cordatis  ; 
fiéMKCalis  unifioris  y  caiicibiu  vitlofis,  Willd.  Spec. 

Bsit.  vol.  1 .  pag.  884. 

fymua  (  hederacea  )  ,  foliis  trilobis  ,  quinqueio- 
^,  cordatis  ^  pedunculis  uniftoris,  Jacq.  Icon.  I. 

Âjé.— >Ideaa.  CoUeâ.  i.  pag.  124. 

ktk cmtvolvuius  (nil)  ?  Linn.  Var. 

Cette  plante  a  de  fi  grands  rapports  avec  ]e 
fBmhaias  ni/ ^  Linn.  qù^elle  paroit  en  être  à  peine 
otrmécè  ,3c(t  rap{K>ne  aux  ipomA^  par  fes  ca^ 
usasses  ^nésiques. 
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St%  tiges  fort  grimpnntes,  fôaples,  revêtues' de 

I^oils  fins  &  mous  ,  garnies  de  feuillet  aiferne^  i 
onguement  pétiolées ,  ëchkntrées  en  cœur  â  leur 
bafe,  velues  à  leurs  deux  faces  ,  molles  ,  verdâ^ 
tres^  divifées  en  trois  lobes- profonds  ,  ovales, 
aigus.  Les  pédoncules  font  firnples  »  plus  coUrt^ 
que  les  pétioles  ^  velus  >  axillaires,  unifloresl  Les 
calices  divifes  en  cinq  déifoupurei  longues,  lînéai- 
ffes ,  recourbé>is  en  corne  extérieurement,  garnies 
à  leur  bjfe  d'une  touffe  de  poils  fimples ,  longs  , 
très-fins.  La  corolle  eft  grande,  campanulée,  pur- 
purine j  le  ftigmate  capité. 

22.  QuAMOCLiT  i  feuilles  delierre.  Ipomàake^ 
derifoUd.  Linn.  y 

Ipontâû/vliis  tri  lotis ,  cordâtes  *  pedunculiv  multt" 
fioriSf  raamofis.  Linn.  Spec.  Plîlnt.  vol.  r.  p:  22^. 
—  Lam.  lilultr.  Gêner.  voL  1.  pag.  466.  n**.  2125. 

Quamociit hederd folio trifido.  Pium.  Ame^.SpeC. 
pag.  3.  —  Burm.  Amer.  tab.  9;.  fig.  2.  —  Tourn. 
Inft.  R.  Herb.  1 16. 

Ses  tiges  font  grim|^ntes ,  un  peu  angttletlfes  , 
garnies. de  feuilles  pétiolées,  alternes  ,  ovales  » 
échancrées  en  cœur  àleur  bafe ,  acuminées  à  leur 
fommet,  très-ordinairement  diviféesen  trois  lobes» 
&  aftez  femblables  aux  feuilles  du  lierre.  Len  pé- 
doncules font  axillaires  5  ils  fupportent  des  fleUrs 
difpofées  en  grappes  ,  dont  les  corolles  font  lon- 
gues ,  tubulées ,  cylindriques ,  de  couleur  violette. 

Cette  plante  croit  dans  les  iles  de  l'Amérique.  Q 

*}.  QUAMOCLIT  ï  feuilles  d'hépatique.  Iporàia 
hepaticifoUa.  Linn. 

IpomsM  foliis  trilobis ,  obtufis  ;  fioribus  aggregatis* 

Lam.  Uluftr.  Gêner,  vol.  i.  pag.  466.  n**.  212e. 

Ipoméa  fÊlOs  trilobis  y  fioribus  a^rcgacis»  Lthn. 
Flor.  zeyl.  79.  —  Mill.  Diâ.  n®.  7.  —  Bufifti  Floii 
ind.  pag.  yo.  tab.  20.  fig.  2. 

Convolvulus  indicus ,  viUofns  ,  keredd  folio  trh* 
partito  ,  fiore  càrulto.  Herm.  Lugd.  Bat.  182. 

Convolvulus  ^eylanicus  ,  kirfutus  y  foliis  hepatics^ 
Herm.  Prodr.  327. 

Ses  tiges  font  grimpantes ,  velues ,  8c  s'élèvent 
i  la  hauteur  de  quatre  à  cino  pieds  :  elles  font  gar- 
nies de  feuilles  alternes,  velues  ,  afifez  femblaUes 
à  celles  des  hépatiques ^  ordinairement  divifées  eii 
trois  lobes.  Ses  fleurs  font  réunies  en  paquets  à 
l'extrémité  d'un  pédoncule  commun  &  axillaire  ; 
les  calices  font  prefque  à  cinq  angles ,  à  cinq  di-* 
vifions  s  la  corolle  petite  ,  tubulée  ,  de  couleur 
purpurine  :  elle  ne  s'épanouit  que  le  foir  dans  nos 
clmnatS'. 

Cette  plante  croit  naturellement  aux  Indes  y  i 
nie  de  Ceilim.  On  la  cultfvedans  plufieurs  jardina 
botaniques. 
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14.  QuAMOCLiT  a  feuilles  de  motelle.  Ipamâa 

folanifoîia^  Linn* 

Ipo/ndafoliis  cordatis  ,  acutis  ^  integerrimis  ;  fio" 
rihusfolitariis,  Mill.  Dift.  n**.  }.  —  Roy.  Lugd.  Bat. 
4}q.  •—  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pâg.  881.  a*.  8. 
•—  Lam.  Illuftr.  Gêner.  n°.  1117. 

Qaamoclit  foUni folio  ,  fiort  rofeo.  Plum.  Amer. 
Ca'al.  Spec.  pag.  j.  — Burm.  Amer.  le.  94.  fig.  i. 
—  Tourn.  Inft.  R.  Herb.  n6. 

Ses  tiges  font  grimpantes  j  garnies  de  Feuilles  al- 
ternes >  amples  «  ovales ,  échancrées  en  cœur  à  leur 
bafe  y  acuminées  à  leur  fommet  3  très-  entières  à 
leurs  bords  y  point  lobées.  Les  pédoncules  font 
axillaires  j  folitaires»  de  la  même  longueur  que  les 
feuilUs  3  &  ne  foutiennent  qu'une  feule  fleur  cou- 
leur de  rofe  &  tubulée. 

•  ^  Cette  efpèce  croît  dans  l'Amérique,  &  fe  cul- 
tive dans  quelques  jardins  botaniques. 

a;.  QuAMOCLiT  pourpre. //'0i7?4â/'tf/7«rM. Lam. 

IpomAafoHis  cordatisy  inugris  ;  pedunculis  multt- 
florisy  calice  hû fi kifpido.  Lam.  lUufti.  Gêner,  vol.  i. 
pag.  466.  n^.  XI 19. 

•  Convolvulus  (  purpureus  )  ,  fo/Os  cordaïis ,  indi- 
vifis  ;  fruHihits  cernais  y  pedicellis  incrajfatis.  Mill. 

Dift.  n^.  4.  —  Knorr.  Del.  i.  tab.  W.  2.  &  W.  4. 

Convolvulus  calicibus  tuberculatis  y  pilofis.  Linn. 
Virid.  Cliff.  18.  Horr.  Upf.  38.  — Gronov.  Virg. 
Ï41. 

Convolvulus  purpureus  yfoliofuhrotundo,  Bauh.  Pin. 
zpj.  —  Ehret.  Piû,  7.  fig.  i. 

C.  Convolvulus  càrultus  y  minor  ;  folio  fukrotundo^ 
Dillen.  Ehham.  97.  tab.  8a.  fig.  94. 

y.  Convolvulus  folio  cordato  ,  gUJfro.  Dillen.  Elth. 
IQO.  tab.  84.  fig-  97. 

A.  IpomAa  (  violacea)  ,  foliis  cordàtis  y  integer^ 
rimis  i  floribus  confertis,  corollis  indivifis.  Lam.  IIL 
Gen.  vol.  1.  pag.  466.  n**.  2u8.  —  Mill.  Diû. 
n^  4.  —  Sauvag.  Monfp.  1 14. 

Quamoclit  foliis  amplijpmis ,  cordiformibus.  Plum. 

Amer.  Catal.  Spec.  pag.  j.  —  Burm.  Amer.  le.  93. 
lig.  I.  —  Tourn.  Inft.  R.  Herb.  1 16. 

Convolvulus  major  ^  folio  fubrotundo  i  flore  amplo , 
purpureo.  Sloan.  Jam.  55.  Hift.  i.  pag.  i;j.  tab,  98. 
fig«  I. 

Nous  n'avons  pas  cru  pouvoir  féparer  ces  deux 
plantes ,  qui  nous  ont  paru  appartenir  a  la  même 
ttfpkct,  &  peu  diftînguées  entr'elles,  à  moins  que 
liouf  ne  nous  foyons  trompés  fur  Vipomàa  violacea 
de  Linné. 

Cette  efpèce  eft  remarquable  par  fes  belles  & 
$randei fleurs  blanchâtres  a  la  bafede  leur  corolle^ 
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d'un  beau  ronge  pourpre  à  fon  limbe ,  fupporcant 
très-bien  la  température  de  notre  climat  ;  ce  qiâ 
l'a  fait  admettre  comme  fleur  d  ornement  dans  tous 
les  jardins. 

Ses  tiges  font  grimpantes  y  velues  ^  un  i>èu  an- 
guleufes  y  garnies  de  feuillet  amples  ,  pétiolées  y 
alternes ,  vertes ,  molles ,  prefque  glabres ,  ovales^ 
en  coeur ,  aiguës  à  leur  fommet  y  foute  nues  par 
des  pétioles  longs  y  plus  ou  moins  velues.  Les  pé- 
doncules  font  axillaires  y  i  peu  près  de  la  longueur 
desfeuilles,  médiocrement  nifpides ,  terminées  par 
trois  à  cinq  fleurs  &  plus»  pédonculées  «  nnunies  de 
quelques  petites  bradées  a  la  bafe  de  leurs  pédon- 
cules partiels.  Le  calice  eft  hi(bide  à  fa  bafe ,  di- 
vifé  en  cinq  découpures  lancéolées  y  aigr.è's  >  la 
corolle  campanulée }  le  limbe  trèsouvert  >  un  peu 
réfléchi  9  à  peine  lobé  à  fes  bords  i  le  fligmate 
globuleux  y  a  trois  lobes. 

La  plante  A  en  diffère  par  toutes  fes  parties 
beaucoup  plus  glabres  y  &  par  fes  calices  plus  tu- 
bulés  y  prefcjue  point  hifpioess  les  feuilles  un  peu 
plus  arrondies. 

Ces  plantes  naiffent  naturellement  dans  les  con- 
trées méridionales  de  l'Amérique.  O  (^»v.} 

16.  QuAUOCLnpinicuié.IpomdapanicuIata. 

Ipomàû  foliis  ovatO'ûcuminatis  y  bafi  fubcordatis  , 
glaberrimis  ;  pedunculis  cyntofo-panicidatis,  Latn.  IlL 
Gen.  vol.  i.  pag.  466.  n°.  zi 31.  —  Burm.  Flor. 
ind.tab.  11.  ng  }. 

Convolvulus  cymofus,  DefroufT.  Diâ.  vol.  3. 
pag.  jj6.  n^.  64. 

Nous  renvoyons  y  pour  la  defcription  de  cette' 
plante^  ï  l'article  Lijèronen  cime,  que  M.  Lamarck 
a  rangée  depuis  parmi  les  ipomda  y  lui  ayant  re- 
connu les  caraâères  dé  ce  genre. 

17.  QuAMOCLiT  à  grandes  fleurs.  Ipomâa  ^ran»- 
diflor^.  Lam. 

.  Iponuut  foliis  cordàtis  y  integerrimis  y  peduncuiis 
fubbifloris  y  caule  petioHfque pubefcentibus.  Lam.  lll. 
Gen.  vol.  i.  pag.  467.  n^.  Z13}. 

Convolvulus  (grandiflorus)  y  foliis  cordàtis ,  ovaeis^ 
obtufiufculis  y  integerrimis  y  pedunculis  fubbifloris  ^ 
calicibus  coriace is  y  caule  petiolifque  pubefcentihus^ 

Linn.  f.  Suppl.  pag.  136.  — Willd.  Spec.  Plant» 
vol.  I.  pag.  8j9.  n^  57. 

Convolvulus  maximus  ,femine  hirfutOt  Herm.  Mufl 

Muada-valli.KYittA.  Mal.  p.  1 1  .pag.  105.  tab.  jo« 

Cette  plante  a  des  tiges  prefqu*arborefcentes  » 
droites  d'abord  y  &  qui  deviennent  enfuite  volti^ 
biles,  &  fe  divifenten  rat^eauxpubefcetiSj  garnis 
de  feuilles  amples  y  alternes  y  oVales ,  eo  cœur  ^ 
formant  à  leur  bafe  deux  oreiUetties  arrondies  ^ 

glabres  ^ 
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glabres  »  obtufes.  à  leur  Yommet ,  fupportées  par 
des  pétioles  pubefcens.  Les  pédoncules  font  axil- 
bires^  terminés  par  une  ou  deux  fleurs.  Le  calice 
eft  coriace ,  divifé  en  découpures  oblongues ,  ai- 
guës. La  corolle  »  campanulée  ,  eu.  remarquable  par 
h  beauté ,  fon  extrême  grandeur  &  Ton  odeur 
agréable  y  le  fligmate  eft  capicé  ^  les  femeoces  ve* 
lues. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  j  fur  le  bord 
dss  fleuves.  ^ 

iS.  QUAMOCUT  rétifère.  Iponuafitifera. 

Ifoméafoliis  cordato-auricuiails ,  glabris  ;  peduri' 
atUs  fubhîjloris ;  calicibus  amplis  y  apicefitifiris,  ra^ 
mis  villofij,  (N.) 

Sts  tiges  font  longues  ^  grêles  y  farmenteufes  y 
glabres  j  divifëes  en  rameaux  velus  «  particulière- 
ment vers  leur  partie  fupérieure  $  garnis  de  feuilles 
alternes  ^  pëtiolées  »  glabres  à  leurs  deux  faces  y 
ovales  ,  en  cœur  ,  &  même  auriculées  à  leur  bafe  y 
acuminées  à  leur  fommet  y  les  oreillettes  arrondies. 

Les  pédoncules  font  axillaires ,  (impies,  glabres, 
terminés  ordinairement  par  deux  fleurs.  Leur  calice 
eft  divifé  en  cinq  folioles  larges ,  ovales  y  oblon- 
gues, minces,  glabres  j  terminées  chacune  à  leur 
fommet  par  un  poil  fin.  La  corolle  eft  ample ,  cam- 
panulée ,  d'une  belle  couleur  purpurine  ou  rou- 
geâtre  y  le  ftigmate  eft  capité. 

Cette  plante  a  été  recueillie  dans  la  Guiane  , 
par  M.  Brocheton.  (  V.f>  in  kerb.  Lam.  ) 

29.  Qu AUOChiT  ÙLgitté.Jpomdafagittata.  Poîr. 

Ipomdafoliis  glaberrimis  ^  cordata-fagittatis  ;fiia' 
mentis  Imfi  vîUofis  ^feminibus  tomentofis.  (N.) 

ïponuia  foliis  fdgittatis  ,  pedunculis  unifions.  Poir. 
Vojrag.  en  Barb.  vol.  2.  pag.  1 22.  —  Edit.  Allem. 
vol.  2.  pag.  160,  le.  —  Lam.  Illuftr.  Gêner,  vol.  i. 
pag.  466.  n®.  21  j2.  tabi  104.  fig.  i. 

IpomAa  caule  voiubili;  foliis  glaberrimis ,  inferio- 
ribus  cordatis  yj'iiperioribus  fagittatis.  De&font.  Flor. 

atL  vol.  I.  pag.  177. 

ConvohulusfagittanéLfoliisyfiorepurpureo  Wkclerî, 
Tooriu  Inft.  R.  Herb.  82.  —  Pluk.  Almag.  113. 
tab.  8j.  fig.  J. 

Con'votvulus  (  Whelerî  ) ,  foliis  fagittatis  ,  pofiicï 
fmkrotundatis  ,  inttgris;  pedunculis  Urttibus  «  unifions. 

VahJ.  Symbol.  2.  pag.  36.  —  Willd.  Spec.  Plant. 
vol.  f.  pag.  84^.11^  3. 

IpomAa  (  fagittata)  ,  caule  voiubili  ,  foliis  fagit» 
uiit  y  foribus  foUtariisi  Cavan.  Ic.  vol.  2.  pag.  4. 
n^.  116.  tab.  107. 

Cette  belle  efpèce ,  digne  de  figurer  i  coté  de 
\^omAA  purpurta  »  qui  y  reflV  mble  beaucoup  ,  a 
«  tiges  très -glabres,  grimpantes  j  volubiles  j 
Boianiquem  Tonu  VI. 
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hautes  au  moins  de  (îx  à  huic  pieds  &  plus ,  gar- 
nies de  feuilles  alternes  ^  pëtiolées,  très-entières, 
les  inférieures  échancrées  en  cœur ,  les  fupérieures 
plus  étroites,  lancéolées ,  aiguës ,  fagittees  à  leur 
oafe ,  prolongées  par  deux  oreillettes  aiguës  oa 
obtufes ,  glabres  à  leurs  deux  faces. 

Les  pédoncules  font  folitaires ,  axillaires ,  ter- 
minés par  une ,  quelquefois  par  deux  fleurs.  Leur 
calice  tft  droit ,  glabre ,  divifé  en  découpures  li- 
néaires, elliptiques  «  obtufes ,  les  deux  extérieures 
plus  petite^  que  les  autres.  La  corolle  eft  campa- 
nulée ,  grande ,  d'une  belle  couleur  de  rofe  pour-^ 
pre^  les  filamens  font  velus  à  leur  bafe,  le  ftigmate. 
capité  \  la  capfule  arrondie,  à  cinq  valves  ,  con- 
tenant des  femences  brunes,  anguleufes,  velues. 

Nous  avons  rencontré  cette  plante,  M.  Desfon-^ 
taines  &  moi ,  fur  les  bords  des  grands  lacs  voifins 
de  la  Calle  ,  &  dans  les  environs  du  baftion  de 
France  en  Barbarie.  Elle  croie  aulfi  en  Efpagne.  % 

(r.v.) 

30.  QuAMOCLiT  couleur  de  chair.  IpomM.  car* 
nta,  Jacq. 

IpdmAa  foliis  Cordatis ,  glabris  ;  pedunculis  mtihl" 
fioris,  corol/isen:arginatis,j3LC<\.  Amer. p.  26.  tab.  l8# 
—  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  883.  n**.  i  j.* 

C'eft  une  plante  ligneufe  »  grimpante,  dont  les 
tiges  s'élèvent  à  la  hauteur  de  vingt  pieds  &  plus> 
&  fe  divifent  eh  rameaux  glabres,,  verdâtres ,  gar- 
nis de  feuilles  prefqu'arrondies  1  en  coeur  à  leur 
bafe ,  aiguës  ou  acuminées  à  leur  fommet,  longues 
de  huit  poucis. 

Les  pédoncules  fupportent  des  fleurs  prefque 
difpofées  en  grappes  ,  très-agréables,  de  couleur 
de  chair ,  dont  le  calice  eft  glabre  ,  court ,  à  cinq 
folioles  concaves ,  obtufes  ,  conniventes.  La  co<* 
rolle  J  infundibuliforme  à  fa  bafe,  fe  refterre  en- 
fiiîte  en  un  tube  cylindrique ,  alongé  ^  &  fe  dé- 
veloppe en  un  limbe  très  -  ample ,  prefque  de  la 
longueur  du  tube ,  ayant  cinq  échancrures  a  fes 
bords.  Le  ftigmate  eft  globuleux ,  prefqu'à  quatre 
lobes  'y  la  capfule  ovale ,  d  quatre  loges ,  à  quatre 
valves ,  contenant  des  femences  folitaires  «  ovales  « 
lanugineufes. 

Cette  plante  croit  dans  les  grandes  forêts  ^  ea 
Amérique.  T> 

31.  QuAMOCLiT  à  greffes  racines.  Ipomàa  ma* 
crorhi^a.  Mich. 

Ipomâa  radice  crajpjjtmâ  ;  foliis  fubths  tomentofis  y 

cordatis ,  fimpUcibus  lobatifque ,  plicatis  ;  pedunculis 

fubunifloris  ;  calice  folioiis  ovalibus  y  muticis  ;  corolld 

albâ  J  grandi  ;  femînibus  prolixe  lanuginofis.  Mich. 

Flor.  boreal.-amer.  vol.  i.  pag.  141. 

Cette  efpèce  eft  remarquable  par  fes  racines 
épaifles»  très-grofl'es,  doù  s'élèvent  des  tiges 
grimpantes»  garnies  de  feuilles  alternes^  ovale&^ 
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en  cœur  ^  pliflees  ^  (impies  ou  quelquefois  lobëes , 
tomenteules  à  leur  face  inférieure.  Les  pédon- 
cules font  axillaires  ^  prefqu'à  une  feule  fleur.  Le 
calice  el\  compofé  de  folioles  ovales  ^  obtufes.  La 
corolle  eft  grande ,  blanche  ^  infundibuliforme  ;  la 
capfule  ovale ,  i  trois  loges ,  contenant  des  fe- 
mences  très-lanugineufès. 

Cette  efpèce  fe  rencontre  fur  les  côtes  mari- 
times ,  dans  la  Géorgie  &  la  Floride.  {Defcript.cx 
Mick.) 

31.  QuAMOCLiT  à  bradées  colorées.  Ipomâa 
bradeata.  Cavan. 

IpoméLU  foliis  ovato-acutis  ,  cordatis  ;  fioribus  ra- 
cemofis  ^  braâeû  canuis  ^  venofis.  Cavan.  fc.  vol.  5. 
pag.  ji.  n**.54i.tab.477. 

Ses  tiges  font  grimpantes^  volubiles  y  revêtues 
d'une  écorce  ff>ongieufej  garnies  de  feuilles  alter- 
nes^ ovales j  aiguës^  en  cœur  à  leur  bafe  «  plus 
longues  que  leur  pétiole.  Les  fleurs  font  difpofées 
en  grappes  pendantes  fur  un  pédoncule  commun  ^ 
flexueux}  les  partiels  font  courts  ^  uniflores  i  les 
calices  munis  à  leur  bafe  d'une  braâée  orbiculaire> 
en  cœur,  d'un  pouce  &  plus  de  diamètre  ^  d*une 
belle  couleur  de  chair  ^  veinée  &  pliflee. 

Le  calice  efi  compofé  de  cinq  folioles  coriaces  y 
ovales ,  (libuléôs.  La  corolle  efi  infundibuliforme  > 
de  couleur  de  chair  un  peu  rougeâtre  >  le  tube  long 
d'un  pouce  &  deftii  \  le  limbe  entier  &  réfléchi  > 
cinq  filamens  glabres  ^  égaux  ^  filiformes  \  les  an- 
thères ovales  j  le  ftigmye  ovale  ^  petit  1  la  capfule 
ovale  «  aiguë  j  plus  longue  que  le  calice. 

Cette  plante  croit  au  Mexique.  Il  n'eft  pas  bien 
certain  qu'elle  appartienne  à  ce  genre.  (  Defiript. 
ex  Cavan.) 

5}.  QuAMOCLiT  à  tiges  droites.  JpomMfians. 
Cavan. 

Ipomâa  caule  fuffrutîcofo  ^  ramofo  ,  ereBo  ;  foUis 
cordatis  ^  ovato^truncatis ,  dentatis  ;  fioribus  axitlari- 
bus  y  foUta'iis.  Cavan.  Icon.  vol.  3.  pag.  26. 
B^.  173.  tab.  Z50. 

Ses  tiges  font  droites^  cylindrioues  ^  divifées  en 
rameaux  alternes  ,  garnies  de  feuilles  alternes^  rap- 
prochées y  longues  d'un  pouce  ^  ovales^  en  cœur, 
tronquées  obliquement  a  leur  fommet  «  dv^ntées  à 
leurs  bords  3  rugueufes ,  à  peine  pétiolées. 

Les  fleurs  font  grandes'^  axillaires  ^  folitaires  , 
foutenues  par  des  pédoncules  plus  courts  que  les 
feuilles 3  garnis  de  deux  écailles.  Les  calices  font 
cylindriques  ,  profondément  partagés  en  cinq  dé- 
coupures inégales  ^  linéaires  ,  obtufes.  La  corolle 
efi  campanulée  3  d'un  violet  clair  ;  le  tube  efi  blan- 
châtre >  le  limbe  diviféen  cinq  lobes  arrondis  3  les 
étamines  velus  à  leur  bafe  $  le  ftigmate  à  deux  lo- 
bes j  caraâère  qui  doit  faire  placer  cette  efpèce 
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parmi  les  U  ferons  »  d'après  les  caraâères  qui  leur 
ont  été  aflîgnés  dans  cet  ouvrage* 

■ 

Cette  plante  3  dont  la  patrie  n*eft  pas  encore 
connue  ^  a  été  cultivée  au  Jardin  botanique  de 
Madrid.  (  CaraB.  ex  Cavan,  ) 

34.  QUAMOCLIT  rampant.  Ipomaa  repens.  Lam. 

Ipomdafbliis  cordatis ,  nervofisj  pedunculzs  mul» 
tifloris  ^  caule  repente.  Lam.  lUuftr.  Gêner,  vol  l. 
pag.  IIJ4. 

Beladamboe,  Rheed.  Malab.  vol.  11.  pag.  iij;* 
tab.  ;8. 

Ses  tiges  font  glabres  ,  prefque  ligneufes ,  far- 
menteufes>  rampantes,  radicales  à  chaque  articu- 
lation y  d'oii  fortent  des  feuilles  pétiolées ,  gla* 
bres  ^  entières  y  ovales  y  en  cœur  à  leur  bafe  ^ 
marquées  de  fortes  nervures.  Les  pédoncules  font 
axillaires  y  à  peine  de  la  longueur  Ats  feuilles  » 
terminées  par  trois  ou  quatre  fleurs ,  dont  le  ca- 
lice efi  divifé  en  cinc)  folioles  oblongues  ^  verdâ- 
tres  y  deux  plus  peptes.  La  corolle  efi  grande  » 
campani forme  y  blanche  \  fon  limbe  terminé  par 
cinq  dents  courtes  >  aiguës  i  le  contour  ondulé  ou 
frangé.  Les  capfules  font  ovales  «  furmontées  du 
(lyle  perfifiant  ;  elles  renferment  trois  à  quatre 
femences  oblongues,  anguleufes. 

Cette  plante  croit  au  Malabar  «  dans  les  lieux 
pierreux.  T> 


35.  QuAMOCLiT  aquatique.  Ipomâa  aquatica. 

IpomAa  foliis  cordato  •  lanceolatis  ,  fubkaftatis  , 
bafi  fubdentatis  ;  peduncuUs  bijloris  y  caule  repente. 
Lam.  llluftr.  Gêner,  vol.  i.  ()ag.  467.  n**.  1135. 

Ipoméa  (  aquatica  )  ,  foliis  cordato-acuxis.  Forsk. 
Flor.  «gypt.-arab.  pag.  44.  n®.  44, 

Ballel.  Rheed.  Malab.  vol.  1 1*  pag.  107.  tab.  y i. 

Convolvulus  (  repens  )  ,  foliis  fagittatis ,  pofiice 
obtufis  y  caule  repente  ^  pedunculis  Jubbifioris.  Vahl* 
Symbol,  i.  pag.  17. 

Convolvulus  (repens)  ,  foliis  fagittatis  y  poftici 
obtufis  ;  caule  repente  y  pedunculis  unifloris.  Linn. 
Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  iiy.  — DefroulT.  Di{k. 


n®.  30. 


C.  Convolvulus  (  reptans  ) ,  foliis  kaflato-lanceolu" 
tis  y  auriculis  rotundatis  ;  caule  repente  y  pedunculis 
unifloris,  Linn.  Syiï.  veget.  171. — Osbeck.  It.  196. 
—  Defrouir.  Diâ.  n**.  31. 

Olus  vagum.  Qumph.  Amboin.  vol.  j.  pag.'4i9» 
tab.  ijj,  ng.  !• 

Cette  plante  a  des  tiges  rampantes ^radicantes 
à  la  plupart  de  leurs  articulations^  garnies  de 
feuilles  alternes ^  pétiolées,  glabres >  lancéolées  » 
prefque  hafléesj  échancrées  en  cœur  à  leur  bafe^ 


Q  U  A 

doct  les  deux  oreillettes  font  arrondies ,  finuées 
ou  prefque  dentées.  Les  pédoncules  font  axillai- 
reSj  longs  de  trois  pouces  ^  deux  fois  plus  longs 

Jue  les  feuilles^  terminées  ordinairement  par  deux 
euTS  :  celles-ci  font  grandes^  violettes^  campa- 
oulees.  ' 

La  plante  C  nous  paroit  peu  différer  de  la  pré- 
cédente :  elle  eft  plus  petite»  fes  tiges  font  bafles, 
liliformes  ;  fes  feuilles  glabres  >  fagittées  i  les  orei^ 
Jettes  recourbées  j  acuininées  ,  fouvent  dentéts; 
les  pédoncules  courts;  les  divifîons  du  calice  ar- 
rondies à  leur  fommet. 

Cette  efpèce  croît  en  Arabie  &  dans  les  Indes 
orientales.  ^ 

i6.  QuAMOCLiT  verticillé.  IpoméLu  vcniciUata. 
Forskh. 

Ipomâa  foliîs  cordatis  ,  pedunculis  /axiltarîbus  , 
umis  y  refiexis  ;  calicibus  hijpidis.  Vahl.  Symbol.  3. 
Fg-  3?.  — Willd.  Sptc.  Plant,  vol.  i.  pag.  88}. 
n^  14. 

Ipoméa  vcrticillata,  Forskh.  Flor.  xgypt.-arab. 
pag.  44.  n».  41-    » 

Ses  tiges  font  farmenteufes  ,  grimpantes  ^  ve- 
lues, garnies  de  feuilles  alternes^  pétiolées ,  très- 
entières  ,  velues^  échancrées  en  cœur  à  leur  bafe. 
Les  pédoncules  font  axi  liai  tes,  au  nombre  de  trois 
dans  chaque  aiffelle^  prefqu'en  verticillé,  rc flé- 
chis ou  un  peu  pendans^  Les  calices  font  hériflés 
de  poils,  &  les  capfules  à  quatre  loges. 

Cette  plante  fe  rencontre  dans  les  plaines  de 
TArabie  heureufe. 

37.  QuAMOCLiT  campanule.  Iporrua  campanu- 
Uta^  Linn. 

IponiiLa  foliis  cordatis  y  pedunculis  muhifioris  y  pe- 
riantkio  exuriore  orbicuiurij  corvUis  campanutatis  y 
l^hatis.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  218.  — 
Willd.  Spec.  Plant,  vol.  1.  pag.  882.  n°.  12. 

Adamhoe.  Rheed.  Malab.  part.  11.  pag.  17/. 
tab.  56. 

Ses  tiges  font  cylindriques ,  un  peu  veluei , 
rampantes ,  radicantes  y  garnies  de  feuilles  alter- 
nes ,  amples ,  échancrées  en  cœur  à  leur  bafe  , 
ovales  y  acuminées ,  entières  à  leurs  bords,  molles 
&  glabres,  foutenues  par  des  pétioles  longs,  pi- 
ienx,  llriés. 

Les  fleurs  font  réunies  plufieurs  enfemble  â 
rexcrénoité  d'un* pédoncule  commun.  Le  calice  eft 
dÎYifé  eo  cinq  dents  aiguës ,  env.ronné  à  fa  bafe 
de  braâées  orbiculaires.  La  corolle  eft  très-grande  y 
d'an  pourpre  mélangé  de  blanc,  campanulée,  par- 
tagée â  fon  orifice  en  cinq  grands  lobes  profonds. 
La  capfïile  eft  divifée  en  trois  ou  quatre  loges , 
xenEènnaoc  autant  de  femences  anguleufes. 
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Cette  plante  croît  dans  les  Indes  ^  au  Ma- 
labar. 

38.  QuAMOCLiT  anguleux.  Ipomia  angulata. 
Ruiz  &  Pav. 

IpomAa  foliis  cordaco-fagittatis  ,  acuminatis  acu- 
tifque ^  caule  angulato y  pedunculis  fubbifioris y  ca'ici" 
eus  unguiculatis.  Ruiz  &  Pav.  Flor.  peruv.  vol.  2. 
pag.  II.  tab.  120.  fig.  6. 

IpomAU  (  angulata  ) ,  foliis  cordato  -fagietatis  , 
acutis  ;  cauU  pedunculifque  angulaiis,  pedicellis  Jub^ 
biforis,  Ortega.  Decad.  7.  pag.  83. 

Ses  racines  font  blanches ,  fibreufes  i  les  tiges 
font  anguleufes ,  farmenteufes ,  divifees  à  leur  par- 
tie inférieure  en  rameaux  garnis  de  feuilles  pétio* 
lées ,  très-entières ,  fagittées ,  en  cœur  a  leur  bafe  , 
acuminées,  aiguës,  marquées  de  fept  nervures , 
foutenues  par  des  pétioles  longs ,  canaliculés,  toi- 
tillés  â  leur  bafe. 

Les  fleurs  font  axillaires ,  foutenues  par  des  pé- 
dohcules  folîtaires^  anguleux,  plus  longs  que  les 
pétioles,  tantôt  uniflores,  d'autres  fois  de  trois  à 
cinq  fleurs  ,  munies  chacune  d'un  pédicule  pen- 
ché, garni  d'une  braâée  ovale ,  un  peu  renflé  vers 
fon  fommet.  Les  découpures  du  calice  font  iné- 
gales y  un  peu  tuberculées  i  la  corolle  infundibuli- 
forme,  le  tube  grêle,  quatre  fois  plus  long  que  le 
calice,  d'un  rouge  fafrané  $  le  limbe  court ,  ou* 
vert ,  arroûdi  &  roulé  à  fes  bords ,  de  couleur 
écarlates  les  filamens  glabres,  glanduleux  à  leur 
bafe  i  les  anthères  blanchâtres ,  en  cœur>  l'ovaire 
environné  d'un  anneau  jaunâtre  $  le  ftigmate  glo- 
buleux, â  trois  lobes  s  la  capfule  de  la  grofleur  d'un 
pois,  à  trois  ou  quatre  angles,  à  trois  ou  quatre 
loges,  fouvent  â  deux  par  l'avortement  des  au- 
tres i  des  femences  folitaires ,  noires  ^  à  trois 


côtés. 


Cette  plante  croît  dans  les  lieux  élevés  &  pier- 
reux ,  aux  environs  de  Lima.  O  {Defcript,  txRui^ 
&  Pav.  ) 

39.  QuAMOCLiT  i  angles  aigus.  Ipomâa  acutan^ 
gula.  Ruiz  &  Pav. 

Ipomàa  foliis  fagittato-^riangularibus  y  angulis  pof 
ticis  y  dentatis  ;  caule  tereti  y  pedunculis  tri-quinque^ 
fioris  y  foliorum  longitudine.  Ruiz  &  Pavon^  Flor. 
peruv.  vol.  2.  pag.  1 1.  tab.  1 19.  fig.  6. 

Ses  tiges  font  filiformes,  grimpantes,  cylindri- 
ques, divifees  en  rameaux  garnis  de  feuilfes  lon- 
gue.ment  pétiolées  ,  triangulaires,  fagittées,  ai- 
guës ,  dentées ,  anguleufes  à  leurs  bords.  Les  fleurs 
font  axillaires ,  au  nombre  de  trois  à  cinq  ,  pédi- 
culées ,  à  l'extrémité  d'un  pédoncule  commun  ; 
munies  de  deux  braâëes  lubulées  ,  oppofées  , 
(ituées  à  la  divifion  du  pédoncule  commun.  La 
corolle  eft  infundibuliforme  »  de  couleur  écatlate  $ 
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fon  limbe  eft  médiocre  »  légèrement  lobé  i  An 
contour. 

Cette  efpèce  fleurît  au  commencement  de  l'au- 
tomne ,  au  Pérou ,  dans  les  forêts  de  Chinchao  & 
de  Pozuzo,  O  (  Defcnpt,  ex  Rui[.  ) 

40.  QuAMOCLiT  Cttfpidé.  IpoméLa  cufpldata. 
Buiz  k  Pav. 

IpoméLa  foiiis  cordatis  y  trilobh  ;  lobis  cufpidatis  y 
pedunculis  unifions ,  laciniis  calicis  llnearihus  ^  bajp 
hirfutijlimis.  Ruiz  &  Pavon.  Flor.  peruy.  &  chil. 
vol.  2.  pag.  II.  tab.  119.  fig.  a. 

C'eft  une  plante  herbacée  ^  annuelle  &  pileufe^ 
dont  la  racine  efl  blanchâtre  &  fibreufe^  les  tiges 
droites^  filiformes^  flexueufes^  médiocrement  ra- 
meufesj  garnies  de  feuilles  longuement  pétiolées^ 
en  cœur^  à  trois  lobes  cufnidés  ;  celui  du  milieu 
alongé  y  aigu  $  les  deux  latéraux  y  très-courts. 

Le6  fleurs  font  folitaires,  atillaires;  leurs  pé- 
doncules cylindriques^  plus  courts  que  les  pé- 
tioles y  garnis  à  leur  fommet  de  deux  bradées 
oppofées^  fubulées.  Le  calice  eft  couvert  de  poils 
dorés  y  à  découpures  longues  &  linéaires.  La  co- 
rolle eft  purpurine,  dure  peu  :  elle  eft  infundibu- 
liforme  >  fon  limbe  eft  étendu  «  prefqu'entier.   ' 

Cette  plante  croit  dans  les  terrains  pierreux  au 
Pérou.  O  {Defcript.  ex  Rui[  &  Pav,) 

41.  QuAMOCLiT  velu.  Ipomàa  villofa.  Ruiz  & 
Pavon. 

Ipomdafbius  cordatis  y  trilobis  ;  lobis  acuminadsy 
iateraiibus  «  extrorskm  excavatis  ;  pedunculis  trifloriSy 
involueraùs.  Ruiz  &  Pavon*  Flor.  peruv.  vol.  2. 
pag.  12.  tab.  121.  fig.  B. 

Plante  très- velue ,  dont  les  tiges  font  filifor- 
mes y  rameufes,  garnies  de  feuilles  à  trois  lobes  $ 
celui  di^milieu  plus  alongé  y  plus  étroit  3  rétréci  à 
fa  bafe$  les  deux  latéraux ,  ovales  ^  échancrés  i 
leur  côté  intérieur  ^  fupportés  par  de  longs  pé- 
tioles cylindriques.  Les  pédoncules  font  folitat- 
res ,  axillaires  y  à  trois  fleurs  »  dont  les  pédoncules 

furtiels  (ont  garnis  à  leur  bafe  de  quelques  petites 
blioles. 

Les  calices  font  très-velus  j  la  corolle  infundi- 
buliforme^  purpurine  ^  glabre }  fon  tube  évafé^ 
fon  limbe  entier,  ample,  roulé  en  dehors  >  les  éta- 
mines  velues  à  leur  bafe  i  le  fl}gmate  capité  & 
granulé. 

Cette  plante  croit  au  Pérou  »  dans  les  forêts  & 
fur  le  bord  des  chemins.  O  (Defcript.  ex  Ruii  & 
Pav.  )  Elle  a  beaucoup  de  rapports  avec  Vipoméa 
triloba. 

42.  QuAMOCLiT  glanduleux.  Ipomia  gUnduU" 
fera.  Ruiz  &  Pav. 
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Ipomâa  foViis  cordato  ^ fuhrotundis  y  acuminatis$ 
pedunculis  fubquadrifioris  y  incraffatis  ;  calicibus  glan- 
duliferis.  Ruiz  &  Pav.  Flor.  peruv.  vo^  2.  pag. 
12.  tab.  121.  fig.  A. 

Plante  laiteufe ,  velue  ,  grimpante  ,  dont  les  ra- 
cines font  blanchâtres ,  fufiformess  les  tiges  très- 
rameufeSj  cylindriques  \  les  feuilles  entières ,  lon- 
guement pétiolées ,  prefqu'arrondies ,  échancrées 
en  cœur  à  leur  bafe ,  un  4>eu  acuminées  à  leur 
fomnnet.  Les  pédoncules  font  (olicaires,  axillaires, 
filiformes  3  de  la  longueur  des  feuilles ^  terminés 
par  trois  ou  quatre  fleurs. 

Le  calice  a  fes  trois  folioles  extérieures  beau- 
coup plus  grandes  &  plus  larges  que  les  deux  in- 
térieures s  il  eft  couvert  de  poils  terminés  par  d^ 
|>etites  glandes.  La  corolle  eft  infundibulirorme^ 
e  tube  de  couleur  pourpre ^  le  limbe  violet^  très- 
ample  ,  plane ,  prefau'entier  $  les  filamens  inégaux  * 
velus  à  leur  bafe  \  te  fti^mate  capité^  à  trois  lo- 
bes \  la  capfule  à  trois  loges  ^  contenant  chacune 
deux  femcnces  noirâtres. 

Cette  plante  croit  pendant  toute  Tannée  dans 
les  moiftbns  &  les  lieux  cultivés ,  aux  environs  de 
Limaj  &c.  Of.  {Defcript.  ex  B^i[  &  Pav,) 

*  Efpeces  douteufes  ou  moins  connues. 

*  îpomàa  ({imf\ex)  yfoliis  lanceolatls^  integris; 
fioribus  folitariis.  Thunb.  Prodr.  36. 

^  Ipomâa  (fanguinea) ,  foliis  cordatis  y  trilobis  ; 
lobis  Iateraiibus  y  poftich  angulato^fublobatis  ;  pedun^ 
culis  trifioris  j  calicibus  glabris,   Vahl.  Symbol.  3. 

pag-  33- 

*  Ipomâa  (  ftolonifera  ) ,  caulibus  fiolonifbrmi^ 
bus;  foliis  inferioribus  bilobis  yfuperioribus  kaftatis. 
Cyriil.  Plant,  rar.  Neap.  Fafc.  i.  tab.  j. 

QUAP  ALIER.  Sloanea.  Genre  de  plantes  dico- 
tylédones^ à  fleurs  incomplètes,  de  la  famille  des 
Iiliacées,  qui  a  des  rapports  avec  les  apeiba,  & 
qui  renferme  des  arbres  exotiques  à  TEurope  ^ 
garnis  de  grandes  feuilles^  &  dont  les  fleurs  lonc 
en  épis  axillaires  ou  terminaux^  munies  chacune 
d'une  braâée. 

Le  caraâère  eflentiel  de  ce  genre  confifte  dans  : 

Un  calice  de  cinq  à  dix  divifions ,  point  de  corolle^ 
des  étamines  nombreujes  y  dont  les  antherts  font  atta^' 
chées  latéralement  à  des  filamens  courts  ;  un  ovaire 
velu  y  une  capfule  coriace ,  a  cinq  loges,  desfemences 
enveloppées  d*  une  fubfiance  charnue. 

Caractère  générique. 

Chaque  fleur  offre  : 

I*.  Un  calice  ï  cinq  ou  dix  découpures  cadu- 
ques j  inférieures. 
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1*.  Point  de  corolle. 

)*.  Un  très-grand  nombre  àfitamînes  ^  dont  les 
ilamens  fubulés^  &  à  peine  de  la  longueur  du  ca- 
Hce^  font  élargis  fupérieurement ,  munis  d'anthè- 
les  attachées  latéralement  un  peu  au  defTous  du 
fommet  de  ces  filamens  $  les  extérieures ,  ftériles 
&  foliacées. 

4*.  Un  ovaire  velu ,  inféré  dans  le  fond  du  ca- 
lice, furmonté  d'un  ftyle  fubulé ,  court,  terminé 
par  un  ftigmate  perforé  ou  à  plufieurs  divifions. 

Lefhdt  eft  une  capfule  grande  >  ovale  ou  arroo- 
Acj  coriace^  prefque  ligneufe,  hériffée  ^  à  cinq 
loges^  à  cinq  valves,  dont  fouvent  une  ou  deux 
avortent ,  contenant  d'une  à  trois  femences  oblon- 
guesj  enveloppées  par  une  fubftance  charnue. 

£  s  p  i  c  E  s. 

I.QUAPALIER  denté.  Sloanea  dcntata»  Linn. 

S'oanea  foliis  ovatîs ,  ftîpults  cordato-triangulari' 
iusyferratis,  Sv^artz.  Prodr.  82.  —  Idem.  Obferv. 
213. 

Sloanea  fillis  cordato-ovads ,  demiadatis  ifiipuHs 
ferratis.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  730.  Exduf. 
LarflÎDg.  fynonymo. 

Sloanea  PlumUrii,  Aublet.  Guian.  VoI*  I.  pag. 

Sloanea  amplis  ,  cafianeA  foliis  ,  fruHu  eckinato, 
Plum.  Gêner.  48.  —  Burm.  Amer.  pag.  24a  tab. 

Cafianea  foliis  otlongo-ovatis  ,  ferrât is  ;  fraÔa  ro^ 
twtdo  ^  eckinato  ,  maximo,  Miller.  Diâ. 

Ceft  un  arbre  dont  le  tronc,  d'environ  deux 
pieds  de  diamètre ,  s'élève  i  quarante  ou  cin- 
quante pieds  de  haut  :  il  fe  divife  en  branches  éta- 
lées, garnies  de  feuilles  alternes,  pétiolées,  ova- 
les, quelquefois  un  peu  achancrées  en  cœur  à  leur 
bafe^  très-amples,  terminées  en  pointe,  denticu- 
lées  à  leurs  bords ,  munies  de  ftipules  triangulai- 
res «  en  cœur,  dentées  en  fcie  à  leur  contour: 
leor  pétiole  eft  long. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  grappes  dans  l'aif- 
felle  des  feuilles  i  fupportées  par  un  pédoncule 
aflez  long,  muni  à  fa  Dafe  d'une  petite  oniâée  en 
forme  d'écaille.  Le  calice ,  d'une  feule  pièce,  eft 
dÎTÎfié  en  cinq  ou  fix  dents  s  les  et  aminés  font  infé- 
rées dans  le  fond  du  calice  ,  fur  un  réceptacle 
velu  9  leur  filament  eft  fort  court,  furmonté  d'une 
anthère  longue  j  verditre  &  velue.  L'ovaire  eft 
arrondi  ^  cosipofé  de  trois  a  fix  côtes ,  mais  plus 
ocdinairenient  de  cinq  $  il  fupporte  un  ftyle  droit , 
^a  .  dont  le  ftigmate  a  ordinairement  autant  de 
éhrmoDS  très-courtes,  que  la  capfule  a  de  loges. 

Cet  ovaire  fe  convertit  en  une  capfule  (ècbe  ^ 
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très-grofle,  rouflàtre ,  hériflee  de  piquans  ligneux 
&  flexibles  :  elle  fe  divife  en  trois  >  cinq  ouiîjt 
loges  ^  &  en  autant  de  valves  ,  qui  renferment 
chacune  une  femence  oblongue»  quelquefois  deux 
ou  trois ,  enveloppées  d'une  fubftance  charnue  » 
fucculente ,  de  couleur  rouge. 

Cette  plante  croit  dans  les  forêts  de  la  Guiane. 
J)  (  Defcript,  ex  Aublet.  ) 

2.  QuAFALiER  de  SinémZïU  Sloanea  finemarien- 
fis,  Linn. 

Sloanea  foliis  fuhrotundo'ovatis  ,  integerrimis  ;  cap- 
fuUs  ovatis^  fetofis  ,  ex  apice  dekifcentibus.  Svartx. 
Prodr.  82» 

Sloanea  {ÇiatmMKt^)  ,  foliis  fuhrotundis y  intf 
gerrimis  ;  fruStu  parvo  ,    aculeis  hifpido,    Aublet. 

Guian.  pag.  534.  tab.  211.  —  Lam.  Illuttr.  Gêner, 
tab.  469. 

Cet  arbre  eft  revêtu  d'une  écorce  épaiffe  ic 
ridée  i  fon  bois  eft  rougeâtre  ^  dur  &  compaâe  : 
fon  tronc  s'élève  â  la  hauteur  de  quarante  ou  cin«- 
quante  pieds  s  il  fe  divife  en  branches  &  en  ra- 
meaux éparsj  garnis  de  feuilles  alternes,  pécio- 
lées  ,  lifles,  vertes,  ovales  ou  arrondies,  fermes, 
coriaces,  entières  à  leurs  bords,  quelquefois  un 
peu  échancrées  à  leur  fommet,  longues  d'un  pied , 
fur  au  moins  neuf  pouces  de  large ,  marquées  de 
nervures  latérales  ^  parallèles ,  courbées  >  &  de 
veines  agréablement  finuées  $  leur  pétiole  eft  fer- 
me, long,  un  peu  ligneux,  accompagné  à  fa  bafe 
de  deux  ftipules  longues  j  éh^rgies^  aiguës  >  très* 
caduques» 

Les  fleurs  naiflent  en  petites  grappes  courtes 
dans  l'ailTelle  des  feuilles ,  fupportées  fur  un  pé- 
doncule garni  à  fa  bafe  d'une  oraâée  courte.  Leur 
calice  eft  divife  en  cinq  dents  ovales,  aiguës.  Les 
étamines  ont  leurs  filamens  courts ,  inférés  fur  un 
difque  velu  >  l'ovaire  eft  arrondi ,  velu  ;  le  ftyle 
court ,  la  capfule  hériflee  de  longs  piquans  y  divi- 
fée  en  quatre  ou  cinq  loges  ^  en  autant  de  valves  ,  ^ 
renfermant  chacune  une  femence  oblongue  ^  en- 
veloppée d'une  fubftance  rouge,  pulpeufe. 

Cet  arbre  croit  dans  les  forets  de  la  Guyane  g 
fituées  le  long  des  bords  de  la  rivière  de  Sine* 
mari.  T>  (  Defcript.  ex  AubL  ) 

O'jfervations.  Le  floanea  emarginata  de  Linné  , 
d'après  l'obCervation  de  Willdcnow ,  eft  une  ef- 
pèce  très-douteufe  i  fa  figure  de  catesbi  que  Linné 
y  rapporte^  eft  Yachras  fapota. 

^  Efpkçe  moins  connue. 

*  Sloanea  (Maflbni),  foliis  cordato^ellipticis  ^ 
fiipulis  linearibuS',  calice  quinquepartito  ^  fuis  cap^ 
fuie  longijpmis.  Svartz.  Prodr.  8a. 

QUAFOYER.  Quapoya,  AubL  Genre  de  planter 
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dicotylédones  ^  a  fie»»  dîoiques ,  de  la  fanîlle 
des  guttiers,  voîfin  des  tovomiea,  ifiï  renfenne 
des  arbuftes  exotiques  i  l'Europe  ^  d'où  difiiile  un 
fuc  jaunâtre  j  réfineuxj  &  donc  les  feuilles  font 
charnues ,  oppofées  ;  les  fleurs  en  panicule  termi- 
nale^ munies  de  braélées  à  leurs  divifions. 

Le  caraâère  eflentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Des  jUurs  dioïques;  un  calice  à  cinq  folioles  ;  cinq 
pitales  ;  cinq  anthères  fejftlcs ,  inférées  fur  un  difque 
central^  monadelpniques  fi  ftériles  dans  les  fUursfe" 
melles  ^  point  deftyle;  une  cttpfide  couronnée  par  le 
ftigmate. 

Caractère   générique. 

Les  fleurs  mâles  offrent  : 

i^.  Un  calice  d'une  feule  pièce,  divifé  en  cinq 
ou  fix  découpures  petites  >  concaves  ^  imbriquéesj 
accompagnées  de  deux  bradées  à  leur  bafe. 

2^.  Une  corolle  compofée  de  cinq  ou  fix  pétales 
ouverts  >  plus  grands  que  le  calice  ^  inférés  fur  le 
difque  des  étamines. 

3^.  Cinq  étamines  fans  filamens»  mais  dont  les 
anthères  font  inférées  fur  un  difque  central  ^  charnu 
&  glutineux  ^  &  formant ,  par  leur  rapproche- 
ment ,  une  tête  en  forme  de  bouclier. 

Les  fleurs  femelles  offrent  : 

1®.  Un  calice  &  une  corolle  ^  comme  dans  les 
fleurs  mâles. 

2^.  Cinq  étamines  flériles  ,  monadelphîques  j 
dont  les  anthères  font  droites^  larges ^  oblongues. 

5*^.  Un  ovaire  arrondi  ^  â  cinq  ou  fix  ftrîes^  cou- 
ronné par  un  tligmate  (effile  «  épais  ^  perfiflant  y  i 
cinq  divifioBS. 

Lt  fruit  eft  une  capfule  petite^  à  une  feule  loge, 
S*ouvrant  en  cinq  valves  du  fommet  à  la  bafe^ 
renfermant  plufieurs  femences  attachées  fur  un 
réceptacle  central  à  cinq  angles»  &  environnées 
d'une  fubflance  pulpeufe. 

Espèces. 

I.  Qu  APOYER  ï  fruits  ronds.  Quapoya  fcandens. 
Aublec. 

Quapoya  foliis  ovatis  >  carnops  y  paniculis  lax:s , 
capjulis  parvis ,  globvfa.  (N.)  Lam.  lliuflr.  Gêner, 
tab.  851. 

Quapoya  foliis  ovatis  ^  carnofis,  integerrimis  ;  jfo- 
ribus  racemofis ,  mas  fffemina^  Aubl.  Cuian.  vol.  2. 
pag.  898.  n^.  i.tab.  843. 

Quapoya  fcandens.  Gmel.  Syft.  Nat.  vol.  2.  pag. 
514.  var.  C. 

Arbrideau  dont  les  branches  &  les  rameaux  fe 
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répandent  fur  le  tronc  des  arbres  voifins  :  ils  ftot 
o|^fés  ,  nooeux  ^  glabres  y  cylindriques ,  garnis 
de  feuilles  oppofées ,  entières  y  feffiles  »  épaiflès  « 
charnues  y  ovales  y  glabres  &  vertes  â  leurs  deux 
faces  y  rétrécies  en  pétiole  à  leur  bafe  y  élargies  i 
leur  fommet  y  &  terminées  par  une  pointe  parti- 
culière. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  une  panicule  termi- 
nale, lâche,  à  ramifications  oppofées^  portant 
chacune  deux  ou  trois  fleurs  y  munies  à  chaque 
divifion  de  deux  petites  braâées  oppofées.  Le  a- 
lice  eft  divifé  en  cinq  on  fix  découpures  verdâ- 
très ,  arrondies  ,  concaves  y  imbriquées ,  un  peu 
^guës  ,  garnies  a  leur  bafe  de  deux  braâées  en 
forme  d'écaillé.  La  corolle  eft  faune  ^  compofée 
de  cinq  pétales  épais ,  arrondis ,  concaves ,  atta- 
chés par  leur  onglet  fur  un  difque  charnu.  Le  fruit 
eft  une  capfule  ronde ,  charnue ,  aflez  petite ,  cou- 
ronnée par  les  cinq  fiigmates,  oui  deviennent 
alojs  droits ,  aigus ,  noirâtres ,  &  réunis  enfemUe. 
Les  femences  font  rouges,  difpofées  en  cinq  rangs 
fur  un  placenta  central. 

Cet  arbriiTeau  croît  danslaCniane^dansIes  forêts 
de  Sinémari.  11  découle  un  fuc  blanc,  vifqueux  » 
tranfparent  de  fes  feuilles  &  de  l'écorce  des  bran- 
ches &  des  rameaux.  1>  (  Defcript.  ex  AubL  } 

2.  QUAPOYER  â  fruio  obloogs.  Quapoya  pana^ 
panari,  Aubl. 

Quapoya  foliis  minorihus  ,  fuùcamofs  y  f/oriius 
confcrtis  y  capfulâ  ohlongâ»  (N.) 

Quapoya  (  pana-panari  )  ,  fruBu  ohlongo.  AubL 
Oman.  vol.  2.  pag.  900.  ab.  344. 

Quapoya  fcandens.  Gmel.  Sjrftem.  Nat.  VoI.  2« 

pas- Jï4- 

Cet  arbrifleau  reflèmble  beaucoup  au  précé-» 
dent  :  i)  en  diffère  par  fes  feuilles  plus  petites  ^ 
moins  charnues  ;  par  fes  panicules,  dont  les  fleurs 
font  plus  ferrées  &  plus  rapprochées  \  enfin  par 
fes  fruits ,  plus  gros  &  plus  alcngés.  Il  découle 
des  feuilles  &  de  l'écorce  un  fuc Jaunequi  refTetn- 
ble  à  b  gomme-gutte  lorfqu'il  efl  defféché  ^  &  fe 
difTout  dans  l'eau. 

On  rencontre  cet  arbriffeau  dans  les  grandes 
forêts  de  la  Guiane.  'g 

QUARARIBÉE.  Quararihea.  Aubl.  Genre  'de 
plantes  dicotylédones ,  de  la  famille  des  mal  vacées^ 
qui  a  des  rapports  avec  les  plagiantkus  ,  &  qui 
comprend  des  arbuftes  exotiques  à  l'Europe  ,  à 
feuilles  alternes ,  ftipulacées  ,  dont  les  fleurs  font 
axillaires  &  les  pédoncules  écailleux. 

Le  caraâère  eflentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  calice  perfifiant ,  i  trois  ou  cinq  dents  ;  une 
corolle  à  cinq  pétales  i  un  tris-long  ftyle;  un  ftigm  ace 
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idiMx  Mes;  une  capfule  coriace  »  à  deux  loges;  cinq 
ê  mfétamincs. 

Caractère   générique. 

Chaque  fleur  ofre  : 

1*.  Un  calice  petfifiant ,  d'une  feule  pièce ,  di- 
fifé  i  foD  orifice  en  trois  ou  quatre  dents  aiguës. 

i^.Uoe  coroile  compofée  de  cinq  pétales  oblongs, 
obtus ,  ondulés ,  inférés  au  fond  du  calice ,  forte- 
ment réfléchis  en  dehors. 

J*.  Cinq  à  neuf  étamines  feffiles ,  ou  dont  les 
fiamens  font  réunis  en  un  tube  gréie^  cylindrique  ^ 
très-long ,  garni  extérieurement  de  piuiieurs  pe- 
tites glandes  éparfes  ,  pref^ue  verticillées  ,  ver- 
datres^  affe£  femblables  aux  anthères  y  également 
verticillées  ,  prefque  terminales  ,  globuleufes  ^ 
jaunâtres. 

4^.  Un  ovaire  fupérîeuf,  arrondi ,  fort  petit , 
farmoncé  d'un  fiyle  très-  long ^  eagatné  â  la  bafe 
par  le  tube  des  étamines  ,  terminé  par  un  fiigmate 
charnu^  épais ^  divifé  en  deux  lobes. 

Le  fruit  eft  une  capfule  coriace  ^  ovale ,  enve- 
loppée par  le  calice,  à  deux  loges  y  à  deux  fe- 
mences  ovales»  convexes  d'un  côté,  planes  de 
l'autre. 

Espèce. 

I.  QuARARlEÉ  de  la  Guiane.  Quararièea  guia- 
aenfis.  Abbl. 

Quararibea  guianenfis,  Aubl.  Guian*  vol.  1.  pag. 
6^1.  tab.  278.  —  Lam.  Illuttr.  Gen.  tab.  J71.  — 
Jufl".  Gêner.  Plant,  pag.  274.  —  Gmel.  Syft.  Nat. 
Tol.  2.  pag.  1014. 

_  • 

CeA  un  arbriffeau  qui  s'élève  à  la  hauteur  de 
kiHt  i  dix  pieds  »  &  dont  le  tronc  n'a  que  trois  pu 
quatre  pouces  de  diamètre.  Son  écorce  eft  grifâtre  » 
ion  bois  blanc ,  peu  compaâe  \  il  fe  divife  en  bran- 
ches flexibles ,  droites  $  longues  ^  cameuft^s  3  gar- 
nies de  feuilles  alternes ,  molles  ,  liflis ,  vertes  , 
entières  ,  ovales  ,  ai(»uës  ^  foutenues  par  des  pé- 
tioles courts  &  renflés  j  munis  à  leur  bafe  de  deux 
flipules  très- caduques.  Les  plus  grandes  feuilles 
oxsr  œuf  pouces  de  longueur  fur  trois  de  largeur. 

Les  fleurs  font  fituées  dans  1  aifleffe  des  feuilles  ^ 
depuis  deux  jufqu'i  cinq  i  chaque  feuille^  vers  le 
(ogimet  des  rameaux  :  elles  font  fupportées  par 
des  pédoncules  courts  >  chargés  de  plufieurs  petits 
corps  glanduleux  y  verdâtres  ,  prefqu'en  forme 
^écailles*  Leur  calice  eft  rude  ,  coriace  ^  long 
f environ  un  pouce  &  demi ,  divifé  en  trois  ou 
csiq  dents  3  quelquefois  fendu  d'environ  un  tiers 
à  Qo  d^  iês  côtés.  La  corolle  eft  blanche ,  comr 
poCee  de  cinq  pétales  longs  ^  étroits  ^  ondulés  , 
~^  '  es  au  fond  du  calice  par  un  onglet  j  &  for- 
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tement  réfléchis  en  dehou.  Les  étamines  ^  au  nom- 
bre de  cinq  à  neuf  ^  font  fituées  vers  Textrémita 
d'un  tube  fort  grêle ,  cylindrique ,  long  de  quatre 
pouces  &  plus  y  terminé  &  ^ arni  à  différentes  drf- 
tances  de  petites  glandes  verdâtres  ^  concaves  j 
arrondies.  Le  ftyle  eft  beaucoup  plus  long  que  les 
étamines  j  enveloppé  â  fa  bafe  par  leur  tube  j  ter* 
miné  par  un  ftigmate  vert^arrondi^  divifé  en  deux 
lobes. 

«  L'ovaire  fe  convertit  en  une  capfule  longue  d'un 
pouce  &  demi  ^  fur  un  demi-pouce  de  diamètre  > 
(eche  y  co'riace  >  verdâtre  ^  enveloppée  en  partie 
par  le  calice  perfiftant  ^  féparée  en  deux  loges  par 
une  cloifon  membraneufe  ,  à  laquelle  eft  attachée 
de  chaque  côté  une  amande  dure  ^  longue  d'environ 
un  pouce. 

Cette  plante  croit  dans  la  Guiane  ^fur  les  bords 
des  rivières  d'eau  douce.  Son  écorce  eft  filamen- 
teufe,  &  peut  fervir  à  faire  des  liens. T>  {Defcripu 
ex  AiiL,) 

QUASSIER.  Quajpa.  Genre  de  plantes  dicoty- 
lédones ,  à  fleurs  polypétalées  >  de  la  famille  des 
magnoliers ,  voifin  des  ockna  ^  qui  comprend  des 
arbres  exotiques  i  r£urope ,  à  feuilles  alternes  , 
ailées ,  dont  les  fleurs  ,  fouvent  monoïques ,  font 
paniculées^  axillaires  ou  terminales.  L'écorce  eft 
amère  :  il  en  diftille  une  liqueur  laiteufe. 

Le  caraâère  eflentiel  de  ce  genre  coofifte  dans  : 

Un  calice  à  cinq  folioles;  cinq  péta/es;  cinq  cap  fuies' 
monofpermes  ^  à  une  loge;  un  réceptacle  charnu,  garni 
de  dix  écailles  ;  dix  étamines  libres, 

CARACTâRE     GENÉHIQUE. 


Chaque  fleur  offre  : 

1®,  Un  calice  inférieur^  perfiflant»  courte  i 
cinq  folioles  ovales. 

2®.  Une  corolle  compofée  de  cinq  pétales  lan- 
céolés ^  égaux  y  oblongSj  feiTiles* 

I**.  Dix  éta.mines>  dont  les  filamens  font  égaux  y 
filiformes ,  plus  longs  que  la  corolle  ^  terminés  par 
des  anthères  oblongues  ^  inclinées. 

4^.  Un  ovaire  à  cinq  lobes  ovales  y  inféré  fur 

un  réceptacle  charnu  »  orbiculaire  y  environné  de 

.dix  écailles;  le  ftyle  eft  filiforme  «  de  la  longueur 

de$  étamines  >  terminé  par  un  ftigmate  fimple.  Cet 

ovaire  eft  ftérile  dans  un  grand  nombre  de  fleurs. 

Le  fruit  confîfte  en  cinq  capfules  ovales ,  écar- 
tées entr'elles  y  alongées  ,  un  peu  charnues  >  à  une 
feule  loge  y  renfermant  une  lemence  folitaire  & 
globulcufe. 

« 

Obfervations.  Les  efpècesqui  compofent  ce  genre 
ne  fe  conviennent eflentiellement  que  parle  calice^ 
la  corolle  j  la  nature  8c  la  difpofition  des  fruits  j 
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divifés  «n  pluiieurs  capfules ,  qui  Tont  prefque  des 
drupes  j  ayant  la  plupart  une  enveloppe  un  peu 

Sulpeufe  :  le  nombre  de  ces  capfules  varie  de  trois 
cinq  )  les  étamines  de  cinq  à  dix.  Dans  le  quajfîer 
fimarouba  ^  les  fleurs  font  monoïques  ;  elles  font 
polygames  dans  le  quajjjler  élevé.  Le  nombre  des 
écailles  inférées  fur  le  réceptacle  charnu  eft  de 
cinq  à  dix  ^  relativement  au  nombre  des  étamines. 

Espèces. 

1.  QuASSiCR  amer.  QuaJ/ia  amara.  Lînn.  f. 

Qua0a  fiorièus  hermaphroditis  ;  foliïs  impari^ 
pinnatis  >  frliolis  oppofitis  ,  fejplibus  ;  petiolo  artîcu- 
lato-alutoj  fioribus  racemofis,  Linn.  f.  Suppl.  pag. 
^3}. —  Lam.  Illuflr.  Gen.  tab,  343.  fig.  i. 

Quajpa  amara*  Linn.  Sy&,  Plant,  vol.  2.  pag. 
175.  u**.  I. — Mater,  medic.  114.  —  Amœn.  acad. 
vol.  6.  pag.  411.  tab.  419. 

Nux  americana  ,  foliis  alatis  bifidls,  ?  Cooimel. 
Hort.  I.  pag.  149.  tab.  77. 

Ceft^  d'après  Linné  fils  j  un  arbre  élevé  (qui 
conferve  toujours  la  forme  d'un  arbritTeau  >  félon 
Willdehow  )  3  dont  les  feuilles  font  alternes  ^  pé- 
tiolées ,  ailées ,  avec  une  impaire  j  compofées  de 
trois  ou  cinq  folioles  oppofées  j  felGles ,  ovales 
ou  elliptiques ,  acuminées  à  leurs  deux  extrémités  > 
entières  à  leurs  bords,  veinées  j  très- glabres.  Les 
pétioles  font  ailés ,  membraneux ,  comme  dans  les 
citronniers^  articulés  à  l'infertion  des  folioles. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  grappes  alongées , 
f>refqu'unilatérales.  Ces  fleurs  font  écartées  les  unes 
des  autres,  munies  de  braâées  linéaires  ;  le  calice 
eft  trèsrpetit ,  à  cinq  folioles  ovales  \  les  pétales 
<ëeaux  j  affez  grands,  tous  redreflés ,  ovales, 
cblongs  ,  prefqu'obtus  \  les  fiUmens  beaucoup 
^lus  longs  que  la  corolle  $  le  réceptacle  charnu  , 
renflé  &  dépaflant  le  calice,  fupportant  Tovaire  ^ 
i  cinq  lobes  féparés  y  rapprochés  par  leur  bafe  ^ 
Claies,  obtus,  très-glabres. 

Cette  plante  croît  à  Surinam.  1^ 

.Cette  plante  eft  très-rare ,  dit  Willdenov  :  fon 
bois  l'emporte  fur  les  autres  efpèces  de  ce  genre 
par  fon  amertume.  Celui  qui  a  cours  dans  le  com- 
merce ne  provient  point  de  cet  arbre  ,  mais  du 
^uajfta  excelfa  ,  oui  lui  eft  très*inférieur  ;  auflt  a-l- 
il  aujourd'hui  oeaucoup  perdu  de  fon  ancienne 
réputation.  Lond.  Aâ.  Soc.  Hift.  Nat*  Haf.  i. 
p.  1.  pag.  68. 

* 

2.  QuASSisa  fimarouba.  Quaffla  fimarouba. 
Linm  f. 

Quaff a  fioribus  monoicis  ;  foliis  abruptk  pinnatis  ; 
fotiolis  alternis ,  fuhpttiolaùs  y  petiolo  nudo  ,  fioribus 

paniculatis,  Linn.  f.  Suppl.  234.  —  Lam.  Illuftr. 
Geo.  tab.  ^43,  fig.  i. 
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Slmarouha  amara*  Aubl.  Guian.  vol.  2.  pag.8j9« 
tab.  331  &  332. 

Simarouba.  Aublet.  Aâ.  Parif.  1776. 

Evonymus  fruHu  nigro  ,  tetragono  ,  vulgi  fima* 
rouba.  ?  Bairère.  Franc,  équinox.  pag.  50. 

C'eft  un  arbre  dont  le  tronc  eft  revêtu  d'une 
écorce,  de  laquelle  diflille  un  fuc  amer,  laiteux  & 
jaunâtre.  Ses  rameaux  font  d'un  brun  noirâtre, 
garnis  de  feuilles  ailées ,  alternes ,  amples ,  com- 
l^ofées  de  folioles  alternes,  fans  impaire, prefoue 
lefliles ,  au  nombre  de  douze  à  quatorze ,  très- 
glabres  ,  ovales  ,  lancéolées  ,  acuminées  à  leur 
fommet  ,iiiguës  à  leur  bafe ,  entières  à  leurs  bords, 
I  longues  de  quatre  à  cinq  pouces,  fur  un  pouce  & 
'  demi  de  large,  fermes,  coriaces ,  d'un  vert  foncé 
â  leurs  deux  faces.  Le  pétiole  commun  eft  cylin* 
drique ,  très- glabre ,  roide ,  long  d'un  pied  &  plus, 
nu  dans  fa  partie  inférieure. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  une  panicule  ample, 
axillaire  :  elles  font  monoïques.  Les  fleurs  mâles 
ne  diffèrent  des  femelles  que  par  la  fiéiilité  de  leurs 
ovaires  ,  qui  font  d'ailleurs  dépourvus  de  ftyle  & 
de  ftigmate  ;  Us  étamines  manquent  dans  les  fleurs 
femelles.  Le  calice  eft  court ,  divifé  en  cin^  dents 
aiguës.  La  corolle  blanche ,  compofée  de  cinq  pé« 
taies  lancéolés  «  inférés  fur  le  calice  $.  Tovaire  i 
cinq  lobes  ;  le  ftyle  à  cinq  ftries  ;  le  ftigmate  di- 
vifé en  cinq  rayons  ouverts»  en  étoile  \  le  récepta- 
cle épais ,  charnu ,  à  cinq  ftries ,  environné  de  dix 
écailles  velues.  Le  fruit  confifte  en  cinq  capfules 
un  peu  charnues ,  de  la  forme  &  de  la  groflfeur 
d'une  olive,  écartées  entr'elles,  contenant  cha- 
cune une  femence  ovale. 

Cette  plante  croit  dans  les  lieux  fablonneux  de 
l'Amérique  méridionale ,  dans  la  Guiane  ,  à  la 
Jamaïque ,  dans  la  Caroline ,  &c.l>  (  V.f.comm. 
Dupuis.) 

L'ufage  que  les  naturels  du  pays  faifoient  depuis 
long-tems  de  l'écorce  des  racines  de  cet  arbre 
dahs  les  fièvres  &  les  diarrhées,  a  fait  naître  l'idée 
d'eflayer  le  même  remède  en  Europe  pour  les 
mêmes  maladies.  On  retire  ,  de  fa  décoâion ,  de 
grands  avantages  dans  les  dyflenteries  &  les 
diarihées. 

;.  QuASSiER  élevé.  Qujjpa  excelfa.  Sv^artz. 

Quajpa  fioribus  polygamis  ,  pentandris  ,  panicula^ 
lis  ;  foliis  impari^pinnatis  ;  folioits  oppofitis  y  petio^ 
latis  y  petiolo  nuco.  Svartz.  Aâ.  Holm.  1788.  pae^ 
302.  tab.  8. — Prodr.  pag.  67.  —  Flor.  Ind.occid- 
vol.  2.  pag.  742* 

Quajfia  polygama.  Aâ.  Edimb.  3. 

Cet  arbre  eft  revêtu  d'une  écorce  cendrée ,  d*ur»- 
blanc  jaunâtre  intérieurement:  le  bois  eft  blanc  Se 
.  dur  Ues  rameaux  éulés ,  garnis  de  feuilles  alternes  ^ 

éparfes  ^ 
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{parfeSj  ailées^  avec  une  impaire  ;  compofées  de 
oeuf  i  treize  folioles  oppofées  ^  elliptiques ,  acu- 
minées ,  très-entières ,  glabres  a  leurs  deux  faces ^ 
munies  à  la  bafe  des  pétioles  de  ftipules  petites  , 
hncéolées ,  caduques. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  grappes  axillaires  ^ 
paniuilées^  divifées  en  rameaux  dicnotomes  >  dif- 
fus^ étalés^  terminés  par  de  petites  fleurs  nom- 
breufes ,  polygames ,  les  unes  mâles  >  ne  contenant 
que  les  rudimens  d'un  ovaire  dénie  $  les  autres 
hetmaphrodites ,  dont  le  calice  eft  compofé  de 
cinq  tolioles  coniques  y  ovales  i  cinq  pétales  blan- 
châtres j  oblongs ,  obtus  5  cinq  étamines  légère- 
ment velues;  trois  capfules  ou  drupes  globuleux , 
z  une  loge  ,  X  deux  valves^  portés  fur  un  récep- 
tacle charnu^  muni  de  cinq  écailles  ciliées. 

Cette  plante  croît  â  la  Jamaïque  j  dans  les  forêts , 
aux  lieux  montueux.  T>  (Dcfcript,  ex  Swarti,) 

QUATELÉ,  Lecythis.  Genre  de  plantes  dico- 
tylédones 3  à  fleurs  complètes  y  polypétalées  ,  de 
la  braille  des  myrtes ,  qui  a  des  rapports  avec  les 
tcuroup'aa  d'Auolet  y  &  qui  comprend  des  arbres 
on  arfouftes  exotiques  à  l'Europe  y  dont  les  feuilles 
font  alternes  $  les  fleurs  en  épis  terminaux  ou 
axillaires  ^  dont  les  pédoncules  font  munis  de 
braâées. 

Le  caraâère  eflentiel  de  ce  genre  ell  d'avoir  : 

Um.  ca&ce  à  fix  folioles  ;  une  corolle  à  fix  pétales  ; 
UM  difqut  ligule  y  dans  t intérieur  duquel  font  placées 
les  éiamînes  y  une  cap  fuie  ligneufe  y  operculée  ,  s'o^i- 
9raat  tranfverfalement  a  l'opercule  ,  de  quatre  ou  de 
deux  a  fix  loges  ^  contenant  chacune  des  femences pref 
fu  folitaires* 

Caractère    générique* 

Chaque  fleur  offre  : 

1^.  Un  calice  compofê  ié^x  folioles  concaves , 
perâftantes ,  un  peu  arrondies. 

2*.  Une  corolle  à  fix  pétales  grands  ^  planes  j 

oblongs  y  obtus  y  dont  deux  fupérieurs  plus  étendus. 

« 

3''.  Des  étamines  nombreufes,  dont  les  fiiamens 
font  courts,  renflés  fupérieu rement  ^  terminés  par. 
des  anthères  petites  >  oblongues. 

I!  exîfle  ,  dans  le  centre  de  la  corolle  y  ùile  forte 
à&  diCque  coriace ,  inféré  fur  le  calice  &  fous  la 
corolle  ^  en  forme  de  pétale  ^  perforé  dans  fon 
miiiea  pour  le  pafTage  de  l'ovaire  &  du  ftyle>  en- 
tier à  Ton  bord ,  garni  d'étamines  intérieurement  » 
fe  prolongeant  en  une  languette  latérale  y  arquée  y 
nembraneafe  y  large  y  alongée  y  à  deux  lames  « 
épaifle  à  fon  fommet ,  qui  eft  muni  de  papilles  ou 
fedces  lames  imbriquées. 

4*.  Un  ovaire  ï  demi-inférieur  ^  tin  peu  comprimé  j 
Bocaniqucn   Tome  VL 


Q  U  A 


25 


acuminé  ^  furmonté  d'un  ftyle  conique  y  &  terminé 
par  un  fiigmate  obtus. 

Le  fruit  eft  une  çapfule  ligneufe ,  à  demi-infé- 
rieure, ordinairement  â  quatre  loges,  plus  rare- 
ment à  deux  ou  i  fix ,  de  groflèur  &  de  forme 
très-variables,  environnée  vers  fon  fommet,  mais 
bien  au  deflbus  ^  des  reftes  du  calice ,  s'ouvrant 
tranfverfalement  par  un  opercule  qui  forme  inté- 
rieutement ,  par  le  prolongement  de  fon  centre , 
un  réceptacle  anguleux  ^  central ,  &  qui  s'unit  aux 
cloiCons  de  la  capfule.  Chaque  loge  contient  ordi- 
nairement une  feule  femence  anguleufe ,  revêtue 
d'une  enveloppe  membraneufe  ,  inférée  fur  le  ré- 
ceptacle. 

Espèces. 

,  I.  QuATELÉ  à  grandes  fleurs.  Lecythis  grandi- 
fiora* 

Lecythis  foliis  petiolatis  ,  oblongis  ,  acutis  ,  i/ire- 
gerrimis;  racemis  axillaribus  terminalibufque  ypetiolo 
multoties  longiorihus  ,  petalis  ohtufis.  Willd.  Spec. 
Plant,  vol.  2.  pag.  1173.  n*"*  î»  —  Lam.  Illuftr. 
Gêner,  tab.  476. 

Lecythis  (  grandifiora  )  ,  foliis  ovatis  y  forum  pe* 
dunculis  craffis.  Aublet.  Guian.  vol.  i.  pag.  lia. 
tab.  183*  184.  285. 

Arbre  d'une  hauteur  afTez  confidérable  «  dont 
les  rameaux  font  étalés ,  garnis  de  feuilles  alternes  « 
pétiolées,  glabres ,  roides ,  très-entières ,  ovales , 
oblonguf  s ,  aiguës ,  un  peu  ondulées  à  leurs  bords, 
longues  d'environ  fept  pouces  ,  larges  de  fix  à 
fept ,  traverfées  en  deflbos  par  une  cote  faillante. 
Les  fleurs  naiflent  dans  l'aiffelle  des  feuilles  &  à 
l'extrémité  des  rameaux  ,  où  elles  forment  des 
grappes  beaucoup  plus  longues  que.  les  pétioles  : 
les  pédoncules  font  épais  ,  particulièrement,  vers 
leur  fommet}  garnis  de  petites  bradées  caduques. 

.  Les  folioles  calicinales  font  épaiffes ,  concaves , 
*  larges ,  un  peu-arrondies ,  de  couleur  rougeâtre  â 
l'extérieur.  La  corolle  éft  d'une  belle  couleur  de 
rofe  ,  compofée  de  fix  pétales  obtus,  dont  deux 
plus  grands  «  attachés  au  réceptacle  par  des  onglets 
épais  &  charnus.  Le  difque  qui^  fupporte  les  éta- 
mines eft  également  rouge.,  chargé  en  deffous  d'un 
grand  nombre  de  petites  lames  étroites  &  poin- 
tues*   •     -  ..i.         * 

Le  fruit  eft  une  capfulè  en  fornie  d'urne ,  dure , 
épaiffe,  ligneufe  ,•  haute  d'environ  fept  pouces  , 
large  de  quatre  pouces  &  plus ,  arrondie  à  fa 
partie  inférieure ,  conye:$e  &  terminée  en  pointe 
a  (on  fommet^,  munie,  ver^  le  haut  d'un  rebord 
ligneux  &  faillant ,  .formé  par  les  impreffions  du 
calice  >  recouvert  panri^tie  opercule  coBveze,  poin- 
tue ;  prolongé  intérieurement  en  un  réceptacle 
conique  &  anguleux ,  qui  fupporte  des  amandes 
oblongues,  irrégulières ^  bonnes  à  manger. 
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Çeue  plante  cfS  u  dvi^  Lss  forets  àc  U  Guiane. 

J)   (  Dcjcrij^t,  IX  ÀuU.  ) 

2,  QuatelÉ  amer.  Lecythis  amara. 

Lecythis  faUii  petlolatis  i  ohlong\s  ^  acuminatis  , 
irkUgfrrimi^  y  racornis  axiUarihus  urminalihufque  , 
p^thlçduglo  Ip^gioribjif  ^petalisafUfU,  ^il|c|«  Spec* 

PlaOjÇ.  Yol,  X.  p3g.  X 173.  n?.  4,     ' 

Licythis  (  amara  )  3  /b///^  ovat<hlanceoiatis  ,  âcl^- 
minacts  ;fruBuparvo  «  nucUo  amaro»  Aublet.  Gutan. 
vol.  1.  pag.  716.  tab.  286. 

Vuigairimcnt  petite  ma)rmite  de  Gngc^. 

Cctarbres  elèveà  la  hauteur  de  douze  à  quinze 
pieds.  Son  tronc  fe  diyilîp  à  £a  paftie  fuperieure  en 
branches  droites  &'hortzon talés  ^  &  en  rameaux 
|)enilan5  >  garnif  de  feuilles  alternes  ^^  pétiolées  , 
fermes 3  épâifleSj'  glabres,  ovales  ,  oblongues  ^ 
acuininéeSj  très-encières.  LesfleursjontaxiliaireSj 
terminales  y  difpolees  en  grappes  une  fois  plus 
longues  que  les  pétioles.  Les  jpédoncules  qui  les 
fupportent  >  font  courts  \  munis  à  leur  bafe  de  trois 
petites  braélies  en  forme  d'écaillés. 

La  corolle  eft  jaune  y  petite  y  coropofee  de  Sx 
pétales  aigusl  Le  fruit  eitune  capfule  de  la  groffeur 
d'un  oeuf»  dure»  mince ,  ligneufe^  en  forme  de 
pot.  L'opercule  fe  prolonge  intérieurement  &  à  fon 
centre  en. un  réceptacle  à  quatre  angles^  auxqi^ls 
fe  réuniffeni  les  cloifons  des  apatre  loges  ,  conte- 
nant chacune  une  amande  oblongue ,  anguleufe  y 
amère  y  dont  les  Ang€s  fe  nourriucnt. 

Aublet  cite  une  variété  de  cet  arbre  y  dont  les 
capfules  font  plus  petites  »  &  fouvent  comprimées 
à  un  de  leurs  cotes  ^  &  dont  les  pédoocuks  font 
munis  d'une  feule  braâée. 

Ces  arbres  croiflent  dans  les  forêts  de  la  Guiane. 
T>  (  Defcript.  ex  AubL  ) 

j.  Qu AT^IÊ  à  pecices  fleurs.  Lccytkis  parvifiora. 

Lecythis  foliis  petiolqtis  y  oblongis  y  acuminatis  ^ 
integerrimis  y  race  m  i^  paniculatîs  ^  tetminalious  y  pe- 
talis  acutis.  WiUd.  Speç.  Plant.  voL  2.  pag,  U/^. 
n*.  7. 

Lecythis  (  parvifioca.).^  fidiis  avaunlanceoiatis  , 
acuminq^fs  ;  fruHu  paryQ  y  iiloculari  ;  opircuio,  cum 
appendice  lignofà  y  inths  produHd.  Aublet.  Goian. 
vol.  z.  pag.  7i7.*tab^  287. 

Cette  espèce  e(t  un  arbriflfeau  dont  le  tronc  s'é- 
lève à  peine  à  la  hauteur  de  trois  ou  quatre  pieds '^ 
divifé  en  rameaux  épars  y  inclinés  vers  la  terre , 

Sprnis  de  feuilles  alternes  ,  ovales  ^  pétiolées  » 
ërmes  ,  aigqèfr  y  entières  à  leurs  bords.  Les  fleurs 
font  difpofées  en  grappes  terminales  ^  paniculées^ 

d'une  olieur  très-agréable. 

«^ 

La co^ollfi  e^peti^ft,  d;u9.,l>^i»«  jaune  dftré. Le, 
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ffuiteftui^p6t^*te  capfule  en  forii)(e  de  pçf  «mirc^, 
caflafiÇQ  y  pLu  ligneuiè.  Son  gperc4^e  produit  à  iois 
centj;^  iotériçuremeuc  un  réjpeptacle  auquel  (9 
réunit  une  cloifon miivç£(  j  £frme  8f  large,  qui  di-* 
vife  la  capfule  en  deux  loges,»  çomw^px  çha^uAl 
une  amande  oblongue  y  anguleufe  .  attachée  \  la 
partie  fuperieure  de  la  cloifon  y  ces  amandi^s  font 
fort  amères,  &  recherchées  par  les  finges>  Ifoper- 
cule  &  lés  cloifons  formant  un  feuf  corps  j  totn- 
bent  enfemble. 

On  rencontras  cette  plante  dans  la  Guiane ,  Tur 
le  bord  des  rivières.  T>  (  Defiript,  ex  Aubl,  ) 

4*  QuatelÉ  idatimon.  Lecythis  idatimon, 

Lecythis  foliis  petiolatis  ,  oblongis  y  ùcutis  ,  inte^ 
gerrimi^;  racemis  axiliaribus  y  pedunculis  glanda^ 
lojis  y  pefaiis  obtuj^s,  WtUd.  SptC  Plant,  yol.  2. 
pag.  1.17^.  u^.  .6. 

Lecythis  (  idatimon  )  ,  foliis  ovato  -  lanceolatis  y 
acuttiinatis  y  fruàu  parvo  ^  qu^dàloculari.  Aublet, 
Guian.  vol.  2.  pag.  721,  tab.  289. 

C.  Lecythis  (  lutea  y^fifiis  laaceplatis  y  oblongis  ^ 
acuminatis  i  flore  paryç,^  Aul^let.  Guian*  voj,  Z. 
pag.  721.  o®.  6. 

Cette  efpèce ,  afleK  femhlable  au  lecyfhîs  {abu^ 
caio  par  fa  grandeur  ,  par  la  forme  de  (es  feuilles  • 
en  difère  pa^  fes.  grappes^de  fleurs  axiUaires  &  non 
terminales,  par  fes  pétales  obtus,  fes  pédoncules 
glanduleux  «  &  par  fes  fruits  beaucoup  plus  petits, 
à  quatre  loges  au  lieu  de  fix. 

Cet  arbre  s'élève  à  la  hauteur  de  foixante  pieds 
au  moins  :  il  fe  divife  en  branches  &  eu  rameaux 
étalés,  garnis  de  feuilles  glabres  »  entières,  oblon- 
gues  ,  aiguës.  Les  fleurs  font  axiUaires  vers  l'extré- 
mité des  rameaux ,  ^  forment  des  grappes  prefque 
Amples  j  ayant  te  pédoncule  conunun  ponâué  & 
chagriné  dans  toute  fa  longueur  s  les  pédoncules 
particuliers  Amples,  rougeâtres,  chargés  de  points 
£(la9dttteu]c,  blançbàtces.,  très-nombreuy,  &  rap- 
prochés un  peu  au  deiS;>.u$  du  calice. 

Les.C^liole»  calici04l.es  font  chacR^es,  concaves^ 
aiguës,  veîiii^es.d^  rouge.^La  corolle  fe  divife  eQi 
fix  lobes  tnégauiç ,  de  coii)eur  de  chair  ,  obt^^s  ^ 
dont  deux,  r'éunis  latéralement,  recouvrent  les.^ 
deux  lobes  laiéraux.  Ces  derniers  font  plus  grandsj^ 
&  enveloppent  la  languette  du  dif<^ue ,  qui  efl  d'une 
belle  coi^euc  de  rofe.  Les  écammes  occupent  en 
entier  la  circonférence  interne  du  diUqu^L^  ;  les  fH*-., 
mens  font  fort  coui^ts  ^  blancs ,  comme  dans  Jes^ 
autres  efpèces  ;  les  anthères  jaunes  &  fort  petites* 
La  capfule  eft  lîgneufe  ,  ovale  ^  en  forme  de  poc^ 
operculé  ^  fort  petite ,  n'ayant  qu'un  pouce  de  :^ 
haut,  fqr  un  &  plus  de  dianiètre;  elle  fe  divife  en  , 
qxutre  loges  q^i  cpi^jtienncpfir  chacune  u^^  amande, 
brune ,  oblongue  &  amère« 

.   Cet  «çb^,  Cfoit  diins<  les  for^P.iéfeftes  de  la 


0  U  A 

Goiane  ^  après  le  deuxième  faut  de  k  rivière  de 
Sn:man.  Les  Galibis  le  nomment  idaûmon.  T7 

(  Difcript.  ex  AubL  ) 

J.  QuATELÉ  zabucaie.  Lecythis  labucaio, 

hccythis  foEîs  pttiolatis  y  lanctolatis  y  àeamihatis, 
mgerrinùs  y  raccmo-terminali  ,  petàlis  demis,  WlUd. 
Spec  Plant,  vol.  2.  pag.  1 173.  n®.  5. 

Luytkis  (  zabocajo)  ,  ^/iiV  lanctolato-ohlongis  , 
tcmuuttis i  fruBamagno  ^  miltieduiL  AUbt.  Guian. 
vol.  2.  pag.  718»  tab»  288.  exdufis  fynonymu. 

Fëlgairemêttt  grande  marmite  de  finge. 

Ceft  un  grand  arbre  dont  le  tronc  s'élève  à  plus 

k  foiiante  pieds  de  haut>  fur  deux  pieds  &  plus 

de  diamètre  ^  revêtu  d'une  écorce  gerfée  &  rabo^ 

teufe.  Son  bois  y  rougeâtre  dans  le  centre  ^  eft 

blanc  ï  la  circonférence  ;  il  fe  divife  en  branches 

«talées  &  en  rameaux  garnis  de  feuilles  pétiolées , 

alternes  3  très-entières  ,  lancéolées  ,  oblongùés  , 

icQminées;,  fermes,  liffeJ,  d'un  vert  pâle  ^  longues 

de  dix  pouces^  larges  de  deux  &  demi ,  fupportées 

par  UQ  pétiole  courte  creufé  en  gouttière.  Les  6éurs 

ibnt  terminales  ,  difpofées  en  grappes  pendante», 

munies  chacune  d'un  pédoncule  épais,  gparni  à  fa 

bafe  d'une  petite  braâée  caduque ,  en  forme  d'é- 

oilfe. 

.  Les  folioles  calicinales ,  au  nombre  de  fii,  font 
étroites ,  charnues ,  rôugeâtres ,  inégales ,  aiguës, 
la  corolle  eft  compofée  de  fix  pétales  inégaux  , 
krges,  fort  épais  ,  charnus  a  leur  onglet  ^  blants , 
d'une  belle  couleur  de  rofe  i  leur  contour  ,  dont 
deux  plus  grands  ^  les  étamines  très-nombreufès, 
fonées  pardcuHérément  du  coté  des  deux  pétales 
pjiis  grands  ^  inférées  fur  les  parois  internes  du 
diiqoe,  qui  eft  cotifeôr  de  rofe. 

_  La  capfiUe ,  e'ti  fotme  dé  pot,  eft  dure,  épaiffe, 
Sgneufe^  de  formeovale  ,  arrondie  à  fa  partie  in- 
ftriéuré',  convexe  à  fa  partie  fupérieure,  haute  dé 
cinq  à  feptpoucès,  fur  trois  ou  quatre  de  diamètre; 
cSe  fe  dfvtfe  on  fix  loges  qui  contiennent  dés  aman- 
des oUongiies ,  de  forme  irréguitère. 

Cet  arbre  croit  dans  les  forêts  de  l'intérieur  de 
la  Guiane.  "^  (  Dejkript.  ex  AubL  ) 

^  Les  Indiens  emploient  fon  écorce  à  former  des' 
fais  pour  les'fatdeauxl  Les  amandes  font  douces , 
délicices  ,  &  préférables  â  cellefs  d'Eu  ope ,  félon 
ittfaéet.  Les  oifeaux  &  le&  linges  eir  font  très- 
friands.  Les  Portugais  font,  avec-les  capfules,  des 
boites- &  autrespetits  ouvrages  travaillés  au  tour, 
bs  créoles  dé  Cayenne  donnent  aux  fruits  le  nom 
de  Canari  makaque  ou  marmite  de  finge, 

6.  QuATELB  lancéolé*  Lecythis  laitceolata, 

heytkîs  foUîs  •peiiolatis  ,  lanceolato-acùminatii  , 
^gutiferrutis;  récettns  iaUratibus^  jPctàTis  obtUfis .  (N  ) 
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Cette  efpèce  fe  rapproche  du  lecythis  labucaio; 
mais  fes  JFeuilleS  font  finement  dentées  eh  fci'e , 
r1it>pôl:ts  qui  là  tetidtnc  aufli  voifîne  du  lecythis 
minor ,  dont  elle  diffère  par  ia  fineflfe  des  dente- 
lures i  par  là  petitefte  des  fietirs  &  là  grandeur  des 
fruits. 

Ses  rameaux  fént  fouple^  ,  élancés,  de  couleur 
brune  j  glabres ,  garhis  de  fedillés  alternes,  pétio- 
lées ,  lancéolées ,  aCuminées  ,  longues  d'environ 
trois  pouces ,  larges  d'un  pbucé  &  plus ,  prefqué 
dhagrihées  par  l'élévation  de  leurs  nervures  en 
réfeau  très-agréable  ,  d'un  vert  foncé  &  tiiifàntes 
en  deffias ,  pliis  pâles  en  deffous. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  grappes  latérales  , 
(impies ,  fupportées  par  des  pédoncules  courts  & 
(impies.  Le  calice  eft  dtvifé  en  Ç\x  folioles  ovales  j 
concaves  $  la  corolle  petite ,  à  fix  pétales  arrondis , 
blanchâtres ,  prefqu  égaux.  Les  fruits  font  très- 

jgros,  ovales,  de  même  caraâère  que  ceux  des 

I  autres  efpèçes  de  ce  genre. 

Cette  plante  eft  cultivée  à  Madagafcar  j^  où  elle 
;  a  été  apportée  du  Bréiil ,  &  obfervée  par  Com<r 
1  mer  fon.  "b  ^  ^./  in  herb.  JuflT.  ) 

.  7.  QuATELÉ  ï  feuilles  dentées.  Lecythis  minor* 
Linn. 

Lecythis  fvliis  pttiolatis ,  lanceoiktis  ,  fetratls. 
Linn.  Syft.  veget.  410. — Jacq.  Amer.  168.  tab. 
109. 

Cette  efpèce  eft  remarquable  en  ce  qu'elle  a 
des  feuilles  fortement  dentées  en  fcie  :  les  fruits 
.  font  a(fez  petits. 

Cet  arbre  parvient  à  la  hauteur.de  foixante 
•  pieds  &  plus  ,  (ur  un  tronc  droit,  divifé  en  ra- 
!  meaux  Toupies  &  Jipngs ,  garnis  de  feuilles  pétio- 
j  lées,  p'blongues,  laiiicéolees  >  glabres  ^  dentées  en 
Ifcie  à  leuri  bords ,  longues  d'un  pied  &  demi.  Le$ 
'fleurs  font  difpofées  en  grappes  terminales,  avec  ' 
[une  ou  deux  axillairès,  nnipks^  graOes;  les  pé- 
'donculés  propres  ,  très-cOUrts,  épais,  ùiiiflores. 

.  Le  calice  eft  divifé  en  fix  folioles  concaves , 

obtufes,  fort  petites.  La  corolle  eft  grande,  de 

!  couleur,  blanche  ,  médiocrement  odorante  9  les 

'  fruits  fotit  très-durs ,  d'un  brun  rouflatre  ,  ayant 

-environ  deux  pouces  de  diamètre  ;  fouvent  plu- 

i(îeûrs  des  lo^es  avortent  :  elles  côntîehnèht  orcii- 

inaîreh^nt  deux  ou  trois  ieniénces  chacune. 
< 

Cette  efpèce  croit  eh  Amérique,  dans  les  en- 

<  viroôs  deCarthagèhe.  f)  (  Defcript.  aç  Jacq.  ) 


,  \ 


8.  QuATELÉ  ï  feuilles  fefllles.  Lecythis  ollaria. 

(Lecythis  fàliis  feffUtbuSj  cordatO'tfvatb ,  fubinte-- 
gerrimis.  Linn.  Syflem.  vefget.  pag»  410.  —  L«fl. 
Iter,pîig;i8$. 
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Jacapucaya,  Maregr.  Bafil.  128.  —  Pifon.  Brafil. 
pag.  13  y.  Icon. 

Cette  efpèce  fe  diftîngue  à  fes  feuilles  feffiles, 
prefqu'entières  ,  &  à  fes  fruits,  remarquables  par 
leur  grôfleur  &  par  leur  forme. 

C'eft  un  arbre  très  -  élevé ,  dont  l*écorce  eft 
dure  3  grifâtre,  gerfée  ;  les  rameaux  font  étalés , 
tortueux  «  garnis  de' feuilles  alternes,  feffiles, 
ovales,  en  cœur,  prefqu'entières  ou  légèrement 
denticulées  à  leurs  bords.  Les  fruits  font  très-gros  $ 
ils  ont  la  forme  d'une  marmite  ventrue ,  &  offrent 
d'ailleurs  les  caraâères  des  autres  efpèces  dans 
leur  fruâification. 

Cet  arbre  croît  au  Bréfil.  On  fabrique  avec  fes 
capfules  pluiieurs  uftenfiles  de  ménage.  !>  ^ 

QUÉBITE  de  la  Guiane.  Quebitea  guianenfis, 
Aubkt.  Guîan.  vol.  2.  pag»  839.  tab.  517. 

C*eft  une  plante  dont  les  parties  de  la  fruâifica- 
tion font  encore  peu  connues ,  &  qu' Aublet  foup- 
çonne  très-rapprochées  des  draconùum. 

D'après'cet  auteur,  les  racines  de  cette  plmte 
Ibnt  garnies  de  fibres  longues ,  rouffâtres ,  qui 
s'enfoncent  dans  le  limon  fablonneux  des  bords 
des  ruiffeaux  :  elles  produifent  une  tige  qui  rampe 
fur  la  furface  de  la  terre  j  elle  eft  tortueufe ,  cou- 
verte de  poils  rouffâtres ,  &  garnie  de  feuilles  al- 
ternes ,'  éparfe^,  horizontales ,  ovales ,  pétir  lées , 
plus  ou  moins  alongées ,  vertes ,  tachetées  de 
rôuge  &c  hérifféesde  poils  rouffâtres,.  particuliè- 
rement fur  les  nervures  5  Taillantes  en  deffous,  fup- 
portées  par  un  pétiole  cylindrique  ,  court  & 
velu. 

A  Pextrémité  des  tiges ,  un  peu  au  deffus  du 
pétiole,  s'élève  un  petit  épi  de  fleurs  cylindriques  : 
ces  flrurs  font  fort  petites ,  très-preffées  les  unes 
contre  les  autres.  Leur  pédoncule  eft  court,  muni 
d'une  écaille  qui  paroit  avoir  fervi  de  fpathe  aux 
fleurs  avant  leur  aéveloppemenc. 

Cette  plante  croit  aux  bords  des  ruifleaux^ 
dans  les  grandes  forêts  de  la  Guiane«  Les  Galibis 
la  nomment  daqusjoabite,  Lorfqu'on  en  mâche  les 
racines ,  elles  laine nt  ^ans  la  bouche  une  impref- 
fion  très  piquante.  Les  naturels  emploient  fon  fuc 
à  l'extérieur  contre  la  morfure  des  ferpens. 

QUENOUILLETTE.  AtraBylis.  Genre  de 
plantes  dicotylédones,  à  fleurs  compofees,  de  la 
famille  des  cinarocepkaUs ,  qui  a  des  rapporta  avec 
les  carthamesy  &  comprend  des  herbes  épineufes, 
tant  exotiques  qu'indigènes ,  dont  les  tiges  font 
bafles  dans  la  plupart ,  les  fleurs  folitaires  &  ter- 
minales. 

-  Le  caraâère  eflentiel  de  cp  genre  eft  d'avoir  : 

Un  doubU  calice  y  t extérieur  lâche  ,  pinnatifide , 
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très  épineux.,  plus  long  que  t intérieur  ;  une  aigrette 
plumeufi  y  feffile  ^  le  réceptacle  garni  de  paillettes. 

Caractère   générique. 

Les  fleurs  font  compofees ,  quelquefois  radiées, 
hermaphrodites  \  elles  offrent  : 

I**.  Un  double  calice  :  Vexiérieur  compofé  de 
plufieurs  folioles  lâches ,  pinnatifides,  épineufes, 
enveloppant  le  calice  intérieur  «  &  beaucoup  plus 
longues  que  lui  >  V  intérieur  ovale,  imbriqué,  com- 
pofé d'écailles  oblongues ,  lancéolées. 

2».  Une  corolle  compofée ,  (quelquefois  radiée; 
les  fleurons  du  centre  tabulés,  mftindibuliformôs, 
à  cinq  divifions  aiguës  à  fon  limbe  :  les  demi-fleu- 
rons de  la  circonférence  ligules  ;  la  languette 
plane,  à  cinq  dents  profondes,  très-aiguës  :  ils 
manquent  dans  plufieurs  efpèces. 

3^  Cinq  étamines  fyngénèfes ,  dont  les  filamens 
font  courts  &  capillaires  j  les  anthères  réunies  en 
un  cylindre. 

4°.  Un  ovaire  court ,  furmonté  d'un  flyle  fili- 
forme, de  la  longueur  des  étamines ,  terminé  par 
un  ftigmate  bifide  ou  fimple. 

Les  femences  font  turbinées ,  un  peu  compri- 
mées, furn^ontées  d'une  aigrette  plumeufe ,  & 
inférées  fur  un  réceptacle  plane ,  garni  de  pail- 
lettes. 

Obfervations.  11  eft  difficile  de  donner  à  ce  genre 
d'autres  caraâères  conftans ,  i°.  qu'un  calice  dou- 
ble ,  l'extérieur  étant  compofé  très-ordinairemenc 
de  folioles  pinnatifides  ,  épineufes,  difpofées  en 
forme  d'involucre  ou  de  coUerète,  ayant  fou  vent 
beaucoup  de  rapports  avec  la  forme  des  feuilles  \ 
^i\  un  réceptacle  garni  de  paillettes,  quoique 
Linné  Tindique  comme  fétacé.  Toutes  les  efpèces 

?[ue  j'ai  pu  obferver  m'ont  offert  des  paillettes 
ur  leur  réceptacle. 

Si  Ton  s*attache  aux  caraâères  de  la  corolle ,  il 
fera  difficile  de  conferver  la  plupart  des  efpèces 
de  ce  genre  5  &  fi  l'on  effaie  de  les  faire  entrer 
dans  d'autres,  d'après  cette  confidération ,  elles 
en  feront  rejetees  à  cnufe  de  leur  calice  &  de  leur  * 
réceptacle  :  les  unt s  font  radiées ,  &  ont  cepen- 
dant toutes  leurs  fleurs  hermaphrodites  j  d'autres  . 
préfentent  des  fleurs  ftériles  à  leur  circonférence  ^ 
d'aucres  enfin  ne  font  compofees  que  de  fleurons 
fertiles. 

Nous  avons  donc  cru,  d'après  ces  coniidéra- 
tions ,  devoir  exclure  la  corolle  du  caraâère  eC- 
fentiel  de  ce  genre,  &  nous  en  tenir  à  ceux  que 
nov.s  venons  d'indiquer  j  mais  en  même  tems  nous 
avons  été  forcés  de  rappeler  quelques  efpèces  que 
M.  Lamarck  avoit  rangées  parmi  les  carthames, 
d'après  le  caraâère  de  leur  corolle,  mais  auxquels 
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elles  ne  peuvent  convenir  par  la  différence  de  leur 
calice  &  de  leur  réceptacle. 

Espèces. 

r.  QuENOUiLî^TTH  gommifère.  AtraBylis  gum- 
mifera,  Linn. 

Atraâylu  acaulis  ,  Joli i s  pinnatifido-fintLatis  ,  i/i*- 
ftalaer  dtntads  ,  fpinofis;  fiitis  calicims  exterioribas 
tricufpidàtis.  Destbnc.  Flor.  r.d.  vol.  i.  pag.  ijii  — 
Idem.  Aa.  Soc.  Nat.  Parif.  49.  —  Cavau.  Icon. 
n^  150.  tab.  ii8. 

Àtraêylis  fiore  acaulL  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  1. 
pag.  1 161.  —Miller,  Dift.  n°.  5.— Poiret. Voyag. 
en  Barb.  vol.  i.  pag.  134. 

Cnîcus  carlin  A,  folio  acaulos  j  gummifcr  ^  aculeatus. 
Tournef.  CoroU.  pag.  53. 

Cariina  acaulis  ^  gummifera.  C.  Bauh.  Pin.  380. 

Carlina  acaulos  yfiorefpeciofo  ^  purpurfo  ,  non  ra- 
£ato;  radîce  gummiftrâ^fucco  albo  &  ruhro,  Schav. 
Specim.  n*.  1x4. 

Ckamaleo  apttùu  y  pitrpureo  flore ,  gummifcr.  Col. 
Ecphr.  12.  Icon. 

Carduks pinaa  Theophraftt,  Pr.  Alpin. exot.  Icon. 
124&  11),  abfque  foliis. 

CrocodUodts  acaulos  ^  gummifera.  Vaillant.  Aâ. 
Acad.  Parif.  iyiS.  pag.  161. 

Cardttus  violaceus  ^  eummifir  ^  kumilis»  Morif. 
Ozon.  Hiil.  3.  $.  7.  tab.  33.  Bg.  11. 

Canha mus gummif crus.  Laoï.  Diâ.  n^.  II. 

A.  ArraBylis  (macrocephala)^  acaulis ,  folîis 
pinnatifidis  y  lohatis  y  lohis  inéqualitcr  dentato^jpino' 
fs;foliolis  caiicis  txurioris  pLuds  y  margine  acu' 

kato-ciUatis.  Desfont.  Flor.  ail.  vol.  2.  pag.  253. 

Ses  racines  font  charnues»  blanchâtres >  laiteu- 
fes^  fufiformesj  trës-fimplesj  elles  pouffent  de 
leur  collet  un  grand  nombre  de  feuilles  difpofées 
enrofette,  étalées  fur  terre  ^  divifées  en  décou- 
pures très-profondes ,  prefque  pinnatifides,  inéga- 
letnent  dentées  j  xhaque  dent  terminée  jpar  une 
épine  roide  &  jaunâtre  $  un  peu  blanchâtres  en 
deflous,  queiûuefois  légèrement  pubefcentes ,  fup- 

Emées  par  des  pétioles  canaliculés^  épineux  à 
urs  bords. 

Du  centre  dês  feuilles  s'élève  une  fleur  feffile 
00  médiocrement  pédonculée  3  ordinairement  fo- 
Ctaire^  aflez  grofle,  environnée  de  bradées  ob- 
longues,  obtufesj  épineufes  à  leurs  bords.  Le 
alîce  extérieur  eft  compofé  de  folioles  prefque 
pboes,  fouvent  élargies  vers  leur  fommet  >  un  peu 
toneoteufes»  roides,  garnies  d'épiius  droites  à 
kiv  contour  ,  dont  trois  fupérieures^  ordinaire- 
aent  plus  fortes  &  difiinâes.  Le  calice  intérieur 
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efi  imbriqué ,  cylindrique  «  compofé  d'écaillés 
ovales  3  oblongues^  un  peu  éttoirtS,  terminées 
par  une  épine  courre  5  les  intcrieurcs  plus  lon- 
gues, linéaires  •  obtûles.  La  corolle  n'ett  point 
radiée.  Les  fleurons ,  de  couleur  violette ,  font 
tous  hermaphrovlites  ;  le  flignute  eft  fimple^  les 
femences  oblongues  ,  un  peu  velues  >  furmontées 
d'une  aigrette  toui^ue^  blanche»  fefliie^  plumeufe 
i  labafe;  le  rrccptade  concave  »  charnu  ^  garni 
de  paillettes  blanchâtres ,  luifantes. 

La  plante  A  peut  être  regardée  comme  une  va- 
riété. Les  tètes  de  fleurs  font  du  double  plusgrof* 
fes;  les  folioles  du  calice  extérieur  plus  larges^ 
plane  s  3  très*epineufes  à  leurs  bords. 

J'ai  recueilli  cette  plante  Se  fa  variété  dans  les 
plaines  fablonneufes  du  royaume  de  Tunis.  % 

Il  découle  des  tètes  de  fes  fleurs  &  du  collet  de 
fes  racines  un  fuc  gommeux  d  un  jaune  pâle  y  qui 
adhère  aux  folioles  du  calice  &  aux  feuilles.  Les 
Maures  le  recueillent ^  &  en  font  une  forte  de  glu 
pour  la  chafle  des  petits  oifeaux.  Ses  racines  &  le 
réceptacle  de  fes  fleurs  ,  cuits  à  l'eau  8c  préparés 
avec  du  beurre  ou  de  Thuile  «  fourniiTent  j  dit 
M.  Desfontaines ,  un  très-bon  aliment. 

2.  QuENOUiLLETTE  à  tiges  couttes.  AtraSytls 
humilis, 

AtraBylis  foliis  dentato-Jinuatis  y  flore  radicato  ^ 
obvallato^  involucrOy  patente  ;  caule  herbaceo,  Linn. 
Svft.  Plant,  vol.  ^  Pag.  (>9G.  n**.  2.  —  Miller.  Didt 
n®.  2.  —  Lam.  lllultr.  Gêner,  tab.  660.  —  Gouan. 
Illuftr.  &  Obferv.  botan.  —  Cavan.  Icon.  n®.  60. 
tab.  54. 

Atraâylis  radiata  y  fquatms  calicinis  truncatii  j 
cum  fpinulâ  fetaceâ.  Lxflelter,  pag.  161. 

Crocodiloides  atroBylidis  folio  y  flore  pwrpureo  j 
coronato,  Vaill.  Aâ.  Parif.  1718.  pag.  172. 

Cnicus  aculeatus  y  purpureus  y  humilior*  Touroef. 
Inll.  R.  Herb.  451. 

C.  Carlina  minima  y  caulodes  y  hifpanica.  BarreL 
Rar.  pag.  1117.  tab.  592. 

Cette  efpèce  a  des  tiges  peu  élevées  «  roides> 
ftriées  y  glabres  ,  i  peine  rameufes  y  quelquefois 
prefque  nulles ,  depuis  deux  à  trois  pouces  fufqu'i 
fix  ou  huit  de  haut^  garnies  de  feuilles  alternes  ; 
les  caulinaires  feflîles«  lancéolées^  finuées  à  leurs 
bords  y  à  dents  inégales  «  épineufes  »  vertes^  gla- 
bres :  ces  mêmes  feuilles  ^  mais  plus  étroites  j 
forment  l'involucre  ou  le  calice  extérieur  des 
fléurs. 

Celles-ci  font  terminales  y  folitaires  :  le  calice 
intérieur  eft  compofé  d'écaillés  ovales  ^  imbri* 
Quéés  y  très-obtules  y  &  même  tronquées  à  leur 
lommetj  qui  fe  terminent  par  une  épine  roide  ^ 
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lc»iigui»j  fétacëe^  inférée  dans  le  milieu.  Les  fleuri  .  C7lindrf<}Uê  j  légèrement  comenteux^  compofé 
Tont^de  couleur  purpurine  j  radiées  à  leur  con-  |  d'écailIe^  fortement  imbriquées  ^  linéaires  ^  enciè* 
tour  s  les  femences  (ont  velues  ^  furmontées  d'une- 1  res  ^  obtufes^  quelquefois  aiguës.  Les  corolles  font 
aigrette  plumeufe.  Le  réceptacle  ed  garni  de  pail-     violettes^  prefque  point  radiées 5  cependant  elles 


lecte^  blanchâtres,  longues ^  étroites  «  fiibulées  à 
leur  fommet. 

La  variété  C  fe  diftingue  par  Tes  tiges  très-bafles, 
&  par  fes  écailles  calicinales ^  ovales,  &  non  tron>- 
quee»  à  leur  fommet. 

Cette  plante  croît  dans  lesdépartemens  méri- 
dionaux ae  la  France,  aux  enviions  de  Narbonne, 
fc  en  Elpagne,  fur  les  coliines  arides.  çT  (F*,  v.) 

j.  QuENOUiLLETTE  cancelléo.  AtraBylis  can- 
cefiata. 

AtraByHs  involucrîs  cancellatis ^  ventricojls  ^  li' 
ncaribus  i  dentatis  ;  calicibus  ovatis  ^  fiorihus  fiofcu^ 
lo^.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  1 162.  —  Mill. 
Diâ.  n^.  I.  —  Desfont.  Fior.  allant,  vol.  2.  pag. 
253.-^Poiret.  Voyag.  en  Barb.  vol.  2.  pag.  23^. 

Cnicus  txiguuSy  capitc  cancellato  »  fermât  tomen- 

tofà.  Tournef.  Ixàt.  R.  Herb.  451 .  •— Schav.  Spec. 
n^.  161. 

Crocodilo4es  exigea ,  purpurafcciue  fion^  VaiU. 
Aâ.  Acad.  Parif.  171S.  pag.  162. 

AtraByHs  foliis  lînearibus  ^  dentatts;  calicibus  coti" 
niventibus.  Hort.  Cliffort.  39f.  «-  Roy.  Lugd. 
Bat.  137. 

AtraHylis  flore  ra4iato  ,  nudo  ;  calice  inermi , 
invotucro  connivente^  obteSo,  Larfl.  Iter,  pag.  î62. 

MamacapiiuUf  ^obofis.  Baufa.  Pin.  379. 

Carthamus  canceliatus»  Lam.  Diâ.  n^.  il. 


En  confidérant  le  calice  extérieur,  pinnatifide, 
comme  le  principal  caraâère  de  ce  genre ,  &  non 
la  corolle  radiée ,,  ik>i>$  devons  rappeler  ici  cette 
espèce ,  4é>à  meptipjiciée  dsms  le  genre  canhame , 
ainfi  que  nous  l'avons  fait  pour  Yatra£lyUs  gum- 
nùfera. 

Ses  tiges  font  cylindriques ,  lanugineufes,  blan- 
châtres, lifles,  &  d'un  roux  clair  lorfqu'elles  ont 
perdu  leur  duvet]  elles  s'élèvent  peu ,  &  fe  divi- 
fent  en  quelques  rangea ux  étalés,  garnis  de  feuil- 
le^cs^ulinaires ,  alte^rnes,  feâiles ,  étroites, lancéo- 
lées, bbftchâtres  «  médiocrement  lanugineufes , 
entièfe^j  dentées  à  leurs  b^ds  %  chaque  dent  très-> 
courte  j  terminée  par  une  épine  jauiiâtre. 

Les  fleurs ,  fituées  à  l'extrémité  des  rameaux , 
&<prefque  folitaires,  forment,  par  leur  enfemble, 
prefqu'nn  corymbe  lâche.  Le  calice  extérieur  eft 
comi>of(^  de  plùfieurs  folioles  ,  dont  les  divifions  , 
pro^9desi,.nlifora)es,  pinnatifides,  font  arquées, 
un  p^u  lanugineufes  4  &  fe  réunifient  toutes  en 
unQ:tétç  globak4i^fe  j  &  préfentent  un  réfeau.aflez 
^tfé^i^6^^i)ic%U  Le  calice  intérieur  eft  />«ale , 


offrent  quelques  demi- fleurons  fleriles  à  leur  cir- 
confiérence  ,  qui  manquent  fort  fouvent^  Les  fe- 
mences font  oblongues ,  foyeufes  $  le  réceptacle 
garni  de  paillettes  fétacées. 

Cette  plante  croit  fur  les  rochers  arides  en  Eipa- 
gne ,  dans  l'île  de  Crète.  Je  l'ai  également  recueil- 
lie en  Barbarie.  O  (V.v.) 

4.  QuiNOUiLLETTE  en  gazon.  AwaBylis  cnf^ 
pîtofd.  Desfont. 

AtraBylis  caule  profirato  ,  ramofo  ;  foliis  lineari- 
fubuiatiSy  glaberrimis ,  confertijfimis  ,  insqualiur  fer^ 
rato-fiifiofls.  Desfont.  Flor.  atl.  vol.  2.  pag.  254. 
tab.  125. 

Les  anciennes  tiges  font  dures,  prefque  ligneu- 
fes,  nuey,  couchées,  difpoféesen  gazon  ferré  1 
elles  produifent  un  grand  nombre  de  rameaux  peu 
élevés,  diffus,  garnis  de  feuilles  éparfek,  très- 
r^ppiochées ,  roides ,  glabres  ,  feffiles ,  très-étroi- 
tes ,  linéaires  ,  lancéolées ,  longues  au  plus  d'un  à 
deux  pouces,  trèS-aiguës ,  rétrécies  à  leurs  deux 
extrémités ,  munies  à  leurs  bords  de  petites  dents 
épineufes.  Les  fleuri  font  terminales. 

Le  calice  extérieur  eft  compofé  de  foHoles  étroi- 
tes, lâches,  aiguës^  divifées  à  leurs  bords  en  décou- 
pures profondes  à  la  pac tie  inférieure ,  &  termi- 
nées par  deux  ou  trois  dents  algues ,  épineufes  : 
leur  partie  fupériçure  eft  entière ,  munie  de  cils 
fpinulifbrmes.  Le  calice  intérieur  eft  cylindrique, 
compofé  d'écailles  linéaires  «  elliptiques,  glabres, 
entières,  imbriquées,  obtufes,  arrondies  â  leur 
fommet ,  &   terminées  par  une  longue  pointe 
roide  &  fubuléa.  Les  fleurs  font  d'un  violet  pile,, 
toutes  hermaphrodites  &  flofculeufes ,  divifées  à 
leur  otîfice  en  cinq  dents  courtes ,  aiguës,  dtoi- 
tes  >  à  oeine  plus  longues  que  le  calice.  Leftig^ 
nmte  eu'  fimple ,  prefqu'en  mai&ie  i  les  (bmeiices- 
oblongues,  lanugineuses  i  l'aigrette  fefltle  &  plii- 
aieufe  s  le  réceptacle  garni  de  paillettes  luifanres, 
divisées  i  leur  partie  fupérieure  en  découpures 
égales ,  fétacées ,  de  la  longueur  des  fleurons. 


J'ai  recueilli  cette  plante  affez  avant  dans  les 
terres  ,  en  face  de  Tile  de  Tabarc^ue  ;  elle  croit 
auffi  dans  les  environs  de  Conftantine  &de  Tlem- 
fen ,  dans  le  royaxime  de  Tunis ,  où  elle  a  éié  ob- 
fervée  par  M.  Desfontaines.  ^  (f^.v^) 

f.  QuENOuiLLETiE  ampkxicaule.  Atraâyiis 
ampiexicau/is, 

AiraByils  foliis  cauVinis  ampiéxieauUiiiê  ,  inte^ 
grh ,  cordatO'lanceoUtis  ;  cali'as  exterioris  fhUis  li" 
neari*  Unaolatis  ;  fiofibus  fubfolitamsx  (N.) 
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Ses  riges  font  blanchâtres  ,  droites  ,  ftriées ,  \ 
cylindriques^  garnies  de  feuilles  trèsrapprochées» 
ruides  3  feifiles  «  amplexicaulcs ,  échancrées  en 
cœur  i  leur  bafe^  entières ,  très-aiguës ,  épineu- 
ksi  leur  contour ,  lancéolées ^  glabres,  d'tm  vert 
Uanchâtre  â  leurs  dcur  Faces ^  à  nervures  faillan- 
tes  j  loDgitadinales  fit  médiocrement  rameufes. 

Les  fU^ts  font  terminales  «  |^ref<]^e  foUuires , 
médiocres  $  les  Folioles  du  calice  extérieur  font 
étroites j  Uncéolées  ^médiocrement  pinnées^  gla- 
bres j  un  peu  plus  longues  que  les  éeailks  inté- 
rieures. 
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èce  a  été  recueillie  par  M.  Sonnerat 
au  Cap  de  Bornie-Efpérance.  ^  (f^.  f*  in  herb. 
Lamarck.)  ^ 

6,  Qu£NOUiLLETTE  i  fleurs  jaunes.  AtraBylis 
pva.  Destont. 

Airadylzs  coule  fimplici  ^  tomentofo  ;  fpliîs  iancco' 
lotis  ^  dâfuato  -Jpinofis  ;  fiorihus  radiât  is.  Des  Font. 
Flor.  atlant.  vol.  2.  pag.  i;4. 

Cette  plante  a  des  tigts.  fimples  y  droites  ou 
couchées ,  tomenteufes ,  hautes  d'un  pied  &  plus  ^ 
garnies  de  feuilles  roides^  prefaue-  (édiles,  lan- 
céolées^ lanugineuits,  canaliculées  ^  munies,  i 
leurs  bords  de  dents  épineufes^  jaunâtres.  Les 
fleurs  font  folitaires ,  terminales ,  environnées 
d'un  double  calice. 

Le  calice  extérieur  eft  compofé  de  folioles  lan- 
céolées j  très-longues;  les  extérieures  totnenteu- 
ies^  étroites,  fubulées  à  leur  fommet^  épineuiies  j 
dentées  â  leurs  bords;  chaq|ue  dent  munie  de  trois 
OD  cinq  épines.  Le  calice  mtérieur  eft  cylindri- 
que, tomenteux,  imbriqué  d'écaillés  ferrées^  li- 
néaires >  lancéolées,  membraoeufes  à  leurs  bords, 
obtoies  &  épineufes  à  leur  (omoiet.  Les  fleurs 
font  faunes  j  radiées  ;  les  demi- fleurons  de  la  cir- 
conférence femelles  ,  au  nombre  de  fept  à  huit, 
linéaires,  ftériles;  les  fleurons  hermaphrodites, 
Booibreux  ;  un  fiigmate  fimple ,  les  femences  ob- 
longues  &  velues ,  l'aigrette  pl^meufe ,  le  récep* 
xade  garni  de  pailieties  fétacées  à  leur  fonunet. 

Cette  plante  a  été  recueillie  par  M.  Desfon- 
taines dans  les  plaines  fablonneufes  de  la  Barbarie , 
prcftche  Sfaz.  '^  (  V.f.  in  hiri.  Desfont.) 

7.  QuENOUiLLETTE  à  grandes  feuilles.  Atrac- 

ty£u  macrophylla.  Desfont. 

AtraûyHsfrlUs  feffilièus  ,  avatiHfhlongis ,  rîgidis^ 
mrfofis,  margint profundk  dentatO'fpinofisnDtifoot. 

noc.  atlant.  voL  ^.  pag.  i§$,  tab.  zi6. 

Ccsio  pbme  a  le  port  d'un- chardon  :  fës  tiges 
fan» droites,  fimples  ou^ médiocrement  rameuf^s, 
hnes  d'envtfo»  dear  pieds ,  blanchâtres ,  lanu- 
gPKafis,  de  la  gtoifeur  du  petit  doigt,  garnies  de 
&«les  noipbieofaS:,  éparfes,  oval^- ou  ovales^ 


koeéolées,  feffiks ,  glabres  ouunr  peu  t^&agheii- 
fes  ,  nerveufes,  roidcs  &  prefoue  tnembraneufes , 
longue&de  huit  i  dix  pouces ,  larges  de  quatre  ou 
cinq ,  aiguës  à  leur  Commet ,  inégalement  &  pro- 
fondément dentées  ;  les  dents  fouvent  divifées  en 
d'autres ,  épineufes» 

Les  fleiurs  font  terminales  &  fnlitairet  ;  U  C2r 
lice  extérieur  compote  de  folioles  lâches ,  étroit 
tes,  courbées  en  dedans,  enveloppant  en  totalisé 
le  calice  intérieur ,  dentées  ;  les  dents  terminées 
par  une  épine ,  quelquefois  divifée  en  deux  ou 
trois  au;  res.  Le  calice  intérieur  eft  cylindrique  j 
compofé  d'écaillés  imbriquées,  terminées  par  tkn% 
pointe  épineufe. 

Cette  plante  a  été  obfervée  par  M  Desfomaioet 
proche  l'iemCen ,  dans  le  mont  Atlas.  :^  (t^./  «1 
herif.  D«.siont.  ) 

8*  QuENouiLLETTE  à  feuîlles  ovales.  Atra^y 
lis  ovata,  Thunb. 

AirûByiit  involucriê-pinnûtis  y  fcUiis  oiMur#,  àlia^, 
tis ,  g/abriê»  Thttnb«  Flor.  japon,  pag.  joé; 

Cette  efpèce  a  des  racines  (ibreufe^,  dies  tigiest 
fimples,  ftnées ,  flexueufes,  droites ,  hautes  aen« 
viron  im  pied,  garnies  de  fetnties  pétf<déts ,  al- 
ternes^ ovales ,  aiguës ,.  ciliées  en  dents  de- foie  à 
leurs  bords ,  nerveufes ,  vertes  à  leur  &ce  fupé^ 
rieure ,  plus  pâles  en  deflbus  ^  elabres  ;  les^infé«t  1 
rieures ,  longues  d*un  pouce  &  demi  ,  &  f^ppoc- 
tées  par  des  pétioles  de  trois  ou  quatre  liôeies  ^ 

fû\às  courts  aux  feuiHes  fupérieures,  dentés  K  cil- 
iés i  leurs  bords.  Les  fleurs  font  folitaires  8c  ter- 
min<^les  ;  leur  calice  extérieur,  compofé  de  folio- 
les pinuacifides  &  ciliées. 

Cette  niante  croit  au  Japon.  (  Defiripi^  af^ 
Thunbtrg,) 

9.  QUENOUILLETTE  laucéolée.  AiraBytis  £m- 
ceiu  Thunb. 

AtraHylis  involucris  pinnatis^  foliis  fanceolatis  y, 
ciliatis,  glahris.  Thunb.  Flor.  japon,  pag^  3o6r 

Cette  plante  fe  rapproche  de  Yatra&yUs  eane^l* 
latuy  dont  elle  diffère  en  ce  qia'èlle  eu  parfaite*' 

ment  glabre  «  &  que  fes  feuilles  font  plus  nom* 
breufes. 

Sts  tiges  font  droites,  c^indrîqnes,  flexuenfes^ 
trèsrglabres ,  hautes  d'enviros  un- pied^.dtvifitesr- 
en  rameaux  alternes,  eâSIés,  garnisde feoUies fif 
files,  alternes,  lancéolées,  aiguës,  diotoes,  ghh' 
bres  ,  longues  d'un  pouce ,  épineufes  &  ciliées  i 
leurs  bords.  Les  fleurs  font  folitaires,  prefque  (ef- 
files ,  fitnées  à  r^xtrémité  de  chaque  rameau.:  leur- 
calice  extérieur  eft  compofé  de  folioles  pinntdfi* 
des»  fétacées^ 

Cette  plante  croit  àNagaCdci,  dans  le  Xapoii* 
(Dèfcript,  en  Thunb.) 
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10.  QUENOUILLETTE  à  fleUfS  purpurioeS.  AtrdC" 

tylis  purpuna.  Linn.  f. 

AtraBylis  foliis  hafiatts  ,  runcinatîs,  Linn.  (• 
Suppl.  pag.  Î49. 

Cette  plante  a  l'afpeâ  iwfonchas  alpinus ,  au- 
quel elle  reflT.mble  par  fes  feuilles  haftées^  décur- 
rentes  8c  déchiquetées  le  long  de  leur  pétiole, 
blanches  &  tomenteufes  en  deffous^  velues  en 
defTus ,  longues  de  trois  i  quatre  pouces.  Les  fleurs 
font  dîfpofées  fur  des  pédoncules  longs  &  ra- 
meux. 

Le  calice  commun  eft  médiocrement  imbriqué , 
compofé  de  folioles  linéaires  «  lancéolées ,  amin- 
cies fur  leurs  bords  &  mucronées.  La  coroIU  eft 
purpurine  &  radiée  :  les  demi-fleurons  de  la  cir- 
conférence font  mâles,  au  nombre  de  vingt  envi- 
ron, divifés  en  trois  dents  à  leur  fommet.  Les 
fleurons  du  centre  font  hermaphrodites ,  tubulés , 
à  cinq  diviflons  égales  &  droites  à  leur  orifice. 
L'ovaire  eft  oblong,  le  ftvle  filiforme,  le  (tîgmate 
fimph  &  obtus  dans  les  demi-fleurons ,  bifide  dans 
les  fl.Mrons  $  les  femences  alongées ,  leur  aigrette 
pilcufe,  &  de  la  longueur  du  calice;  le  récep- 
tacle nu. 

Cette  plante  croit  à  la  Nouvelle-Grenade. 

Obfervatîons.  Nous  doutons  que  cette  plante, 
dont  nous  venons  de  préfenter  la  defcription  d'a- 
près Linné  fils,  puifle  appartenir  aux  atraâiylis , 
puifqu'elle  paroît  manquer  des  deux  principaux 
caraaères  qui  les  conflituent,  ayant  fon  récepta- 
cle nu  ,  &  point  de  calice  extérieur ,  Linné  fils 
n'en  faifant  aucune  mention. 

11.  QuENOUiLLETTE  du  Mexique.  AtraOylis 
mexicaha,  Linn.  f. 

AtraStylis  foliis  oiiongis  ,  integerrimis,  Linn.  f. 
Suppl.  pag.  3JO. 

C'eft  une  grande  plante»  dont  les  tiges  fe  divi- 
fent  en  rameaux  fimples ,  légèrement  tomenteux , 
longs  de  deux  pieds,  garnis  de  feuilles  alternes, 
médiocrement  pétiolées,  très-entières,  glabres  à 
leur  face  fupérieure ,  un  peu  tomenteufes  en  def- 
fous.  Les  fleurs  font  terminales  &  folitaires. 

Lé^  calice  commun  eft  tomenteux  ,  compofé 
d'écaillés  imbriquées  &  fubulées.  La  corolle  eft 
radiée  ,  de  couleur  purpurine  y  les  demi-fleurons 
de  k  circonférence  font  nombreux ,  tridentés  5  le 
ftyle  fimple ,  Taigrette  un  peu  velue,  à  peine  plu- 
meufe  ;  le  réceptacle  garni  de  paillettes  très- 
courtes. 

Cette  plante  croît  au  Mexique.  (  Defcript.  tx 
Linn*  f.  ) 

Ohfervations.  Cette  plante  ne  convient  aux 
fltraâfylis  que  par  fon  réceptacle  garni  de  paillet- 
tes $  mais  ce  caraâère  elt  infuffifant,  à  moins 
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ûu'elle  ne  foit  en  outre  munie  d'un  double  caUœ , 
dont  Linné  fils  ne  parle  pas  :  ce  qui  nous  porte  à 
croire  qu'elle  en  eft  privée. 

Oifervations,  Nous  renvoyons  pour  Vatra&ylU 
oppofitlfolia  Linn.  MantiiT.  477,  &  Sy&.  veget. 
730,  aux  articles  Gontria  cartkamoides  ^  vol.  }• 
pag.  5.  n^  II  de  ce  Diâionnaire,  &au  Cankamus 
africanus,  vol.  I.  n^.  13  du  même  ouvrage. 

QUERIE.  Querîéi.  Genre  de  plantes  dicotylé- 
dones, à  fleurs  incomplètes  ,  de  la  famille  des  ca- 
ryophyllées ,  qui  a  les  plus  grands  rapports  avec 
les  minuartia ,  &  qui  comprend  des  herbes  tant 
indigènes  qu'exotiques,  dont  les  feuilles  font  pe- 
tites, oppofées,  les  fleurs  ramaflées  en  têtes  ou 
axillaires. 

Le  caraâère  effentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir: 

Un.  calice  à  cinq  folioles  ;  point  de  corolle  ;  une 
capfale  uniloculaire  ,  à  trois  valves  j  une  feule  fe- 


mence. 


CAHACTERE     GÉNÉRIQUE. 

Chaque  fleur  offre  : 

1**.  Un  calice  perfiflant ,  à  cinq  folioles  droites, 
oblongues,  aiguës  s  les  extérieures  recourbées. 

1^.  Point  de  corolle, 

5^.  Trois  étamines,  dont  les  filamens  font  courts, 
capillaires ,  terminés  par  des  anthères  arrondies. 

^^.  Un  ovAÎre  Cupérïeat y  ovale,  furmonté  de 
trois  ftyles  auffi  longs  que  les  étamines,  &  ter- 
minés par  des  fligmates  iimples. 

Le  fruit  eft  une  capfule  arrondie ,  liniloculaire, 
à  trois  valves ,  qui  renferment  une  feule  femence. 

Ohfervations,  Ce  genre  n'eft  diftingué  des  m/- 
nuartia  que  par  le  nombre  des  femences  i  il  pour*- 
roit  y  être  réuni  fans  inconvénient. 

Espèces. 

I.  QuÉRiE  d'Efpagne.  Queria  kifpanica.  Linn. 

Queria  fioriùus  confertis.  Linn.  Spec.  Plant,  vol. 
I.  pag.  131.  —  Lam.  III.  Gêner,  vol.  i.  pag.  iio* 
n**.  1Z05.  tab.  5^.  —  Ortega.  Centur.  p^g.  iiz. 
tab.  ij.  fig.  I. 

Queria  kifpanica ,  braSeis patulis  ,  kamatis,  LxR^ 
Iter ,  pag.  48. 

C'eft  une  petite  plante  blanchâtre ,  qui  a  Taft. 
peâ  d'un  fcleranthus  y  &  reffemble  beaucoup  ai^ 
minuartia  montana.  Il  s'élève  de  fes  racines  de^ 
tiges  hautes  de  deux  ou  trois  pouces ,  ramifiée^ 
prefque  dès  leur  bafe,  à  rameaux  presque  fiiri-^ 
pies,  glabres,  géniculés,  cylindriques ^  garnis  d^ 

feuille  ^ 


QUE 

feniOes  oppofées^  feffiles  »  linéaires^  très*ëcrokes, 
aiguës ,  longues  de  trois  à  quatre  lignes. 

Les  fleurs  font  réunies  en  tête ,  latérales  &  ter- 
minales ,  environnées  de  braâées  droites ,  un  peu 
glauques^  fubulées,  fétacées  à  leur  fommet,  & 
recourbées  en  dehors  en  forme  d'hameçon.  Les 
folioles  calîcinales  reflemblent  aflez  aux  braâées  » 
mais  elles  font  plus  courtes  &  droitt^s.  Les  cap- 
foies^  un  peu  ovales^  ne  contiennent  qu  une  ie- 
mence. 

Cette  plante  fe  rencontre  en  Efpagne.   O 

2.  QuÉRiEdu  Canada.  Qaeria  canadenfis.  Lînn. 

Qiuria  Jlorlbus  folitariis  y  caaU  dlchotomo»  Lînn. 
Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  132,  —  Ortega.  Centur. 
pâg.  iij.tab.  ij.  fig.  2. 

MoUugQ  fbliis  oppofitisy  fiipiUis  quatenUs  ,  catde 
dichotomo.  Gronov.  Virg.  14. 

On  diftingue  aifément  cette  efpèce  de  la  précé- 
dente à  Tes  fleurs  folitaires.  Ses  racines  font  nbreu- 
^ts,  fes  tiges  dichotomes^  droites  ^  hautes  de  fix 
à  fept  pouces  &  davantage^  roides>  filiformes^ 
cylindriques ,  garnies  de  feuilles  feffiles  ^  oppo- 
iéès  y  ovales ,  lancéolées ,  affez  femblables  a  celles 
du  linum  cathanicum  «  chargées  à  leurs  deux  faces 
de  quelques  points  noirâtres  y  munies  de  chaque 
côté  de  deux  flipules  droites  y  aiguës  y  membra- 
oeufes. 

Les  fleurs  font  petites ,  folitaires ,  médîocre- 
m^it  pédonculées  3  verdâtres  y  fituées  dans  la  bi- 
furcation des  rameaux.  Le  calice  eft  divifé  en  cinq 
folioles  concaves  »  un  peu  obtufes  $  les  anthères 
font  jaunes  j  l'ovaire  arrondi  ^  furmoncé  de  trois 
ftyles. 

Cette  plante  croit  en  Virginie  &  dans  le  Ca- 

3.  QuÉRiE  trichotome.  Queria  trickotoma, 
Thunb. 

Queria  jlorih  as  racemofisy  cauUtrickotomo.lihvinh, 
Adt.  Soc.  Linn.  Lond.  2.  pag.  529. 

RuBîafpicis  ternis,  Thunb.  Flor.  japon,  pag.  357. 
n^44. 

Ses  tiges  fe  divifent  en  rameaux  très-étalés^ 
filiformes  ,  glabres ,  trichotomes ,  garnis  de  feuil- 
les oppofëes,  légé'-ement  pétiolées,  ovales,  ai- 
guës ,  entières  y  glabres ,  très-ouvertes ,  longues 
de  quatre  â  cinq  lignes. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  petites  grappes 
axillaîres  ,  oppofées ,  terminales  ,  au  nombre  de 
trois  ♦  comporëes  chacune  de  trois  ou  quatre  pe- 
tites fleurs  oppofées,  caduques. 

Cette  plante  croie  au  Japon.  (Defcript.  ex  Thuni.) 
3otaaiqu€m  Tome  VL 
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QUILLAI.  Quiilaia,  Genre  de  plantes  dicoty- 
lédones, à  fleurs  monoïques,  dont  la  famille  n'eft 
pas  encore  bien  connue,  qui  comprend  des  arbres 
ou  arbuftes  exotiques  à  l'Europe ,  dont  les  feuilles 
font  fimples,  alternes  j  les  fleurs  axillaires. 

Le  caraâère  eflentiel  de  ce  genre  efl  d'avoir: 

Des  fleurs  monoïques^  un  calice  à  cinq  divifions ^ 
point  de  corolle;  dou[e  étant  ines  &  plus  j  cinq  ftyles  , 
cinq  cap  fuies  réunies  par  leur  bdfe  y  a  une  loge ,  a  deux 
valves  y  contenant  plufieurs  femences  ailées^ 

CARACTâRB    GBNÉRIQUE. 

Les  fleurs  font  monoïques  i  elles  offrent  cha- 
cune : 

I  •.  Un  calice  court ,  inférieur ,  perfiflant ,  à  cinq 
divifîons  ovales,  pointues. 

2**.  Point  de  corolle.- 

3^.  Douze  étamines  &  plus  dans  les  fleurs  mâles  ^ 
dont  les  filamens  font  capillaires ,  de  la  longueur 
du  calice  ,  tenninés  par  des  anthères  arrondies. 

4*.  CiïiQovaires  dans  les  fleurs  femelles ,  ova- 
les y  oppofés  aux  divifions  du  calice  •  furmontés 
par  autant  de  flyles  fubulés. 

ht  fruit  confifle  en  cinq  capfules  coriaces,  ova- 
les ,  elliptiques ,  fupérieures ,  rapprochées  par  leur 
bafe^  s'ouvrant  latéralement  en  deux  valves,  a 
une  feule  loge  y  contenant  plufieurs  femences 
oblongues ,  munies  â  leur  fommet  d'une  aile  plane, 
mémbraneufe ,  un  peu  aiguës  à  leur  bafe ,  &  atta- 
chées au  fond  de  la  capfule. 

Espèce.. 

I.  QuiLLAI  fa^vonneux.  Quillaia  faponaria. 

Quillaia  foliis  alternis  y  ovato-^oblonps  ;  floribus 
axillaribus,  (N.) 

Qaillaii  faponaria,  Gmel.  Sytt,  Nat.  vol.  I.  pag. 
7G7. 

Quillaia.  Molina.  Chili,  trad.  fr.  pag.  146.  — 
JulT.  Gêner.  Plant,  pag.  444.  —  Lamarck.  Illuftr. 
Gêner,  tab.  774.  —  Frézier.  Hift.  pag.  127. . 

C'eft  un  arbre  d'une  grandeur  médiocre,  dont 
l'écorce  eft  épaifle ,  cendrée  ,  favonneufe  5  fon  bois 
eftdur;  fon  tronc  fe  divife  à  fa  partie  fupérieure 
en  branches  &  en  rameaux  alternes  >  garnis  de 
feuilles  pétiolées,  alternes,  affez  femblabtes  à 
celles  du  chêne  vert  5  ovales  ,  oblongues ,  entiè- 
res, un  peu  denticulées  à  leurs  bords,  vertes  à 
leurs  deux  faces  &  perfiftantes. 

Les  fleurs  font  axillaires ,  les<  unes  mâles  ,  les 
autres  femelles ,  pédonculées ,  fans  corolle  :  le 
calice  perfifte  avec  lé  fruit  i  il  eft  d'une  feule  pièce, 
diyiré  aÛez  profondément  en  cinq  découpures 
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ovates ,  aiguës,  très-ouv^rties.  Le  fruk  eft  com-  I 
pofé  de  cinq  capfules ,  drfpofées  en  étoile  5  cha* 
cône  d'elles  s'ouvre  intérieurement  en  une  loge,  & 
contient  un  grand  nombre  de  petites  femences 
ailées  à  leur  partie  fupérieure. 

Cette  plante  croit  dans  le  Chili  &  ati  Pérou.  T^  i 
(  Vid.  Fmâ.  in  htrè.  Juff.) 

Cet  arbre  eft  précieux  dans  le  Chili.  Son  écorce, 
pulvétifée  &  mêlée  à  une  quantité  d'eau  Tuffifaote, 
devient  moufleufe ,  comme  celle  où  l'on  fait  dif- 
foudre  du  favon  ;  elle  fert  à  dégraifler  les  laines 
&  les  autres  étoffes.  On  fait  avec  cette  écorce  un 
commerce  aflez  confidérable  dans  le  Pérou  &  le 
Chili. 

QUINCHAMAU.  Ç^uinckamalium.  Genre  de 
plantes  dicotylédones,  a  fleurs  complètes  >  mono* 
pétalées ,  de  la  famille  des  chalefs ,  qui  a  des  rap* 
ports  avec  les  thefium ,  &  comprend  des  arbuftes 
exotiques  à  l'Europe ,  à  feuilles  alternes,  linéaires^ 
à  fleurs  terminales. 

Le  caraâère  eflentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir: 

Un  calUe  infineur^  ptrfiftanty  à  cinq  tUnts  ;  .une 
corolle  tabulée  ,  à  cinq  découpures  ,'  cinq  anthères  pres- 
que fejfiles  ;  unefemtnce  recouverte  par  le  calice. 

CARACTiRB     GÉNÉRIQUE* 

Chaque  fleur  offre  : 

1^.  Un  calice  très*court,  globuleux,  inférieur, 
divifé  à  fon  orifice  en  cinq  dents  aiguës,  perfif- 
tantes. 

1^.  Une  corolle  fupérieure ,  monopétale  «  tubu- 
lée ,  dont  le  tube  eft  cylindrique ,  alongé  j  ter- 
miné par  lin  limbe  plane  ,  à  cinq  divifions  ovales. 

3^.  Cinq  étaminesy  dont  les  fliamens  font  pref- 
que  nuls ,  inférés  à  rorifice  du  tube  ^  terminés 
par  des  anthères  ovales ,  oblongues. 

4^.  Un  ovaire  inférieur  i  la  corolle,  globuleux, 
furmonté  d'un  ftyle  filiforme ,  terminé  par  un  ftig- 
mate  capité. 

Le  fuit  confifte  en  une  feule  femence  fphérî- 
que ,  mfériv.^Ure  a  la  corolle ,  recouverte  par  le 
calice  perfifiant,  qui  lui  tient  lieu  de  pc^ricarpe. 

Mfervations^  En  plaçant  ce  genre  dans  la  famille 
des  chalefs  (elâaeni)  ^  Juflieu  regarde  la  corolle 
comme  le  véritable  calice ,  conformément  au  ca- 
raâè:e  des  plantes  qui  compofent  cette  famille^ 
&.  le  calice  comm^  un  fécond  calice  inférieur , 
tous  les  autres  rapports  étant  d'ailleurs  parfaite- 
ment exaâs ,  rapports  qui  fe  trouveroient  con- 
tredits en  partie  par  la  pofition  de  Tovaire ,  en 
confervant  le  nom  de  corolle  au  calice  tabulé. 
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Espèce. 

I.  QtiHCHAMAU  da  Chsti.  QainckamdUum 
chilertfi. 

Quinchamalium  joliis  altemis  ,  lincaribusj  fioriius 
fubumbellatis  ^  terminalibus»  (N.  ) 

Quinckamalium  ckilenfe.  Lam.  111.  Geeet •  vol. 
2.  pag.  125.  n*.  1791.  tab.  142.  — Jufieu.  Gêner, 
pag.  75.  —  Molina.  Chil.  édit.  fr.  pag.  I2U 

Quinchamala  chilenjis.  Wiild.  Spec  Plant*  vol. 
I.  pag.  1217. 

Quinckamali  linifolia.  Feuille.  Vol.  2.  pag.  So. 
tab.  44. 

Santolina,  &c.  Frézier.  pag.  107.  tab.  15. 

C*eft  un  petit  arbrifleao  peu  élevé  ,  qui  fe  di- 
vife  en  un  grand  nombre  de  rameanx  gbbres , 
étalés,  garnis  de  feuilles  alternes,  difEufes,pref-. 
que  feiïîles,  étroites ,  linéaires  ,  entières,  glabres 
à  leurs  vieux  faces  j  obtufes  ou  un  peu  aiguës  à 
leur  fommet ,  rétrécies  à  leur  bafe  en  un  pétiole 
très-couft* 

Les  fleurs  font  terminales ,  faCciculées ,  pref- 
qu'en  ombelles  fefftles  1  la  corolle  eft  jaune ,  di- 
vifée  à  l'extrémité  de  fon  tube  ep  un  limbe  à 
demi-ouvert ,  à  cinq  divifions  ovales  ,  prefqu'ob- 
tilfes.  Le  calice  periifte  ,  tient  lieu  de  péricarpe  j 
&  renferme  une  feule  femence  noirâtre  ,  lenti- 
culaire.    * 

Cette  plante  croit  au  Chili  &  au  Pérou.  Les 
gens  de  la  campagne  emploient  (à  décoâion  ou 
fon  fuc  exprimé  comme  un  réfolutif  après  les 
chutes.  J)  {y.f.  in  herb.  JuflT.  &  Lam.  ) 

QUINIER.  Qttina.  AubL  Guian.  vol.  2.  Suppl. 
pag.  20.  tab.  579. 

Ceft  un  arbre  de  la  famille  des  rubiacées,  dont 
toutes  les  parties  de  la  fructification  ne  font  pas 
encore  bien  connues.  11  s'élève  à.  la  hauteur  d'en- 
viron quinze  pieds.  Son  tronc  fe  divife  en  bran- 
ches &  en  rameaux thargés  de  feuilles  oppofées^ 
entières,  ondulées  à  leurs  bords ,  minces ,  fermes^ 
prefaue  feifiles  ,  de  forme  ovale,  &  terminées  par 
une  longue  pointe,  munies  en  deflbus  de  nervu- 
res failiantes.  Les  plus  grandes  feuilles  ont  fepc 
poucts  de  long  fur  trois  de  largeur  >  elles  font  mur 
nies  de  ftipules  longues,  étroites,  aiguës,  fort 
caduques. 

Les  fruits  font,  ou  folitaires,  ou  réunis  par  bou- 
quets fur  un  pédoncule  commun  ,-  garni  à  fa  bafe 
de  deux  petites  braûées  en  forme  d'écaillés.  Le 
calice  eft  perfiftant ,  divifé  en  quatre  petites  dé- 
co*, pures.  11  accompagne  une  baie  jaunâtre  dans 
fa  maturité,  lifte,  ovale,  ftriée,  terminée  par  une 
pointe  en  forme  dû  mamelon ,  au  centre  duquel 
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00  remarque  une  très*légère  cavité.  Sous  l'enve- 
bppe  charnue  de  cette  baie  y  qui  eft  acide  & 
^réobie  au  godt ,  on  trouve  deux  oflelets  con- 
vexes en  dehors^  applatis  du  côté  o\i  ils  fe  tou- 
chent ^  couverts  d'un  duvet  roulTâcreA  foyeux  j  & 
contenant  chacun  une  amande. 

Cette  plante  rcroit  â  Cayenne  «  fur  les  bords  de 
la  crique  des  Galibis.  T>  {Defcript.  ex  AubL  } 

QUINQUINA.  Cintkona.  Gente  de  plantes  di- 
cotvlédooes,  à  fleurs  complètes ,  monopétalées^^ 
de  la  fanaiUe  des  rubiacées ,  qui  a  des  rapports 
avec  les  tûcoyena ,  &  qui  comprend  des  arbiifies 
aotiqaes  à  l'Europe  ^  dont  les  feuilles  font  oppo- 
fées»  munies  de  flipules  $  les  fleurs  difpolëes  la 
plupart  en  corymbe.    -  ^  . 

Le  caraâère  eflentiel  de  ce  genre  confifle  dans  ; 

Utt  calice  eitrhiné,  à  cinq  dents  ;  une  corolle  tuhulée 
à  cinq  divi fions  ^  cinq  étamines  infirées  vers.le  milieu 
du  tube  ;  une  capfiUe  oblongue  ,  à  deux  valves  ,  à  deux 
loges  polyfpermes  ^ 

Caractère  GâNÉRiQUE. 

Chaque  fleur  o£Fre  : 

I*.  Un  calice  fupérîeur  «  d'une  feule  pièce, 
campanule,  perfiftant,  divffé  en  cinq  dents  à  fon 
orifice. 

2^.  Une  corolle  monopétale,  tubulée^  infundt- 
buliforme  j  partagée  en  cinq  divifions  profondes, 
fouvént  plus  courtes  que  le  tube  ,  oblongues,  la 
plupart  lanugineufes  à  Içur  fommet. 

3^.  Cinq  éumines^  dont  les  filamens  font  très- 
coures  «  inférés  vers  le  milieu  du  tube  de  la  co- 
rolle ,  terminées  par  des  anthères  alongées ,  tantôt 
faillantes  ^  plus  fouvent  renfermées  dans  la  co- 
rolle. 

4**.  Un  ovaire  prefqu'ovale ,  inférieur ,  furmonté 
d'iia  ftyle  de  Ja  longueur  de  la  corolle ,  terminé 
par  un  fligmate  épais»  oblong,  fimple  ou  légère- 
ment bifide. 

Le  fndt  eft  une  capfule  oblongue,  couronnée 

Cr  le  calice,  à  deux  valves,  à  deux  loges,  dont 
i  valves,  courbées  en  dedan<i  à  leurs  bords,  for- 
ment >  à  l'époque  de  la  maturité ,  une  féparation  ^ 
&  prennent  l'apparence  de  deux  capiules  \  cha- 
cune d'elUs  contient  pluiieurs  femences  oblon- 
gaes  ,  comprimées  >  bordées  ,  attachées  à  un  ré- 
ceptacle centra! ,  oblong. 

Ohfirvations,  Ce  genre  eft  caraâérifé  par  le  long 
tabe  de  fa  corolle ,  en  quoi  il  fe  diftingue  des  ma- 
irvcaemum  &  des  bellonia ,  avec  lei'que's  il  a  de 
girands  rapports  :  fa  capfule  le  fépare  des  pofoqueria 
irdes  rondeletia,  dont  le  fruit  eft  une  baie}  fes 
fiemences  des  tocoyena,  qui  ont  les  leurs  pulpeufes  \ 
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enfin  fes  cinq  étamines  des  cateshêa  j  qui  n'^en  ont 
que  quatre,  &c. 

Ce  n'eft  guère  que  vers  Tan  1639  que  ces  plantes 
intéreflantes  fixèrent  l'attention  des  Européens 
qui  habitoient  le  Pérou,  par  leur  propriété  de 
guérir  les  fièvres  intermittentes ,  .Toit  que  cette 
découverte  fdt  l'effet  d'un  hafard heureux ,  comme 
il  arrive  fouvent  \  foit  que  les  Indiens  eulfent  déjà 
reconnu  les  propriétés  fébrifuges  du  quinquina. 
Quoi  qu'il  en  foit,  cette  plante  obtint  en  très- 
peu  de  tems  une  grande  réputation  dans  fa  patrie,, 
par  la  guérifon  de  la  comtefle  de  Cinchone  j 
époufe  du  vice-roi  du  Pérou  en  1638,  &  que  la 
fièvre  tourmentoit  depuis  long- tems.  Cette  femme 
s'emprefla  de  faire  connoitre  ce  puiftant  fpécifi- 
que,  &  il  fut  long-tems  emplovéen  Amérique 
avant  d'être  connu  en  Europe.  Plus  de  trente  ans 
s'écoulèrent  avant  qu'il  fût  admis  comme  remède 

far  les  médecins  européens  ,  quoique  les  Jéfuites 
euftent  fait  connoitre  avec  avantage.  Ce  fut, 
dit-on ,  un  Anglais  nommé  Talbot  qui  le  mit  en 
vogue  en  1676,  &  Louis  XIV  acheta  de  lui  la 
manière  de  l'employer  à  dofes  convenables. 

A  dater  de  cette  époque  jufqu'à  nos  jours,  le 
quinquina  a  foutenu  fa  réputation  $  mais  celui 
connu  fous  le  nom  de  quinquina  officinal,  qui  long- 
tems  eft  refté  la  feule  efpèce  employée  &  même 
connue,  a  été  forcé  de  partager  fa  réputation  avec 
plufieurs  autres  efpèces  découvertes  par  les  voya- 
geurs modernes  ,  &  dont  l'écorce,  d'après  des 
eflàis  a0ez  nombreux,  a  produit  les  mêmes  effets. 
Au  refte,  de  tous  les  quinquinas  introduits  dans 
le  commerce ,  il  eft  encore  très-difficile  de  pro- 
noncer fur  l'efpèce  qui  mérite  la  préférence  :  il  y 
a  d'ailleurs  tant  de  falfifications ,  tant  de  préten- 
dues ^corces  de  quinquina,  ou  fauffes  ou  de  vertu 
foible ,  &  il  exffte  Picore  fi  peu  de  principes  cer- 
tains, même  aux  yeux  des  gens  de  l'art  «  pour  les 
diftinguer,  que  ce  puiflant  fébrifuge  ne  produit 
pas  toujours  l'effet  qu'on  a  droit  d'en  attendre. 
Au  refte ,  fi  la  gélatine  annoncée  récemment  pa^ 
M.  Seguin ,  comme  aufii  efficace  que  l'écorce. du 
Pérou  pour  guérir  la  fièvre,  répond  à  l'attente  du 
public  &  aux  eftais  heureux  qu'en  a  faits  ce  célè- 
bre chimifte,  nous  n'aurons  plus  befoin  d'aller 
chercher  au  Pérou  un  remède  pour  la  fièvre. 

E  s  p  i  c  E  s. 

I.  Quinquina  des  Çaribes.  Cinckona  caribua. 
Linn. 

Cinckona  pedunculis  unifloris,  Linn.  Sy fi»  veget. 
pag.  214.  n®.  2.  —  Jàcq.  Amer.  pag.  61.  tab.  179. 
fig.  9j. — Idem.  Obferv.  botan.  2.  pag.  27.  tab.  47. 
—  Amer.  Piû.  pag.  3  y.  tab.  63 . — Gxrtn.  de  Fruâ. 
&  Sem.  Centutp  3.  tab.  33.  fig.  4.  , 

Cinckona  pedunculis  axillaribus ,  unifioris.  VaU» 

Aâ.  SoCi  Hift.  Nat.  Hafn.  1 .  pag.  21. 

E  1  j 
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Cinchona  folîîs  avato-lanceolatis;  pedunculîs  axU* 
laribus  terminalibufque  »  unifions  y' fiaminibttsexferùs. 
Sv^artz.  Obferv.  71. 

Cinchonajamaîcenfisyfeu  carihhtanai  Wright.  Ail. 
Angl.  vol.  67.  pag.  ^04.  tab.  10. 

Cinchona  pedUtncuUs  unifions  y  fioribus  pentandris, 
Gmel.  Syft.  Nat.  vol.  i.  pag.  361.  n^.  6. 

Cette  efpèce  efl  facile  à  diftînguer  par  Tes  pé- 
doncules axillaires  &  foli<aircSj^  chargés  d'une 
feule  fleur. 

Ses  rameaux  font  glabres  ^  étalés  >  d'uo  brun 
noirâtre  j  ftriës  y  glabres  >  fouvent  nnarqués  de  pe- 
tites taches  brillantes  j  ovales^  blanches  ou  jaunâ- 
tres y  garnis  de  feuilles  ovales  ^  lancéolées  3  récré- 
cies  à  leurs  deux  extrémités^entièresà  kurs  bords> 
minces  3  glabres  à  leurs  deux  faces  ^  longues  de 
deux  pouces  &  plus^  larges  d'environ  un  pouce  ^ 
fupporcées  par  des  pétioles  courts  ,  munies  de 
braâées  ciliées  ^  acuminées  ^  fort  petites  3  plus 
larges  que  longues. 

Les  fleurs  font  nombreufes }  elles  naiflent  foli- 
taires  dans  les  aiflelles  des  feuilles  &  vers  l'extré- 
mité des  rameaux.  Leur  pédoncule  eft  à  peine  plus 
long  que  les  pétioles,  glabre 3  uniflore.  Le  calice 
efl  glabre^  court ,  un  peu  cylindrique 3  à  cina  dents 
très-courtes  3  fort  petites  3  aiguës.  La  corolle  a  un 
tube  cylindrique  ;  ion  limbe  fe  divife  en  cinq  lon- 
gues découpures  linéaires  3  prefqu'obtufes  3  gla- 
bres 3  plus  longues  que  le  tube  \  les  étamines  font 
un  peu  Taillantes }  les  anthères  étroites»  très-lon- 
gues 3  d'un  jaune  pâle.  La  capfule  eft  noire3  ovale, 
liifej  très-glabre 3  luirante>  les  femences  ovales  3 
compriméesj  environnées  d'une  bordure  Taillante. 

Cette  plante  croit  à  la  Jamaïque  &  à  la  Guade- 
loupe 3  dans  les  falaifes  de  la  grande  baie.  Elle  m*a 
été  communiquée  par  M.  Dupuis.  T^  (^-/O 

2.  Quinquina  à  longues  fleurs.  Cinchona  Ion- 
gifiora, 

Cinchona  pedunculis  axillaribus  ^  unifions  ;  foliis 
iineari'ianceo/atis ,  glabris  ;  corollà  longijfimâ»  Lam- 
bert. Gen.  Cinchon.  pag.  38.  n^.  11. 

Cinchona  carib^a.  ?  Journ.  de  Phyf.  oâob.  I790. 
pag.  243.  tab.  I. 

Quoique  très-rapprochée  du  cinchona  carib^a , 
cette  efpèce  paroît  devoir  en  erre  diliinguée  par 
la  longueur  remarquable  de  fes  fleurs,  &  par  fes 
feuilles  bien  plus  longues  &  plus  étroites. 

Ses  rameaux  font  girnis  de  feuilles  oppofées  , 
très- rapprochées,  longues  3  étroites  3  linéaires  , 
lancéoiëes,  à  nervures  latérales 3  tiès-obliques  , 
médiocrement  pétiolées3  munies  à  leur  bafe  ïe 
deux  petites  ftipules  courtes, élargies,  aiguës.  Les 
fleurs  font  axillaifes  :  leur  calice  eft  divifé  à  fon 
orifice  en  cinq  petites  dents  droites  3  obtufes  $ 
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leur  corolle  a  un  très-long  tube ,  cvlîfidTiq«e3  plus 
long  que  ies  feuilles  >  le  limbe  eft  oécoupé  en  cinq 
parties  linéaires  3  trois  ou  quatre  fois  plus  courtes 
que  le  tube. 

Cette  plante  croît  dans  la  Guiane.  T>  La  figure 
qu'en  a  donnée  M.  Lambert  a  été  prife  fur  un. 
exemplaire  de  l'herbier  d'Aublet  ^  qui  fe  trouve 
chez.  M.  Banks. 

j.  Quinquina  corymbifère.  Cinchona  corym» 

bifera. 

Cinchona /puis  oblongtf-  lanceoiatis,  corymbîs  axil" 
laribus.  Linn.  Syft.  veget.  pag.  214.  —  Linn.  f, 
Suppl.  pag.  144.  —  Forft.  in  Nov.  Aâ.  Upf.  3. 
pag.  176.  —  Idem.  Flor.  auftr.  Prodr.  88.  — Vahh 
Aâ.  Soc.  Hift.  Nat. —  Hatn.  i.  pag.  22.  — Lamb. 
Gen.  Cinch. 

.  Ses  rameaux  font  garnis  de  feuilles  amples  3  op- 
pofées 3  pétiolées ,  ovales  «  oblongues ,  lancéolées  3 
glabres  3  ac uminées  3  très-entières  3  d'un  vert  foncée 
à  nervures  un  peu  purpurines  en  deifous ,  fuppor- 
tées  par  despétioks  àpeine  longs  d'un  demi-pouce3 
munis  â  leur  ba'.e  de  ftipules  membraneuftSj  aiguës. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  corymbes  axillaires 
vers  l'extrémité  des  rameaux3  très«amples  3  étalés  ^ 
de  la  longueur  des  feuilles  i  ies  pédoncules  com- 
primés 3  trichotomes  j  la  corolle  tubulée  3  dont  le 
limbe'eft  découpé  en  cinq  parties  plus  courtes  que 
le  tube ,  étroites ,  obtufes  3  recour oées  en  dehors  > 
les  anthères  droites ,  médiocrement  faillantes  i  le 
ftigmate  épais  &  fimple. 

Cette  plante  a  été  obfervée  par  Forfter ,  dans  les 
îles  de  Tonga tabu  &  autres  de  la  mer  Pacifique.  1> 
(JDefcript  ex  Forft.  &  ex  fig,  Lamb,) 

4.  Quinquina  à  longues  fleurs*  Cinchona  //- 

neata. 

Cinchona  paniculâ  terminali  ,  fiiiis  ovatis ,  acu- 
mina  tis  y  glabris  y  capfulis  pentagonis.  Vahl.  Aâ.  Soc. 
Hift.  Nat.  Hiifn.  i.  pag.  22.  tab..  4.  —  Lambert. 
Gen.  Cinch.  pag.  26.  tab.  6. 

Il  exifte  beaucoup  de  rapports  entre  cette  efpèce, 

le  cinchona  floribunUa  ,  &  le  cinchona  anguftifolia  ; 
mais  elle  diffère  de  ce  dernier  par  fes  feuilles  bien 
moins  étroites ,  ^  de  tous  deux  par  ces  mêmes 
feuilles  arrondies  à  leur  bafe ,  ic  par  leurs  nervures 
apparentes  des  deux  côiés. 

Ses  rameaux  font  cylindriques,  furtout  à  leur 
bafej  ^rifâtres,  ma  s  de  couleur  purpurine,  &  com- 
primés à  leur  partie  fupérieure  ;  garnis  de  feuilles 
prefque  fcftîles  3  ovales ,  acuminées ,  longues  de 
deux  pouces  &  plus  3  fut  un  de  large  ,  â  peine  lui- 
fautes  à  leur  fice  fupérieure,  minces  &  glabres  $  à 
nervures  fimples ,  latérales  3  filiformes  :  leurs  pé* 
tioles  ont  à  peine  une  à  deux  lignes,  &  les  ftipules 
font  ovales  3  aiguës. 
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Les  panicules  font  amples ,  terminales  ^  a  rami- 
fications d'abord  oppofées  3  puis  trichotomes^  gar- 
nies de  braâées  fécacées.  Le  calice  efi  muni  à  fon 
orifice  de  dents  longues ,  fubulées.  La  corolle  a 
deux  pouces  &  plus  de  longueur }  Ton  tube  eft  cy- 
lindrique )  les  découpures  du  limbe  linéaires  j  ob- 
tufes  i  les  étamioes  Taillantes  s  l'ovaire  à  cinq  côtés 
obtus  s  le  ftsgmate  globuleux  i  les  capfules  courtes , 
petites  «  brunes ,  glabres ,  ovales  ^  couronnées  par 
les  dents  fubulées  du  calice. 

Cette  plante  croit  à  Saint-Domingue ,  où,  elle  a 
été  recueillie  par  Jof.  Martin.  T)  (  ^*  /  in  kerh. 
Um.) 

5.  Quinquina  i  fleurs  nombreufes.  Cinckona 

ftorihundam 

Cinckona  paniculâ  terminali  y  capfulis  turhinatis  ^ 
Itvibus  ;foHis  ellipticis  ,  acuminatis,  Vahh  Aâ.  Soc. 
Hift.  Nat.  Hafn.  1.  pag.  113.—  Lam.  Illufir.  Gen. 
rab.  164.  fig.2. — Lambert.  Gen.  Cinch.  pag.  27. 
tab.  7.  —  Mallet.  Méii|pire  fur  le  quinquina. 

Cinckona  fiorihus  panicuiatis  ,  glabris  y  capfulis 
Uirhinatis^  ûviôus;  foins  oblongis  ^  acuminatis  ^  gla- 
hris.  Swartz.  Prodr.  41^  —  Id.  Flor.  Ind.  occid.  i. 
pag.  375.  —  Nov.  Aâ.  Academ.  Nat.  Curiof.  9. 
pag.  I.  tab.  I. 

Cinckona  montana.  Badier.  Journ.  de  Phyf.  fév. 
1789.  pag.  129.  tab.  I.  : —  Uft.  Mag,  de  .Bot.  pag. 
96.  tab.  3. 

Cinckona  Sanâà^LuciéL.  Philof.  Tranf.  Davids. 
vol.  74.  pag.  452.  tab.  19. 

Trachelium  arhortfctns  et  fiuviatiU  ,  lauri  foliis 
conjtigatis  y  florihus  racemofis  &  corymbofis  ,  albis  y 
capfulis  conicis  ,  nigris,  Defport.  Hiît.  Morb. 
S.  Doming.  2.  pag.  231.  —  Nicol.  Hid.  S. Doming. 

Quinquina  piton.  Journ.  de  Phyf.  1781.  pag. 
1*6^179. 

yuigairement  quinquina  des  pittons. 

Ceft  un  arbre  qui  s'élève  â  la  hauteur  de  trente 
àquarantç  pieds^  fur  un  tronc  droit  >  ayant  environ 
un  pied  de  diamètre  :  fon  écorce  eft  une  des  plus 
axnèiies  parmi  les  efpèces  de  ce  genre.  Il  fe  divife 
CD  rameaux  cylindriques, un  peu  tétragones, très- 
glabres  y  de  couleur  purpurine ,  foncée  }  garnis  de 
feoilles  amples  ^  pétioiées  ,  oppofées  ,  ovales  » 
lancéolées  ^  acuminées^  très-glabres  $  lifles  &  lui- 
fan  tes  en  deflus  ^  plus  pales  en  deffous ,  veinées  j 
à  nervures  latérales  ('aillantes  ,  parallèlts,  un  peu 
nmeufes  &  confluentes  à  leur  extrémité  ^  longues 
de  huit  à  dix  pouces ,  larges  de  trois  ou  quatre  ^ 
fupportées  par  des  pétioles  d'un  demi- pouce  de 
long  ,  muni  à  leur  bafe  de  deux  (lipules  oppofées , 
vaginales^  oblongues  >  obtufes^  très-caduques. 

Les  fleurs  foQt  nombreufes ,  difpofées  en  une 
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belle  panicule  terminale  ^  ample  ^  étalée  ^  &  dont 
les  ramifications  font  oppofées  ^  comprimées^  très- 
glabres.  Le  calice  eft  divifé  à  fon  orifice  en  dents 
fubulées  ^  très-courtes.  La  corolle  a  un  tube  cylin- 
drique «  long  d'un  pouce  ^  divifé  â  Ion  limbe  en 
longues  découpures  glabres  &  linéaires  ;  les  éta- 
mines  faillantes  5  le  ftigmate  ovale ,  entier  s  la 
capfule  très-liffe  ^  oblongue  ^  noire ,  rétrécie  à  fa 
bafe. 

Cette  plante  croit  à  Sainte- Lucie  ^  i  la  Marti- 
nique &  a  la  Guadeloupe  ^  où  elle  a  été  recueillie 
par  M.  Badier.  J)  Cf^*f  in  hcrb,  Lam.  ) 

L*écorce  de  cette  efpèce  eft  beaucoup  plus 
amère  >  plus  afiringente  que  dans  le  quinquina 
ofKcinal.  On  lui  a  donné  en  Amérique  le  nom  de 
quinquina  des  pilions  ^p^xce  qu'on  le  rencontre  plus 
ordinairement  fur  le  fommet  des  montagnes  :  ce 
fommet  fe  nomme  pitton ,  &  les  montagnes  portent 
celui  de  morne, 

6.  Quinquina  à  grofTes  côtes.  Cinckona  bra- 
ckycarpa, 

Cinckona*  paniculâ  terminali  y  capfulis  obovatis  , 
coftatis  ;  foliis  ellipticis ,  obtufis.  Vahl.  Aâ.  Soc. 

Hift.  Nat.  Hafn.  i.  pag.  24.  —  Lambert.  Geo* 
Cinch.  pag.  28.  tab.  8. 

Cinckona  floribus  panicuiatis  ,  glabris  y  capfulis 
ovatis  y  coftatis  y  foliis  ellipticis  ,  obtufis  ,  glabris. 

Sw'artz.  Prodr.  42.  —  Id.  Flor.  Ind.  occid.  vol.  i. 
pag.  378. 

Cette  plante  reffemble  beaucoup  par  fon  port 
au  cinckona  macrocarpa  ;  mais  elle  eft  glabre  dans 
toutes  fes  parties^  û  elle  en  diffère  encore  par  fa 
corolle  &  par  fes  étamines  faillantes. 

Ses  feuilles  font  amples  ^  ovales  ou  elliptiques  j 
obtufes  ^  glabres  à  leurs  deux  faces  ^  marquées  de 
nervures  alternes ,  latérales  ^  ui>  peu  rameufes  ï 
leur  fommet,  à  pétioles  très-courts,  munis  â  leur 
bafe  de  ftipules  courtes^  ovales^  afguës.  Les  fleurs 
forment  une  panicule  terminale  ^  trichotome  »  mu- 
nie de  petites  braâées  à  la  divifion  des  pédon- 
cules. 

Les  calices  font  ovales  j  a  cinq  dents  courtes  » 
prefqu  obtufes.  Le  tube  de  la  corolles  eft  grêle  , 
cylindrique  ,  affex  long)  le  limbe  divifé  en  cinq 
grandes  découpures  linéaires^  réfléchies  ;  les  éu- 
mines  faillantes  j  le  ftigmate  fimple  ^  globuleux  ; 
les  capfules  ovales  ^  munies  extérieurement  de 
dix  côtes  fortes  ^  faillantes  j  conniventes  à  leur 
bafe. 

Cette  plante  croît  à  la  Jamaïque. 1>  {Defcript,  ex 
fi^,  Lamb.) 

7.  Quinquina  à  feuilles  étroites.   Cinckona 

anguftijolid*  Sv^artz. 
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Cinckona  fioribus  paniculatîs  ,  glabrls  y  Càpfulis 
ohlongiSf  pentagonîs  ;  foins,  li  neari-lanceolatîs  y^ubéf' 
cçntihus.  Svartz.  AÔ.  Stackh.  ann.  1787.  pag.  117. 
tab.  y  —  Idem.  Prodr.  42.  —  Idem.  Flor.  ïnd. 
occid.  I.  pag.  58a  — Vahl.  Aâ  Soc.  Hift.  Nat. 
Hafn.  I.  pag.  ij. — Lam.  Illuftr.  Gener.  tib.  164. 
fîg.  3.  —  Lambert..GenusCinch.  pag.. 19.  lab.  9. 

Cette  efpèce  a  quelques  rapports  avec  le  rnz- 
ckona  corymbifara  \  elle  reflfemble  audi  au  cinckona 
carîbéa  par  la  Forme  de  fa  corolle  &  de  Ces  et  ami  nés  ^  ' 
mais  elle  diffère  de  tous  deux  par  fes  fl.urs  difpo- 
fées  en  une  belle  panicule  terminale. 

Ses  tiges  font  divifées  en  rameadx  grêles  ^  effilés , 
glabres^  garnis  de  feuilles  oppoiees,  médiocre-  . 
ment  pétiolées  ^  étroites ,  lancéolées ,  aiguës  à 
leurs  deux  extrémités  y  légèrement  pubefcentes  à 
leurs  deux  faces  ^  particulièrement  fur  la  principale 
nervure  \  très-douces  au  toucher  ^  rapportées  par 
des  pétioles  très-courts ,  longues  de  deux  ou  trois 
pouces  j  larges  à  peine  d'un  demi-pouce. 

Les  fleurs  font  difpofées  à  rextrémité  des  ra^- 
meaux  en  une  panicure  dont  les  ramifications  font 
foovent  trifides  ^  filiformes  ^  munies  à  la  bafe  de 
leurs  divifiojis  de  quelques  petites  braâées  très- 
courtes.  Les  calices  font  courts  «  tubulés  ^  médio- 
crement pubefcens  >  divifés  à  leur.orifice  eii  cinq 
dents  droites  «  fubulées.  La  corolle  «  longue  au 
moins  de  deux  pouces ,  &  glabre  y  a  un  tupe  grêle  :  ' 
Ton  limbe  fe  divife  en  cinq  découpures  linéaires  ^ 
étroires^  obtufes^  réfléchies  en  dehors^. de  la 
longueur  du  tube  $  les  étamînes  plus  longues  que 
U  corolle  s  les  capfules  font  courtes ,  ovales ,  pref- 

3u'à  cinq  angles  ^  à  deux  loges ,  &  contiennent 
es  femences  fort  petites  »  glabres  &  arrondies. 

Cette  plante  croît  dans  la  NpuVelle-Efpagne  , 
fur  le  bord  des  fleuves^ dans  les  terrains  pierreux. 
Elle  m'a  été  communiquée  par  M.  Dupuis.  |> 

8.  Quinquina  à  feuilles  coriaces.  Cinckona 

coriacea, 

Cinckona  folii s  ovatorobiongis  ,  uerinquè  nitidis  , 
coriaccisi  paniculis  brevibus^glabris;  antkeris  exfertis, 
filiformibus,  (N.) 

Cinckona  (nhidz)  yfbiiis  obovatis  ^  nicidis ^  pani- 
.Cttid  brackiatd,  coroUis  albo^purpureis ,  Umbo  parùm 
hîrfutô.?  Ruiz  &  Pav.  Flor.  peruy.  vol.  z.  pag.  $0. 
tab.  191. 

Ses  rameaux  font  lifles  ,  (triés  y  couverts  d'uiie 
écorce  cendrée^  garnis  de  feuilles  oppofées ,j>é- 
tiolées  y  coriaces  ^  ovales  ,  oblongues  ^  très-lifles  » 
rétrécies  à  leur  bafe«  obtufes  à  leur  fommet  j  lui- 
fautes  à  leurs  deux  faces ,  marquées  de  nervures 
latérales»  alternes^  un  peu  rameufes  ou  bifurquées 
à  leur  fommet  >  filiformes  ^  faillantes  en  deffous. 

Les  fleurs  font  terminales  ^  &  forment  une  pani- 
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cUle  ordinairement  courte  ;à  ramifications  prefque 
dichotomes  ;  les  pédoncules  roides ,  glabres  »  ter- 
minés "pat  des  fleurs  pref^ne  feffiles  »  glabres ,  dont 
le  cîtlice  oblong  t&  garni  à  fon  bord  de  cinq  dents 
draites  ^  aiguës.  La  corolle  eft  longue  de  deux 
pouces  *y  le  tube  droit  ^  c^rlindrique  j  te  limbe ,  à 
cinq  divHîons  étroites ^  obtufes  3  de  la  longueur  du 
tube  y  glabres  ^  rabattues  en  dehors  ;  les  étamînes 
faillames  $  les  anthères  droites ,  filiformes.  Les  fruits 
font  longs  d'un  pouce,  noirâtres  ^  cylindriques. 


Cette  plante  croit  à  l'île  Saint-Domingue.  1^ 
(  K,  f.  in  kerb,  Juif.  &  Lam.  ) 

La  plante  de  Ruiz  &  Pavon  me  paroît  avoir  de 
grands  rapports  avec  la  nôtre:  l'a  panicule  ti\  plus 
ample  j  le  tube  de  la  corolle  une  fois  plus  court  i 
les  fruits  alengés ,  un  peu  rétréci^  à  leur  fommet. 

9.  Quinquina  à  grandes  feuilles.  Cinckona 
grandifolia.  Ruiz  &  Pav* 

Cinckona  foliis  oblongis  qvalibufque  glabris  ;  pani* 
culâ  brachiatâ y  fioribus  fubcorymbofis  y  coroUis  alèis  \ 
Umbo  villofiufcido»  Ruiz  &  Pav.  Flor.  peruv.  vol.  2. 
pag.  53.  tab.  196. 

Cafcarillo  amarilio, hniz,  Quinoiog.art.  6.  pag.  yi. 

Cet  arbre  eft  grand ,  &  fupporte  une  cime  fort 
touffue.  Son  tronc  eft  revêtu  d'une  écorce  liffe , 
d'un  brun  cendré  ^  rouffâtre  intérieurement ,  amère 
&  acidulé  fans  être  rebutante.  Les  jeunes  rameaux 
font  quadrangulaires»  rougeâtres^  garnis  de  feuil- 
les amples ,  ovales,  très- entières,  luifantes  en  def- 
fus,  plus  pâles  en  deffous  j  traverfées  par  des  veines 
purpurines;  les  principales  munies  à  leur  bafe  de 
quelûues  poils  foyeujf  &  blanchâtres  :  ces  feuilles 
ont  d'un  a  deux  pieds  de  long  ;  elles  font  ganiits 
de  dipules  ovales,  acnmlnées ^  caduques. 

Les  fleurs  forment  une  panicule  grande ,  étalée  , 
feuillée ,  longue  d'environ  un  pied ,  rrès-rameul^ , 
munies  de  petites  bradtées  ovales,  aiguës.  Leur 
calice  eft  pourpre ,  i  cinq  dents  j  la  corolle  blanche, 
odorante  ,  longue  d'un  pouce  i  le  limbe  un  peu 
velu  en  dedans  5  les  étamines  renfermées  dans  le 
tubej  les  anthères  obtongues ,  bifides  à  leur  bafe  j 
la  capfule  grande ,  à  peine  ftrîée  ,  longue  d'un 
pouce  &  demi ,  contenant  des  femences  ovales  , 
membraneufes  à  leurs  bords. 

Cet  arbre  croit  au  Pérou  ,  à  Cinchao ,  dans  les 
forêts  des  Andes,  au  voifinage  des  torrens.  "ï> 
(Defcript..  ex  Ruii  6*  Pavon,) 

10.  Quinquina  i  petites  fleurs.  Cinckona  par^ 

vifiora, 

Cinckona  foliis  ovatis  ,  obtufis ,  glabris  ;  fiorihas 
paniculatis ybi'trickotomis y  villojis:  corollâ  minimâm 
(N.) 

Cinckona  (micrantha  ) ,  yJ/Zw  ovalibus^  obtufis  y 
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paaioilâ  maximâ;fiof:ibas  numêrçfis  ^  parvis;  c^r^iiis 
âlkisy  limho  lanato.i  Ruiz  &  I^av,.  F1,Q^..  pti:i»Y* 
vol.  2.  pag.  jz.  tab.  194. 

&  fon  confidère  It  corolle  de  cette  pbnte*  bien 
plus  petite  que  dans  les  autres  efpèces  ^  on  la 
difiinguera  aiCëment  dje  fes  congénèjres^ 

Ses  rameaux  font  glabies  «  droits  j  cytiodviques  ^ 
garnis  de  feuilies  minces ^  ovales^  €4>tuieSj  en- 
tières ,  glabres  «  nieHibranettias  ^  médiocrenoenc 
pétiolées^  â  nervures  latérales  &  filiformes  »  loo^ 
gués  de  tiois  pouces  &  plus  ^  larges  d'environ  un 
pouce  &  demi  ^  rétrécies  i  leur  bafe^  munies  de 
fiipules  oppofées^  vagîoales  ^  ^krgies  à  leur  bafe , 
fobulées. 

Les  fleurs  forment  une  panîeule  médiocre^  dont 
les  pédoncules  font  axilkiires ,  oMofés  vers  Tex- 
trémité  des  rameauir  »  droits  ,  Difurqués  â  leur 
fommet  }  chaque  bifurcation  tricbotome  j  yelue , 
comprimée  «  tbutenant  environ  trc^is  fieurs  pédi- 
culées ,  munies  de  petites  braâées  à  la  bafe  des 
divi£ons.  Le  càlke  eft  court  ^  tubulé  ^  velu ,  à  cinq 
deetsà  peine  fenfibles.  La  corolle^  longue  de  trois 
ou  quatre  Ngnes  3  eft  pubefceate  en  dehors  >ëivif4e 
a  Ton  limbe  en  citK)  découpure  obtufes  ^  les  éta- 
mines  ne  font  point  faillantes*  Je  ne  connais  pas 
les  fruits. 

Cette-plante  croit  à  la  Martinique.  T)  {V,  f,  in 
ktrb.  Lamarck.  ) 

Dans  la  plante  du  Përou  de  Ruiz  &  Pavon  ,  les 
panicules  font  plus  amples  ;  la  corolle  efi  blanche 
en  dedans ,  rougeâcre  en  dehors  ,  pubefcente  \  la 
capfule  oblongue  ,  aiguë ,  brune  ^  à  dix  (tries 
légères. 

II.  Quinquina  â  feuilles  lancéolées*  Cinchona 

iaacioùua.  Ruiz* 

Cinchona  foliis  lanceolato^ohiongis  ;  pamcidâ  hra" 
<Mûtâ  ,  magnâ  ;  fiorihtts  fubcorymbofis  ,  coroUis  rofeo- 
parpureis ,  iimbo  kirfuto.  Ruiz  8c  Pav.  Flor.  peruv. 
vol  z.  pag.  j  I . 

Cafcarillo  lampinno.  Ruiz.  Quinolog.  art.  4. 
pag.  64. 

Ceft  un  arbre  très-élevé  j  dont  le  tronc  eft  re- 
vêtu d'une  écorce  brune  ^  un  peu  panachée  ^  jau- 
Datre  intérieurement ,  d'une  grande  amertjame  »  un 
peu  adde ,  mais  point  défagréable.  11  fe  diyife  en 
rameaux  étalés  ^  redreflés  ,  garnis  de  feuilles  op* 
pofées  ,  pétioléîes  ,  oblongues  »  lancéolées ,  très- 
entières  9  glabres  à  leurs  deux  faces  y  traverfées  par 
des  veines  purpurines  ^  fupportées  par  des  pétioles 
kogs  d'un  demi-pouce ,  munies  de  fiipules  planes  ^ 
ovales 3  obtufes^  connées  à  leur  bafe. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  une  panicule  ample , 
ttiraioale  j  feuillée,  très-étalée/&  dont  les  rami- 
fiaôons  font  gacnies  de  petites  braâées  fubulées^ 
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caduques.  Leur  calice  eft  cou^c^  de  cqylejyu:  cqut- 
pre  i  la  corolle  4'un  pourpre  dé  roiè  j  Ton  lii;uhe 
velu  y  ouvert  ;  les  étamines  yelues  a  le^ur  bafe  i  u 
capfule  oblongue  j  étroite  »  d*un  pouce  de  longj 
légèrement  ftriée,  d'un  brun  rougtâtre  ^s'ouyrant 
de  fa  bafe  au  fommet  ,  contenant  des  femenc^ 
ovales  j  jaunâtres  ,  environnées  d'une  bordure 
membrapeufe^  fouvent  déchiquetée. 

Cette  plante  croit  au  Pérou  ^  fur  les  montagnes 
de  Mugna.  Tj  (  Defiript*  tx  Ruii  &  Pav.  ) 

^  iz.  Quinquina  à  grandes  fleurs.  Cinchonagran* 
difiora.  Ruiz  &  Pav. 

Cinchona  foliis  ovalibus  obovatifqut ,  fubaveniis  y 
coriacéis  y  fubtîts  aibidisj  corymbis  terminaiibus  ;  co^ 
roUis  magnis  y  gl abris ,  candidis.  Ruiz  &  Pav.  Flor. 
peruv.  vol.  2.  pag.  54.  tab.  198. 

Efpèce  diftînguée  par  fes  grandes  fieurs  ^  par  fes 
feuilles  blanchâtres  en  deffoiis. 

Le  tronc  s'élève  â  environ  vingt  pieds ,  revêtu 
d'une  écorce  d'un  brun  cendré  j  jaunâtre  en  de- 
dans i  un  peu  moins  amère  que  les  autres  :  les  ra- 
meaux foBt  étalés  s  les  plus  jeunes  ioédiocr^ent 
tétragones  ^  garnis  de  feuilles  très-ouvertes  «  aff<l2 
rapprochées  >  ovs^les ^  obtufes  ^  très*entières  ^  d'un 
vertluifanten  deflus^  blanchâtres  en  deffous  j  mu- 
nies à  la  bafe  de  leurs  pétioles  de  ftipules  afl^z 
grandes 3  obtufes  j  médiocrement  ftriées. 

Les  fleurs  forment  des  corvmbes  terminaux  « 
feuilles  y  très-étalés  ,  compofes  d'environ  trei\te 
fleurs  grandes  &  d'une  odeur  très-agréable  «  cha- 
cune d'elles  pédiculée  ^  garnie  de  braâéés  fubu- 
lées.  Leur  calice  eft  court  ^  tubulé  ^  à  cinq  dents 
droites  ^  aiguës  i  la  corolle  blanche  »  glabre  ,  lar^e 
de  trois  pouces  »  infundibuliforme  ^  dont  le  tube 
eft  cylindrique  y  prefqu'à  cinq  angles  ;  le  limbe  à 
cinq  découpures  ovales  ^  réfléchies  %  le  ftigmate  i 
deux  lobes  oblongs  ;  la  capfule  oblongue ,  rétrécie 
à  fa  bafe  y  marquée  de  deux  filions  y  s'ouvrent  qu 
foiTunet  à  fa  bafe  y  contenant  des  femences  noip- 
breiifes  y  fort  petites ,  munies  d'upe  membrane  U- 
néaire  y  portées  fur  un  large  réceptacle. 

Cette  plante  croit  au  Pérou  »  dans  les  forâçs,4^s 
Andes.  |>  (  Dejcript,  tx  K^iç  &  Pav,  ) 

1 3 .  Quinquina  â  fleurs  de  rofe.  Ciachpna,  rçfia» 
Ruiz  &  Pav. 

Cinchona  foliis  oblongis  y  obtusi  acuminatis  ;  pani» 
culâ  brachiatâ ,  fioribus  corymbcjls  ,  CoroUis  rofeis  , 
Umbo  margine  tomentofo.  Ruiz  &  Pav.  Flor.  peruV* 
vol.  z.  pag.  54*  tab.  199. 

Cafcarillo  pardo,  Ruiz.  Quinolog.  art.  8.  p.  77. 

Ceft  un  arbre  d'environ  quinze  pieds  de  haut  j 
dont  Je  tronc  eft  droite  caverneux  »  très-raoïeux  ^ 
revêtu  d'une  écorce  brune  y  iiffe  j  variée  de  taches 
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d'un  brun  cendré ,  très-aftringente,  médiocrement 
amère  ;  les  rameaux  font  prefque  quadrangulai- 
res ,  un  peu  comprimés  encre  les  articulations 
fupérieures  5  garnis  de  feuilles  oppofées  ^  pétio- 
lées  y  très-amples ,  oblongues  ,  acuminées ,  très- 
entières  ,  glabres  &  luifantes,  veinées  endeflbus, 
munies  à  la  bafe  des  pétioles  de  fiipules  ovales^ 
obtufes ,  purpurines^  pubefcentes  extérieurement, 
connées  à  leur  bafe. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  une  panicule  droite  ^ 
terminale  ^  dont  les  pédoncules  font  étalés  ^  pu- 
befcens  ,  comprimés ,  &  qui  fupportent  de  petites 
cîmes  de  fleurs  pédiculées,  garnies  de  petites  brac- 
tées ovales  j  aiguës.  Le  calice  eft  court  ^  de  couleur 
purpurine  ;  la  corolle  couleur  de  rofe ,  ayant  un 
tube  court ,  légèrement  courbé ,  cylindrique ,  gla-, 
bre  à  Ton  orifice  ,  dilaté  en  un  limbe  tomenteux  j 
à  cinq  diviilons  courtes ,  ovales.  Les  étamines  font 
velues  à  leur  bafe  y  plus  courtes  que  la  corolle  j  la 
capfule  à  deux  loges  ^  un  peu  recourbée. 

Cette  plante  croit  au  Pérou  ,  dans  les  forêts  des 
Andes.  J)  (  Defiript.  ex  Ruii  &  Pav»  ) 

14.  Quinquina  dichotome.  Cinchona  dickotoma. 
Ruiz  &  Pav- 

Cinchona  foliîs  oblongo-lanceolatis  y  pedunculis  ter- 
^minalibus ,  dichotomis  ypaucifioris;  capfuUs  anguftisy 
'  lînearibus ,  longîs.  Ruiz  &  Pav.  Flor.  peruv.  vol.  2. 
pag.  5J.  tab.  157. 

Efpèce  bien  diftinâe&  reconnoiflfable  aux  rami- 
fications fimples  y  dichotomes  &  très-ouvertes  de 
.  fes  panicules. 

C'eft  un  arbre  glabre ,  peu  élevé.  Son  tronc  eft 
revêtu  d'une  écorce  brune ,  un  peu  raboteufe , 
marquée  de  taches  blanchâtres.  Sa  cime  eft  com- 

•  pofée  de  rameaux  cylindriques ,  un  peu  compri- 

•  mes  entre  les  articulations  ,  garnis  de  feuilles 
planes  ,  oblongues  y  lancéolées  ,  dont  les  princi- 

'  pales  nervures  font  oppofées  ,  les  plus  petites 
'  prefque  réticulées ,  munies  de  ftipules  ovales  , 
oblongues  y  obtufes. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  une  panicule  lâche  ^ 

'  dont  les  ramifications  oppofées  fe  terminant  par 

une  bifurcation  très  -  ouverte  ,  qui  fnpporte  des 

fleurs  unilatérales ,  à  peine  pédiculëes.  Les  capfu- 

•  les  font  étroites  ,  linéaires  ,  longues  d'environ 
deux  pouces ,  légèrement  ftriées  ,  dont  les  valves 
font  en  forme  de  barque  y  contenant  des  fe- 
m^nces    nombreufes  y    brunâtres ,    environnées 

'  d'une  aile  membraneufe ,  étroite  i  fouvent  déchi- 
quetée. 

« 

Cette  plante,  fe  rencontre  au  Pérou  ,  dans  les 
forets  des  Andes.  1>  (  Defiript.  exRui^  &  Pav.  ) 

^»  15.  Quinquina  de  Caroline.  Cinchona  caroli- 
^ana. 


Q  U  I 

Cinchona  puhefiens  y  foliis  ovatis  ;  ftoribus  panicu* 
lato-fafciculatis ,  axiÛaribus,  (N.) 

Pinckneya  (pubens)  y  foliis  ovaiibus ,  utrinquh  acu* 
tis  y  fuhths  fubtomentofis.  Michaux.  Flor.  boreal.« 
amer.  vol.  i.  pag.  loj.  tab.  13. 

Cette  plante  offre  ^  dans  fes  fruits  y  quelques 
particularités  qui  ont  déterminé  Michaux  à  en  taire 
un  genre  nouveaii  fous  le  nom  de  pinckneya*  Nous 
ne  prononçons  pas  fur  le  type  de  ce  nouveau  genre» 
mais  feS  grands  rapports  avec  celui  des  quinquina 
nous  a  déterminés  à  le  préfenter  ici  à  la  fuite  des 
efpèces  de  ce  dernier  genre. 

C'eft  un  arbriflfeau  affez  élevé  ,  dont  les  tiges 
droites  font  divifées  en  rameaux  oppofés ,  velus , 
cylindriques  y  un  peu  comprimés  à  leur  partie  fu- 
perieure  y  garnis  de  feuilles  oppofées ,  grandes  » 
ovales  y  pétiolées^  rétrécies  à  leur  bafe^  aiguës  & 
quelquefois  obtufes  à  leur  fommet ,  pubefcentes 
en  deflfous,  particulièrement  le  long  des  principales 
nervures  ;  vertes  &  glabres  en  dtfàiis ,  longues  de  ; 
fix  pouces  au  moins  y  larges  de  trois  3  leur  pétiole 
eft  très-court ,  pubefcent  ^  muni  à  fa  bafe  de  deux 
bradtées  lancéolées  y  aiguës  y  caduques. 

Les  fleurs  font  axîllaîres  y  difpofées  en  panîcules 
courtes  y  prefque  fafciculées  y  â  ramifications  op- 
pofées y  épaiffes ,  velues  y  terminées  par  des  fleurs 
prefque  feftiles  y  dont  le  calice  eft  oblong ,  turbiné , 
divifé  à  fon  orifice  en  cinq  découpures  oblongues^ 
aiguës,  prefqu'égales,  caduques,  Tune  defquclles 
s'alonge  fort  fouvent  &  fe  dilate  en  forme  de 
feuille  ou  de  braftée  ovale  ,  longue  d'un  pouce  , 
d'un  blanc  jaunâtre ,  comme  dans  le  mujfénda  fron- 
dofa,  La  corolle  eft  tubulée ,  cylindrique  ,  piibef- 
cente  j  longue  d'un  pouce  au  moins  >  divifée  â  fon 
limbe  en  cinq  découpures  oblongues  ,  obtules  , 
roulées  en  dehors ,  de  deux  tiers  plus  courtes  que 
le  tube.  Elle  renferme  cinq  étamines  ,  dont  les  fi- 
lamens^  attachés  gn  peu  au  deifus  de  la  bafe  de  la 
corolle  y  font  fétacés ,  droits,  terminés  par  des  an- 
thères faillantes,  prefque  ver fatifes,  obtufes,  biea 
plus  courres  que  dans  les  autres  efpèces. 

L'ovaire  eft  renfermé  dans  le  tube  du  calice  , 
funiîonté  d'un  flyle  de  la  longueur  des  étamines  , 
terminé  par  un  ftigmate  épais,  prefqu'à  deux  lobes. 
Le  fruit  eft  une  cap  uie  affez  gtande  ,  prefque 
ronde,  un  peu  comprimée,  marquée  de  deux  (il- 
,loDS  oppofés  ,  obtufe  ,  applatie  &  rue  à  fon  fom- 
met ;  coriace  ,  à  deux  loges ,  médiocrement  ou- 
verte en  deux  valves  partagées  par  une  cloifon 
jufque  vers  le  milieu  feulement  :  elles  renferment 
des  femences  nombreufes  ,  prefqu'orbiculaires  , 
un  peu  échancrées  à  leur  bafe  au  point  de  leur  at- 
tache »  environnées  d'une  aile  courte ,  membra- 
neufe. 

Cette  plante  croît  fur  les  rivages  du  fleuve  Sainte- 
Mai  ie  ,  dans  la  Géorgie  :  elie  a  été  également  re- 
cueillie dans  la  Caroline  par  M,  Bofc  >  qui  a  bien 

voulu 
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nous  en  communiquer  un  exemplaire.  1^ 
16,  Quinquina  officinal.  Cinchonaofficinalis» 

Cinchona  foliis  ovato-lanceolatis,  glabrîs  ;  cap- 
fiUs  ohbngis,  Vahl.  Aâ.  Soc.  Hift.  nac.  Hafn.  i.^ 

e.  17.  tab.  I.  —  Lara.  Uluftr.  Gêner,  tab.  164/ 
^  I. 

Cinchona  panicuiâ  brachiatâ.  Mater,  medic.  61* 
—  Syft.veget.  pag.  178. 

Quuupdna^  Condam.  Aâ.  Parif.  ann.  1738.  *— 
Ge«f(r.  Mater,  medic.  2.  pag.  180. 

Ariorfihrifiga  y  pcruviana.  Rai.  Hift.  ann.  1796. 

Cette  efpèce ,  fi  intérefiante  par  Ton  emploi  en 
jnédecine ,  eft  compofée  de  rameaux  oppofés ,  re- 
vêtue d'une  écorce  d'un  brun  rougeâtre ^  rude  en 
iebors^  chargée  de  cicatrices  occafionnées  par  la 
chute  des  feuilles  y  marquée  de  rides  tranfverfes  & 
obliques  ^  les  rameaux  Aipérieurs  un  peu  compri- 
ma ,  garnis  de  feuilles  oppofées  ^  médiocrement 
Dédolées>  ovales  ^  lancéolées^  aiguës j  acuminées 
a  leur  fommec,  glabres  à  leurs  deux  faces  y  vertes 
endeffus^  un  peu  plus  pâles  en  deflbus  «  marquées 
it  nervures  latérales  y  fimples^  parallèles  y  un  peu 
courbées  en  arc  à  leur  fommet^  longues  de  deux  i 
trois  pouces  fur  un  de  large ,  fupportées  par  des 
pédoles  canaliculés  en  deflus^  munis  à  leur  bafe 
de  deux  ftipules  fort  petites  y  aiguës  >  caduques. 

Les  fleurs  forment  une  panicule  terminale^  éta» 
iée  j  i  ramifications  ordinairement  trichotomes  y 
les  pédoncules  légèrement  pubefcenSj  garnis  à  leur 
bafe  &  vers  leur  milieu  de  petites  braâéesoppoféeSj 
aiguës.  Le  calice  eft  muni ,  àfonorifice^  dè.petices 
dents  courtes ,  aiguës.  La  corolle  eft  légèrement  to- 
nenteufe  i  l'extérieur  »  longue  d'un  demi-pouce 
^  plus ,  divifée  à  Ton  orifice  en  cinq  découpures 
aiguës  ,  plus  courtes  que  le  tube;  lês  anthères  non 
ûiilantes  ;  l'ovaire  tômenteux  ;  le  fiigmate  épais  y 
légèrement  bifide  ;  la  capfule  glabre  ^  ovale  y 
obJongue  ^  d'un  demi  -  pouce  au  plus  y  marquée 
de  quelques  lignes  peu  élevées ,  de  couleur  brune^ 
compofée  de  deux  loges  qui  s'écartent  à  leur  bafé 
i  l'époque  de  la  maturité ,  &  contiennent plufieurs 
femeoces  arrondies  y  comprimées  &  boraées. 

Cette  plante  croît  au  Pérou.  T>  (  ^.  /  in  kerb. 
Luu) 

Objirvado/u.  Quoique  cette  efpèce  porte  lenom 
de  quinquina  oficinalo^à  des  boutiques,  il  ne  s'enfuit 
pasqu'elle  foit  préférable  à  toutes  les  autres;  mais 
eUe  ne  porte  ce  nom  que  parce  qu'elle  a  été  pen- 
dant long-teœs  la  feule  connue  ou  employée. 

17.  QtJlNQUINA  pubeficent.  Cinchona puhef cens. 
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Hift.  nat.  Hafn.  i.  pag.  19.  tab.  1.  —  Lambert. 
Gen.  Cincb.  pag.  11.  tab.  i. 

Cinchona  (  hirfuta  )  ^/o/r'/i  ovaliius^  crajpsy  mar" 
gine  refitxis  y  terndnalibus  Jubcordatis  ;  fioribus  co  - 
rymbojis  j  coroUis  purpurajcentibus-tomentofisy  lim^o 

hirfuto,?  Ruiz  &  Pav.  Flor.  peruv.  vol.  2. pag.  ji . 
tab.  191. 

A.  Cinchona  (purpuze^)  y  foliis  oblongo-ovalibus 
ovatifque  y  purpurafcentibus  ;  panicuiâ  brachiatâ  « 
magna  /  florious  fubcorymbofis  ;  coroilis  albo-purpu^ 
reis  y  Umbo  hirfuto ,  albo,  Ruiz  &  Pav.  Flor.  peruv. 
vol.  2.  pag.  $1,  tab.  19;. 

Son  écorce  efE  Uanchitre  ;  ce  qui  a  fait  donner 
à  cette  efpèce  le  nom  de  quinquina  blanc  j  (es  ra- 
meaux pubefcens  i  leur  partie  fupérieure^  garnis 
de  feuilles  amples  »  pétiolées^  ovales ,  longues  de 
huit  à  dix  pouces  fur  cinq  i  fix  pouces  de  large  « 
obtufes  y  rétrécies  à  leur  bafe  ,  6e  même  un  peu 
décurrentes  vers  le  haut  du  pétiole  y  pubefcentes 
&  tomenteufes  en  deflbus  y  velues  fur  les  princi- 
pales nervures  >  prefque  glabres  en  deiTus  >  à  ner- 
vures fortes  y  fimples  y  parallèles  «  qui  fe  divifent 
en  petites  veines  fimples  &  latérales;  les  pétioles 
ont  environ  deux  pouces  de  long. 

Les  panicules  font  terminales,  fort  amples 3  pu- 
befcentes y  garnies  de  fleurs  nombreufes  &  de  pe- 
tites braûées  i  la  bafe  des  divifions  des  pédon- 
cules. Le  calice  eil  très-court  y  divifé  i  fon  orifice 
en  .cinq  petites  dents  aiguës.  La  corolle  eft  mé- 
diocre y  a  peine  longue  d'un  pouce ,  pubefcente  j 
à  cinq  divifions  ovales  »  plus  courtes  que  le  tube  , 
garnies  de  poils  blanchâtres  tant  à  leur  contour 
que  fur  leurs  bords  intérieurs ,  contenant  cinq  éta- 
mines  non  faillantes.  Les  capfules  font  cylindri- 
ques y  glabres  y  longues  d'un  pouce  y  un  peu  ré- 
trécies i  leurs  deux  extrémités. 

Cette  plante  croit  au  Pérou.  Elle  a  beaucoup  de 
rapports  avec  le  cinchona  macrocarpa.  f)  {^'  f  '^ 
herb.  Juff.  &  Lam.  ) 

La  plante  de  Ruiz  &  Pavon  a  de  grands  rapports 
avec  la  notre  >  &  celle  notée  A  des  mêmes  auteurs 
ne  m'en  paroit  être  qu'une  variété.  Je  crois  que 
i'on  pourroit  également  fonpçonner  que  le  cinchona 
ovata  des  mêmes  appartient  encore  a  la  même  ef- 
pèce y  &  qu'ils  caraâérifent  par 

Cinchona  (ovata)  y  foliis  ovatis ,  fubtks  tomentofis^ 
panicuiâ  brachiatâ  ,  fioribus  fubcorymbofis  y  corolles 
purpuras  »  Umbo  hirfuto.  Ruiz  &  Pav.  Flor.  peruv. 
^ol.  2.  pag.  52.  tab.  195. 

'    iS.  Quinquina  à.  gros  fruits.  Ciâchona  macror 
carpa.VûiX.  ' 


I  Cinchona  foliisohlongis  ,  fubths  puhefcentibus  ^  çof 
rifif.  Vahl.  Aâ.  Soc.  Hift.  nat.  Hifn.  i.  pag.  io« 
tab.  3  •  -^Lambert.  Gen.  Cihch.  pag.  xx.  tab.  3 .  ' 

Botamqfu.  Tonte  KL  F 
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CinchormofficutoUs.  Linn.  Syfteffl.  veget.  Edic. 
pag.  164,  Dcfcriptio. 

Cinchona  (afGcioâlis)  yfoliis^MtptîcU^fMhtiispu- 
befcenùhus  j  ceroiU  Hm^  ianai^é  Lin£i..f.  Sup^L 
pag.  144- 

A.  Eadem  Jloribas  min'oribuSy  foliîs  fubiùs  aibo- 
puhefcentièus,  (N.) 

Cette  plante  ^  que  Lioné  avôit  prile  pour  le  on- 
ékona  officinaiis,  a  des  rameaux  vdus  &  tomenteux  ^ 
garnis  de  feuilles  pétiolées  ^  elliptiqties  ^  oblongues^ 
un  pev  coriaces  ,  glabres  &  lui/antes  en  deflus  j^  pu- 
befcentes  en  delTous  3  marquées  d'une  force  ner* 
vureéanslemHeo  j^Srd'aucreis'iinipiesi»  iatésiâes^ 
alternes  »  la  plupart  fûleitfe$.  Leur  pétiole ,  long 
4l'un  ponce  ,  efi  m«ni  i  £1  ba£e  de  deux  ftipules 
lancéolées  >  cadmues  ,  connées  i  leur^bsfe  j  gla- 
bres <n  dedans ,  UMivent'plus  longiies  que  les  pé» 
tioles.  Lespanicules fatitterminaleS}  pubefcentes^ 
fce£fiiettsicotliknnes$  iespéièomciiies  desTamifioa- 
fions  «•mprimés^  long»  é^un  potK:e^&^de^ni  >•  fou* 
«enanr  trots  Beavs-pce^ne  Ceffles  y  mums  de  brac- 
tées linéaires,  lancéolées ,  longvestd'unponoe,  âr 
4^iitfies beaucoup  plus  petites •&TulMriées  à 'Urbaife 
de  chaque  fleur. 

Le  ^saUee  eft  camfi^afMté ,  pubcifcent ,  (byeox  en 
dedans  j  à  ckiq  >  quebuefois  fix  dents  peu  mar* 
quées  »  aiguës.  La  corolle  efl  coc iace  •  loûgue  d'un 

Kuce  &  demt>  vçlue»  preique  tomenteufes  fon 
ibefedivife  en  découpures  lancéolées  »  obtvfes, 
de  la  longueur  du  tube  :  les  fllafnemfont'très> 
courts  i  les  anthères  linéaires  ,  plus  longues  que 
le  tube  y  l'ovaire  â  cinq  côeés  obtus ,  le  ftigmace 
bifides  la  capfule  cylindrique^  glabre ,  longue  de 
deux  pouces^  rétrécie  à  (a  bafe ^  leurs  deux  valves 
écartées  tant  à  leur  bafe  qu*à  leur  fominet  à  l'é- 
poque de  la  maturité. 

Cette  eipèce  croit  dans  l'Amérique  ^  â  Satita- 

Obfcrvatîons.  La  grofleur  remarquable  dès  pé- 
doncules &  des  fleurs ,  dans  la  figure  que  M.  Lam- 
bert a  donnée  de  cette  plante  ^  ^quoiqu'il  Q'«n  foie 
pas  fait  mention  dans  le  texte  ^. ne  nous  a  pas  per^ 
mis  d'y  rapporter  la  plante  A ,  qae  nousav^ms  ob- 
Tervée  dans  l'herbier  de  M.  Lamairck  ^  mois  iàm 
fruits.  Cette  grofl*eur  exceptée  ,  eJde  en-préfèitfce 
tous  lescaraâèress  feulement  les  fleurs  n'ont  qu'un 

Ïottce  -de  longueur  :  les  déùo^pare6^du  limbe  de 
i  corolle  font  Jarges  ^  obtufes.^  les  feuilles  «  dans 
kur  jeunefle  ^  font  revêtues  en  deAbii&  d'an  duvet 
blanc  argenté ,  ovales  y  sûgoësâieups  deux  extré- 
mités «  longues  d'un  à  deux  pouces  ^  tandis  que 
les  anciennes  font  une  &  deux  fois-^lus^ angles  ^ 
les  unes  ol>tufes^  d'autres  aiguës^  pubelcentes-8e 
cendrées  en  deflbus.  J)  (  ^.  /  in  herb.  Lam.  ) 

ObfervatioBS*  Le  cinahona  /pmafii^d^  Lambert \, 
qu'il  caraâéûfe  .par  ces  eitpseffions  *:  Cimh^n^ 


QUI 

fb^is  nwdmis  y  fabroiawMs  ;  peshtrauSs  itatfi^nsiOÊh 
roUis  gldbrisy  quadrlfidis ,  tctrandris  ;  fiminii^Us  fiilh' 
cmarginatts.  Gen.  Cinch.  pag.  38.  tab.  13^  &  qui 
eft  ib  clnckona  (  (pinofa  }  ypeéuaculis  laiMtoris  ,^0- 
ribus  tarandris.  Levafleur.  Journ.  de  Pfayfiq.  ann. 
17^0.  oÛob.  pag.  243.  tab.  2.  &  Gmel.  Syit.  I^t. 
voL  u  pag.  361.  n*.  7^  eft  évidemmet^t  une  eP» 
pècfe  de  catesbda  ^  &  même  me  pariDÎt  être  në&-voi- 
fin  du  causbAû  fpinofa  Lina. 

QUIRIVEL  de  Ceilan.  QumWùi  i^yiémic^. 

QmrîveUufoiiU  ovatO'lanctotatU^  fiÊhuttminatîs; 
fioribm  racemofist  ^ixiUarUuu^  (N)  ' 

Apocynwn  (ftucefceos),  «oa^  ert9o,fi^ut€fi9fUc; 
foliis  lanceolato^QvalibiiS  ^  cokqIUs  acutîs ,  fauch  vit-' 
hfis,  Linn.  Syft.  veget.  oag.  x^i,  n*.  7.  —  Fier, 
xeyl.  114.  '^  "MiWeT.  Dict.  n*.  6. 

Apotynum  caulc  trg&o  ^  arboreç  ^  foliis  i^ivatis^ 
acuiis.RoY^  Lugd.  Bat.  4.12. 

Apocynum'fiôribus  fafckulatis.Bvnm.  Flôr.  zejt. 
pftgi  2^3.  tàb.  II.  flg.  I.  Kinwœt^lbnenfium» 

L'examen  qu'a  tait  M.  Lamarck  de  quelques 
parties  de  la  fruâification  de  cette -plante»  &  que 
nous  avons*  vérifiées  dans  (pn  herbier  9  p^ourveévi* 
demmenc  qu'elle  n^appartient  ni  aucenredesapo* 
cins  ni  même  â  leur  tanaille  ;  elle  doit  donc  C€dD(^ 
tituer  un  genre  particulier-qpe  nous  ne  faifons  ici 
qu'indiquer ,  plufieurs  parties  de  Ja  fr(ifti£cati«B 
ne  nous  étant  pas  fuffifamment  connues.  Son  jca- 
raâère  principal  confifie  dans  le  fruits  qui  fe  pté* 
fente  fous  la  forme  d'une  petite  capfule  mince  » 
ovale ^  fupérieitre^  à  peine  longue  d'une  ligne, 
envirormés  a  fa  baie  par  le  calice  «  à  une  loge  ^  i 
cinq  valves.  Les  femences  manquoient. 

Ceft  d'aillems  un  arbrifleau  dont  les  rameaiur 
font  cylindxiques.»  d'jua  bran  rouflatte»  I^r^ 
ment  pttbeiceiiiSj.^tnis  de  £euUles  oppofée$,ovi^ 
les^  lancéolées ,  aiguës  à  leurs  deux  extrémités^ 
glabres  ^  d'un  vert  foncé  en  defluf^  piles  en  deiï- 
foos^  ayante  outre  leuri  nervures,  beaucoup^ 
petites  veines  qui  j  eoXe  croiiaatj  font  parojti» 
cette  partie  ile  leur  fmlace  délicatement  réekii«- 
lée  Telles  ont  deux  poaces  ou  deux  pouces  &  ik$m 
de  longueur  ^(iur  environ  un  pouce  de  large  ^ifc 
font  foutenues  par  des  pétioles  très-courts. 

Les  fleurs  font  petites^  &  naiflent  dans  lafttr^ 
tie  fupérieure  des  rameaux^  en  petites  grappes 
axiliaires  8e  terminales^  fiir  des  pédoncules  brftn- 
cbuSf  piibefcetts,  Arlbuveiit  oppofés  â  chaqae 
aecttd*  Les  coroBes^ont  tubulées^  &  leur  limbe 
Mtagé  en  cinq  déftiapttffes  ouvertes  en  étoile  : 
l'orifice  duitube  eft  «élu* 

Cette  plante  croît  dans  l'He  de  Ceilan.  Elle  y 
a  été  recûeitliè' par  M.  Sônnerat^  qui  en  a  côm* 
■aaufiiqiié  desvevempbîies  à  Jtf.  iAounrck.  t>  (i^.  ^ 
i^^r^^. Lam.) 


QUI 

QUESQUALE.  Qui/^uaiis.  Genre  de  plantes 
dkocylédoDes^  à  fleurs  complètes  ^  poIypétaléeSj 
delà  £unille  des  thymélëes^  qui  a  des  rapports 
arec  les  ruSandra^  &  qui  comprend  des  arbrifleanx 
erotiques  à  l'Eu*  ope  ^  dont  les  feuilles  font  oppo- 
(eet^  les  fleurs  en  épis  terminaux  ou  axillaires  ^ 
fflooies  de  braâées. 

Lecaraâère  eflemîel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Vuxaiice  trh*ùmgf  filiforme  ,  à  cinq  dents  ;  cinq 
fkdu;  dix  étamines  ;  un  fiigmatc  obtus  ;  un  drupe 
mOMofierme  ,  à  cinq  angles. 

Caractère  générique. 

Chaque  fleur  oflre  : 

i^  Un  calice  d*une  feule  pièce ,  dont  le  tube 
eft  très-long  ^  Se  dont  le  limbe  eft  divifé  en  cinq 
dems  ouvertes^  caduques. 

1®.  Une  corolle  i  cinq  pétales  ^ cinq  écailles, 
félon  Juflîeu)>  inférés  à  l'orifice  du  calice  «  ob« 
longs  j  obtus  9  plus  Longs  que  les  dents  calici- 
ndes. 

3^.  Dix  étamines ,  dont  les  filamens  font  fêta- 
eésj  inférés  à  Torifice  du  calice  |  cinq  inférieurs  ^ 
leminés  par  des  anthères  fort  petites. 

4^  Un  ovaire  fupétieur^  ovale,  furmonté  d'un 
ftjie  filiforme^  plus  long  que  les  étamines  j  ter* 
mmé  par  un  ftigmate  obtus ,  élargi. 

Le  fruit  eft  un  drup3  fec,  à  cinq  angles  ,  conte* 
Bam  une  noixNarrondie» 

E  s  p  âtC  B  s. 

1.  Qoisq^À^^fllhfiÇtetkuQuifyualâs^pukefeêns, 

Quijqualis  foliîs  oppofitis  y  fioribus  aggregatis  ,  ca- 
tce  faipmkrfcenee.  (M.)  Lam.  Itkftr.  Cko«  tah.  ^$7. 
ng.a« 

Qmfy^aiis  ùnHiOé  JjM.  Speu  flMt^  tVpl«  l. 

QuiJquaGs  puhefcens,  Burm.  Flor.  Ind.  tab.  }5.' 
«g.  2- 

Ses  ûg»  font  Ugotiiifes^^c  jlûidr  iques ,  ramifiées , 
m  peu  pabefcentes  y  garnies  de  feuilles  pétioléesi , 
oepofées^ ovales  ^entières ,  médiocrement  écbanr 
oees  en  coeor  i  leur  bafe^  un  peu  acum;nées  à; 
leors  bords  >  gl^es  ^  fupponéespar  d^s  pétioles! 
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hfB  tiiVB»fumL  aenmalc»  wiKtiBaif etfvers  r«r-: 
ukmxé  4«sjraiMapa  ^nmàt^^Wf^  pédoncule  coin- 
mn  y  fimple  «  filiforme  >  plu^  0%uf  t  q^a  \^  fe^jl-, 
les»  cercniné  par  un  fafcicule  de  fleurs  feffiles ,. 
nnnim  i  leur  oaiis  de  bçaâéesoyjles'»  oppoiKes. 
le  cdiœ  ett'tfès  bagy^cytodgiy  y  tobslé  «  un. 
yfxk  pubefceat  >  la  corolle  compofée  4e  cinq  pé- 


tales ûblongs  y  elliptiques  »  inférés  fur  l'orifice  du 
calice. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  onieiifales.'^ 

1.  QÔiSQU ALB  glabre.  Quifqualis  gképa. 

Quifqualis  foliis  oppofitis ,  fiorihus  fubracemofis^ 
bra9eh  imbricatis  ,  caUcibtU  giabris.  (Vf.)  hm.  Vl. 
Gêner,  tab.  3^7.  fig.  b-f. 

Quifqualis  glabra.  Burm.  Flor.  IckL  tab.  i» 
fig.  1. 

Quifqualis.  Rumph.  Amboin.  5. pag.  71.  ub.  }8. 

Je  ne  crois  pas  que  cette  plante  puiflë  être  réu* 
nie  avec  la  précédente ,  à  laquelle  elle  reflèmUe 
à  la  vérité  par  (bs  feuilles ,  mais  dont  elle  diflère 
par  la  forme  &  par  la  difpofition  de  fes  fleurs^  au-* 
tant  Qu'on  peut  en  juger  par  les  figures  qu'en  ont 
données  Humphe  &  Burman. 

Ces  fleurs  fonr  terminales ,  fupportées  par  ua 
pédoncule  i  ramifications  oppolées^  peu  nom- 
oreufeS)  chacune  d'elles  terminée  par  des  fletics 
alternes  j  prefque^ieffileSj  garnies  deWaâées  ova* 
les ,  imbiiouées^  Les  calices  foat  glabres ,  leur 
tube  long  te  filiforme  $  la  corolle  plus  petite  que 
dansreft}èce  précédente,  i  cinq  pétales  eourts, 
ovales.  Leur  rruit  eft  un  drupe  alongé  »  prefque 
cunéiforme  j  i  cinq  angles. 

Cette  plante  croît  dans  l'île  d'Amboine  /  tnz 
Indes  orientales.  T> 

QUIVI.  Quivijia^  Genre  de  plantes  dicotylé* 
dones,  à  fleurs  complètes  ^  polypétalées  ^  de  la 
famille  des  azédarachs ,  qui  a  des  rapports  avec 
les  guar4a  ^  &  qui  comprend  des  arbuftes  exoti- 
q44e$  à  rEurope,  à  feuilUs  alternes ,  rarisment 
eippefé^s,  fimpiie^^  quek|aefQis  piopati£4ÀSj  9c 

doot  J«s  Hmn  fpot  axillaires  «  eo^nHae^mio^ 

Ijtairts- 
la^.^^riiétèci?  eifenti^lde  çeM0re^4'aT9tr  : 

Vn  calice  campanule  »  4  quatre  ou  cinq  detts'; 
quatre  à  cinq  pétales  ;  huit  k  dix  étamines  fèffller; 
Us  amàires  fixées  à  textrénsîté  d^un  tube  central;  une 
capf^e  coriace  ^  à  quatre  salves  monofperm^m 

X^ARACT  iR^     GÉHÉRIQUS^ 

Chaque  ^e^  o^re.  : 

iVUfl^tf/îc^  d'u0e  feule  pièce  ^  ctmpMttlé, 
perfiftamt,  divtië  à  fou  orifice  en  quatse  ou  ciaq 
,  dents. 

1*.  Une  corolle  compofée  de  quatre  i  cinq  pé- 
ta! i;$  Uncéolés^  obtus,  attachés  extérieurement  i 
la  bafe  du  tube  qui  foi)tienjt  les  ^thères- 

)*.  Huit  à  dix  ium'aut  AbfOvnmexà»  âlamcosj 

Fij 
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mais  .-î^ont  les  anthères  font  fixées  à  l'extrémité 
il'un  tube  central ,  urcéolé. 

4®.  U»  ovaire  fupérieur,  globuleux,  fiUonnë, 
furmonté  d'un  Ayle  (impie ,  plus  long  que  le  tube 
des  anthèfes,  terminé  par  un  itigmate  épais  ^  glo- 
buleux y  fiilonné. 

.  Le/ri//r  eft  une  capfule  ovale 3  coriace,  â  qua- 
tre loges ,  divifée  jufque.Yers  fon  milieu  en  quatre 
valves ,  chaque  loge  contenant  une  ou  deux  fe- 
ffiences  glabres ,  ovales. 

Obfirvatîons,  Ce  genre ,  très-voifin  des  gaarta , 
en  d.dPèreparrinfertion  des  étamines,  attachées 
â  l'extrémité  du  tube  qui  les  fupporte ,  tandis  que 
dans  hsguarea  elles  font  ipférées  ep  dedans  même 
du  tube,  &c  non  terminales.;  de  plus,  ce  detnier 
genre  a  des  femences  recouvertes^'une  enveloppe 
propre ,  &  les  feuilles  ailées. 

Commerfon  ,  dans  fes  manufcrits ,  donne  à  ce 
genre  le  npm  de  baraia ,  &  le  epnfacre  à  la  mé- 
moire d'une  femme  courageufe,  tïommit  Bartt  ^ 
qui ,  par  amour  pour  les  voyages ,  avoit  voulu 
l'accompagner,  &  s'étoit  déguifée  fous  un^  habit 
4'hpmme  pour  mieux  exécuter  fon  projet.'  Elle 
refla  inconnue  à  tous  les  gens  de  l'équipage  pen- 
dant une  grande  partie  du  voyage  5  mais  étant  ar- 
rivée à  Otahiti ,  les  infulaires  de  c*ite  île  ne  fu- 
rent  pas  un  inlbnt  trompés  fur  fon  fexe.:  cette 
femme  extraordinaire  accompagna  Commerfon 
dans  toutes  fes  cxcurfions  botaniques  j  elle  mou- 
rut daiis  le  cours  du  voyage. 

£  s  P  â  G  £  s. 

I.  Qui VI  à  dix  étamines.  Quhifia  dtcandra. 

Q  ivifia  foliis  altemis  ,  lanceolaùs  ,  glabrîs  ,  in- 
tegerrimis  ;  foribus  axillaribus ,  racemofis.  Cavan. 
DiiTert.  botan.  7.  pag.  3é7..n*.  /ji.  tab.  211. 

Baretia  bonafidia  ^  foliis  conftantibus  ,  ovato^ob- 
iongis  ;  fioribus  albis  ,  ftamînibus  ditim  ,  neàarii  ' 
iimbo  incumbcntibus,  Commerf.  Herb.  manufctipt. 
&fig.        ,^  ,^^ 

Arbrîffeau  dont  les  tîges  fe  divîfcnten  raineaux 
nombreux ,  alternes,  glabres,  cvlindriquès ,  ftriés, 
garnis  de  feuilles  alternes ,  médiocrement  pétio- 
lées ,  ovales ,  lancéolées  ,  pointues,  àf  leurs  deux 
extrémités,  entières  à  leurs  bords,  luifanres  à' 
leur  furface  fupérieure,  d'un  vert  pâle  en  deflbus. 

Les  fleurs  font  axillatres  ,  difpofées  en  petites 
grappes  courtes.  Leur  calice  efi  petit,  à  peme  pu- 
befcent,  campanule,  à  cinq  dents  très-courtes, 

_aiguës.  La  cwplle  eft  blanche  ,  coropofée  de  cinq 
pétales  ovales^»  trois  fois  plus  longs  que  le  calice  : 

'  elle  contient  dix  étamines.  Le  fruit  eft  une  capfuîe 
rouflatre ,  tomenteufe ,  â  quatre  teges ,  conte- 

1  nant  chacune  une  fefnence.  .       , 


QUI 

Ceite  plante  croît  i  l'Ile-de-France,  où  elle  a 
été  recueillie  par  Commerfon.  T>  (V.f.  in  hcrh. 
Lamarck.) 

i.  Quivi  â  feuilles  oppofées.  Quivifia  oppo/ui-^ 
folia,  Cavan. 

Quivifia  foliis  oppofitis ,  ovatis  ,  integerrimis , 
glabris  i  fioribus   axillaribus  ,   peduncidis  trifioris. 

Cavan.  Jjiffertai.  boun.   7.  pag.  368.  n*.  534, 
tab.  224. 

C'eft  un  arbre  ou  arbriffeau  à  çgmeaux  éparsj 
les  fupérieurs  opoofés.  dont  Técorce  eft  ridée, 
d'un  gris  foncé  ,  le  bois  jaunâtre ,  les  feuilles  ova- 
les, entières,  médiocrement  pétiolées,  glabres  j 
les  inférieures  un  peu  alternes  5  les  fapérieures 
oppofées. 

Les  fleurs  font  axillaires,  les  pédoncules  com- 
muns ,  longs  d'environ  un  demi-pouce ,  divifés  à 
leur  fommet  en  trois  autres,  courts,  uniflores, 
tomenteux.  La  capfule  eft  globuleufe,  prefque 
lijneufe,  delà  groffeur  d'un  pois,  couverte  d'un 
duvet  un  peu  jaunâtre ,  tomenteux  j  à  demi-divi- 
fée  en  quatre  ou  cinq  valves .  contenant  quatre 
ou  cinq  loges  ,  dans  chacune  clefquelles  font  ren- 
fermées deux  femences  ovales,  oblongues,  atta- 
chées à  un  placenta  droit ,  marqué  de  quatre  ou 
cinq  filions. 

Cette  plante  a  été  recueillie  à  l'Ile-de-France 
par  Commerfon.  1)  (F,f.  in  kerb.  Lam.  ) 

}.  Quivi  ovale.  Quivifia  ovata,  Cavan. 

Quivifia  foliis  ovatis  ^  alurnis  ^  integerrimis  ;  fio^ 
ribus  fubfefitlibus  ,  axillaribus  ,  binis  aut  pluribus. 

Cavan.  Differtat.  botan.  7.  pag.  «éS,  n^  «u. 
tab.  222. 


tanti 


Baretia  foliis  tetrap^taiis ,  oBandris:  foliis  conf- 
ùibus^  ovatis.  Commerf.  Herb.  &  fig. 


Ses  tiges  font ^di vidées  en  rameaux  alternes. 
grifârres,  revêtus  d*une  écorce  grifâtre  &  glabre'^ 
garni  de  feuilles  pétîolées,  alternes,  ovales,  gla- 
bres ,  très-entières^  cbtufes,  coriaces ,  luifantes  à 
leur  face  fupérieure.  Les  fleurs  font  axillaires,  en 
grappes  extrêmement  courtes,  prefque  feffiles  ovt 
foliuires. 

Leur  calice  ^  lin  peu  pubefcent ,  à  quatre  pe- 
tites dents.  La  corolle  eft  compofée  de  quacie 
pétales  blanchâtres  en  dehors,  rougeâtres  en  de- 
dans, un  peu  aigus  i  leur  bafe,  trois  fois  plus 
longs  que  le  calice  r  elle  renferme  huit  anthères 
fituées  à  l'exirëmifé  d'un  tube  rougeâtre.  La  cac4 
fuie  eft  tontentelifb.' 

■ 

Cette  plante  croît  i  llle  Bourbon ,  où  elle  a 
été  recrieillie  par  CommerfoiK  T>  (  F.  /.  in  kcHk^ 

Lamaisck.) 
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4.  Quivi  hét^rophylle.  Quivifm  kturophylla. 
Ovin. 

ajiyiSa  folUs  ovath  ,  îniegrls  aut  plnnatifidii  ; 
fcfiiw  axiUariius  ,  èinis.  Cavin.  Dilïeit.  botan.  7. 
I«g.)68.n°.îjî.tab.iiî. 

Bantla  ftoriiui  tttrapttalis ,  cSandrit  j  foliii  mu- 
tiiiliht.  Commerf.  Herb. 

Efpèce  remaroiwble  par  U  forme  très-variée 
de  fes  feuilles  :  les  tiges  fe  divifeiit  en  rameaux 
iliemtî.grifàtres,  tîdés,  très-glabres,  garnis  de 
ftuilks  alternes ,  pétioléss }  les  unes  ovales  ou 
pteique  rondes,  très-entières i  les  autiei  lobées. 


finuées ,  affe7-  fembUbles  à  celles  du  chêne  (  d'au- 
très  enfin  pinnatifides,  à  pinnules  plus  ou  moins 
fines,  obtufes,  glabres,  luifantes  a  leur  face^fu- 
périeure  ,  fupportées  par  des  pétioles  courts. 

Les  fleurs  font  fort  petites ,  axillaires .  prefqnè  ' 
fefliles ,  fouvent  pas  plus  de  deux  dans  chaque 
aiflelle.  Le  calice  &  la  corolle  font  légèrement 
pubefcensi  la  capAile  piefque  glabre,  ovale  ou 
arrondie ,  très-petite. 

Cette  plante  croît  i  l'île  Bourbon,  où  elle  a 
été  obfervée  par  Commerfon.  Peut-être  n*eft<lle 

?u*une  variété  remarquable  du  quivijia  ovata.  fj 
y.f.inktrb.Lm.) 


Mi 


^m 


R  A  B 


R  A  C 


Raboteuses,  rudes  (Feuiiies).  jifperM, 

f cabra  foUa* 

>  On  défigne  par  ce  nom  les  feufHes  dont  la  fu- 
perficie  eft  parlemée  de  tubercules  rudes  ou  d'af^ 
pérîtes  qui  ordiûaireroenc  s'accrochent  aifément 
aux  étofFâs  j  comme  les  feuilles  de  quelques  efpè- 

ces  de  galium  »  Vaparîne,  &C. 

Le  calice  prend  la  même  dénomination  lorfqu'il 
offre  le  même  caraâère.   • 

RACARIER  des  bois.  Racaria  filvadca,  Aubl. 
Guian.^vol.  z.  Suppl.  pag.  14.  ub.  381. 

Ce  genre  3  décrit  jpar  Aublet,  dont  il  n'a  connu 
que  les  fruits ,  paroit  fe  rapprocher  beaucoup  de 
celui  des  talifia  y  établi  par  le  même  auteur ,  &  dont 
il  n'avoir  pas  vu  les  fruits  :  l'un  8c  l'autre  appar- 
tiennent à  b  famille  des  favonniers. 

Quant  à  la  plante  dont  il  s'agit  ici  «  c'efi  un 
Arbriffeau  qui ,  d'après  Aublet  «  s'élève  a  la  hau- 
teur de  dix  à  douze  pieds.  Son  tronc  eft  droit  ^  & 
a  environ  trois  ou  quatre  pouces  de  diamètre  ^ 
revêtu  d'une  écorce  mince  j  lifle^  marquée  par  les 
imprefTions  des  feuilles  tombées^  &  garni  j  un  peu 
au  deflbus  de  ces  impreflîons  »  de  tul^rcules^  a'oû 
fortent  des  épines  dures  3  longues  de  trois  ou  <]ua- 
tre  lignes.  Le  bois  eft  blanc  &  fort  dur  j  les  feuilles 
font  alternes ,  pétiolées,  ailées  y  compofées  d'envi- 
ron trois  paires  de  folioles  glabres  y  ovales^  aiguës  » 
très-entières  3  rangées  par  oppofition  le  long  d'un 
pétiole  d'environ  dix  pouces  3  triangulaire  j  très» 
épais  à  fa  bafe  y  terminé  par  une  pointe  fort  aiguë. 
Chaque  foliole  eft  longue  de  fept  à  huit  pouces  y 
fur  trois  &  demi  de  large ,  d'iaégale  grandeur  ,  le» 
fupérieures  étant  plus  larges. 

Les  fruits  font  difpofés  en  une  forte  de  grappe 
au  fommet  du  tronc  fur  lequel  Aublet  n*a  jamais 
^tt  de  branches.  Ces  fruits  ont  1^  grofleur  &  la 
forme  d'un  gland ,  revêtus  d'une  écorce  épaiffe  8r 
jaune  1  qui  recouvre  une  fubftance  acide  &  molle^ 
fous  laquelle  fe  trouvent  trois  noyaux  oblongs  y 
triangulaires  j  rapprochés  par  leur  face  interne  , 
convexes  à  leur  face  extérieure.  Chacun  de  ces 
nèyaux  renferme  une  amande  verte  y  qui  a  la  faveur 
d'un  pois  vert  :  quelauefois  il  n'y  a  qu'un  feul 
noyau  de  forme^ovoïde;  d'autres  fois  il  y  en  a 
deux  comprimés 'j  appliqués  l'un  contre  l'autre  y 
convexes  â  leur  face  extérieure.  Ces  fruits  font 
fupportés  par  un  pédoncule  ligneux  y  profondé- 
ment enfoncé  dans  leur  fubftance. 

On  rencontre  cet  arbrifteau  dans  les  forêts  de 
la  Guiane ,  au  bas  de  la  monngne  Serpent  :  il  porte 
(t%  fruitt  vers  le  milieu  de  Teté.  1} 


RACHIS  ou  RAPE.  Rachis.  C'eft  le  nom  que 
l'on  deone  y  dans  les  gtamiiiées  >  à  cette  partie  fur 
laquelle  font  immédiatement  appuyésJesépilletSj 
&  oui  leur  fert  de  réceptacle  ^  comme  dans  l'orge  ^ 
le  froment»  le  feigle^  &c. 

RACINE.  RatUx.  C'eft  un  organe  fitué  comme* 
Miuem.  à  l'extrémité  inférieure  de  la  plante  y  8c 
qui  s'enfonce  prefoue  toujours  dans  la  tene.,  où: 
fon  accroiflement  le  fait  tantôt  de  haut  en  bas , 
tant&t  horizontalement  y  fe  très-rarement  de  bas 
en  haut.  Cet  organe  eft  doué  fortement  de  ia  fa- 
culté de  pomper  les  fucs  nécelTaires  à  la  nutrition 
&  à  l'accroiflement  des  végétaux. 

On  appelle  plantes  parafites  (yoyei  ce  mot)  celles 
dont  les  racines  ne  font  fixées  ni  dans  la  terre  ni 
fur  aucun  corps  inorganique  ,  mais  qui  font  atta- 
chées à  d'autres  plantes  y  aux  dépens  defquelles 
elles  fe  nourriflent  en  fuçant  leur  fubftance. 

II  y  a  des  plantes  dont  les  racines  's'attachent 
aux  corps  les  plus  durs ,  comme  les  lichens  &  les 
moufles  y  qui  croiftent  fur  les  pierres  &  fur  l'écorce 
des  aii>res  $  d'autres  plantes  nagent  a  fleur  d'eau 
fans  adhérer  à  la  terre  5  d'autres  paroiflent  entiè- 
rement privées  de  racines  y  comme  les  conferva^ 
le  noftoc'i  d'autres  enfin  femblent  en  être  tout-à- 
fait  compofées  y  Se  n'avoir  aucune  autre  partie  ^ 
comme  les  truffes, 

La  ftruâure  y  la  forme  ^  la  durée  y  la  fituation  8è 
la  confifiance  des  racines  étant  différentes  dans  les 
différentes  plantes  ^  on  a  donné  à  cette  partie  di- 
verfes  dénominations  particulières  pour  en  expri- 
mer les  caraâères  les  plus  faillans.  D'abord  on  en 
a  diftingué  de  trois  eipèces  j  favoir  :  les  racines 
bulbeufes^  les  tubéreufes  &  les  fibreufes. 

A.-- La  RACINE  BULBEUSE  (radix  bulhofa)  pone 
communément  le  nom  à* oignon  :  fa  fubftance  eft 
tendre  y  fucculente ,  &  fa  forme  arrondie  ou  ovale. 
On  remarque  à  fa  partie  inférieure  une  portion 
charnue  y  d  où  part  un  paquet  de  fibres  :  ce  font 
elles  qui  y  dans  ces  fortes  de  plantes  y  paroiffent 
conftituer  les  racines  proprement  dites. 

On  diftingué  plufieurs  fortes  de  bulbes;  les  unes 
font  écailleufes  {fquammofi)  y  8r  font  compofées 
de  membranes  épaifles  y  difpofées  en  étailles  , 
comme  dans  les  lys;  les  autres  font  d'une  fubC» 
tance  charnue  &  folide  (folidi  ] ,  comme  dans  la 
tulipe  $  d'autres  forment  plufieurs  tuniques  (  fienî- 
cati  )  qui  s'enveloppent  les  unes  ds^s  les  autres  , 
eomme  celles  de  1  aiU  de  l'oignon ,  &c.  i  d'autres 
eafin  font  articulées  (tfmci</!<fri),& compofées  de 
portions  charnues  dittinguées  entr'eUes»  mais  qui 
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(otimtmqntnt  par  des  fibres  {^tenméiialpes  » 
«omaie  celles  de  U  (a^ifr âge  granulée. 

B.  La  KACiNB  TUJfiiUSCSE  (  raéix  tuberofii)  eft 
vncoips  durou»  aicondj  ^  Colide  ^  Se  d'oà  paxcenc 
(bavent  latéralement  &  inférieureneut  de  petites 
lacioes  fibreufes ,  comme  dans  la  pomme  de  terre  : 
onlaDOmnie  ; 

—  Globaki^  i^y^fii  >^  lorfquVIIe  eil  d'une 
fiMaen  pea  ^héricpifi^fcAime  daas  lenavec^le 
ndis. 

—  Noueufe  ^.nod0fay\  qoacitt  die  ferme  des 
nœuds  j  comme  dans  la  htipendule ,  où  ces'noeuds 
hat  filipeiidiis  par  des  filets  ^  cemme  .des\grains 
de  chapelet. 

—  Fafciculée  {fafUsaàhda  )  »  locfqu'uo  grand 
nombre  de  fes  portions  panent  d'un  centre  com- 
miin  en  s'alongeanc^  comme  ilans  ratjphodèie. 

•—  Paknée  (  ptdmata  )  ^  lorsque  ces  mimes  por- 
ifons  chaumes  font*  mi  peu  ouvertes  ^  prel^u'en 
fonne  de  tnaio  «  c^mme  dtns  forchts  à  larges 
feeffles,  &  plufieurs  autres. 

-;-  Grumeleufe  {srumQja)^  lorfqu'eUe  efi  dif- 
poiëe  par  grumeaux  ou  par  petites  portions  adhé» 
lentes  ,  coaiaie'dans  les  grifies  de  renoncule  »  les 
pattes  d*»émone  ^  &c. 
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C.  La  RA€mE'Fr9ReusB{m4//jc'/Eim^)'eft  celle 
qof  eft  compofée  de  plufieurs  jets  longs  »  fibreux 
oa  cheyelus  >  comme  dans  le  vervnica  hcca^unga  , 

On  la  confidère  quant  à  fa  forme  &  i  fa  direâion^ 
k  alors  on  b  nomme  : 

—  Rameufe  ( ramofa)  »  lorfqu'elle  fe  cUvife  en 
ptofieurs  branches  laténnes  ^  cottime-dans  lepian- 

iago  pfyliium. 

—  Fufiforme  (fujlformis) ,  loffqu'elle  eft  épaifte  j 
aloDgée  «  &  qu'eue  va  en  diminuant ,  comme  dans 
la caroate^ 4e  panais ,  la  rave  ,  Sec.   , 

— PrvocsRte  (;perpeHdicuiaris)y  lorfqo'elle  s'en- 
fonce profondément  9c  perpendiculaiiement  à 
Iliorixon  ^  comme  celle  de  la  rave. 

—  Horizontale  (  k^ri^ontaiis  )  »  lorfoue  ,  fans 
l'étendre  beaucoup» elle  eft  difpoMe  parallèlement 
i  l'JM>rizon  »  comnte  dans  l'iris. 

—  Tronquée  (tnutcata  ,prêmorfg  ) ,  leriqu'eiie 
ne  fe  termine  pas  en  pointe ,  mais  que  fon  exué- 
aité  paroit  trOn<|uée  ou  rongée  ^  comme  dans  la 
icabttufie  des  bois. 

—  Articulée  (  articulata  )  ,  lorfqu'elle  forme 
iCreos  naeudt  &  plufieurs  artîçttlatioas»  comme 
fa»  le  convàlldria  poiygonatum» 

^  Traçante  ou  rampante  (  r»epens  )  ^^lorflfu-'elle 


a 'étend  iiomiMicateuaenc  ^fr  tquTeHe  jtxit  ieà  brins 
de  tous  cotés  y  iaos  pénétrer  ptofondément  dnss 
la  terre ,  comme  dans  le  panioiLm  daSylon. 

—  Stoloniftre  (ftoionifera)  ,  lorfqu'éwnt  tra- 
çante j  elle  pouiTe  çà  6e  là  des  rejets  rampans,  qui 
portent  eux-mêmes  des  racines  j  coanne  dans  fe 
chiendeut. 

Les  racines  fibreufes  &  mdine  les  autres  Çm^fi 
de  racines  fe  diltinguent  attâfi  par  leur  ducéf  ,  fc 
alors  on  dit  qu'elles  font  : 

—  Ligneufes  (fruticoféi) ,  lorfqu'eîlés  ont  beau- 
coup de  cenfiiiance  »que  leurs  fibres  foiK  4«ms  & 
dificites  à  rompre ,&  qu'eifeS'fubfiAent  arvecleurs 
ttgfLS  pi  fi(daiu  plus  de  trois  ans ,  comme  celles  4is 
arbres  3  des  at^iitfeaux  tk  des  foo5-ari>riifeaiMr. 

—  Vivaces  (perenues),  loriqu'eUes  fubfifleat 
pendant  plufieurs  années^  <}uoique  leur  tige  pé^ 
nffe  ,  comme  celles  de  l'ofeille  ^  de  la  violette. 

—  Bf (annuelles  (  hiennr^  ) ,  lorfqu'eîlés  durent 
aMec  kars  tiges  pendarnt  detw  ans  feulement  » 
comme  le  perfit  ^  le  fa^fifis. 

—  Annuelles  (^iufi)  ^lorfqu'eilts  pétiflentavc^ 
leurs  tiges  dans  Tannée  même  qu'elles  font  nées  , 
comme  celles  du  blé  ^  de  la  laitue  ^  &c. 

Des  obfervafions  particulières  vienne  ntfe  jotn^ 
dre  a  cesdéurits.  Une  racine  n'a  pas  toujours  be- 
foin  d'être  entière  peur  produire  une  plante,  t^ne 
petite  tranche  de  la  racine  éafoi^Hum  tiÂefêfkm^ 
la  pomme  de  terre  ^  mife  en  terre  ^  vit  &  repro- 
duit crès-aifliment  une  p4ante  cemplète ,  Se  éfi 
fimpies  brin» dp trkicmmrtptns donnerontdemên^ 
Une  nouvelle  plante  ^  comme  feroittine  raciae  oê^ 
tière. 

On  remarque  un  ra|>port  &  une  cocre(po(uUiiçe 
fingulière  entre  les  racines  &  les  tiges  ^  cac  lesAUi^ 
&  les  autres  fe  développent  &  fe  diyif^ot  Alteii& 
uniformément  dans  beaucoup  de  plantes.  £o  eSbc^ 
une  tige  oui  fournit  peu  de  branches  >  ou  qu'on 
empêche  oe  s'élever  «  n'a  ordinairement  qtfe  de 
médiocres  racines. 


Cette  ebfervation ,  qu'il  eft  intéceftant  de  et^ 
nokre  pour  la  culture  de  certains  art>res ,  n'<jil 
cependant  pas  générale  ;  car  il  y  a  des  pbntes'dQiit 
les  racines  n'ont  prefqu'aucune  proportion  avec 
les  tiges  :  certaines  hetbes  bafles  ^  coitime  plu* 
fitUTS  géranium j  kierûciurriy  &c.  ayant  de  fort  .gjïofles 
racines^  &  certains  arbres  »  comme  les  fapins  «  n'en 
a^ant  que  de  médiocres  y  parceni^^nÂfon  aveélçs 
tiges  auxquelles  ^les  appertiennent. 

Les  racines  font  quelquefois  pleines  d'un  fac 
bîteux ,  blanc  &  doux  y  comme  «ans  la  laitue  «  la 
chicorée  \  âcre^  comme  dans  le  titbfnMle  ,1e  coli 
obique  ^  &  de  cetileur  jaune  ^«omme  dans  la'  ché* 
lidoine. 
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Elles  font  quelquefois  plus  odorantes  que  les 
autres  parties  de  ta  plante  «  comme  celles  de  la 
valériane ,  de  la  bénoice  ^  &c. 

En  général  »  les  racines  font  recouvertes  d'un 
épiderme  un  peu  coloré  >  fous  lequel  on  trouve 
ordinairâment  une  écorce  affez  épaifle.  Dans  les 
végétaux  ligneux  ^  elles  font  y  comme  le  tronc  ^ 
compofées  du  corps  ligneux  &  de  couches  corti- 
cales. Ces  dernières  contiennent  des  vaifleaux  fé- 
-veux ,  des  vaifleaux  propres ^  &  le  tiffu  cellulaire  ^ 
ordinairement  plus  abondant  dans  les  racines  que 
dans  les  autres  parties  de  la  même  plante. 

^Si  un  accident  quelconque  détruit  une  portion 
de  racine  y  la  partie  qui  refte  cefTe  de  s'étendre  j 
mais  elle  produit  des  ramifications  latérales  plus 
nombreufes  ,  &  qui  fuppléent  abondamment  à 
celle  qui  a  été  détruite  :  la  plante  n'en  eft  pas 
affbiblie  ^  &  même  fouvent  elle  n'en  pouffe  que 
mieux. 

Plufi^urs  circonftances  particulières  peuvent 
•donner  aux  racines  une  direâion  diflférente  de 
celle  qu'elles  devroient  avoir  naturellement ^  cha- 
cune lelon  fa  nature.  Les  corps  durs,  les  pierres  ^ 
]es  dérangent  très-fréquemment  de  la  route  qu'elles 
ont  à  fuivre  :  alors  ellts  pouffent  un  plus  grand 
nombre  de  branches  latérales  >  comme  ii  elles 
avoient  été  coupées ,  &  il  fe  forme  ordinairement 
une  forte  de  nœud  à  l'extrémité  des  rameaux  qui 
font  privés  de  la  liberté  de  prétendre.  Mais  fi  >  par 
une  circonftance  oppofée  j  il  fe  rencontre  dans  le 
voifinage  des  racines  une  terre  nouvellement  re- 
muée &  d'une  bonne  qualité  ,  les  jeunes  racines 
fe  dirigent  de  préférence  vers  ce  c6té  ^  où  elles 
font  des  progrès  étonnans  j  fans  prefque  former 
de  branches  latérales, 

RACLE.  Cenchrus,  Genre  de  plantes  monoco- 
cylédones^  de  la  famille  des  graminées^  qui  a  des 
rapports  avec  les  Agilops ,  &  comprend  des  herbes 
la  plupart  exotiques  à  l'Europe  j  dont  les  fleurs 
font  difpofées  en  épi. 

Le  caraâère  effenciel  de  ce  genre  efl  d'avoir  : 

Vn  involucre  iacinii  ou  dhifé  en  poils  roides  y  'à 
trois  ou  auatrtfieurs;  une  balle  bivalve  y  h  deux  fleurs; 
mn$  corolle  bivalve  y  mutique;  un  fiy le  bifide;  les  fleurs 
fouvifU  polygames . 

Caractâre   générique. 

Chaque  fleur  offre  : 

!*•  Un  involucre  lacinié  ou  divifé  en  poils  roi- 
4ef«  filiformes  ou  fétacés,  contenant  de  deux  à 
quatre  fieuri* 

La  balle  caticinale  biflore  y  à  deux  valves  lan* 
«éoléei,  concavei,  algues  «  plus  courtes  que  la 
corolle  \  une  des  deux  fleurs  hermaphrodite ,  Tau* 
lie  (ouvenc  malt* 


R  A  c 

a*.  Une  corolle  à  deux  valves  concaves  y  lan- 
céolées y  acuminées  y  mutiques  y  l'utie  des  deux 
plus  courte. 

3®.  Trois  itamines  dont  les  filamens  font  capil- 
laires y  de  la  longueur  de  la  corolle  >  terminés  par 
des  anthères  fagittées. 

4^.  Un  ovaire  médiocrement  arrondi  (  il  manque 
dans  les  fleurs  mâles )^  furmonté  d'un  ftyle  fili- 
forme y  de  la  longueur  des  étamines  y  terminé  par 
deux  ftigmates  oblongs^  velus  ^  écartés  entr'eux. 

Les  femences  font  courtes  ^  un  peu  arrondies  y 
enveloppées  par  la  corolle  perfiftante. 

Obfervations.  Si  Ton  excepte  quelques  efpèces^ 
les  autres  de  ce  genre  n'offrent  que  très-imparfai- 
tement les  caraâères  qui  le  conftituent  :  il  eft 
d'ailleui^  difficile  de  favoir  auquel  des  caraâères 
il  convient  le  plus  de  s'arrêter.  Celui  qui  parott  le 
plus  Taillant  confifte  dans  une  braâée  ou  un  invo^ 
Jucre  trèS'variable  y  iiivifê  en^poils  roides  ou  par 
digitations,  hérifié  de  plus  »  dans  certaines  efpèces^ 
de  pointes  particulières  fur  le  dos  j  dans  d'autres» 
les  valves  calicinales  prennent  ce  caraâère  y  mais 
l'involucre  manque  $  les  épillets  contiennent  deux 
à  trois  fleurs^  dont  quelquefois  une  d'elles  eft 
ftérile  y  les  autres  hermaphrodites  :  dans  certaines 
efpèces  toutes  les  fleurs  font  hermaphrodites  y  8c 
les  épillets  en  contiennent  d'une  i  quatre. 

Ces  différences  ont  occafionné  l'établiffement 
de  deux  ou  trois  autres  genres ,  dont  quelques 
autres  efpèces  feroient  encore  fufceptibles.  En' les 
réunifiant  en  un  feul ,  nous  avons  confidéré  l'invo- 
lucre ou  les  valves  calicinales  hériffées  de  pointes  3 
comme  un  des  caraâères  conftituans  de  ce  genre. 
Dans  des  genres  auffi  peu  naturels  ^  il  faut  y  faire 
entrer  pour  beaucoup  le  faciès  y  ou  fe  déterminer 
à  faire  prefqu'autant  de  genres  qu'ils  renferment 
d'efpèces. 

E-S  p  i  c  E  s. 

I.  Racle  épineufe.  Cenckrus  tribuloides,  Linn. 

Cenchrus  fpicâ  ghmeratâ^  glumis  femineis  y  globo^ 
fis  y  muricato  '  fpinofis ,  hirfuiis.  Linn  Spec.  Fiant. 
vol.  1.  pag.  1489. 

Cenchrus  capituUs  fpinofis  y  tomentofis,  Gronov. 
Virgin,  pag   uz. 

Panicaftreila  americana  ,  minor  ,  annua  ;  fpicâ 
anguflâ^  denfâ^  albicanie,  Mich.  Gen.  J7. 

Gramen  maritimum  y  echinatum  y  procumbens  ^ 
culmo  longiori  y  fpicis  flngofioribus.  Sloan.  Jam.  jo. 
Hift.  I.  pag.  108.  tab.  6j.  fig.  i.  —  Rai.  SuppL 
601. 

Gramen  tribuloîdes  y  fpicatum ,  locuftis  craffiori'^ 
bus  y  tribuloides  virginianum.  Morif.  Oxon.  Hift.  3: 

pag.  19s  •§'  8«  ub.  j.  fig.4. 

Cenchrus 
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CeUckrus  (  ttîbuloides)  j  vaginis  ad  mar^ints  pu- 
hutikas ,  giumis  vUlofià  ,  &fpinu  longis  ngiàifque  « 

knidis,  Michaux.  Flor.  boréal.  -  amer.  vol.  i. 
pg.6i. 

Cette  plante  eft  remar<]uable  par  les  pointes 
dures  y  roides  j  prefc^u'écartées  en  étoile  j  &  très- 
piquantes  ^  qui  garniifent  fes  épis  agglomérés  en 
tête. 

Ses  tiges  font  glabres ^  rameufes  j  articulées^ 
triées, -garnies  de  feuilles  aflez  rapprocl^ées  «  gla- 
bres ^ftriées»  fou  vent  plus  longues  que  les  hampes, 
un  peu  rudes  à  leurs  bords ,  larges  de  deux  à  crois 
lignes  3  un  peu  pubefcentes  fur  les  bords  fupé- 
rieurs  de  leur  gaine ,  dont  Torifice  eft  garni  d'une 
tDufe  de  poils  finsj  fétacés^  blanchâtres» 

Ses  fleurs  font  réunies  en  un  épi  terminal  j  ob- 
loDg  ou  plus  fouvent  capité .  très-ferré  ^  agglo- 
méré; les  épillets  feffiles^  globuleux  ^  garnis  de 
fortes  épines  glabres ,  très-piquantes ,  ouvertes  5 
ks  balles  calicinales  pubefcentes  ou  velues ,  fur- 
tout  vers  leur  bafe^  ciliées  à  leurs  bords  ^  mu- 
crofiées ,  très- dures. 

Cette  plante  croie  en  Amérique ,  dans  la  Virgi* 
oit  ^  (ur  les  cotes  maritimes.  O  (  ^-Z) 

2.  Racle  bériflbne.  Cenchrus  echinatus. 

Cenckrus  fpicâ  ohlongâ ,  conglomeratâ,  Linn.  Spec. 
Plant,  vol.  1.  pag.  1488.  —  Rojen.  Lugd.Bat.  72. 

—  Brow^n.  Jam.  367.  n®.  i.  — Schreb.  Gram.  9. 
t^.  23.  fig.  I.  — Gaertn*  de  Fruâ«  &  Sem.  vol.  i, 
pg.  4.  tab.  8.  fig.  3.  -^  Vahl.  Symbol,  i .  pag.  81. 

—  Desfontaines.  Flor.  atlant.  vol.  2.  pag.  387.  — 
Lam.  lUufir.  Gêner,  tab.  830.  fig.  i. 

Gramea  locufiris  tumidiorihus  j  eckinatis,  Scheuz. 
Gram.  77. 

Gramen  americanum  ,  fpicâ  echinatâ  y  majoribus 
hcufiU.  Pluken.  Almag.  177.  tab.  92.  fig.  3. 

Granun  echinatum  ^  maximum ,  fpicâ  rubrâ  fiu 
êlbâ,  Sloan.  Hift.  1.  pag.  108.  —  Rai.  Suppl.  601. 

Gramen  americanum ,  fpicâ  echinatâ  ,  majoribus 
glstmis»  Morif.  Hift.  3.  pag.  195. 

Pinicajireila  americana,  major,  annua;  fpicâ  laxâ^ 
parpurafiente.  Mich.  Gen.  36.  tab.  31. 

Elymus  caput  Medufi.  Forskh.  Flor.  xgypt.- 
arab.  pag.  2;. 

Les  tiges  font  glabres  »  coudées  i  leurs  articu* 
lations  inférieures  ^  ftriées  >  comprimées ,  pref- 
^u'aoguleufes  «  hautes  de  huit  i  dix  pouces  & 
pios^  garnies  de  feuilles  longues ,  glabres ,  larges 
ie  quatre  à  cino  lignes  ^  lifies  ^  ftriées  $  légèrement 
tomenreufesà  I  orifice  de  leur  gaine  »  qui  eft  lâche 
&  glabre. 

Chaque  tige  eft  terminée  par  un  épi  fimple  » 
iquc.  Tome  FL       _ 
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droite  long  de  deux  à  trois  pouces  j  garni  de  fleurs 
unpeudiftantes,  éparfes  ou  alternes  j  &  dont  les 
épillets  >  médiocrement  pédicules ,  font  munis  d'un 
involucre  large  «  d'une  feule  pièce  ^  coriace^  dé- 
chiré à  fes  bords  \  chaque  déchirure  terminée  par 
une  pointe  roide  y  fubulée^  féycée^  jaunâtre  ou 
nn  peu  violette  :  il  contient  depuis  deux  jufqu  à 

Îjuatre  fleurs  glabres  «  fort  petites,  aiguës.  Les 
emences  font  ovales  y  preiqu'elliptiques  ^  fans 
fillon  ,  planes  »  un  peu  convexes. 

On  rencontre  cette  plante  dans  rAmérique ,  i 
la  Jamaïque  \  elle  croit  aullî  fur  les  côtes  de  Bar- 
barie. On  la  cultive  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris. 
0(r.v.) 

3.  Racle  capité.  Cenchrus  capieatus,  Linn. 

Cenchrus  fpicâ  ovatâ ,  fimplici.  Linn.  Spec.  Plant, 
vol.  2.  pag.  1488.  —  Royen.  Lugd.  Batav.  71.  — 
Sauvag.  Monip.  40.  —  Latfl.  Iter,  pag.  172.  — 
Gouao.  Monfp.  ji j.  —  Lam.  Flor.  franc,  vol.  }. 
pag.  63 1 .  n®.  1 192.  L  —  Monti.  Prodr.  64,  le.  102. 
—  Gérard.  Flor.  gall.-prov.  107. 

Echinaria  (  capitata  )  »  culmo  bafi  nodofo ,  fupeme 
nudo  ;fioribus  capitatis,  echinatis,  rigidis.  Desfont. 
Flor.  atlant.  vol.  2.  pag.  38J. 

Gramen  minimum  yjpicâ  giobofâ ,  echinatâ.  BarreL 
Icon.  rar.  pag.  1176.  tab.  28.  fig.  i.  &  tab.  863. 
fig.  2.^ 

Gramen  montanum  «  echinatum  y  tributoides  y  capi^ 
tatum.  Col.  Ecphr.  i.  pag.  340.  tab.  338.  fig.  i. 

Gramen  fpicâ  fubrotundâ  y  echinatâ^  Bauh.  Pin.  7. 
Prodr.  16.  le.  —  Tournef.  Inft.  R.  Herb.  J19.  — 
Scheuz.  Gram.  74.  —  Garid.  Aix.  pag. '213.— 
Morif  Oxon.  §.  8.  tab.  j.  fig.  i.  —  Shav.  Spec. 
301. 

Gramen  perpufillum  ,  capitulo  rotundo  y  fpinofo  y 
cherleri,  J.  Bauh.  Hift.  2.  pag.  468.  le. 

Gramen  fpicâ  fubrotundâ ,  echinatâ ,  vel  gramen 
echinato  capitulo.  C.  Bauh.  Theatr.  107.  Icon.  — 
Scheuz.  Gram.  74.  tab.  2.  fig.  7.  —  Monti.  Prodr* 

64.  fig.  102. 

C'eft  une  plante  fort  petite^  dont  les  tiges  font 
ftriées^  grêles,  menues ^  noueufes  à  leur  ba(e» 
hautes  au  plus  de  quatre  à  fix  pouces  y  n'ayant 
qu'une  ou  deux  articulations  au  plus,  prefoue 
nueSj  garnies,  dans  leur  partie  inférieure  feule- 
ment ,  de  feuilles  difpofées  en  gazon  \  pubefcen- 
tes ,  larges  d'environ  une  à  deux  lignes ^  au  moins 
une  fois  moins  longues  que  les  chiumes. 

Les  fleurs  font  réunies  en  une  petite  tête  termi- 
nale, arrondie  ou  un  peu  ovale,  courte,  verdâ- 
tre ,  fans  involucre  particulier ,  mais  dont  le  ca- 
lice eft  membraneux ,  ï  trois  fleurs ,  à  deux  valves 
elliptiques^  prefqu'égales ,  terminées  à  leur  fom- 
met  pat  une.^  deux  ou  trois  pointes.  La  corolle  eft 
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également  compofée  de  deu*  valves  rudes,  fer- 
mes i  Texcérieure  plus  grande  ^  â  quatre  ou  cinq 
divifions  dures ,  longues ,  fubulées^  inégales  ;  l'in- 
térieure plus  petite,  à  deux  ou  trois  divifions  : 
elles  rentermenc  une  femence  libre,  petite  &  ob- 
longue.  % 

Cette  plante  croie  dans  les  lieux  arides  en  Ita- 
lie ^  en  Efpagne ,  dans  les  départemens  méridio- 
ranx  de  la  France  «  &  fur  la  côte  de  Barbarie,  O 

Obfervations.  On  doit  avoir  remarqué  par  les 
détails  que  j'ai  préfentés  de  la  fruâincation  de 
cette  plante ,  oofervés  par  M.  Desfontaines  ,  & 
que  j'ai  vérifiés,  qu'elle  s'écarte  des  cenckrus  par 
le  dcfaut  d'involucre  &  par  quelques  autres  ca- 
raâères ,  &  que  dès-lors  elle  fe  prétoit  à  la  for- 
mation d'un  nouveau  genre  que  M.  Desfontaincs 
a  établi  fous  le  nom  d'eckinariûj  &  dont  voici  le 
caraûère  eflfentiel  : 

Des  feurs  hermaphrodites  »  réunies  en  une  tête  ar- 
rondie ;  an  calice  pnfqu  k  trois  Jleurs,  à  deux  valves 
membraneufes  &  mucronées  ;  une  corolle  à  deux  val- 
ves ^  dont  t extérieure  eft  divijee  en  quatre  ou  cinq 
découpures  roides,  longues  ,  fubulées  ^  inégales }  t in- 
térieure plus  petite,  bifide  ou  trifide  ;  trois  étamines  ; 
deux  fiyl<s  ;  une  femence  petite  ,  fupérieure ,  oblongue; 
Souvent  une  fieur  terminale  j  ftérile.  Desfonc* 

4.  Racle  bardanière.  Cenckrus  lappaceus.  Linn. 

Cenckrus  panicuU  ramis  fimplicijpmis  ^  corollis 
retrorshm  hifpidis  y  caiicibus  trivalvibus  ,  bifioris, 
Linn.  Spec  Plant,  vol.  2.  pag.  1488. 

Cette  efpèce  paroît  fe  rapprocher  beaucoup  des 
panicum  par  fes  calices  à  trois  valves  ;  &  pour  qu'il 

{miffe  refter  dans  ce  genre ,  il  faut  fuppofer  que 
a  troiiième  valve  tient  lieu  de  l'involucre  particu- 
lier aux  cenckrus ,  auxquels  cette  plante  convient 
encore  par  Tes  fleurs  polygames. 

Ses  hampes  font  liffes  &  rameufes  ;  fes  feuilles 
en  coeur ,  lancéolées ,  rudes  à  leurs  bords.  La  pa- 
nîcule  ti\  très-ouverte ,  ample  ,  compofée  de  ra- 
mifications très-fimples  &  capillaires.  Les  épillets 
font  alternes  >  pédicules ,  ovales-oblongs  :  ils  Uni 
munis  d'un  calice  â  trois  valves,  contenant  deux 
fleurs  5  l'inférieure  fertile,  la  fupérieure  mâle  ou 
fiérile.  La  valve  extérieure  de  la  corolle  eu  armée 
i  un  des  côtés  de  fa  partie  fupérieure  de  pointes 
épineufes«  &  garnie  vers  fa  bafe  de  poils  courts, 
rcides ,  noueux  &  réfléchis. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes  orientales. 
(Defcript,  ex  Linn.  ) 

5.  Racle  mucronée.  Cenckrus  muricatus,  Linn. 

Cenckrus  fpicâ  muricatâ,  fquamis  variis,  mucro- 
natis.  Linn.  Syft.  veget.  pag.  907.  —  Mantiflf.  302. 
—  Schrtb.  Gram.  2.  pag.  69.  tab.  34. 
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Panicum  (  fquarrofum  ) ,  fpicis  geminis  ,  horiioti' 
talibus  ,  involucris  fiorum  fquarrofis  ,-  culmis  decum' 
bentibus.  Retz.  Obferv.  4.  pag.  15  &  5*  tab.  i. 

La  difpofirion  des  fleurs  dans  cette  plante  lui 
donne  l'afpeâ  d'un  trip/hcum  ;  elle  a  aufli  beau- 
coup de  rapports  avec  les  panicum  ,  parmi  kefquels 
Retzius  a  cru  devoir  la  ranger. 

Ses  tiges  font  couchées ,  longues  de  huit  i  dix 
pouces ,  rameufes ,  garnies  de  feuilles  molles , 
d'une  laigeur  médiocre,  enveloppant  la  tige  pref- 

au 'en  totalité  par  leur  gaine  :  il  fort  de  l'aiflelle 
es  feuilles  fupérieures  quelques  pédoncules  longs, 
filiformes ,  qui  fupportent  chacun  un  épi  grêle, 
nu ,  prefqu'unilatéral ,  très  -  ferré ,  dont  le  rachis 
eft  flexueux,  articulé ,  muni  à  chacun  de  fes  côtés 
d'une  membrane  aflez  large  ,  foutenant  Aes  fleurs 
fefliles^  très- ferrées,  fcarieufes ,  environnées  ex- 
térieurement d'involucres  formés  par  des  écailles 
variées ,  larges ,  roides,  quelquefois  un  peu  tor- 
tueufes,  ovales  ou  lancéolées,  glabres,  dures, 
fubulées  ou  mucronées  \  la  balle  calicinale  ciliée 
â  fes  bords,  contenant  d'une  à  deux  fleurs. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes  orientales.  O 

6.  Racle  recourbée^  Cenckrus  inftexus. 

Cenckrus  foliis  lanceolatis  ,  viliofis  ,  racemis  late^ 
ralibus,  infiexis ,  longh  pedunculatis  j  Jpiculis  feJ/Ui'- 
bus^fecundis.  (N.) 

Cette  belle  efpèce  a  des  tiges  rameufes ,  cylin- 
driques, entièrement  revêtues  de  feuilles  courtes, 
lancéolées,  longues  d'un  pouce  &  demi ,  larges  i 
leur  bafe  d'environ  quatre  lignes,  prefqu'en  cœur 
à  leur  bafe ,  velues  particulièrement  fur  leur  gaine 
&  à  leurs  bords ,  finement  flriées. 

Des  aiflelles  des  feuilles  fupérieures  fortent  de 
longs  pédoncules  de  fix  à  fept  pouces ,  Amples  » 
glabres  >  terminés  par  un  épi  de  fleurs  fefliles , 
toutes  tournées  du  même  côté ,  &  dont  le  rachis 
approche  de  celui  des  pafpalum  :  il  fe  courbe  i  fon 
point  d'infertion ,  de  manière  i  former  prefqu'un 
angle  droit  avec  la  tige.  Les  épillets  font  lancéo- 
lés t  étroits ,  très-aigus.  La  valve  calicinale  exté- 
rieure eft  hériflee  de  pointes  fpinulifoimes,  ciliée 
a  fes  bords,  très -pointue  ;  l'intérieure  eft  plus 
courte  y  velue  à  fon  fommet  :  elles  renferment  une 
â  deux  fleurs  au  plus.  La  balle  de  la  corolle,  beau- 
coup plus  courte  que  celle  du  calice,  eft  plane  , 
glabre  >  obtufe ,  à  une  feule  valve  \  une  femence 
nue,  Inifante,  oblongue,  cylindrique. 

Cette  plante,  que  je  n'ai  pu  obferver  que  fur  un 
médiocre  échantillon ,  pourroit  bien  appartenir  à 
un  autre  genre,  malgré  fes  rapports  avec  celui-ci. 
Je  n'y  ai  pas  vu  d'involucre  :  elle  mériteroit  d'ê- 
tre mieux  examinée.  M.  Richard  l'a  recueillie  à 
Cayenne.  (  Kf  in  herb.  Juffieu  &  Lam.  ) 
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7.  Racle  à  feuilles  rudes.  Ctnchras  afperi- 
folius. 

Ctnchnu  foliis  retrorshm  afperis  ,  invoiucris  feto- 
fs^fore  quadrupla  hngioribus  ,  infernè  vUlofis  ^  al- 

iu,  uni  aut  bifiofls.  Desfonc.  Flor.  atlant.  vol.  1. 
pag.  388. 

Alopecurus  (  hordeiformis  )  ,  racemo  fimplici  ^ 
fofcuiis  ariftis  ^  circumvaiians,  Liniu  Spec*  Flanc. 
vol.  i.  pag.  90. 

Ctnckrus  (  hordeiformis  )  i  racemo  fpicato  j  fim" 
piici  ,  forum  iavolucro  polyphyllo  ,  fcabro  ;  culmo 
enSo.  Thunberg.  Prodr.  24.  —  Willden.  Spec. 
Plant,  vol.  1.  pag.  318.  n®.  0. 

Cette  plante  eft  crès-rapprochée  du  ctnchrus  ru- 
fifcens  &  du  cenchrus  ciliàris  ;  mais  elle  diffère  de 
ruo&  de  rau;re  par  Tes  feuilles  roides^  coupantes 
&  rudes  à  leurs  bords  $  par  Tes  fleurs  folitaires  ou 
géminées  >  par  fes  involucres  compofés  de  foies 
blanchâtres  3  par  les  ftigmates  non  colorés* 

Les  tiges  font  droites ,  hautes  de  deux  à  trois 
pieds  ^  garnies  de  feuilles  glabres  y  roulées  fur 
elles-mêmes  >  fubulées  y  roides  ^  larges  d'environ 
une  ligne.  Les  épis  font  longs  de  cin<|  à  fiz  pouces> 
blanchâtres  ,  non  interrompus  ^  munis  de  braâées 
Dombreufes^  compofées  de  filamens  foyeux  ^  iné-i 
gaux^  velus  à  leur  bafe  j  trois  &  quatre  fois  plus 
longs  que  les  fleurs  :  celles-ci  font  fef&les ,  foli-' 
taires  ou  deux  enfemble ,  aiguës»  mutiques  $  Tune! 
iDJle^  l'autre  hermaphrodite  ^  placées  fur  un  ra-j 
chis  velu.  f 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  &  au  Cap  d0 
Bonne-Eipérance  :  elle  a  été  auffi  obfervéd  pas 
M.  Desfontaines  dans  les  montagnes  de  l'Atlas  i 
proche  Bugie.  if>{V*f,  in  kerh.  Desfont.  )  ' 

8.  Racle  ovale.  Ctnchrus  ovutus. 

Ccnckms  foltis  glaberrimis  ,  duriufculis  ^fpicâ  densi 
ovatd,  (N.)  Lam.  Illuftr.  Gen.  tab.  838.  fig.  z.      : 

Ses  tiges  font  rôides ,  lifles^  cylindriques  ^  gar* 
nies  de  feuilles  fermes^  roides^  glabres ^  aiguës , 
roulées  intérieurement  à  leurs  bords ,  firiées  en 
deflbus  :  leur  gaine  eft  cylindrique  ,  longue  y 
étroite >  garnie  à  fon  orifice  d'une  petite  touffe  de 
poils  fins  &  blanchâtres.  Les  fleurs  forment  >  â 
rextrémité  des  tiges ,  un  épi  épais  ,  touffu  &  ra* 
menx  :  les  valves  extérieures  des  épillets  font  char* 
gées  de  poils  roides  y  blanchâtres  5  elles  renfer- 
ment deux  ou  trois  fleurs  liffes ,  ovales ,  mu* 
crooées. 

Cette  plante  a  été  recueillie  par  M.  Sonnerat  au 
Cap  de  Boniie-Erpéraoce.  (  V.  f.  in  herb.  Lam.  ) 

9.  RacIE  tomenteufe.  Cenchrus  tomentofus, 

Ctnchrus  foliis  fupra  tomentofo  -  lanatis  y  fubths  . 
'  i  fpicis  oyMO^blongist  (N.) 
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Cette  jolie  efpèce  eft  une  des  plus  diftinôes  de 
ce  genre.  Ses  tiges  font  droites >  glabres^  garnies 
de  feuilles  roides^  étroites,  planes  y  un  peu  rou- 
lées â  leurs  bords ,  H  dont  la  face  fupérieure  eft 
chargée  de  poils  lanugineux  y  tomenteux  y  Ans  y 
cendrés  ;  leur  face  inférieure  ftriée  5  les  gaines  cy- 
h'ndriques  y  flriées,  garnies  de  poils  rares  &  fins  j 
ainfi  que  le  deflbus  des  feuilles. 

Les  fleurs  font  difpofées  à  Textrémité  des  tiges 
en  un  épi  très-ferré,  ovale,  oblong,  quelquefois 
interrompu  â  fa  bafe.  Les  valves  extérieures  des 
épillets  font  munies,  tant  à  leurs  bords  que  fur  leur 
dos,  de  pointes  courtes,  roides,  inégales,  renfer^ 
mant  trois  â  quatre  fleurs  glabres  ,  obloBgues ,  dont 
les  valves  font  fort  aiguës. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne-Efpérance. 
Elle  a  été  cultivée  dans  le  jardin  de  M.  Lnéritier* 
(^V.fy  in  herb,  Lam.  ) 

10.  Racle  rouflatre.  Cenchrus  rufefcens.  Desf. 

Cenchrus  foliis  glabris  y  fpicâ  elongatâ;  involucris 
confertis  yfctiformibus ,  rufefcentibus  ,  ipfernèvilhfis  ; 
flore  triplo  longioribus  y  calicibus  fubbifioris.  Desfont. 
Flor.  atl.  vol.  2.  pag.  )88. 

Cette  efpèce  a  de  très-grands  rapports  avec  le 
cenchrus  ciliàris.  Elle  en  diffère  par  fes  feuilles  gla- 
bres ,  par  fes  épis  plus  longs  ,  par  fes  involucres 
rouflatres  &  par  fes  fleurs  bien  plus  petites. 

Sq%  tiges  font  prefque  couchées ,  fermes ,  noueu- 
fes ,  junctformes ,  garnies  de  feuilles  glabres  ^  rou- 
lées ,  rudes  i  leurs  bords  :  leur  gaine  eft  munie  â 
fon  orifice  d'une  membrane  découpée  à  fes  bords. 
L'épi  eft  ferré,  long  de  quatre  a  cinq  pouces; 
les  involucres  font  formés  de  plufieurs  filamens 
foyeux,  rouffâtres,  longs,  inégaux,  velus  â  leur 
bafe.  Le  calice  eft  compofé  de  deux  valves  mem- 
braneufes  ,  plus  courtes  que  celles  de  la  corolle  ; 
elles  contiennent  d'une  i  deux  fleurs  :  les  valves 
de  la  corolle  font  violettes. 

Cette  plante  a  été  découverte  par  M.  Desfon- 
taines dans  la  Barbarie ,  proche  Mafcar  ,  où  elle 
croît  dans  les  lieux  fabloneux.  (\K. /.  in  hstL 
Desfont.  ) 

11.  Racle  rameufe.  Cenchrus  ramojijpmus. 

Cenchrus  cdule  frutefcente  ,  ramis  dichotomis  ,  fpicis 
longiffimis  y  involUceuis  mollibus  ,  fttaceis  ,  nudis  ,* 
fpiculis  fubquadrifioris,  (N.) 

Cette  efpèce  eft  très-remarquable  par  la  gran- 
deur &  la  dureté  de  fes  tiges,  qui  font  très-hfles  , 
pleines,  fort  hautes,  &  fe  ramifient  en  plufieiirs 
dichotomies.  Les  feuilles  font  glabres ,  longues, 
aiguës,  ftriées,  un  peu  rudes,  nues  &  ferrées  à 
rôrifice  de  leur  gaîne. 

Les  fleurs  terminent  chaque  rameau ,  &  forment 
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un  ëpî  cylîndrîûue ,  long  de  deyx  ou  trois  pouces 
&  plus ,  garni  d'épillets  feflîles  ,  ëpars ,  alternes  , 
dont  le  rachîs  eft  glabre ,  flexueux ,  comprimé. 
Chaque  ëpillet  eft  environné  à  fa  bafe  d'un  invo- 
lucre  compofé  de  poils  foyeux  ,  très-fins  ,  nom- 
breux ,  prefau'argentés^  un  peu  plus  longs  que  les 
fleurs.  Le  calice  eft  compofe  de  deux  valves  iné- 
gales, minces,  concaves,  obtufes ,  contenant  de 
deux  a  quatre  fleurs. 

Cette  plante  croît  en  Egypte.  (  V.  f.  in  heri. 
Lam.  ) 

II.  Racle  ciliée.  Cenchnu  ciliaris,  Linn. 

Cenchrus  fpicâ  involucellis  fttaceis  ,  cilîatts ,  qua^ 
drifioris.  Linn.  Mantiff.  \oi,  —  Gifecke.  le.  Fafc.  i . 
tab.  2}.  —  Desfont.  Flor.atl.  vol.  2.  pag.  387.  — 
Lam.  Illuftr.  Gêner,  tab.  838.  fig.  ). 

Efpèce  diftinguée  par  fes  feuilles  velues  ,  par 
fes  involucres  fétacés  &  ciliés,  renfermant  quatre 
fleurs. 

Ses  tiges  font  çréles ,  filiformes .  hautes  d'en- 
viron un  pied  &  demi ,  noueufes,  un  peu  coudées 
ï  leurs  articulations,  nues  à  leur  partie  fupérieure, 
garnies  de  feuilles  affez  étroites  «  un  peu  velues  & 
ftriées  fur  leur  gaine ,  ciliée  à  fon  orifice. 

Les  fleurs  font  difpofées  à  l'extrémité  de  chaque 
tige  en  un  épi  cylindrique ,  un  peu  interrompu  , 
long  de  deux  i  trois  pouces  ,  garni  d'épillets  al- 
ternes, feflîles,  épars.  L'involucre  ou  fa  braâée 
eft  divifé  en  poils  fi  «s,  foyeux,  de  couleur  pour- 
pre ,  ciliés  à  leur  bafe  ,  deux  &  trois  fois  plus 
Ipngs  que  les  valves,  enveloppant  ordinairement 
quacre  fleurs  réunies  :  chacun  des  calices  eft  bi- 
flore ,  à  deux  valves  membraneufes  ,  inégales  ; 
Tune  de  ces  deux  fleurs  eft  mâle  ,  l'autre  herma- 
phrodite j  les  ftigmates  font  violets ,  &  le  rachis 
flexueux. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne-Efpérance. 
M.  Desfontaines  Ta  également  obfervée  fur  les 
cotes  de  Barbarie,  proche  Cafsa,  dans  les  lieux 
fabloneux ,  &  Forskhal  l'a  recueillie  en  Egypte. 
On  la  cultive  au  Jardin  des  Plantes  du  Muféumdê 
Paris,  y  (  ^.  V.  ) 

13.  Racle  â  pentes  fleurs.  Cenchms  parviflorus. 

Cenchrus  fpicâ  involucellis  fetaceis  ,  nudis  ;  fpi- 
cuiis  fubunifiorts ,  minimis,  (N.) 

Cette  plante  a  des  riges  grêles  ,  filiformes , 
hautes  d  un  à  deux  pieds ,  glabres ,  garnies  de 
teuilles  longues  ,  étroites  ,  très-aiguës  ,  rudes  au 
toucher  5  les  gaines  font  liffes ,  un  peu  lâches 
nues  à  leur  orifice,  munies  d'une  petite  membrane 
courte,  roufl^âtre ,  un  peu  déchirée  à  fon  fommet. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  un  épi  lancéolé,  un 
peu  comprimé ,  verdâtre  ou  de  couleur  purpurine, 
wmpofé  d  epjllets  feflUes ,  fort  petiw  ,  chacui^ 
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enveloppé  par  un  mvolucre  de  poils  roides ,  très- 
longs,  fétacés,  accrochans ,  point  ciliés.  IlnVa 
ordinairement  qu'une  feule  fleur  â  chaque  épillet, 
glabre,  fort  petite ,  ovale  ,  i  peine  aiguè. 

Cette  plante  croît  â  Porto-Ricco.  Elle  a  été 
communiquée  à  M.  Lamarck  par  M.  VeRtenat. 

14.  Racle  à  grappes.  Cenchrus  racemofms.  Linn. 

Cenchrus  paniculâ  fpicatâ ,  glumis  muricatis  y  fais 
ciliariéus.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  2487.  — 
Guettard.  Stamp.  2.  pag.  188.  —  Dalib.  Parif.  pf. 

—  Gouan, Monfp.  J14.  —  Vahl.  Symbol,  i.  p.  81. 

—  Schreb.  Gram.  45.  tab.  4.  —  Sauvag.  Monfp.  40. 

Tragus  (racemofus)  ,  foliis  ciliatis  ,  afperis; 
fioribus  interruptè  fpicatis ,  glumd  calicinâ  exteriort 
muricatâ.  DesjFont.  FJor.  atl.  vol.  2.  pag.  386. 

Agrofiis  paniculâ  Jpîcatâ  ,  glumis  eckinatis  .GtxttL 
Prov.  8}. 

Phalaris  (  muricatâ  ) ,  Jpicâ  cylindricâ  s  fionbus 
gemi^atis;  calice  fruàifero  ^  aculeato-muricato.  Forsk. 
Flor.  argypt.-arab.  pag.  202. 

Tragus.  HaU.  Helv.  n*^.  141  j. 

Lappago  racemgfa.  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  I. 
pag,  484.  —  Schreb.  Gen.  Plant,  n^.  1 51. 

Gramen  caninum  ,  maritimum  ,  fpicatum  ;  ecto- 
natis  glumis,  Barrel.  Icon.  rar.  718. 

Gramencaninum,  mari  dm  um,  fpicâ  échinai  â.'Bzuh. 
Pin.  2.— Scheuz.  Gram.  76.  tab.  2.  fig.  7.  —  Morif. 
Oxon.  §.  8.  tab.  2.  fig.  4.  — Gefner.  tab.  ^  fig.  20. 

Gramen  caninum ,  maritimum ,  afperum.  C.  Bauh. 
Theatr.  16.  le.  —  Prodr.  2.  tab.  2.  —  Magnol. 
Monfp.  112. 

Gramen  fpicatum ,  locufiis  echinatis.  Tourn.  Inft, 
R.  Herb.  J19.  -•  Garidel.  Aix.  218. 

Gramen  parvum  ,  echinatum.  J.  Bauh.  Hift.  2. 
pag.  462.  le.  —  Monri.  Prodr.  64.  tab.  10;.  — 
Zann.  Ift.  tab.  208.  ^ 

Cenchrus  paniculâ  fpicatâ  ,  glumis  muricatis  ,  fiiis 
ctliaribus  y  foliis  ciliatis.  Gouan.  Hort.  Monfp.  p.  3 1 . 

Cenchrus  linearis.  Lam. Flor.  franc,  vol.  ^.  p. 6^1 1 . 
n«.  1 192.  IL  ^  r     y 

Après  avoir  promené  cette  plante  de  genre  en 
genre ,  l'avoir  fait  paflèr  fucceflJvement  parmi  les 
agroftis ,  les  phalaris ,  les  cenchrus  ,  on  a  fini  par  e  n 
Fnrnnor ..«  «««•^  -^rticuller  fous  le  nom  de  la} 

[itaines  a  nommé  tragus  c 
parti  le  plus  fimple  pour  ^»,vi^t 
les  embarras  5  elle  s'écartoit  en  effet  de  la  plupart 
des  genres  auxquels  on  la  rapportoit ,  &  en  voulant 
éviter  d'en  faire  un  genre  nouveau,  celui  des  cen-- 
chrus  paroiffoit  le  genre  dont  elle  approchoit  le 
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fIfKj  quoiqu'elle  fût  dépourvue  de  cet  involucre 
^ui  en  fait  un  des  principaux  ctraâères  ;  mais  le 
calice^  ayant  une  de  Tes  valves  armée  de  cils  roides^ 

tourroît  être  confidèré  comme  remplaçant  l'invo- 
tcre.  On  conçoit  les  raifons  qui  ne  nous  permet- 
tent pas  de  retrancher  cette  efpéce  des  cenchrus , 
<|uoique  très-éloignés  de  défapprouver  Ton  palTage 
(Las  un  nouveau  genre. 

Cette  plante  efi  petite,  munie  de  racines  fibreufes 
h  blanchâtres ,  d'où  s'élèvent  plufieurs  chaumes 
coudés  à  leurs  articulations  inférieures  »  hauts  de 
il  à  huit  pouces  ,  quelquefois  rameux  un  peu  au 
deflus  de  leur  bafe  j  garnis  de  feuilles  courtes  y 
aiguës ,  larges  d'environ  une  ligne  «  vertes  à  leurs 
deux  faces ,  glabres ,  médiocrement  ciliées  à  leurs 
bords ,  fouvent  purpurines  fur  leur  gaine  •  qui  eft 
reloe  à  foo  orifice  ^  garnie  d'une  membrane  courte. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  un  épi  grêle  ^  lâche^ 
étroit^  interrompu  9  long  de  deux  ou  trois  pouces, 
&  qui  prend  une  teinte  rougeâtre  ou  purpurine  a 
TépoQue  de  la  maturité.  Les  épillets  font  un  peu 
itixxès  les  uns  des  autres ,  portés  fur  des  pédon- 
cules courts.  Chaque  épillet  contient  de  deux  à 
Iaarre  fleurs  mutiques,  ordinairement  hermaphro- 
ites  9  quelquefois  le  rudiment  d'une  cinquième  i 
h  balle  calicinale^  garnie  â  fes  bords  de  cils  roides 
&  courts  \  celles  de  la  corolle  inégales  >  l'une  d'elles 
comme  retournée. 

Cette  plante  croit  fur  les  bords  de  la  mer ,  dans 
les  terrains  fecs  &  fabloneux  :  on  la  trouve  auffi 
a  Fontainebleau.  O  (  ^«v.  ) 

06/èrvations,  En  établiflant  pour  cetteplante  un 
nouveau  genre ^  il  aura  pour  caraâère  eflentiel  : 

Dfj  épilleti  de  deux  k  quatre  fleurs  mutiques,  Id 
terminale  ftériie  ;  un  calice  pour  chaque  fleur  ^  à  une 
feule  vaille  ovale  ,  convexe  ^flnée  ^  parcheminée  ,  mu- 
cronée  ^  armée  de  pointes  courtes  y  roides ,  recourbées; 
une  corolle  h,  deux  valves  membraneufes  ^  obtufes  ^  iné' 
gales  i  trois  étamines  ;  deuxftyUs  ;  unejfimence  oblon- 
gue,  recouverte  par  le  calice.  Desfont. 

15.  RaclB  purpurine.  Cenchrus  purpurafcens. 
Thunb. 

Cenchrus  racemo  fpicato  ffimplici;flofculis  circum- 
vallatisj  ariftis longijflmis ^  culmo  ereHo.  Thunb.  ACt. 
5oc.  JLinn.  Lond.  vol.  1.  pag.  }I9. 

Panîcum  hordeiforme.  y.  Thunb.  Jap.  }8. 

Ses  tiges  font  droites  y  hautes  d'environ  deux 
pieds  9  garnies  de  feuilles  plus  longues  que  les 
tiges.  Les  fleurs  font  difpofées  en  une  grappe  Am- 
ple, prefqu'en  forme  d'épi,  lâche,  longue  de  fix 
a  fepc  pouces  s  les  épillets  placés  fur  deux  rangs  , 
pédoncules  ,  environnés  chacun  de  filets  roides  , 
de  couleur  purpurine ,  cinq  ou  fix  fois  plus  longs 
que  les  fleurs  qu'ils  entourent i  les  pédoncules  de 
h  longueur  des  épillets. 

Cette  plante  croit  au  Japon. 


R  A  D 

^  Efpeces  moins  connues. 


53 


*  Cenchrus  (^ktoiVLh)  y  fpicâ  Uneari^oblongâ;  in* 
volucris  fetofls yfetis  inermibus yinterioribus  bafi  villo* 
fis,viliis  ciliatis;  glumis  levibus,  S\rartx.  Prodr.  26. 

*  Cenchrus  (geniculatus)  ,  racemo  fpicato ,  Jim* 
piici ;  florum  involucro  polyphyllo  y  fcabro  ;  culmo  ge* 
niculato.  Thunb.  Prodr.  14. 

*  Cenchrus  (  caroliniànus  ) ,  /pied  glomeratâ;  glu- 
mis globojis  y  muricatO'fpinops  y  /<v/^j/j.  Walter.Flor. 
carol.  pag.  79. 

a 

Obfervations,  Nous  n'avons  point  parlé  du  cen' 
chrus  frutefcens  Linn. ,  efpèce  très-incertaine.  Si 
c'eft  d'après  Tournefort  &  Profper  Alpin  que  Linné 
a  établi  cette  efpèce ,  nous  renvoyons  alors  nos 
leûeurs  i  l'article  Panicaut  ,  n**.  i  j.  vol.  4.  pag. 
756  (eryngium  lateriflorum  ).  On  n'y  verra  pas  fans 
étonnement  que  Tournefort,  trompé  par  les  appa- 
rences du  port ,  avoit  pris  pour  une  graminée  une 
plante  que  M.  Lamarck  a  reconnu  être  un  erynpumy 
d'après  l'exemplaire  qu'il  en  a  vu  dans  l'herbier  de 
Vaillant. 

Si  Linné  n'a  fait  que  rapporter  les  fynonymes 
de  Tournefort  &  de  Profper  Alpin  à  une  plante 
qu'il  avoit  lui-même  obfervée ,  nous  ne  pouvons 
rien  ajouter  i  ce  qu'il  en  dit  dans  fa  phrafe  fpéci- 
fique  >  qui  d'ailleurs  nous  paroit  indiquer  qu'il 
n'en  a  parlé  que  d'après  les  deux  botaniftes  que 
nous  venons  de  citer. 

RADICALES  (Feuilles).  Radicalia /olia^  On 
donne  ce  nom  aux  feuilles  lorfqu'elles  naiiïenc 
immédiatement  du  collet  de  la  racine,  &  ne  font 
point  attachées  aux  tiges ,  comme  dans  la  prime- 
vère &  le  piflenlit. 

Le  pédoncule  eft  également  radical  lorfqu'il  s'in- 
fère immédiatement  fur  la  racine,  &  dans  ce  cas 
il  ne  diffère  point  de  la  hampe;  telle  eft  Vanemone 
hepatica. 

Enfin  les  fleurs  font  radicales\oT{^\x*t\\ts  fortent 
direâement  de  la  racine ,  comme  celles  du  col- 
chique. 

RADICANTE  (Tige).  Radîcans  caulis.  Les 
tiges  prennent  ce  nom  lorfqu'elles  s'attachent  à 
des  corps  élevés,  par  le  moyen  des  racines  qu'elles 
produifeni  latéralement  dans  toute  leur  longuei^r> 
comme  dans  le  lierre. 

On  donne  le  même  nom  aux  feuilles  lorfque  , 
couchées  fur  la  terre  ou  fur  d'autres  corps ,  elles 
s'v  attachent  par  de  petites  racines  qu'elles  four- 
niflent  de  leur  propre  fubftance  :  tel  eft  le  yâxi- 
fraga  cotylédon, 

RADIÉE  (Fleur).  Flos  radiatus.  C'eft  une 
fleur  compofée ,  dont  le  centre  ou  le  milieu  j  que 
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Ton  appelle  dîfque  (difctu) ,  eft  occupe  par  des 
fleurons  ^  &  dont  la  circonférence  eft  garnie  de 
demi-fleurons  qui  préfencent  autant  de  rayons  :  ce- 
pendant ce  qu'on  nomme  communément  le  rayon 
(radius)  dans  la  fleur  radiée ,  c'eft  la  totalité  des 
demi-fleurons  qui  environnent  le  difque  ,  conune 
dans  les  heliantkenwm  y  les  btllis,  les  afttr  ^  &c. 

RADIS.  Rapkanus,  Genre  de  plantes  dicotylé- 
dones ,  à  fleurs  complètes ,  polypétalées  ,  de  la 
famille  des  crucifères ,  très-volfin  des  Jinapis  & 
Aesbrajpca,  qui  comprend  des  herbes ,  les.  unes 
indigènes,  d'autres  exotiques  à  l'Europe ,  munies 
de  racines  tubéreufes ,  chai  nues ,  &  de  feuilles  | 
rudes. 

Le  caraâère  eflentîel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  caiict  connivent ,  non  ouvert  ;  quatre  glandes 
peu  apparentes  fur  le  difque  de  t ovaire  ;  une  filique 
articulée,  noueufe  »  &  ventrue  aux  articulations. 

Caractère    générique. 

Chaque  fleur  offre  : 

I**.  Un  calice  compofé  de  quatre  folioles  droi- 
tes, oblongues,  conniventes,  parallèles,  cadu- 
ques,  relevées  en  boffe  â  kur  bafe. 

2^.  Une  corolle  à  quatre  pétales  en  croix,  ou- 
verts, en  coeur  à  leur  fommet,  terminés  par  des 
ongle»  un  peu  plus  longs  que  le  calice. 

}**•  Six  itamines  y  dont  les  filamens  font  droits, 
fubulés,  quatre  plus  grands,  auflî  longs  que  les 
onglets  des  pétales  ;  deux  plus  courts ,  oppofés , 
de  la  longueur  du  calice,  terminés  par  des  anthè- 
res fimples. 

4*^.  Un  ovaire  oblong,  ventru,  fubulé  à  fon 
fommet,  furmonté  d'un  ftyle  très-court,  prefque 
nul ,  terminé  par  un  ftigmate  fimplé,  capité. 

Q}i^KXQ  glandes  y  dont  deux  fltuées  entre  les  éta- 
minérales  plus  courtes  &  le  piftil;  deux  autres, 
placées  entre  les  étamines  les  plus  longues  &  le 
calice. 

Le  fruit  eft  une  fliiqne  oblongue ,  articulée  , 
noueufe  &  ventrue  à  lès  articulations,  prefque, 
cyltndrioue,  terminée  par  une  pointe  fubuiée,  à 
une  ou  deux  loges,  contenant  des  femences  gla^ 
bres  &  arrondies. 

Ohfervûtions,  Ce  genre ,  très-voifin  des  finapii 
&  des  brajjica ,  diffère  des  premiers  par  fon  calice 
fermé,  des  féconds  par  ï^s  (ilioues  dtvifées  par 
articulations ,  &  par  la  corne  cylindrique ,  fubu- 
iée &  non  aplatie  qui  4es- termine.  On  pourroit  y 
ajouter  »  comme  caraâère  fecondaire,  des- feuille^ 
tflf  7.  généralement  rudes  au  toucher ,  &  point  am^ 
f'l*'%i<.aulc$ ,  comn?e  celles  de  la  phvpart  <\e^l>raf' 
/(4.  incertaines  tfpèces  ont  leur  ulique  diyilée  en  ^ 
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deux  loges }  dans  d'autres  j  il  n'y  a  qu'une  feule 
loge. 

Espaces. 

I.  Radis  fauyage.  Raph^mus  rapkaniftrum.  Linn. 

Rdphanus  foliis  lyratis  y  filiquis  teretihus  ,  articu- 
latis,  levibus  y  unilocularihus.  Wilid.  Spec.  Plant. 
vol.  3.  pag.  j6o.  n°.  j. 

Rapkanus  filiquis  teretihus  y  articulatis  y  levihuSy 
unilocularihus.  Linn.  Spcc.  Plant,  vol.  2.  pag.  955». 
— Hort.  Cliffort.  340.  —  Flor.  fuec.  568.  611.— 
•Roy.  Lugd.  Bat.  344.  —  Haller.  Helv.  n^  468.-^ 
Dalib.  Parif.  198.  —  Sauvag.  Monfp.  i8y.  -^  Linii. 
Diflfert.  de  Raphaniâ.  —  (Eder.  Flor.  dan.  tab. 678. 

—  Crantz.  Auftr.  pag.  37.  —  Pollich.  Pal.  n^.  644. 

—  HoflFm.  Germ.  241.  —  Roth.  Gerni.  L  282.  H.  ' 
99.  '—  Gafrtn.  de  Fruô.  &  Sem.  Centur.  9.  tab. 
143.  fig,  6.  —  Curtif.  Flor.  londin.  tab.  267.  — 
Ger.  Ëm.  240.  fig.  i. 

Rapkanus  filveftris.  Lam.  Flor.  franc,  vol.  2. 
p^g.  49;.  n^.  j21.ll. 

Raphanifirumfiliquâ  articulatâ ,  glahrâ  ,  majore  b 
minore.  Tournef.  Inft.  R,  Herb.  230..—  Morif. 
Oxon.  Hift.  z.  pag,  265. 

Rapiftrum  flore  aiho  ,  flliquâ  articulatâ.  C.  Bauh. 
Pin.  95. 

Rapiftrum  flore  albo ,  ftriato.  J.  Bauh.  Hift.  2- 
pag.  8 p.  Icon. 

Rapiftrum  flore  albo ,  lineis  nigris  dcpiBo.  C.  Bauh, 
Pin.  9y. 

Rapiftrum  album  y  articulatum.  Parkins.  Theatr. 
863. 

Sinapi  agrffte  ,  album  trago,  J.  Bauh.  Hift.  2. 
pag.  251. 

Lampfana  apula  Plinii  &  Diofcoridis.  Column* 
pag.  26  [. 

Lampfana.  Czfalp.  355. 

Rapiftrum  flore  albo  y  erucAfoUis.  LobeL  le.  199. 

Rapkaniftrum  arvenfe  ,  flore  albo,  Tournef.  Iiift. 
R.  Herb,  230. 

C.  Rapiftrum  fegetum,  flore  luieo  velpalUdo.  Tourn, 
Inft.  R.  Herb. 

Rapiftrum  flore  melino.  Tabem.  408. 

Rapiftrum  flore  luteo.  C.  Bauh.  Pin.  9J. 

Rapiftrum  flore  luteo  ,  filiquâ  glabrâ  ,  articulatâ^ 
Rai.  Hift.  805. 

y.  Rapiftrum  purpttreum.  Tabarti.  407. 

Sts  tiges  font  hautes  d'un  i  deux  pieds ,  char- 
gées de  poils  roides ,  durs  ,  piquans ,  écartes  i  eiles 
fe  divifcnt  en  rameaux  diîfus^  éulés  :  toiucs  les 


I 


R  A  D 

iifaiHes  font  pëtioltks,  alternes >  un  peu  raclés 3 
aelqaefois  glabres  ,  en  Ivre  ou  plutôt  pinnatifi- 
es^  diviCtes  en  lobes  obiongs ,  obtus  ;  les  infé- 
rieurs aigus ,  augmentant  de  grandeur  à  mefure 
qu'ils  approchent  davantage  du  fommet  des  feuil- 
les, i  larges  dentelures  obtufes  ;  le  lobe  terminal 
ovale, &  beaucoup  plus  grand  que  les  autres. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  graopes  longues  ^ 
latérales  &  terminales.  La  corolle  elt  grande  ^  très- 
Yii'iée  dans  fes  couleurs  »  ordinairement  d'un  blanc 
onpea  jaunâtre  ou  tout-â-fait  blanche  ^  travérfda 

Ear  des  veinules  noires  ou  bleuâtres.  Dans  plu- 
eurs  individus  cette  corpUe  eft  d'un  jaune  de 
fbafre ,  de  couleur  purpurine  ou  d'un  rouge-vio- 
iet.  Les  filiques  font  glaores  ,  droites ,  articulées  ^ 
faSulées  à  leur  fommet  ^  quelquefois  interrompues 
eotxe  les  articulations  :  il  arrive  aufli  qu'il  n'exifie 
qu  une  feule  articulation  j  mais  plus  forte  ,  plus 
grofle  :  toutes  munies  en  dehors  de  côtes  faillan- 
tes,  n'ayant  qu'une  feule  loge»  ne  contenant  or- 
dinairement qu'une  feule  femence  brune  j  com- 
primée^ orbiculaire. 

Cette  plante  croit  partoot ,  dans  les  champs , 
for  le  bord  des  chemins  »  dans  les  terrains  culti- 
vés, où  elle  devient  très-incommode  par  fagtande 
iiuilciplication.  O  (  ^*  v.  ) 

2.  Radis  à  longues  filiques.  Raphanus  caudatus. 

Rapkanus  foliis  lyrato-runcinatis  ,  filiquis  unilo^ 
adaribus ,  depreffis  ^  planta  longtorUfUS,  Willden. 
Spec.  Plant,  vol.  ).  pag.  560.  n*.  2. 

Raphanus  filiquis  decumbentihus  y  totâ  planta  Ion- 
poribuj.  Linn.  MantilL  95.  —  Idem.  Decas.  3. 
ub.  10. 

Cette  plante  a  le  même  port  que  le  raphanus 
faivus i  mais  elle  s'en  difiingue  aiiément  à  la  lon- 
gueur remarquable  de  fes  filiques. 

Ses  tiges  ne  font  que  médiocrement  élevées  ^ 
divifées  en  rameaux  diffus  &  nombreux ,  lifles , 
glauques  ou  de  couleur  pourpre  «  garnis  de  feuilles 
alternes^  pétiolées ,  ailées  en  lyre;  les  lobes  aigus. 
Les  fleurs  ,  dirpofées  en  grappes  axillaires^  font 
blanchâtres;  les  filiques  font  pendantes^  recour- 
bées ,  longues  de  deux  ou  trois  pieds  y  &  furpaf- 
fent  les  tiges  par  leur  longueur ,  à  une  feule  loge , 
manies  de  quatre  futures  peu  marquées ,  relevées 
i  leur  bafe  par  deux  boffcs;  les  femences  font 
placées  alternativement  fur  la  cloifon.  Ces  filiques 
font  courber  les  tiges  fk  rampent  fur  la  terre  ^  tel- 
lement que  ces  tiges  ne  font  droites  que  dans  leur 
jeonefle. 

Cette  plante  croît  dans  le  Fmal.  O  {Defcript. 

a  Lion,  ^ 

].  Rai>iS  pileux.  Raphanus pilo fus,  Willd. 
JUphanséS  filiquis  ttretibus  ^  Itviiusj  articulais  ^ 
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unilocularibus  ;  foliis  lanccolato-llnearihus  y  bafi  pin^ 
natifidisy  caule  pilofo-kifpido.  Willden.  Spec.  Plant, 
vol.  3.  pag.  562.  n^.  0. 

Ses  tiges  font  hautes  de  deux  â  trois  pieds  ^  ve« 
lues,  hériffées,  diviiées  en  rameaux  divariqués^ 
ttès-^  étalés  y  garnis  de  feuilles  longues  de  trois 
pouces^  étroites,  lancéolées,  linéaires j  pinnaci- 
fides  â  leur  bafe  ,  dentées  à  leur  partie  mitoyenne  ^ 
entières ,  acuminées  à  leur  fommet ,  glabres  i  leurs 
deux  faces.  Les  fleurs  font  difpofées  en  grappes 
peu  garnies ,  fîtuées  dans  toutes  les  alffelles  des 
feuilles  :  elles  produifent  des  filiques  prefqu'uni- 
htérales  y  cylindriques ,  longues  d'un  pouce  & 
demi^  articulées,  à  une  feule  loge ^  terminées  par 
une  pointe  courte ,  en  forme  de  bec. 

Cette  plante  croit  dans  la  Guinée.  (  Defcript. 
ex  Willden.  ) 

4.  Radis  de  Sibérie.  Raphanus  fibiricus.  Linn. 

Raphanus  filiquis  teretibus  y  torulofis  y  viliofis^fo* 
liis  linearibus  y  pinnatifidis.  Lion.  Spec.  Plant.  93  c. 
—  Murr.  NoY.  Comment.  Gœtt.  1775.  pag.  48. 
tab.  II. 

Raphanus  foliis  pinnatis  y  pinnis  conjluentibus  ; 
filiquis  teretibus  y  ariiculutis  ,  unilocularibus.  Gmel. 
Sibir.  vol.  3.  pag.  166,  n*.  28. 

Cette  efpèce  fe  difiingue  â  fa  petitefTe^  i  fes 
feuilles  linéaires  ,  pinnatifides  ;  à  fes  filiques  ve- 
lues &  à  la  grandeur  de  fa  corolle. 

Elle  a  le  port  d'un  eruca.  Ses  tiges  font  très- 
baffes  y  velues  y  nues  dans  une  grande  partie  de 
leur  longueur  y  garnies  de  feuilles  prefque  toutes 
radicales  ou  inférieures  y  linéaires  «  prefqu'ailées , 
compofées  de  pinnules  confluentes  a  leur  bafe.  La 
corolle  ef)  ample  ^  cle  couleur  jaune.  Les  filiques 
font  médiocrement  pédonculées  ,  cylindriques  j 
velues,  divifées  par  articulations ^  un  peu  arron- 
dies ,  terminées  par  une  pointe  alongée  en  forme 
de  bec. 

Cette  plante  croit  dans  la  Sibérie.  O  {Defcript. 
ex  Linn.  ) 

5.  Radis  cultivé.  Raphanus  fativus.  Linn* 

Raphanus  foliis  lyratis  y  filiquis  teretibus  y  toropSy 
bdocularibus.  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  3.  pag.  560. 
n**.  I. 

Raphanus  filiquis  teretibus  y  torofisy  bilocularibus^ 
Linn.  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  935.  —  Hort.  Clifï. 
340.  —  Hort.  Upf.  188.  —  Mater,  medic.  164. — 
Roy.  Lugd.  Bat.  344.  —  Miller.  Diô.  n*.  1.  — 
Poiret.  Voyag.  en  Barb.  vol.  2.  pag.  199.  —  Lam. 
Flor.  franc,  vol.  1.  pag.  49^.  n*.  521.  L  — Gaertn« 
de  Fruft.  &  Sem.  Centur.  9.  tab-  143.  fig.  ^.  — 
Lam.  Illuftr.  Gêner,  lab.  ^66. 

Raphanus  major ^orbicularisvelrotundus.  C.  Bauh« 

Pin.  96-  —  Tournef.  Iiifl.  R.  Herb.  229. 
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Ls  nbffiT  S^  La  '-xwt  iôot  des  alioiens  làios^  que 
/  in  sansfi  cncs  î  suis  ils  fooc  peu  nourrîflans  ^ 
i:»  irçsir:  ;rn  an  aeu  dnficî'e  pour  les  eftonucs  foi- 
iifis  »  ^  's  "^xTCxert  par  les  renvob  &  les  vento- 
JTff^  eu  '/^  ccca;ï>-cQeflt.  Le  r^ «û  moi'  ett  plus  acre^ 
îîiis  id&rijî  a  ^i:rir.  >xï  lue,  dit  M.  Ourande  , 
Afc^aa  avTîc  le  sù<el^  ccnrîenr  dans  l'afibnie  hu- 
mô^ .  rirTomwKTt ,  5e  fcorbut.  Ce  radis ,  mêlé 
it^fc  .  ^Ji  S^  a?rlx>^ue  i  b  peau  ^  agit  comme  ru- 
>e3usc.  Les  ^^iLuks  jeunes  te  mangent  en  falade 
Oiâ  viuceSi». 

^.  1vAi>rs!tncéolé«  Rtfkûmms  Uutctolctus.  Willd. 
i^ÀfiMttiafJi  èihcmUwHus  ,  ventricofis ,  ievihus^ 


^ijfeirtcjoi*  ^^  tlid*  Spec.  Plant,  vol.  3.  pag.  j6x, 
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*ts  (  tntegrtfblia  )  ,folus  inferioribus  oblongts^ 
im^fjKuikir  jir*^dtis  ;fiipremts  Untari^lanccolatu  ^  in^ 
ttt^'Timis.  ?  Weft.  Sanâar-Crucis.  pag.  112. 

Cette  plante  efi  glabre  dans  toutes  fes  parties* 


\ 


R  A  D 

Ses  tiges  font  droites  j  flexueufes ,  hautes  d'environ 
OD  pied  &  demi ,  divifées  en  rameaux  courts  ^gar- 
nis de  feuilles  alternes^  pëtiolées ^  oblongues  ^  lan- 
céolées >  les  inférieures  munies  à  leur  Commet  de 
dents  obtufes  3  les  fupérieures  très-entières  ^  plus 
étroites ,  lancéolées. 

Les  fleurs  font  difpoféesen  grappes  terminales  5 
kggues  d'environ  un  demi -pied.  La  corolle  e(î 
jaune  ^  d'une  médiocre  grandeur  :  il  lui  fuccède 
uoefilique  liiTe,  ventrue  «  àdeuxloges^  terminée 
par  une  pointe  alongée.  obtufe  «  prefqu'â  quatre 
fices. 

Cette  efjpèce  croit  dans  l'Amérique  ,  aux  Antil- 
les, &c.  (  Defcript.  ex  Willd.  ) 

7.  Radis  à  Cliques  arquées.  Rapkanus  arcuatus. 
Willd. 

Rapkanus filiquis  fuhulatU ,  arcuatis ,  bilocularihus  y 
kvièâs  ;  fb/iis  oblongo- ianceolatis  ,  <ient<itis»  WiUd. 
^c.  Plane,  vol.  3.  pag.  $61. 

Ses  tiges  font  peu  élevées ,  hautes  â  peine  de 
fix  i  huit  pouces  ,  droites  ^  rameufes ,  garnies  de 
feuilles  pctiolées ,  alternes  ,  oblongues ,  lancéo- 
lées, finuées,  dentées  à  leurs  bords  ,  glabres  a 
leurs  deux  fices.  Les  fleurs  font  petites ,  violettes  ; 
lesfiliques  lifles,  flriéeSj  cylindriques ,  articulées  « 
courbées  en  arc  ^  â  deux  loges  ,  terminées  par  une 
pointe  fubulée. 

Cette  plante ,  félon  Wîlldenov ,  reflemble beau- 
coup à  Vktfperis  arenaria  Des  font.  Fior.  atlant. 
tab.  162  ,  mais  elle  eh  diffère  par  le  caraâère  de 
fef  filiques. 

Le  Heu  natal  de  cette  plante  n'eft  pas  connu.  O 
{Defcript.  ex  Willd.)    ' 

8.  Radis  fluet.  Rapkanus  tcnellut.  . 

Rapkanus  filiquis  fubuUtis  ^  articulatis  ^  hilocula- 
rihas  ^foliifque giabris  ,  lanceôUtis  ,  deniatîs  ^  infimis 

fiaaaiifidis.  Ait.  Hort.  Kev/.  vol.  2.  pag.  405. 

Rapkanus  tenellus,  Pallas.  Iter  3 .  Append.  n^.  1 05. 
ttb. L.fig.  3. 

C'eft  une  plante  fort  petite ,  dont  les  tiges  font 
prefaue  glabres  ,  hautes  de  trois  à  qua,tre  pouces 
ao  plus,  garnies  de  feuilles  pétiolées,  alternes» 
ks  radicales  profondément  découpées,  prefqu'ai- 
Jées  ,  &  dont  les  lobes  font  oblongs ,  très-entiers  à 
kurs  bords ,  un  peu  obtus  à  leur  fommet  5  les  feuil- 
les cauHnaires  lancéolées ,  pétiolées ,  entières ,  mû- 
mes à  leur  contour  de  dents  écartées ,  glabres  a 
leurs  deux  faces.  Les  fleurs  font  petites  &  de  cou- 
kar  purpurine  $  les  Cliques  toruleufes,  articulées, 
nboteufês^  à  deux  lo^ls;  terminées  par  une  lon- 
gue pointe  fttbulée. 

Cette  plante  croit  dans  les  défècts ,  fur  les  bords 
de  la  mer  Cafpienne.  O  (  Otfcript.  €x  Willd.  ) 
BQianiqut.   Tome  VI. 
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9.  Radis  à  feuilles  de  roquette.  Rapkanus  cru- 
coides,  Linn.  f. 

Rapkanus  filiquis  ovatîs ,  gtbhis  ;  rofiro  longitudine 
filiquA.  Linn.  f.  Suppl.  pag.  299. 

Erucafilveftris^  luUa  ^  burfi,pafiorisfoUo  ,  italica, 
Barrel.  Icon.  rar.  pag.  422.  tab.  1016.  Mala. 

Ses  racines  font  grêles  ,  fimples ,  à  peine  plus 
épaiifes  que  les  tiges  :  crelles-^ci ,  hautes  d'un  pied 
&  d&mi  environ  ,  font  rudes  ,  purpurines  à  leur 
bafe  ,  divifées  à  leur  partie  fi^érieure  en  rameaux 
(impies ,  garnis  de  feuilks  péqolées,  lifTes,  ronci- 
nées ,  divifées  en  dé  coupures  aiguës,  dont  la  ter- 
minale ell  plus  étroite  5  denticulées  à  leur  bord  'an- 
térieur. 

Les  fleurs  font  difpo fées  en  grappes  >  leur  calico 
eft  un  peu  ouvert  >  la  corolle  .jaune  ,  les  pétales 
échançrés  ,  les  étamlnes  de  la  longueur  de  la  co- 
rolle. Leur  lilique  eil  ovale  ^  lille  «  charnue ,  re- 
levée en  bofle ,  mais  non  articulée  ;  a  deux  valves^ 
ceruiinée  par  une  pointe  couiQue  ,  prefque  tétra- 
gone  ,  aufli  longue  que  la  filique.  Les  femences 
font  comprimées ,  au  nombre  de  quatre  à  fept , 
féparées  par  une  cibifon  blanchâtre  &  membr«i- 
neufe. 

On  trouve  cette  plante  en  Italie,  d*  (  Defcript* 
ex  Linn,.f,  ) 

Ohferyadotts,  Cette  plante  nous  paroît  fe  rap- 
procher davantage  dt$  Jinapis  que  des  rapkanus  , 
ayant  foh  calice  ouvert  >  elle  a  aufli  des  rapports 
avec  les  brajftca  par  fes  filiques  non  articulées. 
Willdenow  foupçonne  qu'elle  doit  être  la  même 
efpèce  Que  le  brujfica  ckeirunthus ÀQ  V'illars,  ouïe 
Jinapis.  Tournefonii  d'Alliopi. 

10.  Radis  à  feuilles  en  lyre.  Rapkanus  lyratus. 
Forskh. 

Rapkanus  filiquis  teretibus  ,  Mfpidis  ;  foliis  lyratis  , 
caulc  bafi  proçumbente.  Fotskh.  Fior.  Xgypt.-arab. 
pag.  119.  n**.  6j. 

Il  s'élève  de  la  même  racine  plufieurs  tiges  ru* 
doSf  couchées  à  leur  bafe,  ensuite  redrefT^es, 
garnies  de  feuilles  toutes  alternes ,. velues  ,  en 
forme  de  lyre  ;  les;  inféfiéarei  longues  de  trois 
pouces.  Les  fleurs  font  réfipie^.  en  grappes  termi- 
nales «  fupportées  par  des  pédoncules  courts ,  mu- 
nis chacun  ï  leur  oafe  d'une  braâée  oblongue  & 
dentée.  Leur  calice  eft  velu  ,  Vouflâtre  $  la  corolle 
eft  jaune ,  violette  â  fon  orifice  i  les  filiques  toru- 
leufes, cylindriques,  articulées^  un  peu  courbées^ 
terminées  par  une  pointe  lancéolée. 

Cette  plante  croît  en  Egypte  ,  ferle-bord  des 
champs ,  dans  les  environs  des  pyramides  &  parmi 
les  rofeaux.  (  Defcript.  ex  Forskk.  ) 

Ohfirvations,  Nous  ne  parlons  point  du  rapkanus 
erucaria  dé  Gasrtner ,  de  ririrâ.  &  Sem.  Centur.  9^ 
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tab.  14}  ^  fig.  9  )  fieleconnoiffatit  pâs  AifiGimment  ^ 
&  qui  paroic  a  ailleurs  s'écarter  un  peu  dece  genre 

!>ar  ie$  caraâères  de  fa  ftiiâification.  Ses  filûjoes 
ont  compofées  de  deux  articulatioDS  ,  une  infé- 
rieure à  plufieurs  femences ,  une  fupérieore  pref- 
que  fiériie. 

tLADULlEK.  Adorraduiifer4i.  RvnùflL  Aioboin. 
toi.  }.  pag.  loi.  tab«  11^ 

Grand  arbre  des  Indes ,  décrit  par  Romphe  , 
mats  dont  les  détails  imparfaîts- de  pltificwi  par- 
ties de  fa  (ruâtficattofi  n'ont  pas  encore  peftnis  de 
détevnîner  la  familbs  à  laquelle  il  peut  appartenir  « 
ni  le  genre  avec  lequel  H  a  4e  plus  de  rapports. 

Son  tronc  eft  droit  ^  revécu  d'une  écorce  glabre  : 
il  fe  divife  en  branches  &  en  rameaux  garnis  de 
feuilles  alternes  ^  pétiolées ,  ailées  ^  avec  une  im- 
paire s  compofées  de  folioles  pédiculées  ,  pref- 
qu'oppofées ,  lancéolées  ^  arguës  à  leur  Commet  , 
glabres  i  letirs  deux  faces ,  entières  à  leurs  bords  ^ 
longues  de  trois  à  quatre  pouces^  larges  d'environ 
deux  ponces. 

Les  fleurs  font  odorantes  j  pendantes  en  longues 
grappes  :  il  leur  fuccède  des  fruits  ovales  ',  oblongs^ 
aigus  >  à  cinq  faces  ^  couverts  extérieurement  de 
tubercules  nombreux  ^  courts ,  aigus  »  mais  point 
piquans  ^  divifés  intérieurement  en  cinq  loges^^ 
^'ouvrant  en  cinq  valves  qui  paroi0ent  contenir 
des  femences  comprimées  ,  prefqu'imbriqiiées  > 
Jicaées  â  peu  près  comn^  f  elles  des  melous. 

Cet  arbre  n'eft  pas  rrès-commun.  On  conftruît 
des  paliffades  avec  fon  bois.  L'écorce  de  fes  fruits 
eU  employée  pour  râper  les  facines  tendres  de 
certaines  plantes  dont  on  fait  ufage^  foit  comme 
aiimens  ^  (oit  comme  remèdes  ou  affaifonnemen^. 

RAIANE.  Rajania.  Genre  de  plantes  monoco- 
^lédones ,  à  fleurs  incomplètes  j  dioiques  «  de  la 
f^lle  des  afperges,  qui  a  des  rapports  avec  les 
tamnus  y  &  qui  comprend  des  herbes  exotiques  à 
TEuropej  à  racines  tubéreufes,  â  tiges  grimpantes^ 
&  dont  les  fleurs  font  difpofées  en  épis  axil- 
laires. 

Le  caraâice^flemiel  jje  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Dts  flturs' dioiques  ;  ttn  'êaltce  campanule ,  hfix  di* 
^ifions  ;  point  de  corolle  ;  fix  étamines  ;  trois  fiyles  ; 
une  cap  fuie  infirreuréy  munie  d'âne  aile  membraneufe  , 
oblique  &  latérale. 

Caractère  cÉNiRiQui. 

'îj'. 

Chaque  fleop:  offre  j 
Ihtns  Its-fieiirs  mâUs  : 

\^.  Un  calice  campanule  ,  fupérieur ,  partagé  en 
fix  folioleis  obtongues j  acuminées  «  ouvertes  fupé- 
rieurement. 
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1^.  Point  de  corolle. 

}**.  Six  étamines  dont  Us  filamens  font  fincé$  » 
plus  courts  que  le  calice  •  teraiinés  par  des  an* 
thères  finuples. 

Dans  les  fieurs  femelles  : 

I*.  Un  calice ,  cooune  dans  ks  fleurs  mâks. 
Point  de  corolle. 

2*.  Un  ovaire  inférieur  >  comprimé  ^  muni  à  un 
de  fes  côtés  d'une  membrane  faillante  ^  futmonté 
de  trois  ftyles  auffi  longs  que  le  calice  ^  terminés 
chacun  par  un  ftigmaie  obtus. 

Le/ru/reft  une  iîlique  prefque  ronde  ^  garnie 
d'une  large  membrane  ailée  ^  attachée  â  un  des 
cétés  «  &  courbée  de  manière  à  envelopper  une 
grande  partie  du  fruit  :  on  n'y  ipperçoit  ordinai- 
rement qu'une  feule  loge  &  unç  iêute  femence  ar- 
rondie par  ravonemeot  de  plufieurs  loges  &  fe- 
mences. 

£  s  Pi  CES. 

I.  Raïane  haftée.  Remania  haftata.  Linn. 

Rajaniafoiiis  haftatth^ordatis.  Linn.  Sy&.  veget* 
pag.  888.  —  Hort.  Cliff.  458. 

Jan-raia  fcandens  jfoiio  vblongo,  ungt^o  j  auruU" 
lato.  Plum.  Gen.  33. 

BryomafruBu  alato  ^Jbliis  auricalatis.  Plumier. 
Amtr.  84.  tab.  98.  —  Filic.  tab.  78. 

Cette  efpèce  eft  remarquable  par  la  forme  de 
(es  feuilles  élargies  à  leur  bafe  >  oà  elles  formenc 
deux  oreillettes  arrbndies. 

Ses  racines  font  tuberculées  «  grofles^  charnues^ 
ovales,  gamiesde  Abrestortueufes»  blanchâtres  , 
favoureufes  :  elles  pouffent  une  tige  grêle  ^  far- 
menteufe  ,  très  -  liflfe ,  d'un  vert  tendre ,  iimple  , 
garnie  de  feuilles  alternes ,  pétiolées  ^  minces  , 
glabres  ^  longues  de  trois  pouces  environ ,  haflées^ 
élargies  &  échancrées  à  leur  bafe  en  forme  de 
cœur  ,  prolongées  à  leur  fommet  en  une  pointe 
longue  »  fpr-t  aiguë  >  vertes  en  deflus  ^  un  peu 
blanchâtres  en  deflbus  ,  marquées  de  trois  à  ciiK) 
nervures  dans  leur  longueur. 

Les  fleurs  font  Ibrt  petites ,  verdâtres  Se  difpo* 
fées  en  grappes  axillair^  ^  pendantes  :  il  leur  fuc- 
cède des  fruits  capfulaires  )  garnis  latéral  ment 
d'une  aile  très^mince ,  prefqu'argentée  dans  fa  jeu- 
neife.  Les  femences  ont  la  iorme  d'une  petite  len- 
,  tille. 

Cette  plante  croit  à  Tîle  Saint-Domingue.  1> 

(r.finherb.Juff.) 

a.  RaÏAME  tobé.  Rajania  lobata. 

Rûjania  foliis  lançeolato-fagittatis ,  auriculatis  ^ 
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êÊ/kaiis  prâhngis  ,  iûkatis  y  ractmis  comp4>fitis  «  fio' 

Cette  efpèce  eft  remarquable  par  fes  feuilles 
étroites^  auriculées^  &  dont  les  oreillettes  pro- 
longées ibnt  échancrées  latéralement  en  lobes. 

Ses  tiges  font  glabres^  prefque  herbacées  j  blan* 
châtres»  grimpantes  y  garnies  de  feuflfes  alternes  y 
peciolées  «  étroites ,  acominées  »  lancéolées  >  baf- 
tées,  échancràsis  profondément  à  leur  bafe^  & 
divifées  en  deux  longues  oreillettes  rapprochées  > 
pfoloogéef  latéralement  en  deux  lobes  obliques , 
obuis  y  au  deflîis  defquels  eft  une  large  écfaançruce  : 
elles  font  longues  de  trois  à  quatre  pouces  »  larges 
n  phis  <f  un  pouce  y  marquées  de  trais  nervwes 
bbflchâtres ,  fan^  veines  apMrcncef  ;  les  pétioles 
font  firiés  »  comprimés  j  de  la  longueur  des  oreil- 
lettes. 

« 

Us  grappes  font  phis  loagifês  que  les  fegilles^ 
droites  «  un  peu  rameufes  »  pendantes  y  trè&-gU- 
bres»  garnies  de  fleurs  diftantes  ^  verdâtrçs,  pédi- 
cufées  y  dont  le  calice  eft  d'une  feule  pièce  y  à 
demi  divifé  en  cinq  ou  fix  découpures  ovales  y 
obru&s. 

Cette  plante  crett  aa  Péro4i  »  d'oà  eile  a  été 
rapportée  par  Dombej.  (  K/.  in  hefh,  J^lfieu.  ) 

}.  R  AÏ  ANS  efi  cœur.  Rajania  cordaui^  Linn* 

Rajania  fbltîs  cordaris  ^  fipùnerviis.  Linn.  Syft. 
fe^et,  pag.  888.  —  Lam.  Mluftr.  Gêner,  tab.  8i8. 
—  Garrta.  de  Fruâ.  &  Sem..Cenmr*  u  tab»  14. 

Jan-raia  fcandens y  foUg  tantU*  Elum.  Gen.  33. 
IcoD.  IJJ.  fig.  I. 

Ses  racines  font  fufifbrmes>  tubercuJées  ,  mu- 
nies d'un  grand  nombre  de  fibres  Amples ,  étendtfes 
à  lafarfajoe  de  la  terre.  U  s'en  élève  des  tigeç  grim- 
pantes ,  cylindriques  ,  trèsfouples  ,  garnies  de 
feuilles  fimples  >  pétiolées ,  oblongues ,  acummées, 
Irb- glabres»  échancrées  en  ca^m  i  I^ut  bafe  > 
marquées  de  &pt  nervures  longitudinales  y  cou- 
pées traDfverfalement  par  des  veimiks  fimples , 
finuées. 

Les  fleurs  font  difjpnfées  er»  grappes  aniUaires , 
pendantes  y  fimples  «  fur  left^neMe^  obaque  fleur 
efl  pédiculée  j  dont  le  calice  varie  dans  (tt  divi- 
sons de  cinq  à  (ix  j  fort  petices-,  ovales ^  aiguës  ; 
l'ovaire  eft  comprimé  >  un  peu  arrondi.  Le  fruit  efb 
environné  à  un  de  fes.  cotés  d'une  large  membrane 
«ince  y,  <mî  «ncour^  une  grande  partie  d'une  petite 
apfute  â  une  feule  loge  y  reo&rmaotuoç  femence 
irrcndie. 

CettepIantecroltdansrAraétiquètnéridionale.  :f 
{Defcript,  ex  Pium.  ) 
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Rajatùa  fçiiU  lanceolatO'Cordaàs  ;  racemU  fitxuo-' 
fis  ^fulKompofiùs,  (N.) 

Sts  tiges  font  très-foibles,  grêles,  d'un  vert 
tendre  ,  grimpantes ,  garnies  de  feuilles  alternes  , 
pétiolées  >  ovales ,  lancéolées ,  échancrées  en  coeur 
Ar  arrondies  à  leur  bafe  y  acuminées ,  entières  , 
d'un  vert  tendre,  un  peu  plus  pâles  en  defibus  y 
glabres,  réticulées ,  réfléchies  lur  leur  pétiole. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  petites  grappes  fle- 
xueufes,  géniculées,  à  peine  auffi  longues  que  les 
feuilles$axillaires,  filiformes:ces  fleurs  font  fou^ 
vent  deux  ou  trois  à  chaque  articulation  y  fuppor- 
tées  par  it%  pédoncules  capillaires,  plus  longs  que 
les  fleurs,  munis  i  leur  bafe  d'une  petite  braâie 
Qvaie  j  concave»  aiguè.  Les  calices  font  divifésen 
fix  petites  folioles  ovales ,  aiguës,  d'un  vett  tendre 
&  jaunâtre ,  glabres  &  tranfparentes. 

Cette  plante  a  été  recueillie  au  Pérou  par  Dom- 
bey.  {V.  /  in  herh.  Juffieu.) 

5,  Raïame  ovale.  Rajania  avata,  Svartz. 

Rajania  folîis  ovatis  ,  aoumînatis  ,   trinerviis» 

Swartz.  Prodr.  pag«  59.  -^  Flor.  Ind.  occidu  vol.  1  • 

Ses  tiges  font  filiformes,  grimpantes,  ramenf  s, 
garnies  de  feuilles  glabres,  diftantes  ,  pétiolées  y 
ovales  à  leur  bafe  »  acuminées  à  legr  Commet,  en- 
tières, â  trois  nervures,  veinées  •  fupportées  par 
des  pêtioks  cylimlriques  &  de  la  longueur  des 
feuilles. 

Ijes  fleurs  font  dioïques  ,  difpofées  en  grappes 
axillaires,  filiformes,  un  peu  ftexueufes,  plus  lon- 
gues que  les  feuilles ,  celles  qui  portent  les  fleurs 
mâfes  plus  campofées  que  celles  des  fleurs  femelles. 
Les  calices  font  très  petits  ,  d'un  vert  jaunâtre 
pour  les  fleurs  mâles  ,  rougeâtres  pour  les  fleur$ 
femelles.  11  leur  fuccède  lin  fruit  capfulaire,  cbm- 
prin%  9  muni  d'une  aile  ovak ,  courbée  en  faux  , 
membraneufe. 

Cette  plante  croît  fur  les  mot>tagnes  ,  à  Saint- 
Domingue.  Ty  (Defcript,  ex  Swarti») 

6.  Raîans  â  feuilles  étroctct;  tUjmU  anp^i- 
fôHa*  Sviarcx. 

Rajania  foliis  lineari-lanceolatis  y  bafi  rotundatis. 
Sw^artz.  Flor.  Ind.  ^cckl,  vol.  i.  pag.  (^59.  — 
Prodr.  5^ 

Ceft  une  plante  annuelle,,  dont  les  tiges  font 
glabres ,  filiformes ,  grimpantes,  samies  de  feuilles 
alternes ,  nétrolées ,  glabres ,  linéaires-lancéolées^ 
arrondies  a  leur  bafe ,  entières  i  leurs  bords ,  vei- 
nées ,  marquées  de  trois  nervures,  longues'de  cinq 
à  fix  pouces ,  fupportées  par  des  pétioles  rougeâ- 
tres, tortdfeui. 

Les  fleurs  (ont  extrêmement  petites ,  polyganoes  j 
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rougeâcres,  prefque  Tefliles^  alcegies^  dirpofées 
en  grappes  axîllaires>  filiformes  ^  pendantes  ^  de  la 
longueur  des  feuilles.  Le  calice  efi  d'une  feule 

Îiièce  ^  a  fix  divifions  obcufes  ^  ouvertes  ;  il  ren- 
e.rme  iix  filamens  très-courts  3  dont  les  anthères 
repréfentent  un  triangle  par  leur  difpofition  ;  To- 
vaire  oblioue ,  à  trois  côtés ,  furmonté  de  trois 
ilîgmates  lefTiles  ;  la  capfule  efi  munie  d'une  aile 
latérale ,  oblongue  ,  membianeufe. 

Cette  plante  croit  dans  la  Nouvelle-Efpagne.  O 
(Defiript,  ex  Swant^.) 

7.  R  AÏ  ANE  quintefeuille.  Rajania  quinquefoUa. 
Linn. 

RajaniafbHîs  quints  ^  àvato-oblongis.  Linn.  Syfi. 
veget.  pag.  888. 

Jan-raiafcandcnsqmnqucfolia,V\ViV[k*  Gen.  Amer. 
33. — Icon.  155.  fig.  1. 

Ced  une  plante  grimpante  &  farmenteufe  y  re- 
marquable par  la  difpofition  de  fes  feuilles  &  la 
fituation  de  Tes  grappes  de  fleurs.  ' 

Ses  tiges  font  glabres ,  cylindriques  y  fouples  y 
garnies  de  feuilles  alternes ,  compofées  de  cinq 
folioles  diftinâes  >  pédiculées ,  oblongues  ou  ova- 
les y  lancéolées  >  entières  y  un  peu  obtufes  y  mar- 
auées  de  trois  nervures  longitudinales  &  parallèles  « 
oont  les  pétioles  font  très-courts^  inférés  immé- 
diatement fur  les  articulations  des  tiges  y  fans  pé- 
tiole commun;  ce  qui  doit  faire  confidérer  ces 
folioles  comme  autant  de  feuilles  féparées. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  grappes  Amples , 
point  axillaires  ,  attachées  fur  les  tiges  entre  les 
articulat'ons }  chaque  fleur  eft  pédicuiée  y  munie 
d'un  calice  à  fix  folioles  petites  >  ovales  y  obcufes. 
Les  fruits  font  garnis  d'une  membrane  latérale^  en 
forme  d'aile  y  arrondie  à  fes  deux  extrémités. 

.  Cette  fiante  efl  rare  »  &  fe  trouve  dans  les  îles 
de  l'Amérique.  T> 

8.  RaÏANE  à  cinq  folioles.  Rajania  quînata, 
Thunb. 

Rajania  foliîs  quinaiis  ;  foUolis  emarginatîs ;  ÛO' 
ribus  umbtUatis  y  axiilarious*  Thunberg.  Flor.  jap. 
pag.  148. 

Ses  tiges  font  grimpantes ,  cylindriques ,  glabres, 
rameufes ,  de  couleur  cendrée ,  garnies  de  feuilles 
prefque  fafciculées  ,  réunies  plufieurs  enfemble 
au  même  point  d'infertion,  péiioléts  ,  compofées 
de  cinq  folioles  pédiculées  ,  imitant  une  ombelle 
par  leur  difpofition  ;  ovales,  longues  d'environ  un 
pouce  y  glabres  à  leurs  deux  faces  y  entières  « 
échancrées  à  leur  fommet^  avec  une  pointe  par- 
ticulière ;  les  pétioles  communs  longs  de  ceux 
pouces  y  glabres  »  filiformes  5  les  partiels  très- 
courts. 
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*  Les  fleurs  font  axillaires ,  difpofées  en  ombelles , 
fupportéespar  des  pédoncules  commutas ,  filiformes 
&  de  la  longueur  des  pétioles ,  &  munies  chacune 
d'un  pédoncule  particulier  j  capillaire  «  long  d* une  à 
deux  lignes. 

Cette  plante  croit  au  Japon  »  où  elle  fleurit  vers 
le  milieu  du  printems.  {Defiript.  ex  Thunb,) 

Cette  efpèce  e(l  fuffifamment  diftinguée  de  fes 
congénères  par  fes  fleurs  difpofées  en  ombelle. 

9.  RaÎANE  i  fix  folioles.  Rajania  hexaphylla. 
Thunb.  • 

Rajania  foliis  fenatis ,  folioiis  obiongis  y  acutis  ; 
fioribus  racemofis.  Thunb.  Flor.  jap.  pag.  149. 

Cette  plante  diffère  du  rajania  quinata  par  fi^s 
folioles  au  nombre  de  fix  /  aiguës  y  non  échan- 
crées y  &  par  fes  fleurs  en  grappes  &  non  en 
ombelle. 

Elle  s'élève  fur  une  tige  farmenteufe  y  cylindri- 
que y  glabre  y  ftriée ,  garnie  de  feuilles  alternes  • 
pétiolées,  compofées  très -ordinairement  de  fix 
folioles  glabres ,  oblongues  j  aiguës, très^ntières« 
vertes  en  deflus  y  plus  pâles  en  delfous  ,  longues 
de  deux  pouces ,  veinées  y  fupportées  par  un  pé- 
tiole commun  y  long  de  trois  pouces,  renflé  tant  à 
fa  bafe  qu'à  fon  fommet;  les  pétioles  partiels  fili- 
formes ,  divergens.  Les  fleurs  font  blanches  y  axil- 
laires y  difpofées  en  grappes. 

Cette  plante  fe  trouve  au  Japon.  (  Dtfcripu  tx 
Thunb.  ) 

^  Efpece  moins  connut. 

*  Rajania  (o^zit)  y  foiiis  ovatis  ^  vtnofis  ypetiç- 
lads  ;  coule  volubili.  Walter.  Flor.  carol.  pag.  247. 

Rajania  caroimiana,  Gmel.  Sy^.  Nat.  vol.  l* 
pag.  j8u 


R  AISINIER.  Coccoloba,  Genre  de  plantes  dico- 
tylédones ,  à  fleurs  incomplètes  ,  de  la  famille  des 
polygonées,  qui  a  des  rapports  avec  les  atraphaxis 
&  les  polygonum  ,  &.qui  comprend  des  herbes  ou 
fous-arbrifleaux  exotiques  à  l'Europe ,  dont  les 
feuilles  font  alternes ,  &  les  fleurs  difpofées  çn 
grappes. 

Le  caractère  eflentiel  de  ce  genre  efl  d'avoir  : 

Un  calice  coloré  y  à  cinq  divifions  ;  point  de  coro  lit  ^ 
huit  étamines  ;  trois  fiy les ^  une  noix  recouverte  par  le 
calice  converti  en  baie, 

CARACTâRE    GÉKERIQUE. 

Chaque  fleur  offre  : 

i^.  Un  calice  d*utie  feule  pièce,  inférieur j    il 


r 
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(w.(^  dîvîfions  obiongues»  obtufes  ^  concaves  j  co- 
lories» très-ouvertes^  perfilUotes. 

z^  Point  de  corolle. 

\^.  Huit  ttamînesy  dont  les  filamens  font  fubu- 
lés,un  peu  plus  courts  que  le  calice^  terminés  par 
^  anthères  arrondies  y  a  deux  loges. 

4^  Un  ovaire  ovale  >  à  trois  côtés  ^  furmontés 
de  trois  fiyles  courts  «  terminés  chacun  par  un 
Aigmate  fimple. 

lAfrutt  efi  une  noix  ovale  j  aiguë ,  à  une  feule 
loge  recouverte  par  le  cajice  converti  en  baie. 

Espèces. 

I.  Raisinièr  à  grappes.  Coccoloba  uvîfera. 
Linn. 

Coccoloba  folîis  cordatis  ,  fubrotundis  y  nitidts. 
Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  515. — Lam.  Illultr. 
Geo.  tab.  )i6.  fig.  1. 

Ccccoioba  foliïs  fuhrotunàis  y  integris  y  nitidts  y  pla* 
m;  racemu  fruBuum  cemuis,  Jacq.  Amer.  112.  tab. 
73.— Miller.  Diû.n^  i. 

Coccoloba  foliis  craffis  >  orbîculatis  ;  Jinu  aperto. 
Brov'n.  Jam.  208. 

Polygonum  foliis  fuhrotimdis  ;  caule  arboreo  yf rue- 
abus  baccatis.VmXï,  Spec.  Plant,  i.  pag.  6f. 

Uvîfera  Joliis  fubroiundis  ,  amplijfimis.  Hort. 
Cliffort.  487. 

Uvifèra  littorea  y  foliis  amplioHbus ,  fir}  orbicula- 
lis,  craffis  y  americaaa,  Pluken.  Almag.  394.  tab. 
2j6.  fig.  7. 

G«  ijabera  racemofûy  foliis  coriaceis  y  fubroturdis, 
Plum.  le.  tab.  145. 

Papulus  americana  y  rotundifolia,  Bauh.  Pin.  430. 

Prunus  maritima  y  racemofa;folio  fubrotundo  ygla- 
hroyfruHu  minore ypurpureo,  Sloan.  Jam.  18^.  Hilt.  2. 
pag.  1 29.  tab«  220.  fig.  ^.  —  Rai.  Dendr.  40.  — 
Catesb.  Carol.  2.  pag.  90.  tab.  96. 

C.  Coccoloba  (  leoganenfis)  >  foliis  fubrotundis  y 
iniegerrimis y  nitidis y  planis;  tacemisfruBuum  créais, 
Jacq.  Amer.  113.  tab.  17S.  fig.  33. 

Ceft  un  grand  &  bel  arbre  y  remarquable  fur- 
tout  par  la  forme  &  la  beauté  de  fes  feuilles  :  fes 
rameaux  font  étalés  »  difFus  ,  fans  ordre  y  revêtus 
d'une  écorce  cendrée  ^  glabre  ou  ridée  ^  garnis  de 
feuilles  grandes  y  alternes  y  médiocrement  pétio- 
lëes  ,  entières  à  leurs  bords ,  arrondies^  échancrées 
en  cceur  a  leur  bafe ,  terminées  à  leur  fommet  par 
«ne  petite  pointe  obtufe  »  mais  fouvent  tout-i-fait 
arrondies  y  épaifles  y  coriaces  y  luifantes  ,  à  ner- 
vures alternes  &  fâtltantes  y  d'un  vert  foncé»  tra- 
rcciées  par  4e  petites  veines  rougeâtres  j  fuppor- 
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tées  par  des  pétioles  durs  y  très-courts ,  épais  :  une 
fiipule  en  forme  de  gaine  enveloppé  les  tiges  au 
point  d'infertion  des  feuilles.  ^ 

Les  fleurs  font  difpofées  en  grappes  fimples  y  ter- 
minales y  épaifles  y  folitaires  »  droites  à  l'époqjue 
de  la  floraiton»  pendantes  â  la  maturité  des  fruits, 
longues  d'environ  un  pied  >  chaaue  fleur  efi  pédi- 
culée,  blanchâtre  ,  fort  petite;  le  ftyle  eft  tantôt 
fimple^  tantôt  trifide.  Les  fruits  font  des  drupes 
arrondis  y  de  la  groffeur  d'une  petite  cerife  y  mé- 
diocrement ombiliqués  y  de  couleur  purpurine  ^ 
d'une  faveur  douce  y  acidulée  y  contenant  une  noix 
â  trois  lobes. 

La  variété  C  diffère  de  la  précédente  par  fes 
feuilles  une  fois  plus  petites  :  fes  tiges  font  bien 
moins  élevées  «  &  coofervent  la  forme  d'un  ar<- 
brifleau. 

Cette  plante  croît  dans  l'Amérique  méridionale  ^ 
fur  les  rives  fabloneufes  &  maritimes.  On  la  cultive 
au  Jardin  des  Plantes  de  Paris.  T>  (^  v.) 

Dans  quelques  contrées  de  l'Amérique  on  vend 
fes  fruits  aux  marchés  :  ils  fe  fervent  fur  les  tables. 
Le  bois  efi  rougeâ  tre  «  &  donne  y  bouilli  dans  Teau  y 
une  belle  couleur  rouge. 

2.  Raxsinier  à  larges  feuilles.  Coccoloba  Lui* 
folia. 

Coccoloba  foliis  integris  y  latijftmis  ,  baji  coar^atis, 
(N.) — Lam.  lUufir.  Gêner,  tab.  316.  fig.  4. 

Cette  plante  y  dont  je  ne  connois  pas  les  fleurs  y 
&  qui  a  été  cultivée  au  Jardin  des  Plantes  y  appro- 
che beaucoup»  par  fon  port  ^  du  coccoloba  uvîfera  y 
mais  elle  en  diffère  par  fes  feuilles  d'une  manière 
remarquable.  Elles  font  beaucoup  plus  minces  « 
plutôt  membraneufes  que  coriaces ^  glabres,  très- 
entières  3  prefqu'ovales»  au  moins  auiO  larges  que 
longues  y  rétrecies  &  non  en  cœur  à  leur  bafe  y  à 
nervures  latérales  ^  fimples  &  jaunâtres.  Il  part  des 
nervures  un  grand  nombre  de  veines  capillaires  y 
difpofées  en  un  réfeau  è  larges  mailles.  Leur  pé* 
tiole  efi  court  i  il  préfente  â  fa  bafe  une  fiîpule 
vaginale  qui  embrafle  la  tige.  Les  jeunes  ra- 
meaux font  glabres  j  finement  flriés  ^  un  peu  com- 
primés. 

Cette  plante  efi  originaire  des  contrées  méri* 
dionales  de  l'Amérique.  T>  (^.  v  ) 

3.  RaisiMIER  pubefcent.  Coccoloba  puhefcens^ 
Linn. 

Coccoloba  foliis  orbiculatis  y  pubefcentibus,  Linn. 
Spec.  Plant,  vol.  i.  pag. 523.  —  Miller.  Diâ.  n**.  2« 

Coccoloba  (grandifolia)  ^foliis  fubrotundis  y  intc 
gerrimis  y  rugofis,  Jacq.  Aniér.  113. 

Coccoloba  arborea  y  foliis  orbiculatis,  Brovn.  Jam« 
210. 
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Scortea  arboramtrUana  j  ampiifimii  foiiîs ,  avtrfâ  |  long  des  chemins  &  fur  le  revers  des  montagnat 


part€  nervis  txtantihus.  Pluk.  Phyc.  lit.  fig.  8. 

On  diftingue  cette  efpèce  à  Tes  grandes  feuilles 
rttguenfes  y  pubefcences  en  defibos. 

Ceft  un  arbre  qui  s'élève  à  la  hauteur  de  Caixvite 
ou  quatre-'vingts  pieds ,  dont  le  tronc  très-inégal 
ne  fe  divife  qu'en  deux  ou  trois  branches  princi- 
pales^ très-peu  rameufes  ^  épaiifes  >  diffufes  «  re- 
vêtues d'une  écorce  brune  ,  garnies  de  feuilles 
alternes  j  très-amples,  prefqu  orbiculaires  ou  ar- 
rondies j  trèi-eniieres  i  leurs  bords ,  un  peu  échan- 
crées  en  cœur  à  leur  bafe  ^  chargées  en  dcflbus 
d'un  duvet  brun  plus  ou  moins  épais  j  qui  difpa- 
reit  ordinairennent  dans  les  anciennes  feuilles  >  à 
groffés  nervures  lacuneafes  &  en  réfeau  ^  rudes  8c 
très-bridées  en  defius  ,d'un  vert  fombre  ^  foutenues 
par  des  pétioles  durs,  épais ,  très-courts  j  ayant  à 
peine  deux  ou  trois  lignes  de  long.  Ces  feuilles 
ont  quelquefois  jurqu'i  environ  deux  pieds  de  dia- 
mètre. Les  rameaux  font  munis  de  ilipules^agitules 
à  rinfertion  des  pétioles. 

Cette  plante  croit  fur  les  montagnes  &  dans  les 
foréis  de  la  Mar unique. T?  (^./^  ahfquefior,  (^frucK 
in  htrh.  Lam .  ) 

âon bois, d'après  Jacqutn,  eft  d'un  rouge  foncé, 
trèft-dur  ,  très-pefant^  prefqu'încorruptible  ,  em- 
ployé a  vantageufement  pour  condruire  des  poucres^ 
des  paliflades,  ^'c.  La  partie  enfoncée  dans  la  terre 
y  acquiert  la  dureté  d'une  pierre.  On  alfureque  les 
fruits  font  bons  à  manger. 

•    4.  R.AISIMIER  à  feuilles  variées.  Caccoloba  di- 
vtffyolia.  Jacq» 

Coccoloba  foliis  ramufculorum  ovatis  ,  ramorum 
JàvatO'CordaUs.  Jacq.  Amer.  1 14*.  tab.  jè. 

La  forme  des  feuilles  différentes  fur  les  tiges  & 
fur  les  rameaux  diftingue  particuKérecnent  cette 
efpèce. 

Cet  arbufte  s'élève  à  U  haureur  de  dix  â  douve 
pieds  :  fes  rameaux  font  garnis  de  feuilles  alternes , 
médiocrement  ^étiolées,  nombreufes,  un  peu  co 
riaces,  trèfi^encière»,  légèrement  rugueufes,  lut* 
fautes,  veinées,  ovales  fur  les  rameaux  ,  échan- 
crées  en  cœur  i  leur  bafe  fur  les  branches ,  termi- 
nées à  leur  fommet  en  pointe  obtufe. 

Les  grappes  font  terminales ,  droites  ,  fimples  , 
folitaires ,  longues  d'environ  tr^is  pouces*  Aux 
fleurs  fuccèdent  des  drupes  prefqu'arrondfs ,  de  la 
groifeur  d'une  petite  cerife,  prefqu'omhiliqués  â 
leur  fonimet  par  la  réunion  des  foboles  caKcinalts 
groftes^Se  charnues:  la  pulpe  di  molle,  d'une  belle 
couleur  purpurine  j  d'une  faveur  afiez  feisblable 
à  celle  du  couoloha  uvifera ,  mais  un  peu  plus  a^cide, 
recherchée  par  les  enfans  8c  les  payfaas. 

Cettî  plante  croît  à  Tile  Saint-Domingue  j  le  } 


boifées.  T>  (  Dçfcripi.  tx  lacq.  ) 

J.  Raisinîer  jaunâtre.  C<?cco/ditf/tfiÀp/crw.  Jacq. 

Coccoloba  foliis  ellîpticis  ^  obtufis  ,  mucronatis  , 
bafi  cordatis.  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  458. 

Coccoloba  foliis  lanceotato  -  oblongis ,  obtufis  cum 
acumine,  Jacq.  Amer.  114.  tab.  yj.  - 

Cette  efpèce  a.  quelques  rapports  avec  le  cocco^ 
loba  obtufifoUa;  mais  fes  feuilles  ^  moins  étiroites  ^ 
font  mucronées  à  leur  fommet. 

Cette  plante  s'élève  à  la  hauteur  d'environ  douze 
pieds ,  fous  la  forme  d'un  arbriffeau  rameux ,  garni 
de  feuilles  alternes ,  luJIantes ,  coriaces ,  très-en- 
tières à  leurs  bords.,  obtufes  &  mucronées  à  leur 
fommet ,  fupporrées  par  des  pétioles  très-courts. 
Les  grappes  font  droites  ,  fimples  &  terminales  ; 
eUes  font  garnies  de  petits  drupes  arrondis ,  ad 
couleur  purpurine,  un  peu  plus  gros  qu'un  poîs  s 
leur  pulpe  elt  rougeârre  ^^  d'une  faveur  douce ,  afle^ 
agréable  au  goût ,  mais  dont  on  fait  peu  d'ufage. 

On  rencontre  cette  plante  dans  les  buiflbns ,  au 
Pocc-aurPrince  ^  dans  l'ile  Saint-DoQiingHe.  ^ 

6.  Raisinier  i  écorce  fine.  Coccoloba  txcoriata. 
Linn* 

Coccoloba  foliis  oh longo- ovatis ,  acatiufcuUs  ,  bafi 
cordatis;  raotmis  pêndidis,  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  2« 
pag.  458.  n°.  (3. 

CoccoUba  foliis  ovatis  ^  namit  quafi  t»ca*ticatis^ 
Linm  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  524.  — Mil!.  Did^. 
n^4. 

Coccoloba  motttana  ,  maj^r^  étrborea  ;  foliis  fubro- 
tandis^  corticelevi,  Brow'n.  Jam.  210. 

Giui^abara  alia,  rac$m^a;fMis  oblongis.  Pl\im, 
le.  146.  fig.  1. 

Arbor  hidica  »  glyoy'r4^  foliis  fubroivndis  ;  ft>^ 
nbusin  prâ,longam  fpicamadaSiê,  f  Pluk.  Amach.  12«. 
tab.  363.  fig.  4. 

t  Eadcm J  foliis  ovat^fubacutis ^  racem's  ^rx— 
longis, 

Ceft  un  arbre  affez  élevé ,  dîvifé  en  branches 
&:  en  rameaux  revêtus  d'Une  écorce  extrémemenc 
fine  &  Hfle ,  tellement  cpi'ils  paroiflent  preiqu'e» 
être  privés.  Ils  font  garnis  de  feuilles  alternes ,  pé« 
tiolées^  coiiaces,  avales  ^oblongues  »  arrondies 
&  médiocrement  écbancrées  en  cœur  à  leur  bafe» 
aiguës  à  leur  fommec^enciètre«&  légèrement  bor^ 
déîifi  ï  leur  contour ,  liffea  à  bun  deux  feces  ^ 
vertes  en  deffus ,  jaunicros  en  deflous ,  tnaverfiâ 
par  des  aervuc^  fines,  nédiocremeftt.faillances 
ranieufes  à  leur  fommet ,  (edivifaot  e«r  veines  tW 
fines.  Leur  pétiole  ell  fortctiiit.  ËUcsfoatfMuiiâi 
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i  leur  inftrtion  d*une  (lipule  qui  embraffe  les  ra- 
meaux. Les  ièurs  foncdifpoféis  eo  longues  grappes 
pendantes. 

Cette  plante  croit  dans  l'Amérique»  fur  tes  lieux 
«oMU^Iix.  1}  (  V.f  aifffuefûr.  in  herif, lAm,  ) 

J'en  ai  obfervé  j  dans  Therbier  de  M.  Lamarck , 
«ne  latre  e(pèce  très  -  voifine  de  celle  *  ci  »  mais 
èm  les  femUes  font  crois  fois  plus  longues ,  lan- 
céolées^ acuminées»  arrondies  j  mais  non  écban* 
crées  i  leur  bafe  ^  plutôt  membraneufes  que  co- 
riaces ,  i%ahs  i  leurs  deux  faces  ,  nninfes  à  leur 
bafe  de  fiipuUs  vaginales.  Je  n'ai  pas  vu  les  fleurs. 

La  plante  C ,  rapportée  de  Porto  -  Rtcco  par 
M.  Ledru  «  diffère  Àes  précédentes  par  Tes  feoiAes  - 
^ius  courtes  ,  ovales  »  arrondies  &  fans  échan- 
crureàleur  baiè^  un  peurécrécies»  maisobtu(es 
à  leur  fommet.  Les  fleurs  font  petites  ,  &  forment 
des  grappes  pendantes^  longues  au  moins  de  huit 
à  dix  pouces.  L'écorce  des  rameaux  eil  fine  »  lifle» 
^iiatre^  finement  firiée.  J)  (  y^f) 

7.  Raisinier  i  fruits  blancs.  Coccolo^a  niveà. 
Jacq. 

Coccoloha  foliîs  ot/ongis  j  acuminatii  ^  ractmis 
trcSiufudis.  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  458. 
fi*.  7. 

Coccoloha  (  nîvea  )  ^folils  oblongîs  ,  acuminatis  y 
vtnofis  jfuprà  hitidis  ;  racemis  ereiîiufcuiis,  Svartz. 
Prodr.  64.  —  Idem.  Flor.  Ind.  occid.  vol.  2. 

Coccoloba  (  nivea  )  yfoliis  ovato-oblongis  ^  acutîs  , 
rugofis,  Jacq.  Amer.  115.  cab.  78. 

Arbre  d'envirorf  vingt  pieds  ,  droit,  rameux  , 
dont  les  branches  font  garnies  de  feuilles  alternes , 
pétiolées  ,  ovales ,  oblongues ,  minces ,  membra- 
neufes y  récréci€S  à  leur  bafe ,  acuminées  à  leur 
fomtnet»  luifantes  i  leurs  deux  faces,  à  nervures 
latérales»  alternes,  filiformes ,  faillances ,  jaunâ- 
tres ,  rameufes  ou  confluentes  i  leur  fommet. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  grappes  terminales , 
felitaires^  très-iîmples  >  redreflôes  :  ces  fleurs  font 
petites  &  jaunâtres.  Leur  calice  devient  épais  » 
fucculent  ^  &  acquiert,  en  groiriflant ,  une  couleur 
blanche  :  il  revêt  jufque  vers  le  milieu  une  noix 
â  trois  côtés  ^  luifante  &  noirâtre  :  il  en  réfulte 
des  fruits  d'une  faveur  douce  >  agréable. 

Cette  plante  croit  i  l'île  Saint  -  Domingue  & 
1  la  Martinique  ,  le  long  des  rivières  &  des  tor- 
rens.  On  la  cultive  dans  rite  Saint-Euflache.  Ses 
feuits  fe  mangent.  T>  {V.f-  ubfqucfior.) 
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8.  Raisinier  ponûaé.  Cocco/oba punBata, 
Coccoioha  fotiis  lanccolatU  ^  4tvatis*  Mill.  Diâ. 


Coccctoha  {  cotonata  )  ,  foUis  ovato  -  obiongis  ^ 
acuminatis  ,  pianis,  Jacq.  Amer.  1 14.  tab.  77. 

Coceoloiisfi>tiisoblongO'Ovatîs,  venofit  i  uvîs  mi' 
noribus  y  punaatis,  Brovn.  Jam.  240. 

Uviferaarbor y  amerîcana  ;fruclu  aromaticOypunc* 
eato,  Piuk.  Almag.  3<;4.  tab.  257.  fig.  4. 

Arbufte  haut  de  douze  à  quinze  pieds ,  droit  ^ 
rameux,  garni  de  feuilles  alternes  ,  pétiolées  i 
ovales  j  oblongues^  planes,  très- entières,  un  peu 
coriaces,  écbancrées  en  coeur  à  leur  bafe  ,  lon- 
gues d*an  demi  -pied  ,  luifantes  ,  au  nombre  de 
deux  on  trois  feulement  fur  chacun  des  rameaux 
à  fleurs  ,  txninies  â  la  bafe  des  pétioles  d'une  (li- 
pule qui  engaine  les  tiges. 

Les  grappe^  font  droites  ^  (impies ,  terminales  « 
folitaires ,  â  peine  longues  d'un  pouce  &  demi  : 
les  fleurs  font  blanches.  Une  grande  portion  du 
réceptacle ,  avec  une  médiocre  partie  du  calice  ^ 
fe  convertit  en  un  drupe  prefqu'arrondi ,  d'un 
rouge  foncé ,  d'une  faveur  douce,  mais  un  peti 
acerbe. 

Cette  plante  croh  en  Amérique,  dans  les  enVÎf- 
rons  de  Carthagène.  T>  (  Dtfcnpt.  ex  Jacq  ) 

9.  Raisinier  d  feuilles  membraneufes.  Cocco- 
loba tcnuifoiia»  Liim. 

Coccoloba  fifliis  ovatis  ,  membranacds,  Linn. 
Amœn.  Acad.  vol.  y.  pag.  35^»  —  Miller.  Did. 
n**.  5.  -*  Lam.  lUuflr.  Gêner,  tab.  516.  fig.  i 

Coccolobis  fruufctns ,  faliis  fuhrotnnéxs  ,'  fruBiL  mi- 
norcytrigono.  Brown.  Jam.  2io.  tab.  14.  fig.  ;. 

Cette  eipèce  fe  didingue  de  fes  congénères  |>ar 
fes  feuilles  ovales,  oiembraneufes  2Sc  non  coriaces. 

Ses  ttges  fort  ligneufes,  divifées  en  rameaux 
garnis  de  feuilles  alternes ,  ovales ,  glabres ,  mé- 
diocrement pétiolées,  entières,  ovales,  obtufes 
ou  un  peu  acuminées  à  leur  fommet,  minces  « 
dont  les  pétioles  ,  au  lieu  de  flipules  ^  font  mu- 
nies d*cne  membrane  particulière.  Les  fleurs  font 
difpofées  en  grappes  terminales  ttès-lîmples  :  elles 
font  éparfes  ,  pédicu^ées;  le  calice  à  quatre  divi- 
fions ,  d'après  la  figure  de  Brovn. 

Cette  plante  croit  d  la  Jamaïque.  T> 


Ohftrvations,  Cette  plante,  félon  Linné ,  eft  dé- 


tinique ,  qui  a  tous  les  cara6\ères  de  celle,  de 
Linné  î  mais  elle  éll  pourvue  de  (lipules  vaginales. 
Ses  fleurs  font  difpofées  en  épis  droits ,  épais , 
fubulés  d  leur  fommet  ^  c]^'lindriques  ,  longs  de 
trois  à  quatre  pouces.  Les  feuilles  font  médiocre- 
ment acuminées,  obtufes.  (Kf.)  / 
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Raphanus  magnus,  Lobel.  Icon.  loi.  -^Idem. 
Obferv.  99. 

Raphanus  fivt  radicula  fatîva,  Dodon.  Pempt. 
676.  Icon. 

Raphanus  rotundus  ^  radicc  rotundâ,  Miller.  Diâ. 


n**.  2. 


Raphanus  orbîcularis ,  radice  orbiculatâ  >  depreffâ. 
Miller.  Diâ.  n^.  5. 

Raphanus  major,  orbiculans  vel  rotundus ,  fioriius 
candidis,  C.  Bauh.  Pin.  ç6. 

Radis  ou  grand  raifort  blanc. 

C.  Raphanus  niger.  C.  Bauh.  Pin.  96.  —  Tournef. 
Inft.  R.  Herb.  129.  —  Lobel.  Icon.  202. 

Raphanus  niger,  radice  fufiformi.  Miller.  Diâ. 
n*'.4. 

Vulgairement  RADIS  noir.  Raifort  cultivé.  Rai- 
fort des  Parifiens. 

y.  Raphanus  minor,  ohlongus,  C.  Bauh.  Pin.  96. 
—  Tournefort.  Inll.  R.  Herb.  229.  —  Blackwel. 
tab.  81. 

Radicula  fativa  j  minor.  Dodon.  Pempt,  676. 
Icon. 

Raphanus,  J.  Bauh.  Hift.  2.  pag.  846.  Icon. 

Raphanus  m'nor,  purpureus.  Le  bel-  Icon.  201  & 
Obferv.  f  9,  — Daiech.  Hift.  vol.  1.  pag.  636.  le. 

Vulgairement  RAVE. 

^.  Raphanus  chine njis ,  annuus  ,  oUiferus.  Lînn. 
J.  C. 

Cette  plante  ^  fi  généralement  cultivée  dans  tous 
ks  jardins  potagers  «  à  caufe  dt^  l'ufagede  fes  racines 
que  l'on  mange  crues  ^  fous  les  noms  de  radis  6c  de 
rave,  pouffe  des  tiges  très  -  rame  u  fes  ^  hautes  de 
deux  ou  trois  pieds ,  ordinairement  rudes  au  tou- 
cher, garnies  de  feuilles  amples,  alternes,  pétio- 
lées  >  rudes ,  furtout  les  intérieures  >  ailées  en 
forme  de  lyre ,  divifées  en  lobes  très-irréguliers, 
ovales ,  oblongs ,  arrondis  ou  aigus  à  leur  fom- 
met ,  denticulés  à  leur  contour  s  le  lobe  termi- 
nal beaucoup  plus  grand  que  les  autres,  prefqu'ar- 
rondi.  Le  nombre  des  looes  eft  moindre  à  mefure 
que  les  feuilles  font  plus  fupérieures  5  les  dernzè* 
res  prefque  fimples^  denticulées. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  grappes  axillaires , 
nombreufes  vers  l'extrémité  des  rameaux  5  chaque 
fleur  portée  fur  un  pédoncule  fimple,  prefque  nli- 
forme ,  long  d'un  pouce.  La  corolle  varie  dans  fes 
couleurs;  elle  eft  ordinairement  d'un  violet  ten- 
dre ,  quelquefois  blanche  ou  rougeâtre.  Les  fili- 
ques  font  articulées,  renflées  vers  leur  bafe  ,  co- 
niques j  terminées  par  une  pointe  fubulée  ,  divi- 
fées intérieurement  en  deux  loges ^  contenant  des  I 
femences  arrondies.  1 
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La  culture  a  obtenu  plufieurs  variétés  des  raci-^ 
nés  de  cette  plante ,  plus  ou  moins  eftimées  félon 
leur  faveur.  Celles  qui  ont  une  forme  ronde  ,  glo- 
buleufe ,  ou  qui  font  alongées ,  mais  très-grollès  , 
portent  ordinairement  le  nom  de  radis  ,  parmi  lef- 
quels  on  diflingue  le  petit  radis  blanchâtre,  globu- 
leux ;  le  même ,  couleur  de  rofe  tendre  $  le  rond^ 
hâtifs  le  gros  radis  blanc,  arrondi  ou  fufiforme  » 
le  même ,  revêtu  d'un  épiderme  noirâtre  (  le  ra-- 
dis  noir),  dont  la  faveur  eft  plus  piquante ,  la  chair 
plus  ferme  :  c'eft  le  raifort  des  Parifiens, 

On  donne  le  nom  de  raves  à  celles  dont  la  forme 
eft  alongéej  fufiforme^  menue  «  ordinairement  de 
couleur  rougeâtre. 

Il  ne  faut  pas  regarder  comme  variétés  de  cette 
planteplufieurs  autres  qui  appartiennent  à  des  gen- 
res differens ,  quoiqu'elles  portent  fouvent  le  même 
nom  vulgaire  :  ainfi  le  grand  raifort  fauvage  ou 
raifort  des  boutiques  eft  le  cochlearia  armoriaca  Linn. 
(  Voye7(^  dans  ce  Diâionnaire  l'article  Cransom 
ruflique.  )  La  rave ,  qu'on  appelle  auffi  turnep  ou 
rabiottle ,  a  d'abord  été  regardée  comme  une  va- 
riété du  brajpca  râpa  Linn.  Le  caraâère  de  foh  ca- 
lice nous  a  déterminés  à  la  ranger  parmi  les  //ttf« 
pis.  (Voyei  MouTARDE  tubéreufe.) 

La  patrie  de  cette  plante^  cultivée  depuis  fi 
long-tems  dans  tous  nos  jardins  potagers ,  n'eit 
pas  très  bien  connue.  On  la  foupçonne  cependant 
originaire  de  la  Chine.  O  (V.v.) 

Je  dois  prévenir  ici  que  cette  plante ,  préfentée 
dans  mon  Voyage  en  Barbarie  comme  naturelle  à 
ces  contrées  3  n'y  eft  que  cultivée  dans  quelques 
jardins  particuliers  >  celle  que  j'ai  recueillie  dans 
les  lieux  in.ultes  eft  le  raphanus  raphaniftrum  ,  que 
j'aurois  dû  citer  à  la  place  du  premier. 

Le  ra(Us  &  la  rave  font  des  alimens  fains ,  que 
l'on  mange  cruds  \  mais  ils  font  peu  nourriftans  , 
de  digeftion  un  peu  difficile  pour  les  eftonucs  foi- 
blés,  qu'ils  fatiguein  par  les  renvois  &  les  vento- 
fités  qu'ils  occalionnent.  Le  radis  noir  eft  plus  âcre^ 
plus  difficile  à  digérer.  Son  fuc^  dit  M.  Durunde, 
adouci  avec  le  miel^  convient  dans  l'aflh.De  hu- 
mide ,  l'enrouement ,  le  fcorbut.  Ce  radis ,  mêlé 
avec  1  huile  &  appliqué  à  la  peau  ^  agit  comme  ru- 
béfiant. Les  feuilles  jeunes  fe  mangent  en  falade 
ou  cuites. 

6.  Radis  lancéolé.  Raphanus  lanceolctus.V/\\\d, 

Raphanus  filiquis  bilocularibus  ,  ventricofis ,  levibus- 
rofiro  fubtetragono  ,  foliis  oblongo^lanceolatis  ,  apice 
fubdentaiis.  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  3.  pag.  j6z. 
n^.  7. 

S  inapis  (  integrifolia  )  ,  foliis  inferioribus  oblongU^ 
inAquali ter  ferrât  i s  ;  fup remis  Uneari-lanceolutis ,  i/i- 
tegerrimis,  ?  Weft.  Sanâ^-Crucis.  pag.  222. 

Cette  plante  eft  glabre  dans  toutes  fes  parties* 

Ses 
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Ses  tiges  font  droites ,  flexueufes ,  hautes  d'environ 
on  pied  &  demi  ^  divifées  en  rameaux  courts  j  gar- 
nis de  feuilles  alternes^  pëtiolées^  oblongues  ^  lan- 
céolées >  les  inférieures  munies  à  leur  fommec  de 
deoQ  obtufes  s  les  fupérieures  très-entières  j  plus 
étroites  >  lancéolées. 

Les  fleurs  Tout  dirpoféesen  grappes  terminales  j 
longues  d'environ  un  demi -pied.  La  corolle  eft 
jaune  ^  d'une  médiocre  grandeur  :  il  lui  fuccède 
Doefilique  lilTe^  ventrue  «  àdeuxloges^  terminée 
par  une  pointe  alongée«  obtufe  >  prefqu'i  quatre 
faces. 

Cette  efpèce  croît  dans  l'Amérique  y  aux  Antil- 
les, &c.  (  Defcript.  ix  Willd.  ) 

7.  Radis  à  Cliques  arquées.  Rapkanus  arcuatus. 
Willd. 

Rapkanus filiquis  fuhulatis ,  arcuatis ,  hilocutartèur, 
ieviius;  fbiiis  ohiongo-lanceolatis  ,  ^enuitis,  WiUd. 
Spec.  Plant,  vol.  3.  pag.  $6x. 

Ses  tiges  font  peu  élevées ,  hautes  i  peine  de 
fix  i  huit  pouces  >  droites ,  rameufes ,  garnies  de 
feuilles  petiolées ,  alternes  ,  oblongues  j  lancéo- 
lées y  finuées  ^  dentées  à  leurs  bords  ^  glabres  à 
leurs  deux  fices.  Les  fleurs  font  petites ,  violettes  5 
les  filtques  lifles«  flriées, cylindriques ,  articulées  « 
courbées  en  arc  j  â  deux  loges  ,  terminées  par  une 
pointe  fubulée. 

Cette  planre ,  félon  Wîlldenov ,  reflemble  beau- 
coup i  Vkefperis  arenaria  Desfont.  Fior.  atlant. 
tab.  162  9  mais  elle  eh  digère  par  le  caraâère  de 
fei  filiques. 

Le  lieu  natal  de  cette  plante  n'eft  pas  connu.  O 
{Defcnpt.  ex  Willd.) 

8.  Radis  fluet.  Rapkanus  tentllut.  . 

Rapkanus  fillquîs  fubulaiîs  ^  articulât  h  y  hilocula- 
TÎbttS  yfoiiifque giahris  ,  lanceôlatis  ,  dcntatis ,  infimis 
piiittatifidts.  Ait.  Hort.  Kev/.  vol.  2.  pag.  40;. 

Rapkanus  tenellus.  Pallas.  Iter  3.  Append.  n^.  105. 
ub.  L.fig.  3. 

C'eft  une  plante  fort  petite ,  dont  les  tiges  font 
prefque  glabres  ,  hautes  de  trois  à  qus^tre  pouces 
au  plus  y  garnies  de  feuilles  pétioIées^  alternes  > 
les  radicales  profondément  découpées,  prefqu'ai- 
lées  j  &  dont  les  lobes  font  oblongs ,  très-entiers  i 
leurs  bords ,  un  peu  obtus  a  leur  fommet  $  les  feuil- 
lescauHnaires  lancéolées  »  petiolées  >  entières ,  mu- 
nies i  leur  concour  de  dents  écartées ,  glabres  à 
leurs  deux  faces.  Les  fleurs  font  petites  &  de  cou- 
leur purpurine}  les  Cliques  toruleufes,  articulées, 
raboteufês«  à  deux  lo^ls,  terminées  par  une  lon- 
gue pointe  fubulée. 

Cette  plante  croît  dans  les  défères ,  fur  les  bords 
de  la  mer  Cafpienne.  O  (  Oefcrift,  ex  Willd.  ) 
Botanique,   Tome  VI * 
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9,  Radis  à  feuilles  de  roquette.  Rapkanus  tru- 
coides,  Linn.  f. 

Rapkanus  filiquis  ovatis ,  gibbis  ;  rôfiro  longitudine 
filiquA.  Linn.  f.  Suppl.  pag.  199. 

Eruca  filveftris  ^  lutea,  burféL  pajioris folio  ^  italica, 
Barrel.  Icon.  rar.  pag.  411.  tab.  1016.  Mala. 

Ses  racines  font  grêles ,  fimples ,  à  peine  plus 
épaifles  que  les  tiges  :  celles-^ci ,  hautes  d'un  pied 
âcdemi  environ  ,  font  rudes,  purpurines  à  leur 
ba(e  ,  divifées  à  leur  partie  fu^érieure  en  rameaux 
fimples ,  garnis  de  feuiiUs  péuolées,  lifles>  ronci- 
nées ,  divifées  en  découpuresaigucs.  dont  la  ter- 
minale e(l  plus  étroite  5  denticulécs  àleur  bord  'an- 
térieur. 

■« 

Les  fleurs  fontdifpofées  en  grappes  >  leur  calice 
eft  un  peu  ouvert  -y  la  corolle  jaune  ,  les  pétales 
échançrés  ,  les  étamines  de  U  longueur  de  la  co- 
rolle. Leur  filique  eft  ovale  ^  lifle  ,  charnue ,  re- 
levée en  bofle ,  mais  non  articulée  i  'i  deux  valves^ 
teruiinée  par  une  pointe  conioue  ,  prefque  tétra- 
gone  ,  aufli  longue  quô  la  fllique.  Les  femences 
font  comprimées ,  au  nombre  de  quatre  à  fept , 
féparées  par  une  cloifon  blanchâtre  &  membr^i- 
neufe. 

On  trouve  cette  plante  en  Italie.  </  (  Defcript. 
ex  Linn..f,  ) 

Ohferyations.  Cette,  plante  nous  paroît  fe  rap- 
procher davantage  des  finapis  que  des  rapkanus  , 
ayant  fon  calice  ouvert  >  elle  a  aufli  des  rapports 
avec  les  Itrajpca  par  fes  fiiiques  non  articulées. 
Willdenow  foupçonne  qu'elle  doit  être  la  même 
efpèce  Que  le  brujftca  cheirunthus  ÀQ  V^illars,  ou  le 
finapU  Tournefonii  à'Alliofii. 

10.  Radis  i  feuilles  en  lyre.  Rapkanus  lyratus. 
Forskh. 

Rapkanus  filiquis  terctibus  ,  hifpidis  ;  foiiis  lyratis  ^ 
caule  bafi  proçumbente.  Fotskh.  Fior.  xgypt.-arab. 
pag.  1 19.  n**.  6^, 

Il  s'élève  de  la  même  racine  plufieurs  tiges  ru- 
des, couchées  à  leur  bafe  ,  enfuite  redreflt.es, 
garnies  de  feuilles  toutes  alternes  ,.yelues  ,  en 
forme  de  lyre  ;  les  inférieures  longues  de  trois 
pouces;  Les  fleurs  font  réjii^ie^  en  grappes  termi- 
nales ,  fupportées  par  des  pédoncules  courts ,  mu-> 
nis  chacun  à  leur  oafe  d!unè  braâée  oblongue  & 
dentée.  Leur  calice  efl  velu  ,  Vouflâcre^  la  corolle 
efl  jaune,  violette  i  fon  orifice  $  les  fiiiques  toru- 
leufes ,  cylindriques ,  articulées»  un  peu  courbées, 
terminées  par  i^ne  pointe  lancéolée. 

Cette  plante  croît  en  Egypte  ,  ferle- bord  des 
champs,  dans  les  environs  des  pyramides  &  parmi 
les  rofeaux.  (  Defcript.  ex  Forskh.  ) 

Ohfervations.  Nous  ne  parlons  point  du  rapkanus 
erucaria  de  Gxrcner ,  de  Fra(5l.  &  Sem.  Centur.  9. 

H  ^ 
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Ils  font  tûcculens  dans  le  pourpier  >  la  bourra^ 
che  8c  la  blette-,  {tes  attisées  fmila»,8tc.  5  Itkenï 
dans  hss  driteracées.^  Iefst:ainpantiles  >  teslifisrons» 
les  apodns  y  les  pavots^  les  euphorbes  j  6et.  ;  vcfrts 
dans  lliièble ,  le  fenooil  )  cendres  dans  le  fttreatt^ 
le  charme  «  le  peuplier»  blancs  dans  le  bouleau  5 
rouges  dans  le  cornouiller  Tangnin  »  dans  la  pa*- 
tience  fang-de-dragon  «  dans  la  betterave ,  &c.  j 
tachés  dan»  la  ferpencaîre,  la  ciguë,  la  vipé- 
rine »  dcc.;  gloons  dans  plufieurs  iîlené^j  <uns 
l'aune^  &c. 

RAMEUSE  (Racïne).  Radix  ramofa.  Lorîciue 
l'on  confidère  k  racine  quant  à  fa  forme  &  à  fa 
direâibn  y  on  nomme  rameuft  celle  qui  fe  diviCe 
en  plufieurs  branches  latérale^  >  comme  dans  te 
pisntago  ffyUium* 

On  drt  âûrtî  que  la  tige  eft  raymuft  terlR^ûe,  confî- 
dérant  fii  coiïipoihion ,  elle  produit  htéralement 
des  rameaux  qui  ne  fbnt  point  ô^ofés  «  comme 
celle  de  rabfynthe  :  elle  eft  'hrmuhu  brfipte  cts 
rameaux  font  o^p'ofés. 

R AMONTCMi^  Flacurda.  Genre  de  çlanies  di- 
cotylédones «  i  fleurs  incomplètes  j  dioiques^  de 
la  famille  des  tilleuls,  voifin  des  oncoha ,  qui  com- 
prend des  arbrlfleaux  exotioues  à  l'Europe ,  dont 
kti  feuilles  font  alternes ,  tels  rameaux  épineux , 
les  fleurs  difpofées  en  grappes  terminales. 

Le  caraâèreeflentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Des  jteurs  di&iquis  ;  it  eaiict ,  àdrtis  les  'inâU)s ,  di^ 
wft  en  cinq  partits  ;  jpoint  de  eoroiie  ;  des  éttmùnes 
nombreufes  ,  attackies  Jur  le  calice  ;  le  talroe  i  pin- 
Jieurs  foUoUs  4(ii€s  lu  femelles  ;  un  arvairefupérieur, 
de  cinq  d  nettffiyles  ;  uMe  kùe  àplufieuts  loges, 

Caractârx  générique./ 

Chaque  fleur  mile  offre  : 

1^.  Un  calice  d'une  feule  pièce  >  divifé  en  cinq 
découpures  prefqu 'égales ,  un  ^ eu  arrondies  «  ou- 
vertes f  obtufes. 

1®.  Point  de  corolle. 

3^.  D^s  itaminea  nonibreiifiss>  de  dnqumte  à 
cent  j  dont  les  filamens  capillaires  funt  plus  longs 
que  les  calices  «  inférés  fur  le  fond  du  calice ,  ter- 
minés par  des  anthères  arrondies  ^  à  deux  lobes. 

4^  Point  de  piftily  maïs  quelquefois  le  rudi- 
mept  d'un  ovaire  &  d'un  fligmate. 

testeurs  femelles  offrent  : 

1^.  Un  calice  à  cinq  ou  fept  folioles  droites ,  un 

Eeu  arrondies  j  rapprochées  par  leurs  bords  j  pu- 
efçentes  •intérieurement« 

X^.  Point  de  corollci 
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j*.Un^t4ï/r«  fapérieur^  grande  ovale  ^jaunâtte^ 
plus  tong  que  letraiite ,  mrmomé  tte  cinq  à  tient 
ftyles  ouverts  en  rayons  drvetgens^dipais  ^  i  une 
ftrie  longitudinale ,  perfiftans  >  xes minée  fK  des 
(lîgmaces  obtus. 

Lt/nih  eft  tiifte  ^rie^obnfenre^  diarmie ,  Wti* 
fervant  les  impreflBons  8e  hft  débris  des  ftyks  tt 
des  ftfgmate» ,  à  cinq  xîù  fept  lorges  ^  conYônant 
chtctme  deux  fèmences  comfmtiéts ,  otfeùfes  j  UA 
pea  fttiées  à  leur  fotnmet. 

E  s  ^  É  c  t. 

I.  Ramontchi  de  Mad^afcat.  iFZt^tfitÂt  ra^ 

montcki* 

Fîacurtra  foHis  ùtatis^  tnnuiato-firràris ,  glàhris; 
forihas  fubracetnofis.  *(N .) 

Flacurtia  ramontchi,  Lhéritier.  Stirp.  Nov.  3* 
pag.  ;p.  tab.  30.  -*-  Lam.  Wuftr.  Gêner,  tab.  816. 
—  Jufiea.  Gêner.  'Plant,  pag.  191  •  -^  Gmei.  Syfti 
Nat.  vol.  I.  pag.  8j2. 

Flacurtia  madecajfia,  Commerf.  Manuf.  &  Icon. 

jilamoêon.  FlaccouTt.  Hift.  Maidag.  104» 

Vidg^remettt  pmnes  de  Miidagarcxn 

C'efi  un  arbriflëau  ^ui  croit  i  h  hauteur  de 
huit  à  dix  pieds  «  en  buiflbn  fort  épais  ^  dont  le^ 
tiges  fe  divifent  en  rameaux  alteines,  diffus  «  cii-« 
hercules  j  de  couleur  cendrée  $  les  ttfbercules  fe 
prolonkgent  en  épines  latérales  ou  axillaires  »  droi^ 
ceSj  aiguës  J  fubulées  j  folitaires  ou  deux  â  deux  ^ 
plus  longues  que  les  pétioles.  Les  feuilles  font 
akernes ,  pétioiées ,  ovales ,  un  neu  aiguës  ^  cré- 
nelées à  leur  ctmtoufr^  panîculréttment  vers  leur 
fommet  s  d*un  beau  vert  en  deftis\,  plus  clair  en 
deflbus  y  longues  d'un  pouce  8:  dfemi  à  deux  pou- 
ces ,  larges  d'un  pouce  &  plus  »  fupportëes  par 
des  pétioles  rottgeâtres 3  cylindriques,  pubefcens^ 
fort  couru. 

Les'fleurs  font  difpofées  en  ]:Mn{res  grappes  ter- 
minales >  droites  y  peu  garnies  ;  les  mile^  n^oot 
u'une  ou  deux  fleurs  \  les  femelles  en  ont  cinq  à 
îx  :  elles  font  portées  fur  des  pédoncules  particu^ 
liers>  ;aunâtres,  fort  courts.  Les  calices  font 
courts  »  verdâtrts  ^  épaiflîs  en  réceptacle  daos  leur 
centre.  Les  fruits  forment  une  petite  prune  glo- 
buleufe  j  verte  en  naiflant,  padant  enfuire  à  une 
belle  couleur  ronge  ^  qui  fe  convertit  en  un  vicK- 
lei  obfcur  à  l'époque  <fe  la  maturité. 

Cette  plante  croit  à  Madagafcar  :  elle  eft  culti- 
vée au  Jardin  des  Plantes  de  Paris.  T>  (  V.f.in 
herb,  Lam.  &^  Juflîett.  ) 

Les  habitans  de  Tile  de  Madagafcar  mangeitr 
les  ituits  du  ramontchi  :  il  eft  doux  au  goât  ^  mai& 
il  laifTe^  aptiès  Tavoir  mangée  une  légère  âcreté 
dans  la  bouche.  Les  amandes  font  un  peu  amères^ 
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&  onc  quelque  chofe  de  la  faveoir  des  noyauxde 

prune. 

L'écorce,  U  bai»>  )^  feiviki  ii  la  frgure  «xcé- 
riepre  du  fruit  de  cet  arbriffeau ,  par  leur  reffem- 
ki^ce  avec  notre  prunier  j  lui  en  ont  (ait  donner 
leoom  par  les  marins^  &  la  quantité  ds^  ces  ar- 
kiSmi  a  faU  appol^  Tile  oîi  ils^.  cr^ifl^t  4 1"/^' 
tmjnuufs  Elle  Qa  ^û  tout»  couwrie ,.  &  eft 
icaée  fur  la  cote  de  Madag#faarj  à  4U  U^Mf St  au, 
fttd  de  Foulpoime. 

RAINANTE  (Baoine  ).  RaÂùc  mpiuà. 

On  dorm^  aux  racines  le  nom  de  ran^paiites  ou 

dvé^'op,  elles.  s'écço4»u  bamQntalpQ^eQt.j  & 
(|^'eitel  iet^en^  d^.  tous  cpcés  des  raoaîRci^uons. 
lKe(que  fio^ples^,  O103  péo/^trer  ifr^ctfaudénient  d^ns 
lâ.tçiTç^  ÇQmnm  celles  du  pAniçum  daâyUn, 

La  tige  porta  le  nfiAnie  do«i  quand  elle  eft  en- 

tiéici&w  couchée^  (^  ^  teij^  >  qu'elle  s  y  4i^d 
tua  p^u  an  loin  ^  &:  qiie  Cauvâpt  elle  s!v  axta^hv 
^r  dd  petixes.  nu^inej^  qu'elle  pou/Te  de  touties. 
p«rts^  çoajîïUî.U  eft  ûcile  de  l'opt^ssi  daiiiceltesî 
4e  U  DuimnuUirp  &  de  l'acg)s;»ciiue. 

EAPANE*  R^fWfM*  Genre  de  plarues  dicotylé- 
dpD^»  à  fteuirs^  cantplète> ,  niQuapéralées  j.  de  U 
MIa  des.  yioeai^rs  ;i  qu^  a  de  grands  i;appox:t^ 
tUtç  lesi  Qthcr^t  8c  <BU  compxenÂ  des  arb^iflea^x 
exotiques  à  l'Europe  «  dont  les  feuilles  font  altfir- 
nés,  entières  ;  les  fleurs  prefque  feffiles ,  réunies 
ea  pecitt  paqoocs  k  long  des^rameau^i  fie  des 
branches. 

U  caa^ère  e&9ciel  de  ce  ^eoice  eft  d'avoir  : 

Un  calice  k  cinq  dhifions  ;  une  corolle  en  rouêL,  à 
cinq  éicottpuros  profondeii  une  hait  fpkiriqut  ^  h  une 
feakfenunce. 

Caractère  gbmériqub. 

Chaque  fleur  offre  : 

I*.  Un  caiife  d'une  (eule. pièce,  hst  petite  per- 
ftaot.  dÎMitt  en  otB<|  oui  Sk  découpures» 

i^.  Une  corolle  monopétale ,  en  roue  ^  dont  h 
tabe  eft  très-court  >  le  limbe  profondément  di- 
?ift  en  cinq  ou  fix  découpures  arrondies. 

j®.  Cioq,  (  quelquefpis  fix  )  itamin^s  »  dont  les 
Bameos,  Tooc  cpur^.^  attachés  au  tube  ^  i  la  bife 
4e  cbaqup  lot>e  >  teuuinés  pr  des  anthères  o.b- 
bogues. 

^.  Ua  ovaire  fupérieuv ,  aciondi  y  furmonté 
f un  fiyle  très  •  court  ^  terminé  par  un  ftigmate 
otois» 

U  fnàc  eft  un»  kûe 
l«|c. 
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OhfefvafiQHs*  Ce  geture  «  d'après  les  obfeiva- 
tipnff  de  M..  Swact^  ^  paroitroix  devoir  être  réuni 
TiwifimaraiiÀm,  \  cependant  TeTpèce  que  nous 
atloos  dègrire  a  Û^n  f»lus  d«  rapports  a^iec  les 
fkUmpçylum;  ëc  ce  genre  convient  aflsx  bjeo  i  U 
famiUe  desfapotillitt»  >  aidfi  «yie  Ta  ohiervéNt.  JuC* 
fieu  >  quoiqu'il:  l'ait  rangé  parmi  les  vinenief^ 

E  s  p  à  c  B. 

I.  R'A^AKB  de  ïtGmw^.  Ma^nea.  guianenfié. 
Aqblet. 

Rapanea  folîis  ovato  -  ohlongîis  ;  fioriiuf  IdjUraJi^. 
bus /fuhfiHÙihus  confcnis,  (N.)  Lam.  llluftr.  Gen. 
YoL  1.  pag.  4$.  Vk\  1485.  cab.  m. 

Rapanea  guiancnfis,  Aublet»  Giûan*  Yûl..  l.  pi^. 
lai.  tab.  46. 

C'eil  w  arbrifléiau  dont  le  uooç  s'élève  1  cinq 
ou  fi«  pieds  de  bju)t>  fur  quatre  ^  cinq  pouc^^  dô^ 
ciiao^èmiib  rev,éti^d'uue  éço^ce  cendrée  >  fc.  donc 
te  boiseâ  blitfkç  >  peu  coirjp^e.  Sc^  ronuMt  fe 
imit^  w,  bmuclie^^  dei  l'ai(]^Ue  deCquelies  (o^cenc 
Mn  grand uoi^bp^petitai  ranneiaux  garnis  de  feuiK 
les  ahexue^^  piàtiolées».  li£(e«.4  vertes»,  meil^j^ 
épaifles^  entières^  ovales»  un  peu  oblongues ,  un 
peu  Qée&écîe&  à  leur  haie ,  médiocseinâot  éhcgies 
â  leur  fommet  $  les  unes  échancrées^  d'autres  ter- 
minées^ en  pointe  y  longues  de  trois  à  quatre  pou- 
ces^ fax  un  &  deix^  de  largeur  i  fup'portées  par  un 
pétiole  court. 

Les  feurs  font  réunies  par  petits  paquets,  pref- 
que feiSUs^j^  le  lon^  des  branches  &  des  ranveaux. 
Leur  calice  efl  divifé  en  cinq  &  quelquefois  ûz 
découpures  vertes  »  liftes,  avales,  aiguës.  La  co- 
rolle ,  à  peine  de  la  longueur  du  calice  «  eft  blan-^ 
cbe  )  elle  fe  divife»  en  cinq  ou  fii  lobes  oUongs , 
auroi^îs  à  leur  (bmaief  :  les^  éiomines  varient  d» 
cinq  à  fix.  Le  fruk^eft  une>  baie  de  couleur  vio* 
lette ,  arrondie ,  à  une  feule  logpi  ^  qui  seuferme 
cinfl  i  fix  femeuces^  doot  ordij^tireuteot  une  (eulo 
fructifie. 

Cette  plante  croit  i  Cayenne ,  dans  le»  bof« 
quête  des^avannes,  où  elle- fleurit  &  frudifie  vere 
la  fin  de  l'automne.  T>  (Defcript.  ex  Auhl, ) 

RAPAT.  Cajurapat,  Cortex, confolî dans.  Ijiwmfh^ 
Amboin.  vol.  j.  pag.  jo.  tab.  19. 


C'eft  un  arbriffeau  qui  n'eft  encore  connu  quer 
très-imparfaitement,  &  que  IVumpJiiusva.meotionni. 
dans  fon  herbier  d'Amboine.  Ses  tig^s  [>ouftent  de 
toutes  parts  de  longs  rejets  rampans,  épais  d'un  pour 
ce ,  reyétus  d'une  écorce  rusueufe ,  d'où  découle ,, 
ainfi  que  des  feuilles,  une  liqueur  laiteufe^  blan- 
châtre ,  vifqueufe  :  ces  rejets,  fe  divifent  eu  d'au- 
Ities  font  gràles,  extxémemeBt  longs ,  qui  s'en^ 
^atillent  autour  des  adares.,  &  y  adhèrent  for-^ 
tement. 

lij 
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Les  feuilles  font  alternes ,  ailées  avec  fine  im- 

f)aire ,  compofées  de  folioles  oppofées  >  pédicu- 
ëesj  entières;  ovales  ^  un  peu  étroites >  longues 
de  quatre  à  cinq  pouces ,  larges  d'environ  un  pouce 
&  demi,  glabres^  luifantes,  d'un  vert  gai ,  d'une 
faveur  acide',  approchant  de  celle  de  l'ofeilie.  Lés 
fleurs  font  terminales ,  difpofées  en  corvmbes  touf- 
fus. La  corolle  eft  blanche ,  monopétale  j  fon  tube 
eil  très-court  j  fon  limbe  fe  divife  en  cina  décou- 
pures courtes ,  ovales ,  arrondies  i  leur  lommet  > 
ouvertes.  Ces  fleurs  répandent,  furtout  vers  le 
foîr^  une  odeur  très- forte,  pénétrante,  &  qui 
même  occafionne  des  maux  de  tête.  Le  fruit  n'eft 
p2s  connu. 

Cette  plante  croît  dans  les  forêts,  à  l'île  d'Am- 
bojne.  Son  bois  eft  blanc,  fouple,  teadre^  peu 
propre  à  aucun  ufage  économique^ 

RAPATE.  Rapatea.  Genre  de  plantes  mono- 
cotylédones,  à  fleurs  liliacées,  de  la  famille  des 
joncs  y  voiifin  des  mayaca  d' Aubier,  qui  comprend 
des  herbes  exotiques  à  l'Europe,  dont  les  feuilles 
font  radicales ,  graminiformes  ;  les  fleurs  nom- 
breufes,  difpofées  en  têtes  comme  celles  de  l'ail , 
enveloppées  par  une  fpathe  à  deux  valves. 

Le  caraâère  effentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Une  fpathe  à  deux  valves  ;  une  corolle  à  fix  décou- 
pures y  dont  les  trois  extérieures  glumacées;  des  an^ 
theres  prefquè  fejjiles  y  appendiculées  h  leur  fommet  i 
une  capfule  à  trois  loges,  ? 

Caractère    générique. 

*  Chaqne  fleur  offre  : 

1**.  Une  y>tfM^  d'une  feule  pièce  ^  divifée  en 
deux  valves  très -amples  à  leur  bafe^  rétrécies  j 
aiguës  j  alongées  a  leur  fommet. 

1®.  Une  corolle  monopétale ,  à  fix  découpures 
très  *  profondes  y  dont  les  trois  extérieures  font 
glumacées ,  concaves  y  oblongues  y  aiguës  ;  les  trois 
intérieures  réunies  à  leur  bafe  en  un  tube  très- 
court,  ovales  ^  alongées  j  roulées  en  fpirale  fur 
elles-mêmes. 

3**.  Six  étamines  inférées  fur  le  tube  intérieur  de 
la  corolle  par  des  fllamens  extrêmement  courts , 
furmontés  de  très-longues  anthères  quadrangulai- 
res ,  qui  fe  terminent  chacune  par  un  appendice 
foliacé ,  anthériforme ,  jaunâtre  &  concave. 

4®.  Un  ovaire  à  trois  faces  arrondies ,  furmonté 
d'un  ftyle  charnu  y  ftrié ,  terminé  par  trois  (tigma- 
ces  roulés  les  uns  fur  les  autres. 

Le  fruit  (d'après  Juffieu)  efl  une  capfule  à  trois 
loges,  à  trois  valVes,  à  trois  femences,  chacune 
des  valves  féparée  par  une  demi  •  cloifon  jufque 
vers  leur  milieu.  ? 
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Espèce. 

I.  R  A  PATE  des  marais.  Rapatea  paludofa, 

Rapatea  foliis  omnibus  radicalihus ,  gramineis^ 
fcapo  longioribus  ;  jLoribus  capitatO'Congefiis.  (N.) 

Rapatea  paludofa,  Aublet.  Guian.  vol.  i.  pag. 
jûj.  tab.  1 18.  —  Ju(L  Gêner.  Plant.  44.  —  Lam. 
lUuftr.  Gêner,  ub.  216. 

C'eft  une  plante  marécageufe  y  dont  les  racines 
'  font  dures,  nbreufes^  &  qui  produifent  immédia- 
tement de  leur  collet  des  feuilles  fefliles  >  longues , 
étroites,  fermes ^  droites,  (èches^  terminées  en 
pointe  Se  aflez  femblables  i  celles  des  gran[\inées , 
élareies  &  vaginales  â  leur  bafe^  au  deflus  de  la- 
çiuelle  elles  fe  rétréciffent ,  &  puis  s'élargiflenc 
jufque  vers  leur  milieu,  en  diminuant  enfuite  vers 
leur  fommet  :  elles  font  longues  de  deux  pieds  & 
plus  y  larges  d'environ  deux  pouces. 

Du  centre  de  ces  feuilles  s'élèvent  des  hampes 
ou  tiges  fimpleSj  droites  j  fermes,  dures,  com- 
primées, à  deux  tranchansj  glabres  &  ftriéef» 
Une  fpathe  divifée  en  deux  grandes  valves  lancéo- 
lées, enfiformes  à  leur  partie  fupérieure  y  enve- 
loppe un  grand  nombre  de  fleurs  réunies  en  tête 
terminale ,  &  portées  chacune  fur  un  pédoncule 
long  de  quatre  à  cinq  lignes^  muni  à  fa  partie  fu- 
périeure d'écaillés  oppofées ,  imbriquées ,  conca- 
ves ,  aiguës  y  recouvrant  même  la  corolle  à  fa 
bafe. 

La  corolle  eft  divifée  en  fix  découpures  :  les 
trois  extérieures  font  minces  >  concaves,  terminées 
en  pointe  y  aflez  femblables  par  leur  fubftance  aux 
balles  des  graminées.  Les  trois  divifions  intérieu- 
res y  réunies  à  leur  bafe  en  une  forte  de  tube  très- 
court,  font  jaunes >  concaves^  aiguës  :  c'eft  fur 
les  parois  internes  de  ce  tube  que  les  étamines 
font  attachées.  Leur  filament  eft  à  peine  fenfible  , 
&  les  anthères  font  prefau'auflTi  longues  que  la  co- 
rolle >  en  y  comprenant  l'appendice  anthérifoi;me 
qui  les  termine. 

Cette  plante  croit  à  Cayenne ,  dans  les  bois 
marécageux',  fur  le  bord  des  rivières.  Elle  fleurie 
au  commencement  de  l'été.  (  V,  f  in  kerb,  Juflf.  ) 

RAPETTE.  Afperugo.  Genre  de  plantes  dico- 
tylédones  >  à  fleurs  complètes  ,  monopétalées»  de 
la  famille  des  borraginées ,  qui  a  des  rapports  avec 
les  bourraches  &  les  vipérmes  ,  renfermant  des 
herbes  indigènes  de  l'Europe  ^  dont  les  fleurs  fonc 
axillaires ,  les  feuilles  rudes  &  fimples. 

Le  caraâère  eflentiet  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  calice  irrégulier  y  à  cinq  dents  inégales  ;  un^ 

I  corolle  ,  dont  t  orifice  eft  fermé  par  des  écailles  ^  des 
femences  recouvertes  par  le  calice  comprimé* 
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CARACTâRE     GÉNERIQUI. 

Chaqœ  flear  offre  : 

i".  Un  calice  d'une  feule  pièce ,  à  cinq  dîvî- 
ions  inégales  ^  petfiflantes  ,  dentées  irrégulière- 
ment à  leurs  bords» 

2^.  Une  corolle  monopétale  >  infundibuliforme» 
dont  le  tube  eft  courte  cylindrique;  le  limbe  di- 
TJfé  jufque  vers  fon  milieu  en  cinq  découpures 
obtufes;  roriiice  fermé  par  cinq  écailles  convexes^ 
cooniventes. 

f.Citiqétamines,  dont  les  filamens  font  très- 
courts  >  ioférés  fur  la  corolle  ,  terminés  par  des 
aotfaéres  recouvertes. 

4^.  Quatre  ovaires  compriniés  j  furmontés  d'un 
fljlecoun,  terminé  par  un  (llgmate  obtus. 

Usfemenees  font  au  nombre  de  quatre^  oblon- 
gues, comprimées,  rapprochées  deux  par  deux» 
chaque  paire  écartée  5  recouvertes  pa^ie  calice  j 
comprimé  &  fort  agrandi. 

Oèfervations.  La  forme  irrégulière  fc  compri- 
mée des  calices ,  ainfi  oue  leur  développement 
confidérable  à  l'époque  de  la  maturité  des  fruits , 
coflfiitue  le  raraâère  le  plus  efl(ipntiel  de  ce  gen- 
re, duquel  M.  Lamarck  a  retranché  Yafpèrugo  égyp- 
ma  de  Linné»  à  cauie  de  fes  calices  renflés  & 
DOQ  comprimés. 

E  s  p  £  c  £. 

J.  Rapette  couchée.  Afpcrugo  procumhens. 
Lion. 

AJperugo  calicihus  fruSûs  comprejps ,  caule  pro^ 
QonUnte,  (N.)  Lam.Illuftr.  Gêner,  vol.  1  .pag.  411. 
0^  i8^2.  tab.94. 

Afperuge  calicihus  fruSus  cofttprejfis.  Linn.  Spec. 
Plant,  vol.  I.  pag.  15^8.  -r-Flor.  Lappon.  76.  — 
Flor.  Suec.  159.  166.  —  Hort.  ClifFort.  44.  — 
Haller.  Helv.  n®.  606.  —  Gunn.  Norveg.  n®.  508. 
—  (Eder.  Flor.  Dan.  tab.  jyi.  —  Hoftm.  Germ. 
65.  —  Roth.  Germ.  L  Sy.  II.  217.  — Lam.  Flor. 
franc.  voL  !•  p.  279.  n*.  322.  —  Dalib.  Parif.  61. 

Buglojfum  filvefire  »  caulibus  procumbentibus,  C« 
Baub.  Pin,  257.  —  Mofif.  Hifl.  5*pag.^439.  §.  ii. 
tab.  26.  fig.  13. 

Aparine  major  Plinii.  Tabern.  788. 

Borrago  minor ^  filvefiris,  Column.  pag.  l8[.  le. 
183. 

Afpcrsigo  vi^^an'j.  Tournef.  Inft.  R.  Herb«  135* 
— Garidel.  Aix.  pag.  46.  tab.  9. 

Cynogloffa  forte  topiaria  Plinio ,  five  eckîum  lap^ 
pùtnm  quihufctam.  J.  Bauh.  Hift.  3.  pag.  590.  Ic. 

Afperago  fpuria.  Dodon.  Pempt.  3j6.  Ic. 
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Alyjfum  germanicum  y  echioides,  Lobel.  Ic.  803. 
—  Id.  Obferv.  466.  le.  —  Dalechamp.  Hift.  vol.  2. 
pag.  1143.1c. 

C.  Afperugo  tenuior^  fioribus  ûlbis,  Tournef.  Inft. 
R.  Herb.  135.  > 

Buglojfum  caulibus  procumbentibus  ^  tenerius  ;  fio-» 
ribus  aibis.  Mentz.  Pug.  tab.  7. 

Cette  plante  pouffe  de  fes  racines  un  grand 
nombre  de  tiges  rameufes  y  étendues  fur  la  terre  « 
foibleSj  anguleufes»  munies  de  poils  rudes.  Les 
feuilles  font  difiantes«  deux^  quatre  ou  cinq  i 
chaque  nœud ,  prefqu'oppofées  3  mais  réellement 
alternes  ^  oblongues  >  trèf«ntières  y  un  peu  variées 
dans  leur  forme  &  leur  grandeur  >  obtufes^  pref- 
que  feffiles^  rétrécies  en  pétiole  à  leur  bafe  y  très- 
rudes  y  velues  y  ciliées  légèrement  à  leurs  bords. 

Les  fleurs  font  axillaires«  prefque  folitaires^  fet 
files  ou  médiocrement  pédiculées.  La  corolle  eft 
petite  3  de  couleur  violette  ^  quelquefois  blanche. 
Les  calices  fe  développent  &  s'accroiffent  confi- 
dérablement  â  la  maturité  des  femences  5  ils  font 
fortement  comprimés  3  à  cinq  divifions  irréguliè- 
res y  garnies  à  leurs  bords  de  dents  inégales*- 

■  < 

Cette  plante  croit  dans  les  lieux  incultes ,  fur 
le  bord  des  chemins  ou  le  long  des  haies*  O 
(f.v.) 

On  lui  attribue 3  mais  à  un  degré  un  peu  infé- 
rieur y  les  mêmes  propriétés  qu'a  la  bourrache  : 
elle  pafle  pour  déreruve  j  vulnéraire  &  incifive. 
Dans  quelques  contrées  de  l'Italie  y  on  fe  fert  des 
jeunes  feuilles  comme  de  plantes  potagères. 

Ohfcrvations,  1/ afperugo  àgyptiaca  de  Linné  , 
dont  les  calices  font  renflés  au  lieu  d'être  com- 
primés y  a  été  rangée  par  M.  Lamarck  parmi  les 
buglojfes.  Elle  fe  trouve  déjà  décrite  à  cet  article 
dans  ce  Dictionnaire  :  elle  eft  auffi  mentionnée 
dans  les  Illuftrations  des  Genres  y  au  genre  An^ 
ckufa, 

RAPONCULE.  Phyteuma.  Genre  de  plant€$ 
dicotylédones  3  à  fleurs  complètes ,  monopétalées« 
de  la  famille  des  campanulacées  ^  qui  a  des  rap- 

Eorcs  avec  les  fcAvola  y  &  <|ui  comprend  des  hèr- 
es tant  indigènes  qu'exotiques  à  l'Europe  y  donc 
les  fleurs  font  tantôt  éparfes  «  plus  fouvent  réunies 
en  un  épi  terminal. 

Le  caraâère  effentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir: 

Une  corolle  en  roue ,  partagée  en  cinq  découpures 
linéaires;  une  capfule  inférieure  y  à  deux  ou  trois  loges. 

CArACtIrE     GiN£RIQUE« 

Chaque  fleur  offre  : 

1®.  Un  calice  fupérieur  «  d'une  feule  pièce  ^  pav> 
tagé  en  cinq  découpures  aiguës  «  à  demi-ouvertes. 
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.  1*^.  Une  coroHe  moRopéuld  5  en  rou^.,  ouverte  j 
partagée  en  cinq  découpures  lioéa^cds^éccattes^ 
recourbées. 

5^.  Cm<{hamuuSi  dont  les  filamens  font  plus 
coures  que  la  corolle ,  terminés  pat  des  anthères 
oblongues. 

4^.  Un  ovaire  infiécieur  «  fuunooté  d*ut>  firle 
filiforme  j(  recourbé  ^  de  la  longueur  de  la  coroUe  « 
terminé  par  un  ftigmace  à  deiix  01^  trois  diyifions. 
oblongues  j  roulées. 

Le  frmt  efi  une  capûile  arrondie  >  couronnée 
par  le  calice  ^  à  d^ux  ou  Cfois  logos ,  s'oovcant  de 
chaque  coté  par  un  çrau ,  conjceoaoc  des  femences 
Bombreures,  petites^  ar^ndies. 

phfcrvations^  Paroii  Jes  e(pèce«  qui  compoTent 
ce  genre ,  les  un^s  onc  leurs  fleurs  terminales  > 
réunies  en  tête  ou  en  épi  $  les  autres  les  ont  axiL- 
hires  j  latérales^  preftiue  foUtairess  &  ce  qui  pa- 
roît  aflez  (ingulier  »  c  eil  que  toutes  les  efpèces 
d'Europe  offrent  le  premier  caraâère»  &que  ceilies 
qui  ont  leurs  fleurs  éparfes  >  fo.nt  originaires  du 
Levant  ^  &  quelquçs-unes  des  Indes. 

*    E  s  P  i  c  I  s« 

> 
^  Fleurs  capities  ou  en  épis. 

I.  &APONCULE  à  épi.  Phyuumafpicûtêu  Lina. 

Pkyteumafpicâ  conicC'oBiongâj  foUis  radicalibus  , 
cordât is^  ferratis  ;  capfulis,  bilocularibus.  Lam.  111. 
Gêner,  vol.  1.  pag.  68.  n^.  ijSg.  tab.  114.  iig.  i. 

PkyteuTia  fp'icâ  oblor^gâ ^  cqpfufis  kilocuUrihus  ^ 
foliis  radicalibus  cordaùs.  Lirm.Spec.  Plant,  vol*  i. 
bag.  241.  —  (Eder.  Flor.  Dan.  }6i.  —  Pollich. 
PaU.  n°.  115.  —  Mattufçh.  Sil.  n®.  141.  —  Gjnel. 
Tub.  pëg.  58.  —  Dœcr.  Naff.  pag.  174.  —  Roth. 
Germ.  I  pag.  97.  II.  pag.  248.  -^  l^oâm.  Geroçi. 
74.  —  Dalibart.  Parif.  69. 

Pkyteumafpicâ  oblongâ ,  elongata;  fiylis  pilofitif- 
çulisj  trifidis  3  foliis  radicalibus  ^  cordatis^  duplicata- 
dentatis.  Willd^n*  Spec.  Plane.  voL  i.  pag.  91}. 
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Phyteuma  (  Q)icatuni  )  3 /b/i/^  rqdîcalibus  cum  ittr 
ferioribus  caulinis  cordatis  j  duplicato-ferratis  y  petio* 
latis  y  ad  bafin  ferrugineo-maculatîs ,  fummis  fclffilibus y 
iincari^lanaeûùuis  j^  rariter  fcrraùs  ;  ffùcÀ  oidongd  y 
braSeis  linearibus  y  corollâ  longioribus,  Sçhm^dt. 
Bohem.  i.  n**.  191. 

Rapunculus  foliis  radicalibus  y  cordatis^  tubisbi^ 
comibus^  revpluds.  Halle r.Helv.  n^.  6&4.. 

Rapunculus  fpicatus.  Miller.  Pi^.  q®.  i. .--  Scpp. 
Carn.  edit.  2.  n®.  258.  — Lam.  Flor.  franc,  vol.  j. 
pag.  3^0.  n^  926.  il.  -T-r  Toucoof*  Inft.  R.  Herb. 
IJL},  y'aricuUJtJiquQtwor^ 
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Phytmum  fpicâ  ojilaagâ  ,  audd  i  foliis  caulinis  ^ 
Unceolatis  y  ferratis.  Amœnit.  Academ.  vol.  i. 
pag.  149. 

Rapunculus  fpicatus  fivt,  comofifSy  câfiUeus^  J:.6auh. 
Uift.  2.  pag.  809.  le. 

Rapunculus  comiculatus  y  folio  urticÂ^fhre  céruleo 
&  albo  y  feu  alopecuroidts  losigioTA  ff^icâ.  Morii'. 
Oxon.  Hjift.  J^  p^g.  46$.  $>  5.  u4>*  (•  fig-  4^* 

Rapunculum  alopecuron.  Dodon.  Pempt«  165. 
kon.  .^ 

Rapuntiunt majus alopecuri y  c9mofo  fore.  Lobe* 
;  kon.  329.?8eOblerv<.  178. 

Rapunculus  major  Dodonsi,  Da]e(;h.  Hi/l<  t.  pag. 
641.  Icon. 

Rapunculum  alopecurum  y  flore,  albo  j  italicum^ 
Barrel.'Icon.  rar.  892.  Optima. 

Rapunculus  foliis  cordatis  y  fpicâ  florum  ûblongd. 
Moonier.  Obferv.  150. 

Rapunculus  fpicatus  y  ^Ibm^  C.»  9^h«  Ko*  9^* 

C.  B^unculus.fpùafHsfiffi  eomqfus  i  ffli»  macu^ 
Uua.  J.  Sav^  Hi9*  ^-  809. 

Rapunculus  fpicatus  y  fiore  faturat}  violaceo  y  foliis 
maculis  nigris  notatis^C.  Bs^uh.  Piu.  9^1. 

A.  Pl^teum^  (  be^ooicaRfoUa.)  j^  fôlUs  cordasis  , 
oblongis  y  crenatis  ;  fpicâ  oblongâ,  VillaiS.  Daupb* 
vol.  2.  pag.  518.  tab.  12.  fig.  3. 

Phyteuma  (  betonicxfolia  )  y  fpicâ  oblongâ  y  foliis 
fi,mpliciur  crenaM,  r^^dicalibu^  ,  lanceolau^corda^is  » 
caulinis  y  lanceolatis.  Willden.  Spec.  Plant,  vol.  i. 
pag.  922.  n^  8. 

Phyxcupm  foliis  radicajilms  y  cord^tQ  -  ailoagis.  ^ 
crenatts  y  caulinis  lanceolatis  y  fpicâ  oblongâ^  Lan^ 

Uluilr.  Gen.  vol.  2.  pag.  68.  n^.  2588. 

Npus  avons  cru^  devoir  eéuni.r  Tqus  la  même  4ér 
npminatixu)  placeurs  variété xie  cette  eXjpèce^  qu| 
en  avoient  été  féparées^^  n'offrant  d'autres  (^ffé^ 
rences  que  de  l^^erscha^g^meitfidan^  la  forme  des 
âsutlle^j  Qonre];va;it  d  ^lleurs  le  cara^ère  deTeC^ 
phiqç  ^  conftituée  par  un  épi  dp  flems  alongé ,  d<^s 
feuilles  crénelées  y  plus  ou  moins  alon^ées  i  les 
inférieures .  échanciées  en  cœur. 

Les  racines  font  charnues,  blanchâtres^»  prefqM9 
fufiformes  :  il  s'en  élève  des  tiges  hautes  d'un 
pied  au  moins  »  droites ,  très-fimples,  pfefque  gla- 
bses«  ftriée$«  gantes  de  fe^ill^,  iqnt  l^  i^ic^ies 
&  inférieures  font  ovales,  oblongues,  plus  ogi 
moins  larges ,  é$:hancrées  en  cœur  à  leur  bafe  ^ 
y^tes  81  glabres  à  leurs  deux  ftces  >  fouvent  à 
double  dentelure  à  leurs  bords ,  médiocrement 
^i^minées.  i  l^ui;  fom^net ,  %pprr4ej»  par  4es  pé- 
tioles conipi^més ,  au  moins,  ai^  Icvig^.  qu^  les 
feuilles  ;  les  fupérieures  font,  pli^s  étroites ,  lan«- 
çéolées ,  preique  feides. 
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lèsftoft'ftWt  ftrtefféèi  àlVftrfmitéaÈ's  tîges 

cooique  ou  cylindrique  ^  touffu  ou  grèie^  tMtà 
Je  bcaâées  linéaires ,  Uncéolé8s.j  écroî(eS:>  en- 
dères,  membraneufes  &  blanchâtres  :  ces  fleuis 
nrientpar  leur  couleur  ;  elles  font  ordinairemeot 
bleues ,  quelquefofs  blanches  où  jaunâtres  :  les 
opfiiles  n'ont  que  deux  loges. 

Parnd  fes  variétés  de  œttrerpèoe  ^  il  en  efi  èatft  \ 
les  feuilles  fMit  marmëes  de  tâches  hotties  i  ^ms  ' 
diattesb  ers  néUnes  WfUes  Tant  flea!ples>  izrgts  ^  ; 
ofà»,  rffez  feffibfaUes  à  trites  de  Toftie.  Lft 

£m  A  n'en  diàère  effishtidlemem  que  par  fé% 
ilhsiphB  éircfites ,  Toutes  lancéolées^  ^  un-fim-  ; 
pfe  rang  de  dentehues  :  les  fleurs  font  un  peu  ^Oi  j 

CetteplatM  trdk  dans  tes  bbfs  &  1e^  t>iturag»  ' 
iks  mdiittgYiès  3  «h  Saiffik  «  en  Fralnce  ^  en  Italie. 
Je  l'ai  recueillie  dans  la  forêt  de  VineTS<:ôfttnrét^. 
fcQ  ai  trouvé  une  vetiété  dafis  lès  enttrons  d* A- 
vranches»  dont  les  dignes  &  les  feuilles  étoieirtl^ 
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2.  RAP019CULB  hémirphérique.  Phyuuma  kà^ 
mfpktrîcé,  Unn. 

Phyuméia  cêpitmh  fidhrotmwio^  .fiiits  iineariiMSy 
^9^9  inttgtrrimis.  Lam.  Illufir.  Gêner,  vol.  a. 
pg.  6y.  n^.  X584.  tab.  114.  fig.  i. 

fkyieUma  capîtulo  fuhrottmdù  ^  brcfBeîs  ovath, 
ff&îi  tine'dr&us ,  fUhîntegefdfhis,  iMti.  Syfi.  ve|;et. 

Stg.  III,  *-  Maench.  Haff.  n*.  176.  *—  Allion. 
or,  Pedem.  n^  415.  —  Jacq.  CoUeû.  t.  pag.  61. 
-*-Id6tn.  Icon.  rar.  vol.  2. 

Pkyteuma  capitula  fubrotundo  ^  iraSeis  ovatis  ^ 
f>ûii  HntHrihUs ,  fuhintegerrimis  ^  cauU  vix  brevio^ 
r^.  WAtitt.   Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  920. 
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Pkyteuma  fbttîs  tinUtaribits ,  fioribus  capitatis.  Roy. 
Logé.  Bat.  248. 

Rapuncu/us  kâmijphericus.  Millet.  Diâ.  n^.  }. 

Rapunculus  folits  lintanbus ,  broBeis  ovatO'ian' 
uolatis.  Haller.  Helv.  n**.  679. 

RapEuiculus  héLfhtfpittricus.  Lam.  Flor.  fir.  vol.  3. 
pog.  3  )  I .  n®.  926.  VI. 

Raptmcuitts  utribetUtus  ^  faUio  gramineo.  C.  Bauh. 
Ko.  92. 

Rapunculus  fili?eftris  ,  CArultus ,  umbellatus.  Thaï. 
Herc.  94.  cab.  8.  fig.  3. 

Rt^tatiitun  altitrum  ,  angvfiîfotîuiH  ,  alpinum»  Co- 
lan.  Ecphr.  1.  pag.  2}.  tab.  26. 

hipunculus  folio  graminco.  Tournef.  Inil.  R. 
Heib.  113. 


A.  Pibj««amtt  (  Michdii  )  «  xapitulo  fubrotwtdo  ^  f  n^.  i. 


irv^isbMifrtgO'UrKéûimis  ;*fifUîs  linttinHi  y  rigi- 

tin,JMhti$erfiMh.  wUldett.  S|)t?c.  Plant.  Vol.  t. 
pig.  920.  11®.  3. 

pkyteuma  (  Michetii  )  t  )î?/Viî  oblongâ  ,  /o/i//  //- 
'nettH^  luttceoiatis  y  fùbitttêgéfi^ihiis,  Allton.  flor. 
Pedem.  n*.  427.  Vab.  *r.  ftg.  3 . 

tbpufteultfs  iilpirtus\  cdrulius  ^  tingtifio  ,  raro  ^  & 
fubindi  dentato  folio.  Mich.  <Harr.  Fior.  pag.  80. 

IbtpuhctUus  ihxthmHtù,  ^thineus  ^  CamlculUtus^ 
Barrel.  Icon^^rar.  tab.  523.  fig.  i.  ? 

tiapuHctdus  tt^intts  v  arifpifiifbtius.  Motif.  Ôkbn, 
Hiit.  2.  §.  $.  tab.  5.  !69.  53. 

On  diftfngne  c^te  èfbète  â  fes  fêuîH&is  ttès- 
étl-dtes ,  prefeae  gtafmiihifèrtîs  ^  &  i  fes  t«tes  de 
€eurs  arrondies  «  uil  p^  cor^rimëes  Aipéirienré- 
menu 

Ses  tîges  font  fimples ,  un  peu  firiées  >  glabres , 
\ùL\sxe%  de  quatre  à  m  pôuc^êfs  >  ^t'hi^s ,  Tùrtt>uc 
dans  leur  pattife  îhfédé urfe,  tutîjûe  vers  le  ut  mi- 
lieu »  ^  feuilles  Idfifeobs  »  tnifs-'étrôites  ^  'fifnf^fës^ 
aiguës  4  fc^plé^ ,  molles  j  glabit^s^  i^écies  â  teiA: 
biafe  en  un  çétiblé  fiÀfottrte  ^  longues  fottVent  de 
deux  oH  tit>ts  poncefs. 

Les  fleurs  font  terminales  «  réutties  en  ueetéte 
^lobuleufe^  hëmifpbéric^iie ,  mnm<»  eictérîettre- 
ment  de  btaâëes  lafncéolees  >  aigu^ ,  minces ,  en« 
tières  ^  i  peine  garnies  de  quelques  cils  rares.^  La 
corolle  eu  bleue  ^  quelquefois  blanche  i  le  ftylè 
trifidè. 

Il  exifie  pluiieurs  variétés  de  cette  efpèce.  Quel- 
quefois elle  n'a  pas  plus  d'un  i  deux  pouces  de 
haut  :  les  feuilles  »  auffi  longues  6r  même  plds 
longues  que  les  tiges ,  font  très-étroites ,  pVefque 
filiformes. 

La  plante  A  en  efi  une  des  variétés  les  plus  re^ 
marquables  ;  &  quoiqu' Allioni  en  ait  fait  une'  el& 
pèce  diftinâe  j  nous  ne  lui  trouvons  point  de  ca- 
raûèrês  fufEfan^  pour  la  féparer  de  cêlIé^ci.  Ses 
feuilles  font  un  peu  plus  roides  ^  plus  larges ,  ntoins 
longues  «  munies  quelouefois  i  leurs  bords  d'une 
ou  deux  petites  dents  a  peine  feniibles  :  les  brac- 
tées ont  un  peu  pfus  de  largeur  ^  &  la  tète  des 
fleurs  s'alonge  médiocrement  après  la  flerairob. 

Cette  plante  cjoit  en  SuiAe  ^  dafis  les  Alpes  & 
dans  lès  départemens  méridionaux  de  la  France. 
La  variété  A  fe  rencontre  particulièrement  au 
Mont-Cénis.  3jp  (  F'.  /.  ) 

3.  RAt>oK*CULlË  pauciBôre.  Pkyteuma paucjp>ra. 
Lmn. 

Pkyteuma  capitula  fubfoUofo  ^  brcBeis  ovatis  ,  ci* 
liatis  ;  foliis  omnibus  lineari  -  lànceolàtis  ,  fiiècre* 

natis.  Waiden.  Spec.  Plant.  voU  i.  pag.  919» 
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Pkytéuma  capieulo  fubfoliofo ,  foliis  omnibus  ian- 
ceolatis,  Linn.Syft.  veget.  pag.  176. — AUion.  Flor. 
Pedem.  n®.  424.  —  Jacq.  Golleû.  1.  pag.  63.  — 
Lam.  liluftr.  Gen.  vol.  1.  pag.  67.  n^.  25^3. 

Ripuncuias  foliis  ovatis  ,  obtus}  dentatis^  bradeis 
maximis,  obtufis,  Haller.  Helv.  680. 

Kapunculus  paucifiorus,  Miller.  Diâ.  D?.  4.  — 
Scop.  Carn.  2.  n^.  241. 

Rapuncuius  alpintis^  parvus ,  comofus,  J.  Bauh. 
Hill.  2.  pag.  811. 

Rapuncuius  corniculatas ,  alpinus,  pûrvus,  Morif. 
Oxon.  Hitt.  2.  $.  j.  tab.  5.  fig.  jo. 

Cette  plante  a  des  rapports  avec  le  pkyttuma 
orbicularis  :  elle  fe  diftingue  par  les  fleurs  peu  nom- 
breufes  ^  environnées  de  braâées  ovales  &  ciliées, 
&  furtout  par  Tes  feuilles  toutes  lancéolées  ^  li- 
néaires i  point  échancrées  à  leur  bafe. 

Ses  tiges  font  finples^  droites^  grêles,  hautes 
d'environ  huit  à  dix  pouces ,  munies  de  Quelques 
poils  rares  Sf  courts,  garnies  de  feuilles  alternes  ^ 
péciolées  ;  les  radicales  femblables  aux  caulinai- 
les  »  oblongues  «  linéaires ,  lancéolées ,  vertes  & 
glabres  à  leurs  deux  faces  ^  médiocrement  créne- 
lées  à  leurs  bords,  obtufes  à  leur  Commet^  rétré- 
cies  â  leur  bafe ,  longues  d'un  i  deux  pouces , 
larges  de  trois  a  cinq  lignes}  les  inférieures  por- 
tées fur  de  très-Ion^  pétioles ^  les  fupéiieures 
plus  petites^  preCque  feÂiles. 

Les  fleurs  font  léunies  ï  l'extrémité  des  tiges 
en  un  épi  capité ,  court  y  peu  garni ,  environné  de 
t]uelques  braâées  afl*ez  grandes ,  ovales  >  ciliées , 
échancrées  en  cœur.  La  corolle  eft  bleuâtre,  le 
Ayle  fouvent  biâde^  la  capfule  divîfée  en  deux  ou 
trois  loges. 

Cette  plante  croît  en  SuifTe^  dans  les  Alpes  ^  &c. 

4.  R^PONCULE  ovale.  Pkytéuma  ovata.  Lam. 

Pkyttuma  capitulo  ovato ,  foliis  lineari-lanceola- 
lis  y  rariter  dcntatis  y  bra&eis  linearibus.  Lam.  llluflr. 
Gêner,  vol.  i.  pag.  68.  n**.  2y8j. 

Pkytéuma  (  Scheuzeri) ,  capieulo  fubfoliofo  ^  brac- 
tcis  imtsribus  y  capitulo  longioribus  ;  foliis  lanceola- 
tis  ,  dentatis.  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  1.  pag.  919. 
n**.  2.  —  AUion.  Flor.  Pedem.  n°.  428.  tab.  59. 
fig.  2. 

Pkytéuma  (fcorzonerifolia)  ,  foliis  omnibus  oh^ 
fongis  j  leyiter  crenatis ,  fupremis  iinearibus  y  fpici 
oblongâ.  Villars.  Dauph.  voL  2.  pag.  519.  tab.  12. 

R.<ipunculus  foliis  imis ,  longe  petiolatis ,  cauUnis 

Iinearibus  ^  integris  ;  braSieis  Iinearibus  3   duabus  ^ 

imis ,  longijjimis.  Haller.  Helv.  n^.  682. 
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Rapuncuius  alpinus ,  petraus ,  csntieui  ;  foliis  fori 
fubfiratis  ^  longis  ,  angufiionbus.  Scheuzer.  Icer  6« 
pag.  460. 

11  exîfte  beaucoup  de  rapports  entre  cette  plante 
&  le  pkytéuma  kéLmi/pkerica  :  elle  en  diffère  pat 
fon  port  j  par  fes  épis  ovales  ^  par  fes  braâées  li- 
néaires. 

Ses  tig?s  font  hautes  d'environ  un  pied,  gla- 
bres j  prefc^ue  cyli^idriques  j  fimples^  roides^  gar- 
nies de  feuilles  très -longues  ,  linéaires,  lancéo- 
lées J  fort  étroites  ,  glabres  à  leurs  deux  faces , 
muoies  à  leurs  bords  de  quelques  dents  rares , 
écartées ,  à  peine  fenfibles ,  rétrécies  â  leur  bafe 
en  un  long  pétiole  filiforme  î  les  fupérieures  fef- 
files. 

Les  fleurs  font  bleues,  réunies  en  une  tête 
épaifle,  ovale,  munies  de  braâées  linéaires ,  dont 
deux  font  très -longues;  les  autres  à  peine  aufli 
longues  que  la  corolle. 

Cette  plante  croit  dans  les  montagnes  alpines , 
dans  les  départemens  méridionaux  de  la  France  , 
dans  le  Piémont^  au  Mont-Cénis.  of.^V.f  in  herb. 
Lamarck.  ) 

La  plante  de  M.  Villars  paroit  appartenir  à  cette 
efpèce  comme  variété.  Outre  fes  épis  un  peu  plus 
alongés,  les  feuilles  inférieures  font  plus  larges^ 
quelquefois  un  peu  échancrées  en  cœur ,  légère- 
ment crénelées.  J'en  poffède  une  éfpèce  des  Alpes 
de  laSuifle^  qui  diffère  de  celle*ci  par  fes  feuilles 
inférieures  velues ,  ainfi  que  la  bafe  de  leurs  tiges. 

5.  Raponculb  de  Haller.  Pkytéuma  HalUri. 
Allion. 

Pkytéuma  fpicâ  ovatâ  ,  ftyîis  kirfutîs  ^  flore  hn^ 
gioribus ,  emarginato-bifidis  ;  foliis  radicaiibus  ^  cor-^ 
datis  ,  duplicato-deniatis. 

Pkytéuma  ovata.  Willden.  Spec.  Plant,  vol.  i. 
pag.  923.  n®.  10. 

Pkytéuma  (  ovatum  )  ,  /ô/iii  petiolatis  ,  caMcali^ 
bus  cum  infimis  caulinis  cordatis  ,  dupUcato-ftrratir^ 
fuperioribus  lanceofatis  ,  fimpliciter  ferraeis  y  fpicâ 
ovatâ ,  obéifâ  ;  fiy^s  kirfutis  ,  bradeis  iinsari/fus. 
Schmidt.  Flor.  Bobem.  1.  n^.  190.  -^  Schranck. 
Salisb.  n^.  22 j. 

Pkytéuma  Halleri.  Aliion,  Flor.  Pedem.  n**,  430, 

Rapuncuius  foliis  radicaiibus ,  cordtfjrmibus  ^  acuti 
incifis  ;  tubis  longîjpmis,  kirfutis^  emarginaeism  Hall. 

Helv.  n*.  683. 

Rapuncuius  fpicatus  ,   fore  purpureo  ^    c^raUo. 
Scheuz.  Iter,  pag,  j  18. 

On  diftingue  cette  efpèce  à\)i  pkytéuma  fpicata  à 
fes  épis  ovales  &  à  fes  ftyles  velus  &  bifides. 

Ses  tiges  font  fiinples  &  droites  «   garnies  de 

feuilles 
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ftuilles  pëtiolées ,  alternes ,  lancéolées  i  les  radi* 
cales  &  les  caulinaires  inférieures  échancrées  en 
cœur  à  leur  bafe  ,  &  munies  'i  leurs  bords  d'un 
double  rang  de  dentelures  >  les  fupérieures  font 
plus  étroites  ^  lancéolées^  prefque  feffiles,  à  den- 
telures fimples.  Les  fleurs  l'ont  réunies  en  un  épi 
ovale  9  de  couleur  bleue  ou  purpurine  j  épais , 
ferré ^  garni  de  bradées  linéaires^  ayant  les  fiyles 
très- velus  &  bifides. 

Cette  plante  croit  dans  les  prairies  fous-alpines  j 
eoSuifle^  dans  le  Piémont  &  la  Bohême,  if 

6.  Raponculb  orbiculaire.  Phyteuma  orbicula- 
ris.  Udd. 

Pkyteuma  capiiulo  fubrotundo  ,  foUis  ferratis  y  ra- 
ikalihus  cordatis  ,  petiolatis  j  fuperioribus  fe^libus* 
Lam.  Illuflr.  Gêner,  vol.  2.  pag.  68.  n^.  i;o6. 

Pkyteuma  capituio  fubrotundo ,  fbiiis  firralis  ,  m- 
dicalibus  cordatis.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag. 
241.  — Grim.  Ifen.  in  Nov.  A&.  A.  N.  C.  tom.  3. 
Appeod.  pag.  280.  —  Maench.  Haff.  n*.  179.  -^ 
Dœrr.  Naflf.  pag.  174. — Roth.  Germ.  I.  pag.  197. 
IL  pag.  247. 

Pkyteuma  foiiis  oblongis  ,  fpicâ  orbicularî,  Guett. 
Stamp.  !•  pag.  34.  —  Dalib.  Parif.  69. 

Rapwiculus  fbiiis  imîs  ^  cordatis ,  oblongis.  ;  eau- 
linisfeffiiibusy  aauis;  braàeis  ovato4anceolatis.  Hall. 
Helv.  n*.68i. 

Rapuncuàts  orbicularis.  Miller.  Diâ.  n^.  fv  — 
Scop.  Catn.  2.  n^.  239.  —  Lam.  Flor.  franc,  vol.  3. 
pag.  330.  n^  926.  IV. 

Ptapuncutus  foUo  oblongo  y  fpicâ  orbiculari,  Morif. 
Oxon.  Hift.  2.  pag.  463.  $.  c.  tab.  j.  fig.  47.  — 
C.  Baub.  Pin.  92.  —  Tournet  Inft.  K.  Herb.  113. 

Bapunculus  comiculatus^  cAruIeus,  minor,  Barrel. 
Icoo.  rar.  525. 

Rnpuncuiusûore  giobofo  j  purpureo,  J.  Bauh.  Hift. 
2.  pag.  810.  le. 

Rapuntium  montanum,  rariks  cornicuiatum,  Co- 
iamo.  Ecphr.  i .  pag.  222.  tab.  224. 

A.  Eadem,  foiiis  caulinis  ^  Unearibus.  Lam.  III. 
Gea.  1.  c. 

Pkyuuma  (  Charmelii  )  ,  foiiis  radicalibus  ,  cor^ 
datis  y  fkhclentatis  y  caulinis  linearibus  ,  integerrimis. 
ViUars.  Daupb.  vol.  2.  pag.  ji6.  tab.  11.  fig.  3. 

Pkytettxna  (orbicularis  t) ^  foiiis  radicalibus, 
iordatis'9  dentatis;  caulinis  linearibus ,  integerrimis, 
Wûlden.  Spec.  Plant.  1.  c 

B.  Pkyteuma  (orbicularis  C)>  foiiis  omnibus  ob- 
Uaps^  lanceolatis.  Willden.  Spec.  Plant.  1.  c. 

Pkyteuma  lanceolata,  Villars.  Dauph.   VOl.  2. 
pag.  J17.  tab.  12.  fig.  X. 
Botanique.  Tome  KL 
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Rapunculus  eomiculatus ,  catuIcus,  montanus,  ma» 
jor.  Barrel.  Icon.  rar.  Ji6* 

Cette  plante  fe  reconnoit  à  fes  épis  globuleux  j 
arrondis  j  particulièrement  à  fes  feuilles  oblon- 
gues  y  lancéolées ,  dentées  en  fcie  à  leurs  bords  » 
ayant  très-ordinairement  l'es  feuilles  radicales  plus 
larges ,  échancrées  en  cœur  :  elle  eft  d'ailleurs  fu* 
jète  à  plufieurs  variétés  remarquables ,  que  quel* 
ques  botaniftes  ont  regardées  comme  autant  d'ef- 
pèces. 

Ses  tiges  font  droites ,  fimples ,  glabres ,  cylin- 
driques ^  hautes  de  huit  à  dix  pouces^  dont  les 
feuilles  inférieures^  paniculiérement  les  radicales^ 
font  longuement  petiolées»  ovales  ^  oblongues^ 
obtufes  I  très-fouvent  échancrées  en  cœur  â  leur 
bafe ,  dentées  ou  plutôt  crénelées  à  leurs  bords  ^ 
glabres  â  leurs  deux  faces  :  les  fupérieures^  infen- 
fiblement  plus  étroites  ^  font  lancéolées ^  rétrécies 
â  leur  bafe  «  moins  pétiolées  j  à  dentelures  foiivent 
peu  marquées  $  les  dernières  font  fefiîles^  amplexi- 
caules  J  acuminées  »  redreffées. 

Les  fleurs  foiit  ramaifées  en  une  tête  terminale  ^ 
arrondie  ou  orbiculaire  ^compaâe ,  munie  de  brac- 
tées extérieures  ovales ,  lancéolées ^  glabres^  ou 
.garnies  â  leurs  bords  de  quelques  cils  rares.  La 
corolle  eft  d'un  bleu  vif  ^  médiocrement  courbée 
en  arc  avant  fon  épanouiflement. 

Les  feuilles  caulinaires  ^  dans  la  plante  A ,  font 
toutes  linéaires  «  étroites^  obtufes^  à  peine  denti- 
culées  y  fefiiles  i  les  radicales  en  cœur  a  leur  bafe  : 
elles  font  toutes  oblongues  j  lancéolées  dans  la  va- 
riété B. 

Elles  fe  rencontrent  toutes  dans  les  Alpes  «  en 
SuiiTe^  en  Italie  ^  dans  les  départemens  méridio- 
naux de  la  France.  ^  (f^^f) 

7.  Raponcule  â  feuilles  elliptiques.  Pkyteuma 
elliptica*  ViUars. 

Pkyteuma  capituio  fubrotundo  ,  foiiis  ferratis ,  ci'' 
liatis  J  inferioribus  oblongo-  ellipticis  ^  longe  petiola^ 
tis  i  fupremis  ftJfUibus.  Lam.  Uluftr.  Gêner,  vol.  i* 
pag.  é8.  n'.  2J87. 

Pkyteuma  elliptica.  Villars.'  Dauph.  vol.  2.  pag. 
J17.  tab.  II.  fig.  2. 

Pkyteuma  (  orbicularis  y  )  ^  filiis  omnibus  ob" 
longo-ellipticis ,  obtuJis*.Vi/ îild,  Spec  Plant,  vol.  r. 
pag.  922.  n*.  6. 

Quoique  très-rapprochée  du  pkyteuma  orbicula» 
ris  «  cette  plante  néanmoins  peut  en  être  diflinguée 
par  la  forme  particulière  de  fes  feuilles  inférieu- 
res >  oblongues^  elliptiques  1  portées  fur  de  très- 
longs  pétioles. 

Ses  tiges  font  fimples  «  droites  ^  firiées ,  gla- 
bres j  médiocrement  élevées ,  garnies  de  feuilles 
aflez  nombreufes  «  éparfes  >  rapprochées  ^  étroites  j 
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alongées ,  ellîptiquei'i  un  peu  crénelées  &  ciliées 
à  leurs  bords  \  les  inférieures  munies  de  pétioles 
comprimés  3  prefaue  deux  fois  auffi  longs  que  les 
feuilles  5  les  fuperieures  ftflîles  &  plus  courtes. 
Les  fleurs  font  réunies  en  une  tête  médiocren^nt 
arrondie  ^  environnée  de  quelques  braâées  cour- 
tes ^  aiguës,  on  peu  échancrées  en  cœur  à  leur 
bafe.  La  corolle  eft  bleuâtre* 

Cette  plante  croit  en  Suiffe  &  fur  les  monta- 
gnes alpines  du  ci-devant  Dauphiné.  ¥  (  ^.  /) 

8.  Rapokcule  à  larges  braâées.  Phyteuma  co^ 
mofa.  Lion. 

Phyteuma  fafcicido  terminait ,  fefili  y  hraBeis  cor" 
datis  involucrato  ;  foiiis  dentatis  «  radicaiihus  fub" 

cordatis.  Lamarck.  Illufir.  Gêner,  vol.  i.  pag.  68* 

Phyteuma  fafcicuîo  terminait ,  fefflli  ;  foiiis  den^ 
tatisy  radicalibus  cordatis.  Lînn.  Spec  Plant,  vol.  i  • 
pag.  141. — Scop.  Ann.  2.  pag.  48.  — Jacq.  Auftr. 
^    Append.  tab.  50. 

Rapunculus  comofus,  Mill.  Diâ.  n^.  2.  —  Scop. 
Carn.  edit.  2.  n^.  240.—  Lam.  Flor.  franc,  vol.  3. 
pag.  3}i-  n^  926.  V. 

Trackelium  minus ^  petréum  ponâ.  Barrel.  le.  889. 

Campanula  fph£rocephalus  y  pervenufia  «  foliorum 
ad  aras  infigniter  deniicidàta.  Pluken.  Almag.  77. 
tab.  If 2.  ftg.  6. 

Trachelium  petréLum  y  minus»  Pon.  Bald.  3;  6.  tab. 

Rapunculus  alpinus  j  corniculatus,  C.  Bauh.  Pin. 
113.  Prodr.  u.  tab.  33.  —  Morif.  Oxon.  Hift.  2. 
S.  J.  tab.  5.  ng.  49. 

Rapunculo  comofo  ^  fpicato  ,  aliquateniis  affinis  ex 
haldo.  J.  Bauh.  Hift.  2.  81 1. 

Cette  plante  y  voifine  du  phyteuma  orbicularis , 
efi  une  efpèce  très-facile  à  diitinguer  par  les  am- 
ples &  larges  braâées  placées  fous  les  fleurs. 

Ses  racines  font  charnues  >  jaunâtres  extérieu- 
rement^ fortes^  partagées  en  plufieurs  ramifica- 
tions droites  j  médiocrement  flbreufes  :  il  s'en 
élève  des  tiges  glabres  y  cylindriques  ^  droites  ^  fim- 
^ples,  un  peu  ftriées^  hautes  de  nuit  à  dix  pouces, 
garnies  de  feuilles  fermes  y  pétiolées ,  d'un  vert 
noirâtre,  à  nervures  fines  «  en  réfeau,  fortement 
crénelées  à  leurs  bords ,  lancéolées ,  obtufes ,  pref- 
qu*elliptiques,  glabres  à  leurs  deux  faces  ;  les  in- 
férieures, un  peu  échancrées  en  cûeur  ;  celles  du 
haut*  prefque  feffiles. 

Les  fleurs  font  terminales ,  feffiles,  plutôt  rap- 
prochées en  faifceau  que  capitées,  de  couleur 
bleue,  garnies  en  defTous  de  larges  braâées  en 
fortr é  de  feuilles,  légèrement  crénelées ,  glabres , 
acuminées,  prefqu'auffi  longues  que  la  corolle. 
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On  en  ronnoit  une  variété  dont  toutes  les  feuiliei 
font  fpatulées ,  obtufes. 

Cette  plante  croie  dans  les  Alpes ,  en  Efpagne 
&  dans  les  environs  de  Grenoble,  fur  les  hautes 
montagnes.  3^  (  ^.  /.  ) 


9.  Raponcule  à  fleurs  noirâtres.  Phyteuma  ni- 
gra.  Willd. 

Phyteuma  capitulo  ovatOy  bra^eis  fitaceis  y  foiiis 
fimpliciter  dentatis  ,  radicalibus  cordatis  ,  caulinis 
lanceolatis ,  afnplexicaulibiu.  Willden.  Spec.  Plant, 
vol.  i.pag.  922. 

Phyteuma  (  nigrum  )  ,  foiiis  fimpliciter  ferratis  , 
radicalibus  &  infimis  caulinis  petiolatis  y  cordatis  y 
fummis  amplexicaulibus  ,  'lanceolatis  ;  fpicâ  fiorenti 
ovali  ,fruâificante ,  elongatâ;  braBeisfetaceis.  Smith»  . 
Bohem.  1.  n^.  189. 

Phyteuma  cordata,Vi}\,  Dauph.  Tol.  2.  pag.  5 17. 
tab.  II.  fig.  I.? 

Cette  efpèce  fe  diftingue  particulièrement  i  fes 
fleurs*  d'un  pourpre  foncé  &  noirâtre  ,  accompa- 
gnées de  braâées  fétacées. 

Ses  tiees  font  fimples,  droites,  cylindriques ^ 
garnies  de  feuilles ,  dont  les  radicales  &  les  cau- 
linaires  inférieures  font  pétiolées ,  échancrées  en 
cœur  i  leur  bafe ,  à  un  fimple  rang  de  dentelures 
i  leurs  bords  ;  les  fuperieures  fefTiles ,  amplexi- 
caules ,  lancéolées.  Les  fleurs  font  terminales,  dif- 
pofées  en  un  épi  ovale  a  l'époque  de  la  flôraifon , 
mais  qui  s'alonge  &  devient  cylindrique  après  la 
chute  des  fleurs  :  il  eft  garni  de  braâées  fines  , 
fétacées.  La  plante  décrite  par  M.  Villars  reffemble 
parfaitement  i  celle-ci ,  mais  elle  en  diffère  un  pea 
par  fes  braâées  &  par  la  forme  de  fes  épis. 

Cette  plante  croit  dans  les  prés  &  les  bois  en 
Bohême.  ^ 

^  ^  Fleurs  iparfts  &  axillaires» 

10.  Raponcule  amplexicaule.  Phyteuma  am-^ 
plexicaulis,  Willd. 

Phyteuma  foiiis  amplexicaulibus ,  cordatis  ,  ovatis  ^ 
dupUcato  'ferratis  ^  fioribus  fparfis,  Willden.  Spec. 

Plant,  vol.  I.  pag.  925.  n^.  if. 

Rapunculus  orientalis  y  campanuU  pratenfis  folio. 
Tournef.  Corol.  4. 

Cette  plante  reffemble,  par  la  forme  &  la  gran- 
deur de  fa  corolle ,  au  phyteuma  fpicataj  mais  elle 
en  diffère  effentiellement  par  la  difpoiition  de  fes 
fleurs. 

Ses  tiges  font  glabres ,  cylindriques ,  point  ra* 
meufes  ,  garnies  ,  dans  prefque  toute  leur  lon- 
gueur,  de  feuilles  alternes,  amplexicaules,  glabres^ 
échancrées  en  cœur  à  leur  bafe,  munies  à  leur^ 
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ferJsd'ttii  double  rang  de  pecîtts  dents  inégales. 
Les  fleurs  font  écartées  les  unes  des  autres^  fituées 
àrextrémité  des  ranieaux^  fouteoues  par  des  pé- 
doncules, au  nombre  de  cinq  environ}  garnis  de 
bra&ées  ovales  j  lancéolées  ^  finement  dentées  en 
fcie. 

Cette  plante  croit  dans  le  Levant. 

II.  R^PONCULB  lanc^Iée.  Pkyuuma  Uncea- 
ùu.  WiUd. 

Pkyuuma  foliis  lineari  -  lanceolatis  ,  tenuîjjimi 
ùnùculatis^fcabris  ;  coule  bafi  ràmofo;  ramis  fimpli- 
àhtts ,  foliofis  ;  fioribus  [parfis  ,  geminaiis  ^fgjjilibus. 

Wïûd.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  924.  n^  13. 

RapujuuittS  orUntalu ,  foliis  angitfiis ,  dentatis, 
Tùaroef,  Corol.  4. 

Ses  tiges  re  divifent  j  dès  leur  bafe  /en  plufieiirs 
rameaux  très  fimples ,  raboteux  ,  filiformes  ,  gar- 
nis lufque  vers  leur  milieu  de  feuilles  alternes, 
lioéâires,  lancéolées,  rudes  au  toucher >  finement 
denticulées  à  leurs  bords.  Les  fleurs  (ont  diPri- 
buees  le  long  des  rameaux  vers  leur  extrémité , 
diftantes  les  unes  des  autres ,  éparies ,  fefliles ,  de«x 
par  deux  à  chaque  point  d  mfertion. 

Cette  plante  croît  dans  les  plaines  de  TArmé- 
lûe^  oïl  elle  a  été  recueillie  par  Tournefort. 

12.  Rapokcule  à  tige  roide.  Pkyuuma  ngtda. 
Wï/iien. 

Phytemma  f^tiis  rmeari'lanceolaiis  y  ob/bltâ  den- 
iicalatis  ,  gùànufculis  ;  coule  fimplicifimo  ,  f^lîofo  ; 
foribus  fparjis  t  pcduncdlis  trîfioris.  Willden.  Spec. 

Flaoc  vol.  I.  pag.  9x5.  n*'.  14. 

Rtpanculus  orUntalis ,  altifimus  ,  folio  glabro  & 
npdo.  Tournef.  Corol.  4. 

Cette  efpèce  a  beaucoup  de  rapports  avec  le 
fhyujjna  ianuolata;  mais,  outre  qu*eile  eft  plus 
élevée ,  elle  eft  encore  bien  moins  raboteufe,  tant 
far  les  tiges  que  fur  les  feuilles. 

Stê  tiges  font  hautes,  droites,  roides,  très- 
fanpies  ,  garnies  de  feuilles  alternes ,  glabres , 
fermes ,  linéai^-es  ,  lancéolées ,  entières  vues  à 
Toril  nu  s  mats  à  la  loupe  og  apperçoit  à  leurs 
bords  de  très-petites  dents  rares,  écartées j  obtu- 
fes.  Les  fleurs  font  latérales ,  éparfes,  difpofées  le 
tmg  des  rameaux ,  vers  leur  partie  fupérieure , 
Apportées  ordinairement  trois  par  trois  fur  un 
fedoncole  commun  ,  prefque  fimple. 

On  reacootre  cette  plante  dans  le  Levant. 

U.RAPOHCULE  àfeuilles  de  julienne.  Vhytcuma 
bbtimdes.  WiUd. 

Phftemma  foliis  lineari'lanciolatié  ^  denticulatis  , 
^f/piék  ;  ctmle  panicuiaio  ,  fori^  ^emûUs  ^  ftduor 
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culatis  sfparjis,  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  1.  pag.  92.^ . 


n**.  12. 


Phyteuma  (lobelioides)^yô/i/j  lineari-lanceola" 
tis,  denticulatis  ;  caute  brackiato  ^  panicuJato.  Wilid. 
Phytogr.  I.  n^  20.  tab.  4.  fig.  2. 

Rapunculus  orîcntalis ,  kif^eridis  folio,  Tournef. 
Corol.  4. 

Cette  plante  a  de  très-grands  rapports  avec  le 
campanula  virgata  (  Labillardière«  uecas.  Plant. 
Syr.  2.  pag.  1 1 .  tab.  6.  )  que  Lamarck  a  confervé 
parmi  les  campanules ,  iUuflr.  Gêner,  n^.  2^40,  âr 
que  Willdenov  a  cru  devo.r  placer  parmi  les  pky" 
tcuma ,  fous  le  nom  de  pkyttuma  virgaia^ 

Cette  efpèce  a  des  tiges  divifées  en  rameaux 
paniculés,  oranchus  ,  étalés,  garnis  de  feuilles  li- 
néairts,  lancéolées,  hifpides,  denticulées  a  leurs 
bords  $  les  dents  inférieures  plus  longues.  Les 
fleurs  font  rangées  deux  par  deux ,  latéralement , 
vers  l'extrémité  des  rameaux;  éparfes,  pédonct.- 
lées.  En  confervant  parmi  les  campanules  la  pian.e 
de  I^biUardière ,  peut-être  convient-il  d*y  rap- 
porter également  cette  efpèce. 

Cette  plante  croit  dans  TArménie. 

14.  Raponculb  ï  feuilles  ailées.  Phyteuma  pit^ 
nata,  Linn. 

Pkyteuma  floribus  fparfis  t  fUiis  pinnatis,  Linn. 
Syft«  veget.  pag;  1x2.  —  Lam.  llluÛr.  Gen.  vol.  i. 
pag.  68.  n^«  1J9I*  —  Roy.  Lugd.  Bat.  248. 

Pkyteumafoliii  pinnatis ,  floribus  cymofis.  Willd. 
Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  925.  n*.  16. 

Rapunculus  creiicus^feu  pyramidalis  altéra,  Bauh. 
Pin.  9J.  —  Tournef.  Inft.  K.  Herb.  115. 

Rapunculus  creiicus  ^  petromarula,  3,  Bauh.  Hift* 
.2.  pag.  8e I.  Icon.  812. 

Pttromarula,  rapunculus  cretieus.  Imperat.  66%. 

C.  Rapunculus  creticus  ^  petromanda  ^  fiore  albo. 
Tournef.  CoroL  4. 

Cette  plante  a  beaucoup  de  rapports  avec  les 
lobelia,  auxquels  peut-être  il  convieudroit -de  la 
réunir  fi  elle  étoit  mieux  connue  :  elle  eft  d'aiU 
leurs  très*remarquable  par  fes  feuilles  ailées. 

Ses  tiges  font  glabres ,  ftriées  »  médiocremept 
rameufes,  garnies  de  feuilles  alternes,  ailées  avec 
une  impaire,  compofées  de  folioles  oblongues^ 
lancéolées }  obliques,  dentées  à  la  paitie  infé- 
rieure de  leur  contour  ,  entières  à  leur  partie  fu< 
périeure }  la  fbUole ,  impaire  &  terminale,  eft  très* 
grande,  ovale,  un  peu  arrondie,  incifée  &  dentée 
à  (es  bords ,  obtule  à  fan  Commet.  Les  fleurs  font 
les  plus  grandes  de  ce  genre,  éparfes,  alternes, 
mais  dont  l'enfemble  forme,  à  Textréraicé  deb  ti-, 
ges,  une  forte  de  corymbe  en  cime. 

.K  ij 
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Cette  pUnte  croît  dans  l'île  de  Crète  :  elle  fe 
trouve  auffi  dans  le  Levant.  (  Defcript,  ex  Wiild,  ) 

If.  Rapokculf.  i  feuilles  deux  fois  ailées. 
Thyteuma  bipinnata,  Loureir. 

Pkyteuma  foîiis  bipinnatis  ^  ferratîs  ^  racemis  ter- 
minaiibus.  Lam.  Illuflr.  Gêner,  vol.  i.  pag.  68.  n^. 
2^98.  —  Loureir.  Flor.  cochinch.  pag.  171. 

On  diftingue  aifément  cette  efpèce  à  fes  feuilles 
deux  fois  ailées ,  compofées  de  folioles  nombreu- 
fes  3  IKTes  ^  dentées  en  fcie  à  leurs  bords  Les  fleurs 
font  blanches ,  difpofées  en  grappes  terminales. 
Le  fruit  confifte  en  une  baie  inférieure^  en  forme 
de  poire  ^  i  trois  loges ,  contenant  des  ftmences 
nombreufes. 

Cette  plante  croit  dans  les  environs  de  Can- 
ton. T>? 

lé.  Raponcule  de  la  Cochinchine.  Pkyteuma 
càchinchïnenfis,  Loureir. 

Pkyteuma  folïis  bipinnatis ,  rugofis  ;  pedunculis 
divaricatis  y  terminaiibus,  Lam.  Illuftr.  Gen.  vol.  1. 
pag.  69.  n®.  2J93.  —  Loureir.  Flor.  cochinchin. 
pag.  171. 

Cette  eljpèce  j  ainfi  que  le  pkyteuma  bipinnata, 
avec  lequel  elle  a  de  grands  rapports  ,  s'écarte  des 
autres  plantes  de  ce  genre  ^  non-feulement  par  la 
forme  fingulière  de  leurs  feuilles  ^  mais  encore 

Elus  particulièrement  par  leurs  fruits  ^  qui  font  des 
aies  &  non  des  capfules  :  celle  -  ci  a  fes  feuilles 
deux  fois  ailées  ^  compofées  de  folioles  ridées.  Les 
fleurs  font  blanches ,  difpofées  en  panicules  ter- 
minales y  dont  les  pédoncules  ou  les  ramifications 
font  étalées  &  divergentes.  Le  fruit  efi  une  baie 
inférieure ,  arrondie^  perforée^  à  une  feule  loge^ 
contenant  plufieurs  femences. 

Cette  plante  croit  fur  les  montagnes  de  la  Co- 
chinchine. 1)  ? 

RAPPORTS  des  plantes  entr'elles. 

Le  rapport  des  plantes  confifte  à  les  rapprocher  « 
à  les  comparer,  afin  de  bien  connoitre  aans  celles 
qui  ont  le  plus  de  reflemblance  ^  par  quels  caraûè- 
.res  elles  diffèrent  entr'elles,  &  quels  font  leurs 
traits  de  reifemblance.  Cette  comparaifon  eft  la 
bafe  de  tout  le  travail  du  botanifte  5  c'etl  d'elle 
que  doivent  naître  les  principes  de  la  fcience  5 
c'eft  la  feule  voie  qui  puiflfe  nous  faire  découvrir 
la  méthode  naturelle  y  s'il  en  exifte  une. 

Mais  ces  recherches,  quelque  faciles  qu'elles 
puiflfent  paroitre  au  premier  apperçu,  font  très-dif- 
ficiles ,  très-fninutieufes  i  elles  exigent  une  grande 
habitude  d'obferver,  un  grand  difcernement,  des 
détails  très-délicats ,  une  connoiflance  parfaite  de 
toutes  les  parties  d'une  plante  y  depuis  t'inftant  où 
elle  commence  à  végét^r^  jnfqu'à  celui  de  la  parfaite 
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maturité  de  fes  femences.  L'étude  dç  fon  organl- 
fation  intérieure  n'eft  pas  moins  eflentielle.  L'on 
conçoit,  d'après  ce  court  expofé ,  combien  nous 
fommes  encore  loin  de  la  perfeâion ,  malgré  les 
recherches  confiantes  de  la  plupart  des  botaniftes 
modernes. 

Les  premiers  botaniftes  n'avoient  eu  aucune 
idée  de  ce  travail  :  les  anciens ,  parmi  les  moder- 
nes, ont  Commencé  à  l'entrevoir  $  mais  s'attachant 
à  rapprocher  les  plantes  d'après  la  feule  confidé*» 
ration  de  leur  pon  &  de  leurs  parties  les  plus 
frappantes^  telles  que  les  feuilles ,  la  difpofition 
des  fleurs^  leur  forme  extérieure ,  ils  nous  ont  très- 
fouveiit  préfenté  un  aftemblage  bizarre  de  plantes 
très-différentes ,  réunies  fous  la  même  dénomina- 
tion générale ,  fondés  fur  la  reflemblance  de  leurs 
feuilles  ou  de  leur  port  :  c'eft  ainfi,  par  exemple, 
ils  ont  réuni  à  l'ortie  commune  (urtica  urens 
&  dioica  ) ,  des  fiachys  y  des  lamicum  y  des  galeop- 
fis  y  &c.  )  au  laurier  (laurus  nobilis)  y  des  vibur* 
numy  des  epilobium  y  des  prunus  y  des  rufctis  ,  des 
myricay  &c. 

Ces  erreurs  groflSères  font  peu  à  peu  difpa- 
rues,  à  mefure  que  l'on  s'eft  livré  plus  particuliè- 
rement à  l'étude  des  parties  de  la  firuaification  $ 
mais  comme  on  s'eft  borné  long  -  tems  à  la  feule 
infpeâion  de  la  forme  de  la  corolle,  à  celle  des 
fruits ,  a  la  nature  de  leur  enveloppe  ou  de  leur 
péricarpe ,  l'on  étoit  encore  bien  éloigné  de  faifir 
la  marche  &  le  fécret  de  la  nature.  La  connoif- 
fance  des  parties  fexuelles ,  des  étamines  &  des 
piftils  a  fait  faire  un  grand^pas  :  ces  parties ,  réu- 
nies à  l'examen  du  germe  ou  de  l'embryon ,  à  f a 
[»ofition  »  â  la  nature  de  la  fubftance  oui  l'enve- 
oppe  y  aux  lobes  ou  cotylédons  qui  t'acconipa-  ^ 
gnent ,  i  fon  développement ,  toutes  ces  confidé- 
rations  &  un  grand  nombre  d'autres^  telles  que  la 

I>ofition  de  l'ovaire  fupérieur  ou  inférieur  au  ca- 
ice  ou  à  la  corolle^  Tmfertion  des  étannines,  leur 
grandeur  refpeâive^  leur  nombre  défini  ou  indé- 
fini^ le  rapport  desÂigmates  avec  le  nombre  des 
loges  du  fruit ,  ont  prouvé  que  des  plantes  qui 
I  paroiflbient  fouvent  très-éloignées  entr'elles  par 
leur  port  extérieur ,  étoient  très- rapprochées,  & 
appartenoient  quelquefois  à  une  même  famille  ^ 
tant  par  leur  organiiation  oue  par  la  reflemblance 
des  parties  effentielles  de  lear  fruâification. 

Il  s'agiflbit,  dans  l'étude  des  rapports  ^  de  con- 
noître  à  quelles  parties  des  plantes  il  convenoic  de 
donner  la  pré^rence  pour  les  rapprocher  ou  les 
éloigner ,  furtout  lorfque  ,  fe  réunifiant  par  un 
certain  nombre  de  caraâères,  elles  s'écartoient 
par  plufieurs  autres  :  il  falloir  donc  apprécier  leur 
valeur.  Il  a  été  facile  de  reconnoître  ^ue  les  par- 
ties de  la  fruâification  dévoient  avoir  la  préfé- 
rence ;  mais  quelles  étoient  celles  qui  «  parmi  elles^ 
dévoient  l'obtenir  ?  C*cft  encore  la  où  en  eft  au- 
jourd'hui U  queftion ,  aflex  éclaircie  cependant 
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pour  ne  plus  biffer  de  difficultés.  Parmi  les  diver- 
fes  parties  de  la  fleur  «  le  calice  &  la  corolle  doi- 
fent  le  céder  aux  organes  fexuels«  &  ceux-ci  aux 
fraits ,  parmi  lefquels  le  germe  &  fes  cotylédons 
méritent  une  confidération  toute  particulière  : 
néanmoins  les  plantes  qui  fe  rapprochent  par  un 
plus  grand  nombre  de  parties,  ou  qui  ont  un  plus 
grand  nombre  de  caraâères  communs  dans  leur 
calice,  leur  corolle,  leurs  parties  fexuelles,  dans 
bdifpofition  de  leurs  fleui:;s,  la  forme  de  leurs 
feu  Iles ,  forment  effentiellement  des  familles  tel- 
lement naturelles,  qu'elles  fe  trouvent  encore  réu- 
nies, même  dans  les  méthodes  &  les  divifions  ar- 
tificielles. 

Pour  connoitre  quelle  importance  on  doit  don- 
ner aux  diverfes  parties  de  la  fruâification ,  &  les 
caraâères  qu'ils  peuvent  fournir,  il  faut  confulter 
les  articles  cotylédons  ^  monocotylidon ^  embryon^ 
ovaire ,  et  aminés  ,  piftii  ,  fruits  ,  femences ,  8f  c. 

RAPPROCHÉES  (  Feuilles  ).  Folia  approxi^ 
mata.  On  défigne  fous  cette  dénomination  une  firua- 
tion  particulière  des  feuilles  lorfqu'elles  naiffent 
toutes  fi  près  les  unes  des  autres,  qu'elles  ne  laif- 
fent  que  de  très-petits  intervalles  entre  les  points 
de  leur  infenion  :  telles  font  plufieurs  efpèces  de 
jonbarbe^  &c. 

RAPUTIER.  Raputia.  Genre  de  plantes  dicoty^ 
lédones ,  à  fleurs  complètes ,  monopétalées^  dont 
la  famille  naturelle  n'eft  pas  encore  bien  connue , 
qui  paroit  avoir  des  rapports  avec  les  monniera  6c 
les  galipea ,  &  qui  comprend  des  arbriffeaux  exo- 
tiques à  l'Europe ,  dont  les  rameaux  font  oppofés, 
lesfeuiUes  ternéesj  oppofées^,  chargées  de  points 
traofparens  s  les  fleurs  font  axillaires ,  en  épis^  mu- 
nies de  bradées. 

Le  caraâère  eflentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  calice  court ,  h  cinq  dents;  une  corolle  tuiulée, 
courbée  ,  le  limbe  prefqua  deux  lèvres  j  h  cinq  divi^ 
fons  inégales  ,*  cinq  étamines,  dont  deux  plus  grandes, 
fertiles  ^  munies  de  deux  écailles  k  leur  bafe;  unfiyUy 
un  ftigmate  épais ,  à  trois  lobes  y  cinq  capfuUs  bival- 
ves ^  réunies  y  monofpermes. 

Caractère  générique. 

Chaque  fleur  offre  : 

i*.  Un  calice  fort  petit,  d'une  feule  pièce,  à 
cinq  dents  prefque  rondes ,  courtes ,  aiguës. 

•  lO.  Une  coroile  monopérale ,  tabulée ,  courbée, 
divifée  à  Ton  limbe  en  deux  lèvres  ;  la  fupérieure 
à  trois  découpures,  dont  celle  du  milieu  eft  plus 
longue  ;  l'inférieure  bifide. 

3^.  Cinq  étamines,  dont  les  filamens  font  velus, 
attscfaés  au  tube  de  la  corolle ,  vers  fa  bafe^  dont 
trois  fiériles ,  plus  coutts ,  fans  anthères  ^  deux 
plus  longs  t  fertiles  »  terminés  par  des  anthères 
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oblongties ,  à  deux  loges  -,  chaque  filament  fertile  > 
muni  à  fa  bafe  de  deux  écailles. 

4®.  Un  ovaire  fupérieur ,  prefque  rond  >  à  tina 
côtés ^  fupporté  par  un  difque  charnu,  furmonté 
d'un  ftyle  alongé  j  &  terminé  par  un  fiigmate  épais^ 
à  trois  lobeSf 

Le  fruit  confifte  en  cinq  capfules  réunies,  ar- 
rondies «  anguleufes  ,  bivalves,  à  une  feule  loge^ 
s'ouvrant  en  dedans ,  &  contenant  chacune  une 
femence  ovale ,  aromatique. 

Espèce. 

I.  Raputicr  aromatique.  Raputia  aromatica. 

Raputia  foins  tematis  ,  foliolis  ovato  -  oblongis  ^ 
pellucidis  ;  fioribus  jpicatis  ,  axillaribus,  (N.) 

Raputia  aromatica.  Aublet.  Guian.  vol.  !•  pag. 
671.  wb.  iji,  —  Jufl.  Gêner.  Plant,  pag»  au.  — 
Lam.  Illuftr.  Gen.  vol.  i.  pag.  33.  n*.  9).  tao.  10. 

Sciuris  aromatica.  Willden.  Spec.  Plant,  vol.  I. 
pag.  153.  —  Schreb.  Gen.  Plant,  n®.  53. 

C'efi  un  arbrifleau  dont  Iç^ronc  s'élève  à  envi- 
ron deux  pieds  de  haut ,  fur  deux  ou  trois  pouces 
de  diamètre,  revêtu  d'une  écorce  lifle^  blanchâ- 
tre ,  aromatique  :  fon  bois  eft  blanc.  Le  fommec 
fe  divife  en  branches  droites  &  rameufes ,  garnies 
de  feuilles  oppofées  ^  pétiolées ,  compofées  dé 
trois  folioles lifles,  vertes ,  fermes,  ovales  ,  ter- 
minées par  une  longue  pointe  ,  &  fupportées  par 
un  pétiole  ligneux  :  ces  folioles  font  criblées  de 
petits  points  tranfparens. 

Les  fleurs  naiflent  en  épis  fur  les  branches  & 
aux  aiflelles  des  feuilles,  rangées  alternativement 
le  long  d'un^  pédoncule  recourbé,  convexe  en 
deflous  ,  canaliculé  en  delTus.  Leur  calice  eft  gla- 
bre ,  vert ,  à  cinq  petites  dents  aiguës.  Li  corolle 
efl  de  couleur  verdatre ,  monopéule^  irrégulière  ^ 
divifée  affez  profondément  en  deux  lèvres  >  la  fu- 
périeure plus  longue,  à  trois  lobes  >  Tinférieure  à 
deux  lobes.  Parmi  les  étamines,  au  nombre  de 
cinq,  trois  n'ont  que  des  filamens  fans  anthères  ^ 
chargés  à  leur  bafe  de  poils  blanchâtres  :  les  deux 
autres  font  plus  longues  ^  fertiles,  munies  i  leur 
bafe  de  deux  petites  écailles.  L'ovaire  eft  envi- 
ronné d'un  difque  charnu  fur  lequel  il  repofe ,  fur- 
monté  d'un  ftvle  long  &  courbé ,  terminé  par  un 
ftigmate  évafé  &  aplati.  Le  fruit  eft  compofé  de 
cinq  capfules  rapprochées ,  minces  ,  vertes  ^  co- 
riaces  :  chacune  a  elles  s'ouvre  en  deux  valves,  & 
contient  dans  une  feule  loge  une  amande  verdatre 
&  aromatique. 

Cet  arbrifleau  croît  en  Guiane ,  dans  les  forétr 
d'Orapu  :  il  fleurit  &  frtiâifie  vers  le  milieu  de 
l'été,  b  (  Defcript.  ex  AubL  )        ' 

RATEAU.  Biferrula.  Genre  de  plantes  dicoty- 
lédones, à  fleurs  complètes,  irrégulières,  poljr- 
pétalées  j  de  la  famille  des  légumineufcs ,  qui  a 
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des  rapports  avec  les  aftragaUs  ^  &  qui  comprend 
des  herbes  indigènes  de  Ttiurope  ,  donc  les  feuil- 
les ailées  font  garnies  de  ftipules  ^  &  les  fleurs  dif- 
pofées  en  épis  axiliiires  &  terminaux. 

Le  caradère  eflenciel  de  ce  genre  confifle  dans  : 

Vnt  goujft  plane  ,  obiongue  >  tronquée  ^  finuie  & 
dentée  *û  fes  boas  y  à  deux  loges  polyjpermfs. 

Caractère  générique. 

Chaque  fleur  ofFre  : 

1®.  Un  calice  d'une  feule  pièce ,  droit ,  tubulé , 
divifé  jufque  vers  fa  moitié  en  cinq  dents  égales  ^ 
fubulées  ;  les  deux  fupérieures  plus  écartées; 

1^.  Une  corolle  polypétale^  papillonacée  s  doot 
Yétendard  eft  grand  j  afcendant  ^  prefqu'arrondi  ^ 
réfléchi  à  fes  côtes  \  les  ailes  libres  y  ovales ,  ob- 
longues  t  plus  courtes  oue  l'étendard  ;  la  carenc 
afcendante  ,  obtufe  j  auftî  longue  que  les  ailes. 

3^.  Dix  étamines  diadelphiques ,  dont  neuf  réu- 
nies psr  leurs  filamens,  la  dixième  libre^  renfer- 
mées dans  ta  carène  ^fk  terminées  par  des  anthères 
fort  petites. 

4**.  Un  ovaire  oblong ,  comprimé ,  furmonté 
d'un  flyle  fubulé  &  afcendant  j  terminé  par  un 
fiigmate  (impie. 

Le  fridt  confifte  en  une  goufle  plane ,  linéaire  » 
comprimée  >  tronquée ,  finuée  &  dentée  à  Tes 
bords  y  à  deux  loges  féparées  par  une  cloifon  op« 
pofëe  aux  valves  y  contenant  des  feroences  com- 
primées y  un  peu  convexes^  petites^  réniformes. 

£  s  p  â  c  E. 

I .  Râteau  a  fleurs  bleues.  BifcrrulapeUcinus.  Linn. 

Bifirrula  falioUs  avatis  y  apice  emarginatis  j  flori-  , 
bus  cATuleis.  (N.) 

Biferruid.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  IC73. 

—  Hort.  Clitfbrt.  361.  —  Gifeck.  Icon.  Fafcic.  i. 
tab.  17.  —  Gérard.  Gall.  Prov.  J13.  —  Mil!.  Diû. 

—  AUion.  Flor.  Pedem.  n®.  1179.  —  Lam.  Flor. 
franc,  vol.  2.  pag.  634.  n^.  616.  —  Idem.  lUuflr. 
Gen.  tab.  6ix.  -^  Poiret.  Voyag.  en  Barb.  vol.  2. 
pag.  218.  —  Desfont.  Flor«  atl.  vol.  2.  pag.  190. 

PeUcinus  vulgaris.  Tournef.  Inft.  R.  Herb.  417. 
tab.  234.  —  Shav.  Spec.  n**.  469. 

Afiragalus  purpureus  j  annuus  »  peregrinus  y  filiquis 
Utrinquk  Jerra  fimilibus.  Morif.  Oxon.  Hift.  2.  pag. 
107.  §.  2.  tab.  9.  fig.  6. 

■  Securidaca  pengrina.  Cluf.  Hift.  2«  pag.  238.  le. 
»~  Parkins.  Theit.  1089.  Ic« 

Securidaca  filiquis  planis  y  utrinqui  detltatis,  C. 
Bauh.  Pin.  349.  *^  Gérard.  Hift.  1284.  le. 

Lunaria  radiata  Rcbini,  J.  Bauh.  Hhl.  2.  p.  548. 
Icon, 
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U trinque  fsrrata.  Ri  vin.  2.  tab.  loi* 

Hedifarum  congé fiis  &  utrînqtx  lunatis  filiquis, 
Barrel.  Icon.  rar.  tab.  11 37. 

Cette  plante  a  des  racines  fibreufes  y  d'où  s'élè- 
vent des  tiges  nombreufes^  couchées^  divifées  ^ 
prefque  dès  leur  bafe  y  en  rameaux  prefque  Am- 
ples y  longs  d'environ  un  pied  &  plus ,  velus  ^  gar- 
nis de  feuilles  alternes ,  pétiolées  «  médiocrement 
velues,  compofées  de  folioles  par  paires  oppoféeSj 
au  nombre  de  quinze  à  vingt  j  pentes  ^  ovales,  en- 
tières >  échancrées  à  leur  fommet ,  rétrécies  à  leur 
bafe ,  longues  de  trois  à  quatre  lignes  «  munies,  à 
la  bafe  des  pétioles ,  de  deux  ftipules  membraneu* 
Tes,  ovales 4  lancéolées,  aiguës. 

Les  fleurs  font  difpofées ,  dans  l'aiflelledes  feuil- 
les ,  en  épis  oblongs  ou  capités  «  prefque  fefliles  , 
à  l'extrémité  d'un  pédoncule  commun ,  velu ,  fili- 
forme ,  une  fois  plus  court  que  les  feuilles.  Leur 
calice  eft  velu ,  cylindrique ,  terminé  par  cinq 
dents  fécacées  ;  la  coi^Ue  petite ,  d'un  oleu  ten- 
dre ,  deux  ou  trois  fois  plus  longue  que  le  calice. 
Le  firuiteftune  gouife  prefque  glabre,  compri- 
mée ,  tronquée  i  fon  fommet,  divifée  â  fes  bords 
en  dents  larges ,  égales  «  pointues.  Les  femences 
font  petites ,  légèrement  bombées  à  une -de  leurs 
faces ,  orbiculaires ,  échancrées  en  rein. 

Cette  plante  croit  dans  la  Sicile,  TEfpagne» 
l'Italie  ,  oc  dans  les  dépaitemens  méridionaux  de 
la  France.  Je  Tai  également  rencontrée  dans  le 

royaume  d'Alger.  G  (  ^-  v.  ) 

« 

RATEGAL.  Matkioia.  Genre  de  plantes  dico- 
tylédones ,  i  fleurs  complètes  ,  monopétalées  , 
de  la  famille  des  rubiacées ,  qui  a  des  rapports  avec 
les  gueuarda ,  &  comprend  des  arbres  ou  arbrif- 
feaux  exotioues  à  l'Europe ,  dont  les  feuilles  font 
amples ,  rudes  ,  oppofées  5  les  fleurs  axillairts  , 
difpofées  en  bouquets. 

Le  caraâère  eifentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  calice  entier  h  fes  bords  ;  une  corolle  tubulée  ^ 
dont  le  limbe  efi  entier  b  finué  ;  cinq  étamines  ;  uit 
fiigmate  ;  un  drupe  contenant  une  noix  à  fix  loges. 

Caractère    générique. 

Chaque  fleur  offre  : 

1^.  Un  calice  perflftant ,  fupérieur  j  cylindrique  « 
court ,  droit ,  très-entier. 

2°.  Une  corolU  monopétale,  tubulée»  très-Ion- 
gae,  qui  s'élargit^n  entonnoir  à  l'orifice  dutu  e^ 
8c  forme  un  limbe  entier  »  un  peu  iinué  à  fes  bords. 

z^.  Cinq  étafAines ,  dont  les  filamens  font  fu* 
bufés,  plus  courts  que  la  corolle ,  terminés  par 
des  anthères  fimpies. 

4^.  Un  ovaire  globuleux  Ik  inférieur ,  furmonté 
d'un  (lyle  filiforme ,  de  la  longueur  de  la  cc^oUe  ^ 
fc  tecAiiné  fu  un  ftigmate  epais  &  obtus. 
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U fruit  eft  on  drttpe  globuleux^  UD  peu  com- 

Ke  a  foo  fomiiket  »  onibiii<jué  ,  ^  cottionné  par 
lice ,  contenant  uœ  noix  à  fix  toges  &  à  fix 

femeoces. 

OhftrvaiUns.  \\  nous  manque  »  pour  les  carac* 
tères  de  ce  genre  ,  une  certitude  que  nous  ne  pou- 
vons acquérir  que  par  les  obfervatiom  At%  voya- 
gea» qui  auront  occafion  de  rencontrer  vivantes 
les  pbntes  qui  le  compofent.  Ce  que  nous  en  favons 
/tffqu'à  prélenr  rapproche  tellement  les  maûdola 
^gueuarda,  que  je  regarde  cesefpèces  comme 
devant  appartenir  au  même  genre.  La  principale 
différence  confiile  dans  la  corolle ,  dont  le  limbe 
eft  entier»  &  fimptement  finué  ou  frangé  i  Tes  bords 
(fans  tes  matkiola  ,  tandis  qu'il  eft  divifé  en  cinq 
on  huit  lobes  obtus  dans  les  guettarda ,  &  que  {es 
énmJDes  varient  de  cinq  à  huit. 

Jaiqu'alors  t]  n'a  été  £iit  mention  que  d'une 
/êuieerpèce  de  mathioia.  v 

Espèce. 

I 

1.  Hategai»  i  feuillet  rudes.  Matkibia  fiaèra. 

Mathioia  folio  afpero  ^  fubrotundo,  Plum.  Gen. 
Amer.  pag.  16.  fig.  6.  &  Plum.  Amer.  tab.  17}. 
iig.2. 

Matkiola  fcabra.  Linn.  Syft.  veget.  pag.  218. 

Ratega/g  arèorindiana.  ?  Zanon.  Hift.  67.  tab.  75. 

Ceft  un  arbre  divifé  en  rameaux  garnis  de 

feuilles  oppofées^  pétiolées»  ovales  ou  médio- 

oemenc  arrondies  >  aflez  grandes  ^  entières ,  rudes 

i  leurs  furfaces ,  munies  à  leur  bafe  de  braâées 

caduques.  Les  fleurs  font  difpofées  dans  l'aiflelle 

des  feuilles  ^.portées  fur  des  pédoncules  ramifiés^ 

&  formant  une  cime  médiocrement  garnie  i  la  bafe 

des  pédoncules  pourvue  d'une  braûée  dentée  ou 

pionée.  Le  calice  eft  courte  tubulé ,  tronqué  à  fon 

ibfnaiet;  il  perfifteen  partie  fur  le  fruit.  La  corolle 

a  un  tube  long  &  grêle ,  qui  s'évafe  en  entonnoir 

ifoo  orifice  :  les  fruits  font  des  baies  noirâtres. 

Cette  plante  croît  en  Amérique.  J) 

Obfervatiotts.  J'ai  reçu  de  pluiîeurs  voyageurs 
^x  efpèces  fous  le  nom  de  mathioia  ^  qui  font 
évidemment  des  guettarda  par  le  caraâèré  de  leurs 
leurs  «  mais  qui  ont  tous  les  autres  caraâères  des 
^mkiola*  J'en  parlerai  au  mot  Guettarda  ^  dans  le 
Ss^lémenc* 

RATONCULE.  Myofurus.  Genre  de  plantes  dî- 
totylédones  ,  à  fleurs  complètes  ^  polypétalées  y 
^  b£iinille  des  renonculacées^  qui  a  des  rapports 
>vec  les  ranunctdus ,  &  qui  comprend  des  herbes 
fi<bgènes  â  l'Europe ,  fort  petites  y  à  feuilles 
bottes  ,  entières  y  dont  les  fleurs  font  jaunes  , 
^ petites^  &  les  fruits  difpofés  en  un  épi  fené  ^ 
tenssoaL 
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Le  caraâère  effentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  calice  à  cinq  folioles  colorées ,  a  demi'fagittecs 
i  leur  bafe  ;  cinq  pétales  très  -  petits  ^  tubulés  à  Uur 
onglet  y  cinq  et  aminés  ^  des  piftils  nombreux, 

Caractérb   générique. 

Chaque  fleur  offre  :  ^ 

1^.  Un  calice  à  cinq  folioles  colores  y  caduques^ 
i  demi-lancéolées  j  obtufes ,  prolongées  en  queuQ 
à  leur  bafe. 

x^.  Une  corollt  compofée  de  cinq  |»éta)es  très-» 
petits  y  plus  courts  que  le  calice  ^  tuoalés  &  fili-* 
formes  à  leurs  onglets. 

3^.  Cinq  (  quelauefois  fix  ou  (ept  )  étamines  ^ 
dont  les  filamens  (ont  de  la  longueur  du  calice,  g 
temÛDés  par  des  anthères  droites  &  oblongues. 

4^.  Un  grand  nombre  étovaires  inférés  fur  utf 
réceptacle  long  &  conique  ^  fans  ft)rtes  j  terminés 
pat  oes  ftigmates  itmples« 

Le  fruit  cohfifle  en  un  grand  nombre  de  petites 
eapfules  acuminées  y  non  ouvertes  ,  difpofées  par 
imbrication  fur  un  réceptacle  alongé  en  ftyle  y  con- 
tenant des  femences  oblongues,  acuminées. 

E  s  p  è  c  £. 

I.  Ratoncule  baife.  Myofurus  minimus. 

Myofurus  foliis  anguftijpmis ,  integris,  caule  nudo» 
(N.) 

Myofurus  foliis  integerrimis,  Linn.  Spec.  Planti 
vol.  I.  pag.  407.  —  Hort.  Cliff.  117.  —  Flor- 
fuec.  261.  276.  —  Roy.  Lugd.  Bat.  491.  -v  Hall. 
Hehr.  n"*.  1 159.  —  Pottich.  Pal.  n®.  J24.—  Gmel. 
Jteri.  pag.  19S.  tab.  31.  —  Roth.Germ.I.  p.  141. 
II.  37^.  Flor.  dan.  tab.  406.  —  Knipfa.  Ceniur.  5. 
n®.  58.  —  Hoffm.  Gérm.  114.  —  Lam.  Flor.  firanç^ 
vol.  3.  pag.  87.  n**.  725.  —  Idem.  Illufir.  Gêner, 
tab.  221.  —  Gaertn.  de  Fruâ.  &  Sem.  Centur.  J. 
tab.  74.  fig.  j. 

Holofieo  a  finis ,  cauda  mûris,  C.  Bauh.  Pin.  190. 

Ranunculus  gramineo  folio  y  flore  cauda to  y  femi' 
nibus  in  capitulum  fpicatum  congeftis.  Tourn.  Inftl 
R.  Herb.  29}. 

Myofuros.  ],  Bauh.  Hift.  3.  pag.  5 1 2.  le. 

Cauda  mûris.  Dod.  Pempt.  112.  le.  —  Lobel. 
le.  440.  —  Idem.  Obferv.  241.  —  Dalech.  Hift. 
vol.  2.  pag.  2328.  édit.  lat. 

Vulgairement  queue  de  fouris. 

C'eft  une  petite  plante  très*voifine  des  renon- 
cules par  fa  fruâification  ,  mais  remarquable  par 
la  dîfpofition  de  fes  femences  en  une  longue  queue 
droite* 
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Ses  racines  font  fibreufes  ^  courtes  «  menues  ; 
'  elles  produifenc  des  tiges  nues  ,  glabres ,  cylin- 
driques j  filiformes^  hautes  de  deux  à  trois  pouces 
au  plus  ,  garnies  à  leur  bafe  de  feuilles  radicales 
nombreufes ,  prefque  difpofées  en  gazon  ,  très- 
étroites,  linéaires ,  fimples,  redrelTées  ,  aflex  ap- 
prochantes de  celles  des  graminées ,  plus  courtes 
que  les  tiges  :  celles-ci  Te  terminent  par  une  feule 
ileur  fort  petite. 

'  Le  calice  efliicompofé  de  cinq  folioles  étroites  j 
colorées ,  qu'on  prendroit  d'abord  pour  la  corolle  : 
celle-ci  confiUe  en  cinq  pétales  très-courts  ,  tu- 
bulés  en  cornet.  Les  étamines  »  ordinairement  au 
nombre  de  cinq ,  varient  de  quatre  à  vingt  >  dif- 
pofées fur  un  feul  rang.  Du  centre  de  chaque  fleur 
s*élève  un  grand  nombre  d'ovaires  très- ferrés,  for- 
mant d'abord  un  petit  cône  aigu  ,  un  peu  plus 
k>ng  eue  le  calice  :  il  s'alonge  enfuite  à  mefure  que 
la  fruaification  fe  perfeâionne  j  &  acquiert  quel- 
quefois jufqu'à  un  pouce  de  long  :  il  torme  alors 
une  queue  droite  &  fubulée  ,  fur  laquelle  les  fe- 
mences  font  rangées  dans  un  ordre  fymmétcique 
très-agréable ,  fans  aucun  intervalle. 

Cette  plante  croit  en  Europe  ,  fur  les  collines 
arides  Se  dans  les  terrains  fecs  &  fabloneux.  On 
la  trouve  aux  environs  de  Paris  ^  à  Villers  -  Co- 
teréts,  &c.  O  i^'V.) 

RAVENALA.  Ravenala.  Genre  de  plantes  nao- 
nocotylédoneSj  à  fleurs  incomplètes ,  de  la  famille 
des  bananiers  ,  voiiin  des  heluoiùa ,  qui  comprend 
des  arbres  exotiques  à  l'Europe ,  dont  les  tiges ,  fim* 
pies ,  font  termmées  par  des  feuilles  en  évenuil , 
&  les  fleurs  en  fafcicules  oppofés. 

Le  caraâère  eflentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Une  fpathe  commune  ^  multifiore  y  wt  involucre 
partiel  à  deuxfbiioies  ;  une  corolle  a  quatre  divifions  ; 
fix  étamines  très-longues  ;  unftignuite  àfix  dents  ;  une 
çapfule  d  trois  loges  polyfpermes. 

ê 

CARACTÈRfi    GÉNÉRIQUE. 

Chaque  fleur  offre  : 

1*.  Une  fpathe  commune  «  i  pIuFeurs  fleurs , 
d'une  feule  pièce,  ovale j  lancéolées  une  fpathe 
partielle ,  binde. 

Point  de  calice. 

2^.  Une  corolle  a  quatre  pétales  alongés ,  étroits^ 
'  aigus  «  creufés  en  gouttière ,  l'inférieur  plus  large, 
enveloppant  les  organes  de  la  fruaification. 

3®.  Six  étamines,  dont  les  filamens  font  auffi  longs 

2ue  les  pétales ,  un  peu  courbés  fupérieurement , 
important  une  anthère  linéaire  j  très-longue  ^  ad- 
née  au  filan[ient. 

4^.  Un  ovaire  inférieur  «  alongé  ^  furmonté  d'un 
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flyle  de  la  longueur  des  étamines ,  terminé  par  un 
ftigmate  épais  ^  divifé  en  trois  dents  bifides  ^  coo- 
niventes. 

Le  fruit  eft  une  capfule  épaiiTe ,  alongée^  trian- 
gulaire ^  diyifée  intérieurement  en  trois  loges  po- 
lyfpermes^  s' ouvrant  en  trois  valves  à  fon  fommet, 
contenant  des  femences  oyales  >  noirâtres ,  enve« 
loppées  chacune  d'une  pellicule  d  un  beau  bleu  de 
ciel. 

Ohfervations.  Ce  genre  fe  diftingue  par  fes  capr 
fuies  à  trois  loges  polyfpermes ,  de  YheUconia , 
dont  les  capfules  font  monofpermes  >  &  du  bana- 
nier (  mufa  )  ^  en  ce  que  celui-ci  n'a  qu'une  cap- 
fule à  une  feule  loge. 

Espace. 

I.  RAVENAtA  de  Madagafcar.  Ravenala  mode* 
gafcarienjis.  Sonnerat. 

Ravenala  foliis  elliptids  ,  petiolatis  ,flabellatis  ; 
fpatkis  axillarihus  ,  fuboppcfitis.  (N.) 

Ravenala.  Sonnerat.  Vovag.  voL  i.  pag»  ai), 
tab.  1 14.  1 16.  —  Lam.  Illuftr.  Gêner,  tab.  iix.  — 
Juff.  Gêner.  Plant,  pag.  61. 

Voafotttfi.  Flacourt.  Hift.  de  Madag.  pag.  iij. 
n*.  15. 

Le  ravenala  s'élève  fort  haut  fur  un  tronc  droit  * 
très-fimple  »  femblable  i  celui  des  palmiers ,  mar- 

Î|ué  par  les  impreflions  circulaires  des  anciennes 
euilles  ;  d'un  tiflii  filamenteux  ,  terminé  par  un 
grand  nombre  de  feuilles  difpofées  en  un  bel  évetv- 
tail ,  aflfez  femblables  à  celles  du  bananier  ^  mais 
plus  longues  &  plus  épaifles ,  prefqu'eUiptiques  , 
obtufes  à  leur  fommet ,  un  peu  echancrées  en  cœur 
à  leur  bafe  ,.fupportées  par  des  pétioles  longs  de 
deux  pieds ,  élargis  à  leur  bafe  ^  très-rapprochés  » 
prefqu'oppofés. 

Les  régimes  qui  portent  les  fleurs  &  les  fruits  j 
naiflent  dansTaiflelle  des  feuilles  ^  &  font  égale- 
ment difpofés  en  éventail.  La  fpathe  commune  eft 
dure ,  fort  épaifle  à  fa  bafe ,  charnue  »  conrenant 
di^c  à  douze  fleurs  ^  chacune  d'elles  munie  d'une 
fpathe  partielle ,  partagée  en  deux  pièces  longues^ 
pointues  ^  perfifiantes  ^  enveloppant  la  fleur  avant 
fon  épanouiflement.  ^ 

La  corolle  eft  blanche  ,  divifée  jurou'à  fa  ba& 
en  quatre  fegmens  ou  en  quatre  pétales  étroits  , 
canaliculés  ^  dont  l'inférieur ,  plus  épais  que  lei^ 
autres  j  renferme  les  organes  de  la   récondation. 
Les  filamens  des  étamines  font  durs  ,  coriaces  y  un 
peu  épaiffis  à  leur  bafe  y  longs  d'environ  fept  pou- 
ces :  à  deux  pouces  au  defliis  de  leur  bafe  eft  une 
cannelure  qui  règne  jufau'au  fommet  »  &  qui  con*» 
tient  la  pouflière  fécondante.  Le  ftyle  eft  auÂ  long 
que  la  corolle  &  les  éumioes  >  il  eft  ferme  ^  ^q« 
guleux  «  ftrlé  j  épaiffi  vers  le  ftigoiace» 
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Cet  àcbre  croît  i  Madagafcar ,  dans  les  lieux 
irécageux.  T>  (  K. 
Dtfcript,  ex  Sonnerai, 


Burécageux.  !>  (  K.  /".  i«  ktr^.  Lam.  &  Juff.  & 


Les  Madégafles  fe  fervent  de  fes  feuilles  pour 
coanir  leurs  maifons.  On  l'a  cranfporté  à  l'IIe-de- 
Fnnce^où  il  a  très-bien  réuffi»  Flacourt  en  fait 
mention  dans  Ton  Hifioire  de  Madagafcar ,  fous  le 
nm  de  voafoutp  :  il  dit  que  les  Madégafles  font  dé 
rhailea?ec  cette  pellicule  d'un  beau  bleu  »  €)ui  en- 
veloppe les  femences  ^  &  que  de  celles  -  ci  ils  en 
foot  oe  la  farine  qu'Hs  mangent  avec  du  lait. 

RAVENSARA.  Agatopkyllum.  Genre  de  plantes 
dicotylédones^  à  fleurs  dioiques  y  de  la  famille  des 
ifflriers ,  qui  comprend  des  arbres  exotiques  ^  à 
Vailles  alternes  y  à  fleurs  paniculées  y  axiliaires  & 
tenninales  ^  dont  les  fruits  font  très*aroma tiques. 

Le  caraâère  eflentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Da  fieurs  dioïques  ;  un  calice  entier  ,  fott  petit' y 
trtmqaé  au  fommet  ;fix  pétales  velus  intérieurement  y 
tae  noix  drupacée  y  contenant ^une  femence  afix  lohes 
iiféiieurement. 

Caractère   générique. 

Les  fleurs  fc^nt  dioïques.  Chzquefleur  mâle  offre  : 

i^  Un  caiice  inférieur  y  entier  y  fort  petit  y  tron- 
qué a  foB  fommet. 

i^  Une  corolle  à  fix  |>étales  inférés  fur  le  calice^ 
courts^  ovales ,  velus  intérieurement. 

]^.  Douze  ttaminesy  dont  les  filamens  font  courts^ 
iz  inférés  fur  le  calice  ;  fix  alternes  «  attachés  à  la 
bafe  des  pétales  ^  terminés  par  des  anthères  arron- 
dies. 

4*.  Point  depiftily  quelquefois  le  rudiment  d'un 
ovaire  ftérile. 

Chaque  fieur  femelle  offre  : 

1°.  Un  caiice  &  une  corolle  comme  dans  les  fleurs 

ailes. 

1**.  Des  étamines  ftériles  y  quelquefois  nulles. 

j*.  Un  ovaire  fupérieur  y  fort  petit ,  chargé  d'un 
lyle très-court  y  terminé  par  un  itigmate  pubefcent. 

Le  fruit  efi  une  noix  drupacée  ^  renfermée  dans 
me  coque  dure  y  coriace  ,  aromatique  ^  ainfi  que 
la  pulpe  ou  le  brou  y  renfermant  une  amande  blan* 
diiire  »  divifée  inférieurement  en  fix  lobes. 

Ohfervatjons.  Sonnerar  a  regardé  ce  genre  comme 
pcéfentant  des  fleurs  hermaphrodites;  mais  les  in- 
dividus que  M.  Lamarck  pofl^de  dans  fonherbier^ 
eatéié  reconnus  par  lut  comme  dioïques ,  &:  irès- 
lenarquables  en  ce  que  les  fleurs  mâles  forment 
âe  petites  panicules  ,  tandis  que  les  femelles  font 
IbJatres.  .         ,       .. 

Botanique,   Tome  Vl. 
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Espèce. 
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r.  Ravensara  aromatique.  Agatophyllum  ar»^ 
maticum.  Sonnerat. 

Agatophyllum  foliis  ovatis ,  coriaceis  y  hafi  acutis  ; 
floribus  majculis paniculatisy  femineis  folitariis,  (N.) 

Agatophyllum,  Lam.  llluflr.  Gêner,  tab.  8i;.  — 
—  Juif.  Gêner.  Plant.  431. 

Ravenfara  aromafica,  Sonnerat.  Voyag.  vol.  1. 
pag.  226.  tab.  127. 

Voaravendfara.  Flacourt.  Hift.  de  Madag.  p.  1 25. 
n**.  24. 

Evodia  ravenfara,  Gaertn.  de  Fru£t  &  Sem.  1. 
pag.  loi.  tab.  103.  fig.  2.  —  Lam.  lUuflr.  Gêner, 
tab.  404. 

C'eft  un  arbre  gros  &  touffu  y  dont  la  cime  eft 
pyramidale  y  comme  celle  du  giroflier  :  fon  tronc 
eU  revêtu  d'une  écorce  rouflatre  &  odorante  \  fon 
bôis^  dur,  pefant  ^  fans  odeur  y  blanc  &  mêlé  de 
quelques  fibres  roufTâtres  \  tes  rameaux,  garnis  de 
feuilles  pétiolées  y  fimples ,  alternes  «  ovales  «  en- 
tièresj  un  peu  aiguës >  plus  fouvent  obtufes  y  ré- 
trécies  à  leur  bafe  y  fermes  y  coriaces  ,  glabres  i 
leurs  deux  faces  y  vertes  en  deffus  y  blanchâtres  & 
un  peu  glauques  en  deflbus  «  portées  fur  un  pétiole 
court. 

Les  fleurs  font  fort  petites  ^  les  mâles  difpofées 
en  petites  panicules  axilliires  »  terminales  ;  les  fleurs 
femelles  axiliaires,  folitaires.  Les  fruits  font  arron- 
dis y  de  la  groffeui  d'une  forte  cerife ,  contenant 
une  amande  d'une  faveur  acre  y  piquante  y  qui  prend 
à  la  gorge  y  &  qui  efl  prefque  cauliique.  La  coque^ 
ainfi  que  le  brou  ^  efl  très-aromatique. 

Le  ravenfara  y  dit  M.  Géré  y  efl  un  arbre  à  épi- 
cerie de  Madagafcar  y  dont  la  feuille  &  le  fruit 
tiennent  des  quatre  épices  fines  que  nous  connoif- 
fons.  Il  rapporte  i  Page  de  cinq  ou  fix  ans ,  &  fleu- 
rit au  commencement  de  janvier  &  février.  Le  fruit 
eft  dix  mois  à  fe  former  ôc-à  mûrir  :  les  Madégaffes 
le  cueillent  vraifemblablement  â  fix  ou  fept  mois^ 
parce  que  peut-être  ils  le  trouvent  plus  propre  à 
cepointOQurTaffaifonnement.  L'amande  du  raven- 
fara^  fraîchement  cueillie^  a  une  excellente  &  fine 
odeur  aromatique  ,  mais  elle  eft  d'une  faveur 
amère  y  fort  acre  y  très-piquante  &  mordicante  y 
brûlant  les  papilles  nerveufes  &  la  gorge  ,  enfin 
très-défagréable.  Ces  qualités  n'ont  pas  dû  plaire 
à  ces  peuples  encore  trop  peu  inflruits  pour  foup- 
çonner  qu'elle  pouvoir  être  confervee  quelque 
tems  >  ou ,  étant  préparée  y  acquérir  tout  un  autre 
goût. 

La  manière  de  préparer  les  feuilles  du  ravenfara^ 
pour  les  conferver  avec  tout  leur  aromate  y  eft 
très-fimple.  On  en  fait  des  chapelets ,  &  on  les 
laiffe  à  l'air  pendant  un  mois  y  pour  leur  faire  perdre 
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leur  Aie  aqueux.  Au  bout  de  ce  tems  on  les  jetce  ■ 
dans  de  Teau  bouillante,  &  on  les  y  laiffe  quatre  j 
i  cina  tniouces  ;  on  les  fait  enfuite  fécher  au  foleil 
ou  à  fa  cheminée  $  elles  ne  fe  trouvent  plus  alors 
imprégnées  que  de  leur  huile  j  qui  les  cooferve 

f>lufieurs4nné0S!.  L^sproc94é$  font  les  oiéoies  pour 
a  confervation  des.fcuits* 

Cette  plante  croit  naturellement  à  Tîlede  Ma- 
dagafcar.  Flacourt  ^  dans  fon  hiftoire  de  cette  île , 
la  nomme  voaravendfara,  T>  (  V.f.  inkerb,  I«am. 
Defcript,  ex  Sonnerai,  ) 

,  RAUVOLFE,  ttfutvolfia.  Genre  de  plaotes  di- 
cotylédones,  à  fleurs  complètes  «  monopéxalé.es  ^ 
de  la  famille  des  apocinées  >  qui  a  des  rapports 
avec  les  ophioxyion,  de  qui  comprend  des  arbrif- 
féaux  exotiques  à  l'Europe ,  dont  les' tiges  font 
droites ,  les  feuilles  verticillées  ou  quatemées  ^ 
les  ieurs  fouvent  terminales  ou  en  cerymbe. 

Le  caraâère  eflenciel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  calice  fort  petit ,  à  cinq  dents  ;  une  corolle  in^ 
fundibuliforme  i  un  drupe  gUbuleu»  ^  a  deu9t  Jernençes, 

Caractâre    GÉVÉRIQU^. 

Chaque  fleur  oflFre  : 

1^.  Un  calice  inférieur^  perfiftant  j  fort  petit  y 
d'une  feule  pièce  ^  divifé  à  fon  orifice  en  cinq 
•dents. 

2^.  Une  corolle  monopétale ,  infundibuliforme^ 
dont  le  tube  eft  cylindrique  ^  globuleux  à  fa  bafe  i 
le  limbe  plane ,  à  cinq  découpures  un  peu  arron- 
dies ^  échancrées  à  leur  fommet. 

3^.  Cinq  itamines,  dont  les  filamens  font  plus 
courts  que  le  tube  de  la  corolle  ^  terminés  par  des 
iantbères  fimples  y  droites ,  aiguës. 

.  4^.  Un  ovaire  arrondi  ^  furmonté  d  un  ftyle  droit 
&  court  j  terminé  par  un  ftigmate  en  rorme  de 
tête. 

Le  fruit  eft  un  drupe  prefque  globuleux  ,  fi!- 
lonné  à  un  de  fes  côtés ,  contenant  une  noix  à 
deux  loges ,  à  deux  femences  $  quelquefois  deux 
tioix ,  à  une  feule  loge  chacune. 


Espèces. 

1.  Ratjyolfe  blanchâtre.  Rauvo/fia  canefcens. 
Linn. 

.  Rauvolfia  foliis  quaternis  ,  obhngO'obovatis  ,  acu^ 
minatis,  pubefcentibusifioribusterminalibus  axillari- 
bufque.  Willden.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  iai8. 
n^  1.  —  Gxrtn.  de  Fruû.  &  Sem.  Centur.  j. 
tab.  ji.  fig.  4. 

.  Kauvolfiafubpiàefiens.  Uon.  Spcc,  Plaot.  vol.  I. 
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Rauwolfia  hirfuta.  Jacq.  Amer.  47.  n^.  I. 

Rauviwlfia  fruticofa  ,  foliis  verticillatis  ,  tenuiffime 
vilofis.  Brov'n.  Jam.  180. 

Rauwolfia  tetrapkylU i  angufiifolia.  Plum.  Gen. 
19.  Icon.  i\6.  fig.  1. 

Solani  fru/^u  fruticofa  y  foliis  laurînis  oblongis  , 
int€gris,jubtiu  hirfutis.  Sloan.  Jam.  17^.  Hitt.  i. 
pag.  107.  lab.  zi i..fig.  u  —  Rai.  Den^.  75. 

Arbor  fycophora  jamaicenjis  ^  foliis  minoribus* 
Pluk.  Phytogr.  166.  iig.  i. 


Cet  arhrifleau ,  fe}ot^ fon  lieu  natal»  varie  fin* 
gulierement  de  grandeur  ^  ayant  depuis  un  pied 
jufqu'à  fept  &  huit  de  hâut  ;  les  autres  parties 
d'une  grandeur  proportionnée.  Ses  jeimes  rameaux 
font  médiocrement  velus,  garnis  de  feuilles  qua- 
ternées  ^  ovales  ^  rétrécies  à  leur  bafe  ^  aiguës  à 
leur  fommet ,  entièrei  à  leur  contour ,  rugueufes  , 
velues,  fupportées  par  des  pétioles  cylindriques 
&  velus. 

Les  fleurs  font  fort  petites  ^  rougeâtres  &  fans 
odeur  :  elles  font  difpofées  en  grappes  fur  des 
pédoncules  communs  »  rameux  y  quatemés  ^  ter- 
minaux. Leur  calice  eft  compofé  de  cinq  petites 
folioles  lancéolées  ;  les  découpures  du  limbe  de 
la  corolle  font  prefque  carrées  y  un  peu  échan- 
crées à  leur  fommet»  i  peine  obliques*  Les  poils 
3ui  en  garniflent  l'orifice  font  confus  &  fans  or* 
re.  Le  fruit  eil  un  drupe  prefqu'à  deux  lobes  ^ 
d^abotd  de  couleur  rouge  ^  &  qui  devient  enfuite 
prefque  noire  :  il  renferme  deux  noix  rugueufes  , 

fJaoes  d'un  côté)  convexes  de  l'autre,  i  deux 
oges  J  contenant  un  feul  noyau  y  rarement  deux. 

Cette  plante  croît  dans  TAmérique,  dans  les 
lieux  fecs  &  parmi  les  brouflailles.  1>  (f^,f  in 
herb^  Lam*  ) 

2.  Rau VOLFE  tomenteufe.  Rauvolfia  tomentofa. 
Linn. 

Rauvolfia  foliis  quaternis  y  oblongis  ,  utrinqui  at^ 
tenuatis  y  tomentofis  ;  fioribus  terminalibus  &  axilia.^ 

ribm.  Willden*  Spec.  Plant,  vol.  1.  pag.  m  8. 

n^4. 

Rauwolfia  tomentofa,  Jacq.  Améc.  48.  — Obferv. 
2.  lab.  3  J.  —  Linn,  Syft.  veget.  pag.  250. 


Aibriffeau  dont  les  tiges  font  droites  «  haut 
de  trois  à  quatre  pieds  y  garnies  de  feuilles  fim* 
pies  y  épaiffes,  très-entières  «  lancéolées  y  aiguè's  ^ 
tomenteufes  à  leurs  deux  faces  ,  mais  bien  plus 
fortement  à  leur  face  inférieure  j  au  nombre  de 
quatre  à  chaque  verticille»  dont  deux  plus  longues 
que  les  autres. 

Les  fleurs  font  petites»  inodores ,  difpo(ëes  en 
grappes  axillaires  Se  terminales  «  fur  un  pédoncule 
commun.  Leur  calice  eft  compofé  de  cinq  petites 
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folioles  ovales  i  U  corolle  blanche ,  à  cinq  iécovt*  [ 
pures  ovales  ;  le  ftigmate  globuleux  }  le  fruit  de 
Jagrofleur  d'un  pois,  rouge  d'abord  «  noir  lorf- 
(ju'il  eft  mâr. 

Cet  arbrtfleau  croit  en  Amérique  >  dans  les  éif^ 
lirons  de  Carthagéne ,  fur  les  rochers ,  &  wêoie 
ÔADs les  vieux  murs^  parmi  les  pierres,  où  il  eil 
cès-aboodanc.  J)  {  y.  f.  in  htfi*  Laxn.  ) 

^.Rauvolfe  à  feuilles  luifances.  Rauvoifia  til- 

Rauvolfia  foUis  quûtcrnis  ,  ianct^latis  ,  acumi^ 
Bsùs ,  glaberrimis  y  nitidis  ;  fiorihus  terminaii6us, 
U'î/Men.  Spec.  Plant,  vol.  i,  pag.  1217.  n*.  i.  — 
Gntn. deFruA.  & Sem. Centur.  3.  tab. f  z. fig  4. 
•--Lani.Illttftr.  Gêner,  tab.  171. 

RûBwoifia  niiidfffima.  Jacq.  Aiîiér.  47.  n*^.  i .  — 
M/ller.  D'tSt.  n*»,  2.  —  Linn.  Syft.  veget.  ijo. 

Rjxwoljui.  Hort.  C!i£Fort.  7f . 

Rauwoljta  tetraphylla  >  iatifolia.  Plum.  Gen.  1.9. 
koD.  236.  fig.  1 .  An  potiùs  fig.  2? 

C'eft  un  arbriOeau  d'environ  douze  pieds  de 
hiut,  luifaht  dans  toutes  fes  parties,  droit»  con- 
tenant  une  liqueur  blanche,  lai teufe  &  glutineufe  : 
'd  fe  divffe  en  rameaux,  dont  les  articulations  font 
garnies  de  trois  ou  quaftrf  feuilles  v«rticiltées,  pé- 
liolées,  tiès-emièies,  lancéolées,  récrécies  à  leur 
Ms,  aiguës  i  leur  fommet,  dont  deux  fapt>ro- 
chées^  plus  longues  que  les  autres  ,  d'environ 
cin^  pouces  de  long  >  velues  fur  leur  principale 
fiervure. 

Lesideurs  font  blanches ,  petites  ,  fans  odeur , 
difpofées  y  fur  un  pédoncule  commun  «  en  deux  ou 
nois  grappes  termmales ,  longues  d'un  demi-pouce. 
Lenr  calice  efi  divifé  en  cinq  petites  dents ^  droi- 
tes, aiguës  f  la  corolle  tubulée ,  i  cinq  découpu- 
res p/anes  ,  très-ouvertes.  L'orifice  eft  fermé  par 
00  double  rang  de  poils  connivelis.  Les  fruits , 
d'abord  jaunâtres ,  prennent  enfuhe  une  couleur 
d'un  pourpre  foiicé  ;  ils  f^nt  laiteux  >  Se  deux  ou 
trois  fois  plus  gros  qu'un  pois. 

Cette  plante  croît  à  l'ile  Saint-DominguOj  fur 
k$  moAragaes  boifees.  Ib  (  ^«  /•  ) 

4«  Rauvolf£  à  feuilles  glabres.  Rauvolfia  gid" 
hra.  Cavan. 

Raavolfia  foUis  aittmis,  lanceoiath  ,  ^lahris;  cy- 
ms  ftdtmculaùs  ^  paucifioris ,  oppofitifoliis.  Willd. 
Spec.  Plane.  voL  i.  pag.  1218.  n*.  2. 

BMttvoifia  (  glabra  )  ,  cauk  frutîcofo  »  ramofo  ;fo^ 
Bis  omnibus  folitariis  ,  ovazo  -  lanctoiatis  «  gUbns. 
Caran.  leon.  }.  pag.  50.  tab.  297. 
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alternes  &fes  grappes  de  fleurs  très-courtes ^  peu 
garnies. 

Ses  tiges  font  hautes  de  trois  pieds,  divifée^  en 
rameaux  glabres ,  fouples  &  plians ,  garnis  de  feuil- 
les pétJoIées ,  éparfes,  lancéolées,  étroites ^  tcès- 
entières.  Les  fleurs  font  réunies  en  petites  grappes 
courtes ,  oppofées  aux  feuilles.  Le  calice  eft  court» 
à  cinq  dents  fort  petites  5  là  cotolle  blanche  ;  le 
tube  globuleux ,  tant  à  fa  bafe  qu'à  fon  fohimet. 
Le  limbe  fe  dtvife  en  cinq  découpures  ovales ,  ai- 
guës ,  très-entières.  Les  filamens  font  très-courts  ^ 
les  anthères  prefque  fagittées,  l'ovaire  globuleux. 
Le  fruit  eft  un  drupe  rétréci  à  fa  bafe,  un  peu  con- 
vexe «  )  une  feule  loge>  contettiant  une  noix  ovale- 
éblongoe» 

Cette  plante  croit  à  la  Nouvelle  -  Efpagne.  1> 
(  Defcript,  €x  Cavan.  ) 

;.  Rauvolfe  Ûriéc.  Rauvolfia  firiata. 

Rauvolfia  foliis  qaatemis  ^  ovate-fublanceolatis^ 
nitidis  y  argute  fi  ri  atis  ;  fiorihus  corymhops,  (N.) 

Oùhrofia.  Juil.  Gêner.  Plant,  pag.  144. 

Vulgairement  bois  jaune  de  l'Ile-de-France. 

Ceft  un  joli  arbrifleau,  remsrqdfcblë  pat  fe» 
feuilles  luifantes ,  marquées  de  ftries  tranfverfes  « 
régulières  &  neitibreufes. 

• 

Ses  tiges  font  jaunâtres ,  mais  furtout  le  bois  ( 
diviféesen  rameaux  oppofés^  &  même  quaternés 
vers  l'extrémité  des  branches,  garnis  de  (euIUes 
au  nombre  de  quatre ,  quelquefois  trois  à  chaque 
verdciUe;  ovales  ou  ovales  oblohgues,  un  peu 
acuminées  à  leur  fommet,  vertes  &  luifantes  à  leur 
face  fupérieure ,  d'un  vert  jaunâtre  en  deftbus  , 
Aarouées  de  nervures  latérales,  droites  «  très-rap- 
procnées,  parallèles,  faillantes  en  deffus,  formant 
en  deflbus  des  ftries  aifez  agréables  &  régulières^ 
dont  }'intervalle  eft  rempli  par  un  réfeau  très-fin. 
Ces  ftries  font  moins  fenfibles  quand  les  feuilles 
font  plus  épaiftes  &  plus  coriaces  :  elles  font  Sup- 
portées pat  des  pétioles  longs  d'un  pouce  &  pliB. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  corynibes  axillaire^ 
&  terminaux,  dichotomes,  formant,  par  leur  réu- 
nion ,  des  bouquets  épais,  en  cime.  La  corolle  eft 
d'un  blanc  jaunâtre  j  tubulée  j  infundibuliforme  j 
divifée  en  fon  limbe  oA  cinq  découpures  ouver* 
te^  S  un  feul  fiyle'  y  un  fti^mate'  épais ,  un  drupO 
ovale  j  plus  gros  qu'une  olive  ^  contenant  une  noix 
à  deux  loges ,  &  dans  chacune  de  disux  i  trois  fe- 
mences  planes ,  inégales  >  un  peu  membraneufes  i 
leur  fon^met. 

Cette  plante  croit  à  l'Ile- de-FrancOj  où  elle  a 
été  tecueiltie  par  Coftinilerfon.  |)  (  ^./I  in  herb^ 
Lam.  &  JuflT.  ) 


Les  feuilles  varient  de  loftguear  &  d'épaifleur  % 

Cette  efpèce  efi  bien  diflioâe  par  fes  feuilles  }  eUes  am  de  deux  à  cinq  pouces  :  dans  ce 
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cas  les  nervures  &  les  ïlrîes  font  beaucoup  plus 
écartées ,  moins  fenfibles  fur  tes  feuilles  épaifles , 
à  moins  que  ces  individus  n'appartiennent  à  une 
autre  efoèce;  ce  que  ne  m'ont  pomt  permis  de  foup- 
çonner  la  difpofition  de  leurs  fleurs  &  la  formp  de 
Itursfruiti. 

6.  Rau VOLFE  flexueux.  RauvolRa  fiexuofa.  Ruiz 
&Pav.  »    J       J 

Rauvo/fia  foliis  oblongis  obovatifque  ,  anguflis  y 
racemis  fiexuofis  ,  paucifioris,  Ruiz  &  Pavon.  Flor. 
peruv.  vol.  i.  pag.  16,  tab.  152.  fig.  A. 

Ârbrifleau  de  dix  à  douze  pieds  >  épineux  «  très- 
rameux ,  dont  les  tiges  font  droites ,  cylindriques  j 
les  rameaux  étalés ,  tétragones ,  garnis  de  feuilles 
médiocrement  pétiolées,  oppofées,  ovales,  ob- 
longues  ,  obtufes  ,  très  -  entières  ,  quelquefois 
échancrées,  glabres,  ridées,  luifantesen  deffus, 
veinées  &  pubefcentes  en  deffous  :  les  épines  for- 
cent de  raiflelle  des  feuilles  j  elles  font  droites , 
aiguës,  écartées  :  en  vieilliffant  elles  deviennent 
rameufes,  &  fupportent  quelques  feuilles. 

Les  fleurs  font  petites,  d'une  oJeur  rrès-agréa- 
ble,  difpofées  en  grappes  courtes,  dont  le  pédon- 
cule commun  eft  très-flexueux  ;  chaque  fleur  pref- 
que  fef&le,  munie  à  fon  infertion  d'une  petite 
braftée  aiguë.  La  coroUç  eft  d'un  blanc  jaunâtre  j 
le  limbe  &  l'orifice  font  velus.  Le  fruit  eft  un 
drupe  d'un  noir  pourpre  3  de  la  groffeùr  d'un  pois , 
contenant  deux  noix  ovales,  convexes  extérieu- 
rement ,  à  deux  loges. 

Cette  plante  croît  au  Pérou,  parmi  les  buiflbns, 
1)  (Defirlpt.  €X  Ruii  &  Pav.) 

7.  Rauvolfe  à  grandes  feuilles,  R^uvo/fia  ma- 
crophylla, 

Rauvo/fia  foliis  ohovatis  ovatifque  y  .emarginatis 
hitegerrinùfque ;  racemis  ereiiis  ,  multi fions,  ^uiz  & 
Pav.  Flor.  peruv.  vol.  2.  pag,  26.  tab.  152.  fig.  B. 

Arbriffeau  épineux,  dont  les  tiges  font  droites, 
cylindriques  ,  trè$-rameufes ,  hautes  de  huit  i  dix 
pieds,  divifées  en  rameaux  tétragones,  branchus, 
granulés ,  garnis  de  feuilles  oppofées ,  médiocre- 
ment pétiolëes ,  ovales,  obtufes,  quelquefois  lé- 
gèrement échancrées  à  leur  fommet,  luifantes  en 
deffus ,  pubefcentes  en  deffous ,  ridées ,  coriaces , 
veinées,  fbpportées  par  des  pétioles  très-courts 
&  pubtfcens,  de  Taiffelle  deU^uels  fortent  deux 
épines  oppofées,  prefque  horizontales,  qui  de- 
viennent fouvent,  en  vieiïlîffant,  des  rameaux 
chargés  de  feuilles  &  de  fleurs. 
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^^K\^  ^^"^  '®«*^*»  ™""^  d"  <^aUce  perfifiant/ 
conltdérabJement  augmenté. 

On, trouve  cette  plante  au  Pérou,  furies  co- 
teaux  arides  «c  fabloneux.  T>  (  Dtfiript.  ex  Ruir 
&  Pav,  )  ^ 

REAUMURE.  Reaumuria.  Genre  de  plantes  di- 
cotylédones, à  fleurs  complètes,  polypétalées . 
de  Ja  tamille  des  ficoïdes,  qui  a  des  rapports  avec 
les  nitrana ,  &  qui  comprend  des  herbes  ou  fous- 
arbriffeaux  exotiques  ou  indigènes  de  TEurope, 
dont  les  feuilles  font  petites  ,  fafciculées,  affez 
femblables  à  celles  desfa/foU^  les  fleurs  folitai- 
res,  prefque  feflîles. 

Le  caraftère  effentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  calice  à  cinq  divifions  ,  environné  <tun  invo- 
re  à  folioles  linéaires  ;  ^ine  corolle  à  cinq  pétales  y  * 

des  etamines  nomhreujes;  une  capfulefupérieurey  à  cinq 

loges ,  à  cinq  valves  polyjpermes. 

Caractère   générique. 
Chaque  fleur  offre  : 

!*"•  Un  calice  perfiflant,  inférieur,  divîfé  en 
cmq  découpures  ovales  ,  aigjiës,  environné  à  fa 
bâfe  de  plufieurs  folioles  linéaires ,  iinbriquées. 

2"*.  Une  corolle  à  cinq  pétales  oblongs ,  égaux 
fans  onglets,  un  peu  plus  grands  que  le  calice, 
recourbés  â  leur  fommet ,  munis  à  leur  bafe  inté- 
rieure de  deux  appendices  ciliés. 

3^-  Un  grand  nombre  d' etamines,  de  la  longueur 
du  calice ,  dont  les  filamens  font  terminés  par  des 
anthères  arrondies. 

4^  Un  ovaire  fupérîeur,  arrondi,  fnrtnonté  de 
cinq  ftyles  droits ,  filiformes,  rapprochés,  de  U 
longueur  des  etamines ,  terminés  par  des  fligmates 
iimples. 

.  Le  fruit  eft  une  capfule  â  cinq  faces .  ovale .  à 
cinq  valves,  à  cinq  loges,  contenant  des  femences 
nombreufes,  oblongues,  foyeufes. 

Espèces. 


I.  RÉAUMURE  y etmicnhive.  Reaumuria  s^ermi-^ 
culata.  Linn. 

Reaumurifl  foliis  camofis  ^femiteretihus  ^fubidatis  • 
caule  frute feinte,  (N.)  "^  .      * 

Reaumuria  foliis  fuhulatis  ,  femiteretîBus.  W^ilW 
Spec.  Plant,  vol.  2.  pa^.  1249.  n*.  i. 

Reaumuriavermiculata.Um.S^^.^lznt  vol  r 
pag.  754.  —  Lamarck.  Illuftr.  Gen.  tab.  480  fi^'  j- 
—  Destont.  Flor.  atl.  vol.  i.  pag.451.      ^'  ^' 


Celles-cî  font  axiîlaires,  difpofées  en  grappes 
Smples,  pédiculées.  Leur  calice  eft  pubefcent,  à 
cinq  faces  j  la  corolle  jaunâtre ,  une  fois  plus  lon- 
gue que  le  calice,  velue  à  fon  orifice  :  les  étami-         Reaumuria  foliis  carnofis,  planis ,  parais     cr.r.r 
nés  varient  de  quatre  i  cmq.  Le  fruit  eft  un  drupe  I  tilfimis.  Foisk.  Flor.  3egypt..arab'  lou       "  ^     ^"'^'^ 


R  E  A 

StdumficuiamvirmiculatutnffionfaxifragAalbâ, 
fimûu  vUIofo,Boccon.  Sicc.  pag.  6.  ub.  4.  fig.  G. 
-Morif.  Oxon.  Hift.  3.  pag*  48it$'  i^-  ^^^*  9* 
fig.  6* 

Scdum  miuus  arhonfctns  y  vermiculatum,  LobeL 
Icoo.  3^.  —  Idem.  Obferr.  ic6. 

Kali  vermiculatum ,  albo  &  amplo  fcdi  rofeifore. 
Barrel.  Icoii.  Rar.  888. 

KaU  arahicum  primum  ^€«tfi.?  Rauvolf.  Iter  57. 
tab.  37.  —  C.  Bauh.  Pin.  289. 

Vermcularîs  fruBu  minori.  Gérard.  Hift.  5 13.  le, 
Sedum  minas  frutîcofum,  C.  Bauh.  Pin.  184. 

C'eft  une  plante  d'environ  un  pied  de  haut ,  qui 
reflemble  beaucoup  par  fon  port  z\\  falfofa  fruti- 
cofa ,  &  dont  les  tiges  font  prefque  ligneufes, 
droites ,  glabres  ,  cylindriques  ,  revêtues  d'une 
écorce  blanchâtre ,  divîfées  en  rameaux  alternes , 
garnis  de  feuilles  très -approchantes  de  celles  du 
fcdum  refitxum  ,  glauques  ,  charnues  ,  ëparfes , 
oombreufes ,  à  demî-cylindriques  ,  planes  à  leur 
fece  fapérîeure ,  linéaires,  fubulées. 

Les  fleurs  font  folitaîres ,  fituées  le  long  des 
raTBcaux,  foutenues  par  des  pédicules  très-courts , 
dont  le  fomroet  eft  garni ,  tous  le  calice  ,  de  fo- 
lioles nombreufes ,  imbriquées.  Le  calice  eft  pro- 
fondément divifé  en  découpures  ovales ,  aiguës , 
perfiftantes.  La  corolle  eft  blanche ,  compofée  de 
cinq  pétales  obtus,  elliptiques, un  peu  plus  longs 
oue  le  calice.  Les  étamines ,  au  nombre  de  vingt 
a  trente,  font  inférées  fur  le  réceptacle.  Aux  fleurs 
(accède  une  capfule  lifle ,  ovale ,  à  cinq  côtés ,  un 
peu  plus  longue  que  le  calice ,  à  cinc^  valves  &  à 
cinq  loges ,  qui  s'ouvrent  du  femme t  a  la  bafe  ,  & 
qui  perdent  les  cloifons  qui  les  féparent , d*où  elles 
parotifent  fouvent  n'avoir  qu'une  feule  loge.  Les 
femecces  qu'elles  renferment  font  fix  à  huit , 
éttoites  ,  oblongues  ,  couvertes  de  poils  nom- 
breux ,  foyeux  ,  mous ,  liffez  longs ,  blancs  ou 
rooflacres. 

Cette  plante  croît  fur  les  bords  de  la  mer ,  dans 
1^  plaines  fabloneufes,  en  Egypte,  dans  la  Bar- 
barie ,  la  Syrie ,  &  Tur  les  cotes  de  la  Sicile.  "5 

X.  RÉ  AUMUJ^  E  à  feuilles  de  mille-pertuîs.  Rcau- 

'    hyptricoidts. 
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Rtaumurid  filiis  planis^  ovato-acutts  ;  cault  her- 
k2C€o.  (N.)  —  Lam.  Illuftr.  Gen.  tab. 489.  fig.  2. 

S^oMmuria  (  hypericoides  ) ,  foliis  eilipticis ,  pla- 
».  Villd.  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  Ufo.  n*».  2. 

Hyptrrcum  (  alternifolium  )  ,  fiorihus  pentagynis; 
calidhus  fbliaceis  ;  caufe  herbaceo  ;  foliis  alurnisry 

a^mùsy  acutis.  Ubillard.  Plant.  Syriac.  Decaf.  2. 
pag.  17.  tab.  iO. 


Cette  efpèce  a  l'afpeâ  d'un  kypericum  :  fes  tiges 
font  droites,  herbacées,  glabres,  cylindriques, 
divifées  en  rameaux  axillaires ,  effilés ,  Amples , 
égalés  %  les  feuilles  des  tiges  font  planes ,  aflex 
larges ,  glabres,  ovales ,  aiguës,  alternes ,  fefliles ; 
les  fupérieures  &  celles  des  rameaux  beaucoup 
pl:is  étroites ,  linéaires ,  très-aiguës. 

Les  fleurs  font  axillaires ,  folitaîres ,  fituées  le 
long  des  rameaux ,  médiocrement  pédonculées  , 
munies  fous  leur  calice  de  folioles  étroites,  aiguës, 
nombreufes  ,  imbriquées  $  les  découpures  du  ca- 
lice glabres ,  très- profondes  ,  ovales ,  aiguës  \  les 
frétâtes  prefqu'en  cœur ,  obtus  à  leur  fommet  \ 
es  étamines  difpolées  fur  un  feul  rang  autour  de 
l'ovaire  :  celui-ci  eft  ovale ,  furmonté  de  cinq  ftyle  s 
droits,  terminés  par  autant  de  fiignnates  fimples  ^ 
fubulés. 

Cette  plante  croît  dans  les  plaines  fabloneufes 
&  déferres  de  la  Syrie ,  où  elle  a  été  découverte 
par  M.  Labillardière.  ^ 

RÉCEPTACLE.  Receptaculum.  C'eft  Tefpèce 
de  bafe  fur  laquelle  repofent  immédiatement  Ja 
fleur  &  le  fruit  :  c'eft  en  général  l'extrémité  du 
pédoncule,  &  ordinairement  le  centre  de  la  cavité 
du  calice.  On  lui  donne  le  nom  de  placenta  lorf- 
qu'il  reçoit  les  vaifleaux  ombilicaux ,  deftinés  à 
tranfmettre  la  nourriture  aux  femences. 

Ondivifeleréceptacleen  propre  &en  commun. 

Le  RÉCEPTACLE  propre  (receptaculum  proprium) 
eft  celui  qui  ne  porte  que  les  organes  d'une  friiéti-  * 
fication  fimple,  c'eft-à-dire  ,  une  feule  fleur  non 
compofée,  comme  le  réceptacle  du  lis,  de  la  rofe , 
du  liferon,  &c.  Il  y  a  deux  fortes  de  réceptacles 
propres  ,  favoir  :  le  complet  &  l'incomplet. 

Le  RÉCEPTACLE  Complet  {receptaculum  c6mple^ 
tum)  eft  celui  qui  porte  d'abord  la  fleur  &:  enfuite 
le  fruit  :  tel  eft  celui  de  l'oeillet,  de  la  prime- vère , 
de  la  giroflée ,  &c. 

Le  RÉCEPTACLE  incomplet  {receptaculum  incom-  : 
pletum  )  eft  celui  c^ui  ne  porte  que  le  fruit,  jamais 
la  fleur,  celle-ci  s'inférant  alors  uir  l'ovaire,  comme 
dans  la  carotte  ,  Vepilohium  ,&c.  ou  fur  le  calice, 
comme  dans  le  poirier ,  la  ronce ,  &c.  ce  qui  fait 
que  l'on  diftingue  fouvent  le  réceptacle  du  fruit, 
d'avec  celui  de  la  fleur. 

Le  fruit  adhère  immédiatement  au  réceptacle 
dans  la  plupart  des  plantes  i  mais  dans  quelques- 
unes  la  communication  fe  fait  à  l'aide  d'un  pédon- 
cule qui  foutrent  le  fruit  d'une  part ,  &  de  l'autre 
repofe  fur  lé  réceptacle, comme  dans  \epaJfsfora, 
\e  capparis ,  l 'euphorbe ,  &c. 

Le  RECEPTACLE  commun  (receptaculum  commune) 
eft  celui  qui  porte  plufieurs  petites  fleurs,  dont 
raffemblage  forme  une  fieur  compofée  (  yoyei  ce 
mot)}  dans  ce  cas  il  conferve  le  nom  de  réceptacle  ^ 
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foie  qu'il  ait  une  figure  plane ,  concave  ou  conrexe^ 
comme  dans  le  carduus  j  le  Uontodon^  le  chyfan-' 
themum  $  arrondie  ^  comme  dans  Yechinopus  ^  |e 
fphérantkus  ;  ou  conique  >  comme  dans  Xtdîpfacus, 

le^^//w,&c. 

Lorfqu'il  forme  une  efpèce  d'axe  ou  de  filet  on 
le  nomme  chaton  (voyti  ce  mot  ).  Il  prend  encore 
dans  d'autres  cas  celui  de  fpadice  &  de  raMs 
(voyei  ces  mots). 

La  confidératîon  de  la  forface  du  réceptacle 
commun  fournit  plufieurs  caractères  avantageux 
pour  diftinguer  la  plupart  des  fleurs  compofées  : 
c'eft  pourquoi  on  dit  qu'il  eft  : 

—  Nu  (nudum)  lorfqu'il  n'eft  chargé  d'aucune 
production  particulière  dirpofée  entre  les  fleurs , 
&  difFérente  de  la  corolle  ou  du  calice  :  tel  eft  le 
réceptacle  du  leontodon  ou  pifTenlit  ^  qui  paroit  j 
après  la  chute  des  graines  j  comme  une  téce  entiè- 
rement chauve. 

—  Velu  (  viHofurriy  pilofam ,  feiofum)  lorfqu'il 
eft  chargé  de  poils  plus  ou  moins  flexibles  ^  comme 
dans  les  charaons,  les  centaurées  >  les  bluets  ^  &c. 

—  Garni  de  paillettes  ou  lamelle  (paUaceum)  , 
lorfqu'il  porte  des  paillettes  ou  des  efpèces  de 
lames  plus  oq  moins  linéaires  >  très-aplaties  &  dif- 
pofées  entre  les  fleurs  y  comme  dans  la  chicorée^ 
l'achiiiâa  miilefclium,6:c. 

—  Alvéolé  (favofum  )  lorfqu'il  eft  chargé  de 
rets  alvéolaires  ,  c'eft-à-dire  j  de  cellules  membra 
neufes  &  tétragones ,  comme  dans  Vo/iopordum,  êcc. 

RECOMPOSÉES  (Feuilles).  Fo/ij  àecompofita. 
On  donne  ce  nom  aux  feuilles  lorfque,  coniidé- 
fées  relativement  à  leur  degré  de  compofirion , 
elles  font  en  quelque  forte  compofées  »  c'eft-i- 
dlre  «  toutes  les  fois  que  leur  pétiole  >  au  lieu  de 
porter  des  folioles  de  chaque  côté ,  porte  d'autres 
petits  pétioles ,  d'où  fortent  à  droite  &  à  gauche 
des  folioles  par  iculières  ,  comme  dans  un  grand 
nombre  à'omhilUferes  ,  la  carotte^  le  perfil^  &c. 
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Dts  fiewrs  iîoïques;  un  caliu  k  cinq  foUêle$;ùhf 
pétales  tns'ptùts}  dix  anthères  prefqiu  fefiUs  ;  cinq 
ovaires  r^^rockis  ;  autant  de  fiyUs  ff  de  fiigmates  ; 

cinq  capfiàes  conniventes  ,  monojpcrmes  3  recouvertes 
par  Us  pétales  agrandit» 

Caractère   ginérique. 

Les  fleurs  font  dioiques ,  qaelquefms monoïques 
ou  polygames. 

^  Chaque  fleur  mâle  ofiFre  : 

1*.  Un  calice  très-court ,  compofé  de  cinq  fo- 
lioles concaves  «  prefqu  ovales. 

2**.  Une  corol/e  formée  de  cinq  pétales  très- 
petits ,  placés  entre  les  ovaires.  (M.  Juffieu  Its 
regarde  comme  cinq  corps  gfanduleux  ,  appuyés 
fur  le  difque  en  dehors  des  étamines.  ) 

3^.  Dix  étamines  inférées  fur  le  difque ,  donc 
les  filamens  font  extrêmement  courts ,  terminés 
par  des  anthères  droites ,  oblongues  j  féparées  en 
deux  loges  à  leur  bafe. 

*  Chaque  fleur  femelle  offre  : 

I®.  Un  calice  femblable  à  celui  des  fl;urs  mâles. 

2®.  Une  corolle  à  cinq  pétales  connivens  »  fore 
petits  y  comme  dans  les  mâles. 

}•.  Dix  étamines  prefque  feflTiIes  ,  dont  les  an- 
thères font  flériles.  ' 

4^.  Cinq  ovaires  comprimés»  réunis ^  furmoniës 
d'autant  de  ftyles  lo»gs«  fétacés ,  &  terminés  par 
autant  de  ftigmates  Amples. 

Le  fruit  confifte  en  cinq  capfules  petites  ^cormî- 
ventes,  monofpermes,  recouvertes  à  leur  coté 
extérieur  par  les  cinq  pétales  perfîftans,  agrandis 
&épaiflis,qui  donnent  au  fruit  l'apparence  d'une 
baie  à  fa  moitié  inférieure.  Ces  capfules  ne  s'ou* 
vrent  point,  6c  renfeiment  chacune  une  femence 
réniforme. 

Espèces. 


RECOURBÉ  (Pétiole).  Petiolus  recurvatus. 
C'eftienom  qu'on  donne  au  pétiole ,  confidéré 
relativement  à  fa  direâion.  Son  fommet  eft  alors 
teurné  vers  la  terre ,  &  la  feuille  qu'il  fupporte,  eft 
pendante  ou  à  peu  près. 

REDOUL.  Coriaria.  Genre  de  plantes  dicoty- 
lédones y  à  fleurs  incomplètes  ,  dioiques  ou  poly- 
games, dont  la  famille  &  les  rapports  ne  font  pas 
encore  bien  déterminés ,  qui  comprend  d(s  arbrif- 
feaux,  les  uns  exotiques,  d'autres  indigènes  de 
l'Europe,  dont  les  tiges  font  quadrangulaires ,  les 
branches,  les  rameaux  oppofés  > ainfi  que  les  feuil- 
les. Les  fleurs  font  en  épis  axillaires  &  folitaires. 

Le  caraâè;e  effeotiel  de  ce  geore  eft  d'avoir  : 


i 


X.  R£DOt7L  à  feuilles  de  myrte.  Coriaria  myrti'^ 
folia.  Linn. 

Coriaria  fifliis  fubpetiolatis  ,  ovato-oblongis  ;  flo^ 
ribus  racemofis.  (N.) 

Coriaria  foliis  ovato-oblongis ,  Linn.  Spec.  Plant. 
vol.  2.  pag.  14^7.  —  Hort.  Upf.  299.  —  Sauvag. 
Moofp.  lyi.  —  Gouan.  Monfp.  yc8,  &Ilîuftr.8o. 
—  Miller.  Did.  n*^.  i.  —  Lamarck.  Illuftr.  Gêner, 
tab.  821.  —  Idem.  Flor.  fr.  vol.  2.  pag.  236.  n^. 
244.  —  Desfont.  Flor.  atlant.  vol.  2.  pag.  369.  — 
Angl.  Hort»  tab.  20.  fig.  i.  —  Gérard.  Flor.  gaU.« 
prov.  pAg.  341.  ^-Medic.  in  Obferv.  Soc.  œcon. 
Lutr.  1774.  pag.  177. 

Ctfriâfiu.  Hort.  Cliff.  462. — ^Roy.Lugd.  Bat.  22a« 
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Coriaria  kerma^kroditica.  Turr.  Farf.  13.  {Flos 
fimÙM,) 

Kkms  myrdfoiia  monfpeliaca.  C.  BaiÀ*  Plo*4I4- 
—  Garid.  Aix.  pag.  40 }. 

Rkufplhùi  mfnyfblia.  LobeU  Ic«i.  p.  1.-98.  — 
Tabem^IcoD.  1027.  —  Lob.  Adverf,  pag.  41}- 
kon. 

Coriaria  vulgaris.  Niflbl.  Acadetn.  1711.  tab.  1 1. 
^Duhamel.  Arbr.  i.  pag.  18a  lab.  73* 

Adnifleaa  aflez  agréable ,  qui  s'élève  à  la  faau- 
leni  et  qaasre  a  àfiq  ^ieds  ,  dont  les  tiges  font 
gbbies»  oendrées  y  c&vflées  en  cameaftx  oppoiës^ 
lâches.  iexîUes ,  les  plus  ieunes  tétragones ,  pix- 
nîsdefaiillesQpporées^  feffiteSj  cm  médiocrement 
pétiolées  ,  entières .  gbbres  «  ovales  ^  aiguës , 
vertes  à  leurs  deux  faces  «  marquées  de  trois  ner- 
TDtes  principales  dans  leur  longueur:  ces  fisuiiles 
font  beaûicoup  plus  petites  iîir  les.  petkes  branches 
latérales  &  florifères. 

Les  fleurs  font  fituées  à  Textrémité  des  jeunes 
rsflKauz  qil*elies  termioent  en  forme  de  grappes 
fimples ,  garnies  de  petites  braûées  linéaires .  ùi- 
biilées  à  la  bafede  cnaque  pédoncule.  Ces  pédon- 
cules font  fimples ,  un  peu  plus  longs  que  les  brac- 
tées. Le  calice  efl  d'un  vert  tendre  ,  ainfi  que  la 
corolle»  qui  fe  convertit  en  une  forte  de  baie  à 
cinq  capfules  diftinâes  ,  noirâtres  y  mais  réunies  à 
leur  bafe  Se  i  leur  côté  intérieur.  Les  fleurs  font 
ordioairement  dioïques ,  mais  elles  varient  «  &  on 
en  obferve  quelquefois  de  monoïques  ou  de  po- 
Ijgaoïes. 

Cette  plante  croît  dans  les  départemens  méri* 
£<maux  de  la  France.  On  la  rencontre  auffi  dans 
la  Barbarie  ^  fur  les  moougoes  de  l'Atlas.  Jy 
(F.  V.) 

Toutes  les.  parties  de  cette  plante  font  très- 
afiringentes  :  on  peut  s'en  fervir  utilement  pour 
tanner  les  cuirs  :  les  teinturiers  l'ont  fouvent  era- 
fioyée  pour  teindre  en  noir. 

2.  Redoul  à  feuilles  de  fragon.  Coriaria  rufci- 
friia,  Lînn. 

Coriaria  foUis  cordaio-ovatis  ^feJJiUbus.  Linn.  Syft. 
Plane.  voL  4-  pag-  ^lo.  n*.  2. 

Coriaria  rufiifoliayVu/gè  deu.  Feuill.  Pérou,  vol. 
}.  pag.  17.  tab.  12. 

Cette  efpèce ,  qui  a  de  grands  rapports  avec  la 
pcécédente  ,  s'en  diftingue  par  fes  feuilles  ,  bien 
p«BS  grandes  ,  ovales  >  en  coeur  ^  feffiles  &  prefque 
aqïkxîcauies. 

Ccft  un  arbre  qui  s'élève  i  la  hauteur  de  vingt 
i  vînet-cinq  pieds ,  &  dont  le  tronc  eft  de  la  grof- 
kur  d'un  homme,  rameux  dès  fa  partie  inférieure, 
de  feuilles  oppofées  &  même  ternées  fur 
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les  jeunes  rameaux ,  d'un  pouce  te  demi  de  lon- 
gueur >.fur  un  de  largeur  ,  prefqu'amplexicaules  , 
ovales ,  en  cœur  à  leur  bafe ,  aiguës  à  leur  fom'faietj 
d'un  vert  gai  à  leurs  deux  faces. 

Les  fleurs  (ont  difpofées  en  épis  latéraux  ,  axil*- 
laires,  fimples,  pendans,  longs  de  quatre  à  cinq 
pouces.  Cnaque  fleur  efl  fort  petite ,  pé^iculée  , 
femblable  à  celles  de  l'efpèce  précédente. 

On  trouve  cette  plante  au  Chili.  Les  habîtans 
s'en  fervent  pour  temdre  en  noir.  T>  (  Defcript.  ex 
FeuiU.) 

3.  Redoul  i  petites  feuilles.  Coriaria  micro-- 
phyUa. 

Coriaria  fbiiis  minimis  y  ovatis  y  obtufis  ^  fuhfe^ 
iihus  ;  fioriàus  fpicatis  y  lateralibus.  (N.) 

Cet  arbrifleau  a  des  tiges  (ou  branches)  qua- 
drangulaires ,  divifées  en  rameaux  nombreux  ,très« 
rapprochés  ,  filiformes ,  fouples  ,  courts ,  garnis 
d'un  grand  nombre  de  feuilles  oppofées  >  longues 
à  peine  de  quatre  à  cinq  lignes ,  larges  de  trois  » 
ovales  ,  très-obtufes  ,  fermes  ,  entières  ,  prefque 
fefliles ,  un  peu  échancrées  à  leur  bafe,  vertes  en 
deflus ,  un-  peu  plus  pâles  en  deflbus,.  nnarquëes  de 
trois  nervures. 

Les  fleurs  font  difpofées  fur  des  épis  fimples  , 
latéraux ,  portées  chacune  fur  de  petits  pédoncules 
épars  ,  filiformes ,  munis  i  leur  bafe  d'une  petite 
braâée  aiguè. 

Cette  plante  a  été  recueillie  au  Pérou  par  M.  Jof. 
Juffîeu.  17  (r./.  inhtrb.  Juflieu.) 

*  EJpice  moins  connue, 

Coriaria  (  farmentofa  ) ,  foiiis  cordato  -  ovatis  « 
ftbpetiolatis  ;  caule  procumbente  diffufo,  Forft.  Flor. 
au&r.  pag.  71. 

REDRESSÉ  (Pétiole).  Pctiolus  ereBus.  On  dit 
que  le  pétiole  elt  redrefl'é  lorfqu'il  a  fon  fommet 
tourné  vers  le  ciel ,  &  qu'il  forme ,  avec  la  tige  , 
un  angle  plus  01^  moins  aigu. 

REDUTEA.  Rcdutea,  Genre  de  plantes  dicotyr 
lédones ,  monadelphiques ,  de  la  famille  des  mal- 
vacées  ,  qui  a  des  rapports  avec  les  hybîfcus ,  les 
goffypium  ,  &  qui  comprend  des  herbes  exotiques 
a  l'Europe ,  à  feuilles  alternes,  flipulacées ,  à  fleurs 
folitaires ,  axillaires. 

Le  caraâère  eflentîel  de  ce  genre  confifte  dans  : 

Un  calice  double  ,  perfifiant  ;  r extérieur  a  plufieurs 
folioles  ;  l'intérieur  k  cinq  divijions-f  lesfilamens  mo* 
nadelpkiques  ,  libres  &  rameux  à  leur  partie  fupé» 
rieure  y  trois  ftigmates  ;  une  capfule  polyfperme  i  k 
trois  loges  ,  a  trois  valves  y  trois  placentas. 
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Caractère  générique. 

Chaque  fleur  offre  : 

1°.  Un  calUe  double  3  inférieur  >  perfîftants  l'ex- 
térieur compofé  de  plufieurs  folioles  très-petites  s 
Y  intérieur  un  peu  plus  grand ,  d'une  feule  pièce  ^  à 
cinq  divifions. 

2^.  Une  corolle  à  cinq  pétales  arrondis  j  ongui- 
culés, inférés  à  la  bafe  du  tube  des  étamines. 

x^.  Des  étamines  monadelphiques ,  en  no'mbre 
indéfini }  les  filamens  réunis  en  tube  a  leur  partie 
inférieure  »  libres  à  leur  partie  fupérieure  ^  rameux 
ou  réunis  de  trois  à  cinq  enfemble^  épars  fur  toute 
h  furfiîce  du  tube  ^  fupportant  des  anthères  réni- 
*  formes. 

4^.  Un  ovaire  fimple»  fupérieur  >  furmontéd'un 
flyle  renfermé  dans  le  tube  des  étamines ,  épaiffi 
à  fa  partie  fupérieure^  terminé  par  trois  ftigmates. 

Le  fruit  eft  une  capfule  à  trois  loges ,  i  trois 
valves  4  féparées  par  des  cloifons  membraneufes  ^ 
adhérentes  au  milieu  des  valves;  contenant ^  dans 
chaque  loge  j  fix  ou  huit  femences  ovales  y  aiguës 
à  leur  bafe  ^  enveloppées  par  un  duvet  flocon- 
neux. 

On  diflingue  trois  placentas  fixés  au  fond  de  la 
capfule^  alternes  avec  fes  valves  ^  droits  &  li- 
néaires ,  fupportant  les  femences  à  leurs  côtés. 

Obfervations.  Ce  genre  fe  diftingue  des  kybifcus 
par  fon  (ligmate  à  trois  divifions  &par  fes  capfules 
à  trois  loges  ;  des  ^ojfypium  ^  par  fon  calice  exté- 
rieur 3  à  plufieurs  rolioies>  Awfugofia  JufiT. ,  par  le 
nombre  &  la difpofition  des  étamines,  par  Tes  trois 
fiigmates ,  par  fon  fruit  polyfperme  &  par  fes  fe- 
mences laineufes;  enfin  de  toutes  Tes  malvacées 
connues  ^  par  fes  trois  placentas  alternes  avec  les 
valves. 

M.  Ventenat ,  l'auteur  de  ce  genre ,  Ta  dédié  à 
M.  Redouté,  artifie  très-didingué ,  &  un  de  ceux 
qui  ont  le  plus  contribué  à  la  perfection  des  divers 
ouvrages  qui  ont  paru  en  France  fur  la  botanique. 

Espèce. 

I.  Redutea  hétérophy!le.  Redutea  heterophylla. 
Ventenat.  Jard.  de  Cels.  pag.  ii.  tab.  ii. 

Redutea  foliis  ovatisfeu  trilohatis ,  fioribus  folitC' 
riis  y  axillaribus.  (iN.) 

C'eft  une  plante  herbacée ,  annuelle ,  parfemée 
dans  toutes  fes  parties  de  petites  écailles  frangées 
&  blanchâtres ,  qu'on  apperçoic  facilement  avec 
la  loupe. 

Sçs  racines  font  pivotantes ,  garnies  de  quel- 
ques fibres 3  revêtues  d'une  écorce  jaunâtre,  très- 
mince  :  il  s'en  élève  une  tige  droite,  fongueufe. 
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anguleufe ,  glabre  ,  rameufe  ^  d'un  vert  foncé , 
haute  d'environ  un  pied  &  demi ,  garnie  de  feuil- 
les alternes,  prefque  droites j  pétioTées)  ovales  ou 
trilobées,  bordées  de  quelques  cils  peu  apparens, 
d'un  vert  foncé  en  deUus ,  plus  pâles  à  leur  face 
inférieure ,  fupportées  par  des  pétioles  coudés  & 
comme  articules  à  leur  infertion  avec  les  feuilles, 
mutiis  à  leur  bafe  de  deux  fiipules  latérales,  li- 
néaires ,  aiguës. 

Les  fleurs* font  axilUires  &  terminales,  foliai- 
res^ d'un  beau  jause  foufré,  tachées  &  rayées 
intérieurement  à  leur  bafe  d'un  violet  pourpre , 
fupportées  par  des  pédoncules  dilatés  à  letur  lom- 
met ,  triangulaires ,  munis  fur  chaque  angle  d'une 
4  glande  concave.  Les  pétales  font  arrondis ,  un  peu 
ondulés  fur  leur  bord  fupérieur ,  rétrécis  à  leur 
bafe  en  un  onglet  très-court  :  les  étamines  d'un 
violet  pourpre  \  un  ft^le  terminé  par  trois  ftigma- 
tes  ;  une  capfule  à  trois  loges ,  contenant  chacune 
plufieurs  femences  ovales,  revécues  d'un  duvec 
pubefcent. 

Cette  plante  a  été  découverte  à  Tile  Saint-Tho- 
mas par  M.  Riedlé  :  elle  eft  cultivée  dans  le  jardin 
de  M.  Cels.  G  (Defiript.  ex  Venten,) 

La  beauté  de  fes  fleurs,  l'éléeance  de  fon 
feuillage ,  lui  méritent  une  place  diuinguée  parmi 
les  plantes  qui  ornent  nos  parterres. 

RÉFLÉCHIS  (Rameaux),  /^rfmi  reflexi,  infiexi. 
Confidérés  relativement  à  leur  direction  ,  les  ra- 
meaux font  réfléchis  lorlqu'étant  pendans ,  leur 
extrémité  fe  recourbe  vers  la  tige* 

Les  feuilles  portent  le  même  nom  (folia  refiexay 
lorfqu'étant  redreffées  ou  ouvertes  dans  leur  pat- 
rie inférieure,  elles  fe  replient  de  manière* que 
leur  fommet  devient  horizontal ,  ou  même  fe  rabat 
vers  la  terre.  Les  fiipules  reçoivent  également  la 
même  dénomination  lorfqu 'elles  fe  trouvent  dans 
la  même  pofition  (fiipuiâ'refiexA  ). 

RÉGLISSE.  Çlycirrhi^a.  Genre  de  plantes  di«» 
cotviédoiies ,  à  fleurs  complètes ,  polypétalées  ^ 
irregulièrcs  ,  de  la  famille  des  légumineufes ,  oui 
a  des  rapports  avec  les  ^tf/r^tf,  &qui  comprend  des 
herbes  ou  arbrifleaux,  tant  exotiques  qu'indigènes 
de  l'Europe,  dont  les  feuilles  font  ailées,  munies 
de  fiipules  féparées  des  pétioles ,  &  dont  les  fleurs 
font  difpofées  en  épis  ou  en  tête  ,  les  gonfles  gla^ 
bres  ou  héiiffées. 

Le  caraâère  effentiel  de  ce  genre  efi  d'avoir  : 

Vn  calice  tuhulé  »  a  deux  Ihvres  ;  la  fupérieure  ^ 
quatre  divifions  inégales;  C inférieure  fimple ,  linéaire^ 
une  goujfe  ovale  ^  comprimée  * 

CARACTâKE    GÉNÉRIQUE. 

Chaque  fleur  offre  : 
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1^  Un  cêlict  perfiftant,  d'une  feule  pièce,  tu- 
balé,  i  deux  lèvres;  hfupéneun,  à  quatre  divi' 
fions  inégales  j  les  deux  latérales  >  linéaires  ;  les 
deux  autres  moins  profondes j  la  lèvre  inférieure, 
fimple  ;  linéaire. 

i^.Une  corolle  polypétale»  papillonacée  >  donc 
Yi^endard  efi  droit ,  ovale ,  lancéolé  i  les  ailes  ob- 
longues j  femblables  à  la  caréné,  mais  plus  cour- 
tes ;  la  caréné  compofée  de  deux  pétales  aigus , 
&  dont  l'onglet  eft  aufli  long  que  le  calice. 

3^.  Dix  itamines  diadelphiques  ,  neuf  réunies 
par  leurs  filamens»  une  fimple }  droites  ^  terminées 
par  des  anthères  amples ,  arrondies. 

4*.  Un  ovaîre  plus  court  que  le  calice  ,  fur- 
monté  d'un  ftyie  fabulé ,  de  la  longueur  des  éta- 
mines  j  terminé  par  un  fiigmate  obtus  ^  afcendant. 

Le  fruit  eft  une  goufle  ovale  ou  oblongue  , 
comprimée ,  aiguë  ^  à  une  feule  loge ,  ne  conte- 
nant ordinairement  que  très-peu  de  femences«  de 
trois  â  fi^  j  réniformes. 

Espèces. 

I.  RÉGLISSE  glabre.  Glycyrrki^a  glabra.  Linn. 

Giycyrrki^a  legumînîbus  glabris ,  floribus  racemO' 
fsjjtipulis  nui  lis  ^  foUolis  ovatis  j  Jubretufis  jfubtàs 

fmhgùuinofis.  Wllld.  Spec.  Plaut.  vol.  3.  pag.  1 144. 

Glycyrrld^a  leguminibus  glabris  ^  ftipalis  nuîlis  y 
folimio  impariy  petiolato.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  2. 
pag.  1046.  —  Hort.  Cliff.  490.  —  Mater,  medic. 
175.  —  Roy.  Lugd.  Bat.  386.  —  Sauvag.  Monfp. 
251.  —  Miller.  Diâ.  n*^.  i.  —  Gmel.  Iter.  i. 
pag.  I  f  5.  —  Ludv.  £â.  tab.  64.  —  Kniph.  Cent. 
4,  n*'.  29.  —  Regn.  Botan.  —  Lam.  Flor.  franc. 
vol.  2.  pag.  654.  D^.  625.  —  Idem.  Illullr.  Gêner, 
tab.  62}.  n^.  2. 

Gfycyrrhiia  glabra  &  germanica ,  radice  repente, 
Tèumef.  Inft.  R.  Herb.  389. 

Glycyrrki^a  filiquofa  &  germanica.  C*  Bauh.  Pin. 

GfycyrMia  levis.  Pallas,  It.  i.  Append,  n*.  120. 

Glycyrrhi\avulgaris,  Dodon.  Pempt.  341.  Ic. 

Glycyrrki\a  filiquofa.  Lobel.  Icon.  2.  pag.  8é. 
—  I(fem.  Obferv.  pag.  529.  Icon. 

Giycyrrhira  radice  repente  y  vulgaris  ^  germanica. 
J.  Bauh.  Hilc.  2.  pag.j28.  Icon. 

La  RÉGLISSE  ordinaire. 

Cette  plante  a  des  racines  rampantes  ^  très-éten- 
les,  jaunâtres  en  dedans  ^  d'une  faveur  fucrée  : 
il  s'en  élève  de$tiges  hantes  de  trois  ou  quatre 
p^j  très-rameufes 3  garnies  de  feuilles  glabres^ 
«javec  une  impaire  j  pétiolées^  compofées 
BecamiqiLC.  Tome  VI. 
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I  de  folioles  légèrement  pétiôlées ,  oppofées  »  ova- 
les ^  très-entières  j  un  peu  glutineuffs  à  leur  face 
inférieure^  lilTes  en  deflus^  au  nombre  de  treize 
à  quinze  $  privées  de  flipules. 

Les  fleurs  font  petites^  rougeâtres  ou  purpuri- 
nes  j  difpofées  latéralement  en  épis  gréks,  un  peu 
lâches^  pédoncules^  axillaires.  Les  gouiies  (ont 
glabres  y  oblongues^  comprimées,  aiguës  s  elles 
contiennent  trois  ou  quatre  femences  au  plus.  On 
didingue  cette  efpèce  à  l'abfence  des  fljpules  & 
à  (ts  fruits  glabres ,  obl'ongs. 

Cette  plante  croit  dans  les  départemens  méri- 
dionaux de  la  France  j  enEfpagne^  en  Italie  ^  &c. 

Chacun  connoit  Tufage  des  racines  de  cette 

[>lànte^  qui  paiTent  pour  adoucilfantes  ^  peâora- 
es^  diurétiques.  Elles  fervent  à  édulcorer  les  ti-' 
fanes  amères  :  on  les  eirploie  contre  la  toux^ 
raflhme  y  les  douleurs  néphrétiques  $  elles  calment 
la  foif  lorfqu'on  les  mâcne  >  elles  fournifl'ent  un 
extrait  d'un  brun  noirâtre  ^  qu'on  emploie  aux'mé- 
mes  ufages^  particulièrement  pour  la  toux.  Il  efl; 
connu  fous  le  nom  itfuc  de  réglîjfe.  On  le  prépare 
furtout  en  Efpagne^  fous  la  forme  de  bâtons  (Cy- 
lindriques ^  enveloppés  de  feuilles  de  laurier.  On 
en  fait  auffi  des  pafiilles  aromatifées  avec  de  l'ef-^ 
fence  d'anis^  &c. 

2.  RÉGLISSE  à  tiges  rudes.  Gfycyrrhiia  afper^ 
rima, 

Gfycyrrhiia  leguminibus  glabris  ,  moniliformibus; 
racemo  terminait  ;  ftipulis  lanceolatis  ;  foliolis  obova* 
tis  y  emarginatis  yfubths  cauleque  fcabns,  Willden. 

Spec.  Plant,  vol.  3.  pag.  1144.  n^.  j. 

Gfycyrrhiia  (  afperrinîa  )  ,  leguminibus  glabris  j 
foliolis  ellipticis  y  cufpidatis  ;  caule  hifpido ,  fcabro^ 

Linn.  f.  Suppl.  pag.  3  30. 

Gfycyrrhiia  afpera.  Pallas^  Iter« vol.  I.  Append. 
n*.  131.  tab.  M.  fig.  3. 

Gfycyrrhiia  hifpida.  Pallas  ^  Iter^  vol.  3.  Append. 
n*.  1 27.  tab.  G.  9.  fig.  x .  2. 

Ses  racines  font  très-longues  y  lifles  y  douces  ^ 
rameufes  :  il  s'en  élève  des  tiges  glabres  dans  leur 
vieillefle  y  mais  hériffées  de  poils  rudes  dans  leur 
jeunefTe;  garnies  de  feuilles  pétiôlées^  alternes» 
ailées^  compofées  de* folioles  ovales^  échancrées 
en  coeur  à  leur  fommet  >  rudes  y  velues  à  leur  face 
inférieure^  particulièrement  le  long  de  la  nervure 
du  milieu  &  à  leurs  bords.  Les  fiipules  font  lan- 
céolées. 

Les  fleurs  font  d'une  couleur  nâle-violette  >  di& 
pofées  en  grappes  terminales  ;  eAes  produifentdes 
goufles  glabres^  contenant  trois  à  quatre  femences 
faillantes  ^  qui  rendent  les  goufles  prefqu'articu-* 
lées  extérieurement. 

M 
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Cette  plante  croit  en  Sibérie  >  dans  les  environs 
du  Volga  j  fur  les  collines  fabloneufes.  if 

3.  Reglisse  hériflbnne.  Glycyrrhiia  tckinata. 

Linn. 

Glycyrrhi^a  leguminilyus  echinatis ,  fioribus  capi' 
tatis  y  fiipulis  lanceolatis  ;  folioUs  glabris ,  ohlongis  j 
mucronatis.  WiUd.  Spec.  Plant,  vol.  3.  pag.  114}- 
n^  I. 

Glycyrrki^a  Uguminibus  eckinaùs  ^  foliis  ftipula- 
tîsi  folio  impari  y  fefUi.  Liiin.  Syit.  veget.  p.  669. 
•^  Royen.  Lugd.  Bat.  }86.  —  Hort.  Upf.  230.  — 
Miller.  Diâ.  n**.  2.  —  Jacq.  Hort.  tab.  9j'.-^PaU. 
Iter.  Append.  n*^.  118.  — Kniph.  Cent.  5.  n®.  37. 

—  Gxrtn.  de  Fruâ.  fi<  Sem.  Centur.  9.  tab.  148* 
fig.  6. 

DiUcis  radix.  Camer.  Epitom.  423. 

Glycyrrhi^a  eapite  echinato,  C.  fiauh.  Pin.  352. 

—  Tournef.  Inft.  R.  Herb.  389. 

Glycyrrfiira  Diofcoridis  ,  eckinata ,  non  repens» 
J.  Bauh.  Hiit.  2.  pag.  327.  le. 

Glycyrrhira  eckinata  Diofcoridis,  Lobel.  Icon.  2. 
pag.  85. —  Idem.  Obferv.  J28.  le. 

Glycyrrhira  vtra  Diofcoridis,  Dodon.  Pempt. 
341.  le. 

Glycyrrhh^a  tchinata  Dodonâ.i.  Dalech.  Hid.  2. 
pag.  247.  le. 

Glycyrrhira  fimi  ni  bus  echinatis ,  in  capitidum  con- 
geftis.  Morif.  Oxon.  Hift.  2.  §.  2.  tab.  11.  fig.  i}. 

Cette  plante  fe  didingua  aifément  de  Ces  con- 
génères par  Tes  goufTes  armées  de  peintes  roides  « 
prefqu'épineufes  ;  par  Tes  folioles  terminées  par 
une  petite  pointe  particulière  ^  &  par  la  foliole 
terminale  ^  (effile. 

Ses  racines  font  grofles».  pivotantes ^  peu  ra- 
meufes  :  il  s'en  élève  des  tiges  hautes  de  quatre  à 
fixpieds^  rameufes^  ftriées^  prefqu'anguleufes  ^ 
dures >  glabres >  de  couleur  verte,  garnies  de  feuil- 
les ailées  >  alternes  »  composées  de  folioles  oppo- 
fées ,  feffiles 3  glabres  à  leurs  deux  faces»  marquées 
de  nervures  latérales^  fimplesj  paralièle^^  ovales ^ 
oblf»ngues ,  acuminees  à  leurs  deux  extrémités  « 
au  nombre  de  neuf  à  onze  au  plu$;  munies  de  fii- 
pules étroites»  lancéolées ^  aiguës  y  le  pétiole  com- 
mun un  peu  ailé  à  fes  bords  ^  ayant  une  nervure 
faillante  dans  fon  milieu. 

Les  fleurs  font  portées  fur  des  pédoncules  courts, 
latéraux ,  épais  ^  durs  ^  à  l'exrrémité  defquels  elles 
font  feffiles^  réunies  en  une  tête  épaifle  $  les  gouf- 
fes  ovales ,  comprimées ,  furtout  à  leur  partie  fu- 
périeure  ;  mucronées ,  hérilTées  de  pointes  épineu- 
fes  ,  contenant  une  à  deux  femences  convexes  ^ 
orbiculaires>  à  peine  éebancrées  en  reinj.  glabres 
&  ronflatres. 
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Cette  plante  croit  dans  le  Levant ,  la  Tarurle; 
dans  quelques  contrées  de  l'Italie  y  &e«  On  la  cul- 
tive au  Jardin  du  Muféum  d'biftoire  naturelle  de 
Paris.  of.(K.v.) 

Ses  racines  poflèdent  ^  mais  à  un  degré  très- 
inférieur^  les  mêmes  propriétés  que  la  régliffe  or- 
dinaire. 

4.  RÉGLISSE  fétide.  Glycyrrhira  fetida.  Desfont» 

Gly  cyrrhi^a  fioribus fpicatis}  Uguminibus  ovalibuSy 
mucronatis ,  echinatis,  JDesfont.  Flor«  atl.  vol.  2. 
pag.  170.  tab.  199. 

Glycyrrhira  Uguminibus  echinatis  »  fioribus  race" 
mofis  y  fiipulis  lanceolatis  ;  foliolis  oblongis  ^  mucra^ 
nai'is  /fubtùs  Upidotis.^iuà,  Spec*  Plant,  vol.  3. 
pag.  1143.  n^.  2. 

Cette  plante  eft  remarquable  par  Todeur  forte 
&  défagréable  qu'elle  exhale  de  toutes  fes  parties. 

Ses  racines  font  rameufes  &  rampantes  :  il  s'en 
élève  des  tiges  droites  ^  (triées  ^  hautes  de  deux  à 
trois  pieds  ,  rameufes  ,  garnies  de  feuilles  ailées 
avec  une  impaire^  compoTées  de  neuf  à  onze  fo* 
lioles  prefqu'oppofées  »  les  inférieures  en  coeur 
renverfé  i  les  fupérieures  ovales,  lancéolées ^  mu- 
cronées >  couvertes  en  deffous  de  points  ou  de 
petites  lames  cendrées  ;  longues  de  fept  â  huit 
lignes ,  larges  de  quatre  i  cinq  y  munies  à  la  bafe 
des  pétioles  de  deux  (lipules  oppofées  «  fubulées 
^caduques. 

Les  fleurs  font  dîfpofées  en  épis  latéraux ,  axil- 
laires  ^  fimples ,  au  moins  auffi  longs  que  les  feuilles  i 
très  -  fetrées  &  feffiles  fur  le  pédoncule  commun. 
Le  calice  ell  divifé  en  cinq  dents  aiguës  ^  la  corolle 
d'un  jaune  pâle;  l'étendard  étroit,  obtus ^  plus 
court  que  la  carène  &  les  ailes;  les  goufles  com- 
primées y  ovales  y  oblongues  ,  hérinées  de  poils 
roides  y  terminées  par  le  ftyle  perfiftant  &  fubulé  « 
contenant  deux  ou  trois  femences. 

Cette  plante  a  été  recueillie  par  M.  Des  fontaines- 
dans  le  mont  Atlas  &  dans  les  campagnes  aux  etif 
virons  de  Mayane  y  où  elle  fleurit  au  commence* 
nnent  duprintems.  :^  (  f^.  fin  herb.  Des  font,) 

j.  RÉGLISSE  glanduleufe.  Glycyrrhira glandulî^ 
fera.  Willd. 

Glycyrrhira  Uguminibus  glandulofis  ,  echinatis  / 
fioribus  racemofis  ;  fiipulis  marcefceniibus  ;  foliolis 
oblongo  lanceolatis  y  emarginitis  y  fubihs  glandulofo^ 
pubejcentiùus.  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  3'.  pag.  1 144. 


n^  3 


Glycyrrkir^  (ghnAMfer:^) ,  Uguminibus  echinatis ç: 
fetis  glanduliferis  ;  foliolo  impari ^  petioiato,  Waldft^ 
&  Kitaib.  Plant,  rar.  Hung.  vof.  i.pag.  20.  tab.  zi^ 

On  diftingue  cette  efpèce  aux  poils  glanduleuj^ 
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dont  les  Feuilles  ainfi  que  les  fruits  font  (Souverts 
à  leur  furface. 

Ses  tiges  fe  divifenten  rameaux  garnis  de  feuilles 
alternes  y  pétiolées^  ailées  avec  une  impaire ,  com- 
pofées  de  folioles  oblongues  ^  lancéolées^  échan- 
aées  à  leur  fommet  j  glabres  en  deflus  ,  médio- 
crement pubefcentes^  glutineufes^  &  luifantes  à 
leur  face  inférieure  ;  munies  â  la  bafe  de  leurs  pé- 
tioles y  de  (lipules  (eches  ,  fort  petites.  Les  fleurs 
font  de  couleur  violette  ,  difpofées  en  grappes  :  il 
leur  fuccède  des  goufles  oblongues  y  hérinées  de 
poils  très- courts  y  épars^  terminés  par  une  petite 
glande  globuleufe. 

Cette  plante  croit  dans  la  Hongrie.  '^ 

6,  RÉGLISSE  velue.  Glycyrrhiiahirfuta.  Linn. 

Giycyrrki^a  Uguminibus  hirfutis  yfoliolis  obiongo- 
Unctolatis  y  fiorihus  racemofis.  Willd.  Spec.  Plant. 
▼oL  3.  pag.  iHf.  n^  6. 

Glycyrrfù^a  Ueuminibus  hirfutis  ;folio!o  impari  y 
petiolato.  Linn.  Syft.  veget.  p.  669.  —  Roy.  Lugd. 
Bat.  386.  —  Mill.  Dia.n**.  3. — Pallas,  Iter,vol.  i. 
Append.  n®.  119.  —  Iter,  voL  2.  pag.  461 . — Gmel. 
Iter  I.  pag.  155. 

Ghcyrrki^a  orientaiis^JiUquis  kirfuti/pmis.  Tourn. 
coroli.  z6,  ^ 

Ses  tiges  font  hautes  de  deux  à  crois  pieds  ,  gla- 
bres y  rameufes ,  garnies  de  feuilles  alternes ,  ailées, 
compofées  de  folioles  ovales  y  oblongues  ou  lan- 
céolées j  glabres  à  leurs  deux  faces  s  la  foliole  im- 
paire «  pétiolée,  aiguë.  Les  fleurs  font  axillaires« 
difpofées  en  grappes  ,  elles  produifent  des  goufles 
oblongues  j  velues. 

Cette  plante  croît  dans  le  Levant,  of 


RÈGNE  VÉGÉTAL.  C'eft  une  expreflîon  poé- 
tique y  qui  donne  en  deux  mots  l'idée  de  ces  oril- 
laotes  produâions  de  laNature^  comprifes  fous  le 
nom  de  plantes  y  confi  jérées  ici  comme  formant 
une  divinon  particulière  ,  féparée  des  animaux  & 
des  minéraux^  qu'on  a  également  diftribués  en  deux 
aocres  règnes. 

Linné  ,  enchériflant  fur  cette  première  idée  y  a 
établi  l'empire  de  Flore  ,  Ta  divifé  en  tribus  y  a  fixé 
Técat  &  le  rang  des  individus  qui  les  com- 
pofent. 

La  première  tribu  eft  formée  par  lés  plantes  mo- 
Bocotylédones,  Elle  renferme  les  palmiers  y  lès  gra- 
minées ^  les  liliacées. 

La  féconde ,  par  les  dicotylédones.  Elle  fe  com- 
pofe  des  herbes  &  des  arbres. 

La  troifième ,  par  les  acotylédones.  Elle  comprend 
ks  fougères ,  les  moufles  y  les  algues  8c  les  cham- 
pigfloos. 
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Les  palmiers  font  les  princes  de  ce  bel  empire  ) 
ils  habitent  les  plus  riches  contrées  du  globe ,  celles 
où  le  foleil  brille  avec  le  plus  d'éclat  y  les  magni* 
fiques  &  riantes  provinces  de  Tlnde.  Ils  s'élèvent 
avec  majeflé  fur  une  grande  &  belle  colonne  lifle  y 
cylindrique  y  couronnée  d'une  touffe  de  feuilles 
toujours  vertes,  d'entre  lefquelles  pendent  de  lon- 
gues grappes  de  fruits  délicieux.  Ils  font  tribu- 
taires des  grands  animaux  y  &  furtout  de  l'homme, 
qui  en  e(l  le  chef. 

Lesgraminées  font  des  plébéiens  très-nombreux , 
répandus  partout ,  robufles ,  peu  délicats  >  d'un 
extérieur  fimple ,  exifiant  particulièrement  dans 
les  campagnes  s  qu'on  écrafe  y  qu'on  foule  aux 
pieds  impunément  y  qui  n'en  deviennent  que  plus 
nombreux.  Négligés  &  méprifés  quoiqu'ils  foient 
la  force  &  le  foutien  de  cet  empire  ,  le  foin  de 
leur  confervation  coûte  peu  ,  &  cependant  ils 
paient  de  forts  tributs  à  tous  les  animaux  grani- 
vores ;  ils  nourriflent  l'homme. 

Les  lys  font  les  patriciens  ;  ils  en  impofent  pat 
la  vivacité  &  le  luxe  de  leurs  couleurs  «  brillent 
par  l'élégance  de  leurs  formes  y  &  font  un  des 
plus  beaux  ornemens  de  l'empire  de  Flore. 


*  * 


Les  herbes  forment  l'ordre  delà  noblefle.  Orne- 
ment des  prairies^  elless'y  montrent  fous  toutes  les 
formes  y  attirent  les  regards  par  leurs  couleurs  va- 
riées y  récréent  l'odorat  par  leurs  parfums  y  & 
flattent  le  palais  par  leur  faveur. 

Les  arbres  conflituent  l'ordre  des  grands.  11$ 
compofent  les  forêts  y  ces  vaftes  &  beaux  jardins 
de  la  Nature  :  leur  fouche  antique  fe  divife  en  un 
grand  nombre  de  rameaux  :  leur  cime  élevée  fe 
perd  dans  les  nues,  arrête  l'impétuofité  des  vents  , 
protège  de  fon  ombre  les  plantes  délicates  >  ré« 
pand  fur  elles  une  rofée  bienfaifante  ,  &  fournit 
une  retraite  aux  muficiens  ailés  des  forêts.  De  la 
furabondancede  leurs  fucs  ilsnourriflent  les  plantes 

Îiarafites  $  d'autres  ne  les  quittent  point  y  &  font 
eurs  efclaves  ou  compofent  leur  cour. 

Parmi  eux  les  arbrifTeaux  épineux  font  autant  de 
foldats  armés  pour  écarter  les  attaques  des  qua- 
drupèdes. 

*  #  * 

Les  fougères ,  habitans  nouveaux ,  à  peine  con- 
nus y  fans  éclat  >  vivant  dans  l'obfcurité  à  l'ombre 
des  bois  y  préparant  pour  leur  pofiérité  une  terre 
fertile. 

Les'moujfes  y  efdaves  deftinés  au  fervice  des 
autres  plantes.  Elles  occupent  les  lieux  que  celles- 
ci  ont  abandonnés ,  en  recouvrent  les  femences 

Mij 
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&  les  racines ,  les  garantiflent  des  rigueurs  de 
l'hiver  3  défendent  les  jeunes  pouffes  des  ardeurs 
de  Tété.  Elles  font  très-vivaces  :  plus  vigoureufes 
dans  les  tems  froids  &  humides  »  elles  forment  & 
augmentent  la  terre  végétale  ^  la  difpofent  à  rece- 
voir les  autres  plantes. 

Ltsalgues 3  inférieures  aux  mouffes ,  n'exiftant 
que  par  l'humidité  ^  mal  -  propres  «  fans  éclat  ^ 
prefque  nues ,  jettent  les  premiers  fondemens  de 

la  terre  végétale. 

♦ 

Les  champignons  y  nomades  barbares  ^  fales  ^  nuSj 
putrides  »  voraces ,  s'attachant  à  la  fubdance  des 
autres  plantes  qu'ils  détruifent  ^  vivant  de  leurs 
débris  infeâs  j  ne  fe  montrant  qu'après  la  faifon 
des  fleurs. 

On  reconnoit ,  dans  cette  belle  allégorie  qu'il 
faut  lire  dans  l'ouvrage  de  Linné ,  la  brillante 
imagination  de  cet  auteur  célèbre  ^  dont  le  ftyle 
efi  d'ailleurs  fi  ferré  lorfqu'il  s'agit  de  defcriptions 
rigoureufes. 

La  plupart  des  naturalifles  modernes  ^  au  lieu 
do  la  diftinâion  des  produâions  naturelles  en  trois 
règnes ,  en  ont  établi  une  plus  concife.  Ils  divifent 
les  êtres  naturels  en  deux  ordres  ;  favoir  :  i^.  les 
êtres  vivans  ^  organicjues  s  i°.  les  être$  bruts  ou 
inorganiques.  Ils  diftinguent  ,  dans  les  premiers  ^ 
les  êtres  organiques  infcnfibUs  ;  ce  font  les  végé- 
taux :  les  êtres  organiques  fcnfibles  ;  ce  font  les 
atiimaux.  Le  fécond  ordre  rentérme  les  minéraux. 

Si  cette  nouvelle  définition  donne  jine  idée  plus 
exaâe  des  objets  que  l'on  veut  peindre  ^  la  pre- 
mière plaît  davantage  à  l'imagination  ^  &  il  n'efi 
perfonne  qui  ne  fâche  diftinguer  une  pierre  d'une 
plante  j  une  plante  d'un  animal  »  un  corps  orga- 
nique d'une  fubftance  brute.  (  Voye^  l'article 
Plante.  ) 

RÉGULIÈRE  (Corolle).  Regulans ,  dquaiis  co- 
Tolla,  On  appelle  régulière  toute  corolle  y  foit 
monopétale  ^  foit  polypétale  ^  dont  les  divifions 
font  uniformes^  femblablesentr'elleSj  &préfentent 
un  enfemble  très-fymmétrique.  Telle  eit  la  corolle 
de  la  bourrache  ^  du  liferon  ^  de  la  rofe  ^  de  la  gi- 
roflée ^  &c. 

REJETS  ou,  DRAGEONS.  5ro/ortrj.  On  donne 
ce  nom  à  des  branches  enracinées  ^  qui  tiennent  au 
pied  de  l'arbre  ^  d'où  on  les  arrache  pour  les  re- 
planter. Cette  opération  eft  un  des  movens  de  pro- 
pagation que  Tart  emploie  pour  féconder  la  fécon- 
dité de  la  Nature. 

RELEVÉES  (Feuilles)  AJfurgentîafolîa.  C'eft 
fous  ce  nom  que  l'on  caraâérife  les  feuilles  lorf- 
qu'étant  inclinées  ou  Amplement  horizontales^  elles 
fe  relèvent  dans  leur  partie  fupérieure  ^  à  un  tel 
point  xjue  leur  fommet  ell  entièrement  droit. 
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RELHANIA.  Relhania.  Genre  de  plantes  dico- 
tylédones^ à  fleurs  compofées^  radiées  «  de  la  fa- 
mille des  corymbifères^  qui  a  des  rapports  avec 
les  leyjtra  ^  qui  comprend  des  arbuftes  ou  heibes 
exotiques  à  l'Europe^  dont  les  feuilles  font  peti- 
tes y  linéaires  >  les  fleurs  terminales. 

Le  caraâère  efientiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Des  fleurs  radiées  ;  un  calice  imbriqué  y  fcarieux  / 
toutes  tes  jemences  couronnées  par  un  tube  membra^ 
neuXy  divifé  en  forme  de  paillettes;  le  réceptacle  en* 
tiérement  garni  de  paillettes. 

Caractère  générique. 

Les  fleurs  font  radiées  s  elles  ofl&ent  : 

1^.  Un  calice  commun,  oblong,  compofé  d'é- 
cailles  imbriquées  ,  ovales  >  fcarieufes. 

2®.  Une  corolle  compofée,  i*.  dans  fon  dîfque^ 
de  fleurons  hermaphrodites,  tubulés>  à  cinq  di- 
vifions courtes,  aiguës»  i®.  à  la  circonférence,  de 
demi-fleurons  femelles. 

5^.  Cinq  étamines  fyngénèfes,  dont  les  filament 
font  capillaires,  courts 3  les  anthères  cylindriques» 
tubulées. 

4°.  Un  ovaire  oblong ,  furmonté  d'un  ftyle  fili- 
forme &  d'un  ftigmate  à  deux  divifions.      • 

Le  fruit  confifteen  plufieurs  femences  oblongues, 
toutes  couronnées  par  une  forte  de  tube  déchi- 
queté, &  dont  les  découpures  forment  comme 
autant  de  paillettes.  Le  réceptacle  eft  également 
gai;ni  de  paillettes,  tant  dans  fon  difque  qu'à  la 
circonférence. 

Ohfervations,  Ce  genre  a  été  établi  par  Lhérî- 
tier  î  il  a  cru  devoir  le  diftinguer  des  leyfera  avec 
lequel  il  a  de  grands  rapports,  &  y  placer  plu- 
fieurs efpèces  d^athanafia  y  qui  n'offroient  point  le 
caraâère  particulier  à  leur  genre.  En  effet,  les  atha^ 
nafia  ont  aes  fleurs  toutes flofculeufes,  hermaphro- 
dites ,  tandis  qu'elles  font  radiées  dans  les  relka^ 
nia.  Le  réceptacle  eft,  dans  ces  deux  genres  ^ 
également  garni  de  paillettes ,  &  les  femences 
couronnées  par  une  aigrette  paléacée. 

La  différence  entre  les  leyfera  &  les  relhania  eft 
moins  tranchée  :  elle  confîite  en  ce  que  dans  les 
leyfera  le  réceptacle  n*a  de  paiHettes  qu*à  fa  cir- 
conférence ,  oc  qu'il  efi  nu  dans  fon  difque  ;  de 
plus,  que  les  femences  du  difque  font  furmontées 
d'aigrettes  plumeufes ,  &  celles  de  la  circonfé^ 
rence  d*aigrettes  paléacées.  Le  leyfera  callicomia.  ^ 
dont  le  réceptacle  eft  entièrement  chargé  de  pail-- 
lettes ,  mais  dont  les  femences  font  couronnées 
par  une  aigrette  compofée  de  cinq  filets  plumeux  ^^ 
tient  le  milieu  entre  ces  deux  genres.  Quant  aiA 
leyfera  paUacea  y  il  renii:e  néceftairement  dans  lem 
relhania.  11  faut  y  joindre  également  les  ofmtcs 
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OU  plutôt  les  reikaaia ,  qui  appartenoieot  au  genre 
ifmites  de  Linné  >  dont  Lhéricier  auroit  pu  fe  dif- 
penfer  peut-être  de  changer  le  nom.  Nous  n'y 
trouvons  d'autre  différence  que  celle  de  l'ai- 
grette paléacée ,  beaucoup  plus  courte  ,  ne  for- 
mant quelquefois  qu'un  fimple  rebord.  Le  zoëgea 
(ûptnfis  de  Linn.  f.  Suppl.  devient  aulfi  VLnreÛtania. 
Quant  au  ^oegea  Uptaurea  ^  cette  plante  fe  trouve 
décrite  dans  cet  ouvrage  fous  le  noni  de  centau- 
na  caUndulacea  ,  3c  ^  quoiqu'il  n'y  ait  point  de 
fTDonymie ,  nous  nous  lommes  afTurés  que  c'étoit 
h  mêoie  plante. 

Nous  femmes  forcés  de  rappeler  dans  ce  genre 
plofieurs  efpèces  déjà  décrites  dans  d'autres  gen- 
res :  nous  nous  bornerons  alors  à  une  fimpl^  indi- 
cation. Je  préviens  d'ailleurs  que  plufieurs  de  ces 
efpèces  ne  m'étant  pas  connues ,  je  ne  les  rapporte 
à  ce  nouveau  genre  que  fur  la  foi  de  Lhéritier. 

Espèces. 

*   Fleurs  agrigits, 

1.  RelhâNiA  fcarieufe.  Relhanîa  fquarrofa. 

Relkania  foliis  oblongis  y  acuminatit ,  enervibus  , 
ëpice  recurvis.  Lhérit.  Sert.  angl.  pag.  ai.  tab. 

Athanafia  (  fquarrofa)>  pidunculis  unifions^  la- 
teraUbus  ;  foliis  ovalibus  y  recurvatis,  Linn.  Amocn. 
academ.  vol.  4.  pag.  325^^  &  vol.  6.  pag.  52. 

Cette  plante  eft  décrite  dans  cet  ouvrage  fous 
le  nom  d'athanafie  rude,  (  yoye^  le  volume  pre- 
mier ^  pag.  525.  n^.  I.) 

2.  RelhAnia  à  feuilles  de  genêt.  Relkania  ge- 
nîfiifolia. 

Relkania  foliis,  lanceolatis  y  acuminatis  ,  uniner^ 
vièus  y  fitèimbricatis.  Lhérit.  Sert.  angl.  pag.  22. 
n**.  2.  ^ 

Aïkanafia  (geniflifolia)  y  corymbis  fimplicibus  y 
/hiiis  lanceolatis  y  indivifis  y  nudis  y  confcrtis,  Linn. 
MandC  464. 

Eipèce  décrite  par  M.  Lamarck  >  fous  le  nom 
d'aiÂanafie  k  fouilles  de  genêt.  Vol.  I.  pag.  326. 
n*".  4. 

5.  Relhania  à  petites  feuilles.  Relkania  my- 
crophylla, 

ReiJiania  foliis  Hnearibus ,  enervibus  y  confortîjji- 
mîsj  forihus  pedicellatis.  Lhérit.  Sert.  angl.  pag. 
22.  n**.  3- 


feuilles  font  fort  petites,  nombreufes^  très- 
xai^pTOchées ^  linéaires»  fans  aucune  nervure  ap- 
psieote  :  les  fleurs  font  difpofées  eu  corytnbes  & 
i^diociemeot  pédiculées. 
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Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne  <Efpé- 
rance.  T> 

4.  Relhania  à  feuilles  de  paflierina.  Relkania 

pajjerinoides, 

Relkania  foliis  Hnearibus  y  enervibus  ;  fioribus  fub* 
fejpiibus.  Lhérit.  Sert.  angl.  pag.  23.  n^.  4. 

Cette  efpèce  eft  didinguée  de  la  précédente  j 
particulièrement  par  fes  fleurs  prefaue  feffiles  y 
une  fois  plus  grandes  >  &  par  fes  feuilles  bien  plus 
longues.  Se$  tiges  d'ailleurs  font  droites  ^  point 
diffufes^  garnies  de  feuilles  alternes  ^  linéaires  ^ 
fans  aucune  nervure  apparente. 

Cette  plante  croit  naturellement  au  Cap  de 
Bonne  -  Efpérance.  On  la  cultive  en  Angle- 
terre. T> 

5.  Relhania  vîfqueufe.  Relkania  vifiofo. 

Relkama  foliis  Hnearibus ,  triquetris  y  camofeuf" 
culis y  vifoidis.  Lhérit.  Sert.  angl.  pag.  23.  n®.  j. 

Il  exifle  de  très^  grands  rapports  entre  cette  ef« 
pèce  &  le  relkania  pajferinoides  y  particulièrement 
dans  la  difpofition  de  leurs  fleurs  s  mais  elles  dif- 
fèrent par  la  forme  de  leurs  feuilles.  Dans  le  rel- 
kania vifeofa  elles  font  médiocrement  charnues» 
prefqu'à  trois  faces ,  linéaires. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne- Efpé- 
rance. T> 

Fleurs  folitaires. 

6.  Relhania  lâche.  Relkania  laxa.  Lhérit. 

Relkania  foliis  Hnearibus  »  villofis  y  remotis  ;  fio^ 
ribus  longitis  pedunculatis  y  caule  ereéio,  Lhérit. 
Sertor.  angl.  pag.  23.  n*.  6. 

^  Cette  plante  a  des  tiges  droites  ^  rameufes^  gar- 
nies de  feuilles  alternes^  linéaires  >  velues  j  écar- 
tées les  unes  des  autres.  Les  fleurs  font  folitaires» 
portées  fur  de  longs  pédoncules.  Elle  croit  natu- 
rellement au  Cap  de  Bonne-Efpérance.  Q  * 

7.  Relhania  pédoncule.  Relkania  pedunculata. 
Lhérit. 

Relkania  foliis  Hnearibus  y  villofis  ;  floribus  pedun^ 
culatis  ,  caulibus  diffufis,  Lhérit.  Sertor.  angL 
pag.  23.  n^  7. 

Zoëgea  (  capenfis) ,  foliis  Hnearibus;  calice gtabro  , 
bafi  gibbo,  Linn^  f.  Suppl.  pag.  382.- 

Atkanafia  {  pumila  )  ,  foliis  Hnearibus ,  piiofis  ; 
peduncuHs  unijloris ,  folio  longioribus.  Linn.  f.  Suppl. 
pag.  362. 

Ses  tiges  font  droites  y  divifëes  dans  toute  leur 
longueur  en  rameaux  diffus  »  garnis  de  feuilles  al- 
ternes ^  linéaires  >  velues  ou  légèrement  pabef* 
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centes.  Les  fleurs  font  folitaîres ,  terminales ,  pë- 
donculées:  leur  calice  eft  ovale^  liire^  imbriqué  > 
jaunâtre  $  la  corolle  radiée  y  de  couleur  jaune  $  le 
difque  fort  petit,  les  demi-fleurons  de  la  circon- 
férence A2  I:i  longueur  du  calice.  Les  femences 
font  inférées  fur  un  réceptacle  garni  de  paillettes  ; 
ellesfontoblongues  3  couronnées  par  un  tube  très- 
court^  divifé  à  fon  orifice  en  paillettes  fétacées. 

On  trouve  cette  plante  au  Cap  de  Bonne-Efpé- 
rance.  o 

8.  RelhAniA  à  fleurs  latérales.  Reikania  lateri- 
fora.  Lhérit. 

Reikania  foiiis  lateralihus  ^  vlllofis  ;  pedunculis  la- 
teralibus ,  folio  brcvioribus,  Lhérit.  Sertor.  àngl. 
pag.  23.  n^.  8. 

Athanafia  (  felfiliflora  )  ,  foiiis  linearibus ,  pilofis  y 
pedunculis  unifions  y  folio  bnvioiib  us,  Linn.  f.  Suppl. 
pag.  362. 

C'eft  une  fort  petite  plante^  dont  les  feuilles 
font  alternes,  prefqu'unilatérales,  velues,  linéai- 
res; les  fleurs  folitaires,  latérales ,  fupportées  par 
des  pédoncules  plus  courts  que  les  feuilles.  Cette 

Elante  a  été  découverte  par  Thunberg  au  Cap  de 
onne-Efpérance.  O 

9.  RelhANIA  cunéiforme.  Reikania  cuneata.  . 
Lhérit. 

Reikania  foiiis  obovatis ,  glabris  ;  floribus  fejfilibus, 

Lhérit.  Sert.  angl.  p^g.  23.  n^.  9. 

Atkanajia  (  uniflora  )  ,  foiiis  obovatis ,  imbricads , 
glabris  ;  floribus  terminaUbus  ,  fejplibus ,  folitarits. 

Linn.  f.  Suppl.  pag.  362. 

Ses  feuilles  font  petites ,  en  ovale  renverfé ,  ré- 
trécies  en  coin  à  leur  bafe,  glabres  à  leurs  deux 
faces  3  très -rapprochées  ,  &  même  imbriquées: 
les  fleurs  font  folitaires  ,  felTiles ,  fituées  à  l'extré- 
mité des  rameaux. 

Cette  efpèce  a  été  obfervée  par  Thunberg  au 
Cap  de  Bonne-Efpérance. 

10.  RelhaniA  effilée.  Reikania  virgata.  Lhérit. 

Reikania  foiiis  linearibus  ^  glabris  ;  acumine  re- 
curvot  folio  breviore  i  floribus  fefilibus.  Lhérit. 
Sertor.  angl.  pag.  23.  n^.  10. 

Cette  plante  a  de  très-grands  rapports  avec  le 
reikania  virgata  y  dont  elle  n'eft  peut-être  qu'une 
fimple  variété.  Ses  tiges  fe  divifent  en  rameaux 
cflBlés,  garnis  de  feuilles  alternes,  linéaires,  gla- 
bres y  terminées  par  une  pointe  recourbée  :  Ces 
fleurs  font  fefliies ,  folitaires  &  terminales.  Elle 
croît  naturellement  au  Cap  de  Bonne  -  Efpé- 
rance.  1> 

ii.RELHiVNiA  paléacée.  Reikania  paleaua. 
LhéVit. 
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Reikania  foiiis  linearibus  ,  triquetris  ,  fubtks  tu* 
rioniùufque  canefcentibus  ;  calicibus  fejplibus  ,  turbin 
'  natis.  Lhérit.  Sert.  angl.  pag.  24.  n®.  11. 

Leyfera  (  pa  leacea  ) ,  foiiis  triquetris  ,  apice  callojisy 
recurvatis,  Linn.  Sy{i.  veget.  pag.  f6i, 

Leyfera  (  ericoides  )  ,  foiiis  triquetris  ,  obtufis  ; 
floribus  fejpUbus.   Berg.    Plant.   Cap.  pag.  294. 
n®.  2. 

Afleropterus  fruiicofus  y  lut  f  us  ;  foiiis  rorifmarini, 
crebris  ;  ovariis  hirfutis.  Vaillant,  Au.  Parif.  1720. 
pag.  58;. 

^  Cette  plante  a  des  tiges  frutefcentes ,  hautes 
d'environ  un  pied,  cylindriques,  de  couleur  cen- 
drée, divifées  en  rameaux  droits,  nombreux,  gar- 
nis de  feuilles  fefliies,  éparfes,  linéaires,  fubu- 
lées  ,  obtufes  ,  prefque  triangulaires ,  longues  de 
deux  à  trois  lignes,  très-rapprochées,  un  peu  ré- 
fléchies à  leur  fommet  &  même  un  peu  calleufes, 
blanchâtres  &  légèrement  tomenteufes  à  leur  face 
inférieure,  marquée  d*un  fillon  profond  }  munies 
en  deflous  de  quelques  poils  rares. 

Les  fleurs  font  folitaires,  fefliies,  fituées  à  Tex- 
trémité  des  rameaux.  Leur  calice  eft  turbiné  ^ 
prefque  globuleux ,  glabre  ,  compofé  d'écaillés 
imbriquées,  lancéolées,  aiguës,  un  peu  carénées, 
très-lifles,  d'un  jaune  de  rouille;  les  fupérieures 
un  peu  fcarieufes.  La  corolle  eft  radiée ,  plus 
grande  que  le  calice  ;  les  fleurons  du  centre  cou- 
leur de  rouille  ,  les  demi-fleurons  de  la  circonfé- 
rence d'un  jaune  rougeâtre  \  les  femences  étroites  , 
linéaires ,  couronnées  par  un  tube  tronqué ,  en- 
tier, fcarieux,  quelquefois  un  peu  denticulé  ou 
déchiré  à  fes  bords  s  fixées  fur  un  réceptacle  garni 
de  paillettes  linéaires,  étroites,  caduques-,  de  la 
longueur  des  fleurons. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne-Efpé- 
rance. l7 

12  Relhania  à  feuilles  de  fantolîne.  Reikania 
fantolinoides.  Lhérit. 

Reikania  foiiis  linearibus ,  triquetris  ^  fubths  turio-^ 
nibufque  incanis  ;  calicibus  globojis  ,  fubpetiolatis  ^ 
Lhérit.  Sertor.  angl.  pag.  24.  n°.  12. 

Il  exkfte  de  très -grands  rapports  entre  cetto 
efpèce  &  le  reikania  paltacea  :  peut-être  aufli  con^ 
viendroit-il  d'y  rapporter  la  plante  décrite  pac 
Bergius ,  que  j'ai  citée  à  l'efpèce  précédente.  Lat. 
feule  différence  qui  eft  indiquée  par  Lhéritier  ^ 
confifte  dans  les  fleurs  médiocrement  pétiolées  *^ 
&  dans  les  calices  parfaitement  globuleux.  Le^ 
femences  font ,  comme  dans  le  reikania  paleacea 
couronnées  par  un  petit  tube  membraneux,  dea^ 
ticulé  à  fes  bords. 


N. 


Cette  plante  fe  trouve  au  Cap  de  Bonne-Efpé, 
rance.  T>  "^ 
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I j.  R  B  J.  H  A  N  X  A  piquante.  Relkania  pungens. 

Lheric. 

Mkania  foliis  linearihus  ^  fuhpungentitus  ,  fubths 
fnattsifionhusfeffiiibus.  Lherit.  Sercor.  angl.  pag. 
14.11^  13. 

Cette  efpèce  a  de  petites  feuilles  felTiles  ,  épar- 
fes  ou  alternes  «  linéaires  ^  aiguës  ik  prefque  pi- 
quantes à  leur  extrémité  j  (triées  à  leur  face  infé- 
rieure: les  fleuris  font  feffiles>  folitaires  &  termi- 
Oiles:  leur  calice  eft  plus  grand  que  celui  des 
efpèces  précédentes  ^  compofé  d'écaillés  imbri- 
fuées^  les  intérieures  plus  grandes. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne  -  Efpé- 
noce,  f) 

If  Relhania  à  feuilles  croifées.  Relkania  de- 
cufua,  Lhérit. 

Relhania  foliis  triquetris ,  linearibus  ,  acutis  j  de- 
otlktis  iforihtts fejftlibus.  Lhérit.  Sertor.  angl.  pag. 
24.  D^  14. 

Cette  plante  eft  remarquable  par  la  difpofîtion 
de  Tes  feuilles  croifées  j  elles  font  petites ,  fefTiles , 
linéaires  à  trois  côtés  extérieurement  ^  aiguës  a 
leur  fommet.  Les  fleurs  font  terminales  ^  folitai- 
ies«  feflîles  :  leur  calice  eft  compofé  d'écailles  im- 
briquées ,  les  extérieures  plus  petites. 

On  trouve  cette  efpèce  au  Cap  de  Bonne-Ef- 
perance.  T> 

K.  Relhania  à  grand  calice.  Relhania  calicina. 
Uérit. 

Relhania  foliis  lineari-lanceolatis  ^fubtrinervibus  , 
^tttis  ;  fionbus  fejplibus,  Lhérit.  Sertor.  angl.  pag. 

14.  D®.  IJ. 

Ofmites  (  calicîna  )',  foliis  lanceolatis  ,  nudis  j 
alicibas  fiariojis.  Linn.  f.  Suppl.  pag.  580. 

la  defcription  de  cette  efpèce  fe  tro'uve  dans  le 
^^uième  volume  de  cet  ouvrage  ,  p.  647,  fous  le 
nom  d'OsMiTE  CALICINaLE.  (  Ofmites  calicina.) 

16.  RelhanïA  tomenteufe.  Relhania  bellidiaf- 
tntm,  Lhérit. 

Relkania  foliis  linearibus  ,  tomentofis  ;  fioribus 
fifUbus,  Lherit.  Sercor.  angl.  pag.  24.  n*.  16. 

Ofmites  (  bellidiaftrum  )  ,  foliis  linearibus ,  to- 
meaiofis  ;  cet/icibus  fcariofis,  Linn.  Spec.  Plant. 
vA.x.  pag.  1285. 

JUlUdiaflrum  fubhirfatum  y  linifolium.  Vaillant» 

Ajuhemis  flfffruticofa ,  foliis  linearibus^  triquetris, 
^Tseuofis  ,  indivifis  ;  fioribus  fefiUbus .  Linn.Amœn. 
Kaivol.  4.  p.  3j0. 

Cette  plante  a  été  décrite  dans  le  quatrième 
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volume  de  cet  ouvrage  ^  pag«  647^  fous  le  nom 

d'OsMITE  TOMENTEUSE.  (OJmites  bellidiaftrum,) 
Peut-être  conviendroit-il  de  rapporter  au  genre 
relhania  les  deux  autres  efpèces  à^* ofmites ,  décrites 
à  la  fuite  de  celles  que  nous  venons  de  citer  ^  pui^ 
qu'il  n'exifte  aucune  différence  bien  fenfible  entre 
les  ofmites  &  les  relharïia  3  &  que  c*eft  a  tort , 
comme  je  l'ai  déjà  remarqué,  que  Lhéritier  a  créé 
un  nouveau  genre  pour  y  ranger  des  efpèces  qui 
pouvoient  entrer  dans  un  genre  déjà  connu ,  & 
qu'il  ne  devoir  pas  détruire  $  &  fi  j'en  ai  fait  ici 
mention  ,  c'ett  que  les  ofmites  ayant  été  déjà  trai- 
tés y  je  ne  pouvois  plus  y  rapporter  les  efpèces 
dont  il  a  été  queftion  dans  cet  article. 

REMIRE.  Remirea,  Genre  de  plantes  rconoco- 
tylédones,  de  la  famille  des  graminées,  qui  a  des 
rapports  avec  les  pomereulla  &  les  killingia ,  &  qui 
comprend  des  herbes  exotiques  à  l'Europe  ,  dont 
les  chaumes  fe  ramifient  à  leur  partie  fupérieure» 
&  portent  des  fleurs  difpofées  en  panicules  ferrées 
&  terminales. 

Le  caraâère  effentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Une  bâle  à  deux  valves ,  unifiore  ;  une  corolle  h 
deux  valves ,  plus  petite  que  le  calice  s  trois  flig" 
mates. 

Caractère   générique. 

Chaque  fleur  offre  : 

i^.  Pour  calice  xxm  bâle  uniflore^  à  deux  valves 
concaves,  aiguës,  inégales. 

2^.  Une  corolle  à  deux  valves  plus  petites' que 
le  calice,  minces,  concaves,  pointues,  inégales. 

3**.  Trois  étamines  y  dont  les  fîlamens  font  très- 
longs,  terminés  par  des  anthères  oblongucs. 

4**.  Un  ovaire  fupérîeur,  oblong,  à  trois  faces^ 
funnonté  d'un  ftyle  long,  filiforme,  terminé  par 
trois  fligmates  fe  racés. 

Les  femences  font  oblongucs,  à  trois  faces,  re- 
couvertes par  la  corolle  perfiftante. 

Espèces. 

Remire  maritime.  Remirea  maritima, 

Remirea  foliis  margine  afperi s  ;  fioribus  dcnf^pani" 
culatis ,  fubfeftUbus.  (N.) 

Remirea  maritima.  Aubier, G uian.  vol.  i.pag.4y. 
tat»  16.  —  Lamarck,  III.  Gêner,  vol.  i.  pag.  13» 
n®.  625.  tab.  37.  —  Juff.  Gêner.  Plant,  pag.  34* 

Miegia  maritima.  Schreb.  Gêner.  Plant.  1713, 
—  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  311. 

Cette  plante  a  des  racines  longues,  cylindri- 
ques, noueufes,  traçantes,  pouflant  de  chaque 
nœud  un  grand  nombre  de  fibres  capillaires  8c 
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rouflatres  :  il  s'en  élève  des  chaumes  Fermes , 
droits  ^  qui  fe  ramifient  vers  leur  extrémité  en 
rameaux  alternes  >  axillaires^  étalés^  au  nombre 
de  trois  â  fept.  Les  feuilles  font  nombreufes^ 
très-rapprochées ,  imbriquées^  courtes^  aiguës  ^ 
finement  denticulées  à  leurs  bords. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  panrcules  touffues  ^ 
très  -  ferrées  à  l'extrémité  de  chaque  rameau  , 
prefaue  fertiles,  &  en  partie  enveloppées  par  les 
feuilles  fupérieures.  Ces  fleurs  font  petites  3  les 
(iigmates  de  couleur  purpurine. 

Cette  plante  croît  dans  le  fable  fur  le  bord  de 

la  mer ,  à  Cayenne  &  dans  la  Guiane. 

Sts  racines  ont  une  odeur  aromatique  affez 
agréable.  Lorfqu'on  les  tient  dans  la  bouche^  elles 
font  fur  la  langue  une  impreffion  piquante  &  point 
défagréable.  On  les  regarde  ^  priles  en  tifane  y 
comme  très  *  propres  pour  exciter  les  fueurs  & 
faire  couler  les  urines. 

RENEAULME.  Reneairhia.  Genre  de  plantes 
unilobées^  à  fleurs  complètes  «  monopétales  ^  ir- 
régulières ^  de  la  famille  des  balifiers^  qui  a  des 
rapports  avec  les  canna  &  \esglo6!>aj  qui  comprend 
des  herbes  exotiqu^^s  à  l'Europe ,  à  grandes  feuilles 
fimples  y  dont  les  fleurs  forment  des  grappes  pen- 
dantes 3  compofées  de  plufieurs  épis. 

Le  caraâère  eflentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

.  Un  calice  a  deux  ou  trois  dents  ;  une  corolle  tabu- 
lée, trois  découpures  afon  limbe  y  une  anthïre  feffile  , 
une  baie  charnue. 

CARACTâRE     GENERIQUE. 

Chaque  fleur  oflre  : 

i<>.  Un  calice  fupérieur  j  tubulé^  d'une  feule 

Eièce  j  divifé  à  fon  fommet  en  deux  ou  trois  dents 
régulières. 

2*.  Une  corolle  tubulée ,  dont  le  limbe  fe  dîvife 
en  trois  découpures ,  dont  les  deux  fupérieures 
font  munies  en  dedans  d'un  appendice  bidenté  à 
fa  bafe  y  à  trois  lobes  à  fon  fommet  $  la  troifième 
découpure  eft  inférieures^  fupporte  l'anthère. 

3®.  Une  feule  étamine  inférée  fur  la  découpure 
inférieure  de  la  corolle,  feffile  ^  dont  l'anthère 
eft  longue,  linéaire,  libre,  droite  j  échancrée , 
auifi  longue  &  auiO  large  que  la  découpure  qui  la 
fupporte. 

4^.  Un  ovaire  inférieur ,  glabre,  oblong ,  pref- 
qu'à  trois  faces,  furmonté  d'un  ftyle  filiforme, 
très-glabre ,  droit ,  de  la  longueur  de  la  corolle , 
terminé  par  un  ftigmate  en  forme  de  bouclier 
applati,  tronqué,  ^:  percé  vers  un  de  fes  côtés 
cTune  ouverture  qui  pénètre  dans  le  ftyle. 

t^  fruit  eft  une  baie  charnue  j  oblongue,  glabre , 
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arrondie ,  marquée  de  trois  filloni ,  ztrttAréé  par 
un  ombilic,  divifée  dans  fon  milieu  en  trois  log.i 
qui  contiennent  plufieurs  fe  nenct^s  oblon^jU.s, 
très-glabres,  tronquées,  tetragones. 

Ohfervdtlons,  Ce  genre  a  de  grands  rapports  rivec 
les  glohba  :  il  en  iiiffere  en  ce  que  ce  dernier  a 
deux  étamines ,  un  ftigmate  aigu ,  une  capfulo 
couronnée  par  le  calice. 

£  s  p  i  c  £  s. 

I.  ReneAULME  élevé.  Renealnia  exahata. 
Lînn.  f. 

Renealmia  foliis  lanceolatis  y  longij/tmis  ;  fpadice^ 
nutante,  (N.) 

Renealmia  exaltata.  Lînn.  f.  Suppl.  pag.  7  & 
70,  (  Exclufo  fynonymo  Rumpkii.  )  — Willd.  Spec. 
Plant,  vol.  I.  pag.  6. 

Catimbium.  JuS.  Gêner.  Plant,  pag.  61. 

Renealmia,  Neve.  Bot.  Ann.  3.  pag.  1 36. 

C'eft  un  arbre  qui  s'élève  au  moins  à  vingt  pieds 
de  haut ,  fur  un  tronc  droit,  fimple ,  cylindrique^ 
garm  de  feuilles  fimples ,  alternes ,  dont  les  pé- 
tioles engainent  les  tiges  $  très-glabres ,  étroites  , 
lancéolées,  longues  de  cinq  à  fix  pieds,  à  nervures 
obliques ,  rétrécies  à  leur  bafe ,  qui  fe  confond 
prefqu'avec  les  pétioles  $  acuminées  à  leur  fom- 
met «  dont  la  pointe  eft  obtufe. 

Les  fleurs  naiflent  fur  des  grappes  pendantes  ^ 
munies  de  braâées  alternes ,  lancéolées ,  canali- 
culées ,  nerveufes ,  glabres  &  caduques  :  les  pé- 
doncules fitués  dans  l'aiftelle  des  braâées ,  lonc 
courts,  folitaires,  recourbés  «  pu)>efcens,  com- 
primés ,  terminés  par  une  fpathe  monophytle  , 
aui  s'ouvre  à  fon  fommet ,  où  elle  fe  divife  en 
eux  ou  trois  découpures,  &  d'où  fortent  deux 
ou  trois  fleurs  :  le  calice  reftemble  parfaitement 
à  cette  fpathe  :  les  fruits  pendent  en  longues  grap- 
pes 'y  ils  ont  la  grofteur  &  la  forme  de  ceux  ac& 
momordica  elaterium  :  ce  font  des  baies  rougeâtres» 
très  -  charnues  «  divifées  intérieurement  en  trois 
loges ,  féparées  par  des  cloifons  molles,  membra* 
neufes,  contenant  des  femences  noires ^  petites» 
très-glabres. 

Cette  plante  croit  aux  Indes  &  à  Surinam.  Les 
habitans  aiment  beaucoup  fes  fruits  préparés  con^ 
venablement.  fj  (  Defcrip.  ex  Linn.f,  ) 

RENFLÉES  (Feuilles).  Folia  gibba.  Dénomî^ 
nation  aue  prennent  les  feuilles  lorfqu'étam  char- 
nues, elles  font  plus  épaiiTes  dans  leur  milieu >  fie 
comme  convexes  des  deux  côtés:  tel  eft  ïefedum. 


acre. 


RÉNIFORMES  (Feuilles).  Renifirmia  folU^ 
Nom  que  portent  les  feuilles  lorfqu'elles  ont  lat. 

figura 
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ligure  d'un  rein,  c*efl-^direj  qu'elles  font  arron- 
dies^ un  peu  plus  larges  que  longues^  &  de  plus 
échaacrées  â  leur  bafe  comme  celles  de  Vaiarum 
uropeum  ,  le  cabaret. 

Les  femences  portent  également  le  même  nom 
lorfqu'elles  offrent  la  même  foimt  ifemina  rtni- 
firmia, 

RENONCULES  (>tfRENONCULACÉES  (les). 
Ranuncu/aced,  Famille  de  plantes^  aînfi  nommée 
parce  qu'elle  comprend  un  grand  nombre  de  gen« 
res  qu]  ont  de  grands  rapports  avec  celui  des  re- 
noncules, qui  y  eft  compris. 

Les  plantes  qui  compofent  cette  famille  ont  des 
tiges  ordinairement  herbacées  j  garnies  de  feuilLs 
titernes ,  rarement  oppofées ,  excepté  dans  les 
clématites  &  les  atragènes  :  quelques-unes  font  à 
demi- vaginales  3  les  unes  compofées,  ailées  ou 
digitées;  les  autres  j  &  c'efi  le  )>rjs  grand  nombre, 
fimplesj  entières  3  ou  palmées  ou  lobées. 

Le  calice  eft  compofé  de  placeurs  folioles  i  il 
manque  Couvent.  La  corolle  eft  polypétale  ,  très- 
Souvent  compofée  de  cinq  pétales  î  les  étamines 
en  nombre  indéfini ,  les  antnères  adnées  aux  fila- 
mens.  ï-es  ovaires  font  nombreux  (  rarement  uni- 
ques) ,  définis  ou  indéfinis  ^  inférés  fur  un  réceptacle 
commun  3  chacun  d'eux  pourvu  d'un  ftyle  qui  man- 
que rarement^  terminés  par  un  ftigmate  umple. 

Le  fruit  confifte  en  autant  de  capfules  qu*il  y  a 
d'ovaires  (quelques  genres  ont  des  baies)  :  ces 
capfules  font  monofpermes  dans  les  uns  ^  elles 
ne  s'ouvrent  point  $  polyfpermes  dans  d'autres ,  à 
deux  valves  à  demî-ouvertei ,  les  femences  infé- 
rées fur  leurs  bords.  L'embryon  eft  fort  petit, 
placé  dans  la  cavité  fupérieure  d'un  périfperme 
grand  &  corné. 

Voici  les  principaux  genres  qui  compofent  cette 
famille. 

t.  Capfules  monofpermes  non  ouvertes,  (  Baies 
ddas  l'kydrafiis.  ) 

Les  clématites Clematis\ 

Les  atragènes  ..•••. Atragene, 

Les  pigaroons Thaliâirum, 

Les  bydraftes Uydraftis. 

Les  anémones Aaemane. 

Les  hacnairyades , Uamadryas. 

Les  adonides Adonis. 

Les  renoncules ; .  R^inunculus. 

Les  ratoncules Myofurus. 

2.  Capfules  polyfpermes  ^  s* ouvrant  h  leur  côté  inté- 
rieur  j  pétaUs  irréguliers. 

Les  troUes TrolHus, 

Les  hellébores Helleborus, 

Les  ifopy res .; Ifopyram. 

Lfts  nîgelles. Nigeilà, 

Botanique.   Tome  VI, 
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Les  garidelles Garidella. 

Les  ancolies Aquifegîa, 

Les  dauphinelles Detpkinium, 

Les  aconits Aconhum. 

3.  Capfules  polyfpermes  ^  s* ouvrant  a  leur  côté  in^ 
téieur.  F  étales  réguliers  • 

Les  populages. ...» Caltha, 

Les  pivoines P^onia, 

Les  aanthorhiza Zantkorhi^a, 

Les  cimtcaires Cimicifuga. 

4.  Unfeul  ovaire  ;  une  baie  a  une  feule  loge  poly-^ 
fperme  y  un  réceptacle  latéral  y  féminif  ère» 

Les  aâées ABj^a. 

Les  podophylles Podophyliam^ 

RENONCULE.  Ranunculus.  Genre  de  plantes 
dicotylédones ,  â  fleurs  complètes ,  polypétalées , 
de  la  famille  des  renonculacées^  qui  a  des  rapports 
avec  les  anémones ,  &  qui  comprend  des  herbes  la 
plupart  acres  &  cauftiques,  tant  exotiques  qu'in- 
digènes de  l'Europe,  dont  les  feuilles  font  fim- 
pies ,  lobées  ou  déchiquetées ,  les  fleurs  très*fou- 
vent  terminales  j  axiPaires. 

Le  caraâère  effentiel  de  ce  genre  eft  d'avoîr  : 

Un  calice  à  cinq  folioles  ;  cinq  pétales  ;  une  fojfette 
glanduleufe  ou  une  membrane  fort  petite  à  la  bafe  de 
leur  onglet  î  des  capfules  fupér ieures ^  monofpermes  fy 
agrégées. 

CARACTéRfi      GENÉRIQUe. 

Chaque  fleur  offre  : 

I®.  Un  calice  à  cinq  folioles  inf<^|<eures^  ovales^ 
concaves,  colorées^  cad.iques. 

2^,  Une  corolle  compofée  de  cinq  pétales  ob- 
tus ,  lui  fans  ,  dont  \is  onglets  font  munis  à  leur 
bafe  d'une  foffttte  glanduleufe.  ou  d'une  petite 
membrane  courte. 

}«.  Un  grand  nombre  d'étamines,  dont  les  fila- 
mèns,  de  moite  plus  courts  que  la  corolle,  font 
terminés  par  des  anthères  droites  j  oblongues  , 
obtufts  j  à  deuxAogés. 

4°.  Un  gnnd  nombre  i*ovalres  agrégés  ^  fms 
fiyle ,  terminés  par  des  ftigmates  réfléchis  bc  fort 
petits. 

Les  fruits  confîftent  en  un  grand  nombre  de  c.ip* 
fuies  monofpermes,  i  une  feule  loge  point  ouver- 
te ,  de  forme  très-irrégulière ,  glabres  ou  hérif- 
fées  de  pointes. 

Obfervations,  Si  l'on  examine  avec  attention  les 

pétâUs  des  plantes  qui  compofent  ce  genre,  on 

reconnoitra  aifément  qu'ils  doivent  être  regardés 

comme  tubulés  .  ayant  â  la  vérité  un  tube  extrê- 

i  mement  coure  j  mais  qui  n'en  exifte  pas  nioiiu, 

N 
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puifqu'il  forme  le  principal  caraâère  de  ce  genre  : 
la  partie  extérieure  de  ce  tube  fe  dilate  en  une 
lame  ovale  ^  arrondie  «  &  forme  la  partie  la  plus 
confidérable  du  péule.  Ce  caraâère  ti\  commun  à 
un  aflez  grand  nombie  de  génies  de  cette  famille. 
(  Foyei  les  obfervations  à  la  fuite  de  Texpofiuon 
du  caractère  générique  de  ï hellébore^  vol.  3  ^  p. 

Les  formes  variées  que  préfentent  les  fruits  de 
ces  plantes  fourniflenc  de  bons  caraâères  pour  la 
diitinâion  d'un  grand  nombre  d'efpèces.  Ces  fruits 
font  ou  ronds  ou  comprimés  ^  nus  ou  armés  de 
pointes,  obtus  ou  terminés  par  une  pointe  en- 
fiforme^&c.  $  les  feuilles  fimples  ou  lobées  «  ou 
compofées^  tourniflent  d'aflez  bonnes  ibus-divi- 
fions. 

Espèces.   ' 

*  FiiùlUs  fimples  &  entières* 

I.  Renoncule  petite  douve.  Ranunculus  flam- 
mula.  Linn. 

Ranunculus  foiiis  ovatO'lanceolûtis  ^  petiolatis  ^ 
cauU  declinato,  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  771. 
•— Hort.  Cliffort.  110.  —  Flor  fuec.  458.  495. — 
Roy.  Lugd.Bar.  489. — Dalib.  Parif.  163. —  Bul- 
liard,  Herb.  tab.  15.  —  PoUîch.  Pal.  n**.  fiy. — 
Reyg,  Ged.  i.  pag.  145.  —  Scap.  Carn.  681. — 
<Eder.  Flor.  dan.  tab.  575.  —  Hoffm.  Germ.  195. 
— Roth.  Germ.  I.  pag.  237.  II.  609.  —  Lam.  Flor. 
franc,  vol.  5.  pag.  190.  n*.  789.  XXV.  —  Poir. 
Voy.  en  Barb.  vol.  z.  pag.  i8z.  —  Desfont.  Flor. 
adant.  vol.  i.  pag.  43;. 

Ranunculus  foiiis  ovato-ohlongis  ,  integerrimis  j 
cauU  proçumbente,  Flor.  lappon.  315. 

Ranunculus  longifolius,  paluftris^  minor.  Tournef. 
liift.  R.  Herb.  192.  —  C  Bauh.  Pin.  190. 

Ranunculus  foiiis  fuhintegerrimis  ;  céilicibus  pen- 
taphylUs  y  co'oratis  ;  floribus  kexapctalis.  Neck.  Gal- 

lob.  pag.  23S. 

•  i 

Flammcus  ranunculus  aquatilis ^  angufiifoliuSj  8cc. 
Lobel.  Tcon.  67Q.  —  Idem.  Obferv.  382. 

Tlammula  ranunculus.  Dodon.  Pempt*  432.  Icon. 
Pauli.  Dan.  tab.  109. 

Ranunculus  flojnmeus  y  aquaticus.  »  anguftifalius . 
Dalech.  Hiil.  vol.  i.  pag.  1035.  Icon. 

Ranunculus  lance atas  minor.  Tabern.  Icon.  49. 

Rdndnciiius  jlumrr.eus  minor.  Gérard.  Hîft.  961. 
Icon.  —  Paik»r5.  Theatr.  1215.  Icon,  2. 

Ranunculus  lon^tfolius  ^  paluflris  y  minor.  Morif. 
Oxon.  Hift,  2,  §.  4.  tab.  29,  fig.  34. 

A.  Eadtm  j  foiiis  fer^ùtis, 

Ranuiculus  cauU  dcçlinato ^  foliis  iliiptico-lanccO' 
latls^fuhfcrratis.  Huikr.  Hclv.  n'.  1 182. 
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Ranunculus  paluftris  ,  ferratus,  Tournef.  Inft.  R. 
Heib.  292.  —  C.  Bauh.  Pin.  190. 

Flammula  ranunculus , folio  ferrato.  Dodon.Pempt. 
432.  Icon. 

Ranunculus  longifolius,  paluftris  j  minor  ^ferratus. 
Morif.  Oxon.  Hilt.  2.  §.  4.  tab.  29.  fig.  35. 

Ranunculus  aquatilis^  anguftifolius ^  ftrratus.  Lob. 
Icon.  670.  —  Idem.  Obferv.  382.  Icon. 

jî.  Eadtm  ,  saule  trtSto.  (  N.  )  Poir.  Voyag.  en 
Barb. 

B.  Eadtm  y  foiiis  latioribus  »minhs  tlongaiis  ffub» 
ftrratis:  (  N.  ) 

C.  Eadtm  y  minor  ^f$  m  s  omnibus  ovatis  ^  longe 
pttiolatis  ,  fubfcrratis,  (  N.  ) 

« 

Cette  plante  a  des  tiges  hautes  d'environ  deux 
pieds  ^  couchées  à  leur  partie  inférieure  ^  très- 
glabres  j  rameufes  »  firiées^  garnies  de  feuilles  lif- 
fes$  les  inférieures  longuement  pétiolées  4  élargies 
en  une  gaine  nrembraneufe  à  leur  bafe,  lancéo- 
lées ^  elHptiçiues  ou  ovales ,  acuminées  à  leurs 
deux  extrémités^  entières  à  leurs  bords  ou  un  peu 
dentées:  les  feuilles  intermédiaires  font  plus  étroi- 
tes 3  lancéolées  »  médiocrement  pétiolées  ;  les  fu- 
périeures  prefque  feffiles  ^  linéaires  ^  aiguës. 

Les  fleurs  font  terminales  ou  axillaires^  fuppor- 
tées  par  de  longs  pédoncules  fimples  >  cylindri- 
ques>  glabres  >  uniflores.  Le  calice  eft  compofé  de 
cinq  folioles  concaves  >  obtufes  y  colorées.  La  co- 
rolle ^  un  peu  plus  grande  que  le  calice ,  efl  jaune  ^ 
luifantes  les  femences  glabres,  font  petites,  réu- 
nies en  une  tête  globuleufe  &  terminale. 

On  trouve  un  grand  nombre  de  variétés  de 
cette  efpèce  :  nous  avons  indioué  les  plus  faillan- 
tes.-  La  plante  A  efl  remarquable  par  la  plupart  de 
(es  feuilles  y  pins  ou  moins  fortement  dentées  à 
leurs  bords.  La  variété  ^  y  que  j'ai  obfervée  en  Bar- 
barie, tient  à  celle  ci  ;  mais  fes  tiges  font  entière- 
ment droites,  plus  roides,hautes,  fortement  ftriées» 
plus  épaiffes  :  excepté  quelques  feuilles  radicales  , 
qui  font  ovales ,  toutes  les  autres  font  fort  Ion* 
guesj  linéaires 5  lancéolées,  aiguës,  dentées  en 
fcie  à  leurs  bords ,  rétrécies  â  leur  bafe  en  pé- 
tiole ,  embraffant  la  tige  par  une  large  membrarie 
-vaginale  s  les  fleurs  plus  nombreufes,  formant  par 
leur  enfemble  une  forte  de  panicule  lâche. 

La  variété  B ,  que  j'ai  également  recueillie  fur 
les  côtes  de  T  Afrique  feptentrionale,  a  toutes  fes 
feuilles  inférieures  plus  courtes,  plus  larges  ^  ova- 
les, pétiolées  ji^  quelques-unes  tronouées  ou  très- 
élargies  à  leur  bafe ,  tantôt  entières  à  leurs  bords  » 
d'autrefois  plus  ou  moins  dentées  en  fcie.  Les  ti- 
ges font  droites  y  moins,  étevéés  que  dans  la  va- 
riété précédente  y  rameufes  ou  bifurquées  >  les 
fleurs  prefque  panicùléès  au  fonimet  des  rameaux  ^ 
la  corolle  un  peu  plus  petite.  On  trouva  dafts  Té- 
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lang  de  Montmorency  une- variété  très-voîfine  de 
ctlie-là  ^  plus  grande ,  nageant  i  la  fur&ce  de 
Teau^donc  toutes  l&s  feuilles  font  entières  ^  les 
inféiieures  ovales ,  obtufes  ^  portées  fur  de  très- 
lorgs pétioles  ;  les  fupérieures  étroites,  linéaires^ 
a/gLÏfsj  les  pédoncules  prefqu'uniflores. 

Enfin  la  plante  C  j  que  f  ai  obferTée  dans  l'her- 
fcicr  de  M.  Lamarck^  Se  qui  lui  avoit  été  com- 
muniquée  par  M.  RoufTel  «  tft  une  des  variétés 
ksphs  remarquables  de  ce^te  efpèce.  Elle  eft  fort 
petite^  fa  tige  n'ayant  que  deux  ou  trois  pouces 
de  haut;  coudée  a  Ta  bafe^  garnie  de  feuilles  toutes 
d:  même  forme ,  longuement  pétiolées  «  longues 
de  cinq  à  fix  lign-s^  glabres ,  ovales^  aiguës  à 
^ndeux  extrémités^  entières  ou  un  peu  dentées 
a  leur  contour.  Les  fleurs  font  portées  par  des  pé- 
doncules fimples  y  latéraux  j  plus  longs  que  les 
tiges.  Elle  a  été  recueillie  fur  les  bords  de  TOdon , 
dans  les  environs  de  Caen. 

Toutes  ces  plantes  croiflent  dans  les  prés  hu- 
mides,  dans  les  marais  ^  fur  le  bord  des  étangs. 
Elles  font  acres ,  cauftiques  ,  nuifîbles  aux  beC- 
tiaox.  y  (  F.  V.  ) 

a.  Renonculb  bafle.  Ranuncuùis  puji:lus^ 

Ranunculus  folîis  omnîbus  longe  pedolatis  ;  inft- 
rhribus  ovatis ,  fubdcntatis ;  faperiori!>us  lineari-kn* 
uoiûthy  cauie  humili  dccumbente.  (N.) 

Ranuncalus  fiammula,  Walter.  Flor.  cacol. 

Ranunculus  (  flandinilla  ),  glaber ,  decumhens;  fouis 
ftùolatis  ,  fubdentatis  ;  inferioribus  ovall-lanceolu'- 
«*.  fuperiorihus  fitblinearibus.  Micb.  Flor.  boréal. 
Amer.  vcL  i.pag.  311.? 

Malgré  les  rapports  que  cette  petite  plante  peut 
avoir  avec  le  ratumculus  fiammuù^  furcout  avec  la 
Tariété  C  ^  je  crois  qu'elle  doit  être  dilHnguée 
comme  efpèce* 

Il  s'élève  des  mêmes  racines  un  grand  nombre 
^  tiges  couchées  prefque  dans  toute  leur  Ion- 
Kœtir  ^  n'ayant  guère  qtie  trois  ou  quatre  pouces  , 
dé  long ,  grêles  ,  liiTes  y  ptefç}ue  fimples ,  â  pebe  \ 
ku^ét%j  les  feuilles  caulinaires  2  courtes»  ovales  ^ 
obtufes ,  glabres ,  entières  ou  légèrement  dentées 
i  leur  contours  les  caulinaires^  très-peu  nom- 
breut^s,  écroites ,  linéaires,  lancéolées  >  toutes 
longuement  pétiolées. 

Les  flei»s  tom  petites  >  d'un  blanc  jaunâtre  ^  por- 
tées fur  de  longs  pédoncules  axiUaires  »  latéraux^ 
fimples^  grêles  jUniflofe$.  Les  fruits  font  glabres ^ 
tenais  efi  une  crès^tice  tête  globuleiife. 

Cette  plante  croit  dans  la  Caroline  y  dans  les 
Betix  humides  &  marécageux.  Elle  m'a  été  commu- 
nquée  par  M,  Bofc,  qui  l*y  a  recueillie.  {V.f) 

;.  RENOHCUtE  radtcante.  Ranunculus  reptans, 
Uoa. 
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.  Ranunculus  folîis  lincaribuSj  cauU  replante.  Lion. 
Syfk.  veget.  pag.jij.  —  Flor.  lappon.  2j6.  tab.  }. 
fij?»  r  —  ^\ox.  fuec.  459.  49J.  —  Mattufch.  Sil. 
405.  —  GEder.  Flor.  dan.  tab.  108.  —  Kniph. 
Centur.  9.  n**.  85. —  Hoffm.  Germ.  19 j. —  Roth, 
Ge^m.  1,  pag.  237.  IL  610.  —  Flor.  fcot.  fig.  in 
fronte.  vol.  i. 

Ranunculus  cautc  replante  ;  fbllis  Itnearibus  ^  faf 
ciculaiis.  Haller.  Helv.  n^.  1 10 j. 

Ranunculus  fiamff^eus  »  mini  m  us  ^  fperguU  folio. 
Buxb.  Centur.  j.  Append.  41. 

Ranunculus  repens  y.  gramineis  Jvliis  y  i  fingulis 
geniculisyradices  agens.  Aoun.  Ruth.  80.  tab.  IJ. 
fig.  I- 

Quoique  rapprochée  du  ranunculus  fiammula  « 
cette  efpèce  ne  peut  en  être  regardée  comme  une 
variété  >  s'offrant  confiamment  dans  les  marais  fous 
des  caràâères  qui  lai  font  particnfiers. 

Ses  tiges  font  grêles  >  filiformes  >  longues  d'en- 
viron un  pied  ,  tout-i-fait  couchées  ,  divifées  en 
rameaux  un  peu  relevés»  &  qui  produifent  la  plu- 
part de  petites  racines. capillaires  &  fibreufcs  au 
point  de  leur  inlêrtion  fur  les  tiges.  Ils  font  garnis 
de  feuilles  glabres^  vertes;  les  inférieures  &  les 
radicales  longuement  pétiolées ,  lancéolées  ,  très^ 
aiguës  à  leur  fommet^  pointues  à  leur  bafe  ;  le$ 
fupérieures  étroites,  linéaires ,  prefque  femblables 
à  cellc^s  des  graminées,  quelquefois  un  peu  d-;,n- 
téts  5  les  dernières  fiîirormes,  rétrecies  à  leur 
bafe  en  un  pétiole  qui  embrafle  la  tige  y  quelque- 
fois fafciculées  aux  articulations. 

Les  fleurs  font  petites  ,  jaunâtres  y  folitaires  l 
foutenues  par  des  pédoncules  prefque  capillaires, 
terminaux  ou  axiUaires  :  ces  derniers  ont  à  peine 
un  pouce  de  long.  Les  fruits  forment  tme  petite 
tête  glabre  &  globuleufe.  *•  ^ 

On  rencontre  cette  plante  dans  les  marais ,  fur 
le  bord  des  étangs  (  elie  croit  en  Suède  ,  dans  la 
SuitTe,  aux  environs  de  Paris ,  à  Saint -Léger  :  je 
l'ai  également  recueillie  aux  environs  de  Soldons  y 
dans  les  marais  au  bas  de  la  chaumière  &  dans 
les  environs  de  Fougères.  ¥  (  ^.  v.) 

4.  Renoncule  filiforme.  Ranunculus fiUformis. 

Ranunculus perpufillus y  glaber;  caulibus  filifbrmi^ 
ius ,  reptantibus ,  difianter  geniculatis  ,  quafi  apkylUs; 
geniculit  unifions  ,  jlore  pedicellato  ,  foliis  fubulato* 

lineafibus  y  obtujss,  Michaux.  Flor.  be^eal.  Amer, 
vol.  I.  pag^  320. 

Cette  efp^e  ;  beaucoup  pins  petite  que  le  ranun- 
culus  reptans  ^  lut  refleinble  beaucoup  ;  elle  en  dif- 
fère par  fon  port  &  par  la  difjpoficion  des  feôiUes 

âc  des  fleurs. 

» 

Les  tiges  font  rampantes ,  glabres ,  filiformes  » 
divifé&s  par  des  aciiculaûoiu  diilantes  ente  ellts» 

N  ij 
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nues  j  les  feuilles,  fii'uées  à  chaque  nœud,  font 
petites,  linéaires ,  glabres  à  leuis  deux  faces ,  fu- 
bulées ,  obtufes.  Il  n'exifte  à  chacun  de  ces  noeuds 
qu'une  feule  fleur  médiocrement  pédonculée. 

Cette  plante  croît  dans  l'Amérique  feptentrio- 
nale,  le  long  des  bords  du  fleuve  de  Saint-Laurent 
&  à  la  baie  d'Hudfoii,  où  elle  a  été  recueillie  par 
Michaux.  (  V.f.  ) 

j.  Renoncule  à  longues  feuilles.  Rtf/umca/^j 
Jingua,  Linn. 

Ranunculus  foLiis  ianceoiatis ,  caule  enBo.  Lînn. 
Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  773.  —  Hort.  ClifF.  228. 
•— ;Flor.  fuec.  459. —  Royen,  Lugd.  Bat.  489. — 
Dalib.  Parif.  163.  —  Lam.  Flor.  franc,  vol.  }. 
pag.  189.  n**.  789.  XXIV.  —  Scop.  Carn.  n®.  68  ^ 
—  Pollich.  Pal.  n*.  528.  — Crantz.  Auftr.  pag.  120. 
n<».  19.  —  (Eder.  Flor.  dan.  tab.  75J.  —  HofFm. 
Germ.  193. —  Roih.  Germ.  I.  pag.  237.  II.  610. — 

Ranunculus  ere^us ,  ramojfus  ;  foiiis  injiformibus , 
fubferratis,  Haller.  Helv.  n®.  iioi. 

Ranunculus  longlfolius  ^palufiris  ^  major,  C.  Bauh. 
pin.  34. —  Tournef.  Intt.  R.  Herb.  291.  —  Morif. 
Oxon.  Hift.  2.  Ç.  4.  lab.  29.  fig.  33. 

Ranunculus  longo  folio  «  maxîmus  ;  llnguâ  PUnîL 
J.  Bauh.  Hift.  3.  Append.  865.  Icon. 

Ranunculus  lanceolatus  ^  major.  Tabern.  Icon.  48. 

LinguaPUnii,  Dalech.  Hift.  vol.  I.  p.  1037.  Icon. 

^.  Ranunculus  fiamm eus  ^  latiori  plantaginis  folio, 
marginihus  pilojis.  Pluk.  Almag.  312. 

A.  Eadem ,  elatior  flore  minore.  (  N.  ) 

B.  Eadem ,  pedunculis  numerofis  ^  jUiformibus  ;  flore 
minore.  (  N. } 

.  Dans  cette  efpèce  toutes  les  feuilles  font  feflî- 
les^  lancéolées  \  les  tiges  droites  ^  la  corolle  ordi- 
nairement très-grande  ;  ce  qui  la  diftingue  du  ra^ 
nunculus  flammula. 

Elle  s'élève  à  la  hauteur  de  deux  ou  trois  pieds. 
Ses  tiges  font  cylindriques ,  ftriées  ^  légèrement 
velues  j  rameufes^  garnies  de  feuilles  fort  longues  ^ 
étroites,  lancéolées^  aiguës  à  leur  fommet^  ré- 
trécies  à  leur  bafe ,  adhirentes  à  la  tige  par  une 
bafe  élargie  en  une  membrane  vaginale  ^  entières 
ou  légèrement  denticulées  à  leurs  bords  ^  très- 
Xouvent  couvertes^  fur  leurs  deux  faces  j  de  petits 
poils  très-courts  &  couchés. 

Les  fleurs  font  terminales»  prefque  paniculées  y 
portées  fur  de  très -longs  pédoncules  fortant  de 
J'aiflelle  des  ftuilles^  ou  oppofées  aux  feuilles^ au 
nombre  de  deux ,  qui  fe  ramifient  à  leur  fommet 
prefque  par  bifurcation  ^  feuilles  aux  pointes  de 
leurs  divifions  j  chacune  d'elles  terminées  par  une 
feule  fleur  J  dont  le  calice  eft  coloré  j  velu  j  pubef- 
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j  cent  ou  prefque  glabre.  La  corolle  eft  ordinai- 
rement remarquable  par  fa  grandeur^  d'un  beau 
jaune  luifant.  Les  femences  font  glabres  >  réunies 
en  une  tête  ovale»  prefqu'arrondie. 

En  fuivant  les  variétés  de  cette  plante  &  les 
rapprochant  du  ranunculus  flammula ,  les  caraâères 
fpécifiques  qui  diftinguent  ces  deux  plantes  s'éva- 
nouiflent  peu  à  peu  »  fe  rapprochent  3  fe  confon- 
dent tellement  3  qu'il  devient  très-difficile  de  favoir 
à  laquelle  des  deux  efpèces  on  doit  rapporter  cer- 
tains individus. 

» 

Dans  la  variété  A  ^  les  fleurs  font  beaucoup  plus 
petites  y  les  feuilles  un  peu  plus  élargies ,  plus 
courtes  j  dentées  en  fcie  a  leurs  bords  »  &  fouvenc 
fi  longuement  rérrécies  à  leur  bafe ,  qu'elles  pa« 
roiflent  pétiolées ,  tantôt  glabres  »  tantôt  légère- 
ment velues.  Dans  la  plante  B  que  j'ai  recueillie 
fur  les  côtes  de  Barbarie ,  les  feuilles  &  les  fleurs 
offrent  à  peu  près  le  même  caraâère  $  mais  ces 
dernières  font  très-nombre ufe s ,  terminales ,  fup- 
portées  par  des  pédoncules  longs ,  filiformes  >  i 
peine  velus. 

Dans  toutes  ces  variétés  les  tiges  font  droites  ^ 
très-hautes  ,  rameufes  ;  les  feuilles  toutes  fembla- 
bles  dans  leur  forme  ;  elles  ne  diffèrent  que  par 
leur  grandeur  &  par  le  rétréciflement  de  leur  bafe  , 
plus  ou  moins  long«  plus  long  aux  feuilles  infé- 
rieures. 

Ces  plantes  croiflfent  dans  les  lieux  aquatiques^ 
fur  le  bord  des  foflfés  &  des  étangs.  Elles  font  acres 
&  cauftiques.  -^(K.v,) 

6.  Renoncule  nodiflore.  Ranunculus  nodifloms^ 
Linn. 

Ranunculus  foiiis  ovatis ,  petiolatis  ;  floribus  fcfi» 
Ubus.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  773.  —  Hort. 
ClifiFort.  228.  —  Dalib.  Parif.  164.  —  Lam.  Flor. 
franc,  vol.  3.  pag.  191.  n*.  789.  XXX. 

Ranunculus  parifienfis,  pumilus  ,  planta gmellû  fo* 
lio.  Petiv.  Gazoph.  40.  tab.  2j.  fig,  4.  —  Vaillant. 
Aâ.  1719.  pag.  52.  tab.  4.  fig.  4. 

Ranunculus  plantaginis  folio  ,  flofculîs  caulicuiis 
adhxrentibus.  Vaill.  Parif.  i68. 

/S.  Ranunculus  ficulus  y  folio  rotundo  ^  vixferrat9» 
Petiv.  Gazoph.  39.  tab.  24.  fig.  9. 

Cette  plante  eft  petite^  fes  racines  font  fibreu- 
fes^  capillaires  $  elles  produifent  un  aflez  grand 
nombre  de  tiges  baffes  ,  très-rameufes  »  étalées  ^ 
grêles  y  liffes  »  garnies  de  feuilles  alternes  y  pétio- 
lées y  petites  y  ovales  ,  quelquefois  lancéolées  ^ 
obtufes  y  entières  à  leurs  oords  ou  un  peu  denti- 
culées^ luifantes  en  defTus^  a  peine  nerveufes»  fou- 
tenues  par  des  pétioles  à  peu  près  àuffi  longs  que 
les  feuilles  ^  filiformes  &  comprimés. 

Les  fleurs  font  ^  les  unes  teraiinales>fapportées 
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Mfdes  pédoncules  féiacés  ,  folîtaîres  5  les  autres 
&ilc$,fituée$  dans  la  bifurcation  des  rameaux. 
ChacHne  de  ces  fleurs  eft  ordinairement  accom- 
pagnée de  deux  ou  trois  petites  braÛées  courtes, 
&oites, linéaires  ,  quelquefois  plus  grandes,  afltz 
fciiblables  aux  feuilles.  La  corolle  eft  jaune  ,  pe- 
nte j  les  fruits  réunis  en  une  tête  globuleufe- 

Ouoiqùe  cette  plante  ait  un  grand  nombre  de 
feurs  terminales,  il  eft  facile  de  reconnoitre  qu  e  es 
ne  font  telles  que  par  circonftancés ,  &  quelles 
deviennent  fouvent  axillaires  lorfque  la  végéta- 
tion continue ,  parce  qu'alors  la  partie  de  la  tige 
qui  Te  préfente  comme  un  pédoncule ,  s  alonge  « 
fe  ramifie. 

Cette  plante  croît  dans  les  lieux  humides,  inon- 
àk  par  les  eaux ,  à  Fontainebleau.  (  K.  v.  ) 

7.  Renoncule  à  feuilles  de  gramen.  Ranun- 
talus  gramintus.  Linn. 

Banunculus  folus  lanceolato-linearibus ,  indivifis -y 
cade  cnâo  ,  Uvijfimo ,  paucifioro.  Unn.  Syft.  veget. 
pag.  418.  —  Miller.  Dift.  n*.  y.  —  Lam.  Flor.  fr. 
vof.  I  pag.  190.  n^789-  XXV.-  Bulhard.  Herb. 
ub.  125. 

Ranunculus  fotiis  lanceolato-  linearibus  ,  fefftlibus  ; 
auU  ereao  ,  radice  buLbofâ,  Linn.  Sptc.  Plant. 
Tol  i  pag.  -773.  —  Hort.  Cliffort.  iz8.  —  Roy. 
Lagd."Bat.  489.  -  Dalib.  Parif.  i6j.  —  Sauvag. 
Monfp.  7y. 

Ranunculus  foli'is  lanceolato- linearibus ,  feftilbus ; 
ofi/ir  creâo  ,  raaice  fafciculatâ,  Gérard.  Flor.  gall. 
piov-  384. 

Ranunculus  gramînco  folio ,  bulbofus,  C.  Bauh. 
Pin.  181.—  Tournef.  Inft.  R.  Herb.  292. 

Ranunculus  montanus  ,  graminto  folio.  C.  Bauh. 
Pin.  181.  —  Tournef.  hA>  L.  c. 

Ranunculus  phœniccus y  myconL  Dalech.  Hift.  i. 
pag.  1036.  Icon. 

Raaancu/iis  angufiifolius ,  bulbofus.  J.  Bauh.  Hift. 
j.Appcnd.  866.  icon. 

Ranunculus  bulbofus ^  gramineus ,  montanus.  Col. 
fut.  I.  pag.  313. 

Ranunculus  montanus,  folio  gramineo.  Morif. 
Cioo.  Hift-  ^'  §4-  "•>•  30-  ^8-  î^. 

Cette  efpèce  a  de  grands  rapports  avec  le  ranun- 
oàasp^ren^.  Elle  en  eft  diftinguée  par  fcs  fleurs 
iw»;  par  fes  feuilles  plus  larges ,  fes  tiges  plus 
devées  ,  terminées  par.  trois  à  quatre  fleurs  pe- 
ioDCttlées. 

Ses  racines  font  tubéreufes ,  prefque  fafciculées , 
cfltiemélées  de  fibres  capillaires  :  les  tiges  oui  s  en 
éièveBt  font  très  -  glabres ,  prefque  point  ftriées , 
inies  de  feuiUes  alternes  ,  liffes ,  ftiiées ,  lan- 
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céolëcs  >  longues  ,  linéaires ,  aiguës ,  affex  fem- 
blables  à  celles  des  graminées  \  les  inférieures  ré* 
trécies  en  pétiole  \  les  fupérieues  élargies  à  leur 
bafe ,  par  laquelle  elles  embraflenc  la  tige. 

Les  fleurs  font  terminales ,  portées  fur  de  lengs 
pédoncules ,  munis  qutlquefois  d'une  ou  de  deui 
petites  feuilles  j  ce  qui  rend  la  tige  prepjue  rami- 
fiée à  fon  fomraet.  Les  folioles  caficinales  font 
glabres ,  ovales  ,  obtufes  ,  colorées  en  un  jaune 
verdâtre ,  fouvent  bordées  à  leur  contour  par  un 
petit  liferet  blanchâtre.  La  corolle  eft  d'un  jaune 
pâle  ,  affez  grande  5  fes  pétales  élargis  ,  ovales  , 
obtus  :  les  fruits  font  réunis  en  une  tête  prefque 
globuleufe. 

Cette  plante  fe  rencontre  dans  les  prés  fecs  8c 
montagneux  des  départemens  méridionaux  de  la 
France.  :^(r./.) 

8.  Renoncule  des  Pyrénées.  Ranunculus  pyrc 
néus,  Linn. 

Ranunculus foliis linearibus^  indivifis  ;  cauleercélo, 

ftriato  J  fubbifloro.  Linn.  Mantiflf.  248.  — Syù.  végète 

p.  418.  —  Jacq.  Mifcell.  i.  pag.  i  ^4.  tab.  18.  fig.  i. 

—  Villars.  Plant,  du  Dauph.  vol.  3.  pag.  732.  — 

Lam.  Flor.  fr.  vol.  3.  pag.  186.  n*.  789.  XIL 

Ranunculus  foliis  radicalibus  ^  lineari-lanceolatis  , 
nervojis  ;  fcapo  unifioro ,  germinibus  uncinatis.  Ho- 
henwarth  &  Reiner.  Iter  i.  pag.  187. 

Ranunculus  planta gineus,  Allion.Pedem.n*.  I44y« 
tab.  76.  fig.  I. 

Ranunculus  radicibus  fifciculctis  ,  imà  caule  reti" 
culato  y  foliis  gramineis,  Hallcr.  Helv.  n*.  1180. 

Ranunculus  foliis  linearibus  ,  caule  fubnudo  ;  radice 
fafciculatây  comofd.  Gérard,  Flor.  gall.  prov.  p.  384. 

Ranunculus  alpinus  ,  pumilas  ,  graminto  folio  ;  , 
fiorealbo.  Tournef.  Inft.  R.  Herb.  292.  —  Garidel, 
Aix,  pag.  396. 

Ranunculus  pumilus  y  gramineis  foliis.  J.  Bauh. 
Hift  3.  pag.  850. 

Pumilus  ranunculus  y  gramineis  foliis.  Lobel.  Ic. 
670. 

-  jl.  Ranunculus  montanus  y  folio  gramineo  multiplex* 
C.  Bauh;  Pin.  181.  —  Tourn.  Inft.  R.  Herb.  292. 

Ranunculus  gramincus ,  flore  plino,  J.  Bauh.  Hift.  3  • 
Append.  86y. 

Ranunculus  gramineus  ,  multiplex.  Lobe!.  Icon« 
pag.  671. 

Ranunculus  folio  graminis,  Dod.Pempt.  pag.  428* 
Icon. 

Les  rapports  de  cette  plante  avec  le  ranunculus 
gramineus  font  tels ,  que  ces  deux  efpèces  ne  font 
guère  diftinguées  que  par  la  couleur  de  leur  co- 
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rolle,  qui  efl  blanche  dans  celld  dont  îl  eft  ici  !  — l\oy.  LugJ.  Bat.  484. — Sauvag.  Monfp. 7^.— 


queftioD. 

Sa  racine  efl  compofée  de  bulbes  oblongues , 
cylindriques^  bianchàcres  j  charnues  :  Ton  coileç 
ell  formé  par  un  faifceauprefque  bulbeux  de  fibres  Tlnft.  R.  Hcrb.  192.  —  C.  Bauh.  Pin.  180 


Kniph.  Cencur.  2.  n®.  66.  —  Lam.  Fior.  fr.  vol. }.. 
pag.  i8j.  n®.  769.  X, 

Ranunculus  montanus  y  foVtis  pUntaginis,  Tourn. 


très-ferréÊS  :  il  s'en  élève  une  tige  grêle  ^  haute 
de  quatre  à  fîx  pouces,  glabre,  ftriée,  velue  à 
Cl  partie  fupérieure ,  qui  fert  de  pédoncule  >  gar- 
nie part  culiére ment  à  fa  bafe  de  feuilles  longues, 
plus  ou  moins  étroites^  linéaires ,  aiguës,  rétrécies 
en  pétiole  a  leur  bafe  i  (Iriées  j  marquées  de  fier- 
vures  longitudinales»  très  entières  à  leurs  bords^ 
grnminiformes:  il  exifte  à  peine  une  ou  deux  feuilles 
caiilinaires  j  fediles»  fort  étroites. 

Les  fleurs  font  terminales  rpédonculées,  une 
ou  deux  fur  chaque  tige  :  les  folioles  calicinales 
font  ovales»  concaves»  glabres,  obtules,  blan- 
châtres »  colorées  en  jaune  dans  leur  milieu  -y  la 
corolle  blanche  ;  les  pétales  ov^l^  3  prçfqu'ar- 
rondis  :  les  fruits  font  comprimés  »  terminés  par 
une  petite  pointe  moufle  »  un  peu  recourbée  s 
réunis  en  une  têie  ovale,  petite,  terminale. 

Cette  plante  croît  fur  les  montagnes  j,  dans  les 
Pyrénées  »  la  SuifTe  »  &:  dans  les  départemens  mé- 
ridionaux de  la  France.  :^  (  Vf-) 

9.  Renoncule  de  Buenos  -  Ayres.  Ranunculus 

Rdfiunculus  fbliis  omnibus  peciolatis  ,  corddto- 
çyatUx  fulfcnnatU  y  peduacidis  axillarihus ,  unifio- 
ns. (N.) 

Plante  fluette  »  herbacée  ,  dont  les  tiges  font 
glabres,  fo'bles,  prefque  rampantes,  médiocrer 
ment  rameufes ,  garnies  de  feuilles  alternes  ,  toutes 
pétiolées,  glabres,  petites,  ovales  ou  élargies, 
&  fbuvent  échancrécs  en  Cœur  a  leur  bafe,  ob- 
tufes  à  le  Ht  fommet ,  médiocrement  crénelées  â 
leurs  bords ,  marquées  dans  leur  milieu  de  quel- 
ques petites  nervures  longitudinales ,  ramifiées  la- 
téralement, fupportées  par  desi  pétioles»  élargies 
ï  leur  bafe,  julque  vers  leur  milieu, en  une  mem- 
brane vaginale. 

Les  fleurs  font  latérales  î  foutenues  par  des  pé- 
doncules fimples,  folitaires,  longs  d'un  pouce ,  à 
peine  aufiî  longs  que  les  feuilles ,  axtUaires ,  s'é- 
cartant  en  un  fens  oppofé  aux  feuilles  \  filiformes , 
glabres  »  cylindriques.  La  corolle  efl  petite  $  les 
fruits  réunis  en  une  très-petite  tête  globuleufe. 

Cette  plante  a  été  recueillie  à  Buenos-Ayres  par 
Commerfon.  (  F./,  in  herh.  Lam.  ) 

10.  RfiMOKcuLE  amplexicaule.  Ranunculus  am- 
pUxicaulis.  Linn. 

R  inunçulus  foliis  ovttis  »  acuminads  ,  amplexi- 
cauiihus  ;  caulc  muUifioro  ,  radict  fafciculafâ.  Linn. 


Ranunculus  fo^io  plantaginis,  Morif.  Oxon.  Hifl. 
1.  pa^.  444.  $.  4.  tab.  30.  fig.  36. 

Ranunculus  dulcis  ^  foliis  latis  rapiÛri  perfoliatls  ; 
floribus  albis.  Mentzel.  Pugill.  tab«  o.  fig.  S. 

Ranunculus  pyrenéuts ,  foliis  fuhlongit ,  non  laci- 
niatis;  ai&o  fiore.  J»  Bauh.  Hifl.  3.  Ap(^nd.  864« 
Icon. 

f .  Ranunculus  pyrentus  y.  ûlbo flore.  Cluf.  Append. 
alter.  —  Morif.  HilK  1.  §.  4.  tab.  50.  fig.  37. 

On  peut  aifément  diflinguer  cette  efpèce  à  Tes 
feuilles  très-approchantes  de  celles  des  liliacées  , 
&  dont  les  fupérieures  font  amplexicaules ,  lan- 
(  céolées ,  aiguës. 

Elle  a  des  racines  compofées  de  fibres  fafcicu- 
lées,'épaifres^  charnues  :  il  s'en  élève  une  tige 
haute  de  huit  à  neuf  pouces»  a/Tez  droite»  liflTe, 
cylindrique ,  garnie  de  quelques  feuilles  lifies  , 
très-entières  »  aiguës  j  les  radicales  font  ovales , 
un  peu  élargies ,  pointues,  rétrécies  à  leur  bafe  » 
prefque  en  pétiole»  engainant  les  tiges  à  leur  point 
d'infertion  par   un  élargiffement  membraneux  ; 
munies  ,  furtout  à  leur  patrie  inférieure,  de  cils 
très  -  fins  i  les  fupérieures  font  lancéolées ,  plus 
étroites,  amplexicaules,  prefque  pliffées  longitu- 
dinalement,  longuement  acuminées  »  entièrement 
glabres  ,  toutes  marquées  de  nervures  longitu- 
dinales. ** 

Les  tiges  foutiennent  ï  leur  fommet  trois  ou 
quatre  fleurs  blanches»  afTez  grandes,  pédoncu- 
lées.  Leur  calice  efl  compofé  de  cinq  folioles 
oblongues,  caduques,  concaves»  obtufes»  gla- 
bres ,  colorées  en  un  jaune  pâle ,  blanchâtres  :  les 

Î^étales  font  larges,  obtus,  en  cœur  renverfé,  une 
bis  plus  longs  que  le  calice.  Les  fruits  font  dif* 
pofés  en  une  petite  tête  avale  j  leur  réceptacle  eft 
pubefcent ,  garni  de  poils  touflFus ,  courts  &  blan* 
châtres. 

Cette  plante  croît  dans  les  Alpes»  les  Pyrénées^" 
les  Apennins ,  &  aux  environs  ae  Montpellier,   of. 

1 1 .  Renoncule  des  falines.  Ranunculus  falfugi-- 
ngfus.  Pallas. 

Ranunculus  foliis  ovatis ,  fuhcordatifv€ ,  apice  trè 
feu  quinquedentatis  ;  caule  repente.  WiUdeo.  Spec. 
Plant,  vol.  2.  pag.  1311.  n^.  11.  "^ 

Ranunculus  falfuginofus.  PalIas,  4tin.  edit.  OMO.  3  • 
pag-  173- 


, -j^--~  ^  . -™ — j  j — " 

Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  774.  —  Hort.  Cliff.  la^.  «     Ranunculus  (plantagtoifolius),/o/<ijf(7riar0-0-Vâ- 
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/;/,  apice  vei  integris ,  vel  tridentatis  ;  jlagellh  rep^  | 
ttmhus.  Murr.  Comment.  Gœit»  1777-  pag.  $9. 
ob.  !• 

Ranttnculus  (x\xtheti\CMS)yfbiiisovatis,  ad  apicem 
fmiàntatis  ;  caulc  repente.  Jacq.  Hort*  }•  pag.  19. 

ob.  31. 

Ranunculus foliis petioUtis ,  ovatU^  integris,  aut 
wie  ittcifis }  pedunculis  radicatis  ^  nudis,  Gmelin  » 
Sibir.  4.  pag.  205. 

Ranuttculus  repensy  fiore  in  coule  fingulari  ;  foiiis 
vsriefcclis,  Amixi.  Ruth.  pag.  81.  n^.  107.  tab.  13. 
fig.  1. 

Hpèce  bien  diftînâe  par  fon  Pprt^  dont  les 
tiges  font  couchées  &  rampantes.  Elles  font  gar- 
nies de  feuitics  ovales ,  prefqu'elliptiques ,  entiè* 
tes  &  arrondies  à  leur  bafe^  quelquefois  élargies, 
un  peu  échancréesen  cœur ,  divifées  à  leur  fommet, 
ea  crois  dents  ou  en  trois  lobes  obtus ,  quelque- 
fois cinq  i  glabres  »  un  peu  épaifl'es  j  marquées  dans 
leor  milieu  de  trois  nervures  longitudinales^  fup- 
portées  par  des  pétioles  très-longs^  comprimés  , 
m  peu  velus. 

De  chaque  articulation  >  fouvent  radicante  » 
S'âève  un  très  -  long  pédoncule ,  ftmple  >  grêle  ^ 
qliodrique  ,  un  peu  velu  >  terminé  par  une  feule 
fleur  d'un  blanc-jaunâtre ^  de  cinq  à  fept  pétales 
ovales  «  d'une  médiocre  grandeur.  Les  fruits  font 
glabres^  réunis  en  une  tête  ovale. 

Cette  plante  croît  dans  la  Sibérie,  dans  les  ter- 
rains chargés  de  fcis.  %{y.f.  inherb.  Lam.  Comm. 
Picrin.) 

72.  Renoncule  à  feuilles  de  parnafTia.  Ranun- 
ckLu  pamajp/o/ius,  Linn. 

Ranitncuius  foliis  fubovans ,  nervofisy  Uneatîs^  in- 
tieerrimis ypttiolatis;floribus  umbelLitis,  Linn.  Spec. 
Fuot.  vol.  I .  pag.  774.  —  Gouan.  Illuftr.  pag*  34* 
—  Villars.  Dauph.  voL  3.  pag.  733. —  Lam.  Flor. 
fr.voL  j.  pag.  186.  n**.  789.  XI. 

Ranuncuius  montanus  ,  graminis  pamdffsfoiio, 
Toixmcf.  Inft.  R.  Herb.  286.  '^ 

RoMuïcuIus  radîcibus  fafcicidatîs  ,  imi  caule  reù- 
cdatoifoliis  cordiformibus.  Haller.  Helv.  u®.  1179. 

Bjotunculus  foliis  nervofis  ;  radicalibus  fubrotundo- 
ev4tû  ,  Jm^cordatis  ;  caulinis  feJfiUbus  ^  ovato-ianceo- 
^'â.  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  1310. 

Ranuncuius  caule  multifioro ,  hirfuto  ;  fotiis  radi* 
tiiiius,  p€cioiatis  ,  ovaûs  ,  integerrimis  ,  fuprà  kir- 
;laj ,  fabtîis  nervofis  ;  calicibus  purpureis.  Wulfen. 
aJicq.  Colled.  i.  pag.  191.  tab.  9.  fig.  3.  — 
HchenWarth  &  Reiner.  Itin.  i.  pag.  190.  tab.  5. 

Ses  racines^  un  peu  arrondies  Se  charnues  à  leur 
crflet,  (e  dîvifent  inférieuremenr  en  de  longues  fi- 
bcés droites^  cylindriques^  aiguës  ^  blanchâtres  > 
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le  deflus  du  collet  eft  environné  de  larges  mem- 
branes fines,  vaginales,  très  -  blanches ,  qui  fer- 
vent de  bafe  aux  feuilles.  De  leur  centre  s'élève 
une  tige  baffe  y  cylindrique ,  haute  de  deux  à  fix 
pouces,  un  peu  courbée  à  fa  bafe^  prefque  nue  j 
glabre,  (triée,  garnie  de  feuilles  prefque  toutes 
radicales  ^  épaifles  ,  ovales  ou  en  forme  de  coeur  « 
coriaces,  nerveufes,  glabres  ou  légèrement  velues  i 
furtout  à  leurs  bords  5  fupportées  par  de  longs  pé- 
tioles :  les  feuilles  caulinaires  font  feffiles^amplexi- 
caules. 

Les  fleurs  font  au  nombre  de  trois  â  cinq ,  fi- 
tuées  à  l'extrémité  des  tiges ,  fur  des  pédoncules 
un  peu  velus ,  inégaux ,  fottant  de  Taiffelle  d'une 
feuille  fef&le  très-aiguë.  Leur  calice  efi  compofé 
de  folioles  courtes,  ovales,  lifles,  concaves ^ 
d'un  blanc  mélangé  de  pourpre.  La  corolle  eft 
blanche ,  fouvent  teinte  en  rouge  à  fa  bafe  ;  les 
pétales  arrondis  à  leur  fommet  ^  marqu/s  de  pe* 
tites  veines  rouflfâtres  :  les  fruits  font  globuleux» 
terminés  par  une  petite  pointe  recourbée^  réunie 
en  une  tête  arrondie. 

Cette  plante  croit  dans  les  Alpes  j  les  Pyrénées» 
&  fur  les  hautes  montagnes  des  environs  de  Gre* 
noble  :  elle  m'a  été  communiquée  par  M.  Fou- 
cault ,  qui  Ta  recueillie  fur  le  mont  de  Lshs.  % 

13.  Renoncule  ophiogloffe.  Ranuncuius  ophia^ 

glojftfolius.  Vill. 

Ranuncuius  foliis  integerrimis  »  obtufisy  imis  cor-* 
datis  'y  caulinis  ovato-lanccolatls  ,  fuptcmis  lineari- 
bus;  caule  ereâo.  Vtllars,  Dauph.  vol.  3.  pag.  731. 
tab.  49. 

Ranuncuius  (  ophiogloiToides  )  ,  caule  fimpUci  , 
trtBo;  foliis  nervofis,  inferioribus  ovutisy  fubcordatis, 
pttiolatis  ;  floralibus  fejjtlibus  ,  lanceolatis.  Willd. 

Spec.  Plant.  VQJ.  2.  pag.  13 10.  n**.  8. 

Cette  plante  a  beaucoup  de  rapports  avec  Tef- 
pèce  précédente  5  cependant  nous  la  croyons  dif- 
férente ,  d'après  les  caractères  que  lui  attribue 
M.  Villars. 

Sa  racine  eft  fufi forme,  fimple,  chevelue;  fes 
tiges  droites j  hautes  d'un  pied,  glabres,  cylin- 
driques ,  garnies  dans  toute  leur  longueiir  de  quel- 
ques  feuilles  diftantes  ,  pétiolées ,  ovales ,  la  plu^ 
part  échancrées  en  cœur  i  leur  bafe  5  lilTes ,  un 
peu.  charnues ,  &  dont  les  pétioles  ,  trois  fois 
plus  longs  que  les  feuilles,  embraflent  la  tige  par 
une  gaine  membraneufe  i  les  feuilles ,  fixuées  à  la 
bafe  des  pédoncules  «  font  {ef&ies^  lancéolées  • 
aiguës. 

Les  fleurs  font  terminales  ,  au  nombre  de  trois 
ou  quatre,  petites,  pédonculées.  Leur  corolle  eft 
d'un  jaune  luifant ,  troib  fois  plus  petite  que  celle 
du  ranuncuius  parnajffollus  ;  les  fruits  forment  une 
petite  tête  arrondie. 
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Cette  plante  a  étg  obfervée  dans  les  montagnes 
alpines  aes  environv  de  Grenoble  ,  par  M.  Vil- 
lars. 

14.  REKONCuiEdes  luutcs  montagncs.  Ranun- 

tulus  frigidus,  Willd. 

Ranunculus  foliis  radicalihus  cuneiformi  '  ovatis  , 
0pice  quinquedcntat'ts  ;  caulinis  fcjfililfus ^  palmatis, 

willden.  Spec.  Plane,  vol.  2.  pag.  13 12.  n°.  13. 

Ses  tiges  font  droites^  peu  élevées,  garnies 
de  feuilles  radicales  ,  nomoreufes  .  péciolées ,  à 
peine  longues  d'un  demi  -  pouce  ;  ovales ,  cunéi- 
formes ^  très-encières  «  tronquées  à  leur  fommet  ^ 
&  divifées  en  cinq  grandes  dents  obtufes  :  elle  n'a 
que  deux  ou  trois  feuilles  caulinaires  ,  alternes , 
écartées»  feifiles  y  cunéiformes  à  leur  bafe^  divl- 
fées  en  cinq  lobe*  profonds ,  lancéolés  ,  très-en- 
tiers ^  un  peu  obtus  ^  aiTez  femblables  à  des  digi- 
tations. 

Les  fleurs  terminent  les  tiges,  au  nombre  d'une 
ou  de  deux  au  plus.  Leu^  calice  efl  compofé  de 
folioles  elliptiques  j  velues,  obrufes  :  les  pétales, 
beaucoup  plus  grands  que  le  calice ,  font  blanchâ- 
tres (dans les  individus fecs)  &  en  forme  de  cœur 
lenvcrfé. 

Cette  plante  croit  fur  les  hautes  montagnes  de 
la  Sibérie.  7f  (  D^fcript,  ex  Willden  ) 

i  f .  Renoncule  grumeleufe.  Ranunculus  huila- 
tus,  Linn. 

Ranunculus  foliis  ovatis  y  ftrratis^fcapo  nudo^  uni- 
fioro.  Linn.  Spec.  Plaîit.  vol.  i.pag.  774.  —  Hort. 
ClifFort.  219.  — Dcsfont.  Flor.  atlant.  vol.  i.  pag. 
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Ranunculus  latifollus  ,  bullatus  ,  afphodeli  radîce, 
C.  Baih.  Pin.  181.  —  Tournef.  Inft.  R.  Herb. 
286. 

Ranunculus  lufitanicus  ,  folio  fub'-otundo  ,  flore 
parvo.  Tournef.  Inft.  R.  Herb.  286.  — Schav. 
Specim.  n**.  joi. 

Ranunculus  grumofâ  radice  ^  fpecies  fecunda,  Chif. 
Hifl.  238.  Icon. 

Ranunculus  lufitanicus,  Tabern.  Icon.  50.  — 
Dodon.  Pempt.  429.  Icon. — Dalech.  H  ft.  1.  pag. 
103}.  Icon.  —  Parkins ,  Theatr.  3^2.  Icon. 

Ranunculus  autumnalis  ,  folio  lato  ,  rotundo  ,  fer^ 
rjto,  J.  Bjuh.  Hiil.  3.  pag.  866.  Icon. 

Ranunculus  latifo/ius ,  autumnalis  y  caule  kirfuto  , 
fiore  minimo.  Morif.Oxon.  Hift.  2.  pag,  247.  $.  4. 
cab.  31.  fig.  Ji. 

Ranunculus  autumnalis.  Gérard^  Hift.  9J4.  Icon. 

)5.  Ranunculus  latifolius ,  bullatus  ,  autumnalis  j 
forepUno  &  prolifero.MoiK-  Hift.  2.  §.  4.  tabr  31. 
fig.  4<;.  jo. 
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Ranunculus  latifolius, muUipUxJerotinm*  Corouti 
5H,  —  Tournef.  Inft.  R.  Herb.  286. 

Cette  plante  a  des  racines  con^pofées  de  bulbes 
nombreufes^  alongées^  fafciculées ,  épaiiïcs,  char- 
nues, cylindriques,  amincies  à  leur  extrémité, 
mélangées  de  fibres  tortueufes.  Elles  pouffent  de 
leur  collet  plufieurs  feuilles  radicales ,  pétîolées , 
difpofées  en  rofette  &  étendues  fur  la  terre ,  aa 
nombre  de  trois,  fix  ou  huit>  ovales,  obtufes, 
médiocrement  velues,  divifées  à  leur  conteur  en 
crénelures  inégales ,  les  unes  obtufes ,  d'autres 
aiguèf  .  Les  pétioles  font  planes ,  comprimés,  ve- 
lus ,  ciliés  à  leurs  bords,  ordinairement  au  moins 
auflG  longs  ,  &  quelquefois  plus  courts  que  les 
feuilles. 

Du  centre  des  feuilles  s'élève  une  hampe  droite, 
nue ,  haute  de  fix  à  huit  pouces  &  plus,  velue 
dans  toute  fa  longueur ,  terminée  par  une  feule 
fleur ,  dont  le  calice  eft  à  cinq  folioles  velues , 
ovales,  obtufes,  un  peu  colorées.  La  corolle 
eft  jaune  ,  affez  grand?  ,  compofée  de  cinq  à  huit 
pétales  linéaires,  obtus.  Les  fruits  font  réunis 
en  une  petite  tête  arrondie. 

Ce^te  plante  fleurit  dans  Thiver ,  au  milieu  des 
terrains  incultes.  Elle  croît  en  Efpagne ,  dans  l'île 
de  Crète ,  &  fur  les  côtes  de  TAfiique  feptentrio- 
nale.2:(r./) 

Cette  plante  varie  par  la  grandeur  &  U  forme 
de  fcs  feuilles,  qui  font  quelquefois  plus  amples j 
plus  ak>ngées,  velues  ou  prefque  glabres  >  buUées 
ou  lacuneufes  à  leur  centre:  les  fleurs  fe  doublent 
très-fréquemment. 

16.  Renoncule  veiiimeufe.  Ranunculus  thora. 
Linn. 

Ranunculus  foliis  reniformibus  y  fubtrilohis  ,  crcna* 
tis  ;  caulino  fejjili  y  fioralibus  lanceolatis  ,  caule  fubbi^ 
fioro,  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  775. — Scop. 
Carn.  n**.  685  —  Hoffin.  Germ.  194.  —  3acq. 
Auftr.  j,tab.44i.  —  Vill.  Dauph.  vol.  ^.  pag.  729. 
—  Lam.  Flor.  franc,  vol.  3.  pag.  19a,  n*,  789. 
XXXL 

Ranunculus  foliis  dur! s  ,  venofis  ,  reniformihus  , 
roturidè  crenaiis  ;  convexitate  reiufâ  ,  acuth  ferratâ^ 
Ha)ler,Helv.h^  1178. 

Ranunculus  foliis  inferioribus  fuhrotundo  -  renifor^ 
mibus ,  crenatis  \  fioralibus  lanceolatis  ,  integerrimis  ; 
caule  inferne  nudo.  Jacq.  Vind.  249.  Obfervat.  I« 
pag.  2^.  tab.  1  3. 

Ranunculus  phthora,  Crantz*  Aufir.    pag.    119. 


n**.  17. 


R^tnunculus  cy cl aminis  folio  y  afphodeli  radice  ntck" 
jor,  Tournef.  Inft.  R.  Herb.  28 j. 


Tkora  feu  phthora  baldenfis.  Gérard. 
Oxon.  Hift.  2.  $.4.  tab.  51.  fig.  59* 


-  Mortf. 
Phthora 
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Phthora  vaUenfittm.  LobeL  Icon.  ^04.  *«  Cluf. 
Kift.  I.  pag.  13 5K 

r 

>  Aconitum  Pûrdalianckcs  I  ^  feu  thora  major*  C. 
Bauh.  PiiK  104. 

Thord  folio  cyclaminis.  J.  Bauh.  Hift.  3.  pag.  650. 
Icon. 

Umeum  alterum  ^  duplici  folio.  Dalech.  Hift.  2. 
pag.  1739.  Icon. 

Vulgairement  le  thora  des  Vaudois. 

$,  Ranunculus  cycfaminit  folio  ^  afphodeli  radie e  ^ 
tt/nor.  Tournef.  Inft.  R.  Herb.  186. 

Aconitum  pardaliunches  alterum ^fiye  thora  minor. 
C-  Biuh.  Pin.  1 84. 

Ranunculus  grumofd  radice  ^  tertia.  Cluf.  Hift. 
259.  Icon. 

Thora  minor,  Camer.  Epicom.  826; 

Limeum  pardalianchcs  genus  ,  uno  tantàm  folio, 
Dalech.  Hift.  2.  pag.  738. 

Ceft  une  efpèce  très-diftinâe  ^  donc  les  racines 
ibnc  compofëes  de  bulbes  affex  femblables  à  celles 
de  Tafphodèle  :  Tes  tige  s  font  fermes  ^  droites , 
glabres^  ftriées 4  hautes  de  cinq  â  f\x  pouces,  mu- 
nies d'une  ou  de  deux  feuilles  larges ,  planes ,  gU- 
bres^  un  peu  coriaces  «  en  forme  de  rein ,  feliîies  » 
arrondies  ,  veinées  ,  crénelées  à  leur  contour  : 
celles  de  la  bafe  des  pédoncules  font  lancéolées , 
amplexicaulesj  acuminées^  entières,  ou  quelque- 
fois divîfées  en  deux  ou  trois  lobes  aigus. 

La  tige  eft  terminée  par  une  ou  deux  petites 
11.  urs  jaunes  »  pédonculées  ^  dont  les  tolioles  cali- 
cinales  font  lancéolées ^  aiguës  ^  prefqu'auffi  lon- 
gues que  les  pétales.  Les  fruits  font  un  peu  ovales  j 
tunnontés  d'une  petite  pointe  recourbée  y  réunis 
Cfi  tete« 

Cette  plante  croît  fur  les  montagnes  dans  les 
environs  de  Grenoble ,  d  la  Grande -Chirtreufej 
en  SuiflTe,  dans  les  Pyrénées,  v.  (V.  f  Comm. 
Foucault.) 

C  tft  une  des  efpèces  les  plus  cauftiques  de  ce 
genre.  On  prétend  que  les  anciens  Gaulois  fe  fer- 
Toient  de  fon  fuc  pour  empoifonncr  leurs  flèches. 

17.  Renoncule  ficaire.  Ranunculus  ficaria. 
Lion  m 

R^gnunctdus  foliis  cordatis  ^  angulatls  ;  caule  uni^ 
fora^  JLînn.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  774.  —  Flor. 
Êiec.  ^6o»  496.  —  Hort.  Cliffort.  228.  —  Mater. 
nedic.  141 -. —  Roy.  Lugd.  Bat.  490.  —  Dalib. 
Parif.  167»  — (Eder.  Flor.  dan.  tab.  499. —  Berg. 
ni^o^r.  I.  pag.  43.  le.  —  Gœrt.  ïngr.  pa^.  88. — 
Corcif.  Flor.  lond.  le.  —  Scop.  Carn.  u*.  684. — 
Pollfch.  Pal.  n**.  J29.  —  Ludv.  Eft.  tab*  $2.,  — 
laiph.  Centur.  i.  n".  73.  —  Hofifm.  Germ.  .194. 
Bâ^i^fûque,   Tome  Vl, 
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—  Bulliard ,  Herb.  tab.  48.  *-  Lam.  Ftor.  franc, 
vol.  5.  pag.  19!.  n°.  789.  XXVIII.  —  Pdîr.Voyag. 
en  Barb.  vol.  2.  pag.  1 82.-^ Desfont.  F!or«  atUnt* 
vol.  I.  pag.  486. 

Ranunculus  calicibus  tripkytlis  ,  cucullatis,  CrâHlZ. 
Auftr.  pag.  120. 

Ranunculus  foliis  radicu(ihus ,  glabris ,  çordato-fub'» 
rotundis  y  an^ulofis  ^  feu  integerrimis  ;  pfdunculis  uni^ 
floris.  Necker,  Gallob.  pag.  237. 

Ficaria,  HàUer  j  Helv.  n®.  1160.  — BIacW« 
lab.  ^\, 

Fica.'iu  ranunculoides,  Roth.  Germ.  I*'pag.  241, 

n.  622. 

Ranunculus  verr.us  ,  rotundifoUus  minor.  Tourne f«« 
Inft.  H.  Heib.  280.  —  Schav'.  Specim.  n^.  j02, 

Chelidonia  rotunaifUia  minor,  C.  Bauh.  Pin.  309.' 

Ficaria.  Brunsf.  i.  pag.  215.  Icon. 

Scropkylaria  minor ,  five  chelidonium  minus,  J. 
Bauh.  Hift.  ;.  pag.  468.  Icon. 

Ranunculus  rotundifoUus  ^  afyhodeli  radice.  Morif* 
Oxon.  Hift.  2.  $.  4.  tab.  30.  Kg.  4f . 

Chelidonium  minus,  Fufch-  Hift.  867.  Icon.  — 
Lobel.  icon.  f 93 .  —  Idem.  Obferv.  323.  —  Tabern. 
le»  753.  —  Matth.  Comment.  468.  le.  — Gérard, 
Hift.  816.  Icon.— Parkins,  Theatr.  617.  Icon. — 
Traguf.  113.  Icon.  —  Dodon.  Pempt.  49.  Icon.  — 
Camer.  Epitom.  403. — Paul,  Dan.  tab.  33.  — 
Dodart,  Icon. —  Dalech,  Hift.  i.  pag.  1040.  le.  . 

fi.  Ranunculus  vernus,  rotundifoUus^  major,  Toum. 
Inft.  R.  Herb.  286. 

Chelidonia  rotundifblia  major,  C.  Bauh.  Pin.  309. 

y.  Ranunculus  vemus ,  rotundifoUus  y  petalis  fio* 
rum  gemino  ordine  digejlis,  Tournef.  Inft.  R.  Herb. 
L.  C. 

^.  Ranunculus  vemus  ,  rotundifoUus  ;  flore  pleno* 
Tournef.  L.  C. 

f.  Ranunculus  vemus  ^  rotundifoUus  ^  minor ^  ma* 
culatus.  Tournef.  Inft.  L.  C* 

Chelidonia  rotundifoUn  minor,  foliis  maculé  pur* 
pureâ  notatis,  C.  Bauh.  Pin.  309. 

Vulgairement  la  petite  chélidoine  ou  l'éclairetce. 
.  Regnault,  Bot.  Icon. 

Plufieurs  naturaliftes  ont  cru  devoir  établir  pour 

cette  plante  un  genre  particulier ,  étant  diftinguée. 

des  autres  efpèces  de  renoncules  par  fon  calice  à 

trois  folioles ,  &  par  fes  pétales  aiTez  générale- 

>  ment  au  nombre,de  huit  à  dix. 

Elle  a  le  port  du  calthra  paluflis  :  fes  racines 
font  compofées  de  bulbes  oblongues  ,  petites , 

charnues,,  réunies  en  faifceauXj  entremélé^i:^^ 
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fibr«s  UatichittOS  &  tortueufes*.  Elfes  produifent  I  cautiniî^  tnfanhis ,  fiffiUbus  ^  UiUtelàtU,  integerrU 


{dufieurs  tiges  eoucbées  &  rampantes ,  longues  de 
trois  à  fix  pouces  ^très-glabreSf  prnies  de  feuilles 
pétîolées  j  épaifles ,  luifantes ,  ODcufes^  en  cœur  , 
échancrées  a  leur  bafe ,  finuées  ou  aaguleufcs  à 
leur  contour,  très-lîffes,  marquées  de  petites  vei- 
nes difpofées  en  un  réfeau  élégant.  Les  pétioles 
font  longs ,  comprimés  ,  élargfi ,  un  peu  canali- 
culés  j  dilatés  à  leur  bafe  en  une  membrane  va-* 
ginale. 

Les  fiem^  font  fuppoftëes  par  de  longs  pédon- 
cules axillaires  ,  (Iriés,  uniflores>  <^ui  paroiflent, 
dans  la  jeunefle  de  ta  plante  j  fortir  immédiate- 
ment du  collet  de  la  racme.Leur  calice  eft  coloré  ^ 
à  trois  folioles  concaves ,  oblongues  ,  obtufes 
cadu<}ues.  La  corolle  eft  d*un  beau  jaune  vemifle» 
compofée  de  huit  à  dix  pétales  ovales  ,  lancéolés, 
obtus  »  d'un  jaune  plus  pâle  i  leur  bafe  >  un  peu 
verdàtre  à  leur  face  inférieure  \  ouverts  en  étoile. 
Les  filamens  des  étamines  font  très  -  fouvent  jau* 
natres»  les  anthères  droites  &  oblongues  ;  les  fc- 
mences  liflfes, ovales ,  convexes ^  réunies  en  une 
tête  arrondie. 

On  rencontre  quelaues  variétés  de  cette  plante» 
affex  remarquables  :  elle  a  quelquefois  fes  reuilfes 
marquées  d'une  tache  rougeâtre  ou  ferrugineufe. 
Souvent  ces  mêmes  feuilks  »  &  toutes  les  autres 
parties  de  la  plante ,  parviennent  à  une  grandeur 
double  de  celle  que  nous  avons  indiquée.  Les 
iïeurs  font  taniôt  coinporées  d'un  double  rang 
de  pétales,  tantôt  elles  font  pïefqa'enciérement 
doubles. 

Cette  plante  fleurrt  de  très-bonne  heure.  On  la 
rencontre  dans  les  lieux  couverts ,  dans  les  bois, 
les  endroits  humides.  "^  {V.v.) 

Elle  eft  bien  moins  acre  que  les  autres  efpèces , 
&  même  dans  quelques  contrées  on  la  mange 
Comme  herbe  potagère.  Son  fuc,  mêlé  avec  du 
beurre  frais ,  eu  recommandé  contre  les  douleurs 
dfis  hémorroïdes:  elle  paflTe  aiiffi  pour  antifcorbu- 
tîque  h  mais  fon  uiage  i  l'intérieur  eft  peu  ufîté  , 
&  ne  paroit  pas  produire  un  grand  effet.  Les  mou* 
tons  &  les  cnèvres  la  mangent ,  mais  les  chevaux 
&  les  vaches  n'en  veulent  point.  On  a  cru  remar- 
ier queteutes  les  foffr  qae  cette  plante ,  aiiifi 
que  la  pltipart  des  autres  renoniiules  aquatique» 
s'établiffoient  dans  les  prairies,  c'étoit  une  preuve 
de  h  dégénération  de  ces  dernières. 

♦  *  Feuilles  divifies  ou  compofies. 

iS.  RfiMONCULE  de  Crète.  Ranuncuùu  cretîcus, 
Linn. 

Hmnattculits  fAits  radUaiihus  finiformibus ,  creHa-- 
tis  ,  fublobatis  ;  ca^dlnis  tripartith  ,  lamedatit ,  in~ 
ttgerrimis  ;  eaule  miUiifioro.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  l . 
pag.  77/.  —  Miller,  Did.  n° .  3. 

RanurHulus  fouis  radifâiibu^fCârdat<hfubiVtundîs; 


: 


mu,  Roy.  Lugd.  Bat.  490. 

Rottuneuiiis  afpkadeli  radiçe  ^  cnticus.  C.  Bauh. 
Pin.  181.  —  Tourncf.  Inft.  R.  Herb.  190. 

RtLttunculus  creticus  flarifolius,  Cluf.  Hift.  I.  pag* 
239. 

Cette  plante  a  des  racines  bulbeufes ,  fafcictt- 
lées  ,  d'où  s'élève  une  tige  haute  d'un  à  deux 
pieds,  velue ,  ftrjée  ^épaifle,  rameufe,  garnie  de 
feuilles  pétiolées,  alternes ,  toutes  velues  s  les  ra- 
dicales très-  amples  ,  arrondies ,  échancrées  en 
forme  de  rein ,  divifées  à  leur  contour  en  cim]  ou 
ftrpt  lobes  obtus ,  inégaux ,  chaque  lobe  ordinai- 
rement trifide,  &  chaque  découpure  fouvent  mu- 
nie de  trois  dents  plus  ou  moins  prononcées  s  les 
feuilles  cadinaires  i  peine  pétiolées ,  divifées  en 
>  trois  lobes  profonds,  lancéolés,  écartés ,  entiers | 
les  terminales  ou  les  feuilles  florales  fîmples,  en- 
tières ,  feffiles  ,  lancéolées. 

Les  fleurs  font  nombreufes,  &  forment,  i  l'ex- 
trémité des  tiges  &  des  rameaux ,  une  forte  de 
panicale  étalée ,  dont  les  pédoncules  font  très- 
velus  ,  terminés  par  une  fleor  aflez  grande ,  de 
couleur  jaune.  Jjt  calice  eft  compofé  de  cinq  fo- 
lioles concaves ,  ovales ,  un  peu  aiguës ,  velues  , 
médiocrement  colorées  s  les  pétales  prefque  ronds  ^ 
veinés  «  ftriés;  les  fruits  comprimés,  terminés  par 
une  pointe  en  forme  de  bec  recourbé  y  réunis  en 
une  tête  presque  globuleufe.        / 

Cette  plante  croît  Sans  111e  de  Crète.  On  la 
cultive  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris.  Sf  (  f^.  v.  ) 

19.  Rfnomcuib  à  grandes  feuilles.  Ranunculus 
macropkjilus, 

Ranunculus  caule  kirfuto  ;foliîs  radîcalîhus  ,  or&'- 
culatîsf  profunde  lobatiSy  incifis  ,•  rameis  fuperloribus 
lanceolatis  ^  inte^ris.  Desfout.  Flor.  allant,  vol.  I. 

P*8-  4J7- 

Il  exifte  de  très  -  grands  rapports  entre  cette 
efpèce  &  le  ranunculus  cri i /eus  »  dont  elle  n'eft 
peut- être  qu'une  variété.  Sa  corolle  eft  un  peu 
moins  graxklé ,  fes  lobes  plus  divîlës  ,  toute  la 
plante  moins  Velue,  les  feuilles  cauUnaires  décou*^ 
pées  au  fommet  de  leurs  lobes. 

Les  tiges  font  droites ,  roides,  velues ,  divifées 
en  rameaux  prefque  dichotomes^  étalés ,  garnis  de 
feuilles  pétiolées,  alternes,  velues  s  les  radicales 
arrondies ,  échancrées  i  teur  bafe ,  am^es,  divi- 
fées enr  trois  ou  cina  lobes  pref({a'umformes ,  i 
trois  larges  divifions  a  leur  fomnnet ,  qui  eft  muni 
de  dentelures  ovales  ,  un  peu  aiguës  :  les  feuilles 
fupérienres  divifées  en  trois  ou  cinq  lobes  iné- 
gaux, a  (^énelures  profondes  à  leur  fommet  «  iné- 
gales ,  très- aiguës }  les  feuiUes  terminales  décou-» 
pées  en  digitations  lancéolées  ou  Unéatres  j  trèsr- 
emières. 


r 


R  E  N 

IttjfetKS'fewttciiFt  y  par  leur 'eniêmbie  à  l'extrft' 
ftité  des  rameaux  ,  une  panicuile  «talée  »  donc  les  ' 
pédoncules  font  très  -  velus  ,  inégaux  ^  prefque 
édiof9«cs>  Les  folioles  calicinaUs  lonc  velues  » 
liocéolées^  concaves^  aiguës^  blanchâtres  :  ia  co- 
rolle d'un  beau  jaune  foncé  i  le6  pétales  ovales , 
iffoodis  a  km  foramet. 

Cette  plante  troît  fur  le  bord  des  ruifleaux  pro- 
che Sbiba  en  Barbarie ,  où  elle  a  été  recueillie 
nr  M.  De^ipotakies.  Je  l'ai  également  obfervée 
•»ns  les  on  virons  du  fa&ioa  de  France,  ^(^-v.) 

2a  Renx>hcui,e  des  jardins.  Ranunculiu  ajia^ 
ikus,  Linn. 

RaaimcuUs  foliis  tematU  ,  htumat^fqut  j  foU^lis 
trifdis  9  iruifiâ  j  cauU  infime  ramafo,  Linn.  -Spec. 
PlaBt.  vol.  I.  pag.  777.  —  Miller^  Dift.  0^.  IX.  ic 
JcoD.  tib.  ai6. 

Raauaeulus  fo/iis  tfipartîtis^  iaàiniatis  ;  cauie  in-' 
finù  ramofo  ^  radice  tuherofâ,  Hort.  Cliff.  1^0,  — 
Hort.  Upf.  1  j6.  —  Roy.  Lugd.  Bat.  490. 

Ramtnculus  grumofâ  radkc,  ramofus.  Bauh.  Pin. 
181.  — Tournef.  Inrt.  R.  j4erb.  iJiy.  -^  Morif. 
ûron.  Hift.  i.'S.4.  tab.  ly.Jig.  z. 

Raauttculus  afiatlcus^  pglyclonos ^feu  glumofâ  ra^ 
éafecundus,  Cluf.  Hift.  1.  pag.  241. 

^  Ranunculus  grumofâ  radice  ^fiorefiavo  ,  Vfirro. 
C.  Bauh.  Pin.  \  &i .  —  Tournef.  Inft.  R.  Herb.  227. 
—  Morif.  Hift.  2.  $.  4.  ub.  27.  fig.  3  &  (j. 

RanMnciiùiS.ûfiaticits  ,  grumofâ  radice  ,  flore  flavo.  ^ 
féris  venis  difitnSo.  Cluf.  Cur.  Pott.  in-fol.  26. 

y.  Ramtnculus  grumofâ  radice ,  flore  alho.  Bauh. 
Pin.  181.  —  Tournef.  Inft.  R.  Herb.  287. 

Paruutcii/us  peregrinus  ,  grumofâ  radice  ,  primus, 
Cluf.  Hift.  241.  —  Morif.  Hift.  !•  $•  4.  tab.  27. 

/.  Kanunadas  grumofâ  r-adice  ,  flore  albo  ,  Uviter 
craum.  C.  Bauh.  Pin.  181. 

u  Ranunculus  grumofâ  radice  «  flore  nh  eo.  C  Bauh. 
Pin-  181.  —  Tourn.  In(l.  R.  Herb.  287.  —  Morif. 
Hift.  2.  $.  4.  tab.  27.  fig.  i.  —  J.  Bauh.  Hift.  3. 
pag.  864.  Jcon. 

Ranuneuius  peregrinus  ^  grumofâ  radice  ,  tertius. 
Cluf.  Hift.  3.  pag.  242.  Icon. 

C.  Ranunculus  grumofâ  racUce  ;  flore  phaniceo^  mi" 
^o ^  fimplici.  C. Bauh.  Pin.  loi. 

4r.  Ranunculus  a/pkf>deli  radice^  flore  fanguineo, 
C.  Bauh.Pip. jiBj.  — Towrocf.  Inrf.  R.  Hetb.  ?.88. 
—Morif.  Oxon.  Hift.  2. 5. 4.  tab.  17.  fig.  9. 

RjtttuncuJms  (  fiinguineus)  ,  foïih'ternaérs ,  -èiter- 
^Hff^ae  /  Jbliolis  trifldrs  ,  xrinajis  ■;  cméle  pmplici, 
VBer,•£>ilft.•n^iO. 
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Rjnuacàius  fanguincus^  muhip/cjc,  Ldbel.  te.  4^%  • 

Ranunculus  confiantlnopoUtanus.  Dodon.  Pemf^t» 
4}o.  le.  —  Dalech ,  Hift.  vol.  ^,  pag,  1034.  Iç. 

Ranunculus  afiaticus  j  grumofâ  radice ,  pleno  flofte» 
Cluf.  Hift.  242. 

Vulgairement  renonoile  rouge^  vulgaire.  Touifi. 

3-,  Ranunculus  ajpkodeli  radice  ;  flore  fiàhpkmniceo  » 
ruheute.  C.  Bauh.  Pin.  181. -— Tournef.  Inft.  R. 
Herb.  288.  —  .Morif.  Bi&.  i.  i,  4.  rab*  JL7.  fig. 

Ranunculus  afiaticus  ^  grumefâ  radice ,  flore  pteii0 
feeundus,  Cluf.  Hift.  243.  Icon. 

^  Vulgairement  renoncule  cramoifie. 

K.  Ranunculus  afpkodeli  radice  ,  proUfer,  mhûatus^ 
C.  Bauh.  Pin.  i8i.  ^  Tournef.  Inft.  %,  Herb.  i88. 
<p-  Morif.  Oxpn.  Hift*  t.  i.  4..ub.  iy.  fig.  8. 

*  Eadem  varietates  dupUci  flore» 


Cette  belle  e^èce  de  cenoncule^  rëclat<k«i#s 
parterres  au  printems  ,  eft  connue  de  .tous  les 
amateurs  de  fleups ,  qui  s'occupent  à  en  varier  les 
nuances»  &  i  profiter  delà  facilité  avec  laquelle 
cette  plante  double  (es  fleurs  ^  pour  orner  leur 
jardin  des  plus  belles  variétés  qu'ils  peuvent  eit 
obtenir.  Ces  variétés  font  infinies  dans  le  mélange 
des  couleurs. 

L'efpèoe  i  fleurs  'fimples  a  des  racines  roni* 
pofées  d'un  ^rand  nombre  de  petits  tubercules 
fafciculés ,  que  Ton  nomme  griffes ,  &  qui  varient 
dans  leur  forme  :  elles  produifent  une  tige  pu* 
befcente^  cylindrique ,  droite^  rameufe^  hau^e 
d'environ  un  pied.  Les  feuilles  radicales  font  pé- 
tiolées^  fimples,  lobées  «  incifée^j  pubefcentes^ 
particulièrement  à  leur  face  inférieure ,  ainfi  que 
leur  pétiole  :  les  fupérieures  6c  caulinaireSj  alter* 
nés,  ternées ,  ou  prefque  deux  fois  ailées;  les 
pinnulés>  ordinairement  pétiolées,  à  trois  folioles 
feftîles,  pinnatifides,  velues,  diviféesenfegmens 
irréguliers,  lancéolés,  très-aigus. 

Les  fleurs  font  grandes ,  en  nombre  égal  à  celui 
des  rameaux  ;  terminales ,  très-variées  dans  leurs 
couleurs.  Leur  calice  eft  compofé  de  cinq  folioles 
non  réfléchies,  velues,  lancéolées,  aiguës  :  les 
pétales  font  amples ,  larges ,  entiers  ,  quelquefois 
un  peu  crénelés  à  leur  fommet. 

Cette  plante  croit  dans  le  Levant  &  dans  plu- 
fieurs  contrées  de  TAfie,  d'où  elle  a  été  apportée 
dans  nos  jardins,  c^  (  FI  v.) 

La  renoncule  «  par  la  beauté ,  ia  variété  &  Ja 
^vivacité  de  fes  couleurs,  airvfi  que  par  Icfi  formes 
gracieufes  de  fcs  fleurs  ,  occupe  dans  nos  par» 
terres  le  même  rang  que  les  oeillets ,  les  tulipes, 
les  anémones  ,  '&C..5  elle  les  furpalfcrfoit  même 
toutes  fi,  à  la  richeffe  de  fts  couleurs,  elle  iô> 
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gnoîx  le  mërite  de  l'odeur  ;  mais  Tes  qualités  émi- 
nentes  fe  bornent  aux  feuls  agrémens  de  la  vue. 
On  prétend  que  ce  fut  fous  le  règne  de  Maho- 
met IV ,  en  1683  ,  que  cette  fleur  commença  à 
briller  dans  les  jardins  de  Conftantinople.  On  h 
d'ftlngue  en  fimple,  en  double  &  en  femi-double. 
Ces  deux  dernières  font  feules  cultivées  :  la  der- 
nière eft  même  préférée  à. l'autre,  ]>irce  qu'elle 
,  produit  une  plus  grande  variété  de  couleurs  ;  elle 
donne  des  graines  :  les  doubl  s  font  ftériles. 

On  élève  les  renoncules  en  planches  ifolées  :  on 
en  plante  les  griffes  au  commencement  de  l'au- 
tomne ,  dans  une  terre  légère,  compofée  de  ter- 
reau, de  fumier  préparé,  d'un  peu  de  fable  fin, 
à  l'expofition  du  midi  ou  du  foleil  levant  :  il 
faut  les  garantir  du  grand  froid  avec  des  pail- 
laflbnsr 

On  retire  les  racines  de  terre  quelque  tems 
après  que  les  liges  font  fanées  :  on  lépare  les  pe- 
tites griffes  de  leur  mère;  elles  proiuifent  des 
fleurs  toutes  femblables.  Il  faut  enlever  tout  ce 
qu'elles  ont  de  gâté ,  les  mettre  fécher  au  grand 
air  &:  à  l'ombre,  &  les  ferrer  dans  un  lieu  fec. 
.  Lorfqu  elles  ont  un  ou  deux  ans,  elles  n'en  va- 
lent que  mieux  pour  être  replantées. 

21.  Renoncule  i  épi.  Ranunculus  fpicatus. 
Desfont. 

Ranunculus  foilis  rddicalihus  ^  roeundaùs  ^  lobûtîs , 
incifis  ;  caule  finiplici ,  villofo  ,  paucifioro  ;  feminihus 
longé  fpicatis,  Dcsf.  Flor.  atlanc.  vol.  i.  pag.  438. 
tab.  115. 

Cette  efpèce ,  remarquable  par  fes  fruits  difpo- 
fés  en  longs  épis  cylindriques,  a  des  racines  bul- 
beufeSjCompofées  de  bulbes  nombreufes,  oblon- 
gues ,  fafciculées  :  il  s'en  élève  une  tige  prefque 
nmple,  droite,  velue,  légèrement  flriée ,  haute 
*  d'un  pied  &  plus.  Les  feuilles  radicales  font  larges  « 
velues  ,  longuement  pétiolées ,  prefqn'orbicu- 
laires ,  échancrées  à  leur  bafe ,  irrégulièrement 
&  médiocrement  lobées,  incifées  &  crénelées; 
les  crénelures  ôbtules.  Les  feuilles  caulinaires  font 
rares,  &  n'exiftent  guère  qu'à  la  naifTance  des  pé- 
doncules; elles  font ,  ou  iimples ,  ou  divifées  en 
trois  lobes  profonds >  étroits^  lancéolés. 

Les  pédoncules  nailTent  au  nombre  de  trois 
ou  quatre  à  l'extrémité  des  tiges  :  ils  font  très- 
longs,  inégaux,  pubefcens,  uniflores;  les  calices 
.  font  compofés  de  cinq  folioles  ovales,  oblongues> 
colorées  $  la  corolle  ja?ine ,  aflfex  grande;  les  pé- 
tales ovales ,  arrondis  4  leur  fommet.  Il  leur  fuc- 
cède  un  granJ  nombre  de  femrnces  planes,  bor- 

-  dées ,  furmontées  d'un*  pointe  très-  recoutbée , 
'  réunies  en  un  épi  cylindrique,  obtus,  droit,  long 

-  de  deux  pouces  &  plus. 

Cette  plante  a  été  obfervée  par  M.  Desfontaînes 
.  dans  les  environs  d'Alger  5  elle  cioit  dans  les  lieux 
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marécageux.  On  la  cultive  au  Jardin  des  Plantes 
de  Paris.  :f  (  K.  v.) 

22^  Renoncule  des  marais.  Ranunculus  patw 
dofus,  Poir. 

Ranunculus  pubefcens  ;  foliis  imis  tnpartitîs  ;  fo- 
liolis  multifidis ,  fiabelliformihus  y  fupcris  Unearibus  , 
integtrrimis  ^  calice  trcko,  Desf.  Flor.  atlant.  vol.  i. 
pag.  439. 

Ranunculus  fo  lits  inferioribus,  tripartito-multijidis^ 
incijis  ;  fuperioribus  Unearibus,  Poircl>Voyag.  en 
Barb.  vol.  2.  pag.  184. 

Ses  racines  font  fibrcuffs,  fafc'culét  s ,  8c  pa- 
roiffent  bulbeufts  à  leur  collet  par  Irs  tnv^  loppes 
mcmbranenies  des  pétioL.siil  s'en  élève  pluficurs 
tigcs  droites  ,  pubefieiites ,  hautes  de  huit  à  dix 
pouces,  divifées  en  rameaux  étalas,  garnis  de 
feuilles  prefque  glabres  ou  pubefcentes,  recou- 
vertes par  des  poils  très  -  courts  ^  couchés  i  les 
radicales,  de  deux  fortes»  les  unes  fîmples,  pref- 
cu'ovales  ,  élargies  ,  profondément  dentées  à 
leur  contour;  les  auirts  prefqu'ailées ,  divifées 
en  lobes  ternes,  étroits,  alongés  ,  incifés  ou  à 
découpures  aiguës  ou  obtufes  ;  les  interaiédiaires 
moins  compofées ,  les  fupétieures  &  terminales , 
fimples,  linéaires,  très-entières,  aiguës.  Les  pé- 
tioles des  feuilles  inférieures  font  longs  ^  compri- 
més, élargis. 

Les  fl-.urs ,  très-étalées,  font  terminales,  nom- 
breufes, fupportées  par  des  pédoncules  inégaux, 
effilés,  cylindriques,  pubefcens,  point  firiés.  Les 
calices  font  velus,  ovales,  aigus,  concaves,  d'un 
vert  jaunâtre  ;  la  corplle  d'un  jaune  foncé,  d'une 
grandeur  médiocre  i  les  pé  aies  élargiî.  j  les  fruits 
oblongs,  glanres^  comprimés,  prefque  mutiques 
à  leur  fommet ,  réunies  en  une  réte  un  peu  alongée  ^ 
ovale  ,  obtufe  ,  prefqu'ellipiique. 

J'ai  rencontré  cette  plante  dans  les  environs  de» 
grands  marais  qui  avoifinent  la  Calle  ,  &  dans 
quelques  autres  lieux  de  la  Barbarie.  ^  (  F",  v.  ) 

23.  Renoncule  de  Caffubie.  Ranunculus  cajfu^ 
bicus. 

Ranunculus  folils  rad'calihus  ,  fubrotundis^cofda^ 
tis  j  crenatisi  caulinis  digitatis ,  dencatisi  caule  mul^ 
tijloro,  Liiin.Spçc,  Plant,  vol.  i.pag.77j. — Reyg. 
GéJ.  r.  pag.  143.  11**.  4. 

Ranunculus  rotundifoUus  ,  vemus  ,  filvaticus  ^ 
mjjvrvcl  cdjfubicus  jjolio  thorà  catihâ,  Breyn.  Prodr. 
I.  pag.  45. 

Ranunculus  aeonhîfv Uns  ^  folio  rotundo,  odradicca^ 
préftolante,  Loëfel  j  Pruff.  225.  tab.  72. 

Cette  plante  paroit  avoir  beaucoup  de  r  ff-ro— 
blancs  avec  le  ranunculus  auricomus  :  peut  être 
même  n'en  eft-elle  qu'une  fimple  variété^  donc  la. 


R  E  N 

principale  diffërence,  d'après  la  figure  donnée  par 
Loëfei^  confifte  dans  les  feuilles  caulinaires^  lan- 
céolées, dentées  à  leurs  bords  ^  &  non  pas  linéai- 
res &  entières  ^  comme  dans  le  ranunculus  aurî^ 
cornus^  Les  feuilles  radicales  font  arrondies ,  cré* 
nelées  à  leurs  bords,  échancrées  en  cœur  a  leur 
bafe.  Les  fleurs  font  terminales ,  prefque  pani*- 
calées. 

Cette  plante  croit  dans  la  Sibérie ,  dans  la  Pomé- 
ranie  &  dans  quelques  autres  contrées  du  Nord.  of. 

24.  Renoncule  avorton.  Ranunculus  abortkus. 
Linn. 

Ramincu'us  foliis  radlcalibus ,  cordat'u ^  crenatîs  ; 
caulittis  ttraatis  ^  aigulatis  ;  caule  fubirifioro.  Linn. 
Spcc.  Plant.  voL  1.  pag.  776. 

Ranunculus  foliis  radicale  us  ^  crenatis  ;  caulznis 
a^hatis,  petiolatis,  Royen  ,  Lug  J.  Bat.  490. 

Ranunculus  fbliis  radlcalibus^  nniformibus^  crena- 
tis ,  peiîolatis  ;  caulinis  paucis  ,  digiiatis  ,  feffilibus, 
Gronov.  Virg.  166. 

Ranunculus  virginianus  ,  fiore  parvo  ,  molliorifo* 
lio,  Herm.  Lugd.  Bat.  514. 

Cette  renoncule  a  fes  feuilles  radicales ,  pétîo- 
lées  ,  molles,  réniformes,  crénelées  à  leurs  bords, 
cchajicré;:s  en  cœur  â  leur  bafe.Les  feuilles  eau- 
linaîres  font  petiolées,  digitées,  ternées,  angu- 
leufes  .  peu  nombr:uffcS  j  les  dernières  feffiles.  Les 
fleurs  font  pecices,  terminales,  de  deux  à  trois. 

Cette  plante  croit  dans  la  Virginie  &  le  Ca- 
nada. 

2f .  Renoncule  lanugineufe.  Ranunculus  lanu- 

g^nci/its. 

Ramtnculus  caiuibus  patulîs ,  pedunculis  uretibus , 
€aMl€  petJoiijque  htrfutis  ;  faliis  trifidis  ,  lobatis  , 
c^inaiis  ^  hoivftriccis,  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i. 
pag.  779.  —  Flor.  dan.  (Eder.  tab.  597.  —  Reyg. 
Cîrd.  2.  pag.  97.  —  Leers,  Herborn.  n*.  419.  — 

Mactufch.  Sil.  n*^.  414.  —  Dxrr.  Naff.  pag.  195. 

—  Roth.  Gcim.  J.  Z40.  II.  617.  —  Lam.  Fior. 

iianç.  vol.  }.  pag.  199.  n**.  789.  LUL 

Ranunculus  foliîs  trifartiils  ,  icutefinuaiis ,  tomen- 
tj>fis,  Linn.  Si>cc.  5J4.  —  Couan  ,  Monlp.  266. 

Ranunculus  tomentofus  ^  calîcibus  retrcfiexis  jfoliîs 
rmtiîcult&us ,  t  ipariitis  i  iobls  incifis  ;  cauimis  multi- 
fan  ùs y  fe^ibus.  Gtrard,  Flor,  gall.  prov.  p.  387. 

Ràxnunculu  ifoliofjj  »  ramofus  ,  treâus  ;  foliU  feml- 
Ënloâaiîs  9  kirjatis  j  yjginisjkriceis.  Hall.  Helv.  h^« 
I17Z. 

Rantnculus  Jvliîs  triparti tis  ,  acuti  finuatis ,  lanu- 
15.  Craiitz.  Aulir.  pag.  118. 

RMioncuIut  foliis  kifpidis^  trilobis^  calicihus  pa^ 
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tulis  ;  caule  muhifioro  y  tereti,  Scop.  Carn*  I»  pag. 
J64.  n°.  j.  edit.  1.  n®.  691. 

Ranunculus  foliis  radicalibus  9  pinnatis.  SzWVZgt 
Monfp.  iiy, 

Ranunculus  mont  anus  y  lanuginofus;  foliis  ranun^ 
culi pratenfis  repentis,  C.Bauh.  Pin.  iSl.Prodr.  96. 
—  Tourn.  Inft.  R.  Herb.  291. 

Ranunculus  magnus  ,  vald^  hirfutus  j  Jlori  luteo» 
J.  Bauh.  HiiL  }.  pag.  417.  Icon. 

ji.  Ran  inculus  montanuSffubkirfutus  ygeranUfolio, 
Bauh.  Pin.  i8z.  —  Tourn.  Inft.  R.  Herb.  291- 

Ranunculus  montanus  j  fubhirfutus  ^  latifolius*  C* 
Bauh.  Prodr.  ^G.  tab.  9e. 

Ranunculus  nemorofus ,  hirfutus  ^foliis  caryophyl^ 
latâ.  Loëfel ,  Pruff.  220.  tab.  71. 

y.  Eadem  «  minima  ,  vix  ramofa^ 

Ranunculus  lanuginofus.  Valter.  Flor.  carol. 

On  diftingue  aifémenc  cette  efpèce  aux  poils 
abondans  ,  lanugineux ,  qui  recouvrent  toutes  fes 
parties  ,  &  â  fes  feuilles  inférieures,  divifées  en 
trois  grands  lobes» 

Ses  tiges  font  droites,  rameufes,  cytindric^ues; 
fermes,  velues,  feuillees,  haiites  d'un  a  deux  pieds, 
garnies  de  feuilles  alternes ,  pétiolées  »  très-velues  : 
les  caulinaires  &  les  inférieure^  font  amples  ,  à 
demi-divifees  en  trois  lobes  larges  ,  aigus ,  inci* 
fés  &  dentés,  d'un  vert  obfcur  en  deflus ,  plus 
pâles,  un  peu  blanchâtres  en  deffous^  les  feuilles 
fupérieures  plus  petites  6c  prefque  leililes ,  pré* 
fentent  à  peu  près  le  mé.Tie  caradtère ,  mais  elles 
fojit  bien  plus  velues  ,  lanugineufes  ,  foycufes  6c 
luifantes  en  deflbus. 

Les  fleurs  font  terminales  &  fortent  de  Taiffelle 
des  dernières  feuilles  :  leur  pédoncule  eft  pileux  ^ 
mou,uniflore.  Le  calice  eft  blanchâtre,  tomenteux, 
â  cinq  folioles  ovales,  lancéolées,  aiguës  ;  la  co- 
rolle jaune ,  d'une  grrndeur  médiocre  s  les  pétales 
arrondis  â  leur  fommet^ 

La  plante  ^  eft  beaucoup  moins  lanugineufe  :  fes 
tiges  font  pubefcentes&non  pileufes.  La  variété  y 
eft  beaucoup  plus  petite  :  fes  tiges  font  prefque 
fimples ,  molles ,  baff  s,  très-pileufes  ;  fes  feuilles 
font  plutôt  â  trois  qu'à  cinq  lobes } fes flcursjiunes 
&  petites.  Peut- être  devrojt-elle  être  dillinguée 
comme  efpèce.  Elle  croit  dans  ta  Ca-olioe ,  &  m'a 
été  communiquée  par  M.  Bofc.    - 

Cette  plante  fe  rencontre  fur  les  montagnes  , 
dans  les  Alpes ,  Jes  Pyrénées  ;  dans  les  prés  &  les 
bois.  La  variété  ^  vient  de  l'Auvergne }  elle  croit 
auffi  ailleurs.  if{Kf) 

16,  Renonculb  foyeufe.  Ranunculus fericens^ 
Ranunculus  villofus^  foliis  tcruatïs  ^folialis  ttito^ 
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tatii  ;  ioSis  fnuhïpdls  ^  acuthj  cauïe  VàtA  fiîrfuto  ^ 
fericeo.  (N.) 

Cette  efpice  t  {(Uelques  Rapports -arec  l6  ratiuu- 
culus  ianugino/us.  Ses  racines  lont  fibrl^ufês  ^  fafci- 
e«iéet ,  longues  Se  tKnsSûes  :  il  s'«n  élève  aine  tige 
foite ,  iittttte  d'un  pied  êc  plus ,  droéte  ,  rameufe  , 
couverte  de  poils  fins ,  iofe»t  «  Uoftds  ^  couchés , 
très-âbondans.  Les  feuilles  radicales  font  longue- 
ment pétielëes  ,  ainC  que  les  inférieures  i  fermes  « 
épaiflls  y  très-douces  au  cooclrer ,  chargées  à  leurs 
deux  Face«.dep€iU  luiTans ,  «nfi  que  let  pétioles  : 
elles  fe  dÎTifisnten  trois  folioles -pétîolees»  trilo- 
bées )  les  lobes  profondément  djvifés  »  incifés  « 
dentés  ^  aigus  \  les  feuilles  terminales  moins  com- 
pofées  y  prefque  feffiles. 

Les  tiges  fe  divîfent  en  rameaux  nombreux  à 
leur  partie  fupérieure^  tous  terminés  par  une  fleur 

Sédonculée  j  d'un  jaune  pile^  d'une  grandeur  jvié- 
iocre*  Les  pédoncules  font  inégaux  »  cylindriques^ 
très-velus ,  prefque  filiformes  j  toide s }  les  c^ices 
aompofét  de  dcinq  feUcdes  perfiftantes^  non  rëlé- 
chies  9  pubefeemes ,  lancéolées  ^  aiguës  .$  les  pé- 
taiea  avaries  «  aroondiB  &  leur  ibnmet  ;  les  fruits 
comprimés ,  imbriqués  ,  glabres  ,  ovsdes  ^  aigus , 
à  peme  recourbés  à  leur  fonunet  j  réunis  en  une 
cSte  ovale  &  courte. 

Cette  plaote  a  étéTecuetllte  par  Cemmerfon  à 
riLe-de-'FraDce.  9f.  (  V.f,  inherb.Lim.  &  Juff.) 

ay.  RENONCtJLa  hlipide.  Rammcttlui  hîfpidus, 
Mich. 

Ranunculus  treStus^  hirfiuifftmus  yfoliis  trîfoliatîs  ^ 
foUolis  acuti  iobaeis;  cauUhusinfrk  primum  pedun- 
culum  nudis  ypaucifioris ;  calice  appr^o.  Mich.  Flor. 
boreaL  Amer.  vol.  i.  pag.jii. 

Les  tiges  Tont  droites  >  très-ve*iies }  les  Feuilles 
péfiolées ,  alternes  »  compofées  de  trois  folioles 
Velues^  divifées  en  lobes  aigus  :  toutes  ces^ feuilles 
font  radicales  :  il  n'en  exifie  de  caulinaires  qu'à  la 
bafe  du  pédoncule.  Les  fleurs  font  peu  nombreufes^ 
pédonculéess  leur  calice  ferré  contre  la  corolle. 

Cette  plante  croit  dans  les  forêts  ombragées  de 
h  Caroline  inférieure. 

18.  Renoncule  ^xhtWét  ^Ranunculus fiahtUatus. 
Desfont. 

RanuncuJus  'cauie  fimpUcî  ,  )hirfuto  y  foUis  radSca" 
lihus  fiahdliformibus ,  inciphloèaùs ;  oauiinis  paucis, 
muUipanitis  ;  cauIe  fubunifioro.  Desf.  Flpr.  adant. 
vol.  2..  pag.  4^8.  tab.  1 14. 

Ses  i^acines  font  compofées  de  bulbes  oblongues, 
fafciculées^  terminées  par  des  fibres  filiformes  :  il 
s'en  élève  une  tige  droite  ,  fimple ,  velue  ,  haute 
d'environ  un-phsd  y  nue  in£érieuremetit  &  dans  la 
plus  grande  partie  de  fa  longueur.  Les  feuilles  ra- 
dicales font  pétioléès^  velues  fur  leurs  pétioles  , 
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variées  dans  1ear  forme j  les  unes  alengées^  den-* 
tées  i  leur  fotnmet  i  d'autres  lobées  &  inofées  i 
Quelques-unes  décaupées  en  lanières  aiguës*  très* 
inégales.  Il  n'exifte  ordinairement  qu'iine  ou  deux 
feunles  caidinaîres^  a  plufieurs  divrfions  jétroites  ^ 
ûblongues ,  lancéolées. 

Les  fleurs  font  terminales  »  de  deux  à  trois  j  oUbl*» 
quefois  une  feule  ^  fupportées  par  de  longs  pédon- 
cules. Les  folioles  calicinales  font  velues^  ovales^ 
oblongues  5  la  corolle  jaune  ^  de  la  grandeur  de 
celle  du  ranunculus  bulbofus  ;  les  femences  liffes  ^ 
mucronées  ^  réunies  en  une  tête  oMongue» 

Cette  plante  a  été  recueillie  par  M.  Desfontaîne» 
dans  les  euvirons  d' Al^er  ^  fur  les  collines  incultes 
&  liumîdes.  Elle  fleurK  peodaiK  l'hiver.  ^  (  Urf" 
cript,  ex  Dtsf,  ) 

19.  RfNOHCULS  iotée*  Mansutculus  auricamut^ 
Linn. 

JUmtHCulus  faliis  radicalibus  reniformibus  ^  crena^ 
tis  y  incifis;  caulinis  digitatis  ^  linearibus;  cault  mul^ 
tiûoro.  Linn.Spec.  Phnt.vol.  i.  pag.  77J. — Hort. 
Cliffort.  iicN  —  Fter.  fuec.  461»  498.  —  Rdyen^ 
Lugd.  Bat.  490  — Daltb.  Parif.  167.— Leyf.  Hall. 
487. — Gn^el.  Sibir.  4.  pag.  201.  n®.  47. — Cranrz. 
Auftr.  pag.  112.  —  Gort.  Ingr.  pag.  89,  —  Scop. 
Carn.  n**.  687.  •— Pollîch.  Pal.  n®.  J30.  —  (Eder. 
Flor.  dan.  tab.  66^.  — Kniph.  Centur.  2.  n*.  67^ 
—  Hoffm.  Germ.  194  —  Roth.  Germ.  L  2  j8.  IL 
611.— Lam.  Flor.  fr.  vol.  3.  pag.  198.  n*.  789.  L. 

Ranunculus foliis  radicalibus^  integris  b  femitrilo^ 
bâtis  y  rotunde  creaatis;  caulinis  multipartids  ^  linea^ 
ribus  ,  integerrimis.  Haller^  Helv.  n®.  1 177. 

Ranunadus  rotundifoUus  ,  vernus  ^  Jibfatîcus,    J. 
Bauh.  Hift.  3.  pag.  341.  Icon. 

Rananculus  fùmarofus^  Jeu  filvatkus  ;  foli^fAro-- 
tundo.  C.  Bauh.  Pin.  178.  —  Toumef.  Inft.  R. 
Herb.  18;. 

Ranunculus  primus ,  fihefiris,  Dalech.  Hift.  ^, 
pag.  1029. 

Rammculus  ajoicomus .;  iranancuius  dulcis  tragi^ 
Lobel.  Icon.  66^, 

Ranunculus  dulcis ,  nemowfits.  Morif.'QxoD.  Sllft» 
2.  $.4.  tab.  0:8.  fig.  If. 

JS.  Ideniy  foliis '/ubcamofis,  cmuHnîs  dighatk^den^ 
$atO'incifis.{'N,) 

y.  Ranunculus  (poljr morph  US) ,  foUirradicdlibus, 
fubrotunàis  ,  petiwlatis  ;  'Cauiiuis  fijfiUbus  *  .digita-^ 
tis;  faliolis  inugerrimis,  jUliofi  ^  €lor.  :pedeai«  ^sab. 
82.  fig.  2. 

Ses  ratines  -pooflent  de  ^toutes  parts  des  libres 
grêles  y  prefque  filiformes^  lie  couleur  .brune  :  vil 
s'en  élève  une. tij^  gré<e,  prefque  Simple»  glabre» 
haute  de  huit  à  dix  pouces.  Xes  feuilles  radicales 
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Aflt  tôngoement  pétiolëcs ,  rrès*glabres ,  mëdîo-* 
cres,  affezr  mmcesi  les  unes  entières^  en  forme  de 
leio,  arrondies  j  crénd^es  à  leurs  bords  s  les  au- 
tres idemî-divirëei  en  trois  tobes^  à  créneliiresinë-» 
ples^  obtufes  ou  aiguës  :  les  feuilles  caulinaires 
mcermédiaîres  font  profondément  divifées  en  la- 
ftières  étroites  j  encières^  divergentes  i  prefqué 
digitées^  feflîles  $  quelquefois  les  dernières  font 
impies  ^  linéaires. 

les  liears  font  jaunes,  terminales,  pédonculées^ 

El  nombreufes.  Le pëdoncale  eft  légèrement  pu- 
cent  à  fa  partie  uipérieure  ;  le  calice  glabre  , 
coloré ,  concave  j  la  corolle  médiocre  ,  remar- 
<|uable  par  fes  pétales ,  qui  ne  fe  développent  que 
lésons  après  les  autres,  Bc  quelquefois  avortent. 
Les  fruits  font  comprimées  ^  ovales  ,^  un  peu  '  pu- 
hefcensj  (unout  a  leurs  bords  $  terminée  par  une 
petite  pointe  recourbée ,  &  réunis  en  une  petite 
tète  ovale. 

Cette  plante,  cultivée  dans  des  terrains  gras,  de* 
▼ieofi  plus  forte  s  fes  feuilles  font  prefque  charnues, 
plus  divifées  $  les  feuilles  cauUnaires  digitées  , 
Wéolées,  crénelées  ou  dentées  fur  les  digita- 
dons.  Ceft  la  variété  jS.  Celle  notée  y  île  me  pa- 
role être  également  qu'une  fimple  variété  de  cette 
efpèce. 

On  rencontre  cette  plarKe  de  bonne  heure  au 

C'  tems  ,  dstïs  fes  bois  &c  dans  les  prés  un  peu 
«des.  'if.  {V.v.) 

}o^  RcNôKeuiE  de  Montpellier.  Ranwiculus 

mottfptiiacus. 

KûiÈuncaùté  foUis  Cripàrtif-is  ,  erenéuU  ;  ^ule  fim- 
fiià,  villofo  ^ùénuid^i  unifiûrû.  Lînn.^poe.  Plant. 
roi  I  pag.  77e. — Sauvag.  Monfp.  181.  —  Gouan , 
Ifonfp.  x66,  —  Poiret,  Voyag.  en  Barb.  vol.  1. 
pag.  lif. — Desfont.Ftor.  atlant.  vol,  i.  p.  4)8. 

RoMuncaLu  faxatilis ^  magnofiore.  C.  Baub.  Pin. 
ifo.— Prodr.  96. — Tournef.  Inft.  R.  Herb.  291. 

Cette  plante  dl  velue;  fes  tiges  uniflores,  pref- 
que nuet^  nrès'fimples  ;  fes  feuilles  à  trois  lobes 
crénelés. 

Ses  racines  foftt  compofées  de  bulbes  courtes  « 
charnues  ^  entremêlées  de  longues  fibres  djfoites^ 
apilJaîres. 

Les  tig^s  font  droites  ,*  hautes  d'environ  un 
pied ,  pomc  rameufes ,  vetties  ,  grêles ,  i  freine 
fenées^  rarement  munies  de  feuilles  caulinaires; 
k  ladicales  arrondies,  pétiolées  ^  très-^  velues  >  di- 
v&ts  en  trois  lobes  élargis*  crénelées  à  leurs 
Ms  i  les  caulinaires  fort  petites  j  à  trois  lobes 
tecéolés  ^  ou  finipfes  &  linéaires. 

0  n'y  a  ordinairement  qu^me  feule  fieur  ter- 
abiSe^  aflea^  griirtdb,  de  codeur  jaune,  dont  le 
dke  ék  C0Mfa(é  dë^  ^inq  forliéks  éert>itei  j  gla-^ 
ke,liûtéoJéeij  liigUës^  celbréeS'. 
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Cette  plante  rroic  dans  les  environs  de 

pellier.  Je  l'ai  également  recueillie  en  Barbarie 
dans  les  environs  de  la  Calle.  ¥  (  ^.  v.  ) 

;  I .  Rengkcùlb  de  Gouan.  ttanunculus  Gpuanh 
Willd. 

Ranunculus  foins  quinqutlobis  ,  dentads  ;  caulino 
f^0l^  >  palmisîo  y  iaciniis  Unceolatis  ,  dcntalis  ;  cauie 

unifloro.  Wiltden.  Spec  (lant.tol.  1.  pag.  ijiau 
n*.  jj. 

Ranunculus  (pyrenxus)  ,  fotiis  radicalièus  reni» 
formibus^  trilobis  ^  quinquelobifvc  ;  caulino  palmaiQ  p 
yijp/f.  Gouan,  Blultr.  3J.  tab.  17.  fig.  i.  2. 

Cette  efpèce  fe  rapproche  du  ranunculus  monf- 

peliacus  ,   aiufi  que  du  ranunculus  nivalis  ;   elle 

difiFère  de  toutes  deux  par  les  divifions  de  fet 
feuilles. 

Ses  racines  font  épaifles,  prefque  noueufes/ 
garnies  de  longues  nbres  finiples,  nombreuTes, 
épârfes  :  il  s'en  élève  une  tige  haute  de  fix  i  huit 
ponces ,  fimple ,  velue ,  feuillée.  Les  feuilles  ra- 
dicales font  pétiolées  ,  velues ,  échancrées  à  leur 
bafe  i  divifées  ordinairetïient  en  cin<i  lobes  élar* 
gis  ,  confluens  à  leur  bafe  ,  inégaux ,  incifés  i 
'  leur  contour  \  les  divifions  pointues.  Les  feuilles 
caulinaires ,  au  nombre  de  deux  ou  trois ,  font 
larges ,  fefiiles ,  en  lobes  pre(que  palmés  »  Scdonlt 
les  divifions  fonc  lancéolées  &  dentées. 

La  tige  eft  terminée  par  une  feule  fleur  de  cou- 
leur jaune  ,  dont  le  calice  eft  coloré  ,  les  pétales 
obiongs ,  élargis  vers  leur  fommec  ,  à  peu  près  de 
la  grandeur  de  ceux  du  rammcului  numfp^Uacus^ 

Cette  plante  croit  entre  les  rocher^,  daniJes 
Pyrénées  &  les  Alpes.  if(r.f.) 

}l.  ReK ONGULE  cerfeuil.  Ranunculus  chéLrophyt* 

lus»  Linn. 

Ranunculus  ealicibus  retraffexh  ,*  pedancuUs  fulca" 
tîs  ;  caule  ereBo ,  umfioro  ;  joViis  coihpoptis  ^  lintanr 
multifidis.  Linn.  Spec.  Plant.  vôK  i.  pag.  780.-— 
Gaetard^  Stamp.  275.  «^  Dalib.  PartC  i6<S. — 
VillafTS,  Dauph*  vol.  ;,  pa$.  751.  -^  Lam.  Flor« 
franc,  vol.  3.  pag.  199.  n^.  789.  LY*  -«-.Gomn^ 
Monfp.  266. 

Ranunculus  foliie  tântpofUis  ;  coulé  fimplici^  vil'^ 
lofo  ',  fubnuda  ^  unifloro^  radice  tuitrofià.  Tlàm* 

Gœtt.  129. 

Ranunculus  calicibus  retrofiexis  ^  peduncuîîs  fulcd* 
tîs  ^  cauU  eriHo  ^  radiée  granulofit.  Gérard,  Flor. 

gaU.  prov.  pa[g.  ^87.  n*.  1  j. 

'  Ranunculus  châ,rophyllus ^  afpkodell  radice,  Toutrt, 
Inft.  R,  Herb.  289.  —  C  Buuh.  Pin.  181. 

Ra.%uncaius  ttriuifrlius  ,  lùte^ ,  gnanofà  radice^ 
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Rjfiunculus  grumofâ  radice  y  folio  ranunculi  iul" 
iofi,  Bauh.  Pin.  i8i.  Prodr.  96. 

Ranuncuius  montaniis ,  lAptophyllas  ^  afphodeli  ra- 
dice.  Colum.  Ecphr.  i.  pag.  511.  tab.  }  1 1 .— Morif. 
Oxon.  Hift.  2.  §.  4.  tab.  jo.  fig.  44. 

On  diflingue  cette  plante  â  fes  feuîUes  compo- 
fécs,  approchant  de  celles  du  cerfeuil. 

Sc:s  rac'nesfoni  compcCées  de  tubercules  fafci- 
culées  y  entremêlées  de  tibres  capillaires  :  il  s*en 
élève  des  tiges  fin^ples  ou  rameufes^  hautes  de  fix 
a  quinze  pouces,  un  peu  velu's,  ftriées,  cylin- 
tiriques.  Les  feuilles  radicales  font  cotichées ,  lon- 
guement pétioiées  >  ailées  y  compofées  de  folioles 
pinnatifides^  finement  découpées,  vertes^  glabres; 
quelques-unes  font  entières,  arrondies  &:  créne- 
lées; celles  de  la  tige  moins  pétioiées  ou  fcfliles, 
a  découpures  plus  fines ,  moins  compofées. 

Les  fleurs  font  terminales  y  fupportées  par  des 
pédoncules  velus  :  les  calices  glaores  ou  un  peu 
velus ,  ovales  y  aigus  >  la  corolle  jaune  ,  d'une 
grandeur  médiocre  >  les  pétales  ovales ,  un  peu 
oblongs>  arrondis.  Les  fruits  font  comprimés,  un 
peu  convexes ,  pointus,  à  peine  réfléchis  à  leur 
ibmmet ,  difpofes  en  un  épt  ovale ,  oblong. 

Cette  planta  rarie  beaucoup  pour  la  grandeur: 
elle  ett  fouvent  fort  petite ,  à  tige  fimple ,  uni- 
flore  ,  prefque  nue  >  d'autrefois  elle  s'élève  con- 
fidérablement ,  fe  ramifie  ,  &  produit  plufieurs 
fleurs  portées  fur  de  très-longs  pédoncules  droits 
te  roides.  Les  folioles  font  auffi  plus  longues. 

On  rencontre  cette  plante  dans  les  lieux  mon- 
tagneux &  couverts ,  en  France  »  en  Italie ,  &c. 

33.  Rr.NONCULË  millefeuilte. Ranuncuius milU- 
foliatus.  Desfont. 

Ranuncuius  foliis  multîfarîam  decompofiùs ,  llntA" 
ri'fabulatis  y  caule  fubaphylio  ,  villofo ,  paucifioro  y 
calicibus  ereciis,  kirfutis.  Desfont.  Fior.  adant.  vol. 
I.  pag.  441.  tab.  116. 

Ranuncuius  foliis  fupra  dtcompofitis  ,  linearihus  ; 
calicibus pilofis  ;  caule  ramofo  ,fericeo  y  villofo,  Vahl. 

3ymboL  z.  pag.  63. 

* 

Quoique  rapprochée  du  ranuncuius  diArophyllaSy 
cette  plante  s  en  diftingue  par  fts  feuilles  plus  fi- 
.eement découpées,  par  fespinnules  beaucoup  plus 
petites,  très-aiguè's î  par  u  corolle  plus  grande, 
&  par  fes  calices  droits  &  non  réfléchis. 

Ses  racines  font  compofées  d'un  amas  de  tuber- 
cules fafciculées^  oblongueSyépaiflfes,  fiifiform^js, 
prolongées  en. une. pointe  fibreufe,  filiforme:  il 
s'en  élève  utie  tige  fimple,  droite  ,  rarement  ra- 
meufe ,  velue ,  cylindrique  ,  haute  à  peine  d'un 

fwed  ,  unlflr>re.  Les.  feuilles  radicales  lont  pétio- 
ées»  plufieurs  fois  compofées ,  munies  de  folioles 
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Romlreufes  ,  glabres ,  inégales  ,  fort  petites ,  li- 
néaires ^  aiguës;  les  pétioles  velus.  Les  feuilles 
caulinaires  font  rares  ;  elles  reflemblent  aux  pré- 
cédentes ,  mais  elles  font  bien  moins  comporées. 

Les  fleurs  font  terminales ,  folitaîres  :  leur  ca- 
lice eft  à  cinq  foliole^  colorées,  ovales,  oblongues, 
aiguës,  concaves,  un  peu  velues;  la  corolle  jaune, 
affez  femblable  à  celle  du  ranuncuius  lingua  pour 
la  grandeur  ;  les  pétales  arrondis  à  leur  fommet  : 
les  fruits  un  peu  convexes,  glabres,  ovales,  bor- 
dés à  leur  contour,  terminés  par  une  pointe  cro- 
chue, réunis  en  un  épi  coût t, cylindrique,  ovale. 

Cette  plante  croît  dans  le  royaume  de  Tunis , 
fur  les  montagnes  de  Sbiba.  ^'  (  ^-/) 

34.  Renoncuie  rampante.  Ranuncuius  repens^ 
Linn. 

Ranuncuius  calicibus  patulis  ;  pedunculis  fulcatis  ^ 
farmeniis  re^^entibus  ,  foliis  compofitis,  Linn.  Spec. 
Plant,  vol.  I.  pag.  779.  —  Flor.  fuec.  468.  jof. 
—  Gmel.  Sibir.  vol.  4.  pag.  20^.  —  Crantt.  Auftr. 
pag.  ir^.  n^.ç. — Scop.  Carn.  n**.  689.  —  Poilich. 
Pal.  r.*.  ;  54.  —  Blackv^.  tab.  3 1 .  —  HoflFm.  Germ. 
196. — Rorh.  Germ.  I.  239.  n.6rç.  —  Lam.Flor, 
fr.  vol.  3.  pag.  196.  n**.  789.  XLVL  —  Gouan, 
pag.  271.  —  Villars,  Dauph.  vol.  3.  pag.  748.  — 
Gerari,  Flor.  gaU.  prov.  ^86.  n^.  12. 

Ranuncuius  foliis  ternatis  y  folioUs  petîolatis  ,  f  r/— 
fidis  y  medio  produâiore  i  caule  multifloro,  Hoi  t.  CiiiF. 
230.  —  Gronov.  Virg.  i6é.  —  Roycn,  Lagd.  Bac. 

Ranuncuius  caule  replante^  radie  no  ;  foliis  femi'^ 
triiobatis  t  lobis peiiolatis.  Hall.  Helv.  n^.  1173. 

Ranuncuius  pratenfis  »  repenSy  hirfutus.  C.  Baull. 
Pin.  179.  —  Tourn.  Inft.  R.  Herb.  289.— MorîP. 
Oxon.  Hifl.  2.  §.  4.  tab.  28.  fig.  18. 

Ranuncuius  pratenps ,  etiamque  korter.ps  ;  reptant^ 
cauliculo.  Lobel.  Icon.  ^64. 

Ranuncuius  hortenfis  primus,  Dod.  Pempt.  4x5^» 
Icon.  —  Dalech.  Hift.  i.  pag.  105t.  Icon. 

Ranuncuius  repcns  y  flore  luteo ,  fmplici,  J.  Bauh« 
Hift.  3.  pag.  419.  Icon. 

Vulgairement  le  baflînet. 

^,  Ranuncuius  pratenfis  y  trtSus  y  dulcis,ToVkrt\  ^ 
Inft.  R.  Herb.  289.  —  C.  Bauh.  Pin.  179. —  MorîfL 
Oxon.  Hift.  ^.  $.  4.  tab.  xi.  fig.  17. 

Ranuncuius  dukisy  batrackiumfalutiferum*  Tabern  «. 
fi.  Icon. 

y.  Idem  y  flore  minore  ,  calice  fuI>refltxo  y  cauizln^.^^ 
fiibrepentibus,  (N.) 

Cette  plante  fe  diftingue  en  ce  Qu'elle  pouflT^ 
de  fa  racine  un  affçz  grapd  nombre  de  rejets  ranrx- 
^  pans  a  &  que  fes  ti^es  elles-mêmes  fonc  quelque 
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fobcèttchée^  en  partie^  mais  fouvéot  relevées  «  * 
droiusj  hautes  d'un  pîed^  plus  ou  moins  velues  j 
noKufeSj  munies  de  racines  aflez  longues  j  fibreu- 
iéS;  un  peu  épaiffesj  quiproduifent  de  leur  collet 
des  feoilles  radicales  ^  grandes  j  longuement  pétio- 
léeij  prefqu'aîlées  j  compofées  de  folioles  anguleu- 
fes,  lobées^  ÎDcifées  &  dentelées ,  d'un  vert  foncé , 
glabres»  quelquefois  veinées  ou  parfemées  de  ta- 
ches blanchâtres.  Les  feuilles  fupérîeuresj  moins^ 
compofées  «  font  j  furtout  les  dernières,  partagées 
eolobeslancéolésj  linéaires  3  entiers.  Les  feuilles 
loialesfont  fimples,  très-étroites^  aiguës. 

Les  fleurs  font  peu  nombreufes ,  terminales , 
foutenues  par  des  pédoncules  fillonnés  »  à  peine 
pabefcsm^  plus  ou  moins  longs.  Le  calice  ell 
Klabre^  coloré ,  à  cinq  folioles  ovales ,  obtufes  ; 
u  corolle  d'un  beau  jaune,  afliez  grande  j  les  fruits 
comprimés ,  ovales  ,  aigus ,  un  peu  velus  à  leur 
contour j  réunis  en  une  tête  ovale»  predque 
ronde. 

Cette  plante  croît  dans  les  prés,  les  lieux  cultî- 
▼ô  5  elle  eft  affez  commune.  ^  (P'.v,) 

Elle  a  très-peu  d'âcreté ,  &  même  >  dans  cer- 
taines contrées,  on  la  mange  comme  herbe  pota- 
gère :  cependant  elle  eft  incommode  dans  les  prair 
ne$  par  (es  rejets  rampans^  quoique  les  chevaux  & 
ks  chèvres  ne  la  dédaignent  pas. 

La  plante  ^  m*a  été  communiquée  par  M.  Bofc, 
qai  Ta  recueillie  dans  la  Caroline  5  elle  ne  me  pa- 
roit  différer  du  ranunculus  repens  que  par  fes  fleurs 
plus  petites ,  fes  calices  prefque  réfléchis  :  fes  tiges 
(ont  en  partie  couchées ,  mais  je  n'y  ai  point  re» 
marqué  de  rejets  rampans. 
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5f.  Renoncule  couchée.  Ranunculus  profita^ 


tus. 


Ranuncu/us fbih's  viiioSs ,  minimis  ,  triloiis ,  i«- 
fj/îf;  caulihus  proftratis ,  fuhfiexuofis,  (N.  ) 

C'efi  ane  petite  efpèce  ^  qui  a  dés  rapports  avec 
it ranunculus  repens  ;  mais,  outre  fa  petitelfe,  elle 
en  diffère  encore  par  fes  tiges  toutes  couchées, 
même  pendant  le  tems  de  la  floraifon.  Elles  font 
relues 3  grêles,  un  peu  flexueufes,  garnies* de 
feuilles  trè^-perites ,  pétiolées ,  velues  à  leurs  deux 
ùceSy  dîvifées  en  trois  lobes  un  peu  ovales,  ar- 
rondis »  crénelés  ou  incifés  à  leur  fommet. 

Les  fleurs  font  folitaires  à  Textrémité  de  cha- 
que rameau  ,  femblables  à  celles  du  ranunculus  re- 
fens;  J^un  beau  jaune.  Le  calice  eft  glabre ,  à  cinq 
folioles  ovales  ,  aiguës  ;  les  pétales  ovales  ^  arron- 
dis. Je  ne  connois  pas  les  fruits.     * 

M.  Lamarck  avoit  déjà  mentionné  cette  plante 
àas  (sL  Flore  franfaife  y  ï  V%\ridt  &\x  Ranunculus 
n^iu ,  Tol  z  ^  pag.  1 96.  Je  l'ai  vue  dans  fon  herbier , 
kj'ai  cru^  comme  lui,  qu'elle  devoit  être  dif- 
lii^ée  cotnine  efpèce. 
Botanique.   Tome  VI, 


Gecte  plante  croit  dans  les  lieux  fecs  &  mon- 
tueux,  aux  environs  de  Paris,  "if-  (V.f^) 

3&  Renohcule  à  feuilles  luïùintes.  Ranunculus 
lucitùds, 

« 

Ranunculus  foitis  tri  feu  quinquelohis ,  fubpinnati^ 
fidis  y  lucidis  ;  caule  ertâo  ,  calicibus  rejlexis,  (N.) 

Cette  plante  a  quelques  rapports  avec  le  ranun^ 
culus  repens ,  dont  elle  diffère  par  fes  tiges  toutes 
redreflées  ,  &  par  fes  calices  réfléchis  ,  ainfi  que 
par  fes  feuilles  a  lobes  plus  courts^  plus  élargis. 

Ses  tiges  font  hautes  d'un  à  deux  pieds  ^très- 
glabres  ,  tendres ,  ftriées  ,  rameufes  »  feuillées. 
Les  feuilles  font  pétiolées,  alternes  «  très-ouvertes 
ou  écartées  des  tiges  ,  glabres ,  luifantes ,  & 
comme  verniflTées  à  leur  face  fupérieure,  divifées 
en  trois  ou  cinq  lobes  diftans,  élargis ,  les  deux 
inférieurs  rétrécis  à  leur  bafe ,  inégalement  inci-: 
fés ,  obtus.  Les  pétioles  font  longs,  prefque  pu- 
befcens ,  élargis  à  leur  bafe  en  une  large  mem<* 
brane. 

Les  fleurs  font  nombreufes ,  fituées  à  l'extré- 
mité des  rameaux  &  cbns  leur  bifurcation ,  fup-* 
portées  par  de  longs  pétioles  un  peu  pubefcens  j 
cylindriques ,  fimples ,  uniflores.  Les  folioles  cali- 
cinales  font  glabres,  colorées,  concaves,  réflé- 
chies après  l'épanouiflement  des  fleurs  5  la  .co- 
rolle d'un  beau  jaune  luifant  ;  les  pétales  ovales  ^ 
prefqu'arrondis ,  aflez  grands. 

Cette  plante  eft  cultivée  au  Jardin  des  Plantes 
de  Paris.  On  la  fodpçonhe  originaire  du  Levant.  7f 

37.  Renoncule  oxyfperme.  Ranunculus  oxyf- 
permus,  Willd, 

Ranunculus  foliis  radscalibus  oblongis ,  obtufis , 
finuato^dentatis  ;  caulinis  feffiUbus  y  dîgitatisy  încifis; 
feminibus  anftatis.  WiUden.  Spec.  Plant,  vol.  £• 
pag.  i}i8.  n^.  51. 

Ranunculus  oxyfpermus  MarfckalliL  Stephan.  in 
Litt. 

Ses  tiges  font  droites  ,  rameufes ,  pîleufes , 
hautes  d'un  pied  &  plus  $  les  feuilles  radicales  pé- 
tiolées, ovales,  obtufes,  inégalement  (innées  & 
dentées,  couvertes  de  poils  à  leurs  deux  faces  , 
ainfi«que  jes  pétioles  ;  les  feuilles  caulinaires  fef- 
'files ,  digitées }  les  inférieures  inégalement  pinna- 
tifides;  les  fupérieiires  linéaires,  très  -  entières. 
Les  fleurs  ont  leur  calice  réfléchi,  leur  corolle 
jaune,  de  la  grandeur  de  celle  du  ranunculus  bul" 
bofusi  leurs  femehces  comprimées,  fubulées,  ter* 
minées  par  une  longue  pointe  droite ,  réunies  en 
une  tête  elliptique. 

Cette  pl^tefe rencontre  dans  la  Sibérie,  fur  les 
bords  du  fleuve  Terreck.  O  {Defcript.  ex  Willd.  ) 
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38.  Renoncule  farciculée.  Ranuncuùa  po/y- 
rhiios.  Willd. 

Ranunculus  foliis  radicaUhus  palmatis  ;  caulinis 
fiffilihus ,  digitatis  j  cau/e  mult^ro  ^  rddict  fafcicu- 
latâ,  Willden.  Spec.  Plane,  vol.  2.  pag.  I5a4« 
n**.  42. 

Ranunculus  polyrhr^os,  Scephan.  in  Litt. 

Sts  racines  font  abondantes^  fafciculées  :  il  s'en 
élève  deux  Qii  crois  tiges  droites  ^  hautes  de  trois 
à  quatre  pouces,  pubefcentes^  prefque  fimples. 
Les  fouilles  tadicales^  aiTez  femblables  à  celles  du 
ranunculus  fccleratus\  font  divifées  en  trois  lobes 
principaux  :  les  deux  latéraux  fe  foudivifent  en 
deux  autres  tridentés  à  leur  fotnmec^  cunéiformes 
à  leur  bafe.  Les  feuilles  caulinaires  font  feffiles , 
digitées  en  forme  de  coin ,  à  découpures  linéaires 
obtufes^  très-entières. 

Les  fleurs  font  terminales ,  au  nombre  de  deux 
ou  quatre  ,  fupportées  par  de  très-longs  pédon- 
cules fimples >  cylindriques,  un  peu  pubefcenSj 
point  ftries.  Les  folioles  calicinales  font  glabres  > 
coloréeSyOuvertes»  obtufess  la  corolle  jaune  »  delà 
grandeur  de  celledu  rammculus  fiammuU ;  les  fruits 
evales,  lifies ,  comprimés,  terminés  par  une  pointe 
obtufe,  &  réunis  en  une  petite  téce  arrondie» 

Cette  plante  croit  dans  la  Sibérie,  of.  (^D^fcripu 
ex  Willden.) 

39.  Renoncule  de  Cappadoce.  Ranunculus  cap- 
padocicus,  Willd.^ 

Ranunculus  calicibus  patulis  ,,  pedunculo  tereti  y 
caule  fubbipdo  /  foliis  cordatis  y  trilobis  ,  dentatis. 
Willden.  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  1326.  n^.  46. 

Ranunculus  orienutlis  y  dukis  ^  Séronici  radice. 
Tournef.  Coroll.  20. 

,  Ses  racines  font  dures ,  de  la  grofleur  d'tne 
plume  d'oie ,  femblables  i  celks  du  doronicum  ; 
elles  produifent  une  tige  haute  de  fix  à  fept  pouces, 
^mple  ou  dicbotome  «,  couverte  de  poils  couchés. 
Les  feuilles  radicales  font  prefque  rondes ,  échan- 
crées  en  cœur  à  leur  bafe ,  à  trois  lobes  courts  ;. 
acuminéesj  munies  de  quelques  dents  larges,  garnies 
à  leurs  deux  faces  de  poils  couchés.  Il  n'exifte 
ordinairement  qu'une  feule  feuille  caulinaire  pé- 
tiolëe ,  affez  femblable  aux  radicales  ;  àc  une  autre 
fe^Tile,  petite,  lancéolée,  très-encièce>, ficuée  fur 
le  milieu  du  pédoncule.. 

Les  fleurs  font  folitaîres  :  très-fouvent  il  rf*y  en 
a  qu'une  feule  «  quelquefois  deux ,  portées  fur  des 
pédoncules  qui  fe  bifurquent  à  Textrémité  de  la 
tige.  La  corolle  eft  jaune,  de  la  grandeur  de  celle 
du  ranunculus  polyantkemos.  Les  fruits  font  com- 
primés,  terminés  par  une  pointe  crochue,  &  réu- 
ois  en  une  petite  tête  arrondie. 

Cette  piante  croit  dans  le  Levant^  en  Gappa- 
do.W.  ^  {Defiript,  c^  WiKden.l 
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40.  Rbnoncule  acre.  Ranunculus  ùcfis.  Lino* 

Ranunculus  calicibus  patulis  ,  pedunculis  terctibus  , 
feliis  tripartito-multifidis  ,  fummis  linearibus,  Linn. 
Spec*  Plant,  vol.  1 .  pag.  779.  —  Flor.  fuec.  466. 
J67.  —  Dalib.  Parif.  164.  —  Gmel.  Sibir.  4.  pag. 
206.  n®.  j}.  —  Scop.  Cam.  pag.  690.  —  Polfich. 
Pal.  n*.  536.  —  HoflFm.  6erm.  196.  —  Knorr^ 
Délie.  I.  tab.  H.  i.  —  Roth.  Germ.  L  239.  IL 
616,  —  Lamarck,FIor.  franc,  vol.  3.  pag.  199.0*. 
789.  un. —  Ger.  Ero.  9J1.  fig.  2. 

Ranunculus  foliis  peltatis  ,  qubupiangularibtts ,  muA 
tipartitis  ;  laciniis  linearibus ,  caule  multijloro.}îott» 
Cliff.  —  Roy.  Lugd.  Bat.  492. 

Ranunculus  foliis  hhfutis  ,  ftmitrilobatis  y  lobis 
lateralibus  bipartitis  ,  foliis  caulinis  femitrilobis*. 
Haller,  Helv.  n*.  1169. 

Ranunculus  foliis  inferioribus  tri^quinque  &partiuh- 
multifidis  ffuperioribus  lineari-lanceolatis  ,fejfilibus^ 
integerrimis.  Neck.  Gallob.  pag.  239. 

Ranunculus  pratenfis  y  erpBus  ,  acris.  C.  Bauh. 
Pin»  178.  —  Flor.  lapp.  228.  —  Tournef.  Inû.  R. 
Herb.  289. 

Ranunculus  reBus  ,  non  repens;fiorefimpliciy  luteo^ 
J.  Bauh.  Hifi.  3.  pag.  416.  Icon. 

Ranunculus  pratenfis ,  furreàis  cauUculis.  LobeL 
Icon.  66 j.  —  Idem ,  Obferv.  379. 

Ranunculus  hortenfis  fecundus,  Dodon.  Pempt. 
426.  Icon.  —  Dalech ,  HiS.  i.  pag.  1032.  Icon. 

Ranunculus  napellifolius.l  Crancz,Aufir.  pag.  1 14. 
D^.  10.  tab.  4.  fig.  i. 

Ranunculus  pratenfis ,  ere^us ,  acris  &  maculatus», 

C.  Bauh.  Pin.  179.  —  Tournef.  Inft.  R.  Herb.  289. 

Ranunculi  altcrius  fpecies  ,  maculis  notât  a»  Trag.. 
95.  Icon. 

Vulgairement  la  grenouillette. 

^.  Ranunculus  hortenfis  ^  e  réélus  ;  flore  pleno^  C.. 
Bauh.  Pin.  179.  —  Knorr.  Délie,  i.  lab.  H.  2..?  Au. 
Ran.  polyanthemi  varieras  ? 

.  Vulgairement  le  bouton  d'or. 

,  Cette  plante  a  des  racines  fibreufes ,  prefqae 
fafciculées,  d'où  s'élèvent  quelques  tiges  droite  s» 
hautes  de  huit  à  dix  pouces  &  plus,  fifluleufes,  à 
peme  velues,  point  Criées ,  médiocrement  ramcu- 
fes.  Les  feuilles  radicales  font  pétiolées,  quelque- 
fois maculées ,  divifées  eo  trois  ou  cinq  lobes  prin- 
cipaux, foudivifés  en  plufieurs  autres  bien  moins, 
profonds ,  ovales  ou  linéaires ,  incifés  &  dentés. 
àleUr  fomraeft ,  prefque  glabres  ,.'fupportéspar  des. 
pétioles  lifles,  fans  lltieé ,  comprimés.  Lesreut4l^s 
Supérieures  font  moins  compofées  ,  digitées  oii: 
divifées  en  cinq  ou  trois  lanières  étf oites ,  entiéj^ 
tes  ,/feffiles*. 
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Leâ  flears  font  peu  nombreufes  ^  pédônculëes  ^ 
icnninales.  Leur  caiice  ell  compofë  de  cinq  fo- 
lioles ovales,  larges ,  obtufes ,  glabres ,  colorées  ; 
h  corolle  d'un  beau  jaune,  d'une  grandeur  mé- 
ëoae  Se  variable  -y  les  pétales  ovales  «  élargis  & 
arrondis  à  leur  foifiniec.  Les  fruits  fonc  glabres  y 
comprimes  de  couleur  brune  ,  ovales ,  aigus ,  ter- 
minés par  le  ftyle  perfiftant^  recourbé,  ôc  qui 
conîerve  affrz  long-tcms  fa  couleur  jaune. 

La  variété  /&  fe  cultive  dans  les  jardins,  comme 
plante  d'ornement,  fous  le  nom  de  ùouton  éor. 
Sel  fleurs  font  doubles.  Tes  feuilles  plus  dtvifées. 
Au  refte ,  cette  efpèce  a  tant  de  rapports  avec  le 
roaunculus  polyantkemos ,  qu'on  pourroit  auflS  bien 
j  rapporter  la  plante  de  no$  jardins. 

On  rencontre  cette  plante  partout  dans  les  prés, 
les  pâturages  &  les  champs.  2^  (/^.  v.) 

Elle  eft  d'une  grande  âcreté  :  on  l'emploie  quel- 
quefois comme  véficatoire,  furtout  dans  les  fiè- 
vres intermittentes;  mais  il  faut  être  bien  circonf- 
pcd  dans  i'ufa^  même  extérieur  que  l'on  fait  de 
ces  plantes  vénimeufes ,  qui  peuvent  occafionner 
de  grands  défordres,  exciter  des  ulcères,  occa- 
fionner la  gangrène  ,  changer  la  fièvre  intermit- 
tente en  continue ,  avec  délire.  Les  chèvres  &  les 
moutons  mangent  cette  phnte  malgré  fon  âcreté , 
mais  les  autres  befliaux  n'en  veulent  pas. 

« 
41.  Renoncule  mvXvAoït.Ranuncuius  pclyan- 
tJumo4, 

RauMttctdus  caikibus  patidis  y  ptduncuiis  fuleatis^ 
Muletnào yfoliis  multipartiùs,  Linn.  Spec.  Plant.  l. 
pag.  779.  —  Flor.  fuec.  467.  yo6.  —  Scholl.  Barb, 
li^.  447.  — Pollîch,  Pal.  pag.  $1$.  —  Mattufch. 
Sil.  n**.  412.  —  D«rr.  Nafl.  pjg.  194.  —  Hoffra. 
Cerm.  196.  — Roth.  Germ.  L  239.  IL  éi6. 

Ranunctiitts  ramofus  ,  multifiorus  ;  f6U:s  femi-fcp* 
ûlohis;  lotis  tridentatîs ^acutis.  Hall.  Helv.  II71. 

EaTiuncuius  foliis  inferiorihus  peltatis  ^  tn-quadri-' 
^artko-multifidis  i  caulinis  Unearibus  yfubdenticulatiSy 

fefi&bus,  Necker,Gallob.  pag.  240. 

Ràuiuncidus  polyantkemos  fimplex.  Lobe).  Icon. 
666.  —  Idem ,  Obferv.  580.  le.  —  Tournef  Inft. 
R.  Herb.  289. 

Rmnuncuius  filveflrîs.  Tabern.  le.  42.  Hift.  \  17. 

Ranunciiius  filvcfiris  Jecundus,    Dodon.   Fempt. 
427.  Icon- 

II  y  a  de  tels  rapports  entre  cette  plante  &  le 
rattunculus  acris^  qu'on  pourroit  bien  ne  la  regarder 
que  comme  une  variété  plus  grande.  Nous  y  ttou- 
vofis  cependant  des  caractères  aflez  conftans  & 
fiiffilans  pour  aider  à  la  diRinguer  ,  tels  que  fon 
caiice  velii  ,  fes  tiges  ftriées  &  fes  feuilles  plus 
,  de  forte  qu'elle  tient  le  milieu  entre  le 
actis  &  le  Katmnculus  lanuginofus,  . 
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6e9  racines  font  fibreufes  5  les  fibres  fimples ,  un 

Eeu  charnues  5  les  tiges  quelquefois  un  peu  coût- 
ées à  leur  bafe ,  droites ,  hautes  d'environ  deux 
pieds  ,  velues ,  rameufes  ,  fiftoleufes.  Les  feuilles 
radicales  font  longuement  péticlées ,  affei  graor- 
des^un  peu  velues,  fouvent  marc|uées  d'une  tache 
noirâtre  dans  leur  centre  ,  divifées  en  trois  8c 
quelquefois  cinq  lobes  jufque  vers  leur  bafe ,  cha- 
cun d'eux  foudivifé  à  moitié  en  trois  autres  lobes 
incifés  ,  aigus  ,  les  grands  lobes  ordinairement 
cunéiformes;  les  feuilles  cauHnaires,  affez  fem- 
blables  aux  radicales ,  plus  petites ,  &  les  fupé- 
rieures  prefque  feffiles  ,  à  découpures  profondes 
&  linéaires.  Les  pétioles  font  ftriés  ,Teîtis,  fur- 
tout  à  leur  bafe  élargie  en  un^  gaiue  qui  embrafle 
latige. 

Les  fleurs  font  terminales  ,  nombrôtifes  ,  foK- 
tatres  fur  de  longs  pédoncules  prefque  filiformes. 
Les  calices  font  velus ,  un  peu  blanchâtres  5  la 
corolle  jaune ,  d'une  grandeur  médiocre}  les  fruits 
convexes  à  leurs  deux  faces,  prefqu'orbiculatres, 
i  peine  furmontés  d'une  petite  pomte  droite,  ob* 
tufe,  réunis  en  une  tête  globuleufe. 

Cette  plante  croît  dans  les  prés  &  les  champs  ; 
«lie  fe  double  £acilement ,  $c  paroit  avoir  les  mê- 
mes propriétés  que  le  ranunculus  a^is.if.  (F"rv.) 

42.  RfiNONCUiE  bulbeufe.  Ranunculus  bultofus. 
iijin. 

Ranunculus  calîclbas  retrojlex/s  ,  pedunculîs  ful^ 
catis;  cdule  ereâoy  mulcifioro  yfoUiscompoJtns,  Linn. 
Spec  Plam»  vol.  i.  pag.  778.  -^  Flor.  fuec.  469. 
/04.  —  Dalib.  Parif.  i6j.  —  Pollich ,  Pal.  n°.  yj  j. 
-^Scop.  Carn.  n**.  ^92.  —  Hoflfm.  Germ.  195.-^ 
Kniph.  Centiv.  7.  n**.  74.  -^  (Edet.  Flor.  dan.  tab. 
yji.  —  Roth.  Ge«m.  L  239,  IL  614.  —  Lam.  Flor. 
franc,  vol.  }.  pag-  194.  n°.  789.  XXXVilL  ~ 
Desfont.  Flor.  atlant.  vol.  i.  pag.  459. — Miller, 
Illuftr.  Icon.  —  SuUiard , Herb.  tab.  27. —  Curtif. 
Lond  Icon. 

Ranunculus  radice  fimplici  globofâ.  Hort.  Cliffort.^ 
250. —  Royen,  Lugd.  Bat.  491. 

Ranunculus  radice  fubrotundât  foUis  hirfutis ,  fe^ 
mîtrilobis  ,  lobis  petiolatis  ^  acute  ferratis,lh\\Qï , 
Helv.  n*.  1174. 

Ranunculus  calicibus  retroflexîs  ;  radise  fimplici  ^ 
globofâ,  Crantz,  Stirp.  Auftr»  pag.  1 14.  n**.  8. 

Ranunculus  (  bulbofus  )  ,  radice  bulûoja  ,  foliis 
radicalibus  trifoliatis  ,  fotiolis  varie  incifis  ;  pedun- 
culis  elongatis  y  fulcatO'ftriatis  y  unifioris  ^  calice  vil* 
lofoy  r^exo  ;  capfulis  lentîformibus ,  flobofo'capitatis, 
^ich.  Flor. boréal. -amer.  vol.  i.  pag.  521. 

r 

Ranunculus  pratenfis  ,  radice  verticilli ,  modi  ro-* 
tundâ.  C.  Bauh.  Pin.  179.  —  Tournef.  Inft.  R, 
Heib.  289. 
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Rûnunculus  tuierofus  ,  major.  J.  Bauh.  Hift.  3* 

pag.  415.  Icon. 

Ranuncuius  tuberofus.  Dodon.  Pempt.  43 1  •  Icon. 
—  Dalech.  Hift.  vol.  i.  pag.  1034.  —  Morif. Oxon. 
Hift.  2.  $.  4.  tab.  18.  iig.  19.  MeMocris. 

Ranuncuius  bulbofus,  LobeK  Icon.  667.-— Idem  « 
Obferv.  380.  Icon. 

Crus  galli.  BruQsfeld.  I.  pag.  115.  Icon. 

Ranunculi  ténia  fptcies,  Fulch.  Hift.  160.  Icon. 

Ranuncuius  quintus.  Mattiii  Comment.  459.  Icon. 

Ranuncuius  minor.  Tabern.  Icon.  41. 

Ranuncuius  pratenfis  «  raiice  verticiUi  ^  modd  ro^ 
tundâj  minor,  Tournef.  Inft.  R.  Herb.  289.  —  C. 
Bauh.  Pin.  179. 

fi,  Ranuncuius  tubcrofus ^  fiore  muiiiplici,  Dodon. 
Pempc.  431.  Icon. 

Ranuncuius  magnus  ^  anglicui  polyanthùs.  Lobel. 
Icon.  666. 

Ranuncuius  radice  tuberoja ^  flore  pieno  &prolifero. 
Tournef.  Inft.  R.  Herb.  290. 

Ranuncuius  maximo  tuhtre  ;  fore  magno  ^  pleno. 
J.  Bauh.  Hift«  ^.  pag.  418.  Icon. 

Cette  efpèce  eft  reconnoîlTable  à  fes  calices  tout- 
à-fait  réfléchis  far  leur  pédoncule  ,  i  fes  ratines 
rondes  &  bulbeufes  ^  d'où  s'échappent  ^  de  leur 
partie  inférieure ,  un  grand  nombre  de  fibres  Ion* 
gués  J  droites  ^fimples»  un  peu  charnues. 

Les  tiges  s'élèvent  à  la  hauteur  de  huit  â  dix 
pouces  y  &  parviennent  fouvent  à  plus  d'un  pied. 
Elles  font  droites^  un  peu  couchées  dans  lem* 
jeuneife»  un  peu  rameufes>  médiocrement  velues^ 
garnies  de  feuilles  pétiolées  j  glabres  ou  velues , 
îes  radicales  &  inférieures  divifées  en  trois  par- 
ties ^  quelquefois  en  trois  folioles  bien  diftinoes: 
chacune  de  ces  folioles  èft  ou  à  demi-découpée 
en  trois  lobes,  ou  profondément  incifée>  cré- 
nelée &  dentée  à  Ton  fommet  ^  d'un  vert  noirâtre , 
quelquefois  marquée  de  taches  blanches.  Les 
feuilles  fupérieures  font  prefque  feffileSj  à  décou- 
pures plus  étroites,  linéaires. 

Les  fleurs  font  termftiales,  fofitaires,  peu  nom- 
b;eufes,  portées  fur  de  longs  pédoncules  pubef- 
cens.  Le  calice  eft  légèrement  hifpide ,  à  cinq 
folioles  concaves,  ovales,  colorées,  rabattues 
quand  la  fl.^ur  eft  entiéren^nt  épanouie  5  la  corolle 
d'un  beau  jaune.  Les  fruits  forment  une  petite  tête 
globuleufe.  ^ 

On  trouve  cette  plante  partout  dans  les  prés, 
lé  long  d<ds  haies;  elle  devient  quelauefois.  très- 
grande  f  fefon  les  localités  j  &  fe  douule  fouvent. 

'  Cette  plante  eff  fort  dangereufe  à  c&ufe  de  foa 
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âcreté  ic  de  fon  extrême  caufticité.  On  s'en  lêrtj 
dans  quelques  pays ,  pour  faire  périr  les  rats  :  les 
mendians  s'en  frottent  les  jambes  pour  fe  faire  des 
petits  ulcères  &  exciter  la  commifératioa  publi- 
que. Les  moutons  la  mangent  faos  en  être  incom- 
modés J  mais  les  vaches  n'en  veulent  point.  On  fe 
fert  de  fa  racine  comme  véiicatoire. 

ce  Je  me  fuis  fouvent fervi  de  cepte plante,  dît 
M.  Villars,  au  lieu  de  mouches  cantharides,  qui 
quelquefois  manquent  dans  certains  endroits  recu- 
lés. Son  effet  eft  moins  prompt,  mais  auffi  fur» 
pourvu  qu'on  fe  ferve  de  la  racine.  Elle  eft-plus 
aâive  dans  le  printems,  &  il  ne  faut  alors  la  laifler 
que  quatre  ou  fix  heures.  Si  on  la  laifle  plus  lonç- 
tems ,  elle  attaque  la  peau  &  occafionne  une  plaie 
durable.  Il  n'eft  pas  rare  auffi  de  voir  la  plaie  s'é- 
largir avant  même  qu*il  fe  foit  écoulé  aucune 
fi^rofité.  Elle  commence  â  mordre  fur  les  bords 
avant  que  d'attaquer  le  milieu ,  où  la  peau  fe  trouve 
encore  entière  au  bout  de  vingt- quatre  heures  > 
tandis  que  les  bords ,  même  au-delà  de  la  partie. 

aue  couvroit  le  corrofif ,  fe  trouvent  couverts  de 
iâaines  le  même  jour.  » 

43 .  Renoncule  du  Japon.  Ranuncuius japonicus-^ 
Thumb. 

Ranuncuius  filîjs  incifo^amaûs;  lobis  incips  ,  den^ 
toiis  ,  caulequehirfuto.  Thumb.  Aâ*  Soc.  linn.  Lond» 
1.  pag.  537. 

Ranuncuius  japonicus.  Tbumb.  Flor.  jap.  p.  24  r* 

Ses  tiges  font  flexneufes ,  ftriées  ,  velues  ,  i 
peine  feuillées  ,  divifées  à  leur  extrémité  en  plu* 
neurs  rameaux  qui  deviennent^es  pédoncules.  Les 
feuilles  radicales  font  arrondies  îles  fupérieures  la- 
cintées ,  i  découpures  lancéolées  ,  toutes  à  trois 
divifions  incifées,  dentées,  aiguës,  velues  à  leurs 
deux  faces  :  les  pétioles  font  trèsrvelus^,  &  varient 
de  longueur  depuis  un  pouce  jufqu'â  un  pied. 

Cette  plante  croît  au  Japon .  (  Defcript.  ex  Thumb. y  , 

44.  Renoncuxe  moyenne.  Ranuncuius  interme" 
dius^ 

Ranuncuius  foliis  inferioribus  trilobatis  ,  incifis  j 
fuperioribus  fubdigitatis ,  pedunculis  fubfolitariis  ,  car- 
licibus  reflexiSy  radice fibrojjâ ^femînihus glabris.  [N .y 

Ranuncuius  (  pumilus  )  ,  totus  pubefcens ,  kumiUi^ 
mus  ,  céifpttofus ;  foliis  trilobis  y  pedunculis  termina^ 
libus ,  fubfolitariis  ,  elongatis  ;  calice  reflexo.  ThuilF*. 
Flor.  parif.  édit.  2.  pag.  277.  n^.  16.. 

Cette  plante  paroit  tenir  le  milieu  entre  le  ra- 
nurtculus  bulbofils ,  dont  elle  a  les  calices  réfléchFs 
fans  avoir  de  bulbes  aux  racines ,  &  le  ranuncu/u^^ 
repens, 

SàS  racines  font  fibreufes  >  fafciculées  :  il  s* 
élève  pluiieurs  tiges  baffes >  préfixe  fimples  j^  pei 
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feaillées  (  excepté  à  leur  bafe  ) ,  foi  blés ,  ftriëes, 
légèrement  velues ,  fouvent  dichotomies  à  leur 
partie  fupérieure  ;  garnies  de  feuilles  radicales  lon- 
guement pétiolées  ,  prefque  glabres ,  divifées  en 
trois  lobes  arrondis  ^  fouvent  incifés  s  les  feuilles 
cauliqaires  a  trois  lobes  linéaires  ou  lancéolés  ^  ir- 
régulières i  les  feuilles  fupérieures  très-étroites  y 
prefque  digitées. 

Lesfleurs  font  axillaires  ou  terminales^  au  nombre 
dedeuz  ou  trois  au  plus  fur  chaque  rameau^  portées 

Cde  longs  pédoncules  fimples ,  filiformes ,  très- 
gSj  prefque  glabres.  Les  calices  font  colorés  y 
concaves ,  chargés  de  quelques  poils  fins  ,  très- 
longs,  réfléchis  à  Tépoque  de  la  floraifon  j  la  co- 
rolle médiocre,  d'un  beau  jaune  j  les  pétales  ftriés. 
Les  fruits  font  glabres ,  comprimés  ,  obronds  ,  en- 
tourés d'un  bourrelet  verdâtre,  réunis  en  une  pe- 
tite [été  ovale  ou  globuleufe. 

Cette  plante  croît  aux  environs  de  Paris  ,  fur 
le  bord  des  mares  de  la  Belle-Croix ,  à  Fontaine- 
bleau. O  (^.v.) 

Cette  efpèce  a  encpre  beaucoup  de  rapports  avec 
notre  ranunculus  profiratus, 

4;.  Renoncule  Jcélérate.  Ranuncuius  fccU- 

mus, 

Ramuuulus  foliis  inferioriius  ,  paima^is  ^  fummis 
iiftatis  ,  frudibus  oblongis,  Linn.  Spec.  Plant, 
vol.  I.  pag.  776.  ^  Hort.  CliflF.  250.— Flor.  fuec. 
4e}.  499,  —  Roy.  Lugd.  Bat.  490.  —  Gronov. 
Virg.  63.  —  Dalib.  Parif.  167.  —  Gmel.  Sibir.  4. 
p^.  10}.  tab.  8}.  fig.  2.  — Gunn.  Norweg.  n*^.  84, 
-Scop.  Carn;  n*.  688.  —  PoUicb,  Pal.  n*.  53 1. 

—  Dserr.  Naff.  p.  193.  —  (Sder.  Flor.  dan.  tab. 
57^. — HofFm.  Germ.  194.  —  Roth.  Germ.I.  238. 
IL  612.  —  I^tm.  Flor.  franc,  vol.  3.  pag,  197.  n**. 
789.  XLIX.  —  Gérard ,  Flor.  gall.  prov.  pag.  }8j. 

—  Gouan,  Monfp.  269. 

'  ^jat:tnculus  foliis  levihus  yfemi'trilohatis  y  rotundc 
ftrrAÛs  ;  fruBu  ovato.  Hall.  Helv.  n**.  117J. 

RmocuIus.  fruQu  obhnga,  impatiente.  Crantz^ 
Stijp.  Aufir.  pag.  m. 

^ojiunaitiu paîufiris.  Tabern.  42.*— Black  v.  tab. 

Kanunculiu  palufirls ,  apii  folio  ^  Icvis.  C.  Bauh. 
^ïi.  i^.  —  Tourn.  Inft.  Il,  Herb.  291.  —  Magn. 
bot.  207.  —  Hort.  168. 

Ranuncuius filvefitis  ,  primus,  Dod.  Pempt.  Icon. 

Ranuncu/us  palufiris  ^fiare  miaimo,  J.  Bauh.  Hift. 
îAppend.  pag.  858.  Icon. 

^Mimcttius  paluftrit ,  rot undiore  folio,  Lobel.  Ic. 
É^.— Idem,  Obferv.  382.  Icon. 

Rsauncuius primas  MatthiolL  Dftlecb  >  Hift.  voI .  I . 
P5.  IQ27. 
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^.  Ranuncuius  paluftris ,  apii  foHo  y  levîs  ;  fiore 
purpureo.  C.  Bauh.  Pin.  180.  —  Tourn.  Inft.  R. 
Herb.  291. 

Ranuncuius  paluftris  ,  fiorihus  purpureis,  Valer. 
Cord.  pag.  119  verfo.  Icon. 

Cette  efpèce  fe  diftingue  aifément  par  fes  feuilles, 
mais  plus  particulièrement  par  fes  petites  fleurs  bc 
par  fes  femences  très-petites ,  globuleufes,  difpo- 
lées  en  un  épi  ovale. 

Ses  racines  font  fibreufes  ,  fes  tiges  droites  , 
hautes  d'un  à  deux  pieds  j  gUbres ,  tendres ,  creu- 
fes  >  épaifies ,  très-lifles.  Les  feuilles  radicales  font 
pétiolées ,  glabres,  d'un  vert  jaunâtre,  un  peu  ar- 
rondies 3  à  demi  ^divifées  enirois  lobes  incifés  & 
crénelés.  Les  feuilles  caulinaires  ont  des  décou- 
pures plus  profondes  j^plus  étroites  &  quelquefois 
prefque  digitées  ou  palmées  \  les  fupérieures  fef- 
files. 

Les  fleurs  font  nombreufes ,  petites  y  terminàlesj 
fupportées  par  des  pédoncules  filiformes,  inégaux. 
Les  folioles  calicinales  font  ovales,  obtufes ,  con- 
caves^  légèrement  pubefcentes  &  colorées.  La  co- 
rolle eft  d'un  jaune-pâle,  purpurine  dans  la  variété 
js ,  un  peu  plus  grande  que  le  calice.  Les  ovaires 
fe  développent  auftitôt  répanouiflement  des  pé« 
taies ,  qu'ils  furpaflent  bientôt  en  grandeur  ;  ils  fe 
convertiflent  en  un  épi  alongé ,  cylmdrique  ,  ovale, 
obtus.  Les  femences  font  glabres ,  nombreufes  , 
prefqu'orbiculaires  ,  fines  ,  fort  petites  ,  un  peu 
comprimées  latéralement ,  &  tombent  aifément. 

Cette  plante  eft  commune  dans  les  marais  >  fur 
le  bord  des  eaux  &  des  étangs.  G  {^'V.) 

Cette  plante  eft  acre  &  très  -  cauftique  ;  elle 
brûle  8e  enflamme  la  peau  ,  qu'il  fuâfît  cependant 
de  laver  avec  beaucoup' d'eau  lorfque  ce  topique 
n'a  pas  féjourné  long-tems  ,  car  autrement  il  ul- 
cère la  peau  en  trois  ou  quatre  heures  ;  il  pourroit 
même  produire  la  gangrène  fi  fon  application  du- 
roit  plus  long-tems.  ce  Cette  plante,  dit  M.  Durande, 

Eife  intérieurement ,  caufe  des  anxiétés ,  des  dou- 
urs  d'eftomac  infupportables  ,  des  fyncopes,  des 
convulfions  ,  la  gangrène  ;  en  un  mot,  tous  les  ac- 
cidens  que  peut  produire  un  poifon  cauftique.  Elle 
eft  dangereufe  dans  les  prairies,  ou  elle  fe  montre 
dès  que  celles-cr  deviennent  marécageufes  ;  ce- 
pendant les  chèvres  &  les  moutons  la  mangent , 
mais  les  vaches  de  les  chevaux  n'en  veulent  pas.  >» 

4^.  Renoncule  agraire.  Ranuncuius  agrarîus» 

Ranuncuius  villofus  ,  foliis  inferioriéus  uilobatis  ; 
lobis  fubrotundis ,  crenatis  ;  caulinis  dtjfc^ls  y  pinna^ 
t'fidis  y  ramisnamcrofisycreâisycalicibus  refitxis,  (N.) 

Cette  efpèce'a  quelques  rapports  extérieurs  avec 
le  ranuncuius  fccleratus  ;  mais  elle  en  eft  bien  dif- 
tinâe  par  fa  corolle  ample ,  fes  calices  réfléchis  , 
&  par  les  poils  abondant  dont  toutes  fes  parties 
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font  recouvertes  :  elle  a  auffi  beaucoup  de  rapports 
avec  le  ranunculus  philonons  ,  dont  elle  n*ett  peut- 
être  qu'une  variété  »  mais  ne  connoifl'ant  cette  der- 
nière que  d'après  les  defcriptions,  je  ne  peux  avoir 
aucune  certitude  fur  leur  identité.  D'ailleurs  , 
celle-ci  n'en  préfente  point  tous  les  caractères. 

Ses  racines  font  fibreufes ,  épaifles  ,  fafciculées , 
garnies  de  chevelus  filiformes  :  il  s'en  élève  des 
liges  nombreufts  ,  touffues  ,  hautes  de  fix  à  huit 
pouces ,  très-velues ,  di vifées  prefque  dès  leur  bafe 
en  rameaux  nombreux  ,  droits ,  rapprochés.  Les 
feuilles  radicales  font  péciolées ,  divifées  en  trois 
lobes  réparés,  peu  écartés ,  prefqu'arrondis ,  cré- 
nelés à  leurs  bords.  Les  feuilles  inférieures  &  cau- 
linaires  font  pinnaiifides)  les  pinnules  courtes  y  in- 
cifées^  lancéolées  >  aiguës  ^  prefqu'en  coin  à  leur 
bafe,  velues  Se  pétiolées  ;  les  fupérieures  laciniéeSj 
prefqu'en  corne  de  cerf. 

Les  fleurs  font  nombreufes ,  portées  par  des  pé- 
doncules droits ,  velus  ,  aionges ,  uniilores.  Les 
calices  font  prefque  glabres  ^  colorés  ,  réfléchis  } 
h  corolle  d'un  beau  jaune ,  afiez  grande  »  les  pé- 
tales élargis ,  arrondis  ;  les  fruits  un  peu  compri- 
més ^  bordés  ,  canaliculé^  à  leur  contour  ^  marqués 
i  leurs  deux  faces  d'un  rang  circulaire  de  petits  tu- 
bercules. , 

Cette  plante  croît  fur  le  Mont-  Cénis  &  dans 
les  environs  de  Turin.  ^  (  K./Comm.  Bofc.) 

^y.REHOUCVLEbïdoni<iut. Ranunculusfardous. 
Crantz. 

Ranunculus  annuus  ,  fbliis  fubvîllofis  ,  trilohis  j 
palliais  y  caulinis  ternatis  j  calicibus  refiexis.  Vill. 

Ranunculus pallidior,  Vi!l.  Dauph.  vol.  3«  p«75i* 
n*.  2j. 

Ranunculus  (fardous)  ,foUis  radicalihus ^  apiitrilo- 
bisyfruciu  rotundo.  Crantz,  Stirp.  Aullr.  pag,  m. 
n*.  2. 

Ranunculus  paluftris  ^  apii  folio  ,  Unuginofus.  C. 
Bauh.  Pin.  i8o.  Tourn.  Inft.  R.  Herb.  191. 

Ranunculus  fccundus.  Matth.  Comm.  6 II.  — 
Camer.  Epitom.  581.  Icon. 

Ranunculus ,  fecunda  fpecies  ,  vel  fardous.  Valer. 
Cord.  Hift.  fol.  119  verfo. 

Ranunculus  palujtris  ,  &c,  folio  lanuginofo  y  fardo- 
nicus.  Morif  Oxon.  Hift.  2.  §.  4.  tab.  29.  fig.  27 
&t8. 

Cette  efpèce  a  de  grands  rapports  avec  le  ra- 
nunculus fceleratus,  11  m'a  paru  néanmoins  qu'on 
pouvoir  l'en  diftinguer ,  ainfi  que  l'ont  fait  pluiîeurs 
auteurs,  particulièrement  Crantz  &  Villars  ,  qui 
ont  très- probablement  parlé  de  la  même  plante, 
quoique  fous  des  noms  difFérens.  Je  crois  auffi 
qu  il  convient  de  retrancher  de  la  fynonymie  h 
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J>hrife  de  Jl  Bauhto  (Ranunculus  reâus ,  filiis pal- 
lidiorièus^  hirfutis  )  ,  citée  par  M.  Villars. 

Quoi  qu'il  en  foît ,  cette  efpèce  fe  diflingue  du 
ranunculus  fceleratus  par  fes  feuilles  plus  larges ,  plus 
divifées,  velues  \  par  fes  fleurs  un  peu  plus  gran- 
des, &  par  fes  épis  bien  plus  courts^  &  fur  Icfauels 
les  femences  font  bien  plus  attachées.  Les  calices 
font  lanugineux  ,  réfléchis  ,  colorés  \  la  corolle 
d'uQ  jaune  luifant  ;  les  femences  fort  petites ,  com- 
primées ,  terminées  à  leur  fommet  par  une  petite 
pointe  droite,  aiguë  y  qui  n'exifte  pas  dans  le  ra^ 
nunculus  fceleratus. 

Cette  plante  croît  fur  le  bord  des  étangs ,  dans 
les  marais ,  en  Autriche  ,  dans  Ille  de  Sardaigne 
Se  dans  les  départemens  méridionaux  de  la  France. 
O 

48.  Renoncule  philonote.  Ranunculus  philo- 
notis.  Retz. 

Ranunculus  calicibus  demùm  refexis  ,  fêtofis  ;  pe- 
dUnculis  fulcatis  ;  fciîis  triparti tis  y  inctfo-lobaiisy 
hirfutis  ;  fruttu  fubglùbofo.  Retzius  ,  Fhrod.  Flor. 
fcand.  edit.  2.  n*^.  69}.  —  Liem,Obfery.  6.  pag. 
ji. — Willden.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  1524. 
n^.  41. 

Ranunculus  (philonotis) ,  radice  fafciculatâ^  herbâ 
pilofâ  y  caule  erecto  ,  ramofo;  foliis  ternatis ,  folioiis 
trilobis  ,*  lobis  crenato^incifis  ,  apicibus  punko  albo 
terminatis  ;  pedunculis  fulcatis  ,  calice  refiexo ,  fruBu 
globofo  i  feminibus  compreffis  ,  acuminatîs,  £hrh« 
Beitr.  2.  pag.  145.  —  HotFm.  Germ.  194. 

Ranunculus  (  hirfutus  ) ,  rMtice  fibrofâ  ,  annuâ  ; 
cauU  hirfuto  ,-  calicibus  papillofo-hifpidis  ,  acumina- 
tis^  demitm  rejlexis.  Aiton  y  Hort.  Kev.  2.  pag.  268. 
~  Curtis ,  Lond. 

Ranunculus  reàus  ,  foliis  pallidioribus  ,  hirfutis. 
J.  Bauh.  Hift.  3.  pag.  417.  fig.  }. — Petiv.  tab.  38. 

Cetre  efpèce  feroît-elle  la  même  que  le  ranun-- 
culus  fardous?  Crantx.  Elle  paroît  avoir  avec  elle 
beaucoup  d  affinité,  &exige«  fous  ce  rapport,  un 
examen  particulier  de  la  part  de  ceux  qui  pour- 
ront l'obferver.  Elle  doit  être  auffi  rapprochée  de 
notre  ranunculus  agrarius.. 

Ses  racines  font  fibreufes ,  fafciculées  :  il  s'en 
élève  des  tiges  droites,  rameufes,  très-velues. 
Les  feuilles  radicales  font  pétiolées  ,  ternées  ,  i 
trois  folioles  velues  i  divifées  en  trois  lobes  cré- 
nelés ,  incirés  ;  chaque  crénelure  terminée  à  fon 
fommet  par  un  point  blanc.  Les  fleurs  font  termi- 
nales, fupportées  par  des  pédoncules  fillonnéss 
les  calices  compofésde  cinq  folioles  velues,  foyeu- 
fes ,  réfléchies  i  les  fruits  comprimés  ,  acumiaés  j 
réunis  en  une  tête  globuleufe. 

Cette  phnte  croit  en  Europe ,  dans  les  lieux 
humides  &  marécageux.  O 
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(Aftrvatims.  Je  n'ai  pas  ofé  réunir  les  trois  ef- 
pèces  que  je  viens  de  décrire  j  ne  connoiffant  ni 
le  njmnculus  philonotis  «  ni  le  ranuncuiut  fardous.  Il 
2D  jpaniqu'il  exifloic  des  différences  entre  ces  deux 
efpeces  &  notre  ranuncuLs  agrarius.  Il  e(l  cepen^- 
dût  très-poflîble  aue  ce  ne  foie  que  la  même  ef- 
fèce  un  peu  variable. 

49.  Renoncule  à  feuilles  de  platane.  Ratutn- 
Ciks  platanifo/ius»  Linn. 

RÊBiuiculiU  foliis  quinquelobîs  ^  dcntatis  i  lobis  ob' 
tafis  /inttrrmdUs  trifidis  ;  fioralibus  fummis  ^  digita- 
ùsjtfilibusy  iineari-fubulatis.^iWAet),  Spec.  Plant, 
vol.  1.  pag.  13 16.  n"".  11. 

lUjuuuuhts  foltis  palmatîs  y  levîbus  ,  incifis;  cauic 
tnâo  3  hraBi'u  Unearibus.  Linn.  Mantifl.  79.  — 
(Eder.  Flor.  dan.  tab.  m.  — Gouan^  Illultr.  3f. 
— Villars,  Dauph.  vol.  3.  pag.  734.  n*.  10. — 
Gottao,  Monfp.  270.  Var.  $. 

Rarumatlus  montanus ,  acofùtifoUo  ;  fiort  majore . 
C.  Baoh.  Pin.  182.— Tournef.  Inft.  R.  Herb.  25^0. 

RaniuutUus  montanus ,  albiu,  Dalech  j  Hifi.  vol. 
I.  pag.  1031.  Icon. 

Ranunculus  albus  y  fiore  fimplici ,  feu  batrackium 
Sam.  Tabem.  43.  Icon. 

Rûnuncutus  albus ^fiore  fimplici,  Lobel.  Icon.  668. 
— J.  Bauh.  Hift.  3.  pag.  8j9.  Icon. 

Ranunculus  fiore  albo.  Dodon.  Pempt.  429.  Ic/>n. 

Ranunculus  montanus ,  quartus.  Cluf.  Hift.  I.  p. 
256.  —  Idem ,  Pann.  370.  Icon. 

Ranunculus  albis  foribus  j  tertius^;  foliis  magnis 
flatani  ,  circa  larices.  Gefn.  Hort.  275. 

Il  exifte  entre  cette  plante  &  le  ranunculus  aco- 
nhifolius  y  de  tels  rapports  »  que  plufieurs  auteurs 
les  ont  réunis  :  il  e(t  en  effet  aflez  difficile  de  les 
bieodifttngner^  même  dans  la  Nature,  &  bien 
plus  difficile  encore  de  rapporter  avec  exaâitude 
ia  fyDonymie  qui  convient  a  ces  deux  plantes. 

Quoi  qu'il  en  foit  »  on  les  diflingue  par  des  ca- 
raâéres  qui  ne  permettrcient  pas  de  les  confondre 
i*iïs  éroient  coiiflans.  Dans  celle  dont  il  s'agit  ici  y 
les  lobes  des  feuilles  inférieures  font  connivens  ) 
leur  bafe  »  les  pétales  plus  grands ,  les  tiges  plus 
élevées.  C'efi  a' ailleurs  une  tràs-belle  plante^  dont 
ks  racines  font  fibreufes ,  épaiffcs  ,  fafcicuiées , 
&  qui  s'élève  à  la  hauteur  ae  deux  à  trois  pieds 
idr  une  tige  ferme  »  raneufe  y  pubefcente  ou  pref- 
f« glabre»  un  peu  aneuleufe»  cannelée >  feuillée. 
Les  feuilles  radicales  font  pétiolées  »  amples ,  pla- 
nes y  l^gpérement  velues ,  divifées  en  cinq  grands 
lobes  pcefoue  palmés  y  aigus  >  irréguliers  3  ordinai- 
icfltfnc  f  rmdes  y  incifés  &:  dentés.  Le»  feuilles  fu- 
pécieures  font  feffiles^  femblablesaux  précédentes , 
aaif  «oins  amples  >  les  terminales  prefque  fimpleSj 
iifléaifes  «  aiguës. 
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Les  fleurs  font  aflex  nombreufes ,  terminales  y 
portées  far  des  pédoncules  communs ^  très-longs^ 

Î;rélesj  qui  fe  divifent  en  deux  ou  trois  autres  fi- 
iformes ,  uniflores  y  &c  qui  forment  par  leur  réu-» 
nion  une  forte  de  panicule  étalée.  Leur  calice  eft 
muni  de  Quelques  poils  fins  &  longs  ^  compofé  de 
cinq  folioles  très-caduques^  larges^  obtuies  «  con* 
caves,  colorées  j  un  peu  purpuf  ines.  La  corolle  efk 
d'un  blanc  de  neige  y  alfez  grande  ;  les  pétales  ova- 
les j  oblongs^  arrondis  à  leur  fommet  >  les  fruits 
peu  nombreux  y  aflez  gros  y  réunis  en  une  petite 
tête  arrondie. 

Cette  plante  croît  fur  les  montagnes  &  dans  les 
bois  ombragés  y  au  Puy-de-Dôme  &  dans  le»  dc^ 
partemens  méridionaux  de  la  France^  à  U  Grande- 
Chartreufe,  dans  les  environs  de  Gap^  d'Em- 
brun y6cc.:if{K.f) 

50.  Renoncule  à  feuille  d'aconit.  Ranunculus 
aconitifolius,  Linn. 

Ranunculus  foliis  quinquelobis  y  dcntatis  ^foliis  acu^ 
minatis  ^  intermediis  tnfidis  ;  floralibus  fummis  digi^ 
tatisyfijfilihust  lanceolatis.WïM.Spec.  Plant,  vol. 
2.  pag.  13 16.  n*.  21. 

Ranunculus  foliis  y  omnibus  quinatis  ,  lanctolatis,  y 
incifj'fcrratis.  Linn,  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  776. 

—  Hort.  Cliff.  229.  —  Hort  Upf.  156.  —  Flor. 
fuec.  2.  n*.  407.  —  Rov.  Lugd.  Bat.  490. — Scop. 
Carn.  n*.  680.  —  Pallas,  Itin.  2.  pag.  y68.  — 
Crantz,  Stirp.  Auftr.  pag.  112.  n^.  4.  —  Pollich  y 
Pal.  n*.  j}2.  —  Mattufch ,  Sil.  n®.  409.  —  Hoffm. 
Germ.  19^.  —  Roth.  Germ.  I.  238.  IL  61?. — 
Lamarck.Flor.  fr.  vol.  3.  pag.  188.  n®.  789.XIX. 

—  Villarsj  Dauph.  vol.  3.  pag.  73;.  n^.  11.  — 
Gouan  y  Monfp.  269.  n^.  8. 

Ranunculus  cauUramofoy  multifioro;  foliis  venofisy 
quinquelobis  ;  lobis  rhomboidsis  y  acutis  y  acuseftrra» 
rij.  Haller,  Helv.  n**.  1164. 

Ranunculus  albus  y  folio  denfo.  J.  Bauh.  Hift-  3. 

pag.  860. 

Ranunculus  montanus  y  aconiti  folio  ^  albo  ;  flore 
minore.  C  Bauh.  Pin.  182. —  Tournef.  Inô.  R« 
Herb.  290. 

Ranunculus  montanus  quartus.  Cluf»  Hift.  i.  pag. 
236.  —  Idem ,  Pann.  570.  Icon. 

Ranunculus  aconitum  katrachoides.  Lobel.  Icoo» 
66%,  fig.  Bona^ 

j|.  Ranunculus  folio  aconiti;  fore  albo  y  multiplici^ 
C.  Bauh.  Pin.  179.  — Kniph.  Centur.  2.  «•.  6j. 

Ranunculus  niveus  ,  polyanthes,  Dalech  >  Hift.  I. 
pag.  1035.  —  Lob.  Icon.  667.  ^ 

Ranunculus  pleno  flore  albo.  Cluf.  Hift-  l.  pa/ 
236. 

Vulgairement  le  bouton  d'argent. 
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Cette  efpèce  fe  confond  airëmcrt  avec  le  ra- 
nunculus  platanifoUus  :  on  l'en  diliingne  à  Tes  ci* 
ges  bien  moins  élevées  ^  ï  Tes  feuilles  plus  profon- 
dément découpées ,  &  dont  les  lobes  ne  font  point 
connÎTens  ;  i  les  fleurs  plus  petites  \  mais  ces  dif- 
férences fe  nuancent  tellement  dans  les  variétés  ^ 
que  ces  deux  efpèces  pourroient  bien  n'être  que 
la  métne  plante. 

Les  racines^  épaifles  &  charnues  à  leur  collet^  fe 
prolongent  par  des  fibres  droites  ^  longues,  pref- 

aue  fimples  ^  charnues  >  fafciculées  :  il  s'en  élève 
es  tiges  hautes  d'environ  un  pied^  cylindriques  , 
ftriées  ^  prelque  glabres  3  rameufes.  Les  feuilles  ra- 
dicales font  pettolées  «  apiples  ^  glabres ,  divifées 
jufqu'i  Lur  bafe  en  cinq  grands  lobes  ovales  ^  ai* 
gus ,  profondément  laciniés ,  incifés  »  dentés  irré- 
gulièrement i  leurs  bords.  Quelquefois  ces  lobet 
font  fupportéspar  un  petit  pétiole  particulier  j  les 
feuilles  fupérieures  &  caulinaires  bien  moins conh 
{>ofées ,  fouvent  lancéolées  >  fortement  dentées  ^ 
très-aiguës. 

Les  pédoncules  des  fleurs  font  en  général  moins 
grêles  &  plus  courts  que  dans  le  ranuaculiU  platC" 
nîfoUju,  La  corolle  efl  également  blanche  ,  mais 
plus  petite  $  le  calice  coloré  en  bbnc,  un  peu  ve- 
lu «  teint  de  rouge  avant  fon  épanouiflement.  Elle 
devient  double  &  femi-doubie  dans  les  jardins» 
où  on  la  cultive  fons  le  nom  de  bouton  it argent. 

Cette  plante  croit  furies  hautes  montagnes j 
dans  les  départemens  méridionaux  de  la  France  & 
ailleurs.  :f  (  K.  v  ) 

j I. Renoncule  de  Penfilvanie.  Ranunculus pen- 
filvanicus,  Linn. 

Ranunculus  calicibus  reflexis ,  caule  ertâo  ;  foliis 
umatis  ,  trifidls  ,  inclfis  ,  fubtîis  pilofis,  Lino.  f. 
Suppl.  pag.  272. 

Ranunculus  canadenps,  Jacq.  Icon.  rar.  i.  tab. 
loj.  —  Mifcell.  2.  pag.  34J. 

Ses  tîges  font  droites ,  rameufes  ^  cylindriques  ^ 
couvertes  de  poils  diffus»  &  garnies  de  feuilles 
cernées ,  velues  à  leur  face  inférieure ,  ainfi  que 
les  pétioles  ,  compofées  de  folioles  à  trois  divi- 
fions  ,  aiguës ,  incifées  ou  dentées  en  fcie. 

Les  fleurs  font  terminales,  folitairf  s^  fupportées 
par  des  pédoncules  liflVs ,  cylindriques ,  étalés.  Le 
calice  eft  compofé  de  cinq  folioles  ovales,  con- 
caves ,  rabattues  en  dehors  5  la  corolh  de  couleur 
jaune  ,  i  peine  auffi  grande  que  le  calice;  les  fib- 
n-ens  des  etamines  de  la  longueur  des  pétales  j  les 
fruits  ovales  J  comprimés  ,  mucronés,  difpofés  en 
une  petite  tête  ovale ,  plus  longue  que  la  corolle. 

Cette  plante  croît  au  Canada  &  dans  la  Penfil- 
vanie, O  C  ^'Z  ''*  ^^^'  Bofc) 

$1.  Renoncule,  i  feuille  de  rue.  Ranunculus 

rutàfolius.  Lino. 
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Ranunculus  foliis  fuprà  dtcompejUis;  cûule  pmpîi* 
cîjtmo  f  unifoiio,  uniforo;  radice  tuberofà»  Linn. 
Spec.  Plant-  vol.  i.  pag.  777. — Hort.  Cliff.  130. 

—  Royen ,  Lugd.  Bat.  491  —  Miller,  Did.  nV  6. 

—  CrantZjStirp.  Auftr.  pag.  113.8^.  6.  —  Allion, 
Pedem.  n**.  14/1.  tab.  67.  fig.  i.  —  Lam.  Flor.  fr. 
vol.  J.  pag.  187.  n*.  789.  XVL  —  Seg.  Veron. 
vol.  I .  pag.  48^. 

Ranunculus  foliis  pinnafis  ,  umâdfque  }  follolis 
tripartito-multipdis ,  incijis  ;  caule  fuifimplici,  co- 
rolldpofypetald,  radice  tuberofâ,  Willd.  Spec.  Plant, 
vol.  2.  pag.  15 19.  n*.  28. 

Ranunculus  foliis  pinnaàm  decompoftis  ,  coule 
unifloro.  Villars,  Dauph.  vol.  3.  pag.  740. 

Ranunculus  caule  fubtrifloro  ,  foliis  bipinnatis  ; 
pinnis  fejplibus  ^  latefcentibus ,  lobatis  ,  fubpalmato* 
muUifidis  /  radice  fufiformi  ,  longe  undiquk  fil^rofâ. 
Wulfen,  in  Jacq.  Cofleâ.  i .  pag.  i86.  tab.  6 & 7. 

Ranunculus  caule  unifloro  ;  filiis  imbricatis  ,  pin- 
natis;  pinnis  lobatis ,  obtufe  palmatis.  HaUer»Helv. 
n®.  1165. 

Ranunculus  alpinus  ,  famarid  folio.  Berard ,  2. 
lOOf. 

Ranunculus  rutaceofolio ,  fiore  fuave  ruhente»  C. 
Bauh.  Pin.  181.  —  Toumef.  Infl.  R.  Herb.  289.— 
Morif.  Oion,  Hifl.  2.  pag.  448.  §.  4.  ub.  31. 
fig.  ^4.  Mediocris. 

Ranunculus  alpinus,  coriandrifoUo ,  Pona,Bald.  34. 

Ranunculus  alpinms,   coriandrifoUo;  fiore  albo ^ 
purpura fcente,  Bartel,  Icon.  rar.  456. 

Ranunculus  folio  rucaceo.  J.  Bauh.  Hift.  3.  p.  414. 

Ranunculus  pracox 9  primus^  ruté folio,  Cluf.  Hift. 
I.  pag.  232.  Icon.  Mala. 

Cette  plante  s'élève  peu:  fes  racines  font  divi-   ' 
fées  en  fibres  épaiifes ,  bulbeufes  »  blanchâtres  « 
garnies  de  chevelus.   Les  tiges  font  hautes*  de 
quatre  ï  fix  pouces,  glabres,  tendres  »  cylindri- 

Îjues,  point  (triées,  très- rarement  rameufes.  Les 
euilles  radicales  font  pétiolees ,  glabres,  ailées^ 
aflez  femblables  à  celles  de  la  fumeterre  ou  de  la 
rue  >  compofées  de  pinnules  très-découpées^  pref- 

3ue  palmées,  ou  divifées  en  lobes  nombreux  & 
ivergens,  d'un  vert  pâle.  Les  feuilles  cauUnaîres 
font  fefiîles,  d'une  à  deux  5  l  pinnules  plus  fine- 
ment découpées ,  mais  femblables  aux  précé- 
dentes. 

La  tige  eft  très-ordînaîrement  terminée  par  une 
feule  fleur,  quelquefois  cependant  elle  fe  ramifie 
&  en  porte  deux  ou  trois  :  ces  fleurs  font  blanches  , 
quelquefois  rouges  dans  les  Hautes- Alpes.  Le  ca* 
hce  efl  compofé  de  cinq  i  fix  folioles  colorées 
comme  les  pétales.  La  corolle  a  de  cinq  à  fix  ,  8c 
neuf  pétales  oblongs ,  étroits,  munis  à  leur  bafe 
d'un  pore  rouflatre.Les  fruits  font  très^peu  nom«- 

^  breux , 
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bnmtj  ifleKgrosj  ovales  «  un  peu  aigus»  corn* 
primés. 

Cette  Dlante  croit  fur  les  Hautes  -  Alpes  ^  au 
mont  Baldo,  en  Suifle^  en  Italie^  en  Autriche  & 
dans  les  départemens  méridionaux  de  la  France  i 
an  mont  de  Lens ,  &c.  Elle  fleurit  de  bonne 
heure.  if.{^V.f.  Comm.  Foucault.  ) 

f  3 .  Renoncule  de  Séguier.  RanunadusSegideri. 

RoMuncultis  foliis  paUnatis  g  orhiculaàm  muàifidis; 
coule  profiraio  9  multifioro,  VillarSj  Dauph.  vol.  3, 
pg.  737.  n**.  13.  tab.  49. 

Ranmuulm{ÇMxïaiX\x)yfi}liis  rotundis,nhetitihus^ 
fuhiqiufi^  ;  ùtciniis  bis  tripdis  «  fioriàus  urminalihus. 
Gmel.Syft.  Nat.  vol.  i.pag.  880.  — Allion,  Flor. 
pedem.  n\  14^3.  tab.  67.  fig.  3  &  4. 

RoMmncubis  (Seguieri)^  foliis  tripartids  ;  Mis 
muitifUo'iaâniatis ,  acutis^  omnibus  pttiolatis  ;  coule 
wulûforo ,  calîcilms  £la6ris.  Willd.  Spec.  Plant, 
vol.  2.  pag.  131a  n*.  30. 

Ranuncuùis  (Co\utfnnx) ,  foGts  palmato* quinze- 
panim;  laciniis  cuneiformibus  ^  piniuuifido-trifidis  ^ 
qdaqtu^fve  ;  caule  tereti  ,  vUlofo  _,  ramofo  ;  pedun* 
ulistmîforis^  radice  afpkodeli  fibrofé,  Wulfen^  io 
Jacq.  CoUeû.  4.  pag.  345. 

Ranuncuius  alpinus^  apii  folio  ;jlore  clho  ,  mûgno. 
Ponceder.  Conapend.  117.  —  Seg.  Plant.  Veron. 
voL  I.  pag.  490.  tab.  11.  fig.  1  &  3. 

RûHsuumlus  minor^  rutâfolio  ^  flore  fimplici  ^  grum* 
wM.  radice^  itaUcus.f  Barrel.  Icon.  rar.  1153. 
MgSocris* 

Râuuncuhs  aUer  »  faxatilis  j  ûfphoieU  radice. 
Colom.  Ecphr.  311. tab.  313*? 

Cette  efpèce  eft  voifine  du  reuumculus  alpeiris. 

Ses  racines  font  bdbeufes  ^  &  pouflent  pluueurs 

fibres  fimples»  épaîfles»  trè(-alongées  9  eIlesj>ro- 

ëttifent  des  riges  bafles^  prefque  couchées^  ra- 

mcttfes,  courbées  en  ondulations  «  glabres  ou  un 

peo  veines  »  noueufes  i  leurs  bifurcauons  <  lon- 

gWKS  de  ouatre  i  fis  ponces  &  plus.  Les  feuilles 

radicales  font  ép;ûfles^  velues ,  quelquefois  prefque 

glabres  ^  arrondies  ou  en  forme  de  rein ,  divifées 

co  trois  grands  lobes^  chacun  d'eux  découpé  plus 

eu  moins  profondément^  lancéolé,  incifé^  aigu: 

les  feuille  caulinatres  pétiolées  j  aflei  fembla- 

Ues  aux  prëcédencei  j  plas  petites  ^  moins  nom- 


Les  fleurs  font  aflez  nombreufes,  portées  fur 
les  pédoncules  axiUaires^  à  Textrémite  de  chaque 
nneau  $  velus ,  cylindriques.  Le  caTicè'  efifcompofé 
de  dnq  folioles  concaves  ^  ovales  ^  blanches  ou 
Mpea  rougeâtrcSy  munies  de  quelques  doîU  longs 
fcios  vers  leur  fotnmet.  La  corolle  en  blanche  « 

^  E.  grande  «  ouverte  ;  les  pétales  ovales  j  obtus  ^ 
SQtanique.   Tome  VL 
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OU  un  peu  échancrés  à  leur  fommet}  les  femences 
dures  ^  aflez  grofles  ^  un  peu  écartées  entr'elles« 
au  nombre  de  cinq  à  neur. 

Cette  plante  croît  en  Italie  ^  en  Efpagoe»  dans 
les  Alpes  fur  les  roches'calcaires ,  &  dans  les  dé- 
partemens méridionaux  de  la  France.  ^  (^./) 

Obfervatiotts,  U  me  paroit  que  cette  plante  varie 
félon  les  localités.  J'en  ai  vu  des  exemplaires  très- 
velus  y  d'autres  prefque  jjlabres  ^  très  -  différens 
f>our  leur  grandeur  j  ainuque  dans  la  forme  dîe 
eurs  feuilles^  niais  remarquables  par  les  cour- 
bures en  ondulations  des  tiges ,  &  même  des  pé- 
tioles^  qui  fouventfonc  très-longs^  également  dif* 
tingués  par  leur  corolle  blanche.  ** 

54.  Renoncule  d'ilivrie.  Ranuncuius  ilfyricus. 

Lmn. 

Ranuncuius  foliis  fericeo^illofls ,  tenta  tis  ;  jbliolis 
trifidis  ^  inctfis ,  integerrinûs  ;  ctUice  reflexo,  Willd. 
Spec.  Plant,  yoh  x.  pag.  1316.  n^.  14. 

'  Ranuncidas  folHs  tematis  ,  integerrimis ,  lanceo» 
iatis.  Lirni.  Syft^veget.  pag.  ri 6.  —  IterÎEl.Tr. 
Flor.  fuec.471.  500.  —  Jacq.  Âuflr.  111. — Pallas, 
Itin,  }.  pag.  584. — Ho0m.  Germ.  195.— -Roth. 
Germ.  I.  i)^.  II.  6 1}.^^ Gérard^  Flor.  gall.  prov. 
pag.  }86.  n^  9.  —  Gouan^  Moofp.  169. 

RanuHcuUs  foliis  tripanitis^  laciniis  linearibus  ^ 
caule  multifioro ,  radice  tuberofâ,  Hort.  CliflFort.  l}0. 

T-Royen,  Lugd.  Bat.  491. — Sauvag.  Monfp.  181. 

Ranuncuius  lamuginofus,  anguftifolius  ;  grumofà 
radice  ^nu^or&minor.  C.  6auh.  Pin.  181.  — Tourn. 
bift.  R.  Herb.  a89« — Magn.  bot.  ai8.  Hort.  170. 

Ranuncuius  grumofâ  radice  quartus»  Cluf.  Hift.  l. 
pag.  140. 

Ranuncuius  ilfyricus  ,  radicibus  bulbojis  ,  foliiS 
longis.  J.  Baiuh.  Hift.  ).  Append.  863.  Icon. 

Ranuncuius  ilfyriçus  major,  Cluf.  Hift.  pag.  240. 

Ranuncuius  (  illyricttS  ),fiMis  radicaiibus  trifidis  ; 
lobis  cuneatis,  incifis  ,  holoferiçeis.  VillarSj  D^uph. 

vol.  3.  pag.  7J1.  n*.  a8. 

Ranuncuius  Ulyricus.  Lobel.  Icon.  671.  —  Dod. 
Pempt.  428.  Icoii.  «i^  Mbrif.  Oxon.  Hift.  2.  $•  4. 
tab.  30.  fig.  46.  Mediocris. 

Ses  racines  font  fibreufes, entremêlées  de  petits 
tubercules  courts  «  épm  ^  charnus  :  il  s'en  élève 
des  tiges  hautes  de  fis  i  dix  pieds  &  plus ,  droites» 
velues  f  fimplesV  te  fooveoc  ramifiée  i  leur  partie 
fupérieure  en  deux  ou  trois  rameaux.  Les  feuilles 
radicales  font  pétiolées ^  velues  &  foyeafes ,  parti- 
cttliéremeot  à  leur  fi»é  inférieure  »  ainfi  que  les 
pétioles  ^  prelque.  teiiiées  ou  divifées  en  trois 
lobes  profonds^  longs  d'environ  un  pouce  i  cha* 
cun  d  eurii  troi»  divifions  ovales  ou  linéaires  » 

Q 
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aiguës.  L€s  feuilles  caulinaire^  font  rares  «  moins 
^ooif  ofées  f  plus  Miroites  \  leurs  ilécoupures  li- 
néaires, entières. 

Les  fleurs  font  terminales^  ^une  i  trois ,  fup- 
portées  par  des  pétioles  velus  ^  foyeuz  ;  les  folioles 
cajîcinales  ovales^  un  peu  élargief ,  pubefcentes 
ou  prefque  glabres^  aiguës^  colorées.  La  corolle 
«fi  2&%  grande  3  d'un  Beau  iaune^  luifame  en  de- 
dans f  les  pétales  arrondis  i  leur  foinniet^  ovales , 
ilriés. 

Cette  plante  croît  en  Efpagne^  en  lulie  & 
dins  les  dép;irteniei3s  méridionaux  de  U  Ftaoce- 
Je  n'ai  pas  vu  fes  fruits.  ¥  (F./) 

5y.  Renonculb  en  faucille.  Ranuncuius  falca- 
tus.  Linn. 

Ranuncuius  foliis  fiUformî-ramofis  ^  feminîbus  fsd- 
Cutis  i  fcapo  nu4o^  unifioro^  IM^*  Spec.  Plaint,  vol. 
1  -  P4g-  70 1  •  —  Hort.  Ùpf.  I J7.  —  Sauv.  Moofp. 
20/.—^  Gronov.  Orient.  69.  — Jiçq.  Y»*I-  ijo. 
—  Jacq.  Auftr.  lab.  48.  —  Hoffm.  Germ.  197.  — 
Bpth.  Gercn.II.ei8.  —  t^^m,  Flor»  fr.  vo|.  },  pag. 
192.  n*'.  7%.XXXIV,-^  VilUçS;i  Dauph.  vo).  }. 
pag.754.no.  51. 

Ranuncuius  foHh  fiHformf-ram^fis ,  ealîciius  ap- 
ptndicuiath.  Gérard ,  Flor.  gall.  prov.  pag.  }88.— 
Gouanj  Monfp.  267. 

Ranuncuius  tefitculatus.  Crantz^  Stirp.  Auftraf. 
pag.  119. 

Myofurus  foliis  ramofis.  Hort.  Çfiffort.  117, — 
Royen^  Lugd.  Bat.  492. 

» 

^fihmpyrt^  niinimum  fuiatm.  C*  B^uh.   Pin. 

Ranuncuius  ceratopkyilus ,  fcminihus  faUatis  ^  iu 
Jhiçam  ada^if'  Tourn,  Inft.  R.  Herb..  289.  —  Morif. 
Hift.  2.  pag.  44p.  S.  4.  tib.  28,  fig.  2,2.  Optima.  — 
Garid.  $94. 

Perpufiltum  metampyrum  tuteum.  Lobe!".  le.  57. 

•Tf  Dfdecb  >  Hift.  1 .  p»g.  .4^  )con.  ^M^dfi^w. 

Ranuncuius  alop'ecuroides  ^  aju^ét  foUis.  Boceon. 
Sic.  pag.  28.  tab.  14.  fig.  3. 

'  Cr^tÂOgçnum  pumiluirT  ifiteum  ,  atfifitkii  folio  ^ 
htfpanicum,  Barrel.  Icon.  rar.  375. 

Ranuncuius  coronopifokus  y  capite  alopecuri ,  cera- 
êophyllo^-;  ftm  in^ims  falcatis  Mjpicam  tidoBis.  Magn . 
Ûot.  218. — Hort.  178.  » 

C'cift  use  é«s  plus pf^iffQ «{Tpèc^dp ^  gâ9<«» 
sMarquable  pir  fes  politf^  fi^uilles.a  divi^OffS  iii- 
Uforaies  ou  liiiéatees>.  /9<'  pur  fes  bmuk  furoiPOtés 
d'une  longue  pointe  en  f^t«ëi)ie, 

Elle  a  des  tiges  Amples  ou  plutô^des  hampje^ 
nues,  très- grelçs ,  pubefcerjt^s.x)u  côtoneu fes, 
kautes  d'un  à  d^x  poOtes^  unifiord.  Les  fettiilt^ 
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font  toutes  radicales, pétiolce^ ,  prefque  pdniées, 
divifées  en  découpures  linéaires  ra^eufes ,  en^ 
tières ,  aiguës ,  inégales,  médiocre nenc  velues j 
fouvent  plus  longues  que  Ics  tiges. 

Les  fleurs  font  petites  :  leur  calice  eft  conrvpofé 
de  cinq  folioles  ovales ,  pubeCcferices  ;  l\  corolle 
jaune ,  à  peine  plus  longue  que  le  calice  i  Ws  pé* 
taies  ovales  ,  arrondies  à  leur  fommet.  11  leur  file- 
ra des  fruits  difpofés  en  un  épi  olongé  >  cylin- 
drique, épais,  pubefcent.  Les  ftmences  font  glp- 
buleufes^  furmontées par  une  pointe  longue,  en- 
ii forme,  aiguë,  qui  fe  courbe  en  faucille  en  vieil- 
liffant.  Les  racines  font  fufifoxmes ,  fimples ,  pref- 
que linéaires,  terminées  à  leur  extrémité  par  une 
peeiee  touffe  de  fibres  captllMres» 

Cette  plante  croît  en  E^s^ne ,  en  Italie ,  dan« 
les  départemens  mér^ion^iux  de  la  France^  fur  les 
peloufes  :  je  l'ai  recueillie  aux  environs  de  Mar- 
ferlle.  D(r.v.) 

j6.  Renoncule  bitobée«  RamtncuUs  alptfinf. 
Linn. 

Ranuncuius  filiis  radJcahIms  ,  fuhcordatis ,  ^4»lis  , 
tripanitis  ;  loB'ts  trilobatis  ;  cauièno  laneeolato  ,  iii^ 
tegerrimo.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  778.  -^ 
Jàoq.  Aoflr.  tab.  ito.  —  Pall.  her  2.  pag.  ^8. — 
Lam.Flor.  franc,  vol.  3.  pag.  187.  n^.  789.  XV.— 
VilUrs,  IHupli.  voL  5.  pag.  736.  n*'.  12. 

Ranuncuius  unifiorus  ;  foliis  levibus ,  femîtrîlokis  ^ 
rotunde  ferra  fis  y  caulinis  Ungulatîs.  Haller,  Helv. 

Ranuncuius  foliis  fubrotundls  yfplendcntthus  yfimJf" 
trifidis;  pctalis  cordât is ,  alb'is,  Crantz , Stirp.  Auftr. 
pag.  ri3.n^7. 

Ranuncuius  foliis  trilohis  ,  Mis  acutis ,  cauU  uni^ 
fiof»,  Scop.  dttii.  edit.  1 .  pag.  ^63 .  n®,  4-  "^  E**^ • 
i.  n*.  éj9j 

Rm'unçftius  alpinus .  humilis  ^  rotundifùHus  ^  flor^ 
mâjçrc  b  minpn,  C.  Bauti.  Pin.  i8ï.  — Tournef; 
Injt.  R.  Herb.  29p.  ,   .    . 

RanwiitêlMs  Mlpinus  ,  limùlis  ,  aliit^  ;  /«/ia  f^th^^ 
twÊ^o.  &%.  WWF09U  t. pag.  4^9*  t«hi.l2.  fig.  l^   ... 

Ranuncuïi  monxani  ^  prima  fy  Jecunda  fpecies^ 
Ouf.  Hii?-  I.  P^g-  ^4'  IÇ^^-  ^  A  Stîfp.  f^ann^ 
î^4f  j6j.  Içoti. 

Rntiuiuulus  aii^fbfé'WmipiÊtf^O^t  Hoft.27;» . 
Ranuncuius  montanus,  Dod.  Pempt.  429:  Icon.  ' 
Ràr^nqùLs  n\ontan\LS  rotundijblius  3  fore  minor-^ 

4^/m^w  Mpjtf.  "Ov>0.  Hî^^  h%  4-  ^ab.  31.  fîç^ 

Ç^eft  qnjp  petite  ptanjè  dont  H  tîge,  très-ffnoipt^ 
k  baffe ,  t\é  s'élève  jafnais  beaucoup  au-deli  cl^ 
deux  oitrrcfis  pottces.lfie  çft  gr^  ^  un  peu  vehre^ 
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Refqae  nue.  Les  ncines  fon:  fibreuies  ^  très^dé^  l 
ms  j  longues  &  roaflatres  $  les  feuilles  prefque 
toutes  radicales  »  pétiolées ,  un  peu  arrondies , 
très-Iifles ,  pref^ue  luifantes  ^  divifées  ordînaire- 
menc  en  trois  lobes  prefque  cunéiformes ,  con- 
luens  à  leur  bafe^  chacun  d'eux  foudivifé  en 
trois  autres  lobes  peu  profonds ,  ovales  ou  lan- 
céolés ^  prefqu'entiers  à  leurs  bords.  Les  feuilles 
aulinaires^  au  nombre  d'une  à  deux  ^  quelquefois 
DhUes  j  Tonc  fefliles ,  linéaires  ^  fiinpUs«  aiguës. 

Les  tiges  font  terminées  par  une  feule  fleur  qui 
varie  de  grandeur  >  dont  le  calice  efl  glabre  ^  à 
folioles  ovales  4  lancéolées^  blanchâtres  ;  la  corolle 
blanche  5  de  cinq  à  fept  pétales  en  cœur ,  échan- 
crées  à  leur  fotnmet. 
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Cette  plante  croit  dans  les  Alpes^  en  Suiflè ^  en 
Autriche  &  fur  les  liautes  montagnes  des  dépar- 
temens  méridionaux  de  la  France  ^  à  la  Grande- 
Chartreufe  ,  â  Saint-Nizier,  &c. ^{V.f,  Comm. 
Foucault.  ) 

57.  Renoncule  glaciale.  Ranunculus  glacîalis. 
Linn. 

Ranunculus  calicihus  hirfutis  ^  caule  hifioro  y  foliis 
mÊittfdit,  Linn.  Spec.  PUnt.  vol.  i.  pag.  777.  — 
Fbr.  fuec.  464.  joi.  —  (Eder.  Flor.  dan.  tab.  19. 
—  Lamarck,Flor.  franc.  voJ.  5.  pag.  188.  n*^.789. 

xvra. 

Ranunculus  caule  biforo  ^  calice  hirfuto,  Flor. 
Japon,  pag.  133.  tab.  3.  fig.  i. 

Ranunculus  foliis  tematis  ^  foUolis  tripartito^mul^ 
ùfdis  y  cauli/ûs  fefilihus  y  caule  fuhtrijlorOy  calicibuê 
kirfuûs.  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  i  jaa 

Ranunculus  caule  fubtnfiôro  y  foliis  repetito-trilo' 
knis  y  pulpofis  ;  calice  hirfuto.  Wulfen.  in  Jacq. 
Colieâ.  I.  pag.  189.  tab.  8  &  tab.  9.  fig.  1.2.  — 
Hobenvrarth  Ôc  Reiner.  Itcri. pag. i^^.  —  Hoft. 
Syiiop.  311. 

Ranmnculus  calicibus  kirfuih  Vïlhfis  ^  caule  fuhbi^ 
forOjfuiiis  tripartitis  y  foltolrs  trifidlt  y  laciniis  fuà^ 
niMatiSy  iohisfahaeuris,  Schcank^  Salisb.  n^«  j  19. 

Santmculus  foliis  ternaûm  dtcùmpofids  ;  foiiolis 
earnofis  ,  rnrcrmediis  fimplicibus  ;  coule  muîUiporo. 
YilL  Dwph.  vol.  3.  pQg.738.  n°.  15. 

Ranunculus  foliis  pulpops  y  repetito-trilohatis  ^  cali" 
^usviilofis.  Haller,  Helv.  n®.  1166. 

Ranunculus  montanus ,  purpureus  ;  calice  villofù  y 
fdicis plaurL  J.  Bauh.  Hift.  5.  pag.  86i.r— Tourn. 
M.R-  Herb.  289.  —  Scheuchx^  Alp.  239.  tab.  20. 
4g.  I. —  Morif.Oxon.Hjit.2.$.4.  tab.  ji.  fig.  jy. 
tiediocris, 

RaatauidiiS  alpinus  y  foliis  criihmi  crafioribus  ,  fio^ 
«ftu  mlkîs  vdcarnàs.  SchoL  Bocaa.  12. 


Râmmcului  alpinus  y  rofeusy  aUus  ;  calice  hirfuté, 
Rudb.  99« 

Cett^  plante  eft  remarquable  par  Tes  belles  &; 
grandes  fleurs  blanches^  ou  de  couleur  de  chair 
&  quelquefois  un  peu  purpurines  ;  par  fes  calices 
velus  j  par  fes  feuilles  compofées. 

Ses  racines  font  groffes,  charnues,  divifées  ert 
un  grand  nombre  de  longues  fibres  épaifles  ;  il  s'en 
élève  des  tiges  hautes  de  quatre  à  huit  pouces  « 
plus  ou  moins  rameufes  4  velues  ^particulièrement 
aux  divifions  des  rameaux  }  .foibles ,  (triées.  Les 
feuilles  radicales  ^  portées  fur  de  très-longs  pé- 
tioles y  font  ternées  y  les  pinnules  pétiolées  ^  pin- 
natifideSj  très  -  divifées  ^  à  découpures  ovales  ^ 
très-glabres ,  Amples ,  un  peu  charnues.  Les  feuilles 
caulinaires  &  fupérieures  font  moins  compofées» 
leurs  découpures  linéaires  plus  longues.  Les  pé* 
tioles-engainent  les  tiges  pat  une  membrane  velue 
à  fes  bords  &  à  fon  orifice. 

Les  fleurs  font  folitaires^  terminales  :  leur  nonn 
bre  eft  relatif  à  celui  des  rameaix.  Leur  calice  eft 
chargé  de  poils  rouffâtres  y  courts  y  ferrés.  Les  pé- 
tales ont  prefque  toujours  une  teinte  rougeâtre 
ou  vineufe  très-agréable  i  ils  font  de  cino  à  fept , 
hrges  y  entiers  y  relevés.  Les  femenbes  (ont  ton 
petites  y  nombreufes  y  réunies  en  une  tète  ovale , 
arrondie.  Cette  plante  varie  un  peu  dans  (es  formes 
fe  fa  grandeur:  d'oùil'réfulte  que  les  figures  qu'on 
y  rapporte,  paroifTent  prefqu'appartenir  à  des  plan- 
tes différentes. 

Cette  efpèce  aime  les  montagnes  élevées  y  le  voî- 
fioage  des  neiges,  les  glaciers.  On  ta  trouve  en 
Suifle,  dans  la  Laponie  &  même  dans  les  départe- 
mens  méridionaux  de  la  France  >  aux  environs  da 
Grenoble ,  &c.  ^  (  ^.  /.  Comm.  Foucault^) 

Ses  racines  fonttrès-acres.  Les  payrans  emploient 
cette  plante  •  fous  le  nom  de  carimt  ou  caraUine^ 
pour  provoquer  la  fueur  dans  les  pléuréfîes  &  les 
rhnmatifmes  :  ils  la  prennent  en'décoâion  dans 
l'eau.  Leur  méprife ,  dit  Villars  y  feroit  funeffe 
s'ils  ne  la  prenoient  étendue  dans  beaucoup  d'eau. 
Ces  bonnes  cens  avalent  le  poifôn  fans  le  con- 
noître ,  mais  leur  bon  tempérament  y  réfifte.  On 
doit  juger  de  li  le  cas  que  Ton  doit  faire  fonvenc 
de  ces  remèdes  vulgaires ,  prônés  par  l'ignorance, 
employés  par  le  charlatanifme,  &  adoptés  avec 
une  confiance  bien  fmiefle. 

|8.  Renoncule  des  frîmats.  Ranunculus  nivalie, 
Linn. 

Ranunculus  foliis  quinquelobis  y  integerrlmis  ;  cau^ 
linofejjili,  digitato  ;  caule  unifioro.WïWden ,  Spec. 
Plant,  vol.  2.  pag..  1321.. n*.. 51. 

Ranunculus  (  nivalis)  ,  calice  hirfuto  ,  caule  i(ni^ 
floro  y  foliis  radicaMui  palmatis  ;  kauUnis  muitipar^ 

^i*  yfifilibus»  Lion,  Spjeo.  Plant,  vol.  1 .  pag.  778^ 

Q  1 


124 


R  E  N 


—  Flor.  lapon,  iji.  tab.  J.  fig.  2.  —  Tlor.  fuec. 
465.  yoi, — Guno.Norv.  6iy.  —  Retz.  Obferv.  z. 
pag.  19.  —  Swartz,  A&.  Stockh.  1789.  pag.  47. 
(Excluf.Ran.  nivalL  Villars.) 

Ramincu/us  laponicus,  Fior.  dan.  tab.  144. 

^.  Ranuncuius  idem  pygnuus,  Flor.  lapon,  pag. 
232.  ub.  J.fig.  )• 

Cette  plante  ne  doit  pas  être  confondue  avec 
celle  que  M.  Villars  a  décrite  fous  ce  nom.  Elle 
eft  parfaitement  glabre  dans  toutes  fes  parties^ 
excepté  les  calices ,  &  fes  feuilles  inférieures  ne 
font  que  médiocrement  lobées. 

Ses  tiges  font  grêles  j  hautes  de  c]uelques  pou- 
ces j  fimples  ,  dont  les  feuilles  inférieures  &  radi- 
cales font  longuement  pétiolées  «  alternes  ,  très- 
liffes  >  les  unes  prefque  palmées  >  les  autres  divi- 
fées  médiocrement  en  cinq  ou  fept  lobes  courts^ 
obtus,  entiers.  La  forme  générale  de  ces  feuilles 
eft  arrondie  &  réniforme  :  les  caulipaires  ont  des 
découpures  iSmples^  linéaires. 

Les  fleurs  font  d*une  grandeur  médiocre ,  folî- 
taires  à  l'extrémité  des  tiges  y  de  couleur  jaunâtre. 
Le  calice  ed  compofé  de  cinq  folioles  ovales  j  un 
peu  velues >  les  pétales  ovales^  un  peu  lancéolés^ 
obtus. 

Cette  plante  croît  dans  les  hautes  montagnes 
de  la  Laponie  &c  de  la  Norvège,  of  {V.  f.  U 
ktrh,  Bêfi.  ) 

^9.  Renoncule  des  rochers.  Ranuncuius  hny- 
mijuis.  Crantz. 

Ranuncuius  folus  tripartitis,futtiu  lùrfutis  ;  rtctp^ 
taculis  lanuginofis.  Gmel.Syft.Nat.  vol.  i*pag.  88o. 

Ranuncuius  alpinus,  receptaculo  lanuginojh, Cnanz, 
Stirp.  Aufir.  pag.  1 1  y.  n^.  1 1.  ub.  4.  fig.  z. 

Cette  plante  a  des  rapports  avec  le  ranuncuius 
nlvalis.  Ses  tiges  font  courtes  ^  à  peirie  rameufes^ 
prefque  nues ,  rarement  droites  ^  velues  :  elle  a  des 
racines  fibreu&s^  alongées^  garnies  de  quelques 
chevelus  courts  &  très-fins.  Les  feuilles  radicales 
font  pétiolées»  épaifTes  ^  velues  à  leur  face  infé- 
rieure »  d'un  \ert  foncé  en  deflfuSj  profondément 
divifées  en  trois  lobes,  confluens  a  leur  bafe  ^  élar- 
gis vers  leur  fommet  ;  chaque  lobe  â  trois  ou  cinq 
découpures  peu  profondes  ^  irrégulières  «  aiguës  ^ 
irtcifées  ou  crénelées  «  ciliées  à  leurs  bords.  Les 
pétioles  font  très-velus  »  canaliculés ,  d'un  pÀurpre 
foncé. 

Il  n'exifie  très-fouvent  qu'une  feule  fleur  termi- 
nale i  ou  deux  &  trois  :  alors  la  bafe  des  pédon- 
cules eft  munie  d'une  feuille  caulinaire  fimple  »  tri- 
fide-ou  prefque  digitée.  Les  folioles  calicinales 
font  velues ,  colorées  j  concaves  ^  caduques  ;  la 
corolle  jaune  ^  luifante  ^  tachetée  à  U  bafe  inté- 
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rieure  \  les  fruits  glabres ,  comprimés  ^  terminée 
par  une  pointe  recourbée  >  réunis  en  tête  fur.  un 
réceptacle  lanugineux. 

Cette  plante  croît  fur  les  hautes  montagnes  en 
Autriche  &  dans  le  Piémont,  if. 

éo.  Renoncule  des  montagnes.  Ranuncuius 
montanus.  Willd. 

Ranuncuius  Jbliis  quinque loi is ,  dentatis;  cauiîno 
ftffili'-djgitato  ;  iaciniis  lineari-ianceoiatis  ,  integer* 
rimis;  cauU  unifioro.  Willd.  Spec.  Plant,  yil.  i. 
pag.  1311.  n*.  3Z. 

Ranuncuius  (  nivalis  ) ,  foiiis  radicaiihus  qmuque 
partitis  y  orificuiaàm  muiùfidisf  caulinis  palmads  ^ 
intêgris  t  feJfUiius  ;  caulc  unifioro.  Villars  ^  Dauph. 

vol.  3.  pag.  742.  n**.  ij. 

» 

Ranuncuius  nivalis.  Jacq.  Auftr.  tab.  31;.  ^16. 
—  Hort.  Syn.  311. 

Ranuncuius  uniûorus^  foiiis  glahris ,  reniformiius, 
femiquinquibits,  Haller  j  Helv.  n*.  1 168. 

Ranuncuius  minimus  ,  alpinus  y  luteus,  J.  Bauh. 
Hift.  ).  pag.  861.  fig.  interior. 

Il  paroit ,  on  que  l'on  a  confondu  cette  tipèçe 
avec  le  ranuncuius  nivalis  de  Laponie^  ou  que  cette 
dernière  préfente  une  variété  très-remarouable. 
Nous  avons  cru>  d'après  l'infpeûion  des  individus 
de  ces  deux  plantes  ^  devoir  les  diftinguer  >  ainfi 
que  Ta  fait  WiUdenov. 

CeHe  dont  il  eft  ici  ^queftion  diffère  du  ranun^ 
culus  ntvalis-pzt  fes  feuilles  plus  divifées^  plus  ou 
mohis  veluesj  quelquefois  glabres  î  par  fes  corolles 
plus  grandes  ^  par  fes  tiges  quelquefois  biflores. 
Elle  fe  rapproche  tellement  du  ranuncuius  Monfpe^ 
licnfis ,  qu^elle  potirroit  bien  n'en  être  qu'une 
variété* 

Ses  racines  font  fibreofes  ^  un  pea  traçantes  ^ 
elles  produifent  une  tige  fimple ,  médiocrement 
velue  ^  çréle  ^  hautes  de  cin<)  i  fix  pouces ,  donc 
les  feuilles  radicales  font  pétiolées  «  larges  ^  preC- 
qu'en  ferme  de  rein>  découpées  en  cinq  ou  trois 
lobes  >  dont  les  deux  latéraux  font  plus  courts  » 
moins  profonds^  im  peu  en  coin  à  leur  bafe«  très- 
fouvent  glabres  ^  prefque  luifantes^  un  peu  obtu- 
fes  «  quelquefois  un  peu  velues  ^  particuliéremenr 
les  pétioles.  Les  feuilles  caulinaires ,  au  nombre 
de  deux>  prefqu'oppofées ,  font  feffiles,  divifées 
en  quelques  fegmens  linéaires. 

Les  fleurs  font  folitaires»  terminales^  grandes  ^ 
leur  calice  eft  velu  »  d'un  jaune-pâle  >  la  corolle 
jaune ,  marquée  fouvent  d'une  tache  plus  foncée 
dans  le  fond  ;  les  pétales  ovales ,  arrondis  ou  ua 
peu  échancrés  à  leur  fommet.  Cette  plante  varie 
dans  la  grandeur  de  fes  fleurs  »  qui  quelquefois  fe 
doublent  >  quelquefois  auifi  elle  porte  deux  ou 
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tiois  fleurs  lorrqu'eile  croit  dans  les  lieuK  ba  &r 
les  terrains  gras. 

On  la  rencontre  dans  les  prairies  élevées ,  parmi 
Ics  pâturages  des  hautes  monugnes  «  en  Suiffe  j 
dans  les  dépar^mens  méridionaux  de  la  France , 
aux  environs'dHGap ,  de  Briançon  ^  &c.  ^  (K./.) 

6i.  Renoncule  de  Laponie.  Rununcuius  lapo^ 
Kcus.  Linn. 

Rdtutnculus  foliis  tripanitis  ,  lobatis ,  obtufis  ; 
mltfuhnudOi  unifioro,  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i. 
pag.  778.  —  Flor.  fuec>  461.  joj. 

Ranuiuuius  caule  unifolio,  un^oro;  folits  tripar- 
lù/i.^Flor.  lapon,  pag.  if  i.  tab.  3.  fig.  4. 

Ceft  une  fort  petite  plante ,  aflez  diftinâe ,  gla- 
bre j  dont  les  racines  font  fibreufes,  fines  y  déliées. 
Les  tiges  ^  longues  à  peine  d'an  pouce^  font  fim- 
pks ,  prefque  nues ,  miformes.  Les  feuilles  infé- 
rieures &  caulinaires  font  petites  ,  planes  >  élar- 
gies j  pétiolées^  glabres  >  découpées  e»  trois  lobes 
obtus  ,  un  peu  ovales  ;  quelquefois  elles  ont  cinq 
lobes ,  &  alors  les  deux  extérieurs  font  très^etits. 
Les  fleurs  font  petites  >  terminales. 

Cette  plante  croit  fur  les  hautes  montagnes  de 
la  Laponie*  if.  {V.f,  in  htrh.  Bofc.  ) 

61.    Renon€ULE  hyperboréenne.  Ranunculus 

kyperbortia^ 

RanumaUusJbliis  profundk  trilobis;  lobis  oblonps  , 
ihmricatis  ;  cauU  jUîformi  ,  repente»  Rottb.  Aô. 
Hafii.  10.  pag.  458.  tab.  4.  fig.  \6.  —  Retx.  Prpdr. 
Flor.  Icand.  edit.  691.  —  &der.  Flor,  dan.  tab. 
5)1.  —  Willden. Spec. Plant,  vol.  2.  pag.  i}ii. 

JBUmuuulus  Ammanni.  Gunn.  Norv.  n^,  8i6. 
{Excliifofynonymo  Ammannù) 

Kaauncuùts  foliis  fitbrotundis  ^  trilobis ,  inugerri^ 
mis  i  casde  repente.  Gmel.  Sibir.  4.  pag.  204.  tab. 
8}é.  (  Extlufisfynonymis  Linnei  &  Royeni.  Ivilld.  ) 

Quelques  auteurs >  félon  Willdenov  ^  avoient 
nai-i-propos  confondu  cette  efpèce  avec  le  ranun" 
çmius  lapanicus ,  dont  elle  diffère  par  ks  tiges  &  fes 
ieuf  lies  :  elle  eft  auffi  très-difterente  du  ranunculus 
fidftginofusy  ï  laquelle  Gunner  Tavoit  rapportés.  • 

Ses  tiges  font  petites ,  grêles  ^  rompantes,  fili- 
formes >  fes  fiïuiltes  pétiolées ^  radicales^  divifées 
profondément  en  trois  lobes  y  chacun  d'eux  oblong» 
écarté^  très-entier^  arrondi  à  fon  fommet. 

Cette  plante  croit  au  Groenland  j  dansTlflande, 
cnlfoTWCge,  en  Sibérie,  "if 

éj.  Renoncule  à  grandes  fleurs.  Ranunculus 
j^mdsflonLS.  ^ 

Banunculus  caule  ercâo^  bifolio  ;  foliis  multifidis  ; 
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caulinis  altérais ,  feffiiibus,  Linn.  Spec.  Plant,  vol. 
i.pag.  78i.->-  Royen^  Lugd.  Bat.  492. 

Ranunculus  orienta li s  ^  aconiti  folio  ;  flore  luteo  ^ 
maximo,  Tournef.  Coroil.  20. 

Ses  tiges  font  droites  i  les  feuilles  radicales  >  pé- 
tiolées^  aflez  femblables  à  celles  de  Taconit  ^  di- 
vifées en  plufieurs  découpures.  Les  feuilles  cauli- 
naires font  feffiles  ^  alternes ,  au  nombre  de  deux 
feulement.  Les  fleurs  font  jaunes^  remarquables 
par  leur  grandeur. 

Cette  plante  croit  dans  l'Orient  y  où  elle  a  été 
découverte  par  Tournefort. 

» 

64.  Renoncule  feptentrionale.  Ranunculus  fep» 

tentrionalis, 

Ranunculus foliis  membranaceis  ^  glabris ,  ternatis;^ 
foliolis  fubtrilobatis  ,  incijls  y  acutis;  caule pttiolifque 
bafi  kiifutis^  pedunculis  Jitbbifioris  y  calicibus  refitxis. 

Ses  racines  font  fibreufeSj  fafciculées^  garnies 
de  quelques  chevelus  très- fins  >  les  tiges  prefque 
fimples  y  molles ,  droites  y  fiftuleufes ,  velues  ou 
pubefcentes  à  leur  partie  inférieure  y  â  peine 
feuillées  j  hautes  de  huit  à  dix  pouces. 

Les  feuilles  radicales  font  pétiolées»  minces  ^ 

f {labres  »  membraneufes  »  à  trois  folioles  pétio- 
éesi  la  foliole  fupérieure  à  trois  lobes  protonds  , 
divergens  î  les  deux  laréraies  fouvent  a  deux  lobes 
feulement ,  incifés y  dentés,  aigus \  fupportées  par 
de  longs  pétioles  grêles  ^  chargés  de  poils  rares  ^ 
paniculiérement  vers  leur  bafe.  Les  feuilles  cauli- 
naires font  prefque  feffiles/ternées,  à  découpures 
plus  étroites  :  il  n'y  en  a  ordinaireoient  qu'une 
feule. 

Les  tiges  fe  divilènt  à  leur  extrémité  en  deux 
pédoncules  uniflores  ,  glabres  ,  inégaux  y  très* 
grêles  y  munis  dans  leur  milieu  d'une  petite  feuille 
linéaire.  Les  calices  font  glabres  «  colorés  >  garnis 
de  quelques  poils  rares  i  leur  (bmniet  j  réfléchis^ 
très-caducs  ;  la  corolle  de  couleur  jaune-pile  i  les 

f>étales  ovales»  élargis  &  arrondis  a  leur  fbmmet; 
es  fruits  prefqu'orbiculaires,  comprimés,  un  peu 
convexes  i  leurs  deux  faces  »  terminés  la  plupart 
par  une  pointe  droite,  aiguë»  réunis  en  une  petite 
tête  globuleufe. 

Cette  plante  croit  dans  l'Amérique  fepteotrio** 
nale.  '^{V'.f,  in  kerb.  Lamarck.  ) 

65.  Renoncule  recourbée.  Ranunculus  record 
valus, 

Ranunculus  folits  trilobis ,  lobis  bafi  cuneiformi" 
bus  y  apice  incifis  ^  acutis  ;  caule  multifioro  ,  coroUâ 

calicibufqut  recurvis»  (î^«  ) 

« 

Sts  tiges  font  foibles^  molles  j  pubefcentes  ^ 
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médiocretnem  nmeufes»  garnies  de  feuilles  alter- 
nes^ péciolëesj  divifëes  en  croîs  grands  lobes  con* 
fiuens  y  rétrécis  en  coin  à  leur  baie ,  ovales  ,  élargis 
îà  leur  fommet,  incifés,  dentés ,  aigus ,  prefque 
glabres  3  vertes  en  deffus  ^  plus  pâles  en  deiTous  « 
fiipportées  par  des  pétioles  \e\u$  »  les  fttpérieuf es 
fôRiblables  aux  inférieures ,  mais  plus  petites ,  un 
peu  moins  divifées. 

Les  fleurs  font  axillaires  &  terminales,  prefque 
difpofées  en  grappes  courtes  >  au  nombre  de  trois 
ou  quatre  &  plus>  fur  un  pédoncule  rameiix  y  pu- 
befcent.  Les  pédoncules  particuliers  font  courts  j 
unifloresj  munis  d'une  petite  folioJe  linéaire  à 
leur  bafe.  Le  calice  eit  compofé  de  cinq  grandes 
folioles  ovaUs^  médiocrement  velues  >  colorées  , 
acuminées.  La  corolle  m'a  paru  jaunâtre  ;  les  pé* 
nies  ovales  ,  obtus ^  plus  courts  que  le  calice^  qui 
le  réfléchie  cout-à-fait  fur  la  tige  >  ainfi  que  la  co- 
rolle après  répanouiffement  desflturs. 

Cette  planre  croît  en  Amérique  ^  dans  les  envi-* 
rons  de  Nev-York.  (  F^.f.  in  htrb,  Lamarck.  ) 

m 

66.  RenONCUT.E  ailée.  Ranunculus pînrmtus, 

■ 

.  Ranunculus  puhtfsens  y  foliis  pinnaiis ,  pinnis  /a- 
jhatO'incifis  y  ramis  diffujis  y  feminihus  tJjtrculath, 
(N.) 

« 

Cette  plante  a  des  tiges  divifét  s  en  rameaux 
diffus  9  étalés,  velus»  (iriés^  garnis  de  feuilles  al- 
ternes ,  pëtiolées  »  velues  ou  pubefcentes  j  ailées  ^ 
compofe^s  aux  feuilles. caulinaireft  de  cif^q  à  fept 
folioles  oppofées  ;  les  inférieijR-es  pétiolées  ,  les 
fupérieures  feffilesj  l€s  terminales  ibuvent  con- 
iuentes ,  divifées  en  lobes  irréguliers  y  prefque 
lancéoiës^  iaciféSj  aigus. 

Les  fleurs  font  nombreufes  y  étalées  ,  portées 
fiur  des'pédeticules  aloûgés  y  velus  »  uniflores.  La 
cofoile  m'a  paru  jaunâtre  y  médiocre  s  le  calice  co-* 
kiré  y  non  réfléchi  >  les  fruits  prefqir orbicul aires  ^ 
«ORvexes^  médiocrement  tubercules  à  leurs  deux 
iaces^  terminés  par  une  petite  pointe  épaiffe  , 
prefque  droite  >  &  réunis  en  une  petite  téce  ovale , 
ainrondie. 

Cette  plantQ  a  été  recueillie  dans  k^  Indes  par 

JM.  S^nnerat.  :)p,(  V.f.  in  herb.  Lamarck.) 

67.  Renoncule  déchiquetée.  Ranunculus  mul- 
t^ttus.  '  f  '      » 

\ 
Ranunculus  foliis  muhifidisy  infcrioribus  pînnatisî 

C4iui€  multifioro  ^  calice  coroUam  douante,   Forskh. 

Flor.  a?gypt.-arab.  pag.  ici.  n^.  10. 

Ses  tiges  font  droites  ^  hantes  d'environ  deux 
l^ieds  y  velues  ,  flriées  à  une  de,  leur  face ,  cylin- 
driques à  l'autre  ;  fes  feuilles  font  alternes,  pétio- 
lées  ;  les  radicales  &  inférieures  font  prefqu'ailées  y 
tes  fupérieures -parngées^  en  découpures  nombreu- 
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fes.  La  corolle  ell  de  la  même  grandeur  qoe  le  ci* 
lice  i  les  fruits  ovales^  aigus ^  réunis  en  une  têt* 
ovale.         ^ 

Cette  piante  croit  dans  les  fblTés  »  aux  environs 
de  la  ville  de  Taes*  (  Dtftnpt.  ex  Forskh.  ) 

68.  Renoncule  verniflée.  Ranunculus  nitidus. 

Ranunculus  foliis  radiculibus  integris  ,  fubrtnifor'- 
mibus  y  nitidis  ^  caulinis  tri  feu  quinquefidis  y  lineari" 
bus  y  feminibus  fubglobofis  y  glaberrimis,  (  N.  ) 

Ranunculus  (nitidtrs  )  ^fijliis  caulinis  nitidis ,  tri* 
fidis  y  laciniis  obtufis.  Walter  ^  Flor.  Catol.  f ag» 

^  Cette  plante  efl  glabre ,  luîfante  ;  elle  a  des  ra- 
cines fibreufes  j  des  tiges  prefque  fafciculées  y  ra- 
meufeSj  flriées^  fiAuleufes«  hautes  de  huit  à  dix 
pouces  J,  droites  jfeuillées.  Les  feuilles  caulinaires 
font  pétiolées ,  entières,  prefou^arroodies^  un  peu 
réniformesj  crénelées  à  leurs  bords;  les  caulinai- 
res feffiles  y  prefque  digitées^  ou  divifées  en  trois 
ou  cinq  découpures  linéaires  «  obtuCeSj  entières* 

Les  fleurs  y  aflTez  nombreufes ,  font  termitules, 
fiipportées  par  des  pédoncules  droits,  très-gla- 
bres, inégaux.  Le  calice  efl  compofë  de  cinq  fo- 
lioles ovales ,  glabres  »  obtufes ,  point  réfléchies  i 
la  corolle  blanchâtre  ,  médiocre  j  les  fruits  ovales^ 
prefque  globuleux ,  entourés  d'un  léger  rebord  » 
très-glabres ,  obtus  j  réunis  en  une  petk&  tête  am 
rondie. 

Cette  plante  croit  aux  lieux  humides ,  dans  1^ 
Caroline.  Elle  m'a  été  communiquée  par  M.  Bo(k« 
{V.f.) 

(79.  Renoncule  de  Maryland.  Ranunculus  me^ 
rylandicus, 

Ranunculus  fqUis  radicalibus  tematis  ;  folioUs  tri'» 
lobatis,  lobis  acutis  y  incifis  ;  caulefimpliciyfubriudo^ 
calicibus  refiexis,  (  N.  ) 

Ses  racines  font  fibreufes  ;  fes  tiges  fimples  , 
droites ,  pubefcentes,  grêles ,  hautes d*enyirondix 
pieds ,  garnies  de  feuilles  radicales  longuement  p6» 
tiolées,  ternées,  les  deux  latérales  oppofées,  pé- 
dfculées;  les  folioles  à  trois  lobes  confluens,  lanceo— 
lés,  aigus ,  sncifés  5  leur  face  fupérieure  verte ,  l'irt- 
férieure  plus  pâle ,  un  peu  blanchâtre,  prefque  gla- 
bre 5  les  pétioles  velus.  Il  n'exifte  d'autres  feuilles 
caulinaires  que  celles  qui  fe  trouvent  à  la  bafe 
des  pédoncules  :  elles  font  prefque  fefliles,  â  trois 
ou  cinq'lobes  pe,u  profonds,  irréguliers ^  ou  fîm- 
pfement  încifées. 

Les  fleurs  font  terminales ,  au  nombre  de  deux 
ou  trois,  portées  fur  des  pédoncules  courts,  à 
peine  pubefcens.  Les  calices  font  glabres,  réflé* 
chisi  la  corolle affez  grande,  d'un  blanc-jaunâtre  ^ 
les  pétales  ovales,  arrondis  à^ leer  fommet. 
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Cette  pUnte  croit  «u  MaryiatrJ.  :^  (K*./  mktri, 
Bofc.  ) 

70.  Renoncule  tcanenteoTe.  Rxuuincabts  to- 
mauofus* 

Rantuiculiis  fotîis  lomtntofis  y  faBtrîlobaus i  caute 
Jttuniiiimo ,  vUIofoy  fubnpenu  y  uni  feu  bifloroi  caii- 
àkâs  viUojiJIimis.  (  N .  ) 

C«cte  plante  efl  petite  «  prefque  rampante  3  très- 
felue  s  fe$  racines  iibreufesî  fes  tiges  très-baffes  3 
prefque  couchées,  relevées  â  leur  partie  fupé- 
lieure  j  longues  de  deux  à  trois  pouces  y  molles  3 
coavertes  de  poils  biancjbi^rffs  «  touffus  y  Itirpefés 
fur  deux  rangs.  Les  feuilles  font  péciolées ,  epaJC- 
ki,  tomenteufes  ^  la  plupart  à  trois,  lobes  a>n- 
Aièns  ou  dtftin^  5  d'autres Tont  fiixiplemerit  o-é- 
ndées  3  arrondies,  fupportées- par  des  pétioles 
longs  &  velus  j  h  feuHle  cautinaire  fupérîeùre 
Ofale,  aiguë ,  entière  j  feflHe. 

Les  tiges  font  terminées  par  une  ou  deux  fleurs^ 
feotenaes  i>ar  des  pédoocufes  inégaux  ,  fimples , 
velus  luf  xlew  rangs.  Les.  calices  .font  in^ides  ^ 
im  peu  réfléchis;  la  corolle  blaeche  on  un  peu 
pHoâtoe,  à  cinq  pétales  ovales  ^  arrondis  ii  fetsr 
fommet. 

Cette  plante  a  été  recueillie  par  M.  BoTc  dans 
la  Haute-Catolioe.  (  ^.  /.  ) 

71.  Renoncule  d'Oriept»  Ranuncuius  $ri€n* 

/j/u.  WiUd. 

• 

-  RjuiMnadus  femiuihus  fpifwfrfukulatis ,  reatrvis  ; 
uBàhiU  afienk  ^  foUis  mu/Ufiis.  Wslklen<Spec. 
Plant,  vol.  2.  pag.  13)0.  n^.  55. 

RnMJUMÙâ  leJtius ,  pàlfatUlA  folio  ,  flore  mttgno. 
Toacnef.  CoroU.  ao« 

Cette  plant»  a  des  tiges  baffes ,  hautes  de  trois 
iqva^e  pouces  >  diviiees.en  trois  ou  quatre  ra- 
meaux garnis  de  feuilles  pétioléeSj  ipluàeurs  foi^ 
compofées  ,  ou  plutôt  formées  par  trois  folioles 
petites^  ailées  irrégulièrement,  &  dont  les  pin- 
oales  font  linéaires^  oblongiftes^  obcufes. 

ht^  fleurs  font  fituées  a  l'extrémité  de  chaque 
rmeau.  portées  fur  des  pédoncules  unïflores  :  leur 
afice  e(t  réfléchi.  La  corolle  eft  plus  ou  moins 
grande  ^  félon  la  grandeur  de  la  plante  \  les  fruits 
oblongs  ^  comprimés  ^  fubulés  ^  terminés  par  des 
^ntd^  tpÂO^uff^s^  écartées ,  recourbées  efi  cro-» 
cheiii»  T4mmtrx  iine  tête  arrondie. 

Cette  plante  croit  dans  le  Levant  ^  où  elle  a 
6é  découverte  par  Tournefort.  Q 

71.  Rekoncuis  à  fruits  membraneux.  Ranun- 
m^x  alatia. 

^anuncuUs  proftratus  i  ftitfccns^  minhnur  i  foîiis 
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<ompofiiis  ;  fcfiioiis  iittearUus  ,  irèvîhus  ;  fioribus 
ftjfilibus^  fuifinvolucraùs ;  ftmhùbus  alatù,  (N.) 

Cette  efpèce  eft  très-fingulière,  &  remarijuable 
par  le  caraâère  de  fes  femences.  Peuc-éure  d^*- 
vroit-elle  former  un  gen'r^  particulier. 

C'eft  une  petice  plante  pubefcente,  dont  le<  ra- 
cines font  dures  «  (ibreufes  >  menues ,  &  qui  |>ro- 
duifent  un  grand  nombre  de  tiges  ranicufes  , 
courtes ,  velues ,  étendues  fur  la  lerre ,  longues 
de  deux  ou  trois  pouces,  prefque  dicho tomes  & 
^éniculées;  garnies  de  feuilles  alternes»  pétio- 
lé&s ,  prefçiu'aiîéesj  à  pirinules  0f>f>a(ées>  au  nom- 
bre de  tiiois  ou  cinq  j  fiaenaent  dtvi&ies  en  fobolai 
xiubeCcentes,  courtes,  entières >  linéaires^ aiguèii 
les  feuilles  caulinaires^femUablesauxtadicales^ 

Les  fleurs  font  réunies  en  paquets  globuleux, 
feffilés  tant  aux  articulations  que  dans  les  bifur- 
cations dés  tiges  5  elles  font  environnées  de  quel- 
ques feuilles  linéaires,  aiguës ,  en  forme  d'iovolu- 
cre.  Les  fruits  font  <>vales  j  comprîmes,  un  peu 
convexes»  cl%argés  »  leurs  deux  faces  de  très-pe- 
tirs  tubercules ,  environnés  latéralement  d'une  éh 
membraneufe  i  divifée  en  quatre, lobes ,  dofit  deux 
inférieurs  obtus,  divergens  \  deux  latéraux^  a^ngu^ 
leux ,  aigus  :  chacun  des  fruits  eft  teiminé  par  uat 
pointe  droite ,  roîde,  affez  longue,  ipinuliforme. 
Je  ne  cannois  poini  la  cocoUe. 

Cette  plante  a  été  recueillie  dans  le  Bréfîl  par 
Coramerfon.  ')f  (K,fin/urb.  Lamarck  &  J^fi^lu.) 

',  7^  Renoncule  petite.  RanMc^ius  pétr^ulas, 
Lkin.  .    . 

Ranuncuks  khtus  i  fôUh  triioBis  ,  inc^s  ;  cauU 
ercêo ,  fibunifioro*  Liûn.  Mantiff.  79^  —  GoieL 
Iter  2.  pag.  196. 

Ranuncuius  (  parvjflonis  )  ^  foiirs  KçsUtalHug  & 
caulinis  infcrioriUis  uilobis  ,  cr^natU  ;  fummistriji^ 
dis ,  dentatis  ;  cauU  bifioro ,  erc5io,  Gouan ,  IVfonfpt, 
270. 

Ranuncuius  arvenfis  ,  pnnvus  ,•  foiio  ^fifUê.  C. 
Bauh.  Pin.  79.  —  Tournef.  Inft.  R.  Herb.  289.  — 
Magnvbotan.  217. 

Ranuncuius  faxatilis ,  'minimus^,  hirfutus.  Q,  Batih» 
Pin,  182.  Prodr.  o<î. 

Ranuncuius  minimus ,  apulus.  Column.  Ecphr.  l.' 
tab.  n6.  .   . 

RaàuucuLu par^foVo  irifid»,  Morîf.  Oxon.  Hift. 
1.  i.  4.  tab.  28.  fig.  2a  Optima. 

Efpèce  diftinguée  par  fa  délicate^ ,  dont  les  ra« 
cines  n'ont  qu^  quelques  fibres  n>enuts  &  filifor* 
mes,  c^ui  produifent  une  tige  grêle,  velue,  haut^ 
de  trois  à  quatre  pouces  ,  droite ,  fîmple,  gzxme 
de  petites  feuîtles  ,.dont  les  radicales  &  les  fupé- 
rîetrrès  font  pétiolées  ,  un  pé'u  él;lrgies  ^  Yciucs^ 
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divirées  jufqiae  vers  leur  milieu  en  trois  lobes  cré- 
nelés 3  plus  profonds  aux  feuilles  fupérieures , 
fupportés  par  des  pétioles  filiformes  ^  redrefles^ 
prefou 'appliqués  contre  les  tiges  ;  les  feuilles  ter- 
minales ou  florales  fort  petites  ,  prefque  feflîles , 
à  trois  lobes  étroits  j  lancéolés  ^  entiers  ^  inégaux  « 
ouverts. 

Les  fleurs  (ont  terminales ,  folitaires  ou  au  nom- 
bre de  deux,  ou  portées  fur  des  pédoncules  iné- 
gaux ,  écartés ,  dont  Tun  axillaire^  Tautre  termi- 
nal. Les  folioles calicinales  font  concaves^  un  peu 
membraneufes ,  velues  ^  colorées  ,  élargies ,  zî- 
f  ués}  h  corolle  iaune ,  un  peu  plus  grande  c|ue  le 
calice  $  les  fcuîts  peu  nombreux  ,  comprimés  « 
prefqu'orbiculaires  «  obtus  ,  légèrement  pubef- 
cens  à  leur  contour  ^  réunis  en  une  petite  tête 
globuleufe. 

Cette  plante  varie  un  peu  dans  la  forme  de  fes 
feuilles  «  dont  les  radicales  font  entières  »  à  double 
dentelure ,  &  les  caulinaires  lancéolées  3  linéai» 
lesi  les  fleurs  folitaires  3  00  au  nombre  de  deux 
au  plus.  Leur  pédoncule  eft  quelquefois  garni  d'une 
ou  de  deux  petites  feuilles. 

On  rencontre  cette  plante  en  Italie 3  en  France, 
dans  les  environs  de  Montpellier.  Je  Tai  égale- 
ment  recueillie  dans  les  environs  de  Laon.  (  ^.  v.  ) 

74.  Renoncule  à  petites  fleurs.  Ranunculus 
parviûorus,  Linn. 

Ranunculus  feminrhus  muricatîs;  foliisfimplicibus , 
laciniatis  y  acutls  ,  hirjuthj  caule  diffufo.  Linn.  Spec. 
Plant,  vol.  I.  pag.  780.  —  Hudf.  Angl.  242.  — 
Lam.  Flor.  fr.  vol.  }.  pag.  196.  n®.  789.  XLIV. 
—  Desfont.  Flor.  atlant.  vol.  i.  pag.  441. 

Ranunculus  kirtus  ^  annuus  y  fiore  minimo.  Rai. 
Synopf.  248.  ub.  12.  fig.  i. 

Ranunculus  kirfuius  y  flore  omnium  minîmo  3  lutto. 
M orif.  Oxon.  Hift.  2.  pag.  440.  $.  4.  tab.  28.  fig. 
21. 

Ranunculus  arvtnjls  ^  annuus  ^  hirfutus  ;for€  om' 
nium  mittimo.  Tour  nef.  Infl.  R.  Herb.  289. 

* 

Il  exifle  beaucoup  de  rapports  entre  cette  ef- 

Sèce  fc  le  ranunculus  muricaïus  :  on  l'en  diilin^ue 
fes  tiges  3  i  fes  feuilles  velues  &  à  fes  petites 
fleurs ,  ainfi  qu'à  fes  fruits  3  bien  moins  hériflés 
d'afpérités. 

Ses  rairines  font  fibreufes,  fes  tiges prefque  cou- 
chées 3  rameufes3  diffufes»  foibles  ,  très-velues  , 
garnies  de  feuilles  longuement  pétiolées ,  médio- 
cres 3  molles  3  velues  i  les  inférieures  divifées  en 
trois  lobes  un  peu  arrondis  ;;  incifés  i  leur  fommet. 
Les  feuilles  fupérieures  ou  florales  font  entières  3 
lancéolées  3  aiguës. 

Ses  fleurs  font  petites  3  jjortées  fur  des  pédon- 
cules ùniflores  3  plus  ou  moins  longs  3  velus  >  pref- 
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que  filiformes  3  oppofés  aux  feuilles  3  ou  fortane 
de  la  bifurcation  des  rameaux.  Les  calices  font 
fort  petits ,  concaves 3  ovales  3  un  peu  colorés;  la 
corolle  à  peine  plus  grande  que  le  calice  j  les  pé- 
tales jaunes  «  prefqu'elliptiquess  les  fruits  compri» 
mes  «  acuminés  «  médiocrement  bériffés  d'aipé- 
rites. 

Cette  plante  croit  en  France  3  dans  les  départe* 
mens  méridionaux  3  dans  les  environs  de  Fousè- 
res  3  département  d'IUe  &  Vilaine ,  où  je  l'ai 
recueillie  ;  dans  les  environs  d'Alger  3  &c.  if 

(r.v.) 

75.  Renoncule  hérifTée.  Ranunculus  muricatus* 
Linn. 

Ranunculus  feminibus  aculeatis  ;  filirs  fimplicihus  ^ 
lobatis y  obtufis  y  glabris ;  caule  difiijo,  Linn.  Spec. 
Plant,  vol.  1.  pag.  780.  —  Hort.  Cliffort.  229.  — 
Hort.  Upf.  157.  —  Royen,  Lugd.  Bat.  491.— 
Sauvag.  Monfp.  264.  —  Moffm.  Germ.  195.  -* 
I^m.  Flor.  fr.  vol.  3.  pag.  195.  n^.  789.  XLIIL 
—  Poiret  3  Voyage  en  Barb.  vol.  2.  pag.  18  J.  — » 
Desfont.  Flor.  atlant.  vol.  i.  pag.  440.— Villars, 
Dauph.  vol.  ^.  pag.  7f  i  •  "^  Gouan ,  Monfp.  2714 
— Gérard ,  Flor.  gall.  prov.pag.  288. — Lam.  lUuft» 
Gêner,  tab.  498.  fig.  2. 

Ranunculus  glabellus  ,  diffufus  ;  fiUis  fimplicibus  ^ 
fubrotundis,  tripartito-lobatis  ;  calice  refltxoi  capfu-^ 
lis  majufculisj  utrâqut  fade  muricatîs*  Micti.  Flor. 
boreal.-amer.  voL  i.  pag.  }2i. 

Ranunculus  paluftris  3  echinatus.  C.  Bauh.  Pin. 

180.  —  Prodr.  95.  —  Tournef  Inft.  R.  H.  286 

J.  Bauh.  Hiit.  3.  pag.  858.  Icon.  —  Garid.  Aix* 

394- 

Ranunculus  apulei  quibufdam.  Cluf.  Hift.  233.  — 
Morif.  Oxon.  Hifl.  2.  §.  4.  tab.  29.  fig.  15. 

fi.  Idem  caule  ereBo ,  ramis  non  dîjfufis,  (N.) 

Ranunculus  creticus  ,  echinatus  ^latifolius»  Pro(p. 
Alp.  pi.  exot.  pag.  263.  tab.  262. 

Ranunculus  echinatus  »  fiellatus  3  creticus.  Morîfl 
Oxon.  Hifi.  2.  $.  4.  tab.  29.  fig.  25.  —  C.  Baah« 
Pin.  180.  —  Tournef.  Inft.  R.  Herb.  28e. 

y.  Ranunculus  (  echinatus  )  3  feminibus  aculeatis  ^ 
foliis  glabris  ,fuperioribus  trilobis ;  caule  ereSo^fuB^ 
fimplici  3*  petalis  calice  dupli  longioribus*  Ventenat  ^ 
Jard.  Celf.  pag.  &  tab.  73. 

Ses  tiges  s'élèvent  peu  3  &  fe  divifent  en  un 
grand  nombre  dç  rameaux  diAis  3  étalés  »  hori- 
zontaux 3  glabres  3  eamis  de  feuilles  jiétiolées  ^ 
Klabres3  dont  les  radicales  &  les  inférieures  fonc 
larges ,  un  peu  arrondies  3  entières3  ou  divifées  en 
trois  lobes  incifés  ou  dentés  3  obtus  s  les  fupérien— 
res  font  plus  conftamment  trilobées  i  les  tenni» 
nales  3  ou  entières  3  ou  i  deux  &  trois  lobes  lan- 
céolés j  d'une  forme  variable. 
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.  Lti  ffeurs  font  foliaires  i  rextrémicë  de  chi* 

Ïi  rameau  ,  fout;;nues  par  dcs  pédoncules  droits  j 
lés.  Leur  calice  eft  compofé  de  cinq  folioles 
léléchies  ,  aiguës  >  la  corolle  petite  ,  de  couleur 
jvinei  les  fruits  comprimas ,  un  peu  divergens  > 
grales ,  oblongs  »  hériffés  à  leurs  deux  faces  d'af- 
oérités  piquantes  j  terminés  par  une  pointe  dure 
ff  recourbée. 

J'ai  recueilli  en  Barbarie  la  variété  fi ,  qui  pa- 
ràétre  la  même  plante  que  celle  dont  Prolper 
Alpin  a  donné  la  figure ,  quoiqu'elle  diffère  un 
peu  par  la  forme  des  feuilles  ,  oui  font  ^  dans  ma 
plante,  plus  larges ,  moins  alongees ,  comme  tron- 
quées i  leur  bafe  ,  &  portées  fur  de  très-longs  pé- 
tmîes.  Les  tiges  £ont  droicts,  hautes  d'environ  un 
fiid$  elles  fe  divifent  en  rameaux  effilés  ,  point 
difiis,  quelquefois  un  peu  pubefcens»  ainu  que 
les  pétioles. 

La  plante  y  n'eft  encore  qu'une  variété  de  cette 
même  efpèce  ^  qui  n'en  di£Fere  que  par  fa  petiteife^ 

Ear  Ces  feuilles  inférieures  j  fouvenc  plus  arrondies  | 
:  échancrées  i  leur  bafe  ;  par  fes  tiges  très-bafles^ 
wtfqué  fiinples.  Elle  m'a  été  communiquée  par 
M.  £oi:,  qui  Ta  recueillie  aux  çnvîrons  de  Char* 
ks-Tov'n  ,  dans  la  Caroline. 

.  Je  penfe  qu'on  doit  au(&  rapporter  à  la  même 
e(pèce  une  plante  du  Rréfil  y  rapportée  par  Com- 
merfoo  y  &  que  M.  Vente  nat  a  mentionnée  fous 
le  nom  de  ranunculus  (  ventricofus  ),rtmimlfus  acu~ 
katis  ;  foliîs  glahris  ^  trilobis;  pctiolis  bafi  vcntri- 
nfisi  cauhbus patulis  ,  fulcatis.  Jard.  Celf.  pag.  74. 

Ces  plantes  croifleht  dans  les  lieux  humides , 
en  France  dans  les  (léj>artemens  méridionaux^  en 
Italie  j  dans  la  Barbarie  «  &c.  O  (  ^*  v.) 

76.  Renokcule  des  champs.  Ranmculus  arven- 
/i.Linn. 

Ranuncuitu  femintbus  aculeatis  ;  foins  fuperionhus 
decùmpofitis  ,  iituarihus,  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i. 
pat  780.  —  Hbrt.  Cliff.  219.  —  Flor.  fuec.  470. 
foe.  —  Iter  <EI.  loj.  —  Roy.  Lugd.  Bat.  491. — 
Dafib.  Parir.  166.  —  (Eder.  Flor.  dan.  119.  — 
Gmei.  SJbir.  vol.  4.  pag.  105.  —  Scop.  Carn.  n*. 
^j- — Pollich^  Pal.  B*.  y}7.  —  Knîph,  Centur.  11. 
D*.  8z«  — •  Hoffm.  Germ.  196.  —  Koth.  Germ.  L 
24p.  II.  6i8.  — Bulliard^  Herb.  tab.  1 17.  —  Lam. 
Flor.  franc,  vol.  j.  pag.  195.  n®.  789.  XLI.  — ^ 
Oesfont.  Flor.  atlant.  vol.  1.  pag.  440. — Gouan^ 
Uoofjp.  X67.  -—  Villars  ,  Daupb.  vol.  1.  pag.  751. 


KaMmncuius  fimhùhus  ncuUatis  ^foliis  tripartitis; 
Uû  kmâ^  petwiatis  «  bipartitis  0  tripartitis  ^  atuù 

m^.  HM.  Helv.  n^  1176. 


, 


eçhiuaius.  CrantZj  Auftr.  pag.  11 8. 

arvenfis  ^echinatus.C^iVLYi.VxTi.  179. 
-Tottinef.  Infi.  R.  Herb.  289.  —J.  Bauh.  Hifi. 
|.  nft.  %S9^  Icon.^ —  Schav.  Spec.  a^.  498.  — 
SûuvUqM^.  Tome  FL 
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MoïiC.  Oxon.  Ilift,  2.  §.  4.  tab.  29.  fig.  23.  — 
Garid.  Aix.  pag.  594. 

Rjnunculi  ko nenfis  pmplicU  ,fpccies  p  r/  v:  j .  F  a f c  h  , 
Hifi.  157. — DalechjHtfi.vol.  i.  pag.  1050.  Icon. 

Ranunculus  arvorum,  Lobel.  Ic.  66^.  — Gérard  j 
Hiii.  95 1.  Icon.  •—  Parkins  ^  Theatr.  32S.  Icon. 

Ranunculus  filvtfiris.  Dodon.  Pempt.  427.  Icon. 

Ranunculus arvenfis^  angufiifolius.  Tabern.  le.  47. 

Ranunculus  arvenfis  ,  ad  quintam  ffecUm,  Cord. 
Hift.  120.  I 

SfS  racines  font  fibreufes ,  médiocrement  Lfci- 
culées  ;  il  s'en  élève  une  tige  un  peu  pubefcentCr 
haute  de  huit  à  dix  pouces  ,  dure ,  cylindrique  1 
divifée  en  rameaux  diffus ,  garnis  de  teuilles  gla- 
bres ,  pétiolées  »  prefqu'ailées  ou  découpées  en 
tanières  étroites ^  hnéaires,  à  deux  ou  trois  dents »v 
ou  bien  entières  à  leur  fommetî  les  fupérieures 
bien  plus  finement  découpe'ès ,  plus  étroites ,  i 
peine  pétiolées  s  les  découpures  rapprochées  & 
comme  fafciculées. 

Les  fleurs^  aflfez  nombreufes^  font  fituées  à  l'ex- 
trémité de  chaque  rameau ,  portées  par  des  pé- 
doncules filiformes»  un  peu  pubefcens.  La  corolle 
efi  petite  «  d'un  jaune-pâle  :  il  lui  fuccède  des  fruits 
agrégés ,  en  téce ,  mais  un  peu  écartes  j  prefque 
en  étoile ,  ovales ,  hériflés  à  leurs  dçux  faces ,  & 
munis  i  leurs  bords  de  pointes  dures ,  piquantes  , 
recourbées  en  dedans. 

Cette  plante  croit  dans  les  champs  &  aux  lieux 
arides  8c  fiérîles ,  en  France  ^  en  Allemagne ,  &c. 
Je  Tai  également  rencontrée  fur  les  côtes  de  l'A- 
frique feptentrionale.  Q  (F^v.) 

C'eft  une  des  efpèces  les  plus  cauftiques  de  ce 
genre  :  elle  enflamme  &  corrode  la  peau  $  elle  ex- 
cite à  la  gorge  »  lorfqu'on  la  mâche  ,  des  cuiifons 
violentes.  Une  once  de  fon  fuc  donne ,  en  trois 
jours  f  la  mort  à  un  chien  >  dont  elle  corrode  les 
inteftins« 

77.  Renoncule  trilobée.  Ranunculus  trilobus. 
Desfont. 

Ranunculus  cauU  crtBo  ^  folîis  glabris  ^  caulinîs 
trilobis  ,  pedunculis  firiatis  ;  feminibus  compreffis  ^ 
tuberculojis.  Desfont.  Flor.  atl.  pag.  437.  tab.  1 1 3. 

Cette  plante  approche  du  ranunculus  parvifioms^ 
mais  fes  tiges  font  droites  «  fes  feuilles  glabres  ^  les 
inférieures  ordinairement  à  trois  lobes  i  fes  fleurs 
plus  grandes. 

Ses  racines  font  fibreufes  ^  fafciculées  :  il  s'eit 
élève  des  tiges  hautes  de  huit  à  dix  pouces  j  gla* 
bres  ou  un  peu  velues  >  particulièrement  vers  leur 
bafe  J  ftriées  »  un  peu  rameufes }  les  rameaux  éta- 
lés J  garnis  de  feuilles  glabres ,  pétiolées  >  les  radir 
cales  crénelées  ^  prefque  lobées  ou  divifées  «  aicfi 
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c^ue  les  caulinaireà  inférieures  j'en  trois  lobes  pro- 
fonds j  cunéiformes  3  ou  en  trois  folioles  bien  dif- 
tinâ<:S3  inégalement  dentées  ou  crénelées  à  leurs 
bords  ;  les  fupérieures  laciniées  ^  à  découpures 
étroites  >  lancéolées. 

Les  fleurs  fon^  terminales  3  portées  fur  des  pé- 
doncules fimples ,  inégaux  y  uniflores  ^  étalés.  Le 
calice  e(l  compofe  de  cinq  petites  folioles  conca- 
ves ^  ovales  y  colorées  3  acuminées^  prefque  gla- 
bres.^ La  corolle  eR  jaune^  les  pétales  arrondis,  un 
peu  plus  longs  que  le  calice.  Les  fruits  font  petits , 
comprimés ,  orbiculaires ,  canaliculés  à  leur  con- 
tour >  tuberculési  à  leurs  deux  faces  »  terminés  par 
une  petite  pointe  recourbée  j  &  réunis  en  une  pe- 
tite tête  ovale  >  obtufe. 

J'ai  recueilli  des  variétés  de  cette  plante  à  tige 
grêle  très-fîmple  ,  dont  les  feuilles ,  plus  petites ^ 
n'étoient  trilopées  qu*â  leur  fommet ^  &  les  fleurs 
bien  moins  nombreufes. 

J'ai  rencontré  cette  plante  en  Barbarie  ^  dans  les 
prés  humides  des  environs  de  la  Calle.  M.  Desfon- 
taines Ta  également  recueillie  dans  les  mêmes  con- 
trées, proche  Mayane.  î^  (  ^-  v.  ) 

78.  Renoncule  polyphylle.  Ranunculus  poly^ 
fkyllus.  Willd. 

Ranunculus  foliis  fubmeifis  ,  ohlongis  ;  petiolis  ca- 
pUUciis  ,  natantibus  y  cuneiformibus ,  trilobis;  tmet' 
fis  ellipticisy  caule  enâo,  Willd. Spec. Fiant.  voL  2. 
pag.  1351.  n°.  j8. 

Ranunculus  polyphyUus.  Waldllein  &  Kitaibel.  * 
Plant,  rar.  Hungar. 

Cette  plante  a  des  tiges  longues  de  huiç  à  dix 
pouces  j  rameufes  a  leur  partie  fupérieure,  garnies 
de  deux  fortes  de  feuilles  »  les  unes  entièrement 
fubmergées^très-nombreufesjongues d'un  pouce j 
enveloppant  la  tige  en  totalité,  oblongues«  fup- 
portées  par  des  pétioles  longs  d'un  demi-pouce , 
&  capillaires.  Les  feuilles  fupérieures  font  flot- 
tantes au  deiTus  de  l'eau  «  petites ,  cunéiformes^  à 
trois  lobes  très-entiers ,  &  foutenues  par  un  pé- 
tiole court,  épais.  Les  rameaux  s'élèvent  au  deflus 
de  l'eau  d'environ,  un  pouce  ;  ils  font  garnis  de 
feuilles  elliptiques,  rétrécies  à  leurs  deux  extré- 
mités y  obtufes  ,  longues  de  quatre  à  fix  lignes , 
médfocremenr  pétiolées.  Les  fleurs  font  jaunes  & 
fort  petiteSé 

Cette  plante  croît  en  Hongrie ,  dans  les  eaux 
tranquilles.  O 

79.  Renoncule  i  feiiilks  de  lierre.  Ranunculus 
heder accus.  Linn. 

R'inunculus  foliis  fuhro tandis  ,  trilobh  ,  intcgerri- 
mis^  cau/c  repente.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag. 
78 u  —  Hort.  ClifF.  23 !•  —  Roy.  Lugd.  Bat.  492. 
—  Dalib.  Parif.  167, —^  Gort.  Geir.  5;2j.  —  Pal. 
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Itîn.  1.  pag.  jii.  — 'Leeirs,  Herb.  n*.  431.  — 
Pollich,  Pal. n^. 538,  —  Reich, Flor.n*.  i^oïc  — 
Daprr.  Nàff.  pag.  19c.  —  (Eder.  Flor.  dan.tab.  321. 
Weber.  Spicil.  Flôr.  gœtt.  pag.  16.  —  Hofffti> 
Germ.  197.  —  Roth;  Germ.  L  197.  IL  619.  — 
Lam.  Flor.  franc.  voL  3.pag.  183.  n*. 789.111.-^ 
Desfonr.  Flor.  atlant.  vol.  i.  pag.  442.  —  Curtif. 
Lond.  Icon. 

Ranunculus  aquaticusj  hederaceus^  luteus^C.  Bauh. 
Pin.  180. 

Ranunculus  aquaticus,  hederaceus^ flore  albo  ypapvo. 
Tournef.  Inft.  H.  Herb.  286.  —  Shav.  Spécial. 
n®.  499« 

Ranunculus  hederaceus  rivulorum^  atrâ  macula  no^ 
tatuu  J.  Bauh.  Hifl.  3.  pag.  782. 

Ranunculus  hederaceàs,  Dalechj  Hift.  I .  pag*  1031^ 
Icon.  — ^  Morif.  Oxoa.  Hiû.  2.  pag.  441.  $.4.  tab. 
1^.  fig.  29. 

Cette  plante  .diffère  du  ranunculus  aquatilis  par. 
fes  feuilles  d'uiie  niéme  forte  ^  arrondies  &  à  plu* 
fieurs  lobes. 

Ses  tiges  font  glabres  «  courtes  >  rampantes  >  ra-r 
dicantes  à  leurs  articulations ,  longues  de  cinq  à 
fix  pouces  y  rameufes  >  garnies  de  feuilles  très- 
glabres  «  pétiolées^  alternes^  arrondies^  divifées à 
leur  contour  en  trois  ou  cinq  lobes  arrondis  >  peu 
profonds ,  entiers  ou  échancrés  i  leur  fommet  y 
ou  très  -  rarement  crénelés  ;  larges  â  peine  d'un 
demi-pouce  >  échancrées  à  leur  bafe  ^  quelquefois 
marquées  d'une  tache  noire. 

Les  fleurs  font  folitaires  ^  pédonculées ,  oppo- 
fées  aux  féuillies ,  ou  axiHaires  \  les  pédoncules  à 
peu  près  aufli  longs  que  les  pétioles  ^  glabres  , 
épais.  Le  calice  efi  blanchâtre  ,  courte  à  folioles 
ovales  y  aiguës^  rabattues  fur  le  pédoncule  après. 
1  epanouiflement  des  fleurs.  La  corolle  efl  blanche 
&  non  de  couleur  jaune ,  quoique  Cafpard  Bauhia 
l'indique  avec  cette  couleur ,  à  moins  que  ce  n'en 
foit  une  variété  1  les  pétales. prefqu'en  cœur^  ovar 
les^  arrondis  &  nos  aigus  \  les  fruits  glabres  ^  pref^ 

au'arrondiSj  obtus  j. ridés  irrégulièrement  à  leurs 
eux  faces  ^  réunis  eo  une  petite  tête  globule ufe. 

Cette  plante  croît  dans  les  lieux  inondés  &  les 
mares  d'eau ^  enTrancè>  en  Allemagne^  en  An- 
gleterre 3  &c.  y  (  ^.  V.) 

Obfirvations.  Cette  efpèce  &  les  fuivantes^  qui 
croiuent  dans  les  eaux  »foqt  remarquables  par  leurs 
femences  arrondies  j  point  comprimées  ,  glabres  « 
(triées  tranfverfalement  y  oi)  ridées  à  leurs  deuj^ 
faces  i  la  plupart  un  peu  arquées^  obtufes. 

80.  Renoncule  aquatique.  Ranunculus  aqnati-- 
eus*  Linn. 

.J^nanculus  foliis  fubmcrfis  j  capillaceis  /  tmerfig 
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ftfu$is.tkm.S?€C.  Plant,  vol.  i.  pag.  ySu^Flor. 
(bec.  edit.  z.  n**.  509.'— Gmel.  Siblr.  4.  pag.  107. 
— CrantZy  Auftr.  pag.  118. — Scap.  Carn.  081. — 
îfMich ,  Pal.  n^.  559.  —  Lamarck^  Flor.  fr.  vol.  j. 
pag.  184.  n^.  789.  V.— De$t'onc.  Flor.  atlanc.  vol. 
I.  pag.  441. 

• 

Râminculus  (heterophy\lu$),fbiihfubm€rfis,  ca- 
fiUoftis  ;  cmerfis  rgniformi-paimaiis.  Hoffm.  Germ. 
IJ7.  —  Roch.  Germ.  I.  pag.  240.  - — II.  619. 

Ranunculus  fiuitans  ^  pttiolis  unifions  y  foliis  imts  , 
câpilléiriàta  i  ùuiniis  divergentihus.  Haller  ,  Helv. 
n^.  i:6j. 

Ranuncttius  folîis  natantibus ,  peUato^multlparti- 
ils;  immtrfis  capillaceis  ^  ncSarlis  tubiUatîs,  Neckcr> 
Galiob.  pag.  141. 

Ranunculus  fblîis  infirionhus^  capîi/àcds ,fupeno^ 
ribus  peliatis,  Flor.  lapon.  IJ4.  —  Royeiij  Lugd. 
Bat,  491. 

RûiumcuUi  aquaticus  ^  folio  rotundo  &  capillaceo, 
C.  Bauh.  Pin.  180.— Tournef.  inft.  R.  Herb.  291. 
—  Shâv.  Specim.  u®.  yoo. 

Ranunculus  aquatiïis  »  Mus  ,  rotundifolius,  }, 
Bauh.  Hill.  3.  pag.  781.  Icon. 

Hmuaculus  aqu^icuSf  /upfiiicâ  fade.  Lobel.  Icon. 
1.  pag.  }  j. — Idem^  Obferv.  497. — Morjf.  Oxont* 
Hift.  2.  f.  4.  tab.  29.  fig.  ji.  —  Païkins^Theat. 
12  6. 

RanuncuiiâS  aquatîlis.  Dodotl.  Pempt.  587.  — 
Gérard  j  Hift*  829.  Icon. 

Ranunculus  aquatUis  y  albus,  lato  &  feniculi  folio j 
Ttalicks,  Barrel.  Icon.  rar.  565;  Boaa. 

Ranunculus  aquatzlis  ,  hepatica  ,  fuviatilis  ,  &c. 
Tabeio.  Icon.  54.  Aîâla. 

^.  Idem  ,  fblUs  fir}.omnibuS:,peltatis  «  fummis  ra- 
dianiibus  pu  capillaceis,  (  N.  ) 

'  A.  Ranauculus  (  aquatilis)  ^  foliis  omnibus  capil- 
/occis;  taciniis  divergentiius,  HoflFm.  GeriB.  197*-^ 
Roth.  Germ.  I.  pag.  241.  —  II.  620. 

Rnnmnculusfuitans^  pttiolis  unifions  ^foliis  aipiU 
lariènsjaciniis  divergentibus,  Haller^  Helv.  n*.  1 1 62. 
—  PoUich ,  Pal.  n*.  539.  Var.  jS. 

.    RoMuieulus  aquaticus  ^  capi[laceus.  C.  Bauh.  Pin. 
180.  — Toùrnef.  Infl.  R.  Herb.  291. —  Morif. 
!Qxon.  HiÇ.  2.  f .  4.  tab.  29.  fig.  }i.  —  Desfont. 
Jlor-  aiJant.  If.  C. 

Ransmcmtns  afiatUif  ommifA.  L  Bauh.  Hifi.  3. 
fag.  781.  Icon. 

Rannnculus  alicr  p  aquaticus  j  finie ufacius»  Col. 
Ecpkr.  .1.  pag.  ^i  j.  cab.  3 16. 

MilUfolium  aquaticum  ^foUis  akrotanl;  ranunculi 
fi^rt  &  capitulo.  C.  Bauh.  Pin.  141^ 
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Millefolium  mûratriph^Uum  tcrtium  j  fion  &  fit'- 
mine  ranunculi  aquatici ,  hepaticê.facie*  Lobel.  Icon. 
791.  —  Gérard  j  Hift.  827. 

Millefolium  aquaticum,  ranunculi  fiore  &  capitulo. 
Parkins ,  Theatr.  I2j6.  Icon. 

Feniculum  aquaticum  terttuni.  Takern.  Icon. 

Ranunculus  aquaticus,  albusi  feniculi  folio.  Barrel. 
Icon.  rar.  tab.  f 66.  Optima^ 

Ranunculus  aquatilis,  Var.  y.  Lînn.  Spec.  Plant. 
L.C. 

Ranunculus  (capillaceus  )  ,  foUis  capillaceis;  la^ 
ciniis  divergentibus  ,  pctiolls  unifions.  Thuill.  Paris. 
278.  édit.  2.  —  Vaill.  Paris,  pag.  170. 

B.  Ranunculus  foliis  omnibus  capillaceîs  y  circumf" 
<rJptionc  rocundis.  Hort.  Cliff.  2J2. —  Roy»  Lugd. 
Bat.  492.  —  Desfont.  Flor.  atlanr.  L.  C. 

Ranunculus  aquatilis.  Var.  fi»  Linn.  Spcc.  Pl«Ult. 
vol.  i.'pàg.  7S2. 

^  Ranunculus  foliis  fubmerfis^capillaccis.Tlot*  fuec* 
I.  n®.  472»— Dalib.  Parif.  168. 

Ranunculus  aquatilis*  Var.  fi.  Roth.  Germ.  II.  p. 

620. 

•  •  • 

Ranunculus  aquaticus  ,  albus,  circinnaiis ,  tehuif" 
filme  divi fis  foliis,  fioribus  ex  qlis  longisy  pediculis  in'* 
nixis.  Piuken.  Almag.  3x1.  tab.  jf .  fig.  2. 

Millefolium  aquaticum  ,  comutum.  C.  Bauh.  Pin. 
141. — Idem,  Prodr.  73.  Icon. — J.  Bauh.  Hift.  }. 
pag.  784.  Icon.  -—  Parkins,  Theatr.  1257.  Icon. 

On  ferojt  très-porté  à  croire^  à  la  première 
vue,  qu'il  exifte,  dans  les  trois  variétés  (jue  nous 
avons  préfentées  de  cette  plante ,  au  moins  deux 
efpèces  \  la  première  diftrnguée  des  deiix  autres 
par  fes  feuilles  de  deux  fortes,  &  dont  les  feuilles 
mondées  font  beaucoup  plus  alongées^.  Quelques 
auteurs  les  ont  en  effet  diftinguées,  mais  le  plus 
grand  nombre  desbotaniftes  ne  les  préfente  que 
comme  variétés ,  ScTon  verra  dans  les  obferva- 
tions ,  à  la  fuite  de  cette  erpècfr ,  qu'elles  ne  doi- 
vent pas  être  féparées. 

La  première  a  des  tiges  très-longues-,  fort  gla- 
bres^ cylindriques  J  égales  dans  toute  leur  lon- 
gueur \  fiftuleufes ,  rameufes ,  produifant  à  leurs 
articulations  de  petites  touffes  de  racines  fibreufes 
&  capillaires.  Leurs  feuilles  font  alternes  »  pétio- 
lées»  g'abres,  de  deux  fortes  1  les  unes  entière- 
ment plongées  dans  l'eau»  à  plufieurs  divifions  dî- 
xhocomes;  leurs  découpures  fines,  capi  laires>  les  - 

C  étioles  plus  longs  .que  les  feuilles  j  munis  à  leur 
afe  d'une  gaine  membraneufe.  Les  feuilles  fupé* 
rieures  flottent  au  deflus  de  l'eau  \  elles  font  orbi- 
culaires ,  prefque  peltées^  larges^  divifées  pl^s  ou 
thoins  profondément  en  trois  lobes  entiers  ou 
bien  incifés  ,  &:  dentés  ï  1-urs  bords  en  dents 
obtufes  ^  quelquefois  à  trois  folioles. 


102 


R  E  N 


Les  fleurs  font  latérales,  mais  non  pas  axillaîres;  | 
portées  fur  des  pédoncules  glabres ^  fimples,  nus , 
tantôt  plus  longs ,  tantôt  plus  courts  <yxe  les  feuil- 
les. Le  calice  6ft  comporé  de  cinq  folioles  ovales  i 
concaves ,  un  peu  verdâtres^  blanchâtres  &  mem- 
braneufes  à  leurs  bords.  La  corolle  eft  blanche , 
d  une  grandeur  médiocre  ^  ouverte  i  les  pétales 
ovales,  arrondis  à  leur  fommet  ^  marqués  de  jaune 
à  leur  onglet  5  les  fruits  petits  j  nombreux ,  un 
peu  comprimés  latéralement  i  oblongs ,  médio- 
crement arqués ,  ridés  à  leurs  deux  faces  y  réunis 
en  une  petite  té:e  arrondie  «  &  fixés  fur  un  récep- 
tacle ovale  &  velu. 

La  variété  fi  eft  remarquable  en  ce  que  prefque 
coûtes  fes  feuilles  font  peltées ,  lobées  ,  à  créne- 
lures  arrondies;  quelquefois  elles  font  laciniées  , 
te  les  lanières  font  aifpofées  circulairemenc  en 
rayons  divergens:  quelques-unes  >  mais  rarement, 
font  composées  de  folioles  capillaires  y  dichoto- 
mes  j  courtes  «  pinnatifides.  Cette  variété  m'a  été 
communiquée  par  M.  Defportes  j  qui  Ta  recueillie 
dans  les  environs  du  Mans ,  aux  lieux  aquatiques. 

La  plante  A  eft  facile  à  diftinguer  de  la  précé- 
dente s  par  fes  feuilles  toutes  femblables^  a  dîvi- 
fions  capillaires,  dichotomes ^  écartées^  plus  cour- 
tes 4  divergentes. 

Dans  la  variété  B  ces  mêmes  feuilles  font  très* 
rapprochées  des  tiges ,  i  di  vifions  fines  &  courtes , 
à  folioles  nombreufes  ,  fafciculées ,  arrondies  à 
leur  circonférence  lorfqu'elles  font  ouvertes.  Elles 
forment  des  pa<^uets  courts^  globuleux^  épais«  mé- 
diocrement pétioles. 

Ces  plantes  croiffent  dans  les  étangs  ^  les  mares 
&  les  rivières  ,  en  Europe  &  dans  l'Atrique  fep- 
tentrionale.  y  (  ^.  v.  ) 

Elles  font  très-corrofives  ^  &  font  élever  des 
ampoules  lorfqu'on  les  applique  fur  la  peau. 

m 

Oifirvations.  Les  feules  circonfiances  de  loca- 
lité/>ccafionnent  les  variétés  fingulières  de  cet^ 
«fpèce.  Si  fes  femences  viennent  à  lever  dans  un 
lieu  que  l'eau  ait  prefqu'entiérement  abandonné  ^ 
la  plante  n*aura  que  des  feuilles  élargies  «  peltées^ 
lobées  i  fi  elle  croit  dans  des  eaux  bafles ,  toUtes 
les  feuilles,entiérement  plongées  dans  l'eau^feront 
capillaires  ,  &  la  plante  n'acquerra  des  feuilles  dif- 
férentes que  lorfque  fes  rameaux  feront  parvenus 
i  la  furface  de  Teau)  s'ils  ne  peuvent  7  atteindre, 
foit  à  raifon  de  la  profondeur  des  .eaux  ou  par  une 
crue  confidérable,  les  feuilles  feront  toutes  capil- 
laires. 11  fera  facile  de  s'affurer  de  la  fidélité  de  ces 
obfervattons  en  fuivant  avec  foin  la  génération  & 
Taccroiflement  de  ces  différentes  variétés  dans  les 
lieux  aquatiques:  elles  me  porteroient à  croire aue 
le  rattuncuias  fluitans  poutroit  bien  également  iré- 
tre  qu'une  variété  dépendante  auffi  des  mêmes  cir- 
coRttancess  mais  comme  elle  fe  difiingue  allez 
bien  dés  autres ,  &  que  je  n'ai  à  ce  fujet  que  des 
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foupçons  fans  certitude  ^  je  n'ai  pas  au  devoir  Yf 
réunir. 

81.  Renoncule  flottante.  Ranuncuiusfiuitans. 

Ranunculus  foliis  omnibus  capiiUceis  ,  circumj^ 
criptione  oblongis.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  I.  pag. 
781. —  (Eder.  Flor.  dan.  tab.  \y6.  — Lamarck, 
Flor.  fr.  vol.  3.  pag.  184.  n*.  789.  VL  — RoyeOj 
Lugd.  Bat.  492. 

Ranunculus  (fluviatilis)  ,/^//û  omnibus  dichotomo- 
capilldceis;  coule  natantt.  Wilid.  Spec.  Plant,  vol. 
2.  pag.  13}!.  n^.  âi. 

Ranunculus  foliis  omnibus  capil/aceis  ;  laciniit 
paralUlis ,  longijjtmis.,  Hoflfm.  Germ.  197.  —  Roth. 
Germ.  I.  pag.  241. —  IL  621. 

Ranunculus  aquatilis»  ?  Var.  f:  Linn.  L.  C. 

Ranunculus  peucedanifoHus,  Desfont.  Flor.atlant. 
vol.  I.  pag.  444. 

Ranunculus  fiuitans  ,  penolis  unifions ,  foliis  Ion- 
gijpmis,  laciniis  paralUlis.  Haller,  Helv.  n*.  1161.. 

Ranunculus  albus  fiuitans^  peuctdani  folio.  Herm. 
Lugd.  Bat.  517. 

Ranunculo  ,  five  pofyanthemo  aquatili  alho  afin'e 
miUtfolium  maratriphy  lion  fiuitans.  J.  Bauh.  Hiit.  3. 
pag.  782.  Icoii. 

Ranunculus  aquatilis  ,  albus  ,  fimtans  ,  peucedani 
folio.  Tournef.  Inft.  R.  Herb. 

Millefolium  aquûticum  ^foliis  feniculi  ;  ramauuU 
fiore  &  capitudo.  C.  Bauh.  Pin.  141. 

Cette  efpèce,  quoique  très-voifine  du  ranuny 
culus  aquatilis  y  s'en  diftingue  néanmoins  avec  faci- 
lité par  la  longueur  trèsconfidérable  de  fes  tige$ 
&  de  fes  feuilles ,  ces  dernières  étant  d'ailleurs 
toutes  femblables  ^  à  longues  divifions  dîcho- 
tomes. 

'Sts  tiges  font  glabres,  tendres>  longues  de  trois 
à  cinq  pieds  &  plus ,  enfoncées  &  flottantes  en 
touflfes  dans  l'eau >  tr^-rameufe^,  garnies  de  feuil- 
les alternes, pétiolées,  très-longucs^  filiformes  » 
l' partagées  en  niamens  ou  en  rameaux  linéaires  3  fi* 
iformes ,  parallèles,  dichotomes ,  très-longs. 

« 

Les  fleurs  font  folitaires«  portées  fur  des  pédon* 
cules  glabres,  épais,  latéraux,  ordinairement  mu- 
nis i  leurbafe  d'une  large  braâée  membraneufej 
prefqu'en  forme  de  fpathe.  Les  cairces  font  com« 
pofés  de  cinq  folioles  glabres,  concaves  y  ova* 
les»  verdâtres ,  blanches  8e  membraneufes  à  l^urs 
bords ,  ainfi  qu'à  leur  face  intérieure.  La  corolle 
eft  blanche ,  les  pétales  ovales  ,  les  fruits  glabres^ 
réunis  en  une  tête  globuleufe. 

Cette  plante  croît  dans  les  fleuves  8c  les  lacs  , 
où  elle  forme  fouvent  des  touflfes  longues  ^  très- 
abondantes  y  prefque  toujou»  fubmergées  3  les 
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feules  fleurs  flottantes  à  la  furface  de  Teau.  Oh  la 
troove  en  Europe  &  dans  la  Barbarie.  :îP(^.v.) 

81.  R*NONcyLB  naine.  Rammculus  pumilus. 

Ranuncuius  glabtr  ,  foliu  pinnatîs  ,  pinais  pêdola- 
tis;frliolis  minimby  lineairibusi  fcmnibws  tranfvt- 
jhiatîs»  eaule  fubnuUo*  (H.  ) 

Ranuncuius  (  czfpicorus)  j  aquaticus,  humîlîs  ^ 
foitis  tenuiter  incîfis.  ThuiU.  Paris,  édît.  2.  pg. 
179.  ?  —  Vaill.  Paris  .171. 

A.  Idem ,  major,  cûuUfcens. 

Cette  efpèce  ,  par  fa  peiitefle,  approche  du  ra- 
MunaUus  falcatai ,  dont  elle  diffère  par  fes  feuilles 
glabres ,  par  fes  femences  ftriées  tranfverfalement 
&  obtuTes  }  elle  a  de  grands  rapports  avec  la  va- 
"^  A  du  ranuncuius :afiatiUs. 
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Ses  racines  font  fibreufes ,  fafciculées  ,  prefque 
filiformes  j  fes  tiges  font  prefque  nulles  j  toutes 
les  feuilles  pétiolées,  radicales ,  nombreufes ,  en 
petites  touffes  ,  ailées  j  à  trois  ou  cinq  pinnules 
foutenues  par  des  pétioles  capillaires  ,  compofées 
de  folioles  courtes ,  fort  petites  j  digitées  ou  ler* 
oéas .  linéaires  ^  obtufes. 

Les  fleurs  font  fupportées  par  des  hampes  à 
peine  aufli  longues  que  les  feuilles ,  d*un  à  deux 
pouces }  filiformes,  très-glabres,  uniflores.  Le  ca- 
lice Â  compofé  de  cinq  folioles  blanchâtres.,  re- 
fl^hies.  U  corolle  eft  blanche  s  les  pétales  ovales , 
oblongs  ,  arrondis  à  leur  foromet  ;  les  fruits  peu 
nombreux  ,  globuleux ,  un  peu  oblongs ,  obtus  , 
très-glabres ,  flriés  tranfverfalcnaent ,  formant  une 
fort  petite  tête.  ... 

Cette  plante  m'a  été  communiquée  par  M.  Bofc. 
On  la  trouve  dans  les  mares  à  Fontainebleau*. 

J*ai  tiBuvé  fur  les  bords  de  T  Aifne ,  à  Soiflbns, 
ta  variété  A  :  elle  eft  bien  plus  grande  ;  elle  a  des 
tiges  rampantes  ,  médiocrement  relevées  ,  garnies 
de  leailles  caulioaires>  femblables  aux  radicales. 

^  'Effiice  mêins  connue. 

*  Rdinunculus  (ternatus)»  calicibus  r^xis»  foliis 
omnibus  umatis  y/oliolii  trifdis  ,  cauU  multifioro. 
Thiinb.  Japon.  241. 

RENOUÉE.  Polygonum.  Genre  de  plantes  dî- 
^cotylédones ,  i  fleurs  incomplètes ,  de  la  famille 
des  poly  gonées ,  qui  a  des  rapports  avec  les  rumex , 
&  comprend  des  herbes  ou  fbus-arbrifleaux  tant 
tndigèaes  qu'exotiques  à  l'Europe ,  dont  les  feuil- 
les fo«  entières,  munies  U  plupart  de  llipules 
memb^raneufes  s  les  fleurs  tiifpofées  en  panicule  o\x 
^n  iéjpis ,  axillaires  ou  terminales. 

* 

Le  caraâère  eflentiel  de  ce  genre  efl  d'avoir  : 
Um  calice  coloré,  à,4vti  divifiof^  $  point  dt  co- 


rolîi  i  ie  cirtf  à  huit  itdmines  }  dtun  ou  trois  fy les  i 
une  feule  femence  fupirieure  ,  nue,  aaguleufe, 
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chaque  fleur  off^re  : 

1®.  Un  cdlice  d'une  feule  pièce,  divifé  profon- 
dément en  cinq  découpures  ovales,  obtufes,  pes» 
fixantes. 

1*^.  Point  de  corolle. 

3*.  De  cinq  i  huit  itamines ,  dont  les  fllamens 
font  très-courts ,  fiibulés ,  terminés  pat  des  an- 
thères :irrondies  &  pendantes. 

4**.  Un  ovaire  à  trois  côtés,  furmonté  de  deux 
â  trois  ftyles  filiformes,  très-courts,  terminés  par 
des  ftigmates  Amples. 

Le  fruit  confifte  en  une  feule  femence  nue  « 
triangulaire ,  aiguë,  environnée  par  le  calice  per- 
fiftant. 

Vbfervations,  Ce  genre  a  de  grands  rapports  avec 
les  rumen  &  les  atraphuxis  ;  fes  femences  ordinai- 
rement anguleufes  ,  &  les  ftipules  vaginales  qui  en- 
veloppent les  tiges,  les  rapprochent  furtout  des 
rumex  ;  mais  ce  dernier  genre  en  diffère  par  les 
Sx  divifions  de  fon  calice ,  par  fix  étamines  conf* 
tantes  &  .trois  ftyles ,  dont  les  ftigmates  font  dé- 
chiouetés  :  les  atraphaxis  n'ont  que  deux  ftigmates 
feflîles ,  fix  éumines ,  un  calice  à  qiutre  divifions. 

Les  caraûères  de  la  fruâification  font  très-va- 
riables dans  les  polygonum  ,  &  nous  ne  pouvons 
même  en  préfenter  aucun  comme  conftant,  fi  ce 
n'eft  le  cadice  à  cinq  divifions.  Les  étamines  va- 
rient de  cinq  i  neuf,  les  ftyles  de  deux  à  trois  : 
les  femences  fopt  à  peine  trigones.&  anguleufes 
dans  quelques  efpèces. 

Ces  différences ,  qui  affbibliflent  fi  confidérablé- 
metit  les  caraâères  de  ce  genre,  &  le  rendent  fi 
peu  naturel ,  facilitent  d'un  autre  côté  la  déter- 
mination des  efpèces.  La  forme  des  fiipules  &  des 
braâées ,  ainfi  que  celle  des  femences,  fourniflenc 
encore  de  très-bons  xaraâères. 

Ces  plantes  ont  peu  d'éclat ,  quelques  efpèces 
exceptées  s  mais  la  plupart  font  mtéreflàntes  par 
leurs  femences  farineuies  b  nutritives ,  6c  donc 
plufieurs  rivalifent  avec  le  blé  :  toutes  font  d'une 
grande  reffource  pour  les^oifeaux  granivores. 

E  s  p  à  c  s^  s. 

*  Tiges  ligneufes,  (  Atraphaxoides.) 

I.  RfiNouÉE  en  arbrifleau*.  Folygonum  fruuîr 
cens,  lÀm*. 

Polygonum  Jbiiis  Unceàlatis  ^  acutis  i  fiipulâ  fend' 
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grandes  «  donc  toutes 
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rOfiem^  oèeBeaété 
psr  Toomeferta  1^ 

polygamamm 
^  Jei-is  Jpûtkmlatls  ; 

frutefuns  ^ 

eauéuiement  ra- 

4  par  Tes  fleuts 

^  cylindriques  5 
irieHre;  les  ra- 
de finif  Ues  a  ternes  » 
die  featofe  ;  glabres  ,  d'un 
i^if«les  Ibcic  ghbres  »  brunes  ^ 
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faat  dUpolees  m  grappes  fisiples  ^ 
xuiiaîp»  ât  ienunaks»  fotmant  par  leur  enfem- 
Ut  iK  panîcafc?  globuleufe»  ownies  de  braâées 
feènibUMes  aKX  ftipcles.  Ces  flenrs   font  herfna- 
9^r1llè«es  6ff  muiw  înJfîdos  »  fimplement  fe- 
iKJjsiS  ùr  d* III fi;  akemes,  pédictilées»  d'un 
SaK-  leidztre..  Le  calke  efi  à  dnq  dîvîfions  pro- 
imJQs»  ovvks,  leiwwrCes^  concaves  ,  pubef- 
tentesettdelM$>  glabres  en  dedans»  renfermant 
>ft.t  evMnes  p*âs  coones  que  le  calice  i   trois 
rfpf  ^  Cël^Mwies^  terminés  par  des  fti gmaces  ^lo- 
bttV«i«   tes  feienccs  font  luifantes  ^   triangii- 
k^^s»  aievës»  rccfiuTertes  par  les  éivifions  du 
cabce>  dont  trois  font  droites  &  deux  réfléchies. 

Ce  p^tit  arbrifleau  croit  dans  les  (àbles  arides  de 
b  Otobne  ;  i!  eft  cultivé  dans  le  jardin  de  M.  Celf. 
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4.  Rbnoube  fétacée.  Polygonumfetofum,  Jacq, 

Pofy^onumfiorihusvâandris,  trigynis^  axillaribus; 
fdus  fubulato  -  Iznearifius  ,  ftipulis  fetacto  -  lactris  ^ 
cdidibtts  fuffruticofis,  Jacq«  Obierv.  bot.  3.  pag.  8. 
ttb.  57. 

Volygonum  fioribus  oBandris  ,  trigynis  ,  axUiari- 
bas;  foins  lineari-fubulatis ;  ockreis  membranaceis  , 
diiatîs  s  cau/e  enHo.  Willdeti.  Spec.  Plane  vol.  i. 
pag.  450.  n*.  23. 

Polygonum  orUntaie^  caryophyllifoiioS  fionmag* 
MO,  albo.  TourDef.Coroll.  39. 

Ses  tiges  font  prefque  ligneufes^  droites»  dîvi- 
lëes  en  rameaux  alternes ,  garnies  de  feuilles  très»* 
étroites  j  alternes,  linéaires  «  fubulées  vers  leur 
•  fommet^  munies  à  leur  bafe  de  gaines  nnembra- 
neufes»  déchiquetées  en  plufieurs  lanières  fêta* 
cées ,  ^iées.  Les  fleurs  font  axillaires  &  termi- 
nales ^  iffez  grandes ,  de  couleur  blanche  ,  conte- 
nant huit  étaoûnes  &  trois  ilyles* 

On  rencontre  cette  plante  dans  plufieurs  cou* 
trées  du  Levant. 

**  Tige  herbacée  j  unfeuiépi. 

Remoube  bifiorte*  Polygonuni  bifiorta,  Linn. 

Polygonum  caulefimplicijpmo,  monofiachyo  ;  foîiîs 
ovatis^  in  pttiolum  dccurrerîtibus,  Linn.  Spec.  Plant, 
vol.  1.  pag.  y  16.  —  Mater,  medic.  104.  —  (Eder. 
Fîor.  dan.  tab.  411.  —  Miller,  Icon.  tab.  66.  — 
BÏackv.  tab.  154.  —  Pollich,  Pal.  tab.  581.  — 
Gmel.  Sibir.  vol.  3.  pag.  40.  —  Ludw".  £â.  tab.  31* 
— Knîph.  Centur.  i.n**.  éj.  — HoflFra.  Germ.  137. 
—  Roth.  Germ.  L  pag.  172.  —  IL  449.  —  Lam. 
Flor.  franc»  vol.  3.  pag.  236.  n^.  8;8.  XL 

Polygonum  radice  Ugnofâ  ,  intortâ  ^  fplcâ  ovatâ  j 
foliomm  petiolis  alatis.  Hall.  Helv.  n*.  1560. 

Bifiona  foliis  ovûto  *  oblongis ,  aatminatis.  Hort. 
CUff.  150.  —  Hort.  Upf.  9J«  —  Roy,  Lugd.  Bar. 
ii7. 

Bifiorta  major ^  radice'magh  intortâ.  C.  Bauh.Pin. 
192.  — Tourn.  Inft.  R,  Herb.  51  r. 

Bifiona  major,  rugojioribusfoliij.  J.  Bauh.HiR.  3. 
pag.  538.  Icon. 
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Bijhrta,  Dod.  Pempt.  3  ;  3 .  Icon.  —  Dalechamp  ^ 
Hift.  2.  pag.  I28f .  Icon.  —  Morif.  Oxon.  Hifi.  2. 
S.  J.  ub.  28.  Eg.2. 

/.  Serpentaria  mas,  feu  bifiona,  Fufch,773.  Icon. 

Bifiona  britannica.  Lobel.  Icon.  292. 

Bifiona  média,  folio  minus  rugofo,  J.  Bauh.  Hifi, 
J-  pag.  539.  Icon. 

Bifiona,  Camer,  Epitoi^.  6$3.  Icon. 

Vulgairement  la  biflorte. 


Ses  racines  font  grofles  >  épaitTes  ,  alongées  , 
fîbreufes  ,  repliées  plufieurs  fois  fur  elles-mêmes  : 
elles  produifent  plufieurs  tiges  fimples ,  droites  j 
flriées,  fiftuleufcs ,  très-glabres ,  hautes  d'environ 
un  pied  &  plus  ^  garnies  de  feuilles  fimples  >  très- 
glabres  ,  dont  les  radicales  &  inférieures  font 
grandes ,  longuement  pétiolées ,  ovales  ,  lancéo* 
lées ,  entières  à  leurs  bords ,  quelf)uefois  uo  peu 
ondulées  ,  d'un  vert  gai  en  deflus  ,  un  peu  blan* 
châtres  ou  glauques  à  leur  face  inférieure ,  décur- 
rentes  fur  leur  pétiole  >  .particulièrement  à  fa  partie 
fupérieure  5  les  feuilles  caolinaires  fupérieures  plus 
petites^  feffiles ,acuminéès^  amplexicalites,  échan* 
crées  en  cœuj  à  leur  bafe»  Les  fiipules  font  rouf- 
fâtres ,  loiigues  d'un  pouce  &  plus^  obtufes  ^  très- 
entières. 

Les  fleurs  font  terminales ,  difpofées  en  un  épi 
denfe ,  cylindrique  ,  obtus  ,  long  d'environ  un 

rmce ,  garni  d'écatlles  luifantes  «  aiguës  j  fétacées 
leur  fommet ,  imbriquées ,  fituées  entre  chaque- 
fleur.  Celles-ci  font  médiocrement  pédonculées  : 
leur  calice  offre  cinq  divifions  égales,  obtufeSj  re^ 
levées  î  il  renferme  huit  étamines. 

Cette  plante  croît  fur  les  montagnes  >  ëans  les* 
prés  &  les  pâturages  ,  en  France ,  en  Suifle  »  en' 
Allemagne.  Je  l'ai  recueillie  fur  la  route  de  Soif- 
fons  à  Vaubuyn ,  dans  les  chemins  de  traverfe. 

C'efi  un  bon  fourrage  dans  les  terrains  fecs  , 
montagneux  3  &  qui  plaît  beaucoup  à  tous  les  bef-* 
tiaux ,  excenté  aux  cnevaux.  Cette  plante  efi  d'ail- 
leurs très-aitrîngente  4  recommandée  fur  la  fin  des 
cours  de  ventre  ^  dans  les  fbiblefTes  fcorbutiques. 
On  la  mâche  pour  rafFermii:  les  dents. 

é.  Renouee  vivipare.  Polygonum  viviparum. 

•  Polygonum  coule  fimplie^mo  ,  monofiachyo ;fiHiis 
lanceolatis.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i*  pag.  f  16.  -^ 
Flor.  àsiD.  (Eieu  tab.  13^.--^  Cmel.  Sibir.  vol.  34 
pag.  44.  ub.  7.  fig.  2.  —  Guon.  Norveg.  n^.  9. 
—  Kniphj  Cennir.  2.  n*.  61.  -^  Lam.  flor.  franc» 
vol.  3.  pag.  2j6.  n^.  838.  XIL  -«-Hoff.  Germ.  138. 

Polygonum  radice  Ugnofâ ,  h^tonâ  y  folii^  ntrv.ofis, 
radicalibus ,  ovato  •  lanctolatis  ^  caulinis  Uaearûfus» 
Hall.  Helv.  n*.  1558. 

Polygonum  fioribus  trigynis  ,  oâandris^  fpicatisf 
foliis  caulinis  lanaolacis  ,  femine  fubroiundo.  Scop« 
Carn.  edit.  i.  pag.  422.  n**.  3.  -^  Edit.  2.  n**.  470. 

Bifiona  foliis  lanceolatis,  FJor.  lap.  i/z. — Ftoc 
fuec,  321.  J40.  —  Hort.  Clifif.  lyo. 

Bifiona  montana,minor;  radice  intonâ  ,  inodorâ  y 
fiofcuHs  in  fpic4  cacumiae  albJs  ,  ficriUbt^  ,  infentjt 
fpicA  pane  tubenulis  proliferis  ,  turbinatis  ,  piiniccis 
jecundâ,  Amman.  Ruth.  169.- 

Bifiona  ûlpina ,  média.  Tourn.  Inft.  R.  Herb. 
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fil.  ~  C.  Bauh.  Pin,  191.  ~  Plul^'iu  ub.  l^l. 

Bifiorta  minima  alla.  J.  Bauh.  Hift,  5.  p.ig.  5)9. 
Icon. 

Biftorta  mînor  ^feti  alpina.  Epitom.  684.  Icon. 

Bifiorta  alpina,  minor,  C.  Bauh.  Pin.  192.  Am* 
man.  Ruth.  169.  -«-  Tourn.  L.  C. 

Bifiorta  aipina  ,  minima.  Hall.  Opofc.  234. 

Bifiorta  aipina  ^feu  minor.  Camer.  Epit.  184. 

Bifiorta  minima.  J.  Bauh.  Hîft.  ).  pag.  559.  le. 

Bifiorta  minor.  Claf.  Hifi.  pag.  69. 

Bifiorta  mihor  nofiras.  Parkins.  —  Morif.  0x00. 
Hift.  2.  S.  ;.  tab.  28.  fig.  }  &  ; • 

Cette  erpèce  eft  facile  à  difiinguer  de  la  prëcé- 
<)ente  par  Tes  épis  grêles  «  bulbifères  \  par  Tes  feuilles 
bien  plus  petites  &:  point  ainplexic4ules. 

Ses  racines  font  dures  ^  épaifles  ^  fibreufes  :  il 
s*en  élève  plufieurs  ti^es  hautes  de  quatre  i  huit 
pouces  >  fiOuleufes  »  ftriées  «  très-glabres  ^  fitnples  ^ 
droites ,  feuillées.  Les  feuilles  caulinaires  &  infé- 
rieures font  pétiolées,  non  décurrentes  «  étroites  » 
lancéolées  ,  aiguës  j  glabres  ,  marquées  de  ftries 
ou  de  nervures  courtes  »  qui  abouttflent  au  con- 
tour des  feuilles  &  les  font  paroitre  comme  légè- 
rement denticulées.  Les  feuilles  fupérieures  font 
fefliles  ^  prefque  linéaiies  ;  les  iHpules  rouflâcres  ^ 
vaginales,  obtufes  «  entières ^  longues  d'un  pouce. 

Les  fleurs  font  réunies  en  un  épi  grêle  >  lâche  ^ 
terminal  •  long  d'environ  deux  pouces  \  elles  font 
blanchâtres  «  petites  ^  &  les  inférieures  portent  or- 
dinairement de  petites  bulbes  noirâtres  qui  de* 
viennent  très-fouvent  vivipares. 

On  trouve  cette  plante  dans  les  montagnes  des 
dëpartemens  méridionaux  de  la  France  y  au  Puy- 
de-Dôme  ,  dans  la  Sibérie .  &c.  :y  (  V.f.  ) 

?)^  ^  *  Etamines  au  dtffous  de  huit»  StyU  bifide. 

(  Perucariae.  ) 


7.  RbnouÉE  de  Virginie.  Polygonum  virginia* 
num.  Linn. 

Polygonum  forihus  pentandris ,  femi^digynis  ;  co" 
:roliis  quadrifidis  ,  inâquaUbus  ;  foliis  ovatis.  Linn. 
Spcc.  Plant,  vol.  i.  pag.  Ji6. 

Perficariaflorihus  pentandris  ^  digynis  y  corollâ  qua^ 
drifidâ ,  inequaii.  Wach.  Ultr.  2j8. 

PerJliarU  jlorum  fiaminikus  quinis ^  fiylo  daplici  ; 
t,0réiJ/4  quadrlfidd  »  inâquati»  Hort.  Cfliff.  ^i»  — 
Oieimv»  Virg.  4|.  ^  Roy.  Lugd.  Bat.  116. 

Pti^ygmém  (  virginlanum  ) ,  irettum  i  foliis  lato- 

$V4lil*uê ,  lyhh  Imfifflmï  viffikîisi  fioriSus  inêqua- 
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Hhus» p€vtandris ,  d'cynia,  Michaux, Flor.  boréal.* 
amer.  vol.  i.  pag.  258. 

Perfiçaria  frutefcens  9  maculofa  ^  virginiana  ;  fiore 
albo.  Motif.  Hift.  2.  pag.  589.  —  Rai.  Hift.  185. 
—  Tourn.  InB.  R.  Herb.  510.'—  Parkins, Thcatr. 

8;7. 

^.  Perpcariafrutefcens ,  maculofa  »  virginiana}fiore 
carneo.  Parkins«  Theatr.  8/7.  —  Tourn.  Inli.  R. 
Herb.  j  10. 

Cette  efpèce  a  des  tiges  droites ,  roides ,  (triées, 
rameufes  y  un  peu  velues ,  furtout  â  leur  partie  fu- 

[»érieure ,  garnies  de  feuilles  alternes ,  pëtîolées , 
arges ,  ovsdes  •  acuminées ,  épaiflfes ,  très-entières, 
Mibefcentes  i  leur  face  inférieure ,  vertes  &  rudts 
a  leur  face  fupérieure  »  légèrement  ciliées  i  leurs 
bords,  longues  de  quatre  à  cinq  pouces  &  plus,  fur 
deux  ou  trois  de  large  $  fupportées  par  des  pétioles 
courts ,  élargis  à  leur  bafe  «  (triés  ,  pubefcens.  Les 
flipules  font  vaginales ,  membraneufes,  tronquées 
ou  un  peu  arrondies  â  leur  fommet ,  ciliées  à  leurs  • 
bords ,  &  couvertes  d'un  grand  nombre  de  poils 
roides  &  couchés. 

Les  fleurs  font  difpofées  fur  de  très-longs  épis 
grêles ,  effilas  >  les  latéraux  plus  courts;  le  terminal 
très -droit,  long  de  huit  i  dix  pouces,  garni  de 
fleurs  très-dîAantes, prefque  fefliles.  L«eur  calice  eft 
ordinairement  divifé  en  quatre  découpures  ovales  , 
inégales,  blanchâtres  ou  couleur  de  chair.  Les  eta- 
mines font  au  nombre  de  cinq  :  il  n'y  a  que  deux 
ftyles  plus  longs  oue  le  calice  ,  perfiftans  prefque 
^fqu'a  ta  maturité  des  femences ,  terminés  par  des 
ftigmates  un  peu  recourbés.  Les  femences  font 
ovales ,  rouflltres  ,  luifantes  ,  obyifes ,  un  peu 
comprimées  ,  point  anguleufes. 

Cette  plante  croit  dans  les  forêts  ombragées  1 
dans  la  Virginie  »  au  Canada,  &c.  On  U  cultive  au 
Jardin  des  Plantes  de  Paris.  ^  (  f^.  v.  ) 

8.  Rekoubb  â  feiùlles  de  padence.  Polygonum 
lapathifilium.  Linn. 

Polygonum  fioribus  kexandris  ,  digynis  ;  fiipulis 
muficis  ,  peduncuUs  (cabris  ,  feminibus  utrinquè  de^ 
prtfiis.  Ait.  Hort.  Kew,  vol.  a.  pag.  }o. 

Polygonum  fioribus  pentandris  ,  femi-digynis ;  fia^ 
minibus  corolU  regulari  equalibus.  Linn.  SpeC.  Plant  « 
vol.  I.  pag.  J17. 

Polygonum  penfilvanicum.  Curt.  Lond. 

Perficaria  fioribus  pentandris  ,  digynis;  corollâ  rr- 
gulari ,  fiaminibus  aquali.  Wach.  Ultr.  217. 

Perficaria  florum  fiaminibus  quinis ,  femi» digynis  ,* 
fiylo  bifido  ,  corolle  regulari  aquantibus.  Hort.  Clif^ 

42.' 

.  Perficaria  major  ^  lapatki  foliis  ;  calice  foris  pur* 
pureo.  Tourn.  Ipft.  B.  Herb.  pag.  510. -«Rai. 
SuppL  IZ9. 
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Ses  ncines  font  dures  »  nn  peu  torwenfes ,  fi- 
breufes  «  médiocrement  rami fiées  $  Ces  ciges  droites, 
fcnnes  ,  très-liffes  ,  dîvifées  en  rameaux  étalés , 
articulés  ,  garnis  de  feuilles  alternes  ,  pétîolêes  ," 
ovales  ou  Uncéolées  «  grandes ,  aflez  femb!2d>Ies 
\  celles  de  la  patience  ou  des  phytolacca  ;  glabres 
i  leurs  deux  faces  ,  entières  à  leurs  bordsj  obtufes 
oDaiguësà  leur  Codiiuer.  Lesftipules  font  desgaines 
pubelcences  6c  ciliées. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  épis  grêles  ,  nn  peu 
ramifiés  »  de  la  longueur  des  feuilles»  fitués  le  lon^ 
des  rameaux  •  en  oppoiition  avec  les  feuilles.  Le 
calice  eft  i  cinq  divifîons  égales  ,  purpurines  5  il 
renferme  de  cinq  i  fix  étamints  de  la  longueur  du 
calice  «  &  un  piftil  divifé  en  deux ,  ou  à  deux  flig- 
mates  alongés.  Les  femences  font  comprimées  la- 
téralement >  les  pédoncules  rudes  au  toucher.' 

Cène  plante  fe  rapproche  du  polygwium  hydr4i* 
fiperi  plus  larges  feuilles  $  elle  croit  en  France^ 
en  Angleterre  j  dans  les  nrtarais  &  les  éung^«  :jp 

•       •  • 

Ohfervattons.  La  figure  de  Lobel^  3 1  ;,  rapportée . 
ï  cette  plante  «  doit  appartenir  au  poiygonum  hydFo- 
piper.  Si  on  Tappliquoit  â  cette  efpèce  ^  il  faudroit 
également  y  rapporter  celle  de  Dodbnée^  èàyi  celle 
de  M orifon^  $.  ;  >  tab.  29 ,  fig.  63  ces  trois  figures, 
ïortout  les  deux  premières  j  ayant  été  évidemmeôt 
copiées  Tone  fur  l'autce*  - 

•  '  * 

9.  Rehouee  amphibie.  Pûlygonum  ampkibiMm. 
Lînn. 

Poiygonum  fiorihus  pentandris ,  /imidigyrùs  ;  J[pîca 
cvatd.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  y  17.  — 
tEder.  Flor.  dan.  tab.  i8i.  —  Pollich,  Pal.  n*.  j8j. 
—  Lam.  Flor.  fr.  vol.  j.  pag.  IJ3.  n®.  8j8..IV.-— 
HoflFm.  Germ.  1 58.  —  Rorh.  Germ.  L  ij}.  —  IL 
4; o.  •*  LeerSj  Herborn.  n^.  içé. 

Poiygonum  foiils  ovàto-hmceoCuis  ^  cilîatîsjjpiclj 

«vttctf.  Haller,  Helv.  n"".  1(6;. 

Poiygonum  fpîcis  foUtariis  ,  pedunculatis  j  fiamî'  ' 
jtiSus  fëinque  ^  fallu  ferratis.  Omet.  Slbir.  vol.  ). . 
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Pûiygoattm  foliis  gUbrh  ,  longé  ptdoLàls  ;  fpicâ 
fiihrotandâ^  Mœnch.  Haff.  n^.  iX%.  «.. 

Perficaria  fiontm'flanùnibus  tptinb ,  horoilàm  fii" 
ftranûhns  i  fijlo\h^do.  Hon*  CHfford  41*  Royen, 
Ijigd.  Bat.  i\6é  I 

Ptrficaria  fhrîkus  pentandris  j  digynis  ;^,côrùfiâ 
fûmlnihus  breviort»  Flor.  fuec.  3 18.  541.  \ 

PoifgonMm  foliis  petiolaris  ,  oblongo-ovûlibtts'^feu 
UmceaLaisf  fdpulis  nui&si  fpicâ  terminali ,  eytady 
etn^nifiorâ^  ovatâ  oblongâve  ;  fioribus  pentandris  ^ 
femûdigynis.  MichattXj  Plor*  boreal.*amer.  vol.  i. 
pag.  140.  ^ 

Ferfitari^JltHcis  folio ,  potamiog009,  âtqptjifo^um 
Bmianique*  Tomu  1^1. 


diâa.  Toumef.  Inft.  R.  Herb.  J05.  —  Rai ,  Hift. 
184.     • 

Potamogetonfalicîs  folio,  C.  Bauh.  Pin.  I93. 

Potamogeton  fecundum,  Dolech.  Hifl.  it  pag. 
I0p8.  kon.  • 

Fontinalis  feu  potamogeton,  Dodon.  Cereal.127. 

/!.  Potamogeton  amphibium  (  terreftre  )  ,  foliis 
hirfutU  y  fuhfrffiiibus i  fpicâ  oblongâ*  Mœnch.  HaiT* 
n^.  328. /u 

Ptrficafia  acîdajungermanni.  Trew,  ÇonutuNot^ 
1737.  tab,  j.  fig.  ï.  !• 

Potamogeton  amphibium  (  emerfum  ) ,  foliis  ovalim 

.  lanceolatisy  ereiiis^  mlnutïm  pubentihùs;  fpicâ  ^blongâm 

Mich.fFlor.  boreal.-amer.  vol.  i.  pag.  240.^.     .^ 

Cette  efpèce  ^  diftineuée  par  fes  épis  (impies j 
courts  &  ovales  j  &  par  les  feuilles  alongées^  varie 
félon  les  lieux  oui  elle  croit  >  croifunt  tantôt 
dans  le  milieu  des  eaui^  tantôt  dans  les  lieux 
^luwiides.    .    . 

•  Ses  racines  font  fibreufes  >  •  fes  tiges  longues , 
artktdées^  ftlluleufesi  cylindriques  jftriées /très* 
glabres^  quelquefois  rougeâtres»  ou  flottantes 
dans  l*eau>  ou  couchées  fur  la  terre  &  rampantes. 
Sei  feiiilles  font  longues  ^  pétiolées^  alternes^  lan- 
céolées^ un  peu  aiguës  >  planes  »  lilfes  à  leurs  deux 
faces  dans  la  plante'  aquatialie  j  ou  chargées  de 
quelques  poils  dans  la  variété  terieAre.  Lesfiipu- 
les  (ont  nues  ^pembraneiifeSj,  pb^ùfes. 

Les  fleurs  forment  des  épis  fenéS)  longs  d*en« 
viron  un  pouce  «  épais ,  cylindri^e^ ,  garnis  de 
bradées  larges ,  écailleufes  «  pomtues ,  bordées 
de  rofe  i  le  calice  divifé  jufque  vers  fa  moitié  en 
cinq  (ègmens  rapprochés  «  &  d'un  be^u  rouge.  Il 
renferme  cinq  eumines  un  peu  plus  longues  que 
la  corolle  *  munies  d'anthèrçs  à  deux  loges  &c  ié 
couleur  de  rofe>  l'ovaire  un  peu  comprimé  ^  quct 
tueux ,  furmonté  d'un  fiyle  bifide  j  Hcd^  iHg^^ces 

prefque  capitÀ.  ; 

« 

Cette  plante  croit  dans  tes  éungs  «  les  rivières^ 
les  foifés  aquatiques^  &c.  en  Europe  &  dans  l'A- 
mérique feptentrionale.  ^  (  F,  v.) 

Sa  racine  a  été  employée  '  &  recommandée 
comme  d^pucative  8r  diurédi^e  :  elle  eft  aflrin- 

({ente*  M*  W.illen)et  aiîufe  l'atiojrvu  réufir  daM 
es  dartres,  les  gales .op.ioiat|!es.&;le$  autres  me^ 
ladies  de  la  peau.  Les  moutons  «  les  chèvres  ,  les 
chevaux  &  les  cechonsihangerit  cette  plante  ^  que 
rejettent  les  vaçhe^. 

10.  ReNOPEE  vagil\alcu  Poiygonum  x>chrea^um» 
Limi.  '  •* 

Poiygonum^  fiorihus  pentandris  .  trigynis  S  foGii 
lanelé&ilkîis.Ùml  Spëci  Plant,  vol.  r.  pag.  jiy. 
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TerpcarUjpicîs  longis  ,  copiofifimis  ;  fMis  ex  22- 
ncAri'lanccolatis  ;  vaginis  dibilihus;  fonbus  pe/uan^ 

dis,  digynis.  Gmel.  Sibir.  yoL  }.  pag.  51.  n^.  39. 
ub.  8. 

Cette  plante  a  des  tiges  rameares  ^  des  faiiUes 
pétiolées,  alternes^  lancéolées ^  un  peu  linéaires^ 
glabres  à  leurs  deux  faces  ^  roulées  À  leurs  bords. 
Les  ftipnles  font  vaginales  y  lifles  ^  ventrues  >  uieni- 
braoeufes^  entières.  I^s  fleurs  font  difpofées  en 
épis  un  peu  raoïeux  «  prefqu'en  grappes  ^  très- 
longs  ,  très-nombreux  :  elles  renferment  cinq  eu- 
mnes  &  trois  pifiils. 

Cette  plante  croit  dans  la  Sibérie. 

II.  Renouée  poivre  d'eau.  Pofygonum  fydro- 
piper.  Linn. 

VoJyganum  fiorihus  hexandris,  fenùdigynis;folus 
lanceoiatis  ,  jtipulis  fithmuttcis.  Linn.  Spec.  Plant, 
vol.  I.  pag.  517.  •— Mater,  medîc.  104. — Blackvr. 
tab.  1Ï9.  —  Trev.  Comm.  Nor.  lyjy.  tab.  j.  fig. 
7  &  8.  —  Pollich ,  Pal.  n«.  584.  —  Ludts'ig,  EÔ. 
tab.  i6i.  — 'Ho£Fm.  Geim.  158*  —  Rotlu  Germ. 
1.  173.  —  II.  45 1.  —  Lam.  Fior.  fr.  voL  3.  pig* 
234.  0^838.  VU- 

Pofygonum  fpîcîs  firigofis  ^  Iaxis  ^  foliïs  lanctola^ 
tis,  feminihus  ohtuse  triangulis  ,  vaginis  debilibas, 
Gmel.  Sibir.  vol.  '3.  pag.  50. 

Pofygonum  fiori eus  dîgynis  ^  hexandrîs;  foiiis  lan- 
ceolatis,  Scop.  Catn.  i.  pag.  420.  ïi*.  1.  var.  fi.  — 
Edit.  2.  n®.  467. 

Pofygonum  fôliis  ovato-lanceolàtîs  ;  vaginis  caU 
vis^  truncatis.  Hallef,  HeN.  n^  i  JJ4- 
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A.  Idem  y  foliis  anguftierikus ^  Nmts  fimplidhut 
virgatisy  fpicis  minoribus  ,  inurruptiê.  (  N.  )  . 

VuigMrtment.  Le  poivre  d'èan.  Curage. 

Ses  racines  font  fibreufes;  fes  tiges  Ifflies,  trf?* 
culées^  im  peu  flexueufes  à  leurs  articulations  * 
cylindriques  ,  ftriées  ,  çlabres  ,  rougeijres  ,  ra« 
meufes ,  garnies  de  feuiHes  alternes  ^  médiocre- 
ment pétiolées ,  très-glabres  y  point  tachetées  , 
hncéolées»  aiguës^  entières j.nMrquées  de  ner- 
vures latérales  j  fimples,  un  peu  arquées.  Les  fti- 
pulesfont  courtes^  glabres  ou  un  peu  ciliées,» 
tronquées  â  leur  fommet. 

Les  épis  font  grêles  j  lâches^  latéraut  «  axilla!- 
res,  fimples  ou  un  peu  rameux ,  garnis  de  braâé^s 
écaOleufes.  Les  calices  fe  divifent  en  quatre  dé- 
coupures courtes  ,  blanchâtres  ou  colorées  eh 
rouge  {  ik  renfennenc  fix  étamines  y  un  pifiil  i 
deiM*$ifide.  Les  femences  font  un  peu  compri- 
mées, médiocretnent  triangulaires. 

Cette' plante  a  beaucoup  de  rapports  avec  le 
polygonum  perficaria  ;  elle  en  diffère  par  fes  ëpis 
plus  grêles  >  par  fes  Ilipules  rarement  ciliées^  par 
la  faveur  bien  plus  acre  &  brûlante* 

>  La  pinte  A  offre  une  variété  très-iemarquable 
de  cette  eijpèce.  Ses  tiges  fe  divifent  prefqoe  dès 
leur  hafe  en  rameaux  fimples ^  effilés,  longs  d'en- 
viron un  pied  j  glabres  y  d'un  ronge  aflez  vif  ^  gar- 
nis de  feuiHes  i  pdne  pétiolées,  plus  étroites  , 
1>lus  courtes.  Les  ffipules  font  renflées  y  munies  à 
eur  orifice  de  quelques  cils  droits  &  fins.  Les  épis 
font  fort  grêles,  très-lîmplies ,  compofésdê  fleurs 
difhntes,  pédiculées,  rôugeât'res.  Je  l'ai  recueillie 
dans  les  environs  de  Fougères  y  département  de 
rite  &  Vilaine  y  dans  les  ^flfés  inofodés. 


Pofygonum  (  hydropiper  )  ,  fiipatis  Iaxis  y  glabris, 
apice  ciliatis,  maculatis  ;  foliis  lanceolatis ,  omijfo 
Wtargint  >  glabris  /  fpicis  fiirfirmibus  y  debilihus ,  fuh'- 
temuîs  ;  braiUis  remotiufcu/è  alttmis  ;  fhnbus  albi- 
Hiis  y  o^andris  y  Jèmitrigynis.  Mieh.  Plor.  boréal.- 
amer.  vol.  i.  pag.  ajo. 

Pe/ficérid  florièus  hexandtis  ,  femidigynis.  Flor. 

îruec^320. 543- 

Ptrficaria  jlofùrA  ftamirtibtis  finis  ^  fiyto  bîfido. 

Hort.  Cltffort.  4^.  —  Royen,  Lugd.  Bat.  216. 

Perficaria unnsfia  hydropiper.  C. Bahh.  Pîn.  lOl . 
►—  Tottinef.  Infl.  R.  Herb.  509,  ^ —  Morif.  Oxon. 
Utft.  2.  §•  5.  tab.  29.  fig.  6. 

■ 

Ufydropiper.  Fufch.  842. 

Perficaria  acrisyfive  hydropiper.  1.  Bauh.Hift»  3 . 
pag.  780.  Icon. 

•    Perficaria  hydropipèr.l,ohdAcon.ii^.^littn, 

Obferv.  170.  Icon. 

•  •  .  .  .  ■ 

TfydroyiferU  Dodon.  Pempt.  pag.  607,.  Icôn» 


Elle  croit  partout  en  Europe  fur  le  bord  ie% 
eaux^  dans  les  foffés  &  les  lieux  humides.  O 

Cette  même  efpèce^  obfervée  par  Michaux  en 
Amérique,  eft  un  peu  différente  delà  nôtre  :  fes 
'fleurs  ont  fept  ou  huit  étamines  &  tfols  pîftils.  Les 
ftipules  font  ciliées  &  tachetées  à  leur  fommet  ^ 
les  feuillefis  un  peu  pubefcentes  a  leurs  bords. 

Cette  plante  eft  déterfive,  aftringehté^  acre  8r 
corrofive«  On  s'en  fert  pour  déterger  les  plaies  ^ 
fie  pour  rétablir  le  reflbrt  des  parties  édémateufes* 
On  l'empfoie  anffi  intérieurement  conmè  diuré^ 
tique  &  antifcorbutique^  dans  la  bouffîffure  j  l'by- 
dropîfiê,  le  fcorbut.  Pour  tempérer  fa  câumcîté 
on  l'unit  à  rofeîlle  ou  aux  raffins  fecs.  On  s*en 
fbrt  eàcoie  pour  guérir  les  ulcèreis  des  chévïnix. 
Elle  teint  en  jaune.  Les  befiianx  n'y  touchent  pas.' 

ia.  RfKOUÉE  feux  poivrier.  Polygonum  hydra^ 
piperoides.  Mich. 

[puUâ  msutlquè  hirfkih^  promifsi  ci^ 


iioiit  ;  fbliu  ungufiû'UMctoiHitis  «  fijftSias ,  mtnuAm 
i^periujûutequc  kîrfiuuiisj'fiicis  linranhus  i  deSfiibusj 
irm&iis  fitMmircatis  »  ciiiatls  ;  fiorihus  o&andris  , 
fiuitrigyniâ.  Mkh.  Flor.  boreal.-acner.  vol.  i.  pag, 

^  Idxm^fiipulU,  nudit  ^  jhliisglabtrnmît*  (N.) 

Malgré  les  rapports,  que  cette  plante  peut  avojr 
irec  le  polygonuth  hydropiper,  on  i  en  dîftingue  ai- 
fément  à  (es  épis  grêles  &  linéaires  »  &  ^  Tes 
feuffles  bîsn  plus  étroites  ^  elle  j^'daa.  poiot  d'ail- 
kurs  l'icreté  &  U  caulikité. 

Ses  tiges fontdroi'tes,  cylindriques,  artrcutées, 
ftriécs  ,  uQ  peu  fituleufes  ^  .dixiiiée»  eo  rameaux 
pendans ,  garnis  de  feuilles  alternes ,  prefque  feA 
files,  gUbre^  ou  légéçenient  velues,  étroites  » 
lancéolées,  aiguës  ilears  deur  extrémités.  Les 
ftipuks  font  vaginales,  un  peu  renflées,,  glabres 
ou  velues,  terminées  à  leur  orifice  par  de  longs 
cils  droits ,  fin$  ,  fubulési. 

Les  épis  fyat  gr^s  >  lio^itefi,  termifuiix.  pu 
sxiilaircs  ,  garnis  de  fleurs  verdâtres  ou  purpuri- 
nes, un  poii  écartées  ,  légèrement  pédonculéei , 
manies  de  braâées  prefqu'innbriquées  &  ciliées  i 
Içim  bprdiu  EUes  condennenc  fepc  ou  1?utt  éoi* 
mines  j  trois  ftyles  ,  ou  un  feul  ftyle  i  detni.diuifé 
en  trois.  Les  femences  font  fort  petites. 

J'ai  reçv  de  M.  9orç  la  pUoce  /i  ^  qu'il  a  ce* 
9^11ie  daios  U  Cjuroliçe.  E^le  ne  difière  de  la  pré- 
cédente que  ps^  (^fli  fiipides  glabcês ,  maii  ciliées 
à  leur  orifice  3  &  par  Tes  feuilles  paifaitrnn^nt  gla- 
bres. Elle  offre  d'ailleurs  tous  les  autres  caraâères 
4e  la  plante  de  Michaux. 

Cette  |dahc<î  croit  dans  la  Caroline ,  ifJis  la  Vir- 
ginie &  dans  la  Penfilvanie.  (  F.  /.  ) 

I.  j.  RtKOUÉ^  à  tigos  bafles.  Poly^mm  piufiUum. 
MnarcV. 

P^lygonum  foiib  Bnêan^iancêotatU  /  ftipulit  fui" 
^iSas'u^  ohUm^s  ;  caulé  hâfi  lupmtê.  (  N.  ) 

F^Uygonum  pufiUum,  Laro.  Flor.  franc,  vol.  3. 

P^fygomtm  (zng\»KfMwï^)tflonittspentê/tdns^ 
fiaaé^gynis  ;  ffîcis  fii^formihus  ;  foliis  ianceofato-ll' 
mtarihus.  Roth.  Germ.  H.  pag.  4J3.  —  Hoflrn. 
ij8. 


P^/ygonum  (  minus  )  ,  fioribus  hexandris  ^  ^ftnn^r 
gynis  ;  foliis  linfa^i-lanç^olatis  ^  cauie  k<^fi  repense, 
Atfon^  Hort.  Ifcir.  vol.  z.  pag.  }ï.  —  Cûrtfs, 


Vafy^nmm  SmermcdiMnu  Efub-  Herii».  94. 
F^fy^man  wùte.  Schranck^  Bav.  i.  pag.  66S. 
Foiyg^nuam  ft^ftam^  Ailioo^  Flpr.  ped«  D^  20(1. 
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PQfygonunt  perficaria»  ;•  Linn.  Spec.  Plaot.  vol.  x. 
pag.  518. 

Pofygonum  foliis  ovato-lanceolatis  ,  gîahrîs  jfpicis 
ftr'g^*  vagîttis  dliatis.  UaU.  Hèlv.  n^r  155/. 

If'crRcana  mino'r.  Ç,  Çauh.  Pin.  loi.  —  Toqriief. 
Irirt.  R.  Htrb,  509.  —  Morif.  Oxon.  Hîft.  1.  S,.  J. 
tab.  Z9.  fig.  j. 

Perficaria  pîtfiHa ,  repens.  Lobei.  Icon.  }lé. -r^ 
Rai,  Angl.  }.  pa^.  145. 

Perjicaria  anguftifolia.  C.  Bauh.  Pin.  10 1.  Prodx, 
4Î.  —  Tournée  Inft.  R.  Herb.  J09. 

Perjicaria  pumila*  Tabern.  ^jS.  Içon. 

Perjicaria  minor^  fioribus  alhis*  C*  Bauh.  Pin.  lOi. 

— Tournef,  Inft.  L.  C. 

Perjicaria  pufUia  Lobelii.  Dalech.  Hift.  I.  pag. 
1641.  Icon. 

C'eft  une  petite  plante  qui  paroit  l^r^n  dîAlnfte 
du  pofygonum  perjkaria  ,  &  ne  doit  pas  lui  être 
réonie*^ 

Ses  racines  font  menues  i  (e$  tiges  longues  de 
fix  à  huit  pouces ,  grêles ,  lillês ,  ftriées ,  cendres , 
tout-i-fait  couchées  par  terre  *  ou  feulement  î 
leur  bafe  ;  garnies  de  feuilles  alternes ,  à  peine 
pétiolées ,  très  -  étroites ,  [linéaires ,.  lancéolées  , 
aiguës ,  longues  d*un  à  deux  pouces ,  très-glabres , 
rétrécîes  en  pétiole  i  leur  bafe,  dîftàntes,  point 
tachetées^  Les  fti paies  (ont  uil  peu  alongées ,  va* 
ginales ,  cylindriques  j  gai-nies  â  leur  orifice  de' 
quelques  cils  rares;    ' 

Les  fleurs  font  diipefées  en  petits  épis,  courts  » 
latéraux  ou  terminaux ,  lâches ,  tr^s^gréles ,  pref- 
que filiformes.  Ces  fleurs  font  diflantes ,  blanchi* 
très  ou  purpurines  )  elles  contiennent  de  cinq  à  Sx 
éuinines,  hç  ordinairement  un  feul  pifttl. 

Cette  plante  croit  dans  les'  lieux  humides ,  en 
.  France  j  en  Suifle ,  en  Angleterre  ;  Sec.  O  (  K".  v;), 

14.  RsNOOiE  à  feuilles  étroites.  Polygoiutm  an^ 
gufiifobum. 

Polygonum  foliis  anguftijfmis  ;  fiipuUs  brevijpmis^ 
niidis  i  Jpicis  paucifioris  ,  mmiâ  dharit^ttù^di^Jif* 
(N:) 

Pofygpnum  angujH^liutn.  Hoi;t.  Parif. 

Ses  tiges  font  très-glal^res ,  dures ,  cylindriques^ 
point  ftrlées  ;  elles  (e  divifent  en  rameaux  très^ 
diffus,  étalés,  foudivifés  en  un  grand' nombre 
d'autres  fort  courts  &  par  bifurcation  ouvette  » 
garnis  de  feuilles  éparfes  ,  glabres  ^  prefque  feffi* 
les  ,  très-étroites  «  linéaires,  plus  ou  moins  aiguës. 
Les  ftipules  font  fort  courtes, prefque  point  vagi^ 
nales»  un  peu  élargies,  tronquées  &  point  ciliées 
à  leur  fommet.  Les  fleurs  font  difporées  en  petites 

S  a 
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grappes  courtes  «latérales ^  prefque  filiformes;  gâr- 
nies  de  très-peu  de  fleurs^  fort  petites^  de  cou- 
leur cendrée. 

Lorfque  cette  plante  eft  vigourenfe  ^elle  poufle 
alors  plufieurs  rameaux  élancés ,  â  peine  bifur- 
ques, terminés  par  des  fleurs  réunies  en  une  petite 
panicule  touque ,  compofâe  d'épis  particuliers  ^ 
un  peu  rameux  «  tellement  que  ces  rameaux,  con- 
£derés  ifoiément,  fe^oient  foupçonner  aifénrtent 
qu'ils  appartiennent  à  une  autre  plante.  J'étois 
tombé  dans  cette  erreur  :  robfervation  des  indi- 
vidus vivans  m'en  a  retiré. 

J'ai  obfervé  cette  plante  dans  l'herbier  de  M. 
Lamarck.  J'ignore  Ton  lieu  natal.  (  y./) 


ij.  Renou£B  à  âeurs  vertes.  Pvfygonum  viri^ 

Poiygonumfoitis  angufio4ongijfimis  ^fitpuHs  ovuto- 
fubuiatis  ,  foriius  racemojb  fuhpenduUs  ;  alterofoii' 
têrio  axiiiari  ,  bulb'iftro.  (N.) 

Cette  plante  pouflTe  des  tiges  divifées  eo  ra» 
•leaux  élancés,  cylindriques,  durs  «  très-glabres, 

frnis  de  feuilles  longues  «  très- étroites ,  glabres 
leurs  deux  faces  ,  alternes  ,  feffiles  ,  murnes  à 
leur  bafe  de  (Kpules  ovales  >  verdâtres,  fubulées 
à  leur  Commet. 

Les  fleurs  font  difpofées  le  long  des  rameaux  en 
petites  grappes  courtes,  un  peu  pendantes^ plus 
oji  moins  denfes.  Chaque  fleur  eft  portée  fur  un 
pédoncule  très-court ,  capillaire.  Leur  calice  eft 
divifé  en  cinq  découpures  droites,  ovales,  obtu- 
fes,  vertes ,  membraneufes  «  &  blanchâtres  à  leurs 
fa|,ords.  Il  exifte  en  outre  d^autres  fleurs  folitaires 
prefque  fef&les ,  fituées  dans  Taiftelle  des  petits 
rameaux  ou  des  feuilles  >  renfermées  dans  deux 
larges  écailles  aftes  femblables  aux  ftipules  y  pro- 
duifant  une  femence  particulière  afièz  grofle^  qui 
m'a  paru  être  une  bulbe. 

^  Je  foupçonne  que  cette  efpèce  croît  en  Amé- 
rique. (  r  ./!  in  htrb*  Lamarck.  ) 

i6.  Renoube  periîcaire.  Pofygonum  ptrjkaria, 
Lmn.. 

Pofygonum  fiorthtts  hex^ndris  ,  tUgynis  y  fpicis 
ÊVato  •  oblongis  ,  foliis  ianceoiatis  ,  fiipuits  cilictU, 

Linn.  Spec.  Planx.  vol.,i.  pag.  n8.  —  Flor.  fuec. 
319.  }42.  — Pollicb,Pal.  n**.  35f.  —  (Eder.  Flor. 
dan.  tabi  70^.  — JWackw^..  tab.  ii8>. —  Kniph. 
Cent.  4.  n®.  6j.  —  Scop.  Carn.  n*.  4fo.  —  Lam. 
Fjor.  franc,  vol.  j.  pag.  ijj..  n®.  Sj8.  VIII. 

Pofygonum  fûliis  ovato»- ianceolathj  fuhkirfutis ; 
fpiciî  ovatis ,  vaginisciliatis.  Hall.  Helv.  n°,  i  jjy. 

Pofygonum  fpicis  Jcnfis ,  florihus  h'cxandrts ,  digy- 
«M  ;  fiminiius  compre/is  ^yaginis  ciliaribus^Gmzï^ 

Siblr.  vol.  3.  pag.  47.. 
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Pofygonum  (  ^rlicaria  )  ,  fiipulis  gLAmfculu  , 
apice  ciiiatis  ;  foliis  Ianceoiatis  ^quafiglabellis;  fpicis 
confertifiorïs  ,  oblongis  ;  florihus  kexandris  ,  fcmiiU» 
gynis.  Mich.  Flor.  boreaU-amer.  voL  i.  pag.  2}9* 

Perficaria  forum  fiaminibus  finis  ,  ftylo  duplui^ 
Horr.  Cliff.  4Z.  —  Gfooov.  Virg.  ijj.  —  Roy. 
Lugd.  Bat.  116. 

p€rfiçari0'miiis,  J.Baub.  Hift.  3.  pag.  779.  Icon» 
—  Flor.  lapon.  71» 

Perfkaria  miiis,  non  maculofa.  Tour  nef.  Inft.  R. 
Herb.  ^09.  —  C.  Bauh.  Pin.  10 1. —  Trev.  Icon^ 
in  comoier.  nor.  1737.  tab.  5.  flg.  3.  4. 5.  6. 

Perficaria  Matthioli.iyaiech.  H4ft.  i.  pag.  1041* 
Icoo. 

jl.  Perjicaria  mitu ,  maculofa.  C.  Bauh.  Pin.  10 ï* 
— •  Tournef.  Inft.  R.  Herb.  309. —  Morif.  Oxoni. 
Hift»  2.  Ç.  j.  ub.  19.  fig.  1. — Lobel. Icon.  31  j. 

Per/icariafccunda.  Tabern.  Icon.  8J7. 

Perficaria,  Oodon.  Pempt.  608.  Icon. 

Perficaria  m\tis  ,  cum  maculis  ferrum  equinum  refit* 
rentibus.  Tournef,  Inft.  L.  C. 

y.  Perficaria  mitis  ,  ûoribus  candidis^  Tournef  ► 
Inlt.  L.  C. 

^  i:  Pofygonum  (turgidtim  )  ,  caule  ereBo  ,  gUbro;. 
fitpulis  apice  truncato  y  imberbi  ;  foliis  ovali-lanceo^ 
lotis  ,  glahellis  ;  fpicis  fubftfitibus  ,  tutoie  confenî" 
fioris;  fioribus  hexandfis  ,  fubdigynis^  TbuiUer,  Paris, 
édit.  2.  pag.  199» 

Ses  racines  font  fibreufes  &  blanchâtres,  fes^ 
tiges  droites ,  cylindriques  ,  articulées  ^  fouvent 
couchées  à  leur  partie  inférieure ,  feuillées ,  ra- 
meufes ,  hautes  d*un  pied  &  plus ,  garnies  de  feuille s' 
pétioiées ,  alternes ,  ovales  ou  lancéolées ,  aiguës 
a  feurs  deux  extrémités ,  glabres  â  leurs  deux  fa- 
ces, mais  quelquefois  un  peu  velues  en  deflbus  &  ' 
à  leurs  bords.  Les  ftipules  forit  vaginales,  un  peu 
lâches ,  numies  i  leur  orifice  de  quelques  cils  - 
très-fins. 

L^s  fleurs  font  difpofées  en  épis  courts ,  très—' 
denfes ,  obtus ,  de  couleur  rouge  ou  d'un  blanc* 
fâle  à  l'extrémité  de  chaque  rameau.  Le  cal'ce  a- 
très-ordinairement  cinq^  diviiions,  courtes  ;  il  ren-^ 
ferme  fix  étamines ,  deux  piftils.  Les  ftmences. 
font  petites, .brunes ,  ovales  ,  médiocrement  irian- 
giriaires. 

Cette  plante  varie  félon,  fon  lieu  natal.  Ses 
feuilles  font  plus  ou  moins  élargies  j  tantôt  ^la^. 
bres,  quelquefois  un  peu  pubefcentes  à  leur  face 
inférieure,  mar<}uée9,  dans  leur  milieu,  d'une 
grande  tache  noire  en  fer  à*  cheval.^  ou  fans  aw-- 
cune  tache. 

La  variété  l  eft  très-remarquable;,,  d'abord  pae 
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f«  tieu  natal  (  elle  croît  au  milieu  des  moiflbftt)  > 
ft  de  plus  par  fes  épis  courts ,  très  •  gros ,  vetdâ- 
tres }  par  les  ftipules  tronquées  &  point  ciliées  $ 
pir  Tes  feuilles  élargies ,  ovales  «  lancéolées.  Quoi- 
que ces  différences  aient  déterminé  M.  Tbuiller  à 
h  diftinguer  comme  efpèce ,  je  n'ai  pas  cru  pou- 
voir la  fôparer  des  autres  variétés  de  celle  dont  il 
eft  ici  quenion.  J'ai  trouvé  cette  belle  variété  dans 
les  environs  de  Fougères*  Elle  croît  également  à 
Uontmorency ,  près  des  bois. 

On  rencontre  cetce  plante  fréquemment  dans 
les  lieux  6c  les  fofles  humides  «  le  long  des  che- 
mins dans  l'Europe.  O  (^«  V.) 

Elle  pafle  pour  aftringente ,  vulnéraire ,  déter- 
five^  antiputride ,  reconunandée  furtout  extérieu- 
rement pour  nétoyer  les  plaies  &  arrêter  les  pro- 
gr^  de  la  gangrène.  Elle  teint  en  jaune.  Il  n'y  a 

£ie  les  chevaux ,  Us  chèvres  &  les  moutons  qui 
mangent. 

17.  Renouée  tomenteufe.  Polygonum  incanum. 
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très^ferrées  contre  les  tiges  j  tronquées  &  rare- 
ment ciliées  à  leur  orifice. 

Les  fleurs  ont  une  très-grande  reflemblance  avec 
celles  dupolygonumperficariai  mais  les  épis  font  un 
peu  moins  denfes  ,  très-fouvent  interrompus.  Le 
calice  eft  rouge  ou  un  peu  verdâtre  1  il  renferme 
fix  étamines  &  un  piftil  bifide*  Les  femences  font 
petites^  ovales ,  médiocrement  anguleufts. 

On  trouve  cette  plante  dans  les  lieux  aquati- 
ques, les  terrains  inondés ,  en  France  ^  en  Suifle^ 
en  Allemagne.  Je  l'ai  recueillie  dans  les  environs* 
de  Paris,  a  la  Garre.  O  (^-  v.} 

18.  Renoues  des  teinturiers.  Poiyganum  tinc 
iorium.  Loureir. 

Polygonum  fiorihus  kexandrîs  yfemitrîgynis  ifpicix 
ramofis  jfofùs  traJpSy  oyatis  j  Jlipuiîs  mcmbranaceU» 
Loureir.  Flor.  cocbin.  pag.  297. 

Polygonum  (  tinâotium  )  ,  fiortbus  hixandrU, 
trigynis  ;  fpicis  virgads  ^Jiipulis  glabns ,  aretis  ,  trurt* 
ciltatis  ;  foliis  ovato  •  acutiufculis  ^  glabris^ 


ku.  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  1.  pag.  446.  n^.  14. 

Polygpnum  (  incanum) ,  cault  procumbente ,  ere^Oy 
genicaiato  ;  foliis  ovato- larueolatis ,  fubtks  incartis; 
fpicis  tcrminalibus,  axillaribufque  interruptis ;  fioribus 
k£xandris.  Schmidt  »  Boham.  n*.  }9I» 

Polygonum  tomentofum*  Schranck^Y.  ptg^èé^. 

Polygonum  perficariiu  Var.  y.  Linn.  Spec.  Plant. 
Tol.  I»  pag.  5x8. 

Polygonum  folit s  ovato-lanceolatis  yfubths  tomen" 
sofis  i  jpicis  ovaeis  ^  vaginis  ciliatis.  Haller  ^  Helv. 

Perpcaria  folio  fuhths  incuno.  Toumef.  înfl.  R. 
Iferb.  jio. — Rai  3  Synop.  }.  pag.  145. 

Cette  plante  eft  fufEfamment  diftinâe  du  poly- 
mperjicaria,  pour  ne  pas  être  confondue  avec 
efpèce. 


i 


catis 
Polygonum  foliis  ovato-fubrotundis  ^  fubt&s  inca-     Aiton^Hort.  Kev^.  vol.  1.  pag.  ;i 
mis:  ioribus  kexandris  ^  digynis }  fpicis  oblongis  ^  ^  ,     ,       ,  1.    i  . 

cuuU  procumbente.  (  N.)  ^  Ses  tiges  font  herbacées,  cylmdnaues ,  hautes- 

.  de  deux  pieds  i  nombreufes,  prefque  droites^  gar- 

Polygonum  foribus  kexandns  ,  dipnts;fitcu  ob^     ^ies  de  feuilles  alternes ,  pétiolées ,  glabres  ^  épâif- 
i^foius^oblongO'lanceoiatis,fubtuspube^^^  fes,  fucculentes,  ovales,  très-entières,  un  peu 

aiguës  à  leur  fommet;  d'un  vert  gai  à  leurs  deux 
faces.  Les  ftipules  font  membraneufes  ,  vaginales^, 
glabres ,  ferrées  contre  la  tige  j  tronquées,  ciliée» 
à  leur  orifice. 

Les  fleurs  font  rongeâtres,  difpofées  en  épis 
longs ,.  rameux ,  prefque  terminaux,  effilés  :  leur 
calice  eft  partagé  en  cinq  divifions  conni ventes  1 
il  renferme  fix  étamines  &  un  fiyle  à  trois  divi- 
fions. 

Cette  plante  croit  dans  la  Cochinchine.  cf 
(  Defiript^  ex  Lourein  )> 

19.  RfiKOUEE  filiforme.  Polygonum  filiforme, 
Thunb. 

Polygonum  floribus  pentandris,  digynis  ;  fpicis  fili- 
formious^  foUis  ovatis^fiipulis  ciUatis*  Thunb.  Flor. 
japon.  163. 

Ses  tiges  font  droites ,  cylindiriques ,  garnies  de 
poils  couchés,  rouflatres;  profondément  ftriées  , 
divifées  en  rameaux  droits,  alternes,  velus  j  mu-^ 
nies  de  feuilles pétiolées ,  alternes,  ovales,  aiguës, 
entières,  droites ,,  velues ,  ciliées  i  leurs  bords, 
longues  d'environ  un  pouce ,  fupportées  par  des 
pétioles  dont  la  bafe  eft  dilatée  &  embrafle  la  tige«- 
Les  ftipules  font  membraneufes,  enflées,  tronquées 
&  ciliées  a  leur  orifice. 


S^s  racines  font  îorigues,  fibre ufes,  prefque  fim- 
les  z  elles  produifent  des  tiges  rameufes,  feuîl- 
_ic$  ,  herbacées,  glabres,  cylindriques,  très-fou- 
Tent  étendues  fur  la  terre,  ou  courbées  feulement 
i  leur  bafe»  garnies  <fe  feuilles  alternes ,. pétiolées  » 
ovales  ,  un  peu  arrondies ,  obtufes  »  quelquefois 
légérecnent  ondulées  i  leursbords  ;  blanches  &  un 
pea  pobefcentes  i  leur  face  inférieure ,  vertes  en 
4lefliss  &  marquées  très- fou  vent  d'une  tache  noire 


en  fer  â  cheval,  d'une  fubftance  tendre  y  herbacée.         Les  fleurs  font  difpofées  en  épis,  les  uns  laté^ 
L^s  ftipolfi^  font  membtaneufeSi>  vaginales,  nues ,  1  uux  ,.d'auues  terminaux ^les  premiers  fort  petits» 


Ui 
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écuié%  îafi^«5urement,  rapprochés  vars  la  lurtie 
fupérîeure.  L'épi  renDio^il  eft  filiforme,  long  de 
fix  à  fept  pouces  ,  Mn  peu  courbé  à  fon  fommpt. 
Les  fleurs  durent  aflez  long-tems  Sr  ne  fleurifl^nt 
que  fucceflîvenient  ;  elles  font  munies  de  bradées, 
araplexlcaules, barbues,  de  deux  fortes;  i|ne large 
qui  foutient  trois  feurs ,  &  deux  autres  petites , 
entières ,  lancéolées  à  chaque  fleur  ifolément. 

Le  calice  efi  glabre  ,  divifé  prefque  jufqu'â  fa 
balê,  en  quatre  découpures  glaores,  ovales,  lon- 
gues d'une  demi-Iigoej  trois  fupérieures,  de  cou- 
feue  pouge  i  une  inférieure,  bbnche  :  il  y  a  cinq 
étamines ,  dont  les  filamens  capillaires  &  blanchâ- 
tres font  moins  longs  que  le  calice  ;  trois  plus 
c<mKS  que  lés  autres  ,  teriniBés  par  des  anthères 
jaunes  &  globuleufes.  L'ovaire  eft  fupérieur  »  à 
tr^is  CQtés^  furnio^t^  de  deux  fiyles  droits  j  blancs, 
fubulés  j  de  U  longueur  des  écamincs  ;  terminés 
par  des  fiigmates  Çinpîes  j  écartés ,  obtus. 

Cette  plantç  croît  au  J;^>on.  (  Defcript.  ac 

T^ip  ) 

ao.  Renoué^  bajbuç.  Poly^mun  i^ri^ricM, 
Linn. 

TofygoHum  fiorihus  kexëndris  ^  trigymis  ;  fpicis 
\lrgatis  ;  fiipuiis  truncaùs^  fetaceo-ciiiaiisy  frliis  àut' 
cfUtis.  Linn.  Syft.  Tegec.  pag,  577.  n*.  ii,— 
Gmel.  Sibir.  3.  pag.  ji. 


Po/ygçmtm  (  ba^bj^tum  )  jfonbts  iexé^tfns^  tri-* 
gynis,  ,*  £>ùis  vir^tis  y  ochitU  trimcaùs ,  JuajceO' 
ciiiatis  ifùiiis  oblor.gîs  ,  acuiis  ^  glahriufe^ji.  WiUd« 

Spcc.  Plant,  vol.  a.  pag.  447.  n^.  ^6. 
Po^yganum  iarhattm*  Thutib.  Flor.  Î9pçi\*  Var. 

Ses  tigf s  fe  dtvifent  en  rameaux  akemes  >  alon- 
»Ss,  herbacés^  roulHtress  garnis  de  feuilles  pétio- 
Jées ,  alternes ,  oblongues  ou  lancéolées ,  prefque 
glabres  à  leurs  deux  faces  ,  aiafi  que  fur  leur  pé- 
tiole» rétrécies  à  leur  bafe,  entières  &  ciliées  à 
leurs  bords;  aigMèi  \  le^r  fonimet, longues  de  trois 
â  quatre  pouces  »  portées  fur  des  pétioles  un  pev 
coinprinyés,  longs  d'un  Ppuce  &  pliis.  Les  ftipules 
font  vaginales 3  un  peu  lâches,  hériffées  de  quel- 
ques poils  longs  «  terminées  à  leur  orifice  par  des 
cils  roides ,  fubulés  ^  blanchâtres  «  droits,  au  moins 
^uÂi  lon£^  que  les  ftipiJi(es  ^ll^s-ménies. 

Les  épis  font  termipaux  j  grêles ,  effilés,  garnis 
de  fleuFSj  quelquefois  un  peu  diflantes,  munies  de 
bradées  tuvbinées  s  les  calices  petits,  un  peu  rouf* 
<itres.  Us  comienaent  fix  étamines  6c  trois 
ilyles. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes  &  a  la  Chine. 
La  figure  donnée  par  Sloane  »  ainfi  que  celle  de 
Rheed ,  ne  peuvent  convenir  â  cette  efpèce.  La 
deicription  q^»  je  viens  d'en  «ionner  a  été  faite 
itff  un  ^iKitvida  pvovf  Mnc  de  Thesbier  (te  BurjuaOj 
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étiqneté  da  fa  propre  main ,  &  qui  m*a  été  coiar 
muniqiié  par  M.  Bpfc.  (  Fl/I  > 

Ohfetyatians.  Thunberg ,  dans  fa  Flore  du  J*- 
pon ,  diflingue  de  cetœ  plante  tcois  variétés  aâeA 
.  remarquables, *&  qu'il  décrit  ainfi : 

^  Var.  «.  Ses  tiges  font  droites ,  glabres ,  ptirpif- 
^  rînes ,  cylindriques,  divifées  en  rameaux  droits  8c 
alternes ,  garnis  de  feuilles  pétiojées  ,  alternes  ^ 
elliptiques,  entières,  acuminées,  ciliées  â  leurs 
bords ,  velues  fur  leur  principale  nervure  5  celle 
du  milieu  très-épai({e  :  les  feuilles  fupérieures 
plus  petites,  les  inférieures  longues  de  trois  pou,- 
ces ,  fupportées  par  des  pétîdes  dilatés  à  leur* 
bafe ,  flxiés  ,  aoapiexicaules ,  très-courts.  Les  Çî- 
pnfes  font  vaginales ,  cylindriques,  velues ,  trou* 
qiiées,  tenoinées  par  des  cils  de  même  longueur. 
Les  épis  tenDinauiç  ^  folitaires  ou  au  nontbié  4f% 
4eiix,  raremeiu:  trois  ;  4rpics.>  filifojrqFies  ,  imbri- 
qués ,  longs  de  deux  à  trois  pouces  i  Us  bra^S^o^ 
(emblables  â  celles  du  po'ygonum  filiforme. 

Var.  ^.  3e$  tîccs  font  médiocrement  cylindrî* 

aues ,  un  peu  velues  i  fes  rameaux  droits ,  ftriés  , 
Itemes  &  velus,  garnis  de  feuilles  pétiolées,  ellip- 
tiques, entières ,  acuminées,  ciliées  â  L^urs  bords^ 
à  nervures  parallèles  ^  velues  fur  toutes  leurs  ner^ 
vures,  ipogues  de  deux  pouces  &  plus.  Les  épis 
font  longs,  d'un  pouce  &  plus ,  cylindriques  5  ter-' 
miaaux ,  doMx  &  plus  j  les  (iemeoces  noires,  Ir^  , 
luifantes. 

Var  y.  Les  tiges  font  fbib!es ,  droites  ,  ghbres  , 
arrondies ,  divifées  en  ranœanx  filiformes ,  ftriés  , 
étalés  &  glabres  j  lesfeuiHes  alternes^  pétiolées  , 
ellipdques,  slabres^  entières,  ^ciwûi^es  ^  ciliées 
à^  l^i^rs  bords  ,  longues  d'un  pouce ,  couvertes 
d'un  grand  nombre  de  petits  points  blancs ,  fup- 
portées par  des  pétioles  dilatés  â  leur  bafe ,  eti 
giune  &  amplexicaules  i  les  bradées  (embUbleç  à 
cellçs  inpçfygonmt}  fiifirmej  kçépis  cylindriques^^ 
fohtaires  ou  deux  à  deux  ,  longs  de  fi^  i  dîv 
p<iuces. 

Cette  efpèce  a  beaucoMp  dç  rapports  avec  hpa^ 
iypnum  filiforme .  Elle  s'en  diftingue  paç  fes  fleurs 
i  fix  étamines,  â  trois  piftih  ;  par  fes  fleurs  elKp« 
tiques  ,  acuminées  j  par  fes  épis  plus  courts,  plus 
larges ,  fouvent  divifés  en  plufieurs  autres  épis  5 
ei>§n  ,  par  les  ftipulqs  longuement  ciliées. 

ai.    Renouée    glabre;    Polygonum  eloBrum 
WilU.  ^       ^   ^* 

■ 

PoJygtvtujnfionlm  lux€n4ru^  d^gy«is;  fpicis  vir^ 
gatis;  ockreU  truncatis ,  niidis  ;  foUis  UaueoUuis  ^ 
iicuminatis,  glabris.  Willden.  Spec.  PlaoL  vol.  z. 
pag.  447.  n®.  ij. 

Mtt4aUi  pundu.  Tamul. 

Ptrfiçaria  ff:Qçupi}xAS  ,  Lngi0ma,  augufiiffinui  ^ 
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êok  iMuiofa^  fifk4  iongil^ri  ,  laxiori  &  gmci£on.  î 
âoan.  Jam.  48.  Hift.  i.  pag.  17.  ttb.  5-  fig*  i« 

Cette  (>lanie  ^  félon  WiHdeno^^  ^  Te  rapproche 
lieaucoup  du  polygomim  barhatum  $  mais  elle  en 
tffere  par  toutes  i'es  parties  ^entièrement  iglabre^. 

Ses  tiges  Te  divifent  en  rameaux  droits»  roides  » 
)i8e$;  garnis  de  feuilles  alternes  ^  pétiolées>  lan- 
céolées^ entières  à  leurs  bords  ^  acuminées  à  leur 
fommet  j  glabres  à  leurs  deux  faces  ^  point  ciliées. 
Lesfitpules  font  nues,  tronquées  à  leur  fommet, 
bès-glabress  les  fleurs  réunies  en  épis  terminaux, 
grêles  y  effilés.  Chaoue  fleur  renferme  fix  ou  fepc 
étamines  &  deux  pifiiJs. 

Cette  plante  croit  dans  les  Inden  btieYrtàles. 

(  Dtfcri^.  tx  WiNdeh.  ) 

Nous  préfumons  que  cette  plante ,  d'après  la 
defcription  de  Willdenov  ,  doit  être  rapportée  i 
celle  que  nous  citons  de  Sloane. 

il.  RfiUmjftE  tèfClëiÂètffe.  Polygonuhï  tùmen- 

Pofygonumficrîhus  hexandris,  trigynis^  foUis  "mol" 
Uhus  y  ovato'ocuminatis  ;  ocknis  hirftais  ^  àpice  rc" 
pxiSffpUis  fupenoriius  virgtuis^  catdt  viUofo^  (N.) 

Pofygo/nthi  (  tômèhtofufn  )  ,  poriius  hHexandris  , 
trigytsis  f  fjriàs  ^rgatb  ;  ûckréis  trimcatis ,  hîfpidis, 
fttacio-ciiUtis.  ;  foiiis  ovatis  ,  acuminatis  ,  utrihqai 

tomentqfis^fWiÛétn.Spec.  Phot.  vol.  2.  pag.  447. 
n**.  17. 

Ptfficaria  ma<k)'afi(Uàwa  ,  iùngio^e  fùlto  hirfiiu>% 
Ploken.  Alm^f.  pag.  z88,  tab.  210.  fig.  7.  Mt" 

étocris.  ^ 

Poiygonum  ocreatum.  Houttuyn.  Linn.  Pfl.  Syft. 
<.  pag.  442.  tab.  49.  fig.  !. 

fi.  Idem  y  foiiis  adulnorihus  fcahris  j  junioriius 
tautitm  tomeruofs.  Willden/L  C. 

Quoique,  la  plante  que  je  ptéièntè  ici  ait  qùel- 
4|iie$  ciraâères  dont  WiUdenov  ne  àarle  point , 
yzi  cru  cependant  7  reconnohre  l^f^èce  qu'il  ap- 

Eiiie  poiygonum  tomentofum,  remarquable  par  (es 
ailles  mollet,  tômehteufes. 

Ses  tiges  fe  divifent  en  rameaux  alternes  >  alon- 
gés  j  cr^télus  j  de  couleur  cendrée ,  garnis  de 
feuilles  alcerhes,  pétloiéès,  ovales,  oblongues, 
acnminëes  ;  les  fupérieures  un  peu  plus  étroites^ 
légèrement  tomenteufes  â  leurs  deux  faces  »  velues 
br  lear  principale  nervure  >  ainfi  que  fur  leur  pé- 
tiole ;  arrondies  &  un  peu  inégales  à  leur  bafe^ 
entiètes  &  ciliées  à  leurs  bords,  aiguës,  acumi- 
nées i  leur  fommer.  Les  ftipules  font  vaginales , 
très-velttes  ;  les  fupéiietires  tronquées ,  à  peine 
cSiées  à  leur  orifice  s  les  inférieures ,  &  même  le 
plus  gitmd -nombre  i  font  réfléchies  en  dàtot%  à 
Jat  offifice* 
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Les  fleurs  font  difpofées  en  épis ,  les  uns  axiU 
laires  &  latéraux ,  plus  courts  que  les  feuilles ,  Un 
peu  denfes,  oblongs^  n.on  interrompus  s  les  autres 
terminaux, effilés,  munis  de  bràâées  vaginales, 
ovales ,  concaves,  velues ,  ainfi  que  les  fleurs, 
ayant  leurs  bords  garnis  de  cils  très-fins ,  blâfkcllà- 
très.  Les  caKces  font  petits  &  un  peu  rouiTâtres  ; 
ils  renferment  fix  étamines  &  un  Uyle  à  trois  dl- 
vifions. 

Je  he  tt>nftbii  ptoint  la  variété  5  que  Wittdéno^ 
rappiorte  à  cette  efpèce,  &  dont  les  feuillts  infé- 
rieures &  anciennes  font  riides  &  non  tomfet*-. 
teufes ,  les  fupérieures  &  les  plus  jeunes  ayant 
feules  ce  dernier  caraâère. 

Cette  plante  a  été  recoeiilie  aux  îles  Philippi- 
nes par  Coramerfon  :  elle  eit  très'dfftînâe  au 
poiygonum  barbatxm ,  que  j'ai  vu  dans  l'berbîer  dis 
Burman.  (  K^  /  in  htrh,  Lammrtk.  )  { 

2  j.  Renouée  velue,  Poiygonum  kirfittuhi,WMti* 

Poiygonum  floribûs  o^andris yfemitrigynis  ;  foiiis 
Seffilibus  ,   lanceolatis  ,  fuhvillofis  ;  fpicis  binaiis  , 
linearibus  i  cauUftipulifque  hirfuti^mis y  rafis^  (N.) 

Pofyeonum  (hîrfutum),  àjfurgtns,  uHdiqui  cottfertâ 
proïnij/aque  pube  hirfutiffinum  ;  foiiis  feffilihus ,  lan^ 
ctolatis  ;  ptdancntis  futftermintUi y  elongato,  pUrum^ 
iptè  dijtachyo  ;  fpicis  lincaribus  ;  floribûs  apprcxima- 
tisj  vlstandmyftmitrigynis.  Michaux,  Flor.  boreal.- 
amer.  vol.  1.  pag.  259.  — Walther,  Flor.  carol. 

Cette  plante  fe  rapproche  du  poiygonum  tarba^ 
tumi  mais  elle  en  diffère  par  fes  tiges  extrêmement 
velues,  par  fes  feuilles  lefTiIes  &  par  te  nombre 
de  fes  éumihes. 

• 

Ses  rameaux  font  droits,  roides  «  chargés  dé 
poils  rouffatres,  fi  nombreux  &  fi  lohgs  qu'à  peiné 
peut-on  y  difiinguer  les  ftipules  vaginales  qu'ils 
couvrent  en  totalité.  Les  feuilles  font  alternes  > 
feffiles ,  étroites ,  lancéolées ,  longues  de  trpis 
policés,  aiguës,  élargies  &  çréfqu'à  demi  am- 
t>lé:^iciaules  à  leut  bafe ,  velues  à  leurs  deux  faces  ^ 
particuliéremeht  fur  b  principale  nervure >  un  peu 
ciliées  à  léuts  botds.  Lès  ftipules  font  rouffâcres^ 
très-mirices,  très«ferrées  contre  la  tige ,' tronquée  s 
&  terminées  par  des  poils  fins  &  droits^  femhla- 
bles  à  ceux  ^ui  le^  recouvrent.  / 

Lâi  rameaux  font  terminés  par  deux  longs  pé- 
doncules droits ,  velus,  qui  fe  divifent  chacun  en 
deux  épis  pédoncules ,  linéaires ,  tobgs  d'environ 
deux  pouces  ;  muhit  de  braâées  vagihàles,  pubéf- 
çentes,  priîS^Ue  gUbrei.  Les  calices  font  tourts , 
glabres»  d'un  blanc  jaunâtre,  contenant  huitéta^ 
mines  &  un  flyle  à  demi  divifé  en  trois. 

Cette  plante  croît  dans  les  lieux  humbles  <c 
marécageux  de  la  Caroline  inférieure  j  elle  m'a 
été  communiquée  pat  M.  Bofc»  quiry  a  tMléiûW. 

(r./o 
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14.  Renouéb  de  Penfilvanie.  Folygonum  pen- 
filvanicum.  Linn. 

Polygonumfioribus  cSandris ,  digynis  ;  peduncuUs 
hifpidis  ^  foitis  lunciolatîs  ^  ft/pu/U  matlcis,  Linn. 
Spec.  Piant.  voL  i.  pag.  519. 

Polygonum  (  penfilvanicunn  )  ,  cauk  tumiXe  geni- 
'  cuiato  ;  ftipulis  gUbris  ,  nudifque  ;  foliis  lanceolatis  ; 
ramulis  ,  pedunculifqtu  pube  brevi ,  confina  ,  rigidâ 
£f  apice  gûndulifcrd  afptrrimis;  fpicis  oblongis  ,  con- 
finions ;  fioribiiS  rofiis  ,  majufiulis  ,  oâdndris  ^ 
fimidigynis^  Michaux^  Flor.  boieal.  -ainer.  vol.  i. 
pag.  140. 

Cette  plante  a  quelques  rapports  avec  notre 
polygonum  finatum  ;  elle  s'en  diflingue  par  Tes 
fleurs  prefque  paniculées«  par  Tes  (Upules  courtes 
£c  Dues.  Il  paroit  qu'elle  perd  par  la  culture  une 
partie  de  Tes  caraâères  ^  furtout  les  poils  courts 
&  glanduleux  dont  les  pédoncules  font  chargés  « 
&  que  je  n'ai  jamais  pu  obferver  fur  les  individus 
fiés  dans  les  jardins  d'Europe. 

Ses  tiges  font  droites.  anguTeufes»  glabres,  ra- 
meufes.  géniculées  ^  renflées  à  leurs  articulations  ; 
les  rameaux  garnis  de  feuilles  très -rapprochées, 
pétiolées  9  alternes,  diffiiles^  lancéolées^  étroites^  | 
acuminées,  rudes  à  leurs  bords >  &  quelquefois 
fur  la  principale  run  vure  >  glabres  à  leurs  deux 
faces  j  un  peu  rérrécies  à  leur  bafe,  marquées  de 
nervures  lacérai  .s  fines  ^  ferrées  ^  obliques.  Les  (li- 
pules  font  courtes^  rrès-giabres^  membraneufes ^ 
xronquécs  &  nues  à  leur  orifice* 

Les  fleurs  font  terminales  &  axil!aires»  aflez 
grandes .  pédiculées  «  réunies  en  petites  grappes 
paniculées  »  un  peu  denfes.  Les  pédoncules  font 
pu^fcens^  chargés  de  poils  courts  ^  épais  ^  glan- 
duleux â  leur  fommet.  Le  calice  eft  teint  de  rofe  ; 
il  renferme  huit  étamines  &  un  fiyle  à  demi  bi^ 
lide. 

Cette*  plante  croit  dans  la  Penfilvanie  & 
dans  les  contrées  de  l'Amérique,  habitées  par  les 
Illinois  \  dans  les  prairies  ficuées  fur  le  bord  des 
fleuves.  On  la  cultive  au  Jardin  des  Plantes  de 
Paris.  (  r.  V.  ) 

ij.  Renouai  dentée  en  fcîe.  Polygonum  firra-^ 

tum. 

Polygonum  JpicU  virgatis  y  fioribuj  pediceUatis  y 
foUi*  angufiij,  lanceolato-ûcuminatis  ,  argutèjpinu- 
lofo'ferratisi  ftipulis  fitaceis  fia  muticis.  (  N.  ) 

^  Idim,  foliis  anguftioribus ,  ftipulis  longiûribus  , 
épiet  fitactts, 

Bilutta^modsla'muccu.  ?  Rheed ,  Hort.  malabar. 
vol.  10.  pig*  I J9.  lab.  8o. 

Quoique  cette  planta  paroifle  fe  rapprocher  du 
polygonum  penftlvanicum  ,  il  eft  facile  de  Teo  dif« 
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tinguer  par  Tes  épis  iknpies ,  par  fes  feuilles  fiae^ 
ment  dei.ticulées  U  par  les  fiipules. 

Ses  tiges  fe  divi&nt  en  rameaux  glabres ^  cylin- 
driques y  ftriés  t  garnis  de  feuilles  médioaement 
pétiolées,  alternes^  peu  dilbntes,  éiroites,  hn«- 
céolées  j  rétrécies  à  leur  bafe ,  aiguës  &  longue- 
ment acuminées  à  leur  fommet ,  glabres  à  leurs 
deux  faces ,  garnies  à  leurs  bords ,  de  dents  en 
forme  de  petites  épines  fines,  blanchâtres  &  pi- 
quantes ,  qui  fe  retrouvent  très  -  Couvent  fur  la 
principale  nervure.  Les  fiipules  font  glabres , 
membraneufes ,  rouflaires^  mutiques  ou  ciliées  à 
leur  fommet.  fouvent  fi  rapprochées  qu'elles  font 
prefqu'imbriquées.  Les  fleurs  font  terminales  fut 
chaque  rameau  •  &  difpofées  en  plufieurs  épis 
grêles^  effilés  j  mum's  de  braâées  vaginales ^  gla- 
bres, obtufes  :  chaque  fleur  eft  fupportée  par  un 
pédicule  capillaire  3  de  la  longueur  du  calice.  Ce- 
lui *  ci  eft  glabre  &  m'a  paru  n'avoir  que  quatre 
divifions. 

La  plante  fi  diffère  de  la  précédente  par  des 
feuilles  beaucoup  plus  étroites  »  plus  fermes  & 
plus  longues .  couvertes  à  leur  face  fupérieure  dt 
quelques  petits  poils  courts >  blancs ,  couchés. 
Leurs  ftipules  font  très-longues,  velues  &  ciliées 
à  leur  orifice,  ainfi  que  les  braftées.  Comme  d'ail- 
leurs ces  deux  plantes  fe  rapportent  dans  tous 
leurs  autres  caraoères,  je  n'ai  pas  cru  devoir  les 
féparer. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  &  aux  iles 
Moluques.  Li  variété  fi  a  été  recueillie  à  Mada- 
gsUcar  par  Commerfon.  (  K.  /.  in  htrb.  Lam.) 

2&  Renouéb  d'Orient.  Polygonum  orientait* 
Linn. 

Polygonum  floribus  heptandris  ,  digynis  y  fi>liis  ova^ 
lis  ;  caule  enBo  ;  ftipulis  kinisy  hypocrattrlfonnibwLS* 
Linn.  Sjrft.  veget.  J77«îï*.  li.  —  Kniph.  Centur. 
4.  n*.  G2,,  (  Exclufi  Hheed  Malab.  fynonymo.  ) 

Perficaria  fionimfiaminibus  fix .  pluribujve  ;  fiyto 
duplici,  Hort.  Cliflort.  41.  —  Hort.  Upf.  96*  — • 
Royen  «  Lugd.  Bat.  116, 

Perficaria  foliis  ovato- lanceolatis  y  atitis  ;  Jlori'» 
bus pentandris  ,  caule  ereHo*  Miller^  Diâ.  tab.  20 1  • 

Perficaria  orientalis  ,  nicotianÂjoHo  ;  calice  fio'^ 
rum  purpureo.  Tournef.  Coroll*  3 S.  —  Comixi.  rar. 
43.  tab.  43. 

^.  Idem  ,  fioribus  albis. 

C'eft  une  belle  &  grande  efpèce  que  Ton  cul« 
tive  dans  plufieurs  jardins  comme  plante  d'orne- 
ment «  &  dont  les  femences  «  ainfi  que  celles  des 
autres  efpèces  de  ce  genre,  font  très-recherchées 
par  les  petits  oifeaux. 

Ses  tiges  font  hautes  de  cinqâ  fix  pieds^  droites» 
rameufes^  rudes  ^  velues  j  arucolées,  cannelées  ^ 

garnies 
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firnSes  de  feuilles  alternes  ^pëtiotëes,  très^sm- 
peSj  ovales  j  un  peu  alonsée^j  rudes  ^  à  peine 

tubefcentes^  entières  ou  légèrement  ondulées  à 
^ors  bords  >  acuminées  ,  aiguës  i  leur  fommet  j 
arrondies^  &  même  un  peu  échancrées  à  leur 
bafe  i  médiocrement  décurrentes  i  la  partie  fupé- 
rieute  de  leur  pétiole ,  longues  de  fix  a  fept  pou- 
ces &  plusj  larges  de  trois  ^  fupportées  par  des 
pétioles  velus  »  un  peu  comprimés.  Les  flipules 
font  vaginales  j  velues»  tronquées  à  leur  fommet  ^ 
lâches  j  membraneufes. 

Les  fleurs  font  d'an  rouge  vif  ^  ainfi  (|ue  les 
bradées  ;  elles  forment  des  panicules  termmales^ 
on  peu  pendantes  j  compofées  d'épis  particuliers^ 
denfes  ^  cylindriques ,  obtus ,  longs  d'un  à  trois 
pouces.  Le  calice  eftdivifé  en  cin<}  découpures 
ovales  :  il  renferme  fix  à  fept  étammes  &  deux 
flyles.  Sts  femences  font  très-brunes  »  luifantes , 
piefque  rondes  j  à  peine  anguleufes. 

Les  fleurs  font  quelquefois  entièrement  blan- 
ches. La  même  plante  dans  fon  lieu  natal  >  furtout 
dans  lès  Indes  ,  eft  beaucoup  plus  velue  «  félon 
Linné ,  que  les  individus  cultivés/dans  les  jardins 
d'Europe.  Au  refte^  nous  ne  croyons  pas  que  cette 
plante  crdiflè  aux  Indes  ^  furtout  fi  Linné  n'a  pas 
.  eu  d'autre  autorité  pour  la  croire  oiiginaire  de  ce 
pays  ^  que  la  figure  qu'il  cite  de  Rheed ,  &  qui  ne 
me  paroît  point  du  tout  lui  convenir. 

Cette  plante  croit  dans  l'Orient  &  dans  les  In- 
des. Ses  femences  font  farineufes.  O  (^*  v.) 

♦  #  *  *  Jluît  eut  mines,  FtuiiUs  point  divijees 

(polygona). 

27.  RenouÉe  maritime.  Poiygonum  maritimum. 

lÀOSBU 

Voiyganum  fioribus  oâandris  y  trigynîs  ,  axillari" 

àus  ;  foliis  ovali-lanceolatis  ^  fempervirentibus  y  cauU 

fufnttifcenu.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  J19. 

—Desfont.  Flor.atlant.  vol.  i.  pag.  jji  — Kniph^ 

Centur.  11.  n^.  8^.  —  Lam.  Flor.  franc,  vol.  3. 

Eg.  237.  n**.  838.  XIV.  — Poiret)  Voyage  en 
rb.  vol.  2.  pag.  159. 

Poiygonum  fioribus  oBàndris  ^  trigynis  ,  axillari^ 
hus  i  ochrcis  bilobis  j  membranaceis  y  foliis  eUipticis  , 
ohtufis j  fubcarnofis  }  cauU  fuffruticofo,  WJlld.  Spec. 
Plant,  vol.  2.  pag.  449.  n^.  ic. 

Poiygonum  maritimum,  Utifolium.  C.  Bauh.Pin. 
i8i.  —  Tournef.  Inft.  R.  Herb.  y  10.  —  Schaw. 
Specim.  n^.  490.  — ^  2^nn.  I(ior.  tab.  229. — Matth. 
Comment.  677.  Icon. 

Pafygonum  maritimum  ,  latifolium  y  incanum, 
Morif.  Oxon.  Hift.  2.  $.  5.  tab.  29.  fig.  3. 

Paiygonum  mûrinum ,  maximum,  Lobel.  Icon. 
Botanique,  Tome  VI. 
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Poiygonum  marinum.  J.  Bauh.  Hifl.  }•  pag.  ijS» 
Icon.  —  Camer.  Epitom.  691.  Icon. 

Poiygonum  marinum  majus,  ParkinSj  Theatr. 
444*  Icon. 

jl.  Poiygonum  maritimum  latifolium  y  florî bus  albis; 

C  Bauh.  Pin.  281.  —  Toumet.  Inft.  R.  Herb.  510. 

A.  Idem  yftabelUs  longiorihus,  reptantibus }  foliis 
angufiioribus  ^  lanc€olatis,  (N.) 

Cette  efpèce  j  qui  a  des  rapports  avec  lepofy^- 
gonum  aviculare  ^  s  en  diflinçue  dès  le  premier  af* 
peâ,  par  fes  ftipules  très-mmces  y  d'wi  blanc  ar- 
genté. 

Ses  tiges  fe  divifent  en  un  grand  nombre  de  ra- 
meaux y  longs  de  huit  à  dix  pouces  ^  prefque  li- 
gneux^ étendus  par  terre  »  glabres  «  cylindriques , 
ftriés^  garnis  de  feuilles  nombreufes^  alternes  « 
prefque  feflîles^  coriaces  «  un  peu  charnues  >  glau-^ 
ques  y  ovales  ou  elliptiques  \  les  inférieures  plus 
larges  »  quelquefois  un  peu  réfléchies  à  leurs  bords  ^ 
perfiftantes^  très-rapprochées.  Les  ftipules  font 
membraneufes  y  très-minces  ,  glabres  y  lâches  j 
prefqu'aufli  longues  que  les  entre-nœuds ^  un  peu 
colorées  à  leur  oafe. 

Les  fleurs  font  réunies  au  nombre  de  deux  i 
cinq  par  paquets  dans  l'aiflelle  des  feuilles.^  Leur 
calice  eft  partagé  en  cinq  découpures  elliptiques  « 
vertes  dans  leur  milieu  y  blanchâtres  &  membra^ 
neufes  à  leurs  bords  y  entièrement  blanches  dans 
la  variété  ^.  Lesétamines  font  au  nombre  de  huic^ 
plus  courtes  que  le  calice  \  le  ftyle  à  trois  divî* 
fions. 

La  variété  A  m'a  été  communiquée  par  M.  Bofc« 
qui  l'a  recueillie  dans  la  Caroline.  Elle  eft  remar- 

ÎjUable  par  fes  longs  rameaux  rampans ,  &  par  fes 
euilles  plus  étroites^  lancéolées. 

Cette  plante  croit  dans  les  lieux  fabloneux  y  fur 
les  côtes  maritimes  en  France ^  en  Efpagne  j  &  fur 
celles  de  la  Barbarie.  Tf.  (F.v.) 

28*  Renouéb  trainafle.  Poiygonum  aviculare, 
Linn. 

Poiygonum  fioribus  o^andris  ,  trigynis ,  axillari- 
bus  y  foliis  lanceolatis  ;  cau/e  procumbente ,  herbaceo, 
Linn,  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  J19. —  (E.ier.  Flor. 
dan.  803.  —  Curtis«  Lond.  Icon.  —  Mater,  med. 
loy.  —  Hort.  Cliff^ott.  150.  —  Flor.  fuec.  332. 
339.  —  Gronov.  Virg.  44.  —  Royen ,  Lugd.  Bac* 
21  j.  —  Blackv.  tab.  uy.  —  Scop.  Carn.n*^.  471. 
—  Pollich,  Pal.  n*.  386.  —  Hoffm.  Germ.  1 39.  — 
Roth.  Germ.  L  pag.  174.  —  II.  4^4.  —  Poiret, 
Voyage  en  Barb.  vol.  2.  pag.  léo.  —  Desfont. 
Flor.  atlant.  vol.  i. pag.  33;. —  Gérard,  Em.|6x. 
fig.  I.  —  Lam.  IlluAr.  Gêner,  tab.  315.  fig.  i. 

Poiygonum  centinodium.  Lam.  Flor.  franc,  vol.  3* 
pag.  237,  tfi,  838.  XV.  . 
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Polygonum  fioribtis  fubfoUtariis  ,  in  alîsfoUofum 
feffilibus ,  ftaminibus  o^o.  Gmel.  Sibir*  vol.  5.  pag. 
40.  n^.  32. 

Polygonum  procambens  i  foliis  lincaribus  ^  acuth^ 
fionbusfoihariis.  Haller,  Helv.  n°.  i  jéo. 

Poiygonum  latifolium,  C.  Bauh.  Pin.  .281.  — 
Tournef.  Inft.  R.  Herb.  510.  —  Morif.  Oxon. 
Hifi.  2.  $.  5.  cab.  29.  fig.  i. 

Poiygonum  jfive^entinodia.  J.  Baub,  Hift.  }*pag. 
J74. Icon. 

Poiygonum  mas,  Fufch^  Hift.  614.  IcOD.  — 
Dodon.  Pempt.  113.  Icon.  —  Camer.  Epit.  638. 
Icon. —  Matth.  Comment.  676.  Icon.  — Parkins^ 
Theatr.  443.  Icon.  —  Gérard,  Hift.  ^6^.  Icon. 

Poiygonum  mas  vulgare  »  fanguinaria ,  centimi' 
nodia.  Lobel.  Icon.  419.  —  Idem,  Obferv.  228. 

Poiygonum  mafculum.  Tragus,  3pi.  Icon. 

.    Poiygonum  majus.  Tabern.  Icon.  832  &  833. 

Poiygonum.  Pauli.  Dan.  tab.  322. 

«.  Poiygonum  laùfolium  ,  fiore  eandido,  C.  Bauh. 
Pin.  281.  —  Tournef.  Inft.  510. 

Poiygonum  (aviculare),  caule  herbaceo  ,  multi- 
^riato ,  humifufo  ,  ramofiffimo  ,  muàinodi;  ftipulis 
/frevibus  ;  foliis  ùblongis  Jeu  ovaUbus  ,  glabris  ;  flori- 
bas   axillaribus  ,  fubfeffilibus  ,    oâandris  trigynis. 

JVfich.  Flor.  boreai.-amer.  vol.  i.  pag.  237. 

Var.  «.  Poiygonum  (anguftifoHum)  ,  /o///V  pu- 
pilis,  lanceolato-oblongis,  Mich.  L.  C. 

Var.  ^,  Poiygonum  (latifolium)  yfoliîs  lato-ova- 
iibus^  obiups^  quafi  buxifblium,  Mich.  L.  C« 

/&•  Poiygonum  brevi ,  angufioque  folio.  C*  Bauh. 
Pin.  281.  —  Tournef.  Inft.  R.  Herb.  jio- 

Poiygonum  fecundum,  Tabern.  Icon.  833. 

y.  Poiygonum  oblongo  ,  angufit folio,  C.  Bauh. 
Pin.  281. —  Tournef.  Inft.  510.  —  Flor.  lap.  153. 

Poiygonum  anguftjfoUum,  J.  Bauh.  Hift.  3.  pag. 
376.  Icon. 

Poiygonum  tcrtium.  Tabern.  le.  833. 

J".  Poiygonum  anguftis  foliis ,  calicibuspurpurafcen- 
ùbus,  Dillen.  App.  G^. 

'  %,  Pùiygonum  ere^um  ,  humile  y  foliis  orbum, 
Dillen.  Append.  6f . 

Ç.  Poiygonum  ereUum^  majus,  Garidel ,  Aix.  pag. 
374- 
La  Renou4e.  Regnault ,  Bot.  Icon. 

Vulgairement  renouée ,  traxnaftè ,  centinode. 

. .  Rien  de  plus  commun  que  cette  efpèce.  De  fes 
racines  fibreufes  il  pouÛe  uo  grand  nombre  de 
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tiges  vertes,  herbacées»  glabres»  articulées,  on 
peu  renflées  à  leurs  art ic dations*  divifées  en  ua 
grand  nombre  de  rameaux  couchés  ou  étalés  fur 
la  terre  »  longs  fouvent  d'un  pied  &  plus ,  garnis 
de  ftipules  courtes»  vaginales,  blanchâtres,  mem« 
braneufes  »  lâches ,  déchiquetées  ou  un  peu  ciliées 
à  leur  orifice.  Les  feuilles  font  alternas ,  presque 
feflîles ,  vertes ,  glabres,  entières  j  petites ,  variées 
dans  leur  forme  >  ovales ,  lancéolées  ou  linéaires  > 
rétrécies  à  leur  bafe. 

Les  fleurs  font  folitaires  ou  réunies  de  deux  à 
cinq  dans  les  aiftèlles  des  feuilles,  feflSies,  envi- 
ronnées à  leur  bafe  d'une  braûée  vaginale*  Le 
calice  eft  divifé  en  cinq  découpures  ovales ,  con-* 
caves ,  ouvertes ,  vertes  tant  à  leur  bafe  que  dans 
leur  milieu,  blanchâtres  ou  rougeâtres  à  leur 
contoHr  ,  renfermant  huit  éumines  plus  courtes 
que  le  calice  ,  trois  ftyles  très-courts ,  termines 
par  autant  de  ftigmates  arrondis.  Les  femeoces 
font  petites,  triangulaires,  entièrement  recou- 
vertes par  le  calice. 

Outre  les  variétés  que  cette  plante  nous  offre 
dans  la  forme  de  fes  feuilles  3  qui  quelquefois 
font  ovales  &  un  peu  élargies ,  on  en  diitingue 
encore  dans  le  port  de  fes  tiges  &  de  fes  rameaux. 
Dans  la  variété  «,  les  tiges,  &  principalement  les 
rameaux ,  font  en  partie  relevés ,  &  les  feuilles 
ovales,  lancéolées. 

Mais  la  variété  Ç  >  mentionnée  par  Garidel ,  eft 
une  des  plus  remarquables  »  &  pourroit  peut-être 
conftituer  une  efpèce.  Je  ne  la  connois  pas;  rnais^ 
d'après  l'auteur  que  je  viens  de  citer ,  fes  tiges  Ton  c 
droites ,  hautes  d'un  pied  8r  demi ,  très-rameufes  ; . 
leurs  articulations  très-diftantes ,  garnies  de  deux 
feuilles  prefqu'oppofées  ;  les  braâées  font  purpu- 
rines, les  femences  brunes  &  triangulaires. 

Cette  plante  eft  très-commune  eartout  dans  les 
champs ,  les  lieux  incultes ,  &  fur  le  bord  des  che- 
mins. O  (  ^*  "v.  ) 

On  recommande  cette  plante  comme  aflringence 
dans  les  flux  de  ventre  ,  les  hémorragies  ,  les 
pertes  »  le  crachement  de  fang  »  lorfque  ces  acci* 
dens  ne  font  entretenus  que  par  le  relâchement  des 
folides.  Ses  femences  font  très-nourriflantes  ;  c  Iles 
font  recherciîées  avec  avidité  par  les  petits  oi« 
féaux. 

19.  Renouée  fluette.  Poiygonum  tenue,  Mich. 

Poiygonum  annuum  ,  pumilum  ;  caule  gracili  » 
ereâo ,  ramofo  ,  acutangulo  ^ftipulis  angufit tubulofis ^ 
caftaneis  ,  apice  villofis  ;  foliis  longe  linearibus  ^firi£th 
ereëiis  ,  acuminatis  y  floribus  in  fupemâ  ramularum 
parte  virgulatâ  y  remote  altemis  9  fubfolitariis.  Mich.. 
Flor.  boreal.-amer.  vol.  i.pag.  2}8* 

Cette  plante  eft  petite  s  &  paroît  fe  rapprocher 
beaucoup  de  quelques-unes  des  variétés  du  pttly^ 
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nom  avkularêj  dont  elle  fe  diftingué  par  fes 
feuilles  longues^  linéaires. 

Ses  uges  font  bafles  j  rameufes ,  droites  j  très- 
Mesj  ftriées  &  à  angles  traochans,  garnies  de 
feuilles  alternes  ^  pétiolées  ,  longues ,  très-étroi- 
tes, linéaires  ^  fermes,  roides^  acuminées  à  leur 
jbmmet.  entières  à  leurs  bords  3  glabres  à  leurs 
deui  fjces.  Les  fiipules  font  vaginales^  tabulées  ^ 
très-ferrées  contre  les  tiges  >  couleur  de  châtai- 
gne^ velues  à  leur  fommet. 

> 

Les  fleurs  fontprefque  folitaires  y  fort  diftantes, 
alternes,  fituées  vers  la  partie  fupérieure  de  ra- 
meau effilés.  Cette  plante  croît  au  Canada,  où 
elle  a  été  obfervëe  &  recueillie  par  Michaux.  O 

(Defcript.  ex  Mick,  ) 

p.  Rekoubb  très-rameufe.  Polygomm  ramo- 

tfnutm,  Mich. 

• 

Pofygonum  herhaceum  ,  ereBum^  elatius  ^  multi" 
câaU  ;  cauiibus  firiB^  ramofijpmis  y  muUifiriatts  ; 
fipulis  abbreviatis  ,  margine  laceris  i  fbliis  lanccoia- 
sus  ^^"^^  inumiptc  multijloris ;  fioribus  triandris  , 
thgynis.  Mich.  Flor.  boxeal.-amer.  vol.  i .  pag.  z)8. 

Cette  efpèce  a  le  port  du  pofygonum  aviculare  ; 
mais  elle  en  diffère  par  fes  tiges  droites^  très-ra- 
meufes ,  &  par  fes  fleurs  â  trois  étanr\ines. 

Elle  eft  herbacée  $  fes  ti^es  fe  divifent  en  ra- 
neaux  très-nombreux  >  droits  ,  glabres  ,  ftriés , 
garnis  de  feuilles  alternes'^  petites,  glabres,  lan* 
céolées.  Les  ftipules  font  courtes ,  déchiquetées  i 
leur  orifice.  Les  fleurs  font  diflantes  &  rangées  le 
long  des  rameaux  ;  elles  renferment  trois  flyles  & 
autant  d'étamines. 

Cette  plante  croit  en  Ainérique,  dans  les  con- 
trées habitées  par  les  Illinois.  (  Defiripu  ex  Mich,  ) 

x 

51.  RenouÉe  géniculée'.  Pofygonum  genicu- 
latunu 

PohfgonMunfoluslanceolatisyfiipalis  laceris ^  caule 
fuhereâo;  ramis p>fentihus  virgatîs  ^  geniculato-ani^ 
OàLais  s  fiorihus  axUlanbus  ,  fubfejfilibus ,  (N.) 

Cette  plante  paroît  avoir  des  rapports  avec  le 
pofygonum  aviculare  i  elle  en  eft  bien  diftinâe  par 
fes  tiges  prefque  droites  ,  &  par  fes  rameaux 
foraeux»  anîculés,  à  peine  feuilles  ^  faciles  à  fe 
détacher  à  chaque  articulation. 

Les  riees  font  dnres ,  glabres  y  cylindriques  , 
vertes  ^  firiées ,  très-rameufes^  garnies  de  feuilles 
akemes^  prefque  feflîles»  lancéolées,  entières^ 
bogues  d  un  pouce ,  glabres  à  leurs  deux  faces , 
vertes  ;  les  fupérieures  plus  étroites.  Les  ftipules 
font  blanches,  très-minces,  lâches ^  déchirées 
pcefqae  jufqu'à  leur  bafe>  très  glabres. 

Les  fleurs  font  petites ,  diftantes  ^  axillaires  j 
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ptefqueteflltles^  folitaires  1  ou  deux,  ou  trois  réu- 
nies dans  chaaue  aiflelle  des  feuilles.  Les  rameaux 
fur  lefquels  elles  naiffent,  fontlongSj  effilés,  géni« 
culés  ,  fouvent  recourbés.  &  flexueux  à  chaque 
articulation  ,  &  fe  détachant  très  -  faci  ement. 
Leurs  feuilles  font  très-petites ,  les  fupérieures  à' 
peine  aufll  longues  que  les  fleurs.  Les  calices  font 
divifés  en  découpures  vertes  dans  leur  «milieu  j; 
membraneufes  &  très^iblancbes  i  leurs  bords  j  ob^ 
tufes  à  leur  fommet. 

Cette  plante  croît  en  Italie.  Elle  m'a  été  com^* 
muniquée  par  M .  Bofc.  (*K.  f  ) 

U>  Renouee  de  Bellard.  Pofygonum  BeHardi* 
AUion. 

Pofygonum  ereBum  ,  floribus  axîUaribus  ,  oâan^ 
dris  y  trigynis  ;  foins  elUptico-lanceolatis  ;  vaginis 

ctliatis.  AUion»  Flor,  pedem.  n*.  io;i.  ub.  90. 
fig  2. 

Pofygonum  fioribus  oSandrîs  y  trigynis  y  axillari- 
btts;  ochreis  ciliatts  ;  foliis  lanceolatis ,  acutis;  coule 

ertSo.  WiUden.  Spec.  Plint.  vol.  1.  pag.  4ja  n^» 

IX. 

St%  tiges  font  droites,  glabres,  rameufes,  gar- 
nies de  feuilles  lancéolées,  elliptiques  ou  aiguës^ 
glabres  Meurs  deux  face  s  >  alternes^  pétiolées^ 
munies  à  leur  bafe  de  gaines  cylindriques ,  ciliées 
à  leur  orifice.  Les  fleurs  font  axillaires ,  difpofées 
en  grappes  étroites»  alongées^  contenant  huit 
étamines  &  trois  ftyles. 

Cette  plante  croît  dans  le  Piémont. 

33.  Renouée  articulée.  Pofygonum  anîculatum», 
Linn. 

Pofygonum  fioribus  oBandris  y  trigynis  ^  fpicisar* 
ticuUtis ,  paniculatis  ;  fiipulis  vaginalibus  truncatis» 
Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  510. 

Ses  racines  font  petites  &  fibreufes.  Ses  tiges 
s'élèvent  à  la  hauteur  d'un  pied,  &  fe  divifent  i 
leur  partie  fupérieure  en  rameaux  alternes ,  fou- 
divifés  en  d'autres  qui  forment  la  panicule  de^ 
fleurs.  Les  feuilles  font  linéaires ,  glabres ,  alter- 
nes; les  ftipules  folitaires,  vaginales,  troncjuéesj 
entières,  plus  élargies  â  leur  partie  fupérieure^ 
point  fendues. 

Les  épis  font  filiformes ,  très-étroits,  difpofés 
efn  panicule  y  garnis  de  braâées  imbriquées  y  tur- 
binées,  vaginales,  tronauées  :  du  centre  de  cha- 
cune d'elles  fort  un  pédoncule  folitaire ,  capil- 
laire ,  articulé  à  fa  bafe ,  coloré,  rie  portant  qu'une 
(eule  fleur.  Le  calice  eft  de  couleur  incarnate  ^ 
partagé  en  cinq  découpures^  contenant  huit  éta- 
mines &  trois  ftyles. 

Cette  plante  croit  au  Canada.  O  (Defcript.  ex 
Linn,  ) 

Tz 
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divarica* 


34;  Renouâe  divariquée.  Poiyg 
mm,  Linn. 

Pofygonum  forihus  oBandris^  trigynis,  ractmops  ; 
foliis  lanceolatîs  y  cault  divaricato  »  patulo.  Lino. 
Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  510. 

Polygonum  flaribus  cBandris  ,  trifynis  ,  racemofo- 
fOtticuiaiij  i  foiiis  ianceo/atts ,  levibusi  cauU  divari* 
cato  «  patido ,  glabro,  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  l. 
pag.  451.  n^.  16. 

Htlxine  foliis  ianceolatis  ,  caulc  diffufo,  Horc 
Upf.  96. 

Ptrpcaria  montana  ,  foliis  longîoribus  ,  anguftio* 
ribus;  fioribus  racemofis.  Amman  «  Ruth.  240. 

Fagopyrum  orientale  ,  ramofum  &  multifiorum  y 
ptrficarià  folio,  Tourn.  Coroii.  39.  —  Buxb.  Cent. 
X,  pag.  3i.tab.  31. 

Polygonumfpicis  paniculatis,  Gmel.  Sibîr.  3 .  pag, 
57.  tab.  li.  ng.  I. 

Quoique  rapprochée  des  deux  ou  trois  efpèces 
fuivantes^  cette  plante  a  des  caraâères  particu- 
lierSj  faciles  à  diftinguer  >  tels  que  des  feuilles  gla- 
bres, très-entières  &  point  ciliées  à  leurs  bords; 
des  flipules  glabres  ^  nues  a  leur  fommet.  Ses  fleurs 
font  difpofées  en  une  panicule  très-étalée  j  divarî- 
quée  j  ainfi  que  les  tiges. 

^  Celles-ci  font  étalées,  très-glabres,  ftrîées,  cy- 
Hndriques ,  géniculées ,  divifées  en  rameaux  diffus, 
garnis  de  feuilles  très-lifles ,  alternes ,  pétiolées  » 
étroites  ,  lancéolées ,  d'un  vt  rt  gai  à  leurs  deu]^ 
faces ,  aiguës  à  leurs  deux  extrémités ,  très-entières 
à  leurs  bords.  Les  ftipules  font  membraneufes , 
lâches ,  glabres,  tranfparentes ,  blanchâtres,  mar- 
quées de  ftrics  rouflatres,  tronquées  &  point  ci- 
liées à  leur  fommet. 

• 

Les  fleurs  font  difpofées  en  grappes  paniculées  , 
très  -  diffufes  ,  lâches ,  filiformes  ,  divariquées 
prefque  par  dichotomies.  Les  épts particuliers  font 
filiformes  ,  grélts,  munis  de  fleurs  disantes,  un 

f>eu  jaunâtres  ,  les  unes  ftffiles,  d'autres  pédicu- 
ées  ,  garnies  à  leur  bafe  de  bradées  fines  ,  tranf- 
parentes &  blanches.  Le  calice  efi  divifé  en  cinq 
découpures  glabres ,  ovales  >  il  renferme  huit  éta- 
Biines  &  trois  piflils. 

Cette  plante  croît  dans  l'Orient  &  la  Sibérie. 
On  la  cultive  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris.  -Jf. 

(r.v.) 

5y.  Renouée  raboteufe.  Polygonum fiabrum. 

Pofygonum  foUis  lanctolatis  ,  marg'nibus  fcabris  ^ 
flipuUs  longe  bar  bâtis  }  fpicis  fimplicibus  ^  oblongis, 

(N.) 

.  Polygonum  divaricatum.  Poiret ,  Voyag.  en  Bàrb. 
vol.  1.  pag.  160. 
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Ad  pofygomtmfcrratum  ?  Linn. 

Trompé  par  quelques  rapports  de  cette  plante 
avec  le  polygonum  divaricatum  ,  je  Tavois /apportée 
à  cette  efpèce ,  dans  mou-Voyage  en  Barbarie;  mai» 
elle  en  eft  très-différente ,  &  s'en  dîftingueaifémeiic 
par  fes  ftipules  barbues  à  leur  fommet ,  par  fes 
feuilles  rudes  à  leurs  bords  ,  &  par  fes  épis  point 
raiaeux. 

Ses  tiges  s'élèvent  à  la  hauteur  de  deux  â  trois 
pieds  &  plus  :  elles  font  glabfer,  prefque  fiftuleu- 
fes  ,  cannelées  ,  anguleiifes  ,  divifées  en  rameaux 
I  étalés,  garnis  de  feailles  alternes,  médiocrement 
'  pétiolées,  étroites  »  lancéolées,  longues  de  trois  à 
cinq  pouces ,  glabres â  leurs  deux  faces,  minces» 
un  peu  plus  pâles  en  deffous ,  rudes  &  accrochantes 
à  leurs  oords  lorfqu'on  les  paffe  entre  les  doigts  , 
d^paroiffent  finement  denticulées  lorfqu*on  les 
examine  i  la  loupe.  Les  ftipules  font  vaginales» 
très-minces ,  verdâires ,  firiées  ,  terminées  par  de 
longs  poils  roides  j  fubulés. 

Les  fleurs  font  terminales ,  formant  phifieursépis 
fimples ,  grêles ,  longs  de  deux  à  trois  pouces , 
munis  de  bradées  glabres  &  vaginales  }  chaque 
fleur  pédonculée  ,  d'un  blanc  verdâtre  ou  un  peu 
lavé  de  rouge.  Le  calice  eft  court ,  à  cinq  divifions^ 
membraneux  à  fes  bords ,  obtus.  Je  n'ai  pas  pu 
obferver  le  nombre  des  étamines  &  des  piftils.  Les 
femences  font  petites,  triangulaires ,  ovales  ,  d*un 
beau  noir  luifant  «  enveloppées  par  le  calice  per» 
fiftant. 

J'ai  recueilli  cette  plante  dans  les  lieux  maré- 
cageux &  le  long  des  grands  lacs  de  la  Mazoule  ^ 
en  Barbarie.  {V.v.) 

36.  Renouée  des  Alpes.  Polygonum  alptnum^ 

Polygonum  fioribus  oBandris  ,  trigynis  ,  racemofc' 
paniculatis  ,*  foliis  ovato- Ianceolatis  ,  glabris  ,  mar" 
gine  ci&atls;  caule  ramofo  ^  geniculis  barbatis.^ïWà... 
Spec.  Plant,  vol.  1.  pag.  45 1.  n^.  17. 

Polygonum  alpinum,  Allion  ,  Pedem.  n^.  1049. 
tab.  68.fig.  I. 

Polygonum  caule  ereHo  ,*  foliis  ovato  "Ianceolatis  , 
fubhirjutis  ;  fpicis  paniculatis.  Hall,  Helv.  n*.  I J64. 

Perficarift  folio  nigricante  p  fioribus  albis,  Boccofi* 
Muf.  1.  tab.  27.  —  Allion,  Spec.  Pedem.  41.  tab.  8. 
—  Tourn.  inft.  R.  Herb.  510. 

Perficaria  altéra  ,  alpina  ,  faxatilis  ;  foliis  durio^ 
ribus ,  acutis.  Boccon,  Muf.  2.  pag.  108.  tab.  83. 

Outre  fa  panicule  reflerrée  ,  cette  plante  a  de 
plus  des  feuilles  un  peu  epaiffes ,  pnbefcçntes  ou 
ciliées  à  leurs  bords,  &  fes  articulations  ou  fes  fli* 
pules  velues ,  caraAères  qui  lui  font  propres  &  la 
diftinguent  particulièrement  d\x  pofygonum  divari^ 
'  catum. 
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Ses  racines  font  un  peu  épaiffes  >  â  peine  rameu- 
fe,  garnies  de  quelques  fibres  :  il  s  en  élève  une 
tige  droite  3  rameufe ,  point  ditfufe  ,  Itriée  ^  glabre  ^ 
articulée  ^  garnie  de  feuilles  alternes  ,  médiocre- 
Biem  péttolées  ^  tantôt  élargies  ,  un  peu  ovales , 
plus  fouvent  étroites ,  lancéolées  >  épaifles  3  d'un 
vert  foncé  en  deffus ,  plus  pâles  en  deflbus^  prefque 
glabres  3  veinées  ^  réticmees  »  acuminées  à  leur 
fommet  j  ciliées  ou  pubefcentes  à  leur  contour.  Les 
ftiputes  font  vaginales ,  un  peu  lâches  ^  velues  à 
lear  furface,  ainn  qu  i  la  bafe  des  pétioles  i  ciliées^ 
affez  amples  j  de  couleur  brune  j  tnembraneufcs. 

Les  fleurs  forment  une  panicule  terminale  ',  conv 
pofée  de  petites  grappes  rameufes  >  un  peu  dénfes^ 
munies  de  braâées  vaginales  ,  glabres ,  tranfpa- 
rentes.  Chaque  fleur  eft  légèrement  pédicuiée  ^ 
blanche  ou  d'un  blanc*jaunâtre  $  le  calice  divifé  en 
cinq  découpures  ovales  ^  élargies  ^  obtufes  :  il  ren- 
ferme huit  étamines  &  trois  fiyles. 

"Cène  plante  croit  dans  les  Alpes  ^  en  Suifle  , 
dans  la  Savoie  &  dans  llle  de  Corfe.  ^  (^^  /  ) 

)7.  RenouÉ£  ondulée.  Pofygonum  undulatum. 

Polygonum  fioribus  oâandris  ,  digynis^  ractmofo^ 
fmculatîs  y  foliis  lanuolatïs  j  undulatis  y  fuptrne 
fcûbris  ^  fubtis  puhtfcentil us  /  cauU  ramofo  ,  inftrne 
fuhifccnui  gcnkulis  ciliatis,  WiUd.  Spec,  Plant, 
vol.  1.  pag.  4f  I.  n*^.  28. 

Poiygonum  (  undulatum  }  ^fiorihus  oâandris  »  tri- 
gynis  }  foliis  lanceolatis  ^  acuminatis  «  undulatis» 
Matr.  Comment.  Gœtt.  1774-  pag.  34.  tab.  j. 
{Exditfig  fynonymis  Bocconi  &  Miionii.  Willd.) 

Pofygonum  (  fibiricum  )  ^  fioribus  o^andris  j  tri* 
mis  y  racemojts  ;  foliis  ovéto-Unceo/atis  p  undulatis ^ 
fiakfis  ;  fiipuiis  hinis.  Linn.  Suppl.  iz8. 

Pofygonum  fpicis  panicuUtis  ,  denfk  confiipatis  ; 
f^ribus  ûSandris ,  trigynis  ;  foliorum  lanccolatorum 
vaginis  kirfutis.  Gmel.  vol.  5.  pag.  j6.  tab.  10. 

Cette  plante  a  des  rapports  avec  le  pofygonum 
afyimany  dont  elle  dififère  par  des  caraâères  aifés 
àfaifir. 

Ses  tiges  font  rameufes^  inférieurement  pubef- 
centes  y  géniculées  ^  ciliées  â  leurs  articulations  ^ 
«n  peu  velues  au  deflbus  y  garnies  de  feuilles  al- 
ternes^ pétiolées  »  étroites  ^  lancéolées  ^  ondulées 
à  leurs  bords  «  rudes  â  leur  face  fupérieure ,  pu- 
befcentes  en  deflbus  ,  acuminées  à  leur  fommet  s 
les  ftipules  velues.  Les  fleurs  font  difpofées  en 
grappes  paniculées  j  munies  de  huit  étamines  ^  de 
trois  flyles. 

Cette  plante  croît  dans  la  Sibérie  ^  fur  les  mon- 
tagnes entre  les  rochers  humides.  ^ 

3S.  Rénovée  gUnduIeufe.  Pofygonum  glandu* 
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i      Pofygonum  foliis  lai[ceolatis  ,  glabris  y  margine 
r  foabns  ;  fiipulis  campanuUtis  ,  fubciliatls  y  fioribus 

axillaribus  terminalHufvi  j  fabracemojis  ;  calicibus 

glandulofis.  (N.) 

Cette  efpèce  fe  diflineue  de  notre  pofygonum 
fiabrum  par  fes  calices  glanduleux  &:  par  la  dif« 
pofition  de  fes  fleurs. 

Ses  tiges  font^labres  ^  flriées ,  hautes  d'environ 
deux  pieds  y  rameufes  y  garnies  de  feuilles  alternes.j 
médiocrement  pétiolées  y  lancéolées  y  longues  de 
deux  à  trois  pouces  y  rétrécies  à  leur  deux  extré- 
mités y  glabres  à  leurs  deux  faces  y  minces  y  prefque 
membraneufes  y  rudes  à  leurs  bords.  Les  flipules 
font  glabres  4  lâches  »  campanulées  ,  rouffâtres^ 
tronquées  à  leur  fommet  >  fouvent  garnies  de  quel- 
ques cils  courts. 

Les  fleurs  font  les  unes  latérales^  les  inférieures 
folitaires  y  axillaires  ^  prefque  fcllilts  \  les  fupé- 
rieures  difpofées  en  petites  grappes  courtes  $  les 
autres  terminales  y  en  épis  fimples  ou  un  peu  ra- 
meux)  munies  debraâées  femolablesauxitipules^ 
mais  plus  petites.  Le  calice  efl  verdâtre  ,  blan« 
châtre  à  fon  fommet  y  chargéde  très-petites  glandes 
noirâtres  qu'on  n'apperçoit  qu'avec  la  loupe  :  il  fe 
divife  en  cinq  découpures  ovales  y  redreflees  :  il 
renferme  de  fix  à  huit  étamines^  un  flyle  à  demi- 
bifide  y  terminé  par  des  fligmates  arrondis.  Les  fe- 
mences  font  brunes  »  ovales  y  un  peu  comprimées  y 
prefque  triangulaires  j  légèrement  mucronébs  à 
leur  fommet. 

j'ai  trouvé  cette  plante  dans  les  lieux  humides^ 
aux  environs  de  Fougères  y  département  de  TlUe 
&  Vilaine.  Cr.v.) 

39.  Renouée  foyeufe.  Pofygonum ftrlctum,  Pall. 

Pofygonum  fioribus  oBandris  ,  trigynis  y  raccmofisy 
foliis  ovatisy  incano-pubefctntibus  ;  caule  decumbentc* 
Willd.  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  4C2.  n*.  291. 

Poiygonum  fericeum,  PallaSj  Iter  ^  edit.  min.  3.  ^ 
pag.  233. 

Pofygonum  foliis  ovatis,  hirfocis  ;  fioribus  pedun- 
culatis  infoicis  lûxlj/imis.  Gmel.  Sibir.  vol.  3.  pag. 
58.  tab.  9.  fig.  2. 

Ses  tiges  font  en  partie  rampantes ,  couchées  j 
verres  ou  un  peu  rougeâtres^  plus  ou  moins  velues^ 
longues  d'environ  un  demi-pied  y  redreflees  à  leur 
partie  fupérieure^  radicantesinferieurementàleurs 
articulations  y  munies  de  flipules  membraneufes  , 
pubefcentes^  garnies  de  feuilles  ovales  >  médio- 
crement pétiolées ,  velues  &  un  peu  blanchâtres 
à  leurs  deux  faces^  légèrement  Années  àleursbords, 
obtufes  à  leur  fommet. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  grappes  prelque  fim- 
ples y  lâches  y  axillaires  ,  compofées  de  fleurs  al- 
ternes^ éparfes^  blanchâties^pédiculées^conte-:. 


i5o 


R  E  N 


nant  huit  étamines  &  trois  piftils  /  auxquels  fuccè- 
denc  des  l'emences  nues»  anguleufes. 

Cette  plante  croît  fur  les  bords  du  lac  Baicale  ^ 
en  Sibérie. 

*****  Feuilles  prefqucn  cœur  ou  fugUties 

(hlxine). 

,4e.  Renouée  en  corymbes.  Folygonum  corym- 
bofum.  Willd. 

Polygonum  fiorihus  oBandris  ^  trigynis  ;  pedunculis 
gianduiofo'pilofis  y  foiiis  oblongo-lanceolatis  ,  fuhfef" 
filibus  ^  braBeis  membranaceis j  ciliatis,  Willd.  Spec. 
Plant,  vol.  2.  pag.  452.  a°.  5 1. 

Cette  efpèce  fe  rapproche  dupolygonum  ckinenfe, 
mais  elle  en  diffère  par  fes  feuilles  oblongues^  lan- 
céolées, très-p-iu  pëtiolées.  Les  bradées  font  va- 
ginales»  membraneufes,  ciliées  à  leurs  bordsj  les 
fleurs  difpofces  en  corymbes  j  les  pédoncules  com- 
munsjgarnis  d^ns  leur  milieu  de  quelques  poils  glan- 
duleux à  leur  fotr.met.  Les  calices  renferment  huit 
étamines,  trois  (lyles. 

Cett*  plante  croît  à  l'île  de  Java.  (  Defcript.  ex 
Wièld.  ) 

41 .  Renouée  de  la  Chine.  Polygonum  ckinenfe, 
Linn. 

Polygonum  floribus  oâandris  ,  trigynis  y  pedunculis 
fcabris  y  foiiis  ovatis  y  bradleis  cordât is.  Linn.  Spec. 
Plant,  vol.  I.  pag.  5 21.  —  Burm.Flor.  ind.  pag.  90. 
tab.  }o.  fig.  3.  -^  Thunb.  Flor.  jap.  pag.  166. 

Polygonum  floribus  oSandris  ,  trigynis  ;  pedunculis 
fcabris  y  foiiis  ovatis  ,  petiolatis  ;  bracieis  cordatis  , 
fejfilibus.  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  1.  pa^.  45  3 .  d^.  3  2. 

Sts  tiges  font  glabres  j  tétragones  ^  un  peu 
flexueufes,  (illonnées  ,  tombantes ,  divifées  en  ra- 
meaux alternes  «  étalés,  garnis  de  feuilles  pétio- 
lées,  alternes,  ovales,  prefqu'en  cœur ,  glabres  à 
leurs  deux  faces  >  entières  ï  leurs  bords ,  accminées 
i  leur  fomnaet,  longues  d'un  ponce  &  demi,  fup- 

I)ortées  par  des  pétioles  courts  ,  ftriés ,  élargis  à 
eur  bafè.  Les  ftipules  font  larges  ,  bifides ,  mem- 
braneufes ,  point  ciliées,  à  découpures  lancéolées, 
fétacées. 

* 

Les  fleurs  font  terminales  «  paniculées ,  à  rami- 
flcations  prefque  tricbotomes.  Les  pédoncules , 
tant  communs  que  partiels  ,  font  glabres  ,  tétra- 
gones, (lllonnés ,  quelquefois  lin  peu  tudcs  $  ils 
fupportent  de  petites  têtes  de  fleurs.  Le  calice  eA 
divifé  tt  cinq  clécoupures  blanchâtres  :  il  contient 
huit  étamines,  dont  les  filamens  font  anfli  longs  que 
la  corolle  \  un  ftyle  à  trois  divifions  ;  les  (ligmates 
réfléchis  en  dehors. 

Cette  plante  croît  à  la  Chine  &  dans  les  Indes. 
Selon Thunbergj  elle  fournit  à  la  teinture  ud  beau 
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bleu  indigo.  Les  Japonois  font  deilecher  les  feuil- 
les •,  les  présent  &  en  forment  des  mafles  co  gi» 
teaux  ,  qu'ils  vendent  &  que  l'on  emploie  pour 
teindre  en  bleu  la  foie  &  le  coton.  Ils  font  le  mime 
ufage  du  polygonum  iarbatum  &  du  polygonum  avi* 
culare, 

42.  Renouée  branchue.  Polygonum  brackiatum. 

Polygonum  foiiis  ovato-acutis  y  baft  fubtmncatis  j 
pedunculis  diffufo  paniculatis ,  fpinulofis  y  floribus  ca^ 
pitatisj  caule  cre&o,  fupernefc(â>ro^  (N .)  Lam.  Illuftr* 
Gêner,  tab.  315.  fig.  4. 

Cette  efpèce  a  beaucoup  de  rapports  avec  \tpor 
lygonum  ckînenfe,  dont  peut-être  elle  n'eft  qu'une 
variété  ,  &  de  laquelle  elle  diffère  par  ks  feuilles 
bien  plus  larges ,  par  fes  rameaux  rudes  &  par  fes 
pédoncules  charges  d'épines  très-flnes. 

Ses  tiges  font  droites,  flexueufes  à  leurs  articu- 
lations ,  prefque  fiftuleufes  »  rameufes ,  lifles  à  leur 
partie  intérieure ,  très-'fouvent  rudes  au  toucherai 
leur  patrie  fupérieure ,  garnies  de  feuilles  alternes» 
ifiédiocrement  pétiolées ,  amples ,  ovales >  aiguës  » 
prèfqu'acuminées  à  leur  fommet,  élargies ,  prefque 
tronquées  à  leur  bafe ,  vertes  &  glabres  en  defltis^ 
plus  pâles  &  ouelouefois  un  peu  rudes  à  leur  face 
mférieure  ^  celles  du  bas  pétiolées,  les  fupérieures 
prefque  feffile^,  les  terminales  amplexicaules  :  ces 
dernières  accompagnent  quelquefois  les  plus  gran- 
des feuilles  à  la  bafe  de  leur  pétiole.  Les  ftipules 
font  vaginales  »  membraneufes ,  glabres  3  longues 
d'qn  pouce ,  fendues  i  un  de  leur  côté ,  lan* 
céolées  ,  déchirées  à  leur  fgmmec ,  quelquefois 
fendues  jufqu'à  leur  bafe  en  deux  portions  écar- 
tées. 


Les  fleurs  forment  une  panicule  étalée  ,  bran* 
chue  ,  dont  les  rameaux  font  ordinairement  xxh^'^ 
rudes  au  toucher  \  fouvent  oppofées  &  prefaue  di- 
chotomcs  ;  les  pédoncules  armés  d'un  grand  nom- 
bre de  petites  épines  fenfibles  à  la  loupe,  terminés 
par  quelques  fleurs  fefllles ,  réunies  en  une  petite 
tête  ,  garnies  de  bradées  membraneufes  &  blan- 
châtres :  les  anthères  font  globuleufes  ^  &  le  piftii 
à  trois  divifions  filiformes. 

Cette  plante  a  été  recueillie  à  Monte-Video  pac 
Commerfon ,  &  dans  les  Indes  par  Sonnerat.  (  K* 
/  in  kerb.  Lam,  ) 

43.  RENOVEE  à  feuilles  d'ofeille,  Polygonum 
acetoféifolium.  Vent. 

Polygonum  floribus  o^andris  ^  trigynis  ^  foiiis  lan-^ 
ceolatO'kaftatist  crajpufculis  ;  caule fruticofoy  volubilis 
glabro  ;  fru^ufubbaccato.  Vent.  Jard.  Celf.  pag.  88. 
Icon. 

Coccolobafagittifolia.  Orteg.  Decaf.  j.  pag.  fo. 
Cette  efpèce  j  dit  M.  Venteoat  ^  paroit  tenir  \é 
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■Sien  entre  les  coccoioha  &  les  poiygonum^  fe  rap- 
prochant des  coccoloba  par  foncalice,  qui  devient 
on  peu  mou  &  prend  prefque  le  caraâère  de  baie  « 
mais  appartenant  aux  pofygonum  par  Tes  autres  ca* 
raflères. 

Ses  racines  font  rameufes^  fibreufes^  &pouflent 
beaucoup  de  drageons:  il  s'en  élève  des  tiges  nom- 
breufes^  volubiles,  grimpantes,  cylindriques  ,  un 
peu  angttleufes  ^  géniculées  >  glabres  ,  purpurines 
dans  leur  partie  fupérieure  ,  divifées  en  rameaux 
alternes  &  axillaires  ^  garnis  de  feuilles  alternes  , 
pétiolées ,  en  fer  de  pique  j  ondulées  à  leurs  bords^ 
aiguës  à  leur  fommet  s  planes  ,  un  peu  épailTes  , 
A*m  vert  foncé  «  glabres  »  tronquées  ou  échan- 
ttées  médiocrement  i  leur  bafe.  Les  pétioles 
font  un  peu  prolongés  fur  les  tiges  ou  les  rameaux  \ 
les  ftipules  vaginales  ,  glabres ,  membraneufes  j 
bnines>  de  la  longueur  des  pétioles  »  fendues  laté- 
ralement. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  grappes  axillaires  ^ 
folitaires  ,  fimples  >  peu  garnies  ^  munies  de  brac- 
tées vaginales  ^  memoraneufes ,  roulTâtres ,  firiées, 
chacune  d'elles  enveloppant  trois  fleurs  »  un  peu 
pédiculées  ^  blanchâtres  en  deflus  y  d'un  vert  pâle 
endeflbns^  ordinairement  hermaphrodites ,  quel- 
Quefois  moncïûues.  Le  calice  e(l  partagé  en  cinq 
découpures  ovales  y  arrondies,  contenant  huit  éta- 
nûnes  plus  courtes  que  la  coro!le  ,  trois  (Ugmates 
très-courts  j  fefTiIes.  Le  fruit  confiée  en  une  fe- 
mence  triangulaire  ,  dure^  luifante  ^  à  angles  ar- 
rondis y  de  couleur  brune  >  prefqu'entiérement  re- 
couverte par  le  calice  j  qui  devient  un  peu  mou , 
de  couleur  vineufe. 

ArbriATeau  originaire  du  Bréfil  «  cultivé  dans  le 
jardin  de  M.  Cels.  f)  {Defcript.  ex  Fent.  ) 

44*  REKOués  fagittée.  Polygonum  fagUtatum, 
lÀtm. 

Polygonum  caule  retrorfum  acuUato  ;  foliis  fagit'^ 
taiis  ;  foribus  capitatîs  ^  oâandris  ^  Jemitrigynis. 
Mich.  Flor.  boreal.-amtr.  vol.  i.  pag.  141. 

Polygonum  foliis  fagittads  ,  caule  aculeato,  Linn. 
Sytt,  veget.  pag.  378.  —  Gmel.  Sibir.  vol.  3.  pag. 
6j.  ub.  13.  hg.  2. 

■    Heixine  caule  aculeato  y  foliis  fagitta(is,  Gronov* 
Vîrg.  44.  —  Cold.  Noveb.  92. 

Heixine  taule  erecio  y  aculeis  refitxis  exafperato. 
Hort. Cliff.  iji.  ub.  12.  —  Roy.  Lugd.  Bat.  2u. 

Fagotritico  Jlmilis  y  anguftiori  folio  ^  convohuH 
modojcmndens  \  caule  fpinulis  defexts^  denfihs  ohfito. 
Plok.  MantiiT.  74.  tab.  398.  ng.  f. 

Planta  pofierior  h  novo  Belgio.  La  et*  Amer.  73. 
tab.  74, 

Ceft  une  plante  dont  les  tiges  font  très-fouvent 
ftinipaDtes  J  géniculées  j  flexueufes  à  leurs  articur 
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tarions 4  cannelées»  anguleufes»  garnies  furJeurs 

angles  d'épines  courtes,  recourbées  vers  la  terre, 
&  qui  fe  retrouvent  également  fur  les  pétioles.  Les 
feuilles  font  alternes  y  pétiolées  j  fagittées  ,  lan- 
céolées ,  aiguës ,  étroites  y  longues  de  deux  ou 
trois  pouces  J  glabres  à  leurs  d^ux  faces,  un  peu 
plus  pâles  en  deffous ,  entières  »  un  peu  rudes  à 
leurs  bords  y  profondément  échancrées  à  leur  bafe, 
ou  elles  fe  prolongent  par  des  oreillettes  droites , 
ovales  ,  oblongués  :  la  principale  nervure  eft  épi- 
neufe.  Les  ftipules  font  membraneufes ,  jaunâtres , 
très-glabres ,  à  demi  vaginales  ou  fendues  latéra* 
lement ,  jufoue  vers  leur  milieu  1  en  deux  décou- 
pures lancéolées ,  aiguës. 

Les  fleurs  font  terminales  ,  réunies  prefqu'en 
une  petite  tête  à  l'extrémité  de  chaque  rameau  , 
fupportées  par  des  pédoncules  un  peu  en  grappe  , 
munis  de  bradlées  lancéolées ,  acuminées,  à  peine 
vaginales.  Le  calice  eft  blanchâtre  à  fes  bords , 
verdâcre  ou  de  couleur  purpurine  à  fa  bafe ,  ren- 
fermant huit  étamines  ,  un  ftyle  à  demi  divifé  eu 
trois. 

Cette  efpèce  fe  rencontre  dans  la  Caroline  ,  la 
Virginie,  dans  les  lieux  humides  &  découverts. 
Elle  m'a  été  communiquée  par  M.  Bofc ,  qui  Tare* 
cueillie  dans  la  Caroline.  O  (  ^./  ) 

4f .  Renouée  à  feuilles  d'arym.  Polygonum  art-- 
folium,  Linn. 

Polygonum  caule  retrorfum  aculeato  ^  foliis  ha fiatis^ 
fpicis  paucifloris  ;  foribus  diftidilis ,  kexandrjs  y  femi" 
digynis.  Mich.  Flor.  borettl.-amen  vol.  i.pag.  241. 

Polygonum  foliis  kafiatis  ^  caule  aculeato,  Linn. 
Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  521. 

Fiigotritico  fimilis  ,  fjpinofa  ,  fcandens  ;  i^ri  folio 
laticre^floridana,  Pluk.  Amalth.  87.  tab.  39S.  fig.  5. 

Planta  prior  è  novo  Belgio.  Laër.  Amer.  73. 

Il  exifte  beaucoup  de  rapports  entre  cette  plante 
&  le  polygonum  fagittatum  ;  elle  en  diffère  par  (e% 
feuilles  beaucoup  plus  larges ,  haftées  &  non  fa^it- 
tées }  par  fes  fleurs  féparées  &  non  réunies  en  tête, 
par  fes  bradées  ciliées. 

Ses  tiges  font  géniculées,  ftriées,  flexueufes» 
garnies  fur  leurs  angles  de  petites  épines  blanchâ- 
tres ,  recouibées  vers  la  terre ,  un  peu  plus  fortes 
que  dans  \t  polygonum  fagittatum  j  gartiies  de  feuilles 
alternes  »  pétiolées ,  prefque  femblables  à  celles  de 
Varum  y^  ovales ,  lancéolées,  un  peu  en  coeur  à  leur 
bafe,  où  elles  forment  deux  oreillettes  écartées  , 
horizontales ,  lancéolées ,  aiguës,  vertespndeffus^ 
un  peu  blanchâtres  en  deflbus ,  garnies,  particuliè- 
rement à  leur  face  fupérieure  ,  de  quelques  poils 
rares,  fins  &  couchés.  Les  pétioles  font  épineux , 
de  moitié  aulTi  longs  que  les  feuilles  ,  qui  ont  de 
uois  à  quatre  pouces.  Les  ftipules  font  vaginales  ^ 
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un  peu  pubercentes  ,  munies  â  leur  fommet  de 
quelques  poils  fins. 

Les  fleurs  forment  dé  petites  grappes  courtes  j 
terminales  ,  prefqu'en  epi  ^  paucifiores  ^  munies  de 
braâëes  velues^  hîfpides^  amfi  que  les  pédoncules. 
Les  calices  font  rougeâtres  ^  contenant  fix  étamines 
&  un  ftyle  bifide. 

Cette  plante  fe  trouve  fur  les  montagnes  de  la 
Virginie  ^  au  Maryland  ,  dans  la  Caroline  «  où  elle 
a  été  recueillie  par  M.  Bofc  ^  qui  a  bien  voulu  m'en 
communiquer  un  exemplaire.  (  ^•/) 

46.  Renouee  à  feuilles  grafles.  Pofygonum  caf- 
fifolium.  Murr. 

Polygonumûoribus  oUandris^  trigynis  ;  foliishaf- 
tatis  ,  carnofis,  Murr.  Comment.  Gœtt.  1774. 
pjtg.  }7.  tab.  6. 

•  Polygonum  (craflifolium)  ,foluj  kafiatis  ^  inft^ 
norihus  ovatîs^  reliquis  linean*lanceolatis  ;  caulede» 
cumhente  ,  glabro.  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag. 
453.  n^  3;. 

Il  exifte  quelques  rapports  entre  cette  planté  & 
le  polygonum  anfolium  ;  mais  fes  tiges  font  pendan- 
tes «  dépourvues  d*épines«  garnies  de  feuilles  haf- 
tées  «  grafles ,  épaifles  ;  les  mférieures  ovales  ;  les 
autres  linéaires  ^  lancéolées.  Les  calices  renferment 
huit  étamines  &  trois  flyles. 

On  trouve  cette  crpècedansjes  lieux  (lériles  de 
la  Sibérie  ,  proche  Jenifea. 

47.  Renoube  perfoliée.  Polygonum  perfoUatum, 
Linn. 

Polygonum  foliis  triangularihus  ,  caule  aculeato  y 
flipulis  perfoliatQ  ^foliofis  ,  patcntibus  ,  fuhrotundis. 
Linn.  Syft.  veget.  pag.  378. —  Bnrm.  Jnd.  pag.  5?o. 
tab.  31.  fig.  2.  — -Lam.  llluftr.  Gêner,  tab.  315. 

fig-î- 

Fagotritico  fimilis ,  fpinofa ,  minor  ,  finica,  Pluk. 
Almag.  87.  tab.  398.  fig.  i.  Burm. 

Truellum,  ?  Houttuyn.  Linn.  p.  f.  Syft.  6,  p.  401 . 
tab.  48.  fig.  I. 

Jo'ie  efpëce  des  Indes  ^  remarquable  par  Tes  fli- 
pules  perfoliées  &  prefque  planes  y  qui  eft  munie 
d'épines  fur  fes  rameaux  &  fes  pétioles  j  ce  qui  lui 
donne  des  rapport?  avec  \q  polygonum  anfolium. 

•  Ses  tiges  font  anguleufes  ,  un  peu  flexueufes , 
jaunâtres ,  garnies  d'épines  courtes,  recourbées  , 
&  dont  la  pointe  eft  tournée  vers  la  terre.  Les 
feuilles  font  alternes ,  longuement  pétiolées  ,  min- 
ces ,  triangulaires,  vertes  à  leurs  deux  faces,  en- 
tières à  leurs  bords ,  très*glabres  ,  quelquefois  un 
peu  echancrées  à  leur  bafe ,  &  la  plupart  plus  larges 
que  longues  ,  plus  courtes  que  leur  pétiole,  quel- 
quefois piefque  pelt^es.  Les  ftipulesne  font  m  va- 
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ginales  j  ni  mcmbraneufesj  mais  ouftnei^  peifin 
liées  ^  vertes  j  arrondies  ^  très-gbbres>  eotiëres. 

Les  fleuri  font  peu  nombreufes  j  &  forment  un 
épi  fimple  à  l'extrémité  des  rameaux  :  leur  pédon- 
cule eit  un  peu  épineux  j  prefque  flexueux ,  angu- 
leux ;  les  braÛées  membraneufes  &  glabres  i  les 
calices  à  découpures  obtu  fes  j  les  femences  ovales, 
un  peu  comprimées  «  à  peine  anguleufes. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  orientales.    % 

(  y,/,  in  htrh,  Lam.  ) 

48.  Renoues  farrafine.  Polygonum  fagopyrum* 

Polygonum  foliis  cordato-fagittatis  ;  cauU  ereSiuf" 
culo ,  inermi  /ftminum  angulis  âqualihus.  Linn. Spec. 
Plant,  vol.  I.  pag.  522.  —  Mater.  medic<,  loj. — 
Knorr.  Del.  2.  tab.  F.  —  Hoffm.  Germ.  13^  — - 
Roth.Germ.  I.  pag.  174.  —  IL  456. — Lam.Flor. 
franc,  vol.  3.  pag.  239.  n^.  838.  XX. 

Polygonum  cauU  ercBo  ,  foliis  fagittads  ,  vahulis 
integtrrimu.  Hall.  Helv.  n*.  ijôj. 

Helxine  caule  ertfiiufculo  y  inermi  ;  foliis  eordato^ 
fagittads  9  femimbus  integerrimis.  Hort.  Upf.  96. 

Helxine  caule  ereBiufcuio  ,  inermi  i  foliis  cordatO' 
fagittatis.  Hort.  ClifiF.  151.  —  Flor.  fuec.  324. 345. 
—  Roy.  Lugd.  Bat.  217. 

Eryfimum  céréale  ^  folio  hederaceo,  C.  Bauh.  P!n. 

Ocymum  ctreaU,  Tabern.  Hift.  27^^, 

Frumentam  farracenicum.  Matth.  Comment.  876. 
Icon.  —  Dalech.  Hift.  vol.  i.  pag.  383.  Icon. 

Fagopyrum.  Dod.  Cereal.  pag.  80.  Icon. 

Fagotriticum.  J.  Bauh.  Hift.  1.  pag.  993.  Icon. 

Fagopyrum  vulgare  ^  ereBum,  Tourn.  Inft.  R. 
Herb.  511. 

Eryfimum  Theophrafti,  Lobel.  Icon.  63.  pag.  i. 
— .Idem,  Obferv.  J13.  Icon. 

Fagopyrum.  Dod.  Pempt.  J12.  Icon. 

Tragopyron.  Parkins ,  Theatr.  Icon. 

Frumentum  farracenicum  ^  reSum  ;  femine  trian-^ 
gulo  9  mgro  ,  majore,  Morif.  Hift.  2.  $.  5.  tab.  jl^, 
fig*  I. 

Vulgairement  blé  noir  j  blé  de  farrafin. 

Ses  tiges  font  droites  ^  vertes  ou  rougeâtres  ^ 
ftriées ,  liftes  «  rameufes ,  hautes  d'environ  deux 
pieds ,  garnies  de  feuilles  alternes  »  pétiolées  ,  fa* 
gtttées  ,  d'un  vert  glauque  ou  tendre  ,  glabres  â. 
leurs  deux  faces ,  entières  à  leurs  bords  ,  échan^» 
crées  en  cœur  à  leur  bafe»  acuminées  â  leur  foni«- 
met,  ordinairement  auffi  larges  &  même  plus  larges 

Sue  longues  \  les  feuilles  fupérieures  prefoue  fer* 
les  9  les  dernières  amplexicaules.  Les  ftipuies  font 

très-courtes  ^ 
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très<ourtes^  glabres  «  n^embraneufeSj  diviféesen 
deuz^  prefque  point  vaginales. 

'  Leslears  font  axilhires  &  terminales  y  dîrpofées 
par  boaquets  touffus  à  l'extrémité  des  tiges  &  des 
rameaux ,  agréablement  mélangées  de  vert ,  de 
))ianc  &  de  rouge  »  garnies  de  braâées  blanchâtres 
&  membraneufes.  Le  calice  renferme  huit  étami- 
nés  ^autant  de  glandes  jaunâtres ,  fituées  àla  bafe 
desfihmens.  Les  femences  font  d*un brun-noirâtre^ 
triangulaires  «  entières  fur  leurs  angles  ^  foutenues 
ileor  bafe  par  le  calice  perfiitant. 

Cette  plante  ^  originaire  de  Y  Afie ,  eft  cultivée 
depuis  long-tems  en  Europe ,  où  elle  s'eft  natura- 
lifée.EUe  croit  dansles  lieux  cultivés  &  les  champs* 
OiV.v.) 

Cette  plante  eft  une  de  ces  heureufes  act^uifitions 
iâites  vers  la  fin  du  quinzième  fiècle  j  qui  ont  en- 
richi l'agriculture  \  &  quoique  Tes  femences  foient 
inférieures  à  celles  du  froment  ^  &  même  à  celles 
de  l'orge  &  du  feigle^  on  en  retire  de  très-grands 
avamages^  en  ce  qu'elle  croît  promptemenr  dans 
les  plus  mauvaifes  terres  «  &  oa'en  la  femant  après 
la  récolte  du  feigle  on  peut  obtenir  deux  récoltes 
eo  une  même  année. 

La  farine  que  renferment  fes  femences  eft  blan- 
che :  on  en  fait  un  pain  noir^  gras^  humide^  plus 
bveureux  que  celui  de  l'orge ,  mais  lourd  ^  indi- 
gefte ,  peu  nourri  (Tant.  Cette  farine  eft  plus  géné- 
nlement  employée  à  faire  des  galettes ,  des  bouil- 
lies >  que  la  plupart  des  gens  de  campagne  ,  dans 
la  ci-devant  Bretagne  &:  Normandie ,  préfèrent  au 

Eiin  de  frompnt^  &  qu'ils  frottent  de  oeurre  &  de 
rd.  La  plante  ^  verte  &  fèche ,  fournit  un  très- 
bon  fourrage  à  tous  les  beftiaux.  Les  femences 
noorriflent  &  même  engraîflent  prompœment  la 
volaille  9  elle  échauffe  les  poules  &  les  fait  pondre 
de  bonne  heure.  Leur  fon  eft  utile  pour  préferver 
de  l'humidité  les  plantes  que  l'on  coiiferve  dans 
les  ferres.  Toute  la  plante  ^  brûlée  &  leftivée  ^ 
fournit  une  grande  quantité  de  potafle  :  enfouie 
avant  fa  floraifon  ^  elle  devient  un  très-bon  engrais. 
Ses  fleurs  font  très- recherchées  des  abeilles  y  qui 
7  recueillent  la  matière  d'un  miel  peu  eftimé.  On 
hit ,  avec  fa  farine  ,  des  cataplafmes  émolliens  & 
réfolutifs. 

i|9.  Renouée  de  Tatarie.  Polygonum  tatançum. 

Palygonum  follis  cordato-fagittatis  ^  caule  imrmi , 
trtSo';  feminibus  fuhdentatis,  Linn.  Spec.  plant. 
ToL  i.pag.  511.  ^ 

Htlxiiu  caule  crcSiufculo  ^  inermi  i  foliîs  cordito^ 
Jé^Maùs  j  feminibus  fubdentatis ,  Hort.  Upf.  96. 

Ktlxine  caule  ere&o  «  tnermi  ;  foUis  cordato- fa^t- 
utis  ,  ftminum  angulis  dentatis,  Hort,  Cliff.  1 1 1 , 

Péiygonumfloribus  o&andris ,  trigynis  ;  femit}ibus 
Botanique.   Tome  VI. 
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triangulis  y  angulis  finuatis.  GmeL  Sibir.  Vol«  3. 
pag.  64.  ub.  13.  fig.  !• 

Fagopyrum  ereBum  ^  fruBu  afpero.  Amman ,  Ruth. 
168. 

Fagopyrum  ereBum ,  fruBu  ex  calice  tminente  fer^ 
rato.  Hall.  Gœtt. 

Fagotriticum  fibi^icumi  AEt.  StOckhoL  1744.*  pag. 
117.  tab.  4. 

Frumentum  farracenicum,  Aâ.  Nat.  Cur.  3.  p«  !• 

Vulgairement  farrafin  ou  blé  noir  de  Tartane. 

Cette  efpèce  diffère  à\x  polygonum  fagopyrum  par 
fes  fleurs  en  épis  lâches,  prel'que  fîmples ,  &  par 
fes  femences  dont  les  ailes  font  marquées  chacune 
vers  leur  fommet  d'une  dent  obtufe,  en  forme  de 
lobe  arrondi  :  on  la  diftingue  encore  à}x  polygonum 
emarginatum  par  le  fommet  aigu  &  prolonge  des 
femences. 

Les  racines  font  tortueufes ,  prefqoe  fimples  ^ 
droites,  garnies  de  quelques  fibres  courtes  :  il  s'en 
élève  une  tige  creufe, droite ,  cylindrique,  glabre, 
rameufe ,  ftriée ,  garnie  de  feuilles  alternes  ,  lon- 
guement pétiolées»  fagittées ,  ordinairement  plus 
larges  que  longues ,  échancrées  en  cœur  à  leuc 
bafe  y  aiguës  i  leur  fommet ,  entières  à  leurs  bords, 
très-glabres  «  minces,  vertes  à  leurs  deux  faces.  Les 
ftipules  font  courtes ,  aiguës  «  à  peine  vaginales  j 
fendues  latéralement ,  très-glabres. 

Les  fleurs  font  latérales ,  axillaires  ,  portées  fur 
de  longs  pédoncules  glabres ,  fimples,  filiformes, 
où  elles  font  réunies  en  épis,  chacune  d'elles  pé-« 
diculée ,  pendante  à  l'époque  de  la  maturité.  Le 
calice  eft  verdâtre,  court,  a  cinq  découpures  ob- 
tufes,  perfiftantes  à  la  bafe  des  femences  :  celles-ci 
font  groffes  ,  triangulaires ,  noirâtres  ,  à  angles 
faiilans  \  ces  angles  le  terminent  en  une  dent  ou  un 
lobe  arrondi  un  peu  au  deftbus  du  fommet  des  fe-* 
mences.  Les  fleurs  terminales  font  difpofées  en  per 
tites  panieules. 

Cette  efpèce  eft  originaire  de  la  Tatarie.  On  U 
cultive  dans  les  jardins.  O  (  ^*  '('•  ) 

On  regarde  cette  plante  comme  préférable  au 
blé  noir  ,  polygonum  faeopyrum  ,  dont  elle  a  toutes 
les  propriétés  :  elle  donne  un  grain  plus  gros  « 
mûrit  pnis  tôt ,  &  fupporte  beaucoup  mieux  le 
froid. 

jo.  Renoues  échancrée.  Polygçnum  emargi^ 
natum» 

• 

Polygonum  foliis  cordato^fagittatis  i  çaule  ereSo» 
inermi  ,*  feminibus  apice  truricatis  y  emarginatis  ,*  alis 
cartilagineis*  Roth.  Cataleâ.  botan.  1.  pag.  48. 

Je  ne  doute  pas  que  la  plante  que  je  décris  ici , 
&  qui  a  été  donnée  par  M.  Teilfier  à  M.  Lamarck^, 
ne  foit  la  même  que  celle  de  Roth  ,  i  laquelle  jtr 
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la  rapporte.  Elle  a  de  grands  rapports  avec  lepo- 
lygonum  fagopyrum  ,  mais  elle  «n  diffère  par  les  af>- 
gles  faillans  U  la  grofleur  de  Tes  femences. 

S^%  tiges  font  droites  ^  glabres ,  rameufes  >  fer- 
mes ,  ftriées  y  un  peu  anguleufes  »  garnies  de  feuilles 
alternes^  pétiolees^  glabres  à  leurs  deux  faces ^ 
entières  à  leurs  bords ,  fagictées .  échancrées  en 
coeur  à  leur  bafe  ^  fupportées  par  des  pétioles  longs 
&  filiformes;  les  flipules  font  courtes ,  vaginales^ 
très-glabres^  obtufes  ou  arrondies  à  leur  fommet. 

^  Les  fleurs  font  difpofées  en  bouquets  ou  an  pa- 
nicules  denfes ,  nombreufes  à  l'extrémité  des  ra- 
meaux Les  femences  font  grolTes ,  plus  larges  que 
longues^  jaunâtres  d'abord  »  d'un  brun-noir  a  Pé* 

f^oGue  de  la  maturité  ^  munies  de  trois  ailes  très- 
aillantes^  coriaces  ^  arrondies ^  entières  »  un  peu 
échancrées  au  fommet  ^  foutenues  à  leur  bafe  par 
un  calice  perfiftantj  divifé  en  cinq  découpures  ver- 
dâtres  à  leur  bafe  »  d'un  rouge  pourpre  à  leur  partie 
fupérieure. 

Cette  plante  a  été  recueillie  fur  les  confins  de 
la  Chine,  en  Sibérie.  G  (  F.f.  ) 

Elle  offre  les  mêmes  avantages  que  les  deux  ef- 
pèces  précédentes  ,  \t  polygonum  fagopyrum  &:  ta- 
taricum. 

CI.  Renouée  liferon.  Pofygonum  convolvulus, 
Linn. 

Folygonum  fùliis  cordatîs  ;  caule  vùluhill  ,  angur 
l<^;^oribus  obtufads,  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i. 

{»ag.  522.  —  Gmel.  Sibîr.  vol.  5.  pag.  61,  — Pall. 
ter ,  vol.  I.  pag.  jj.  —  Pollich  ,  Pal.  n**.  jSy.  — 
Hoffin.  Germ.  139.  —  (Eder.  Flor.  dan.  tab.  744. 

—  Roth.  Germ.  vol.  L  pag.  174.  —  IL  4j^. 

Pofygonum  caule  afptYîufiuh  ,  angukfo  ^  divarî" 
eato ,  profirato  vel  volubili  y  foliis  oblongis  ,  kafiato^ 
€ordatis  ;  caliàhus  fruBifiris  ,  apteris,  Mich.  Flor. 
boréal. -amer.  vol.  i.  pag.  241. 

-  PofyfOHum  <auU  volubili  ^  Jbliis  faghtatis.  Hall. 

Helv. n®.  ij6i.. 

Pofygonum  convolvulaceum.  Lam.  Flor.  franc. 
Toi.  3.  pag.  2J9.  n**.  838.  XIX. 

Helxim  caule  volubili.  Flor.  lap.  154.  —  Flor. 
fuec.  323.  344.  —  Hort.  Cliff.  150.  —  Grqnov. 
Virg.  1J7.  —  Roy.  Lugd.  Bat.  217. 

Htlxine  femine  trianguh.  J.  Bauh.  Hift.  2.  pag. 
IJ7. leon. 

Convohulûs  minor^  femine  triangulo.  C.  Bauh. 
Kn.  295. 

Folubilèt  nigra.  Tabem.  876.  Icon. 

'  Fagopyrum.  vulgare  ^  fiandius.  ToorDt  loft.  R- 
Herb.jii. 
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HiUitu  eijfampelos  alttra  «  ntripUàs  t0git.  U}b« 
Icon.  624. 

Conyolvulum  nigrum  y  five  htlxine  cijfampelo.  Dod. 
Pempt.  pag.  39^.  Icon.  39e. 

Fruntrntum  farmcenieum  aàêfum  >  comH>ivali  mcidp 
fianéens  ;  femint  triangulo ,  minore  j  nigro»  Motif» 
Oion.  Hitt.  2.  i.  5.  tab.  29.  fig.  2. 

Hclxine  ciffampelos  Dodonsi.  Dalech.  Hifi.  2.  pag* 
I424.  Icon. 

Cette  efpèce  ,  très-voîfine  du  pofygonum  dume* 
torum  ,  s'en  difiingue  principalement  par  iês  tiges 
forcement  ftriées ,  prefqu'anguleufes  j  8c  par  fe» 
femences  non  ailées. 

Ses  tiges  font  grimpantes ,  s'entortillent  autour 
des  autres  planter ,  &  fe  divifent  en  rametux  gla- 
bres^ diffus»  gari\is  de  feuilles  alternes ,  pétiolées^ 
fagi  ttées  ou  triangulaires ,  tronquées  ou  échancrées 
a  leur  bafe  ,  aiguës  i  leur  fommet ,  ainfi  qu'aux 
deux  angles  de  leur  bafe  ,  glabres  à  leurs  deux 
faces  j  fupportées  par  des  pétioles  filiformes,  très» 
longs  aux  feuilles  inférieures.  Les  flipules  font 
courtes  ,  membcaneufes ,  prefque  point  vaginales» 

Les  fleurs  font  difpofées  le  long  des  rameaux» 
vers  leurextrémité^enpetitesgrappes  très-courtes» 
un  peu  pendantes  >  les  inférieures  axiUaires  ;  les  fu-r 
périeures  non  feuttlées  ^  &  dont  les  pédoncules 
font  courts  ,  capillaires.  Le  calice  eft  verdâtre  > 
compofé  de  cinq  folioles  ovales  ,  obtufes  ,  dont 
deux  plus  petites  tombent  de  bonne  heure  ,  8c 
trois  autres  plus  grandes  perfiflent  >  enveloppent 
la  femence  entièrement ,  mais  fans  y  former  d'aile 
feniible.  Les  anthères  font  violettes  ou  rougeâtres^ 
les  femences  ovales ,  un  (>eu  comprimées  «  trian- 
gulaires ^  à  angles  moufles. 

Cette  plante  croit  dans  les  champs  en  Europe^ 
en  Sibérie ,  &c.  O  (  ^-  v-  ) 

Les  femences  ont  les  mêmes  propriétés  alimen- 
taires que  le  pofygonum  fagopyrum  ^  mais  elles  font 
plus  petites^  moins  farioeufès }  elles  font  très-re-> 
cherchées  des  petits  oifeaux  :  les  chèvres  Se  les 
vaches  mangent  cette  plante  que  rejettent  les  cbe* 
vaux  8c  les  moutons. 

52.  Renouée  des  buîflbns.  Pofygonum  dumc^ 
torum,  Linn. 

Pofygonum  foliis  cordatis  ,  coule  volubili  ^  ievi  £ 
fioribus  carinato-alatis.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i« 
pag.  522.  —  Gmel.  Sibir.  vol.  3.  pag.  63.  —  Wili. 
Illuftr.  n*».  9.  —  Pollich,  Pal.  n*.  388.  —  Hoffm. 
Germ.  139. —  (Eder.  Flor.  dan.  tab.  7^6.  —  Roth« 
Genn.  L  pag.  174.  —  IL  457.  —  Lam.  Flor.  franc» 
vol.  3.  pag.  238.  n«.  838.  XVIII. 

Pofygonum  caule  volubili ,  foliis  fagi ttatis  ^  vaX^ 

yulis/minalibui  aktis^  HftUerj  Helv.  n^.  xjtfi» 
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PûfygfmmfuuuUns.  Grim.  Ifeii.  in  Nov.  Aâ.  A. 
N.  C  vol.  }.  pag.  308* 

tagof^nim  pirsion§um  (Iftmfterumi  fiminihus  ala- 
ùs^di/pUci  modo  difpojitis.  Dillen.  A  pp.  60. 

Fûg^yr^m  figmien  y  ahiffimum  dwnitQnum;ftmi- 
Mus  tribus  aUs  pelàicidis,  Rupp.  Jen.  99. 

Fagopyrum  filv4ticinm  fcan4cns  ,  flore  foli^^o. 
Pmc.  Anth.  26 j. 

Fagofyrftm  maji/s ,  fçandtns.  Vaillant,  Parîf.  52.   " 

Quoique  trè$-rapprochée  du  fofopyrum  convoi- 
vxLu,  cette  efpèce  en  eft  cependant  féparée  par 
Tes  tiges  btçn  moins  ftriées  ^  par  les  angles  de  fes 
feaiÛes  hmibs  aigus»  mais  Turtout par  fes  femences 
ailées  à  lears  angles. 

Ses  tiges  s'élèvent  bien  plus  haut  5  elles  font 
griropaotes^  très -glabres,  médiocrement  ftriéçs, 
grêles ,  rameufes ,  garnies  de  feuilles  péiîolées , 
alternes  ,  fagittées  ,  triangulaires  ,  échancrées  en 
cœur  à  leur  bafe,  &  munies  de  deux  oreillettfss 
obtufes  ^  glabres  à  leurs  deux  faces ,  acumînées  à 
leur  fpmmet,  portées  fur  des  pétioles  prefque  fili- 
formes. Les  ^ipules  font  courtes,  mçmbraneufes, 
caduques ,  prefque  nulles. 

|jes  fLpm  (ont  placées  fur  de  longs  rameaux 
grêles^  volubiles,  a  peine  feuilles  »  les  umçs  axiU 
laires ^ d'autres  terminales,  p'utôt  réunies  en  petits 
paquets  qu'en  grappes ,  formant  prefque  de  longs 
éois  interrompus.  Les  pédoncules  font  capillaires , 
plus  longs  que  les  Séurs  :  très-fouvent  il  n'exifle 
pas  de  pédoncule  commun.  Ces  fleurs  font  ou  d'un 
bUnc-ule ,  ou  un  peu  verdâtres,  mélangées  d'une 
légère  teinte  de  rouge  dans  leur  milieu ,  blan- 
châtres à  leurs  bords.  Le  calice  eft  divifé  en  cinq 
découpures ,  dont  deux  plus  petites ,  çad)iquf s , 
trois  autres  larges,  plus  grandes,  perfiRantes'avec 
le  fruit,  formant  comme  trois  valves  faillanies  & 
ailées  fur  les  angles  des  femences,  L^s  anthères 
font  bbnches  ;  les  femences  ovaIe$,  aiguës,  d'un 
Botrlaifanc  lorCqu'on  les  dépoiiille  du  ci^lice  per-. 
âliaot,  à  trois  angles  tranchaps. 

Cette  plante  aoît  f  n  Europe ,  dans  les  haies , 
les  brouflailles ,  lès  lieux  ombragés  &  djins  les  bois. 
On  la  trouve  aux  environs  de  Parjs.  Q  H^^v.) 

Elle  a  trop  de  rapports  ayeç  le  poly^onum  conyol- 
'vmiust  pour  n'en  point  avoir  les  mêmes  propriétés. 
Ses  femieBces  font  Farinôufes  &  noutriflàntes ,  mais 
trsip  petites  pour  être  eipployées  autreçnf  nt  qu'4 
amifm  la  Tolaille  &  les  petits  eife^ux. 

es.  Rbkouée  à  noeuds  ciliés.  Pofygonum  cili- 
ée. Mtcb. 

VolygoHum  mintaiffim}  pub^ru^lfin^  ;  cqijfe  angtfUfr  > 
ifrato  OMt  fcandente  ;  ftipulis  fubacutis ,  bafi  ex- 
>tfim  firit  çiiiaxutu  ùuutt4^tU  ;  f^Ui*  cordaùs  } 
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calîcibitsfruSifirifi  apteris.  Michaux  >Flûr.  boréal.* 
amer.  vol.  i.  pag.  141. 

On  diftingue  cette  efpèce  du  polygonum  convoi" 
valus  ^  avec  lequel  elle  a  beaucoup  de  reffem- 
blance ,  par  les  cils  qui  garniffent  la  bafe  des  arti- 
culations, &  par  le  duvet  qui  revêt  prelqpe  toutes 
les  parties  de  cette  plante. 

Ses  tiges  font  anguleufes  ,  pubefcentes ,  couw 
chées  ou  grimpantes ,  rameufes ,  feuillées,  garnies 
de  feuilles  alternes,  péciolées,  fagittées»  prefqu» 
triangulaires»  échancrées  en  cœur  i  leur  bafe.  Les. 
flîpules  font  prefqu'aiguës ,  munies  i  leur  haie  ex* 
eérieurenient  d'un  rang  de  poils  en  forme  de  cils. 
Les  fleurs  font  difi^ofées  en  petites  grappes  cour- 
tes»  axillaire9  »  fituéesle  long  des  rameaux.  Les  caii*» 
ces  ont  deux  de  leurs  divi(ion|  plus  courtes ,  <adti-. 
ques  s  les  trois  aiutres ,  plus  g;randes,  perfifient  fur 
le  firùir»  nnis  n'y  forment  pas  ces  ailes  memt^ra- 
neufes  qu'on  remarque  fur  le  polygonum  dumo* 
torum. 

Cette  plapte  ^  été  déçpnveri^  pw  Mi^hiiLm  ^«na 
le  Canada.  (Defcrîpt,  ex  Mich,) 

54.  Renouée  grimpante.  Polygonum  fc^defis. 
Linn. 

Polygonum  filiis  cctrdatîs;  racemo  pmplici  ^  axil^ 
lari;cauU  ereâo  ^  Uvi ,  fcandente,  Willden.  Spec. 
Plant,  vol.  1.  pag.  456.  n^«  4Z, 

Polygonum  (fcan4(Si»«)  i  gfairliiftfiiiàw  ;  C4^lf  yo- 
(nUfi  I  /blijs  fiufi  frqfufl^è  Iq^^  cor4¥J^  y  fiiP¥^f^^r'^ 
catis ,  nudis  ;  fl(xrib^  o^çadris  ^  tnigyr^is  ;  cçliçiius 
fruBijfèris  9  majufçufis  ,  tripteriif  ^ich-  Flot,  boréal  .- 
amçr.  vol.  i.'pàg.  140.  ~ 

Polygonum  foliis  cordaiis;  ^aftU  ^reff» ,  fa^ip'i^ 
L}n.n.  9pec.  Pl^^  vol.  i.  pag.  ; az. 

Polygonum  folits  cordatîs  y  caule  votubiU ^fioribus 
carinqtis.  Linn.  Syft.  Nat.  i.  pa^.  364. 

Fagopyrum  fçar^ditu  y  c^k  fubçnfe^fin^  fpîgr^ 
Grqnov.  Virçiq.  44.  —  Co\d.  Noveb.  95.  . 

Fago^ritici^  voLibile  y  m^ajus  y  Mirgi^i^mfm»  Plvkt 
Almig.  \^i,l^V  177.  fig.7. 

Fagopyrum  fcandens  y  feu  volubilis  y  nigruy  mûfosf 
flore  &fruBu  membranaceis  ,  comprejis,  Sloan,  Jam; 

46.  Hi^,  I,  p?g.  x}^.  lab.  9P.  fig*  i. 

Fagopyrum  fcandens  ,  am4ricanum  ^  maximum^ 
Toi^rn^f.  Ini|.  R.  Hfib.  f  1 1. 

fi.  Idem  y  caule  fubreptante  ^fcabro,?  (N.) 

Ses  tiges  font  droites ^  Ufles ,  grimpantes ,  quek 
quefois  de  couleur  rougeâtre ,  très-ranieufes>  fore 
élevées >  garnies  de  feuîHes  alternes,  pétiolécs^ 
très-  amples  »  fagittées ,  triangulaires ,  éc^i^ncf^^es 
en  çoêur  ï  leur  baie ,  ijlabres  ^  vertes '^  leurs  deux 
fàees,  apportées  par  des  pétiçles  Ipngs,  un  pe^ 
comprimés. 
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Les  fleurs  font  difpofées  en  grappes  (impies , 
dans  Taiflelle  des  feuilles  :  crois  des  divifions  call- 
cinales  perfiftenc  avec  les  fruits  ^  &  les  rendent 
membraneux  fur  leurs  angles.  Les  femences  font 
noires ,  un  peu  comprimées. 

Cette  plante  croît  en  Amérique.  7(, 

La  plante /(^  que  j'ai  vus  dans  l'herbier  de  M.  La- 
marck  ^  a  les  plus  grands  rapports  avec  celle-ci.  Je 
ne  connois  point  fa  fruâifîcation.  Les  tiges  de  fes 
jeunes  rameaux  font  rudes  &  accrochantes  %  les 
anciennes  font  prefque  lifles  ;  les  feuilles  amples , 
en  cœur  à  leur  bafe  »  rudes  y  un  peu  pubefcentes. 
D'ailleurs^  cette  plante  ne  s'élève  pas  ,  mais  fes 
tiges  fe  trament  &  fe  répandent  au  loin  de  tous 
cotés.  Elle  croit  dans  l'Amérique  fepcentrionale. 
(  F',  yi  in  htrb,  Lam.) 

55.  Rfnouée  multiflore.  Poiygonum  multifio- 
rum,  Thunb. 

Poiygonum  fol  ils  cordms  ,  cauU  volubili  angu- 
iato  y  forum  paniculâ  ramofd.  Thusb.  Flor.  japon, 
pag.  169. 

Poiygonum  foliis  cordatis  ;  paniculâ  divaricatâ  ^ 
axillari  ;  cault  ereSio  »  angulato  ,  fcandente,  Willden. 
Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  456.  n*.  4}. 

Folygonum  chitunft.  Houttuyn.  Linn.  Pfl.  5)r(l.  6. 
pag.4y3.tab.  49,  fig.  3. 

« 

Cette  plante  diffère  àvt  poiygonum  dumetorum  par 
fes  fleurs  obtufes  &  plus  petites  3  par  fes  panicules 
rameufés^  en  grappes  très-ouvertes* 

Ses  racines  font  blanches  «  tubéreufes  y  un  peu 
charnues;  fes  tiges  grimpantes ^  anguleufes^  liffes, 
fléxueufes^  glabres  &  filiformes  y  garnies  de  feuilles 
alternes  ,  pétiolées  ,  glabres  y  entières  y  ovales  » 
prefqu'en  coeur  à  leur  bafe ,  acuminées  à  leur  fom- 
met  'y  les  inférieures  larges  d'un  pouce  &  demi  y 
longues  de  deux  pouces  ^  fou  vent  tronquées  à  leur 
bafe  ;  les  fupéf  ieures  plus  petites  y  en  cœur. 

Les  fleurs  forment  y  dans  les  aîflelles  des  feuilles , 
des  grappes  paniculées,  très- ouvertes ^  dont  les 
pédoncules  communs  font  divariqués ,  les  partiels 
courts  &  capillaires  3  garnis  de  braâées  ovales  ^ 
aiguës  «  entières. 

Cette  plante  croit  au  Pérou  »  proche  Nagafaki. 

ÇDefcript,  gx  Thunherg.  ) 

Ses  racines  paflent  pour  cordiales  y  &  font  em- 
ployées comme  telles  par  les  Japonais  ^  qui  les  man- 
gent crues.  Elles  deviennent  amères  lorfqu'elles 
(ont  cuites  fous  la  cendre. 

^  Efpèces  moins  connues, 

*  Poiygonum  (  eveOxLm) ,  floriBus  oBandris,  tri- 
gynis  y  axillarihusjfoiiis  ovaÛhusj  coule  erâ&o  ^ker* 

^Aceo.  Linn.  Spec«  Plant,  vol.  i.  pag.  jzo. 
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*  Pofygokiun  (ktT2Xum) ,  foliis  firratis.  Linn. 
Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  517. 

Poiygonum  folio  oblongo  ,  ertnàto.  Shatr.  Afr. 

Cette  efpèce  eft  peut-être  notre  poiygonum 

fcahrum. 

RENOUÉES  ou  POLYGONÉES  (  Us  ).  Poly^ 

fones.  Famille  de  plantes,  ainfi  nommée  parce 

'qu'elle  comprend  un  certain  nombre  de  genres  ^ 

qui  ont  des  rapports  avec  celui  des  renouées  (po- 

lygonum)  y  qui  y  eft  également  renfermé. 

Les  plantes  de  cette  famille  ont  la  plupart  des 
tiges  herbacées,  des  feuilles  alternes ,  roulées  en 
de  (Tous  dans  leur  jeunefle  y  vaginales  à  leur  bafe  , 
ou  desflipules  en  forme  de  gaîne^  iîtuées entre  les 
feuilles. 

Le  calice  eft  d'une  feule  pièce  ou  découpé  :  il 
n'y  a  point  de  corolle.  Les  etamines  font  en  nom- 
bre défini  y  fituées  dans  le  fond  du  calice.  L'ovaire 
eftfimple»  fupérieur,  furmonté  de  plufieurs  ftyles 
qui  manquent  quelquefois  j  plufieurs  ftigmates. 
Une  feule  femence  nue  y  ou  recouverte  par  le  ca- 
lice prefque  fupérieur.  L'embrion  eft  enveloppé 
d'un  périfperme  farineux. 

Les  principaux  genres  contenus-  dans  cette  fa« 
mille  font  : 


Les  raifiniers. 

Les  atraphaces. 

Les  renouées. 

Les  patiences  ou  ofeilles. 

Les  rhubarbes. 

Les  triplaris. 

Les  calligones. 

Les  pallafies. 

Les  kéniges. 


Coccoloha» 

Airapkaxis» 

Poiygonum, 

Rumex. 

Rheum, 

Triplaris, 

Calligonum» 

Pallafia, 

Kœnigia. 


RENOUELLE.  EHogonum.  Genre  de  plantes 
dicotylédones^  à  fleurs  incomplètes,  de  la  famille 
des  potygonées,  qui  a  quelques  rapports  avec  les 
poiygonum  y  qui  comprend  des  hetbes  exotiques  à 
l'Europe ,  dont  les  tiges  font  articulées  y  les  feuil- 
les prefque  verticillées  y  dépourvues  de  fiipules 
vaginales  s  les  fleurs  axillaires,  fafciculées ,  munies 
à  leur  infertion  d'un  involucre  commun. 

Le  caraâère  eflentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  calice  à  fix  découpures  y  trois  intérieures  plus 
grandes  ;  point  de  corolle  ;  neuf  etamines  ;  un  ftyie  , 
trois  ftigmates  ;  unefemerue  triangulaire  y  enveloppée 
par  U  calice. 

Caractère   générique. 

Chaque  fleur  offre  : 

1^.  Un  calice  prefque  campanule  y  divifé  en  fix 
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Coupures  ovales ,  obtufes  ,  trois  întérieures ,  un 
peu  plus  grandes  que  les  extérieures. 

1**.  Point  de  corolle. 

l"".  Neuf  étamines ,  dont  les  filamens  font  capil- 
bires^  un  peu  plus  longs  que  le  calice ,  terminés 
par  des  antnères  courtes  y  ovales. 

4*.  Un  ovaire  fupérjeur^  à  trois  faces,  furmonté 
d'un  ftyle  très-court ,  terminé  par  trois  ftigmates 
longs  ^  prefque  filiformes. 

It  fruit  confifte  en  une  femcnce  à  trois  côtés , 
i  trois  angles  aigus,  point  ailés  ^  enveloppée  par 
le  calice  perfiftant. 

Ohfervations.  Le  nom  latin  de  ce  genre  cft  com- 
pofé  de  deux  mots  grecs ,  trios  (  lana  ) ,  laine  $  gonu 
\itnu\  genou,  plante lanugineufe  ïk  articulée. 

£  s  p  â  6  E. 

I.  Renouelle  tomenteufe.  Eriogonum  tomento- 
fiim.  Mich. 

Enogonum  ercBum  ,  parti  h  us  omnibus  tomentofis  ; 
folïis  ternis ^  cuneato-obovalibus*  Mich.  Flor.  boréal .- 
amer,  vol,  i .  pag.  146.  tab.  24. . 

Plante  dont  les  tiges  font  droites  ,  herbacées  , 
géoiculées  j  tomenteufes ,  ainfi  que  les  autres  par- 
ties de  cette  plante^  divifées  en  rameaux  ouverts, 
dichotomes ,  droits,  cylindriques,  garnis  aux  ar- 
ticulations de  feuilles  Teffiles^  verticillées^  trois  à 
chaque  verticiUe  ,  prefque  ternées  ou  connées  â 
leur  bafe,  ovales ,  prefque  cunéiformes  ,  pubef- 
centes^  entières  à  leurs  bords  ;  les  feuilles  radi- 
ales bteiî  plus  grandes ,  prefqu'imbriquées  à  leur 
bafe ,  pétiolées ,  oblongues ,  lancéolées ,  fimples^ 
entières^  obtufes  à  leur  (bmmet,  rétrécics  i  leur 
bafe,  velues  particulièrement  à  leur  pétiole  \  ces 
derniers  élargis ,  en  gaine  à  leur  bafe»  canaliculés  ^ 
plus  courts  qud  les  feuilles. 

Les  fleurs  font  blanchâtres  ,  placées  par  fufcî- 
cules  aux  articulations  fupérieures  ^  dans  l'aiffelle 
des  feoilles  :  elles  fortent  d'un  involucre  campa- 
Doié  3  denté  à  fes  bords ,  aiïez  femblable  aux  ca- 
lices, mais  plus  grand  $  les  pédoncules  font  courts , 
filiformes  ,  inégaux ,  uniflores  \  les  calices  divifés 
en  fix  découpures  ovales  ,  les  trois  intérieures  un 
peu  plus  grandes. 

Cette  plante  a  été  recueillie  par  Michaux  dans 
b  Caroline  &  la  Géorgie  ^  au  milieu  des  forêts  de 
pin.  (  Otfcripi.  ex  Mich.  ) 

RENVERSÉE  (Feuille).  Folia  reclinata.  Otï 
dôme  ce  nom  aux  feuilles  lorfqu'elles  font  très- 
léftéch'es  ^  Zc  que  leur  fommet  eft  plus  bas  que  la 
pointe  de  leur  infercion. 

REPLIES  (Rameaux)  •  Rami  inflexi.  Les  rameaux 
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portent  ce  nom  lorfqu'étant  pendans,  leur  extré- 
mité fe  recourbe  vers  la  tige. 

RÉSÉDA.  Refeda.  Genre  de  plantes  dicotylé* 
dones ,  à  fleurs  complètes  «  polypétalées  ,  affiliée 
à  la  famille  des  câpriers  »  &  qui  a  des  rapports  avec 
le  norantea  Aubl.  Il  renferme  des  herbes  à  feuilles 
alternes  ^  Quelquefois  glanduletifes  à  leur  bafe ,  en- 
tières ou  (livifees  ,  &  dont  les  fleurs  font  difpofées 
en  épis  terminaux. 

Le  caraâère  eiT^ntiel  de  ce  genre  efl  d*avoîr  : 

Un  calice  perfiftant ,  h  cinq  ou  fix  divifions  ;  quatre 
à  fix  pétales  irréguliers  y  frangés  ;  on^e  à  qidn^e  éta» 
mines  y  trois  à  cinq  ftigmates  prefque  feffiles  ;  une  cap» 
fuie  fupéricu^e  ,  pplyfperme  ,  m  une  feule  loge  ,  s* ou» 
vrant  a  fon  fommet» 

.   Caractère   générique. 

Chaque  fleur  offre  : 

1°.  Un  calice  d'une  feule  pièce  ,  i  plufîeurs  di- 
vifions (  de  quatre  à  fix  )  ,  droites  ^  perfiftantes  , 
étroites <,  aiguës  ,  dont  deux  s'ouvrent  plus  que 
les  autres. 

1*.  Une  corolle  de  quatre  à  fix  pétales  inégaux  , 
les  uns  à  trois  divifions  y  d'autres  entiers  ,  quel* 
quefois  tous  trifiJes  ;  le  pétale  fupérieur  muni  à 
fa  bafe  d'une  bofl'e  glanduleufe ,  pleine  de  liqueur 
miellée. 

3^  De  onze  à  quinze  étamines  ^  plus ,  dont  les 
filamens  font  très  -  courts  ,  terminés  par  des  an- 
thères droites  »  obtufes  ,  de  la  longueur  de  la  co- 
rolle. 

4°.  Un  ovaire  prefque  feffile  ,  fupérieur  ,  fur- 
monté  de  trois  à  cinq  Hyles  quelquefois  nuls,  & 
d'autant  de  fligmates  fimples. 

ht  fruit  confifte  en  une  capfule  anguleufe  ou  re- 
levée en  bofle  y  à  une  feule  loge  acuminée  par  la 
perfiflance  des  fligmates ,  s'ouvrant  à  fon  fommet , 
contenant  plufieurs  femences  réniformes  ,  atta- 
chées fur  les  angles  intérieurs  de  la  capfule  y  8c 
dont  l'embryon  efl  recourbé  fans  périfperme. 

Ohfervations,  Il  eft  difficile  de  déterminer  avec 
précifion  à  quelle  famille  naturelle  il  convient  de 
rapporter  ce  genre.  M.  Juflieu  l'a  placé  â  la  fuite 
des  câpriers  ,  avec  lefquels  il  a  des  rapports  par  la 
forme  des  femences ,  &  furtout  par  leur  embryon 
fans  périfperme  >  mais  il  s'en  écarte  par  le  nombre 
des  pétales  &  des  fligmates. 

Quant  ï  ce  genre  en  lui-même  ,  il  offre  beau- 
coup de  variétés  dans  plufieurs  parties  de  fa  fruc- 
tification,  dans  le  nombre  des  divifions  du  calice  , 
ainfi  gue  dans  celui  des  pétales  y  des  étamines  Û 
des  piflils  :  on  ne  peut  dcmc  compter  que  fur  la 
capfule,  qui  varie  a  ]a  vérité  par  le  nombre  de  fes 
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angUs  8^  on  pea  par  Ta  forme  ,  mais  qui  n'a  conf-  | 
tammeot  qu'une  feule  loge  ouverte  au  Commet  j  & 
contenant  des  femences  réniformes. 

E  s  p  Ê  c  B  s. 

I.  RÉSÉDA  des  teinturiers.  Refida  iutéola.  Linn. 

Refeda  foliis  lanccoîatis  ,  tntegrîs  ,  bé'fi  utrînqu} 
unidentads  ;  calicihus  quadrîfidis,  Linn.  Spec.  Plant, 
vol.  I.  pag.  64^  —  SylL  veget.  448.  —  ŒJer. 
Fier.  dan.  tab.  864.  —  Mill.  Diâ.  n^.  8.  —  Neck. 
Dalib.  pag.  110.  —  Pollich,  Pal.  n®.  4J5.  —  Wil- 
lich^Obferv.  n®.  40.  —  Blackv.  tab.  183.  — Kniph, 
Centur.  j.  n®.  74.  —  HofiEin.  Germ.  163.  — Roth. 
Germ.  I.  pag.  Z03.—  II.  jii. —  Lam.  Flor.  franc, 
vol.  }.  pag.  ioj.n®.  791.  IL  —  Desfont.  Flor. 
atlant.  vol.  i.  pag.  573. 

Rifida  foliis  fimplicihus  »  lanctoUtîs  ,  integris. 
Hort.  Cliflf.  112.  —  Virid.Cliff.  49.  —  Flor.  luec. 
439.  414,  —  Roy.  Lugd.  Bat. 483. — Dalib. Paiif. 

160. 

Luteoia  hcfta,  falicis  folio.  C  Bauh.  Fin.  icx).  — 
Tourn.  InO.  R«  Heib.  413.  —  Schav.  Specim. 

n^.  35:4. 

Rffidét  foiiis  tUiptîcis  ,  ohus^  Unceolatis ,  undula* 
r.s  ;  i^Uàkis  quadnfidis.  Hall.  Helv.  n^.  io;8. 

Amirrkinum.  Trag.  }6z.  Icon. 

Lutum  kcria.  Dod.  Pempt.  80.  Icon. 

Lut  fia.  Lobpl.  Icon.  3  c  3.  —  Idem^  Obferv. 
190,  Icon.  —  Gérard ,  'Hift.  494.  le.  —  Tabem. 

Icon.  1 10. 

Ffeudo^firutiumi  Camer.  Epît.  jj6.  Icon.  — 
Mattb.  Comment.  442.  Icon. 

Lutta  vuigaris.  Parvins  j  Theair.  âcj.  lepn. 

Lutta  PlitUiquitiifdam,  J.  Bauh.  Hift.  ).p«  46 j. 
Icon. 

Merialutea.  Dalech.  Hift.  i.  pag.  jor.  Icon. 

Vulgairement  I4  gaude.  Regnaulf  «  Bpt,  I(:on. 
$uppl.  Herb^  à  jaunir. 

Ses  tiges  fon^  droites  ^  hautes  d^  çku^  à  trois 
pieds  8r  plus  ^  glabres ,  canneUes  ^  divifées  en  ra- 
meaiix  longs ,  ef&l^s  >  garnis  de  feuilles  ép^rfes  ^ 
g'abres  ^  faillies ,  lancéolées»  noipbreufes  y  un  peu 
étroites»  très  entières  à  leijrs  bords  ,  quelquetbi^ 
légèrement  ondulées ,  furtput  dans  leur  jeunefle  ^ 
vertes  à  leurs  deux,  faces ,  planes ,  nombreiifes  . 
aiguës  i  leur  Commet  ^  lifTes,  munies^  ï  chaque  cote 
de  leur  bale^  d'une  petite  dent  aigu$. 

Sâs  fleurs  font  petites ,  d'un  vert-jaunâtre ,  difr 
poCâès  à  l'extrémité  des  rameaux  en  un  éfi  fort 
Jong  j  mt^  €ffil,é  \  fou;/nvec  çba^rune  par  un  petit 
^vionculd  \  peinte  cje  4^4^  ljgin«s  4^  l»iag  «  muni 
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à  fa  bafe  d'une  petite  braâée  Aibulée  j  ëtreite  « 
de  même  longueur.  Le  calice  eft  fort  petit ,  par- 
tagé en  quatre  découpures  perfilhntes  »  elliptiques^ 
obtufes  y  les  deux  fupérieures  un  peu  plus  grandes, 
La  corolle  eft  ordinairement  compelée  de  quatre 
pétales  petits^  inégaui^  d*un  jaun^-pâlej  le  pétale 
fupérieur  plus  grand  »  convexe  ^  arrondi ,  ongui-. 
culé  à  fa  bafe  %  à  pluAeurs  découpures  à  fon  Com- 
met 1  recouvrant  un  auue  pétale  beaucoup  plus 
court ,  entier  »  fenniblable  i  une  pe|ite  écaille  \ 
deux  autres  pétales  latéraux  très-étroits^  élargis  à 
leur  Commet  j  quelquefois  un  peu  découpés  :  I21 
partie  antérieure ,  ou  n'a  point  de  pétales  »  ou  n'en 
a  que  de  très-petits ,  mais  rarement.  11  y  a  environ 
une  vingtaine  d'étamines  dont  les  anthèref  font 
jaunâtres  ^  fort  petites,  L'ovaire  eft  Curmonté  dQ 
trois  ftyles  perfiflans  \  la  capfuleiip  peq  comprimée, 
â  une  feule  loge  ^  ridée  ,  Ce  diviCanr  à  Con  Commet 
en  fix  valves  »  dont  trois  pvales  &  relevées  >  trois 
autres  alternes  »  recouchées  en  dedans  »  un  peu 
épaiftes  3  contenant  des  femencrs  fort  petites,  noi- 
râtres >  très -liftes  ,  arrondies  â  une  de  l^ur  taçç» 
un  peu  échancrées.  (  Ohferv,  Desfoat.  ) 

Cette  plante  croit  partout  en  Europe  «  en  Bar^ 
barie ,  dans  les  champs  «  fur  le  bord  des  cjiemins 
Se  aux  lieux  fteriles.  G  (  ^-  v.  ) 

Ses  racines  paflept  cour  apéritives.  Toute  la 
plante  eft  d*un  grand  ufage  dans  la  teinture  ,  à  U<» 
quelle  elle  fournit  une  belle  couleur  jaune.  Lei 
moutons  font  les  feuls  beftiaux  qui  la  mangent. 

1.  RisÉDA  bUnchâtre.  Refeda  canefcens.  Linn. 

Rtfeda  foliis  fanctolafis  ^  undfilftis ,  pilûfiu  Unti, 
Syft.  veget.  p?g.  448.  r—  Vabl.  Symb.  pL  1.  p.  52, 

Refeda  ( hexagyna ),  foliis lanceolatis ,  répandis , 
umdulatis ;  forihus  hexagynis,  Forskh.Flor.  Xgypt.* 
arab.  pag.  92.  n^.  81. 

Refeda  foliis  fubulatis.  Sauvag.  if onfp.  48.  -r-r 
Mill.  Dia.  n^.  7.  *  * 

Sçfumoidcs  fore  alla  ^foliis  canefceuiihs, Tquxu^ 
Inft.  R.  Herb.  41. 

Sefampidesfdlmanticum,parwm  ^fuundum*  CIuA 
Hift.  I-  pag.  196.  tab.  a^^J. 

Refeda  alha  ,  minor,  C.  Bauh.  Pin.  ICO. 

Refeda  foliis  fimplicibus  ,  ohlongis,  inugris.  Guett^ 
Stamp.  i.p?g.  22J. 

Ses  tiges  s'élèvent  i  la  hauteuV  d*un  â  deux  pieds 
au  plus  :  elles  font  preCque  droites ,  ftriées  >  char?» 
gées  de  poils  blanchâtres  ^  rameuCes ,  cylindriques  » 
garnies  de  feuilles  éparfes>  alternes,  lefljles^  lai>«i- 
céoléesj  longues  de  deux  pouces  environ  ,  très* 
entières ,  un  peu  ondulées  â  leurs  bordsj  i  pein* 
ciliées ,  velues  fur  leur  principale  nervure  :  il  forfc 
de  l'aiftelle  des  rameaux  Cupérieursd'autcesrame^uic 
plus  tardite. 
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Us  fleufs  font  iiCfm(ée%  en  gtifpti  à  l'ettr^mité 
^s  dges  &  des  rameaux ,  foutenues  chacune  par 
iio^péâcule  très-courcj  muni  à  fa  bafe  d'une  brac- 
tée linéaire.  Ces  fleurs  font  blanches  &  alternes  : 
kar  lâlice  6ft  compofé  de  cinq  découpures.  Les 
étimines  font  au  nombre  de  onze  i  quatorze  >  ter- 
minées jpar  des  anthères  jaunâtres  :  du  centre  de  la 
leur  s'eièirent  fix  ovaires  fupportés  par  un  pédicule 
common.  Ileft  douteux^  d'après WiUdenov^  oue- 
la  fjnonytnîe  de  C.  Bauhin ,  de  Sauvage  ,  de  Cfu- 
ius ,  &c.  convienne  à  cette  efoèce.  En  effet  ^  dans 
ces  derniers  auteurs ,  les  feuilles  font  linéaires  > 
tandis  que  dans  la  nâtre  elles  font  lancéolées. 
D'ailleurs  ^  il  n'y  efi  pas  fiait  mention  du  caraâère 
particulier  de  fes  ovaires  pédicules. 

Cette  plante  croit  en  Efpagne  dans  les  environs 
de  SaJamanque ,  &  en  Egypte.  On  la  cultive  au 
Jardin  des  Plantes  de  Pans.  of.(F.v.) 

3.  RÉSÉDA  glauque.  Rtfeda  giauca.  Linn. 

ReftéUÊfoiiis  lineûfibus  y  hafi  dauatis  j  fiorihus  te* 
tragjttis,  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  644.  — 
Lan.  Flor.  firanç.  vol.  3.  pag.  io6<  n*.79i.  X. 

Refeda  iinariét^foliù.  C.  Bauh.  Pin.  100.  Prodr. 
41.  — Bttrf.lV.88. 

LMteola  pumiia  y  pyrtnaica  y  linaru  folio,  Toum. 
lofi.  R.  Herb.  414. 

Rtftda  linariéfolia  y  pyrenaua  ;  gUaUo  folio.  Pllik. 
Almag.  }i7.  tab.  IC7.  ng.  2.  —  Raî^Suppl.  Jii. 

Refida  linariét  folio  y  glaueum  y  pyrenaicum  ;  fort 
JUmineo.  Morif.  Oxon.  Hifi.  3.  pag.  601.  §.  ij. 
tab.  i.fig.  4. 

Cette  plante ,  affez  forte  &  très-rameufe  quand 
die  eft  cultivée  y  offre  «  dans  fon  lieu  natal  «  une 
tige  feible,  hante  d'environ  un  pied  ^  cylindrique  ^ 
fixeraient  (triée,  d'un  vert  glauque ,  très-glabre  y 
divifée  en  rameaux  nombreux  )  alongés  »  efElés  , 
prefque  fimples ,  garnis  de  feuilles  feffiles  ^  éparfes  y 
longues  de  deux  à  cinq  pouces  &  plus ,  très-étroites, 
glauques  y  linéaires  ,  glabres  ,  pointues  y  munies 
Ters  leur  bafe  de  quelques  dents  aiguës ,  courtes  y 
tiès-blanches ,  qui  manquent  fouvent  fur  les  feuilles 
Ikpérienres. 

Les  fleurs  forment ,  par  leur  difpofition  y  de  très- 
tongs  épis  lâches,  effilés,  interrompus,  fitués  à 
l'extrémité  des  rameaux  ;  chacune  d'elles  pédi- 
cidée.  Les  pénles  font  blancs  j  les  éumines  jaunâ- 
ues  :  leur  ovaire  eft  furmonté  de  quatre  ftyles 
écanés  &  droits. 

Cette  efpèce  croît  dans  les  Pyrénées  :  on  la  cal- 
me au  Jardin  des  Plantes  de  Paris.  ^  (f^*v.) 

4.  RÉSÉDA  à  deux  pétales.  Refeda  dipetala.  Ait. 
Reftda  foUis  liatariiia ,  integjtrrimii  ;  foribiu  a* 
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trûpms ^dipttélis  ;petalis  indivifs.  Ait.  Hort.  Ktv^. 
vol.  2.  pag.  13a.  —  Vahl.  Symb.  a.  pag.  52.  — 
Willd.  5pec.  Plant«  vol.  1.  pag.  878/n*.  4. 

Refedm  (  capenfis  )  ,  caule  frtuiccfo  /  foliis  linea^ 
rièus ,  ternis  y  apice  mucronatis,  Butm.  Prodr.  cap.  13. 

Cette  efpèce  a  le  pon  du  refeda  fefamoides y  dont 
elle  diffère  par  facorqlle^qui  n'a  que  deux  pétales» 
&  par  fes  feuilles  plutôt  linéaires  que  lancéolées. 

Ses  tiges  font  droites  y  un  peu  ligneufes ,  divi- 
fées  en  rameaux  glabres  ^  épars  ,  cylindriques , 
garnis  de  feuilles  feffiles,  alternes,  éparfes ,  très- 
glabres  ,  un  peu  épaifles,  aiguës ,  longues  de  quatre 
à  fix  lignes.  Les  fleurs  font  prefque  kffiUs  s  difpo- 
fées  en  épis  terminaux ,  interrompus  t  leur  calice 
eft  diviCé  en  fix  folioles  fort  petites ,  vertes ,  bor- 
dées de  blanc.  La  corolle  n'a  que  deux  pétales 
cunéiformes  »  très  -entiers  )  l'ovaire  eft  furmonté 
de  quatre  ftyles  perfifians}  lesbraâées  fort  petites^ 
fubulées. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne-Efpérance. 

c^  (  f^./  in  herhn  Lam.) 

5.  RÉSÉDA  à  fleurs  purpurines.  Refeda  purpura f 
cens,  Linn. 

Refeda  foUis  tinearibus  ,  ohtufis;  fiorihus  pentagynis. 
Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i. pag. 644. — Willd. Spec. 
Plant,  vol.  1.  pag.  878.  n^.5. 

Refeda  alba ,  minor,  1.  C.  Bauh.  Pinn.  ICO.  »-, 
Rai,  Hift.  10^4. 

Sefamoides  falmanticum  yparvum  ,  primum.  CluC 
Hift.  1.  pag.  296. 

Sefamoides  foliis  erajjis  ;  fioribus  ex  kerbaceO'pur'^ 
purafcentibas.  Toum.  Inft.  K.  Herb.  424. 

Je  doute  que  cette  efpèce  ,  qui  ne^eft  pat 
connue ,  foit  oien  diftinâe  du  refida  fefamoides.  Je 
n'y  vois  de  différence  ,  d'après  les  caraâères  qu» 
lui  donne  Linné,  que  des  feuilles  épaifles,  linéai- 
res,  obtufes  &  non  lancéolées ,  des  fleurs  herba- 
cées un  peu  purpurines ,  cinq  flyles:  fes  tiges  d'ail- 
leurs font  bafles  »  glabres ,  cylindriques  ,  un  peu 
rameufes. 

Cette  plante  croit  en  Efpagne ,  fur  les  coltines , 
dans  les  environs  de  Salamanque ,  ainfi  qu'à  Mont* 
pellier. 

6.  RÉSÉDA  étoile^  Refeda  fefamoides»  Linn. 

Refeda  foliis  lanceolatis ,  integris  j  fruBibus  fieh 
^<ij.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i.pag.  644.— Gouan» 
Monfp.  229.  n^.  2. 

Refeda  fiellata*  Lam.  Flor.  franf .  vol.  3.  p.  X04, 
n*,  792.  V. 

Sefamoides  fraBufiellato.  Toum.  Infi.  R.  Herb^ 
424c 
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.     Refeda  linarid  folio.  C.  Bauh.  Prodr.  41.  — . 
Sauvag.  48* 

Cette  plante  a  des  racines  dures  ,  blanchâtres , 
très-longues.  Ses  tiges  fe  ramifient  prefque  dès 
leur  bafe  en  longs  rameaux  effilés ,  glabres ,  prefque 
£mples ,  de  huit  à  quinze  pouces  ,  étalés ,  garnis 
de  feuilles  éparfes  ,  très  -  entières ,  étroites  ,  li- 
néaires ,  prefque  lancéolées ,  obiufes ,  longues  d'un 
pouce  environ ,  vertes  à  leurs  deux  faces  5  les  ra- 
dicales ou  inférieures  fouvent  un  peu  plus  larges 
&  moins  longues. 

Les  fleurs  font  blanches  ,  diftantes ,  prefque  fef- 
files  9  alternes  y  difpofées  en  longs  épis  t^tminaux. 
Les  calices  font  fort  petits  j  les  pétales  inégalement 
découpés  \  les  étimines  ordinairement  au  nombre 
de  douze  \  les  capfules  furmontées  de  quatre  à  cinq 
pointes  divergentes  en  étoile. 

Cette  plante  croît  en  France  ,  dans  les  environs 
de  Montpellier.  M.  Defportes  l'a  également  re- 
cueillie aux  environs  du  Mans  j  dans  les  champs 
fabloneux.  :3f  (  f^./) 

7.  JlisEDA  fouflîgneux*.  Refedafruticulofa.  Linn. 

Refeda  foins  pinnatrs  ,  apice  reçut  va  lis  j  fiorîbus  te  - 
tragynis  ;  calicihus  quinquepanitis ,  patentibus  ;  cjule 
bafi  fruticofo.  Linn,  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  645. 
^  Jacq.  Colleft.  }.  pag.  195.  —  Icon.  rar.  3. 
tab.  474. 

Cette  efpèce  paroit  tenir  le  milieu  entre  le  refeda 
alba  &  le  refeda  nudata. 

Sa  racine  >  ou  plutôt  la  portion  de  la  tige  qui 
s'élève  au  deflùs  de  la  terre,  eft  prefque  ligneufe  ^ 
vivace ,  très-courte ,  deux  fois  suffi  épaifle  que  le 
pouce  :  elle  fe  divife  enfulte  à  fon  fommet  en  plu- 
iieurs  tiges  ou  rameaux  afcendans ,  lifTes ,  marqués 
de  Rries  faillantes  ,  garnis  de  feuilles  pinnées  y 
compofées  de  folioles  au  nombre  de  cinq  6u  fept , 
lancéolées  ,  décurrentes^  liffes^  prefqu'ondulées 
à  leurs  bords ,  recourbées  à  leur  fommet. 

Les  fleurs  font  alternes  >  placées  fur  pluSeurs 
épis  alternes ,  terminaux.  Leur  calice  eft  irès-ou- 
Ycrt>  divifé  en  cinq  folioles.  Les  pétales  font  blancs, 
au  nombre  de  cinq  ou  fix,  divifés  en  trois  ,  plus 
grands  que  le  calice  »  ils  renferment  onze  étamines. 

'  Cette  plante  croît  dans  TEfpagne,  ^  (  Defcrlpt. 

ix  Linn,  ) 

8,  RÉSÉDA  blanc.  Refeda  alba,  Linn. 

Refidafoliispinnatis  j  fiorîbus  te  tragynis,  calicibus 
ftxpanitis.  Linn.  Spec,  Plant,  vol,  i.  pag.  (?4C.  — 
Hort.  Upf.  149.  —  Mill.  Dia.  n°.  j.  —  Willich, 
Obferv.  n°.  41.  —  Hoffm.  Germ.  i6j.  —  Roth. 
Cerm,  L  pag,  204.-rT-IL  521.  -^  Lam.  Flor.  franc, 
vol.  3.  pag.  106,  n**.  791.  IX.  —  Gouan^  Monfp. 
219.  D®.  3.  —  Gérard,  Flor.  gall.  prov.  pag.  376, 
ïfi.  2.  —  Desfont.  Flor.  atlani.  vol.  i;  pag,  374. 
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Refeda  folUs  pinnatis  y  integerrimis.  Hoit.  CUIT* 
212. 

Refeda  maxima,  C.  Bauh.  Pin.  lOG. 

Refeda  foliis  calàtrapé ,  fiorf  albo.  Morif.  Ozon* 
Hifi.  3.  pag.  615. 

Refeda  aîba.  ?  J.  Bauh.  Hift.  3.  pag.  467. 

Refeda  candida.  Dalech.  Hift.  2.  pag.  1 199.  Icon. 

fi,  Refeda  minor  ^  alba  y  dentatis  foliis,  f  Barrel. 
Icon.  rar.  pag.  78.  tab.  588. 

Cette  efpèce  eft  affez  voifine  du  refeda  nudata  ^ 
mais  fes  feuilles  font  bien  moins  ondulées,  &  les 
parties  de  la  fruâificacion  un  peu  difl^érentes. 

Ses  racines  font  dures ,  très-glabres,  d'un  blanc- 
jaunâtre  :  elles  produifent  des  tiges  ftriées^  hautes 
d'un  à  deux  pieds  y  divifées  en  rameaux  étalés  > 
diffus  y  un  peu  recourbés  en  arc  à  leur  partie  fu- 
périeure ,  garnis  de  feuilles  ailées ,  compofées  de 
folioles  décurreutes^  très  -  entières  3  lancéolées  » 
i.négaleSj  un  peu  ondulées  à  leurs  bord^^  très- 
liffcs  à  leurs  deux  faces^  traverfées  par  une  nervure 
d'un  blanc-jaunâtre. 

Les  fleurs  font  légéfement  pédiculées  >  difpo- 
fées en  épis  alongés  :  leur  calice  eft  fort  petit,  par- 
tagé en  cinq  découpures  inégales  ,  linéaires  y  fu- 
bulées  y  aiguës  $  leur  corolle  compofée  de  quatre 
à  cinq  pétales  de  couleur  blanche  y  inégalement 
laciniés  y  prefqu'égaux  :  ils  contiennent  environ 
douze  étamines  &  quatre  ftyles  très  «^  courts.  Les 
capfules  font  oblongues,  prefque  tétragones,  ru- 
gueufes ,  à  une  feule  loge  «  s'ouvrant  â  fon  fommec 
&  renfermant  des  femences  brunes  y  réniformes« 

Cette  plante  croît  en  France ,  dans  les  dépar-« 
temens  méridionaux  \  ea  Barbarie  j  au  milieu  des 
champs.  O  (  i^.v-) 

La  variété  fi  eft  beaucoup  plus  petite  j  fes  fo*» 
lioles  plus  étroites  &  un  peu  denticulées  à  leurs 
bords  \  les  fleurs  prefque  (effiles, 

9.  RÉSÉDA  ondulé.  Refeda  undata,  Linn. 

Refeda  foliis  pinnatis  t  undulatis  ;  fioribus  trigyni^ 
tetragynîjve,  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  644. 
—  Kniph  y  Ceniur.  9.  n**.  94,  —  Vahl.  Symb.  2« 
pag,  J2.  —  Poiret,.Voyag.  en  Barb.  vol,  2.  p.  171^ 

Refeda  fioribus  trigynis  tctragynifque  ;  calicièu^ 
quinquepanitis  y  foliis  pinnatis  y  undulatis.  Mill  « 
Dia.  n**.  4. 

Refeda  (decuffiva  )  »  foliis  decuJSvè  pinnatis  ,fb^^ 
llolisfub^ualibus  y  fioribus  trigynis,  Forsk.  Catalo^^ 
Plant,  aegypt.  pag.  66. 

Refeda  maxima  y  perperam  pi  gnomon  anguillarét.  ^ 

Lobel.  Icon.  212,  "—  Idem>  Obferv.  1 10. 

fi.  Refc 
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#.  Refeda  mînof,  folïu  incifis,  Birrel.  Icon.  rar« 
paig.  78.  lab.  f  87. 

Ccne  plante  n'eft  peut- être. qu'une  variété  du 
nfedA  ûU>a  i  feuilles  plus  fortement  ondulées ,  & 

£i  en  difière  par  le  nombre  yartable  des  parties 
la  fruâification. 

^  S^  tiges  font  épailles ,  fiduleufes  j  hautes  d'un 
ideux  pîedsj  firiées^  fonement  cannelées  j  pref- 
^o'angnleuies  ^  très-glabres  ^  jaunâtres  ^  rameufes, 
^Kodriques^  garnies  de  feuilles  amples  ^  alternes  > 
adées  ^  composes  de  folioles  alternes  ^  confluentes 
i  leur  bafe  ,  prefque  toutes  égales  y  lancéolées  y 
nn  peu  enfiformes  >  aiguës  \  leur  fommet  «  ondu- 
lées à  leur  contour  ;  celles  des  feuilles  fupérieures 
pieique  crépues  j  bien  plus  étroites. 

Les  fleurs  font  blanches  j  réunies  en  un  épi  or- 
dinairement épais  y  touflfu  »  ovale  ^  oblong  ^  ter- 
minal. Les  pédoncules  propres  font  filiformes  ; 
ceux  des  fleurs  inférieures  «  longs  de  cinq  à  £x 
lignes  »  munis  â  leur  bafe  de  braâées  fubulées^  une 
ibis  ptus  courtes.  Les  calices  font  petits  «  découpés 
en  cinq  folioles  inégales  $  la  corolle  compofée  de 
cinq  pétales  aflez  grands  ,  à  trois  divifions  :  elle 
contient  dix  étamines  furmontées  d'anthères  jau- 
nes. Le  nombre  des  pifHls  varie  de  trois  i  cinq. 
Les  capfules  font  ovales  «  remarquables  par  leur 
gxofleor. 

Cette  olante  croit  en  Efpagne  ^  peut-être  même 
dans  les  départemens  méridionaux  de  la  France. 
Je  Ta!  également  rencontrée  fur  les  côtes  de  T A- 
firique  feptentrionale.  :^  (  K.v.) 

La  variété  ^  n'a  que  quatre  a  fix  pouces  de  haut  : 
fes  folioles  font  fort  étroites  /courtes  ,  ondulées 
&  comme  denticulées  â  leur  contour.  (  f^./.) 

10.  RÉSÉDA  jaune.  Rtf^da  luc^a,  Linn. 

'Refidafoitis  omnihus  trifidis  ,  infcrhrihus pînnaùs. 
'Linn.  Spec.  Plant,  vol.  1.  pag.  645.  —  Jacq.  Flor. 
aoftr.  voL  jl.  tab. }  y  j .  —  Bulltard ,  Herb.  tao.  281. 
— Hort.  Ciiff.  211.  — Hort.  Upf.  149.  —  Royen, 
4S5.  —  Dalib.  Parif^  1 J9.  —  dort.  Gelr.  510.  — 
Mill.  Dia.  n**.  i  &  z.  —  Scop.  Carn.  n®.  569.  — 
PoUIch^  Pal.  n**.  45-4.  — Gmel.  Tub.  pag.  137.  — 
Morach.  Hafll  n*.  }9j.  —  Mattufch.  Sil.  n^.  3^8. 

—  Hofim.  Germ.  16}. — Roth.Germ.  I.  pag.  204. 

—  IJ.  f2^.  — Lam.  Flor.  fr.  vol.  ^.  p.  loy.  n*.  892. 
VIJ.  —  Gouan,  Monfp.  250.  n®.  4.  —  Gérard , 
Flor.  galL  prov.  J77.n*». }.  —  Desfont.  Flor. atlant. 
loi.  I.  pag.  374. 

"EUfcda.  kexapctala  yfoliis  pinnath  ,  unduIatUf  ca- 
Bufexfido.  Hall.  Helv.  n®.  105(7. 

Rrfida  vulgarls,  C.  Bauh.  Pinn.  ico.  —  Toum. 
I1A.R.  Herb.  423.  —  Rai^  Hift.  1053. 

SLtfeddPlinil ntotcricomm  ;  Bci^is  cruçdperegrind  j 
Bwamiqiu»  Tome  VL 
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itdtUd  Vâl  cantMcd^  Lobel.  Icon»  222.  —  Idem  j 
Adverf.  76.  Icon. 

Refeda  vuigaris ,  itaea.  Dod.  Icon. 

Refida  minor  ftu  vuigaris.  Park.  Theatr.  823. 
Icon. 

Refeda  tutea.  J.  Bauh.  HiS.  3.  pag.  4(77.  Icon. 
—  ^)alech.  Hift.  2. 1 199.  Icon. 

V  /l.  Refeda  gallica  ,  crifpa,  Boccon.  Sicc.  pag.  77. 

tab.  41.  fig.  3.  —  Toum.  Inft.  L.  G. 

Refeda  majilienfis  >  foliis  latioriius,  crifpis.  Pluk« 
Almag.  317.  tab.  jj.  fig.  4« 

I  On  difli  ng  ue  cette  efpèce  du  refeda  phyteuma  par 
Tes  feuilles  pinnatifides,  &  du  refeda  alba  par  Tes 
fleurs  jaunes  &  par  des  différences  dans  les  parties 
de  fa  fruâification. 

Ses  tiges  font  glabres  >  (Iriées  •  un  peu  rudes  » 
afcendantes ,  rameufes  ^  hautes  d'environ  un  pied 
&  demi ,  garnies  de  feuilles  alternes ,  décurrentes 
fur  leur  pétiole  «  ondulées;  les  inférieures^  ou  en- 
tières^ ou  à  deux  &  trois  divifions  obtufes,;  ies 
fupérieures  ailées  »  compoféesde  tblioiesconfluen- 
tes»  lancéolées  ^  en  nombre  variable  j  très-glabres  j 
vertes  ï  leurs  deux  faces. 

Les  fleurs  font  pédiculées  »  alternes  ^  garnies  à 
la  bafe  de  leur  pédoncule  d'une  braâée  linéaire , 
.membraneufe  »  fubulée^  de  la  longueur  du  pédi- 
cule, difpofées  en  un  bel  épi  terminal.  Le  calice 
efi  perfifiant^^  divifé  en  fix  découpures  inégales  S^ 
.fubulées.  La  corolle  eft  jaune  ^  compofée  de  fix 
pétales  &  quelquefois  plus ,  dont  deux  fupérieurs 
plus  grands  ^  onguiculés  à  leur  bafe  ^  en  voûte ,  re» 
couvrant  une  forte  de  bouclier  à  demi  circulaire, 
profondénfient  bifides;  les  découpures  un  peu  fait 
tantes  en  dehors  au  deffous  du  fommet  de  l'onglet» 

Juelquefois  une  troifième  divifion  fort  petite  5  les' 
eux  pétales  latéraux  plus  petits^  fimples»  onguH 
culés ,  ou  bien  â  deux  ou  trois^tivilions  5  les  in* 
férieurs  très -étroits  ^  lamelleux  ou  nuls  :  ils  ren- 
ferment dequinze  à  dix-huit  éumines^  trois  flyles 
très-courts.  JLa  capfule  eft  oblongue ,  ridée  »  d  trois 
angles  obtus  ^  s'ouvrantà  fon  fommet ,  dont  l'ori- 
fice fe  roule  en  dedans;  elle  contient. un  ^rand 
nombre  de  petites  femences  brunes ,  luifantes  » 
réniforâes ,  attachées  aux  parois  internes  de  la 
capfule.  (  Obferv*  DeJfdnt.  ) 

Cette  plante  croit  partout  dans  les  terrains  fa- 
bloneux  ,  le  long  des  chemins  »  fur  les  vieux  murs  ^ 
en  Europe  &  dans  la  Barbarie.  O  (  ^•'^*  ) 

Elle  pafle  pouir  réfolutive  ^  quoique  très  ▼  p«u 
d*ufage.  Ses  feuilles  ont  une  faveur  approchant  de 
*celle  du  chou. 

1 1.  RÉséoA  de  la  Méditerranée;  Rtfeda  nudi^ 

«rm/iM..  Lion* 

X 


i6i 
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Refeda  fvlîîs  întegris  trilohifquCf  caiicibusfiorc  hri" 
vioribits.  Linn.  Mantiff.  564.  —  Jacq.  Colleâ.  i . 
pag.  147.  —  IJem,  Icon.rar. }.  tab.  475. — Vahl. 
Symbol,  z.  pag.  j). 

Refeda  (  tetragyiia  ) ,  alha  ;  foUis  lanceohtîs  ,  r«- 
pandis ,  interdàm  bafi  pinnaàm  incîfi*  y  calicis  dente 
fuprcmo  étqualL  Forsk.  Fior.  aegypt.-arab,  pag.  92. 

Ses  tiges  font  hautes  d'un  pied^  droites  ou  af- 
cendantes  »  rameufes  &  rudes  au  toucher  à  leur 
partie  fupérieure,  garniesde  feuilles  de  deux  forress 
les  inférieures  alternes  >  lancéolées,  point  di  vifées, 
rudes  i  leur  face  inférieure;  les  feuilles  caulinaires 
&  fupérieures  la  plupart  à  trois  diviilons. 

Les  fleurs  forment  des  épis  terminaui.  Leur  ca- 
lice tH  très-court ,  ouvert ,  àfix  divifions  linéaires  > 
la  corolle  ,  plus  grande  que  le  calice ,  blanche  , 
compofée  de  fix  pétales  >  dont  deux  fupérieurs  à 
trois  divifions  j  celui  du  milieu  plus  petit  j  les 
deux  latéraux  partagés  en  deux  ;  les  inférieurs  li- 
néaires. Les  étamines  font  d'un  blanc-fale  5  l'ovaire 
terminé  par  trois  pointes  un  peu  plus  longues  que 
le  calice  :  il  n'y  a  point  defiyle  j  mais  trois  fiigmates 
iimples. 

Cette  plante  croit  dans  la  PaleAine.  Q 

12.  RÉSÉDA  calicînal.  Refeda phyteuma,  Linn. 

Refeda  foliis  integris  tnlohifque  ;  salicibus  fexpar^ 
tîtisj  maximis.  Linn.Spec.  Plant,  vol.  I. pag.  64c. 
Horr.  ClifF.  412.  —  Dalib.  Parif.  159.  —  Miil. 
piét.  n®.  j.  —  Jacq.  Flor.  auftr.  tab.  1 32.  —  Will. 
m  nov.  Au.  A.  N.  C.  tom.  4.  pag.  107.  —  Scop. 
Carn.  2.  n**.  570.  —  Gouan ,  Monfp.  230.  n^.  5. 
—  Gérard ,  Flor.  gall.  prov.  377.  n®.  4.  —  Desf. 
Flor.  atlant.  vol.  i.  pag.  375. 

Refeda  caiicinaiis,  Lam.  Flor.  franc.  voL  3- pag. 
104.  n*.  792.  IV. 

Refeda  foliîs  radicalibus  ,  întegrîs  ;  cauiînis  integris 
b  femitritobis  ;  calicibusfexfdis  ^fioremfuperantibus . 
Hall.  Helv.  n**.  1057. 

Refeda  foribiis  trigynisj  calicibus  maximis,  hexa- 
pkyliis,  Hort.  Upf.  i  f o.  —  Sauvag.  194. 

Refeda  minor,  vulgaris,  Tourn.  Inft,  R.  Herb. 
425.  —  Schaw.  Specim.  n*.  J04.  —  Garidel^  Aix. 

400. 

Refeda  a  finis  phyteuma.  C.  Bauh.  Pin,  lOO.  — 
•Prodr.  42.  Icon.  —  Parkins ,  Theair.  825.  Icon. 

Erucago  apula  ,  trifida ,  quinquefoUa.  Col.  Ecphr. 
Jé7.  tab.  269. 

Phyteuma.  J.  Bauh.  Hift.  3  ,  pag.  386.  Icon.  — 
Dalech.  Hift.  2.  pag.  1198.  Icon. 

/s.  Refeda  miner  y  vulgaris  ;  folio  minks  incifo. 

Tourn.  InîV.  R.  Herb.  423.  —  Garid.  Aix.  400. 
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y,  Refeda  minor,  vulgaris  ;  foiiis  integris  »  Tonrn. 
Inft.  R.  Herb.  423.  —  Garid.  Aix.  400. 

Cette  efpèce  fe  diflingue  du  refeda  lutta  par  fes 
feuilles ,  les  unes  entières ,  les  autres  trilobées  s  du 
refeda  odorata  par  fes  calices  plus  grands  que  la  co- 
rolle^ &  par  fes  fleurs  inodores. 

Ses  tiges  font  ordinairement  couchées  pour  la 
plupart^  médiocrement  relevées,  longues  d'environ 
un  pied,  r:imeufes  ,  firiées,  quelques  firies. rele- 
vées en  angle  décurrent  j  rudes ,  fermes ,  cylindrir 
ques  j  d'un  vert-pàle ,  garniesde  feuilles  alternes» 
pétiolées  «  les  unes  entières  ,  glabres  ,  fimples  , 
prefqu'ovales  ou  lancéolées >  ou  fpatuléesj  les  au- 
tres à  trois  lobes  prefque  de  même  forme,  obtufes, 
rétrécies  en  pétiole  â  leur  bafe  ^  quelquefois  on- 
dulées. 

Les  fleurs  font  pédiculées  ,  alternes  ,  difpofées 
en  un  épi  lâche ,  alongé  à  l'extrémité  des  rameaux  » 
dont  la  partie  inférieure  efi  hériflee  d'afpérités  pJir 
les  impreffions  &  la  chute  des  premières  fleurs.  Le 
calice^  plus  long  que  la  corolle ^  s'accroît  encore 
après  la  floraifon  :  il  fe  divife  en  iix  découpures 
inégales^  ovales,  obtufes.  La  corolle  eft  compolée 
de  ux  pétales^  d'un  jaune-pâte  ,  dont  quatre  fupé- 
rieurs, finement  frangés,  onguiculés  &  envoûte  à 
leur  bafe  ;  deux  inférieurs  fimples  ^  très- étroits. 
L'ovaire  eft  furmonté  de  trois  uyles  très  -courts  ; 
les  anthères  d'un  jaune-rougeâtre.  La  capfule  eft 
oblongue  ^  renflée  >  prefqu'à  fix  cotés ,  terminée 
par  trois  pointes ,  contenant  des  femences  un  peu 
ridées  &  en  forme  de  rein. 

Cetce  plante  fe  rencontre  dans  les  champs ,  aux 
lieux  fléiiles  &  fabloneux  ,  dans  l'Europe  &  la 
Barbarie.  O  {f^''^-) 

13.  RÉSÉDA  odorant.  Phyteuma  odorata,  Linn. 

Phyteuma  foliis  integris  triiobifque,  calicibus  forcm 
dquantibus,  Linn.  Spec.  Plant»  vol.  i- pag.  646.  — 
Weig.  Obferv.  Botan.  pag.  30.  Ob(erv.  15.  i— 
Kniph.  Cent.  10.  n**.75.  — Bergeret,  Phytogr.  2. 
pag.  237.  Icon.  —  Desfont.  Flor.  atlant.  vol.  i . 
pag.  376. 

Refeda  foliis  aliis  integris  ,  aliis  tri  lob  is  ,  caliciùus 
exiguis,  Sauvag.  194. 

Refeda  foliis  integris  trilobifque  ,  fiorihus  tettagy^ 
nis.  MiU.  Diâ.  tab.  217. 

Refeda  foliis  integris,  floribus  odorat  is,  Haller  ^ 
Gœtt.  9j.  —  Zinn.  Gœtt.  123. 

Cette  petite  plante,  fi  bien  connue  dans  tous 
les  jardins  par  l'odeur  fuave  de  fes  fleurs,  diffeve 
peu  du  refeda  phyteuma  ,  commun  dans  les  champs*^ 
.ttuis  fans  odeur. 

Ses  tiges  font  un  peu  couchées  ,  afcendantes  ^ 
relevées ,  firiées  ^  glabres  j  verdâtres  ^  à  peine 
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galeufeSt^amiesoaelquefois  de  petits  poils  blancs  | 
h  rues»  munies  de  feuilles  ou  (impies  qu  divifées 
en  deux  ou  crois  lobes ,  tendres ,  vertes  6c  glabres 
i  leurs  deux  faces,  obtufes  à  leur  fommeCj  récré- 
cies  en  coin  à  leur  pétiole. 

Les  fleurs  font  pédiculées ,  alternes ,  d'un  blanc- 
verdâtre  ,  munies  d'une  petite  braâée  aiguë  ^  mem* 
braneafe ,  au  moins  de  deux  tiers  plus  courte  que 
les  pédicules.  Le  calice  eft  perfiuant ,  de  même 
longueur  que  la  corolle,  divifé  en  iix  découpures 
linéaires^  lubulées.  La  corolle  eftcompofée  01  di- 
nairement  de  fix  pétales  &  davantagd»  dont  deux 
flipérieurs ,  onguiculés  i  leur  bafe ,  en  voûte  >  re- 
çouirrant  une  forte  d  ecufl'on  arrondi  j  légèrement 
fraogés  â  leurs  bords  $  les  latéraux  &  inférieurs 
très'étroits.  Les  anthères  font  grofles^  d'un  jaune 
de  fafran  ou  un  peu  rougeâtres  $  les  capfuks  ob- 
longues  »  toruleufes  j  terminées  à  leur  fommet  par 
trob  pointes  courtes. 

Cette  plante  eft  originaire  de  l'Egypte  «  où  elle 
croit  naturellement.  M*  I>esfontaines  ra  également 
rencontrée  en  Barbarie  j  dans  les  plaines  fablo- 
neufes  >  aux  environs  de  Mafcar.  O  (  ^*  v*  ) 

RÉSINES.  Ce  font  certaines  humeurs  particu- 
lières, épaiiTes  &  vifqueufes,  dont  un  grand  nom- 
bre de  plarites  font  pourvues  >  qui  fuintent  ordi- 
nairement au  travers  de  leurs  pores  ou  par  les  ou- 
vertures de  leur  >écorce ,  s'épailfiffent  à  l'air  ,  & 
ie  diilinguent  par  di^érens  noms,  felonleur  nature. 
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On  donne  â  ces  humeurs  le  nom  de  réjine  lorf- 
Gu'çUes  font  fèches^nflammables ,  immifcibles  à 
1  eau^diiTolubles  dans  les  huiles  &  ralcoholcl'éfprit- 
de-vin  )  ,  &  qui  coulent  nuides  des  arbres  oui  les 
produifenr.  Ces  matières  ne  font  que  des  nulles 
devenues  concrètes  par  le  defféchement  &  Texpo- 
fitîon  à  i*air. 

On  n'eft  pas  d'accord  fur  la  différence  des  baumes 
ic  des  réfines.  Les  uns  donnent  le  nom  de  baumes 
à  des  fubllances  inflammables ,  fluides  :  il  en  efl  ce- 
pendant qui  font  fecs.  D'autres  appellent  ainfi  les 
iûMances  les  plus  odorantes ,  telles  nue  le  benjoin , 
Je  baume  de  tolu  ou  du  Pérou ,  le  (torax ,  &cc. 

Les  réfines  diffèrent  donc  des  baumes  par  leur 
odeur  moins  fuave  »  6c  furtout  parce  qu'elles  ne 
contiennent  pas  le  fel  acide  concret  &  odorant  que 
foumtlTent  les  baumes.  Quoiqu'il  foit  fait  mention 
des  dififérentes  efpèces  de  reilne  d  l'article  des 
plantes  qui  les  produifent ,  nous  croyons  devoir 
xappeler  ici  hs  principales ,  d'après  Texpofé  qu'eu 
anut  M.Fourcroi  dans  Tes  Elémensde  chimie.  Les 
f  nncipales  efpèces  de  réfine  font  donc  : 

1^.  La  réfine  connue  fous  le  nom  de  Baume  de  la 
Mecque ,  4f«  Judée,  d* Egypte ,  du  grand  Caire.  Il  eft 
liquide ,  blanc  ,  amer  «  d'une  odeur  de  citron  très- 
forte.  Il  CQxàede  l'arbre  nommé  amyris  opohalfa- 
Linn.  Cette  jéfioe  liquide  .donne  beaucoup 


d'huile  effentielle  par  la  diflillation  :  on  remploie 
comme  vulnéraire  ,  incorporé  avec  le  (licre  >  le 
jaune  d'œuf ,  &c. 

2®.  La  réfine ,  baume  de  copaku  brun  ou  faune  , 

2ui  découle  de  l'arbre  appelé  copaifera  offidnaHs 
inn.  L'efpèce  commune  ,  ainfi  que  celle  du  batme 
de  tolu ,  eft  un  mélange  du  vrai  baume  de  copaha 
&  de  térébenthine ,  fuivant  Cartbeuzer.  On  l'em- 
ploie dans  les  ulcères  du  poumon  &c  de  la  vefûe  , 
comme  le  précédent. 

}•.  La  réfine ,  térébenthine  de  Cfiio ,  découle  d'ime 
efbèce  de  térébenthine.(roy^î  Pistachier). Elle 

eft  d'une  couleur  blanche  ou  d'un  jaune  tirant  far 
le  bleu  ;  elle  donne  une  hui!e  volatile ,  très  fluide 
au  bain -marie  :  celle  qu'elle  fournit  à  feu  nu  eft 
moins  fluide.  La  térébenthine  eft  enfuite  plus  jaune  : 
fi  on  l'a  diftillée  avec  de  l'eau  ,  elle  eft  blanche  & 
foyeufe.  On  la  nomme  téréhenthine  cuite.  Cette  té- 
rébenthine eft  rare  &  n'eft  guère  d'ufage. 

4**.  La  réfine  ,  térébenthine  de  Venîfe  ,  ou  la 
réfine  de  mélèfe  ,  eft  celle  qu'on  emploie  commu- 
nément en  médecine.  On  s'en  fert  dans  fon  état 
naturel ,  ou  combinée  avec  de  l'alkali  Çxe. 

5®.  La  réfine  de  fapin  eft  nommée  téréhenthine 
de  Strasbourg.  On  la  recueille  en  perçant  les  véfi- 
cules  de  l'écorce  du  fapin,  très-abondant  dans  ks 
montagnes  de  la  Suifle. 

6**.  La  poix  eft  le  fuc  d'une  efpèce  de  fapin 
nommé  picéa.  On  la  tire  par  des  incifions  faites  à 
l'écorce  de  l'arbre.  On  la  fond  i  un  feu  doux  >  on 
t'exprime  dans  des  facs  de  toile  j  on  la  reçoit  dans 
des  barils.  C'eft  la  poix  de  Bourgogne  ou  poix 
blanche  :  mêlée  avec  du  noir  de  fumée ,  elle  donne 
la  poix  noire.  Quand  on  la  tient  long-tems  en  fu- 
fion ,  elle  fe  fèche  ,  devient  brune  &  forme  la  co- 
lophône.  On  en  brûie  les  parties  les  plus  groft'ières 
dans  un  four  dont  la  cheminée  aboutit  à  un  petit 
cabinet  terminé  par  un  cône  de  toile.  C'eft  dans  co 
cônequela  fumée  vient  fe  condenfer,  &  y  former 
une  fuie  fine  que  l'on  appelle  noir  de  fumée. 

7°.  Le  galipot  eft  la  réfine  du  pin  qui  donne  les 
pignons  doux.  On  entaille  cet  arbre  vers  le  bas  : 
la  réfine  coule  par  ces  cavités  dans  des  auges.  On 
continue  ces  incifions  de  bas  en  haut  lorfque  les 

Sremîères  ne  fournîlTent  plus  rit  n.  52uîind  elle  coule 
uide  on  l 'appeUe  galipot  :  ceUe  qui  ftche  fu  r  l'arbre 
en  malfes  jaunâtres ,  fe  nomme  barras.  On  fait  li- 
quéfier ces  fucs  dans  des  chaudières ,  &  quand  ils 
font  ép-iiflis  par  la  chaleur ,  on  les  filtre  à  travers 
des  nattes  de  paille  :  on  les  coule  dans  des  moules 
creufés  fur  le  fable ,  &  on  en  forme  des  pains 
qu'on  nomme  arcanfon  ou  brai'^fec.  Si  on  y  inter- 
pofe  de  l'eau ,  la  matière  devient  blanche  &  forme 
la  réfifre  OU  poîx-réfine.  Les  Provençaux  dîftill^t  en 
grand  le  galipot  5  ils  en  tirent  une  huile  qu'ils  ap- 
pellent huile  de  ra^e.  C'eft  avec  le  tronc  &  les 
racines  de  pinquel'on  prépare  kgoudion,  qui  n'eft 
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ue  l'huile  empyreumatîqae  de  cette  fubUance. 

)n  met  en  cas  les  bois  de  cet  arbre  $  on  les  couvre 
de  gazon  &  on  y  met  le  feu  :  l'huile  que  la  chaleur 
en  dégage ,  ne  pouvant  fe  volacilifer  à  travers  le 
gazon  j  fe  précipice  dans  un  baquec  i  l'aide  d'une 
gouttière  «  &  on  la  ramafle  pour  la  diflribuer  dans 
le  commerce  fous  le  nom  de  goudron, 

i?,  La  réfine  iacamakaca  ,  la  refine  Hémi  y  la  refine 
einimé ,  font  peu  en  ufage.  l/arbre  qui  donne  la 
première  n'eft  pas  connu.  L'élémi  vient  d'une  ef- 
pècje  d'amyris,  La  re  fine  animé  orientale  ou  copale, 
dont  l'origine  eft  inconnue  ;  l'animé  occidentale 
ou  courbaril ,  qui  découle  de  Vhymenâa ,  arbre  de 
l'Amérique  méridionale  ^  font  employées  dans  les 
vernis.    . 

9^.  Le  mafiic  eft  en  larmes  blanches ,  farineufes  ^ 
d'une  odeur  foible.  Il  coule  du  térébinthe  de  du 
tentifque.  On  l'emploie. comme  allringenc  &  aro- 
matique. On  le  fait  encrer  dans  des  vernis  ficcatifs. 

10^.  La  fimdaraque  eft  en  larmes  blanches  :  on  la 
retire  du  genévrier  encre  le  bois  &  fon  écorce. 
On  Pappelle  auffi  vernis  ,  parce  qu'on  l'emploie 
beaucoup  pour  ces  préparations.  On  s'en  fert  pour 
mettre  en  poudre  fur  le  papier  gratté  ^  afin  de  l'a- 
doucir &  de  l'empêcher  de  boire. 

II®. |La  réfine  de gayae ,  qui  eft  verdâtre  ,  s'em- 
ploie contre  la  goutte.  Elle  coule  du  gayac  par  in- 
cifions.  Plufieurs  médecins  la  regardent  comme 
une  gomme-réfine. 

12**.  Le/adanum  ou  réfiné  d'une  efpèce  de  cîfte 
de  Candie  ^  eft  noirâtre.  Les  payCàns  le  recueillent 
avec  un  râteau  ,  auquel  font  attachées  plufieurs 
lanières  de  cuir ,  qu'ils  promènent  fur  les  arbres; 
ils  en  forment  des  magdaléons  cylindriques  3  que 
l'on  appelle  tadanum  tn  tortîs^  Il  eft  altéré  par  beau- 
coup de  fable  noirâtre.  On  l'emploie  comme  af- 
tringent. 

13^.  Le  fangHdragon  eft  un  fuc  rouge  que  l'on 
retire  iudracAnàdraco ,  &  de  plufieurs  autres  arbres 
analogues.  Il  eft  en  pains  aplatis  ou  arrondis  ^  ou 
en  petites  fphères  enfermées  dans  des  feuilles  de 
rofeau  &  nouées  comme  un  chapelet.  On  s'en  fert» 
en  médecine  ,  comme  d'un  aftringent. 

Les  gommes-réfines  font  des  fucs  mêlés  de  réfine 
&  de  matière  extraâive  3  qui  a  été  pri&  pour  une 
fubftance  gommeufe.  Elles  coulent  par  incifion  1 
&  jamais  naturellement  y  des  arbres  ou  des  plantes» 
fous  la  forme  de  fluides  émulfifs  blancs  »  jaunes 
ou  rouges  «  qui  fe  deftèchent  plus  ou  moins  faci- 
lement. L'eau  3  l'alcohol  3  le  vin  3  le  vinaigre ,  ne 
diflblvent  tous  qu'une  partie  des  gommes-réfines  : 
elles  diffèrent  par  la  proportion  de  réfine  &  d'ex- 
trait 3  &  leur  analyfe  donne  des  réfulcats  très-va- 
riés. Les  efpèccs  les  plus  importantes  à  connoitre 
font  les  fuivantes  : 

1®.  L'o//^<fA eft eo  larmes jjianes^  craof parentes, 
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d'une  odeur  forte.»  défagréable.  L'arbre  qui  te 
fournit  n'eft  pas  connu  :  on  en  retire  »  par  la  dif- 
filiation  ,  un  peu  d'huile  volatile  »  un  efjprit  acide  » 
&  il  lai(fe  un  charbon  aflez  confidérable  dû  a  la 
partie  extraâive  qu'il  contient.  On  l'emploie ,  en 
médecine»  pour  faire  des  fumigations  réfolutives. 

2^.  Le  galbanum  eft  un  fuc  gras  ,  d'un  jaune* 
brun  3  d'une  odeur  nauféabonde.  Il  coule  en  Syrie» 
en  Arabie  ,  au  Cap  de  Bonne-Efpérance ,  des  i n- 
cifions  faites  à  une  plante  nommée  bubon  gaibanum. 
Diftitlé  a  feu  nu ,  il  donne  une  huile  eflenciene 
bleue  3  qui  devient  rouge  par  la  fuite  >  un  efprit 
acide  ,  une  huile  empyreumatique  pefante.  C'eft 
un  très  -  boa  fondant  &  un  puiflanc  antifpafmo- 
(iique. 

}^i  Lifcammonée  eft  d'un  gris-noirâtre  »  d'une 
odeur  forte  &  nauféabonde  »  d'une  faveur  amère 
&  très  acre.  On  diftingue  celle  d'Alep»  qui  eft  la 
plus  pure.  Celle  de  Smyrne  eft  pefante  »  noire  âc 
mêlée  de  corps  étrangers  :  on  l'extrait  du  convoi^ 
vulus  fi:ammon4û  Linn.  La  racine  de  cette  plante  » 
coupée  &  exprimée  »  fournit  un  fuc  blanc  que  l'on 
fait  fécher  3  &  qui  devient  noir. 

La  fcammonée  contient  une  Quantité  variée 
d'excraic  &  de  réfine  3  fuivanc  les  di£Rérens  échan- 
tillons 'y  ce  qui  fait  qu'elle  produit  des  effets  très* 
différens  chez  divers  malades.  On  l'emploie  comme 
purgacive.  Mêlée  avec  un  extrait  doux  3  comme 
celui  de  la  réglifle  »  elle  forme  le  diagrédé  ordi- 
naire :  on  fe  fert  aufil  ^  à  cet  effet  3  du  fuc  de  coing. 
On  l'admin'ftre  ordinairement  triturée  avec  lefucre 
&  les  amandes  douces. 

4^.  La  gomme-guue  eft  jaune  3  rougeâtre  3  fans 
odeur  3  d'une  laveur  fort  acre  &  corrofive.  Elle 
vient  de  Siam  »  de  la  Chine ,  de  l'ile  de  Ccilan  :  elle 
eft  extraite  d'un  grand  arbre  peu  connu ,  nommé^ 
dans  le  pays  coddam-pulty  ;  elle  contient  beaucoup 
de  refîne ,  quHa  rend  fortement  purgative.  On  ne 
doit  l'employer  â  l'intérieur  qu'avec  beaucoup  de 
réferve. 

}^.  V euphorbe  e&  en  larmes  jaunes  3  vermoul*ies 
ou  variées  »  fans  odeur.  Elle  coule  des  incifions 
d'une  euphorbe  qui  croît  dansrÉchiopie3  la  Libye 
&  la  Mauritanie  :  elle  contient  une  réfine  très- 
âcre  \  elle  eft  fi  fortement  purgative ,  qu'on  la* 
range  parmi  les  poifons.  On  ne  l'en^loie  guère 
qu'à  l'extérieur  3  dans  les  caries* 

6^.  Vajfa-fœtîda  eft  quelquefois  en  larmes  jau- 
nâtres 3  &  le  plus  fouvent  en  pains  formés  de  dif- 
fértns  morceaux  agglutinés.  Son  odeur  d'ail  très- 
fétide  &  fa  faveur  amère  &  nauféabonde  le  font 
reconnoïtre.  On  le  tire  de  la  racine  d'une  efpèce 
de  férule  qui  croit  en  Perfe  »  dans  la  province  de 
Chorofan.  La  racine  de  cette  plante  eft  charnue 
&  fucculente  :  elle  fournit  »  par  l'expreffion ,  un 
*fuc  blanc  3  d'une  odeur  affreufe3  que  les  Indiens 
mangeut  comme  affaifopnement  ^&  qu'ils  appellent 
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mets  des  diaac.  On  s'en  fert  i  l'intériettr  comme 
don  puifTanc  antifpafmodique  •  &  on  rapplique 
comme  difcuflif  à  rextérîeur. 

7^.  Vaioéstfi  un  Tue  rouge-foncé  &  même  brun, 
d'une  amertume  confidérable.  On  en  diftinguede 

trois  elbèces  :  l'aloés  fuccotrin  »  Valois  hépat:que  , 
&  Xalois  caballin.  Us  ne  diffèrent  que  par  la  pureté. 
La  première  efpèce  eft  la  plus  pure.  A.  Juifieu  a 
vu  préparer  les  différens  aioés  à  Morviédro  en 
Ëfpagne,  avec  les  tenilles  de  l'aloés  commun  :  on 
y  fiit  des  incifions  profondes  >  on  laiffe  couler  le 
fuc>  o^  le  décante  de  deffus  fa  fécule^  &  on  Té- 
paidic  au  foleil  ;  on  l'envoie  dans  des.  facs  de  cuir^ 
fous  le  nom  d*aloés  fuccotrin.   On  exprime  les 
iêoilles,  &  ondeflecheje  fuc  dépuré  par  le  repos: 
c  eft  Valois  hépatique,  En6n  >  on  exprime  plus  for- 
tement les  mêmes  feuilles  «  &  on  en  mêle  le  fuc 
avec  les  lies  des  deux  précédens  ^  pour  en  former 
Yaloés  caballin.  Le  premier  aloés  contient  beau- 
coup moins  de  réfine  que  les  derniers  ^  qui  font 
beaucoup  plus  purgatif.  On  fe  fert  de  la  première 
efpèce  j  en  médecine^  comme  d'un  purgatif  draf- 
tique  ^  &  on  lui  a  reconnu  la  propriété  d'exciter 
fe  flux  menflruel  chez  les  femmes  >  &  le  flux  hé- 
morroïdal  chez  les  hommes.  On  le  recommande 
furtottt  ccNxuBe  un  très*bon  bjdragogue. 

8^.  La  mym  eft  en  larmes  rougeâtres  »  brillantes^ 
d'une  odeur  forte ,  alTez  agréable  4  d'une  faveur 
amère  ,  &  qui  préfentent  dans  leur  fraâion  des 
lignes  blanches  de  la  forme  d'un  ongle.  Quelques- 
untfs  de  ces  larmes  font  entièrement  gommeuies& 
kàe%.  La  myrre  vient  d'Egypte  ,  &  furtout  d'A- 
fabie  j  de  1  ancien  p^s  des  Troglodytes.  On  ne 
coonoit  pas  la  plante  qui  la  fournit  :  elle  contient 
beaucoup  plus  d'extrait  que  de  réfine.  On  l'em- 
ploie y  en  médecine  ,  comme  un  très-bon  ftoma* 
chiqoe  ,  comme  antifpafmodique  &  cordiale.  Car- 
thenfer  recommande  aux  gens  de  lettres  qui  ont 
l'efiomac  délicat  «  d'en  mâcher  >  &  de  l'avaler  dé- 
layée dans  la  faliye.  On  is'en  ferr,  en  chirurgie  ^ 
Cur  déterger  les  ulcères  fanieux  ',  &  pour  arrêter 
;  progrès  de  la  carie.  On  l'emploie  en  poudre 
ou  djflbute  dans  TalcohoL 

9^.  La  gomme  ammoniaque  eft  quelquefois  en 
larmes  blanches  à  l'intérieur,  &  jaunes  mtérieure- 
ment  ^  fouvent  en  mafles  aifez  femblables  à  celles 
éa  benjoin  :  leur  couleur  blanche  &  leur  odeur 
fétide  les  font  aifément  diftinguer.  On  foupçonne 
qoe  cette  gomme- réfine  ^  qui  nous  eft  apportée 
ë'Afrîaue*  eft  tirée  d'une  plante  ombellifère  ,  à 
caufe  ^s  femences  qui  y  font  mêlées.  Les  phéno- 
mènes de  la  diflbiution  de  cette  fubflance  par  l'eau 
8c  par  Talcohol  »  &  furtout  fon  înflammabilité  « 
la  rapprochent  des  réfino-extraâifs  de  Rouelle. 

On  fe  fert  ^  en  médecine ,  de  la  gomme  ammo- 
niaque^ comme  d'un  très-  bon  fondant  dans  les 
obftniâions  rebelles.  On  la  donne  à  la  dofe  de 
qiKlques  grains  en  pillules  ou  en  émulfion  1  elle 
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entre  auffi  dans  la  compofition  de  plufieurs  em* 
plâtres  fondans  &  réfolutifs. 

La  rifine  ilûfiique  ou  caout-chou  eft  une  de  cet 
fubftances  fur  ia  nature  defquelles  il  eft  difficile  de 
prononcer.  Quoique  fa  propriété  combuflible  , 
dont  on  tire  parti ,  en  Amérique ,  pour  s'éclairer  , 
femble  la  rapprocher  des  reunes  ^  fon  éhfticité  $ 
fa  molleife^  fon  indiflblubilité  dans  les  menftrues 
qui  diffolvent  ordinairement  ces  dernières  «  ibnc 
autant  de  caraûères  qui  l'en  éloignent. 

L'arbre  qui  la  fournit  {hevea  guîanenfis  Aubl.  & 
peut-être  plufieurs  antres  )  ,  croit  dans  plufieurs 
endroits  de  l'Amérique.  On  fait  des  incifions  en 
large  fur  fon  écorce»  &  on  a  foin  qu'elles  pénètrent 
jufqu'au  bois  :  on  reçoit  dans  un  vaifleau  le  fuc 
blanc  &  plus  ou  moins  fluide  qui  en  découle^  pour 
en  former  diflerens  ufteofiles  :  on  l'applique  par 
couches  fur  des  moules  ;  on  les  laîfle  fécher  au 
foleil  ou  au  feu  i  on  y  fait  y  à  l'aide  d'une  pointe 
de  fer  »  des  deflsns  très-variés  :  on  expofe  ces  uf- 
tenfiles  à  la  fumée  »  &  lorfqu'ils  font  bien  fecs  on 
cafle  les  moules.  Telle  eft  la  manière  dont  on  fa* 
brique  les  bouteilles  &  les  différens  uftenfiles  de 
gomme  élaliique ,  qu'on  envoie  en  Europe..  Les 
vafes  oui  font  faits  de  cette  matière^  peuvent  con- 
tenir de  l'eau  &  différens  fluides  qui  n'ont  pas 
d'aâîon  fur  elle.  Si  on  la  coupe  en  lanières  »  &c 
qu'on  applique  fes  bords  récemment  coupés  j  ils 
^  rejoignent  &  fe  recollent  aflez  bien. 

Quant  aux  réfines  qu'on  a  cru  devoir  diftinguer 
fous  le  nom  de  baumes ,  elles  différent  peu  des  ri" 
fines  proprement  dites  \  cependant  leschimiftesles 
féparent  ^  en  ne  donnant  le  nom  de  baume  qu'i 
celles  de  ces  fubftances  inflammables  les  plusodo* 
rantes ,  qui  peuvent  communiquer  à  1  eau  leur 
odeur  fuave  ^  &  qui  furtout  contiennent  un  fel  « 
acide  »  odorant  &  concret  j  Qu'on  peut  obtenir 
par  la  fublimation  ou  par  la  décoâion  dans  l'eau. 


par 


Les  efpèces  de  baumes  les  plus  intéreflantes 
peuvent  fe  léduire  aux  trois  fuivantes  : 

i^.  Lé  benjoin.  On  en  diftingue  de  deux  fortes. 
Le  benjoin  amygdaloïde  ^  formé  de  larmes  blan- 
ches 5  femblables  à  des  amandes  liées  par  un  fuc 
brun  \  il  reflemble  au  nougat.  Le  benjoin  commun 
eft  brun  &  fans  larmes  \  il  répand  qne  odeur  très- 
fuave  loffqu'on  le  fond  ou  lorfqu'on  le  pique  avec 
une  aiguille  chaude  :  l'arbre  qui  le  fournit^  paroit 
être  le  tetminalia  benjoin  ,  d'après  Linné  fils  ,  & 
non  le  laurus  benjoin ,  comme  le  croyoit  fon  père* 

Le  benjoin  vient  du  royaume  de  Siam  &  de 
l'île  de  Sumatra  ;  il  ne  donne  oue  peu  d*huile  vo- 
•  latile  j  à  caufe  de  fa  folidité  :  l'eau  bouillante  en 
extrait  un  fel  acide ,  en  aiguilles  »  dont  l'odeur  eft 
forte ,  &  qui  criftallife  par  refroidiffement.  On  le 
retire  aulfi  par  la  fublimation  :  on  le  nomme  alors 
fieurs  de  benjoin. 
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>  Le  benjoin  fe  diflbut  dans  l'alcohol  ^  &  fa  tein* 
ture ,  précipitée  par  TeaUj  coniUtne  le  lait  virginal. 
On  emploie  le  Tel  de  benjoin  ou  l'acide  benzoique 
comme  un  bon  inciiif  dans  les  maladies  pituiteufes 
des  uoumons  &  des  reins.  Son  huile  eiï  résolutive  : 
on  s  en  fert  à  l'extérieur  pour  les  membres  para* 
lyfés. 

1®.  Le  baume  dt  tolu,  du  Pérou ^  de  Carthaghne,  On 
l'apporte  OU  enfermé  dans  des  cocos  j  ou  en  larmes 
jaunâtres  >  ou  dans  un  état  fluide  :  il  coule  du  ro- 
luifera.  On  peut  l'extraire  des  coques ,  en  les  trem- 
pant dans  1  eau  bouillante  ^  ^ui  les  rend  fluides.  Il 
vient  de  l'Amérique  méridionale  y  dans  un  pays 
fitué  entre  Carchagène  &  le  Nom-de-Dieu.  que  les 
infulaires  appellent  ro/^-^  &  les  Efpagnols  Honduras, 
U  donne  j  a  l'analyfe^  les  mêmes  produits  aue  le 
benjoin ,  &  furtout  un  fel  acide  concret.  On  l'em- 
ploie dans  les  maladies  du  poumon  :  on  en  fait  un 
Crop.  Quelques  naturaliftes  diiUnguent  le  baume 
du  rérou  de  celui  de  tolu. 

5®.  Le  ftorax  calamité  eft  en  larmes  rouges  , 
nettes  ,  ou  brunes  &  grafTes.  U  a  une  odeur  très- 
forte  :  il  coule  du  liquidambar  oriental.  Duhamel 
a  vu  couler  de  l'aliboufier  un  fuc  d'une  odeur  ana- 
logue. Reumann  a  fait  t'analyfe  du  ftorax  calamité  : 
iien  a  retiré  très-peu  d'huile  volatile  ou  eflentielle^ 
un  Tel  acide  concret  >  une  huiie  épaifle.  Son  ufage 
eft  femblable  à  celui  du  benjoin  :  on  l'emploie  fur- 
tout  pour  les  parfums.  On  Tenvoyoic  autrefois 
renfermé  dans  des  rofeaux  :  aujourd'hui  il  nous 
arrive  fous  la  forme  de  pains  ou  de  maftes  irrëgu- 
lières  ^  brunes  -  rougeâcres  y  mêlées  de  quelques 
larmes  plus  claires  &  d'une  odeur  très-fuave. 

On  ne  doit  pas  confondre  les  réfines  avec  les 
gommes  «  quoique  fouvent  ces  fubftances  ne  puif* 
fent  pas  fe  diftinguer  au  premier  afpeâ.  (  VQ^e\ 
1  article  GOMMfi.  ) 

RESSERRÉE  (Pcnicule).  Panîcuia  coarHata, 

<  On  déiigne  fous  ce  nom  les  panicules  de  fleurs 
lorfque  les  pédoncules  qui  les  fupportent  font  rap- 
prochés &  à  peu  près  parallèles  entr'eux  y  au  lieu 
d'êcre  divergcns  &  très-ouverts. 

RESTIO.  Ref^io,  Genre  de  plantes  monocotylé- 
dones  ,  de  la  famille  des  joncs ,  qui  a  des  rapports 
avec  les  erîocauion ,  &  le  port  des  fcirpes  ,  &  qui 
comprend  des  herbes  exotiques  à  l'Europe  ,  dont 
les  tiges  font  jonciformes,  noueufes  ,  (Impies  ou 


imbriquées  y  uniflores. 

Le  caraâère  eflentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir: 

Des  fleurs  dioïques  ;  des  épîUcts  compofcs  cCicailUs 
imi>nqiié€s  y  uniflores,'  Jix  pa^es  ,•  V9is  étamines  dans 
iesjlçurs  mâUs  Ù  dans  lesjleursfemellesi  ua  ovaire  kfix 
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eannelures  y  furmomi  d'un  a  trois  fiyles perfifians ;  wu 
capfUe  à  fix  plis  ,  polyfpermc. 

Caractère    générique. 

Chaque  fleur  mâle  ofl^re  : 

.    1°.  Un  calice  compofé  d'écaillés  imbriquées  »  ' 
membraneufes  y  ovales  >  uniflores  ^  formaut  des 
épxUets  ovales  ou  oblpngs. 

2**.  Une  corolle  glumacée  ,  compofée  de  fix  pé- 
tales glabres  y  prefqu'égaux  s  les  trois  extérieurs 
concaves  >  naviculaires  5  les  trois  intérieurs  lan- 
céolés «  plus  minces.' 

}**.  Trois  étamines  dont  les*filamens  font  capil- 
laires j  les  anthères  oblongues  &  droites. 

Chaque  fleur  femelle  offre  : 

1^.  Un  calice  &  une  corolle  comme  dans  les  fleurs 
mâles. 

1^,  Un  ovaire  fupéricur /furmonté  d'un  à  trois 
ftyles  y  ordinairement  un  fcul  y  quelquefois  deux  y 
très-rarement  trois,  terminés  par  un  ftigmate  plt- 
meux  y  fimple ,  plus  fouvent  deux  y  rarement  trois. 

3^.  Les  fruiu  font  encore  peu  connus  (  félon 
Thunberg).  Ils  confiftent  en  une  capfule  â  fix  plis^ 
furmontée  par  les  ftyles  con  ver  gens ,  à  rrois  loges, 
contenant  quelques  (èmences  oblongues ,  cylin* 
driques  ,  obtufes  (  fclon  Linné  ). 

Obfervaiions.  Ce  genre  y  compofé  d'abord  de 
très-peu  d'efpèces  y  a  été  confidérablement  aug« 
ménté  par  les  découvertes  modernes  de  plufieurs 
voyageurs.  Kœnig,  Thunberg  &  Sonnerat  en  onc 
obfervé  un  aflez  grand  nombre  au  Cap  de  Bonne- 
Efpérance.  RottboU  nous  a  fait  connoitre  les  ef- 
pèces  de  Kœnig  y  Thunberg  a  publié  les  fiennes  , 
&  nous  en  avons  trouvé  y  dans  l'herbier  de  M.  La- 
marck  y  quelques  autres  efpèces  dont  les  botanities 
précédens  n'avoient  point  parlé  y  &  qui  ont  été  rap* 
'  portées  du  Cap  de  Bonne  -  Efpérance  pjir  M.  Son* 
nerat. 

Ce  genre  a  de  grands  rapports  extérieurs  avec 
les  fJrpus  y  cependant  M.  Jufljeu  a  cru  devoir  le 
rapporter  à  la  famille  des  joncs,  ayant  peur /riiâ^ 
une  capfule  à  deux  ou  trois  loges,  contenant  des 
itmcnces  obtufes  ,  cylindriques.  Ces  fruits^  ob- 
fervés  feulement  dans  deux  ou  trois  t  fpèces ,  fonc 
encore  peu  connus  dans  un  grand  nombre  d'autres. 
Ils  varient  de  deux  â  trois  loges  ,  &  les  ftigmares 
font  égilement  au  nombre  da  deux  ou  trois,  ra-» 
remenr  folitaires.  I)  eft  à  remarquer  qu'ils  font  plu-> 
meux  &  réfléchis,  comme  dans  les  graminées. 

Les  parties  extérieures  île  la  frirûification  onc 
été  diverfement  nommées.  M.  Juffieu  appelle  ca^ 
lice  les  écailles  fituées  i  la  bafe  de  chaque  fleur 
particulière  ,  &  difpofées  par  imbrication  fur  les 
epiiktSj^  &  pat-là  la  corolle  fc  trouve  coaipofée 
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k  fix  pétales  inégaux  »  glumàccs.  C'étoit  anfTi 
l'opinion  de  Linnxus  >  mais  Roccboll  a  donné  le 
nom  de  calice  aux  trois  pétales  extérieurs ,  étant 
aflez  généralement  diftinâs  des  intérieurs  qu'ils 
enveloppent  :  ces  trois  derniers  forment  la  corolle 
cxclufivement. 

Uncaraâère  commun  à  toutes  les  efpèces  de  ce 
genre  eft  d'avoir  aux  articulations  des  tiges  &  des 
rameaux ,  des  gaines  en  forme  de  fpathe  au  lieu 
de  feuilles  »  ordinairement  cylindriques ,  tubulées^ 
fans  expanlion  extérieure  >  mais  terminées  affez 
fouvent  par  un  prolongement  fubulé  ou  écarté  de 
la  tige ,  ou  appliqué  contr'elle. 

Qiiantaux  caraâèresque  fourniflent  les  efpèces> 
ils  fe  rirent  des  tiges  iîmples  ou  rameufes  »  cylin- 
driques ou  com})rimées^  ou  canaliculées  à  une  de 
leur  face  3  de  la  forme  des  gaines  5  de  ladifpofition 
des  fleurs  »  toutes  difpofées  en  épillets  (  comme 
celles  des  graminées)  comprimés  ou  cylindriques^ 
ovales  ou  lancéolés  ^  obtus  ou  aigus ,  folitaires  ou 
léunis  en  épis ,  en  grappes  ^  en  panicule. 

Le  WlUdenowia  (  refiiole  )  ,  établi  par  Thun- 
berg ,  a  beaucoup  de  rapports  avec  les  refiio.  Ses 
leurs  font  dioïques  ^  comme  dans  les  refiio  ;  mais 
fes  fruits  font  un  drupe  ^  ou  plutôt  une  capfule 
duie  j  à  une  feule  loge. 

E  s  p  à  c  E  s. 

*    Tiges  rameufes, 

I.  Restio dichotome.  Refiio dichotomus,  Rottb. 

Refiio  fcopis  fioriferis  y  iongi0mis  ;  paniculâ  fili- 
firmi  ,  muante  ,  iaxâ  ;  fpicis  oblongis  ^  fquarrofis, 
Rottb.  Plant.  Oeicript.  &:  Icon.  pag.  2.  n^.  i. 
tab.  i.fig.  I.  A.  B.  —  IdemjProgram.  anno  177a, 
pag.  JO. 

Befiio  (  vimineus  )  ^  culmis  fimplicibus ,  fpicis  co- 
rymhofis.  Linn«  Sy^.  veget.  738* 

Refiio  (  thamnochortus) ,  culmofimplici ,  folio fo  ; 
paniculâ  patenti  ;  fquamis  lanceolatis  ,  margine  fca- 
riofis.  Thunb. Diflert.  de  Reft.  pag.  309.  n^.  i }. 

Les  racines  font  (impies  ^  fibreufes  >  flexueufes  : 
il  s'en  élève  un  grand  nombre  de  tiges  ou  de  chau- 
mes de  deux  fortes  \  les  unes  ftériles  >  plus  courtes  ^ 
un  peu  courbées  à  leur  bafe^  cylindriques ,  grêles» 
l'aunatres,  glabres  ^  dichotomes  &  même  tricho- 
tomes  ,  munis  à  la  bafe  des  divifions  d'écaillés  cy- 
lindriques ,  glabres ,  luifantes  >  divifées  en  rameaux 
tachetés  de  brun  » .  flexueux ,  réfléchis  vers  leur 
fommet  >  garnis  de  petites  feuilles  courtes  >  vagi- 
nales ,  brunes,  coriaces^  flocconeufes  à  leur  face 
intérieure ,  dont  les  gaines  fe  prolongent  en  une 
longue  pointe  canaliculée^  fubulée^  recourbée  en 
dehors. 

Les  uges  fertiles  font  fimples  >  droiies ,  agré- 
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gées  y  longues  d'environ  un  pied  &  demi  ^  munies 
de  quatre  i  cinq  noeuds ,  chacun  defquels  eft  en- 
vironné d'une  gaine  fpathacée  ^  mutique  ,  pubef- 
cente ,  tomenteufe  intérieurement  vers  fon  fom* 
met  :  la  bafe  de  ces  tiges  efl  munie  d'écaillés  bru- 
•oes  y  ovales  ou  lancéolées. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  une  panicule  termi- 
nale ,  prefque  verticillée^  difFufe  ,  dont  les  pédon- 
cules font  planes  ,  filiformes  ^  inclinés^  épaiflis  i 
leur  fommet  :  ils  foutiennent  des  épillets  longs  d'un 
demi-pouce  à  un  pouce  jOblongs>  fcarieuXj  com- 
pofés  d'écaillés  imbriquées ,  lancéolées  ,  très*al- 
giiës,  luifantes^  d'un  pourpre  noirâtre^  blanchâ- 
tres &  membraieufesà  leurs  bords.  La  corolle  eft 
formée  par  fix  pétales  ,  dont  les  trois  extérieurs 
inégaux  ^  linéaires ,  lancéolés  ^  aigus 'j  les  trois  in- 
térieurs oblongs ,  concaves  ,  bordés  d'un  blanc 
lavé  de  pourpre  \  un  des  trois  jplus  large  »  envelop- 
pant les  étamines.  Les  fleurs  ren^elles  font  conte- 
nues dans  des  épillets  comprimés,  un  peu  plus  larges. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne-Efpérance. 

y  (  V.f  in  kerb.  Lam.) 

« 

2.  Restio  à  longs  rameaux.  Refiio  vimineus. 
Rottb. 

Refiio  culmo  profirato,  tereti;  ramis  filiformiius , 
fecundis  ,  afcendentibus  ;  fpicis  terminalibus pluribus. 
Rottb.  Plant.  Defcript.  &  Icon.  pag.  4.  n^.  3. 
tab.  2.  fig.  I.  —  Program.  noftr,  1772.  pag,  10. 

Refiio  (dichotomus)  ,  culmo dichotomo ^foliofo ^ 
decumbente  y  ramis  teretibus ,  fpicis  folitariis  alter^ 
nifque.  Thunb.  Difiert.  de  Reft.  pag.  314,  n®.  16. 

Refiio  (  dichotomus  )  ,  culmis  dichotomis  ^  fpicif 
folitariis,  Syft.  Plant,  vol.  4.  pag.  237. 

SchéLnus  (  capenfis  )  ,  culmo  tereti  ,  ramofijpmo  , 
vaginato  ;  fpicis  ovatis ,  nudis ,  dichotomis  ^pendu/is, 
Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  64. 

Refiio  dichotomus,  Linn.Syft.Nat.  edit.  12.  vol.  2. 
Addenda,  pSL^.yif, 

Canna  Capitis  Bons,  -  Spei ,  fpicis  juUformibus. 
Scheuz.  Agroftogr.  352. 

Equifttum  junceum  ,  nigrinodum  ,  Capitis  Boni,' 
Spei.  Breyn.  Cent.  pag.  176.  tab.  91.  —  Petiv. 
Gorophyl.  tab.  7.  fig.  j.  Muf.  424. 

Juncus  africanus  ^  lignofo  culmo  ad  nodos  involucris 
nigrisconvoluto  s  paniculâ  arundinaceâ,  Pluk.  Mantif. 
109. 

Cette  plante  a  des  tiges  rameufes,  cylindriques, 
couchées  ou  redreffées  ,  glabres ,  divifées  en  ra- 
meaux très -longs  ,  filiformes  ,  fafciculés  à  leur 
fommet,  garnis  de  feuilles  fpathacées,  vaeinales, 
coriaces,  ftriées ,  terminées  par  une  pointe  longue, 
fubulée ,  mucronée ,  un  peu  réfléchie  $  celles  des 
rameaux  >  fertiles  ^  plus  courtes  j  ovales  ^  aiguâ. 
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Les  fleurs  Tont  réunies  en  un  épi  foliuire  j  à  l'ex- 
trémité des  tiges  j  iîmpie  ou  quelquefois  un  peu 
-  rameux  â  fa  bafe ,  compofé  d'épillets  au  nombre 
de  quatre  ou  buic  environ  ,  les  uns  feffiles ,  d'au- 
tres pédicules^  alternes,  ovales ,  glabres ,  droits» 
un  peu  oblongs ,  munis  d'écaillés  coriaces  ^  fca- 
rieufes  â  leurs  bords ,  oblongues ,  concaves  ^  ai- 
guës. La  corolle  eO  compofée  de  fix  pétales  ^  dont 
trois  extérieurs  inégaux  ,  lancéolés  ,  deux  plus 
étroits  j  le  troifième  plus  grand,  élargi  ,  prelque 
'  plane  \  les  trois  intérieurs  plus  minces,  linéaires  ^ 
'  contenant  trois  fîlamens  plus  courts  que  la  corolle^ 

•  terminés  par  des  anthères  brunes  &  ovales. 

Cette  plante  offre  plufieurs  variétés  remarqua- 
'  blés.  Ses  tiges  &  fes  rameaux  font  plus  ou  moins 

•  longues  &  ditfufes ,  couchées  ou  redreflTées  ,  fili- 
formes ou  capillaires  :  quelquefois  fes  épis  font 
folitaires  ^  ou  bien  en  nombre  indéterminé  &  al- 

•  ternes.  Elle  a  des  rapports  avec  le  nftio  trifiorus. 

On  rencontre  cette  efpèce  au  Cap  de  Bonne- 
Efpérance ,  fur  les  collines  &  au  revers  des  mon- 
tagnes. (  V,f.  in  herh.  Lam.) 

;.  Restio  pauciftore.  Refiio pauciflorus. 

Refiio  culmis  ramofis  ^  foliops  ,  fiofîfiris  ;  fpiculis 
fubçlomeratis  ^  raris  j  urminalihus .  (N  •) 

A  ne  confidérer  que  les  feuilles  de  cette  efpèce^ 
on  la  difiingueroit  difficilement  du  refih  dukoto- 
mus  ;  mais  fes  fleurs  font  très-différentes. 

Ses  tiges  font  cylindriques ,  grêles^  prefque  pu- 
beCcentes  ou  un  peu  raboteufes  ^  fèuillées  >  ra- 
i  mcufes  dans  toute  leur  longueur  ;  les  rameaux  al- 
ternes ,  grêles^  un  peu  flexueux ,  munis  de  feuilles 
fpathicées ,  membraneufes  &  blanchâtres  a  leur 
bafe  ^  écartées  de  la  tige  &  fubulées  à  leur  fommet. 
Les  rame<iux  (à  leur  infertion  )  font  de  plus  munis 
de  gaines  ovales^  membraneufes,  acuminées. 

Les  fleurs  fqnt  difpofées  ï  Textrémité  des  tiges , 
en  épis  courts ,  agglomérés ,  formés  ordinairement 

f»ar  deux  ou  trois  épillets  fefiiles  (  excepté  quelque- 
bis  l'inférieur)  ,  ovales,  obtus,  d'un  brun  clair  j 
luifant}  munis  d'écatUes  imbriquées  ^  concaves  j 
courtes^  ovales  ,  obrufes  ;  une  fpathe  courte  » 
élargie  inférieurement  à  la  bafe  de  chaque  épiller. 
La  corolle  eft  conipofée  de  fix  pétales  inégaux  ; 
deux  extérieurs ,  naviculaires,  un  peu  comprimés  \ 
le  troifième  plane  ;  les  intérieurs  plus  étf  oits ,  mem- 
braneux ,  aigus.  Le$  étanûnes^  au  nombre  de  trois^ 
ont  des  filamens  courts  &  des  anthères  oblongues^ 
'  obtufes  à  leurs  deux  extrémités^  faillantes  latéra- . 
lement  hors  de  la  corolle,  marquées  dans  leur  mi- 
lieu d'une  ligne  purpurine^  foncée j  le  refle  d'un 
jaune  clair  de  foufre. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne^Elpérance. 


■ 
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4.  Restio  paniculé.  Refiio  panUuiatus. 

Refiio  paniculd  fefqmpedali  ,  muhifiorâ  }  fpicis 
ohlongis  ,  ovjtis  ;  fquamis  ovatis  ,  carinatis ,  mar' 
gine  argenteis.  Rottb.  Plant.  Defcript.  &  Icon. 
pag.  4.  ii^.  4.  tab.  1.  fig.  j.  —  Idem  ,  Programm. 
ann.  1771.  pag.  10.  n®.  4. 

Refiio  (  paniculatus)  ,  cauie  frondofo  ^  fpicis  />«• 
mcuLitis.  Lmn.  SyA,  veget.  738. 

Refiio  (paniculatus)  ,  cidmo  dickotomo ^  fiUofo , 
decumhcntt  ;  ramis  terttihus  ,  fpicis  folitatiis  altef" 
nifqut.  Thunb.  Differt.  de  Reit.  pag.  $14.  n^:  25. 

Ses  tiges  font  flexueufes  ,  très-hautes ,  fermes  , 
élancées  ^  canaliculées  à  une  de  leur  face ,  à  demi 
cylindriques  &  prefqu'anguleufes  à  la  face  oppofée, 
glabres,  d'un  jaune- verdatre ,  finement  poiiauées. 
Elles  fe  divifent  en  rameaux  alternes  ;  les  inférieurs 
folitaires  i  les  fupérieurs  foudivifés  en  deux  ou 
trois  autres  filiformes  plus  courts ,  garnis  i  l'ori- 
gine de  chaque  rameau  de  feuilles  vaginales ,  fpa- 
thacées  ,  très-courtes ,  cylindriques ,  d'un  brun- 
noir  ,  terminés  à  Torifice^  de  leur  gaine  par  une 
forte  de  petite  écaille  mutique,  lancéolée,  munie 
d'une  bordure  blanchâtre  &  membraneufe ,  fou- 
vent  déchiquetée. 

Les  fleurs  font  difpofëés  en  une  paniculé  alon- 
gée,  refferrée,  très-ranreufe,  longue  d'un  pied 
&  demi  environ,  garnie  d'épillets  alternes,  pref- 
que fefiiles,  ovales,  oblongs^  droits,  d'un  brun- 
noirâtre  ,  compofés  d'écaillés  imbriquées ,  ovales  j 
oavicubires  ,  coriaces ,  entourées  d'un  rebord 
membraneux  /d'un  blanc-argenté.  Les  fleurs  font 
dioïques.  La  corolle  e(t  formée  par  fix  pétales  ^ 
trois  extérieurs  inégaux  ,  deux  concaves ,  com* 
primés  \  le  troifième  plane ,  oblong  ;  les  trois  in- 
térieurs lancéolés^  oblongs^  obtus,  un d'enx  con- 
cave ,  plus  large  que  les  deux  autres.  Les  filamens 
font  courts,  memoraneUx  ;  lés  anthères  linéaires  » 
pendantes,  naviculaires ^  renfermées  dans  les  pé* 
ules  connivens. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne-Efpérance* 

j.  Restio  effilé.  Refiio  virgauu.  Rottb. 

Refiio  ramis  alternis^  culmo  longioribus  ^  fubternisç 
fioribus  racemofis  ^glomeraùs.  Rottb.  Plant.  Defcript. 
&  Icon.  pag.  J.  n^.  j.  tab.  i.  fig.  z. 

Refiio  (  virgatus  )  ,  culmo  dichotomo  ^  foiiofo  / 
ramis  compreffis  ;  fpicis  paniculatis ,  ptndulis,  Thunb* 
Diflert.  de  Refl.  pag.  }  1 3.  n"^.  24. 

Cette  efpèce  fe  diftin^ue  par  fes  rameaux  fté« 
riles ,  dichotomes  ,  plus  longk  que  la  tige  princi- 
pale ,  qui  porte  feule  des  fleurs  en  petites  grappes 

agglomérées.  '^ 

Sts  tiges  font  droites  j  cylindriques»  roider» 

ardcttlées  « 


R  E  s 

irtlculétfs ,  de  h  fzroiïeur  d'une  plume  de  cygne, 
plates,  un  peu  creufes  à  l'endroit  où  s'appliquent 
les  rameaux  5  de  couleur  grifâire.,  longues  de 
dcux  pouces  entre  chaque  articulation  ,  divifées 
en  rameaux  nombreux  j  alternes  ^  la  plupart  plus 
longs  que  les  tiges  >  droits ,  prefque  filiforn\es , 
à  demi  cylindriques  ,  très-aigus  fur  leurs  angles  , 
feacés  à  leur  fomoiet,  ftériles,  dichotonnes  ,  &: 
qaelquefoîs  à  trois  divifions  ;  garnis  de  gaines  co- 
riaces ,  (Iriées  ,  ponâuées  en  noir  ^  enveloppant 
labafe  des  ranoeaux  &  celle  de  leurs  divifîons  5 
tenninées  par  une  pointe  droite»  fubulée»  pref* 
quépineufe. 

Les  fleurs  font  dirpofées  en  petites  grappes  ter- 
minales ,  dont  le  rachis e(l  plane  ^  rameux ,  nexueux^ 
foutenant  desépillets  conglomérés  j  les  uns  feifiles , 
ks  autres  pédicules  »  garnis  de  petites  bradées 
ovales  j  caduques  >  &  munis  d'écaillés  coriaces  « 
înibriquées  ,  concaves ,  ovales ,  mucronées ,  blan- 
châtres &  fcarteufes  à  leurs  bords.  Ces  fleurs  font 
dioîques,  petites,  comprimées;  leur  corolle  eft 
compofée  de  fix  pétales,  dont  trois  extérieurs ,  iné- 
gaux ,  deux  concaves  ,  lancéolés  ,  comprimés  ;  le 
(roifième  plane  5  les  trois  pétales  intérieurs  oblongs, 
blanchâtres,  de  la  longueur  des  pétales  extérieurs, 
un  peu  plus  larges  que  les  antres  ,  contenant  les 
Àzmines.  Les  filamens  font  membraneux ,  dilatés 
à  leur  bafe  ,  de  même  longueur  que  la  corolle  , 
terminés  par  des  anthères  à  deux  loges ,  de  forme 
naviculaire. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne-Efpérance. 
[Defcript,  ex  Rouh,  ) 

6.  Restio  i  balais.  Refiiofcopa.  Thunb. 

Refiio  culmo  dichotomo ,  foliofo  ;  ramis  compreffls  , 
féaiçulAfpUis  glomcratis,  'I  hunb.  Diflèrt.  de  Reli. 
pag.  315.  n*.  13. 

Ses  tiges  reflemblent  à  celles  du  reftio  panUuia^ 
ULs  :  elles  fe  divifent  en  rameaux  de  couleur  brune , 
terminés  par  de  petites  feuilles  vaginales  ,  fcta- 
cëes}  celles  qui  revêtent  les  rameaux  font  fpatha- 
céeSj  brunes  j  droites ,  comprimées ,  fétacéts. 

Les  fleurs  naiflent  â  l'extrémité  des  rameaux  en 
petites  panicules  glomérulées,  garnies  d'écaillés 
ovales^  concaves  ,  acuminées ,  jaunâtres ,  aiguës , 
imbriquées  s  les  intérieures  plus  petites.  Les  autres 
parties  de  la  ^uâification'  ne  font  pas  encore  bien 
coiuiuec« 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne-Efpérance. 

(  Dtfcripu  ex  Thunb  «  ) 

7.  Restio  luifant.  Reftîo  lactns. 

Rtfio  cuimis  fuècomprejps  ,  ramis  ifnguiatîs  ,  pa/jt-- 
calâ  dijf.fd  ;  fpiculh  oblongis  ,  luc^niikus  ;  Jquamis 
jiit^us  fiarifii    (N.) 
Botanique,  Tome  Vh 
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A.  tdtm ,  paniçulâ  minore  ,  fpiculis  hreviorihus. 

(N.) 

Cette  plante  me  paroît  fe  rapprocher  du  reftîo 
fcopa;  mais  {t^  panicules  font  amples ,  difbfes  \ 
fes  épîlleis  oblongs ,  très-luifans. 

Ses  tiges  font  glabres,  comprimées,  très-Kfles, 
rameufes ,  articulées ,  munies  à  chacune  de  leurs 
articulations  de  gaines  fpathacées  ,  cylindri<|ues  ^ 
alongées,  terminées  par  un  filament  fétace,ou 
quelquefois  déchiquetées  à  hurfommet.  Les.fleur) 
font  difporée^  en  une  panicule  terminale ,.  ample^ 
luifante,  à  ramifications  filiformes  un  peu  laté- 
rales ,  prefque  verticillées  5  les  épillets  font  étroits, 
lancéolés,  aigus,  long»d'environ  un  demi-pouce  i 
fupportés  par  des  pédicules  fétacés ,  épaiflis  infen- 
fiblement  vers  leur  fommet,  fouples  ,  très-liflTes  s 
les  pédoncules  communs  garpis  a  leur  bafe  d'une 
fpaine  membraneufe ^  étroite,  lancéolée,  aiguë, 
cl'un  bku-grilàtre.  Les  écailles  font  imbriquées  » 


les  unes  ovales ,  aiguës  ,  membraneufes  ,  un  peu 
blanchâtres  à  leurs  bords* 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne-Efpérance« 

{,V.f,  in  kerb»  Lam.  ) 

La  plante  A  m*a  offert  tous  tes  caraâères  prin- 
cipaux de  la  précédente  3  mais  fes  panicules  font 
beaucoup  plus  petites  ,  de  fes  épiilets  bien  plus 
courts.  Peut-être eftelle une  efpèce diftinfte 5  mais 
n'ayant  pas  pu  aralyfer  fes  fleurs,  je  me  fuis  borné 
à  la  mentionner  ici  par  fes  caraâères  les  plus  ap- 
parens.  (  y.  /.  in  herb.  Lam.  ) 

8.  Restio  verticillé.  Reftio  verticîUarîs ,  Lînn.  f. 

Rtftîo  ramis  verticillatis  ,  articulatis  y  paniculâ 
compcfitâ,  coariiatâ.  Linn.  f.  Suppl.  pag.  425.  — • 
Syft.  veget.  pag.  8Si*  n^.  Z. 

Reftio  ramis  verticillatis  ,  panicufâ  compojiti, 
Thunb.  Diilèrr.  de  Refl.  pag.  jii.  n^.  12. 

Cette  plante  a  l'afpeû  d'un  equifetum  par  la  dif- 
pofition  de  fes  rameaux  verticiIlés,uèsrnombreux, 
articulés. 

Ses  tiges  font  droites  ,  prefque  ligneufes  ,  cy- 
lindriques» glabres,  articulées,  li (Tes ,  un  peu 
ftriées,  de  la  grofftur  d'une  plume  ordinaire  , 
hautes  de  quatre  â  fix  pieds  ,  munies  à  chaque  ar-» 
ticulation  de  rameaux  très -nombreux  ,  touffus, 
ifilifornies,.  verticillés  ,  très-glabres  «  droits,  arti- 
;culés  ,  inégaux ,  plus  longs  que  les  entre-nœuds  , 
fimple^  ou  dichotomes.  Chaque  verticillé  elienve-  • 
•  loppé  â  fa  bafe  par  une  large  écaille  longue  d'un 
pouce  ,  lancéolée ,  aiguë  ,  prefque  plane  ,  brune 
en  dehors  ,  d'un  blahc-ârgenté  en  dedans  ,  mem- 
braneufe.  Les  rameaux  font  munis  i  la  bafe  de 
chacune  de  leurs  divifions  d'une  femblable  écaille, 
mais  ii.fimment  plus  petite  ,  plane  ,  ovale,  mu- 
cronée  ou  fétacée  à  fon  fommet.  Tous  ces  rameaux 

font  fiçrilâs. 

Y 
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Les  il«urs  naiffent  à  l'eitrémhë  des  tiges ,  quel- 

<^ue$-unes  dans  l'aiiTelle  des  rameaux  ou  des  ver- 
ticilles  :  elles  forment  des  panicules  compares , 
mëdiûcrecnent  écalées  «  prefque  verticillées,  dont 
les  ramifications  font  un  peu  flexueufes,  courtes  ^ 
fétacées  $  les  épillets  ovales  3  fort  petits  ^  garnis 
d'écaillés  brunes  »  imbriquées  ,  membrane  ufes  , 
ovales ,  obtufes.  La  corolle  eft  compofée  de  fix 
pétales  prefqu'égaux  ^  lancéolés.  Les  filamens  des 
êtamines  font  très- courts  ,  terminés  par  des  an- 
thères ovales  :  il  y  a  de  deux  à  trois  fty  tes  furmontés 
d'autant  de  (Hgmates  velus  ,  fétacës. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne-Efpérance^ 
fur  le  bord  des  ruiffeaux.  J)  (  F.fAnherb,  Lam.) 

9*  Restio  digité.  R<JHo  dlgîtatus.  Thunb. 

Reftiù  tulmo  dîchotomo ,  aphyUo  /  ramU  teretihus  ; 
finis  ternis  ^  obhngis.  Thunb.  Diflert.  de  HeiL 
pag.  311.  n*.  21  • 

Cette  efpèce  nous  paroit  avoir  de  grands  rap- 
ports avec  le  reftio  trifiorus. 

Ses  tiges  font  droites  ^  glabres  cylindriques  > 
dichotomes  ^  hautes  d  un  pied  &  plus  ^  les  rameaux 
comprimés  ^  géniculés  «  glabres  ^dichotomes^  fté- 
ri!e«.  Les  feuilles  qui  garnirent  les  rameaux  font 

IX  tites  ,  fpathacées ,  vaginales ,  glabres  ^  lancéo- 
lés. Les  fleurs  forment  environ  trois  épi!iets  ter- 
minaux» oblongSj  noirâtres  >  de  trois  ou  quatre 
lignes  »  munis  d'ecailles  lâchement  imbriquées  , 
ovales  4  concaves  ,  un  peu  renflées.  La  corolle  eft 
fgrt  petite ,  compofée  de  pétales  en  forme  de  très- 
petites  écailles  minces  «  olanchâtres ,  renfermant 
trois  filani^Ds  ttès  -  courts  j  terminés  pai  des  an- 
tbéres  ovales. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne-Efpérance  > 
ëans.les  lieux  momueux.  {Defcripu  ex  Thunh.  ) 

10.  Restio  comprimé.  Refila  comprejfus.  Rottb. 

Rtfliio  ciàlmQ  ramifqus  eomprefis  ;  fpicis  termifta" 
libus plurihus  ,  alterms^  difiichis,  Rottb.  Plant*  Dcf- 
cript.  &  Icon.  pag.  6.  n°.  7.  tab.  1.  fig.  4. 

Ses  tiges  font  droites  j  ua  peu  comprimées , 
épaiffes  \  d'un  gris  bi  vn  oh  cendré  y  légèrement 
pondtuéts  I  di vifées  en  rameaux  de  nténte  nature , 
garnis  dd  feuilles  vaginales  ^  fpathacées  y  un  peu 
renflées,  longues  d'environ  quatre  pouces^  écar- 
tées dt  la  tige  à  leur  fommet^  terminées  par  itne 
pointe  recourbée  ;  les  feuilles  inférienres  beau^ 
coup  plttS  rapprochées. 

Les  fleurs  forment  unépi  à  l'extrémité  des  trges^ 
COmpofi  de  quelques  épillets  alternes»  longs.d'eu- 
viron  un  demi-pouce ,  garnis  d'écailks  lancéolées , 
tfè«*ai|ud«  I  portées  uir  un  vachis  apbti ,  com- 
pt imé  I  articulé  I  fouvent  recouvert  d'un  duvet 
tomcritcu»!  un  peu  louge&tre.  La  cosoUe^  daofiJ 
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les  fleurs  miles  •  e(l  compoCée  de  fix  pétales  )  tfoit 
extérieurs  inégaux ,  dont  deux  latéraux  ,  navicu^ 
laires,  comprimés «^igus^  hifpides  (ur  leur  do») 
le  troifième  plane  ^  linéaire ,  lancéolé.  Les  pétales 
intérieurs  font  linéaires  »  oblongs  )  le  troifiènoa 
plus  large  y  renfermant  trois  étamtnes  dont  les  fiU« 
mens  font  très-courts^  lês.anthères  Linéaires^  in* 
clinées  y  navicukires  y  marquées  d'uœ  ligne  pur« 
purine  dans  leur  milieu. 

Cette  plante  crok  au  Cap  de  Bonne-Efpérance. 
(  K.yi  in  kerb.  Lam.  ) 

11.  Restio  recourbé.  Refiroincurvatus,  Thunb. 

Râfiio  culmo  dîehotomoy  aphyllo  ,  firiâo  i  fpicis 
imb'icato-aggregûtis^  Thunb.  Dinert.  de  Reft.  p.  5 1 1« 
w**.  20. 

Ses  tiges  font  glabres  y  cylindriques  j  prefque 
ligneufes  y  ftriées ,  dichotomes  j  hautes  de  deus 
pieds  &  plus>  diviféesen  rameaux  de  méine  forme», 
alternes j  recourbés,  garnis dç  gaines  fpatlucées» 
ovales  y  acuminées.  Les  fleurs  font  réunies  en  épil- 
lets feflilesj  imbriqués  j  agrégés  à  l'extrémité  des 
rameaux  «  munis  d  écailles  glabres  «  ovales  ^  acu- 
minées. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne-Efpérance* 

(  Defcript.  ex  TkuAb.  ) 

1 2.  RESTioaggloméré.  Refiiôglomeratus.  Thunb. 

Reftio  culmo  dîchotomo  y  apkyllo  y  levi  >  paniculd 
g/omerétt4k  Thunb.  Diflert.  de  fteft.  p.  }ii.  n^  19. 

Ses  tiges  font  droites ,  cylindriques  y  liffes  ^  di- 
chotomes, batttts  d'un  pi^  &  plus  ;  les  rameaux 
femblables  aux  tiges.  Ils  fe  cerminent  par  des  fleurs 
réunies  en  une  pamcule  touffue  »  agglomérée  ^ 
compofée d'éprllefs  ovales  ,  petits,  aigus,  garnis- 
d'écailles  glabres  ,  jaunâtres,  ovales.,  acuminées^ 

Dans  r  individu  que  j'ai  vu  dans  l'herbier  de 
M.  Lamarck ,  qui  ne  m'a  ofiFert  que  la  fommité 
d'une  tige  fleurie*  &  que  j'ai  cru  devoir  rapporter 
à  cette  efpàce  »  la  panicute  dcoit  un  peu  recourbée^ 
'con4>orée  de  rameaux  courts,  vetvicillés,  pref-^ 
qu'unilatéraux,  munis  à  leur  infertion  d'une  gaine 
coune ,  annulaire ,  cylindrique,  bordée  â  (on  ori-- 
ftced'un  cercle  blanchâtre  $  les  épillets  nombseux^ 
très-ferrés,  d'un  brun  luiiknc. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne-Efpérance^ 

^y^/l  in  herb,  Lam,  ) 
I X.  R£8Tio.  fromenté'.  Reftîo  iriticeus.  Ronb. 

y 
Rejîio  culmo  tereti  y  fubgenicuiato  ^  filîfùrmi;  fi>icÂ 
compofitâ  yfiexucfd;fiicti/istranfverfis^  Rottb.  PIai>r. 
Deicript.  &  Icon.  pag.  7.  n^.  S.  rib.  j.  fig.  1. 

Reftio  (  trfticeus  ) ,  ettima  dichoiomo  ,  aphjUo 
ert&o  s  ramis-^reMas ,  fpicis  aUerttis.  l.himb.  '^^  ' 

de  Reft.  pag.  3 1 1.  n^  iS, 
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Sti  t?gfs  foftt  jaunâtres  »  cyUA<lri(|uefl  «  génîcu* 
Ves  ^  mar(f  ttées  d'un  grand  nombre  de  petirs  points 
bruns ,  munies  de  raineaux  très-longs ,  effilés ,  Cou- 
ples, filiformes,  pre(î|ue  fimples  ou  dichoionies. 
Us  feuilles  fonc  vaginales  ,  (pathacées  »  lâchts , 
ventrues ,  obtufes  ,  mucronées  ,  enveloppant  les 
ttciculations ,  disantes  de  deux  à  trois  pouces. 

Les  flâuis  font  difpofécs  â  l'extrémité  des  tiges^ 
en  épis  longs  de  deux  pouces ,  dont  le  rachis  eft 
ilexucux  i  gër.iculé  ,  plane  â  un  de  Tes  côtés,  épaifTi 
à  fon  fommet ,  chargé  de  quelques  épiUets  alternes*, 
écartés  ,  feffût  s  ,  oblongs,  rangés  à  peu  près  comme 
ceux  du  triticum  repeiis  ;  environnés  à  leur  bafe  d'un 
involucre  ovale  »  noirâtre ,  mucroné ,  garni  d'é- 
cailles  imbriquées  ,  concaves  ,  coriace»  3  obten- 
gues,  lancéolées  ^  tronquées i  leur  bafâ>  obtufes^ 
acuminées  à  leur  fommet. 

Les  fleurs  font  dioïques,  Teffiles ,  linéaires  «  re- 
courbées«  Leuf  corcdle  efi  compofée  de  fix  pétales , 
trois  extérieurs  ,  inégaux ,  dont  deux  lancéolés  , 
concaves^  très-aigus  $  le  troifièmé  plane  &  oblong; 
les  trofs  pétales  intérieurs  membraneux ,  oblongs  ; 
l'an  d'eux  plus  large  que  le» autres,  contenant  dans 
les  fleurs  mâles  trois  étamines  ,  dont  les  filamens 
font  aolTi  longs  que  la  corolle ,  terminés  par  des 
anthères  linéaires ,  aiguës ,  navtcuiaires ,  auffi  lon- 
gues que  \e%  filamens.  Les  fleurs. femelles  ,  fem- 
bJab-es  aux  fleurs  mâles ,  n'ont  point  d'étamines  $ 
elles  renferment  un  ovaire  à  trois  cotés ,  de  la  lon- 
gueur de  la  coToUe  ,  furmonté  de  trois  ftyles  ré- 
fléchis &  velus. 

1 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne-Erpérance, 
dans  ks  plaines  fabloneufâs.  (  V.flnbtrà^  Lam.  ) 

14.  RlSTio  tétragone.  Rejlio  tetragonus,  Thunb. 

Rfjtio  cuimo  ramifyue  tetragonis ,  fpich  mktmis, 
Thunb.  Diflert.  de  Reft.  pag.  310.  n*^.  17. 

Efpèce  remarquable  par  fes  tiges  &  fes  rameaux 
à  quatre  angles  aigus ,  droites ,  glabres.,  hautes  de 
deux  pieds  8c  plus ,  frutefcentes  ,  divifées  en  ra- 
meaux alternes ,  fertiles  ,  peu  nombreux ,  droits , 
garnis  à  leurs  articulations  de  gaines'  fpathacées  , 
membraiieules ,  aiguës ,  prefque  de  la  longueur  des 
CBoe-noeuds.  ^ 

Les  épiUets  font  ovales ,  aigus  *  fefllles,  alternes, 
(riacés  à  l'extrémité  des  tiges  &  des  rameaux  « 
Bianis  d'écailles  glabres,  imbriquées,  ovales, 
brunes  ^  aiguës  ^  un  peu  plus  pâles  à  leurs  bords. 
La  corolle  ett  compofée  de  fix  pétales  lancéolés  3 
ks  extérieurs  plus  grands ,  ciliés  Air  leur  carène  ; 
ks  intéviôurs  minces ,  plus  petits ,  contenant  trois 
étamines  dont  tes  filamens  font  très -courts,  les 
anthères  oblongnies. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne*Efpérance. 
(  Dt^ipc.  ex  ThMuk  > 
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15.  RllTio  triflore.  Rtfilç  ir^orx».  Linn, 

Refit  0  culmisfimpUcibus  ;  fpkîs  ait  émis  ifiJpHhus^ 
fimplîcîbus.  Linn.  Syfi.  veget.  pag.  88i. 

Rtfl'io  (  triàorus  )  ,  culmo  fimpUci  ^  frliofo  ;  fplcis 
alurnU ,  fiffilihus.  Thunb.  DlUktu  de  Ri^ft.  p.  3  lo^ 
n°.  16. 

Refiio  (triflonis),  euimh  tcretlbus  ^  ereUîf;  ifa^ 
gînis  memhraiiaceis ,  bifidis  ;  fpicis  cylîrtdrlcis  ^  tenut^ 
bus ,  fubternis.  Rottb.  Plant.  Defcript.  &  Icon* 
pag.  3.  n^.  z.  tab.  1.  fig.  t. 

.  Cette  plan  te  a  des  racines  fibreufes ,  fafciculées^ 
d'oi  i'élèvèiit  plufietK$  lîges  firriples  ou  à  peine 
rameufes,  dures,  cylindriques ,  filrformesi  fache-î 
tées  de  brun  :  la  plupart  font  ftériles,  &  celles^li 
font  en  même  tems  trèf-rameufes ,  a^ant  leurs  ra- 
meaux aplatis  â  leur  côté  intérieur ,  i  angles  fail- 
kins,  dichotomes,  trèS'^totttfuç  â  leur  fommet  8c 
comme  crépus.  Les  rameaux  fertiles  font  biert 
moins  nombreux  ,  droîts,  une  fais  plus  longs  <pxé 
les  autres ,  fîmples  à  leur  partie  fupérreure ,  garnît 
de^feuilles  très-courtes,  vaginales,  coriaces,  cy- 
lindriques «  ftriécs,  mutiquesj  celles  du  bas  pref- 
qu'inrbriquées  :  fur  les  tiges  fertiles  ces  fc^uilley 
font  plus  courtes  ,  alternes ,  diftantes  ,  terminées 
par  une  membrane  bifide ,  mucronée  ,  fubulée  / 
réfléchie  en  dehors* 

Les  fleurs  forment  un  épi  terminal ,  compofé  de 
deux  à  cinq  épHkts  environ  ,  grêlés  »  alternes  , 
courts  ,  cylindriques  ,  fubulés  ^  un  peu  courbés  ; 
linfétieur  ordinairement  plus  écarté,  compoféd'é^ 
cailles  oblongues ,  lancéolées  »  concaves  ,  noirâ- 
tres ,  fcarieufes  ,  étroites ,  très  -^aiguës ,  prefque 
fpinuliformes  à  leur  fommet. 

Ces  fleurs  font  djoïqoes  :  leur  co<olIe  efl  com-* 
pofée  de  fin  pétaks  ,  trois  extérieurs ,  inégaux  « 
dont  deux  comprimés ,  naviculaires  ,  très-aigus  ^ 
le  troifièmé  plane,  très-obtus  >  les  trois  pétales  in- 
térieurs minces,  linéaires ,  noirâtres,  un  peaplus 
larges  que  les  autres  ,  renfermant  trots  écaminef 
dont  les  filamens  font  planes  &  membraneux  ,  les 
anthères  petites,  linéaires,  faillantes  au  dehors.    ^ 

* 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  BennevEfpérance* 
(  y.f,  in  herb.  Lam.  ) 

i^.RESno  élégant.  Rtfiiïe  dtgans^ 

Refiio  ramis  fafdculatis  i  comprejfis^canaliculatisi 
vaginis  amplis  y  fuUmbpicads ;  panicuiis  Iaxis  ^  t^r^ 
Jpidtis^Jpaihis  oblongi^  ^  acutninatis  s  fioribus  eit* 
fonur  varie^iûs*  (N%) 

Ceft  une  des  plus  belles  efpèces  de  ce  genre  , 

3ui  fe  rapproche  ,  par  la  difpofition  de  fes  fleurs , 
u  refiio  racemôfiu,,  très  -reniarquable  par  fes  belles 
fleurs  panachées  de  rouge  &  de  blanc,  &  par  la 
diljpofiixion  de  fes  rameaux. . 

Ses  tiges  font  droitas^  toides^,  aflt*  fortes,  gl J» 
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bres ,  cylindriques  i  un  de  lear  c&ré  ,  fortement 
canalicutées  de  l'autre  >  garnies  de  deux  6u  trois 
gaines  fpathjcées^  grandes^  imbriquées  à  chacune 
ae  leurs  articulations  »  &  du  centre  defqueiles 
fortent  un  grand  nombre  de  rameaux  fafciculés  ^ 
qui  offrent  dans  leurs  divifions  Se  leurs  gaines  les 
mêmes  caraâères  que  les  feuilles  y  excepté  que 
ces  parties  font  plus  petites.  Toutes  ces  gaines  , 
tant  générales  que  partielles ,  font  d'un  gris-brun, 
ponâuées ,  mucronées  &  fubulées  à  leur  fommet. 
Les  gaines  fupérieures  des  rameaux  portent  fou- 
▼ent  deux  filets  fétacés. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  petites  panicules  al- 
ternes ,  vers  la  partie  fupérieure  des  tiges  dont 
elles  occupent  environ  huit  à  dix  pouces  j  chacune 
d'elles  fort  du  fein  d'une  «fpathe  lancéolée  j  aflez 
•  I^inge,  jaunâtre  ,  ponâuée  extérieurement  ^  très- 
li(Te  &  luifante  en  dedans ,  fubutée  à  fon  fommet , 
prefqu'auffi  longue  que  la  panicule  ^  dont  les  di- 
vifions font  munies  d'une  autre  de  même  forme  , 
beaucoup  p'us  petite ,  très-blanche,  membraneufe. 
Les  épiilets  font  luifans  ,  compofés  d'écaillés  im- 
briquées ,  ovales,  aiguës,  très-lilfes ,  rougeâtres, 
bordées  d'un  liferet  blanc ,  fupportées  par  des  pé- 
dicules courts ,  capillaires  y  inégaux. 

t  Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne- Efpérance. 
(  y^»f'  in  kerb,  Lam,) 

ïj.  Restio  diftiqué.  Reftîo  diftichus.  Rottb. 

Refit  o  cul  mis  dichotomis  ,  hap  procumbentibus  ; 
fpiM  fimplici  y  difiichâ,  terminali  ;  fquamis  acutijp,' 
mis,  (N.) 

Refiio  (  diftîchus  )  ,  fpicâ  fimpUci  ,  terminali  , 
ohlongâ  y  diftiçhâ  ;  fquamis  lanceolatis ,  acutijpmis  , 
truncatis ,  patentibus.  Rottb.  Plant.  Defcript.  & 
Icon.  pag.  6.  n**.  6.  tab.  2.  fig.  j.  —  Idem  ,  Pro- 
gram.  1772.  pag.  11. 

Refiio  (fimplex),  cidmis  fimplicibus  ,  fpicâ  ter" 
minali.  Linn.  SyH.  veget.  738. 

Cette  efpèce  eft  difiinguée  du  refiio  fimplex  de 
Thunberg ,  &  en  même  tems  caraâérifée  par  fes 
épiilets  folitaires ,  terminaux. 

Ses  tiges  font  fortement  couchées  à  leur  partie 
inférieure  ,  enfuite  redreflées ,  fermes  ,  cylindri- 
ques ,  jondformes ,  tachetées  de  brun  y  divifées 
par  des  entre-nœuds  fouvent  très-écartés ,  furtout 
les  fupérieurs.  Elles  fe  partagent  en  rameaux  al- 
ternes y  dicbotomes  à  leur  fommet  ^  droits ,  alon- 
gés,  munis  de  gaines  coriaces,  flriées,  renflées^ 
maculées  ,  mucronées  à  leur  fommet. 

Les  fleurs  font  réunies  à  l'extrémité  de  chaque 
rameau  en  un  feul  épillet,  rarement  deux ,  de  cou- 
leur brune^,  long  d'environ  un  demi-pouce ,  enve- 
loppé à  fa  bafe  par  une  fpathe  très*aiguë  ,  garnie 
d'écaillés  alternes  j  glabres ^  lancéolées,  roulées  i 
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leurs  bords  ,  fubulées ,  tronquées  i  leur  bafe  ,  très* 
alongées^  un  peu  ou  vents ,  prefque  rangées  fur 
deux  rangs.  La  corolle  fc  divife  en  ux  pétales ,  trois 
exté  rieurs  «  l'un  d'eux  plus  grand ,  linéaire  y  obtus , 
comprioié  ,  naviculaire  »  très-velu  fur  fa  carène  | 
celui  du  milieu  naviculaire ,  aigu,  à  peine  pubef* 
cent  I  le  troifième  plane ,  glabre ,  oblong ,  lancéolé: 
les  trois  intérieurs  font  membraneux ,  très-minces  ^ 
blanchâtres ,  linéaires  y  oblongs ,  de  la  longueur 
de  h  corolle  $  ils  renferment  trois  étamines  ^  donc 
les  fi'amens  font  planes ,  minces  ,  plus  longs  que 
les  pétales  j  les  anthères  pendantes ,  naviculaires , 
aiguës  ,  marquées  à  leurs  deux  faces  d'une  ligne 
purpurine. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Boivne  •  Efpérance. 
{Defcnpu  ex  Rottb.  ) 

*  ♦    Tiges  fimples» 

18.  Restio  à  tige  fimple.  Refiio  fimplex.  Thunb. 

Refiio  culmo  fimplici  ,  f uh folio fo  ,•  fpicis  alternis  > 
fubaggregatis  y  fquamis  ovaiis.  l'hunb.  Di(Lrt.  de 
Reft.  pag.  310.  n*.  ij. 

D'une  racine  commune  s'élèvent  un  grand  nom* 
bre  de  tiges fimples^  filiformes^  articulées  ,droites> 
finement  ftriées  ,  hautes  de  deux  pieds  environ  » 
garnies  de  petites  feuilles  éparl'es  ,  peu  nombre  ufes}  ^ 
terminées  par  quelques  épiilets  alternes ,  folitaires 
ou  agrégés ,  légèrement  pédoncules ,  garnis  d'é- 
cailles  ovales ,  concaves ,  glabres ,  un  peu  carinées 
vers  leur  fommet,  terminées  par  une  pointe  très- 
aiguë. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne-Efpérance.  ? 
(  Defcript,  ex  Thunb.  ) 

Obfervations.  Thunberg  ne  dit  point  fi  la  plante 
que  je  viens  de  préfenter  d'après  lui  eft  la  même 
que  le  refiio  fimplex  de  Forfter ,  que  ce  naturalise 
a  recueilli  dans4a  Nouvelle  -  Zélande  :  il  ne  cite 
point  de  fynonymie.  Dans  le  Syfiema  vegetabiiium 
Murray  ,  il  y  a  auffi  un  refiio  fimplex  qui  efl  rapporté 
au  refiio  difiichus  de  Rottboll.  Thunberg  D'en  a 
point  parlé  dans  fa  monographie  des  refiio  ^  &  la 
figure  que  donne  Rottboll  de  cette  plante  ,  ainfi 
que  la  defcription  qu'il  en  fait ,  ne  peut  convenir 
à  celle  de  Thunberg. 

19.  Restio  frutefcent.  Refiio fmticofus.  Thunb. 

Refiio  culmo  fimplici  y  folio  fo  ;  paniculâ  compofiid.^ 
fquamis  fcariofis  ^  laceris.  Thunb.  Differt.  de  RetV. 
pag.  509.  n^  14. 

Les  liges  font  droites  ,  glabres  ,  frutefcentes  , 
fimples  on  panicnlées  à  hur  partie  fupérieure  , 
hautes  de  trois  pieds  &  plus,  écailleufes  â  leur 
bafe ,  &  dont  les  gr.ines  font  alternes,  vaginales  » 
brunes^  laciniécs  ^  fétacées  >  acuisinées.  Les  feuiUe& 
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{m  épatfes  dans  toute  la  longueur  Ses  tiges  &  des 
rameaux,  fpathacées  ,  lubalées  ,  alongées  ,  écar- 
tées des  tiges  à  leur  partie  fupérieure. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  une  panîcule  qui 
prend  depuis  le  milieu  des  tiges  jufqu  à  leur  foin- 
met,  dont  les  raîiûfications  ou  pédoncules  com- 
muns font  glabres  «  inégaux ,  compriniés}  les  fleurs 
n^uniesde  braâées  fcarieufes  ^  laciniées»  acumi- 
nées. 

Cette  plante  cfoît  au  Cap  de  Bonne-Efpérance. 
(  F,f.  vixfiorid.  in  herû,  Lam.  ) 

< 
10.  Restio  fcarieux.  Refiîofcériofus.  Thunb. 

Refiio  culmo  fimplici  ,  foliofo  ;  fpicarum  fquamis 
Lnctoiaiis^fcariofis.  Thixtib.  Differt.  de  Relt.  pag. 
jo8.  n*.  12. 

Thamnochartus  fruticofus,  Berg.  Plant.  Cap.  pag. 
5Jj.  tab.  f.  fig.  8. 

Ttmarifeus  ericoides ,  fcliîs  incanîs  ,  Athiopica  ; 
fpicâftorum  tongâ  ^  fpadiceâ.  ?  Pluk.  Amalth.  199. 

St%  tiges  font  fimples  ^  cylindriques^  légèrement 
telues  ^  droites ,  un  peu  frutefcentes,  hautes  d'un 
pied  &  plus,  feuillées.  Il  fort  des  gainer  plufieurs 
feuilles  difpofées  par  dichotomie  »  filiformes  ^  ca- 

£iilaires ,  accompagnées  de  ftipules  argentées  & 
iciniées. 

* 

Les  fleurs ,  dans  les  individus  mâles  ^  font  ran- 
gées en  épis  paniculés^  oblongSj  diffus  :  dans  les 
individus  femelles ,  ces  épis  font  en  grappes  ovales^ 
prefque  feffiles.  Les  épiltets  font  garnis  d'écaillés 
imbriquées  ^  lancéolées  y  entièrement  fcarieufes  ^ 
argentées^  un  peu  plus  obfcures  fur  leur  carène- 
La  corolle  eft  comprimée  »  à  fix  pétales  inégaux  j 
deux  extérieurs  plus  grands  ^  naviculaires  j  com- 
primés 3  aigus  j  membraneux  i  leurs  bords  ;  quatre 
intérieurs^  lancéolés.  La  corolle  des  fleurs  femelles 
eft  une  fois  plus  large  :  elle  renferme  un  ftyle  ter- 
miné par  un  fligmate  fimple  &  plumeux. 

.  Ceue  plante  croit  fur  le  revers  des  montagnes 
&  fur  les  colines  y  au  Cap  de  Bonne  -  Efpérance. 
(  Defcript»  tx  Thunb,  ) 

[         21.  Restio  imbriqué.  Reflîoimbricatus.  Thunb. 

Rtfiio  culmo  fimplici  y  aphyUo  ;  fpicâ  oblongâ  , 
tomprtSè.  Thunb.  OifTert.  de  Reft.  pag.  504.  n*.  i . 

On  diSingue  aifément  cette  efpèce  en  ce  que 
lès  tiges  font  terminées  par  un  feul  épi  comprimé. 

n  s'élève  de  la  même  racine  quelques  tiges  Am- 
ples^ cylindriques  >  droites  ^  articulées  ^  hautes 
de  deux  pieds  &  plus  ^  munies  à  leurs  articulations 
de  giines  fpathacées  ^  tronquées.  Chaque  tige  eft 
fiermioée  par  un  épi  folitaire  »  fimple  ,  ovale- 
oblong,  droit  j  glabre  ^  de  couleur  brune  «  com- 
pEÎiDé,  long  d'un  pouce  environ  »  garni  d'écaiUes  i 
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imbriquées j  élargies  vers  leur  fommet,  glabres, 
concaves  j  oblongues»  aigi.es  ^  brunes  j  d'unt;  ccur* 
leur  plus  foncée  à  leur  partie  fupérieure.  La  co- 
rolle eft  comprimée  /compofée  de  fix  pétales  iné- 
gaux \  deux  extérieurs  ^  naviculaires  j  plus  grands  $ 
Î pâtre  intérieurs  ^  lancéolés  :  ils  renferment  uq 
eul  flyle  terminé  par  deux  fligmates  plumeux  âc 
en  forme  de  clou. 

On  trouve  cette  plante  au  Cap  de  Bonne-Efpé- 
rance.  (  V.f.  in  herh.  Lam.  ) 

II.  Restio  vaginal.  Rtftio  vaginatus.  Thunb. 

Rcfiio  cuima  fimplici  ,  aphyllo  ;  fpicis  alternis  , 
ere&isi  fijuûmis  acuminatis,  Thunb.  Differt.  de  Reft. 
pag.  304.  n".  2. 

Cette  efpèce  diffère  du  re/lio  imhricatus  par  Tes 
fleurs  en  plufieurs  épis ,  &  du  refiio  diftachyos  par 
les  écailles  larges^  acuminées  de  i^s  épis. 

Ses  tiges  font  droites  ^  glabres  »  cylindriques  , 
très  -fimples ,  hautes  d'environ  un  pied  &  aemi , 
articulées  y  garnies  de  gaines  fpathacées  y  obtufes 
à  chaque  articulation.  Les  fleurs  font  réunies  eti 
plufieurs  épillets  ,  de  deux  à  quatre  ,  alternes  , 
prefque  fefliles,  droits  3  oblongs  y  dont  le  rachis 
eft  flexueux;  garnis  d'écaillés  imbritiuées  y  glabres^ 
ovalesj  concaves  >  élargies^  acuminées,  de  couleur 
brune  ^  prefque  pâles^  membraneufes  &  fouvent 
déchirées  à  leurs  bords.  Ces  épillets  font  foutenus 
à  leur  bafe  par  une  fpathe  roide^  étroite  y  oblon- 
gue ,  lancéolée  'y  ftriée  y  brune  en  dehors. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne-Efpérance. 
(^V.f.  in  herè,  Lam.  ) 

ij.  Restio  filiforme.  Reftio  fiUformis. 

Refiio  culmis  fimplicihus  ,  fiUformibus  ,  aphylUs  ; 
fpicuUs  ovatis ,  alternis.  (N.) 

Cette  efpèce  approche  un  peu  d'un  fckMus  par 
fes  caraâères  extérieurs. 

Ses  tiges  font  droites  ,  grêles  ,  cylindriques  , 
filiformes,  très-fimplcs,  articulées,  un  peu  rabo- 
teufeSj  n'ayant  d'aunes  feuilles  que  des  gaines 
fpathacées  a  chaque  articulation ,  très-diftantes  , 
fort  petites  ,  courtes  y  cylindriques ,  mucronéts 
&  fuDuIées  latéralement  à  leurfômmet,  fortement 
appliquées  contre  les  tiges. 

Les  épillets  j  au  nombre  de  trois  ou  cinq ,  font 
pédicules ,  alternes  à  rextrémîté  des  tiges  5  ils 
fortent  d'une  fpathe  courte ,  concave ,  amplexî- 
caule ,  fubulée ,   &  forment  prefqu'une  petite 

Î grappe  droite  :  fouvent  répillet  inférieur  eft  feP 
lie  ;  les  autres  font  fupportés  par  des  pédoncules 
droits  ,  roides,  inégaux.  Chaque  épillet  eft  ovale, 
renflé.,  obtus,  garni  d'écaillés  imbriquées,  affcz 
larges  ,  concaves  ,  d'un  brun  fombre  &  uoiratre  , 
mucronées  à  leur  fommct. , 
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Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne^Efpérance. 

(  ^./  inkgrb.  Lam.) 

14.  Restio  à  deux  épillets.  Refiio  dîfiackyos. 
Roctb. 

Refiio  culmo  ureti ,  nudo  ;  fpîcîs  urminalibus  , 
geminis  ^  fubtetragonis .  Rottb.  Plant.  Defciipt.  & 
Icon.  pag.  8.  n'^.  10.  tab.  3.  fig-  y. 

Sts  tiges  font  grêlef  ,  c>lindnques ,  nues,  très- 
fimples,  hautes  d'environ  trois  pieds  ^  fermes  y 
tachetées  de  brun ,  munies  de  quelques  gaînes  cy- 
lindric^ues,  ftriées,  obtufes,  un  peu  mucronéfes  , 
très-diftantes  j  les  inférieures  plus  rapprochées , 
terminées  ordinairement  par  deux  épillets  oblongs^ 
prefqu'imbriqués  fur  quatre  faces ,  longs  quelque- 
fois d'un  pouce  &  deini ,  fouvant  beaucoup  plus 
courts  ,  garnis  d'écaillés  coriaces  ,  concaves  , 
oblongues  «  lancéolées  ,  aiguës  ,  aifez  grandes  » 
ftriées  >  de  couleur  brune  »  plus  claire  vers  leur 
f^mmet. 

La  corolle ,  dans  Us  fleurs  femelles ,  eft  com- 
poféd  de  fix  pétales  j  dont  troi$  extérieurs i  les  la- 
téraux concaves  «  linéaires,  très-étroits ,  munis  fur 
leur  dos  j  vers  leur  bafe ,  d'une  carène  faillante  i 
les  trois  pétales  intérieurs  linéaires  y  ldKu*éolés^ca-> 
rén^s  :  ils  contiennent  un  ovaire  à  trois  faces  »  un 

{?eu  ridé  ^  furmonté  de  deux  ftyles  mesabraneux  à 
eur  bafe.. 

Cette  plante  croît  au  Cip  de  Bonne-Efpérance. 

{^V.f.  in  herb,  Lam.  ) 
25.  Restio  arifté.  Rejfio  arijta/us*  Thunb. 

Rtftîo  ciilmofimpîici ,  aphyllp  ;  fpicis termina Ithus^ 
obovatis  y  ere^is  y  fqaamisariftatis,  Thunb.  Differt. 

de  Reft.  pag.  304.  n^.  3. 

Ses  tiges  font  fimples  ,  glabres ,  articulées  , 
droites  y  prefqu^  filifocmes  y  hautes  d'un  â  deux 
pieds  s  munies  à  leurs  articulations  de  gaines 
courtes  ,  cylindriques  y  terminées  par  plufieurs 
épis  droits ,  foJitaires  ou  rapprochés  deux  par 
deux ,  quelquefois  jufqu'au  nombre  de  cinq  j 
oblongs ,  turbines  ,  compofés  d'écaillés  imbri- 
quées y  ovales  ,  concaves  ,  de  couleur  brune  ^ 
glabres ,  aiguës  ,  terminées  par  un  filet  roide  , 
fétacé. 

La  corolle  cft  çompofée  dç  fix  pétales  égaux  y 
ovales ,  rétrécis  a  leur  bafe ,  aigus  à  leur  fommet , 
de  couleur  brune,  contenant  trois  filaroen.s  capil- 
laires y  blanchâtres  y  de  la  longueur  de  U  corolle  > 
terminés  par  des  anthères  linéaire?,  brunes^  mar^- 
q^ées  de  flries  jaunâtres.  Les  fldurs  femelles  font 
pourvues  d'un  ttyle  court  furmouié  de  deux  ilig- 
mAtes  plumeux ,  écartés. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne-Efpérance. 
(  Difcript,  ex  Thunb ^  ). 
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i6.  Restio  raboteux.  Reftlà  fiuamfus. 

'  Refiio  cuimis  Jimplicîbus ,  apkyllis  j  fpicuii^ttmi^ 
nalibus ,  glomerutis  yfubfe0ilus}  fquamis  fquarnfiin 
Lam.  Illuftr.  Gêner,  tab.  804.  fig.  i.  (N.) 

Cette  efpèce  fe  diftingue  i  fes  épîUets  ovales , 
glomérulés  à  l'extrémité  des  tiges  ,  la  pluparc 
fclTiles  y  alTez  gros. 

Ses  tiges  font  fimples,  droites  ,  cylindriques  j 
grifâtreSj  cendrées  ,  très^ glabres  ,  articulées, 
garnies  à  leurs  articulations  de  gaînes  vaginales 
un  peu  renflées ,  glabres  y  longues  d'environ  un 
demi-pouce ,  terminées  par  un  fiUt  féc;K:é9  quel- 
quefois bifide.  , 

Les  fleurs  font  réunies  i  Textrémitédes  tiges  en 
plufieurs  épilletsaunombre  de  trois  ou  cinq^feiftles} 
quelquefois  léi;  inférieurs  pédoncules ,  enveloppe^ 
à  leur  bafe  par  une  fpatbe  courte ,  très-lifle ,  brune , 
luifante  ^coriace  y  aiguë,  fubulée^  un{>eu  fcarieofe 
à  fes  bords.  Chaque  épiiletefl ovale, obtus^  garni 
d'écaillés  un  peu  rudes  y  fubulées  y  raulées  à  l£ur$ 
bords.  La  corolle  eft  compofée  de  fix  pétales  iné- 
gaux  'y  les  deux  extérieurs  plus  longs ,  naviculaires  » 
concaves  y  aigus  y  pubefcens  ou  un  peu  velus  fur 
leur  dos  *,  les  quatre  intérieurs  plus  courts  »  égauy^ 
concaves  j,  trfes-aigus.  Dans  les  fleurs  malts  il  y  t 
trois  étamines  dont  les  fi^amens  font  courts  ,  les"* 
anthères  lancéolées  y  oblongues  y  aiguës  à  Itur 
fommet.  La  corolle  ,  dans  les  fleurs  feintlles  ,  eft 
femblable  à  celle  des  fleurs  mâles  :  elle  contient  un 
ovaire  court ,  globuleux,  un  peu  ovale,  furmonté 
d*un  ftyle  bifide  ôc  de  deux  ftigmates  alongés, 
roulés  en  dehors ,  pubefcens.  Le  fruit  efl  une  cap* 
fuie  à  deux  loges. 

Cène  plante  croît  au  Cap  de  BonAe-Erpéranee* 
(  y,f,  in  Aerb,  Lam.) 

17.  Rfstio  à  fleurs  pendantes.  RffiJ^  armeus. 
Linn.  f. 

Refiio  culmo  fimplici  ,  aphyllo  ;  fpicis  turbinatis  » 
penduliu  Lioii.  f.  Suppl.  pag.  4Z;.  -»-  Syft.  vegeu 

Refiio  (cernuus)  y  culmo  fimpUci  y  aphyllo  ^fpicis 
turbinatis  ,  pendulis  ;  fquamis  obtufis  cum  acumine^ 
Thunb.  Diflêrt.  de  Reîh  pag.  305.  n**.  4. 

Ses  tiges  font  fimples>  filiformes ,  droites ,  gl^s- 
bres ,  articulées ,  hautes  de  deux  pieds  &  plus  ^ 
munies  à  leurs  articulations  de  gaines  fpathacées  ^ 
oblongues  ,  obtufds  y  terminées  par  trois ,  quatre 
&  même  cinq  épillets  pédoncules  >  turbines ,  ob- 
tus ,  pendans ,  de  la  groffeur  d'un  pois ,  fupportés 
par  des  pédoncules  capillaires,  munis  d'écailler 
imbriquées ,  arrondies ,  glabres ,  de  couleur  brune j^ 
obtufes  y  acuminées. 

La  corolle  eft  compofée  de  fix  pétales  prefqu'é^ 
^aux  ,  comprimés  y  glabres,  y  lancéolés  y  aigus  s 


ilh  renferme  trois  étiiniines  fMrefqae  de  la  Ion* 
gaeor  de  U  coroUô  ^  donc  les  filamens  font  très- 
coortSi  &  les  anthères  linéaires  fie  de  couleur  jau* 
flatre. 

Cette  plante  fe  rapproche  du  refth  umieUatus  ; 
nuis  Tes  epillets  ne  font  point  difpofés  en  ombelle^ 
fc les  écailles  font  plus  courtes^  prefqu'arrondies  ; 
die  croit  fur  les  collines  ^  le  revers  des  mon- 
tagnes au  Cap  de  Bonne-Efpérance.  (  Defcript,  tx 
TImk  ) 

18.  Restio  ombelle.  Refilo  umhdlatus.  Thunb. 

hjtîo  culmofimplici ,  0phy/lo  i  fpUis  umbtllatis  y 
tvjtis  j  fqunmis  oblongis  ^  obtufis%  Thunb*  Diflerc. 
(leRrff.pag.  jôf.  i/*.  j. 

Cette  efpèce  a  de  grands  rapports  avec  le  refth 
unmsi  cl ^6  ^n  diffère  par  fcs  épis  nombreux  ^ 
ovalesj  difpofés  en  ombelle  ,  &  pat  les  écailles 
desépiilecs^  oblonguesj  obtufes. 

Ses  tjge^  ibnt  droites  >  fimpies  >  gnèias ,  articu- 
lées^ hautes  d'environ  deux  pieds  ^  terminées  par 
deux  ou  trois  épis  ovales  >  obtus  j  un  peu  plus  gros 
qu'ai  pois ,  dufofés  en  une  otnbelle  fiiiiple  ou 
coaipofée  i  fupportées  par  des  pédoncules  capil- 
lures^  garnis  d'écailles  placées  fur  fit  rangs  ,  con- 
QTes,  oblongues  ^  obcufes  y  glabres ,  de  couleur 
hraoe^ptus  pâles  à  leurs  bords.  La  corolle  eft 
compofée  de  fix  pétales  glabre^,  inégaux  ,  com- 
primés, lancéolés 9  aigus,  contenant  trois fikunens 
très-courts  ,  terminés  par  des  anthères  jaunes  9c 
Boéaires. 

Cette  plante  fe  trouve  au  Cap  de  Bônne-Efpé- 
noce.  (  Uefcript,  êji  Thunb,  ) 

29L  Rbstio  à  gros  épillets.  Rtfth  fiicigenu, 
Tbvnb. 

Refiio  culmo  fimplicl  ,  aphyllo  ;  fpicis  oblongis  , 
iixagonis;  fquamis  lanceolatis^  apUe  patulis.  Thunb. 
Differt.  de  Reft.  pag.  306.  n^.  6.  —  Lam.  lUuftt. 
Ceoer.  ub.  804.  .n^.  1. 

Sis  tiges  font  fimpies  9  un  peu  frutefcentes  >  cy- 
bndriques  j  articulées ,  droites  ,  glabres,  hautes 
de. deux  pieds  fie  plus  ,  garnies  â  chacune  de  ktirs 
arrieuiadons  d'une  gaine  cylindrique  >  longue  d'en- 
riron  un  pouce,  lupportant  depuis  leur  milieu  )ûf- 
f^â  leur  fommet  de^  épillers  oblongs ,  difpofés 
tn  ombelles  prefque  paniculées  ,  nombreufes,  ou- 
vertes 8c  roéme  un  peupendantes  s  chaque  épillet 
|>m{  d'écailles  imbriquées  Kiriix  rangs,  élairc^es. 
ileor  fommet ,  concaves,  Uncéoléds ,  acuminées  i* 
^brts^  de  couleur  brune;  les  pédoncules  font  un^ 
peaflexueux  ,  larges,  glabres,  à  trois  côtés* 

La  corolle  eft  compofée  de  fix  pétales  compri- 
més, inégauiLy  deux  exeérietirs  plus  grands ,  navi« 
dlaoeSj  MFaMa^Unoéolé»»  ph»  couns  ({tie  lt$ 
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écailles  ou  lé  calice  \  les  quure  autres  intérieurs, 
ovales  «  plus  petits.  Dans  les  fleurs  mâles  ks  épillets 
font  plus  petits,  diffus,  paniculésjconrenam  trois 
filamens  très^courts ,  des  anthères  oblongues ,  de 
la  longueur  du  calice. 

Dans  les  fleurs  femelles  les  épillets  font  plus 
gros  &  prefque  difpofés  en  Rrappe  >  droit»,  courtSj 
obtus  ,  prefque  de  la  groCTeAir  du  doigt  >  plus  ou 
moins  longs  ,  depuis  quatre  à  cinq  lignes  jufqu'à 
un  pouce  ,  compofés  d'écailles  imbriquées  far  fi]£ 
rangs,  larges,  lancéolées,  aiguës,  fupportées  par 
des  pédoncules  roides  &  glabres.  La  CôfoHe  eft  à 
fix  pétales  comprhnés ,  concaves  ;  deu^  etcérieur^' 
naviculaires ,  plus  grands  ;  quatre  intérieure  plas 
petits ,  lancéolés  ^  renfermant  uO  feul  âyle  fur- 
monté  d'un  {ligmate  fimple  &  plumeux* 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  BonnerEfpérance. 

Thunberg  a  donné  de  cette  efpèce  une  figure 
que  je  ne  connois  pas  ;  mais  la  defcription  qu'il  en 
a  faite,  convient  tellement  à  la  plante  que  M.  La-^ 
marck  a  fait  graver  dans  les ///u/^rtf/io/zj  des  GcHrés^ 
aue  j'ai  cru  ne  pas  devoir féparer  ces  d^ux  plafltes« 
(  f.  /  in  herb.  Lam.  ) 

30.  Restio  des  toits,  Reftio  teBorum,  Linn.  f. 

Reftia  culmo  fimplïci  y  aphyllo  ^  racemo  ecmpofito» 
ereâo.  Lim).  f,  Suppl.  pag.  42^.-  —  Syâ»  veget. 
pag.  88i. 

Reftio {x^&mMxta  ),  culmo fimp! ici ^  aphytlo;tficiâ 
racemofis^fubftcundis;  fquamis  fufcts^nitiais,  1  huiib. 

Diflert.  de  Rett.  pag.  507.  n*.  7. 

Chondropetalum  (  deu(him  )  ,  culmo  t€reti ,  corn'* 
P^cffo  ,  fimplicifimo  ;  fpicâ  terminait  compofitâ  ,  /i*' 
cutidâ,  fpathis  infter/iinciâ,  Roth.  Plant.  Defcript. 

&  Icon.  pag.  10.  n^.  11.  tab,  5.  fig.  1. 

Ses  racines  font  grdles ,  fufiforme!^,  Amples  ^ 
tomenteu&s  -y  elles  produffent  plufieurs  rejets  cy- 
lindrioues ,  horiiontaux ,  couverts  d'écailles  im-* 
briqoees,  ovales,  brunes,  Imfan^e»,  d'où  s'élè^ 
vent  de  chaque  noeud  des  tiges  droites,  fstfckvt'^ 
lées ,  juracitormes  j  prévue  nues  ,  très  •>  fimpies, 
roides,  comprimées /d'un  vert  jsmnâtre,  ghbnes, 
hautes  d'environ  un  0ied.&  demi  i  trois  pfeds, 
garnies  de  gaines  fpatrnacées,  coriaces,  terittinées- 
par  un  âlamenv  roide ,  (ubulé  i  les  mférieur^s  d'arf 
pourpre  noir  ,  luifantes  ,  oblongues  j  flriées  ;  les 
autres  plus  alongées  ,  cyHndri<)ae^,  vefdltres« 
roembraneufes  i  leurs  bords% 

Les  fleurs  fom  iifpofées ,  i  l'eTtruémité  de»  figes , 
en  un  épi'  droit ,  unikcérai ,  loDg  d'uff  k  déûx  pou*^* 
ces ,  mnni  de  deux  oq  ti^cvrs  fpa^s  diikhfes ,  phis' 

•ou  moins  larges,  laRCéolétfsr,  brufifel,  coriaces, 
terminées  par  onepoinie  très-a4gué,  é^ftlétffe, 
contenant  chacupe  deux  épis  particuliers,  donc 
un  inférieur  prefque  fci&le  >  un  autre  iupétieuf 

r  pédicule. 


} 
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Les  cpilUts  font  ovales ,  petits  ^  garnis  d'ëcail-  f 
les  imbriquées  ,  pvales ,  concaves  ,  .nombreufes , 
ridées tprefqu'obtufes 4  noirâtres,  comme  bru  ées. 
La  corolle  3  dans  les  fleurs  mâles  ^  eR  compofée  de 
fîx  pétales  égaux^ coriaces^  cartilagineux,  dont  deux 
extérieurs  ovales^  concaves ,  aigus^  qui  en  recou- 
vrent un  troifième  plane,  plus  large  ;  les  trois  au- 
tres triès-roides, lancéolés,  très-aigus,  renfermant 
trois  étamines ,  dont  les  filamens  font  courts^  mem- 
braneux $  les  anthères  naviculaires ,  très-aiguës, 
de  la  longueur  des  pétales. 

Cette  plante  croit  dans  les  plaines  fabloneu- 
fes ,  au  Cap  de  Bonne- £(pérance.  (^•/.  in  hcrb. 
Lam,  ) 

On  fe  fert  de  fes  tiges  pour  couvrir  les  toits  des 
chaumières. 

;i.  Restio  acuminé.  Refiio  acuminatus.T\\Xivi:>. 

Reftio  çulmo  fimpllci  ,  aphylLo  ;  panicùlâ  ereBâ , 
fquamis  ar'ifiatis,  1  hunb.  Diiltrt.  de  Acit.  pag.  307. 
n^8. 


.  Ckondropetalum  (  nudum  ),  ci//mo  tercti  ;  fpîcîs 
cylindricis  y  giomeratis  y  nudis,  Hottb.  Plant.  DcIct. 
OC  Icon.  pag.  11.  n^.  12.  tab.  3.  fig,  3.— Program. 
1772.  pag,  12. 

Ses  tiges  font  droites  ,  junciformes ,  un  peu 
comprimées,  aiticulées,  fans  aucune  (irie  appa- 
rente ;  très-lilTes,  grifâtres  ,  munies  de  gai  «es 
fpathacécs^  coriaces ,  un  peu  renflées }  caduques, 
noirâtres  ,  tertninées  par  une  pointe  roide ,  féta- 
cée.  Les  fl  :urs  forment  une  petite  panicule  termi- 
nale ,  dont  les  pédoncules  font  courts,  roides, 
alternes  ,  dépourvus  de  fpathe  5  ce  qui  diftingue 
particulièrement  cette  efpèce  du  reftio  teâorum. 

Les  épillets  font  agglomérés ,  ovales,  petits,  à 
fleurs  peu  nombreufes ,  munis  d'écàilies  imbri- 
c|uées  3  concaves  ,  un  peu  arrondies  ,  coriaces , 
très-noires,  plus  courtes  que  la  corolle.  Dans  les 
fleurs  femelles  la  corolle  eft  compofée  de  fix  pé- 
uUs ,  trois  extérieurs ,  oblones ,  lancéolés ,  dont 
deux  concaves ,  comprimés  i  Te  troifième  plane  , 
ovale ,  obtus  :  les  trois  pétales  intérieurs  une  fois 

Î>luS4longs  que  les  extérieurs,  roides  ,  écartes  â 
eur  fommet,  lancéolés,  comprimés  j  Je  troifième 
un  peu  plus  court ,  plane  ,  ovale  ,  obtus  ,  enve- 
loppant un  ovaire  co^uprimé  ,  à  trois  faces ,  fur- 
monté  de  trois  ftyles  écartés ,  terminés  par  des 
fligmates  plupeux. 

Les  fleurs  mâles  ,  d'après  Thunberg,  font  dif- 
pofées  prefqu'en  une  panicule  compofée. d*é*pillets 
droits, avales.  La  corolle  eft  compofée  de  fix  pé- 
tales égaux ,  glabres ,  concaves ,  obtus  >  fort  petits , 
renfermant  trois  étamines  dont  les  filamens  font  * 
très^courts ,  les  anthères  brunes  &  ovales. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne-Efpérancç. 
(  Defiript,  ex  Rottb,  &  Thunb,)  ■ 
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32.  Restio  i  petites  ûe\xt^.' RfftiQ  pârvifionu, 

Thunb. 

Reftio  culmo  fimpUci ,  aphyllo  ;  panlcutâ  ercSâ  ; 
fqnamis  rotundatis  y  mêmbranaceis^  Thunb.  DjlTvrCt 
de  Reft.  pag.  307.  n^  9. 

Il  s'élève  des  mêmes  racines  plufieurs  tiges  fim« 
pies,  médiocrement  compruxiées,  articulées,  lif- 
fes ,  droites ,  hautes  de  deux  â  trois  pieds,  munies 
à  leurs  articulations  de  gaines  cylindriques,  gla- 
bres, aiguës,  terminées  par  des  panicules  agré- 
gées, compofées  d'épillets  petits,  ovales,  obtus, 
droits,  en  forme  de  cône ,  munis  d'écaillr*s  arron* 
dies ,  concaves ,  men:braneufes  à  leurs  bords. 

La  corolle  eft  compofée  de  fix  pétales  inégaux  j 
oblongs  ,  les  intérieurs  blanchâtres ,  les  extérieurs 
fort  petits,  de  couleur  brune  ,  contenant  trois 
étan'.ines  dont  les  filamens  font  très-  courts,  les 
anthèri.s  ovales,  à  deux  lobes,  de  couleur  brune  , 
rayées  de  jaune. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne*Efpérance, 

(  K.  /I  ia  herb,  Lam.  ) 


33.  Restio  a  panicules  droites.  Reftio  trtSkuM^ 
Thunb.    - 

Riftlo  culmo  fimpUci  ,  aphyllo  ,•  panicùlâ  enHâ  , 
invo'ucratâ  i  fpathis  imbricatis  ,  Icmceolaùs,  Thunb. 
Differt.  de  Reft.  pag.  308.  n®.  10, 

Ses  tiges  font  articulées,  fimples,  droites,  gar- 
nies à  leurs  articulations  de  gaines  fpathacées^ 
glabres,  cylindriques,  terminées  par  des  fleurs 
difpofées  en  petites  panicules  altei nés  ,  étalées^ 
droites  ,  au  nombre  de  trois  ou  quatre  ,  munies 
chacune  à  leur  bafe ,  &  à  la  bafe  de  chacun  des 
pédoncules  des  fpathes  ou  braûées  comprimées  » 
lancéolées ,  roulées  â  leurs  bords ,  petites ,  glabres  ^  ' 
aiguës.  La  corolle  eft  compofée  de  fix  péta  Us  gSa* 
bres,  égaux,  lancéolés,  contenant  trois  étamines 
dont  les  filamens  font  très-ccurts,  les  anthères 
oblongues. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne-Efpérance, 

(  Défcript,  ex  Thùnb,  ) 

34.  Restio  argenté.  Reftio  ar^enteus,  Thunb. 

Reftio  culmo  fimplici j  aphyllo  ;  panicùlâ  erccià  j' 
fquamis  lanceolûûs y  fcariojis,  Thunb.  Diflfert.    de 
Reft.  pag.'3o8.  u^.  ix. 

.  *  • 

I     Cette  plante  reflemble  par  fes  tiges  &  les  gaînes 
qui  les  enveloppent,  au  refth  ereitas.  Chacune  de 

,  ce«  tiges  eft  terminée  par  des  p'anicbles  prefqu'en 
grappes,  ou  bien  ce  font  autant  de  petites  grappes 
réunies  à  chacune  <des  articulations  d'un  rachîs 
commun ,  compofées  d'épillets  prefque  feUiles  > 
droits^  ovales  ,  en  forme  de  cône,  garnis  d'é-* 
(ailles  imbriquées  9  entiéreiRt ne.  fcarieufes  ,    Uiî*. 
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&Dte$ ,  argentées  ,  lancéolées  ,  acumînées.  La 
corolle  efl  compofée  de  fix  pétales  égaux  ^  glabres , 
lancéolés  j  acuoiinés^  concaves. 

Cette  plante  fe  trouve  au  Cap  de  Bonne-Efpé- 
lance.  (  Defcript,  ex  Thunh,  ) 

5J.  Restio  à  grappes.  Reftio  racemofus, 

Refiîo  ctdmis  canaliculatis  ;  fpatkis  majoribus^  ova- 
tis^  okufis  ifpicîs  racemofis,  (N.)  Lamarck^  lUuilr. 
Geoer.  tab.  004.  fig.  4. 

Cette  plante  a  de  grands  rapports  avec  le  refiio 
àjrfsfer,  dont  elle  diffi^re  par  Tes  fpathes  plus  gran- 
des, obtufes^  &  par  Tes  fleilrs  difpofées  en  petites 
grappes  rameufcs. 

Ses  tiges  font  glabres  y  droites  ^  d'un  gris  brun^ 
à  demi   cylindriques  «  canaliculées  à  une  de  leur 
face.  Ce  dernier  caraâère  me  portôroit  à  croire 
qu'elles  font  rameufes  ;  ce  que  je  ne  peux  afHrmerj 
D  ayant  vu  que  rextrémice  d'une   tige  fleurie  y 
fass  fpine  ni  feuilles.  Les  fleurs  font  difpofées  en 
on  thyrfe  terminal ,  long  de  quatre  à  fix  pouces. 
Elles  forment  de  pejites  grappes  fafciculées  ^  iné- 
gales y  dans  l'aiflele  d'une  fpathe  ample  ^  large , 
preftjue  plane  ^   longue  d'environ  un  pouce  & 
demi  y  ovales ,   obtufes  3  d'un  brun  fombre  & 
ponâuées  en  de: hors  5  d'un  jaune  de  paille  &  très- 
jiiifant  en  dedans.  Les  grappes  font  droites ,  ordi- 
nairement plus  courtes  que  les  fpathes  y  médiocre- 
meot  rameufes  ^  &  dont  les  pédicules  font  courts  y 
filiformes  y  compofés  d*épillets  bruns  y   petits  y 
garnis  d'écaillés  imbriquées  y  ovales ,  obtufes  y  un 
peu  blanchâtres  &  membraneufes  à  leurs  bords. 

Les  fleurs  femelles  ont  une  corolle  divifée  en 
fix  pétales  inégaux ,  deux  extérieurs  naviculaires  y 
Très  -  aigus  $  un  troifième  plane  ^  un  peu  plus 
courts  les  trois  intérieurs  plus  minces^  ovales^ 
aigus.  L'ovaire  ed  termine  par  trois  fligmates 
courts  y  pubefcenSj  réfléchis  en  dehors.  Le  fruit 
eftune  capfule  à  trois  faces,  à  trois  loges ^  qui 
renferment  chacune  une  petite  femence  ovale , 

tronquée  â  fon  fommet. 

• 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne-Efpérance. 
(  F",  yi  in  herb,  Lam,  ) 

^6.  Restio  en  thyrfe.  Refiio  thyrfifcr.  Rotb. 

Reftio  ctdmis  fimplîcibus  ^fubaudis;  fpathis  maxi- 
mis  y  ovatis ,  fubacutis  ;  fpicis  glomeratis  j  tkyrfoideis, 

Reftio  (  thyrfifer  )  ,  cuimo  nudo  ,  tereti  ;  thyrfo 
cblongo  y  terminali  ;  fpathis  alternis  ,  maximis  y  in 
iûbos  divifis.  Rotb.  Program.  1772.  pag.  11.  — 
Idem  ,  Plant.  Defcriot.  &  Icon.  pag.  8.n<>.  9.  tab.  j. 
fig.  4.  —  Lam.  lUultr.  Gêner,  tab.  804.  fig.  }. 

Reftio  (  elegia  )  >  culmis  fimplicibus  yfplcâ  glomc- 
Botanique,  Tome  VI, 
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rata;  fpatkis  partialibus  ,  vacis  ,  Jimplicihus,  Linn. 
Sy^.  Plant,  vol.  4.  pag.  135.  n^.  6. 

Eiegia  juncea.  Linn.  Mantifl*.  alcer.  pag.  197. 

Ses  tiges  font  droites  y  fimples  y  liflfes^  cylindri* 
ques  y  hautes  d'environ  quatre  pieds  y  dures,  d'un 
brun-verdâtre ,  à  peine  articulées  (  excepté  à  leur 
bafe  )  y  dont  les  gaines  font  coriaces  y  caduques  » 
rares  y  lifles  y  brunes  y  un  peu  mucronées  y  dont  il 
ne  refte  qu'un  anneau  noir  j  protubérant. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  thyrfe  à  la  partie  fu- 
périeure  des  tiges  >  fur  une  longueur  de  fix  à  huit 
pouces  &  plus  :  elles  forment  de  petits  épis  à  peine 
rameux^  droits»  ferrés  ,  étroits^  longs  d'environ 
un  pouce  dans  l'aiffelle  d'une  large  fpathe  ovale  , 
oblongue  >  concave  ,  quelquefois  déchirée  y  &: 
comme  lobée  à  fes  bords ,  prefqu'obtufe ,  coriace^ 
d'un  roux-clair  en  dehors^  d'un  blanc  très -luifant, 
argenté  en  dedans  >  fcarieufe  à  fon  contour  «  plus 
longue  que  l'épi.  Celui-ci  eft  compofé  d'éprllets 
agglomérés  y  fort  petits  »  prefque  fefliies  ;  chaque 
pac^uetde  fleurs  efl  muni  d  une  fpathe  pan iculière^ 
petite,  élargie  j  ovale  ,  aiguë  &  même  fubulée  i 
fon  fommet. 

Les  épillets  font  compofés  d'écaillés  concaves» 
imbriquées  y  lancéolées  y  prefque  fubulées;  les  in- 
térieures beaucoup  plus  courtes.  La  corolle  y  dans 
les  fleurs  femelles ,  eft  formée  par  fix  pétales  y  donc 
trois  extérieurs  ,  deux  comprimés,  linéaires  y  lan- 
céolés^ très-aigus,  j  concaves,  carinés  j  le  troi- 
fième plane  &  linéaire  ;  les  trois  pétales  intérieurs 
un  peu  plus  courts ,  alternant  avec  les  extérieurs. 
L*ovaire  eft  gros  ,  relevé  en  boP/e  ,  terminé  par 
deux  ou  trois  ftigmates  réfléchis  en  dehors  ^  épais  y 
velus  ou  pubefcens.  Dans  les  fleurs  mâles  les  an- 
thères ,  félon  Linné ,  font  brunes  y  comprimées  y 
bordées  de  blanc. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne-Efpérance. 
if  (  F.f  in  herb.  Lam,  ) 

RESTIOLE.  îFiildenawia.  Genre  de  plantes 
monocotylédones ,  de  la  famille  des  joncs ,  qui  a 
des  rapports  avec  les  reftio  y  &  qui  comprend  des 
herbes  exotiques  à  l'Europe ,  dont  tes  tiges  font 
jonciformes ,  rameufes  >  articulées  y  garnie  de 
gaines  en  forme  de  fpathes  aux  articulations ,  les 
flears  difpofées  en  épis  ou  en  panicules  y  compo* 
fées  d'écaillés  imbriquées. 

Le  caraâère  eflentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Des  fleurs  dioïques  ;  un  calice  compofé  d'êcailUs 
imbriquées  ;  une  cérolle  a  fix  pétales  y  trois  étamines^ 
un  feul  fiyle  furmonté  de  diux  ou  trois  ftigmates 
plumeux  y  une  capfule  dure  y  fupérieure  ,  à  une  feule 
loge. 

Caractère    générique. 

Chaque  fleur  offre  : 

1*.  Un  calice  compofé  de  plufieurs  valves  îm- 
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briquées  3  rcumiaéês^  perfiltantes^  p!us  longues 
que  le  fruit. 

1^.  Une  corolle  à  fix  pétales  membraneux ,  égaux> 
ovales  i  un  peu  arrondis ,  rapprochés,  perfiftans. 

3*°.  Trois  êtamincs  dans  les  fleurs  mâles ,  dont 
les  filamens  font  courts  ^  capillaires  j  les  anthères 
ovales  «  oblongues. 

4*.  Un  ovaire  fupérieur  dans  les  fleurs  femelles  ^ 
furmonté  d'un  feul  ftyle  très  -  court ,  terminé  par 
deux,  quelquefois  trois  Aigmates  plumeux. 

Les  fruits  font  une  capfule  ou  une  noix  dure  « 
ovale  »  obcufe  ^  glabre  ^  a  une  feule  loge. 

Espèces. 

1.  Restiole  cylindrique.  Willdenowia  teres. 
Thunb. 

Willdenowia  culmo  ,  ramifque  teretihus  ,  levihus, 
Thunb.  A6t.  Stockholm.  1790.  pag.  19.  lab.  2. 
fi  g.  inter média. 

Ses  tiges  font  droites ,  très-lifles,  cylindriques, 
rameufes  ,  articulées  y  roides ,  très  dures  j  un  peu 
canaliculées  du  côté  où  s'appliquent  les  rameaux. 
Ceux-ci  offrent  le  même  caraûère  :  leurs  articu- 
lations font  garnies  de  plufieurs  gaines  fpathacées  > 
imbriquées  ,  cylindriques  ,  liffes  ,  de  couleur  gri- 
fatre^  ainiî  que  les  tiges  $  tronquées  obliquement 
à  leur  orifice  ^  terminées  par  une  pointe  fubulée. 

Les  pédoncules  font  roides ,  épais  ^  très-Amples , 
glabres^  droits^  comprimés  ou  triangulaires,  faf- 
ciculés^  terminés  par  un  feul  épîllet  ovale ,  renflé , 
aigu ,  compofé  de  plufieurs  écailles  en  forme  de 
fpathe  y  concaves  ^  larges  ,  ovales,  glabres^  d'un 
brun  clair ,  coriaces ,  membraneufes  &  blanchâ- 
tres à  leurs  bords,  terminées  par  une  pointe  fubu- 
lée. La  corolle  e(l  divifée  en  fix  pétales  égaux  y 
courts  j  ovales ,  arrondis  &  obtus  à  leur  fommet, 
environnés  à  leur  bafe  extérieure  par  un  corps 
prefque  charnu ,  cylindrique ,  divife  à  fon  orifice 
en  fix  découpures  courtes ,  obtufes.  Les  écamines 
font  au  nombre  de  trois  5  l'ovaire  ovale,  tronqué 
a  fo»  fommet ,  furmonté  d'un  ftyle  court ,  termmé 
par  deux  fiigmates  plumeux.  Le  fruit  eft  une  cap- 
fule ou  une  petite  noix  dure^  ovale,  tronquée, 
enveloppée  par  la  corolle  perfiftante,  à  une  feule 
loge. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne-Efpérance. 
(  ^.  /I  in  heri,  Lamarck.  ) 

2.  Restîoie  comprimée.  Willdenowia  corn- 
prejfa.  Thunb. 

Willdenowia  culmo  folio  fo  ,  levi  ;  ramis  corn- 
prej/is,  Thunb.  Aft.  Stockholm.  1790.  pag.  29. 
tab.  2.  fig.  extera. 

Cette  efpèce  fe  difiingue  de  la  précédente ,  en 
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ce  Que  Tes  tiges  font  à  la  vérité  lifles,  feulllées, 
prefque  cylindriques,  mais  fes  rameaux  font  com- 
primés. Elle  crou  au  Cap  de  Bonne-Efpérance. 

}.  Restioli  ftriée.  Willdenowia  firiata.l\i\3Xk\>. 

Willdenowia  culmo  tereti ,  flriato,  Thunb.  AQt. 
Stockholm.  1790*  p^«  29.  tab.  2. 

Les  tiges,  dans  cette  plante,  font  cylindriques, 
ftriées ,  tandis  qu'elles  font  très-liffes  dans  les  deux 
efpèces  précédentes.  Comme  ces  dçux  dernières 
efpèces  me  font  entiéretnent  inconnues ,  je  n'ai  pu 
les  mentionner  ici  que  d'après  Thunberg.  Cette 
dernière  croît  également  au  Cap  de  Bonne-Efpé- 
rance. 

RÉTICULAIRE.  Reticutaria.  Genre  de  plantes 
cryptogames,  de  la  famille  des  champignons,  qui 
a  des  rapports  avec  les  trichia ,  &  qui  reffemble 
affez  fouvent  à  de  petites  moifiÔures.  Ce  font  des 
fubftances  fongueufes ,  d'abord  pulpeufes  ,  éta- 
lées, difformes  &  mollaffes,  qui  contiennent  dans 
leur  intérieur  ^^  cellules  remplies  de  pouffière, 
conftituées  par  une  forte  de  réfeau  très- fin  &  de 
formes  variées.  A  l'époque  de  leur  maturité  «  elles 
produifent  une  pouiitère  fine. 

Le  caraâère  eflentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Une  fubfiance  fofigueufe ,  felfile  ouftipitée,  prefqite 
ronde ,  renfermant  des  femences  placées  entre  les  fils 
ctun  réfeau  très- fin. 

Ce  genre  ,  établi  d'abord  par  Bulliard ,  a  été 
enfuite  divifé  en  plufieurs  autres.  M.  Perfoon  a 
formé  ,  i**.  le  genre  diderma  y  en  retranchant  des 
réticulaires  toutes  les  efpèces  qui  font  placées  fur 
une  membrane  commune  à  plufieurs  individus. 
2°.  Le  genre  fpumaria  ,  dont  les  efpèces  ont  i  la 
vérité  l'apparence  de  réticulaires,  mais  dont  la 
pulpe  cache  des  étuis  coriaces  &  membraneux  qui 
renferment  les  femences.  5**.  Le  fycogala ,  donc 
l'enveloppe  eft  arrondie ,  membraneufe ,  remplie 
dans  fa  jeunefle  d'une  maffe  pulpeufe  &  liquide^ 
oui  fe  convertit  en  très-peu  de  tems  en  une  pouf- 
fière  mélangée  d'un  petit  nombre  de  filamens. 
Cette  enveloppe  s'ouvre  d'une  manière  très*irré/ 
gulière,  par  fes  côtés  ou  à  fou  fommet. 

En  confervant  pour  caraâère  effentiel  aux  ré-> 
ticu^aires,  les  filamens  en  réfeau  qui  accompagnent 
les  femences ,  nous  réunifions  ces  trois  genres  ,  8c 
les  réticulaires  fe  trouveront  bien  difiinguées  des 
moifiJfuresy(\\ii  ont  un  réceptacle  membraneux  3  glo- 
buleux ,  d'abord  aqueux  &  tranfparent ,  enfuite 
Opaque  &  plein  de  poufiîère  nue,  non  entre-mélée 
de  filamens,  mais  dont  les  globules  adhèrent  uo  peu 
l'un  à  l'autre. 

Ce  genre  fe  drftingue  encore  des  Ifcoperdon  , 
non- feulement  par  leur  port  ^  mais  encore  par  la 
molIelTe  de  leur  chair  dans  leur  jeunéfle  >  dont 
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l'enveloppe  >  lorfqu  'elle  devient  tneabranettfe ,  eft 
ttès-friable  à  l'époaue  de  la  maturité  ,  fe  crève 
très- rarement  au  lommec  ^  &  prefque  toujours 
d'une  manière  irrégulière. 

Espèces. 

*  Point  de  membrane  commune  à  piujicurs  indi^ 
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I.  RÉTicuLAiRE  des  jardins.  RtiUtUaria  hor- 
aafis,  Bull.    « 

Retîcidaria  exths  ûlamentofa  ,  mollis  ,  fiâvefcens, 
(N.) 

Rtticularia  (hortenfis)  ^  maxima ,  puivinatà,  gof 
fypina  ;  feminiius  inter  loculos  latijftmos  &  membra^ 
naceos  impeditis.  Bull.  Herb.  fr.  Champ,  pag.  86. 
tab.  424.  fig«  2. 

Mucor  (  (èpticus  )>  unBuofus ,  flavus.  Linn,  Spec. 
Plant,  vol.  1.  p;ig.  x6j6*  —  Flor.  fuec.  1 1 17.  ii8j. 
•*(Eder,  Flor.  dan.  tab.  778. 

ftdigo  butyracea  ^  crecea;  cauUcuUs  ramojis,  laci' 
maâs.  Haller^  Helv.  n*.  2133. 

Mucor  cruflaceus  ,  ramofiffimus,  mollis  dt  fugax  ^ 
crwà  coloris.  Gleditz^  Fung.  160.  var.  «. 

Spongia  fitgax  ^  mollis ,  Jlava  b  amœna  ^  in  pul- 
fencoriario  nafcens.  March.  Aâ.  GaU.  1727. 

Spongîa  fugax  ,  mollis  «  fiava  »  amœna.  March. 
Au.  1727.  pag.  272. 

Mucilage  crufiasâa  ,  alba.  Michel  ^  Gen.  1 1 6.  t^b. 

Agaricumfpongiofum ,  nigrum ,  imdplanta  rum^  &c. 
Michel^  Gen.  m.  tab.  63.  fig.  i.? 

Agaricum  album  ,  terre fire ,  medullam  punis  refc'^ 

rens.  Michel ,  Gen.  121.  tab.  63.  fig.  2. 

Mucilago  Jilamentofa  ^  ramofa.  Bonanni.  135. 
lab.  3. 

Ceft  an€  des  plus  grandes  efpèees  de  ce  genre. 
Elle  eft  étendue  «  cotonneufe  ou  filandreufe  à  fa 
forfâce ,  d'un  blanc-rouflatre  dans  fa  jeuneiTe  y 
quelquefois  jaune  ou  rouillée.  Les  mailles  de  Ton 
réfeau  font  larges.  Lorrau'elle  commence  à  pa- 
roitre  ^  elle  reflemble  à  de  Técume  pour  la  cou- 
leur 8c  la  confillance.  Elle  eft  très -friable  lorf- 
qu'elle  eit  morte. 

Elle  croit  fur  les  fumiers^  les  vieilles  fouches^ 
les  bois  de  charpente  ^  &  furtout  dans  les  ferres 
diaudes  ,  fur  la  tannée. 

K  MUla  circonftances  locales  ,  dit  Bulliard ,  font 
prendre  i  cette  plante  des  formes  ^  des  dimen* 
fions  très-différentes»  de  môme  que  la  plupart  des 
ci^pèces  de  ce  genre.  Lorfqu'elle  s*atuche  à  des 
T^étaux  yivans ,  elle  s'en  approprie  les  fucs  nu* 


tritifs  &  les  fait  périr  s  c'eft  pourquoi  les  jardi-^ 
niers  la  détruifent  le  plus  qu'ils  peuvent.  Elle  £e 
plaît  beaucoup  dans  les  ferres  cnaudes  >  fur  des 
couches  de  tannée  y  &  finit  bientôt  par  s'attacher 
aux  plantes  qu'on  y  cultive.  » 

Au  premier  coup-d'œil  on  pourroit  la  confon- 
dre avec  la  réticulaire  blanche;  mais  celle-ci  a 
fes  femences  renfermées  dans  des  étuis  coriaces  » 
&  taillés  en  branches  de  corail.  Ce  caradlère  eft 
plus  Que  fuffifant  pour  diftinguer  ces  deux  efpèees 
dans  leur  développement  complet  ;  mais  dans  leur 
jeuneffe  il  n'eft  pas  apparent  ^  &  il  eft  prefqu'im- 
poflible  de  ne  pas  les  confondre,  â  moins  qu'on 
ne  les  compare  dans  leur  état  de  defiication.  II 
exifte  encore  beaucoup  de  reftemblance  entre  cette 
plante  &  la  réticulaire  charnue  ;  mais  cette  der- 
nière a  fa  chair  ferme,  même  dès  fon  adolefcence, 
tandis  x)ue  l'autre  n'a  pas  plus  de  confiftance  que 
de  l'écume.  Elle  varie  dans  fes  couleurs.  Quoi- 
qu'ordinairement  d'un  blanc  rouflatre  dans  fa  jeu- 
nefle,  elle  eft  quelquefois  auffi  d'un  jaune  plus  ou 
moins  foncé ,  ou  d  un  jaune  tirant  fur  la  couleur 
de  la  rouille. 

2.  RÉTICULAIRE  charnue.  ReticuUria  camola* 
Bull. 

Rtdcularia  fuidura  y  exiiu  pubefcens  j  feminibus 
nigris.  (N.)  * 

Reticularia  camofa  ,  pulvînata  ,  g^Jfypina  y  inihs 
carnofa  ,  loculofa  y  prima  âtate  firmiu/cula,  Bull. 
Herb.  fr.  Champ,  pag.  85.  tab.  424.  fig.  i. 

Var.  I.  Reticularia  camofa  ,  fuperficie  ex  albo 
fucefcenten  Bull.  L.  C. 

Var.  2.  ReticuUria  camofa  y /uperficié  prima  dtaea 
luteo'fulpkurea  y  dein  nigrofucefiente.  Bull.  L.  C. 

On  diftingue  cette  efpèce  à  fa  chair  ferme  « 
même  dès  fa  jeunefle  y  qui  durcit  à  mefure  qu'elle 
avance  en  âge ,  en  forte  qu'on  peut  y  lorfqu'elle 
eft  vieille»  la  couper  par  tranches  comme  une 
truffe.  Sa  furface  eft  puiiefcente^  blanche  ou  j^u* 
nâtre  dans  fa  jeuneffe.  L'intérieur  eft  occupé  par 
un  réfeau  blanchâtre  ^  dont  les  mailles  font  rem- 
plies de  femences  noires. 

Cette  plante  croît  à  la  furface  de  la  terre  j  elle 
poufle  lentement  4  &  vit  plufieurs  mois. 

Bulliard  diflingue  deux  variétés  de  cette  plante  ; 
Tune»  qui  eft  blanche  â  fa  furface  dans  fa  jeuneffe , 
Se  qui  devient  enfuite  brunâtre  ;  l'autre  >  qui  eft 
d'abord  jaune  ou  d'une  couleur  fulfurine^  d'un 
brun  noirâtre  enfuite. 

3.  HéTicuLAiRE  jaune.  Reticularia  lutea.  Bull. 

Reticularia  mollis  ,  glulinofa  ,  exths  pubefcens^ 
lutea.  (N.) 

Reticularia  (  lutea  )  «  ptAùnata  y  fubgofypitut  y  fc 

Z  z 


i8o 


R  E  T 


minibus  in  locellîs  membranacets  nidulantibus,  .Bull. 
Herb.  fr.  Champ,  pag.  87.  tab.  380. 

Fulîgo  (flava)  ,  effufa  ^  fubrotundaque  flava  ;  cor^ 
tice  celUlofo  ,  fihrojo.  Perfoon  ,  Synopf.  161.  — 
Idem,  Difp.  Meth.  Fung.  pag.  8.  —  Schaeff.  Fung. 
Bav.  tab.  15/4. 

Mucorfepticus.  Boit.  Fung.  tab.  1 54. 

Lycoperdon  luteutn  ygregorium.  Jacq.  Mîfc.  vol.  I. 
139.  tab.  8. 

Cette  plante  fe  diftingue  à  la  couleur  jaune  de 
fa  furface  externe  ,  &  du  réfeau  membraneux  qui 
en  garnie  Tintérieur.  Sa  fuperficie  eft  un  peu  co- 
tonneufe  :  elleed,  dans  fa  jeuneffe,  molle  comme 
de^récume  $  elle  s'attache  aux  doigts ,  &  les  falit 
comme  le  fuc  de  la  chélidoine.  Lorfuu^elle  eft 
vieille  ,  elle  fe  réduit  facilement  en  poudre.  Sa- 
poufllère  eft  d'un  brun  noir  j  elle  varie  par  fa 
forme  &  Ces  dimenfions. 

On  la  trouve  fur  la  terre ,  fur  les  feuilles  &  les 
tiges  mortes  ou  vivantes. 

.    4*  RÉTICÛLAIRE  rofe.  Reticalarîa  rofca,  Bull. 
Philom. 

Reticularîa  mammofa  >  fubfiipitata  y  extus  reticu- 
lata  ,  rofea,  (  N.) 

Redcuiaria  rofea.  Bulletin  Philomat.  n**.  14.  flor. 
an  6.  fig.  8.  A.  B.  C.  —  Lam.  III.  Gêner,  tab.  889. 
iig.  I.  A.  B.  C. 

Cette  plante  a  un  afpeâ  qui  Tus  eft  particulier; 
elle  eft  a  une  belle  couleur  rofe  très-vive ,  &  fe 
préfente  d'abord  fous  la  forme  de  mamelons  irré- 
guliers &  pulpeux  y  qui  en  très-peu  de  tems  fe 
réuniftenc  en  une  feule  mafte  d'une  pulpe  rou- 
geâtre ,  enveloppée  extérieurement  par  un  filet 
blanc  dont  les  mailles  font  vifibles  à  I  oeil  nu.  Ce 
filet  fe  réunit  en  deftbus ,  &  forme  un  petit  pédi- 
cule c^ui  s'implante  dans  les  fentes  du  bois.  On 
croiroit  voir  un  morceau  de  glace  aux  fraifes,  en- 
veloppé dans  de  la  dentelle. 

Cette  plante  croît ,  vers  la  fin  du  printems ,  fur 
les  vieux  troncs  d'arbres  coupés  &  humides. 

y.  RÉTICULAIRE  fphéroïde.  ReticuUria  fpheroi- 
dalis,  Bull. 

Reticularîa  minima  j  feJftUs  ,  fuborbicuiaris  ,  intus 
loculofa,  Bull.  Champ,  pag.  94.  tab.  446.  fig.  1. 

Reticularîa  fuborbicuiaris  9  albUans^  Gmel.  Syft. 
Natur.  vol.  2.  pag.  147Z.  n^.  11. 

«.  Reticularîa  nîvea.  Bull.  Var.  i .  L.  C.  — Mich, 
tab.  95.  fig.  3- 

i5.  Reticularîa  fubrofea.  Bull.  Var.  2.  L.  C. 
Mucor globofus y'ia^is  coagulât i  candorem  &  fubf 
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tàntîam  àmulans.  Michel, Gen.  irj.  tab.  95.  fig, 
3.E. 

On  diftingue  cette  plante  à  fes  enveloppes  glo- 
buleufes  y  feftiles ,  de  la  groifeur  d'un  grain  de 
millet  ;  elles  font  rapprochées  6^  ferrées  les  unes 
contre  les  autres  ,  en  forte  qu'elles  reffemblent  à 
un  amas  d'œufs  d'infeâes.  Ces  globules  varient 
dans  leur  couleur  \  ils  font  blancs  ou  d'un  rofe 
tendre  dans  leur  jeunefl'e ,  formés  d'une  liqueur 
épaiîTe  qui  s'attache  aux  corps  vbifins,  &  devien- 
nent enfuice  fermes  &  vr^m^  friables. 

Cette  efpèce  croît  fur  les  feuilles  &  les  bran- 
ches mortes. 

« 

6.  RÉTICULAIRE  finueufe.  Reticalarîa  finuofa. 
Bull. 

Retîcularîa  laminîs  duabus  parallclîs  ^  fiexuofis, 
Bull.  Herb.  fr.  Champ,  pag.  94.  tab.  446.  fig.  3. 

Rh^farum  (  bivalve  )  »  comprejfum  j  fiexaofum  , 
cinerco-albîdum  9  elongato  -finuofum  ^  uno  latere  de^ 
hifcens,  Perfoon,  Syn.  169. —  Obferv.  Myc.  i. 
pag.  6.  tab.  i.  fig.  2. 

Trîchia  (fphxrica)  ,  var.  f,  y  polymorpha,  Tfcn- 
tepohl.  in  Rothii  Catale£l.  Bot.  1.  pag.  23O. 

Cette  efpèce  eft  dépourvue  de  pédicule ,  com- 
pofée  de  deux  lames  rapprochées,  coriaces,  pa- 
rallèles, unies  par  un  réfeau  filamenteux,  qui  ren- 
ferme entre  fes  mailles  une  pouffière  très-fine.  Ces 
deux  lames  ou  valves  font  blanches ,  finueufes  : 
la  pouftîère  eft  de  couleur  noire. 

On  rencontre  cette  réticulaire  fur  les  feuilles 
mortes. 


7.  RÉTICULAIRE  noire.  Reticularîa  nîgra.  Bull. 

Retîculariafcnefcens  nîgra  y^feminibus  nigrîs,  Gmel. 
Syi\.  Nat.  vol.  2.  pag.  1472.  n*.  15. 

Reticularîa  papuUformîs  ,  biennîs  y  prima  Atatc 
gummea ,  deîn  filamentofa  ,  intrà  lîgnum  &  corticem 
crefcens,h\x\\.  Herb.  fr. Champ,  pag.  88»  tab.  *38o. 
fig.  2. 

Cette  efpèce  eft  feflîle ,  fort  petite  ,  &  fe  pré- 
fente  dans  fa  jeuneffe  fous  la  forme  de  gouttes 
gommeufes  ,  tranfparentes  ,  d'abord  d'un  blanc- 
cendré  ,  jicquérant  enfuite  une  couleur  noire  » 
elle  forme  de  petites  houpes  velues,  très -fu- 
gaces. 

Cette  plante  croît  fur  les  branches  d'arbres 
garnies  d'écorce ,  s'y  implante  par  le  moyen  de 
petites  fibres^  radicales  5  elle  vit  deux  ans  ,  &  ta 
féconde  année  de. fa  vie  elle  fait  périr  ordinaire- 
ment les  branches  fur  lefquelles  elle  exifte. 


8.  RÉTICULAIRE  hémifphérique.  Réticulé 
kemifphirica.  Bull. 
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Retkiilaria  fiiphe  fimplîci  ;  capUuio  hcmifphârlco, 
Guel. Syft.  Nat.  vol.  z.  pag.  1471.  n®.  3. 

Retlcularîa  minima  ,  ft'iptiihus  fimpllcihus  ,  yeri- 
urms  hemtfphAricis  i  inths  loculofis.  Bull.  Herb* 
b.  Champ,  pag.  93.  rab.  446.  iig.  i. 

Cette  plante  a  rafpeft  d'une  petite  moîfiflure. 
Oniadiftingue  à  Tes  pédicules  fimples  ,  courts , 
,8riés.  renfiés  à  leur  bafe.  Dans  les  premiers  înf- 
tans  de  fa  naiflance  elle  fe  préfente  fous  la  forme 
d'une  petite  goutte  de  lait  j  elle  acquiert  enfuite 
une  confiftance  plus  fjrme  &  une  teinte  d'abord 
grife ,  puis  noirâtre.  Son  enveloppe ,  très-convexe 
dins  fa  jeunefle,  s'apphtit  enfuite  ,  &  forme  une 
efpère  de  chapeau  orbicutaire  ;  elle  eft  pleine  d' une 
poudjère  d'un  brun  noirâtre. 

Cette  plante  croit  fur  les  feuilles  mortes. 

9.  RÊTICULAIRE  épixylon.  Bxùcularia  epixylon. 
Bull. 

RitUuIjrîa  annua  y  pahllLta  y  ex  cînerco-nigri' 
tons,  iniùs  filament o fa  ,  fuper  ligna  putridâ  nafcens. 
Bu]].  Champ,  pag.  9c.  tab.  472.  fig.  i. 

Rtticularia  (  épixylon  )  ,  pulvinata  ,  ex  cinereo- 
Bfywdw.GmeJ.  Syft.  Nat.  vol.  2.  pag.  1471 .  n®.7. 

Cette  efpèce  forme  fur  le  bois  de  petits  couiTi- 
nets  aflez  larges  ^  elle  efl  d'abord  grifatre»  unie  ^ 
moUâffe.  A  mefure  qu'elle  avance  en  âge  elle  de- 
vient d'un  brun-noir,  &  dans  fon  développement 
complet  >  pour  peu  qu'on  la  touche ,  il  s'en  déta- 
che une  pouffière  noirâtre  qui  s'attache  aux  doigts 
comme  da   noir  de  fumée.   Ses  femences  font 
oblongues  ^  inférées  à  des  fibrilles  élaftiques ,  & 
articoféés  comme  fi  elles  étoient  formées  de  petits 
gains  enfilés  les  uns  à  là  fuite  des  autres.  On 
pourroit  la  confondre  avec  la  réticulaire  noire  ^ 
mais,  outre  que  cette  dernière  eft  bifannuelle^ 
elleeft  encore  beaucoup  plus  petite,  &  ne  croie 
que  fur  des  branches  garnies  de  leur  écorce. 

Cette  efpèce  eft  annuelle  :  on  ne  la  trouve  que 
far  Je  bois  mort ,  privé  de  (on  écorce. 

JO.  RÉTICULAIRE  des  blés.  RetUularia  fegetum. 

Reticularia  fufco-nigricans  y  gramineum  parafiticay 
intùs  filamentofa.  Bull.  Champ,  pag,  90.  tab.  472. 
fig.  2. 

Uredo  (  (e^tinm) ipulvere  copiofoy  nigro ,  in  gra^ 
mnumfpiculis  yfeuglumis  proveniente,  Perf.  Difp. 
Michod.  Fung.  pag.  y6.  -^  Synopf.  pag.  224. 
t!".  27. 

Chaos  ufiilago.  Linn.  ?i^Si.  Nat.  1526.  n**.  4. 

Ch  a  r  B  o  N  .  Teffier,  Traité,  des  maladies  des  grains . 

199.  fig.  a.  b.  c.  d}  306.  fig.  c.  d.  e.  f;  356.  fig.  c. 
d.  f. 

Vulgairement  nielle  OU  char|>on. 
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Les  naturaliftes  ne  font  pas  d'accord  entr'eux 
<ur  la  nature  de  cette  fubltance,  qui  n'infeâe  que 
trop  fouvent  hs  femences  céréales,  deftinées  à  la 
nourriture  de  l'homme  &  des  anima'ix  qui  lui 
prêtent  leurs  forces.  Linné  la  regarde  comme  un 
amas  d'animaux  microfcoptques  ,  qu'il  nomme 
chaos  ufii/ago.MM.  Teflier ,  Duhamel  &  Tillet 
penfent  que  c'eft  le  produit  d'une  maladie  parti- 
culière aux  graminées.  liulliard ,  fi  exaû  dans  fes 
obfervations^aflureque  c'eit  une  véritable  plante, 
dans  laquelle  il  a  reconnu  les  caraâères  des  réti- 
cuîaires.  Nous  n'avons  fur  cette  fubftance  aucune 
obfervation  qui  nous  foit  particulière,  &  fans 
prétendre  décider  la  quefiion  ,  nous  nous  borne- 
rons à  préfenter  iwi  ce  que  Bulliard  en  a  dit. 

-\ 

C'eft  la  plus  commune  des  efpèces  de  ce  genre  : 
on  ne  la  trouve  jamais  que  fur  les  graminées.  Ses 
gyaines  font  rondes ,  extrêmement"  fines  ,  &  infé- 
rées à  de  petits  filets  élaftiques ,  de  même  que 
celles  de  toutes  les  autres  reticulaires  dont  la 
fubftance  interne  eft  filandreufe. 

ce  Ces  graines,  portées  par  les  vents  fur  les  épis 
encore  dans  leur  fourreau ,  attendent  que  les  balles 
de  ces  épis  fe  développent  >  elles  s'iniinuent  entre 
les  valves  dont  les  organes  de  la  fécondation  font 
entourés ,  pénètrent  jufqu'aux  grains  encore  ten- 
dres &  mucilagineux ,  s  y  enracinent,  s'en  appro- 
prient les  fucs  nutritifs ,  s'y  développent ,  &  don- 
nent enfuite  naiffance  à  une  prodigieufe  quantité 
de  graines  d'un  brun  noirâtre  ,  &  fi  fines  qu'elles 
re/Temblent  à  du  charbon  réduit  en  poudre,  d'où 
vient  qu'on  leur  a  do»né  le  nom  de  charbon. 

»  Si  un  coup  de  vent  a  porté  une  grande  quan- 
tité de  graines  de  cette  réticulaire  fur  le  fourreau 
d'un  épi ,  xet  ép'i  eft  entièrement  charbonné.  Si 
au  contraire  ces  graines  fe  font  trouvées  en  pe- 
tite quantité,  <jue  toutes  les  fleurs  n'en  aient  pas 
été  atteintes  ,  il  n'y  a  alors  qu'un  certain  nombre 
de  grains  de  cet  épi  qui  foient  charbonnés.  Ces 
grains ,  comme  je  m'en  fuis  bien  convaincu  ,  don- 
nent naiflance  à  des  individus  aulfi  vigoureux  que 
d'autres  grains  pris  fur  des  épis  non  charbonnés  : 
d'où  l'on  peut  conclure,  avec  aflez  de  certitude, 
que  le  charbon  n'eft  point  une  maladie  particu- 
lière aux  graminées  j  que  ce  n'eft  pas  non  plus  le 
produit  d'un  infeâe ,  comme  beaucoup  d'auteurs 
nous  l'iffureat.. Il  n'eft  pas  vrai  c^ue  les  petites 
graines  de  cette  réticulaire  fe  transforment  en  une 
forte  de  petites  anguilles.  Quand  il  fe  trouve  des 
anîmalcuff  s  dans  les  infufions  de  ces  graines  ,  ces 
animalcules  leur  font  étrangers.  Voilà  ce  dont  je 
-me  fuis  bien  afluré  par  nor^ibre  d'obfervations 
faites  &  répétées  avec  le  plus  grand  foin,  fant  au 
micro fcope  fimple  qu'au  microfcope  compofé. 

M  Quoique  perfonne ,  ajoute  Bulliard ,  n'ait  eu , 
à  ce  que  je  lâche ,  connoiffaifte  jufqu'ici  de  la 
véritable  caufe  du  charbon ,  on  a  cependant  trouve 
un  moyen  <i*en  préfetver  en  grande  partie  les 
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moiflbns.  Ce  moyen  eft  connu  partout  :  c^eft  le 
ckauloM ,  quand  il  efi  fait  avec  les  précautions 
necefuires.  Mais  on  pourroit^  je  croîs  ^  rendre  ce 
procédé  plus  fimple  ^  moins  coûteux ,  plus  à  la 
portée  du  laboureur ,  &  on  en  obtiendroic  cer- 
tainement le  même  fuccès  :  ce  féroit  de  paflTer  le 
grain  deftiné  pour  les  femaiiles  dans  une  fimple 
difToiution  de  terre  glaife.  Toutes  les  fois  que^ 
par  un  intermède  quelconque,  on  donnera  un  left 
aux  petites  graines  de  cette  réticulaire^  que  ^  de-, 
venues  trop  pefantes^  elles  ne  pourront  plus  être 
portées  par  les  vents  fur  les  épis  aux  approches 
oe  la  floratfon  y  les  blés  ne  feront  point  charbon- 
nés^  pourvu  toutefois  que  les  cultivateurs  d'une 
même  contrée  aient  fait  fubir  à  leurs  femences  la 
même  préparation.  » 

Obfervations.  Il  n[eft  pas  très-certain  que  cette 
efpèce  convienne  à  ce  genre  :  pluiieurs  auteurs 
doutent  de  l'exiflence  des  filamens  qui  en  conlii- 
tuent  le  caraâère  générique ,  &  qui  parotffent 
appartenir  aux  fibres  durcies  de  Tépiderme  qui 
perfifte  en  fe  déchirant  par  lambeaux.  Ils  Tont 

f>lacée  en  conféquence  dans  d'autres  genres^  avec 
efquels  en  effet  elle  paroit  avoir  plus  de  rapports 
par  fes  c^raâères  extérieurs.  Elle  eft  trèsrvoifine 
des  œcidium.  M.  Perfoon  Ta  rangée  parmi  les  undo. 
On  en  a  difiingué  plufieurs  variétés  qui  dépeii- 
derit  des  plantes  fut  lefquelles  fe  trouve  cette  réti- 
<ulaire. 

^  Une  membrane  commune  à  plufieurs  individus. 

1 1.  RÉTicuLAiRE  globuleufe.  Reticularia  glo- 
ko  fa, 

Reticularia  feffiiis  globofa,  candida,  levis,  (N.) 

Diderma  (globofa)  ,  acaule ,  levé  ,  globofo  -  ht- 
•mifphêricum  ^  candidum,  Perfoon  ^  Synopf  pag.  167. 
—  Difpof.  Meth.  Fung.  pag.  9.  tab.4.  ng.  4  &  5. 

Au  premier  afpeft ,  on  prendroit  cette  rétîcu- 
kire  pour  un  amas  d'oeufs  d'infeâes  dépofes  fur 
des  feuilles.  Elle  fe  préfente  fous  la  forme  de 
petits  globules  prefque  hémifphériques,  feffile's, 
de  couleur  blanches  elle  eft  très -commune  en 
automne  fur  les  feuilles  tombées  des  hêtres. 

12.  RÉTICULÂIRB  anguleufe.  Reticularia  an- 
gutata. 

Reticularia  fubdeprejfa  ^  angulata  ,  alia.  Gmel. 
SyR.  Nat.  vol.  i,  pag.  147^-  n*.  12. 

Diderma  (difforme) ,  acauUy  levé ,  difforme ,  can- 
didum y  cortice  interiore  CArulefcente,  Perf.  Difpof. 
Method.  Fung.  pag.  9. —  idem ^  Synopf.  pag.  167. 
n"*.  ic.  . 

Cette  plaiWe  eft  éparfe  fur  ut>e  membrane  com- 
mune très-tnincej  eRe  a  des  formes  extrêmement 
variées.  En  ^énéial  j  elle  tH  inédiocreinejie  com- 
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r  primée  j.prefqu'aneuleufe »  liffe  y  fsffile ,  blaoche 
en  dehors ,  de  couleur  d'aztu  à  l'intérieur  de  fon 
écorce^  remplie  d'une  pouffière  d'un  brun  obfcur. 

Elle  croit  fur  les  feuilles  ^  mais  plus  ordinaire- 
ment fur  les  tiges  du  folanum  tuberofum, 

13.  RÉTICULAIRE  teftacée.  Reciwlaria  teftacea. 

Reticularia  feffiiis  ^  fubrêtunda  y  primé  incarnaça, 
demlim  albida.  (  N.) 

Diderma  (  ceftaceum  ) ,  fubrotundum  ^  kemifpkA* 
ricum  ^  prima  incarnatum ,  demiim  albidum  ;  coiu" 
mellâ  rufefcente^cameum,  Perf.  Synopf.  pag.  167, 

n*.  8. 

Didymium  (^ttti^ceum),  fejfile  ,  dimidiatum ,  fubro- 
tundum y  carneum  yperidio  interiore  rufefcenti-cameo. 

Shrad.  Nov.  Gen.  Plant,  i.  pag.  ij.  tab.  y.  fig. 
I.  2, 

Elle  forme  de  petites  têtes  feffiles ,  un  peu  ar- 
rondies y  hémifphériques  ,  prefque  planes  à  Tune 
de  leurs  extrémités  y  de  couleur  de  chair  dans  fa 

Eremière  jeunefle  ^  acquérant  enfuite  une  couleur 
lanchâtre  :  l'intérieur  eft  un  peu  rouifâtre. 

Cette  plante  croît  en  automne  fur  les  branches 
mortes  &  fur  les  feuilles  pourries. 

14.  RÉTICULAIRE  oàix?Lcé>Reticularia  ockracea* 

Reticularia  fejplis  ,  fparfa  ,  globofa  y  levis,  (N.) 

Diderma  (ochraceum  ),  fparfum  y  levé  y  globofum  ^ 
ochraceum,  Perf.  Synopf.  pag.  166.  n^.  6. 

Diderma  ochraceum,  Hoffm.  Flor.  germ.  2.  tab.  9* 
fîg.  2.  b. 

Cette  efpèce  y  affez  rare  >  croit  fur  les  mouftes 
dont  elle  enveloppe  les  ramifications  &  les  fo- 
lioles ;  elle  eft  fefiîte  y  éparfe  ^  &  forme  une  petite 
tête  globuleufe  y  très-tine^  d'un  jaune  ochracé  ou 
tirant  fur  la  couleur  de  rouille. 

ly.  RÉTICULAIRE  torfe.  Reticularia  contorta. 

Reticularia  fefftlis  ,  candida  ,  deprejfj  ;  fulcis  con^ 
centricis.  (  N.  ) 

Diderma  (  contortum  )  y  depreffiim  >  candidum  ; 
fulcis  concentricis.  Perf.  Difp.  Meth.  Fung.  pag.  9* 
—  Idem ,  Svnopf.  pag.  166.  n**.  7.  —  Hoffm.  Flor. 
germ.  2.  tao.  9.  fig.  2.  a. 

C'eft  une  efpèce  élégante  &  rare^  qui  fe  ren^ 
contre  dans  les  mènfies  lieux  que  la  précédente  i 
elle  eft  feffile ,  &  forme  de  petites  têtes  blanches  j 
un  peu  comprimées,  marquées  extérieurement  de 
ftries  concentriques 

16.  RÉTICUXAIRE  fieurî.  Reticularia  fiorifrrme^ 

Reticularia  pediculis  aggregatis  i  capitulis  globofis, 
dein ftellatis,  (N.) 
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Dldcrika  fonformt ,  fiîpitatam  /  corttee  ftiliaàm 
ffo ,  refexo  j  columeliâ  magna,  obconicâ,  Perfoon> 
5ynopl.  164.  n^.  i. 

SphiTocarpus  fioriforntts  ^  fiihcoriaceus  ;  fiipicîbus 
cyliiidraceo-elongatis  y  gracilihus  ;  pericarpih  iiueo- 
framnciSy  primum  elobofis  y  demhm  fiellaùm  paten- 
tiks,  Boli.  Herb.  fr.  Champ,  pag.  141.  tab.  371. 
-Shrad.  Nov.  Gen.  PI.  pag.  zy.  (  Didymium:) 

Cette  plante  eft  d'une  confiflance  coriace^  & 
d'an  jaune  terreux ,  très  -  pâle.  Une  membrane 
épaiffe  &  vjfibîe  à  Toçil  nu  fert  de  bafe  à  plu- 
fieu5  pédicules  grêles,  agrégés,  Hffes,  cylindri- 
ques, rapportant  à  leur  fommet  une  petite  tête 
liiTe  &  globuleufe.  L*écorce  extérieure  s'ouvre 
bientôt  après  en  cinq  a  fept  rayons  inégaux,  pref- 
qu'en  étoile  i  s*étale ,  &c  laifle  appercevoir  un  oetit 
corps  en  forme  de  poire ,  obtus ,  ridé  ,  perfillant. 
Cdui-ti  fe  fend  irrégulièrement,  &  laifle  échap- 
per la  pouffière  qui  eft  de  couleur  brune  ^  ainfi 
qoeleslîlamens  qui  la  portent. 

Cette  plante  crok  fur  les  bois  morts. 

17.  HÉTICULAIRE  ombiliquée.  ReUcularia  um- 
hUicata, 

Reùeularia  fparfa ,  alhicans  ;  peridio  fubtîis  ufnbi- 
licato^  rugtdofo  ;  fiipitc  breviffimo.  Perf. 

Diierma  umbUicatum.  Perf.  Sy nopf.  pag.  i6j. 

C'eK  une  efpèce  aflez  rare,  à  pejne  pédiculée, 
^rfe  fur  une  membrane  commune ,  dont  les  pé- 
nales très-courts  paroiflent  réunis ,  mais  réelle 
inent  féparés  lorfqu'on  les  examine  avec  atten- 
tion. Le  péricarpe  eft  r^uffâtre,  un  peu  ombiliqué 
endeffous,  comme  ridé  à  fa  fuperncie. 

Cette  plante  croit  dans  les  forêts ,  particulier 
lement  fur  les  branches  mortes  de  fapin. 

18.  RÉTICULAIRE  frêle.  RctUularîa  fragUls. 

Rtticularia  obovata  ,  fufca  ;  cortice  nitido ,  fernî^ 
nihus  nigris  ,  ftipite  breviffimo,  GmeK  SyQ.  Nat. 
vol.  2.  pag.  X471. 

Diderma  (  vernîcofum  ) ,  ftipiiatum  »  congeftam , 
nftfcens  ,  ovatum  ,  nitidum  ;  ftipite  brevi ,  Lixo  , 
dkido,  Perf.  Obferv.  Micol.  i.  pag.  89.  tab.  j. 
Sg.7.  a-  g.— r  Idem,Synopf.  pag.  i6c.  n**.  4. 

Trichia  (  lutca  )  ,  ag^regata  ,  fubftipitata ,  pyrifor- 
msy  cortice  luieOy  filamentis  albidis.  Trentepohl. 

iiRotfaif  Catalect  Bot.  i.  pag.  150. 

L^coptrdon  fragile.  Dîckf.  Plant.  Cfyptog.  Brit. 
i.pag.  if.  tab.  5.  fig.  J. 

Didemta  (  pzïzfiticum), peridio fubrotuttdo^  ftipite 
tylindrico  j  aiho  ,  fiavrfcentt,  Var.  p«  Pwf.  Synopf. 
pag.  165.  n*"*  4* 


R  E  T 


i83 


Lycaperdà» parafiticum.Wilher*  Arfang.  cdic.  3* 
vol.  4.  pag.  579. 

Cette  efpèce  paroît  trës-voiilnie  du  reticularU 
ftipitata;  elle  croît  en  petites  touffes  ferrées,  mé- 
diocrement pédiculées,  réunies  à  leur  bafe  par  une 
membrane  fine,  blanchâtre.  Les  pédicules  font 
très-courts  s  leur  tête  prefque  ronde ,  un  peu  lui- 
fante  y  d'un  jaune-brun  y  la  pouffière  eft  noire  «  les 
filamens  blanchâtres ,  alfez  fermes. 

Cette  plante  croît  en  automne  dans  les  forêts» 
fur  les  feuilles ,  les  branches  d'arbres  ^  &  plus  par** 
ticuliérement  parmi  les  moufles. 

19.  RÉTICULAIRE  rameufe.  Reticularia  ftipitata* 

Reticuiaria  pedicuiis  ramêfis ,  capittUis  fubturbi^ 
natis,  (N.) 

Rtticularia  (  ftipitata  )  ,  fninimay  perennis  ;  fiipi" 
tibus  ramofis  y  pericarpUs  fubglobofis,  intùs  lociUofis. 
Bull.  Herb.  fr.  Champ,  pag,  89.  tab,  380.  fig.  3. 

Diderma  (ramofum  ) ,  ?  ftipitihus  ramops  ,  eapitu^ 
lis  fubglobofts.PeTC  Synopi.  166. 

On  diftingue  cette  efpèce  à  fes  pédicules  ra- 
meux  à  leur  bafe.  Elle  paroit  fe  rapprocher  un  peu 
des  trickies.  Une  membrane  blanche  &  coriace 
fert  de  bafe  à  plufieurs  corpufcules  arrondis  ou  en 
forme  de  toupie ,  d'abord  blancs  &  mucilagineux> 
enfuite  jaunes  y  puis  d'un  gris  noirâtre. 

On  rencontre  cette  plante  fur  les  troncs  d'arbre 
morts  ou  languiifans. 

20.  RÉTICULAIRE  argenté.  Reticuiaria  argentea. 

Reticuiaria  feftilis y  turbinmta y  alba y  levis,  (N.) 

Lycogala  (  argentea  )  ,  puhinata  ,  fubkemifphê,^ 
rica  y  levis;  colore  argenteo,  Perf.  Synopf.  pag.  u$j* 

Lycogala  grifeum  ma  jus,  Michel,  Gen.  pag.  Il  6, 
tab.  95.  fig-  I. 

Mucorlycogalus,  Bolton.  Fung.  tab.  133.  fig.  2. 

Reticuiaria  (  lycoperdon  )  ,  pericarpio  ex  albofup 
cente ,  levi,  Var.  2.  Bull.  Herb.  fr.  Champ,  pag.  95. 
tab.  476.  fig.  I.  a  ,  d. 

j5.  Lycogala  (  turbinata  )  ,  f *  pallrdo  fufcefcens  , 
turbinata,  levis.  Perf.  Synopf.  158. 

Reticuiaria  lycoperdon  ,  prima  Atate  tranfiucéns , 
pericarpio  ex  fublutco  fufce fiente  ,  levi,  Var.  3.  Bttll. 
Champ,  pag.  95.  tab.  476.  fig.  2. 

y.  Reticuiaria  lycoperdon  y  pericarpio  ex  albo  ,  ru" 
fefiente  y  gojfypino.  Var.  I.  BuU.  Chantp.  pag.  ^f^. 
tab.  44^.  fîg.  4.  . 

Quoique  très-rapprochée  du  reticuiaria  punUata, 

^ette  eipèce  s'en  diftingue  en  ce  que  fa  furface 

eft  Ufie  8c  non  ponâuée;  elle  eft  feiTiIe  qu  pro? 
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longée  à  fa  bafe  en  un  pédicule  court  &  épais  ^  en 
forme  de  toupie ,  ou  en  globe  applati.  Sa  couleur 
eft  blanche  dans  fa  jeunefle  »  elle  devient  roufTe  ou 
brune  en  vieilliflant.  Sa  furface  eft  peluchée  dans' 
la  variété  y  5  elle  commence  par  être  pleine  d'une 
pulpe  liquide 4  blanche,  opaque  dans  tes  variétés 
«^y  jtranfparente  dans  la  variété  jS.  Cette  pulpe  fe 
convertit  en  une  poufTière  d'abord  grife  ou  roufle  ^ 
&  enfuite  brune.  Le  péricarpe  fe  crève  de  côté 
&  irrégulièrement. 

Cette  plante  croit  folitaire ,  fur  les  troncs  pour- 
ris ,  dans  le  courant  de  l'automne. 

21.  RÉTICULAIRE  ponâuée.  Rtiicidaria  punc- 
tata, 

Reticularia  fubfeffilis  j  fphàrica  ,  punBîs  ,  proemi- 
ncntibus  notata.  (  N.) 

Lycogala  (punâata)  ,  cœfpitofa,  rotundûy  punc' 
.  tata  ^-jubcinerea,  Perf.  SynopC  i  j8.  n*.  3.* 

Reticularia  (  lycoperdon  )  >  pcricarpio  cineno  ,  & 
Jicut  penicellaàm  pun^ato,  Var.  4.  Bull.  Herb.  fr« 
Champ,  pag.  95.  tab.  476.  fig.  5. 

11  y  a  beaucoup  de  rapports  entre  cette  efpèce 
&  le  reticularia  miniata  y  elle  en  diffère  néanmoins 
par  la  couleur  &  par  les  petits  points  proéminens 
'  dont  l'enveloppe  eft  chargée  extérieurement.  Sa 
forme  eft  [phérique  ^  prefque  feffile .  d'une  à  deux 
lignes  de  diamècre  ^  de  couleur  grife.  Elle  con- 
tient une  pulpe  blanchâtre^  qui  fe  change  en  une 
pouflTière  brune.  Son  enveloppe  vers  le  fommet 
eil  d'une  manière  affez  régulière. 

Cette  plante  croît  en  grouppes ,  fur  les  troncs 
pourris  y  dans  le  courant  de  l'automne. 

12.    RÉTICULAIRE  rouge.  Reticularia  miniata. 

^Reticularia  ftjjilisy  fphàrica  ,  purpurea  y  feminihus 
fubruhris.  (N.) 

Lycoperdon  (epidendrum)  y  cortice  farinâque  pur- 
purea, Linn.  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  1654.  — 
Flor.  fuec.  1 114. 1279. —  Pollich ,  Pal.  n°.  1198. 
—  (Eder.  Flor.  dan.  tab.  710.  -^  Bull.  Champ, 
pag.  145.  tab.  503. 

Lycoperdon  leve^  miniatum  ,JpIuricum,  Hall.  Helv. 
n®.  2173. 

.  Lycoperdon  fphdricum ,  fijfile  ;  ore  in  apice  vel  in- 
tegro  j  vel  indquali  &  radiuto,  Glsd.  Fung.  15O. 
R^.  4. 

Lycoperdon  epidendron ,  nùniatum  pulverem  fun- 
dens.  Buxb.  Hall.  203. 

Lycoperdon  fanguineum  ,  fpk^ricum  ,  primum» 
Buxb.  Cent.  j.  pag.  15.  tab.  29.  fig.  2. 

Lycogala  (  miniata  )>  gfegoria  ,  globofa  ,  primo 
miniata  y  demint  fufiejcente  puivere  rofeo,  Peif.  Ob- 
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ferv.  Myc.  2.  pag.  26.  —  Idem ,  Synopf.  pag.  158. 
n°.  4. 

Galependrum  epidendrum.  Wigg.  Holf.  pag.  ic8. 
«»  Mich.  Gen.  pag.  216.  tab.  9J. 

Mucor frugiformis.  Schxff.  Fung.  tab.  19J. 

C'eft  une  belle  efpèce,  d'une  couleur  rouge  fort 
agréable  :  elle  eft  felTtle  »  arrondie ,  un  peu  com- 
primée ,  d'une  belle  couleur  orangée  ou  rouge 
dans  fa  jeuneffe  ^  pleine  d'un  fuc  liquide ,  épais  & 
de  la  méine  couleur ,  qui  s'altère  peu  à  peu  & 
devient  d'un  gris  tii^^nt  iur  le  violet  \  elle  eft  alors 
remplie  d'une  pouffière  d'un  rofe-lilas,  très-abon- 
dante &  entre-mélée  d'un  petit  nombre  de  filamens; 
elle  fe  fècbe  i  cette  époque ,  &  devient  mince  &' 
friable  \  elle  ç'ouvre  fur  fes  bords  ou  à  fon  fommet 
d'une  manière  peu  régulière. 

Cette  plante  ne  croit  que  fur  le  bois  mort  :  elle 
paroit  en  été  &  meurt  en  automne  \  elle  vient  or* 
dinairement  par  grouppe^. 

2  j.  RÉTICULAIRE  blanche.  Reticularia alba.  Bull. 

Reticularia  mollis  ^  fpumofa^  albaîfeminibus  nigris, 
(N.) 

Reticularia  (  alba  )  j  ovata  j  alba  ;feminibus  nigris. 
Bull.  Herb.  fr.  Champ,  pag.  92.  tab.  126. 

Spumaria  (  mucilago  )  ,  magna  ,  alba  ;  peridiis 
interne  ramofocornutis.  Perf.  Synopf.  163.  n**.  I. 

Mucilago  crufiacea  y  alba.  Michel ,  Nov.  Gêner. 
Plant,  tab.  96.  fig.  2.  —  Batarrz.  Fung.  Armen. 
pag.  26.  tab.  40.  fig.  9.  h,  i. 

Cette  plante  eft  de  couleur  blanche ,  molle  & 
flocconeufe  à  l'extérieur^-comme  de  l'écume  ou  de 
la  crème  fouettée  :  leur  pulpe  renferme  dans  fon 
intérieur  des  efpèces  d'étuis  coriaces  &  membra- 
neux y  découpés  en  branches  de  corail ,  qui  con- 
tiennent ufte  pouftière  noirâtre.  Cette  plante  fe 
defieche  promptement ,  fe  réduit  alors  en  poudre 
dès  qu'on  la  touche  j  &  il  ne  refte  que  les  étuis 
noirâues. 

Elle  croît  fur  les  feuilles  &  les  tiges  mortes  ou 
vivantes. 

RETZÏE.  Ret^ia.  Genre  de  plantes  dicotylé- 
dones, à  fleurs  complètes,  monopétalées ,  de  la 
famille  des  liferons ,  qui  a  des  rapports  avec  les 
endracs  (humbertia  ) ,  &c  qui  comprend  des  (ouf- 
arbrifleaux  exotiques  à  T  Europe  »  dont  les  feuilles 
font  quaternées ,  prefque  verticillées  $  les  fleuis 
garnies  de  bradtées. 

Le  caraâère  effentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Une  corolle  cylindrique ,  velue  en  dehors  ,  k  limhc 
court;  cinq  étamines y  un  fiyle  ;  leftigmate  bifide ^  uiz^ 
cap  fuie  h  deux  loges  polyfpermcs. 

Caractjérb 
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Caractère  ctHiRiQui/ 

Chaque  fleur  offire  : 

1*7  Un  calice  d'une  feule  pièce  ,  à  cinq  divifions 
fancéolées^  droites^  inégales. 

4 

1^.  Une  corolU  monopétale  »  tubulée  ^  qrlin- 
èique^  velue  en  dehors  ^  dont  le  limbe  eft  court , 
i  cÎDq  découpures  ovales  >  obtufes  ^  concaves  ^ 
(boires ,  très- velues  à  leur  fommet. 

)*.  Cinq  étamincs,  dont  les  filamens  font,crès- 
cooTts  9  attachés  au  (bmmet  du  tube  ^  terminés 
par  des  anthères  prefqu'en  cœur. 

4*.  Un  ovaire  fupérienr  >  petit ,  conique ,  fur- 
mooté  d'nn  fiyle  filiforme  ^  plus  long  que  la^co- 
roUe,  terminé  par  un  fiigmate  bifide. 

\jd finit  eft  une  capfule  oblongue  »  aignè'>  mar- 
quée de  deux  filions ,  à  deux  loges ,  à  deux  valyes^ 
contenant  plufieurs  femences  fort  petites. 

£  s  p  è.^c  B, 

I.  Retzie  du  Cap.  Retiia  capenfis,  Thunb. 

Rtt[iafi>liis  quaterno^vtrticillatit  ^  ianceolato-Ii' 
mrièus  ;  forihus  lateraUbus  ,  fuhfeJliiibus,  (N.) 

Raiia  capenps.  Thunb.  Prodr.  j4.  —  Idem  j 
Aâ.  Lund.  vol.  I.  pag.  jj.tab.  i.  fig.  i.  &  Nov. 
Gêner.  Plant,  pag.  j. '—  Lam.  Ill^fir.  Genei.  vol.  i. 
pag.448.  tab.  io3« 

KitiiA  fpicata.  Linn.  f.  Suppl;  ij8.  —  Wald. 

^.  Plane,  vol.  I.  pag.  843. 

.  t       i  .  > 

C'eft  un  petit  arbriffeau  d'environ  quatre  ^eds 
dehaut^  divîfé  en  rameaux  peu  nombreux  ^  roideSj 
amrts  j  épais >  inégaux^  médiocrement  velus  ou 
piteux  9  garnis  de  feuillesnombreufes^  très  -  rap- 
mchées>  quaternées  j  prefque  verôcilléeSj  fef- 
ues  ^  lancéolées  j  linéaires  ^  droites  >  obtufes  j 
■arquées  à  leur  £sice  fupérieure  d'un  filloh  formé 
ftt  une  fuite  de  petits  points  >  &  à  leur  Ëice  infé- 
rieore  d'un  double  fillon. 

Les  fleurs  font  latérales  vers  ^extrémité  des 
nmeaoz  j  iefifes  j  rapprochées  ^  droites  ,  ordinai- 
rement cachées  par  les  feuilles  y  munies  de  brac- 
tées kqcé^ées  j  élargies  à  leur  bafe  ^  en  carène  ^ 
agn&  i  leur  fommet  ^  velues  >  plus  longues  que 
le  calice.  Le  calice»  d'un  tiers  au  moins  plus  court 
91e  laxoiolle  »  eft  divifé  à  fon  orifice  en  cinq  dé- 
coupures droites  ^  velues»  ciliées  à  leurs  bor4i.' 
ta  corolle  eft  d'un  brun-rouflatre  ^  droite  >  tubu- 
lée, uopeu  rétrécie  à  fa  bafe  ^  renflée  médiocre- 
ment juiqu'à  fon  orifice  j  oà  elle  te  divilè  en  cinq 
découpures  ovales  «  obtufes  >  velues  eii  dehors. 

Cette  plante  croît  fur  les  montagnes ,  au  Cap 
de  BooDe-E(pérance.  T>  (  Deferipu  ex  Ùnn^f^  & 

Botanique^  Tome  VL 
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RÉUNIES  (  Anthères).  ÂntherâcoaliUyConnatA. 
Lorfque  Ton  confidère  les  anthères  relativennenc 
à  leur  difpofition ,  on  dit  qu'elles  font  réunies  ou 
connées.  Lorfqu'elles  font  tellement  adhérentes  » 

?|U'elles  ne  compofent  qu'un  feid  corps  »  ou  c[u'eiles 
orment  par  leur  enfemble  une  forte  de  gaine  tra- 
verfée  par  le  piftil ,  comme  dans  toutes  les  fleurs 
compolées  ^  on  les  nomme  auflî  fyngénefes  ;  telles 
font  celles  des  chardons ,  des  artichaux  y  &c. 

Les  filamens  font  également  réunis  lor  fqu'ils  font 
diftribués  en  un  ou  plufieurs  paquets»  comme  dans 
la  mauve  y  les  fleurs  papillonacées  y  les  millepet* 
tuis  y  &c. 

RHANTÈRE  ou  ASPERGILLE.  Bhanurium. 
Genre  de  plantes  dicotylédones  y  à  fleurs  compo- 
■  fées,  de  la  famille  des  corymbiières,  qui  a  quel- 
ques rapports  avec  les  chryfogonum  y  &  qui  com- 
prend des  fous-arbrifleaux  exotiques  à  l'Europe, 
garnis  de  feuilles  alternes  y  fort  petites ,  &  de  fleurs 
terminales. 

,Le  caraâère  eflentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Les  folioles  calicinales  fuhuUes  y  rifiéckies  ;  lesft" 
menées  du  centre  munies  de  quelques  poils  plumeux  a 
leur  fommet  ;  celles  de  la  circonférence  nues  ;  le  recep^ 
tacle  garni  de  paillettes. 

CARACTèRE    GÉMBRlQUEi 

Les  fleurs  font  radiées.  Elles  offrent  : 

i**.  Un  calice  commun  y  cylindrique  y  imbriqué  « 
compofé  de  folioles  fubulées^  réfléchies  en.denors 
à  leur  fofnmet. 

2.^.  Des  fleurs  radiées  $  celles  de  la  circonférence 
compofées  de  demi-fleurons  peu  nombreux  y  de 
quatre  à  cinq  ;  tridentés  à  leur  fommet  »  ne  ren« 
rermant  que  des  piftils  $  les  fleurons  du  centre  tu« 
bulés  ,  hermaphrodites  >  divifés  à  leur  fommet  en 
cinq  dents  droites ,  aiguës. 

}^.  Cinq  Staminés  fyngénèfes  dans  les  fleurs  her- 
maphrodites 4  dont  les  filamens  font  libres  y  ca- 
pillaires j  les  anthères  oblongues,  réunies  en  tube. 

.  4^  Un  ovaire  y  tant  dans  les  fleurs  femelles  que 
dans  les  hermaphrodites ,  oblong  ^  fupérieur  y  lur« 
monté  d'un  ftyie  filiforme  %  terminépar  deux  ftig- 
mates  réfléchis. 

he^  femences  font  petites,  oblongues  y  glabres»» 
ftriées  y  celles  de  la  circonférence  dépourvues  d'ai- 
grettes 5  celles  du  centre  couronnées  par  quatre 
ou  fix  poils  plumeux  &  en  forme  de  pinceau  i 
leur  fonunet. 


.L.» 


Le  réceptacle  eft  garni  de  paillettes  aiguè's.  *''' 

Obfervations.  Qe  genre  a  été  établi  par  M.  DeS-. 
fontaines  dans  fa  Fiorei  du  Mone^Atlas.  Son  nom 
vi^t  du  mot  ff^'xanterion^  en  latin  afpergilium  j 
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wd  afperfoir  j  à  caofe  de  U  petite  touffe  de  poi's 

5|ai  termine  les  filets  donc  les  femences  du  centre 
ont  Couronnées ,  &  qui  forment  un  des  caïaâères 
ks  plus  remarquiUes  de  ce  genre* 

Espaces. 

I.  RHANTiRB  odorant.  RAonurium  fiiaveolens. 
Desfont. 

Rkanùifium  /ùiiis  alumis ,  iânciolaiis  ,  dimaiû  ; 
mmulis  témenttfiu  Desfonr«  Flor«  aciant.  vol.  i. 
pag.  Z91.  tab.  240* 

C'ell  on  petit  arbrifleau  dont  les  tiges  font 
droites,  cylindriqueSj  rameutes  >  ftsiées»  hautes 
de  deux  ou  trois  pieds  >  divifées  en  rameaux  nom> 
breux  ^  touffus  ^  liiTes  j  inégaux  ^  diffus  j  prefqu'ea 
buiffon  »  couverts  d'un  duvet  blanc  ^  tomenteux  ^ 
garnis  de  feuilles  reffiles>  glabres  ou  tomenteufes  ^ 
fort  petites  s  les  inférieures  lancéolées  «  aiguës  « 
denticulées  i  leur  contour  $  les  fupérieures  entiè- 
res^ fubulées  j  beaucoup  plus  petites  ^  toutes  d*une 
odeur  très-agréable  lortqu'on  les  broie  entre  les 
doigts. 

Les  fleurs  font  folttaires  «  cermioales  j  fuppor'- 
tëes  par  des  pédoncules  Drefquefiifformesj  blancs, 
tomenteux ,  garnis  de  très-petites  folioles  alternes^ 
fubulées.  Les  calices  font  jaunâtres  >  glabres  y  cy- 
lindrîqaes,  compofés  de  petites  écailles  roides  j 
gUbres  ,  imbriquées  ,  fubulées  ^  écartées  i  leur 
fommet^  médiocrement  recourbées  en  dehors.  La 
corolle  ell  petite  ^  radiée^  çompofée  à  fa  circon- 
férence de  quatre  â  cinq  demi- fleurons  jaunâtres  ^ 
écartés  ^  un  peu  plus  longs  que  le  calice  ^  médio- 
crement élargis  ^  divifés  en  trois  petites  dents 
i  leur  fommet  j  ils  font  femelles^  &  renferment  un 
ftyle  furmonté  de  deux  fiigmaces.  Les  fleurons  du 
centre  font  jaunes  3  tubuléa j  divifés  à  leur  fomnet 
en  cinq  dents  aiguës  ^  hetnuphrodites^  coneenanc 
einq  éianùkies  réunies  pac  leurs  anthères.  Les  fe- 
mences  font  glabres  ^  petites ,  alongées,  marquées 
de  quelques  (tries  $  celles  de  la  circonférence  nues 
à  leur  fommet  '%  celles  du  centre  furmontées  de 
quatre  ou  fix  poils  longs .  foyeux  >  fimples ,  épaii&s 
i  leur  fommetj  &  munis  d*une  petite  touffe  de  poils 
en  pinceau.  Le  réceptacle  eft  garni  de  petites  pail- 
lettes aiguës ,  cottcaves  à  une  de  leur  fice. 

Cette  plante  croît  dans  le  llible  ^  fur  les  bords 
de  la  mer  ^  proche  Sfax  dans  le  royaume  de  Tunis, 
où  eUe  a  été  recttétllie  par  M.  Desfootaises.  Elle 
fleurit  dans  Tété.  T>  (  K.  /.  en  D.  Des/ont.  ) 

RHIZDMORPHE.  Bhixpmvrpha.  Genre  de  plan- 
tes cryptogames ,  de  la  famille  éd&  champignoas  « 
qui  a  des  rapports  avec  les  jl^AiEna.  Les  plantes  qui 
compofent  ce  genre  ^  fe  préfentent  fous  la  forme 
de  filameos  très- fins»  rameux  ou  fimpks,  fouvent 
très-éoMidus  >  auxquels  font  attachés  en  forme  de 
(uipexcttlct  des  réceptacles  plus. ou  moins  globu* 
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leux^  perfiftansj  &  qui  s'ouvrent  par  on  orifice 
difficile  i  diftinguer  :  ils  font  rempbs  d'une  fubf- 
tance  médullaire  >  velue. 

Ce  genre  eft  peu  diftingué  desfpiéuria.  Ces  der- 
nières ont  leur  réceptacle  renfermé  dans  la  fub(* 
tance  de  leurs  tiges ,  tandis  que  dans  les  rhiromor- 
pka  ces  mêmes  réceptacles  font  extérieurs  ic  fim- 
plemeot  edhérens  i  la  furfoce  des  tiges« 

E  s  p  i  c  1  s. 

I.  Rhizomorphe  fétiforme.  RhiiomorpAa  fitl- 
formis.  Perf. 

Rlu\omûrpha  fUi/orms  pfubfimpUx  ,folîès  pineis 
adhênns.  Perf.  Synopf.  pag.  70}.  n^.  3. 

Rhi^omorphm  feilforiàU  j  ttres  ,■  nigra  ,  nuida  j 
fuifimpUx»  ixiremitaiiàus  divifis.  Roth.  Catal.  i« 
pag.  ajj. 

Lichen  (  hippotrichodes  ) ,  fiiamentofus  y  uns  ^ 
nigety  apice  divifus.  Willd.  Berol.  n®.  i  j8.  —  Web. 
Spicil.  Flor.  gœct.  pag.  1)1.  —  Humb.  Friberg. 
pag.  32. 

Lichen  (  hippottichioides  )  ^  fuhjlmpiex  ,  niger  , 
eapiUarit,  Gmel.  Syft.  Nat.  vol.  2.  pag.  1378. 
n*.  344. 

Vfiua  nigra  y  fêté  eqiùnéfûcie  y  parkm  ramofa. 
Dill.  Mufc.  pag.  67.  tab.  1 3.  fig.  1 1.  B. 

/&.  Eâiem  ,  tuherculofû,  Roth.  L.  C. 

Lichen  fetêfus  ^  fiamentofas ,  RmpUx  ,  fubcom^ 
preffus  »  nigricans  ;  tuàerculis  glolofis  ,  acuminatis  ^ 
atris.  Leyff.  Halens.  edit.  2.  n^.  1171.  — Roth. 
Flor.  germ.  voL  i.  pag.  ji j. 

Vfnea  nigra  ^feu  equindfacit^parùm  ramfifu  Dllt. 
Hifi.  Mufc.  pag.  67.  ub.  13.  fig.  1 1.  A. 

Cette  phnte  a  des  ramifications  prefque  cylitt* 
driques^  fines  y  rameufes  â  leur  extrémiré  ;  eMeeft 
glabre ,  loif^nte  »  de  couleur  noire  ^  fort  grêle  : 
fes  rîees  font  filiformes  ^  un  peu  roides  «.  â  peu 
près  de  la  groffeur  d'un  crin  de  cheval  ;  eltès  inp- 
portent  de  diftance  â  autre  de  petits  tubercules 
arrondis  y  noirâtres  j  un  peu  chagrinés  ^  qui  fo  ter* 
minent  par  des  orifices  médiocremem  idongés  i  ifs 
font  renoplisd'uaefubfiatice  mucilagineafo  qui  leo- 
ferme  les  femences. 

Cette  pbnte  croît  â  fombre  y  dans  les*  arbres 
creux  4  fur  tes  rameaux  &  les  feuilles  mortel,  dans 
les  fouterrains  y  &:c. 

•  Dans  la  plame  ^  Jes  ramificj^tîons  font  prf  fq«e 
fimples  J  les  tubercules  un  peu  acuœinés. 

u  Rhizomorphe  fragile.  BJUxpmorphafragiUs. 

.  Rki\om»rphd  nigra ,  gkira ,  compreffa  ,  reticulata  ^ 
intiis Jolida ^  alia,  Gmel.  Syll.  Nat.  vol.  2.  p.  1485* 
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R*.  I.— Roth.  Catal  Bot.  i.pag.  i)Z.— Decand. 
BtiUet.  philoiD.  n®.  74.  pag.  102.  tab.  ii.  fig.  i. 

Bhi\omorpha  (  fiibcorticalis  )  ,  compreja  »  ra- 
mofa  ^fufio'nîgricans  inter  corticetn  &  iignum,  Perf. 
Syttopf.  pag.  704.  jï*.  X . — ^Mîch.  Gêner.  Plant.  1 1  j . 
WK  6d.  fig.  3. 

LUken  aiddUus.  Humb.  Fryberg.  $3. 

Clav4uiapkofphoréa.%omexh.  Fiing.  tab,  100.— 
Flor.dan.  tab.  713.  — Dodarr.  Au.  Parif.  167J. 
Tol.  la  pag.  $  J7. 

CoraUo^fiingus  ^  ntger^  comprejfus  ^  varik.éîvan» 
catus  ff  implexus  ^  inter  Hgnum  £p  corticem.  Vaill. 
Parîr.  pag«  41 .  n*.  9.  « 

Fioi^  A'i^«/'>  compnjfus,  varU  divaricatus  &  i/r- 
Z&xKf  «  &c.  Raî^  Synopf.  333  • 

^.  Eadenij  teretiufcuia» 

Ski{omorpha  (  fubterranea  )  ^  A>Ag»  ^  ramofa\  r<r 
nÔMfcuUt  yfublibera^  nigra»  Perf.  Synopf.  pag.  toj. 

IùAm  (  radiciformi s  }  ^  filamentofus  ,  ures  «  ftf- 
nufifmus^glahef^radiàformis*  Linn.  Difiert.  Mufc. 
Mg.  37.  —  Syft.  vegei.  964  n^  ij8.  — Web. 
^L  i8i.  —  Humb.  Fryb.  pag.  34. 

Dfnea  (  radiciformis).  Scop.  DilTert.  z.  pag.  çj. 
n^.ié.tab.  8.  — Mich.Gener.  Plant.  12  f.  n^.  31. 

Kki^omorpha  (putealis)  ,  conferta^  nigra ,  recens ^ 
epice  alhicans  ,  axillis  fubcompreffis.  Perf.  Synopf. 
pig.  70J.  var.  ^. 

Cette  efpèce  varie  un  peu  dans  fes  formes  »  félon 
les  localités  &  les  circonfiances  de  fan  accroiffe- 
ment;  elle  eft  noire  ^  glabre ,  luifante  ^  roîde ,  fra- 
^  :  (on  intérieur  ed  btanchitre ,  un  peu  comen- 
teox.  Lorfqu'elle  croît  en  liberté  y  fes  tiges  font 
^Gndnques  ;  mais  lorfque  ces  tîgés  végètent  entre 
1  écorcè  8c  le  bois  des  arbres  ou  dans  leurs  fentes  « 
elles  font  comprimées  j  elles  fe  di  vilent  en  ramifi- 
anoos  nombreufes.  S^s  tubercules  font ,  tantôt 
épors  y  tantôt  agrégés  ou  réunis  en  groupes  9 
DOf'rs ,  arrondis  ,  un  peu  chagtinés  j  remplis  a 'une 
fiibAance  gélatineufe  qui  renferme  les  femences* 

Cette  plante  croit  fur  les  arbres  «  entre  leur 
écorce  &  leur  bois  ^  dans  leurs  fentes  ^  quelquefois 
CD  dehors  j  dans  les  lieux  fouterrains  oc  humides. 

3.  Rhizomorphb  en  crinière»  RUiomorpka 

mmoeom. 

Rki^^mûrpha,  fiibnim  «  rûmis  langiffimis  ,  vaUt 
implieiuis,  criniformiùMS.  (N.) 

Bypoxiion  (loculiferum)  j  eaulefcens  ^  nigrum , 
[tptr  ramis  erinifbrmihus  Jparfos  gereas  locellaSm  t 
Bidl.  Champ,  pag.  174.  tab.  49J. 

•  Je  »'â  pas  ofé  étendre  la  fynonyaje  de  cette 
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Ebnte.  Je  me  fuis  borné  i  celle  de  BulUard ,  fur 
iquelle  néanmoins  il  me  refte  quelques  doutes  » 
ne  s'étant  pas  aflez  étendu  fur  le  port  de  cette 
efpèce  ^  qui  cependant  eft  très-rémarquable. 

Elle  croit  de  préférence  fur  les  fubftances  ant- 
Rules ,  fur  les  vieux  cuirs»  où  fes  tiges  fe  divifent 
en  rameaux trèsi)ombreux»fortIongs^entre-mélés^ 
diflFuSj  formant  une  forte  de  crinière  touflfue ,  éle* 
vée  y  prefque  par  floccons  >  ou  jAutôt  femblable 
i  un  paquet  de  cheveux  fins  bieh  mêlés  {  de  cou- 
leur grife^  tirant  un  peu  fur  le  noir  ;  fouples ,  aflex 
fermes  ,  ternes  ^  chargés  de  petits  globules  fphé- 
riques ,  diftans^  folitaires. 

Cette  plante  croit  auffi  fur  les  vieux  boiSjdans^ 
les  caves  8c  lés  fouterrains.  (  K.  v.  ) 

4*  RRtzOMORPBB  du  quinquina.  Rkiiomorphd 
cinchond.  Roth. 

BM\omorpha  fufca  %  puhcfcens ,  ranujpjpma  ,  anar- 
tomojans,  comprejfa^  inths  cava,  mtidijpma,  Rotn« 
Catal.  I. pag.  134. n*.  3.  —  Idem,  Veget.  Crypt. 
in  ufier.  Anu.  bot.  pag.  8.  tab.  i.  fig.  a. 

_  » 

Rhi^omorpka  fufca  ,  pubefcens ,  rtticulata  ,  corn^ 
prejfa  ,  intus  cava  ,  nitidiffim^.  Wllld.  Bot.  ann.  l. 

pag.  8.  tab.  z.  fig.  X. 

Ses  tiges  font  comprimées  »  creufes  en  dedans  ^ 
divifées  en  rameaux  réticulés  ^  un  peu  pubefcentes  ^ 
de  couleur  brune.  Cette  plante  croît  fur  Técorce 
du  quinquina  ^  à  laquelle  elle  adhère  crès-fortement 
quoique  (ans  racines  apparentes. 

c.  Rhizomorphb  capillaire.  Rhiiomorpha  ca-^ 
piilaris*  Roth* 

Rhi^omorpha  crocea ,  tenuiffima ,  pubefcens  ^  ramO" 
fiffima^  capiUaris  yfuicomprefa,  Roth.  Cataleâ.  I. 
pag.  154.  n*.  3. 

Rhi^omorpha  crocea  ,  fuhcompreffa  y  capillaris  , 
puhcfcens.  Willden.  Bot.  ann.  i.  pag.  8.  tab,  x. 
fig.  }. 

Cette  efpèce  eft  remarquable  par  fa  couleur  d'un 
jaune  de  fafran.  Ses  tiges  font  rampantes ,  au  moins 
auffi  fines  que  des  cheveux ,  médiocrement  comr 
primées ,  légèrement  pubeicentes»  très^rameufes  ^ 
luifimtes  ^  coriaces  ,  divifées  en  rameaux  nombreux^ 
épais  j  prefiaue  Ëdciculés  ^  couifbés  eh  divers  fensj 
jaunes  dans  leur  vietUefla  1  plus  pâles  lorfqu'ils  font 
jeunes. 

Cette  riante  croit  aux  pieds  des  troncs  d'arbres 
pourris  ^  8c  fous  tes  feuilles  tombées  8c  en  décom- 

pofitiofi. 

t. 

RHIZOPHORE.  Rkiiopkora.  Genre  de  plantes 
dicotylédones,  à  fleurs  complètes  j  polypétaléesi 
de  la  fiumUe  des  paiituviers  (  voyei  ce  mot  )  j  qui 

a  des  lappoits  avec  les  im^ir/tt  «  5c  qui  coa^^eal 
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des  arbuftes  cxot-ques  à  l'Europe ,  qui  s'ëtehdent 
très  au  loin  à  l'aide  de  leurs  ranfieaux  &  branches 
radicantes,  fouvenc  oppofées ,  ainfi  <^ue  les  feuil- 
les qui  font  entières ,  coriaces  >  roulées  dans  leur 
jeunefle  comme  celles  de  figuiers  j  &  munies  de 
bradées  caduques.  Les  fleurs  font  fupportées  par 
des  pédoncules  axillaires  ou  terminaux ,  fouvent 
dichotomes ,  articulés^  &  garnis  de  deux  bradées. 
Les  fruits  font  pendans. 

Le  caraâèrceffentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  calice  à  quatre  ou  huit  divifions  i  une  corolle 
à  quatre  ou  huit  pétales  ;  des  itamines  en  mime  nom- 
bre ou  doubles  ;  unflylei  deux  ftigmates  ;  unefemence 
^rh'iongue  ,  charnue  à  fa  bafe, 

Caractâre   gékériqus. 

Chaque  fleur  offre  : 

I*.  Un  calice  dîvifé  en  quatre  ou  huit  décou- 
pures oblongues^  àcuniinées^  perfiftantes. 

2^.  Une  corolle  compofée  de  quatre  i  huit  pé- 
tales oblongs  >  élargis  a  leur  bafe  ^  alternes  avec 
les  divifions  du  calice. 

3**.  De  quatre  à  huit  étamznes,  le  même  nombre 
que  les  pétales  ou  le  double ,  dont  les  filamens 
très-courts  font  inférés  fur  leurs  onglets  par  paires 
ou  ftmples. 

.   4^.  Un  ovaire  inférieur ,  arrondi ,  furmonté  d'un 
À yté  fubulé  >  ternilné  par  deux  ftigmates  aigus. 

Le  fruit  eft  inférieur  ou  à  demi  inférieur  j  à 
une  feule  loge^  i  une  (%ul&  femence  capfulaire» 
d'abord  renfènnée  dans  le  difque  du  calice  ^  fe 
faifant  jourjenfuite  par  une  ouverture  au  fommet  « 
commençant  à  germer  avant  fa  fartîe,  brifant  en- 
fùice  fes  enveloppes ,  &  fe  prolongeant  fous  la 
forme  d'un  corps  cylindrique  très- long  j  épaifli  i 
fod  Commet. 

*  Obfervatîons:  Ce  genre  offre ,  dans  la  plupart  de 
fes  efpèces ,  des  détails  &  des  oarticularités  très- 
fingulières.  Souvent  un  feul  arWe  peut  former  ^ 
en  peu  de  tems  y  une  forêt  entière^  par  la  pro- 
priété des  rameaux  de  s'enfoncer  dans  la  terre 
par  leur  fommer^  d'y  développer  des  Racines  ^  & 
de  produire  des  troncs  femblables  à  ceux  auxQueli 
ils  tienilfent.  La  friîûîfication  n'efi  pas  moÎDs  éton- 
nante'^  ainfi  qu'on  le  verra  dans  le  détail  des  ef- 
fècesj  &  fur  laquelle  on  peut  confulter  Tarticle^ 
AtÉTUViER  (  vol.  4.  pag.  696).  Les  palétuviers 
forment  dans  cet  ouvrage  une  famille  particulière  j 
qui  n'eft  encore  compofée  que  de  deux  genres , 
l'un  defquelSj  le  brugniera,  a  été  déuché  des  rki- 
ipphora^  &  que  Linné  avoit  nommé  rlU[oph»ra 
gymnorhifa, 

Gaertner  a  formé  du  rki^opkora  comicuiata  de 
Liooé  tto  genre  paroculier  fous  le  nom  A*â^icen^^ 
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dont  il  dîftingué  deux-efpècps,  Vâgiceras  majus  i 
la  même  plante^que  le  rhb^apkora  corniculaia ,  Sc 
VAgiceras  minus ^  dont  Rumpnius  a  donné  la  figure 
fous  le  nom  à'umbraculum  (naris,  (Rumph.  Amboio* 
yoL  3.  pag.  114.  tab.  81.) 

En  attendant  que  ce  nouveau  genre  puiflTe  être 
préfenté  dans  le  fupplément  de  cet  ouvrage j  nous 
citerons  ici  fon  caraûère  effentiel ,  qui  confifte  en 
un  calice  campanule^  perfifiam  ^  coriace  y  à  demi  divifi 
en  cinq  découpures  ;  une  corolle  à  cinq  pétales  s  cinq 
étamines  (d'après  Rumphius)5  unfeulftyle.  Le  fruit 
'  efi  une  cap  fuie  arquée  _,  a  une  feule  loge  ,  s*  ouvrant  à 
fon  côté  convexe ,  contenant  une  ftmence  de  même 
forme.  Ce  genre  ne  paroît  pas  devoir  appartenir  à 
la  ml^me  famille  que  les  rhizophores. 

Espèces. 

I.  RhiZOPHORE  manglier.  Rhi[ophora  mangle. 

Lina. 

Rhi[ophora  foliis  acutis  ,  fruBibus  fubulato-cla- 
vans,  Linn.  Spec.  Plant.  voL  i.  pag.  634. —  Lam. 
ntuftr.  Gêner,  tab.  396.  fig.  i .  —  Gaertn.  de  Fhiél. 
&  Sem.  vol.  t.  pag.  211.  t;ib.  45.  fig.  i. 

Rhi[ophora  pedunculis  bifidis,  trif  difque  ^fruâib us 
fulfulato-clayatis,  Jacq.  Amer,  pag  141.  tab.  89. 

Rki[ophora  fegmentis  calicum  peijljftentibus ,  refle^ 
xis^  fruâu  acumiHato,  Wach.  Ultr.  §0, 

Rhi:ifiphora  ofrinquh  brachiacét  ,  foliis  eUiptico" 
ovatis'y  fummis  ramis  dlfpofitis.  Brown.  Jam.  21  !• 

Mangle  arbor  pynfolia  ,  fruBu  oblongo  -  tereti , 
fummis  ramis  radicoja.  Vlwiitvu  Almag.  241.  tàb« 
204.  fig.  5. 

Candtla  americana  ^  foliis- laurinîs.  Catesb.  Car» 
2.  p9g.  63étab.  65. 

Mangle  aquasica  ,  foliis  fuhroturuRs  St  panBûth* 
Phxm.  Gen.  13. 

Mangle  pyrifoliis  y  cumfili^uis  longis»  fcui  indic^ 
afnis.  J.  Baub.  Hifi.  i.  pag.  41  r.  —  Sloan.  Jam. 
I  f  5,  Hift.  2.  pag.  éj.  —  Rai«  Hiff.  1772. 

Man^um-CéUendarium.Rmnph.  Amboin.  3.  pag; 
108.  taib.7r.72. 

Peekandel.  Rheed^  Malab.  roi  6.  pag.  91.  tabî 
54.—  Rai,  Hift.  1770.  • 

Margue  gMfipariia»  Pifon^  BrafiL  lib.  4.  càp.  87. 

Vulgairement  manglé^  manglier  >  palétuvier. 

Cet  arbre  s'élève  ï  la  hauteur  d'environ  cin- 

auante  pieds.  Son  bois  eft.  blanchâtre  >  &  rougit 
ans  l'eau  lorfqu'il  y  a  été  macéré.  Son  écorce  eft 
très-épaifle  >  ne  couleur  brune  foncée.  Les  ra- 
meaux forment  de  longs  jets  qui  pendent  jiufque 
fur  la  terre  j  s'y  attachent  par  des  racines  «  &  pro- 
duifenc'de  nouveaux  troncs^  qui  contioaent  à  fe 


mùhjpflîer  de  la  mâme  manière.  Ces  rameaux  (ont 
garnis  de  feuiiWi  appofées ,  pécioléas ,  lotigues  de 
irojsà  fix  pouces^  ovaks,  très^eniièrts,  légère- 
nent  fétréeies  à ieor  fommcz,  xibtrufes ,  kiifantes \ 
cocucesj  a' un  vert  foncé  â  lear.iûce  iir^  ériaurés 
d'un  vert  jaunâtre  en  defloMS-,  couvertes  de  points 
noirâtres, 'Chaque  paire  de  feuilles,  avant  fon  dé- 
veloppeiTieut ,  eQ  enveloppée  de  deux  lon^ies 
braâfees  qui  dirent  peu  >  &c  laiiTent  fur  les  tiges 
deux  cicatrices  qui  alternent  avec  lès  feuilles. 

Les  fleurs  font  axillaires  ,  fuppoitées  par  un 
péioncule  commun ,  long  d'un  à  deux  pouces , 
loliuire  ,  compriiBi .,  fillonnë  dans  fon  nvlieu , 
ordinairement  biiiJe  à  Ton  fjmmet,  terminé  par 
deux  fleurs  ,  quelquefois  trois ,  munies  de  pédon- 
cules propres  j  cylindriques  j  longs  d'environ  un 
demi-pouce,  &  qui  s'alongent  jufbu'à  la  longueur 
de  deux  ponces  à  la  maturité  des  nuits. 

La  corolle  eft  blanche  y  quelquefois  légèrement 
odorante;  le  calice  jaunâtre  5  quatre  pétales  linéai- 
res, lancéolés,  très -vêtus  en  dedans,  réfléchis 
entre  les  foliole^  dii  calice,  &  uti  peii  plus  courts  3 
lesfiJamens  prefque  nuls }  huit  anthères  linéaires, 
lancéolées^  trèsrcaduaues,  &  qui  s'ouvrent  à  leur 
balie  avec  une  forte  elaiUcité.  Une  femence  ren- 
fermée dans  le  difaue  du  calice  qui  devient  une 
forte  de  capfule,  épaiffe,  oblongue  j  Telnbryon 
de  cette  femence  eft  environné  par  un  périfperme 
^iarou,  très-épais. 

Dès  que  cette  femence  eft  parvenue  à  fa  matu- 
rité, fa  germination  commence  auffitôt,  quoique 
renfermée  dans  la  capfule  :  la  radicule  en  brife  le^ 
foaunet>  fe  prolonge  confidérablement  :  alors  la , 
femence ,  entraînée  par  ce  poids  «  devient  pen- 
dante 4  finit  par  fe  détacher,  de  la  cap£ule ,  &  par 
£1  chute  s'enfonce  en  terre  par  fon  fommet,  dans 
nne  pofition  verticale ,  où  elle  prend  peu  après  un 
développement  ihverfe  du  premier. 

Cet  arbre  croit  daiis  les  terrains  marécageux  , 
en  Amérique ,  &  fur  la  côte  du  Malabar*  |>  (  /^.  / 
ia  ieri.  Lamurck,  ) 

Son  bois  eft  blanchâtre  i  ilji'eft  guère  bon  qu'à 
brâler  :  Técorce  eft  trè»-propre  à  tanner  les  cufrs. 
Oa  emploie  les  fruits  ai)x  mêmes  ufages.  Ces  ar-  - 
hes  fortln^nt  desfciréts  tmmpnfes  ,  ttès-épaifles 
dans  lest  terrains^  mo^s,  incultes,  inondes  par  les 
eaox  de. lai 91er.  Ces  forêts  font  prefqu'impéiié- 
trahies  »<^tes  font  remplie  d'un  fi  grand  nombre 
dTinfeâes  ,  .connus  fous  la  dénomination  vague  de 
moufquîtes ,  que  les  fauvages  eux-mêmes  peuvent 
à  peine  en  fupporter  la  piqâres,  mais  auxquelles 
im  Européen  ne  pourrott  réfifter.  Une  multitude 
innombrable  d'oife;iuXi»  Sr  fnrtout  les  aqua^tiques , 
yétahlitf^t  leur  retraite  :,c'eft  auffi  fe  fejour  a  une 
immenlë  qoantité  de  crabes,  tk  dans  les  lieux  q'iie 
Jbeatix  oe  la  meriitlondenr  fiéquemm'ent,  eues 
rdépofent  beaucoup  d'huitres  qui  reftent.attfi-' 
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chées  aux  arbres.  Ces  terrain»  motl^.&  tnnndés 
feroient  sbfotiiment  inabordables  fi  les  branches  ^ 
les  rameaux  des  arbres  qui  compofent  ces  foràcs; 
n'o^Froient,. par  leur  entrelacement,  leur  ^uplefte 
'&  leiirfolîdité,  une  efpèce  de  (ol  affex  fVrme 
pour  j que  les  chaffeprs  puifl'e;f\jy^  aborder  avec 
plus  de  fatigues  que  de  danger^,  :  mais  les  bu- 
yages  font  les  feuls  que  gette  for^fe  de^haflè  puifle 
tenter  j  ils  en  font  bien  dédommagés  par  l'abon- 
danctj  du  gibier  de  toute  efpèce  qu'elle  leur 
foïH^nh.'       y      '  •    *: 


n  «T 


a.  Rhizophore  mucroné.  Rhl^ophora  mucro- 


natUm. 
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Rkî^ophora  foîiis  ovatis  ^  obtufis  ^  mucronatis^ 
racemis  nutantihus  l^h^fi  dickotamis^(*}!kJ)  Lam.  lii. 
"Geoer.  tab.  55^?;  fig.  2.  :  n      .  ^ 

Cet  arbre  ou  arl?rifleau  a  des  rameaux  très- 
épais,  raboteux,  revêtus  d'une  écorce  jaunâtre j 
couverts  par  les  impreftîons  des  pédoncules  après 
leur. chute  j  garnis  de  feuilles  .nornbreufes,  éçar- 
fts ,  très-rapprochées ,  pétiolées  l  glabres  ,  coria- 
ces, ridées  &  ponâuèes  à, leur  face  inférieure, 
liffes,  prefque  luifantes  ,  &  marquées  de  nervures 
fines,  latérales  à  leur  face  fapéiieure,  entières  à 
leurs  bords ,  ovales  ^  arrondies  ,  obtufes  à  leur 
fommet.»  dans  le  nHlieu  duquel  fe  trouve  une 
pointe  aifez  longue ,  roide ,  droite ,  fubulée. 

Les  fleurs  font  drfpofées,' vers  l'extrémité  de^ 
rameaux ,  en  grappes  courtes  ,  latérales  ,  penifan- 
tes,  dont  les  pédoncules,  épt^is  ^ très-glabres ,  font 
ordinairement  dicbotomes  à  leur  prjemière  divr- 
fioi)  j  &  même  à  leurs  au^ces^irafliiifiqitfQns,  A  la 
bafe  de  chacune  d'elle  exhfte  une  braâée  courte, 
épaJITe,  à  quatre  ou  cinq  divjfions  ovales,  aiguës. 
Le  calice  ell  d'une  fenle  pièce ,  à  quatre  divifions 
glabres ,  ponàuées ,  courtes  y  obtufes  ,-  concaves. 
La  corolle  eft  compofée  de  quatre  pétales  oblongs, 
<oncaves ,  obtus ,  ponctués  extérieurement.  Les 
étamines  font  au  nombre  de  huit  i  l'ovaire  eft 
ovalb',  à  quatre  faces, 

Cette  plante  croît  à  riIe-de-France.  T>  (f^^f 
in  herb,  Lamarck,  )  ^ 

5«  Rhizophore  à  fruits  cylio^^iques.  RJU^o- 

pkora  cylindrica,  Lînn. 

Witropkora  fruâibits  cyUndrieis  ,  çhiufis,  \Àt\ri* 
Spec.  Plant.  voL  i.  pag.  6jj.  -     ^  ^ 

karil'candeL  Rheed,  Malab.  vol.  6.  pag.  $^ 
tab.  33.  —  Rai ,  Hîft.  1770. 

Mangium  minus ^  Rumph.  Amboin.  )•  pag.  106. 
tab.  69.  —  Burm.  Flor.  indi  pag*  io8. 

• 

C'eft  un  arbrifleau  qui  s'élève  à  quinze  ou  dix^ 
huit  pieds  y  dont  les  rameaux  font  bien  moins 
nombreux  que  dans  les  autres  efpèces ,  garnis  de 
feuilles  oppofées ,  médiocremeot  pétiolées»  0V4- 
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les  4  eAtlfere$>  très -glabres^  aiguës  à  leurs  deux 
«xtréinitët ,  &  méœe  létr^fcies  en  un  pétiole 
court. 

Les  fleurs  font  latérales  ^  prefque  felitaires  ^ 
quelquefois  deux,  réunies  fur  un  péaoncule bifide. 
Leur  corolle  efl  blanche  »  ordinairement  à  huit 
pétales  réfléchis.  Les  fruits  font  cylindriques^ 
obtus  j  de  ta  longueur  &  de  Tépailieur  du  petit 
doigt. 

Cette  plante  croit  aux  Indes ,  dans  les  lieux 
huniides  &  marécageux.  T> 

4*  Rhizophore  conjuguée.  Bhiiophora  conju- 
gâta,  Linn.^ 

Wn^pphora  foiiis  ûtvato  *  cèiQugù  »  ohtujiufcttlis  ^ 
inugcrriniis  ,•  calicihus  fejftlibus  ,  fruâiims  cyUndrar 
ceo'fubulath,  Lirn.  S)ft.  veget.  pag.  442.  —  Flor. 
xeylan,  181.  — -Buim.  Flor,  ind.  108. 

Anonyma,  He^lnan  ^  Pidur.  179. 

C*eft  un  arbre  dont  les  feuilles  font  pétiolées^ 
glabre^  à  leurs  deux  faces  ^  ovales  ,  oblongues, 
entiùis  à  leurs  bords  ,  obtufes  à  leur  fommet. 
Les  fltur<i  font  fefCkS)  les  fruits  pendans^  très- 
longs  «  cylindriques  >  fubulés. 

Cette  plante  croit  i  llle  de  Ceiian.  T> 
•  ç.   RhizophoRE   candçL   Rhiiophcra  candd, 

tinn. 

Rhiioph^ra  fotiis  ohtups  ;  pedunculis  higeminatis , 
folio  longionbus  $  fntHibus  fuhulatis*  Linn.  Spec. 

Plant,  vol.  i.pa^.  634. 

TJiiurou'canieL  Rheed  ^  Malab.  vol.  6.  pag.  6}. 
tgb.  3-5.  —  Rai,  Hift.  1770.  —  Burm.  Ind.  108. 

Cet  atbrifleau  s*élève  à  la  hauteur  d'environ 
fept  pieds  :  il  fe  divife  en  rameaux  garnis  de  feuil- 
les oppofées  ou  géminées  ,  pétiolées  ^  oyales- 
oblongucs, entières j  obtufes  à  leur  fommet,  gla- 
bres ,  fupportées  par  des  pédoncules  plus  longs 
que  tes  feuilles  »  &  ordinairement  divifés  en  deux 
vers  leur  milieu ,  chaque  divifion  terminée  par 
une  feuille. 

Les  fleurs  font  prefou'èn  grappes  latérales,  blan- 
ches, à  cinq  pétales  étroits ,  épais  ,  charnus ,  li- 
IMfoires  ^  un  peu  aigus ,  très-ouverts  &  même  re- 
courbés en  dehors.  Les  ^filamens  font  nombreux  , 
crépus,  très -fins,  &  même  rameux  d'après  la 
iifture  &  la  defcription  de  Rheed  \  les  fruits  fu- 
bulés ,  aflez  femblables  à  ceux  du  rhtiophora 
manglté 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes,  au  Malabar, 
4bûs  les  Ueux  aqueux  &  falés.  T> 

RHODIOLE.  Rhodioiû.  Genre  de  plantes  dico- 
t^  î^dones  ^  i  fleurs  dioïques ,  de  la  famille  des  jou* 
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barbes ,  qui  a  des  rapports  avec  les  cotyltdûn  8c  les 
fidum  ,  &  qui  comprend  des  herbes  indisènes  de 
l'Europe, à  feuilles  pUnes,  alternes ,  nombreofes  » 
&  dont  les  fleurs  font  difpofées  eo  corymbes  teC'* 
nunaux  >  touflus. 

Le  caraftère  eflentiel  de  ce  genre  eR  d'avoir  : 

Desfieurs  dioïques;  un  calice  à  quatre  défions  pro» 
fondes  ;  une  corolle  h  quatre  pétales  »  ^  peine  fenfihles 
dans  les  fieurs  femelles  ;  huit  étamincs;  quatre  pifiiU  $ 
autant  de  capfulespofyjpermes  j  accompagnées  de  quatre 
écailles  échancrées. 

Caractère    gékériquc. 

Chaque  fleur  offre  : 

i^.  Un  calice  divifé  profondément  en  quatre  dé- 
coupures droites,  concaves,  obtufes,  peififlan  tes* 

1*".  Une  corolle  ï  quatre  pétales  oblongs ,  obtns  « 
droits^  ouverts  ,  caducs,  une  fois  plus  longs  que 
le  calice ,  à  peine  fenfibles  dans  les  fleurs  femelles* 

3^.  Dans  UsjUurs  mâles  ,  huit  étamines  dont  les 
filamens  font  (ubulés  ,  plus  longs  que  la  corolle  , 
terminés  par  des  anthères  fimples. 

Quatre  ovaires  oblongs ,  acuminés;  ftériles  i  let 
ftyles  &  fligmates  non  développés. 

4*.  Dans  les  fleurs  femelles,  quatre  ovaires  alon*> 
gés  ,  aigus ,  furmontés  d'autant  de  ftyles  fiœple» 
&  droits  >  terminés  par  de^  ftigmates  obtus ,  envi^ 
ronnés  à  leur  bafe  (  dans  les  deux  fexes)  de  quatre 
écailles  glanduleufes  j  courtes ,  droites  ^  échan» 
crées  à  leur  fommet. 

Le  fruit  confifte  en  quatre  capfules  comiculées  j 
s'ouvrant  en  dedans ,  &  contenant  plufieurs  tt* 
mences  arrbndies. 


E  s  p  â  c^. > 

Rhodiole  rottgeâtre*  RkodioUrofea.  Linn. 
RkodiolafolizsfparJistferratis;foriius  rofcis.  (N.) 

Rhodiola  rofea.  Linn.Spec.  Plant,  vol.  i.p.  I4(?j. 

—  Flor.  lap.  378.  —  Flor.  fuec.  8ji.  911.  — 
Mater;  medie.  11  j.  —  Hort.  Cliff.  470.  —  Roy. 
Lugd.  Bat.  457.  —  Gmel.  Sibir.  vol.  4.  pag.  r74; 

—  Gunn.  Norr.  n^.  103.  —  Mattufcb.  Sii.  a**.  713 . 

—  (Eder.  Flor  dan.  tab.  i8j.  —  Blackv^.  tab.  586» 

—  Kniph.  Centur.  2.  n**.  69.  -—  Fabric.  Hemift» 
pag.  171.  "—  Lam.  Illuftr.  Gêner,  tab.  ^19^ 

Rhodiola  ftaminibuscoroUâ  duplè  longiôribus,  MilU 
Dian^i. 

» 

Sedum  fexu  diftifsâum  ,  foiiis  ferratis  ,  ttmbtUis 
denfiJimU.  HaU.  Helv.  Il^  955. 

Sedum  rojtum.  Scop.  Carn.  edic.  z.  n^  f6o. 

Rhodiola  odorata,  Lam*  Flor.  franc,  yel.  3.  pag* 
647.  n®.  laaj.  
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Anxtampfiros  radia  rofamfpirante^  major,  Tourn. 
loiLJL  Heib.  i6^. 

Mkêdié  radix.  C.  Bauh.  Pin.  i8é.— Cluf.  Hift.  2. 


a 68}.  Icon.  mediocr.  -^  Do  ' 
ciu  HifL  1.  pag.  982.  Icoo. 


6Sj.  Icon.  mediocr.  — *  Dod.  Pempc.  347.  — 


Teliphîum  iuteum  ,  minus  s  radice  rofam  redoUnte, 
Morif.  Oxon.  Hift.  3.  pag.  468.  S.  11.  tab.  10. 
fig.  S.  3éfM. 

Ai£;r  rAoi^  mas.  Catner.  Epi  t.  7^9*  Icon. 

Otte  phnce  a  des  racînas  longues ,  ëpaiffes , 
cktrmies  j  d'une  odeur  agréable  ^  approchante  de 
(dltdeh  roTe  :  ^s'^n  éièye  phifieors  tiges  amples  ^ 
gbbres^  tendres^  d'un  blanc  •  jaunâtre  «  hautes  de 
fiz  à  huit  pouces^  cylindriques»  garnie&danstoute 
kor  longTienr  de  feoilles  nombreufes  «  éparfes  ^ 
trèsnpprochées  >  feffiies  ^  lancéolées ,  un  peu  élar- 
gies vers  ^ur  feminec  y  prefqué  charnues ,  d'un  vert 
^au^ue  j  glabres  i  leurs  deux  faces  ^  dentées  par-^ 
ticuliérement  vers  leur  foiximet  ^  terminées  par  une 
pomte  argué ,  longues  de  fix  i  huit  lignes. 

Les  fleurs  font  rougeâtres  ^  terminales  ^  difpo- 
Sesén  do  bouquet  touffu  ^  prefqu'en  ombelle  : 
ces  fleurs  font  dioïques  ^  affez  petites  \  leur  calice 
eft  miadrifide  ;  leur  corolle  compofée  de  quatre 
fétales  qui  avortent  en  partie  dans  les  fleurs  fe- 
melles.  tandis  que  les  ftyles  &  (lîgraates  avortent 
Ams  l^fletnrs  mâles  :  les  femelles  n'ont  point  d'é- 
tanÛKS  ;  elles  produifent  quatre  capfules  qui  rcn- 
fermem  de  très^petîtes  femences  arrondies. 

On  trovvt  cette  plante  dans  les  Alpes  ^  ûir  les 
botes  montagnes  des  départemens  méridionaux , 
fin  les  rochers  &  dans  les  Heiix  couverts,  if^  (  V.f.  > 

Sa  racine  paiTe  pour  anodine  8e:  réfolutive. 

RHODQRE.  Bhoiora.  Genre  de  plantes  dico- 
tylédones 3  i  fleurs  complètes  j  polypétalées  >  de 
la  ËunîBe  des  rofages  »  qui  a  de  grands  rapports 
avecks  rkododendron  &  les  auiUa  ,  oi  qui  comprend 
des  arbriifeaux  exotiques  a  l'Europe  »  dont  Tes 
feuilles  font  roulées  fur  elles-mêmes  dans  leur  jeu- 
aeflè>  &  les  fleurs  terminales,  fafciculées. 

Le  caraâère  effentiel  de  ce  genre  eil  d'avoir  : 

Um<  €aU^  frrî'ptùt^' k  cihq.  dents  ;.  ^Ht  cpi^ite  h 
émrpdtéiUf  MMPHns ,  It  fupiruvir  ^rofonàkmtuc  biyi 
fdii  dix  isâmints  mcUnfks^  une  capfide  à  ùxq  tùgis\ 

< 

Caractère  géhériqve. 

.^Siaqne  fleur  offre  : 

I*.  Un  mUk0  perfiflafit ,  4' Me  feule  pièce  »  fort 
petite  divifié  à  fou  orifice  en  cinq,  dents  C9urte5. 

1^.  Une  c^é^tiê  compoTéé  'de  deûx-pët^j 
eUoii^^  cûtitmtm^  h  (bpérituf  <Ëtifé'ptefi^ 
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jurqu'à  fa  oafe  en  deux  découpures  étroites  5  Tin. 
fériear  élax gi ,  z  trois  lobes  à  fon  fommet. 

3^.  Dix  itamines  dont  les  fllamens  font  inférés 
fur  le  calice ,  filiformes ,  inégaux  >  un  peu  inclinés^, 
prerqu'aufli  longs  que  la  corolle  3  terminés  par  des 
anthères  petites  ^  a  deux  loges  ^  qui  s  ouvrent  à 
leur  fommet  par  deux  pores. 

4®.  Un  ovaire  fupérieur  à  cinq  côtés  arrondis  , 
ovale,  oblong  ,  furmonté  d'un  Ityle  plus  long  que 
les  écamines  j  terminé  par  un  Itigmate  épais  ^  obtus. 

hQ  fruit  eft  une  cajifule  obior.giiej  ovale  y  ob* 
tufe ,  enveloppée  à  fa  bafe  par  le  calice  perSlîant, 
à  cinq  loges  ^  contenant  un  grand  nomore  de  fe- 
mences fort  petites. 

£  s  P  £  c  E«^ 

Rhodore  du  canada.  Rhodora  canadenfis.  Linn» 

Rhodora  folîis  intrgerrîmis ,  ellipticis  ^  fuhtiis  fuh* 
pubefccntibus  ;  fioribus  umbellatis  ^  urminaiibus^  (N.) 

Rhodora  canadenfis,  Lînn.  Spec.  Plant,  voi.  i. 
pag.  f6i.  —  Lhérit.  Stirp.  Nov.  i.  pag.  141. 
tab.  68.  —  Willd.  Arb.  287.  —  Idem  »  Spec.  Want. 
vol.  I.  pag.  éb}.  —  Juff.  Gêner.  Plant,  i^^,  — 
Lam.  Illuftr.  Gêner,  tab.  364.  —  Michaux  «  Flor. 
boreal.-amer.  vol.  i.  pag.  i^^. 

Ckamérhododendros,  Dubam.5em.  App,  ro.tab. 
17.  fig.  1. 

m 
• 

ArbrifTeau  qui  a  te  port  d*un  araiea  \  dont  Iq 
tronc  eft  droit ,  cylindrique  »  haut  d'environ  deux 
pieds  ,  divifé  en  laneanx  gbbces  ^  ûkemes,  un  peu 
diffus  J  garait  de  feuiliea  alternes  >  i  fcâne  Déti«^ 
lées ,  lancéolées  >  prefqu'elliptiques  ^  la  piiiparl 
aiguës  à  leurs  deux  extrémités  >  entières  ^  roulées 
d  leurs  bôrd^  ,  glabres  &  luifante$  i  leur  face  fii-^ 
pérîeufô»  plus  pales  &'  urt  peu  piibefcentes  en 
àfiSiom  \  rovlées  fur  elk««mémks  Jaà^  kak  )êu- 
nefle  »  preicgje  ftiSies  ou  dont  I^  péâolei  foM 
très-courts,    j      : 

Les  flâurâ  (àki  fafcicuîées  Oupr^fqu^en  ombelle» 
à  l'extrémité  des  branchés  &  des  rameaux ,  pé** 
donculées  :  leur  calice  eft  prefque  glabre  «  iost 
petit ,  à  cinq  dents  courtes  ^  ovales  >  obtu(es«  L4 
corolle  eft  grande^ compofée  de  deux  pétales  coq» 
nivens  àleur  bafe  >  irréguliers  >  ouverts  ^Pinférieiu; 
entier  >  oblong  ^  élargi  vers  fon  fommet  j  où  îl  (e 
divife  en  trois  lobes  courts^  obtus  :  le  pétale  fu< 
périeilr  eft  partagé  prefque  jufqii'à  (a  baie  en  deux' 
découpures  étroites^  lancéolées >  obtufes* 

Cette  plante  croit  en  Amérique ,  dans  le  Canada 
&  i  Terre  -  Neuve.  On  le  cultive  au  Jardin  des 
Plantes  de  Paris  &  dans  les  boCquets  comme  f  lapte 
d'agrément.  "5  (  ^.  v.  ) 

■  rhomboïdes  (Fettin«$).  FoSa  ^mita,  hn 


iga 
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feuilles  prennent  ce  nom  lorfaue,  confi'dérJes  re- 
lacivement  à  leurs  angles  ^  elles  ont  quaire  cotés 
parallèles^  formantquatre  angles  »  dont  deux  aigus 
&  deux  obtus  ^  comme  on  peut  le  voir  dans  le 
chenopodium  vuharia, 

RHUBARBE.  Rfieu-n,  Genre  de  plantes  dicoty- 
lédones ,  à  fleurs  incomplètes ,  de  la  famille  des 
polygonécs  3  qui  a  des  rapports  avec  les  rumex  ^  & 
qui  comprend  des  herbes  exotiques  à  l'Europe  ^ 
dont  les  feuilles  font  ordinairement  très-grandes , 
les  fleurs  difpofées-en  une  ample  panicule,  les  ra- 
cines épaiflfes^  jaunâtres^  douées  d'une  vertu  pur- 
gative. 

Le  caraûère  effentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  calice  perfiflant  y  à  fix  divtfions  ;  point  dt  co- 
rolle ;  neuf  eu  mines  ;  trois  ftigmates  fijfùes  ;  une  ft* 
mence  triangulaire ,  membraneuse  a  fcs  angles. 

Caractère  GÉNÉRIQUE. 

Chaque  fleur  offre  : 

!**•  Un  calice  d'une  feulé  pièce  ji  periîftant ,, ré- 
tréci à  fa  bafe  ^  divifé  à  fon  limbe  en  îix  découpures 
obtufcs  j  alternativement  plus  petites. 

!•.  Point  de  eorolle ,  à  moins  qu'on  ne  prenne 
le  calice  pour  elle. 

3*.  i^eu(  étamines y  dont  les  filamens  font  capil- 
laires>  inférés  fur  le  calice  &  de  la  même  longueur^ 
terminés  par  des  anthères  à  deuxloges^  oblongues^ 
obtufes.  *  '  '  .     ' 

4?,  Un  ovaire  très-court. >  à  trois xôtés  ^  fur- 
monté  de  trois  fligmates  prefque.feflilés>  plumeur, 
réfléchis.    ,  ^  . 


Le  fruit  confiflç  en  une  femence  aflez  grande  » 
triangulaire  .  afgiië ,  nien^^raneufe  Tur  fe^.  angles. 

.  .Obferbatkins,  Ce  genre  a  de  grands  rapports 
a¥ec  les  mmex;.  il  n'ea*différe  que  par  neuf  ét:^ 
mines  au  lieu  de  fix  ^  par  fes  ftigmates  prefqae  fef* 
files ^.par  fes  femeiices  garnies  à  leurs  angles  d'une 
atk  membraneufe.  Les  efpèces  qui  le  compofent» 
font  des  plantes  remarquables  par'  leurs  gr9.ndes 
ft  larges  feuilles^  ^JP^^  '^"^^  neurs  qui  forment 
d'amples  panicules.  Ces  plantes  font  encore  inté- 
leiTantes  par  leurs  racines  groffes';,  épaifles^  &  qui 
bnf  tomes'  la  propriété  de  purger  douccrbent  & 
de  fortifier  reflomac.  Celle  que  Ton  nomme  rkeum 
pàlmatum  »  &' qui  efi  la  rhubarbe  officinale  »  pafl!e 
pour  la  pliis'efficaçe  \  les  autres  ne  font  cependant 
pas  à  négliger. 
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mcrgine  rotundath.  Aiton ,  Hort.  KoT Jvol.  .1.  psg. 
41.  —  Willden.  Spec.  Plant.  .voL  i.  pag.  488» 
n^  I. 

Rheum  foitis  ^lahris  ,  petioUs  fuèfuicaùs.  Mater. 
medic.  pag.  109.  —  Ge^rg.  Iter  u  pag.  zio.  — 
Palias,  Jter  i.  pag.  }8o.  —  Koorr.  Deïic.  2.  tab.. 
R.  —  Sabbat.  Hort.  i.  tab.  34.—  Regn.  boun. 
Icon. 

Rheum  foliis  glabrîs.  Linn.  Hort.  Upf.  98. 

Rheum.  Hort.  Cliff.  if  f. 

Rheum  foliis  cordatis  ^fpicis  oitkfis.  Miller  >  Diâ. 
ri**.  I. 

Rhaponticum.  Profp.  Alp.  Exot.  pag.  188.  tab. 
187. 

Rhaponticum  folio  lapathi  majoris  glabrù,  C.Bauh* 
Pin.  lié. 

RJiabarbarum  forte  Diofcoridis  &  antiqtiorum. 
Tournef.  Inft.  R.  Herb.  89. 

Vulgairement  rhaponthique  ^  rhubarbe  aoglaife^ 
rhubarbe  pon tique  j  rapontic. 

Cette  plante  a  its  racines  grofles  »  épaifles  ^ 
divifées  en  plufieurs  portions  charnues  «  jaunes 
intérieurement^  un  peu  rougeâtres  en  dehors:  il 
s'en  élève  des  tiges  fortes,  épaiflfes,  llffes,  ftriées, 
jaunâtres  ou  purpurines ,  divifées  en  quelques  ra- 
ipeaux  alternes ,  garnies  ^  furtout  à  leur  bafe  ^  de 
feuilles  amples  ,  nombreufes  ^  ovales  ^  glabres  ^ 
très-làrges^  périolées  »  entières  «  un  peu  fiuuées  à 
leurs  bords  ,  d'un  vert  foncé  à  kurs  deux  faces,* 
longues  fouvent  de  deux  pieds  fur  prefqu'autant 
de  large ,  arrondies  &  fortement  échancrées  en 
cœur  a  leur  bafe  ,  rétrécies  ^  maïs  obtufes  à  lear 
fommet  ^  marquées  de  quelques  fortes  nervures 
&  de  veinules  jaunâtres  «  chargées  de  petits  poils 
courts  &  blanchâtres.  Les  pétioles  feot  épais  » 
a0ez  longs >  cannelés  à  leur  racé  fupérieure^  ftriés 
eh  deifous>  arrondis  à  leurs  bords  ^  point  angu-* 
(eux.  Les  feuilles  caulinaires  font  alternes»  dif-^ 
tantes^  plus  petites  y  peu  nombreufes;  les  fupë- 
rieures  pifefque  (effiles  $  les  dernières  amplexi- 
caules. 


Espèces. 

I.  Rhubarbe  rapontic.  Rheum  rhaponticum^ 

•  Rheum  foliis  ohtufis  ^  glabris  ,  venis  fubtùs  pilo- 
^feulisypnu  baf^os  dilatato  ;  petioli^/upra-fulcatis. 


Les  fleurs  forment  de  belles  &  grandes  pani- 
cules touifues  j  ferrées  ^  axillaires  &  terminales  » 
d'ufi  blanc*jaanâtre  j  dont  les  pédoncules  partiels 
font  courts ,  capitlaires^,  très-ferrés.  Il  leur  uiccède 
des  femences  brunes  ^  groffes  >  triangulaires  ^  ^ar-  . 
nies  à  chaque  angle  d'une  aile  membraneufe. 

Cette  plante  croît  naturellement  dans  laThrace^ 
fur  le  mont  Rhodope ,  le  long  du  Bofphore  ^  3c 
dans  plu£eurs  endroits  de  la  Scythie.  On  la  cuictvo- 
dans  les  jarditis  de  l'Europe.  ^  (J^k  v.)  .    j 

Ses  racines  font  un  peu  âaes  ^  aftringentes  ^' 
gl^ntesj^viiquei^fe^^  moins  odorantes  &  moins 
amères  qup.  pelle^  de  U  .vr^e  ^hyb^rbe^  ^bt^uelle^ 
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00  la  rubflîtue  Quelquefois  ^  mais  e]le  eft  bien 
moins  efficace.  Elle  purge  modérément:  on  la  pré- 
fère même  à  la  vraie  rhubarbe  ^  comme  plus  af- 
trineence  ,  dans  les  cours  de  ventre  féreux.  Dans 
quelques  contrées  les  pétioles  fe  mangent  cuits 
comme  les  cardes ,  &  Tes  feuilles  peuvent  s'ap- 
prêter comme  les  épinards. 

1. Rhubarbe  ondulée. RA^um  undulatum. Linn. 

Rhium  foliis  fubvillofis  ^  unduiatii  ,  finu  hafeos 
diiataio y  petiolisfuprà plants t  margiru  acutis»  Alton ^ 
Hort.  Ktv.  vol.  1.  pag.  41. 

Rkeum  (^îhihzrhzrum)  jfoiiis  fu6vîI/oJts ^  petîoUs 
iqudibus.  Linn.  Syft.  veget.  pag.  38J.  —  Pallas, 
(ter  2.  pag.  j  y 9.  —  Regn,  Botan.  Icon. 

•  Rkeum  (  undulatum  )  ^  foliis  fubvillofis  ,  undula- 
fis;  petiolis  dqualiius.  Linn.  Spec.  Plant.  531. — 
Amœn.  Academ.  vol.  3.  pag.  m,  tab.  4»  — 
Aiiller ,  Didl-  n**.  2.  —  Kniph.  Cent.  2.  n^.  68. 

Rhium  foliis  fubvillofis,  Hort.  Upf.  98. 

Rkabarharum  folio  crifpo  j  oblongo  ,  undulato  ; 
ptheUis  fparfis.  Geoffr.  Mater,  medic.  vol.  i.  pag. 
11$.  ^ 

RkaBaréarum  fintnfe  y  folio  crifpo  ;  fiagtUis  rario" 
iihus  &  minorièus,  Amman.  Herb.  ïo6. 

Rkabarbarum  folio  longiori  ^  hirfuio^  crifpo  ifio^ 
fum  chyrfo  longiori  &  tenuiàri.  Amm*  Ruth;  9. 

Acetofa  mont ana; folio  cubitali,  oblongiore^  crifpo^ 
toribus  fubviridi  luteolis  ,  MeffcrfchmuUi.  Amm. 
Ruth.  126. 

Vulgairement  rhubarbe  de  Mofçovieé 

Cçtte  efpèce  a  beaucoup  de  rapports  avec  la 
précédente  \  cependant  onTen  diflingue  aflez  aifé- 
ment  par  fon  port.  Ses  feuilles  font  fortement 
ondulées  j  &  (es  panicules  plus  étroites  >  plus 
lâches. 

Ses  racines  font  grofTes  j  arrondies  »  très-épaiffes^ 
divifées  en  plufieurs  portions  oui  s'enfoncent  très- 
profondément  dans  la  terre ,  d'un  jaune  foncé  in- 
térieurement,  d'une  couleur  brune  à  l'extérieur  $ 
«Iles  produifent  des  tiges  fortes  ^  hautes  de  trois  à 
quatre  pieds  >  anguleufes,  (triées^  d'un  brun  pâle 
ou  un  peu  jaunâtres^  tcès-glabres^  garnies  à  leur 

farcie  inférieure  de  très -grandes  feuilles  nom- 
reufes^  pétiolées  •  la  plupart  étendues  au  loin  fur 
Il  terre  ^  ovales»  prefque  glabres  à  leurs  deux 
faces  »  très-entières  ,  ondulées  &  prefque  crépues 
a  leurs  bords  ^  échancrées  eh  cœur  à  leur,  bafe  ^ 
où  eUes  font  également  élargies  &  arrondies, 
obtu&s  à  leur  fommet  j  longues  de  deux  à  trois 
pieds  y  (raverfées  par  des  nervures  fortes ,  rameu- 
iéf  j  &  de  veinules  légèrement  velues  en  deflbus. 
Les  pétioles  font  longs  j  comprimés ,  charnus , 
convexes  ou  à  demi  cflindriques  &  médiocrement 
Botanique^  Tome  VI» 
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(triés  en  dehors  ^  planes  en  dedans ,  aigus  fur  \tut$ 
côtés.  Les  feuilles  caulinaires  font  très  écartées^ 
plus  petites  >  prefque  fe{CIes>  furtout  les  fupé^ 
rieures. 

Les  fleurs  forment  des  panicules  étroites ,  fef« 
rées>  diftantes ,  droites,  courtes ,  point  diffufes  , 
fituées  i  Textrémité  des  tig€S  de  dans  l'aiffelle  des 
feuilles  fupérieures.  Ces  fleurs  font  petites,  d'uh 
blanc-jaunâtre,  pédiculées.  Il  leur  fuccède  des 
femences  triangulaires , noirâtres, munies  fur  cha:- 
que  angle  d'une  aile  membraneufe,  alTez  grande  j 
arrondie ,  entière. 

Cette  plante  croît  naturellement  dans  U  Sibérie^ 
dans  les  environs  de  Mofcew  &  dans  plufieurs 
contrées  de  la  Ruflie.  II  eft  douteux  qu'elle  fe 
trouve  dans  ta  Chine.. On  la  cultive  dans  plufieurs' 
jardins  de  l'Europe.  ^  (y,v,) 

On  a  cru  long-tems  que  cette  efpèce  fourniflbft 
la  rhubarbe  en  ufage  dans  les  boutiques.  Il  eft 
aujourd  hui  reconnu  que  la  véritable  racine  dp 
rhubarbe  provient  du  rheum  palmatum.  Au  te&e, 
celle-ci  a  les  mêmes  propriétés  ^  mais  à  un  degré 
très-inférieur. 

3*  Rhubarbe  palmée.  Kkeum  palmatum.  Linn. 

Rheum  foliis  palmatis  ^  acuminatis ,  fcabriufculis ^ 
finu  bafeCiS  dilatjto  ;  petiolis  fuprà  obfoicte  fulcatis  ^ 
margine  rotundatis.  Alton  ,  Hort.  Kew*.  vol.  !• 
pag.  41. 

Rheum  foliis  palmatis ,  acuminatis,  Linn.  SpeC. 
Plant.  Tof.  I.  pag.  531.  —  IJem ,  Fafc.  7.  tab.  4. 
— r  Aft.  Angl.  176J.  pag.  292.  tab.  12.  — ^Mater. 
medic.  109.  —  Medic  in  Obferv.  Soc.  œcon.  Lut. 
1771.  pag.  324.  —  Miller,  Diâ.  n°.4.  —  Blackw^. 
tab.  600.  a ,  b^—  Kniph.  Centur.  12.  n*.  84.  -^ 
Miller,  Iliuftr.  Icon. 

Rhubarbe.  Brun.  Orient.  192.  tab.  71^. 

Vulgairement  thubarbe  de  la  Chine  j  rhubarbe 
officinale. 

Cette  efpèce ,  întéreflante  par  les  ufages  habi- 
tuels que  1  on  en  fait  en  médecine  j^  eft  auflt  une 
des  plus  fiiciles  â  diftinguer  de  ce  genre  par  fes 
feuilles  divifées  en  lobes,  aiguës  &  prefque  pal^ 
mées. 

Ses  racines  font  grofles ,  épaifles ,  d'un  beau 
jaune-,  divifées  en  ramifications  épaifles  :  il  s'ei^ 
élève  des  tiges  d'une  hauteur  médiocre  ,  cylindri- 
ques, un  peu  jaunâtres,  glabres,  ftriées,  munies 
à  leur  bafe  d'un  prând  nombre  de  feuilles  pétio-. 
lées,  amples,  divifées ,  jufque  vers  leur  milieu  orr 
dinairement ,  en  cinq  ou  fept  fegmens  tahcéôlés^ 
aigus  i  chaque  fègment  partagé  à  fon  contour  en 
d'antres  plus  courts  ,  anguleux  ,  acuA)inés.  Ctï 
feuilles  font  un  peu  épaiJfTes ,  vertes  &:  rudes  à 
leur  face  fupérieure,  un  peu  blanchâtres  ^pubef^ 
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tentes  &  comme  veloutées  i  leur  face  inférieure , 
jtraverfées  par  de  fortes  nervures  jaunâtres  t  fup- 

1)ortées  par  de  longs  pétioles  médiocrement  iil- 
onnés»  un  peu  aplatis  i  leur  face  fupérieure^ 
arrondis  â  leurs  bords. 

Les  fleurs  font  difpoféâs  en  panicules  droites^ 
nombreufeSj  donc  les  ramifications  font  prefque 
iimples  >  &  en  grappes  redrelTées  >  chaque  fleur  fou- 
tenue  par  un  pédoncule  partiel  très-fin.  Ces  fleurs 
font  d  un  blanc-jaunâtre ,  afTez  petites  ;  elles  pro- 
^duifent  des  femences  d'un  brun-noirâtre^  trian- 
gulaires 4  garnies  fur  chaque  angle  d'une  aile  mem- 
braneufe^  flr^ée^  un  peu  échancrée  au  fommet  : 
ces  membranes  prennent  fouvenc  une  teinte  rou- 
geâtre  aifej^  vive  &  très-agréable. 

Cette  plante  croit  naturellement  dans  la  Chine , 
le  long  de  la  grande  muraille.  On  la  cultive  au 
Jardin  des  Plantes  de  Paris  &  ailleurs.  ^(f^'V.) 

Cette  efpèce  a  été  reconnue  pour  être  celle 
dont  les  racines  font  (i  utilement  employées  en 
médecine.  Ces  racines  ont  une  faveur  amère  & 
une  odeur  particulière  un  j^eu  aromatique  ;  elles 
purgent  doucement  >  détruifent  les  foyers  vermi- 
neiix  j  fortifient  les  premières  voies ^  corrigent  les 
-crudités  acides  «  facilitent  les  digeflions^  fuppléent 
â  l'inertie  de  la  bile  >  provoquent  doucement  les 
urines  3  &  rétabKflenc  les  principales  fondions  des 
•vifcères. 

•  • 

On  adminiftre  ce  médicament  avec  fuccès  dans 
toutes  les  circonftances  oii  il  eft  néceffaire  d'em- 
ployer des  purgatifs  doui  6c  fortifians ,  pourvu 
que  l'on  n'ait  point  â  craindre  l'inflammation.  Elle 
convient  furtout  aux  hypochondriaques  qui  ont  le 
Ventre  pareffeux.  dans  les  vices  de  digeftions^  la 
Idiarrhée  ^  &c.  On  la  prefcrit  en  poudre  ou  en  in- 
fufion  »  feule  oii  mêlée  avec  d'autres  purgatifs.  Sa 
dofe  eft  j  en  fubftance,  depuis  quelques  grains  juf- 

Î[u*à  un  demi-gïos^  &  en  infufion  depuis  deux 
àrupules  jufqu'à  un  gros  &  demi.  Elle  entre  dans 
les  pilules  qui  portent  fon  nom»  &  dans  un  grand 
nombre  de  compofitions  pharmaceutiques.  Ses 
j>rincipe$  -Utifs  confiftenc  en  uoe  fub^ance  vola- 
tile j  qui  paroit  être  d'une  nature  acide  &  hui- 
leufe,  laquelle  réfide  principalement  dans  un  prin- 
cipe falin-gonuneux  très-abondant ,  &  <)ui  fc  dif- 
iipô  en  grartde  partie  par  une  forte  décoûiop.  On 
prét;end  que  ces  racines  contiennent  du  foufre  & 
fie  h  félenke^  un  falfate  calcaire  très-fenfible 
danfs  les  vieilles  racines. 

Michel  Boyn  dit ,  dans  foa  livre  intitulé  Fiora 
finsnfis,  que  la  rhubarbe  nak  dans  toute  la  Chitfe  j 
&  qu'on  la  nomme  tay-kuam^  ce  qui  fignifle  irès- 
ùuuu.  Ellecroitcependanc  plus  abondamment  dans 
7e$  provinces  de  Su  -  Civen  y  Xen  -Sy  8c  Socieu^ 
Proche  de  la  grande  muraille  des  Chinois.  La  terre 
lans  laquelle  elle  végète  ^  eft  rouge  &  limoneufe. 
"^ès  que  les  Cbinoîs  ont  tiré  cette  laciue  dei  la 
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•  terre ,  ils  la  nétoisnt ,  la  raclent,  &:  la  coupent  en 
,  morceaux  qu'ils  mettent  d'aborJ  fur  de  longues 
.  tables,  &  qu  ils  retournent  trois  ou  quatre  fois  le 
jour,  l'expérience  leur  ayanc  appris  que  s'ils  les 
faifoitnt  fécher  en  les  fulpendant  à  l'air  libre ,  ces 
morceaux  deviendroient  trop  légers ,  &  que  la 
rhubarbe  perdroit  de  fa  vertu.  Au  bout  de  quatre 
jours  ,  quand- les  morceaux  ont  déjà  pris  une-forte 
de  conliftance ,  on  les  perce  de  part  en  part  & 
on  les  enfile ,  enfuite  on  les  expofe  au  vent  fc  à 
l'ombre.  L'hiver  eft  le  meilleur  tems  pour  tirer  la 
rhubarbe  de  la  terre  ,  avant  que  les  feuilles  vertes 
commencent  à  pouffer.  Si  on  Tarrachoit  pendant 
l'ét^  ou  lorfqu'elle  pouffe  des  feuilles  vertes,  non- 
feulement  elle  ne  feroit  pas  mûre  &  n'aaroit  point 
de  fuc  jaune  ni  de  veines  rouges ,  miis  elle  feroit 
encore  poreufe  &  très-légère  ,  fc  par  conféquent 
inférieure  à  celle  qu'on  retire  nendaut  l'hiver.  On 
prétend  que  la  meilleure  rhubarbe  pour  l'ufage 
eft  celle  qui  a  été  gardée  dix  ans. 

On  apportoit  autrefois  la  rhubarbe  de  la  Chine 
par  la  Tartarie ,  à  Ormux  &  à  Alep ,  de  là  à  Alexan- 
drie, &  enfin  à  Vienne  :  c'étoit  celle  que  l'on  ap- 
peloit  rhubarbe  du  Levant.  Les  Portugais  l'appor- 
toient  fur  leurs  vaifTeaux  de  Canton  ,  port  où  fd 
tient  un  marché  de  la  Chine.  Les  Egyptiens  Tap- 
portoient  i  Alexandrie  :  on  nous  l'apporte  aujour- 
d'hui des  Indes  orientales.  Les  vaifTeaux  oe  U 
compagnie  des  Indes  s'en  chargent  à  Canton  &  i 
Ormuz. 

Depuis  un  certain  nombre  d'années  on  a  effayé 
avec  affei  de  fuccès  de  la  cultiver  en  grand  en 
France  :  on  peut  la  réCtilter  tous  les  quatre  ans* 
Ses  feuilles  jeunes  ont  une  faveur  aCTez  agréable  : 
on  peut  les  manger  cuites  ,  préparées  comme  les 
épînards.  Cette  culture  intéreffante  mérite  d'être 
fortement  encouragée  ;  elle  fourniroit  un  aliment 
nouveau  fc  un  médicament  précieux ,  dont  Tufa^ 
eft  fi  général. 

4.  Rhubarbe  compaâe.  Rkeum  iompaBum* 

Rheam  foCiis  Çublobath ,  ohtufijfhnis  y  luctdis  ,  ttr» 

^ù  dmticulatîs  ^  gluberrimis.  Linn.  Spec.  Plant» 
vol.  I.  pag.  531. 

Rheum  (  compaâum  )  ,  foliis  cordatis  ,  glabrjs  ^ 
marginibus  finuatis  ijpicis  divifis  ^  nutaruibus»  MilL 
Dia.n^  j.tab.  xil. 

Cette  efjpfèce  a  degrâtids  rapports  avec  te  rkcum 
tùtarhwn  ;  eHe  en  dimre  cependant  d'une  manière 
très-fenfible  par  ^t!^  tiges  très-élevées  ,  par  la  dif* 
pofition  de  fiss  fleurs  &  par  fts  feuilles  ooduléei 
a  leur  contour. 

Ses  racines  font  très-grofles  ,  épaiffes  ^  divifées 
enptufieurs  ramîikations  qui  s'enfoncent  très-pro-^ 
foudément  en  terre  ^  d'une  belle  couleur  jaune  ji 
leur  intérieur  ;  elles  produifent  des  liges  hautes  de 
)iuue  \  fix  pie  A»  »  «on  verci>ale  ^  g^bres  >  ouv- 
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lel&s  *  m^dîûcreaient  rameufes  à  leur  partie  Ai- 
péiieurey  garnies  de  feuilles  pétioiées  j  amples  ^ 
ovales  >  coriaces  ^  compaâes ,  très- glabres  à  leurs 
deux  faces  ,  &  même  iuifances  à  leur  face  fupé- 
riôiirei  élargies  &  échancréesen  coeur  à  leur  bafe^ 
tiioées  ou  divifées  à  leurs  bords  en  lobes  arrondis^ 
peu  profonds  >  &  donc  le  contour  eft  cartilagineux ^ 
muni  de  pences  dents  aiguës  &  crénelées.  Les  ner- 
vures^ ainfi  que  les  veines ,  font  très- fortes ,  d'un 
vert-pale  $  les  pétioles  un  peu  jaunâtres  ^  liiTes  , 
i  peine  firiés  ^  planes  à  leur  face  fupérieure  :  les 
feuilles  caulinaires  font  plus  petites  8c  feflileSj  de 
même  forme  que  les  inrérieures. 

Les  fleurs  3  d'un  blanc-jaunâtre  y  font  difpofées 
enpanicules ,  dont  les  ramifications  forment pref- 
qu'aucant  d'épis  ou  de  grappes  particulières  ^  étroi- 
tes ^  pendantes.  .Ces  fleurs  font  petites  :  leur  calice 
eft  divîfé  en  fix  découpures  égales  ^  obtufes.  Les 
femences  font  fortes  ^  d'un  brun-noirâcre ,  trian- 
gulaires ^  garnies  à  chacun  de  leurs  angles  d'une 
aile  membraneufe. 

Cette  plante  croie  à  la  Chine  &  dans  la  Tar- 
urie.  On  la  cultive  dans  plufieurs  jardins  de  l'Eu- 
rope. if> 

Oo  attribue  â  fes  racines  prefque  les  mêmes 
vertus  qu'à  la  rhubarbe  officinale  $  cependant  elles 
Be font  pas  tout-àfait  auffi  efficaces. 

f.  Rhubarbb  de  Tartarie.  Rkeum  tatancum. 
L*Dn.  f, 

Wteum  foliis  cordato-ovatîs  ^  integris,  plants  ,  gia- 
kerrimis  ;  petiolis  femittretibus ,  angulatis  ;  paniculâ 

Jkicatd.  Lînn.  f.  Suppl.  pag.  129.  — -  Willd.  Spec. 
Plant,  vol.  1.  pag.  490.  n^ .  j. 

Cette  efpèce  ,  qui  paroît  tcès-voifcne  du  rhium 
tompadum ,  &  dont  elle  n'eft  peut-être  qu'une  va- 
riété ,  en  diflf^re  par  fes  tiges  très*baffes  &  par  fes 
feuilles  entières  &  non  finuées  à  leurs  bords. 

St%  feuilles  font  pétioiées ,  planes  »  très-glabres  « 
fort  amples  \  les  radicales  étendues  fur  la  terre  , 
ovales  t  en.  coeur  ^  très  -  entières  à  leurs  bords , 
marquées  de  nervures  dilatées  ^  fupportées  par  des 
pétioles  rougeâtres  ,  i  demi  cylindriques  >  fiUon- 
nés,  anguleux.  Les  fleurs  naiflTent  en  oanicules  fur 
des  tiges  à  peine  plus  longues  que  les  feuilles  : 
les  pédoncules  communs  font  profondément  can- 
nelés. 

Cette  plante  croit  dans  la  petite  Tartarie.  ^ 
(  Dêfcript,  txlÀruuf.  ) 

6,  iUiUBAKBE  pulpenfe.  Wiium  riiii.  Linn* 

Rktum  foliis  oStvJifimis  ,  fuhvtrrucuUfit  y  vttds 
fabtks  fpinulofis  ;  petiolis  fupra  pUnif  ,  mafghu  ro* 
têuiàuûs.  Ait.  Horx.  Kew.  vol.  1.  pag.  41. 

BJuum  (  (ibes  )  ,  foliis  granulatis  ,  petiolis  équa* 
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Utus.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  jyi.  —  Gto^ 
nov.  Orient.  i}o.  —  Mill.  Diâ.  n^.  ;. 

Lapathum  orientale  ^  afpero  &  verrucofo  folio  ^rihfê 
Arahibus  diâum.  DilL  Ekham.  pag.  191.  cab.  158. 
fig.  19^. 

Lapathum  orientale ,  tomentofum  j  rotundifolium  ; 
ribes  arabum  diBum.  Breyn.  E.  N.  G.  Centur.  7. 

pag-  7- 

Lapathum  orientale  ^  afpenim  ;  folio  fuhrotundo  ^ 
fru^u  magno^purpureo.  Pocock.  Orient,  i  89-  tab.  84* 

Ribes  arabum.  Rauvolf.  Iter^  266.  28^. 

Ribes  arabum  ^foliis  petajttidis,  C  Bauh.  Pin.  455. 

Cette  efpèce  eft  particulièrement  remarquable 
par  fes  fcmences ,  oui  font  revêtues  d'une  pUlpé 
fucculente  &  rouge  atre. 

Ses  racines  font  épaiffes  «  charnues  ^  &  s'enfon4 
cent  profondément  en  terre  :  il  s'en  élève  des  tige» 
fortes  y  ftriées  »  i  peine  rameufes  3  garnies  inférieur 
rement  de  larges  feuilles  irédiocrement  pétioiées  ^ 
couchées  fur  la  terre  «  ordinairement  plus  larges 
que  longues»  ayant  près  de  deux  pieds  de  diamètre 
&  un  de  longueur  5  leur  furface  eil  rude ^  prefque 
verruQueufe ,  comme  bouillonnée  $  les  bords  on« 
dulés  ec  frifés;  les  nervures  &  les  veines  médio** 
crement  velues  à  leur  face  inférieure  par  des  poils 
courts»  roidesj  un  peu  épineux  s  les  périoles  font 
^  planes  à  leur  face  fupérieure  »  firiés  ^  arrondis  i 
leurs  bords.  Les  fleurs  font  paniculées»  Scprodui- 
fent  des  femences  plus  grofjfcs  que  dans  les  autres 
efpèces  >  couvertes  d'une  chair  fucculente ,  d'un 
rouge  foncé  &  d'une  faveur  très-aflringente  ;  ce 
qui  leur  donne  l'apparence  de  baies  ;  elles  font 
néanmoins  triangulaires  «  &  mui^es  à  leurs  aagles 
d'une  aile  membraneufe.   * 

Cette  plante  croit  naturellement  fur  le  Moat*^ 
Liban  j  fur  le  Carmel  &  dans  la  Perfe.  if 

7.  Rhubarm  hybride.  Rheum  hyhriium, 

Rheum  foliis  fuprh  glabris  ,  fubtîts  pilopufculis  , 
fublobatis  y  acatis  ,  finu  baftos  angufiato  ;  petiolis 
fuptk   obfilete^  fulcatis  y   margint   rotundatis.  Ait. 

Hort.  K^v.  vol.  2.  pag.  42.  *— Willd.  Spec.  Piaor« 

vol.  2.  pag.  490.  n^  7* 

Rkeum  foliis  cordatis^  acuminatisy  plants  ;  radi^ 
calibus  utrinquh  bi  vel  tridentatis  »  reliquis  répandis» 
Murray  ,  O^mment.  Gixtt.  1779.  pag.  7%  tab.  i. 
—  Comment.  Goett.  1774.  pag.  jo.  tab.  12. 

■ 

Ses  tiges  font  garnies  de  feuilles  planes ,  acumi* 
nées  y  pétioiées  ,  glabres  â  leur  face  fupérieure  • 
un  peu  pileufes  à  leur  face  inférieure^  retrécies  8c 
échancrées  en  cœur  à  leur  bafe ,  pref<}ue  lobées  à 
leur  contour  ;  les  radicales  font  munies  à  chaque 
cÂté  de  Ifurs  bords  de  deux  ou  trois  dents  i  leê 
pétioles  font  à  demi  cylindriques  en  debou  j  ua 
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Eeu  planes^  &  marqués  de  quelques  filions  obtus  à 
;ur  face  fuf  érieure  5  les  fleurs  font  difpofëes  en 
panicule. 

Cette  plante  croit  dans  les  contrées  fepcencrio- 
nales  de  l'Afie.  of 

&.  Rhubarbe  à  racines  blanches.  Rheum  Uu- 

cùrrhi\um,  Pall. 

.  Rhtumfoliis  tranfverfl  ovalihus ,  deprejfis  ;  paniculâ 
feminiferâ  j  divaricatâ  ;  callcis  fotiolis  binis  ^  multO' 
lies  majoribus.  PaÛaS  ,  Nov-  Aâ.  Petrop.   I79*. 

pag.  38f, 

*  Cette  efpèce  eft  parfaitement  diftinguée  de  Tes 
congénères  par  plufîeurs  caraâères  qui  Ipi  font 
particuliers  ;  elle  eft  fort  petite ,  &  fes  tiges  n'ont 
pas  plus  de  fit  à  fept  pouces  de  haut  ;  elles  .font 
ftriées  ^  &  ordinairement  garnies  feulement  de 
trois  feuilles  radicales ,  plus  larges  que  longues  y 
en  ovale  fur  leur  largeur  >  un  peu  arrondies  ^  ayant 
Quatre  ou  cinq  polices  db  diamètre  ^  comprimées 
9t  leurs  deux  extrémités  j  glabres  y  coriaces ,  mar- 
quées de  trois  nervures  principales  &  d'un  grand 
liombre  de  veinules  un  peu  alcngées  à  leur  bafe  , 
munies  â  leurs  bords  de  très-  petites  dents  ferrées  > 
aiguës  y  roldes  ^  cartilagineufes ,  fupportées  par  des 
pétioles  fermes  gifles ,  fucculens  ^  comprimés. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  panicule  :  leur  pé- 
doncule commun  eft  cannelé  ;  le  calice  a  deux  de 
les  divifions  pluiieurs  fois  plus  longues  que  les 
autres. 

.  Cette  plante  croit  en  Sibérie  »  dans  les  lieux 
oiontueuz  &  déferts.  if  (  Dcfcript.  ex  PalL  ) 

'  RIANE.  Riana.  Genre  de  plantes  dicotylédo- 
nes^ à  fleurs  complètes,  polypétalées^  de  la  fa- 
mille des  vtnettîers ,  xï\xi  a  des  rapports,  avec  les 
poraquiba  d'Aublet>  oc  qui  comprend  des  arbrif- 
feaux  exotiques  à  l'Europe  ,  à  feuilles  oppofées  3 
ftipulacées  >  &  dont  les  fleurs  font  difpofées  en 
épis  terminaux  &  rameux. 

Le  caraâère  eflentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

•  Un  calice  partagé  en  cinq  découpures  y  dix  pétales  ^ 
tes  extérieurs  plus  grands  ,  connivens  à  leur  -bafe , 
alternes  avec  les  intérieurs  s  cinq  étamines  ;  un  ftyU 
gn  majfae  s  un  fiigmate  obtus* 

CARACTiRE     GENERIQUE. 

Chaque  fleur  offre  : 

^  I®.  Un  calice  d'une  feule  pièce ,  partagé  tn  cinq 
découpures  ovales  j  aiguës^ 

1®.  Une  corolle  compofée  de  dix  pétales  ovales, 
-aigus,  dont  cinq  extérieurs  plus  grands  «  conni- 
vens à  leur  bafe;  cinc}  intérieurs  plu$  petits,  al- 
ternant avec  les  e3^té):ieiir$* 
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j  }•.  Cino  itamines ,  dont  les  filamens  font  très^ 
courts,  inlérés  à  la  bafe  des  pétales  intérieurs^ 
terminés  par  des  anthères  oblongues. 

4°.  Un  ovaire  fupérieur,  ovale,  velu  ,  à  cinq 
côtés ,  furmonté  d  un  ftyle  charnu  j  en  maflue  » 
terminé  par  un  fiigmate  obtus. 

Le /rtfir,  d'après  Juffieu,  confifte  en  une  capfule 
oblongue,  à  une  fôule  loge,  à  trois  valves  com- 
primées 4  renfermant  trois  femences. 

E  s  p  i  c  E. 

Ri  ANE  de  la  Guiane.  Riana  guianenfis. 

Riana  foliis  oppofitis  ,  dentato-ferratis  y  fpicis  ter^ 
miftalibus  9  fubfimplicibus,  (N») 

Riana  guianenfis.  Aublet ,  Guian.  vol.  I.  pag. 
137.  tab.  94.  —  Juffieu ,  Plant.  Gen.  pag.  287.  — 
Lam.  Illuftr.  Gêner,  vol.  2.  pag.  106.  n**.  1754. 
tab.  135.  fig.  1. 

C'efi  ,  di<  Aublet ,  un  arbrifteau  qui  s'élève  à 
huit. ou  dix  pieds ,  dont  le  tronc  a  trois  ou  quatre 
pouces  de  diamètre,  &  poufle  des  branches  dès 
fa  bafe.  Ces  branches  font  droites,  rameufes ,  gar- 
nies de  feuilles  oppofées,  croifées ,  pétiolées*» 
fermes ,  lifles  »  ovales ,  vertes  &  glabres  â  leurs 
deux  faces,  longues  de  fix  à  fept  pouces,  larges 
de  deux,  dentées  en  fpie  à  leurs  bords,  terminées 
par  une  longue  pointe,  fupportées  par  un  pédon- 
^  cule  couit,  convexe  en  defious,  canaliculé  en 
deflus,  muni  à  fa  bafe  d'une  ftif>ule  petite,  ovale, 
aiguë,  caduque. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  épis  i  l'extrémité 
des  branches  &  des  rameaux ,  compofés  de  fleurs 
alternes ,  pédiculées ,  dont  le  calice  eft  divifé  en 
cinq  découpures  aiguës.  La  corolle  eft  blanche  j 
fes  pétales  extérieurs  alongés,  terminés  en  pointe  » 
rapprochés  par  leur  partie  inférieure  en  foime  d» 
grelot.  Les  étamines  font  inférées  fur  les  cinq 

f>étales  intérieurs.  Leur  filament  eft  très -court  s 
eurs  anthères  jaunes ,  i  deux  loges.  L'ovaire  eft 
velu,  à  cinq  côtés,  furmonté  d'un  ftyle  charnu  8c 
d'un  ftigmate  obtus  &  renflé.  M.  Juflieu  a  obfervé 
que  les  fruits  étoient  une  capfule  unilocularre  ,  à 
trois  valves,  renfermant  chacune  une  femence. 

Cette  plante  croit  à  la  Guiane ,  dans  les  forêts 
d'Avoura.  T> 

RI6ELIER  des  Indes.  Embelia  indica. 

Embelia  foliis  altemis  ,  ovato-fublanceolatis  ,  iit- 
tegris i  fioribus  racemofis.  (N.) 

Embelia  indica.  Burm.  Flor.  ind.  pag.  61.  tab.  i8* 
—  Juffieu ,  Gêner.  Plant,  pag.  427.  —  Lam.  lUufir. 
Genen  tab.  133. 

Ribefioides.  Linn.  Flor.  xeyl.  pi.  obfc.  pag.  190. 
n*".  403 . 
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Antidefma  ghéfitmbilla  ?  Gasrtn.  de  Fruâ.  &  Sem. 
XoL  1.  pag.  189.  tab.  39.  fig.  5. 

• 

Grojfiilarim  leyianîca  ,jnajor,  ghéfâmbilia  ityia- 
unfhus.  Burm.  Zeyl.  m. 

GhàfàmbUld.  Herm.  Zeyl.  ;6. 
LmhiUa.  Herm.  Zeyl.  11. 

.  Grefularia  baccis  ûlhis  ;  pidiculis  f^riferis  in 
fammQ  ramo  ,  &  ex  alis  foliorum  excuntibus.  ?  Rai» 
Toi.  j.  Dendr.  pag.  17. 

Arbre  des  Indes ,  fur  lequel  nous  n'ayons  encore 
^uedes  détails  incomplets  ,  relativement  à  fa  fruc- 
tification. Ses  rameaux  font  glabres,  garnis  de 
feuilles  alternes  «  prefque  feiTilcs  ,  ovales,  prefque 
lancéolées,  glabres  à  leurs  deux  faces,  entières  ï 
leurs  bords ,  obtufes  ou  un  peu  pointues  à  Itur 
(boimet  ,  rétrécies  à  leur  bafe  en  un  pétiole 
court. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  grappes  tant  termî- 
wles  que  latérales ,  ces  dernières  tortant  de  Taif- 
fclle  des  feuilles.  Ces  grappes  font  compofées  de 
rameaux  alternes,  courts,  garnis  de  ffeurs  pédi- 
culées,dont  le  calice  eft  petit ,  à  cîno  divifions. 
Li  corolle  eft  compofée  de  cinq  pétales  petits, 
orales,  obcus  ;  elle  renferme  cinq  étamines  &  un 
piftil.  Le  fruit  paroît  être  une  petite  baie  affez 
femblable  à  celle  des  grofeillers.  V antidefma  gkA- 
fémbiUa  de  Gxrtner  eft  très-probablement  la  même 
plante  que  celle-ci. 

Cet  arbre  croît  à  l'île  de  Ceilan.  5  (  ^-  /  '^^ 

berb.  Lamarck.  ) 

RICCIE.  Riccia.  Genre  de  plantes  crvptogames , 
de  la  famille  des  hépatiques^  qui  a  des  rapports 
avec  les  b/ajia ,  &  qui  comprend  des  herbes  tant 
exotiques  qu'indigènes  de  TEurope.  Ce  font  des 
expaniions  membrane ufes ,'  fans  tiges,  &  fur  la 
foperficie  defquelles  la  fruâification  eft  éparfe. 

Le  caraâère  eftentiel  de  ce  genre  confifte 
dans: 

LA/ruBification  monoïque,  quelquefois  dioïque. 

*  Les  parties  mâles  confiftent  dans  un  cône  feffile  , 
fiillant ,  tronqué  à  fon  fommet  par  lequel  il  s'ou- 
vre, dt  laifTe  appercevoir  une  mafle  de  très-petits 
corps  granuleux. 

Les  parties  femelles  font  conftiruées  par  une  cap 
fuie  à  demi  plongée  dans  la  fubltance  même  des 
feuilles ,  à  leur  fuperficie.  Cette  capfule  a  une 
forme  fphérique,  traverfée  par  un  ftyle  filiforme, 
qui  la  fait  parokre  acuminée  à  fon  fommet  i  elle 
renferme  plufieurs  femences  hémifohétiqueSj  ex- 
trêmement petites,  un  peu  pédicellées. 

Les  expaniions  font  planes  ,  étendues ,  prefoue 
en  rofene  ,  divifées  en  lobes.  Les  fleurs  femelles 
JTont  oïdinaiiemenc  placées  vers  le  centre  de  la 
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fuperficie  des  feuilles ,  Se  les  fleurs  mâles  rejàtees 
vers  les  bords ,  ou  placées  dans  les  échancrurt:s 
des  lobes. 

Espèces. 

I.  Ricci E  crlftalline.  tticcia  criftalîina.  Linn. 

Riccia  frondi bus  fuperficie  papîllofis.  Linn.  Spec. 
Plant,  vol.  a..pag.  16c)*  r^^.  i.  —  Scop.  Flor.  carn. 
pag.  116.  n*.  I.  —  Neckar ,  Gallob.  497.  —  Aâ. 
Palat.  2.  tab.  2.  fig.  9.  —  Scholl.  Barb.  n*.  101  j. 
—  Pall.  Iter,  vol.  i.  pag.  372.  —  Lam. Flor.  franc» 
voL  I.  pag.  74.  n**.  1272.  L  —  Weiff.  Cryptog. 
pag.  328.  —  ko  th.  Flor.  germ*  489.  n*.  i. 

Riccia  folîis  afpergine  criftalîina  pe^fujts  ,  marglm 
//ic/-*:j^r/.f.  Flor.  fuec.  935. 105;.— Jccr,(El.  154* 

Riccia  fronde  reticulatâ.  Aquahili  y  lohis  dentîcu* 
latis  ^  obtufis ,  fimplicibus  Ù  cordatis,  Hallcr,  Helv. 
1896. 

Rjciia  fronde  funerficie  papillofâ  ,  pnmordialiiu^ 
fecementibusn  Necker,  Mechod.  41. 

Riccia  mi  aima  ft  mihor  ^  pinguis  j  afpergine  crif 
tallinâ perfùfâ,  Michel,  Gen.  107.  tab.  J7.  fig.  7, 

Riccia  (  pellucîda  ) ,  /ra/f^f  /implici^  membranu" 
ceâ ,  tenerâ ,  lobatâ  ;  lobis  obtufis  ,  obcordatis,  Hotfni. 
Deutf.  Flo/.  2.  pag.  96.  n?.  t. 

Hepatica  paluftris ,  lobis  infiatis.  Vaillant,  Parif. 
pag.  98.  tab.  19.  fig.  2. 

Lichen  paluftris  ,  rut  a  folio,  Celf.  Upf.  28.  — • 
Dillen,Mufc.  J3J.  tab.  78.  fig.  12. 

•  •  • 

Riccia  frondibus  lobatis ,  obtufis  ^  emarginatis  ^  ca^ 
vemofo-punëatis»  Roth.  Tenum.  Flor.  germ.  pag. 
4jo.  n^}. 

Riccia  (  cavernofa  )  ,  frondibus  imbricatis  ,  caver^ 
nofo^punSatis ,  obtufis.  Hoffm.  Flor.  deutf.  2.  pag. 

95-  «°-  4- 

'  A.  Eadem ,  iobis  latioribus ,  fubpapillofis ,  marginc 
crifpato^nigris.  (N.) 

Cette  plante  s*étend  fur  la  terre ,  oii  elle  forme 
des  expaniions  prefqu'orbiculaires  ou  en  rofette, 
fixées  en  terre  par  quelques  petites  racines  tomen- 
tcufes  s  elles  fe  divifent  en  plufieurs  lobes  pro«» 
fonds ,  longs  de  trois  à  quatre  lignes,  larges  d'en- 
viron une  ligne,  rétrécis  vers  leur  bafe,  élargis  i 
ieur  fommet,  qui  eft  fouvent  échancré  en  cœur. 
Leur  fubflance  eft  un  peu  pulpeufe ,  verte  $  leur 
fuperficie  parfemée  de  petits  points  ou  tubercules 
blanchâtres  ^  inégaux.  Le  centre  eft  occupé  par 
(quelques  petits  points  granuleux ,  arrondis  ^  que 
J  on  regarde  pomme  les  fleurs  femelles-,  tandis 
que  les  fleurs  mâles  font  plus  rapprochées  des 
bords. 

La  plante  A  m'a  été  communiquée  pat  M.  Bofl:  j 
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qui  l'a  recueillie  dans  h  Caroline  î  elle  approche 
beaucoup  du  riccia  criflallina  ^  dont  p6ut-ôrre  elle 
lî'eft  qu'une  yanété.  Sa  fuperficie  eft  moins  papil* 
leufe^  Tes  lobes  plus  élargis^  &  les  bords  crépus 
&  noirâtres. 

Cette  plante  croit  fur  la  terre  y  dans  les  lieux 
humides  j  au  commencement  du  printems.  (  V.  v.) 

2.  RtcciE  glauque.  Riccia  glauca.  Linn. 

Riccia  frondibus  glabris  ,  canallculatis  ,  hilohis  y 
chiufij.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag*  160;. — 
teers , Herborn.  p.^g,  255. n^.  919. — Pollicb^Pal. 
n».  1C79.  -^  Neck.  Gallob.  pag.  498.  -^  Web. 
Sf^icîl.  172.  —  Lam.  Flor.  franc,  vol.  !•  pag.  74. 
f\^,  iiyi.  II. —  Flor.  dan.  rab.  898.  fig.  i. — Lam. 
Illuftr.  Gêner,  tab.  877.  fig.  4. 

Riccia  fronde  fulco  divifâ  ,•  lohis  bifurcatis  >  lohulis 
lanctolatis^  obtufis.  Halle  r  >  Helv.  1897. 

«.  Riccia  fronde  bilobatâ  ,  obtufâ  ,  fuperni  fuicatd. 
l^ecker^  Method.  pag.  42. 

Riccia  minima,  pinguis  ;  foliis  latiufculis  y  ampli 
fuUaiis  y  }  giauço  virefcentibus.  Michel^  Gen.  107. 
tab.  57.  fig.  4. 

Hepatica  palufim  «  bifwrcata  >  lohis  brevioribus  ^ 
carinatis.  Vaill.  Parif.  pag.  98.  tab.  19.  fig.  i . 

Lichen  mîni mus  y  foliis  venofis  y  bifariam  vel  tri^ 
fariam  (i  dividendo  progredientibus.  B*  Dill.  Mufc. 
J3}.  tab.  78.  fig.  10. 

Lichen  tcrrefiris  minor,  foliis  ruu,  Buxb.  Ceûtur. 
2.  pag.  10.  tab.  f.  fig.  y. 

Riccia  ciliata,  Var.  /j.  (Eder.  Flor.  dan.  1.  c. 

Riccia  {cilhtis) 9 frondibus  bipartkisy  dickotomiâ, 
api  ce  bifidis  y  concavis  ,  lanceolatis  y  obiujiufcuiis  ; 
radicalihus  fubmarginaiibus  y  cUiatis^  Roth.  Tenum. 
Flor.  getm.  pag.  4}  2.  n^.  6. 

Riccia  (  ciliata  )  y  frondibus  bipartitis ,  di^hotomis, 
margine  cUiatis.  Hoffm.Deutf.f  lor.  2.  p.  95. n*.  2. 

Riccia  minima  y  glauca;  fegmentis  anguftioribus y  ad 
marginespilojis,  Michel, Gen.  Piant.  pag.  107.  ub. 
J7.  fig.  j.  Slediocr.  ^  multà  major. 

Ses  expanfioBS  font  difpofées  en  nne  petite  ro- 
fette  y  étendues  fur  la.  terre  $  elles  font  un  pea 
épaiffes j|  d'une  couleur  glauaue  verdicre,  divifées 
prefque  jufqu'à  leur  bafe  en  legmens  élarg's  y  quel* 
quefois  à  plufieur^  lobes  latéraux  >  partagés  conf* 
tamment  a  leur  fommet  en  deux  lobes  arrondis  y 
obtus  y  Uffcs  y  point  chargés  de  points  y  traversés 

Sar  un  fiUon  longitudinal ,  &  prefque  canaliculé^ 
leur  face  fopérieure.  Dans  la  plante  /s,  tes  bords 
des  iobes  font  légèrement  ciliés  j  plus  étroits , 
ponâués  y  réticulés. 

On  rencontre  cette  plaute  fur  les  terrains  hu- 
Ait4e5.  ( y.  v) 
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3.  RrcctB  petite*  Riccia  miaima.  Linn* 

Riccia  frondibus  glabris ,  bipartitis  ,  acutis.  Linnl 
Spec.  Plant,  vgl.  2.  pag.  i6of .  —  Flor.  fuec.  934. 
it)f4.  —  Leers,  Herborn.  pag.  254.  n**.  918.-^ 
Daerr.  Naff.  pag.  309.  —  Necker ,  Method.  p.  43. 

—  Web.  Spicil.  pag.  170.  —  Lam.  Dluftr.  Gêner. 
tab.  877.  fig.  2. 

Riccia  minima  y  nitida  ;  fegmentis  anguflîoribus  « 
acutisk  Mich.  Goner.  ^07.  tab.  57»  fig.  6* 

Lichen  omnium  minimus  y  foUolispjfis  yfuper  ter-- 
ram  expanfis,  Dill.  Mufc.  pag.  5  34.  tab.  70.  fig.  1 1 . 

Riccia  (  minima  )  ,  frondibus  linearibus  ,  fubtri^-^ 
partitis  ,  aichotomis  y  canaliculutis  y  acutis,  Roth, 
Tentam.  Flor«  germ.  pag.  231.  n°.  4. 

Riccia  frondibus  bi  tripartitis  y  dichotomis  ,  lineA'^ 
ribus  ^  canaliculatis y  acusis.  Hoffm..Deutf.  Flor*  2. 

pag.  94.  n^.  I . 

Riccia  (  Tninoriformss  )  ,  frondibus  multipanitis  , 
dichotomis  y  acutis  y  reticulato  -  cavemofis^  ?  Hoffm. 
Dêutf.  Flor.  1.  pag.  95.  n^  3. 

Cette  efpèce  diffère  du  riccia  crifialUna  par  Tab* 
fence  des  tubercules  ^  &  du  riccia  glauca  par  le  dé^ 
faut  de  fillon  à  la  face  fupérieure  des  expanfionsî 
elle  eft  d'ailleurs  beaucoup  plus  petite  que  les  deux 
que  nous  venons  de  citer. 

Ses  expanfions  font  planes ,  luifantes ,  d'nn  ven* 
pâle  y  partagées  en  fegmens  rétrécis  à  leur  bafe  ^ 
divifees  vers  leur  fcm'net  en  deux  ou  qnatre  lobes 
tr^s-glabres,  aigus.  A  Tépoque  de  la  maturité  leuç 
fuperfiv  ie  (e  crève  y  &  laifle  appercevoir  de  petites 
capfulcs  linéaires  d'un  brun-noiratre. 

Cette  efpèce  crok  dans  les  terrains  inondés  dé 
l'Europe.  (  V.f  ) 

Lq riccia  minoriformis  paroit  être  la  même  plante 
que  la  précédente^  peut-être  plus  avancée  en  âge^ 
&  alors  plus  réticulée  &  à  divifions  plus  nom* 
breufes. 

4.  Ri  CCI  E  flottante.  Riccia  fiuiians.  Linn. 

Riccia  frondibus  dichotomis  y  lineari'filiformibus. 
Liiin.  Spec.  Plant,  vol.  2. pag.  i6oj^  — IcerScand. 
241.  —  Flor.  fuec.  edit.  2.  n*.  loyé.  — Reyg» 
Ged.  2.  pag.  i6y,  —  Necker ^  Gallob.  498.  —  Adt 
Palat.  2.  tab.  2.  fig.  8.  —  (Sder.  Flor.  dan.  tab.  275.? 

—  Lam.  Flor.  franc,  vol.  i.  pag.  74.  n**.  1272.  IIL 

Riccia  frondibus  repetito  -  dichotomis ,  linearibus  , 
convexo-p/anis  y  levibus  y  teffelato  -  reticulatis  ^  apic€ 
oh  tuf  s  y  bifidis.  Roih.  Tenum.  Flor.  germ.  pag.  434» 
n^.  8. 

Riccia  fronde  dichotomâ^  Unean-^amofâ  y  plana  ii 
primordialibus  obtufis.  Necker  ^  Method.  pag.  41. 

Riccia  (  ftuicans  )  ,  frondibus  planis ,  dichotomis  , 
muitffidi*  y  divariçaiis  |  furçmtis  ^  apiee  obtufis  ^  tvA^ 
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aUtO'VtnoSs,  Ho£Fm.  Deutf.  Flûr.  i.  pag.  ç6. 
a'.  8. 

Uchejufirum  aquaticum  ^  fiuiians  ,  unuîfoiîam  j 
Junatum,  DilK  Mufc.  514.  tab.  74.  fig.  47. 

Fucus  fontanus  ,  pinguis  ,  corniculatus  >  viridiSé  ? 
Vailiaot  >  Parif.  cab,  10.  fig.  3. 

Vepatica  palufiris  ,  dîchotoma  ;Jegmentîs  ohlongisg 
tafufis.  VaiilauCj  Parif.  pag.  90.  tab.  19.  fig.  3. 

^  fiiVcM  (  canaliculata  ) ,  frondihus  canallculaùs , 
liHfan»multifidU ,  dickotomis  ^  opacis,  lIoflFm.  Deutf. 
fior.pag^  96.11^.  9. 

Cette  efpèce  a  quelquefois  lafpeô  d'un  co/i- 
ftrva;  elle  eft  remarquable  par  fcs  diviiions  dicho- 
thomes  j  prolongées ,  larges  d'environ  une  ligne  ^ 

tirtagées  en  pluiieurs  autres  ramiiîcarions  nom- 
peofes,  irréguUëres  «  la  plupart  fourchues  y  ob- 
tofes  à  leur  fommet ,  glaores  ^  d'un  beau  vert  à 
leurs  deux  faces  ^  munies  en  deflbus  d'un  aflcz 
mod  nombre  de  petites  racines  extrêmement  fines. 
biiR  la  plante  ^  les  expanfions  font,  plus  petites  > 
unaliculëes  ,  rampantes  ,  moins  tranfparentes  > 
veinées  ^  réticulées. 

On  trouve  cette  plante  dans  les  mares  &  les 
fbffés  aquatiques.  (  f^.  v.  ) 

Obfervations.  Vaillant  a  obfervé  que  cette  plante 
fe  trouve  appliquée  fur  les  pierres  autour  des 
ttares ,  où  elle  s'attache  fonement  par  de  petits 
chevelus  blancs  5  que  lorfque  le  terrain  étoit 
ifiondé  ,  elle  s'en  détachoit  fort  fouvent ,  &  qu'a- 
lors on  la  voyoit  flotter  fur  l'eau  >  où  fes  fegmens 
font  une  fois  plus  larges  que  lorsqu'on  la  trouve 
à  terre.  Il  nous  a  paru  que  les  deux  figures  que 
nous  avons  citées  du  mé>Tie  auteur^  pouvoient 
appartenir  à  la  niêmé  plante  ;  mais  cédé  de  la 
planche  19  9  fig-  3  >  y  convient  mieux  ,  quoique 
lioné  ait  ci^  la  première  exclufivement. 

;.  RicciE  nageante.  Riccia  natans,  Linn. 

.  Bkcîa  frxmdîBus  obcordatis ,  cUiatts,  Linn.  Mant. 
&  Syft.  Plant,  vol.  4:  pag.  yii.  n®.  r.  —  Sholl. 
Flor.  barb.  n^  893.  —  Wtber,  Spicil.  pag.  174.. 
^Necket  j  Meth.  Mufc.  pag.  43.  —  Pollich,  Pal. 
ioAppend.  pag.  519. 

Hiecia  (natans)  ,  fronde  ohcordatâ ,  planûy  fuhtlu 
liwgM,  €tMtprefis  nzdieaiis  teâd.  Hoffm.  Deutf.  Flor. 
2.  pag.  9^.  n^.  10.  —  Roth.  Tentam.  Flor.  germ. 
pag.45y.  n^9. 

,  Lichen  parvus  ,  vemus  ,  tordîfbrmîs  ^  imâ  p^rte 
iwkhiiatus  ,  Untis  palufiris  modà  uquis  innatans. 
Dillen.  Mufc.  536.  tab.  78.  fig.  18.  —  Rai ,  Angl. 
116. 

J^Tfàfni  taris  folîs  ,  foliis  cordatis.  Pefîv.         ^^^^^  p,,^^  p^^^^  ^^^  ^^ç^^^^  j^n^  ,es  expan- 

WMc.  6ji.  fions ,  étendues  fur  la  terre,  font  entières,  &  fe 

^ccia  (  capillata)  j  Jluitans ,  frondih*  diahçtQ^  \  divifôiH  vers  leur  fommet  en  découpures  fimpltSj» 


misi  cordatis  ^  radiciùus  ferratis.  Schmid^  Icon.  tk. 
Analyf.  tab.  74. 

C'eft  une  fort  petite  efpèce  flottante  à  la  fur- 
face  drrs  eaux ,  6c  qui  prëfente  quelquefois  Ta^eû 
d'une  lentille  d'eau  5  elle  fe  diviié  en  petites  ex- 
panfions  prefqu  en  cccur^  verdâtres ,  garnies  à  leurs 
bords,  vers  leur  bafe^  de  très-petites  ratines  tort 
courtes,  qui  reflemblent  à  des  cils  &  rendent  cette 
partie  comnîe  frangée. 

Cette  plante  croit  particulièrement  à  la  furface 

des  é tangs ,  en  Europe. 

6.  R'CciE  tuberculée.  lUccia  tuberculata. 

Riccia  frondibus  glabris  ^  fegmcntis  bafi  cwuifopm 
mJius  ,  apict  bilobif  j  fuptrficie  tubcrcuUtis,  (  N«) 

On  difiingue  cette  efpèce  à  de  petits  tubercules 
arrondis,  un  peu  comprimés,  qui  çarnifTent  une 
partie  de  fa  fuperficie.  £lle  eft  petite  ,  étalée  en 
rofette  fur  la  terre,  divifée  en  fegmens  courts, 
cunéiformes  à  leur  bafe^  élargis  à  leur  fommet» 
ordinairement  échancré  en  deux  lobes  ohius^  ar^ 
rondis. 

Cette  pfante  croît  aux  environs  de  Paris,  dars 
les  terrains  humides.  Elle  m'a  été  communiquée 
par  M.  Dupuis.  (  K.  /.  ) 

7.  Ricci  E  fruticuleufe.  Riccîa  fruticulofa. 

Riccia  frondibus  comprejps ,  ramofis  y  ramis  ereSjs§ 
fwrcatis^  fabula  tis,  (Eder.  Flor.  dan.  tab.  89S.  fig.  3 . 

Cette  efpèce  fe  reconnoît  en  ce  que  fes  ramifi- 
cations, au  lieu  d'être  étendues  fur  la  terre^  font 
toutes  relevées ,  &  forment  une  forte  de  petit 
gazon  très -court ,  verdâtre,  dont  les  expanfions« 
la  plupart  élargie*^  à  leur  bafe^  fe  ramifient  irrégu- 
lièrement^ &  font  touvent  dichotomes  &  fubulees 
i  leur  partie  fupérieure y  glabres^  comprimées. 

Cette  phnte  croit  fur  les  débris  de  fapins  pour^ 
ris  &  humides^  dans  les  forêts  de  la  Norvège. 

8.  RicciE  pyramidale.  Riccia  pyramidale 

Riccia  frondibus  indivlfis  ,  oblongis  ^  apice  infirni 
triangulariterincrajfatis;  cayfulis  pyramidatis, Vf  iWi* 
Botan,  roagaf.  4.  pag.  9, 

Ricci J  média  obfcure  virens ,  foliis  aitius  fulcatts  , 
in  fuperficie  veluti  punBatis  ;  fruBu  pyramidato\  gla^ 
bro.  Mich  Nov.  Gen.  pag.  106.  n^.  z.  tab.  57.  fig, 
z.  —  Dillen.  Mufc.  pag.  535.  tab.  78.  fig.  16. 

Riccia  {^yrzmxAzxz)  ^  frondibus  oblongis,  indi^ 
vifis  y  apice  fiibiiis  triangulariter  incraffatis  ^  fru&ibus 
pyramidatis,  Roth.  Tenum.  Flor.  germ*  pag.  4Z9* 


n**.  z. 
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^fftz  rcgulîèrci,  entières ,  ovales  ou  lancéolées, 
relevées  vers  leur  fommet  en  une  boffe  ëpaiffe^ 
charnue,  triangulaire^  &  dont  les  cipfules  font 
droites  ^  glabres  >  pyramidales  y  aiguës.  La  face 
inférieure  des  expanlîons  eft  munie  de  petites  ra* 
cines  très-courtes  y  de  cou!eu.r  brune. 

Cette  plante  croit  fur  les  terrains  humides. 

9.  RicciE  en  toile ,d*araign^e.  RUda  arachnoïdes. 

Ricciafr^ndibus  capiUaais  ^impltxis,  (Eder.FIor. 
dan.  tab.  898.  fig.  i. 

Cette  efpèce^  entièrement  couchée  fur  la  terre 
dans  les  terrains  v.ifeux  &  où  l'eau  a  long-tems 
féjourné»  s'y  développe  en  petites  plaques  arron- 
dies y  irrégulières  y  lobées  j  uniquement  compo- 
fecs  de  ramifications  capillaires  y  approchantes  de 
celles  des  hyjfus  ,  entre-mélées  fans  ordre  j  affez 
femblables  à  des  toiles  d'araignées  ^  glabres  j  ver- 
dâtres. 

Cette  plante  croit  dans  l'Europe  feptenttionale^ 
dans  ks  mares  d'eau  defféchées. 

10.  RicciE  réticulée.  RiccU  reticuUta. 

Riceia  fronde  dtfformi ,  laciniatâ  9  giahrd,  retlcu- 
latd.  Gmel.  Syft.  Nat.  vol.  2.  pag.  13 JJ*  n**.  y. — 
Lam.  lUufir.  Gêner,  tab.  877.  fig.  i, 

Riceia  major,  coriandri fapore ^  foliorum  fuperficie 
veluti  teffellarâ  ;  fruStt  fubrotundo  y  afpero.  Mich. 
Nov.  Gcn.  pag.  lotf.  n**.  i.  tab.  57.  fig.  i.*— Dill. 
Mufc.  pag.  5};.  tab.  78.  fig.  iij. 

Riceia  (  major  )  y  frondibus  lohaiis  ,  obcordatis  ^ 
obtufis ,  planis  y  fcabris,  Roth.  Tentam.  Flor.  germ. 
pag.  419.  n*^.  !• 

Cette  plante  a  prefque  Tafpedl  d'un  Hcken.  Ses 
expanfions  font  amples  y  larges  ,  divifées  en  lobes 
très  -  irréguliers ,  aflez  généralement  rétrécis  en 
coin  à  leur  bafe»  élargis  confidérablement  vers 
leur  fommet,  une  &  fou  vent  deux  fois  bifuroués, 
obtus  y  entiers  ou  échaAcrés  au  fommet  de  leurs 
divifions,  glabres  >  réticulées  à  leur  fupèrficie, 
d'une  faveur  approchante  de  celle  de  la  coriandre, 
à  capfules  très-petites,  arrondies. 

Cette  plante  croit  fur  les  terrains  humides. 

11.  RicciE  veinée.  Riceia  venofa, 

.  Riceia  frondibus  dithotomis  ,  planis ,  levibus ,  ve- 
n^fo-reticulatis y  apice  bipartitis y  retufis  y  divaricatis, 
Roth.  Tentam.  Flor.  germ.  pag.  455.  n'.  7. 

Riceia  (  glauca  )  ,  frondibus  planis  ,  dilatatis  , 
hipaniiis  y  dichotomis  y  obiujis.  HoflFm.  Deutf.  Flor. 
2.  pag.  95.  n**.  6.  —  Hedv.  Theor.  Gêner,  edit.  x. 
rab,  29.  -r-  Idem  ,  2.  pag.  197.  tab.  ji. 

Cette  efpèce  diffère  du  riceia  fluitans  par  fes 
expanfions  plus  larges,  plus  épaifles  «  point  tranf- 
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parentes ,  rétrécies  ï  leur  b^k  $  par  fes  veinée 
Se  par  fes  divifions  terminales  en  deux  lobes. 

Ses  expinfions  font  confufes,  fans  ordre,  fou- 
vent  imbriquées^  d'un  veAglauque  aflfez  agréable  j 
fortement  appliquées  contre  la  terre  par  de  petites 
racines,  a/fez  femblables  zu  jungermannia  furcata , 
fans  nervure  longitudinale  dans  leur  milieu ,  ré- 
trécies à  Içur  bafe  ,  planes ,  très-liffes  ;  marquées 
de  veines  verdâtres  très- fines,  réticulées  ,  plus 
apparente  d^s  l'état  de  ficcité  -y  les  divifions  des 
feuilles  plufieuts  fois  dichotomes ,  terminées  par 
deux  lobes  écartés  ^  obtus  ou  tronqués- 
Cette  plante  croit  en  Allemagne ,  fur  les  terres 
nouvellement  remuées,  d.ins  les  lieux  humides  8c 
à  l'ombre.  (  Defcript.  ex  Roth.) 

j> 

RICCIN.  Ricinus.  Genre  de  plantes  dicotylé- 
dones ,  à  fleurs  incomplètes ,  monoïques  »  de  la 
famille  des  euphorbes,  qui  a  des  rapports  avec  les 
jatropha  ,  qui  comprend  des  arbres  ou  des  herbes 
la  plupart  exotiques  à  l'Europe ,  dont  les  feuilles 
font  alternes,  fiipulacées,  fouvent  palmées,  glan- 
duleufes  fur  leur  pétiole ,  &  les  fleurs  difpofées 
en  un  épi  paniculé ,  les  inférieures  mâles  ^  les  fu- 
périeurts  remelles. 

Le  caraâère  eflentiel  de  ce  genre  efi  d'avoir  : 

Des  fleurs  monoïques  ;  dans  Us  fleurs  maies  tût 
calice  à  cinq  divifions ^  point  de  corolle^  des  filamens 
nombreux  y  ramifiés  à  leur  bafe;  dans  les  fleurs  /<- 
meUes  un  calice  partagé  en  trois  ;  un  ovaire  Jupérieur; 
trois  fty  les  bifides  ;  une  cap  fuie  h  trois  coques  y  hériffée 
de  pointes  y  à  trois  loges  ^  contenant  chacune  une  feuU 
femence. 

Caractère    générique. 

Les  fleurs  font  monoïques  $  les  fleurs  mâles  pla- 
cées plus  bas  que  les  fleurs  femelles. 

Chaque  fleur  mâle^flre  : 

i^.  Un  calice  d'une  feule  pièce ,  à  cinq  décoa- 
pures  ovales,  concaves. 

2®.  Poîht  de  corolle. 

}•.  Un  grand  nombre  d'étamines,  dont  les  fila- 
mens font  filiformes ,  rameux ,  &  divifés  en  plu- 
fieifl-s  corps  à  leur  partie  inférieure,  terminés  par 
des  anthères  arrondies,  à  deux  loges. 

Chaque  fleur  femelle  offre  : 

1*.  Un  calice  d'une  feule  pièce ,  â  trois  décou- 
pures ovales,  concaves,  caduques. 

2**.  Point  de  corolle. 

3*.  Un  ovaire  fupérieur,  ovale  ^  couvert  de 
pointes  fubuléts ,  furmonté  de  trois  ftyles  écartés 
entr'eux,  droits,  hifpides,  terminés  chacun  par 
un  (iigmate  bifide. 
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.  Le  fruh  èfl  une  capfule  iirefque  ronde  ^  à  trois 
coques  réunies  ;  rrarquée  de  trois  filions ,  année 
de  pointes  j  à  trois  loges ,  à  trois  valves ,  chaque 
loge  contenant  unejemence  folitaire^  prefqu'o- 
▼ale,  oblongue,  luîfante,  convexe  d*un  côté, 
ombiiiquée  â  Ton  fommet. 

Espaces. 
I.  RicciN  commun.  Ricînus  communîs.  Lfnn. 

Kicinuifoliis  peltatis  ^fuhpalmatîs  ^ferratts.  Lînn. 
Spcc.  Plant,  vol.  z.  pag.  1450.  —  Mater,  medic. 
208.  —  Ludv.  E&.  tab.  7.  —  Gaprtn.  de  Frudl. 
&  Sem.  vol.  2.  pag.  1 16.  tab.  107.  fig.  4.—  Def- 
font.  Flor.  atlant.  vol.  2.  pag.  355.  —  Poiret, 
Voyage  en  Barb.  vol.  2.  pag.  259.  -^  Lam.  llluftr. 
Gêner,  tab.  792.  —  Jacq.  Plant,  rar.  Icon.  Centtir. 
I.  tab.  27. 

I^cinus  foliis  ptltatis  ,  firratis  y  petîolis  gianduli" 
ftris,  Hort.  ClifFort.  4^0.  —  Hort.  Upf.  289.  — 
Flor.  reyîan.  359.  —  Philofoph.  Botan.  i$6.  — 
GroDov.  Orient.  299. 

Ricinus  vuigarîs.  C.  Bauh.  Pin.  4} 2. — Toumef. 
M.  R.  Herb.  J32.  tab.  307.  —  Schav.  Spec.  n°. 
511.  —  Miller  ,  Di&.  n^  i.  tab.  219.  —  J.  Bauh. 
Hift.  3.  pag.  642.  Icon.  —  Morlf.  Oxon.  Hift.  3. 
$.  10.  tab.  3.  fig.  I. 

Riciauj,  Camer.  Epitom.  959.  Icon.  —  Dodon. 
Pempt.  367.  Icpn.  —  Tabern.  Icon.  776.  —  Matth. 
Comment.  862.  Icon. —  Fufch.  Hift.  340.  Icon. 

Ricinusj  cerva  major.  Lobel.  Icon.  688. 

Ricinus gallis ^palma  Chrifii.  Lobel.Obferv.  pag. 
392.  Icon. 

Ricinus  MatthiolL  Dalech.  Hift.  2.  pag.  1630. 
Icon. 

Ricînus  major  &  minor,  H.  Heyft.  (Eft.  8.  tab.  1 1 
b  12.  fig.  I. 

Ricinus  albus,  Run^h.  Amboin.vol.  3.  pag.  ^1. 
tab.  41. 

Cautpucia  major  &  minor.  Blackv.  tab.  148. 

Avanacu.  Rheed  ^  Malab.  vol.  2.  tab.  32. 

Vidgûirtmcnt  le  riccin.  Regn.  bot.  Icon. 

%.  Ricinus,  afrzcanus ,  maximus  j  cault  genlculato  , 
rutilante.  Touinef.  Inft.  R.  Herb.  542. 

Ricînus  (  africanus  )  ,  fb/iis  peltatis  ,  firratis  ; 
iobis  maximis  ^  caulc  geniculato  î  capfulis  echinatis, 
Miller,  Diô.  n^.  ;. 

Ricinus  rubtr.  Rumph.  Amb.  voL  4.  pag.  97. 

y.  Ricinus  (  inermis  )  ,  foins  peltatis ,  fubpalmatis^ 
firratis  y  cauUque  coloratis.  Jacq.  Plant,  var.  Icon. 
Centur.  i .  tab.  a8. 

/.  Ricinus  (  medicus) ,  foliis  paimatis,  fiptcm- 
Bctaniguc.  Tome  f^I. 
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hbîs^lobis  lanceolatist  infimis  divaricatîs,  Forskh. 
Flor.  xgypt.-arab.  pag.  164. 

Cette  plante  j  qui  devient  annuelle  étant  culti- 
vée dans  nos  climats ,  quoiqu'elle  Toit  dans  Ton 
pays  natal  un  arbre  aflez  fort ,  produit  un  très-bel 
effet  par  fes  feuilles  amples  &  palmées ,  &  par  fes 
tiges  glauques ,  élevées  »  terminées  par  un  long 
épi  paniculé. 

Ses  racines  font  fibreufes^  &  fe  divîfent  en  rir 
mifications  peu  nombreufes  :  il  s'en  élève  une  tige 
droite,  haute  de  fix  à  huit  pieds ,  creufe  «  cylin? 
drique  ,  d'une  couleur  glauque  ^  un  peu  purpur 
rine  y  liffe  y  articulée ,  un  peu  ftriée  »  ramaufe  ^ 
garnie  de  feuilles  amples ,  palmées  «  alternes^  péc- 
tiolées  y  peltées,  lifTes^à  leurs  dc:ux  faces  «  plus 
pâles  en  deflbus^  divifées  à  leur  contour  en  fept 
ou  neuf  lobes  lancéolés >  inégaux^  dentés  en  fcie 
à  leurs  bords >  aigus  à  leur  fommet,  fupportées 
par  des  pétioles  cylindriques,  ftriés,  glanduleux, 
de  la  longueur  des  feuilles ,  garnis  à  leur  bafe 
d'une  ftinulc  glabre  l  membraneufe ,  concave ,  amr 
plexicaule,  aiguë,  caduque.' 

Les  fleurs  occupent  la  partr^  fupérieure  des 
tiges  &  des  rameaux,  oil  elles  font  difpofées  en 
un  long  épi  rameux,  compofé  de  plufieurs  petites 
panicuTes  prefqu'en  ombelle,  munies  de  braftées 
membraneufes ,  fort  petites.  Le  calice  eft  d'un 
vert  glauaue,  petit. Les  étamines  ontjdes  fihmens 
divifés  à  leur  bafe  en  pluiieurs  ramifications.  Les 
fruits  font  glauques  «  à  trois  coques  réunies,  gar- 
nies extérieurement  de  pointes  fubulées, molles; 
elles  renferment  des  femences  ombiliquées  à  leur 
fommet,  &  fouvenc  marquées  de  taches  inégales. 

Cette  plante,  oue  j'ai  rencontrée  en  Afrique, 
particulièrement  aans  les  environs  de  Bonne,  ne 
diSère  de  celle  que  nous  cultivons  que  par  fes 
tiges  arborefcentes ,  de  la  groffeur  &  de  la  gran- 
deur de  nos  arbres  fruitiers  ,  particulièrement  des 
pommiers.  Ses  fruits  font  prefque  glabres  ou  bien 
moins  garnis  de  pointes.  Ceft  notre  variété  /i.  Je 
fuis  fort  porté  à' croire  que  lés  autres  efpèces  de 
ce  genre ,  décrites  dans  le  Didionnaire  des  Jardin 
niers  de  Miller,  ne  font  que  des  variétés  de  la 
même  plante ,  occafionnées,  ou  par  la  culture ,  ou 
par  le  changement  de  température.  J'en  dis  autant 
de  la  variété  y ,  dont  les  fruits  font  glabres,  &  de 
la  plante  ^,  que  l'on  cultive  en  Egypte  à  caufe  de 
fon  emploi  en  médecine. 

Cette  plante  croit  naturellement  dans  les  con- 
trées méridionales  de  l'Europe  ^  en  Afriqil^  & 
dans  les  deux  Indes.  T^  {V.v.) 

Ses  femences  fournirent  une  huile  purgative, 
&  qui  eft  en  m?me  tems  un  excellent  vermifuge. 

2.  Riccin  mappa.  Ricinus  mappa.  Linn. 

Ricinus  foliis  peltatis  y  indivifis.  Lînn.  SyR.  Plant, 
vol.  4.  pag.  194.  n°.  3.  — Burm.  Flor.  ind.  507. 

Ce 
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Folium  mappÂ,  Rumph.  Âmb.  vol.  }.  pag.  lyi. 
tab.  io8.    / 

Ceft  une  efpèce  bien  diiUnâe  par  fes  feuilles 
tndèrts  &  pelcées.    ' 

5es  tiges  s'élèvent  fous  la  forme  d*un  arbrifleau 
médiocre  j  elles  font  cylindriques ,  droites,  fimples 
ott  feulement  rameufes  à  leur  fommet^  articulées^ 
garnies  de  feuilles  éparfe$>  amples^  très-grandes ^ 
pétiolées^  glabres  i  leur  face  mpérieure ,  lanugi- 
neufes  en  deffous,  prefqu'arrondies ,  terminées  en 
une  petite  pointe  i  leur  fommec,  marquées  de 
grofles  nervures  latérales.  Les  fleurs  font  difpo- 
(ées  en  petites  grappes  latérales  vers  l'extrémité 
des  tiges ,  &  produifent  des  fruits  globuleux  *  à 
trois  coques  prefque  glabres.- 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes ,  à  l'îlâ  d'Am- 
boine  j  fur  les  itiontagnes.  J) 

3.  Ricci  N  tanare.  Ricinus  tanarîus,  Linn. 

Ruinusfrliis  ptltatis ,  répandis,  Linn.  Syft.  Plant, 
vol.  4.  pag.  194.  n®.  z. 

Taaarius  minor,  Rumph.  Amb.  vol.  }.  pag.  190. 
tab.  III.  —  Burm.  Flor.  ind.  307. 

• 

Cette  efpèce  a  des  rapports  avec  le  ricînus  mappA^ 
mais  fes  feuilles  font  plus  ovales^  finuees  à  leurs 
bords. 

V 

C'efl  d'ailleurs  un  arbriffeau  moins  élevé  3  dont 
le  tronc  fe  divife  vers  fon  fommtt  en  rameaux 
oppofés,  garnis  de  feuilles  peltées,  alternes,  pe-* 
tiolées ,  d'une  grandeur  médiocre  j  ovales,  aiguës 
à  leur  fommet,  médiocrement  échancfées  ou  ii 
nuées  à  leur  contour,  &  rodaie  un  peu  denticulées 
dans  leur  jeuneflc,  glauques  à  leurs  deux  faces  ^ 
munies  «  a  la  bafe  de  leur  pétiole  ^  de  deux  ilipules 
ëcailleufes  &  dentées  à  leurs  bords.  Les  fleurs  font 
dîfpofées  en  grappes  latérales,  qui  portent' des 
fruits  roueeâtres  i  l'époque  de  leur  maturité  j  Sr 
chargées  de  pointes  un  peu  courbées. 

'Cette  plante  croie  à  Tiie  d'Amboîne ,  dans  les 
campagnes  &  fur  les  bords  des  forêts.  ]> 

4.  Ricci  Ndioïque.  RJdnus  dioieus*  Ford. 

Bicinus  Jbiiis  cordath  ^  acuminoîis,  Forft.  Plor. 
àuftr.  pag.  67. 

Cette  efpèce,  quoiqu'elle  ne  nous  foit  pas  con- 
nue ,  me  parok  iuffifamment  diftinguée  de  fes  con- 
|éhère$  par  les  caractères  que  Forftcr  lui  aftiCTie, 
&  oui  cofîfiltent  dans  des  fleurs  dioïques ,  les  fleurs 
mâles  portées  fur  des  pieds  féparés  des  femell-  s. 
Les  feuilles  font  entières ,  en  c^seur  ^  acuminées  à 
leur  fommei. 

Cette  plante  a  été  découverte  par  Forfter  dans 
les  lies  de  la  m(;r  du  Sud. 

tLiCINELLE,  ^i^£v;/7.  Genre  de  pUates  di- 
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cotylédones ,  à  fleurs  incomplètes ,  monoïques  , 
de  la  famille  des  euphorbes  ,  qui  a  4l^s  rapports 
avec  les  tragU  &  les  crotou ,  &  qui  comprend  des 
herbes  ou  arbrifleaux  exotiques  à  l'Europe  ^  donc 
les  feuilles  font  alternes  ,  ilipulacées  >  les  fleure 
axillaires  ^  difpofées  en  épis  ;  les  fleurs  fupérieures 
mâles  >  les  inférieures  femelles. 

Le  caraâère  eflentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Des  fieurs  monoïqvts.  Dans  ies  fleurs  mâles  y  un 
calice  à  trois  divifions  profondes  ,*  point  de  corolle  ,*  de 
huit  kfei^eitamines  monadelphîques  à  leur  bafe»  Danà 
les  fleurs  fi  nulles  y  trois  fty  les;  une  cap  fuie  à  trois  co» 
ques  y  h  trois  loges  ,  renfermant  chacune  une  femêaee* 

Caractère  générique» 

Les  fleurs  font  monoïques. 

Chaque  fleur  mâle  offre  .* 

i''.  Un  calice  à  trois  ,  quelquefois  à  quatre  fo* 
lioles  ovales ,.  prefquo  rondes  ^  égales  ^  concayeS»^ 

1*.  Point  de  corolle. 

3*.  De  huit  2  feize  itamînes  dont  les  fliamens 
'  font  courts ,  réunis  i  leur  bat'e  en  un  feul paquet^ 
terminés  par  des  anthères  arrondies. 

Chaque  fleur  femelle  offre  : 

1*.  Un  calice  perfiftant  comme  celui  del  fleurs 
mâles ,  enveloppées  à  leur  bafe  par  une  grandu 
bradée  en  cd^ur. 

2®.  Point  de  corolle. 

j^.  Un  aoaire  arrondi  ^  furmonté  de  trois  ttfle^ 
qui  fe  divifent  à  leur  fommet  en  ftigmates  rameux^ 
au  nombre  de  fix  &  plus. 

Lq  fruit  eft  une  capfule  prefque  ronde  ,  à  trois 
coques  féparées  par  trois  filions  >  à  trois  loges  y  cha- 
cune d'elles  contenant  une  femence  afiei  grande^ 
un  peu  arrondie. 

Obfervations.  Ct  genre  ef  du  nombre  de  ceux 
dont  les  limites  l'ont  peu  marquées.  Conflimé  pat 
le  nombre  des  étamines  &  les  divifions  des  calkes 

Î|ui  varient  de  quatre  à  huit ,  les  crotons  n'en  dif* 
erent  au'^n  ce  x\vit  ces  parties  font  impaires  ^  8c 
que  la  plupart  de  I  -urs  efpèces  ont  une  corolle  qui 
manque  fort  fouvtnt  :  il  eft  aufll  fort  douteux  que 
ces  etamines  foient  conftamment  monadelphîques 
dans  les  acafypku.  Les  fleurs  font  moiYoîques ,  mais 
il  en  ell  aufii  des  dioïques.  Dans  les  tragiuy  les  ca- 
lices n'ont  que  trois  divifions  >  &  ne  renferment 
que  trois  étamines. 

Les  efpèces  qui  compofent  ces  croîs  genres  , 

fi  peu  diftmgués  ,  puifqa'ils  font  établis  fur  des 
parties  variables  ,  ont  d'ailleurs  la  plupart  ui» 
port  aff.  t  femWabîe  :  leur  frudKfication  eô  dîf- 
pofée  fur  des  épis  plus  ou  mons  grêles ,  affez  1 
blaUcs  à  da  dmonsHjui  tantôt  f4un^il^)6i  ^ 
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feies/tattitneponencqise  des  fleurs  toutes  maies 
ou  toutes  femelles* 

Il  eft  iinpoffiblede  faifir  ces  différences  dans  les 
plantes  (ècnes  ^  &  ce  genre  ne  peut  être  travaillé 
convenablement.que  par  ceux  qulpeuvetuobferver 
ces  efpèces  vivantes.  Celles  que  nous  offrons  ici 
comme  non  décrites  «  pourront  peut-être  appar- 
tenir aux  croron  ou  aux  tragia,  ou  à  quelqu'autre 
genre  voifin  lorfqu'eiles  pourront  être  examinées 
dans  un  autre^  état  (^ue  dans  celui  de  ficcité  ,.  qui 
nous  a  forcé  à  ne  décrire  que  leur  port  ^  &  le  peu 
que  nous  avons  pu  ftlrement  obferver  dans  les 
panies  de  leur  fruâification. 

£  s  pi  G  ES. 

I.  RiciMELLE  à  feuilles  de  charme.  Acalypha 

carpitùfolia, 

Acdiypka  foltis  lancêolatis  »  ^labris  ^  fcrratis  ,  acw 
mmadts  fpicis  filiformibus ,  axillaribus  i  cauU  4ir* 
hono. 

•  Jkafypha  frlîis  oèlongis  ,  firratis  ;  cauiitds  oppo- 
fais,  rameis  a/urnis;  fpicis  mafiulinis  ,  lattraiihus. 
Burm.  Amer.  pag.  165;  ub.  172.  fig.  i. 

Manihot  ulmîfolio  ampUore  &  aneufiiore.  Plum. 
Catal.  pag.  ac.  —  Tourn.  Inft.  R.  Herb.  658. 

Ceft  une  plante  lîgneufe  ^  dont  les  branches 
font  glabres  y  noueufes  4  divifées  en  rameaux  al- 
ternes^  effilés,  garnis  de  feuilles  alternes,  pétio- 
&§es ,  aflfez  fembiables  à  celles  du  charme  ,  lancéo- 
lées, plus  ou  moins  larges  >  lesfupérieures  étroites^ 
glabres  >  acumînées  ,^dencées  en  fcie  à  leurs  bords , 
i  nervures  latérales ,  obliques.  Les  pétioles  font 
courts  &  droits. 

Les  fleurs  mâles  font  difpofées  en  épis  grêles , 
prefque  filiformes,  latéraux, axiilaires,  alternes, 
ibytatres,  chargés  .dettes-petites  fleurs.  Je  n^ai 
point  vu  de  fleurs  femelles  \  snaîs  Plumier  dit 
qa'-elles  font  placées  fur  des  épis  folitaires ,  cer- 
minaux>  entre  deux  rameaux oppofés  &  bifurques, 
tandis  que  les  autres  font  alternes.  Ces  fleuiv  font 
munies  de  braâées  palmées. 

X>rte  plante  croit  â  i'ilé  Saint-Domingue.  1> 
{F.f.  in  hcrb.  JujTuu,) 

1.  RrciNELiE  à  feuilles  de  tilleul.  Âcalypha  ti- 
liâfâUam 

Acaiypka  racemis  compofitis  ,  foins  ovato-fubro^ 
imtâis  »  acumhuaiSj  fit&eks  ineano  -futtomentcfis  ; 

On  diflingue  aifément  cette  efpèce  à  fes  grandes 
&  belles  feuilles,  blanches  &  tomenteufes  i  leur 
face  inférieure^  aflez  Semblables  à  celles  du  til- 
fettl.  ' 

CcB  un  .arbte  ou  arbriflèau  dont  les  rameaux 
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font  fort  épais ,  cylindrieues,  pubefcens  dans  leur 
jeuneife  ,  garnis  de  feuilles  alternes ,  pétiolées , 
amples 3  planes,  ovales,  prefque  rondes,  légère- 
ment crénelées  à  leur  contour,  acuminées  à  leur 
fofnmer,  vertes  &  un  peu  rudes  à  leur  face  fupé- 
rieure ,  trèsrbianches  &  pubefcentes  en  delTous  j 
marquées  de  nervures,  aont  les  principales  font 
comprimées,  divifées  en  veinules  tranfverfés» 
prefque  parallèles.  Les  pétioles  font  prefque  cy- 
lindriques, flriés ,  pubefcens,  au  moins  une  fois 
plus  courts  que  les  ieuilles ,  longs  d'environ  un 
pouce  &  demi. 

Les  fleurs  font  réunies  en  petits  paquets  drf- 
tans,  globuleux  fur  des  grappes  rameufes  «  axtllai* 
res,  amples,  prefoue  paniculées ,  pubefcentes, 
d'un  blanc  cendré,  je  n'ai  point  vu  de  bradtées  ni 
de  fruits  5  ce  qui  me  fait  foupçonner  que  ces  grap- 
pes ne  contenoient  que  des  fleurs  femelles. 

Cette  plante  croît  à  Saint-Domingue.  "6  (F.  f 
in  herb.  fujpeu.) 

3.  RiCIKELLE  à  feuilles  d'aulne.  Acaiypka  alni- 
folia. 

Acaiypka  foliis  cvatis  y  crenatis  y  fubtomentofis  ; 
fpicis  cylindncis  y  pedunculatis  ;  caule  fnuicofo ,  vi/- 
lofa.  (N.) 

Ceft  une  plante  ligneufe,  dont  les  rameaux  font 
cylindriques,  velus,  garnis  de  feuilles  alternes* 
médiocrement  pétiolées,  ovales,  un  peu  arron- 
dies «  aifez  fembiables  à  celles  du  bctula  alnus  y 
épaifles ,  tementeufes  ,  velues ,  un  peu  blanchâ- 
tres ,  à  nervures  alternes ,  latérales ,  uès-blanches. 
Les  épis  font  pédoncules,  cylindriques ^  obtus, 
grêles  j  non  interrompus,  fous  la  forme  d'un  petit 
chaton»  plus  longs  que  les  feuilles. 

Je  ne  connois  de  cette  efpèce  qu'un  indi- 
vidu imparfait  «  que  j'ai  obfef vé  dans  rhed>ier  de 
M.  Lamarck.  J'avois  été  tenté  de  le  rapporter  à 
V acaiypka  betuUfolia  de. Swsitlz y  qu'il  caraâérife 
par  cette  phrafe  :  Acaiypka  fhribus  femineis ,  axil* 
laribus  yfefilibus;  involucris  cordatis^  crenatis;maf 
culis  fpicatis  ;  fbllis  fubroiundis  y  crtuMiSy  gUbris. 
Prodr.  pag.  100. 

Ici  les  feuilles  font  glabres  :  dans  la  nôtre  elles 
font  épaifTeSj  tomenreute,  peut-être  à  caufe  de 
leur  jeuneffe.  Je  n'y  ai  point  obfervé  de  bractées; 
mars  il  eft  pofltbie  que  je  n'y  aie  vu  que  des  épis 
mâles.  U  faudroit ,  pour  ofer  prononcer  :tfficmati- 
vement ,  avoir  fous  les  yeux  la  phtr.e  de  Svartz. 

Elle  croît  dans  les  Indës  occidentales,  f)  (^./ 
in  kerb,  Lam.  ) 

Obftrvations.  J*ai  vu  dans  Therbierde  M.  Juffieu 
une  plante  très-voifine  de  la  précédente,  fous  le 
nom  A* âcalypha  bttdafolia.  C'eft  un  petit  arbrîf- 
feau  qui  fe  divife,  un  peu  au  deflus  de  fa  racine, 
en  branches  droites ,  difTufes  ,  prefque  Amples 
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hautes  de  huit  à  dix  pouces/  velues  $  i  feuilles 
alternes,  blanchâtres  en  deflbus.  Je  ne  la  crois  pas 
différente  de  celle  que  je  viens  de  décrire. 

4^  RiciNELLE  tubulée.  Acalypha  corenfis.  Jacq. 

Acatypka  fioribus  ftmintis  terminalihus  ^  difilnHU; 
involucris  tripkyllh  ;  fpîcis  mafculis  axiliaribus  ^  in- 
volucratis  ;  foltis  ovato-ferratis.  Jacq.  Stîrp,  Amer, 
pag.  2J4.  tab.  \6i. 

C'eft  un  arbriffeau  haut  d'environ  fix  pieds,  dont 
les  tiges  font  droites ,  glabres.  Criées ,  garnies  de 
feuilles  ovales ,  oblongues,  alternes,  dentées  â 
leurs  bords  en  dents  da  fcie  j  acuminées  à  leur 
fommet ,  glabres  à  leurs  deux  faces,  longues  de 
deux  ou  trois  pouces,  marquées  de  nervures  fail- 
lantes  &  déveines  tranfverfes,  prefque  parallèles i 
fupportées  par  des  pétioles  courts. 

Les  fleurs  mâles  font  difpofées  fur  des  épis 
droits,  axillaires,  folitaires,  longs  d'un  pouce  5 
les  fleurs  qu'ils  fuj>portent,  munies  la  plupart,  à 
leur  bafe ,  d'un  involucre  tubulé ,  d'une  feule 
pièce ,  entier,  enveloppant  affez  fouvent  trois  à 
quatre  fleurs  péJiculées  :  chacune  de  ces  fleurs  eft 
munie  d'un  calice  à  trois  folioles,  qui  renferme 
huit  étamiîies.  Les  fleurs  femelles  font  réunies  fur 
un  épi  répare,  terminal,  épais  &  court,  dont  les 
bradées  font  divilées  en  trois  folioles.  Leur  calice 
eft  à  cinq  découpures  profondes  5  il  renferme  trois 
ftyles  bihdes,  perfiftans.  Les  femences  font  angu- 
leufes. 

Cette  plante  croît  a  Saint  -  Domingue  &  à  la 
Martinique  ;  elle  eit  commune  fur  le  bord  des  fo- 
rêts. T>   ÇF.f,  in  kerb.  Jufteu.  ) 

J.  RiciNELLE  à  grandes  feuilles.  Acalypha  gran- 
difolia. 

Acalypha  foliis  [parfis  y  ovato-oblongls  ^  afptrisy 
fubcrtnatis;fpïcis  brtvijfimis  ,  caulefrutefctntt.  (N.) 

^.  Eadem  ,  glabrata  ^  foliis  i/uegris,  fpicis  elonga- 
tis,  (N.) 

•  Cette  plante  paroît  être  un  arbriffeau  affei  fort, 
à  en  juger  par  fes  rameaux,  qui  font  ligneux,  cy- 
lindriques, très-glabres,  revêtus  d  une  écorce  ri- 
dée, garnis  de  feuilles  éparfes,  nombreufes,  affez 
grandes,  très- rapprochées,  alternes,  pétiolées, 
prefcjue  coriaces,  ovales,  lancéolées ,  un  peu  ré- 
trécies  à  leur  bafe,  plus  larges  vers  leur  fommet, 
rudes  à  leurs  deux  faces ,  un  peu  pondluées  irré- 
gulièrement en  deffous,  à  créndures  obtufes,  peu 
marquées  à  leurs  bords  5  obtufes  â  leur  fommet, 
longues  de  trois  à  quatre  pouces,  larges  de  deux 
au  plus,  fupportées  par  des  pétioles  très-courts, 
fermes ,  canaliculés  en  deffus.  Le<^  fleurs  font  gla- 
brv's ,  difpofées  par  petits  groupes  alternes  fur 
des  épii  très-courts,  droit*,  axillaires,  à  peine 
aufli  longs  que  les  pé  tioles.  Ces  fleurs  n'étant  pas 
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encore  développées,  je  n*ai  pu  en  diftinguer  le^ 
parties  $  je  n'y  ai  pas  vu  de  braâées. 

Cette  plante  croît  à  l'île  de  Bourbon,  J)  {V.f. 

in  herb.  Lam.  ) 

La  plante  ^8  a  tant  de  rapports  avec  cette  ef- 
pèce,  que  je  n'ai  pas  cru  devoir  l*en  féparer;  elle 
en  diflFère  par  fes  feuilles  très-glabres ,  entières  ï 
leurs  bords ,  &  par  leurs  épis  beaucoup  plus  alon- 
gés.  Elle  a  été  recueillie  par  Commerlon  ï  Tile 
de  Madagafcar.  \)  {V^f  în herb.  Jujpcu. ) 

6.  RiciNELLE  veinée.  Acalypha  venofa. 

Acalypha  caule  f nui cofo  ;  foliis  ovalibus  ^  petiola^ 
lis  ,  integris  ,  fubtùs.  venofo-rtticulatis  ,*  corymbis  pt" 
dunculatis ^  cernais ^  latcralibus.  (N.) 

C'eft  un  petit  arbriffeau  très-rameux ,  un  peu 
velu ,  qui  a  le  port  d'un  vaccinium ,  &  qui  ac- 
quiert, par  la  deflication,  une  couleur  brune  ou 
noirâtre. 

Ses  rameaux  font  cylindriques ,  feuilles ,  à  écorce 
brune,- légèrement  ponâuée}  velus  vers  leur  fom- 
met. Les  reuiUes  font  alternes,  petites ,  pétiolées  , 
ovales,  prefcju'en  cœur,  d'une  couleur  brune  à 
leur  face  fuperiéure ,  pâles  en  deffous ,  avec  des 
veines  réticulées  &  noirâtres.  Les  pétioles  ,  les 
nervures  des  feuilles ,  les  pédoncules  &  lès  calices 
font  fortement  velus;  les  itipules  petites.,  en  alêne 
ou  fétacées. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  corjrmbes  latéraux, 
pédoncules,  fort  petits,  inclinés,  compofés  d'er- 
viron  une  dixaine  de  petites  fleurs  pédiculées.  Les 
mâles  ont  leur  calice  cilié,  &  contiennent  au 
moins  fix  étamines,  dont  les  fiiamens  font  capil- 
laires &  les  anthères  groffes.  Les  capfules ,  fituées  , 
fuivant  toute  apparence ,  fur  des  individus  fépa* 
rés>font  pédonculées,  toruleufes,  globuleufes  , 
furmontées  de  fix  ftyles  &  plus,  &  paroiffent  avoir 
cinq  loges  bivalves* 

Cette  plante,  recueillie  par  Commerfon  â  llle 
de  Madagafcar,  paroît  voifine  des  croton  &  même 
des  celajirus.  J)  (Kf  in  herb.  Lam.  ) 

7.  RiciNELLE  à  feuilles  feffiles*  Acalypha  fefi/is. 

Acalypha  foliis  oblongis  ,  fejjllibus  j  fpicis  brevijB^ 
mia^  axiUaribus.  (N.) 

Petit  arbriffeau  ,  qui  forme  une  efpèce  très-dif- 
tinâe  par  fes  feuilles  feffiles. 

Ses  branches  font  garnies  de  petits  rameaux 
courts,  diffus,  cylindriques,  unpeupubéfcens,  ifur- 
tout  vers  leur  partie  fupérieurej  garnis  de  feuilles 
alternes ,  affez  petites,  oblongues,  presque  linéa?- 
res,  glabres,  entières  à  leurs  bords,  obtufes  Se 
arrondies  à  leur  fommet.  Les  fleurs  mâles  font 
difpofées  en  petits  épis  courts,  latéraux,  axillai- 
res >  ûtttés  vers  l'extrémité  des  branches.  Les  le  lus. 
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femelles  font  réanies  en  petits  paquets  feffiles  » 
dans  Taiflelle  des  feuiites  inférieures  ;  elles  font 
peu  Dombreufts  >  velues  ^  &  munies  à  leur  bafe 
4ebnâées  pubefcentes^  à  découpures  ovales^ 

aiguës. 

Je  ne  connois  point  la  patrie  de  cette  plante , 
que  j'ai  obferYée  dans  l'herbier  de  M.  Juffieu.  fi 

8.R1CINELLE  velue.  Acalypha  villofa.  Linn.  f. 

Acafypha  involucris  femineis  mînimis  ^  dentatis  , 
vlUopfmis  ;  fyicU  elongatis  ;  foliis  ovatis  ^  acumina- 
ùs/jtrratU^  petiolo  longiorilnu.  Linn.  f.  Suppl. 
pag.  412. 

Açahjpha  villofa.  Jacq.  Stirp.  Amer.  pag.  2J4. 
— Jacq.  Hort.  Vind.  vol.  j.  pag.  26,  tab.  47. 

Ses  tiges  font  droites,  frurefcentes,  fbibles,  un 

Êufarmenteufes,  foutenues  par  les  plantes  qui 
1  avoifinent ,  fouvent  hautes  d'environ  quinze 
pieds,  divifées  en  rameaux  cylindriques,  velus 
dans  leur  |eunefle  ,  «labres  &  ligneux  en  vieillif- 
unt,  garnis  de  feuilles  ovales ,  alternes,  dentées 
en  fcie  j  pubefcentes  à  leur  face  inférieure  5  longs 
de  trois  a  quatre  pouccs ,  &  fupportés  par  des  pé- 
tioles longs  ,  de  deux  au  plus. 

V 

Les  épis  des  fleurs  mâles  font  épais ,  cylindri- 
ques, axillaires^  droits,  folitaires,  d'environ  un 
pouce  &  demi  :  ceux  des  femelles  font  lâches , 
effilés,  axillaires,  fur  des  rameaux  différens,  mais 
fur  la  même  plante.  Leur  calice  ell  divifé  en  cinq 
découpures  :  il  contient  trois  Ityles ,  divifés  ea 
«faix  jufqu'à  leur  bafe.  Les  braitets  font  fort  pe- 
tites, dentées  &  velues. 

Cette  plante  croît  en  Amérique,  i  Carthagène. 

^  {Defcript,  ex  Jacq,  ) 

9.  RiciNELLE  i  épis  filiformes.  Acalypha  filî- 
formis. 

Acalypha  foliis  ovatis  ^  obtufh  crenatis  y  fuhtîis 
^*"*/'  *  fP'^^^  alternls  ,  filîformibus  ,  longijfimis  y 
^auU  fruticofo.  (N.) 

y  Acalypha  (arborea) ,  involucris  femineis ,  reni- 
fofmibus,  integerrimis  ;  foliis  ovato-lanceolatis  ^  cre- 
^tis  y  petiolo  quatcr  aut  quinqûe  longiorlbus.  Com. 
Herb.  manuf. 

Ses  tiges  font  ligneufes  &  fe  divifent  en  rameaux 
droits,  cylindriques ,  glabres,  ridés,  de  couleur 
Wune-foncée  ,  garnis  de  feuilles  ^ilternes ,  médio- 
crement pétiolé^s,  ovales ,  aiguës ,  un  peu  coria- 
ces, plmes  y  glabres  ou  légèrement  pubefcentes , 
fortout  dans  lelir  jeuneffe  i  arrondies  &  plus  lar- 
^â  leur  bafe,  à-crénelures  obtufes,  peu  pro- 
fondes à  leur  contour ,  marquées ,  furtout  à  leur 
f^kce'inférieure,  de  quelques  nervures,  dont  plu- 
fieurs  fe  dirigent  vers  le  fommec  des  feuilles  5 
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entrecoupées  de  veinules  fines,  un  peu  noirâtres, 
très-nombreufes.  Les  pétioles  ont  â  peine  un  demir 
pouce ,  tandis  que  les  feuilles  font  longues  d'un 
pouce  &  demi  ou  deux  pouces. 

Les  fleurs  font  difpofées  fur  des  épis  axillatres  , 
alternes  ,  folitaires ,  grêles ,  prefque  filiformes  , 
fans  braâées,  fupportant  des  petits  paquets  de 
fleurs  que  je  foupçoone  être  mâles ,  velues ,  fort 
petites.  Je  connois  à  peine  les  fleurs  femelles. 
Néanmoins  plufieuns  de  ces  épis  m'ont  offert  à 
leur  bafe  deux  ou  trois  fleurs  imparfaites ,  à  brac- 
tées prefqu'entières,  &  d'autres  paroiflent  fe  bi* 
furquer  &  porter  des  fleurs  femelles  féparées. 

Cette  plante  a  été  recueillie  par  Commerfon  i 
l'Ile-de-France.  T?  C  ^.  /.  in  herb.  Jufteu.) 

La  plante  jS ,  préfentée  par  Commerfon  fous  le 
nom  a  acalypha  arborea ,  ne  me  parok  différer  de 
h  précédente  que  par  Tes  feuilles  plus  petites , 
plus  étroites  :  c'efl  d'ailleurs  la  même  organifa* 
tion,  les  mêmes  nervures.  Ses  épis  mâles  font  très- 
longs,  filiformes.  Elle  croit  à  Tile  Bourbon.  1^ 
{Kf  iri  herb.  Jujpeu.  ) 

10."  RiCiNELLE  ailée.  Acalypha  pinnata. 

Acalypha  foliis  diff^So^pinnatis  ^foliolis  mini" 
mis  y  linearibus  ;  capjfulis  villofis ,  globidofis  ;  caule 
fuffruticofo,  (N.) 

Cette  plantç  n'a  que  peu  de  rapports  avec  les 
acalypha  y  confidérée  relativement  a  fon  port  &  i 
fes  feuilles  ailées  ;  mais  elle  y  convient  par  les 
parues  de  fa  fruâification ,  que  j'ai  pu  obferver. 

Ses  tiges  font  baffes,  un  peu  ligneufes,  hautes 
de  fix  â  huit  pouces  &  plus,  médiocrement  rameu- 
fes,  glabres,  cylindriques ,  garnies  de  feuilles  al- 
ternes ,  pétiolées ,  prefque  deux  fois  ailées ,  à 
pinnules  courtes,  oppofées,  divifées  en  folioles 
très -petites,  un  peu  confluentes  à  leur  bafe, 
.étroites,  linéaires,  glabres )  prefqu'obtufes.  Je 
n'ai  pu  obferver  les  fleurs  mâles  :  les  femelles  font 
difpofées  en  petites  grappes  très-courtes,  latérales 
&  terminales.  Les  capfules  font  à  trois  coques 
globuleufes  ,  de  la  groffeur  d'un  petit  pois  cha* 
cune ,  velues  >  prefque  feffiles. 

Cette  plante  a  été  recueillie  par  Commerfon  à 
Monte- Video.  |>  ?  {V.  /.  in  herb.  Lam,) 

1 1 .  RiciNELLE  frutefcente.  Acalypha  fruticofa, 
Forsk. 

Acalypha  foliis  ovato^acutis  »  brevijjtm^  petiola^ 
tis  ;  braâeis  femineis  cucuUatiSy  ferrato  •  dentaùs  ^ 
caide  fruticofo.  (N.) 

Acâlypha  involucris  femineis  cordatis  ,  crenatis^ 

I  foliis  ovatis,  acutiSy  ferratis.  Gmelin  ,  Syft.Nat* 
vol.  2.  pag.  105a, 
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e«te  phnte,  affex  remblable  â  Vaealjpka  fit 
gâta,  en  diffère  par  Tes  ûgn  (rutefcemes.  D'til 
}Mts,  ks  SeiiTS-Kmelles  font  («parées  dei  flenr 
maki,  fkfo%mtm  des  épis  paiùculiert. 

Sss  tiges  fonc  dures ,  droites,  fermes,  mneii 
Tes ,  hautes  de  quatre  â  cinq  pieds ,  Aiiliées  ei 
nineuiï  cylindriques ,  verdâires  &  relus  dans  Icu 
jeuneSe ,  rudes  «  chargés  de  quelques  verrue 
diftantes  lotrqu'ellcs  vïeîtiifTent  ;  garnis  de  firaille 
alternes,  à  peine  pétiolées,  longues  d'un  potici 
au  plus,  orales,  aiguës,  dentées  en  fcte  i  Ivor 
koif^.  Les  fleurs  miles  font  portées  fur  des  épi 
paitïcuÛeis  >  axillaîres,  grêles,  ferrés.  Les  fleur 
femelles  font  Tcfliles,  munies  i  leur  bafe  d'uni 
bradée  concave ,  dgniée  en  fcie  i  fet  boidt.  L'o 
voir*  cil  velu. 

Cette  plïute  croît  en  Égypts  ,  dans  les  rai 
I«es.  ^ 

II.  RiciKiriE  effilée.  ÂctUypka  virgata.  Liwi. 

jicalypha Jpiiis  fimiatit ,  involucris  cordiuii,fer 
ratis  i  mafculis  JifiinSii  ,  aphyltis  ;  foliii  latittolato 
ovtfw*.  Linn.  Syft.  Planr.  vol.  4.  pag.  i8i.  n".  i 
—  Àmeenit.  Acad.  vol.  5.  pag.  410.  —  Milicr 
Diâ.  n".  1. 

Acafypha  kumiliory  foiiit  cordatis ,  erenatis  ;  fpi 
cis  imictù  ,  aUi^us  4/  urmiuaiiiia.  Brovn.  Jam 
34a.  tab.  i6.  Èg.  I. 

p.  Acafyphd  (ttecidttfl).  hvobaru  fimnent  ta- 
cuUaiis ,  frrrat'u ,  dtcidak  ;  feiiis  hiictoiët»~ovaiit 
ptticlû  feJquU^ngiofiita.  Foisk.  Flot.  Xgyfl.'iab, 
pag.  161.  a".  11. 

Ses  tiges  font  droites,  glabres,  cylimlriques  . 
médiocrement  rameufes ,  garnies  de  feuilles  al- 
ternes,  médiocrement  pétiolées,  afln  larges^ 
lancéolées ,  fibres  ï  leurs  dent  faces ,  divilSes  i 
leurs  bords  en  dents  de  fcie ,  obtufes,  fapporTéei 
pat  des  pétioles  longs  il  peine  d'un  demi-pouce. 

Les  fleurs  font  difpolées  en  épis  axillaireS  ,  ù>- 
liuiics,  les  unes  nepoiuni  que  des  àeurs  mâles < 
d'autres  Hes  fleurs  femelles.  Le<  pretniect  foni 

Stèles,  filiformes,  nus;  les  autres  font  garnis^ 
ans  toute  leur  longueur,  de  bractées  Sternes, 
échancrées  en  cœur ,  incitées  ou  dentées  enTcie. 

Cette  plante  a  des  rapports  avec  Yacalypka  vir- 
ginrca ,  dont  elle  diffère  yar  fes  riges  beaucouf 
plus  hautes ,  &  par  la  difpofition  de  Tes  épis  ;  elle 
eâ.  allai  trèft-vo^ne  de  Vitcaiyp/itiJ^iciJlofaàeBtu 
man.  £lle  croît  i  la  Jamaïque. 

Ij.  RlClNELtfl  i  longs  épis.  Âcalypha  fpUifiora. 
•  BuriA. 

Âeaiypha  peditncidis  inurnipii  fpiaaàt.s  foiiis  ^ 


pic 

it  t  fiftrai  trofis ,  tUniittUatii.  Burm.  Flor.  ind. 
iig.  10;.  ub.  âi.  fig.  2.  —  Lam.  Jltuftr.  Ge*er. 
ab.  789.  fig.  I. 

Tkkjmalut  parvBS  IiuSt  vrieitutU  ,  kemiarU 
'oHis  ,  ColUr-Pawly  MaUbaronan.  Pluk.  Amaldl. 
pag.  202.  tab.  449.  fig.  ). 

Aca/yphn  triBa  ,  virguhafa ,  foSis  ovatts  ,  acw 
tjcrtatis  atque  crtnalii  ffp'uis  uniformiius ,  aturîbiu, 
3ro\rn ,  Jam.  pag.  ^^6.  rab.  36.  fig.  2. 

jl.  Rieinoc*rpot  jeyLmiea  luxns^  fioriius  ce  aiis 
'phatis, Bunn. Zejl.  pag.  20;.  tab. 9} .fig.  i . 

nparoir^McetMpktite  a  été  confondue  avec 
'âcalypha  virginica ,  avec  laquelle  elle  cetwient 
]uelquefoîs  par  quelques  variétés  de  fss  fenilles , 
mis  dont  elle  eu  tris-dtftiiiûe  par  fec  langs  épis» 
ou  vent  interrompta. 

Ses  tiges  font  droites,  glabres,  cylindriques 4 
prai:s  de  feuilles  alternes,  pétiolées,  lancéolées 
ïu  ovales-lancéolées,  rudes,  comme  chagrinées 
\  leurs  lieux  faces,  marquées  de  plufieurs  points 
;nfoncés,  irréguliers,  à  grofles  crénetwes  obtu- 
ês  à  tenrs  bords,  quelquefois  i  dents  aîguè's ,  acu- 
ninées  i  leur  fommet  on  comme  rongées,  à  lar- 
ges échancrum  ,  fupportées  pat  des  pétioles 
:ourts ,  cylindriques ,  un  peu  canaliculés  i  leur 
'ace  Aip^ieure. 

Les  épis  me  paroilTent  être  de  deux  fortes  ;  les 
HU  femelles,  plus  courts,  dont  les  fleurs  font  plus 
approchées  ,  garnis  de  bnâées  amplexicaules  ^ 
;oncaTes ,  rrénelées  ,  aiguës  ;  les  autres  mâles  , 
)1us  longs,  fans  biaftëss,  où  les  fleurs j  fsOiles  Se 
liftantes, forment  de  petits paqueu  interrompus. 
>ans  ia  plante  p,  les  feuities  font  plus  ovales  , 
>ltis  tégiilié»iaeiK  deatées ,  le*  ^s  atoins  longs 
ic  plus  courts. 

Cette  plante  crût  dans  les  Indes^  à  J'ile  Bouc- 
>on  ,  &c.  (  f^.  /  itt  kerb.  Lam.  ) 

14.  RiciMELLi  de  Virginie.  AcofyphM  virgàùca. 
^inn. 

Aealypha.  tavolucrU  fimiat'is  ooniatù  ,  ÎTuiJîs  ; 
oliii  ovato •  ianctolatis ,  peûolo  loagioribui,  Ltnn. 
lyll.  Plant,  vol.  4.  pag.  i8ï.  n°.  1 1.  —  Hoit  Upf. 
:^Q.  —  Flor.  zeyl,  ^41.  —  Mill.  DiÛ.  n".  1.  — 
Cniph.  Cent.  S.  n".  1.  — Latn.  lUuflr.  Gêner,  tab. 
■8ii.6f.«. 

Acalypha  foliis  ovaro-lanceafaih  ,  invalucrit  fe- 
niniii  obtaffs.  Hott.  ChfF.  4i}j.  —  Gtonov.  Virg. 
JÔ.jyj. 

Malypha  (  vti;|i«ka  }  ,  amtua ,  pnbtntla  ;  foiiis 

rtminr  ptùolatit ,  fubltnceolalo'oblQ't^a  ,  firratis  ,- 

Ttvltciis  Jakfi0Uher  aMUlaribus  ,  nrrvofo-plicMiit  , 

lauipnù  ^afi  enpM»-iatifii.  Mdch.  Floi.  boiesl.- 

■  ■  amer.  vol.  2..pag.  iif . 
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^Mircanatts  trkcccos  ^  hirmàphrùditîca,  Pluk.Pby- 
togr.  99. 6g.  4.  —  Herm.  Lugd.  Bat.  687. 

£ikêàamUfytt.  Herm.  Zejl.  68. 

Cecte  phote  a  le  porc  de  la  pariétaire  commune. 
Sa  tiges  font  aonueiies ,  ainfi  que  fes  racines  y  di- 
vifées  en  rameaux  DombreuK  ,  a!temes>  glabres^ 
cylindriques^  iUïés  ,  garnis  de  feuilles  alternes , 
pétioIées3  ovales  3  oblongues  ,  quelquefois  lan- 
céolées,  vertes  ,  minces ,  rudes  à  leurs  deux  faces^ 
i  créneiures  larges ,  obcufes  à  leurs  bords ,  rare* 
meDt  aiguës ,  fupportées  par  des  pétioles  grêles  ^ 
00  jpeu  pendaas ,  ordinairement  plus  courts  que 
btenilics. 

les  fleurs  font  difpofées  en  petites  grappes  ou 
épis  axilUires ,  droits  ,  grêles ,  fur  lefquels  les 
fleurs  Femehesj  au  nombre  de  trois  ou  ouacre  , 
occupent  la  parrie  inférieure^  &  font  enveloppées 
à  leor  bafe  par  une  braâee  alTcez  grande  ^  ovale  , 
ftSaie,  profondément  dentée  ou  incifée  à  ft$  bords  : 
les  fleurs  mâles  font  fort  petites,  fcflTiles,  rappro-» 
chees,  verdâtres ,  &  terminent  Tepî. 

Cette  plance  cf  cac  dans  la  Virginie  &  à  l'île  de 
Ceilao.  On  la  cultive  au  Jardin  des  Plantes  de 

15.  RiciNELLfi  des  Indes.  Acalypha,  indica,  Linn. 

Acalypka  invohchs  femineis  cordato  •  fuhcrenàtis  i 
filiis  ovatis  ,  Ptuo/o  &reviorihas,  Limi.  Sytt.  Plant. 
Î0I.4.  pag.  185.  n*.3.-*-Flor.  xeyl.  341.  — Mill. 
Diû.  n*.  3. 

Mercurialis  ^^lantca  ,  tricoccos  cum  acetabulis, 
Herm.  Lugd.  Bat.  686.  tab.  617.  -^  Rai ,  Hift. 
l%4.  Suppl.  108. 

ùtpameni,  Rheed  ,  Malab.  vol.  lo.  pag.  162. 
iib.  8i.  ?  —  Rai  ^  S^l.  107. 

Acalypha  ((prcata)  Jrtvolucrisfemlneiscucullaiis, 
Jtrratîs  ifoliislanceoiatis.  Forsk.  Flor.  argypt.-arab. 
pag.  161-  n*.  23. 

.  Acatypha  (  fupeni  )  ,  foliis  ovatis  ,  peiioio  kfiifiû- 
riiÊU^  amenas  axOtUirihus ,  mafrul^^fiorefemineopedi- 
ullatottrminati4,  ?  Forsk.  1.  c.  pag.  i6z.  u^.  14* 

Wiiiia ciipameni.'Mietdj  Malab.  vol.  10.  p»  i6j. 
tab.  85. 

Cette  cfpèce  a  des  rapports  zvttVacafypha  vir- 
psjca;  elle  n*en  diffère  que  par  fes  feuilles  plus 
omftamnnenx  ovales ,  par  les  braflées  en  cœur  pref- 
çi'entières,  &  par  les  fleurs  femelles  plus  nc>m- 
breufes ,  les  éprs  beaucoup  plus  longs. 

Les  ttgésfont  herbacées  ^  droites  «cylindriques^ 
preTque  givres  y.  divifées  en  rameaux  alternes  ^ 
pm^^  de  feuilles  pétiolées  ,  alternes  ,  ovales  â: 
aéme  an  peu  arrondies ,  glabres  &  vertes  à  leurs 
^enx  faces ,  beaucoup  pluscourtesque  Ibs  pétioles^ 
Aiement  dentées  eufcieà-lottf  cemour»  uu  peu 
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réttécies  i  leur  bafe  fur  le  pétiole.  Les  fleurs  font 
difpoSées  en  épis  alongés^  grêles  «  ax<Uaîres>  donc 
la  partie  inférieure  eft  muuie  de  fix  i  huit  fleurs 
femelles  3  qui  offrent  à  leur  bafe  des  bradées  amr 
plexicaules  ^  ovales  y  échancrées  en  cœur  >  pref- 
qu'entières  ou  lëgérennent  crénelées  à  leurs  bords^ 
glabres  ^  obtufes  :  les  fleurs  mâles  font  très-ferrées^ 
feffiles ,  grêles  ^  &  terminent  l'épt. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes.  On  la  cultive 
dans  pluueurs  jardins  botaniques  de  l'Europe.  O 

V acalypha  fpicata  de  Forskhal  diffère  bien  peu 
de  celle-ci  ^  &  nous  a  paru  devoir  y  ètst  rapportée. 
Quant  a  V acalypha  fuper a  du  même  auteur  >  ce  fe-- 
roit  encore  la  même  efpèce  fi  elle  n'étoit  dépour- 
vue de  bradées  \  mais  Forskhal  n'en  a  vu  qu'un 
feul  individu  qui  peut-être  avoir  perdu  Çe%  brac- 
tées ,  comme  il  le  dit  ^ui•méme.  ÎI  faudroit  donc 
revoir  ces  deux  plantes  avant  de  prononcer  défi- 
nitivement fur  leur  eficÊftence  ccxnme  eipèces  dif- 
tinâes. 

16.  RiciNEti/B  qpeue  de  renard.  Acafypka  alo-* 
pecuroides,  Jacq.  ^ 

Acalypha  fpicîs  foUtarîis  ,  mafcuUs  làiefalihMs  y 
patcnûffimis  ;  femineis  terminalibus  ,  ere&if  i  inve^ 
lucro  fetacco  ^  tripanito.  Jacq.  Colledl.  vol.  3.  pag. 

St%  racines  font  compofées  de  fibres  rameufes^ 
d'où  s'élèvent  des  tiges  droites  ,  hautes  d'un  pied 
&  demri  &  plus ,  trèsi-rameu(è5>  velues^  prefqu*an- 
guleufes  à  leur  pairtie  fupérieute  ^  divilées  en  rat- 
meaux  redreflés^  alternes  y  garnis  de  feuilles  pé*- 
ttolëes^  alternes,  ovales ^  en  cœar^un  peu  ludes, 
velues  à  leurs  deux  faces  «  dentées  en  fcie  à  leure 
bords  j  longues  d'environ  trois  pouces ,  fupportées 

{>ar  des  pétioles  velus  ^  d'un  tiers  plus  coiàrts  ^ue 
es  feuilles. 

Les  fleurs  fane  monoïques  y  &' rangées  far  des 
épis  y  lesutisndUes',  d'autres  femelles  5  les  miks 
grêles  >  longs  d'un  potice  y  latéraux  &  Iblitatres  ^ 
tes  épis  fenielks  font  terminaux  y  droi«ss  cylindri- 
ques :  fouv«nc  du  centre  de  kur  rom«net  fort  un 
pedoncale droit ,  filtfoniie«  terminé  par  un  ou  deux 
4:orpttfcules  ovales  >  vêtus  y  obtus.  Toutes  les  fleucs 
font  petires  y  nombreufes  y  vevditres ,  munies  ch^ 
cune  d'un  involucre  concave ,  foyeux,  i  trois  dé- 
coupures terminées  par  un  filament  Ipng  &r  fétacé. 

Cette  plante  croie  dans  l'Amérique.  (  Defcripe^ 

ex  Jacq.  ) 

17.  RxciKELLE  de  Caroline.  Acalypha  cçur^Um 
fuana. 

Acalypha  anaua  y  puberula  ;  foliis  longi  petiûladi^ 
fubrhomboidcO'Ovallbus  y  ferratis  ;  involucris  axilia^ 
'riéas  y  ampli utis  ,  fitôcampasudads  y  imifa^  MIch» 

flen*  JgkOxeaU-^mor»  V4>L  a.  pag.  xi6i 
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Acalypha  (caroliniana)  ffpîchfimineis  involucrîs^ 
villofis^  fubcordatis  ^  cretiatis  ;  fpicis  mafculis  bafi  irt" 
volucri  infertis  ;foUis  ovatis  j  ferrât  is,  Walcer.  Flor. 
carol.  pag.  138. 

Ses  tiges  font  herbacées ,  légèrement  pubef- 
centes  3  divifées.  en  rameaux  alternes  >  garnis  de 
feuilles  pétioLées  ^  alternes  ,  prefque  glabres  > 
ovales  j  un  peu  rhomboïdales ,  vertes  à  leurs  deux 
faces  y  dentées  en  fcîe  à  leurs  bords  ^  fupportées 
par  de  longs  pétioles. 

Les  fleurs  font  fort  petites ,  verdâtres ,  difpo- 
fées  en  épis  courts ,  grêles  y  fitués  dans  l'aiffelle 
des  feuilles.  Les  fleurs  femelles,  qui  en  occupent 
la  partie  inférieure ,  font  munies  à  leur  bafe  de 
bradées  amples  ^  prefqu'en  cœur  à  leur  bafe  j  con- 
caves >  prelque  campanulées ,  velues,  incifées  à 
leurs  bords  :  fouvent  elles  eziflent  feules  fur  les 
rameaux  des  fleurs. 

Cette  plante  croit  dans  la  Virginie  &  la  Flo* 
ride.  O 

18.  RiCiNELLE  à  gros  épis.  Acaiypha  macrofta- 
ekyos, 

Acaiypha  foliis  ovatis  y  ftrratis  ;  fpicis  conftrtis  ^ 
-braBeis  incips»  (N.) 

Cette  efpèce  a  de  grands  rapports  avec  Vaca- 
lypha  urtîcéLjfoUa;  elle  en  diffère  par  fes  épis  femelles^ 
munies  de  bradées  nombrcufes. 

Ses  tiges  font  herbacées ,  médiocrement  velues  ^ 
rameufes  j  garnies  de  feuilles  alternes  ,  pétiolées  ^ 
-ovales  j  aiguës ,  d'un  vert  foncé  ,  dentées  en  fcie 
à  leurs  bords  y  légèrement  velues  à  leurs  deux  faces, 
fupportées  par  des  pétioles  grêles,  prefque  pen- 
dans ,  un  peu  plus  courts  que  les  feuilles. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  épisaxillaires ,  épais, 
cylindriques  ,  à  peu  près  de  la  longueur  des  pé- 
tioles, prefque  feflîles  i  les  fleurs  femelles  (ont 
nombreufes  ,  très- ferrées ,  munies  chacune  d'une 
Jarge  braâée  concave  >  amplexicaule ,  légèrement 
-velue ,  à  crénelures  obtufes^  légèrement  ciliées  a 
leu;s  bords.  Les  individus  que  j'ai  obfervès  de 
cette  plante  m'ont  paru  offrir  quelques  fleurs- 
mâles  ,  fans  bradées  «  velues ,  fort  petites  â  l'ex* 
trémité  des  épis^  autant  que  j'ai  pu  en  juger  dans 
rétat  de  ficcité. 

•    Cette  plante  croît  dans  TAméiique.  O  (  ^-Z. 
in  herb.  Lam,  ) 

19.  RiciNELLE  à  feuilles  d'ortie.  Acaiypha  urticir- 
folia. 

Acaiypha  foliis  ovato-acuminatis  ,  longe  pctiolatisj 
fpicis  confertis  ^fubfeffiUbus  y  ebra^eatis.  (N  ) 

Cette  plante  efl  herbacée  &  offre  l'afpedl  d'une 
Drtie^  très-voifine  de  V acaiypha  macroftackyos  ; 
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mais  fes  épis  ne  m'ont  point  o£Fert  de  bradées^  8: 
fes  feuilles  font  plus  larges ,  acuminées. 

Ses  tiges  font  foibles,  tendres ,  verdâtres ,  pref- 

3ue  glabres,  divifées  en  rameaux  alternes^  un  peu 
iffus ,  garnis  de  feuilles  pétiolées ,  alternes,  ova- 
les, élargies  ,  quelquefois  prefqu'arrondies ,  d'un 
vert  tendre ,  mmces ,  chargées  de  quelques  poils 
blanchâtres ,  un  peu  ciliées  à  leurs  bords ,  i  cré- 
nelures obrufes  j  portées  fur  de  longs  pétioles 
grêles,  pendans. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  épis  courts ,  épais , 
légèrement  pédoncules;  les  intérieurs  garms  de 
trois  ou  quatre  fleurs  y  les  fupérieurs  chargés  de 
fleurs  nombreufes  &  ferrées  ,  toutes  femelles  , 
fans  braâées  :  je  n'y  ai  point  vu  de  fleurs  mâles  \ 
ce  qui  me  fait  îbupçonner  qu'elles  naîflent  fur  des 
épis,  &  peut-être  fur  des  rameaux  ou  des  individus 
feparés.  Ces  fleurs  font  velues ,  fort  petites ,  fef- 
files  :  il  leur  fuccède  des  capfules  globuleufes  ,  de 
la  grofleur  d'une  forte  tête  d'épingle  ,  â  trois 
coques  peu  marquées  ,  velues  \  les  %les  fe  di- 
vifent  en  plufieurs  filamens  droits  ,  (etacés  ,  au 
moins  une  fois  aufli  longs  que  les  calices. 

Cette  plante  croît  dans  l'Amérique.  O  (  ^-  / 
in  herb.  Lam.  ) 

20.  RiciNELLE  ciliée.  Acaiypha  ciliata,  Forsk. 

Acaiypha  involucris  femineis  urceolaiis ,  cillatis  ; 
fpicis  breyijpmis  ;  foliis  ovatis  ,  acuminatis  ,  pctiolum 
dquantibus.  Vahl.  Symb.  Bot.  i.  pag.  77.  tab.  20» 
—  Gmel.  SyR.  Nat.  vol  2.  pag.  1052.  n'*.  4. 

Acaiypha  (  ciliata  ),  involucris  femineis;  cHiisfiU" 
formibus  ,  conniventibus.  Forsk.  Flor*  argypt.  arab. 
pag.  162.  n^.  25. 

Ses  tiges  font  droites  ,  rameufes ,  hautes  d'un 
à  deux  pieds  ,  herbacées ,  cylindriques ,  velues  , 
nues  a  leur  partie  inférieure  jufque  vers  leur  moi- 
tié ,  garnies  fupérieurement  de  feuilles  alternes  » 
[>étiolées ,  ovales  ,  acuminées  ^  la  plupart  aufli 
ongues  que  le  pétiole  qui  les  foutient ,  crénelées 
à  leurs  bords  ,  veinées,  pubefcentes  &  d'un  vert- 
pâle  à  leur  face  inférieure ,  vertes  &  munies  de 
q[^uelques  poils  courts  &  roides  à  leur  face  fupc- 
neuve ,  longues  de  deux  pouces. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  épis  axillaires  y  fou- 
vent  au  nombre  de  deux  dans  chaque  aiflelle  ^ 
droits  ,  longs  d'environ  un  pouce.  Les  fleurs  fe- 
melles occupent  la  partie  intérieure  >  elles  font  en- 
veloppées à  leur  bafe  par  une  braftée  concave  , 
connivente  ,  ftiiée ,  munie  à  fes  bords  de  cils  fins  ^ 
très  longs  :  leur  cslice  e(l  à  peine  fenfible.  Les 
fleurs  mâles,  placées  à  la  partie  fupérieure  de  l'épî^ 
font  nombreufes ,  fort  petites ,  unpeupédiculées  r 
leur  calice  -eft  tétragone ,  à  quatre  divîfions  $  les 
antlières  blanches.  Le  fruit  en  une  capfule  à  trois 
loges  j  à  trois  valves  monofpermes. 
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Cette  plante  cxoU  ptermi  les  moiffons  j  dans 
rYémea^  aux  pieds  des  montagnes.  O 

*  Efpiccs  incertaims  ou  moins  connues» 

*  Acaiypha  (  (cabrofa  )  y  fpicis  fimineis  ,  invo^ 
btçns  cordatis  ^  incifis  ;  fbliis  oblongo-  lanceolads  ^ 
firnds^feairis,  SwiiXtz,  Prodr.  pag.  99. 

*  Acaiypha,  (  hemandifolia  )  ^  fpicis  femineîs  Ion- 
ffmis  ;  invokicris  cordatis  ^  ftrratis  y  mafculis  dif- 
dnâU ,  apkyl/is  jfoliis  fubcordatis ,  ftrratis  ;  pctiolis 
hofffimis.  S^artz  ,  Prodr.  pag.  99. 

*  Acaiypha  (  elliptica  )  ,  fpicis  femineis ,  invoiu" 
tris  gernunihus  brevioribus  ,  dtntatis ,  hirfutis  ^  maf 
culis  aphyl/is  y  Iaxis  ;  foUis  ellipticis  ,  acuminatis  ^ 
àatatis.  Svarcz^  Prodr.  pag.  99. 

*  Acaiypha  (  ievigata) ,  fpicis  femineis ,  involu- 
cris  muitipariitis  ,  mafculis  Iaxis ,  aphytlis  /  foliis 
aaeaiO'Ovatis  y  acuminatis  ,  ferrutatis  y  glaberrimis^ 
Swartz,  Prodr.  pag.  99. 

*  Acaiypha  (  tomentofa  ) ,  fpicis  femineis  ,  termi* 
Mûlibus^  folitariiss  involucris  muitipartitis  y  mafculis 
ereSîs  y  foliis  ovato  -  lanceolatis  ,  ftrratis  ,  fcabris  y 
fabtks  villofo-tomentofis,  Sw^artz ^  Prodr.  pag.  c^^. 

*  Acaiypha  (  angaftjfolia)  y  fioribus  femineis  y  fub- 
fefiibuSy  terminalibus  i  involucris  ftrratis  y  mafculis 
^icatisi  foliis  linearibus  ,  ftrratis.  Svartz^  Prodr. 

RICHARDE.  Richardia.  Genre  de  plantes  dico- 
qrlédones  y  i  fleurs  complètes  «  monopëtalées^  de 
a  famille  des  rubiacées  y  qui  a  des  rapports  avec 
ks  diodia,  &  qui  comprend' des  herbes  exotiques 
i  l'Europe  y  à  tiges  quadrangulaires  y  à  feuilles 
pppofees,  dont  les  fleurs  f<Mit  capitées^  axillaires 
b  terminales. 

Le  caraâère  elTemiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  calice  âfix  divifions  /  une  corolle  tabulée  y  cylin- 
dfiquc  y  en  entonnoir  y  à  fitc  découpures  ^  fix  étamines; 
ws  fhfU;  trois  ftigmates  ;  trois  femences  connir entes, 
élargies  fitpérieurement, 

Caraçtèae    GÉNBRIQUE* 

Chaque  fleur  offre  : 

I*.  Un  calice  d'une  feule  pièce ,  à  fix  divifions 
droites  »  acuminées ,  de  moitié  plus  courtes  que 
b  corolle. 

i*.'Une  corolle  monopétale,  infundibuliforme, 
donc  le  cube  eft  cylindrique ,  &  le  limbe  à  fix 
éécoupures  droites  ,  aiguës. 

3*.  Six  étamines  y  dont  les  filamens  font  très- 
courts  y  termiftés  par  des  anhtères  petites»  un  peu 
anofidsés  5  placés  entre  les  divifions  Â\x  limbe  de 
Ji  corolle. 

BQtétuique.  Tome  VI. 
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4*.  Un  ovaire  inférieur,  furmonté  d'un  flyle  filf» 
forme ,  de  la  longueur  des  éramines  y  partagé  eo 
croîs  vers  fon  fommet  y  &  terminé  par  des  ftig- 
mates obtus. 

Le  fruit  confille  en  trois  femences  arrondies  d'un 
côté ,  anguleufes  de  l'autre ,  un  peu  relevées  en 
boflej  élargies  à  leur  partie  fupéneure« 

E  s  p  è  c  E  s.^ 

I.  RrCHARDE  à  feuilles  rudes.  Richardia  fcabra. 
Linn. 

Richardia  foliis  lanceolato  -  ovatis  »  fubfejplibus  » 
afperis  ^fioribus  capitato-verticillatis,  (  N.) 

Richardia  afpera.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  r.  pag, 
470.  —  JufT.  Gen.  Plant,  pag.  19S.  —  Lam.  Illuftr. 
Gêner,  tab.  254. 

Richardia.  Houfl.  mfl. 

Cette  pbnte  a  des  tiges  élevées  j  branchues^ 
médiocrement  articulées  >  à  quatre  faces  *  hériffées 
de  poils  roides  y  épars ,  réfléchis  »  garnis  de  feuilles 
prefque  feffiles  y  ovales  y  lancéolées  y  très-entières 
a  leurs  bords ,  rudes  à  leur  fuperficie  y  marquées 
de  nervures  alternes.  Les  fleurs  font  réunies  en 
petites  têtes  terminales  y  foutenues  par  quatre 
feuilles  &  quelquefois  plus  >  ouvertes  en  étoile  ^ 
alternativement  plus  petites ,  aiguës ,  fefliles ,  ci- 
liées à  leurs  boras  :  d'autres  fleurs  font  aufii  réu* 
nies  en  verticilles  autour  des  rameaux. 

Le  calice  efl  prefque  campanule  y  au  moins  une 
fois  plus  court  que  la  corolle  :  celle-ci  efl  petite, 
monopétale  ;  fon  tube  s'élargit  en  forme  d'enton- 
noir ,  &  fe  divife  à  (on  orifice  en  fix  petites  dé- 
Coupures  courtes ,  prefque  droites ,  aiguës.  Ses 
femences  font  nues^  au  nombre  de  trois  ^rappro* 
chées  y  conniventes. 

Cette  plante  croît  i  la  Vera-Cruz.  tf  (  Defcrlpt^ 
ex  Linn, } 

t.  Richarde  velue.  RJchardia  pilofa,  Rûiz  & 
Pav. 

Richardia  Jhllis  oblongo  -  lanceolatis  i  fioraliios 
geminis  ,  quatemifquc  ;  floribus  capitato  -  umbellatis. 
Ruiz  &  Pav.  Flor.  peruv.  tom.  5.  pag.  ;o.  tab. 
179.  fig.  B. 

Ceft  une  plante  herbacée  &  annuelle  y  forte- 
ment pileufe  y  dont  les  racines  font  longues»  fim* 
pleSj  grêles  «  brunes»  flexueufes,  qui  produifenc 
des  tiges  prefque  couchées  y  longues  d'un  pied  y 
tétragones  y  cannelées  ,  divifées  en  rameaux  éta- 
lés ,  diffus  i  les  fupérieurs  prefque  dichotômes  y 
garnis  de  feuilles  ôppofées^  pétiolées»  aflez  gran- 
des ^  oblongues^  lancéolées  ^  quelques-unes  ov;:- 
les  «.lancéolées  >  très-entières  ^  rudes  a  leurs  deux 
faces  y  raboteuses  à  leucs  bords  >  les  feuilles  Aq* 

Da 
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raies  fef&les  >  deux  par  deux  ou  quaternëes ,  les 
deux  extérieures  plus  grandes ,  prefque  delcoi  les 5 
les  pétioles  connés  à  leur  bife^  longs  de  trois  à 
quatre  lignes  ;  Us  fiipules  vaginaleSj  découpées  à 
leur  fommet  en  filainensfétacés. 

Les  fleurs  font  dirpofées  en  petites  téres ,  en 
forme  d'ombelle  feffile,  enveloppées  par  ks  feuil- 
les florales  ,  firuées  à  rextrémicé  d'un  pédoncule 
iimplej  axillaire»  tétragone  ,  de  la  longueur  dts 
feuilles.  Leur  calice  eft  profondément  divifé  en 
iix  ^  qu^quefois  cinq  parties  vertes  >  aiguës ,  éta- 
lées. La  corolle  eft  blanche,  fon  tube  droit,  fon 
limbe  â  cinq  ou  fix  divifions  droites,  aiguës»  les 
étamints,  au  nombre  de  fix,  furmontées  d'anthè- 
res velu9s  i  trois  ftîgmates  capicés ,  divergens , 
pileux.  Le  fruit  fe  divife  en  trois  femeoces  en 
ovale  renverse ,  tronquées  »  bidentées  i  leur  bafe , 
hifpides  j  brunes  en  dehors  ^  cendrées  en  de* 
dans. 

Cette  p&nte  croît  au  Pérou  ,  dans  les  environs 
<te  Lima ,  dans  les  moiflbns  &  ks  lieux  incultes. 
File  fleurit  toute  Tannée.  O  (  Oefcript.  êx  Ruii 

iRICOTIE.  Ric9tia,  Genre  de  plantes  dicotylé- 
dones ,  à  fleurs  complètes ,  polypétalées ,  de  la 
famille  des  crucifères,  qui  a  des  rapports  avec  les 
dentaria  ^  &  qui  comprend  des  herbes  exotiques  à 
TEurope ,  dont  les  feuilles  font  ailées ,  les  folioles 
kbées,  les  fleurs  latérales  &  folitaires. 

Le  caraâère  e0entiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Va  €alic<  connivent  ;  quatre  pétalts  ickancrés  en 
€œur  à  leur  fommet  ;  unefiliqiu  comprimée  ,  élargie  y 
k  unefiuk  loge,  renfermmu  environ  quatre  femences. 

CAaACTiKB    CÉHÉRIQUI» 

Chaque  fleur  offre  : 

1*.  Un  ealice  compofé  de  quatre  folîohes  oblon- 
gués, parallèles^  rapprochées^  très-ferrées  contre 
It  corcNe ,  caduques. 

i^.  Une  corolle  à  quatre  pétales  cruciformes, 
onguiculés,  planes^  ouverts»  échancrés  en  cœur 
i  leur  fommet.  ^ 

3**.  Six  étamines ,  deux  un  peu  phis  courtes, 
dont  les  filamens  des  (juatre  autres  font  auffi  longs 
que  Te  ctittcc .,  terminés  par  des  atithèf  es  oblon- 
gues,  aiguës. 

4**.  Un  ovaire  cylindrique,  de  h  longueur  des 
étamines ^  furmonté  d'uo  ftigmate  aigu,  prefque 
feffile.  / 

Le  fruit  eft  une  Clique  ova^le ,  tahcéofee,  â  une 
feule  loge ,  à  deux  vai ves  planes ,  un  peu  élargies , 
•onApvimée»,  contenant  crois  i  quatre  femeaœs 
conpiimées  ^  orbicukiro» 
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E  s  p  £  c  -E. 

RicoTiE  d'Egypte.  Ricotia  dgyptiaca.  Linii; 

Ricotia  foliis  pianatis  ,  foliolis  lobaiis  ,  fitiquis 
penduUs.  (  N.) 

Ricotia  àgiptiaca.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  z.  pag- 
911.  —  WiÏÏd.  Spec.  Plant.  voL  3.  pag.  477. — • 
Lam.  Iliuflr.  Geoer.  tâb.  561. 

Cardamine  foliis  fuprh.  decompojttis  y  filiquis  uni-^ 
loculanhus^i  pendulis.  Linn.  Spec.  Plant,  edit.  i. 
pag.  6j6S 

Lunaria  foliis  fupra  decompofitie  y  foliolis  trifidis^ 
JUiquis  ohlongis ,  pendulis.  Mrtler^  Icon.  169. 

C'eft  une  plante  herbacée ,  dont  les  tiges  font 
droites ,  glabres  ,  cyliniriques  >  divifées  en  ra- 
meaux alternes,  garnis  de  feuilles  alternes^  petto- 
lées  ,  ailées ,  avec  une  impaire ,  compofées  de  fept 
à  neuf  folioles  &  plus ,  pédiculées ,  oppofées  j 
élargies,  prefqu'ovales,  entières  à  leur  bafe  ,  di- 
vifées â  leurs  bords  en  plufieurs  lobes  arrondis  » 
glabres  â  leurs  deux  faces  ;  les  folioles ,  dans  lei 
feuilles  fupérieures,  font  prefqu'iflciféts  ou  di*" 
virées  en  lobes  aigus. 

Les  fleurs  font  fituées  vers  Textrémîté  des  tîg^i 
&  des  rameaux  Maxillaires ,  prefque  latérales,  foii* 
taires ,  portées  (tir  des  pédoncules  à  peine  plus 
longs  que  la  corolle.  Leur  calice  eft  glaore,  com<^ 
pofé  de  quatre  folioles  étroites,  alongées,  conni- 
ventes.  La  corolle  eft  ouverte,  plane  à  fa  partie 
fupérieure  ;  les  lames  des  pétales  rétrécies  vers  lei 
onglets^  éhrgies  à  kur  fommet,  très-obtufes^ 
échancrées  en  cœur.  A  l'époque  de  la  maturité 
des  fruits^  leurs  pédoncules  fe  tordent  ^  les  filK 
ques  font  alors  fendantes,  comprimées,  ovales  ». 
lancéolées,  un  peu  échancrées  latéralement,  fw^ 
bulées  à  leur  fommet  par  la  peiiiftaace  du  ftigmate^ 
à  utie  feule  loge,  à  deux  valves. 

Gxrtner  a  figuré  (Centur.  9»  tab.  141.  fig.  i  )  » 
fous  le  nom  de  cette  plame  >  un  fruit  i  deux  loges  « 
que  Willdenov  croit  être  celui  du  lunaria  redivivm^ 
ceux  du  ricotia  n'ayant  eflentiellement  qu'une  feule 
loge  ,  l'un  des  principaux  caraâères  qui  le  diftia- 
guent  àt%' lunaria. 

Cette  plante  croit  naturellement  dans  l'Egypte. 
G 

RIDÉES  (Feuînes).  Rugofafolia.  Nom  que  Toi» 
donne,  aux  feuilles  lorfque  les  portions  de  leur 
furface ,  renfermées  dans  les  ramifications  des  itexn 
vures,  fon^  élevées  ^  forment  des  rides,  ou  i^e 

Cîtites  éminences  irès-nombreufes ,  comme  dans 
primevère  ofidnaie,  V héliotrope  j£ Europe ,  Ùe% 

.RIMBOT.  ûncùha.  Genre  de  plantes  dicotyié-^^ 

doues  »  de  la  famille  des  liliacées  ,  qui  a  quelqi 
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fippom  »Fec  les  iacunia,  &  qu!  comprend  éé% 
abres  exotiques  a  l'Europe  ^  épineiuc ,  dont  les 
leurs  font  grandes  ^  folicaires ,  terminales. 

Le  csradière  efientid  de  ce  genre  eft  d'afoir  t 

27iff  câ//c«  perfifiant  ^  partagé  en  quatre  découpures 
f((ifw^s;  une  corolle  polypitale  ;  des  étamines  nom- 
hHufcs;une  haie  à.piufieurs  loges;  desfimenees  non^ 
^mfes^  enfoncées  dans  une  pulpe, 

Caractâre  générique. 

Chaque  fleur  oiFre  : 

i*.  Un  calice  d'âne  feule  pièce  ^  perfifttnc,  dî- 
TÎfâ  en  quatre  découpures  profondes  ^  concaves  ^ 
obtufes.  , 

i".  Une  coolie  compofée  de  onze  à  douze  pé- 
tales ovales,  les  fix  exrérie'urs  plus  longs ,  les  inté- 
riears  alternes,  plus  petits. 

3^.  Djs  étamines  nombreufes,  dont  les  filamens 
font  filiformes ,  droits  ,  inCérés  (ur  le  calice  »  ter- 
minés par  des  anthères  droites  >  oblongues ,  ai- 
guës. 

4^.  Un  f>vaire  globuleux,  fupérîeur,  furmonfé 
i'm  ftyle  épais ,  cylindrique,  phis  long  que  les 
filamens  9  terminé  par  un  ftigmate  orbiculaire^ 
concave  en  defiTus  ^  divifé  à  (ts  bords  en  fept  ou 
douze  lobes. 

Le  fndt  efl  une  baie  globuleufe ,  de  la  forme 
d'un  citron  ,  revêtue  d'un  êpidetme  mince  & 
chirnu ,  dont  Tinter  leur  eft  occupé  par  une  noix 
IigHtrufe  «  dé  même  forme ,  qui  ne  s'ouvre  pas  s 
marquée  extérieurement  de  ux  a  douze  filions  « 
drvifée  înrérieurement  en  fix  ou  douze  loges  qui 
renferment  des  (emences  nombreufeSj  oblongues, 
comprimées ,  placées  dans  une  fubftance  pul- 
peales. 

Espèces. 

T.  Rii^BOT  épineux*  Oncobafpinofa,  Forslch. 

Omcoha  foliis  ovato^acuminatis  ^  ferraM  ;  fiorihus 
triis ^  terminaiUms,  (^N^) 

Oncoba  Jpinûfa^  GmeK  Sy(k.  Nat.  vol.  i.  pag. 

Oncoba^  Forskh.  Flar.  aBrgypc.-arab.  pag*  105. 
flf.  AI.  -^  Juff.  Gêner.  Plant,  pag.  i^i. 

ï>im  feti  rimbot.  Adanf.  Herb.  feneg.  mfll 

C'eft  un  arbre  élevé ,  divifé  en  rameaux  alter- 
nes »  verniqueiix  ,  épineux.  Les  épines  font  ou  foli- 
«nres  ^  ou  deux  à  deinr  dans  l  aiiTelie  èts  rameaux , 
oa  terminaies  ;  quelquefois  auffii  il  en  exifte  dairs 
l'jîtfêne  des  fiiiultes.  Celles^t  f^^ntalteraes,  mé- 
dîoccenient  pédolées y  ovales  «  acuminées.  glabres 
^  ItflKS^deo»  iaceik«;40atée&eii  fcie  à  leurs  bords^ 
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I  longues  d'environ  deux  pouces.  Î-Cs  fleurs  font 
grandes,  foliuires  à  Textrémité  des  rameaux. 

Leur  calice  eft  monophylle,  plane  à  fa  bafe» 
divifé  en  quatre  découpures  gUbres  ,  un  peu  ar« 
rondieSj  obtufes,  concaves,  réfléchies,  blanchâ- 
tres iruérieuremeor.  La  corolle  eil  grande,  blan* 
che ,  ouverte,  compofée  de  onze  à  douze  pétales 
légèrement  denticulés ,  fix  extérieurs  en  ovale 
renverfé ,  plus  longs  que  le  calice  ;  les  intérieurs 
plus  petits,  inégaux  entr'eux.  Les  filamens  font 
d'un  jaune  pâle,  nombreux ,  occupant  tout  l'ef- 

1>ace  qui  fe  trouve  entre  la  corolle  &  l'ovaire  ; 
eues  anthères  fotK  jaanes,  linéaires.  L'ovaire  eft 
globuleux  y  filtoDoé  longîtudiiialeaoent»  il  fupportcr 
un  ftyle  charnu  ,  épais ,  qui  foutient  un  ihgmate 
orbiculaire 5  concave  à  fa  partie  fiipérieure  >  divifé 
à  fes  bords  en  fix  ou  dodtze  lobes  ^  munis  (buvert 
a  leur  extrémité  d'une  glande  verdârre.  Leur  fruit 
eft  une  baie  arrondie  ^  revêtue  d'un  épiderme 
charnu,  &  dont  la  noix  oiTeufe  qu'il  renfenne  fe 
divifé  en  fix  ou  douze  loges  remplies  d'une  pulpe 
qui  enveloppe  des  femences  oblongues ,  compris 
mées.  Les  en£u»  fes  matqient* 

Cet  arbre  croît  dans  rEçvpte'&  au  Sénégal. "5 
(  Dtfcript.  ex  Forskk.  âr  Ju£  ) 

RINOItE.  Rinorea.  Genre  de  plantes  dtcotylé* 
dones,  à  fleurs  complètes ,  poljrpétalées ,  de  la 
famille  des  vinettiers ,  qui  a  des  rappons  avec  les 
conoria  d'Aublet,  qui  comprend  des  arbuftes  exo- 
tiqtres  à  TEtn-ope ,  à  rameaux  Çc  i  feuilles  alter- 
nes, ftipulacées,  &  dont  les  fleurs  font  difpofées 
en  grappes  axrFFaîres  5c  terminales. 

Le  caraûère  eflentiel  de  ce  genre  eft  d  Voir  : 

Vn  calice  partagé  en  cinq  dicotzpures  /  dix  pétales  / 
les  intérieurs  plus  petits  y  oppofcs  aux  extérieurs  ;  cinq 
étamtoés  j  inféféesfur  Us  engins  des  pétales  )  unfiig- 
maie  obtus. 


CARACTèRB     oinéRIQUE. 

Choque  fleur  e^  : 

i^.  Un  calice  d'une  feule  pièce,  vdu,  partagé 
en  cinq  découpures  oblongues,  velues ,  aiguës. 

1^.  Une  corolle  compofée  de  dix  pétales  ovafes, 
obtongs,  concaves;  cinq  extérieurs, plus  grands i 
cinq  intérieurs,  plus  petits^  oppofés  aux  exté^ 
rieurs. 

^^.  Cinq  étamines ,  dont  les  filamens  font  courts, 
inférés  à  la  bafe  des  pétales  extérieiMS,  fiirmenftés 
par  des  anthères  faginées^  qui  s'ouvrent  de  bas 
en  haut. 

4^.  Un  ovaire  fupérieur ,  arrondi ,  velu ,  fur- 
monté  d'un  ftyle  velu ,  plus  court  que  la  corolle  , 
de  tcnmné  «u  um  (Ugma«e  ebca». 

^  Ddi 


I 
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Le  fruit  nU&  pas  connu. 

Espèce. 

RmoRE  de  la  Guiane.  Rinçrea  guianenjts. 

Rinorea  foliis  aieemis  ,  ovato^lanccolatis ,  ferra» 
tis;  fioribus  raccmofis^  (N.) 

Rinorea  guianenfis.  Aublec^  Guian.  vot.  i.  pag. 
ijy.  tab.  93.  —  Juff.  Gêner.  Plane,  pag.  187.  — 
Lam.  Illufir.  Gêner,  vol.  1.  pag.  loj.  n^.  ^735- 
tab.  134»         *     . 

.  C'eft,  d'après  Aublet,  un  arbre  de  moyenne 
grandeur  y  dont  le  tronc  s'élève  à^x  ou  fept  pieds^ 
fur  huit  pouces  de  diamètre.  Son  écorce  eft  lifle 
&  grirâtre^  Ton  bois  blanc  &  peucompaâe.  Il  pro- 
duit à  fon  fommet  des  brancnes  droites ,  divifées 
en  rameaux  alternes,  grêles  &  caflans ,  garnis  de 
feuilles  pétiolées>  alternes  j  ovales^  lifles^^f  ver- 
tes à  leurs  deux  faces  ^  terminées  par  une  longue 
pointe^  denttculées  à  leur  contour >  fupportées 
par  un  pétiole  courte  convexe  en  defTous^  canali- 
culé  en  defl'us ,  accoilipagné  à  ùl  baie  de  deux  ûi* , 
pules  caduques. 

Les  fleurs  naiffent  en  grappes  longues^  axlllat- 
res,  latérales  &  terminales  ^  dont  les  principales 
ramifications  font  disantes  ^  alternes  ,  loudivifées 
en  d'autres  plus  courtes  ^  chaque  diviiion  munie  à 
ÙL  bafe  de  deux  petites  écailles  ovales.  Leur  calice 
eft  velu  3  i  cinq  divifions  courtes ,  aiguës ,  élar- 
gies à  leur  bafe.  La  corolle  eft  blanche  selle  ren- 
ferme cinq  étamines  courtes^  un  ovaire  arrondi  * 
velu ,  furmonté  d'un  (lyle  également  velu»  &  d^un 
ftigmate  obtus  j  arrondi. 

Cette  plante  croît  à  la  Guiane  i  elle  fleurit  au 
commencement  de  l'hiver.  1> 

KLPOGOiiE.Ripogonum,  Genre  de  plantes  unr- 
lobées,  à  fleurs  incomplètes»  de  la  famille  des  af- 
perges ,  qui  a  des  rapports  avec  les  cailixine ,  qui 
comprend  des  arbriiteaux  exotiques  9  l'Europe  3 
dont  les  tiges  font  rampantes  y  géniculées  y  les 
feuilles  oppofées ,  les  fleuri  difpofées  en  grappes. 

'    Le  caraâète  effentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Desfieurs  hermaphrodites j  un  calice  h  px  divifions-; 
fx  étamines  prefque  fejples  ;  un  fiyle  y  un  baie  globu- 
Leufe  à  deux  loges  y  à  deux  femences. 

Caractère   ciNÉaiQUE: 

Chaque  fleur  offre  : 

1**.  Uti  calice  inférieur,  fort  petit,  divifé  en  fix 
folioles  droites,  lancéolées,  aiguéfs. 

2**.  Point  de  corolle. 

i^.  Six  étamines  y,  dont  les  filamens  (bot  très»- 
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courts ,  terminés  par  des  anthères  linéiires ,  qu»» 
drangulaires  ^  droites  y  très-longues. 

4*.  Un  ovaire  globuleux  ,  furmonté  d'un  fiyld 
fllirorme,  de  la  longueur  du  calice,  terminé  pat 
I  un  âigmatp  obtus. 

Le  fruit  eft  une  baie  globuleufe  »  à  deux  loges  > 
à  deux  iemences  hémifphériques. 

Espace. 

RiPOGONE  grimpante.  Ripogonum  fcandins. 

Ripogonum  foliis  oppofitiSy  ovatotanceolatis  ;  fio^ 
rihus  racemofis  ,  caule  fcandente»  (N..) 

Ripogonum,  Foffter ,  Gen.  pag.  ly.  tab.  i^.  — 
JufT.  Gen.  Plant,  pag.  41.  —  Fom.  Manuf.  114. 

Smilax  (  ripogonum  )  ,  caule  radi'cante  ;  foliis 
ovatO'Unccolatis ,  acuminatis ,  auinquenervUs  j  fO" 
rihus  hermapkroditis.  Gmel.  Syft.-  Nat.  vol.  i .  pag». 
$83.  n^.  II. 

Plante  dont  tes  tiges  font  prefque  lîgneufes  > 
grimpantes ,  &  s'élèvent  quelquefois  jufqn'au  fom- 
met des  plus  hauts  arbres  :  elles  font  très-tenares  » 
cylindriques ,  articulées  y  noueufes  à  leurs  articu- 
lations,, chaque  nœud  difiant  d'environ  un  pied^ 
divifées  en  branches  lifTes,  peu  nombreufes,  cy- 
lindriques, d'un  brun  verdâtre  &  en  rameaux  très* 
fimples,  diffus  >  munis  à  leur  bafe  de  deux  écailles 
vaginales  &  oppofées ,  garixies  de  feuilles  pétio- 
lées ,  oppofées  ,  oVales  ,  lancéolées ,  acuminées  ^ 
très-entières,  liflés,  longues  de  trois  pouces  > 


cinq  nervures»  réticulées ,  foutenues  par  des  pé- 
tioles à  demi  cylindriques ,  longs  d'un  demi- 
pouce. 

Les  fleurs  font  difpoCées  en  grappes  droites  ^ 
compofées ,  longues  d'un  pied ,  divifées  en  rami- 
fications oppofées ,  étalées)  chaque  fleur  foiitenue» 
par  un  pédict»le  court ,  nniflore,  muni  à  fa  bafe 
d'uhe  glande  axillaire#  Les  calices  font  fort  petits  > 
à  fix  diviiions  aiguës  i  point  de  corolle.  Les  éta^ 
mines,  prefque  fefTiIes,  ont  des  anthères  très-* 
longues,  de  couleur  verte.  Les  fruits  font  de  pe- 
tites baies  rouges ,  globuleufes ,  â  deux  loges  ^ 
renfermant  chacune  une  femence  blanche  ,  coa.— 
vex.e  à  une  de  fes  faces,  plane  de  l'autre. 

Cette  plante  croit  dans  le|  iles  de  la  Mer  Paoi— ^ 
fique ,  où  elle  a  été  obfervée  par  Forftet  3  elle  ^  n 
radicante  à  fes  articulations  :  d'où  il  réfulte  qu'elle 
recouvre  fouvent  une  vafte  étendue  de  terrain^ 
Of}  (Defcripi,  ex  Forft.  Manufcnpt,  communîcati^  ^ 
Ju0eu,) 

Obfervations.  L'efpèce  fuivante  appartient  peu^^ 
être  au  même  genre. 

Smilax  (  purpurata  )  ,  caule  dichotomo  ^  fi^^i  £^ 
<ordatO'OVatiSy  acuminatis ,  unguiculatis  y  integi 
mis  ,  quinqucnerviis  i  pedunculis  axillaribus  ^  ui 
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1^.  Gmel.  Syft.  Nat.  vol.  i.  pag.  585.  n^.  12. 
—  Forft.  Flor.  auiir.  pag.  70. 

RIQUEURE.  Riqiuuna.  Genre  de  plantes  dico- 
tylédones ^  à^urs  complètes  j  polypétalées  ^  qui 
cofloprend  des  arbuftes  étrangers  à  l'Europe  ^  dont 
fes  feuilles  font  oppofées  ^  les  fleurs  difpoféês  en 

^pi- 
le caraâère  eflentîel  4^  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  triple  calice  ;  une  corolle  a  quatre  pétales  ;  une 
(cpfule  à  quatre  loges  y  couronnée  par  les  ftyles. 

Caractèkb  générique. 
.  Chaque  fleur  çflfre  : 
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tiques  à  l'Europe  ^  dont  les  feuilles  font  fimples, 
acuminées  y  les  fleurs  difpoféês  en  épis  axillaires« 

Le  caraâère  eflentîel  de  ce  genre  efl  d'avoir  : 

.  Un  calice  à  quatre  divisons  ;  point  de  ciroUt  ; 
quatre  ou  huit  étamines  i  unfeulfiyU;  une  baie  a  une 
feule  femence  rude* 

Caractère   générique. 

Chaque  fleur  oflire  ; 

i*.  Un  calice  coloré ,  perfiftanc ,  partagé  en  qua« 
tre  découpures  profondes^  ovales^  obtules. 

2**.  Point  de  corolle* 

3^.  Quatre  ou  huit  &  même  douze  étamines  , 


i^  Un  calice  triple,  perfiftantî  deux  exté-     ^^L^^c  1^  L  "  c   r    T     Ta  ^^amines , 

rieurs  d'une  feule  pièce ,  à*deux  découpures  5  l'in-     ^^Z}^1^}^^^^^  "1"  ^'"  .5*"' 

térîetir  i  deux  décououres  droites  .   concives  .      ^^V«  ^"^    «  "*'<^^^  ^^.«:""nés  par  des  anthères 


téfieur  i  deux  découpures  droites  »  concaves  ^ 
arrondies. 

1*.  Une  coroUe  cotppofée  de  quatre  pétales 
àidivi^  concaves  y  prefque  ronds.    . 

}®,  Quatre  étamines  ^  dont  les  filamens  font  fu- 
ha\és ,  comprimés  >  attachés  fur  le  réceptacle  j 
tenninés  par  des  anthères  ovales. 

4^.  Un  ovaire  ovale  j  fupérieur ,  furmonté  de 
4|oatre  ftyles  courts  ^  ternunés  par  'des  ftigmates 
obrus. 

Ltfnùt  eft  une  capfule  ovale  ^  à  quatre  faces  ^ 
i  quatre  loges  ,  à  quatre  valves ,  couronnées  par 
les  ftyles  ,.  contenant  des  lemences  nombreufes  j 
ovales. 

Espèce. 

RiQUEUlCB  du  Pérou.  Riqueuria  avenia.  Ruiz  & 
Pavon. 

Riqaeuria  foliis  ohlongis ,  aveniis  ;  racemis  termi» 
maliùtis,  Ruiz  &  Pav.  Flor.  peruv.  vol.  i.  pag.  70. 
^-~  Ideoij  Gêner.  Plant.  Flor.  peruv.  &  Chili. 
pag.  15. 

.   Arbrifleau  dont  les  tiges  ^  élevées  d'environ 
quinze  pieds ,  fe  divifent  en  rameaux  nus  â  leur 

Ertie  inférieure^  garnis  fupérieurement  de  feuil- 
I  oppofées  3  pétiolées  ,  oblongues  ,  glabres  > 
crès-eocières ,  fans  nervures.  Les  fleurs  (ont  dif- 
poféês eo  grappes  courtes  &  terminales ,  fouce- 
ùues  par  des  pédicules  rameux ,  à  trois  fleurs. 
Leur  corolle  eft  jaune,  un  peu  charnue. 

Cet  arbrifleau  croit  au  Pérou ^  dans  les  forêts, 
aux  environs  de  Cinchio  &c  de  Cuchero.  J)  (  DeJ-, 
vipi.  ex  Bjù[  &  F<iv.). 

RIVINE.  Rivina.  Genre  de  plantes  dicotylédo- 
nes^ à  fleurs  incomplètes ,  de  la  famille  des  arro- 
dtts  y  qui  a  des  rapports  avec  les  phytolacca  ,  & 
ifû  comprend  des  herbes  ou  fous  arbiifleaux  exo* 


petites ,  ovales  ou  arrondies. 

4**.  Un  ovxiir^  fupérieur,  grand,  arrondi,  fur- 
monté  d'un  ftyle  court ,  &  terminé  par  un  ftig- 
mate  obtus. 

Le  fruit  eft  une  baie  globuleufe ,  placée  fur  le 
calice  réfléchi ,  à  une  feule  loge ,  qui  ne  renferme 
qu'une  feule  femence  fcabre  &  arrondie. 

Ohfirvations.  Ce  genre  a,  par  quelques-unes  de 
fes  efpèces,  de  grands  rapports  avec  \^tphytO' 
lacca,  dont  il  diffère  par  le  nombre  des  ftyles,  des 
étamines  &  des  femences  :  c'eft  d'ailleurs ,  pour 
le  port,  même  difpofition  dans  les  feuilles  &:  les 
fleurs.    ^ 


E  s  p  â  c  E 
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I.  RiViNE  pubefcente.  Rivina  kumilis.  Lînn. 

Rivina  floribus  tetrandris  ;  foliis  ovatis  ^pubefcen* 
tibus.  Lam.  llluftr.Gen.  vol.  1.  pag.  523.  n**.  1^96» 
tab.  81.  fig.  I. 

Rivina  racemis  fimpUcibus  ,  fioribûs  tetrandris  , 
foliis  pubefcentibus,  Linn.  Syft.  veget.  pag.  177.  — 
Kniph,  Centur.  2.  n*.  yj.  —  Gxrtn.  de  Fruû.  & 
Sem.  375.  tab.  77.  fig.  y." 

Ficrcea  (tomentofa)  ,  foliis  cordatis  y  pubefcen-' 
tibus.  Milkr,  Di^a.  n*.  z. 

Rivina,  Hort.  Cliff.  55.  —  Roy.  Lugd.  Bat.  207. 
^.  Rivina  canefcens, 

Rivina  kumilis  ,  racemofa  ;  baccis  puniecis.  Plum» 
Gen.  amer.  48. 

Solanoides  americana^  circe a  foliis  canefcentibus* 
Tournef.  Aô.  1706. 

Solanum  barbadenfe ,  racemofum  ,  minus  tin^O" 
rium,  Pluk.  Almag.  pag.  jj}.  tab.  112.  fig,  2. 

Amarantkus  bacriftr^  circe^  foliis.  Comm.  Hott» 
i.  pag.  iij.iah,66^ 
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.  Ceft  une  plante  bafle^  prefque  KgnetiTe,  doué 
les  tiges  font  cylindriques,  cannelées^  pubefcen* 
tes^  di virées  en  rameaux  alternes,  très* ouverts, 
velus  >  garnis  de  feuilles  alternes ,  pétiolées ,  épaif- 
kSy  pubefcentes^  ^  même  tomençeufes^  ovales^ 
acuminées  ,  entières  à  leurs  bords  y  longues  d'uo 
à  deux  pouces ,  foutenues  par  des  .pétioles  prefque 
une  fois  plus  courts. 

Les  fleurs  font  difpofées,  vers  rextrémité  des 
tiges  &  des  rameaux  ^  en  épis  alternes  j  axilUires, 

i)eu  nombreux  y  beaucoup  plds  longs  que  les  feuil- 
«s  i  un  peu  acqués  ^  garnis  dans  toute  leUr  lon- 
gueur de  ilçurs  éparfes  ^  pédonculées  ^  un  peu  penr 
dantes^  velues  ^  dont  le  calice  eft  pubefcent ,  d'un 
vert -jaunâtre  en  dehors ,  un  peu  blanchâtre  en 
dedans^ dqitatre  découp Jires oocufes «  periilhntes 
Si  réfléchies  à  la  baf»  des  fruits»  Il  renferme  quatre 
écamines.  Le  ftyle ,  d'après  lobfervation  de  M.  Ri- 
chard y  eÛ  décurrent  d'un  coté  fur  Tovaire ,  mais 
il  aboutit  au  fommec>  &  fe  termine  par  un  fiig- 
mace  en  plateau  membraneux.  Le  fruit  eft  une 
petite  baie  rouge ,  prefque  globuleofe  ,  qui  ren- 
ferme une  feule  femence  prefque  pubefcente  vue 
à  la  lotipe. 

Cette  plante  croît  dans  plufieurs  contrées  de 
r  Amérique  j  i  la  Jamaïque  ^  aux  Antilles^  Sec, 
On  ta  cultive  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris.  T) 

a.  RxviNH  glabre.  Rivina  ievis.  Lînn. 

m 

Rivina  ûoribus  cetrandr is  ;  folils  ovatis,  ieviBus» 
Lam.  Illuur.  Gêner,  vol.  i.  pag.  324.  n°.  i  J97.  tab. 
Sx.  fig.  I. 

Rivina  race  mis  fimplicibus  y  florikus  tetrandrîs  ; 
fofUsovatîs^  acuminatis^glaùrisypianisjcauU  tereti, 
Willd.  Spec.  Plant,  vol.  i .  pag.  6^  n®.  i. 

Rhîna  racemis  fimplicibus  ;  floribus  tetrandrîs  ; 
foliis  glabris.  Linn.  Mant.  41. —  Kniph^Centur.  2. 
ji*.  74. 

Rivina  (humilis)  ,  fofiis  avato-lanuolatis  ^  gla-^ 
iris,  Miller,  Dlâ.  n**.  i. 

Sofanoîdes  americarm  yCirctAfoiiis  glabris»  Tourn. 
Àft.  Parif.  1706. 

Cette  efpèce  a  beaucoup  de  rapports  avec  le 
rivina  humilis  ;  mais  toute  la  plante  eft  glabre  ^ 
les  feuilles  plus  longuement  acuminées  &  les  épis 
dfoits. 

Ses  tiges  font  peu  élevées  >  droites ,  glabres , 
cylindriques^  diviiées  en  rameaux  alternes^  garnis 
de  feuilles  pétiolées^  alternes ^  minces 3  un  peu 
rudes  au  toucher  ^  ovales  y  acuminées  ,  entières  à 
Teurs  bords  ^  glabres  &  vertes  à  leurs  deux  faces , 
quelquefois  un  peu  purpurines  à  leur  contour  ^ 
a>ari^es  de  nervures  latérales^  alternes  ^  un  peu 
failiantes  en  deâbus  j  blanchâcj:es  ^  fuppavtées  par 
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^   des  pétioles  d'environ  deux  tiers  plus  coufts  que 

les  Veuille  s. 

Les  fleurs  forment  des  épis  axîilaires  ^  latéraux 
ou  terminaux  y  droits  y  obliques ,  nus  dans  leur 
partie  inférieure ,  garnis  à  leur  partie  fupérieure 
de  fleurs  alternes ^  pédonculées^  munie«  a  la  bafe 
de  leurs  pédoncules  de  petites  braftées  courtes, 
fuoulées,  caduques.  Leur  calice  eft  glabre,  ver» 
dâtre  ou  un  peu  rougeâtre  eft  dehors ,  blaiK  eu 
dedans  ,  â  quatre  découpures  concaves  ^  obcufes. 
Les  étamines  font  au  nombre  de  quatre.  Le»  fruits 
font  petits,  globuleux,  foutenos  parie  calice per- 
fiftant  ^  réâécbî- 

î  Cette  plante  croît  dans  l'Amérique,  aux  An- 
tilles ,  &c.  On  la  cultive  au  Jardin  des  Plantes  de 
Paris.  1>  (r.  V.) 

3.  Ri  VIN  E  dodécandrîque.  Rivina  dadecandra. 

Rivina  racemis  fimplicibus  ,  corymbofis  ;  floribus 
dodicandris,  Lain.  Illudr.  Gêner.  voJ.  I.  pag.  324. 
n**.  1/99. 

Rivina  (  oâandra  )  y  racemis  fimplicibus  ;  floribus 
oêtundris  y  dodecandrifve.'  }àc^.  Obferv.  1.  pag.  6, 

tab.  2.  —  Amœn.  academ.  4.  pag.  }oj.  —  Lœfl» 
Icerj,  207. 

Rivina  fcandens  y  racemofa  y  amplioribus  fourni^ 
foliis  ;  buccis  violaceis.  Plum.  Gen.  48.  —  Amer*. 
Icon.  241. 

Rivina  firmentofa  ,  farmentis  craffloribus  ,  folils 
ovatis  ;  jiofibuj  fpicatisy  dode^andris,  Brow'n^  Jam. 
149.  tab.  23.  fig.  2. 

Vulgairement  liane  à  baril. 

Cette  e/pèce  a  des  tiges  grimpantes  y  rameufes  , 
tondues  j  flexibles ,  Ugneufes ,  hatwes  de  dix-huit 
à  vingt  pieds  >  garnies  de  feuilles  nombreu fes  , 
alternes^  pédalée6>  très-glabres  >  ovales^  lancéo- 
lées y  acuminées^  entières  &  c^lquefois  dcnti« 
culées  ou  légèrement  crénelées  à  leurs  bords  i 
quelquefois  longues  d'un  demi-pied  y  St  dont  les 
pétioles  font  au  moins  de  moitié  plus  courts'.  Les^ 
fleurs  font  réunies  fur  une  grappe  droite  y  ordi- 
nairement temiînaie ,  à  l'extrémité  des  ^.unes  ra- 
meaux ^  Ample,  glabre^  fur  laquelle  ces  fleurs  font 
alternes  y  pédiculées. 

Leur  calice  fe  divife  en  quatre  découpures  ovx-* 
les ,  obtufes ,  très-concaves  j,  réfléchies ,  blanchâ- 
tres à  l'époque  de  la  floraifon.,  qui  acquièrent 
enfuite  à  la  maturité  des  fruits  une  couleur  purpu* 
rine.  Les  étamines  font  ofdinaifement  au  nombre 
de  douze  ;  invariables  feloo  Jacquin,  que(qttefT>îs 
réduites  à  huit  fuivant  d'autres  betaôînes,    f  o- 
vaire  n'a  point  de  ftyle  :  il  eft  furmonté  par    un 
ftigmate  en  forme  de  pinceau  5  il  lui  fiiccède  une 
petite  bais  d'un  pourpre  foncé  y  de  la  groReur 
d'un  Detit  pois,  globuleufe,  pulpeufe,  contenant 
une  (emence  miritre. 
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Cette  plante  croit  dans  les  contrées  mëridio- 
mies  àt  l'Ainéiique^  parmi  les  brouflailles  >  fur  le 
itf ers  des  montagnes.  T>  (  ^'f*) 

•  Ses  taineaox.  Toupies  &  coriaces^  fervent  dans 
cenaines  contrées  à  laire  des  liens  &  des  cercles 
de  tonneau.  Les  habitans  de  la  Martinique  notn- 
neoc  cette  plante  iiane  à  bariL 

Ohftrvations,  Le  rîvina  paniculata  de  Linné 
forme  aujourd'hui  un  genre  ï  part  bien  difiinâj 
fous  le  nom  de  falvadora*  (  Voy€\  l'article  Sal- 
Vadore.  ) 

4.  RiViNE  du  Bréfil.  Rivina  brapUenJîs.  Willd.  . 

Rîvina  racemis  Jimplicihus  ^  fiorîbus  tttrandris  ; 
foUis  ovatis ,  undulato^rugofis  ;  caulefulcato,  WiilJ. 
^c.  Plant,  vol.  X.  pag.  69J.  n®.  3. 

Rivina  (  brafilienlis  )  ,  foliîs  cordatis  y  'giahris  y 
forHus  Jpicatis  ^  utran/iris.  Nocca  in  Ufteri  boun. 
aimai.  6,  ftiick.  pag.  6j. 

Cette  plante  a  de  grands  rapports  avec  le  rivina 
Uvisi  mais  elle  en  diffère  par  îa  grandeur ,  par  la 
brgear  de  les  feuilles  ^  ainfi  que  par  heur  forme  > 
enfin  j  par  Tépoque  différente  de  fafloraifon. 

Ses  tiges  font  prefque  tigneufes,  droites^  fort 
élerées,  glabres  >  cannelées  y  divifées  en  rameaux 
akemes^  garnies  de  feuilles  grandes  ,  ovales^  al- 
ternes ,  pétiolées ,  glabres  à  leurs  deux  faces ,  mé- 
diocrement échaocrées  en  coeur  à  leur  bafe ,  on- 
dulées #^  ruguenfes.  Les  fleurs  forment  des  grappes 
ou  plutôt  des  épis  très-iimples «  axiliaires  :  chaque 
lâur  eft  pédicalée  ,  &  contient  quatre  étamtoes. 
Les  baies  font  remarquable^  par  leur  groffeur. 

Cette  plante  croit  \Uns  rAsaérique.  1> 

5.  RivtME  à  larges  feuilles.  Rivina  iatifana. 
Lam. 

Rivina  forihtts  tetrandris  ,  purpurto-fitfcis  ;  haccls 
fccis;  fouis  iato-evatis  ,  levibus.  L^tti,  lllultr.  Cen. 

ToL  I.  pag.  }i4.  n^.  1598. 

Cette  efpèce  eft  remarquable  par  fes  grandes 
8r  larges  feuilles^  &  par  Tes  baies  bien  moins  iuc- 
cnlences  que  dans  les  autres  efpèces. 

Cette  plante  a  des  tiges  fittuleufes^  herbacées^ 
TttàztteSy  rameufes,  très^-liffes  >  prefque  cyHmlrî<« 
qnes  ,  garnies  de  feuilles  alternes  j  pétiolées ,  gla- 
Mes  ,  ovales ,  acuminées  »  entières  à  leurs  bords , 
très- larges,  vertes  à  leurs  deux  faces,  fupportées 
par  des  pétioles  grâes  »  pteiqu'a^iifi  Ibngs  que  les 
feuilles  >  marquées  de  nervures  latérales  ^  fimples^ 


Les  fleurs  fost  dffpofées  en  iph  axiilaifes  vers 
f extrémité  des  rameaux,  grêles,  fimples»  un  peu 
ffan  courts  que  les  feuillo.  Le  calice  eft  couift  > 
a  lia  pourpce  brun  j  divifé  eti  qi^uie  4écoupt»res 
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ovales  3  un  peii  aiguës.  Il  renferme  quatre  éta« 
mines ,  un  ftyle  très  •  court ,  auquel  fuccède  une 
baie  globuleufe  ^  fèche  ou  à  peine  charnue. 

Cette  plante  croit  à  Tile  de  Madagafcar,  où 
elle  a  été  recueillie  par  Jofeph  Martin  ^  &  com- 
muniquée à  M. Lamarck.  Q  (^«Z*  in  kerb.  Lam.) 

é,  RiviNE  à  fleurs  unilatérales.  Rivina  fecunda. 
Ruiz.  ^ 

Rivina  foliis  ovatis  y  acuminatis  ,  obfoUÙ  denti^ 
culatis  ,  ciiiatis  ;  racemis  longis  ;  calice  bipdnito  ^ 
bilabiato.  Ruiz  &  Pav.  Flor.  peruv.  vol.  i.  pag. 6f» 
tab.  101.  fig.  a. 

Sous-arbrifleau,  dont  les  tiges  font  droites» 
hautes  de  deux  pieds  ^  glabres  &  cylindriques  à 
leur  partie  inférieure ,  anguleiifes  >  médiocrement 
rameufes  à  leur  partie  fupérieure,  légèrement  pue 
befcentes,  garnies  de  feuilles  alternes,  pétiolées^ 
très-entières,  ovales,  oblongues ,  acuminées,  gla- 
bres a  leurs -deux  faces,  ciliées  &  un  peu  denti- 
culées  à  leurs  bords ,  fupporcées  par  dt^  pétiole^ 
canaliculés ,  légéremeut  pubeTcens»  de  couleur 
purpurine. 

Les  fleurs  font  en  grappes  axiliaires ,  terminaks, 
folitaires ,  fimples  ,  courtes  &  lâches ,  droites  dC 
plus  longues,  a  Tépoque  de  la  fruâificition.  Les 
fleurs,  d'abord  éparfes,  deviennent  enfuite  unila- 
térales. Les  pédicules  font  munis  i  leur  bafe  d'une 
braâée  concave ,  fubulée.  Le  calice  efl  blanchâtre > 
i  deux  diviÇtons  principales ,  une  fupérieure  plui 
c€>iirte,  entière;  une  inférieure  à  trois  découpures 
ovales,  inégales;  celle  du  milieu  plus  longue,  il 
renferme  quatre  fllamens  égaux,  fétacés,  furmon- 
tés  d'anthères  ovales ,  fétacées.  L'ovaire  a  la  formé 
d'une  lentille,  à  peine  pédicule  5  il  lui  fuccède  un 
petit  fruit  (ec  y  noirâtre  ^  farineux. 

Cette  plante  croit  au  Pérou ,  dans  les  forêts  des 
Andes  5  elle  fleurit  dans  Teré.  ^  (  Defcript.  ex 
Rail  *  ^^^'  )  ' 

• 

RIVULAÎRE.  Rivularia,  Genre  de  plantes  aco^ 
tylédones ,  cryptogames ,  de  la  famille  des  algues  , 
qui  a  de  grands  rapports  avec  les  tremeUa  de  les 
ulva,&  qui  comprend  désherbes  aquatiques,  d'une 
fubftance  gélatineufe,  un  peu  ferme,  dûnt  la  na« 
ture ,  &  furtout  la  fructification  ou  la  propagation  > 
efl  encore  inconnue. 

Le  cara^ère  eflentiel  de  ce  genre  confifte  dans  : 

Une  membrane  cartilagineufe  ,  couverte  d'un  enduit 
gélatineux  y  divifée  en  lobes  de  diverfes  formes. 

Obfervations.  Les  rivulaires  diffèrent  des  tremella 
ou  noftochs  y  en  ce  que  ces  derniers  font  compofés 
d'une  enveloppe  memb.raneufe ,  remplie  d  une  ma- 
tière gélatineufe.  C'eft  prefque  le  contraire  dans 
les  fivulaires.  Là  membrane^cartilagideufe  eft  dan^ 
l'incérieur  ,  &:  une  fubilance  gélatineufe  là  jevëi 


i 
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extérieurement.  Elles  paroiQent  tenir  la  milieu 
entre  les  trtmeUa  &  les  uha ,  mais  celles-ci  font 
beaucoujp  plus  fermes ,  &  n'ont  rien  de  gélatineux  ) 
elles  digèrent  des  batrachofpermes  y  genre  nouveau 
établi  par  Roth  ^  en  ce  que  dans  ces  derniers  la 
gelée  extérieure  ne  recouvre  que  des  iilamens^  & 
non  une  membrane  cartilagineufe. 

EspicES, 

*  Expanfions  prefque  feuillets, 

I.  RiY ULAiRE  en  corne  de  daim.  Rivulana  cornu 
dj,mé..  Roth. 

Rivularia  frondi!)US  teretiufculis ,  ramofis ,  papil- 
Idfis ,  glakris  ;  ramis  divaricatis  y  ad  diverfuras  di^ 
latatis  ;  ramulis  abbreviatis.  Roch,  Cataleâ.  Bot. 
Fa(c.  I.  pag.  m.  tab.  6.  fig.  2.  —  Idem^Tentara. 
Flor.  getm.  pag.  544.  n**.  i. 

Vlva  (  incrafTata  ) ,  gelatinofa ,  plana ,  finuato-den- 
ta  ta  ,  virldisj  margine  incraJJ'ato.  Hudf.  Flor.  angl. 
edit.  2.  n°.  21.? 

Tremtlla  palufirh,  gelatinofa,  dama  comuumfacie. 
Dillen  ^  Hift.  Mufc.  pag.  51.  tab.  10.  fig.  10. 

Conferva  gehtinofa  ,  dam£  cornua  reprâ.fentans. 
Rai  j  Synopf.  Stirp.  brit.  edit.  8.  pag.  61 .  n^.  17. 

Ses  expanfions  font  un  peu  arrondies,  glabres ^ 
rameufes^  médiocrement  comprimées,  de  la  grof- 
feur  d'une  plume  de  pigeon ,  raœeufes,  chargées 
de  petits  mamelons  faillans  j  les  ramifications  cour- 
tes, glabres,  prefqudbifurquées,  luifantes,  cranf- 
parentes,  i'un  vert  gai,  un  peu  fermes ,  recouvertes 
d'une  fubftance  molle,  charnue,  marquée  de  quel- 
ques linéamens  grifâtres,  droits  ou  courbés  en  di- 
vers fens  \  les  divifions  très-inégales ,  un  peu  plus 
épailTes  à  leur  fommet ,  imitant  aÛez  bien  une  corne 
de  daim. 

Cette  plante  croit  en  petites  touffes  dans  les 
èdux  douces ,  furtout  à  l'ombre  ;  elle  eft  attachée 
fur  les  pierres ,  &  agitée  par  le  plus  léger  mouve* 
ment  de  l'eau. 

Roth  rapporte  à  cette  efpèce ,  avec  doute ,  le 
fucus  fontanus ,  pinguis  y  corniculatus ,  viricus.VzWX, 
fiotan.  pag.  C9.  ri^.  i .  tab.  10.  fig.  5.  que  nous  avons 
cité  j  avec  douce  ,  au  riccia  fiuitans, 

s 

2.  RiVULAIRE  confervoïde.  Rivularia  confer- 

yoïdes^ 

Rivularia  frondibus  comprefps ,  ramofis  ^  crinitisfi' 
lamentis  brevibus  geniculatis  ,  criflallinis  ,  fubramofis, 
Roth,  Cataleû.  Botan.  Falcic.  i.  pag.  215.  n**.  2. 
tab.  6.  fig.  }.  —  Idem^  Tentam.  Fior.  gerro.  545. 
n**.  2. 

Tremella  paluflris  ,  gflctinofa  >  tenerrima ,  mufci 
fJicifoliifacic.  Dillen, /lift.  M ufc.  pag.  54.  tab.  10, 
fig.  II. 
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Confefva  gelatinofa ,  tnurrima  &  viridlfimâ  j  nluf' 
cum  quemdam  Jflicijolium  reprdfcntans.  Rai,  SynopC* 
Stirp.  britan.  edit.  ).  pag.  6i.ii\  z8. 

Cette  plante  oflFre  plufieurs  expanfions  à  peint 
longues  d'un  pouce ,  très-minces ,  fouvent  rameufef 
prefque  dcs  leur  bafe ,  plus  élargies  à  l'origine  de 
leurs  divifions,  folides,  comprimées,  tranfparen^ 
tes ,  chargés  fur  leur  fuperficie  de  filamtns  très- 
fins,  à  peine  longs  d'une  ligne,  fimples  ou  un  peu 
rameux  >  ce  qui  donne  à  cette  efpèce  l'apparence 
d'une  conferve.  Les  ramifications  font  alternes» 
quelquefois  oppofées,  divariquées»  foudivifées» 
obcules. 

Cette  efpèce  croit  dans  les  rutfleaux,  fur  les 
pierres  qu'elle  recouvre  d'un  verc  agréable. 

3.  RiVULAIRE  à  feuilles  de  chicorée.  Aivaiiiritf 

endivin. 

Rivularia  fronde  fuborbiculatâ  y  pl&niufcuiâ  ^  lactt* 
nofây  palmato-multifidâ  i  crinitâ  filamcntis  genicu^ 
latis  ^  brevibus  y  cryfiallinis  i  ramulis  terceibus  ,  trun- 
Catis,  Roth ,  Nov.  Plant.  Spec.  In  Rœm.  ).  pag.  {• 
—  Idem«  'Tentam.  Flor.  germ.  pag.  546.  n®.  j. 

Cette  plante  forme  fous  les  eaux  de  petites  têtes 
arrondies ,  élevées  d'un  pouce  bplus  ,  d'un  vert- 
gai  :  fes  expanfions  font  folitaires  ^  feilîles,  prefqud 
orbicttlaires,  en  forme  de  petit  bouclier  à  leur 
bafe  ;  planes,  lacuneufes,  tranfparentes,  rameufesi 
les  ramifications  prefque  palmées ,  à  plufieurs  divi* 
fions,  chargées  extérieurement  de  filamens  courts ^ 
articules,  crifiollins. 

On  trouve  cette  plante  dans  le  fond  des  eaux* 
fur^e  bord  des  lacs,  fixée  fur  de  vieilles  tiges,  fur 
des  chaumes  de  graminées  à  demi  pourries. 

4«  RiVULAIRE  linki^.  Rivularia  linkia.  Rothi 

Rtvul.iria  frondibus  tubulofis ,  înfeme  reBiufculîs  ^ 
fuperaè  dilatatis  ,  ramofis  ,finuatis  }  filis  intràfubftan-^ 
tiam  fimplidbus ^  intricatis ,  ferpentlformi  -  cnfpatis  ^ 
fubmonilifvrmibus.  Roth,  Bejtr.  Botan.  265.  u®.  4« 

Sa  fubftance  efi  molle ,  tendre  ;  elle  offire  des 
expanfions  pre(que  femblables  à  de  petits  tubes  ^ 
un  peu  redreiTés  i  leur  partie  inférieure ,  dilatés 
vers  leur  fommet  où  ils  deviennent  rameux ,  con- 
tenant dans,  leur  intérieur  quelques  fils  fimples  , 
entortillés ,  crépus  ,  finués  &  prefqu'en  collier. 

Cette  plante  croît  dans  les  lieux  humides  8c 
aquatiques. 

^  ^  Expanfions  globulaifes. 

5.  RiVULAIRE  élégante.iiivtfAzrzVi^/^^tfAr.  Roth. 

Rivularia  glohofa ,  folida  ;  filamentis  intra  fubfian-» 
tiam  vagis ,  dichotomis  ;  ramis  divaricatis  ;  ramutis 
faftigiatis  ,  fecundis ,  genicuUs  obfcuris  ,  anicuiis 
lindraceis.  Roth  >  Beytr.  Botaix.  pag.  269.  n^,  f  • 
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Cette  erpèce  &  les  fuîvantes  ont  une  forme  glo- 
baleufe.  Celle-ci  eft  d'une  fubftance  ferme ,  de  la 
grofleur  d'un  grain  de  moutarde  :  on  diftingue  dans 
fon  intérieur  des  filamensdi (Fus  ^  dichotomes»  dont 
les  dsvifions  font  écartées  entr'elles ,  &  les  der- 
oières  ramifications  réunies  en  pyrannides  >  & 
toutes  portées  du  même  côté  i  les  articulations 
cylindriques. 

Cette  plante  croit  dans  les  foifés  aquatiques  ^ 
fur  les  feuilles  mortes  du  myriophyllum.  vcnicil- 
lutum, 

G.  RivuLAiRË  en  forme  de  pois.  Rivularîa  pi/!- 

formis.  Roth. 

Rivularia  gUbofa ,  folida  ;  filamentis  intrhfuhftan- 
tiam  reâis  y  torulofis  ^  gtniculatis  ^  à  bafi  ramofis  , 
concentricis  y  ramis  ramulifque  altemis  ^  rcmotis  ; 
gmcuIU  tenuijfimis  y  contraâis  ;  artkulis  avalibus. 
Roth.  Beytr.  bot^.  27a.  0*.  6. 

Subftance  folide^  en  globules  arrondis  :  les  fi- 
lamens  qui  y  font  renfermés  font  droits ^  noueux  ^ 
génicalés  ^  rameux  dès  leur  bafe,  concentriques  j 
les  rameaux  &  leurs  divilions  alternes  &  concen- 
triques; les  articulations  très-grêles  ^  reflerrées. 

On  trouve  cette  plante  dans  les  lieux  fangeux  ^ 
aquatiques  j  fur  Yhydrocharis  morjus  ram,. 

7.  RiVULAlRE  dure.  Rivularia  dura.  Roth. 

Rivularia  globofa  ,  folida  y  dura  ;  filamentis  intra 
fubfiantiam  rtâis  »  fuitorulofis  ^  eeniadatis  ^  concen-- 
tricisy  inftrnk  fimpUcibas  ,  fuperne  dichotomis  j  ramis 
paraiUlis  ,  adpreffis  ,  âqualibus  yfafiigiatis  ;  geniculis 
fubcontraSis  ,  articulis  ova/ibus,  Roth.  Beytr.  bot. 
pag.275.nV7. 

Tremella  globuiofa  ^  (phânca  «  fparfa  »  fuperficie 
plana»  amœne  viridis.  Roth.  Flor.  germ.  vol.  5. 
pars  I.  pag.  Jfl.  (  Exclufo  fynonymo  Hedwigd*  ) 

^  Rivularia  Msriculata  ^filamentis  intrkfubfiantiam 
crafitia  âqualibus.  Roth.  L.  C. 

Tremella  globuiofa  y  exigua  ,  fpkârica  ,  amœni  vi- 
ridts  i  partibus  fruâiferis  ramofiffimis  ,  articulatis. 

Hedw.  Theor.  Générât.  8c  Fruaif.  edit.  a.  p*  217. 
cab.  36.  fig.i-é. 

Tremella  verrucoja  yfubrotunda ,  utriculofa  tfiper- 
fcU  rotwuùlobata^fufco-'viridis.  Roth.  Flor.  germ. 
vol.  5.  pars  I.  pag.  554.  (  Exclufo  fynonymo  Mi" 
duiii,  ) 

Cette  rivttlaîre  eft  d'un  vert- gai  «  diftribuée  fur 
la  far^ce  des  plantes  aquatiques  en  petits  globules 
épars,  fphériques»  fermes,  un  peu  aplatis  à  leur 
foomeCi  contenanrdes  filamens  droits,  médio- 
cxement  noueux ,  çéniculés,  concentriques,  (am- 
ples i  leur  panie  mférieuce  ,  dichotomés  à  leur 
fonvnet ,  dont  les  ramifications  font  égales  ,  pa- 
xalkkïs  »  les  nœuds  uès- ferrés  ^  les  amcuUuons 
Botaniqut.  Tome  KL 
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ovales.  La  variété  ^  eft  utriculée  ou  verruqueufe; 
les  fxlanxens  égaux  en  épaiffeur  dans  toute  leur  lon- 
gueur ,  tiès-rameux. 

Ces  plantes  croiifent  dans  les  fofles  inondés  » 
fur  des  plantes  aquatiques. 

8.  RivuLAiRE  ridée.  Rivularia  rugofa.  Roth. 

Rivularia  orhicularis  ,  convexa  »  rugofa  ,  folida  ; 

filamentis  intrà  fubfiantiam  concentricis  ,  fuperné  ra-^ 

mofis  ;  ramis  ramulifque  fparfis  y  remotls  ^  fubparal" 

lelis  ;  fummisfafciculatis  y  geniculis  contrat is,  Roth. 

Beytr.  bot.  pag.  280.  n*.  8. 

Ses  expanfions  ont  une  forme  orbiculaire ,  con- 
vexe j  elles  font  fermes ,  ridées ,  &  renferment 
dans  leur  fubftance  des  filamens  concentriques  , 
rameux  i  leur  partie  fupérieure  ;  les  rameaux  & 
leurs  divifions  lont  éparfes,  écartées»  prefque  pa- 
rallèles i  les  terminales  fafciculécss  les  nœuds  ref- 
ferrés. 

Cette  plante  croît  dans  le  fond  des  foflës  aqua« 
tiques ,  fur  les  portions  pourries  des  plantes  s  elle 
devient  plane  en  fe  deflechant. 

9.  RivuLAiRE  verruqueufe.  Rivularia  verrucofa. 
Roth. 

Rivularia  kemifpkurica  ,  verrucofa  ,  folida  ,  atro-' 
viridis;  filis  intra  fubfiantiam  fimplicibus  ^  intricatis  , 
crifpatis  y  geniculatu.  Roth.  Beytr.  bot.  pag.  281. 
n®.  9. 

Cette  plante  eft  folide ,  verruqueufe ,  d'un  vert- 
foncé  ,  d  une  forme  â  demi  fphérique  s  les  filamens 
renfermés  dans  fa  fubftance  font  fimples,  crépus» 
entortillés ,  géniculés. 

Elle  croit  dans  les  foflés  aquatiques  ^  fur  le  con- 
ferva  reticuLata. 

10.  RivuLÂiRE  anguleufe.  Rivularia  angulofa» 
Roth. 

Rivularia  globofo^angulofa ,  cavuy  viridi-lutefiens  ; 
filis  intrà  fubfiantiam  fimplicibus  ,  fubulatis  ,  jiriâif" 
fimis  ygeniculatis s  articule primario globofo ^  hyalino» 
Roth.  Beytr.  bot.  pag.  283.  n^.  10. 

Tremella  natans  ,  varia ,  fordidè  viridis  ;  partibus 
frugiferis  fimplicibus ,  fubvlatis  ;  globulis  pellucidif- 
fimis  infidentibus.  Hedvig.  Theor.  Générât.  & 
Fruûif.  edit  2.  pag.  218.  tab.  }6.  fig.  7-10..^  — 
Roth.  Flor.  germ.  vol.  3.  pars  i.  pag.  j;i.  ? 

Cette  efpèce  forme  de  petits  globules  anguleux , 
d'un  vert -pâle  ou  foncée  les  filamens  qu'ils  ren- 
ferment font  fimples  »  roides ,  fubulés ,  géniculés  \ 
la  première  articulation  eft  globuleufe  y  tranfpa- 
rente ,  un  peu  verdâtre. 

On  trouve  cette  plante  dans  les  ruîlleaux  \  elle 
flotte  à  U  furfece  des  eaux* 

Ee 
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II.  RivuiAiRE  coberculeufe.  Rivularla  tuhtr- 
culofa.  Roth. 

Rivularia  orbicularis ,  deprejfa  ,  tuhcrcidofa ,  cû  va  ; 

fiamentis  intràfuhfiantiam  in  orbiculos  multos  difiri- 

butis ,  à  centra  dichotomis  y  ri^mofiffimis  y  ramis  ramu' 

lifque  approximatis  y  patulis  yfparfis  ;  fummisfafcicU" 

latls.  Roch.  Beycr.  pag.  286.  n^.  1 1. 

Cette  plante  offre ,  fur  les  pierres  auxquelles  elle 
adhère  dans  le  fond  des  eaux  ,  des  petites  plaques 
orbiculaires,  creufes,  un  peu  comprimées^  cruf- 
tacées  j  tubeicùlées  ,  cartilagineufes  ,  d^un  vert- 
pâle  ^  quelquefois  blanchâtres ,  larges  d'une  demi- 
ligne  ou  d'uneligne  ^  épailfes  de  deux  à  crois  lignes  j 
contenant  des  fitamens  roulés  en  pluiîeurscercUs> 
d'où  ilss'échaupenc  par  bifurcation ,  &  deviennent 
irès-rameux  :  leur.s  ramifications  font  rapprochées  ^ 
étendues  >  les  dernières  fafciculées. 

Cette  eipèce  fe  f  encoati e  dans  les  ruifleaux  >  fur 
les  pierres.  , 

RIZ.  Ory[a^  Genre  de  plantes  monocoty1édones> 
à  fleurs  glumacées  >  de  la  tamille  des  graminées  ^ 
qui  a  des  rappbrts  avec  les  erkatta ,  &  qui  corn- 

Îrend  des  herbes  exotiques  a  l'Europe  ^  dont  les 
eurs  font  dirpofées  en  panicules  touffues. 

Le  çaraûère  e:flenriel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  callci  fort  petit ,  bivalve ,  uniflore  ;  une  corolle 
à  deux  vjlves  naviculaires  y  la  valve  extérieure  pro- 
fondément ftriée  ,  arifiée  ;  deux  petites  écailles  inté- 
ùeuTês  y  Jix  étamines  ;  deux  fiyles» 

CARACXiaB     GÉNÉRIQUE. 

Chaqiie  fleur  offre  : 

i^  Un  calice  unifl<^e>  compoTé  die  deux  valves 
fort  petites  ^  prefqu 'égales  ^  acuminées. 

2®.  Une  corolle  à  deux  valves  concaves ,  navîcu- 
laires ,  égales  en  longueur  ,  comprimées  latérale- 
ment %  rexiérîfîure  plus  large  ,  cannelée ,  angu- 
ïeufe ,  tenninée  par  une  longue  arête. 

Deux  petites  écailles  latcrales ,  oppofées  ^  inté- 
rieures ,  fituées  à  la  bafe  de  l'ovaire ,  rétrécies  in- 
férieutement  ^  tronquées  à  leur  fomniet^  cadu- 
ques. 

J*.  Six  étamines^  dont  les  filamens  font  capjllafre^^ 
3e  U  longueur  de  la  corolle  ,  tern>inés  par  des  an- 
thères bifides  à  leur  bafe. 

4^.  Un  ovaire  turbiné  ,  furmonté  de  deux  ftyles 
capillaires ,  réfléchis  ,  terminés  par  des  ftigmates 
en  maffue  ^  plumeux. 

t^  fruit  confifte  en  une.CeuIe  femenoe  grande , 
•blongue^  fupérieure,  obtufe  à  fes  deux  extré- 
mités ,  blanchâtre ,  cornée  ,  un  peu  comprimée , 
marquée  de  deux  (ûies  à  diacune  de  fes  faces.     < 
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Riz  cultivé.  Oryia  fativa^lÂï^ri. 

Ory^a  foliis  arundinaceis  ,  glaberrimis  ;  pankuli 
nutante.  (N.) 

Oryza  fativa.  Linn.  Spec.  Plant,  vo!.  l.  p.  47). 
—  Mill.  Dia.  &  llluftr.  Icon.  —  Lam.  Illuar. 
Gêner,  tab-  164*  —  Desfont.  Flor.  atlant.  vol.  1. 
pag.  318. 

Ory^a.  Matth.  Comment. }  16.  Icon.  —  C.  Bauh. 
Pin.  24.  —  Idem  ,  Theatr.  479.  Uop.  —  Tourn. 
Inft.  R.  Herb.  f  14.  tab.  296.  —  Camer.  Epir.  192. 
Icon.  —  Dod.  Pempt.  J09.  Icon.  —  Lobel ,  Icon. 
59.  —  Dalech.  Hi«.  vol.  i.  pag.  407.  —  Gérard  , 
Hift.  79.  Icon.  —  Tabern.  Icon.  277.  —  J.  Bauh. 
Hift.  2.  pag.  4fi.  -«»Catesb.  Carol.  i.  pag.  14.. 
tab.  14.  —  Schav.  Specim.  n°.  458.  —  Momi. 
Prodr.  6.  —  Morif.  Oxon.  Hift.  j.  Ç.  8.  ub.  7. 
fig.  I .  —  Mater*  medic.  97.  —  Roy^  Lugci.  Bat.  58- 

Il  fuffit  de  nommer  cette  précieufe  graminée 
pour  rappeler  tous  les  avantages  qu'elle  nous  pro^ 
cure  y  bc  que  TinduRrie  a  multipliée  dans  tous  les 
climats  dont  la  température  &  le  fol  en  permettent 
la  culture. 

Ses  ractnes  font  libreufes  >  capillaires  >  touffues  { 
elles  produifent  plufieurs  chaumes  droits  »  épais  ,. 
cylindriques  >  hauts  de  trois  â  quatre  pieds  j  can-- 
neléSj  articulés  y  liiTes  &  glabres,  garnis  de  feuilles 
larges ,  fermes ,  très-longues ,  (triées  ,  affez  fem- 
blables  à  celles  de  nos  rofeaux  ,  dont  les  ^înç^ 
font  fineipent  (triées  »  très-longues ,  cylindriques  ^ 
aiupies  à  leur  orifice  d'unç  Urge  membrane  fermpj 
glabre  ^  entière  ou  fendue  en  deux. 

• 

Les  fleuirs  font  di(po£ées  à  l'^xtrémicé  des  tiges 
en  une  belle  panicule  un  peu  r^errée ^  longue., 
pendante  â  l'époque  de  la  maturité  ^  &  dont  le^ 
ramifications  ou  les  rachis  font  rudes ,  comprimés  , 
anguleux ,  un  peu  flexueux  i  chaque  fleur  fupportée 
par  un  pédicule  court ,  épaiffi  à  fon  focpmet.  Les 
valves  calicioales  font  très-petites  ,  blanchâtres  ^ 
perfifiantes)  pelles  delà  corolle,  bien  plus  srande^»». 
creufes^  naviculaires,  enveloppent  les  (emences^ 
comme  dans  deux  valves  capfulaires.  La  valve  ex- 
térieure eft  terminée  par  une  longue  arête  droite  ^^ 
purpurine ,  un  peu  tortueufe ,  &  <)ui  manque  uès" 
fouvent..  Les  femences  font  blanches ,  oblongues  ^ 
&  varient  par  leur  forme,  leur  gto(Ièur  ,.ain(i  que 
la  plante  elle-tnême  ,  comme  toutes  nos  .plantes 
céréales ,  qui  fourniijCent  par  U  cvlti^re  un  ^rfind. 
nombre  de  variétés. 

Cette  intéreifante  graminée,  originaire  de  l'Inrfe^ 
fe  cultive  dans  la  plupart  des  pays  chauds ,  dans 
l'Efpagne ,  le  Piémont,  &c.  aux  lieux  humides  8c 
marécageux.  Ses  feniences  font  un  des  principaux 
alimens  des  Indiens  >  des  Orientaux  &  de  beau*- 
coup  d'autres  peuples  :  il  s^n  ^it  auifi  pacmi 
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«ne  très-grande  confommacion.  On  peut  faire  de 
fort  bon  pain  avec  la  farine  de  riz ,  &  même ,  pré- 
paré de  plufieurs  manières  différentes  y  il  tient  lieu 
du  pain  de  froment  dans  les  Indes.  Non-feulement 
les  Indiens  en  préparent  des  gâteaux  &  de  la  bouil- 
lie» mais  ils  en  obtiennent  encore  ^  par  la  difiilla- 
ttoD)  une  liqueur  fpiritueufe  qu'ils  nomment  arax  » 
&  qu'ils  chargent  de  focre  &  de  divers  aromates. 
Cette  boiflbn  les  enivre  plus  promptement  que  ne 
pourroit  le  faire  le  vin  le  plus  fort  \  enfin  ,  une 
légère  décoflion  de  rix  dans  l'eau  fait  parmi  eux  la 
bafe  ou  le  véhicule  le  plus  uficé  pour  la  plupart 
des  médicamens. 

On  doit  confidérer  le  riz  dans  deux  états  diffé- 
ttïRy  d'où  réfultent  les  différentes  opérations  dont 
il  eA  fufceptiUe.  Il  eft,  ou  renfermé  dans  (e%  bâies 
ic  muni  de  fon  embryon  ^  ou  dépouillé  de  fes  bâtes 
&  privé  de  fon  embryon  :  c'efl;  dans  ce  dernier 
état  qu'il  nous  parvient  fous  le  nom  de  ri^  de  corn- 
nercc.  Lorfque  l'on  veut  employer  le  riz  à  faire  au 

Cain^  il  faut^ui  conferver  fon  germe  ou  fon  em- 
ryouj  autrement  il  ne  pourroit  point  ou  prefque 
point  y  avoir  de  fermentation.  Voici  comme  les 
naturels  de  l'Amérique  font  du  pain  excellent  avec 
la  feule  farine  de  riz. 

La  première  façon  que  Ton  donne  au  riz  y  eft 
de  le  réduire  en  farine  >  ce  oui  fe  fait  par  le  moyen 
<f un  moulin  j  ou  à  défaut  ae  ta  manière  fuivânte. 
On  fait  chauffer  de  l'eau  dans  une  marmite  :  lorf» 
qu'elle  etl  prête  à  bouillir  j  on  y  jette  du  riz  en 
grains  à  difcrétion  :  on  retire  auffitot  le  vaifl'eau 
de  deiTus  le  feu  ^  &  on  laifTe  tremper  le  riz  du  foir 
au  matin  :  le  riz  tombe  au  fond  :  on  jette  l'eau 
qui  le  furnage  »  &  on  le  met  égoutter  fur  une 
ubie  que  l'on  a  foin  auparavant  de  difpofer  en 
pente.  Lorfqu'il  eft  fec ,  on  le  pile  ,  &  on  le  réduit 
en  une  farine  que  Ton  paife  par  le  tamis  le  pbs  fin 
que  l'on  peut  aVoir. 

On  prend  de  cette  farine  ce  que  l'on  juge  à 
propos  ^  &  on  la  met  dans  le  coffre  qui  fert  ordi- 
nairement i  faire  le  pain  ;  en  même  tems  on  fait 
chauffer  une  quantité  d'eau  fuffifante  dans  une 
chaudière  «  où  l'on  jette  quatre  jointées  (  les  deux 
mains  jointes)  de  riz  en  grains  ,  oue  l'on  fait 
bouillir  &  crever.  Lorfque  cette  fubftance  épaiffe 
&  gluante  eft  un  peu  refroidie ,  on  la  verfe  fur  la 
farine^  &  on  pétrit  le  tout  enfembie  en  y  ajoutant 
da  (êl  &  du  levain  :  on  le  couvre  enfuite  de  linges 
chauds  ^  &  on  laifle  lever  ta  pâte.  Dans  la  fermen- 
tation ,  cette  pâte,  de  ferme  qu'elle  étoit ,  devient 
liquide  comme  de  la  bouillie ,  &  paroit  ne  pouvoir 
être  utilement  em{11oyée  pour  faire  du  pain  >  hiais 
Yoici  de  quelle  manière  on  s'y  prend. 

Pendant  que  la  pâte  lève ,  on  a  foin  de  faire 
chauffer  le  rour  y  &  lorfqu'il  eft  convenablement 
chaud  y  on  prend  une  cafierolle  écamée ,  emman- 
chée dans  une  perche  affez  longue  pour  qu'elle 
puffle  atteindre  julipi'au  fond  du  four.  On  met  un 
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peu  d'eau  dans  cette  cafferole  :  on  la  remplit  en* 
fuite  de  pâte  ,  &  on  la  couvre  avec  quelques 
grandes  feuilles  de  plantes  ou  de  papier.  Les  chofes 
ainfi  difpofées ,  on  enfourne  la  caflerole  ,  &  lorf- 
qu'elle  eft  dans  le  four  à  la  place  où  l'on  veut 
mettre  le  pain ,  on  la  renverie  promptement.  La 
chaleur  du  four  faifît  la  pâte  y  l'empêche  de  s'é- 
tendre, &  lui  conferve  la  forme  que  la  cafferole 
lui  a  donnée.  Ce  pain  fort  du  four  auffi  jaune  8t 
auffi  beau  que  les  pâtifferies  que  l'on  a  dorées 
avec  un  jaune  d'œuf.  Il  eft  d'auffi  bon  goût  qu'ap- 
pétiifant  à  l'oeil ,  &  il  fe  trempe  dans  le 'bouillon 
comme  le  pain  de  froment  \  mais  il  perd  de  fa  qua- 
lité quand  il  eft  un  peu  raffis. 

Les  matelots  indiens  préparent  avec  le  riz. une 
efpèce  de  mets  qu'ils  nomment  awols,  &  dont  ils 
fe  fervent  à  la  place  du  bifcuit.  Voici  comme  ils 
s'y  prennent.  L'on  metTlunefly,  c'eft-à-dire, 
du  riz  dépouillé  de  fa  baie,  tremper  dans  de  l'eau 
déji  un  peu  tiédie  par  le  feu  ou  par  le  foleil  \  il  y 
refte  vingt -quatre  heures.  On  l'étend  enfuite  à 
lombre  fur  des  nattes ,  .où  il  doit  égoucter  pendant 
une  heure  ou  deux  :  alors  quelques  poignées  de 
ce  nejly  étant  mifes  dans  un  vafe  de  terre  préala- 
blement bien  chauffé  fur  un  feu  ardent,  on  l'y  re- 
mue jufqu'â  ce  que  la  chaleur  du  feu  le  faffe  crer 
ver.  AuUit&t  il  faut  le  retirer,  &  pendant  qu'il  eft 
encore  chaud  *  il  doit  être  pilé  >  non  pas  pour  le 
réduire  en  farine,  mais  affez  feulement  pour  faire 
détacher  l'enveloppe  du  grain,  &  écrafer  celui-ci 
de  façon  qu'il  demeure  aplati.  Telle  eft  la  prépa- 
ration des  avols.  Une  poignée  mife  avec  du  fucre 
dans  de  l'eau,  dans  du  lait  chaud  ou  froid,  renâé 

promptement  &  fournit  un  aliment  fain. 

« 
Nous  n'entrerons  pas  dans  le  détail  des  diffé- 
rentes préparations  que  Ton  fait  fubir  au  riz  de 
commerce  :  nous  nous  bornerons  à  en  citer  quel- 
ques-unes moins  connues ,  &  qui  abrègent  infini- 
ment le  travail  néceffaire  pour  le  convertir  en  ali- 
ment. Nous  avons  déjà  remarqué  que  ce  riz,  étant 
mondé  &  n'ayant  plus  de  germe ,  ne  contenoic 
qu'une  fubftancemucilagineufe,  amilacée,  &  qu'il 
n'avoit  point  ou  prefque  point  de  fubfiance  mu- 
queufe  fermentefcible. 

La  première  méthode  fournit  le  moyen  d'en 
avoir  toujours  de  tout  prêt  à  emplover ,  foit  dans 
le  bouillon  gi^s ,  foit  dans  le  lait.  Elle  eft  des  plut 
Amples.  On  met  du  riz  dans  Un  fac  de  toile  que 
l'on  coud  enfuite  ;  on  le  fait  crever  &  cuire  dans 
l'eau.  On  le  retire  &  on  le  laiffe  égoutter  pendant 
.quatre  ou  cinq  heures  ,  puis  on  ouvre  le  fac  «  & 
on  étend  le  riz  ftn:  une  nappe  blanche  on  fur  une 
table  pour  le  faire  fécher  au  ntéme  point  qu'il  étoit 
en  premier  lieu.  Il  acquiert  par-là  un  goût  plus  fin 
&  plus  agréable.  Lorlqu'il  eft  bien  fec ,  on  le  ra- 
maffe  &  on  le  ferre  j  il  fe  conferve  très-long-tenis* 
Pour  en  ufer  dans'  le  moment ,  il  fuiiit  de  faire 
chauffer  1»  bouillon  ou  le  lait,  &  d'en  mettre  de» 

Ee  a 
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dans  ce  que  Ton  juge  i  propos  ^  en  couvrant  le  vafe 
pendant  un  demi-quart  d'heure* 

Quand  on  veut  faire  cuire  le  riz  fans  aucune  pré- 
paration précédente  j  au  lieu  de  le  faire  bouillir 
an  feu  pendant  plufieurs  heur.es  de  fuite ^  il  fuffira 
de  le  mettre  dans  une  quantité  de  lait  ou  d'eau 
convenable^  y  ajoutant  tout  de  fuite  les  aflaifon- 
nemens  qu'on  veut  y  faire  entrer.  Dès  que  le  rir 
commence  a  bouillir  y  il  faut  enlever  le  vafe^  le 
bien  fermer  ^  &  le  placer  entre  deux  matelas.  Il 
achèvera  de  cette  manière  de  fe  crever  fans  aucun 
autre  foin.  Au  bout  de  quatre  ou  cinq  heures  ^  il 
efl  bon  à  manger  &  très-délicat.  Quand  on  n'y  met 
pas  trop  d'eau  «  ce  qui  eft  le  mieux  ^  il  forme  une 
mafle  folide  qu'on  peut  prefque  manger  comme  du 
parn. 

Enfin,  on  fait  avec  le  riz  une  boiffon  que  les 
nègres  nomment  déguet.  On  le  fait  cuire  dans 
beaucoup  d'eau  ^  &  on  le  laifle  bouillir  jufqu'à  ce 

3ue  Teau  foit  toute  évaporée.  II  fe  forme  au  fond 
u  chaudron  un  gratin  qui  n'eft  point  perdu  :  on 
le  maiige  comme  des  galettes.  On  met  alors  ce 
riz  cuit  dans  un  pot  ou  dans  une  grande  cruche  con* 
tenant  huit  pintes  >  mefure  de  Paris  :  on  l'y  met 
à  la  quantité  de  deux  pintes  ;  on  y  ajoute  quatre 
bonnes  poignées  de  farine  de  tiz  >  &:  un  peu  de 
levain,  après  quoi  on  remplit  la  cruche  d'eau,  & 
on  U  laide  ainn  trois  ou  quatre  jo^rs .  fa'ns  y  tou- 
cher ni  la  couvrir.  Le  riz  fermente ,  &  bout  comme 
le  vin  nouveau  dans  le  tonneau.  La  fermentation 
finie ,  la  liqueur  eft  faite  &  on  peut  la  boire  $  elle 
a  un  goût  agréable  &  fucré  \  elle  rafraîchit,  con- 
forte l'eflomac  te  engraifle.  Le  marc  eft  aigrelet 
&  fucré  j  il  n'eft  point  mauvais  à  manger.  Lorf- 

Î[u'une  fois  une  cruche  a  fervi  à  faire  cette  boif- 
on ,  il  n'eft  plus  befoin  ,  quand  on  réitère  «  d'y 
mettre  du  levain  ;  la  première  fois  fuâit  pour 
toutes. 

Les  Turcs  préparent  avec  le  riz  un  mets  dont  ils 
font  continuellement  ufage,  &  qu'ils  appellent 
piiaw.  Ils  prennent  du  r|z  ,  &  après  l'avoir  lavé 
plufieurs  fois  dans  de  l'eau ,  ils  le  font  cuire  avec 
du  jus  de  viande  ^  &  Taflaifonnent  avec  du  fel  & 
du  fafran  :  c'eft  un  mets  très-vanté  parmi  tous  les 
Orientaux. 

Le  riz  eft  une  excellente  nourriture  pour  toutes 
fortes  de  personnes  ^  mais  il  convient  plus  particu* 
liérement  aux  perfonnes  qui  fatiguent  peu ,  aux 
-eftomacs  délicats ,  épuifés  par  les  maladies ,  &  à 
tous  ceux  qui  ont  foufFert  des  pertes  exceffives  par 
les  hémorragies  5  il  adoucit  l'âcreté  du  fang ,  de 
modère  le  cours  de  ventre.  On  en  fait  une  décoc- 
tion qui  eft  peâorale  &  aftringente.. 

RIZOÉ  à  fisuîlles  ovales.  Ib\o(tovatifolîa.  Cav. 

Ri:(oa  herbacêa  ,  folîis  ovatls ,  ferratis  ;  floribas 

fùniciUatiSi  axillaribjus^  Ann..de  Scienc.  nati^vol.  5 . 
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pag.  I  î }. — Cavan.  Icon.  Plant.  6.  pag.  $6.  n*.  67a 
tab.  578. 

Genre  de  plantes  de  la  famille  des  Iabfée$»  dont 
on  ne  connoit  encore  qu'une  feule  efpèce.  11  a  pour 
caraâère  générique  :      ^ 

Un  calice  tubuli  ,  à  cinq  dents  égales  ;  le  tuht  de 
la  corolle  très-long  ,  divije  à  fon  Jhmmet  en  deux 
lèvres  égales,  lafupérieure  trifide^  l'inférieure  bifide} 
quatre  étamines  non /aillantes, 

âes  tiges  font  herbacées,  glabres,  tétragones,, 
hautes  d'un  pied  &r  demi,  divifées  en  rameaux 
oppofés ,  garnis  de  feuilles  oppofées ,  ovales ,  den- 
tées en  fcie  j  les  dentelures  fouvent  obtufes  &  obli- 
térées, vertes  à  leur  face  fupérieure^  glauques  en 
deflbus,  longues  de  douze  à  quinze  lignes  «  fup- 
portées  par  des  pétioles  â  peine  longs  de  deux. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  petites  panicules 
axillaires  ^  oppofées ,  folitaires  ou  deux  à  deux , 
ramifiées  par  dichotomies  munies  i  leur  bafe  de 
deux  petites  bradées  fubulées.  Le  calice  eft  vert, 
glabre ,  à  cinq  dents  égales  s  la  corolle  d'un  rofe 
clair,  longue  d'un  pouce,  les  deux  lèvres  très- 
courtes  5  les  filamens  &  les  anthères  couleur  de 
rofe  $  les  femences  ovales. 

Chaque  fleur  offre  : 

i\  Un  calice  tubulé^  ftrié,  perfiftant,  à  cinq 
dents. 

z*.  Une  corolle  tubulée ,  dont  le  tube ,  très-long^ 
s'élargit  infenfiblement ,  &  fe  divife  en  deux  lèvres 
très-courtes,  égales  $  la  fupérieure  droite,  un  peu 
relevée  >  â  trois  divifions  counes;  l'inférieure  pen- 
dante,  î  deux  dents. 

3^.  Quatre  éumines  dont  les  filamens  font  fili- 
formes ,  plus  courts  que  le  tube  ,  inférés  fur  fa 
bafe ,  deux  plus  longs ,  terminés  par  des  anthères 
ovales. 

4*.  Un  ovaire  partagé  en  quatre»  furmontë  d'un 
fiyle  un  peu  plus  long  que  le  tube,  terminé  pac 
deux  ftigmates  fétacés ,  dlvergens. 

Le//T«/Vconfifte  en  ouatre  femences  nues,  ovales^ 
fituées  au  fond  du  calice. 

Cette  plante  croit  au  Chili,  où  elle  fleurit  vers 
le  milieu  de  l'hiver.  (  Defcript.  ex  Cavan,  ) 

*^ 

RIZOLE.  Oryxppfis,  Genre  de  plantes  monoco-. 
tylédones,  à  fleurs  glumacées,  de  la  famille  des 
graminées,  qui  a  quelques  rapports  avec  le  rix,  & 
qui  comprend  desherbes  exotiques  àrEurope^  donc 
les  feuilles  font  rudes ,  un  peu  piquantes ,  &  les  fleurs 
grandes,  paniculées,  toutes  hermaphrodites. 

Le  caraÛère  eflèntiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  2 

Un  calice  a  deux  valves  unifiores  ;.  celles  de  /a  ^„ 
rolle  environnées  k  leur  bafe  <tun  anneau  barbu  y  ti^u^ 
appendices  linéaires  i  troit  étamines  ^  deux  fii^n^t^sc^^ 
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Caractère  générique. 

Chaque  fleur  offre  : 

1°.  Un  calice  bivalve ,  uniflore  j  dont  Ics.yalves 
font  inégales  ,  larges  ,  ovales,  concaves,  un  peu 
carénées^  rextérieure  un  peu  plus  large  &  plus 
courte  que  Tintérieure. 

2**.  Une  corolle  bivalve  ,  entourée  à  fa  bafe  d'un 
anneau  court,  pubefcent^  barbu >  la  valve  exté- 
rieure coriace  ,  terminée  par  une  arête  fétacée , 
l'intérieure  linéaire ,  très- étroite,  enveloppée  par 
l'extérieure. 

Deux  appendices  linéaires ,  de  la  longueur  de 
l'ovaire. 

)*.  Trois  itamines  dont  les  iilanaens  font  capiU 
laites ,  terminés  par  des  anthères  longues ,  linéaires  , 
légèrement  bifides  à  une  de  leurs  extrémités,  un 
peu  barbues  ï  l'extrémité  oppofée. 

4*.  Un  ovaire  oblong  ,  furmonté  d'un  fiyle  un 
u  raillant»  fétacé>  comprimé,  un  peu  pubefcent 
ur  fes  bords,  terminé  par  deux  ftigmates  capil- 
laires «  légèrement  pubefcent  &  glanduleux. 

Les  femences 


lui 


Espèce. 

Riz  OLE  à  feuilles  rudes.  Ory\opfis  afperîfolîa. 

Oryiopfis  culmo  fubnudo  ;  foliis  rigidulè  ereBis , 
fuhpungentibus  ^  afperis.  Mich.  Fier,  boreal.-amer. 
Toi.  I.  pag.  51.  tab.  9. 

Cette  graminée,  confidérée  extérieurement,  a 
l'afpeâ  du  riz  \  elle  pouiTe  des  jacines  fibreufes , 
capillaires^  d'où  s'élèvent  plufiêurs  chaumes  aflez 
hauts ,  prefc^ue  nus ,  glabres ,  fiiluleux ,  articulés , 
garnis  mférieurement  de  feuilles  médiocrement 
larges^  très -longues,  droites  >  roides,  rudes  au 
toucher ,  très-aiguës  &  même  un  peu  piquantes  à 
leur  fommet  :  les  feuilles  qui  garniflent  les  tiges 
font  très- courtes  j  fort  aiguës >  i  peine  auffi  lon- 
gues que  leur  gaine. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  une  panicule  termi* 
sale»  droite,  peu^garnie \  les  pédoncules  font  pref- 
qae  fimples,  longs ,  filiformes, épars  ou  alternes, 
uniflores.  Les  épillets,  aflez  gros,  ne  contiennent 
qa'BDC  (eule  fleur.  Les  calices  font  aflez  grands , 
compofés  de  deux  valves  larges ,  ovales ,  nerveu- 
fes ,  firiées.  La  corolle ,  à  peine  plus  longue  oue  le 
calice ,  eft  bivalve  ;  la  valve  extérieure  efi  lifle  » 
coriace  y  ovale  ,  cylindrique  ,  terminée  par  une 
arête  droite ,  longue ,  fétacée  ^  entièrement  fer- 
mée &  enveloppant  la  valve  intérieure ,  ()ui  eft 
bien  plus  étroite ,  mince ,  prefque  linéaire  :  il 
ezifte  encore  deux  autres  valves  en  forme  d'ap- 
pendice j  qui  accompagnent  Tovaire* 
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Les  filamens  des  ét^mines  font  de  la  longueur 
de  la  corolle ,  &  renfermés  dans  la  valve  exté* 
rteure  :  c'eft  du  fommet  entr'ouvert^de  cette  der- 
nière que  forcent  trois  anthères  longues ,  linéai- 
res »  pendantes ,  barbues  à  une  de  leurs  extrémités. 
Le  ftyle  eft  un  peu  faillant  au  fommet  de  l'ovaire  ^ 
&  fe  divife  en  deux  ftigmates  glanduleux  &  pu- 
befcens. 

Cette  plante  a  été  découverte  par  Michaux  dans 
l'Amérique  i  elle  croit  le  long  des  montagnes  qui 
régnent  depuis  la  baie  d'Hudfon  jufqu'à  Québec. 
(  Defcript,  ex  Mich,  ) 

ROBINIER.  Roiinia,  Genre  de  plantes  dicoty* 
iédones,  à  fleurs  complètes ,  papillonacées ,  de  la 
famille  des  léguraineufes ,  qui  a  des  rapports  avec 
les  pifcidia  &  les  caragana ,  qui  comprend  des  ar- 
bres ou  arbrifteaux  exotiques  à  l'Europe  $  ailées 
avec  une  impaire,  dont  les  folioles  font  articulées 
&  ariflées  â  leur  bafe ,  munies  de^ftipules  fépa- 
rées  des  pétioles^  &  dont  les  fleurs  font  difpofées 
en  grappes  axillaires  &  terminales. 

Le  caraâère  eflentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir: 

Vn  calice  fort  petit ,  entier ,  tronqué  ou  h  quatre 
lobes  peu  marqués  ;  des  étamines  diadelphiques  ;  un 
ftîgmate  velu  antérieurement  ;  une  gouffe  ob longue  ^ 
comprimée  f  k  plupeurs  femences  aplaties,  • 

Caractère   générique. 
Chaque  fleur  offre  : 

I®.  Un  calice  d'une  feule  pièce,  fort  petit,  cam- 
panule, dont  l'orifice  eft  tronqué  ou  marqué  de 
![uatre  lobes  quelquefois  peu  fenfibles^  inégaux^ 
ouvent  le  fupérieur  bifide. 

1®.  Une  corolle  papillonacée  ,  donc  Yétendard 
eft  grand,  prefqu'arrondi,  obtus;  les  ailes  ovales, 
oblongues,  libres,  munies  d'un  appendice  très- 
court  &  obtus  \  la  carênc  prefqu'â  demi  orbicu- 
laire ,  obtufe  ,  comprimée ,  de  h  longueur  des 
ailes. 

3^.  Dix  étamines  diadelphiques,  afcendantes, 
munies  d'anthères  arrondies. 

4*.  Un  ovaire  oblong ^  un  peu  comprimé,  fur- 
monté  d'un  ftyle  filiforme .  un  peu  courbé  à  fon 
fommet ,  terminé  par  un  fligmate  velu  i  fa  partie 
antérieure. 

he  fruit  eft  une  gouflfe  aftez  grande ,  oblongue» 
comprimée  ,  renfermant  plufiêurs  femences  apla- 
ties. 

Obfcrvations.  Le  genre  robinia  de  Lrnnë  com- 
prenoit  des  efpèces  qui  pouvoient  être  aifémenc 
diSribuées  en  deux  genres ,  â  raifon  de  la  6\9tér 
rence  que  préfentoient  plufiêurs  parties  de  leur 
fruâifîcation ,  &  même  leur  port  extérieur.  M. La- 
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iirtarck  a  éXe'tuté  cette  tiforrAe ,  Sf  a  ët.iblî  le 
genre  caragana  (jul  a  été  mentionné  dans  cet  oa- 
Vfâge ,  &  de{)UiS  gravé  dans  les  Uluftrations  dts 
Genres, 

• 

Les  robiniay  tels  que  nous  les  préfentons  ici^ 
•dtffèrenc  des  caragana  par  leurs  goufles  compri- 
mées, ainfi  que  les  femences  qu'elles  renferment  î 
par  leur  ftigmace  velu ,  tandis  que  dans  les  cara- 
gana  les  gouffes  font  enflées  ou  cylifidriques,  con- 
tenant des  femences  préfque  globuleuf^s  ^  leur 
'fligmaté  eft  g!àbre  ;  de  plus ,  leurs  feuilles  font 
aÔez  généralement  ailées  fans  impaire ,  &  fouvènt 
leur  pétiole  fe  prolonge  &  fe  termine  par  une 
pointe  épineufe  ;  ce  qui  n'a  pas  lieu  dans  les  robi- 
nia  ddnt  fôs  fouillés  ailées  fe  terminent  pat  une 
impaire. 


E  s  p  i  c  £ 


s. 


I.  Robinier  faux  acacia.  Robinia  pfeudo- acacia, 
Linn. 

RoMnia  raccmis  pedicelUs  unifions ,  foliis  impari- 
pinnatis ,  flipuiis  fpinofis,  Linn.  Sy^,  veget.  ^ag. 
^8.  n°.  r.  —  Hort.  Upf.211.  —  Munting.  tab.  8. 

—  MHfet)  Dift.  n^.  i.  —  Duroi ,  Harbk.  i.  pag. 
L'o.  —  Kniph,  Centur.  3.  n*.  76.  —  Willd.  Arb. 

298.  —  Wemgenh.  Amer.  16,  tab.  7,  fig.  9. — 
Lam.  lUuftr.  Gêner,  tab.  606,  n^'i.  — Ga?rtn.  de 
Fru£t.  &  Sem.  Plant.  Centur.  9.  tab.  145.  fig.  1. 

Robinia  aculeis  geminatis.  Hort.  Cliff.  554.  — 
Gronov.  Virg.  ïoy.  —  R05'.  Lugd.  Èat.  371.  — 
Duham.  Arbr.  vol.  2.  tab.  42. 

Rùlinia  racefnis  pediceWs  unifioris  ^  fbiii^  impart^ 
pinnatis ^ftipuUs  fpinofis ,  leguminibus  /tvi^ztj.  WiHd. 
Spec.  Plant,  vol.  3.  pag.  1131.  n^.  i. 

« 

Acacia  americana , [iliquis  glabris.  Rai  >  Hift.  1 71 9. 

—  Sebaf.  Mufc.  i.  tab.  ij.  fig.  i. 

Acacia  a  finis  Virginia  na  ,  fpinofa;  filiquâ  mem^  | 
branaceây  plana,  Pluk.  Almag.  9.  pag.  73.  tab.  4. 

Pfeudo-acacia  vulgaris,  Tournef.  Inft.  R.  Herb. 
649.  tab.  417. 

Robinia  (  pfeudo-acacia  )  ,  fiipuiis  fpinefctntibu^ ; 
foiiis  impari-pinnatis  ,  raccmis  cernuis  feu  ptndulis , 
calicis  dentibus  muticis,  Mich.  Flor.  boreal.-amer. 
vol.  2.  pag.  65. 

C'eft  un  grand  &  bel  arbre ,  dont  la  cime  fe 
divife  en  branches  difFufes  &  en  rameaux  foaples^ 
plians ,  alongés  y  de  couleur  brune-foncée  >  luti^ans , 
garnis  j  particulièrement  dans  leur  jeune  (fe  ,  de 
fortes  épines  à  leur  infertion  &  même  à  la  bafe 
Ats  pédoncules ,  chargés  de  feuilles  longues ,  pé- 
tiolees  y  alternes  ,  ailées  avec  une  impaire  ,  com- 
pofées  de  quinze  à  vingt -cinq  folioles  glabres, 
pédiculées,  prefau*oppofées,  ovales,  prefqu'ellip- 
liques ,  entières  a  leurs  bords,  vertes  â  leurs  deux 


t 
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faces,  &  dont  la  bafe, eft 'articulée  avec  le  fom- 
met  de  leur  pédicule.'  Les  épines  qui  accompa- 
gnent les  pétioles  à  leur  bajjjp,  font  regardées  par 
plufieurs  botaniftes  comme  des  fiipules. 

Le&  fleurs  forment,  i  Téittrémité  des  rameaux, 
de  belles  grappes  latérales,  terminales^ pendantes, 
d'une  odeHr  très- agréable,  8c  qui  fe  répand  au 
loin.  Ces  grappes  font  (impies,  compofées  de  fleurs 
blanches ,  papillonacées ,  foutenues  par  des  pé- 
doncules' plus  courts  que  la  corolle ,  filiformes , 
articulés  comme  les  pédicules  des  folioles.  Les 
calices  font  campaniformes^  courts,  à  quatre  dents 
ou  lobes  obtus  s  les  gouflesjplanes  ^  comprimées , 
oblongues ,  relevées  en  boffe ,  contenant  des  fe- 
mences un  peu  aplatie^  &  èfi  foritie  At  rein. 

Cette  plante  croît  naturellement  dans  TAmérf- 
ue ,  depuis  le  Canada  jufque  dans  la  Caroline,  i) 
Kv.f 

Les  femences  de  ce  bel  arbre  ont  été  apportées 
pour  la  première  fois  à  Paris  par  M.  Robin ,  où. 
elles  ont  fi  bien  réuAi ,  qu'aujourd'hui  cet  arbre 
peut  être  regardé  comme  une  acquîfitkm  aflTurée^ 
&  rivâlifer  avec  plufieurs  arbres  de  !k>%  forêts.  Il 
croît  faciltement ,  &  pouflfe  très-TÎte  pendant  les 
premières  années  de  fa  jeuneflfe.  Ses  feuilles  don- 
nent une  ombre  légère ,  peu  épailfe  >  fes  fleurs 
paroiffent  vers  le  milieu  du  printems  :  leur  odeur 
approche  de  celle  des  fleurs  de  l'oranger  ;  elles 
paflent  un  peu  vite ,  &  fes  feuilles  tombent  égale- 
ment de  bonlie  heure  :  c'êft  néanmoiits  un  arbre 
très-agréable  dans  les  bofquets. 

Son  bots  efl  d'uh  jaune  v^rdâtre,  marbré,  afiez 
joli.  On  en  fait  des  meubles  d'agrément  i  il  e(h 
fort  dur,  ne  reçoit  que  médiocrement  le  poli,  & 
fé  fend  trèis-aifément.  Il  eft  auffi  employé  pour 
les  pièces  de  àonftruâion  des  moulitis  5  il  réfille 
très-long-tems  à  l'aâion  de  l'air  &  de  l'eau.  S;?s 
racines  font  jaunes,  douces,  fucrées,  peéèorales , 
&  ont  la  faveur  de  la  régliffe.  On  fait  avec  fes 
âeurs  un  firop  agréable:  les  beftiaux  fe  nourrîf^ 
fent  de  fes  jeunes  poufles. 

2.  Robinier  vifqueux.  Robinia  vifiofa.  Vent. 

R<^binia  raccmis  axUlaribms  ^àvatis  ytre^is;frliîs  ' 
impari-pinnatis  y  ramis  vifcofo-glandulofis.  Venter». 
Jard.  de  Celf.  pag.  4.  tab.  4. 

tlobinia  racertiis pcdiceUi s ^  unifions  ;fbliis  impàri- 
.pintiatis  y  ramis  le guminibupiue  ^landulofo-vifcojrs, 
Willd.  Spec.  Plant,  vol.  3.  pag,  iiji.  n^  2. 

■Robinia  fkomana*  Bart. 

Robinia  (  vîfcofa)  ,  ramis  y  petiolis  peduncuHfque 
gldndulofo'vifcofis  ;  foliis  impari-pinnatis  ;  racenris 
axillaribuSf  confertifioris;  calicibus  acuminatis,  Mich. 
Flor.  boreil.-amer.  vol.  2.  pag.  6j. 

Cet  arbre  peut  rivalifer ,  par  (a  gratidéur  -Ar  Cm. 
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force,  avec  le  rohima  pfeudo  '^acacia.  Il  en  dif- 
ière  par  fa  vifcofité  6c  par  Tes  fleurs  couleur  de 
rofe. 

Son  troDP  efi  très -gros,  revêtu  4*unp  écorce 
cendrée >  muni  4'AÎg^i^P^s  q^q^  f^  jeuneiTe ,  divifé 
en  r^u^eauf  upmbreu^  &  en  brapct^cs  alternes ^ 
tè$-étalée$,  frhargées  d'aiguillQnç  &  de  glandes 
vjfqueure$i  les  j|?unes  rameaux  vp^Sj  garnis  de 
feuilles  pétiolées^  alternas  ^  ailées  avec  une  im- 
wire ,  compqfées  d.e  di^  -  peuf  ^  yingt  -  unp  fo- 
lioles alternes^  prpfque  fefliles,  oyales,  ofetufes^ 
fUtières  ,  terminées  par  une  petite  points ,  .(J'VjR 
vert  fpnfé  â  leur  face  fupérieur.e  y  plus  pâles  en 
déflûus  9  munies  de  que^^€S  ppil^  rares  &  cou 
cbés.  La  bafe  du  pétiolç  commun  eft  garnie  de 
deux  aiguillons  ou  Sip^le$  roides  ^  pi^^ante^j  fu- 
bulees  :  il  n*en  exîfte  qu'une  à  rinfertjor)  de  pha- 
^uâ  foliole  fjfr  le  pétiole  commun. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  grappes  fimples  y 
droites^  folîcaires ,  axillaires  ^  plus  courtes  Que  iés 
feuillts.  Les  pédoncules  font  pubefcens^  glandu- 
kux^cfiindriqueç, articulés  &  renflés  ^,  leur  bafe, 
divifés  eh  pédicules  fîmple$ ,  plus  courts  que  les 
flcurç,  épars ,  garnis  de  braâées  concaves  >  oblon- 
gue$ ,  acuminées  ^  pubefçentes  y  rou^eâtres  en 
dehors  j  blanches  en  dedans ,  au0î  longues  quf  les 
fletàts.  Leur  calice  efi'irôugeâcrej  pubefçcnt^  tu- 
balé^diyifé  i  fon  orifice  en  quatre  dents  aiguës^ 
isie  fupërieare  plus  large,  légèrement  bifide.  La 
corolle  inodore ,  d'une  belle  couleur  de  rofe  ^  dont 
tou$  les  pétales  font  onguiculés.  Les  filamens  font 
difpofés  en  deux  paquets  i  le^  anthères  arrondies 
d'un  beau  jaunes  l'ovaire  pédicule,  pubefcent, 
auquel  fuccède  une  goufle  comprio^ée ^  oblbngue, 
relevée  en  bplle  à  Ces  deux  faces ,  chargée  de  poils 
nombreux  ,  glanduleux  ic  rouffâtres ,  renfermant 
trois  ^  fix  fjpmences  réniff^me^^  cotpprimées. 

Cet  arbre  a  été  découvert  >  par  Michaux  \  dans 
h  Caroline  méridionale,  fur  les  monts  Alleghanis. 
U  eft  aujourd'hui  cuhiyé  dans  plûfieua  jardins  de 
France ,  particulièrement  datis  celui  de  M.  Cels. 
M.  Ventenac  eft  le  j>remier  qui  a  décrit  &  lièvre 
ce  bel  arbre.  "&  (  ^  v.  ) 

Le  rohinia  vifçofa  a  les  plus  grands  rapports, 
par  fa  végétation ,  avec  le  rabinià  pfcudo-^cacia.  Il 
croit  avec  la  même  rapidité ,  &  fon  bois ,  qui  a  le 
néoie  grain  ,  fe  fen(i  aufli  facilement.  Cet  arbre 
cft  UD  qes  pl^s  beaux  que  l'on  \^^e  cultiver  :  la 
verdure  fonc&  de  fon  feuillage,  &  les  grappes 
Bombreufes  de  fleurs  couleur  de  rofe ,  dont  les 
jeunes  rameaux  font  chargés  >  forment  un  concrafie 
fii  flatte  agréablement  la  vue« 

M-  Vauguelip  ^  ^insdyfé  l'humeur  vifqueufe  qu^i 
jeupav^  principalement  fur  l^êpiierme  aes  jeunes 
bnoçbes  de  cet  "arbre  j  &  ctt  habile  cbimiQe  f. 
Rcponu  au'ede  étoit  un  produit<i;iouve^  dp  tègpp 
végétal.  '(  f^enunatj  1.  c.  ) ' 
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j.  RoçiviER  à  fleurs  violettes.  Robinia  violai 

cca,  l^iqn. 

Robinia  racentis  pediceilis j  unifloris ;  foliis  impari* 
pinnatis  J  cauU  iaermi,  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  l. 
pag.  1044. 

Robinia  racemis  pedicellis  y  bijloris  ;  caiicibus  trun^ 
catis ,  folii^  impari-pinnatis  ,  caule  inermi,  AVilld. 

Spec.  plant,  vq).  5.  pag.  iiji.'u®.  3. 

Robinia  inermis  ,  peduncuUs  racemojis  y  partialibus 
bifioris  y  foliis  imp an -pinnatis.  Jacq.  Stirp.  Amer* 
210.  tab.  77.  fig.  40. 

Pfeudo-acacia ,  fioribus  viofaceis,  Plum.  SpeC« 
Amer.  19. 

Arbriffeau  de  la  hauteur  d'environ  douze  pieds > 
dpht  le  tronc  eft  4^°^^*  ^^"^  épines,  diiyifé  en  ra- 
meaux étalçj,  garnis  de  feuilles  alternes,  pétiô- 
lées,  ailéçs,  ires-noi^breufes,  cdippofées  de  fo- 
lioles au  nombre  de  fept  à  onze,  oppofées,  pé- 
tîqlée? ,  entières ,  ovales ,  pbtufes ,  échancrées  à 
leur  fommet ,  I^ifantes  ,  Ippçuç^  d'environ  deux 
pouces. 

Les  grappes  de  fleuri  font  axillaires ,  longue^ 
d'un  dpmi-pied^  divifées  en  pédoncules  courts, 
nonvbr^ux  >  biflorès  ;  les  fleurs  font  de  couleur 
d'un  bleu  -  violet ,  comme  celles  de  la  violette 
odorant^,  dont  elleç  ont  aufli  l'odeur  agréable^ 
Leur  calic^  piï  ç;^mDaoulé ,  entier  à  Tes  bords ,  fort 
petit.  La  corolle  eft  papillonacée  5  l'étendard  eft 
ample  ,  prefque  rond,  échancrjé  ,  à  peine  ongui- 
culé; les  deux  ailes  ovales,  obtules^  munies  de 
longs  onglet^  ;  la  carène  femblable  aux  ailes  >  les 
filamensdradelphes>  les  anthères  ob)oDgi)es>  penr 
dantes  -,  les  goufles  obiongues  ,  comprimées  >  les 
femences  planes»  réniformes. 

Cette  plante  croit  en  Améuque ,  dans  les  envir 
rons  de  Carthagène.  fy 

4.  Robinier  hifpide.  Robinia  hifpida,  Linn. 

Robinia  r^cfmis  axîllaTibus;foUisimpari'pinn<itis^ 
caule  inenfii yhifpido,  Linn.  Syft.  Planr.  pag.  668. 
MantiiT.  loi.  — buroi  ,  Harbk.  z.  pag.'jij.  -r 
Willd.  Arbr.  398.  —  Wangenh.  Amer.  58. 

Robinia  foliis  impari  7  pinnatis  j  foliolis  ovatis  y 
ramif  pcd^çulif{U€  hifpidis.  Miil.  Diâ.  &  llluftr.^ 
Jcon.  163.  tab.  144. 

Pfeudo  ^acacia  hifpida  ,  fioribus  roftis.  Catesb*. 
CaroL  3.  pag»  10.  tab.  iç. 

Robinia  (  hifpida)  ^  caule  fubinermi ,  kîfpidijpmo^ 
foliis  impari-'pinnaiis  ^foliclis  rotundo-ovalibus ,  mu* 
cronatis ;  racemis  ax'iltaribus  .  caiicibus  acuminatis^ 

Mich.  Flot.  boreU-amer.  vol.  1.  pag.  63. 

Cette  efpèce  eft  très-diftinâe  par  Ces  belles  te 
^andçs  ^eurs ,  &  par  les  poils  rqides  dçiu  fpo€ 
garnis  Tes  tiges  &  les  calices^ 
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Ceft  un  aîbrîfleau  affex  fort,  qui  s'élève  depuis 
fix  à  dix  pieds  »  jufqu'à  vingt  &  plus.  Son  tronc  fe 
divife  en  rameaux  ecalés,  un  peu  pendans  »  rare- 
ment épineux  ^  velus  y  garnis  de  feuilles  alternes  « 
peciolées ,  ailées  avec  une  impaire^  compofées  de 
folioles  alternes  4  pédiculées  ^  larges  >  ovales  ou 
prefque  rondes ,  prefque  glabres ,  vertes  en  delTus  ^ 
un  peu  blanchâtres  en  deiTous  ^  obtufes  à  leur 
fommet ,  &  fouvent  munies  d'une  petite  pointe 
courte  j  articulées  fur  leur  pédicule.  Les  petiotes 
font  un  peu  comprimés  9  itriés>  hiipideSj  &  fup- 
porteht  treize  a  quinze  folioles. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  grappes  axillaires  , 
prefque  (impies  ^  rapprochées  ^  à  i  extrémité  des 
rameaux  ,  peu  pendantes  ^  garnies  de  belles  Se 
grandes  fleurs  papillonacées  3  de  couleur  de  rofe  , 
quelquefois  mélangées  de  pourpre  :  leur  calice  eft 
ample 3  court ,  d'un  brun-rouflatre  ,  très-hifpide, 
ainii  que  les  pédoncules  j  divifé  à  fon  oriKce  en 
cinq  dents  aiguës  >  acuminées.  La  corolle  eA  au 
moins  une  fois  aufli  grande  que  celle  du  robima 
pftudo-acacia  y  elle  n'a  point  d'odeur. 

Cetarbrifleau  croit  fur  les  hautes  montagnes  de 
la  Caroline.  On  le  cultive  dans  un  grand  nombre 
de  jardins.  11  fait  l'ornement  des  bofquets.  Ses 
fleurs  paroifTent  vers  le  milieu  dii  printems.  Il  eft 
plus  délicat  que  le  robiniapfeudo'acacia.  J'en  pofliède 
des  exemplaires  que  M.  Bofc  m'a  communiqués, 
&  qu'il  a  recueillis  dans  la  Caroline.  1>  (f^-v.) 

5»  Robinier  ftrîé.  Robirda  firîata,  Willd. 

Robînia  racemts pediceUis  unifions  ;  foiiis  impart^ 
pinnatis  ^  fubtîts  pubcfcentibus  ;  cauU  infirmi»  Willd, 
Spec.  Plant,  vol.  3.  pag.  11 31. 

Ceft  un  arbrifleau  aflez  élevé  ^  qui  fe  dirife  en 
rameaux  d'un  verc*pâle  ^  verruqueux  ^  dépourvus 
d'épines  ^  garnis  de  feuilles  longues  d'un  demx^pied» 
alternes  y  pétiolées  >  ailées  avec  une  impaire  ^  com- 
pofées d'environ  quinze  à  vingt-cinq  folioles  alon- 
géeSj  longues  d'un  pouce  ^  arrondies  à  leurs  deux 
extrémités  y  veinées  &  ftriées  y  luifantes  i  leur 
face  fupérieure  »  chargées  à  leur  face  inférieute 
de  poils  couchés ,  munies  à  leur  bafe  de  ftipules 
caduques  y  lancéolées. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  grappes  axillaires  y 
plus  courtes  que  les  feuilles  s  chaque  fleur  pédi- 
culée  3  garnie  à  la  bafe  des  pédicules  de  braâées 
xrès'courtes  y  fubulées.  Les  calices  fonc  campa- 
nules y  pubefcensj  ainii  que  les  pédoncules  $  divifés 
à  leur  orifice  en  quatre  découpures ,  la  fupérieure 
bifide.  La  corolle  eft  jaune. 

Cette  plante  croit  dans  les  contrées  méridio- 
nalesde  l'Amérique.  "&  (  Defcript.  ex  Willd.  ) 

6.  Robinier  écailleux.  Robînia fquamofa^Vzhl.' 

Robinia  racemîs  ptdictllis  unifions  y  foliis  impari- 
pinnatis  ;  foUolis  ovalibus  ^  fpinofo^mucronatis  y  pc^ 
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tioHs  inermibas,  Vahl.  Symbol;  vol.  j.  pag.  88. 
tab.  69. 

Arbrifleau  dont  les  branches  font  glabres  y  cy^ 
lindriques  j  grifatresou  de  couleur  purpurine  ^  nues 
à  leur  partie  inférieure  y  feuillées  fupérieurement  y 
écailleufes  entre Jes  feuilles»  divifees  en  rameaux 
très  courts  y  alternes  »  longs  d'un  pouce  au  plus'  y 
prefque  tétragones,  chargés  d'écaillés  imbriquéeïj 
ovales  4  acuminées.  Les  feuilles  font  alternes  j  dif- 
tantes  ,  fituées  vers  l'extrémité  des  rameaux  ouIl 
leur  fommet  y  ordinairement  au  nombre  de  deux 
ou  trois  y  toutes  pétiolées  >  ailées  avec^une  im- 
paire y  compofées  d'environ  dix-neuf  folioles  lé- 
gèrement pédiculées^  alternes^  longues  d'environ 
fix  lignes  ;  les  fupérieures  plus  petites  >  toutes 
ovales  ou  un  peu  arrondies^  glabres  &  luifantes  à 
leurs  deux  faces  y  veinées  y  obtufes  y  &  dont  la 
nervure  principale  fe  prolonge  à  leur  fommet  en 
une  pointe  épmeufe.  Les  pétioles  font  glabres  , 
munis  à  leur  bafe  de  deux  épines  roides  j  droites  , 
perliftantes. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  petites  grappes 
courtes  y  folitaires  >  axillaires  y  fupportées  par  des 
pédoncules  filiformes  &  pubefcens  y  plus  courts 

aue  les  feuilles ,  garnis  de  quatre  ou  cinq  fleurs 
iftantes  ,  dont  les  pédicules  font  génicules  vers 
leur  fommet  ^  munis  a  leur  bafe  d'une  petite  braâée 
linéaire.  Le  calice  eft  glabre  y  divife  à  fon  orifice 
en  découpures  lancéolées.  Les  gouftesfontétroiteSj 
linéaires  y  comprimées  y  droites  y  aiguës ,  prefqu'ar- 
ticulées  y  renfermant  de  deux  à  cinq  femencts. 

Cette  plante  croît  en  Amérique  y  dans  l'île  de 
Saint* Thomas*  1}  (  J^-/»  inherb.Juff,) 

7.  RoBiNigR  à  larges  feuilles.  Robinia  latifoiia, 

Robinia  racemis  pediceUis  unifions  y  ramis  inermi'^ 
bus  y  foliis  impari'pinnatis  ^  foÛolis  lanceolato^acu^ 
minatis,  (N.) 

Pfeudo  -  acacia  iafifolia  y  fiort  rofto.  Plum.  Spec* 
19.  —  Icon.  Mff.  7.  tab.  146.  —  Surin.  Herb. 
n».  781. 

Ses  rameaux  font  glabres^  cylindriques  »  ftriés  ^ 
garnis  de  feuilles  alternes^  pétiolées ,  ailées  y  com^ 
pofées  de  treize  à  quinze  folioles  grandes  ^  Un«- 
céolées  j  acuminées^  entières  à  leurs  bords ^  très- 
glabres  y  luifantes  à  leur  face  extérieure  »  d*uQ 
vert  -  foncé  y  plus  pâles  en  deflbus  »  pédiculées  » 
oppofées^  i  nervures  latérales  j  fimples>  alternes  « 
Taillantes. 

Les  fleurs  .font  difpofées  en  grappes  temdnales  ^ 
droites ,  fimples,  dont  les  pédoncules  partiels  font 
fimples^  fermes^  courts,  épais  y  articulés,  uniflores  i 
lé  calice  eft  campanule  >  court,  tronqué  â  fes  bords  ^ 
h  corolle  eft  grande  y  couleur  de  rofe  5  les  gôufles 
comprimées  y  étroites ,  oblongues ,  aiguës  >  ter-- 
minees  par  une  pointe  uo  peu  courbée  en  forme 
de  bec. 

Cette 
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Ctttt  plante  croit  dans  les  contrées  méridio- 
Diks  de  TAmérique.  T>  (  ^./.  i«  àcrh.  Jujf.  ) 

8.  Robinier  fleuri.  Rohinia fonda.  Vahl. 

Roiinia  pedunculis  fimplîcibus  ,  unifions  ;  folîis 
ioruftepinaatis  ypetiolis fiipulifque  inermibus,  Vahl. 
Sjmbol.  5-  pag.  09.  tab.  70.  —  Willd,  Spec.  plant, 
vol.  j.pag.  IIJ4.  n*.  11. 

Je  foupçonne  que  cette  plante  doit  appartenir 
mcarjgana^  d'après  le  caraâère  de  Tes  feuilles 
ailées ,  fans  impaire  ;  par  fes  folioles  mucronées , 
fa  pétioles  prolongés  en  forme  d'épine  ;  mais 
comme  Tes  fruits  ne  me  font  pas  connus ,  &  que 
d'ailleurs  elle  n'a  point  été  citée  à  Tarticle  Caru^ 
§jne,  dans  ce  Dictionnaire ,  j'ai  cru  devoir  la  men- 
tionner ici ,  d'après  M.  Vahl. 

Cet  arbriffeau  eft  d'un  afpeû  très  -  agréable  , 
foriout  à  l'époque  de  la  florailon  :  fes  rameaux 
font  alors  tout  couverts  d'un  grand  nombre  de 
belles  &  grandes  fleurs  purpurines  qui  paroiifent 
avant  ks  feuilles.  Ses  tiges  fe  divifent  en  rameaux 
|bbres,  cylindriques  ,  ponâuees,  d'un  pourpre- 
cendré.  Les  feuilles  font  produites  par  les  bour- 
geons de  Tannée  précédente  ,  après  la  chute  des 
leurs  y  réunies  au  nombre  de  deux  ou  trois  à  cha- 
que point  d'infertion  ^  longues  de  deux  ou  trois 
pouces ,  ailées  ,  fans  impaire  ,  compofées  de  fo- 
lioles petites  y  à  peine  longues  d'un  demi-pouce  ; 
les  feuilles  fupérieures  font  folitaîres  ,  alternes  , 
plus  écartées  ;  les  folioles  plus  grandes  »  pétiolées , 
oppofées  ,  glabres ,  oblongues ,  veinées ,  mucro- 
nées â  leur  fommet ,  fupportées  par  un  pétiole 
commun j  dépourvu  d'aiguillons  ,  ainfî  que  les  ra- 
meaux i  munies  à  leur  infertion  de  Itipules  petites  » 
lancéolées ,  fouples ,  perfiltantes. 

Les  fleurs  font  réunies  au  nombre  de  quatre  ou 
cinq  a  chaque  bourgeon  ,  foutenues  par  des  pé- 
iioncules  uniflores^  longs  de  cinq  à  fix  lignes^  ca- 
pillaires «  articulés  vers  leur  fommet.  Le  calice 
tf^  en  forme  de  coupe  ,  entier  â  fes  bords ,  légé- 
fcoient  velu  étant  obfervé  à  la  loupe:  La  corolle 
tfl  grande^  d'une  belle  couleur  purpurine  j  les  pé- 
tales font  munis  d'onglets  de  la  longueur  du 
alice. 

Cette  plante  croît  dans plufîeurs  îles  de  l'Amé- 
liqoe  j  particulièrement  dans  celle  de  Saint-Jean, 
b  (  f^/I  in  herv.  Lam*  ) 

9* Robin  1ER  pznococo.  Roilniapanacoco,  Aubl. 

hfbinia  fo/îis  tomcntoJtSj  fiorihus  purpurafcentibuu 
AttU.  Guian.  vol.  2.  pag.  769.  tab.  307. 

Rokinia  (  tOfnentofa  )  ,  racemis  pedicclUs  y  uni* 
fons^fUils  impari-pinnatîs  y  tomentofis;  cauie  inermi. 
WilU.  Spec.  Plant,  vol.  3.  pag.  11 34. 

Cet  arbre  y  dit  Aublet  y  eft  un  des  plus  grands 
kdesplas  gr65  qu'il  y  ait  dans  laGuiane.  Son 
Batamique.  Tonu  ri. 
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tronc  s*élève  i  foixante  pieds  &r  plus;  il  a  en* 
viron  trois  pieds  de  diamètre  y  compofé  à  fa  bàfô. 
de  fept  â  huit  côtes  réunies  y  tellement  écanées  à 
leur  partie  inférieure,  qu'elles  forment  des  cavités 
de  fix  à  huit  pieds  de  profondeur  «  fur  autant  de 
largeur;  cavités  entre  lefquelles  fe  retirent  les 
bêtes  fauves.  L'écorce  eft  brune  «  &  laifte  écouler 
une  réfine  rougeâtre,  liquide»  qui  fe  defleche  & 
devient  noirâtre.  Le  bois  eft  dur,  compaâe^  rou- 
ge acre  ;  il  noircit  en  vieilliifant  :  fon*  obier  eft 
blanc. 

Cet  arbre  fe  divîfe  en  branches  très-fortes  & 
en  rameaux  tortueux  y  tendres  y  moelleux  y  ftriés^ 
couverts  d'un  duvet  roufiatre  y  garnis  de  feuilles 
alternes,  ailées  avec  une  impaire ,  compofées  de 
onze  àr ..quinze  folioles  «  fclTiies  ,  oppofées,  de 
grandeur  inégale  ,  ovales ,  ridées,  glabres  en  def^ 
fus ,  revêtues  en  deffous  d'un  duvet  cendré ,  en- 
tières â  leurs  bords,  acuminées,  prefque  mucro- 
nées à  leur  fommet.  Les  pétioles  font  velus ,  munis 
à  leur  bafe  de  deux  flipules  larges  «  arrondies  y 
épaiffes,  concaves,  couvertes  d'un  duvet  brun  j 
caduques. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  grappes  fimples  ou 
en  épis  â  l'extrémité  des  rameaux.  Leur  calice  eft 
monophylle,  divifé  en  cinq  petites  dents  aiguës^ 
inégïiles  ;  la  corolle  rougeàtre  ;  les  étamines  dia- 
delph?s ,  faillantes  hors  de  la  corolle  ;  la  goufte 
comprimée,  alongée  ,  aiguë  â  fes  deux  extrémi- 
tés, oordée,  droite  à  un  de  fes  bords  >  convexe  de 
l'autre,  contenant  quatre  à  cinq  femences  vertes, 
anguleufes. 

Cette  plante  croît  dans  l'île  de  Caienne.  1> 

(^V.  f.  abj'quc  fion  in  herb.  JuJf,) 

On  emploie  l'écorce  de  cet  arbre  dans  les  tifanes 
fudorifiques.  Son  bois  eft  regardé  comme  incor- 
ruptible. On  s'en  fert  dans  les  conftruâions  des 
bâtimens  ,  &  particulièrement  pour  les  cafés  qui 
font  entourées  de  paMades,  où  li  fe  conferve  très- 
long- tems.  Lorfqu  ori  fait  quelauçs  entailles  i  1  e- 
corce  de  cet  arbre  »  il  en  découie  une  liqueur  bal- 
famique  &  réfîneufe  affez  abondante. 

Les  Indiens  Noiragues  ,  venus  du  Para ,  appel- 
lent cet  zxhre  paio-fanto  y  nom  que  lui  donnent  les 
Portugais.  Il  eft  appelé  anacoco  par  les  Galibis,  & 
bois'dt'fer  par  les  habitans  européens  qui  font  à 
Cayenne.  (  Aublet.  ) 

Obfervations.  Il  me  paroi  t  fort  douteux  aue  cette 
efpèce,  dont  les  étamines  font  faillantes ,  les  gouf- 
fes  bordées  à  leur  contour,  puifte  convenir  par- 
faitement à  ce  genre ,  dout  elle  s'écarte  encore 
par  foo  port  &  fes  feuilles.  J'en  dirai  autant  du 
robinia  nicou ,  &.  des  autres  efpèces  à  grandes 
feuilles  épailïes  j  dont  les  fruits  ne  font  pas  bien 
connus. 

Le  robinia  cotcinea  d' Aublet  j  bien  évidemment 
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d'ufi  genre  différent  «  a  été  décrit  par  Swartz  fous 
le  nom  defophora  monofperma. 

10.  Robinier  nicou.  Rohinia  nlcou,  ÂubL 

Rohinia  fioribus  purpuras  y  fpicatU  ;  ramulis  fiait' 
ientibus.  Aubl.  Guian.  vol.  2.  pag.  771.  tub.  308. 

Robinia  (  fcandens  )  ,  racemis  ptdicelUs ,  unifioris; 
foliis  impari'pinnatîs  ,•  foUolis  ovato^obiongls ,  acw 
minatis;  ramis  inermzbus  ^fiarnUntibus»  Willd.  Spec. 
Flanc,  vol.  3 .  pag.  1 1 34*  n^.  9. 

Arbrifleati  dont  le  tronc  j  de  deux  i  trois  pouces 
de  diamètre  ^  fe  divife  en  grofles  branches  far- 
menteufes  ^  &  en  rameaux  qui  s'étendent  fur  les 
arbres  voifins  &  en  couvrent  la  cime.  Les  feuilles 
font  alternes»  pétiolées^  ailées ^  compofées  d'en- 
viron fept  folioles  oppoféeSj  pédiculées^  lilTes^ 
vertes  «  entières ,  ovales  ^  longuement  acuminées 
à  leur  fommetj  très-grandes,  réticulées^  munies 
â  leur  bafe  de  deux  petites  ftipules  caduques. 

Les  fleurs  font  axillaires^  difpofées  en  épis. 
Leur  calice  ell  d'une  feule  pièce ,  arrondi  j  divifé 
à  fon  orifice  en  cinq  dents  inégales,  aiguës.  La 
corolle  eft  purpurine ,  papillonacée;  l'étendard  eil 
ample  9  large  >  droit  »  un  peu  finué  à  fon  fommet  > 
médiocrement  onguiculé  >  les  deux  ailes  ouvertes, 
eblongues ,  à  peine  auffi  longues  que  l'étendard  ; 
la  carène  compofée  de  deux  pièces  plus  petites , 
iconcaves.  Les  étamines  font  diade'pbes,  les  an- 
thères ovales,  à  deux  loges,  de  couleur  jaune  j 
l'ovaire  un  peu  arqué  «  auquel  fuccède  une  gonfle 
plane  ,  oblongue  y  étroite  ,  aiguë  à  fes  deux  ex- 
trémités y  contenant  trois  ou  quatre  femences 
rouffàtresj  arrondies^  un  peu  comprimées j  aflez 
fortes. 

Cette  plante  croit  dans  la  Guiane ,  à  Orapu  y 
paroifle  d'Aroura  5  elle  fleurit  &  fruâifie  an  com- 
mencement de  Tété.  T>  {Defiript.  ex  AubL  ) 

Cet  arbriiTeau  eft  nommé  nicou  par  les  Galibis^ 
&  liane  h  enivrer  les  poiffons  par  les  habitans.  Ils 
fe  fervent  des  farmens  fendus,  nouvellement  cou- 
pés &  mis  en  paquets,  pour  battre  l'eau  des  ruif- 
feaux  $  ce  qui  occafîonne  une  efpèce  d'engôur- 
diflement  aux  poiffons  qui  s'y  trouvent  :  alors 
ceux-ci  viennent  au  deffus  de  l'eau  &  y  reftent 
immobiles. 

11.  Robinier  des  haies.  Robirùa  fepium. 

Robinia  racemis  pediceilis  fiibbifioris  y  foliis  im- 
^ri  -  pinnatis  ,  foliolis  acuminatis  ,  caule  inermi* 
Willden.  Spec.  Plant,  vol.  5.  pag.  11 32.  n*.  6. 

Rohinia  inermis  ^  pedunculis  racemofis ,  partiali" 
bus  bifioris  ,  foliis  impari'pinnaiis  y  pinnis  ovatis  ^ 
acuminatis.  Swarti,  Prodr.  lod. 

Robinia  inermis ,  pedunculis  racemofis  y  parti alibus 
unifions  y  foliis  impari-pinnatis,  Jacq»  Amer*  III . 
ub.  179.  fig.  loi. 
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C'eft  un  arbre  qui  s'élève  à  la  hauteur  d'envîf 0» 
trente  pieds^  fur  un  tronc  dioic,  fans  aiguillons» 
dont  le  port  approche  de  celui  du  robinia  jfe.ido" 
acacia  :  il  fe  divife  en  rameaux  étendus  ^  très- 
longs,  cylindriques,  garnis  de  feuilles  alternes , 
pétiolées,  ailées,  compofées  de  foliolts  au  norei- 
ore  de  onze  à  treize  i  ovales  ^  obtufes ,  entières  y 
rétrécies  vers  leur  fommet  >  oppofées^luifaûtes  i 
leurs  deux  faces ,  longues  de  deux  pouces. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  grappes  axillafres  : 
leur  calice  eft  campanule,  fort  petite  divifé  à  Ton 
orifice  en  cinq  petites  dents  ^  dont  les  deux  fupé- 
rieures  font  plus  rapprochées.  La  corolle  eft  ino- 
dore, couleur  de  rofe  i  les  étamines  diadelphes  > 
les  gouffes  glabres  ,  brunâtres  «  oblongues ,  pla- 
nes «  comprimées,  obtufes»  contenant  pluiîeurs 
femences  ovales  y  comprimées. 

Cet  arbre  croît  dans  l'Amérique^  à  Carihagène» 
T)  {V,  f  in  kerf}^  Lam.  ) 

On  l'emploie ,  dans  fon  pays^natal ,  pour  former 
les  haies  des  jardins.  Il  croit  par  rejetons ,  avec 
beaucoup  de  rapidité,  &  réfifte  très-bien  aux  in*- 
tempéries  de  l'air.  Les  naturels  le  nomment  raton 
ou  mata^raton. 

12.  Robinier  à  fleurs  foyeufes.  Robinia  fidcea^ 

Robinia  racemis  pediceilis  fubbiûoris  ;  foliis  im-' 
pari  -  pinnatis  ^  foliolis  ovatis  y  fubtùs  tomentofis  ^ 
corolUs  purpureis  y  extiis  fericeo-alùidis.  (N.) 

C'eft  une  belle  efpèce ,  dont  les  rameaux  font 
cylindriques,  glabres^  cendrés,  flriés,  garnis  de 
feuilles  alternes, pétiolées,  ailles  avec  une  im- 
paire >  compofées  de  fept  à  onze  folioles  oppo- 
fées,  pédiculées^  ovales,  acuminées ,  arrondies 
&  prefqu'en  cœur  à  leur  bafe  y  coriaces  ,  glabres 
&  luifantes  à  leur  face  fupérieure,  pubefcentes  » 
prefque  tomenteufes  en  aeflbus ,  entières  à  leur 
contour,  à  nervures  latérales  &  faillantes,  fup- 
portées  par  des  pétioles  pubefcens  &  cylindri- 
ques. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  grappes  axillaires  » 
allez  nombreufes  >  folitaires  dans  chaque  aiifelle  » 
vers  l'extrémité  des  rameaux  ,  très-fimples,  point 
rameufes,  dont  les  pédoncules  font  droits  ,  roi- 
des ,  pubefcens ,  nus  dans  leur  partie  inférieure  ^ 
chargés  de  fleurs  très-rapprochées  ,  furtout  vers 
le  fommet  j  rarement  folitaires ,  plus  ordinaire- 
ment deux  à  deux  fur  des  pédicules  courts  dépars* 
Le  calice  eft  campanule ,  tronqué  â  fes  bords }  la 
corolle  luifante,  d'un  blanc-argenté  &  foyeux  ex« 
rieurement  y  d'une  belle  couleur  rouge  ou  purpu* 
rine  en  dedans.  Je  n'ai  point  vu  le  fruit. 

Cette  plante  croit  dans  l'Amérique  \  elle  a  été 
communiquée  ï  M.  JuiBeu  par  M«  Vabl.  1>  (  K*. 
/.  in  herb.  Juff.  ) 

ij.  Robinier  ians  épines.  Robinia  miiis.  Linii. 
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Ho^nia  racemh  pfdicellis,  tcnh  ;  folth  imparl* 
finnatis^  cauie  înermL  LinD.  Syil.  vegec.  pag.  669. 
11"",  4. 

Cyiijus  filiîs  pinnath.  Lxnn.  Spec  Plant,  vol.  i* 
pag- 741- 

Ceft  un  arbre  de  mofenne  grandeur  >  dont  le 
port  eft  d'un  afpeâ  fort  agréable,  qui  s'élève  fur 
un  tronc  d'une  grofleur  médiocre,  divifé  à  fon 
fommet  en  rameaux  touffus,  fans  épines,  cylindri- 

Ses,  réunis  en  téce ,  garnis  de  feuilles  nombreu- 
i,  alternes,  péciolées»  ailées  avec  une  impaire, 
comporées  d'environ  cinq  folioles  glabres,  ovales, 
irès-entières.  ^ 

L^  fleurs  font  difpofées  en  grappes  axiilaires  & 
terminales,  dontie  pédoncule  commun  fupporte 
i  chacune  de  fes  dents  trois  fleurs  pédiculées.  Les 
calices  font  campanules,  tronqués  à  leur  orifice 
eu  marqués  de  aents  obtufes ,  à  peine  fenlibles. 
Les  gou(fes  font  comprimées,  ovales,  oblongues, 
acominées  à  leur  fommet. 

Cette  plante  croit  naturellement  dans  les  Indes. 
On  la  cultive  dans  les  bofquets,  où  eUe  fleurit 
rarement.  T>  (K.v.  abfqucfiore,  ) 

Cette  efpèce  approcheroit-elle  du  galedupa  in- 
dica  Lam.  ?  Il  exiiie  beaucoup  de  rapports  entre 
cette  dernière  plante  &  la  figure  dePlukenet,  que 
Liane  rapporte  au  robinia  mitis. 

14.  Robinier  des  marais.  Robinia  uUgînofa. 
Roxb. 

Rêbinia  racemis  pedlctUis  tnfioris  ;  foiiis  temûiis, 
Qf*îongis^  acuminatis  ;  ramisinerniibus^fcandemibus. 
Wilid.Spec.  Plant,  vol.  j.  pag.  1 1  jj.  n^.  8. 

Robinia  uliginofa,  Roxburgh« 

Ses  tiges  fe  divifent  en  rameaux  glabres ,  cf lin* 
dri^ues,  grimpans ,  dépourvus  d'épmes,  garnis  de 
feuilles  alternes,  pétîolées,  ternées,  dont  les  fo- 
lioles font  oblongues,  acuminées,  glabres  à  leurs 
deux  faces,  longues  d'environ  un  pouce  &  demi. 
Les  fleurs  font  blanchâtres  >  difpoiées  en  grappes 
axfllaires  fur  les  vieux  rameaux,  longues  de  trois 
pouces  environ  ;  les  pédoncules  partiels  fuppor- 
tèot  trois  fleurs. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  orientales.  J) 

[Defiript.ex  Willd.) 

I  f .  Robinier  couleur  de  rouille.  Rohinia  ruhh* 

fuufa» 

Robinia  ractmis  ptiicelSs  difiantibtiSy  mtdtiforis^ 
fifiUs  impari'pinnatis  ;  fbliotis  dvato-oùlongis  ^  conor 
€â$;  ramis pêdimcu/ifque  pubefcenti'rubiginojis*  (N.) 

.  Ses  rameaux  font  U^eux  ,  prefqu*anguleux  » 
cannelés,  revêtus ,  particulièrement  dans  leur  jeu- 
oeflë^  d'un  duvet  couleur  de  rouillé  ;  garnis  de 
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feuilles  averties ,  pétîolées ,  ailées  avec  une  im*. 
paire ,  compofêes  de  folioles  au  nombre  de  cinq 
à  fept,épai(fes,  coriaces»  longues  d'environ  trois 
pouces,  fur  deux  de  large  y  oppofées,  pédiculées,, 
glabres,  luifantes  i  leur  face  lupérieure,  plus pâ-* 
les  en  deflfous ,  entières  &  un  peu  roulées  à  leurs 
bords ,  ovales ,  obtufes  ^  un  peu  rétrécies  à  leur 
bife,  marquées  de  nervures  ttès-ùillantes ,  laté- 
rales, alternes,  réticulées. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  grappes  axillaires  ^ 
étroites >  fort  longues,  dont  les  pédoncules  fonç 
ilriés,  anguleux,  revêtus  d'un  duvet  ferrugineux^ 
Les  ramification»  font  tr^s-courtes,  fort  diftantes^ 
chargées  de  fleurs  prefque  feffilês ,  nombreufes  , 
fafciculées,  dont  le  calice  eft  très-court  &  pubef» 
cent.  Je  ne  connois  ni  la  corolle  ni  les  fruits. 

Cette  plante  croit  dans  l'Amérique ,  à  Tile  dQ 
la  Trinité  3  elle  a  été  envoyée  par  M.  Vahl  à 
M.  Juffieu ,  fous  le  nom  de  robinia  moUiJfima.  J) 
(r.f.inherb.Juf) 

16.  Robinier  à  feuilles  de  réglilfe.  Robini4\ 

glyciphylla. 

Robinia  foliis  împan  -  pinnatis  ;  fobioUs  ovatO'^ 
obiufis ,  di/coloribus  i  leguminibus  linearibus ,  ion  gif» 
fimis*  (N.) 

On  diftingue  aifément  cette  efpèce  à  fes  feuille^ 
purpurines  en  deflbus ,  &  à  fes  goufles  longues  j 
très- étroites. 

Ses  tiges  font  llgneufes ,  glabres ,  cylindriques  ^ 
de  couleur  gt:ifâtre ,  fans  épines ,  garnies  de  leuil- 
ies  alternes,  ailées  avec  une  impaire,  compofces 
de  folioles  au  nombre  de  treize  à  dix-neuf,  oppo* 
fées  9  pédiculées  ,  longues  de  deux  pouces  fur  un 
de  large.,  ovales,  obtufes,  glabres,. entières  «d'un 
vert  tendre,  prefque  glauque  en  deflus,  de  cou- 
leur purpurine ,  plus  ou  moitis  foncée  en  defloos  i 
munies^  à  la  bafe  des  pétroles,  de  ftipules  lan- 
céolées ,  courtes ,  terminées  en  une  pointe  droitf 
&  roide. 

Les  fleurs  font  difpofées  dans  Taiflelle  des  feuil* 
les  en  grappes  alongées ,  fimple^s  >  beaucoup  pM 
courtes  que  les  feuilles,  munies  de  braâées  fem- 
blables  aux  ftipules.  Les  calices  font  tubuiés,  cy- 
Imdrjques ,  alongés ,  à  cinq  lobes  peu  marqués  ) 
la  corolle  petite  âc  blancbâtrei  les  goufles  longuet 
de  deux,  à  trois  pouces  «  larges  de  deux  lignes  ^ 
pé<jii<;ulées , comprimées,  linéaires,  obtufes,  tr^ 
glabres,  furmontées  d'une  portion  du  ftyle  per<« 
fiftant. 

Cette  plante  croit  i  la  Martinique.  T>  (^y.f.ùk 
herb»  Lam,  ) 

17..  Robinier  douteux.  Rfibînia  dubia. 

Robinia  foliis  abrupà  pinnatis  ^  fi^ribu^  fdfdtuta?* 
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lis;  Itguminibus angufiiffimis^  apkt  fubcirrhofis»  (N.) 
Lam.  Uluftr.  Gêner,  tab*  6o6.  fig.  2. 

^  Efpèce  très-diftinûe ,  qui  n'appartient  aux  robi- 
n/tf  que  par  Tes  gouffes  comprimées  «  qui 'a  d'ail- 
leurs le  port  des  carugana» 

Ses  tiges  fe  divifent  en  rameaux  droits  «  ligneux^ 
glabres  >  très-lifles^  d'un  blanc-cendré  ;  les  plus 
jeunes  pubefcens  «  garnis  de  feuilles  alternes  >  ai- 
lées >  fans  impaire,  compofées  de  douze  à  feize 
folioles  &  plus,  fort  petites,  ovales,  elliptiaues, 
légèrement  pubefcentes,  oppofées ,  pédiculées , 
munies,  à  labafe  des  pétioles,  de  deux  flipules 
molles,  prefque  filiformes,  aiguës. 

.  Les  fleurs  font  latérales,  difpofées ,  le  long  des 
rameaux.,  en  petites  grappes  courtes ,  par  paquets. 
Les  calices  font  courts ,  munis ,  à  leur  orifice  ^  de 
cinq  petites  dents  obtufes.  La  corolle  efi  purpu- 
rine, peut-être  panachée  de  blanc  ;  les  gouues  pe- 
rites^  comprimées,  longues  d'un  pouce  ;  larges  à 
peine  de  deux  lignes,  linéaires,  rétrécies  à  leur 
bafe ,  obtufes  &  munies  à  leur  fommet  du  ftyle 
peiliftant,  &  roulé  en  vrille. 

Cette  plante  croît  â  la.  Martinique.  T>  (  ^-  /  în 
kerb,  Lam.  ) 

ROCHEFORTE.  Rockefortîa,  Genre  de  j>lantes 
dicotylédones,  à  fleurs  complètes, monopetalées, 
de  la  famille  des  nerpruns,  qui  a  des  rapports  avec 
les  fihrebera ,  &  qui  comprend  des  arbrifleaux  exo- 
tiques à  l'Europe  ^  dont  le  caraâère  eflentiel  eft 
d'avoir  : 

■  Un  calice  à  cinq  divifions;  une  corolle. infundibuli" 
forme  ;  cinq  et  aminés  j  deux  ftylesj  un  fruit  à  deux 

loges  poiyfpermes* 

Caractère    ciiiiRiQUE. 

Chaque  fleur  offre  : 

1®.  Vnthiice  d'une  feule  pièce,  â  cinq  dîvifions 
iDvales ,  obtufes. 

• 

2®.  Une  corolle  monopétale ,  jnfundibuliforme , 
dont  le  tube  eft  court ,  le  limbe  partagé  en  cinq 
découpures  ovales ,  oblongues ,  ouvertes. 

•  •  * 

.  3°.  Çin<j  écamines ,  dont  les  iilamens  font  fubu- 
\és ,  infères  dans  les  plis  de  l'orifice  du  tube,  ter- 
minés par  des  anthères  oblongues. 

■  4®.  Un  ovaire  fupérieuf ,  arrondi ,  comprimé  ; 
furmonté  de  deux  riyles  fubulés,  terminés  par  des 
fligmates  fimples. 

Tue  fruit  eft  globuleux,  à  deux  loges,  contenant 
quelques  femences  anguieufes. 

Espaces. 

I.  RocHEFORTE  à  feuilIês  tti  coin.  Rochefortia 
njineata*  Swartz» 
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Rochefortia  foliis  cuneiformibus  ^  obcyatis,  inU* 
gris.  Swartx,  Fior.  Ind.  occid.  vol.  i.  pag.  55^.— 
Idem,  Prodr.  pag.  54. 

Arbriffeau  de  trois  à  quatre  pieds ,  dont  les  ti- 
ges font  fournies  de  branches  droites,  fans  épi- 
nes, divifées  en  rameaux  flexueux,  cylindriques, 
lifles,  épineux^  de  couleur  cendrée  ,  &  dont  les 
épines  iont  folitaires,  proche  Tinfcrtion  des  pé- 
tioles ,  trois  fois  plus  courtes  que  lui.  Les  feuilles 
font  pétioléesj,  réunies  en  petits  paquets  alternes, 
or Ainairement  au  nombre  ae  trois;  ovales,  pref- 
que cunéiformes  ,  entières ,  échancrées  à  leur 
fommet,  glabres  ï  leurs  deux  faces,  un  peu  lui- 
iantes  ,  d'un  vert  foncé  ,  plus  pales  en  defTous  , 
roides  8e:  légèrement  nerveufes ,  fupportées  pac 
des  pétioles  courts. 

Les  fleurs  font  petites ,  d'un  vert-blanchâtre  , 
difpofées  en  cimes  plus  courtes  que  les  feuilles  , 
terminales ,  quelquefois  axillaires  ;  les  pédoncules 
prefque  dichotomes.  Leur  calice  eft.monophylle» 
a  cinq  divifions  droites  «  ovales  ,  obtufes^  pubef- 
centes. La  corolle  tabulée ,  le  tube  court ,  à  cinq_ 
faces  s  le  liuibe  à  cinq  découpures  ouvertes  ,  ova- 
les ,  oblongues  >  cinq  étamines  inférées  i  l'orifice 
du  tube  de  la  corolle ,  furmontées  d'anthères  ob- 
longues ;  un  ovaire  fupérieur,  velu  ;  les  ftigmates 
velus ,  prefque  plumeux  :  le  fruit  tft  prefque  glo- 
buleux ,  à  deux  loges,  contenant  pluiicurs  femen- 
ces petites  ,  anguleufes. 

Cette  plante-  croit  fur  les  rochers  arides ,  i  la 
Jamaïque.  1)  (  Defcript.  ex  Swarti.  ) 

2.  RocHEFORTE  à  feuîlles  ovales.  Rochefortia, 
ovata,  Sw'artz. 

Rochefortia  foliis  ovatis  ,  emarginaiis,  Swartz  , 
Flor.  Ind.  occid.  vol*  i.  pag.  554, — Idemj  Prodr. 
pag.  J4. 

C'eft  un  petit  arbriffeau ,  dont  les  rameaux  font 
glabres,  cylindriques,  garnis  de  feuilltspétiolées, 
alternes,  entières,  ovales,  échancrées  à  leur  fom- 
met ,  un  peu  velues ,  longues  d'un  pouce,  marquées 
de  nervures  &  de  veines,  fupportées  par  des  pé- 
tioles courts. 


!  '        ^ 


Les  fleurs  font  réunies  deux  â  deux*  en  fomrie 

de  petits  corymbes  axillaires.  Leur  calice  eft  di- 

vifé,  jufqa'à  fa  bafe ,  en  cinq  découpures  ovales  ^ 

droites^  velues  à  leurs  bords.  La  corolle  a  un  tube 

campanule,  ouvert,  de  la  longueur  du  calice  $   le 

timbe  à  cinq  découpures  oblongues,  obtufes  _,  un 

peu  plus  longues  que  le  tube  s  les  filamens  plus 

courts  que  les  découpures  du  limbe  ;  les  anthères 

grandes  ,  oblongues,  un  peu  pendantes  5  l'ovaire 

glabre ,  comprimé,  arrondi 5  deux  ftyle$  coniques ^ 

fubulé!» ,  un  peu  écartés,  terminés  par  des  ftigma-' 

tes  aigus. 

Cette  plante  fe  xencontre  dans  les  buifTons  .  fur 
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ks  lieux  pierreux  ^  à  la  Jamaïque.  I7  (.DefcVîpt.  ex 

ROCOUIER.  Bixa.  Genre  de  plantes  dicotylé- 
dones y  â  fleurs  complètes^  polypetalées^  de  la  fa- 
mille des  tilleuls  >  qui  a  dcrs  rapports  avec  les  lue- 
tid^  &  qui  comprend  des  arbrifleaux  exotiques  â 
l'Europe^  à  feuilles  alternes^  (lipulacées^  &  dont 
les  fleurs  font  difpdfées  en  une  panicule  ttrminale. 

Le  çaraâère  efTentiel  de  ce  genre  efl  d'avoir  : 

Un  calice  coloré,  à  cinq  folioles  ^  muni  de  cinq  tu- 
hercules  a  fa  bafe  extérieure  ;  une  corolle  à  cinq  péia^ 
Us  ;  des  étamints  nomk  eujes ,  attOLkéii  fur  le  récef^ 
tacU  y  un  fiyle  y  une  cap  fuie  hériffét  ,  urdloculaire ,  a 
deux  valves  n 

»  I 

Caractère    générique. 

Chaque  fleur  offre  : 

I*.  Un  calice  à  cinq  grandes  folioles  colorées , 
égales,  ovales,  obtufes  ,  munies  i  leur  bafe  exté- 
rieure de  cinq  tubercules  fort  pérîtes,  femblables 
a  un  très-petit  calice  à  ciiiq  dents.  (C'eil  le  calice 
félon  Linné.  ) 

•  • 

a*.  Une  corolle  à  cinq  pétales  (dix  pétales  félon 
Linné  )  égaux  ,  alcernev  avec  les  divifîons  du  ca- 
lice, plus  courts  que  lui,  ovales,  obtus. 

3®.  Des  àamines  nombreufes ,  dont  les  filamens 
font  inférés  fur  le  réceptacle,  fécacés,  prefqu'auQi 
longs  que  la  corolle ,  terminés  par  des  anthères 
droites  ,  arrondies. 

4**.  Un  ovaire  ovale,  vélu ,  furmonté.  d'un  flyle 
filiforme,  de  la  longueur  des  étapsines,  termmé 
par  un  ftigmate  bifide,  comprimé. 

Le  fruit  eft  une  capfule  ovale»  en  cœur,  un 
peu  acuminée  ,  médiocrement  comprimée.,  cou- 
verte entièrement  de  pointes  roides ,  à  une  ieule 
logé,  à  deux  valves,  revécues  intérieurement  & 
en  totalité  d'unr:  membrane ,  dont  le  milieu  fert 
de  réceptacle  aux  femences,  qui  font  nombreufes, 
enveloppées  d'un  fuc  rougeâtre,  turbinéts»  en- 
foncées dans  une  forte  de  cupule  pédiculée«  L'em- 
bryon eft  fort  petit,  placé  dans  un  perifperme 
charnu.  Le  réceptacle  des  femences  eft  linéaire,  & 
non  faiilant  &  relevé. 

.Espèce. 

RocouiER  d'Amérique.  Bixa  americana. 

Bixafoliis  cordato-ovatis  ^  acuminatis ,  integerri* 
Isi  cuffuiis  ùippaceis,  (N.) 
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Bixa  (oreilana  ).  Linn.  Svft.  Plant,  vol.  2.  pag. 
c8o.  —  Hoït.  Cl)ff.  11 1.  —  Maitr.  'Ttdic.  i  if.  — 
Roy^n,  LuKd.  Bat.  477.  —  Br<»wn,  J.mi.  2^4.  — 
Miller»  Uict. — Gaertn.  de  Fruét.  de  âtm.  Cwut.  4. 


tab.  éi.  fig.  }•  —  Regnault,  Bût«i<  tab.  41  j.  «-• 
Sonnerat,  Iter,  pag.  29.  tab.  13.  —  Lam.  llluftr. 
Gen.  tab.  469. 

Orleana  feu  orellana  fblliculis  lappaceis,  Pluken. 
Almag.  272,  tab.  205.  fig.  4.  —  Comm.  Hort  !• 
pag.  6j.  tab.  53. 

Arhor  mexicana,  fruSu  cafianeA^  cocciftra.  Ct 
Bauh.  Pin.  419. 

Bixa  oviedl.  Cluf.  Exot.  1.  3.  C.  20. 

Utucu.  Sloan,  Jam»  150.  Hift.  2.  pag«  p.  tab. 
181.  fig.  I*  —  Pifon ,  Brafil.  133. 

Mitcllu  americana,  maxima^  tinâoria,  Toumef. 
Inft.  R.  Hcrb.  242, 

Achiotiyfcu  medicina  tingendo  apta,  Hernand,  74. 

Vulgjirtment  roucou,  rocou,  rocourti  amotta, 
anotta^  achiote;  cochehuc;  bichet. 

Arbrifleau  qui  s'élève  a  la  hauteur  de  douze  è 
quinze  pieds ,  dont  le  tronc  eft  droit ,  &  pouffe 
vers  fon  fommet  piufieurs  branches  qui  forment 
une  cime  prefqu'en  tête ,  divifées  en  rameaux  gla- 
bres ,  alternes ,  cylindriques ,  garnis  de  feuilles 
pétioiées*  alternes  ou  éparfes^  ovales ,  acuminées 
â  leur  fommet,  échancrées  en  cœur  à  leur  bafe« 
entières  à  leurs  bords >  glabres  8c  d'un  beau  vert  à 
leuh  deux  faces ,  marquées  de  nervures  latcrales  , 
rouilatres,  qui  fe  foudivifent  en  petites  veinules 
courtes;  fupportées  par  des  pétioles  prtfquaulli 
longs  que  les  feuilles ,  munis  a  leur  bafe  de  ftipu- 
les  lancéolées ,  aiguës,  très-caduques. 

Les  fleurs  font  difpofées,  à  l'extrémîté  des  ra- 
meaux, en  une  panicule  peu  garnie,  terminale, 
médiocrement  rameufe  j  chaque  flcur  fuoportée 
par  un  pédoncule  filiforme ,  qui  s'epanouit  à  ion 
fommet  en  cinq  tubercules  connivens  à  leur  bafe 
félon  M.  Juftieu>  &  que  Linné  regarde  coQime  lé 
calice  ;  mais  ce  denuer  paroit  plutôt  devoir  être 
conftitué  par  les  cina  pétales  extérieurs  ,  colorés 
&  plus  grands  que  la  corolle.  Celle-ci  eft  d'un 
blanc-pâle  ,  lavé  de  rofe ,  inodore ,  à  cinq  pétales 
prefque  ronds.  Le  fruit  eft  une  capfule  un  peu  en 
coeur  à  fa  bafe  ,  de  forme  prefque  conique  ,  mé- 
diocremeut  comprimée  ,  hériflée  de  poils  roides  j 
rougcâtres,  s'ouvrant  en  deux  valves,  renfermant 
des  frniences  enveloppées  d'une  pulpe  rouge,  qui 
colore  fortement  les  mains  de  ceux  qui  la  tou- 
chent. 

;  Cttte  plante  croît  dans  les  contrées  méridio- 
nales de  l'Amérique.  T>  (  ^•/•) 

La  fubftance  pulpeufe  &  rouge  qui  environne 
les  fcmenccs  du  locouier ,  eft  employée  avec  avan- 
tage par  les  teinturiers  &  les  pemtres.  Les  Amé- 
ric.iins  tn  font  ufage  pour  colorer  leur  chocolat, 
6l  les  naturels  s'en  i\  rvenr  pour  le  peindre  Je  corps 
lorlquMs  vont  à  ta  guerre.  Voici  de  quelle  ma- 
1  nière  où  prépare  i'exuait ou  b  pâte  dtroucou : 


•\ 


?oo 
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-  On  retire  des  capfules  les  femences  fc  toute  la 
matière  charnue  qui  les  environne  :  on  les  écrafe 
avec  des  pilons  de  bois ,  dans  des  canots^  qui  font 
des  troncs  d'arbre  creufés  :  on  jette  de  Teau  def- 
fus  en  quantité  fufHfance ,  pour  que  la  mattère  y 
trempe  :  on  l'y  laiflè  pendant  fix  jours  >  afin  que 
l'eau  puifle  didbudre  la  fubftance  rouge  qui  e(l 
Adhérente  aux  femences.  On  coule  enfuite  la  li- 
queur dans  un  crible  du  piys^  nommé  kihicktt  ou 
manaret;  puis  par  trois  autres  cribles  plus  fins» 
faits.de  joncs  ou  de  groflfe  toile ,  dont  les  trous 
font  carrés  :  on  loifle  égoutter  pendant  vingt-qua- 
tre heures  ce  marc  ^  qu'on  appelle  nucou  caiê  , 
puis  on  le  met  de  nouveau  dans  un  canot  qu'on 
a  foin  de  couvrir ,  &  on  l'y  laiffe  fermenter  pen- 
dant huit  jours ,  pour  que  ce  qui  refle  de  matière 
f  auge  colorante  puifle  plus  aiféntent  s'en  décacher 
&  s'extraire.  Pour  cela  on  jette  un  peu  de  nou- 
velle eau  fur  la  matière  »  on  l'agite  jufqu'â  ce 
qu'elle  commence  à  fe  gonfler  &:  à  former  des 
bulles  d'air  »  qui  crèvent  à  la  furface.  Alors  on 
diminue  le  feu  :  on  laifle  refroidir  le  roucou  juf- 
u'au  lendemain  matin  \  on  le  tire  de  la  chaudière^ 
on  l'étend  dans  des  caiffes  que  Ton  tâche  de 
garantir  de  la  pouffière.  Le  roucou  ^  féché  à  l'om^ 
bre  par  le  vent ,  eft  infiniment  plus  coloré  que  ce* 
lai  qu'on  expofe  au  foleil.  On  a  obfervé  que  plus 
on  Te  travaille  en  grand  »  plus  la  couleur  en  efi 
vive  :  travaillé  en  petit ,  il  devient  noir.  Le  rou- 
cou eft  pur  &  bien  fait  quand  il  fe  difTout  entiè- 
rement dans  l'eau ,  &  qu'il  n'y  a  point  de  corps 
étrangers  «  erraas  ou  précipités ,  comme  dans  le 
rocou  gigadaim ,  qui  eli  de  mauvaife  qualité  ^  &: 
plus  encore  celui  qu'on  appelle  roucou  bal^  terme 
^ui  fignifie  la  paille  &  le  bléj  parce  qu'on  s'efi  fervi 
de  vieilles  &  de  nouvelles  graines  j  8c  qu'on  y  a 
mêlé  quelquefois  du  rouge  d'Inde. 

Le  roucou^  pour  être  de  bonne  qualité  ,  doit 
être  couleur  de  feu  ^  plus  vif  en  dedans  qu'en  de- 
hors >  doux  au  toucher^  d^une  bonrte  confiftance , 
tfin  qu'il  foit  de  garde.  On  donne  à  cette  pâte 
)a  forme  que  l'on  veut ,  avant  de  l'envoyer  en 
Europe  :  elle  eft  ordinairement  en  pains ,  enve- 
loppés dans  des  feuilles  de  balifier.  A  Tégard  de 
Feau  rouflatre  >  elle  eft  propre  à  être  jetée  fur  de 
nouvelles  graines  qu'on  veut  faire  tremper. 

On  peut  retirer  du  roucou  une  fubftance  rouge 
beaucoup  plus  belle  ^  en  fe  contentant  de  frotter 
feulement  les  grains  entre  les  mains  ^  dans  de  leau  \ 
mais  alors  on  n'en  retire  qu'une  petite  quantité 
d'extrait  ou  de  fécule  qui  le  précipite  >  &  prend 
la  forme  d'un  pain  de  cire.  Rarement  on  ta  garde 
dans  cet  état  ^  non-feulement  parce  qu'elle  devient 
trop  chère,  mais  parce  qu'on  eft  dans  l  ufage  d  af- 
faiblir fon  eue  trop  vif  j  qui  ofienfe  la  vue  y  avec 
du  fantal  en  poudre  :  tel  en  le  roucou  que  les  In- 
diens caraïbes  ic  autres  aiment  avec  paîfîon.  Ils  le 
trempent  dans  l'huile  avant  que  de  l'employer 
pour  fe  rougir  Iç  corps.  Cette  efpècç  d'enchût  1 
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ferme  lès  pores  ^empêche  que  J'eau  de  la  mer  fm 
faffe  des  imprcdions  fur  Kur  corps ,  fait  fuir  les- 
maringouins  &  mourir  les  chiques. 

On  fait  deux  récoltes  de  roucou  par  an  :  celle 
d  hiver  eft  la  plus  abondante.  Les  ouvriers  qui 
travaillent  à  préparer  le  roucou  font  incommodes 
de  maux  de  tête ,  qu'on  attribue  à  l'odeur  fortô, 
des  femences  du  roucou  ,  qui  eft  encore  exaltée^ 
davantage  par  les  infufions  tU  les  macérations.  La 
belle  pâte  de  roucou  devient  dure  en  Europe  & 
perd  fon  odeur ,  qui  approche  de  celle  de  la  vio- 
lette. Celle  de  Cayenne  eft  eftimée  la  meilleure 
&  la  mieux  préparée  :  les  teinturiers  s^'en  f<:rvefic 
pour  mettre  en  première  couleur  les  laines  qu'on 
veut  teindre  en  rouge,  bleu,  jaune,  vert>  &c» 
il  eft  peu  de  couleurs  où  on  ne  la  fafte  entrer.  La 
roucou  paffe  pour  fortifier  l'eftomac  &  arrêter  le 
cours  .de  ventre.  Lorfque  le  linge  a  été  taché  du 
roucou  ,  il  eft  très-difficile  d'en  effacer  la  tache  , 
furtout  quand  il  y  a  eu  mélange  d'huile.  Le  folteil 
eft  plus  capable  de  l'emporter  que  toutes  les  lef- 
fives,  &  cette  couleur  eft  fi  extenfible,  qu'uo 
morceau  de  linge  taché  eft  capable  de  tacher  toute 
une  lefiîve.  II  eft  bon  d'obferver  que ,  quand  U 
pâte  du  roucou  commence  ï  fermenter  j  il  eft 
alors  d'une  puanteur  infuppor table.  Son  odeur 
agréable  ne  fè  fait  feotir  qu  après  la  fermentation. 
(Bom.Dia) 

ROEIXE.  Roella.  Genre  de  plantes  dicotylé- 
dones y  à  fleurs  complètes ,  monopétalées  ^  de  U 
famille  des  campanutacées ,  qui  a  des  rapi>ort$ 
avec  les  campanules ,  &  qui  compiçnd  des  arbuf- 
tes  ou  des  herbes  exotiques  à  l'Europe,  a  feuilles 
petites,  alternes ,  dont  lés  fleurs  font  folitaire^^ 
terminales  ou  axiilaires. 

Le  caraûère  effentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  calice  perpfiant ,  à  cinq  divifions  ;  une  corolle 
infundibuUformc ,  attachée  au  fommtt  du  calice  ^  & 
dont  le  limée  ejh  divip  en  cinq  découpures  /  cinq  fila'- 
mens  diéatés  à  leur  bafe  ;  un  fiigmate  bifide  ^  une  cap^ 
fuie  inférieure,  a  deux  loges. 

Caractère    générique. 

Chaque  fleur  offre  : 

i*.  Un  calice  fupérieur ,  d'une  feule  pièce»  tur- 
biné, perfiftant,  à  cinq  découpures  lancéolées^ 
quelquefois  dentées. 

2®.  Une  coroUe  monopétale  ,  înfundibulîforme 
ou  campanulée  ,  dont  le  tube  eft  plus  long  que  le 
calice ,  inféré  à  fon  orifice,  8c  le  Umbe  partagé  eia 
cinq  découpures  ovales. 

3®.  Cinq  étamims,  dont  1«$  filamens  font  fubu«- 
lès,  dilatés  en  forme  d'écaillés  à  leur  bafe ,  fur* 
montés  par  des  anthères  fubulées  >  codm veotes. 
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4*.  Un  ovaire  inférieur ,  oblong ,  furmonté  d'un 
.R)k  filiforme,  de  la  longueur  ds;s  écamincs  ,  ter- 
miné par  deux  ttigmaces  ouverts,  oblongs,  aplatis. 

Le  fruit  cû  une  cipfule  inférieure ,  cylindrique, 
couronnée  par  le  calia,  à  deux  loges,  quelque- 
fois à  une  feule  loge ,  s'ouvrant  à  fon  fommet  par 
un  trou  arrondi  :  elie  renferme  des  fêmences  peti- 
tes, nombreufcs^  anguleufes. 

Ohfervations.  Ce  genre  a  été  primîtîvcment  éta- 
bli fur  le  roelU  cUiuta,  efpèce  unique.  Celles  que 
l'on  y  a  depuis  ajoutées  «  s'écartent  plus  ou  moins 
descaraâères  génériques  de  la  prenvière,  remar- 
quable furtout  par  les  grandes  découpures  den- 
tées qui  couronnent  le  fruit.  Pluiieurs  botanifies 
aoîest  ou'il  conviendroit  de  féparer  les  autres 
efpèces  ae  celles-là,  en  les  rangeant  dans  un  genre 
particulier.  Sil  n'exifte  d'autre  différence  que  dans 
cette  forme  particulière  du  calice  ,  &  qua  4es  au- 
tres parties  ae  la  fruâification  aient  le  noéme  ca- 
ractère^ ce  feroit  à  tort ,  fans  doute  ^  que  l'on 
▼oudroit  féparer  des  efpèces  qui  ont  d'ailleurs 
tant  de  reffemblance  dans  leur  port.  Leurs  feuilles 
font  très-petites  j  feflîles,  fermes,  rapprochées, 
réfléchies  en  dehors  ,  éparfes ,  quelquefois  pref- 
qa'imbriquées ,  la  plupart  ciliées  à  leurs  bords. 
Les  fleurs  3  peu  apparentes ,  varient  par  leur  infer- 
tioD,  les  unes  étant  terminales,  fafciculées}  d'au- 
tres, folitaires,  axillaires. 

£  s  p  â  c  £  s. 
î.  RoELLE  ciliée.  Roclla  cîUata,  Linn. 

Roellaftuxiculofa  ^frliis'linearifuhulatis  y  ciliatis  ; 
mucrone  reBo;  iioribusterminaUbus  ^foiuariis,  Lam. 

lU.  Gêner,  vol.  a.  p.  66.  n^.  Z576.  tab«  125.  fig.  i. 

RotllafoUis  ciliatis  y  mucrone  ereRo,  Linn.  Sp£C. 
Plant,  vol.  I.  pag.  ly  i.  —  Ga?rtn.  de  Fruft. & Sem. 
▼ol.  1.  pag.  ijA,  tab.  )!•  fig.  j.  -^  Dfsfoataines  ^ 
Jlor.  atlant.  vol.  i.  pag.  182. 

Roeiia.  Hort.  ClifFort.  492.  tab.  jf. 

Roeila  foliis  lanceolatis  ,  ciliatis  ;Horibus  folitû" 
rilSy  terminalibus.  Thunb.  Prodr.  58.  —  Willden. 
Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  918.  n^.  i. 

Roeila  foliis  linearihus  ,  ciliatis ,  reSis  ;  floribus 
fefilibus.  Bergius,  Plant.  Cap.  pag.  41.  n^.  i. 

Campanula  africana^frutefcenSy  aculeoja;fiorevior 
laceo.  Comme!.  Horc.  2.  pag.  77.  tab.  39. 

Aculcofa  mauritanica  y  ericé  foliis  kirfutis,  rigi" 
dis  ,  infefto  mucrone  pungeniibus.  Pluken.  Almag.  8. 
tab.  z$  I.  fig.  4. 

Campanula  af ricana  ^  kumilis,  pilofa;  fiore  exal- 
bîdo y  languiai purpureo, Seba. Tbefaur.  vol.  I.  p.  25. 
lab.  16.  fig.  5. 

Petit  arbrilïeau  qui  s'élève  à  peioe  à  la  hauteur 
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de  huit  i  dix  pouces ,  dont  les  racines  font  fiiuples , 
flexueufes,  cylindrfques  ,  garnies  de  fibres  capil- 
laires» les  tiges  courtes  ,  droites  ,  glabres,  divî- 
fées  vers  leur  partie  fupérieure  en  branches  épir- 
.  fes,  touffues,  qui  fe  foudivifent  à  leur  fommet  en 
rameaux  courts,  fouvent  prolifères ,  qui  font  feuls 
munis  de  fleurs ,  garnis  de  feuilles  nombreufes  « 
éparfes,  feflilcs,  fort  petites^  étroites,  linéaires, 
fubulées ,  droites ,  très-entières ,  un  peu  carénées^ 
munies  à  leurs  bords  de  cils  blanchâtres. 

Les  fleurs  font  folitaires,  feffiles  &  terminales 
fur  les  plus  jeunes  rameaux ,  enveloppées  à  leur 
bafe  par  pluueurs  feuilles  femblables  aux  autres  , 
mais,  plus  grandes.  Leur  calice  eft  glabre ,  divifé 
en  cinq  découpures  grandes ,  lancéolées ,  mucro- 
nées,  dentées  à  leurs  bords,  chaoue  dent  termi- 
née par  une  pointe  fétacée,  roide,  prefqii'épî- 
neufe.  La  corolle  eft  d'un  pourpre  violet,  infundî- 
buli  forme  s  fon  tube  épais ,  plus  court  que  le  ca- 
lice y  fon  limbe  panagé  en  cinq  divifions  ovales  , 
un  peu  arrondies,  terminées  par  une  petite  pointe 
obtufe.  Le  ftyle  eft  velu  &  de  couleur  purpurine 
vers  fon  fommet.  La  capfuleeft prefque cylindrique, 
couronnée  par  les  découpures  du  calice  j  elle  ren- 
ferme des  fêmences  rudes,  petites  &  anguleufes. 

Cette  plante  croit  dans  phifieurs  contrées  de 
l'Afrique ,  au  Cap  de  B«nne-Efpérance ,  daps  l'E- 
thiopie &  la  Barbarie.  J)  (  ^./.  in  herb,  Lam*  ) 

2. RoELLE  pédonculée.  Roeila pddunçulata. Berg. 

Roeila  foliis  linearibus  y  ciliatis  ^  reciis  ;  fioribus 
pedunculatis ,  germinibus  longijjimis,  Bergius ,  Plant. 
Capen.  pag.  42.  n^.  2. 

Cette  plante  reffemble  beaucoup  au  roeila  ci* 
liata  :  peut-être  n'en  elt-elle  qu'une  variété;  ce- 
pendant elle  en  diffère  par  fon  port.  Ses  tiges  font 
plus  élevées ,  fes  fleurs  pédonculées ,  fes  capfules 
bien  plus  longues. 

Ses  tiges  fe  divifent  en  rameaux  cylindriques., 
pubefcens,  garnis  de  feuilles  linéaires,  très-étroites, 
aiguës,  éparfes,  feflîlts,  nombreufes,  glabres  à 
leurs  deux  faces ,  munies  vers  leur  bafe  ,  &  noa 
dans  toute  leur  longueur,  de  cib  courts ,. épineux* 

Les  fleurs  font  terminales,  prefque  folitaires, 
quelquefois  au  nombre  de  deux  ^  dont  les  pédon- 
cules font  très  -  longs  a  l'extrémité  des  rameaux  , 
garnis  ouelquefoisdedeux  ou  trois  feuilles;  chaque 
fleur  eft  jpédiculée ,  munie  de  bradées  linéaires  , 
aiguës,  lubulées,  ciliées.  Leur  calice  efi  divifé  à 
fon  orifice  en  cinq  découpures  lancéolées ,  aiguës  , 
ciliées  :  l'ovaire  eft  cylindrique  ,  beaucoup  plus 
long  que  le  calice. 

Cetteplante  croîtau  Cap  de  Bonne-£fpérance.  J^ 
(  Defcript.  ex  Berg,  ) 

Ohfervations,  Ce  que  Bergius  regarde  comme 
des  pédoncules,  nous  paroit  être  le  prolongement 
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des  jeunes  rameaux  prefques  nus^  &  ce  qu'il  nomme 
braftées ,  des  feuilles  d'entre  lefquelies  for  tent  les 
fleurs.  D'ailleurs  >  ces  mêmes  fleurs  font  encore  pé- 
diculées^  circonftance  qui  favorife  aflez  mon  opi- 
nion. 

3.  RoELLE  filifortifie.  Roclla  filiformis^  Lam. 

Roella  frutïcul'fa  ,  ramofo-pamculata  j  ramis  fli" 
formibus  ;  foliis  mini  mis ,  ovatis  ^  dentatis ,  recurvisj 
decurrentiifus  ;  fioribus  foUtariis.  Laniarck ,  IlluUr. 
Gêner,  vol.  2.  pag.  66,  n^  258c.  tab.  123.  fig.  2. 

Roella  (fquarrofa),  foliis  ovatis  y  acutis  ^  rare  den» 
tatis  y  decurrentibus ,  bajî  fpinofo  ciliatls  ,  reflexis, 
Berg.  Plant.  Cap.  pag.  42.  n**.  3.  (Noa  roella 
fqaanofa.  Unn.  Suppl.  ) 

Il  ne  faut  point  confondre  cette  efpèce  avec  le 
roella  fquarroja  de  Linné  fils  :  ce  font  deux  plantes 
très-diéférentes.  Celte  de  Linné  efi  herbacée  \  fes 
fleurs  font  agrégées ,  tandis  que  celle  dont  il  eft 

ici  queftion  a  des  fleurs  folitaireSj  fefliles. 

» 

Ses  tiges  font  ligneufes»  &  fe  divifent  en  ra- 
meaux glabres»  cylindriques ^  redrefles^  prcfque 
filiformes  y  diffus^  longs  d'environ  un  pied^  fou- 
di  vifés  à  leur  partie  fupérieure  en  d'autres  rameaux 
fîmples^  les  inférieurs  plus  courts^  les  fupérieurs 
beaucoup  plus  alongés  y  réunis  en  toutfe  y  garnis 
de  feuilles  petites^  fefTiles»  éparfes^  nombreufes» 
ovales  y  aiguës  y  glabres  à  leurs  deux  faces  ^  rare- 
ment dentées  y  longues  d'une  â  deux  lignes;,  re- 
courbées en  dehors  «  un  peu  décur  rentes  â  leur 
bafe ,  où  elles  font  en  même  tems  munies  de  quel- 
ques cils  courts  >  roides.  Les  feuillet  qui  accom- 
pagnent les  fleurs  font  plus  gr;indes  y  mais  de  même 
Ibrme. 

Les  fleurs  font  feffiles,  folitaîres,  fituéesà  l'extré- 
mité des  rameaux.  Leur  calice  e(l  turbiné  ^  divifé 
en  cinq  découpures  égales ,  lancéolées,  ouvertes, 
ciliées  à  leurs  bords ,  aiguës  à  leur  fommet ,  per- 
iiftantes.  La  corolle  eft  inftindibuliforme  ,  munie 
d'un  tube  plus  court  que  le  calice ,  qui  s'épanouit 
en  un  limbe  à  cino  diviiions  ouvertes  :  les  nlamens  I 
font  élargis,  ovales ^  &  un  peu  ciliés  vers  leur 
bafe,  teti^ninéspar  un  petit  filet  fétacé  qui  fupporte 
des  anthères  cylindriques.  L'ovajre  ell  court ,  cy- 
lindrique,, fur  monté  d'un  ftyle  de  la  longueur  des 
étamines  ,  terminé  par  un  ftigmate  à  peine  bifide. 
Il  lui  fuccède  une  capfule  glabre  ,  couronnée  par  . 
les  divifions  du  calice ,  agrandies  &  un  peu  pur- 
purines :  elle  renferme  environ  huit  femences  fort 
fecites,  ovales,  convexes  d'un  côté«  concaves  de 
autre,  un  peu  rudes. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne*Efpérance.  T? 
(  V.  f,  in  herb,  Lamarck  &  Jujpeu.  ) 

4-  RoELLE  glabre.  Roella  glabra. 

Roella  foliis' oVdtis  y  integerrimis  y  glabris  ,  apice 
'recurvatis ;  fiçribus  ttrtninûUbus.  {^,^  -. 
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I  ArbrifTeau  dont  les  tiges  font  dures ,  d'un  btun 
'foncé  ,  divifé  en  rameaux  courts,  diffus,  pref^ue 
fafcicuiés,  garnis  de  feuilles  très -rapprochées, 
prefqu* imbriquées  ,.  éparfes  ,  feffiles ,  fort  pe- 
tites, glabres,  ovales,  nues,  très-entières,  co- 
riaces ,  recourbées  en  defTous  à  leur  fommet ,  point 
.ciliées  ,  beaucoup  plus  nombreufes  à  l'extrémité 
des  rameaux.  Je  n'ai  vu  que  quelques  fleurs  incom- 
plètes, qui  m'ont  paru  devoir  être  toutes  termi- 
nales. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne-Efpérance , 
où  elle  a  été  recueillie  par  Sonnerat.  T7  (  V*  f  in 
herb,  Jujfieu,  ) 

5.  RoELLE  à  épi.  Roella  fpicatd.  Lînn.  f. 

Roella  fruticofa  ,  ereBa  ;  foliis  lanceolatis ,  i/ire- 
gris  ,  ciliatis  ;  fioribus  terminalibus  ,  fubfptcatis, 
Linn.  f.  Suppl.  pag.  143,  — Lam.  111.  Gen.  vol.  2. 
pag.  66,  n**.  2578. 

Roella  foliis  lanceolatis  ,  ciliatis  ;  fioribus  termi" 
nalibusy  qggregatis.  Thunb.  Prodr.  55. 

Cette  plante  a  fes  tiges  droites ,  frutefcentes , 
divifées  en  ratneaux  garnis  de-  feuilles  alternes, 
éparfes  ,  feffiles  ,  lancéolées  ,  entières  ,  ciliées  à 
leurs  bords  :  les  fleurs  font  fituées  à  l'extrémité  des 
rameaux,  ramaffées  en  une  forte  d'épi. 

Cet  arbrifTeau  croît  au  Cap  de  Bonne-Efpé- 
rance. T> 

6.  RoELLE  réticulée.  Roella  reticulata.  Lam. 

Roella  fruticulofa  ,  foliis  ftriciis  ,  ciliatis  ;  mu* 
crone  rcfiexo,  Lam.  lil.   Gêner,  vol.   2.  pag.  66. 

n^  2^77. 

Campanula  Capitis  Bond-Spei  ,  foliis  reticuiatis  , 
fpinofis.  —  Petiv.  Mufc.  pag.  21.  fig.  157. 

Cette  plante ,  peu  connue ,  &  donc  Petî  ver  nous 
a  donné  une  mauvaife  figure  où  l'on  ne  voit  point 
de  fleurs ,  paroît  néanmoins  appartenir  aux  roella 

r^ar  fon  pou  ,  &  le  nom  de  campanula  que  Petiver 
ui  a  donné  ,  indique  que  fa  corolle  ne  s'éloigne 
pas  de  celle  des  roella.  Ses  tiges  font  chargées  de 
feuilles  fi  nombreufes,  qu'elles  les  recouvrent  en 
entier  j  elles  font  roides,  courtes,  felfiles  ,  éparfes , 
lancéolées ,  fortement  ciliées  à  leurs  bords  ,  & 
terminées  à  leur  fommet  par  une  longue  pointe 
réfléchie  en  dehors ,  très-aiguë. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne-Efpérahce. 

7.  RoELLE  décurrente.  Roella  decurrens.  Lhérît, 

Roella  herbacea  y  foliis  lanceolatis  y  ciliath  ,  decur-- 
rentibus.  Lam.  III.  Gêner,  vol.  2.  pag.  66.  n**.  Z582. 

Roella  foliis  lanceolatis  y  ciliatis^  integerrimis,  de- 
currentibus i  fioribus folitariis  y  terminaliàus.  Willden. 

Specr^lant.  vol.  i.  pag,  918,  o*.  4. 

RodU 
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kœUa  folus  Unctolatis  j  cîliatîs  ^  decurrtntibus, 
LKérit.  Sercor.  angl.  pag.  4.  tab.  6. — Aiton  ,  Hort. 
Kev.  vol.  i.pag.  116. 

Un  des  caraâères  qui  didîngue  au  premier  afpeâ 
cette  efpèce  de  fes  congénères,  eft  d'avoir  fes 
feuilles  décurrentes  à  leur  bafe  fur  les  tiges. 

Çeft  une  plante  herbacée ,  ï  rameaux  nombreux j 
droits^  di£Fus^  garnis  de  feuilles  lancéolées»  épar- 
fes  ^  felTiles  j  très-entières  ^  ciliées  à  leurs  bords , 
un  peu  rétréçies  &  décurrentes  à  leur  bafe«  mé* 
diocrement  réfléchies. 
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ROIDE  (Tige).  Caulis  rigidus.  On  donne  ce 
nom  aux  tiges  lorfdue ,  toutes  les  fois  qu'on  les 
courbe ,  elles  fe  relèvent  entièrement  &  même 
avec  une  forte  d'élafiicité  j  comme  le  carex  vul* 
pina ,  >^c. 

ROIDES  (  Feuilles  ).  Folia  rigida.  Les  feuilles 
font  roides  lorfqu'elles  ont  une  grande  fermeté  , 
&  qu'elles  réfiftent  à  la  flexion ,  comme  celles  du 
galium  uliginofum. 


ROKEJE.  Rokejeka.  Genre  de  plantes  dicotylé- 
dones, à  fleurs  complètes^  polypétalées ^  de  la 
famille  des  portulacées  ,  qui  paroit  avoir  des  rap- 
ports avec  les  trianthema ,  qui  comprend  des  herbes 


Les  fleurs  font  folitaîres,  terminales,  à  peine 
pédonculées.  Leur  calice  efl  campanule ,  divifé  à 

Ur^'r^n^.^  ciiiq  découpures  ovales,  obtufes.  .  exotiques  à  l'Europe,  dorit  les  ti^es  font  diffufes , 
i^'r^n  wS^V'**  fon  tube  court,  un  peu  ren.  I  aichotomesj  les  feuilles  oppofées  &  vaginales, 
fle;  fon  hmbe  à  cmq  découpures  lancéolées ,  ai-  |  ,^.  fl,„,,  „rIf^.,o  M\t.w^c  ^^ 
guës }  les  étamines  dilatées  &  ciliées  à  leur  bafe  ; 
l^s  capfules  ovales. 

CetteplantecroitauCapdeBonne-Efpérance.O 


8.  RoEiLE  fquarreufe.  Roel/a  fquarrofa,  Linn. 
Sappl. 

Ratila  heriacea,  dîffufa  ;foliis  ovatis,  recurvatis  , 
dtntûiis  ;  fioribus  terminalibus  ^  aggregatis,  Lam.  III. 
Gêner,  vol.  i.  pag.  66.  n^  ijyy.  —  Linn.  fils. 
Suppl.  43 . 

Rotlla  (  fquarrofa  ) ,  foliis  ovatis  ,  dentatîs  ,  ci- 
Uatis  f  fiorilus  terminaiibus  ,  aggregatis.  Thunb. 
Prodr.  }8.  (Exclude  Berg,  Synon,  ) 

Ses  tiges  fe  divifenc  en  rameaux  longs ,  diflîis , 
grêles ,  roides  y  herbacés ,  un  peu  velus ,  prefque 
anguleux ,  garnis  de  feuilles  petites,  feffiles ,  épar- 
fes,  ovales 4  recourbées,  médiocrement  denti- 
culées  à  leurs  bords,  à  peine  ciliées.  Les  fleurs 
font  agrégées,  petites,  médiocrement  pédicu- 
lées,  terminales. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne-Efpérance  ; 
elle  y  a  été  recueilli^  par  Sonnerat.  (  f^-  /  in  herb. 
lu$tvu  ) 

5).  RoEtLE  mouifette.  Rotlla  mufcofa^  Linn.  fils. 

Roella  herhacea  ,  diffufa  ;  foliis  ovatis  ,  deiitatis  , 
nfexisj  fipribus  terminaiibus  ,  folitariis.  Linn.  fils. 

Suppl.  pag.  1.4;..  —  Lam.  111-  Gexier^  voU  1.  p.  66. 
n*.  2581. 

Rotlla  foliis  ovatis  ,  dentatîs ,  refltxis ,  glabris  ; 
foribus  terminaiibus^  folitariis.  Thunb.  Prodr.  j8. 

Ceft  une  plante  herbacée ,  extrêmement  petites 
ce  qui,  joint  à  fes  feuilles  courtes ,  lui  donne  l'ap- 
parence d'une  moufle.  Ses  tiges  font  divifées  en 
laineaux  diffus ,  garnis  de  feuilles  ovales ,  petites , 
glabres ,  légèrement  dentées  i  leurs  bords ,  réflé*- 
i:hies.ea  dehors,  &  prefqu' imbriquées*  Les  fleurs 
font  folitaires  «  terminales. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne-EQpéraoce.  Q 
Botanique.  Tame  VI^ 


les  fleurs  prefque  folitaires. 
Le  caraâère  eflientiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  calice  perfifiant ,  k  cinq  découpures  membra^ 
neujes  ;  cinq  pétales  ^  dix  étamines  i  deux  fty  les  ;  une 
capfule  comprimée ,  uniloculaire  ,  renfermant  trois 
femences. 

CARACTèHE    GÉÎIERIQUE. 

Chaque  fleur  offre  : 

i^.  Un  calice  d'une  feule  pièce,  perfiftant ,  k 
cinq  découpures  droites ,  linéaires ,  obtufes,  mem- 
braneufes  à  leurs  bords. 

.2^.  Une  coro//tfcompoféedecinq  pétales  planes  v 
cunéiformes ,  obtus  ^  très-ouverts  ,  plus  grands 
que  le  calice ,  perfiflans. 

3^.  Dix  étamines  dont  les  filamehs  font  fubulés  ^ 
plus  courts  que  la  corolle ,  terminés  par  des  an- 
thères pendantes ,  arrondies. 

4*.  Un  ovaire  fupérieur,  bémifphérique ,  creux 
à  fon  fommet ,  furmonté  de  deux  ftyles  très-écai- 
tés ,  fubulés ,  terminés  par  des  fligmates  aigus. 

Le  fruit  eft  une  capfule  ovale ,  comprimée ,  à  une 
feule  loge  ,  plus  longue  que  le  calice  qui  l'enve- 
loppe, ainfi  que  la  corolle  deflechée  :  elle  eft  fur* 
montée  de  piftils  flétris  $  elle  renferme  des  fe- 
mences fort  petites, comprimées, aiguës^  prefque 
rondes» 

Espèce. 

RoKÈIfi  du  défert.  R^ejeka  deferti. 

Rokejeka  foKis  oppofitis  y  fejplibus  ,  lanceolato* 
Hnearibus  y  fioribus  folitariis.  (  N .  ) 

Rokejeka.  Forskh.  Flor.  aeggrpt.-arab.  pag.  50. 
n*.  77.  —  Juflleu ,  Gêner.  Plant,  pag.  31}. 

Rokejeka  deferti.  Gmel.  Syti.  Nat.  voL  i .  pag,  703 . 

Ses  racîaes  &  la  portion  des  tiges  enfoncée  dans 
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la  terre  j  font  ligneufes  :  il  s'en  ëlève  enfuîte  des 
branches  nombreufes^  annuelles»  diffufes^  dicho- 
tomes^  très-rameufeSj  articulées  «  hautes  d'envi- 
ron un  pied  3c  demi }  cbaque  articulation  longue 
d'un  pouce  à  peu  près  y  les  fupérieures  graduelle- 
jnent  plus  longues.  Les  feuilles  font  oppofées  aux 
articulations  ,  fefliles  y  vaginales  ,  longues  d'un 

Îouce,  lancéolées  3  rétfécies  à  leur  bafe^  glabres 
leurs  deux  faces ,  entières  à  leurs  bords  $  les 
fupérieures  plus  courtes  >  plus  étroites ,  linéaires. 

Les  fleurs  font«  les  unerfolitaires  dans  la  bu 
furcation  des  rameaux ,  les  autres  terminales  & 
deux  â  deux  à  Text rémité  de  chaque  rameau ,  fup- 
portées  par  des  pédoncuUs  fîmples  ^  capilhires^ 
épaiûîs  à  leur  fommet.  Le  calice ,  beaucoup  plus 
court  que  la  corolle  y  e(l  rert  dans  fon  milieu  » 
membraneux  &  blanchâtre  à  fes  bords.  La  corolle 
efl  grande  3  à  cinq  pétales  ^  de  couleur  blanche  « 
traverfée  par  des  lignes  Se  des  veines  violettes. 
Les  capfuJes  ont  beaucoup  de  reffemblance  avec 
celles  oesfaxifrages;  mais  elles  font  comprimées  ^ 
plus  longues  que  les  calices. 

Cette  plante  croit  dans  les  plaines  déferres  de 
l'Egypte  ,  où  elle  fleurit  pendant  tout  le  premier 
mois.du  printems.  of  {Dcfcript,  ex  Forskk.  ) 

ROMARIN.  Rofmannus.  Genre  de  plantes  di- 
cotylédones, à  fl<i:urs  complètes,  monopétalées , 
irrégulières  3  de  la  famille  des  labiées /qui  a  de 
grands  rapports  avec  les  fauges  ,  &  qui  comprend 
des  fous-arbrifleaux  indigènes  de  l'Europe ,  dont 
les  feuilles  font  linéaires ,  &  les  fleurs  difpofées 
par  verticilles  en  uu  épi  terminal. 

Le  caraftère  effentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  calice  à  deux  lèvres ,  comprimé  a  fon  fommet  ; 
une  corolle  h  deux  livres  ,  la  fupérieure  bifide  j  deux 
filamehs  arqués  ,  Jimples  y  avec  une  dent, 

CARACTàRE      GENÉRIQUI. 

Chaque  fleur  offre  : 

i^  Un  calice  d'une  feule  pièce ,  tubulé  >  com- 
primé à  fon  fonamet ,  à  deux  lèvres  droites  j  la 
fupérieure  entière ,  l'inférieure  bifide. 

a®.  Une' corolle  monopétale,  irrégulière,  dont 
le  tube  eft  plus  long  que  lé  calice,  &  lé  limbe 
partagé  en  deux  lèvres  5  l'inférieure  réfléchie,  à 
trois  diyifions  inégales  5  celle  du  milieu  fort  grande 
&  concave. 

}®.  Deux  étamines ,  dont  les  filamens  fopt  Am- 
ples y  fubulés ,  munis  d'une  feule  dent ,  M-qués  vers 
la  lèvre  fupérieure,  plus  longue  qu'elle,  terminés 
par  des  anthères  fimples. 

4**.  Un  ovaire  fupérieur,  à  quatre  lobes,  fur- 
momé  d'un  &y\e  aulfi  long  que  les  étamines,  ler- 
«ûué  par  un  uigmace  fimple  ,  aigu. 
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1a  fruit  confifle  en  quatre  femences  nues,  ova- 
les ,  renfermées  dans  lo  fond  du  calice. 

E  s  p  È  c  I  s. 

I.  Romarin  officinal.  Rofmarinus  officinalis. 
Rofmarinus  foliis  fejftlibus  ,   Unearihus  ,  obtufis^ 

Rofmarinus  foliis  feffilibus.  WiUden.  Spec.  Plant. 

vol.  I.  pag.  126.  n®.  I. 

Rofmarinus.  Linn.  Spcc.  Plant,  vol.  i.  pag.  }}• 
Hort.  Cliffort.  14.  —  Hort.  Upf.  11.  —  Mater, 
medic.  pag.  59.—  Roy.  Lugd.  Bat.  310.  — HaU. 
Helv.  n*.  2  co.  —  BlacWel ,  tab.  1 59.  —  Rivin  , 
tab.  30,  — Sabb.  Hort,  roni.  3^tab.  67.  —  Kniph. 
Oiig.  Centur.  i.  tab.  76.-^  Ludw,  Eu.  tab.  196. 
—  Lam.  lUuflr.  Gêner,  vol.  i.  pag.  67.  n°.  281. 
tab.  19.  —Idem,  Flor.  franc,  vol.  2.  pag.  423. 
n®.  457.  —  Desfont.  Flor.  atlant.  vol.  i.  pag.  19. 

Rofmarinus  (latifolîa),/b//7j  linearibus,  obtujis^ 
utrinque  virentibus,  MiUer,  DiéL  n®.  i, 

Rofmarinus  fpontaneus  ,  latiore  folio,  C.  Bauhîn  , 
Pin.  2r7.  —  Tourn.  Inft.  R.  Herb,  19; .  —  Shiv. 
Spec.  n®.  513. 

Rofmarinus  eoronarius ,  fruticofus  ^  ignobilior.   J. 

Bauh.  Hift.  2.  pag.  2;.  le. 

iJ.  Rofmarinus  hortenfis  ,  anguftiore  folio.  C.  Bauh. 
Pin.  217.  —  Toumef.  Inft.  R.  Herb.  19;. 

Rofmarinus  (  anguftifolia  )  ,  foliis  Unearibus  , 
marginibus  refiexis^  fubtils  incanis.   Miller,  Di£t. 
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Rofmarinum  coronarium.  Dodon.  Pempt.  272. 

Arbrîfleau  qui  s'élève  â  la  hauteur  de  trois  à 
quatre  pieds,  &  fe  divife  en  rameaux  grêles,  alon- 
gés,  de  couleur  cendrée,  garnis  de  feuilles  feffi- 
les ,  nombreufes  ,  oppofées,  étroites  ,  linéaires  , 
très-fermes ,  épaiffes  ,  vertes  à  leur  face  fupé- 
rieure ,  ordinairement  blanchâtres  &  un  peu  pu- 
befcentes  en  deflfous,  quelquefois  vertes  à  leurs 
deux  faces,  roulées  à  leurs  bords,  obtufes  à  leuç 
fommet ,  d'une  odeur  agréable  ,  aromatique. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  petites  grappes 
courtes,  oppofées,  prefque  verticillées  dans  raif- 
feile  des  feuilles,  vers  rextrêmité  des  rameaux. 
Les  pédoncules  font  filiformes ,  pubefcens,  munis 
de  braftées  fort  petites,  caduques,  fouvent  to- 
menreufes.  Le  calice  eft  légèrement  pubefcent;  la 
corolle  d'un  bleu-pâ!e  ou  blanche,  avec  des  points 
bleuâtres 5  aflez  grande ,  inodore. 

Cette  plante  croît  naturellement  dans  les  dépar- 
temens  méridionaux  de  la  France,  dans  l'Efpagne, 
l'irahe,  le  Levant,  la  Barbarie,  &c.  furies  colli- 
nes pierreufes.  Ti>  (  ^  v.  ) 

Cet  arbriffeau  fe  cultive  dans  les  jardins,  i  caufè 
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it  Ton  odeur  aromatique  >  ayant  d^ailleurs  la  pro* 
priécé  de  conferver  Tes  fleurs  coûte  l'année.  Il  a  été 
long-tetns  en  grande  réputation  ^  &  il  eft  cicé  dans 
Drefque  toutes  nos  vieilles  chanfons  erotiques.  Ses 
leurs  fourniflent  aux  abeilles  beaucoup  de  fubf*  ^ 
unce  mielleufe  $  elles  donnent  une  huile  eflen- 
tiellej  que  l'on  croit  Pouvoir  être  fubSituée  au 
camphre.  Ses  feuilles  iont  toniq^aes>  céphaliques, 
antiputrides  j  utiles  dans  les  fièvres  tierces.  On 
s'en  fert  extérieurement  >  fouvent  bouillies  dans 
du  vin  3  pour  fortifier  les  nerfs  ^  prévenir  la  gan- 
grcne ,  rétablir  la  fenfibilité  dans  les  membres  pa- 
ral^fés.  C'efl  au  romarin  que  l'eau  de  la  reine  de 
Hongrie  doit  fes  propriétés.  Cette  plante  entre 
dans  plufieurs  parfums,  &  fert  d'affoifonnement  à 
ctruins  mets. 

1.  Romarin  du  Chili.  Rofrhariaus  ckiUnfis» 

Rofmarinus  foliis  petiolatU.  Molina,  Chili,  edit. 
germ.  p^g.  1 34.  —  Willden.  Spec.  Fiant,  vol.  x . 
pag.  127.  n<^.  2. 

Quoique  Molina  n'entre  dans  aucun  détail  fur 
cet  arbriiTeau  ,  qu'il  rapporte  au  romarin  j  il  e(l 
certain  qu'il  el)  fuffifamment  diftingué  du  romarin 
officittal  par  fes  feuilles  pétiolées. 

Cette  plante  croit  au  Chili.  1^ 

RONABE.  Ronabta,  Genre  de  plantes  dicoty- 
lédones y  à  fleurs  complètes  ,monopétalées«  de  la 
famille  des  rubiacées,  qui  a  des  rapports  avec  les 
pœdiria,  &  qui  comprend  des  arbuftes  exotiques 
a  l'Europe,  dont  les  feuilles  font  très-entières, 
les  fleurs  fort  petites ,  axillaires. 

Le  caraâère  eflentie!  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Uji  calice  fort  petit,  à  cinq  dents  ;  une  corolle  ob^ 
longue  ,  prefquinfundibuliforme  ;  cinq  éiamines  cour- 
tes; une  baie  fort  petite  y  non  couronnée^  contenant 
deux  noyaux  monofpernes. 

Caractère    générique. 

Chaque  fleur  offre  : 

i^  Un  calice  d'une  feule  pièce ,  turbiné  ^  à  cinq 
dents  à  fon  orifice. 

2*.  Une  corolle  monopétale ,  prefqu'înfundibu- 
liforme  ,  dont  le  tube  eft  long ,  renflé  vers  Ton 
orifice,  &  le  limbe  divifé  en  cinq  lobes  ouverts, 
aigus. 

*  «•.  Cinq  étamines,  dont  les  filamens  font  courts, 
inférés  fur  le  tube ,  terminés  par  des  anthères  ob- 
longues^  à  deux  loges,  renfermées  d^isle  tube. 

4*.  Un  ovaire  ovale,  adhérent  au  calice,  fur- 
monté  d'un  ftyle  de  la  longueur  du  tube,  terminé 
par  un  lUgnute  à  deux  lames. 

Lt  fruit  ctt  une  baie  fort  petite  >  ovale ,  firiée  j 
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convexe  d'ftn  c6té,  plane  del'adire,  contenant 
deux  noyaux  monofpermes* 

Espèces. 

I.  RoNABE  à  larges  feuilles.  Ronabea  latifolla. 
Aublet* 

Ronabea  caulibus  fiexuofis  ;  foliis  ovatis ,  acutis  ^ 
viridibus  ^  cdruleo  variegatisjfruHu  nigricante  ,ftriato* 
Aubl.  Guian.  vol.  i.  pag.  1J4.  tab.  J9.  —  Lara. 
Illuftr*  Gêner,  tab.  166.  —  Juff.  Gen.  Plant,  pag. 
20J.  —  Gmel.  SyVi.  Nat.  vol.  i.  pag.  365. 

Pfycotkria  (axillaris)  y  ftipuUs  acutis  ,  indivifis  ; 
foliis  ovctis  y  acutis  ;  fioriôus  axillaribus,  Willden* 

Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  962.  n®.  5. 

ArbriiTeau  dont  les  tiges  font  Amples,  noueu- 
fes ,  tortueufes,  hautes  de  deux  à  trois  pieds,  gar- 
nies de  feuilles  oppofées,  médiocrement  pétiolées, 
ovales^  aiguës^  cl*un  vert  bleuâtre,  entières  à 
leurs  bords ,  liffes  à  leurs  deux  faces  »  fupportées 
par  des  pétioles  courts,  munis  de  llipules  larges, 
aiguës. 

Les  fleurs  naîflent  dans  l'aiffelle  de  chaque  feuille, 
au  nombre  de  deux  à  fix,  foutenues  par  des  pé- 
doncules très-courts ,  garnis  à  leur  bafe  de  deux 
braâées  en  forme  d'écaiiles.  Le  calice  eft  d'une 
feule  pièce ,  à  cinq  petites  dents  courtes.  La  co- 
rolle eft  blanche,  d'une  feule  pièce,  fupérieure^ 
inférée  fur  l'ovaire  «  autour  d*un  difque  qui  le  cou- 
ronne s  le  tube  eft  grêle ,  long  ,  partagé  en  cinq 
lobes  aigus,  hériffés  de  poils.  L'ovaire  fe  conver- 
tit en  une  petite  baie  noirâtre  ,  cannelée  »  conte- 
nant deux  oflelets  appliqués  Tun  contre  l'autre, 
&  contenant  chacune  une  femence. 

Cet  arbriifeau  croît  en  Guiane,  dms  les  forêts 
d'Oyac  »  d'Orapu  &  de  Sinémari ,  où  il  fleurit  vers 
la  fin  de  Tété.  "5  (  Oefcript.  ex  Aubl.) 

2.  RON ABE  à  tige  droite.  Ronabea  ereâla,  Aubl. 

Ronabea  caulibus  tenuioribus  ;  foliis  ovatis ^  acu- 
tis y  tenuioribus  ;  foliis  minoribus ,  ^  luteo^irentibus* 
Aublet,  Guian.  vol.  i.  pag.  156.  n^  2. 

Cette  efpèce  ,  très  -  rapprochée  de  la  précé- 
dente ,  en  diffère' par  fes  tiges  grélts,  hautes  d'un 
pied  &  demi  :  elles  font  garnies  de  feuilles  oppo« 
fées  ,  médiocrement  pétiolées ,  d'un  vert  jaunâ- 
tre, ovales,  aiguës,  dont  les  plus  grandes  ont 
Îuatre  pouces  de  long,  fur  un  &  demi  dejarge. 
,es  fleurs  font  blanches,  axillaires.  Les  fruits  for* 
ment  de  petites  baies  noires  8c  cannelées. 

Cette  plante  croie  dans  les  mêmes  lieux  que  It 
précédente,  f)  (  D^fcripi,  ex  AubL  ) 

»  • 

RONCE.  Framboisier.  Rubus.  Genre  de 
plantés  dicotylédones,  à  fleurs  complètes,  poly- 
pétalées^  de  la  famille  des  rofacées  »  qui  a  des  rap-* 
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porcs  avec  les  dry  as  &  Xti^gtum^  &  qui  comprend 
des  herbes  ou  arbriffeaux  j  tant  exotiques  qu'indi- 
gènes de  l'Europe  »  ordinairement  tres-épineux  y 
à  feuilles  fimples^  ternées,  digitées  ou  ailées  ^  & 
dont  les  fleurs  font  terminales  ou  latérales  ^  foli- 
taires  ou  paniculées. 

Le  caraâère  eflentiel  de  ce  genre  efi  d'avoir  : 

Un  calice  pcrfifiant ,  h.  cinq  divifions;  une  corolle  a 
cinq  pétales  inférés  fur  le  calice;  des  éta mines  nom^ 
breufes  j  une  haie  fupérieure  ,  compofée  £un  grand 
nombre  de  petits  grains  fucculens  ^  monofpermes^ 

CAKACXiRE      GÉNBRIQ  U  E. 

Chaque  fleur  offre  : 

i^.  Un  calice  d'une  feule  pièce  ^  à  cinq  divifions 
ouvertes  3  oblongues^  perfiilantes. 

2^.  Une  corolle  compofée  de  cinq  pétales  infé- 
rés fur  le  calice  ^  ouverts  ,  un  peu  arrondis. 

j**.  Un  très-grand  notthxt  àUtamines  ^  dont  les 
filamens  font  plus  courts  que  la  corolle  y  inférés 
fur  le  calice ,  terminés  par  des  anthères  compri- 
mées y  arrondies. 

4^.  Des  ovaires  nombreux  >  furmontés  de  fiyles 
très-courts^  capillaires v,  inférés  fur  le  côté  de 
l'embryon  y  terminés  par  des  fligmates  fimples  y 
perfifians. 

1^  fruit  t^  une  baie  molle ^  fupérieure^  compo- 
fée de  petits  grains  fucculens ,  réunis  «  formant  une 
tête  concave  en  dedans  >  chaque  grain  contenant 
une  femence  oblongue. 

Obfervations,  Nous  n'avons  pas  cru  devoir  con- 
ferver  comme  efpèce  dans  ce  genre ,  le  rubus  daii- 
barda  Linn.»  dont  il  fera  fait  mention  à  Tartide 
RoNciNELLE  (dalibarda),  genre  établi  d:'abord 
par  Linné ,  &  que  Michaux  a  rappelé  dans  C2  Flore 
de  r  Amérique  Jeptentriona/e.  Les  ronces  diffèrent 
des  dalibarda  par  leur  baie  fucculente  &  par  un 
bien  plus  grand  nombre  d'ovaires^  tandis  que  ce 
dernier  genre  n'a  que  cinq  à  huit  piftils>  &  que 
Ion  fruit  eft  une  baie  (èche. 

Espèces. 

*  Tiges  herbacées» 
I. Ronce  fàux-mûrier. Rubus  chamAmorus.  Linn. 

Rubus  foliis  pmplicibus  y  lobatis  ;  caule  inermi  ^ 
unifioro.  Linn.  Syft.  veg.  pag.  476.  n**.  19.  —  FJor. 
fuec.  449.  —  Mater,  medic.  130.  —  Miller,  DifiL 
n"".  10.  —  Gunn.  Norv.  n*».  G.  —  Lightf.  Scol  1. 
pag.  266.  tab.  15.  —  Retz.  Obferv.  i .  pag.  20. 

Rubus  foliis  fimpiici bus  ,  lobatis y  catfle  unifioro, 

'  dioico.  Flor.  fuec.  41 5 .  —  Spec.  Plant.  494. 

RMbus  coule  bi folio ,  unifioro  ;  foliis  fimpliciius. 
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Flor.  lapon.  208.  tab.  j.  fig.  i.*— Hort.  CISffort. 
192.  —  Royen  j  Lugd.  Bat.  279. 

Rubus  kumilis  y  palufiris  y  fruStu  e  ruhro  fiavefcente» 
Rudb.  Iter^  9.  Lap.  ^^. 

Rubus  paluftris  y  foliis  ribes.  Frank.  Spec.  37. 

Rubus  (  chamxmorus  )  j  herbacea  y  inermis  y  cauli- 
culis  ereâis  y  fubdiphyllis ,  ur^fioris  ;  fiipulis  ovali^ 
bus  y  obtufis  ;  foliis  fimplicibus  y  fubreniformibus  ,  ro^ 

tundato-lobatis.  Mich.  Flor.  boreal.-amer.  vol.  i. 
pag.  298. 

Rubus  paluftris  y  kumilis.  Tournef.  Inft.R.Herb. 

CkamAruhus  foliis  ribes.  C.  Bauh.  Pin.  480. 

Morus  norwegica.  Till.  Aboens.  47.  tab.  i  f  9.  — 
(Eder.  Flor.  dan.  tab.  i. 

Ckamdmorus.  Cluf.  Hift.  i.  pag.  118.  Icon.  — 
Idem  y  Pann.  pag.  117.  ^b.  1 18.  Mediocris.  —  Rai, 
Angl.  3.  pag.  260. 

Cette  efpèce  eft  remarquable  par  fes  fleurs  dioî- 
ques.  Cependant  »  d'après  les  obfervations  du  doc- 
teur Solander  y  les  individus  miles  &  femelles  y 
quoique  fur  des  tiges  féparées  »  appartiennent 
néanmoins  â  des  racines  communes  :  d'où  il  fuit 
que  cette  plante  doit  être  plutôt  regardée  comme 
monoïque  que  comme  diotque. 

Ses  racines  font  rampantes ^  filiformes,  très-ra- 
mifiées  :  il  s'en  élève  des  tiges  fimples  y  hautes  de 
trois  à  cinq  pouces  ^  annuelles,  fans  aiguillons  « 
chargées  de  poils  glanduleux  >  munies  à  leur  bafe 
de  quelques  écailles  ovales^  alternes,  amplexicati* 
les,  purpurines^  garnies  de  feuilles  péciolées^  al- 
ternes^  peu  nombreufes^  rarement  au-delà  de  trois  $ 
fimples,  divifées  en  cinq  ou  trois  lobes  irréguliers ^ 
inégalement  dentées  en  fcie  à  leurs  bords,  vertes 
en  defiiis,  rugueufes  en  deiTous ,  chargées  à  leurs 
deux  faces  de  poils  fimples  ou  glanduleux,  plus 
rares  i  la  face  fupérieure  $  munies,  à  la  bafe  des 
pétioles ,  de  deux  flipules  obtufes. 

Les  tiges  ne  produifent  qu'une  feule  fleur  ter- 
minale, pédonculée  j  unifexuelle^  dont  le  calice 
eft  àxinq  divifions  très-ouvertes  ;  la  corolle  aflex 
grande ,  compofée  de  cinq  pétales  ovales,  veinés  ». 
obtus  à  leur  fommet  $  des  étaminas  nombreufes 
dans  les  fleurs  mâles  ^  terminées  par  des  anthères 
jaunâtres  >  un  grand  nombre  d'ovaires  dans  les 
fleurs  femelles  j  furmontés  de  ftyles  filiformes  Sç 
terminés  par  des  ftigmates  obtus,  &  les  rudimens 
'non  développés  des  étamines.  Il  leur  fuccède  une 
baie  d'un  roux- clair,  très-fucculente 3  ovale,  ca— 
duque.^ 

Cette  plante  eft  très-commune  dans  les  marais 
tourbeux  en  Suède ,  en  Sibérie  ,  dans  le  Dane- 
marck.  On  la  rencontre  également  en  Amérique  ^ 
vers  la  baie  d'Hudfon»  ¥  (  ^-  /•  ) 
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Ses  baies  font  très-bonnes  à  manger  ^  très*ra- 
fraichiflantes  3  hunneâantesj  elles  font  favorables 
aux  phthiiîquesj  &  furtout  aux  fcorbutiques.  Les 
Lapons  les  confervenc  d'une  année  à  l'autre  lorf- 
qae^  fraîchement  cueillies  j  ils  ont  foin  de  les 
couvrir  de  neige. 

2.  Ronce  à  feuilles  coriaces.  Rtihus  corlaceus, 

Ruèus  fol'iis  fimplicibus  ,  coriaceisy  glaberrimis  , 
waio-ohlongis;  ptduncuiis  folitarïis  ^  unîfiorisj  cduU 
fuhfmplici ,  fubinermi*  (N .  ) 

Ses  tiges  font  droites  j  prefque  fin^ples^  herba- 
cées «  rougeâtres  ,  comprimées  ^  très- glabres^  ar- 
mées feulement^  à  leur  partie  fupérieure,  de  quel- 
ques petits  aiguillons  rares  ^  garnies  de  feuilles 
difhntes»  alterres^  pétiolées»  éoaiffes^  coriaces  > 
ovales  «  oblongueSj  glabres  à  leurs  deux  faces , 
luifantes  en  delfus,  dentées  en  fcie  à  leurs  bords  3 

f)refqQ*obtufes  »  munies  de  quelques  petits  aiguil- 
ons  fur  leur  pétiole  ^  ayant  à  leur  bafe  deux  fli- 
pules  ovales ,  dentées. 

Les  fleurs  font  axillaires  3  folitairesj  ficuées  vers 
l'extrémité  des  tiges ,  fupportées  par  un  pédon- 
cole  fimple  ^  droite  un  peu  épais  y  armé  d  aiguil- 
lons très-fins.  Le  calice  eft  grand  y  aflez  ample  a 
(à  bafe ,  à  cinq  divifions  lancéolées  y  acun)inées  y 
glabres^  verdatres.  La  corolle  m'a  paru  jaune ^  les 
pétales  arrondis  y  crénelés  à  leur  fommet  y  plus 
courts  que  le  calice. 

Cette  plante  a  été  recueillie  au  Pérou  par  Dom- 
bey.  (  V*f.  in  hirb*  Juffieu,  ) 

3.  Ronce  des  rochers.  Rubusfaxatilis,  Linn. 

Rubusfbliis  tematis ,  nudis  ;  fiagcUis  reptantibus  y 

kerhaceu.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  708.  — 
Flor.  fuec.  41 1. 447.  —  Jacq.  Vind.  245. —  Œder. 
Flor.  dan.  tab.  1 54.  —  Mill.  Dîft.  n**.  8.  —  Crarttz. 
Aufir.  pag.  82.  —  Scop,  Carn.  n*'.  614.  —  Pallas , 
Iter  I.  pag.  72.  —  Willd.  ArbrT  327.  —  HofFm. 
Germ.  177.  —  Roth.  Germ.  L  p.  220.  —  IL  565. 

—  Lara.  Flor.  fr.  vol.  3.  pag.  133.  n°.  751.  IL  — 
Gouan  y  Monfp.  pag.  258. 

Ruhus  caule  kerbaceo  ;  foliis  glabrîs  ,  tematis  ; 
ûtinls paucipmis,  H«^ll.  Helv.  n*.  IIII. 

Ritbus  caule  repente ,  annuo  ;  foliis  ternatis,  Flor. 
bp.  zc6.  — Roy.  Lugd.  Bat.  274. 

Rubusfaxatilis  y  alpinus.  Cluf.  Pann.  II5.  ll6. 

—  Idem,Hîft.  n8. 

ChamArubus faxatilis.  C.  Bauh.  Pin.  480. 

Rubu^  alpinus ,  kumiiis.  Tourn.  Inft.  R.  Herb. 
615.  —  J.  Bauh.  Hift.  2.  pag.  61.  Icon. 

fi,  Rubus  (  faxatilîs  canadenfis  ) ,  herbaceus  y  tri- 
foliatus  ;foiioiis  fubrhombeis ,  acutis  y  incifo-dentatis; 
impari  petiolato  ,  jiorihus  fubternis,  Mich.    Fior. 

boreak-amer.  voK  x.  pag ,  2j;8.  ^ 
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Rubus  fcandens.  Juff.  Hort.  Parif. 

Cette  efpèce  eft  très-difiindle  des  antres  ,  fur- 
tout  par  les  grains  peu  nombreux  &  féparés  qui 
compofent  fes  baies. 

C'eft  une  plante  prefque  herbacée  y  dont  les 
tiges  y  longues  d'un  a  trois  pieds  y  font  couchées  , 
médiocrement  relevées,  un  peu  rougeâtres,  pu-^ 
befcentes  y  nues  ou  chargées  de  quelques  aiguillons 
fort  petits  ;  elles  fe  divifent  en  rejets  rampans  & 
en  rameaux  effilés  y  garnis  de  feuilles  alternes  , 
longuement  pétiolées  ,  toutes  temées,  compofées 
de  folioles  allez  grandes,  ovales ,  vertes  &  glabres 
à  leurs  deux  faces,  quelquefois uo peu  pubefcentes 
particulièrement  à  leur  bafe  &  fur  les  pétioles,  iné- 
galement &  groifiérement  dentées  à  le qr  contour^ 
les  deux  folioles  latérales  prefque  fefliles ,  la  ter- 
minale pétiolée  'y  munies  fur  leur  pétiole  &  fur  les 
nervures  poftérieures  de  quelques  aiguillons  ex- 
trêmement fins. 

Les  fleurs  font  de  couleur  blanche ,  foliraires  ,  ' 
ou  plus  ordinairement  placées  deux  ou  trois  fur  unr 
pédoncule  commun ,  axillaire  ou  latéral ,  oppofé 
aux  feuilles,  un  peu  hifpidej  muni  de  petites^^ 
braâées  courtes  à  Tinfertion  des  pédoncules  par- 
ticuliers, qui  font  prefque  difpofés  en  ombelle.  Le. 
calice  eil  partagé  en  cina  découpures  lancéolées^ 
prefqu'obtufes.  Les  pétales  font  oblongs,  un  peu 
plus  grands  que  le  calice.  Les  baies  fonf  rougeâ- 
tres, compofées  feulement  de  trois  ou  quatre 
grains  lilTes  &  féparés. 

Cette  plante  croit  en  Alface ,  dans  les  départe- 
mens  méridionaux  de  la  France ,  fur  les  montagnes 
élevées  des  environs  de  Grenoble.  Elle  m*a  été 
communiquée  par  M.  de  Foucault ,  qui  Vy  a  re- 
cueillie. ^{V-f) 

La  même  plante  ^  née  dans  le  Canada  y  préfente 
quelques  différences  ;  elle  eft  pubefcenie  :  les  feuil- 
les font  munies  â  l^ur  bafe  de  ftipules  ovales ,  lan- 
céolées. Les  fleurs  ,  ordinairement  au  nombre  de 
trois  dans  chaque  aiflelle,  font  longuement  pédi- 
culées  »  deux  réunies  l'ur  le  pédoncule  commun  > 
Se  la  uoilièrne  folitaire. 

4*  Ronce  acaule.  Rubus  acaulis.  Mich. 

Rubus  herbaceus  y  pupllus  ;  foliis  omnibus  fubradi» 
calibus  ,  trifoliatis  ;  foliotis  fUilibus  ,  lateralibus  , 
fubtrape:^oideis  y  impari  thombeo  ;  flore  unico  ,  bre\h 

pediietlato,  Michaux ,  Flor.  boréal.  -  amer.  vol.  i^ 
pag.  298. 

Cette  plante  a  beaucoup  de  rapports  avec  le 
rubus  arBicus  ^  mais  elle  en  diffère  par  fon  port  &* 
par  la  forme  bc  la  difpoiition  de  fes  feuilles. 

C'efl  une  fort  petite  plante  ,  très-bafla  ,  herba- 
cée j  prefque  fans  tige ,  dont  les  feuilles  font  prel- 
que  toutes  radicales  ,  divifées  en  trois  folioles  fef- 
Ifilcs^  le«i,  d'eux  latérales  ayant  prefque  la  foiftae: 
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d'un  trapèze ,  &  l'impaire  celle  d'un  thombc.  Elle 
ne  produit  qu'une  feule  fieur  terminale  »  médio- 
crement  pédonculée. 

Ceite  plante  a  été  découverte  par  Michaux  dans 
les  marais  tourbeux  de  la  baie  d'HuJfon.?  O 
» 

.  f.  Ronce  à  feuilles  de  benoîte.  Ruhus  geoides. 
Smith. 

Rubus  foUîs  JimpUcibus  ternatifque^  obtufis  ^  ferra" 
tis ytiudis ^foliBlo  impari ^  mdximo.  Smith.  Icon.  îned. 
Fafc.  1.  pag.  1$.  tab.  19.  —  Willd.  Spcc  Plant, 
vol.  1, 

Ses  tiges  font  très-baffes,  prefque  rampantes , 
herbacées ,  comprimées ,  garnies  de  feuilles  pé- 
tiolées ,  alternes  ,  la  plupart  ternées  ,  <^uelque$- 
unes  fimples ,  ovales  ,  en  cœur,  irrégulièrement 
dentées  en  fcie  à  leurs  bords,  obtufes  à  leur  fom- 
met ,  très-glabres  à  leurs  deux  faces ,  veinées  en 
deffous  ;  la  foliole  impaire  beaucoup  plus  grande 
que  les  deux  autres ,  échancréeen  cœur,  fuppor- 
têe  par  des  pétioles  médiocrement  velus. 

Les  fleurs  fontfolîcaires,  hermaphrodites,  fou- 
tenues  par  des  pétioles  courts  ,  très  -  épais ,  pu- 
befcens.  La  corolle  eft  compofée  de  cinq  pétales 
ouverts ,  prefque  ronds. 

Cette  plante  croit  au  détroit  de  Magellan ,  où 
elle  a  été  recueillie  par  Commerfon.  2f  (  f^./.  in 
hcrb,JuJf.)  ,    % 

ObfervatioHs,  Cette  plante  nous  paroît  devoir 
sippartenir  aux  dalibarda  3  dont  elle  a  le  port  &  les 
caraâères  extérieurs  >  mais  n'ayant  pu  obferver 
toutes  les  parties  de  fa  fruâification,  je  n'ai  pas  cru 
devoir  la  taiie  paffer  dans  ce  nouveau  genre ,  juf- 
qu'à  ce  qu'elle  fût  mieux  connue. 

6.  RojiCE  à  feuilles  trîfides.  Rubus  prifidus. 
Thunb. 

Ruhus  foitis  fimpUcibus  y  incifo'trijldis  ,  glabris  ; 
cauU  inermin  Thunb.  pâg.  217. 

Ses  tiges  font  droites  ,  herbatées ,  un  peu  fle- 
xueufes  »  prefque  fimples,  glabres,  cylindrioues  j 
de  couleur  purpurine  ,  dépourvues  d'aiguillons  , 
garnies  de  feuilles  alternes ,  pétiolées  ,  fimples  , 
prefque  rondes ,  échancrées  en  cœur  à  leur  bafe , 
glabres  à  leurs  deux  faces ,  prefque  palmées ,  plus 
ordinairemnnt  divifées  en  trois  l«bes  incifés,  iné- 
galement dentés  en  fcie. 

Les  fleurs  fortent  du  même  boargeon  que  les 
feuilles  ;  elles  font  foUtaires  ,  rarement  deux  fur 
le  même  pédoncule.  Ces  pédoncules ,  ainfi  que  les 
pétioles,  font  velus ,  longs  de  trois  à  quatre  pou- 
ces. Le  calice  eft  blar.châtre ,  tomenteux }  les  truies 
rouges ,  d'une  faveur  agréable ,  très  -  bons  à 
manger. 

Cette  plante  croît  au  Japon ,  dans  les  eavirons 
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deQuana ,  où  elle  a  été  découverte  parThunbcrg, 

ij.  (  Defiript.  ex  Thunb.  ) 

7.  Ronce  étoilée.  Rubus Jieiiatus.  Smith. 

Rubus  foliis  fmplicîbus  ,  lobatis  ;  càulc  inermî , 
ereBo ,  unifloro  ;  laciniis  calicinis  lanccolatis ,  acutis, 
Smith.  Icon.  ined.  Fafc.  3.  pag.  64.  tab.  64. 

Rubus  foliis  JimpUcibus  ,  cordaiis  ,  trilobis  ,  ru- 
gofo'Venofis  ;  caule  inermi  ,  unifloro  ,  trcâo  ;  pttalis 

lanceolatis.  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  z.  pag.  1089. 
n^iS. 

II  y  a  des  rapports  affez  marqués  entre  cette  ef- 
pèce  &  le  rubus  arclicus  ;  mais  (es  feuilles  font  fim- 
plement  lobées  &  non  pas  ternées. 

Ses  tiges  font  droites ,  prefque  fimples ,  (ans  ai* 
gui  lions ,  courtes  ^  pubefcentes ,  garnies  de  feuilles 
alternes ,  fimples  ,  pétiolées  ^  en  forme  de  cœur , 
ridées  &  marquées  de  veines  rameufes ,  divifées  eu 
trois  lobes  profonds ,  glabres ,  dentées  à  leur  con- 
tour. Les  pétioles  font  velus  ,  filiformes  j  lesfli- 
pules  glabres  ,  ovales  ,  aiguës.  Les  fleurs  font  fo- 
litaires,  pédonculées  à  l'extrémité  de  chaque  tige. 
Leur  calice  eft  divifé  en  cinq ,  quelquefois  fix  ou 
fept  découpures  pubefcentes ,  longues ,  linéaires , 
lancéolées,  aiguës.  La  corolle  eft  de  couleur  pur- 
purine ou  rougeâtre ,  affea:  grande ,  compofée  de 
cinq  pétales  lancéolés ,  alternes  avec  les  divifions 
du  calice  &  en  même  nombre ,  obtus  ;  les  filamens 
un  peu  coiurbés)  les  ovaires  fort  petits  3  les  (iyles 
courts. 

Cette  plante  croît  dans  les  contrées  feptentrio- 
nates  de  l'Amérique.  :^ 

8.  RoNCB  du  nord.  Ruhus  arSicus.  Linn. 

Rubus  foliis  ternatis  ;  caule  inermi,  unifloro.  Linn. 
Syft.  veget.  pag.  47e.  —  Flor.  fuec.  412.  448.  — ■ 
Mater. medic.  i  jo.—  Miller,  Diû.n*.  9.  —  Gmel. 
Sibir.  3.  pag.  179.  n**.  11.?-  (Eder.  Flor.  dan.  tab. 
488.—  Willd.  Arbr.  527.  —  Idem,  Spec.  Plant, 
vol.  2.  pag.  1088.  n®.  26. 

Ruhus  caule  unifloro  ,  foliis  tematis.  Flor.  lapon. 
207.  tab.  y.  fi^.  2.  — ^  Hort.  Cliff.  292.  —  Roy. 
Lugd.  Bat.  274, 

Rubus  humilis  ,  flore  purpureo,B\lxh,  Centur.  f. 
pag.  13.  tab.  26.  Aîala. 

Rubus  trifoliusy  humilis  y  non  fpinofus  »  fapore  (f 
odore  fragariA  ;  fruâu  rubro  ^polycocco,  Amm.  Ruth. 
185-. 

Fragaria  feptentrionalium  fruticans  i  baccis  rubris^ 
dulcihus  y  melcitis.  Frank.  Spec.  14. 

Fragaria  fuecorumfruticans.  Rudb.  Hort.  43. 

Ridus  humilis  tfragariA  folio  y  ffuëlurubro^  Rudb. 
Iter^  9.  Lap.  ^^. 
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fragariafrutUans,  Rudb.  Catal.  17, 

Ceft  une  fort  petite  plante  dont  les  racines  font 
rampantes^  filiformes  «  &  produifent  des  tiges 
prelque  fimples»  hautes  de  trois  à  quatre  pouces^ 
miroites  j  filiformes  ^  fans  aiguillons  ^  dont  les  ra- 
meaux rares  font  courts  ^  (impies  ^  axillaires ,  la 
plupart  flériles  ^  garnis  de  feuilles  alternes ,  peti- 
tes, pëtiolées>  ternéeSj  âe  dont  les  folioles  font 
rfaomboïdales  j  dentées  en  fcie  à  leurs  bords  ^  mû- 
ries i  la  bafe  des  pétioles  de  fiipules  ovales  ^  en- 
tières ^  perfifiantes. 

Les  fleurs  font  folitaires  y  terminales,  pédoncu- 
lées:leur  calice  eft  à  cinq  découpures  droites  ^ 
acumioées.  La  corolle  eft  compofiie  de  cinq  pé- 
taks  de  couleur  pourpre  j  auffi  bien  que  les  nla- 
mens^  terminés  par  des  anthères  blanchâtres.  Le 
fruit  eft  une  baie  d'un  pourpre  foncée  d'une  taveur 
acide,  ttès-agréable^  &  d'une  odeur  douce,  ap- 
prochant de  celle  des  fraifes. 

Cette  plante  croit  dans  les  contrées  feptentrio- 
nales  de  l'Europe ,  dans  la  Suède  >  la  Sibérie  3  &c. 
^(F.f.itthcri.Juff,) 

9*  ROKCE  pédhite.^Rulfus  pedatus,  Smfth. 

Ruhus  fbiih  ptdato  -  quinati's  ,  incifis  ;  pedunculis 
fUformibuSy  medîo  bra3eacis  j  calicibus  glabnufculis. 
Smirh,  Icon.  med.  Fafc.  3.  pag.  63.  tab.  63. — 
Willd.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  1088.  n^.  24. 

Petite  plante  délicate ,  herbacée ,  affez  élégante, 
reconn«iflid>le  à  Tes  feuilles  pédiaires. 

Ses  racines  font  fibreufes s  Tes  tiges  grêles^  ram- 
pantes^ radicantes  à  leurs  nœu«s,  glabres,  cylin- 
dricjues  ,  fans  épines,  garnies  de  feuilles  droites, 
pétiolées,  ternéess  les  folioles  latérales  fuppor- 
cées  par  un  pédicule  bifide ,  &  divifecs  en  deux 
lobes  profonds,  arrondis;  chaque  foHoîe  ovale, 
incifée ,  crénelée,  nue ,  verte  à  fes  deux  faces,  un 
peuTelue  fur  les  nervure^  -,  l  s  pétioles  très-longs, 
linéaires,  canalicules,  glabres  >  munis  à  leur  bafe 
de  deux  ftipules  concaves,  arrondies,  membra- 
neufes,  obtufes. 

Ijts  fleurs  font  foîîtaîres,  droites,  longuement 
péionculées  ,  çarnies  vers  leur  milieu  de  deux 
oradtées  oppofees ,  glabres ,  obtufes ,  arrondies  , 
fort  petites.  Les  calices  fe  divifcnt  en  cinq  folioles 
pKongues,  réfléchies,  glabres  ou  légèrement  ve- 
lues ,  quelquefois  à  deux  ou  trois  dents  à  leur 
fommer.  La  corolle  efi  at'dî  longue  que  le  calice; 
ks  péules  ouverts  ,  ovales ,  obtus ,  les  étamines 
pins  courtes  que  la  corolle  5  les  anthères  petites, 
arrondies  j  les  ovaires  glabres  ,  petirs  5  les  ftylcs 
droits  y  prefque  de  la  longueur  d^ss  étamines  5  les 
fiigmates  obtus. 

Cette  plante  croît  dans  les  contrées  feptentrio- 
cales  de  l'Aroériqus.  ^  (  Defcrîpt,  ex  Smith.  ) 
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0!>fervatlons*  Cette  efpèce  paroît  fe  rapprocher 
beaucoup  des  dalibarda, 

10.  ftoNCE  à  feuilles  ovales.  Rubus  obovalîs^ 
Mich.  , 

Rubus  fruticefcens ,  pilis  rigîdls ,  hifpidulus  ;  fo/iis 
trifôliatis ,  foliolis  rotundatO'obovaiibus  ,  pedunculis. 

compojkè  muà/floris,  Mich.  Flor.  boreal.-amer.  voU 
I.  pag.  298. 

Ses  tiges  font  dures ,  prefque  ligneufes ,  hériffées 
de  poils  roides,  garnies  de  reuilles  alternes, pétio- 
lées ,  divifées  chacune  en  trois  folioles  ovales  > 
prefqu'arrondies  ,  rétrécies  à  leur  bafe ,  élargies 
te  obtufes  i  leur  fommet.  Les  fleurs  font  difpofées 
en  grappes  ramifiées. 

Cette  plante  croie  dans  les  vallées  des  hautes 
montagnes ,  dans  les  contrées  feptentrionales  de 
l'Amérique,  où  elle  a  été  découvette  par  Michaux» 


4>^ 


Tigej  ligneufes. 


II.  RoKCE  framboifière.  Rubus  idâus,  Linn. 

Rubus  foliis  quinato  -  pinnatis  ternatifqut  ;  cavte 
aculeato  y  petioiis  canaliculacis,  Linn.  Spec.  Plant. 
vol.  I.  pag.  706.  —  Flor.  fiiec.  408.  446. —  Mater, 
medic.  130.  —  Crantz.  Aaftr.  pag.  81.  —  WilKL 
Arbr.  313.  —  Poliii.h  ,^Pal.  n«>.  488.  —  ScopoL 
Ca.n.6if.  —  DuroijHarbk.  z.pag.  376.  —  Hoffn. 
Cerm.  177.  —  Blachw.  tab.  289. —  Knorr.  D<:\,  2. 
tab.  R.  I. —  Roch.  Gèrm.  I.  pag.  219.  —  IL  562* 

—  Lam,  Flor.  franc,  vol.  5.  pag.  15c.  n^.  751.  VL 

—  (Eder.  Flor.  dan.  tab.  788.—  Gérard,  Hift. 
1272.  fig.  2. 

Rubus  caule  ereSlo^  hifpi dp  ;  foliis  tematis,  Flor» 
lapon.  204. —  Hort.  Cliff.  192. — Hort.  Upf.  133. 

—  Roy.  Lugd.  Bat*  273. 

Rubus  caule  fpinofo  ,  fubereSto;  foins  quinatis  &. 
tematis  y  fubtus  tomentofis  ;  fruotibus  kirjutis.  Hall. 
Hclv.  n°.  £Io8. 

Rubus  idAUSyfpinofus.C.Biuh*  Pin.  479. — Tourn. 
Inft.  R.  Herb.  614.  —  Dalech.  Hift.  i.  pag.  123. 
Icon.  —  Lobel ,  Icon.  2.  pag.  212.  —  Idem,  Ob- 
ferv.  619.  Icon. 

Rubus  idàus ,  fpinofus  ifruEku  rubro,  Duham.  Arbr» 
vol.  2.  pag.  232..  tab.  ^6.  —  J.  Baub.  Hift.  2.  pag>. 
59.  Icon. 

Rubus  idâus.  Dodon.  Pempt.  743.  Icon. 

Rubus  idAUs  vulgaris.  Cluf.  Hift.  pag.  1 17. 

Rubus  frambafianus.  Lam.  Flor.  franc.  L.  C.^ 

Vulgairement  le  framboifier. 

^.  Rubus  idétus  yfruiîu  albo,  C.  Bauh.  Pin.  479.  — 
Duhann.' Arbr.  voi.  z.  pag.  2J2.  —  Tournée kiL 
R.  Ikrb.  614. 
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Rubus  Uaiu  ffpifiofusj  fruHu  alh.  J.  Bauh.  Hift. 
2.  pag.  59. 

Ruhus  idéus  9  albo  fruHu.  Cluf.  Hift.  I IJ* 

%.  Ruhtts  idâus ,  levis,  C  Bauh.  Pin.  479.  — 
Tournef,  Inft.  R.  Herb.  614. 

Ruhus  idéus  j  non  fpinofus,  J«  Bauh.  Hift.  2. 
pag.  6o. 

Ruhus  hîrcinus,  Tabern.  Icon.  897. 

Rubus  (glaber  )  j)^//ij  tematis  ,fuhtks  tomcntofis; 
cauiegiabrê.  Miller  ^  Diâ.  n"*.  4. 

Vodeux  fuaye  &  parfumée  des  fruits  de  cette 
efpèce>  connus  fous  le  nom  de  framboifis ^.U.i 
donne  le  premier  rang  parmi  fes  congénères»  & 
une  place  diltinguée  dans  nos  jardins. 

Ses  tiges  font  droites  ^  hautes  de  cinq  à  fîx  pieds^ 
foibles»  blanchâtres,  divifées  en  rameaux  grêles 3 
effilés,  prefque  cylindriques,  légèrement  ftriés, 
chargés  d'aiguillons  fort  petits  >  moins  piquans  que 
dans  les  autres  êfpèceSj  garnis  de  feuilles  alternes, 
pétiolées  5  les  inférieures  ailées  ,  coirpofées  de 
cinq  folioles  ovales  ,  oblongues ,  aiguës  ,  aflfez 
grandes,  d'un  vert  gai  à  leur  face  fupériéure, 
blanchâtres  &  même  légèrement  cotonneufes  en 
deflbus,  irrégulièrement  dentées  à  leurs  bords, 
les  denxs  un  peu  roucronées  à  leur  fommet  >  les 
feuilles  fupérieures  ternées  i  les  pétioles  prefque 
fans  aiguillons,  canaliculés  à  leur  race  fupérieure. 

*  Les  fleurs  font  blanches,  difpofées  en  petites 
panicules  latérales  &  terminales,  foucenues  par  des 
pédoncules  grêles  ,  velus ,  un  peu  rameux ,  munis 
tle  petits  aiguillons  épars.  Il  leur  fuccède  des  fruits 
ovales ,  rougeâtres ,  un  peu  pubefcens,  d'une  odeur 
exquife,  confervant  à  leur  bafe  le  calice  divifé  en 
^inq  découpures  ouvertes  »  un  peu  réfléchies ,  blan* 
châtres ,  furtout  à  leurs  bords  i  ovales  >  acuminées 
Se  fubulées. 

• 

Cette  efpèce  produit  ptufieurs  variétés;  une  ^  à 
fruits  blancs ,  non  moins  agréables  que  ceux  de 
couleur  rouge  ;  ils  femblent  même  avoir  un  par- 
fum plus  délicieux  :  une  autre  dépourvue  d'épi- 
nes, qui  s'élève  moins;  enfin  quelques  autres  dont 
ies  feuilles  font  panachées ,  les  fleurs  fimples  ou 
(doubles. 

•  Cette  plante  croît  naturellement  dans  les  lieux 
iDontueux  3c  pierreux  des  contrées  méridionales  de 
l'Furope ,  dans  les  hautes  &  baffes  Alpes,  &c.  T> 

Les  framboifes  font  rafraîchiffantes ,  mais  un  peu 
vent^ufes  lorfqu  on  en  mange  avec  excès  ;  elles 
conviennent,  ainfi  que  leur  firop,  pour  calmer  la 
foif  &  les  ardeurs  de  la  flèvre.  On  les  mange  crues, 
mêlées  avec  les  fraifes  &  les  grofeilles  :  on  en  fait 
des  confitures  agréables ,  des  compotes ,  des  ge- 
lées ,  des  conferves  5  elles  entrent  d^ns  la  compo- 


R  O  N 

fîtlon  d'un  grand  noitïbre  de  ratafiats.  Avêt  le 
fucre  8c  l'eau  ,  on  en  prépare  une  boifToii  extrê- 
mement agréable  &  rafraichilTante  ,  coqnue  fous 
le  nom  d*eau  de  framboifes  ,  fort  en  ufagî  dans  les 
grandes  chaleurs  de  Tété.  Infufées  dans  le  vin  » 
les  framboifes  lui  communiquent  un  goût  &  une 
odeur  délicieufe.  Ce  vin  efl  cordial ,  ftomachique  ^ 
utile  dans  les  vomtffemens  qui  viennent  de  la  foi- 
bleffe  &  de  l'atonie  de  reitomac.  Elles  donnent 
aufC  par  elles-mêmes ,  au  moyen  de  ia  fermenta- 
^cion^  un  vin  agréable.  On  en  retire,  par  la  diltil- 
lation ,  une  eau-de-vie  très-fpiritueufe. 

Les  racines  de*  cette  plante  colorent  l'eau  en 
rouge.  On  attribue  à  fes  feuilles  les  mêmes  pro- 
priétés qu'à  celles  de  h  ronce  des  haie$. 

12.  Ronce  de  Commerfon.  Ruhus  CommerfanîL 

Rubus  foliis  fepttnatis  quînatifve ,  glabris  ;  fiore 
mûgno  ,  calicibus  longe  acuminatis  j  caule  acuUato^ 
(N.) 

Cette  ronce  a  de  grands  rapports  avec  le  rubus 
idAus  ;  elle  en  diffère  par  fes  fx>lioIes  plus  petites, 
glabres  à  leurs  deux  faces  5  par  fes  fleurs  plus 
grandes. 

Sos  tiges  pouffent  des  rejets  d'une  longueur  mé- 
diocre ,  prolifères ,  à  tige  glabre  ,  cylindrique , 
rouffâtre,  un  peu  anguleufe,  munie  de  quelques 
aiguillons  rares,  prefque  droits  >  garnie  de  feuilles 
alternes,  pétiolées,  ailées ^  compofées  de  fept^ 
cinq  ou  trois  folioles  ovales ,  lancéolées,  étroites  > 
glabres  à  leurs  deux  faces,  inciféés,  dentées  i 
leurs  bords  ,  prefque  fefliles  5  la  terminale  plus 
grande ,  pétiolée ,  quelquefois  lobée  j  les  pétioles 
pubefcens ,  cylindriques ,  armés  de  quelques  ai- 
guillons courts  &  foibles. 

Les  fleurs  font  terminales  ou  axillaires ,  prefque 
folitaires.  Leur  calice  fe  divife  en  cinq  découpures 
étroites  ,  lancéolées  ,  longuement  acummées  & 
fubulées.  La  corolle  eft  blanche ,  fe  double  fré- 
quemment s  les  pétales  affei  grands ,  un  peu  ar- 
rondis, à  peine  plus  longs  que  le  calice  \  les  fruits 
ovales,  rougeâtres ,  de  la  groffeur  des  framboifes  i 
les  femences  plus  petites  ^  d'une  odeur  &  d'uno 
faveur  bien  moins  luaves. 

Cette  plante  croit  i  l'île  de  Java ,  dans  les  lieux 
ombragés/ des  montagnes.  Elle  a  été  recueillie  par 
Commerfon.  "&  (  ^•/  '»  f^^rb,  Juff.  ) 

i;.  Ronce  des  haies.  Ruhus  fmùcofus.  Linn. 

Rubus  foliis  quinato  'jdîgitatis  tematifque  ^  caut^ 
petiolifque  aculeatis.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag. 
707.  —  Desfont.  Flor.  atlant.  vol.  i.  pag.  401 .  — 
Miller,  Dift.  n®.  i.  —  Flor.  fuec.  409.  444.  -— 

Scopol.  Carn.  n®.  61 3. -=»-  Pollich ,  Pal.  n®.  490. 

Kniph ,  Centur.  y.  n°.  77.  —  Willd.  Arbr.  $26.  — 
Miller ,  lUuftr.  Icon.  —  Roth.  Germ.  L 110.  —  H^ 

56^ 
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j^4.  —  Hoffm.  Germ.  177.  —  Lam.  Flor.  franc, 
vol.  3.  pag.  i}4.  n®.  751.  V. — Idem^  Ithiftr,.  Gen. 
tab.  441.  fig-  2.  —  Gxrtn.  de  Fruâ.  &  Sem.  Cent. 
IW[  5.  tab.  7j.  fig.  9.  —  GenBvHift.  1172.  fig,  i. 

Rubus  caute  éculeato ,  foliis  umatis  ac  quinatis. 
Hort,  Cliff.  192.  —  Gronov.  Virgin.  16  j.  —  Roy. 
Lagd.  Bat.  273. 

Ruhtts  caule  fpinofo  y  ferpente  ;  foliis  quinatis  & 
umatis  ,  fidnus  tom<nta/ss  j  baccis  itviàus,  Haller  > 
Helv.  n*.  1109. 

Ruhtis  foliis  quinatis  &  tematis  y  coftâ  fpinôfâ  ; 
fntSu  nigrp  &  levi.  Crantz.  Auftr.  pag,  82.  n^.  2. 

EmBus  foliis  quinatO'pinnatis  temati/que,  eaule 
paiolifque  aculeatis.  DuroijHarbk.  2.  pag,  372. 

Rubus  vulgaris  ,Jive  rubus  ffu^u  nigro.  C.  Bauh. 
Pin.  479.  —  Tournef.  Inft.  R.  Herb.  614.  —  Du- 
hamel «  Arbr.  vol.  2.  pag.  232.  lab.  jj.  —  Zanich. 
Ifi.  tab.  264. 

Rubus  major  jfruSa  nigro.  J.  Bauh.  Hift.  2.  pag. 
J7.  Icon. 

Rubus.  Lobel^  Icon.  2.  pag.  211.—  Ideitij  Ob- 
fcrv.  619.  Icon.  —  Dodon.  Pempt.  742.  Icon.  — 
Fufch  >  Hift.  çy2.  Icon.  —  Tragus^  970.  Icon.  — 
Paul.  Dan.  tao.  337. —  Dalech.  Hift.  i.  pag.  119. 
Icon.  —  Blackv'.  tab.  45.  —  Park.  Theatr.  ir5. 
IcoD.  —  Camer.  Epitom.  751.  Icon. 

fi.  Rubus  vulgaris  ,  major ^fruâu  albo.  Rai  »  Angl. 
3.  pag,  467. 

Rubus  (t(7mentorus)j  cauU  ereBo  petioUfque  acu- 
Uatis  }  foliolis  ternis  quinifve  ^  fubrotundo-ovalibus, 
fubtiu  candicanti  -  tomcntofis  ;  floribus  paniculatis, 
Thuill.  Paris ^  édic.  2.  pag.  253.  n®.  4. 

y.  Rubus fiorc  albo  ^  foliis  laciniatis.  Mapp.  Alf* 
272- 

Rubus  laciniatus,  Hort.  Parif. 

^.  Rubus  flore  albo  ,  pleno.  MagO.  Hort.  175.  — 
Tournef.  Infi.  R.  Herb.  614. 

f.  Rubus  vulgaris  y  fine  fpinis,  Magn.  Hort.  175. 

Rubus  vulgaris  ,  fpinis  xarens.  Toum.  Infi.  R. 
Herb.  614. 

Rubus  non  Jpinefus,  major;  fruHu  /t/^ro.  Barrel  j 
kon.  rar.  tab.  395*  Ronce  de  Saint-François. 

Kulgairement  la  ronce.  Regn.  Bot.  Icon. 

Plante  ttès^connue  par  tous  ceux  qui  parcourent 
les  bois^  auxquels  elle  occafionne  beaucoup  d'in* 
commodités  ^  &  dont  elle  arrête  la  marche  par  (es 
tiges  ligneufes,  très-longues^  fatmenteufes «  plus 
ou  Dioins  couchées^  anguleufes^  garnies  d'aiguil- 
lons très -forts  &  ctochus^  divifées  en  rameaux 
longs,  bruns  &  glabres 3  ou  un  peu  pubafctns; 
blancbâcres  &  prefque.glauqiies  j  furtout  dans  leur 
Botanique»  Tome  VL 
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jeuneffe  ;  munis  de  feuilles  alternes ,  pétiolées , 
compofées  de  trois  &  cinq  folioles  j  ovales  j  poin- 
tues ^  d'un  vert  foncé  en  deffus^  un  peu  coton- 
neufes  &  blanchâtres  en  deflbus>  dentées  irrégu- 
lièrement en  fcie  à  leurs  bords»  la  foliole  impaire 
eft  très-écartée  des  deux  ou  des  quatre  autres  ; 
les  feuilles  fupérieures  n*ont  ordinairement  que 
trois  folioles  :  les  aiguillons  régnent  fur  les  tiges, 
les  rameaux  3  les  pétioles  ^  rarement  fur  la  princi- 
pale nervure  des  feuilles  >  ils  y  font  alors  très- 
courts  &  fort  petits. 

Les  fleurs  font  blanches  ou  un  peu  rougeâtres  $ 
elles  forment  des  grappes  droites  >  terminales  j 
fimples  ou  un  peu  paniculées  >  &  même  difpofées 
en  bouquets.  Les  pédoncules, ainfi  que  les  calices  j 
font  blanchâtres ,  légèrement  tomenteux  \  les  pé- 
tales très-oUvertSj  un  peu  arrondis.  Les  calices  Te 
divifent  en  cinq  découpures  concaves  j  ovales , 
très-aiguës  3  réfléchies  après  la  floraifon  ,  &  perfif- 
tantes  avec  les  fruits.  Ceux-ci  font  arrondis  ou  un 
peu  ovales  »  compofés  de  grains  fucculens ,  d'un 
rouge-noirâtre  très-foncé ^  glabres^  luifans. 

Cette  efpèce  préfente  plufieurs  variétés  rèmar- 

3uables  :  fouvent  fes  feuilles  font  vertes  i  leurs 
eux  faces;  elles  font  fort  grandes  dans  la  variété 
^4  d'un  vert*pâle  ou  aflez  clair  en  deflus  j  quel- 
quefois prefque  rondes ,  plus  ou  moins  tomen«- 
teufes  >  terminées  par  une  pointe  alongée  :  les  tiges 
redrefléesj  les  fruits  blancs.  Dans  la  variété  y  j  les 
folioles  font  profondément  découpées  &  pinnatifi- 
4es  >  enfin ,  les  fleurs  fe  doublent  afTez  fouvent  «  8c 
les  aiguillons  manquent  fur  certains  individus. 

Cette  plante  eft  très-commune  en  Europe ,  dans 
les  bois  y  les  haies^  les  lieux  couverts.  T?  (  ^.  v.  ) 

Les  fruits  que  l'on  nomme  dans  certaines  con*» 
trées  mûres  fauvages  ou  mûres  de  renard  y  ont  une 
faveur  acide  aflez  agréable  «  mais  fads  en  compa- 
raifon  des  véritables  mares.  Ils  font  aftringens  ^ 
diurétiques^  rafraichiflans «  mais  fujets  à  donner 
des  col  roues.  On  s'en  fert  pour  arrêter  le  cours  de 
ventre  oc  rappeler  l'excrétion  des  urines.  Leur 
firop  fe  prefcrit  en  gargarifme  contre  Tefquiaan-* 
cie.  Ces  fruits  fervent  encore  à  colorer  le  vin 
mufcat.  L'eau  diftillée  des  fleurs  eft  aromatique  » 
un  peu  cordiale.  On  emploie  les  feuilles  en  dé- 
coâion  dans  les  maux  de  gorge  :  elles  font  aftrin- 
gentes  ^  déterfives  »  deflîcatives. 

14.  Ronce  trivale.  Rubus  trivialis.  Mich. 

Rubus  farmentofo  ^procumbens  ^  ftipulis  fubulatis  ; 
foliis  Z'f'digitatis  ;  foliolis  oblongo-ovalibus  y  nom 
acuminatiSf  fubé^qualiter  ferratis  ,  glabriufculis  ;  pe^ 
dicellis  fubfolitariiSyelongatis,  Michauz,  Flor.  bor*- 

amer.  vol.  i.  pag.  296, 
Rubus  fruticofus.  Walcer  j  Flor.  carolin. 

Malgré  les  rapports  nombceux  que  cette  tdante 
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peut  avoir  avec  nôtre  mbus  fruticofus  ^  Michaux  la 
regarde 'comme  devant  former  une  efpèce  parti- 
culière ,  tant  à  caufe  de  fes  folioles  plus  alongécs 
&  non  acuminées ,  que  par  la  forme  arrondie  y 
prefqu'orbiculaire  des  pétales. 

Ses  tiges  font  ligneufes,  couchées,  dîffùfes, 
farmenteufes ,  s'étendant  au  loin  fur  la  terre }  gar- 
nies de  feuilles  alternes,  pétîolées,  digitées,  com- 
pofées  de  cinq  à  trois  folioles,  ovales,  oblongues, 
non  acuminées,  prefque  glabres  à  leurs  deux  faces, 
inégalement  dentées  en  fcîe  à  leurs  bords,  foute- 
nues  par^s  pétioles  velUs  &  garnis  d'aiguillons, 
munis  â  leur  bafe  de  ftipuJes  fubulées. 

Les  fleurs  font  placées  fur  des  pédoncules  pref- 
que folitaires ,  hifpides,  chargés  d'aiguillons.  La 
corolle  eft  d'une  grandeur  médiocre ,  les  pétales 
^refqu'orbiculaires,  les  baies  noirâtres,  bonnes 
a  manger^ 

Cette  plante  croît  dans  la  Caroline  &  la  Pen- 
filvanie,  où  elle  eft  très-commune.  T>  (Kf.in 

kcrb.  Jitffitu.  ) 

*,  V.\  R^NCÉ  i  feuilles  ailées.  Rubus  pinnacus^ 
Willden. 

Rubus  foliis  quinato^innatis  ternatifqut ,  n^ofis , 
Utrinqtù  glabris  ;  cauU  ,  pttiolis  pedunculifqut  acu^ 
Uatîs;  raumoterminali.  Willden.  Spec  Plant.  V,  2. 

pag.  1081.  n^.  1. 

Cette  efpice  paroît  avoir  des  rapports  avec  le 
^s  aufiralisi  mais  dans  ce  dernier  les  fleun  font 
dioiques. 

Celui-ci ,  d'après  Wîldenov ,  a  des  âges  li- 
gneufes ,  qui  fe  divifent  en  rameaux  velus ,  de 
couleur  verte ,  chargés  d'aiguillons  recourbés  , 
garnis  de  feuilles  alternes,  pétiolées,  ailées,  com- 


Les  fleurs  font  difpqfées  en  grappes  ffmples  â 
rextrémité  des  rameaux  :  leur  pédoncule  eft  velu 
eonfidérablement  chargé  d'aiguillons;  les  calices 
font  également  velus,  divifés  en  cinq  découpures 
plus  longues  que  les  pétales. 

/  ii:^'*î"  natal  de  cette  plante  n'eft  pas  connu.  T>. 

{  Defcnpu  ex  IVîllden.  ) 
16.  Ronce  auftrale.  Rubus  auftralis.  Forft. 

Rubus  fruticofus ,  dioicus;  fotiïs  tematis ,  quînato 
pinnatifaue  ;  cau/e  petiolifque  aculeatis  ;  racemis 
axiUanbus^fimplicibus.  Foriler ,  Prodr.  n*.  224. 

Cette  plante  fe  rapproche  beaucoup  du  rubus 
pinnatus  ;  elle  en  diflire  piar  fes  fleurs  dîoïques 
oc  leur  difpofition. 

C'êflt  tm  arbnfleau  dont  tes  rameaux  font  gwnîs 
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d'aiguillons  &  de  feuilles  pécidées ,  akemes ,  ai- 
lées ,  compofées  de  folioles  ordinairemexix  aa 
nombre  de  cinq  ou  de  trois,  fopportées  par  des  pé- 
tioles épineux.  Les  fleurs  font  difpofées  dans  l'aif- 
felle  des  feuilles  en  grappes  Amples,  latérales» 
elles  font  dioïques. 

Cette  plante  a  été  obfervée  par  Forfier  dans  U 
Nouvelle-Zélande.  T> 

17.  RoNCi  fans  corolle.  AiAk^  apetata.         . 

> 

Rubus  foliis  pinnatis  ,  fuhtks  tonuntofis  ;  fiorihup 
racemofis  y  apttaiis  :  tamis  pube/cetuiàus  apttalis. 

(N.) 

Ses  rameaux  font  prefque  cylindriques ,  un  peu 
comprimés ,  pubefcens ,  armés  d'aiguillons  rou«* 
geatres ,  munis  de  feuilles  pétiolées  »  alternes  ^ 
ailées ^  compofées  de  fept  ou  cinq  folioles  ovales^ 
prefqu'obtufes ,  â  peine  oédiculées,  glabres  i 
leur  face  fupérieure,  blanchâtres  &  tomeoteufes 
en  deflbus,  dentées  en  fde  à  leurs  bords,  longues 
de  deux  à  trois  pouces,  larges  d'un  pouce  &  demi^ 
garnies  d'aiguillons  fur  leur  pétiole  \  la  foÛole  im- 

|)aire  plus  grande,  quelquefois  divitée  en  trois 
obes. 

Les  fleurs  font  placées  en  grappes  courtes,  touf- 
fues, droites,  tant  dans  l'aifletle  des  feuiOes  ou'à 
l'extrémité  des  rameaux.  Les  pédoncules  font  blan- 
châtres &  pubefcens,  ainfi  qu^  les  calices* Ceux-ci 
fe  divifent  en  dnq  découpures  droites,  lancéolé  » 
prefque  linéaires  ,  aiguës  :  je  n'y  ai  poîut  obfervé 
de  corolle.  M.  Petit-Houars  ,  qui  a  vu  fréquem- 
ment cette  ronce  à  l'Ile-de-France ,  m*a  affuié  qu'en 
eflèt  il  n'yavoit  jamais  vu  de  corolle.  Les  fimitsue 
contiennent  qu'un  petit  nombre  de  grains. 

Cette  plante  croit  dans  les  plaines  &  fur  les 
hauteurs  de  la  Cafrerte,  â  l'Ile-de-France,,  où  elle 

a  été  recueillie  par  Commerfon..  T>  C^/-  "*  ^^^*^* 
Jujfieu.  ) 


I*.  Ronce  à  feuilles  de  firéne.  Rubus  fraxînifo-^ 

lius^ 

Rubus  foliis  pinnatis  ;  foliolis  ovato^acuminatis  y, 
glabris  ;  paniculd  diffufd  ;  pedicellis  fiUfomùbus } 
caule  vix  acuUatOy  giaberrimç.  (N.) 

Très-belle  efpèce ,.  dont  les  rameau^f  font  cylin- 
driques, luifans,  très-glabres ,  un  peu  rèagearres>. 
âpeme  épineux,  garnis  de  feuilles  alternes,  ailées^ 
pétiolées ,  compofées  de  fept  ou  cinq  folioles 
ovales  •  lancéolées;  prefque  feffiles  ,  pppofées  ». 
longues  de  trois  à  quatre  pouces  de  plus,  larges  au 
moins  d 'un  pouce  &  demi ,  lilfes  i  leurs  deux  faces  , . 
vertes  en  defitis  ,  plus  pâles  en  deifous ,  incifées  ^ 
dentées  en  fcie  à  leurs  bords ,  acuminées  à  leur 
fommet ,  munies  fur  leur  pétiole  de  quelques  ai- 
guillons recourbés  >  très-fouvent  la  feuiUe  fupér 
rieure  eft:  fimple ,  les  ftipules.  fétacées. 
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Les  feun  Ibniient  une  ample  &  beBe  paiiicule 
ternutiuile  «  dont  les  ramifications  font  munies  de 
braâées  oblongues ,  la  plupart  încifées  j  fubulées 
à  leur  fommet.  Les  pédicules  font  longs ,  filifor- 
mes «  &  fe  terminent  par  une  feule  fleur  blanchâtre ^ 
dont  le  calice  efl  à  cinq  divifions  ovales  ,  acumi- 
nées ,  gUbres ,  vertes  en  dehors ,  blanchâtres  en 
dedans^  acuminées.  La  corolle  ^  à  peine  plus  longue 
que  le  calice ,  a  fes  pétales  arrondis  «  obtus  ^  un 
peu  onguiculés.  Les  fruits  font  grosj  globuleux  « 
compofës  de  grains  très-nombreux. 

Cette  efpèce  a  été  recueillie  par  Coromerfon  à 
file  de  Java.  T>  (  r./  in  herb.  luffitu.  ) 

19.  Ronce  à  feuilles  de  rofier.  Kiéus  rofsfoUus, 
SmûL 

Ruius/bliis  quinato^pinnatîs  ternatîfqut  ^  lUrîrKju} 
virùUbus  ;  coule  peiioùfque  acuUatîs  ;  fivrûusfoiifa- 
rîis.  Smith.  Icon.  Fafcic.  }.  pag.  60.  tab.  60.  — 
Villden*  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  ic8o.  n^  i. 

Arbriileau  dont  les  tiges  font  chargées  d'aiguil- 
lons recourbés  ^  divifées  en  rameaux  garnis  de 
feuilles  alternes^  pétiolées>  ailées^  compoféâs 
chacune  de  cinq  ou  trois  folioles  ovales  «  lancéo- 
lées ^  acuminées  ^  vertes  i  leurs  deux  faces  3  un 
peu  pileufes»  fupportées  par  des  pétioles  munis 
d'aiguillons  très-courts.  Les  fleurs  font  latérales^ 
pédonculées»  foliraires^  oppofées  aux  feuilles  vers 
rextrémité  des  rameaux.  Les  calices  font  verdâtres^ 
Pttbefcens  en  dehors^  blancs  en  deddns^  à  divifions 
beaucoop  plus  longues  oue  la  corolle  »  terminées 
par  une  longue  pointe  fuDulée.  La  corolle  efl  bian-^ 
châtre  ;  les  pétales  oblongs  ^  obtus  ;  les  fruits 
ovales  ;  les  femences  fort  petites. 

Cette  plante  croît  à  l'île  Maurice.  T>  (  V.f,  Ut 
herh»  Juffieu  ex  kerh.  Commerf^  ) 

ao«  Ronce  élancée.  Rubusfirigofiu.  Mich. 

Ruhus  inermis  ,  Hgid}  kîjpidijpmus  ;  foihlis  ternis 
Mal  pinnaUh^uinis  ,  ovalibus  ^  bafiohtufis  ,fubths  à" 
neatis  &  eandido'  tomentofis  ;  impari  Jâpius  fubcor^ 

dato,  Mfch.  Flor*  boreal.-amer.  vol.  i.  pag.  297. 

Arbrifleau  dont  les  tiges  &  les  rameaux  font 
alongés ,  effilés ,  dépourvus  d'aiguillons  »  mais  hé- 
riffës  de  poils  roides ,  garnis  de  feuilles  alternes  ^ 
pétiolées  j  ternées  j  compofées  de  trois  ou  cinq 
folioles  ovales  ^  élargies  à  leur  bafe  ^  rétrécies  &c 
iofenfiblement  acuminées  vers  leur  fommet ,  blan- 
ches &  tomenteufes  en  deflbus,  marquées  de  ner- 
vures linéaires^  dentées  à  leurs  bords  \  la  foliole 
impaire,  très-fouvent  échancrée  en  cœur  à  fabàfe^ 
tes  deux  folioles  latérales  font  fouvent  divifées  en 
deux  autres  bijuguées ,  portées  fur  un  pétiole 
comauin  &  non  ailées.  Les  pétioles  ,  les  pédon- 
cules ,  les  nervures  des  feuille  s  ^  ainfi  que  les  ca- 
lices ,  font  couverts  d'un  grand  nombre  de  poils 
Doits  &  roides» 
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Cette  planta  a  été  recttetllie  par  Michaui^  fur  les 
montagnes  de  la  Penfilvanie  &  dans  le  Canada.  ^ 

21.  Ronce  velue.  Rubus  viilofus.  Ait. 

•  Rubus  foliis  qtùnatis  ,  tUîpticis^  acuminatis  ,  ^r- 
gtue  ferratis  y  utrinquè  viilofis  ^  caulibus  petioiijque 
aculeatis.  Ait.  Hprt.  Kew.  vol.  2.  pag.  2 10.  — 
Willd-  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  io8j.  n®.  14. 

.  Rubus  pubens,  hifpidulus  acuUatufque  ;  foliis  )•  f- 
digitatis  y  foliolis  abfquè  albedine  pubentibus  y  ftipulié 
fetaceis  y  calice  breviter  acuminato  y  ractmo  laxo  , 
pedicellis  folitariis  y  longiufculis,  Mich.  FIor*boreal.- 
amer.  vol.  i.  pag.  lyj. 

An  rubus  hifpidus  ?  Walther ,  Flor.  carol. 

An  rubus  vulpinus  ?  Hort.  Parif. 

Cet  arbufte  fe  rapproche  du  rubus  kifpidas  de 
Linné  y  &  il  eft  â  prefumer  que  celui  qui  efl  cité 
par  Walrherius  fous  ce  dernier  nom  ^  efi  la  même 
plante  que  celle  dont  il  efi  ici  queflion. 

.  Ses  tiges  font  pubefcenres  y  ligneufes  »  un  pea 
velues^  armées  d'aiguillons  «  garnies  de  feuilles  al* 
ternes  y  pétiolées  y  digitées  y  compofées  de  cinq  & 
de  trois  folioles  ovales  y  elliptiques  »  acuminées  , 
pubefcenres  &  vertes  à  leurs  deux  faces  ;  finement 
dentées  en  (àe  à  leurs  bords  ^  munies  à  leur  bafe 
de  flîpules  féucées  &  d'aiguillons  fur  leurs  pé* 
tioles. 

Les  fleurs  font  la  plupart  terminales ,  quelque-» 
fois  axillaires  y  difpofées  en  une  ffrappe  lâche  , 
foutenues  chacune  par  des  pédicules  alongés  Se 
folitaires.  Les  calices  fe  divifent  en  cinq  décou-» 
pures  ovales  >  médiocrement  acuminées  à  leur 
fommet. 

Cette  plante  croît  dans  toute  l'étendue  de  la 
Caroline.  T>  {  y, f.  Commun,  Dupuis,) 

Obfervations.  Le  rubus  vulpinus  du  Jardin  des 
Plantes  de  Paris  ne  diffère  de  cette  efpèce ,  à  ce 

2u'il  me  paroît^  que  par  fes  feuilles  glabres  à  leur 
ice  fupérieure.  Un  exemplaire  de  la  même  plante^ 
recueillie  en  Virginie^  &:qui  m'a  été  communi-^ 
quée  par  M.  Dupuis  «  oflfre  le  même  caractère. 

a 

.  '22.  Ronce  du  Canada.  Rubus  canadcnfis.  Linn< 

Rubus  foliis  digitatis^  dénis  y  quinis  ternatlfque  f 
caule  inermi.  Linn.  Spec.  Plant,  voj.  r.  pag.  707. 
—  Mill.  Icon.  Illuftr.  tab.  223.  —  Willd.  Spec. 
Plant,  vol.  2.  pag.  joSj.  n"*.  if . 

Ses  tiges  font  fans  aiguillons ,  ainfi  que  fes  ra- 
meaux de  couleur  purpurine  y  garnis  de  feuilles 
alternes ,  pétiolées^  ailées  ou  plutôt  digitées  y  com* 

1>oféesde  folioles  dont  le  nombre  varie  beaucoup: 
es  feuiHés  inférieures  en  contiennent  jufqu'^à  dix, 
les  fupérieures  cinq  ou  trois  î  elles  font  Lncéolées  / 
nues  a  leurs  deus  aç^s  y  finement  dentées  en  fcie^ 

Hh  2 
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munies  de  ftipuîes  linéaires ,  prerqu'ëpineDres  :  les 
pédoncules  fupportetii  des  bradées  lancéolées. 

Cette  plante  croit  au  Canada.  J) 

13.  RoncE  de  la  Jamaïque.  Ru&iu  jamaicenfis. 
Linn*  > 

Ruhus  foliis  quînatts  ttmatîfve  ^  fuhtlts  tomentofis  ; 
gaule  ,  petiolisfoUifquepubefcentibus  y  recurvato^acu^ 
Uatis  ;  panicidis  difufis.  Swartz^  Obferv.  pag.  2CJ. 
«—  Willd.  Spec.  Plant.  voL  a.  pag.  1084.  n^.  1 1 . 

Ruhus  foliis  tematis ,  fuhtus  tomentofis  ;  caule^  pe-^ 
tîolis  foliifque  pubefcentibus  ,  recurvato  -  acuieatis. 
Linn.  MantiiT.  pag.  75. 

Ruhus  aculeatus  ;  foliis  digitato-quinatis ,  ferratis  , 
fubtiLs  argenteis.  Brov^n*  Jam.  }4X. 

Ruhus  foliis  longioribus  y  futtus  molli  lanugine 
ebduHis  6  incanis  ;  flore  &frudu  minoribus.  Sloan^ 
Jam. z. pag.  109. tab.  113. fig.  i. — Rai^Dendr.76. 

Ses  tiges  fe  divifent  en  rameaux  pubefcens^  ar- 
siés  d'aiguillons  forts  y  nombreux  9  recourbés  > 
garnis  de  feuilles  pétiolées  j  alternes  ,  compofées 
âecinq  ou  trois  folioles  grandes  ^  oppofées»  pétio- 
lées y  ovales  >  oblongues  y  aiguës  ,  rer tes  en  deâïis  y 
blanches  y  tomenteufes  &  prelqu'argentées  à  leur 
face  inférieure  y  dentées  en  (cte  à  leur  contour  y 
chargées  fur  leur  pétiole  de  beaucoup  d'aiguillons. 

Les  fleurs  forment  une  ample  panicule  terminale^ 
diffufe ,  dont  les  pédoncules  &  leurs  ramifications 
font  pubefcens  >  munis  de  beaucoup  d'aiguillons 
fins  y  très-aigus.  Le  calice  a  fes  divifions  prefque 
droites  y  linéaires  j  oblongues  y  obtufes.  La  corolle 
eft  petite  j  les  fruits  ovales ,  d  une  grodeur  mé* 
diocre. 

Cette  plante  croit  dans  la  Jamaïque  &  dans  plu- 
£eursaucrescontrées  del' Amérique  méridionale.T7 

24.  Ronce  bleuâtre.  Rubus  câfius,  Linn. 

Rubus  folii^  tematis ,  fubnudis ,  lateralihus  y  hilo^ 
bis  ;  caule  aculeato ,  tereti.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i. 
pag.  706.  —  Hort.  Cliff.  192.  —  Flot.  fuec.  410. 
44|.  —  Roy.  Lugd.  Bat.  27}.  —  Mill.  Dift.  n®.  2. 
*-  Duroi ,  Harbk.  2.  pag.  37;.  —  Scop.  Carn.  1 
»•.  6it.  —  Pollich,  PaL  n^.  489.—  Willd.  Arbr. 
325.  —  Hoif.Germ.  177^  —  Roth.Germ.  L  219.^ — 
IL  565.  —  Lam.  Flor.  franc,  vol.  3.  pag.  134, 
n°.  7|i.in.  —  Buliiatd^Herb.  franc/ tab.  381. 

Rubus  caule  aculeato  y  proftrato  j  foliis  ternatis» 
Hall.  Helv.  n*.  11 10. 

Rubus  repensy  fruRucifio^  C.  Bauh.  Pin.  479.  — 
Tourn.  Inft.  R.  Herb.  614. 

Rubus  minor  y  fruHu  ciruUo.  J.  Bûuh.  Hift,  2. 
Çag.  J9.  Icon. 

Mubus,  minor.  Dod.  Rempt.  742.  Icos. 
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'  Il  eft  facile  >  avec  no  peu  d'attention  ,  dfe  (Sffin* 
guer  au  premier  afpeâ  cette  ronce  de  celle  des 
haies.  Ses  tiges  ne  font  point  anguleiiTes  y  &  fes 
feuilles  ,  quoique  uès  -  fouvent  pubefcentes  en 
deâbus  ,  ne  font  ni  tomenteufes  m  blaochatres  j 
toutes  ternées  &  non  ailées* 

C'eft  un  fous-arbrilfeau  dont  les  tiges  font  lon- 
gues y  farmenteufes ,  foibles  y  couchées,  rougeâ- 
tres^  cylindriques  \  les  jeunes  rameaux  blanchâtres, 

Erefque  glauques  y  munis  d'aiguillons  aflez  nom- 
reux ,  mais  bien  moins  forts  que  ceux  de  la  ronce 
des  haies  ;  garnis  de  feuilles  alternes^  pétiolées  j 
toutes  ternées  «  compofées  de  folioles  plus  ou 
moins  larges ,  ovales ,  aiguèfs  y  minces  y  glabres  & 
vertes  en  deffus  «  très-ordinairement  pubefcentes^ 
douces  au  toucher  à  leur  face  inférieure  y  d'un 
vert  plus  pâle  ;  les  deux  folioles  latérales  y  feâîles 
ou  à  peine  pétiolées  y  quelquefois  divifées  en  deux 
lobes  y  ï  crénetures  larges  y  très-irrégulières. 

Les  fleurs  font  blanches  «  difpofées  vers  Textré* 
mité  des  rameaux  en  petites  grappes  prefqu'om- 
bellées^  latérales  8f  terminales.  Les  pédonculer 
font  droits^  prefqne  filiformes ,  garnis aaiguillons 
très-courts  y  les  calices  verdâtres ,  pubefcens  ;  leurs 
découpures  ovales ,  fubulées^  à  bordure  blanche  ; 
les  pétales  ovales ,  obtus  y  plus  longs  que  les  ca- 
lices. Les  fruits  font  des  baies  bleuâtres  y  cou* 
vertes  d'une  pouffière  fine  que  le  toucher  fait  dif- 
paroitre. 

Cette  plante  croît  partout  en  Europe  y  fur  le 
bord  des  chemins  y  dans  les  haies  ^  le  long  des 
mufs>&c.  Tj  (F*. V.) 

■ 

Ses  fruits  joui0ent  des  mêmes  propriétés  que 
ceux.de  la  ronce  des  haies  5  ils  font  un  peu  p4us 
délicats  :  on  Tes  mange  crus  ou  confits  :  ikpaflent 
pour  allringens  &  propres  à  corriger  le  vin.  Les 
feuilles  peuvent  aufli  être  fubftituées  à  cdles  de 
la  ronce  des  haies. 

25.  RaNCE  d'Occident.  Rubus  occidentalisa 
Linn.. 

Rubus  foliis  ternis  y  fubtîts  tomentofis  ;  caule  acu^ 
leatOy  petiolis  uretibus.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  r. 
pag.  706.  —  Kalm.  Iter  2.  pag.  284.  —  MiU.Diâ« 
n®.  5.  — Willd.Arbr.  324. 

Rubus  (occidemalis.)  ,  ramis  petîolijque  glaucii 
&  acuieatis  ;  foliis  trifoliatis  ;  foliolis  ovalibus ,  ^ro- 
mijf^  acuminatis  yfublobatïm  duplicato^ ferratis  y  fub^ 

tîts  cano-tomentofts.  Michaux  y  Flor.  boreal.ramer. 
vol.  I.  pag.  297. 

Rubus  caule  fubereêto ,  leviter  aculeato  ;  foliis  ter» 
natis  yfruâu  nigro,  Gronov*  Virgin.  2.  pag.  78. 

Rubus  idéLus  y  fruclu  nigro  y  virginianus,  DîUen, 
Eltham.  327.  tab.  287.  ng.  319. 

Rubus  an^ricanus  y  magis  ere^us  ^  fpinis  rarloribus^ 
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jHpite cêndio.  Pluk.  Altnag.  32;.  ^  Duham.  Arbr. 
voLi.pag.  13). 

Il  exifie  beaucoup  de  rapports  entre  cet  arbufle 
&  ie  ndtus  itUus  ;  mats  celui  dont  il  eft  ici  queliion 
n'a  que  des  feuilles  ternéès  ^  quoique  les  Folioles 
latérales  foient  quelquefois  divifées  en  deux  lobes 
profonds. 

Ses  tiges  font  ligneufes  >  cylindriques  3  prefque 
droites  ^  divifées  en  rameaux  glabres ,  un  peu  difnis^ 
alongés  ^  très-ordinairement  de  couleur  glauque  » 
armés  d'aiguillons  alternes  j  recourbés ,  garnis  de 
feuilles  pétiolées ,  alternes  ^  compofées  de  folioles 
ovales ,  incifées  ^  dentées  en  fcie  à  leurs  bords  » 
vertes  en  deflus  ^  blanches  &  tomenteufes  i  leur 
làcd  inférteure  ;  les  deux  latérales  prefqne  feffiles 
&  fouvent  divifées  en  deux  lobes  plus  ou  moins 
profonds  )  la  foliole  terminale  pédiculée  &  lon- 
guement acuminée.  Les  pétioles  fontcylindriques^ 
plus  longs  que  les  folioles^  chargés  d'aiguillons 
recourbés. 

Les  €eurs  font  difpofées  en  une  grappe  termi- 
nale ;  elles  produifent  des  fruits  noirs  •  quelque- 
fois rouges  3  d'une  faveur  acide ,  &  non  moins 
agréable  que  celle  du  firamboifier  ordinaire. 

Cette  plante  croit  naturellement  au  Canada.  On 
la  caltive  dans  plufieurs  jardins  de  l'Europe.  J) 

(  y-f-  ) 

16.  Ronce  tomenteufe.  Ruhus  tomentofus, yffiW. 

Rfihus  foliis  tematîs  ,  ohovatis  ,  acutis  y  indqua^ 
iiur  dtntatis  «  utrinque  tomentofis  ,  iateraiièus.fiih- 
încifa.  Wiliden.  Spec.  Plant,  vol.  1.  pag.  1083. 
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Cette  ronce  ^  qui  paroit  avoir  de  grands  rapports 
avec  le  ruhus  fhiticofus  y  furtout  avec  la  variété  %y 
eft  mentionnée  par  Willdenov  comme  une  efpèce 
qai  en  eft  diftinâe  par  Tes  feuilles  ternées^  tomenr 
teufes  à  leurs  deux  facea>.  &  par  plufieurs  autres 
caraâères  qui  ne  permettent  pas  de  la  confondre. 

^^  rameaux  font  glabres ,  flriés^  armés  d'ai- 
guillons recourbés^  épars  y  garnis  de  feuilles  al- 
ternes ,  ternées ,  molles  y  tomenteufes  en  deffus  & 
en  deffous  >  compofées  de  trois  folioles  ovales  , 
aiguës,  munies  de  grofles  dents  inégales,  leur  côté 
extérieur  prefque  divifé  en  lobes  >  la  foliole  ter- 
minale un  peu  plus  alongée,  très-aiguë,  entière  à 
&  bafe«  toutes  garnies  d'aiguillons  fort  .petits  y 
tant  fur  les  pétioles  que  fur  la  principale  nervure. 
Les  fleurs  font  blanches  ^  dUpofées  en.panicules  à 
l'extrémité  des.rameaux»  les  découpures  du  calice 
font  tomenteufes  &  réfléchies  y  les  pétales  ovales^ 
une  fois  plus  longs  que  le  calice.. 

Cette  plante  croit  dans  l'Allemagne  &  la  Suifle. 
^  (  Dtfcript.  ex  WUlden.  ) 

27.  Ronce  à  trois  foliqles.  Rubus  triphyllus, 
Xbuob.. 


I  Ibibus  foins  ternatis ,  fubtks  tomèntofis  ;  folioih^ 
ovatis y  incifis y  dtntatis;  ramis y  petioiis  pcdun» 
culifyue  villofis  aculeatifyuc.  Thunb.  Flor.  japoUir 
pag.  21 j. 

Cette  plante  a  des  tiges  ligneufes  ^  glabres,  mu- 
nies d'aiguillons  j  divifées  en  rameaux  foibles  ^ 
effilés,  droits,  fl^ueux^  velus»  épineux ^  garnis* 
de  feuilles  alternes ,  pétiolées  j  toutes  ternées  p 
compofées  de  folioles  ovales  ^prefqu'anguleufes,. 
glabres  à  leur  face  fupérieure^  blanchâtres  &  to- 
menteufes en  deflbus  j  incifées  à  leurs  bords  j  ou 
divifées  en  dents  fortes,  larges >  la  plupart  termir 
nées  par  un  poil  fin. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  grappes  prévue  pa« 
niculées  à  l'extrémité  des  rameaux,  foutenuespar 
des  pédoncules  velus,  hifpîdes,  chargés  d'aiguil- 
lons, ainfi  que  les  pétioles.  Les  calices  font  hif-^ 
pides  &  tomenteux. 

Cette  plante  croit  au  Japon ,  où  elle  a  été  dé** 
couverte  par  Thunberg.  I7  {Defcript.  ex  Thunb.y 

28.  Ronce  orientale.  Rubus  fan£lus,  Schreb. 

Rubus  Jbliis  ternatis  fimpUcibufque  y  fubtîis  tO'^ 
mentofis  y  caule  petiolifque  aculeis  recuryis,  Schreb«. 

Dec.  p.  ly.  tab.  8.— Wiliden.  Spec.  Plant,  vol.  2, 
pag.  1083.  n^.  9. 

Rubus  creticus  i  triphyllus  ;.  fiore  parvo.  Tournef. 
CoroU.  42. 

Cet  arbrifleau  a  des  tiges  &  des  rameaux  épi- 
neux, blanchâtres,  pubefcens,  munis  de  feuilles 
alternes,  ternées,  compofées  de  trois.petites  fo« 
lioles  inégales,  feffiles,  ovales,  vertes  en  deflusj. 
pubefcentes  &  blanchâtres  en  deffous ,  crélielce»- 
à  leurs  bords;  la  foliole  terminale  plus  grande ^> 
prefou'obtufe  5  fupportées  par  des  pétioles  char- 
gés de  petites  épines  recourbées  :  les  feuilles  fu^ 
périeures  font  ordinairement  fimples. 

Les  fleurs-font  les  unes  folitaires,  axillaires  vers^ 
l'extrémité  des  rameaux  $  les  autres  terminales  ,. 
prefqu'en  corymbe  peu  garni.  Le  calice  eiî  blan- 
châtre ,  pubefcent ,  à  cinq,  folioles  concaves  j. 
ovales.  La  corolle  efl  blanche,  fort  petite. 

Cette  plante  croit  dans  l'Orient  &  dans  l'ile  de.^ 
Crète.  T?^  (  y.J.  in  hcrb,  Juffieu.  ). 

29.  Ronce  à  fleurs  rouges.  Rubus  rofeus. 

Rubus  fbliis  ternatis  fimpUcibufque  ,  maximis  y, 
glabris  ;  fiipulis  magnis  ;  floribus  amplis  ,  fubfolita^- 
rits;  caule  y  petioiis  coftifque  aculeatijpmis,  (N.) 

Ses  rameaux  font  ligneux,  ftriés,  glabres,  fle*- 
xueux,  armés  d'aiguillons  ,  garnis  de  feuilles  al- 
ternes, pétiolées ,.  fort  grandes ,  fimples  ou  plus 
fouvent  ternées  i  à  trois  folioles  ovales ,  lancéo- 
lées ,  inégales ,  pédiculées  ,  glabres  â  leurs  deux^ 
faces  j.  crénUées  i  leurs  bords  j.  un  peu  glus  pâles» 
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en  deflôus ,  chargées  d'aiguillons  ^  tant  fur  leurs 
pétioles  que  fur  leur  principale  nervures  la  foliole 
termbale  plus  grande,  longue  de  auatre  à  cinq 
pouces ,  fur  trois  de  large.  Les  flipules  font  gran- 
des «  ovales  «  obcufesj  oppoféeSj  prefqu'à  demi 
amplexicaules. 

Les  fleurs  font  prefaue  folkaires  >  axillaires , 
portées  fur  de  longs  pédoncules  très-chargés  d'ai- 
guillons rouffâcres^  forts  ^  recourbés.  Les  calices 
font  amples^  elabres^  i  cinq  dîvifions  lancéolées» 
acuminees  j  oDCufes>  un  peu  ciliées  i  leurs  bords  ) 
la  corolle  couleur  de  rçfe  j  plus  courte  que  le  ca- 
lice» à  cinq  pétales  prefque  ronds  «  onguiculés. 

Cett^  plante  a  été  recueillie  au  Pérou  par 
Dombey.  T>  (  ^./^  in  àerh,  Jujj^eu,  ) 

30.  Ronce  à  feuilles  d'ortie.  RuSus  urticêfoUus. 

Ruhusfoiiisjlrnplicîius  ternatifque  ifqliolis  ovaçis  , 
fuitùs  fcriceis  »  dtntatis  ;  fioribus  paniculatis  »  ramis 
kirfutijpmis.  (N.) 

Ses  tiges  font  divifées  en  rameaux  droits»  fru- 
tefcens  »  prefau'anguleux  »  un  peu  comprimés» 
munis  de  quelques  aiguillons  rares,  chargés  de 
poils  nombreux  j  rouflatres  »  horizontaux  »  garnis 
de  feuilles  ahernes ,  pétiolées  $  les  fupérieures 
fimples ,  les  inférieures  ternées  »  compofées  de 
folioles  ovales  »  prefqu'en  cœur  »  pédiculées  » 
longues  de  quatre  à  cmq  pouces»  fur  trois  de 
large  j  légèrement  velues  en  defliis»  foyeufes  »  to- 
ïnenteufes  8c  blanchâ^tres  en  deflbus»  aont  les  pé- 
tioles» très- velus  &>3rmés  de  quelques  aiguillons» 
font  munis  à  leur  bafe  de  ftipules  linéaires  »  lan- 
céolées» quelquefois  bifides  à  leur  fommer. 

Les  fleurs  forment  une  ample  panicule  droite , 
terminale  »  compofée  d'autres  panicules  alternes  » 
partielles  »  rameufes  »  dont  les  pédoncules  font 
velus  »  rouflatres  i  les  pédicules  courts  »  munis  a 
leur  bafe  de  bradées  velues»  concaves»  ovales  » 
aiguës.  Les  calices  font  petits  «  à  cinq  découpures 
ovales  »  d'un  blanc  de  neigç  en  dehors.  La  corolle 
eft  à  peine  plus  longue  que  le  calice.  Les  fruits 
font  compotes  de  grains  réunis  ep  une  petite  tête 
globuleufe. 

Cette  belle  efpèce  croit  au  Pérou  »  d'où  elle  a 
été  rapportée  par  Dombey.  T>  (  ^.  /  în  herb. 

31  •  RoNC£  de  Penfilvanie,  Rubuspenphanicus. 

Rttbus  foliis  ternatîs  ;  folîolis  ovato^lanceolatis , 
fubtks  tomentofis  ;  calîcibus  intïis  niveo-fenceis  ,  ra- 
mh  fpinàfijfimis,  (  N.  ) 

Ses  tiges»  chargées  d'aiguillons  forts»  alfez  nom- 
breufes ,  ainfi  que  les  branches  »  fe  divifent  en  ra- 
meaux flriés  »  d'un  brun  rougeâtre ,  glabres ,  un 


{>eu  flexueux  à  leur  partie  fupérieure ,  garnis  de 
éuilies  alternes»  pétiolées» 


_-i.^ — _  — ,  ^ — 
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lioles  font  ovales  »  lancéolées  »  vertes  en  diiAis  » 
pubefcentes  &  tomenteufes  en  deflbus  »  d«otéos 
en  fcie  à  leurs  bords  *  acuminées  a  leur  fommet  » 
loneues  d'i)n  pouce  &  demi»  fur  huit  à  dix  lignes 
de  large ,  les  deux  latérales  feflîles  »  la  terminale 
pétioiée ,  un  peu  plus  grande  (]ue  les  autres  >  les 
pétioles  pubefcens»  garnis  d'aiguillons. 

Les  fleurs  font  en  grappes  terminales  &  axil- 
laires, fupportées  par  des  pédicules  velus,  muni« 
d'aiguillons  &  de  braâées  courtes  ,  ovales»  acu- 
minées. Le  calice  fe  divife  en  cinq  découpures 
ovales ,  obtufes ,  verdâtres  en  dehors ,  environ- 
nées d'un  liferet  blanc»  garnies  intérieurement 
d'un  duvet  blanc  &  foyeux.  La  corolle  eft  blan- 
châtre ,  plus  grande  que  le  calice  s  les  péulesovales, 
prefqu'arrondis,  obtus. 

Cette  plante  croît  dans  la  Penfilvanie  \  elle  a  été 
communiquée  par  M.  Vahl  à  M.  Juffieu.  1>  (  Fii/ 
in  herb,  JuJJUu^  ) 

31.  RoNCB  â  petites  feuilles.  Rubus  parvifoUus. 
Linn. 

Rubus,  foliis  ternatis ,  fubtks  tomentofis  ;  coule 
hirto  petioUfque  aculeis  recurvis.  Linn.  Spec.  Plant, 
vol.  I.pag.  707. 

Rubis  moluccanus  ^  parvîfoUus.  Rumph.  Amboin» 
vol.  j.  pag.  88.  tab.  47.  fig.  i. 

• 

Ses  tiges  pouflent  un  grand  nombre  de  rejets 
diffus»  étalés»  velus,  armés  d'aiguillons  »  garnis 
de  feuilles  alternes,  pétiolées»  ternées,  queloue*- 
fois  auflî  quinées ,  compol^^es  de  folioles  ovales, 
lancéolées»  aiguës»  d'environ  trois  pouces  de 
long,  fur  un  &  demi  de  large  ;  vertes  en  deflus  , 
tomenteufes  en  deflbus ,  en  dents  de  fcie  à  leurs 
bords ,  acuminées  à  leur  fommet  »  fupportées  par 
des  pétioles  munis  d'aiguillons  recourbés. 

Les  fleurs  forment  une  panicule  lâche  »  termî^ 
nale»  peu  ramifiée  «  garnie  de  braâées  oppofées, 
ovales  »  fort  petites ,  aiguës  \  chaque  fleur  munie 
d'un  pédoncule  aflez  long»  filiforme.  L.e  calice  eft 
à  cinq  divifions  courtes»  ovales»  obtufes  ou  un 
peu  aiguës.  Les  fruits  globuleux»  prefque  poÎD^ 
odorans. 

Cette  plante  croit  i  Tile  d'Amboine.  t> 

Obfirvations,  Cette  efpèce  fe  rapproche  beau* 
coup  du  rubus  fraxinifolius  }  mais  fes  feuilles  font 
moins  compofées  ,  les  folioles  plus  petites  ,  pu- 
befcentes en  deflbus  s  les  aiguillons  bien  plus  nom« 
breux  »  qui  fe  retrouvent  également  fur  la  princi^ 
pale  nervure  des  folioles. 

35.  Ronce  hifpide.  Rubus  hifpidus.  Linn. 

Rubus  foliis  ternatis  ,  nudis  ;  cauiibus  petiolijque 
krfpidi£imis  »  firigis  rigidulis.  Linn.  Syft.  veger. 
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Sâhus  hifpidiis  ^  foins  iematis  ,  fUidLs  ;  caulibus 
ftMl{l'que  hifpîdis,  Linn.  Spec.  Plant,  i.  pag.  493. 
^•Miller,Dia.  n*.7. 

Ses  tiges  fe  divifent  en  rejets  ou  en  rameaux 
i  très-longs  ^  durs  ^  roides  ^  ligneux  j  rampans  y  char- 
gés de  poils  droits  &  roides  ^  garnis  de  feuilles 
alternes  «  pëtiolées,  ternées,  compofées  de  fo- 
lioles mies  à  leurs  deux  faces  j  ihcifées ,  dentées 
en  fcie  à  leurs  bords  ,  les  deux  latérales  prefque 
ieflîlesj  glabre  s  3  la  terminale  pédiculées  les  pé- 
tioles bériiTés  de  poils  roides  ^  ainfi  que  les  pé- 
doncules. 

Cette  plante  croit  au  Canada.  1> 

34.  RoNCB  odorante  Rubus  odoratus.  Linn. 

Ruéus  foUis  fimplicihus ,  palmatîs  ;  caule  imrmi, 
muitifoiioj  multifioro.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i. 
pag.  707.  —  Hort.  Cliff.  192.  —  Horr.  Upf.  13}. 
— Rojr.  Lugd.  Bat.  274.—  Miller ,  Diâ.  n*.  6.  & 
Icon.  Illuflr.  tab.  213.  —  Willd.  Arbr.  326.  , 

Hukits  foliis  quinqueiohîs  ,  îriAqualiter  ftrratis  y 
tâuUinermi^  muttifolio^  muiiifloro.  Duroi^  Harbk. 

Rtthu  od^ratus,  Corti.  Canad.  pag.  149.  ub.  1 50. 
^Duham.  Arbr.  vol.  2.  pag.  233. —  Tourn.  loft. 
A.Herb.6i4. 

Ruius  (  odoratUS  )  ^  fians  y  vifiido  -  htfpidulus  ^ 
inemdi  y  fubcorynthofè  multifiorus  ;  ftuSiu  vtlutino  ^ 
fifius  fimplicihus  ^  acute  lobatis*  Mich.  Flor.  boréale 
iuoer.  voL  i.  pag.  297. 

Cette  efpèce  y  originaire  du  Canada  j  a  trouvé 
place  dans  nos  bôfquets  a  raîfon  de  la  beauté  de 
fti  fleurs  j  aflez  grandes  y  de  couleur  de  rofe^  odo- 
rantes. 

• 

St$  tiges  font  droites  j  hautes  de  quatre  â  fix 
pieds  3  &  fe  divifent  en  rameaux  diffus  ^  prefau'en 
buiflbn^  dépourvus  d'aiguillons ,  mais  cnarges  de 
poils  roides  ^  nombreux^  noirâtres >  terminés  par 
de  petites  glandes  vifqueufes^  garnis  de  feuilles 
alternes  ,  pétiolées  >  fimples^  très -amples  j  mem- 
bnneufes  /  glabres  à  leurs  &ux  faces  y  vertes  en 
deffus,  un  peu  plus  pales  en  deffous^  palmées  ou 
plutôt  divifëes  en  cinq  ou  trois  lobes  aigus^  irré- 
gulièrement dentés  à  leur  contour  j  fupportées  par 
des  pétioles  droits  ,  ftriés>  velus  ^  au  moins  au(fi 
longs  que  les  feuilles. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  petits  corymbes 
terminaux  &  axillaires.  Les  calices  font  partagés 
eo  ctoq  découpures  ovales ,  aiguës >  terminées  par 
«ne  longue  pointe  fubulée^  chargées  ^xtérieure- 
neotde  poils  noirs >vifqueux ,  liflesj&  d'unblanc- 
venUtre  en  dedans.  La  corolle  eft  grande  y  d'une 
belle  couleur  rofe ,  compofée  de  cinq  pétales  ova- 
les ^prêfque  ronds  ^  très- ouverts.  Les  fruits  font 
globuleux  ,  d'un  noir  rougeâcre  ^  très-pubefcens , 
pieiqiie  Tcdos. 
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Cet  arbrifleau  croit  naturellement  en  Améri* 
que  9  fur  les  hautes  montagnes  du  Canada,  b 

35.  Ronce  à  feuilles  d'alcée.  Rubus  alcâfolius, 

Rubus  foliis  palmato-lobatis  yfupeme  fcabris ,  fuiths 
tomentofis  ;  calicibus  inflatO'-hirfutiffimhs  ;  ramis  vil" 
lofisy  aculeatis.  (  N.) 

Rubus  foliis  palmato^lobatis  y  fupeme  fcabris,  fub^^ 
terius  tomentofis  y  calicibus  hirfutisyfloàbus  txalbidiSm 
CommerC  Herb. 

Arbrifleau  très-remarquable  par  l'ampleur  &  fa 
forme  de  Tes  feuilles^  par  fes  calices  renflés  8c 
très-velus. 

Ses  tiges  s'élèvent  i  la  hauteur  du  rubus  idsus; 
elles  fe  divifent  en  rameaux  très- velus  ,  prefque 
quaârangulaires  ^  munis  d'aiguillons  rougèâtres^ 
garnis  de  feuilles  alternes  >  pétiolées  «  (impies ,  lo- 
bées J  prefque  palmées,  très-amples,  glabres ,  rudes, 
ridées  à  leur  face  fupérieurCj  tomenteufes  en  def- 
fous,  à  nervures  jaunâtres,  réticulées  «  à  dents 
aiguéfs  à  leurs  bords  >  munies  d'aiguillons,  tant  fur 
leur  pétiole  que  fur  leur  principale  nervure. 

Les  fleurs  font  en  grappes  axillaires  &  termi- 
nales*  courtes  >  armées  d'aiguillons,  très-velues > 
munies  de  bradées  divifées  en  filamens  nombreux, 
capillaires ,  velus.  Les  calices  font  renfles ,  pref- 
que globuleux,  à  demi  divifés  en  cinq  découpures 
ovales,  blanches  en  dedans ,  chargés  de  poils  roux 
tomenteux,  épais.  La  corolle  eft  blanchâtre,  à 
cinq  pétales  un  peu  arrondis ,  très-caducs 5  des  éta- 
mines  &  des  ftyles  nombreux. 

Cette  plante  a  été  recueillie  par  Commerfon  à 
rîle  de  Java.  T>  {V.f.  in  hirb.  Jujf. ) 

}().  Ronce  des  îles  Mohiques.  Rubus  molucca^ 
nus»  Linn. 

Rjibus  foliis  fintplicibus  ,  cordatis  ,/ublobaUs;  caule 
acuUato ^decumbentc,  Linn.  Spec. Plant.  voL  i.pag. 

707.  —  Thunb.  Flor.  japon,  pag.  219. 

« 

Rubus  molaccanus,  latifolius^  Rumph.  Amb.^  vol»- 

y.  pag'  88.  tab.  47.  fig.  2. 

Cette  plante  a  quelques  rapports,  furtout  par 
fes  feuilles^  avec  le  rubus  û/cr£/o/i«j,  très-différente 
d'ailleurs  par  fés  autres  caraâères. 

Elle  s'élève  peu  ,  mais  fe  divife  en  longs  rejets 
rampans,  de  couleur  cendrée  ,  très-chargés  d'ai- 
guillons, garnis  de  feuilles  alternes,  pétiolées j, 
fimples ,  en  cœmr  à  leur  bafe ,  divifées  à  leur 
contour  en  plusieurs  lobes  arrondis  «  glabres,  d'un 
vert  foncé  a  leur  face  fupérieure ,  très-rugueufes 
en  deflfous,  chargées  d'aiguillons  fur  leurs  nervu- 
res ,  denticulées  à  leurs  bords ,  longues  de  fix  h 
fept  pouces  fur  prefc^u'autant  de  large. 
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Les  Heurt' (cnt  difporées  en  frappes  droites,  V 
*siillaires  fc  cerimiules ,  prefque  nues ,  coorces , 
peu  rameofes.  Les  calices  font  divifés  ea  cinq 
découpures  orales  ,  aigués ,  prefque  gbbres  $  les 
fruits  ovales  >  un  pea  comprimés j  d'une  odeur  & 
d'une  faveur  agréables,  bons  à  manger  $  nuis,  ex- 
cepté  les  enfans,  les  habiians  de  Tile  d'Amboine 
les  mépf  ifent« 

Cette  plante  croit  aux  Iodes,  2  Tile  d'Am- 
boine. J) 

)7.  R  O  N  C  E  micropbylle.  Rutus  microphyiliu. 

Linn*  f. 

Rubus  fruûcofuâ ,  aculeatut,  glabir  ;  foliis  fimpli" 
iCibut ,  cordatiê  f  avatis  ,  obtuf$s  ,  fublobatU  ;  pedun- 
4idiifolitariis  f  unifions.  Linn*  f.  SuppK  pag.  1^3  • 

Rubus  (D$\mzt\X$) ,  fcliis  cordads,  palmato-trî' 
Mis ,  gUiris;  came  pitioUfqiu  aculcatis,  Thunb. 

Flor.  japon,  pag.  117. 

Cette  plante  ne  peut  fe  confondre  avec  le  nâus 
parvifc*'         -•  ^  •  -  '-''^ 

ces  dei 
fes 

tnenc  trilobées  1  point  tomenteufes  ni  blanches  en 
deflbus. 

Ses  tiges  font  ligneufes  .  cylindriques ,  très- 
glabres ,  munies  feulement  de  quelques  aiguillons 
rares I  garnies  de  feuilles  pétiolées,  alternes,  pe- 
tites j  ovales  j  en  cœur ,  (impies  >  obtufes  \  les  unes 
entières ,  d'autres  divifées  en  trots  lobes  plus  ou 
moins  profonds,  dentées  en  fcie  à  leurs  bords, 
glabres  â  leurs  deux  faces,  fans  aiguillons  fur  leur 
pétiole. 

Les  fleurs  font  petites  >  folitaires ,  fupportées 
par  des  pédoncules  (impies,  uniilores,  dépourvus 
d'aiguillons.  La  corolle  eft  petite ,  afTex  femblable 
I  celle  des  potentilles. 

Cette  plante  a  été  recueillie  par  Thunberg  au 
Japon.  1(> 

)8.  Ronce  â  rameaux  alongés.  Rubus  ehngatus. 
Smith. 

Rubus  Jbliis  fimpilcibus  ,  cordatîs  ,  acuminatis , 
éupiiidto-crtnatis  ijfubths  tomtntojis  i  cauie  acu/eato^ 
caiiabus  obtufis.  Smith,  Icon.  inédit.  Fafc.  }.  pag. 
61.  tab.  61.  —  Willden.  Spec.  Plant,  vol.  z.  pag. 
1087.  n*.  ai. 

Rubus  foUis pmpUcibus i  co^dato^lobatis  ,  crenAtis; 
fioribus  albis  ^  fruUibus  rubris.  Commeif»  Herb. 

Ses  tiges  font  ligneufes,  rameufes,  pubefcen- 
(es,  vifqueufes,  garnies  d'aiguillons  très-petits, 
munies  de  feuilles  alternes ,  grandes ,  fimples , 
quelquefois  un  peu  lobées,  pétiolées,  eu  forme  de 
ccrur  5  ver Jitres  i  leur  face  fuporieure ,  tomen- 
icuieSa  blanches  ou  rouilâtres  en  delTous,  acumi-  I 
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nées  l  lent  fonwet ,  a  donble  créaekie  à  leor 
contour.  Les  fleurs  font  difpo(écs  en  panicales 
aloogées,  dont  les  ramificatiofis  font  courtes, char- 
gées de  fleurs  fvefque  glomémlées,  &  dont  les 
pédoncules  partiels  font  ordinairement  deux  i 
deux.  Les  découpures  du  calice  fout  obmfes , 
foyeufes)  les  fleurs  bbmcbes;  les  firuits  ronges. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  orientales,  à 
l'ile  de  Java.  Jy  (V-f  in  kcrb.  Jugl  ex  Comnurf.  ) 

)9.  Ronce  i  feuilles  de  corète.  RmSus  corchon^ 
foUtts,  Linn.  f. 

Rubus  fruticofus,  aculeatus  ,  tomeruopts;  foliisfim' 
pUcibus  y  oblongis  ,  cordatîs  ,  fcrratis  y  peduuculis  foUr 
tariis y  unifions.  Linn.  f.  Snppl.  pag.  26}.  —  Willd. 
Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  1087. 

Rubus  (  villofus  )  j  fifUis  fimplicibus  ,  cordatis , 
acuiis,  acuUatis }  caule  inBo  petiolifque  aculeatis, 
Thunb.  Flor.  japon,  pag.  218. 

Arbri(reau  dont  les  tiges  font  tomenteufes, droi- 
tes ,  armées  d'aiguillons,  garnies  de  feuilles  pétio- 
lées,  fimples ,  alternes,  oblongues ,  en  forme  i€ 
cœur ,  dfentées  en  fcie  à  leurs  bords ,  aiguës  à 
leur  fommet ,  vertes  en  delTus ,  blanches  &  tomen- 
teufes à  leur  face  inférieure ,  munies  de  quelques 
aiguillons  fur  leurs  principales  nervures,  ainfi  que 
fur  leur  pétiole. 

Les  fleurs  font  folitaires,  axillaires,  fupportées 
par  des  pédoncules  tomenteux  ,  uniflores.  Le  calice 
eft  blanchâtre  &  cotonneux  $  la  corolle  petite,  i 
peine  plus  longue  que  le  calice. 

Cette  plante  croit  au  Japon ,  entre  Miaco  fc 
Jedo ,  où  elle  a  été  découverte  par  Thunberg.  T> 

40.  Ronce  à  feuilles  de  poirier.  Rubus  pyrifo' 
Uus.  Smith. 

Rubus  foliis  fimplicibus  ,  ovalibus  ,  acuminatis , 
ferratis  ,  nudis  y  caule  aculeato  ,  paniculato  ;  petaiis 
minutis.  Smith,  Icon.  ined.  Fafc.  3.  pag.  6t,  tab. 
61.  —  Willden.  Sp«c.  Plant,  vol.  2.  pag.  1088. 
n^.  2j. 

Rubus  foliis  fimplicifitmis  ,  ovato^anceolatis ,  fct" 
ratis  s  fioribus  purpureis.  Commerf.  Herb. 

Cette  plante  a  des  ti^es  ligneufes,  un  peu  fie- 
xueufes ,  armées  d'aiguillons  courts ,  divifées  en 
rameaux  effilés,  garnis  de  feuilles  fimples,  alter- 
nes, pétiolées,  ovales,  affez  femblables  â  celles 
des  poiriers ,  glabres  à  leurs  deux  faces ,  dentées 
en  fcie  à  feurs  bords ,  acuminées  à  leur  fommet  ; 
les  nervures  velues  fur  leurs  deux  fyces  \  les  fti- 
pules prefque  nulles.  Les  fleurs  forment,  à  Tex- 
trémité  des  rameaux ,  une  panicule  ample ,  corn- 
pofée  de  plufieurscorvmbespartîcoliers;  les  brac- 
tées oblongues,  pubedcentes»  àpiufieuts  divifions, 
tTè$-cadu(][uts.  Le  calice  eft  environ  plufieitis  fois. 
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pîd$  gtarnl  que  la  corolle ,  fes  divlfi.>ns  longue- 
ment acuminécs;  les  fleurs  purpurines  5  les  péules 
perirs,  ovaUs,  obtus,  dentés  i  leur  (ommet  ;  les 
cfaircs  pubefcens.  Les  fruits  font  couipofés  de 
très-petits  grains  ovales  >  peu  nombreux. 

Cette  plante  croît  à  Tîîe  de  Java  &  dans  les 

Indes  orientales,  f)  (Kf.  in  ktrh,  Juff.  ex  Corn- 

merf,) 

41.  Ronce  incîfée.  Rubus  incifus.  Thunb. 

Ruhus foliis  fimplicihus  f  cordftist  incijîs,  glabris; 
Udlterecio,  acuUato,  Thunb.  Flor.  japon,  p.  117. 

Ses  tiges  font  frutefcentes ,  droites ,  glabres ,  de 
couleur  purpurine  »  armées  d'aiguillons  épars  >  très* 
ouverts  5  divîfées  en  rameaux  de  même  forme  , 
mais  pUs  chargés  d'aiguillons^  garnis  de  feuilles 
prefque  fafcicuiées ,  pétiolées^  fimples  »  ovales^ 
ptefque  rondes ,  échancrées  en  cœur  à  leur  bafe , 
nremdot  aiguës ,  incifées  &  même  prefque  lobées 
ileur  contour  5  dentées  en  fcie ,  marquées  de  ner- 
wires  élevées ^  glabres  i  leurs  deux  faces,  longues 
d'un  pouce  environ  ,  foutenues  par  des  pétioles 
glabres,  de  même  longueur  que  Its  feuilles ,  char- 
gés d'aiguillons  recourbés. 

Les  ffeurs  naiflent  folitaires  dans  l'aifleile  des 
fniiUes,  portées  par  des  pédoncules  prefque  capil- 
laires, nus  ou  chargés  d'aiguillons,  de  la  longueur 
des  pétioles.  Les  calices  font  glabres  extérieure- 
ment, blancs  &  tomenteux  en  dedans. 

Cette  plante  croit  au  Japon  ,  où  elle  a  été  dé- 
couvene  parThunberg.  T>  (Defcripe.  ex  Tkunh.) 

41.  Ronce  du  Japon.  Rubus  japonUtu,  Linn.  C 

Rubus  fruticofus ,  inermis ,  glaberrimus  ;  foliisjim^ 
plicibus ,  cordatis^  ohlongis  ^  acuminatis  ,  duplicato- 
firrasis;  peduncuiisfoiituriis,  unifions,  Linn.  f.Suppl. 
pag.  26}. —  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  a.  pag.  1087. 
B*.  20. 

Rubus  frliis  fimpUcibus ,  corddtis  ,  oblongis  ,  fer^ 
rosis  ;  cault  ïnermi  »  fuffruiicofo,   Linn.   Manti^T. 

C'cft  un  petit  arbriffeau  peu  élevé,  très- glabre , 
dépourvu  d'épines,  dont  les  tiges  font  droites', 
Irfles ,  anguleufes ,  très-peu  rameufes  ,  garnies  de 
feuilles  aicemes  ,  pétiolées  ^  fimples ,  ovales  ou 
oblongœs ,  longuement  acumînées ,  aiguës ,  lifTes 
i  leurs  deux  faces ,  munies  à  leurs  bords  il' une 
double  dentelure  en  dents  de  fcie. 

Les  fleurs  font  terminales,  folitaires  à  l'extré- 
mité des  tiges  &  des  rameaux ,  fupportées  par  des 
pédoncules  filiformes  j  de  la  longueur  de  la  co- 
rolle. Leur  calice  eft  fort  petit  ;  la  corolle  aflfez 
(êmblable  i  celle  du  fraifîer  ^  plufieurs  fois  plus 
grande  que  le  calice,  compofée  de  pétales  blancs  > 
arrondis. 

Botanique»  Tonu  fT» 


R  O  N 


^9 


Cette  plartte  cro!c  au  Japon  ,  où  elle  a  été  dé- 
couverte par  Thunberg.  T> 

43*  Ronce  radicante.  Ruius  radicans,  Cavan. 

Rubus  caule  profirato  ^  fiagtUis  radicantibus  ;yfoiiis 
tcniatis  ,  vlUofis  ;  fioribus  folitariis*  Cavan.  Icon. 
rar.  vol.  j.  pag.  7.  n**.  4^5.  tab.  41  }• 

Ses  tiges  font  couchées,  chargées  d'épines  cour- 
tes s  elles  ptoduifent  des  rejets  radicans,  longs  de 
deux  pieds  Ôf  plus.  Les  feuilles^  réunies  à  chique 
noeud  prefqu'en  fafcicules ,  font  pétiolées ,  ter-^ 
nées  ,  orbicttlaires ,  fimples  ou  à  plufieurs  lobes  ; 
la  foliole  terminale  plus  grande  î  velues  ,  denticu- 
lées ,  garnies  à  la  bafe  des  pétioles  de  deux  ftipuks 
lancéolées. 

Les  fleurs  naifient  du  milieu  des  fafcicules  des 
feuilles  portées  fur  des  pédoncules  fimples^  foli- 
taires, velus,  plus  longs  que  les  feuilles.  Le  calice 
eft  profondément  divifé  en  cino  découpures  den* 
tées ,  velues  en  deflbus ,  perfiitantes.  La  corolle 
eH  d'un  rouée- pâle  ,  compofée  de  cinq  pétales 
ovales.  Les  filamens  des  étamtnes  font  nombreux , 
roueeâtres  ,  plus  courts  que  la  corolle  ,  inférés 
fur  Te  calice  ;  les  anthères  arrondies  \  les  ovaires 
en  très-grand  nombre,  attachés  fur  un  réceptacle 
conique ,  furmontés  d'un  ftyle  capillaire  &  d'un 
ft*gmate  fimple ,  perfiftant.  Il  leur  fuccède  une 
baie  ovale,  lucculentej  petite  «  d'une  faveur  très- 
agréable. 

Cette  efpèce  croit  au  Chili  dans  les  grandes 
forêts ,  au  pied  &  fur  les  troncs  pourris  des  arbres. 
(^Defcripe.  ex  Cavan.) 

RONCINÉES  (Feuilles).  Runcinata  folia ,  ex- 
preflion  par  laquelle  on  caraâérife  les  feuilles  lorf- 
qu'elles  font  découpées  latéralement  en  lobes  pro- 
fonds &  diftans ,  qui  ne  vont  pas  en  diminuant  vers 
leur  bafe  commune ,  comme  celles  de  Veryfinun^ 
officinale  ^  &Cm 


RONCINELLE.  Dalitarda.  Genre  de  plantes 
dicotylédones,  à  fleurs  complètes,  polypétaléeSj 
de  la  famille  des  ro&cées,  eui  a  des  rapports  avec 
les  ronces ,  &  qui  comprend  des  herbes  exotiques  à 
l'Europe ,  dont  les  racines  pouffent  des  rejets  ram* 
pans,  a  feuilles  fimples  ou  compofées,  &dont  les 
fleurs  font  folitaires  ou  prefqu'en  corymbe  clair. 

Le  caraâère  eflenttel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  calice  à  cinq  découpures  y  des  étamines  nom^ 
breufes  ,  inférées  fur  le  calice  j  de  cinq  à  huit  pifiils  ;- 
une  baie  fiche» 

Caractère  génèriquc-> 

Chaque  fleur  offre  : 

1*.  Un  calice  inférieur,  d'une  feule  pièce,  i 
cîpq  découpures  tjès- profondes,  perfiilantes,    ^ 
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1®.  Une  corolle  comporée  de  cinq  pétales  beau- 
coup plus  grands  que  le  calice  »* ovales  «  ouverts^ 
inférés  fur  le  calice, 

3^.  Des  itamînes  très-nombre ufe S  y  dont  les  Rla- 
mens  font  fétacés  «  de  la  longueur  de  la  corolle , 
terminés  par  des  anthères  fort  petites,  arrondies^ 

« 

4°.  De  cinq  à  huit  ovaires  ^  furmontés  de  (lyles 
longs  «  filiformes  j  caducs»  terminés  par  des  itig- 
mates  fimples. 

1»^  fruit  eft  une  baie  fèche,  fupérieure ,  com- 
pofée  de  petits  grains  réunis  en  téce  «  contenant 
chacun  une  petite  femence. 

Obfervttdons,  Ce  genre  eft  un  démembrement 
de  celui  dts  ronces.  Linné  l'avoit  d'abord  établi 
dans  une  première  édition  de  fon  Species  Planta- 
rum;  il  a  cru  enfuite  devoir  le  fupprimer  pour  le 
réunir  ^wn  rubus,  Michaux  «  dans  la  Flore  de  l'A- 
mcrique  feptentrionale s  l'a  reftitué,  en  y  ajoutant 
une  nouvelle  ^fpèoe.  On  ne  peut  difconvenir  que 
les  dalihardji  ne  conOituent  rétllenient  un  genre 
particulier ,  &  quoique  très-rapprochés  des  ron- 
ces^ ils  s'en  diflinguenr  par  des  caraâères  c^ui  leur 
font  propres.  Le  nombre  des  pifiils^  (]tti  ne  va 
guère  que  de  cinq  à  huit ,  eft  bien  moindre  que 
celui  des  ronces  :  leurs  baies  font  fèches  &  non 
fucculentes  ^  comme  celles  des  ronces ,  &  co  der- 
nier caraûère  éublic  entre  ces  deux  genres  la 
même  différence  qui  exifle  entre  les  fraifiers  & 
les  potentilles.  D'ajlleurs  »  les  efpèces  connues  juf* 
qu'i  préfent  n'ont  point  d-aiguillons^  tandis  que 
la  plupart  des  ronces  en  font  armées.  Ces  confidé* 
j-ations  nous  ont  déterminés  à  coaftnrer  les  dati'- 
barda  comme  genre  particulier^ 

E  s  p  i  c  E  s. 

I.  RoKcmîLlE  rampante.  Dalrharda  repens. 

Dalibarda  villofa  y  fiolpnibus  reptafUibus  ;  foliis 
Jimplicibus  ,  cordasis  ^  crenatisi  peduncuiis  unifloris. 

Dalibarda  (violxotdes  ).  Mich.  Flor.  boreah- 
amer.  vol.  i.  pag.  25^9.  tab.  17. 

Dalibarda  reptns.  Linn.  Spec.  Maut.  ^dit.  i. 
pag.  401. 

Rubus  (  dalibarda  )  ,  filUs  fimpUcihus  y  cordât is  , 
itidivifis  y  crenatrs  y  fiapo  aphyllô  ,  uniflbro,  Linn. 

Spec.  Planr,  vol.  1.  pa^  708.  —  Miller,  Diâ. 
n®.  II.  — Smith,  Icon.  ined.  Fafcic.  i.  pag.  20. 
tab.  20, —  Lam.  Illuftr  Gêner,  tab.  441.  fig.  3. 

Cette  plante  a  des  racines  rampantes ,  (ibreu- 
ffs  ,  qui  produiront  de  longs  rejets,  femblables  à 
ceux  des  fraifiers  ,  dont  queloiies-uns  font  un  peu 
redreflés,  garnis  de  feuilles.alternes ,  longuement 
pétiolées,  (impies^  entières ,  ovales,  un  peu  ar- 
yondtt:s ,  aff'z  fen  Uables  à  celles  de  la  violette 
fidorame  ^  écbagctées  en  cœur  à  leur  bafe  \  xtér 
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nelées  à  leur  contour»  veinées,  couvertes,  i  leur 
face  fupérieure,  de  quelques  poils  rares,  sues  en 
deflbus ,  fupportées  par  des  pétioles  plus  longs 
que  les  feuilles,  grêles,  velus. 

Les  fleurs  font  axillaires,  folitaires,  foutenues 
par  dès  pédoncules  fimples,  pileux,  uniflores  ,  au 
moins  aolii  longs  que  les  fîmiiles.  Leur  calice  eft 
divifé  en  cinq  découpures  ovales,  fouvent  dentées 
à  leur  fommet.  La  corolle  eft  blanche ,  compofée 
de  cinq  pétales  ovales ,  obtus  \  les  étamines  trës- 
nombreufes ,  de  cinq  à  huit  ovaires,  auxquels  foc- 
cèdent  autant  de  feirfences  nues,  ovales. 

Cette  planté  croît  au  Canada,  ^jf  (  K.  /.  ) 

2.  RoNGiNELLB  à  feuîUes  de  fraifier.  Dalibarda 
fragarioides.  Mich. 

• 

Dalibarda  foliis  trifoliatis  ;  foliolis  brevibus ,  or- 
neaiis  yfupernk  rotundîetis ,  crenato^lobaiis^y  glabrit^- 
culis ,  ciliatis  ,•  peduaculis  multifioris ,-  calicis  tmbo  - 
acutè  obconico  ,  filament  is  fiaminam  perfifientibus. . 
Mich.  Flor.  boreal.-amer.  voh  i-  pag,  300.  tab.  aS. - 

Il  eft  très-aîfé  de  dîftinguer  cette  efpète  de  fa 
précédente,  à  fes  feuilles  ternées,  femblables  i 
celles  des  fraifiers ,  &  à  fes  fleurs  dlfpofées  en  co- 
.  rymbes  licites* 

Sts  tiges-  font  rampantes ,  aflez  fortes  ,  prolifi- 
j  res ,  garnies  de  feuilles  pétiolées ,  prefque  fafci- 
!  culées ,  diviféès  en  trois  folioles  fei&les ,  cunéi- 
•  formes  à  leur  bafe ,  arrondies  i  leur  fonmiet,  cvt^ 
,  nelées  &  prefque  lobées  à  leur  contour ,  vertes , 
I  pcefque  glabres  à  leurs  deux  faces ,  légérementi 
:  ciliées  à  leurs  bords,  foutenues  par  de  longs  pé- 
I  doDcules  munis ,  à  leur  bafe,  de  ftipules  courtes^ 
;  lancéolées,  aiguës. 

Les  fleurs  forment  des  c<^rymbes  peu  garnis  ^ 
axiilaires ,  plus  longs  que  les  feuiUes ,  dont  le  pé- 
doncule commun  fe  divife,  vers  fon  fommet,  en 
quatre  ou  fix  ramifications  alternes  ou  oppoiëes^ 
garnis,  dans  leur  longueur  &.  à  la  bafe.  des  divi- 
fions',  de  quelques  braftées  lancéolées.  La  panie 
inférieuredu  caHce  eft  conique ,  enrière,  rubu* 
lée  ;  il  fe  divife  à  fon  orifice  en  cinq  découpures 
lancéolées,  aiguës.  La  corolle  ,  beaucoup  plus 
grande  que  le  calice  ,  eft  compofée  de  cinq  pé- 
tales ovales  y  ouverts ,  obtus.  Les  étamines  perfifr 
tent  avec  lel  fruit. 

Cette  plante  crok  dans  r-Amérique  feptentrto-» 
nak.^  (V,f.) 

Ohfervations.  Le  rubus  geoides  de  Smith  doit  pro- 
bablement rentrer  dans  ce  genre }  mais  n'ayant  pas 
pu  obferver  complètement  toutes  les  partieii  dé 
fa  froûîflcation^  nous  l'avons  préfemé  à  Karticlé 

ROKCE. 

ROND ACHES  (  Peuilies  <en  )  ou  ombiliqtiées. 
Ptltata  umbilicata  folio.  Les  feuilles  pettent  $e 
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nom  turque  leur  pétiok  «e  VinAre  fù\m  far  li^urs 
bords^  mais  dans  ieur  difque;»  c'-eft-â-dire»  dans  le 
milieu  de  leur  face  inférieure»  coiÀme  dans  la  ca- 
pucine l^irqpÂolum  majus),  * 

tiC  iKgimte  porte  le  même  nom  lorfqu*il  eft 
comprimé , arrondi  ,un  peu  creufé  fupériquremenc 
&  en  forme  de  plateau. 

RCWDES  (feuilles).  R^tunda.frlia.  Les  feu  il- 
les  font  ainfi'nommées  lepfque^  coniiJérées  rela- 
tivement à  leur  forme^  elles  ont  une  figure  orbi- 
culaire,  fans  aucun  angle  remarquable^  comme 
celles  dafoUaneUa  '4lpMa. 

RONDELIER.  Ro^tdeletîa.  Genre  de.plantes  di- 
anvlédones  ^  à  ^eais  complètes ,  monopécilées  j 
de  la  famille  des  Tobiacées  »  qui  a  des  rapports 
a?ec  les  }}cfoqueria,  &  qui  comprend  des  arbuftes 
exi»tiques  à  T  Europe  ^  0ont  les  feuilles  font  op« 
pofées  &  Us  fleurs  difpofées  en  cocjnnbes  tecmi- 
oaax. 

Le  cassûère  efieotiel  de  ce  genee  eft  d Voir  : 

Va  calice  à  cinq  dzvîjlonsj  une  coroUe  infundihuii* 
'forme  y  à  cinq  lùbes^  cinq  étamines  non  faillantes  ; 
une  capfide  arrondie  ^  couronnée  ^  k  deux  loges  po/y-* 
fpermes, 

CARACTi'RE    GÉKiRIQUE. 

Chaque  fleur  oflFve  : 

iMJn  ctf^Ve d'une. feule  pièce j  fupërieiir,per- 
fiflaot  j  divifé  en  cinq  dents  profoj3des>  aiguës. 

1*.  Une  coroiie  infondilxilîfbrme,  dont  le  tube 
€ll  tylîudrique  ,  plus  long  que  4e  calice  j  ventru  à 
fon  lomraec ,  terminé  par  un  limbe  plane  ^  réflé* 
chîydivffé  en  cinq  lobes  arrondis. 

3^.  Cinq  Mamincs ,  dont  les  filamens  ibnt  fubu- 
lés  »  piie(qu'au£  longs  jqae  la  coroUe  •  terminés 
par  des  aaihèses  fimples  ^  non  faillantes. 

4^.  Un  (Wdw  inférieur ,  arrondi ,  furmomé  d'un 
4lf(e  filiforme ,  de  <la  loogueor  de  la  coroUe  ^  ter- 
miné par  un  ftigmate  binde. 


Le  fruit  eft  une  capfole  prefque  ronde ,  en  forme 
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Ohfervations.  Ce  genre  eft  partîculiéremeat  éta- 
bli fur  fes  fruits  capfiilaires ,  à  de4ix  loges,  conte- 
nant plus  de  deux  lemences  ^  ta  capfule  étant  cou- 
ronnée par  les  dents  du  calice  peruRant.  Quelque* 
fois  la  partie  de  celuî-d,  qui  enveloppe  Tovaire, 
eft  ou  défient  pulpeufe  y  de  forte  que  le  fruit  » 
(brtout  dans  ia^ewieffe  ^  paroit  être  ube  baie  & 
aon  ttoe  cap&le  ;  ce  qui  a  taitexclurede  cegeofey 
par  plufieun  .botaniftei^  i{ue^ue&  eijpècQs  qui  of- 


frôlent  ce  caraÛère,  que  nous  né  croyons  pas 
fufttr^Dt.pour  conftituer  un^enre  particulier. 

D'autres  efpèces  n'oflFient  que  deux  femences  à 
répogue  de  la  maturités  mais  il  arrive  >  aînfî 
qu  on  peut  s*en  aflurer  par  les  obfervations  de 
Svrarte  dms  &  flore  de  Vinde  occidentale,  que  fou- 
vent  plulteurs  des  femencesavortent  >  &  que  deux 
feulement  parviennent  à  une  parfaite  maturité  : 
d'où  il  fuit  que,  lorfqu'on  n'a  point obfervé  les 
plantes  vivantes,  &  même  i  différentes  époques  , 
il  doit  refter  beaucoup  d'incertitude  lorfqu'elles 
ne  préfentent  qiie  deux  femences.  Quelquefois ,  à 
la  vérité)  on  retrouve  quelques  embryons  deffé- 
ché*5  mais  il  n'eft  pas  toujoats  facile  de  les  obfar- 
ver  j 'fattout  dans  les  individus  fecs. 

Espaces. 

I.RONDBLIER  fïieut.Rondetâtiapilofa.  Sirarce. 

Rondeletia  faiiis  ovatis ,  utrinque  pilojls  ;  pedun^» 
culis  axillaribus  ,  fbliis  breviorihus y  trJfidLs  ;  Jloriùus 
tecrandris.  SvartJt ,  Flor.  Ind.  occid.  vol.  I.  p.  }y<j. 
—  Idem,Prodr.  41. 

Roadeàtia  (  ttiftotar)  ,  fbiiis  latHoUtoHAlongis , 
lineatis  ^  ftthths  cûnefcernùkus^pedaneulis  OKillanhus^ 
triftorisi  flariàus  mrandris.  VdhI.  Symbol,  j-pag* 
Î4.  tab.  54. 

Arbrifleaa  dont  les  rameaux  font  cylindciqiKiV 
glabres i4eur  partie  inférieure,. pileax  vers  leur 
fommet,  garn*s  de  feuiUes  opposées,  pétioléet , 
t-rès-ffappro€hée$,  oUoqgues  j  lancéolées,  longues 
de  deux  i  tr^is  pouces ,  larges  au  moins  d'un 
pouce,  un  peu  rétrécies  vers  leur  bafe ,  acusiinéet 
a  leiir  fomroet ,  entières  à  leurs  bords  j  i  nervures 
amples,  latérales,  couvcttes  en  defTus  de  quel- 

£iei  poite  rares  ;  chargées  en  tieflbus ,  furtoùt 
ns  leur  jeunefle ,  de  poils  mous ,  longs ,  blaû- 
châtres  j  très-nombreux.  Les  pétioles  font  courts 
&  velus ,  munis  à  leur  bafe  de  xileiix  ftrpules  ob- 
longues ,  acuminées  >  velues. 

Les  pédoncules  font  axîllaîres ,  oppofés ,  fili- 
formes,  longs  de  deux  pouces,  chargés  ordinai- 
rement de  trois  fleurs ,  lupportées  par  des  pédî- 
I  cules  courts,  velus,. inégaux,  munis  de  braâées 
I  courtes,  fubulées.  Le  cahce  eft  parugé  en  quatre 
découpures  fiAulées ,  velues  j  la  corolle  mooopé- 
taie ,  couverte  en  dehors  de  poils  griiatres.  Son 
tube  eft  filiforme,  alongé  5  le  limbe  divifé  en  qua- 
tre lobes  oblongs ,  obtus.  Il  n'y  a  que  quatre  éta- 
mines, dont  les  filamens  font  très-courts,  inférés 
vers  Torifice  du  tube  s  les  anthères  linéaires,  non 
faillantes  i  l'ovaire  globuleux,  velu,  furmonté 
d'un  ftyle  linéaire ,  velu  à  fa  bafe  ,  épaiflî  vers  fqnr 
fommet.  La  capfule  eft  de  la  groffeur  d'un,  grau» 
de  poivre  ,  couronnée  par  le  calice ,  divifée  en 
deux  logés ,  remfliol  <fc  fcmeaces  Ywrtbreufes  # 

foct  petites* 

Il  4 


nSi 
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Cette  plante  croit  dans  rAmërique ,  à  l'ile  de 
Sainte-Croix^  où  elle  a  été  recueillie  par  M.  Weft. 
J)  (Defcript.exrahL) 

2.  RONDELIEH  effilé.  RoruUletia  virgata.S^lïtz. 

RondcUtia  foliis  fuhrotundîs  ^  ramis  fi^formihus  ^ 
patcntibus  ;  pedunculis  trifidis  ;  fiorihus  urnh  y  con-- 
finis  y  titrandris.  S^^Lîti.  y  Flor.  Ind.  occid.  vol.  i. 
pag.  }  54.  —  Idem ,  Prodr.  41 . 

C*e(l  un  arbrifleau  qui  s'élève  à  cinq  ou  fix  pieds 
de  haut  3  divifé  en  rameaux  longs >  alternes^  fans 
épines^  revécus  d'une  écorce  glabre^  garnis  de 
feuilles  oppofées ,  médiocrement  pétiolées,  peti- 
tes «  longues  à  peine  d'un  demi  pouce  ^  les  unes  en 
cœur^  d'autres  ovales,  veinées,  entières  «  un  peu 
réfléchies,  glabres  à  leurs  deux  faces,  vertes  en 
deflus,  plus  pâles  en  deflbus  ,  munies,  à  la  bafe 
de  leur  pétiole,  de  flipules  fort  petites  «  aiguës. 

Les  fleurs  offrent  de  petits  corymbes  axillaîres 
&  terminaux,  fur  lefquels  les  pédoncules  font  op- 

1>ofés ,  droits ,  alonges ,  munis  de  quelques  feuil- 
es,  à  trois  divifion^  courtes  \  chaque  fleur  el\  lé- 
gèrement pédiculée,  garnie  i  fa  bafe  de  bradées 
Itnéaircrs.  Le  calice  tft  à  quatre  folioles  droites, 
linéaires,  aiguës,  perfiftantes  3  la  corolle  hypo- 
cratériforme ,  te  tube  filiforme  ,  dilaté  à  fon  Com- 
met, &  à  quatre  lobes  a  fon  limbe  s  l'orifice  garni 
d'un  anneau  crénelé ,  jaunâtre.  Elle  renferme  qua* 
tre  filamens,  termines  par  des  anthères  linéaires  , 
t^n  ftyle  fubulé ,  un  ftigmate  bifide,  auauel  fuccède 
une  capfule  arrondie ,  revêtue  d'un  duvet  blan- 
châtre »  à  deux  loges,  à  deux  valves  ,  contenant 
des  femencès  comprimées ,  fort  petites  ,  acumi- 
nées. 

Cette  plante  croit  en  Amérique  ,  fur  les  bords 
de  la  mer,  à  ta  Nouvelle-Efpagne.  T>  {Defcript. 
^cx  Swarti^  ) 

3.  RONDELICR  à  petites  fleurs*  RondeUtîa  par- 
Vifiora, 

RondcUtia  foins  obiongis,  hafi  cuntatis ,  mucrona" 
tis  ,  fubtks  palUdiorihus  i  fioribus  corymbôfis^  nume- 
rofiffimis  y  minimisa  (JS.) 

Ses  rameaux  font  ligneux,  cylindriques,  articu- 
lés ,  ftriés,  gri(atres,  garnis  de  feuilles  oppofées , 
médiocrement  péiiolées,  coriaces,  très-glabres, 
oblongues,  ovales,  rétrécies  en  coin  vers  leur 
pétiole ,  arrondies  &  acuminées  à  leur  fommet , 
d*un  Vert  foncé  en  défias,  pâles  &  grifâtres  en 
deflbus ,  finement  réticulées  par  des  veines  noirâ- 
tres, entières  â  leurs  bords ,  longues  de  trois  â 
quatre  pouces ,  larges  prefque  de  deux  pouces , 
munies  de  fiipules  fermes,  courtes,  ovales,  ai* 
guës. 

Les  fleurs  font  dilpofées  en  corymbes  axillai- 
res^  nombreux  4  vers  Textiémité  des  tameauz^ 
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di virés  en  ramifications  oppofées,  qui  foutiennent 
un  aflez  grand  nombre  de  petites  fleurs  pédicu- 
lées,  dont  les  calices,  ainu  que  les  pédicules  , 
font  d'un  vert  blanchâtre.  Les  braâées ,  fituées  à 
la  bafe  des  corymbes  ,  font  concaves ,  en  formo 
d'écaillés ,  glabres  en  dehors ,  très-velues  en  de- 
dans. Le  fruit  eft  une  petite  capfule  globuleule, 
divifée  en  deux  loges. 

Cette  plante  croit  aux  Antilles  &  à  la  Martini* 
ue ,  où  elle  a  été  recueillie  par  M.  Richard.  I7 
y^f  in  herh.  Juffieu,  ) 
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4.  RoHDELiER  d'Amérique.  Ronddetia  ameri- 
cana»  Linn. 

Rondelctia  foliis  feJfUihus  ,  paniculâ  dickotomâ, 
Linn*  Syft.  veget.  pag.  lia.  n^  i.  —  Mill.  Diû. 
n^  I.  —  Lam.  Illufir.  Gêner,  ub.  161.  fig.  i. 

RondcUtia  arborefcens ,  tini  fade,  Plum.  Gêner, 
pag.  15.  tab.  12.  &  Icon.,141.  fig.  i. 

C'efi  un  arbrifleau  dont  les  tiges  droites  tz  gfa« 
bres  s'élèvent  à  la  hauteur  de  huit  à  dix  pieds,  & 
fe  divifent  en  rameaux  nombreux,  revêtus  d'une 
écorce  liffe  &  verdâtre ,  garnis  de  feuilles  feffiles, 
oppofées,  oblongues,  lancéolées,  rétrécies  à  leur 
baie  ,  aiguës ,  prefqu'acuminées  à  leur  fommet , 
entières  a  leurs  bords  ,  d'un  vert  luifant  à  leur 
fiice  fupérieure,  plus  pâles  en  deflbus»  à  nervures 
fines,  (Idées. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  corymbes  axillaîres 
&  terminaux.  I^s  pédoncules  communs  font  nus> 
folitaires,  très-longs;  ils  fe  divifent  â  leur  partie 
fupérieure  en  rameaux  oppofés  ,  a  plufieurs  divi- 
fions  dichotomes  \  les  dernières  terminées  par  une 
fleur  pédiculée  :  il  exifte  de  plus«  i  la  bafe  de  cha- 
ue  bifurcation,  une  fleur  feflîle,  accompagnée 
e  deux  braâées  oppofées,  ovales,  aiguës.  Le 
calice  eft  glabre,  prefque  campanule,  à  cinq  denrs 
aiguës. La  corolle  eft  blanche,  légèrement  odo- 
rante, munie  d'un  tube  au  moins  une  fois  plus 
long  que  le  calice ,  &  dont  le  limbe  eft  partagé  en 
cinq  lobes  arrondis.  La  capfule  eft  prefque  globu- 
leule ,  i  deux  loges ,  couronnée  par  les  découpu- 
res du  calice  agrandies* 

Cette  plante  croit  naturellement  en  Amériqu*. 

On  la  cultive  dans  plufieurs  jardins  botanikjues  «le 

l'Europe.  T>  (f^./.) 

■ 

5.  RONDELIER  odorant.  RondeUtia  odorata. 
Linn. 

RondeUtia  foliis  pctiolatis  ,  fubovatis  ,  obtufis. 
Linn.  Spec.  Plant.  1671.  — Jacq.  Amer.  pag.  J9. 
tab.  42.  (  In  plurimis  editionibus  fub  nonune  roa* 
deUtia  oboyata  ,  errore  typographlco.  ) 

RondeUtia  foliis  fabcordato*ovatis  ,  ehtufiufctdis , 
fcabris  f-petioUs  èrtviffimis  ;  pedunculis  cimofis  ,  in~ 

partitis^  Urminalibus,  S;r4inZi  Obferv.  67. 
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ArbrilTeau  qui  s'élève  à  la  hauteur  d'environ  fix 
pieds ,  dont  les  tiges  fe  divifent  en  ranveaux  dif- 
fus, prefqu'en  buiflbn  i  cylindriques  «  vehis  dans, 
leur  jeuneffe  ,  garnis  de  feuilles  oppofées ,  pref- 
|ue  (effiles,  ovales,  en  cœur  à- leur  bafe^  obtu-: 
es,  entières  à  leurs  bords,  rudes  à  leurs  deux 
faces* 

Les  fleurs  forment  un  bouquet  terminal  en  cîme, 
prefqu'en  ombelle ,  dont  les  pédoncules  font  droits , 
trës-fouvent  à  trois  divifions  uniflores.  Le  calice. 
efi  panagé  en  cinq  divifions  profondes ,  droites  , 
oUongues,  concaves,  aiguës.  La  corolle  eft  d'un 
beau  rottge^  d'un  jaune-citron  à  l'orifice  de  fon 
tube,  d'une  odeur  très-agréable  5  fon  limbe  divifé 
en  cin(]  ^  quelquefois  en  fix  lobes  courts ,  planes , 
arrondjs.  Le  fruit  ^  une  capfule  prefque  ronde  ^ 
à  deux  loges,  couronnée  par  le  calice,  s'ouvranc 
eo  deux  valves  à  fon  fommet ,  renfermant  un 
grand  nombre  de  femences  fon  petites ,  rhomboï- 
daks. 

Cet  arbrifleau  croit  dans  l'Amérique,  à  la  Ha- 
vane, fur  les  rochers  voifins  de  la  mer.  T>    ' 

6.  RONDELIER  à  feuilles  de  buis.  KondeUtia 
haxifjiîa, 

Rondeleda  folHs  ovato-cuneads ,  glabrîs  ;  florihus 
émUarièus,  fo/hariis;  limbo  corolU  quadrifido.  (  N.) 

Arbrîfleau  dont  les  rameaux  font  grêles ,  élan- 
cés ,  glabres ,  cylindriques ,  garnis  de  feuilles  op- 
f^fées,  en  ovale  renverfé ,  glabres ,  coriaces ,  lui- 
fantes,  rétrécies  en  coin  à  leur  bafe,  à  peine  pé- 
tiolées  3  vertes  en  deffus ,  un  peu  plus  pâles  en 
defibus,  entières  â  leurs  bords,  arrondies  â  leur 
fommet  3  très*rapprochées ,  longues  d'un  pouce  & 
plus,  larges  de  quatre  à  cinq  lignes. 

Les  fleurs  font  folitaires  dans  les  ai/Telles  des 
feuilles  fupérieures ,  prefque  feflîles  s  les  calices 
d'un  blanc-cendré  en  dehors  j  petits  «  ovales ,  d'une 
feule  pièce  3  furmontés  à  leur  orifice  de  quatre 
dents  droites  >  filiformes,  fubulées  \  la  corolle  in- 
fundibuliforme^  petite,  longue  de  quatre  lignes } 
fon  tube  eft  grêle ,  alongé  ,  un  peu  renflé  vers  fon 
fommet 4  fon  limbe  eft  plane,  court,  divifé  en 
quatre  lobes  ovales,  preique  ronds.  Je  n'ai  pas  vu 
les  étamines ,-  mais  je  foupçonne ,  par  analogie , 
d'après  les  divifions  du  calice  &  de  la  corolle, 
qu'il  ne  doit  f  en  avoir  que  quatre. 

Cette  plante  croît  en  Amérique, à  Montferrat; 
elle  a  été  communiquée  à  M.  de  Juffieu  par  M.' 
Vahl.  1>  (  r./.  in  ktrb.  Juff.  ) 

.    7*  RONOELIER  trifolié.  RondcUtia  trifoUaia. 
Linn. 

Rwiddeda  Mus  ternis  y  faltùs  tùmentofis  s  pend" 
mUs  ûxUlatiàus*  Willdén^Spec.  Plant,  vol.  1.  pag. 
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Rondehtia  fbiiis  ternis.  Linn.  Spec.  Plant.  1671. 
c  — *  Jacq«  Stirpu-Amer.  60.  tab.  43. 

RondcUtia  arbore f cens  ,  tini  facîe.  Ehret.  Pift. 
'tab.  iV      ' 

..Cçt. arbre  s'élève  à  douze  ou  quinze  pieds  de 
haut ,  fur  une  tige  droite ,  divifée  en  rameaux  éta- 
lés, prefque  triangulaires,  velus  dans  leur  jeu- 
nefe«  garnis  de  feuilles  pétiolées ,  réunies  au 
nombre  de  trois  à  chaque  articulation  ^  verticil- 
lées,  lancéolées,  aipues,  très- entières,  glabres, 
pubefcentes  en  defTous  fur  leur  principale  ner- 
vure, fupportées  par  àtt^  pétioles  courts  bc  velus, 
munis  de  Itipules  prefque  rondes,  alternes  avec  les 
feuilles ,  acuminées. 

Les  fleurs  forment  de  petites  panicules  axillai- 
res,  latérales.  Les  pédoncules  font  velus ^  inégaux , 
rameux  j  fis  fupportent  des  fleurs  fort  petites^  ino* 
dores ,  rougeâtres  ;  les  unes  feflîlesi  d  autres  pédi- 
culées.  Leur  calice  eft  campanule,  court,  à  cinq 
petites  dents  aiguës  \  la  corolle  monopétale ,  munie 
d'un  tube  cylindrique)  très -long,  divifé  â  fou 
limbe  en  cinq  lobes  oblongs  ,  obtus,  trois  fois 
plus  courts  que  le  tube,  contenant  cinq  étamines 
inférées  vers  le  milieu  du  tube,  terminées  par  des 
anthères  linéaires,  non  faillantes}  un  ovaire  envi- 
ronné â  fa  bafe  par  le  calice  ^  un  ftyle  fubulé  \  un 
ttigmate  bifide  $  une  capfule  à  deux  loges ,  cou- 
ronnée par  les  dents  4^  calice,  oui  renferme  des 
femences  folitaires ,  prefque  rondes.    • 

Cette  efpècé  croit  ï  la  Jamaïque ,  au  pied  des 
montagnes.  1?       -      ' 

8.  RoNDEiiER  i  fleurs  en  thyrfe.  Rondetetia 
tkyrfoidea,  Svartz. 

Rondeletia  foliis  oblongis,  aeutis  ,  membranaceis  ^ 
fubtùs  pubefceniibus  ;  ikyrfis  axiliaribus,  Sv'artz  y 
Prodr.  pag.  41.  —  Idem^  Flor.  Ind.  occid.  vol.  i. 
pag.  358, 

Arbrîfleau  de  fix  pieds ,  dont  les  tîges  font  droi- 
tes, lifles,  revêtues  d*^une  écorce  cendrée,  dîvî- 
fées  en  rameaux  alongés,  étalés ,  glabres ,  prefque 
tétragonesi^arnis  de  feuilles  çppofées,  croifées, 
pétioléeSj  oblongues,  aiguës  à  leurs  deux  extré- 
mités y  longues  de  trois  pouces ,  entières,  glabres 
à  leur  fzCei  fupérieure,  pub^r€entei:en;4^ff(ius, 
membraneufes ,  fupportées  par  des  peuples  ftri^Sj 
longs  d'un  pouce ,  munis  à  leur  bafe  de  deux  iiipu- 
les  droites,  glabres,  larges,  ovales,  aiguës. 

Les  fleurs  font  petites,  d'iin  blanc  jaunâtre ,  dif- 
pofées  en corymbes  en  forme  de  thyrfe^  axillaires , 
oppofés,  oblongs,  plus  courts  que  les  feuilles.  Le 
pédoncule  commun  eft  glabre^  angnlçux,  firié$ 
les  partiels  oppofés,  fou  vent  â  trois  diVifions; 
munis  de  braûees  fort  petites  ,  fubulées«  Le  calice 
eft  fort  petit  j  i  cinq  dents  i  fon  odfiae  $  la  cocolie 
foyeufe  &  pnbeiceoce  en  4ebc(S  1  les  .capfttks 
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rondes.  Ht  H  ^offour  ëîan  «fAin  4e  xwhndte, 
couronnée  par  Tes  dmts  <iui»liGpjÀ.4çui:jl«geSj. 
à  deux  femences. 

Cet  arbrifleau  croit  i  la  Jamaïque ,  fur  ies.col« 
Unes  arides.  Il  fleurit  au  princems  :  Tes  fleurs  ré^ 
pandent  j  pendant  la  mift  j'une-^deurioice,  lrès-< 
agréable.  Ti  ■-'■  \ 


>fa. 


9.  RONDEL'TER^  grsppes.  ^Rûndêkùa 

S^artz. 

JR^ndeietia  folui  lanceolato^  ovatîs  ,  acuminatts  ^ 
lutruupù  giabris  ;  ftipulis  ellipticis  ^  acumine  brevi  y 
raccmis  axiilarièus  ^  trichotomis  ,  patulis,  Svaitz» 
Flor.  Ind,  occid.  vol.  i.  pa:g.  }6o. 

Ptiefia  frutîcofa.,  foliis  vvaUs^  turdciUaùm  ter-^ 
naiU  i  ftipulis  inurpofitis.^  ri^dis  ;  fufteataculis  fia^ 
mm  longis  *  ramofis  ^  atéwihus^  BfiOvn>  Jaoï.  X45. 
.  cab.  2.  Ag.  j. 

Cette  efpèce  diffère  du  randeietta  tkyrfardea  par 
Tes  grappes  de  fleurs  étalées  j  par  Tes  feuilles 
glabres.  \ 

Ses  branches  font  blsncbStres  -,  elles  Te  divifent 

en  rameaux  giabcesc;  técragones^  un  f>e;,u>compri- 

-més ,  garais  de  fettilieis  ôppoTées  ^:péciolées^  acu- 

{.niinëesà  leuts  donjc-extrémicés^  immiesi  leur  bafe 

de:  deux  flipules  larges  ^  ôHîpciques^  légérencieoc 

.'veluesjâ  leu»  bords.  Les  féùoies  fooCt^bres», 

longs  d'un  pouce- 

Les  flflttrs  forimflt  des  grappes  »xHUires j  oppo^ 
fées,  étalées 9  plus  courtes  ({ue  leSrfeuilles  j  de  la 
longueur  des  pétioles  ^  garnies  de  braâées  felTiles^ 
.  Tubulécs  i.h bafe  d^  f«0iHiqitions.  Chaifue  leur 
eft  pédiculée.  Leur  calice  eft  peut»  i  cinq  dents 
courtes  .&  droites  ;  la  corolle  petite,  blanchâtre: 
&  foyiêufe  en  dehors ,  pile  en  dedans  :  foti  tube' 
eft  court,  cylindrique,  point  tcnflé 5  fon  Ihnbe  à 
crno  lobes  ovales  , -piibefcens  j  l'ovaire' glabre,- 
ovale;  le  fligmate entier, épais 5  la  capfttte  à  deux' 
"KalvtfS^'à  deuxiTemences  :  il  «'eft  p;is  très^cer- 
tain  qu'elle  foit  .partagée  en  deux  loges ^  félon' 
£wwurtz. 

Cette  plante  crott  dans  les  forées  <  des  hantes 
montagnes ,  i  la  Jamaïque,  fy 

*iefii.  Srarw. 

' RondiUtU  foliîs  ovatzs  >  acu,n:ÎHàtis ,  tomeniojls ;\ 
vtdunculis  tripartitis,  axiilàribiis\  brevibus.  Svrartz,: 

rrodr.  41.  —  Idem,  Flor.  Ind.  occid.  ^.  r.  pâg.. 

•  }éy«  —  (^-Confkr  cum  ptujia ftipulans.  Lînn.) 

■        '  '      . 

M.Svartz  fiMipçonne  oue  cette*  efpèce  pourroit 
bîeDiécre  la  tnéoie.que  ie  j>eufia  êiptiaris  Lion.,) 
jquetioàs  avons  déjà  memionnée  a  i'adtide  Pbté- 
siB ,  oapeuc^ècre  eoqoise.ce  pitt^A  çoovieodfoit-il 
nîei)Xiafec  )fiJsanddeiia»thgir/bidea:^'Qàliiuit'<f^ 


-tnte  eipèce  i^^ptufia  efi  regardée  pArM^Swrarts 

Ci^iiune^un  rondcUtia. 

Cette  dont  il  s'agît  ici  «ft  un  arbrfflRsau  de  trois 
piedsj  dîvifé  en  tam^ax  -oppofite  j  droits ,  xylin* 
driques ,  un  ^u  velus  à  'le«r  partie  fttpérlearC, 

'  garnis  de  feuîHes  oppofées  ,  péttolées  ,  t>va!esv, 
acuminées  à  leurs  deux  extrémités,  entières, -ner- 
veoies.»  (d'^n  vert  foncé ,  un  .peu  velues  à  ieur 
face  fupérieuce.j  blanchâtres  &  tomemeufas  «n 

jdeflbus,  Tuppurtéespar  des  pétioles  courts  &  pu« 
befcens,  munis  à  leur  baie  de  ilipules  avales,  pu- 
befoentes  ,'aiguë$. 

Les  fleurs  ferment  de  petites  ^PEippes  ooortes  » 
jwliahres,  dont  le$'pédoncmiesfe4ivfrent  en  trois 
.  raineaux  à  trois 'fleurs.  Leur  calice  eft  fort  petir, 
à  cinq  dents»  la  corolle  petite,  blanchâtre  «u  d'un 
brun  )aanâtre ,  velue  en  dehors  ;  fon  tube  4irroit-, 
un  peu  plus  long  que  le  calice  $  fon  limbe  à  cinq 
«découpunes-ovales,  concaves  $  un  fty le  bifiie  s  les 
capfules  arrondies ,  de  la  groffeur  d'un  gsain  de 
coriandre ,  à  -deux  lo^es  ^  conten^ot  des  Ceoneoces 
folitaires,  hémifphénques. 

Cette  plante  croit  fur  les  collinbs  pierreufes  de 
Ja  Jamaïque*  1>    ' 

1 1.  RoNDELiER  â  feuilles  de  laurier.  UonâtUtia 
icitrifoUa. 

Rondelttia  fûlî'is  lanceoiatO'obiongîs,acutîs,  utrin* 

qul^fabrhi  ftipitliê  ^dil^dtis;  ntc^mis  compcftis^ 

.aKiUarikus  ,  erd^is  ;xuboftor»tm  breviffimûn,  Sparts, 

Fiof .*  bkdk'Occid.  ^oL  1.  ^g.  3-62. 

Pet: fia  frutîcofa ,  jhliîs  ovatis  ^  opvofitîs  ;  ftiptdls 
rigidis  y  interpdfitis  ;  racemis  minoribus  y  alaribus  ^ 
ca/ice  qainquefido,BïO'9n\  y5zn\,  14 j.  tab'.  1.  flg.  1. 

Cet  arbrilfeau  a  des  rameaux  glabres,  cylindri- 
ques, légèrement  flriés,  un  feu  comprimés  vers 
leur  fommet  «  garnis  de  feuilles  ôppoférs  >  longues 
de  trois  à  quatre^  pouces ,  entières ,  obloogues , 
lancéolées,  acuminées  à  leurs  deux  extrémités  , 
glabres  à  leurs  deux  faces ,  plus  pâleFs  en  deflous , 
fupportées  par  des  pétioles  glabres  ,  pj;erqûe  cy- 
lindriques ,  longs  d'un  pouce ,  munis  de  deirz 
ftipules  acuminéôs,  velues  i  leurs  bords. 


Im  .  grappes  (ont  oppofées,.  axUM és«  ib«»emt 
,  auflTi  loo^es  que  les  tismiUes  i  garnies  de  fleurs 
,  petites,  d'w  janne.foocé^  Cbutemies^urdes  pé- 
dicules épars.,  dont  les  fupérîeers  mtt.fouvrat 
triflores ,  munis  de  bràâées  fubulées.  Le  calice 
eft  pobefcent,  à  cinq  dents  fort  petites /droites, 
aiguës.  La  cbroHe  a  un  tube  très-court,  élargie 
Ton  orifice.  Le  limbe  eft  de  la  longueur  ttu  tube» 
à  cinq  divifions  oblongues.«  réfléchies,  tomenteu- 
fts  extérieurement;  Le  ftigmate  etV  brfide  i  U  cap- 
fule  globuleufe ,  de  la  grofleur  d'une  grafne  ae 
ciwivre,.:glabr&,.à  \ieii)c  leges,  i  d^x  vsdves 
renfi^roAsot.  pJnfieurS'  femeoce  ADeinbra&iettfies ,  hé- 
miïphériques. 
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Cette  piftfite  croit  i  la  Jinujque  j  pirini'  les  |*  tiolées;,  oviJeSj  lancéolées,  entières,  réticulées^ 


bttiffons.  Y} 

12.  RoKDELtER  ombeUé.  Rondeletîa.  umMlu^ 
lâta.  Svartz. 

RondeUtia  foliis  lanceoiaio-o^atîs ,  aaaîs ,  fubhir- 
fais;  ptdunculis  àxiitarihus y  apice  trichoromis ;  fto- 
nhisftthumbtiUns,  Svartz  y  Flor.  Ind.  occid.  vol. 
1.  pag.  3<>7.  —  Idem  ,  Prodr.  41 . 

Vacpa  frutzcofa ,  foilis  fuhviliofis ,  ovatts  ,  oppo^ 
fùs^ftipulisfeta  tenninatis^  racemis  alarihus.  Brovn, 
Jaœ.  144.  n^.  3.  ? 


On  diftîngue  cette  efpèce  à  Tes  fleurs  plus  man- 
des que  dans  les  autres,  &  difpofées  prefqu'en 
ombelle. 

Ses  tiges  font  ligneufes ,  hautes  d'environ  deux 
pieds  i  eUes  fe  divifeni  en  rameaux  lifles,  compri- 
més: les  plus  jeunes  velus  vers  leur  fommet,  gar- 
nis de  feuiUes  oppofées  ^  pétiolées ,  ovales ,  lan- 
céolées ,  acutpinées ,  entières ,  velues  particu- 
lièrement le  long  de  leurs  nervures,  foutenues 
par  des  pétioles  courts ,  ve)u»,  munis  de  ftrpules 
oppottes ,  cotinées ,  menribraneures,  élargies  à.ieur 
bafe ,  velues  ^  terminées  par  une  longue  pointe 
létacée* 

Les  fleurs  forment ,  dans  les  aiffelles  des  jFèuilIes 
Apérrctires  ,  des  corymbev^  en:  ombelle ,  folitaites  » 
oppofés,  plus  courts- qMe  les  feuille»,  dont  iei 

Èdoncules  font  comprimés,  velus,  à^trois  divi- 
ns, à  trois  fleurs  pédiculéesen  ombelle^ garnies 
a  leur  bafe  de  quatre  brades  linéaire»,  aiguës , 
en  ferme  d'involucre.  Les  calices  font  très- velus, 
à  dnq  dents  linéaires  $  la  corolle  grande ,  relarti* 
vemenr  â  celle  des  autres  efpëces  $  pubefceme  eo 
dehors,  d'un  brun  jaunâtre  -j  le  tube  alongé,  dilaté 
nrs  fon  orifice  $  le  limbe  divtfé  en  cinq  décou- 
pures convexes ,  prefoœ  rondes  f  le  ûyU  bifide  i 
Ion  fommet  \  les  caplules  i  deux  loges ,  à  deux 
valves  i  chaque  valve  divifée  en  deux  :  elles  con- 
tiennent plufieurs  femences ,  dont  ordinairenoent 
deux  feulement  mÛriflent  dans  chaque  loge  ;  elles 
(ont  convexes,  anguleufes  >  les  autres  fort  petites , 
planes  ,  membraneufts. 

Cet  arhriflesu'croit  fur  les  rochers  p'ierreiix,  le 
kng  des  fleuves,  i  la  Jamaïqve.  Il  fleurie  vers  le 
aitieti  du  printems;  f)  (  Defrripté  c» Swan^.) 

I).  RONDBUBR  blanchâtre •«Ronitf/Srritf  tmana. 
Svartz. 

Eamdêktèafoiiis  avéU-iâttteêidiis  ,  fitiihs  rneanisy 
fzabris  ;  ptduncuUs  axiUaribuâ  ^fimpiicibus-y  trlfiérjs\ 

Svanz  ,•  Prodr.  pag.  41 .  —  Idem ,  Flor.  Ind.  occiJ. 
voL  t .  p»g.  jù^ 

Arbrifleau  dont  les  tiges  font  droites,  hautes  dé 
dcm  on  trois  pieds ,  divi&es  tu  raiTiruix  cylin- 
driqueSv,  rudes,  gasiû» de ie«illes  oppofées ,  pé^ 


glabres,  un  peu  coriaces  &  luifantes  à  leur  face 
Supérieure,  rodes  &  blanchâtres  en  deffous,  fou- 
,  tenues  par  des  pétioles  cylindriques ,  revêtus  d'ufv 
duvet  blanc ,  munis  a  leur  bafe  de fiinules courtes, 
tronquées  4  blanchâtres  &  ciliées  à- leurs  bords*    ' 

Les  fleurs  fonrdtfpofées  eh.  petits  corymbes 
très-coorts  «  axiilaires,  prefqu'en  ombelles,  â  trois 
fleur»  donc  lef  pédicules  font  giMrnis  de  deux  brac- 
tées ovales  4  aiguës  ,  concaves ,  tomemenfes.  Le 
catice  fe  divifeen  cinq  découpures épaiffes ,  ovales^  - 
aiguës ,  roides  ,  blanchâtres  3c  foyeufes  à  leurs 
deux  faces ,  outre  cinq  autres  très-petites  i  la^bafe 
de  l'ovaire,  &  deux  folioles  ovales  ,  aiguës  à  la 
bafe  du  calice.  La  corolle  eft  d'une  grandeur  mé- 
diocre f  blanchâtre  s  le  tube  de  la  longueur  du  ca* 
lice  f.  le  limbe  i  cinq,  divifions  roides  ,  ovaks  , 
convexes  j  l'ovaire  oblong ,  velu ,  tronqué  à  fon 
fommeti  le  flyle  bifide  »  les  fligmates  épais  ;  la 
capfule  oblongue ,  à  deux  loges  ,  perforée  à  foi) 
fommet ,  a  deux  valves  bifides  ,  renfermant  plu*< 
fleurs  femences  petites,  oblongues»  membraoeufes» 
dont  deux  feulement  parviennent  à  la  maturité. 

Cette  efpèce  eft  rate  ;  elle  croit  fur  les  nrion- 
tagnes  calcaires  de  la  Jamstf<pie.  1>  (  Dêfiript.  e* 
Swan^,  ) 

r  • 

14.  R0MDEX.IBR  hériffé.  RondeUtia  kirta.  Svrartz, 

Rondelttia  foliis  oblongîs  ,  acuminatis,  hirtis  ,  ri-- 
gidis  ,  fubtùs  nervofis  ,•  peduncuih  axillanims ,  tricho" 
thomis,  errais,  Swartz ,  Prodr.  pag.  41.  —  Idem  , 
Flor.  Ifrdi  ocdd.  vol.  V.  pag;  37}. 

RondeUtia  foliispetioiatis  y  ovato-obiongisy  acutis^ 
pilùfis j pankulis triehotomU ^ axillarihus»  Ait.  Hort. 
Kew,  vol.  I.  pag.  117. 

Petit  arbrifleau  doncles  tiges  fe  divîfent  en  ra^ 
meaux  tétragones .,  lifles ,  cendrés ,  pileux  dans 
leurjeunefiej  garnis  de  feuilles^  oppoiées  ,  pétio* 
lées  ,  croifées,  oblongues  ,  entières,  acummées, 
hériflées  de  poils  partfc«Héremeot  fur  leurs  ner- 
vures ^  les  anciennes  ridées ,  prefque  glabres ,  plus 
pâlj2s  en  deflbus,  &  dont  les  pétioles  font  courts^ 
velus  4  munis  à  leur  baîe  de  deux  flipules  larges , 
acuminées ,  velues. 

•  Les  fleurs  forment  de  petits  corymbes opporès  j 
axiilaires,  droits ,  plus  courts  qoé  lès  feuiltés  $  à 
trois'divifion» velues,  trifidesw  Lescsh'^esfenrmo- 
nophylles,  ài  cinq  dents  droices  >  linéaires  s  la  cor 
roue  jaune  ou.  rouflitre ,  un  peti  velue  \  le  tube  une 
fois  p4us  long  que  le  calice;  le  limbe  i  cinq  décou^ 
ptttfesôvales,  convexes  j  les  deux  iUgmaies droits 
connivens  $  Uxapfule  ideux  loges  ^  i  deux  valves; 
ne  renfermant,  à  l'époque  de  la  maturité,  que  deux 
fétnences  hémifpheriques. 

-Ctxxt  pltme  cmt  for  lee  mcyntagines  de  la  lar 
naoï^ne»  \).  (  Defingti  ex  S%van^*  ). 
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I3.  RoNDEitfcRvelu. RondiUitahhfuta.S^itti. 

RondcUtia foins  oblongis^  acutis  ^  hirfutis  ;  pedurt" 
cuits  axillaribus  y  trickotomis  y  Iaxis  ;  floribus  hirfutis, 
S^^xi'L ,  Prodr.  pag.  41 .  —  Idem  j  Flor.  ind.  occid. 
yglI.  X.  pag.  371. 

Cet  arbrîfleau  s'élève  â  la  hauteur  de  cin^  i  fix 
pieds  :  il  fedivife  en  rameaux  lâches  5  cylindriques^ 
un  peu  comprimés,  rudes  «  pubefcens  dans  leur 
jéuneiïe ,  garnis  de  feuilles  péciolées ,  oppofées  > 
croifées  ,  oblongues  ,  élargies  dans  leur  milieu  ^ 
entières  ^  aiguës  »  velues  à  leurs  deux  faces  3  plus 
pâles  en  deifoub  ,  fuppoctées  par  des  pciioles 
couLt^,  roudâcres^  velus  ,  munis  de  flipijiles  op- 
pofées y  ovales ,  lancéolées ,  aloogées  »  aûèz larges^ 
velues. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  grappes  axillaires  j 
prefque  de  U  longueur  des  feuilLs  ;  folitaires  « 
viont  les  pédoncules  font  filiformes  »  â  trois  divi- 
fions  tricnotomes  ,  lâches ,  velues ,  garnies  i  leur 
bafe  de  braâées  fort  j>etites  ^  oppofées ,  aiguës  « 
linéaires  y  pubefcentes.  Les  calices  fe  divifent  en 
cinq  découpures  velues  »  droites  j  lancéolées,  ai- 
guës. La  corolle  efl  jaunâtre,  tomenteufe  endehors^ 
le  tube  de  la  longueur  des  divifions  calicinales  »  ré- 
tréci vers  fon  orifice  ;  le  limbe  à  cinq  découpures 
oblongues ,  obtufes  ,  réfléchies  \  l'ovaire  ovale  , 
hérifle  \  le  ftyle  bifide  à  fon  fommet  s  les  (ligmates 
aiguës;  Le  fruit  n'eft  pas  encore  connu» 

Cette  efpèce  croit  dans  les  contrées  méridio- 
nales de  la  Jamaïque  ^  fur  les  montagnes  \  elle 
fleurit  au  commencement  de  l'hiver.  I7  (  Defcript^ 
ex  Swart\,  ) 

16.  RoNDEiiER  d'Afie.  RondeUtia  afiatica,  Linn. 

RondeUtia  foUis  oblongis  ^  acutis^  fioribm  corynt" 
iofisy  capfulis  baccatis.  ^N,) 

'    RondeUtia foliis  petiçlatis  ^  oblongis  ,  acutis  .Linn. 
Spec.  Plant,  vol.  i,  pag.  244.  —  Mill.  Djâ.  n^.  1. 

Rondelçtia  foliis  petiolatis^  Flor.  zey).  8o. 

Webera  (corymboft)  ,  inermis  ;  fbliis  oblongis  ^ 
écutis;  corymbo  terminali.  Willd*  Speç.  Plant,  vol.  i . 
pag.  1124.  n^.  I. 

Cupi,  Rheed^  Malab.  vol.  1.  pag,  57.  tab.  ^5. 
t— Rai^  Hift.  1492. 

Cette  efpèce  a  été  retirée  de  ce  genre  &  rangée 
«f>ar  Schreber  &  Willdenow  dans  celui  des  webera , 
qui  eft  le  genre  canthium  de  ce  Dictionnaire  (  voyei 
C  A  N  T I  )  ,  avec  lequel  en  effet  elle  a  de  grands 
rapports  p;ir  fes  capfules  en  forme  de  baie ,  &  dans 
lequel  il  eût  peut-être  fallu  la  placer. 

Ses  tiges  font  droites  >  ligneufes ,  glabres  ;  (es 
rameaux  prefque  tétragones  >  firiés,  noueux  >  gar- 
1HS  de  feuilles  très-rapprochées  ,  oppofées ,  mé- 
4i9Crefnent  pétiolées ,  oblongues ,  lancéolées^  ai* 
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giës,  entières,  coriaces ,  glabres  â  leurs  dei« 
faces,  plus  pâles  en  defTous,  longues  de  quatre  à 
cinq  pouces  fur  deux  ou  trois  de  large  ,  luifantes 
en  deffliu,  réticulées  ,  rétrécies  en  pétiole  à  leur 
bafe,  munies  de  deux  ftipules  courtes,  appliquées 
contre  les  tiges  j  larges  ,  ovales ,  très-aiguës. 

Les  fleurs  font  dîfpofées  en  un  corymbe  ter- 
minal, un  peu  plus  court  que  les  feuilUs  ;  trifides 
i  fa  hzCe ,  dont  les  pédoncules  droits  fe  ramifient 
â  leur  fommet,  fie  fe  terminent  par  des  pédicules 
glabres,  très-courts,  uniflores  ,  garnis  de  braÔées 
linéaires ,  aiguës  «  quelquefois  très-longues.  Les 
calices  font  courts  ,  campanules ,  à  cinq  divifions 
ovales ,  aiguës ,  très-glabres  j  la  corolle  înfundi- 
buliforme  5  le  tube  alongé  ;  le  limbe  à  cinq  lobes 
velus  à  leur  bafe;  les  anthères membraneufes  i  leur 
fommet  5  le  iiyle  cylindrique ,  (irié  ;  le  ftigmate 
oblique,  en  tête  de  clou,  divifé  en  dix  angles 
prefqu'ailés  &  membraneux.  Les  capfules  lotît 
charnues  extérieurement ,  de  la  groifeur  d'un  pois 
au  moins,  couronnées  par  le  calice ,  à  deux  loges, 
contenant  des  femences  folitaires. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  -,  au  Malabar 
&  dans  rile  de  Ceilon.  T?  (  ^./  Comm.Dupuis. ) 

17.  RONDEUER  en  cime.  RondeUtia  cymofu. 
Willd. 

RondeUtia  foliis  ovatis  ,  acuminatis  ,*  eymis  axil' 
lanbus  ,  capfulis  baccatis»  (N.) 

Webera  (  cymofa  )  9  inermis  ;  fbliîs  ovatis  y  acw 
minatis;  cymis  multifioris^  axillaribus  tpedunculaiis. 
Willd.  Spec'  Plant,  vol.  i.  pag.  1224.  n**.  2. 

Cette  plante ,  qui  offre  dans  fes  capfules  en  baie 
la  même  particularité  que  le  rondeUtia  afiatica  j 
en  diffère  par  la  difpofition  de  fes  fleurs  axillaires 
&  btérates,  par  les  pédoncules  pubefcens»  &  par 
les  corolles  une  fois  plus  petites. 

Ses  branches  fe  divifent  en  rameaux  cylindri- 
ques ,  pubefcens  j  garnis  de  feuilles  pétiolees ,  op- 
pofées ,  ovales ,  très*  entières ,  obtufes ,  acumi- 
nées ,  très-glabres ,  roides ,  luifantes  â  leur  face' 
fupérieure,  i  nervures  fimples.  Les  fleurs  font 
diipofées  en  cimes  pédoncnlées ,  axillaires ,  con- 
vexes ,  dont  les  pédoncules  font  pubefcens  ,  les 
fleurs  trèS'-nombreufes  ,  la  corolle  une  fois  plus 
petite  que  dans  l'efpèce  précédente  \  le  ftyle  beau« 
coup  plus  long  que  la  corolle;  le  flig;mate  en  tête, 
â  deux  lobes  y  les  baies  de  la  grofieur  de  celles  du 
genévrier  commun. 

Cette  plante  croit  dans  Us  Indes  orientales.  I> 
(  Defcnpt.  ex  WiUd,  ) 

18.  RoKDELiER  à  deux  femences.  RondeUtia 
difperma^  Jacq. 

RondeUtia  foUis  ovalibus^  obtufis,  racemis  laaçis  ^ 
trifidis^  capfulis pulpd  caducâ  obyolutis*  (N.) 

RçndeUtia 
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.RondJetiafoiiUfetiolaîis ,  ovalibus  ^  ottufij,  Jacq. 
Stirp.  Amer.  pag.  59. 

Cette  efpèce  ne  convient  guère  à  ce  genre  ,  i 
noins  que  plufieurs  de  fes  femences  n'avortent  ^ 
&  jue  deux  feulement  arrivent  à  parfaite  maturité^ 
comme  il  arrive  dans  quelques  autres  efpèces.  Une 
autre  particularité  remarquable  efi  d'avoir  autour 
de  fes  capfules  une  forte  d'enveloppe  pulpeufe  ^ 
caduque ,  &  qui  fe  déchire  en  plufieurs  parties 
comme  en  autant  de  valves. 

C'efi  d'ailleurs  un  arbri/Teau  droit  ^  haut  d'en- 
viron quinze  pieds  j  rameux^  garni  de  feuilles  op- 
poféeSj  péciolées«  ovales,  rétréciesà  leurbafej 
glabres  ^  très -entières^  variables  dans  leur  gran 
deur. 

Les  grappes  font  lâches,  axillaires ,  compofées^ 
triSdes  i  les  pédoncules  communs  &  partiels  di- 
chocomes^  garnis  de  fleurs  très-nombreufes  ,  lé- 
fiérement  odorantes  >  les  unes  felTiles ,  d'autres  pé- 
diculées,  d'un  blanc  mêlé  de  pourpre.  Leur  calice 
fe  divife  en  cinq  folioles  cqurtes  ^  lancéolées  , 
aiguës ,  ouvertes,  le  tube  de  la  corolle  fort  long^ 
cyliadiique,  un  peu  ventru  vers  fon  milieu.  Le 
fimbe  fe  divife  en  cinq  découpures  ovales  ^  obtufes« 
planes ,  courtes  ,  très-ouvertes.  Les  fîlamens  font 
courts  'y  les  anthères  linéaires,  droites >  le  fiyle  un 
peu  plus  long  que  les  étamines  s  les  (ligmates  à 
deuxdivifions  linéaires  »  obtufès.  Le  fruit  eft  une 
capfule  arrondie  ^  a  deux  loges ,  à  deux  valves  , 
contenant  chacune  une  femence  hémifphérique  , 
ftriee  ,  légèrement  ombiliquée  :  une  pellicule  fuc- 
culeme  enveloppe  les  capfules;  ellefedeilèche,  fe 
divife  en  plufieurs  parties  &  tombe. 

Cette  plante  croit  dans  les  forets  &  fur  les  ro- 
chers aux  environs  de  Carthagène,  où  elle  fleurie 
fers  le  milieu  de  l'été.  J)  (^Defcript.  ex  Jacq,  ) 

Obfervations .  Je  penfe  que  le  wiUdenowia  Sckre- 
htn  pourroit  erre  rapporté ,  comme  efpèce ,  au 
genre  des  rondeUtîa  ^  ou  bien  il  faudroit  retrancher 
de  ce  dernier  toutes  les  efpèces  qui  ont  leur  cap- 
fule pulpeufe  dans  leur  jeunefle. 

RONDIER.  Borafus.  Genre  de  plantes  mono- 
cotyiédones ,  de  la  famille  des  palmiers  ^  qui  a  des 
lapports  avec  les  ckamdrops ,  &  qui  comprend  des 
arbres  exotiques  à  1  Europe ,  dont  les  fleurs  font 
dioiques,  les  feuilles  palmées  ou  en  éventail ,  épi- 
aeufes  fur  leur  pétiole. 

Le  caraâère  eflentiel  de  ce  genre  ell  d'avoir  : 

Dts  jleurs  dioïques  ;  unefpathek  plufieurs  folioles  ^ 
une  corolle  a  trois  pétales  ;  fix  étamines  dans  lesfieurs 
mâles;  trois  fiy les;  une  baie  arrondie  ^  contenant  trois 
femences  ojfiups  dans  les  fleurs  femelUs, 

CARACTiRE      GÉNÉRIQUE. 

Les  fleurs  font  dioïques  «  enveloppées  à  leur  bafe 
Botanique»  Tome  VL 
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par  une  fpatbe  univerfelle ,  divifée  en  plufieurs 
folioles. 

Les  fleurs  mâles  font  difpofées  fur  un  fP/i'iice 
fimple  ou  quelquefois  médiocrement  divife  à  fa 
partie  fupérieure  ^  imbriqué ,  ayant  la  forme  d'un 
chaton. 

Elles  offrent  : 

1®.  Un  calice. 

2**.  Une  corolle  compofée  de  trois  péules  ovales, 
concaves. 

3^.  Six  étamines ,  dont  les  filamens  font  épais  j 
terminés  par  des  anthères  groffes ,  ftriées. 

Les  fleurs  femelles  font  difpofées  fur  un  fpadîce 
plus  lâche  &  bien  plus  rameux  que  celui  des  fleurs 
mâles. 

Elles  offrent  : 

1^.  Un  calice  à  trois  divifions. 

2^.  Une  corolle  compofée  de  trois  pétales  courts, 
petits  j  perfiftanSj  arrondis. 

« 

j**.  Un  ovaire  prefque  rond  ,  furmonté  de  trois 
flyles  courts,  terminés  par  trois  iligmates  fimples. 

he  fruit  eft  une  baie  fort  grande ,  prefque  ronde» 
fibieufe,  renfermant  trois  femences  oflfeufes ,  gar- 
nies à  l'extérieur  de  filamens  nombreux ,  anga- 
leufes  d'un  côté  ,  convexes  de  l'autre  ,  &  dont 
l'embryon  efl  inférieur,  félon  Gaertner. 

Espèces. 

I.  RoNDiERfiabelliforme.  BoraJfusfiakelUformis. 
Linn, 

Borajfus  frcndihus  palmatis  ,  plicatis ,  cucuïlatîs  ; 
fiipitibus  ferratis,  Linn.  Sy(t.  veget,  pag-  984.  — 
Lam.  Illuflr.  Gêner,  tab.  85)8.  —  Loureiro ,  Flor* 
cochin.  pag.  758. 

Borajfus  frondibus  palmatis.  Flor.  zeyl.  J95'. 

Palma  cocci fera  ,  folio plicatili  ^  flabelliformi^  mas, 
femina.  Rai,  Hift.  1  ^66. 

Palma  indica  .  tal  &  talghala  ^fruBu  camofo  ,  dulci 
6  eduli,putamme  inclufo.  Burm.  Zeyl.  49. 

^m/'iina.Rheed^Malab.voL  i.  pag.  i}.  tab.  lo. 
Mas. 

Carimpaner,  Rheedj Malab.  voL  i.pag*  1 1 .  tab. 9. 
Tendna. 

Lontarus  domefiica.  Rjumph.  Amboin.  vol.  i.  pag. 
45.  tab.  10. 

Talghala.  Herm.  2^yL  49. 

Lontarus.  JufT.  Gêner.  Plant,  pag.  J9. 

♦ 

Cnod  &  bel  aibre  qui  s'élève  à  la  hauteur  .du 
-      •  Kk 
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cocotier ,  mais  dont  le  tronc  tfi  plot  gros  ,  cylin- 
drique dans  toute  fa  longueur,  renflé  à  fa  bafe  & 
i  Ton  Commet  j  terminé  par  de  longues  feuijles  fla- 
belliformes ,  dirpofées  circulairement ,  pliffées  à 
leur  ceotrej  palmées  j  ouvertes  en  éventail ,  à  dé- 
coupures alongées,  étroites ,  aiguès  j  les  pétioles 
longs  »  épais  «  creuCés  y  garnis  des  deux  côtés  de 
leurs  bords  de  dents  épineufes. 

Les  fleurs  font  dioïques.  Le  fpadice  dans  les  deux 
fexes  eii  très-fimple ,  long  »  cyhndrique,  garni  d'é- 
cailles  uniflores  ;  chaque  fleur  accompagnée  de  fix 
folioles  imbriquées  ^  très  -  obtufes  ,  qui  tiennent 
lieu  de  calke.  La  corolle  eQ  compoiée  de  trois 
pétales  concaves  >  obtus  :  les  fleurs  miles  ont  fix 
ëtamines;  les  femelles  trois  ftyles.  Le  fruit  eft  une 
baie  ou  un  drupe  ovale  ,  prefqu'aufli  gros  que  le 
fruit  du  cocotier  >  lifle,  un  peu  comprimé  >  d'un 
brun  jaunâtre ,  à  trois  lobes  y  revécu  d'une  enve- 
loppe charnue,  flbreufe»  fucculente,  douce,  odo- 
rante ,  renfermant  trois  femences  ofTeufes»  de  la 
forme  &  de  la  grofleur  d'un  €euf  de  cane  ,  rem- 
plies d'une  moelle  blanche ,  ûvoureufe ,  &  d'une 
liqueur  limpide. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes  &  furies  cdtes 
orientales  de  l'Afrique.  T> 

Les  jeunes  fpadices  femelles  donnent  par  tnci- 
fion  une  liqvkeur  dont  les  Indiens  font  un  vin  qif  ils 
nomment /tra  ,  &  un  fuCre  tp^lé  jagara,  La  partie 
pulpeufe  des  fruits  &  la  fubflance  blanche  des  fe- 
mences font  d'une  faveur  agréable  &  bonnes  à 
manger  dans  leur  jeunefle. 

2.  RoNDiEH  gomute.  Boraffus  gomutus.  Lour. 

•  BoTtiffus  fmnditus  pinnatis ,  fubinermibus  ;f6lïolis 
fuhidatis^  oppofitis  /  fpadict  longi0mo  ,  ramojo ,  peri" 

4tdo,  Loureiro  ^  Flor.  cochin.  pag.  759.  n^.  a. 

Palma  indica  ,  viaaria  ,  faguenu  pve  gomutus, 
Rumph.  Amboin.  vol.  i.  pag.  57.  tab.  15. 

Cet  arbre  eft  d'une  hauteur  médiocre  >  fon  tronc 
droit ,  épais ^  égal  dans  toute  fa  longueur ,  fcabre, 
kérifle,  terminé  par  une  touflê  de  feuilles  très- 
longues  ,  ailées  ,  fupportées  par  des  pétioles  longs , 
cylindriques  ,  épais  y  A  peine  épineux.  Les  folioles 
font  très-nombreufes,  linéaires,  lancéolées  ,  op- 
pofées,  diflantes,  entières,  d'un  vert  foncé,  fim- 
piement  pliilees  à  leur  bafe ,  aiguës  i  leur  fommet. 

Les  fleurs  font  pâles ,  dioïques ,  placées  fur  des 
fpadices  latéraux ,  péndans ,  rameux  \  chaque  ra- 
mification filiforme,  longue  de  quatre  pieds,  garnie 
de  fleurs  8c  de  fruits  fefliies.  Le  caUce  eft  coinpofé 
de  fix  folioles  obtufes,  imbriquées;  la  corolle  de 
trois  pétales  un  peu  aigus  ,  concaves  ^  ouverts  ; 
plufieurs  étamines.  Le  frwt  eft  un  drupe  arrondi  , 
a  trois  côtes  ,  long  d'un  pouce  &  demi  ,  glabre , 
d'un  jaune  foncé ,  renfermant  trois  femences  of- 
fett&$  I  avalés  ^  cotopriovies  j  prefqu'anguleufes. 
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Les  i^padices  forcent  d'une  fptthe  commutiej  tan* 

céolée ,  à  trois  valves. 

Cet  arbre  croit  dans  les  forêts  de  la  Cochin- 
chine  &  a  l'ile  d'Amboine.  1>  (  Defcript,  tx  Lour.) 

La  partie  fupérieure  du  tronc  de  c^et  arbre  eft 
garnie ,  furtout  à  Tinfertion  des  feuilles  ,  de  très- 
longs  filamens  fort  tenaces  «  noirs  ou  rouflatres» 
av^c  iefquels  on  fabrique  d'excellentes  cordes  ^ 
des  cables  très-forts,  d'une  longue  durée,  &  qui 
ne  s'allèrent  point  à  l'eau.  On  obtient,  en  cou- 
pant les  fpadices  dans  leur  jeuneffe ,  une  liqueur 
vineufe,  très-abondante,  &  une  des  plus  agréables 
de  toutes  celles  que  fourniflent  les  palmiers,  d'après 
le  rapport  de  Rumphius.  On  en  retire  aum  du 
fucre.  Le  tronc  fournit  une  moelle  très  -  alimen-^ 
taire ,  que  les  Naturels  du  pays  mangent  en  place 
de  pain.  Les  noyaux  des  jeunes  drupes,  apprêté^ 
avec  du  fucre,  font  d'une  faveur  fi  agréable  «  qu'ils 
font  recherchés  par  les  perfonnes  les  plus  diftin- 
guées  de  la  Cochinchine  i  mais  ,  au  rapport  de 
Loureiro,  l'écorce  extérieure  &  pulpeufe  de  ces 
mêmes  drupes  eft  fi  malfaifanfe ,  qu'elle  occa* 
fionne ,  loriqu'on  la  touche  fans  précaution  ,  des 
démangeaifons  infupportables  ,  des  douleurs  vio- 
lentes &  di£5ciles  à  appaifer. 

3.  RoNDiER  des  roches.  Boraffus  caudata*  Lour» 

Borajfus  frondlbus  pinnatis  ,  inermîhus  ,•  folioUt 
cuncijhrmibus y  pramorps.  Loureiro,  Flor.  cochio. 
pag.  760.  n*.  }. 

PinangafaxatiliSyOri'[âf0rmis.  Rumph.  Amboin» 
vol.  I.  pag.  4Z.  tab.  7. 

Arbrifteau  dont  la  tige  ne  s'rlève  qu'à  la  hau* 
teur  de  fepc  à  huit  pieds,  épaifle  d'environ  un 
pouce  »  divisée  en  rameaux  très-rapprochés ,  ter-* 
minée  i  fon  fommet  par  des  feuilles  longues ,  ai« 
lées.avec  une  impaire  ,  fans  aiguillons  fur  leur  pé- 
tiole ,  compofées  de  folioles  cunéiformes,  un  peu 
pliftees ,  denticulées  &  comme  mordues .  très*-  ^ 
irrégulières  à  leur  fo«nmet«  tantôt  arrondies,  tan-> 
t6c  tronouées  obliquement ,  d'autrefois  lancéolées 
ou  à  pluueurs  lobes. 

Les  fleurs  font  dioïques  5  leur  régime  ou  fpadice 
fimpte,  alongé,  droit,  latéral,  un  peu  au  deflbus 
des  feuilUs.  Les  fleurs  mâles  ont  un  calice  à  trois 
folioles  :  il  eft,  dans  les  femelles,  à  fii  folioles 
obtufes  9  imbriquées.  La  corolle  a  trois  pétales 
ovales  >  recourbés  dans  les  deux  fexes.  Les  étamines 
font  au  nombre  de  quinze  à  trente  i  les  filamens 
courts ,  les  anthères  oblongues.  Le  flîgmate  eft 
grand,  feflile,  à  trois  côtés.  Le  fruit  eft  im  drup» 
arrondi,  long  d'un  demi-pouce,  renfermant  trois 
noyaux  ovales. 

Cette  plante  croît  dans  les  îndes  fur  les  rochers  ^ 
&  dans  les  forêts  de  la  Cochinchine.  "b  (  Defcrî^u 

êX  LOMT,  ) 
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O^fifvmiêfié.  Cette  plante ,  dît  L^arelro ,  ctfih 
lient  parfaitement  à  la  figure  citée  de  Rumphius^ 
fuaot  â  fa  tige  &  Tes  feuilles  5  mais  le  régime  efi 
nti^ux,  les  folioles  feAîles^  tandis  que  dans  la 
ptante  dont  il  s'agit  ici ,  ces  folioles  font  rétrëcies 
tù  qaeoe  â  leur  bafe. 

4.  RoNDiER  taniqaé.  Boraffks  tunicata.  Lour. 

Borafus  froTuUhui paimatis  ^  piicatis,  inermi^iu; 
ètparum  cor:tice  muàipiici.LoMXcitQ  ,  Flor.  cocbin^ 
pag.  760.  n*.  4. 

Arbre  très-éievé  ^  dont  la  tige  eft  droite,  égale 
dans  toute  (a  longueur,  épaille,  terminée  par  de 
grandes  feuilles  palmées,  placées  circulairement , 
foutemies  par  des  pétioles  fans  épines.  Les  fleurs 
DC  (ont  pas  encore  corniues  i  mais  toutes  les  ancres 
parties  de  la  fruâificatron  &  le  port  de  cette  plante 
ne  permettent  pas  de  la  rapporter  à  un  autre  genre 
^'a  celui*ci. 

Le  fruit  eft  un  drupe  prefqu'arrondi ,  grand, 
i  trois  femences. L'enveloppe  extérieure  dudriipe 
eft  épaiffe ,  lîffe ,  fucculente ,  brune  ou  purpurine , 
i  plofieufs  cotichts  ou  lames,  recouvrant  huit  i 
dii  écailles  intérieures.  Le  dedans  des  femences 
tO  rempli  d'une  moelle  blanche  >  bonne  à  manger , 
feinblaMe  i  celle  du  cocotic  r. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes ,  vers  les  con- 
fins des  royaumes  de  Decan  &  de  Guzarate.  T> 
(  Dtfcript,  €x  Lour,  )        . 

RONGÉES  (Feuilles).  Erofafolia.  Si  Ton  con- 
fidèreles  feuilles  relativement  â  lenr  bordure,  on 
ks  nomme  rangits  lorfqu'écant  finuées  ,  leurs 
,échanattrcs  00  finaofités  en  ont  d'aucves  plus  pe- 
tits &  inégales  entr'elles»  comme  celles  àeVhyof- 
tyûmusëunuu 

ROPOURIER.  Roppurea.  Genre  dç  plantes  di- 
cocjrlédoœs ,  à  fleurs  complètes ,  monopéulées, 
donc  la  fiumlle  n'eA  pas  encore  bien  connue ,  qui 
CMMprend  des  arbuftes  erotiques  à  l'Europe ,  dont 
les  feuilles  font  ailées,  verticiUées-i  les  folioles 
•keme»  avec  une  tmpatre  i  les  fleun  axiiliires , 
ftfiles,  gloméiulées. 

Le  caraâère  effentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Uii  cslîct  à  cinq  dîvlfions  ;  une  corolU  monopi- 
fo/f ,  en  roue  ,  à  cinq  lobes  ;  cinq  étamincs  i  unflyiei 
trois  om  quatre  ^gmates  ;  une  kaie  veùee  ^.  k  qmtre 

CARACTiai    GÉNBRIQUB* 

Chaque  flear  offre  : 

I*:  Un  ai/rc«  inférieur ,  d*une  feule  pièce,  pro- 
fondément «livifé  en  cinq  découpures  arrondies. 

X*.  Uar  coroSU  aonopëcapfe  ^  en.  roue  >  dottt  le 
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tubeeA  très-court,  &  le  limbe  parngé  en  cinq 
lobes  arrondis  ,  velus  extérieurement. 

j*.  Cinq  itamines^  dont  les  filamens  font  velus, 
attachés  fur  la  corolle  ^  alternes  avec  les  lobes  du 
limbe,  terminés  par  d\.s  anthères;  à  deux  loges. 

4^.  Un  ovaire  fupérieur,  arrondi,  velu ,  fur- 
monté  d'un  fiyle  filiforme ,  terminé  par  trois  ou 
quatre  iligmates  oblongs^  aigus. 

ht  fruit  eft  une  baie  grofle,  ovale ,  velue,  dî- 
vifée  en  quatre  loges  qui  renferment  des  femences 
nombreulcs  dans  une  pulpe  vifqueufe  ,  douce  fie 
jauxuitre. 

E  s  p  i  c  £. 

RopOURiBa  de  la  Guiane.  Ropourea  guianen/u. 
AuW. 

Ropourea  foliis  verticillatis  y  impari'pinnatts  ;  fb» 
iiolis  alternis  y  fioribus glomeratis ,  ax'dlafibus ^  fub" 
fejjinmis.  (N.) 

Ropourea  guianenfa,  Aublet ,  Gttian.  vof.  l.  pag. 
198.  tab.  75.  —  Lanurck^  Illuftr.  Gener.vol.  z. 
pag.  47.  n**.  24S1.  tab.  ixi.  —  Jnflieu^  Gêner. 
Plant,  pag.  4x1. 

Cûmax  guianenfisé  Gtirel.  Syft.  Nat.  Vol.  I .  pag, 
403.  —  Schreb.  Plant.  Gêner,  n*.  }6j. 

Camax  fraxinea.^ff'mXàtVi.  Spec.  Plant,  vol.  I, 
pag.  II 17. 

Arbrifi&au  élevé  de  doute  i  <|uin:te  pieds ,  donc 
les  tiges  font  noueufes ,  cylindriûues ,  de  trois  i 
quatre  pouces  de  diamètre  ,  fimples,  articulées, 
très-longues ,  garnies  à  chaque  articulation  de 
feuilles  verticiUées  ,  ailées  avec  une  impaire  , 
compofées  de  folioles  alternes,  nombreufes,  fef* 
files,  ovales,  lancéolées,  obtufes,  mucronées, 
vertes  à  leurs  deux  faces  ,  longues  de  huit  à  dix 
pouces ,  fur  trots  de  large  $  traverfées  dans  leur 
longueur  par  une  c6te  faillante  qui  Ct  divife  en 
nervures  latérales ,  fimples ,  alternes ,  un  peu  ar* 
quées  ,  drnit  Tintervalte  eft  rempli  par  des  veines 
très-fines ,  en  zig-zag  ;  chacune  des  folioles  ac- 
compagnée à  fa  bafe  d  une  petite  ftipute  en  forme 
d'épme. 

Les  fleurs  font  également  axillaires,  feflSes  ,  pe- 
tires ,  dont  le  calice  eft  partagé  en  cinq  lobes  ar- 
rondis. La  corolle  eft  monopétale  ,  en  roue ,  rouf^ 
£itre  en  dehors  ,  hériffée  en  dedans  de  poils  roux  s 
les  filamens  des  étamines  velus  ^  l'ovaire  chargé 
de  poils  roux ,  qiû  fe  convertit  en  une  baie  jaune  » 
charnue,  delà  grofléur  d'un  oeuf  Je  poule,  remplie 
d'une  pulpe  douce  que  les  Créoles  oC  les  Couflarrs 
fucent  avec  plaifir.  Il  arrive  Couvent  qu'une  des 
quatre  loges  avorte,  &  difparoit  par  Tagrandille- 
ment  de!S  autres. 

Cette  plante  croit  en  Guiane ,  dans  les  boi»  dis 
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Ctux.  Il  fleurit  &  fruâifie  au  commencement  de 
rhiver.  T> 

Les  Créoles  le  nomment  Bois  gauietc ,  &  les 
Couflaris^  une  des  nations  de  la  Guiane»  l'ap- 
pellent aroapourou. 

Les  habitans  &  les  Nègres  emploient  4a  tige  de 
cet  arbrilTeau  dans  la  conftniâion  des  murs- de 
maifons^  oui  font  faites  de  lattes  entrelacées  en 
forme  de  claie  ^  &  que  l'on  couvre  de  terré  mêlée 
&  pétrie  avec  de  la  boufe  de  vache.  {AubUt,) 

ROQUETTE.  Eruca.  M.  Lamarck  avoir  confa- 
cré  ce  nom  pour  former  un  genre  particulier  de 
Yeryfimumbafbarea  Linn.  &  le  féparer  de  la  plupart 
des  autres  eryfimuniy  furtout  de  Veryfimum  officinale  y 
les  principaux  caraâères  génériques  n'étant  point 
les  mêmes  dans  ces  deux  plantes.  Ce  favant  «u- 
tetir  a  fait  de  très-bonnes  obfervations  à  ce  fujet^ 
dont  nous, profiterons }  mais  nous  n'avons  pas  cru 
pouvoir  appliquer  le  mot  roquette  à  Veryfimum  bar-^ 
bareuy  ce  mot  étant  trop  généralement  employé 
pour  une  autre  plante  prefque  potagère  «  que  l'on 
cultive  dans  les  jardins  ,  que  Linné  a  nommée 
hraffica  eruca  ^  &  que  M.  Lamarck  lui-même  a  dé- 
crit à  l'article  Chou  ,  &  qu'il  appelle  roquette  cuir 
tirée,  (  Voyei  le  mot  VelaR.) 

RORIDULE.  Rorîdula.  Genre  déplantes  dico- 
tylédones, à  fleurs  complètes,  polypétalées,  dont 
la  famille  n'eft  pas  encore  bien  connue ,  qui.pa- 
roit  fe  rapprocher  de  celle  des  câpriers,  &  avoir 
des  rapports  avec  les  drofera.  Il  comprend  des  ar- 
bulles  exotiques  à  l'Europe ,  dont  les  feuilles  font 
entières,  feuibs,  éparfes  ou  fafciculées,  ciliées. 
&  glaniuleufês  $  les  fleurs  difpofées  en  grappes 
terminales  «  peu  garnies. 

Le  caraâère  efTentiel  de  ce  genre  efi  d'avoir  : 

Un  calice  a  cinq  folioles  y  cinq  pétales  ;  cinq  étU' 
mines ,  anthères  prolongées  à  leur  bafe  ,  au  dejfous  de 
Vinfertion  du  filament ,  en  un  tubercule  fcrotiforme  y 
une  cap  fuie  a  trois  loges  ,  à  trois  valves. 

Caractère   génériqui. 

Chaque  fleur  offre  : 

.     i'.  Un  calice  perfiftant ,  inférieur,  compofé  de 
cinq  folioles  ouvertes ,  lancéolées. 

1**.  Une  corolle  compofée  de  cinq  pétales  ob- 
longs ,  égaux  ,  plus  grands  que  le  calice. 

3^.  Cinq  et  aminés ,  dont  les  filamens  font  fubu- 
lës,  alternes  avec  les  pétales,  courts,  oppofés 
aux  divifions  du  calice,  terminés  par  des  ancnères 
droites ,  oblongues  ,  s'ouvrant  au  fommet  par 
deux  pores  ,  fe  prolongeant  à  leur  bafe,  au  def- 
fous  di  l'infertion  du  filament»  en  un  tubercule 
fcrotiforme. 
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4^  Un  âvain  fupérieur ,  ovale,  cblohg,  aigii, 
furmonté  d'un  ftyie  fimple ,  terminé  par  un  llig-  ' 
mate  pelté,  prefqu'à  trois  lobes. 

ht  fruit  tïi  une  capfule  oblongue,  acuminée^ 
arrondie,  à  trois  faces,  à  trois  loges,  à  trois  val- 
ves ,  ayant  leurs  cloifons  oppofées  aux  valves ,  con- 
tenanc  des  femences  folitaires  ,  ovales ,  ridées  ^ 
anguleufes  à  un  de  leurs  cotés,  attachées  à  un  ré- 
ceptacle central  vers  fa  partie  fupérieure,  lifle  5c 
à  trois  côtés. 

Espèce. 

RORIDULE  dentée.  Roridula  dentata.  Linn» 

Roridula  fcliis  lineari-lanceolatis  y  ciliato-dentatis, 
fejfilibus  y  ciliis  inâqualibus  ^  glancLulofis  ,  vifcofis. 
Lam.  Illuftr.  Gêner,  vol.  i.  pag.  m.  n°.  1771. 
tab.  141.  fig.  1. 

Roridula  dentata.  Linn.  Syfl.  veget.  pag.  144.— 
Jufl".  Gêner.  Plant,  pag.- 4x6. 

Irion  verticillatum.  Burm.  Prodr.  6. 

Cette  plante  a  le  port  d'un  drofera,  quoique 
très- différente  dans  fa  fruâificatîon. 

C'eft  un  petit  arbufte  rameux,  haut  de  deux  ou 
trois  pieds  «  a  rameaux  glabres,  alternes,  prefque 
fimpics  ,  garnis  de  feuilles  linéaires,  lancéolées  j 
aiguës  >  très  -  étroites  ,  fefliles  5  les  inférieures,, 
éparfes;  les  fupérieures, réunies  en  fafcicules  vers 
l'extrémité  des  rameaux  ,  munies  à  leurs  bords  de 
dents  formées  par  des  cils  roides ,  droits ^  glandu- 
leux ,  inégaux,  vifqueui^. 

Les  fleurs  font  difpofées  »  dans  Taiffelle  des 
feuilles  fupérieures  &  à  l'extrémité  des  rameaux^ 
en  grappes  bien  plus  longues  que  les  feuilles,  lâ- 
ches, pauciflores.  Les  pédoncules  fe  divifent  en 
quelques  ramifications  umples ,  uniflores  \  ils  font 
chargés  de  poils  vifqueux  &  glanduleux ,  fembla- 
blés  aux  cils  des  feuilles ,  qui  recouvrent  égale^ 
ment  les  calices  à  leur  extérieur  :  il  exifle  fouvent 
à  la  bafe  de  chaque  ramification  une  petite  brac- 
tée très-caduque.  Les  pétales  font  ovales  «  obtus 
à  leur  fommet,  un  peu  rétrécis  à  leur  bafe  ,  plus 
longs  que  le  calice  :  la  capfule  eft  ovale ,  acu* 
minée. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne-Efpérance. 
T>  C  r.  /  in  herb.  Jujf,  &  Lam,  ) 

Obfervations.  Le  roridula,  mufiicapa  yGTettn.  de 
Fruâ.  &  Sem.  vol.  i.  pag.  298.  tab.  61.  fig.  8  ^  âc 
Lam.  IlluRr.  Gen.  tab.  141.  fig.  2,paroit  bien  peu 
diflinâe  de  la  précédente.  Les  divifions  de  fe% 
calices  font  plus  étroites ,  prefque  linéaires  ;  les 
pétales  plus  alongés,  aigus  8c  non  obtus }  les  cap* 
fuies  très  -acuminées,  &  les  femences  ovales  ^ 
ridées. 

ROSACÉE  (  Corolle  )•  Rofacea  corolla.    On 
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donne  ï  là  corolle  le  nom  de  rofacce  r^r^uMle 
ett  compofée  de  cinq  pétales  réguliers,  égaux  j 
ils  font  quelquefois  plus  nombreux  ,  par  la  grande 
facilité  de  U  plupart  des  fl.urs  de  cette  ibrte  à 
multiplier  leurs  pétales.  Les  prumers  »  les  ro- 
fiers ,  &c. 

ROSACÉES  (Les).  RofaccA.  Famille  de  plan- 
tes, ainfi  nommce  parce  qùtUe  comprend  un  très- 
grand  nombre  de  genres  qui  ont  beaucoup  de 
rappoits  avec  celui  du  rotier,  qui  y  eft  compris. 

Les  plantes  renfermées  dans  cette  famille  font 
des  arbrîffeaux ,  des  arbres  ;  d'autres  ont  des  tiges 
herbacées ,  garnies  de  feuilles  alternes  >  munies  de 
ftipules  fimples  ou  compolees. 

Le  calice  eft  fupérieur  &  tubulé^  ou  inférieur, 
mcéoléy  en  roue,  fouvent  divifë  à  foi  orifice  en 
plufieurs  découpures  ,  prelque  toujours  perfiOant. 
La  corolle  eft  polypét.ilée  ,  compofie  ordi«haire- 
ment  de  cinq  pétales  infères  à  l'orifice  du  calice, 
alternes  avec  les  divifions  :  quelquefois  la  corolle 
manque.  Les  étamines  font  en  nombre  indéfini , 
quelquefois  en  nombre  défini ,  ayant  la  méifie  in- 
lertion  que  les  pétales. 

L'ovaire  eft  tantôt  fimple  &  inférieur,  chargé 
deftyles  &  de  fiigmates  nombreux  >  tantôt  fupé- 
rieur, fimple,  furmonté  d*un  feul  ou  de  plufieurs 
flyles  :  les  ftyles  font  toujours  latéraux ,  inférés 
for  le  côté  des  ovaires. 

Le  fruit  varie  dans  fes  formes  :  dans  les  uns  c*eft 
une  pomme  inférieure,  à  plufieurs  loges,  ou  bien 
il  a  la  forme  d'un  pot  :  il  n'eli  inférieur  qu'en  ap- 
parence, contient  les  femences  &  fe  reflerre  à  fon 
orifice.  Dans  d'autres  les  péricarpes  n'ont  qu'une 
feule  loge  à  plufieurs  femences ,  ou  les  femences 
font  folhaires ,  fans  autre  péricarpe  que  l'enve- 
loppe qui  leur  eft  particulière  :  elles  font  définies 
ou  indéfinies,  fuperieures,  placées  fur  un  récep- 
tacle commun.  Dans  quelques  autres,  le  fruit  eft 
une  feule  capfule  fùpérieure  ;  a  une  feule  loge 
ou  une  noix  également  fuperieure»  à  une  feule  ou 
à  deux  femences  nues,  ou  bien  revêtues  d'une  en- 
veloppe drupacée.  La  cicatrice  des  femences  eft 
placée  latéralement  un  peu  au  deiTous  du  fommetj 
elle  reçoit  un  pédicule  ou  un  cordon  ombilical  > 
attaché  par  fa  bafe  au  fond  du  picicarpe.  L'em- 
bryon eft  droit,  fans  périfperme. 

Les  principaux  genres  renfermés  dans  cette  fa- 
mille font  les  fuivans  : 

I .  Ovaire  fimpU ,  inférieur ,  h  plufieurs  ftyUs  ; 
pomme  h  plufieurs  loges ,  omhiliquée  y  &  couronnée  par 
Us  divifions  du  calice.  Arbres  ou  arbrijfeuux.  Les 
POMMIERS.  {Pomace£,) 

Les  pommiers. .  <  • .  i . .  • Malus. 

Les  poiriers Pyrus. 

Les  cotgnaftiers^ Cydoaia.  Pyrus, 
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Les  néfliers Mefpylus, 

Les  alifiers Craugus, 

Les  forbiers > Sorbus. 

2.  Ovaires  en  nombre  indéfini  ^  prefqu  inférieurs  ^ 
renfermés  dans  un  calice  urcéolé  ,  &  rtjjerré  à  fon  ou^ 
vertu re  y  chaque  ovaire  muni  (tunftyle  ;  autant  de  fe^ 
mences  que  a  ovaires,  Arbrijfeaux,    Les  ROSIERS. 

(RofA.) 

Les  rofiers Rofa. 

-}.  Ovaires  en  nombre  défini  y  plufieurs  ,  tres^rare^ 
ment  un  feul  y  prefqu  inférieurs  ^  renfermés  dans  un 
calice  rtjfcrré  h  fon  orifice  ;  autant  de  ftyles' b  de  fe» 
mences  que  d'ovaires.  Plantes  la  plupart  herbacées  , 
fouvent  privées  de  corolle  y  étamines  définies  dans  un 
grand  nombre.  Sexes  féparés  dans  quelques-unes.  Les 
PIMPRENELLES.  ( Sanguiforos, ) 

Les  pimprenelles Poterium, 

Les  fanguiforbes Sanguiforba. 

Les  anciftres Anciftrum, 

Les  acénas AcAna, 

Les  aigremoines Agrimonia, 

Les  ncurades Nearada, 

Les  diffortes. Clifonia. 

Les  alchimilles Alchimilla, 

Les  percepiers Aphanes.  Alchimilla» 

Les  fibbaldes  ............  Sibbaldia, 

4.  Plufieurs  ovaires  en  nombre  indéfini ,  nellement 
fupérieurs  ,  inférés  fur  un  réceptacle  commun  ^  chaque 
ovaire  muni  ctunftyle;  autant  de  femences  ^  ou  nues  ,' 
ou  quelquefois  en  forme  de  baie.  Plantes  herbacées  ; 
quelques  arbriffeaux.  Les  POTENTILLES.  {Poten^ 
tilU.) 

Les  tormentilles Tormentilla. 

Les  potentilles Potentilla. 

Les  fraifiers Fragana. 

Les  comarets Ccmarum, 

Les  benoîtes * .  Geum, 

Les  driades Dryas, 

Les  ronces .  « Rubus, 

5.  Plufieurs  ovaires  fupérieurs  y  en  nombre  défit!, 
furmontés  chacun  d'un  feul  ftyle  ;  autant  de  capfules  , 
hune  ou  à  plufieurs  femences^  Les  FILIPENDULES» 
(^SpireA,) 

Les  fpirées  ou  filipendules Spirâa, 

Les  furianes Suriana, 

Les  tétracères Tetracera, 

6.  Un  feul  ovaire  fupérieur  ;  un  feul  ftyle;  les  fruits 
à  une  feule  loge,  contenant  une  ou  plufieîirs  femences. 
Arbres  ou  afbuftes  y  fouvent  dépourvus  de  corolle.  Les 
PROCKIËS.  {Prockia.) 

Les  tigarés Tigarea. 

Les  delimes Delima. 

Les  prockia ProQkia, 

Les  hirteiles ~. HirteUa. 
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7.  Ua  fiai  ovaire  fupiruur  }  mfiulfiyU.  Unenoix 
à  une  ou  à  de.ux  femtnces  ,  ruus,  plus  fvuvau  dnipa^ 
des.  Les  AMYGD AL£Es«  (  Amygdole'é^) 

Les  licanks Licania. 

Les  grangers GrangtrU. 

Les  ictquiers • CkryfobQiaaMs* 

Les  pruniers >  „ 

Les  cerifiers S  '^^«''"'• 

Les  abricotiers Armtaiaca. 

Lcf  amandiers >    .        ., 

Les  pêchers ^Amygda/us. 

Les  moquilés MoquiUa. 

Les  couépis Couepia. 

Les  coupis Acioa. 

Les  parinaris Pannarium. 

8.  Genres  trh'Voîpns  des  rofacées. 

Les  plinia Plinîa. 

Les  calicantes Calycantkus. 

Les  ludies Lidia. 

Les  blacouels '. .  BLkweilîa. 

Les  acomats ". . .  ; ,  Homalium. 

Les  napimogals , .  Napimoga. 

ROSAGE.  Rhododendron.  Genre  de  plantes  di- 
cotylédones, à  fliurs  complètes,  monopëtalées, 
de  la  famille  d&s  rofages,  qui  a  des  rapports  avec 
les  aralea  &  les  kalmîa  ,  &  qui  comprend  des 
arbufiâs  exotiques  ou  indigènes  de  l'Europe ,  dont 
k$  feuilles  font  entières^  les  fleurs  axillaires  ou 
terminales ,  en  épis  ou  en  corymbes ,  munies  de 
bradées. 

Le  caraâère  eflentiel  de  ce  genre  efi  d^avoir  i 

Un  e-dllcÊ  par  agi  en  cinq  dêcoupwns  ^  un§,  carolU 
prefm  infundihutiforme  ^  dpnl  le  limhe  eft  partagé  en 
cinq  loàts i  dix  iumines  recourbées;  une  ^apjLu  à 
cinq  loges, 

m 

Caractsre   génériqve. 

Chaque  fleur  offre  : 

I^  Un  cûiice  d'une  feule  pièce,  perfifiant^divifé 
en  cinq^découpureSi 

z**.  Une-  corolle  monopétale ,  prefqu'infiindiba- 
Ji forme  ou  en  roue,  dont  le  tube  eâ  courr,  le 
limbe  ouvert,  à  cinq  lobes  arrondis. 

5*.  Dix  cumines  dont  les  filamens  font  prefque 
de  la  longueur  de  la  corolle ,  filiformes  ,  courbés , 
terminés  par  des  anthères  ovales. 

4*.  UiT  ovaln  obtus ,  z  cinq  c&tés ,  furmonté 
d'un  ftyle  filiforme,  de  la  longueur  de  la  corolle, 
terminé  par  un  fligmate  obtus. 

Le  fruit  confifte  en  une  capfule  o?*le ,  prefque 
anguleufe ,  â  ciftq  lobes ,  conccnaat  cto«  ft^neiKes 
nombreufes  &  fore  petites. 
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,  OifrrymÎQnu  Quoiotf  en  général  let  rofigts  ilîf. 
fèrcnc  des  é^alêa  par  la  grandeur  de  leurs  fleurs  , 
ladiSerence effenttelle  entre  ces deui  genres con- 
iifte  prefqu  uniaoement  dans  le  nombre  des  éta- 
mtnes.  Un  grand  nombre  d'efpèces  parmi  les  rofa- 
§??  ®Mi  ^^'"^'^Siiable  par  les  bourgeons  compofës 
d  écailles  imbriquées?,  qui  fouvenc  perfiûent  k  la 
baie  des  pédoncules. 

£  s  p  à  c  E  s. 

I.  Rosace  ferrugineux.  Rk^dodendron  ferrugî'- 
neum.  Linn. 

Rhododendron  foUis  giahris,  fuhiks  leprofis  ;  c(h- 
roîls  infuntûbuUfarmibus,  Linn,  Sptc.  Plant,  vol.  i. 
pag.  j6).  —  MilL  Dia.  n^  2.—  Jacq.  Obferv.  i. 
pag.  x6.  tab.  16.—  Idem,  Flor.  auftr.  tab.  25 y.— 
Scop.  Carn.  n«.  479.  —  Willd.  Arbr.  248.—  Lam. 
Fior.  franc,  vol.  2.  pag.  ^19.  n*».  ^66.  —  Gérard, 
Flor.  gailo-prov.  pag.  458.  —  Duham.  Arbr.  vol. 
2.  pag.  î6o.  n*.  1.  tab.  61. 

Rhododendrum  foliîs  elLfticis  ,  gUbrii^  fubths  f»- 

higinofu.  Haller,  Helv.  n^  loiy. 

Aialea  maculis  ferrugineis^fubtus  adfperfasforihus 
d^andris.  Lemon.  —  Sauv.  Monfp.  67. 

Ledum  alpinum,  foliis  ferrea  rubigine  nigricantU 
bus.  C.  Bauh.  Pin.  468.  —  Rai ,  Hift.  locj? 

Montana  allobrogum,  lentifiifolia.  Lobel,  Icotl. 
}66.  —  Idem,  Adverf.  pag.  i^^,  Icon. 

EvonymusTluophrafii.  Dalech.  Hift.  i.  p.  271. 

ChAm^kodmdros  alpina ,  glabra.  Toumef.  Inft. 
R.  Herb.  604, 

N^^^mflpÎMum  quihufdam  ,  aliis  Udumglabrum. 
J.  Bauh.  Hift.  2.  pag.  21.  Icom 

Arbriffeau  difforme ,  qui  s'élève  â  peine  à  la 
hauteur  de  deux  ou  trois  pieds,  dont  Us  rameaux 
font  diffus , tortus ,  noueux,  très-iiréguliers,  cy- 
Imdriques,  de  couleur  grifâtre,  garnis  de  Lufles 
éparfes ,  médiocrement  petiolées ,  très  -  rappro- 
.  r i'  *^.^î*^* .  oblongues ,  dures ,  coriaces ,  vertes 
ce  Iifles  a  leur  face  fupérieure,  rouflVs  ou  de  cou- 
leur ferrugineufe ,  &  ponâuées  en  dcffous  j  entiè* 
res  &  un  peu  roulées  à  leurs  bords ,  rétrécies 
en  pétiole  à  leur  bafe ,  fouvent  obrufes  à  leur 
lommet. 

Les  ftenrs  font  réunies  en  bouquets  à  rèztré* 
mité  des  rameaux,  fupportées  par  des  pédoncules 
It-nples.  umfiores ,  cylindriques  ,  inégaux.  Le  ca- 
lice eft  court,  un  peu  pileux  à  fes  bords.  La  corolle 
un  peu  courbée,  rougeâtre  ^  d'une  odeur  défa^ 
gréable ,  infundibufiforme ,  quelquefois  pwiûuée 
en  dehors  j  les  deux  divifions  inférieures  de  fon 
limbe  plus  étroites  que  les  autres.  La  capTute  eft 

pen^,  ovale,  obtufe,  cenwMnt  des  iemences 
i^^BttsiSfet. 
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Cme  planté  croie  dans  les  Alpes  ^  les  Pyrénées , 
far  les  montagnes  des  déparcetnens  méridionaux 
de  la  France.  Quelquefois  elle  varie  i  fleurs  blan« 
chcs.^  (K,vO 

Quelques  auteurs  ont  avancé  que  cet  arbrifleau 
étott  fi  tunefte  aux  brebis  &  furtout  aux  chèvres , 
qu'elles  périflbient  lorfqu'elles  en  avoienc  mangé 
les  feuilles. 

1.  RosAGE  à  longues  capfules.  Rhododendron 
minus.  Mich.  V 

Rhododendron  foliis  ovali  -  lanceolatis  »  utrinque 
finfim  ûcutis ,  fubths  fcrrugineo  -  punctatis  ;  fioribus 
brnipme  pedicellatis  y  infandihulo  -  campanulatis  ; 
apfulis  elongaeû,  Mich.  Fier,  boréal.- amer.  vol.  i. 
pag.  ij8. 

Cette  efpèce  fe  rapproche  beaucoup  du  rhodo^ 
étniron  fcrruvineum  ;  elle  ei)  diffère  par  la  longueur 
de  fes  capfu&s  y  &  par  fa  grandeur. 

Ceft  un  arbrifleau  d'une  hauteur  médiocre  y 
rameux  y  garni  de  feuilles  éparfes  ^  à  peine  pétio- 
lées^  ovales  y  lancéolées  y  entières  à  leurs  bords  ^ 
pointues  i  leur  fommet  y  rétrécies  infenâblement 
en  pétiole  à  leur  bafe ,  de  couleur  verte  en  deiTus  , 
brunes ,  de  couleur  de  rouille  &  ponâuées  à  leur 
face  inférieure. 

Les  fleurs  font  ramaffées  en  bouquets  à  Textré- 
mité  des  tiges  &  des  rameaux.  Les  pédoncules 
Ibot  très-courts  $  la  corolle  campanulée  y  prefqu'en 
fi)rine  d'entonnoir  >  les  capfules  plus  longues  que 
dans  la  plupart  des  autres  efpèces. 

Cette  plante  croit  fur  les  «montagnes  de  la  hante 
Caroline  y  vers  la  fource  du  fleuve  de  Savannab. 
Elle  a  été  découverte  par  Michaux.  1> 

;.  RosÂGE  de  Ruffie.  Rhododendron  daurlcum . 
Linn. 

Rhododendron  foliis  giabrit  y  punBatis ,  nudis  ; 
coTollis  rotatis.  Linn.  S^ç,  Plant,  vol.  i.  pag.  ^6u 
—  Pall.  Flor.  roff.  i.  pag.  47.  tab.  J2. 

Rhododendron  (  dauricum  )  y  foliis  glahrisy  atrin- 
fuk  nudis  ;  petiolis  longifimis  ;  coroUis  violaciis  ; 
foliis  amplioribuj  j  rotatis,  Andr.  Repolit.  Bocan. 
pag.  4.  tab.  4. 

Andnomeda  foliis  avatis ,  utrinque  punâiatis,  Gtnél» 
Sibir.  vol.  4.  pag.  124.  n^.  10. 

CkamArhododtndros  folio  glahro,  majufculo;  amplo 
p^re  rofeo.  Amm.  Ruth.  i8i.  tab.  27. 

Cet  arbrifleau  a  fes  tiges  nues  à  leur  partie  in- 
férieure y  prolifère ,  divifées  en  rameaux  garnis  y 
particulièrement  vers  leur  fommet^  de  feuilles  al- 
ternes, pétiolées^  ovales^  oblongues^  glabres  à 
kor  face  fupérieure  ^  de  couleur  de  rouille  en  def* 
ibus^  couvertes  à  leurs  deux  faces  d'un  grand 
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nombre  de  petiu  points  »  fiipportées  par  de  longs 
pédoncules. 

Les  Heurs  font  grandes ,  de  couleur  violette  , 
terminales ,  prefqu'en  bouquets  $  munies  de  pé- 
doncules fimples»  plus  longs  que  les  feuilles.  Leur 
calice  ett  partagé  en  cinq  découpures.  La  corolldx 
ample ,  campanulée ,  prefqu'en  roue  5  les  étamines 
ouvertes  y  écartées  j  de  h  longueur  de  la  corolle  | 
le  Âyle  rougeâtre  >  la  capfule  ovale ,  obtufe. 

Cette  plante  croit  dans  la  Sibérie  &  la  Ruffie. 
T>  {r.finherù.Juf) 

4.  RosAGE  duKamtzchaika.l{Aoi(7(/^it(^0n  camti' 
ckaticum.  Pallas. 

Rhododendron  foliis  ciliatis  ,  nervofis  ;  coroVis 
rotatis  y  calicibus  faliaceis»  Pall.  Flor.  roâ'.  !•  pag. 
48.  tab.  33. 

Rhododendron  foliis  obovatis  y  acutis  y  ciliatis  ^ 
nudis  y  corollis  rotatis  y  petalis  acutis.  Willd.  Spec* 
Plant,  vol.  2.  pag.  604^  n^.  3» 

ChamArhododendrum  berberis  fvlio  ;  fiore  amplo  , 
rofeo.  Gm'bl.  Sibir.  vol. 4.  pag.  126.  n*.  13. 

Cette  plante  paroit  fe  rapprocher  du  rhododen- 
dron hirfiitumy  dont  elle  dififere  par  fes  belles  & 
grandes  fleurs  couleur  de  rofe. 

,  Ses  tiges  font  ligneufes ,  divifées  en  rameaux 
alternes,  garnis  de  feuilles  éparfes ,  pétiolées ,  pe- 
tites, affez  femblables  à  celles  de  l'épine-vineite, 
vertes  i  leurs  deux  faces ,  glabres ,  eniières  à  leurs 
bords  y  ciliées  y  marquées  de  veines  très-fines ,  fans 
nervures  faillantes.  \ 

'  Les  fleurs  font  terminales ,  pédoncuiées  ,  pref- 
que  folitaires,  d'une  belle  couleur  de  rofe,  canv 
panulées>  prefqn'en  roue ,  à  peu  près  aufli  grandes 
que  celles  du  rhododcndrum  ponticum.  Leur  tube 
eft  très-court  j  le  limbe  divifé  en  cinq  découpu- 
res ovales  y  aiguës  :  quelquefois  les  calices  (ont 
foliacés. 

Cette  plante  croît  dans  la  Sibérie  &  au  Kamtx- 
chatka  fur  les  montagnes.  T> 

5.  RosAGE  velu.  Rhododendron  hirfutum.  Linn. 

Rhododendron  foliis  ellifticisy  acutiufculîs  ^  ciliatis  y 
fubtks  punBatis;  corollis  infundibuliformibus.  Willd. 
Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  604.  n**.  4. 

Rhododendron  foliis  ciliatis ,  nudis  ;  corollis  infun» 
dibuliformibus.  f.inn.  —  Mill.  Di6l.  n**.  i.  —  Jaçq. 
Flor.  auftr.  tab.  98.  —  Scop.  Carn,  edit.  2. 
n*.  480. 

Rhododendron  foliis  ovatis  y  ciliatis  ,  fubtks  punc 
tatis.  Haller  j  Helv.  n".  1016. 

Ledum  alpinum  ,  hirfatum,  C  Bauh.Pin.  468.-** 

Rai,  Hift.  1005. 
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CkamArhododendros  alpina  ^  villofj,  ToutDcf.Inft. 
R.  Herb.  604. 

Nerium  alpinum  quibufdam  ,  alils  Icdum  hîrfutum, 
J.  Bjuh.  Hifi.  3.  pjg.  21.  Icon.  21. 

Ledum  alpinum,  Cluf.  Hift.  I.  p«g.  82.  Icon. — 
UtiTij  Pann.  pag,  73.  tab.  74. 

Balfimum  alpinum  Gefneri.  Lobel ,  Icon.  4^8.  — 
Idem,  Obferv.  pag.  15^9.  Icon. 

Cet  arbrifleau  s'élève  à  la  hauteur  d'environ 
deux  pieds  au  plus  \  il  fe  divife  en  rameaux  courts^ 
cylindriques ,  revécus  d'une  écorce  d*un  brun- 
clair  4  &  garnis  de  feuilles  ovales  ^  elliptiaues  > 
allez  petites  ^  prefque  feffiles ,  entières ,  pondtuées 
&  un  peu  velues  à  leur  face  inférieure  ^  munies  à 
leurs  bords  de  cils  fins  «  roufTâcces^  à  peine  aiguës 
à  leur  fommet  j  longues  de  cinq  à  (ix  lignes ,  lar- 
ges de  trois* 

Les  fleurs  forment ,  à  l'extrémité  des  rameaux  ^ 
des  corymbes  d'un  afpeâ  agréable.  Les  pédoncu- 
les font  fimples^  filiformes  y  inégaux  >  plus  longs 
que  les  feuilles  «  uniilores  \  le  calice  eft  court  y 
à  cina  dents j  la  corolle  en  forme  d'entonnoir» 
dont  le  tube  a  près  d'un  demi-pouce  de  long  ;  le 
limbe  campanule  «  peu  ouvert  «  divifé  en  cinq  dé- 
coupures courtes  j  obtufes,  d'un  beau  rouge  en 
dehors  &  porâuées  très-1'ouvent  par  des  points 
argentés  ;  d'un  rouge  plus  clair  en  dedans.  Les  cap- 
fules  font  un  peu  inclinées^  petites^  ovales^  à  cinq 
loges  remplies  de  femences  fort  petites. 

Cette  plante  croît  en  Suiife  j  dans  les  Alpes 
&  fur  les  hautes  montagnes  de  l'Allemagne.  T> 


6.  Ros AGB  faux  cifte.  Rhododendron  chamàcifius. 
Linn. 

Rhododendron  foUis  ellipticis  ^  acutiufcuUs  y  glan- 
dulojb'ciliatis ,  nudis  y  coroUis  rotatis  ,  petalis  ob^ 

tufis,  Wil.d.  Spec.  Plant,  vol.  2. pag.  605.  n°.  5.  — 
Syft.  veget.  pag.  405.  n°.  y. 

Rhododendron  foliis  ciliatis  y  coroUis  rotatis.  Jacq. 
Flor.  auftr.  tab.  217.  —  Scopol ,  Carn.  edit.  2. 
n^  481. 

Ledum  foliis  ferpylîi  ad  margines  ctlii  infiarpilo' 
fis  y  jlore  purpureo.  Mich.  Gêner.  225.  tab.  io6« 

Ckamécifius  hirfuta.  C.  Baub.  Pin.  466. 

Chamâciftus  quartus,  Cluf.  Pann.  pag.  65.  le.  ^4. 

Cifius  pumilus  mantis  Balai.  J.  Bauh.  Hift.  2. 
pag.  19.  —  Rai ,  Hift.  1005. 

Crftus  chamàrhododendros  foliis  confertis ,  ferreâ 
rubigine  nitentibus  ,  margine  pilofis.  Pluken.  Almag. 
loô.  tab.  23.  fig.  4. 

Chamdciftus  oâavus.  Clufîus  j^  Hift.  I.  pag.  76. 
Icon. 
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Cttteefpèce  a  l'afpead'un  cifte.  C'eft  un  petit 
arbiilTeau  qui  fe  divife  es  rameaux  diffus ,  noirâ- 
tres «  nombreux»  glabres,  cylindriques^  garnis  de 
feuilles  nombreufes  »  éparfes  »  alternes  f  prefque 
feffiles»  petites^  elliptiques  ou  ovales^  alongées^ 
un  peu  aiguës  a  leur  fommet»  rétrécies  à  leur  bafe 
en  un  péti(»Ie  très-court  »  luifantes  8c  d'un  vert- 
foncé  a  leur  face  fupérieure ,  un  peu  i^uffâtres  en 
dé  (Tous ,  entières  &  anunies  à  leurs  Vords  de  cils 
glanduleux. 

Les  fleurs  font  prefque  foliraîres  i  l'extrémité 
iîcs  rameaux  y  fupportées  par  des  pédoncules  fion- 
p\f».  Le  calice  tft  partagé  en  cinq  découpures  lan-» 
cëolées ,  aiguës ,  réflichies  après  la  floraifon  >  la 
corolle  purpurine ,  d'une  grandeur  médiocre  ,  en 
roue  :  fon  tube  eft  très-court  5  fon  limbe  ouvert , 
à  cinq  lobes  obtus  y  arrondis.  Les  filamens  font 
prefque  droits  ^  plus  courts  que  la  corolle  ,  ter- 
minés par  des  anthères  noirâtres  ;  le  ftyle  alongé  y 
de  couleur  purpurine  à  fa  partie  fupérieure }  la 
capfule  ovale  y  à  cinq  cotes  «  obtufe  ,  contenant 
def  femences  fort  petites»  jaunâtres. 

Cette  plante  n'eft  pas  commune  $  elle  croit  dans 
lex  Alpes  fur  le  mont  Baldo ,  fur  les  montagnes 
de  l'Autriche  &  de  la  Carniole.  i^ 

7.  Ros  AGE  du  Caucafe.  Rhododendron  caitcafi^ 
cum,  Pall. 

Rhododendron  foliis  fcabris ,  fubtus  ferrugineo-to^ 
mentofs;  umBcllis  termuialibus  ,  coroUis  rotatis  ,  pe^ 
talis  fubrotundis.  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  2.  p.  605* 


n^  6. 


Rhododendron  (  caucafîcum  )  y  foliis  ovatis  ,  y^tf- 
bris,  margine  infitxis  y  bifloris^  braâeis  elongatis,  PalL 
Flor.  rou.  i.  pag.  46.  tab.  31. 

Cette  plante  diffère  bien  peu  du  rhododendron 
chryfanthum  ,  dont  elle  n'eft  peut-être  qu'une  va-» 
riété  $  elle  s'en  diftingue  particulièrement  par  fa 
corolle  blanche  ou  rougeâtre^  &  par  les  feuilles 
tomenteufes  à  leur  face  inférieure. 

Ses  tiges  font  peu  élevées  ;  elles  fe  divifent  en 
rameaux  diffus  y  épars  y  très-irréguliers ,  garnis  de 
feuilles  médiocrement  pétiolées  ^  alternes  y  nora- 
breufes  y  ovales  3  oblongues ,  rudes  au  toucher  y 
vertes  en  deflus  y  tomenteufes  &c  de  couleur  do 
rouille  à  leur  face  inférieure  y  entières  &c  roulées 
à  leurs  bords  y  marquées  de  veinules  en  réfeau^ 
Les  fleurs  font  difpofées  à  l'extrémité  des  tiges  en 
un  corymbe  plus  long  que  leslfeuilles.  Les  pédon-r 
cules  font  iimples  y  prefqu'égaux  ,  munis  à  leur 
bafe  de  braâées  oblongues.  La  corolle  eft  blanche» 
quelquefois  d'un  rouge -clair  y  en  roue  j  à  peine 
tubulée  :  fon  limbe  eft  ample  y  plane  >  divifé  en 
cinq  grands  lobes  arrondis. 

Cet  arbrifleau  croît  fur  les  montagnes  les  plus 
élevées  du  Caucafe  y  dans  la  région  des  neigçs.  i> 

8.  Rosace 
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•  8/RosAGB  à  fleurs  jaunes.  Rhododendron  chry- 
fafuluan.  Linn.  f. 

Rhododendron  foliîs  ohlongis ,  fcabris ,  fuhtlts  dîf- 
coloribus  ,  gldhris  ;  umbellis  terminalibus  ,  coroUis  ro- 
tatis  y  pttalis  obovatis  y  irregularibus,  Willd.  Spec. 
Plaot.  vol.  1.  pag.  2oy.  n**.  7, 

Rhododendron  (chryfanthum)  ^  foliis  oblongîs  ^^ 
impunâatis  ,  yâ^rtf  fcabris  ,  venofijpmis  ;  coroUâ  ro- 
tatâ  y  irreguiari  ;  gemma  fioriferd  t/errugineo-tomen- 
tofâ,  Linn.  f.  Suppl.  pag.  237. 

Rhododendron  foliis  ovatis ,  fcabris  ^  margine  re^ 
fexis  y  fubtus  glaàris  y  umbellis  terminalibus  y  corollis 
favis  y  irreguiaribus.  Pallas  ^  Flor.  roff.  I.  pag.  44. 
tab.  }o.  . 

Rhododendron  chryfdnthum,  PalIas^  Iter  }.  p.  369. 
Append.  724.  n**.  87.  tab.  N.  F.  i.  2.  —  Kœlpin. 
MoDOgr. 

Rhododendron  aureum.  Georg.  Iter  »  pag.  214. 

Andromède  foliis  ovatis  y  utrinque  venofis  f  corollis 
jtampaauUtis  ,  obliquis,  Gmel.  Sibir.  4.  pag.  I2i. 
tab.  54. 

Petit  arbrîfleau  dont  les  trges  fe  divifent  en  ra- 
meaux nombreux  &  difFus  ^  revêtus  d'une  écorce 
glabre  ^  de  couleur  brune  ^  garnis  de  feuilles  al- 
ternes y  éparfes  »  médiocrement  périolées  >  oblon- 
gues^ ridées»  ovales^  quelquefois  rétréciesà  leurs 
denx  extrémités  y  vertes  en  deffus  ^  beaucoup  plus 
pâles  &  rouflatres  en  deflbus  ^  entières  &  un  peu 
roulées  â  leurs  bords  j  marquées  de  nervures  réti- 
culées. 

Les  rameaux  font  garnis  dans  toute  leur  longueur, 
de  ftipules  en  forme  d'écailles  roufifitres  ou  cou- 
leur de  rouille.  C'ed  d'entre  ces  écailles  fupé- 
rieures  que  fortent  des  pédoncules  fimples  y  uni- 
flores  i  difpofés  en  corymbes  terminaux.  La  co- 
rolle eft  grande  «  camp^nulée ,  prefqu'en  roue  , 
d'une  belle  couleur  jaune.  Les  capfulel  font  ovales, 
iiclinées  fur  leur  pédoncule. 

Cette  plante  croit  fur  les  hautes  montagnes  de 
la  Sibérie  y  ainfi  que  fur  les  bords  du  lac  Baical  & 
dans  le  Kamtzchatka.  !>  (  V.f.  in  kerb»  Jujf.  abfque 
forihus,  y 

Les  feuilles  <ie  cette  plante  s'emploient  avec 
foccès  contre  les  douteurs  de  fciatique.  Ce  fait  a 
été  certifié  à  M.  de  Juffieu  par  M.  Charpentier  3  ré- 
iidanc  à  Pétersbourg  j  &  qui  en  a  lui-mèoie  éprouvé 
les  bons  effets. 

9.  RoSÂGE  du  Pont.  Rhododendron  ponticum, 
Linn. 

Rhododendron  foliis  oblongis  ,  glahris  ,  utrinque 

eoncaloribus  ;  corymbis  terminalibus  y  corollis  eam- 

,panulatO'rotatis  ,  petalis  lanceolatis.  Willd.  Arbr. 

,285.  — r  Idem,  Spec.  Plant.  voK  2.  pag.  6o6,  n°.  8. 

Botanique,   Tomi  VI* 
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{Rhododendron  foliis  niùdis  ,  laneeohtis  ,  utrinque 
glabris  ;  racemis  terminalibus,  Linn.  Spec.  Plant. 
vol.  I.  pag.  kGi.  —  Jacq.  Icon.  rar.  i.  tab.  78. 
—  Pallas  y  Flor.  roff.  i.  pag.  43.  tab.  29. 

Chamdrhododendrospontica,  maxima  ;  foliis  laurc^ 
cerafi.  Tourn.  Coroll.42.  —  Iter ,  vol.  a.  pag.  99. 

Arbriffeau  fort  recherché  à  caufe  de  la  beauté 
de  fon  feuillage  &  de  la  grandeur  de  Çts  fleurs  ^  qui 
s'élève  peu  &  produit  un  bel  effet  dans  les  bofquets. 

Ses  tiges  font  droites ,  cylindriques  >  hautes  de 
trois  pieds  environ  ^  divifees  eh  rameaux  droits  j 
gfabres,  cylindriques ,  dont  i'écorce  eft  rougeâtre, 
particulièrement  fur  les  anciens  rameaux;  verdâtre 
furlesplus  jeunes,  ridée  &  ftriée  y  garnis  de  feuil- 
les éparfes  y  médiocrement  pétiolées  y  glabres  ^ 
oblongues  j  lancéolées ,  très -fermes,  coriaces  i 
perfiftantes  3  longues  de  quatre  à  cinq  pouces  fur 
au  moins  deux  de  large  y  entières  à  leurs  bords  y 
aiguës  à  leur  fommet ,  rétrécies  à  leur  bafe  y  gla-' 
bres,  liffes  j  prefque  luifantes  à  leur  face  fupé- 
rieure  «  plus  pâles  en  deffous  »  fupportées  par  àt% 
pétioles  courts,  épais  ,  i  demi  cylindriques. 

Les  fleurs  font  réunies  en  une  grappe  ou  en  un 
bouquet  fort  ample  à  Textrémité  des  tiges  &  dc^ 
rameaux ,  foutenues  par  des  pédoncules  inégaux  \ 
nus ,  alternes  >  cylindriques  >  uniflores.  Le  calice 
eft  court  y  prefque  campanule  >  les  dents  font 
petites  y  aiguës  \  la  corolle  campanulée ,  de  la 
grandeur  de  celle  du  laurier-rofe,  d'une  belle  cou- 
leur purpurine ,  divifée  à  fon  limbe  en  cinq  dé- 
coupures profondes ,  oblongues ,  obtufes.  Les  éta- 
mines  font  arquées ,  de  la  longueur  de  la  corolle  ; 
-les  anthères  groffes ,  un  peu  rougeâtres  $  le  ftyle 
très-long ,  perfifiant  fur  le  jeune  fruit  i  la  capfuld 
ovale ,  obtufe. 

Cet  arbriffeau  croît  naturellement  dans  le  Le- 
vant &  à  Gibraltar  ,  dans  les  lieux  ombragés  ,  un 
peu  humides.  On  le  cultive  dans  les  jardins  de 
l'Eûropie.  T?  (T.v.) 

Obfervations.  Il  a  de  grands  rapports  avec  le  rho- 
dodendron maximum.  Ce  dernier  en  diffère  par  lej 
divifions  de  fa  corolle,  plus  courtes ,  prefqu'arron- 
dies  î  par  (es  feuilles  rouffâtres  en  deffouj.  Schre- 
ber  obferve  qu'il  ne  diffère  guère  de  Va[alea  pçn- 
tica  que  par  le  nombre  de'fes  étamines. 

10.  RosAGE  à  grandes  fleurs.  Rhododendron 
maximum»  Linn. 

Rhododendron  foliis  oblongis ,  glabris  ,  fubtus  dlf» 
coloribus  ;  umbellis  terminalibus  ,  "corollis  rotatis  , 
petalis  fiirotundis.  Will^en.  Spec.  Plant,  vol.  2. 
pag.  607.  n*.  9.  —  Idem,  Arbr.  286. 

Rhododendron  foliis  nitidis  ,  ovalibus  j   obtups  , 
venofis  s  margine  acuto  ,  refiexo  ;  pedunculis  unifi^ris. 
f  Linn. Spec.  Plant.  voL  i.  pag.  j(>3-— Ttew.  Khreç. 
I  tab.  66.  — Wangh.  Amer,  p^.63*  ^b.  23.  fig.  49, 
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t—  Lam.  in.  Gêner,  tab.  }^4.  —  G«rtn.  de  Fruô. 
&  Sem.  Cencor.  4.  tab.  65.  fig.  6. 

L^itfm  laurocitëfi  folio.  Amœn,  Acadero.  vol.  2. 
pag.  100.  —  Rhododendron  maximum.  101.  edit.  3. 

Kaimia  foliis  lanceolatQ''Qvatis  ^  nitidis ,  fuhtiu 
ferrugineisj  corymbis  urminaiihus,  Miller  j  Diâ. 
tab.  229. 

.    Ckamârhododendros  lawri  folio  y  femper  vinns} 
foribus  bullatisy  corymbofis.  Catesb.  Carol.  5.  pag. 
17.  tab.  17.  fig.  2. 

Rhododendron  (  maximum  )  »  ariorefcens  ;  foliis 

fubcuneatis  ,  oblongis  ,  abrupte  acuminatis  ^  crajfius 
coriaceis  y  glabris  ,  calicis  laciniis  ovalibus ,  obtujis  ; 
0orollâ  fubcampanulatâ.  Michaux  ,  Fior.  boréal.* 
amer.  vol.  i.  pag.  259. 

A^alea  florzbus  pulcherrimis  ,  fptciojis  ,  rubris  ; 
foliis  oblongO'lanceolatis  ;  pttiolis  admodùm  crajps , 
fempe/virentibus.  Clayton>  MiT.  Linn. 

Ce  bel  aibrifleau  fe  rapproche  beaucoup  du 
rhododendron  ponticum  i  on  Ten  diftiogue  a  Tes 
feuilles  d'une  couleur  plus  foncée  &  prefque  fer- 
rugineufes  en  deflfous  ,  &  aux  divifions  de  fa  co- 
rolle ^  plus  courtes  j.  plus  arrondies. 

Ses  tiges  font  fortes  ^  dtvifées  en  rameaux  al- 
ternes y  droits ,  cylindriques  ,  garnis  de  feuilles  \ 
ëparfes^  alternes,  pétiolées,  coriaces,  ovales, 
oolongues ,  obtufes  ou  un  peu  aiguës  à  leur  fom- 
met  j  médiocrement  rétrécies  à  leur  bafe^  glabres, 
vertes,  lui  fautes  àleur  face  fupérieure^  d'une  cou- 
leur plus  foncée,  prefqiie  ferrugineufe  endeilbus, 
finement  réticulées ,  un  peu  roulées  à  leurs  bords, 
fupportées  par  des  pétioles  courts ,  verdâtres. 

Les  fleurs  font,  difpofées  en  un  beau  corymbe 
i  Textrémité  des  rameaux,  foutenues  par  des  pé- 
doncules prefc|u'auffi  longs  que  les  feuilles,  fili- 
formes ,  munis  à  leur  bafe  d'écaillés  lancéolées , 
aiguës.  Le  calice  eft  court,  à  cinq  divifions  ovales , 
prefqu*obtufes.  La  corolle  d'une  belle  couleur 
pourpre,  campanuîée,  prefqu'en  roue.  Son  tube 
cft  large,  très-court  5  fon  limbe  très-large,  diviféen 
cinq  divifions  arrondies ,  très-obtufes ,  réticulées; 
la  dtvifiort  inférieure  fouvent  maculée  i  fa  bafe, 
La  capfule  eft  ovale ,  obtufe,  à  cinq  côtés,  fur- 
montée  dans  fa  jeuneffe  du  ftyle  recourbé ,  s'ou- 
vrant  par  fon  fommet  en  cinq  loges.^ 

Cet  arbriflfeau  croit  dans  la  Virginie ,  dans  la 
Haute -Caroline  &  la  Nouvelle -Angleterre  aux 
Meux  montueux.  "J>  (  ^./  ) 

II.  RosAGB  du  Catavba.  Rhododendron  cutaw- 
bienfe.  Midi. 

Rhododendron  foliis  brevi- ovalibus  y  utrinqui  ro" 
tfindatO'obeufis;  coroUâcampanulaîâ;  calicis  laciniis  y 

angufto- oblongis.  Michaux,  Flor.  boréal. -americ. 
xol,  I .  pag.  2;8. 
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Il  extfte  de  grands  rapports  entre  cette  efpèce 

&  le  rhododendron  maximum  :  elle  en  diffère  par  la 
forme  un  peu  différente  de  fes  feuilles  «  &  par  les 
divifions  de  fon  calice. 

C 'eft  un  arbriflèau  de  hauteur  médiocre ,  glabre, 
qui  fe  divife  en  raiiieaux  droits >  cylindriques, 
garnis  de  feuilles  éparfes  »  médiocrement  piétio- 
lées,  courtes,  ovales ^  glabres  à  leurs  deux  taces  « 
entières  à  leurs  bords ,  arrondies  &  obtufes  à  leurs 
deux  extrémités.  Les  fleurs  font  difpofées  en  un 
corymbe  terminal  ^  foutenues  par  des  pédoncules 
fimples ,  uniflores ,  inégaux.  Le  calice  eft  ptefi^ue 
campanule ,  court ,  divf fé  â  fon  orifice  en  cinq 
découpures  étroites  ,  oblongues.  La  corolle  eft 
ample ,  campanuîée ,  affez  femblable  à  celle  dm 
rhododendron  maximum* 

Cet  arbriffeau  croh  fur  les  hautes  montagnes 
de  la  Caroline  feptentrionale  ^  proche  la  fource 
du  fleuve  Catawba  ^  oà  il  a  été  découvert  par 
Michaux.  "5 

1*2.  RosAGE  à  feuilles  ponâuées.  BAododendmn. 

punâatum* 

Rhododendron  foliis  oblongis  ,  glabris  y  futths 
refinojo  ^ pun&atis  i  umbellis  terminalibus. ,  eorollis 
infundiùiiliformibus.  Wïllden.  Spec.  Placit.  vol.  X. 

pag.  607.  n^  10. —  Veoteoat,  Jard.de  Cel5>  pag. 
ly.  tab.  ij. 

Rhododendron  punSatum.  Dotin.  Ind»  Hort. 
Cantabr.  49. 

Cet  arbrifleau  a  beaucoup  de  reflemblance  avec 
le  rhododendron  maximum  :  il  s'en  difiingue  par  fes 
corolles  infundibuliformes,  &  par  les  points  ré- 
fineux  qui  recouvrent  fes  feuilles  en  partie. 

Sts  tiges  font  droites ,  cylindriqiirSj  hautes  d^ 
trois  à  quatre  pieds  »  di  vifées  en  rameaux  alongés  , 
prefoue  fimples >  glanduleux,  garols. de  feuilles 
épaiies,  alternes,  médiocrement  pétiolées»  oblojQ- 
gués,  lancéolées,  glabres,  entières  .à  leurs  b<>rdSj 
munies  à  leur  face  inférieure  &  furtout  le  lon^  de 
leur  principale  nervure  de  petites  glandes  réfi- 
neufes.  Les  fleurs  font  réunies  en  un  corymbe  pref* 
qu'en  ombelle  à  l'extrémité  des  rameaux.  Le  ca- 
lice eft  fort  petit,  à  cinq  divifions^vales,  obtufes». 
droites,  glanduleufes«  La  cofojle eft«n  forme  d'en- 
tonnoir ,  glanduleufe  en  dehors,  à  cinq  angles  ; 
fon  limbe  a  cinq  découpures  ovales ,  obtu  Les  ^  cou-t 
leur  de  chair ,  inodore  >  la  capfule  oblongue  ,  à 
cinq  côtés ,  couleur  de  rouille  ,  i  dnq  Ipfes  8c  i 
cinq  valves,  renfermant  des  femences  linéaires  ». 
oblongues,  glabres ^  aiguës,  d'tin. brun  foncé. 

Cette  plante  croît  dans  les  contrées  feptentrio*^ 
nales  de  l'Amérique,  ff  (y.f.) 

Elle  fleurit  vers  la  fin  de  l'hiver  ,  conferve  fon 
feuillage  tout  l'hiver  j  elle  a  été  découverte  par 
Michaux  »  i  la  fource  4e  la  rivière  de  Savann»h  ^. 
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k  h  cultive  en  pleine  terre  dans  le  jardin  de 
M.  Cels. 

13»  RosAGE  à  feuilles  linéaires.  Rhododendron 
Gnearifoliumm 

Rhododendron  foliis  fejjilihus  y  angufto-Uneanbus  , 
fkhtus  ferrûgineO'puhefccntihus  }  ramis  fiiDemk  rubi- 
pnofo-tomentofij.  (  N.  )  ^ 

Ses  rameaux  font  ligneux  »  cylindriques  j  effilés  ^ 
revécus  d'une  écorce  grilacre  i  leur  partie  infé- 
rieure» chargés  i  leur  partie  fupériéure  d'un  duvet 
tomenteux^  épais  ^  couleur  de  rouille  »  garnis  de 
feuilles  éoarfes,  fcffiles^  nombreufes^  coriaces  ^ 
étroites  3  linéaires  »  obtufes»  longues  d'environ 
on  pouce ,  fur  deux  à  trois  lignes  de  large;  glabres , 
ridées  &  d'un  vert  foncé  à  leur  face  fupériéure  , 
^abefcentes  &  ferrugineufesen  deflbus»  roulées 
a  leurs  bords. 

Les  fleurs  font  réunies  à  Textrémité  des  ranneaux 
en  un  corymbe  prefqu'ombellé.  Les  pédoncules 
font  prefqu'égaux^  longs  de  plus  d'un  pouce ,  pu- 
befcenSj  filirormes  »  un  peu  inclinés  »  uniflores; 
les  calices  velus  «  fort  petits  »  obtus.  La  corolle 
ne  m'efi  pas  connue.  Les  capfules  font  ovales , 
obnifes ,  prefque  tronquées  à  leur  fomnftet ,  pu- 
befceoces  »  à  cinq  faces  peu  marquées. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes;  elle  m'a  été 
communiquée  par  M.  Dupuis.  J)  (  ^-  /•  ) 

No^  Il  efi  poffible  que  cette  efpèce  appartienne 
aux  éiialea ,  n'ayant  pas  pu  obferver  avec  exaâi tude 
le  nombre  des  étamines. 

ROSACES  (Les).  RAododendra.  Famille  de 
plantes  ainfi  nommée»  parce  qu'elle  renferme  plu- 
fienrs  genres  qui  ont  beaucoup  de  rapports  avec 
celui  desrofages  (^rhododendron) ^cfui  y  ell compris. 

Les  plantes  qui  compofent  cette  famille  font  des 
arbrtfleaux  ou  arbuiies  dont  les  feuilles  font  am- 
ples ^  ahetaes»  quelquefois  oppofées  ^  roulées  fur 
etUesmémes  avant  leur  développement  dans  un 
grand  nombre. 

Le  calice  eft  petfiftant  j  â  plufieurs  divifions.  La 
corolle  inférée  au  fond  du  calice ,  monopétale  & 
lobée ,  ou  orefque  polypétale  par  les  divifions 
très-profondes  de  fon  limbe.  Les  étamines  font  fé- 
parées  ,  «en  nombre  défini ,  inférées  far  la  corolle 

![aand  celle-ci  eft  monopétale  j  ou  attachées  au 
ond  du  calice  dans  les  corolles  prefque  poiypé- 
tales.  L'ovaire  eft  fupérieur ,  à  piufieurs  loges ,  à 
plufi^rs  valves ,  furttiotKéd'un  leul  ftyle ,  terminé 
pir  ttofligroate  fimple,  quelquefois  capité. 

Lefrait  eft  une  capfule  fupérreùre^  à  plufieurs 
loges  y  â  plufieurs  valves  »  cnacune  c^s  valves  re- 
pliée intérieurement  (nr  fes  bords ^  formant  autant 
de  Juv^  dans  lefi^ielles  fout  renfermées  plufieit^rs 
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(emënces  attachées  à  un  réceptacle  central.  Ces 
femences  font  très  petites.     * 

Les  Drincipaux  genres  cooceius  dans  cette  fa* 
mille  iont  : 

t  •  Corolle  monopétale* 

Les  kalmies.  ...  % Kaùnia. 

Les  rofages Rhododendron. 

Les  azalées.  • iÂ^alea. 

2.  Corolle  prefque  polypétale. 

Les  rhodores Rhodora» 

Les. lèdes. »...  .Ledum. 

Les  béfares s Befaria. 

Les  itées hea.  ' 

ROSEAU.  Armdo,  Genre  de  plantes  monoco* 
tylédones ,  à  fleurs  glumacées  ^  de  la  famille  des 
graminées»  qui  a  des  rapports  avec  les  facckarum , 
&  qui  comprend  des  heri>es  tant  exotiques  qu'in- 
digènes de  l'Europe»  dont  les  chaumes  font  la 
plupart  fort  élevés^  épais  ;  les  feuilles  larges  s  left 
fleurs  difpofées  en  une  ample  panicule  munie  de 
poils  touffus. 

Le  caraâère  eflfentiet  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  calice  nu  y  bivalve  ^  contenant  une  ou  plufieurt 
fleurs  environnées  de  poils  a  leur  extérieur, 

Caractèile   générique. 

Chaque  fleur  ofire  : 

i*.Un  calice  â  une  ou, plufieurs  fleurs»  compofé 
de  deux  valves  oueSj  inégales  »  oblonguesj  aiguësj 
fans  arête. 

2^.  Une  corolle  compofée  de  deux  valves,  de  la 
longueur  de  celles  du  calice,  oblongues,  acumi- 
nées  j  environnées  à  leur  bafe  de  poils  nombreux, 
au  moins  auffi  longs  que  les  fleurs, 

}•.  Trois  étamines^  dont  les  filamens  font  capil- 
laires >  furmootés  d'anthères  bifides  i  leurs  deux 
extrémités. 

4°.  Un  ovaire  fupérieur  ,  oblony ,  muni  de  deux 
ftyles  capillaires,  velus,  réfléchis,  terminés  par 
des  fiigmates  fimples. 

Le  fruit  confifte  en  une  feule  femence  oblon- 
gue  j^acumiflée,  enveloppée  par  les  valves  adhé- 
rentes de  la  corolle  9  &  garnie  de  longs  poils  i  fa 
bafe. 

Ohfervatians,  Ce  genre ,  qui  parolt  d'abord  très- 
facile  i  diftinguer  tant  par  les  poils  qui  envelop- 
pent à  la  bafe  les  valves  de  la  corolle ,  que  par  le 
port  de  la  plupart  des  efpèce  s ,  offre  enfui  te  de 
grandes  difficultés  lorfqu'il  s'agit  d'y  rapporter  des 

iefpèces  qui  diffèrent  des  autres ,  les  unes  par  les 
prpporûaos  de  la  grandeur  de  quelques  -  unes  ia 
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Uiirs  parties ,  les  autres  par  le  nombre  des  fleurs 
it  chaque  épillet. 

Il  eft  bien  certain  que  le  type  de  ce  genre  à  été 
Yarundo  do/iax ,  phragmites ,  6v.  dont  les  calices  font 
multiflores ,  &  les  poils  des  fleurs  longs  &  abon- 
dans  :  il  s'eft  enfuite  préfenté  quelques  autres  ef- 
pèces  à  une , deux  ou  ttois  fleiurs» &  dont  les  poils 
'  écoient  moins  longs.  Il  n'y  avoit  point  de  raifon 
fuflifante  pour  les  féparer  des  arundo.  i®.  Le  nom- 
bre des  neurs  n^ofFroit  point  un  caraâère  aflez 
confiant  «  puifqu'elles  varient  dans  les  efpèces  ci- 
tées plus  haut  5  qu'il  n'y  a  uès-fouvent  que. deux 
à  trois  fleurs  à  chaque  épillet  dans  V arundo  phrag- 
mites^ &c.  1^.  La  longueur  ou  la  brièveté  des  poils 
ne  pouvoit  pas  non  plus  fournir  un  caraâère 
générique.  D'ailleurs  »  la  plupart  de  ces  ef(>èces 
avoient  le  port  des  autres  rofeaux  ^  des  chaumes 
élevés ,  de  larges  feuilles  j  une  ample  panicule , 
&c. 

Enfin  il  s'eft  préfenté  de^  efpèces  beaucoup  plus 
petites  j  qui  avoîent  prefque  le  port  des  agrofiis; 
de  fort  petites  fleurs  3  qui  en  eflêt  fe  rapportoient 
i  ce  genre  lorfque  leur  calice  étoit  uniflore,  ou 
bien  à  celui  des  aira  lorfqu'il  étoit  bifloref^  mais 
qui  s'en  drfiingooient  par  les  poils  de  la  corolle 
plus  ou  nroins  longs. 

Il  s'élève  ici  une  nouvelle  difficulté.  Nous  trou- 
vons dans  les  aira»  les  agroftis  fie  même  dans  les 
poa  plufieurs  efpèces  également  munies  de  poils  à 
la  bafe  extérieure  de  leur  calice.  Ces  poils^  il  eft 
vrai ,  font  trés-courrs  :  ce  n'eft  qu*un  léger  duvet ^ 
qui  n'eft  fouvent  vifible  qu'à  la  loupe.  Il  n'en  eft 
pas  moins  vrai  qu'alors  la  différence  entre  ces  gen- 
res ^  toutes  chofes  égales  d'ailleurs  ^  n'exifte  pour 
plufieurs  efpèces  que  dans  la  longueur  refpeâive 
de  ces  poils. 

Quelques  aiiteurs  ont  établi  le  genre  calama- 
grofiis  intermédiaire  entre  les  arundo  &  les  agroftis^ 
&c  qui  a  reçu  quelques-unes  de  ces  efpèces.  Mal- 
gré cela  il  refte  encore  bien  des  difficultés  ^  &  il 
faudroit  peut-être  un  autre  genre  pour  y  placer 
les  efpèces  bifloresy  8f  qui  feroit  mitoyen  entre  les 
arundo  8c  les  aira  ;  d'un  autre  côté^  j'ai  dit  plus 
haut  que  plufieurs  efpèces  varioient  de  deux  â 
cinq  fleurs. 

Linné  &  d\iutres  auteurs  après  lui  avotent  rangé 
le  bambou  parmi  les  arundo;  mais  il  a  été  reconnu 
depuis  que  cette  belle  graminée  devoir  former  un 
genre  â  part«  ayant  fix  éramines.  MM.  Jufiieu  & 
Lamarck  en  ont  fait  le  genre  naftus;  RetziuS)  ce- 
lui de  bambos  ;  Schreiber  &  Willdenow^  celui  de 
èambufa. 

Il  eilt  été  affex  convenable  d'adopter ,  pour  le 
nom  français  de  ce  genre,  celui  de  bambou  ;  mais 
ne  pouvant  plus  y  revenir,  &  pour  ne  pas  laiffer 
en  arrière  un  genre  auffi  intércirant,'  nous  le  dé- 
crirons à  l'article  Vouiou^  mot  égalen^nt  cm-  \ 
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ployé  pour  défigner  une  efpèce  de  bambou  qnt 
croie  en  Amérique.  D'ailleurs ,  le  nom  de  bambou 
eft  lui-même  une  expreftion  très-générale ,  qui  s'ap- 
plique à  plufieurs  plaintes  certainement  de  genres 
différens ,  ainfi  qu'il  eft  facile  de  s'en  convaincre 
en  lifant  dans  Rumphius  &  dans  Rheed  les  deicrip- 
rions  que  ces  deux  auteurs  ont  données  dç  diver* 
fes  plantes  qui  portent  le  nom  de  bambou.  (  Voyei^ 

VOULOU.) 

E  s  p  â  c  E  s. 
I.  Roseau  à  quenouille.  Arundo  donax.  Lînn. 

Arundo  calicibus  fubquinqutfioris  ,  longitudine  fiof- 
cu/orum  J  paniculâ  oblongâ,  diffufd,  luuo- purpura/^ 

cente,  Lam.  Illuftr.  Gêner,  vol.  i.  pag.  196.  n®. 
1084. 

Arundo  caiuibus  quinqueforis  ^  paniculâ  diffufâ^ 
culmo  fruticojo.  Linn.  Syft.  veget.  106. 

Arundo  calicibus  srifloris  ^  paniculâ  diffufâ»  Linn. 
Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  iio.  —  Roy.  Lugd.  Bat. 
66.  —  Mill.  Diû.  n**.  2.  —  Scop.  Carn.  i.  n*.  127. 

—  Lam.  Flor.  franc,  vol.  j.  pag.  616.  n^.nSj.  VI. 

—  Poiret,  Voyage  en  Barb.  vol.  2.  pag-  loj.  — 
Desfont.  Flor.  autant,  vol.  i.  pag.  io6»  —  Gérard  j 
Flor.  gall.-prov.  pag.  loj.  n*^.  5. 

Arundo  faiiva.  Virid,  Cliff.  7.  —  Hort.  Cliff.  16. 

Arundo  cauU  lignofo^  geniiulato  ;  foiiis  /atijpmis^ 
locàfiistrifioris.  Haller,  Helv.  n°.  iji6. 

Arundo  fatîva ,  quA  donax  Uiofcoridis  &  Theo^ 
pkrafii,  C.  Bauh.Pin.  17. —  Theatr.  271.  Icon. — 
Tournef.  Inft.  R.  Herb.  516.  —  Scheuch.  Gram^ 
IJ9.  tab.  3.  fig.  14.  a.  b.  c.  —  Mont.  Prodr.  jr. 
tab.  A.  —  Morif.  Oxon.  Hîft.  3.  pag.  219.  §.  8. 

tab.  8.  fig,  j. 

« 

Arundo  domeftica.  Matth.  Comment.  137. Icon. 

Arundo  maxima  &  kortenfis..  J.  Bauh.  Hift.  2« 
pag.  48^. 

Arundo  donax  fativa  ,  five  cypria.  Lobel ,  Icon. 
51.  —  Idem,  Obferv.  pag.  20.  Icon.  —  Dodon. 
Pempt.  602.  Icon. 

Arundo  domeftica»  Tabern.  Icon.  253. 

Arundo  paLftris  MattkioU.  Dalech.  Hift.  I.  pag. 
icoo.  Icon. 

/S.  Arundo  indtca  ,  latonica  ,  verficotaK  Morif. 
Oxon.  Hift.  3.  pag.  219,  $.  8.  tab.  8.  fig.  9. 

Arundo  verficolar.  Miller»  Diû.  n^.  3.. 

Ce  rofeau  eft  fans  contredit  un  des  plus  beaux 
&  des  -plus^  utiles  que  l'on  connoifte.  Il  doit  ce 
double  avantage  à  la  hauteur ,  à  la  dureté  &  à  la  ^ 
légèreté  de  fes  chaumes  »  ainfi  qu'à  la  grandeur  & 
à  la  couleur  prefqu'argencée  de  fes  panicules. 

Ses  racines  font  grofles  >  loogues ,  charnues  ^ 
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blanchâtres /très-ëpaifles  :  elles  s'enFoncént  afleï 
profondément  &  s  étalent  au  loin  ;  elles  ont  une 
favétir  agréable  ^  douce ,  &  ponflent  plulieurs 
riges  hautes  de  huit  à  neuf  pieds  ^  plus  grofles  que 
le  pouce  ;  fortas ,  prefque  ligneufes  ^  articulées  ^ 
(ihileufes^  très-liffes  «  d'un  blanc  jaunâtre ,  garnies 
de  feuilles  peu  disantes  ^  difpofées  fur  deux  rangs, 
très -longues^  larges  au  moins  de  deux  pouces  s 
d'une  coul.eur  glauque ,  très4i fies ,  firiées^  un  peu 
réfléchies  ^  planes  y  fermes ,  épaiflfes  ^  point  rudes 
a  leurs  bords.  L'orifice  de  leur  gaîne  eft  nu^  mar- 

!|ué  fouvent  d'une  tache  rouflatre  :  fouvent  ces 
euilles  font  agréablement  panachées  en  rubans. 

Les  fleurs  forment  une  ample  &  belle  panicule 
tenninale  y  droite  j  touffue ,  dont  les  ramifications  y 
dirpofé^s  par  verticilles  paniculées  y  font  rudes  y 
verdâtres  y  angulëuft^s^  ainfi  que  les  rachis.  Les 
fleurs  font  très- nombre ufes  :  leur  calice  contient 
de  crois  à  cinq  fleurs  >  fes  valves  font  prefqu'éga- 
les^  alongées  y  aiguës,  auffi  longues  que  l'épil- 
let  5  celles  de  la  corolle  velues  y  oblongues  j  acu- 
minées. 

Cette  plante  croit  dans  les  départemens  méri- 
dionaux oe  la  France  y  en  Efpagne ,  en  Italie,  fur 
les  côtes  de  Barbarie ,  &c.  1>  (y.v.) 

Ce  rofeau ,  qui  croit  naturellement  dans  les 
contrées  méridionales ,  fe  cultive  dans  plufieurs 
autres  à  raifon  des  avantages  qu'on  en  retire  >  & 
quoiqu'il  ne  fleuriffe  point  partout,  il  produit  du 
moins ^  parles  drageons,  des  chaumes  très- forts, 
que  l'on  emploie  à  faire  des  treillages  d'efpaliers 
qui  durent  lort  long-tems ,  ou  des  échalas  pour 
enceindre  les  champs.  Ces  rofeaui  font  encore 
d'an  grand  ufage  pour  la  pèche.  En  Guiane  on  les 
emploie  peur  latter  les  toits ,  pour  palifTader  & 
feniier  les  cafés  :  les  plus  petits  fervent  à  faire  des 
flèches. 

Enfin  ces  rofeaux  fourniflent  particulièrement 
de  fort  jolies  quenouilles ,  &  des  cannes  auffi  légè- 
res qu'élégantes  «  que  l'onenjolive  en  les  environ- 
nant avec  des  découpures  de  papier  ou  dts  feuilles 
de  perdl  :  on  expofe  alors  ces  canoës  à  la  fumée  3 
les  parties  découvertes  fe  noirciffent ,  les  autres 
reflent  J>lanches.  On  en  fait  encore  des  étuis  à 
cure-dénts,  des  chalumeaux ,  des  hanches  de  haut- 
bois, de  mufettej  &  plufieurs  autres  petits  inf- 
trumens. 

'  Ses  racines  font  douces ,  fucrées  :  on  en  mange 
les  jeunes  pouffes  ;  elles  paflent  pour  diurétiques, 
&  on  attribue -â  toute  la  plante  les  njiémes  vârtus 
^'au  rofeau  à  balais. 

2.  Roseau  à  balais*  Arundo phragmites. 

Arando  caiicibus  fuhquinqutfioris  ^  flofcuUs  brevio^ 
ri^us  s  parûculâ  laxâ  y  fpadicco  fufcâ.  Lam.  Illuilr. 
Cener.  vol.  i.  pag.  196.  n^.  1053.  tab.  46. 

jirmado  caliuhtfqttiaquifiorh^paniçuiâ  Iax4,  Linn* 
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Spec. Plant. vol.  r.  pag.  iio.— Roy. Lugd.Bat.66. 

—  Gronov.  Virgin.  1 37.  —  PoUich ,  Pal.  n*^.  i  ij. 

—  Gmel.  Sibir.  voL  1.  pag.  125.  —  Leers,  Her- 
born.  n**.  94.  tab.  7.  fig.  1.  —  Hoffm.  Germ.  40. 

—  Roth.Germ.  Lpag.  jo. —  IL  pag.  147.— Des- 
fontaines ,  Flor.  atiant.  vol.  i.  pag.  107.  —  Lam. 
Flor.  franc,  vol.  }.pag.6ij.n°.  1185.  V.  — Poiri 
Voyage  en  Barb.  vol.  2.  pag.  103. 

Arundo  paniculâ  laxâ  y  fiofcuUs  quinis.  Flor.  fuec. 
^S.  lOJ. 

Arundo  foliis  fccantibus;  locuftis  trifiorisy  pagpofisy 
muticis.  Haller,  Helv.  n®.  ijij. 

Arundo  vuigarisy  five  phragmites  Dîofcoridis,  C. 
Bauh.  Pin.  17.  —  Theatr.  269.  Icon.  —  Tournef. 
Infl.  R.  Herb.  y-26. —  Scheuz.  Gram.  161.  tab.  j^ 
fig.  14.  d.  -^  Mont.  Prodr.  32.  tab.  B. 

Arundo  paniçulâ  laxâ  y  calicibasfuiiifioris.Ssiiiy» 
Monfp.  38. 

Harundo.  Trag.  Hift.  674. 

Calamos  ,  arundo  vallatoria  ,  five  phragmites^  Lob. 
Icon.  51.-^  Idem ,  Obf.  pag.  28.  Icon.  —  Dalech. 
Hift.  1.  pag.  1000.  Icon. 

Arundo  phragmites.  Dodon.  Pempt.  602. 

Arundo  paluftris  ,  canna  fepiariâ,  Tabern.  Icon. 

Arundo  paluftris,  Camer.  Epitom.  73.  Icon. 

Arundo  vulgaris ,  palufiris,  J.  Bauh.  Hift.  2.  pag. 
48^.  Icon.  —  Morif.  Oxon.  Hift.  3.  pag.  ii8.  §.  8.. 
tab.  8.  fig.  X. 

jS.  Arundo  média  ^  vulgaris  y  foliis  &  culmo  infam^ 
mo  fufiforme  corpus  componentihus»  Scheuz.  Gram'. 
pag.  162. 

Cette  plante  a  des  racines  longues,  rampantes, 
d'où  s'élèvent  des  tiges  droites  ,  fermes  >  d'un 
blanc  verdâtre  $  hautes  de  quatre  à  fix  pieds ,  gaf 
nies  de  feuilles  très-longues,  larges  d'un  pouce ^ 
d'un  vert  glauque  »  ftriées  &  glabres  i  leurs  deux 
faces,  très-finement  denticulées  &  coupantes  à 
leurs  bords  ;  munies^  à  l'ouverture  de  leur  gaine j 
de  poils  longs,  blancs  &  très-fins.  Les  jeunes  ti- 
ges font  ordinairement  terminées  par  une  feuille 
non  développée ,  roulée  en  forme  de  cône  très- 
pointu. 

Les  fleurs  forment  une  panicule  ample,  touffue  « 
longue  de  huit  à  dix  pouces,  droite  ou  un  peu 
courbée  ,  d'un  bleu  noirâtre ,  dont  les  ramifica- 
tions font  filiformes  ,  rudes ,  anguleufes  ,  à  plu- 
fieurs divifions;le  rachis  également  anguleux  >  les 
épillets  très-nombreux  ,  prefque  filiformes  ^  très- 
aigus.  Le  nombre  des  fleurs  qui  les  compofent  y 
varie  de  trois  à  cinq  $  les  valves  c^licinales  font 
inégales  ,  marauées  de  trois  nervures ,  l'Intérieure 
une  fois  plus  longue  que  l'extérieure.  La  corolle 
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'CR  enveloppée  à  (a  bafe  d'une  touffe  de  poils  ifun 
èlanc  griiatre ,  auffi  longiie  au  moins  que  les  vaU 
ves  >  ic  qui  n'eft  bien  apparente  qu'après  la  flo- 
taifon. 

Cette  plante  eft  très-commune  fur  les  bords  des 
rivières >  4es  étangs  j  &  dans  tous  les  lieux  aqua- 
tiques ,  en  Europe ,  en  Afrique ,  &c.  if.(y,  v.) 

Les  chaumes  de  cette  plante  font  employés 
pour  couvrir  les  cabanes ,  ot  pour  faire  le  fond 
des  maifons  en  terre  graflTe.  La  panicule  teint  en 
vert*  On  s'en  fert  aufll  pour  faire  des  petits  balais 
d'appartemens.  Ses  racines  font  douces  &  paiTeot 

Eour  dépuratives  ^  diurétiques  ^  emménagogues. 
es  chèvres  &  les  chevaux  mangent  les  feuilles  j 
•que  l'on  peut  fubftituer  au  foin  dans  les  années 
^ches }  elles  forment  aufli  une  bonne  litjère. 

•    3.  Rose  Au  i  fleurs  de  fetûqtie.  Arundo  feflu' 

£Oides, 

Anmdo  foliis  afperis  ^  firiatis  ;  fiôtihts  pêhlcu- 
Jath  ;  Jpietilh  cortiprejfis  «  ftJfquadrifioris  /  glamis 
mucrontttis»  Desfont.  Flor.  atlant*  voL  x.  pag.  io8. 
tab.  34. 

Arundo  (  maoritanîca  ) ,  talicihus  trifloris;  pani' 
cuid  tlongatâ^  foliis  angufiis^  involutthjunceis.  Poir. 

Voyagé  en  Barb.  voL  z.pag.  105. 

Arundo  (tenax  ) ,  calicibus  hifioris  ;  panicuid  iûxâ; 
folih  invoiiuis jfubuiatis.Vzhï.SyttA}.  2.  pag.  15. 

Arundo  (biflora)  «  calicihus  hiflorU  ^jlofculis  ère- 
^iùrihm  ,  panitulâ  etongatâ  y  foliis  afptris,  Lam, 
Illufir.  Gêner,  vol.  i.  pag.  196.  n*.  io8y. 

Gramen  avènaceum^  Ugnofum^  J!ivatrcum.Tovirt\. 

lûft.  R.  Herb-  /lé.  —  Idem,  VailL  Hcrb.  juxtà 
Desfont. 

C^eft  une  fort  belle  efpèce ,  dont  les  tiges  font 
dures ,  cylindriques  i  lifles  ^  droites  ,  hautes  de 
trois  ï  quatre  pieds^  articulées^  garnies  de  feuilles 
dans  prefque  toute  leur  longueur  ;  les  inférieures 
aombreufes^  en  eazôn  épais  ^  prefqu'auffi  longues 
que  les  chaumes^ larges  dr  environ  un  demi-pouce^ 
très -fermes,  glabres  &  ftrîéès  à  leur  face  exté- 
rieure, très-fudes  &  finement  denticulées  à  leurs 
bords ,  roulées  fur  elles-mêmes  en  forme  de  jonc, 
fbbulées  8c  rrès->-aîgut^  i  leur  (bmlnet  $  les  feuilles 
fupérieurès  font  plus  longues  oue  la  panicule , 
munies  i  l'orîficé  de  leur  gaine  d'une  large  mem- 
brane entière  ou  déchirée  à  fes  bords. 

Les  fleurs  font  diCpolKes  en  Une  panicule  ample  ,: 
lâche,  longue  d'environ  un  pied,  prefqu'unHaté- 
rale.  Le  rachis  eft  droit ,  rude ,  anxieux  5  les  pé- 
doncules prefque  verttciUés,  nombreux,  inégaux, 
rudes,  flexoeux,  filifbmr^$,rameux  telrs  leur  fort- 
met,  un  peu  pendans  ;  ils  fuppbrtent  des  épiUets 
affez  femblâWes  à  ceux  des  féttiqués,  corfiprîtt^,  I 
uès-Aigut,  pédidlés.  Leot  câlke  eft  comtrefé«âe  1 
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deux  ralv«s  iné^les,  concayes,  coriaces,  la  plus 
longue  très-acuminées  elles,  renferment  depuis 
deux  jufqu'à  cinq  fleurs ,  mais  plus  ordinairemeoc 
il  n'y  en  a  que  trois.  Les  valves  de  la  corolle  font 
inégales  ;  l'intérieure  plus  petite  )  l'extérieure  en 
carène ,  aiguë ,  alongée ,  revêtue  extérieurement 
d'une  touffe  de  poils  blanchâtres ,  très-fins  ,  une 
fois  plus  courts  que  la  corolle.  Les  femences  font 
oblongues,  prefque  cylindriques. 

J'ai  recueilli  cette  plante  fur  les  collines  fablon* 
neufes  de  la  Barbarie  ^  parmi  les  brouflailles ,  dans 
le  royaume  d'Alger,  dans  les  contrées  habitées 
par  les  Zulmis.  Elle  a  été  également  obfervée  par 
MM.pesfontaines  &  Vahl.  ^(F^.v.) 

Les  Arabes  fe  fervent  de  fes  feuilles  pour  faire 
des  corbeilles  &  autres  ouvrages  en  ce  genre  $  ils 
en  font  auâî  des  cordes  après  les  avoir  fait  macérer 
dans  l'eau. 

4.  Roseau  diftique*  Arundo  bifarîa.  Retz. 

Arundo  culmo  ereSo  ^  frliofo  ;  foliis  hifariis  ,  pa»' 
nituldfoarâatâ ,  CtUicihus  triâoris.  RetK.  Obferv.  4. 

pag.  iz.  —  Lam.  liluftr.  Gêner,  vol.  i.  pag.  197. 
n®.  1090. 

Ses  chaumes  font  droits ,  fisuillés ,  de  la  grofleur 
du  petit  doigt  >  les  feuilles  rapprochées,  difpofées 
fur  deux  rangs  eppofés ,  planes ,  très  -  ouvertes  « 
•  larges  d'un  pouce ,  longues  de  fix  i  fept  pouces. 

Les  fleurs  forment  une  panicule  droite  3c  ref- 
ferrée  :  leur  calice  compofe  de  deux  valves  aiguës, 
membraneufes ,  à  trois  nervures  i  la  valve  exté^ 
rteure  plus  étroite,  un  peu  plus  longue»  conDenanc 
trois  fleurs  dont  kt  valve  extérieure  eft  alongée  , 

Refau'ariftée^  ventrue  ,  lanugineufe  i  fa  bafe  s 
nrérieure  une  fois  plus  courte ,  tranfparence  « 
nue  ,  échancrée.  Les  anthères  font  jaunes  1  les 
ftigmates  barbus ,  d'un  vert  d'azur  ;  fouvenr  la 
troifième  fleur  avorte. 

Cette  efpèce  croît  dans  les  Indes  orientales  » 
fur  le  bord  des  étangs  8c  des  foftes  humides.  (  Def-^ 
<ript.  ex  Ret^.  ) 

Les  habitans  du  Malabar  la  nomment  nana  cadi  : 
ils  s'en  fecvent  pour  couvrir  leurs  cabanes. 

5.  Roseau  à  fleurs  d'aira.  Arundo  airoidcs. 

Arundo  calîcibAs  bifioris  ;  panicuid  molli  ^fubcoarc-' 
tatâ  y  incurvai  foliis  planis  ,fcabris*  (N.) 

Se*  thairaies  (bnt  drhîts ,  glabres ,  cyllndrîqtie^, 
grêles  ,  hauts  de  dix  à  douée  potites  ,  gârim  <1^ 
feuilles  planes ,  glabres  ,  ftriées  >  larges  d'une  à 
deux  lignes  ,  rudes  au  toucher,  'préfbù'aùin  lon- 
gues que  les  chaumes ,  munies  â  roriScè  de  leur 
gaine  d'aune  membrane  courte ,  roaiEltre. 

La  panicule  eft  médiocrement  ferrée  ,  itiolle  , 
^ft'^ete «OBtbée  y  Icmguede  quatre  à  daq^ivaises  « 
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i)rant  Tes  ranificatioas  prefque  Terticillées ,  c<m> 
les ,  fiUfonnes  ,  un  peu  rudes  y  garniei  d'épillets 
pédicttlés ,  étroits  «  aigus.  La  baie  calicinale  e(l  à 
deox  valves  inégales  >  glabres  ^  écroites  i  Texte- 
riettte  très-aiguë  ^  à  deux  fleure  i  les  valves  de  la 
corolle  auût  longues  que  le  calice  ,  membraneufes^ 
étroiies^  enveloppées  par  une  petite  toufl^e  de 
poils  de  la  même  longueur  que  ks  valves. 

Cette  plante  croit  dans  rAmëriaue  feptentrio- 
luie  5  où  elle  a  été  recueillie  par  Michaux.  (  y*f> 

û  kerb.Juff,  )  ^ 

6.  Roseau  du  Bengale.  Arundo  b<ngal€nfis. 
Recz. 

Arundo  calicibus  biflofis  y  panicuU  ert^Âpediceilh 
triforis,  Retz.  Obferv.  J.  pag.  lo.  —  Willd.  Spec. 
Pbnt.  vol.  I.  pag.  4f  j.  n®.  4. 

Se%  tiges  font  hautes  >  ëpaifies  ^  fiftuleufes  ^  gar- 
nies dans  prefque  route  leur  longueur  de  feuilles 
glabres  y  longues  de  deux  pi^rds  &  plus  ^  larges 
d'environ  deux  pouces. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  une  ample  panicule 

droite  «  rrès-raoïeufe^  longue  de  deux  pieds }  les 

pédoncules  font  inégaux ,  à  demi  vercicillés  j  ra- 

meux.  Les  épillets  qui  garnirent  la  partie  inférieure 

de  la  panicuie,  font  iîtués  trois  enfenible  à  chaque 

ramification  ^  un  feflîle ,  les  deux  autres  pédicules  : 

les  épillets  Supérieurs  font  foîUtaires.  Les  valves 

caiicinales  font  inégales^  fubulées  ^  nues  ^  biflores. 

L'ime  de  ces  deux  fleurs  eft  feffile  j  l'autre  un  peu 

pédiculée^  un  peu  plus  longue  que  le  calice  :  leurs 

vahres  font  linéaires  »  étroites  j  prefque  uanfpa- 

«entes  ^  marquées  de  trois  joervures  ^  9c  environ- 

iiées  i  leur  bafe  d'uœ  touffe  de  ppil^* 

Cette  fiante  croît  au  Bengale.  (  Dtfcript.  ex 
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•  7.  Roseau  vert  jaunâtre.  Arundo  vlridi-flave/- 
eau. 

Arundo  calicibus  fubhifioris  ;  panUulâ  longâ  ^  coarc- 
imiâ  i  fpiculis  acutis.  (N.) 

Ses  tiges  s'élèvent  à  la  hauteur  d'un  pi^d  envi- 
fon  ,  un  peu  coudées  à  leur  bafe  9  elles  font  gla- 
bres «  droites^  fermes  «  grêles ^  cyiindric)ues  ^  gar- 
nies de  feuille  nrefqiie  planes  j  étroites  ,  plus 
courtes  que  les  cnaumes ,  un  peu  rudes ,  glabres , 
fortement  ftriées  fur  leur  gaine  ^  dont  l'orifice  eft 
muni  d'une  petite  membrane  blanchâtre  ^  courte  » 
obtufe. 

La  panicule  e(l  longue  de  fix  i  huit  pouces  j  d'un 
tst  jannâtre  j  prefque  reflerrée  en  épi  ^  luifante. 
Les  pédoncules,  font  capillaires  ^  prefoue  verticil- 
lés^  un  peu  fiexueux  i  les  épillets  nombreux  3  très- 
tooits  'y  les  calices  à  deux  valves  aiguës  »  inégales^ 
xenfermant  une  ou  i^n  fl^ui s  plus  Qon^  que  le  j 


calice ,  revêtues  en  dehors  d'un  duvet  fin ,  blan- 
châtre ,  plus  court  que  les  valves  caiicinales. 

Cette  plante  croit  à  Monte-Video  ^  où  elle  a  été 
recueillie  par  Commerfon.  (f^./.  inherb.JuJfl) 

8.  Roseau  â  petites  fleurs.  Arundo  mcnmAa^ 
Lam. 

Arundo  calicibus  unifioris  j  acuminatis  /  paniculâ- 
ereââ  ,  dtnfâ  ,  fiûvêfanu  ;  vaginis  ore  piicfis,  Lam*. 

llluftr.  Gêner,  vol.  i.  pag.  196.  n**.  1087. 

Arundo  (  mauritanîca  ) ,  culn»  fntticofo  ,  fioribus: 
paniculatis  ,  calicibus  uni  ad  triforis ,  glumâ  extt^ 
rtore  fubariftaiâ.  Desfont.  Flor.  atlant»  vol.  i.  pag* 
lo6.  non  arundo  mauritanîca.  Poiret  ^  Voyag. 

Arundo  rheni  bononienfis  Plinio,  Zan.  Hifi.  6u  — * 
Monti.  Prodr.  ;2.  tab.  D.  F. 

Ce  rofeau  a  des  rapports  avec  Varundo  donax  :: 
il  en  diffère  par  fes  tiges  plus  grêles,  par  fes  feuil- 
les deux&  trois  fois  plus  étroites  >  &  par  fes  épil- 
lets bien  plus  petits. 

Ses  chaumes  font  droits  ^  liiTes ,  articulés ,  durs  ^. 
prefque  ligneux  «  garnis  de  feuilles  glabres,  ftriées^, 
rapprochées  entr'elles^  fort  longues^  roides^  pla- 
nes, aiguës^  étroites,  i  peine  denticulées  fur  leurs» 
bords.  Les  panicules  font  fort  amples ,  longues  ^. 
garnies  de  fleurs  nombreufes.  Les  pédoncules  font 
anguleux  ^  point  rudes  au  toucher^  verdâtres  ,  fie- 
xueux J  divifés  en  rameaux  charges  de  pédoncules^ 
partiels  «  filiformes  ^  prefque  verticillés,  redreifés^ 
ramifiés  vers  leur  fommet ,  fupportant  des  épillets^, 
les  uns  pédicules ,  d'autres  fefliles  ,  très -grêles  ^ 
fubulés^  fort  aigus  y  les  deux  valves  calicinaleS' 
font  étroites  j  égales ,  plus  longues  que  la  corolle , 
aiguës ,  contenant  d'une  à  trois  fleurs.  Les  valves< 
de  la  coroHe  font  minces  ,  traofparentes  ;  l'exté- 
rieure uu  peu  phis  longue  J  acummée  ou  tejcmi^iéi^ 
par  une  arête  courte  0r  droite. 

Cette  plante  a  été  obfervée  par  M.  Desfontaines; 
dans  le  royaume  d'Aller.  Les  Arabes  s'en  fervente: 
pour  enclpre  leurs  jardms.  Jy  (  V.f.  in  hcrb.  Desf,  ). 

9.  Roseau  karka.  Arundo  id/dlrtf.  Retz. 

Amndo  calicibus  unifioris  ^  nudis  }  fiore  fubulato  ^ 
intiU  lanato ,  multb  breviortbus  ;  panieuià  fecundâ  ». 
nutame.  Reta.  Obferv.  4.  pag.  ai.  —  Lam.  lUuftr. 
vol.  t.  pag.  15)0.  n*'.  1091. 

Cette  efpèce  a  des  chaumes  fort  élevés  ,  fifla* 
leux,  un  peu  plus  étroits  que  le  petit  doigt  j  garnis* 
de  feuilles  très-longues  j  rudes  au  toucher  j  urges 
d'un  travers  de  doigt. 

La  panicule  eft  longue  d*un  pied  an  moins  ^  ref- 
ferrée ,  prefqu'unilatérale  ,  penchée  y  dont  le  ra-- 
chis  eft  iiilonné  &  anguleux  »  les  pédoncules  à  demi' 
verticillés  y  alongés  j  point  articulés  >  fuppor^nr 
à  l'extrémué dejeucs dlvifionsdes épillets épacs** 
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donc  lés  pëciicutes  font  longs  ^  capillaires  j  fubulés. 
Le  calice  eft  uniflore  ,  linéaire ,  ayant  les  vaives 
flriées  ^  nues  y  inégales,  plus  courtes  que  la  baie 
de. la  corolle.  Celle-ci  eft  linéaire  >  fubulée  j  une 
fois  plus  grande  aue  le  calice  :  fes  valves  font 
ilriées  »  prefqu'égales ,  roulées  fur  elles-mêmes  y 
environnées  â  leur  bafe  d'une  touffe  de  poils  de 
la  longueur  de  la  corolle. 

On  rencontre  cette  plante  dans  les  Indes  orien- 
tales. (  Defcript.  ex  Re(^.  ) 

Ses  chaumes  font  employés  à  la  couverture  des 
maifons  par  les. Indiens.  Us  jugent  auffi  de  la  di- 
reâion  des  vents  par  celle  des  panicules  de  cette 
plante. 

lO.  Roseau  plumeux.  Arundo  calamagroftis, 
Linn* 

Arundo  calicibus  unifiorîs ,  glumisfubulato-fetaceis; 
panicuiâ  oblongâ  ,  contraBâ  y  lohatâ  ,  e  viridi  nigref- 
cente.  Lam.  Illuftr.  Gen.  vol.  i.pag.  15)6.  n^.  1086. 

Arundo  calicibus  unifloris  ^  ievibus  y  coroUis  ianu' 
ginofis  ,  culmo  ramofo,  Lînn.  Spec.  Plant,  vol.  i. 
pag.  121.  — Flor.  lap.  41.  — Flor.  fuec.  100. 107.^ 
—  (Eder.  Flor.  dan.  tab.  280. —  Pollich3  Pall. 
h**.  128.  —  Gmel.  Sibir.  vol.  i.  pag.  116.  —  Pall. 
Iter  I.  pag.  61.  —  HofFm.  Geim.  40.  —  Lamarck^ 
Flor.  franc,  vol.  3.  pag.  614.  n^.  1185.  II. 

Arundo  locufiis  unifions  ,  pappofis  ,  muticis  ;  pw 
niculâ  M/tcrnh  contra&â.  Hall.  Helv.  n°.  15 19. 

Calaniûgroftis  ianceolata,  Roth.  Germ.  I.pag.  {4. 
î—  Idem  ,  2.  pag.  5^0. 

Gramen  arundinaceum  j  panicuid  molli  fpadiccâ  y 
majus,  C.  Bauh.  Pin.  7.  — Theatr.  64.  —  Scheuz. 
Gram.  122.  tab. }.  fig.  3.  —  Prodr.  ii.  tab.  5. 

Gramen  plamofum  Lobellii  yfpicâ  candidd  &ferici 
modo  lucens.  J.  Bauh.  Hift.  2.  pag.  476.  Icon. 

'     Gramen  paniculatum  y  arundinaceum  ;  panicuid 
denfd  y  fpadiced.  Tourn.  Inft.  R.  Herb.  513. 

Gramen  tomentofum  &  acerofum  y  calamagroflis 
quorumdam  y  &  vulgi  gramen  plumofum*  Lobel  y 
Icon.  6. 

Sts  racines  fe  divîfent  en  fibres  menues  y  ra- 
jneufes  &  blanchâtres  :  il  s'en  éjèveplufieurs  tiges 
droites ,  médiocres ,  li0es  y  articulées  y  hautes  de 
trois  à  quatre  pieds  y  quelquefois  rameufes  à  leur 
bafe  y  garnies  ae  feuilles  longues  y  étroites  «  larges 
de  deux  à  trois  lignes  »  glabres  à  leurs  deux  faces  ^ 
lèches  «  rudes  lorfqu  on  les  gliflfe  entre  les  doigts  > 
planes,  prefque  d*un  vert  glauque,finement  ftriées, 
particulièrement  à  leur  face  inférieure»  munies  â 
J'orifice  de  leur  gaine  d'une  membrane  un  peu  rouf- 
fâcre«  entière  ou  laciniée, 

:    La  panicule  eft  droite ,  alongée ,  étroite ,  reffer- 
tée  J  longue  de  fix  à  dix  pouces-,  interrompue-. 
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compofée  de  rameaux  difpofés  prêrqoe  latérale- 
ment par  verticilles.  Les  rachis  font  un  peu  fie- 
xueux ,  rudes  y  anguleux  \  les  fleurs  »  panachées 
dans  leur  jeunefle  de  vert  &  d'un  violer  noirâtre  y 
acquièrent  en  vieilliflant  une  couleur  jaunâtre.  Les 
épillets  font  fort  étroits,  aigus ,  à  une  feule  fleur. 
Les  poils  abondans  qui  garnirent  extérieurement 
la  corolle  après  la  floraifon  y  font  à  peine  fenfibles 
avant  cette  époque. 

Cette  plante  croit  dans  les  bois  ,  dans  les  prés 
humides  &  ombragés ,  en  Europe ,  en  Sibérie,  y 

•  Cette  graminée  pafle  pour  un  très  -  bon  pâtu- 
rage dans  les  terrains  un  peu  humides.  Les  vaches 
&  les  chèvres  la  mangent. 

II.  Roseau  des  bois*  Arundo  epigejos.  Linn. 

Arundo  calicibus  unifloris  y  panicuid  ereBâ  ,  folîis 
fubtùs  glabris,  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i .  pae.  1 20* 

—  Hoflfm.  Germ.  40.  —  Scopol.  Carn.  07.  — ► 
Gérard,  Flor.  gall.-prov.  pag.  104.  n°.  2. 

Arundo  panicuid  coar&atd  y  ere^d,  intégra  ;  foliis 
infernè  glabris,  Flor.  fuec.  lOI.  loé* 

Arundo  locufiis  unifioris  ,  fericeisy  muticis  ;  pani^ 
culdftriHd.  Haller,  Helv.  n*.  ij20. 

Gramen  arundinaceum  ,  paniculatum ,  montanum  / 
panipulâ  fpadiceo-viridi  y  femine  pappofo.  Scheuch  > 
Gram.  124. 

Calamagrofiis  epigejos.  Roth.  Germ.  I.  pag.  34, 

—  IL  pag.  91. 

Arundo  calamagrofiis  >  (  var.  fi  minor  ).  Lam. 
Illuftr.  Gêner,  vol.  i.  pag.  196.  n*.  1086.  —  Idem  , 
Flor.  fraoç.  vol.  3.  pag.  6x4.  n^  1183.  IL 

A  peine  cette  efpèce  eft -elle  diftinguée  de 
V arundo  calamagrofiis  y  dont  elle  ne  paroît  être 
qu'une  fimple  variétés  auffi  quelques  botaniftes^  par- 
ticulièrement M.  Lamarck,  l'ont  regardée  comme 
telle.  Elle  offre  cependant  quelques  différences  qui 
confirment ,  fi  toutefois  elles  font  conftantes  ^ 
.l'opinion  de  ceux  qui  en  ont  formé  une  efpèce. 
Ces  différences  confiftent  dans  fes  tiges  plus  bafles  ^ 
dans  k%  feuilles  an  peu  velyes  à  leur  face  fupé* 
rieure ,  enfin  dans  la  panicule  moins  interrompue 
que  celle  de  V arundo  calamagrofiis^ 

Ses  racine^  font  fibreufes,  &  produifent  des 
tiges  droites,  (impies,  hautes  d*un  pied  &  den^t 
ou  deux  pieds  au  plus ,  articulées ,  glabres^  gar- 
nies de  feuilles  planes  ,  longues ,  étroites ,  ftriées 
&  glabres  à  leur  face  inférieure  ,  légèrement  ve- 
lues à  leur  face  fupérieure.  Les  panicules  font 
étroites  ,  prefqu'en  forme  d'épi,  droites^  point 
interrompues ,  compofées  de  verticilles  dont  les 
rameaux  font  inégaux,  capillaires,  prefqu'uni!a— 
téraux.-'Les  épillits  font  uè&-aigus,  uniflores  \^ 

verdâttres 
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ffrditrei  dans  leur  jeiineiTe  >  d'uo  jaune  luifanc'  & 
foyeux  après  la  floraifon. 

■  Cette  plante  croie  dans  les  bois  &  fur  tes  'col- 
lines arides  de  l'Europe.  "^  {f^.v,) 

II.  Roseau  des  fables.  Arundo  arenarla.  Linn. 

Arundo  calicîhus  unifloris  ;  panicufâ  fpicatâ  ; 
foiiis  treâis  ,  glauçis ,  involutis  ,  mUcfonatQ'pungen  - 
lihus,  Lam.  liluftr.  Gen.  vol.  i.  pag.  196.  n*.  1089. 

Arundo  calicihus  unijlons  j  follis  involuds  ,  mu- 
tronato-pungentibus,  LiJin.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag. 
III.  —  (EEder.  Flor.  dan.  tab.  917.  < —  Vîborg. 
Plant.  Aren.  4.  rab.  i.  —  Hoffm.  Germ.  41.  — 
Poiret,  Vojçag.  en  Barb.  vol.  2,  pag.  104,— Gérard, 
Flor.  gall.-prov.  pag.  104.  n**.  i.  — Lam.  Flor.  fr. 
vol.  3,  pag.  61;.  a*».  1185.  ni-  —  Desfonc.  Flor. 
adint.  vol.  i.  pag.  io5. 

Gramen  fpîcatum  fecalînum  y  marittmum^  maxi" 
wum;  fpUâ  îongzort.  Toumef.  ïnft.  R.  Herb.  518. 
—  Scheuch.  Gram.  138.  tab.  5.  fig.  8.  A.  B.  C. 

Gramtn  Jparuum ,  fpicatum  ;  follis  mucronatis  , 
longiorihus,  vel  fpîcâfecalinâ.  C.  Bauh.  Pin.  5.  — 
Theatr.  67.  Icon. 

Spartum  herba  3  maritîmum,  Cluf.  Hift.  2.  pag. 
221.  Icon, 

Spartum  fpicatum  y  pungcns  oceanicum.  J.  Bauh. 
Hill.  2.  pag.  511.  Icon. 

Gramen  fpaneum ,  juncifolîum  ,  non  arifiatum  ; 
fpicâfecalinâ.  Motif.  Oxon.  Hift.  3.  pag.  180. 1 1.  8. 
tab.  4.  fig.  16.  Bona.  ^ 

Spartum  noftras  &  fpartum  tertium  Chfii»  Lobel , 
Icop.  89.  —  Idem,  Obferv.  45.  Icoft. 

Spartum  lertium  Clufii.  Dalech.  Hift.  I.  pag.  178. 
Icon. 

Calamagrofflis  artnaria,  Roth.  Germ.  vol.  I.  34. 
vol.  2.  93. 

Arundo  fbiiorum  lateribus  convolutis  ,  acuminc 
punjente,  Linn.  Flor.  lapon.  43.  Fior,  fuec.  102. 
icS.  —  lier  j  Scan.  356. 

Ses  racines  font  très-longues  ,  rampantes  ,  gé- 
niculées  -,  elles  pouffent  des  tiges  droites ,  fimples. 
Cylindriques ,  hautes  de  trois  à  quatre  pieds ,  dures, 
articulées  à  des  dilhnces  éloignées,  garnies  à  leur 
ba(è  de  feuilles  nombreufes,  prefque  fafciculées, 
d'un  vert  glauque  ou  blanchâtre,  roides,  fttiées, 
rrès-longues ,  roulées  à  leurs  bords  en  feuilles  de 
jonc,  irès-aigucs  ,  piquantes  ,  munies  à  l'orifice 
ie  leurs  gaines  d'une  membrane  affez  longue ,  en- 
tière ou  bifide. 

Les  fleurs  forment  une  panicule  terminale ,  qui 

fe  pxéfente  extérieurement  fous  la  forme  d'un  épi 

cylindrique,  très- ferré ,  long  dç  huit  i  dix  pouces, 

compofé  de  petits  rameaux  courcs^appliqués  contre 

B^tûuique*  Tome  VL 
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le  rachi's.  Les  valves  calicinales  font  unifiores> 
glabres ,  oUongues  ,  prefqu'égaies  ,  grandes  , 
membraneufes  à  leurs  bords  ;  celles  <ïe  la  corolle 
auffi  longues  que  le  calice ,  enveloppées  à  leur  bafô 
d'une  touffe  de  poils  de  moitié  plus  courte  que  les 
valves  ;  les  femences  font  grêles  &  alongées. 

Cette  plante  croît  dans  le  fable  fur  les  cotes 
maritimes  ,  en  France ,  en  Efpagne ,  en  Itab'e ,  fur 
les  côtes  de  Barbarie.  On  la  rencontre  auffi  en 
Amérique,  ^(.{y.v,) 

La  propriété  admirable  de  ce  rofeau,<le  pouvoir 
croître  dans  les  fables  les  plus  ftériles  ,  d'en  fixer 
la  mobilité  par  (es  racines ,  devroit  fixer  l'atten- 
tion des  cultivateurs.  En  multipliant  cette  plante 
dans  les  teirains  arides  &  fablonneux  ^  on  les  con- 
vertiroit,  au  bout  d'un  certain  nombre  d'années, 
en  une  terre  ferme  &  folide.  C'eft  un  des  grands 
moyens  qu'emploie  la  nature  pour  fertilifer  les 
contrées  incultes  &  couvertes  de  fables  >  mais  les 
yeux  de  la  plupart  des  hommes  font  fermés  fur 
cette  merveiUeufe  opération. 

15.  Roseau  panaché.  Arundo  bicolor.  Poir. 

Arundo  pan! culâ  anguftâ  ,  ercSiâ;  caiicibusfubuni- 
fioris  ;  follis  giabris y  convolutis,  Poiretj  Voyag.  en 
Batb.  vol.  2.  pag.  104. 

Arundo  (bicolor)  ,  panicula  coarBatd,  elongatd ^ 
calice  bijloro  j  flofculo  altero  fterili  ,  gJumls  fubarlf- 
tatls.  Desiont.  Flor.  atlant.  voL  i.  pag.  107.  tab. 

33- 

Arundo  calicibus  unifloris  ,  ort  fcariofis  ;  panicula 
anguftâ  ,    treciâ  ;  follis  glabrîs ,   convolutis,   Lam« 

Illultr.  Gêner,  vol.  i.  pag.  196.  ii®.  1088. 

Ce  rofeau  fe  diftingue  à  fes  panicules  longues  « 
ferrées ,  panachées  de  vert  ^  de  blanc  ^  &  même 
un  peu  purpurines. 

Ses  racines  font  dures ,  épaiffes  »  prefque  li« 
gneufes  :  il  s'en  élève  des  tiges  droites ,  fermes, 
verdâtres,  fiftuleufes,  articulées,  ooueufesileur 
bafe  ,  hautes  d'environ  deux  pieds  &  demi,  gar* 
nies  de  feuilles  glabres,  d'un  vert  glauque ,  ftriées, 
roides,  denticulées  &  coûtantes  à  leurs  bords  , 
roulées  t\\  forme  de  jonc  ,  larges  de  deux  à  trois 
lignes ,  ïubulées  ,  aiguës  à  leur  fommet,  munies 
à  l'orifice  de  leur  gaine  d'une  membrane  blan* 
châtre,  entière  ou  déchirée. 

Les  panicules  font  étroites ,  ferrées ,  longues 
d'un  pied;  les  pédoncules  font  filiformes,  droits  , 
anguleux  ,  rudes  au  toucher,  ainfi  que  le  rachis^ 
â  demi  verticillés,  inégaux ,  médiocrement  rami- 
fiés vers  leur  fommet  $  foutenant  des  épillecs  pé- 
dicules ,  oblongs  ,  cylindriques  ,  aigus ,  de  cou- 
leur violette ,  verdâtre ,  purpurine  ;  panachés  de 
blanc.  Les  valves  calicinales  font  glabres ,  prefque 
égales ,  canaliculées  ,  membraneufes ,  blanchâtres 
à  leurs  bords ,  iirès-aiguës  &  même  terminées  par 
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une  arête  courte  j  de  U  longueur  de  U  caroHe ,  conr 
tenant  deux  fleurs ,  dont  Ics  valves  reflemblent  i 
celles  du  calice  $  environnées  à  leur  bafe  de  poils 
çoi^ts  :  fouvent  Tune  de  ces  deux  fteurs  avorta- 

J'ai  trouvé  cette  plante  dans  la  Barbarie  ^  proche 
la  CaHe ,  fur  des  collines  fablonneufes  &  couvertes 
de  brouffailles.  :^  (  K.  v.  ) 

14.  Roseau  à  p^picule  roi4e.  Arundo  firi£h- 
Roih. 

Arundo  cûifcikiis  unifions  ;  pttailis  ianceol^ds  y 
glixifris  ^  ^xterioris  {  arifii  dor/aii  ertBâ  y  paniçalâ 
coarâatâ^  fpicifornii  ;  culmo  fin^iicL  Timnrï.  in  tit^ 
uris,  -^  Roth.  Nev.  Beytr.  pag.  u8.  n**.  yo. 

Cette  efpèce  tient  prefque  le  milieu  entre  Va- 
mndo  epigdos  &  Y  arundo  caiama£roftis.lE.]ïe  d'iSère 
du  premier  par  fa  corolle  ariftée  ;  du  fécond  y  par 
Tes  chaumes  fimples>  fa  panicule  plus  roide;  par 
le  pétale  extérieur,  aufli  long  que  le  calice^  &  par 
les  touffes  de  poils  plus  courtes. 

Ses  chaumes  font  droits ,  Cmples  ,  terminés  par 
une  panicule  en  forme  d'épi  y  très-ferrée,  roitje  j 
droite  ,  garnie  de  fleurs  dont  les  calices  font  bi« 
valves ,  uniflores  ;  les  valves  de  la  corolle  iné- 
gales ,  l'extérieure  auflî  longue  que  le  calice ,  mu- 
nie fur  .le  dos  d'une  arête  droite  >  la  valve  inté- 
xieure  plus  courte  &  mutique. 

Cette  plante  croît  en  Allemagne ,  dans  les  en- 
virons de  Meckelbourg.  {Dtjcnpt,  ex  Roik.) 

15.  Roseau  du  Canada.  Arundù  canadcnfis, 
IMiçh. 

Arundo  culmis  fnlufque  Uvibus  ^  anguflîs  ;  pani- 
culâ  'oUongâ  ;  glumis  puberuUs  j  lanctolatis ,  uni- 
^rii  ;  fioris  alttrâ  yahd.  dçrfo  arifiatd,  Michaux  , 
Flor.  boreal.-amer.  vol.  i.  pag.  75. 

.  Cette  efpèçe  a  te  port  de  V arundo  calamagrofiis y 
mais  plus  petite  ^  &  quoiqu'elle  lui  reflfemble  pai 
le  plus  grand  nombre  de  fes  caraâères,  elle  en 
diitère  néanmoins  par  l'arête  placée  fur  le  des  de 
la  valve  extérieure  de  la  corolle. 

Ses  tiges  font  droites  >  liflès ,  grêles ,  articulées  y 
garnies  de  feuilles  petites  y  glabres  «  étroites  > 
miées  >  acuminées  y  bien  plus  courtes  que  les 
chaumes  y  munies  à  l^oriflce  de  leur  gaine  d'une 
membrane  aiguë,  lancéolée  ;  les  gaines  courtes, 
glabres ,  un  t>eu  Uches.  Les  fleurs  font  petites  » 
«(ifpofées  en  une  panicule  oblon^ue  >  étajée,  dont 
Iqs  rameaux  font  prefoue  verticillés  >  cqurts  y  ra- 
meux  vers  leur  partie  lupérieure  3  les  pédicules  fi- 
liformes ,  fiexueux,  fupportaot  des  épiUets  légère- 
ment pubefcens  ;  les  valves  calicinales  lancéolées^ 
étroites,  aiguës  »  ne  contenant  qu'une  feule  fleur 
d^t  les  valves  font  ioégalesî  fuoe  d'elles  munie 
di'un^  arête  fur  le  dus  »  enveloppées  à  leur  bafe 
4!uf  Q  touffe  de  poils  couas^  lanugipouiu 
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]     bette  plaiHê  a  été  découverte  par  Michaux  dan» 
le  Canada.  Of  (y.f  in  kerb.  iufftm*  ) 

Ohfirvatîons.  Jejoins  ici  quelques  autres  efpèces 
de  rofeau  qui  crotflent  au  Chili ,  cités  par  Molina  ^ 
mais  fur.ltfquelles  il  nous  donne  peu  de  deuils. 

1°.  Le  Rôs£\u  rugi.  Arundp  ru^. 

Arundo  Caluihus  trifioris  ;  frliis  fuiutatisy  gia^ 
iris.  Molin.  Hift.  du  Chili»  edit.  franc,  pag.  uj. 
—  Edit.  ital.  pag.  154. 

Il  efl  à  peu  près  de  h  grofleur  de  notre  rofeau 
à  balai ,  oui  croit  également  au  Chili.  Ses  feuilles 
•  font  fubutées  ;  fes  calices  renferment  trois  fleurs. 
U  fe  plait  particulièrement  aux  pieds  des  Andes ,  y 
parvient  fouvent  à  vingt  pieds  de  hauteur;  mais 
veis  la  mer  il  eft  beaucoup  plus  petite  &  atteint  à 
peine  à  douxe  pieds. 

a*.  Le  Roseau  quila.  Am^do  quiia. 

Arundo  calicibus  trifcris^  foliis  enfiformihus^  fer" 
ratis,  Molin.  Hilt.  Nat.  du  Chili,  édic.  franc.  p4g» 
Uf .  —  Edit.  ital.  pag.  IJ4. 

Ses  chaumes  font  trois  &  quatre  fois  plus  gros 
que  ceux  du  rofeau  rugi  :  fes  jets  font  éloi^és 
les  uns  des  autres  d'environ  un  pied  i  ils  fort 
garnis  de  feuilles  enfiformes  ,  denticulées  à  leurs 
bords.  Chaque  bâle  calicinale  contient  trois 
fleurs. 

j**.  Le  Roseau  de  Valdivîa.  Aruhdo  valdivia, 

Arundo  caiicilus  trîfioris  ;  foliis  fuhulads  ,  puhtf" 
centibus,  Molin.  Hifl.  I^at.  du  Chili  ^  édit.  franc» 
.  pag.  iij. —  Edit.  ital.  pag.  IJ5. 

Ce  rofeau  porte  dans  le  pays  le  nom  de  valdi- 
vîa y  parce  qu'il  croit  dans  les  environs  de  cette 
ville.  Les  nœuds  de  fes  ch-tumes  font  couleur 
d'orange,  très-rapprochés  &  fe  touchent  prefque  ; 
ils  foutiennent  des  feuilles  pubefcen tes  ,  fubulées, 
&  les  bâles  calicinales  renferment  trois  fleurs. 

Les  payfaos  fe  fervent  de  ce  rofeau  pour  faire 
des  cages  &  autres  petits  ouvrages.  On  Temploio 
encore  pour  les  haies  >  &  ouelquefois  pour  cou* 
vrir  les  maifons.  Loriqu'il  n  eft  pas  trou  expofé  i. 
rbumidité  >  il  fe  conferve  pendant  alTex  long-tems*. 
Les  Arauques  en  font  ufage  pour  leurs  lances* 

^  Autres  efpices  moins  connues* 

*  Arundo  (confpîcua)  ,  calicikus  unifions  ;  pa» 
niculâ  taxa  y  ereBo-patente  ;  petali  extcrioris  arifiâ^ 
refiexây  longiffimâ.  Forfter  ,  Prodr.  n*.  48, 

Efpècïe  remarqual^ler  par  une  très-longue  arâte 
recourbée  ,  qui  ternûne  la  valve  extérieure  dbe  la» 
corolle.  Les  particules  font  lâches,»  droites  »  éts^* 
lée^^Les  califes. ^  uaie  feule  fleur» 
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'  Arundo  f^ig^mez) ,  ealicibus  qmnqut  ûddeccm  '  cueitties  par  les  mains  (Je  la  beauté,  dom  elle  e(! 


/^r/j;  panicald  iaxây  foiiîs  fauct  jitofis.  Waher, 
F)df.  cirolin.  pag.  81. 

*  Arundo  (  tefta  )  ,  culmis  teBis  ,  flîpulis  inter^ 
meéafupcrantihuSff^isfaucrfetofis^  Ftôr.  carolin. 

ROSIER.  Rofa,  Genre  de  plantes  dîcotylédo- 
ftcs,  àileurs  complètes,  polypétalées,  de  la  Fa- 
mille des  rofacéôs^  qui  a  des  rapports  avec  les 
forhus,  8t  qui  comprend  des  arbrifieaux  ^  les  uns 
exotiques ,  les  autres  indigènes  de  l'Europe,  dont 
les  tiges  font  très-fou  vent  armées  dVrguillons ,  les 
feuilles  ailées  avec  une  impaire,  munies  de  gran- 
des ftipules  à  leur  baf^  ;  leS  fleurs  folîraires  ou  en 
corymbe,  la  plupert  grandei^  belles  ^  d'une  odeur 
ttès-agréable. 

Le  caraâère  eflentîel  dô  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  calice  charnu  ,  perfiftant ,  rétréci  à  fan  orifice  ^ 
éJviJe  en  cinq  découpures  fouvenc  pinnatifides  y  cinq 
pétilles  inférés  fut  le  calice  ;  des  étamines  nombreufes; 
^femences  nomhreufts  ^  hi/pideSy  renfermées  dans  le 
^ce  converti  en  haie. 

Caractère  génériqui. 

Chaque  fleur  offre  : 

1®.  Uft  caUce  d'une  feule  pièce,  dont  le  tube 
wntru  fe  refferce  à  fpn  orifice,  &  fe  divife  alors 
en  cinq  découpures  concaves,  longues >  étroites, 
lancéolées,  dont,  dans  quelques  efpèces  ,  deux 
découpures  alternes  font  appendiculées  â  leur 
bafe^  de  chaque  côté  ;  deux  autres  alternes  ,  fans 
appendices  ;  la  cinquième  appendiculée  d'uh  feul 
côté  ;  quelquefois  l&s  découpures  alternes  9  pinna- 
dfiJes. 

2*.  Une  corolle  compofée  de  cinq  pétales  en  cœur 
renverfé,  de  la  longueur  du  calice,  inférés  â  fon 
orifice. 

3*.  Un  trèsrgrarvd  nombre  à^ étamines ,  dont  les 
flaoMkus  font  très  -  courts  ,  capillaires ,  terminés 
pir  des  anthères  à  trois  faces. 

4*.  Des  ovtffiYf  iMMTibreux ,  fitués  dans  le  f/>nd 
dtt  calice ,  fumnontésd^auunt  de  Oyles  très-courtis, 
TeIttS  ,  refl'etf es  à  rorifice  du  Câlicé ,  atf achés  au 
côté  de  l'ovaire*  terminés  par  des  ftigmatel  obtus. 

Le  fruit  eft  une  baie  charnue ,  turbinée,  colo*- 
née,  molle ,  à  une  feule  loge  ,  couronnée  par  les 
refles  des  découpures  du  calice,  dont  le  tube  s'eft 
cooyerti  en  une  enveloppe  fucculente. 


Les  femences  font  4\ombteufes  ,  ôblongues , 
Jtffpides,  attachées  jftit  pârôis  incerAes  du  calice. 

Oùfervations,  Les  rofes ,  l'une  des  produâions 
ks  plus  brillances  du  règne  Tégccat ,  chantées  par 
les  poètes  de  loutesles  oations ,  de  cous  les  âges. 


rembiéme ,  font  produites  pat  des  arbriffeaux ,  la 
plupart  hérifles  d'épines  ou  d'aiguillons  5  ils  conf* 
tituent  un  genre  nombreux ,  dans  lequel  il  eft  très* 
difficile  de  tracer  la  limite  des  efpèces.  La  cul- 
ture ,  qui  s*eft  eiâparée  avec  empreffement  de  cette 
belle  fleur,  y  a  opéré  de  fi  nombâeufes  variétés, 
qui,  dans  le  paÛage  de  Tune  à  l'autre,  fe  rappro- 
chent par  des  nuances  fi  infenfibles,  qu'il  eft  pref- 
qu'impoffible  de  leur  afllgrter  des  câraÛères  conP* 
tans.  Ces  plantes  ont  d'ailleurs  reçu  de  la  Nature 
une  telle  facilité  pour  fe  fréter  auk  fdns  de  la 
culture  &  pour  alreâer  des  formes,  des  couleurs 
fi  variées,  que  les  individus  qui  naiiTent  naturel 
lement  dans  les  champs,  font  eux-mêmes  fujets  i 
beaucoup  de  mutations  dépendantes  du  fol  ^  de 
rexpofition,  &c. 

Ce  n'eft  pas  feulement  en  doublant  les  pétales 
de  leurs  fleurs  que  ces  plantes  varient;  dles  aflfec- 
tent  encore  beaucoup  d'autres  changemens  dans 
la  forme,  la  difpofition,  l'élévation  de  leurs  tiges, 
de  leurs  rameaux  ;  dans  la  grandeur  de  leurs  feuil- 
les ,  dans  le  nombre  &  la  pofition  de  leurs  aiguil- 
lons, tellement  au'il  fe  réduit  rigoureufennlent  à 
un  petit  nombre  aefpèces  bien  diftînôes,  qui  font 
le  type  des  nombreufes  variétés  obtenues  par  la 
culture,  tz  même  de  celles  qui  exiftent  dans  la 
Nature.  Mais  s'il  s'agit  de  rapporter  ces  variétés 
aux  efpèces  qtli  les  om  produites,  la  difliculté  eft 
encore  plus  grande. 

On  s'eft  attaché ,  pour  pénétrer  dans  ce  laby- 
rinthe,  à  faifir  les  caraoères  les  moins  varia- 
bles. On  a  cru  les  reconnoître  particulièrement, 
1^.  dans  la  difpofîcion  &  la  forme  des  aiguillons  , 
^ui  tantôt  Recouvrent  toutes  les  parties  de  ces  ar- 
brifleaux ,  tintât  ne  fe  montrent  conftamnient  que 
fur  quelques-unes  I  a^.  dans  les  poils  roides>  glan* 
duleuxi  dans  leur  abfence  totale  ou  partielle; 
X^.  dans  la  forme  des  ovaires  globuleux  ou  ova- 
les. Ce  dernier  caraâère,  dont  Linné  a  fait  une 
grande  divifion ,  eft  très-peu  confiant,  &  ne  peut 
qu'induire  en  erreur  &embarrafler  finguliéremenc 
tous  ceux  qui  n'ont  jpos  fait  une  étude  particulière 
de  ce  genre.  Dans  an  grand  nombre  d'individus , 
ces  ovaires  varient  de.fori^e  (elon  teur  âge»  & 
fouvent  félon  les  individus.  D'ailleurs,  cette  divi- 
fio0  éloigne  les  unes  des  autres  des  efpèces  très- 
rapprochées,  &  qui  pourroient  même  n'être  re- 
gardées que  comme  variétés.  Nous  n*avons  pu 
admettre  cette  divifion  ^  qui  nous  a  en  coAié- 
quence  paru  contredire  le  rapport  naturel  des 
ef\)èces. 

Nous  devons^  remarquer  que  la  partie  i  Uquelte 
Linné  a  donné  le  nom  A'ovàini  eft  ki  baH»  côn«- 
cave  ^  tubulée  du  calice ,  qui  renferme  en  grand 
nombre  les  véritables  ovairêS.  Nous  n'avons  eon- 
fervé  cette  dénomination  dans  la  defcription  des  ^ 
efpèces ,  que  pour  ne  point  être  en  oppofitiôn  * 
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avec  le  plus  grand  nombre  des  botaniftes  >  qui  ont 
employé  l'expreifion  d'ovaire  dans  le  fens  adopté 
par  Linné. 

Espèces. 
I.  Rosier  â  feuilles  fimples.  Rofajî/nplidfoiia: 

Rofa  folîîs  fimplicîhus  ,  fubfiffiiihus  ;  peduncults 
acu/eatis,  germinibus  glohojis  ;  acuUis  caulinis  yfub- 
geminatisy  recurvis»  (N.)  — Julïieu,  Plant.  Gêner, 
pag.  4^2.  Append. 

Rofa  (berberifolia)  ,  germinibus  globofis  peduti' 
culifque  aculeatis;  caule  aculeis  fubgeminatis^  uncina* 
tis  ^  foliis  fimpiicibus  y  fubfcjplibas,  Willden.  Spec. 
Plant,  vol.  1.  pag.  1063.  n^.  i. 

Rofa  (  berberifolia  )  j  fpinis  recurvatis  ;  foliis 
fimpiicibus  ,  fejjilibus ,  fpins.  gemina,  interjeBis.  Pall. 
Nov.  Au.  Petrop.  10.  pag.  jyc?,  tab.  10.  fig.  y. 

Rofa  (fimplicifolia),  foliis  fimpiicibus.  S^Wsb, 
Prodr.  Stirp.  Hort.  ad  Chappel  Alierton.  pag.  359. 

Parmi  les  efpèces  nombreufes  de  ce  genre  j  il 
n*en  eft  aucune  plus  remarquable  que  celle-ci,  par 
fes  feuilles  fimples  ^  prefique  feffiles. 

Ses  rameaux  font  diffus  ^  pubefcens  ^  munis  de 
forts  aiguillons  courbés  en  forme  d'hameçon  ^ 
réunis  prefque  deux  à  deux  à  la  bafe  des  pétioles 
ou  i  l'infertion  des  jeunes  rameaux.  Les  feuilles 
font  alternes  j  â  peine  pétiolées>  très -fimples; 
affez  femblables  ^  pour  la  forme  &  la  grandeur  >  à 
celles  de  l'épine-vinette  $  ovales  «  vertes  ^  un  peu 
glauques ,  dentées  à  leur  contouç. 

Les  fleurs  font  folitaires  à  l'extrémité  des  jeunes 
rameaux  «  fupportées  par  des  pédoncules  courts  ^ 
fimples^  pubefcens  ^  cnargés  de  quelques  aiguil- 
lons. Le  calice  a  toutes  fes  divifions  fimples  y 
nues  9  lancéolées  5  acuminées.  La  corolle  tll  com- 
pofée  de  cinq  pétales  ovales  >  de  couleur  jaune  ^ 
marqués  ordinairement  d'une  tache  d'un  rouge 
YÎf  a  leur  bafe  :  les  fruits  font  globuleux  ^  armés 
de  nombreux  aiguillons. 

Cette  fingulière  efpèce  croit  dans  les  contrées 
fpptentrionales  de  laPerfe»  oà  elle  a  été  décou- 
verte par  Michaux.  T?  (^./) 

1.  Rosier  à  cent  ieuUles.  Rofa  ceruifoUa.  Lkm. 

Rofa  germinibus  ovacis  pedunculifque  hifpidis  s 
-êaule  hijpido  ^  aculeato  ;  petioUs  inermibus.  Linn. 
Spec.  Plant,  vol.  i-pag.  704.  —  Mater,  medr  pag. 
J28.  —  Miller,  Diû.  n**.  14.  — Kniph.  Centur.  i, 
»•.  75.  — Knorr.  Del.  i.  tab.  R.  —  Regnault, 
Boun.  Icon.  —  Willd.  Arbr.  jij.-^Ideih^Spec. 
Platat.  vol.  1.  pag.  1071.  n°.  ij. 

Rofa  caule  aculeato  ^  peduncults  hifpidis  ;  calicibus 

ftmipinnatis  i  glabris,  Linn.  Spec.  Plant,  edii.  i. 
pag.  91. 
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Rofa  calicibus  femipinnatis ,  germinibus  ovâtig 
pedunculifque  hifpidis  ;  caule  hijpido  ,  aculeato  y  pf 
tiolis  glandulofis ,  foliolis  ovatis  ,  ferratis  »  fubtui 
pilofis.  Duroi ,  Haibk.  2.  pag.  367. 

Rofa  multiplex  ,  média.  Tournef.  Inft.  R.Herb. 
637.  —  C.  Bauh.  Pin.  482.  —  Duham.  Arbr.  voL 
2.  n**.  15. 

Rofa  centifolia,  batavica  ^  altéra.  J.  BaUb.  Hifi* 
2.  pag.  38. 

Rofa  centifblia  ,  batavica ,  fecunda.  Cluf.  Hift.  I* 
pag.  114. 

]i.  Rofa  maxima  ,  multiplex.  Toumef.  Inft.  R. 
Herb.  637.  —  C.  Bauh.  Pin.  481. 

Rofa  kollaftdica  j  rubella  y  plena  ,  quibufdam  centi' 
folia  »  fpinofo  frutice.  J.  Bauh.  Hift.  2.  pag.  37.  le. 

Rofa  centifolia,  batavica.  Cluf.  Hift.  II 3. 

Rofa  maxima.  Hort.  Parîf. 

V^ulgairement  rofe  de  Hollande. 

y.  Rofa  (  belgica  )  ,  caule  aculeato  >  foliis  fuhth$ 
hirfutis  }  calicibus  femipinnatis  ^  villofis,  Mill.Diâ. 
n*.  17. 

Rofa  belgica  five  vitrea  j  fiorc  rubicante.  Rea. 
Flor. 

i\  Rofa  foliolis  fubrotundis  y  crenatis.  (N.) 

c.  Rofa  foliis  bipinnatis  ^  foliolis  fubro tandis  y  crt^ 
natis, 

Ç.  Rofa  (  bifera  )  ,  foliis  fubpubefcentibus ,  florihus 
rubris  (/albisj  germinibus  infundibuliformibus.  (N.)? 

Vulgairement  rofier  de  tous  les  mois. 

«.  Rofa  (caryophyllea),^«û/i5  minoribus  y  longe 
unguiculatis  y  apice  crenato-aijfeâis.  (N.) 

Ce  rofier  eft  un  des  plus  connus  &  des  plus  gé^ 
néralement  cultivés  :  c'eft  lui  qui  fournit  ces  bel- 
les, rofes  remarquables  par  leur  forme  arrondie  & 
globuleufe^  par  le  grand  nombre  de  leurs  pétales» 
par  le  parfum  exquis  qu'elles  répandent  >  &  par 
cette  teinte  légère  de  rouge  qui  réjouit  l'oeil  (ans^ 
le  fatiguer.  Le  tvpe  de  ce  rofier  »  dont  les  variétés 
font  innombrables  >  eft  â  peine  CQnnu.  Comme  les« 
fleurs  font  conftamment  ftériles  par  la  transforma* 
lion  des  organes  de  la  fruâificatibn  en  pétales» 
on  ne  la  connoit  point  dans  fon  état  naturel  :  j'en 
aï  -cependant  vu  un  individu  à  flburs  fimples  chez 
M.  Dupont  3  que  ce  favant  &  habile  cultivateur 
de  rofiers  avoir  obtenu  de  femences  fournies  par 
un  rofier  à  feuilles  fémi-doubles  :  il  n'oflroit  d'au- 
tre différence  avec  ceux  à  fleurs  doubles^  quft 
dans  fes  pétales ,  réduits  au  nombre  de  cinq.  C'é* 
toit  d'ailleurs  la  même  forme  ,  la  même  couleur,, 
les  mêmes  caraâères  dans  les  autres  panîes.  Ce- 
,  qu'il  y  a  d'étonnant ^  c'eft  que  ce  rofier  ne  s'eft 
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pas  encore  retrouvé  dans  la  Nature ,  du  moins  i 
ma  connoiflance^  &  malgré  Us  recherches  de  tous 
ks  botaniftes« 

Il  me  parolt  très-probable  qu'il  doit  fon  exif- 
tence  à  une  des  efpeces  fauvages  que  nous  con- 
noiffons)  &  quoique  le  roder  à  fleiirs  (impies  dont 
je  Tiens  de  parler^  ne  puifle  fe  rapporter  à  aucune 
d'elles^  il  eft  à  croire  que ,  maigre  fa  fimplicité  / 
il  a  confervé  les  nuances  de  notre  rofier  cultivé. 
L'efpèce  dont  il  fe  rapproche  le  plus  eft  le  rofa 
gallican  qui  en  eft  peut-être  le  type  priînîtif. 

Le  rofier  à  cent  feuilles ,  ainfi  nommé  à  cau(b 
da  grand  nombre  de  Ces  pétales ^  eft  un  asbriffeau 
affez  fort,  plus  ou  moins  élevé,  dont  les  tiges  fe 
divifent  en  rameaux  nombreux ,  verdâtres  j  hérif- 
fées  de  poils  roides ,  on  peu  glanduleux ,  &  d'ai* 
gnillons  très -aigus,  garnis  de  feuilles  alternes, 
pétiolées,  ailées,  compofées  de  fept  ou  cinq  fo- 
lioles affez  grandes,  ovales,  obtuies,  d'un  vert- 
foncé  à  leur  face  fupérieure ,  plus  pâles,  prefque 
blanchâtres,  glabres  ou  légèrement  pubefcemes 
en  deflbus,  à  nervures  rameufes,  fortement  cré- 
nelées à  leurs  bords  i  les  crénelures  terminées  par 
une  petite  pointe  aiguë ,  prefque  piquante.  Les 
pétioles  forït  hifpides ,  rudes ,  glanduleux,  dépour- 
vus d'aiguillons ,  munis  à  leur  bafe  d'une  aile  en 
forme  de  ftipule  ,  longue,  chirgée,  bifide  à  fon 
fommet«  finement  denticulée  à  fes  bords. 

Les  fleurs  font  prefque  terminales ,  ordinaire- 
ment rapprochées  &  uji  peu  fafciculées ,  prefqu'en 
ombelle ,  fiipportées  par  des  pétioles  cylindriques, 
très-hériffés ,  ainfi  que  les  ovaires.  La  corolle  eft 
d'un  rouge-tendre ,  blanche  dans  pluiieurs  varié- 
tés j  les  pétales  concaves,  prefqu 'arrondies,  légè- 
rement échancrées  à  leur  fommet ,  d'un  blaoc- 
jaunâtre  â  leur  onglet;  les  ovaires  ovales,  épais; 
tes  calices  rudes,  à  cinq  découpures  concaves, 
vertes  en  dehors ,  blanchâtres  en  dedans ,  dont 
trois  pinnatifides  ,  foliacées  5  deux  alternes ,  en- 
tières, terminées  par  un  prolongement  étroit^ 
Uoéaire. 

La  rofe  de  Hollande,  ;i,  ne  me  paroît  être  qu'une 
variété  de  cette  même  plante  :  fes  folioles  font 
moins  aniplesj  plutôt  dentées  en  fcie  que  créne- 
lées, à  crénelures  bien  moins  profondes  5  les  ovai- 
res gros  &  coniques  \  les  fleurs  d'un  rouge  mpins 
,  cbir.  Les  autres  caraâères  font  communs  aux  deux 
fiantes. 

Dans  la  variété  y  ,  connue  fous  le  nom  de  rofe 
htlgique,  les  feuilles  font  velues  en  deûbus  ,  légè- 
rement dentées  en  fcie  à  leurs  bords  y  les  pédon<: 
cules  &  les  calices  velus ,  fans  aiguijlons  ;  \ts  ovai* 
res  gros ,  ovales  ;  les  fleurs  très-peu  .odorantes  i 
d'une  couleur,  de  chair  pâle ,  ou  d'un  rouge  im 
^u  foncé. 

La  variété  i  eft  remarquable  par  fes  folioles 
plus  petites  >  i^efqu'arrondies ,  foitenoenc  créoe- 
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\éts\  elle  produit  affez  évidemment  une  autre  va- 
riété encore  plus  remarquable,  1,  dont  les  feuilles 
font  deux  fois  ailées  «  compofées  de  folioles  éga* 
lement  arrondies,  obtufes.  J'ai  vu  ces  deux  der- 
nières variétés  dans  le  jardjn  de  M.  Dupont. 

La  plante  ^,  connue  fous  le  nom  de  rofier  de  tous 
Us  mois  y  parce  qu'elle  fleurit  deux  fois  l'année, 
au  printems  &  vers  l'automne»  &  que  fes  fleurs j 
en  fe  fuccédant ,  laiffent  peu  d'intervalle  entre 
ces  deux  floraifons,  doit  être  également  confidé- 
rée  comme  une  variété  du  ro^a  ctntifolia  :  cepen- 
dant cet  arbriffeau  a  un  port  qui  lui  èft  particu- 
lier, il  forme  prefque  toujours  un  buifTon  toufifu  : 
fes  rameaux  font  diffus ,  prefque  tortueux  ;  (es 
feuilles pubefcentes ,  à  crénelures  plus  fines;  fes 
ovaires  font  très-longs ,  &  ont  prefque  la  forme 
d'un  entonnoir  :  il  offre  d'ailleurs  tous  les  autres 
caractères  de  la  rofe  à  cent  feuilles.  C'eft  le  type 
d'un  très-grand  nombre  de  variétés,  remarquables 
en  ce  qu'elles  confervent  également  l'avantage  do 
fleurir  deux  fois  l'année.  Les  fleurs  font  rouges , 
d'un  rouge  tendre,  d'un  blanc  lavé  de  rouge  ou 
tout-»â-fait  blanche,  d'une  «deur  très-agréable. 

La  variété  ti  eft  fort  fîngulîère,  &  mérite  d'être 
remarquée  ;  elle  s'élève  peu  :  fes  fleurs  font  peti-, 
tes,  au  moins  de  moitié  moins  grandes  que  celles 
du  rofier  â  cent  feuilles.  Les  pétales  approchenc 
de  ceux  de  l'œillet;  ils  font  petits,  très-étroits, 
fonguemem  onguiculés^  à  leur  bafe,  élargis  â  leur 
partie  fupérieure  ,  incifés,  (Crénelés  â  leur  fom- 
met,  d'ailleurs  très-irtéguliers  entr'eux.  Ces'fleurs 
participent  encore  â  l'odeur  fuave  de  l'otrillet» 
M.  Dupont  cultive  cette  jolie  variété. 

Nous  ne  nous  étendrons  pas  davantage  fur  les 
variétés  infinies  du  rofier  a  cent  feuilles,  qu'il 
feroit  difficile  de  bien  caraélérifer ,  &  dont  les 
nuances  infenfibles  fe  perdent  les  unes  dans  les^ 
autr^.  . 

Le  lieu  natal  de  ce  beau  rofier  nous  eft  encorer 
inconnu.  Quelques  naturaliffes  le  foupçonnent  ori- 
gi^aire  de  la  Perfe  ou  de  quelqu'autre  contrée  de 
l'A  fie  ;  mais  il  n'y  a  pas  encore  été  découvert.  T> 

(^.  V.) 

'  Ses  fleurs  font  employées  aux  mêmes  ufages 
que  celles  du  rofa  gallUam 

»     »  ■   • 

}.  Rosier  de  Provins.  Rofagaiuca. 

Rofa  germinibus  aifatis  peduncullfque  kifpidis  ; 
cauU  petiolifque  hifpidis  ^  aùuleatis,  Linn.  Spec* 
Plant,  vol.  1.  pag.  704.  — Gmel.  Tab.  pag,  148.--- 
Blackw.  tab.  82.  —  Regn,  Bptan.  Icon.  —  Hoffin» 
Germ.  176.  —  Roth.  Germ.  vol.  I.  pag.  118.— 
IL  }J9.  —  Willd.  Arbr.  5 ij.^- Idem, Spec. Plant» 
vol.  2.  pag.  1071.  n^.  16.  —  Lam.  Flor.  franc.  voL 

3.  pag.  130.  n^.  750.  X. 

». 

Rofa  (  gallica  )  ,  coule  fubînermi  y  frliis  quitus 
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fubths  vîUofn  ;  eaiicis  f^hlii  indivijis.  Mill.  DiÛ. 
n^.  20. 

Rofa  calicihis  femipînnatiâ  ;   gtrminîlms  ovatis 
ptduncuUfque  kifpidh  ;  ptcio/ifqu^  hifpido'acufeatis  ; 
foliolis  ovatis  ,  fubtàs  viUcJïi.  Duroi ,  Hoîbk.  1. 
psg.  }^J. 

Acryâ  (auftrîaca)  ,  germinibus  ovatis  pedututdif- 
çu  hiffidis;petiolis  mcaioqut  cauUaeuUatis.  Craotz. 
Aufir.  pag.  8(>. 

Rofa  ruhrayfîmpîex.  Tournéf.  Inft.  R.  HerT).  657. 
—  C.  Bauh.  Pin.  481. 

Rofa  ruhra  ,  ^e  fimplici  feri.  J.  Bauh.  Hift.  U 
pag.  54.  Icon. 

«.  Rofa  (  provincîalîs  )  ,  germmiôus  f.brotundis;- 
pcduncuiis  pctîoUfque  hifpidis  ;  aculeis  ramorum 
fparfis ,  fuhreflcxis  ;  foliolis  ovatis  ,  fubius  villofis  ; 
firraturis  glandulofis .  Ait.  Hort.  Kew^.  vol.  2.  pag. 
Z04.  —  Willd»  Arbr.  ^  14.  —  Idem  ,  Spec.  Plant, 
vol.  z.  pag.  1C70.  ii°.  14. 

Rofa  (provincîalis)  ,  calicihus  femipinnaxis ^  ger^ 
minibus  globofU;peduncuHs  petiolifque  hifpidis;  foliis 
ovato-acuminatis ,  fabtùs  villofis  j  Jerraturis  glandu- 
lofis, Duharbk.  1.  pag.  349. 

Rofa  provtnciolis  major  ^  fort  pUno  ,  rabtrrimo. 
Sioeih.  Ind.  Alt.  1.  pag.  252. 

Rofd  ruhra  multipLx.  Tourn.  Inft.  R.  Herb.  (S37. 
—  C.  Bauh.  Pin.  481. 

Rofa  miUfia ,  flore  rubro^  pleno.  Eyfter. 

Rofa  (provincîalis),  caule  petiolifque  aculeaeis; 
foUis  fub:iis  villofis i  calicibus  fimipinnatis  ^  hifpidis. 

Miller,  Diô.n^  18. 

Rofa  rubra , flore  valdè pleno  &  femipleno.  J.  Biuh. 
Hift.  2.  pag.  J4.  Icon. 

Rofafacurius  rubens.  C.  Bauh.  Pin.  481. — Tourn. 
Inft.  637. 

jj.  Rofa  gallica  (  verficolar  ) . 

Rofa  verficolar.  Tourn.  Inft.  R.  Herb.-*-  C.  Bauh. 
Pin.  481. 

Rafa  prAneftina  ,  variegata ,  plena.  Miller ,  Icon. 
tab.  221.  fig.  2. 

Rofa  prAueftina ,,  al!>a  &  verficolar.  J,  Bauh.  Hift 
2.  pag.  37. 

/?o/a  verficolar.  Chif.  Hift.  r  14.  Icon. 

m 

Rofa  ruhra  ,  pallidior.  C.  Bauh.  Pin.  481.  — 
Toarnef.Jnft,  R.  Herb.  637. 

/î<?/i  kolofericea.  ?  Lob.  2.  Icon.  207. 

y.  Rofa  remenfis.  Hort.  Par'T. 

i?^/tf  (  provîncîalis  )  ,  foliis  floribufque  dupld 
mmoribus.  Willd.  Spec.  Phnt.  vol.  2.  pag*  loyi. 
n^  14.  var.  /s,  "^  "^      .^ 
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Ho/rf  prûvincîalU,  varietai.  Curt.  Mag.  407. 
Vulgairement  rofe  de  Champagne. 

,./•  *?/".  (P««""^)*  germinibits. ovatis  peduneu^ 
Itjque  hifpidis ipetiolis  cauleque  aculeato;foUis  fuhtks 
,  ^/jtff /j  ,  ferraturisglaudidofiSjfruâibus  pyriformihus. 
Ait.  Hon.  Kev^.  vol.  2.  pag.  2064 

_Ra/i  genmrùhus  ovatis  ^  petiolis  ptduncufifqué 
htfitdisi  caule  fuperne  acu/eatijfimo.  Lîné.  f.  Sapph 
262.  —  Jacq.  Auftr.  2.  pag.  59.  tab.  108.  •-  AU. 
Pedem.n».  1802.  «^  »  ^^  ^ 

Rofa  VlpmmiU.  Cluf.  Hîft.  r.  pag.  xty. 

,^ofi*P^^i^a  pannonica  ^  flore  ruhello.  J.  Bauh. 
Hift.  2.  pag,  3j.  Icon. 

Rffafilveflris^pumila^  néens.  Toiirnef.  Inft.  R* 
Heib.  638. 

e.  Ra/i  burgundiaca.  Horr.PariT.—  Dùrind,Flor. 
de  Bourg,  vol.  i.  pag."  196.  n^.^^y. 

Rofapumda  foliolis  pubefcentihus  ;  fiorihus  planis  , 
ruhro  y  alho  vanegatis.  (N.) 

Rofa  (parvifolia  )  ,  germinibus  ovatis ^fuhglabris; 
pedunculis  glandulofis  ;- petiolis  caule  que  tenuifsmk 
aculeatis ;  foUolis  rugofis,  glandulofis  ,'fubtus  villo- 
fiufcuiis^  ovatis^  glandulofo-ferratis.  Willden.  Spec. 
Piant.  vol.  2.  pag.  1078.  n^.  33. 

Rofa  (parvifolia)  ,  acideis  reais  ,  mimais  ;  foUîs 
rugcfis ,  glandulofis  ,  Jubtùs  villofis  ;  petiolis  acuieatis^ 
pedunculis  glandulofis  ^  calicis  tubo  ovat4f  mediufculo^ 
£hrh.  Beitr.  6.  pag,  97. 

Vulgairement  rofier  de  Bourgogne  ^  rofes  pom- 
pones.  '^ 

La  culture  a  tellement  varié  cette  efpèce  ori- 
ginaire d'Europe ,  qu'il  eft  très-difficile  d^  la  Cuivre 
dans  fes  nombreufes  variétés ,  fie  de  ne  pas  en  re- 
garde!^ quelques-unes  comme  des  efpèces  diftinÂes* 
quoique  peut-être  elUs  lui  doivent  leur  origine. 
J'ai  elFaye  d'y  rapporter  plufîtUrs  rofiers  regardés 
comme  diflFérens ,  &  qui  me  paroiffent  avoir  con- 
fervé,  fous  leurs  formes  variables,  les  principaux 
caraâères  de  l'efpèce  primitive ,  qui  pourroit  bieû 
elle-même  n'être  qu'une  varfété  du  rofa  centifolia 
de  laquelle  elle  fe  l'approche  beaucoup  ^  Scd^int 
nous  ne  connoiflbns  pas  l'origine  ni  le  lieu  nata^ 

Celle-ci  Té  dîftingue  par  fes  folioles  plus  ou 
moins  velues  ou  pubefcentes  ,  furtout  vers  les 
bords ,  &  dôot  les  crénelures  font  ordîruiremenc 
glanduleufes  j  par  [es  tiges  munies  d'aiguiHons  5 
par  fc  s  pédoncules  hérifles,  un  peu  Rlânduleux  & 
charges  blus  ou  moins  d'aiguillons  fins  ,  ainfi  que 
les  pétioles.   -  J    *"M  4UC 

La  planté  «  ,  qui  fenfrrme  dans  fes  variétés  les 
rofes  connues  fous  le  nom  de  rofis  de  Provins 
des  tigès  vertes  ou  un  peu  rougeâtres,  rameûfes 
d»ffuf« ,  haoïeS'de  trois  i  quatre  piedi^  charge 
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d'aîgQÎIIûiis  épars^  perfiftans  ou  caducs  «  plus  où 
inoins  nombreux^  garnies  de  feuilles  alternes»  pé* 
liolées,  ailées  ,  coropofées  de  cinq  ou  fept  folioles 
ovales  ou  un  peu  arrondies ,  fartout  les  inférieu- 
res j  vertes  ,  glabres  à  leur  face  fupérieure ,  pubef- 
centcs  ou  légèrement  tomenieuCes  ou  prefque  gla- 
bres et»  deffous,  nenreufes,  velues  fur  leurs  ner- 
vuresfun  peu  ciliées  ou  lanugineufes  à  leurs  bords, 
entées  eiï  (cie  i  leur  contour  ;  la  plupart  des  den- 
telures glanduleufes  $  les  glandes  feffiles  »  fuppor- 
lécs  par  des  pétroles  velus  «  munis  de  quelques 
aiguifloos  races  &  de  bcaûées  élargies  >  deuti- 
culées. 

Les  fleurs  (ont  folitaîres  ,  fatérales  ou  termi- 
nales,  foutenues  par  des  pédoncules  longs,  plus 
ou  oioms  hifpides ,  glanduleux  îc  munis  d'aiguil- 
lons^ Les  calices^  font  prefque  glabres  ou  un  peu 
glanduleux ,  à.  cinq  découpures  alternativement 
pinnacifides.  La  corolle  eft  ample,  d'un  rouge- 
fcncé,  quelquefois  tirant  fur  le  brun  { les  pétales 
l^rement  échancrés  à  Teur  fbmmet/un  peu  cré- 
nelés, d'une  couleur  plus  claire  vers  leurs  onglets  5 
ks  piftils  velus  j  l'ovaire  ovale  ou  m 
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légèrement  hifpide.. 


uo  peu  arrondi , 


Cette  plante  fe  multiplie  aifément ,  &  fournit 
ces  belles  variétés  â  fleurs  doubles ,  très-odorantes, 
&dt)nt  les  pétales,  enveloppés  Tun  par  Tautre, 
forment  une  tête  épaiffe ,  touffue ,  arrondie ,  d'un 
rouge-vit  Les  ovaires  font  plus  arrondis  que  dans 
f  efpèce  fimpîe  ;  les  feuilles  plus  amples ,  veiues 
*n  deflbos  ;  les  pétioles  hifpides,  ainn  que  les  pé- 
itoncules. 

Cette  même  plante  prend  dans  la  variété  ^  à 
fleurs  fimples  ou  doubles  ,  une  belle  couleur  pa- 
nachée de  rouge  &  de  blanc,  ou  d'un  rouge-pale , 
ou  d'un  bUnc  tacheté  de  pourpre.  Les  tiges  font 
armées  d'aîguiilons  recourbés  $  les  rameaux  plus 
hifpides^  furtout  veis  leur  extrémité  î  le»  folioles 
épaiffes,  blanchâtres  &  tomenteufes  en  de/Tous, 
d'un  beau  yeit  gai  à  leur  face  fupérieure  5  Ics 
ovaires  épais  ,  ovales ,  prefaue  tronqués  à  leur 
fommet ,  dIus  ou  moins  hifpides  j  les  corolles  im- 
pies >  les  ltyle6  lanugineux. 

Peut-être  faudroit-il  y  rapporter  comme  variété 
h  rofier  de  U:  Belgique  >  décrit  dans  Miller  fous 
le  nom  de  Roja  (  belgica  )  ,  caule  ^cuUato ,  foUis 
fuhûks  hirfutis  ;  calicibus  femîpinnatis  y  villofis,  Oiâ. 
b^.  17.  Sts  tiges  s'élèvent  à  trois  pieds  de  haut , 
chargées  d'aiguillons  :  fes  feuilles  font  compoféeis 
de  cjDq  ou  fept  folioles  ovales,  velues  en  deflfous  \ 
les  pédoncules  &  les  ovaires  velus  ,  mais  fans  ai- 
f  aillons  \  les  fleurs  doubles ,  couleur  de  chair ,  peu 
odorantes  ,.  très-noimbreufes. 

On  qbûem,  de  cette  même  efpèce ,  des  variétés 
beaucoup  plus  petie^s  &  prefque  naines,  très- 
aj^éabjespâr  l'abondance  &  les  couleurs  des  fleurs. 
Uoe  des  plii$  rejiiarquabies  eA  celle  connue  vul* 


gairement  fous  le  nom  de  rofi  df  Champagne ,  va* 
liété  y»  dont  les  fleurs  font  doubles  ou  fémi- 
doubles,  au  moins  une  &  deux  fois  plus  petites ^ 
d'un  rouge- foncé ,  tachetées  de  jaune  à  leur  bafe^ 
£He  s'élève  à  peine  à  un  pied  ae  haut.  Les  tiges 
font  de  couleur  verte  ou  cendrée ,  armées  d'aï- 
guîHons  courts  i  elles  fe  divrfent  en  branches  nom« 
breufes ,  diffufes  ,  en  buiflon ,  mais  courtes ,  mu? 
nies  de  quelques  petits  aiguillons  preCqae  glabres  ^ 
même  à  leur  fommet,  garnies  néanmoins  de  quel-' 
ques  poils  glanduleux.  Les  ovaires  font  un  peu 
globuleux  3  prefque  glabres  i  tes  calices  â  décou- 
pures entières  ou  m^iocrenvent  pionatiflJ.?s.  Les 
folioles  font  petites ,  ovales  ^  blanchâtres  ou  un/ 
peu  glauques  en  deffous,  à  peine  pubefcentes  >  les 
pétioles  légèrement  velus  j  ainfi  que  les  bords  des 
feuilles  5  les  dentelures  glanduleuses. 

Le  rofa  pumila  de  Linné  fils  &  d'Alton  m- apparu 
trop  voifin  de  cette  vatiété  pour  ne  point  l'y  rap- 
porter. Sa  tige  s'élève  peu  :  les  folioles  font  glau- 
ques en  deflbus  ;  les  dentelures  gbndulenfes  ;  les 
tiges  &  rameaux  armés  de  beaucoup  d'aiguillons, 
ainft  que  les  pétioles  5  les  ovaires  ovales,  hifpides  ^ 
ainfi  que  les  pédoncules,  &  les  fleurs  petites,  d'ut» 
beau  rouge-roncé.  / 

Enfin  la  variété  1 ,  fi  connue  fous  le  nom  de 

rofes  pompones  y  rofier  de  Bourgogne ,  ne  peut  que 
difficilement  fe  féparer  de  cette  efpèce.  Les  tiges 
font  un  peu  rougeâtres,  munies  de  petits. aiguil- 
lons épars,  peu  élevées  ;  les  folioles  petites,  pre^ 
que  glabres  j  lès  pétioles  &  les  nervures  velues  5 
le»  dentelures  un  peu  glanduleufes  $  les  péiloncutes 
très- hifpides,  glanduleux,  ainfi  que  l-.s  ovaires  j 
les  calices  à  cinq  découpures ,  dont  les  prolonge- 
mens  font  uu  peu  pinnatifiJes.  Les  fleurs  forment 
de  jolis  bouqvets «.mélangés  de  rofe  &  de  blanc; 
elles  font  nombreufes  ,  p^edtes  ,  mé«liocremert 
odorantes  :  les  fleurs,  fimples  font  ordinairement 
rouges.  Il  croit,  fur  les  mocucagnes  à^  la  ci-dâ;varH 
Bourgogne.  La  rofe  pompone  n'en  ell  probable- 
ment qu'une  variété  à  fleurs  doubles. 

Cette  efpèce  croît  naturellement  en  Europe  « 
dans  les  contrées  méridionales.  Ses  variétés  fbnc 
la  plupart   cultivées   dans    tou".  les  jardins.   T> 

(r.v.) 

Les  rofes  de  Provins  paflent  pyour  être  toniques^ 
aflringentes  ,  cordiales  ,  fortifiantes ,  déterfives» 
On  eti  prépajre  un  firop ,  une  conferve ,  une  poudre 

3ue  Ton  emploie  avec  quelque  fuccès  dans  les  in- 
igeftions,  le  vomiffement^  les  hémorragies  «  la 
diarrhée.  Ces. fleurs  ont  plus  d'efficacité  étant  in* 
fufées  dans  le  vinaigre  ou  le  vin.  Qn  s'en  ferc 
comrrtunément  dans  les  fomentations  aftringenres 
&  réfolutives,  fuitout  pour  les  concufions  de  la 
tête,  l*i s  foulures  des  parties  tendineufes ,  les  per- 
tes de  fang ,  les  migraines  violentes.  L'onguent  ou 
pommade  de  rofes  s'applique  fur  les  lèvres  pour 
en  guérir  les  gerçures. 
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4.  Rosier  turbiné.  RoÇa  turhlnata.  Aîtcn. 

Rofa  germiniius  turbinatis  pedunculîfque  pilofis  ^ 
iiolis  villofis  ;  acuUis  jparfis  ,  recurvis.  Ait.  Hort. 

kev.  vol.  2.  pag.  106.  —  .Wiild.  Spec.  Planr.  vol. 

2.  pag.  107}.  n^.  20. 

Rofd  (  campanuîatâ  )  ^  cauU  aculets  recurvis^  feliis 
viliofis ,  petiolis  aculeatls ,  pedunculis  hifpidis  ^  calice 
hifpido ,  tuho  camp  uni fcrmL  Ehrh.  Beitr.  6.  p.  97. 

iîo/û  inapenis  fioribus ,  alabaftro  crajfiore  ,  Fr^ «• 
cofurttnfis  quibufdam.  Tourn.  Inft.  R.  Herb.  639. 

Rofa  francofurtana.  Munch.  Haufv.  J.  pag.  24. 

Vulgdirement  rofes  à  gros  cul. 

Cette  efpèce  fe  diflingue  affez  aifément  â  la 
grofleur  &  à  la  forme  de  les  ovaire  s,  qui  font  très- 
épais  &  turbines. 

'  Ses  tiges  s'élèvent  à  la  hauteur  de  quatre  ou 
cinq  pietls  j  elles  fe  divifent  en  rameaux  glabres  ^ 
cylindriques,  verdàtres  ou  cendrés ,  armés  d'ai- 
guillons ép.irs  &  recourbés  5  garnis  de  feuilles 
alternes ,  pétiolées ,  ailées ,  compofées  de  fept  à 
cinq  folioles  ovales  ,  oppofées ,  prefque  feffiles  ^ 
vertes  en  defiuSj  blanchâtres  &  pubefcenres  en 
deffous,  affcz  régulièrement  dentées  en  fcie  à  leur 
contour,  fupportées  par  des  pétioles  velus,  dé- 
pourvus ordinairement  d'aiguillons ,  garnis  à  leur 
tafe^d'une  large  bradée  denticulée,  pubefcente 
en  delfous. 

Les  fleurs  font  fupportéeS  par  des  pédoncules 
folitaires ,  axillaires ,  rapproches ,  hétilfés  de  petits 
aiguillons  &  de  poils  roides ,  courts ,  tubercules. 
La  corolle  eft  d*un  rouge- foncé,  ample,  médio- 
crement odorante  ;  le  calice  un  peu  hifpide  ;  les 
divifions  fubulées,  entières ,  blanchâtres  en  dedans. 
Les  ovaires  font  également  hifpides,  furtoucà  leur 
bafej  épais  ,  turbines ,  élargis  prefqu'en  cloche; 
quelquefois  de  couleur  purpurine. 

On  foupçonne  cette  plante  originaire  de  l'Al- 
lemagne. Nous  ne  la  connoiffons  guère  qu'à  flcfurs 
doubles  ,  qui  quelquefois  ne  s'épanouiflent  point 
par  le  trop  grand  nombre  de  pétales.  T^  (  K.  v.) 

j.  Rosier  canelle.  Rofa  cinnamomea.  Linn. 

Rofd  germiniius  globofis  peduncuUfque  g/abris , 
eâufe  aculeis  ftipuljri bus  y  petiolis  fubinermibus,  Linn. 
Spec. Plant,  vo!.  i.  pag. 705.  —  Miller,  Did.n*.2i. 
—  Leers^  Herborn.  pag.  1 19.  n'.  391.  —  HoflFm. 
Germ.  174.  — .Roth.  Germ.  vol.  L  pag.  217.  — 
II.  J54.  —  WiÙJ.  Spec  Plant,  vol.  2.  pag.  1065. 

Rofa  calùibus  integrîs  ;  ger minibus  globofis  pc^ 
dunculifque  ^laliris  ,  caule  acuieis ftîpularibus ,  petiolis 
villofis^  folijlis fiibrotunais ^villofis,  Duroi^ Harbk. 
2.  pag.  548. 

Rofd  (  collincola  )  ,  foUolis  ovalibus ,  ohtufis ,  pu- 
hefcentibus  ^  egUndulcfis  ^  fuhius  cinereis;  pecio/is  fub* 
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aculeatîs  ;  pedunculis  fuhfoUtariis ,  gLhtmmls  i  gir^ 
minibus  globofis  ^  gUberrimis^  laciniis  calicinis  fubu* 
iatis  ,  apice  fdpè  foUaceis  ,  pubefcentibus  ,  ertâis\ 
Ehrh.  Beitr.  2.  pag.  70. 

Rofa  (maialis)  ,  germinibus  globofis;  pedunculis 
petioUfquc  inermibusj  cault  acuUis  geminis  y  axïlla* 
ribus  i  calicibus  integris ^  fpatulatis,  Herm.  L)i(Tert« 
de  rofa  ,  pag.  8.  n®.  j.  —  Retz.  Obfetvat.  5, 

pag-  JJ- 

Rofa  (  fecundiflima  )  ,  germinibus  globofis  pe^ 
dunculifque  glahris  ;  caule  peciolifque  aculeatiSf  acu- 
leis  axillaribus  ovato-oblongisy  fui  tus  villofis^  Roth; 
Germ.  vol.  L  pag.  218,  —  li.  557.  -^  Dur.  Harbk. 
2. pag.  34}. 

Rofa  minor,  rubellofiore ,  quA  vulgdàmenfe  maio^ 
majalis  dicitur,  Tournef.  Inll.  R.  Herb.  658.  —  C. 
Bauh,  Pin.  483.  —  Rupp.  Jen.  139. 

Rofa  odore  dnnamomi  ,fimplex.  Tournef.  L.C. 
—  G.  Bauh,  Pin.  438.  —  Duham.  Arbr.  vol.  2. 
no.3}. 

Rofa  cinnamomea  ^  fioribus  fubrubentibus  ^fpinofa. 
J.  Bauh.  Hift.  2.  pag.  39.  Icon, 

Rofa  faxatîlis y  flore  ruberrimo.  Czm.  Epit.  99. 

Rofa  provinciaîis  minor,  Tabern.  Icon.  icSj. 

Rofe  de  canelle.  Lobel ,  2.  Icon.  209. 

i5.  Rofa  (fluvialîs),  germinibus  globofis;  pedun- 
culis petiolijque  incrmibus  y  caule  aculeis  fparfis  ; 
folioUs  ovatis ,  acutis  ;  calicibus  linearibus  ,  incifis, 

Retz.  Prodr.  Srand.  edit.  2.  n**.  619. —  (Eder, 
Flor.  dan.  tab.  868. 

y.  Rofa  odore  cinnamomi j  flore pleno.  Tourn.  Inft. 
a.  Herb.  638.—  C.  Bauh.  Pin.  483. 

Rofa  minor  y  rubello  ,  multiplicato  flore  ,  afperis 
fpinis  armata.  J.  Bauh.  Hift.  2.  pag.  38.  Icon. 

Rofa  cinnamomea  y  flore  pleno.  Ciuf-  Hift.  IIJ.SC 
Pann.  109.  tab.  1 10. 

<^  Rofa  (maialis  ).  Desfont. Flor.  sitlant.  voL  i. 
pag.  400.  —  Régnier^  Aâ. Soc.  Laufan.  i.  pag.68, 
tab.  4. 

On  a  donné  à  cette  efpèce  le  nom  de  rofier  ca^ 
nelle ,  probablement  à  caufe  de  la  couleur  de  fes 
tiges  ,  qui  approche  un  peu  de  celle  de  la  canelle. 
Elles  font  d'un  brun-jaunâtre  luifant ,  très-Uffes  , 
hautes  de  cinq  à  fix  pieds,  droites  ,  cylindriques  « 
divifées  en  rameaux  effilés ,  très-glabres  ,  peu  gar- 
nis d'aiguillons 5  ils  font  droits,  blanchâtres  ,  fi- 
tués.deux  par  deux  à  la  bafe  de  chaque  rameau  & 
des  Oipulès  ;  ils  manquent  quelquefois. 

Les  feuilles  font  alternes  ,  pétiolées  ^  ailées  , 
compofées  de  fept  ou  cinq  folioles  oppofée.s  ou 
alternes  ,  ovales  ou  plus  fouvent  oblongues  ,  mol- 
les,  très-douces  au  toucher  3  d'un  verc-tendre  en 

defliis  J 
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deffas ,  pubefcentes ,  un  peu  blanchâtres  en  def-  . 
fous»  retrécies  à  leur  bafe^  aiguës  ou  obtufesa 
leurfommet ,  aflèz  régulièrement  dentées  tn  icie  j 
i  leur  contour ,  fuppoitées  par  des  pétioles  pu-  j 
befcens  >  nus^  ou  quelquefois  munis  de  quelques 
petits  aiguillons  courts ,  droits  ^  très-fins  j  &  de 
ftipules  étroites  ^  alongées. 

Les  fleurs  font  d'une  grandeur  médiocre ,  fup- 

Emécs  par  des  pédoncules  axillaires  >  prefque  lo- 
taires ,  Kfles  ^  fans  aiguillons.  Les  calices  fe  di- 
vifent  en  cinq  découpures  longues  ,  fubulées  à 
leur  fonunet^  entières^  un  peu  velues.  La  corolle 
eft  d'un  rouge  plus  ou  moins  foncé ,  très-odorante; 
les  ovaires  prelque  globuleux ,  très-glabres  ,  fans 
aiguillons. 

Cette  plante  fournit  plufieurs  variétés  par  fes 
feuilles  plus  larges  &  un  peu  arrondies  ,  furtoùt 
parla  grande  facilité  de  fes  fleurs  à  devenir  dou- 
bles ,  très-recherchées  à  caufe  de  l'odeur  fuave 
qu'elles  répandent.  On  ne  doit  pas  la  confondre 
avec  le  rofier  des  Alpes  ^  auquel  j'ai  vu  donner 
auffi  le  nom  de  rojler  canelie  à  caufe  de  la  couleur 
de  fes  tiges. 

La  variété  /'eft  peut-être  une  efpèce  diftinûe. 
Ses  tiges  font  hautes  d'environ  trois  pieds ,  ra- 
meufes,  garnies  d'aiguillons  épars  &  recourbés  > 
les  feuilles  compofées  de  cinq  folioles  ovales  « 
dentées  en  fcie  ^  tantôt  arrondies  ,  tantôt  acumi- 
nées  i  leur  fommet.  Les  fleurs  font  en  petit  nom- 
bre «  terminales ,  fupportées  par  des  pédoncules 
courts  ,  enveloppés  à  leur  baie  par  la  ftinule  du 

£  étiole.  Les  ovaires  font  ovales^  liflTes^  ainfi  que 
s  calices.  Ceux*ci  ont  leurs  découpures  barbues 
i  leurs  bords  j  &  fouvent  feuillées  à  leur  fommet. 
Les  pétales  font  rouges^  échancrés  en  cœur^  de 
la  grandeur  de  ceux  du  rofier  des  Alpes.  M.  Def- 
fontaines  a  recueilli  cette  plante  fur  le  mont  Atlas. 

Cette  efpèce  croit  naturellement  en  Allemagne 
&  dans  les  contrées  méridionales  de  l'Europe.  On 
la  cultive  dans  tous  les  jardins*  J)  (V.v.) 

6.  Rosier  du  Kamtzchatka.  Rofakamiickatica. 
Vent. 

Roja  germinibus  fuhglohofis  pedunculifque  glabris  ; 
coule  aculeatijfimo  ,  hirfuto  ;  ptùolis  fubinermihus  y 

fûliolis  obovaùs.  Ventenat ,  Jard.  de  Cels,  pag.  67. 
ub.  67. 

Cet  arbrifTeau  a  des  rapports  avec  le  rofa  cinna- 
momta  :  il  en  diffère  par  fes  tiges  de  couleur  cen- 
drée ,  hériflees  d'aiguillons  nombreux  »  couvertes 
de  poils  courts  &  ferrés  i  par  fes  folioles  ovales  , 
renverfées  ^  prefque  toujours  tronquées  à  leur  fonr*- 
met ,  pubefcentes  en  delTous. 

Ses  tiges  font  droites  ,  extrêmement  rameufes  j 
velues  >  hautes  d'environ  deux  pieds  >  armées  d'ai- 
guillons très- rapprochés  »  d'un  blanc- cendré^  fu- 
Bouaiqui,   lome  VI. 
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bulés  \  quelques-uns  plus  courts ,  furmontés  d'une 
glande  purpurine.  Les  feuilles  font  alternes  ^  ai- 
lées avec  une  impaire  »  d'un  vert- foncé  en  deflus , 
plus  piles  en  deifous  ,  compofées  de  fept  à  onze 
lolioies  oppofées ,  prefque  fefliles  ,  en  ovale  ren- 
verfé  j  tronquées  i  leur  fommet ,  entières  à  leur 
partie  inférieure  j  dentées  en  fcie  à  leur  partie  lu- 
périeure  ,  chaque  dent  munie  d'une  très  -  petite 
glande  purpurine  5  glabres  en  deflus  ,  pubefcentes 
en  deffous ,  particulièrement  fur  leurs  nervures  ; 
longues  d'un  pouce  &  plus  fur  un  demi-ponce  de 
large  j  leurs  pétioles  parfemés  de  quelques  aiguil- 
lons rares,  munis  de  (Hpuies  oblongues,  très-ob- 
tufesj  ciliées  &  glanduleufes  à  leurs  bords. 

Les  fleurs  font  folitaires  y  terminales ,  portées 
fur  des  pédoncules  glabres  ^  de  couleur  purpurine^ 
courts  y  environ  de  la  longueur  des  folioles.  Le 
calice  fe  divife  en  cinq  folioles  lancéolées  y  retré- 
cies dans  leur  partie  moyenne  y  entières,  pubef-. 
centes  en  dehors  >  parfemées  de  glandes  peu  appa- 
rentes y  blanches  &  tomenteufes  en  dedans ,  ter- 
minées par  un  prolongement  linéaire  »  entier  y  fu- 
bulé. 

La  corolle  eft  d'un  rofe-foncé  y  d'une  odeur  très^ 
agréable  j  à  cinq  pétales  ouverts  ^  en  cœur  ren- 
verfé,  furmontés  dans  leur  échancrure  d'une  petite 

f>ointe courte.  Les  ovaires  font  glabres^  globuleux j 
es  étamines  plus  courtes  aue  les  pétales  $  les  fila- 
mens  fubulés  ,  d'un  rofe-pâle  j  les  anthères  droites^ 
ovales  y  obtufes  y  d'un  jaune-doré  ;  les  flyles  courts^ 
velus  à  leur  bafe  fur  un  feul  côté$  les  ftigmates 
élargis.  Les  fruits  font  de  la  greffe ur  &  de  la  cou- 
leur d'une  petite  cerife^  renfermant  des  femences 
glabres  y  ovales  y  ofleufes  y  d'un  gris  jaunâtre. 

Cet  arbrifleau  croît  naturellement  au  Kamtz- 
chatka ;  il  eft  cultivé  depuis  plufieurs  années  dans 
le  jardin  de  M.  Cels,  ou  il  pafl'e  l'hiver  en  pleine 
terre  3  &  fleurit  vers  la  fin  du  printems.  Venunati 

7.  Rosier  des  Alpes.  Rofa  alpina.  Linn. 

Rofa  germinibus  ovatit  y  glabris  ;  pedunculis  petio* 
Ufque  hifpidis  ,  cauU  inermi,  Linn.  Syft.  veget.  pag. 
474.  n*.  1  j.  —  Gmel.  Sibir.  }.  pag.  177.  —  Jacq. 
Flor.nufir.  tab.  279. — Willd.  Arbr.  jio.  —  HofFm. 
Germ.  176.  —  Roth.  Germ.  vol.  IL  pag.  559.  — 
Willd.  Spec.  Piant.  vol.  2.  pag.  107J.  n®.  26.  — 
Lani.  Flor.  franc,  vol. }.  pag.  132.  n®.75o.  XIII. 

Rofa  inermis ,  foliis  feptenis  ,  glabris  ;  calicis  feg- 
mentis  indivijis.  Hall.  Helv.  n®.  1 107. 

Rofa  (  inérmis  )  ,  germinibus  ovatis  ;  caule  pedun» 
cuiifque  glabris ,  inermibus  y  pttioUs  fcabris,  Turr. 
Diar.  MX.  pag.  128. 

Rofa  (  inermis  )  ,  caule  inermi  ;  pedanculis  hif- 
pidis ,   calicis  foliolis  indivifis  ,  fruâibus  oblongis» 

Mill.  Dia.  n"".  6. 
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Rofa  (  rupeflrîs  ) ,  germiaibus  glairis  i  pidunculis 
hifpidis  y  caule  feciolifquc  incrmibus,  Crantz.  Aufir. 

pag.  8f.  Ti®.  6. 

Rofa  campefirls ,  fpinis  carens ,  hifiora,  Tôurn. 
Inft.  R.  Herb.  6^9.  —  C.  Bauh,  Pin.  484. 

Rofa  rubel/o  flore  fimplici  ,  nonfpinofo.  J.  Baub. 
Hiil.  1.  pag.  39.  Icon. 

Rofa  nonfpinofa.  Hall.  Opufc.  Z18. 

Rofa  fine  fptnis.  Cluf.  J^ann.  pag.  109.  tab.  108. 

Vulgairement  rofe  fans  épines. 

$.  Rofa  (pyrenaica),  germînièm  ovatis  peduh- 
cuit fque  hifpidis  ,  coloraùs  ;  petiolis  kiffiéb-aculeatis^ 
calicihus  omnind  foliofis.  Gouan»  lUufir.  pag*  }I. 
tab.  19. 

Rofa  hifpida.  Krock.  Silef.  n*.78j. 

y.  Rofa  (  lagenaria  ) ,  germimbus  oblongis ,  tfo//o 
attenuatis  ;folioUs  novenis ,  ellipticis ,  ferratis  ;  fruc-- 
tibusfubcymofis  ^  pendulis.  Villars  ^  Dauph.  vol.  }. 
pag.  5;  5. 

Rofa  germinibus  obovatis  ,  glabris  ;  peduncuiis  pe^ 
tiolifque  glandulofo  ^  hifpidis  y  caule  inermi  y  foliolis 
ovalibus  ,  g/dAr/j.  Willd.  Spec.  Plant,  vol  2.  pag. 
107J.  n^.  ij. 

Cet  arbrifTeau  eft  prefque  dépourvu  d'aiguillons 
dans  toutes  Tes  parties  :  c'efi  un  des  caraAères  qui 
le  font  reconnoitre  ^  furtout  parmi  les  rofiers  indi- 
gènes de  l'Europe. 

Ses  tiges  s'élèvent  à  la  hauteur  de  deux  ou  trois 
pieds  :  elles  font  glabres  ^  cylindriques  y  verdâtres  ; 
elles  prennent  en  vieilliflant  une  couleur  brune 
jaunâtre  un  peu  luifante  ,  aflez  femblable  a  celle 
du  rofier  canelle  s  elles  fe  divifent  en  rameaux  dif- 
fus y  nombreux  »  garnis  de  feuilles  alternes  «  ailées^ 
compofées  de  fept  à  neuf  folioles  glabres ^  ovales^ 
vertes  à  leurs  deux  faces  $  les  dernières  plus  alon- 
géçs  ,  prefque  lancéolées  >  dentées  en  fcie  à  leur 
contours  les  dentelures  tiès-aiguës,  fupportées 
par  des  pétioles  glabres  ou  un  peu  hifpides  >  mu- 
nis a  leur  bafe  de  flipules  élargies  >  denticulées  , 
bifides  à  leur  fommet. 

Les  fleurs  font  folitaires  ou  quelquefois  deux 
enfemble^  latérales^  terminales  «  axillaires^  fou- 
tenues  par  des  pédoncules  glabres  ou  légèrement 
hifpides^  droits^  cylindriques^  munis  à  leur  bafe 
de  larges  bradées  lifTes^  ovales^  femblables  aux 
folioles.  Le  calice  eft  partagé  en  cinq  découpures 
un  peu  hifpides  fur  leurs  bords  ^  entières  ^  li- 
néaires ou  un  peu  fpatulées  ï  leur  prolongement. 
La  corolle  eft  compofée  de  cinq  pétales  d'un 
rouge- foncé  j  mais  très-vifs  blanchâtres  à  leur 
bafe ,  échancrcs  à  leur  fommet.  L'ovaire  eft  pref- 
que globuleux  ou  bien  plus  ou  moins  alongé  , 
glabre^  verdâtres  les  filamens  courts ^  très-nom- 
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brenx  s  les  anthères  jaunes  &  petites  ^  les  ftyles 
pubefceos. 

{.es  pétioles  ^  les  pédoncules  &  les  calices  font 
quelquefois  parfaitement  glabres ,  mais  plus  Cou- 
vent ils  font,  ou  pubffcens^  ou  hériffés  de  poils 
courts 3  plus  ou  moins  nombreux;  quelquefois  à 
peine  fenfibles  ^  rarement  glanduleux. 

Dans  la  variété  ^  les  ovaires  font  ovales  3*  hif- 
pides y  colorés ,  ainfi  que  les  pédoncules.  Les  ca- 
lices ont  leurs  découpures  feuillées^  pinnatifldess 
les  pétioles  font  velus  Se  armés  de  quelques  petits 
aiguillons. 

La  plante  y  eft  remarquable  par  la  forme  alon« 
gée  de  fes  ovaires  >  fortement  rétrécis  à  leur  partie 
fupérieure.  Us  font  glabres  »  mais  les  pédoncules 
&  les  pétioles  font  hifpides  &  glanduleux  \  les 
folioles  glabres  &  ovales,  les  tiges  fans  aiguillons  s 
les  fruits  prefque  difpofés  en  cime  »  pendans  fur 
leur  pédoncule.  Ce  dernier  caraâère  établit  un 
grand  rapport  entre  cette  variété  &  le  rofa  pendu» 
lina ,  qui  n'en  eft  peut-être  elle-même  qu'une 
autre  variété. 

Cette  pl^te  croit  dans  les  Alpes»  les  Pyrénées; 
dans  les  départemeus  méridionaux  de  la  France.  T> 

(r.v.) 

8.  Rosier  à  feuilles  rougeâtres.  Rofa  rubrifoRa. 
Vill. 

Rofa  petiolis  fpinofis  ;  foliolis  7-9  glabris  ,  acutis  ; 
germinibus  umbellatis  y  glabris  ;  calicibus  foliactis» 
Villars  J  Dauph.  vol.  }.  pag.  549. 

Rofa  (  rubrifolia  )  »  germinibus  ovatis  pedunca^ 
lifque  glabris  y  glaucefcentibus  y  petiolis  acultatis  y 
caule  aculeis  fparfis  y  uncinatis  y  foliolis  oblongis  y 
argutï^  ferratis  ^  glabris  y  fioribus  fubcorymbofis» 
Willden.  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  lojf.n^.  14. 

Rofa  glauca.  Hort.  Parif. 

Cette  efpèce  a  un  port  remarquable  &  qui  la 
rend  très-diftinâe  :  prefque  toutes  fes  parties  font 
glauques  ^  &  fes  folioles  ont  une  teinte  rou- 
geâcre. 

Ses  tiges  s'élèvent  à  deux  &  trois  pieds  de  haut  s 
elles  fe  divifent  en  rameaux  étalés  ,  glabres ,  cy- 
lindriques y  d'un  pourpre  foncé  ou  bleuâtres^  gar- 
nis d'aiguillons  épars  y  crochus  ^  munis  de  feuilles 
alternes ,  pétiolées  y  ailées  ^  compofées  de  fept  ou 
neuf  folioles  glabres  à  leurs  deux  faces  y  ovales  j 
ouovalesoblongues^obtufesouacuminées^minces^ 
un  peu  molles»  dentées  en  fcie  à  leurs  bords  s  les 
dentelures  prefque  droites»  très-aigucfs>  d'un  vert- 
tendre  &  glauque^  marquées  de  nervures  8c  de 
veines  d'un  rouge-brun^  qui  fe  répand  fouvent 
fur  une  grande  portion  des  folioles.  Les  pétioles 
font  glabres  y  quelquefois  rougeâtres  y  armés  de 

getits  aiguillons  recourbés  j  munis  à  leur  ba&  d'une 
ipule  purpurine. 
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Les  fleurs  (ont  prefque  dirpofées  en  ombelle  à 
fexcrémtté  des  rameaux»  enveloppées  à  leur  bafe 
par  Jeux  grandes  braâées  ovales ,  oppofées ,  den- 
tées, finement  acuminées;  fupportées  par  des  pé- 
doncules courts^  très-glabres  ^  (ans  aiguillons >  de 
couleur  glauque  ou  purpunne.  Le  calice  eft  un  peu 
coloré,  glabre»  à  cinq  découpures  entières ,  ou 
un  peu  pînnatifides^  blanchâtres  &  pubcfcentts 
en  dedans ,  munies  à  leurs  bords  de  quelques  poils 
courts >  glanduleux.  La  corolle elt  rouge,  tachetée 
de  blanc  à  fa  bafe  5  les  ovaires  glabres ,  ovales  > 
glauques  ou  colores. 

Cette  plante  croit  naturellement  fur  les  mon- 
tagnes des  environs  de  Grenoble  ,  en  Allemagne 
&  dans  la  Suide.  On  la  cultive  au  Jardin  des  Plantes 
de  Paris.  Jy  (f^.v.) 

9.  Rosier  i  fleurs  pendantes.  Rjofa  ptnduHna, 
linn. 

Rofa  inermis ,  germînîbut  ohlongîs  ;  pedunculU 
fetiobfque  krfpidîs  ,  caule  ramifqiu  glubris  ,  fru&ibus 
pendulis.  Alton  ,  Hort.  Kev,  vol.  2.  p ag.  108.  — 
Wiilden.  Aib.  ui.  —  Idem  ^  Spec.  Plant,  vol.  x. 
pag.  1076.  n°.  28. 

Rofa  germinîBus  ovatts  j  glahris  ;  peduncults  caule- 
que  hijpidis  y  peiiolis  inermibus  y  fruâibtu  pendulis, 
Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  70^  —  Duroi, 
Harbk.  2.  pag.  371. 

Rofa  fanguiforbA  majoris  folio  ;  fru&u,  longo  ,  pen- 
dulo.  DiUen.  Eltham.  pag.  525.  tab.  145.  hg.  317. 

Rofa  (  vîrgintana  )  ,  inermis  ;  foliis  pinnatis  ; 
foliolis  ovatLs  »  ferratis  »  utrinquh  giabris  y  calicis 
foUolis  intUvifis,  Miller ,  Diâ.  n^.  10. 

Rofa  fUveftris ,  virginiana  y  pimpineiÙL  majoris 
foliis.  Rai ,  Hift. 

Il  exîfte  de  fi  grands  rapports  entre  cette  efpèce 
&  le  rofd  alpina  y  furtout  avec  la  variété  y  ^  qu'il 
fiy  a  guère  que  fa  qualité  d'étrangière  quf  ait  pu 
la  faire  confidérer  conMoe  une  efpèce  particulière  5 
cependant  il  eft  poflibte  qu'elle  ait  perdu  dans  nos 
jardins  quelques-uns  des  car?âères  qui  lui  font 
particuliers.  Ceux  que  nous  lut  connoiflbns  con- 
fident dans  fes  fruits  pendans  »  dans  fes pédoncules 
hifpides  &  glanduleux  >  ainfi  que  (es  pétioles  j  dans 
fes  folioles  glauques  ou  un  peu  blanchâtres  à  leur 
face  inférieure,    s 

Ses  tiges  font  droites,  glabres^,  cylindriques  ^ 
i00geatres>  ilriées^  dépourvues  d'aiguillons ,  <li- 
vifées  en  rameaoïb  diffus ,  pendans ,  garnis  de 
fiMtlIes  pétiolées  >  alternes  y  compoTécs  de  neuf 
ou  fept  folioles  oppofées  >  ovales»  obtufes^  quel- 
quefois prefqu  arrondies ,  longues  d'un  pouce  & 
phis  ,  gîabres,  d'un  beau  vctt-gai  à  leur  face  fu- 
péricure ,  plus  pales,  prefqae  glauques  ou  un  peu 
blanchâtres  en  deiïous,  dentées  en  fcie  i  leurs 
kbrdsi  le»  demeJoces  très-aigut^j  ûippofcées  par 
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des  pétioles  légèrement  hifpjdes,  prefque  clabres, 
fansaiguillonSf  munisàleur  bafe  de  ftipiiles  glabres, 
élargies  vers  leur  fommetj  denticulées  à  leurs 
bords. 

Les  fleurs  font  axillaîres  y  latérales ,  folîtaires  j 
foutenues  par  des  pédoncules fimpUs^  longs,  pen* 
dans,  fui  tout  â*  l'époque  de  la  maturité»  hif- 
pides &  glanduleux.  Le  calice  eft  divifé  en  cinq  • 
découpures  entières  ,  glabres  extérieurement  y 
vertes  ou  colorées ,  blanches  &  tomenteufes  en 
dedans  &  à  leurs  bords.  La  corolle  eft  compofée 
de  cinq  pétales  d'un  rouge-foncé  «  blancs  vers  leurs 
onglets  3  échancrés  a  leur  fommet.  L'ovaire  eft 
ovale,  glabre 3  fouvent  coloré.  Les  huits  font 
alobfcés,  pendans.  Les  étamines  très-nombreufcs  ; 
les  filamens  fubulés ,  un  peu  élargis  à  leur  bafe  i 
les  ftyles  très-courts ,  pubefcens. 

Cette  plante  croit  naturellement  dans  les  con- 
trées feptentrionales  de  l'Amérioue  y  dans  la  Vir- 
ginie, &:c.  On  la  cultive  au  Jardin  des  Plantes  de 
Paris  &  dans  quelques  autres  5  mais  elle  eft  peu 
recherchée ,  fes  fleurs  étant  ordinai rement. fimples 
&  prefque  fans  odcur.  |>  {V.v.) 

zo.  Rosier  fleuri.  Rofa  femperfiorens, 

Rofa  germirdbus   ohlongis  pedunculifque  hifpidis  ; 
,  caule  petiolifque  aculeato-hifpidis  ;  foliis  fubiematts  y 
aculeatis.  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  1078. 


»••  Î4. 


Rofa  (femperflorens)  ,  caule  aculeaeo;  foliis  fub-> 
ternis  pedunculifque  fuhunifloris ,  aculeatis  ^  hifpidis; 
calicis  foliolis  integris,  Curtii.  Mag.  l&^ 

Rofa  (  finica  )  ,  germinibus  fubglobofis ,  giabris  ; 
pedunculis  aculeatis  y  hifpidis  ,*  caule  petiolifque  acu^ 
leatis  ;  calicinis  foliolis  lanceolatis  ^  fubpeiiolatis^ 
Linn.  Syft.  veget.  394.  ? 

Rofa  (  diverfifolia)  ,  germinibus  ovali-oblongis  ; 
caule  petiolifque  aculeatis;  foliis  ternatis  pinna- 
tijvcy  fubtiàs  glaucis.  Venten.  Jard.  de  Ce!s  y  pag. 
35.  tab.  33.  ^ 

fi.  Rofa  (chinenfis),  germirdbus  ovatis  pedun^ 
culifque  giabris  ;  petiolis  cauleque  aculeatis  ;  foliolis 
ovato  -  lanceolatis  ,  fubtematis  ,  ferrulatis  ,  giabris* 
Willd.  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  1078. 

Rofa  (  chinenfis) y  germinibus  ovatis;  pedunculis 
foliolifque  utrinque  giabris  ;  ramis  petiolifque  acu^ 
leatis.  Jacq.  Obferv.  3.  pag.  7.  tab.  jj. 

Ce  rofier  eft  remarquable  par  deux  caraâèrer 
bien  prononcés ,  dont  Tun  eft  de  produire  des 
fleurs  fans  interruption  pendant  toute  Tannée ,  la 
mauvaîfe  faifon  exceptée  $  Tautre  d*avoir  la  plu- 
part, de  fes  feuilles  ternées^  ou  quînées ,  mais  aont 
les  deux  folioles  inférieures  font  beaucoup  plur 
petites  que  les  trois  autres* 

Ses  tiges  font  vertes  «  asnfi  que-  les  rameaar  ^ 
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armées  d'aiguillons  crochus  plus  ou  moins  nom- 
breux ,  garnies  de  feuilles  alcernes  >  composées  de 
cinq  à  trois  folioles  pédicûlées,  ovales^  lancéo- 
lées y  glabres  à  leurs  deux  faces  3  vertes  ^  prefque 
luifantes  en  deflus ,  plus  pâles  >  un  peu  blanchâ- 
tres en  delTous  ^  fimplement  dentées  en  fcie  à  leurs 
bords  9  les  dentelures  ordinairement  courtes  j  ai- 
guës i  la  foliole  terminale  plus  grande  ,  longue- 
ment pétiolée  >  les  pétioles  médiocrement  hifpi- 
des  5  les  ftipules  munies  de  cils  glanduleux. 

Les  fleurs  font  terminales  ^  prefque  folitaîres^ 
portées  fur  des  pédoncules  droits,  épais ^  cylin- 
driques, hifpides  ou  légèrement  aiguillonnées.  Les 
calices  font  à  cinq  folioles  ovales,  aiguës  «  acu- 
minées,  rarement  pinnées ,  plus  ou  moins  hifpides 
&  munis  d'aiguillons ,  quelquefois  prefque  gla- 
bres. La  corolle  efi  compofée  de  cinq  pétales  lé- 
gèrement échancrés  i  leur  fommet,  d'un  rouge- 
tendre  ;  elle  fe  double  aifément,  &  devient  quel- 
quefois blanche.  Les  ovaires  font  oblongs ,  gla- 
bres ou  un  peu  hifpides  i  les  ftyles  capillaires ,  tor- 
tueux 'f  les  ftigmates  tubulcs  >  tronqués  oblique- 
ment à  leur  fommet  j  rouges  ou  blanchâtres. 

La  plante  /i  ne  me  paroit  pas  pouvoir  former 
une  elpèce  diftinâe,  ne  différant  de  la  précédente 
que  par  fes  ovaires  &  fes  pédoncules  glabres  ^  ca- 
raétère  c^ue  j'ai  remarqué  fur  des  individus  qui  en 
préfentoient  de  glabres  &  d'hifpides. 

Cette  plante  croît  en  Chine;  elle  eft  cultivée 
dans  pluueurs  jardins  particuliers  de  Paris.  TS 

II.  Rosier  à  feuilles  ternées.  Rofa  tentata, 

Rofà  foUis  tirnatîs  ,*  foUolis  ovato  -  lanceolatis  , 
lucidis  ,  glaberrimis  ;  caule  petioiifque  acuUans  ,  acu' 
tcis  recurvis  ,  ramis  virgatis,  (  N.) 

Quoique  ce  rofier  foit  cultivé ,  depuis  un  aflez 
grand  nombre  d'années,  dans  Quelques  jardins  de 
Paris,  particulièrement  dans  celui  de  M.  Dupont, 
qui  s'eft  livré  avec  fuccès  i  la  culture  &  à  Tétude 
de  ce  beau  genre ,  il  n'a  pas  encore  été  poi&ble 
d'en  obtenir  des  fleurs. 

C'efl  un  arbriffeau  très- fort,  dont  les  tiges  fe 
divifent  en  longs  rameaux  diffus ,  glabres ,  élaitcés , 
de  couleur  brune-foncée,  armés  d'aiguillons  épars^ 
recourbés  ^  diflans  ,  garnis  de  feuilles  alternes , 
pétiolées  ,  ternées ,  compofées  de  trois  "folioles 
pédiculées,  ovales,  lancéolées,  glabres  â  leurs 
deux  faces ,  luifantes  &  comme  verniflees  à  leur 
face  fupérieure ,  d'un  vert  un  peu  plus  pâle  en 
deffous ,  dentées  en  fcie  i  leurs  bords  \  la  foliole 
terminale  plus  alongce ,  prefqu'acuminée ,  plus 
longuement  pétiolée  ^  hériffée  fur  la  principale 
nervure. 

I.cs  pétioles  font  longs ^  fermes,  glabres j  armés 
de  paies  aiguillons  fins  0c  droits  \  les  plus  anciens  ( 
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plus  forts  &  recourbés.  Les  ftipules  font  trè<- 
courtes ,  fprt  étroites  ;  elles  fe  divifent  prefoujO 
dès  leur  bafe  en  deux  découpures  étroites,  linéai- 
res ou  lancéolées,  aiguës,  denticulées  à  leurs 
bords  $  les  dentelures  prefqu'épineufes.        » 

Cet  arbriffeau  eft  originaire  de  la  Chine ,  &  cul- 
tivé dans  plulieurs  jardins  de  Paris.  T>  {V.v.) 

II.  Rosier  moufleux.  Ko/îi  mufiofa. 

Rofa  germiniôus  ovatis  ;  calicibus  ,  p<dimçuiis., 
pttiolis  ramulifque  hlfpidis ,  glandulofo-vifcofis  ;  fpi- 
nis  ramorum  [parfis  y  reHîs.  Ait.  Hort.  Kew.  vol. 
2.  pag.  207.  —  Willd.  Arbr.  318.—  Idem,  Spec. 
Pfant.  vol.  2.  pag.  1074. 

Rofa  (mufcofa),  calicibus  fcmipinnatis  ;  germi- 
nibus  ovatis  ;  pedunculis  foliorumque  fcrraturis  y  hif- 
pido  -  vifcidis  ;  cauU  petioiifque  aculeatis  ;  foliolis 
ovatis yfcrratis y  glabris.  Duroi,  Harbk.  2. pag.  368. 
—  Curt.  Mag.  69. 

Rofa  ruhra  ,  plena  yfpinofiffima  ;pedunculo  mufcofo» 
Miller,  Icon.  148.  tab.  221.  fig.  i. 

Rofa  provincialis  y  fpinofifpma  ;  pedunculo  mufcofo, 
Hort.  Angl.  66.  tab.  18. 

Ce  rofîer  a  de  fi  grands  rapports  avec  le  rofa 
centifolia,  que  l'on  foupçonne ,  avec  affez  de  rai- 
fon ,  qu'il  pourroit  bien  lui  devoir  fon  origine. 
Néanmoins  Miller  penfe  qu'il  doit  former  une 
efpèce  différente ,  peut-être  comme  hybride ,  vu 
la  difficulté  que  l'on  éprouve  â  le  cultiver,  tandis 
que  le  rofier  de  Provins  vient  avec  une  grande  fa- 
cilité. Il  eft  d'ailleurs  très  -  remarquable  par  les 
glandes  nombreufes  qui  le  recouvrent,  &  dont  les 
pédicules  rameux  &  entortillés  le  font  paroitre 
comme  couvert  d'une  mouffe  fine  fur  fes  pédon- 
cules &  fes  calices ,  ceux-ci  ayant  d'ailleurs  des 
découpures  fines  &  approchantes  des  petites  feuil- 
les de  certains  kypnum. 

Ses  tiges  fe  divifent  en  rameaux  diffus,  forte- 
ment armés  d'épines  brunes  «  droites  »  éparfes  $ 
chargés,  particulièrement  dans  leur  jeunefle,  de 
poils  glanduleux  &  vifqueux ,  garnis  de  feuilles 
alternes ,  ailées  ,  compofées  de  folioles  ovates  > 
dentées  en  fcie  inégalement  fur  un  double  rang  $ 
les  dentelures  intérieures  très-fines,  glanduleufes, 
ainfi  que  les  -pétioles  qui  font  encore  munis  de 
quelques  aiguillons. 

Les  fleurs  font  prefque  folitaires,  pédonculées^ 
de  couleur  rouge,  prefque  toujours  doubles»  les 
ovaires  ovales  ;  les  calices  pinnés  ,  chargés,  aînfi 
que  les  pédoncules ,  d'afpérites  &  de  poils  nom* 
breux,  ramifiés,  glanduleux,  touffus. 

On  ignore  l'origine  de  cette  plante  ,  qui  paroSc 
être  un  produit  de  la  culture.  I7  (  ^.  v.) 

.13.  Rosier  uès-épineuz.  Rofa  fpinofijfmuu  Uoo* 
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Rofa  germinibus  gtobofis  ,  glahris  ;  pedunculis  hif- 
fidis  y  cdtUe  pttioUJque  acuUùtiffimis*  Linn.  Spec. 
Plant,  vol.  I.  pag.  70J.  —  PoUich,  Pal.  n*.  487. — 
Scholl.Barb.  n^.401.  —  Mill.Diû.  n**.  z.  —  Leers^ 
Herborn.  pag.  110.  n°.  384.  —  Grim.  Flor.  ifen. 
Nov.  Aft.  A.  N.  C.  tom.  5.  Append.  pag.  323. — 
Hoffm.  Germ.  176.  —  Roth ,  Germ.  vol.  I.  pag. 
217.  —  II.  5yr  —  I^^n^»  Flor.  franc,  vol.  }.  pag. 
151.  n**.  750.  XII.  var.  /i. 

Rofd  /finis  rcBis  ,  confertis  y  foUis  novenis ,  gla^ 
hris;  pinnis  &  petioUs  fuùfpinojis,  Haller^  Helv» 
n^.  1106. 

Rofa  germinibus  globofis  y  glabris  ;  pedunculis  , 
Cûule  petiolifque  aculcis  confertis.  Çrantz.  Auftr. 
pag.  84. 

Rofa  calicibus  integrisy  germinibus  globofis  y  gla* 
hris  ;  pedunculis  hijpidis  y  caule  petiolifque  aculea- 
tifmis  ;  foUolis  lanceolato^'Ovatis  y  ferratis  ,  glabris» 
Duroi^Harbk.  1.  pag.  339. 

R/i>fa  caule  petiolifque  aculeatis  y  calicis  foïiolis 
indhfifis.  Linn.  Flor.  fuec.  407.  442. 

Rofa  campeftris  fpinofijjima  }  flore  albo  ,  odoro. 
Tournef.  Inft.  R.  Herb.  638.  —  C.  Bauh.  Pin.  483. 

Rofa  dunenfis,  Dodoti.  Pempt.  187. 

Rofa  pumila  yfpinofijpma^foliis  pimpinelU  glabrisy 
fore  alho.  J.  Bauh.  Hift.  2.  pag.  40.  Icon. 

Rofa  campeftris  y  odora.  Cluf.  Hift.  I.  pag.  116. 
Icon. —  Idem^Stirp.  Pann.  p.  112.  tab.  m.  114. 

/s.  Rofa  (  pîmpinellifolia  )  ^  germinibus  globofis 
peduncuUfque  glabris  ;  caule  aculeis  fparfis  y  re^is^pe- 
liolis  fcabris  y  foïiolis  obtufis.  Linn.  Spec.  Plant.  703. 

—  Pall.  Irer  2.  pag.  317.  —  HoflFm.  Germ.  176. — 
Wiild.  Arbr.  308.  —  Retz.  Obferv.  4.  pag.  27. 

—  Lam.  Flor.  franc,  vol.  3.  pag.  13 il  n°.  750. 

Rofa  pumila  y  fpinofijjima  ;  flore  rubro.  Tournef. 
Inft.  R.  Herb.  638.  —  J.  Bauh.  Hift.  2.  pag.  41. 

Cynorrhodon  polyacanthon.  Dalech.  Hift.  i.  pag. 
127.  Icon. 

y.  Rofa  (fcotica),  caule  petiolifque  aculeatis; 
foliis  pinnatis  y  foïiolis  api  ce  incifis  y  fruBu  globofo, 
Miller,  Dia.n°.  y. 

Rofa  pimpinella  minor  y  fcotica  j  flore  livide  rU" 
hente,  Miller,  Diâ.  edic.  i. 

J'ai  cru  devoir  réunir  ces  deux  efpèces  de  Linné  y 
trop  rapprochées  pour  être  réparées  »  &  dont  les 
différences  ne  confiftent  que  dans  leur  proportion 
de  grandeur,  toutes  deux  fort  petites  «  la  plante  ^ 
l'étant  encore  davantage.  Les  pédoncules  glabres 
ou  hifpides  fe  trouvent  quelquefois  fur  le  même 
individu,  &  les  fleurs  blanches  ou  teintes  d«  rofe 
font  communes  aux  deux  plantes. 

Les  tiges  s'élèvent  de  deax  à  trois  pieds  ;  quel- 
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quefois  elles  ont  à  peine  un  pied;  elles  font  rou- 
geàtres  ou  brunes,  très-rameufes^  armées  d'un 
très- grand  nombre  d'aiguillons  droits,  inégaux, 
fort  rapprochés ,  fins ^  aigus.  Les  feuilles  font  nom- 
breufes  ,  alternes»  compofées  de  fept  à  onze  fo- 
lioles affez  femblables  à  celles  de  la  pimprenelle, 
fort  petites  ,  ovales  y  arrondies  ,  d'un  vert*  gai  y 
glabres  à  leurs  deux  faces  «  un  peu  plus  pâles  & 
agréablement  veinées  en  deflbus ,  dentées  en  fcie 
à  leur  contour,  oppofées,  pédiculées^  foutenues 
par  des  pétioles  munis  de  très-petits  aiguillons  8c 
de  ftipufes  très-courtes  «  médiocrement  élargies  « 
denticulées  à  leurs  bords. 

Les  fleurs  font  folitaires^  axillaires,  portées  fur 
d^s  pédoncules  fimples»  armés  ordinairement  de 
petits  aiguillons  courts.  Le  calice  eft  glabre ,  à  cinq 
découpures  étroites  y  alongées ,  fimpks  ou  quel- 
quefois un  peu  pinnatifides  ou  incifées  vers  leur 
fommet.  La  corolle  eft  blanche  ^  fouvent  tachetée 
de  jaune  à  fa  bafe  ;  les  pétales  ovales,  échancrés 
^en  cœur  à  leur  fommet  s  les  ovaires  globuleux^ 
lifTes,  petits. 

Dans  la  variété  ^  »  les  tiges  font  mointiélevées  $ 
les  feuilles  un  peu  plus  petites,  plus  arrondies  s  les 
pédoncules  plus  courts^  dépourvus  d'aiguillons^ 
les  corolles  d'une  légère  couleur  rofe  fur  un  fond 
blanchâtre. 

La  variété  y  eft  encore  plus  petite  ;  elle  s'élève 
â  peine  d'un  demi  -  pied.  Ses  folioles  font  très- 
petites  s  les  pédoncules  courts ,  glabres  y  épais  ;  les 
divifions  du  calice  entières;  la  corolle  blanche  ou 
lavée  de  rofe 5  les  fruits  arrondis^  d'un  pourpre 
foncé ,  prefque  noir.  Elle  eft  connue  fous  le  nom 
de  rofier  d^Ecojfe* 

Ces  plantes  croiffent  en  Europe  y  dans  l'Alle- 
magne y  la  Suiffe ,  la  France.  La  variété  /3  fe  ren- 
contre dans  nos  déparremens  méridionaux  fur  les 
rochers  incultes  5  la  variété  y  eft  originaire  d'E- 
cofTe.  On  les  cultive  toutes  trois  au  Jardin  d^s 
Plantes  de  Paris.  T>  (  K.  v,) 

14.  Rosier  velu.  Rofa  villofa,  Linn. 

Rofa  germinibus  globofis  pedunculifque  kifpidis  ; 
caule  aculeis  fparfis  y  petiolis  aculeatis  y  foliis  tomen^ 
tofis.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  704.  —  Mil!. 
Diû.  i)°.  3.  —  Leers,  Herborn.  n^.  385.  —  Poil, 
Pal.  n*.  483 . —  Hoffm.  Germ.  176.  —  Roth.  Germ. 
vol.  I.  pag.  217.  —  II.  556.  -*•  Retz.  Obferv.  i. 
pag.  19. 

Rofa  eglanteria.  Var.  ^.  Lam.  Flor.  franc,  vol.  }. 
pag.  151.  n**.  7J0.  XI. 

Rofdfpinis  reclis ;  foliis  quinis ,  tomentofis  ;  pinnis 
rotundis  yfpinofis,  Haller,  Helv.  n*.  iioj. 

Rofa  calicibus  femipinnatis  ;  germinibus  globofis 
pedunculifque  kifpidis;  caule  petiolifque  aculeatis; 


^ 
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foliolis  ovat'u ,  tomcntcfis.  Duroi  ^  Harbk.  1.  pag. 

341- 

Rofa  foUîs  utrinqae  viUcfis  ^  fruBu  fpinofo.  Lînn. 
Flor.  fuec.  2.  pag.  1195. 

Rofa  filveftris  y  pomifera^  major.  Tourne f.  Inft. 
R.  Herb.  638.  —  C.  Bauh.  Pin.  484.—  Duhamel , 
Arbr.  vol.  2.  n^.  42. 

Rofa  filvefiris  y  pomifera.  Dalech.  Hift.  l.  pag. 
127.  Icon, —  Lobel,  Icon,  2.  pag.  211. 

(,,  Rofa  (molliffima)  ,  gcrminibus  fubglobofSsy  gla- 
bris  pedunculifque  hijpicUs  ;  cauU  petiolifque  acu- 
Uatis ,  foliis  tomentojîs.  Willd.  Prodr.  n**.  1237. 

Ce  rofier  a  de  grands  rapports  avec  le  rofa 
canina;  il  m'en  paroit  cependant  fuffiramment  d'I- 
tinâ  pour  ne  point  être  confondu  comme  variété 
avec  cette  dernière  efpèce.  Ses  fruits  font  plus 
arrondis  5  fes  pédoncules  &  fes  ovaires  chargés  de 
poils  glanduleux  &  d'aiguillons  fins  très  •  nom- 
breux \  fes  feuilles  molles  &  tomenteufes  ou  pu- 
befcentes. 


fes  tiges  s'élèvent  à  la  hauteur  de  trois  ou 
quatre  pieds  5  elles  font  dures  ,  glabres  ,  divifées 
en  rameaux  cylindriques ,  grifâtres ,  munis  d'ai- 
guillons épars ,  recourbés  3  garnis  de  feuilles  pé- 
tiolées>  alternes,  ailées ^  compofées  de  cinq  ou 
fèpt  folioles  dune  grandeur  médiocre^  ovales, 
molles ,  douces  au  toucher ,  vertes  &  pubefcentes 
i  leur  face  fupérieure  ,  prefque  tomenteufes  & 
blanchâtres  en  deffous,  à  double  dentelure  à  leurs 
bords,  fupportées  par  des  pétioles  velus ,  chargés 
de  quelques  petits  aiguillons  courts  &  de  fiipules 
médiocrement  élargies. 

Les  fleurs  font  prefque  folitaires,  latérales  ou 
terminales  3  foutenues  par  des  pédoncules  très* 
bériiTés  &  glanduleux.  Les  calices  font  pubefcens» 
chargés  de  petites  glandes  j  divifés  en  cinq  de- 
coupures  ovales  «ptoloivgées  à  leur  femme t  en  une 
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aculeâtis  ;  fhlioUs  ovatis  ,  fuhtùs  albîdo-tomentojls  ^ 
caule  acuUis  fparjû  ,  fioûbus  folitariis.  (N.) 

Rofa  porno  fpinofo  »  folio  hirfuîo,?  J.  Bauh.  Hift. 
2.  pag.  38.  icon.  I 

S:s  tiges  font  hautes  de  quatre  i  cinq  pieds , 
munies  de  rameaux  nombreux  ,  diffus ,  glabres , 
noueux  3  cjrlinirtques,  armés  d'aiguillons  épais , 
d'un  blanc  jaunâtre  ^  droits ,  aigus,  munis  de  feuil- 
les alternes ,  compofées  de  fept  folioles  ovales , 
oppofées  j  feiTiles ,  crénelées  à  leurs  bords  \  les 
crenelures  finement  denticulées  j  vertes  ^  glabres 
a  leur  face  fupérieure ,  légèrement  tomenteufes 
&  blanchâtres  en  deiTous  >  fupportées  par  des  pé- 
tioles velus  y  munis  de  quelques  petits  aiguillons 
rares  &  de  fiipules  courtes  ,  bifides  à  leur  fommet, 
prefqu  entières  à  leurs  bords. 

Les  fleurs  font  latérales,  axillaires,  prefque  fc- 
Ittaires,  foutenaes  par  des  pédoncules  méiiocres, 
droits»  très-hértfl'és  de  pointes  glanduleufe^.  Les 
calites  font  divifés  en  cinq  découpures  alongéts , 
fpatulées  vers  leur  fommet  •  glanduleufes ,  blan* 
châtres  en  dedans  &  a  leurs  bords.  La  corolle  eft 
d'un  rougc-tendre  \  les  pétales  échancrés  en  cœuc 
â  leur  fommet î  les  ovaires  globuleux,  chargés, 
ainfi  que  les  fruits ,  d'un  grand  nombre  d'aiguil- 
lons fins  3  très-piquans ,  jaunâtres*  Les.  fruits  font 
fort  gros,  globuleux,  un  peu  ovales,  d'un  rouge 
noirâtre,  remplis  de  femences  jaunâtres  &  ve- 
lues. 

J'ignore  le  lieu  natal  de  cette  plante,  que  Ton 
cultive  depuis  bien  des^innees  au  Jardin  des  Plan- 
tes de  Paris  âe  ailleurs.  Ses  fleurs  font  (impies.  1> 


16.  Rosier  églantier.  Rofa  mbigin^fa,  Linn. 

Rofa  gtrminibus  gfobofis  acidcatifque  ,  acidtis  re^ 
cttrvis ,  filialis  fei^ùs  rubiginafis.  Linn.  Mant.  564. 
—  Jacq.  Auftr.  1.  pag.  31.  tab.  50.  —  Hoffm, 


coupures  ovaies^pioioivgecs  a  leur  lomracc  en  une  i  —  jacq.  Aultr.  1.  pag.  31.  taD.  50.  —  Hottm 
longue  pointe  linéaire  ,  quelquefois  un  peu  pin-  l  Germ.  174.  —  Roih.  Germ.  L  pag.  xi  .  —  II 
natifide.  La  corolle  eft  ordinairement,  fimple  ,  à     jjg.  —  Retz.  Obferv.  i.  pag.  20. 


cinq  pétales  d'un  rouge-foncé ,  blanchâtres  vers 
leur  bafe,  avec  une  tache  jaunâtre  â  leur  onglet} 
les  ovaires  globuleux  ou  un  p^u  ovales ,  très- 
hérifles  de  poils  glanduleux  ;  les  fruits  gros  ,  ar- 
rondis :  ils  perdent  fouvent  une  partie  de  leurs 
poils, 

Dans  la  variété  fi  y  les  folioles  font  beaucoup 
plus  épaifts,  plus  molles,  comme  drapées,  &  les 
ovaires  font  très-fouvent  dépourvus  de  poils  glan* 
duleux. 

Cet  arbrifleau  croit  en  Europe  dans  les  terrains 
(ces  &  pierreux  ^  &  dans  les  bois.  J)  (^.  v.) 

15.  Rosier  hifpide.  Rofa  kifpida.  Horr.  Parif. 
^ofii  gçrminibm   gMafis  ptdunçulifque  hifpido^ 


i 


Rofa  (  rubiginofa  )  ,  gcrminibus  ovatis  ptdaauu" 
lifque  hifpidis  ;  pcdolis  cauUque  acuieatis  ;  acuUis 
recurvls  ,*  foliolis  ovatis  y  fubtàf  glandulofo  ^pilofis^ 
Ait.  Hort,  Kcw.  vol.  2.  pag.  206.  —  Willd.  Arbr, 
317.  —  Idem,  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  1073. 
n*".  21. 

Rofa  eglanuria ,  var.  *.  Lam.  Flor.  franc,  vol.  3  • 


XI. 


pag.  131.  n.  750. 

Rofa  caule  aculeis  /parfis  ,  recurviufculis  $fotits 
'  pinnatis  ,  fubtus  glaadulofa*  hifpidis  y  ruèiginojis  •fa^ 
iiolis  ovatis  y  duplicato-ferratis  ;  pet io lis  acuteatis  ; 
ptdunculis  glandulàja  -  hi/pidis  ;  gtrminiBus  ovatis  * 
fuèéifpidis  ;  foliolis  calicinis  femipinnatis,  Ehrh. 
Beitr.  4.  pag«  22. 

Rûfj,  (egjanteria),  caliethu  /rmipimtHHÎs  ;  ger^ 
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wdnlbm  globops  t  glabris}  pedunculU  p€tiolî/que  hlf" 
pies ,  glandutofis  ;  cauU  acuUis  fparfis  ^  curvis  i 
foliolis  fuhrotundis  y  ferraturis  glanduiojû,  Duroi , 
Harbk.  2.  pag.  i^6. 

Rofa  egianteria.  Herro.  Dîffert.  de  rofa.  pag.  17. 


îi*.  12. 


Gouan^  Hort.  Monlp.  Z4J. 


RofafuavîfiUia.  Lightfoot  ^  Scot.  161,  —  (Eder. 
Flor.  dan.  cab.  870. 

Rofkjilveftrisy  odotata  ^  jlore  multiplici.î  Lobel  « 
Icon.  2 10. 

Roft  fpinis  aditncis ^  foliis  fuhtùs  ruBiginofis.,  Hall. 
Helv.  n°.  1103.  ^ 

Rofa  filvefiris ,  foliis  odoratis,  Tourn.  IdA.  R. 
Heib.  638.  —  C.  Bauh.  Pin.  483. 

Rofafihefiris.  Dod.  Pempc.  186.  IcOD. 

Rofa  foliis  odorat is  ^  egianteria  diSa,  J.  Bauh. 
Hifi.  2.  pag.  41.  Icon. 

Rofa  egianteria.  Tabern.  Icon.  1087. 

^.  Rofa  ruhiginofa  (  canadenfis  )  ^  foliolis  rotun- 
dioriltus  ,  fioribus  fubumbellatis.  (N.) 

Il  me  femble  qu*on  a  fouvent  confondu  «  dans 
la  fynonynfte  y  cette  efjpèce  avec  le  rofa  lutea ,  Se 
peuc-éti;f  tvec  le  ro/a  canina ,  qui  ont  en  effet 
beaucoup  de  rapports  entr'elles.  Elle  diffère  du 
rofa  canina  en  ce  que  celle-ci  a  Tes  folioles  plus 
minces ,  glabres^  point  adorantes  $  Tes  fleurs  blan* 
ches  ou  teintes  de  rofe  y  Tes  pédoncules  &  fes 
ovaires  prefque  glabres.  Elle  fe  diftingue  du  rofa* 
lutta  par  fes  fleurs  rouges  y  point  fétides  î  par  fes 
folioles  ordinairement  rouflâtres  »  très  -  glandu- 
kufes.;  par  fes  aiguillons  recourbés.  Au  reite  y  il 
ne  feroit  pas  impoflîble  que  ces  trois  efpèces  ne 
foient  des  variétés  de  la  même  3  &  que  celle  dont 
il  s'agit  ici  n'en  foit  le  type.  Je  la  regarde  comme 
le  véritable  églantier  y  différente  encore  du  rofa 
villofa,  celle-ci  n'ayantpoint  les  feuilles  odorantes 
ni  glanduleufes  y  mais  (ouples  ,  molles  &  prefque 
lanugineufes  >  &  dont  les  aiguillons  font  droits. 

Les  tiges  de  cet  arbriffeau  font  hautes  de  trois 
a  quatre  pieds  y  glabres ,  verdâtres ,  rameufes  >  ar- 
mées de  forts  aiguillons  foqvent  un  peu  rouges  ou 
jaunâtres  3  épars  y  recourbés  >  &  garnies  de  feuilles 
alternes  y  pétiolées ,  ailées ,  compofées  de  fept  ou 
cinq  folioles  afTez  petites  y  d'une  odeur  agréable  y 
approchant  un  peu  de  celle  d'une  pomme  de  rei- 
nette, mais  plus  pénétrante;  ovales ^  un  peu  ar- 
rondies j  épaiflfes^  un  peu  vifqueufes  ^  vertes  & 
Iirefqae  glabres  a  leur  face  fupérieure  y  un  peu  ve- 
ues  ou  pubefcentes  en  defTous  y  très-fouvent  de 
couleur  rouffâtre  &  chargées  d'un  grand  nombre 
de  glandes  veinées  ,  réticulées ,  dentées  en  fcie 
&  très-gUnduleufrs  à  leurs  bords  y  ainii  que  les 
flipules  y  qui  font  larges  ,  bifides  à  leur  fommet. 
Les  pétioles  font  munis  de  petits  aiguillons  &  de 
beaucoup  de  glandes  pédiculées« 
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Les  fleurs  font  prefque  folitaîres  y  axillaires,  la^^ 
térales  ou  terminales ,  foutcrnues  par  des  pédon« 
cules  droits ,  cylindriques  ,  hériffés  de  petits  ai-- 
guillonsSf  de  poils  glanduleux»  ainii  quelesovaires  ' 
&  les  calices.  Ceux-ci  fediviiênt  en  cinq  décou- 
pures à  demi  pinnatifides.  La  corolle  ef)  compo*- 
fée  de  cinq  pétales  échancrés  en  cœur  i  leur  fom** 
met,  d'un  rofe-rendre>  plus  pâles  &  un  peu  blan- 
châtres a  leur  bafe.  Les  ovaires  font  ovales,  pref* 
que  ronds  i  les  fruits  d'un  touge  de  corail ,  ovales^» 
obtus  y  prefque  glabres. 

La  variété  ^^  originaire  du  Canada,  ne  diffère, 
de  la  précédente  que  par  fes  feuilles  plus  arron- 
dies y  de  par  fes  fleurs  prefque  difpofées  en  om- 
belle à  l'extrémité  des  rameaux.  On  la  cfihivi  au 
Jardin  des  Plantes  de  Paiis  &  dans  pluiieurs  autres. 

Ce  rofîer  croît  naturellement  dans  prefque  tou- 
tes les  contrées  de  l'Europe  feptentrionale ,  parmi 
les  buiflbns,  dans  les  haies  «  aux  lieux  incultes.  T> 

(r.v.) 

Les  fruits  de  l'églantier  ont  une  faveur  douce  > 
mêlée  d'une  agréable  acidité.  Les  poils  qui  envi- 
ronnent les  femences  s'en  féparent  aifément^  s'at- 
tachent aux  doigts  lorfqu'on  y  touche ,  pénètrent 
la  peau  &  y  occafionnent  des  démangeaifons  très- 
importunes. 

Il  croît  fouvent,  fur  les  branches  &  les  rameaux 
de  cet  arbriffeau,. une  efpèce  d'épongé  velue,  d^ 
la  grolTeur  d'une  petite  pomme  ou  d'une  groffe 
noix  >  légère  ,  de  couleur  rouffe ,  d'une  odeur 
acide  affez  agréable  ,  pénétrante  :  on  la  nomme 
bédéguar  ou  éponge  d'églantier  ;  elle  eti  environnée 
d'un  grand  nombre  de  fiiamens  alongés  ,  touffus  » 
entre-mélés  5  l'intérieur  cff  dur  >  prefque  ligneux. 
C'efl  une  tumeur  occalionnée  par  la  piqûre  d'un 
infeâe  ailé  (  le  cynips  rofs  Linn. ,  le  diplolèpe  du 
bédéguar  Geoffr.  )  ,  qui  >  avec  raiguillon  dont  l'ex- 
trémité de  fon  ventre  efl  armé ,  perce  le  bouton 
d'où  les  feuilles  doivent  fortir ,  y  dépofe  fes  œufs, 
dont  les  larves  font  nichées  dans  autant  de  petites 
cellules  dans  l'intérieur  de  cette  tumeur.  On  a 
rangé  cette  produâton  au  nombre  des  remèdes 
utiles  ,  &  qui  peuvent  être  employés  avec  fuccès 
dans  les  diarrhées  ,  les  dyffenteries  ,  la  difficulté 
d'uriner.  On  prétend  que ,  réduite  en  charbon  & 
en  poudre ,  c'efl  un  fpécifiaue  contre  les  goitres  ;  - 
qu'il  fuffit  d'en  mettre  tous  les  foirs  en  fe  couchant 
une  pincée  fous  la  langue. 

Les  fleurs  de  l'églantier  font  purgatives,  maïs 
fon  fyrop  efl  aflringent.  La  conferve  qu'on  pré- 

Eare  avec  fes  fruits ,  efl  d*un  doux  aigrelet,  agréa- 
le  au  goût,  excellent  aflringent ,  bon  dans  le 
cours  de  ventre ,  pour  modérer  l'ardeur  de  la  bile 
&  adoucir  Tâcreté  de  l'urine. 

17.  Rosier  des  chiens.  Rofa  canina,  Linn, 
Rofa  germinibtis    ovatis  peduncuUfque  glabris  / 
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cauU  petioVfqut  aculeatîs.  Linn.  Spec.  Plant!  vol.  i. 
pag.  704»  —  Mater,  medic.  119.  —  Pollich,  Pal. 
n**.  186.  —  (Eder.  Flor.  dan.  tab.  fjy.  —  Ludw. 
E£t.  tab.  70.  —  Blackv;^.  tab.  8.  —  Kniph.  Cent.  7. 
n**.76.  —  Hoffm.  Germ.  176.  —  Roth.  Germ. 
vol.  I.  pag.  218.  —  II.  560.  —  Willd.  Arbr.  521. 

—  Idtm^Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  1077.0''.  }i. 

Rofa  fpinis  aduncis  ^  foliîs  ftptenis  y  calîcibus  to- 
mentofis  y  fegmcntis  pinnatis  &  fcmipinnatis  ^  tubis 
brevifimis.  Hall.  Helv.  n°.  1 101. 

Rofafepium,  Lani.  Flor.  franc,  vol.  }.  pag.  129. 
n^  7J0.  VI. 

Rofa  eau  te  acuteaia,  petîolîs  inermibus ,  caiicibus 
femipinnatis,  Flor.  fuec.  406.  441.  , 

Rofa  caiicibus  femipinnatis  j  viliojls  ;  germinibus 
ovatis  pcdunculifquc  glabris  ;  petiolis  fubhifpidis  y 
foiwlis  ovatis  ^  mucronatis,  Duroi  y  Harbk.  2.  pag. 

Rofa  fi/vejf ris  y  vulgafis  ,*  fore  odorato .  incarnato, 
Tourn,  Inft.  R.  Herb.  6}8.  —  G.  Bauh. Pin.  483 . 

Rofa  canina  vulgb  d'iSa.  Dod.  Çempt.  187. 

Rofa  fiiveftris ,  aiba  j  cum  rubore;  folio  glabro.  J. 
Bauh.  Hift.  2.  pag.  43.  Icon. 

Rofafilvffiris.  Tabern.  ic88.  Icon. 

Rofa  canina  y  odorata  &filvefiris,  ?  Lobêl  j  Ic.  2. 
pag.  2iO. 

Fuigai rement  rofes  de  chien ,  rofes  cochonnières^ 
cynorrhodone. 

^.  Rofa  (  fepium)  ,  elatior  ;  ramis  undique  acuUis ^ 
recurvis  y  armatis  ;  foUolis  plerumque  feptenis  ,  par^ 
vulis  y  ovatis  ,  acutis  »  fubtlis  ut),  petiolus  y  glandulis 
confperfîs  y  fruciibus  oblongo  -  ovatis  ,  pedunculoque 
glabris.  Thuill.  Flor.  parif.  édit.  2.  pag.  252.  n**.  8. 

y.  Rofa  (  umbellata) ,  germinibus  ovatis,  glabrisy 
capitatisyfubumhellatisy  cauleaculeato.LeyÇeTy  Flor. 
Hall.  455» —  Leers»  Herborn.  pag.  119.  n**.  380. 

^.  Rofa  (  dumetorum  )  ,  ramis  glabris ,  aculeis  ^ 

-  infrà  folia  geminatis ,  validis  ,  uncinatis  y  foliis  pu- 
befcentibus  ;  petiolo  minute  pafsim  aculeato  ;  foUolis 
fuborbiculato  -  ovalibus  ,  quinque  adfeptem  ;  fruàibus 
globofls  pedunculifque  glabris.  Thuill.  Flor.  parif. 
édit.  2.  pag.  250. 

Cet  arbrifleau  y  dont  les  fleurs  font  ordinaire- 
ijient  rougeârres ,  très-rarement  tout-à-fait  blan- 
ches, fe  diftingue,  par  ce  premier  caraftère,  du 
rofa  arvenfisy  avec  lequel  il  a  beaucoup  de  rapports. 
D'ailIçuTS,  (es  ovaires  font  bien  plus  alongés,  gla- 
bres »  ainfi  oue  fes  pédoncules,  tandis  quQ  dans  le 
rofier  des  cnamps  les  ovaires  font  prefque  globu- 
leux &:  les  pédoncules  hifpides.  Ce  dernier  a  fes 
folioles  d'un  vert-obfcurj  elles  font  plus  claires, 
prefqne  lui  Tantes  dans  le  nôtre  ,  qui  fournit  à  la 
véiice  plufieurs  variétés  par  lefquelies  ces  deux  ef- 
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pèces  femblent  fe  confondre ,  &  qui  ont'peut-étre 
un  type  commun  ;  ce  <pji  a  occafionné  l'établiffe- 
ment  de  quelques  efpèces  nouvelles  ,  que  nous 
croyons  devoir  rapporter  à  celle-ci ,  &qu'onpouï- 
roit  peut-être  réunirégalementaurofierdeschamps. 
En  fuivant  ce  grand  nombre  de  variétés ,  on  les 
verroit  auifi  fe  rapprocher  du  rofa  rubigînofa  ;  mais 
leurs  feuilles  ne  font  ni  odorantes  ni  roufl'âtres  en 
deflbus  y  &  très-peu  glanduleufes. 

Sts  tiges  font  hautes  de  quatre  à  cinq  pieds  « 
très-rameufes  ,  diffufes,  enbuilfon,  liffes ,  verdâ- 
tress  fes  rameaux  alongés  «  foibles  ,  quelquefois 
prefque  farmenteux ,  armés  d'aiguillons  allez  forts, 
épars ,  diitans ,  crochus ,  garnis  de  feuilles  alternes, 
pétiolées  ,  compofées  de  fept  ou  cinq  folioles affei 
petites ,  ovales ,  fouvent  acuminées  à  leur  fommet, 
minces  ,  glabres,  d'un  vert  prefque  luifant  à  leur 
face  fupérieure,  un  peu  blanchâtres  ou  cendrées 
en  delTous ,  finement  réticulées ,  à  dentelures  pref- 
que fîmples,  très-aiguës ,  prefque  point  glanduleu- 
fes )  les  pétioles  légèrement  pubefcens ,  munis  de 
quelques  aiguillons  rares  5  les  fiipules  un  peu  mu- 
cronées. 

Les  fleurs  font  folitairçs,  latérales  ,  axillaires  y 
prefque  terminales ,  fupportées  par  des^doncules 
grêles,  glabres,  fans  aiguillons.  Les  calices  font 
un  peu  velus ,  divifés  en  cinq  découpSifi  prefque 
pionatifides  ,  ciliées  à  leurs  bords.  La  corolle  eft 
olanche  &  toujours  un  peu  rougeâtre ,  furtout  dans 
fa  jeunefle  \  les  pétales  en  cœur ,  échancrcs  à  leur 
fommet  j  les  ovaires  ovales ,  oblongs  ,  étroits  , 
'glabres ,  verdâtres  \  deux  braâées  à  la  bafe  des 
fleurs ,  oppofées  &  ciliées  à  leurs  bords. 

Dans  la  variété  ^  les  tiges  s'élèvent  davanuge, 
&  parviennent  à  la  hauteur  de  huit  à  neuf  pieds. 
Les  feuilles  font  y  ainfi  que  les  pétioles ,  plus  abon- 
damment fournies  de  glandes.  Les  pédoncules  font 
glabres  ou  un  peu  glanduleux. 

La  plante  y  eft  remarquable  en  ce  que  fes  fleurs 
fe  portent  particulièrement  vers  l'extrémité  dts 
rameaux  ,  y  forment,  par  leur  réunion  ,  une  forte 
d'ombelTe.  Les  folioles  font  glanduleufes  »  &  les 
pétioles  un  peu  vifqueux;  les  pédoncules  hérilTés 
de  quelques  aiguillons  droits  ;  les  ovaires  prefque 
globuleux.  Ces  caraûères  rapprochent  beaucoup 
cette  plante  du  rofa  rubiginoja. 

Dans  la  variété  /  les  aiguillons  font  crochus  , 
réunis  deux  par  deux  vers  la  bafe  de  chaque  feuille. 
Celles-ci  font  un  peu  pubefcentes  ,  ovales  ;  les 
fruits  globuleux ,  glabres ,  ainfi  que  les  ovaires  i 
les  fleurs  d'un  blanc-rofe. 

Cette  plante  &  la  plupart  de  fes  variétés  fe  ren- 
contrent dans  les  bois ,  les  buiflbns  y  les  haies  des 
contrées  feptentrionales  de  l'Europe.  J)  (  F*,  v.  ) 

Ses  racines  ont  étélong-tems  regardées  comme 
un  fpéciiique  conue  la  moffure  des  chiens  enragés^ 

remède 
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dlées ,  com- 

quelque- 
*«,^  M»  peu  arrondies,  petites,  glabres  à  leurs 
deux  faces  ou  un  peu  pubefcentes}  d'un  vert-ten- 
dre en  dôffus ,  d'un  vert-glauque,  un  peu  jaunâtre 
en  deffous ,  dentées  irrégulièrement  à  leurs  bords, 
;  les  dentelures  très  aiguës.  Les  pétioles  font  gU- 

Rofa germinihus  ovatis ^  fuhglabris ;  pedunculis pe-     hïts ,  armés  d'aiguillons,  munis  à  leur  bafe  de  Ut- 
îolifitu  glandulofo»  kirfutb ^  caule  acuUato,  Jacq.        ^jg^  très-étroites,  prefque  filiformes, 
rior.  auftr.  2.  tab.  197.  —  Murr.  Syft.  veget.  edit.  '    nouiffent  à  leur  fommet  en  deux  petit 


18.  Rosier  des  coteaux.  Rofa  colSna.  Jacq. 


qui  s  epa- 
nouiffent  à  leur  fommet  en  deux  petites  folioles 
linéaires,  denticulées ,  écartées,  quelquefois  un 
peu  glanduleufes. 

Les  fleurs  font  axîllaîres,  folîtaîres,  latérales  & 
terminales,  fupportées  par  des  pédoncules  gla- 
bres. La  corolle  eft  ordinairement  double  ou  fenii- 
double,  d'un  jaune  de  foufrej  les  découpures^ du 
calice  à  demi  pinnatifides,  un  peu  glanduleuies, 
ainfi  que  les  ovaires ,  dont  la  forme  eft  globu- 
leufe. 

Ce  rofier  croît  naturellement  dâni  le  Levant. 
On  le  cultive  au  Jardin  des  Plantes  de  P4ris.  T> 

20.  Rosier  ï  fleurs  jaunes.  Rofa  latea. 

Rofa  germinihus  glohofis  pedunculifque  glabrîs  ,ea- 
licihus  pctiolifque  Jpinulofis ,  acuUis  ramorumreHis. 
Alton,  Hort.  Kev.  vol.  2.  pag.  200.  —  Willden, 
Arbr.  30 j.  — Idem,  Spec.  Plant.  voL  2.  p.  1064. 
n°.  2. 

Rofa  (  eglantèria  ) ,  germinibus  glohofis  peduruu^ 
llfque  glabris  ;  caule  aculeîs  fparps ,  reSl^is  ;  pttioUs 
fcabris  ,  foUolis  acutis.  Linn.  Spec.  Plaftt.  vol.  I. 
•Lag.  70Î.  —  6choll.  Barb;  n^  399- —  M«nch. 

Haff.  n^  41».  -  K«PÎ^-  C^"^"*^-  7-  n^.  77-  — J^^Vf- 

IHair.  n^  489.  —  HofFm.  Germ.  174.  —  Roth; 
Germ'.  vol.  L  pag.  2.17-  —  ^ï-  P^S*  155-  —  ^^^* 
Obferv.  I.  pag.  20. 

n*.  37.  —  Hort.  angl.pag.  6G.  tab.  i8.  —  Knorr. 
Del.  1.  tab.R.  — Duroi,Harbk."2.  pag.  54(3. 

RqJ^  lutea^fiore  pleno.S,  Bauh.  Hift.  2.  p.,  48.    , 

Rofa  fiavà  ,  plena.  Cluf.  Hift.  II4" 

'Rofafiava  ,  pUnè  ftôrY.  Cliif.  CÛr.  Pdft;  6.  ^  > 


Flor.'aufFr.  2.  tab.  197.'—  Murr.  Syi\.  veget 

14.  pag.  474.  —  Hoft.  Synopf.  280.  —  Willden. 

Spec.  Plane  vol.  2.  ptg.  1078.  n'*.  32. 

Cet  arbrifleau  ne  m*eft  point  affez  connu  pour  * 
décider  s'il  ne  feroit  pa$  une  variété  du  rofa  ca- 
nîna^  avec  lequel  il  paroît  avoir  beaucoup  de  rap- 
ports :  il  en  diflfère  par  fes  ovaires,  qui  pe  font 
point  parfaitement  glabres  ;  par  fes  pédoncules  hé- 
rilfés  &  glanduleux.  Ses  tiges  &  fes  rameaux  font 
anTïés  d'aiguillons  i  les  pétioles  chargés  de  poils 
roides ,  glanduleux  5  les  tolioles  velues  en  deflous , 
les  ovaires  ovales. 

Cette  plante  croit  fur  les  collines  de  l'Âutri- 
cbe.  1^ 

19.  Rosier  jâune  de  foufre.  Rofa  fulpkurea. 

Rofa  fcrminibus  globcfis  ,  petiolis  cauleque  aculea- 
tîs  ;  acuUis  cauliais  duplicibus ,  majoribus  minoribuf 
fu€  numemfis  ;  foliolis  ovalîbus.  Aiton,  Hort*  Kçv. 
vol  2.  pag.  201.  —  Willd.  Arbr.  305.  —  Idem, 
Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  106 j.  ri^.  3. 

Rofa  (  glattcophylla  )  ,  foliolis  ohovatis ,  fimpli- 
tuerfcrratis  ,  eglandulofis  y  pubefcentibus  ,  glaucis  i 
petiolis  acuUntis  ;  fiipulis  laceratis ,  ferratis  ,  ferra- 
tuns  glandiilofis  ;  pcdunculis  glabris  ;  germinihus  ke- 
mijphéricis  ,  glandulofis  ;  lacirùis  calicînîs  femipin- 
nous  ^  gUnduiiferis.  Ehrh.  Beitr.  2.  pag.  69. 


1. 


■  # 

n  y  a'decels  rapports  entire  cette  e^èce  &  le 
rofa  Luea,(^  Tune  paroit  prefque  devoir 'ion  ori- 
gine à  l'autre  ;  cependant  elles  diffèrent  en^Ç  ^ûe  „,,,       .^.,,^ ,_  ,.,;,, 

celle  dont  ileft  Ici  (pi*ftior\  n d  'pômt  fesifeuiUes  'i^n^  Jçuleatis',  -flipulii  ferrons  glandulofis;  pe- 

odorante^,  qu'elles;ont  d«:S'fplK>le6^a»>qaÉ;S'&  ^anhuin  elkhrisj ^minibus  juhglobofià,  gîairîs ;  If 


Rofa  (  lutea  )',  caule  aadcato  ,  foliis  pinnatir; 
foliolis  ovatis ,  ferratis  y  utrinquh  glabfis  ;  pcdunculis 
brcviffimh.  ^Miller ,  Diû.  n^  11.  -  Lam.  Flor. 

Rofa-'^-ïnté^h  câlPc tb us  femipirinàtts y' germinibus 
glohofis  peduncuiifque  glabris  ;  foUdlisévatis  y  glabris^ 
àrr^tis  y  fcrraturis  pctiolifque  VUlvfis ,  glandulofis  ; 
caule  aculeat0^Duioi ,  Harbk.  2.  pag.  344. 

Rofa  (chlorophylla  ),/ofi;i  ohovatis  y  duplicata^ 
ferratis;  gUndàlofii  y  glutihâf^s  y  nitide  virentthus  i 


minces,  &  que  lesîfleurs,  <|tti;fe)40ttWeftc  «fé- 
neot ,  font  d'un  jaune  -de  foufre.    .  ' .       :.:!.; 

Cette  plante  $*élève  peu  :  fes  rameaux  font  ar- 
més d*aJguillon$  très  -  illégaux,  l-;s  vins. longs, 
droits  i  fubulés,  fins ,  jaunâtres  >.  les  autres,  très- 
courts*  plus  4in»,itfès.-nciipbiïjut.  ,<i)nie»|diftiBgue 
— -mf^  ti'tin  peuip)«$«rdO(b4(légÊl^oe{ati<Wt>^^ 
Boianique,   Tome  KL 


auncuirs  giapn^y  ^^.^.«...u.  ;..-^.^-v'-,  6-7  '^u  î. 
tinirs  cutitinis-  fttnipinnatiS'y  glanduliferis.   tnril. 

Beitr.  2.  pag.  69;      ^  ^  - 
Rofafetida.  AHionj  Flor.  pedem.  n'.  1792. 

RoffilutcayfimpUx.  Tournef.  Inft.  R.  Hfrb.  — 
C*B^b.  Pin.'48j.  —  Duham.  Aibr.  vol.  2.  pag. 
222.,û^.  3(Î.^JBeyfl: £yft.  Vern.  6.  tab.  J-.fig-. i-  , 
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Rofa  lutta.  Dalech.  Hift.  vol.  r.  pag.  \i6.  le. 
—  Lobel,  p^rs  2.  le.  209.  —  Tabern.  Hift.  149J. 
le.  —  J.  Bauh.  Hift.  vol.  2.  pag.  47.  le. 

^.  /îojfi  bicolor.  Jacq.  Hort.  i.  pag.  i.  tab.  1  & 
3-  pag.  I. 

fto/i  (  punîcea  ) ,  callcibus  integrîs  ,  germinibus 
globofis ,  glandulofis;  peduncuUs  glabns  ;  foliolis  ovor 
tis  j  glabris  ,  ferratis  ;  ferraturls  petîolifquc  glandulo- 
fis ^  floribus  bicolorlbus.  Duroi ,  Haîbk.  2.  pag.  347. 

Rofa  punicea.  Cornu,  canadenf.  11. 

Rûfd  fiivefiris ^  aufiriuca,  flore  phdniceo.  Parkins^ 
•Theacr.  1019. 

Vulgairement  rofe  capucine. 

Ce  rofier ,  dont  les  fleurs^  par  leurs  belles  couleurs 
variées ,  d'un  jaune  plus  ou  moins  clair  ou  d'une 
couleur  ponceau  foncé  j  dédommagent  de  1  odeur 
défagrëablej  conferve^  au  milieu  de  Tes  variétés^ 
des  caraâères  oui  le  font  aifément  diftinguer.  Ces 
caraâères  conuftenc  dans  l'odeur  de  punaife  qui 
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par  ces  deux  coukurs.  Les  flyles  font  très- velus  , 
les  ftigmates  d'un  pourpre  foncé,  les  anrhères 
lancéolées ,  bifides  à  Içur  bafe.  Ces  fleurs  ,  ordi- 
nairement fîmples  y  fe  doublent  quelquefois. 

Cet  arbrifleau  croît  en  Angleterre»  en  Allema- 
gne J  eu  France ,  dans  les  départemens  méridio- 
naux. Je  l'ai  auffi  recueilli  à  Soiflbns ,  dans  les 
haies.  Vaillant  l'indique  aux  environs  de  Paris.  Ift 
(F.v.) 

21.  Rosier  élégant.  Rofa  blanda.  Aiton. 

Rofa  germinibus  globofis  »  glabris  ;  caulibas  adut-' 
tis,  pedunculijque /evibuj  ^  inermibus,  Aicon,  HorC* 
Kev/.  vol.  2.  pag.  202. 

Ses  liges ,  dans  leur  jeunefle  ou  à  la  première 
année  de  leur  naiiTance,  font  arméts  d'aiguillons 
foibles,  prefque  droits,  un  peu  recourbés  à  leur 
fommei  >  elles  les  perdent  biemôt  avec  l'âge ,  & 
deviennent  liffes ,  divifées  en  rameaux  cylindri- 
ques, nus,  luifans>  de  couleur  rouge âtre,  garnis 
de  feuilles  alternes,  ailées,  compofées  ordinaire- 


peu  froi/Tées  en  ont  une  agréable  Se  balfamique  : 
de  plus ,  les  aiguillons  des  tiges  font  droits  &  foi- 
blés  3  les  pédoncules  j  ainfi  que  les  ovaires ,  font 
glabres  ;  les  folioles  du  calice  munies  de  quelques 
aiguillons  foibles  &:  rares,  ainfi  que  les  pétioles. 
II  ne  doit  pas  écre  confondu  avep  le  rofa  rubîgi- 
nofa ,  dont  les  fleurs  font  d*on  rouge-tendre ,  point 
fétides,  quoique  très- rapprocha  par  l'odeur  ^  la 
forme  de  fes  feuilles. 

.  S^s  tiges  s'élèvent  de  trois  à  fix  pieds  ;  elles 
font  verdâtres  ou  brunes ,  glabres ,  garnies  d'ai- 
guillons afiezpetits&^erameauxdiffiis^nombreux, 
chargés  de  feuilles  alternes ,  ailées  ,  un  peu  gluti- 
neufes  ^  pétiolées,  compofées  de  cinq  ou  fept  Folio- 


s'exhale  des  corolles,  tandis  que  les  feuilles  uq     ment  de  fept  folioles  oblongues,.tétréci€S  à. leur 


I  bafe,  prefque  cunéiformes,  glabres  i leurs  deux 
faces ,  vertes  en  defTus ,  plus  pâles  &  un  peu  blan- 
châtres en  deffous,  inégalement  &  finement  den- 
tées en  fcie  à  leurs  bords.  Les  pétioles  font  gla- 
bres ,  munis  d'une  ou  de  deux  petites  épines.  La 
corolle  eft  blancl;ie,  à  cinq  pétales  échancrés  à 
leur  fommet ,  un  peu  rétrécis  à  leur  bafe  j  Tovaire 
glab-ej  globuleux,  furmonté  de  folioles  calicina- 
les,  entières ,  fubulées ,  très  -  longues  ,  blanches 
en  dedans  &  à  leurs  bords. 

Cette  plante  eft  originaire  de  Terre-Neuve  & 
delabaied'Hudfon.  T)  (r./.)    .« 

•  •  •  *  - 

I  

21.  Rosier  tnaltiflorel  Rofa  multiflàra.  Thunb. 


fe.fl.le$,  obtufes  à  leurs  deux  extrémités,  bordées  |  ^uiojis;cauU  pmolifrt  ^.«/«/w.  Thunb.  Fl<*r! 


de  dentelures  aiguës,  friégales,  la'pli/part  termi- 
néei  par  une  petite  glande  blanchâtre,  vifqueuiê  : 
elles  font  glabres  >  un  pe\i  luifantes  &  «fuit  vert- 
foncé  en  defTas ,  tin  peu^plùè  flaires  en  àtRc\w  \ 
les  ftipules.t^s  finement  dentées  &  ghndukufes, 
bifides  à  leur  fA9vmer. 


japon,  pag.  214. 

On  diflmgue  cette efpèce  par  fes  fleurs  petites, 
parlicuféei  ,  foutenuespar  àts  pédoncules  velus ^ 
fans  aiguillons.  •.  ..,,. 

C'çft  Mil  trbrîâ}»au,doi)(  les  tig^i  font  droites  , 
Les  fleurs  font  folita-Jres ,  latérales  ou  termina^  f  divifées  en  rameaux  cylindriques,  glabres ,  droits^ 
les,  portées  Hit  des  péd'ohcufes  Amples*;  gbbres ,  {  de  couleur  purpurine,* munis  d'aiguillons  épsirs  Se 
nus  j  lespvaires  fqjn;  globuleux ,  très-glabres  ;  .les  |  recourbés,  garnis  cle 'feuilles  alternes,  pétiolées» 
calices  à.  fcinq  folioles  alongé^^ ,  fubulées,  rare-  1  ailées^  «compofëes  de  folioles  oppofées ,  quelque^ 


ment  pinnatifide^i,  arm'^s extérieurement  dequef- 
qjLies  petits  aigAiHons  droits  &  fies,.  &  de  glandes 
pédiçuié^sj  v^^rtes  extérieuremçnt^ . hlaliçhatres 
&  prefque  tomenteules  en  dedans.,   ^  . ,  V 

t 

La  corolle  eft  gr^inde,^  à  cinq  péçalç?  larges  > 
ovales  ,  prefque  ronds ,  échancrés  en  coevit  à  leur 
fommet,  d*une  belle  couleur  jaune  plus  ou  moins 
foncée  ,  pourpre  ou  d'une  couleur  ponceau  en 
dedans ,  jaune  en  dehors  ^  quelquefois  pandcKée 


fois  alternes ,  feflîles  i  ovales^,  dentées  en  fcie  à 
leu^  b^rdiv  Vertes  8e  glabres  en  deflus  ^  pâlerâo 
vélAes-  à  4^r  fucei  iit^ieure ,  dont  les  pétioles  fxxit 
également  velus  vgaftiis  d*aigittlb)nsiépars  ,  Tecour* 
bés  ,  fort  petits. 

Les  fleuts^font  terminales,  dîfpoJTées  en  une 
pantcule  étalée  &  ramifiée  ;  les  pédoncules  com« 
muiM  &*  partiels  -font  velu'sv  dépourvus  d'aiguil- 
lons. Le  Calice-  eft.  tout  çouirert  de  poils  blancs  » 
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épais, particulièrement  fur  les  bords  de  Tes  décoa* 
pores.  La  corolle  eit  bîanche ,  de  la  grandeur  de 
celle  de  h  ronce  $  les  fruits  ovales,  velus,  fans 
aiguillons.  « 

Cette  plante  fe  rencontre  au  Japon ,  où  elle  a 
écéobfervée  pacThunberg.l^  {D/tfcript.cx  Thunb.) 

j 

I}.  Rose  nuifquée.  Rofa  mofckata.  Dfsf« 

Rofa  foUolis  qutnîs  ,  ovatis  ,  ferrait  s  ,  acmîs , 
levibus  ;  fiorihus  corymbops  ^  cSlicibus  obioigis  , 
Uciniis  integris.  Désfoiit.  Flor.  atlant.  vol.  I.  pàg. 
4CO. 

Rofa  (  niorch«tta  )  ,  ger minibus  ovatis  peduncu* 
lifyu  villojis ,  caule  pctioUfqiu  acuUatis  ;  foliolis 
oUongit,  acuminatis  ,  g/ahris  j  paaiculis  multifforis. 

Alton,  Hoft.  Kew.  vol.  a.  pag.  Z07.  — Willd. 
Arb.  819.  — 'Idena,  Spec.  Plant,  vol.  t,  pag.  1074. 

Rofa  calicibiis  femipinnatis  ,  glandulojis  ,*  germi-- 
niitts  ovatis  pedunculifque  hîfpid'is ^  cauU petiolifque 
ûcuUaiu  ;  foliolis  ovatis  y  acuminatis  ^  glabris  ;  flo" 
n^us eorymbofis.?  Duroî ,  Harbk.  2.  pag.  365-^ 

Rûfd  (  oprofîemma  )  ^  caidibtts  créais  ;  foliolis 
iliipticis  ,  acuminatis  ,  glabris  ;  cvfiâ  puhefcente  y 
fttiolis  acuUatis,  corymbis  multrfioris ^  peduncuîis 
klfpUis  ;  germinibus  ovatis  y  h'tfpidis;  laciniis  cali^ 
cinis  femipinnatis  y  fubglandulojis ,  kifpidis ,  longi^ 
ludinc  pttalorum  ;  ftylis  pubefentibus  ,  longitudine 
fkaminum,  ?  Ehrht  Beitr.  2.  pag.  72. 

Rûfa  mofchata  ,  Jimplici  fiore.  Tournef.  Jbfi.  R. 
Herb.  6^j.  —  C.  Bauh.  Pin.  482. 

« 

Rofa  mofchata  minor ,  flore  Jimplici*  J.  Bauh. 
ttR.  2.  pag.  4j.  Icon.  46. 

Rofa  mofchata  alba,  Tabern.  Icon.  ici6. 

Rofa  mofchata  major,  Tournef.  In(l.  R.  Herb. 
637.  —  J.  Bauh.  Hift.  2.  pag.  45. 

Ro/k  mofckatéL  major  fpiciis,  Lobel,  2.  Icon.  208 • 

7.  Rofa  mofchata  ,  flore  pUno.  Tournef.  Infi.  R. 
Herb.  637.  —  C.  Bauh.  Pin.  482. 

Rofa  mofchata  piinor  ^  flore  pleno.  J.  Bauh. 
Hifi.  1.  pag.  47.  Icon.  / 

Rofa  mofchata^  alba,  multiplex,  Tabern.  Icon. 
1086. 

Ses  tiges  s'ëlivent  à  la  hauteur  de  (\x  à  huit 
pieds  ;  elles  (bnt ,  ainfi  que  Tes  rameaux ,  armées 
de  forts  aiguillons  écartés,  réfléchis;  les  feuilles 
font  alternes ,  ailées ,  compofées  ordinairement 
de  cinq  folioles  ovales ,  lifles  à  leurs  deux  faces , 
dentées  en  fcie  à  leur  contour,  aiguës  à  leur  fom- 
met  ^  fupportées  par  des  pétioles  pubefcens  >  ordi- 
nairement munis  d'aiguillons  épars. 

Les  fleurs  fonc  âonbfettfes  >  diCpoCses  en  ca-^ 
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« 

rymbes  touffus ,  qui  fe^  dîv^enc  en  pédoncules 
très'velus  ,hi(pides^  ainfi  que  les  calices,  qui  font 
partagés  en  cinq  découpures  entières,  hnceolées^ 
acuminées ,  pubefcentes  intérieurement.  La  corolle 
eil  blanche,  de  la  grandeur  de  celle  du  rofa  caaina; 
ks  pétales  ovales  ;  les  fruits  ovales. 

Cette  plante  croit  en  Barbarie ,  particulièrement 
dans  le  royaume  de  Tunis ,  parmi  les  haies.   ]> 

Les  Tunîfiens  cultivent  ce  rofier  en  grand.  Ils. 
retirent  de  (Is  pétales  une  huile  effentielle  tiès- 
odoranre ,  connue  fous  le  nom  d'ejfenc^  Je  rofa  , 
&*  dont  le  parfum  e(l  un  des  plus  agréables  que 
Ton  connoilîî?.  Cetre  eflence  ett  très-chère,  vu  la 
très-petite  quantité  que  ces  fleurs  en  fournirent. 

Il  eft  très- probable  qu'^1  faut  rapporter  à  cetta 
pJante  plufieurs  variétés,  qui  n'en  diÂ'èrc'rit  que  par 
la  grandeur  des  individus  &  par  leurs  fleurs  pref- 
que  doubles  ou  fémr-doubles.  Elles  ont  auflj  quel- 
ques rapports  avec  le  rofa  alba. 

24.  Rosier  à  fleurs  blanches.  Rofa  alba.  Linn. 

Rofa  germinibùs  ovato^oblongis ,  fubhifpidis  ,*  pe^ 
diinculis  hrfpidis  ;  petiolis  pubefcentibus  ,  fubaculeatis  y 
cdale  aculeato.  {  N.  ) 

Rofa  germinibùs  ovatis ,  glabris  ;  peduncuîis  hif 
pidïs  ^  cauU petiolifque  aculcaiis .  Linn.  Spec.  Plant, 
vol.  I.  pag. 705.  —  Mater,  medic.  129.  —  Miller, 
Dift.  n®.  16.  — Crantz.  Auflr.  pag.  85.  n*.  j,  — 
Knov.  Del.  i^  tab.  R.  6.  —  Roth.  Germ.  vol.  L- 
pag.  219.  —  II.  j6i.  —  Retz,  3.  pag.  34.  — Hofitn. 
Germ.  176. — Willden.  Arb.  322.  —  Idem,  Spec. 
Plant,  vol.  2.  pag.  1080.  n*.  39.  —  Lamarck,  Hor. 
franc,  vol.  3.  pag.  130.  n*.  750.  IX. 

Rofa  caule  aculeato  ,  peduncuîis  hifpidîs  ;  calicibus 
femipinnatis  y  glabris.  Linn.  SpeC.  Plant,  edit.  !• 
pag.  492. 

Rofa  calicibus  femipinnatis ,  germinibiu  ovatis  , 
glabris  y  peduncuîis  hifpidis  y  caule  petiolifque  vil" 
lofis  ,  aculeatis  ;  foliolis  ovatis  ,  fubtàs  vUlofis» 
Duroi,  Harl^k.  i.pag.  361. 

Rofa  alba  y  vulgaris ,  majon  Tournef.  Inft.  R. 
Herb.  637.  —  C.  Bauh.  Pm.  482.  —  Duhamel  j 
Arbr.  n*.  16. 

Rofa  alba.  Tabern.  Icon.  1083. 

Rofa  fativa  prima,  Dodon.  Pempt.  i8â.  Icon. 

fi.  Rofa  alba  y  flore pleno.  Tournef.  Inft.  R.  Herb. 
637.  Befl.  Eyrt.  Vern.  6.  tab.  3.  fig,  i.  — ^Biackv^. 
tab.  73.  —  Kniph.  Centur.  3.  n®.  76. 

Rofa  candida  y  plen^a  à  fem^piqui.  J.  Bauh.  Hift.  2* 
pag.  44.  Icon.  Mala. 

y.  Eadem,  flore  rubello.  (N.) 

Rfifii  (  dasaficêna )  j  cdiiitu^  femipinnatis^  gcr^ 

Oo  X 
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minibus  ùvatis  ^  tu^dis  »  peluncu'ifque  kîfpidis'; 
sauU  pttiolijque  acu'eatis  ;  folioiit  ovatis  ,  acumi- 
natis ,  fubtàs  villofis.  Alton ,  Horc.  Kew.  vol.  2. 
pag.  lOf.— Duroîj  Harbk.  1.  iwig.  J69.  —  Willd. 
Arbr.  Ji6.  —  Idem,  Spec.  Plane,  vol.  2.  pag. 
1072.  n®.  x(^.  —  Reu.  Obfeiv.  }.  pagj  33. 

Ho/tf  damafctna.  Dalech.  Hiit.  I. -pag.  125. 
Icon. 

On  diftingue  cette  efpèce  à  fes  pédoncules  hc- 
riffës  de  petits  aiguillons  fins^  ainfi  que  fes  calices, 
&  même  crès-fouvenr  les  ovaires  \  à  fes  pétioles 

tmbefcens  :  fes  fleurs  font  blanches  «  quelquefois 
égérement  teintes  de  rofe  dans  la  variété  y* 

Ses  tiges  font  hautes  de  trois  à  quatre  pieds , 
chargées  de  rameaux  nombreux ,  diffus  «  garnis 
d'aiguillons,  &  munis  de  feuiUes  alternes,  ailées, 
compoféesde  cino  à  fept  folioles  ovales,  quelque- 
fois un  peu  arrondies,  glabres  à  leurs  deux  faces, 
vertes  &  fombres  en  deffus,  un  peu  blanchâtres 
en  deflbuS)  portées  fur  des  pétioles  pubefcens, 
ainfique  la  principale  nervure  ,  &  munies  de  quel- 
ques petits  aiguillons  ttès-rares. 

Les  fleurs  font  folitaires  ou  prefque  fafciculées, 
latérales  &  terminales ,  fupportéts  par  des  pédon* 
cules  fimples ,  longs ,  cylindriques ,  chargés  d'ai- 
guillons Hns,  droits,  inégaux,  très- nombreux, 
beaucoup  p'us  rarts,  &  même  prefque  nuls  fur  les 
ovaires  ;  plus  fins  ^  plus  nombreux  fur  les  calices 
Qd  ils  ne  font  plus  que  des  poils  roides,  glandu- 
leux. L'ovaire  eft  ovale  ,  plus  ou  moins  alongé  \ 
les  divifiofiS  du  calice  hifpides  &  un  peu  pinnati- 
fides.  La  corolle  eft  blanche,  grande ,  d'une  odeur 
peu  agréable  \  les  pétales  échancrés  en  cœur  à 
leur  fommet. 

Ct%  fleurs  fe  doublent  aifément,  &  fourniflent 
la  variété  i&  des  jardins  ,  qui  en  fournit  beaucoup 
d'autres  dont  le  paffage  e(t  infenfible  j  &  qui  dif- 
fèrent, foit  par  le  nombre  &  la  grandeur  de  leurs 
pétales  »  foit  par  la  petiteffe  des  arbriffeaux. 

Celle  que  l'on  nomme  vulgairement  rofe  de  da- 
mas ,.  var.  Y,  ne  me  paroît  pas  devoir  être  féparée 
de  celle-ci^  quoique  fes  pétales  prennent  quel- 

J[uefois  une  légère  teinte  rougeâtre ,  &  que  fes 
olioles  foient  velues  en  deflbus  ,  plus  alongées  , 
acuminées ,  &  fes  ovairt^  plus  gros  &  comme 
renflés. 

Cette  efpèce  croît  naturellement  dans  les  con- 
trées méridionales  de  TEurope,  aux  lieux  incultes 
&  un  peu  couverts  :  on  h  cultive  dans  quelques 
jardins.  \)  (  K.  v.  ) 

■  # 

25.  Rosier  des  champs.  Ro/i  arvenfis..  Lînn» 

Rofa  germinibus  globofis'  pedunculifque  giabris  ^ 
^auU  petioUfque  acaleatis  ,  floribus  cymofism  Lin;]. 
Mant.  24J.  —  Hudf.  Angl.  192.  —  Scholl.  Barb. 
»••  4Q0.  -^  Hoffin»  Germ.  I7$,  '—  Roth.  GcriXK  L 
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pag.  217.  —  IL  JH-  —  Lam.  Flor.  franc,  vol.  3. 
pag.  129.  n*^.  75.  VIL 

Rofa  germinibus  fubglobops ,  glabris  ;  pedunculis 
hifpîdis  ^  cauU  repente  petioUfque  acultatis^fioribus 
fu^foiitariis.  Willden.  Spec.   Plant,  vol.  2.  pag. 
1066.  n^.  6. 

Rofa  (herporhodon),  caulibus  pLrifque  repen^ 
tibus  y  acuifis  f parfis  ,  recurvis  ;  foliolis  feptents  , 
ovàtis  ,  glabris  ;  petiulis  acuieatis  ,  ped>.ncu/is  kif" 
pi  dis  ;  germinibus  fubg.'obofis  ,  giaoris  ;  figmeniis 
ca/icinisfubpinnatifidis  ,•  ftylispubefcentibiis  >  iongiiu-* 
dine  ftaminum.  Ehrb.  Béitr.  2.  pag.  71. 

Rofa  (  fil veflris),  ^erm/Ai^ia  ovatis  ^  glabris  ; 
pedunculis  fcabris  y  calicis  foliolis  ovéttis  ,  fubintc 
gris  tenuique  mucrone  ttrminatis ^  fty^^^  elongatis ^ 
caule  petioUfque  acuieatis,  Roth.  Cataleâ ,  l .  pag. 
59.  —  Herm.  Diflert.  de  rofa  ,  pag.  18.  n**.  5.  — 
Pollich,PaLn^485. 

•  -^'-îA  yî'"''''  recurvis  ;  foliis  glabris ,  feptenis  ;  ca* 
licibus  tomentofis  ,  fegmentis  fubpinnatis  ;  tubis  lon^ 
gis  ^  bar  bâtis.?  Haller,  Helv.  n*.  1102. 

Rofa  fpinofiffima.  (Eder,  Flor.  dan.,  tab.  398. 

Rofa  arvenps ,  candida.  Toumef.  Inft.  R.  Herb» 
638.  —  C.  Bauh.  Pin.  484. 

Rofa  plveflris  altéra  ,  mînor  ;  flore  a&o.  Rai  ^ 
Angl.  3.  pag.  4;j. 

Rofa  filvefiris  ,  folio  glabro^  fiore  planSt  albo,  J. 
Bauh.  Hift.  2.  pag.  44.  Icon. 

Rofa  filvefiris ,  quarta  fpedes,  Trag.  988. 

^.  Rofd  campefiris,  repens  y  alba.  Tournef.  Iflft. 
R.  Herb.  638.  —  C.  Bauh.  Pin.  484. 

Cynofbates  y  five  cynorrkodos^  Cord^înDiof.  19. 

Souvent  cette  efpèce  a.  des  tiges  prefaue  ram- 
pantes, très-rameufes ,  longues  de  trois^a  quatre 
pieds  :  fes  rameaux  font  fermes ,  durs ,  bleuâtres^ 
pu  de  couleur  pourpre  foncée  ,  glabres  ,  cylin- 
driques ,  armés  d'aiguillons  forts  ,  recourbés  , 
très-aigus  j  épars,  garnis  de  feuilles  alternes ,  ai- 
lées ,  compoféês  de  fept  ou  cinq  folioles  ovales  , 
d'un  yett-obfcur  en  deflus  ,  un  p&u  plus  pâles  6c 
plus  claires  en  deffous ,  glabres  ,  quelquefois  uir 
peu  arrondies ,  crénelées  à  leur  contour,  obtufes 
a  leurs  deux  extrémités  ;  fupportées  par  des  pé- 
tioles glabres,  munis  de  quelques  aiguillons  courts^ 
&  à  tetur  bafe  d'une  braétée  élargie,  entière  ovk 
finement  denticulée  vers  fon  fummet. 

Les  fleurs  font  parfaitement  blanches  »  fuppor- 
tées par  des  pédoncules  médiocres,  folitaires,. 
fouvent  rapprochés  en  cime  ,  légèrement  hifpides 
ou  prefque  nus,  félon  Tâgc  &  les  variétés.  Le  ca- 
lice eft  prefque  glabre,  fes  divifions  fimpK  s  ou  ua 
peu  pinnatifides  vers  leur  fommet ,  vertes  ou  pur- 
puûnes*  La  corolle  eft  aâez  grande ,  les.  pétales 
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èchzncxés  à  leur  fommet.  L'ovaire  un  peu  globu- 
leux ou  alongé,  glabre  i  les  ftyles  pubefcens  «  de 
la  longueur  des  «staminés. 

Cette  plante  croit  prefque  partout  en  Europe , 
(Uns  les  haies»  fur  le  bord  des  chennins  &  aux 
lieux  incultes.  T)  (  y.v.) 

Obfervaùons,  Cette  plante  varie  par  fes  ajguil- 
lons  plus  ou  moins  nombreux  ^  par  fes  feuilles  plus 
petites  y  un  peu  arrondies  >  pat  fes  pédoncules 
prefque  glabres  ,  par  fes  corolles  moins  amples  , 
&  par  fes  calices  à  découpures  entières  &  fans 
prolongement. 

l6.  Rosier  toujours  vert.  Rofa  fempervirens, 
Linn. 

Rofa  germînihus  gtobofis  pedunculifyue  hifpidts  ^ 
Cûule  petiolifque  acuUatis  ^  fioribus  fubumbeUatis, 
J-inn.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  704.  —  Miller , 
Diû.  n®.  9.  —  Hoffm.  Germ.  176* — Roth.  Germ. 
vol.  I.  pag.  218.  —  II.  f  j6. 

Rofa  cault  acuUato  ;  folîis  quinîs ,  glabrîs,  pertit' 
wantibus.  Linn.  Spec.  Plant,  edit.  i.  pag.  92. 

Rofa  (  fempervîrens  ) ,  germinibus  ovatis  »  cali- 
dbas  peduncuUfque  hifpidisy  cauU  petiolifque  acu' 
Itatis ,  fioribus  fubumbellatis  ;  braHeis  lanceolaùs  ^ 
rtfiexis.  Alton ,  Hort.  Kew.  vol.  2.  -pag.  205.  — 
Willden.  Spec.  Plant.  voL  2.  pag.  1072.  n®.  i8« 

Rofa  germinibus  giobofis  peduncuUfque  hifpidîs  , 
Cûttle  petiolifque  aculeatis  ;  foliolîs  lanceolatis  ,  fub~ 
camofis  j  fetennantibus.  Duroi  j  Harbk.  2.  pag  358. 

Rjfd  fempervircns  Jungermanni,  Cluf.  Hift.  2. 
Apptnd.   alter.  — Dillen,  Elth.  326.  tab.  246. 

fig.3i8- 

Rofa  mofckata  y  fempervirens,  Tournef.  Inft.  R. 
Herb.  637.  —  C  Bauh.  Pin.  482.  —  Duham.  Arb. 
vol.  2.  n**.  22. 

Rofa  "fempervirens  Ctufii.  J.  Bauh.  Hift.  2.  pag. 
48.  Abfque  Icon. 

Rofa  fempervirens  ^  flore  prorsks  nivei  candoris, 
Cluf.  Hift.  Append. 

^.  Rofi  (  fcandens)  ,  coule  acuteato  jfoliis  percn- 
uantibus,  iucidis^  flore  odorato.  Miller  ^  Diâ.  n^.  8. 

Rofa  filveftris  Dumetorum  ,  fcandens ,  fempervi^ 
rens  ;  myrtfdfolio  lucidos  flore  albo,  odorato  ;  fruBu 
paivo^  rotundo  &  hifpido,  Mich.  Catal.  Plant.  Ag. 
Flor, 

Un  des  principaux  caraâères  de  ce  rofier  y  qui 
a  d'ailleurS' beaucoup  de  rapports  avec  le  rofa 
mofckaia,  eft  de  cooferver  fes  feuilles  vertes  toute 
l'année» 

Ses  tiges  s'élèvent  à  la  hauteur  de  quatre  à  cinq 
pîeds  ;  elles  fe  divifent  en  rameaux  d:irus  »  cylin- 
dsiques  >  ^bxes  >  revêtus  d'une  écorce  verte  & 
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armés  d'aiguillons  très-forin,  blanchâtres»  re- 
courbés. Les  feuilles  font  alternes ,  pétiolées  -^ 
ailées ,  compofées  ordinairement  de  cinq  folioles 
épaifies ,  luifantes ,  très^glabres ,  ovales ,  lancéo- 
lées^ acuminées,  légèrement  dentées  en  fcie  à 
leurs  bords  J  perfiftantes  «  portées  par  des  pétioles 
glabres  J  munis  de  quelques  aiguillons  &  deftipules 
médiocrement  élargies ,  demiculées  i  leur  con- 
tour. 

Les  ikurs  font  terminales ,  réunies  prefc^u'en 
ombelle >  foutenues  par  des  pédoncules  nifpides  , 
ainli  que  les  calices.  Les  bradtéps  foM  linéaires  ^ 
lancéolées  ,  étroites  ,  acuminées  s  elles  forment 
une  forte  d'involucre  commun  à  la  bafe  des  pé- 
doncules. Les  folioles  calicinales  font  ovales  > 
oblongues»  hérifTées ,  entières,  fubulées  à  leur 
fbmmet ,  blanchâtres  à  leurs  bords»  Les  corolles 
font  blanches  J  très-odorantes,  mufquées^  à  cin<{ 
pétales  un  peu  échancres  en  cœur  ^  elles  deviens 
nent  quelquefois  doubles  par  la  culture.  Les  ovaires 
font  ovales  ou  un  peu  globuleux^  rudes»  hifpides. 

Cette  plante  crok  naturellement  en  Efpagne  , 
dans  quelques  contrées  de  l'Allemagne  &  de  la 
France.  Je  l'ai  rencontrée  dans  les  environs  de 
Marfeille ,  fur  les  bords  de  TUveaune.  On  la  cultive 
dans  les  bofquets^où  fes  feuilles  perfiftantes  pro- 
curent toute  Tannée  une  verdure  agréable.  Ses 
fleurs  paroifTent  vers  le  commencement  de  Tété  &c 
fe  fuccèdent  jufqué  dans  l'automne.  T7  (  ^*  v.  ) 

La  plante  ^ ,  originaire  d'Italie  >  croit  dans  les 
bols  aux  environs  de  Florence.  Ses  tiges  rampent 
fur  la  terre  lorfqu'elles  ne  font  pas  foutenues  : 
étant  fixées  à  un  loutien  >  elles  s'élèvent  à  la  hau- 
teur de  douze  &  quatorze  pieds  ^  armées  d'épines 
courtes  &  rougeâtres.  Les  folioles  font  petites, 
ovales,  acuminées 3  d'un  vert-laifant,  peruftantes. 
Les  fleurs  font  blanches,  petites ,  mufquées,  Sf  (é 
fuccèdent  pendant  plufieuts  mois.  Dans  les  jardins 
d'Angleterre  elle  ne  fleurit  qu'au  commencement 
de  l'été- 

Malgré  la  différence  de  port  que  préfente  cette 
plante.,,  elle  poflède  tellement  tous  les  caraâères 
du  rofa  fempervirens  ^  que  je  n'ai  pu  me  détenninet 
à  l'en  réparer. 

27.  Rosi.ER  des  montagnes^  Rofa  montana. 
VilJars. 

Rofa  germinibus  oblongîs  peduncuUfque  hifpidis", 
petiolis  aculeatis  y  caule  aculeis  ftipuùiribus  uncinatisf 
folio  lis  glabris ,  obovatis ,  glanàulofo-ferratis,  Will<^. 
Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  1076.  n*.  29. 

Rofa  (  montana  )  ,  petiolis  aculeatis  ;  foliolisjep^ 
tenis  ,  fubrotundis  y  germinibus,  hifpidis  ;  ca/icibus 
prftillifque perfiftentibus jvilloJis.\ï\\.  Dauph.  vol.  3., 

pag.  547. 
Cette  efpèce  >  rapprochée  du  rofier  à  fteura  b}^/^ 
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ches  &  de  celui  des  champs^  offre  des  différences 
fuffîfances  pour  qu'on  puifie  l'en  diftinguer,  quoi- 
qu'il foie  difficile  d'affirmer  polttivement.  qu'il  n'en 
eft  point  une  variété.  Ses  feuilles  font  entièrement 
glabres  j  prefqu'orbiculaires  ;  fes  ovaires  hifpides: 
toutes  les  parties  de  cette  plante ,  p^us  ou  nooins 
glanduleufes  ^  en  établifTent  les  principaux  carac- 
tères^ qui  ne  fe  rencontrent  point  dans  le  rofa 
alba  ni  dans  le  rofa  arvcnps. 

Ses  tiges  font  glabres  «  rameufes  s  fes  rameaux 
cylindriques  ^  armés  ordinairement  de  deux  aiguil- 
lons crochus  un  peu  au  defTous  de  Tinfertion  des 
feu.lles.  Les  feuilles  font  alternes ,  pétiolées  ^  ai- 
lées ,  compofées  de  fept  ou  cinq  foliotes  un  peu 
ovales  ou  arrondies  ,  rétrécîes  à  leur  bafe  y  très- 
glabres^  plus  pâles  à  leur  face  inférieure  ^  double- 
ment dentées  en  fcies  les  dentelures  glanduleufes  ; 
les  pétioles  munis  de  poils  glanduleux  &  de  quel- 
ques aiguillons  ^  particulièrement  à  leur  partie  in- 
térieure. 

Les  fliUrs  font  folitaires ,  fupportées  par  des 
pédoncules  hifpîdes  »  dépourvus  d'aiguillons  s  les 
•vaires  oblongs^  également  htfptdesj  les  pétales 
blancs  ^  échancrés  en  coeur  à  leur  fommet  >  les 
calices  velus  >  atnfi  que  les  piftili  qui  perfiflent 
avec  eux. 

« 

Cet  arbrifTeau  croit  dans  la  SuifTe  &:  fur  les 
montagnes  des  environs  de  Grenoble.  1>  C^*/) 

28.  Rosier  à  feuilles  luifantes.  Ro(a  lucida. 
Ehrh. 

Rofa  gcrminihus  deprejfo  -^gfohofis  pedunculifque 
fubkifpidis  ;  petiolis  glabns  ,  fuhacuUatis  ;  caule  gla- 
hroy  acideis  fiipulartbus  reclis}  fvliis  ohlomgo  -  eiiip» 
ticis  ,  nitidis  y  gUbris  y  jloribus  fuhgeminûtis,  Willd* 

Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  1068.  n**.  lo.  —  Ideoa^ 
Arbr.  )io. 

Rofa  (  lucida  )  ,  foliîs  ptnnatis  ;  fhlîolis  ovato- 
lanceoiatis,  obtufiufcuiis  y  grojfe  ferratis  y  gtaherrimis , 
nitidis  y  petiolis  fuhacuUatis  y  giabris  y  corymbis  pau^ 
Xifions  y  pedunculis  fubkifpidis  ;  germinibus  deprejfo'» 
globofis  y  fubkifpidis  ^foUolis  caUcinis  integris.  Ehrh. 

Beitr.  4.  pag.  11. 

Rûfa  carotina  fragrans  yfoliis  medio  tenhs  fcrratis^ 
DilL  Eliham.  31^.  tab.  145.  fig.  }i6. 

'  Rofajinica,  Hort.  Parif. 

Il  ptroît  que  cette  efpèce  avoit  d'abord  été 
confondue  avec  le  rofa  carolimanay  dont  cepen- 
43[antelleefl fort  diflinâe,  tant  par  fes  feuilles, que 
par  la  difpofuion  de  fes  fleurs  &  la  forn:àe  de  fes 
ovaires. 

Ses  tiges  font  glabres  «  hautes  de  quatre  à  cinq 
pieds ,  &:  fe  drvifent  en  rameaux  diffus, garnis  d'ai- 
guillons droits  &  flipulaires  j  munies  de  f»*ui!Ies 
aUernes^  {>éuoJée5^  ailées  ^  comptées  de  folioles. 
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I  oblongues  y  ptefqu'elliptiques  y  glabres  à  leurs  deux 
faces ^  luifantes^  à  grofles  crénelures  à  leurs  bords, 
entières  vers  leur  bafe,  fupportées  par  des  pétioles 
glabres^  munis  de  quelques  aiguillons  rares. 

Les  fleurs  font  odorantes  y  réunies  deux  ou  tYt>is' 
en  forme  de  corymbe  lâche  y  foutenues  par  des^ 
pédoncules  inégaux , fitnples ,  légèrement  hifpides. 
Le  calice  a  toutes  fes  découpures  entières  y  lan- 
céolées «  acuminées,  quelquefois  pinnatifiies.  La 
corolle,  d'un  rouge  tendre  ou  foncé,  a  cinq  pé- 
tales larges,  échancrées  à  leur  fommet.  Les  ovaires 
font  globuleux ,  gros ,  comprimés  a  leur  fommet  « 
couverts  de  quelques  poils  roides  &  courts. 

Cette  plante  croit  dans  les  contrées  feptentrio- 
nales  de  l'Amérique  :  fes  fleurs  fe  doublent  très*- 
facilement.  T>  (  K  v.  in  kort,  Dupont.  ) 

a^.  Rosier  de  Caroline.  Rofa  caroiinlana.  Linn, 

Rofa  germinibus  globofis  ,  kifpidis  ;  pedunculisfuh^ 
k'ffpidis  y  caule  aculeis  fiipularious , petiolis  aculeatis. 
Linn,  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  703.  —  Wangeiih. 
Amer.  iiz.  tab.  ju  fig.  71. 

Rofa  foliis  frratls  y  medio  tenus  integerrimis ,  Linn. 
Spec.  Plant,  pag.  492. 

Rofa  (  carolina  )  ,  germinibus  globofis  peduncu'* 
èifquc  fubkijptdis  ,  petiolis  pilofis  jubaculeatis  ,  cauU 
glabro  y  aculeis  fiipularibus  fubuncinatis  y  foliolit 
oblongo  -  lanceolatis  y  fioribus  corymhofis.  Willden. 
Spec.  Plant,  vol.  a.  pag.  1069.  n^.  li.  —  ldeiB.ji 
Arbr.  311. 

Rofa  germinibus  globofis  pedunculifque  hifpidis  ^ 
petiolis  aculeatis  y  caule  glabroy  acuLis  ftipuUribus  ^ 
foliis  glabris.  Ait.  Hort.  Kew.  vol.  2.  pag.  aoj- 

Rofa  (carolinjana),  pumila;  caule  levi  ;  acnUls 
fiipularibus  binis  ,  aciculuribus  y  patulis  ;  petiolis  acit^ 
leatis  ;  foliolis  ovalibus  lanceolatifve  ;  fruâibus  glo" 
bofisy  hifpidulis.  Mich.  Flor.  boréal. -a mer,  vol.  i. 
pag.  29y. 

Rofa  (corymbofa)  yfoliis  pinnatis  ;  foliolis  ovato» 
lanceolatis  y  acutis  ,  argutè  Jerraiis  ,Jubtiis  pubefcen^ 
tibus  y  glaucis;  petiolis  Jubaculeatis  ,  pilofis  ;  corymbis 
multifioris  y  planis  ;  pedunculis  pubefcentibus  ,  apict 
fubkifpidis  y  germinibus  globofis ,  fubkifpidis;  foliolis 
calicinis  integris.  Ehrh.  fieitr.  4.  pag.  il. 

Rofa  (  virginiana) ,  calicibus  integris ,  petalis  Ion* 
gioribus  /  germinibus  globofis  ,  kifpidis  i  pedunculis 
glabris  y  petiolis  carinatis  y  villofis  ;  foliolis  cvatis  ^ 
glabris  ;  fioribus  umbellatis,  Duroi  y  Harbk.  2.  pag. 

Arbriffeau  qui  s'élève  à  la  hauteur  de  cinq  i  fix 
pieds ,  compofé  de  rameaux  diffus  &  nombreux  » 
dont  les  tigfs  font  liffes,  cylindriques,  ftriées  , 
garnies  de  feuilles  alternes ,  pétiolées ,  compofées 
d'envirofi  fept  folioles  ovales,  oblongues,  à  peins 
d'un  pouce  de  huigs  gUbrei  à  leurs  deux  faces ^ 
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vertes  CD  deffus,  plus  pâles  &  un  peu  glauques  en 
deflous ,  finerfient  denticulées  à  leurs  bords /ob- 
lofes  ou  aiguës  â  leur  fomir.et.  Les  pétioles  font 
â peine pubefcens,  munis  d'aiguillons  fins, courts, 
aciculés ,  outre  tieux  aiguillons  plus  forts ,  d'un 
jaune-clair.  Un  peu  courbés  vers  leur  Commet, 
itnés  a  rinfertîon  des  jeunes  rameaux.  Les  ftipules 
font  étroites  j  alongées ,  décurreotes,  légérentent 
bifides  à  leur  Commet. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  corymbcs ,  prefque 
en  ombelles  à  l'extrémité  des  rameaux.  Les  pé- 
doncules ,  dépourvus  d'aiguillons,  font  chargés, 
furcout  ï  leur  partie  fupérieure,  de  poils  courts  , 
nombreux  ,  glanduleux ,  ainfi  que  les  ovaires  ;  les 
àvifions  du  calice  entières,  hifpides,  longuement 
acuminées.  La  corolle  eft  rougeâire,  à  peine  plus 
longue  que  le  calice  ;  les  pétales  en  coeur  renverfé  j 
1e$  fruits  hifpides  &  globuleux. 

Cette  plante  crôîç  dans  la  Géorgie  j  la  Caroline 
&  la  Virginie ,  dans  les  lieux  aquatiques  $  elle  m'a 
été  communiquée  par  M.  Bofc  T>  .(  ^-/O 

}o.  Rosier  ï  calice  cilié.  Rofa  fcùgera,  Mich. 

Rofa  ramis  glahrîs  ^gemino^aculeatis  ;  folîis  3  r  J- 
Joliatis  ;  pctiolo  nervoque  acuUolàtis  ;  calicis  glohop 
ùiciniis  y  fubpinnaàm  fitigeris,  Mich.  Flor.  boréal.- 
am^.  vol.  I.  pag.  193. 

Var.  ^.  Eadenty  elattory  laciniis  fubths  puhtrulis, 
Uciniis  calicinis^  rariks  fetîgcAs,  Mich.  L.  C. 

Ses  tiges  fe  divifent  en  rameaux  glabres,  cylin- 
driques ,  munis  de  deux  aiguillons  ftipulaires  i  la 
We  des  feuilles  &  de  quelques  autres  beaucoup 

!dus  rares,  épars  le  long  des  branches ,  garnis  d^ 
ôuilles  alternes ,  pétiolées ,  ailées»  compofées  de 
trois  â  cinq  folioles  glabres,  acumînéies ,  dont  les 
Mtioles  ,  ainfi  que  la  principale  nervure  des  fo- 
lioles, font  chargés  de  quelques  petits  aiguillons. 
Le  calice  eft  globuleux  5  il  fe  divife  tfn  cinq  dé- 
coupures' alongées,  dont  les  bords  font  garnis  de 
cils  longs,  fétacés,  nombreux,  difpofés  comme 
ks  bardas  d'une  plume. 

La  plante  A  offre  une  variété  affei  remarquable* 
Les  branches  &  les  rameaux  font  beaucoup  plus 
étalés  i  les  aiguillons  difperfés  fans  ordre  \  les  fo- 
Koies  légèrement  pubefceqtes ,  particulièrement 
le  long  de  leprs  nervures ,  &  les  décoi^ures  du 
alice  bien  moins  chargées  de  cils  à  leurs  bords. 

Ces  phntes  ont  été  obfervées  par  Michaux  dans 
la  Caroline  inférieure.  T>  {Dcfiripu  ex  Mich,) 

3t.  RosïER  l  feuilles  llffes.  Rofa  levigata, 

"  Rofa  glah'èrrima  ,  fuhgemînaàrn  qcultata  ;  foliïs 
j  -  5  ^fbUatîs  y  pib'€nervîîs;fiipuHs  an^Uftis ,  mucro^ 
Mîhusjubulatis  ;  calice  ovato  ,  promise  hifpidiffimp  ; 

lacitms  integris.  Micb.  Flor.  bôreal.-amer.  vol.  i. 
pag.  29J. 
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Toutes  les  parties  de  cette  plante  font  glabres: 
fts  rameaux  font  munis  d'aiguillons  épars ,  ordi- 
nairement rapprochés  deux  par  deux  >  durs ,  re- 
courbés, folitaires  à  la  bafe  des  pétioles.  Les  feui!-' 
les  font  alternes ,  ailées ,  compofées  de  folioles 
très-lilTâs,  ovales ,  lancéolées,  prefque  fans  ner- 
vures feniibles,  au  nombre  de  trois  à  cinq  \  pour- 
vues de  braâées  étroites,  divifées  à  leur  fommec 
en  deux  pointes  fubulées  &  mucronées.  Le  calice 
eft  ovale ,  chargé  fur  fon  tube  d'épines  longues  • 
étroites ,  divife  à  fdn  orifice  en  cinq  découpures 
lancéolées ,  acuminées ,  entières  à  leurs  boras. 

Cette  plante  a  été  recueillie  par  Michaux  dans 
la  nouvelle  Géorgie  en  Amérique'  "5  {Dcfcript. 
ex  Mich,  ) 

j2.  Rosier  de  Penfilvanie.  Rofa  penjilvanica^ 
f  Mich. 

Rofa  caule  glabro  ,  pafsïm  uruinulis  germinatis  ; 
frliolis  J  -  7  ohlongo^ovalibus  y  fuhihs  fahincanis; 

fnUiu  deprejffo ,  giobofo,  Mich.  JFlor.  boréal  .-amer. 
voL  I.  pag.  296. 

Arbriflfeau  dont  les  tîges  font^  glabres ,  &  fe 
divifent  en  rameaux  munis  de  petits  aiguillons  ort 
peu  recourbés  ,  &  rapprochés  deux  par  deux  ^  gar« 
nis  de  feuilles  pétiolées ,  alternes ,  ailées  «  com^ 
pofées  de  cinq  à  fept  folioles  ovales ,  oblongues  ^ 
vertes  à  leur  face  fupérieure,  légèrement  blan- 
châtres^ en  deifous,  &  dont  les  pétioles  font  quel^ 
quefois  chargés  de  quelques  aiguillons  épars  très- 
courts.  Les  fruits  font  globulettx,  un  peu  com- 
primés à  leurs  deux  extrémités. 

Cette  plante  croit  en  Amérique ,  dans  les  lieux 
marécageux  de  la  Penfilvanie  &  de  la  Nouvelles 
Angleterre ,  où  elle  a  été  découverte  par  Michaux. 
J)  (  D£fcripu  ex  Mich,  )  .  ^ 

35.  Rosier  à  feuilles  ridées.  Rofa  rugofaf 
Thunb. 

Rofa  germinibus  globofis  ,  giabris  ;  pedimculis  , 
caule  petiolifque  aciUeatis  ;  foliis  fubtits  tamentofa. 

Thunb.  Flor.  japon,  pag.' II}. 

.  •         »  > . 

Arbrifleau  peu  élevé ,  dont  tes  rameaux  font  ' 
cylindriques,  légèrement  tomenteux  ,,chargés  d'aï? 
guillons  nombreux,  très- rapprochés,  ou  verts,  de 
couleur  blanchâtre  i  les  uns  très  -  forts ,  d'autres 
plus  petits.  Les  feuilles  font  alternes ,  ailées  ave<^ 
une  impaire  >  compofées  la.  plupart  de  neuf  fof 
lioles  ovales,  obtufes,  t^r^minéesipar  une  pointe 
particulière  «  dentées  en  fcie  à  leurs  bords  »  ridées 
à  Jeurs  deux  fapes  /vertes  en  deffus ,  tomenteufes 
&  veinées  en  deffous,  longues  d'un  pouce  ,  fup- 

f)o;tées  par  uti  pétiole  pubefcent ,  armé  d'aiguil- 
ons  épars  î  ouverts,  blanchâtres. 

Les  fleurs  ont  un  calice  velu  en  dehors ,  tomen- 
teux en  dedans  ide  fes  découpures.  Les  fruits  font 
glabiâs  &  globuleux. 
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Cette  plante  croit  au  Japon.  Ses  feuilles  tiiées 
&  mucronëes^  Tes  aiguillons  extrêmement  nom- 
breux^ la  diftinguenc  des  autres  efpèces.T)  (Defc. 
ex  Thunb,) 

54.  Rosier  à  longues  feuilles.  Rofa  longîfoUa. 
Willden. 

Roja  germin^hus  ovdtîs  •  glahris  y  peduncuUs  glan^ 
duiojo-jubaculeacis  ,  caide  fubinermi  ^  pttîolis  acu- 
leatis  ;  foliolis  glabris  ,  ovatis ,  acumînatis.  Willd. 
Spec.  Plant,  vol.  z.  pag.  1079.  ^**  37* 

Cette  efpèce  ^  très  -  voifine  du  rofa  indica ,  en 
diffère  par  fes  folioles  plus  alongées^  glabres  à  leurs 
deux  faces  j  &  par  fes  pédoncules  glanduleux. 

Ses  tiges  font  glabres ,  fortes ,  fans  épines»»  mu- 
nies de  rameaux  longs  d'un  pied  y  nus  ^  garnis  de 
feuilles  alternes  ^  ailées ,  compofées  de  cinq  fo- 
lioles ovales  y  acuminées ,  longues  d'un  pouce  Se 
demi  à  deux  pouces,  l'impaire  plus  alongée^  gla- 
l>res  tant  en  deflus  .qu'en  deATous,  en  dents  de  fcie 
écartées ,  fupportées  par  des  pétioles  chargés  de 
poils  épars>  glanduleux ^  &  pourvus  d'un  ou  deux 
aiguillons  recourbés.  , 

Les  fleurs  font  prefque  difpofées  en  corymbes^ 
foutenues  par  des  pédoncules  hérilfés  a  .leur  partie 
fupérieure  de  poils  nontkbreux  »  glanduleux ,  & 
raremenc  de  quelques  petits  aiguillons.  Les  divi- 
sons du  calice  font  acuminées^ foliacées,  dentées, 
glabres  à  l'extérieur,  tomenteufes  en  dedans.  La 
corolle  efl  auffi  grande  que  celle  du  iv/k  caaina; 
les  fruits  glabres ,  ovales. 

.    Cette  plarirç  fe  rencontre  dans  les  Indes  orien- 
tales. T>  (  Defcript.  ex  Willd.  ) 

);.  Rosier  des  Indes.  Rx>fa  indica.  Linn« 

Rofa  gtrminîbus  ovatis  peduncidifaiu  glahris  ,  cauU 
fubinermiy  petiolis  aculeatis.  Linn.  Spec.  Plant,  vol. 
I .  pag.  705.  —  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag. 
1079.  ***•  î^» 

Rofa  fubinermis y  foliolis  jquinis.fubths  tomcntofis; 
Jmpari  major i  ^fiipulis  pbfoletis.  Linn.  Spec.  Plant, 
pag.  402.       • 

Rofa  ckeufan  glahra  ,  junipcri  fruQu,  Petîv.  Gaz. 
pag.  J7.  tab.  35.  fig,  11. 

»  On  difiingue  cette  efpèce  do  rofa  longi/blia, 
dont  elle  eft  très -rapprochée ,  à  fes  folioles  plus 
Courtes  ;  t6meDteufdS  «n'deflbus  j  &  à  fes  péclon- 
culas  glabres. 

Ses  rameaux  font  ordinairement  dépourvus  d'ai- 
guillons 5  quelquefois  cependant  on  y  trouve  une 
ou  deux  épines  courtes ,  très-fines,  proche  les 
feuilles  ou  fur  les  pétioles.  Les  feuilles  font  al- 
ternes, pétioléês  3  ailées ,  compofées  de  cinq  fo- 
lioles glabres  en  deflus ,  tomenteufes  à  leur  fiice 
inférieure  ^  dentées  en  fcie  à  leufs  bords  3  la  fo-. 
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Hole  terminale ,  du  double  plus  grande  que  les 
autres.  ^ 

Les  fleurs  font  fupportées  par  des  pédoncules 
iwnpies,  nus,  alongés  :  leur  calice  eft  liffe  &  incifé 
à  ks  découpures  j  les  fruits  ovales,  de  la  groffeur 

de  ceux  du  forbus  aucuparia. 

Cette  efpèce  croît  à  la  Chine.  T>  {Defcript.  ex 
3^.  Rosier  bradléolé.  Rofa  hraBeata.  Vent. 

Rofa  germinihus  obovatis  ,  peduncuUs  bra^atis 
ramulifque  villofts  ,  caule  pitiolifque  aculeatis  ;  fb^ 
îi^/îf/o^''"  '  f^'^^'otuntUs  ,  crenatis  ,  fubacuUans. 
Willd.  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  1079.  n*».  58. 

Rofa  (  bradèeara  )  ,  germinihus  pyfiformibus ,  /îr/- 

ceis  y  bra^catis  ;  cauU  fericeo ,  aculeato  i  foUis  pin* 

natis  ,  aculeatis  ;  foliolis  ovatis  ,  crenatis ,  glabris  , 

fiihaculeatis  i  fioribus  folitariis.  Wendl.  Obfervat. 
pag.  ;o. 

Rofa  acùleata  ,  foliis  obovatis  ,  floribus  bra^eatis^ 
laciniis  calicinis  nudis  ;  pet^iUs  obcordatis  ^  m^cro- 
natis.  Vent.  Jard.  de  Cels,  pag.  28.  tab.  28^ 

Petit  arbriffeau  remarquable  par  les  bradées  qui 
forment  prefqu'un  fécond  calice  autour  de  fes 
fleurs,  &  par  les  pétales  furmontés  d'une  petite 
pointe  dans  leur  échancrure. 

Ses  tiges  font  velues,  chargées  d'aiguillons 
droits,  fohtaires,  éparsj  fes  feuilles  alternes,  pé- 
tioléês ï  ailées,  compoféés  de  cinq  ou  fept  folioles 
eliptiques,  prefqu'arrondies ,  un  peu  coriaces, 
glabres  à  leurs  deux  faces ,  luifantes  i  leur  face 
fupérieure,  crénelées  à  leur  contour,  obtufes  i 
leur  fommet  j  leur  pétiole  muni  de  quelques  ai- 
guillons crochus ,  aînfi  que  k  principale  nervure 
des  feuilles  5  les  ftipules  adhérentes  i  la  bafe  du 
pétiole,  divifées  en  deux  lobes  linéaires,  pointusi 

Les  fleurs  font  terminales ,  folitaires ,  très-odo* 
rantes,  fupportées  par  un  pédoncule  très -court. 
Le  calice  fe  divife  en  cinq^  folioles  entières ,  ova- 
les, lancéolées,  acuminées,  velues  &  foyeufesi 
la  corolle  d'un  beau  blanc,  jaunâtre,  par  là  defli- 
cation  j  les  pétales  en  cœur  ;  roucronés  dans  leur 
échancrure  j  l'ovaire  ovale ,  pyriforme  ,  couvert 
de  poils  couchés  &  foyeux ,  enveloppé  à  fa  bafe 
de  fix  bu  huit  bradées  lancéolées ,  foyeufes  6c 
velues ,  concaves ,  découpées ,  frangées  à  leur  bord 
fupérieur,fottvent  terminées  par  une  foliole  ovales 
les  anthères  d'un  jaune-doré,  vacillantes  ;  les  fty!^ 
latéraux ,  capillaires,  vérdâtres  j  les  fligmates  ci- 
liés ,  évafés  en  coupe ,  d'un  viokt-pourpre. 

Cette  plante  croît  en  Chine  ,  d'où  elle  a  été 
rapportée  par  lé  lord  Macartney.  \)  (  K  v.) 

37.  Rosier  à  petites  fleurs.  Rofa parvifolîa. 

Rfifa  germinihus   depreffo  -  globofts  pedunculijque 

.     hifpidis  y 


/ 


R  O  s 

Mfpi£s;  petîolis  puhefcentîhus ,  fubaeuUatls  ;  cauU 
ijlabro;  aculeis  fiipuiarihus ,  rt^is  ;  foUolis  tllipticis^ 
fbrihus  fuhgemiaatts.  Wîlld.  Arbr.  jop,  —  Idem^ 
Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  1068. 

Rofa  (  parviflora  )  ,  caule  acuttis  rtBis ,  fiîpula- 
nkuS  y  fouis  pinridtîs  ;  folioèh  cUiptico-lanceôUth , 
ftnpliciterftrratis  ,  glabris  ;  petiolis  fiè^aculcatis ,  fti- 
puiis  ferratis  y  pedunctdis  hifpidis  ;  germinibus  globo^ 
fa,  hifpidis  j  foltolis  calicinis ,  hifpidis.  Ehrh.  Beitr. 
4.  pag.  ir. 

Rofa  (carolina)  ^  caticibus  fuhintegris^petalis  ioM" 
gîoriius;  germinibus  globofis  ,  hifpidis  y  aculeis  fiip»' 
iaribus  geminis;  foiiolis  ovatisy  actais^  medioferratis, 
ftlnhs  alkicasuibus  ;  flore  pUno.  Waogenh.  Amer. 

Rofa  humiiis.  Marsh.  Arbr.  i8j. 

Pcut-éire  cette  plante  n*eft-elle  qu'une  variété 
intermédiaire  entre  le  rofa  lucida  &  le  rofa  caro* 
iiniana ,  avec  lefquels  elle  a  de  grands  rapports,  8c 
dont  elle  diffère  par  Tes  tiges  plus  baffes ,  par  Tes 
pnioles  pileux  à  leur  partie  fupérieure^  &  par  fes 
fleurs  géminées  $  elle  n'a  point  les  feuilles  luifantes 
&  les  pétioles  glabres  du  rofa  lucida ,  ni  les  fleurs 
en  coiymbes  »  les  feuilles  épaifles  &  les  folioles 
lancéolées  du  rofa  caroliniana. 

Ses  tiges  s'élèvent  à  la  hauteur  de  deux  pieds 
environ  ^  &  fe  divifent  en  rameaux  glabres  ^  armés 
i  la  bafe  des  feuilles  de  deux  aiguillons  droits  ^ 
aigus»  &  de  feuilles  pétiolées»  alternes ^  ailées^ 
comporées  de  folioles  glabres  y  ovales  ou  ellipti- 

Îjues.  un  peu  blanchâtres  en  deffous ,  dentées  en 
cie  à  leurs  bords  •  fupportées  par  des  pétioles 
pubefcens  vers  leur  partie  fupérieure  y  quelquefois 
munts  d'aiguillons  rares  &  tort  petits»  &  de  di- 
pules  dentées  en  fcie. 

Les  fleurs  font  axillaires  y  latérales  y  ordinaire- 
ment deux  à  deux,  foiïlenues  par  des  pédoncules 
légèrement  hifpides ,  ainfi  aue  les  diviuons  du  ca- 
lice y  qui  font  entières  &  plus  longues  oue  les  pé- 
niles.  La  corolle  eft  rougeitre»  petite  j  les  ovaires 
globuleux j  hifpides^  légèrement  comprimés. 

Cet  arbrifleau  croit  dans  les  contrées  fepten- 
trionales  de  l'Amérique.  Ses  fleurs  fe  douolent 
airémeot.  T>  (  ^.  /  ) 
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ROSINAIRE.  Arandinaria.  Genre  de  plantes 
motiocotylédoties  y  à  fleurs  glumacées ,  de  la  fa- 
sniHe  des  graminées ,  qui  a  des  rapports  avec  les 
mrundo  y  &  qui  comprend  des  herbes  exotiques  à 
r  Europe  j  qui  ont  le  port  des  rofeaux,  les  fleurs 
polygames  j  difpofées  en  panicules,  &  les  épillets 
compolës  d'un  grand  nonibre  de  fleurs. 

Le  caraâère  effentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

"Dts  fleurs  polygames  ;  des  ipillets  h  fleurs  nom* 
'  Botaniqiu.  Âomê  Vh 


hreufes ;  trois  étamines ;  trois ftigmaies  en  pinceau; 
un  ovaire  accompagné  de  deux  appendices  lancéolés, 

CAKACTÈRB    GÂN£RIQU,E. 

Les  fleurs  font  mâles  ou  hermaphrodites. 

Chaque  fleur  offre  : 

1^.  Un  calice  compofé  de  deux  valves  courtes , 
inégales ,  renfernnant  de  cinq  i  douze  fleurs. 

a^.  Une  corolle  i  deux  valves  prefqu'égales  j 
mutiques  $  la  valve  extérieure  oblongue  j  lancéo- 
lée y  très-aiguë  \  l'inférieure  un  peu  plus  petke. 

3^  Trois  étaminesy  dont  les  filamens  font  capil- 
laires ,  pendans>  terminés  par  des  anthères  linéai- 
res >  légèrement  bifides  à  leurs  deux  extrémités. 

Un  ovaire  flérile  dans  les  fleurs  mâles  ,  ac- 
compagné de  deux  mppendices  latéraux,  planes, 
larges ,  lancéolés ,  aigus ,  de  la  longueur  de  To* 
vaire,  &  qui  exifte  également  dans  les  fleurs  mâles - 
&  dans  les  fleurs  hermaphrodites. 

4^.  Dans  les  fleurs  hermaphrodites  y  un  ovaire 
oblong  y  furmonté  de  trois  ftigmates  prefque  fef- 
IDes  4  oblongs  »  en  forme  de  pinceau  y  aivifes  en  UA 
grand  nombre  de  filamens  feucés. 

Lcsfemences  font  grofles  «  oblongues,  prefqu'o- 
vales^  nues  J  marquées  d'un  fillon  fur  leur  dos. 

E  s  p  à  c  B. 

RosiNAiRE  à  gros  fruits.  Arandinaria  macro* 
fperma. 

Amndinaria  altijflmay  glahra^  foliis  lineari-lan^ 
ceoldtisyfubdiftichis.  Michaux^  Flor.  boreal.-amer. 
vol.  I.  pag.  74. 

C'eft  une  plante  dont  les  chaumes  s'élèvent  très* 
haut  8c  ont  le  port  du  bambou  i  ils  font  droits  ^ 
articulés,  très-glabres ,  garnis  de  feuilles  linéaires, 
étroites  ,  liffes ,  lancéolées ,  difpofées  fur  deux 
rangs  oppofés.  La  panicule  eft  ample,  terminale ^ 
affez  femblable  à  celle  des  rofeaux ,  rameufe  t 
compofée  d'épillets  de  cina  à  douze  fleurs  »  dont 
les  deux  valves  calicinales  lont  courtes  &  inéga- 
les ;  celles  de  la  corolle  ,  beaucoup  plus  grandes  , 
font  mutiques  ;  l'extérieure  très-aiguë ,  lancéolée , 
un  peu  arrondie ,  convexe  extérieurement  $  l'inté- 
rieure canaliculée  en  dehon. 

Outre  ces  deux  valves,  il  en  exifte  encore  deux 
autres  intérieures ,  qu'on  peut  regarder  comme 
deux  appendices  qui  accompagnent  l'ovaire ,  tant 
dans  les  fleurs  mâles  que  dans  les  fleurs  hermâphrc  c 
dites.  Les  ftigmates ,  au  nombre  de  trois ,  fon- 
prefûue  felTiles,  divifés  en  filamens  nombreux, 
très-longs ,  fétacés ,  réunis  en  pinceau  :  il  leur  fuc-  ' 
cède  des  femences  grofles,  ovales,  oblongues, 
-pre£iue  cylindriques  ^  un  peu  arquées  $  elles  fe 
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détachent  de  leuis  valves  y  &  confervent  à  leur 
fommet  les  veftiges  des  (ligmates. 

Cette  plante  a  été  obfervée  par  Michaux  fur  les 
bords  du  MiflilTipi  ;  dans  la  Caroline  &  la  Floride , 
oïl  elle  fleurit  au  commencement  du  printems.  i^ 

ROSSOLIS.  Drofera.  Genre  àt  plantes  dicoty- 
lédones^ à  fleurs  complètes^  pojypétalées ,  de  la 
famille  des  câpriers^  qui  a  des  rapports  avec  les 
roridula ,  &  qui  comprend  des  herbes,  les  unes  in- 
digènes» les  autres  exotîcues  à  l'Europe  ,  dont  les 
feuilles  font  alternes,  la  plupart  radicales,  chargées 
de  cils  glanduleux ,  munies,  à  la  bafe  de  leur  pé- 
tiole, a  un  appendice  cilié.  Les  fleurs  font  difpo- 
/ées  en  épi  terminal. 

Xa  caraâère  eflfentiel  de  ce  genre  efi  d'avoir  : 

Vn  calice  i  cinq  découpures  profondes  ;  cinq  péxa  • 
les;  une  cap  fuie  à  une  loge ,  s'ouvrjnr  en  cinq  valves 
a  fin  fommet ,  contenant  plufieurs  femences. 

Caractère    générique. 
Chaque  fleur  offre  : 

i*.  Un  cali:€  d'une  feule  pièce,  perfiftant ,  di- 
vîfé  en  cinq  découpures  profondes  ,  droites , 
aiguës. 

2**.  Une  corolle  i  cinq  pétales  perfiftans,  ovales  > 
obtus,  un  peu  plus  longs  que  le  calice. 

3^.  Cinq  étamines  y  dont  les  filamens  font  fubu- 
)és,  de  la  longueur  du  calice,  terminés  par  des 
anthères  fort  petites,  4roit$$  j ovales. 

4*.  \Jn  ovaire  fupérieur,  ifrefque  globuleux, 
furmonté  de  cinq  Ityles  fimples,  auffi  longs  que 
les  filamens ,  terminés  par  des  fligmates  fimples. 

he  fruit  eft  une  capfule  prefqu'ovale,  à  une  feule 
loge,  un  peu  anguleufe ,  s'ouvranten  cinq  valves 
à  fon  fommet ,  &  renfermant  plufieurs  femences 
fort  petites»  prefqu'ovales. 

Obfervations.  Les  efpèces  contenues  dans  ce 

fjenre  font  toutes  remar<juables  par  un  port  qui 
eur  eft  particulier,  &  qui  le  rendent  très^naturel , 
malgré  quelques  différences  dans  le  nombre  des 
parties  de  la  fruâification ,  furtout  dans  celui  des 
étamînes  &  des  ftyles. 

Toutes  ces  plantes  font  petites ,  herbacées,  la 
plupart  glutineufes  ,  chargées,  particulièrement 
fur  leurs  feuilles,  de  poils  glanduleux  ,  plong^re5 
dans  la  rofée,  dont  elles  paroiffent  plus  couvertes 

Sue  les  autres  plantes  ,  croiffant  de  préférence 
ans  les  lieux  humides ,  marécageux.  Les  fleurs 
font  peu  nombreufes  j  elles  forment  ou. un  épi 
fimple,  ou  de  petites  grappes  à  peine  rameufes  à 
l'extrémité  jjes  tiges,  qui  font  ou  nues  ou  feuil- 
lées,  fimples ,  rarement  rameufes. 

Ia  roriéita  paroîtrokj.  d'après  fon  porr,.nê  do-  • 
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voir  former  qu'un  même  genre  avec  celui -cîj. 
mais,  outre  qu'il  n*a  qu'un  feul  fiyle,  fes  capfules 
font  à  trois  loges  &  à  trois  valves  s  ce  qui  le  dif- 
tingue  des  drofera ,  qui  ont  encore  des  rapports  j 
mais  plus  éloignés ,  avec  le  dionâa. 

Roth  prétend  qu'on  peut  obferver  dans  les  dro* 
fera  d'Europe  le  méiie  phénomène  que  préfente 
le  dionda  mufcipula.  Si  un  petit  infeâe  vient  à  fe 
pofer  fur  les  feuilles,  les  poils  glanduleux  qui  les 
environnent  à  leur  contour  ,  éprouvent  une  forte 
d'irritabilité,  fe  replient  fur  la  feuille,  retiennent 
rinftâe ,  qui  fe  trouve  enfui  te  entièrement  incar- 
céré par  la  feuille  elle-même ,  qui  fe  ferme. 

£  s  p  à  c  1  s* 

1.  RossoLis  à  fleur  radicale.  Drofera  acaulîs. 
Linn. 

Drofera  fiore  radicali  ^  fcapo  folitario  ^  fbliis  olf 
iongis,  Linn.  f.  Suppl.  pag.  i8o. 

Drofera  fiore  radical! ,  folitario,  Thunb.  Prodr.  JJ» 
&  Diilert.  botan.  de  drof.  pag.  406.  n°.  J. 

C'eft  une  des  efpèces  les  plus  remarquables  de 
ce  genre ,  &  une  des  plus  petites  ;  elle  n'a  ni  tîge 
ni  hampe ,  mais  elle  poufle  plufieurs  feuilles  radi- 
cales ,  fertiles ,  entières ,  ovales  ,  obtufes  à  leur 
fommet,  rétrécies  à  leur  bafe^.  prefque  difpofées 
çn  rofette. 

'  Elles  renferment  dans  leur  centre  une  feule 
fleur ,  feffile  ou  fupportée  par  un  pédicule  très- 
Court.  La  corolle  e(t  blanche ,  compofée  de  cinq 
pétales  ouverts  \  elle  contient  cincj  étamines  ,  au- 
tant de  Ityles  courts ,  filiformes',  très-ouverts  ,* 
blanchâtres ,  quelquefois  bifides,  termiués  par  des 
higmates  à  deux*  divifions  ou  plumeuz. 

Cette  plante  croî^  au  Cap  de  Bonne-Efpérance*. 

2.  RossoLis  à  longuet  feuilles.  Drofera  longi* 
fbiia,  Linn. 

Drofera  fcapis  radicatis  j  foliis  ovali  -  ohlongîs^ 
Linn.,  Spec.  Piant.  vol.  i .  pag,  403 .  —  Flor.  lapon» 
1 10.  —  Flor.  fuec.  2ç8  174.  —  Roy.  L'Jgd.  Bat. 
417.  —  PoUich ,  Pal.  n^.  313. — Hoftm.  Germ.  115, 
—  Lim.  Flor.  franc,  vol.  j.  pag.  62.  n^.  700.  — ^^ 
Roih,  Gcrm.  I.  p.  140.  —  II.  573.  — Petiv.  Herb* 
tab.  6j.  fig.  II  &  12.  — Gafrtn.de  Fruô.  &  Sem. 
Centur.  4.  tab.  6\.  fig.  2.  —  Lam.  lUufir.  Geiier» 
tab.  220.  n^.  2. 

Drofera  (longifo]ia),yctf;?/J  radicatis^  hrevihus^ 
foliis  cuncato'obovalibus,  Mich.  Flor.  boréal  ••amer', 
vol.  I.  pag.  186. 

Ronlld  foliis  eîUpticis  ^  caule  nuda^  paucifionu 
Halkr,Helv.  n^833. 

Ros'folis  major  J  feu  long/folius,  Bariel  ^  te. 
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K^s  foiis  ^  folio  ohlongo.  Toomef*  Inft.  R.  Hérb. 
i4J.  —  C.  Bauh.  Pin.  557.  —  Morif.  Oxpo.  Hift. 
j.  pag.  610.  $.15.  tab.  4.  fig.  2. 

Rosfolis.  Dodon.  Pcmpt.474.  — -  J,  Bauh.  Hift. 
î-  pag.  761.  le.  interior.  —  Dalech.  Hift.  2.  pag. 

1212.1c. 

Salfirorafeu  fponfa  folis ,  ftu  rosfoUs ,  feu  rorcHa. 
ThaJ.  Herc.  1 16.  ub.  9.  fig.  2. 

Rorîda  five  ros  folis  ^  6  Drofion,  rcccntiomm. 
Lobel)  le.  811. 

«.  Drofera  (anglica  )>  fcapis  racUcëtîs yfoliis  fabr. 
lânceoldtis  ,  capfuid  quakrivalvi.  Gmel.  Syft.  Nat. 
vol.  I.  pag.  51  y.  n*.  5,  —  Berneal.  Nat.  Hift.  of 
Gr.  Briuin.  1.  pag.  lO^.  An  varietas  ? 

Ràs  folis  y  folio  oblongo^  maximus.  Tourn.  Inft. 
ïl.  Herb.  24 j. 

RosfoUs  major,  iongiore  foUo^Ù  treSliore,  Morif. 
Oxon.  Hift.  3.  pag.  620.  $.  i  j.  tab.  4. 

RortUa  longifoUa ,  maxima.  Rai ,  Synopf.  227. 

fi,  Ros  folis ^  folio  oblongo  J  perennts,  Tourn.  Inft. 
R.  Herb.  245. 

Rorella  longifoUa  ^  ptnnnis.  Rai ,  Syftopf.  227,- 

Cette  plante  «  qu'on  pourroit  regarder  au  pre- 
mier  afpeâ  comme  une  variété  du  droftra  rotundi- 
foUa,  en  eft  cependant  bien  diftinâe  par  Tes  feuil- 
les rétrécies  &  alongées  en  pétiole  à  leur  bafe. 

Ses  racines  font  divifées  en  plufieurs  fibres  dif- 
fiifes^  de  couleur  noirâtre ,  d'où  s'élèvent  plufieurs 
lumpes  nues  y  droites >  glabres^  cylindriques^  baf- 
fes «  un  peu  plus  longues  que  les  reuilles  :  celles-ci 
font  toutes  radicales ,  péciolées  j  ovales  ^  oblon- 
-gués ,  arrondies  à  leur  fommet  «  rétrécies  en  pointe 
à  leur  bafe  »  firiées  à  leurs  deux  faces  ^  garnies  à 
leurs  bords  de  longs  cils  droits  j  inégaux  ^  glandu- 
leux à  leur  fommèt.  Les  pétioles  font  très-longs  , 
glabres ,  filiformes ,  redreftés»    ' 

Les  fleurs  Forment ,  à  l'extrémité  des  tiges  »  des 
petites  grappes  fimples  »  prefau'unilarérales  :  fou- 
venc  aufti  ces  grappes  font  divifées  en  deux  ou 
trois  ramifications  alternes  ou'prefqu'en  ombelle. 
Chaque  fleur  eft  pédiculée  ^  munie  d'un  calice  à 
cinq  divifions  aiêuès  y  &  d'une  corolle  blanche  à 
cinq  pétales  ovales  >  obtus,  un  peu  recourbés  en 
ieàzns,  à  leur  fommet.  Les  capfules  font  petites^ 
pvriformes  »  un  peu  acuminées  à  leur  fommet  ^ 
glabres  »  uniloculaires* 

Cette  efpèce  fournit  quelques  variétés»  qui  ne 
Giflèrent  entr'elies  que  par  les  feuilles  plus  grandes 
&  les  hampes  plus  élevées.  WiUdenov  remarque 

Iie  les  individus  qtii  croiflent  dans  les  lieux  humi* 
%  ont- Cri)è« tunique  particulière  j  Sr  que  ceene 
qiféA'  fecoelllé  dans  les  endroits  fées  en  font  pri*^ 
^éê^^mllà$,  q4ie4eiK«  feàiences ^  vues  4  la  loupe  i 
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font  un  peu  tuberculées.  Je  foupçonhe  le  drofera 
anglica  Cm.  une  variété  de  cette  rnéme  efpèce. 

Cette  plante  crok  en  Europe^  dans  l'Amérique  « 
au  Canaaa  ,  dans  les  lieux  mimides.  O  (  ^«  v*  ) 
Elle  a  les  mêmes  propriétés  que  le  drofera  roettnd.- 
fôlia  ;  elte  n'eft  pas  moins  nuifible  aux  troupeaux  j 
furtout  aux  moutons* 

}.  RossoLis  à  hampes  capillaires.  Drofera  ca- 
pillaris. 

Drofera  fcapis  radicatis,  capillaribus  ,  pauciJlorLf^ 
gldbris  ;  foliis  fpathulatis ,  petiolatis.  (N«) 

Cette  efpèce  doit  être  diftioguée  du  drofera 
longifoUa,  quoiqu'elle  en  foit  très-voifine.  Ses  ra; 
cines  font  grêles,  fibreufes,  de  couleur  brut>é 
foncée  5  elles  produifeht  des  feuilles  toutes  radi* 
cales  >  pétiolées  >  prefqûe  couchées  &  difpof^es 
enrofette^  petues,  f^atulées  >  velues  ^  un  peu 
tranfparentes^  garnies  à  leurs  bords  de  cils  glan- 
duleux 5  les  pétioles  font  comprimés ,  aflez  longs  , 
relus ,  élargis  infenfiblement  à  Uur  partie  fupé-^ 
rieure. 

Du  centre  des  feuilles  s'élève  une  hampe  droi- 
te, fimplej  haute  de  huit  à  neuf  pouces  «  très* 
glabre  «  rougeâtre^  prefqu'auffi  fine  qu'un  che- 
veu ,  terminée  par  un  épi  court  de  fleurs  droites  j 
petites^  prefque  fefltles^  alternes ,  très-glabres, 
unilatérales.  Leur  calice  eft  divifé  en  cinq  décou- 
pures linéaires,  ohtuTeSj  une  fois  plus  courtes  que 
la  corolle. 

Cette  plante  croît  i  la  Caroline  ;  elle  m'a  été 
communiquée  par  M.  Bofc,  qui  en  a  fait  la  décou- 
verte. (K./) 

4.  Rossons  à  feuilles  rondes.  Drofera  rotundl- 
folia.  Linn. 

Drofera  fcapis  radicatis ,  foliis  orbiculatis.  Linn. 
Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  402.  —  Flor.  lapon,  105?, 

—  Flor.  fuec.  2J7.  27}.  —  Mater,  medic.  91.  — 
Groriov.  Virg.  3  j.  —  Royen ,  Lugd.  Bat.  120.  — 
Blackw.'tab.  433.  —  follich ,  Pal.  n*".  322.  — 
Hoffim.  Germ.  113.  —  Roth ,  Germ.  î.  140.  —  IL 
375. — Lam.  Flor.  franc,  vol.  3.  pag.  61.  n*.  700. 

—  Petiv.  Herb.  tab.  63.  fig.  lo.  — Lam.  111.  Gen. 
tab.  220.  n^.  I. 

Drofera  (rotundifolîa), /c^pw  radicatis,  elom- 
gatis ;  foliis  rotundato^cuneatis,  Michaux,  Flor. 

boreal.-amer.  vol.  i.pag.  i86. 

Drofera  fcapo  jimplici  ;  foliis  petiolatis  ,  fuhroutn* 
dis.  Thunb.  Diftert.  de  drpf.  pag.  407.  n°.  3. 

Roreila  foliis  petiolatis  ,  fubfH)tundis  j  caule  nudo  J 
;>tfttc//îoro.  Haller  ,  Helv.  n^.  834. 

RosfoUs,  folio /ubrôiundo.  Toum.  Iftft.  R.  Herb#. 
24y.  —  C.  Bauh.  Pin.  357.  —  Barrel.  le.  rar.  2;i. 
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Rorida  feu  Toffi^lis  major,  Lobel  »  Icon.  8ll.  *^* 
Idem  j  Obi erv.  471.  le. 

Rojfolis  Jbliis  circinnau  rottaidîtatU.  J.  Batth.  Hift. 
3  •  pag.  y  G  i .  le.  excer. 

Salfirorafeu  roffoVts.  ThaL  Herc.  tab.  9,  fig.  i. 

«.  RoJfoUsfoUo  rotundo,  ptreanis.  Tournef.  Inft. 
R.  Herb.  24J. 

RorcUa  rotundifolia ,  perennù.  Raî  ^  Sjrnbpf.  117. 

Malgré  fes  rapports  avec  le  drofera  longifblia^ 
cette  efpèce  en  eft  évidemment  diflinâe  par  la 
forme  confiante  de  fes  feuilles  arrondies. 

Ses  racines  font  menues^  fibreufes^  noirâtres; 
elles  produifent  un  aflez  grand  nombre  de  feuilles 
toutes  radicales^  petites ,  arrondies  ^  orbicuLaîres , 
à  peine  rétrécies  à  leurbafe^  vifqueufes^  garnies 
particulièrement  a  leurs  bords  >  de  cils  ou  poils 
rougeâtres  j  droits ,  inégaux  ^  glanduleux.  Les  pé- 
doncules font  longs  «  médiocrement  velus. 

De  leur  centre  s'élèvent  une  ou  nuelqiies  ham- 
pes droites 3  fimples^  glabres, cylinariques»  beau- 
coup plus  longues  ^ue  les  feuilles ,  hautes  de  cinq 
â  fix  pouces  «  terminées  par  un  épi  ou  une  .grappe 
de  fleurs  fimples  ou  bifides.  Les  fleurs  font  blan- 
ches «  prefqu  unilatérales  j  médiocrement  pédon- 
culées  >  &dont  les  pédoncules  font  redrefifés  après 
la  floraifon.  Le  calice  eft  partagé  en  cinq  divisons 
ovales,  un  peu  aiguës.  La  corolle  eft  petite,  à 
peine  plus  longue  que  le  calice^  ï  cinq  pétales 
ovales ,  renfermant  cinq  étamines ,  &  n^ayant  fort 
fouvent  que  uois  ftyles  y  dont  les  ftigmates  font 
un  peu  globuleux.  La  capfule  eft  ovale  &  contient 
des  femences  fon  petites  >  tuberculées  étant  vues 
à  la  loupe. 

Cette  efpèce  croit  dans  les  lieux  humides  & 
marécageux^  en  Europe  &  dans  l'Amérique.  O 


j.  RossOLis  à  feuilles  en  coin.  Drofira  cuneïfa^ 
Ha.  Ltnn.  f. 

Drofira  fiapis  radicatîs  ifoliis  cuncato-rotundatis, 
Linn.  f.  SuppL  iiZ. 

Drofira  fiapis  radicatis  calicihufque  klrfiuis^Jbiiis 
0hovatO'CuneifbrmHus.  Willden.  vol.  I.  pag.  i  J44. 
B  •  3« 
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nîs  3  coroUis  albis.  Thunberg  ^  Difiisrtat.  de  drof. 
pag.  406. 

jS.  Eadem  ,  fiapo  longiffimo  j  fpithameo  ;  fiorihus 
racemofij  ,  piuriius  /  corolUs  purpureis.  Thunb.  1.  C. 

y.  Êadtm  y  fiapo  mediocri^  palmari;  fionbus  ra^ 
cemops  t  pluribus;  coroUis  albis.  Thunb.  1.  C. 

Cette  plante,  très-voifine  du  drofira  rotundifo'' 
lia ,  en  diflfère  par  fes  feuilles  fefliles,  réuécies  en 
coin  à  leur  ba(e. 

Ses  racines  font  filiformes;  elles  produifent  plu- 
fieurs  feuilles  radicales  »  fefliles  3  prefque  difpofées 
par  imbrication  j  les  inferieures  plus  petites ,  pref- 
qu'ovales  3  très-obtufes ,  toutes  rétrécies  en  pé- 
tiole ,  &  cunéiformes  à  leur  bafe  j  munies  de  cils 
rougeâtres ,  longues  de  huit  à  dix  lignes.  Du  cen- 
tre de  ces  feuilles  s'élèvent  d'une  à  trois  ou  quatre 
hampes  droites  j  fimples  ^  filiformes  3  Ariées^  ra- 
cles, velues  3  longues  d'un  à  fix  pouces. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  une  petite  grappe 
prefqu'unilatérale ,  au  nombre  de  trok  à  fept  8c 
plus,  fupportées  par  des  pédicules  fim«>les ,  pen- 
dans ,  courts ,  quelquefois  bîflores.  Les  calices 
font  velus,  la  cùroUe  blanche  ou  rougeâtre,  d'où 
il  réfiilte  quelques  variétés  de  cottieut^  atofi  que 
pour  la  grandeur  de  cette  plante. 

Elle  croit  fur  les  coteaux ,  au  Cap  de  Bonne- 
Efpérance  j  non  loin  de  la  ville. 

6,  RossOLis  de  Burman.  Drofira  Burmannî, 
Vahl. 

Drofira  fiapis  radicatis  calicihafque  glabris  ;  fidiis 
fiyatkulatisy  fiffilibus.  Vahl.  Symbol.  3.  pag.  fO.  — 
Willd.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  i  ^44.  n*.  4. 

Drofira  rotundififlia.  Linn.  Flor.  zeyl.  120.  — 
Loureiro ,  Flor.  cochinch.  pag;  lit*. 

Ros  filis,  fi)iiis  ad  radiant  inorbem  dzfpoj^tis* 
Burm.  Zeyl.  pag.  107.  ub.  94.  fig.  i. 


*    Cette  plante  eft  afiringente^  amère^  un  peu 

acre ,  légèrement  acide  &  même  cauftique  ,  plus  n     /•  /•        #    •       r ,"          j-      •      t 

nuifible  qu'utile  j  elle  eft  funefte  aux  moutons  qui  ^^'^''^•n  ^^^'^ '  t^l  ''^'""'^'%*  ""  ^'*^'»  '*- 

en  mangent,  P^'^P^  ^  villofis.  Herm.  Muf.  zeyl.  18. 


Cette  efpèce  diffère  du  drofira  euneifolia  par; 
feuilles  plus  étroites,  par  fes  fisurs  plus  petites 
par  fes  hampes  plus  courtes  ^  parfaitement  glabi 
ainfi  que  le  calice. 

Ses  racines  font  ftbreufes^  fort  menues;  ellets 

produifent  plufieurs  feuilles  étendues  fur  la  terre 

i  en  rofette,  feflîles,  fpatulées^ua  peu  étroites  * 

arrondies  à  leur  partie  fupérieure  ,  marquées  <te 

trois  nervures  très-velues  »'  ciliées  i  leurs  bords^ 

Drojerajcapo  fiihdivifi>  ;  foliis  fifilibus  y  oblongis.  \  De  leur  milieu  s'élève  une  hampe  haute  de  trois 

Tnunb.  LhOert.  de  drof.  pag.  406.  n*.  a.  i  quatre  pouces  >  grêle  „  fimple»  glabre  j,  fuppor-» 

Drofira  foliis  radicalibus^  ovatisj  fioribus  race-     ^^\  ^.  *"•*  «trémité  quatre  i  dix  fieurs  difooCées 

mofis.  Thunb.  Prodr.  pag.  57.  •»  «P»  <>]*,?o  ^»«  B^P«.  ^^pI^  *  àipmi  chaaue 

"^       "^^  fleur  médiocrement  pedoaculée  &preiqawHia^ 

•.  Eadem,  fiapo  bririjlmo^poilicarisfiorib/is  W-  J  çérale*  Mt  k  calice  eft  g'l*-rT_  ^  ^riljrfîifcn 
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aiguës.  Quelquefois  j  après  la  florairon  de  la  pi^e- 
mière  hampe  «  il  en  poufle  une  féconde ,  plus 
coune. 
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Soi 


On  rencontre  cette  plante  dan^Ies  terrains 
ides  j  à  nie  de  Ceilan  &  à  la  Cochinchine. 


hu- 


mides 


7*  RossoLis  du  Cap.  Droftra  capenfis. 

Dreïira  fiapo  divifo  y  foins  petiolatis  ,  enfifarmi' 
hs.  Thunb.  Diflert.  de  drof.  pag.  406.  n^  5. 

Drùfira  fiapis  radieatis ,  foiiis  lanceolatisj  fuhtks 
fiairij.  Berg.  Plant,  cap.  pag.  81. 

.    Dro/ira  cauie  trtBo  ^  iifido  s  foliîs  lanaolatîs. 
Thunb.  Prodr.  pag.  $-7. 

*  Drofiru  foins  ad  radicem  longiffimis  ^  fiorihus  fpi" 
tâiis.  burm.  Afric.  pag.  209.  tab.  7;.  ng.  i. 

Rosfolis  cfricanus ,  foliis  prélongis  ;  coûte  nudo  » 
ahifimo,  Raij  Suppl.  515. 

Ros  folis  afncanus ,  foiio  lato  ^  longo.  Herm. 
Afric.  19. 

Ses  racines  font  fibreufes^  profondes  $  elles  pro- 
duisent un  grand  nombre  de  filamens  contournés 
en  fpirale.  Les  feuilles  «  toutes  radicales  ou  inté- 
rieures ^  font  longuement  pétîolées  •  étroites  ^  11* 
néaires,  prefqu'eofiformes^  obtufes^  longues  d'un 
à  deux  pouces  &  plus  ^  chargées  en  deffous  de  pe- 
titt  tubercules  rudes ^  &  à  leurs  bords  de  cils  glan- 
duleux s  foutenues  par  des  pétioles  pubefcens  ^  au 
moins  auffi  longs  que  les  feuilles. 

Il  s'élève  de  leur  milieu  une  ou  plufieurs  ham- , 
pes  droites  »  comprimées  ;  àngulenfes  j  un  peu 
fiexueufesj  velues,  quelquefois  divifé^s  en  deux 
2  leur  fommet  «  hautes  de  fix  à  huit  pouces ,  ter- 
ninées  par  un  épi  de  fleurs  nombreufes  »  unilaté- 
rales y  pédîculées ,  dont  le  calice  eft  velu  ,  à  cinq 
découpures  obtufe» ,  peu  profondes  \  la  corolle 
d'une  co.ulettr  violette  très-agréable. 

Cette  plante  croît  fur  les  montagnes  ^  au  Cap- de 
Bonne-EÎpérance. 

8.  Rqssolis  à  fleurs  de  cifie.  Drofcra  cîjiîfiora, 
lino. 

proféra  catde  fimplicî  y  foGoJb  ;  fùliis  l.tnceolûtîs. 
Lmn.  Amœnit.  Academ.  vol.  6.  Afir.  7.  —  SyK. 
veget.  pag.  aji.  —  Thunb.  Prodr..j7. 

*  Drofera  caule  fimpUci  i  foliîs  lanceolatîs^  Tbunb. 
Dilfert.  de  drof.  pag.  407.  n^.  6. 

Drofira  foliis  ad  caulem  oblongis  ^  altérais  j  fore 
amplo  ^  purpureo*  Burm.  Afric.  pag.  210.  taU  75. 

Aos  folis  y  folio  angufioy  fort  amplo,  Breyn.  Prodr. 
^  tab.  22.  ig.  r. 

Ros  folis  afrîcanuSf  cijfî  fore  alho ,.  caule  fcliofo, 
Bai^.Suppl.  5Ljw 


«.  Eadem  y  fort  alto,  minori,  iaf  maculato, 
Thunb.  Diflert.  de  drof.  pag.  408. 

fi*  Eadem,fiore  ruiro ,  majori,  bafi  vinfcctui' 
fufco.  Thunb.  1.  c. 

Cette  efpèce  fe  diftingue  oar  la  grandeur  de  fcs 
fleurs  y  affez  femblables  à  celles  des  cifies. 

St%  racines  font  fuflformes  ou  prefque  fafcicu- 
lées»  elles  produifent 'des  tiges  droices,  fimples» 
feuillées^  hautes  de  huit  à  dix  pouces,  chargées 
de  poils  courts ,  vifqueux  i  garnies  de  feuilles  lan- 
céolées, les  radicales  prefque  verticillées,  les  au- 
tres alternes,  fefliles^  ouvertes,  très  -  entières ^ 
longues  au  moins  d'un  pouce,  marquées  en  defltis 
d'un  (illon  longitudinal  ^  &  en  dtflbus  d'une  côt^ 
relevée;  couvertes  de  poils  terminés  par  une 
glande  rouflatre,  glutineufe. 

Les  fleurs  font  terminales  j  folitaires  ou  bien  au 
nombre  de  deux  ou  trois  au  plus ,  fupportees  par 
des  pédoncules  fimples,  droits,  velus.  Le  calice 
t(i  divifé  en  cinq  découpures  velues,  ovales,  ob- 
tufes,  concaves,  beaucoup  plus  courtes  que  la 
corolle  :  celle-ci  eft  compofée  de  cinq  pétales  lar- 
ges^ ovales»  concaves^  obtus,  ouverts,  échai- 
crés  à  leur  fommet,  un  peu  rétrécis  &  onçiiu  uos 
à  leur  bafe ,  tachetés  vers  kur  iniertion  ;  W^  icn- 
ferment  cinq  filamens  linéaires,  de  couleur  noire  ^ 
de  la  longueur  du  calice  >  terminés  par  des  srthè- 
res  droites, bifides  à  leur  bafe,  ovales,  jauiiâtres. 
Le  nombre  des  ftyljss  varie  de  ciriq  à  fix ,  plus  longes 
que  les  étamines ,  de  couleur  brune ,  plus  pâles 
vers  leur  fommet,  inférés  autour  du  fommet  de 
l'ovaire ,  &  non  a  fa  pointe  :  ils  font  furmontés  dô 
fligmates  plufieurs  fois  dichotomes,  capillaires. 

L*ovaîrc  fe- convertit  en  une  capfule  ovale,  ai- 
guë, à  cinq  faces,  glabre ,  marquée  de  trois  fil* 
Ions,  brune ^  à  trois  valves,  à  une  feule  loge.  La 
corolle  varie  dans  fa  couleur  &  fes  proportions  i 
elle  eft  blanche  &  plus  petite^  tachetée  à  fa  bafe 
dans  la  variété  «  \  elle  eft  plus  grande  j  de  couleuc 
rouge,  marquée  à  fa  bafe  d'une  tache  d'uabiun 
verdâtre  dans  la  variété  ^. 

Cette  efpèce  ctoit  dans  les  Indes  &  au  Cap  im 
Botine-Efpérance  ^  fur  les  collines  &  dans  les  plau^ 
nés  fablonneufes. 

^..RossoLts  des  Indes.  Drofera  indîca.  Linn.. 

.  Drofera  caulc  ramofo  y  foliofo  ;  foliis  lintariJmê^ 
Linn.  Syft.  veget.  pag.  304.  —  Flor.  zeyian.  121, 

Drofera  caulefimpUci ,  foliis  lineari-filiformihus^ 
Thunb.  Difliert.  de  drof.  pag.  7.  r/'.  7.  . 

.  Rosfolis  ramofus  ^  coule foliofo;  Burm.  Zeyl.  pag'.L 
107.  tab.  94.  fig.  1. 

Rosfolis  reylanicus  ,  ramofus  y  foliis  roridis 
natsK  Muf.Xeyl.  pag.  6^* 


-S 


302 


R  O  s 


Araca-puda,  Rheed,  Ma]ab.  vol.  ic.  paj,  3v;. 
tab.  10. 

Ceft  une  petite  plante  éligante  par  fa  délica- 
teflfe,  la  fineffe  de  Tes  feuilles ,. dont  les  tiges  foiK 
herbacées ,  droites ,  grêles  y  prefqae  fimples  ou 
bifides  >  à  peine  rameufes ,  hautes  de  fix  pouces  « 
garnies  >  dans  toute  leur  longueur  ^xle  feuilles  al- 
ternes^  longues,  feffiles,  linéaires,  prefque  fili- 
formes, garnies,  depuis  leur  milieu  jufqu'à  leur 
fommet^  de  cils  roides ,  aflfez  longs  j  ce  qui  leur 
donne  Tafpeâ  de  barbes  de  plumes. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  petites  grappes  laté* 
raies ,  axiilaires ,  dont  le  pédoncule  commun  eft 
velu ,  ordinairement  plus  long  que  les  feuiiles  , 
quelquefois  ne  foutenant  qu'une  feule  fl?ur ,  mais 
garni. plus  ordinairement  de  deux  à  quatre  Sf  plus, 
ayant  chacune  un  pédoncule  propre ,  capillaire , 
réfléchi  La  corolle  eft  petite ,  compofée  de  cinq 
pétales  étroits,  lancéolés  ,  obtus. 

Cette  plante  croie  dans  les  Indes  &  à  l'ile  de 

Ceilan. 

4 

10.  RossOLis  pthé.  Drofira peitata,  Thunb-. 

Dfojera  cauU  fimplicî  ;  foliis  peltatîs ,  orèicuiatis, 
Thunb.  Differt.  de  drof.  pag.  408.  n°.  8. 

Dr 'fera  cauie  fubramofo  ;  foliis  triangularibus  , 
longk  petiolatis  y  peltatis.  WiUd.Spec.  Plant,  vol.  I. 
pag.  1546.  n^.  9. 

Drofira ptltata.  Smith,  in  litt. 

Efpèce  très*diftinâe  par  la  forme  de  fes  feuilles, 
dont  les  tiges  font  longues ,  fiexueufes,  droites, 
filiformes ,  fimples  ou  médiocrement  ranneufes  , 
garnies  de  feuiiles  alternes  ,  petites  ,  pétlolées  , 
peltées,  prefque  triangulaires  ou  arrondies,  fup- 
portes  par  des  pétioles  capillaires ,  plus  longs  que 
les  feuilles.  Les  fleurs  font  difpofées ,  à  l'extrémité 
ides  tiges ,  en  une  grappe  longue ,  prefqu'en  forme 
d'ombêîle ,  quelquefois  prolifère. 

Cette  plante  crok  dans  la  Nouvelle-Hollande. 

11.  ROSSOLIS  de  Portugal.  Drofera  lufitanica, 
Linn. 

Drofera  fcapis  radicatîs ,  foliis  fubuLuis ,  fubtks 
£onvexisj  florihus  decanflris.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  r . 
pag.  403 . -<- Willd.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  1J4;. 
n**.  7. 

Drofera  caule  ramùfo ,  foUïs  enfiformibus ,  ramis 
uniflorPs.  Thunberg,  Differt.  de  drof.  pag.  408. 
tr*  9. 

Rojfolis  luficani  eus  ^foliis  afpkodeli  minoris.  Tourn. 
Jnft.  R.  Hèrb.  245.  —  Morif.  Oxon.  Hift.  3.  pag. 
610.  $.  ly.  tab.  4.  flg.  4.  —  Pluken.  Almag.  313. 
iab.  117.  fig.  1.  —  Rai,  Suppl.  551. 

On  diilingue  cette  efpèce  à  fes  feuilleifel&Ies,. 
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alongées  ;  ï  Tes  tiges  prefque  fimplès,  fe  uilléct 
elle  a  de  plus  dix  étamines. 

Ses  racines  font  flbreufes,  droites,  capillaires': 
il  s'en  élève  Une  tige  droite  ,  prefque  fimple  , 
quel(!|uefois  divifée  vers  fon  fommer.  Les  feuilles 
radicales  font  felfiles»  aflez  nombreufes  ,  prefque 
fafciculées ,  étroites,  alongées,  tfès^ntières,  fu- 
bulées  à  leur  fommet.,  approchantes  de  celles  des 
graminées  ,  chargées  de  poils  droits  ,  glandu- 
leux >  les  feuilles  caulinaires  font  alternes,  feffi* 
les,  petites,  ovales,  lancéolées,  aiguéfs,  peu  nom- 
breufes. 

Les  tiges  font  terminées  par  quelques  fleurs  fo- 
litaires^  pédonculées,  dont  la  corolle  renferme 
ordinairement  dix  étaonines  :  la  capfule  eil  une  fois 
plus  longue  que  la  corolle. 

.  Cette  plante  croit  naturellement  en  Portugal. 

ROTALE.  Rêtala.  Gejnvè  de  plantes  dicotylé- 
dones ,  à  fl.urs  incomplètes,  affîlié  à  la  famille  des 
caryophy liées,  qui  a  des  rapports  avec  Ies/r<7dlr«- 
nia ,  qui  paroit  anflî  très-voifin  des  ifhardia  :  il 
comprend  des  herbes  exotiques  i  l'Europe,  donc 
les  rameaux  font  articulés ,  les  feuilles  verticillées^ 
les  fleurs  fort  petites,  feffiles,  axiilaires* 

Le  caraâère  eflentiel  de  ce  genre  e(t  d'avoir  : 

Un  calice  tabulé,  h.  trois  dents  ;  point  de  corolle  ; 
trois  étamines  j  unftyle,  trois  ftigmates  ;  une  capfule 
à  trois  loges ,  polyfpermes ,  renfermées  dans  le  calice* 

CARACTèai    GÉNÉRIQUE. 

Chaque  fleur  offre  : 

1®.  Un  calice  d'une  feule  pièce,  tubulé,  perfif- 
tant,  membraneux,  i  trois  den^s. 

.  1**.  Point  de  corolle, 

3®.  Trois  étamines  y  dont  les  filamens  font  capil- 
laires ,  de  la  longueur  du  calice ,  cermisés  par  des 
anthères  arrondies. 

4^.  Un  ovaire  ovale,  fupérîeur,  furmontéd'un 
flyle  filiforme ,  terminé  par  un  (tigmate  à  trois 
diviiions. 

Le  fruit  cofiilfte  en  une  capfule  ovzie,  pref<^u*i 
trois  côtés,  à  trois  loges,  à  trois  valves,  renfer- 
mée dans  le  calice ,  8c  contenant  des  femences 
nombreufes ,  arrondies. 

Espèce. 

RÔTALE  verticillé.  Rotala  verticillaris»  Linn* 

Rotala  foliis  fioribufque  verticillaiis  ;  ramis  articu^^ 
Idtis  ,  inferioribus  oppofitis.  (N.) 

Rotala  vcrticillaris.  Linn.  Mantiff..i7/.  —  Wlilld. 


R.O  T 

Spec.  Plant,  vol.  i.  pag,  189.  *—  Lam.  Iliuftr.  Geti. 
vol.  I.  n*.  455.  —  Jufl.  Plant.  Gen*  pag.  503. 

Plante  herbacée^  dont  les  racines  font  (impies^ 
rampantes  :  il  s*e:n  élève  des  tiges  rediefTées,  pe- 
tites ,  hautes  de  deux  à  trois  pouces  ^  cylilldri- 
Ques,  liliès^  articulées,  divifées  en  rameaux  roi- 
oes  ^  très-fimples  j  les  inférieurs  ^  opp'ofés  ;  les  fu- 
périeurSj  alternes,  rares,  partagés  par  articula- 
tions cylindriques  aux  rameaux  inférieurs ,  tétra» 
gones  aux  fupérieurs  ,  garnis  de  feuilles  fellîles  , 
ouvettes,  linéaires,  tr^s-Jiflejs ,  un  peu  carénées, 
aiguës  à  leur  fommet ,  difpofées  par  verticilles 
écartés  ,  ordinairement  au  nombre  de  quatre  à 
chaque  venjcille  j  quelquefois  de  cinq  è  huit. 

Les  fleurs  font  fort  petites,  feffiles ,  placées  oar 
rerticilKs  ,  une  à  une,  dans  chacune  des  aifTelles 
des  feuilles.  Le  calice  eft  tubulé ,  à  trois  dents  à 
fon  orifice  :  il  enveloppe  en  totalité  h  capfule , 
avec  laquelle  il  perfiite  :  les  femences  font  de  la 
groffcur  d'un  grain  de  moutarde. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes  orientales.  O 

(  Defcript.  ex  Unn.  ) 

ROTANG.  Calamus.  Genre  de  plantes  mono- 
cecylédones  ,  à  fleurs  incomplètes ,  de  la  famille 
des  palmiers ,  qui  a  des  rapi»orts  avec  les  (agouicrs 
(figus) ,  &  qui  comprend  des  arbufles  exotiques 
à  l'Europe  ,  ramifiés  ,  dont  les  feuilles  ailées  ibnt 
fupportées  par  un  pétiole  épineux  î  les  fleurs  dif- 

tofées  fur  des  fpadices  eu  régimes  grêles ,  axil- 
lires ^  rameux^  garnis  d'écaillés  imbriquées^  uni- 
âores. 

Le  caraâère  eflentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir: 

Un  calxcf  a  fixfolîoUs  ^  les  trots  extérieures  très* 
court* s  ;  point  de  corolle  ;  fix  étamines  ;  un  ovaire  ; 
M  jtyle  tnfdi }  trois  ftigmates  y  un  fru  t  globuleux , 
Mniiocaiaire  ,  couvert  d'écaillés  imbriquées  du  Jb  m  met 
vers  la  bafe  i  t  embryon  inférieur  ;  fieurs  quelquefois 
monoïques, 

CARACtàRE    G^ÉNÉRIQUE. 

Chaque  fleur  offre  : 

i^.  Un  calice  perfîflant ^  à  fix  folioles  inégales  j 
trois  extérieures  plus  courtes,  plus  hrges;  trois 
intérieures  plus  étroites,  plus  longues,  acuminées^ 
prif^  quelquefois  pour  la  corAlle^ 

2^.  Point  de  corolle, 

j*.  Six  étamines  (  fbuvent  féparées  des  piflîls  ) , 
dont  Its  filamens  font  capillaires,  plus  longs  que  le 
calice-^  terminés  par  des  anthères  arrondies. 

4*.  Un  ovtf/Vffup^ rieur, arrondr^Xurtnonté  d'un 
àyte  cyindirq^é,  filiforme,  en  fpirale,  trifide, 
temrine  par  trois  lUgmates  fimpîes. 

Le  frukt&  globuleux  :  c'eft  d*abord  une  forte 
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de  baie  palpeufe,  qui  fe  deflliche  en  mâriflant. 
Ce  fruit  eft  revêtu  d'écaillés  rhomboïdales ,  lui-, 
fautes ,  membraneufes ,  imbriquées  du  fommet  vers 
la  bafe  j  à  une  feule  loge ^  renfermant  une«  quel^. 
quefois  deux  ou  trois  femences  charnues ^  glpbu-^; 
leufes  5  l'embryon  inférieur. 

Nota,  La  divilion  du  Aylej  les  trois  ftigmates , 
font  foupçonner  qu'H  doit  y  avoir  conflamment. 
trois  embryons  ^  dont  deux  avortent,  un  feul  pii'* 
venant  à  une  parfaite  maturité. 

Obfervations.  Les  efpècés  contenues  dans  ce 
genre  font  toutes  infiniment  utiles  par  les  ufage» 
auxquels  on  les  emploie.  Les  unes  fervent  à  fiabri:* 
qutr  des  cordages,  des  cables  d'une  force  fupé* 
rieure ,  toutes  fortes  dé  liens  j  d'autres  fe  fendenc 
par  petites  lanières  pour  faire  de  très -jolis  meu-' 
bl:s,  pariiculiérement  des  fiéges ,  des  doffiers  de 
chaires  &  de  fauteuils  :  quelques-unes  ,  dont  les 
tiges  font  extrêmement  flexibles  &  minces,  four* 
niffent  ces  petites  badines  propres  à  battre  les 
habits.  Ceiles  qui  ont  une  confiflance  plus  ferme 
&  des  jets  ou  des  articulations  fort  diflantes ,  nous 
donnent  ces  cannes  élégantes  connues  fous  le  non^ 
de  joncs.  Les  Hollandais  en  font  un  commerce 
çonlidérable. 

Espaces. 

« 

I.  Rotang  à  piques.  Calamus petrâus.  Lonr. 

Calamus  caudke  denfiffim^  acultato  ,  aculeis  ereéils^^ 
fpadice  ereâo.  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  1.  pag.  202.^ 
n;.  I. 

.  Calamus  (  petrxus)  ,  caule  craffijfimo  ,  fAcaiOf 
fpinis  lon^is  ,  ere&is.  Lour.  Flor.  cocbinch.  pag^ 
260. 

'  Arundo  :^eylanica ,  (pinofijlîma  ,.  major  ;  fruBUuS- 
rotundis  ^  Jcabris  ^  acidis.  Burm.Zey:.  36.  —  Flor. 
zeyl.  468. 

Tfieru'tpurel,  Rheed^Malab.  vol.  12.  pag.  i2i« 
tab.  64. 

Palmijuncus  calapparius,  Rumph.  Âmb.  vol.  J» 
pag.  97.  tab.  Ji.  ' 

Calamus  rotang.  Var.  «.  Linn.Syft.  Plant,  vol.  2.. 
pag- 95- 

Efpèce  oui  fe  diftingue  à  fts  hautes  tiges^  à  fe* 
aiguillons  droits  &  non  recourbés. 

C'eft  un  très-bel  arbre ,  qui  s'élève  a  la  hauteur 
de  cent  pieds  Se  plus*,  dont  le  tronc  eil  au  moins 
de  la  grofTeur  du. bras ,  divife  par  articulations  cy- 
iindriûues  ,  inégales,  fillonnées,  maculées,  lon^ 
gués  d'environ  un  pied  j  très-velu  vers  fan  fom^ 
mer }  terminé  par  des  feuilles  en  touffe  s,  alternes-,, 
ailées,  compoîées  de  folioles enfiformes,lorlguîsi, 
étjoites^  aijuës,  chargées  d'aiguilloiis  nombjiéiix^, 
droits  >  alongé$jt:ès-^i&u&.  .       .  ! 
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Le  régime  ou  fpadîcc  eft  prefque  droit,  tnédio- 
crement  rameux.  Les  fleurs  onr  un  calice  parcage 
en  fix  découpures  î  point  de  corolle  ;  ûx  ëtamines^ 
un  flyle  trifide  ^  &  un  fruit  un  peu  ôvate ,  acu* 
Aline. 

Cette  plante  croît  dans  l'Inde  &  à  la  Cochin- 
chine.  On  s'en  fert  pour  la  fabrique  des  longues 
piqUi:s.  J)   {Defcrîpt,  ex  Lour.) 

1.  Rotang  à  cordes.  Caiamus  rucUntum.  Lour* 

Calamus  acuUis  caudicis  rejUxis  ;  fpadict  divari- 
cato  ,  rcQo.  Wilid.  Spec.  Plant,  vol.  x.  pag.  loj. 
n°,6. 

Calamus  eaule  longijfimo  ^  Aquali ;  fpînîs  InVtrps. 
Lour.  Flor.  cochinch.  pag.  26.  n°.  2. 

Palmijmcus  albus.  Run)ph.  Amboin.  pag.  101. 
tab.  J3. 

Calamus  rotangs  var.  y.  Linn.  Syi^,  Plant,  vol.  2. 
pag.  9}. 

Les  tiges  de  cette  efpèce  font  les  plus  longues 
Connues  ;ell': s  s'élèvent  à  l'aide  des  arbres,  d'après 
te  rapport  de  Rumphius ,  ^  paifent  fou  vent  d'un 
arbre  à  un  autre  »  &  acqtiièrent  par-là  une  lon- 
gueur indéterminée^  que  Loureiro  eftime  à  cinq 
cents  pieds  &  plus.  Elles  n'ont  guère  plus  d'un 
pouce  d'épaifleurj  égales,  très-tenaces 3  d'un  Blanc- 
cendré  y  divifées  en  articulations  cylindriques  ^ 
prefqu'egales ,  longues  d'un  pied  &  demi. 

'  Les  feuilles  font  longues,  ailées ^  réfléchies, 
terminées  par  le  péiiole  commun  ^  confidérable» 
ment  prolongé  en  un  filament  nu,  pendant, chargé 
d'aiguillons.  Les  folioles  font  courtes,  étroites, 
très-aiguës  ,  velues ,  terminées  par  un  filet  droit, 
fétacé,  munies  fur  leur  pétiole  &  vers  le  fommet 
^es  tiges  d'aiguilloiis  recourbés.  Les  fpadices  ou 
régimes  font  amples ,  étalés  en  une  papicule  lâche, 
ramifiée ,  fupportant  des  fleurs  nombreufes,  pref- 
qi^e  feifiles ,  auxquelles  fuccèdent  des  fruits  fort 
petits ,  imbriqués  du  fommet  à  la  bafe. 

C'^ft  une  des  efpèces  les  plus  communes ,  & 
répandues  dans  toutes  ks  contrées  de  l'Inde  ,  par- 
ticulièrement fi^r  Ie$  rivages  faiblonneux  de  la 
mer.  T> 

On  s'en  fert ,  au  rapport  de  Loureiro ,  pour 
fabriquer  des  cables ,  pour  traîner  des  fardeaux 
trèsrpefans,  &  pour  lier  les  éléphans  indomptés. 

j.  RoTANQ  à  cannes.  Calamus  fcipîonum.  L«fur. 

Calamus  (irticulis  caudicis  longîjjfmis  ,  fubulatis  ^ 
niti<Usi  aculcis  frondis  fecurvis  i  fpadice  craffo  ^  ra^ 
mufis  brivibus.  (N.)  Lam,  lUuftr^  Gêner.  câB*  770. 
fig.  I. 

Calamus  articulis  longijfimis ,  fubulâtis  ,  nitidis. 

Lour.  Flor^  cochiacb.  pag^  1604  n^.  j^ 
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'  Arundo  rotang  ditta.  Pifon,  Mantifl*.  i88*Iconi 
Calamus  rotang,  Linn.  Syft.  Plant,  vol.  2.  pag. 

202. 

Antndo  nucifira  ,  rotang  dfSa  ;  fruSlu  fpadicci  co* 
loris,  firiis  purpurcis  vcnufie  tcJfuUto,  Piuai.  Almag. 
pag.  5}.  tab.  106.  fig.  I.  2.  ? 

Arundo  ^eylanica  JpinoJ/J/lma  ,  major  ;  fmâibus  ro* 
tundis  y  /cabris ,  acidis»  Burm.  Zeyl.  j6.  —  Flor. 
zeyland.  468. 

KatU'tfiureL  Rheed,  Malab.  vol.  12.  pag.  i2}. 
tab.  6j. 

J'ai  cru  devoir  rapporter  à  cette  efpèce  une 
partie  de  la  fynonymie  que  Linné  rapporte  au 
calamus  rotang;  cependant  il  eft  poflible  qu'elle  ne 
convienne  pas  entièrement  à  la  plante  préfencée 
ici  par  Loureiro ,  qu'il  nous  donne  pour  celle  que 
Ton  apporte  en  Europe, &  dont  on  fait  des  cannes 
d'autant  plus  élégantes ,  que  les  articulations  des 
tiges  font  très-longues,  de  fourmifent  d'un  feul  jet 
une  longueur  de  trois  pieds  &  plus.  Ces  tiges  font 
d!aillêurs  très-lilTes,  luifantes,  rouflàtres,  mar- 
quées fouvent  de  taches  noirâtres }  leurs  articula- 
tioQi  font  fubulées ,  inégales.  Les  feuilles  n'ont 

Sju'une  grandeur  médiocre,  ailées,  compofées  de 
olioles  enfiformes,  très-aiguës,  velues  en  deffous^ 
garnies ,  ainfi  que  les  pétioles  j  d'aiguillons  courts, 
recourbés. 

Les  fpadices  font  divifés  en  rameaux  courts, 
médiocrement  garnis  de  fleurs  un  peu  ramaffées  , 
dont  le  calice  eu  à  fix  folioles  égales  s  fix  étamines  ', 
le  fiigmate  trifides  les  fruits  globuleux  ,  d'une  grof- 
feur  médiocre ,  d'un  jaune*ciair  ,  luilaDS  ,  revêtues 
d'écaillés  courtes,  membraneufes,  contenant  une 
feule  femence  globuleufe. 

Cette  plante  croit  dans  l'Inde  &  i  la  Coclûn- 

chine.  J)  (  V.f.in  herb.  Jujf,  ) 

4.  Rotang  à  meubles.  Calamus  verus.  Lour. 

Calamus  aculcis  caudicis ,  kori\ontalibus  ;  fpadict 
ereSo  ,  tribus  folioUs  calicinis  longiorihus.  Willd. 
Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  20} .  n^.  2. 

Calamus  frondibus  longijpmis  /  Jpinis  confertis  ^ 
longis  ;  fpadice  brevi  ^  corollâ  tripetalâ.  Lour.  Flor» 
cochia.  pag.  261.  n^.  4. 

Palmijuncus  venu.  Rumph.  Aoiboin.  vol.  f; 
pag.  loy.  tab.  54. 

Calamus  rotang,  y tt.  /*.  Linn.  Syft.  Plant,  vol.  1. 

pag.  93  • 

Cette  efpèce  ne  poufle  qu'une  feule  tige  des 
rndmes  racines  >  caraâère  qui  paroit  lui  être  par- 
ticulier. Cette  tige  s'élève  à  plus  de  cent  pieds  1 
elle  eft  d'un  brun- jaunâtre ,  très* flexible^  égale  « 
de  la  grofTeurdu  doigt,  compofée  de  ttèS-longues 
«niculacîonscylindriqaesj  prefqu'egales  itooDiiiée 

par 
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par  des  feuilles  longues  ^  ailées  ,  compofées 
de  folioles  ovales  ^  lancéolées  ^  étroites  3  très-ai- 
guës ^  alternes  3  à  trois  nervures  principales  ^  gar- 
nies^ ainfi  que  les  pétioles  ^  d'aiguillons  droits  ^ 
nombreux. 

Les  fpadîces  forment  une  grappe  courte ,  droite, 
rameufe  ,  qui  fort  d'une'  fpathe  oblongue  ,  cou- 
verte d'aiguillons.  Le  calice  ett  divifé  en  (ix  fo- 
lioles inégales  ;  trois  extérieures  tiès-courtes  5  trois 
intérieures  plus  longues,  blanchâtres,  pétalifor- 
mes ,  ouvertes  ,  aiguës.  Le  fruit  eft  de  couleur 
brune  &  d^une  grofleur  médiocre.  Cette  plante  eft 
commune xians  les  Indes;  elle  croie  fur  les  mon- 
tagnes &  dans  les  plaines  ^  au  milieu  des  forêts.  T> 
{Defcript,  ex  Lour,  ) 

Ses  tiges ,  fendues  en  lanières  ,  fervent  à  faire 
des  cordages  de  même  des  cables.  On  en  fabrique 
aufli  pluiieurs  uftenfiles  Ôc  des  meubles  très-agréa- 
bles. 

f .  Rotang  à  fleurs  fecondaires.  Calamus  fecun^ 
difiorus.  Beauvois. 

ùxlamus  frondihus  pinnatis  «  flexilihus  ,  reflexis  , 
haji  gMofis  ^  marginc  cultratis  j  foliolis  marginibiu 
fpinofis» 

Catamus  fecundifiorus.  Paliif.  Beauv.  tab.  9.  10. 

Cet  arbufie ,  dit  M.  Beauvois ,  a  des  feuilles 
longues ,  pinnées ,  flexibles  «  renverfées ,  nues  à 
leur  fommet  ^  garnies  feulement  de  diftance  en 
diftance dedeux épines  larges ,  oppofées^ renver- 
fées, prefque  triatfguUires  à  l'extérieur  ,  planes 
ou  un  peu  creufes  en  dedans  ,  coupantes  à  leurs 
bords  j  obtufes ,  relevées  en  bo(fe  à  leur  bafe  \  les 
folioles  épineufes  à  leurs  bords. 

Les  fleurs  ont  un  calice  à  trois  divifions  exté- 
rieures^ courtes  &  imbriquées,  en  forme  d'écaii- 
les  ;  trois  intérieures  plus  longues  \  les  filamens  des 
énnines  élargis  â  leur  bafe  ;  le  Iligmate  capité  , 
prefqiie  trifide  »  les  fruits  médiocrement  globuleux, 
couverts  d'écaillés  luifantes  &  imbriquées  \  les  fe* 
jnences  Ufles  &  ovales. 

Cet  arbufte  croit  en  Afrique ,  dans  le  royaume 
it  Bénin  ,  fur  les  bords  de  la  rivière  qui  conduit 
â  Agaton.  1>  (  K.  /.  in  herb.  Jujf.  ) 

,  M,  Beauvois  ajoute  ^u'à  l'aide  des  fortes  épines 
qui  garniflent  l'extrémité  des  feuilles,  cet  aroufte 
s  accroche  i  tous  les  corps  environnans  )  les  feuilles 
mêmes ,  qui  pendent  jufqu'à  terre ,  s'entortillent 
entr'elles  de  manière  que  chaque  arbufie  forme  à 
lui  (eul  un'butflon  impépétrable  à  toute  efpècede 
gros  animaux. 

Les  fruits  font  trop  petits  pour  avoir  attiré  Tat- 
cention.  des  naturels  du  pays^  mais  je  foup^onne 

Îo'on  en  pourroit  extraire ,  comme  du  raphia  , 
Mt  du  tronc  de  l'arbjre ,,  foit  de  b%  fruits ,  \ine 
Botanique»  Tome  VI . 
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liqueur  utile  &  agréable.  Cette  particularité  fembla 
commune  à  plufieurs  palnûers  &  à  toutes  les  ef- 

f>èces  de  rotang j  qui,  félon  Rumphius,  ont  une 
tmphe  abondante ,  limpide  &  bontie  à  boire. 

Dans  un  pays  plus  policé ,  où  l'inégalité  des  for- 
tunes &  des  conditions  donne  lieu  aux  vols  &  à 
d'autres  crimes  qui  en  émanent,  cet  arbufte  pour- 
roit être  employé  utilement ,  ou  vert  ou  fec ,  à 
former  des  haies  &  des  entourages  propres  à  ga- 
rantir les  plantations  &  les  habitations  ;  mais  à 
Ov/are  &  a  Bénin  ,  où  les  propriétés  font  mieux 
refpeâées  entr*eux ,  &  fe  trouvent  plus  en  fureté 
fous  la  garde  de  la  confiance  publique  ,  on  n'en 
fait  aucun  ufage  5  il  ne  fert  que  dans  les  forêts,  de 
barrières  &  de  remparts  naturels  aux  thermes  «  aux 
fourmis ,  aux  guêpes  &  à  d'autres  petits  animaux 

Î|ui  fe  réfugient  fous  fon  impénétrable  &  bien- 
aifant  ombrage,  pour  échapper  à  leurs  nombreux 
ennemis.  J'ai  vu  plufieurs  fois  ,  fous  les  arbres  ^ 
des  édifices  de  thermes  tellement  couverts  de  leurs . 
feuilles  entrelacées ,  que  le  plus  petit  oifeau  n'au« 
roit  pu  y  pénétrer  qu'avec  la  plus  grande  difficulté. 
(^Comm.  Beauv,^ 

6,  Rotang  amer.  Caiamus  amarus.  Lour. 

Calamus  fpinis  confenis  ,  hrevihus  ;  foliolis  linea'* 
ribus  ,  fpadicibus  remàtis ,  fpatkis  pàrtialibus.  Lour* 
Flor.  cochinch.  pag.  i6i.  n^  5. 

Ses  tiges  font  longues  d'environ  foixante  pieds» 
de  l'épaifleur  du  doigt  j  dures  ,  lifles ,  de  couleur 
pâle,  divifées  en  articulations  alongées,  cylindri* 
ques  j  pref^u'égales.  Les  feuilles  lont  longues  > 
ailées ,  garnies  d'épines  courtes ,  très^rapprochées^ 
les  folioles  linéaires  »  ^lancéolées  5  les  régimes  du 
(badices  prefque  terminaux ,  difpofés  en  plufieurs 
épis  diftans  les  uns  des  autres  ,  munis  chacun  dd- 
fpathes  partielles.  Les  fleurs  ont  un  calice  àfix  fo«^ 
koles  $  point  de  corolle  ;  un  ftyle  à  trois  divisons  $, 
un  fruit  à  une  feule  femence  j  revêni  d'.écaill^i 
imbriquées.  .      .       , 

Cette  phnte  a  été  obfervée  par  Loureiro  dans 
les  forêts  de  la  Cochinchine.  T>  (  Defirîpt.  ex  Lour.  ) 

On  Remploie  aux  mêmes  ufages  que  le  calamus 
veraù.^\£g  Wfét  tti  pl^s  Idngue.     . 

7.  Rotang  £uig  de  dragon.  Calamus  dracoi 
Willd. 

Calamus  aculeis  caudieis  ,  adpreffisyfrondium  pa- 
tent ibus  ;  fpadîce  ereào.  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  i. 
pag.  103.  n^.  }. 

Palmijuncus  draco.  Rtmiph.  Amboin:  vol.  J. 
pag»  114.  tab.»  58.  fig.  .1, 

'  Ûaiamus  rotang ^  var.  3-.  Linn.Syft.Phnt.vol.  i» 
Ses  tîges  font  cylindriques,  artî^ûtées ,  armée$ 
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d'aiguillons  droits ,  appliqués  contre  les  tiges  ;  elles 
diftillent  une  forte  de  gomme  rougeâtre ,  à  laquelle 
on  a  donnée  comme  a  beaucoup  d'autres ^  le  nom 
defang  de  dragon.  Les  articulations  font  longues 
de  deux  &  trois  pieds  ^  au  moins  de  la  groifeur  du 
doigt  y  d'un  jaune  plus  ou  moins  clair  ,  inégales. 
Les  feuilles  font  ailées ,  garnies  le  long  de  leurs 
pétioles  d'aiguillons  droits  y  ouverts  >  aigus.  Les 
folioles  font  alternes  y  linéaires  ^  aiguës  y  munies 
de  quelques  poils  rares ,  rétrécis  i  leur  bafe. 

Les  fpadices  font  droits ,  rameux  y  compofés  de 
petites  grappes  courtes»  qui  fupportent  des  fruits 
ovales,  de  la  groffeur  d'une  noifette,  terminés 
par  une  pointe  obtufe^  contenant  une  feule  femence 
lîffej  ovale. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  orienules.  T> 
On  fait  y  avec  les  jets  de  fes  tiges  y  de  très-belles 
cannes  j  &  l'on  profite  de  la  groflêur  inégale  de 
Quelques-unes  de  fes  articulations  pour  y  former 
des  poignées. 

8.  Rotang  noir.  Calamus  nîger,  Willd. 

Calamus  aculeis  caudicis  &  ffondium  kori[ontali'' 
bus  ;fpadice  coarBato ,  pendule,  Willd*  Spec.  Flanc, 
vol.  1.  pag.  103 •  n^.  4. 

Palmijunaunigfr,  Rumpb.  Amboin.  voL  J..  pag. 
1(0 1.  tab.  j2. 

CaUmus  rotangs  var*  ji.  Lino*  Syft.  Plant,  vol.  2. 

Ses  tiges  font  épai  ATes  y  d'abord  de  couleur  ver- 
dâtre  j  armées  d'aiguillons  fouples^  d'un  brun-noi^ 
fitte,  horizontaux  «  qui  entrent  licilement  dans 
Hi  peau  ^.fe  rompent  St  y  eâulènt  des^  douleurs  ai- 
guës. Les  feuilles  font  trè»-46ngue«  9  alternes  3  ter- 
minales, aiWes,  compofécs  de  Mtoles  alternes- ^ 
é trotte^,. rétrécîet  prefcju'en  pétiole  à  leur  bafe, 
ttè,9-aigliës  ;  Tininies  fut  leur  pétiole  d'aiguillons 
ftmWabfes'5  ceux  des  tiges. 

Les  fpadices  font  axillaires ,  pçndans  y  en  gfappes 
touffues ,  ferrées ,.  chargées  de  fruits ,  petits  y  glo- 
buleux ,  de  la  grofieuf  à- peine  d'an  très-petit  pois  j 
fupporiés  pac  des  pédicules  courts»  Cétacés. 

Cette  plante  cro&fur  Iterivages  de£iiQd6<>riein^ 
taie.  T> 

Elle  eft  peu  en  ufage  y  ne  pouvant  que  difficile* 
ment  fe  réauire  en  filaiOe.  Ses  tiges  font  trop  irré- 
gnnères  pour  les  employer  aux  mêmes  ofl^  que 
fes  autres  efpèces*. 

9„  KoTANfi  ûfier..  Calamus.  vimînûUs,  WiUd. 

Calamus  acuitis  caudUis  patentibas  y  ffondium 
t^antibus^  ntfejsis  ^Jpadiee  nuiaaof^  Willd.  Spec. 
Plant,  vol.  2.  pag.  2oj.  n^.  c. 

Palmijuncus  viminalu.  Rumph,  Amboin.  YoL  /. 
É^g.  106,  tab.  jj.  '     '         ' 


f      Calamus  rotangs  var.  t.  Linn.  SyA.  Plant,  vol.  2. 
pag.  9}. 

I      Ce  rotang  a  un  afpeâ  différent  du  calamus  equef- 
I  tris  y  quoiqu'il  paroiffe  y  avoir  beaucoup  de  rap* 
ports. 

Ses  tiges  font  de  la  grofleur  d'une  plume  d'oie  , 
divifées  en  articulations  longues  d'un  pied  &  plus 
à  la  partie  inférieure  >  plus  rapprochées  vers  le 
fommet  y  où  elles  font  munies  d'aiguillons  droits, 
horizontaux  y  très-fins.  Les  feuilles  font  alternes, 
diftantes  y  ailées  ,  compofées  de  folioles  étroites  » 
longues  y  aiguës  y^  8c  dont  les  aiguillons  font  re- 
courbés »  les  pétioles  fe  prolongent  au  -  delà  des 
folioles. 

Les  fpadices  font  axîUaires  y  pendans  y  rameux , 
en  grappes  médiocrement  étalées^  garnies  de  fleurs 
médiocrement  pédiculées  ^prefqu'oppofées.  Elles 
produifent  des  fruits  fort  petits^  revêtus  d'écailles 
imbriquées. 

Cette  plante  croit  à  Java  Se  aux  îles  Céièbes  ^ 
dans  les  forêts  humides. 

Ses  tiges  fervent  ï  faire  totis  les  ouvrages  que 
Von  fabrique  avec  l'ofier:.  divifées  en  lanières,  oit 
en  fait  quantité  d'autres  petits  ouvrages  agréables. 

10.  R(TtAMG  à  fouets.  Calamus equefiris.VfïHd, 

Calamus  aculéis  caudicis  er§^o  •  patentibus  yfron* 
diumuncinatis  i  folio  lis  ellipticisy  utrinqui  atunuatis^ 
fpadêçt  ereâo.  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  2«  pag.  204^ 
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Palmijuncus  eqaefiris^  Rumph.  Amboin.  vol.  f  • 
pag.  iro.  tab.  56.  &  tab.  fy.  ng.  i. 

Calamus  rotangy  var.  ^.  Linn.  Syft.  Plant,  vol.  2. 
pag.  95. 

Ses  tiges  font  grêles  >  ctés-lbuples,  coropoTées 
d'articulations  coustes ,  égalfts  ^  ii(fiM  y  garnies  ▼«r» 
Uuft  ibmniet  de  feuilles  ahevnes  y  ailées ,  tn^ttiet 
d'aiguillons  recourbés  en  hameçon  «  tandis  qutt 
ceux  du  fommet  des  tiges  font  droits.  Les  foUoies 
font  lancéolées ,  elliptiques  ^  rétrécies  i  leurs d«ux 
extrémités  ^  alternes ,  longues  de  hi^it  à  dix  pouces* 
Les  pétioles  communs  fe  teiminentpar  &ojprolon-^ 
gement  très-long ,  nu ,  muni  d'jiigitiirons.  Les  fpa* 
dJces  fbm  droits  ;.  les  fruits  atromlfs  «  fen  petits  ^ 
i  peine  de  la  grofleur  d'un  pois# 

Cette  plante  croît  i  Tile  d'Âmboioe^  fur  learor 
cheis  hunudes.  T>. 

Les  tiges  fervent  dt  foeec  pour  les  chevwr^  Us 
fontj  pour  cet  objet  j  d'un  ufage  générai  d^ng 
l'Inde. 


li.  Rotang  dioîque«  Calamus  dloicus,  L«ur. 
Calàmns'caale  ttnuîpmbip  fionditus  &  /finis  inr^ 
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via/Hui ,  flore  iiolco.  Lour.  Flor.  -cochfnch.  pag. 

lui,  D?,  6. 

Cette  erpèce ,  d'après  Loureîro ,  fe  rapproche 
beaucoup  du  palmijuncus  eqmftris  &  du  paimljuncus 
viminalts  de  Rutnphius^  que  nous  avons  mention- 
nés dans  les  deux  efpèces  précédentes.  Peut-être 
n'eft-ce  qu'une  variété  de  Tune  des  deux|^  ou  une 
e(pèce  intermédiaire.  En  attendant  àe  nouvelles 
obfervations»  Loureîro  nous  en  préfente  les  détails 
fuivans  : 

Ses  tiges  font  grêles^  à  peine  de  la  groffeur 
d'une  plume  d*oie,  hautes  de  vingt  pieds»  égales  » 
très-llextbles  y  luifantes ,  d'un  jaune-pâle  »  di vifées 
en  articulations  longues  d'un  pied  »  garnies  à  leur 
fommet  de  feuilles  ailées ,  plus  courtes  que  celles 
dts  autres  efpècés  de  ce  genre»  ainfî  que  leurs 
aiguillons.  Les  fleurs  font  dioïques.  Le  calice  eff 
à  fix  divifions  inégales  \  trois  extérieures  très- 
counes  $  trots  intérieures  plus  longues  «  pétali- 
fbnnes«  Uanches»  ovales»  lancéolées»  ftriées;  fix 
ëramines  ;  un  ftyle  trifiJei  un  fruit  écailleux  j  à 
uae  feule  femence. 

Cette  plante  croit  dans  les  forêts  de  la  Cochtn- 
chine,  le  long  des  rivières  &  des  fleuves.  Q 
(  Defcript.  €X  Lour,  ) 

On  fe  fert  de  fes  tiges  pour  plufieurs  petits 
meubles  élégaas»  ainfi  que  pour  faire  des  panniers  » 
des  corbeilles  ^  &c. 

Ji.  RoTAHG  zalac.  Calamus  laUcca»  Gacrti» 
'    Calamus  aculeîs  pauntihusy  fpadice  radica/i,  Willd. 

Spec.  PLint.  vol.  i.  pag.  204.  n^.  8. 

Calaauu  laiacca,  Gxrtn.  de  Fruâ.  &  Sem,  vol. 
2.  pag.  i6y.  tab,  139.  fig.  i.  —  Lara.  IQuftr.  Gen. 
tab.  770.  fig.  X. 

BruBus  baly  infuU  pyriformîs ,  afpcr*  J.  Bauh. 
Hifi.  I.  pag.  401.  Icon. 

Calamus  rotangs  var.  9.  Ltnn.  Sjfk.  Plant,  vol.  1. 

P*B-  95- 

Zalaccayftu  rotang  :[alack.  Rumph.  Amb.  vol.  f . 
çag.  115.  ub.  57.  ng.  2. 

Cette  efpèce  n'a  point  de  tiges  :  fes  feuilles 
salflent  en  touffe  du  collet  des  racines  s  elles  font 
longues  de  dix  à  dou^e  pieds  «  ailées  »  &  les  fo- 
lioles alongées»  aiguës;  les  pétioles  garnis  dUi- 
EilIoiTS  très- forts,  droits»  nombreux»  ouverts. 
s  fpadices  forment  de  petites  grappes  prefque 
radicales  ;  elles  produifent  des  fruits  alTez  gros , 
turbines  »  i  une  feule  loge  »  dont  J'enveloppe  , 
d'abord  pulpeufe  »  efl:  compofée  d'écaillés  imori- 

Îuées  «  rouflatres»  un  peu  oombées.  Ce  fruit  ren- 
îTsie  ordinairement  trois  femences ,  dont  deux 
avortent  9  la^troifième  eft prefque  globuleufe  ^  coft- 
veze  d'xux  cotéj  anguleule  de  l'autre.    ^ 
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On  trouve  cette  plante  dani  les  Indes  orien* 
taies  j  à  Java  »  &c«  O 

Ses  fruits  ont  une  faveur  acide  agréable  &  tcès- 
rafraichiflante  »  qui  les  fait  rechercher. 

ROTHE.  Rotfda.  Genre  de  plantes  dicotylé- 
dones »  à  fleurs  compofées  »  flofculeufes  »  de  la 
Camille  des  corymbifères  »  Qui  a  des  rapports  avec 
les  tthutia,  qui  comprend  des  herbes  exotiques  à 
l'Europe ,  i  feuilles  alternes  »  pinnatifides  »  8c 
dont  les  fleurs  font  terminales»  difpofées  en  co* 
rymbe. 

Le  caraâère  eflendel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  calice  à  folioles  membraneufes  y  prejqu  égales  ^ 
colorées  a  leur  partie  fupérieure  ;  des  fleurons  kerma* 
phrodites  »*  le  réceptacle  nu  »'  les  femences  couronnéei 
par  plufieurs  paillettes  fcarieufes. 

Caractère    GiNÉRiQUE. 

Les  fleurs  font  toutes  con:4>ofées  de  fleurons 
fertiles  »  hermaphrodites. 

Chaque  fleur  oflxe  : 

I  *.  Un  calice  commun  »  prdbue  fimple  »  compoiS 
d'environ  dix  folioles  prefqu'egales  »  difpofées  fur 
deux  rangs»  lâches»  ovoïdes  ^  membraneufes»  co- 
lorées à  leur  partie  fupérieure. 

2^.  Une  corolle  entièrement  compofée  de  fleu- 
rons fertiles»  hermaphrodites  »  égaux  »  nombreux. 

Chaque  jJ^uron  eft  droit»  infundibuliforme»  un 
peu  hinpide  »  muni  d'un  tube  cylindri(|ue  »  dilaté 
à  fa  bafe  »  &  d'un  limbe  campanule  »  à  cinq  décou- 
pures réfléchies  en  dehon. 

}®.  Cinq  étamines  fyngénèfes  »  dont  les  filament 
font  courts» capillaires»  terminal  par  des  anthères 
réunies  en  cylindre  »  ftrièes  »  plus  longues-  que  le 
fleuron. 

4^.  Un  ovaire  inférieur»  turbiné»  en  cône  ren- 
verfé»  prefque  triangulaire  »  un  peu  velu»  prefque 
frangé  a  fon  fommet  par  plufieurs  petites  dents 
courtes  »  furmonté  d'un  ilyle  filiforme  ,  aufll  long 
que  les  étamines»  terminé  par  deux  (ligmates  fait* 
lans»  linéaires-oblongs»  roulés  en  dehors. 

Les  femences  font  nues  »  folitaires  »  ovoïdes  ou 
en  cône  renverfé  »  couronnées  par  un  feul  tang  de 
paillettes  courtes  »  membraneufes  »  fcarieufes»  pref 
qu'ovales  »  obtufes»  légèrement  denticulées. 

Le  réceptacle  eft  nu  ^  plane  »  légèrement  coii"^ 
vexe. 

Ohfervations.  Ce  genre  a  été  confaaé ,  pir 
M.  Lamarck ,  à  M.  Roth  »  favant  botanille  alle- 
mand. Lhéritier»  &  après  lui  Michaux»  lui  oiK 
donné  le  nomJthymeaopappMs. 

Qq  * 


/ 
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RoTHE  de  Caroline.  Rothia  caroHnienfis.  Lam. 

Rothia  foliîs  profunde  pinnatifidis  ,  fuhtus  candi' 
ainti'pubefcentihus.  (N.)  Lam.  Journ.  d'Hift.  nat. 
vol.  I.  pag.  i6.  tab.  i. —  Idem>  Illuftr.  Gêner, 
tab.  667. 

Hymenopappus  ((cabionseus) ,  candicanti^lanugi- 
nofus  ;  foliis  profunde  pinnatifidis.  Mich.  Flor.  bor.- 
amer.  vol.  1.  pag.  104.  —  Lhérit.  Icon. 

Ceft  une  plante  herbacée,  d'un  afpeâ  aflez 
agréable,  élégante  dans  fon  port  &  fon  feuillage, 
mais  donc  les  fleurs  ont  peu  d'éclat  malgré  leur 
grandeur.  Elle  reflemble  extérieurement  à  cer- 
taines fcabieufes  :  Ton  calice  a  beaucoup  de  rap- 
ports avec  celui  des  fcabieufes,  mais  fa  fruâifica- 
tion  la  rapproche  bien  davantage  des  ethulia. 

Ses  tiges  font  droites ,  herbacées ,  un  peu  an- 
guleufés,  hautes  d'uti  pied  &  plus,  glabres  à  leur 
partie  inférieure,  légèrement  tomenteufes  &  blan- 
châtres vers  leur  fommet ,  divifées  en  rameaux 
lâches  ,  difpofés  prefqu'en  corymbe ,  garnis  de 
feuilles  alternes, profon dénient  pinnatifidcs,à  dé- 
coupures linéaires  «  obtufes,  la  plupart  un.  peu 
încifées  ou  munies  de  quelques  dents  rares  &  iné- 
gales ,  verdâtres  â  leur  face  fupérieure ,  légère- 
ment cotonneufes  &  blanchâtres  en  deffous  :  les 
feuilles  inférieures  pétiolées,  plus  grandes  que  les 
autres , quelquefois  oppofées  vies  fupérieures  plus 
petites  ^  feiiites  ^  rares  ou  diftantes  les  unes  des 
autres. 

Les  fleurs  font  dîfpofées  en  un  corymbe  lâche  j 
elles  font  terminales ,  affex  grandes ,  droites,  pédon- 
culées,  d'un  blanc-pale, âcreffcmbient en  quelque 
forte  à  relies  de  certaines  fcabieufes  ;  orbîcuKiires, 
médiocrenient  convexes ,  &  ont  huit  à  dix  lignes 
de  diamètre.  Leur  calice  commun  eft  préfque  fim- 
ple ,  compofé  de  neuf  ou  dix  folioles  planes ,  ovoï- 
des ,  verdâtres  vers  leur  bafe ,  blancnes  &  mem- 
braneufes  à  leur  fommet,  un  peu  lâches  &  comme 
imbriquées  par  les  côtés ,  fe  recouvrant  latérale- 
ment les  unes  les  autres*  ^ 

Cette  plante  a  été  découverte  par  Michaux 
dans  la  Caroline  feptentrionaie.  On  la  cultive  au 
Jardin  des  Plantes  de  Paris,  Elle  fleurit  vers  la  fin 

.derété.'Sf  (r.r.) 


ROTTBOLLE.  Rottbollà.  Genre  de  plantes 
monocotylédones,  à  fleurs  glumacées,  de  la  famille 
des  graminées ,  qui  a  des  rapports  avec  les  éigiiops, 

3  m  comprend  des  herbes  exotiques  &  indigènes 
e  l'Europe ,  dont  les  fleurs  font  difpofées  en 
épis  î  les  épillets  alternes,  feflTiles,  placées  dans 
les  cavités  d'un  rachis  articulé.  Quelques  efpèces 
ariilées. 

U  caïaâère  effeotiel de  ce  genre  eft  d'avoir:    J 
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Un  calice  univalve ,  entier  ou  i  deux  divijlons  ,' 
renfermant  une  ou  deux  fit^irs  ;  trois  étamines  ;  deux 

fiyles;  un  racJiis  articule,  flexueux. 

« 

Caractère    générique. 

Chaque  fleur  offre  : 

1®.  Un  calice  à  une  feule  valve  ovale,  oblon- 
gue ,  plane,  cartilagineufe ,  (impie  ou  partagée  en 
deux. 

Le  rackis  eft  Hnéaire ,  un  peu  flexueux  »  articulé  ,  • 
offrant  des  cavités  oblongues  au  deffus  des  articu- 
lations, &  dans  lefquelles  font  placées  des  fleurs 
folitaires  ou  plufieurs  enfemble. 

2^.  Une  corolle  bivalve,  dont  les  valves  font 
lancéolées ,  membraneufes  ,  aiguës ,  plus  courtes 
que  le  calice. 

5°.  Trois  étamines,  dont  les  fllamens  font  capil- 
laires ,  terminés  par  des  anthères  linéaires ,  bifides 
à  leurs  deux  extrémités. 

4^.  Un  ovaire  fupérieur,  obtong,  linéaire,  fur- 
monté  de  deux  ftyles  filiformes,  terminés  par  des 
ftigoiates  plumeux  ou  en  forme  de  pinceau. 

Les  femences  font  oblongues,  linéaires,  mies, 
contenues  dans  les  cavités  de  chaque  articulation. 
Elles  ne  tombent  point,  malgré  leur  maturité, 
iuf()u  à  ce  que  le  rachis  fe  détache  par  articu- 
lations. 

Obfervations.  Les  principaux  caraâères  fur  lef- 
quels  ce  genre  eft  appuyé ,  confiftent  dans  la  dif- 

Eoficion  des  fleurs  rangées  le  long  d'un  rachis  fur 
ulé,  articulé,  ayant  à  chaque  articulation  une 
excavation  alfez  profonde ,  dans  laquelle  les  fleurs 
font  quelquefois  tellement  enfoncées,  furtout  avant 
tvur  epanouiftement ,  qu'on  les  apperçoit  à  peine. 
Ces  fleurs  ou  plutôt  ces  épillets  font  feftlles  \  le 
calice  eft  tantôt  à  une  feule  valve,  Cmple  ou  bi- 
fide, tantôt  à  deux  valves  ,  contenant  une,  plus 
fouvent  deux  fleurs ,  tputes  deux  feffiles,  ou  l'une 
d'elles  pédiculée ,  quelquefois  hermaphrodites  ^ 
mais  plus  ordinairement  une  des  deux  ftérile. 

Le  rachis  eft  nu ,  quelquefois  velu  â  la  bafe  des 
articulations.  Quelques  efpèces  ont  une  des  valves 
de  leur  corolle  furmontée  d'une  arête.  Les  épis 
font  fimples ,  fafciculés  dans  quelques  efpèces  \  les 
épillets  alternes  ,  folitaires,  ordinairement  tournés 
du  même  coté. 

Espèces. 

I.  ROTTBOLLE  courbée.  Rottholia  incurvata^ 
Linn.  f. 


Rottbollà  fpicâ  tereri  ,  fubulatâ  ,  glaued  ;  glitntd 
calicinâ  fubulatâ ,  adfprejfâ  ,  biparti  ta,  Linn.  f.SuppI. 
1 14. —  (Eder.  Flor.  dan.  tab.  938.  —  Cavan.  Icon. 
n^.  ^35,  tab^  213.  —  Lam.  III.  Gêner,  vol.  x.  pag*. 
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104.  n**.  TT29.  tab.  48.  fig.  *•  —  JDesf.  Flor.  atlant. 
vol.  I.  pag:  110. 

Rottbolld  (incurvata)  ^fficâ  tereti  ^  fubuUtâ  y  in- 
curvutâ  ;  gWn  â  calicinâ  bivaivi  jfuhulatây  adfprejfâ, 
Wilid.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  463.  n**.  i. 

RottbocUa  (  incurvata)  ,  fpicâ  urcji ,  fubulatâ ^ 
glumâ  calicinâ  fubulatâ ,  ^^^fp^^ffà  ^  bipatùtà»  Smith. 
Flor.  bfitan.  vol.  i.pag.  iji. 

Ronboella  fpicâ  tend,  fubulatâ ,  fubarcuatâ; gtumâ 
(âlicinâ  fubulatâ  ,  adfprejfâ  ,  bipartitâ.  Roth  y  Nev. 
Beitr.  pag.  110.  n^.  i. 

JEgihps  (  incurvata  )  ,  fpicâ  fubulatâ ,  mutlcâ , 
Uviy  incurva;  calicibus  unifier is»  Linn.  Spec.  Plant, 
vol.  1.  pag.  149c. 

Nardus  fpicâ  fubulatâ,  difiickâ,  Royen  ,  Lugd. 
Bat.  58. 

Gramen  loUaceum  maritimum  ;  fpiculis  articulatis, 
Tournef.  Inft,  R.  Herb.  517.  —  Morif.  Oxon.  Hift. 
3.  $.  8.  tab.  2.  fig.  8.  —  Monti.  Prodr.  43.  tab*  29. 
—  Scheuch.  Gram.  43. 

/8.  Gramen  myuros ,  ereBum  ,  minimum  ,  arundi- 
naceum.  Boccon.  Muf.  tab.  59. 

Gramen  loiiaceum  ,junceum  ,  minus,  Barrel.  Icon. 
rar.  tab.  6. 

Gramen  loUaceum;  fpicis  aniculofis,  ercâis,  Tourn. 
Inft.  R.  Herb.  J17. 

Gramen  parvum  yjpicarum  loco  ferens  caules  erum- 
pentibus  altematïm  acutis  glumis  ^  velucis  dentatos, 
Triumf.  64. 

Phœnix  acerofa  y  aculeata,  Park.  Theatr.  II46. 

Ses  racines  font  fibreufes  y  menues  y  capillaires  : 
il  s'en  élève  plufieurs  tiges  noueufes ,  géniculées, 
grêles ,  un  peu  couchées  à  leur  bafe  ,  glabres  y 
hautes  de  huit  à  dix  pouces  &  plus  ,  articulées^ 
garnies  de  feuilles  planes 3  glabres, étroites 3  larges 
d'environ,  une  ligne  y  bien  plus  courtes  que  les 
chaumes  3  les  fupérieures  à  peine  plus  longues  que 
les  encre-nœuds  ^  munies  à  leur  orifice  d'une  mem- 
brane très-courte ,  tronquée. 

Les  épis  font  prefque  filiformes ,  longs  d'envi- 
ron fix  pouces,  fubulés,  arqués':  leur  rachis  eft 
articulé  ,  noueux  y  flexueux  y  ftrié  ,  marqué  d'en- 
foDcemens  alternes,  dans  chacun  defquels  eft  placé 
Dn  épilUt  feûTile,  folitaire  >  dont  le  calice  eft  à 
une  feule  valve  coriace ,  fubulée ,  acuminée ,  fen- 
due en  deux  prefque  jufqu  à  fa  baCe  ,  renfermant 
deux  fleurs.  La  corolle  efi  compofée  de  deux  val- 
ves membraneufes ,  prefqu'obtufes,  plus  courtes 
que  le  calice.  Souvent  une  des  fleurs  avorte.  Dans 
la  variété  iS,  les  épilletsTont  droits,  alongés  :  elle 
s'obferve  fouvenc  fur  fe  même  pied. 

Cette  plante  croit  dons  les  provinces  méridio^. 
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nales  de  l'Europe ,  en  Barbarie,  dans  les  lieux  voi- 
fins  de  la  mer.  Q  {V,v.) 

Obfcntations,  J'ai  vu  ,  dans  l'herbier  de  M.  de 
Juflieu,  plulîeurs  individus  de  cette  même  plante 
aflez  remarquables.  Leur  chaume  avoit  à  peine  un 
pouce  de  haut  î  les  épis  étoient  courts,  fortement 
arqués ,  fubulés ,  Cylindriques ,  beaucoup  plus  gros 
&  plus  courts  que  dans  Tefpèce  que  je  viens  de 
décrire. 

2.  RoTTBOLLEbiflore.  Rottbolla  bifiàra.  Sprengr 

RoubolU  fpicâ  tercti ,  fubulatâ  ,  ereSlâ  ;  calicibus 
bifiorisy  bivalvibus  ;  glumis  çbtufis  y  adprejfis  ,  mar^ 
g'.ne  fcariofis.  Roth,  Nev.  Beitr.  pag.  121.  n**.  }. 

Rotthoella  falina  ;  fpicâ  tereti  ,  ftriiîâ ,  fubulatâ  ; 
calicibus  bivalvibus  ,  obiufis  ,  fcariofis.  Spreng.  Erft. 

Nach.  1801.  pag.  34.  n*.  4J. 

Cette  efpèce  titnt  le  milieu  entre  le  rottbolla 
incurvata  &  le  rottbolla  fiUformis  y  très-Jiftinfte  de 
l'un  &  de  Tautre.  ^ 

Ses  chaumes  font  foibles,  longs  d'un  pied  & 
plus,  filifornes,  rancux,  coudés  à  leurs  articula* 
tions,  garni<;  dj  fevJlles  linéaires,  flriées,iin  peu 
rudes  ,  mucronécs  j  leur  gaine  rude  au  toucher  , 
munie  à  fon  orifice  d'une  membrane  très-mince, 
courte  y  tronquée. 

L'épi  eft  cylinlrique  ,  long  de  trois  â  quatre 
pouces ,  droit',  roiJe.  I,es  calices  font  biflores ,  â 
deux  valves  égales,  obtufcs ,  ferrées ,  roides,  mu^ 
nies,  i  leurs  bords  d'une  membrane  blanche  ,  fca- 
rieufe.  Les  deux  fleats  font  hermaphrodites,  feflî- 
les  ;  une  plus  tardive^  &  un  peu  plus  petite ,  à 
deux  valves  égales,  conniveotes,  membraneufes^. 
très  -  blanches  >  l'extérieure  obtufe  i  l'intérieure 
acuminée. 

Cette  plante  croît  dans  la  Hongrie.  {Dcfcript. 
ex  Roth.} 

J.  ROTTBOLLE  filiforme.  Rottbolla  fiUformis^- 
Roth. 

Rottbolla  Jpicâ  tereti,  fubulatâ  yfubcomprejfâ ,  ereÛJ;. 
glumâ  calicinâ  bivalvi ,  enfiformi  y  patente,  WiWd* 
Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  464.  n^.  2. 

Rottboellia  (  filiformis  )  ,  fpicâ  filiformz ,  tereti , 
fubcompreffd ,  fubulatâ  ;  glumâ  calicinâ  enfiformi  ,  ad- 
prejfà y  bipartitâ.  Roth,  C?.:al.  botan.  i.  pag.  2i. 

Rottboella  fpicâ  tereti ,  fubulatâ  ,  fubcomprejfâ  , 
ereSiâ;  glumâ  calicinâ  obtufâ  ,  enfiformi ,  adprejféy 
bipartitâ.  Roth ,  Nev*  Beitr.  n**.  2.  pag.  120.  ôc 
pag.  II 9-^ 

Gramen  loiiaceum  ,  minimum  ;  fpicis  gracilibuS  y 
reftexis.  Monti.  Gram.  43.  fig.  30. 

Gramen  junceum  ,  nodofum  j  minimum  ,  capillar$^ 

Barrel.  Icon*  rar.  n°.  1164.  tab.  117.  fig.  i^ 
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Cette  efpice  j  qu'on  pourrait  prendre  pour  une 
variété  plus  petite  que  le  rottbolLa  incurvata ,  en  a 
été  diïiinguée  à  caufe  des  proportions  difFérentes 
des  parties  de  la  fruâîfication  &  de  fes  feuilles. 

Ses  racines  font  menues  >  fibreufes;  Tes  chaumes 
très^rêles  ^  peu  élevés ,  prefque  fafciculés  ^  droits ^ 
d'une  couleur  purpurine-foncée  5  fes  feuilles  au 
moins  trois  fois  plus  petites  que  celles  du  rottholLa 
incurva^  très-étroites,  plus  acumînées  »  canalicu- 
14es  3  d'un  vert  plus  foncé,  rudes  au  toucher  & 
fortement  firiées  »  munies  à  l'orifice  de  leur  gaine 
d'une  membrane  longue  ,  obtufé^  prefque  tron- 
quée. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  un  épi  filiforme^ 
cylindrique  >  fubulé,  droite  un  peu  comprimé  « 
compofé  d'épillets  très-rapprochés  ;  la  valve  cali- 
cinale  ^  jpartagée  en  deux  découpures  ,  courte  , 

Îrefqu'oDtufe ,  point  acuminée,  contenant  d'une 
deux  fleurs ,  dont  la  corolle  efi  à  peine  plus 
4:ourte  que  le  calice ,  à  deux  valves  membraneufes. 

Cette  plante  croit  dans  les  contrées  méridio- 
«les  de  r£urope.  of. 

4.  RoTTBOLLE  cyY\ïiàx\(\Mt.RoubollacyUndrica. 
WiUd. 

Rottkollajpicâ  tereti,  fukuUtâ  ,  ereBâ;  eiumâ  ca- 
licinâ  univaivi.  Wiilden.  Spec.  Plant,  vol.  i«  pag. 
464.  n**.  }.  {Exclude  fynonym.  Linn.  &  Poirct.) 

Gramen  loliaceum  ifpicis  articalofis  ,  ereSù,  Mont. 
<jram.  43.  fig.  28. 

Gramen  loliaceum  ^junceum  9  majus,  Barrel.  IcOD. 
var.  n**.  11 62.  tab.  j. 

/l.  Gramen  loliaceum  ,  junceum ,  minus.  Barrel. 
Jcon.  6. 

Cette  efpèce  a  des  rapports  avec  le  rottholla 
Incurvata  ;  elle  en  diffère  par  fes  épis  plus  grêles  , 
plus  redrelfés ,  &  furtout  par  la  valve  calicinale , 
d'une  feule  pièce. 
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La  variété  |  a  &s  ipis  plus  roidec  j  plus  grêles  \ 
fes  feuilles  très-fines.  Elle  croît  en  Efpagne*  (  y.f. 
in  herb,  Lamarck,  ) 

J.  ROTTBOLLE  floloniière.  RouboUa  fiohnifera, 

Rottholla  culmis  repeniibus  j  articulis  ftoloniferis  ^ 
fpicis  brevibus  y  fubincurvaiis  ^  calice  bivaivi,  bifi^ro; 
glumis  cétlicinii  valtÙ  indqualibus.  (  N.  ) 

Cette  graminée  efi  remarquable  par  fes  chaumes 
entièrement  couchés ,  très-longs ,  traçans ,  flofo- 
nîfères,  dont  les  articulations  nombreufes  pr">- 
duifent  des  racines  &  des  eeuffes  de  feuîties  îtn- 
briquées  à  leur  bafe^  courtes ,  ii'une  largeur  tni- 
diocre ,  glabres  j  aiguës ,  plxflees  en  deux  >  les 
caulinaires  un  peu  roulées  i  leurs  bords. 

II  s'élève  de  leur  milieu  des  chaumes  particuliers 
très-courts  ^  d'un  à  deux  pouces  »  fermes  ,  corn* 
primés  ^  prefqu'anguleux ,  terminés  par  un  épi 
court  »  prefque  plane  j  dont  le  rachts  ^  articulé ,  un 
peu  flexueux ,  anguleux^  efi  garni  à  fa  face  exté- 
rieure &  dans  chacune  de  fes  cavités ,  d'épiHets 
alternes j  feffiles  j  enfoncés^  compofés  d'un  calice 
i  deux  valves  minces  «  tranfparences^  blanchâtres  « 
l'extérieure  très-courte ,  prefque  ronde ,  l'inté- 
rieure lancéolée  ^  obtufe ,  contenant  deux  fleurs 
fefliles  ^  inégales  i  une  plus  ^ande  fertile ,  her- 
maphrodite 9  une  un  peu  plus  petite  j  oue  jefoup- 
çonne  ftérile  ;  toutes  deux  munies  de  deux  valves 
dures  ^  coriaces  ^  concaves  «  liHes^  aiguës. 

Cette  plante  a  été  recueillie  .par  M«  Ledra  i 
Porto-Ricco.  (  J^.  v.  in  furb.  Lamarck.  ) 

6.  RoTTBOLLE  Me.  Rottholla  levis.  Retz. 

Rottholla  pedunculis  longifimis  ;  fpicâ  fiofculls 
binatis,  lateralibus  ;  calicibus  ovatis ,  impunBatis^ 
levihus.  Retz.  Obferv.  3 .  pag.  1 1. 

Ses  chaumes  font  afcendans ,  (èuillés  fei^lement 
iufqu'à  la  féconde  ou  à  la  troifièine  articulation  ; 
les  autres  garnies  feulement  de  gaines  d'où  fortent 
trois  ou  quatre  pédoncules  longs  de  plus  d'un 


Ses  racines  font  blanchâtres  3  touffues  ^  fibreufes, 
garnies  d'un  grand  nombre  de  chevelus.  11  s'en 

élève  des  chaumes  en  gazon  épais,  un  peu  cour-  1  ?««<*•  Les  articulations  inférieures  font  à  demi  cy- 
bés,  cylindriques  ,  glabres  ,  de  cinq  à  fix  pouces  |  lindricjues,  prefque  triangulaires  j  les  fiipérievres 
de  haut,  munis  à  leur  bafe  de  feuilles  courtes , 
filiformes,  longues  d'environ  deux  à  trois  pouces  ^ 
les  caulinaires  beaucoup  plus  petites,  aiguës;  les 
articulations  tt  es -rapprochées.  Les  épis  font  Am- 
ples, droits,  cylindriques,  fubulésàleurfommet, 
,crdinairenr>ent  plus  longs  que  les  chaumes ,  chargés 
,dans  toute  leur  longueur  de  fletirs  appliquées  contre 
^nrachis  articulé.  Le  calice  ^'a  qu'une  feule  valve 
entière.  La  plante  eft  dans  toutes  fes  parties  d'un 
Vjrt  glauque. 

On  trouve  ce,tte  efpèce  dans  les. provîncèsn}ë- 


iridionales  de  l'Europe.,  fur  les  montagnes  ^dansj 
Jes  terrains. ifrides.  :^  ?  {V.f.in  herb.  Jujfteu.^       ' 


arrondies;  les  feuilles  courtes^  carénées ^  nuinies 
de  poils  ï  l'orifice  de  leur  gaine 

Les  épis  font  fimples ,  droits ,  articulés ,  garnrs 
à  chaque  articulation  de  deux  épillets  latéraux  » 
alternes.  La  valve  extérieure  du  calice  eft  oblique^ 
ovale  >  cartitagineufe,  parfaitement  Irffe  ;  l'inté- 
rieure de  même. longueur  j  très-mince,  membra- 
neufe ,  atnfi  que  celles 'de  la  corolle. 

Cette  niante  a  été  recueillie  à  Traaquebare  par 
Kocnig.  (Defcript.  ex Rgt\,) 

Elle  nous  parotc  avoir  dle^  grands  rapports  avec 
notre  ratdolU  tripfdcoidci. 
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7.  ROTTBOLLB  hétiffoùtiéà.  Rottbolla  muricatd. 
Retz. 

Rottbolla  fpicls  terctîbus  ,  pluribus  ,  longk  pcdun- 
culatis  i  calicîbus  ciliato^aculeaiis  ^  ntutris  bifidis^ 
Retz.  Obferv.  3.  pag.  iz. 

JEgilops  (  muricata  )  ,  fpids  muticis ,  pluribus  , 
longe  pcdunculatis  ;  caluibus  ciliaio-acuUatis.  Retz. 
Obferv.  z.  pag.  Z7, 

Ses  cliaumes  font  anguleux  >  garnis  de  feuilles 
ciliées  à  forifice  de  leur  gaine.  Les  épis  font  cy- 
lindriques ^  prefque  h(cku\éSj  portés  fur  de  longs 
pédoncules.  Les  calices  font  tous  légèrement  pu- 
befcens  ^  bifides  dans  les  fleurs  fiériles  &  à  peine 
ciliés  3  plus  larges  dans  les  fleurs  hermaphrodites  ^ 
fcarieux  à  leur  iommet  ^  munis  de  cils  roides  à 
leurs  bords. 

Cette-  plante  croit  dans  les  Indes  orientales. 
{Dtfcrip^*  ex  Retj.  ) 

S.  &OTTBOLLE  languine»  Rottbolla  fanguinea, 
Retz. 

Rottbolla  panicuU  fpicis  ariftatîs ,  alttrnîs  ,  fim^ 
plûibus  y  pedunctUutis  y  fiorum  bradée  lateruli ,  ci- 
Uatâ.  Retz.  Obferv.  3 .  pag.  1$.  —  Willden.  Spec. 
Plant,  vol.  I.  pag.  467.  n^.  i6. 

Cette  plante  a  l'afpedt  d'un  andropogon.  Ses 
chaunnes  font  â  demi  cylindriques ,  feuilles  y  arti- 
culés ;  les  articulations  (upérieures  garnies  feule- 
ment de  gaines  dilatées,  defqueUes  fon  un  épi  fi- 
liforme^ porté  fur  un  pédoncule  renfermé  dans  la 
gaine  ^  &  compofé  <1  épillets  feiTiles  »  alternes  > 
fitoés  dans  les  excavations  du  rachis. 

Le  calice  eft  uniflore  >  formé  de  deux  valves 
obliques^  latérales:  l'extérieure  fubulée^  à  demi 
cylindrique  y  cartilagineufe  }  Tintérieure  très^ 
mince ,  blanche  «  marquée  de  ftries  rougeâcres.  La 
coroUe ,  de  la  longueur  du  calice  ^  a  fa  valve  exté- 
lieuffe coMieurdefang }  rintérieurè  fendue  jufqu'à 
fa  bafe  ,  blanche ,  traverfée  par  des  lignes  fangui- 
fiolentes  »  légèrement  ciliée,  munie  à  fa  bafe  d'une 
longue  arête  tormeuTe.  Les  anthères  &  les  fUg- 
mates  font  couleur  de  fang* 

OnâpperçQÎt extérieurement  une  troilîème  valve 
calidnale  ou  une  bradée  linéajre^,  cartilagineufe  ^ 
prefqo'arifiée  .  ciliée  à  uh.  de  fes  cotés ,  de  forte 

Ja*efi  h  confidétant  comme  une  valve  calicinale  > 
r  la  vallée  fendue  de  la  coroHe  comme  deux 
valves,  les  caHqîSjâs ies «oniUes  PHKmt  compofés 
de  trois  vatves  inégales. 

Cette  efpèce  croît  ï  la  Chine ,  où  elle  a  été 
tecuei(lie  par  Bladh.  {D^cript.  exReii.) 

V  ■ 
5^  RoTTBOLL£  élévée.  RoubolLuxaliata.  Linn.  f- 

Ruttbblla/pîelt tereti ,'  filiformi  ,  imdiquejlofculofâ  ,* 
gtumis  Qvatis  ,^  ubtufis  }  vaginis  pun^ato  •  hirfutis^ 
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oiir 


Lînn.  f.  Suppl.  114*  —  Lam.  II!.  Gêner,  vol.  i. 
pag.  icj".  n**.  113Z. 

Graminée  dont  les  chaumes  font  trèsrélevésj 
pleins  j  folides^  &  dont  les  feuilles  ont  leur  gaine 
fillonnée^  pondtuée  -y  les  points  faillans  ,  furmon- 
lés  d'un  poil  fin  y  les  autres  parties  hifprdes.  Les 
épis  font  terminaux ,  folitaires  ,  cylindriques  y  fi- 
liformes^ Jongs  d'environ  trois  pouces  ^  munis  do 
fleurs  fur  toute  leur  face>  les  valves  calicinales 
font  ovales  >  obtufes. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes.  (  Dêfiript.  t» 
lànn.f.) 

10.  RoTTBOLLE  à  corymbes.  Rottbolla  coryni'^ 
bofa.  Linn.  f. 

Rottbolla  fpî  ci  s  aggregatis  y  lateralibus^  fjiformî^ 
bus  ;  Jlofculis  bifariis  patentibus ,  fcliis  baji  ciliatis, 

Linn.  f.  Suppl.  pag.  1 14.  -—  Lam.  111.  Gêner,  vol. 
I.  pag.  20J.  n®.  1131. 

Rottboellia  (  punétata  )  ,  fpicis  tereti  bus  ,  pluri^ 
bus  y  fafciculaiis  y  fubftfftlibus  j  flofculis  folitariis  y 
altemisy  calicîbus punàtaiis .  Retz. Obferv.  3. pag.  12* 

J£gilops  (  exaltata  )*,  Jpicis  filiformibus ,  muticis  y 
corymbofis.  Lînn.  Maniif.  y7 j.  —  Retz.  Obferv.  !•■ 
pag.  Z7. 

Ses  chaumes  font  droits  «  roides ,  cylindriques  y, 
prefque  dépourvus  de  feuilles,  excepté  â  leur  bale^. 
où  eues  font  ciliées  à  leur  partie  inférieure;  liffes  , 
étroites  ,  prefque  longues  d*an  pied.  Les  épis  font 
roides ,  terminaux,  d'environ  deux  pouces  de-Wng  i 
ils  fonent  plufieurs  enfemble  des  gaines  fupérieures 
prefqu'en corymbes^  compofés  d'épiUets alternes ^ 
folitaires.  Les  calices  font  ovales  y  obtus ,  firiés* 
&  ponâués  J  i  une  feule  valve  y  fouvent  biflore  ; 
Tune  des  fteurs  mâle  y  l'autre  hermaphrodite  »  plus> 
courtes  que  le  calice. 

Cette  plante  croît  dams  les  lYides  y  fut  la  côte 
du  Malabar,  le  long  des  fofTés.  (  Defiript.  ex  Ret^,- 
&  Linn.  ) 

1 1 .  RoTTBOLLE  fafciculée.  Rottbolla  fafciculata^- 
Desfont. 

Rottboella  fpiûis  axillaribuSy  aggrcgatisy  ar<uatis  ; 
fioribus  quadrifiirihm  difpofiiis,  Desfout.  Flor.  atlant»- 
vol.  I.  pag,  iio.  tabi.'j[6. 

Rottbolla  (  alriffima  )  ,  /picis  teretf^fubulatisyfub^ 
fafciculatis.  Poiret ,  Voyag.  en  Barb.  vol.  2.  pag.. 

IO|. 

Rottbolla  (  fafdculata  )  J  J^/c/j  tereti  -  fubulatis  y, 
fubfafciculatis  j  calicis  glumâ  bipartitâ  ,.culmo  geni*- 
culis  creberrimis.  Lam.  Illuftr*  Gêner,  vol.  i.  pag.. 
A©4.  n^  II 30*     ' 

C'efl  une  très-belle  efpèce  qui  fe  diftingue  aï*- 
fément  à  fes  épis  fafcicules  dans  les  aiffeJÎesdes» 
feuilles  J  &  à  les  chaumes  tjès-élevés*- 


I 


1 


3i 
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Ses  racines  font  fibreufes ,  d'un  blanc-jaunâtre  ;  ' 
elles pouflem  pluiîeurs  tiges  droites»  Couvent  ra- 
nieufes  à  leur  bafe  >  hautes  de  deux  à  quatre  pieds, 
irès-liffes,  noueufes,  un  peu  flexueufes  à  leur 
partie  inférieure  ,  médiocrement  comprimées  ^ 
anguleufes  >  cannelées  Se  prefque  canaliculées  ; 
garnies  de  feuilles  glabres ^  fouples^  f triées,  larges 
d'environ  deux  lignes ,  munies  de  gaines  lâches  , 
un  peu  plus  courtes  que  les  entre-nœuds  j  prefque 
nues  à  leur  orifice. 

De  raiffelle  des  feuilles  fupérieures  fortent  de- 
puis deux  jufqu'a  fix  épis  environ  j  fafciculés  »  pé- 
doncules y  longs  de  quatre  à  cinq  pouces ,  glabres , 
un  peu  arqués ,  le  long  defquels  les  fleurs  font  dif- 
pofées  fur  quatre  rangs ,  très-ferrées  &  appliquées 
fortement  contre  un  rachis  quadrangulaire ,  ar- 
ticulé ,  à  quatre  fiUon^  profonds.  Les  pédoncules 
font  comprimés ,  canaliculés ,  appliqués  contre  les 
chaumes ,  munis  chacun  à  leur  bafe  d'une  gaine 
membrancufe.  Le  calice  eft  compofé  d'une  feule 
valve  dure  ,  coriace  ,  ovale  ,  un  peu  aiguë  ,  uni- 
fiore.  La  corolle  eft  plus  courte  ,  à  deux  valves 
nunces,membraneufés^  renfermant  trois  étamines, 
deux  ftyles  barbus  ,  auxquels  fuccèdent  des  fe- 
mences  étroites^  oblongues. 

Nous  ayons  recueilli  »  M.  Desfontaines  &  moî, 
cette  graminée  dans  les  lieux  marécageux  &  fur  le 
bord  des  lacs ,  aux  environs  du  Ba(lion-de-France, 
fur  les  côtes  de  Barbarie,  if  (  K,  v.) 

II.  RoTTBOLLE  à  une  étamine.  Rottbolia  mo- 
nandra.  Cavan. 

Rottbolia  culmo  ereBo;  florihus  dîftîckîs  yfpîcatis, 
Cavan.  Icon.  Plant,  vol.  i.  pag.  27.  n^.4.  tab.  29. 
fig.  I. 

Gramen  exile  y  arundînaccum ,  minimum  j  acumine 
refiexo.  Scheuchz,  Gram.  41.  tab.  i.  fig.  7.  K. 

Rottbolia  fpicâ  tereti  yfubulatâ,  ereâà  ;  glumâ  ca- 
lîcinâ ,  un'tvalvi ,  indlvifu ,  minuta  ;  fiofculis  ariftatis, 
Rbth.  Nev.  Beitr.  pag.  f22.  n*.  4. 

* 

Cette  plante  a  de  grands  rapports  avec  \tscinna^ 
&  s'ëcarte  des  rottbolia  par  le  nombre  des  étamines 
&  par  l'arête  des  valves  de  la  corolle. 

Ses  racines  font  touffues ,  capillaires  ;  elles  pro- 
duifent  plufieurs  chaumes  grêles,  hauts  d'environ 
un  demi-pied  j  munis  vers  leur  bafe  de  trois  noeuds 
rougeâtres  >  un  peu  coudés  ^  garnis  de  feuilles 
courtes,  très-étroites  ,  filiformes,  les  caulinaires 
fétacées  ^  longues  d'environ  un  pouce  bc  demi. 

Les  épis  font  très- grêles,  compofés  de  fleurs 
alternes ,  folitaires  ou  deux  à  deux  ,  Tune  feffile  , 
l'autre  pédîculée ,  toutes  placées  dans  les  excava- 
tions du  rac{iis.  Le  calice  n*a  qu'une  feule 'valve^ 
courte  ,  rougeâtre,  ovale  ,  aiguë ,  à  deux  fleurs. 
■Les  valves  de  la  corolle  font  prefqu'înégales ,  gla- 
i)ces  I  oblongues  ^  carénées  j  aiguës  j  l'extérieure 
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terminée  par  une  arête  droite ,  auflî  longue  que  la 
valve.  Les  fleurs  ne  contiennent  qu'une  feule  éta^ 
mine,  dont  le  filament  efl  velu  à  fa  bafe  »  l'anthère 
oblongue,  a  quatre  filions,  d'un  noir  pourpre  , 
profondément  bifide  après  la  fécondation  j  l'ovaire 
furmonté  de  deux  fiyles  ,  dont  les  ftigmates  font 
réfléchis  &  plumeux. 

Cette  plante  croit  en  Efpagne ,  dans  les  environs 
de  Madrid.  Q  {T.f.in  kerb.  Juf) 

13.  ROTTBOLLE  pi\eu(e,  Rottbolia  pi  lofa.  Willd. 

Rottbolia  fpicâjimplici  ,fubulatâ  ;  foliii  pilofis  brc- 
viore^  culmo  foliorum  vaginis  teâo,  Willden.  Spec. 

Plant.  I.  pag.  46;. 

Cette  plante,  dont  Willdenov  le  premier  nous 
a  donné  connoilTance ,  efl ,  d'après  cet  auteur ,  la 
plus  petite  de  fon  genre  :  à  peine  a-t-el!e  plus  d'un 
pouce  de  haut.  Ses  chaumes  font  ïîmples  ,  entiè- 
rement recouverts  par  les  gaines  des  fei^lles  qui 
s'élèvent  de  leur  bafe.  Ces  feuilles  fontlméaires, 
canaliculées ,  plus  longues  que  le  reftede  la  plante, 
couvertes  de  poils  épars  &  longs.  Les  chaqmes  fe 
terminent  par  un  épi  fimple,  folitaire,  fubulé. 

Cette  plante  croit  au  Malabar.  (  Defiript.  ex 
IVilld,  ) 

14.  ROTTBOLLE  foyeufe.  Rottbolia  hirfuta.\3h\, 

Rottbolia  fpicâ  fubulatâ  y  kirfutâ  ;  fiofculis  herma- 
pkroditis ,  paientibus  ;  fierilibus pedicellâtU  ,  adpreffis. 

Vahl.  Symbol,  i.  pag.  11.  —  Willd.  Spec.  Plant* 
vol.  I.  pag.  46  j,  n".  9. 

Triticum  âgilopoides,  Forsk.  Flor.  acgypt.-arab» 
pag.  29.  n''.  94. 

C'eft  une  des  plus  belles  efpèces  de  ce  genre  « 
remarquable  par  le  duvet  long,  abondant,  argenté 
&  foyeux,  dont  (es  épis  font  garnis  dans  toute  leuc 
longueur. 

Ses  chaumes  font  roides,  durs ,  rameux«  hauts 
d'un  pied  &  plus,  un  peu  flexueux  vers  leur  bafe  ^ 
très'-lifles  ,  garnis  de  feuilles  roides,  roulées  à  leurs 
bords,  très-aiguës ,  prefque  piquantes ,  un  peu  ar- 
quées en  dehors ,  d'un  vert-pale  &  glauque,  jau- 
nâtres vers  leur  fommet ,  longues  de  deux  à  trois 
pouces^  les  fupérieures  &  terminales,  beaucoup 
plus  longues,  ayant  leurs  gaines  un  peu  lâches  ^ 
cylindriques ,  Ariées ,  munies  à  leur  orifice  d^une 
petite  touffe  de  poils  foyeux ,  très-fins. 

Les  épis  (ont  droits.,  foiitaites  ^  fubulés ,  longs 
de  trois  à  quatre  pouces  >  .leur  rachis  eft  flexueux  ^ 
articulé ,  convexe  d'un  côté ,  concave  de  l'autre  ; 
garni  à  fes  articulations  d'une  longue  toutfç  de  poils 
épais,  nious,  luifans,  foyeux, 'd*ùn  beau  blanc  « 
au  moins  auffi  longs  ouç  les  fleurs.  Les  épillets  font 
ordinairement  deux  a  deur ,  l^nn  pédicule  3c  ap- 

f>liqué  contre  chacune  des  artiçulappos  du  rachis, 
'autre  écarté  te  fefTile,  Le  calice  èfi  compoCé  de 

deux 
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deux  valves  inégales  ;  l'extérieure  plane  y  ovale  , 
acuminée  ^  garnie  de  très- longs  poils  j  l'intérieure 
carénée  y  aiguë ,  pileufe  fur  fa  carène  &  à  fon  fom- 
inec>  renfermant  deux  fleurs  ,  une  mâle  y  Tautre 
hermaphrodite^  donc  les  valves  font  lancéolées  » 
ctanfparences^  les  anthères  linéaires  y  les  fligniates 
en  forme  de  pinceau.  L'épiilet  pédicule  e(t  ftériie; 
fes  valves  lancéolées  «  inégales ,  xiliées  ^  entières. 

Cette  plante  croit  en  Egypte  $  elle  a  été  corn* 
muniauée  à  M.  Lamarck  par  M.  Delille.  ^  (-^•/* 

in  kerù.  Ldm.  ) 

ij.  RoTTBOLLB  velue.  RouboUavillofa. 

Kottbolla  foiiis  margine  fcabris  ;  glumâ  calicinâ 
hivalvis  y  bijiorâ;  flofculis  fterilibus  pedicellatis  ;  fer* 
tilibus  fejfUibus  y  arifiatU  i  racki  bafi  aniculorum  vil' 
iofà.  (N.) 

Belle  efpèce  qui  a  quelques  rapports  avec  le  rott^ 
hoUa  kirfuta  »  mais  qui  en  efi  très-diftinâe  par  les 
;  arêtes  de  fes  valves  y  f>ar  fes  feuilles  planes^  &  par 
les  poils  du  rachis ,  bien  plus  courts.  Ses  racines 
font  fibreufes^  fafciculées,  flexueufes  \  fes  chau- 
mes grêles  y  longs  d'un  â  deux  pieds  j  lifles  »  cylin- 
driques y  riuneux  >  garnis  prefque  dans  toute  leur 
longueur  de  feuilles  planes ,  étroites  y  aiguës  y  gla- 
bres «  ftriées,  larges  d'une  ligne  environ  j  rudes  à 
leurs  bords  j  les  gaines  longues ^  étroites^  munies 
i  leur  orifice  d'une  petite  membrane  uu  peubrune^ 
courte  j  obcufe»  bifide  à  fon  fommet. 

Les  épis  font  folitalres  ï  l'extrémité  de  chaque 
rameau ,  longs  de  trois  ï  quatre  pouces  y  grêles  } 
les  épillets  alternes  »  à  deux  flsurs  5  l'une  ftérile  y 
pédiculée  y  appliquée  contre  le  rachis  s  l'autre  her- 
maphodite  »  feifile  y  écartée.  Le  calice  a  deux  valves 
ovales^  prefqu'égales  y  r  oides  s  l'extérieure  ouverte, 
tin  peu  aiguë  s  la  fleur  fertile  y  à  deux  valves  tné- 
Raies  ;  l'extérieure  furmontée  d'une  longue  arête 
flexueufej  l'intérieure  très-mince ,  blanche  »  tranf- 
parence  »  les  femences  étroites  y  alongées  y  prefque 
cylindriques  J  la  fleur  flérile  plus  longue ,  pédicu- 
lée y  velue  fur  le  pédicule ,  fans  arête«  Le  rachis 
efl  garni  à  la  bafe  de  chacune  de  fes  articulations 
d'une  petite  touffe  de  poils  blancs  &  foyeux. 

Cette  plante  a  été  recueillie  dans  les  Iodes  par 
Commerfon.  (  K./.  in  kerb.  Juf.  ) 

16.   RoTTBOLLE  du  Bengale.  Rottlolta  cym-- 

Roitboila  fpicis  eeminis  y  dimîdiatis  ;  foUorum  v<z- 
fiix/j  ciliatis.  Wilfd.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  465. 
n*.  10. 

Cymbachne  ciiiata.  Retz.  Obferv.  6.  pag.  ;6. 

Gràminée  à  plufteurs  chaumes  grêles  j  fimples 

on  rasneax  y  tantftt  garnis  d'une  feule  feuille  eau- 

liiuire  y  tantôt  nus.  Les  feuilles  radicales  font 

CQunes  ;  petites  y  munies  fur  les  boids  &  i  l'orifice 

Bçtamqiu.  Tome  VI, 
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de  leur  gaine  de  cils  longs  &  blanchâtres.  Les 
chaumes  fe  terminent  pir  des  épis  linéaires ^  longs 
d'un  pouce  &  demi  y  larges  d'une  ligne  y  dont  le 
rachis  eit  linéaire  »  membraneux»  à  trois  flries  lon- 
gitudinales }  articulé  y  flexueux  &  concave  exté- 
rieurement à  chaque  articulation  ,  compofé  de 
fleurs  mâles  ou  hermaphrodites.  Dans  les  fieurs 
mâles  le  calice  eft  biflore  y  à  deux  valves  ferrées 
contre  Je  rachis  ;  l'extérieure  linéaire  y  obtufe  ^ 
ciliée  fur  le  dos  ;  l'intérieure  â  demi  ovale  y  aiguëj 
(Iciée ,  comprimée  y  colorée  y  ailée  fur  le  dos^  en-> 
veloppant  une  corolle  bivalve^  plus  courte  que  le 
calice  ;  les  anthères  font  noires  ;  le  ftyle  (fanpie  « 
terminé  par  deux  ftigmates  noirâtres  &  barbus. 
Dans  les  fleurs  femelles  le  calice  n'a  qu'une  feule 
valve  ovale  y  légèrement  bifide  â  fon  lommet ,  ci- 
liée â  fes  bords  :  il  n'y  a  point  de  corolle  $  lé  piftil 
eft  le  même  que  dans  les  fleurs  mâles  ^  mais  les 
ftigmates  paroiifent  plus  longs. 

Cette  efpèce  vient  du  *  Bengale  y  où  elle  a  été 
recueillie  par  Kœnig.  {Defcript,  exReti^  ) 

17.  RoTTDOLLE  ffomentacée.  RottbolU  dîmi" 
diata,  Linn.  f. 

RottbolU  fpicâ  fubcompreffâ  y  fecundâ  ;  flofculis 
ad  finus  racneos  aggregatis  ;  folio  obtufo  y  piano. 

Lam.  m.  Gêner,  vol.  i.  pag.  loj.  n^.  1135.  (ab« 
48.  fig.  I.  a. 

RottboUa  fpicâ  dimldiatâ  y  comprejfây  lineari^  la* 
tere  exêeriori  aegregato  "flofculofâ ,  interiori  levi  y 
nado.  Linn.  f.  Suppl.  1 14. 

Rottboellia  fpicâ  dimidiatâ  y  compreffâ,  lineari. 
Thunb.  Prodr.  13. 

Rottboella  (  dimidiatâ  )  y  radice  repente  y  culmîs 

decumbentibus  y  vaginis   compreffis ,  foiiis  obtufis'^ 

fpicis  folitariis  ^  racki  lineari-flexucfâ  y  kïnc  tantiun 

foveato-fioridd.  MiChauXj  Flor.  boreal.-amer.  vol. 

I.  pag.  6a 

Panicnm  dimidiatum*  Syft.  veeet.  edit.  13.  pag. 
90.  —  Burm.  Flor.  ind.  tab.  8.  fig«  3. 

•  Cette  efpèce  J  par  la  difpofition  de  fes  fleurs 
réunies  plufieurs  enfemble  a  chaque  articulation 
du  rachis ,  paroit  appartenir  plutôt  aux  panicum 
qu'aux  roftbolla.  Linné  l'avoit  en  effet  placée  d'à* 
bord  dans  les  panicum  y  &  M.  Lamarck  fe  propofoic 
également  de  le  faire  y  cette  plante  offrant  d'ail* 
leurs  la  troifième  valve  calicinale  qui  conftitue  en 
partie  le  caractère  des  panicum.  Je  ne  la  préfènte 
ici  que  parce  qu  elle  a  été  oubliée  dans  l'article 
Panic. 

Ses  racines  font  rampantes ^  fibreufess  fes  chau- 
mes en  partie  couchés  à  leurs  articulations  infé- 
rieures j  garnis  de  feuilles  glabres  «  courtes ,  plane Sj 
Srefqu'obtufes  ^  dont  les  gaines  font  comprimées^ 
riées.  Les  fleurs  forment  un  épi  droit  y  folitai* 
re^  terminal  ^  dont  le  racbis  eft  articulé  ^  un  peu 
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flextieux.  Les  épillets  font  agrégés ,  feffiles  ^  fîtués 
d'un  feul  côté  :  le  côté  oppofé  eft  prefque  plane  ^ 
fans  enfbncemens.  La  baie  calicinale  eft  bifide , 
Biunie  à  fa  bafe  d'une  autre  valve  très-petite.  La 
corolle  efi  un  peu  plus  courte  que  le  calice. 

Cette  plante  croît  aux  Indes  s  dans  les  fables  fur 
le  bord  oe  la  mer  :  on  la  rencontre  également  en 
Amérique  j  dans  la  Caraline  &  la  Flonde.  (  ^./.) 

i8.  RoTTBOLLB^  tripfacoïde.  RotthoUa-  tripfor 
coides.  Lam. 

Rottbolla  fpicâ  pihcomprejfâ,  fecundâ  ;,  fofculis  ad 
finus  racheosfûlitariis  y  folio  acuto  ^  convoluto.  Lam. 
111.  Geiîer*  voL  i.  pag.  205.  n°.  1134.  ub.  48. 
fig.  I.  B. 

Rotthoeiiia^  (  compreflfa  )  ,  fiicâ  compre0,  fubu- 
latâ;  glumâ  calicinâ  lanceolatâ  y  plana  ^  indivifâ.  ? 
Linn.  £  Suppi.  pag.  1 14. 

^  RotthoâUia  (compreflk)^  fpicis  cùfwprtffU  ^  plu-' 
nhus  y  fafciculatis  ^  pedunciûatiss  calicihus  acutis,  ? 

Retz.Obferv.  )•  pag.  la. 

RotthotUîa  tranchcllL  Gmel.  Hyft.  Nat.  vol  i . 
pag.  197.  n^  7. 

Gctte  plante  ne-peut  pas  plus  «efter  parmi  les 
rottbolles  que  l'efpèce  précédente  ;  elle  ^  le  port 
d'un  tripfacuîjhi  mais  les.  caraâères  de  fa  fcuoifi- 
caiion  la  rapprochent  davantage  des  panicum  y 
parmi  lefquels  M.  Lanurck  fe  propofoic  de  la 
ranger. 

• 

Ses  chaUmes  ne  s'élèvent  qu'a  une  hauteur  mé- 
tliocre  5  ils  font ,  dans  toute  leur  longueur ,  garnis 
de  feuilles  médiocres  ^  larges  de  deux-  lienes  » 
planes  »  quelquefois  pliffiées  ou  un  peu  roulées  à 
leurs  bords  »  lurcoat  les  fupérieures  $  prefque  dîf- 
pofées  fur  deux  rangs^  aiguës  à  leur  fommct.  L'épi 
eft  droite  épais,  un  peu  comprimé^^  fimple  ou 
plufieurs  enfemble ,  fubulé  ,  compofé  de  fleurs 
prefqu'unilatérales,  fefBles,  folitaires  dans  les  ex- 
cavations du  rachis.  Le  calice  eft  compofé  de  deux 
valves  aiguës,  Ar  d'une  troifième  à  leur  bafe  ,  fort 
petite.  Cette  plante  paroît  être  1»  même  que  le 
roithûtûiacompreffa  de  LinnéP,  quofoue  ce  dernier 
;uitear  n'ait  reconnu^tf^une  feule  vaive  au  calice. 

^Cette  efpèce  a  été  recueillie  à  Sierra-Leona  par 
M.  Smeathman  :  celle  de  Linné  croît  dans  leslndes. 
(  f^./I  in  herb.  Lamarck  &  Ji(/piU.  ) 

*  EJp}ces  moins  connues, 

^-RattbaUâ  (coriorachîs>,yî»iV<J  ured,  umlMradi; 
fofvulis  gemims,  alura  pedùeilaSù^  CéUice^  bivoM. 
JForfter.  Prodr.  nf.  49. 

*  Ronbolla  (  repens  ).,  filcé  tereti  y  fubulatâ  ; 
gtumâ  calicinâ  univalvi.^  iadivîfê'^  Foifte^.  Pjwk, 
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ROUE  (  Corolle  en  ).  Rotata  corolla. 

Lorfque  la  corolle  monopétale  régulière  eft 
^  aplatie  fupérieurement^  qu'elle  n'a  point  de  tube 
'  bie»  fenfiple  >  &  qu'elle  fe  divife  en  plufieurs  dé- 
coupures planes  y  lancéolées ,  aigqës  ,  elle  prend 
alors  le  nom  de  corolle  en  roue ,  alfcz  femolable 
à  une  molette  d'éperon  :  telle  eft  celle  de  la  bour- 
rache,  des  molènes,  des  lyfimachies,  &c. 

ROUCO  de  Madagafcar  ou  Harunga».  fftf- 
rungana  madagafcaricnfis.  Lam. 

Harungana  foliis  ovato-lanceolatis  y  integerrimis  , 
oppofitis  i  fioribus  laxe  paniculatis  y  terminalibus* 

(N.)  Latn.  III.  Gêner,  tab.  64 j. 

Genre  de  plantes  dicotylédones^  établi  par  M. 
Lamarck  j  à  fleurs  complètes  j  po!ypétalées>  de  U 
famille  des  millepertuis^  qui  a  des  rapports- avec 
les  kypcricum  y  &  qui  comprend  des  arbres  exo- 
tiques à  l'Europe  y  dont  les  feuilles  font  entières  , 
oppofées  5  les  fleurs  difpofées  en  une  paniaile  ter- 
minale. 

Le  caraâère  eftentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Vn  calice  à  cinq  folioles  y  cinq  pétales  ;  des  Ita^ 
mines  réunies  en  plufieurs  paquets  ;  cinq  ftyUs  >  un€ 
baie  giobuleufe  à  cinq  loges  y  renfermant  chacune  un€ 
ou  deux  femences* 

Caractère  générique. 

Chaque  fletir  offre  : 

I*.  Un  calic£  divifé  profondément  en  cinq  fo- 
lioles égale»  «  lancéolées >  aiguës^  perfiAantes. 

2^.  Une  corolle  à  cinq  pétales  ^  un  peu  plus  longs 
que  le  calice  y  oblongs  y  rétrécis  à  leur  oafe. 

3^.  Des  étamines  en  nombre  indéfini  y  dont  les 
filamims  font  réunis  par  leur  bafe  en  cinq.  paque« 
féparés ,  plus  lon^  que  la  corolle  y  termioés  par 
des  anthères  petites  3  globuleufes. 

4^.  Un  »^re  fupérieur  ,  globuleux  y  furtnonté 
de  cinq  ftyles  rapprochés  y  terminés  par  autant  de 
flsgnute»  fimpies. 

Le  fruit  coniifte  en  une  baie  arrondie  y  furmontée 
fouvent  d'une  petite  pointe  s  à  cinq,  loges  ^  con- 
tenant chacune  une  ou  deux  (ëmences  oblongues^ 
fort  petites. 

C'efi  un  arbre  ou  arbrifleau  donc  les  tamecux 
font  droits  y  un  peu  comprimés  y  pubefcens  ^  gar- 
nis de  feuilles  opposées  y  pétiolées  y  très-entières  » 
ovaies-obloBgues  00  lancéolées^»  rétrécies^^  aigoës 
à  leur  fommet^  arrondies  à  leur  bafej  glabres  à 
leurs  deux,  faces  ^  vertes  &  luifantes  en  deflus  ^ 
un  peu  jaunâtres  en  de/fous»  longues  de  cina  à  fîx 
pouces  fur  deux  &  demi  de  large  ».  marcfuées  de 
nervures  latérales  iimples^  alternes^  fauUances* 
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Uipédole$  font  dr0it$  ^  roides,  un  peu  compri- 
més ^  pubefcens  9  longs  d-un  pouce  ^  prefque  con* 
nés  à  leur  bafe*  Il  fort  fouvent  de  leurs  aiffelles 
denoBvelles  feuiIlt«'é^leiiien&oppofées^&  qui  Ce 
croifenc  avec  les  premières. 

Les  4eurs  forment  â  Vettrémhé  des  rameaux 
ime  belle  panicule  droite  j  ramifiée  prefque  pat 
bifurcation  ,  dont  les  rameaux  font  roides  3  pu- 
befcétos^  rouilatres,  un  peu  firiés^  terminés.par  de 
petites  touffes  de  fleurs  ramalTées  fe.pédiculees.  Le 
alîce  eft  glabre,  petite  à  cinq  découpures  aiguës. 
La  corolle  d'un  blanc-jaunâtres  les  pétales  légé- 
remenc  ciliés  i  leurs  bords;  les  écamines.plus  lon- 
gues que^ la  corolle.  Les  fruits  font  de  petites  baies 
fucculentes ,  d'un  rouge-vif  >  de  la  groffeur  d'un 
^ain  de  Doivre ,  foutenues  à  leur  b^e  par  le  ca- 
ke peruftaoc^  divsfees  intérieuremeiit  en  cinq 
loges  » .  rei^maot  uae  «u  ieux  femences  trës-^pe- 
dtes. 

Cette  plante  a  été  recueillie  à  111e  de  Madagaf- 
ar»  d'abord  par  Comtnerfon ,  &  enfuitepar  Jofeph 
Martin  ^  qui  en  a  communiqué  des  exemplaires  a 
M,  Lamarck.  J)  (  ^./.  in  hcri.  Lam.  ) 

ROUHAMQN.  Rouhamon.  Aubl.  tîenre  de 
plantes  dicotylédones^  â  fleurs  complètes  >  mono- 
pétalées^  de  la  famille  des  apocinees  ^  qui  a  des 
rapports  avec  les  firychnos  ,  dont  il  ne  diffère  que 
par  le  nombre  des  parties  de  fa  fhiâification,  qui 
comprend  des  arbres  exotiques  à  l'Europe  ^  à 
feuilles  pppofées.^  à.fleuKsaxillaires. 

Le  caraâère  effentiel  de  ce jenre  eft  d'avoir: 

Un  calice  cQun  ^  pariagi  en  quatre  tUcoupuns  ; 
Mae  carolk  .  iafandi^ulifirme  f  ,à  ^aati^  -divijions  .^ 
veiue  en  dedans;  quatre, étamines ;  un  pifiil ;  june 
c^fuU  À  une  feule  lifge.^  à  deux  femencat* 

CJL  R  a  CTi  RE    G  É  N  i  RI  Q  U£. 

Chaque  fleur  offre  : 

i^.  Uacalice  tvès-eourtj  d'une  feule  pièce,  par- 
tagé en  quatre  découpures  aiguës.»  muni  de  deux 
petites  écailles  i  fa  bafe* 

2^.  Une  corolle  monopétâle  »  tnfundtbjulifonne^ 
dont  le  tube  eft  cylindrique  »  le  limbe  velu  en  de- 
dans ^  à  quatre  divifions  pointues. 

3^.  Quatre  étamims,  dont  les  filamens  font  capil- 
laires «  velus  ii  leur  bafe  3  attachés  au  tube  de  la 
corolle  j  terminés  par  des  anthères  oblongues. 

4?.  Un  ovaire  ûipérieur^  otale, velu,  furmonté 
tfun  fiyte  fimple^  de  la  longueur  de  la  corolle  j 
termine  par  un  ftigmate  obtus. 

Xe  fiait  eîi  une  capfuleorbiculaire,  â  une  feule 
loge  9  munie  d'une  écorce  caflante ,  contenant 
ideax  femençes  (à  demi  prbicuUiics  ^  planes  d'un 
iofrté  j  convexes  4e  Tattcre. 
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RouHAMON  de  la  Guiane.  Roukamon  gu'a^ 
neftfis*  Aubl. 

Roukamon  foliis  ovatis  »  Juhjijjtiiius  ^  oppqjitis^ 
fioribus  axiUarihus  y  ramis  cirrhofis.  (  N.  ) 

Roukamon  guianenfis.  Aublet ,  Guian.  vol.  tv- 
pag.  95.  tab.  36.  —  Lam.  111.  Gêner,  vol.  .1.  pag« 
jai.  n^  1J94.  ub.  81. 

Lafiofioma  c/frAcr/tf .  Wilidon.  Spec.  Plant.  v^L  iv 
pag.  614.  —  Schreb.  Getfèr.  Plant,  n^.  jSo. 

/J.  Idem  y  fdliis  majori^uSj  non  cirrkofis  ffiore  ^^ 
nore,  (N.) 

Cet  arbriffeauj  dit  Aublet ,  pouffe  delà  racine 
un  tronc  de  fept  i  huit  pieds  de  hauteur,  fur  fîx  à 
fept  pouces  de  diamètre.  Son  écorce  eft  grifâtire^ 
inégale <<&  raboteufe  s  fon  bois  blanchâtre. -Les  r-a* 
meaux  font  oppofés ,  couverts  d'un  davet  rouf- 
fâtre;  fe  répandent  fur  les  arbres  .voifins ,  &  $*f 
accrochent  a  l'aide  de  vrilles  axillaires  fimples  ^  en 
forme  de  croflès.  Les  feuilles  font  oppofiSes ,  mé« 
diocremen  t  pétiotées ,  ovales  ^  liftes ,  entières ,  cofw 
minées  en  pointe,  d'un  vert-pâle,  marc^uées  en 
ddTous  de  trois  nervures  longitudinaJes,  fàillantes; 
les  deux  latécales  arquées  ic  connivantes  à  leuts 
deux  extrémités  $  loi^ues  d'un  à  deux  pouces  f«tr 
fîx  lignes  de  large,  fupportées  par  des  pétioles 
très-courts,  pubéfcens. 

Les  fleurs  naiflent  par  petits  bouquets  dans  Pair- 
felle  des  feuilles ,  foutenues  par  un  pédoncule 
court,  garni  à  (a  bafe  de  deux  petites braâéesop- 
pofées.  Ces  fleurs  font  deux  à  deux ,  oppofées,> 
fouvent  prefque  feftiles.  Leur  calice  eft  d'une  feule 
pièce ,  divifé  en  quatre  parties  aiguës  )  la  corolle 
monopétale ,  de  couleur  planche ,  partagée  à  l'ori- 
fice du  tube, en  ^cre  lobes  aigus,  couverts  de 
poils  blanchâtres  intérieurement  ;  quatre  étumines 
dont  les  filamens  font  garnis  i  leur  bafe  de  poils 
blancs,  furmontés  d'anthères  oblongues  ,  jaunâtres^ 
â  deux  loges.  Le  fruit  eft  une  capiuie  jaune ,  caf- 
fante ,  à  une  feule  loge,  qui  renferme  deux  fe* 
mences  -arrondies  ,  convexes  d'un  côté  j  aplaties 
de  l'autre. 

Cet  arbrifleau  crcut  dans  la  Guiane ,  fur  les  bords 
de  la  rivière  de  Sinémari ,  à  quarante  lieues  4# 
fon  embouchure.  Jl  fleurir. dans  l'automne.  Les 
Calibis  le  nomment  Roithahamon,  J} 

On  trouve^  ajoute  Aublet,  une  variété  de  cet 
arbrMeau,  qui  dtflière  par  (es  branches  •&  fes  ra* 
meaux  point  pubefcens,  par  fes  feuilles  vertes  & 
plus  grandes ,  ,par  fes  fleurs  &  fes  fruits  piut  pe* 
tits,  U  d'ailleurs  dépourvu  de  vriles.  Ses  branches 
font  droites  &  croiflênt  en  buiflbn.  Cette  variété 
cjroit  dans  le  même  lieu ,  ^  porte  le  même  nom, 

Ûbfervationâ.  Cette  Twécé  nous  patent  ayotf 
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des  caraâères  fuffirans  pour  pouvoir  être  diflinguëe 
comme  efpëce.  P. 

ROULÉES  (  Feuilles  J.  Convoluta  fblia.  Les 
feuilles  font  roulées  fur  ellts-mêracs,  de  deux  ma- 
nières aflez  importantes  à  confidérer. 

Les  unes  font  roulées  en  iAonirevoluta)  lorf- 
qu'elles  font  roulées  fur  elles- mêmes  extérieure- 
ment en  forme  de  fpirales ,  ou  iorfqu'ellcs  font 
£mplemen«  roulées  en  leurs  bords  de  deffus  en 
dcflbus  y  comme  dans  le  teucrium  fupinum  ^  &c. 

Les  autres  font  roulées  en  dedans  (  iavoluta  ) 
lorfqu'ellts  font  roulées  fur  elles-mêmes  intérku- 
remi^nt  de  deflous  en  deflus  ^  &  qu'elles  forment 
une  forte  de  fpirale  aux  dépens  de  leur  longueur 
ou  dé  leur  largeur. 

Les  vrilLs  ou  mains  (  cinhi  )  prennent  la  même 
dénomination  dans  le  même  leris.  Elles  font  : 

Roulées  en  dedans  (  c.«vo/ur/ )  Inrfque  les  fpi- 
rales fe  roulent  de  deifous  en  dctiUs  $ 

Roulées  en  dehors  (  revoiuci  )  lorfque  leurs  fpi- 
rales fe  roulent  de  deflus  en  deflous. 

ROUPALE  Roupala.  Aubl.  Genre  de  plantes 
dicotylédones,  à  fleurs  iixomplètes,  polypécalées, 
de  la  famille  des  protées ,  qui  a  des  rapports  avec 
les  hraheium,  &  qui  comprend  des  arbrilleaux  i.  xo- 
tiqurs  à  l'Europe  «  dont  le^  feuilles  font  alternes» 
Amples  ou  ailées  ;  les  fl  urs  difpofées  en  épis. 

Le  caractère  effentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Une  corolle  partagée  en  quatre  pétales  concaves  h 
leur  partie  Jupéreure  ;  point  de  calice  /  quatre  écamines 
attachées  dans  li  cavité  des  pétales  j  un  péricarpe  uni" 
loculaire^  à  une  feule  femence* 

Caractère    générique. 

Chaque  fleur  offre  : 

.  i".  Une  corolle  compof^e  de  quatre  pétales  adhé- 
rens  par  leur  bafe»  linéaires  «  fpatuiés  j  obtus, 
creufés  intérieurement  à  leur  partie  fupérieure  > 
flaminifères,  caducs. 

2^.  Point  de  calice  ,  à  moins  qu -on  ne  regarde  la 
corolle  comme  tel. 

}*.  Quatre  étamines ,  dont  leî  flUmensfont  très- 
courts  3  attachés  aux  pétales»  furmontés  d'anthères 
oblongues'j  contenues  dsns  la  cavité  des  pétales 
lorfque  la  fleur  efl  fermée  ^  droites  dans  U  corolle 
ouverte..  v  : 

4®.  Un  ovahe  fupcrîeur,  ovale ^  velii ,  furthonté 
d*un  ftyle  filiforme»  un  peu  en  mafftiè  ï  fonibm- 
met^  terminé  par  un  ftigmate  prefqu' ovale. 

Le  fruit ,  encore  peu  connu  ,  n'a  qu'une  feule 
fof  e  qui  contient  une  feule  femence*. 
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Espaces. 

I.  RoupALE  de  montagne.  Roupala  montanai 
Aubl. 

Roupala  foliis  JtmpUcibus  ^  ovatis  ,  acuminatis  ^ 
complicato-canaliculatis  }  ractmis  longis  ^axillari^us. 
Lam,  llluftr.  Gêner,  vol.  i.p.  243.  n^  iz8.  tab.  55. 

Roupala  montana,  Aublet ,  Guian.  vol.  i.  pag. 
8}.  tab.  )i.  — '  Juff.  Gêner.  Plant,  pag.  79. 

Rupaia  (  montana  )  «  foliis  ovatis  y  petiolatis* 
Willd.  Spec.  Plant,  vol.  )•  pag.  $^6.  n®.  i. 

Rupaiu  montana.  Vahl.  Symbol.  5.  pag.  ao. 

^  C'eft  UD  arbriffeau  qui  s'élève  â  fept  ou  huit 
pieds  de  haut,  dont  le  tronc  eft  revêtu  d'une 
ecorce  blanchâtre ,  ridée  $  te  bois  efl  blanc  :  il 
s'en  exhalf  une  odeur  torte  &  fétide  lorfqu'on  le 
coupe.  Ses  branches  fe  divifent  en  rameaux  gla- 
bres^ i  yljndriques ,  de  couleur  brune ,  tubercules 
&  fans  f'-uilles  dans  !eur  vieillefle  s  garnis ,  lotf- 
qu'ils  font  jeuncS,  de  feuilles  alternt-s  »  petiolées  j 
titles  ,  Vertes,  femmes ^  longues  de  quaue  à  cinq 
pouces  y  ovales  y  elliptiques  ,  très-entières  y  Ion* 
guement  acuminées  à  Teur  fommct  «  glabres  i  leurs 
df  ux  faces ,  luif^ntes  en  deflus  »  plus  pâles  en  def- 
fous  y  fupportées  par  des  pétioles  alongés ^  renflés 
i  leur  baie. 

Les  fleurs  forment  des  grappes pre(que  folitaires 
dans  les  aiflelles  des.  feuilles  luperieures  j  dont  le 
pédoncule  commun  eft  long  de  trois  ou  quatre 
pouces  y  couvert  de  poils  d'un  brun-noir&tre.  Ces  ' 
fleurs  font  deux  â  aeuz  y  pëdicellées  ,  alternes  ; 
elles  n'ont  point  de  calice.  La  corolle  eS  pamgéd 
jufqu'â  fa  oafe  eo  quatre  découpures  longues  > 
étroites  j  réunies  intérieurement  en  un  tubîe  fili- 
forme y  velues  &  jaunâtres  en  deflous  y  blauchâtres 
en  deffus  y  munies  à  la  bafe  de  l'ovaire  de  petits 
points  glanduleux.  Les  filamens  des  étamines  ftnt 
très-courts  s  leurs  anthères  renfermées  ^  avant  la 
fécondation ,  dans  la  cavité  fupérieure  des  dé- 
coupures. L'ovaire  eft  velu  ,  alongé  5  le  fiyle  de 
couleur  verte ,  renflé  â  fon  fommet. 

Cette  plante  croit  â  la  Gui ane  ,  fur  le  fommec 
de  la  montagne  Serpent  ;  elle  fleurit  vers  le  milieu 
de  l'été.  J>  (y.f  in  heri.  Lam.  ) 

2.  Rouj>AL£àfeu01esfefliles.  Riwpalafeffilifolis^ 
Ricb. 

,  Roupala  fqlits  ai  fummitates  congefiis ,  ftjplibus  ^ 
cuneato-oblong^s,  Rich.  Au.  Soc.  Hift.  Nat.  Parif.  u 
pag.  io6. 

•  Rupaia  ^CeSiMMh) yfiliij aineatp^iéongts ^fef^ 
fiUbus,  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  537.  n*.  x^ 

Ses  rameaux  font  cylindriques  y  ligneux  ,  revêtus 
u  ne  écoice  gri(aue  >  glabre  ^  ftriée  y  les  feuxUeib 
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alternes  j  prefan'oppofées ,  ramaflëes  ïYextvémhé 
des  rameaux  >  feffiles ,  obiongues ,  lancéolées  j  gla- 
bres à  leurs  deux  faces ,  marquées  de  nervures  ra- 
meures  &  conniventes ,  récrëcies  en  coin  i  leur 
bafe ,  élargies  vers  leur  fommet ,  acuminées ,  en- 
tières à  leurs  bords ,  longues  de  huit  à  dix  pouces 
&ir  au  moins  trois  pouces  de  large. 

Les  fleurs  forment  une  panicule  ample ,  termi- 
nale, dont  les  ramifications  font  oppofées ,  pref 
que  verticillées  ,  au  nombre  de  trois  ou  quatre  à 
chaque  articulation  s  très-étalées,  ouvertes  en  an- 
gles droics ,  renflées  à  leur  infertîon  ,  foutenani 
chacune  à  leur  partie  fupérieure  un  long  épi  de 
fleurs  pédiculées ,  éparfes ,  nombrcufes.  Les  pétales 
font  réunis  en  un  tube  alongéi  les  ovaires  pubef- 
cens. 

Cette  plante  croît  â  Cayenne  &  dans  les  con- 
trées méridionales  de  l'Amérique.  T?  (  K.  /  in 
herh.  Lam.) 

J.  ROUPALE  à  feuilles  ailées.  Roupaia  pinnata. 
Lam. 

RoupaUfoUh  pinnatis ,  fubtrijugis  ;  foliolis  ova^ 
ûs;  racemis  brevijjimè  tomentofis  ,  fuburminaliàus, 
Lam.  Illufir.  Gêner,  vol.  i.  pag.  245.  n*^.  1281. 

Efpèce  très-remarquable  par  fes  feuilles  ailées, 
très-coriaces. 

Ses  rameaux  font  droits ,  cylindrfques ,  de  cou- 
leur rouffâtre ,  glabres  ,  ftries ,  garnis  de  feuilles 
alternes ,  pétiolées ,  ailées ,  compc^ées  d'environ 
fix  foliotes  ovales  ,  oppofées ,  pétiolées ,  épaifles , 
très  •  coriaces ,  entières  ,  rétrécies  à  leù'r  baie ,  acu- 
minées à  leur  fommet  »  très- luifan tes  &  glabres  â 
leuf  fiicc  fupérieure ,  un  peu  plus  pâles  en  deffous, 
marquas  de  nervures  rameutes  ,  donc  l'intervalle 
eft  occupé  par  des  veines  en  réfeau* 

Les  fleurs  font  dîfpofées  en  épis  fimples  ,  axil- 
Uires  &  terminaux  ,  légèrement  pubelcens  ,  plus 
courts  que  les  feuilles  5  le  pédoncule  commun  nu 
inférieurement ,  foutenant  vers  fapanie  fupérieure 
desflieurs  pédictflées»  prefquefafciculéesenverti- 
rilles  i  les  pétales  font  longs ,  étroits  ,  linéaires , 
^tulés  à  leur  fommet. 

Cette  plante  cjroît  â  la  Guiane  ,  où  elle  a  été  re- 
cueillie par  Jd.  Richard.  Tj  (  T./.  in  kerb.  Lam.  ) 

ROURELLE.  Roureu.  Aubl.  Genre  de  plantes 
_cotylédones  ,  à  fleurs  complètes ,  polypétalées , 
de  U  famille  des  térébimhaceesji  quia  des  rapports 
avec  les  grateliers  (  imfiis),  fc-qui  compren4.des 
arbuftes  exotiques  à  l'Europe ,  dont  les  branches 
&  les  rameaux  font  farmenteux  &  tortueux  {  les 
feuilles  ailées  avec  une  impaire,  munie»  de  deux 
ftipules  i  leur  bafe  \  les  fljurs  dîfpofées  en  pani- 
cules  axillaire&  8c  cermînaks  «  gainks  de  brac* 
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Le  caraâère  eiféntiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  calice  a  cinq  divîjions  ;  cinq  pétales  ;  dix  ita-* 
mines  ^  cinqfiyUsi  un  drupe  à  une  feule  fcmcnce  ,  re^ 
vêtue  d'une  enveloppe  fragile. 

Caractère    gemérique. 

Chaque  fleur  ofire  : 

i**.  Un  calice  perfiftant ,  fupérieur  ,  d'une  feule 
pièce ,  divifô  en  cinq  découpures  concaves,  pref- 
que  rondes. 

1^,  Une  corolle  compofée  de  cinq  pétales  oblong$» 
un  peu  arrondis  ,  inférés  fur  le  réceptacle. 

3®.  Dix  étamines-j  dont  les  filamens  font  filifor** 
mes,  un  peu  plus  longs  que  les  péules,  terminés 
par  des  anthères  petites,  arrondies ,  à  deux  loges» 

4**.  Un  ovaire  prefque  rond  ,  fupérieur  ,  fur- 
monté  de  cinq  ilyles  prefque  de  la  longueur  des 
étammes ,  terminés  par  autant  de ft]gmatesoblongs> 
épais ,  fillonnés. 

Le  fruit  efi  un  drupe  noirâtre  ,  ovale ,  à  une 
feule  loge  ,  renfermant  une  feule  femence  revêtue 
d'une  enveloppe  fragile. 

Espèce. 

RouRELLE  frutefcente.  R^urea  frutefrens. 
Aubl. 

R^urea  foliis  imparipinnatis  ,  quadrijugis ,  fubtùs 
tomentofis  ,•  paniculâ  foliis  mulià  brtviore,  (N.) 

Roureafrutefcens.  Aubl.  Guian.  vol.  I.  pag.  467. 
tab..  187.  —  Jull.  Gêner.  Plant,  pag»  369» 

Robergia  frutefiens.  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  2*: 
pag.  752.  —  Schreb.  Gêner.  Plant,  n®.  787. 

Le  tronc  de  cet  arbrifleàu  a  quatre  oucinqpiedi 
de  haut  i  il  eft  tortueux  :  fon  écorce  eft  rouiiâtre  «. 
&  fon  bois  dur  ,  compaâe  &  blanchâtre.  Il  pro* 
duit  des  branches  tortueufes  &  umeufes ,  qui  fe 
répandent  furies  arbres  voifinsi  garnies  de  feuilles 
pétiolées  «  alternes,  ailées  avec  une  impaire,  com-^ 
pofées  de  fept  i  neuf  folioles  inégales  ,  oppofées  4^ 
ovales  ,  lîfles  ,  très-entières  ,  vertes  en  deflus  ^ 
revêtues  en  deÔbus  d'un  duvet  court  8r  blanchâtre^ 
munies^â  la  bafe  du  pétiole  commun  de  deux  Ai- 
pules  caduques  &  coriaces. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  panicules  axillaire» 
ou  terminales ,  médiocrement  étalées ,  plus  courtes* 
que  les  feuilles.  Le  calice  eft  divife  en  cinq  folioles» 
verdâtres  »  fermes  8c  velues.  La  corolle  eft  blan- 
che ,  â  cina  pétales  arrondis  ,  d^une  odeur  très- 
agréable  ,  plus  douce  que  celle  du  liîas.  L^ovaire 
fe  convertit  en  un  drupe  noirâtre,  coDtt:oantuQ^ 
feule  femence  verdâtre. 

I  ^  Cet  adxiileau  croît  dans  les  fot^  die  U  Guuip^ 
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fur  la  parotfle  d'Arouca.  1>  (  Defiript,  en  Aubl.) 
Il  fleurie  &  fruâiiie  vers  le  milieu  de  Tété. 

ROUSSEAU.  Roufea.  Smîth.  Genre  de  plan- 
ces  dicotylédones  3  à  fleurs  complètes  ^  monopéta- 
lées ,  régulières  ^  en  forme  de  cloche ,  &  qui  com- 

f>rend  des  arbuAes  exotiques  à  l'Europe  ^  dont 
es  tiges  font  grimpantes ,  les  rameaux  charnus , 
les  feuilles  oppofées  j  les  fleurs  folitaires  ^  axil- 
laires. 

Le  caraâère«{Iêntiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  calice  partagé  en  quatre  découpures;  une  corolle 
tampanulée  ,  à  quatre  divifions  ;  quatre  étamines  ;  un 
ftyle;  une  baie  fupérieure  ,  pyramidale  ,  à  quatre  an- 
gles  ^  contenant  desfemences  nomhreufes» 

CaractIre  générique. 

Chaque  fleur  oflfre  : 

i^.  Un  calice  inférieur ,  partagé  en  quatre  dé- 
coupures très  -  profondes  >  linéaires ,  aiguës ,  ré- 
fléchies. 

2^.  Une  corolle  monopétale ,  campanulée ,  dont 
le  tube  eft  ventru  i  la  bafe  ^  &  (à  partie  fupérieure 
divifée  en  quatre  découpures  linéaires ,  aiguës  ^ 
roulées  en  oehors* 

3^.  Quatre  étamines ,  éùtit  les  (ilamens  font  li- 
néaires «  dilatés ,  comprimés  »  droits  j  une  fois  plus 
longs  que  la  corolle ,  terminés  par  des  anthères 
petites  &  fagittées. 

4^.  Un  ovaire  fupérieur,  pyramidal  ^  à  quatre 
*£ices ,  fe  terminant  en  un  ftyle  épais  j  perfiflant  ^ 
furmonté  d'un  lligmate  obtw  ^  inhtndibuliforme. 

Le  faut  e(l  une  baie  pyramidale  »  â  quatre  faces  ^ 
à  une  feule  loge  j revâtue  d'une  écorce  dure»  con- 
tenant un  grand  nombre  de  femences  lenticulaires^ 
placées  dans  line  fubdance  pulpe  ufe. 

Oifervations,  Ce  genre  a  été  confacré  â  la  mé- 
moire de  Jean-Jacques  RouflTeau»  qui  a  prouvé^ 
par  fes  Lettres  fur  la  botanique  &  par  pluiieurs 
autres  morceaux  de  fes  ouvrages»  que  cette  belle 

{partie  de  l'Hifioire  naturelle  en  feroit  auffi  la  plus 
édttifante  »  la  plus  aimable  ^  toutes  les  fois  que 
ceux  qui  la  proteflent ,  éviteroient  de  mifquer  fes 
charmes  par  une  foule  d*expre(fions  barbares,  dé- 
fagréables  â  l'oreille  ^  aufli  diflSciles  i  prononcer 
lyi'à  retenir. 

E  s  P  i  C  E. 

t 

Rousseau  i  feuilles  fimples.  Roujfea  fifnpUx. 
Bnàùïp 

'    Roujfêa  folîhpêtiùlatls  ^  oiovatis  »  dentatis  ;  pedun- 
CfUis  unifions  ,  axUlarihus.  (  N .  ) 

.  Roujfea  fimphxt  Soûth,  Icoa.  ioedic*  J*  pag.  6. 
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tab.  €•  —  Lam.  Illuftr  Gêner,  vol.  i*.pag«  lOft 
n<>.  iy}9.  lab.  7j,  —  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  i. 
pag.  607. 

Arbrfflfetu  qui  k  divife^en  rameaux  noueux  « 
épais  3  charnus  y  garnis  de  feuilles  oppofées  ^  pé^ 
tiolëes ,  ovales, acumînées,  un  peu  cnamues^  gla* 
bres  à  leurs  deux  faces ,  nuinies  â  leur  contour  de, 
dents  .irrégulières ,  disantes ,  fupportées -par  des 
pétioles  médiocres  ^  canaliculés  a  leur  face  fupé- 
rieure ,  ayant  à  leur  lufe  deux  ilipules  aiguës  & 
membraneufes. 

Les  fleurs  font  folitaires^  fituées  dans  l'aîflTelIe 
des  feuilles ,  vers  l'extrémité  des  rameaux  y  affez 
grandes  «  charnues  y  foutenues  par  des  pédoncules 
coures  y  réfléchis  y  munis  à  leur  bafe  de  braâées 

Erefqu'imbric^uées  y  membraneufes  y  aiguës  y  fem*- 
lables  aux  f^ipiiles.  Leur  calice  efl  glabre  ji  quatre 
divifions  réflcchi<^s  en  dehors  s  la  corolle  campa- 
nulée ,  ridée  &  légèrement  pubefceme  en  dehors  j 
divifée  jufqu'à  fa  moitié  en  quatre  découpures  ai- 
guës *  rabattues  en  dehors.  Les  étamines  font  al- 
ternes avec  les  divifions  de  la  corolle  )  leurs  fila* 
mens  élargis;  l'ovaire  glabre  »  pyramidal^  furmonté 
d'un  flyie  perfiftant  j  auquel  fuccède  une  baie  de 
même  forme. 

Cette  plante  a  été  recueillie  par  Conuherfon 
dans  l'île  Maurice.  1)  (y*f>  in kerb.  Juf.) 

ROUVET.  Ofyris.  Genre  de  plantes  dicotylé- 
dones^ â  fleurs  incomplètes  ^  dioiques^  de  la  fa- 
mille des  chalefs  ^  qui  a  des  rap[>orts  avec  les 
tkefium  y  &  qui  comprend  des  arbuftes  exotiques 
ou  indigènes  de  l'Europe^  â  feuilles  fimples,  pref- 
que  linéaires  s  à  fleurs  difpofées  en  petites  grappes 
axillaires. 

Le  cauâère  eflentiel  de  ce  genre  confifie  dans 

Des  fieurs  dioïques  ;  un  calice  coloré  f  à  trois  dé^ 
coupures  ;  point  de  corolle  ;  trois  étamines  inférées  fur 
U  calice  ;  unfiyle;  troit  fiigmates  ;  une  baie  glohuleujc 
renfirmant  un  noyau  ojfeux. 

Caractère  cÉNiRiQUE. 

Chaque  fleur  offre  : 

*  Dans  les  fieurs  miles. 

1®.  Un  calice  coloré  »  d'une  feule  pièce ,  pre(que 
turbiné ,  à  trois  divifions  égales  ^  ouvertes  »  jovades^ 
aiguës. 

2^.  Point  de  cpkoIU^ 

3*.  Trois  étamines  y  dont  les  filamens  font  trè^ 
courts  y  inférés  fur  le  calice  ^  terminés  par  des  an- 
thères arrondies,  fort  petites. 

*  Dans  l^  fieurs  femelUsl 

1*.  Un-fa/iV^  comme  dans  les  fleurs  miles. 
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1*  Point  de  corolle. 

x^.  Un  ovaire  inférieur,  turbiné,  furmonté  d  un 
ffyle  de  la  longueur  des  étamines^  terminé  par  un 
fligmate  à  trois  divisions  ouvertes. 

ht  fruit  confifte  en  une  baie  inférieure ,  arroR» 
die^ombiliquée»  dont  l'intérieur  efi  occupé  par 
BD  noyau  globuleux ,  dur  ^  ofTeux. 

Espèces. 

1.  Rou  VET  è  fleurs  blanches.  Ofyri^  alha.  Lînn. 

Ofyris  fbliis  linearihus ,  fiarfis^  ;  racemulis  axiUa" 
riètis.  (  N.) 

O/yris  (  alba^)  >  foliis  lineariiiu.  Gmel.  SyR.  Nat. 
vol»  I.  pag.  ^f»  D^.  I. 

Ofyris.  Linn.  Spec.  PïàHt,  vol.'  i.  pag.  14^0. — 
Roy.  Lugd.  Bai.  102.  —  Sauvag.  Monfp.  ;6.  — 
Gouan  ,'Monfp.  502.  —  Gérard ,  Flon  gall.-prov. 
pag.  4JI.  —  Gronov.  Orient,  jog.  —  Mill.  Dift. 
—  Scop^  Carn.  edit.  2,  n**.  iiij.  —  Lam.  Uluftr. 
Gêner,  tab.  802.  —  Desfbnt.  Flor.  îitlanc.  vol.  2. 
pig.  362.  —  Poiret ,  Voy.  en  Barb.  2^2.  —  Lam. 
rlor.  franc,  vol.  2.  pag.  241.  n®.  257. 

Ofyris  foliis  linearibut ,  acutis^  Lœfi.  Iter,  1^9. 

Cûfia  poetica  monfpelienfium.  Toumef.  Inil.  R. 
Herb.  664.  wb.  480.  —  Sha\r.  Specim»  n^.  1 17. 

Ofyris  fruiefcens  bacciftra.  C.  Bauh.  Pin.212. 

Cafia  poetica  monfpelîenfium  ^an  TkeophraftL  Lob. 
Iboo.  4)}.  -—  Idem j  Adverf.  185.  Icon. 

Cafia  monfpelienfium,  Camer.  Epit.  26.  Icon. 

Cafia,  qaontmdam.  Clttf.  Hifi.  5^1.  Icon.  {Exclud, 
fynon.  Alpin,  exot.  ) 

Cafia  Mànjpelii  diBa.  Gefn.  Epit.  JO« 

Cafia  poetica*  Zanich.  Ift.  tab.  8j. 

Cafia  tigneor  maritima*  Daleah.  Hifr.  2.  pag. 
tfSf.  Icon. 

il.  Eadem  ,  coule  altiore  »  futariore fiente.  (  N.  ) 
Desfonc.  1.  c. 

C'ell  un  arbrifleau  d'environ  deux  pieds  de haut^ 
dont  les- tiges  font  très-rameufes  y  noirâtres^  ftriées^ 
Cylindri<]ues  ;  &  les  rameaux  épaxs  ^  alternes ,  effi- 
Ks  9  droits ,  roides ,  garm's  de  feuilles  éparfes,  al- 
ternes j  prefque  feffile» ,  étroites  «  oblongues  ,  li* 
aéatier^  de  coaileur  glauque,  glabres  >  entières  ^ 
ai§oër.à.leurfonM»et>.rétrécies.en  pétiole  à  leur 


L.es. fleurs  font  petites ,  blanchâtres  eu  un  peu 
brunes  ^  très-nombreufes  ^  di()pofées  en  très-petites 
grappes  dans  TailTelle  des  feuilles  &  i  Textrémité 
S»  rameaux.  Leur  calice  fe  divifê  en  trois  petites 
rcupuies  ovales  >  aiguës  ;  fouvenc  les  fi^ofs  fe» 
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melles  offrent  les  rudimens  des  étamines.  Les  fruits 
font  de  petites  baies  globuleufes^  de  la  groflfeur 
d'un  grain  de  poivre  «  d'abord  de  couleur  noire  > 
puis  rouges  en  mûriffants  elles  font  prefque  (è- 
ches  i  oaibiliquées>  remplies  par  im  noyau  fphé- 
rique. 

La  variété  ^  fe  rencontre  dans  la  Barbarie.  Son 
tronc  eft'pref<^ue  de  la  gr offeur  du  bras ,  &  s'élève 
à  (ix  ou  huit  pieds  de  haut.  D'ailleurs  j  elle  ne  dif- 
fère en  rien  de  la  plante  d'Europe. 

Cette  plante  croit  dans  les  contrées  méridio- 
nales de  l'Europe^  particulièrement  vers  les  côtes 
maritimes.  On  ta  trouve  dans  les  départemens  mé* 
ridionaux  de  la  France.  J)  (  K.  v.  ) 

p 

2.  RouvET  du  Japon.  Ofyris  japonica.  Thunb. 

Ofyris  foliis  ovads  ,  fiorigeris,  Thunb*  Flor.  jap# 
pag- 51- 

Ef^èce  remarquable  par  la  fituation  de  fes  fleurs^ 
placées  vers  le  milieu  de  la  face  fupérieure  des 
feuilles.  Ses  tiges  font  Ifgneufes ,  tuberculées  « 
hautes  de  cinq  à  fix  pieds  ^  elles  fe  divifent  en 
rameaux  alternes,  cylindriques  j  fouples,  glabres^ 
droits,  garnis  de  feuilles  alternes,  plus  nombreu* 
fes  vers  le  fommet  des  rameaux  >  peuplées,  ova- 
les ,  acuminées ,  à  petites  dentsv(ëtac  A^  glabresà 
leurs  deux  faces ,  plus  pâles  en  deflbus ,  longues 
d'un  pouce  &  phis,  fupportées'  par  des  pétioles 
coprts. 

Les  fleurs  font  fituées,  en  petites  ombelles,  fur 
le  milieu  de  la  principale-  nervure  des  feuilles  > 
elles  font  dioïques.  Cnaque  ombelle  eft  fimple  > 
compofée  d'environ  huit  fleurs,  fans  involucrej^ 
fupportées  par  des  pédoncules  capillaires ,  iné- 
gaux ,  glabres ,  longs  d'une  ligne.  Leur  calice  fe 
divife  en  trois  découpures  glabres ,  ovales  >  cen-» 
caves  :  les  trois  filamens ,  inférés  entre  chaque 
découpure  j  plus  courts  que  le  calice. 

Cette  plante  a  été  découverte  au  Japon  par 
Thunberg.  1)  (Defcript.  ex  Thunb, y 

ROXBURGE  élégante.  Roxbur^a  gidriofiidcs^ 
Roxb.  Coron,  i.  pag.  29.  ub.  32. 

Plante  très-fingulière^  qui  coirftitne  à  elle  feule 
un  genre  particulier  >  qui  paroir  tenir  le  milieu 
entre  les  liliacées  &  les  afaépiades  ^  dont  le  car 

raâère  eflentiel  eft  d'avoir: 

•' 

Un  calice,  à  quatre  folioles  y  une  corolle  à  quatre 
pétàlei^foutenant,  dans  leur  milieu^  quatre  folioles 
lancMées^  conniventes  ^kla  hafe  dû  chacune  defquelles 
pend  unù  anêheredoabk  ;  unts  capfide  à  une  feule  loge^ 
a  deux  vahes^  pçlyfpermti  lesfemences  inférées  fu0^ 
un  réceptacle  fongueux. 

Ses  racines  font  tubéreufts,  fufiformes ,  un  peu 
faCciculées  :  il  s'en  élève  une  tige  herbacée  ^  grim^ 
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pante  »  glabre  ^  fillonnée ,  divifee  en  rameaut  al« 
ternes ,  garnis  de  feuilles  les  unes  alternes  ^  d'au- 
tres oppofées ,  pétiolées ,  ovales  ^  en  cœur  à  leur 
bafe ,  acuminées  a  leur  fomnoe't  ^  glabres ,  très- 
entières^  délicates  4  marquées  de  neuf  à  onze  ner- 
vures longitudinales  j  arquées  i  de  quatre  à  fie  pou- 
ces de  long^  fur  trois  ou  quatre  de  large. 

Les  fleurs  font  axillaires^  fupportées  fur  des  pé- 
doncules fimples  jufque  vers  leur  milieu  j  divifés 
enfuite  en  deux  parties  foutenant  chacune  une 
fleur;  à  la  bafe  de  la  dichotomie  deux  braâées 
oppofées  j  petites ,  ovales ,  aiguës. 

Chaque  fleur  offre  : 

1®.  Un  calice  compofé  de  quatre  folioles  plus 
longues  que  la  corolle  ,  lancéolées  j  aciuninées  ^ 
roulées  en  dehors  à  leur  bafe^  de  couleur  jau- 
nâtre. 

2^.  Une  corolle  compofée  de  quatre  pétales 
droits,  de  coudeur  purpurine^  longs» étroits ^  lan- 
céolés j  acuminés ,  foutenant  chacun  ^  vers  leur 
milieu  y  une  petite  foliole  lancéolée ,  aiguë  ,  un 
peu  échancrée  en  cœur  à  fa  bafe,  formant  par  leur 
rapprochement  une  forte  de  tube. 

5®.  Huit  itamines  ,  dont  les  anthères  font  feffi- 
ks ,  pendantes  deux  par  deux  à  la  bafe  de  chaque 
foliole  qu'cnir  pourroit  peut-être  regarder  comme 
les  fij4«nens  élargis  ^  &  qui  ont  cela  de  particulier^ 
qu'ils  tiennent  aux  pétales  par  leur  fommet ,  & 
qu'ils  font  libres  â  leur  bafe. 

4®.  Un  ovaire  fupérieur ,  globuleux ,  furmonté 
d'un  (ligmate  feflîle,  courte  aigu. 

Le  fruit  eft  une  capfule  un  peu  comprimée  ^ 
*vale,  à  une  feule  loge,  à  deux  valves,  renfer- 
mant ,  fur  un  réceptacle  fpongieux,  huit  à  dix  fe- 
mences  dans  le  centre  de  la  capfule ,  cylindriques, 
flriées, oblongues,  médiocrement  péoiculées  ;  les 
pédicules  chargés  de  petites  véficules  tranfpa- 
xentes ,  très-nombreufes. 

Cette  plante  croit  dans  les  vallées  des  monta- 
gnes j  au  Coromandel.  if-  (  Defcripu  ex  Roxb.  ) 

ROYENE,  Royena.  Genre  de  plantes  dicotylé- 
dones ^  â  fleurs  complètes,  monopétalées ,  de  la 
famille  des  plaqueminiers ,  qui  a  des  rapports  avec 
les  diofpyros  ^  &  qui  comprend  des  arbrifleauz 
exotiques  à  l'Europe,  donc  les  feuilles  font  Am- 
ples ,  alternes  >  les  fleurs  axillaires  ^  très-fouvenc 
%Iitaires. 

Le  caraâère  effentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  calice  urcioli  ^  â  cinq  divijlons  ;  une  corolle 
urcéolée^  à  cinq  lobes  réfléchis;  dix  éiaminet ;  deux 
fyles  ;  une  capjaie  à  une  feule  loge  ,  à  quatre  yalves. 

Caraçtârb    générique. 
phaque  fleur  offre  ; 
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i"*.  Un  cdllce  d'une  feule  pièce»  urcéolé,  i  cinq 
divifions  perfiftances. 

1^.  Une  corolle  monopétale  ^urcéolée,  attachée 
au  fond  du  calice ,  dont  le  tube  eft  de  la  même  lon- 
gueur que  le  calice  \  le  limbe  à  cinq  lobes  courtSj 
ovales ,  réfléchis  en  dehors. 

3**.  Dix  étamines,  dont  les  filamehs  font  très- 
courts  j  inférés  fur  la  corolle ,  terminés  par  des 
anthères  oblongues ,  aiguës ,  droites ,  à  deux  lobes^ 
de  la  longueur  du  tube  de  la  corolle. 

4^.  Un  ovaire  fupérieur,  ovale ,  terminé  par  deux 
ftyles  un  peu  plus  longs  que  les  étamiues ,  &  par 
autant  de  ftigmates  (impies. 

Le  fruit  eft  une  capfule  ovale ,  fupérieure ,  mar- 
quée de  quatre  filions ,  à  une  feule  loge ,  s'ouvrant 
en  quatre  valves,  renfermant  quatre  noyaux  ob-^ 
longs,  triangulaires^  revêtus  d'une  enveloppe  par- 
ticulière. 

Obfervations.  Les  étamines  avortent  dans  cer- 
taines fleurs,  &  cependant  leurs  ovaires  font  fer- 
tiles i  ce  qui  rend  ces  efpèces  prefque  monoïques. 

Ce  genre  a  aufti  des  rapports  avec  le  maboU> 
(  cavanilléa  Lam.)^  genre  établi  par  M.  Lamirck 
{Encyclopédie y  vol.  j.  pag.  66^ )  ,  dont  Garrtner  a 
figuré  le  fruit  fous  le  nom  à*Embryopteris ,  vol.  i  • 
tab.  19 ,  mais  qui  fe  trouve  mal  placé  &  renverfé 
du  haut  en  bas  ^  tellement  que  Gxrtner  a  cru  c^ue 
le  calice  étoit  fupérieur  &  couronnoir  le  fruits 
tandis  qu'il  eft  réellement  inférieur ,  perfiftant  ^ 
comme  dans  toutes  les  plantes  de  la  famille  des 
plaqueminiers.  Cette  même  plante  eft  figurée  , 
avec  tous  fes  détails ,  dans  un  ouvrage  aîlglais  pu** 
blié  par  les  foins  de  M.  Bancks. 

Le  paniftfi  kamaram,  Rheed ,  Malab.  3  •  tab.  41  » 
paroit  être  une  autre  efpèce  de  mabelo. 

J'ai  vu ,  dans  Therbier  de  M.  Lamarck ,  un  nou* 
veau  genre  de  plantes  très-voifin  de  celui-ci  &c  des 
dyofpyros  »  étit{ueté  de  la  main  de  M.  Vahl  fous  le 
nom  defèrreoia.  11  m'a  paru  ne  différer  des  royena 
que  par  fes  calices  entiers ,  i  trois  lobes  peu  fen* 
iibles.  La  corolle  eft  compofée  de  trois  pétales 
oblongs ,  obtus  >  prefque  connivens.  Le  nombre 
des  étamines  n'eft  pas  connu  :  il  n'y  a  qu'un  piftil  ^ 
dont  l'ovaire  eft  lupériear  >  globuleux ,  un  peu 
velu ,  furmonté  d'un  ftyle  fimple  >  plus  court  que 
la  corolle  »  terminé  par  un  ftigmate  légèrement 
bifide.  Le  fruit  eft  une  capfule  ou  une  baie  fèche  ^ 
globuleufej  à  une  feule  loge. 

La  plante  dont  il  eft  ici  queftion  a  des  feuilles 
coriaces,  glabres,  alternes ^  pétiolées,  affez.  fem* 
blables  à  celles  du  buis,  ovales ,  obtufes.  Les  fleurs 
font  axillaires ,  prefque  feffiles  ^  folitaires  (  poly* 
games  ?  ).  Elle  me  paroit  avoir  de  très-grands  rap- 
ports avec  le  pifonia  Cbuxifolia)  inermis,  corolUs 
trifldisy  hirfutis;foliisfuhfeJJlilibuSy  reticulatis  ,  oho^ 

yatis.  Rottb.  NoY.  Aâ,  Dan.  1.  pag.  j}6.  tab.  ^ 

6«. 
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f  g.  1  •  &  que  nous  n'avons  pis  mentionnée  au 

genre  pifonia  ^  ne  jugeant  pas  qu'elle  puifTe  lui 
appartenir.  Peut-étre  pourroit-on  auflî  la  rappor- 
ter à  Vkyghulhénda.  Lmn.  Flor.  zeyian.  pag.  zoi. 
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1.  RoYÈNE  à  feuilles  luifantes.  Royena  lucîda, 
Linn. 

RoyeaafhliisfplendentibuSj  avatis  »  acutis  ^fubtîis 
fubtjcentiius,  (N.  ) 

Royena  foliîs  avatis ,  fcahriafcults,  Linn.  Sy^, 
Plant,  vol.  2.  pag.  304.  n^  i.  —  Hort.  Cliffort, 
149.  —  Royen,  Lugd.  Bat.  411.*— Miller ,  Dift. 
n'^.  I.  —  Kniph.  Centur.  10.  n*.  74.  —  Lam.  lil. 
Gêner,  cab.  57CX  fig.  I. 

.  Royena  foliis  ovatis ,  vîllofis.  Thunb.  Prodr.  80. 

Staphylodendrum  ûfricanum  j  fempervirens  ;  foliis 
fpUndentihus.  Commel.  Hort.  i.  pag.  187.  tab. 96. 

Staphylodendrum  africanum  ,  folio  fingulari  ,  /«- 
Mon  Herm.  Paradis^  131.  tab.  232. 

Piftarîa  africana.  Pluken.  Almag.  298-  tab.  63. 
fig. 4.  &  tab.  317.  fig.  y. 

Arbrifleau  dont  les  tiges,  d'une  groffeur  mé- 
diocre j  s'élèvent  à  la  hauteur  de  fix  à  huit  pieds  & 
plus,  &:  fedivifent  en  rameaux  épars ,  irréguiiers, 
alternes^  cylindriques,  ftriés,  d'un  gris-noirâtres 
pubefceTis  &  rouffatres  dans  leur  jeupefle ,  garnis 
de  Feuilles  perfiftantes  «  alternes ,  légèrement  pé- 
tiolées,  lui&ntes^  coriaces  «  ovales  «  très-entières, 
un  peu  aiguës  à  leur  fommet  ^  d'un  vert-foncé  &: 
un  peu  rudes  en  deffus^  plus  pâles  &  pubefcentes 
â  leur  face  inféiieure ,  tout-à-fait  glabres  &  lui- 
fantes dans  leur  vieilleiTe,  légèrement  ciliées  à 
leurs  bords,  longues  d'un  i  deux  pouces  au  plus  ; 
les  pétioles  longs  d'environ  deux  lignes  j  cylin- 
xiriques,  velus. 

Les  fleurs  font  folitaires,  pédonculées,  fituées 
dans  l'aifleHe  des  feuilles  ou  un  peu  au  deflus , 
vers  l'extrémité  des  rameaux.  Leur  pédoncule  elt 
ordiruirement  plus  court  que  lés  feuilles ,  un  peu 
pendant ,  garni  dans  fa  longueur  de  quelque^  pe- 
tites braâées  lancéolées,  aiguës.  La  corolle  fe 
drtïft  à  fon  limbe  en, cinq  lobes  ouverts  ,  arron- 
dis. Le  fruit  eft  une  capfule  globuleofe^  foutenue 
à  fa  bafe'  par  le  calice  peififtant. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bopne-E'pérance. 
On  la  cultive  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris.  |> 

2.  RoYèNB  velue.  Royena  viliofa.  Linn, 

Royenafoliis  fordatts  ,  oblongis  ^  fubtùs  tonuniofis. 
Unn.  Spec  PJant.  vol.  i.  pag.  $6%, 

Royena  fiabra.  Burm.  Prodr.  XJ« 
Bofaitiqut»  Tome  VI. 


Cette  erpèce  a  de  très-grands  rapports  avec  le 
royena  lucida.  On  l'en  diflingue  par  fes  feuilles  en 
cœur,  plus  alongées ,  plus  grandes,  couftamment 
velues ,  &  par  les  deux  braâées  qui  accompagnent 
le  calice. 

Ses  tiges  fe  divtfent  en  rameaux  épars ,  veltis, 
garnis  de  feuilles  alternes  ,  médiocrement  pétio- 
lées,  elliptiques  ou  oblongues,échancrées  en  cœur 
à  leur  bafe ,  très-entières ,  obtufes  à  leur  fommet , 
tomenteufes  i  leur  face  inférieure ,  fupportées  par 
des  pétioles  très -courts,  velus.  Les  fleurs  fonjB 
folitaires  ,  pendantes  ,  axillaires  >  foutenues  par 
des  pédoncules  velus,  de  la  longueur  des  fleurs.  Le 
calice  eft  accompagné  à  fa  bafe  de  deux  braâées 
oppofées  ,  caduques ,  plus  grandes  que  lui. 

On  trouve  cet  arbriffeau  au  Cap  de  Bonne-EG- 
pérance.  T>  (  ^./.  in  herb.  Lamarck,  ) 

3.  RoYÈNE  hériffée.  Royena  hirfuta,  Linn. 

Royenafoliis  lanceolato-oblortgis  ,  hirfutis  ^fubtks 
nervoforugofis.  (N.) 


Royena  foliis  lanceolatis  ,  hirfutis,  Linn.  Sy^. 
Plant,  vol.  2.  pag.  305.  n*.  4. —  Royen ,  Lugd.  Bat. 
441.  —  Miller,  Ditt.  n*.  j.  —  Thunb.  Prodr. 
80.  —  Jacq.  Colleâ.  Suppl.  Iio.  tab.  13.  fig.  I. 
—  Lamarck,  111.  Gêner,  tab.  370.  fig.  2. 

Royena  (  hirfuta  )  ,  foliis  oblongo  -  lanceolatis  , 
villoJiufculis.'V/iMçn.  Spec. Plant. vol.  2.  pag.63i. 
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Arbutus  ^  foliis  lanceolatis ,  integerrimis ,  hirfutis* 
Hort.  Cliffort,  163.  t 

Staphylodendrum  africanum  ,  folio  lanvginojb  ^ 
rofmarini  latiore.  Boerh.  Lugd.  Bat.  2.  pag.  23  j. 

Ses  tiges 'font  fortes,  revêtues  d'une  écorc© 
grifârre,  hautes  de  fept  à  huit  pieds  i  divifées  eh 
rameaux  diffus  ,  alternes  ;  pubefcens ,  raboteux  » 
cylindriques ,  velus  dans  leur  jeunefle ,  garnis  de 
feuilles  nombreufes,  très-rapprochées,  alternes, 
éparfes,  prefque  feUîles,  oblongues,  lancéolées, 
un  peu  molles ,  pubefcentes  8c  légèrement  velues 
a  leurs  deux  fiices ,  entières  à  leurs  bords  ,  ob* 
tufes ,  rétrécies  à  leur  bafe  en  un  pétiole  très- 
court,  ridées  &  à  nervures  faillantes  en  deflbusi 
longues  d'environ  un  pouce  ,  fur  trois  i  quatrd 
lignes  de  large  ;  caduques ,  rtndant  par  leur  chute 
&  l'impref&on  de  leur  atuche  les  rameaux  trèt- 
raboteux. 

Les  fleurs  font  petites  ,  folitaires ,  de  couleur 
pourpre- pâle ,  portées  fur  des  pédoncules  courts , 
filiformes ,  un  peu  pendans ,  fitués  dans  l'aiffelle 
des  feuilles  ou  un  peu  au  deflus  vers  Pextrémité 
des  rameaux.  Le  calice  eft  prefque  campanule ,  à 
cinq  dents  ovales ,  prefqu'obtufes  >  le  tube  de  Hi 
corolle  eft  un  peu  plus  long  que  le  calice  >  &  fe 
divife  à  fon  limbe  en  cinq  petits  lobes  obtus  ^  ïbm 

fléchis  en  dehors. 
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Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonhc«Efpérance. 
Elle  eft  cultivée  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris.  T> 

4.  RoyIne  à  feuilles  en  coin.  Royena  cuneata. 

Roytna  fbiiis  fubcuntûto-obloriffs  ,  pubefctntibus  , 
tnerviis;  caule  fuiviUofo,  (N.) 

Cette  efpèce  ,  quoique  très-voîfine  du  royena 
hirfuta,ben  diftingue  arfément  par  fes  feuilles  plus 
petites,  pubefceDtes  &  non  velues  ,  fans  rides  ni 
nervures  i  fes  deux  faces. 

Ses  branches  font  longues ,  effilées ,  médiocre- 
ment velues ,  d'un  gris  cendré  ,  chargées  de  ra- 
meaux courts,  alternes,  prefque  tomenteux ,  gar- 
nis de  feuilles  nombreufes  ,  éparfes ,  petites  , 
'longues  à  peine  d'un  demi-  pouce ,  prefque  fefTiles , 
oblongues,  entières,  rétréciesencoinàleurbafe, 
cbtufes  &  arrondies  à  leur  fomniet,  légèrement 
pubefcentes  &  un  peu  cendrées  à  leur  face  infé- 
vfieure ,  prefque  glabres  en  deffus. 

Les  fleurs  font  folitaires  ,jprefqu'axlllaîres,  fou- 
tenues  par  des  pédoncules  umples,  à  peine  auffi 
longs  que  les  neurs  5  pubefcens ,  réfléchis.  Leur 
calice  eft  blanchâtre  ,  à  cinq  divifions  courtes  , 
profondes,  lancéolées,  aiguës;  la  corolle  d'un 
pourpre-foncé ,  urcéolëe ,  à  cinq  lobes  rëflichis  , 
obtus. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes.?  T>  (  ^«Z  *'* 
herh*  Lamarck.  ) 

y.  RoYÈNE  à  feuilles  glabres.  Royena  glaira. 
Linn. 

C     Royena  foliis  lanceolatk  ,   glahrîs,   Linn.   Syft. 

Plant,  vol.  2,  pag.  304  n^.  3.  —  Royen ,  Lugd. 
.Bat.  441.  -*■  Miller ,  Diû.  n*.  1.  —  Berg.  Plant. 

cap.  pag.  144. 

Royena  foliis  ohlongis  ^  acutis  ,  glabris  ,  planis» 
Thunb.  Prodr.  80. 

Royena  foliis  lanceolatis.  Hoït.  CliSortj  I40. 

Vitis  id£a  Atkiopica  ^  buxi  minoris  folio  ;  fioribus 
^Ibis^  Commel.  Hort.  i*  pag.  125.  tab.  65. 

yitis  idàa  étkiopica  ,  myrti  foliis  ;  fiofculis  de- 
*pendentibus.  Pluken.  Almag.  391.  tab.  321.  flg.  4. 

C  elt  un  arbrifleau  de  cinq  à  iix  pieds  de  hau<- 
•teur ,  dont  les  tiges  font  droites ,  les  rameaux 
foibles ,  épars ,  effilés ,  de  couleur  cendrée  ou 
brune^  velus,  garnis  de  feuilles  alternes,  prefque 
feffiles,  de  la  même  forme  &  grandeur  que  celles 
dû  buis  i  ovales,  oblongues,  aiguës,  glabres  à 
leurs  deux  faces  ^  un  peu  ridées  en  deifous  ;  les 
fupérieures  un  peu  pubefcentes  en  deflbus  ^  per* 
filtantes. 

.    Les  fleurs  font  blanchâtres ,  affez  nombreufes , 

-oxillaires ,  foutenues  par  des  pédoncules  fimples , 

folitaires j  très-courts,  pendansj  quelquefois  bi- 
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florejs ,  un  peu  velus.  Leur  calice  eft  velu ,  i  cinq 
découpures  lancéolées  ,  fubulées,  droites ,  aiguës  ^ 
la  corolle  prefque  campanulée  $  fon  tube  légère- 
ment anguleux  ,  plus  court  que  le  calice  y  fon 
limbe  à  cinq  découpures  ouvertes,  ovales,  oblon- 
gués,  un  peu  obtufes.  Les  fruits  font  de  petites  baifs 
arrondies,  de  cotileur  purpurine.  Bergiusaobfervé» 
dans  les  fleurs  de  cette  plante ,  de  petites  glandes 
difpofées  en  anneau  autour  de  lovaire. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne-Efpérance. 

6.  RoYÈNE  à  fleurs  polyandriques.  Royena  pO" 
lyandra,  Linru  f. 

Royena  foliis  ellipticis  ;  fioribus  polyandris  ,  po^ 
ly garnis.  Aiton,  Hort.  Kev.  vol.  2.  pag.  76. 

Roy enq  foliis  ovatis ,  fubtus  tomentofis  ;  fiamini' 
bus  plurimis.  Linn.  f.  Suppl.  pag.  240.  —  Thunb. 
Prodr.  80. 

Cette  efpèce  eft  un  arbrifleau  dont  les  rameaux 
font  garnis  de  feuilles  alternes',  ovales  ou  ellip- 
tiques ,  entières  à  leurs  bords,  tomenteufes  à  leur 
face  inférieure  ^  glabres  en  deflus.  Les  fleurs  s'é- 
cartent beaucoup  des  autres  efpèces  de  ce  genre 
par  le  nombre  de  leurs  étamines  au-delà  de  dix , 
&:  en  ce  qu'elles  font  en  outre  polygames ,  les 
unes  étant  hermaphrodites,  d'autres  n'ayant  qu'un 
feul  fexe. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne-Efpérance.f? 

7.  ROYÈNB  pâle.  Royena  pallens.  Thunb. 

Royena  foliis  oblongo-obovatis  ,  obtups ,  glabrîs. 
Willden.  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  (^32.  n^.  j. 

Royena  foliis  ohlongis  y  obtufis  y  glabris ^  margin^ 
revolutis»  Thunb'  Prodr.  80. 

Ses  feuilles  font  alternes ,  oblongues ,  en  ovale 
renverfé ,  glabres  à  leurs  deux  faces ,  entières  à 
leur  contour  3  obtufes  à  leur  fommet ,  un  peu  rou- 
lées à  leurs  bords.  Cette  plante  croit  au  Cap  do 
Bonne-Efpérance. 

8.  RoYÈNE  à  feuilles  étroites.  Royena  angufii" 
/o/w.  Willden. 

Royena  foliis  laneeolatis ,  acutis  ,  fubtus  pilofmf^ 
eulis,  Willden.  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  63 5 .  n**.  7. 

Cette  efpèce  3  préfentée  par  Willdenov,  fe 
diftingue,  d'après  ce  même  auteur,  déroutes  les 
autres  par  fes  feuilles  lancéolées  ,  très-étroires , 
aiguës  a  leurs  deux  extrémités,  glabres  en  deflus  ^ 
garnies  de  quelques  poils  à  leur  face  inférieure. 
Cette  plante  croit  as  Cap  de  Bonne'^Efpérance.  T> 

RUBANEAU.  Sparganium.  Genre  de  plantes 
monocotylédones  ou  unilobées ,  à  fleurs  incom- 
plètes ,  monoïques  3  de  la  famille  des  maflettes  « 
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3 ni  1  des  npports  avec  les  typha^  &  au!  comprend 
es  hârbes  aquatiques»  indigènes  ae  l'Europe  • 
donc  les  fleurs  fonc  réunies  en  plufieurs  paquets 
globuleux. 

Le  caraâère  eflentiel  de  ce  genre  cft  d'avoir  : 

Les  fleurs  di/poffes  en  chatons  arrondis  ;  Us  fieurs 
mâles  fupérieurcs  y  point  de  corolle  i  un  calice  a  trois 
folioles  ;  trois  àcami  nés  ;  les  fieurs  femelles  inférieures^ 
unftyle  ;  deux  ftigmates  ;  un  drupe  fec  ,  monofperme  ^ 
û  une  feule  loge, 

CaRACT  iRE     GÉNÉRIQUE. 

Les  fleurs  font  monoïques ,  toutes  réunies  en 
paquets  globuleux  &  dillinâ^. 

Les  fieurs  mâles  font  fupérieures.  Elles  offrent  : 

1*.  Un  calice  à  trois  folioles  linéaires ,  caduc. 

a'.  Point  de  corolle, 

}**.  Trois  étamines ,  dont  les  filamens  font  capil- 
laires »  de  la  longueur  de  la  corolle»  terminés  par 
des  anthères  oblongues. 

Les  fleurs  femelles  inférieures.  Elles  offrent  : 

I®.  Un  calice  comme  dans  les  fleurs  mâles. 

2^.  Point  de  corolle. 

5®.  Un  ovaire  ovale  ,  furmonté  d'un  ftyle  coiigrt» 
fobulé  j  terminé  par  deux  fiigmates  aigus  »  perfif- 
rans. 

Le  fruit  confiffe  en  petits  drupes  fupérîeurs , 
fecs»  agrégés»  turbines,  anguleux  à  leur  bafe» 
acuminés  à  leur  fommet ,  à  une  feule  loge  ^  à  une 
feule  femence  dure ,  offeofe  ^  ovale  ,  oblongue , 
anguleufe. 

Ohfervations.  Les  efpèces  qui  compofent  ce 
genre ,  &  dont  on  n'en  connoit  encore  oue  deux  » 
ont  un  port  très  -  remarauable  par  la  aifpoficion 
4ies  parties  de  leur  fruâincation.  Lès  fleurs  mâles 
&  les  fleurs  femelles  font  diftinâes  ,  mais  réunies 
fur  le  même  individu.  Les  premières  forment  des 
petites  boules  fupérieures  »  munies  d'un  grand 
nombre  d'étamines  faillantes.  Les  focondes  pré- 
fencenc  des  paquets  fphériques  plus  gros  ^  toujours 
fitués  au  deffous  des  fleurs  mâles  ,  dont  les  fruits 
font  ovales,  agrégés  ;  hériffées  de  pointes  droites» 
fobulées  ^  réfultantes  des  fly  les  perfiltaos. 

Espaces. 

I.  RuBANEAU  à  feuilles  droites.  Sparganium 
ereBum,  Linn. 

Sparganium  foliis  eh&is  y  triquetris,  Linn.  Spec. 
Plaot.  vol.  2.  pag.  I  ^78.  —  Flor.  lap.  J4f .  —  r lor. 
liicc.  770. 851.  —  Hott.  Cliff.  459.  —  Roy.  Lugd. 
Bat.  7) .  <>—  Gronov.  Virg*  114.  —  Cœel.  Sibir*  i. 
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nag.  ijî.  —  Scop.  Carn.  2.  n**.  1146.  —  Curtis, 
Lond.  Icon.  —  Leers»  Herborn.  pag.  209.  n^.  726. 
tab.  I  j.  fig.  1 1.  —  Pollich  »  PaJ.  n*.  872.  —  Mat-, 
tufch.  Sil.  n°.  67;.  —  Dxrr.  Naff.  pag.  22}. — 
Kniph.  Cent.  n*.  95.  —  Gzrtn.  de  FruÔ.  &  Sem, 
vol.  I.  pag.  7y.  tab.  19.  fig.  4.  —  Lam.  llluflr. 
Gêner,  tab.  748.  —  Desfont.  Flor.  atlant.  vol.  2. 
•pag.  334.  —  Lam.  Flor.  franc,  vol.  2.  pag.  167. 
n**.  144. 1.  —  Poiret  j  Voyag.  en  Barb.  vol.  2.  pag. 

Sparganium  caule  foliifque  ereBis,  Haller  »  Helv, 
n*.  IJ03.  ^ 

Sparganium  ramojum.  C.  Bauh.  Pin.  i  j.  —  Idem  , 
Theatr.  Bot.  pag.  228,  Icou.  —  Tourn.  Intt.  R^ 
Herb.  531.  —  Morif.  Oxon.  Hift.  3.  §•  8.  tab.  15. 
fig.  I. 

Sparganium  Si  butomus  Tkeopkrafli,  Lobelj  IcoB» 
80.  —  Idem ,  Obferv.  pag.  41.  Icon. 

Sparganium,  Camer.  Epit.  732,  Icon.  —  Matth. 
Comm.  702.  Icon. 

Platanaria  butomon,  Dod.  Pempt.  601.  Icon. 

Sparganium  quibufdam,  J.  Bauh.  Hift.  vol.  2.  pag, 
541.  Icon.  Maie, 

^.  Sparganium  non  ramofum,  C.  Baub-  Pin.  If. 
—  Idem ,  Theatr.  Bot.  231.  —  Tourn,  Inft.  R. 
Herb.  J31. 

Platanaria  altéra.  Dod.  Pempt.  6oi,  Icon. 

Sparganium  alterum,  Lobel  »  Icon.  80.  «—  Idem  j 
Obferv.  pag.  4).Icon.— J.  Bauh.  Hift.  2.pag.f4u 
Icon.  —  Dalech.  Hift.  vol.  k  pag.  1019.  Icon. 

Sparganium  (  iîmplex  )  ,  fvliis  bafi triangularibus  ^ 
lateraiibus  planis  y  peduHculis  fimplicibus,  Curtis  j 
Flor.  Lond. 

Ses  tiges  font  droites  j  cylindriques  »  hautes  de 
trois  â  quatre  pieds  »  rameufes  à  leur  partie  fupé- 
rieure  »  glabres»  roides»  dures»  garnies  de  feuilles 
longues»  glabres»  feffiles ,  prefqu'enfiformes  »  un 
peu  obtufes  >  les  inférieures  auffi  loneues  que  les 
tiges  »  triangulaires  particulièrement  a  leur  bafe  ^ 
planes  8c  rétrécies  ver^  leur  fommet. 

Les  fleurs  font  difpofées  fur  les  rameaux  en  pa^ 
quets  globuleux  »  fedîles»  épais .  très-ferrés  *.  les 
fupérieurs  ne  contiennent  que  clés  fleurs  mâles  j 
les  inférieurs  des  fleurs  femelles.  Le  calice  »  pour 
chaque  fleur»  eft  compofé  de  trois  folioles  droites, 
quelquefois  un  peu  élargies  »  bifides  ou  trifides  à 
leur  lommet.  Les  étamines  font  plus  longues  qu^ 
le  calice  ;  le  ftigmate  quelquefois  bifide  ou  marqué 
'd'un  filton  longitudinal.  Le  fruit  eft  fec^  &  con- 
tient une  femence  dure  »  anguleufe. 

La  variété  /s  eft,  un  peu  moins  élevée.  Ses  tiges 
font  Amples  »  terminées  parades  paquets  de  fleurs 
felSIes  i  le  paquet  inférieur  ordinairement  pédoor 
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culi  ,  terminal,  fjlicair^.  Les  feirilles  font  moins 
triangulaires ,  prefque  planes.  Curcis  la  regardé 
comme  une  efpëce  diftinguée  de  la  première. 

Cette  efpèce  croit  fur  le  bord  des  eaux  ^  dans 
les  étangs  &  les  rivières ,  particulièrement  dans  le  s 
légions  feptentrionales  de  l'Europe.  Je  Tai  égale- 
ment obfervée  eu  Barbarie.  :f  (  r .  v.  ) 

•^  Cette  plante  paffe  pour  aftrihgente  ,  &  fes  ra- 
cines font  recommandées  comme  fudorifiques.  On 
fe  fcrvoit  autrefois  de  fes  feuilljçis ,  en  place  de 
bandelettes  ^  pour  emmaillotter  les  enfans.  Les 
chevaux ,  les  cochons ,  &  quelquefois  les  vaches^ 
.  siangent  fes  feuilles  ;  mais  Us  chèvres  &  les  mou- 
tons n'en  veulent  pas. 

2.  RUBANEAU  flottant.  Sparganiumnatans,  Linn. 

Sparganium  foliis  decumbent'ibus  ,  planis,  Linn. 
Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  1378.  — (Eder.  Flor.dan. 
tab.  i6oi  —  Desfoni.  FI0r.adant.v0L2.pag.  334. 
~  Lam.  Flor.  franc,  vol.  2.  pag.  168.  n^.  144.  II. 
—  Poîret,  Voyag.  enBarb.  vol.  2.  pag.  253.  — 
Pollich,Pal.  n*.  873. 

Sparganîumfiiiis  natantîbus  ^plano'convexis,  Flor. 
lap.  Î45.  —  Flor.  fuec.  771.  831. 

Sparganzum  foliis  planis  ,  moUihus  ^  dtcumbentibus. 
Hall.  Helv.  n^.  1 304. 

Sparganiumnonramofunif  minus,  Dill.  GilT.  130. 
Spec.p. 

Sparganium  minimum.  Rai  j  Hift.  1910.  Angl.  3. 
pag.  437.  —  C.  Bauh.  Pin.  15.  —  Prodr.  2^.  — 
Tourn.  Inft.  R.  Herb.  531.  —  J.  Bauh,  Hilt.  2. 
pag.  J41.  Abfqut  Icône. 

Cette  efpèce  «  fouple  &  molle  dans  toutes  Tes 
parties  y  fe  difîingue  aifément  de  la  précédente. 
Ses  racines  font  fibreufes ,  menues ,  Capillaires  1 
fes  tiges  grêles  y  prefque  filiformes  «  ordinairement 
iimples  y  glabres  ,  hautes  d'environ  un  pied ,  gar- 
nies dans  toute  leur  longueur  de  feuilles  vaginales 
à  leur  bafe^  étroites»  linéaires^  planes  ou  légère- 
ment concaves  3  larges  à  peine  de  deux  lignes  , 
longues  de  fix  ou  huit  pouces  »  lifTes  ^  obtufes  à 
leur  fonunet)  ordinairement  flottantes  à  la  furface 
dies  eaux  >  quelquefois  redreffées. 

Les  fleurs  font  difpofées  à  Textrémité  des  tiges 
en  petites  têtes  fphériques  ,  feffiles  ^  peu  nom- 
breufes  j  de  la  groITeur  d'un  pois  :  fouvent  il  n'y 
a  qu'une  ou  deux  têtes  de  fleurs  mâles ,  &  deux 
ou  trois  de  fleurs  femelles  :  ces  dernières  occupent 
toujours  la  partie  inférieure  ;  celle  du  bas  eft  très- 
fouvent  péaonculée  j  &  fort  de  U  gaine  d'unç 
fëullle. 

Cette  plante  y  plus  rare  que  la  précédente ,  croit 
*dans  ks  mares  &  les  foflës  ac]uatic)ttes,  en  Eu- 
rope &  dans  la  Barbarie^  où  je  l'ai  recueillie.  % 
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Linné  a  obfervé  que  dans  les  eaux  profondes ,  8e 
félon  les  localités,  cette  efpèce  parvenoitâ  la  haa« 
teur  de  huit  à  dix  pieds  y  <)u*elJe  avoit  \xn  facUt 
différent  qui  pouvoit  la  faue  prendre  pour  une 
autre  efpèce. 

On  lui  attribue  les  mêmes  propriétés  qjotzufpar» 
ganium  creâum, 

RUBÉOLE.  Sherardia.  Genre  de  plantes  dico- 
tylédones j  à  fleurs  complètes ,  monopéulées  y  de 
la  famille  des  rubiacées,  qui  a  de  grands  rapports 
avec  les  afperula ,  &  qui  comprend  des  herbes  la 
plupart  indigènes  de  1  Europe  y  dont  les  feuilles 
font  entières  y  petites  ^  verticillées  j  les  fleurs  ter- 
minales ^  quelquefois  axillaires,  réunies  en  une 
forte  d'ombelle  3  environnées  d'un  involucre  en 
étoile. 

Le  caraâère  eflentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  calice  fupérieur  à  quatre  dents  ;  une  corolle  in-^ 
fundibuliforme  y  i  quatre  lobes  /  U  fruit  compofé  de 
deux  femences  couronnées  par  les  denu  du  calice. 

Caractère    générique. 

Chaque  fleur  offre  : 

i^.  Un  calice  fupérieur,  perfiftant ,  divifé  en 
quatre ,  quelquefois  cinq  dents  courtes ,  aiguës. 

2*.  \J ne  corolle  tùonopét^le,  en  entonnoir ,  dont 
le  tube  e(i  cylindrique ,  alongé  i  le  limbe  plane  j 
divifé  en  quatre  lobes  un  peu  aigus. 

3^.  Quatre /Mmi/i^f,  dont  les  filamens  font  courts^ 
filiformes ,  inférés  vers  l'orifice  du  tube ,  terminés 
par  des  anthères  fimples. 

4*.  Un  ovaire  inférieur  ,  oblong ,  paitagé  en 
deux,  furnK>nté  d'un  ftyle  filiforme,  DÎfxde  a  fa 
partie  fupéiieure,  terminé  par  deux  fiigmates  ca- 
pités. 

Le  fruit  efl  une  capfule  obiongue  ,  contenant 
deux  femences  rapprochées ,  atongées,  convexes 
d'un  côté ,  planes  de  Tautre  ,  couronnées  chacune 
par  deux  dents  calicinales^ 

Obfervations.  Ce  genre  y  très-voifin  des  gaiium, 
&  des  afperula  y  diffère  du  premier  par  fes  corolle» 
tubulées  ,  infundibuliformes ,  tandis  qu'elles  font 
planes,  prefque  fans  tube  dans  les  gaiium.  U  diffère 
des  afperula  y  avec  lefquels  il  a  encore  plus  de  rap- 
ports par  fes  femences  couronnées  par  les  dents 
du  calice  \  de  plus,  fes  fleurs  font  feiTilesou  prefque 
fediles  ,  la  plupart  environnées  d'un  involucre 
compofé  de  plufieurs  folioles  ouvenes  en  étoile» 

Aux  premières  efpèces  connues  de  ce  genre  on 
en  a  ajouté  quelques  autres  qui  n'ont  pas  rigoo- 
reufenoenc  tous  les  caractères  du  genre  ,  mais  «^ui 
s'écartent  encore  plus  des  autres  genrest 
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Espaces. 

I.  Rubéole  des  champs.  Skerardia  arvenfis, 
Lam. 

Sherardla  foliis  omnibus  vtmcillatis  ^  fubfenis  y 
ftonbus  fafciculato  '  umbtllatis  y  terminaliàus .  Lam. 
lUuftr.  Gêner,  vol.  x.  pag.  167.  n^.  i399*  tab.  61. « 

SherariUa  foliis  omnibus  veniciilatis  ^  fioribus  ter- 
minalihus^  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  145?.  — 
(Eder.  Flor.  dan.  tab.  4}9.  —  PoÛîch ,  Pal  lid.  — 
HbAiu  Germ.  4p:  —  Roth,Gcrm.  I.  pag.  60.  — 
II.  iQi .— Curtis  y  Flor.  Lond.  Icon.  — Gaer to.  de 
FruÛ.  &  Sem.  vol.  i .  pag.  1 10.  tab.  24.  6g.  2.  — 
Poiret^Voyag.enBarb.  vol.  1.  pag.  1C9.  —  Desf. 
FJor.aclant.vol.  i.  pag.  116.— ^  Lam.  Flor.  franc, 
vol.  3.  pag.  373.  n^  9;2. 

SheranUa  fbiiis  fenis  ,  ianceoiati s  ;  fioribus  fijfl- 
libus  y  umbeiiatis.  Pïail.  Helv.  n**.  734. 

Sfurardia.  Dill.  Gêner.  96.  —  Hort.  Cliff.  33. 
—  Flor.  fuec.  113.  iio,  — Roy.  Lugd.  Bat.  257. 
Daiib.  Parif.  46. 

Aparinepumila  yfupina  ;  flore  càrulM,  Toarn.  Inft. 
R.  Herb.  1 14.  —  Garidel ,  Aix  ,35. 

Rubeola  arvtnfis ,  reptns  ^  cêruUa^  C.  Bauh.  Pin. 
J34-  —  Prodr.  14J. 

'Rubia  parva  ,  flore  cAruleo ,  fe  fpargens.  J.  Bauh. 
Hift.  3.  pag.  719.  kon,  Liferior. 

fi*  Eadem  y  foliis  minoribus  ^  fubovatis  «  valde ap- 
ffoximatis  j  caulefuperne  kirto,  (N.) 

Cette  plante  a  prefque  le  port  de  Yafptrula  ar- 
^ftnfls;  mais  ,  outre  qu'eUe  en  diffère  par  Tes  fe- 
meoces  couronnées^  on  l'en  diftingue  encore  par 
fes  feuilles  plus  larges  ^  moins  alongées  ^  &  en  ce 
que  Tes  involucres  ne  font  point  chargés  de  ces 
poils  longs  &, blanchâtres  dont  font  pourvus  ceux 
de  Yafptruia  arvenfis, 

$t%  racines  font  courtes  ^  un  peu  dures  >  pref- 
que fimpl^j  munies  de  quelques  fibres  :  il  en  fort 
plufieurs  tiges  alongées^  rameufes  ^  couchées  par 
terre  9  rudes  fur  leurs  angles  y  velues  à  leur  partie 
fupérieure  y  grêles  y  articulées  y  dont  les  articula- 
dons  font  plus  ou  moins  diftantes  \  chacune  d'elles 
garnie  de  feuilles  felfiles,  verticillées^  au  nombre 
de  cinq  a  fix  -y  lancéolées  y  fermes  y  un  peu  rudes  j 
légèrement  ciliées  à  leurs  bords  y  très  -  aiguës  y 
preique  piquantes  à  leur  fommet  «  hériflees  de 
quelques  poils  roides. 

Les  fleurs  font  de  couleur  bleuâtre  ou  purpu- 
rine y  feflîles ,  terminales  ,  réunies  à  l'extrémité 
des  rameauic  en  forme  d'une  petite  ombelle  y  en- 
vironnées d'un  involucre  compofé  de  plufieurs  fo- 
lioles femblables  aux  feuilles  &  difpofées  en  étoile» 
pins  longues  que  la  cosoUe,  Ses  femences  font 
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dures  ^  renfermées  dans  le  calice  perfiftant  ^  &  cou- 
ronnées par  fes  dents. 

La  variété  ^  eft  remarquable  par  fes  feuilles  plus 
courtes ,  ovales ,  rétrécies  en  pétiole  à-leur  bafe  > 
nriucronées ,  très-rudes ,  fortement  ciliées.  Les  ver- 
ticilles  font  tellement  rapprochés  y  que  Tintervalle 
de  l'on  à  l'autre  eft  fouvent  plus  court  que  les 
feuilles  :  les  rameaux  font  auffi  plus  velus. 

Cette  plante  croit  en  Europe  y  en  Barbarie  >  dans 
les  lieux  arides  &  incultes.  O  (  F.  v.  ) 

2.  Rubéole  des  murs.  Skerardia  muralis,  Linn. 

Sherardia  foliis  floralibus  binis  y  oppofitis  ;  oinis 

floribus. Lmn.Spéc. Plant. vol. I. pag.  X49. — Lam. 
Uluflr.  Gêner,  vol.  i.  n^.  1400.  pag.  167. 

G alium  foliis  fcnis  linearibus  ,  ramis  JimpUcibus^ 
fruâibus  hifpidis  yfubfeffiUbus.  Gîérard,  Flor.  gall> 

prov.  pag.  227.  —  AUion,  Flor.  pedem.  d°.  34. 
tab.  77.  fig.  I. 

Afptrula  verncillatay  luteola.  C.  Bauh.  Pin.  334. 

AfperuUverùcillatay  muralisy  minima,  Columm 
£q>hr.  302.  tab.  300. 

Aparine  minima,  Allion^  Niczenf.  4. 

Gallium  minimum  ,  ftminibus  oblongis,  Buxb. 
Centur.  1.  pag.  51.  tab.  ja  fig.  2. 

Cette  plante  n'appartient  que,  médiocrement  à 
ce  genre  5  elle  a  le  port  d'un  valanda  ,-  prefque  la 
corolle  d*ut)  galium'pzt  Ton  tube  courte  &  fes  fe- 
mences font  à  peine  couronnées. 

Elle  ell  fort  petite  :  fes  tiges  font  prefque  cou- 
chées^ quadrangulaires^  à  peine  rameufes  ^  gariues 
de  feuilles  verticillées  ,  ovales  y  lancéolées  y  au 
nombre  de  fix  aux  verticilles  inférieurs^  &  de 
quatre  à  ceux  du  milieu  ;  enfin  ^  de  deux  feulemeiic 
aux  verticilles  fupétieurs. 

Entre  ces  deux  dernières  feuilles  naifient  deux 
fleurs  oppofées  4  médiocrement  pédiculées»  leur 
calice  eft  courte  divifé  en  ouatre  dents  fort  peti- 
cesy  la  corolle  d'un  blanc-pale,  plane,  à  peine  tu* 
bulee.  Les  fruits  font  oblongSj  bifpides;  les  fe* 
mences  un  peu  arquées ,  prefque  point  couron- 
nées. 

Ce.tte  efpèce  croit  dans  les  départemens^méri-^ 
dionaux  de  la  France  y  en  Italie ,  à  Conftantiço* 
pie  ^  fur  les  vieux  murs  &  les  rochers  acides.  O 

3.  RuBéoLB  frutefcente.  Sherardia  fruticofa. 
Linn. 

Sherardia  foliis  quaternis  y  équalibusi  caule  frutt^  . 
cofOf  floribus  axillaribus.  Lam.  lUuftr.  Gen.  VOl.  I. 
pag.  268.  n*.  1402. 

Sherardia  foliis  quatemiSg  êqualibus;  cauUfrud^ 
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cofo.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i .  pag.  149;  — Swartz, 
Obferv.  46, 

Arbrifleau  noueux ,  fcabre ,  rude ,  inégal ,  dont 
les  rameaux  font  médiocrement  tétragones,  les 
feuilles  verncillées.quaternëes,  égales,  étroites,  j 
lancéolées,  très-entières,  glabres ,  rowlées  à  leurs 
bords ,  un  peu  plus  longues  que  les  entre-nœuds  « 
réparées  à  leur  bafe  par  des  Itipules  très-courtes , 
ftibulées. 


Les  fleurs  font  oppofées ,  fefliles ,  axillairès. 
Leur  calice  eft  compoîe  de  quatre  folioles  lancéo- 
lées, perfiftantes ,  aanées  avec  l'ovaire.  La  corolle 
eft  blanche ,  înfundibuliforme ,  de  la  longueur  de 
l'ovaire  5  fon  limbe  divifé  en  (Quatre  découpures  5  " 
les  anrhères  oblongues  s  le  fruit  compofé  de  deux  . 
coqiies.  • 

Cette  efpèce  croît  dans  Tile  del'Arcenfion,  1) 

Obfervations.  Cette  plante  s*écarte  beaucoup  , 
par  fon  fruit,  du  caraâère  particulier  à  celui  de 
ce  genre.  Swariz  la  regarde  commç  devant  tenir  * 
le  milieu  entre  les  fpermacoce  &  diodia. 

é 

4.  Rubéole  fétide.  Shtrardia  fttida%  Lam. 

Shtrardia  foliis  oppêfitis ,  iintar'htdnceolads  ;  caule 
fruticofo  ;  cimis  coiymbojis  ^  terminalibus»  Lam.  111. 
Gêner,  vol.  i.  pag.  267,  n**.  1401. 

Afperula  (calabrîca ),/©//«  quatemis,  ohlongis, 
obtufis  i  ievibus»  Lîtiù.  f.  Suppl.  pag.  110.  —  Lam. 
Diâ.  vol.  I.  pag.  299.  n«.  8.  —  Lhéritier  ,  Stirp. 
pag.  6j.  tab.  }2. 

P^avetta  fetldîjpma,  Cyrill.  Plant,  rar.  tab.  j.    ^ 

Cette  plante  a  déjà  été  préfentée  dans  cet  ou- 
vrage fous  le  nom  a'afpiruU  de  Calabre.  De  nou- 
velles obfervations  ont  depuis  déterminé  M.  La- 
marck  à  la  ranger  parmi  les  fhcrardia ,  dans  fes  It 
luftrations. 

Nous  ajouterons  à  la  defcription  qui  en  a  déjà 
été  préfentée  ,  que  fes  feuilles  font  plus  fouvent 
oppofées  que  quaternées,  linéaires,  lancéolées  $ 
fes  fleurs  font  difpofées  en  cimes  corymbiformes , 
à  l'extrémité  des  tiges  5  les  fruits  font  de  petites 
baies  oblongues,  rougeâtres,  peu  fucculentes,  fe 
divifant  en  deux,  ôc  couronnées  par  les  dents  du 
calice.  * 

Cette  plante  croit  dans  le  Levant  &  la  Cala- 
bre. T>  • 

RUBIACÉES  (Les).  Rubîaccd.  Famille  de  plan- 
tes ,  ainfi  nommée  parce  qu'elle  comprend  un  grand 
nombre  de  genres  qui  ont  des  rapports  naturels 
avec  celui  aies  gareoc.es  (rK^û),  qui  s*y  trouve 
également  compris. 

Les  plantes  renfermées  dans  cette  famille  font 
4cs  arbres,  des  arbrideaux  ou  des  herbes  dont  les 
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feuilles  font,  dans  quelques-uns,  verticillées ^ 
dans  le  plus  grand  nombre  oppofées ,  prefque  ja- 
mais alternes,  ayant  leurs  pétioles  i:éunis  par  pai- 
res à  leur  baf\? ,  par  le  moyen  d'une  ilipule  fimpl# 
ou  quelquefois  par  une  gaïne  ciliée. 

Le  calice  eft  fupérieur,  d'une  feule  piècç,  fim- 
ple ,  quelquefois  entier,  bien  plus  fouvent  divifé 
à  fon  orifice.  La  corolle  eft  régulière ,  monopé- 
tale, fouvent  tubulée,  découpée  à  fon  limbe; 
elle  renferme  des  étamines  en  nombre  défini ,  de 
quatre  à  cinq  &  quelquefois  davantage j  inférées 
fur  le  tube  de  la  corolle^  alternes  avec  les  divi- 
fions^y  limbe  &en  nombre  égal.  L'ovaire  eft  in- 
férieur, furmonté  d'un,  quelauefois  de  deuxily* 
les  ,  terminés  par  un  ou  deux  ftigmares. 

L^ fruit  eft  tantôt  compofé  de  deux  coques, 
chacune  d'elles  monofpermes;  elles  ne  s'ouvrent 
pas,  &  ces  femences  paroiffent  dépourvues  de  pé* 
rlcArpe  :  tantôt  elles  ont  une  feule  coque  capfu- 
laire  ou  en  baie«  fouvent  â  deux  loges,  renfer- 
mant une  ou  plufieurs  femences,  quelquefois  à  une 
feutex>u  à  plus  de  deux  loges,  couronnées  par  teS 
découpures  perfiftantes  du  calice  ou  fans  couron* 
nement. 

L'embryon  eft  grêle,  oblong,  enveloppé  latéra* 
ment  d'un  grand  périfperme  corné. 

Les  principaux  genres  contenus  dans  cette  fa* 
mille  font  les  fuivans  : 

1.  Fruit  a  deux  coques  ,  à  deux  femences;  haminés 
trh'fouvent  au  nombre  de  quatre  y  feuilles  la  plupart 
veniciilées  j  tige  prefque  toujours  herbacée. 

Les  rubéoles Sherardîa. 

Les  aspérules Afperula. 

Les  gaillets Galium. 

Les  crucianelles Crucianeiia^ 

Les  valaiices  ou  croifettes Valantia. 

Les  garences Rubia. 

Les  anthofpermes Anthofftrmum. 

2.  Fruit  a  deux  coques  ^  à  deux  femences  ;  quatre 
étamines  ,  quelquefois  einq  ou  fix.  Feuilles  très^fou^ 
vent  oppofées  ,  réunies  par  paires  à  leur  bafe  ,  par  U 
moyen  d'une  gaine  ciliée  i  tige  ordinairement  ker^ 
bacée. 

Les  houftones Houftonia. 

Les  knoxes Knoxia, 

Les  fpermacocés Spermacoce^ 

Les  diodes Diodla, 

Les  galopines , .  Galopina. 

Les  richardes . .  : Richardia. 

Les  phyllis Phyl/is. 

3 .  Fruit  h  une  feule  coque ,  k  deux  loges  ;  plufieurs 
femences  ;  quatre  étamines.  Feuilles  oppofées  ;  tige 
herbacée  ou  ligneife. 

Les  hédyotes. Hedyotis. 

I^s  oldenlandes •  Qldenlandiam 


R  U  B 

Les  af  pholes ...»  Carphaha. 

Les  coccocipiîles Coccocipjilum. 

Les  gomazes »...  » Gomoiia, 

Les  nacibes NacUea. 

Les  tontanes Tonianea. 

Les  pétéfies Petejlu. 

Les  fernels Ferndia. 

Les  catesbées CausbéUL. 

4.  Fruit  h  une  feule  coque ,  h  deux  loges  y  pluficurs 
femences  ;  cinq  et  aminés.  FeuilUs  oppofées ,  tige  ordi^ 
nairement  ligneufe. 

Les  gratgals Randia. 

Les  bellones. Bellonia. 

Les  vireâa Virera. 

Les  macrocnèmes Macrocnemum. 

Les  bertières. Bertiera, 

L%s  dencella Dentdla. 

Les  muilendes Mujfmda. 

Les  quinquinas Cinckona. 

Les  cocoyènes Tocoyena, 

Les  pofoquéries Pofoqutria, 

Les  rondetiers Ronde^etia^ 

Les  genipayers Cenipa. 

Les  gardènes ^.  Gardénia. 

Les  porclandes PortUndia, 

y.  Fruit  à  une  feule  coque  ,  à  deux  loges  ^  renfer- 
mant pluficurs  femences  ;  fix  étamines  &  plus.  Feuilles 
cppofees.  Arbres  ou  arbuftes. 

Les  coucarés Coutarea, 

Les  hillies Hillia. 

Les  duroies « Duroia» 

6.  Fruit  à  une  feule  coque ,  a  deux  loges  »  à  deux 
femences  ^  quatre  étamines.  Feuilles  oppofées»  Tige 
prefque  toujours  Ugneufe.  • 

Les  chomèles Ch^melia, 

Les  pavettes Pavetta, 

Les  ixores Ixora, 

Les  couflarés Coujfarea, 

Les  malanès Malanea, 

Les  ancirès Antirea. 

7.  Fruit  k  une  feule  coque,  à  deux  loges ,  à  deux 
femences  i  cinq  étamines.  Feuilles  oppofées,  Arbrts 
ou  arbuftes. 

Les  chimanrhis Chimarrkis. 

Les  ctocoques Chîocvcca, 

Les  pfycothres Pfycothria. 

Les  caféiers Coffra, 

Les  cantis Cantkium. 

Les  ronabes Ronabea, 

Les  pédéries Paderia. 

Les  coproffna Coprofma^ 

Les  fimires * Simira, 

8.  Fruit  à  une  feule  coque ,  à  plufieurs  loges  y  une 
fantnct  d'ans  chaque  loge;  quatre  ou  cinq  étamines  U 
jplus.  FeuilUs  ûppofécs.  Tige  foulent  ligneufe. 
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Les  ;|ziers NonatcUa* 

Les  laugiers Laugeria. 

Les  myonimes ^ Myonitna^ 

Les  pyroftres Pyrofiria: 

Les  vanguiers Vangueria  « 

Les  racegals Maihiola. 

Les  guetcardes Guettarda. 

9.  Fruit  a  une  feule  coque  y  a  plufieurs  loges  ;  plu" 
peurs  femences  dans  chaque  loge  y  cinq  étamines  & 
plus.  Feuilles  la  plupart  oppofées.  Tiges  iigneufes  ou 
herbacées,  ^ 

Les  hamélies Hamelia. 

Les  patimes Patima. 

Les  fabices Sabicea, 

10.  Fleurs  agrégées  fur  un  réceptacle  comrr.un  ,  ou 
rarement  jointes  enfemble.  Feuilles  oppofées.  Arbres 
ou  arbriffeaux,  Tigts  quelquefois  herbacées. 

Les  mitchelles Mitchella, 

Les  canéphores Canephora, 

Les  patabées Patabàa. 

Les  évés Evea. 

Les  tapogomes Tapogomea* 

Les  morindes.  Roy  oc Morinda. 

Les  nauclées Nauclea, 

Les  céphalantes Cephalanthus^ 

1 1 .  Genres  appartenans  aux  rubiacées  y  mais  dont 
Ifi  fruâification  nefi  pas  encore  fuffifamment  connue* 

Les  feriffes Senjfa, 

Les  pagamés.  • .  » Pagamea* 

Les  taramiers Faramea. 

Les  hydrophilaces I^ydro^  hylax. 

RUDEÈQUE.  Rudbeckia.  Genre  de  plantes  di- 
cotylédones ,  à  fleurs  compofées ,  de  la  famille 
des  corymbifères,  qui  a  des  rapports  avec  les  he* 
leniumy  &  qui  comprend  des  herbes  exotiques  à 
l'Europe  y  dont  les  feuilles  font  alternes^  rarement 
oppofées^  rudes  j  entières  ou  laciniées^  les  fleurs 
terminales  j  fouvent  remarquables  par  la  longueur 
de  la  languette  des  demi-fleurons. 

Le  caraâère-efTentiel  de  ce  genre  efl  d'avoir  : 

Un  réceptacle  conique  ,  chargé  de  paillettes  ;  des 
fleurs  radiées  y  les  demi-fieurons  fiériles  y  Us  femences 
couronnées  d^une  membrane  a  quatre  dents  j  les  écail^ 
Us  du  calice  difpofées  fur  deux  rangs* 

Caractère    générique. 

Chaque  fleur  offre  : 

i*^.  Un  calice  commun j  compofé  de  folioles 
difpofées  fur  deux  rangs ,  planes  y  d'une  largeur 
moyenne  j  ordinairement  (ix  à  chaque  rang. 

2®.  Une  corolle  radiée  5  des  fleurons  très  -  nom- 
breux, hermaphrodites,  tubules,  infundibulifor- 
i  meSj  dont  le  limbe  ell  terminé  par  cinq  dents  \ 
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difpofës  fur  UD  éifqoe  coniauej  dçs  deml-JUarons  | 
femelles  ,  fiériles  ^  termines  par  une  languette 
plane  ^  lancéolée  ,  pendante  j  à  deux  ou  trois 
dents. 

}^  Cinq  itamînes  fyngénèfes  y  dont  les  filamens 
font  capillaires^  très-courts  5  les  anthères  cylin- 
driques, réunies  en  tube. 

'  4^.  Un  ovaire  fupérieur,  à  quatre  faces,  fur- 
monté  d'un  ftyle  filiforme,  de  la  longueur  du  pé- 
tale ,  terminé  par  un  (ligmate  àl  deux  divifions  ré- 
fléchies en  dehors. 

Dans  les  demi-fleurons  de  la  circonférence ,  un 
ùvairc  fort  petit ,  ftérile  ,  fans  ttyle  ni  ftigmate, 

he  fruit  confîfle  en  plusieurs  femences  folitaires, 
oblongues  j  terminées  à  leur  fommet  par  unc*mem- 
brane  i  quatre  dents,  inférées  fur  un  réceptacle 
conique  ,'gann  de  paillettes,  plus  long  que  le  ca- 
lice \  les  paillettes  de  la  longueur  des  femences  j 
droites,  concaves,  canaliculées,  caduques. 

Espèces. 

1.  RuDBèouE  laciniée.  Rudbeckia  iaciniata. 
Linn. 

Radheckia  caule  icvi  ,  glabro  ;  foliis  fuhpinnatO" 
laciniatis  ,  fegmentis  ovali-  lanccolatis  ,  difco  fphét' 
roideo  y  coroUulis  laxiufcuiis.  Mich.  Flor.  boreal.- 
imer.  vol.  2.  pag.  144. 

Rudbeckia  foliis  compofitis  ^  laciniatis,  Linn*  Syft. 
Plant,  vol.  3,  pag.  887.  —  Virid.Cliff.  88.  — Hort. 
Clifl-'.  430.  —  Hôtt.  Upf.  16^.  —  Roy.  Lugd.  Bat. 
181.  ^ —  Gronov.  Virgin.  119.—  Kniph»  Centur.  4. 
ft°.  69. 

Ckryfanthemum  americanum  ,perenne  ;  foliis  minus 
diJfectis.'MonÇ.  Oxon.  Hifi.  3.  pag.  12.  §%6.  tab.  6. 
«g.  î3.  {Exclud.fig.j4t.) 

Doronicum  ameriçanum  ^  Ucifiiato  folio.  C.  Bauh. 
Pin.  5  r 6. 

Aconit um  heliantkemum  canadenfc.  Cor.  Canad. 
pjg«  178.  tab.  179. 

Coronafolisyfoliisamplioribusy  laciniatis,?  Tourn. 

Inft.  R.  Herb.  490. 

jî.  Rudbeckia  (  quinati  )  ,  foliis  omnibus  quinatis  , 
acutc  dtntatis  ^  exterioribus  trilobatis.  Miller,  i^iSt. 
n^.  5. 

D'une  racine  dure,  coriace,  fibreufe  s'élèvent 
destigesdroites,  hautes  de  cinq  à  (îx  pieds,  liiïes, 
glabres,  firiées  ,  rameufes,  furtouc  à  leur  partie 
-fupérieurei  garnies  de  feuilles  alternes,  pétiolées^ 
amples  ,  laciniées  ,  prefqVailées  s  les  découpures 
ova'îes ,  lancéolées  ,  médiocrement  élargies ,  d'un 
vert- foncé  &  fouvent  marquées  de  points  rudes 
8c  blanchâtres  j^  comme  dans  la  plupart  des  boira- 
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ginées;  plus  pâles  en  deffous  \  les  lobes  ou  lei  dé« 
coupures  très- irréguliers*    . 

Les  fleurs  font  difpofées,  à  l'extrémîté  des  ra- 
meaux ,  en  un  corymbe  lâche ,  fupportées  par  de 
longs  pédoncules.  Les  demi-fleurons  font  jaunes, 
alongés,  pendans,  prefqu'enciers  à  leur  fommet; 
les  fleurons  d'un  jaune-pâle  ,  très-courts;  les  fo« 
lioles  caltcinales  linéaires  ,  un  peu  aiguës  ;  les  fe- 
mences brunes ,  quadt  angulaires ,  rurnH>ntées  de 
quatre  petites  dents  ;  les  paillettes  obtufes ,  mem- 
braneuies ,  de  la  longueur  des  femences  j  le  récep- 
tacle conique. 

Cette  plante  fe  rencontre  dans  la  Virginie,  la 
Caroline  &  au  Canada,  y  (  V.f.  ) 

La  plante  ^  me  paroit  tenir  le  milieu  entre  cette 
efpèce  6i  le  rudbeckia  pinnata.  Sts  feuilles  ont  leurs 
découpures  plus  étroites ,  fouvent  au  nombre  de 
cinq,  très-aignësî  les  dentelures  plus  fines  j  les 
fleurs  moins  grandes  s  les  demi* fleurons  étroits. 
Elle  croit  dans  les  mêmes  contrées. 

2.  RxjDBèQUE  à  feuilles  ailées.  Rudbeckia  pin* 
nata.  Mich. 

Rudbeckia  caule  angulofo  pubentej  foliis  iaciniatO' 
pinnatis  ,  fegmentis  lanceolatis  ,  difco  oblongiufcuCt 
ovoideo  y  coro'lulis  denfatis.  Mich.  Flor.  biireal.- 
amer.  vol.  2.  pag.  144. 

Ckryfanthemum  ameriçanum ,  perenne  ;  foliis  dm^ 
fis  y  dilutiîis  virentibuSy  majtu*  Morif.  Oxon.  Hifl.  3. 
pag.  22.  §•  6.  tab.  6.  fig.  ^4. 

Rudbeckia  (pinnata  V,/(r//«  radicalibus  pinnatis, 
caulinis  lobatis  ,  fummts  indivifis  ,  fiofculis  ûtropur» 
pureis  y  receptaculo  elongato  y  feminiius  midis.  Veot. 
Jard.  de  Cels,pag.  71.  tab.  71. 

M.  Ventenat  eft  le  premier  qui  nous  a  donné  la 
defcription  de  cette  plante,  qu'on  auroit  pu  con- 
fondre avec  le  rudbeckia  iaciniaia  de  Linné,  d'au- 
tant que  cet  auteur  ,  en  citant  deux  figures  de 
Morifon ,  dont  une  appartient  évidemment  à  cette 
efpèce ,  fembloit  les  avoir  réunies. 

Sçs  tiges  font  droites ,  ainfi  que  fes  rameaux^ 
longues  de  fix  à  huit  pieds  ,  rudes ,  cannelées , 
hériifées  de  poils  courts > durs  &  couchés,  garnies 
de  feuilles  dont  la  forme  variQ  félon  leur  pofition, 
Les  radicales  font  longueirient  pétiolées,  ailées 
avec  une  inipaire  ,  d'un  vert-foncé  en  defliis,  plus 
pâles  en  deflbus,  compofées  de  folioles  rudes, 
décurrentes,  lancéolées,  aiguës^  médiocrement 
dentées  »  les  feuilles  cauli.naires  alternes ,  très- 
ouvertes  ,  moins  compofées  ,  prefqne  felfiles  >  les 
fupérieures  entières  ,  lancéolées  ^  (effiles. 

Les  fleurs  font  folitarres  a  l'extrémité  de  chaque 
rameau  ,  formant ,  par  leur  réuniçn ,  un  corvrobe. 
lâche)  les  demi-flcurons  d'un  beau  jaupe-doré, 
alongés  J  pendant  «  teroMnés  par  deux  ou  trois 

dents  i 
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dincs  ;  les  fleurons  du  centre  d'un  pourpre-foncës 
le  calice  compofé  de  folioles  lancéolées ,  prefque 
égales  •  aiguës  ^  difjpofées  fur  deux  rangs  s  les  fe- 
inences  noirâtres ,  fans  rebord  membraneux,  d*une 
odeur  de  citron  très-agréable,  inférées  fur  un  ré- 
ceptacle cylindrique,  pyramidal  à  fon^fommet,' 
garni  de  paillettes  fpatulées ,  pubefcentes  à  leur 
fommet,  blanchâtres,  purpurines^ fur  leurs  bords. 

Cette  belle  efpèce  a  été  recueillie  par  Michaux 
.dans  le  pays  des  Illinois.  Ou  la  cultive  dans  plu- 
ieurs  jardins.  G  (  ^-  v.  ) 

5.  RuDBJ^QUE  digîtée.  RuSeckia  digîtata.  Air. 

RuSeckia  foliîs  inftrioribus  compofitis  ;  cauUnis 
quinaiis  ternatifque  ^Jummis  fimplicibus.  Ait.  Hort. 
.kev.  vol.  5.  pag.  x$i. —  Mill.  Diû.  n®.  6. 

'  Obelîfcotkeca  petalis  fiorum  peranguftis  ,  longis  ; 
foliis  digitatis  ;  caule  glabro  ,  farrugîneo,  A  mm. 

Ses  rameaux  font  grêles,  lifles,  anguleux,  garnis 
-de  feuilles  alternes;  les  inférieures  ou  radicales, 
compofées  ,  pétiolées ,  prefqu'ailées  ;  les  cauli* 
naires  feffiles,  divifées  en  cinq  folioles  glabres, 
entières  ,  lancéolées  ,  prefqu*ohtufes  s  les  funé- 
rieures  ternées  ou  fimples.  Les  fleurs  terminales, 
réunies  en  porvmbe ,  fupportées  par  des  pédon- 
cules prefque  nli formes  \  les  demi-fleurons  linéai- 
res ,  entiers ,  prefqu'obtus. 

« 

Cette  plante  croît  dans  l'Amérique.  (  V.f.ia 
krb,  Jujpeu.  ) 

4.  RUDBÈQUE  trilobée.  Rudbeckla  triloba. 

Rudheckia  foliis  fpatulatis  ,  inferiorlbus  trîlobis , 
fiipcnoribus  indivîfis,  Linn.  Syft.  Plant,  vol.  }.  pag. 
887.  n^.  2.  —  Hort.  Upf.  269.  —  Miller,  Diû. 
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Rttdbeckia  (  triloba  )  ,  kirfuta  ;  foliis  Inferioribus 
tripanitis  ,  fuperioribus  indiv.fis  ^  Icto  •  ianceolatis^ 
Mich.  Flor.  boréal. -amerri  vol<  2.  pag.  144. 

RuSeckia  foliis  trilobis,  Gronov.  Virg.  1 30. 

Chryfanthemum  cannabinitm,  virginianum  ,  hirfu- 
tum  ;  àifco  magno ,  petalis  ûurtis  radiato.  Pluk. 
Alniag.  pag.  ico.  tab.  22.  fig.  2. 

Chryfanthemum  majus ,  virginianum  ;  foliis  laci^ 
ntatis  h  hirfutis  j  umbone  nigricante.  Morif.  Oxon. 

Hift.  }.  pag.  19.  n**.  57. 

«.  Eadem  ,  foliis  hirtelUs  ,  manifefiiùs  dentatis  y 
calice  refiexo.  Mich.  /.  V. 

fL,  Eadem  ,  foliis  fuitomeatojis  i  calice  incumbente. 
Mich.  /.  c. 

On  diflingne  aîfément  cette  efpèce  à  fes  feuilles 
divifées  en  trois  lobes ,  &  à  fes  demi  -  fleurons 
jaunes >  à  peine  réfléchis,  un^eo  élargis. 

Ses  racines  font  compofées  d'un  grand  nombre 
Botanique^   Tome  ri. 


de  fibres  ,-&  produifent  dés  i:iges  droites ,  hautes 
de  deux  ou  trois  pieds  &  plus,  lifles,  cannelées, 
rameufes,  garnies  de  feuilles  alternes,  pétiolées, 
rudes ,  vertes  à  leurs  deux  faces,  variables  dans 
leur  forine  5  les  inférieures  partagées  en  trois  lobes 
ovales,  acuminés,  entiers  àb leurs  bords,  quelque- 
fois munis  de  Quelques  dents  rares,  très-écartées , 
aiguës  5  dans  d  autres  ces  dents  un  peu  plus  mai- 
quées remplacent  les  lobes.  Les  feuilles  fupérieures 
font  entières ,  ovales ,  prefque  fefliles ,  acuminées  : 
les  nervures  varient  également  dans  leur  difpo* 
fition. 

Les  fleurs  font  terminales ,  &  forment ,  par  Ter- 
femble  des  rameaux  nombreux ,  une  panicule  ou 
une  forte  de  corjrmbe  étalé.  Le  centre  eft  d'un 
brun  prefque  noir  5  la  circonférence  d'un  beau 
jaune.  Les  demi-fleurons ,  à  peine  pendans  ou  ré- 
fléchis, font  oblongs,  bifides  ou  quelquefois  tri- 
fivlesàleur  fommet>  marqués  de  lignes  noirâtres, 
très-fines. 

On  en  diflingue  deux  variétés  remarouables. 
Dans  la  première,  «,  les  feuilles  font  légèrement 
hériflees  &  les  calices  réfléchis  :  c'efl  celle  dont 
je  viens  de  parler.  Dans  la  féconde ,  ^ ,  les  mêmes 
feuilles  font  légèrement  tomenteules  en  dtffous, 
&  le  calice  eft  à  peine  réfléchi. 

» 

Ces  plantes  croiflent  en  Amérique  5  la  première 
dans  la  Virginie  &  fur  les  hautes  montagnes  de  U 
Caroline  \  la  féconde  dans  les  contrées  des  Illinois. 
La  variété  «  fe  cultive  au  Jardin  des  Plantes  de 
Paris,  d^  (  r^.  V.  ) 

5.  RuDBÈQUE  purpurine.  Rudheckia  purpurea. 

Rudheckia  foliis  lunceolato-ovatis ,  ait  émis  ,  indi' 
vifs;  radii  petalis  bifidis»  Linn.  Syll.  Plant,  vol.  3. 
pag.  8S8.  n**.  4.  —  Gronov.  Virg.  i  jo. —  Miller, 
Diû.  n".  2.  Icon.  tab.  224.  fig.  i. 

« 

Rudheckia  (  purpurea  ) ,  foliis  alternis ,  ovalilan" 
ceolatis  y  utrinque  acuminatis ,  rariter  ftrratis  ;  radOs 
longijjimis 'y  dependentibus ^  bifidis  j  purpurcis.  Mich. 
Flor.  boreal.-amer.  vol.  2.  pag.  14 j. 

.  Chryfanthemum  americanum  ,  doronici  folio  ;  fiore  ^ 
perfcl  coloris  y  umbone  magno  ^  prominente  y  ex  atro^ 
purpurea* viridi  y  &.aureofulgenie,  Pluk.  Almag.  pag. 
99.  tab.  21.  fig.  I.  —  Catesb.  Carol.  2.. pag.  59. 
tab.  59.  • 

Dracunculus  virginianus  ,  latifolius  ;  petalis  fiorum 
longiffimis  t  purpurafcentibtts.  Morif.  Oxon.  Hifl.  }• 
pag.  42.  $.  6.  tab.  9.  fig.  i,  —  Rai ,  Suppl.  218. 

Bobartia.  Petiv.  Muf.  —  Amm.  Herb.  473. 

C'eft  une  très-belle  efpèce,  remarauable  par  fes 
demi- fleurons  longs ,  pendans ,  d'une  belle  couleur 
purpurine ,  un  peu  verdâtre. 

Ses  racines  fon.t  longues,  fibreufes  :  il  s'en  élève 
des  tiges  droiiei,  médiocrement  rameufes,  hautes 
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de  c}tntre  à  cinq  pieds,  lifles^  glabres  5  pretque 
cylindric|ues ,  cannelées  ,  médiocrement  anguleu* 
fes.  Les  feuilles  font  aîcem.cs,  péciolées^  ovales, 
I^iKéolées  ;  les  inférieures  ou  radicales  larges  , 
longuement  pétrolées,  un  peu  décurrentes  à  la 
partie  fupérieure  de  l^ur  pétiole  »  les  cauiinaires 
plus  étroites  3  lancéolées ,  acuminées,  rudes  à  leurs 
deux  faces ,  fermes,  marquées  de  trois  à  cinq  ner- 
vures prefque  longitudinales  ,  dentéesi  leur  con- 
tour, acuminées  à  leur  Tommets  les  fupérieures 
prefque  feUîles,  rétrécit  s  en  pétiole  i  leur  bafe. 

Les  fleurs  font  terminales,  grandes ,  folitaires, 
prefque  globule ufes  j  le  calice  ample ,  gîabre ,  com- 
pofé  de  foiiclcs  lancéolées,  aiguës,  plus  counes 
que  les  fleurs.  Les  fleurons  du  centre  font  petits, 
peu  apparens  $  les  demi-fleurons  de  la  circonfé- 
rence  pendans,de  couleur  pourpre,  étroits,  longs 
au  moms  de  trois  pouces ,  oifides  à  leur  fommet  3 
les  écailles  du  réceptacle  larges,  imbriquées,  ova- 
les ,  acuminées ,  très -caduques  «  prefqu'aufli  lon- 
gues que  les  fleurons  du  centre. 

Cette  plante  croit  dans  la  Caroline  &  la  Virgi- 
nie, la  Floride  j  dans  les  lieux  montueux.  On  la 
cultive  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris  &  dans  tous 
ceux  des  curieux.  ^  (V.v,) 

6.  RuDBèQUE  amplexicaule.  Rudheckia  ampUxî- 
€auiis»  Cavan. 

Rudheckia  foliis  ovûto-ianceoiatisy  amplexUauIi^ 
bus ,  laxe  ferratis ;  radîi  pttalis  ovat'ts ^  ajnct  triloèis^ 
intermedio  minori,  ^N.)  —  Lam.  IlluÛr.  Gêner,  tab. 
705.  fig.  2.  —  Bofc.  Au.  Soc.  Parif.  Natur. 

Rudheckia  (amplexicaulis)  yfoliis  aittmis^  ovato- 
lanciolatis  ,  cordatis  »  Jiihpethiatîs.   Cavan.  Icon. 

Plant.  3.  pag.  27.  n®.  27J.  tab.  2j2. 

Cette  plante  s'élève  à  la  hauteur  de  deux  ou 
trois  pieds,  fur  une  tîgè  herbacée,  un  peu  flitu- 
leufe,  médiocrement  rameufe  ,*verte  ,  cannelée, 
glabre  »  prefqu'anguleul^  ,  garnie  de  feuilles  fefTi- 
les ,  amplexicaule^ ,  aitïpleis ,  ovales  eri  cœur  ou 
lancéolées ,  glabres ,  vertes  à  leurs  deux  faœs ,  à 
dentelures  lâches  à  4eur  contour  »  aiguës ,  nnar- 
quées  de  nervures  latérales ,  ramifiées  à  leur 
fommet. 

Ses  fleurs  font  terminales  ou  axillaires ,  foH- 
taires ,  portées  fur  de  longs  ^pédoncules  nus^  (Mes, 
.untflores.  Les  calices  ibnt  -glabres, -compofés  de 
folioles  étroites  ,  linéaires  ou  lancéolées  ,4Mguës, 
de  moitié  plus  courtes  que  les  pétales  j  les  demi- 
fleurons  de  h  circonférentre  larges ,  ovales  /linéai- 
res dansquelques  individus ,  d'un  b^u  faune , 'longs 
d'un  pouce  &:plus,  réfléchis ,  divifés  à  leur  fom- 
met en  trois  looes  inégaux^  le  lobe  du  milieu  plus 
court  que  les  deux  autres  :  les  fleurons  du  centre 
courts ,  d'un  pourpre-norrStre  ;  le  réceptacle  co- 
Bique ,  obtus ,  garni  de  paillettes  planes ,  macro* 
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nées ,  ciliées  Se  pobefcentes  à  leur  fommet  ;  U% 
femences  à  peine  dentées. 

Cette  plante ,  originaire  d'Amérique  ,  eft  culti* 
vée  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris.  O  ^  (  ^«  v.) 

7.  RUDBÈQUE  hériflee.  Rudhtckia,  hirta.  LÎBD. 

Rudheckia  foliis  indivîfis  ^  fpatulato^ovatis  ^  tripli^ 
nerviis  ;  radii  fetalis  emarginatis,  Ltnn.  Syft.  Plant» 
vol.  3.  pag.  887.  n®,  3.  —  Gronov.  Virgin.  131^ 

—  Miller, Oiâ.  n**.  i.  —  Kniph.  Cemur.2.n^.77,  . 

—  Knorr.  Del.  i.  tab.  F.  i. 

Rudheckia  (  hirta  )  ,  tota  kir/utij/lma  ;  caulibus 
virgatis ,  rariter  ramofis  y  unifioris  ;  pedunculo  nudo; 
fo/iis  ovai!' ianceolatis  y  leviur  ferratis  ;  injimis  fpa^ 
tuLuo-ovalibus  ;  cal'cis  foUolislinearihus,  Michaux  , 
Flor.  boréal. -amer.  vol.  2.  pag.  143. 

Rudheckia  ramis  indivifis ,  unifioris  ;  foliis  ovatO" 
lanceolaùs  ,  hirta.  Buttn.  Cunon.  227. 

Rudheckia  foliis  èanceoUtto^ovatis  ,  altemis ,  in^ 
divifis  ;  petalis  radii  integris.  Gronov.  Virgin.  I. 
pag.  101. 

Ohelifcotheca  ittegrifoUa  ,  radio  aureo  ,  umbone 
atroruhente,  Dill.  Elth.  pag.  29J.  tab.  218.  fig.  285. 

Ckryfanthemum  heleniï folio  ^  umbone  fioris  gran^ 
diufculo  t  prominente.  Pluicen.  Almag.  pag.  99.  tab» 
241.  fig.  2.  —  Morif.  Oxon.  Hift.  3.  pag.  23.  — 
Rai ,  Suppl.  210. 

fi.  RuSeckialchryromehy ,  caule  kifpido;  ramis 
virgaùm  elongatis ,  unifioris  ;  foliis  altemis  ,  fifi* 
libus  ,  ovali  -  lanceolaùs  ,  utrinquè  hifpidis  ,-  calict 
foliaceo  radios  faturate  aureos  fubâquante  ,  dijco 
hemifpkârico^atropurpureo,MiChz\xx  ,  Flor. boréal.- 
amer,  vol»  2.  pag.  145. 

Cette  efpèce  eft  facile  à  reconnoitre  par  les  poils 
roides  qui  garnifient  toutes  fes  parties  ^  &  par  fes 
feuilles  lancéolées ,  entières. 

Ses  tiges  font  roides,  cannelées,  prefqu'aDgu- 
leufes,  très -rudes,  velues,  divifées  vers  leur 

t)artiefupértetire  en  rameaux  iîmples,  4ongs«  effi- 
és ,  garnis  de  feuilles  alternes  ,  prefque  feffiles-, 
lancéolées ,  rudes,  hériffées  de  poils  roides,  très- 
conrts  9  médiocrement  dentées  à  leurs  bords  ^  ai- 
guës ou  un  peu  obcufes  ,  marquées  la  plupart  -<le 
trois  nervures  longitudinales  ;  les  fapérieures  4 
peine  rétrécies  à  leur  bafe  ;  les  inférieures  petto- 
4ées ,  -plus  larges  ,  ovales ,  fpatulées. 

Les  fleurs  font  foliraîres  à  l'extrémité  des  ra- 
meaux }  les  folioles  caHcinales  -prefqd'-égales  >  li- 
néaires, un  peu  obtufes,  de  la  longueur  des  demi- 
fleurons,  rudes,  ciliées.  -Les  fieurons  ioot  très-, 
courts ,  d'un  .poorpre-noirâcre  ;  les  demi-fieuroos 
point  réfléchis,  linéaires,  kuigs  à  peine  d'un 
pouce ,  d'un  jaune  plus  foncé  à  leur  partie  infé- 
rieure  «  bifides  à  leur  fommet. 
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Cette  ef^^  h  tiMOiiue  dam  la  Virginie  >  la^ 
Caroline  &  la  Floride.  Qn  la  cultive  au  Jardin  do& 
Fiances  de  Fari$.  'if(K.v.} 

Michaux  a  remarqué  que  cette  plante ,  dans  Ton 
paysnatat»  étoîc  beaucoup  plus  petite^  moins  com- 
|to(%e^  à  peine  rameufe. 

La  plante  fi,  que  je  ne  coAnoif  pas ,  m*a  paru  > 
d'après  les  caraaères  que  Michaux  lui  attribue  » 
i  peu  différente  de  la  précédente  «  que^  i'ai  cru 
devoir  l'y  réunir  comme  une  fimple  variété  i  fes 
rfges  font  plus  ramaufes  s  les  reutlles  ovales ,  lan-^ 
céolées ,  fediles ,  hifpides  à  leurs  deux  faces  >  le 
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8.  RuDBàQVB  Qiacttlée.  Rudheckia  fpatulata. 
Mich. 

Rudheckia  parvula ,  minuti  puhcfccns  ;  eaullBus 
gcûdlihus^  uniûoris  ;  folUs  parvulis  y  altemis  «  [pa- 
tulato  •  obovatikus  «  integris  ;  calice  pattdo  ,  radiis 
uiéniatU.  Mtch.  Flor.  boreaL-^amer.  vol.  i*  pag. 

Cche  plante  eft  fort  petite  ;  fes  tîges  grêles  a 
délicates,  pubefcentes,  garnies  d;^  feuiil.s  alter- 
nes, ovales,  prefoue  fparulées,  légèrement  pu- 
befcentes ,  vertes  a  leurs  deux  facti,  entières  à 
leurs  bords.  Les  fl^^ars  font  folitaires,  terminales, 
pédonculées.  Leur  calice  eft  compoôi  de  folioles 
élargies,  ouvertes {  les  demi-^fl  uronsde  lacirconr 
férence  terminés  par  trois  dents. 

Cette  plante  a  été  recueillie  par  Michaux  fur 
les  montagnes  de  la  Caroline.  (  Defcript,  ex  Aiick.  ) 

9.  R^DBÎQUE  luifante.  Rudheckiafulgida.  Aiton. 

Rudhechia  foHts  ohlongo-Umeeoiatis ,  deneieuiaiis , 
kifptdis^  hafi  angufiatts ,  fuhcordatîs  ;  receptaculo  kc 
mîfpkdrico ,  paUls  ianceoidtis,  Aiton ,  Hort.  Kcv. 
voL  j.pag.  151. 

Ses  tiges  fe  divifenten  rameaux  grêles,  effilés, 
garnis  de  feuilles  alternes,  pétiolées,  lancéolées, 
oblongoes,  chargées  de  poils,  couchés  &  courts , 
denticulées  à  leurs  bords,  un  peu  échancrées  en 
cœur  à  leur  bafe ,  quelquefois  retrécies  en  pétiole. 
Un  peu  luifances,  médiocrement  aiguës.  Les  fleurs 
ont  un  réceptacle  hemirphériqqe  ;i  chargé  de  pail- 
lettes lancéolées* 

m 

Cène  pbnt«  croit  dans  rAmérique  (eptentrio* 
«aie. 

10.  RuDBÀQUfi  â  feuilles  oppaféee.  UudbêckU 
^ppofitifoUap 

ratis  ;  radii  ptuaU  hifidis.  Linn.  iffti.  Plant,  vol.  )• 
pag.  8S&  n^  j.  ««-  Grotiov.  Virgio.  i)  i. 


On  ne  connoit  jurqu'i  préfent  que  cette  efpèce 
8e  le  rudheçhia  ^ng^fiifolU  dont  les  feuilles  foient 
oppofées  :  dans  celle-ci  fes  feuilles  font  ovales , 
Lincéolées ,  dentées  en  fcie  »  tandis  qu'elles  font 
(impies  &  linéaires  dans  la  fuivante.  Les  fleurs  ont 
leur  calice  très-court,  compofé  de  folioles^ ovales. 
Les  demi-fleurons  de  la  circonférence  fpnt  très- 
lon^s ,  de  couleur  jaune ,  bifides  à  leur  fpmmet , 
atnfi  que  les  fleurons  du  centre»  Ces  derniers  font 
placés  fur  un  difque  convexe. 

Cette  plante  croit  dans  la  Virginie. 

ri.  RupsÈQUB  i  feuilles  étroites.  RM^akU 

nnguftifolia.  Linn. 

Rudieckiafoliis  oppofitis  ,  Uneaniiu ,  integerrimis^ 
Unn.  Syft^  Plaqt.  vol.  j.  pag«  83i$.  ti^.  (2. 

Coreopfis  foUh  li/tearihus  ,  integerrimis,  Oranov, 
Virgin.  181.— Miller,  Diû.  n^.7.  Icon.  tab.  124. 
«g.  a.. 

Il  manque  à  cette  efpèce  un  d?s  principaux  ca- 
raâètes  de  ce  genre  (elle  n'eft  pas  li  feule  ),  celui 
d'avoir  les  fbmences  couronnées  d'une  membrane 
à  quatre  dénis  $  mais  eomme  d'ailleurs  elle  con- 
ferve  ceux  qui  appartiennent  au  calice  &  à  la  co- 
rolle ,  il  nous  paroit  plus  convenable  4e  lai  eon- 
ferver  la  place  que  Linné  lui  a  donnée. 

Ses  tiges  s'élèvent  i  la  hauteur ^e  trois  ï  ouatre 
pieds  ;  elles  font  garnies  de  feuilles  oppofées ,  lifli^s, 
étroites  j  linéaires  jj  très  »  entières  ,  rétréciçs  en 
pétiolr'  à  leur  bafe  :  fes  fleurs  font  terminales.,  Les 
demi-fleurons  de  la  circonférence  font  de  couleur 
jaune ,  alongés  ,  ordinairement  au  nombre  de 
douie  'y  le>  fleurons  du  centre  un  peu  ventrus  a  leur 
bafe  «  d'un  pourpre-noirâtre.  Les  folioles  exté-< 
Fteures  du  calice  élargies  &  fubulées ,  les  intérieurea 
plus  étroites  7  reiferrées,  obtufes  y  les  femencea 
unes  à  leur  fommet. 

,   Cette  plante  croît  dans  h  Virginie.  Tf-iV^f'  iii 

kirh.  JujfiêiL  ) 

RUDES  (Feuilles).  Scaira,  afpepa  folia.  Les 
feuilles ,  confidérées  quant  à  leur  fuperficie  ,  font 
rudes  lorfqu'elles  ont  leur  furfuce  parfemée  d'aP- 
pérités  ou  de  petits  tubercules  qui  font  fort  fou- 
vent  fenfibles  i  l'œil ,  eu  qui  fe  font  fentir  lorf- 
qu'on  gliffe  les  feuilles  entre  les  doigts  (  quelque- 
rois  même  ^lles  s'accrochent  aux  étoffes  :  telles 
font  celles  du  grateren  (gaiium  apatine). 

Les  tiges  portent  le  même  nom  lorfque  leur 
fuperficie  eft  chargée  d'éminences  ou  de  points 
rudes  &  faillans. 

RUDOLPHE.  ^u4ofyhla.  Genre  de  plantes  di- 
cotylédones ,  à  fleurs  papitlonacées ,  de  la  famille 
des  légumineufes ,  qui  a  des  rapports  avec  les  ery 
'  *    >  &  qui  comprend  des  arboftes  exotiques  à 

Tt  1 
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r  Europe  >  dont  les  feuilles  font  iimples  ou  tef- 
nées  y  alternes  \  les  fleurs  difpofées  en  grappes  la- 
térales. 

Le  caradère  eflentiel  de  ce  genre  efi  d'avoir  : 

Vn  calice  à  deux  lèvres  ;  l'étendard  de  la  corolle 
tr}s^longy  lancéolé  i  des  gouffes  applaties,  à  une  feule 
ou  u  pldfieurs  femences^ 

Caractère    générique. 

Chaque  fleur  offre  :  ^ 

1®.  Un  calice  court,  tubulé,  d'une  feule  pièce, 
divifé  à  fon  orifice  en  deux  lèvres  courtes,  iné- 
gales. •      • 

i**.  Une  corolle  papîllonacëe  ,"4  cinq  pétales  ir- 
réguUers  >  dont  Tétendard  eft  droit ,  lancéolé  , 
très-long^  réfléchi  à  fes bords;  les  deux  aties  pe- 
tites, prefqu'ovales  i  la  carène  compofée  de  deux 
pièces  j  de  la  longueur  des  ailes. 

3^.  Dix  étamines  diadelphes  »  dont  les  filamens 
inégaux  fodc  réunis  en  une  gaine  à  leur  patrie  in- 
férieure X  terminés  par  des  anthères  droites  »  fa- 
gittées. 

4^.  Un  ovqire  fupérieur,  médiocrement  pédi- 
cule »  furmonté  d'un  flyle  à  peu  près  aufli  long 
que  les  étamines,  terminé  par  un  itigmaie  iîmpie. 

he  fruit  eft  une  goufle  plus  ou  moins  alongëe , 
comprimée  ^  apphtie  ,  à  une  feule  loge  ,  renfer- 
inant  une  ou  plufieurs  feiliencés. 

Obftrvations,  Ce  genre ,  établi  par  Willdenov, 
eft  en  partie  un  démembrement  de  celui  dos  ery- 
thrina  de  Linné  :  la  -forme  des  goulfes  en  fait  le 
caraâère  &  la  différence.  Cylindriques  &  noueu- 
fes  dans  les  ery thrina ,  elles  font  applaties  &  com- 
primées dans  les  rudolphia  :  tous  deux  fe  rappro- 
chent-par  la  longueur  r<emarquable  de  l'étenda/d. 

J'ai  cru  devoir  réunir  a  ce  nouveau  genre  celui 
de  butea ,  créé  par  Roxburg  :  ce  dernier  ne  diffère 
des  rudolphia  qu'en  ce  que  fes  gouffes  ne  contien* 
nent  Qu'une  feule  femence.  D'après  ces  nouvelles 
confîdérations,  je  fuis  forcé  de  rappeler  ici  quel- 
ques efpèces  déjà  mentionnées  dans  cet  ouvrage , 
au  mot  Ervthrine,  telles  que  ïerythiina planifia 
liqua  &  Yerythrina  monofperma. 

Espèces. 

I.  RuDOLPHE  grimpante.  Rudolphia  fcandens. 
Willd. 

Rudolphia  foUis  cordatis  ,  ovatis  ,  mcuminatis  ^ 
fubpeltaiis.  Willd.  Nov.  Aft.  Soc.  Nat.  Scrut.  Berol. 
3.  pag.  4J2,  —  Idem,  Spec.  Plant,  vol.  3.  pag.913. 


n^  I. 


Arbrifleau  dont  les  ciges  font  dépourvues  d'épi- 
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nés ,  revêtues  d'une  écorce  noire,  vèrriiqueufe j 
pubefcentes  dans  leur  jeunefle  ^  grimpantes ,  s'en- 
tortillant  autour  des  arbres ,  divifées  en  rameaux, 
alternes,  fouples  ,  volubiles,  garnis  de  feuilles 
fimples,  alternes,  pétiolées,  roides,  prefque  pel- 
tées,  ovalçs,  échancrées  en  cœur  à  leur  bafe,' 
très-entières  à  leurs  bord^,  acuminées  a  leur  fom-- 
met ,  luifantes  ï  leur  facelTupérteure ,  pubefcentes 
dans  leur  jeuneffe  \  les  pétioles  à  deux  articula- 
tions ^  canaliculés  entre  chacune  d'elles. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  grappes  éparfes» 
latérales ,  trois  fois  plus  longues  que  les  feuilles» 
fupportées  par  des  pédoncules  ternes.  Le  calice 
eft  court,  â  deux  lèvres  obtufes  \  la  corolle  d'une 
belle  couleur  écarlate;  les  goufles  planes,  renfer- 
mant plufieurs  femences.  ' 

Cette  plante  croît  dans  l'Amérique ,  à  Porto- 
Ricco ,  fur  les  montagnes  élevées.  IS  (Defcript,  ex 
Willd.  ) 

2.  RuDOLPHfi  peltée.  Rudolphia  peUata.  Willd. 

Rudolphia  foliis  fuhcoraat: s  ,  ohlongo^lanceofatîs , 
peltatis.  Wiliii.  Nov.  Ait.  Soc.  Nat.  Scrut.  Brroî. 
^.  pag.  453.  —  Idem, Spec. Plant,  vol.  3.pag.  918. 


n".  2. 


Erythrina  planifiliqua.  Lînn.  Spec.  Plant.  Vol.  2. 
P^^g-  995*  —  Lam.  Encycl.  botan.  vol.  2.  pag.  392. 


n».7 


Cette  efpèce  diffère  de  la  précédente  par  fes- 
feuilles  peltées,  oblongues,  lancéolées^  &  par 
fes  pédoncules  ,  qui  parviennent  fouvcnt  à  un  pied 
&  demi  de  longueur,  8c  fe  terminent  par  une  pe- 
tite grappe  courte  de  fl  urs  écarlates.  Nous  ren-î 
voyons  ,  pour  la  defcription  des  autres  parties,  à 
l'article  de  cet  ouvrage ,  cité  plus  haut. 


Cette  plante  croit  à  i'ile  Saint-Domingue,'^ 

3.  RuDOLPHE  élégante.  Rudolphia  fuperha. 

Rudolphia  ramulis  glahris  y  folioUs  ohovatO'fub^ 
rotundis  y  obtufis,  Roxb. 

Buteà  fuperba,  Roxburg, Coromand.  i.  pag.  23. 
tab.  22.  —  Willden.  Spec.  Plant,  vol.  3.  pag.  917. 

C'eft  un  arbre  dont  les.  rahieaux  font  glabres  ^ 
grimpans,  &  fe  répandent  fur  les  arbres  qui  les 
avorlïneht  ;  ils  font  garnis  de  feuilles  alternes^  pé- 
tiolées ,  ternées ,  compofées  de  folioles  trois  fois 
plus  gratides  que  celles  du  rudolphia  fhndofa,  lon- 
gues d'un  pied  ,  ovales ,  quelquefois  un  peu  arron.^ 
dies,  très-entières,  rétrécies  a  leur  bafe /obtu- 
fes â  leur  fommet. 

Les  fleurs  forment  des  grappes  amples  ,  très- 
agréables,  dont  les  pédoncules -partiels  font  éfmrs 
ou  alternes.  Leur  calice  efi  prel'que  campanule  » 
fort  court  j  à  deux  lèvces ,  à  cinq  petites  xlen^ 
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inégales;  la  corolle  eft  papillonacéâ^  d'une  belle 
cooleur  pourpre  ^  écariate  5  l'étendard  très-long  » 
lancéolé  3  les  gouiTes  longues^ comprimées,  mem* 
braneufes^  ne  contenant  qu'une  feule  femence  ^ 
ficoée  vers  leur  extrémité. 

Cette  j^Ian te  croit  dans  Tlnde^  fur  les  mopta- 
gnes  du  Coromandel.  Jy 

4.  RUDOLPHE  touffue.  Rudolphia  frondofa, 

Rudo/pkia  ramulis  pubefcentibus;  folLoUs  fubrotùn- 
disycmarginatis,  Roxb. 

Butea  frondcfa.  Roxburg^  Corom.  l.  pag.  il. 
tab.  21.  —  Wiilden.  Spec.  Plant,  vol.  3.  pag.  917. 
n*.  I. 

Eryihrîna  monofperma,  Lam.  Encycl.  bot.  Vol.  2. 
pag.  591.  n°.  5. 

Cette  efpèce  diffère  du  rudolphia  fuperba  par 
fes  folioles  bien  plus  petites ,  plus  arrondies^  fou- 
Tent  échancrées  à  leur  fommet,  à  pcme  retrécies 
a  leur  bafe>  par  fes  rameaux  pubefcens  &  par  fcs 
grappes  de  fleurs  plus  courtes,  moins  étalées.  On 
peut  confuiter^  pour  les  autres  parties,  Tarticle 
de  cet  ouvrage  cité  plus  haut. 

Cette  plante  croit  au  Malabar  &  au  Coroman- 
del, dans  les  lieux  montucux.  1> 

RUE.  Rata,  Genre  de  plantes  dicotylédones  «  à 
fleurs  complètes,  polypétalées  «  de  la  famille  des 
rutacées,  qui  a  des  lapports  avec  \es  peganum  & 
Itsiygophyl/um,  &  qui  comprend  des  herbes  ou 
fom-arbriffeaux,  la  plupart  indigènes  de  TEurope, 
a  feuilles  d'une  odeur  forte,  composées  ,  quelque- 
fois (impies,  &  dont  les  fleurs  font  difpofées  en 
corymbes. 

Le  caraâère  eflentie!  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  catice  a  quatre  ou  cinq  découpures  ;  quatre  ou 
cinq  pétales  ;  huit  h  dix  étamines  ;  plufieurs  pores 
ncSarifères  k  la  baje  de  l'ovaire  ,*  une  cap  fuie  a  quatre 
ou  cinq  lobes  y  autant  de  valves^ 

CaRACTÉRB     GÉNÉfllQUX, 

Chaque  fleur  offre  : 

1®.  Un  calice  courte  perfidant ^  àqoatre  ou  cinq 
dlvifions. 

2*.  Une  corolle  i  quatre  ou  cinq  pétales  ouverts^ 
prefqu'ovales^  concaves,  rétrécis  à  leur  bafe. 

3''.  Huit  ou  dix  étamines  y  Aom  les  (îlamensfont 
très-ouverts^  fubulés,  de  la  longueur  de  la  co- 
rolle ,  un  peu  élargis  à  leur  bafe^  terminés  par  des 
anthères  droites  ,  très-courtes. 

4*.  Un  ovaire  fupérieur ,  relevé  en  bofle ,  mar- 
qué de  bttit  à.  dix  pores  à  fa  bafe  j  remplis  d'une 
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liqueur  mieUeufej  furmoncé  d'un  11  vie  drok^  Al- 
bulé  i  terminé  par  un  ftigmate  fimpie. 

he  fruit  confille  en  une  capfule  en  bofle  >  â  qua<* 
tre  ou  cinq  lobes,  i  quatre  ou  cinq  loges >  s'ou*- 
vrant  en  cinq  valves  à  leur  fommet,  contenant^ 
plulieurs  femences  réniformes^  anguleufès,  fca- 
bres. 

Ohfervations.  Le  plus  grand  nombre  des  efpè« 
ces  qui  compofent  ce  genre  ^  font  remarquables  par 
l'odeur  forte  &  fétide  qu'elles  répandent.  Leurs^ 
fl:uTsWarient  dans  le  nombre  de  leurs  parties; 
fouvent  elles  perdent  la  cinquième.  Ce  genre  n'en 
paroit  p<is  moins  naturtd,  quoique  très-lié  â  celui, 
dts  peganum,  furtout  par  les  efpcces  à  feuilles  fîfn- 
pksi  ils  pourroient  même  être  réunis  fans  incon- 
vénient i  quoique  les  hermales  (^peganum)  diSèxent 
des  riies  par  un  plus  grand  nombre  d'étamines  8c~ 
par  leur  capfule  à  trois  loges ,  au  lieu  de  quatre  ou 
cinq. 

e;  s  p  è  c  E  s. 

« 

I.^  Rue  fétide.  Ruta  graveolens.  Linn. 

Ruta  foliis  fupradecompojitis  ,  foliolis  ovato^lan" 
ceolatis  ^  petalis  integerrimis,  (N.) 

Ruta  foliis  decompofitis  y  floribus  lateralibus  qua* 
drifidis:  Linn.Spcc.  Çiant.  vol.  i.  pag.  548.  —  Hort. 
Cliffort.  145.  —  Hort  Ujpfal.  102.  —  Mater.med. 
11}.  —  Royen  ,  Lugd.  Bat.  461.  —  Scop.  Cam. 
n"t  477.  —  Ludv»",  Eâr.  tab.  20.  —  Blackw.  tab.  7. 
Kniph.  Centur.  }.  n®.  79.  —  Willd.  Arbr,  }}o.— 
Lam.  Flor.  franc,  vol.  2.  pag.  527.  n®.  5Ji.  I. 

Ruta  foliis  fupradecompoptis  /  foliolis  oblongis  j 
terminali  obovato  ;  petalis  integerrimis.W iild,  Spec* 

Plant,  vol.  1.  pag.  542.  n^.  i. 

Ruta  foliis  duplicato  "  pinnatis  »  lobulis  ovatism 
Haller,  Helv.  n^.  loo}. 

Ruta  filveftris  major,  Tourn.  Inft.  R.  Herb.  257- 
—  G.  Bauh.  Pin.  }  j6.  —  Morif.  Mift.  2.  pag.  507. 
§.  5.  tab.  14.  fig.  3.  -— Duham.  Arbr.  vo).  2.  pag. 
240.  tab.  61. — J.  Bauh.  Hift.  3.  pag.  199.  le. 

Ruta  Jilvefiris,  graveolens.  Dodon<  Pempt.  119. 
Icon.   • 

Rutajilveftris  MatthioU.  Dalech.  Hift.  l.  p.  972, 
Icon. 

> 

Rutajilveftris  montana,  Lobel  ^  le.  2J3 .— -  Idem^ 
Obferv.  jd6.  le. 

|.  Ruta  hortenfis,  latifilia.  G.  Bauh.  Pin.  336.— 
Tourn.Jnft.  R.  Herb.  2  j/. — Duham.  Arbr.  vol.  2. 
pag.  240.  tab.  61  • 

Rutafativa  vel  hortenjis.j.  Bauh.  Hift.  }.  p.  15^. 
Icon. 

Ruta  graveolens ^  hortenfis,  Dodon.  Pempt.  119.' 
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506,  le.  —  Morir.  Hift.  2.  $.  j.  tab-  14.  fig.  i. 

Rutâfativa.  Dalech.Hsfi.  r.  pag.  97a.  le. 

Ruttt  (bortenfe),  f^^'is  decompofitis  ,   û^ihus 
oBand'-is  ,  fiamlni^us  corotià  longîonbus.  MllI.  Dï&» 


l\^.  I. 


y.  Ruta  horttnps  ,  latifolia  ^  ûrhujckU  fimilis, 
Bo«rh.  Lugd.  Bac.  i.  pjg.  260.  •*-  C.  Bauh.  Pin. 
}}6.  —  Tourn.  Jnft.  R.  Herb.  257. 

Ruta  afrUana^  maxima,  Svarti,Hbrt.  14. 

St%  tiges  font  droites,  cyimciriques ,  fermes, 
dures,  légèrement  ftriëes ,  hautes  de  deux  ou  trois 
pieds,  de  couleur  cendrée  ou  Yerdâtre,  rameu- 
Tes,  garnies  de  feuilles  alternes  «  péuolées,  d'un 
vert  glauque,  deux  fois  ailées,  cotnpofëes  de  fo- 
lioles un  peu  époifles  &  charnues,  ovatis,  un  peu 
lancéolées ,  étrôtttSy  obtufes,  â  peme  rétrécies  à 
leur  bafe,  quelquefois  un  peu  décurrentes  ,  fur- 
tout  les  folioles  fupérieures»  petites,  variables 
par  leur  grandeur. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  iin  corymbe  termi- 
nal^ dont  les  principales  ramifications  font  cour- 
tes, épaiH'cs,  roides«  axiliaires  j  tes  autres  très- 
rapprochées.  Le  calice  eâ  glabre,  verdatre,fort 
petit,  i  cinq  découpures  obtules^  la  corolle  jaune, 
à  cinq  pétales  dans  les  fleurs  fupérieures ,  quatre 
feulement  dans  les  fleurs  inférieures  &  latérales  , 
dans  lefquelles  il  manque  également  une  des  par- 
ties de  la  fructification.  Ces  pétales  font  ovales, 
concaves ,  un  peu  courbés  en  dedans  à  leur  fom- 
met ,  glabres  ,  très-entiers  \  l'ovaire  eft  marqué  de 
deux  filions  difpofés  en  croix  ;  la  capfule  globu- 
leufe ,  â  quatre  ou  cinq  lobes  »  qui  s'écartent  i  leur 
fommet  en  autant  de  valves. 

La  plante  ^  a  acquis  par  la  culture  des  difl^éren- 
ces  remarquables.  Ses  tiges  font  plus  élevées, 
glauques  ;  les  feuilles  plus  amples  $  les  folioles  plus 
larges,  conftamment  cunéiformes  à  leur  bafe.  JElle 
parvient  quelquefois  à  la  hauteur. d'un  petit  ar- 
brilTeau  :  les  tiges  font  alors  très- fortes  \U  perfif* 
tantes. 

Cette  plante  croit  fur  les  montaçies  &  dans  les 
lieux  dénies  des  départemens  méridionaux  de  la 
France,  en  Italie ,  en  Efpagne,  &c.  ^  (  ^.  v.) 

La  rue  a  une  odeur  très  forte  »  des  plus  défa* 
gréables  >  une  faveur  acre  &  amère.  C'eft  un  puil- 
fant  emménagogue ,  propre  à  rétablir  les  excré- 
tions ,  furtout  celle  des  tègles,  pour  lefquelles  on 
prend  les  feuilles  en  infufion  :  elle  eft  ençoce  ver- 
mifuge, fudorifique,  antifeptique.  On  Temploy^  à 
l'extérieur  comme  déterfive  &  rubéfiante.  On  fe 
fert  de  l'huile  dans  laquelle  cette  plante  a  infufé, 
pour  calmer  le  bourdonnement  des  oreilles.  Mal- 
gré fa  faveur  défaî^réable  &  fon  odeur  rebutante , 
les  Romains  ia  faifoient  entrer  comme  aflaifonr.e- 
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ment  dans  plufieurs  de  leurs  alhnens.  Quelques 
peuples  d'Europe  en  font  encore  ufage.  Les  maré- 
chaux l'emploient  fréquemment  dans  les  remèdes 
qu'ils  adminiftrent  aux  chevaux,  x 

On  a  prétendu ,  &  c'eft  encore  une  opî mon  po- 
pulaire» quMle  occafionnoit  ravortemeiit. 

1.  Rue  des  montagnes.  Ruta  montana, 

Ruta  foiih  fiiprk  dêeompofizis.fùliolis  omnibus &- 
ntarUxus,  petalis  intigirnmis.  Willd.  Spec.  Planr. 
vol.  a.  pag.  J4J.  n*.  i.— Lam.  Flor.  franc,  vol.  2. 
pag.;i8.  n^jjx.  IL 

Ruta  (montana  )  ^  folîis  fupromdecompofids ,  laci- 
niis  iineariius  ,  pctalù  imberUltus,  Ait.  Hoit.  Ktv, 
vol.  2.  pag.  $j. 

Ruta  (  montana  )  ,  foliis  hîpinnatis ,  rintarîlms  i 
fiorihus  fpicatis ,  fccunais  ,-  fpicis  divaricaio-corym- 

^Jis,  UA.  It.  40. 

Ruta  (légitima)  ^fblhlis  iincarîStu»  acuiis ;  pt^ 
talis  créais^  imberBibus.  Jacq.  le.  rar.  X.  tab.  76.  — 
Idem ,  Colleâ.  i.  pag.  74. 

Ruta  (légitima)  ^foliolU  Hneàribas  ^  acutis  ;  pe^ 
talis  aduncoroftratis  ^  im6erbi6us';  ftipu/ù  i  n fiais  ,- 
ariftatis.  Allion,  Pedem.  n°.  1013.  "     ^  * 

Ruta  (filveftris  )  ,  foliis  infirioribus  decompofitis^ 
fummis  quiiïqutfiais  trifidifque.  Miller  ,  D]&,  u^.  5. . 

iîitttf  (tenuifolia),/o//7i  multifariam  dtcompvf^ 
tis ,  foliolis  linearibus.  Desfont.  Flor.  atlant.  vol.  1 . 
pag.  53e. 

Ruta  foliis  duplicato-piimatis  ^  linearibus  ,  lanceo^ 
lutis.  Haller,  Helv.  n*^.  1004. 

Ruta  filveftris  ^  minor.  C.  Bauh.  Pin.  ^^6.  — 
Tourn.  Inft.  R.  Herb.  257.— Sh;.w.  Spec.  n».  ^20. 
—  J.  Bauh.  Hitt.  j.  pag.  2o:>.  le.  —  MoriC  Oxon. 
Hilt.  2.  §.  j.  tab.  14.  fig.  4. 

Ruta  minor.  Tabern.  le.  1 54. 

Ruta  montana.  Cluf.  Hifli.  2.  pag.  136.  Icon.  — 

Parkins ,  Theatt.  1 34.  le. 

,  • 

Ruta  filveftris ,  tcnuifoiia.  Mattb.  Comment.  J41 . 

Icon.  *  — 


Ruta  filveftris,  minima.  Dodon.  Penapt.  120.  le. 
—  Gérard,  Hift.  12 jj.  le. 

Ruta  filveftris.  Camer.  Epîr.  495^.  le.  —  Lobel , 
le.  2.  pag.  f4.— Dalech.Hilt.  t.  pag.  973.  le. 

Ruta  gravcoUns,  var.  f.  Linn. 

Cette  efpèce,  très-différente  de  la  précédente , 
quoique  Linné  l'y  ait  d'abord  réunie ,  s'en  diftin^ 

Sue  à  fes  folioles  très-aigucs ,  linéaires ,  &  à  fe^ 
eurs  plus  petites ,  d'un  jaune-verdâtre. 

Ses  tiges  font  glabres,  cylindriques,  très-fine- 
ment itriécsj  hautes  d'un  à  deux  pieds,  trèsra* 
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meuPes  5  garnies  de  feuille  f>^tidées ,  alternes , 
Jrux  fois  ailées^  compofées  de  folioles  très-pe- 
TfteSj  étroites^  linéaires ^  aiguës^  glabres  i  feurs 
^ut  iaces^  d*un  vert -pâle  $  la  foliole  terminale 
an  peu  plus  hrge  que  les  autres  ^  ic  obtufe  3  les  fu- 
périeares  fiai{denienc  ailées. 

L^  fleurs  préfenteoc  un  corymbe  terminal  ^ 
(WttùoCà  prefqaed'éprs  pmiculicrs^  unîlatératix^ 
fur  lefquels  ks  feurs  font  atternes ,  pëdtculées^ 
j)  luiiei  chacnoe  à  leur  bafe  et  braâées  longues  ^ 
fi  baiées.  Le  calice  efi  glabre  /atnfi  qtie  la  corolle  5 
les  pétales  relevés  ^  très-peu  ouverts  ,  nus  ^  con- 
caves 5  lesétamines  un  peu  plus  longues  que  la 
corolle.  ' 

Cette  efpèce  croît  en  Efpag ne ,  en  Portugal , 
dans  la  Baroarie  >  fur  les  collines  arides.  On  la 
rencontre  également  dans  les  départemens  méri- 
dionaux de  la  France.  7f(F.v.) 

Son  odeur  eft  des  plus  fortes ^  &  au  moins  auffi 
pénétrante  que  celle  de  Tefpèce  précédente.  On 
lui  attribue  les  mêmes  propriétés.  Elle  acquiert^ 

Ear  la  culture ,  un  développement  &  un  facîAs  oui 
i  rendent  prefque.  méconnoiflable.  Ses  folioles 
font  bien  plus  nombreufes  &  plus  longues  j  fes 
fleurs  forment  une  panicule  frès-é talée. 
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'  }.  Ru£  d'Orient.  Ruta  chalepenps,  Lino. 

7  Riitafoliisfuprtrdicompofitis,petalisciliatis.  Linn. 
Mantin.  G^,  —  Lam.  Illuftr.  Gêner,  tab.  J4j. 

Ruta  fol'iis  fupra  decompofitts  ^  oblongis  ,  terminait 
chovato  y  pttal'ts  cilidtO'dcntatis,  Willd.  Spec.  Plant, 
vol.  2.  pag.  J43.  n«*.  3. 

«.  Ruta  chalepenfis ,  latifoUa  ;  petalîs  villisfcaten" 
tihus.  Tourn.  Infl.  R.  Heib.  257. 

^»  Ruta  ckaltptnjis  ^  anguftifolîa  ;  petairs  villis  , 
fcatenti6us.  Morif.  Hift.  2.  pag.  jo8.  5,  5.  cab.  jy. 

fig.  8.. 
.■»  ■ 

Ruta  (  chalepenfis  )  ^  foIUs  duompofitis ,  fioribus 
dtcandris y  petdlis  ciliaiis,  Mill.  Diâ.  n®.  J. 

Les  principaux  caraâères  qui  diflinguent  cette 
efpèce  do  rutagraveol<ns^  confifient  dans  les  lobes 
de  la  capfule^  rapprochés  &  non  féparés  >  dans  les 
pétales  dentés  &  ciliés  à  leurs  bords. 

Ses  tiges  font  droites^  ratneufes  ^  cyHndric{ues  ^ 
dures  >  glabres '^  hautes  de  trois  à  Quatre  pieds  , 
d*un  vert  glauque^  garnies  de  feuilles  amples^  al- 
ternes «  pétsolées ,  deux  fois  ailées  arec  une  im- 
paire ^  compofées  de  folioles  nombreufes  ^  glan- 
des »  cunéiformes  y  obtufes  >  quelquefois  prefque 
Iméaires.  Les  fleurs  font  difpofées  en  corymbe  à 
l'extrémité  des  tiges  &  des  rameaux.  Leur  calice 
eft  court ,  glabre ,  a  cinq  divtiions  ovales  >  aiguès  { 
la  corolle  jaune  y  à  ^inq  .pétales  concave^ ,  ovales  « 
ondulés  y  denticulés  &  ciliés  à  leuts  bords  s  les 


ëtaminss  très- ouvertes  *»  la  capfale  preT^ti  ovale  j 
à  quatre  lobes  réunis ,  obtus  ou  im  peu  aigus. 

La  variété  /s  diffère  de  la  précédente  oar  fes 
feuilles  plus  étroites  ,  par  fes  pétales  dont  les  on- 
glets font  pbs  étroits  y  fAus  alocigés  :  quelquefois 
les  cils  manquent. 

Cette  plante  croit  dans  l'Orient  &  TArabie.  On 
la  cultive  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris.  Elle  a 
une  odeur  très  -  fétide  >  infupportable.  Ses  pro-' 
priétés  font  les  mêmes  que  celles  du  nttû  graveo- 
lens.  T^  (  y. y.)  ^ 

4.  Rue  ailée.  Ruta  pi/mata.  Linn.  f. 

Kutafoiui'pitttuttis  9  trijugis  ;  foUoUs  ianceoiath  y 
impart  ferrato i  petalis  ptanis  y  fibcrenulatis,  Linn.  f. 
Suppi.  2}2. 

Ruta  (pinnata)  ,  frliîs  pinnatis  ;  folioUs  ianceo" 
iatis  y  hafi  attenuatis  y  ferrât» -crcnatis  y  petalis  int4' 

f'  errimis.  Ait.  Hort.  Kew.  i-  p.  58. — Willd.  Spec, 
^lant.  vol.  2.  pag.  544.  n^  4.  ^ 

Cette  plante  a  fes  feuilles  ailées  avec  inripaire  y 
compofées  de  trois  paires  de  folioles  lancéolées  y 
rétrecies  infenfiblement  i  leur  bafe  »  crénelées  ou 
dentées  en  fcie  ;  les  folioles  latérales  oppofées  y 
linéaires  y  quelquefois  entières  »  légèrement  cré- 
nelées ou  ponâuées  ;  Timpaire  prefqu'ovale  y  plus 
fortement  demée  ;  les  pétales  planes  y  entiers  ou 
légèrement  crénelés. 

Cette  plante  croît  aux  îles  Canaries ,  fur  les  ro- 
chers. T> 

j.  Rue  de  Padoue.  Rtaa  patavîna.  Linn. 

Ruta  foliis  teraatis  y  f^libus.  Linn.  Spec  Plant. 
vol.  I.  pag.  J49.  —  Miii.  Diâ.  n®.  8. 

Ruta  foliis  ternatis  »  figUièus  ,  iinearibus  ,  irtteger' 
rimis  y  hafi  atunuatis^  Willd.  Spec.  Plam.  Vol.  2. 

pag-  f44-  ^^  j. 

Pfettdx^mta  pàtaptna  ,  $rifriia  ;  fioribtis  iiads  , 
umkllatis.  Michel  y  Gêner.  2i.<tab.  19. 

Cette  efpèce  efi  remarquable  par  fes  feuilles  un 
peu  velues  »  quelquefois  réunies  au  nombre  de 
trois  à  chaque  point  if  infertion«  &  preique  verti- 
cillées  j  mais  plus  foavent  alternes. 

Ses  tiges  font  droites  >  cylindriques ,  point  ra- 
xsieufes  y  velues ,  verdâtres  ,  garnies  de  feuilles 
prefque  fefljles  >  lancéolées  ou  linéaires ,  verdâ* 
tresj  légèrement  velues  ou  pubefcentes  à  leurs 
deux  faces  »  rétrecies  en  pétiole  à  leur  bafe ,  ai- 
guës ,  quelquefois  obtufesà  leur  Commet* 

Les  fleurs  (ont  difpofées  entin  corymbe  terminal^ 
dont  les  pédoncules  font  fimples  y  pubefcens  «  di- 
vifés  à  leur  fommet  en  d'autres  pédfoncules  courts» 
inégaux ,  imrieb  ,  tmifloies  ,  munis  de  braâées 
courtes  y  linéaires  »  aiguës.  Le  calice  eft  À  cinq 
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divifions  courtes ,  très-étroites  »  un  peu  velues  ;  la 
corolle  d'un  jaune**  pâle  s  chaque  pétale  obtus  , 
ovale  j  plane ,  entier  ^  marqué  dans  Ton  milieu 
d'une  nervure  verdâtre. 

Cette  plante  croit  dans  les  environs  de  Padoue 
&  en  Efpagne  ;  elle  a  été  communiquée  à  M.  La- 
marck  par  M.  Cavanilles.  (  y*f.  in  furh,  Lam.  ) 

* 

6.  Rue  à  feuilles  de  lin.  Bjaa  iinîfoiia.  Linn. 

Rutafoliis  fimpUcibus  y  indivifis,  Linn .  Spec.  Plant, 
vol.  i.pag.549. — Mill.Diâ. n*.6.  —  Lam. lUuftr. 
Plant,  lab.  345.  fig.  2.  —  Desf.  Flor.  atlant.  vol.  i. 
pag.  336. 

Ruta  foliis  fimpUcibus^  folitariis.  Hort.  Cliffort. 

Ruta  foliis  fimpUcibus  y  lanceolatis  ,  glabris  ;  fila- 
mentis  ci/iutis  y  cauUfimpUci  »  A^r^dc^  0.  W  illd.  Spec. 
Plant,  vol.  2.  pag.  544.  n*.  G. 

Rsita  filvifiris y  Unîfolia ,  kifpanica,  Boccon^  Muf, 
tab.  73.  —  Tourn.  Inft.  R.  Herb.  157.  —  Barrel, 
Icon.  rar.  tab.  i]86. 

Ruta  orientalis ,  linarié  folio  i  flore  parvo»  Tourn. 
CorolL  19. — Buxbaume^Cent.  2.  pag.  30.  ub.  28. 
fig.  I. 

Efpèce  très  -  diftinâe  par  fes  feuilles  (impies , 
linéaires  «  Se  par  les  liiamens  ciliés  à  leur  bafe. 

Ses  tiges  font  droites  j  glabres ,  herbacées  >  cy- 
lindriques i  hautes  d'environ  un  pied  &  demi  y 
fimples  ou  on  peu  rameuf<:s  ,  garnies  de  feuilles 
prefv]ue  feffiles ,  alternes  ,  éparfes ,  très-fimples  , 
glabres  y  entières  y  un  peu  épaifles  y  linéaires ,  lan- 
céolées y  aiguës  ou  obtufes  y  Quelquefois  prefque 
rondes  y  comme  dans  la  variété  /S  ;  rétrécies  en  pé- 
tiole à  leur  bafe  Jongues  à  peine  d'un  demi-pouce, 
les  inférieures  plus  petites. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  corymbes  terminaux 
médiocrement  étalés^  munies  de  btaâées  foliacées» 
.  linéaires ,  lancéolées  ;  les  ran[}eaux  latéraux,  affez 
fouvent  dichotomes  \  une  fleur  folitaire  &  feflîle 
dans  la  dichotomie.  Le  calice  efl  entier  y  divi  é  en 
cinq  dents  un  peu  aiguës  ;  la  corolle  jaune  y  à  cinq 
pétales  ovales,  concaves,  très-entiers,  point  ré- 
trécis à  leurs  onglets,  obtus;  dix  étamines,  dont 
les  liiamens  font  ciliés  à  leur  bafe  ;  lovaire  envi- 
ronné de  cinq  tubercules  velus. 

Cette  plante  croît  en  Efpagne.  M.  Desfontaînes 
Ta  également  recueillie  dans  le  royaume  de  Tunis. 

7.  Rue  de  Buxbaume.  Ruta  Buxhauwii, 

Ruta  foliis  lanceolatis ,  Integris ,  petiolatisy  utrin- 
que  acutis  y  caule  fufruticofo.  (N.) 

Ruta  montana  y  fjliis  inteffris  y  fubrotundis,  Uuxb. 
Cent.  2.  pag,  50.  tab.  28.  fig.  2.  " 
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Mîlgré  les  rapports  de  cette  plante  avec  le  rutâ 
UnifoUa  «  elle  m'enparoit  bien  didinâe  pat  la  forme 
&  la  grandeur  de  les  feuilles. 

Ses  tiges  font  prefque  ligneufes,  dures  «  noueu- 
fes,  ftriées ,  cyhndriques,  glabres,  verdâtres  ou 
glauques ,  tortueufes  àleurpattie  fupérieure ,  ainfi 
4ue  les  rameaux  fouvent  aplatis ,  fitués  vers  l'ex- 
trémité des  tiges  ,  defquelles  ils  s'écartent  à  leur 
bafe  en  formant  un  arc  remarquable.  Les  feuilles 
font  éparfes ,  alternes ,  pétiolées  ,  (impies  ;  entiè- 
res ,  lancéolées  y  longues  au  moins  de  deux  poucesj 
larges  d'un  demi-pouce ,  rétrécies  à  leurs  deux  ex- 
trémités ,  glabres ,  vertes  i  leur  face  fupérieure , 
d'un  verc-jaunâtre  en  dciïous.  Celles  qui  naiflent 
fur  les  nouvelles  tiges  qui  paroiflent  en  automne  , 
font  beaucoup  plus  petites  &  prefque  rondes. 

Les  flâurs  font  difpofées  par  petits  paquets  à 
Textrémité  des  rameaux  fur  une  panicule  étalée  , 
dont  les  ramifications  font  glabres  ^  nues ,  peu 
TiombrèufeSj  étalées.  Les  capfults  font  jaunâtres , 
divifées  en  cinq ,  quelquefois  fix  loges  &  autant 
de  valves ,  qui  ne  renferment  ordinairement  qu'une 
feule  femence. 

,  Cette  plante  croît  en  Afrique  i  elle  a  été  com- 
muniouée  par  M.  Vahl  à  M.  Lamarck.  (  V.f  in 

herb,  Larr^,  )  , 


8..  Rue  frutefcente.  Ruta  fruticulofa.  Labill. 

Ruta  foliis  integris  y  fejfillbus  ,  o^ato  -  lanceolatis 
ramlfquepîlofis,  Labill.  Flor.  fyr.  Dec.  i.  pag.  13. 
tab.  4. 

Rutafoliis JimpUcibus ,  Uneari-fpathulatis ,  puhef- 
centibus  ;  fiLimentis  lanatis  ^  caule  ramofo  yfruiicofo. 
Willd.  Spec.  Plant,  vol  2.  pag.  545.  n®.  7. 

Cette  plante  n'eft  peut-être  qu'une  variété  du 
ruta  linariàfoUa^  dont  elle  diflfere  néanmoins  par 
{^%  tiges  frutefcentes  &  rameufes,  par  fes  feuilles 
velues  ainfi  que  fes  rameaux ,  &  par  fes  fleurs  plus 
petites. 

Ses  tiges  n'ont  que  fept  à  huit  pouces  de  haut; 
elles  font  très-rameufes  à  leur  partie  inférieure  : 
fcrs  ran-eaux  font  cylindriques  «  pileux ,  garnis  de 
feuilles  fimples  ,  alternes ,  feffiles ,  entières  ,  ova- 
les -  lancéolées  \  les  fupérieures  plu$  petites   Se 

ovales. 

,^ 

Les  fleurs  font  difpofées  en  petits  corymbes  ter- 
minaux. Leur  calice  eil  fort  petit,  perfiftant,  velu, 
à  cinq  dents  obtufes.  La  corolle  eft  compofée  de 
cinq  pétales  entiers ,  feffiles,  ovales ,  un  peu  con- 
caves ,  de  couleur  jaunâtie.  Les  filamens  (ont  la- 
nugineux &  dilatés  à  leur  bafe ,  plus  couns  que 
les  pétales  \  les  anthères  jaunes  ,  marquées  de 
quatre  filions;  Tovaire  pileux,  à  cinq  lobes  en 
boffei  le  fiyle  une  fois  plus  long  que  les  étamines , 
la  capfule  pile'ufe ,  à  cinq  lobes  émoufiées  \  les  fe* 
mences  réniformes. 

Cett« 
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Cette  plante  a  été  recueillie  par  M.  Labîllar- 
dièrej  dans  la'Syrie j  aux  environs  de  Damas  .f) 

m 

*  9.  Rue  tuberculée.  Ruta  tubcrculata.  Forskal. 

Rutafoliis  lineari^lancéolatis ,  margine  involutîs  ; 
tâulihus  y  jhliis  fubtks  capfuUfque  tubcrculatis.  Forsk. 
Flor.  xgypc.-arab.  pag.  86.  n^.  (74. 

Les  points  tuberculeux  dont  la  plupart  des  or- 
ganes de  cette  plante  font  chargés^  la  diftinguent 
particulièrement  du  ruta  UnearifoUa  &  du  rutafef- 
filîfolia.  Il  nous  refteroit  à  favoir  fi  les  filamens  de 
fesétamines  font  velus  à  leur.bafe  comme  daos  ces 
dernières.  Forskhal  «  qui  le  premier  nous  la  fait 
connoitre  y  n'en  dit  rien. 

Ses  tiges  font  droites ,  diffîires ,  hautes  d'un  pied, 
prefque  herbacées  ;  vertes  ou  rougeâtres ,  rudes , 
chargées  de  poiais  .failhns  3  garnies  de  feuilles  al- 
ternes^ feffiles  i  très'fimples  j  linéaires  ^  lancéolées^ 
vertes  ,  quelquefois  rougeâtres  ,  longues  d'un 
pouce ,  pondluées  &  pileufes  à  leur  face  fupé- 
rieure  y  tuberculées  en  deifous  y  planes  ^  un  peu 
roulées  à  leurs  bords  ^  récrécies  en  pétiole  à  leur 
bafe. 

Les  fleurs  forment  de  petits  corymbes  terminaux 
médiocrement  rameux  y  dichotomes^  chaque  fleur 
pédiculée  y  une  folitaire  &  feflîle  dans  chaque  di- 
chotomie. Les  pétales  font  jaunes  y  concaves  j  on- 
dulés; l'ovaire  chargé  de  tubercules  5  la  capfule 
également  tuberculée,  à  cinq  lobes  y  à  cinq  loges ^ 
fûQvent  deux  femences  dans  chaque  loge. 

Cette  plante  croit  dans  les  lieux  déferts  de  l' A- 
nbie.  (  Defcript.  ex  Forsk.  ) 

Son  odeur  eft  la  même  que  celle  du  ruta  graveo- 
Uns.  Les  Arabes  en  expriment  le  fuc  dans  i*eau ,  & 
s'en  lavent  la  tétf  oour  faire  croître  leurs  cheveux 
&  les  rendre  plus  longs  :  quelques  tribus  du  défert 
y  attachent  un  grand  prix. 

RUELLIE  ou  CRUSTOLLE.  Rudlia.  Genre  de 
plantes  dicotylédones  ^  ï  fleurs  complètes  1  mono- 
pétalées,  irrégulières ,  de  la  famille  des  acanthts, 
qui  a  des  rapports  avec  les  barieria,  de  qui  com- 

1>rend  des  herbes  ou  fous-arbrifleaux  exotiques  à 
'Europe ,  dont  les  feuilles  font  oppoTées ,  les  fleurs 
axillaires  &  terminales. 

Le  caraâère  eflentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  calice  à  cinq  divifions  ;  une  corolle  prefque 
eampanuléct  divifée  àfon  limbe  en  cinq  lobes  inégaux; 
quatre  et  aminés  didyname  s  y  rapprochées  deux  par  deux; 
une  capfule,  dont  les  deux  valves  fe  féparent  à  taide 
de  dents  ilaftiques. 

CARAJGXâRE    p.^NÉRiqy£. 

Chaque  fleur  offire  : 
Botanique,   Tome  Vh 


RUE 


557 


i*.  Un  calice  perflftant ,  d'une  feule  pièce,  à 
cinq  divifions  linéaires  ^  droites  ^  aiguës. 

1°.  Une  corolle  monopétale  ^  irrégulière  ^  dont 
l'orifice  eft  larçe  «  ouvert  i  le  limbe  étendu  y  à  cinq 
lobes  obtus  »  inégaux  ;  lés  deux  fupérieurs  plus 
fortement  réfléchis . 

5**.  Quatre  étamines  didynames ,  fituées  vers 
l'orifice  du  tube^  dont  les  filamens  font  filiformes^ 
furmontés  d'anthères  rapprochées  par  paires  & 

faillantes  hors  du  tube. 

• 

4**.  Un  ovaire  arrondi ,  muni  d'un  ftyle  filiforme , 
de  la  longueur  des  étamines  5  furmonté  d'un  ftig- 
mate  bifide  y  aigu. 

he  fruit  efl  une  capfule  cylindrique,  aiguë  à  fes 
deux  extrémités ,  de  la  longueur  du  calice^  à  deux 
valves,  à  deux  loges  s'ouvrant  avec  élafticité  par 
le  moyen  des  dents  de  la  cloifon ,  contenant  quel- 
ques femences  comprimées ,  un  peu  arrondies. 

Obfervations.  Ce  genre  diflfere  des  barleria  par 
les  dents  élafiiques  inférées  fur  la  cloifon  des  cap- 
fules,  &  par  Çq%  femences  afiezr  généralement  plus 
nombreufes  :  il  a  auffi  de  très-grands  rapports  avec 
Usjufticia,  mais  ces  derniers  n'ont  que  deux  éta- 
mines. A  la  vérité  y  dans  plufieurs  efpèces  de  ce 
genre,  les  capfules  s'ouvrent  avec  élafticité,  mais 
c'eft  par  le  moyen  d'une  languette  particulière» 
Les  dianthera  font  dans  le  même  cas ,  &  fi  peu 
diftinâs  desjufticiay  que  M.  Lamarck  les  a  réunis. 

Espèces. 

i.RuBLLiE  pyramidale.  Ruellid  blechum.  Linn.. 

Kueliia  foiiis  ovatis ,  integerrimis  ;  fpicis  ovatis  ; 
braâieis  interioribus  geminis  ;  Jloribus  binis  ^fejjilibus,'' 

Linn.  Syft.  veget.  pag.  J7J.  n®.  i.  —  Amœn.  Acad. 
vol.  j.  pag.  4C0. 

Ruellia  (  blechum)  ,  fbliis  ovatis  ^  ferrato^denta^ 
tiSy  hirfutiufculis  ;  Jpicis  ovatis  ;  braBeis  interiorihus 
geminis  ;  floribus  ternis ,  fejjilibus.  Svartz ,  Obferv. 

243.  —  Willden.  Spec.  Plant,  vol.  3.  pag.  562. 


n*'.  I. 


Barleria  pyramidata  »  fiore  cAruleo,  Plum.  Gen. 
3i.lcon.  4Z.  fig.  3« 

Blechum  foiiis  oblongo-ovatis  ;  fpicis  craffis ,  fb» 
liatis  y  conico  '  quadratis  y  fubhirfutis»  Brovn,  Jam. 
161. 

m 

Brunelld  elatioryfiore albo,  Sloan,  Jam.65.Hift.  I. 
pag.  173.  tab.  109.  fig.  I. 

Ses  tiges  font  herbacées ,  droites ,  liflfes  y  hautes 
d'un  pied ,  rameufes  ,  ftriées ,  à  «quatre  faces ,  di- 
vifées  en  rameaux  oppofés,  garnis  de  feuilles  pé- 
tiolées ,  oppofées ,  ovales ,  lancéolées  , acuroinéc  s  , 
un  peu  velues ,  légèrement  dentées  en  fçie  à  leurs 
bojds  oii  prefqu 'entières. 

Vv 
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Les  fleurs  forment ,  par  leur  enfemble  3  une  forte 
de  pyramide  ou  d'épi  terminal ,  conique ,  à  quatre 
faces  y  long  d'un  pouce ,  muni  de  bradées  imbri* 
quées  j  en  forme  de  cœur  ^  à  la  bafe  defquelles  font 
iituées  deux  autres  bradées  plus  petites  ,  d'entre 
lefquelles  s'élèvent  deux  ou  trx>is  fleurs  prefque 
fefliJes^  d'un  bleu  très* clair ^  quelquefois  blan- 
châtres. 

Cette  plante  croit  â  la  Jamaïque  j  parmi  les 
brouffailles  &  dans  les  pâturages.  O 

2.  RuELLiE  en  épi.  Rueliîa  hiechioides,  Svartz. 

Ruellîa  foins  oblongîs ,  fubdentatis  ,  glahrîs;fpicis 
ovatîs  y  floribus  braSids  longioribus,  Swartz  ,  Flor. 
Ind.  occid.  vol.  2.  pag.  1068.  —  Idem,  Prodr.  94. 
—  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  3^  pag.  362.  n°.  2. 

Cette  plante  a  beaucoup  de  rapports  avec  la 
précédente.  M.  Sw^artz ,  qui  la  regarde  comme  une 
efpèce  diftinâe  y  préfume  que  Linné  les  a  conforf- 
duesj  &  que  la  defcription  qu'il  donne  du  ruelUa 
.  biechum  fe  rapporte  davantage  à  cette  efpèce  >  qui 
diffère  de  la  précédente  par  (es  feuilles  oblongues  ^ 
entières  ou  à  peine  dentées  s  par  Çts  fleurs  difpo- 
fées  en  épis  ovales  ^  velus  ^  point  tétragoness  par 
its  corolles  blanches ,  plus  longues  que  les  brac- 
tées >  enfin  c'efi  une  plante  dont  les  tiges  font 
prefque  frutefcentes  &  non  herbacées. 

Cette  plante  croît  â  la  Jamaïque  «  dans  les  con- 
trées occidentales ,  au  milieu  des  forêts  des  lieux 
mpntueux.  T> 

.:;.  HuELLiB  bruyante.  Rueliia  ftrepens,  Lmn. 

Ruellîa  foUis  petiolatis  ;  peduncuUs  triflorîs  ,  brc'- 
vibus.  Linn.  Mant.  422.  —  Syù.  veget.  57 j. 

* 

Rué Uia  f oit is  petiolatis  y  ovaiis  y  iutegerrimis  ;  per 
dunculis  trifloris  y  brev/Jpmis  ;  caule  ere^o,  Willden. 
Spec.  Plant,  vol.  3.  pag.  363.  n®.  5.  —  Gatrtn.  de 
Fruâ.  &  Senu  Centur.  4.  tab.  54.  fig.  3.— «Lam. 
lUuftr.  Gêner,  tab/  550.  fig.  2. 

Ruellia  foliis  petiolatis  ;  floribus  verticillatis  »  fu^ 
feftHbus.  Hort.  Upf.  178.  —  Mill.  Diû.  n°.  2. 

Ruellia  foliis  petiolatis  y  fruBu  feUUi  ,  conferto, 
Hort.  Clifh  218.  —  Gronov.  Virg.  73.  —  Royen^ 
Lugd.  Bat.  291. 

Ruellia  ftrepens  y  capitulis  comojls.  Dill.  Eltham. 
300.  tab.  249.  fig.  321.  —  Sabb.  Hort.  2.  tab.  92. 

RueUia  (  ftrepens  )  y  erelia  vel  affurgens  y  hirfuta  y 
foliis  in  petiolum  anguftatis  vel  evali-ianceolatis  j 
fafciculis  axillaribus  y  fubfejplibus  y  fuhtriflorisf  cali- 
cibùs  kifpidis.  Mich.  Flor.  boréal." amer.  vol.  2. 

P^g-  H- 

'  Ses  tiges  font  carrées ,  hautes  d'environ  deux 
pieds  j  marquées  d'un  fillon  à  chaque  face ,  un  peu 
jFudes  à  leurs  angles»  (fivifées  en  rameaux  ôppo- 
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Ces  y  glabres  3  ouverts  »  garnis  de  feuilles  pétiolëes^ 
oppofées  y  ovales  ,  lancéolées  y  entières  i  leurs 
bords  ou  légèrement  finuées ,  glabres  y  vertes  à 
leurs  deux  £aces ,  à  peine  fenfiblement  ciliées  »  lon- 
gues'd'un  à  deux  pouces; 

Les  fleurs  font  axillaires  y  portées  fur  des  pé- 
doncules latéraux»  oppofis  y  courts  ,  terminés  or- 
dinairement chacun  par  trcTis  fleurs  garnies  de 
braâées  oppofées  ^  lancéolées  »  étroites.  Le  calice 
fè  divife  en  cinq  découpures  très-étroites '»  glabres 
ou  hifpîdes  y  perfiftantes  ,  aiguës  y  de  la  longueur 
des  capfules.  La  corolle  eft  d'un  jaune-pâle ,  teinte 
de  bleu  à  l'orifice  de  Xon  tube  qui  s'élargit  confi- 
dérable'ment  -j  elle  ne  dure  que  quelques  heures. 
II  lui  fuccède  des  capfules  oblongues^  prefque 
cylindriques  ^  étroites  y  aiguës  à  leurs  deux  extré- 
mités. 

* 

Cette  plante  croit  naturellemevt  dans  la  Virgi* 
nie  &  la  Caroline.  On  la  cultive  au  Jardin  des 
Plantes  de  Paris.  :j:  (  K.  v) 

4.  RuELLÎE  à  feuilles  ovales.  Ruellia  ovata^ 
Cavan. 

Ruellia  foliis  ùvatis  y  vtUofis  y  cilîatis  y  floribus 
axillaribus  y  ternis ,  fubfeffilibus  ;  braâeis  linearibus, 
acutis,  Cavan.  Icon.  Plant.  3.  pag.  28.  tab.  254. 

Ruellia  (  ovata  )  y  foliis  feffilibus  y  ohlongis  y  inee^ 
gcrrimis ,  utrinque  acuminatis  ,villofis ;  floribus  ternis^ 
fubfejplibus  }  braBeis  linearibuSy  acutis.  Willd.  Spec. 
Plant,  vol.  3.  pag.  363.  n^  4. 

Ses  tiges  font  preique  herbacées ,  afcendantes  ^ 
divifées  en  rameaux  tétragones,  oppofés  ^.  garnis 
de  feuilles  feffiles^  oppofées  ^  oblongues  ou  ovales^ 
très-entières  >  acuminées  à  leurs  deux  extrémités^ 
velues ,  ciliées  à  leurs  bords. 

Les  fleurs  font  oppofées  ^  fituées  dans  raififelle 
des  feuilles 3  prefque  feffiles  ou  fupponées  par  des 
pédoncules  très- courts  »  à  trois  fleurs.  Le  calice 
fe  divife  ^n  cinq  découpures  lancéolées  ^  acumi- 
nées. La  corolle  e(l  grande  y  d'un  bleu-foncé  >  les 
capfules  oblongues  y  lancéolées  ,  o|>tufes  ,  plus 
courtes  que  les  calices  ;  chaque  pédoncule  accom- 
pagné i  fa  bafe  de  deux  braâées  lancéolées  ^  acu- 
minées. 

Cette  plante  croît  au  Mexique,  y 


f .  RuELLiE  à  feuilles  étroites.  Ruellia  anguAi-- 
fblia.  Svartz. 

RuelUa  foliis  lineari-lanceolatis  ;  fpicis  oblongis  ^ 

,braéiels  ovatis  y  kirfutis.  Swartz,  Flor.  Ind.  occid. 

vol.  2.  pag.  1070.  —  Idem ,  Prodr.  93.  —  Willd. 

•  Spec.  Plant,  vol.  5.  pag.  363.  n*.  3. 

Plante  herbacée  y  dont  les  tiges  font  hautes  d'un 
pied  &  plus  y  rameufes  y  glabres ,  quadrangulaires  , 

*  géniculées  ^  divifées  eo  rameaux  tétragones  ^  op- 
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pofëSf  gënicalés  à  rinfertion  des  pétioles  «  garnis 
de  feuilles  médiocrement  pétiolees  ,  oppofées  ^ 
linéaires ,  lancéolées  >  étroites  ^  droites  ^  entières  ^ 
glabres  à  leurs  deux  faces. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  épis  alongés ,  termi- 
•  naux  y  garnis  de  braâées  feffiles^  alternes  ^  médio- 
crement écartées  les  unes  des  autres ,  point  im- 
briquées ,  ovales  y  acuminées^  velues  à  leur  face 
inférieure  ,  dliées  à  leurs  bords.  Les  fleurs  font 
prefque  foUt  aire  Antre  chacune  des  bradlées^  pe- 
tites ^  feffiles. >  la  corolle  de  couleur  bleue;  les 
capfules  glabres  j  oblongues^  acuminées. 

Cette  plante  croît  dans  les  contrées  occiden- 
tales de  l'Amérique.  (Defcript.  ex  Swarti.) 

6.  RufitLiB  étalée.  RuelHa  patida,  Jacq. 

Rueiiia>fruticofa  ,  viliofa^  '^^fiofa  ;  folîis  ovatts  ^ 
integerrimis  ;  fioribus  axiUaribus  ^  aggregatîs.  JacQ. 
Icon.rar.  i.  tab.  119. —  Idem,  Mifc.  2.  pag.  3y§. 

RucUia  foliis  petiolatîs  y  ovatis,  obtufiffimis  ^  inu- 
gtrrimis  ,  pubefcentibus  ,•  fioribus  ternis  yfubfe{[ilib us  y 
cauU  ercBo  ,  divaricato,  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  3. 
Tpag.  364.  n^  y. 

Cette  plante  a  des  tîges  frutefcentes',  droites^ 
divifées  en  rameaux  très-étalés ,  quadrangulaires , 
velus  ,  vifqueux  ,  garnis  de  feuilles  oppofées  »  pé- 
tiolees, ovales ,  très-entières  à  leurs  bords,  ob- 
tufes  à  leur  fommet ,  pubefcentes  à  leurs  deux 
faces,  un  peu  vifqueufes.  . 

Les  fleurs  font  agrégées ,  quelquefois  folitaires 
dms  TaifTelle  des  feuilles ,  médiocrement  pédon- 
culées,  ordinairement  réunies  au  nombre^de  trois 
fur  chaque  pédoncule.  Leur  calice  eft  divifé  en 
cinq  découpures  aiguës ,  velues  ou  pubefcentes. 
La  corolle  eft  grande ,  ample ,  d'une  couleur  vio- 
leite  peu  foncée  $  les  capfules  ovales  ,  beaucoup 
plus  longues  que  le  calice  qui  perlîfte  avec  elles. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes  occidentales. 
T)  {  y^'f'  ift  herb,  Lam.) 

7.  RuELLiE  à  feukles  à'anférine.  Rueiiîa  cheno^ 
podiifoUa. 

Rjuellia  foliîs  ovato^  fubrotundls  9  pubefcentibus  j  ' 
fioribus  verticillaiis  ,  fejfilibus,  (  N.) 

GratioU  afnis ,  maderafpatana  ,  digitads  émula  , 
folio  clinopodii  ;  capfutis  in  vtnicillos  pofitis,  Pluk.  ' 
Phytog.  tab.  193.  ng.  3. .  - 

Cettelplante  eft  très-voifine  du  ruellia  patulfl  de  J 
Jacquin  >  mais  elle  en  diffère  par  fes  tiges  herba-  ! 
cées  ;  par  fon  odeur  forte  &  défagréabie;  par  fes 
fleurs  ieiriles  &  plus  nombreufes  ,  prefque  verti- 
cillées. 

Ses  tiges  font  pubefcentes  > médiocrement  tétra- 
fûoes, divifées  en  rameaux  oppofés^  très-ouvertsj 
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garnis  de  feuilles  oppofées,  péciolées ,  molles , 
verdâtres,  ovales ,  prefque  rondes ,  obtufes,  en- 
tières à  leurs  bords,  légèrement  pubcfceaces  à 
leurs  deux  faces ,  longues  de  plus  d'un  pouce  i 
celles  des  jeunes  rameaux  axillaires,  ovales,  bien 
plus  petites.  Les  pétioles  font  velus,  longs  d'un 
demi-pouce. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  verticilles  dans  l'arf- 
felle  des  feuilles ,  au  nombre  de  quatre  à  fix  dans 
chaque  aiflelle  oppofée.  Leur  calice  eft  divifé  en 
cinq  découpures  droites  ,  courtes ,  linéaires  ,  un 
peu  aiguës ,  pubefcentes  s  la  corolle  blanche  bu 
jaunâtre,  à  peine  longue  d'un  demi -pouce;  les 
capfules  glabres ,  un  peu  renflées  dans  leur  milieu^ 
contenant  des  femences  orbiculaires ,  comprimées, 
d'un  brun-noiiâcre ,  environnées  d'un  bourrelet 
blanchâtre. 

Cette  plante  croît  à  la  Guadeloupe.  (  V.  /.  in 
kerb.  Lam  A  Elle  a  une  odeur  forte,  défagréable» 
qui  approche  un  peu  de  celle  de  la  fauge. 

8.  RuELLlE  pâle.  Rueilia  pallida.  Vahl. 

Ruellia  foliis  petiolatis ,  o-Catis  «  undulato-crenatis, 
margine  fcabris  y  fioribus  axillaribus ,  folitariis  ^fejji" 
libur,  Vahl ,  Symbol,  a.  pag.  71. 

Ruellia  (flrepens)  y  flore  magno  y  violacée  ;  foliis 
obtufis.  Forsk.  Flor.  xgypt.-arab.  pag.  i  i4.n^.  49. 

D'après  l'obfervation  de  M.  Vahl ,  cette  efpèce 
que  Forskhal  avoir  confondue  avec  le  ruetliafirc" 
pens  de  Linné,  en  efi  très-diflinâe  par  fes  pédon- 
cules (impies  6c  uniflores  i  par  la  couleur  violette 
des  corolles. 

Les  tiges  ne  font  que  médiocrement  quadran- 
gulaires, marquées  à  chacune  de  leurs  faces  d'un 
fillon  profond,  prefque  glabres,  divifées  en  ra- 
meaux oppofés ,  garnis  de  feuilles  pétiotées ,  op* 
pofées,  ovales ,  oblongues  «  glabres,  un  peu  rudes 
au  toucher,  d'un  vert- pâle  à  leurs  deux  faces.^ 
ondulées  &  crénelées  à  leurs  bords ,  obtufes  i  leur 
fommet,  longues  d'environ  un  pouce. 

Les  fleurs  font  axillaires,  oppofées,  fupportées 
par  des  pédoncules  très-courts ,  fimples,  folitaires, 
uniflores  i  munies  à  la  bafe  du  calice  de  deux  brac- 
tées plus  longues  que  lui ,  lancéolées ,  ciliées  à 
leurs  bords.  La  corolle  efl  grande ,  de  couleur 
violette ,  renflée  ,  très-ouverte  à  l'orifice  du  tube , 
longue  d'un  pouce,  trois  fois  plus  grande  que  le 
calic€u  Le  fligmate  eft  divifé  en  deux  découpures 
planes-s  prefque  linéaires. 

'  'Oote  plante  croît  dans  les  plaines  de  l'Arabie 
heure  ufe. 

5^  RUELLiE  ventrue.  Ruellia  ventricofa. 

Ruellia  foliis  îanceoUtis,  acuminatis ,  giabris;  pe-» 
dunculis  longiffimis  ,  fubdichotomis  y  tubo  apice  ver*- 
tricofo,  (N.) 
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Ses  rameaux  font  glabres  ^  prefque  cylindriques^  I 
très-lifles^  articulés;^  garnis  de  feuilles  oppofées«  I 


acuminées  a  leur  fotnmec ,  marquées  de  nervures 
fines  j  faillantes^  latérales. 

Les  fleurs  font  portées  fur  des  pédoncules  foli- 
taireSj  axiilaires^  latéraux ,  fimples  ou  dîvtfés  à 
leur  fommet  en  deux  pédicules  très-courts  ^  iné- 
gaux^ munis  de  bra£tées  fort  petites^  étroites.  Le 
calice  fe  divife  en  cinq  découpures  droites,  ve- 
lues, lancéolées  s  lacorolle  m'a  paru  jaunâtre  :  fon 
tube  y  de  la  longueur  du  calice  »  eft  confidérable- 
ment  renflé ^  &  prefqufe  long  d'un  pouce  à  fon  ori- 
fice,  ayant  la  forme  d'une  veffie  ovale,  reflerrée 
a  fon  ouverture  >  dont  les  divifions  du  limbe  font 
rapprochées,  conniventes,  inégales.  Les  anthères 
font  un  peu  faillantess  le  fiyle  plus  long  que  la 
corolle. 
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II.  RuELLiE  violette.  RucUia  violacea.  Aubl. 

Ruellia  fioribus  [olhariis  ,  alternaàm  axillarihus  ^ 

tomentofis ,  ovato^ 
668.  tab.  271. 

RueUia  foliis  petiolatis  j  ohlongis  ,  acutis  ,   den»  ^ 
tatis  y  tomentofis  ;' pedunculis  ùnifioris  ^  elongutis  ; 
foliis  brevioribus,^\\\àtï\,  Spec.  riant,  vol.  3*  pag. 
j6j.  n°.  II. 

Cette  plante  a  des  racines  ligneufes^  tortueufes^ 
muhies  de  tubercules  longs,  gros  &-rameux.  Elles 
produifent  plufieurs  tiges  hautes  d'un  pied ,  légè- 
rement velues^  quadrangulaires,  garnies  de  feuil- 
les oppofées,  légèrement pétiolées 4  ovales,  ve- 
lues^ terminées  en  pointe,  marquées  ds^ns  leur 
longueur  d'une  nervure  faillante^  dentées  ou  lé- 
gèrement finuées  à  leurs  bords. 


Cette  plante  croit  à  Cayenne  ^  où  elle  a  été 
recueillie  par  M.  Leblond.  1)  i  (  V^.  f  in  herb. 
Lamarck,  ) 

10.  RuELLiE  à  fleurs  rouges*  RueUia  rubra. 
Aubl. 

RueUia  foliis  ovato-oblongis  ,  acutis  y  pedunculis 
ûxillaribus  ,  longis  ,  multifioris,  Aublet  ,^  Guian. 
vol.  2.  pag.  6GG,  tab.  270. 

RueUia  foliis  petiolatis  ^  oblongis  ,  acumînatis  ; 
pedunculis  muUifioris  ,  fubcorymbofis  ;  corolU  limbo 
fimbriato,  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  5.  pag.  366. 
n°.  12. 


Les  fleurs  naiffent  alternativement  dans  chaque 
aiffelle  des  feuilles  fupérieure^  :  elles  font  fuppor- 
tées  par  de  longs  pédoncules  fimples  y  ordinaire- 
ment folitaires  ^  munis  à  leur  fommet  de  deux 
bradées  oblongues^  étroites^  aiguës.  Leur  calice 
fe  divife  en  cinq  découpures  étroites  ,  longues  ^ 
pointues.  La  corolle  eft  de  couleur  violette  >  fon 
tube  alongé  ^  un  peu  courbé  dans  fon  milieu  >  & 
fon  limbe  évafé  en  cinq  lobes  arrondis.  Les  cap- 
fules  font  un  peu  comprimées ,  échancrées  dans 
leur  milieu ,  contenant  quatre  femences  compri- 
mées, arrondies. 

Cette  plante  croît  dans  la  Guiane  y  dans  les 
Savannes  qui  font  au  bas  de  la  montagne  de  Gourou. 
."if.  (  Defcript.  ex  Aublet,  ) 

12.  RuELLiE  à  grandes  fleurs.  RueUia  grandi-' 
fiora; 


Ses  tiges  font  hautes  de  quatre  à  cinq  pieds , 

droites  j  articulées^  divifées  en  rameaux  quadran-  n    ir    r  t-                    -i    •        il-         j 

gulairej ,  glabres  .  cannelées ,  garnis  de  feuilles  ;  f^^^!'^  foins  ovatis  ,  petiolatis  ,  glabris  ;  pedun^ 

^«Ms^r^Ac    ^A^;^}A^^   «ki^«^..^-.    I j.^\A^^    cuits  ai  en 


lotomis  y  corollis  purpureis,  (N.) 

Cette  plante  approche  du  ruelUa  violacea;  mais 
fes  feuilles  font  plus  courtes  y  glabres  y  ovales  : 
elle  en  eft  particulièrement  diftinguée  par  fes  fleurs 

[>Ius  grandes ,  &  par  fes  ca^fules  prefqu'a  quatre 
oges  y  qui  renferment  des  femences  nombreufes. 

Ses  tiges  font  droites,  glabres^  rameutés,  mé« 
diocrement  tétragones  ,  articulées  ,  garnies  de 
feuilles  oppofées  y  pëtiolées  ,  ovales  ,  obtufes  ^ 
glabres  à  leurs  deux  faces >  minces^  Longues  de 
deux  pouces,  larges  d'un  pouce  &  plus,  rétrécies 
&  un  peu  décurrentes  â  leur  bafe  ,  légèrement  fi- 
nuées à  leur  contour^  à  nervures  latérales^  à  peine 
Taillantes. 

Les  fleurs  font  axillaires  y  fupportées  par  des 
milieu  ,  contenant  des  femences  comprimées  ^  |  P^^oncules plus  longs  que  les  feuilles,  dichotomes 
bordées  d'une  membrane  courte.  1  a  leur  fommet  y  chaque  rameau  terminé  ordinaire- 

*  I  *>^cnt  P«if  deux  fleurs  à  peine  *pédiculées,  munies 
•  Cette  plante  croît  à  Cayenne.  T)  {V.f  in  herb.  J  dé  ftipules  linéaires ,  fubulées.  Le  calice  dldîvifé 
Lamarck,  )  |  ^^ .  ^  jnq  découpures,  pubefcentes ,  très  -  longues^ 


oppofées,  pétioléeSj  oblongues,  lancéolées ^  acu- 
minées à  leur  fommet ,  à  peine  dentées  ou  entières 
à  leurs  bords,  longues  au  moins  de  fix  pouces  fur 
deux  de  large ,  glabres  à  leurs  deux  faces. 

Les  fleurs  font  axillaires  ,  latérales  ,  difpofées 
prefqu'en  corymbes  ou"  en  panicules ,  portées  fur 
un  pédoncule  commun  très-long ,  dichotomes  à  fa 
partie  fupérieure  ,  n'ayant  enfuite  que  quelques 
ramifications  courtes,  munies  de  bradées hnéaires, 
aiguës.  Leur  calice  eft  glabre ,  divife  en  cinq  dé- 
coupures filiformes,  plus  courtes  que  la  corolle. 
Celle-ci  eft  rougeâtre,  longue  d'un  pouce  & 
demi ,  renflée  à  fon  limbe  y  divifée  en  cinq*  lobes 
inégaux  ,  légèrement  frangés.  L'ova,irqeft  u^yeu 
pédicule,  oblong-Illuifuccèdeunecaplulegrabre,  * 
oblongue  ,  quelquefois  un  peu  refferrée  dans  fon 


•RUE 

fubulées.  La  corolle  eft  de  couleur  purpurine , 
longue  d'un  pouce  &  denni  &  plus^  Ton  tube  eit 
droit/ élargi, confidéfablemenc  vers  Ton  orifice; 
le  limbe  ample  y  à  cinq  grands  lobes  inégaux  y  arron- 
dis, un  peu  échancrés.  Les  capfules  cylindriques, 
longues  de  plus  d'un  pouce»  prefqu'à  quatre  loges  ^ 
à  deux  valves  s  chaque  valve  marquée  extérieure- 
ment d'une  nervure  longitudinale  qui  répond  à  la 
cloifon  intérieure.  Les  femences  font  coniprinfiées^ 
arrondies  4  blanchâtres  &  pubefcentes  dans  leur 
jeunefle. 

Cette  plante  croît  à  la  Guadeloupe ,  où  elle  a 
été  recueillie  par  M.  Badier.  (  V.f.  inhtrb.Lam.) 

13.  RUELLIE  de  Madère.  Rueliia  madurenfis. 

Ruillia  foliis  pubefcemi-incanis y  ovatis  y  tUnta- 
tis;  apice  Juhtruncatis ,  fioribus  foiitariis  y  rumis  ai- 
buantibiu  y  difformibus,  (N.  ) 

Jufiicia  Cmadurenfis  )  j  fruticofiy  foliU  ovalibus  y 
okufis  y  dentaùs  ;  fioribus  axULaribus  y  folitariis» 
Bu'rm.  Flor.  ind.  pag.  9.  tab.  4.  fig.  3. 

Adhatoda  madurenfis  ^frutefccns ,  fampfancki  folio  y 
cûu/e  argenteo,  Petiv.  Gazoph.  tab.  2.  lîg.  8. 

An  rueliia'  (  littoralis  )  >  fruticofa y  cana  y  foliis 
cuiuiformibus  ,  fer  rat  i  s  y  retujis  y  glabris  ;  fioribus 
ûxiUaribus  y  folitariiSy  fubfejjilibus?  Linn.  f.  Suppl. 
pag.  189. 

Cette  plante ,  dont  la  corolle  contient  quatre 
étamines  j  ne  peut  appartenir  zm  jufiicia;  elle  a 
d'ailleurs  tous  les  caradlères  des  rueliia  y  &  fe  dif- 
tingue  des  autres  efpèces  par  Tes  feuilles  petites , 
blanchâtres  y  prefque  tomenteufes^  &  par  fes  fleurs 
foliuires. 

Ses  tiges  font  prefque  tétragones  ,  torfes  , 
noueufes^  divifées  en  rameaux  diffus,  un  peii  pu- 
befcens  y  d'un  blanc-cendré  y  garnis  de  feuilles 
oppoféeSj  prefque  feffiles ,  blanchâtres,  un  peu 
épaifles^  légèrement  pubefcentes  ^  petites,  pref-r 
qu'ovales,  aiguës  a  leur  bafe  ,  fouvent  tronquées 
i  feur  fommet  <  quelquefois  arrondies  oti  échan- 
aétSy  ou  un  peu  acuminées ,  crénelées  ou  den- 
ûculées  à  leurs  bords. 

Les  fleurs  font  folitaires ,  axillaires ,  à  peine 
pédonculéés ,  munies  de  deux  braâées  caduques. 
Le  calice  eft  prefque  glabre  ,  cylindrique ,  à  cinq 
découpures  droites,  lancéolées,  auffi  longues  que 
les  capfules  qu'elles  enveloppent  &  avec  lefquelles 
elles perfiftent.  La  corolle  ell  d'un  blanc-jaunâtre, 
longue  d'un  pouce  au  plus,  trèsélargie  à  fon  ori- 
fice ;  elle  fe  divife  à  ion  limbe  en  cinq  lobes  ob- 
tus »  prefqu' égaux.  Les  capfules  font  f ufiformes , 
rétfécies  &  obtufes  à  leurs  deux  extrémités. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes,  à  l'île  de 
Madère.  T>  (  ^«  /  '«  ^«^^-  Lamarck,  ) 

14.  RuELLiB  blanche.  Rutllia  laâea.  Cavan. 
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Rueliia  cauU  herbaceo ,  tomentofo  ,  lanato  ;  foliis 
cvatis  y  fubcuneatis  ,  ciliaiis  ;  fioribus  axillaribus  ^ 
nudis.  Cavan.  îcon.  Plant,  vol.  3.  pag.  18.  tab.  255. 

Rueliia  foliis  petiolatis  ,  oblongo-ovatfs  ,  ciliatis  , 
fubdentatis  ;  pedunculis  brevijjtmi^ ^fubtrifioris ;  caule 
viUofiffimo^  ercBo.  Wiilden.  Spec.  Plant,  vol.  3, 
"P^g-  36f.n°.  9. 

Ses  tiges  font  droites ,  herbacées ,  rameufes  , 
torrienteufes  &  lanugineufes  ;  quelquefo's  munies 
feulement  à  leur  partie  fupérieure  de  poils  droits, 
blanchâtres  ,  très  r  épais  ,  articulés  5  garnies  de 
feuilles  oppofées,  pétiolées,  ovales,  oblongues, 
rétrécies  prefqu'en  coin  à  leur  bafe  ou  un  peu  Ré- 
currentes fur  leur  pétiole  î  i  dents  obtufes  &  lé- 
gèrement ciliées  à  leur  contour,  obtufes  à  leur 
fommet. 

Les  fleurs  font  oppofées ,  fituées  dans  l'aiffelle 
des  feuilles,  fupportées  par  des  pédoncules  très- 
courts  ^  ordinairement  munis  de  trois  fleurs  j  celle 
du  milieu  dépourvue  de  bradées,  les  deux  laté- 
rales garnies  fous  leur  calice  de  deux  braâées  lan- 
céolées. La  corolle  eft  grande,  d'abord  d'un  violet 
clair,  qui  paffe  infenfiblement  à  celle  d'uo  bJanc 
de  lait;  elle  eft  quelquefois conftamment  blanche. 
Les  capfules  font  linéaires ^  aiguës^  plus  longues 
que  les  calices. 

• 

Cette  plante  croît  naturellement  au  Mexique,  if 

m 

15.  RU£LLI£  clandeftine.  Rueliia  clandefiina, 

Rueliia  foliis  petiolatis  ;  pedunculis  long r s ,  fubdi- 
vifis y  nudis,  Linn.  Syft.  veget.  pag.  J75.  n**.  4.  — 
Hort.  Upf.  179.  —  Mill.  D\&.  n**.  3.  —  Gouan, 
lUiiftr.  39, 

Rueliia  foliis  fejjilibus ,  pedunculis  trifloris.  Hort. 
Cliff.  308.  —  Roy.  Lugd.  Bat.  291. 

Rueliia  (chtïdeùïm)  y  foliis  petiolatis^  oblongis, 
obtufis  y  bafi  attenuatis  ,  fubdentatis  ;  pedunculis  tri" 
floris  yfoliis  brevioribus,  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  5. 
pag.  363.  n®.  10.  . 

Rueliia  capfulis  teretlbus»  Dill.  Eltham.  pag.  328. 
tab.  248.  flg.  320.    . 

Ses  racines  font  compofées  de  pluGeurs  fibres 
charnues,  garnies  de  filamens  très -déliés  ;  elles 
produifent  des  tiges  herbacées  ,  peu  élevées  ^ 
prefque  couchées  fur  la  terre  ,  longues  de  llx  i 
nuit  pouces  ,  médiocrement  rameufes,  garnies  de 
feuilles  oppofées,  pétiolées ,  glabres ,  oblongues  » 
rétrécies  &  prefque  décurrentes  à  leur  bafe  ,  lé- 
gèrement denticulées  ^  leur  contour ,  obtufes  à 
leur  fommet  y  longues  d'environ  deux,  pouces  fur 
un  pouce  &  plus  de  large. 

Les  fleurs  font  oppofées,  axillaires  ,  foutenues 
par  des  pédoncules  alongés,  plus  courts  que  les 
feuilles ,  dépourvus  de  braâées ,  divifés  à  leur 
fommet  en  deux  ou  trois  autres  très-courts  j  uni« 
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flores.  Les  calices  font  partagés  tiès- profondément 
en  cinq  fegmens  très-étroits^  acuminés  ^  plus  longs 
que  la  corolle  dans  les  premières  fleurs  ,  plus 
courts  dans  celles  qui  leur  fuccèdent.  La  corolle  ^ 
d'une  grandeur  médiocre ,  eft  de  couleur  purpu- 
rine j  de  peu  de  durée  ;  il  lui  fuccède  des  capfules 
glabres  ,  cylindriques^  longues  d'un  pouce ^  ren-' 
fermant  des  femences  arrondies  &  comprimées. 

Cette  plante  croit  dans  l'Amérique  j  aux  Bar- 
bades  »  &  dans  Tile  de  Sainte-Croix,  if- 

i6.  RuBLLiE  à  grandes  feuilles.  Ruellia  macro- 

pkylla.  Vahl. 

Ruellia  folïis  ovatO' lance olatî s  y  acuminatis,  inte- 
gerrimis  y  pedunculis  elongaiis,  bifioris^  Vahl ,  Symb. 
Z.  pag.  71.  tab.  59- 

Cette  efpèce  ^  diftinguée  par  Tes  grandes  feuilles 
acuminées  &  par  Tes  pédoncules  très-longs  &  bi- 
floref  ^  a  des  tiges  puDefcentes ,  quadrangulaires  ^ 
rameufes  ;  garnies  de  feuilles  oppofées  y  pétioléds  > 
longues  de  fix  à  lept  pouces  ,  ovaks-lancéotées , 
très-entières ,  aCuminées ,  décurrentes  fur  leur  pé- 
tiole y  vertes  en  delTus  »  plus  pâles  en  deflbus  • 
chargées  à  leurs  deux  faces  de  poil5  rares  tk  courts^ 
leurs  pétioles  pubefcens ,  longs  d'environ  un  pouce 
&  demi. 

Lesfli^urs  font  axillaires  ^  fupportées  par  des  pé- 
doncules (impies  «  oppofés  ^  cylindriques  ^  pubef- 
cens ^  de  la  longueur  des  feuilles  $  divifés  à  leur 
fommet  en  deux  autres  partiels  j  uniflores ^  longs 
d'un  demi'pouce  j  munis  à  leur  bafe  de  deux  brac- 
tées oppofées,  ciliées^  lancéolées^  plus  longties 
que  ces  pédonculejs ,  &  deux  autres  fous  le  calice 
oc  de  la  même  longueur  q>ie  lui.  Les  calices  font 
glabres  3  a  cinq  découpures  lancéolées ,  prefqu*é- 
gales.  La  corolle  eft  longue  d'un  demi  -  pouce  , 
glabre  ^  très-étroite  à  fa  bafe ,  renflée  à  l'orifice  du 
tube  j  divifée  à  fon  limbe  en  cinq  lobes  entiers  > 
les  deux  fupérieurs  arrondis  »  les  trois  inférieurs 
ovales  y  un  peu  plus  courts  \  les  filan^ens  de  la  lon- 
gueur de  la  corolles  le  flyle  plus  long  que  les  éta- 
niines. 

^  Cette  plante  croît  à  Sainte  -  Marthe  en  Amé- 
lîqueT  (Defcrift,  ex  Vahl,) 

17.  RuELLiE  mouchetée.  Ruellia  guttata.  Forsk. 

Ruellia  foliis  ovato-lanccolatis  ;  fiorealbo ,  guttato. 
Forsk.  Flor.  xgypt.-arab.  pag.  114.  n®.  jo. 

Ruellia  (guttata)  ,  foliis  ovato- lanceolatis ,  mar- 
gine  fcabris  ,  undulatis  ;  fpicis  terminalibus  ,  imbri-^ 
çatis,  Vahl.  Symbol.  2.  pag.  72.  —  Willd.  Spec. 
Plant,  vol.  3.  pag.  366.  n*.  14. 

Petit  arbrifleau  «  dont  les  tiges  font  munies  de 
rameaux  oppofés,  diffus  ,  droits ,  pubefcens ,  té-» 
tragones  ^  à  angles  moufles ,  cannelés ,  garnis  de 
feuilles  oppofées^  péiioléesj  ovales  ^  lancéolées ^ 
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pubefcentes ,  fcabres  »  un  peu  dentées  ou  ondulées 
à  leurs  bords,  fupportées  par  des  pétioles  longs 
d'un  demi-pouce,  planes  Ai  deflfus. 

Les  fleurs  forment  des  épis  imbriqués  »  termi-^ 
naux  y  garnis  de  braâées  ternées ,  plus  longues 
que  le  calice;  les  deux  latérales  convexes,  plus 
larges;  celle  du  milieu  plane ,  plusalongée  ;  toutes 
lancéolées  3  fcabres,  cillées.  La  corolle  e(H>lanche,  • 
longue  d'environ  un  pouce  ;  fon  limbe  large  d'un 
demi -pouce  ,  à  cinq  lobes  ;  les  deux  inférieurs  re- 
levés, en  forme  de  voûte  &  recottrbés.en  dedans  3 
l'orifice  du  tube  marqué  de  tâches  oblongues  » 
d'un  vert-pâle. 

Cette  plante  croit  fur  le  mont  Chadra ,  dans 
l'Arabie  heureufe.  T> 

iS.RuELLiE  imbriquée. l{tfe//i<i//n^rzVtfr<z.  Forsk. 

Ruellia  florib us  in  axillis  fupremis  congeftis  yfecun^ 
dis  feJfiUbus  ;  braBeâ  obliqua  ^  fubrotundâ,  Forskhal» 

Flor.  xgypt.-arab.  pag.  113.  n*^.  47. 

Ruellia  (  imbricata  )  ,  foliis  petiolatis  ,  ovatis  ^ 
undulatO'Crenaiis  g  oppofito  minore  i  fpicis  imbricatis^ 
fecundis,  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  3.  pag.  36e. 
n^  ij. 

Ruellia  (dorfiflora)»  decumbens  y  foliis  oppofitis  ; 
bracieis  laie  cordatis  ,   ciliatis,  Retz.  Obferv.  6. 

C^'eft  une  plante  dont  les  rameaux  font  foibles^» 

f»endans  ,  prefque  couchés  y  alongés  ,  quadrangu* 
aires  ,  velus,  articulés  ;  les  articulations  diftat)tes 
les  unes  des  autres  d'environ  trois  pouces ,  garniz-s 
de  feuilles  oppofées ,  pétiolées  ^  ovales4ancéolées, 
ondulées ,  .crénelées  à  leurs  bords ,  aiguës  â  leur 
fomjnet  ;  à  chaque  paire  des  feuilles  fupérieures  ^ 
l'une  de»  deux  plus  petite. 

Les  fleurs  font  axillaires  ,  fefTiles  ,  réunies  au 
.  nombre  de  trois  à  cinq  dans  chaque  aiflelle  ;  mu- 
nies de  deux  braâées  ,  l'une  oblique ,  arrondie  $ 
l'autre  plus  étroite  :  ces  fleurs  forment,  par  leur 
enfembie ,  une  forte  d'épi  unilatéral  &  terminal  4 
l'extrémité  des  rameaux.  Le  calice  «  prefqu'à  deux 
lèvres  »  C&  divxfe  en  cinq  découpures  >  la  fupé«* 
rieure^  pluslargequelesaut'es^  eft plane,  ovale ^^ 
obtufe  ;  les  quatre  autres  linéaires ,  lancéolées.  La 
corolle  eft  blanche ,  plus  longue  que  le  calice  : 
fon  limbe  fe  divife  en  cinq  lobes  ovales ,  les  fu- 
périeurs plus  étroits  &  plus  courts.  Les  capfule  s 
font  linéaires  ,  aiguës  ,  comprimées ,  à  deux  val- 
ves y  elles  renfeiment  des  femences  arrondies. 

Cette  plante  croit  dans  l'Arabie  heureufe ,  dans 
les  Indes  orientales  &  à  l'Ile  ^Bourbon.  Ses  fleurs 
ne  s'épanouiflent  que  pendant  la  nuit.  T> 

19.  RuELLiE  ariftée.  Ruellia  ariftata.  Vahl. 
Ruellia  foliis  x>va  tis ,  fabtks  canefcentHus  ,-  copituiim 
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um'tnêG  ;  eaUcihus  bruSeifque  nervofis  ,  arîftans  ; 
cauUfruticofo.  Vahl.  Symbol,  i.  pag.  73.  —  Willd. 
Spec.  Plant,  vol:  5.  parg.  567.  n**.  i6, 

.  S^i  tiges  font  frutefcentes ,  rameufe*,  tëtrago- 
nes ,  garnies  de  feuilles  oppofées,  pétiolées ,  pe 
lices,  ovales 3  très-entières,  un  peu  épaiffes,  fans 
nervures  apparentes,  obtufes ,  blanchâtres  à  leur 
fece  inférieure ,  longues  d'environ  un  demi-pouce. 

Les  fleurs  forment  une  petite  tête  terminale  , 
hémifphërique  ,  environnée  à  fa  bafe  de  quelques 
folioles  oblongues'j  les  fleurs  munies  de  trois  brac- 
tées lancéolées,  membraneufes ,  neryeufes  ,  ter- 
minées par*des  cils  affez  roides ,  alongés ,  en  forme 
d'arête.  La  corolle  eft  velue  extérieurement. 

Cette  plante  croît  naturellement  dans  l'Arabie 
heureufe.  ]J>  (  Defcripu  ex  Wahl.  ) 

10.  RuELLiE  envoûte.  Ruellia  intrufa.  Forsk. 

Ruellia  fatus  petiolatis  ^  ovatis  ,  pilofis  ;  fioribus 
fpicatîs  y  fecundis.  Vahl  ,  Symbol.  I.  pag.  45.  -^ 
Willd.  Spec.  Plant,  vol.  J.pâg.  567.  n*.  17. 

Ruellia  cofolU  laciniâ  intrufâ  ^  fomicatâ,  Forsk. 
Flor.  xgypt.-arab.  pag.  115.  n®.  48. 

Cette  efpèce  a  beaucoup  de  rapports  ,  par  fa 
corolle  )  avec  le  ruellia  guttata  ;  mais  fes  fleurs 
font  plus  grandes  ,  marquées  à  l'orifice  de  leur 
tube  de  points  violets,  &:  non  de  taches  alongées. 

Ses  tiges  font  herbacées ,  un  peu  pendante^  » 
4livirée$  en  rameaux  i  quatre  faces  ,  droits  ,  op 

r^fés ,  velus ,  articulés  y  les  articulations  renflées 
leur  bafe  &  diftantes  d'environ  deux  pouces  , 
garnies  dé  feuilles  pétiolées ,  oppofées  ,  ovales  , 
très- entières  ,  aiguës,  pileufes  ,  longues  d'un 
pouce  &  plus,  un  peu  en  cœur  à  leur  bafe  >  fou- 
tenues  par  des  pétioles  courts  &  planes. 

Les  fleurs  forment  un  épi'  terminal ,  lon^e 
deux  pouces ,  dont  les  pédoncules  font  axillaim  ^ 
folitaires ,  alternes ,  rareinent  oppofés ,  unilaté- 
raux «  droits  ,  divifés  en  pédicules  courts,  uni- 
flores  $  chaque  fleur  munie  de  deux  braâées  fêta- 
cées.  Le  calice  efl  partagé  en  cinq  découpures  lan- 
céolées, fubulées ,  velues.  La  corolle  efl  violette , 
mélangée  de  blanc  ^  pubefcente  en  dehors  :  fon 
limbe  fe  divife  en  cinq  découpures  ,  dont  quatre 
égales  ,  ovales ,  ouvertes  $  la  cinquième  en  forme 
de  voûte  «  recourbée  en  dedans  vers  l'orifice  du 
tube ,  marquée  die  points  violets  fur  un  fond  blan- 
châtre. Les  capfules  font  aiguës  à  leur  fommet  ^ 
fubulées  j  élaffaques. 

'  Cette  plante  croit  fur  les  montagnes  les  plus 
âevées  de  l'Arabie  heureufe.  Tf'  ? 

11.  Rtjellie paniculée.  Ruellia paniculata^  Lînn. 

Ruellia  foliis  integerrimis  ;  peddncuUs  dichotomis  , 
lauralibuss  calicibus  feffiliitu  j  laciniâ  fuprema  ma^ 
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« 

jore.  Linh.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  88j.  —  Mil!. 
DiGt.  n°.  J.  —  Swaftz  ,  Obferv.  144. 

Ruellia  peduncuUs  muliifloris  ,  dichotomis  ;  folio 
langioribus,  Hprt.  Cliff.  313.  —  Roy.  Lugd.  Bat. 
29Z. 

Spéculum  Veneris  majus  ^  impatiens,  Sloan,  Jam. 
Ç9.  —  Hift,  1.  pag.  ij8.  tab.  ico.  fig.  2»  —  Rai, 
Suppl.  389. 

Cette  plante  s'élève  à  la  hauteur  de  trois  à  quatre 
pieds  :  fes  rameaux  font  redreffés  &  non  ouverts  , 
oppofés,  garnis  de  feuilles  oppofées,  très-entières, 
ovales ,  oblongues ,  un  peu  rudes  au  toucher ,  fou- 
tenues  par  des  pétioles  velus.  Celles  des  tiges  oui 
tombent  pendant  la  floraifon ,  font  plus  grandes 
que  celles  qui  leur  fuccfèdent  :  les  portions  de  leur 
pétiole,  qui  reftent  après  leur  chute  ,  font  paroitre 
les  branches  comme  épineufes. 

Les  fleurs  préfentent  ^  par  leur  enfemble ,  une 
forte  de  panicule  terminale.  Leurs  pédoncules  font 
oppofés,  dichotomes,  de  la  longueur  dçs  pétioles; 
les  braâées  lancéolées ,  de  la  longueur  des  pédon- 
cules. La  corolle  eft  petite  «  purpurine,  de  peu  de 
durée ,  peu  renflée  à  fon  orifice  >  maïs  divifée  en 
deux  lèvres,  dont  la  fupérieure  efl  bifide,  l'infé- 
rieure à  trois  divifions  égales. 

Cette  efpèce  croit  dans  les  contrées  méridio- 
nales de  l'Amérique ,  fur  les  collines  arides,  of- 
(  ^.yi  in  herb,  Lam,  ) 

22.  RuELLiE  tubéreufe.  Ruellia  iuberofa.  Lînn. 

Ruellia  foliis  cuneato  -  ovatis  ^  crenatis  y  peduncuUs 
triparti tis  ^  caule  fimplici,  Sv/artz,  Obferv.  245.  — 
Willd.  Spec.  Plant,  vol.  3.  pag.  368.  n^.  19. 

Ruellia  foliis  ovatis^  crenatis  ;  peduncuUs  unifions. 

Linn.  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  88j.  —  Mill.  Diâ. 
n^I. 

Ruellia  capfulis  angulofls.  Dill.  Eltham.  328. 

Ruellia  humilis  ,  fiore  CAruleo  ,  afphodeli  radice. 
Plum.  Gen.  12. 

Gentianella  fiore  cAruleo  y  integro;vafculofeminali 
ex  humidi  contailu  impatiente,  Sloan ,  Jam.  J2.  Hift. 
I.  pag.  149.  tab.  95.  fig.  I.  —  Rai,  Suppl.  370. 

Ses  racines  font  composées  de  plufieurs  tuber- 
cules charnues  qui  s'enfoncent  profondénrierrc  dans 
la  terre  t.ils'en  élève  des  tiges  herbacées ,  qua- 
drangulaires ,  hautes  de  huit  à  dix  pouces  &  plus, 
hifpides ,  garnies  de  poils  blanchâtres  &  roides 
vers  leur  extrémité ,  peu  rameufes  ,  munies  de 
feuilles  oppofées ,  pétiolées ,  ovales ,  crénelées  ï 
leurs  bords ,  un  peu  rétrécies  en  coin  à  leur  bafe, 
prefque  glabres  ou  légèrement  ciliées  ^  particuliè- 
rement fur  leur  pétiole. 

Les  fleurs  font  axillaires ,  portées  fur  de  très- 
longs  pédoncules  de  deux  à  uois  pouces,  qui  fe 
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^ivifent  à  leur  extrémité  en  deux  ou  trois  autres 
pédoncules  partiels,  longs  d'un  demi-pouce  i  uni- 
flores  ou  binores ,  munis  a  leur  bafe  de  deux  brac- 
tées oppofées  ,  lancéolées ,  aiguës.  Le  calice  fe 
partage  en  cinq  (egmens  alongés^  fubulés}  la  co* 
rolle  efl  d'un  bleu-tendre  «  de  courte  durée  ;  le 
tube  s'élargit  à  Ton  orifice  en  forme  de  cloche^  & 
le  limbe  elt  divifé  en  cinq  lobes  inégaux»  larges ^ 
étendus.  Les  capfules  font  prefque  coniques  3  lon- 
gues de  plus  d'un  pouce  :  dès  que  l'on  y  touche , 
même  légèrement  j  elles  lancent  leurs  femences 
avec  ébfticicé  à  une  aH'ez  grande  diftance. 

Cette  plante  croît  i  la  Jamaïque  dans  les  forêts. 
On  la  cultive  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris.  7f 

1) .  RUELLIE  à  deux  fleurs.  Rtieliia  hîfiora. 

Rueliia  foliis  lanceolatO'Ovatis  y  fioribus  geminis  ; 
calicis  laciniis  fubulatis  t  fubarifiatis.  (N.) 

Rueliia  (  biflora  )  ,  fioribus  geminis  ,  ftjjitibus.  ? 
Llnn.  Specr  Plant,  vol.  1.  pag.  886. 

Rueliia  minore  folio  j  fioribus  gemtllis,  Dillen. 
Eliham.  331. 

La  plante  dont  je  vais  donner  la  defcription  me 
paroit  devoir  fe  rapporter  à  l'efpèce  que  je  cite  de 
Linné  >  mais  le  peu  qu  il  en  dit  ne  fuflir  pas  pour 
m'en  rendre  très-certain. 

Ses  tiges  fe  divifent  en  rameaux  droits ,  tétra- 
gones^  glabres,  articulés^  garnis  de  feuilles  op- 
pofées ,  médiocrement  pétiolées,  ovales,  un  peu 
oblongues  y  entières  »  obtufes  ^  glabres  à  leurs  deux 
faces  3  d'un  vert- tendre  ,  marquées  de  quelques 
nervures  obliques,  latérales  j  longues  d'environ  un 
demi-pouce  ^  fupportées  par  des  pétioles  d'une  à 
deux  lignes. 

Les  fleurs  font  axillaires ,  oppofées  ^  réunies , 
dans  chaque  alifelle ,  d'une  à  deux  ^  prefque  felTi- 
les.  Leur  calice  eft  glabre ,  divifé  très-profondé- 
raent  en  cinq  découpures  très-étroites  j  fubulées, 
&  paroi flent  même  terminées  par  une  arête  fine 
&  roide  ;  auflî  J^^gues  que  les  capfules.  Celles-ci 
font  glabres 3  cylindriques^  aiguës  à  leurs  deux 
extrémités,  longues  de  trois  à  quatre  lignes  ;  elles 
renferment  des  femences  blanchâtres  ^  compri- 
mées j  arrondies.  Je  ne  connois  point  la  corolle. 

Cette  efpèce  a  été  recueillie  par  M.  Bofc  dans 
la  Caroline.  Il  a  bien  voulu  nous  en  comrnuniquer 
un  exemplaire.  ^?  (  ^,/) 

14.  RuELLiE  crépue.  Rueliia  crifpa.  Lînn. 

Rueliia  foliis  fubcrenatis  y  lanceolato^ovatis  ;  capi- 
tulis  ûvatis  j  foliofis  ,  hifpidis  ;  caule  repente.  Linn. 
S^tc,  Plant,  vol.  2.  pag.  886.  —  Osbeck.  Iter,  240. 
~  Miller,  Diû.  n^,  4.  —  Willd.  Spec.  Plant,  vol. 

jfpag-  j68.  n°.  22. 
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Adliatoda  luianenfis^fpicd  plana.  Petiv.  Gazopb. 
tab.73.  fig.  6.? 

Ses  racines  font  ligneufes  &  rampantes  ;  elles 
produifeht  des  tiges  également  rampantes ,  Ion- 
gués  de  trois  à  quatre  pouces,  très-fimples  ^  arti- 
culées, cylindriques,  garnies  de 'feuilles  ovales- 
lancéolées,  médiocrement  pétiolées,  chargées  de 
quelques  poils  rares ,  &  dont  les  bords  (ont  un 
peu  recouibés,  crépus ,  ondulés  ou  crénelés. 

Les  fleurs  forment  ^  dans  chaque  aiflelle  des 
feuilles,  de  petites  têtes  ovales,  folitaires ,  laté- 
rales, environnées  de  feuilles  imbriqué^ ,  ovales  «  * 
acuminées',  rudes ,  pi leufes,  encre  lefquelles  cha- 
cune des  fleurs  eil  lituée.  Leur  calice  eft  partagé 
en  cinq  découpures  velues  «  linéaires  y  la  corolle 
eft  de  couleur  jaune. 

On  trouve  cette  plante  dans  les  Indes  orien- 
tales. :if  {Defcript.  ex  Linn.) 

2J.  RuELUlE  fzkiculée, Rueliia  fafciculata.Vzh}. 

Rueliia  foliis  petiolatis^y  oblongis  ,  dentatis  y  pe^ 
tiolis  alatis  ;  fioribus  aggregatis ,  terminalibus  latt" 
ralibufque.  Vahl ,  Symb.  5 .  pag.  82.  —  Willif.  Spec. 
Plant,  vol.  3.  pag.  369. 

Rueliia  decumbens ,  foliis  lanceoltitis  y  petioUtis  ^ 
dentadsy  oppofitisy  altero  minore  ;  fioribus  fafciculatis» 
Retz.  Obferv.  botan.  4.  pag.  28. 

Cette  plante  a  des  tiges  grêles ,  menues ,  à  auatre 
faces ,  en  partie  couchées  fur  la  terre,  divifees  eu\. 
rameaux  oppofésygiabres,  foi  blés,  garnis  de  feuil- 
les pétiolées,  oppofées ,  oblongues,  lancéolées, 
nues  à  leurs  deux  faces,  dentées  à  leur  contour, 
un  peu  décurrentes  fur  leur  pétiole  :  à  chaque 
paire  de  feuilles,  l'une  des  deux  plus  petite  que 
l'autre. 

j^s  fleurs  font  réutlics  par  falcicules  dans  chaque 
aiflffie  des  feuilles  fupérieures  ;  elles  font  munies 
de  bradées  ovales >  entières,  à  trois  nervures,  un 
peu  pileufes. 

Cette  plante  croît  dan^  les  forêts  ,  â  l'île  de 
Ceilan ,  proche  les  eaux  thermales  de  Trinque- 
malle. 

16.  RuELLiE  à  feuilles  molles.  Rueliia  moilif- 
fima.  Vahl.  ^ 

Rueliia  foliis  petiolatis^  lato-lanceolatis ,  integet'» 
rimist  mollijpmis y  fioribus  fafiiculatis,  Y z,h\ ,  Symb. 
3.  pag.  8:.  —  VVilld.  Spec.  Plant.  voL  }.  pag.  369. 
n^.  24.   . 

On  diftingue  facilement  cette  efpèce  de  toutes 
fes  congénères ,  en  ce  que  toutes  ks  parties ,  & 
principalement  fes  feuilles ,  font  fouples  j  molles ^ 

velues.    . 

[  $e$  tige  s  font  droites,  quadrangulaires,  rameufes. 
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pref<iue  tomenteufes ,  garnies  de  feuilles  oppo- 
lées.péiiolées, lancéolées, très-entières,  velues, 
verdatres,  longues  de  trois  à  quatre  pouces  & 
plus  y  larges  au  moins  d'un  pouce  y  infenfibkinent 
rétrécies  vers  leur  fommet ,  foutenues  par  des 
pétioles  révêtus  de  poils  cendrés.  Les  fleurs  font 
réunies,  dans  TailTiUe  des  feuilles >  en  fafcicules 
pédoncules. 
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Cette  plante  croît  à  Tîle  de  Madagafcar.  (  Def 
cipu  ex  VahL  ) 

27.  RuELLiE  ondulée.  Ruellia  unduiata,  Vahl. 

Rudlia  foliis  pcùolatis  y  o&Iongis,  undulatis ^  capi- 
tiUs  axillaribus y  fejplibus ;  cauU  crtclo,  Vahl ,  Symb. 
}.  pag.  8i. 

Cette  efpèce  a. des  tiges  droites,  herbacées, 
quadrangulaires,  diviTées  en  rameaux  glabres ,  op- 
pofés,  géniculéS)  les  articulations  épaifles,  pileu- 
kSy  ciliées,  munies  de  feuilles  pétiolées,  oppo- 
fées ,  oblongues ,  glabres  à  leurs  deux  faces,  ré- 
trécies à  leur  bafe,  obtufes  à  leur  fommet,  ondu- 
lées i  leurs  bords.  Les  fleurs  fopt  réunies  en  petites 
têtes  feffiles ,  alternes  dans  Taiflelle  des  feuilles, 
longues  d'environ  fix  lignes.  La  corolle  eft  glabre, 
UQ  peu  plus  longue  que  le  calice. 

Cette  plante  croît  naturellement  dans  les  Indes 
orientales.  (  Defcript.  ex  VahL  ) 

28.  RuELLiE  à  collerette.  Ruellia  involucrata. 
Vahl. 

Ruellia  foliis  lanceolatls  ,  integerrimis  ,  glabris  ; 
capituUs  terminalibus  ,  involucratis  y  pilofis,  Vahl , 
Symb.  }.  pag.  83. —  Willden.  Spec.  Plant,  vol.  j. 
pag.  370.  n^.  16. 

On  diAingue  cette  efpèce  à  Tes  fleurs  en  tête 
terminale ,  munies  à  leur  bafe  de  braâées  difpo- 
fées  en  forme  d'involucre  ou  de  collerette. 

Ses  tiges  font  quadrangulaires ,'  divifées  en  ra* 
meaux  oppofés,  géniculés ,  garnis  de  feuilles  op- 
pofées ,  prefque  feflUes ,  lancéolées,  glabres  à  leurs 
deux  faces,  très-entières ,  longues  d'environ  neuf 
pouces  fur  un  pouce  de  large ,  vertes  en  detfus, 
plus  pâles  en  deffous ,  un  peu  obtufes ,  rétrécies 
a  leurs  deux  extrémités.  Les  fleurs  font  difpofées, 
i  lextrémité  des  rameaux ,  en  une  petite  tête  im- 
briquée, de  la  grofleur  d'une  noifette,  médiocre- 
ment pédonculées.  Sous  chaque  tête  fe  trouvent 
quatre  braâées  ovales ,  aiguës ,  pileufes  &  ciliées. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  orientales.  :^ 
{Defcript.  ex  VahL) 

29.  RUELLiE  finuée.  Ruellia  repanda,  Linn. 

Ruellia  foliis  lanceolatis  ,  obtuse  dentatis  ,  petio' 
latis ;  caule  repente.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag. 
886.  —  Burm.  Flor.  ind.  tab.  40.  fig.  2.  —  Willd. 
Spec.  Plant,  vol.  3.  pag.  370,  n**.  27. 
Botanique»  Tome  VL 
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PruneHa  mo!uc:a,  Rumph.  An-ib.  vo!.  6.  pag.  jo. 
tab.  ly.  fig.  B. 


C'eft  une  plante  rampante ,  dont  les  tiges  font 
herbacées,  filiformes^  lifles ,  articulées ,  garnies 
de  feuilles  oppo fées,  pétiolées ,  en  forme  de  lance,  ; 
glabres  à  leurs  deux  faces,  obtufes  à  leur  fommet, 
prefque  iînuées  ou  munie»  a  leurs  bords  de  dents 
inégales  &  obtufes.  Les  fleurs  font  médiocrement 
'  pédonculées ,  oppofées,  fituées  dans  raiffclle  dts 
feuilles  ,  difpofées  en  épis  garnis  de  braftées  • 
courtes  &  linéaires.  Les  calices  font  divîfés  en 
cinq  découpures  très-étroites,  pileufes,  ariflées* 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes,  à  lîîe  de 
Java.  O  } 


30.  RuELLTE  en  mafque,  Ruellia  ringens.  Lînn. 

Ruellia  foliis  oblongis  y  integerrimis  ;  floribus  foli" 
tariis  yfeffilibus^  caule  procumbente,  Linn.  Syfl:.  veg. 
pag.  57Î.  n®.  12.  —  Osbeck.  Iter ,  229. —  Willd. 
Spec.  Plant,  vol.  j.  pag.  370.  n*.  28. 

Ruellia  foliis  ovatis  ,  integerrimis  ;  floribus  foiita- 
riis  y  feffilibus  ;  caule  procumbente.  Flor.  leyl.  pag. 
106.  n°.  234. 

Lychnis  articulata  y  repens  j  folio  vincd  pervincA» 
Burm.  Zeyl.  144. 

Upudali.  Rheed,Malab.  vol.  9.  p.  125.  tab.  64. 

Purucwd.  Herm.  Zeyl.  13. 

Efpèce  dont  les  tiges  font  prefque  couchées  » 
rameufes  »  articulées,  longues  de  fept  à  huit  pou- 
ces, garnies  de  feuilles  oppofées,  pétiolées,  ova- 
les ou  lancéolées ,  très- entières  ,  glabres  à  leurs 
deux  faces,  un  peu  obtufes  à  leur  fommet,  en- 
tières ou  légèrement  finuées  à  leurs  bords. 

Les  fleurs  font  feflîles,  folitaires^  quelquefois 
alternes  dans  chaque  aiffelle  des  feuilles  ,  munies 
à  leur  bafe  de  deux  braâées  felTiles ,  plus  courtes 
que  le  calice.  Ce  dernier  fe  divîfe  en  cinq  décou- 
pures terminées  par  des  filamens  fétacés ,  un  peu 
velus. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  orientales  & 
au  Malabar. 

31.  RuELLiE  rampante.  Ruellia  repens,  Linn. 

Ruellia  foliis  lanceolatis  y  acuminatîs  y  integerri" 
mis  ;  floribus  fejplibus  y  braéieis  petiolatis  ,  calice 
longioribus  ,  caule  repente.  Linn.  Syft.  veget.  pag: 
576-  n**.  14.  —  Mantiif.  89.  —  Burm.  Flor.  ind. 
pag.  135. .tab.  41.  fig.  I.  —  Willden,  Spec.  Plant, 
vol.  3.  pag.  371.  n^.  30. 

Cette  plante  a  des  tiges  rampantes ,  herbacées , 
rameufes  ,  médiocrement  tétragones  ,  longues  de 
huit  à  neuf  pouces ,  garnies  de  feuilles  oppofées, 
pétiolées ,  en  forme  de  lance  5  acuminées  à  leur 
fommet,  entières  %  leur  contour.  Les  flçurs  font 
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folitaires  >  hcéralcs ,  {effiles  ^  munies  à  leur bafe  de 
deux  braftées  oppofëes  ,  péciolées  j  elliptiques  j 
plus  longues,  que  le  calice. 

Cette  plante  croît  naturellement  dans  les  Indes 
orientales. 

32.  RuELLiE  pileùfe.  Rueliia  pilofa.  Linn.  F. 

Ruellia  foHîs  oppofitis  ,  ovatîs  ^  integris  y  ciliaiis  ; 
fibribus  terminalibus ^  foUtariis.  Linn.  f.  Suppl.  pag. 
290.  —  Willden.  Spfec.  Plant,  vol.  3.  pag.  371. 
B^  32. 

Ses  rameaux  font  garnis  de  feuilles  oppofées  y 
ovales^  entières^  ciliées  à  leur  contours  fes  fleurs 
font  terminales  ^  folitaires  dans  l'ailTelle  des  feuilles. 

Cette  planté  fe  rencontre  au  Cap  de  Bonne*Ef- 
gérance: 

'33-  RuELtTE  couchée.  Rueliiadeprejfa,  Linn.  f. 

Ruellia  foUis  oppofitis  ,  petlolatis  y  obovatis  ,  in- 
Ugris  j  cdule  arlVe  deprejfo,  Linn.  f.  Suppl.  pag. 
:ç90.  —  VVillden.Spec.  Plani.  vol.  3.  pag.  372. 

"••  34- 

Cette' efpèce  èft  remarquable,  &  parfaitement 
4i|lind»if  ar  fes  tiges  couchées  &  fortement  ap- 
pliquées contre  la  terre  \.  elles  font  garnies  de 
feuilles  oppofées,  pétiblées ,  ovales ,  rétrécies  à 
leur  bafe  y  entières  â  leurs  bords. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne-Efpérance.. 

m 

34.  RuELiiE  à  fleurs  écarlates.  Ruellia  coccinea. 
V^hl. 

Ruellia  flaribus  axilUribus  terminalibufque  y  fub- 
foUtariis ,  ftfftlibus  y  foliis  ovatis  y  dentatis.  Vahl  y 

Symbol.  3.  pag.  83 .  —  Willden.  Spec.  Plant,  vol.  3. 
pag.  370.  n^  29. 

Barleria  (  coccinea  )  ,  inermis  j  foliis  ovatis  , 
denticùlatis  y  petiolatis,  Linn.  Spec.  vol.  2.  pag. 
888.  —  Miller,  Diâ.  n^  4.  —  Lamarck,  Encycl. 
vol.  I.  pag.  380.  n®.  8. 

Barleria  folani  folio  y  flore  coccinea.  Plut».  Getier. 
31.  —  Burm.  Amer.tab.  43.  fig.  i. 

Cette  efpèce  a  déjà  été  préfentée  à  l'article  bar- 
reliere ,  genre  auquel  Linné  Tavoit  d'abord  rap- 
portée 5  mais  depuis  il  a  été  reconnu  que  fes  cap- 
sules avorent  le  caraâère  particulier  des  ruellia. 
Voye:i^  l'article  cité. 

Cette  plante  croît  dans  les  contrées  méridionales^ 
de^*  Amérique. 

3  5 .  RuELUE  des  marais.  Ruellia  uUginofa.  Linn .  f. 

Ruellia  diffufa  y  hirfuta  ;  foliis  fejjilibus  y  oblongis  y 
htegris  y  fpicis   terminaljbus  y  tetragonis,   Linn.    f. 

Suppl.  290.  —  Willckn.  Spec.  Plant,  vol.  3.  pag. 
-371.  n"*.  31, 
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IC'eft  une  petite  plante ,  dont  les  rameaux  font 
diffus ,  tétragohes  «  velus  y  garnis  de  feuilles  oppo- 
fées ^  feffiles^  obiongues^  entières  à  leurs  bords  ^ 
velues  à  leurs  deux  faces.  Les  fleurs  font  difpofées 
en  épi  terminaux  y  à  quatre  faces. 

Elle  croît  dans  les  Indes  ^  à  Tranquebar^  dans 
les  rivières»  où  elle  e(!  fort  commune.  Elle  fleurie 
vers  le  milieu  de  l'hiver. 

36.  RuELLiE  en  cœur.  Ruellia  cordifoUa.  Vahl. 

Ruellia  foliis  cordato-ovatis  y  feffilihus  »  fubtîis  tO" 
mentofo-incanis^jioribusfubfpicatis,Vz\ï\ ,  Symbol.  3. 
pag.  84.  — Willden.  Spec.  Plant,  vol.  3.  pag.  372^ 
n^  3j. 

Arbrifieau  dont  les  tiges  font  droites ,  les  ra- 
meaux oppofés ,  articulés  ,  prefque  dichotomes  à 
leur  partie  fupérieure,  à  quatre  angles  peu  mar- 
qués, garnis  de  feuilles  fefliles>  oppofées,  ovales , 
en  cœur ,  très-entières  à  leurs  bords ,  aiguës  à 
leur  fommet  y  longues  de  trois  à  quatre  lignes  > 
vertes  &  nerveufes  à  leur  face  fuperieure,  mar-  . 
quées  de  lignes  blanchâtres  y  pileufes  y  fenûbles  à 
la  loupe  y  blanches  &  tomenteufes  en  deffous.    , 

Les  fleurs  font  difpofées  en  un  épi  court  >  ter* 
minai  y  compofé  dé  quatre  à  iix  fleurs  y  oppofées  » 
écartées  y  très-fouvent  alternes  ,  munies  d'une 
braâée  linéaire,  de  la  longueur  du  calice.  Le 
tube  d«  la  cprplle  efl  filiforme  y  plus  long  que  le. 
calice. 

Cette  plante  fe  rencontre  dans  les  Indes  orien- 
tales. T>  {Defcript.  ex  Vahl.) 

37.  RuELLiE  à  fleurs  unilatérales.  Ruellia  /r- 
cunda.  Vahl. 

Ruellia  fioribus  fub cordato-ovatis  ,  integerrimîs  ^ 
villops:  racemis  axillaribus  yfecundis,  Vahl ,  Symbol . 
3.  pag.  84.  — Willden.  Spec.  Plant,  vol.  3.  pag. 
372.  n®.  3^. 

Cette  efpèce  a  des  rapports  avec  le  rueUiâ  in^ 
trufa  y  dont  elle  diffère  particulièrement  par  Tes 
corolles  plus  grandes  y  de  couleur  jaune  j  par  lés 
découpures  arrondies  de  leur  limbe  y  èc  par  la 
difpoÊtioii  des  fleurs  en  grappes. 

Ses  tiges,  ainfi  que  fes  rameaux,  font  pubefcen- 
tes  ,  quadrangulaires,  garnies  de  feuilles  oppofées  , 
•pétiolées,  ovales ,  prefqu'en  cœur,  très-entières  > 
obtufes  ou  un  peu  acuminées  à  leur  fommet^  lon- 
gue d'environ  un  pouce  ,  blanchâtres  &  pubef- 
centes  furtout  dans  leur  jeunefle ,  fupportées  {>ar 
des  pétioles  très-ouverts,  beaucoup  plus  courts 
que  les  feuilles. 

Les  fleurs  font  diiîpofees  en  grappes  axillaîres  , 
tern>inales ,  longues  d'em'iron  ftx  à  fepr  pouces  5 
les  pédoncules  partiels  font  courts ,  écartés  les 
uns  des  autres ,  munis  de  braâées  fétacées  >  .plus 
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coartes  qu*eux«  Les  calices  font  i'mCés  en  cinq 
découpures  étroicôs,  velu.e$»  periîiiances.  La  co* 
rolle  eft  glabre^  de  couleur  /aune  ,  longue  d'en* 
viron  un  pouce ,  divifée  a  fon  limbe  en  cinq  dé- 
coupures arrondies,  prefqu'é gales.  L'ovaire  eft 
blanchâtre  &  velu. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  orientales. 

(  f^.f,  in  ktrh.  Lamarck,  ) 

38.  RuELLiE  du  Japon.  Ruemajaponua,  Thwnh. 

Ruellia  foliis  elliptîcts*;  fiorlbus  fpîcatis  ;  braBeis 
ohlongis,  obtufis.  Thuhb.  Flor.  japon,  pag.  254.  — 
Willden,  Spec.  Plant,  vol.  3.  pag.  372.  n*^.  58. 

Ruellia  rtpanda  hjaponia.  Houttuyn,  Linn.  p.  & 
f.  Syft.  8.  pag.  171.  tab.  59.  fig.  9. 

Ses  tiges  font  droites  «  herbacées ,  â  quatre 
faces,  de  couleur  brune-foncée,  garnies  de  feuil- 
les oppolees^  à  peine  pétiolées,  elliptiques,  très- 
eotiëres  à  leurs  oords,  un  peu  obtufes  à  leur  fom-  f 
met,  glabres  i  leurs  deux  faces,  veinées,  longues  I 
de  cinq  àfix  lignes  3  les  fupérieures  infenliblement 
plus  petites. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  plufieurs  épis  alter- 
nes, fitués  à  l'extrémité  des  tiges  &  des  rameaux, 
longs  d'environ  trois  pouces ,  glabres  j  munies  de 
braàées  oblongues ,  obtufes ,  entières ,  étalées , 
îmbrtqaées,  de  la  longueur  du  tube  de  la  corolle. 
Le  calice  fe  divife  en  cinq  découpures  étroites.  La 
corolle  eft  campanulée ,  de  couleur  jaune  5  fon 
limbe  partagé  en  cinq  lobes  égaux. 

Cette  plante  croit  naturellement  au  Japon. 

(  Defcript.  ex  Thunb,  ) 

39.  RuELLiE  queue  de  renard.  Ruellia  alopecu- 
roidia.  Vahl. 

Ruellia  foliis  ovatis  ,  glabris ,  obfcure  répandis  ; 
fpicis  terminalibus  ,  pilofis  ;  caule  repente,  Vahl. 
Èglog.  2.  pag.  49.  — Willden.  Spec.  Plant,  vol.  3. 
pag-  573.  i*°.  39. 

Ses  tiges  font  rampantes ,  herbacées ,  rameufes , 
médiocrement  tétragones ,  prefque  glabres ,  gar* 
nies  de  feuilles  oppofées,  pétiolées,  glabres, 
ovales ,  longues  d'un  pouce  &  un  peu  plus ,  un 
peu  rétrécies  vers  leur  bafe ,  aiguës  â  leur  fommet , 
légèrement  finuées  à  leur  contour,  à  nervures  peu 
fenÇbles. 

Les  fleurs  font  difpofées  à  l'extrémité  des  ra- 
meaux en  épis  pédoncules,  velus ,  imbriqués  j  à 
peine  d'un  *pouce  de  long ,  de  la  groflfeur  d'une 
plume  de  cygne  ;  chaque  neur  munie  â  la  bafe  de 
fon  calice  ae  àtnx  bradées  fubulées.  Le  calice  fe 
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marquées  de  trois  lignes  ^  plus  colorées  que  les 
autres. 

Cette  plante  croît  naturellement  au  Montfetrat 

&  à  Porto-Ricco.  (  V^.  /.  in  herb.  Lamarck,  ) 

40.  RuELLiE  barbue.  RueUia  barbota.  Vahl. 

.  Ruellia  foliis  lanceolatis  ,  integerrimis  ;  floribus 
venicillatis ,  caticibus  acutis  ,  braâieis  oùlongis , 
caule  ereéio.  Vahl,  Symbol.  3.  pag.  85.  —  Willden^ 
Spec.  Plant.^vol.  3.  pag.  373.  n?.  40. 

Cette  plante  a  des  tiges,  droites  herbacées  ,  i 
quatre  faces ,  articulées  ;  les  articulations  un  peu 
plus  épaiiTes  à  Leur  partie  fupérieure  ;  elles  fe  di- 
vtfenten  rameaux  peu  nombreux,  courts ,  alternes^, 
garnis  de  feuiUes  felfiles,  lancéolées ,  longues  de 
deux  pouces ,  quelqtiefois  plus  petites ,  entières 
à  leurs  bords ,  un  peu  obtufes  à  leur  fommet,  lé- 
gèrement rétrécies  vers  leur  bafe  s  les  plus  jeun^ 
pileufes ,  particulièrement  vers  leurs  bords. 

Les  fleurs  font  atillaires,  feflfiles ,  difpofées  par 
verticilles,  trois  environ  dans  chaque  aiflefle  op- 
pofée  'y  munies  de  braâéet  oblongues ,  obtufes , 
rétrécies  à  leur  bafe.  Le  Caltce  eft  pubefcenc  à  fon 
extérieur  »  ^lîvtfé  en  cinq  découpures  aiguës.  Lx 
corolle  fe  divife  à  fon  Itmbe  prefqu'en  deux  lèvres  5 
la  fupérieure  entière ,  comprimée ,  lancéolée ,  ob- 
tufe;  rinférieure  recouverte  en  deffus  de  longs 
poils ,  divifée  en  trois  découpures  linéaires  ,  ob- 
tufes. Les  anthères  font  munies  à  leur  bafe  d'une 
double  arête. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  orientales» 

(  Defcript.  ex  Vakl,  ) 

41.  RuELLiE  à  feuilles  de  faulç.  Ruellia  falici^ 
folia.  .Vahl. 

Ruelliafoliis  lanceolatis  ,  integerrimis  ;  floribus  ver* 
ticillatisj  calicib'us  arifiatis,  braéitis  lanceolatis ,  caule 

erecto.  Vahl ,  Sfmbol.  3 .  pag.  84. — Willden.  Spec* 
Plant,  vol.  5.  pag.  374.  vP.  42. 

Cette  efpèce  ade  grands  rapports  avec  le  ruellia 
barbata  ;  elle  en  diffère  par  fes  tiges  prefque  fim« 
les,  par  fes  feuilles  beaucoup  plus  aIongees>  par 
a  forme  de  fes  braâées  j  par  fes  calices  glabres  ^ 
ciliés  &  non  pubefieens. 

Ses  tiges  fo&c  droites  ^  à  quatre  faces ,  anicu- 
lées,  â  peine  rameufes»  garnies  de  feuilles  oppo- 
fées ,  lancéolées ,  aflez  femblables  à  celles  du 
faute  i  rétrécies  &  aigQës  à  leurs  deux  extrémités, 
marquées  i  leurs  deux  faces  de  lignes  compofées 
de  poils  très-fins  8c  courts,  vertes  en  deffus,  d'un 
vert  plus  pâle  en  deflbus  s  toutes  longues  au  moins 
de  deux  pouces. 
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divife  en  cinq  découpures  ^  dont  quatre  font  fu- 
bulées »  la  cinquième  uti  peu  plus  longue  que  les  Les  fleurs  font  difpofées  en  fertictlles ,  dans 
aures  ,  linéaire  j  lancéolée ,  arsftée  ^  légèrement  l'aiifelle  des  feuilles  ;  miuiies  de  bradées  linéaires , 
veinée  ;  toutes' paks  j  memb;aneafes  ,  ciliées  j  «  lancéolées  ^  aiguës  ^  point  rétrécies  à  leur  ^afe. 
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Le  calice  eft  court,  divîfé  en  cinq  découpures 
glabres  ^  ciliées  à  leurs  bords  ,  terminées  par  un 
.iilament  en  forme  d  arête ,  perfiftanies  même  après 
la  chute  des  capfules. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  orientales. 
(  Dcfcripi.  ex  Vahl.  ) 

42.  RuELLiE  odorante.  RueUia  bal'famea.  Lînn.  f. 

.  RueUia  erecia  ,  glahra  ;  foUis  petiolatis ,  lanceo- 
laiis  ,  fcrratis  y  vertk\Uis  ftffilibus,  Linn.  f.  Suppl. 
pag.  285).  —  Willden.  Spec.  Plant,  vol.  3.  pag.  373. 
n^  41. 

Ses  tiges  font  droites ,  à  quatre  face*; ,  glabres, 
charnues ,  articulées  ,  colorées  ,  rameufes ,  gar- 
nies de  feuilles  pétiolees ,  oppofées,  lancéolées 
ou  obîongues  ,  larges ,  étendues  ,  glutineufes  , 
glabres  â  leurs  deux  faces,  finement  dentées  en 
fcie  à  leurs  bords.* 

Les  fleurs  font  dîfpofées  par  verticilles  fefflles 
dans  l'aiflelle  des  feuilles ,  munies  de  bractéts  très- 
entières,  fouvent  ciliées.  Le  calice  fe  divife  en 
cinq  découpures  irrégulières,  dont  quatre  lancéo- 
lées, la  cinquième  plus  large.  La  corolle  eft  jaune , 
tubulée,  en  mafqupj  les  anthères  bltoiâtres,  le 
Ityle  velu. 

Cette  plante  eft  très  commune  aux  Indes,  dans 
les  nv:ères ,  furtout  après  la  récolte  du  riz.  Elle 
répand  une  forte  odeur  de  terébinche.  O  (  l>4c. 
ex  Linn.f) 

•   43-  RuELLiE  à  longues  fleurs.  RueUia  iongiflora. 
Vahl.  •' 

RueUia  foliis  ovatls  ^  integerrimis  ;  florihus  ûxil- 
îaribus  Jolitariis ,  longiftmis ;  caulefruvcojo.  \'ahl , 
Symbol,  i.  pag.  45.  tab.  jy.  —  Willden.  Spec. 
Plant,  vol.  3.  pag.  374.11*'.  43. 

CamcUia  (  grandiflora  ) ,  fol^i s  petiolatis  ,  corda- 
us  ^  obtufis  ^  inugrh  i   tuba   coroila  quad/rfollicari. 

lorskhal,  Flor.  aegypt.  arab.  pag.  126.  n**.  09. 

Malgré  les  rapports  de  cette  plante  avec  le  bar- 
lerîa  grandlflora ,  elle. ne  peut  être  confondue  avec 
elle.  Outre  le  caraâère  de  fes  capfules  munies  de 
dents  elaftîques ,  elle  n'a  ni  les  teuiiles  molles  & 
foyeules,  ni  les  bradties  glabres ,  feHfîles ,  réti- 
culées &  fcarieufes  du  barltria  grandiflora. 

■  C'eft  un  arbriffeau  dont  les  tiges  font  hautes 
d  environ  un  pied  &  demi,  diyifées  en  rameaux 
diftus,  étales,  preCque  cylindriques  ;  hérifles  de 
poils  courts,  roides /blanchâtres,  ouverts,  très- 
nombreux,  munis  d'articulations  longues  d'un 
pouce,  un  peu  renflées  à  leur  partie  fupérieure  ; 
garnies  de  feuilles  ôppofces ,  pétiolées  ,  ovales 
prefqu/en  cœur,  très-eniières  ;  longues  d'un  pouce 
&^  p.us  ,  médiocrement  veinées ,  obtufes  a  leur 
(omîpet,  hifpides  &  tuberculéçsàleurs  deux  faces. 
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fupportées  par  des  pétioles  cylindriques  ,  velus , 
longs  d'un  demi-pouce. 

Les  fleurs  font  axillaîres,  folîtaires,  feflTiles,  fi- 
tuées  vers  Textrémité  des  rameaux  ,  munies  de 
deux  braâées  oppofées.  Le  calice  renflé ,  long 
d'environ  un  pouce,  eft  marqué  de  cinq  angles, 
divifé  en  cinq  découpures  conniventes  ,  lancéolées. 
La  corolle  elt  blanche ,  fon  tube  cylindrique ,  long 
de  quatre  pouces  ;  le  limbe  large  d'un  pouce ,  à 
cinq  lobes  prefau'égaux  \  les  anthères  font  blan- 
ches, droites,  linéaires  ,  bifides  à  leur  bafe  ;  les 
capfules  ovales ,  à  quatre  filions  ,  à  deux  loges  , 
chaque  loge  contenant  quatre  f^mences  réni- 
formes. 

Cet  arbriffeau  croît  dans  l'Arabie  heureufe  ,  fur 
les  montagnes ,  dans  les  environs  de  Taces.  ]& 

44.  RuELLiE  irrégulière.  RueUia  difformis.  Linn. 

fils. 

RueUia  diffufa  ,  kirfuta  ;  frliis  lineàribus ,  dentata- 
Jinuatis  ,  iniegris  ;  jioribus  verticiUaiis  ^  axiUàribus, 
Linn.  f.  Suppl.  pag.  289.  —  Willd.  Spec.  Plant, 
vol.  3.  pag.  574.  n^44. 

Nir'fckuUi,  Rheed,  Malab.  vol.  2.  pag.  89.  tab. 
46.  An  varie  as  ? 

Cette  plante  a  des  tiges  diffiifes,  rameufes,  hé- 
riffées  de  poils  roides  ,  garnies  de  feuilles  oppo- 
fées, très- variées  dans  leur  forme,  lancéolées  ou 
linéaires,  étroites  >  les  unes  entières  ;  d'autres  den- 
tées en  fcie  ou  prefqu'incifées ,  firruées  plus  ou 
moins  profondément.  Les  fleurs  font  difpofées  , 
par  vertrcilles  oppofés  i  dans  les  aiflelles  des 
feuilles. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  orientales. 

(  Defcript,  ex  Lian,f.  ) 

4y.RuELLiErad!cante.  7îtfW/w/b;7z//îrjrtf.Mich. 

RueUia  g^abriufcula  y  caule  diffuse  ramofoy  kumif^ 
trato  &  radicante  ;  foliis  in  petiolum  longiit feule  an- 
guftatis  ,  ovalibus  ,  obtafis  ;  fioribus  fubfeffîlibus  ,  cap- 

fulis  lineàribus,  Mich.  Flor.  boréal.- amer.  vol.  2. 
pag.  23. 

'  Ses  tigcs  font  diffufes,  rameufes,  prefque  gla- 
bres, étendues  8c  couchées  fur  la  terre ,  radicantes 
à  leurs  articulations,  gai  nies  de  feuilles  oppofées, 
ovales,  étroites , obtufes  à  leur  fommet,  rétrécies 
à  leur  bafe  en  un  pétiole  alongé.  Les  fleurs  font 
prefque  feffiles  dans  raiflèlle  des  feuilles  fupé- 
ricures. 

Cette  plante  croît  fur  les  confins  de  la  Nouvelle- 
Géorgie  &  de  la  Floride. 

46.  RuEiLiE  â  feuilles  d)lon3ues.  RueUia  oblon^ 

gifjlîa.  Mich.  ^ 

RueUia  affurgens^  tout  mimt^  dcnsequc  puiens.^ 
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fôliis  ereBts ,  fubfejjtiihus  ,  obovali-ohiongis  ;  floriius 
fuhfoinariis.  Mich,  Flor.  boréal.  -  amer.  vol.  i. 

Cette  plante  a  fes  tiges  redreffécs ,  rameiifes , 
un  peu  pubefcentes ,  garnies  de  feuilles  droites , 
oppofées  ,  prefque  feOîles  ,  ovales  y  oblongues  , 
prefque  pubefcentes.  Ses  fleurs  font  f^fi^^^^es , 
fituées  dans  l'iiflelle  des  feuilles  fupérieuresT^ 

Telle  efl  la  defcriptfon  que  Michaux  donne 
d'une  plante  que  je  crois  avoir  reconnue  dans 
rherbier  de  M.  Lamarck,  à  laquelle  conviennent 
îparfairement  les  caractères  que  Michaux  lui  attri- 
bue 3  &  qui  a  de  pins  les  fleurs  folitaires ,  prefque 
feffiles  y  droites  3  axillaires  «  jaunâtres  ^  plus  longues 
que  les  feuilles  s  munies  à  leur  bafe  Ae  deux  brac- 
tées étroites ,  alongées  ,  lancéolées.  Le  calice  eft 
fmbefcent  ^  divifé  en  cinq  découpures  ciliées  à 
eurs  bords  ,  terminées  par  un  long  filament  en 
forme  d'arête ,  un  peu  velu.  Cette  efpèce  a  été 
rapportée  de  la  Caroline  par  Frafer. 

La  première  a  été  recueillie  par  Michaux  en 
Amérique,  dans  la  Nouvelle -Géorgie.  {Defcript. 
ex  Mieh.  ) 

47.  RUELLIE  tentaculée.  Ruellia  tentaculata. 

RucIUafoIiis  obovatis ,  verticiUts  obvallatis  ;Jpinis 
intrmibusy  bifurcatis.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag. 
886.  —  Amœn.  Acad.  vol.  4.  pag.  320. 

Euphrafia  acinos,  Pluk.  Phyt.  tab.  297.  fig.  7. 

Ses  tîges  font  liffes,  herbacées,  à  quatre  faces, 
divifées  en  rameaux  courts,  garnis  de  feuilles  pé- 
tiolées ,  glabres ,  entières  ,  décurrentes  fur  leur 
pétiole ,  ovales ,  un  peu  aiguës.  Les  fleurs  font 
difpofées  en  verticilles  dans  l'aUFelle  des  feuilles^ 
environnées  d'épines  molles,  filiformes,  droites, 
velues,  une  fois  plus  longues  que  les  fleurs,  divi- 
fées à  leur  fommet  en  deux  pointes  aiguës.  Le^ 
feuilles  qui  accompagnent  les  verticilles  font  pe- 
tites,  fefliles  j  prefque  rondes,  tandis  que  celles 
des  tiges  font  amples  «  longues  de  deux  pouces', 
larges  au  moins  d'un  pouce  &  demi.  Je  foupçonne 
que  Linné  n'a  v\i  que  celles  des  verticilles. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes.  (  y.f.  in  herb. 
Lam,  } 


48.  RuELLiE  couchée.  Ruellia  profirata, 

Ruellia  herbacea y^bcfcens ;  foliis  ovatis^  crenatis^ 
fubvillofis  ;  fioribus  axillaribus  ^  fubfoliianis  j  coule 
profirato.  (N.) 

Ses  tîges  font  tout-à-faît  couchées  fur  la  terre , 
grêles,  herbacées,  pubefcentes ,  articulées,  radi- 
cantes  à  leurs  articulations,  d'où  fortent  de  lon- 
gues fibres  fimples,  fili^rines.  Les  rameaux  font 
médiocrement  redreffés  »  garnis  de  feuilles  pétio- 
lées,  oppofées  j  ovales ^  courtes,  à  peine  longues 
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d'un  pouce  fur  huit  à  dix  lignes  de  large  ;  un  peu 
molles,  vertes  à  leur  face  fupérieure  ,  plus  pales 
&  un  peu  blanchâtres  en  deflbus,  légèrement  ve- 
lues ou  munies ,  fuctout  à  leur  face  inférieure,  de 
quelques  poils  couits  &  rares.  Les  fleurs  font  axil- 
laires ,  prefque  folitaires  dans  cliaque  aiffelle,  mé- 
diocrement pédonculées>1es  calices  font  courts, 
velus. 

Cette  plante  croît  dans  l'Inde  ;  elle  m'a  été  com- 
muniquée par  M.  Dupuis.  {V,f.) 

49.  RuELLiE  des  rochers.  Ruellia  rupeftris, 
Svf'artz. 

Ruellia  acaulis  yfolits  oblongis ,  crenatis  y  répandis; 
petiolis  longijftmis  yfcapis  muliifioris,  Swartz ,  Prodr. 
93.  —  Idem,  Flor.  Ind.  occid.  vol.  2.  pag.  1071. — • 
Willd.  Spec.  Plant,  vol.  3.  pag,  575.  n°.  4f. 

An  genirdia  (  tuberofa  )  ,  foliis  fubovatis  ,  /o- 
mentofis ,  répandis  ^  longitudine  caulis?  Linn.  Spec. 

Plant,  vol.  2.  pag.  848.  —  Willd.  1.  c.    . 

Willdenow  foupçonne  que  cette  plante  pour- 
roit  bien  être  le  gcraruia  tuberofa  de  Linné ,  dont 
la  fruâification  n'efl  pas  encore  bien  connue.  Au 
refle,  cette  efpèce  &  la  fuivante ,  ruellia fcabrofa, 
ont  un  port  qui  leur  eft  particulier;  elles  s'écartent 
des  autres  efpèces  de  ce  genre  par  leur  corolle 
inégale  &  en  forme  de  foucoupe. 

Les  feuilles  naiflent  du  collet  de  fa  racine  >  elles 
font  oblongues ,  prelqu'ovales  ,  un  peu  tomen- 
teufes ,  crénelées  ou  nnuées  à  leurs  oords ,  fnp- 
portées  par  de  très-longs  pétioles^i  De  leur  centre 
s'élève  une  tige  nue  ou  une  hampe  terminée  par 
plufieurs  fleurs,  dont  la  corolle  eft  en  forme  de 
foucoupe. 

Cène  plante  croît  en  Amérique,  dans  la  Nou- 
velIe-Efpagne ,  fur  les  fentes  des  rochers ,  aux  lieux 
déferts  ,*Ie  long  des  rivières,  of. 

fo.  RuELLiE  â  feuilles  rudes.  Ruellia  fcabrofa^ 
Swartz^ 

Ruellia  acaulis ,  foHis  ovatis  ,  fubrepandis  ,  coria'^ 
ceis,  glabris  y  fubtus  fcabris  ;  fcapis  multiflcris.  Sw». 
Flor.  Ind.  occid.  vol.  1.  pag.  1074.  —  Willden. 
Spec.  Plant,  vol.  ^  pag.  $75.  n^.  46. 

Cette  efpèce  ,  comme  nous  Tavons  obfcrvé  ci- 
deflTus,  ne  convient  qu'imparfaitement  à  ce  genre > 
duquel  il  faudrapeut-être  l'exclure  lorfque  fa  fruc- 
tification fera  mieux  connue.  Ses  feuilles  font  tou- 
tes radicales,  ovales,  coriaces,  un  peu  finuées  i 
leurs  bords ,  glabres  à  leur  face  fupérieure,  rudes* 
au  toucher  à  leur  face  inférieure  :  il  s'élève  de  leur 
centre  une  hampe  nue, qui  fupporte  plufieurs  fleurs» 
donc  la  corolle  eil  hypocratériforme. 

Cette  efpèce  croit  dans  les  lieux  pierreux  8c 
[  ombragés  de  la  Nouvelle-Efpagne.  :¥     . 


^ 
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51.  RuELLiE  variable.  Rueiiia  varians.  Vent. 

Rueliia  foliis  laitceolato-ovatis ,  fuhrq>andis  ^  dcu" 
mînatis^  glabris^  pedunculis  terminalibuSy  paucifloris; 
hraâeis  imhrîcatis  ^  inâquaiihus.  Vent.  Horc.  Cels^ 
j>ag.  46.  tab.  j\6, 

Erantkemum  pulcieUum.  Andrew",  the  Bocan.  re- 
pofiroT.  pi.  88. 

Ses  ricines  produifent  des  tiges  droites  ^  géni- 
culées ,  renflées  aux  articulations  ^  cylindriques , 
divîfées  en  rameaux  oppofés,  glabres ,  tétragones, 
garnis  de  feuilles  oppofées^pétiolées^  réfléchies  « 
ovales  j  lancéolées  ,  crénelées  à  leur  bafe^  légère- 
ment ondulées ,  veinées ,  d'un  vert-foncé  en  deffus^ 
plus  pâles  en  deiïous»  fupportées  par  des  pétioles 
réunis  i  leur  bafe^  dilatés  à  Uur  partie  fupé- 
rieure. 

.  Les  fleurs  font  fituées  à  l'extrémité  des  tiges  & 
des  rameaux  ^  foutenues  par  des  pédoncules  très- 
courts  ,  ordinairement  triflores ,  munis  de  bradées 
de  couleur  purpurine  ^  imbriquées ,  lancéolées  ^ 
aiguës^  inégales  'y  les  extérieures  légèrement  cré- 
nelées. Le  calice  eft  divifé  en  cinq  ,  quelquefois 
quatre  ou  fix  découpures^  femblables  aux  bradées 
intérieures.  La  corolle  eft  d'un  bleu  d'azur ,  en 
forme  d'entonnoir  ^  inférée  fous  Tovatre  :  fon  tube 
eft  gréte»  médiocrement  dilaté,  un  peu  courbé j 
xi'un  rofe-tendre ,  trois  fois  plus  long  que  le  ca- 
iice  3  le  limbe  ouvert ,  à  cinq^  quelquefois  quatre 
ou  fix  lobes  ovales  ^  obtus  ^  prt fou 'égaux.  Les  éta- 
fnines  font  attachées  à  l'-orilice  de  la  corolle  ,  or* 
xlinairement  au  nombre  de  quatre ,  dont  deux  fer- 
tiles &  deux  ftériles  ;  quelquefois  cinq  ou  fix ,  fup- 
fortant  des  anthères  droites  ^  échancrées  à  leur 
afe. 

L'ovaire  eft  oblong^  verdâtre,  libre  s. 4e  ftyle 
filiforme  ^  de  la  longueur  des  étamines  fertiles  >  de 
couleur  purpurine  s  le  ftigmate  i  deux  divifions 
aiguës ,  roulées  en  dehors.  Le  fruit  eft  une  cap- 
fule  oblongue^  anguleufe,  prefque  tétragone  j  ai- 
guë à  fon  fommet ,  rétrécie  à  fa  bafe  ^  divifée  en 
deux  loges ,  s'ouvrant ,  avec  élaftidté  y  en  deux 
salves  y  munie  en  dedans  de  cloîfons  oppofées  aux 
valves  4  adhérentes  le  long  de  leur  partie  moyenne  > 
fe  divifant ,  au  ménoe  inftant  qu'elles^  en  dkux  por- 
tions égales^  &  munies  chacune  de  deux  filamens 
aigus.  Les  femencesfom  folitaires^  ovales,  com- 
primées i  de  couleur  brune  ^  fituées  dans  les  aif- 
felles  des  filamens  crochus. 

Cet  arbrifleau  eft  originaire  du  Coromandel.  Il 
eft  cultivé  dans  le  jardin  de  M.  Cels.  T>  (  Defcript. 
SX  yenun.) 

Efpicis  moins  connues. 

*  Rueliia  (  fragrans)  ,  foliis  feJpUhuSy  oblongis  , 
4>kus^ firratis ^floribas  axillaribuSy  foRtariis , Jefi^ 

fibus,  Foift.  Prçdr*  Q^..M5« 
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*  Rucllia  (reptans)  ,  foUis  petiolatis ,  cvaiis ,  ùi* 
tujisy  obtuse  ferratis;  pedunculis  urminalibus  ^  fubfpi" 
catis,  Forft.  Prodr.  n°.  242. 

*  Ruillia  (antipoda)  ^  foliis  mucrottoto-ferratis  ; 
caule  repente;  fiorihusfub/picatisgterminalibus^  quints 
ternifve.  Linn.  MantifT.  pag.  422.  • —  Rumph.  Amb« 
f .  ub.  170.  fig.  2» 

^  Cette  efpèce  ft'a  point  du  tout  le  caraÛère  effen- 
tiel  de  ce  genre  y  elle  ne  renferme  que  deux  éta- 
mines ,  &  fes  capfules  font  dépourvues  de  dents 
élafliques.  EJleparok  avoir  de  grands  rapports  avec 
les  gratiola.  Willdenow ,  dans  fon  Species  planta^ 
rum ,  l'a  préfentée  fous  le  nom  de  graUola  veroni^ 
cifolia  y  d'après  Retzius. 

*  D'après  de  nouvelles  obfervaticfns  de  M.  La- 
marck,  le  jufticia parvifolia  (Encycl.  botan.  )  doit 
être  placé  parmi  les  rueliia ,  la  corolle  ayant  quatre 
étamines.  Foyr j; ,  pour  la  defcrîption  ,  Tarticle 
Carmentxne  à  petites  feuilles,  vol.  i.  pag.  627. 
n^.  10. 

. 
RUIZE.  Ruizia.  Genre  de  plantes  dicotylédo*» 
nés ,  à  fleurs  polypétalées ,  de  la  famille  des  mal-^ 
tacées  »  qui  a  de  grands  rapports  avec  les  penia- 
pètes ,  &  qui  comprend  des  arbrifleaux  exotiques 
i  l'Europe  ,  dont  les  feuilles  font  alternes,  en- 
tières ou  lobées  ;  les  fleurs  difpofées  ea  corymbes 
terminaux  ou  folicaires. 

Le  caraftèr^eflentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  double  calice ,  V extérieur  a  trois  folioles  cadur- 
ques  y  l'intérieur  monophylle  »  perf fiant  ;  U  tube  des 
étamines  très- court  ;  toutes  les  étamints  feràUs  i  dik 
ftyles  ;  des  femences  trian^daires» 

Caractère   générique. 

Chaque  fleur  offre  : 

i^.  Un  calice  double  ;  l'extérieur  à  trois  folioles 
ovales  »  aiguës ,  concaves,  très-caduques  )  Tinté-, 
rieur  monophylle ,  profondément  partagé  en  cio<) 
découpures  lancéolées. 

1^.  Une  corolle  de  cinq  pétales  ouverts,  oblongs» 
en  forme  de  faulx ,  entiers ,  arrondis  à  leur  fom- 
met ,  rétrécis  à  leui:  bafe  ^  inférés  fur  le  tube  des 
étamines. 

}^.  De  trente  à  quarante  étamines  y  dont  les  fila- 
mens j  plus  courts  que  la  corolle ,  font  réunis  à 
leur  baie  par  un  tube  très-court,  terminé  par  des 
anthères  oblongues, inclinées. 

4^.  Un  ovaire  globuleux ,  fupérieur ,  à  dix  fil- 
ions, furmonté  de  dix  ftyles  très -courts  ^  épais  ^ 
terminés  par  des  ftîgmates  fimpics. 

ht  fruit  confifte  en  dix  capfules  difpofées  cir-* 
culairement  :  ces  capfules  font  arrondies  extérieo- 
remenc  ^  comprinoé^s  latéralemeot  «  angulenfes  à 
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lenr  bofd  intérieur  ^  à  une  feule  loge ,  conte- 
,nant  deux  femenccs  d  trois  cotés  5  l'extérieur  ar- 
rondi. 

Ohftrvatîons*  Ce  genre  ne  diffère  des  pentapétes 
qpepar  Tes  éutnines  plus  nombreufes  &  par  Tes 
dix  ftylei  «  au  lieu  d'un  feul  à  cinq  divifions.  Les 
autres  cataâères  font  conin^uns  aux  deux  genres^ 
<)vi  rigoureufement  pourroient  être  réunis  par 
ceux  qui  craignent  ^  avec  aflez  de  raifon  ^  la  trop 
grande  multiplicité  des  genres. 

Je  ne  ferois  pas  très-éloigné  de  foupçonner  que 
les  trois  efpèces  qui  compofent  ce  genre ,  ne  font 
ptut-étre  que  des  variétés  de  U  même  ^  leurs  dif- 
lérences  principales  n'exiftant  que  dans  la  forme 
des  feuilles  qui  font  uès- variables. 

Espèces. 

1.  RuizE  â  feuilles  en  cœur.  Ruiiia  cordata, 
Cavan. 

Bjd^ia  foUis  cordatis^  oblongo-acuminans yfinuato- 
Kfinatis  y  incanis  ^  fubihs  fannaccis,  Cavan.  Diilert. 
botan.  }.  pag.  117.  n^.  16^.  tab.  36.  fig.  2. 

Rui^iafoiiU  cordatO'Unceolatis ,  répandis,  Willd. 
Spec.  Plant,  vol.  3.  pag.  75^8. 

Konigia  foiih  fuhcordath  ^  crenato-^nuatis  ,  incd' 
nis^fubtùs  tomentofis  }  fioribiu  dccagynis,  Commerf. 
MB,  Cod.  2.  pag.  85^. 

Konigia  foi/is  cordato-finuatis  ,  crenatiSj  utrinque 
incanis }  fioribus  dêcaftylis,  Comnierf*  ubi  fuprà 
figurât^ 

Fidgairement  bois  4e  fenteur  blanc. 

Ses  tiges  font  frutefcentes  &  rameufes ,  garnies 
de  feuilles  alternes >  pétiolées,  très- nombreufes ^ 
en  cœur,  ovales  y  acuminées  >  crénelées  «  finuées^ 
plus  longues  que  leurjpéciole  y  blanchâtres  y  prefque 

Îalvéruientes  en  denous  y  munies  à  leur  bafe  de 
ipules  fubulées  y  blanchâtres  y  pulvérulentes  >  ca- 
duques* >i 

Les  fleurs  font  difpofées  en  corymbes  prefque 
embellés  y  asiliaires  &  terminaux  ;  chaque  fleur 
nooie  d'un  pédoncule  propre.  Le  calice  efi  to* 
nenceux  i  l'extérieur  à  trots  folioles  ovales ,  ai* 
guës^  concaves,  très-caduques j  l'intérieur  i  cinq 
découpures  profondes  >  lancéolées,  réftéchies  à  la 
ttaturité  des  fruits.  La  corolle  a  cinq  pétales  d'a- 
bord d'un  jatme-clair ,  puis  d'un  jaune  de  foufre 
plus  foncé,  très  -  ouverts,  prefqu'arrondis  ,  en 
forme  de  faulx ,  un  peu  roulés  à  leur  fomfnet  » 
plus  courts  que  le  calice.  Les  étamines  plus  cour* 
tes  que  la  corolle  \  les  anthères  blanchâtres ,  ob- 
longues  ^l'ovaire  globuleux  «  velu;  les  Hyles  rou- 
geâtres,  plus  courts  que  les  étamines. 

Cette  ^ante  a  été  recueillie  par  Commerfon  à 
nk^Boiirbm^  proche  le  bei»g  Sainc-Dem  ^rà 
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elle  fleurie  vers  la  fin  de  l'hiver.  T>  (T./.  in  Iterh^ 

Juffieu.  ) 

2.  RuiZE  lebé.  Ruiiia  iobata.  Cavan. 

Rui^ia  foliis  cordatis ,  crcnatis  ,  tri  feu  quinquelo^»- 
bâtis  ^  cbiongis  ,*  lobo  medio  produciiore  y  acuminato.  ■ 
Cavan.  Diflert.  boc.  3.  pag.  118.  n^.  170.  tab.  36. 
fig.  I. 

Ruiya  foliis  cordatis  ,  quinqvclobis  ,  crenatis^ 
Willd.  Spec.  Plant,  vol.  5.  pag.  798.  n^.  2. 

Konigia  foliis  faperioribus  cordatis  ,  inéqualiter' 
crenatis  /  inferioribus  tri  lob  is  &  quinquelobis ,  lobo 
medio produéliorc,  Commerf.  MfT.  Codic.  2. pag.  i  j. 
Figurât, 

Konigia  fioribus  decagynis  ;  calice  cxteriore  tri- 
phyllo  y  deciduo  ,  interiore  quinquepartito  ;  foliis  ob^ 
longe  cordatis  ,  mar^ine  crenato-fuberojts  ,  baji  obtuse 
quinqueangulatis  yfubtùs  incanis,ComvCitii,  ubifupràm- 

Il  exifte  défi  grands  rapports  entre  cette  efpèce 
&  la  précédente,  qu'il  eft  difficile  de  s'aflurer 
qu'elle  n'en  foit  pas  une  variété  :  elle  en  diffère  à 
la  vérité  par  fes  feuilles  lobées,  mais  quelquefois 
elle  en  a  d'entières  ,  parfaitement  femblable^  à 
celles  du  ruiiia  cordata,  tc  d'ailleurs,  dans  ce  genre 
comme  dans  la  plupart  des  autres  malvacées ,  la- 
forme  des  feuilles  e(l  très-variable. 

C'eQ  un  très*joli  arbriiTeau  qui  s'élève  â  cinq  obi 
fix  pieds  y  dont  les  tiges  font  revêtues  d'une  écorce 
cendrée ,  8c  qui  fe  divifent  en  rameaux  étalés  ,. 
fragiles ,  qui  acquièrent  par  la  vieilleire  une  con* 
fiftance  ligneufe  &  une  grofieur  prefqu'égale  à 
celle  de  la  cuifle.  Les  feuilles  font  fituées  à  l'ex»' 
trémité  des  rameaux^  très-rapprocbées,  alternes »•* 
pétiolées,  en  cœur  >  glabres  en  deflîis  ,  tomen* 
teufes  en  deffous ,  inégalement  finuées  &  créne*- 
lées  à  leur  contour  ^  â  cinq  ou  trois  angles  &  quel- 
quefois plus  5  portées  fur  de  longs  pétioles  garnis- 
a  leur  bafe  de  ftipules  droites  ,  fuoulées ,  blan- 
châtres ,  caduques. 

{.a  difjpofition  des  fleurs  &  les  autres  parties  de- 
là fruâincation  reifemblent  parfattemenc  à  celles- 
flu  rviiia  cordata  ,  excepté  les  pétales  un  peu  phis- 
grands  &  plus  longs  que  les  calices.  Le  nombre 
des  (lyles  varie  au  deflous  de  dix  ^  d'après  la  re-- 
marque  de  Commerfon. 

Cette  efpèce  a  été  recueillie  à  l'Ile-Bourbon  ^ 
au  promontoire  de  Saint -Bernard ,  dam  lés  envi* 
rons  du  bourg  Saint-Denis  ^  elle  fleurit  vers  lenu—  * 
lieu  de  l'hiver-  f)  (F.f  in  hcrb.  Ju/.  )    . 

3.  RuizE  variable.  Rmiia  vdriabilis,  Jaeq. 

Ruiiia  foliis  ramorum  fiôrentium  palmàtis  ,  fieri^' 
lium  digitasis,  Jacq.  Horc.  Sckoub.  3.  pag.  24*  tab.- 
29 j.  —  Willd.  Spec,  Plant,  vol.  ^.  pag.  798.  n^  y^ 

Ruiya  {fiimx^),9  fiia^  utrin^  incmif^^i^  , 
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maùSy  incljlsy  quinqucpardtis  ^  lobis  acumtnath  ,  j?- 
nuato  '  c rendus  ^  medio  produîîiore»  Cavan.  Diflert. 
bot.  3.pag.  119.  n**.  171.  ub.  37.  fig.  i. 

Konigia  foliis  utrînqitè  incanîs ,  paimatis  ,  încrfis, 

Commerf.  MflT.  Cod.  2.  pag.  89..  Figurât. 

Rui^ia  (laciniata  )  ,  foiiis  ufque  adpetiolum  lact- 
niatis  ;  laciniis  Jeptem  anguftijjimis  ^  Itnearibus  ^  pin,' 
natif  dis  y  pinnidis  decurrentihus.  Cavan.  Diflèrt. 
bor.  3.  pag.  119.  n**.  172.  tab.  37.  fig.  2. 

Konieia  foiiis  muhipartïtis  y  laciniis  Unearious  , 
fubdivifis,  Commerf.  Mfl.  Cod.  2.  pag.  16. 

Vulgairement  bois  de  fenteur  galeux,  ou  bois  de 
fenceur  bleii. 

M,  Cavanilles ,  d'après  Commerfon ,  avoir  fait 
deux  efpèces  de  cette  plante  ,  d'apiès  la  forme 
variée  oe  fes  feuilles.  Jacquin  a  oofervé  cjue  fes 
feuilles  étoient  palmées  fur  les  rameaux  fertiles 
ou  portant  des  fleurs  ,  laciniées  fur  les  rameaux 
iiériles  :  opinion  qui  fe  trouve  en  effet  confirmée 
en  Quelque  forte  par  le  filence  de  Commerfon  fur 
les  fleurs  du  rui^ia.  laciniata  »  dont  il  n'exiile  que 
des  feuilles  dans  fon  herbier. 

C'eft  un  arbfiffeau  très  -  agréable ,  peu  élevé, 
dont  les  rameaux  font  diffus,  les  linsitériles,  d'au- 
ue^  fertiles.  Les  feuilles ,  fur  les  premiers ,  font 
éparfes ,  nombreufes ,  alternes  ^  longuenient  pé- 
tiolées»  plus  longues  néanmoins  que  leur  pétiole  ; 
divifées  très  ^profondément*  en  cinq  ou  fept  dé- 
coupures ,  «elle  du  milieu  très-longue ,  les  autres 
linéaires ,  aiguës ,  pinnatifides.  Les  feuilles ,  fur  les 
féconds ,  font  palmées,  inctfées ,  à  cinq  lobe«  pro- 
fonds, crénejés,  incifés,  toutes  blanchâtres,  pu- 
befcentes  en  deflbus  ^  munies  à  la  bafe  de  leur  pé- 
tiole de  flipules  étroites,  prefque  capillaires ,  ve- 
lues. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  corynibesaxillaires 
&  terminaux ,  foutenues  par  des  pédoncules  to- 
menteux ,  prefque  lanugineux,  divifés  en  pédon- 
cules partiels ,  peu  nombreux ,  prefqu'en  ombelle^ 
*  garnis  à  la  bafe  des  divifions  de  petites  braâ;pes 
étroites,  lancéolées,  aiguës.  La  corolle eft  jaune  , 
&  femblable ,  ainfi  que  les  autres  parties  dé  la 
fruârfication ,  à  l'efpèce  précédente. 

•  Cette  plante  a  été  recueillie  par  Commerfon  à 
nie-Bourbon.  T>  {F.f. in herb.  Juf  ) 

RUMPHE.  Rumpkia.  Genre  de  plantes  dicoty- 
lédones ,  à  fleurs  complètes  ,  polvpétalées  ,  de  la 
famille  des  térébenthacées ,  qui  a  aes  rapports  avec 
les  camelées  (cneorum)y  &  qui  comprend  des  ar- 
bres exotiques  à  l'Europe ,  dont  les  feuilles  font 
fimples  &  les  fleurs  difpofées  en  grappes  axillaires. 

Le  caraâère  eilènuel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  calice  à  trois  divifions  s  trois  pétales  ^  trois  ita' 
mir^4  i  ua  fiyU  ,*  un  drape  à  trois  loges. 
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Caractère  générique. 

Chaque  fleur  offre  : 

1**.  Un  calice  d'une  feule  pièces  à  trois  divifions 
droites ,  perfiftantes. 

2®.  Une  corolle  compofée  de  trois  pétales  égaux, 
oblongs,  obtus. 

:$**.  Trois  itamines ,  dont  les  filamens  font  fu-' 
bulés,  de  la  longueur  des  pétales  «  terminés  par 
des  anthères  fort  petites. 

4°.  Unovtf/refupérieur,  arrondi,  fdrmontéd'un 
(iylefubulé,  de  la  longueur  des  étamines,  terminé 
par  un  (tigmate  à  trois  cotés. 

^  "Le  fruit  eft  un  drupe  coriace,  turbiné,  marqué 
de  trois  filions  /  contenant  une  noix  a  trois  loges 
&  des  femences  folitaires. 

Espèce. 

RuMPHE  à  feuilles ^e  tillçuL  Rumpkia  tiliéL" 
folia^ 

m 

Rumpkia  pubefcens  ,  foiiis  &vato^ordatis  ,  crenatis  ^ 
acuminatis  ;  racemis  axiilaribus,  (N.)  Lam.  Uiuflr. 
Gêner,  vol.  i.  pag.  96.  n^.  418.  tab.  2^ 

Rumpkia  amboinenjis.  Linn.  Syft.  Plant,  vol.  l. 
pag.  92.  —  Willd.  Spec.  Plar.t.  vol.  i.  pag.  187. 
—  Juff.  Plant.  Gêner,  pag.  370. 

Myxa  pyriformis  t  ojpcuio  trifpermo.  Rai,  HilK 
156. 

Tfiem-tani.  Rheed,  Malab.  vol.  4.  pag.  2y. 
tab.  II. 


C'eft  un  grand  arbre  des  Indes ,  revêtu  d'une 
écorce  cendrée ,  dont  les  branches  &  les  rameaux 
font  diffus ,  étalés ,  garnis  de  feuilles  alternes  >  pé- 
tiolées ,  fimples ,  ovales  >  affez  femblables  à  celles 
du  tilleul ,  echancrées  en  cœur  à  leur  bafe  ,  rudes 
au  toucher ,  velues  ,  crénelées  à  leur  contour  en 
dents  courtes  ,  droites,  aiguës,  acuminées  i  leur 
fommet ,  marquées  de  nervures  latérales  qui  fe 
ramifient  en  un  réfeau  fin  $  les  pétioles  plus  courts 
que  les  feuilles  ,  prefque  cylindriques ,  pubef- 
cens. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  grappes  axillaires  « 
fituées  vers  l'extrémité  de*  rameaux ,  peu  garnies  ^ 

t>lus  longues  que  les  feuilles  s  les  pédoncules  & 
eurs  divifions  velus  ou  pubefcens  ;  les  calices  ve« 
lus ,  courts ,  à  trois  divifions  ovales ,  aiguës  $  les 
pétales  oblongs  >  un  peu  finués  à  leurs  bords  s  l*o« 
vaire  hifpide  «  prefque  rond  ou  turbiné  ,  faillant 
hors  du  calice.  Le  fruit  eft  un  drupe  en  forme  de 
poire  ,  obtus  &  furmonté  très-fouvent  à  fon  fom- 
met d'une  portion  du  ftyle  perfiftant ,  marqué  de 
trois  filions  »  hifpide  ^  renfermant  une  noix  prefque 
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tn\e ,  l  trois  loges  j  dans  chacune  defqaelles  eft 
placée  une  femence  un  peu  comprimée. 

Cette  plante  croie  dans  les  Indes  ^  au  Malabar , 
&C.  T>  (F^.f.  in  heri.  Jujf.  ) 

RUPINIE.  Rupinia.  Genre  de  plantes  crypto- 
games^ établi  par  Linné  fils  ^  qui  paroit  devoir 
être  réuni  aux  marchanda  ,  &  qui  exigeroit  un 
nouvel  examen.  Linné  lui  affigne  pour  caraâère 
efientiel  :  - 

Des  anthères  fuhttlées;  un  ovaire  avale,  fitué  a  t ex- 
trémité des  feuilles  ;  plujpeurs  fiyles  ;  une  capfule  à  une 
feule  loge polyjpermem' 

Caractère  générique. 

Les  fleurs  mâles  font  féparées  des  femelles. 

lAsfieurs  mâles  offrent  : 

i^.  Point  de  calice  ni  de  corolle. 

i^,  Plufieurs  itamines  dépourvues  de  filamens , 
dont  les  anthères  font  droites ,  fubulées  »  corn* 
primées. 

les  fleurs  femelles  o£Frent  : 

I^  Quelques  filamens  droits  ^  fubulés  ^  qui  en- 
veloppent l'ovaire ,  d*après  Forfier ,  &  qui  tien- 
nent lieu  de  calice. 

1®.  Point  de  corolle. 

)*.  Un  ovaire  globuleux,  furmonté  de  plufieurs 
ftyles  très-courts^  cylindriques  j  tronqués. 

hè  fruit  eft  une  capfule  prefque  globuleufe  j  à 
ime  feule  loge ,  contenant  plufieurs  femences. 

Ohfervations^  Ce  genre  fe  réduit  à  une  feule  ef- 
pèce.  Il  avoit  d'abord  été  établi  par  Forfter  fous 
le  nom  iîaytonia.  Les  filamens  qui  entourent  l'o- 
vaire y  ic  (|ue  Linné  fils  li'a  pu  appercevoir ,  n'àp- 
partiendroient-ils  pas  aux  étamines  ? 

Espèce. 

Rupimie  lichénoïde.  Rupinialichenoides.  Linn.  f. 
Sappl.  pag.  69  âf  451. 

Jytonia  rupeftris.  Forft.  Gêner,  nov.  n*.  74. 

Cette  plante  a  beaucoup  de  reÛemblance  j  par 
fon  feuillage  j  aux  targionia.  Ses  expanfions  font 
linéaires  j  obtufes  ^  entières  >  longues  de  fix  à  huit 
Egnes  j  prefqu'imbriquées  ^  noirâtres  en  deflbus  : 
celles  qui  portent  les  parties  femelles  de  la  fruc- 
tification ^  font  garnies  i  leurs  bords  de  petits  tu- 
bercules rougeâtres  s  elles  font  d'un  vert-blanchâtre 
en  deflus^  cnargées  a  leur  dtfque  de  poils  droits  ^ 
fubulés^  blanchâtres  »  que  Forfier  a  regardés  comme 
des  anthères. 

Cette  plante  croit  fur  les  rochers  de  l'Amérique 
méridionale.  (  Defcript/ex  Unn.f) 
Botanique,  lome  VI. 
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RUPPIE.  Ruppia.  Genre  de  plantes  monocoty* 
lédones  ^  à  fleurs  incomplètes  ^  de  la  famille  dei 
naïades ,  qui  a  de  grands  rapports  avec  les  pota- 
mogeton,  &  oui  comprend  des  herbes  aquatiques  « 
indigènes  de  l'Europe  >  capillaires;  rameufes«  i 
feuilles  de  graniinées,  &  dont  les  fleurs  fodt  dif- 
pofées  en  épis  courts  j  Soutenues  par  de  longs  pé« 
doncules  filiformes. 

Le  caraâère  effentiel  de  ce  genre  eft  d*avoir  : 

Un  calice  à  deux  valves  caduques  ;  point  de  corolle; 
quatre  itamines  i  quatre  ovdires  prefque  fejples  ;  quatre 
femences  pédiculies. 

m 

Caractère   générique. 

Chaque  fleur  oflfre  : 

i^.  Un  calice  bivalve^  caduc j  à  folioles  ovales ^ 
concaves  j  oppofées. 

2®.  Point  de  corolle. 

)*•  Quatre  itamines  j  point  de  filamens  %  dés 

anthères  fefiîles  >  égales  »  arrondies  ,  à  deux  lobes  • 

4^.  Quatre  ovaires  fupérieurs^  Drefque  feffiles« 
ovales  ^  coniques  >  connivens>  (ans  tlyles»  fur- 
montés  par  des  ftigmates  obtus. 

Ia fruit  confifte  en  quatre  femences  nues ^  ovales  , 
coniques  ^  un  peu  obliques  ^  pédiculées ,  chaque 
pédicule  filiforme  j  plus  long  que  le  fruit. 

Obfervations.  Les  ruppies  ont  le  port  des  pota- 
mogetons  ;  ils  en  diffèrent  par  leur  calice  à  deux 
folioles  ^  &  par  leurs  fruits  pédicules. 

Espèce. 

RuppiE  maritime.  Ruppia  maritima.  LIno. 

Ruppia  foliis  gramineis  ,  vaginantihus  ;  caulinis 
ait  émis  ,  florallbus  fuhoppofitis,  (  N.  ) 

Ruppia  maritima.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag* 
184.  —  Lamarck«  lUuftr.  Gêner,  vol.  t.  pag.  ^59. 
n^.  1745.  tab.  90*  —  Idem,  Flor.  franc,  vol.  5. 
pag.  540. n*.  1 153.  —  Juflleu^  Gen.  Plant,  pag.  19. 

Ruppia.  Hort.  Cliffort,  436.  —  Iter.  Wgoth. 
186.  —  Flor.  fuec.  2.  n®.  i  J4.  — Guettard>  Stamp* 
vol.  2.  pag.  416,  —  (Eder,  Flor.  dan.  tab.  364.— 
PallaSj  iter  i.  pag.  431.  —  Roth ,  Germ.  L  pag. 
75.  —  II.  pag.  200. —  Hoffm.  Germ.  59. 

Corallina  feniculo  folio  longiore,  Tournef.  Inft. 
R.  Herb.  J71. 

Buccaferrea  maritima ,  foliis  acutijfmis.  Mich. 
Gen.  72.  ub.  35. 

Potamogeton  maritimum  ,  gramineis  longiorihus 
foliis ,  fruHufere  umbeliato.  Rai  ^  Angl.  3 .  pag.  1 34. 
tab.  6.  fig.  I . 

IGramen  maritimum,  fluitans  ,  comutum,  C.  Bauh* 
Pin.  3.  —  Prodr.  17. 
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Fucus  foliiculaceus ,  finiculi  folio  longiore^  C. 
Bauh.  Pin.  jéj. 

Fucus  ferulaceus.  Lobel^  Icon.  pag.  1.  !$$•  — 
Idem  ,  Obferv.  pag.  6j}.  Icon. 

Fucus  ferulaccus  Lobclii.  Dalech.  Hift.  1.  pag. 

Cefi  une  plante  aquatique ,  dont  les  tiges  font 
grêles  3  Iierbacées  ^  glabres  »  molles  >  très-rameu- 
fes  j  garnies  de  feuilles  alongées,  affez  femblables 
à  celles  des  graminées^  étroites  «  linéaires  j  ai- 
guës y  feffiles  y  renflées  &  vaginales  à  leur  bafe , 
glabres  à  leprs  deux  faces»  alternes  fur  les  ra- 
meaux >  prefqu'oppofées  à  rîofertioD  des  pédon- 
cules. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  épis  folitaires^  ter- 
minaux, pédoncules,  (impies  ou  dichotomes  :  ces 
fleurs  font  prefque  fefliies  jufqu'après  l'époque  de 
la  fécondation  :  alors  le  pédoncule  commun  fe 
courbe  un  peu  ,  &  les  frutts  murs  font  fupportés 
chacun  par  de  longs  pédoncules  particuliers  ,  fili- 
formes «  écartés. 

Cette  plante  croît  dans  les  étangs,  fur  les  bords 
de  la  mer.  O  (  F.  v.  ) 

RUSSELIE.  Rujfilia.  Genre  de  plantes  dicoty- 
lédones 2  à  fleurs  monopétales  j  irrégulières ,  de 
la  famille  des  pédiculaires  j  qui  a  des  rapports 
avec  lesfcoparia,  &  qui  comprend  des  arbrifleaux 
exotiques  à  l'Europe  >  dont  tes  feuilles  font  op- 

tofées,  les  rameaux  pendans  &  farmenteux,  les 
eurs  pédonculées. 

Le  caraâère  elTentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  calice  k  cinq  dicoupurts  ;  une  corolle  à  deux 
livres  y  dont  le  tube  efi  très- long  ;  quatre  itamines 
didynames  y  un  fiigmate  globuleux  ;  une  capfule  h 
une  loge  ,  bivalve  ,  Jubulée  par  lefiyle  perfifiant. 

Caractère  GÂNiRiQUB. 

Chaque  fleur  offre  : 

1^.  Un  calice  court,  d'une  feule  pièce,  divifé 
en  découpures  fétacées  à  leur  fommet. 

1®.  Une  corolle  monopétale ,  irrégulière  ,  tu- 
bulée  ,  dont  le  tube  eft  très-long ,  prefque  cylin- 
drique, velu  intérieurement  à  Ton  orifice  ;  le  limbe 
ouvert  en  deux  lèvres ,  la  fupérieure  échancrée  j 
l'inférieure  plus  longue ,  partagée  en  trois  lobes. 

5®.  Quatre  <ram/nrj  didynames,  inférées  furie 
tube ,  dont  les  filamens  font  filiformes ,  terminés 
par  des  anthères  non  faillantes. 

4**.  Un  ovaire  fupérieur ,  furmonté  d'un  ftyle 
acuminé,  terminé  par  un  ftigmate  globuleux. 

Le  fruits  encore  peu  connu  ,  e(l  une  capfule  à 
une  loge ,  à  deux  valves ,  terminée  par  une  por* 
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tioD  du  ftyle  fubulé,  perfiftantj  cette  capfule  ren- 
ferme plufieurs  femences. 

Espèce. 

RUSSELIE    farmenteufe.    RuJfeUa  farmentofa. 
Jacq. 

Ruffelia  foliis  ovatis  ,  deniatis^  fhpemi  kirfutis^ 
pedunculis  trifioris  ^  axillaribus,  (N.) 

Rdijfelia  farmeatofa.  Jacq.  Stirp.  Amer.  pag.  I78. 
tab.  113.  —  Lamarck,  lUuftr.  Gêner,  ub.  j}9.  — 
Willden.  Spec.  Plant,  vol.  5.  pag.  344,  -»  Juffiea , 
Plant.  Gêner,  pag.  118. 

C'eft  un  arbrifleau  à  tiges  grimpantes ,  farmen- 
teufeSi  dont  les  rameaux  font  pendans  ^  glabres  ^ 
tétragones ,  garnis  de  feuilles  oppofées ,  pétio- 
léeSj  ovales,  acuminées  à  leur  fommet,  dentées 
en  fcie  à  leur  contour ,  velues  à  leur  face  fupé^ 
rieure,  glabres  en  deflbus,  marquées  de  nervures 
latérales  prefque  fimples  ,  fupportées  par  des  pé- 
tioles courts ,  prefque  nuls  aux  feuilles  Supérieures. 

Les  fleurs  font  axillaires ,  foutenues  par  des  pé- 
doncules folitaires ,  plus  courts  que  les  feuilles  , 
qui  fe  divifent  «  à  leur  fommet* ,  en  deux  ou  trois 
autres  pédoncules  partiels  ,  munis  à  leur  bafe  de 
braâées  courtes ,  ovales,  aiguës.  Les  calices  font 
petits ,  d'une  feule  pièce ,  partagés  en  cinq  dents 
profondes,  terminées  par  un  filet  fétacé.  La  co- 
rolle eflrougeâtre,  tubulée,  prefque  cylindrique  : 
fon  tube  un  peu  élargi  &  renflé  infenfiblemenc 
vers  fon  orifice  qui  eft  velu  intérieurement.  Le 
limbe  eft  court ,  partagé  en  deux  lèvres ,  la  fu« 
périeure  plus  courte ,  bifide  1 4'inférieure  à  trois 
lobes  un  peu  réfléchis  en  dehors. 

Cette  plante  croît  en  Amérique  ^  dans  les  forêts 
épaifles,  aux  environs  de  la  Havane.  T> 

RVTACÈES  (Us).  Rutaceé.  Famille  de  plantes 
ainfi  nommées ,  parce  qu'elle  renferme  un  grand 
nombre  de  genres  qui  ont  des  rapports  naturels 
avec  celui  des  rues,  ruta,  qui  s'y  trouve  égale- 
ment compris. 

Les  plantes  ^contenues  dans  cette  famille  font  la 
plupart  herbacées  ,  quelquefois  ligneufes  ,  très- 
rarement  aiborefcentes.  Les  feuilles  font  nues  & 
alternes  dans  les  unes ,  oppofées  &  munies  de  Ai- 
pules  dans  beaucoup  d'autres  j  elles  ont  des  fleurs 
axillaires  ou  terminales. 

Le  calice  eft  d'une  feule  pièce,  fou  vent  divifé 
en  cinq  parties.  La  corolle  eQ  prefque  toujours 
compofée  de  cinq  pétales  alternes  avec  les  divi- 
fions  du  calice ,  renfermant  des  étamines  libres  ôc 
en  nombre  défini,  ordinairement  au  nombre  dç 
dix,  alternes  avec  les  pétales  &  oppofées  aux  dî« 
vifions  du  calice.  L'ovaire  eft  fimple,  fupérieur 
furmonté  d'un  feul  ftyle ,  termine  par  un  fiigmate 
J  iimple ,  quelquefois  divifé. 
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lefruù  e(t  capfulaire«  à  plufieurs  loges  ou  à 
pluiieurs  capfules  y  fouvent  iiu  nombre  de  cinq  ^ 
renfermant  une  feule  ou  pluiieurs  femences  atta- 
chées aux  angles  intérieurs  des  capfules,  L'embryon 
eft  plane ,  entouré  d'un  périfperme  charnu. 

Les  principaux  genres  contenus  dans  cette  fa- 
mille font  les  fuivans  : 

I.  FcuUUs  fouvent  oppojees  j  munies  de  ftîpules  à 
Uur  hafe. 

• 

Les  herfes  ou  tribules Tribulus. 

Les  fàgones • Fagonîa. 

Les  fabagelles Zygopkyllum. 

Les  gayacs Guaiacum. 

l.  Feuilles  nues  &  alternes. 

Les  rues Ruta. 

Les  harmales Peganum, 

Les  diétames  ou  fraxinelles Diâamnus. 

Genres  tres-voifins  des  rutacéfs. 

Les  méliances ; Melianthus» 

Les  diofma Diofma. 

Les  emplèvres Emplevrum. 

Les  arubes Aruha. 

RUYSCHE.  Ruyfckia,  Genre  de  plantes  dico- 
tylédones» à  fleurs  complètes,  polypétalées»  dont  la 
famille  n'eft  pas^ncore  bien  connue,  &  qui  paroit 
avoir  des  rapports  avec  les  rkamnus  y  il  comprend 
des  arbrifleaux  exotiques  à  l'Europe  ^  dont  les 
feuilles  font  alternes^  epaifles  >  entières  s  les  fleurs 
difpofées  ^  en  épis  terminaux. 

Le  caraâère  effentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  calice  k  cinq  folioles ,  muni  en  dejfous  d'une 
IrûSie  charnue  ;  cinq  pétales  réfiéchis  ;  cinq  étumi- 
na;  un  ovaire;  unfiigmate  feffiU,  applati ^  à  plu- 
fieurs rayons. 

Caractère  générique. 

Chaque  fleur  offre  : 

i^.  Un  calice  perfiftant^  à  cinq  folioles  conca- 
ves j  arrondies^  imbriquées»  munies  â  leur  bafe 
d'ooe  braâée  charnue^  entière  ou  lobée. 

1^.  Une  corolle  à  cinq  pétales  ovales^  plus  longs 
que  le  calice  >  réfléchis. 

)^.  Cinq  itamines  y  dont  les  filamens  font  appla- 
tis»  fubulés*  plus  courts  que  les  pétales  ;  termi- 
ûées  par  des  anthères  oblongues  >  tombantes. 

4**.  Un  ovaire  fupérieur  y  ovale  ;  point  de  (lyle  j 
uo  fligmate  àpplati  »  à  quatre  ou  cinq  rayons. 

ht  fruit  y  qui  n'eft  pas  encore  bien  connu  ^  eft 

Céfmné  confiiler  en  une  baie  à  quatre  ou  cinq 
ges.  "^ 
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X.  AuYSCHE  à  feuilles  de  clufier.  Ruyfckia  clu^ 

fiêfblia.  Jacq. 

Ruyfckia  foliis  obovatis  y  obtufis  ;  floribus  braBeâ 
clavatây  indivifd,  Lam.  111.  Gen.  vol.  2.  pag.  lo8. 
n^.  27 j6.  tab.  13 y.  fig.  i. 

Ruyfckia  foliis  obovatis  y  obtufis  ,  aveniis.  Willd. 
Spéc.  Plant,  vol.  1.  pag.  11 16.  n®.  i. 

Ruyfckia  (clufiacfoIia),/o/«/  obovatis  y  integris, 
aveniis  ;  fioribus  braâeâ  folitarid,  Svartz^  Prodr* 
50.  —  Idem  y  Flot.  Ind.  occid.  pag.  501.  —  Jacq. 
Amer.  7^.  tab.  ji.  flg.  2. 

Arbrifleau  parafite ,  dont  les  tiges  fe  divifent  en 
rameaux  glabres»  cylindriques  s  garnies  de  feuilles 
pétioléesj  alternes,  ovales  «  épaiflfes»  luifantes» 
très*glabresj  fans  nervures»  d'un  verc-pâle$  lon- 
gues de  trois  à  quatre  pouces»  fupportees par  des 
pétioles  couns. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  grappes  Amples  » 
terminales 4  droites»  longues  d'un  pied  »  dont  te 
pédoncule  commun  eft  glabre  »  épais  »  un  peu 
charnu  >  les  ramifications  éparfes»  alternes»  très* 
courtes  »  tk  fupporrant  des  fleurs  nombreufes  , 

f»édiculées.  Leur  calice  eft  divifé  en  cinq  folio- 
es  glabres»  ovales»  pendantes»  perfiftantes»  mu- 
nies en  deflbus  de  deux  autres  folioles  oppo- 
fées,  petites»  ovales»  entre  lelquelles  fe  trouve 
une  braâée  ovale ,  aiguë ,  épailie  »  ponâuée  de 
rouge»  plus  grande  aue  les  folioles  latérales.  Le|. 
cinq  pétales  font  ovales»  plus  longs  que  le  calice^ 
épais  »  de  couleur  purpurine  »  caducs  »  réfléchis  ; 
cmq«  quelquefois  lix  a  fept  étamines»  dont  les 
filamens  font  élargis  &  de  couleur  Dourpre  à  leur 
bafe.  L*ovaire  eft  a  quatre  faces»  le  ftyle  très-court» 
le  ftigmate  plane  »  à  quatre  ou  cinq  rayons. 

Cette  plante  croîtra  la  Guiane  &  à  la  Martini* 
aue»  dans  les  forêts»  fur  le  tronc  des  arbres.  V 
(  Defcnpt.  ex  Swart^.  ) 

2.  RuYSCHE  de  Guiane.  Ruyfckia  Jburoubea. 

Ruyfckia  foliis  obovatis  »  obtufis ,  mucronatis}fio- 
ribus  braUcâ  prâenandi  trilobd,  l^m.  lUuftr.  Gêner. 

vol.  2.  pag.  loo.  n**.  2757.  tab.  13'j.  fig.  2.     • 

Ruyfckia  (  furulx^a  )  «  foliis  obovatis  »  obtufis  » 
mucronatis  y  venofis.  WiUden.  Spec.  Plant,  vol.  I. 
pag.  Il  16.  n**.  2. 

Ruyfckia  (  fouroubea  )  »  foliis  obovatis  »  emargi- 
natis ,  apice  denticulatis  »  venofis  ;  ûoribus  braBeis 
tripanitis,  Swartz  ,  Prodr*  jc.  —  idem»  Flor.  Ind. 
occid.  vol.  I.  pag.  504. 

Souroubea  gûianenfis.  Aublet».  Guian.  vol.  r. 
pag.  244.  tab.  97. 

»Logania  pentacrina,  Scop.  Introd.  Gêner.  IO76, 
—  Gmel.  Sy&,  veget.  vol.  i.  pag.  422. 
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Ses  tiges  font  farmenteufes «  cylindriques»  xli- 
vifées  en  longs  rameaux  écartés  ^  flexibles  j  fragi- 
les, revêtus  d'une écorce  tendre,  cendrée,  garnis 
de  feuilles  pétiolées^  alternes  «  ovales ,  acuminées 
â  leur  bafe ,  échancrées  à  leur  fomnnec ,  avec  une 
pointe  particulière  dans  (on  milieu  $  glabres  à  leurs 
deux  faces  >  épaifles ,  charnues  >  fupportées  par  des 
pétioles  courts. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  grappes  fimples , 
longues  3  rameufes  ^  terminales  i  les  pédicules  al- 
ternes ^  écartés^  uniflores.  Les  calices  font  à  cinq 
folioles ,  quelquefois  fix ,  concaves ,  arrondies , 
munies  en  deflous  d'une  braâée  à  trois  découpu- 
res trèsrprofondeSj -dont  les  deux  latérales,  plus 
longues  que  le  calice  ^  font  lancéolées  ^  obtufes  » 
concaves  ^  divergentes ,  rougeâtres  j  la  troifième 
cylindrique  ^  prefqu'en  mafllie  ,  tubulée  ^  de  cou- 
leur écarlate. 

Les  pétales  font  jaunes,  oblongs  ^  caducs ^  réflé- 
chis ^  de  couleur  jaunâtre  s  les  filamens  élargis  & 
jaunes  à  leur  bafej  les  anthères  brunes»  Tovaire 
ovale ,  à  cinq  côtés  $  le  fiyle  prefque  nul  ;  le  fiig- 
mate  charnu ,  plane  >  à  cinq  rayons. 

Cette  plante  croit  dans  les  forêts  de  la  Guîane  ^ 
fur  les  rives  de  la  petite  rivière  nommée  Galiion, 
(  Dcfcript.  ex  Swart^  &  AukUt.  } 

RYANIE.  Ryania.  Genre  de  plantes  dicotylé- 
dones j  à  fleurs  incomplètes ,  qui  paroit  appartenir 
à  la  fanûlle  des  tilleuls  ^  &  avoir  des  rapports  avec 
les  laetia  :  il  comprend  des  arbres  exotiques  à 
l'Europe  j  i  feuilles  alternes  ^  munies  de  Itipules  $ 
à  fleurs  axillaires  &  folitaires. 

Le  caractère  eflentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

*  Un  calice  a  cinq  folioles  perfifiantes  ;  point  de  co- 
rolle j  quatre  fiigmates  ;  une  baiefubireufe^  a  une  feule 
loge  y  a  plufieurs  fethences. 

Caractère   GÉNBRiQUEt 

Chaque  fleur  offre  : 

i^.  Un  calice  inférieur ,  perfiflant^  â  cinq  fo- 
lioles étroites ,  lancéolées ,  colorées. 

2**.  Point  de  corolle. 

3*.  Des  itamines  nombreufes  (foixante  environ) , 
dont  les  filamens  font  courts,  fubulés,  munis  de 
quelques  poils  rares  à  leur  bafe ,  difpofés  fur  un 
double  rang  ^  terminés  par  des  anthères  droites  j 
fabulées,  toruleufes,  ondulées  après  Témiffion  de 
la  pouflière  fécondante. 

Entre  les  étamines  &  Tovaire ,  il  exifte  un  tube 
coufrt,  urcéolé  »  velu,  de  la  longueur  de  Tovaire. 

4®.  Un  ovaire  ovale  j  très- velu,  furmonté  d'un 
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Ayle  glabre ,  de  la  longueur  des  étamines  j  terminé 
par  quatre  ftigmates  convexes. 

Le  fruit  eft  une  baie  fubéreufe,  fphérîque ,  un 
peu  elliptique j  à  une  feule  loge,  contenant  un 
grand  nombre  de  femences  ovales  ou  un  peu  glo* 
buleufes  ^  chargées  d'une  enveloppe  particulière 
&  de  quelques  poils  rares ,  renfermées  dans  cinq 
renfoncemens  oolongs ,  flriés  tranfverfalement  par 
une  fuite  de  petits  tubercules.  L'enveloppe  propre 
des  femences  eft  membraneufe,  à  trois  ailes,  cna* 
queaile  double,  &  ne  recouvrant  les  femences  qu'à 
leur  bafe  &  jufque  vers  leur  milieu.  Sous  cette 
enveloppe  un  peu  coriace^  il  en  exifte  une  autre 
extrêmement  fine  &  membraneufe.  Le  périfperme 
eft  charnu  ,  grailTeux ,  ovale ,  aigu  à  fa  bafe  ;  l'em- 
bryon eft  laiteux ,  de  la  longueur  du  périfperme  s 
les  cotylédons  comprimés,  un  peu  arrondis. 

Espèce. 

Ryanie  élégante.  Ryaniafpeciofa, 

Ryania  foliis  petiolatis  ^  ohlongis  ,  integrîs  ,  tf cir* 
minatis  i  pedunculis  axillqribus  ,  unifioris,  (N.)   ■ 

Ryaniafpeciofa.  Vahl.  Egl.  I.  pag.  JI.  tab.  9.  — 
Willd.  Spec.  Plant,  vol.  z.  pag.  1164. 

C'eft  un  arbre  remarquable  par  la  beauté  de  fes 
fleurs  ,  dont  les  rameaux  font  cylindriques,  un  peu 
cendrés ,  légèrement  tomenteux  à  leur  partie  fu- 
périeure;  garnis  de  feuilles  alternes,  pétiolées» 
longues  de  fept  à  huit  pouces,  oblongues,  pref- 
qu'elliptiaues ,  aiguës,  acuminées  i  leur  fommet^ 
glabres  à  leurs  deux  faces,  entières  à  leurs  bords ^ 
à  nervures  obliques  ;  la  côte  du  milieu  eft  pulvé- 
rulente en  deflous ,  les  autres  nervures  élevées  j 
leur  intervalle  rempli  par  un  grand  nombre  de 
veinules  fîmples ,  difpofées  en  un  réfeau  lâche. 
Les  pétioles  font  courts,  canaliculés  en  defltis  , 
munis  à  leur  bafe  de  ftipules  (ubulées,  blanchâ- 
tres, caduques,  un  peu  plus  longues  que  les  pé« 
tioles. 

• 

Les  fleurs  font  folitaires ,  quelquefois  au  nom- 
bre de  deux ,  l'une  defquelles  avorte  très-fouvent  ; 
fituées  dans  TaifTelle  des  feuilles^  fupportées  par 
des  pédoncules  très-courts  &  fimples.  Le  calice  eft 
divifé  en  cinq  folioles  étroites,  lancéolées^  on- 
vertes  ,  longues  d'un  pouce  &  demi,  nerveufes  , 
colorées,  chargées  extérieurement  d'une  poufCère 
fine,  cendrée.  Il  n'y  a  point  de  corolle. 

Les  étamines  font  très-nombreufes,  un  peu  plus 
courtes  que  le  calice ,  terminées  par  des  anthères 
droites  j  trois  fois  plus  courtes  que  les  filamens  » 
glabres,  mucronées.  Les  fruits  font  formés  par 
une  baie  fubéreufe ,  une  fois  plus  groffe  qu'une 
noix  ordinaire ,  de  couleur  brune. 

Cette  plante  fe  trouve  à  Hle  de  la  Trinité.  I> 
(  V.f  in  herb.  Lam.  )  - . 
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JABAL.  Adanfon  3  Famille  des  Plantes ,  vol.  1.  | 
pg.  495.  f^oyei  CoRYPHE  de  Caroline  >  voL  2. 
pag.  151  >  auquel  il  faut  ajouter  pour  fyiionymîe  : 

Chûnurops  (acaulis)  ,  fiîpitîbus  inermihus  fcapif- 
^e  lateralibus.  Mich.  Flor.  boréal .-anner.  vol.  i. 
pag.  107. 

Sabal  carolinianum.  Hort.  Parif. 

Sahal  Adanfohii,  Guerfan. 

Ckamt.n>ps,  Horc.  Vendeborn.  Jacq. 

SABICE.  Sabicea.  Genre  de  plantes  dicoty- 
lédones »  ï  fleurs  complètes  3  monopétalées>  de  la 
fiunille  des  rubiacées^  qui  a  des  rapports  avec  les 
patimay  &  qui  comprend  des  arbriflfeaux  grim- 
pansj  exotiques  à  l'Europe,  dont  les  fleurs  font 
axillaires ,  prefque  fefliles ,  munies  de  braâées. 

Le  caraâère  eflentiel  de  ce  genre  efi  d'avoir  : 

Un  calice  h  cinq  divifions  ;  une  corolle  infundibu^ 
iifbrme  ;  un  ftigmate  à  cinq  découpures  linéaires j  une 
baie  a  cinq  loges. 

Caractère    générique. 

Chaque  fleur  ofl^re  : 

i^  Un  calice  turbiné j  d  une  feule  pièce,  di- 
vifié  â  fon  limbe  en  cinq  découpures  oblongues, 
aiguës. 

1^.  Une  corolle  monopétale  «  en  forme  d'enton- 
noir «  dont  le  tube  efi  long ,  grêle  \  le  limbe  en 
foucoupe,  divifé  en  cinq  découpures  lancéolées, 
aiguës. 

3®.  Cinq  étamines  »  dont  les  filamens  font  courts, 
inférés  vers  l'drifice  du  tube  de  la  corolle,  termi- 
nés par  des  anthères  oblongues ,  à  deux  loges. 

4®.  Un  ovaire  inférieur ,  environné  par  la  bafe 
tubolée  du  calice,  furmonté  d'un  ftyle  long,  fili- 
forme, terminé  par  cinq  ftigmates  étroits,  ob- 
longs. 

Le  fruit  efi  une  baie  rougeâtre ,  orbiculaire , 
velue,  couronnée  par  les  découpures  du  calice,  à 
cinq  loges ,  contenanfdes  femences  nombreufes , 
fort  petites^  anguleufes. 

Espèces. 

I .  Sabice  cendrée.  Sabicea  cinerea.  Aubl. 


Sabicea  coule  volubili  ^  foliis  ovatis  ^  acutis^fub' 
tùs 

vol 


Schwenkfeldia  cinerea.  WiWà.  Spec.  Plant,  vol.  l. 
pag.  981. 

Sabicea  (cinett2),foliis  oblongis^  acutis,  tomen* 
tofis  ^  fabtîis  incanis;  floribus  fubjfejjîiibus.  Svartz  j 
Flor.  Ind.  occid.  vol.  i.  pag.  4;!.  &  Prodr.  46. 

Arbrifleau  grimpant ,  qui  pouffe  de  fa  racine 
pluiieurs  tiges  longues ,  rameufes  ,  cylindriques  , 
couvertes  d'une  pouflière  fine,  blanchâtre  ou  cen- 
drée :  fes  rameaux  font  diffus  ,  &  fe  répandent  fur 
les  arbres  voifins.  Les  feuilles  font  oppofées^  pé* 
tioléeSj  ovales,  vertes  en  deffus,  chargées  de  pe- 
tites touffes  de  poils  blancs ,  clairfemés  3  blanchâ- 
tres &  tomenteufes  en  deffous,  entières  â  leurs 
bords  ^  aiguës  i  leur  fommet,  partagées  dans  leur 
milieu  par  une  nervure  faillante ,  de  laquelle  naif- 
feiit  plufieurs  autres}  latérales,  confluantes  à  leur 
fommet ,  longues  de  quatre  pouces  fur  un  &  demi 
de  longueur  s  fupportées  par  des  pétioles  courts, 
munis  à  leur  bafe  de  deux  fiipules  courtes,  ovales, 
aiguës. 

Les  fleurs  font  axillaires,  au  nombre  de  quatre 
ou  fix  dans  chaque  aiffelle,  médiocrement  pédon* 
culées ,  garnies  à  leur  bafe  de  deux  petites  brac- 
tées étroites,  oblongues,  blanchâtres.  Leur  calice 
eft  globuleux,  un  peu  turbiné ,  refferré  i  fon  ori- 
fice ,  où  il  fe  divife  en  cinq  découpures  étroites  » 
alongées,  aiguës,  perfiftantes.  La  corolle eft  blan- 
che ,  infundibuliforme ,  munie  d'un  tube  grêle  , 
très-long ,  velu  extérieurement,  inféré  autour  d'un 
difque  qui  couronne  l'ovaire.  Le  limbe  fe  divife 
en  cinq  lobes  étroits ,  aigus ,  velus  en  deffous  :  les 
filamens  font  très  courts,  les  anthères  longues. 
L'ovaire  fe  convertit  en  une  baie  rouge  ,  velue  j 
fucculente ,  couronnée  par  les  divifions  du  calice  j 
divifée  intérieurement  en  cinq  loges  remplies  de 
femences  fort  petites,  anguleufes. 

Cette  plante  croit  à  la  Guiane ,  parmi  les  haies 
qui  bordent  les  Savannes  ;  elle  fleurit  &  fruâifie 
prefque  pendant  tous  les  mois  de  Tannée.  1^ 
(  Defcript,  ex  Aubl.  ) 

3.  Sabice  hériffée.  Sabicea  hirta*  Svartz. 

Sabicea  foliis  ovato^lanceolaiis  ^  acuîis  ,  hirfutis i 
floribus  pedunculiitis.  Swartz,  Nov*  Plant,  uenef. 
&  Spec.  pag.  46.  —  Flor.  Ind.  occident.  voL  i. 
pag.  4JO. 

Schwenkfeldia  kina.  Willd.  Spec.  Plant.  VOl.  !• 

pag.  982. 

Arbriffeau  grimpant ,  rameux ,  dont  les  tiges  te 


oaùicea  cauie  voiuoiii  ^  joins  ovaiis ,  acutis^juo-  Aroruieau  grimpant ,  rameux ,  aont  les  tiges  oc 
ùs  aîbidis  ;  tuh&  floris  prâlongo,  Aublet,  Guian.  1  les  rameaux  font  ilriés,  velus  ;  les  feuilles  oppo- 
oL  i.  pag.  192.  tab.  75 •  1  fées ^  pétiolées^  ovales,  acumtoées^  velim^  (up«« 
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portées  par  des  pétioles  courts ,  cylindriques , 
garnis  à  leur  bafe  de  flJpules  grandes  j  larges , 
membraneufes ,  ovales,  en  cœur,  d'un  blanc- 
pâle. 

'  De  l'aifTelIe  des  ftipules  fortent  des  pédoncules 
plus  courts  que  les  pétioles,  Aippoitaiit  une  petite 
ombelle  à  trois  fleurs  «  munie  d'une  involucre 
d'une  feule  pièce  ,  à  quatre  divifions  ovales,  ou- 
vertes, hifpides.  Chaque  fleur  eft  pédicuL  e.  Leur 
calice  eft  fupérieur,  partagé  en  quatre  découpures 
lancéolées ,  longues,  droites,  ftriées,  velues,  per- 
fiftantes.  La  corolle  eft  en  entonnoir ,  munie  d'un 
tube  deux  fois  plus  long  que  le  calice  >  velu  à  fon 
orifice^  &  d'un  limbe  plane,  à  cinq  divifions  lan- 
céolées. Les  anthères  ont  leurs  filan.ens  fubulés, 
de  la  longueur  du  tubes  les  anthères  auftî  longues 

Sue  les  filamens  ;  l'ovaire  ovale ,  furmonté  d'un 
yle  fimple ,  aufli  long  que  la  corolle ,  terminé 
Kar  un  ftigmate  à  cinq  divifions.  Le  fruit  eft  une 
aie  arrondie,  couronnée  par  le  calice;  de  cou- 
leur blanche  à  l'époque  df  fa  maturité,  contenant 
plufieurs  petites  femences  dans  des  loges  en  depiî- 
cercle. 


Cette  plante  croît  dans  les  forets  montueufes 
de  la  Jamaïque.  "^  (Defcrip:,  txSyviini,) 

m 

2.  Sabice  rude.  SahUea  afpera.  Aubier. 

« 

Sahlcea  caulc  voluhilî  ^foliis  ovatis ,  acutis  ,  a/pé- 
ris ^fubiùs  villojis,  Aubl.  Guian.  vol.  i.  pag.  194. 
tab.  76.  —  Lam.  Illuftr.Gen.  tab.  i6j. 

Schwenkfeldia  (afpera),  foins  tUipticis ,  acumi- 
natis  ,   afpetis  ,  fubtùs  incanis  ;  fiqribus  fijpli^us. 

Willden.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  982.  n**.  3. 

^  Cette  efpèce  diffère  de  la  précédente  par  fes 
tiçes  velues ,  par  fes  feuilles  plus  éiroites ,  acu- 
minées. 

Ses  racines  font  traçantes  ,  &  produifent  plu- 
fieurs  tiges  ligneufes ,  farmenteufes,  &  fe  divifent 
en  rameaux  alongés ,  grimpans ,  velus  ,  garnis  de 
feuilles  oppofées,  médiocrement  pétiolées,  lan- 
céolées ,  vertes ,  ponâuées  à  leur  face  fupérieure, 
rudes,  velues  en  deflbus,  acuminées  à  leur  fom- 
met ,  rétrécies  en  pétiole  i  leur  bafe  ,  longues  de 

auatre  pouces  fur  un  &  demi  de  large ,  marquées 
e  nervures  latérales,  fimples,  obliquas,  rougeâ- 
très,  munies  i  leur  bafe  de  deux  ftipules  petites, 
linéaires ,  aiguës. 

Les  fleurs  naiftent  par  petits  paquets  dans  l'aif- 
felle  des  feuilles,  au  nombre  de  cinq  à  fept,  fou- 
tenues  par  des  pédoncules  très-courts ,  munies  i 
leur  bafe  de  pentes  braftées .  affei  femblables  aux 
ftipules.  Le  calice  eft  velu ,  a  cinq  divifions  étroi- 
tes ,  entre  chacune  defquelles  eft  une  tache  rou- 
geâtre.  La  corolle  eft  blanche,  .velue;  fon  tube 
grêle,  chargé  de  poils  blancs  à  fon  orifice  $  fon 
limbe  varie  par  le  nombre  de  fes  divifions  ^  de  qua- 
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tre  à  cinq  :  il  en  eft  de  même  pour  les  étamines  & 
Jes  ftigmates,  qui  manquent  quelquefois  d'une 
partie.  Le  ftyle  fe  divife  en  trois  «  quatre  ou  cinq 
ftigmates  charnus  ,  alongés.  L*.ovaire  fe  convertie 
en  une  baie  molle ,  rouge,  velue ,  couronnée  par 
les  découpures  du  calice,  partagée  intérieurement 
en  trois,  quatre  ou  cinq  loges,  remplies  de  fe- 
mences fort  menues. 

Cette  plante  croit  dans  la  Guiane,  fur  les  bords 
de  la  rivière  de  Sinémari ,  au  deffus  du  troifième 
faut  i  elle  fleurit  &  fruâifie  dans  le  cotnmence«> 
ment  de  l'hiver.  Les  Galibis  la  nomment  fabifaii. 

T>  (  Defcript.  ex  AubL) 

SABLIER.  Hura,  Genre  de  plantes  dicotylédo- 
nes ,  ï  fleurs  monoïques ,  de  la  famille  des  euphor- 
bes, qui  a  quelques  rapports  avec  le^vmphûUa, 
&  qui  comprend  des  arbres  exotiques  à  l'Europe, 
laiteux ,  garnis  de  feuilles  alternes  &  de  fleurs  en 
chaton  ;  les  fleurs  femelles  folnaires. 

Le  caraâère  effentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Des  fiturs  monoïques  ;  les  fleurs  mâles  imbriquées 
fur  un  ihaton  ;  un  calice  court ^  urcéolé^  tronqué; 
point  de  corolle  ;  Us  filamens  réunis  en  cylindre  i  les 
anthères  verticillées.  Les  fieurs  femelles  folitaires  ;  un 
calice  urcéolé ;  point  de  corolle;  un  ftigmate  pelté ^  à 
dou^e  ou  dix-huit  rayons  ;  une  capfule  orbiculaire  à 
autant  de  côtes. 

CARACTiaE    GÉNÉRIQUE. 

Les  fleurs  font  monoïques. 

Les  fieurs  mâles  font  imbriquées ,  &  difpofëes  , 
dans  la  bifurcation  des  rameaux ,  en  un  chaton 
-oblong ,  pendant ,  garni  de  fleurs  feffiles  &  d*é- 
cailles  oblongues,  fous  chacune  defquelles  eft  une 
fleur  qui  off^re  : 

i^.Un  calice  très-court^  cylindrique,  tronqué, 
en  forme  de  pot. 

2^.  Point  de  corolle. 

3^«  Des  étamines  nombreufes ,  dont  les  filamens 
font  réunis  en  un  feul  corps  cylindrique ,  un  peu 
plus  long  que  le  calice ,  rofde,  oifide  &  pelté  i  fon 
fommet«  garni  dans  fon  milieu  de  deux  ou  trois 
rangs  de  tubercules  verticillés ,  fous  chacun  def- 
quels  font  placées  deux  anthères  ovales  &  bifides. 

hes  purs  femelles  font  folitaires ,  &  fur  la  même 
plante  que  les  fleurs  mâles.  Chacune  d'elles  ofire  : 

i^.  Un  calice  d'une  feule  pièce ,  cylindrique  j 
urcéolé,  fiilonné,  très -entier,  tronqué,  forte- 
ment appliqué  contre  l'ovaire,  quelquefois divifé 
en  trois  parties  à  l'époque  de  k  maturité. 

2*.  Point  de  corolle. 

5*.  Un  ovaire  fupérieur,  un  peu  arrondi,  fîtué 
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(biis  le  fond  du  calice^  furmonté  d*uft  ftylé  long  ^  • 
cylindrique  ,  prefqu'infundibuli  forme  ,  terminé 

SI  un  grand  ftîgmate  pelté.  concave ,  coloré  , 
vifé  à  fon  contour  en  douxe  ou  dix-huit  rayons 
obius. 

Le  fruit  eft  une  capfule  lîgneufe,  otbiculaîre  ou 
riobuleufe ,  comprimée,  marquée  extérieurement 


nunees  a  icur  lumuict  ^ai  uu%,  j^^»^»*^  w.«. — j«-w, 
contenant  chacune  une  feule  femence  grande , 
compriaiée>  prefqu'orbiculaire. 

E  s  p  i  c  E. 

SABLiEiuélaftique,  Hura  crephans.  Linn. 

Hura  foliis  ovata- cardans  ^  cnnatis  ;  pitiolis  fu- 
ftnà  glandulofis.  (N.) 

Eura.  Linn.  Syft.  Plant,  vol.  4.  pag.  198- — 
Hort.  ClîfiFort.  486.  ub.  54.  —  Roy.  Lugd.  Bat. 
i}2.  —  Miller ,  Dia—  Lam,  III.  Gen.  tab.  795. 

Hura  americana,  abutUi  indi ci  folio.  Comme. 
Hort.  il  pag.  i}i.  tab.  66.  —  Ephr.  ?i&.  12.  — 
Trcv.  Ehret.  }4-  î5'  ^S-  *• 

Hippomane  arhoreîimy  ramulis  ternaùs  ;  foliis  cor- 
datis ,  cnnûtis.  Brown.  Jam.  3^1. 

Burau  ex  plurihus  nucihus  arhoris  hurâ.  J.  Bauh. 
Hift.  I.  pag.  553.  le.  —  Sloan ,  Jam.  214. 

Arior  crepitans.  Hemand ,  Mex.  88. 

Vulgairement  le  buîs  de  fable,  noyer  d'Améri- 
que, (ablier  ou  pet  du  diable. 

C'cft  un  fort  grand  arbre,  qui  s'élève  i  plus  de 

Juatre-vingts  pieds  de  haut ,  fur  un  tronc  droit, 
iviféen  pluûeurs  branches  &  rameaux  étalés , 
d'où  découle  un  fuc  blanc  &  laiteux ,  &  dont  1  é- 
.corce  eft  marquée  d'un  grand  nombre  de  cicatrices 
occafionnées  par  l'attache  &  la  chute  des  feuilles. 
Celles-ci  font  grandes,  alternes ,  pétiolées,  ova- 
les, oblongues ,  échancrées  en  Cœur  à  leur  bafe, 
aiguës,  acuminées  à  leur  fommet,  crénelées  a 
leors  bords ,  d'un  beau  vert,  glabres  à  lents  deux 
faces,  marquées  de  nervures  fimples,  latérales, 
païaUèles.  tranfverfes,  dont  l'intervalle  eft  rempli 
par  un  réfeau  fin ,  à  larges  mailles  ;  elles  ont  près 
S^n  pied  de  longueur ,  fur  huit  à  neuf  pouces  de 
laTReiir  ;  fupportées  par  des  pétioles  grêles ,  pref- 
Qû'aofll  longs  que  les  feuilles ,  glanduleux  a  leur 

C riic  fupérieure ,  munis  à  leur  bafe  de  ftipules 
icéolées ,  très-caduques  j  les  )eunes  feuilles  font 
roulées  en  dedans  fur  elles-mêmes. 

Les  fleurs  font  monoïques  ;  les  mâles  féparées 
des  femelles,  fur  le  même  pied.  Les  fleurs  maies 
font  difpofées  par  imbrication  fur  un  chaton  fim- 
pie, pendant  fur  un  long  pédoncule,  terminal  ou 
&>runt  d'entre  les  aiffeM^  ^^  rameaux ,  de  forme 
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ovale,  oblohgue,  conique;  chaque  fleur  fituée- 
dans  l'aiffelle  d'une  écaille  ,  munie  d'un  calice 
court,  entier)  tronqué  à  fon  fommet  j  d'étamines 
dont  les  anthères  font  inférées  fous  un  double  ou 
triple  rang  de  tubercules  qui  environnent ,  en  forme 
d'anneau,  une  colonne  plus  longue  que  le  calice  : 
il  n'y  a  point  de  corolle. 

Les  fleur?  femelles  font  folitaires  dans  le  voi- 
iinage  des  fleurs  mâles,  pédonculées,  droites, 
dont  le  calice  eft  un  tube  tronqué,  un  peu  urcéolé, 
appliqué  contre  l'ovaire.  Le  ftyle  eft  épais,  char- 
nu, cylindrique,  un  peu  évafé  en  entonnoir  vers 
fon  fommet,  terminé  par  un  ftigmate  concave, 
élargi  en  forme  de  bouclier,  divifé  en  douz^  ou 
dix-huit  rayons  obtus,  recourbés  :  il  lui  fuccède  une 
capfule  ligneufe ,  orbiculaire ,  comprimée  à  fa  face 
fupérieure,  ombiliquée  à  fon  fommet,  compofée 
de  douze  ou  dix-huit  côtes»  qui  forment  autant  de 
loges,  dans  chacune  defquelles  eft  renfermée  une 
femence  grande ,  comprimée  $  ces  capfules ,  lorf- 
qu'ellcs  font  mûres  ,  s'ouvrent  avec  élafticiié  & 
avec  bruit,  &  lancent  au  loin  leurs  femences. 

Cet  arbre  croît  dans  les  contrées  méridionales 
de  l'Amérique,  au  Mexique,  à  la  Jamaïque,  dans 
nie  de  Cayenne ,  &c.  T)  (V.f.) 

Les  habtans  de  l'Amérique  fe  fervent  des  cao- 
fules  de  cette  plante ,  après  en  avoir  enlevé  les 
femences,  pour  y  mettre  du  fable,  qi(ils  répan- 
dent enfuite  fur  l'écriture  j  ce  qui  leur  a  fait  don- 
ner le  nom  de  fablîer.  Linné  dit  que  fi  le  fuc  qui 
découle  de  cet  arbre  entre  dans  les  yeux ,  il  occa- 
fionne  une  cécité  qui  dure  huit  jours.  Son  boiseflf 
propre  à  faire  des  folives  &  des  poutres.  On  pré-* 
tend  que  fes  fruits  font  purgatifs. 

SABLINE.  Arenaria.  Genre  de  plantes  dicoty- 
lédones, a  fleurs  régulières,  polypétalées ,  de  la 
famille  des  caryophyllées,  qui  a  de  très  -  grands 
rapports  avec  \esftcllariaic  les  aljine ,  &  qui  com- 

f)rend  des  herbes,  tant  exotiques  qu'indigènes  de 
'Europe,  dont.les  feuilles  font  petites,  entières, 
oppofées  ;  les  fleurs  axillalres  ou  terminales. 

Le  caraâère  effentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  calice  perfiftant ,  a  cinq  folioles}  une  corolle  à 
cinq  pétales  envers  ;  dix  état^ines  ,  trois  fiyles  ;  une 
capfule  à  une  feule  loge  ,  polyfperme  /  un  réceptacU 
central  y  libre, 

CARACTiRE    GÉNÉRIQUE. 

Chaque  fleur  offre  : 

i^.  Un  calice  perfiftant ,  à  cinq  folioles  oblon* 
gués ,  acuminées ,  ouvertes. 

1^.  Une  corolle  compofée  de  cinq  pétales  ovales , 
entiers. 

}•.  Dix  étamines^  dont  les  filamens  font  fubulés  , 
furmontés  par  des  anthères  arrondies. 
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•    4*.  Un  ovaire  Tupérjeur^  ovale  ^  furmonté  de  1 
trois  ftyles  droits  éc  réfléchis  ^  terminés  par  des 
fligmates  un  peu  épais. 

Le  fruit  eft  une  capfule  ovale ,  recouverte  par 
le  calice  i  à  une  feule  loge  qui  s'ouvre  à  Ton  fom- 
mec  en  cinq  parties  ^  renfermant  des  femences  nom^ 
breufes  »  réniformes,  attachées  à  un  réceptacle 
libre  &  central. 

Obfcrvations.  On  peut^regarder  ce  genre  &  ce- 
lui des  alfine  comme  une  fimple  diviiion  du  même 
genre  *  réunis  par  leurs  rapports  naturels  j  très- 
ëloignés  l'un  de  l'autre  dans  la  méthode  fexuelle^ 
à  raifon  du  nombre  différent  des  étamines ,  qui 
ordinairement  fe  bornent  à  cinq  dans  les  alfine  > 
&  dont  les  capfules  fe  divifent  en  trois  valves  y 
cependant  les  caraâères  qui  féparent  ces  deux 
genres  font  fi  peu  conftans,  qu'on  trouve  des  art- 
naria  â  cinq  étamines  ^  des  alfine  à  dix  $  des  are- 
naria  dont  les  capfules  ont  trois  valves  j  des  alfine 
qui  en  ont  cinq. 

On  conçoit  les  difficultés  qu'entraîne  néceflâi- 
rement  cette  variabilité  dans  les  principaux  ca- 
raâères >  rependant  il  eft  nécefTaire  .de  chercher 
à  divifer  le  plus  pofTible  des  genres  auffi  nom- 
breux en  efpècesj  &  en  général  les  arenaria  ont 
un  fjcies  qui  leur  eft  particulier.  A  l'exception  de 
quelijues  efpècesj  toutes  ont  de  très-petites  feuil- 
les lincaires  ^  étroites ,  fétâcées  ou  un  peu  lancéo- 
lés >  oppofées,  connées  â  leur  bafe^  nues,  ou  dans 
quelques-unes  munies  de  ftipules  membraneufes  j 
glabres  ou  plus  fouvent  pubefcentes.  Les  corolles 
ont  cinq  pétales  entiers^  en  ouoi  elles  dififèrent  de 
celles  des  ftellaria ,  qui  ont  leurs  pétales  profon- 
dément bifides^  &  de  plus  leur  capfule  partagée 
en  iix  valves.  Dans  \ts  fpergula,  autre  genre  très- 
voifin  des  arenaria,  les  ovaires  font  furmontés  de 
cinq  ftyles  j  ainfi  que  dans  les  cerafiium. 

L'établiflement  des  efpèces  n'offre  pas  moins  de 
difficultés  ;  elles  peuvent  d'abord  s'établir  fur  la 
forme  des  feuille  s  j  qui  font  ovales  ou  lancéolées 
dans  les  unes  $  linéaires  ^  fubulées  y  fétâcées  dans 
d'autres  ;  c'eft  le  plus  grand  nombre  ^  &  dans  ce 
cas  la  difpofition  des  fleurs  ^  la  grandeur  de  la  co- 
rolle relativement  à  celle  du  calice  >  U  forme  des 
folioles  calicinales  ^  peuvent  fournir  des  diftinc- 
tlons  utiles. 

Les  difficultés  augmentent  lorfqu'il  s'agit  de 
préfenter  la  fynonymie  :  fouvent  les  détails  man- 

2uent ,  &  telle  plante  oui  paroît  convenir  très-bien 
telle  autre ,  foit  par  les  figures  qu'on  nous  en  a 
données»  foit  par  les  caraâères, énoncés  dans  une 
courte  defcription ,  peut  auffi  s'en  écarter  par  la 
différence  des  autres  parties,  dont  on  ne  nous 
parle  pas. 

J'ai  remarqué  que  plufieurs  efpèces  acquéroient 
un  développement  proereflif»  qui  peut  donner  lieu 
i  bien  des  erreurs  lorfque  l'on  eft  dans  l'impoffi- 
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bilité  de  Tobrerver.  Souvent^  dans  le  premier 
âge  y  les  tiges  font  prefque  fimples ,  les  pedoncu<« 
les  à  peine  rameux  $  mais  fi  ces  mêmes  plantes  font 
dans  un  terrain  favorable,  &  plus  avancées  en  âge, 
elles  fe  développent  avec  une  vigueur  étonnante: 
les  rameaux  font  très-nombreux,  les  fleurs  offrent 
une  ample  panicule  par  les  ramifications  de  leurs 
pédoncules ,  &c.  Leur  port  n'eft  plus  le  même,  & 
dans  ce  cas  j'ai  trouvé  qu'il  falloir  s'en  tenir  aux 
proportions  &  aux  formes  des  parties  de  la  fruâi- 
fication»  furtout.  aux  proportions  du  calice  avec 
la  corolle  &  les  capfules* 

Espèces. 

i.S/B^iNE  i  feuilles  charnues.  Arenaria  pe- 
plaides.  Linn. 

Arenaria  fi)liis  ovatis,  acutis,  camofis,  Linn.  S}rft. 
veget.  pag.  413.  n**.  i.  — Flor.  fuec.  37J.  596.  — 
Flor.  lap.  149.  It.  (El.  151.  —  Gmel.  Sibir.  vol.  4. 
pag.  160.  tab.  64.  — Fabr.  Helmft.  pag.  134.  — 
Reyg.  Ged.  i.  pag.  119.  —  Hoffm.  Germ.  pag. 
IJ3.  —  Roth,  Germ.  vol.  L  pag.  188.  — IL  480. 
—  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  yiy.n**.  i. 

Honkenya  peploides.  Ehrh.  Beitr.  2.  pag.  181  • 

Alfine  littoralis  ^  foiiis  portulacA.  Toum.  Inft.  R. 
Herb.242. — C.Baub.Pin.  2p. — Lœf.  PruiT.  12. 
tab.  2. 

Alfines  quoddam  eenus  pelagicum  &  littorale,  Cluf. 
Hift:i84.  «       ''    « 

Teltphium  mari  timum  ^  ponulacs  folio,  Buxb.  ASt. 
Petrop.  3.  pag.  271. 

Cette  plante  a  des  tiges  très-baffes ,  rameufes 
prefaue  dès  leur  bafe  j  les  rameaux  font  foibies  » 
coucnés,  très-liffes,  cylindriques ,  garnis  de  feuil- 
les oppofées,  feffiles,  ovales,  épaiSes,  charnues ^ 
courtes,  longues  de  deux  â  trois  lignes,  obtufes» 
quelquefois  un  peu  mucronées ,  diftantes  fur  les 
rameaux  fertiles,  très- rapprochées  furies  rameaux 
ftériles ,  connées  â  leur  bafe ,  entières  à  leurs 
bords. 

Les  fleurs  font,  les  unes ,  axillaires  &  latérales  s 
les  autres,  terminales ,  portées  fur  des  pédoncules 
fimples ,  filiformes ,  plus  courts  que  les  feuilles. 
Le  calice  eft  divifé  en  cinq  folioles  un  peu  char* 
nues,  vertes,  glabres*  ovales,  prefqu obtulès  » 
légèrement  membraneufes  i  leurs  bords.  La  co- 
rolle ,  un  peu  plus  longue  que  le  calice ,  eft  coin- 
pofée  de  cinq  pétales  blancs ,  ovales,  obtus ^  en* 
tiers ,  onguiculés!  les  étamines  font  au  moins  aul& 
longues  que  les  péulesj  les  capfules  ovales  ^  le 
réceptacle  glanduleux. 

Cette  plante  croit  naturellement  fur  les  bords 
de  la  mer  ,  dans  les  contrées  feptentrionales  de 
l'Europe.  On  la  cultive  au  Jardin  des  Plantes  de 
Paris.  V(r. -v.) 

2.  Sablikb 
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X,  SaôlinE  à  fleurs  en  tête.  Arcnarîa  tetniquc*  1  Commet  en  cinq  v'aîves,  &  renferme  de  petites 


rrj.  Linn. 

Attnarîa  follis  ovatîs  ^  carinath  ^  recurvis  ^  qu^i- 
dnfiiriam  imbrîcatîs.  Linn.  Sd^c.  Plant,  vol.  i.  p.i?. 
60;.— Mantiff.  }8^. —  Ali.  Flor.  pedem.  n**.  1718. 
tib.  89.  fig.  I.  —  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  1.  pag. 
717.  n**.  2. 

Caryophyllus  faxatilis ,  tricéfolius ,  ramofus ,  re^ 
jfeas.  C.  Bauh.  Pin.  .211.  —  Prodr.  i2j.  —  Burf, 
XI.  ij;. 

^,  Gypfopkylla  (aggregata)^ /ô//7j  mucronéitisy 
recurvatis ;  fioribus  aggregatis,  Linn.Spec.  Plant.  2. 
pag.  581.  —  Amœn.  Academ.  vol.  5,  pag.  25".  — 
Scifireb.  in  Nov.  Aâ.  Acad.  N.  C.  IV.  pag.  140. 
—  Miller,  D:6l.  n**. i.  — Gérard, Flor. gallo-prov. 
pag.  405.  n°.  6.  yîié  arenariâ.  —  Gouan,  Hort. 
Monfp.  pag.  211,  n"".  i. 

Saponaria  calîcihu&  pentapkyllîs  ;  fioribus  aggre- 
gacis;fo/iis  mucronatis ^canalicuUtis ^  recurvis,  Linn. 
Hort.  Upf.  107. 

Caryophyllus  faxatilis  ^  ericAfoliis;  amhellatis  co^ 
rymbis.  Magn.  Monfpel.  55.  tab.  j.  —  Rai  ,  Hift. 
1033.  —  C-  Bauh. Pin.  211.  —Prodr.  loj. 

Rubiola  moruana,  Barrel.Icon.  rar.  n**.  649,  tab. 
J9J. —  Boccpn.  Muf.  2.  pag.  60.  tab.  47. 

Arenariâ  capicata,  Lam.  Flor.  franc,  vol.  3.  pag. 
39.  n^  677.  XI. 

La  dirpofition  des  feuilles  rend  cette  efpèce 
facile  à  aiftinguer  au  premier  afpeâ  :  elles  font 
imbriquées,  très- rapprochées,  &  préfentent  pref- 

Ïue  quatre  faces.  Les  fleurs  font  difpofées  en  un 
ifcicule  capité. 

Ses  racines  font  droites,  grêles ,  dures ,  peu  ra- 
meufes:il  s'en  élève  une  tige  qui  fe  divfre,prefque 
dès  fou  origine, en  rameaux  rrès-fimplës, droits, 
blanchâtres  «  longs  de  trois  à  quatre  pouces ,  nom- 
breux, garnis  de  quelques  petits  poils  courts ,  très- 
rares  ,  6c  de  feuilles  oppofées  ,  petites ,  imbriquées, 
ovales,  étroites,  en  carène  en  dehors,  canali- 
culées  en  dedans  ,  approchant  de  celles  de  la 
bruyère  ^  fermes  ,  recourbées  en  dehors ,  très- 
gbbres,  (Iriëas,  très-rapprochées ,  carcilagineufes 
à  leurs  bords ,  ciliées  &  connées  à  lâur  bafe  >  al- 
gues à  leur  fommet. 

Les  fleurs  font  difpofées  ,  à  rextrcmité  des  ra- 
meaux, en  un  petit  corymbe  pédoncule,  faftigié , 
formant  une  petite  tête  compofée  de  quatre  à  cinq 
fleurs  fefTiles.  Le  calice  eft  divifé  en  cinq  folioles 
lancéolées  ,  rotdes ,  aî^ës ,  fcarieufes  y  les  exté- 
rieures un  peu  plus  grandes  que  le&  autres.  La 
corolle  e(l  compofée  de  cinq  pétales  blancs ,  ova- 
Ie$  ,  oblongs,  obtus,  fans  onglet,  marqués  d'une 
ligne  dans  leur  milieu.  La  capfule  eft  un  peu  alon- 
gée,  furmontée  de  troi^  ftylesî  elle  s*ouvre  i  fou 
Botanique.  Tome  V^I. 


lemcnccs. 

La  variété  iî  avoir  été  d'abord  nngëe  parmi  les 
gypfophyUa  ;  mais  depuis  Linné  lui-même  a  reconnu 
qu'elle  devoir  appartenir  aux  arenariâ  par  fes  pé- 
tales entiers ,  fes  trois  ftyles ,  &  qu'elle  différoit  à 
peins  de  V arenariâ  tetraquetra. 

Ces  plantes  croiiïent  dans  les  Pyrénées  &  les 
Alpes.  La  variété  ^  fe  rencontre  z\xS\  d^us  les  en- 
virons de  Montpellier,  ^f  {y>  f) 

3.  Sabline  à  deux  fleurs.  Arenariâ  hipora,  Linn. 

Arenariâ  foliis  obovaùs ,  obtafis  ;  caulibus  procunt" 
bentibus  ;  pedunculis  bifioris y  lateralibus,  Linn.  Sy^» 
Plant,  pag.  42?.  —  Mantiflf.  71.  —  Gouan,  Illuftr. 
50.  —  Allioni,  Flor. pedem.  n®.  1699.  tab.  44.  fig.  i. 
&  tab.  64.  fig.  3.  —  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag. 
717.  n^.  3. 

Aljîîie  caule  erecîo  ,  proftrato  ;  foliis  ovatis.  Hall» 
Helv.  n**.  877. 

Arenariâ  foliis  fubcoriaceis ,  obovatis  ,  bafi  ciliatis; 

caulibus  proftratis ,  ramofifimis  ,  diffufis  y  pedunculis 

lateralibus  ,  fubbijloris  ;  petalis  calice  longioribus» 

Wulfen',  in  Jacq.  Colleâ.  i.  pag.  2^0.  —  Jacq. 

Icon,  rar.  i.  tab.  85.  —  Reiner  &  Hohenwarth, 

her  I.  pag.  158. 

« 

On  didingue  cette  efpèce  à  fes  petites  feuilles 
prefque  rondes,  affez  femblables  a  celles. du  f^r^-. 
polet ,  &  à  fes  pédoncules  dichotomes  ,  à  deux 
fleurs. 

Ses  racines  font  un  peu  traçantes,  dures,  gar- 
nies de  fibres  capillaires,  touffues  ,  fafcicukesj 
elles  produifent  des  tiges  nombreufes  ,  grêles , 
alongées,  diffufes,  cylindriques,  glabres,  génicu- 
lées,  étendues  fur  la  terre,  i  peine  rameufes} 
garnies  de  feuilles  oppofées,  feffiles ,  ovales  ou  un 
peu  arrondies,  très-obcufes^  un  p£u  rétrécies  à 
leur  bafe ,  glabres  à  leurs  deux  faces  ^  vertes ,  quet 
quefcis  munies  infërieurement  &  à  leurs  bords  de 
poils  très- rares. 

Les  fleurs  naiflent  le  long  des  rameaux  :  elîes 
font  latérales ,  axillaires ,  fupportées  par  des  pé- 
doncules filifoirmes ,  beaucoup  plus  longs  que  les 
feuilles  j  dichotomes  à  leur  fommet,  garnis  à  leur 
dichotomie  de  deux  petites  braâées  oppofées  , 
linéaires, aiguës  5  terminés  par  deux  fleurs  de  lon- 
gueur inégale  :  quelquefois  les  pédoncules  font 
(impies.  Les  folioles  calicînales  font  ovales ,  ai- 
guës ,  un  peu  mucronées ,  glabres ,  vertes ,  médio- 
crement membraneufes  à  leurs  bords  ;  la  corolle 
blanche  ,  à  peine  plus  longue  que  le'  calice  $  les 
capfules  prefque  globuleufes  ,  obtufes. 

Cette  plante  croit  dans  la  Suifie,  fur  les  Alpes, 
dans  les  contrées  méridionales  de  l'Europe,  if 
(K.v.) 
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4.  Sabline  à  fleurs  latérales.  Ànnaria  lauri- 
flora.  Linn. 

Arenarîa  foliis  ovatis ,  ohtufis  ;  pedunculo  laterali 

bîRoro. Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  615.  — Gmel.  "X^^T.  \  *^5^ijm^uj  ^^'"^y  J^^^'T^.^'V  '^ 
cru:  „^i  ^:^  ,^^^0  ^Q  \ir-itj  6  Df  .  -^ppolees,  rccrecies  a  leur  baie  en  un  pétiole  c 
Sibir.vol.4-pag.if9.n^68.-Wtlld.Spec.  Plant.     „;;^,^,    ^j^,,^,    ^,„„  ,^,,.,^„^,p  Vm»^ 

vol,  1.  pag.  71b.  n*.  4. 

Cette  plante  paroît  tenir  le  milieu  entre  Yares 
narla  trinervia  &  Yarenaria  bifiora.  Elle  reflemble 
au  premier  par  la  forme  &  la  grandeur  de  fes 
feuilles  3  mais  elles  font  obtufes  &  fans  nervures  ; 
elle  fe  rapproche  du  fécond  par  fes  pédoncules 
biflorês^  mais  ils  font  bien  plus  longs  «  &  fes  ca- 
lices plus  petits  que  la  corolle. 

,  Ses  tiges  font  courtes,  grêles ,  filiformes,  très- 
Amples,  longues  de  trois  à  quatre  pouces  5  garnies 
de  feuilles  oppofées,  ovales,  rétrécies  en  pétiole 
à  leur  bafe ,  obtufes  à  leur  fommet,  vertes,  lifTes, 
fort  tendres,  à  trois  nervures  longitudinales ,  mais 
à  jpeine  fenfibles.  Les  fleurs  font  axillaires ,  laté- 
rales ,  foutenues  par  des  pédoncules  prefque  capil- 
laires, écartés  des  tiges,  longs  au  moins  de  deux 
pouces,  bifurques  à  leur  fommet ,  munis ,  à  la  baie 
de  cette  bifurcation  >  de  deux  petites  brattëes  op- 
pofées ,  ovales  ,  aiguës ,  terminées  par  deux  fleurs 
dont  le  calice  eft  compofé  de  cinq  rolioles  ovales, 
obtufes  ,  veptes ,  blanches  &  fcarieufes  à  leurs 
bords.  La  corolle  cft  blanche ,  une  fois  plus  longue 
que  le  calice  j  les  pétales  oblongs,  arrondis  &  en- 
tiers à  leur  fommet ,  médiocrement  onguiculés  à 
kilr  bife. 


Sei  racines  font  Cômpofées  de  fibres  ûômbreufes 
&  capillaires  :  fes  tiges  font  herbacées  »  foibles  » 
grêles  «  plus  ou  moins  alongées ,  fouvent  très-ra- 
meufes ,  légèrement  velues  ,  garnies  de  feuilles 

courte 
ovales,  aiguës^  d'un  vert  -  tendre ,  marquées  de 
trois  nervures  longitudinales,  glabres  à  leurs  deux 
faces ,  légèrement  ciliées  à  leur  contour ,  diilantes, 
aflez  grandes,  relativement  à  celles  des  autres  ef* 
pèces. 

Les  fleurs  font  axillaires ,  latérales  &  terminales, 
fupportées  par  des  pédoncules  fimples ,  folitaires , 
filiformes,  beaucoup  plus  longs  que  les  feuilles , 
très  écartés  des  tiges,  terminés  par  une  feule,  un 
peu  recourbés  ,  furrout  à  Tépoque  de  la  maturité 
des  fruits.  Le  calice  a  fes  folioles  ovales ,  lancéo- 
lées ,  très-aiguës,  légèrement  pubefcens ,  ainfi  que 
les  pédoncules.  La  corolle  efi  blanche ,  plus  courte 
que  le  calice.  Les  capfules  font  ovales ,  prefque 
globuleufes  ;  elles  s'ouvrent  en  cinq  valves  à  leur 
fommet ,  &  font  remplies  de  petites  feinences  noi- 
res ,  un  peu  réniformes ,  glabres  /  prefque  lui- 
fantes. 


Cette  plante  croît  dans  la  Sibérie  :  elle  y  a  été 
recueillie  par  M.  Patrin  ,  qui  en  a  communiqué  un 
exemplaire  à  M.  Lamarck.*(  f^./i  in  kerh,  Lam.) 

5.  Sabline  à  trois  nervures,  -/^r^rtûr/a  trinervia. 

Arcnaria  foliis  ovatis  ,  trirurviis ,  fabciliatis  ,  /?«- 
tloldtis  y  corollis  calice  brevioribus.  (N.) 

Arcnaria  foliis  ovatis  ,  acutis  ,  petiolatis ,  nen>ofis, 
Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  605.  —  (Eder.  Flor. 
dan.  tab.  419. —  Hort.  CliflF.  175. —  Flor.  fuec. 
374.  Î97.  —  Roy.  Lugd.  Bat.  471.  —  Gort.  Ing.  7 1 . 
-r-Pollich,  Pal.  n*^.  4i2.--^HofFm.  Germ.  154. — 
Both.Germ.  Lpag.  185. —  H.  480.  —  Lam.  Flor. 
franc,  vol.  3.  p..3(î. Vi^.676.  II.  —  Gouan,Monfp. 
pag.  218.  —  SauviJg.  153.  —  Géjardj  Flor.  gall.- 
prov.  404. 

Aifine  foliis  ovato^lanceolatis  jtriner%iis,  Haller, 
Hely.  n°.  878. 

Aifine  plantaginis  folio.  Tournef.  Inft,  R.  Herb. 
242.  —  J.  Bauh.  Hift.  3.  pag,  364.  kon.  —  Garid. 
Aix.  24.  —  Magnol.  Botan.  Monip.  pag.  13. 

Cette  plante  a  dès  rapports  avec  Yarenaria  ci- 
if  ata  &  Yarenaria  muUicauUs  ;  miis  elle  diflfère  de 
toutes  deux  par  (ts  pétales  plus  courts  que  le  ca- 
lice ,  &  par  fes  feuilles  médiocrement  pétioîées. 


Cetr«  plante  eft  affez  commune  dans  les  forêts 
de  l'Europe  4  aux  lieux  humides  &  ombragés.  O 

6.  Sabline  à  feuilles  de  buis.  Arcnaria  huxi- 
folia» 

Arcnaria  puhefcens  y  foliis  ovato^ohlongis  ,  fe^li' 
bus  ;  pedi^ncuUs  dichotomis ,  fubbifiorh  ;  carolld  vix 
caliccm  fifperante y  caulibus  rcpentibus,  (N.) 

Affine  canadcnfis  y  repcns  &  pcrennis  ,  buxi folio. 
Ifnard ,  Herb. 

Il.exifte  beaucoup  de  rapports  entre  cette  plante 
&  Yarenaria  trinervia  :  elle  en  diflfëre  par  la  difpo- 
fition  des  nervures ,  &  par  les  corolles  au  moins^ 
aufll  longues  que  les  calices. 

Ses  tîgés  font  grêles,  râmeufes ,  rampantes,  lon- 
gues de  cinq  à  fix  pouces  &  plus ,  pubefcentes, 
garnies  de  feuilles  oppofées ,  feffiles  ,  ovales  ,  ob- 
longues  ,  obtufes ,  pubefcentcs ,  ciliées  à  leurs 
bords ,  marquées  de  quelques  nervures  latérales  > 
obHques,,  longues  de  fix  à  fept  lignes ,  larges  dé 
trois  ou*qùatre ,  vertei  à  leurs  deux  facè^.. 

Les  fleurs  font  axillaires  ,  terminales  ou  laté- 
rales ,  fupportées  par  des  pédoncules  capillaires  , 
de  la  longueur  des  feuilles  5  pubefcens ,  dichoto- 
mes  a  leur  fommet,  lerrtiînés  par  deux ,  quelque- 
fois trois  fleurs  aflfez  petites,  pédicolées,  munies, 
à  la  bafe  dts  pédicules  5  de  deux  petites  braftées 
courtes ,  oppt>fées,  ovales.  Le  calire  eddivîfécn 
cînq'foitoles  Yinéznei y  courtes,  obtufes,  prefque 
pbbres,  un  pen  membraneufes  à  leurs  bords.  La 
corolle  eft  blanche ,  un  pieu  ^Jlus  grande  que  le 
calice  5  les  capfules  glabres ,  ovales ,  obtufes,  de 
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la  longueur  de  la  corolle ,  s'ouvrent  en  cinq  valves 
à  Itur  fommec^  ôc  renfermanc  de  très-pecices  (t- 
merces. 

Cette  plante  croît  au  Canada  :  elle  a  été  com- 
muniquée à  Ifnard  par  Vaillant  5  elle  exifte  dans 
fon  herbier  y  &  dans  celui  de  M.  JuAîeu  »  fous  le 
nom  cité  plus  haut»  ^  (f^-f»  in  herb.  Jujf,) 

7.  Sabline  ciliée.  Artnaria  ciiiata.  Linn. 

Ârenaria  foliis  ovatis  ,  nervofis  ,  ciiidtis ,  fuhfe(Ji-' 
likus  ,  acutis  ;  corollâ  calicibus  longiorc.  (  N.) 

Arenaria  foliis  ovatis  j  mrvofis^  ciUatis  y  acutis. 
Lion.  Spec.  Plant,  vol.  i .  pag.  608.  —  (Eder.  Flor. 
dan.  tab.  ^^6,  —  Jacq.  MîfcelJ.  vol.  2.  pag.  567. 
— Lam.  Flor.  franc,  vol.  3.  pag.  J7.fl®.  677.  IV. 

Arenaria  foliis  oblongo  -  obovatis ,  fubpetioldtis  , 
ciliatis  y  coroUis  calice  majoribus  ;  periantkii  folioUs 
iattccolatis y  fubaervofis.Wulf.  in  Jacq'.  Coll.  vol.  i. 
pa6.  Z4y.  tab.  16.  fig.  2.  —  Reiner  &  Hohenwarth , 
Iter  I.  pag.  162. 

Aifine  ferpUiifolio ,  multicaulis  &  multifiora,  Seg. 
Veron.  vol.  i.  pag.  421.  tab.  5.  fig.  2. 

Aifine  foliis  lanceolatis  ,  petalis  integris ,  calice 
majoribus.  Sauv.  IJ3. 

/l.  Arenaria  norwegica.  Gunn.Norweg.  n®.  I ICX). 
tab.  9.  fig.  7. 

A  peine  cette  efpèce  peut-elle  être  diftinguée 
de  Y  arenaria  multicaulis  :  fes  feuilles  font  un  peu 

F  étiolées^  marquées  de  nervures,  tandis  que  dans 
arenaria  multicaulis  elles  n'ont  aucune  nervure 
apparente  ;  qu'elles  font  parfaitement  fefiîles ,  & 
les  tiges  bien  plus  rameufes.  Elle  diffère  de  Vare^ 
naria  trinervia  par  fes  corolles  plus  grandes  que 
ks  calices. 

Ses  tiges  font  grêles  y  courtes  ^  médiocrement 
rameufes ,  prefque  glabres  ^  garnies  de  feuilles  op- 
pofées^  petites  ^  ovales  >  un  peu  oblongues ,  ver- 
tes ï  leurs  deux  faces ^  prefque  charnues»  feflîles  , 
rétrécies  à  leur  bafe  ,  très-aiguës  à  leur  fommet , 
glabres  ^  un  peu  ciliées ,  particulièrement  à  leur 
bafe  ;  marquées  de  quelques  nervures  peu  fen- 
fibles. 

Les  fleurs  font  axidaires  ,  latérales  ^  foutenues 

t>ar  des  pédoncules  grêles ,  plus  longs  que  les  feuil- 
es  'y  fimples  »  folitaires  y  uniilores.  Le  calice  fe 
divife  en  cinq  folioles  lancéolées»  un  peu  ner- 
veufes.  La  corolle  efl  blanche»  plus  longue  que  le 
calice. 

"Cette  efpèce  croît  aux  Alpes  &:  dans  les  con- 
trées méridionales  de  la  France»  aux  lieux  pier- 
reux &  montueux.  ^  {V-  f) 

8.  Sabline  à  tiges  nombreufes.  Arenaria  mul- 
ticaulis^ Linn* 
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Arenaria  foliis  ovatis  y  enervîis  yfeJftUbus^  acutis; 
coroUis  calict  majorîtfus,  Linn.  Speci  Plant,  vol.  i. 
pag.  60;. 

Arenaria  foliis  pulpofo-fabcoriaceis  j  ovato-lanceO" 
latis  yfejjilibus  »  ciliatis;  coroUis  calice  majoribus ,  pe^ 
rianthii  foliolis  ovato-lanceolatis ,  fubenerviis,  Wulf. 
in  Jacq.  CoUeâ.  i.  pag.  248.  tab.  17.  fig.  i. 

Arenaria  foliis  ovatis,  nervofis  y  fefftlibus  ^  imbri" 
catis y  acutis.  Linn.  Amœn.  Acad«  vol.  1.  pag.  161. 
n*.  lyj. 

Aifine  alpina  perennis  ;  radiée  lignofa  »  fiofculis 
albisyfacie  femperyivi  minimi.  Linn.  Amœn.  vol.  l. 
/.  c. 

Affine  foliis  ovato-lanceolatis  y  ciliatis  ;  petalis  ctf- 
lice  majoribus,  Haller»  Helv.  n°.  ZyG.  tab.  17. 

Aifine  alpina  ,  ferpyltifolio ,  multicaulis  &  multi- 
fiora.  Toiirnef.  Inft.  H.  Herb.  243. 

Arenaria  ciiiata,  var.  i&.  Lam.  Flor.  fr«'  vol.  3. 
pag.  37.  n^.  677.  IV. 

Plufieurs  auteurs  ont  regardé  cette  plante  com- 
me une  fimple  variété  de  V arenaria  ciiiata.  Elle  en 
a  en  effet  prefque  tous  les  caraâères  :  fon  port  eil 
un  peu  dififérent  »  ^es  tiges  (ont  très-rameufes  »  plus 
longues;  fes  feuille»  plus  fortement  ciliées  &  fans 
nervures. 

Il  fort  d'une  touffe  de  racines  fibreufes,  de$ 
tiges  couchées  en  grande  partie  »  divifées  en  un 
grand  nombre  de  rameaux  prefque  glabres»  garnis 
de  feuilles  oppofées»  parnitement  feffiles»  plus 
ou  moins  rapprochées  »  petites  »  prefque  charnues  » 
ovales-lancéolées  »  glabres  &  vertes  à  leurs  deux 
faces  »  plus  ou  moins  ciliées  à  leurs  bords ,  aiguës 
à  leur  fommet»  médiocrement  rétrécies  à  leuc 
bafe»  fans  nervures  apparentes. 

Les  fleurs  font  folitaires  »  latérales  ou  termina- 
les» foutenues  par  des  pédoncules  filiformes  beau- 
coup plus  longs  que  les  feuilles.  L^  calices  font 
compofés  de  cinq  folioles  ovales ,  lancéolées ,  ver- 
dâtres  »  liffes  »  fans  nervures.  La  corolle  eft  blan- 
che» beaucoup  plus  grande  que  le  calice. 

On  rencontre  cette  efpèce  dans  les  Alpes  »  les 
Pyrénées»  &  fur  les  hautes  monugnes  de  l'Alle- 
magne »  ainfi  que  dans  les  contrées  méridionales 
de  la  France.  ^{V.f) 


9.  Sabline  à  feuilles  de  céraîfle.  Arenaria  ce^ 

rafiioides.  Poir. 

Arenaria  pubefcens ,  caule  ereclo  ;  foliis  f^atkulato- 
ovatis  ;  fioribus  fubpaniculatis  y  axillaribus  ,*  petalis 
calice  duplà  longioribus,  (  N.  ) 

Arenaria  coule  ereSlo  ,  pubefcente  ;  foliis  fpatkw 
latis  y  fioribus  fubfolitariis  ,  petalis  calice  duflo  lon.'^ 

gioribus.  Poir,  Voyage  en  Barb.  vol.  2.  pag»  166. 
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Arcnarîa  (  fpatbulata  )  ,  cauie  erecio  ,  fiUformî  ; 
pubefcence  ;  foliis  inferioribus  fpathulatis  ;  petalis  obo* 
vatis  ,  calice  longioribus,  Dcsionc.  Flor.  aclant.  vol. 
i.pag.  3j8.  , 

Cette  plante  fe  diflingue  par  fa  reflemblance 
avec  les  cerafiium;  par  Tes  feuilles  ovales,  lancéo- 
lées y  pubefcemes ,  ainfi  que  toutes  fes  autres  par- 
ties ;  paf  fes  grandes  corolles  >  une  fois  plus  lon- 
gues que  le  calice. 

Ses  racines  font  droites,  menues ,  prefque  fim- 
pTes  j  munies  de  quelques  fibres  capillaires  :  elles 
ne  produifent  ordinairement  qu'une  feule  tige 
droite»  velue^  haute  de  trois  à  quatre  pouces,  un 
peu  ftriée  j  glutineufe  ,  tendre,  grêle ,  médiocre- 
ment rameufe  ,  quelquefois  fimple.  Les  rameaux 
font  alternes,  ouverts 5  les  feuilles  oppofées,  fef- 
files,  pubefcentes,  vertes  à  leurs  deux  faces,  ova- 
les, lancéolées ,  obtufes  s  les  inférieures  fp^tulées 
ou  rétrécies  en  pétiole  à  leur  bafe;  les  fupéiieures 
prefqu'elliptiques  ou  lancéolées, longues  de  quatre 
a  cinq  lignes,  larges  de  deux  &  plus. 

Les  fleurs  font  folitaires  dans  l'aiffelle  des  feuil- 
les fupérieures}  elles  forment,  par  leur  enfemble, 
une  forte  de  panicule  terminale  ,  fupportée  par 
des  pédoncules  filiformes ,  inégaux ,  viiqueux ,  pu- 
befcens  \  les  uns  très-fimples  6c  plus  longs  \  d'au- 
tres munis  de  deux  ou  trois  fleurs  pédicuiées  ^ 
garnis  à  leur  bafa  de  deux  braélées  oppofées  y 
linéaires ,  un  peu  aiguës ,  velues.  Les  calices  fe 
divifent  en  cinq  folioles  peu  ouvertes ,  ovales , 
oblongues ,  obtufes,  velues  ,  un  peu  gUnduIeufcs; 
firiées ,  blanches  &  membrar.eufes  à  leuis  bords. 
La  corolle  eft  blanche ,  ouverte ,  une  fois  plus 
longue  que  le  calice  ;  les  pétales  ovales,  arrondis 
&  quelquefois  légèrement  échancrés  à  leurs  bords. 
Les  étamines ,  au  nombre  de  dix ,  font  plus  courtes 
que  la  corolle  ;  les  anthères  bleuâtres  >  l'ovaire 
furmonté  de  trois  llyles  5  la  capfule  ovale-obtufe. 

J'ai  recueilli  cette  pbnte  en  Barbarie ,  dans  les 
bois  de  Terraillane ,  où  elle  croît  à  Tombre  & 
dans  le  fable.  M.  Drsfontai-es  Ta  également  ren- 
contrée dans  les  environs  d  Aiger.  O  (  ^«  ^0 

10.  Sabline  de  Maïorque.  Arenar'm  balearica. 

Arenarid  fciîîs  ovitis  ,  lucldls  ^  fùbcarnofis  y  caule 
repence  ,  peduncuHs  wiiforis,  IJnn.  Syt(*  Nat.  2.  Ap- 
pend.  13c.  —  hyll.  veget.  pag.  423.  —  Lhëritier  , 
Stirp.  I.  pag.  29.  tab.  15. 

Arenar.'a  mufcofa,  Mcdic.  in  ASt,  Palat.  Vol.  3. 
PhyA  p<g.  2C2.  tab.  12. 

C'eft  une  fort  petite  plante  qui  croît  en  gazon 
n>ufl^u  ,  étalé.  Se  dont  les  tiges  font  étendues  fur 

la  terre  ,  nombreufes ,  rampantes ,  filiformes  ,  pref- 
quv  capillaires,  ra  iicantes,  rameufes,  légèrement 
pubt-fcenres,  longues  d'un  à  deux  pouces,  garnies 
de  très-petites  feuilles  pétiolées, oppofées,  noci' 
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breufes ,  ovales ,  obtufes,  un  peu  arrondies ,  pref- 
que charnues ,  glabres ,  fans  nervures ,  luifantes  , 
munies  à  leur  face  fupérieure  de  quelques  poils 
rares,  fenfibles  à  la  loupe. 

Les  fleurs  font  folitaires,  fituées  la  plupart  dans 
l'aiiTelle  des  ramifications,  ou  terminales,  foute- 
nues  par  des  pétioles  capillaires ,  un  peu  pubef- 
cens  ,  au  moins  auÛî  longs  que  les  tiges  ;  garnis 
vers  leur  milieu  de  deux  petites  braâees  feffiles  , 
oppofées ,  femblables  aux  feuilles.  Le  calice  eft  à 
cinq  divifions  concaves,  obtufes,  vertes  ou  un  peu 
brunes ,  pubefcentes.  La  corolle ,  une  fois  plus 
longue  que  le  calice ,  eft  blanche,  ouverte,  à  cinq 
pétales  oyales  ,  oblongs,  obtus  ;  les  étamines  de 
couleur  blanche,  ainfi  oue  les  pifiils,  de  moitié 
plus  courtes  que  la  corolle  i  Tovaire  globuleux  & 
verdâtre. 

Cette  efpèce  croit  naturellement  dans  les  îles 
Maïorque  S^  Minorque.  On  la  cultive  au  Jaidin 
des  Plantes  de  Paris.  :^  (  K.  v.  ) 


II.  Sabline  à  feuiîles  de ferpolet.  Arenariafcr" 

pillifolia,  Linn. 

Arenaria  foliis  fubovads  ,  acutis  ,  feffllibus  ;  CO" 
rollis  calice  brevioribus.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i." 
pag.  6c6.  —  Flor.  fuec.  373.  398.  —  Hort.  Cliff. 
17}.  —  Roy.  Lugd.  Bat.  451.  —  PoUich,  PaL 
n®.  424.  —  Leers ,  Herborn.  n°.  32;.  —  Gunn. 
Norveg.  n**.  564.  —  Hoffm.  Germ.  154.  —  Rorh, 
Germ.  I.  pag.  189.  —  IL  481.  —  Willi.  Spec. 
Plant,  vol.  2.  pag.  720.  n®.  9.  —  Curtis,  Lond. 
Tcon.  —  Lam.  Flor.  franc,  vol.  y  pag.  37.  n*.  677. 
VL  —  Desfont.  Flor.  atlant.  vol.  i.  pag.  356. 

ArenariéL  (  ferpillifolia  ) ,  foliis  ovallbus  ,  acutis  , 
fubciliads  ;  fioribus  fparfis  ;  petalis  calice  fubfi'iaro 
acutoque  brevioribus.  Mjchaux ,  Flor.  boréal.- amer, 
vol.  I .  pag.  274. 

Alfine  foliis  ovato^lanccoldtis  yfubkirfutis  ,•  petalis 
caliie  brevioribus.  Hall.  Helv.  n®.  875. 

Su llaria ferpillifolia,  Scop.  Carn. edit. 2.  n^.  544. 

Alfinanthemum.  Mich.  Hort.  109. 

Alfine  minor  y  multicaulis,  Tourn.  Tnft.  R.  Herb, 
243.  —  C.  Bauh.  Pin.  2jo.  —  Morif.  Hill.  2.  §.  j, 
tab.  23.  fig.  5. 

Alfine  minima.  Dod.  Pempt.  30.  Icon.  —  Lobel  s 
Icon.  461. —  Fufch,  Hift.  23.  Icon. 

Al/ine  minor,  Tabern.  le.  708.  — J.  Bauh.  Hift.  5 . 
pag.  564.  excluf.  Icon. — Gérard,  Hift.  712.  Icon. 

Alfine  aquatica  ,  minima,  Parkins  ,  Theatr.  I  iJ9« 
Icon. 

En  ne  confiJérant  que  le  port  de  cette  plante^ 
félon  fes  dliférens  âges  ,  on  pourroic  la  mécon- 
noître ,  &:  foupçonner  deux  efpèces  lorfqu'en  efifec 
il  n'en  exide  qu'une  feule  fous  une  forme  ua  peu 
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diflferente ,  diftinâe  par  toutes  fes  parties  légère- 
ment pubefcentes  j  par  fes  feuilles  petites,  ovales, 
aiguës;  par  fa  corolle  plus  courte  que  le  calice  » 
&  par  fes  capfules  coniques. 

Cette  plante  produit  d'abord  des  tiges  courtes 
qui  fe  divifent  en  rameaux  droits  ^  prefque  iim- 
ples,  fur  lefquels  les  feuilles  font  très-rapprochéesi 
terminés  par  des  fleurs  prefque  fafciculées  vers 
l'extrémité  de  ces  rameaux  5  mais  enfuite  ils  fe  ra- 
mifient &  s'étendent  coniidérablement.  Ces  nou- 
velles ramifications  font  ordinairement  dichotomes 
dans  leur  origine  >  elles  deviennent ,  en  fe  déve- 
loppant ,  très-nombreufes ,  diffufes  j,  étalées  ,  en 
partie  prefque  unilatérales  dans  certains  individus^ 
&  forment  des  touffes  amples  «  un  peu  couchées. 
Ces  derniers  rarneaux  font  grêles^  filiformes ,  pu- 
befcens  ^  ayaiu  leurs  articulations  bien  plus  écar- 
tées. Les  feuilles  font  oppofées,  feffiies ,  petites , 
ovales^ aiguës^  un  peuépaiffes^ légèrement  ciliées 
à  leurs  bords  ^  verdàtres  ,  appliquées  contre  les 
tiges  ,  &  prefqu  imbriquées  fuir  les  premiers  ra- 
meaux $  ouvertes,  très-ecartées  fur  les  derniers. 

Les  fleurs  font  axillaires^  latérales  &  terminales^ 
fupportées  fur  des  pédoncules  capillaires ,  inégaux^ 
ouverts  ,  (impies  ^  unifiores^  quelquefois  munis  à 
leur  bafe  d'une  féconde  fleur  feflile.  Les  calices 
font  divifés  en  cinq  folioles  ovales  ,  oblongues  , 
très-aigues ,  un  peu  ftriées ,  pubefcentes  ou  un  peu 
hifpides.  La  corolle  eft  blanche,  prefque  de  moitié 
plus  courte  que  le  calice  ;  les  pétales  fouvent  un 
peu  réfléchis.  Les  capfules  font  coniques  j  quelque- 
fois médiocrement  inclinées  fur  leurs  pédoncules, 
![uî  deviennent  horizontaux  3  elles  renferment  des 
emences  extrémemeni^  petites,  d'un  brun-noirâ- 
tre^ très-nombreufes. 

Cette  efpèce  ell  très-répandue 5. elle  croît  dans 
les  diverfes  contrées  de  l'Europe  j  dans  la  Barba- 
rie, dans  l'Amérique.  O  (  ^'  v.  ) 

12.  Sâbline  à  feuilles  de  fragon.  Arenaria  ruf- 

cifolia. 

arenaria  folîis  minimis  ,  corîaceis  j  ovatis  y  acu^ 
minatis  ;  floribus  fubpanicuLitis  j  dichotomis  ;  caii- 
ci6usfubcampanulatis  ,  acutis  ipctalis  calice  fer}  duplà 
longiorihus,  (N.) 

Cette  plante  reifemble  aflez ,  par  fes  feuilles  y 
à  V arenaria  Jerpillifo lia  i  mais  elles  font  plus  dures, 
coriaces  5  les  calices  campanules  5  la  corolle  une 
fois-plus  grande. 

■ 

Les  tiges  fe  divifent  en  rameaux^ prefque  Am- 
ples, tendres  ,  menus ,  pubefcens,  jaunâtres,  gar- 
nis de  feuilles  oppofées ,  coriaces  ,  aflez  fembla- 
bles  à  celles  du  rufcus  y  tant  par  leur  fubftance 
ferme ,  coriace  y  que  par  leur  forme ,  mais  infini- 
ment plus  petites ,  ovales ,  connées  ,  glabres  y  un 
peu  rétrécies  à  leur  bafe ,  très  -  aiguës  &  prefque 
piquantes  à  leur  fommet  y  bordées  à  leur  contour  > 
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très  -  rapprochées  â  Teitrémité  des  rameaux  dé- 
nies. 

Les  fleurs  font  un  peu  paniculées  ou  dichoto- 
mes, portées  fur  de  longs  pédoncules  filiformes  , 
pubefcens  ,  prefque  fimples  ,  munis  a  leur  bafe  ^ 
fouvent  vers  leur  milieu  de  deux  bractées  plus  pe- 
tites que  les  feuilles ,  à  peu  près  de  lâ  même  forme. 
Les  calices  ont  une  forme  campanulée  ,  &  fe  di- 
vifent en  cinq  folioles  ovales ,  coriaces  ,  aiguës  j 
légèrement  pubefcentes.  La  corolle  eft  blanche  j 
une  fois  plus  grande  que  le  calice. 

Cette  plante ,  cultivée  au  Jardin  des  Plantes  de 
Madrid,  a  été  envoyée  à  M.  Lamarck.  J'ignore 
fon  lieu  natal.  (  f^,f.  in  herb,  Lam.  ) 

I3.SABLINE  géni culée.  Arenaria  geniculata. 
Poire  t. 

Arenaria  folils  linearibiis  ;  fioribus  paniculutis  , 
pubefcentibuj  y  petalis  calice  brevioribus,  Poiret  , 
Voyag.  en  Barb.  vol.  2.  pag.  166. 

Arenaria  (  procumbens  ) ,  folîis  lineari-  lanceo* 
latis  ;  caulibus  proftratîs ,  vUloJis  ;  petalis  calice  bre^ 
vioribus,  Vahl,  Symbol,  z.  pag.  50.  rab.  33. 

Arenaria  (herniarisefolia)  ,  pubefcens  ;  caule  fili^ 

formi  y  elongato ,  procumbente  ;  foliis  lincaribus^  fio^ 

ribus  paniculatis  j  petalis  calice  m  vix  fuperantibus. 

Desfont.  Flor.  atlant.  vol.  i.  pag.  559.  &  vol.  2. 

Suppl.  pag.  450. 

« 

Alfine  maritima,  longius  radicata ,  herniariAfltis. 
Boccon,  Sic.  pig.  18.  tab.  10. —  Tcurn.  Inft.  R. 
Herb.  243. 

Cherleria  fcdoidcs,  ?  Forsk.  Catal.  Plant,  argypr. 
pag.  66.  n*^.  241. 

Cette  plante  a  quelcjnes  rapports  avec  Varenaria 
montana  ;  elle  en  diffère  par  fes  fleurs  plus  petites, 
par  fes  corolles  â  peine  auflî  longues  que  les  calices^ 
par  tous  {ts  rameaux  couchés. 

Ses  tiges  font  dures ,  fortes  ,  prefque  lîgneufes, 
très-courtes,  un  peu  tortueufes  ,  glabres  ;  elles  fe 
divifent  prefque  dès  leur  bafe  en  un  grand  nombre 
de  rameaux  alongés ,  rameux ,  cylindriques ,  éten- 
dus fur  la  terre ,  pubefcens  furtout  vers  leur  partie 
fupérieure  ,  très- flexibles ,  noueux,  articulés, 
fouvent  géniculés  à  leurs  articulations  inférieures, 
lon^s  de  quinze  à  dix-huit  pouces  &  plus  ,  garnis 
de  feuilles  oppofées  ,  fefllles,  linéaires  ,  trés-eii- 
tières,  aiguës  à  leur  fommet,  prefque  glabres  ou 
légèrement  pubefcentes  ;  les  inférieures  plus  alon- 
gées  &  un  peu  rétrécies  à  leur  bafe. 

Les  fleurs  font  petites;  elles 'naifîcnt  à  l'extré- 
mité des  rameaux  ,  où  elles  forment  une  petite 
panicule  lâche  ;  fupportées  par  des  pédoncules  iné- 
gaux, droits,  filiformes,  légèrement  hifpides,  un 
,  peu  vifqueux.  Le  calice  eft  compofé  de  cinq  fo- 
lioles ovales^  oblongues ,  aiguës ,  lilTes,  membra^ 


566 


S  A  B 


neufes  &  blanchâtres  à  leurs  bords.  La  corolle  e(l 
blanche,  un  peu  plus  courte  que  le  calice }  les  pé- 
tales entiers  3  elliptiques  s  ilsrenfernientdixétami- 
nes  à  peine  auffi  longues  que  la  corolle  y  crois  ftytes 
capillaires,  écartés., Il  leur  fuccède  une  capfule 
glabre,  ovale ,  obcufe  ,  de  la  longueur  du  calice , 
qui  s'ouTreen  cinq  valves  à  Ton  fommec ,  &  qui 
renferme  des  femeuces  fort  petites ,  d'un  brun- 
noirâtre. 

J'ai  recueilli  cette  efpèce  en  Barbarie  ,  dans  les 
environs  de  la  Calle»  ou  elle  croît  dans  le  fable  ^ 
fur  U«  bords  de  la  mer.  M.  Desfbntaines  Ta  égale- 
ment obfervée  dans  les  environs  de  Madagafcar.  '2f> 

14.  SabuKE  des  montagnes.  Arcnaria  montana. 
Linn. 

Arenaria  foins  lineari-  lanccolatis  ,  fc abris  ;  eau- 
libus fitrilibus  iongiffimis  ^procumùenûbus.  Linn.  Syft. 
Plant,  vol.  2.  pag.  362.  n°.»  11.  —  Amœn.  Acad. 
vol.  4.  pag.  272.  —  Lam.  Flor.  franc,  vol.  3. p. 41. 
n*.677.XVlJL 

Àtfinefoltis  linearihus  ^  acuminatis ;  petaUs  florum 
integris,  calice  duplà  longioribus.  Monn.  Obferv.  1 27. 

Arenaria  (montana)  ,  foUis  lineari  -  lanceolatis  ; 
ramis  floriferis  ereciis  ;  fterilibus  longijjîmis ,  procum- 
hentibus.  Vent.  Jard.  de  Cels  j  pag.  34.  tab.  34. 

Myofoiis  lujieanica  ,  linarià  folio  ,  magna  flore, 
Tourn.  Inft.R.  Htxh.exhcrb.  Vaillant.  (  Fent.) 

Il  exifte  quelques  rapports  entre  notre  arenaria 
geniculata  &  cette  efpèce  j  cependant  cette  dernière 
en  eft  très-diftinâe  par  fes  fleurs  plus  grandes ,  & 
par  fes  corolles  plus  longues  <jue  les  calices. 

Ses  racines  font  blanchâtres  ,  grêles ,  fimples  , 
articulées  ^  garnies  de  quelques  fibres  courtes  à 
leurs  articulations  $  elles  produifenc  un  grand  nom- 
bre de  tiges  ou  raipeaux  alongés  y  étendus  fur  la 
terre  ^  les  uns  flériles  y  beaucoup  plus  longs  &  cou- 
chés j  les  autres  fertiles,  plus  courts,  relevés.  Ils 
font  foibles  y  articulés,  prefque  glabres ^  verts  ou 
un  peu  rougeâtres  ,  garnis  de  feuilles  oppofées  , 
fertiles,  planes,  linéaires,  lancéolées,  prefqu'ob- 
tufes,  vertes  à  leurs  deux  faces  ,  couvertes  (par- 
ticulièrement en  deflbus  )  de  très-petits  poils  cou- 
chés ,  à  peine  fenfibles  ;  ce  qui  les  rend  rudes  au 
toucher ,  au  moins  aufli  longues  que  les  entre- 
noeuds. 

1 

Les  fleurs  font  grandes ,  axillaires  ,  folitaires  , 
fîtuées  vers  l'extrémité  des  rameaux,  quelquefois 
terminales ,  au  nombre  de  deux  ou  trois  au  même 
point  d'infertion  5  fupportées  par  des  pédoncules 
filiformes,  Amples  ,  pubefcens,  droits  avant  la 
flotaifon ,  recourbés  vers  l'époque  de  la  maturité 
des  fruits,  munis  vers  leur  milieu  de  deux  petites 
braâées  oppofées  /lancéolées ,  velues.  Leurcalice 
dt  divifé  en  cinq  folioles  pvalos ,  lancéolées,  très- 
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aiguës ,  à  peine  -pubefcentes ,  d'un  vert-  tendre , 
un  peu  membraneufes  à  leurs  bords.  La  corolle  eiè 
blanche  ,  ouverte  ;  les  pétales  deux  fois  plus  longs 
que  le  calice  ,  très-entiers ,  ouverts ,  ovales ,  ar- 
rondis ,  obtus.  La  capfule  eft  glabre  ,  ovale ,  un 
peu  renflée ,  au  moins  aulfi  longue  que  le  calice  , 
s'ouyrant  par  fon  fommet  &  jufaue  vers  fon  milieu 
en  cinq  valves;  elle  renferme  des  femences  cha- 
grinées ,  prefqu'arrondies  ,  d'un  brun-foncé ,  un 
'peu  échancrées  en  rein. 

Cette  plante  croit  dans  le  fable  &  fur  les  mon- 
tagnes ,  dians  les  contrées  méridionales  de  l'Europe. 
On  la  trouve  en  France.  M.  Defportes  m'en  a  com- 
muniqué un  exemplaire  recueilli  dans  les  environs 
du  Mans,  if-  (  V.f.  ) 

ij.  Sabline  à  feuillet  de  linaire.  Arenaria  U* 
neari  folia. 

Arenaria  caulibus  diffups ,  foliis  lineari^acutis , 
fuhpubefcentibus  ;  fioribus  fubfoUtariis  ;  fblioUs  ca^ 
licinis  ovatis  ^  fubvillops  ;  corollâ  caUcihus  mulib 
majore.  (N.) 

Cetteefpèce  fe  diftingue  par  fes  feuilleslinéaires» 
aiguës;  par  la  grandeur  de  les  corolles,  beaucoup 
plus  longues  que  les  calices.  Elle  a  de  grands  rap- 
porta avec  Y  arenaria  montana  j  dont  elle  n'efi  peut- 
être  qu'une  variété. 

Ses  tiges  fe  divifent  en  rameaux  grêles ,  nom- 
breux ,  prefque  couchés ,  pubefcens ,  particulière- 
ment vers  leur  fommet  $  garnis  de  feuilles  oppo- 
fées ,  prefûue  lancéolées ,  étroites  ,  linéaires  ,  ai- 
guës ,  fefliies ,  longues  d'un  demi-pouce  &  plus , 
celles  de  la  bafe  des  rameaux  plus  longues ,  vertes 
à  leurs  deux  faces ,  glabres  en  deflus,  légèrement 
pubefcentes  en  deflous. 

Les  fleurs  font  latérales,  axillaires,  quelquefois 
terminales ,  portées  fur  des  pédoncules  alongés , 
fouvent  folitaires,  fimples,  ou  bien  ideuxou  trois 
fleurs  pédiculées  5  les  pédoncules  filiformes,  velus  \ 
les  calices  à  cinq  folioles  aflez  larges  ,  ovales  ,  ai- 
guës ,  pubefcentes ,  fans  nervures  fenflbles ,  à 
peine  fcarieufes  à  leurs  bords.  La  corolle  efi  blan- 
che ,  au  moins  une  fois  plus  grande  que  le  calice  ^ 
ample ,  à  cinq  grands  pétales  ovales ,  trcs-larges  ^ 
arrondis  à  leur  fommet ,  onguiculés  à  leur  baie. 

Cette  plante  croît  naturellement  en  Efpagne. 

(  f .  /I  in  herb.  Lamarck,  ) 

16,  Sabline  à  fleurs  rougeâtres.  Arenaria  ru6ra. 
Linn. 

Arenaria  foliis  filiformibus  y  fiipulis  mcmbranaceîs  , 
vaginantibus,  Linn.  Spec.  PUnt.  vol.  i.  pag.  606. 
—  Flor.  fuec.  376.  399-  —  ^'^ck.  Gallob.  pag, 
198.  —  Pallas,  Iter.  vol.  i.  pag.  170.  —  Pollich. 
Pal.  n*.  425.  —  Marnch.  Harf.  n^.  3^9-—  Gouan  , 
Monfp.  pag.  2i8.  —  Lam.  Flor.  franc,  vol.  j.  pag. 
44;  n^.  677.  XXVI.  —  ?b\m ,  Voyag.  esi  Barb. 


i^ 


s  A  B 

vol.  2.  pag.  i6$.  —  Desfont.  Flor.  atlant.  vol.  i. 
FS-  3Î7-  ^"  Willden.  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag. 
721.  n^  14.  —  Petiv.  Hero.  tab.  59.  fig.  8. 

Alfme foins  linearibus  ;  ftipulis  ovato^lanceolatis  ^ 

ar^emis.  Haller ,  Helv.  n**.  872. 

Alfine  fperguU  facîe  mînor ,  fivè  fpergula  minor , 
pfcklo  fahcdruieo.  Tournef.  Inft.  R.  Herb.  144. 
—  C.  Bauh.  Pin.  if  1.  &  Prodr.  119.  —  Lindern. 
Alfat.  149.  tab.  4.  fig.  1. 

.  «.  Arenaria  rubra  (campeftrîs). 

Arenana  (  rubra  )  ,  caulibus  proflratîs  ;  folzis  op- 
fofuiSy  filiformibus  ,  internodiis  duplo  brevioribus  y 
caHàbus  capfulis  doualibus,  Roth ,  Germ.  vol.  I. 
pag.  189.  —  II.  481.  —  Hoffm.  Germ.  154. 

Polygonum  foiiis  gramineîs  _,  fperguU  '  capitulis. 
Lapf.  Frufl*.  203.  tab.  6}. 

Spergttla  purpurea,  J.  Bauh.  Hift.  3.  pag.  722. 

Icon. 

Arenaria  foiiis  linearibus ,  vaglnantibus  ,  /nr^r- 
Mtf/o  iongioribus.  Sauvag.  i  j  3 . 

f,.  Arenaria  rubra  (marina).  (Eder.  Flor.  dan. 
lab.  740. 

Arenaria  (marina),   caulibus  proft  rat  is  ;  foiiis 
oppolitis^  linearibus  y  carnofis  y   longitudïne  interno-  \ 
iiorum;  calicibus  caffulâ  dimidio  breviori bus.  Koth, 
Germ.  vol.  i.pag.  189.  —  IL  482.  —  Hoffm. 
Germ.  154. 

Arenaria  foiiis  linearibus  ,  longitudïne  internodio- 
rm.  Hort.  Cliffort.  173.  ^—  Gronov.  Virg.  i6i. 
Royen  ,  Lngd.  Bat.  4J  i . 

Spergula  marina  noftras.  Rai  ,  Hift.  1024.  —  J. 
Bauh.  Hift.  3.  pag.  725.  Icon.  Mediocr. 

Alfme  fperguU  fade  média,  Tournef.  Inft.  R. 
Herb.  245.  —  C.  Bauh.  Pin.  2ji. 

Arenaria  foiiis  linearibus  ,  Icngitudine  internodio- 
ram.  Sauvag.  24 1. 

Spergula  marina,   Dalech.  Hift.   2.    pag.   2385. 

Icon. 

Alfiae  fpergula  marina.  Morif.  Oxon.  Hîft.  2. 
$.  J.  tab.  23. 

Un  des  caraûères  particuliers  à  cette  cfpèce 
eft  d'avoir ,  à  la  bafe  des  feuilles ,  des  ftipules  blan- 
châtres  &  membrineufes ,  caraâèrè  qui  lui  eft 
comnun ,  à  la  vérité ,  avec  Y  arenaria  média  ,  avec 
laquelle  elle  a  beaucoup  d'autres  rapports  5  mais 
cette  dernière  en  diffère  par  fes  fleurs  beaucoup 
pins  grandes  &  par  fes  femences  entourées  d'une 
aile  membraneufe. 

Ses  tiges  fe  divifent  prefque  dès  la  racine  en 
ttès-longs  rameaux  cylindriques,  diffus  ,  très-éta- 
^j  étendus  fur  la  terre ^  fouples  j  cylindxiqtïçs  j 
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frès-ramîfiés^  noueux,  articulés,  légèrement  pu-  ' 
befcens  à  leur  partie  fupérieurej  garnis  de  feuilles 
fefl'iles  ,  oppolées  ,  epaifles ,  un  peu  charnues  , 
très-étroites,  linéaires,  fubulées,  convexes  en 
delTous ,  glabres  à  leurs  deux  faces ,  longues  au 
moins  d'un  pouce  dans  la  variété  et,  environ  de 
la  longueur  aes  entre-nœuds  $  munies  à  leur  bafe 
de  deux  ftipules  oppofées,  ovales ,  aiguës ,  blanches, 
tranfparentes  &  très-minces.  De  Taiffelle  de  la  plu- 
part de  ces  feuilles  il  en  ibrt  d'autres  plus  pe- 
tites ,  fafciculées. 

Les  fleurs  font  petites,  axillaires  j  quelques-unes 
latérales  :  les  autres  forment ,  à  l'extrémité  des  ra- 
meaux, de  petites  panicules ,  dont  les  pédoncules 
font  capillaires,  courts,  inégaux,  prefque  rameux,. 
velus  ,  un  peu  vifqueuxj  uniflores,  munis  a  leur 
bafe  de  petites  braâées  oppofées ,  femblables  aur 
ftipules.  Le  calice  eft  partagé  en  cinq  folioles  étroi- 
tes ,  oblongues ,  aiguës ,  membraneufes  à  leurs- 
bords,  velues  extérieurement.  La  Corolle,  à  peine 
plus  longue  que  le  calice ,  eft  d'un  rofe-tendre  on 
purpurine,  quelquefois  bleuâtre  ,  très -rarement 
blanche ,  compofée  de  cinq  pétales  ovales ,  obtus , 
très-entiers.  Il  n'y  a  fouvent  que  cinq  étamines  à 
anthères  doubles ,  &  de  trois  à  cinq  piiiils,  feloa 
Haller  &  Fabricius.  Les  capfules  font  ovales,  ai- 
guës ,  de  la  longueur  du  calice  ;  elles  s'ouvrent  i 
leur  fommet  en  cinq  valves,  &  contiennent  des 
femences  fort  petites  ,  planes,  rouflatres  ,  point 
environnées  d'une  aile  membraneufe. 

La  variété  ^  difl^re  de  la  précédente  par  fes 
nœuds  beaucoup  plus  rapprochés,  par  fes  feuilles 
plus  courtes,  plus  nombreufes  &  moins  étroites, 
légèrement  pubefcentes  en  deftbus  Ôc  à  leurs  bords. 
Quelques  botaniftes  afturent  que  le  nombre  des  éta- 
mines varie  de  quatre  à  dix.  Les  capfules  font  piu$> 
courtes  que  les  calices. 

Cette  plante  croît  dans  les  contrées  méridio-^ 
nales  de  l'Europe ,  dans  les  terrains  élevés  &  fa- 
blonneux  :  on  la  rencontre  aux  environs  de  Paris.. 
La  vaiiété  ^  croit  plus  particulièrement  fur  le$- 
cotes  maritimes.  J'ai  recueilli  l'une  &  l'autre  fuc 
la  côte  de  Barbarie.  O  (  ^.  v.  ) 

17.  Sabline  à  femences  ailées.  Arenaria  meàia*^ 
Linn. 

Arenaria  foiiis  linearibus ,  carnofis  ;  ftipulis  mem-- 
branaceis  ^  fiminibus  margine  membranaceo  cinHis  j. 
coule  pubefcen te,  (N.  ) 

Arenaria  foUis  linearibus ^  carnofis;  ftipulis  mem^ 
branaceis^  caulibus  pubefcentibus,  Linn.  Spec.  Plant, 
vol.  I.  pag.  606.  —  Alton ,  Hort.  Kew.  vol.  ;.  pfg»- 
102. — Willden.  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  722.— 
Desfont.  Flor.  allant,  vol.  i«  pag.  3jS. 

Alfinc  fperguU  y  facie  minimâj  Jèminituf  mar^îna»* 

tis,  Tournef.  laft.  R.  Herb.  244, 
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Alfine  fpergufà  ,  facîe  mhimâ*  Magn.  Botan. 
Monfp.  pag.   14. 

Spergula  annua  ,  fcml.ie  f^jUacco  ,  nlgro  ,  circulo 
membranaceo  ,  albo  ,  cincio,  Kphemer.  Natur.  Cur. 
Centur.  ;.  pag.  17;.  ub.  4. 

Quoiaue  cette  plante  ait  prefqii'entiérement  le 
'port  de  ta  précëJente  ,  aile  en  eft  cependant  une 
efpèce  très-diftindie ,  caradtéiilée  par  des  feuilles 
plus  charnups ,  des  rameaux  pubefcens  prefque 
redreflVs  ,  des  fltairs  plus  grofî^s ,  &  furtout  par 
le  cercle  membraneux  qui  encoure  les  i'enienccs. 

Ses  liges  fe  divifent  prefque  dès  leurs  racines 
en  rameaux  articulés,  gréies,  pubefcens,  d'une 
longueur  médiocre  ^  peu  ramifiés  $  couchés  à 
leur  partie  inférieure  ,  redreffés  à  leur  partie 
fiipérieure  ;  garnis  de  feuilles  oppofées,  épaifles, 
charnues  ,  étroites  ,  linéaires  ,  prefqu'obiufes  , 
convexes  à  leur  face  inférieure  y  prefque  planes 
en  deffus  ,  légèrement  pubefcentes  ;  munis  dans 
leurs  aiiTel les  d'autres  feuilles  fafciculées,  &  à  leur 
bafe  de  deux  (iipules  très -fines  ,  membraneufcs , 
oppofées  y  ovales  ,  acuminées  3.  les  entre-noeuds 
rapprochés  >  auHi  longs  ou  plus  courts  que  les 
feuilles. 

Les  fleurs  font  grandes  ,  terminales,  difpofées 
en  une  panicule  petite  ,  prefqu'unilatéra'es ,  fup- 
portées  par  des  pédoncules  filiformes ,  pubefcens, 
inégaux  y  munis  à  leur  bafe  de  petites  folioles  cour- 
tes ,  fubulées,  &  de  bradées  membrane ufes ,  fem- 
blables  aux  ftipules.  Le  calice  eit  divifé  en  cinq 
grandes  folioles  larges,  ovales,  obtufes,  un  peu 
velues,  blanches  &  membraneufes  à  leurs  bords. 
La  corolle  eii  blanche  ,  un  peu  plus  longue  que  le 
calice,  à  cinq  pétales  obtus;  les  capfules  ovales, 
de  la  longueur  du  calice ,  contenant  des  femences 
beaucoup  plus  grandes  que  celles  de  Varenaria  ru- 
bra  ;  arrondies,  lenticulaires,  environnées  d'une 
membrane  blanche  &:  circulaire. 

Cette  plante  croît  en  France ,  en  Angleterre  , 
dans  la  Barbarie,  fur  les  rochers,  le  long  des  côns 
maritimes.  Je  l'ai  recueillie  au  mont  Saint-Michel, 
peu  loin  d'Avranches.  O  (  ^'  '^'0 

18.  Sabliné  à  trois  fleurs.  Arenaria  triflora, 
Lînn. 

Arenaria  foiùs  lanceolato-fubulàtis  y  ciliatis  ^  ra* 
mis  fubtrîfloris  ;  petalis  lineaiîs  y  obtujis»  Linn.  Sy^. 
Plant,  pag.  41^.  n^.  10.  —  Mant.  240.  -r-  Cavan. 
Icon.  Rar.  vol.  3.  pag.  26.  tab.  249.  fig.  2.  — 
Willden.  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  721.  n**.  12. 

Alfine  faxatilis  ,  juniperifolio.  Vaillant  ,  Parif. 
tab.  4.  fig.  I. 

Les  tiges  fe  divifent,  un  peu  au  deffus  de^a  ra- 
cine, en  un  grand  nombre  de  rameaux  diffus  ,  :ir- 
cendans ,  longs  de  trois  à  quatre  pouces ,  cylin- 
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driqueij  un  peu  pubt^fccns,  prefque  (impies  ou 
à  ramific-uions  alternes  \  garnis  de  feuilles  fard- 
culées,  particulièrement  à  leur  partie  inférieure } 
afllzfemblibles  à  celles  du  genévrier,  ouvertes, 
prefque  planes  ,  lancéolées,  étroites,  roides,  fu» 
bulées ,  très-aigi»è's ,  légèrement  ciliées  à  leurs 
bords  &:  un  peu  pubefcentes  endefl'ous;  celles  qui 
avoifinei.t  les  fleurs  font  un  peu  plus  larges,  pref- 
que velues  tn  deffous,  mucronées. 

,    Les  fleurs  font  terminales,  portées  fur  des  pé- 
doncules roi  les,  droits,  hifpides,  filiformes, tan- 
tôt au  nombre  de  trois  feulement,  inégaux,  uni-' 
ftores;  taniôt  les  rameaux  fe  terminent  par  une 
bifurcation  ,  dont  chaque  branche  fupporte  trois 
5  pédoncules ,  outre  une  fleur  folitâire,  droite,  pé- 
donculée  dans  le  milieu  de  la  bifurcation ,  plus 
courte  que  les  autres  :  il  arrive  auffique ,  par  fuitd 
de  développement,  les  fleurs  font  plus  nombreufes, 
les  pédoncules  plufieurs  fois  divifés  \  il  en  réfulte 
une  forte  de  panicule  :  chaque  divifion  eft  munie 
à  fa  bafe  de  deux  petites  braâées  oppofées ,  ova- 
les ,  oblongues ,  très  -  aiguës ,  pubefcentes.  Les 
fleurs  font  groffes  :  leur  calice  eft  divifé  en  cinq 
folioles  ovales  ,  prefque  concaves  »  aiguës ,  pu- 
befcentes en  dehors.  La  corolle  eft  blanche,  com- 
pofée  de  cinq  pétales  prefqu'une  fois  plus  longs 
que  le  calice ,  très-ouverts ,  ovales ,  oblongs  >  les 
étamines  ibnt  blanches  ;  le  piftil  verdâtre  ^  plus 
court  que  les  étamines  ;  la  capfule  ovale  »  glabre  / 
renflée ,  un  peii  globuleufe ,  de  la  longueur  du 
calice. 

Cette  plante  croit  dans  les  lieux  montueux  des 
contrées  méridionales  de  l'Europe,  dans  les  Pyré- 
nées. M.  Foucault  m'en  a  communiqué  des  exem- 
plaires qu'il  avoir  recueillis  à  Fontainebleau  »  au 
mail  d'Henri  IV.  :ï:(f^./.) 

Ohjervations,  La  plupart  des  botaniftes  de  Paris 
regardent  cette  niante ,  qu'on  trouve  à  Fontaine- 
bleau ,  comme  v arenaria  laricifolia  de  Linné.  Jô 
ne  fuis  point  de  cet  avis  ,  &  il  me  femble  qu'elle 
convient  parfaitement  à  Y  arenaria  triflora  à\x  même 
auteur  ;  &  quoiqu'elle  ait  en  effet  quelques  rap* 
ports  avec  Varenaria  laricifolia  y  elle  n'en  a  ni  les 

calices  prefque  tubulés ,  ni  le  même  nombre  de 
fleurs. 

19.   SabliNE   d'Autriche.   Arenaria  aufiriaca» 
Lina, 

Arenaria  caulibus  fuffruticojis ^  profiratis  y  inde  her^ 
baceis  S^'  ereciis  ;  foliis  fubulatis  ,  fioribus  gcminis^ 
petalis  emarginatis.  Lînn.  Syft.  veget.  edit.  14-  pag. 
425.  —  Jacq.  Flor.  auftr.  vol.  j  tab.  270.  —  Allioni, 
Flor.  pedem.  0*.  1708.  —  tab.  64.  fig.  2.  .    . 

Arenaria  (  auftriaca  )  ,  foliis  linearibui'  ;    ramîs 
ereclis  j  pjcdancuUs  terminulièus  y  longijjimis  ^   binis  ; 

1   petalis  obtufis  y  emarginatis,  Willden.  Spec*   PldA^ 
vol.  2.  pag.  728.  n°.  35. 

Arcnafia 
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Jlrettarla  trifiora.  Villars ,  Plant,  du  Dauph.  VoI. 
j.pag.  613.  tab.  47. 

Ses  racines  font  grêles  ^  cylindriques  ^  uo  peu 
rouffâires  y  fibreulès  :  il  s'en  élève  quelques  tiges 
difufes ,  dures  &  étendues  par  terre  à  leur  bafe  » 
xrès-rameufes  y  à  peine  légèrement  pubefcentes  ^ 
longues  de  fix  à  fept  pouces  ^  garnies  de  feuilles 
oppofées  9  fimples  ^  légèrement  flriées  ,  étroites  ^ 
fubolées ,  alongées  y  à  peine  velues ,  prefque planes  $ 
les  inférieures  trës-rapprochées  &  plus  longues. 

Les  fleurs  font  terminales ,  difpofées  en  une  pe- 
tite panicule  »  au  nombre  de  deux  ou  trois  fur 
chaque  pédoncule  commun  y  qui  eft  très-long  y  bi- 
furqué a  fon  fommet  $  chaque  pédoncule  partiel 
grêle  «  filiforme,  uniflore^  muni  à  la  bafe  &  fou- 
vent  dans  fon  milieu  de  deux  petites  bradées 
courtes^  ovales  :  les  pédoncules  latéraux  n'ont 
ordinairement  quedeux  fleurs  :  le  terminal  etT  offre 
une  troifième  iituée  dans  fa  bifurcation  y  &  aufli 
longue  que  les  autres.  Le  calice  fe  divife  en  cinq 
folioles  oblongues  ^  aiguës  y  cannelées  extérieure- 
ment. La  corolle  eft  blanche^  un  peu  plus  longue  que 
Je  calice  j  compofée  de  cinq  pétales  ovales  >  obtus  y 
ttès-fouvent  tronqués  ou  légèrement  échancrés  à 
leur  extrémité. 

Je  doute  un  peu  que  la  plante  d'Allioni  foit  exac- 
tement la  même  que  celle  de  M.  Villars  :  elle  pa- 
Toit  avoir  de  bien  grands  rapports  avec  Varenaria 
laricîfolia.  Quant  au  ftellaria  biflora  de  Jacquin  y  je 
ne  puis  être  de  l'opinion  de  Willdenov  ^  qui  la 
regarde  comine  une  limple  variété  de  cette  efpècô^ 
quoiqu'elle  en  foit  en  efiFet  un  peu  rapprochée  3 
mais  ton  port  y  la  forme  de  fes  pétales  y  leur  échan- 
crure  confiante  &  régulière  y  la  largeur  de  fes 
feuilles  »  la  doivent  faire  diftinguer  comme  une 
efpèce  de  fieUaria. 

Cette  plante  croit  fur  les  montagnes  alpines , 
aux  environs  de  Grenoble  j  dans  l'Allemagne  &  la 
SuiiTe.t^iCr.y:) 

20.  Sabline  de  Bavière.  Arenarià'  bavarka. 
Unn. 

Arenaria  foliîs  fcmicylindricîs  y  carnofis  y  obtujis  ; 
petalis  lanceolatis  ;  peduncuiis  terminalibus ,  fubbi' 
natis,  Linn.  Sy^.  Plant,  vol.  i.  pag.  36}.  n*.  14. 
—  Amœn.  Academ.  vol.  4.  pag.  J15.  «— Pallas* 
]ter2.  pag.  52a. 

Alfine  alpina  y  folîis  uretibusy  obtufis  ;  fiore  aibo^ 
Séguîer^  Veron.  vol.  i.  pag.  419. 

Saxifraga  bavarua.  Rai  ^  Hift.  1033.  —  Pon. 
1/9. 

Saxifraga  bavaricà  Jungermanni  &  Parkinfonii» 
Bai  y  Caul*  Stj^rp.  Ext.  3  38. 

Cette  plante  a  fes  tiges  rameufes  &  fes  feuilles 
oppofées  j  feffiles ,  charnues  «  à  demi*cylindriques« 
Botanique  »  Tomt  VI  % 
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glabres ,  obtufes  y  plus  longues  que  les  entre- 
nœuds j  difpofées  fur  des  rameaux  prefque  dicho- 
tomes^  durs  3  étalés  j  géniculés. 

Les  fleurs  font  terminales  ^  fouvent  au  nombre 
de  deux  >  les  pédoncules  font  fimples  >  uniflorts  ^ 
munis  à  leur  bafe  &  quelquefois  vers  leur  milieu 
de  deux  petites  bradées  oppofées.  Les  pétales  font 
très-minces  ^  lancéolés^  blancs  5  ils  renferment  dix 
écamines  &  trois  fiyles. 

On  trouve  cette  plante  dïms  la  Bavière.  Tf 

21.  Sa BLIKE  à  feuilles  d'œlllet.  Arenaria  dian^ 
tkoides.  Smith. 

Arenaria  foliis  Unearibus  ,  margine  fcabris ;  bra^eîs 
ventricpfis  y  peduncuiis  fuperantibus ,  Smith  ^  Icon. 

ined.  vol.  i.pag.  16.  tab.  16. — Willd.Spec. Plant. 
voJ.  2.  pag.  725.  n®.  19. 

Alfine  orientalisy  cary opkilli  folio; fiore  magno,  in 
capitulum  congefio,  Tourn.  CoroU.  17. 

Cette  plante  a  de  très-grands  rapports  avec  Va- 
renaria cucubaloides  y  tenant  k  ^on  port  &  à  la  forme 
des  feuilles  ;  mais  elle  en  eft  très^différente  par  la 
difpofition  des  fleurs,  qui  font  réunies^  à  l'extré- 
mité des  tiges  y  en  un  épi  court  y  prefqu'en  tête , 
&  dont  les  braâées  ventrues  font  plus  longues 
que  les  pédoncules. 

Les  racines  font  prefque  ligneufes ,  garnies  de 
filamens  grêles  :  il  s'en  élève  jplufieurs  tiges  droitesj 
hautes  d'un  pied  y  prefque  umples  y  cylindriques  y 
glabres  y  articulées  ;  les  articulations  diftantes  y  gar- 
nies-de  feuilles  onpofées  ,  feflîles,  connées  à  leur 
bafe«  très- glabres  ^épaifles»  linéaires  y  fubulées^ 
très-itroites  ,  denticulées  &  rudes  à  leurs  bords  » 
canaliculées  à  leur  face  extérieure  »  aufli  longues 
&  même  plus  longues  que  les  entre -noeuds  :  les 
dernières  font  plus  courtes  y  plus  élargies  i  leur 
partie  inférieure  «  très- aiguës  j  ayant  prefque  la 
.  forme  des  bradées» 

Les  fleurs  font  toutes  terminales ,  formant  un 
épi  court,  ferré,  ovale;  chacune  d'elles. foutenue 
par  un  pédoncule  fimple^  filiforme  j  très -court» 
muni  de  bradées  ventrues ,  membraneufes ,  plus 
longues  que  les  pédoncules  3  acuminées)  les  fupé- 
rieures  plus  courtes.  Ces  fleurs  font  monoïques 
par  avortement.  Leur  calice  eft  compofé  de  cinq 
folioles  glabres ,  ovales  ^  obtufes  ^  membraneufes. 
La  corolle  eft  blanche ,  prefque  trois  fois  plus  lon- 
gue que  le  calice  $  les  pétales  ovales  y  onguiculés. 
Ils  renferment ,  dans  les  fleujrs  mâles ,  dix  étamines, 
dont  cinq  auffi  longues  que  les  pétales  y  les  autres 
plus  courtes.  Les  anthères  font  fagittées  ;  Tovaire 
ovale  y  ftérile ,  furmonté  de  trois  ftyles  très- 
courts. 

Les  fleurs  femelles  contiennent  dix  étannines 
très-courtes  s  des  anthères  meipbraneufes,  vides; 
pn  OTvre  ovaley furmonté  de  trois  ftyles  auffi  longs 
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qus  la  corolle^  &  autant  de  ftigmates  téiéchïs^' 
pubefcens  à  leur  partie  fupérieure.  * 

Cette  plante  croît  naturellement  dans  l'Àrmé- 
nie  ,  où  elle  a  été  découverte  par  Tournefort.  :f 
(Defiripc.  ex  Smith.) 

m  ' 

21.  Sabline  à  feuiHes  de  béhen.  Annaiîa  cucu- 
baloides,  Smith. 

Arenana  foiîis  iinearihiis  ,  margine  fcahns  ;  parti- 
culâ  dithotomâ  ,  pubejctntc  /  petaiis  obovatis,  Smith  , 
Icon.ined.  vol.  i.  pag.  iT.tab.  17. — Willd.Spec. 
Plant,  vol.  2.  pag.  723 .  n^.  18. 

Aifine  orientaHs  ,  caryophilU  folio  ^  vifcofa  ;  flore 
magno,  albo.  Tournef.  Coroll.  17. 

Alfine  vifcofa ,  iongiffimis  &  angufiijjpmis  frliis.  ? 
Amm.  Ruth.  66. 

a 

Cette  efpèce  diffère  de  Yarenaria  gypfophiloides 
par  fes  fleurs  trois  fois  plus  grandes  ;  par  fes  pé- 
tales ovales  &  non  lancéolés^  &  par  fes  tiges  plus 
élevées. 

Ses  racines  font  dures ,  prefque  ligneufes ,  mu- 
nies de  quelques  fibres  capillaires  s  elles  produi- 
fent  des  tiges  droites,  nombreufes^  verdâtres^ 
glabres  ^  cylindriques  3  ptefque  fimples  ,  hautes 
prefque  d'un  pied  &  demi  ^  garnies  .de  feuilles  op- 
pofées  y  connees  à  leur  bafe ,  epaifles  3  un  peu  char- 
nues «  graminiformes,  vertes >  glabres,  étroites < 
concaves  à  leur  partie  inférieure,  fubulées,  ai- 
guës j  longues  de  trois  à  quatre  pouces ,  rudes  â 
leurs  bords ,  fafciculées  à  la  b^fe  des  tiges  >  les 
Supérieures  plus  courtes. 

Les  fleurs  font  difpofées ,  ài*extrémîté  des  tiges, 
en  une  panicule  ample  ,  étalée ,  dichotome  ;  à  ra* 
mifications  oppofées ,  ainfil  que  les  foudivifions. 
Les  pédoncules  propres  font  courts,  prefque  ca- 
pillaires ,  vifqueux ,  pnbefcéns ,  munis  à  toutes  les 
divifions  de  braâées  lancéolées ,  concaves ,  très- 
acuminées,  membraneufes  a  leurs  bords,  bien  plus 
courtes  que  les  pédoncules.  Le  calice  eft  compofé 
de  cinq  folioles  ovales ,  aiguës,  pubefcentes^  vif- 
queufes ,  carénées,  flriées,  fcarieufes  à  leurs  bords. 
La  corolle  eft  grande ,  blanche ,  approchant  de 
celle  du  lin  commun.^  les  pétales  ovales,  obtus, 
marqués  de  quelques  veines  prefque  cranfparentes. 
Les  étamines'font  au  nombre  de  dix,. dont  cinq 
auffi  longues  que  la  corolle  s^cinq  autres  plus  cour- 
tes. L'ovaire  eft  un  peu  arrondi ,  furmooté  de  trois 
ftyles  auflî  longs  que  les  pétales.  Il  lui  fuccède  une 
capfule  ovale ,  ventrue ,  à  une  feule  loge ,  de  la 
k>ngtteur  du  calice  qui  la  recouvre. 

Cette  plante  a  été  découverte  par  Tournefort 
dans  les  plaines  de  l'Arménie.  On  la  cultive  au 
Jardin  des  Plantes  de  Paris.  7f  (Fi  v.) 


25.  Sabline. çiYidvaXQ^Afenariucalidna^ViAv. 
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Artnana  glab€rrima.,foliis  gramineis s  hreviius; 
pedunculis  longiffimis^fubunifloris;  petaiis  lanceolatis^ 
hyalinisj  calice  multà  brevioribm.  (N.)  * 

m 
m 

Arenaria  coule  ereâio ,  levi;  foliis  lineari'lanceo^ 
latis  ,  pedunculis  unifions  3  calicibus  corolid  longiû^ 
ribus,  Poir.  Voyage  en  Barb.  vol-  2.  pag.  167.  — 
Desfont.  Flor.  atlant.  vol.  2.  Append.  pag.  450* 

Cette  plante  eft  une  des  plus  diftinâes  de  ce 

!;enfe  :  elle  a  le  port  du  ftellaria  gramine»y  &  fè 
ait  remarquer  par  fes  feuilles  prefque  femblables 
à  celles  des  graminées ,  mais  plus  courtes  >  par  fes 
calices  très-longs ,  te  par  fes  corolles  minces  & 
tra$fpareiices ,  bien  plus  courtes  que  les  calices. 
Elle  reCTemble  encore  tellement  au  fagina  ereSay 
fuTtout  par  la  difpofition  de  fes  fleurs  &  fes  calices 
droits ,  qu'on  pourroit  la  confondi;e  aifénient  au* 
premier  afpeô. 

Ses  racines  font  capillaires ,  orefqae  fimples  %  fe» 
tiges  varient  félon  l'âge  de  là  plante.  D'abord  elles 
font  fimples ,  hautes  de  deux  ou  trois  pouces,  ter- 
minées par  une  ou  deux  fleurs  ;  elles  deviennent , 
avec  l'âge,  plus  nombreufes,  rameufes  à  leur  bafe  ;, 
fe  terminent  par  un  bien  plus  grand  nombre  de 
fleurs,  &  s'élèvent  à  la  hauteur  de  fix  ou  fepc 
pouces.  Elles  font  droites  ^  menues,  très-glabres, 
articulées  ,  garnies  de  feuilles  oppofées  ,  fefCIes,. 
très-Iifles  &  glabres, d'un  vert-tendre  à  leurs  deux 
faces,  planes,  linéaires,  lancéolées,  aiguës ,  for-  . 
tement  connées  à  leur  bafe,  longues  d'un  pauce 
&  plus ,  droites  ou  un  peu  ouvertes. 

Les  fleurs  font  terminales,  tantôt  folitaires, 
portées  fur  un  très-long  pédoncule  droit ,  fétacé  > 
tantôt  ii  fort  du  même  point  d'infertion  trois  ou 
quatre  pédoncules  très-inégaux ,  les  uns  ayant  deux 
&  trois  pouces  »  les  autres  de  deux  â  ait  lignes  > 
tous  uniflores  &  terminaux,  munis  ijeur  bafe  de 
deux  braâées  oppofées,  femblables  aux  feuilles» 
mais  bien  plus  courtes.  Le  calice  eft  glabre ,  vert^ 
lifle,  compofé  de  cinq  folioles  lancéolées  «  très-* 
aiguës ,  droites ,  blanches ,  fcarieufes  &  membra* 
neufes  à  leurs  bords.  La  corolle  eft  au  moins  une 
fois  plus  courte  que  le  calice,  blanche  ,  compofée 
de  cinq  pétales  étroits  >  oblongs,  lancéolés  ^  très- 
minces ,  tranfparrns ,  prefque  confondus  avec  les 
parois  internes  du  calice ,  contre  lefquels  ils  font 
appliqués.  Les  étaminet  font  inégales;  les  plus 
longues  prefque  de  la  longueut  de  la  corolle.  Les 
capfules  font  ovales  »  prefque  cylindriques  ,  de  la 
longueur  du  calice,  un  peu  plus  courtes ,  divifées 
profondément  en  cinq  valves  minces ,  fcarieufes  » 
contenant  de  très-petites  femences  attachées  à  un 
réceptacle  libre  &  central. 

J*ai  trouvé  cette  plante  en  Barbarie ,dans  le  pays 
des  Nadis  &  aux  environs  de  la  Callë  j  dans  les  lieux 
un  peu  humides.  O  (  ^.  v.  ) 
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24.  Sabunb  ghbrt .  Arenaria  glabra.  Mlch» 
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Artnaria  glaberrima  y  treiimfiuia  ^  filiformi^multi^ 
caulis  ;  foliis  Jubulato-lineartius  y  planis  y  pattdU; 
pcdicelUs  unifions  y  elongatis  y  divaricatis  ;  calicis 
iaciniis  ovaiious ,  obtufiufculis  y  levibus  y  coroilâ  ire^ 
viorihus.  Mich.  Flor.  boreal.-amer.  vol.  i, p.  174. 

.  Michaux  obferve  que  cette  efpèce  a  beaucoup 
d'affinité  avec  le  ftellaria  unifiera  de  Walterius. 
C'eft  une  plante  très-glabre  y  qui  produit  des  tiges 
nombreufes^  redreflfées  y  filiformes  j  glabres  »  gaF<- 
nies  de  feuil  les  planes  y  étalées  y  linéaires  y  fubulées  y 
ouvertes. 

Les  fleurs  font  Tupportées  par  des  pédoncules 
rameuXj  dont  les  diviuons  ouïes  pédonculespro- 
pres  font  écartés  ^  alongés ,  terminés  par  une  (eule 
fleur.  Les  calices  font  divifés  en  cinq^folioles  ova- 
les^ un  peu  obtufes^  lifles.  La  corolle  eft  blanche^ 
un  peu  plus  longue  que  le  calice. 

On  trouve  cette  plante  fur  les  rochers ,  dans 
les  contrées  feptentrionales  de  la  Caroline. 

2  j.  Sabline  des  roches.  Arenariafaxatilis.  Lion. 

Arenaria  fbliis  fubulatis  ;  caulibas  paniculatis  ;  cU" 
licis foUolis  ovatis  ,  obtufis*  Linn.  Spec.  Plant»  vol.  i. 
p.  607. — Willd.Spec.  Plant.  voL  2.  p.  724.  n^  20. 
— Lam.  Flor.  franc,  vol.  j.  p.  40.  tfi.éjy.  XVIL 

Arenaria  foliis  fubulatis  ;  calicinis  Iaciniis  mem* 
irand  ipfis  Utiore  yUcutis  y  obtufis.  Guettard^Stamp. 
vol.  2.  pag.  281. 

Aifine  fbliis  linearibus  y  pctalis  calice  longioribus, 
Haller,  Helv.  n°-  867. 

Spergula  foliis  aciformibus  y  denfis;  ramis  ramofisy 
fubnudis.  Sauv.  Monfp.  45. 

Alpne  faxatilis  &  muàiflora  y  capillaceo  'folio. 
Vaillant^  Parif.  pag.  7.  tab.  2.  fig.  } .  — Tourn. Inft. 
R.  Herb.  245 .  —  Haller ,  Opulc.  1 1 } . 

Aifine  caryophilloide  y  tenuifolia  ;fore  albo ,  punc-\ 
tato.f  Pluken.  Almâg.  22.  tab.  7.  ng.  3. 

AntkyUis  lycknitis  annua.  ?  Barrel.  Icon.  rar.  ;8o. 

^.  Arenaria  (  czfpitofa)  «  foliis  fubulatis;  caulibus 
paniculatis  ;  calicis  foliolis  ftriatis ,  acuminatis  y  mar" 
giru  memhranaceis  ;  pedunculis  puhefcentibus.  Willd. 
Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  724.  n^.  21. 

Arenaria  Cé^fpitofa.  Ehrh.  Herb.  j j.  •—  Hoffm. 
Germ.  15J. 

Arenaria  faxatilis.  Roth«  Germ.  L  pag.  180.  — 
IL  484* 

Aifine  faxatilis  &  multiflora,  capillaceo  folio. HM, 
Goett.  in  Horcyn.  n**.  ly. 

Aifine  foliis  conjugatisy  angufiis,  linearibus;  petalis 

iiucgris.  Linn.  Cœtt.  19^0 

Cette  efpèce  9  Se  It  plupart  des  fuivantes ,  font 
afez  difficiles  à  bien  cacaaérifer ,  ayant  un  sifpféè 
pref<iue  fetnbUbl^^  &  les  nuances  qui  les  dâfim*- 
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ga^t  fe  perdant  dans  le  paflage  d'une  efpèce  à 
l'autre  par  des  variétés  interoiédiaires  ;  ce  qui  a 
probablement  occafionné  rétabliflemeot  de  plu* 
fieurs  efpèces  particulières  y  fur  lefqueiles  il  fe 

f^réfente  beaucoup  d'incertitudes  lorfqu'i  1  s'agit  de 
es  bien  déterminer.  La  fynonymie  n'efi  pas  moins 
embarraflante. 

Quant  à  celle  dont  il  s*agit  ici  y  je  ne  fais  fi  nouf 
la  coonoiffons  bien  parfaitement^  &  fi  la  plante  4 
laauelle  on  la  rapporte  eft  bien  celle  de  Linné. 
Elle  devroit  avoir  les  folioles  calicinal^s  obtufes^ 
d'après  Linné  :  la  nôtre  les  a  toujours  aiguës  & 
prefqu'acuminées.WiUdenoir  j  qui  paroit  n'avoir 
pas  vu  non  plus  l'ofpèce  de  Linné  à  folioles  cali- 
cinales  obtufes  j  a  adopté  une  nouvelle  efpèce  éta- 
blie par  Ehrhart  fous  le  nom  à! arenaria  afpitofa , 
qui  ne  diffère  de  Varenaria  faxatilis  que  par  fe^ . 
calices  aigus  >  &  peut-être  fes  tiges  plus  courtes. 
Je  les  ai  réunies  en  attendant  qu'elles  foient  mieux 
connues.  La  figure  donnée  par  Vaillant  convient 
parfaitement  bien  à  la  plante  que  je  vais  décrire. 

Les  racines  font*  dures  «  alon^éesj  fibreufes: 
elles  produifent  un  grand  nombre  de  tiges  me* 
nues^  hautes  de  quatre  i  fix  pouces^  glabres ,  C}-- 
lindriaues^rameufeSj  garnies  de  feuilles  glabres^ 
très- étroites  ^Tonnées  &  un  peu  élargies  à  leur 
bàfe ,  aiguës ,  fubulées  à  leur  fommet  y  marquées 
de  deux  fortes  nervures  à  leur  partie  inférieure^ > 

![uelquefoi$  à  peine  ciliées  vers  leur  bafe  :  elles 
•nt  très-nombreufes  y  difpofées  en  gazon  denfe  à 
la  partie  inférieure  des  tiges,  &  plus  longues  que 
les  autres  3  qui  diminuent  de  grandeur  à  niefyre 
qu'elles  approchent  des  fleurs.  Elles  font  beaucoup 
plus  courtes  que  les  entre-nœuds  y  droites  ^  rare- 
ment recourbées. 

Les  fleurs  forment  une  panicule  plus  ou  moins 
diffufe  y  dichotomç  y  dont  les  ramincations  y  plus 
ou  moios  divifées ,  font  tovte$  oppofées  «  très- 

Î;labrês^  filiformes}  les  pédoncules  propres  «  capil* 
aires ,  inégaux  y  uniflores  y  munis  a  leur  bafe  de 
deux  très-petites  ftîpules  oppofées ,  membraneufes. 
Le  calice  eft  compoië  de  cinq  folioles  ovales  y 
oblongues  y  glabres  >  étroites  »  ciguës  y  merabr;;.- 
neufes  à  leurs  bords.  J'ai  cependant  obfervé  que 
dans  certains  individus  c^  folioles  paroidbient 
obtufes  par  le  prolongement  de  la  oiembrane  qui 
les  environne  :  elles  focit  marqQées^  dans  leur  mi- 
lieu »  de  trots  hervaref  blanchâtres  peu  fai liantes , 
furtoot  les  deux  latérales  La  corolle  eft  blanche , 
un  peu  pfais  longue  que  le  calice  ^  conpofée  de 
cinq  pétales  oblongf ,  obtus. 

Je  conclus  de  ces  détails ,  ou  que  nous  tie  con* 
noiflfons  peut*étre  pas  la  plante  d<  Linné  j  ou  que 
Vannaria  cafpttofà  de  Willdenow^  qui  me  paro'c 
être  t|tie  variété  pliH  petite  de  la  plante  que  l'on 
trouve  à  Fontainebleau  &  dans  les  Alpes ,  eft  auffi 
la  même  que  Vannaria  faxatilis  de  Linné,  i  folio* 
li»  caUcinales  plus  aiguës. 

Aaa  i^ 
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Cette  plante  croît  très- communément  fur  les 
lochers  ^  dans  les  Alpes ^  T Allemagne»  la  France  : 
on  la  trouve  auffi  à  Fontainebleau.  Tf^Kv.) 

16.  Sabline  fcarieufe.  Arenariafquarrofa.  Mich. 

ArenariafoUîs  imis  fquarrofo'imbrîcatîs  j  canali" 
cuiatis ,  g/abris  i  cauiiculis  Jimpliciffimis  ,  olygopkillis  ; 
fioribus  terminalibus  y  paucis  ,  ereHis  ;  petalis  calice 
fubrotundo  mukd  majoribus.  Michaux  ,  Flor.  boreal.- 

amer.  vol.  i.  pag.  274. 

Cette  efjpèce  ^  qui  a  des  rapports  avec  Yarenaria 
faxatUis  y  o  après  Michaux ,  en  eft  diftinâe  par  Tes 
calices  un  peu  arrondis  ^  &  par  Tes  feuilles  infé- 
rieures. 

Elle  fedivîfe  dès  fa  bafe  en  plufieurs  tiges  ^  dont 
les  rameaux  font  courts^  très-nmples^  prefque  nus. 
Les  feuilles  inférieures  font  nombre ufes  ,  imbri- 
quées ,  étroites ,  fubulées ,  glabres ,  canaliculées 
à  leur  face  fupérieure ,  fcarieufes  i  leurs  bords  ; 
celles  des  rameaux  plus  courtes  ^  oppofées ,  en 
petit  nombre.  Les  fleurs  font  difpofees  à  l'extré- 
jnité  dès  tiges  en  une  petite  panicule  très  -  peu 
garnie.  Les  pédoncules  font  droits  -,  filiformes  $ 
les  calices  prafque  globuleux  $  la  corolle  blanche  5 
beaucoup  pfus  grande  que  les  folioles  calicinales. 

On  trouve  cette  plante  dans  les  terrains  fablo- 
neux ,  au  milieu  des  bois  de  pin  de  la  Caroline  j 
fur  les  bords  du  fleuve  Santée.  Elle  y  a  été  décou- 
verte  par  Michaux. 

17.  Sabline  printanière.  Arenana  verna, 

Arenariafoiitsfubulatîs,  caulibus  pankulatis  ^  ca- 
iicibusécuminatis  yfiriatis.  Linn.Syft.  Plant,  vol.  2. 
pag.  564,  n^.  17.  —  Mantiff.  pag.  72.  — Jacq.  Flor. 
auftr.  5.  pag.  2.  tab.  404.  —  Lamarck ,  Flor.  franc. 
vol.  3.  pag.  42.  n^.  677.  XXIU.  —  WHld.  Spec. 
Plant,  vol.  2.  pag.  724.  n®.  22. 

Alfineglahray  tenuiffimis  foliis  ,  florîbus  aibts.  ? 
Herm.  farad,  pag.  12.  tab.  12.  An  potihs  ad  arena- 
riant  recurvam  refcrenda  ? 

Alfine  pufilla  ,  pulckro  fiore  ,  folio  tenuiffimo  ^ 
noftrâs  ,  jeufaxifraga  caryophyiioides  ^  pufilla  s  Acre 

albo ,  pjdchello.  Tourn.  Inft.  R.  Herb.  243.  — Rai  ^ 
Hift.  10)3. 

Il  eft  difficile  de  bien  caraûérifer  cette  plante  ^ 
&  de  la  diflinguer  de  Yarenaria  faxatilis  autrement 
que  par  fon  port ,  étant  bien  moins  élevée  i  fes 
pétales  d'ailleurs  ne  font  pas  beaucoup  plus  longs 
que  les  calices ,  &  fes  péaoneules  font  quelquefois 
légèrement  pileux  j  ainfi  que  fes  rameaux. 

Ses  racines  font  petites ,  tendres  >  filiformes , 
un  peu  pubefcentes  ^  légèrement  fibreufes  -,  elles 
pouffent  des  tiges  nombreufes ,  ferrées ,  difpofees 
en  gazon  y  prefque  couchées  >  d'où  s'élèvent  des 
xameaux  dibits  >  prefque  fimples  j  filiformes  j  longs 
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dé  deux  à  trois  pouces.  Les  feuilles  font  prefque 
fafciculées  à  la  bafe  des  tiges  &  même  des  rameaux^ 
les  caulinaires  droites ,  oppofées  ,  plus  courtes  j 
menues  >  fubulées  ^  aiguës  ^  verdâtr es  >  glabres  à 
leurs  deux  faces. 

Les  fleurs  font  terminales  ^  difpofees  en  une  pe- 
tite panicule  à  rameaux  courts  «  oppofés.  Les  pé- 
doncules font  capillaires ,  droits ,  inégaux^  à  peine 
pubefcens.  Le  calice  efl  divifé  en  cinq  folioles 
glabres  y  ovales  ^  aiguës ,  vertes  ,  marquées  dans 
leur  milieu  de  trois  nervures  blanchâtres ,  itiem- 
braneufes  à  leurs  bords.  La  corolle  e(k  aulfi  longue 
que  le  calice  >  blanche ,  compôfée  de  cinq  pétales 
ovales  I  obtus  ,  renfermant  dix  étamines  toutes 
égales ,  auffi  longues  que  les  pétales  ^  terminés  par 
des  anthères  petites  >  arrondies.  Les  capfules  (ont 
ovales  ,  obtiifes  \  recouvertes  par  le  calice  per- 
fiflant. 

Cette  plante  croit  dans  les  Alpes  &  les  dépar* 
temens  méridionaux  de  la  France  j  fur  les  rocherst 

28.  Sabline  gypfophile.  Arenaria  gypfopki- 
loides, 

Arenaria  foliis  linearibus ,  radicalibus  fetaceis  , 
paniculâfubpubefcente  y  petalis  Unceolatis,  Linn.  Syfl» 
Plant,  vol.  2.  pag.  364.  n**.  15.  —  Schreb.  Au.  Nov- 
Acad.  N.C.vol.4.pag.  139.— Willd. Spec.  Plane 
vol.  2.  pag.  723.  xfi.  17. 

Alfine  oricntalis  y  caryophilU  folio  ;  flore  parvo  ,' 
albo.  Tourn.  Coroll.  I7. 

Cette  efpèce  efi  très-peu  connue.  D'après  Linné 
elle  préfente  deux  fortes  de  feuilles  ;  des  feuilles 
radicales  ^  fines  »  courtes ,  fétacées  &  nombreufes  ^ 
des  feuilles  caulinaires  ^  linéaires  y  plus  longues  que 
les  entre-nœuds  y  approchant  de  celles  de  l'œiller. 
Ses  fleurs  font  blanches  »  difpofees  en  une  panicule 
légèrement  pubefcente^  terminale  «  branchue  »  à\r 
chotome  >  un  peu  pyramidale  ;  les  pédoncules  pro* 

[>res  un  peu  velus.  Le  calice  fe  divife  en  cinq  fo- 
ioles  dures  y  roides  y  ovales  «  mucronées.  Les  pé- 
tales font  entiers ,  lancéolés  »  trois  fois  plus  longs, 
que  les.  folioles  calicinales. 

Cette  plante  a  le  port  de  Yarenaria  faxatilis  ;  fes 
tiges  font  droites»  hautes  d'environ  undemitpied  ^ 
lifles  y  divifées  en  fept  ou  huit  articulations.  Elle 
croit  dans  le  Levante  :^ 

29.  Sabline  â  petites  feuilles.  Arenaria  temaf^ 
folia,  Linn. 

Arenaria  foliis  fuhulatis  y  caule  paniculàto  y  capfuHM 
ereSis  ;  petalis  calice  brevioribus  ^  lanceoUtis,  Linn», 
S\^c.  Plant,  vol.  i.  pag.  607.  —  Pollich  ,  PaK 
D*.  427.  —  (Eder.  Flor.  dan.  tab.  329.  -«Hoffin^ 
Germ.  i jf .  —  Roth, Germ.  vol.  I.  pag.  i5K3.  — 
IL  pag.  48J,  —  LaoL  Flor.  franc,  vol.  j.  pag.  43^ 
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D*.  677,  XXIV.—  Gérard ,  Flor.  gall.-prov.  pag. 
404.  n*.  j.— Gouan ,  Monfp.  pag.  218. 

Afenaria  foliis  fthulatis  ;  calicinis  iaçiniis  mem^ 
hranâ  ipfis  anguftiorc  acutis  y  acutiffimis,  Guettard  » 
Sump.  vpl.'i.  pag.  182. 

Alfine  tenuîfolia,  J.  Bauh.  Hift.  j.  pag.  3^)4.  le. 
—  Vaillant ,  Parif.  pag.  7.  tab.  3.  ng.  i.  —  Tourn. 
Inft.  R.  Herb.  243. 

Cette  fabline  a  une  très  -  grande  reflemblance 
avec  Yarcnariafaxatilisy  &  l'on  pourroit  aifément 
les  confondre  fans  les  fleurs  de  la  première  ^  donc 
la  corolle  eft  prefciue  une  fois  plus  petite  que  le 
calice  ^  &  celui-ci  à  folioles  bien  plus  étroites  : 
elle  eft  en  général  plus  fluette  ,  plus  délicate  dans 
toutes  fes  parties. 

Ses  racines  font  grêles ,  prefque  fimples  5  elles 
produifent  des  tiges  nombreufes ,  menues ,  très- 
glabres  y  quelquefois  un  peu  purpurines  a  leur  partie 
inférieure  ;  divifées  en  rameaux  diffus^  panîculés  ^ 
nombreux ,  glabres  y  très-fins  5  garnis  de  feuilles 
oppofées  y  petites  y  fort  étroites  ,  connées  à  leur 
bafe  y  fubulées  «  aiguës  y  bien  plus  courtes  que  les 
entre-nœuds  y  d'un  vert-pàle  >  les  fupérieures  moins 
longues  que  celles  du  bas. 

'  Les  fleurs  font  terminales  y  dirpofées  en  petites 
panicules  étalées^  dont  les  ramifications  fontirré- 

Îulières^  les  unes  dichocomes,  d'autres  éparfes^ 
mples  ou  unpeu  rameufes  \  lès  pédoncules  propres 
capillaires  ,  inégaux  >  filiformes  y  glabres  y  point 
vilqueux  'y  munis  à  leur  bafe  de  braaées  oppofées  y 
étroites  3  lancéolées  y  très- aiguës.  Le  calice  eil  df- 
vifé en  cinq  folioles  glabres^  verdâtres^  marquées 
de  trois  lignes  blanchâtres  y  point  faillantes  y  mem- 
braneufes  à  leurs  bords  y  lancéolées  y  étroites , 
très-pointues  à  leur  fommet.  La  corolle  eil  blan- 
che y  prefque  de  moitié  plus  courte  que  le  calice , 
compofée  de  cinq  pétales  lancéolés  y  obtus.  Les 
capfules  font  glabres,  ovales ,  oblongues  y  obtafes  y 

rus  longues  que  les  folioles  calicinales  ,  s'ouvrant 
leur  fommet  en  cina  valves  ^  6^  contenant  des  fe- 
menées  glabres,  extrêmement  petites. 

Cette  plante  croit  partout  en  Europe  y  fur  les 
rochers  y  les  vieux  murs  y  &  dans  les  lieux  arides. 

o(r.v.) 

30.  SablinE  étalée.  Arenaria  patuia.  MichâUX. 

Arenaria  tota  puherula  ;  caulibus  filiformibus  ,  pa- 
mculaiisy  multifioris  ;  foliis  fetaceo-fubutûtis  ^  paten- 
tibus  ;  petiilis  fubcma^ginatis  ;  calice  acutijfimo   & 

firiato^  pauià  longioribus,  Mich.  Flor.  boreal.-amer. 
Tol.  I.  pag.  273. 

Malgré  les  rapports  nombreux  que  cette  efpèce 
peut  avoir  avec  Vartnaria  tenuifolia  y  on  lesdiftingue 
conftamment  par  fes  pétales  un  peu  plus  longs  que 
les  folioles  caticioales^.&  légèrement  échanciés  à 
leur  fonunet». 
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Ses  tiges  font  dr'oîtes,  légèrement  pubéfcentes, 
filiformes  y  divifées  en  rameaux  très  -  étalés  ô& 
comme  panicules  »  garnis  de  feuilles  oppofées  , 
féfiiles  y  fétacées  y  fubulées  ^  un  peu  pubefcentes  j^ 
très-OMvertes.  Les  fleurs  font  terminales  y  nom- 
breufes y  portées  fur  des  pédoncules  capillaires  ^ 
difpofés  en  une  panicule  étendue.  Les  calices  fe 
divifent  .en  cinq  foliole^" prefque  glabres  ,  alon- 
gées  ;  très-aiguës  à  leur  fommet ,  (triées  fur  leur 
dos.  La  corolle  eft  blanche  «•  un  peu  plus  longue 
que  le  calice  y  compofée  de  cinq  pétales  ovales  , 
oblongs^  un  peu  échancrés  à  leur  fommet. 

Cette  plante  croît  dans  les  contrées  feptentrîo- 
nales  8e  l'Amérique  y  fur  les  rochers  y  aux  envi- 
rons de  Knoxville  y  oà  elle  a  été  découverte  pas 
Michaux. 

31.  SablinE  vifqueufe.  Arenaria  vifcidula, 

Arenaria  pufilla ,  ereSa ,  fetaceO'ramofijfima ,  tota 
vifcido^pubens  ;  foliis  fubulaeis  y  calicibus  Jin^is  , 
linearibus  ,  lanceàlatis,  Richard  ,  Mff.  —  1  huilU 
Flor.  parif.  édît.  2.  pag.  219.  n°.  7. 

Alfine  (vifcofa),  cauU  panicufato  foUifque -pw^ 
befcentibus  y  petalis  capfulifque  calice  pubcfcente  bre^ 
yioribus,  Schreb.  Spicil.  pag.  30. 

Arenaria  kybrida.  ?  Villars  y  Dauph.  tab.  47. 

Quoique  très-voifîne  dé  Y  arenaria  tenuifolia, 
cette  efpèce  s'en  diflingue  en  ce  qu'elle  eft  conf- 
tamment beaucoup  plus  petite ,  vifqueufe ,  chargée 
fur  le  plus  grand  nombre  de  fes  parties  de  poils» 
longs  très-fins. 

Ses  racines  font  grêles^  fimples  8c  blanchâtres  ^ 
fes  tiges  nombreufes  ^vertes  ou  purpurines^  hautes- 
d'un  à  deux  pouces  au  plus^  droites^  couvertes,. 
ain.fi  que  les  rameaux,  ae  longs  poils exuémeme ne 
finsj  divifées  prefque  dès  leur  bafe  en  rameaux 
nombreux >  courts,  diffus  i  garnis  de  petites  feuilles^ 
oppofées,  feffiles,  très-étroites,  fubulées,  ner- 
veufes  à  leur  bafe ,  furtout  les  inférieures  \  vif- 
queufes^  pubefcen  tes  ^.prefque  velues,  droites», 
au  moins  auifi  longues  que  \ts  entre  -  noeuds  ^ 
excepté  les  dernières. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  petites  panicules* 
terminales ,  un  peu  étalées ,  médiocrement  ra- 
meufes {  fupportées  par  des  pédoncules  inégaux  ,. 
capillaires ,  droits ,  velus ,  vifqueux ,  uhifldres;. 
Les  calices  font  compofés  de  cinq  folioles  très- 
droites,  roides,  fort  étroites,  linéaires,  îancéo^ 
lées,  aiguës,  firiées-,  velues.  La  corolle.eft  blan- 
che >.  prefque  de  moitié  plus  courte  que  le  calice  j; 
les-  capfules  oblongues ,  obtufes.. 

Cette  efpèce  croit  aux^errvi^ons  ié  Paris ,  dans; 
le  bois  de  Aomainville'&  ailleurs  ;  elle  fleurit  ver» 
la  fin  du  printems.  O.  (  ^-  v»  ) 

3^2.Sabx.in£  de  Géwà.  Arenaria  Gtrartii.  WIlkfi« 
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Arenaria  foliîs  ltneari*fubulatis  ^  trinervîls  ;  fio* 
Tibus  geminis  terminalibus  ;  calicinis  jhUclis  acumi^ 
math  ,  mar^ine  mcmbranaceis ^  trinerviis.  WiUden. 

Speci  Plant,  vol.  2.  pag.  729.  n*.  }6. 

Arenaria  foiîu  linearihus  ,  trtSiis  ,  fuitiis  firiatîs  y 
Jloribus  fafigiatis ^  inÂquaiiur  pedunculatis,  Gérard  > 
f  lor.  gall.-proY.  pag.  40 j.  n*.  7.  ub.  ly.  fig.  i. 

Arenaria  Unifiera.  Jacq.  Flor.  aufir.  J.  tab.  445* 

^.  Eademg  cauUbiû  duplà  ahioribus.  (N.  ) 

Cette  fabline  a  le  port  de  Yarenaria  vifiiduia  ; 
Qiais  eue  efi  pref(}ue  glabre ,  point  vifqueufe  5  les 
feuilles  (triées  «  aiDfi  que  les  calices  ;  la  corolle  un 
peu  plus  longue  que  le  calice  »  les  âeurs  point  pa- 
niculées  ,  mais  feulement  deux  ou  crois  à  Textré- 
micé  de  chaque  tige.  Cette  plante  avait  été  rap- 
portée par  Linné  à  Yarenaria  juniperina  ,  dont  elle 
cft  très-différente- 

Les  racines  font  menues ,  prefque  fimples  »  un 
peu  noirâtres;  elles  pcoduifent  un  grand  nombre 
àe  tiges  fafciculées»  droites^  fîmples,  filiformes^ 
glabres  ^  ou  garnies  de  quelques  poils  rares  à  fa 
partie  fupérieure ,  très  -  courts  ;  hautes  de  deux 
ou  trois  pouces.  Les  feuilles  inférieures  font  réu- 
nies en  un  gazon  ferré  ;  celles  des  tiges  font  op- 
f^ofées  3  droites ,  plus  courtes  que  les  entre-nœuas^ 
inéaires»  fétacées^  courtes^  très-étrcites»  planes 
à  leur  face  fupérieure  ,  un  peu  roulées  en  dehors 
à  leurs  bords ,  d'où  réfultent  trois  nervures  ,  en 
y  comprenant  celle  du  milieu  >  un  peu  plus  larges 
&  plus  courtes  à  mefure  qu'elles  approchent  du 
Commet  des  tiges* 

Les  fleurs  font  petftes,  iituées  à  Textrémité  des 
tiges  au  nombre  de  deux  ou  trois ,  portées  fur  des 
pédoncules  inégaux,  inférés  auméme  point  3  droits, 
celui  du  milieu  beaucoup  plus  long^  les  deux  la- 
téraux quelquefois  très- courts  4  légèrement  pu- 
befcens  ^  capillaires  ^  munis  à  leur  bafe  de  deux 
braâées  oppofées^  courtes,  ovales  «  aiguës,  qui 
exiftent  également  fur  les  pédoncules  latéraux,  à 
leur  partie  fupérieure.  Les  calices  font  divifés  en 
cinq  folioles  ovales ,  droites ,  roides ,  étroites  , 
acuminées ,  fillonnées  par  trois  ou  quatre  nervures, 
un  peu  pubefcentes.  La  corolle  eft  blanche ,  à 
peine  plus  longue  que  le  calice  y  les  étamines  de 
même  longueur  que  la  corolles  lovaire  furmonté 
de  trois  (lyles  coures  $  la  capfule  oblongae,  à  cinq 
valves,  contenant  desfemences  fort  petites,  d'un 
bcun-iK)itatre. 

La  variété  jS  ne  diffère  de  la  précédente  que  par 
fes  tiges  environ  une  fois  plus  hautes,  plus  éta- 
lées ,  &  par  les  fleurs  plus  conftamment  au  nombre 
ide  trois  fur  chaque  tige. 

Cette  plante  croît  dans  les  pâturages  fecs-,  fur 
le  fommet  des  montagnes  alpines  »  dans  les  con- 
trées méridionales  de  la  France  8c  en  Allemagne. 
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^^  SABtTKE  à  feuilles  de  mélèze.  Arenaria  la" 
ricifoiia,  Linn. 

Arenaria  foliis  fetacels ,  coule  fuperni  nudiufctdo , 
calicibus  fubhirfutis,  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  l>  pag. 
607.  —  Jacq.  Auftr.  J.  pag.  $9.  tab.  272.  — 
WiUden.  Spec.  Plant,  vol,  2.  pag.  726.  n*.  27.  — 
Lamarck,  Flor.  fran^.  vol.  5.  pa^.  38.  n®.  677. 

Alfine  foliis  linearibus  ,  angufiijjimzs  ,*  calicibus 
tubulojis ,  villofis.  Haller  ,  Helv.  n**.  869. 

Stellaria  laricifolia,  Scop.  Caro.  n^*  541. 
tab.  18. 

Alfine  fajcatilis ,  laricis  folio  y  major  &  majori 
flore,?  Tournef.  Intt.  R.  Herb.  243. 

Alfine  aipina  y  junceo  folio.  C.  Bauh.  Pin.  25 1.  — 
Idem  ,  Prodr.  118.  — Tournef.  Inft.  24}. 

Lychnoides  ^juniperifoUoy  perennis^  ?  Vaill.  Patif* 
pag.  121. 

Cette  plante  ,  que  l'on  a  peuc*étre  confondue 
avec  Yartnaria  trifiora ,  doit  en  être  diflinguée  par 
fes  fleurs  plus  nombreufes ,  par  fes  calices ,  dont  les 
folioles  droites ,  alongées  &  velues  forment  pref- 

au'un  tube  ;  par  fes  capfules  obiongues«  &  par  la 
ifpoittioft  &  ia  forme  de  fes  feuilles  plus  longues» 
un  peu  plus  étroites. 

Elle  pouffe  de  fes  racines  plufîeurs  tiges  droites ^ 
prefque  fimples  ou  rameufes  feulement  à  leur  partie 
inférieure;  articulées  «  pubefcentes,  cylindriques, 
prefque  nues  à  leur  partie  fupérieure  ;  hautes  de 
trois  à  cinq  pouces  ,  garnies  de  feuilles  étroites  • 
linéaires  ,  prefque  fétacées ,  fermes ,  un  peu  pu- 
befcentes ,  légèrement  élargies  à  leur  bafe ,  con- 
nées }  les  inférieures  difpofées  en  gaion  ou  fafci- 
culées  ;  les  fupérieures  oppofées ,  écartées  des 
tiges,  en  petit  nombre,  fubulées. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  unepanicule  très-pea 
garnie  à  l'extrémité  des  tiges  i  elles  font  au  nombre 
de  quatre  ou  fîx  environ  ,  portées  fur  des  pédon- 
cules fimples  ou  médiocrement  rameux^  bifides  , 
droits,  pubefcens,  inégaoxs  munis  i  leur  bafe  de 
deux  fiipules  courtes ,  étroites  »  aiguës.  Le  calice 
efi  oblong ,  compofé  de  cinq  folioles  lancéolées  , 
linéaires ,  prefqu'obtufes ,  un  peu  velues,  matquées 
de  trois  groffes  nervures  peu  faillantes ,  membra- 
neufes  i  leurs  bords,  droites,  aflez  grandes.  La 
corolle  efl  blanche ,  au  moins  d'un  tiers  plus  longue 
que  le  calice,  ample ^  compofé  de  cinq  pétales 
élargis ,  obtus.  Les  capfules  font  glabres  >  ovales  ^ 
oblonguesj  ohtufes  ,  s'ouvrant  à  leur  fommet  en 
cinq  valves ,  contenant  des  femences  tcès*petîces^ 

Cette  efpèce  croit  dans  les  Alpes  ,.  en  Suifle  « 
dans  les  départemens  méridionaux  de  la  France.  Tf 

54.  Sabline  à  feuilles  recourbées,  u^rr^ij/f^r  rt^ 
curva,  Jacq. 
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Arenaria  foliis  linearifubidatis^futcatiSjrecùrvîs^ 
fecundisy  caulibus  procumbentibus  ;  peduncuiis  fabbi- 
fions ^  terminaiibus  f  ereBis  ;  caiicibusfiriatis,  Wulf. 
io  Jacq.  Colkâ.  i.  pag.  244.  tab.  6.  fig.  i. 

Arenaria  (  recurva  )  , /o///V  radicalibus  congé ftis^ 
recurvis^  fubtdatis  ;  cauie  fimplici  y  fubtrifioro.  AU. 
Pedem.  n°.  171 3.  tab .,89.  fig.  3. 

Alfint  foliis  fulcAtis  y  recurvis  ;  radicalibus  linea  - 
ttbusj  congefiis}  cauUnis  lanctolatis.  Hailec^  Helv. 
n*.  868. 

iî.  Arenaria  ( aniRotSi) ,  foliis  fafcicuiatis ,  capil- 
lari-fctaceis  ;  caulc  unifioro,  (  N») 

Cette  efpèce  efi  petite  :  Tes  tiges  font  grêles  j 
couchées  j  étendues^  nombreufes  ^  prefque  Amples^ 
garnies  de  feuilles  oppofées  >  très-étroites  ^  linéai- 
res ou  lancéolées,  fubulées^  légèrement  fillonnées 
à  leur  face  extérieure  y  prefque  toutes  tournées 
du  même  côté  >  recourbées  en  dehors.  Les  fleurs 
font  terminales  »  portées  fur  des  pédoncules  droits, 
i  une^deux  ou  quelquefois  trois  fleurs.  Les  calices 
ont  leurs. folioles  lancéolées ,  ftriées^  un  peu  ve- 
lues, fcarieufes  à  leurs  bords  5  la  corolle  blanche , 
à  cinq  pétales  ovales  ^  oblones^  un  peu  plus  longs 
que  le  calice  5  la  capfule  ovale  9  oblongue ,  a  cinq 
valves. 

Comme  je  n'ai  pas  vu  cette  plante ,  décrite  ç>ar 
Jacquin,  8c  qui  peut-être  eft  un  peu  différente  de 
celle  de  Haller  &  d'Allioni,  que  )e  ne  connois  pas 
davantage ,  pour  éviter  d'ailleurs  d'augmenter  le 
nombre  des  efpèces  par  des  variétés^  j'ai  rappro- 
ché la  plante  ^  de  celle  de  Jacquin»qui.en  a  les  ca- 
raâères  à  quelques  différences  près^  &  qui  reflem- 
ble  aflez  bien  à  la  figure  qu'il  en  a  donnée ,  un 

{>eu  moins  i  celle  d'AlIioni  ^  qui  a  les  folioles  plus  . 
arges.  Ceux  qui  pourront  obferver  ces  plantes 
da.nsla  nature,  jugeront  mieux. que  moi  des  rap- 
ports qu'elles  peuvent  avoir  av^c  celle  que  je  vais 
décrire. 

Ses  racines  font  grêles  f  petites  5  elles  produifent 
un  grand  nombre  de  tiges  prefque  fim^Ies ,  éten- 
dues fur  la  terre ,  longues  de  quatre  â  cinq  pouces 
&  plus  y  filiformes ,  glabres^  un  peu  pubefcentes 
à  leur  partie  ûipérieure  y  munies  à  leur  bafe  de 
petites  feuilles  fétacées  ^fubulées,  agrégées  ;  celles 
des  tiges  font  ramaffées ,  i  chaque  articulation  y  en 
petits  fafcicules  tournés  du  même  c6té  5  elles  font 
fines^à  pdne  pubefcentes,  marquées  d'un  légiîï 
ffllon^  inégales  y  recourbées  en  dehors. 

Les  ffeurs  font  terminales  >  folitaires ,.  portées 
fur  un  pédoncule  quelquefois  un  peu  indiné ,  pref- 
que glabre  ^  fétacé ,  terminé  par  une  feule  fleur 
petite.  Le  calice  tSt  divifé  en  cinq  folioles  ovales, 
un  peu  aiguës,  à  peine  pubefcentes» vertes ^pref- 
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Cette  plante  croit  en  Suiife  &  dans  les  Alpes.. 

(  V,  /.  in  kerb.  La  m,  ) 

M,  Dupuis  m'a  comrauniqtié  une  plante  recueil* 
lie  en  Suiife,  qui  a  beaucoup  plus  de  rapports  avec 
celle  de  Jacquin  :  elle  me  paroit  aufli  être  très- 
voifine,  par  Ton  port^  de  ^arenaria  liniâora^  mais* 
fes  corolles  font  plus  petites  ,.à  peine  pais  longues 
que  le  calice.  Ses  tiges  font  courtes,  ligneufes> 
tortueufes;  les  rameaux  fupérieurs  filiformes,  pu* 
befcens  ;  les  feuilles  inférieures  fafciculées ,  r^* 
courbées ,  ftriées ,  prefaue  glabres  ;  les  fupérieures^ 
oppofées  ;  les  pédoncules  fimples ,  uniflores  on  à 
deux  fleurs  alternes;  lescalices(lriés»roides,acu* 
minés ,  prefque  glabres  $  la  corolle  blanche ,  un  peib 
plus  longue  que  le  calice. 

35  Sabline  (Irîée.  Arenaria  firiata.  Linn. 

Arenaria  foliis  linearibus  y  ereSis  ^  opp^effis  ;  cali'^ 
cibuï  oblongis  y  ftriatis,  Linn.  Syll.  Plant,  vol.  2*. 
pag.  366.  n^.  11.  —  Amœn.  Academ.  vol.  4.  pag.. 
31J.  —  ^llioni ,  Flor.  pedem.  n*.  1711.  tab.  16^ 
fig.  4, 

Cary opky lias  faxatilis  ,  polygoni  minoris  folio  fir 
/tfc/V..  Burf.  IX.  129. 

.  Arenaria  /dr/Vi/o/itf.? Villars,  Daufh.  V0I..3.  pag.. 
619.  tab.  47. 

Cette  plante  me  paroit  avoir  de  très -grande 
rapports  avec  Y  arenaria  laricifoHay  fi  celle  que  je 
foupçonne  telle  efi  véritablement  la-  plante  dâ; 
Linné  :  voilà  ce  dont ,  avant  tout,  il  faudroit  être 
parfaitement  alfuré  y  &  dans  un  genre  aufli  étendu 
&  dont  les  efpèces  font  fi  rapprochées  ,-il  eft  très- 
difficile  d'acquérir  cette  certitude  >  à  moins  d'avoir 
fous  les  yeux  les  individus  diaprés  lefquels  cet 
auteur  en  a  établi  les  caraâères.  Je  préviens  donc 
que  mes  defcriptîons  font  faîtes  fur  des  individus- 
obfervés  en  nature ,  ft)it  fecs ,  foît  f  ivans ,  &  non^ 
d'après  celles  des  auteurs.  Ceux  qui  feront  bien: 
certains  des  efpèces  de  Linné  3  pomroient  juger 
alors  fi  ces  defcriptions  y  conviennent  ou  non. 

Celle  dont  il  efl  ici  qneflion  a  des  racines  dures 3, 
grêles,  prefque  ligneufes  ,  très -peu  garnies  de^ 
fibres  5  elles  produifent  plufieurs  tiges  courtes  ^ 
dures,  noueulës  ,  un  peu  redreflées ,  difpofées  tw 
gazon  jd'où  s'élèvent  des  rameaux  droits ,.fimples>, 
filiformes-,  un  peu  pubefcens. 

Les  feuilles  inférieures  font  nombreufes ,. droi- 
tes,  fufçkûlées  scelles  des  rameaux  pkts  petites  >, 
oppofées^  droites,  appliquées  contre  les  tiges  ^ 
linéaires,  très-étroites,  un  peu  pubefcentes ,. légè- 
rement Iftriées  ,  roides.,  un  peu  fubulées. 

Les  fleurs  font  tenninalcs  y  ordiciairetirent  aai 

nombre  de  deux,  portées  fur  des  pédoncules  droits  >, 

châtres  peu  fenfibles.,  point  fatllantes ,  légèrement  |  pubefcens  ,  cylindriques  y  fimples ,  prefqu'égaux  y. 

nuinis  à  leur  Dafe  de  deux  bradées  courtes  ,  op- 


Se  point  ftriées ,  marquées  de  trois  lignes  blan- 
atres  peu  fenfibles.,  point  fatllantes ,  légèrement 
membraneufes  à  leurs  bords.  La  corolle  eft  blan- 


che^, us  peu  plus  grande  que  le  calice«. 


pofées'j'un  peu  plus  larges  que  les  feuilles  Sichaqjie: 


oyS 
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pédoncule  eft  quelauefois  muni  >  dans  fa  longueur^ 
de  deux  autres  bractées  femblables.  Les  fleurs  font 
airez  grandes,  &  reflemblent  beaucoup  à  celles  de 
Varenaria  UriclfoUa.  Le  calice  eft  pubefcent,  pref- 
que  velu  >  les  folioles  droites  ,  linéaires ,  oblon- 
gues^  obiufes,  niarquées  de  plufieurs  grofles  ner- 
vures faillmtes  5  ce  qui  les  rend  ftriées  ,  menabra- 
neufes  à  leurs  bords.  La  corolle  eft  blanche^  plus 
grande  que  le  calice  ;  les  capfules  glabres  ^  oblon- 
gues,  obtufes>  de  la  longueur  du  calice  «  s'ouvrant 
en  cinq  valves  à  leur  fommet. 

Cette  plante  croit  naturellement  dans  les  Alpes 
&  en  Autriche,  ^(f^-f) 


3 


La  plante  de  M.  Villars  a ,  d'après  la  gravure 
u'il  en  a  donnée ,  un  port  trop  différent  de  celle 
'Allioni  3  pour  qu'on  puiflfe  la  rapporter  certai- 
nement  a  la  même  efpèce. 

36.  Sabline  i  tiges  roides.  Arenarîa  firicia. 
Mich. 

Arenaria  gtahra  ,  ereâa  ,  firidh,  multîcaulis  y  foiiis 

fubidato-Unearibus  ,  ese^is  ;  panicuiâ  rariflorâ  y  pe- 

talis ,  calice  ovali-lanccolâto  ^  confpicue  flriato  muitè 

iongioriùus,  Mïch^\iXi  Flor.  boreal.-amer.  vol.  i. 

pag.  174. 

'  Selon  Michaux ,  cette  fabline  fe  rapproche  de 
Varenaria  firiata  ^  mais  elle  efi  beaucoup  plus 
élevée. 

Elle  poufle  de  fes  racines  des  tiges  nombreufes  « 
droites ,  très-roides  ^  rameufes  ^  parfaitement  gla- 
bres ^  garnies  de  feuilles  oppolees^  droites,  li- 
néaires ,  fubulées  »«glabres  à  leurs  deux  faces ,  con- 
fiées à  leur  bafe. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  une  panicule  tfès-. 
peu  garnie.  Le  calice  eft  divifé  en  cinq  folioles 
ovales^  lancéolées  >  marouées  extérieurement  de 
fortes  flries.  La  corolle  eft  blanche ^  beaucoup  plus 
longue  que  les  folioles  calicinales. 

Cette  efpèce  a  été  découverte  par  Michaux. fur 
les  rochers  dans  la  Nouvelle  -  Angleterre  &  au 
Canada^ 

37.  Sabline  filiforme.  ArenariafiUfolia. 

Arenaria  caulibus  fuffruticofis  ^  dichotomis  ;  foliîs 
fetaceis;peduncuUs  terminalibus^fimplicihusy  unifloris, 
Vahl,  Symb.  i.  pag.  53.  tab.  iz.  —  Willd.  Spec 
Plant,  vol.  2.  pag.  7;ii.  n*.  31. 

.    Arenaria  (  filifolia  )  ,  foiiis  filiformibus  iiberis, 
Forskh.  Flor.  «gypt.-arab.  211. 

Ses  tiges  font  un  peu  frutefcentes ,  glabres , 
foibles  »  cylindriques  ^  dichotomes ,  divifées  en 
rameaux  grêles ,  alternes,  prefque  fimples^  garnis 
•de  feuilles  oppofées 3  glabres^  feflUes^  fétacées^ 
ouvertes;  les  inférieures  fafciculées. 

hçs  fleurs  font  axillaires  fc  cermiaales^  portées 
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fur  des  pédoncules  (impies ,  uniflaresj  capillaires, 
au  nombre  de  deux  ou  trois  ^  eppofés.  Le  calice 
eft  compofé  de  cinq  folioles  glabres  ^  étroite^ , 
lancéolées  ^  acuminées ,  marquées  de  deux  ftries  ; 
la  corolle  blanche ,  à  peu  près  aufli  longue  que  le 
calice  ;  les  pétales  ovales ,  oblongs  ^  obtus. 

Cette  plante  croît  dans  l'Arabie.  :f  (  Defiript. 
ex  VakL) 

38.  Sabline  Bifcîculée.  Areuaria  fafcicuiata^ 
Linn. 

Arenaria  foiiis  fuhulatis  /  caaU  ereào ,  firiHo  / 

floribus  fdfciculatis  y  petalis  brevijfimis.  Lînn.  Sy^*. 

Plant,  vol.'  a.  pag.  ^GG.  n^.  23.  —  Jacq.  Auftr.  vol. 

2.  tab.  182.  —  Lam.  Flor.  franc,  vol.  3.  pag.  41. 

n*^.  677.  XX-. 

Arenaria  caule  paniculato  ,  firiâo  y  dîckotomo  ; 
foiiis  fubulatis  j  ftriaùs  y  caUcibus  acuminatis  ^  ner^ 
vofis  ^ftriatis,  Gouan ,  lUuflr.  30. 

Stellaria  rubra^  Scop.  Carn.  n®.  538.  tab.  I7. 

AJfine  foiiis  filiformibus  ,  pungentibus  y  calicibus 
ariftatisj  Hallei,  Hift.  n*".  870. 

Cette  efpèce  eft  remarquable  par  fon  port,  en 
ce  que  prefque  toutes  fes  parties  font  fafciculées  $ 
fes  tiges ,  fes  feuilles ,  fes  fleurs  y  fes  calices  font 
très-acuminés,  plus  longs  que  la  corolle.  Quelques 
auteurs  ont  confondu  cette  plante  avec  Val/hi€ 
mucronata  de  Linné  :  cette  dernière  en  eft  très* 
difiinâe ,  très-délicate ,  fort  menue. 

Ses  racines  font  grêles ,  un  peu  dures ,  articu- 
lées, un  peu  traçantes  ou  horizontales  :  il  s'en  élève 
des  tiges  nombreufes  j  en  .toutfes  gazonneufes  , 
hautes  de  cinq  à  fix  pouces ,  droites  ,  roides  ^ 
médiocrement  rameufes,  glabres,  filiformes,  gar- 
nies de  feuilles  linéaires,  très-étroites,  fubulées^ 
aiguës ,  appliquées  contre  les  tiges  ,  roides  ;  les 
inférieures  fafciculées  5  les  fupérieures  oppofées  j 
plus  courtes ,  vertes,  un  peu  (triées  à  leur  bafe. 

Les  fleurs  font  difpofées ,  à  l'extrémité  des  ra* 
meaux ,  en  petites  panicules  ferrées  ^  dont  les  pre*  ^ 
mières  ramifications  font  dichotomes  >  aflex  lon- 
gues, inégales,  filiformes,  très -glabres;  les  pé- 
doncules particuliers  fort  courts ,  ramafles  par 
faifceaux,  munis  à  leur  baCe  de  deux  petites  brac- 
tées oppofées^  courtes,  fubulées.  Les  calices  fe 
divifent  en  cinq  folioles  longues ,  étroites ,  pana- 

Ichées  de  varc  &  de  blanc  ,  fubulées ,  roides  3c 
piquantes  à  leur  fommet ,  ftriées  fur  leur  dos  « 
membranéufes ,  à  peine  ciliées  à  leurs  bords.  L.a 
corolle  eft  blanche ,  petite  ^  au  moitts  une  fois 
plus  courte  que  le  calice  $  les  pétales  ovales  » 
oblongs  ;  la  capfule  ovale,  à  peine  plus  longue 
que  la  corolle. 

Cette  efpèce  croit  dans  les  montagnes  alpines  « 
aux  environs  de  Grenoble,  de  Montpellier;  dans 
la  Carniole  &  l'Autriche.  Q  (T.  v.) 

59.  Sablik» 
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J9.  Sablike  hKpide.  Arenaria  kifpida.  Lînn. 
Arenaria  folîis 'fubulatis  ^  fiibtks  kifpidis*  Lînn, 

Sjiec.  Plane,  vol.  i .  pag.  608.  —  Willd.  Spec. Plant. 
vol.  I.  pag.  72 j.  n®.  2j. 

Il  eft  difficile  de  pouvoir  prononcer  fans  doute 
for  la  plante  que  préfente  ici  Linné ,  n'en  citant 
aucune  figure ,  &  la  courte  defcription  qu'il  en 
donne  étant  infuffifante. 

C'eft ,  d'après  lui ,  une  plante  qui  a  le  port  d'un 
fptrguia  ,  dont  les  tiges  font  fimples ,  chargées  de 
quelques  poils  rares  \  les  feuilles  oppofées,  planes , 
fubttlées  3  héiiffées  en  deflbus  de  quelques  poiU. 
Les  fleurs  forment  d'abord  une  panicule  dicho- 
tôme ,  dont  les  deux  dîvifions  deviennent  enfuite 
rameufes  &  fiipportent  des  pédoncules  alternes. 

J'ai  obfervé ,  dans  l'herbier  de  M.  Lamarck ,  une 
plante  qu'il  a  reçue  des  Alpes ,  &  que  j'ai  cru  devoir 
apporter  à  celle  de  Linné.  Ses  tiges  font  fimples, 
blanchâtres,  peu  élevées,  prefque  glabres ^  fur- 
tout  a  leur  partie  inférieures  articulées,  garnies 
de  feuilles  planes,  verdâtres,  très -aiguës,  fort 
petites  ;  les  inférieures  glabres  ;  les  fupérieures 
légèrement  velues  à  leur  face  intérieure. 

Les  fleurs  étoient  prefque  folitaires  &  termi- 
nales fur  de  longs  pédoncules  fimples  ou  dicho- 
tomes,  mais  fans  autres  ramificatiops ,  peut-être 
parce  que  la  plante  n'étoit  pas  arrivée  à  ion  entier 
développement  9  les  pédoncules  hifpides,  filifor- 
mes, très-droits  ;  les  calices  à  cinq  folioles  ovales, 
prefque  glabres ,  très-aiguës  j  acuminées ,  ï  trois 
nervures  «  deux  latérales  en  bordure  ^  une  dans  le 
milieu,  point  membraneufes  ni  fcarieufes  i  la  co- 
rolle blanche ,  plus  longue  que  le  calice.  Ces  ca- 
raâères  rapprochent  auifi  cette  plante  de  Yarenaria 
gr^ndifiora.  Le  mauvais  état  des  échantillons  ne  m'a 
point  permis  d'en  juger. 

Cette  efpèce  croit  dans  les  Alpes  &*aux  envi- 
rons de  Montpellier.  (  ^./  in  herb.  Lam.) 

40.  Sabline  hériflbnne.  Arenaria  echinata. 

Arenana  foiiis  filiformièus  ,  fubulatis  ,  vix  pubef- 
ctmtibus;  fioribus  fabpaniculatis  ;  caiicibus  peduncu' 
ii/que  kifpido'gianduhfis  ;  coroUâ  calicem  éqiiante  ; 
Caulibus  fubramofis  ^  hrevibus,  (N.) 

Alfifyt  minima ,  lufitanica ,  vema  ;  capitulis  echl* 
mat'u.  Toum.  Inft.  R.  Herb.  243. 

Peut-être  cette  plante  eft-elle  YarenarÎA  kîfpida 
de  Linné ,  avec  laquelle  elle  a  de  grands  rapports, 
&  qui  fe  difiingue  particulièrement  par  fes  calices 
hériflfés  8c  glanduleux ,  &  par  fa  corolle  de  la  lon- 
gueur du  calice. 

» 

Ccft  une  fort  petite  efpèce,  dont  les  racines 

font  fort  menues  ,  prefque  fimples,  dures,  jaunâ-' 

très,  qui  produifent  des  tiges  quelquefois  fimples, 

plus  fouvent  rameufes,  hautes  de  deux  pouces* au 

Botanique.  T(tmc  Kl, 
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plus,  droites,  pubefcentes,  à  rameaux  alternes  » 
ouverts,  garnis  de  feuilles  oppofées,  feffiles,  fili- 
formes, fubulées ,  un  peu  oubefcentes,  fafciculées 
&  plus  longues  à  la  bafe  des  rameaux. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  une  petite  panicule 
courte  à  l'extrémité  des  rameaux ,  dont  les  pre- 
mières &  même  les  fécondes  divifions  font  très- 
fouvent  dichotomes,  pubefcentes  &  glanduteufesj 
chaque  fleur  pédiculëe.  Le  calice  eft  d^vifé  en  cinq 
folioles  lancéolées  ,  prefqu  obtufes  ,  fillonnées  , 
hériflëes  de  très -petits  poils  courts,  nombreux, 
glanduleux }  blanchâtres  8c  membraneufes  à  leurs 
bords.  La  corolle  eft  blanche ,  au  moins  de  la  Ion* 
gueur  du  calice.  Les  capfules  font  glabres ,  ova- 
les ,  obtufes ,  auffi  longues  que  les  folioles  cali» 
cinahs. 

Cette  plante  croît  dans  les  Alpes  5  elle  fe  trouve 
dans  rherbier  d'Ifnard,  chez  M.  de  Juffieu,  éti- 
quetée par  Tournefort.  (  y,/,  in  herb.  Jujf.) 

41.  Sabline  raboteufe.  Arenaria  fcabra. 

Arenaria  foiiis  lanceolato-^acutis,  patentibus,  duris,^ 
fcabris  ;  pedunculis  paniculatis  ,  dichotomiâ  ;  caiicibus 
ajperis ,  corollâ  brevioribus  y  caule  fimplici  ,  brevif- 
fimo.  (N.) 

Ccft  une  fort  petite  plante,  remarquable  par  les 
afpérités  dont  font  chargées  fes  feuilles  &  fes 
calices. 

S:s  tiges  font  droites  ,  fort  petites,  filiformes, 
roides,  très- fimples  ,  hautes  de  deux  pouces  au 
plus,  hériflëes  de  poils  courts  &  blanchâtres, 
garnies  de  feuilles  fefliles ,  oppofées ,  très-ouver- 
tes ,  fort  petites  ,  lancéolées  >  vertes  à  leurs  deux 
faces  3  aiguës  &  piquantes  à  leur  fommet ,  pliîes 
en  deux,  un  |5eu  recoutbées  en  dehors, couvertes 
de  petits  tubercules  &  de  poils  roides ,  connées  à 
leur  bafe. 

Les  fleurs  font  terminales ,  difpofées  en  une 
petite  panicule  d'abord  trifide ,  dont  les  ramifi- 
cations font  capillaires  ,  droites  ,  pubefcentes  ; 
enfuite  dichotome ,  uniflore  ou  biflore,  une  de; 
deux  fleurs  prefque  fefllle  \  la  bafe  de  chaque  divi- 
fion  garnie  de  deux  petites  braûées  oppofées ,  afler 
feriïbhbles  aux  feuilles ,  mais  plus  petites.  Le  ca- 
lice eft  divifé  en  cinq  folioles  ovales,  acuminées, 
très-aiguës ,  ftriées,  raboteufes,  membraneufes  & 
blanchâtres  à  leurs  bonis.  La  corolle  eft  blanche, 
un  peu  plus  longue  que  le.  calice. 

Cette  plante  croit  fur  les  rochers  arides,  dans 

les  Alpes.  l(,{V.f.  in  herb.  Juf.) 

41.  Sablike  verticillée.  Arenaria  vertieiUata. 
Willd. 

Arenaria  foiiis  fubulatis ^  fpinofis  fioribufque  ver^ 
ticillatis.  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  725. 
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Mfine  ontntaUs  ,  fruticofa  ,faxatllis  ^folîU  &  Jl^ 
riius  verticillatU.  Tourn.  Coroll.  i8. 

Ses  rameaux  font  ligneux ,  cylindriques ,  noueux, 
pubefcens ,  garnis  de  feuilles  roîdes  »  fubulées , 
iiuicronées  à  leur  fontmei»  réânîes  trois  ou  quatre 
par  farcicules  oppofés  ;  ce  qui  donne  aux  feuilles 
Tapparence  de  verticilles.  Les  pédoncules  font 
aicillaires^  &  fouciennent  quatre  fleurs  ;  ils  font 
oppofés ,  &  préfentcnt  également  la  forme  d'un 
verticille.  Les  calices  fe  divifent  en  cinq  folioles 
linéaires  ^  fubulées  &  piquantes.  Les  pétales  font 
blancs  &  lancéolés. 

Cette  plante  croît  dans  TArménie  ,  entre  Er- 
ieron  &  Tocat.  (  Defcript.  ex  Willd.  ) 

■ 

43.  Sabline  à  feuilles  de  genévrier.  Annaria 
juniptrina,  Linn. 

Annaria  foliis  fahulati s  ^  fpinofis  i  caulibus  ereSiSy 
^alicihuiftriatis yCapfuiis  ohlongis.  Linn.  Mantiff.  72. 
—  Smith.  Icon.  ined.  vol.  2.  pag.  35.  tab.  35*  — 
Wiild.  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  725.  il*".  25. 

Alfint  orienraiis  ,  fruticofa.  ,  camphorau  folio,  2 
Tourn.  Coroll.  i8. 

Ses  tîg€s  font  nombreufes ,  droites ,  cylindri- 
ques »  pâles  ou  blanchâtres  >  hautes  d'un  demi-pied^ 
légèrement  pubefcentes  ,  noueufes  à  leurs  articu- 
lations ,  garnies  de  feuilles  oppofées  j  ouvertes  ^ 
connées  à  leur  bafe^  fubulées^  marquées  de  trois 
nervures  ,  prefqu'à  trois  faces  i  roides  y  mucro- 
nées ,  piquantes ,  un  peu  pubefcentes  i  les  radicales 
font  aroites  >  beaucoup  plus  courtes  ^  glabres  ^ 
obtufes. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  une  panicule  droite^ 
terminale  ,  dtchotome  ,  légèrement  pubefcente  , 
munie  de  bradées  fort  petites  ^  ovales ,  lancéo- 
lées ^  aiguës ,  i  trois  nervures  »  fcarieufes  &  on- 
dulées à  leurs  bords  $  les  pédoncules  propres  gla- 
bres y  droits ,  filiformes  »  à  une  feule  fleur.  Leur 
calice  eil  lifle  ^  oblong ,  fermé ,  compofé  de  cinq 
folioles  ovales  »  lancéolées  ,  mucronees ,  à  trois 
nervures ,  deux  folioles  internes ,  recouvertes  par 
les  trois  folioles  externes.  La  corolle  eft  blanche  » 
prefqu'une  fois  plus  longue  que  le  calice  i  les  pé- 
tales flriés ,  ovales  ^  lancéolés  >  obtus  $  lés  éta- 
mines  filiformes  ^  toutes  égales  s  leurs  anthères  pe- 
tites j  arrondies  j  l'ovaire  oblong  ,  terminé  par 
trois  ilyles  de  la  longueur  des  étamines  ^  les  cap- 
ables luifantes  ^  oblongues  %  obtufes ,  un  peu  plus 
longues  que  le  calice  ^  à  une  feule  loge  ,  à  trois 
valves  y  contenant  des  femences  nombreufes ,  com- 
primées y  arrondies  j  petites^  noirâtres. 

Cette  plante  eft  foupçonnée  croître  dans  TO- 
rient.  Il  n'y  a  nul  doute  fi  la  fynonymie  de  Tour- 
nefort  »  citée  par  Willdenow  ^  lui  convient.  ^ 
{  Défi  ripe,  ex  Smith»  ) 

Obfervations.  J'ai  VU  j  dans  Therbier  de  M-  La- 
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marck ,  une  plante  qui  lui  a  été  communiquée  par 
■Michaux  ,  & 'qu'il  avoit  rapportée  d'Orient.  Elle 
a  de  grands  rapports  avec  celle  de  Linné  :  le  mau- 
vais état  de  l'individu  ne  me  permet  pas  de  l'af- 
firmer. £lle  lui  reflemble  quant  à  la  forme  &  i 
la  roideur  des  feuilles  j,  qui  en  reçoivent  d'autres 
fafciculées  dans  leurs  aiflelles.  Je  n'y  ai  vu  que  les 
débris  d'une  feule  fleur  portée  fur  un  très-  long 
pédoncule  latéral.  La  capfule  étoit  grofle  >  prefque 
globuleufe  «  une  fois  plus  longue  que  le  calice ,  un 
peu  ouverte  en  cinq  valves  aiguës  à  leurfommet* 
Les  folioles  perfillantes  du  calice  étoient  ovales  ^ 
obtufes^  laVges,  (Iriées^  pubefcentes. 

Linné ,  en  parlant  de  Yarenaria  junipcrina  ,  dit 
qu'il  refl'emble  par  fon  port  à  Yarenaria  faxatilis  / 
que  fes  tiges  font  hautes  d*un  demi-pied  »  roides  « 
lifies  j  garnies  de  feuilles  fubulées  ,  roides  ,  du- 
res^ mucronees  &  prefqu'épirieufes  à  leur  fom- 
met.  Les  fleurs  font  difpofées  en  panicule.  Les  ca- 
licesfont  oblongSj,  aigus»  à  cinq  nervures  i  les  pé- 
tales blancs  &  lancéolés  $  les  capfuies  alongées  > 
un  peu  plus  grandes  que  le  calice. 

44.  Sabline  à  feuilles  de  renouée.  Arcrtariapo^ 

lygonoides.  Jacq. 

ArenariafoUis  lineariBus  ^  caulibus  procumbentibus; 
pedunculls bifloris yterminalibus  ,  créais ,  calicurrifub- 
vifcidorum  foliolis  enerviis,  Wulfen.  in  Jacq.CoI- 
leâ.  i.pag.  241.  tab.  15.— ^Reiner  &Hohenva(ch> 
Iter  I.  pag.  i6f. 

Stellaria  ciliata,  Scop.  Carn.  n*.  536»  tab.  17. 
—  Gunn.  Flor.  norweg.  vol.  i.  pag.  45.  n*^.  91. 

Alfine  foliis  Unearibus  y  obtujîs  ;  calicibus  vifcidis^ 
Hall.  Helv.  n^.  863. 

Alfine  polygonoides  y  foliis  brevibus  y  fore  albo^ 

Seguier^  Plant,  veron.  voL  3.  pag.  Z77.  ub.  4. 
fig.  I. 

Sagina  ramis  ireûis  y  bifioris.  ?  Linn.  Flor.  lapp. 
pag.  1 18.  n°.  I j8.  —  (Eder*  Flor. dan. Fafc.  i.  tab.. 

12.  {Ex  Jacq,  )     * 

Ses  racines  font  très-longues ,  prefque  fimples  ^ 
divifées  en  quelques  fibres  filiformes  >  à  peine  ra- 
meufes  :  il  s'en  élève  des  tiges  nombreufes  «  cou- 
chées j  difpofées  circulairement  en  gazon  ,  niédio* 
crement  rameufes  y  longues  de  trois  à  quatre  pou- 
ces y  hfTes  y  cylindriques  y  un  peu  vifqueufes  y  gar- 
nies à  leur  bafe  de  ieuilles  d(fpofées  en  rofettes  » 
oppofées  le  long  des  rameaux ,  feflSIes  y  linéaires  » 
un  peu  pulpeufes  y  planes  à  leur  face  fupérieure  , 
un  peu  arrondies  en  deifous  »  fans  nervures  fenfi-» 
blés  4  obtu&s  ,  à  peine  aiguës  à  leur  fommet- 

Les  ffeurs  font  terminales  y  quelques-unes  laté- 
rales y  fupportées  par  des  pédoncules  bifides  dès 
leur  bafe  ,  capillaires  ^  glabres  «  munis  à  leur  bafe 
&  vers  leur  partie  mitoyenne  de  deux  petite» 
bradées  oppofées  y  ovales  ,  lancéolées.  Le  calica 
efi  diviPé  en  cinq^  folioles  glabres  ^  un  peu  char* 


s  A  B 

ftiies ,  ovalei  ^  lancéolées  >  blanches  Bc  membrâ- 
neufes  à  leur  contour.  La  corolle  eft  blanche  >  un 
peu  plus  longue  que  le  calice ,  compofée  de  cinq 
pécales  ovales,  oblongs,  très-entiers  ^  renfermant 
dix  étamines  de  la  longueur  du  calice ,  les  alternes 

f  lus  courtes;  les  anthères  d'un  blanc -jaunâtre  ; 
ovaire  globuleux  ^  furmonté  de  trois  ftyles  ,  au- 
quel fuccède  une  capTuIe  ovale  ^  oblongue  y  à  une 
loge ,  à  cinçi  valves ,  contenant  d^s  feaieaces  uoi- 
râcres ,  réniformes. 

Cette  plante  croit  fur  les  montagnes  alpines , 
dafis  la  Suidê  &  l'Allemagne.  O 

4)^  Sablike  de  Caroline.  Arenarîa  carolîniana, 

Arenarîa  foliis  fubulatis ,  imbricatis  ;  cauU  panl- 
culato ,  pcduncuUs  trifloris,  Waliher.  Flor.  caiolin. 
î)ag.  14'- 

Cette  plante  a  des  tiges  droites ,  divifées  en  ra- 
meaux difpofés  en  panicule  ,  garnis  de  feuilles 
nombreufes  ^  oppoféesj  imbriquées ,  fubulées.  Les 
fleurs  font  placées  à  l'extrémité  des  rameaux ,  fup- 
portées  par  des  pédoncules  à  trois  divifîons ,  cha- 
que pédoncule  particulier  fimple  &  uniflore. 

Cette  plante  croit  dans  la  Caroline  »  où  elle  a 
été  obfervée  par  Waltherius. 
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46.  Sabline  à  grandes  fleurs.  Arenaria  grandi" 
fora,  Linn. 

Arenarîa  foliis  fubulatis  y  planis  yfiriHîs;  radica* 
libus  confertis  ,  cauUbus  unifions,  Linn.Spec.  Plant, 
vol.  i.pag.  éo8. — Allion.  Flor.  pedem.  n^.  171 1. 
tab.  10.  fig.  I.  —  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag. 
728.  n®.  J4.  —  Lam.  Flor.  franc,  vol.  3.  pag.  4c. 
n**.  677.  XV. 

Arenaria foliis  lanceolatis  y  cauliculis  multifloris  ; 
foliis  caiicinis  inâquaiibus ,  exterioribus  cordato-QVa' 
ûsy  ladoribus,  Gouan^  Illufir.  n^.  30. 

Arenaria  jumptrina.  Villars  j  Dauph.  vol.  3.  pag. 
£24. 

Alfine  foliis  fulcatis  ,  areiitl  lanceolatis  y  petiolis 
unifioris*  Hall.  Helv.  n®.  874. 

*  Alfine  unifiera  &  grandi fiora  ,  foliis  acuminatis  y 
gia&ris  /  petalis  intggris»  AlUon.  Spec.  pedem.  45). 
tab.  10.  fig.  I. 

On  di(Ungue  cette  ^fpece  a  Tes  tiges  chargées 
ordinairement  d'une  i'euie  fleur  y  quelquefors  de 
deux  ;  à  fes  corolles  très-grandes .  &  aux  folioles 
calicînales ovales,  un  peu  inégales. 


lées  y  linéaires  ,un  peu  roides ,  très-digvës  à  leur 
fon^met  >  ftriées  y  pubefcentes^  élargies  &  connées 
à  leur  bafe  »  à  nervures  un  peu  blanchâtres. 

Les  fleurs  font  terminales ,  ordinairement  foli« 
taires  y  portt^es  fur  un  long  pédoncule  fimple  s  fl^î* 
forme  y  droit  y  un  peu  pubefcent.  Le  calice  fe  dt« 
vife  en  cinq  folioles  prefqu'inégales  ,  élargies , 
ovales  >  aiguës  y  légèrement  pubefcentes  >  un  peà 
nerveufes>  vtrdarres.  La  corolle  eft  blanche  y  au 
moins  une  fois  apAî  longue  aue  le  calice  «  ouverte, 
a  cinq  pétales  entiers  ,  ovales ,  oblongs  ,  obtus« 
Les  capfules  font  ovales ,  obtufes ,  de  la  longueur 
du  calice.  On  rencontre  quelquefois  des  individus 
a  deux  »  3c  même  à  trois  fleurs. 

Cette  plante  croît  dans  les  Alpes  ,  fur  les  mon- 
tagnes du  ci*Jevant  Dauphiné  y  aux  environs  de 
Montpellier,  &c.  ¥  (  ^./) 

47.  .Sabline  à  fleurs  de  lin.  Arenaria  Unifiora^ 
Linn. 

Arenaria  cauUbus  ereBis ,  inftnù  ramojis  ,  fujfru* 
ticofis  ;  foliis  fuhulaiis  ,  fioribus  gtminis,  Linn.    f» 

Siippl.  pag.  241.  Willden.  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.. 
729.n^3J. 

Arenaria  foliis  fubuhtis  ,  caulibas  fuffruticofis  ^ 
fioribus  geminis^  Lmn.  Syii.  veget,  pag.   355.  —* 
Jacq.  Colleâ«  voL  2.  pag.  IC7.  tab.  3.  fig.  3* 

Arenaria firiata,  Villars,  Dauph.  vol.  3.  pag.  630* 
tab.  47. 

An  arenaria  capillacea  î  Allioni  y  Flor.  pedcOV 

n*.  1705.  tab.  89.  fig.  2. 

C'Ttte  efpèce,  affez  femblable  par  fes  corolles 
à  Ya'-enaria  grandijlora ,  en  diffère  par  fon  port  & 
par  fes  feuilles  bien  plus  étroites. 

Elle  poufie  de  fes  racines  des  tiges  courtes , 
dures,. tortueufes,  rameufes,  un  peu  couchées» 
d'où  s'élèvent  d'autres  rameaux  droits ,  trèf-fim- 
pies ,  cylindriques ,  longs  de  trois  â  cinq  pouces. 
Les. feutiles  inférieures  font  nombreufes,  louvent 
plus  étroites ,  plus  longues  s  les  fupérioares  <>pp^ 
fées^  linéaires,  fubulées,  un  peu  arrondies,  liifeSj 
aiguës ,  diftflLOtes ,  prcfque  dcoites. 

Les  fleurs  font  terminales,  au  nombre  de  deux 
ou  trois  3  poftées  fur  des  pédoncules  droits  y  un 
peu  pub^Ccens  »  (impies  >  uniflpres  «  munis  à  lei^r 
bife  &  vers  leur  ovUeu  4e  petites  br^éibée^  fubu* 
lées* 


Ses  ra.cines  font  dur^^  gtéUs  ^  un^eu  li^n^Mfes  : 
il  s'en  élevé  plufieurs  tiges  baUes  ,  articulées ,  & 
des  rameaux  droits ,  coutts ,  pubefcens,  cylindri- 
ques ,  très- peu  feuilles  vers  leur  fommer  ,|^arnJs 
à  leur  partie  inférieure  de  feuilles  médiocremeot 
fafcîéuiéeSj  oppoféesj  planes  «  étroites  >  laficéa- 


Lqs  .caJic^9  fe  idiyifem  e(i  icinq  folioles  lanc^o^ 
lées ,  légèrement  pubefcentes  >  .^uës ,  marqijiéf  s 
de  deux  ou  trois  ftries  longrtudinales.  La  corolle 
eft  t>lanche ,  grande  'y  affez  femblable  i  celle  du 
lin  ,  compofée  de  cinq  pétales  ovales ,  larges  , 
marqués  de  lignes  tranfparent&S3  au  moins  une 
M%  plus  longs  que  les  calices.  Selon  M.  ViltaM , 
«n  apper^oit  fur  Us  feuill««  de  cette  pluvte^à 
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l'aide  d'une  loupe  ^  une  i  .finité  de  petites  glandes 
jaunâtres. 

Cette  plante  croit  fur  les  montagnes,  aux  envi- 
rons de  Grenoble  j  dans  les  Alpes  ,  &  dans  plu- 
fieui*  autres  contrées  de  TEur^pe  méridionale,  if 

48.  Sabline  lancéolée.  Annaria  lanceolata. 
Allioni. 

Arcnaria  foliis  Uneari  -  lànceoUtîs  ^  trinerviis  ^ 
ma-gine   (cabris  ,   opprejfis  y   cali.iôus   lanceolatis  , 

ner\ofis.  wîllden.  Spec.  Plant,  vol.  z.  pag.  717. 
û*^.  29. 

Arcnaria  lanceolata,  Aliioni  ,  Flor.  pedem.  n^. 
171^.  tab.  iG.  fig.  y. 

Aifine  cauie fidccido  y  dickotomo  ;  foliis  linearibus, 
acutis.  ?  Haller  ^  Helv.  n^.  864.  Ex  Allioni. 

Ses  racines  font  fibreufes^  rampantes  :  il  s'en 
élève  des  liges  dures  à  leur  bafe ,  tortueufes,  gar- 
nies d'un  grand  nombre  de  feuilles  touffues  ^diPpo- 
fées  en  gazon  ^  d'où  Torrent  des  rameaux  prefque 
iimples  ou  dichotomes  à  leur  fommet ,  droits , 
munis  de  feuilles  oppofées,  courtes  «  linéaires  ^ 
lancéolées^  glabres^  fermes ,  aiguës >  ouvertes^ 
quelquefois  un  peu  pubefcentes^  rudes  à  leurs 
bords  ^  nurquées  de  trois  nervures  Taillantes. 

Les  fleurs  font  au  nombre  de  deux  ou  trois  à 
Textrémîté  des  rameaux  j  portées  fur  des  pédon- 
cules grêles  t  droits  ^  filiformes.  Les  folioles  ca- 
licinales  font  linéaires ^  lancéolées,  aiguës  j  mar- 
quées de  quelques  nervures,  à  peine  pubefcentes. 
La  corolle  efi  blanche  >  un  peu  plus  grande  que 
le  calice  >  les  pétales  ouverts  ^  ovales  ^  très -en- 
tiers; les  étamines  un  peu  plus  longues  que  les 
pétales ,  cinq  alternes ,  plus  courtes  \  trois  ftyles 
fétacés. 

Cette  efpèce  paroit  être  conftituée  par  fes  feuil- 
les lancéolées^  à  trois  nervures,  &  par  les  folioles 
calictnales ,  fembbbles  aux  feuilles. 

Cette  plante  croit  dans  les  Alpes  &  fur  les 
montagnes  du  Piémont.  :^ 

49.  Sabline  prifmatique.  Artnaria  çherUrioidts. 
Vill. 

Artndria  caule  bafi  fitffruticofo  ,  unifioro  ;  foliis 
lineari-lanciolaiis  ,  imlricatis  y  calicinis  Aqualihus. 
Villars^  Dauph.  vol.  3.  pag.  626.  Icon. 

Aifine  foliis  fulcatis  y  acuUatis  ;  petiolis  unifioris  y 
petaiis  integris,  Haller  j  Enumer.  388.  n*.  11'.  — 
Emend.  1.  n*.  76. 

Cefi  une  fort  petite  plante,  qui  s'élève  à  peine 
d'un  à  deux  pouces ,  remarquable  par  fon  port, 
dont  les  tiges  font  dures,  ainfi  que  les  rameaux  , 
entaffées ,  difpofées  en  un  gazon  denfe ,  épais  \ 
les  extréiuités  des  Kuneaux  herbacées.  Les  feutUes 
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font  nombreufés,  imbriquées,  courtes,  feflîlei, 
fort  petites,  ovales,  lancéolées^  glabres  à  leurs  deux 
faces  >  les  fupérieures  un  peu  pubefcentes,  roides , 
fillonnées  fur  leur  dos ,  aiguës ,  un  peu  piquantes 
à  leur  fommet,  à  peine  longues  de  deux  lignes. 
Celles  qui  terminent  les  rameaux  ftériles ,  forment , 
par  leur  rapprochement ,  une  forte  de  prifme  à 
quatre  faces. 

Les  fleurs  font  folitaires  à  l'extrémité  des  ra- 
meaux >  fupportées  par  un  pédoncule  court,  fim- 
ple ,  fétacé ,  à  peine  pubelcent.  Le  calice  efi  di- 
viféen  cinq  folioles  droites,  ovales,  lancéolées, 
aiguës,  légèrement  pubefcentes,  marquées  exté- 
rieurement de  plufieurs  ftries,  membraneufes  & 
blanchâtres  à  leurs  bords.  La  corolle  eft  blancne ,  â 
peine  plus  longue  que  le  calice  ;  les  pétales  entieis. 

Cette  plante  croit  dans  les  Alpes  &  aux  environs 
de  Grenoble,  -if.  (  V.f.  ) 

50.  Sabline  capillaire.  Arenaria  capillaris. 

\  Artnaria  foliis  infimis  càfpitofis  ,  longijftmis  ,  ctf- 
piliaribus  ;  calicibus  ovato-obtufis  ,  glabris  ^  corollâ 
mult6  brcvioribia  i  caulibus  fimpUcibus  ^  Jubtrijloris» 

(N.) 

C'efl  une  très- jolie  efpèce,  bien  diflinûe  pat 
fes  feuilles  capillaires ,  femblables ,  furtout  les  in- 
férieures, à  celles  àxifofiuca  duriufcula. 

Ses  tiges  font  droites ,  prefque  fimples ,  hautes 
de  cinq  à  fix  pouces  te  plus ,  articulées,  filiformes  j 
glabres,  verdâtres.  Les  feuilles  font  fines  ,  très- 
étroites;  les  inférieures  capillaires,  fafciculées  , 
très-droites,  un  peu  roides,  longues  au  moins  de 
deux  pouces ,  glabres ,  ub  peu  roulées  à  leurs 
bords,  aiguës  5  les  feuilles  fupérieures  oppofées, 
un  peu  plus  larges,  bien  plus  counes^  moins  loa- 
gues  que  les  entre-nœuds. 

Les  fleurs  forment  prefqu'une  ombelle  à  l'extré- 
mité des  tiges,  au  nombre  de  deux ,  plus  fouvent 
trois ,  fupportées  par  de  longs  pédoncules  fimples  j 
prefqu'égaux ,  uniflores  ,  quelquefois  dichotomes  , 
glabres,  capillaires,  munis  à  leur  bafe  de  deux 
petites  braâées  membraneufes ,  élargies  à  leur 
bafe ,  acuminées,  très-aiguës.  Les  calices  font  gla- 
bres, divifés  en  cinq  folioles  larges,  ovales ,  ob- 
tufes ,  membraneufes  à  leur  contour.  La  corolle 
eft  blanche  ,  ample ,  au  moins  une  fois  plus  longue 
que  le  calices  les  pétales  ovales,  onguiculés  ^  élar- 
gis, &  légèrement  iinués  ou  crénelés  à  leur  fommet. 

Cette  plante  a  été  recueillie  par  M.  Patrin  y  dans 
la  Sibérie.  {  y.f  in  herb^  Jujficu  &  Lamarck.  ) 

51.  Si^BLlNE  fétacée.  Arcnaria  fetacea* 

.  Arenaria  perennisj  confarùm  câfpitofo-nuUi^c^utis  , 
procumbensy  vix  perceptibili  pube  i  ramis  elongatis  ^ 
fimpliufcuUs  ;  foliis fofiiculatis  yftriBiSy  tenui-fiuueis^ 
fofcicttlis  terminalibus  ^  paucifioris  j  calicibus  giabtf^ 
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nmîSy  corollâ  fubbrtvîorihus  ,  acuti^mis.  RIch.  MIT. 
—  Thuill.  Fior.  parif.  édir.  2.  pag.  210. 

Cette  fâbline  produit  des  tiges  qui  fe  divifent  > 
dès  leur  bafe ,  en  un  grand  nombre  de  rameaux 
étendus  fur  la  terre  ^  dii'pofés  en  gazon  ,  à  peine 
pubefcens  ^  aiongés  ,  prefque  iimples  ^  garnis  de 
feuilles  fines  s  fétacées  y  droites  «  fafciculdes^  par- 
ticulièrement les  inférieures  j  roides  3  les  lupé- 
rieures  oppofées  j  plus  courtes. 

Les  fleurs  font  difpofées  à  rextrémitë  des  tiges 
en  un  petit  bouquet  peu  garni ,  point  étalé  »  dont 
les  pédoncules  font.nliformes.  Les  calices  font  di- 
vifés  en  cinq  fplioles  très-glabres  >  aiguës.  La  co- 
rolleeft  blanche  y  un  peu  plus  longue  que  les  fo- 
lioles caUcinales  >  les  pétales  ovales. 

Cette  plante  fe  trouve  à  Fontainebleau ,  rocher 
du  Cuvier  $  elle  fleurit  vers  le  milieu  de  Teté.  of- 

SABOT.  Cypripedium. *Genre  de  plantes  mono- 
cotylédones  ou  unilobées ,  à  fleurs  irrégulières  , 
de  la  famille  des  orchidées^ 'qui  a  des  rapports 
avec  les  kclUborincs  &  ies  difa  :  il  comprend  des 
herbes,  tant  exotiques  qu'indigènes  de  1* Europe, 
dont  les  feuilles  font  amples ,  entières  s  les  fleurs 
terminales j  pretque  iolitaires. 

Le  caraâère  efientiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

La  dîvifion  inférieure  du  calice  enflée  ^  treS'Ventrue  y 
concave }  la  fupérieure  droite  y  ovale}  les  autres  très- 
étroites  y  difpofées  en  croix. 

Caractère  ciNÉRiQtJE. 

Chaque  fleur  ofTire  : 

i^.  Un  calice  (que  quelques-uns  prennent  pour 
une  corolle)  à  cinq  ou  fix  divifions  irrégulières j 
inégales  5  la  fupérieure  redreflfée^Jarge,  ovale,  lan- 
céolée ;  les  autres  latérales ,  très-ouvertes ,  linéai- 
res, lancéolées  ,  fort  longues^  droites,  aiguës 3 
f  inférieure  prefque  pendante,  plus  courte  que  Itrs 
autres»  renflée,  concave,  très- ventrue ,  obtufe, 
eo  forme  de  fabot,  ayant  à  fon  bord  fupérieur  une 
lèvre  petite ,  plane,  ovale  1  réfléchie. 

1^.  Point  de  corolle  ^ï  moins  qu'on  ne  regarde 
<omme  telle  le  calice. 

3^.  Deux  étaminesj  dont  les  filamens  font  très- 
courts  ,  inféjés  fur  le  piflil ,  terminés  par  des  an- 
thères droites^  recouvertes  par  la  lèvre  de  la  dî- 
vifion inférieure  du  calice. 

4*.  Un  ovtf/V^  inférieur,  aloneé,  contourné» 
muni  d'un  flyle  très-court ,  qui  lait  corps  avec  la 
Jèvre  fupérieure  de  la  diviiion  inférieure  du  ca- 
lice j  terminé  par  un  fligmate  charnu. 

'  Le  fruit  eft  une  capfule  ovale ,  oblongue ,  à 
trois  cotés  obtus  ,  marqués  de  trois  futures,  fous 

lefquelles  elle  s'ouvre  par  rrois  valves,  à  une  feule 
loge^  cgncenanc  des  lemences  oombreufes^  fort 
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petites ,  attachées  fur  un  réceptacle  linéaire ,  adné 
longicudinalement  à  chacunedes  valves  du  péri- 
carpe. 

£  s  p  i  c  i  s. 

I .  Sa  bot  de  Vénus.  Cypripediam  calctolus.  Linn. 

Cypripedium  radicibus  fihofis .  foliis  ovato-lancec^ 
latis,  caulinis  aiternis,  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  1. 
pag.  1546.  —  Aâ.  Upf.  1740.  pag.  24.  —  Flor. 
fuec. 75?.  820.  Miller, Di£l.  n**.  i.  Icon.  tâb.  242. 

—  Gmel.  Sibir.  voL  i.  pag.  2.  tab.  1.  7-  R^Vg- 
Ged.  I.  pag.  219.—  Kniph.  Centur.  10.  n*.  '55. 

—  Knorr.  Del.  Hort.  i.  tab.  M.  2.  —  Lam.  Flor. 
franc.  voL  3.  pag.  522.  n^.  1109.  —  Idem,  lUuftr. 
Gen.  tab.  729.  fig.  1.  —  Redouté»  Liliac.  tab.  19* 

Cypripedium  (calceolus)  ,  foliis  caulinis  oblon^ 
gis  j  aiternis,  Thunb.  Flpr.  japon,  pag.  }o. 

Cypripedium  (calceolus) ,  radicibus  fibrcfis  ,•  fo" 
liis  ovato-lanceotaiis ,  caulinis  j  petalis  acuminatis. 
Alton,  Hort.  Kev.  vol.  ).  pag.  302.  n^.  i. 

Cypripedium  foliis  ovato-lanceolatis,  Flor.  lap. 
318.  — Gronov.  Virgin.  13J. 

Calceolus  (nurianus)^  foliis  ovato  -  laneeolatis  ; 
petalis  interioribus  ligulatis.  Crancz.  Flor.  auftr. 

pag.  4X4- 

Calceolus  foliis  ovato - lanceolatis,  Gmel.  Sibjr. 
vol.  I.  pag.  2.  tab.  1. 

Calceolus  mariant/s,  Tourn.  Inft.  R.  Herb.  437. 
tab.  249.  —  Oodon.  Pempt.  180.  fig.  i.  2. 

Helleborine  folio  rotundo  ,  Jive  calceolus,  C.  BauK. 
Pin,  187.  —  Morif.  Oxon,  Hift.  3.  $.  12.  tab.  11. 
fig.  H- 

Damafonii  fpecies  quibufdam  ^fi^e  calceolus  D* 
Mari  A.  J.  Bauh<  Hift.  3.  pag.  f  10.  le. 

Pfeudo^damafonium.  Cluf.  Stirp.  PanO.  pag.  27r. 
tab.  272. 

Calceolus  radicibus  pbrofis y  foliis  ovato-lanceola^ 
tis.  Hall.  Helv.  n^.  1300.  tab.  43. 

M,  Helleborine  five  calceolus  »flore  luteo ,  concavo; 
longiorcy  tenuiore folio,  Morif.  CÎxon^  Hift.  3.  §.  12. 
tab.  II.  fig.  16. 

fi.  Helleborine  virginiana  feu  calceolus ,  fore  luteo, 
majore,  Morif.  Oxon.  Hift.  3.  pag.  408.  $.  il. 
tab.  II.  fig.  If. 

Cypripedium  (  calceolus  )  ,  minutïm  pitbrfcens  , 
coule  foliofo  ;  laciniis  calicinis  exterioribus ,  oblongo- 
ovaliius  »  acuminatis  ;  interioribus  linearibus,  confer- 
tifaue  i  calceolo  luteo,  Mich.  Flor.  boréal.- amer, 
vol.  2.  pag.  i6i. 

y,  Calceolus  minor,  flore  vario,  Amm.  Ruth.  135. 
tab.  22. 

.   Calceolus  foliis  Unis,  avatis^  Gmf  1.  Sibir.  i .  p.  5» 
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■Cette  belle  plante  a  des  racines  fibreiifts,  d'où 
s'élève  une  tige  haute  d'enviren  un  pied  ^  glabre  « 
tendre  ^  ftriée  ^  terminée  par  une^  quelquefois  deux 
fleurs  remarquables  par  leur  grandeur  &  leur  for- 
me, garnie  dans  fa  longueur  de  quatre  ou  cinq 
feuilles  très-larges,  approchant  de  celles  du  vtra- 
trum;  ovales,  lancéolées,  un  peu  aiguës,  glabres 
à  leurs  deux  faces ,  â  nervures  longîcudinales,  va- 
ginales à  leur  bafe.  Les  nervures,  examinées  à  la 
loupe,  font  légérementi  pubefcentes  j  ainfi  que 
rextrémité  des  tiges. 

La  feuille  terminale ,  un  peu  plus  étroite  que 
•les  autres,  mais  de  la  même  forme,  dent  lieu  de 
.  fpathe  :  il  en  fort  une  ,  rarement  deux  fleurs ,  pé- 
•  ëoDculées,  un, peu  pendantes.  Leur  calice  n*a  que 
quatre  divifions  >  h  fupérieure  droite,  un  peu  plus 
large  5  les  deux  latérales  très-ouvertes ,  fort  ron- 
gués,  étroites,  lancéolées,  acumînées,  un  peu 
pubefcentes  s  la  divifion  inférieure  un  peu  pen- 
.dante,  renflée ,  fort  grande  ^  concave,  creulée  en 
forme  de  fabot,M>vaIe  ,  obtufe,  plus  courte  que 
les  autres,  de  couleur  jaunâtre ,  tandis  que  les  di- 
vifions extérieures  font,  ouverdâtres,  ou  d'un 
pourpre  -  foncé.  Ces  fleurs  préfentent  quelques 
variétés  dans  leurs  proportions.,  leur  forme  & 
.leurs  couleurs. 

On  trouve  cette  plante  dans  les  prés  couverts , 
en  Suifle,  dans  les  Alpes  &  dans  les  déparremens 
méridionaux  de  la  France  \  elle  croît  aulTi  dans 
r Amérique  feptentriônale  &  en  Sibérie.  :^  (  ^./.  ) 

2.  Sabot  jaunâtre.  Cypripedlum  flavefcens. 
Redouté, 

Cypripedium  Mo  Jlyti  faghtAformi  ^  ha  fi  dtfiexo , 
lahelio  pHûlU  hreviore ,  com}rt£ô.  Redouté,  Llliac. 
•4^.  iivr.  tab.  20. 

Cypripedlum  (  parvîfiorum  ) ,  ioho  ftyli  fagîttâ- 
formi ,  bafi  d^fiexo  ,  &«;.  Svart2 ,  Orch.  ACadem. 
Nyahandl.  i8oc.  pag.  zji, 

'  Cyprifidium  (parviflorum) ,  €oro/U  lahiofuperiore 
fdgiuâformi ,  hafi'dtflexo ,  fuhcks  carinâ  angufte  cana- 
iiculaiâ  ,  inferiore  petalis  breviore  ^  çompreffo.  Salisb. 
Linn.  Soc.  pag.  77.  tab.  1:  fig.  2. 

Ilelleborine  calaolus^  di^a  mariana ,  c^efoliojh; 
fore  lute»  minore.  Pljuken.  MantilT.  pag.  loi.  tab. 
*4i8,  fig.  2.  Pejftma. 

Cette  efpèce  reflembîe  beaucoup  au  cypripe- 
dlum caktolus ,  &  I  on  eft  tçnté  au  Dremîcr  coup- 
xi'œil  de  le  prendre  pour  une  fimple  variété  de 
cette. plante.  Un  examen  plus  attentif  fait  recon- 
Boi^r^  que  ce  foat  deux  e/^èces  paiiîutement  dif- 
vr.tU^.  L'un  a  la  fleur  cntiésement  jaune;  Tautre 
a  les  d^viûons  extérieures  A^  la  corolle  de  couleur 
•purpre  :  le  pre^mîer  a  re  lobe  du  ftyle  en  forme 
Aie  fièchiî  &  réfléchi;  le  fécond  a  ce  même  lobe 
Avale  â:  ccpcav^i  enfin-,  Tua  t&  originaire ^de 
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TAmérique  feptentriônale ,  tandis  que  l'autre  m 
te  trouve  que  dans  les  Alpes,  en  Europe. 

Ses  racines  font  nombre ufes,  fimples,  cylindri- 
ques î  fa  tige  droite ,  herbacée ,  fimple ,  haute  de 
huit  a  dix  pouces,  munie  de -quelques  poils  courts 
&  blanchâtres,  garnie  de  cinq  à  fix  feuilles  épar- 
fes ,  feOiies ,  en  gaine  â  leur  bafe ,  ovales ,  obloo- 
gues,  aiguës,  erwières,  pubefcentes. 

Les  fleurs  font  folitaires  à  l'extrémité  des  tiges 
un  peu  inclinées.  La  coroile  eft  d*un  jaune-pâle. 
On  ydiftingue  cinq  divifionî,  en  y  comprenant  le 
fabot  :  la  fupérieure  droite ,  ovale ,  oblongue , 
tachetée  de  petits  points  rouges,  ptibefcente  fur 
Us  nervures;  l'inférieure  réfléchie,  fouvent  échan- 
crée  a  fon  fommet,  plus  large  &  plus  courte  que 
la  précédente  s  les  deux  latérales  un  peu  plus  lon- 
gues. Le  fabot  eft  jaune ,  avec  quelques  veines 
rougeatres,  formées  par  des  fériés  de  petits  points  j 
horizontal,  obtus,  comprimé i  les  bords  repliés 
en  dedans.  ^ 

L'ovaire  eft  inférieur,  cylindrique,  de  couleur 
verte,  pubefcent,  marqué  de  fix  hllons  :  le  lobe 
du  ftyle  eft  jaune  ,  à  trois  divifi.  ns  :  celle  du  mi, 
lieu  fe  prolonge  en  forme  de  flèche  j  elle  eft  creu- 
fee  en  deflfous  en  carène  5  les  deux  latérales  réflé- 
chies. Les  anthères  font  au  nombre  de  deux,  dîf- 
tinâes ,  placées  fur  les  divifions  latérales  du  ftyle 
arrondies ,  jaunâtres.  * 

Cette  plante  eft  originaire  de  l'Amérique  fe©^ 
tcntpionale,  d'où  elle  a  été  envoyée  par  Michaux. 
&  cultivée  dans  le  jardin  de  M.  Cels  j  eUc  fleurit 
au  printems.  Of  {Dtfcript.  ex  Red.) 

J.  Sabot  du  Canada.  Cypripedium  caaadenfe. 

Cypripedium  totum  kirfutum ,  cauU foliofo  ; /afii- 
nus  caiicinis  exterioribus  luto-ovalibus  ^  obiujh-  cal^ 
ceolo  purpureo.  Mich.  Flor.  boieaL-amer.  vol    x 
pag.  161.  ' 

Calctolus  maria/tus ,  canadtnfis.  Cornutî ,  Canad. 
204.  —  Toumef.  Inft.  R.  Hetb.  437. 

Heliehofiru  pvt  caictoiuê   munanus  ,  hirfutior  / 
fio-e  maximo , purpurafiente.  Morif.  Oxon,  Hift.  i 
$.  12.  tab.  Ji.  fig.  17.  ^' 

Cette  efpèce  d^it-érre  iBmgHée  à\3  cypriped/um 
i^c€vlus,  ayant  fes  «iges  &  fes  feuilles  vrlues,  fes 
fleurs  bien  plus  groflfes,  &  les  découpures  de  leur 

calice  d'un?  forme  'diff'ércme. 

Ses  racines  font  fibreufes  &  prodiiifent  une  tise 
dro«e,  fiMMHée  dïns  wwe  fa  longueur,  cylindri- 
que, velue.  Les  femWes font  hrges,  ovales,  oh^ 
longues ,  hérifleesie  poils  un  peM  roides ,  particu- 
liërement  fur  les  nervures,  amplfijûcauies &  v^gt* 
nalcs  à  leur  bafi: ,  aigaes  a, leur  fommet. 

Le*  fleurs  font  grandes,  faHtaîfes en -queiq^e- 
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foisdeuk  à  l'extrëmitû  des  tiges  j  portées  far  dîs 
pédoncules  courts  »  pubefcens  >  un  peu  inclinés  : 
elles  fortent  d'une  fpache  étroite >  lancéolée,  en* 
tière  >  aiguë.  Les  trois  découpures  extérieures  du 
calice  font  larges ^  ovales  >  obtufes ,  ordinairement 
plus  courtes  que  la  découpure  intérieuie  :  ceLe-ci 
cfftrès-groffi,  renflée,  creufée  en  (abot,  de  cou- 
leur purpurine* 

Cette  plante  croie  au  Canada  &  dans  pluiieurs 
autres  contrées  de  l'Amérique  feptentrionale.  ^ 

,  4.  Sabot  à  fleurs  blanches.  Cypripedium  album. 
Aicon. 

Cypripedium  radîcibus  fihrojts ,  foliis  ovato-lanceo' 
tjtis ,  caulinis  i  petaiis  obtufis*  Aicon ^  Hort.  Kew. 
roi. }.  pag.  303. 

Kdltborine  calccolus  ^  d'tBa  mariana  ^  fiore  gemdlo  ^ 
candido^  venis  purpureis'^fiaco».  Pluk.  MantifiT.  loi. 
tab.  418.  fig.  3« 

On  Jïftîngue  cette  efpèce  du  cypripedium  cal- 
eeoius  à  fes^ivifions  calicinales  extérieures  ^  plus 
courtes  ,  obtufes ,  plus  larges. 

Ses  racines  font  compofées  de  plufieurs  fibres 
médiocrement  rameufcs  &  prefque  charnues  ;  elles 
produifent  une  tige  droite >  glabre»  cylindrique^ 
munie  de  deux  ou  trois*  feuilles  f&ffiles^  ampiexi* 
aules  ou  vagiivales  à  leur  bafe  y  aflfez  amples  > 
ovales  s  lancéolées  3  aiguës^  vertes  à  leurs  deux 
faces.  Chaque  tige  fe  termine  ordinairement  par 
deux  fleurs  un  peu  pendantes»  fur  un  pédoncule 
pfais  court  ^ue  la  fpathe  :  celle-ci  ell  étroite  y  lon- 
gue, acuminée^  d'une  feule  pièce.  Le  calice  fe 
divife  en  cinq  découpures  >  dont  les  quatre  exté- 
rieures font  ovales j  lancéolées,  obtufes;  l'infé- 
rieure très-renflée,  ovale  ^  prefque  ronde,  blan- 
che, ainfi  que  les  découpures  extérieures»  mar- 
quées de  veines  purpurines. 

Cette  plante  croit  dans  l'Amérique  feptentrio* 
nale. 

^.  Sabot  du  Japon.  Cypripedium  japonicum. 
Tbunb. 

Cypripedium  foliis  caulinis  fuhrotundis ,  fuhoppo* 
fiis ,  nervofis.  Thunb.  Flor.  japon,  pag.  30. 

Ses  tiges  font  droites ,  cylindriques ,  velues» 
garnies  dans  leur  milieu  de  deux  feuilles  amplexi- 
caules  jiprefqu'oppoféeSj  médiocrement  arrondies  » 
aiguës  à  leur  fommet,  finuées  &  ondulées  i  leurs 
bords j  glabres,  marc)uées  de  nervures  faillantes, 
larges  d'environ  trois  pouces.  Un  peu  au  deffous 
des  fleurs  eft  une  foliole  feffile ,  folitaire  »  oblon- 
gue,  aiguë»  très -entière,  à  peine  longue  d'un 
pouce.  Les  fleurs  font  terminales  »  folitaires,  de  la 
grandeur  de  celles  du  cypripedium  calceolus. 

Cette  plante  fe  rencontre  au  Japon ,  où  elle 
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fleurit  vers  le-  milieu  du  printems.  (  Defcript,  e» 

Thunb, ) 

6.  Sabot  à  hampe  nue.  Cypripedium  acaule^ 
Alton. 

Cypripedium  minute  pubefcens  ^  foliis  àd  imum 
caulem  biniSy  oblongis  »  non  acuminatis  j  fcapo  nudo  » 
unifloro  y  laciniis  calicis  exterioribus  lànctolatis;  cal' 

ceolo  purpureo,  Mich.  Flor.  boreal.-amer.  vol.  u 
pag.  161. 

Cypripedium  acaule ,  radicibus  fibrofs  ;  foliis  ob" 
longis  ,  radicalibus.  Ait.  Hort.  Kew.  vol.  5.  p.  50J* 
n°.  3. 

Helfeborine  calceolus ,  di^a  mariana  ,  foliis  binis 
h  radice  exadverfo  prodeuntibus  ;  flore  purpureo.  Pluk» 
Mantiif.  pag.  ici.  tab.  418.  fig.  i. 

Cette  efpèce  a  des  racines  compofées  de  quel*» 

3ues  fibres»  d'où  s*élève  une  hampe  nue,  cylin- 
rique  ,  grêle  »  légèrement  pubefcente  »  garnie  a 
fa  bafe  de  deux  feuilles  radicales,  ovaks  »  oblon- 
gues  »  obtufes  ou  un  peu  aiguës  à  leur  fommet  » 
feifiles,  amplexicaules  a  leur  bafe;  marquée  de 
nervures  fimples,  parallèles,  longitudinales. 

Cette  hampe  eft  terminée  par  une  feule  fleur, 
un  peu  penchée  fur  un  pédoncule  court»  à  la  bafd 
duquel  eft  une  fpathe  étroite  «  lancéolée»  aiguë» 
d'une  feule  pièce.  Le  calice  eft  divisé  en  cinq  dé- 
coupures, dont  quatre  font  ouvertes  >  plus  gran-- 
des  »  lancéolées  »  aiguës  $  la  cinquième  ,  renflée  & 
creufée  en  fabot ,  eft  très-obtufe,  un  peu  ovale, 
d'une  bel'e  couleur  purpurine. 

Cette  plante  croit  dans  l'Amérique,  if 

7.  SABOT.bulbeux.  Cypripedium  bulbofam.  Linn; 

Cypripedium  bulbo  fubrotundo  ;  folro  fubrotundo  , 
radiculi.  iLinn.  SyQ.  Plant,  vol.  4.  pag.  34.  —  A£l. 
Upfal.  J740.  pag.  25.  —  Flor.  fuec.  736.  811. 

Cypripedium  folio  fubrotundo.  Flon  lap.  319.  tab» 
II.  fig.  j. 

Serapias  fcapo  unifloro,  GmeL  Sibtr.  Y(d.  I«  pag. 
7.  tab.  2.  ng«  I  • 

Orckis  laponenfs  y  monofolia,  Rudb.  Elyf.  2. 
pag.  209.  fig.  lo. 

Cette  efpèce  a  pour  racines  une  bulbe  blanchâ- 
tre, arrondie,  d'où  fortent  à  la  bafe  plufieurs 
fibres  épaiffes»  charnses,  entortillées,  confufes  : 
il  s'en  élève  une  tige  fort  tendre,  droite,  haute 
d'environ  un  demi-pied ,  blanchâtre  ,  un  peu  rou- 
geâtre  a  fa  partie  fupérieure,  chargée,  dans  fi 
longueur»  de  quatre  ou  cinq  petites  feuilles  cour- 
tes, en  forme  d'écailles,  acuminées  :  il  n'exifte 
qu'une  feule  feuille  radicale,  ovale,  prefoue 
ronde,  quelquefois  d'une  couleur  bkuâtre en  de(* 
fous  j  yerié  en  deffus  ,  les  nervures  prefqu'en  qua* 


m 


'm  j. 


S  A  F 


lirille  y  Aipportée  par  un  pétiole  i  peu  ptès  ailflî 
long  que  la  feuille. 

La  tige  ou  hampe  Te  tennine  par  une  feute  fleur 
"îndinée,  munie  d'une  fpathe  fimple,  linéaire , 
lani^olée  4  purpurine.  Le  calice  fe  divife  en  Ax 
^^upures^  dont  cinq  font  très-ouverres^  iînéai- 
^ ,  lancéolées ,  panacnées  de  pourpre  &  de  blanc  > 
la  découpure  inférieure^  en  torme  de  fabot  j  eit 
lUi  peu  comprimée  latéralement  >  purpurine  en 
dehors  ,  jaunâtre  &  marquée  en  dedans  de  lignes 
purpurines  3  concaves  3  grofTiérement  plilTée  a  fes 
bords,  &  dont  la  lèvre  fupérieure  eft  un  peu  arron- 
die ^  de  couleur  pourpre,  légèrement  écnancrée. 

Cette  plante  croit  en  Sibétie  ,  fur  les  bords  du 
fleuve  Léna>  où  elle  fleurit  au  commencement  du 
printems.  {Uefcript,  ex  GmJ,) 

SABRE  (Feuilles  tn).  Acinacijbrmîafolia^  Les 
'feuilles  prennent  ce  nom  lorfque^  confidérées  re- 
lativement à  leur  forme  >  elles  font  alongées>  un 
peu  épaifles  &:  charnues  ^  ayant  un  de  fes  bords 
mince  &  tranchant  «  &  l'autre  épais  &  obtus , 
comme  dans  le  mefembryanthemum  acinaciforme 
Linn.  '  .  " 

SAFRAN.  Crocus,  Genre  de  plantes  monocoty- 
lédoTies  ou  uoilobées,  à  fleurs  liliacées,  de  la  fa- 
mille des  iris  ^  qui  a  quelques  rapports  avec  les 
witfenia ,  &  qui  comprend  des  herbes  indigènes 
de  l'Europe  ,  dont  les  racines  font  tubéreufes  & 
tuniquées  »  les  hampes  iîmples,  uni  flores. 

'  Le  caraâère  efl'entiel  de  ce  genre  efl  d'avoir: 

Une  fpathe  ttune  feule  pièce  ;  une  corolle  tabulée  , 
régulière ,  à  fix  div'îfions y  trois  fiigmates  roulés  en 
cornet  i  trois  étamines  ^  une  capfule  a  trois  loges. 

Caractère,  générique. 

Chaque  fleur  offre  :  _ 

1  **.  Une  fpathe  membraneufe^  d'une  feule  pièce , 
qui  tient  Ueu  de  calice. 

1*.  Une  corolle  monopétaie ,  tubu!ée ,  régulière , 
dont  le  tube  eft  grêle,  alongé^  le  limbe  droite 
partagé  en  fix  découpures  ovales^  oblongues. 

5**.  Trois  étamines,  ,dont  les  filamens  font  fubu- 
lés«  plus  courts  que  la  corolle  «  inférés  fur  fon 
tube  y  terminés  par  des  anthères  fagitcées. 

4*^.  Un  ovaire  inférieur,  arrondi,  furmoncéxl;un 
flyle  filiforme  ,  auflfi  long  que  les  étamines^  ter- 
miné par  trois  (ligmates  roulés  en  corners ,  dentés 
en  crête. 

Le  fraîe  confifle  en  une  capfule  ovale ,  à  trois 
cotés ^  à  trois  loges,  à  trois  valves,  contenant 
plufiéurs  t'emences  arrondies. 

Ohfetvations.  Ce  genre  ^ft  remarquable  par  les 
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trois  ftlgmates  qui  terminent  un  flyle  (impie,  rou- 
lés en  corner,  épaiflîs  infenfiblenicnt  de  leur  baCe 
a  leur  partie  fupérieure^  prefqu'à  deux  lames ^ 
dentées,  incifées  ou  multifides  à  leur  fommet. 

Les  fafrans  varient  à  l'infini ,  furtout  par  les 
nuances  de  leur  corolle.  On  avoir  d'abord  rapporté, 
toutes  ces  variétés  à  la  même  efpèce ,  au  fafran^ 
cultivé.  11  paroît  néanmoins  qu'on  doit  y  diftinguer 
plufieurs  efpèces ,  dont  Its  types  fe  retrouvent 
dans  la  Nature  :  quoique  trèv rapprochées,  elles* 
offrent  des  différences  conflances  dans  les  propor- 
tions de  leurs  parties  ;  quelques-unes  dans  leurs 
couleurs  &  dans  les  diverfes  époques  de  leur  flo*^ 
rai  fon.  Les  meilleurs  caraâères  confiilent  dans  la 
longueur  des  fligmates  j  comparée  à  celle  dès  éta- 
mines  y  dans  la  profondeur  de  leurs  divifions  :  oa 
peut  y  joindre  la  grandeur  du  limbe  relativement 
a  celle  du  tube,  les  feuilles  très-étroites,  roulées 
à  leurs  bords ,  ou  planes  &  un  peu  plus  larges  >  la 
couleur  jaune  ou  violette  :  la  premièi'e ,  dans  fes^ 
variétés^  ne  pafle  point  au  violet,  ni  la  féconde 
au  jaune. 

É  s  p  j^  c  E  s. 

I.  Safran  printanier.  Crocus  vemus.  Linn. 

Crocus  ft ami nihus  piflillo  longiorîbus;  àmioparvo, 
tubo  multoties  breviore,  Lam.  Iliuflr.  Gêner,  vol.  I. 

pÀg.  106.  n^.  444.  tab.  30.  fig.  1.—  Desfant.Flor. 
atlant.  vol.  i>pag.  3). 

Crocus  (ve  rnub)  yfligmate  trifido ,  eorollà  breviore  , 
ereâo  i  foliis  linearîbus,  plants.  Willd.  Spec.  PlaoC 
vol.  X.  pag.  19;.  n^.  2. 

Crocus  (  fativus  5,  vemus)  ^foliis  latiorthus^ 
margine  patulo»  Linn.  SyP.veget.  pag.  83. —  Curt. 
Magaf.  tab.  45.  —  Jacq.  Flor.  auftr.  Append.  rab. 
36.  —  Berger.  Phytogr.  2.  pag.  19  j.  Icon.? — MilL 
Di£t.  n^.  3.  — Kniph. Centur.  i. tab.  31. —«Black v. 
tab.  144.  fig.  2. 

Crocus  vemus.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i .  pag.  jo.  ' 

Crocus  vemus  y  latifolius  ;  fioit  purpureo  ,  magno. 
Tourn.  Inft.  R.  Herb.  2ji.  —  C.  Bauh.  Pin.  65. 

Crocus  vemus  i  latifolius ,  purpureus^  flore  majore. 
J.  Bauh.  Hifl.  2.  pag..640.  Icon. 

Crocus  latifolius  ,  purpurea  flore ,  majore^  Cluf. 
Hift.  204.  Icon. 

Crocum  vernum  mefiacum.  Cluf.  Pànn.  pag.  22.6. 
tab.  227. 

Crocus  vernus ,  flore  purpureo  ,  magno.  Morif.  Ox- 
Hilh  2.  Ç.  4.  tab.  2.  fig.  3  &  4. 

Crocus  montanus  y  vernalis,  H.  Eyfter.  yEftiv.  3* 
pag.  lo»  fig.  3. 

Crocus  j  tubd  brevijpmi  trifidà.  Haller^  Hely. 
n**.  1 257.  ,  - 

/L  Varietaies 
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fi.  VanttatesnumerofifflmA^fiorihusvzolactïSyluteisy 
alhis^  variegaiisj  &c,  Touinef.  &c. 

Ce  n'eft  point  ici  refpèce  de  fafran  connue 
dins  le  commerce ,  oui  ne  fleurit  que  dans  Tau- 
tomne,  undis  que  celle-ci  fleurit  au  printems^  & 
qui  de  plus  en  eft  diflinguée  oar  les  divifions  plus 
courtes  de  fon  limbe ,  par  Tes  nigmates  légéreUient 
trifides ,  par  les  étamines  plus  longues  que  le  piftil , 
&  par  Tes  feuilles  en  général  moins  étroites  &  non 
roulées  fur  leurs  bords. 

Ses  racines  font  pourvues  de  plufieurs  bulbes  arti- 
culées ou  d'une  feule  bulbe  pleine, charnue,  arron- 
die, revêtue  d'enveloppes  brunes,  garnie  de  fibres 
oui  fe  divifent  en  plufieurs  filamens  j  elles  produi- 
fenides  feuilles  toutes  radicales,  longues,  étroi- 
tes, glabres,  linéaires,  très-lifles,  fubulées,  traver- 
fées  dans  leur  longueur  par  une  ligne  blanchâtre, 
enveloppées  à  leur  bafe  par  une  gaine  compofée 
de  membranes  fèches ,  minces  ,  tranfparentes  , 
ftriées,  tronquées  obliquement  à  leur  fommet,  rou- 
lées les  unes  fur  les  autres. 

*  11  s'en  élève  une  ou  plufieurs  hampes  fimples  , 
kautesdedeux  ou  trois  pouces,  prefque  triangulai- 
ïes,  entourées  â  leur  bafe  d'une  gaine  très-mince , 
longue ,  argentée  j  elles  fe  terminent  par  une  fleur 
affez  feonblable  à  celle  du  colchique ,  ordinaire- 
ment d'un  violet  cendre ,  quelquefois  mélangée  de 
pourpre,  blanche  ou  panachée.  La  corolle  eft  com- 
pofée d'une  tube  étroit ,  fort  long ,  qui  fe  dilate 
infenfiblement  vers  fon  fommet,  &  fe  termine  par 
HD  limbe  campanule ,  partagé  en  fix  découpures 
droites  ,  elliptiques  j  lancéolées ,  beaucoup  plus 
courtes  que  le  tube^  les  trois  intérieures  plus  pe- 
tites. Les  étatnines,  au  nombre  de  trois,  font  atta- 
chées i  l'orifice  du  tube;  leurs  anthères  font  jau- 
nes, droites  ,  fagittées,  adnécs  aux  filamens.  Le 
Jl/le,  plus  long  que  le  tube,  beaucoup  plus  court 

Jueles  étamines,  fe  dîvife  à  fon  fommet  en  trois 
igmates  courts ,  un  peu  plus  longs  que  les  anthè* 
tes  »  de  couleur  jaune,  élargis  vers  leur  fommet, 
à  deux  hmes,  dentés  en  crête.  L'ovaire  eft  oblong, 
i  trois  cotés,  marque  très-fouvent  de  fix  veines 
violettes}  la  capfule  à  trois  loges  &  à  trois  valves. 

Cette  platite  croît  dans  les  Alpes ,  les  Pyrénées, 
en  Italie ,  en  Efpagne  &  dans  l'Atlas.  if.(V.v.) 

Les  variétés  innonibrables  que  fournit  cette  jo- 
lie plante  par  le  mélaiige  agréable  de  fes  couUurs, 
Tont  fkit  admettre  comme  plante  d'ornement  dans 
les  parterres,  où  elle  fleurit  au  printems. 

2.  Safran  à  fleurs  jaunes.  Crocns  luteus.  Lam. 

Crocus fiaminibuêpifiiUo  lonmoribus;  limbo  magno» 
fài  longitudine  tuBL  Lam.  IlTuftr.  Genêt,  vol.  i. 
pag.  loé.  n^.  44). 

Crocus  vemus  ,  iatifrlius  ,  fiavus  ;  ûore  majore* 
Tourn.  Inft.  R.  Herb.  3  Ç2.  —  C.  Bauh.  Pin.  66- 
Botaniqm,  Tome  VL 
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Croci  verni  fptcîts fiava,  J.  Bauh.  Hift.  l.  p.  645. 
Crocus  vernus ,  latifoUus  ,  favo  fiore.  Cluf.  Hift. 

20f .  le. 

M.Lamarcka  cru  devoir  diftinguer  cette  plante 
comme  une  efpèce  diffirente  du  fafran  de  prin- 
tems. En  eff^it,  les  parties  de  la  fruûificction  n'ont 
point  les  mêmes  proportions  :  le  limbe  de  fa  co- 
rolle eft  bien  plus  grand  que  dans  le  fafran  du  prin- 
tems, &  fa  couleur  eft  jaune  &  ne  pafTe  point  dans 
fes  variétés  à  la  couleur  purpurine. 

Ses  racines  ont  des  bulbes  petites,  arrondies, 
médiocrement  comprimées  :  il  en  fort  un  grand 
nombre  de  feuilles  radicales,  étroites,  liffes,  pla- 
nes ,  linéaires ,  fubulées  à  leur  fommet ,  plus  lon- 
guesque  lescorolles,  muniesdans  leur  milieu  d'une- 
nervure  blanche ,  un  peu  faillante ,  médiocrement 
é'argie;  entourées  à  leur  bafe  d'une  gaîne  mem-. 
braneufe,  fouvent  rouffâtre  ou  brune,  qui  fe  di- 
vife  à  fon  fommet  en  deux  ou  trois. lobes  courts, 
obtus  ou  un  peu  aigus,  quelquefois  déchiquetés. 

Du  milieu 'des' feuilles  fortent  plufieurs  hampes 
à  une  feule  fleur  d'un  jaune  plus  ou  moins  foncé  , 
dont  le  tube  eft  giêle,  renflé  vers  fon  fommet,  où 
il  s'épanouit  en  un  limbe  à  fix  découpures  ovales, 
lancéolées,  obtufes,  droites,  prefqu'aufli  longues 
que  le  tube  >  les  étamines ,  beaucoup  plus  courtes 
que  la  corolle ,  font  plus  longues  que  le  piftil  :  ce- 
lui-ci fe  divife  en  trois ftigmates  courts,  inégaux, 
roulés  en  cornet,  ftriés,  épais  à  leur  fommet» 
pliffés  &  crépus.  * 

Cette  efpèce  fleurit  au  printems.  Elle  croît  dans 
les  montagnes  de  la  Suifle  :  on  la  cultive  avec  le^ 
autres  eipèces  danrles  parterres,  ^(y.v.) 

}.  Safran  cultivé.  Crocus fanvus.  Lînn. 

Crocus  ftaminibus  piftillo  hrevioribus  ,  ftylo  apice 
profuhdètrifido,  Lam.  Illuftr.  Gêner,  vol.  i .  pag.  106. 
n».  441.  tab.  30.  fig.  I.  —  Desfant.  Flor.  athnt. 
vol.  I.  pag,  14. — Lam. Flor.  franc,  vol  3.  pag.  494. 

Crocus  ftigmate  tripartito  ,  longitudine  corolU  re* 
fiexoi  foliis  linearibus  ^  margine  révoltais.  Wilden* 
Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  194.  n^  u 

Crocus  fativus,  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  yo, 

— Blackw.  ub.  144.  — Bergeret,  Phytogr.  161 .  Iç. 

» 

Crocus  fpathâ  unhalvi  ,  radieaii  y  côrollé  tubo  lo^ 
gijfimo,  Linn.  Spec.  Plant,  36.  —  Mater,  medic. 
pag-  43*  "^  Miller  ^  Diû.  n'.  j . 

Crocus  fioribus  fruBui  impofitis ,  tubo  lottgiffimo» 
Roy.  Lugd.  Bat.  41.  -—  Hort.  Upf.  ij. 

'   Crocus  fiore  fruBui  zmpofito.  "Hotte  ClifiFort.  18. 

Crocus  fativus.  Tourocf.  Inft.  R.  Herh..}jô.  — » 
.  (C.  Bauh.  Pin.  65.  —  Lobel.  Icon.  1 37.  —  Dodo». 
Pempt.  213.  icon*  —  J.  Bauh.  Hift.  2.  pag.. 637. 

Ccc 


^ 


3£6 


S  A  F 


Icon.  ruperior*  —  Camer.  Epîtom.  ^$,  tcon.  ^" 
Fufchf.  Hift*  441 .  Icon.  —  Matthiol.  Comment.  7 1 . 
Icon.  — H.Eyft.yElL  3ipag.  10.  fig.4. —  Miller  « 
Icon.  tab.  m. 

Crocui  autumnalis  ^fativus,  Morif.  Oxon.  Hift.  1, 
pag.  335.  n*'.  4.  tab.  2.  fig.  i. 

Crocus  fativus  Mauhioil.  Dalech.  Hift.  l.  pag. 
1531.  Icon. 

Le  Safran.  Regnault^  Bot.  Icon* 

Erpèce  întëreflante  par  la  beauté  de  Tes  fleurs  > 
&  fur  tout  par  Tes  propriétés  économiques  &  mé- 
dicinales^ que  Ton  cultive  en  grand  dans  beaucoup 
de  pays  ^  &  ijui  fe  diftingue  des  autres  efpècc  s  par 
l'époque  de  la  floraîfon  $  du  fafran  d'automne  par 
la  longueur  du  tube  de  la  corolle  ,  par  fa  couleur 

1>urpurine ,  par  Tes  feuilles  plus  étroites  ^  roulées  i 
eurs  bords. 

Ses  racines  font  formées  par  une  bulbe  arrondie  > 
de  la  groffeur  d'une  noifecte ,  un  peu  comprimée , 
revêtue  d'une  pellicule  brune  &  fibreufe  :  il  eh 
ibrt  plufieurs  fibres  longues^  &  qui  s'enfoncent  af« 
fez  profondément  dans  )a  terre,  il  s'élève  immé- 
diatement de  ces  racines  des  feuilles  longues  de 
^  fept  à  huit  pouces ,  très-étroites  ^  d'un  verC-foncé« 
un  peu  roulées  à  leurs  bords  ^  fubuiées ,  aiguës  > 
traverfées  par  une  nervure  blanche.  Du  milieu  de 
ces  feuilles  fort  une  hampe  courte ,  qui  fupporte 
une  grande  fleur  d'un  pourpre-clair^  enveloppée  à 
fa  partie  inférieure  par  une  fpathe  très-mmce^ 
blanchâtre  »  d'une  feule  pièce ,  <ju'il  faut  difiin- 

{;uer  des  membranes  écailleufes  qui  entourent  éga- 
ement  les  feuilles  à  leur  bafe. 

La  corolle  eft  compofée  d'un  tube  grêle ,  étroit, 
fort  long  ,  rer  fié  à  fa  partie  fupérieure ,  où  il  fe 
dilate  en  un  limbe  di vifé  en  fix  découpures  droites , 
ovales  4  oblongues ,  un  peu  obtufes ,  bien  plus 
courtes  que  le  tube.  Les  étamines  font  plus  courtes 

Sue  le  piftih  elles  ont  des  anthères  jaunâtres, 
ongées  ^  plus  courtes  que  le  limbe.  L'ovaire  eft 
arrondi,  furmonté  d'un  ftyle  grêle,  blanchâtre, 
^ui  fe  divjfe  à  fon  fommet  en  trois  ftigmates  odo- 
rans,  médiocrement  alongés,  plus  longs  que  les 
étamines,  d'une  belle  couleur  jaune-doré^  incifés 
&  renflés  à  leur  fommet.  Il  leur  fuccède  une  cap- 
fuie  ovale  ,  oblongue ,  acominée,  à  trois  côtés ,  i 
trois  valves  «  a  trois  loges ,  dans  lefquelles  font 
lenfermées  des  femences  arrondies. 

^  Cette  plante  croit  nanirellement  dans  l'Orient , 
l'Italie  y  la  Sicile.  Oh  la  cultive  en  grand  dans  la 
plupart  des  contrées  méridionales  de  l'Europe;  en 
France ,  dans  plufieurs  départémens ,  principale- 
ment dans  le  ci-devant  Gatinois.  Ses  fleurs  oe  fe 
montrent  que  dans  l'automne  $  elles  paroiflfenc' 
feutesr»  durent  peu:  après  leur  chute,  les  feuilles 
fe  montrent  fie  fubfiftent  une  grande  partie  de  Thi- 
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On  ne  fe  fert  que  des  fUgmates  du  fafran  qui  en 
portent  le  nom ,  &  pour  lefquels  feuls  on  le  cul- 
tive. Ces  ftigmates  defféchés  entrent,  comme  af- 
faifonnement ,  dans  un  grand  nombre  d'alimens 
qu'ils  colorent  :  on  les  fait  entrer  dans  les  crèmes , 
les  paftilles  »  les  gâteaux  de  riz ,  de  vermicel ,  de 
pomme  de  terre ,  &c.  ainfi  que  dans  cette  liqueur 
que  l'on  nomme  efcuhac.  Le  fafran  fournit  aux  tein- 
turiers une  belle  couleur  jaune ,  mais  elle  dure  peu 
&  coûte  tiès-cher  :  les  peintres  en  font  ufage  pour 
laver  leurs  plans  :  les  bulbes  foumiflent  de  l'a- 
midon. 

Maisl'ufage  le  plus  habituel  du  fafran  confîfte 
dans  fon  emploi  en  médecine.  Les  médecins  font 
le  plus  grand  éloee  de  fes  propriétés.  Elles  réfi dent 
principalement  dans  le  principe  fubtil  &  pénétrant 
qui  s'en  dégage,  &  qui  agit  puiflfamment  fur  Ls 
nerfs  &  fur  le  cerveau  <  qu'il  ébranle  â  la  manière 
des  narcotiques  :  de  là  vient  ce  fommeil  profond  , 
léthargique  &  ipéme  mortel  jqu'il  produit  for  les 
perfonnes  qui  refpirent  trop  long-tems  un  air  fm- 
prégné  de  fes  parties  odorantes  i  la  gaîté  &  l'en- 
jouement qu'il  procure  à  ceux  qui  en  ufeoc  fobre- 
ment  ;  la  tolie ,  les  ris  immodérés  &  convulfifs 
qu'il  excite  dans  ceux  qui  en  abufent.  On  né  doic 
donc  en  ufer  que  modérément  &  à  propos  :  une 
trop  grande  dofe  produiroit  des  accidens  très-fu- 
neftcs.  Quelques  auteurs  aflfurent  que  trois  gros 
pourroient  occaficnner  la  mart  i  cependant  foo 
ufage  eft  fi  familier  aux  Polonais ,  qu'ils  le  mêlent 
fouvent  jufqu'â  la  dofe  d'une  once  dans  leurs  al*- 
mens  ;  mais  alors  le  fafran  devient  pour  eux  ce  que 
l'opium  eft  pour  les  Turcs  :  un  ufage  habituel  ic 
gradué  en  émoufle  l'aâivité. 

Le  fafran  eft  excitant  8;  fort  chaud  ;  il  n'agir  pas 
feulement  fur  les  ner&}  il  porte  encore  fon  aâion 
fur  les  liqueurs  &  toutes  les  parties  folides  des 
corps  animés  >  il  excite  un  orgafme  général  ^  accé- 
lère la  circulation  ,  follicite  les  fécrétions,  porte 
fortement  les  fueuts  à  la  peau,  rétiblit  le  flux 
menflruel ,  hâte  l'accouchement  &  Texpulfioo  de 
l'arrière-faix,  &c.  On  peut  l'employer  dans  les  af- 
feâions  hypocondriaques  &  hyftériques,  les  ma- 
ladies venteufes  ;  contte  les  douleurs  opiniâtres  , 
les  foiblefles  d'eftomac ,  Tinfomnie ,  la  coax  ^  U  s 
fuGFocations,  les  fpafmes ,  la  cardialgie,  la  dyfier- 
terie ,  &c.  ;  mais  les  perfonnes  maigres ,  bilieufcs 
&  pléthoriûues  ne  doivent  en  ufer  qu'avec  beau- 
coup de  réferve.  Sa  dofe  en  fubftance  eft  depuis 
un  grain  jufou'à  cinq.  On  l'emploie  dan<  les  cata- 
plafmes  réforutifs  :  on  le  fait  entrer  dans  les  coly- 
res,  furtout  pour  préferver  les  yeux  des  fuites  de 
la  petite  vérole  ;  on  en  prépare  un  firop  ;  il  entre 
au^fi  dans  la  thériaque }  dans  la  confeâion  d'hya- 
cinthe, les  pillules  dorées ,  &c. 

La  culture ,  la  récolte  &  les  maladies  fingulières 
du  fafran  préfentent  des  faits  intéreflâns  qui  nous 
ont  éce  fournis  par  I>uhamel  &  plufieurs  auues 


s  A  F 

coltivateurs.  Pour  cultiver  le  fafran ,  on  choifit  un 
terrain  bien  uni  &  qu'on  a  laifle  repofer  pendant 
deux  ans  ;  on  le  laboure  vers  le  fécond  mois  de 
princems^  en  traçant  des  filions  crès-rerrés  &  très- 

Erofonds  i  on  le  fume  bien  &  on  Tentoure  d'une 
aie  fort  épaiffe  pour  écarter  les  beftiaux  &  prin- 
ciffalementles  lièvres.  Au  commencement  de  J'été^ 
on  plante  les  bulbes  dans  des  trous  à  trois  pouces 
dediftance  les  uns  des  autres.  Dès  le  premier  mois 
de  l'automne  on  farcie  les  mauvaifes  herbes  par  un 
beau  tems ,  de  peur  d'offenfer  les  oignons ,  &  avec 
U  pioche  on  donne  un  troifième  labour.  Les  terres 
dans  lefquelles  le  fafran  fe  plait  le  mieux  font  les 
tenes  noires  ^  légères  «  un  peu  fabloneufesj  les 
rouflàtres.  x 

On  donne  le  nom  Atfafranun  au  champ  dans 
fctjuel  on  cultive  le  fafran.  Une  fafranière  bien 
ménagée  peut  durer  trois  ans  :  on  prétend  même 
qu'elle  peut  durer  jufqu'à  neuf,  mais  il  eft  plus 
avantageux  de  lever  les  oignons  de  terre  après 
leurs  trois  années  de  produâion.  On  les  place  dans 
nn  endroit  fec,  &  on  ne  les  replante  pas  dans  la 
même  terre  5  ce  qui  Tuferoit  trop.  Elle  a  befoin 
avant, d'être  bien  réparée  &  fuffifamment  amen- 
dée. La  première  année  un  arpent  produit  au  plus 
quatre  livres  de  fafran  fec  )  mais  à  la  féconde  Ôc  i 
la  troifième  il  en  donne  jufqu'à  vingt.  Quelques 
cuhivateurs  parugent  en  quatre  parties  le  terrain 
qu'ils  veulent  mettre  en  fafran ,  afin  de  faire  plus 
commodément  leur  récolte  «  parce  qu'une  partie 
fleurit  pendant  qu'ils  dépouillent  l'autre. 

Les  flsurs  du  fafran  fe  montrent  plus  tôt  ou  plus 
tard,  fuivant  que  les  automnes  font  (eches  ou  hu- 
mides, chaudes  ou  froides.  Quand ,  au  commen- 
cement de  l'automne ,  il  furviem  des  pluies  dou* 
tts  ,  &  qu'il  s'y  joint  un  air  chaud ,  les  fleurs  pa- 
roiifent  avec  une  abondance  extraordinaire  :  tous 
les  matins  les  champsXemblent  couverts  d'un  beau 
tapis  gris-de-lio  \  c'efl  alors  oue  les  payfans  n'ont 
de  repos  ni  jour  ni  nuit  ;  mais  lorfqu'il  furvient  des 
pluies  &  du  vent ,  on  en  perd  beaucoup.  ««  Je  me 
fouviens  qu'une  année,  dit  M.  Duhamel,  il  fur- 
vint  de  fortes  gelées  avant  que  les  premières  fleurs 
euflent  été  épluchées ,  &  que  l'on  fut  près  de 
quinze  jours  faos  en  voir  paroitrede  nouvelles.  On 
croyoit  que  la  récolte  étoit  finie»  mais  le  tems  s'é- 
rant  adouci ,  les  fleurs  reparurent  les  unes  après  les 
autres.  »  Ordinairement  la  récolte  du  fafran  dure 
trois  femaines  ou  un  mois.  Dans  le  fort  de  la  ré- 
colte on  recueille  les  fleurs  foir  &  matin ,  avant 
qu'elles  foient  épanouies  :  celles  du  matin  font 
toujours  plus  fern>es ,  car  il  paroit  que  le  fafran 
croit  plus  pendant  la  nuit  que  pendant  le  jour. 

Lorfqueles  fleurs  font  tranfportées  à  la  maifon , 
ks  femmes  féparent  adroitement  le  piftil  de  la 
ileur ,  évitant  de  le  couper  ni  trop  haut  ni  trop 
bas  ,  afin  de  ne  point  laiflfer  de  blanc,  8c  de  ne  point 
couper  non  plus  au  defius  de  la  divifion  des  llig- 
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mates.  On  diftîngue  à  ce  petit  bout  blanc  ^  lorf< 
qu'il  en  relie,  le  vrai  fafran  d'avec  \efafrjnum  que 
les  payfans  y  mêlent  quelquefois.  Les  acheteurs 
redoutent  furtout  de  trouver  dans  le  fafran  des 
fra^mens  de  pétales ,  parce  que  ces  parties  qui  fe 
moififfent  lui  communiquent  une  nuuvaifeodeur« 

Dans  le  tems  de  la  récolte  on  voit  tranfporter 
dans  les  villes  &  villages  voifins ,  où  on  ne  recueille 
point  de  fafran,  des  charretées  de  fafran  à  éplu- 
cher. A  mefure  cju'on  l'épluche ,  il  faut  le  fa're 
fécher  à  un  feu  tres*doux.  Pour  cet  effet,  dans  le 
ci-devant  Gâtinois ,  on  le  met  fur  des  tamis  de  crin 
fufpendus ,  au  deflfous  defquels  on  place  de  la 
braife:  la  beauté  du  fafran  dépend  ds  la  nunière. 
dont  il  e(l  delTéché.  Quand  le  fafran  eft  b|en  feç 
on  le  ferre  dans  du  papier  &  dans  des  boites.  Il  faut 
cinq  livres  de  fafran  vert  pour  en  faire  une  livrede 
fec.  Quand  les  payfans  font  pour  le  vendre ,  ils 
mettent  leurs  boites  à  la  cave  fK>ur  en  augmenter 
le  poids.  Le  prix  du  fafran  étoit  fort  cher  autre- 
fois :  on  le  vendoit  jufqu'à  60  francs  la  livre;  ileit 
aujourd'hui  diminué  d'environ  deux  tiers. 

On  dillingue  trois  maladies  principales  &  fort 
fingulières  qui  attaquent  les  bulbes  du  fafran  ,  que 
l'on  nomme  \efaujjet,  le  tacon  &  la  mort. 

Le  faufet  eft  une  forte  de  {>roduâion  monf- 
t'ueufe ,  en  fornne  de  tuvet,  qui  arrête  la  végéta- 
tion de  la  jeune  bulbe ,  dont  elle  s'approprie  la 
fubftance  :  cette  maladie  devient  en  conféquence 
un  obftacle  à  leur  multiplication)  mais  on  peut  re- 
médier à  ce  mal  par  l'amputation ,  lorfqu  on  lève 
les  pieds  au  bout  de  trois  ans  pour  en  féparer  les 
bulbes. 

Le  tacon  eft  une  carie  qui  attaque  le  corps  même 
de  la  bulbe.  Se  qui  ne  fe  manifelte  pas  fur  fes  enve- 
loppes. Les  bulbes  font  plus  fujètes  à  cette  maladie 
dans  les  terres  rouflàtres.  On  enlève  la  partie  ca- 
riée lorfque  cette  carie  n'a  pas  pénétré  trop  avant. 

La  mort  s'annonce  par  des  fymptômes  bien  fi»- 
guliers3  elle  eft ,  à  l'égard  de  pluueurs  plantes,  ce 
que  la  pefte  eft  aux  hommes  de  aux  autres  ani- 
maux. Elle  attaque  d'abord  les  enveloppes,  qu'elle 
rend  violettes  êc  bériffées  de  petits  filamens  i  elle 
pénètre  enfuite  jufque  dans  la  bulbe  qu'elle  fait 
périr.  On  s'apperçoit  aifément  du  défordre  qu'elle 
y  caufe  par  1  état  des  feuilles  qui  jauniiTent  &  fe 
deflèchent. 

Dès  qu'une  bulbe  eft  attaquée  de  cette  maladie, 
elb  devient  contagieufe  pour  les  bulbes  voifines  : 
cette  contagion  fe  communiquant  de  proche  en 
proche ,  elle  fait  périr  toutes  tes  bulbes  dans  un 
efpace  circulaire ,  dont  la  première  bulbe  attaquée 
eft  b  centre  8c  en  même  tems  le  foyer.  Si  l'on 
plante  par  mégarde  une  bulbe  malade  dans  un 
champ  lain ,  la  maladie  s'y  établit  en  peu  de  tems^ 
.&  elle  y  occafionne  les  mêmes  ravases  que  nous 
vet>oos  de  rapporter  ;  une  f^ule  pellée  ae  terre  • 

Crc  1  ^ 
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pnfe  dans  nn  endroit  ïnfeâé ,  &  jetée  fur  un 
champ  dont  les  plantes  font  faines ,  y  porte  la 
contagion. 

On  ne  connoît  point  de  remède  pour  les  bulbes 
attaquées  de  cette  maladie  :  on  fait  feulement  les 
en  préferver  par  la  même  précaution  qu'on  em- 
ploie pour  arrêter  les  progrès  de  la  pcfte.  Pour 
cet  effet,  on  ouvre ,  autour  des  endroits  infeâés, 
des  tranchées  profondes  d'un  pied,  &  Ton  jette 
la  terre  que  Ton, en  tire  fur  celle  où  les  oignons 
font  morts.  Une  circonftance  bien  remarquable , 
c*eft  que  Timpreffion  de  cette  contagion  refte  tel- 
lement adhérente  au  terrain  de  la  fatranière ,  que 
les  bulbes  faines  qu'on  voudroit  y  planter  au  bout 
de  douze,  quinze  &  vingt  ans,  fe  trouveroient 
en  peu  de  tems  attaquées  de  cette  maladie.  .      ^,^.^.j^ 

Duhamel,  fi  connu  par  la  fagacité  de  fes  obfer-  I 
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4.  Safran  d'automne.  Crêou  ataumnalls. 

Crocus  fpathâ  univaivî  pedunculatâ  ,  corolU  tuba 
hrcvifimo.  Miller,  Diû.  n*.  2. 

Crocus  juncifoiius  Autumnalis  ^fiore  magno  purpw 
rafcente.  Boerh.  Ind.  ait.  2.  120. 

Crocus  filvifttis  auiumnafis.  Morift  Oxdn.  Hift, 
2.  pag.  33J.  §.  4.  tab.  z.  fig.  2. 

Crocus  alpinus  autumnaiis .  Tournef.  InlL  R.  Hcrb. 
jjo.  —  C.  Bauh.  Pin.  6j. 

Crocus   montanus  autumnaiis,  J.  Bauk.  Hîft.  2. 
pag.  646.  —  Lobel.  le.  138. 

Crocum  montanum,  primkm.  Cluf.  Hift.  209. 

Crocus  filvefirîs  autumnaiis.  Dodon.  Pempt.  pag. 


Crocus  montanus  Clufii  DaL  Hift.  2.  p.  IJ3J.  le» 

Cette  planté  me  parott  devoir  être  diftinguée 
du  fafran  cultivé  par  les  proportions  de  Ces  Seurs> 
ayant  le  tube  de  (a  corolle  fort  court,  &le$  divi- 
(ions  du  limbe  fort  profondes. 

Lts  bulbes  de  fes  racines  font  fort  petites ,  ar«^ 
rondies,  fortement  comprimées  >  elles  produifent 
des  feuilles  toutes  radicales,  très-étroites,  alon- 
gees,  linéaires ,  fubulées,  à  peine  roulées  à  leurs 
bords  j  enveloppées  à  leur  bafe  par  plufieurs  gaines 
(ècbes  &  memoraneufes.  De  leur  centre  s'élève 
une  hampe  à  une  feule  iSeur ,  enveloppée  avant  foi> 
épanquiuement  par  une  fpathe  courte  j  d'une  feule 
pièce,  très- mince. 

La  corolle  efi  grande ,  purpurine  ou  d'un  bleit 
foncé.  Son  tube  eft  grêle  ,  bien  plus  court  que  le 
limbe ,  médiocrement  élargi  vers  fon  fommet.  Le 
limbe  fe  divife  en  fix  grandes  découpures  droites, 
lancéolées,  profondes,  orcïinairement  terminée» 
en  pointe,  quelquefois  obtufes;  les  étamines  font 
prefque  de  moitié  plus  courtes  que  le  limbe  \  leurs 
anthères  font  jaunes,  étroites,  alongées,  bncép- 
léesj  le  ftyle  fe  divife  à  fon  fommet  w  trois  Ai^- 
mates  très4ong$,  roulés  en  cornet,  infenfiblement 
renflés  vers  leur  partie  fupérieure,  crénelés  ou  den- 
tés à  leur  fonsmet,  plus  longs  que  les  étamines. 

Cette  plante  ne  fleurit  qu'en  automne.  Elle  croît 
en  Suiffe,  fur  les  Alpes  &  dans  les  départemehs 
méridionaux  de  la  France.  Je  l'ai  trouvée  aux  en- 
virons de  Marfeille.  :f  (  f^.  v.  ) 

f .  Safran  à  ftigmates  déchiquetés.  Cro€us  mul-- 
tifidus,  Ram. 

,  r—n--  *--  ^i5..i/io  »c  Crocus  fiore  apkylh yftigmatibus  capillaceo  muhi^ 

font  attaqués  que  par  les  racines  de  la  plante  pa-     ^^^^'  ^*"^<^"^-  BuHet.  Philom.  Thermid.  an  8:  p. 
rafite,  qui  étend  fes  racines  circulairement.  Il  n'y      '^^'  n^  41.  tab.  8. 

nmprL'^nïu  f '^"'i '"''^^^^  P''"'  en  arrêter  les  1        Crocum  pyrenmm  autumnaU.  Cluf.  Cur.   poft. 

progrès,  que  les  tranchées  faites  circulairement.    1  2^  &  Apppend.  alter,  -  C  Bauh.  Pin.  63. 


rations,  a  découvert  quelle  étoit  la  vraie  caufe 
de  cette  maladie  contagieufe  5  il  a  obfervé  des 
corps  glanduleux,  reflemblant  aflez  à  de  petites" 
truffes,  mais  dont  la  fuperficie  eft  velue  :  leur 
groffeur  n'excède  pas  celle  d'une  noifette  j  ils  ont 
1  odeur  du  champignon  j  les  uns  font  adhérens  aux 
bulbes  du  fafran,  &  les  autres  en  font  éloignés 
de  deux  ou  trois  pouces.  De  ces  glandes  partent 
des  filets  ordinairement  de  la  groflTeur  d'un  fil  fin , 
&  de  éouleur  violette ,  velus  comme  les  corps 
glanduleux  j  quelques-uns  s'étendent  d'une  glande 
a  l'autre  ;  d'autres  vont  s'inférer  entre  les  tégu- 
mens  des  bulbes ,  fe  partagent  en  plufieurs  ramifi- 
cations ,  &  pénètrent  jufqu'au  corps  de  la  bulbe 
fans  paroître  fenfiblement  y  entrer.  Ces  obferva- 
tions  prouvent  que  ces  tubercults  font  des  plantes 
parafites,  qui ,  comnae  les  truffes,  fe  multiplient 
dans  rintérieur  de  la  terre  fans  fe  montrer  à  fa 
fuperficie.  Cette  plante  parafite  fe  nourrit  aux  dé- 
pens de  la  bulbe  du  fafran,  puifque  fes  racines 
pénètrent  les  enveloppes  &  s'attachent  3  fa  propre 
fubftance  :  c'eft  le  tubtr parapticum  Bull. ,  fcUroùum 
crocorum  Perf. 

Duhamel  s'eft  affuréde  la  vérité  de  ce  fait  en 
plantant  quelques  tubercules  de  mon  de  fafran  dans 
des  pots  où  il  avoit  planté ,  dans  de  la  terre  faine 
des  oignons  de  différentes  fleurs  :  en  un  an  ,  ces 
tubercules  fe  font  multipliées  dans  le  pot,  &  ont 
attaqué  les  oignons.  Depuis  ce  tems  ,  il  a  obfervé 
cette  même  plante  parafite  qui  occafionnoit  les 
njêmes  ravages  fur  des  hièbles,  des  anonis  &  des 
plants  d'afperges.  Cette  petite  truffe  parafite  n'at- 
taque point  les  plantes  annuelles,  ni  celles  qui 
B  ont  leurs  racines  qu'à  la  fuperficie  de  la  terre? 

Ces  obferyations  expliquent  pourquoi  la  mala- 
die s  étend  circulairement,  puifque  les  oignons  ne 
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Crocus  mcneanus ,  autumnalis ,  vlolaceus ,  amplo 
fore ,  Belgarum.  Hort.  Parif.  J9.  — Tournef.  Inft. 
R.  Herb.  3  jo. 

Crocus  autumnalis ,  fiore  violaceo,  Cimel.  Reg. 
(  tx  herb,  rail/.  ) 

Crocus  (  t\\xd\&otus)  y  ftrgmate  inclufo^  trifido;  lobis 
multifido  laciniatis  ,  penicilli  formibus y  fiorc  apkyiio^ 

Smith.  Flor.  brican.  vol.  i.pag.  41. 

Crocus  nudifiorus,  Engl.  Botan.  tab.  491. 

Coickicum  commune.  Deer,  Not.  57. 

Ce  fafran ,  d'après  les  obfervations  de  M.  Ba- 
mond ,  dîfFère  du  fafran  d'automne  par  la  brièveté 
&ladivi{ion  de  fes  ftigmates,  &  par  répo<jue  où 
(bs  feuilles  fe  développent  :  il  difiere  du  fafran  de 
printems  par  une  partie  de  ces  mêmes  caraâères  j 
il  n'appartient  donc  pas  plus  à  l'une  qu'à  l'autre 
de  cesefpèces,  &  furtout  il  s'éloigne  beaucoup 
da  fafran  de  printems^  quoiqu'Haller  ait  obfervé^ 
dans  les  fligmates  de  ce  dernier ,  une  certaine  dif- 
pofition  à  fe  divifer  en  filamens  lorfqu'ils  ont  at- 
teint le  dernier  terme  de  leur  développement. 

Sa  bulbe  eft  petite;  elle  produit  confiamment 
une  feule  fleur  ^  toujours  dépourvue  de  feuilles  > 
elle  eft  grande  &  belle.  Son  tube  eft  recouvert  j 
iufqu'aux  deux  tiers  j  par  cinq  ou  fix  gaines  mem- 
braneufes»  lâches^  blanchâtres^  dont  les  trois 

|>remières  partent  des  enveloppes  de  la  bulbe  ^  & 
es  fuivantes  de  la  bafe  de  l'ovaire.  Le  limbe  eft 
grande  d'un  beau  violets  les  étamines  plus  courtes 
que  fes  divîfions  >  le  ftyle  eft  plus  long  que  les  éta- 
mines ',  il  eft  terminé  par  trois  ftigmates  courts  ^ 
inodores^  de  couleur  orangée^  divifés  en  filamens 
très- déliés,  qui  iorment  enfemble  une  petite 
hoape  de  l'afpeâ  le  plus  élégant.  Les  feuilles  ne 
paroiffent  qu'au  printems ,  tandis  que  les  fleurs 
s'étoient  montrées  en  automne  5  elles  font  ordinai- 
rement au  nombre  de  trois,  médiocrement  longues, 
tout-à-fait  linéaires,  &  femblables  à  celtes  du  fa- 
fian  d'automne. 

Cette  plante  croît  dans  les  Pyrénées  ;  elle  eft 
très- abondante  depuis  les  vallées  jufqu'i  deux 
mille  mètres  d'élévation;  elle  commence  à  fleurir 
vers  l'équinoxe  d'automne.  (  Defcript,  ex  Ram.  ) 

SAGINE.  Sagina.  Genre  de  plantes  dicotylé- 
dones ,  à  fleurs  complètes  «  polypétalées  ,  de  la 
famille  des  caryophyllées,  qui  a  àQS  rapports  avec 
les  bufonia ,  quf  comprend  des  herbes  fort  petites, 
la  plupart  indigènes  de  l'Europe ,  dont  les  feuilles 
font  nmples  &  petites ,  les  fleurs  prefque  folitai- 
Tes,  axillaires  ou  terminales^  longuement  pédon- 
culéesi  les  pétales  caducs. 

Le  caraâère  eflentiei  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  calice  à  quatre  folioles;  quatre  pétales  ;  une  cap» 
fille  à  une  feule  loge  j  a  quatre  valves  j  des  femenccs 
notnbnufes» 
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CÂRACXiRE    GÉNÉRIQUE. 

Chaque  fleur  offre  : 

i*.  Un  calice  â  quatre  folioles  ovales,  concaves, 
très-ouvertes ,  perfiftantes. 

2°.  Une  corolle  compofée  de  quatre  pétales 
ovales ,  ouverts,  plus  courts  que  !e  calice. 

j**.  Quatre  étamines  ^  dont  les  filamens  font  ca- 
pillaires ,  terminés  par  des  anthères  arrondies. 

4*.  Un  ovaire  fupérieur ,  prefque  globuleux  , 
furmonté  de  quatre  ftyles  fubulés ,  recourbés,  pu- 
befcens ,  terminés  par  des  ftigmates  fimples. 

"Le  fruit  eft  une  capfule  ovale ,  enveloppée  par 
le  calice  ouvert,  â  une  feule  loge,  à  quatre  val- 
ves, contenant  des  femences  nombreufes,  fort  pe- 
tites ,  attachées  à  un  placenta  centraU 

Obfervations.  Les  fagines  font  de  petites  plantes 
rampantes  ou  peu  élevées,  qui  fe  diftinguent  des 
bufonia  par  le  grand  nombre  de  leurs  femences ,  les 
bufonia  n'en  ayant  que  deux ,  &  par  leur  quatre  fty- 
les. Ces  mêmes  divifions ,  ainfi  que  celles  de  leur 
calice  &  de  leur  corolle,  les  font  également  dif- 
tinguer  des  areuaria  &  des  autres  genres  de  cette 
famille  ^  desquels  elles  fe  rapprochent  par  leur 
port. 

Espèces. 

I.  Saginb  couchée.  Sagina  procumbens.  Linn. 

Sagina  ramis  procumbentibus.  Linn.  Spec.  Plant. 
voL  i.pag.  i8j. —  Flor.  lappon.  IJ7.  —  Flor. 
fuec.  148.  ijj.  —  Ard.Spec.  a.pag.  ij.  tab.  8. — 
GmeL  Sibir.  vol.  4.  pag.  i  ^9. — Jacq.  Vindeborn. 
26.  —  PoUich.  Pal.  178.  —  Lamarck ,  Flor.  franc, 
vol.  j.  p.  10.  n^.  664.  IL  —  Roth.  Germ.  vol.  1. 
pag.  71.  IL  zoo.  —  Lam.  III.  Gêner,  vol.  i.  p.  }6o. 
n^.  1746.  tab.  90. — ^Petiv.  Herb.  tab.  ^9.  fig.  10.— 
Poiret,  Voyag.  en  Barb.  vol.  2.  pag.  1 17. — Curtis^ 
L6nd.  158. 

Sagina  folïis  fubulatis.  Gérard.  Flor.  gall.  Prov» 
pag,  402.  n^.  2. 

Alfine  tetraftemon  y  foliis  Unceolatis  y  connatis» 
Haller,Helv.  n^86I. 

Alûne  fioribus  tetrandris ,  tetragynis  ;  caulibus 
d'ffufis.  Scop.  Carn.  i .  pag.  496.  n^.  i . 

Alfine  faxifraga  ^  graminifolia  j  fioribus  tetrapeta»- 
lis  y  kerbidis  &  mufcofis.  Pluken»  Almag.  pag.  23. 
tab.  74.  fig.  2. 

Sagina  fcapis  &  ramis  unifioris.  Guet  tard,  Stamp. 
i-  P-  ^77- 

Alfinella  mufcofojbre^  repens.  D\â.  Giefl"..8i.-^ 
Rai ,  AngU  4.  pag.  90. 

Alfine  pufilla  ygraminca  s  Jhre  tetrapetalo.  Segoter» 
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Veron.  pae.  411.  tab.  5.  fig. }. — Lmdem.  Horc. 
alfac.  cab.  0. 

Alfine  minimal  fioufugacL  Raîj  Suppl.  JOI. — 

Tournef.  Inft.  R.  Herb.  14}. 

Alfine  littoralis  graminea»  BotaA.  Monfp«  ic^)* 

^.  Saxîfragagraminea  ^  pufilla  ;  jvliis  brevioribus  ^ 
craffioribus  b  JuccuUntis.  Rai^  Angi.  3*pag.  345. 

m 

Cette  petite  plante  a  le  port  d'un  arenaria.  Ses 
tiges  font  nombreufes  ^  toutes  étendues  fur  la 
terre  4  longues  de  deux  ou  trois  ponces  au  plus^ 
difpoféesen  gazon  ^  formant  une  pofette  étalée  j 
glaores^  fort  menues,  plus  ou  moins  rameufes  j 
garnies  de  feuilles  très  -  étroites  ^  oppoféesj  li- 
néaires j  aiguës,  connées  à  leur  bafe>  plus  courtes 
4ue  les  entre-nœuds  ^  quelquefois  un  peu  char- 
nues. 

Les  fleurs  font  folitaires  ^  portées  fur  des  pédon- 
cules fimpies^  axillaires  ou  terminaux^  plus  longs 
que  les  feuilles^  fortement  recourbés  à  Tépoque  de 
la  maturité  des  fruits  »  uniflores ^  fétacés.  Les  calices 
font  glabres .  divifés  en  quatre ,  quelquefois  cinq 
folioles  ovales >  obtufes,  glabres,  courtes^  ver- 
dâtres ,  un  peu  ouvertes  après  h  floraifon.  La  co- 
rolle eft  fort  petite ,  compofée  de  quatre  à  cinq 
pétales  diaphanes ,  quelquefois  nuis  ou  trèsca- 
ducs  j  à  peine  de  la  longueur  du  calice.  Lacapfiile^ 
un  peu  plus  longue  que  le  calice  j  eft  ovale  »  ob- 
cufej  &  fe  divife  en  quatre  valves  membraneufes  ^ 
obttdês.  Elle  renferme  des  feraences  oonabreufibs  , 
fort  petites  ^  rouilâtres. 

Cette  plante  varie  par  fon  port  «  félon  fes  déve- 
loppemens;  elle  eft  plus  ou  moins  rameufe  :  les 
fleurs  font  quelquefois  prefque  folitaires^  termi- 
nales |  d'autre  fois  il  en  exifte  plufieurs  autres  axil- 
laires ,  dont  les  pédoncules  font  inégaux  :  elles 
font  nombreitfes  lur  certains  individus.  J'en  ai  re- 
cueilli un  exemplaire  aux  environs  de  Montpel- 
lier ,  dont  les  tiges  font  uniflores^  les  pédoncules 
très^- longs  j  terminaux  s  les  fleurs  un  peu  plus 
groflès. 

Cette  efpèce  eft  très -commune  fur  les  vieux 
murs  j  les  terrains  arides  &  fabloneux.  Elle  croit 
tn  Europe  &  dans  bt  Barbarie.  O  (  ^*  v*  ) 

2.  Sagime  droite.  Sagîna  ertBa.  Lînn. 

Ségina  cauleereâo^fubunifioro.  Llnn.  Spec.  Plant, 
vol.  I.  pag.  185. — ^Pollich.  Pal.  179. — Grim.  Flor. 
ifen.in  Nov.  Aâ.  R.N*  C«  voL  ;.  Append.  X74.*^ 
Hoffm.  Germ.  59. — Lamarck^  Flor.  franc,  vol.  j, 
pag.  9.  n**.  664,  L-^Roch.  Germ.  L  pag.  72.  — 
IL  201. — HoflFm.  Germ.  ^9. — ^Lam.  Itkiftr.  Gêner, 
vol.  i.pag.  560. n*.  1748. — Gouan,  Monfp.77. — 
^der.  flor.  xbn.  ub.  8.  tîg-  i* 

Sagina  foliis  lineari'-lanctolatiSn  Gérard.  Flor. 

gall.  Pri)V.  pag.  402. 
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Sagina  fiapU  unifions,  Gueitard^  Stamp.  2.  (^ag. 
276.  —  Dalibard.  Parif.  $6. 

Alfine  foliis  caryopkylleis.  Rai,  Angl.  J.pag.  344. 
tab.  ly.  iig.  4. 

Alfine  vema  y  glabra.Toumef,  Inft.  R.  Herb.  241, 
— Magnol.  Monfpel.  14.-»  Vaillant  j  Parif.  pag.  6. 
tab.  3.  fig.  2. 

Cette  efpèce  eft  facile  à  diftinguer ,  non-feule- 
ment par' fon  port«  fes  tiges  n'étant  jamais  cou- 
chées ^  nnais  encore  par  fes  calices  roiaes ,  droits^ 
très-aigus  ^  &  par  fes  pétales  très-courts. 

Ses  racines  font  compofées  d'un  grand  nombre 
de  filamens  capillaires  ^  fétacés  «  touffus  :  il  s'en 
élève  plufiiîurs  tiges  «  les  unes  fimples>  droites  ^ 
uniflores>  d'autres  médiocrement  rameufesoudi- 
chotomes  ^  grêles  ^  filiformes  ^  hautes  de  deux  à 
quatre  pouces ,  glabres ,  lifles ,  verdatres  :  les  ra- 
meaux lont  très-ouverts  j  alternes  ^  éulés^  garnis 
de  feuilles  feiCles  >  oppofées  ^  connées  â  leur  bafe  j 
d'un  vert  prefque  glauque^  6c  glabres  à  leurs  deux 
faces  j  étroites  ^  un  peu  gramioiformes  ^  aiguâ. 

La  plupart  des  fleurs  fout  portées  par  de  très- 
longs  pédoncules  droits,  terminaux,  prefque  fo- 
litaires i  quelques-uns  font  axillaires  8e  beaucoup 
plus  courts.  Le  calice  eft  glabre,  perfîftant  »  corn- 
pofé  de  quatre  folioles  droites  ^  fermes  «  aion- 
gées  j  lancéolées  ^  très-aiguës^  blanchâtres  &  mem- 
braneufes à  leurs  bords.  La  corolle  eft  fort  petite  ^ 
compofée  de  quatre  pétales  ttès-minces ,  tranfpa- 
rens  ^  oblongs  j  étroits,  qui  nuinquent  très-fou- 
vent  ^  &  qui  perfiftent  ouelquefois  avec  les  cap- 
fuies  :  les  étamines  font  a  peu  près  de  la  longueur 
de  la  corolle;  l'ovaire  ovale,  prefque  rond  ^  fur- 
monté  de  trois  à  cinq  ftyles  :  U  lui  fuccède  une 
capfule  ovale  ^  très-glabre ,  au  moins  auffi  longue 
que  le  calice  j  qui  fe  divife  à  fon  fommet  en  fix 
valves  aiguës,  6c  renferme  des  femences brunes ^ 
fort  petites ,  attachées  autour  d'un  placenta  cen- 
tral ,  cylindrique ,  une  fois  plus  court  que  la  cap- 
fule. 

Cette  plante  croit  en  Europe ,  dans  les  lieux  fa- 
bloneux K  les  bois.  O  C  /^.  V.  ) 

3 .  Sagime  apétale.  Sagina  apeuda.  Linn. 

Sagina  caule  ereBiufculo  ^  pubefcente  ;  fioribus  al' 
ternis,  apetalis.  Linn.  Mantiff.  p.  Jf9.  —  Hoffin* 
Germ.  y 9. — Wiliden.  Spec.  Plant,  vol.  i .  pag.  7 ip, 
n*'.  5. 

Sagina  eaide  ereBiufculo  y  dickotomo  ,  fubpubef^ 
cenuifioribtu  apetalis,  Lam.  Ulufir.  Gêner,  vol.  i« 
pag.  360.  n®.  1747. 

Sagîna  taulibus  ereâis ,  radict  annuâ  ,  fioriius 
apetalis.  Ard.  Spec.  2.  pag.  22.  tab.  8.  fig.  i. 

Cette  plante  n'eft  peut-être  qu'une  variécé  du 
fagina  procumbens.  Elle  paroit  tenir  le  oûlieu  entr^ 
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cette  tCphct  &  le  Jagîna  enâd.  Elle  diffère  de 
toutes  deux  par  Tes  tiges  légèrement  pubefcentes> 
&  fes  fleurs  confiamtnent  fans  pétales. 

Elle  s'élève  peu  :  fes  tiges  font  prefque  droites  j 
un  peu  rameufes  ou  dichotomes  :  fes  fleurs  font 
alternes^  axillaires,  dépourvues  dé  corolle.  Elle 
croit  en  Europe,  particulièrement  en  France  j  en 
Italie^  en  Angleterre,  &:c.  O 

4.  Sagine  fafciculée.  Saginafafcîculata. 

Sagina  cauU  repente  ,  radicante  ,  articulatâ;  ramîs 
fuhereàis  ;  foliis  fafciculatis ,  fubjecundis  ;  peduncU" 
iis  axiilanius ,  unifions,  (  N.  } 

Cette  plante  avoir  été  confondue  avec  pliifieurs 
échantillons  du  fagina  procumbens  ^  que  j'avois  re- 
cueillie en  Barbarie.  Un  examen  plus  attentif  m'a 
fait  reconnoitre  qu'elle  en  étoit  une  efpèce  très- 
diftinâe,  remarquable  par  fes  tiges  plus  longues, 
rageantes  >  par  fes  feuilles  fafciculées  ,  même 
celles  des  rameaux ,  prefque  toutes  unilatérales. 

Ses  racines  font  blanchâtres ,  divifées  en  trois 
pu  quatre  fibres  grêles ,  alongées ,  pubefcentes ,  à 
peine  garnies  de  chevelus.  Elles  produifent  des 
tiges  nombreufes,  inégales ,  difpofées  en  un  ga- 
zon touffu,  rampantes,  articulées,  radicantes  à 
leurs  aracttlations ,  longues  de  cinq  à  fiz  pouces 
&  plus ,  fouples,  fort  grêles  «  glabres,  filitorïiies. 
Chacune  des  articulations  eft  chargée  d'une  touffe 
de  feuilles  d'où  fortent  autant  de  nouvelles  tiges 
ou  rameaux ,  prefque  Amples  >  également  cou- 
chés ,  un  peu  relevés  it  leur  partie  fupérieure ,  ar- 
ticulés ,  munis  à  leurs  articulations  inférieures  de 
quelques  menbfanes  blanchâtres,  écailleufes. 

• 

Les  feuilles  caulinairesfont  fafciculées  à  chaque 
articulation ,  courtes ,  étroites  ,  fubulées  ,  gla- 
bres à  leurs  deux  faces,  aiguës,  un  peu  courbées 
en  arc ,  toutes  tournées  du  même  câté  >  quelque- 
fois les  dernières  font  Amplement  oppofées ,  con- 
nées  i  leur  bafe,  dépourvues  de  ftipuks,  plus 
courtes  que  les  entre-nœuds. 

Les  fleurs  font  axilhires ,  terminales  &  latéra- 
les, fupportées  par  des  pédoncules  fimples,  uni- 
flores  ,  capillaires ,  très  -  glabres ,  un  peu  plus 
longs  que  les  feuilles.  Le  calice  eft  glabre ,  petit , 
divifé  en  cinq  folioles  courtes,  ovales,  obtufes, 
un  peu  concaves»  ouvertes,  per£ftantes«  réflé- 
chies après  la  fécondation  :  les  étamines  font  cte 
nmtié  plus  courtes  que  le  calice.  La  capOrie  eft 
ovale  »  un  peu  plus  longue  que  le  cal.'ce ,  s  ouvrant 
en  quatre  valves  membraneufes,  obtufes,  conte- 
nant des  femences  fort  petites ,  attachées  fur  un 
placenta  central. 

Quoique  je  n'aie  pu  m'affurer  du  nombre  des  éta- 
mines &  des  ftyles  »  &  que  je  n'y  aie  point  obfervé 
de  pétales,  les  détails  que  je  viens  de  préfenter 
fur  cette  olante  me  paroiifent  fuffifans  pour  être 
«ucorifé  à  la  rapporter  aux  fagina. 


S  A  G 


091 


'  J'ai  recueilli  cette  efpèce  dans  les  lieut  fablo- 
peux,  fur  les  côtes  de  la  mer,  dans  le  royaume 
d'Alger ,  aux  environs  de  la  ville  de  Bonne.  ^ 

$,  Sagine  à  feuilles  de  ceraifle*  Sagina  eeraf- 
tûidcs.  Smith. 

Sagina  caule  difft'fo  ,  dickotome\  foliis  fpatkula^ 
tis  ,  obovatifque  ncurvis  ;  peauncuiis  fracliferis ,  re» 
fifxis,  Smith,  Aâ.  Soc.  Linn.  Lond.  1.  pag.  54). — 
Willden.  Spec.  Plant,  vol.  i.  p.  718.  n^.  i. 

Cette  efpèce  a  le  port  d'un  cerafiium ,  mais  fes 
fleurs  font  conflaRunent  i  quatre  diviiions. 

Ses  tiges  font  nombreulès,  diffufes ,  longues  de 
flx  à  fept  pouces,  cylindriq^ues  ,  prefque  glabres 
&  fort  grêles  à  leur  partie  inférieure ,  pubefcen- 
tes &  dichotomes  à  leur  fommet ,  pâles  &  ren- 
flées à  leurs  articulations ,  divifées  en  rameaux  al- 
ternes ,  étendus ,  garnis  de  feuilles  oppofées ,  ou- 
vertes, molles,  très-entières,  ovales,  réfléchies 
eh  dehors  J  pubefcentes  à  leurs  deux  faces,  plu^ 
piles  &  un  peu  plus  iuifantes  en  deifous,  nur- 
quées  de  veines  droites  &  longitudinales  :  les  in- 
térieures fpatutées,  rétrécies  en  pétiole  à  leur 
bafe  ;  les  fupérieures  feffiles ,  en  ovale  renverfé  $ 
les  dernières  ovales ,  fans  fttpules. 

Les  fleurs  font  axillaires,  folixaires,  fituées 
dans  la  bifurcation  des  rameaux ,  d'abord  prefque 
feffiles ,  enfuite  pédooculées  s  les  pédoncules  nli- 
fbrmes,  pubefcens,  longs  d'environ  un  pouce  ^ 
réfléchis  a  l'époque  de  la  maturité  des  fruits. 

Cette  plante  croit  dans  les  plaines  fabloneufes 
&  les  fentes  des  rochers  »  fur  les  bords  de  la  mer , 
en  Écoffe .  O  (  Defcript,  ex  Smith, } 


6,  Sagine  de  Vizginie.Sagina  virginica,  Linn. 

Sagina  caule  ereHo ^fiorihus  oppofitis,  Linn.  Spec. 
Plant,  vol.  J.  pag.  i8y.  —  Willden.  Spec.  Plant, 
vol.  I.  pag.  719.  n*.  J. 

Sagine  affinis  ,  planta  minima  ,  fiortbus  alhis. 
Clayt.  Mff.  é49b 

Ses  tiges  font  droites,  filiformes,  hautes  de 
trois  à  quatre  pouces ,  garnies  de  feuilles  oppo- 
fées, écartées  entr'elles,  fort  petites,  fubulées. 
Les  fleurs  font  terminales  &  oppofées,  quelques-- 
unes pourvues  de  pédoncules  propres.  Ijeur  calice 
eft  droit ,  â  quatre  divifions  \  la  corolle  compofée 
de  quatre  pétales  oblongs  \  les  étamines  au  nombre 
de  quatre  $  les  filaioeos  de  la  longueur  du  calice. 
L'ovaire  n'a  point  de  flyle  \  il  eft  furmonté  d'un 
ftigmate  obtus  :  il  lui  fuccède  une  capfule  pyrami- 
dale ,  terminée  en  une  forte  de  bec ,  ï  une  feule 
loge ,.  renfermant  des  femences  nombreufes. 

I  Cette  plante  s'écarte  des  fagines  par  le  défaut 
de  ftyle  &  par  un  feul  ttigmate  ief&le.  Elle  croit  fur 


D92 


s  A  G 


le  bord  des  fontaines  y  piimi  les  moulfes^  dans  la 
Virginie.  (  Defcript,  tx  Linn,  ) 

SAGONE.  Sagonea,  Genre  de  plantes  dicoty- 
lédones ,  à  fleurs  complètes  ,  monopétalées,  cam- 
paniformeSj  de  la  famille  des  li ferons  ^  qui  a  des 
rapports  avec  les  hydroUa^  &  qui  comprend  des 
herbes  exotiques  à  l'Europe ,  dont  les  tiges  font 
fimpJes^  les  feuilles  alternes^  les  fleurs  axillaires. 

Le  caraâère  effentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  calice  a  cinq  divifions  ;  une  corolle  campanulée  y 
à  cinq  lobes;  une  capfule  à  trois  loges ^  s*ow^rant 
tranfverfalement  i  cinq  étamines  ;  trois  fty les. 

Caractère   générique. 

Chaque  fleur  offre  : 

1^.  Un  calice  d'une  feule  pièce  ^  à  cinq  divi- 
£ons  oblongues  y  aiguës. 

2°.  Une  corolle  monopétale  3  campanîforme, 
dont  le  limbe  fe  divife  en  cinq  lobes  courts  j  ar- 
rondis ^  aigus. 

3^.  Cinq  étamines,  inférées  fur  la  bafe  de  la 
corolle  3  dont  les  fîlamens  font  fubulés^  terminés 
par  des  anthères  oblongues,  courbées  en  demi- 
cercle^  vacillantes  «  fillonnées  à  leurs  deux  faces. 

.    4^.  Un  ovaire  arrondi  y  furmonté  de  trois  ftyles^ 
ternrunés  par  un  (tigmate  capité. 

Le  fruit  eft  une  capfule  à  trois  côtes  y  à  trois 
loges  s'ouvrant  tranfverfalement  ^  &  contenant 
un  grand  nombre  de  femences  fort  petites  y  atta- 
chées à  un  réceptacle  central  ^  à  trois  angles. 

E  s  p  i  c  E. 


Sagone  aquatique.  Sagonea  aquatica, 

Sagoneafoliis  lanceolatis  y  alternisj  florihus  axil- 
laribus  y  fubracem  ofis.  (  N.  ) . 

,    Sagonea  aquatica^  Aubl.  Guian.  vol.  i.  pag.  iSj. 
tab.  II I.  —  Lam.  Illufir.  Gêner,  tab.  212. 

Reicheliapalufiris.  Wiliden.  Spec.  Plant,  vol.  i. 
pag.  1502. 

Plante  herbacée  y  (^ui  produit  de  la  même  ra- 
cine plufieurs  tiges  droites  y  Amples ,  cylindriques  y 
hautes  de  deux  ou  trois  pieds  ^  garnies  de  feuilles 
alternes  ,  lifles  y  vertes  ,  étroites  ,  lancéolées , 
Drefque  (effiles^  acuminées»  rétrécies  en  pétiole 
a  leur  bafe^  longues  d'environ  trois  pouces^  fur 
un  de  large  au  plus. 

Les  fleurs  naîfTent  dans  l'aiflelle  des  feuilles  y 
dîfpofées  en  très-petites  grappes ,  au  nombre  de 
trois  ou  cinq.  Le  calice  elT  glabre,  profondément 
découpé  en  cinq  folioles  vertes,  lancéolées  »  ai- 
jgVLCs.  La  corolle  efi  bl^e^  d'une  feule  pièce. 
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;  campanîforme^  partagée  à  fon  limbe,  en  cinq  lobes 
arrondis ,  égaux ,  courts ,  un  peu  aigus  î  les  fila- 
mens  font  blancs  ,  les  anthères  jaunâtres ,  vacil- 
lantes ,  bifides  à  leurs  deux  extrémités.  L'ovaire 
eft  prefque  globuleux  j  il  fe  convertit  en  une  cap- 
fule marquée  de  trois  filions ,  s'ouvrant  uanfver- 
falement  en  deux  valves,  divifée  en  trois  loges 
féparées  par  des  cloifons  membraneufes  5  les  fe- 
mences font  fort  petites,  attachées  fur  un  placenta 
dans  l'angle  interne  de  chaque  loge. 

Cette  plante  croît  à  la  Guiane,  fur  le  bord  d'un 
ruiffeau  qui  coule  dans  une  favanne  fituée  dans  les 
déferts,  entre  la  crique  des  Galibis  &  la  rivière 
de  Sinémari.  Les  Galiois  la  nommtni  fagoun-fagou^ 
(  Defô-ipt.  ex  Auhl.  ) 

/ 
SAGOUIER.  Sagas.  Genre  de  plantes  mono- 
cotylédones,  à  fleurs  incomplètes,  ordinairement 
monoïques,  de  la  famiKe  des  palmiers  y  qui  a  des 
rapports  avec  les  rotangs  (calamus)  ^  &  qui  com- 
prend des  arbres  ou  arbuftes  exotiques  à  l'Europe, 
dont  le  tronc  eft  terminé  à  fon  fommër  par  un 
faifceau  de  feuilles  ailées ,  les  fleurs  nombreufes  j 
difpofées  fur  un  fpadice  rameux  y  écailleux. 

Le  caraâère  eflentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Des  fieurs  la  plupart  monoïques;  un  calice  double, 
t extérieur  à  trois  divifions  fquamiformes  ,  f  intérieur 
à  trois  divifions  plus  longues  ;  point  de  corolle  y  fix 
étamines  :  dans  les  fieurs  femelles  y  un  ovaire  ovale  ; 
un  fcul  ftigmate  obtus  ;  une  noix  prefque  globuleufe  , 
couverte  d* écailles  imbriquées  dufommet  vers  la  hafe* 

Caractère  générique. 

Les  fleurs  font  difpofées  fur  un  régime  ou  fpa« 
dice  très-rameux  y  fort  ample  $  chacune  des  rami- 
fications enveloppée  par  deux  ou  trois  fpathes  par- 
tielles ,  s'ouvrant  latéralement  \  les  fleurs  roales 
occupant  la  partie  fupérieure  de  ces  rameaux  5  les 
fleurs  femelles  placées  à  la  partie  inférieure. 

Chaque  fleur  mâle  offre  : 

1^.  Un  calice  double;  l'extérieur  d'une  feule 
pièce  ^  à  trois  divifions ,  en  forme  d'écaillés  $  l'iib 
térieur  i  trois  découpures  plus  longues  que  le  ca- 
lice extérieur ,  &  regardées  comme  la  corolle  pac 
quelques  botaniftes. 

1^.  Point  de  corolle,  à  moins  qu'on  ne  prenne 
pour  elle  le  calice  intérieur. 

)^.  Six  étamines  y  dont  les  filamens  font  pre(qu'é- 
gaux ,  épais ,  terminés  par  des  anthères  droites. 

Chaque  fleur  femelle  offre  : 

i^.  Un  calice  comme  dans  les  fleurs  mâles. 

2®.  Point  de  corolle. 

}^  Uii  feul  ovaire  ovale  ^  furmonté  d'ua  ftyle 

filiforme. 
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liîiformè^  fubulé^  terminé  par  un  ftigmite  fimple , 
ovale  ^  obtus. 

Le  fruit  eft  une  noix  arrondie  ou  un  peu  ovale^ 
fouvent  acuminée  par  la  bafe  perfiftante  du  fiyle  ^ 
couvene  .d'écaillés  luifantes^  imbriquées  du  fonr.- 
met  vers  la  bafe  y  à  une  feule  loge ,  à  une  feule 
valve  ,  renfermant  une  feule  femence  ovale- 
oblongue  ^  ridée ,  lacuneufe ,  tuberculée  d'une  ma- 
nière très-irrégulière  :  l'embryon  eft  latéral ,  félon 
Gantoer. 

Oêfervations.  M.  Palifot-Beauvois  a  bien  voulu 
me  communiquer  les  obfervations  qu'il  a  faites 
fur  le  raphia  y  qu'it  a  vu  chez  les  Ovares.  Il  s'en- 
fuit que  les  fruits  de  cet  arbre ,  oui  paroit  être  le 
même  que  celui  qui  croit  i  Madagafcar^  offrent 
(juelques  particularités  remarquables  ^  que  je  vais 
indiquer.  Les  fleurs  mâles  ont  un  triple  calice  >  les 
deux  extérieurs  font  monophylles  >  le  jplus  exté- 
rieur eft  anguleux  »  ouvert  d'un  feul  coté  i  le  fé- 
cond eft  plus  petite  en  forme.de  cupule;  enfin ^ 
letroifième  fedivife  en  trois  découpures  coriaces^ 
oblongues^  prefque  ligncufes ^  égaies,  concaves j 
plus  grandes  que  les  deux  autres  calices. 

.  On  trouve  dans  Rumphius  &  quelques  autres 
auteurs^  plufieurs  palmiers  qui  ont  de  grands  rap- 
ports avec  les  fagouiers ,  qui  peut-être  appartien- 
nent à  ce  genre  j  mais  leur  fruûification  ne  nous 
efi  pas  encore  aflez  connue  pour  ofer  les  y  rappor- 
ter. Nous  nous  fommes  bornés  aux  efpèces  fui- 
vaoces. 

Es  p  i  c£  s. 

4 

I.  Sagouier  raphia.  Sagus  raphia. 

Sagut  jpadice  ramofiffimo  ^fingulisfioribusfquamâ 
drcuUri  ànBis  ,  fronde  pinnatâ.  (  N.  ) 

Sagus  palma*pinus»  Gasrtn*  voL  i.pag.  17.  tab. 
10.  fig.  u  —  Lam.  Uluftr.  Gêner,  tab.  771. 

Palma-pinus.  Lobel.  Adverf.  pag.  450.  hrori.  — 
Lobtll  le.  ij3.  —  Dalech.  Hift.  x.pag.  i8}i* 

Raphia  (  vinitera  ) ,  fpadice  ramofiffimo ,  magno  ; 
fnguiis  ramis  fpathâ  duplici  aut  triplici  incLufis  ;  ra^ 
muiis  fimiliurque  fiorihtis  fquamâ  êirculari  ,  annuli'- 
formi  ÙfiriBt  imbricatâ  ^  altemaàm  tgrcdUntibus  ; 
firomU  pinnatd,  Palîfot-Beauv.  Icon. 

'    Exoûci  fruQus  feu,  arhoris  ramus^  cum  fnt&ibus 
fquamcjfis,  Cluf.  Cur.  Poft.  81.  84. 

Fmâus  peregrinus  ,  ahiegru  mtci  perfimilis.  Palma* 
pimustfeu  conifkra.  J.  Bauh.  Hift.  i.  pag.  398* 

Palma  conifera,  Jonhfi.  Dendr.  tab.  48* 

'    Anca  feu  faufeL  Befl.  Maf.  pag.  ai.  tab.  $. 

Tecott.  Grew.  Muf.  pag.  100. 

Ceft  an  arbre  d'une  moftnne  grandeur ,  dont 
le  tronc  eft  droit ,  cylindrique  j  uès-fimpto  j  coo> 
Botanique,  Tome  KL 


S  A  G  $9$ 

\  rônné  à  fon  fômmet  par.  une  touffe  de  feuilles 
grandes  j  nombreufes ,  très-amples  «  piimées  ^  pen-* 
dantes  >  dont  le  pétiole  commun  eft  garni  de  pe- 
tites épines  prefque  dans  toute  fa  longueur. 

De  la  bafe  de  ces  feuilles  fortent  &  pendent  de 
très-grands  régimes  ou  fpaciices  très-ramifiés»  fous- 
divifés  en  un  grand  nombre  d'autres  rameaux  f^- 
rés ,  rapprochés  ,  inégaux ,  chacun  d'eux  envi* 
ronné  de  deux  ou  trois  fpathes  partielles,  courtes^ 
cunéiformes  y  comprimées  >  tronquées  j  fendues 
longitudinatement  a  un  de  leurs  corés.  Les  fleurs 
font  feffiles^  &  difpofées  alternativement  fur  cha- 
cune des  divifions  du  fpadice ,  enveloppées  à  leur 
bafe  par  une  forte  d'écaillé  circulaire  ,  dure  j  co- 
riace y  un  peu  jaunâtre  »  lifTe  ^  prefque  luifante  : 
ces  écailles  font  imbriouées^  tif  recouvrent  les  ra- 
meaux dans  toute  leur  longueur. 

Les  fleurs  maies,  fituées  fur  les  mêmes  régimes 
que  les  fleurs  femelles,  en  occupent  la  partie  fu- 
périeure  :  elles  font  très-nombreufes  ,  perliflenc 
pendant  quelque  tems»  &  tombent  enfin  à  la  ma- 
turité des  fruits,  qui  forment  par  leur  enfemble  ^ 
leur  rapprochement  &  leur  nombre  «  une  groffe 
touffe  ova!e  ^  ferrée ,  compofée  de  baies  fèches  » 
prefqu'ovales ,  luifantes ,  écaillenfes  s  les  écailles 
très-ferrées  ,  fortement  imbriquées  du  fommec 
vers  la  bafe  j  ovales,  obtufes. 

Cet  arbre  croit  dans  différentes  contrées  de 
TTnde ,  au  Malabar ,  à  l'ile  de  Madagafcar ,  en 
Afrique  «  dans  les  royaumes  d'Ov^are  &  de  Bénin» 
fur  le  bord  de  toutes  les  rivières.  T>  (f^'f) 

ce  Ceft ,  dit  M.  Palifot-Beauvois  «  une  des  pro* 
duâions  les  plus  communes ,  mais  c'eft  auffi  une 
des  plus  utiles  pour  les  habitans  des jpays  où  elle 
croît.  Les  peuples  des  royaumes  d'Ov^are  &  de 
Bénin  en  font  un  grand  ufage.  Lt$  feuilles  leur  fer* 
vent  à  former  des  paliflàdes,  des  entourages,  les 
murs  &  les  couvertures  de  leurs  majfons.  Les  fem- 
mes ,  après  avoir  tourné  toutes  les  folioles  des 
feuilles  d'un  même  côté ,  réuniifent  cinq  ou  ûx 
feuilles  par  leurs  cotes  ,  qu'elles  attachent  avec 
des  lianes.  Les  hommes  fixent  enfuite  ces  efpèces 
de  faifceaux  à  des  poteaux  placés  à  une  diitance 
convenable  à  la  lonzueur  de  ces  feuilles  «  & ,  les 
plaçant  les  uns  fur  les  autres  j  en  commençant  « 
comme  nos  couvreurs  ^  par  en  bas  ^  ils  fabriquent 
des  e^èces  de  murs  très-épais ,  â  l'abri  des  injures 
de  l'air  &  du  foleil,  mais  qui,  d'un  autre  côté^ 
deviennent  le  repaire  des  rats^  qui  fourmillent 
dans  ces  contrées ,  &  des  ferpens  qui  leur  font  la 
chaflTe.  Les  couvertures  fe  font  de  même  $  &  pour 
empêcher  que  le  vent  ne  foulève  toutes  ces  fo« 
lioles  J  qui  forment  une  forte  épaiffeur  j  ils  les 
atuchent  avec  des  lianes. 

#  •  * 

»  Ils  retirent  du  tronc  ^  comme  dans  d'autre$ 
contrées  on  le  fait  du  palmier  à  vin,  une  liqueur 
uèil*agréable  j 'qu'ib  appellent  iourdon  y  ma»  les 
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Oirares  ayant ,  comme  tous  les  peuples  peu  civi- 
lifés ,  un  goût  particulier  «  domioant  oc  dëfor* 
donné  pour  les  liqueurs  fortes  ^  ils  ont  trouvé  le 
moyen  (oui  peut-être  leur  a  été  indiqué  par  les 
Portugais  lorfque  ceux-ci  ont  voulu  s'établir  parmi 
eux)  de  faire  tèrmenter  les  femences  dépourvues 
de  leur  enveloppe  écailleufe,  8c  d'en  extraire  une 
liqueur  très^rpiritueufe ,  très-f<3rte ,  &  qui  enivre 
aiiément  j  mais  qui  n'eft  pas  tout-à-fait  auffi  agréa- 
ble au  goât  que  celle  qui  eft  extraite  direâement 
de  la  (ève  de  Tarbre.  »» 

Cet  arbre  fournit  cette  fubfiance  connue  fous 
le  nom  defagous  mais  il  n'efi  pas  le  feul  :  un  grand 
nombre  de  palmiers  en  donnent  également  en  plus 
ou  moins  grande  abondance.  On  retire  le  fagou 
particulièrement  de  la  mcëlle  du  tronc,  qui  eft 
plus  ou  moins  tranfparente  j  blanche  &  fongueufe^ 
fuivant  rage  de  l'arbre.  Les  habttans  l'enlèvent 
après  avoir  fendu  l'arbre  dans  fa  longueur  i  ils 
écrafent  cette  moelle  «  la  mettent  dans  une  efpcce 
de  cône  ou  d'entonnoir  fait  d'écorce  d'arbre  j  af- 
fujetti  fur  un  tamis  de  crin  i  ils  la  délaient  avec 
beaucoup  d'eau.  Ce  fluide  entraine ,  par  les  trous 
du  tamis^  la  portion  la  plus  fine  &  laj>lus  blanche 
de  la  moelle  y  la  partie  nbreufe  refle  mr  le  tamis* 

L'eau  chargée  dé  la  partie  la  phis  atténuée  de 
cette  moelle  efl  reçue  dans  des  pots ,  SreHe  y  dé- 
pofe  peu  à  peu  la  técule  qui  en  troubloit  la  tranf- 

f)arence.  On  décante  l'eau  édaircie  ^  &  on  paiTe 
e  dépôt  à  travers  des  platines  perforées ,  qui  lui 
donnent  la  forme  de  petits  grains^  fous  laquelle  le 
fagou  nous  parvient.  La  couleur  roufle  qu'ils  of- 
frent à  leur  fur&ce  eft  due  â  l'aâioo  du  feu  fur 
lequel  on  les  a  fait  fécher.  Ces  grains  fe  ramollif- 
fent  &  deviennent  tranfparens  dans  l'eau  bouil- 
hnte.  On  en  forme ,  avec  le  lait  ou  le  bouillon  ^ 
une  forte  de  potage  léger  &  affez  agréable^  qu'on 
a  fort  recommandé  dans  la  phthiiie. 

Le  fagou  eft  donc  un  véritable  amidon  j  auquel 
on  peut  très-bien  fubftituer  celai  de  bommes  de 
terre  :  fes  qualités  font  très^indépendantes  de  fa 
forme.  Quand  on  veut  faire  cuire  ce  fagou  ^  on  en 
met  environ  une  cuillerée  à  bouche  dans  un  poê- 
lon,, pour  le  délayer  peu  à  peu  dans  une  choprne 
d'eau  chaude  ou  de  lait  ;  on  place  ce  poêlon  fur 
un  feu  doux  3  &  on  remue'  fans  difcontinuer  pen- 
dant une  demi*Heure  ou  environ  .'  on  y  ajoute  du 
fucre^  des*  aromates,  de  l'eau 'de  fleurs  d'oran- 
ge, &c. 

Dans  les  îles  IVfoluques,  aux  Manilles, «ux  Phi- 
lippines t  on  forme  auffi  avec  la  pâte  molle  du  fa* 
gou,  des  pains  niollejcs  de  demi-pied  en  carré ,  & 
d'un  doigt  d'épaiffeur.  0;i  en  attache,  en  forme 
de  chapelet,  dix  ou  vûigc  enfemble«  8c  on  les 
vend  amfi  par  les  rues  des  villes  8c  faubourgs 
tfAmboine.  ^    f 

Lei^  habjtans  de-«ette  conttéefoot  ewine  «lOt 
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efpèce  de  poudingue  ,  aflez  agréable  pour  les  con- 
valefcens  J  avec  cette  pâte  encore  molle,  mélan* 
gée  tde  jus  de  poiflbn  8c  de  fiic  de  limon ,  avec 
quelques  ^autres  aromates. 

1.  Sagouier  farinifbre.  Sagusfannifira. 

Sagas  fpints  longîffimis ,  fpadîct  maxime  ,  ramis 
divtrgtntibus  y  longijfimis  ;  fruBibus  ovatis,  (N.) 

Sagus  farinîfera.  Gxrtn.  de  Fruâ.  &  Sem.  plant» 
vol.  1.  pag,  iô6.  tab.  iio.  fig.  3. 

Sagus  longifpina.  Rumphius  ,  Amboin.  voL  i  • 

pag-  7Î-  ; 

Metroxylon,  Rottb.  Nov.  Aft.  Dan.  i.pag.  525. 
tab.  I. 

C'eft  un  arbre  dont  le  tronc  eft  court*  peu 
élevé  y  prefaue  lifle ,  couronné  à  fon  fommet  par 
une  touffe  de  feuilles  très-amples,  ailées,  divx- 
fées  en  folioles  longues ,  très-étroites ,  vertes  8c 
glabres  i  leurs  deux  faces ,  très-lifles  ,  aiguës  , 
armées  fur  leurs  pétioles  de' très- longues  épines  ^ 
rares  j  caduques. 

La  fpathe  qui  enveloppe  les  régimes  eft  grande, 
chargée  d'épines  caduoues  ;  le  régime  très-ample, 
extrêmement  rameux  dès  la  bafe  ;  les  rameaux  di^ 
vergens ,  très4ongs  y  de  dix  à  douze  pieds ,  leurs 
divifions  longues  d'un  pied  8c  demi  environ  ;  cono» 
ptimés ,  couverts  d'écaillés  fimples ,  tronquées  « 
de  deux  pouces  de  long ,  alternativement  difti^ 
quées  :  de  chacune  d'elles  fort  un  chaton  divarî- 
que,  cylindrique ,  feffile,  tomenteux ,  long  de  fix 
à  huit  pouces,  imbriqué  d'écailles  coriaces,  nom- 
breufes  ,qui  recouvrent  entièrement  des  fleurs  fort 
petites,  nombreufes,  dont  beaucoup  avortent. 

^  Les  fleurs  y  d'après  RottboII ,  font  hermaphro- 
dites :  leur  calice  eft  divifé*  en  iix  découpures  , 
dont  trds  intérieures  plus  longues.5.  elles  renfer- 
ment fix  étamines  non  failiantes,  les  filamens  con- 
caves >  élargis  à  leur  bafe;  les  anthères  fagittéet 
8c  cônniventes.  L'ovaire  eft  furmonté  d'un  feul 
flyle  droit  «  d'un  ftigthate  épais.  Le  fruit  eft  une 
noix  affez  grofle ,  de  la  forme  d'un  œuf  de  poule ^^ 
<:ouverte  d'écaiUes  luifântes,  imbriquées  du  fonn 
met  vers  la  bafe.,  coriaces,  d'un  jaune  clair,  fou- 
vent  blanchâtres  8c  mefnbraneutes  à  leurs  bords  j^ 
prefque  triangulaires,  marquées  extérieurement  « 
dans  leur  milieu ,  d'un  fillon  longitudinal  :  elle 
renferme  une  (èule  femèpcë  dure ,  ovale  \  carac- 
tère qui  ne  p'ermettroit  pas  de  réunir  cène  efpèce 
aux  cala7nus^f\xavià  bien  même  ri  feroit  très-cer- 
tain que  toutes  fes  fleurs  font  hermaphrodites. 

Cet  arbre  croît  daQs  les  Indes.  Son  trône  coq- 
tient  une  moelle  farineufe  ^  qui  eft  un  alimenttrès- 
fain  quand  elle  eft*  recueillie  avant  la  floraifon.On 
^. règne  auffi  du  fafou,  ainfr.que  de  beaucoup 


s  A  I 

3.  Sagovtir  bâche.  Sagtis  americoHM, 

Sagus  coule  exceifo  ,  fuBtriangulari  ;  follis  fiaieiii' 
firmibus  9  lonpjpnùs  i  fruBihtu  Juhglobofis.  {N.) 

Le  tache.  Aubl.  Guian,  Append.  103. 

Quoique  nous  n'ay ions  fiir  cette  belle  efpèce  de 
palmieis  que  le  peu  de  détails  que  nouscn  a  don- 
Bds  le  botanifte  Aublet  ^  elle  a  tant  de  rapports 
avec  le  genre  dont  nous  traitons  «  que  nous  avons 
cru  devoir  le  mentionner  ici.  Nous  nous  boine- 
toos  à  ce  qu'en  a  dit  Aublist. 

«  l^  backe,  dit  cet  auteur^  eft  le  feul  palmier 

Sjue  j'aie  rencontré  de  Ton  efpèce.  Son  tronc  eft 
ort,  très-dur  $  Tes  fibres  longitudinales  font  noires 
&  folides  :  il  s'élève  i  trente  pieds ,  fur  deux  pieds 
&  plus  de  diamètre  $  il  e(l  comme  triangulaire. 
Ses  feuilles  font  en  éventail  »  d'une  grandeur  & 
d  une  largeur  confidérables  »  elles  ont  cinq  pieds 
environ  de  diamèae. 

»  Les  fruits  font  porf^s  fur  un  régime  très-bran- 
chu  &  fort  grand  ^  ils  font  de  la  groflfeur  d'une 
moyenne  pomme  &  rougeâtres  :  c'eft  une  coque 
mince 4  liue,  comme  verniflee,  ferme,  couverte 
d'écailles  qui  imitent  à  peu  près  celles  de  lapomme 
de  pin  dans  fa  jeunefle. 

»  Deflbus  cette  coque  eft  une  groilê  amande , 
dont  la  narion  des  Maiès  fait  do  pain  qui  ferc  à 
fa  nourriture.  Le  tronc  du  palmier-bache  réfiite  à 
la  hache  par  fa  dureté  >  il  eft  employé  par  ces  mê- 
mes peuples  dans  la  conftruâion  de  fes  cachets  : 
les  feuilles  leur  fervent  i  couvrir  ces  carbsts.  Le 
pétiole  des  feuilles  ^  qui  eft  fort  long  &  large  ^ 
aplati  &  ligneux ,  leur  fert  pour  border  les  ca- 
Docs,  afin  de  les  agrandir.  Ces  Maiès  tirené  des 
feuilles  tendres  un  fil  très  fin,  avec  lequel  ils  fa- 
briquent des  hamacs  &  des  pagnes.  Cet  arbre  eft 
précieux  a  caufe  de  fon  utilité.  Lorfqu'on  vient  à 
te  perdre  dans  les  déferts  ^  &  que  Ton  rencontre 
ces  arbres  j  on  fe  trouve  préfervé  de  la  famine. 
Les  perroquets  font  très- friands  de  fon  fruit  :  tous 
les  matins  ils  fe  rendent  fur  ces  palmiers  :  c'efl 
auiC  les  lieux  où  les  Caraïbes  leur  tendent  des 
pièges.  » 

Cet  arbre  croit  principalement  fur  le  bord  des 
rivières,  des  ruiffeaux^  dans  les  cantons  maréca- 
geux de  la  Guiane.  1> 

SAINFOIN.  Hedyfarum,  Genre  de  plantes  di- 
cotylédones j  à  fleurs  papillonacées^  de  la  famille 
des  légumineufes,  qui  a  de  grands  rapports  avec 
les  œfckinoment  j  &  qui  comprend  aes  herbes  ) 
qaelques  arbuftes  exotiques  ou  indigènes  del'Eu- 
rope  ^  dont  les  feuilles  font  (impies  >  ou  géminées  ^ 
ou  temées  ^  ou  ailées  avec  une  impaire ,  munies 
de  fiipules  fé]>arées  des  pétioles  ;  les  fleurs  axâ- 
laires  ou  terminales  >  folitatres  ou  paniculées  «  ou 
en  épis  «  très-fouvem  garnies  de  braâéesi 
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Le  caraâère  eflentiel  de  ce  genre  eft  dVoir  :  > 

Un  calice  perfifiant  «  h  cinq  dhifions  ;  la  cartne 
ohtufe  &  comprimée  ;  une  goujfe  articulée  ;  Us  articu^ 
lations  planer  j  à  une  feule  femence  ;  dix  étaminiê 
diadelpAes* 

CARAC#àlL£    GiN£RlQUE« 

Chaque  fleur  offre  : 

^  I**.  Un  calice  petfiftant ,  d'une  feule  pièce ,  dî- 
vifé>  jufque  vers  fon  milieji  ^  en  cinq  découpures 
droites ,  fubulées. 

2^.  Une  corolle  papillonacéd,  dont  Vétendardeit 
réfléchi  ^  comprimé,  ovale-oblong ,  échancré;  les 
aiUs  droites ,  oblongues  y  très-étroites  j  la  carinc 
droite ,  comprimée ,  en  partie  bifide. 

3^.  Dix  étamines  diadelphes»  dont  les  filamens 
font  réunis  en  un  feul  corps ,  ou  un  filament  féparé 
des  autres  $  courbés  »  terminés  par  des  anchîères 
comprimées  j  arrondies* 

4*.  Un  ovaire  fupérieur  j  gréle,  linéaire^  com- 
primé y  furmonté  d'un  ftyle  fubulé ,  incliné ,  ter-  ^ 
miné  par  un  ftigmate  très-fimple. 

Le  fruit  eft  une  gouffe  compofée  d'articulations 
arrondies  ou  de  forme  variée  ^  plus  ou  moins  com- 
primées »  à  une  feule  femence  «  à  une^  quelque- 
ÎFois  à  deux  valves. 

Obfervanons.  Ce  genre  eft  foitlement  diftingué 
èti  œfckinomene.  Dans  ces  demiètes ,  les  gonfles 
ne  doivent  être  finuées  ou  échancrées  que  d'un 
fenl  côté  ^  c'eft-à-dire»  que  les  formes  des  articu- 
lations ne  font  prononcées  ou'à  leur  côté  exté-  , 
rieur,  tandis  que  l'intérieur  eft  droit ,  linéaire.  Ce 
caraâère  ^'évanouit  par  des  nuances  fi  infenfibles» 
qu'il  eft  impoffible  ae  trouver  des  limites  entre 
ces  deux  genres.  ' 

Quant  i  celui  dont  il  eft  ici  queflion  >  en  y  com- 
prenant les  œfckinomene^  je  ne  lui  trouve  aucun 
caraâère  tranchant.  Il  faut  d'abord  en  écarter  fe 
calice  &  la  corolle  «  dont  les  di£Férences  ne  peu* 
vent  être  ici  employées  que  conune  dos  caraâèrds 
fpécifiques.  Les  calices  (ont^  les  uns  d'une  feule 

Sièce  j  courts ,  campanules  ou  prolongés  en  tube^ 
cino  dents  plus  ou  moins  courtes  »  égales  ou 
inégales  \  les  autres  profondément  diviiëes ,  juf- 
qu'a  leur  moitié  ou  jufqu'aux  trois  quarts ,  en  diq 
découpures  profondes,  lancéolées  j  très-inégales  « 
formant  quelquefois  deux  lèvres. 

La  corolle  varie  par  la  forme ,  &  furtouc  par 
la  proportion  relative  de  fes  pétales.  La  plus  re- 
marquable eft  celle  des  deux  ailes ,  fouvent  très- 
courtes ,  ï  peine  auffi  longues  ou  plus  courtes  qqe 
le  calice  3  d'autres  fois  égalant  prefque  la  carène  ; 
l'étendard  eft  tantôt  plus  long ,  tantôt  pins  court 
que  b  carène.  Il  eft  donc  dWdent^  d'après  cto 
^  Ddd* 


596 


S  A  I 


détails ,  gtf  on  ne  peut  établir  aucun  caraûère  gé- 
nérique  fur  ces  deux  parties  de  la  fleur ,  le  calice 
&  la  corolle  :  il  ne  faut  pas  compter  davantage 
fur  celles  de  la  fécondation. 

Le  fruit  nous  refte  donc  feuljpour  fixer  nos  idées 
fur,ce  genre  ;  mais  on  y  a  mis  «peu  d'importance , 
qu'on  a  réuni  dans  un  même  glhre  des  plantes  qui 
auroient  dû  être  féparées ,  d'après  la  forme  de 
leurs  gouffes  :  ce  travail  nous  étoit  interdit,  d'a- 
près la  forme  de  cet  ouvrase.  Nous  nous  borne- 
rons donc  à  en  préfenter  ici  les  bafes. 

Tournefort  avoit ,  avec  beaucoup  de  raîfon  , 
leparé  les  hedyCantm  des  onQ&rychis.  Ces  deux 
genres  font  faciles  à  établir,  en  rangeant  parmi  les 
cnobryckis  toutes  les  efpèces  dont  les  gouffes  font 
tnamcuUes ,  un  peu  renflées  ,  fouvent  hériffées  de 
pointes  ^  a  une  feule  loge  ,  à  une  feule  valve  ,  renfer- 
.  mant  une  feule  ftmence. 

Parmi  les  efpèces  à'hedyfarum  inarticulés ,  il  en 
eit  qui  ont  une  gouffe  h  deux  valves  plus  ou  moins 
comprimées^  fans  aiguillons;  elles  entreront,  ou 
dans  les  Atf///ii  de  Thunberg,  ou  dans  les  lefpedera 
de  Michaux ,  ces  deux  genres  devant  être  réunis, 
les  goufles  étant  bivalves  dans  l'un  &  l'autre. 

^     Quant  aux  efpèces  A'hedyfanm  dont  les  gouffes 
.font  aruculées ,  on  féparera  : 

i**.  Celles  qui  ont  une  gouffe  cylindrique,  dont 
les  articulations  ,  quoique  très-féparables ,  n'of- 
frent aucun  rétréciffement  fenfible  au  point  de 
leur  contact. 

\  ^*-  C^"^  qui,  avec  ce  dernier  caraôère,  c'eft. 
â-dire,  fans  rétréciffement,  font  plates,  compri- 
mées, linéaires. 

*  j"".  Celles  qui  font  échancrées ,  ou  dont  les  for- 
mes ovales  ,  anguleufes ,  elliptiques  ne  font  pro- 
noncécs  que  d'un  feul  côté. 

'■  »*/  9^"?*  "ï"^  '^"*  échancrées  â  leurs  deux 
.  cotes  ,  lobées  ou  finu^es. 

-  Ainfi^les  deu»  genres  mfihinomene  &  htdyhrum 
•font  fufceptibles  d'être  divifés  au  moins  en  fix 
-genres  :  les  efpèces  deviendroient  plus  aifées  à 
reconnoitre  ,  &  elles  offrirpient  prefque  oans  cha- 
'SV5  5"  **""*  '^*  ■"*"«*  fous-divifions  que 
'Sub2«M^    *""'*  fimples,  feuilfes  temées, 

M.  de  Juffieu  a  préparé  â  ce  fujet  on  beau  tra- 

uk^ï  "  ***è'  f^J^/PRuyées  également  fur 
Ja  forme  des  gouflès.  H  feroit  à  defirer,  pour  les 
Hyt^^""  ««(cience,  ^ue  ce  célèbre  profefleur 
voaiût  bien  faire  connoître  le  réfijitat  de  fes  ob- 
'  iervanoos. 

.;     On  trouven  â  l'arricle  Sbsbanb  VmrchinonuntX 
••'^«'*««"'¥?'w»*&c.deljnné,  dont  les  gonfles  I 
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font  longues;  étroites ,  cylindriques^  pref<]u*iDar- 
'  ticulées  j  les  calices  à  cinq  dents  courtes  j  égales. 

E  s  f  à  c  £  s. 

^  Veuilles  fimpUs  ou  conjuguées» 

I.  Sainfoin  agul.  Hedyfarum  éUkagi.  Linn*    - 

Hedyfarum  foliis  fimplicibus  ,  lanceolatis  ,  ohtufis  ,- 
caulc  jfhtticofo  y  fpinofo,  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  x. 
pag.  loyi.  —  Gronov.  Orient.  ii%.  —  Gmel. 
Iter  z.  tab  19.  — Miller,  Diû.  n**.  18.— Lerche, 
in  Nov.  Aô.  A.  N.  C.  vol,  j.  Append.  pac.  167. 
»  —  Wiild.  Spec.  Plant,  vol.  j.  pag.  1171.  n  .  i. 

Genifta ,  fpartium,  fpiuofum  ,  foliis  polygoni.  C# 
Bauh.  Pin.  594. 

Alhagi Maurorum.  Tourn. Inft.  R.HeA.  Corel. 
S^  tab.  489.  —  Rauvolf.  Itin.  pag.  94.  tab.  94. 

Genifla  ffinofa  ,  flore  rubro.  Wheel.  Itin. 

^  C'eft  un  joli  arbriffeau ,  qui  s'élève  â  la  hauteur 
d'environ  trois  pieds  ,  fur  des  tiges  glabres ,  cylin- 
driques, divifées  en  rameaux  droits,  nombreux  ^ 
étalés,  prefque  glabres,  garnis  de  feuilles  fimples, 
alternes,  ovales,  lancéolées»  légèrement  puoef- 
centes,  d'un  vert-pâle,  obtufes  à  leur  fommet, 
rétrécies  i,  leur  bâte  ,  fupportées  pat  des  pétioles 
très-courts ,  munis  à  leur  bafe  d'aiguillons  étroits, 
alongés,  fort  aigus,  inégaux,  fubulés,  un  peu 
bruns  ou  rougeâcres ,  d'un  blanc-jaunâtre  à  leur 
fommet. 

Les  fleurs  naiffent  en  petites  grapes  très-nom- 
breufes  ^  latérales  «  un  peu  pendantes  fur  des  pé- 
doncules glabres ,  flriés ,  chacune  d'elles  pédica- 
lée  ,  diftante.  Le  calice  efl  court ,  de  couleur  cen- 
drée, ferme,  perfiftant,  prefque  campaniforme, 
tronqué  à  fon  orifice ,  ou  à  peine  marqué  de  cinq 
petites  dents  i  peine  fenfibles^  dont  une  fupérieiire 
plus  large.  La  corolle  efl  d'une  belle  couleur  pour- 
pre dans  fon  centre,  rougeâtre  fur  fes  bords  ,  fe 
flyle  eft  court,  fiibulé,  aigu }  l'ovaire  oblong , 
très- étroit  :  il  lui  fuccède  une  gouffe  compofée 
de  plufieurs  articulations  glabres ,  nues,  ovales  , 
globuleufes,  petites^  â  peine  légèrement  compri- 
mées, rapprochées  où  plus  fou venc  très-diflantes  , 
recourbées  ;  elles  font  univalves,  à  une  feule  loge  ^ 
&  renferment  une  femence  un  peu  réniforme. 

Cette  pUnte  croit  dans  la  Syrie»  laPerfe^  h, 
Tartarie.  Sa  culture  dans  les  jardins  ^'Europe 
exige  des  foins  ,  &  on  réuffit  bien  difficilement  à 
en  obtenir  des  fleurs  &  des  fruits.  On  la  cukive 
au  Jardin  des  Plantes  de  Paris.  (  K.  /.  ) 

Toutes  les  parties  de  cette  plante ,  furtout  Cet 
rameaux  &  fes  feuilles ,  font  chargées  ,  dans  les 
grandes  chaleurs  de  l'été  ^  d'une  liqueur  graffe  & 
onâueufe,  qui  a  la  confiftance  du  miel.  La  fraî- 
cheur 4ç  b  nuit  la  coodei^e»  &  la  réduit  ea  foone 
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ie  (raiiH  que  Too  nomme  mawu  italhégi ,  te  ^oe 
les  naturels  du  pays  appellent  tranggbin.  On  réunit 
ces  grains  4  qui  font  de  la  groffeur  des  femences 
de  la  coriandre  j  &  on  en  forme  des  pains  aflez 
gros ,  d'une  couleur  jaune  foncée.  On  prétend  que 
trois  onces  de  cette  manne  j  dans  ime  infufion  de 
féné  j  purgent  très-bien  \  elle  efi  cependant  infé- 
rieure en  bonté  à  celle  de  la  Calabre. 

1.  Sainpoik  à  feuilles  de  hufXhsxt.Htê^faruM 
ii^ievnfoiium.  Linn. 

HedyfarumfiUisJimpiicHus  ,  lanceolatis  ,  a£Uîu  i 
cault  inermi  j  ftipulis  fcarîofis.  Linn.  Spec.  Plant, 
yol.  1.  pag.  105 1.  —  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  3. 
pag.  1171.  n^.i.  , 

Omitkopoéittm  ftuuUrafpmanum  ,  itqflevrifoiio, 
Petîv.  Gazofh.  i8.  nb.  ii.  fig.  ii. 

Scorpioides  maderafpatan ,  graminis  Icucanthemi- 
foliis ,  filîquis  nodofis.  Pluken:  Amalth.  pag.  185^. 
ub.  443.fig.j. 

Cette  plante  a  des  rameaux  grêles^  fort  longs ^ 
effilés^  alternes ,  écartés ^  prefque  herbacés ,  gla- 
bres »  ftriés  3  prefque  glauques  ^  garnis  de  feuilles 
alternes  >  fort  difhntes ,  légèrement  pétiolées ,  hh- 
céolées ,  étroites ,  longues  d'un  pouce  &  plus ,  ai* 

Sues  i  leur  fommet^  entières  i  leurs  bords  ^  gla- 
re»  à  leurs  deux  faces  >  finement  réticulées ^  d'un 
vert-tendre  ,  fouvent  réfléchies  fur  leur  pétiole  » 

S|uj  eft  uès-court  ^  articulé  tant  à  fa  bafe  qu'à  Ton 
ommetj  garni  de  fiipules  fcarieufes  ^  très-minces  ^ 
droites 9  vaginales ^  bifides ^  firiéés,  aiguës^  à  peu 
près  de  la  longueur  des  pétioles;  elles  font  déchi- 
quetées^ &  plus  nombreufes  à  Tinfertion  des  ra- 
meaux  axillaires. 

Les  fleurs  forment  de  longs  épis  grêles ,  prefque 
filiformes  à  l'extrémité  des  rameaux  j  fupportees 

Ear  un  pédoncule  commun  ^  droit ,  long  de  fix  à 
uit  pouces ,  glabres  :  les  fleurs  y  font  rangées  air 
cernativement ,  fort  diihntes ,  furtout  les  infé- 
rieures }  appliquées  contre  le  pédoncule  j  les  unes 
feffiles  ,  les  autres  pédiculées  «  folitaires  ou  deux 
par  deux  j  samies  a  leur  bafe  de  bradées  en  forme 
d'écaiiles  fiches  ^  ovales  ^  aieuës.  Le  calice  eft 
compofiî  de  cinq  folioles  lancéolées  ^acuminéesj 
VerdâtreSj  ftriées^membraneufesà  leurs  bords.  La 
corolle  eft  petite  ^  purpurine  ^  à  peine  aufl!  longue 
que  le  calice.  IHui  mccede  une  goufle  droite^  alon- 
gée«  très-glabre»  articulée j  chaque  articulation 
ovale»  mais  tronquée  â  fesdeux  extrémités  «  i  une 
feule  loge  »  i  une  feule  femence. 

Cette  plante  varie  »  félon  Linné  »  i  feuilles  lan- 
céolées ic  à  feuilles  oblongues^j  en  cœur.  Elle 
croit  dans  les  Indes.  (  y.  f.  in  herh.  Lam.  ) 

*  Obfirvations,  Willdenow  cite  une  plante  qu'il 
poflède  des  Indes  »  &  qui  diflfère  de  celle-ci  par  des 
feuilles  eblongues  >  lancéolées^  aiguës  5  par  des  fil- . 
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pules  Uné^ûres  »  lancéolées  »  fcarieufes»  p!us  lon- 
gues que  les  pétioles  \  par  les  dents  du  caûce  alon- 
gées»  linéaires»  lancéolées  »  ciUées  i  leurs  bords; 
11  n*a  point  vu  les  fruits.  Il  efi  à  remarquer  que  » 
dans  l'efpèce  que  j'ai  décrite  d'après  un  individu 
fec  »  le  calice  eft  remarquable  en  ce  qu'il  eft  dé- 
coupé en  cinq  folioles  »  &  non  pas  denté. 

3.  Sainfoin  à  feuilles  de  gramen.  Hedyfarum 

gramineum»  Retz. 

Hedyfarum  foliis  fimpiîcibits  »  limari  lanceolads  ; 
fiipulis  fcariofis  t  racemts  nudis,  ptdiçcUh  iifloris'^ 
dâuibus  caticum  barbaùs.  RetiL.  Obferv.  J.  pag.  26. 

—  Wendl.  Hort.  Herrenhuf.  i.  pag.  7.  tan.  5^— 
Willd.  Spec.  Plant,  vol.  3.  pag.  1 171.  n^  3. 

Arbrifleau  dont  les  tiges  font  roides  »  cylindri- 

Sues  »  ratifieufes ,  articulées  »  garnies  de  feuQles 
ternes»  fimnies»  pétiolées»  longues  <fe  deux  pou- 
ces, larges  d  environ  une  ligne  8r  demie»  linéaires» 
lancéolées  »  gbbres  à  leurs  deux  faces»  entières  » 
acuminées  i  leur  fommet  »  fupportees  par  des  pé* 
tioles  courts»  de  couleur  brune»  munis  à  leur  bafe 
de  deux flipules Ica^eufiss lancéolées»  acuminées > 
deux  autres  font  également  appliquées  à  chacune 
des  articulations  des  tiges  »  &  fe  convertirent  en 
fibres  lorfque  les  rameaux  font  vieux. 

Les  fleurs  forment  des  grapes  droites  »  nues  > 
alongées^  fur  lefquelles  les  pédoncules  partiels 
font  diftans  »  uniflores  »  réunis  deux  par  deux.  Les 
caUces  font  tubulés» anguleux»  fcarieux»  divifés 
à  leur  orifice  en  cinq  dents  fubulées  »  barbues  in- 
térieurement. La  corolle  eft  petite  &  putpurina  ; 
les  gouffes  compofées  de  plufieuts  anscttlations» 
de  quatre  â  cinq  &peut-étfe  davantage»  glabres» 
convexes  ^  inucronées. 

Cette  eft>èce  fe  rencontre  dans  les  Indes  orien- 
tales &  à  Tranguebar.  1>  (  DefcHpt.  ex  FUti,  )   - 

4.  Sainfoin  glumacé.  Htdyfamm  glumactum. 
Vahl.  ; 

Hedyfarum  folusjimplicîbus  »  lanctoUùs  ;  fiipulis 
calicibufque  fcariofis  »  leguminibus  rugops.  VahL 
Symb.  I.  pag.  54. -t-  Willdeç.  Spec.  Plant,  vol.  f» 
pag.  1171.  n^.  4. 

Hedyfarum  (  violaccum  )  »  foUoRmplici  »  lineari; 
caule  annuo ,  procumbente.  Forskn.  Flor.  argypt.- 
arab.  pag.  136. 

Ses  tiges  font  prefque  Itgneufes»  glabres» cylin- 
driques »  rameufes  »  couchées  »  efiBIées  »  longues 
d'un  pied  environ  s  divifées  en  rameaux  courts  j 
alternes  »  garnies  de  feuilles  fimples  ^  médiocre- 
ment périolées»  alternes»  ouvert»  lancéolées.» 
acuminées»  longues  d'un  pouce»  glabres  à  leurs 
deux  faces  ;  munies  i  la  bafe  de  lèàr  pétiole  de 
ftipules  fcarieufes»  lancéolées»  ovales»  de  la  lon- 
gueur des  pétioles. 
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Lesâears  font  dirpofées  en  grapes  terminales^ 
alongées»  fur  leH^uelles  ces  fleurs  font  rangées  deux 
à  deux^  ou  folitairesj  alternes.  Leur  calice  eft  divîfé 
en  cinq  découpure^fcarieufes^  ftriées^  chargées  de 
poils  ^  tanr  à  leurs  Isords  qu'à  leur  fommet.  La  co- 
rolle eft  violette  y  les  goufTçs  articulées ,  ion:gues 
d'un  pouce  y  compofées  de  quatre  ou  fîx  articula- 
tions prefque  rondes  >  ridées ,  comprimées^  ter- 
minées par  le  ftyle  perfiflant  &  fubuié. 

Cette  plante  Te  rencontre  dacs  TArabie  heu- 
reufc.  :5s  (  Defcrîpt.  ex  Vahl,  ) 

.  j.  Sainfoin  ridé.  Kedyfantm  rugofum.  Willd. 

Hetfyfarttm  fbtiis  fimplicibus  y  Ittuari-^lanctolaxis  ; 
ftipulis  calicibufque  jcariofis  ;  amie  ereUiufculo  ^  pi" 
lofo;  lomtnti  aniculis  tranfverfim  rugops,  Willden, 
Spec. Plant,  vol.  j.  pag.  1172.  n^.  p 

Cette  e^èc0  ptroit  avoir  de  gr^i^ds  rapports 
avec  Ykedyjkrum  glumaceum  >  doBt  elle  diSere  par 
Ses  feuilles  pubefcentes  &  ciliées^  par  (es  lon- 
gues ftipules. 

Ses  tiges  font  glabres ,  cylindriques ,  munies  de 
quelques  poils  diffiis ,  d'un  léger  nilon  longitudi- 
nal j  nautes  d'un  pied  &  detni,  garnies  de  feuilles 
limvles  y  alternes  ^  pétiolées  y  longues  d'un  pouce 
&  aemi  ou  deux  pouces,»  linéaires >  lancéolées^ 
entières ,  obtufes  &  mucronées  à  leur  fommet, 
légèrement  pubefcentes  .en  deflbus  j  ciliées  à  leurs 
bords  y  munies  i  la  bafe  de  leurs  pétioles  de  ftipules 
mèmbraneufes  y  oblongues  y  lancéolées  ^  acumi- 
Dées ,  preGque  d'un  pouce  de  long  y  plus  longues 
ique  les  pétioles»  :  . 

11  fort  de  Ka'ffeHe  des  feuilles  fc  de  l'extrémité 
des  rameaux  >  des  grapes  longues  d'environ  un 
•deikii^pied  lorfqu'elles  foot  terminales  «  de  moitié 
plus  courtes  quand  elles  .fopt  axillaires  5  les  fleurs 
réunies  deux  par  deux  &  fupportées  par  des  pé- 
doncules par-tiels  «  capillaires.  Leur  calice  eft  pro- 
fondément divifé  en  cinq  découpures  linéjùres, 
lancéplées  y  ftriée$  y  ciliées  à  leurs  nords.  Les  gouf- 
fes  font  courtes ,  compofées  de  quatre  ou  cinq  ar- 
ticulations arrondies,  comprimées,  à  rides  tranf- 
verfes  ,  faillances  ,*  terminées  par  le  fiyle  per- 
fîftant. 

Cette  plante  ci  oit  dans  la  Guinée.  ^  (  Defeript. 
ex  Willd:) 

é.  Sainfoin  hérlfonné.  Hcdyfamm  erinaceum, 

Hedy forum  foliis  fimplicibus ,  orhiculatis  ;  ftiptdis 
mifiimis  ;  pedunculis  axillaribia  ,  fiéractmojis  y  le- 
guminibus  inanieulatis y  monofpermisy  rtcurvis  y  acu^ 
Uatis  y  villofifi  (  N;  )       » 

Cette  plante ,  qui  s'offre  fous  Tafpeû  de  l'kedy^ 
farim  monilifcrum  y  au  point  de  s'y  méprendre»  en 
«il  bien  diflmfle  par  fes  gonfles  à  une  feule  articu- 

btion  arquée ,  héiiflée  d'aisuillons  fc  relue;  ' 
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Ses  racines  font  dures,  petites,  fibrcufes,  d'uti 
brun-noir.  Il  s'en  élève  une  tige  qui  fe  divife  pref- 
que dès  fon  origine  en  rameaux  couchés,  longs  de 
quatre  à  cinq  pouces,  prefque  fimples,  heibacés^ 
un  peu  cylindriques ,  à  deux  ou  trois  angles,  lé- 
gèrement pubefcens ,  garnis  de  feuilles  fimples , 
alternes,  pétiolées,  pedtes,  orbkulaires ,  un  peu 
rétrécies  et!  coin  i  leur  bafe  ,  arrondies  â  leur 
fommet ,  entières  à  leurs  bords ,  prefque  char- 
nues, vertes  à  leurs  faces ,  légèrement  hîfpides, 
fupportées  par  des  pétioles  très-courts.  Les  fiî- 
pules  font  fcarieufes  y  blanchâtres ,  extrêmement 
petites. 

Les  pédoncules  foûtaxillaîres,  plus  courts  oui 
peine  aufli  longs  que  les  feuilles  ;  ils  fe  terminent 
par  une  petite  grape  ou  épi  ccMnpofé  de  qiiatie  â 
cinq  petites  fleurs  pédiculées,  pendantes.,  alteraes, 
dont  le  calice  eft  court ,  velu  ,  divifé  à  fon  orifice 
en  cinq  dents  aiguës.  La  corolle ,  à  peine  plus  lon- 
gue que  le  calice ,  eft  très-ouverte ,  une  étàmine. 
eft  feparée  des  neuf  autres  j  fon  anthère  eft  grofle, 
<*blûngue.  Le  fruit  eft  une  goufle  courte,  point 
articulée  ,  â  une  feule  femence  j  un  peu  compri- 
mée, velue,  hériflee  d'aiguillons  inégaux}  ceux  de 
Ja  carène  plus  longs  que  les  autres ,  un  peu  cour- 
bés en  crochet}  celui  du  fommet,  droit,  fubuié  j 
alonpé  s  cette  gouffe  eft  plus  ou  moins  courbée  ea 
demi-cercle  ,  arrondie  â  fon  côté  oppo(e. 

Cette  plante  i  été  recueillie  dans  les  Indes  par 
M.  Sonnertt,  qui  en  a  communiqué  un  exemp!aiie 
à  M.  Lamarck.  iV.f.in  herb.  Lam.  )      . 

7.  $AiNFOiH  en  chapelet.  Mtéyfamm  moUnifr 
mm.  Linn. 

Hedy f arum  foliis  fimplicibus  ,  orbiculatis  y  /<r^- 
niinibus  moniliformibus ,  giobofa-articitlntis.  Linn. 
Mantifl.  ici.  —  Burm.  Flor.  ind.  ub.  ji.  fig.  j. 

Hedyfarum  foliis  ettiptico-fuhrotundis  ,  fubtiis  pu^ 
befcenubus  ;  fiipulis  fcariofis  ,  pedolo  longiotibus  £ 
aniculis  lomenti  globofis  ypubefitnùbus.  "Villi  Spcc» 

Plant,  vol.  3.  pag.  117 j.  n^.  7. 

Cette  efpèce  fe  diftingue  de  Y  hedy  forum  moni^ 
liferum  y  oar  fes  tiges  bien  plus  courtes,  velues 
amfi  que  les  pédoncules;  par  les  articulations  de 
fes  gonfles  globuleufes  &  ptd>efcentes. 

Ses  tiges  font  couchées ,  longues  de  fix  à  fept 
pouces  au  plusj  filiformes,  velues,  â  peine  m* 
meufes,  MB  peu  compriaoéess  &  ftriées,.garntes  de 
feuilles  petites,  alieraes»  pétiolées,  orbicuUires 
ou  elliptiques,  obtufes  i  leur$  deux  extrémités  » 
quelquefois  légèrement  échahcrées  i  leur  bafe  * 
vertes,  glabres  à  leur  &ce  fnpérieure,  un  peu  pai 
befcentes  en  deflous,  paTticuMérement  fur  leur! 
principales  nervures  ;  les  pétioles  font  capiUaices  » 
d'environ  ua  tiers  plus  courts  que  les  feuilles  ,  pa« 
befcens,  munis  i  leur  bafe  de  deux  ftipules  am* 
plexicattles,  petites,  ovales,  aiguës,  fcarieufes ^ 


) 
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pitrooe  plaaes,  ftriécs,  i  peu  prêt  aufi  longues 
que  les  pétioles. 

Les  pédoncules  font  axîlUires ,  droits ,  filifor- 
mes, très-velus  ,  longs  au  moins  d'un  pouce  ,  ter- 
nnés  par  un  épi  court ,  compofé  de  petites  flaurs 
alternes,  prefque  feflîles  ,  peu  nombreufes ,  mu- 
nies de  bradées  très- étroites,  aiguës.  Le  calice 
el  tubulé,  glabre  ,  ftrié,  divifé  en  cinq  dëcou- 
pQies  ouvertes ,  fubulées ,  aiguës.  La  corolle  eft 
fort  pethe  ,  purpurine  ou  peut- être  d'un  blanc- 
jaiioatre  dans  l'état  de  ficciré  :  il  lui  fuccède  une 
gouffe  alongée ,  compofée  de  plufieurs  articula- 
tions renûées ,  globoSeufes ,  chargées  de  poils 
courts,  crochus  à  leur  Commet  lorfou'on  les  exa- 
mine à  la  loupe,  ainfi  que  Ta  très-bien  obfcrvé 
Linpé. 

On  trouve  cette  plante  dans  leSlhdes  orientales. 
3jf  C  K.  /.  in  htrlf.  Lam^i 

8.  Sainfoin  à  feuilles  de  nummulaire.  Hedyfa- 
rum  numnmUirifolium.  Linn. 

Hidyfimun  f&fiis  pmplUibus  ,  ohavato-fiérotun^ 
dis  ;  Jiipulis  fiarîofij  ,  petiolo  breviorihuÉ  l  lùnuruiS' 

glahris,  miculatis.  Willden.  Spec.  Plant,  vol.  3. 
pag.  117}.  n^.  6. 

Hfdyfaramfoiiisfimprtcibus ,  cuneiformibus.  Linn. 
Flor.  288.  —  Burm.  Flor.  ind.  pag.  64. 

Onobrychis  maderafpatanum  ,  munmularU  folio  , 
ùmitkopi9diifiiiqMS.  Fetiv.  C^içph.  4^.  tat>.  2.6. 

fig.4* 
Cette  efpèce  me  paroît  dififérer  beaucoup  de 

Vhify/arum  monîBferum  :  fes  feuilles  font  plus  gran- 
des, les  articulations  des  goufles  pM  arrondies, 
toute  la  plante  beaucoup  plus  grande. 

Ses  tiges  font  longues ,  anguleufes ,  pubefcen- 
tes ,  ftriées ,  grêles  ,  peu  ^ameufes  ,  couchées , 
garnies  de  feuilles  alternes ,  pétiolées.  fimples,  un 
peu  ovales  ou  arrondies  ,  ouelquefpîs  échanèrées 
en  coeur  i  leur  bafe  ,  obnifes  i  leurs  deux  extté- 
m:të$ ,  vertes  i  leur^  deux  fkes ,  un  peu  plus  pâles 
8c  légèrement  velues  en  deffous ,  pitticuliéfemèm 
à  leur  principale  nervure  5  réfléchies  à  l'extrémité 
de  leur  pétiole,  qui  a  environ  la  moitié' de  la  lon- 
gueur des  feuilles.  Les  (lipules  ftJntAraginales;,  foi- 
rieufes,î{Mlftchâtres>»,ftpiéBsi  ^ppUquéesconve 
les  tiges,  à  peu  près  aulïi  longues  que >s  pé- 
tioles. 

;  Èjt$  f etM font  dii]poféé8ieir  épis* ixiUaitea  ou 
terminaux ,  longs  de  deux  ou  trois  pouces  ,  grêles  9 
liffes  i  les  pédoncules  font  filiformes,  articulés^  a 
diaque  articulation  eft  une  fleuK  pédiculéè ,  fbli- 
taîre  â  labartîe  inférieure  du  pédoncule ,  fouvent 
deux  à  deux  vers  Ton  fommeir  l^uf'WliVe  eft 
gbbrè ,  ftrié ,  i  cinq  découpurwdfoitès^  ài«ttf  s. 
La  cciroDe  efLpurpiiriBe  ou  blaocliâtre,  petite  i  un 
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«  gouffe  pubefcente  dans  fa  jeuneffe ,  prefque  glabre 
à  l'époque  de  la  maturité ,  articulée  ^  les  articu- 
lations peu  arrondies,  prefque  cylindriques,  légè- 
rement comprimées  ,  (effiles ,  ridées ,  renfermant 
une  femence  un  peu  réniforme« 


Cette  plante  croit  dans  les  Indes  orientales.  ^ 

(  y,  /.  in  furb.  Lam.  ) 

La  plante  que  nous  venons  de  décrire,  eft  exac- 
tement celle  dont  Petiver  a  donné  la  figure ,  fie 
qui  eft  cirée  par  Linné  s  mais  elle  s'écarte  un  peu 
de  la  defcription  de  ce  dernier  auteur.  Je  n'ai  pas 
vu  les  feuilles  cunéiformes  ni  les  goufles  velues 
fur  leur  dos,  excepté  dans  leur  première  jeuneffe. 

9.  Sainfoin  à  feuilles  d'aliboufier.  Hedyfamm 
fiyHicifolium*  Linn. 

Hedyfamm  foliis  fimplicîbus  ,  conUto^rbîcuiaiis  ,  ' 
iretujis^fuprà  glabris  ^fubtks  tomentofis,  Linn.  Spec. 
•Mant.  vol.  1.  pag.  lOfi.  —  Willd.  Spec.  Plant, 
jvol.  j.pag.  1174.  n®.8. 

C'eft  une  plaifte  dont  les  tiges  font  ligneufes , 
;  prefque  quaaranfiitaires ,  cannelées,  légéremert 
•velues,  droites ,. garnies  de  feuilles  alternes,  pe- 
^  tiolées^  affez  grandes ,  preiqu'orbtciilaifes  ou  un. 
; ppu. ovales,  légèrement  pubefcentes  à  leur  face 
;  inférieure  ,  glabres  en  demis ,  longues  d*an  pouce 
!  &  demi ,  articulées  à  leur  infertîon  avec  le  pétiole, 
''  pendantes,  nerveufes ,  entières  à  leurs  bords;  les 
i  périodes  font  pr^fqu'a^  longs  due  lés  fisuilteS  , 
i  munis  à  leur  bafe  de  ftipules  lancéolées^  Jeaecon^- 
'  noiç  ni  les  fleurs  ni  les  6:uits. 

.  Cetre  phiite  croit  dans  l'Afie.!)^  (^«Z  ihlufb. 

«  ■ 

10.  Sainfoin  â  feuilles  en  rein.  Hâdyfafum  n* 

iniformt* 

Hedyfamm  foUis  fimplicîbuS  ^  rinlforfhil^'^^  -éaulti 
tereti,  Linn.  Speç.  Plan]t.  vol.  2.  pag.iQji. 
Burrrt.  Flot',  ind.  tab.  52,  fig.  i.-*'  Willd.  Sp 
Pbnt.  vol.  j .  pag.  1 1 74.  n^.  9.     ' 

Plante  remarquable  par  fes  feuilles  en  forme  de 
re^  ,  affez.  femblables  à  celles  de.  Vafarum  eiuo^ 
pàum  ,4nais  beaucoup  plus  petites»,  qui  a  des  rap-: 
;  p^rtsj^eç  ï hedyfamm  Jororiipn  i  dont  ^Ue.4^ere> 
p^r  (és.gouiprçsliplnii«uçs;irMcuUiions.   .:    ; 

'  Ses  tiges  font  filiformes ,  cylindriques,  ^rr^tes' 
jde  feuilles  alternes,  fimples,  longuemenrpého-- 
I  lées^  glabres  â  leurs  deux  faces,  obmfes ,  prelque 
:  tronauées  &  point  écfaancrées  à  leur  fommet  >  mu* 
nies  a  la  bafe  de  leur  pétiole  de  ftipules  fort  pe- 
tit;^ ,  aiguës.  Les  fleurs  font  dtfpoléefen  grapes 
;  i  rextrémiiî^  des  tiges  -,  réunies  uM<>ioÂv^nt,ff|iux 
!  à  4^^x,.o^bien  elIeS;  font placees^sm^ les  atflbiles 
des^ifeuilles  fupérie^(es,  folitaires  put  géminées, 
t  Le$  goufles  font  composées  de  pHi$eups  articula-. 

i      •  l'A'  ^        5  ^    r^..%^    /«    ■- 


ec. 


pea  e1«»  Jongoe  Ce  le  calice,  U  l«ii  fuccWe  ttije  li  tions  lifles,  a  une  feule  femence 


•  ^ 
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Cette  plante  croit  dans  les  Indes  orientales. 

~  ti.  Sainfoin  velouté.  Hedyfarum  vcliaînum. 
WiBd. 

Hedyfarum  foliis  fimplicibus  ^  ovatis  ^  tomentopà  y 
fiipuiis  BraBeifque  fiiifbrmihus  ^  lomtntis  vUlofo-to- 

mtntofis.  Willden.  Spec.  Plant,  vol.  }•  pag.  1 174. 
n**.  10. 

Ses  rameaux  font  ligneux^  cylindriques^  pubef- 
cens  j  garnis  de  feuilles  iimples^  alternes^  pétio- 
lées  j  ovales ,  obtufes  j  mucronées  à  leur  fommet ^ 
longues  de  trois  pouces  ^  molles  &  tomenceufes  à 
leurs  deux  faces  j  munies  à  leur  bafe  de  flipules  fi- 
liformes >  plus  courtes  que  les  pétioles. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  grappes  fimples  ^ 
longues  de  quatre  à  cinq  pouces ,  terminales  & 
a^ilUires^  fur  lefquelles  font  placées  des  fleurs 
fort  petites ,  prefque  feffiles^  de  couleur  violette ^ 
garnies  de  braâées  menues^  capillaires ^  plus  lon- 
gues que  le  calice.  Ce  dernier  ell  velu  profondé* 
nient^  diviJTéen  ctna  découpures  aiguës.  Lesgouf- 
fes  font  longues  à  un  demi  •  pouce  ^  articulées  « 
velues  9  tomenteufes  4  compoiées  d'articulations 
obldngueSj  comprimées. 

Cette  olante  croit  dans  les  contrées  méridio- 
nales de  1  Amérique.  I>  (  Defcript.  ex  Willd.  ) 

,  II.  Sainfoin  à  goufles  cachées. H^i^/ânMi  /n- 

ùirofum.  LinQ. 

Hedyfarum  folus  fimplkibus  ,  ovatis  ^  ferndatis  ; 
leguminiàus  çecidi4{ti^,  braàeâ  fomicatâ ^  fupini  ^ 
fcariofâ.  tinn.  Syft.  veget.  pag.  672.  n**.  ii.  — 
Mantifl'.  270.  —  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  3.  pag. 

Lins  maderafpatan  «  elatines  folh,  Petiv.  Gazo- 
phyli.  tab.  }c  fig.  ii* 

Ses  tige^  font  prèfque  ligneuses  j  nues>  divi- 
fées  en  quelques  rameaux  longs  ^  flexibles  ^  efî- 
lés  y  cylindtiaues ,  diffus ,  chargés  de  poils  très- 
fins  &  blanchâtres ,  garnis  de  feuilles  fimples ,  al- 
ternes^ pé(iolées>  écartées ^  ovales»  à  peine  den* 
ticulées  ^  prefcue  glabres  ^  ciliées  à  leurs  bords  > 
plus  rapprochées  à  l'extrémité  des  rameaux  ;  les 
inférieures  munies  à  leur  contour  de  quelques  pe- 
tite&  dents  épineufes.  Leur  périoie  eft  tsès-coun  $ 
le^  fiipules  fort  petites  ^  caduques. 

*  Les  fleurs  font  ou  foHtaires  ou  plus  fouvent 
deux  ï  deux  dans  raiflèlle  des  feuilles  fupérieu- 
res  j  foutenues  par  un  pédoncule  très-petit  ^  fim- 
pie  j  bifloie  \  recouvertes  entiérennent  par  une 
grande  brai^  concave  3  naviculaire  ou  en  voûte  ^ 
rouflâ  tre»  qu'on  prendroi  t  aifément  pour  une  feuille 
deflféchée.  Les  gonfles  font  prefque  rhomboïdes  ^ 
mucronées  i  Se  lîè  renferment  qu'une  (èule  fè- 
mencQ. 
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Cette  plante  croit  dans  h  s  Indes  orientales.  T> 
(  V.f  in  keri.  Jujf.  &  Lam.) 

13.  Sainfoin  vaginal. H^iyyânvmtu^'W^.Linn. 

Hedyfarum  foliis  Jimplicibus  ,  cordato^ohlongis  ; 
petioUs  fimplicibus  ,  flipuiis  vaginalihus»  Lînn.  Syft. 
veget.  pag.  67}.  n^  13.  —  Flor.  zeylan.  287.  — 
,  Willden.  Spec.  Plant,  vol.  j.  pag.  1176.  n*.  14. 

Genifta  articuiaia  ,  repens  ;  foliis  craffiufcuUê  ^ 
pianis,  acutis.  Burm.  Zeylan.  pag.  104.  tab.  49. 
fig.  I. 

Hedyfarum  monophyllum^  repens  ;  JUiculis  gUhris^ 
non  crenatis,  Herm.  Zeyl.  33. 

UndupyaU,  aiia  fpeçies  ^foUo  finguiari  obhngo. 
Herm.  Z!eyL  5. 10. 

Cette  plante  a  quelques  rapports  avec  Yhe^Ji^ 
rum  buplevrifolium^ipzx  la  forme  de  fes  feuilles  qui 
font  quelquefois  lancéolées  ^  mais  plus  fouvent 
oblongues>  elliptiques}  elle  eft  d'ailleurs  remar-' 

S|uable  par  les  ftipules  qui  entourent  les  tiges  ea 
orme  de  gaine. 

Ses  tiges  font  nombreufes,  herbacées  j  coo-  • 
chées  3  glabres  «  vertes  »  à  peine  rameufes  ,  cylin- 
driques J  garnies  de  feuiHes  fimples,  alternes»  pé« 
tiolées  J  très-variables  dans  leur  forme;  les  inté- 
rieures en  ovale  renverfé ,  échancrées  à  leur  bafe» 
les  fupérieures,  plus  afongées,  lancéolées^  en  cœur» 
elliptiaues^ou  aiiguësi'd'autres,  obtufes  &  mucr(H  - 
nées  à  leur  fommet  »  glabres  à  leurs  deux  faces  ,- 
veinées  J  réticulées,  (upportées  par  des  pédoies 
cylindriques  9  grêles ,  plus  courts  que  les  teuilles;  * 
les  fiipules  font  lancéolées  y  acuminées  ^  appli- 
quées contre  les  tiges. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  longs  épis  fimples^ 
aloogés  dans  Taiflelle  des  feuilUs ,  vers  l'extrémité, 
des  rameaux,  fupportant  des  fl  urs  pédiculées^ 
alternes >  munies  de  braâées  courtes,  aiguës.  Les 
calices  font  oblongs,  divifés  eh  cinq  découpures 
lanc;éolées>  pointues,  prefque  (èches.  Les  corolles, 
font  purpurines  ,  fort  petites.  Il  leur  fuccède  des 
gonfles  glabres  ,  articulées ,  prefque  cvlindriçjues  ^ 
légèrement  comprimées^  réticulées;  les  ardcola* 
tions  peu  difiinoes. 

Cette  plante  crok  dans  les  Indes  orientales  8c 
à  l'ile  de Ceilan.  O     ''  .       .  •  < 


14.  Sainfoin  à  goufi» cjiivàA^iit^Ueîfyfû 

cyiindricum*  ; 

Hedyfarum  folits  Jimplicibus  ^  ovatô-fubrotundls  , 
iongè  petiolûtis  ;  Jeiuminibus  cyllndricis  ^  anieulis 
fepiibus  J 'friatis  ,•  fiipuUi  vaginalihus.  (  N.  ) 

Onûbryckis  maderajpiatûntm  ,  mtmnuJari^  foBi^^ 
barbare  A  fiii fus.  Pecivér  j  Gaïoph.  cab.  i6«  lig.  !• 

Cette 


i 
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^  Cette  erpèce  a  de  très-grands  rapports  avec 
VhedyfarumvagînaUy  dont  elle  n'eft  peut-être  qu'une 
variété  :  die  on  diffère  par  fes  feuilles  prefque 
orbiculaires ,  trè^-obtufes ,  &  peut-être  par  fes 
gouffes  plus  arrondies ,  celles  de  Ykedyfarum  vagi- 
nale ne  nous  étant  pas  fuffifamnient  connues.  Au 
refte ,  rinfpeftion  de  la  figure  de  cette  plante  , 
donnée  par  Petiver ,  qui  y  convient  parfaitement , 
&  celle  donnée  par  Burman ,  de  Ykedyfarum  vagi- 
naU ,  en  feront  reconnoicrè  la  différence  au 
mier  ^CptSt, 

Sestigeifont  grêles^  fouples^herbacées,longues, 
cylîndriaues,  couchées ,  articulées^  rameufes  >  gar- 
nies de  feuilles  alternes ,  diftantes,  longuement  pé- 
tiolées,  prefûue  membraneufes  ^  arrondies  ou  un 
peu  ovales  j  ootufes  à  leur  fommet ,  ordinairement 
^hancrées  en  coeur  à  leur  bafe,  glabres,  d'un 
vert  gai ,  un  peu  plus  pâles  en  defTus  &  à  peine 
pubefcentes  5  marquées  de  nervures  obliques ,  ré- 
ticulées. Les  pétioles  font  longs  de  trots  à  quatre 
lignes ,  droits  ^  filiformes  y  un  peu  plus  courts  que 
les  feuilles^  très-ouverts.  Les  ftipules environnent 
les  tiges  en  forme  de  gainer  ^lles  font  droites, 
lancéolées^  fubulées,  aiguës,  tronquées  à  leur 
bafe ,  blanchâtres  &  membraneufes ,  très-rappro- 
chées  &  prefque  imbriquées  à  l'extrémité  des  ra- 
meaux »  &  cachent  entièrement  cette  partie  de  fa 
tige. 

Les  fleurs  font  difpofées,  à  l'extrémité  des  ra- 
meaux, en  un  épi  alongé^  grêle  «  quelquefois  axil- 
laire;  elles  font  alternes,  difiantes,  pédiculées, 
folitaires  fur  chaque  pédicule.  Le  calice  ell  glabre, 
oblong  j  divifé,  à  Ton  orifice j  en  cinq  découpures 
lancéolées ,  aiguës.  La  corolle  eft  fort  petite ,  pur- 

Imrine  ou  d'un  bleu  clair,  un  peu  plus  longue  que 
e  calice.  11  lui  fuccède  une  goufle  cylitidrîque , 
longue  au  moins  d'un  pouce ,  pédonculée  y  droite , 
chaque  articulation  leifile,  tronauée  â  fes  deux 
extrémités ,  légèrement  comprimée ,  lifle ,  glabre , 
ftriée,  la  dernière  aiguë  :  elles  fe  détachent  avec  la 
plus  grande  facilité  3  elles  ne  renferment,  dans  une 
feule  loge,  qu'une  femence  brune ^  un  peu  échan- 
crée  en  rein ,  obtufe  ou  prefque  tronquée  à  îes 
deux  extrémités. 

Cette  plante  crott  dans  l'Inde  &  à  l'Ile-de- 
France.  Q  i  {  y.f.  in  htrb.  Lam.  ) 

If.  Sainfoin  à  tiges  triangulaires.  Hedyfarum 

trique trtan,  Lînn. 

Hedyfarum  foliîs  fimpltcthus  ^  cordato  -  oblongis  ; 
pttioUs  alatis  y  ramis  triquetris,  Linn.  Syft.  veget. 
pag-  673.  n**.  ij.  —  Flor.  zeyl.  pag.  131.  n**.  286. 
—  Burm.  Flor.  ind.  tab.  ji.  fig.  2,  —  Willden. 
Spec.  Plant,  vol.  3.  pag.  1 176.  n^.  i  j. 

Oiiohrychis  leylanica,  monopkyllos  ^  caule  trian^ 
guio  ,  pttiolis  foUorum  alatis*  Burm.  Zeylan.  p.  176. 
cab.  8x. 

Botanique.  Tome  VL 
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Onoirychh  \eylanicay  aurantii  folio,  Petîv.  Si  ce» 
247.  —  Rai,  Suppl.  247. 

< 

Phafeolus  montanus.  7.  Rumph.  Amboin.  Yol. 
6,  pag.  146. 

Cette  plante  fe  diftingue  par  fes  tiges  triangu- 
laires, par  fes  pétioles  ailés ,  &  par  fes  gouff.s 
articulées,  très-comprimées.  Elle  pouffe,  d'une 

I  racine  commune ,  plufieurs  tiges  triangulaires  » 
cannelées ,  légèrement  purpurines  ou  verdàtres  , 
un  peu  velues,  à  peine  rameufes;  garnies  de  feuilles 
fimples,  alternes,  pétiolées ,  lancéolées,  aiguës  à 
leur  fommet ,  entière  à  leurs  bords ,  quelquefois 
échancrées  en  coeur  à  leur  bafe ,  longues  d'un 
pouce  &  demi  à  quatre  pouces,  larges  d'environ 
un  pouce,  glabres  à  leurs  deux  faces,  veinées  j 
légèrement  ciliées  à  leur  contour  ;  les  pétioles 
plus  courts  que  les  feuilles ,  furtout  dans  les  fupé- 
rieuress  ailés  comme  ceux  du  citronnier  {  les 
ftipules  oblongues  ^  lancéolées ,  fèches»  aiguës  j 
ftriées. 

Les  fleurs  font  axîllaires  ou  terminales,  alternes 
ou  rapprochées  deux  par  deux,  portées  fur  des  pé^ 
doncules  fimples,  à  peine  pubefcens$  garnis  de 
bradées  étroites ,  lancéolées  ,  plus  courtes  que  les 
pédoncules  partiels ,  fcarieufes ,  très- glabres.  Les 
calices  font  courts,  campanules,  velus,  à  cinq 
divifions  inégales,  aiguës.  La  corolle  eft  petite» 
purpurine.  11  lui  fuccède  une  gouffe  longue ,  arti- 
cul:e,  très-comprimée,  large,  prefque  plane, très- 
velue  ;  les  articulations  entières  &  un  peu  arron- 
dies à  leurs  bords ,  à  une  feule  loge ,  renfermant 
une  feule  femence  plate ^  ovale,  brune»  un  peu 
échancrée  en  rein. 

Cette  efpèce  fe  rencontre  dans  les  Indes  orien- 
tales. ^}  {  V.f  in  hcrb»  Lamarck.  ) 

16.  Sainfoin  à  grandes  braûées.  Hedyfarum 

firobiliferum. 

Hedyfarum  foliis  fimpliciitts  i  hraâeis  ftrobilarum 
infiatis  y  cordatis ,  obtufis.  Linn.  Flor.  zeylan.  287. 
tab.  3. — Burm.  Flor. ind.  léy.  — Willden.  Spec^ 
Plaint,  vol.  3.  pag.  1176.  n^.  16. 

Onobrychis  IndiéL  orientalis  ;  fagi  foliis  altemis  j 
filiculis  fpicâ  longâ  difpofuis.  Rai,  Suppl.  234. 

Carpinus  leylanica  y  filiquofa.  Burm.  Zeyl.  J4. 

C*eft  une  efpèce  très-reconnoiffable  à  la  gran- 
deur de  (es  bradées  &  à  la  longeur  de  fes  épis. 

Ses  tiges  font  ligneufes,  divifées  en  rameaux 
droits,  alternes,  un  peu  pubefcens ,  prefque  cy^- 
lindriques,  (triés,  garnis  de  feuillts  amples,  pé- 
tiolées, alternes,  glabres,  ovales,  oblongues^ 
liffes,  longues  au  moins  de  trois  pouces  fur  un 
pouce  &  demi  de  large  ;  entières  a  leurs  bords  » 
acuminées  à  leur  fommet,  vertes  ,  plus  pâles  au 
deffous,  6c  marquées  denervures  régulières,  (aiU 
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lantes ,  prerque  fîmples  y  un  peu  jaunâtres  ^  &  de 
veines  tranfverfes^  ondulées^  pubefcences. 

Les  fleurs  font  difporées  fur  de  très-longs  épis 
axillaires  &  terminaux ,  fimples  ^  flexueux  >  munis ^ 
dans  toute  leur  longueur,  de  grandes  &  larges 
braâées  renflées  ^  arrondies ,  prefqu'en  cceur  y 
aiguës  à  leur  fommet  y  imbriquées,  un  peu  velues  5 
marouées  de  nervures  &  de  veines  en  réfeau, 
membraneufes  »  d'un  brun  très-clair j  recouvrant 
entièrement  les  fleurs  &  les  gonfles. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes  orientales.  1) 
(  V.f.  in  herb.  Lam.  ) 

17.  Sainfoin  ï  Feuilles  imbriquées.  Hedyfarum 
imbrlcatim,  Linn.  f. 

Hedyfarum  foliispmplicihus  ,  cordatisfeffilibus^fti- 
pulatis  ,•  Juperioribus  imbricaùs  yûorifcris.  Linn.  f. 

Suppl.  350.  —  Thumb.  Nbv.  Aa.Upf.  6.  pag.41. 
tab.  I.  flg.  1. 

Haiiia  (  îmbricata  ) ,  foiîis  corda to-ovans ,  con- 
Voluih  ,  imbricatis  ;  fi^ribus  axillaribus  ,  fejftlihus, 
<rhumb. Prodr.  iji,  —  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  j. 
pag.  1170.  n**.  7. 

On  dîflingue  aifément  cette  efpèce  à  la  difpofi- 
tion  de  fes  feuilles  imbriquées  y  feflîles  j  &  à  fes 
larges  ftipules. 

Ses  tiges  font  filiformes,  herbacées ^  rameufes^ 
diflufes  )  les  rameaux  prefque  Jimples  y  flriés  ,  un 
peu  velus,  garnis  de  feuilles  alternes,  feflîles  « 
très-rapprochées ,  appliquées  contre  les  tiges ^  im- 
briquées ,  ovales  y  échancrées  en  cœur  à  leur  bafe, 
aiguës  â  leur  fommet^  très-entières  à  leurs  bords^ 
les  fupérieures  plus  grandes  que  les  inférieures  ^ 
ordinairement  pliflées  en  deux^  un  peu  raboteufes, 
ciliées  tant  fur  leur  carène  qu'à  leurs  bords; 
munies  à  leur  bafe  d'une  (lipule  courte,  alfez 

gande  3  ovale ,  dans  la  même  pofition  que  les 
uilles. 

Les  fleurs  font  folitaires,  feflîles,  fltuées  dans 
Taiffelle  des  feuilles  fupérieures  qui  les  cachent  en- 
tièrement. Elles  ont  un  calice  court ,  velu  y  divifé 
affez  profondément  en  cinq  découpures  étroites^ 
lancéolées^  aiguës,  ciliées  par  de  longs  poils  blancs. 
La  corolle  eft  une  fois  au  moiiis  plus  longue  que 
le  calice  «  de  couleur  purpurine,  un  peu  rou- 
geâtre,  rayée  par  des  veines  noirâtes;  l'étendard 
eft  ovale >  étendu»  plus  long  que  la  carène;  les 
ailes  étroites ,  de  la  même  longueur  ,  &  prelque 
auflî  larges  que  la  carène.  Le  fruit  eft  une  gouUeà 
deux  valves  y  à  une  feule  femence. 

G^tte  plante  croît  parmi  le  gazons ,  au  Cap  de 
Bonne-Efpérance.  T>  (  K./.  in  htrb.  Lam.  ) 

18.  Sainfoin  en  ailes  de  cbauye-fouris.  Hedy- 
farum vefperdlionis,  Linn, 
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Hedyfarum  foiiis  fin^licibus  umalifquê^  inur* 
medio  btlobo;  lobis  patentibuSy  lanceolatis  ;  lomenii 
articulisflexuofo'plicacis,  WiUd.  Spef  •  Plant,  vol.  3 . 
pag.  1177.  n°.  17. 

Hedyfarum  foiiis  Jimplicibus  ternatifqut  ;  foliolis 
intermediis  bilobis  ;  lobis  lanceolatis ,  divaricatis  ; 
ieguminibus  plicatis,  Aiton  ,  Hort.  Kev.  vol.  3. 
pag.  65. 

Hedyfarum  foiiis  pmplicîbus  y  lunatis  ^  lobis  retrà 
falcàtis  y  racemo  terminali ,  Ieguminibus  retrofra^ùy 
in  calice  infiato  inclujis,  Linn.  Suppl.  pag.  231.  — 
Jacq.  Icon.  Rar.  3.  tab.  ^66.'^ Idem,  Colleâ.  z» 
pag.  i.35«  — Loureiro,  Flor.  cochin.pag.  546. 

C'eft  une  plante  très-remarquable  par  la  forme 
fingulière  de  fes  feuilles  fimples  00  ternées,  la 
foliole  impaire  étendue  en  deux  lobes  ouverts 
horizonulement. 

Ses  tiges  font  fimples ,  grêles  y  un  peu  frutef- 
centes ,  élancées  y  hautes  de  trois  a  quatre  pieds  » 
rameufes  à  leur  partie  fupérieure ,  légèrement  hif- 
pides  'y  les  rameaux  ne  paroilfent  ordinairement 
qu'après  que*la  tige  principale  a  produit  des  fleurs. 
Les  feuilles  font  alternes,  pétiolées,  fimples»  quel- 
quefois ternées.  La  grande  foliole ,  qui  eft  très- 
fouvent  feule  y  fe  partage  en  deux  lobes  horizon- 
taux ^  longs  au  moins  de  deux  pouces,  étroits  , 
aflez  femblables  à  deux  ailes  de  papillon  bien  ou- 
vertes} marauée  de  deux  ou  trois  nervures  tranf- 
verfes  »  &  de  petites  veines  failiantes  &  en  ré- 
zeau»  le  lobe  inférieur  terminé  fort  fouvent  par 
un  autre  lobe  très-petit  y  articulé^  pendant^  cette 
feuille  eft  de  couleur  verte,  quelquefois  mélan- 
gée de  brun ,  de  blanc  ou  de  jaune  par  zones  : 
dans  le  milieu  de  l'échancrure  des  lobes  eft  une 
très -petite  pointe  particulière.  Lôrfqu'à  cette 
feuille  fe  joignent  une  ou  deux  autres  folioles  U* 
térales j  elles  font  petites,  tronquées,  cunéifor» 
mes.  Le  pétiole  eft  droit ,  filiforme^  muni  à  fa  bafe 
de  ftipules  fubulées. 

Les  fleurs  forment  une  petite  grappeon  plutôt  un 
épi  courte  terminal ,  fouvent  réunies  deux  à  deux  ^ 
une  feffile^  une  autre  pédiculée  :  on  en  voit  auffi 
de  folitaires  &  feflîles  dans  l'aiflelle  des  feuilles 
fupérieures  >  elles  font  munies  y  â  leur  bafe  y  d^une 
bradée  lancéolée  ^  caduque.  Leur  calice  eft  cam- 
panule, très -velu,  à  cin^  divifions  lancéolées^ 
aiguës.  La  corolle  eft  petite,  très-ouverte  ,  mé- 
langée de  blanc  &  de  violet  ;  les  ailes  &  ta  carène 
fortement  réfléchies;  lesétamines  forment  un  feul 
paquet,  en  forme  d'une  colonne  droite  au  milieu 
des  pétales  réfléchis.  L'ovaire  eft  linéaire.  Après 
la  fécondation  »  le  calice  fe  ferme ,  s'enfle  y  &  re- 
couvre le  fruit  dans  fa  jeuneflTe ,  qui  devient  une 
goufle  articulée,  repliée  à  chacune  de  fes  articu- 
lations. 

Cette  plante  croît  dans  Tlnde  &  à  la  Cochii^ 
chine.  Q  çf*î  {  V.f  in  herb.  Lam,  ) 
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19.  Sainfoin  fagitté.  Uedyfamni  fagîttatûml 

Hedyfarum  [bIUs  fimplicibus  y  cordatis  ,  lanceoiatO' 
fagiuatis  j  fioribus  folUariis  ^  pedunculis  capiUaribus 
loMgiJpmis,  (  N.  ) 

Efpèce  remarquable  par  Tes  fleurs  Tolitaires^ 
fupportées  par  de  longs  pédoncules  capillaires. 

Ses  tiges  font  tendres^  herbacées^  à  trois  angles^ 
très-glabres^  vertes^  divifées  en  longs  rameaux 
très-ouverts  ^  diffus  >  earnis  de  feuilles  alternes , 
pétiolées^oblongues^  lancéolées  ou  prefque  fagit- 
tées  »  échancrées  en  cœur  à  leur  bafe ,  aiguës  à 
leur  fommet  j  glabres  à  leurs  deux  faces  ^  veinées  ^ 
•ntières  à  leurs  bords ,  longues*  au  moins  d'un 
pouce  fur  trois  lignes  de  large.  Les  pétioles  font 
très-courts  j  munis  à  leur  bafe  de  (lipules  oppo- 
fées'^  ovales  ,  lancéolées  >  aiguës,  ouvertes  j  plus 
longues  que  les  pétioles. 

Les  ieurs  font  fotitaires^  fituées  dans  Taiffelle 
des  feuilles  fupérieures^  foutenues  par  des  pédon- 
cules fimpleSj  uniflores^  capillaires,  droits  ou  ar- 
qués, au  moins  une  fois  aiiifi  longs  que  les  feuilles. 
Le  calice  efi  prefque  glabre  ou  un  peu  rude ,  di- 
vîfé ,  au  -  delà  de  fa  moitié ,  en  cinq  découpures 
prefqu'égales ,  oblongues,  linéaires ,  aiguës, mu- 
cronées.  La  corolle  efl  petite ,  à  peine  plus  longue 
que  le  calice,  d'un  rouge-pourpre.  Je  n'ai  point 
vu  les  fruits. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes  orientales. 
{  K./  in  kerb.  Lam.  ) 

20.  Sainfoin  à  feuilles  bilobées.  Hedyfarum 
foTorium.  Linn. 

Hedyfarum foliîs  fimplicihus ,  renifbrmihus  ,  emar" 
ginatis'y  caule  triquetro.  Linn.  Syfi.  veget.  pag.  671. 
Ia*.  8.  —  Mantiff.  170. 

Haliîa  ( Çoxoxhz) ^foUisfubrotundo-ren if ormihus t 
tmarginatis  3  glabris  ;  foribus  racemofis,   Willden. 

Spec.  Plant,  vol.  j.  pag.  1170.  n®.  8. 

Glycine  (monophyllos),  caule  volubili  ;  fioribus 
paniculMJ^  lateralbus.  Burm.  Flor.  ind.  pag.  16 1. 
tab.  50.  fig.  2. 

Lenr  madtrafpatan  ^  nummulariâ  folio,  Petiv. 
Gazoph.  tab.  32.  fig.  i. 

Cette  plante  s'écarte  beaucoup  des  hedyfarum 
par  Ton  port ,  &  n'en  eA  par  cela  même  que  plus 
aiftinâe.  Elle  a  beaucoup  de  rapports  avec  les 
glycine ,  parmi  lefquels  Burman  Ta  placée  dans  fa 
J'/ore  des  Indes  :  Willdenov  en  a  fait  un  halia , 
genre  établi  pour  Thunberg>  &  dans  lequel  les 
goufles  font  monofpermes  ,  à  deux  valves.  L'ef- 
pèce  dont  il  eft  ici  queflion  préfente  ce  caraâère  > 
elle  (ft  ée  plus  remarquable  par  fes  feuilles  pref- 
que rondes»  échancrées  à  leurs  deux  extrémités. 

Ses  tiges  font  glabres  y  herbacées  ^  farmenteu- 
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I  fes ,  hautes  d'environ  un  pied  &  demi ,  grêles , 
ftriées ,  anguleufes ,  prefqu'à  trois  faces  ,  garnies 
de  feuilles  alternes  y  pétiolées ,  diftantes ,  très* 
(impies ,  petites  ,  arrondies,  plus  larges  que  lon- 
gues y  prefqu'à  deux  lobes  y  échancrées  à  leuv 
fommet  y  en  forme  de  rein  à  leur  bafe ,  glabres  i 
leurs  deux  faces  >  minces,  tendres,  entières  à  leurs 
bords,  fouvent  tachetées  dans  leur  difque,  médio- 
crement réticutées  s  les  pétioles  capillaires ,  plus 
courts  que  les  feuilles  s  les  (lipules  courtes,  ova- 
les, élargies ,  acuminées,  membraneufes. 

Les  pédoncules  communs  font  capillaires,  pu- 
beftens ,  axillaires ,  longs  de  deux  ou  trois  pouces  y 
fur  lefquels  les  fleurs  font  diftantes,  difpofées 
deux  à  deux  ou  oppofées  «  munies  de  pédoncules 

[partiels  extrêmement  (ins,  longs  de  trois  à  qiiatre 
ignés  :  je  n'y  ai  point  obfervé  de  braâées  i  peut** 
être  font-elles  très- caduques.  Les  calices  font  pu^ 
befcens ,  campanules ,  très-courts ,  diyKés  à  leur 
orifice  en  cinq  petites  dents  fort  courtes,  prefque 
obtufes.  La  corolle  e(}  petite,  purpurine  ou  blan- 
châtre ,  autant  que  j'ai^u  en  juger  d'après  des  in- 
dividus fecs}  les  gou(ies  font  courtts,  ovales^ 
très -comprimée  s  «  arrondies  à  un  de  leur  côté^ 
prefque  tronquées  à  leur  coté  intérieur,  glabres ^ 
a  une  feule  articulation  (deux  félon  Linné >,  queir 
quefois  légèrement  échancrées  vers  fa  bafe  «  ren- 
(ermant  une  feule  femence  oblongue,  obtufe  à  fes 
deux  extrémités  y  échancrée  en  rein. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes  orientales.  ^ 
21.  Sainfoin  à  feuilles  variées.  Hedyfarum  di- 

verfifolium, 

Hedyfarum  foliis  fimplicibus  y  ùvatis  ,  integris  feu 
fublobatis  y  quandoque  ternatis  y  racemis  fubtermina^ 
libus  ;  leguminibus  Unearibus  y  pubefcentibus  y  fubin^ 
tegris.  (  N.  ) 

.  Ses  rameaux  font  glabres ,  cyHodriques ,  prefque 
ligneux,  d'un  brun  rougeâtre^  garnis  de  feuilles 
alternes ,  pétiolées ,  fimples ,  ovales  ,  prefqu'el- 
liptiques ,  longues  ei'un  pouce  &  demi ,  glabres  i 
leurs  deux  faces,  vertes  à  leur  face  fupérieure, 
un  peu  blanchâtres  ou  cendrées  en  deffous,  en- 
tières ou  un  peu  lobées,  quelquefois  ternées,  fur- 
tout  les  feuilles  fupérieures  $  Ls  pétioles  font 
ftriées,  glabres,  munies  à  leur  bafe ,  fur  les  tiges, 
de  deux  ftipules  tronquées  à  leur  bafe  ,  fèches , 
rcufifàtres ,  aiguës ,  &  de  deux  autres  très-petites, 
uti  peu  au  deflfous  de  l'infertion  des  feuilles  avec 
leur  pétiole. 

Les  fleurs  font  difp">fé€s  en  grappes  droites,  fîm- 
p'es ,  prefque  terminales ,  plus  longues  que  les 
feuilles }  les  pédoncules  partiels,  longs  de  deux  à 
trois  lignes ,  font  fôlitaires  ou  prefque  fafciculés; 
les  bradées  très -caduques;  les  calices  courts, 
campanules,  ouverts,  divifés  en  cinq  découpures 
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oblongues ,  inégales ,  très-aigUës  »  preGque  gla- 
bres ',  la  corolle  petite  ^  à  jpetue  une  rois  au(fi  lon- 
gue que  le  calice  j  les  gouÔes  font  planes^  articu- 
lées ^  velues  2  comprimées  j  prefque  point  écban- 
crées  à  leurs  articulations. 

Cette  plante  a  été  découverte  par  Commerfon 
à  rîle  de Madagafcar.  f)  (  F.f.  in  keré.  Jujpeu,) 

11.  Sainfoin  à  deux  folioles.  Hcdyfarum  di- 
pkylium.  Linn. 

Hedyfarumfoliis  binatîs ,  ovato-lanceolatis  ^  BrOC' 
uis  geminis ,  fubciliatis  y  iomenti  articulis  pubefcen^ 

abus ,  aiuieatis.  WiUden.  Spec.  Plant,  vob  ).  pag. 
1178.  n^  18. 

Hedyfarum  fùliis  binc^tu  ,  petiolatîs  y  braSleis  ge* 
minh  y  ovatis  ,  acutis  ,  feJJiUbus^  Linn.  Syft.  veget. 
pag.  67  j.  n®.  17. 

Hedyfarum  foliis  binatis ,  pedolatis  ;  fioraiibus 
feffiiibus.  Miller,  Dia.  n^.  5. 

Onobrychis  maderafpatana  ,  dîphytlus  ;  -filicutls 
cfyptatisy  kirfutis ,  minor,  Pluken.  Almag.  pag.  270. 
tab.  246.  fig.  6. 

Nelam-mari.  Rheed.  Malab.  vol.  9.  pag.  161. 
tab.  82. — Rai^Suppl.  404. 

^.  Hedyfarum  diphyllum,  Svartz,  Obferv.  285. 

Hedyfarum  herbaceum  ,  procumbens  ;  foliis  gémi- 
naùs  ^Jpicis  foHatis  terminalibus,  Browii,  Jam.  }oi . 

Hedyfarum  minus,  diphyllum,  Sloan  ,  Jam.  73. 
Hift.  I.  pag.  183".  —  Rai ,  Suppl.  4/0. 

Cette  plante  &  la  fuîvante ,  oue  Linné  a  regardée 
comme  la  même,  font  jufqu^alors  lç%  feules  efpè- 
ces  A'kedyfarum  que  nous  connoiAions  à  deux  fo- 
lioles. Celle-ci  fe  diftingue  par  fes  feuilles  lancéo- 
lées ,  par  fes  goufles  épineufes  ,  petites  &  pubef- 
centes,  prefque  cachées  par  les  braûécsa 

Ses  tiges  font  couchées ,  grêles,  cylindriques, 
à  peine  légèrement  pubefcentes ,  divifées  en  ra- 
meaux touffus,  filiformes,  nombreux,  ramifiés, 
garnis  de  feuilles  alternes,  pétiolées,  compofées 
de  deux  folioles  lancéolées ,  glabres,  vertes  à  leurs 
deux  faces  >  aiguës  i  leur  fommet ,  arrondies  à  leur 
bafe  y  ponûuées  en  deflbus  lorfqu'on  les  confi- 
dère  à  la  loupe  ,  longues  d'environ  fix  lignes,  lar- 
ges de  deux,  entières  à  lems  bords ,  ouvertes , 
fituées  à  l'exiréinité  d*un  pétiole  comprimé,  de 
même  longueur  au  moins ,  muni  â  fa  bafe  de  deux 
ftipules  étroites  ,  lancéolées ,  droites  ,  aiguës , 
ponôuées  en'deifous. 

« 

DeTaiflelledes  feuilles  fortent  des  épis  longs  de 
deux  ou  trois  pouces,  fimples,  droits,  tellement 
couverts  de  Lradtées,  qu'on  les  prendroit  pour 
un  rameau  feuille;  ces  braâées  font  deux  à  deux  , 
alternes,  prefqu'imbriquées  ,  ouvertes,  ovales  > 
aiguës j  vertes,  ponétuets,  cilices  à  leurs  bords  ^ 
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feffiles ,  marquées  de  nervures  droites ,  partant 
toutes  d'un  point  commun  de  la  bafe.  Les  fleius 
font  fort  petites,  fefCles,  tout-à-fait  cachées  par 
les  deux  bradées  qui  les  accompagnent.  Leur  ci' 
lice  eft  glabre  ,  prefque  fcarieux,  à  cinq  divifions 
lancéolées  ,  aiguës.  La  corolle  eft  un  peu  plus  lon- 
gue que  le  calice  :  il  lui  fuccède  une  gouffe  courte, 
à  peine  plus  longue  que  les  bradées,  compofée 
de  deux  ou  trois  articulations  étroites,  ovales, 
comprimées,  pubefcentes,  hériffées  d*^aiguillon$ 
inégaux ,  courts,  fubules. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes  orientales  :  on 
la  trouve  auifi  en  Amérique ,  à  Cayenne,  aux  An- 
tilles :  cette  dernière  eft  plus  grande.  O  (  ^./.  /« 
kerb.  Lamarck.y 

2 j.  Sainfoin  conjugué.  Hedyfarum  conjugatum. 

Hedyfarum  foliis  binaus ,  ovatis^  braâeis  gémi- 
nisy  ciliatisi  Iomenti  articulis  glabris  y  aculeatis. 
Willden.  Spec.  Plant,  vol.  j.  pag.  1 178.  n**.  19. 

Hedyfarum  diphyllum.  Ji  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  2. 
pag.  10J5, 

Hedyfarum  diphyllum  ,  foîiolis  ovatis ,  ftlicidis 
^fperisy  geminis  y  inaniculatis.  Burm.  Zeylan.  pag. 
114.  tab.  jo.  fig.  I. 

Onobrychis  maderafpatana  y  diphyllos  ^yfilicuUs  af- 
péris.  Plukeo.  Pliytogr.  tab.  102.  fig.  1. 

Malgré  les  grands  rapports  qui  exiftent  entre 
V hedyfarum  diphyllum  &  cette  efpèce,  elle  doit 
cependant  en  être  diftinguée  par  fon  port,  fes  ti- 
ges étant  droites  ,  bien  moins  rameufes  ;  par  fes 
folioles  ovales  &  non  lancéolées ,  par  fes  gouffes 
ordinairement  plus  longues,  plus  larges,  épineu- 
fes ,  mais  non  pubefcentes. 

Ses  tiges  font  très-glabres ,  cylindriques  >  pref- 
que filiformes,  droites  ,  plus  hautes  que  celles  à^ 
Telpèce  précédente,  divifées  en  rameaux  moins 
nombreux  ,  effilés  ,  ouverts ,  garnis  de  quelques 
feuilles  diftantes ,  alternes ,  pétiolées,  compofées 
de  deux  folioles  courtes,  ovales,  un  peu  aiguës» 
entières  à  leurs  bords,  prefqu'en  cœur ,  glabres 
à  leurs  deux  faces,  longues  de  trois  à  quatre  li- 
gnes au  plus ,  larges  d*environ  deux  lignes  y  fup- 
portées  par  des  pétioles  droits,  plus  longs  que  les 
feuilles,  munis  à  leur  bafe  de  deux  petites  brac- 
tées lancéolées  ,  aiguës. 

De  l'aiftelle  des  rameaux-  ou  des  feuilles  fortent 
des  épis  droits,  fimples,  folitaires ,  longs  de  trois 
à  quatre  pouces,  nus  à  leur  partie  inférieure  ,  mu- 
nis de  braâées  oppofées,  un  peu  diftantes  ,  feffi- 
les,  ovales,  aiguës,  ciliées  à  leurs  bords,  vertes 
à  leurs  deux  faces,  à  nervures  droites^  renfer- 
mar>t  des  fleurs  folitaires  ,  feifiies,  dont  le  calice 
eft  fcarieux,  à  cinq  divifions  lancéolées,  aiguës» 
La  corolle  eft  petite,  de  couleur  jaune  :  il  lui  fac- 
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cède  une  goufle  comprimée^  alongée,  ccmpofëe 
de  quatre  ou  cinq  articulations  larges^  ovales  ou 
un  peu  orbiculairesj  glabres^  épineufes,  chaque 
articuiation  de  la  longueur  dès  braâées. 

Cette  efpèce  croît  dans  Tlnde  &  à  Tîle  de  Ceî- 
lan.  O  (  y.  fin  h0>.  Lam.  ) 

14.  Sainfoin  à  quatre  feuilles.  Hedyfarum  u- 

traphyllum. 

Hedyfimm  /biiis  dtgitato^quadrifoUatis  y  braScis 
fuborbicidaùs  ,  Uguminibus  muliianiculaiis  ,  afpcris, 

(N.) 

Zomia  (  tetraphylla)>/o//ij  dîgitàto^uadri/biia'* 
fis  y  braHeis  fuborbiculatis.  Michaux  ^  Flor.  boréal. 
Amer.  vol.  2.  pag.  76.  tab.  41. 

Zomia  braScata.  Walter.  Flor.  carol.  pag.  181. 
-*-  Gmel.  Sy&.  nac.  vol.  2.  pag.  1076. 

^.  Hedyfarum  (tetraphyllûm),/ô//w  tematisqua- 
drinatifquc y  ftipulis  fagittatis.  Thunb.  Prodr.  pag. 
132.  —  Nov.  Aft.  Upfal.  6.  pag.  44.  tab.  j. 

Hedyfarum  (  tetraphyllum)  ,foliis  ternatis  qua- 
drinatifque  ^  racemis  elongatis  j   braÛcis  geminis  , 
fore  majoribus.  Willden.  Spec.  Plant,  vol.  j.  pag. 
1203.  n*.  78. 

Cette  plante ,  dont  on  a  fait  un  genre  particu- 
lier J  eft  tellement  rapprochée  par  fon  port ,  & 
niéme  par  les  parties  ae  fa  fruâification  ^  de  Vhe- 
dyfarum  dipkyllum  ^  (Qu'elle  n'en  diffère  que  par  fes 
Kuilles  à  quatre  folioles  au  lieu  de  deux. 

Ses  racines  font  grêles ,  peu  ràmeufes ,  divîfées 
en  filamens  capillaires»  elles  uroduifent  une  tige 
haute  d'environ  un  pied,  foiole,  grêle,  à  peine 
rameufe,  glabre,  garnie  de  feuilles  alternes ,  pé- 
tîolées ,  compolees  de  quatre  folioles^prefque  fef- 
files,  fituées  à  Textrémité  du  péâoleiçommun , 
ouvertes  en dîgitations,  inégales,  étroites,  oblon- 
gués,  lancéolées  3  glabres  a  leurs  deux  faces,  en- 
tières â  leurs  bords,  pointues  â  leurs  deux  extré* 
mîtes  ,  longues  d'un  pouce  &  davantage ,  larges 
d'environ  trois  lignes  ,  fupportées  par  des  pétioles 
filiformes,  au  moins  de  la  lon]gueur  des  feuilles 3 
munis  à  leur  bafe  de  flipules  membraneufes,  cour- 
tes ,  lancéolées ,  aiguës. 

Les  fleurs  font  axillaires  ou  terminales  j  difpo- 
fées  le  long  d'un  pédoucule  commun  en  un  épi 
droit  J  elles  font  alternes, prefque  feflVes,  petites, 
renfermées  chacune  entre  deux  grandes  braâées 
larges,  ovales,  glabres,  un  peu  arrondies,  quel- 
quefois un  peu  aiguës,  feffiles,  ôppofées ,  (triées 
Jongitudînalement.  Leur  calice  eft  court,  campa- 
nule, prefqu'à  deux  lèvres ,  à  cinq  dents.  La  co- 
rolle ^ft  petite,  entièrement  cachée  par  les  brac- 
tées; l'étendard  eft  réfléchi ,  échancré  en  cœur  5 
Jes  anthères  alternativement  oblongues  &  glo- 
buLeufes.  Les  goufles  font  étroites.,  linéaires > 
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articulées ,  un  peu  plus  longues  que  les  braâées, 
compofées  d'articulations  tronquées  à  un  de  leur 
côté  ,  ovales  ,  comprimées  ,  hériffées  de  poils 
courts  &  roidcs. 

Cette  plante  croit  dans  les  contrées  feptentrio- 
nales  de  l'Amérique ,  dans  la  Caroline  inférieure*. 
(  y.  f  in  herb.  Jujfieu,  ) 

Quoique  la  plante  que  Thunberg  a  nommée 
hedyfarum  tetraphyllum  air  été  recueillie  au  Cap  de 
Bonne-Efpérance,  &  qu'elle  ofifre,  d'après  fa  def- 
cription  ^  quelques  difiétences  ,  je  n^ai  pu  la  regar- 
der comme  une  efpèce  féparée.  Sts  feuilles  font» 
fur  le  méiûe  individu  ^  ter  nées  &  quaternées  5  les 
ftipules  à  demi  fagittéess  les  braâées  ovales,  ai- 
guës ,  réunies  deux  à  deux ,  nerveufes  »  plus  lon- 
gues que  les  fleurs  -y  les  goufles  font  ordinairement 
compoiëes  de  quatre  articulations  rudes,  en  forme 
de  collier. 

*  *  Feuilles  tentées. 

15.  SaiKFOIN  élégant.  Hedyfarum  pulchellum. 
Linn. 

* 

Hedyfarum  foliis  ternatis  i  braâeis  eeminis  ,  eon» 
jugatiSy  orbiculatisy  lineatis.  Linn.  Svft.  veget.  pag» 
673.  n*^.  18.  —  Burman,  Flor.  ind.  pag.  x6y.— 
Willd.  Spec.  Plant,  vol.  3.  p.  1179.  n^.  20. 

Hedyfarum  foliis  ternatis  y  braBeis  ftrobilorum  or-^ 
iiculatis,  conjugatis.FloT.  zeylan.  pag.  1 55.  n**.  i^im 
—  Spec. Plant. edit.  a.  p.  1053. 

-  Hedyfarum  trifolîatum ,  frutefcens'y  flore  &  fruSa 
inter  duofoliola  abfconaitis.Bumt.  Zeylan.  pag.  x  i6. 
tab.  ji". 

Onobrychis  maderafpatana  ^  tnphyl[à)filiculis  r/e- 
ganterfoliaceis.  Rai  ,  Suppl.  234. 

Onobryehis  indica  ,  triphyllos  ,•  foliis  amplis ,  m«- 
cronads  \fiUquis  parvis  infpicamlongam  ex  alis  inter 
bina  foUola  circinnata  ,  arBe  conniventia  reconditis, 
Pluketi.  Amalth.  161.  tab.  433.  fig.  7. 

C'eft  un  trèsrjoli  arbriffeau,  dont  les  feuilles 
font  compofées  de  trois  folioles,  la  terminale 
très-grande  >  les  fleurs  difpofées  en  trè$*petites 
grappes,  cachées  par  des  braâées  ovales,  formant 
par  leur  réunion  un  long  épi  Ample. 

Ses  tiges  font  peu  élevées ^  ligneufes,  rudes, 
légèrement  velues,  d*ûn  pourpre  foncé  ,  divifees 
en  rameaux  droits >  prefque  (impies,  quadrangu- 
laires ,  cannelés,  pubefcens,  garnis  de  teuiiles  pé- 
tiolées ,  alternes ,  compofées  de  trois  Folioles  iné* 
gales,  pédiculées,  ovales  ou  elliptiques,  obtufes 
à  leurs  deux  extrémités,  épaifles  ,  ridées,  glabres 
&  d'un  vert  foncé  en  deflus,  cendrées  &  pubef- 
centes  en  deflbus  ,  légèrement  ciliées  à  leurs 
bords ,  marquées  de  fortes  nervures  Amples ,  la- 
térales ,  &  de  veines  faillantes ,  prefque  parallè- 
les/ la  foliole  terminale  beaucoup  plus  grande» 
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longue  de  deux  à  trois  pouces  fur  au  moins  un 
pouce  de  large  $  les  deux  folioles  latérales  prefque 
deux  fois  plus  petites  ;  les  pétioles  (ont  velus  ^ 
épais ,  munis  3  à  leur  bafe  &  à  celles  des  folioles 
latérales ,  de  deux  ftjpules  très-petites^  caduques  ^ 
aiguës  >  très-velues. 

Il  fort  de  l'aiffélle  des  feuilles  fupërieures  un 
eu  plufieurs  épis  fimples ,  longs  de  fix  ou  huit 
pouces  &  plus^  garnis  dans  toute  leur  longueur 
de  braftées  oppofées  ^  arrondies  >  pédicuiées  « 
épaiflès  y  prefquimbriquées  y  ridées  y  pubefcen- 
tes  j  ciliées  à  leurs  bords ,  réunies  deux  par  deux ^ 
&  cachant  une  petite  grappe  de  fleurs  au  nombre 
de  deux  ou  trois  ^  munie  a  une  troifiètne  braâée 
fort  petite  3  étroite,  lancéolée,  prefaue  fétacée, 
velue  ,  &  qui  pourroit  faire  regarder  les  plus 
grandes  comme  de  véritables  feuilles  $  opinion 
M'autant  plus  vraifemblable,  que  j'ai  remarqué  de 
jeunes  épis  où  elles  n'exiftoient  pas  >  elles  man- 
quent auffi  aux  fleurs  terminales.  Le  calice  eft  fort 
petit,  couvert  de  poils  nombreux,  rouflatres;  la 
corolle  eft  petite,  purpurine  >  les  goufl!es  font  gla- 
bres ,  comprimées ,  plus  courtes  que  les  grandes 
braâées,  compoféesde  deux  ou  trois  articulations 
au  plus  «  la  dernière  terminée  par  une  petite  pointe 
aiguë  «  à  une  feule  loge ,  contenant  une  femence 
noirâtre ,  plane  ,  un  peu  arrondie ,  légèrement 
échancrée  en  rein. 

Cette  plante  fe  rencontre  dans  les  Indes  orien- 
tales. Commerfon  l'a  également  recueillie  aux 
iles Philippines.  J)  {f^-f^  inkcrb.  Lam.&Juffieu.  ) 

16.  Sainfoim  à  feuilles  de  fpartium.  Hedyfw 
rum  fpartium,  Linn. 

Hedyfarum  foliis  tematit  fimpUcibufque  ,  fuhto^ 
mentojts  ;  cault  dichotomo }  fioribus  gcminis;  Ugu- 
minibus  aniculatis  ^  hijpidis.  Linn.S^h  veget.  pag. 
673.  n**.  19.  —  Mantîff.  271.  —  Burm.  Ind.  pag. 
166.  tab.  ji.  flg.  3. 

Kedyfirum  foliis  tematis  fimpUcibufque ,  lineari- 
lanceolatis ,  fubtomentofis  ;  ptdunculis  unifions ,  axil- 
Idribus ,  fubgeminatis  ;  tomentis  htfpidis,  Willden. 
Spec.  Plant,  vol.  ).  pag.  1 179.  n**.  11. 

Spanium  ptrficum  y  monopkyllum  &  triphyiium, 
Garcin.  herb. 

Cette  efpèce  a  prefque  Tafpeâ  du  fpartium  jun- 
r^ttm ,  remarquable  par  Ces  rameaux  effilés ,  de  par 
fes  fleurs  éparfes,  axillaires,  disantes. 

Ses  tiges  font  ligneufes,  blanchâtres,  flriées; 
fes  rameaux  prefque dichotomes,  grêles^  élancés; 
garnis  de  feuilles,  dont  les  unes  font  fimples ,  fo- 
litaîres;  d'autres,  ternées  ,  pétiolées ,  alternes, 
linéaires,  lancéolées,  petites,  longues  de  fix  à 
huit  lignes ,  tomenteufes  :  dans  les  feuilles  ter- 
nées  ,  la  foliole  terminale  eft  beaucoup  plus  longue 
que  les  latérales ,  rétrécies  à  fes  deux  extrémités; 


s  A  I 

les  pétioles  garnis  à  leur  bafe  de  ftipules  très« 
courtes,  obtufes. 

Les  fleurs  font,  les  unes  folitaires,  d'autres 
deux  à  deux  dans  Taiflelle  des  feuilles,  prefque  fef- 
files  ou  légèrement  pédonculées,  munies  d'une 

(Petite  braâée  étroite  fur  le  pédoncule.  Leur  ca- 
ice  efl  court,  à  cinq  dents;  la  corolle  de  couleur 
jaunes  les  pétales  fournis  d'onglets  de  la  longueur 
du  calice.  Les  ^oufles  font  courtes ,  compoféesde 
trois  articulations  un  peu  orbiculaires  j  mono- 
fpermes,  hérilTées  de  poils  roufiatres. 

Cette  plante  fe  rencontre  dans  les  Indes  otieD" 
tales*  1>  (  Defcripî.  ex  Burm*  ) 

27.  Sainfoin  en  ombelle.  Hedyfarum  umbella» 
tum.  C!nn. 

Hedyfarum  foliis  urnatis  y  pedunculis  umUlUferis^ 
caule  fruticofo.  Linn.  Syft.  veget.  pag. 673.  n**.  22. 
—  Flor.  zeyl,  293.  —  Jacq.  Hort.  Scnoenb.  5- 
pag.  26.  tab.  297. 

Hedyfarum  foliis  urnatis  ,  fubrotundo-ovatis  ,  ra^ 
mifque  triquetris  ,  hirfutis  ;  pedunculis  umbellatis  , 
axillaribus  ,  petiolo  brevioribus;  caulefntticofo,  Will. 
Spec.  Plant,  vol.  3.  J?ag.  1182.  n®.  30. 

Hedyfarum  trifoliatum,  arborefcens  ;  fioribus  ex 
al/'s  faliorum  ;  filiquis  copiofis  j  glabris,  Burm.  Zeyl. 
pag.  115.  tab.  51. 

Folium  crocodili,  Rumph.  Amboin.  vol.  4.  pa^ 
112.  tab.  52. 

Arbriflfeau  facile  â  diftinguer  par  la  difpofition 
de  fes  fleurs  en  ombelle  a  l'extrémité  d'un  pédon- 
cule commun ,  &  plus  courtes  que  les  feuilles,  8c 
f>ar  ces  dernières,  blanchâtres  &  velues  â  leur 
ace  inférieure. 

Ses  tiges  font  ligneufcs ,  purpurines ,  arrondies  , 
divifées  en  rameaux  étalés,  (Iriés,  triangulaires, 
pubefcens,  blanchâtres  furtout  à  leur  partie  fu- 
périeure  ;  garnis  de  feuilles  alternes ,  pétiolées  , 
ternées;  les  folioles  pédicuiées,  grandes,  ovales, 
un  peu  arrondies,  obrutes  ,  glabres,  vertes  en 
deflus ,  blanchâtres  &  fortement  pubefcentes  en 
deflrous,nerveufes,  veinées,  longues  de  deux  pou- 
ces au  moins,  fur  un  pouce  &  demi  de  larges  les 
deux  folioles  latérales  une  fois  plus  petites  ;  les 
petiotes  velus ,  un  peu  jaunâtres  y  les  ftipules  fore 
petites,  aiguës. 

Les  pédoncules  font  fimples,  courts, axilîaires  ; 
iU  fupportent,  a  leur  extrémité ,  cinq  à  fix  fleurs  , 
munies  chacune  d'un  pédoncule  particulier ,  dif- 
pofées  en  ombelle ,  plus  courtes  que  les  feuilles  ; 
munies,  fous  leur  calice,  de  deux  braâées  oppo* 
fées,  velues,  lancéolées  ,  aiguës.  Les  calices  font 
très-velus,  hériflTés  de  poils  grifatres,  couchés  5 
divifés  en  auaire  dents  aiguës ,  prefqu' égales.  La 
IcoroUe  eft  blanche ,  petite ,  au  moins  une  fois  plus 
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longue  que  le  calice  i  les  goufles  font  articulëe s , 
glabres,  un  peu  comprimées  j  les  articulations  pre^ 
que  globuleules,  un  peu  alongées^  renfermant 
chacune  une  feule  femence  arrondie  ^  réniforme  ^ 
«  glabre^  noirâtre. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes ,  à  111e  de 
Ceilan  &  dans  celle  de  Madagafcar.  i)  (  ^./.  in 
htrb,  Lam,  ) 

18.  SAlWomiiffas.  Hedyfarum  difafum.Willd* 

HedyfammfoUis  tematis  ,  oblongis ,  ovatis  ^  fuhtïis 
canis  ;  ftipulis  oblique  cordatis  ;  cauie  afcendenie ytri- 
quetro  ;  racemis  ereHis  ,  parùculatis  ;  lomentis  multi^ 
aniculaiis  y  pianis,  répandis ,  hirtis.  Willden.  Spec. 
Plant,  vol.  3.  pag.  1 190*  n^.  13. 

Ses  tiges  font  amendantes ,  hautes  de  deux  ou 
trois  pieds ^  divifées  en  rameaux  alternes ,  diflFus^ 
â  trois  angles ,  pileux  fur  leurs  angles^  garnis  de 
feuilles  alternes  ,  pétiolées ,  ternées  «  compofées 
de  trois  folioles  oblongues,  ovales^  entières,  très- 
obcttfesj  mucronées  à  leur  fommet,  pubefcentes , 
vertes  à  leur  fice  fupérieure^  blanchâtres  en  def- 
fous  y  les  foUoies  des  feuilles  inférieures  longues 
de  trois  Douces  j  celles  des  feuilles  fupérieures  de 
moitié  plus  courtes  ;  les  ftipules  fituées  à  la  bafe 
des  folioles  font  oblongues ,  acuminées  s  celles 
de  la  bafe  des  pétioles  en  cœur  oblique  ^  aiguës. 

Les  rameaux  font  terminés  par  des  grappes  droi- 
tes ^  paniculées  ;  celles  qui  partent  de  Taiffelle 
des  feuilles  font  fimplcs>  oèaucoup  plus  courtes  , 
garnies  de  braâéesen  cœur,  caduques.  Les  ca- 
lices^ ainfi  que  les  pédoncules  &  les  pétioles , 
font  chargés  de  poils  olanchâtres.  f  es  goufles  font 
articulées,  comprimées,  droites,  hériffées,  com- 
pofées de  cinq  articulations  arrondies  inférieu- 
rement  «  prefqu'anguleufes  à  leur  partie  fupé- 
rieure. 

Cette  plante  croit  à  Tranguebar  &  dans  les 
Iodes  orientales.  J)  (  Defcripu  ex  Willden,  ) 

29.  Sainfoin  dichotome.  Hedyfarum  dichoto- 
mum.  Willden. 

Hedyfarum  foliis  ternatis ,  ellipticis ,  obtufis  ,  pU" 
Àejceniiius  y  fubtiisycanis  ;  fiîpulis  ovatis  ;  caule  di- 
chotomo  ,  triquetro  ;  racemis  elongatis  ;  lomentis  ré- 
pandis y  AiVr/'j.  Willden.  Spec.  Plant,  vol.  3.  pag. 
1182.  n*^.  25. 

Hedyfarum  dichotomum,  Klein,  in  Litt. 

Cette  efpèce  fe  rapproche  de  Vheàyfarum  difu^ 

fum  :  elle  en  diffère  par  fes  tiges  dichotomes^  non 

anguleufes>mais  i  trois  faces;  par  fes  grappes  fim- 

ptes,  aiongéesj  par  les  ftipules  ovales  beaucoup 

plus  petites. 

Ses  tiges  font  droites  »  pubefcentes ,  triangu* 
**"^' j  dichoiomes^  garnies  de  feuilles  péiiolées^ 
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alternes ,  ternées  ;  compofées  de  trois  folioles 
longues  d'un  pouce  ou  d'un  pouce  &  demi  ^ 
oblongues,  elliptiques,  obtufes  à  leurs  deux  ex» 
trémités,  pubefcentes  «  entières,  blanchâtres  en 
deflbuss  munies,  à  la  bafe  de  leurs  pétioles ^  de 
ftipules  courtes ,  ovales. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  grappes  fimples , 
droites,  longues  d'un  pied;  les  pédoncules  font 
ternes  >  garnis  de  braâées  ovales  oc  caduques.  Les 
goufles  font  articulées ,  comprimées  y  heriflées  j 
finuées  à  leurs  deux  bords ^  compofées  de  fix  ar* 
ticulations. 

Cette  plante  croit  naturellement  à  Tranguebaj:. 

J)  (  Defcript*  ex  Willden.  ) 

30. Sainfoin  ftrié.  Hedyfarum Jlriatum.Thunb. 

Hedyfarum folifs  tematis yoblongis  y  fiipulatis  ;  eaule 
herbaceo  y  floribus  axillaribus ,  Jolitariis.  Thunb. 
Flor.  japon,  pag.  289.  —  Willden,  Spec.  Plant, 
vol.  3.  pag.  1182.  n^.  28. 

Ses  tiges  font  herbacées ,  i  plufieurs  faces  an- 

fuleufes,  foibles,  droites  ^  pileufes^  rameufes^ 
autes  d'un  pied  &  plus,  divifées  en  rameaux 
fimples»  alternes 4  nombreux, effilés, très-ouverts; 
garnis  de  feuilles  alternes  >  médiocrement  pétio- 
lées ^  ternées;  compofées  de  trois  folioles  ob^oo* 
gués,  très-entières,  obtufes  ou  émouflees  à  leur 
fommet  ;  terminées  par  un  poil  foyeux,  glabres  à 
leurs  deux  faces,  parallèlement  ftriées;  la  prin- 
cipale nervure  pileufe;  la  foliole  terminale  à  peine 
plus  grande;  longue  d'environ  fix  lignes  i  munies  ^ 
a  la  bafe  de  leur  pétiole,  de  ftipules  ovales ,  mem- 
braneufes,  brunes  >  appliquées  contre  les  tiges. 

Les  fleurs  font  axillaires ,  folitaires  ;  foutenues 

Ear  un  pédoncule  fimple ,  uniflore ,  très  -  court, 
e  calice  eft  divifé  en  cinq  découpures  garnies  de 
poils  rares  ^  alongés^  la  corolle  eft  de  couleur 
purpurine. 

Cette  plante  croit  naturellement  au  Japon. 
(  Defcript,  ex  Thuub,  ) 

51.  Sainfoin  foyeux.  Hedyfarum  fericeum. 
Thunb. 

Hedyfarum  foliis  tematis  y  emarginntis  ,  villofis  ; 
caule  frutefcente ,  ereSo  ;  fioribus  axillaribus ,  foiita^ 
riis,  Thunb.  Flor.  japon,  pag.  289.  —  Willden. 
Spec.  Plant,  vol.  3.  pag.  .1 181.  n*.  29. 

Cet  arbrifleau  a  des  rapports  avec  Y  hedyfarum 
firiatum ,  dont  il  diffère  par  (es  tiges  ligneuies,  pat 
fcs  feuilles  plus  longues,  foyeufes,  non  ftriées; 
par  ^ts  ftipules  fétacées,  ouvertes. 

S&s  tiges  font  droites ,  anguleufes,  fortement 
ftriées ,  rameufes ,  garnies  fur  fes  angles  de  poils 
roides,  hautes  de  deux  pieds. &  plus,  divifées 
en  rameaux  nombreux ^  droits,  alternes  j  effilés  j 
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ramifiés ,  garnis  de  feuilles  mé  liocrement  pétîo- 
lées,  alternes 3  très-nombreufes ,  ternées,  com- 

!)ofées  de  trois  folioles  oblonguês^  rétrécies  à 
eur  partie  inférieure,  droites,  prefque  fefliles, 
émouiïées  &  mucronées  à  leur  fommet }  couvertes 
à  leurs  deux  faces  de  poils  foyeux  &  tomenteux  , 
longues  d'environ  un  demi-pouce ,  la  terminale 

Elus  longue  ;  les  pétioles  font  courts ,  munis  à  leur 
afe  de  Itipules  ouvertes  «  fétacées. 

Les  fl  urs  font  folitaires,  fituées  dans  l'aiffelle 
des  feuilles,  foutenuespar  des  pédoncules  courts, 
fimples,  capillaires.  Les  calices  font  divifés  en 
cinq  découpures ,  tomenteux  &  foyeux. 

Cette  plante  fe  rencontre  au  Japon.  T>  (  Def- 
cript,  ex  Tkunb.  ) 

32.  Sainfoin  rude.  Hedyfarum  afperum, 

Hed)  fdrum  foins  tcmatîs  ;  foliolis  ampiiffimis  , 
fubtùs  moUiiyUS  incanis  ,  fuprà  afperis  ;  fiorihus  pa- 
niculatis  ;  Uguminibus  muUiarticuIatis  ,  fuhglobops. 

(N.) 

Efpèce  remarquable  parla  grandeur  defes  feuil- 
les m.^lles  &  tomenteufes  en  deflbus,  rudes  en 
deflus}  par  fes  gonfles  dont  les  articulations  font 
prefque  globuleufes ,  &  par  fes  fleurs  difpofées 
en  une  ample  panicuie. 

Ses  tiges  font  droites ,  ëpaifles ,  rameufes ,  qua- 
diangulaires,  articulées,  hifpides ,  anguleufes, 
fiftuleufes ,  garnies  de  feuilles  alternes  »  ternées  » 
compoféesde  trois  grandes  foliohes  inégales,  ova- 
les ,  entières ,  obtufes ,  vertes  &  rudes  à  leur  face 
fupérieure ,  blanchâtres  »  molles ,  pubefcentes , 

Erefque  tomenteufes  en  deflbus ,  à  nervures  fail- 
intes ,  réticulées  ;  la  foliole  terminale  beaucoup 
plus  grande,  les  pétioles  munis  à  leur  bafe  de  (li- 
pules  larges ,  bifides,  fa^ittées  &  auriculées  à  leur 
baies  ftriées ,  velues,  aiguës  &  acuii(inées. 

Les  fleurs ,  très»nombreufes  &  prefque  fafcicu- 
'  lées ,  font  difpofées  en  longues  grappes  droites ,  la- 
térales &  terminales»  formant  par  leur  enfemble 
une  très-ample  panicuie  diffufe ,  étalée  ,  longue 
*  d'environ  un  pied,  très- ramifiée,  velue  s  garnies 
de  braâées  membraneufes ,  ovales ,  lancéolées , 
aiguës ,  nervëuies.  Les  calices  font  courts ,  tubu- 
iés ,  à  cinq  dents  \  la  corolle  fort  petite  i  les  gouf- 
fes  étroites,  pubefcentes  ^  un  peu  vifqueufes, 
compofées  d'aniculations  petites,  ovales,  un  peu 
globuleufes ,  médiocrement  aiguës  à  leurs  deux 
extrémités. 

J*ignore  le  lieu  natal  de  cette  plante.  {V^f.  in 

hcrâ,  Jujjpeu,) 

33.  Sainfoin  à  feuilles  finuées.  Htdyfarum  n- 
pandum.  Vahl. 

Hedyfiirum  folîis  ttrnatîs  ,  repando-creiiatis  ;  ra- 
ccmis  tcrminalibus  ^  clongatis,  VahL  Symbol.  2. 
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pag.  82.  —  WîUd.  Spec.  Plant,  vol.  5.  pag.  1188; 
n**.  42. 

Hedyfarum  fcalpe,  Commerf.  Herb.  Vulgaire^ 
ment  famfoin  à  gratter,  pois  grattés. 

Arbrifleau  diftingué  par  les  larges  crénelures  fi- 
nuées des  folioles ,  &  parties  longues  grappes  lâ- 
ches de  fes  fleurs ,  ainfi  que  par  fes  gouues  li* 
néaires ,  qui  fuflîroient  peut-être  pour  former  de 
cette  efpèce  un  genre  particulier. 

Ses  tiges  font  cylindriques,  un  peu  purpurines^ 
ligneufes>  pubefcentes  à  leur  partie  fupérieure  > 
di  virées  en  rameaux  alongés,  grêles  «  quadrangu- 
laires,  cannelés,  velus  «  garnis  de  feuilles  longue- 
ment pétiolées^  diflantes,  alternes,  lâches,  ter- 
nées  ,  compofées  de  folioles  inégales ,  ovales  j 
oblongues  »  acuminées»  ciliées  à  leurs  bords,  irré- 
gulières dans  leurs  formes»  un  de  leurs  côtés  plus 
étroit  que  l'autre ,  minces  ,  vertes  &  glabres  à  leur 
face  fupérieure ,  cendrées  &  pubefcentes  en  de(^ 
fous ,  particulièrement  fur  leurs  qervures  s  les  deux 
folioles  latérales ,  longues  de  deux  à  quatre  pou- 
ces, fur  prefqu'un  pouce  &  demi  ou  trois  delarges 
la  terminale  plus  erande,  plus  régulières  finuées 
ou  à  larges  crénelures,  obtufes  à  leur  contours 
les  pétioles  font  grêles ,  velus ,  plus  longs  que  les 
feuilles  >  les  ftipules  oppofées ,  un  peu  ouvertes  » 
rouflâtres,  linéaires ,  lancéolées ,  aiguës ,  ciliées^ 

Chaque  rameau  eft  terminé  par  un  pédoncule 
prefque  filiforme  »  velu,  long  de  huit  à  dix  pou- 
ces, à  ramifications  longues  &  difllifes>  qui  fup- 
porte  des  fleurs  pref(|u'en  grappes ,  très-diuantes^ 
réunies  deux  ou  trois  à  chaque  articulation  ,  fou- 
tenues  par  des  pédoncules  particuliers,  longs,  fim* 
pies,  capillaires,  uniflores,  ciliés,  un  peu  vif- 
queux,  inclinés  avant  la  floraifonj  les  calices  font 
campanules,  divifés*  en  cinq  découpures  irrégu- 
lières ,  aiguës ,  velues  \  la  corolle  purpurine ,  les 
ailes  lancéolées ,  plus  courtes  que  la  carène  >  Idls 
goufles  étroites»  comprimées,  hnéaires»  trèsgla- 
bres  fleurs  articulations  à  demi  ovales,  alongées« 
aiguës  à  leur  infertion,  rudes,  accrochantes. 

Cette  plante  croît  à  Tile  Bourbon  \  elle  fe  trouve 
auflj  dans  l'Arabie  heureufe.  T)  (  ^./  inherb.  LamS) 

34.  Sainfoin  à  feuilles  d'érythoine.  Hedyfa* 
rum  erytkrirufblium.  Jufl*. 

Hedyfarum  foliis  tematls  ;  foliolis  lato^avatis  ^ 
acuminatis  ;  racemis  fubpaniculatis  ;   articulis  dolu" 
briformibus  ,  glabris.  (  N«  ) 

Cette  efpèce  approche  dé  Yhedyfarum  rtpan^ 
dam ,  mais  fes  feuilles  ne  font  point  finuées  s  fes 
fruits  font  glabres ,  les  fleurs  bien  moins  étalées.  - 

Ses  racines  font  grofles,  prefque  charnues,  blan- 
châtres ,  rameufes:  il  s'en  élève  des  tiges  grêles  , 
fouples,  eflilées  ,  glabres  ,  ftriées  ,  anguleuses  , 
garnies  de  feuilles  amples ,  pétiolées ,  réunies 

quelquefois 
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ftuëlqttefois  trois  ou  quatre  vers  rextrémîté  âe$ 
rameaux^  temées>  compofées  de  crois  grandes  fo- 
lioles ovales ,  obcufes  ou  légèrement  acuminées , 
glabres  à  leurs  deux  faces  >  minces  ^  vertes  en  def- 
ius  ^  blaachatres  en  deffous  >  à  nervures  blanches 
ou  jaunâtres  j  entières  à  leurs  bords  «  longues  de 
deux  à  quatre  pouces ,  larges  de  deux  à  trois  -y  les 
féûoles  font  glabres  ^  filiformes ^  ftriés ,  anguleux ^ 
de  la.  lonj^ueur  des  feuilles  j  munis  i  leur  bafe  de 
fiipules  lèches^  fubulées. 

Les  pédoncules  font  fitués  a  l'extrémité  des  ra- 
ineaux  i  ils  m'ont  paru  auflî  partir  des  racines  > 
i  s  font  glabres^  un  peu  comprimés  j  ftriés  ^  an- 
guleux 3  longs  prefque  d'un  pied ,  fupportant  à  leur 
t^aniefupérieure  des  fleurs  médiocrement  panicu- 
ées  ,  munies  de  pédoncules  partiels  ,  inégaux  y 
fimples  j  capillaires  ^  glabres  ^  alternes  ou  deux  à 
deux ,  longs  d'un  pouce}  garnies  de  braâées  fort 
petites  j  fétacées^  ciliées.  Les  calices  font  glabres^ 
très-courts^  prefque  campanules^  divifés  à  leur 
orifice  en  cinq  dents  courtes,  prefqu'obtufes.  La 
corolle  eft  blanchâtre  dans  l'état  de  deflîccation , 
petite  )  la  carène  prefqu'auffi  longue  que  Téten* 
dard;  les  goufies  font  longues ,  aniculées ,  com- 
primées y  très- glabres  ;  les  articulations  courbées 
prefqu'en  forme  de  doloir,  aiguës  à  leurs  deux  ex- 
trémités^ arrondies  à  leur  côté  antérieur,  tron- 
quées de  Tautre. 

Cette  plante  croit  dans  les  contrées  méridio<» 
nales  de  l'Amérique,  (  f^.f.  in  herh.  lajf.) 

Les  Sauvages  emploient  en  infufion  les  racines 
de  cette  plante  dans  les  dyflenteries ,  le  flux  de 
ûng  y  les  hémorragies.  On  aflure  qu'ils  en  ob- 
tiennent d'heureux  effets. 

•  ?j;  SaiKFOIK  vifqueux.  Hcdyfarum  vîfiidum. 
Litui. 

Hedyfarum  fotiîs  tematîs  ;  iiguminihus  numbra" 
naceis  ^  Icvibus ,  întegris  y  caule  ramifqiu  kifpicUs. 
Linn.  Syft.  Plant,  vol.  }. pag.  jo6.  n*.  12.  —  Flor. 
xeyl.  Z95. 

Phaftolus  vifiofus ,  fpicuio  yfiçre  acfruBu  villofo. 
Bunn.  Thefaur.  zeyl.  pag.  187.  tab.  04.  fig.  i. 

Hedyfarum  reylanicum  ,  trifoliatum  ,  vifcofum; 
pkafeoli  folio  jubrotundo  ;ficulis  compreJpSy  hirfueis. 
Muù  Zeyl  pag.  )6. 

Cette  plante,  par  laTorme  de  fes  feuilles,  ref- 
temble  beaucoup  à  V hcdyfarum  repandum;  cepen- 
dant elle  en  eft  très-différente  par  fes  fleurs,  à  la 
▼érité  en  longs  épis  grêles  ^  mais  bien  moins  dif- 
tantes^  &  dont  les  pédoncules  font  beaucoup  plus 
courts  j  les  gonfles  plus  larges,  velues. 

Ses  tiges  fe  divifent  en  rameaux  grêles ,  étalés, 
velus  y  d'uD  pourpre  noirâtre  ,  prefque  cylindri- 
ques. >  vifqueux,  garnis  de  feuilles  péuolées^  com- 
pofées de  trois  folioles  inégales^affez  gcaodes j  les 
B^tamqtict  Tome  KL 
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deux latétales  \  peine  pédiculées, orales,  prefque 
rhomboïdales,  glabres  à  leur  face  fupérieure ,  ve* 
lues  &  tomenteufesendeffbus,  entières  &  légère-* 
ment  ondulées  à  leurs  bords ,  fupportées  par  des 
pétioles  de  la  longueur  des  folioles  ûipérieures  , 
tomenteux ,  prefque  tétragones,  munis  a  leur  bafe 
de  petites  ftipules  courtes,  lancéolées  «  acumi-; 
nées ,  très- caduques  &  velues.  De  l'aiffelle  des 
feuilles  &  de  l'extrémité  des  rameaux  s'élèvent  de 
longs  épis  grêles  «  vifqueux,  velus,  cylindriques  ^ 
de  quatre  à  huit  pouces  de  longueur,  garnis  de 
fleurs  diftantes ,  oppofées  ou  alternes  «  fupportées 
par  des  pédoncules  particuliers ,  capillaires ,  longs 
d'environ  un  demi-pouce  ^  très  ouverts ,  munis.à 
leur  bafe  de  petites  bradtées  ovales,  velues.  Le 
calice  eft  fort  court ,  campanule  ,  à  cinq  dents 
écartées  &  un  peu  inégales.  La  corolle  eft  purpu- 
rine :  il  lui  fuccède  une  çouffe  droite ,  plane ,  très* 
vifquéufe  ,  velue,  fans  articulations,  longue  A\\n 
demi-pouce ,  fur  deux  lignes  de  largeur  ,  &  dont 
je  n'ai  pu  obferver  les  femences  à  caufe  de  la  jeu- 
nefle  ciu  fruit. 

Cette  plante  croit  dans  l'Inde  &  â  l'île  de  Cei- 

lan.  1>  i^V'f  in  kerb,  Lam.  ) 

*• 

3^.  Sainfoin  YïixiSé.Hedyfarum  kirtum,  Linn. 

Hedyfarum  foiiis  ternatis  ,  ovalibus  ;  cauU  frutî^ 
cofo  ,•  Jpicis  oblongis  ;  caliùbus  fruâiibufque  hi'fucis  , 
monofpermis.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  Z.  pag.  1055. 
—  Gronov.  Virgin.  108. 

Hedyfarum  foiiis  ternatis  ,  fubrotûndo  -  ellîpticîs  ; 
fiipulis  fubulatts ;  racemîs  axillaribus ,  oblongis,  fo* 
Ho  longioribus  j  lomentifque  uniarticulatis  ,  nirfutis» 
Willden.  Spec.  Plant,  vol.  3.  pag.  1193.  n^.  53. 

Leipede^a  (  polyftachîa  )  ereâa  ,  ^fillojijpma  y  fo" 
liis  rotundato-ovalibus  ,  fpicis  pedunculatis ,  corollâ 
calici  fubéLquali ,  legumine  calicem  fubâquante.  Mi- 
chaux, Flor.  boréal.  Amer.  vol.  2.  pag. 71.  tab.  40. 

Trifolium  fruticofum  ,  hirfutum  ;  fpicis  oblongis  , 
pedunculatis.  Gïonow.  y 'ng,in.  i,  pag.  173, 

/l.  Idem  ,  foiiis  rotundioribus  ,  mrinque  villofis. 
(N.) 

C'eft  un  arbriffeau  diftingué  par  la  difpofition 
de  fes  fleurs  en  petites  grappes  touffues  «  axiUaires, 
dont  les  fruits  confiftent  en  une  petite  goufle  non 
articulée ,  à  peine  aûffi  longue  que  le  calice ,  aiguë 
&  velue. 

Ses  tiges  fe  divifent  en  rameaux  alongés,  cy« 
lindriqUes,  un  peu  anguleux  &  cannelés  i  leur 
partie  fupérieure,  à  peine  pubefcens,  garnis  de 
feuilles  alternes ,  pétiolées,  t/rnées,  compofées 
ifi  trois  folioles  ovales ,  elliptiques ,  velues  dans 
leur  jeune  (Te,  glabres  dans  leur  entier  développa 
ment ,  vertes  à  leurs  deux  faces ,  mais  un  peu  plus 
pâles  en  deflbus,  longues  d'environ  un  ppuce  & 
demi  j  larges  d'un  demi-pouce  &  plos  \  les  folioles 
9     ^  "^  Fff 
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kcérales  plus  tourtes,  médioctenent  p^culées'^ 
obtufes  a  leurs  deux  extrémités  >  auicronées  par 
Moe  trèS'petke  pointe  i  leur  £amaiet$  les  pétioles 
vreTqu  auffi  longs  <iue  les  foliotes  «  miiojs  à  leur 
bafe  de  ftiptiles  fétacées,  fort  petites  1  veluei. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  épis  rameux  ou  en 

Srappes  axilhîres,  quelques-unes  feflSIes,  plus  or- 
inairement  munies  d'un  pédoncule  commun  , 
fouvent  de  la  longueur  des  feuilles,  prefque  capil- 
laire, pubefcent,  rameux  à  fa  partie  fupérîeurej 
foutenant  des  fleurs  inégalement  pédîculées ,  très- 
rapprochées ,  prefque  fafciculées  ou  en  bouquet. 
Leur  calice  eft  velu,  blanchâtre  ou  de  couleur 
purpurine  ,  à  cinq  découpures  roides,  très-droi- 
tes, lancéolées,  acuminées,  très-aiguës,  La  co- 
rolle eft  blanche ,  environ  une  fois  auflî  longue 
que  le  calice' 5  les  fruits  font  renfermés  dans  le  ca- 
lice ,  à  peine  aufli  longs.  Ils  confident  en  une  pe- 
tite gouflfe  a  une  feule  articulation  comprimée , 
ovale  9  aiguë  ,  revêtue  de  poils  blanchâtres. 

Cette  plante  fe  rencontre  dans  lescomrées.fep* 
tentrionales  de  1' Aniéri4)ue.^  (  V.f.  in  ktrb,  Laçi.) 

La  variété  $  eft  beaucoup  ^ttS  velue  que  U  pré- 
cédente }  fes  folioles  plus  arrondies  >  un  peu  plus 
petites ,  &\yehies  à  leurs  deux  faces.  Elle  a  été 
recueillie  à  la  Caroline  par  Frazer. 

37.  Sainfoin  à  goufles  pendantes.  Hedyfarum 

retrofexum.  Lino. 

.  Hedyfarum  folils  tematis ,  ractmîs  ereBis .,  Ugu- 
minibus  penduUs ,  multi-articulatis.  Linn.  Syfi.  ve« 

^et.pag.  675.  n^  zi.MantifT.  lo}. 

Hedyfjurum  foUis  umads  ,  fubrotimdo'OVatts,  fut- 
tiis  fericio-tomentofis;  racemis  er^élis,  etongatis^  axii- 
faribus  j  lom€ntis  refiexis  ,  répandis.  Willden.  Spec. 
Plant,  vol.  }.  pag.  1181.  n*.  27. 

Des  gouiS^  compjofées  de  plufieurs  articula* 
tions  diftinguent  particulièrement  cette  efpèce  de 
V hedyfarum  Uneatum  ,  avec  lequel  d'ailleurs  elle  a 
beaucoup  de  rapports. 

Ceft  un  arbrifleau  dont  les  tiges  rameufej  font 
garnies  de  feuilles  pétiolées ,  alternes ,  temées , 
composées  de  trois  folioles  ovales  ou  un  peu  ar- 
rondies ,  entières ,  glabres  à  leur  face  fapérieure  , 
tomenceufes  &  foveufes  d  leur  face  inférieaoe.  Les 
teurs /ont  difpofe^  «o grappes ,let  unes  latérales, 
plus  petites  s  d'autres ,  terminales ,  plus  Jongues , 
droites ,  aldiigé?5>  les  pédoncules  font  filiformes ^ 
jpendans  ;  les  goufles  comprimées,  un  peu  cour^ 
pées  5  ilnuées  à  leur  côté  extérieur ,  conrpofées 
de  quatre  à  (epit  articulations  monolpermes. 

Cette  plante  fe  rencontre  dans  les  Indes  orien- 
tales. T>  (  Dif:npt,  €x  Liun.  ) 

^.  SAiMFOnf  mérîdiofial.  Ucdy/artm  m^aie. 


SA! 

Hedyftnem  folks  tematis  ,  obi^ngis  «  rsmifpig 
tfiqaettis  ^fericeig  i  pedunculis  umbeliatis  ,  MmÛaf.'-^ 
buê  ,  petiolobrevioribusi  coule  fruâtpfo*  Willd.  Spec. 
Plant*  voL  ).  pag*  liSj*  o*.  31* 

Hedyfarum  umSellatum,  Forft.  Prodr.  n*.  174- 

Cette  efpèce  a  beaucoup  de  rapports  avec  l'he^ 
dyfurum  umhcllatum  ,  idont  elle  D'eA  pesc*être 
qu'une  variété  i  cependant  Ton  poct  n'eft  pas  le 
même  :  elle  en  diffère  encore  par  fes  folioles  ob- 
longues  ,  une  fois  plus  petites. 

Ses  tiges  font  Itgneufes ,  divifées  en  rameaux 
alternes  y  velus  ,  garnis  de  feuîUes  pétiolées ,  al^ 
.ternes ,  temées»  compofées  de  trois  folioles  alon» 
gées, étroites*  lifles  àleur  face £upérieure »foyeu^ 
fes  en  deflbas,  marquées  de  nervures  fimpUs ,  li- 
néaires &  de  veines  en  réfeau.  Les  pétioles ,  les 
pédoncules  &  les  calices  font  couverts  d'un  du- 
v^t  foyeusr ,  &  non  de  poils  féparés  &  roides  comme 
ceux  de  Vkedyfariun  amMlatum.  Ses  fruits  ne  font 
pas  encore  connus. 

Cette  plante  croit  dans  Tite  de  Tanna  &  dans  la 
Nouvelle-Calédonie.  Jy 

39.  Sainfoin  à  crochets.  Hedyfarum  Utppa^ 
eeum.  VaM. 

Hedyfarum  foViis  tematis ,  obcordatis  y  caule  fuf- 
fruticofo  ,  ramofo ,  divaricato  y  Jloribus  axillaribus  , 
fubfolitariis  ;  lorhenlis  bianitulatis  ,  hamofo'acuUa'- 

tis.  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  3.  pag.  1184. 

Hedyfarum  foliis  tematis  ,  obcordatis ,-  flonhns 
axillaribus  ,  fmfolitariis  ;  leguminibus  biarticulatis  ^ 
fetis  hamofU,  Vahl.  S/mboi.  i.  pag.  f  4. 

Ht  dyfurum  foliis  tematis  ,  obcordatis  ;  eauUbus 
procumbentibus  ;  filiquis  compreffis  ,fpinofis.  Foiskh. 
Flor.  argypt.-arab.  136. 

Ses  liges  font  prefque  ligoeufes ,  étendues  fur 
la  terre,  cylindriques,  pubefcentes.  txès-rameu- 
Ct$ ,  de  la  grofleur  d'une  plume  de  pigeon  ,  ga:* 
nies  de  feuilles  alternes ,  pétiolées ,  ternées,  corn* 
pofées  de  folioles  fefliles,  en  cœur  renverfé ,  pe- 
tites y  un  peu  épaifles ,  velues ,  pourvues  à  leur 
fommet  d'une  pointe  recourbée ,  les  folioles  iaté* 
raies  plus  petites i  les  pétioles  courts,  munis  à 
leur  bafe  de  deux  lUpul^s  fort  petites,  fubulées. 

Les  fleurs  font  folitaires,  Quelquefois  deux^ 
fituées  dans^  lUiflelle  des  feuilles ,  foutenues  par 
des  pédoncules  courts,  garnis  à  leur  partie  infé« 
rieure  de  braâées  fubulées.  Leur  calice  eft  velu  , 
diviCé  en  cinq  découpures  fubulées.  La  corolle  ell 
petite,  une  fois  plus  longue  que  le  calice^  l'éten* 
dard  auffi  long  que  la  carène  >  les  ailes  linéaires  . 
delà  longueur  du  calice  3  Tovaire  velu  >  les  goufles 
longues  d'un  demi^pouce ,  composées  de  deux  ar- 
ticulations con>primëes  ,  orbiculaites  ,  velues  » 
couvertes  de  poils  toîies ,  combes  en  crochets  à 
Ituclbamft. 
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On  rencontré  cette  pUnte  dans  l'Arabie  lieu- 

reufe-  T^  i^Defcript.txrM.) 

* 

^».  Saikfoin  tomeoceux.  Uedyfarum  tomcnto* 
fum,  Thuob. 

He^fyfanemJhliU  tematis  ,fu^àù  tonunœfis  ;  tauli 
ënguidto,  tomeHt9fo  ;  raccmis  axiUaribus.  Thunb. 
Flor.  japon,  pag.  28S.  —  WiUden.  Spec.  Plane 
Tol.  3.  pag.  ii&i.  n^  16. 

Cette  plante  eft  remarquable  par  le  duyet  tû- 
menteux  qui  recouvre  preiaue  toutes  fes  parties^ 
excepté  la  face  fupérieure  ats  feuilles. 

Ses  tiges  font  herbacées,  anguIeofes-«  droites , 
flexoeufes ,  hautes  d'un  pied  &  davantage ,  gar^ 
nies  de  feuilles  alternes^  pétiolées ,  temées,  com- 
pofées  de  trois  folioles  ovales ,  oblongues,  très- 
entières ,  obtufes^  mucronées  à  !ear  fommet  »  bor- 
dées à  leur  contour,  veinées  &  nerveufes,  gla- 
bres à  leur  face  Tupérieure  »  tomenceiifes  en  def- 
fous;  les  folioles  latérales  légèrement  pîtiolées, 
longues  de  iix  iignes>  la  ternûnale  une  fois  plus 
longue}  les  pétioles  font  droits ^  fillonnés >  très- 
velus  j.îongs  d'un  pouce ,  munis  à  leur  bafe  defti- 
pules  oppofées ,  fétacées,  élargies  à  leur  patrie 
inférieure*  Les  fleurs  font  difpofées  en  grappes  axil- 
laires. 

Cette  plante  fe  rencontre  au  Japon.  (Defiript. 
€X  Thuab.  ) 

41.  Saikfoin  velu.  Hedyfamm  villofum.  Willd. 

Hedyfirum/bliis  tematu^  eHiptUis  ,  mucro/Uiiîs  ^ 
utnnque  tomentofis  ^  fiipulis  ianccû^aiis,  raccmis  axil- 
âarihus.  Willden.  Spec.  Plant,  vol.  5.  pag.  lipj. 

Ses  ramea-îx  font  cannelés  &  tomenteux ,  gar- 
nis de  feuilles  péiiolées ,  alternes,  ternées  ,  com- 
pofées  de  trois. folioles  elliptiques  ou  en  ovale 
renverfé,  tomenteufes  à  leurs  deux  faces,  entières 
a  leurs  bords ,  mucronées  i  leur  fommet ,  obtu- 
fes,  longues  d'environ  un  pouce  «  munies  «  à  la 
bafe  de  leur  pétiole,  de  bradées  courtes  &  Isgi- 
céolées. 

Les  fleurs  font  difpofées ,  dans  l'aiiTelIe  des 
feuilles,  en  petites  grappes  beaucoup  plus  longues 
qua  les  feutnes.  Leur  calice  eft  divifé  en  cinq  dé- 
coapures  lancéolées,  aiguës,  chargées  de  poils 
courts  &  roides.  La  corolle ,  pVus  grande  que  le 
calice  ,  paroit ,  d'après  le  fec ,  devoir  être  de  cou- 
leur jaunâtre }  les  fruits  ne  font  pas  connus. 

Cette  plame  parok  tenir  le  milieu  entre  Vke* 
êyfaruM  trickocarpum  tc  Yktdyfarum  hinum  ;  mais 
les  grappes  de  ces  fleurs  font  beaucoup  pins  gran- 
des que  dans  ces  deux  efpèces.  Sofi  lieu  natal  n*e(l 
pas  connu.  {^Drfcripu  ex  W^illd.) 

42.  SiiiKFoiN  à  fruits  courts.  Hcdyfarum  tncho- 
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J  Ridyfjrum  foih's  tentûtis ,  lanceoUth  y  ohtufis  ^ 
fidftùs  firigofis  ;  ftipidis  fiirformilHis  $  racemis  fuicà*- 
pitatis  ;  lomentis  umanicufatis ,  calice  ireviûrtbus , 
villofis.  Willden.  Spec*  Plant,  vol.  fi  pag.  1194. 

Hcdyfarum  trickocarpum.  Steph.  in  lier. 

Ses  tiges  fe  divifent  en  rameaux  glabres ,  alter» 
nés,  finé.s,  garnis  de  feniSles  pétiolées, alternes» 
ternées,  compofées  de  trois  folioles  oblongues ^ 
lancéolées ,  entières  i  leurs  bords ,  obtufes  8c 
mucronées  à  leur  fommet ,  glabres  à  leur  face  fu** 
périeure,  chargées,  à  leur  face  inférieure,  de 

f|oils  courts  &  couchés,  longues  d'un  pouce  î  la 
bliole  terminale  plus  grande,  longuement  ^étio* 
lée  )  la  bafe  du  pétiole  commun  nuinie  de  ftipule$ 
filiformes,  très-ouvertes. 

Les  fleurs  font  difpofées,  dans  Kaîfleile  des  feul^ 
les ,  en  petites  grs^pes  pédonculées ,  réunies  au 
nombre  de  fix  à  neuf  en  un  fafcicule  prefque  ca« 
pité.  Les  calices  font  pubefcens ,  divifés  en  cinq 
découpures  fubulées ,  preique  de  la  longueur  de 
la  corolle.  Les  goufles  n'ont  point  d'articulations  ; 
elles  font  courtes ,  ovales ,  argués  &  velues. 

Cette  plante  fe  rencontre  dans  la  Sibérie.  1^ 
(Defiript.  ex  WiUd.) 

4^  Sainfchk  gUtineux.  He^pÊmm  gùuîjufum. 
WiUd. 

Hedyfarum  foiiîs  tematis,  futratuiub  ^  watîs ^ 
acuminatis  j  paniculâ  fcapifornu  ^  cauiis  b^;  pfditit' 
cuits  vifiofis  ;  hmenri  articuiiê  •hl^ngo^trianguUri^ 

hus  y  glabriufculis.  Willden.  Spec.  Plant,  vol.  )• 
pag.  1198.  n*.  65. 

Hedyfarum  gluiinofum,  Mûlhenb*  in  litc. 

Ses  rameaux  font  cannelés  ,  garnis  de  feuillet 
amples,  ternées, longuement  pétiolées,  alternes, 
compofées  de  trois  folioles  ovales  ,  prefqu*en 
cœur  y  longues  de  quatre  i  cino  pouces  8t  plat , 
très-larges,  entières  à  leurs  bords^  glabres  I  leuct 
deux  faces,  élargies  à  leur  bafe,  longuement  acu« 
minées  à  leur  fommet,  minces,  vertes,  la  teimi* 
nale  plus  grande ,  un  peu  arrondie^  oerveufe^ 
finement  réticulée. 

Les  fleufs  fout  difpoCfes  en  une  panicule  très* 
ample  ,  axiUaire ,  (i;uée  vers  la  hafe  des  tiges  , 
divifée  en  rameaux  longs,  effilés,  vifqueux,  pu* 
befcens  ou  chargés  de  poils  courts)  les  fleurs  font 
difbntes ,  pédonculées,  drfpoCées  prefoue  deux  i 
deux  alternativement,  munies  de  oraaées étroi- 
tes^ fubulées,  plus  fongues  (fie  les  pédoncuFes 
partiels.  Le  calice  ell  fort  petit,  prefqae  campa- 
nule, obtus  s  les  gooifes  font  compofées  d'^rticu- 
tlations  obîonguey,  dîlîantes,  triangulaires,  rrès- 
obtufts ,  chargées  de  poils  rat^  ^  épars  ;  très- 
coi«s, 

Fff» 


4i2 


s  A  I 


Cette  pknte  croît  au  Canada  &  rfans  les  con- 
trées fepcentrionubs  de  l'Amérique,  if  {V.f.  in 
herif.  Lam.) 

44.  Saiwfoin  piedde-lîèvre.  Hedy forum  lagc 
podioides.  Lînn. 

Htdyfarum  foliis  ternatis  j  racemis  oblongis  y  Ugu» 
minibus  infiexis  ^  calicibus  kirfutis,  Linn.  Svlh  veget. 
pag.  5-61.  —  Burm.  Flor.  ind.  pag.  60.  tab.  '55. 
fig.  2.  —  Willden.  Spcc.  Plant,  vol.  j.  pag.  iioj. 
n**.  80. 

Hedy f arum  foliis  ternatis  ,  cvatis  ,  obtufis  ;  fpi^is 
hirfuùs,  Lînn.  Spec.  Plant,  vol.  x.  pag.  1057. 

Ses  tiges  fe  divifent  en  rameaux  prefqu'angu- 
leux,  un  peu  comprimés»  velus  ou  tomenteux^ 
garnis  de  feuilles  alternes  ^  pétiolées  y  ternées  ^ 
compofées  de  trois  folioles  inégales^  ovales^  ob- 
tufes  y  prefque  feffiles  ^  rudes  j  &  d'un  beau  vert 
à  leur  face  fupérieure  $  pubefcentes  &  douces  au 
toucher  en  deflbus  ^  entières  à  leurs  bords ^  ter- 
minées quelquefois  par  une  petite  pointe  parti- 
culière ^  à  nervures  latérales  >  fimples,  obliques  ^ 
prefque  parallèles  &  jaunâtres ,  dont  l'intervalle 
eft  rempli  par  un  joli  réfeau  de  veines  un  peu  fail- 
lantes  ;  la  foliole  rerminafe  longue  de  deux  pouces 
&:  plus  s  les  latérales  beaucoup  plus  petites  \  le 
pétiole  plus  court  que  ces  dernières ,  velu ,  rouf- 
jatrej  muni  à  fa  bafe  de  ftipules  fétacées  & 
velues. 

Les  fleurs  forment  à  l'extrémité  des  rameaux 
•Bn  épi  ovale  3  obtus ^  épais,  très  velu i  chaque 
fleur  pédonculée  »  garnie  à  fa  bafe  d'une  braaée 
ovale ^fubulée^  large ^  velue j  ciliée  à  fes  bords, 
un  peu  jaunâtre.  Les  calices  font  très-courts ,  ter- 
minés à  leur  orifice  par  trois  fliamens  longs,  ca- 
pillaires ,  très-velus,  chargés ,  ainfi  que  les  pédon- 
cules, de  poils  touffus,  abondans,  mous,  d'un 
bhnc  cendré.  La  corolle  eft  fort  petite  i  les  gouf- 
fes  à  une  feule  femence. 

Cette  plante  crok  dans  l'Inde ,  i  la  Chine  & 
aux  lies  Pnilippines.  (  K.  /  in  herb,  Lam.) 

45*  Sainfoin  à  gouffes  échancrées.  Hedyfamm 

emarginatum. 

Hedyfamm  foliis  ternatis  ^  avatîs,  glabris  ;  ftipulis 
fubovatiSf  minimis  ;  floribus  paniculato-racemofis  ; 
ieguminibus  fubuniarticuiatis  ,  articulis  emarginatîs. 
(N.) 

Cette  plante  a  des  rameaux  droits,  anguleux, 
flriés,  i  peine  velus,  roides,  verdâtres,  garnis 
de  feuilles  alternes,  ternées,  fermes ,  compofées 
de  trois  folioles  ovales ,  longues  d'un  pouce  & 
demi ,  plus  élargfes  i  leur  bafe  ,  épaifles  ,  entières, 
obtufes  ï  leur  fommet,  glabres  â  leurs  deux  fiaces , 
marquées,  furtout  eh  deflbus,'  de  nervures  blan- 
ichârtte's ,  munies ,  à  JàbaTe  de  leur  pétiole  j  de 
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1)etltes  flipules  courtts^  un  pea  ovales  j  lancéo- 
ées  ^  aiguës  J  glabres  j  un  peu  firiées. 

Les  fleurs  naiflent  dans  raiflelle  des  feuilles  , 
drfpofées  en  très-longues  grappes  prefque  fiœplt-s^ 
dont  l'enfemble  forme  une  ample  panicule  :  ces 
fleurs  font  fupportées  par  des  pédoncules  parfois ^ 
capillaires ,  un  peu  pubefcens ,  garnis  à  leur  bafe 
de  très-petites  braâees  fétacées.  Le  calice  eft  fort 

i>eti t ,  court  ^  prefque  glabre ,  à  cinq  petites  dents  ;  . 
a  corolle  fort  petite ,  jaunâtre  s  les  gonfles  gla- 
bres ,  très-comprimées  ,  à  une  feule  articulation 
ovale ,  un  peu  élargie  ^  échancrée  à  un  de  fes  ' 
cotés. 

Cette  plante  croît  à  la  Maninîque.  ^jp  (  ^.  /•  '« 

herb.  Lam.) 

46.  Sainfoin  tortueux.  Hedyfarum  tortuofum. 
Swartz. 

Hedyfamm  foliis  ternatis  ,  ovali^^blongis  ^  obtU"  * 
fis  y  glabriufculis  ;  racemis  ereSis  y  axiUaribus  ;  legur    • 
minibus  tortuofis ,  comprejfis  ,  pubefcentibus,  Svarcz^ 
Prodr.  107. — Willd.  Spec.  Plaut.  vol.  3.  p*  1 190. 
n**.  47. 

Hedyfarum  foliis  ternatis  ,  ovato-lanceolatis  ,  gla-^ 
bris;  racemis  axtllaribus  terminalibufque  ;  leguminibus 
compreffis  y  tortuofis.  Vahl.  Symbol.  1.  pag.  82. 

Hedyfarum  caulefcens  ,  ereÛum ,  tripkyllum  ;  fion* 
bus  minimis  ;  fpicis  Iaxis  ,  terminalibus,  Brovn  j 

Jam.  501. 

Hedyfarum  tripkyllum  y  ereBum.  Sloan,  Hift.  i. 
pag.  154.  tab.  116.  fig.  2. 

On  diflingue  cette  efpèce  à  fes  folioles  glabres^ 
lancéolées ,  obtufes  ^  à  fes  grappes  de  fleurs  Ion* 
gués  &  peu  garnies,  &  particulièrement  à  fes 
gonfles,  dont  les  articulations  ont  une  forme 
rhomboïdale. 

Ses  tiges  font  menues,  glabres,  cylindriques  ^ 
prefque  ligneufes  à  leur  partie  inférieure^  hautes 
de  quatre  à  cinq  pieds  y  elles  fe  divifent  en  ra* 
meaux  droits,  alternes,  élancés^  pubefcens^  un 
peu  flriés  &  anguleux  >  légèrement  vifqueux  • 
garnis  de  feuilles  alternes,  pétiolées  j  teméds  ^ 
compofées  de  trois  folioles  glabres  à  leurs  deux 
faces ,  vertes  en  deffiis,  un  peu  plus  pâles  en  def- 
fous^  fenfiblement  ciliées  à  leurs  bords  lorfqu'on 
Its  examine  à  la  loupe  ;  la  foliole  terminale  lan-^ 
céolée ,  prefqu'elltptique ,  obtufe  â  fes  deux  ex- 
trémités, longue  de  deux  pouces  ;  les  deux  folioles 
terminales ,  ovales ,  lancéolées  ,  pédiculées  ,  une 
fois  plus  courtes  s  les  pétioles  pubefcens,  munis  , 
â  leur  bafe  &  à  Tinfertion  des  folioles  ^  de  petites 
flipules  fétacées. 

Les  fleurs  forment  des  grappes  lîm{Jes ,  oupla« 
tôt  de  longs  épis  axil|aires  &:  terminaux ^  d'environ 
un  pied  de  longueur»  très-dséits^ velus ^  cylia* 
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driqites  j  peu  garnis ,  Tur  lerquels  les  fleurs  font 
diftantes  «  deux  à  deux  ^  alternes ,  fupporcées  par 
de  longs  pédoncules  partiels^  capillaires ^  très- 
ouverts  ^  garnis  à  leur  bafe  d'une  petite  braâée 
lecacée  ^  fort  petite  $  celles  du  pédoncule  commun 
font  oppofées  »  ovales ,  aiguës  ^  pubefcentes.  Les 
calices  font  petits,  de  couleur  verte  en  dehors , 
purpurine  en  dedans  ,  ordinairement  à  quatre  di- 
vifions  aiguës  $  munis  de  deux  petites  callofités , 
comme  dans  les  doUchos.  La  corolle  eft  petite  >  la 
carène  &  les  ailes  d'un  pourpre  clairs  les  gouffes 
font  longues  y  étroites,  linéaires,  articulées,  pu- 
befcentes  5  les  articulations  un  peu  torfes ,  courtes  , 
prefqu'égales  ,.petites ,  de  forme  rhomboï Jale. 

Cette  plante  croit  dans  les  contrées  méridio- 
nales de  l'Amérique,  à  la  Martinique.  1^  {^-f- 
in  lierb.  Lam,  ) 

Cette  plante  s'écarte  un  peu  de  la  defcription 
qu'a  donnée  M.  Vahl  de  Yhedyfurum  tortuofum , 
mais  pas  affez  pour  la  confidérer  comme  une  ef- 
pèce  diâférente.  Ses  feuilles  font  bien  plus  gran- 
des, obcufes,  point  mucronées,  plutôt  elliptiques 
qu'ovales;  fes  tiges  très- élevées.  On  pourroit 

frefque  la  regarder  comme  intermédiaire  entre 
kedyfarum  tortuofum  &  Yhedyfurum  molle ,  qui  peut- 
être  devroient  entrer  dans  la  même  efpèce. 

47*  Sainfoin  à  feuilles  molles.  Hedyfarum 
molle.  Vahl. 

Hedyfarum  foliis  tematîs  ,  ovatis  ,  attenuatis  , 
fubtùs  villops  ;  racemis  terminalihus  ,  petUcellis  fub' 
ternis  y  leguminibus  tortuofis,  Vahl.  Symbol.  2.  pag. 
8^.  —  Willden.  Spec.  Plant,  vol,  5.  pag.  1191. 
n'.  48. 

J'ai  dit  plus  haut  que  cette  plante  étoit  fi  voi- 
fine  de  V hedyfarum  tortuofum ,  qu'elle  ne  m'en  pa- 
roififoit  guère  qu'une  variété ,  furtout  ayant  ob- 
Fervé  des  individus  intermédiaires  entre  ces  deux 
plantes  >  cependant  cette  dernière  ne  m'étant  pas 
fuffifamment  connue ,  je  lui  ai  confervé  le  rang 
que  M.  Vahl  lui  a  donné* 

Ses  tiges  ,  d'après  cet  auteur ,  font  plus  fortes 
que  celles  de  l'elpèce  précédente  5  tlîes  font  gar- 
nies de  feuilles  alternes,  ternées;  les  folioles  plus 
grandes ,  fouples,  couvertes  en  deflus  d'un  duvet 
mou  ,  qui  exilte  à  leurs  deux  faces  lorfqu'elles  font 
jeunes ^  légèrement  tachetées.  Les  fleurs  fontdif- 
folëes  en  longs  épis  ;  les  pédoncules  partiels  réu- 
nis au  nombre  de  quatre  ou  cinq;  les  gonfles  font 
une  (ois  plus  grandes  Que  celles  de  Tefpèce  pré- 
cédente j  tortueufes ,  rhomboïdales  ;  la  dernière 
articulation  bien  plus  ample  que  les  autres. 

Cette  plante  croit  dans  l'Amérique ,  à  l'ile  de 
Sainte-Croix.  T>  (  Defcript.  ex  Fahl,  ) 

48.  Sainfoin  à  goufles  nombreufes.  Hedyfarum 
poiycarpctt. 
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1       Hedyfarum  foliis  ternatis  ,  ovatis  y  obtufis;  ftipu* 
Us  fubulatis  ;  racemis  fpicatis  ,•  leguminibus  numéro^' 
fijjimis  y  articulatis  ,  hifpidis  ,  reticulatis  ;  articulis 
fuborbiculatis.  (N.)  Lam.  llluftr.  Gêner,  tab.  618. 
fig.  4. 

C'eft  une  très-belle  efpèce ,  dîflinguée  par  fes 
gouffes  nombieufes ,  hifpides ,  compofées  d'arti- 
culations comprimées,  prefqu'orbiculaireSj  agréa- 
blement réticulées. 

Ses  rameaux  font  droits ,  glabres,  cylindriques^ 
un  peu  flriés,  earnis  de  feuilles  alternes^  ternées, 
compofées  ue  folioles  pédiculées,  ovales,  obtufes 
à  leurs  deux  extrémités ,  glabres  à  leurs  deux  fa- 
ces ,  épaiffes ,  nerveufes  ,  réticulées  5  là  foliole 
terminale  prcfqn'nne  fois  plus  grande  que  les  deux 
latérales,  longue  d'un  pouce  &  demi ,  fupportées 
par  des  pétioles  un  peu  pubefcens,  munis  i  leur 
bafe  dellipulesalongées,  étroites,  fubidées,  de 
moitié  plus  courtes  que  les  pétioles. 

Les  fleurs  font  difpoféesprefqu'en grappes,  fur 
un  épi  fimple  lorfqu'il  eft  latéral ,  rameux  vers  fa 
bafe  quand  il  efi  terminal  j-  long  de  cinq  à  fix  pou- 
ces &  plus.  Le  pédoncule  commun  eft  droit,  pu- 
befcents  les  pédoncules  partiels  courts,  (impies, 
capillaires ,  munis  à  leur  bafe  de  petites  bradlées 
élargies  à  leur  bafe,  (triées,  ciliées  à  leurs  bords , 
fétacées  5  les  fleurs  font  nombreufes,  rapprochées  j 
le  calice  eft  glabre,  petit,  prefque  tubulé,  divifé 
à  Ton  orifice  en  cinq  dents  courtes ,  aiguës  ;  la 
corolle  d'une  grandeur  médiocre.  Le  fruit  eft  une 
goufle  longue  d'environ  deux  pouces  &  plus  9 
étroite,  compofée  de  fix  à  huit  articulations  pref- 
qu'orbiculaires  ,  un  peu  tronquées  à  leurs  deux 
extrémités ,  héri(rées ,  furtout  vers  leurs  bords  > 
de  poils  roides  &  courts ,  réticulées  par  des  ner- 
vures prefque  divergentes. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  orientales. 

{  y^'  f  in  hcrb,  Lam,  ) 

49.  Sainfoin  paniculé.  Hedyfarum  panicuùaum. 
Linn. 

Hedyfarum  foliis  ternatis ,  oblongo^lanceolatis  , 
glabris  y  pamculâ  terminali  y  lomenti  articulis  rhom" 
beis,  pubefcentibus.  Willden.  Spec.  Plant*  vol.  3. 
pag.  1196.  n^*  61, 

Hedyfarum  foliis  ternatis  ,  Une  a  ri  -  lanceolatis  ; 
floribus  paniculatis  ,  leguminibus  rhombeis,  Linn. 
Spec.  Plant.  1056.  —  Gronov.  Virgin.  108. 

Onobrychis  mariana  ,  triphylla  ;  paJftfiorA  penta- 
phylU  angufiiore  folio  &  facie  y  filiquis  dentatis , 
a/peris.  Pluken.  MantiAT.  pag.  140.  tab.  431. 
fig.  6. 

Hedyfarum  ftans  ,  foliis  trifoliatis  ,  linearihus  , 
glabris  y  paniculâ  fparpfiorâ  ,  leguminibus  tenaciffi- 
mis ,   articulis  fubovali'lenticulariius,  Mich.  Flor'. 

boreah  Amer.  vol.  2.  pag.  74, 
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Sts  dgeSj  hautes  d'un  pied  &  demi  i  deux 
pieds ,  fe  divifent  en  rameaux  élancés  ,  glabres , 
cylindriques ,  finement  ftriés ,  de  couleur  purpu- 
rine ou  rongeâtre^  garnis  de  feuilles  alternes, 
pétiolées  j  ternées  3  compcfées  de  folioles  oblon- 
gués  3  lancéolées  «  étroites^preCqu'acuroinées,  un 
peu  obtufes,  glabres  à  leurs  deux  faces  ^  vertes 
en  deflus  «  plus  pâles  en  delfous  ,  entières  à  leurs 
bords  3  pédiculées  3  longues  d'environ  deux  pou- 
ces ,  larges  de  quatre  lignes ,  munies  de  fiipules 
courtes  j  aiguës. 

Les  Seurs  foiK  dîrpofées  en  une  panîcule  termi- 
nale ,  longue  3  aflez  ample  ^  dont  les  ramifications 
l'ont  filiformes  >  élancées  >  un  peu  pubefcentes, 
fur  lefqueHes  les  fleurs  font  disantes  ^  placées  al- 
ternativement ^foliaires  ou  deux  â  deux^ou'pref- 
qu'en  petits  paquets  j  foutenues  par  des.  pédon- 
cules fétacés^  longs  de  trois  à  quatre  lignes  « 
garnis  i  leur  bafe  de  très-petites  bradées  prefque 
fcarieufes  y  un  peu  concaves ,  ovales  ^  aiguës.  Les 
calices  font  couns,  pubefcens^  prelque  campa- 
nules >  eiKters»  divifes  à  leur  orifice  en  cinq  dents 
coorces,  élargies^  â  peine  aiguës.  La  corolle  efi 
petite ,  purpurine  $  les  goufi'es  font  alongées ,  pn- 
Defcentes^  compofées  ordinairement  de  quatre 
arricutatfous  rhomboïdates  (  prefqu'ovales  &  len- 
ticulaires ^  félon  Michaux  ). 

Cette  plante  croit  dans  la  Virginie,  la  Caro- 
line ,  &  oans  plufieurs  autres  contrées  de  l' Amé- 
f  ique  feptentnonale*  On  la  cultive  au  Jardin  des 
Mantes  de  Paris.  5^  (  K.  v.  ) 

|ô.  SAtNTaiN  â  rameaux  fouples.  JSedjfarum 
junceum,  Lntn. 

Hedyfarum  Joiiis  tertiMtis  ,  lanuoléttU  ;  Ugumnl- 
lus  uniariicuiatis ,  rhomhgis  ,  pedunculatis  ^  lattra- 
Ttbus ,  fubumhttidtîs.  Liitn.  Sytt.  veget.  pag.  674. 
n?.  32.  —  Dec.  I.  lab.  4. 

Midy forum  foGU  ttrnatis  ,  liniarihus  ,  bafi  atu-- 
nuatis  >  fubths  firigofo-pubefcentibus  ;  ractmis  axiUa^ 
ribus  ;  lomtntis  uniarticulatis  y  ovatis ,  levibus  ,  Ctf- 
licis  longitudinc.  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  j.  pag. 

Hedyfarum  trîphyllum  ^fiofculis  ûlbis  «  polyarukos, 
Amm.  Kuth.  1 54. 

CycIfusfaxaiUis,  meliioti  folio  ad  caultm  apprejjc; 
fioribus  in  foliorum  aiij.  Amm«  Rnth.  iSi. 

Cette  efpèce  a  prefque  fe  port  d'un  genêt  par 
fes  rameaux  élancés,  par  fes  feuilles  ternées ,  à 
folioles  Iiné»res,  obtcries>  de  par  fes  Heurs  réu- 
nies j  fous  raiflelle  des  feuilles ,  en  petits  paquets 
&  preiqu'en  ombeUe* 

Ses  tig«$  font  droites,  dîvifées  en  rameaux  fot»- 

tiles ,  alongés ,  ftriés ,  pubefcens  ,  garnis  de  feuil- 
cs  nombieufes j  alctfmci^  prefqoe  droites^  pé^o- 
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lées ,  ternées,  compofées  de  trois  feliofes  pre(^ 

Î|u'égaies,  linéaires,  oUongues,  èbtofes  à  leur 
oramet ,  un  peo  plus  étroites  à  leur  baie ,  lon- 
gues d'un  pouce  ,  fur  deux  lignes  de  large  $  gla-- 
bres  i  leur  face  fupérienre , jpabefcenies  Se  réti* 
culées  en  deflbus  ,  prciqae  feflbles  i  le  pétiole  com- 
mun velu  ,  muni  i  Ca  baie  de  petites  iHpolea 
fécacéts. 

Les  fleurs  font  nombreufes»  dîfpofees  le  long 
des  rameaux  ,  dans  l'aiflelle  dts  feuilles,  en  petites 
grappes  plus  courtes  que  les  feuilles  ,  prefqu'en 
forme  de  petites  ombelles  i  les  pédoncules  pubef- 
cens, garnis  de  tiès-petites  braâées  courtes,  ova- 
les. Le  calice  e&  un  peu  velu ,  cendré  ,  divifé  en 
cinq  découpures  lancéolées  y  courtes,  llriées.  La 
corolle  eft  blanche,  l'étendard  marqué,  vers  ia 
bafe,  de  lignes  purpurines.  Le  fruit  eft  une  petite 
goufle  point  aruculée ,  i  peine  de  la  longueur  du 
calice  qui  l'enveloppe,  médiocrement  compri- 
mée ,  ovale ,  aiguë  »  revêtue  de  quelques  poils 
couchés  &  cendrés. 

^  Cette  plante  croit  dans  la  Sibérie  &  la  Tarta- 
rie.  On  la  cultive  an  Jardin  des  Plantes  de  Paris. 

ji.  SAifiFOiK  i  fleurs  feflîles.  Hedy/drum  fejfili^ 
fiora» 

Hedyfarum  ereSum  ,  folîolis  ohlongis  ;  fifàculis 
forumfejjilibus^  numéro^  i  Ugumiaibus  câluc  miaxtfe 
fubnudaùs,  acutis» 

Ltipedeia  fejplijbra.  Mick»  Flot.  boreaL  Amer, 
vol.  2.  pag.  70. 

Medîcago  (  virginica  )  »  cauU  ereSo^  ramofifimo^ 
foribus  fttfçïculaùs ,  urmimàibus*  Lion.  Sy9i.  Plant* 
vol.  J.  pag.  57}.  n*.  2.? 

Loro  affinis  tri  foliota  ^  frutefcens ,  glabra.  Pluken* 
Mant.  120.? 

Hedyfarum  juncaun.  Walcer,  Flor.  carolin.  fe* 

cundùm  Michaux. 

Cette  plante  a  de  très -grands  rapports  avec 
Y  hedyfarum  junceum  ;  elle  en  diîBfere  par  fes  fleurs 
en  grappes  fefliles ,  nombreufes,  axiilaires. 

St%  tiges  fe  divifent  en  rameaux  droits ,  alter* 
nés,  garnis  de  feuilles  pétiolées,  ternées,  com- 
pofées de  trois  folioles  oblongnes ,  elliRti<^iies  ^ 
ailèz  larges  >  quelquefois  beaucoup  pIusetroKes  ^ 
preTque  linéaires,  glabies  à  leurs  deux  faces,  té* 
ticulees ,  vertes  ,  plus  pâles  en  deflbus ,  manies  » 
à  la  bafe  des  pétioles^  de  braâées  fétacées.  i^es 
fleurs  font  nombreufes,  difpofées  par  fafcicule» 
feflrles  dans  raHTefle  des  feuilles  i  leur  calice  ed 
velu ,  petit ,  caduc  •  à  cmq  dents  orefqu'ég^es  ^ 
profondes,  aiguës.  Les  ffooifes  ne  lont point  arti^ 
cttlées;  elles  font  ovales,  petites,  depoufliée« 
ordioaiiemeac  d»  calice  ji  une  feule  ièraencc» 
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Cette  plante  crok  dans  la  Caroline  &  la  Vît- 

fit.ie.  (r ./.  in  herb,  Jujf.) 

f  2.  Sainfoin  réticulé.  Hcéyfarum  rrtiadaium, 
Wiild. 

Hedyfarum  fotiis  tematis  ^  linearibus  ^  fubtlis  flrî-' 
gofo  ~  pubéfuntiSus  f  raumis  axUtariùus  ^  iomtHtis 
aaiarticu/atis ,  ovatis,  reticuiaiis  y  calice  majonbus. 

Witld.  Spec.  Plant,  vol.  3.  pag.  i  i94.^n*«  56. 
Hedyfarum  reticulatum.  Mûhlenb.  in  litt. 

Cette  efpèce  ne  paroit  être  qu'une  variété  de 
Vheéy forum  junceum,  à  laquelle  elle  r eflaxnble  beau- 
COOP0  mais  doat  elle  ditèfie ,  d'après  V^illdenow, 
par  Tes  feuilles  auffi  larges  â  leur  bafe  qu'à  leur 
iommet  j  par  Tes  fleurs  beaucoup  pins  petites ,  par 
Tes  calices  ordinairement  point  periiftans ,  par  Tes 
goulTes  ovales^  aiguës  ^  réticulées^  beaucoup  plus 
grandes  que  les  calices. 

Cette  plante  croit  dans  l'Amérique  feptentrio- 
nate.  ^ 

'    f}.  Saikfoik  à  fleurs  violettes.  Hedyfarum 
vioiaceum,  Linn. 

Hedyfintm  foUis  teraausy  ovatis  ;  Jlorihus  gémi- 
nads;  ItgumimilHAS  nudis  ^  venofis  y  aruculaûs  ,  rhom" 
bits.  Lion.  Spec-  Plant,  vol.  2.  pag.  lojy.  — 
KnifA.  Centtir.  ;.  n®.  49. 

Hedyfarum  foliis  umatis  ,  elHpticis  «  ohtufis  ;  ra'- 
cemis  umheUatis  y  iongitudine  petioii  ;  floribus  gémi- 
natis;  lomentis  uniarticuiatis ,  rhombcisy  reticulatis, 

giairis.  WiUden.  Spec.  Plant,  vol.  3.  pag.  1195- 

Hechffarum  foliis  tematis  ^  lanceolatis;  Uguminibus 
monojpermis.  Grortov.  Virgin.  106. 

Ses  tiges  fe  divifent  en  rameaux  droits,  fou- 
pies^  presque  filiformes  ^«cylindriques  ^pubefoeiis^ 
garnis  de  feuilles  alternes,  ternées^  compofées 
ie  trois  folioles  prefqu'égales  y  variées  datis  leur 
grandeur  y  ordinairement  longues  de  cinq  i  fix 
lignes  j  fur  trois  lignes  de  large  y  prefque  feflîles  y 
ovales  y  arrondies  à  leurs  deux  extrémités  y  quel- 
quefois  un  peu  rétrécies  en  coin  â  leur  bafe^  fou- 
vent  furmontées  d'une  petite  pointe  i  leur  fom- 
met^  entières,  glabres  ï  leur  face  fupérieure, 
pubefcentes  ou  un  peu  velues  en  deflfous  y  mar- 
quées die  nervures  latérales^  eonflnentes  vers  le 
bord  des  feuilles^  réticulées,  munies^  à  la  bafe 
de  leur  pétiole^  de  petites  flipules  oppofées^ 
fi^ucéee. 

Les  fleurs  font  axîUaire»  ;  les  pédoncules  com* 
muns  f<étacés  y  crès^os  «  plus  longs  que  les  feuîl- 
les  y  fuppertant  ordinairement  deux  fleurs  vers 
ieor  (btnmet»  (èffiiesou  un  peu  pédonculées  Kelles 
€ks  feuilles  inférienres  font  quelquefois  plus  nom- 
breu&s ,  pctlqu'agglomérées  ^  &  leur  pédk^ncnle 
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bieo  plus  court.  Leur  cali^  eft  fort  petit  »  pubef* 
cent^  i  cinq  divifions  égales  ^  courtes^  aiguës  $ 
la  corolle  violette  y  petite  :  il  lui  fuccède  uue 
gou0e  deux  ou  trois  fois  plus  longue  que  le  ca- 
lice y  comprimée  y  rhomboïdale  y  aiguë  y  glabre  , 
réticulée^  ne  contenant  qu'une  feule  (etnence. 

Cette  plante  croît  dans  la  Virginie  :  elle  m'a 
été  communiquée  par  M.  Bofc  ^  qui  l'a  recueillie 
dans  la  Caroline.  ^  {y^f) 

La  defcrîptîon  que  je  viens  de  préfenter  eft 
conforme  à  celle  que  Linné  a  donnée  de  cette 
planfie.  VillJenov  s'en  écarte  5  eu  attribiiant  aux 
Veuilles  une  forme  elliptique ,  &  repr^&ncant  les 
fleurs  comme  de  petites  grappes^  prefque  difpoCées  . 
eu  ombelle  y  fupportées  fur  un  pédoncule  com- 
mun, long  de  deux  ligues.  Ce  ne  peut  être  pro- 
bablement qu'une  variété  ,  furtouc  relativement  à 
la  difoofition  des  fleurs  y  oui  (ont  quelquefois  pref* 
Que  Xeflîles ,  &  comnae  lafciculées  dans  l'aïuêlle 
des  feuilles  inférjeures*  Quant  i  la  forme  ellip- 
tique des  folioles  y  je  n'eu  ai  vu  aucune  qui  en 
af^roche  dans  les  individus  que  j'ai  examiués. 
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4.  Sainfoin  divergent.  Hedyfarum  divjsrgens. 
Illden* 

Hedyfarum  foliis  tematis.y  ^bùmgisy  obttfis  ;  ra^ 
cemis  pedolo  loagioriius;  fi^rtbxts  geminads;  lomentis 
uniarticulatLs  «  ûvatis ,  reticulatis  y  giairis*  WÊUden» 
Spec.  Plant,  vol.  3.  pag.  l'i^é. 

Hedyfarum  divergens»  Mùhlenb.  in  litt. 

Cette  plante  y  d'après  Willdenow^  voifine  y  mais 
très-di£Eerente  de  i  hedyfarum  violacèumy  a  des 
feuilles  ternées^  alternes ,  compofées  de  trois  fo* 
lioles  oblongues  >  obtufes  y  entières  à  leurs  bordsj 
mucronées  à  leur  fommet^  longues  d'un  pouce  & 
demi ,  glabres  à  leur  face  fupérieure  y  couvertes 
en  deflbus  de  poils  rares  &  couchés. 

Les  fleurs  font  dîfpofées  en  grappes  axillatres , 
longues  d'un  pouce  ou  d'un  pouce  &  demi  y  ordi« 
nairement  un  peu  plus  longues  que  les  pétioles. 
Celles  qui  fe  trouvent  dans  les  aifielles  des  feuilles 
inférieures  font  beaucoup  plus  courtes  y  &  fup- 
portent  fouvent  trois  ou  quatre  fleurs  >  tandis  que 
les  fupérieures  n'en  ont  ordinairement  que  deux* 
Les  goufles  font  glabres^  fans  articulations  y  cour- 
tes ,  ovales ,  réticulées  y  ne  renfermant  qu'une 
feule  femence. 

Cette  plante  fe  rencontre  dans  l'Amérique  fep« 
tentrionale.  ^  (Defiripu  ex  WiUden.  ) 

55*  Sainfoin  ieipédèse.  Hedyfarum  lefpede^a. 

Hedyfarum  foliis  ternasis  y  ovaliius  ;  pedunciUis 
longijfimis  y  fotaceis  y  fpicifioris  y  leguminîhus  uniar» 
ticulailsy  Hudaiis.  (N.) 

I      Lefpeie^a  (  frodumbeus  ) ,  gracilis.j  univerfe  pw^ 
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hens  ;  foliolis  ovalibus;  peduneulis  fetaceis  ,  iifiinâ^ 
pauciterque  fpîcjfioris  ;  Ugumînihus  calice  minuto^ 

nudatis,  Mkh.  Fior.  boréal.  Amer,  vol.i.  pag.yi. 
tab.  39. 

Cette  plante  a  les  plus  grands  rapports  avec 
Vhedyfiirum  violaceum  oi  Vhcdyfirum  divergens.  Je 
ne  la  regarderois  même  ^ue  comme  une  variété 
fi  Michmx^  qui  l'a  recueillie  dans  Ton  lieu  natal  j 
n'en  eût  fait  uns  ef|.èce^  &  même  un  genre  fous 
le  nom  de  iejpedera  ^  confacré  à  M.  Lefpédèze^ 
gouverneur  de  la  Floride. 

Ses  tiges  font  couchées  s  elles  produifent  des 
rameaux  droits ,  alternes  ^  prefque  iimples ,  point 
ftriés^  pubefcens^  filiformes  ^  garnis  de  feuilles 
alternes ,  ternées ,  pétiolées  ^  compofées  de  trois 
folioles  ovales  >  à  peine  longues  d'un  demi-pouce^ 
larges  de  trois  à  quatre  lignes ,  prefque  feffiles  j 
entières,  glabres  à  leur  face  fupérieure^  chargées 
en  defibus  de  quelques  poils  courts ,  rares  &  cou- 
chés i  obtufes  &  même  un  peu  mucronées  par 
une  petite  pointe  â  leur  fommet^  nerveufes  «  vei- 
nées y  réticulées  >  les  pétioles  de  moitié  plus  courts 
que  les  feuilles^  garnis  à  leur  bafe  de  hipules  fé- 
tacées. 

Les  fleurs  fortent  de  raiflelle  des  feuilles  fupé- 
ricures  j  eHes  font  fupportées  par  un  pédoncule 
commun  j- capillaire  ^  oeaucoup  plus  long  que  les 
feuilles  ^  écarté ,  oblique ,  foutenant  un  j  quel- 
quefois deux  ou  trois  épis  de  fleurs  peu  nom- 
breufes^  prefque  fefiiles.  Leur  calice  eft  fort  petite 
pubefcent  ^  blanchâtre  ^  à  cinq  dents  courtes , 
;iiguës.  La  corolle  eft  petite  y  purpurine  $  le  fruit 
^ft  une  goulTe  ovale  >  point  articulée  j  glabre  j 
nue  ou  non  recouverte  par  le  calice ,  petite  j  un  peu 
^iguë  j  à  une  feule  femence. 

On  trouve  cette  plante  dans  la  Caroline  &  la 
Virginie,  if.  {V.f,  in  hcrb,  Lamarck.  ) 

56.  Sainfoin  à  fleurs  agglomérées.  Hedyfanun 
conglomeratum» 

Hedyfarum  foliis  trifoUatis  ^fubfeffilibus  ;  foUolîs 
pbiongis ,  fioriius  capitato-terminalibus^  Uguminibus 
calice  multo  minoribus,  (  N  J 

Lcfpedeia,  (  capitata)  ,  ereBa  ;  foliis  fuhfijfUibus^ 
foliolis  obhngis  y  eapitulis  fejjiliter  CMglomerato* 
tcrminûUùus  ,  legumine  intrh  calicem  multè  majorem 

recondito.  Michaux  j  Flor.  boréal,  ^mer.  vol.  2. 
pag.71. 

Ses  tiges  font  droites ^  velues,  cylindriques, 
firiées  $  elles  fe  divifent  en  rameaux  garnis  de 
fçuilles  alternes ,  prefque  feffiles ,  ternées,  com- 
posées de  trois  folioles  feffiles  ,  oblongues ,  lui- 
fantes ,  foyeufes ,  munies  de  ftipulcs  fétacées.  Les 
fleurs  font  réunies  ,  à  l'extrémité  des  tiges  &  des 
rameaux ,  en  petits  paquets  agglomérés  &  en  tête  , 
pourvues  4e  pédoncules  partiels  t]:ès« courts^  mu* 
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{  nis  de  braâées  fubulées.  Les  calices  font  diviCb 
en  cinq  folioles  étroites,  roides ,  aiguës ,  velues. 
Les  gonfles  font  fort  petites ,  point  articulées , 
ovales  «  pubefcentes ,  leiiticulaires ,  à  une  feule 
femence ,.plus  courtes  que  le  calice  perfiliant  qui 
les  enveloppe. 

Cette  plante  fe  rencontre  dans  la  Caroline  &  U 
Virginie*  (  ^.  /.  in  herb.  Juff.) 

57.  Sainfoin  couché.  Hedyfarum  fupinum. 
Swartz.  * 

Hedyfarum  foins  ovatis  y  obtujiufculis  y  fuhths  in^ 
cano-villofisj  coule  ramofo  -  procumbente  ^  racemis 
fimpUcibus ,  ere&is  ,  terminaUbus.  Sw,  Prodr.  106. 

Hedyfarum  foliis  tematisy  oblongis,  obtufiufcuGs^ 
fuperrà  nitidis  y  fubtùs  incanis;  ftipulis  ovàtis  y  acw 
minatis  y  racemo  fimplici  terminatis;  lomenti  articulis 
femiorbiculatis  y  incanis.Wûld,  Spec.  Plant.  VoI.  J. 
pag.  1190.  n^46. 

Hedyfarum  tripkyllum  y  fruticofum  y  fupinum;  fore 
fi/r/ur^o. Sloan,  Jam.  73.Hift.  i.  pag.  185.  tab.  ii8. 
fig.  2.  — Rai,  Suppl.  4j8.  —  Tournef.  Inft.  R. 
Herb.  401. 

Ses  tiges  font  couchées,  rameufes,  prefque 
glabres^  garnieST  de  feuilles  ternées ,  alternes  ,  pé- 
tiolées ,  compofées  de  trois  grandes  folioles  oblon- 
gues ,  lancéolées  ,  pédiculêes,  obtufes  ou  un  peu 
aiguës,  luifantes  à  leur  face  fupérieure,  blanchâ- 
tres en  deflous ,  munies^  à  la  bafe  de  lâur  pétiole  » 
de  flipules  ovales  ,  acuminées. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  grappes  fimples» 
droites ,  à  l'extrémité  des  rameaux  &  des  tiges, 
La  corolle  eft  de  couleur  violette  ou  purpurine  % 
le$  gonfles  articulées ,  comprimées  ;  les  articula- 
tions à  demi-orbiculaires ,  blanchâtres,  un  peu 
pubefcentes,  monofpermeis. 

Cette  plante  croit  dans  la  Jamaïque.  T^ 

58.  Sainfoin  à  grappes.  Hedyfarum  racemofum. 
Thunb. 


Hedyfarum  foliis  tematis ,  oblongis  ;  ftipulis  m 
bris  ;  caule  frutefcente  ,  ereBo  ,'  racemis  axillarittis  ^ 
ereStis  »  longijpmis  ;  leguminibus  gUbris.  Thunb. 
Flor.  jap.  pag.  z8 j.  —  WiUd.  Spec.  Plant.  voL  j , 
pag.  ii92.n®.  ji. 

^  Arbrifleau  dont  les  tiges  font  droites  >  glabres  ^ 
divifées  en  rameaux  alternes,  glabres,  relevés» 
anguleux,  de  couleur  purpurine ,  garnis  de  feuilles 
pétiolées,  alternes^  ternées,  compofées  de  trois 
folioles  pétiolées  ,  ovales  ,  oblongues,  aiguës  , 
très-entières,  ouvertes,  vertes  à  leur  face  fupé- 
rieure ,  blanehâtres  en  deflous  j  les  folioles  laté-» 
raies  plus  counes ,  la  terminale  une  fois  plus  grande 
&  plus  longue ,  fupportées  par  des  pétioles  gla- 
bres, filiformes  j  longs  4' un  pouce  j  munis  à  leMc 
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bife  de  deux  (Hptiles  fëucëes^  longiie^rd'iine  déihi- 
ligne  :  on  en  voit  de  femblables  au  deflbus  de 
coaque  foliole. 

Les  fleurs  font  fituées  dans  raiflelle  des  feuilles 
dir|H>fées  en  grappes  loneues  de  fix  à  fept  pouces , 
droites^  étalées >  dont  les  pédoncules  communs 
font  capillaires^  filiiformes  ;  tes  fleurs  folitaîres  ou 
réunies  deux  à  deux^  fupporcées  par  des  pédon- 
cules partiels  très-courts  y  capillaires  ;  leà  goufles 
lifles  j  comprimées  j  acuminées. 

Cette  plante  croit  au  Japon.  B  (Defcript.  ex 

Thuni.) 

j^.  Sainfoin  jaunâtre.  Heiyfarum  lutefcens. 

Hedyfarwn  foHis  tematis ,  foliolis  obovatô-fubro^ 
tandis  ;  Jpicis  urminalihus  ;  legttminibus  hrevihus  ^ 
hirftais;  cdulihus  tomtnto  luttfctau  induiis.  (N.) 

Cette  efpèce  eft  remarquable  par  le  duvet  jau- 
nâtre qui  revêt  prefque  toutes  fes  parties  j  &  par 
les  feuilles  d'un  vert-jaunâtre. 

Ses  rameaux  font  droits  ^  filiformes ,  cylindri- 
|]ues  j  couverts  de  poils  courts  ^  ferrés  «  d'un 
jaune-pâle,  garnis  de  feuilles  alternes  ^  pétiolées« 
temées 3  compofées  de  trois  folioles  inégales,  en 
ovale  renverlé  ou  un  peu  arrondies  ^  épaiifês^ 
entières  3  d*un  vert- jaunâtre  ^  légèrement  pubef- 
centes ,  UlTes  en  deffus ,  marquées  en  deflous  de 
nervures  faillantes,  latérales ^  fimples,  parallèles, 
arquées.  Les  pétioles  font  pubelcens  »  munis  de 
ftipules droites,  lancéolées,  velues, ftriées«  très* 
aiguës  «  appliquées  contre  les  rameaux. 

Les  fleurs  forment  une  grappe  ou  un  épi  court, 
terminal  ^  Quelquefois  axiilaire ,  hériflé  de  poils 
fins  &  jaunâtres;  les  pédoncules  partiels  courts, 
velus  3  folitaires  ou  réunis  plufieurs  enfemble.  Les 
fiipules  font  très  -  caduques  ;  les  calices  courts  , 
bifides  j  divifés  en  cinq  découpures  ouvertes  i* 
inégales  «  lancéolées ,  aiguës  \  la  corolle  à  peine 
une  fois  plus  longue  que  le  calice  ;  les  gonfles 
petites  ,  à  deux  ou  trdis  articulations  uniformes , 
point  finuées,  velues,  terminées  par  un  filament 
recourbé. 

Cette  plante  croît  â  la  Chine.  Elle  a  été  envoyée 
par  M.  Poivre.  (  V.  f.  in  herb.  Jujf.  ) 

6o.  Sainfoin  à  folioles  obiufes.  Ueiyfarum 
(étufitm.  Willden. 

Hufyfarum  foiiis  tematu  ,  ovatis  ,  obtufit ,  bafi 
fubcordatU  ;  fiiptdts  laactolato  ^fubulatis  ;  paniculâ 
urminali;  articuiis  lonunti  femiorhicidaùs ,  retiett* 
lotis  ^  hifpidis.  Willd.  Spec.  Plant,  vcd.  3.  pag.  1 190. 

«••45- 
Hcdyfanun  obtufum^  Miihlenb.  in  lltt. 

Ses  tiges  font  droites,  hautes  d'environ  un  pied 
^&  demi  ou  deux  pieds  ,  cylindriques  â  leur  partie 
Botanique.  Tome  f^L 
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irifériettre  »  prefque  tiJaAgulai res  à  leur  partie  fu-> . 
pcrieure ,  chargées  de  poils  très<ourts ,  &  garnies 
de  feuilles  alternes,  ternèes^  pétiolées,  compo* 
fées  de  folioles  ovales^  écbsuicrées  en  cœur  â  leur 
bjfe,  obtufes  à  leur  fommet,  entières  à  leurs 
bords ,  longues  d'an  pouce ,  glabres  à  leur  face 
fupérieure ,  un  peu  rudes  .en  deflbus  i  les  folioles 
latérales  plus  petites  ^  les  pétioles  munis  de  ftipules . 
lancéolées  ^  uibulées  ^  fort  petites  &  caduques. 

Les  fleurs  forment  une  grappe  oaniculée,  droite, 
fimple^  terminale.  La  corolle  eit  de  couleur  vio-; 
lette  ;  les  goufles  compofées  de  trois  articulations 
hifpides^  à  demi-arrondies^  réticulées. 

Cette  efpèce  croit  danslaPenfilvanie.  Of  (Defirm 
€x  WiUden.) 

61.  Sainfoin  2  petites  feuilles.  Hedy forum  my" 

craphyllum* 

Heiyfarum  foliîs  temath,  ovatis ,  villojis  ;  caule 
frutefcente  ,  ereSo  ,  glabro  ;  fioribus  terminalibus  ,  pa-* 
mculaùs,  Thunb.  Flor.  jap,  pag.  184.  —  Willden. 
Spec.  Plant,  vol.  }.  pag.  1191.  n*.  49. 

Cette  plante  a  des  tiges  ligneufes ,  droites,  gla- 
bres, fiiiibrmes»  de  couleur  purpurine  •  chargées 
de  rameaux  alternes,  droits >  ramifiés,  femblables 
aux  tiges  dont  les  ramifications  font  courtes,  ca-> 
pillaires»  réfléchies,  couvertes  prefqu entière- 
ment par  les  ftipules,  ainfi  que  les  rameaux.  Les 
feuilles  font  pétiolées ,  alternes ,  petites ,  ternées» 
compofées  de  trois  folioles  ovales,  aiguës  ,  très* 
entières,  nerveufes,  vertes  &  glabres  â  leur  face 
fupérieure ,  plus  pâles  &  velues  en  deflbus  ;  les 
folioles  latérales  plus  courtes  ,  médiocrement  pé* 
tioléeSf  la  terminale  fupportée  par  un  pétiob  pjus 
long.  Le  pétiole  commun  eft  glabre,  capillaire  « 
de  couleur  purpurine  ,  long  d'environ  une  ligne  \ 
les  ftipules  membraneufes,  fefliles^  très-nombre a« 
fes,  ovales,  fubulées. 

Les  fleurs  naiflent  à  l'extrémité  des  rameaux, 
où  elles  forment  une  forte  de  paqicule ,  dont  les 
pédoncules  partiels  font  alternes  ou  prefque  dicho- 
tomes ,  flexueux ,  hifpides ,  de  couleur  purpurine. 
Les  calices  font  velus  »  la  corolle  purpurine  \  les 
goufles  compofées  de  trois  articulations  raboteu- 
fesj  velues  j  comprimées. 

Cette  plante  croît  au  Japon.  T>  (Déferai,  cm 
Thunb.  ) 

61,  Sainfoin  blanchâtre.  ITr^y/àrum  canefcens. 

Htdy forum  foiiis  ternatts ,  fubrotundis  ^  fubtits  pu^ 
befcentiluss  fiipulis  ovatis  ^  acuminotis  ;  coule  angi^ 
lato  ,  cilioto^hifpido  ,*  racemis  poniculatis  /  lomenti 
articulis  triangularibus ,  hifpidis,  Willd.  Spec.  Plant* 
vol.  J.pag.  1188.  n^.41. 

Hitéy forum  foiiis  tcrnatis  ^  fubihs  fcabris^  cuâl^ 
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hifpido  ;  fioribus  racemop^  conjugatis.  Lînn.  Syft. 
vcg?:.  pag,  674.  t.«.  27.  —  Hort.  Upf.  232. 

Hcdyfarum  fol ils  ur^i^  folitantfque ;  ccuU  hif-  \ 
pido.fruiUofo.  Hoib  UifT.  3r>c.  —  Gion.  Virgin. 
ic8.  —  Roycu,  LugJ.  IJat.  55;. 

Onohrychis  amcrîcûrùt  y  fioribus  fpicstis^  ifoliister- 
natisy  canefcentibus  ;r$  icmis  afptris.  Plaken.  Almag. 
pag.  270.  tab.  3c8.  fig-  f,? 

t^HeJyfarum  (  pal -aceum  ) ,  foins  avato-fubro- 
tundts;ftipulis  braûtifqui  paleaceis^  fpicâ  ttrminaliy 
fubfmplicu  (  N.)  , 

Je  ne  fuis  pas  affez  certain  de  la  plante  que 
tinné  a  nommée  hedyfarum  canefctns,  La  defcrip- 
tion  qu  il  en  donne  ne  convient  qu'imparfaitement 
à  notre  variété  ^.  Willdcnovr  a  développé  davan- 
tage h  defcription  de  Linné ,  &  cette  dernière 
diffère  très  peu  de  la  riante  jj.  La  plus  grande 
différence  confifte  dans  ks  fljurs  en  épi<  (impies  > 
du  moins  dans  l'uniqu'';  individu  que  j'ai  examiné. 
Je  n'en  ai  pas  vu  les  fruits. 

Se%  tigis  font  fermes ,  droites ,  prefque  llgneu* 
fes,  cannclets,  anguleufes,  velues^  prefque  qua- 
drangulaires ,  aînfi  que  fes  rameaux.  Les  poils  qui 
les  recouvrent ,  font  très-fins ,  ouverts ,  mous ,  pu- 
befcensi  les  feuilles  alternes,  pétiolées,  compo- 
fées  de  trois  folioles  inégal,  s ,  larges ,  ovalts  ,  un 
peu  arrondies ,  pétiolées ,  fermes ,  longues  de  deux 
pouces  fur  prefau'autant  de  large,  d'un  vert- 
pâle, entière  s,  glibres  à  leur  face  fnpérieure  ,  un 
peu  blanchâtres  en  deffous ,  &:  chargées  de  quel- 
ques poils  rares  &  couchés,  nerveufes,  a  réfeau 
lâche.  Les  pétioles  font  velus,  munis  à  leur  bafe 
de  larges  bradées  fcarieufes ,  ovales ,  prefqu'en 
coeur  ,  acuminées  ,  velues  ,  ciliées  ,  nerveufes  ; 
celles  qui  accompagnent  les  folioles ,  beaucoup 
plus  petites. 

• 

Les  fleurs  font  difpofées  (en  grappes  paniculées 
dans  la  plante  de  Willdenow  &  de  Linné)  en  épis 
fimples ,  dro  ts ,  terminaux ,  velus ,  garnis  de  fleurs 

Î|ej  diftaotes  ,  fupportées  par  df  s  [pédoncules  par- 
îels  capillaires,  très-velus,  longs  de  deux  à  trois 
lign:^s ,  unifloreSj  alternes,  munis  de  bra4ftée$  affez 
femblables  aux  flipules,  quelquefois  rougcâtrs 
du  tachetées  de  rouge.  Le  calice  efi  petit ,  velu, 
profondément  divifé  en  cinq  découpures  profon- 
des, prefqu'égales,  linéaires,  lancéolées.  La  co- 
rolle efl  au  moins  deux  fois  plus  grande  que  le 
calice ,  d'un  blanc- jaunâtre.  Les  gouffes  font  com- 
pofées  d'articulations  comprimées,  hifpideSi, trian- 
gulaires ,  d'après  Willdenow. 

Cette  plante  croît  dans  la  Virginie ,  te  dans  plur 
fieurs  autres  contrées  de  l'Amérique  feptcnirio- 

nale.  3^  (A^./  in  herb,  Lamank.  ) 

•- 

63.  Sainfoin  glabie.  Hedyfarum  glabellum. 
I^ichaux. 
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Htdy fanon  glairiufcuitan  ,  ertBum  y/oEo/umffitus 
trifoUatis  ,  apprimè  ovalibus  ^  turinque  obtufis  ^fuhths 
fubgluitc'ts i  fiipuiis  minutis  ^  fuhulatts;  racemo  laxh 
pauiifioro  i  /eguminibus  articulis  triangtdo'fubrkom'^ 

bois,  Mich.  FÎor.  boréal.  Amer.  vol.  2.  pag.  73. 

»  ^^ 

Cette  efpèce  eft  très-voîfinc  de  Ykcdyfarum 
cane  fins  ;  elle  en  dififere  par  toutes  fes  parties 
rcfqu  entièrement  glabres ,  par  fes  feuilles  ova- 
es,  par  fes  fHpules  fort  petites. 

Ses  tiges  font  droites,  rameufes,  cylindriques^ 
médiocrement  ftrîées,  prefque  glabres,  divffées 
en  rameaux  alternes,  garnies  de  feuilles  pétiolées > 
alternes,  ternées«  composées  de  trois  folioles  pé- 
diculees ,  ovales ,  obtuies  â  leurs  deux  extrémités  , 
vertes  ï  leur  face  fupérieure ,  de  couleur  prefque 
glauque  en  deffous ,  glabres ,  entières ,  munies ,  à 
la  baie  de  leur  péttoIe»de  flîpules  courtes^  petites, 
fubulées. 

Les  fleurs  font  difpofSes  en  graçpes ,  la  plupart 
terminales,  prefque  paniculées ,  lâches,  peu  gar* 
nies  j  chaque  fleur  fîipportée  par  un  pédoncule 
partiel ,  filiforme ,  alongé,  rapproché  fouvent  deux 
par  deux  alternativement.  La  corolle  eft  purpu- 
rine 5  les  goaiTes  aniculées»  comprimées ,  prefque 
glabres ,  compofées  d'articulations  triangulaires  , 
prefque  rhomboïdales ,  monofpermes. 

Cette  plante  a  été  recueillie  par  Michaux  dans 
la  Caroline  inférieure.  {Defcript.  ex  Mick.} 

64.  Sainfoin  à  feuilles  coriaces.  Hidyfarpm 

conaceum. 

Htdyfarumfoliis  umatis.}  foliolis  ovaUhellipucis, 
margine  tùmentofo^ci Uati s  ;  fiipuiis  fetaceis  ,  rtcurvis^ 
fpicis  terminalibus  compoptis^  axiiiaribus  fimplicibus^ 
fioribus  fefaibus.(N.) 

C'eft  une  belle  efpèce  qui  a  quelques  i-appons 
avec  Vkedyfarum  canefcens  ^  mais  qui  en  diffère  par 
fes  folioles  ovales  ,  par  fes  fleurs  feUîles  &  p^r  r<;s 
flipules  fétacées. 

Ses  tiges  fe  divtfent  ea  rameaux  droits  »  aloii- 
gés  ,  étalés  ,  alternes ,  flriés  ,  prefque  cyliodri- 
quts,  velus  ^  garnis  de  feuilles  pétiolées,  alter* 
nés.  compofées  de  trois  foliolesprefquVgales^ 
aflez  rapprochées,  ovales,  elliptiques,  lorgucs 
d'environ  un  pouce  &  dend  à  deux  pouces,  fur  tin 
pouce  de  large  j  obtufes  à  leurs  deux  extrémités  ^ 
épaiffes ,  prefqae  coiiaces,,  glabres ,  verdâtres  en 
deflus ,  pubefcentes,  médiocrement  velues  en  def^ 
fous,  à  nervures  faillantes,  obliques  ,. latérales  » 
dont  rintervalle  efl  rempli  par  des  veinrs  lâches, 
finuées ,  réticulées'i  les  nervures  couvertes  d'un 
duvet  jaunâtre  &  tomenteûx  5  leur  contour  eft 
environné  d'un  petit  bourrelet  de,  cils  courts  & 
touffus.  Le^  péM'oles  font  velus,  longs  tVun  pouce, 
munis  dj  flipules  fort  petites,  fétacées ,  velues  , 
recourbées  en  dehors. 
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Les  fleurs  font  ^  les  unes  axillaires  ^  dirpofëes  en  ' 
un  épi  fiinpie ,  plus  long  que  les  feuilles;  les  autre» 
terminales  ,  rangées  fur  un  épi  rameux  particuliè- 
rement à  fa  bafe  j  prefquepaniculé^  bien  plus  long 
que  les  épis  latéraux  ^  nus  à  leur  partie  intérieure^ 
feltts ,  tomenteux  y  rouifâtres  y  garnis  ,  à  leiir  partie 
Topérieure^  de  fleurs  rapprochées  j  ëparfes^  très- 
ferrées  vers  le  fommet,  feffiles  \  chacune  d'elles 
garnies  de  deux  braûées  oppofées^  prefque  lan- 
céolées j  aiguës  y  très-velues  «  de  moitié  au  moins 
plus  courtes  <]ue  le  calice  qu'elles  enveloppent  à 
fa  bafe.  Celui-ci  efi  divifé^  très-profondément  y  en 
cinq  découpures  oblongues^  étroites  j  lancéolées^ 
nmaonëesj  velues^  concaves  ^  prenqu'igales.  La 
corolle  eft  jaune  ou  blanchâtre  >  pins  longue  que 
le  calice.  Je  ne  connoir  point  les  fruits. 

Cette  plante  croît  dans  TAmérique  feptentrio- 
nale.  JffiF.f.in  herè.  Lamarck.  ) 

6f.  Sainfoin  à  tête  conique.  Hedyfamm  coni- 

Hedyfamm  foliis  umatîs  y  fubrotundis  y  tomento* 
fis;  racemis  capiiéthy  calicibus  glabris.  Burm.  Flor. 
ind.  pag.  167.  tab.  ^4.  fig.  i. 

Hedyfamm  capitaium,  Burm.  Flor.  ind.  L  c. 

Hedyfamm  foliis  ternatis  ^  fubrotundo-ohovatis  , 
ohtufis  «  fubths  tomentofis;  ftipulis  lanceolatis  ;  race- 
mis  axiilaribus  y  lomentis  lineari'teretibus  ,  articula' 
lis  y  penduiis.  Willd.  Spec.  Planta  voL  3.  p«  1189. 
n*.  45.  ^ 

Hedyfamm  tnfoliatum  y  arbonfcens  ;  fioribus  fpi- 
eatis;  foliis  fubrotundis y  fubtïu  lanuginofis,  Burm. 
Thef.  zeyl.  pag.  115. 

Onobrychis  Indi£  ortentalis ,  triphylla  ;  foliis  fub' 
rotwtdis  y  venons  y  averfâ  parte  tenui  undique  lanugine 
uSîs.  Pluken.  Amalth.  p.  161.  tab.  455.  fig.  3. 

Onobrychis  fpicata  y  :(^eylanica  ,  trifolia  y  frutef 
<ens.  Herm.  apud  Rai.  vol  3.  pag.  457. 

Undttpyali fpecies  arborefiens j foliis  ternis, fert 
roiundis  yfuifths  lanuginofis,  Muf.  Zeyl.  p.  22.. 

JEtundupyali ,  apud  Zeylonenf. 

ArbriOfeau  dont  les  tiges  Ji^neufes  font  blan- 
châtres, pubefcentes,  prefque  iimples  ^  garnies  de 
feuilles  pétiolées^  alternes ,  ter  nées  ^  compofées 
de  folioles  inégales  ^  prefque  rondes  ou  en  ovale 
renverféj  obtufes  à  leur  fommet  y  entières  à  leurs 
bords,  prefque  glabres  &  vertes  à  leur  face  Tu- 
périeure  J  tomenteufes  en  deffouss  Jes  pétiole  t 
jnunb ,  tant  i  leur  bafe  que  fous  les  foiiolei  y  de 
flîpules  oppoféesj  fèches,  membraneufes ,  ian^ 
céolées,  aiguës. 

De  Taiflelle  des  feuilles  fortent  des  pédoncules 
Amples  y  dont  la  partie  fupérieure  fupporte  un  épi 
en  xéte  conique  avant  la  floraifon  >  qui  s*donge 
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enfuite  davantage  &  offre  des  fleurs  pédiculées  y 
dont  le  calice  cil  glabre  j  divifé  à  fon  orifice  en 
cinq  petites  découpures  aiguës.  Les  goufies  font 
articulées  J  linéaires^  un  peu  cylindriques^  pen- 
dantes. 

Cette  plante  croît  â  !*i1e  de  Ceilan  &  dans  les 
Indes  orientales.  T>  (  Defcripe.  ex  Burm.  ) 

G6.  Sainfoin  du  Canada.  Hedyfarum  canadenje. 

Hedyfarum  foliis  fimplicibus  ternatifque  y  taule 
levi  y  fioribus  racemofis.  Linn.  Syft.  veget  p.  6j^ 
n**,  16.  ~  Hort.  Upf.  Z3i.  —  Mill.  Dift.  n**.  j. 

Hedyfarum  foliis  radiçalibus  y  fimplicibus  ;  cauîmit 
ternatis  y  fioribus  laxifpicatis  ,  leguminibus  unduloM* 
Hort.  Ciiff.  565.  —  Royen ,  Lugd.  Bat.  385. 

Hedyfamm  foliis  ternatis  ,  oblongo-Unceolatis  ,•  fil^ 
pulis  filiformibus y  fioribus  racemofis  ;  articulis iomenti 
obtufe  triangulis ,  hifpidis.  Widden.  Spec.  Plant, 
vol.  3.  p.  ii87.n*.  40. 

Hedyfamm  triphyllum ,  canadenfe.  Cornuti ,  Ca-. 
nad.  p.  44.  tab.  4^.^-Toum.lDfi.  R.  Hetb.  401. 

Onobrychis  major, perennis^  canadenfis,  triphylla; 
filiculis  articulatis  y  afperis  ^  triangidaribus.  Morif. 
Oxon.  Hifi,  2.  pag  1 30.  $*.  z.  tab.  1 1.  fig  9. 

Belle  efpèce^  remarquable  par  fes  feuilles  amples* 
fes  folioles  allongées»  &  furtout  par  fes  fleurs  pur- 
purines ^  difpofées  en  épis  lâches^  rameux  *  étalés 
en  panicule. 

Ses  tiges  font  droites ,  hautes  de  deux  ou  trois 

1>ieds3  termes^  cannelées 9  anguleufes>  glabres  i 
eur  partie  inférieure  y  lâchement  velues  â  Jeur  par- 
tie fupérieure;  munis  de  rameaux  nombreux^  al* 
ternes  y  diffus  »  alongés  y  femblabtes  aux  tiges  ;  gar* 
nis  de  feuilles  alternes^  nëtiolées^  les  inférieures 

Quelquefois  fimple^^  ainu  que  celles  de  la  bafe  dcis 
pis  'y  les  autres  font  ternées  y  compofées  de  trois 
folioles  un  peu  inégales»  pétiolées^  obIongues« 
lancéolées  3  obtufes  «  un  peu  rétrécies  â  leur  fom* 
met 4  plus  larges  à  leur  bafe^  entières  j  glabres  à 
leurs  deux  faces  y  vertes  en  defius  y  un  peu  plus 

{»âles  en  deffous^  â  peine  ciliées  à  hurs  bords ^ 
ongues  d'enyiiron  trois  pouces  fur  au  moins  uft 
de  large.  Les  pétioles  font  légèrement  velus  ^ 
munis  de  flipules  filiformes  «  pubefcentes,  aiguës^ 
ciliées ,  ro^(^àtres  &  membraneufes. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  épis ,  les  uns  %t\\^ 
Jaires  &  prefque  fimples  ;  les  autres  terminaux  y 
rameux  J  paniculés^  nus  à  leur  partie  inférieure-; 
velus }  garnis  de  braâées  fétacées ,  fort  petites , 
velues  J  &  de  fleurs  éparfes^  alternes^  les  unes 
folitaires^  d'autres  rapprochées  prefque  par  petits 

[caquets  i  foutenues  par  des  pédoncules  propres  ^ 
ongs  de  trois  a  quatre  lignes^  droits  y  capillaires^ 
Les  calices  font  divifés  en  cinq  découpures  aCez 
profondes  ^lancéotées^  vetaesv  pointues ,  ciliées 
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i  kurs  bords.  La  corolle  eft  de  couleur  purpurine 
ou  un  peu  rougeâtre^  d'une  grandeur  médiocre  :  il 
lui  fuccède  une  gouffe  très-comprimée^ étroite ^ 
alongée>  compoTée  de  cinq  à  huit  articulations 
hjfpidesj  ovales  j  prefque  triangulaires j  renfer* 
nunt  une  feule  femence  courte ,  rénîforme. 

Cette  plante  croit  naturellement  dans  le  Ca- 
nada ,  la  Virginie  «  &c.  On  la  cultive  au  Jardin 
des  Plantes  de  Parts.  ^  (  F.  v.  ) 

éj.  Sainfoin  de  Maryland*  Hedyfantm  mûry^ 
landicum.  Linn. 

Hidyfarum  foltis  tematîs ,  folîolîs  fuhrotundis  ; 
caule  frutefcente ,  ramofiffimo  ;  Itgumbùbus  articula^ 
sis,  hvihui.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  10J5. 
—  Gronov.  V^irgin.  109. 

Hcdyfurum  foins  umatis  ^  Mongis  ,  fithtàs  villo^ 

fiofculis  ;  fiipulis  fubulath  j  racemis  panUulatts  ,  /o- 

mentis  triariuulatis  ;  arùculis  rkombeis  y  retlculads, 

pilofiuJculU.  Willi.  Spec.  Plant,  vol.  3.  pag.  1 189. 

Hedyfarum  trîfoliatum  ^  fiHquâ  hrevîort,  Dillen. 
Eltham.  pag.  174.  tab.  144.  fig.  171. 

Hedyfanun  tripkyllum  y  maryiandicum  ,  minus  fj!" 
iiquu  compreffis ,  articuiatù  ^  afperis  ^  inviorihus. 
Rai^  Suppl.  45f. 

Cette  efpèce  a  rafpeû  d*un/>/^nf/tfii9&  particu- 
lièrement du  pforaUa  bituminofa  ,  à  folioles  oblon- 
gucs  j  lancéolées^  obcufes ,  prefque  luifantes. 

Ses  tiges  font  divifées  en  rameaux  droits^  effi- 
lés «  cylindriques  ou  légèrement  quadrangulaires  ^ 
un  peu  pubefcens  ^  garnies  de  feuilles  terhées , 

£  étiolées^  alternes^  compofées  de  trois  folioles 
mcéolées^  longues  d'un  pouce  &  demi  à  deux 
pouces  3  c|uelquefois  plus  courtes  j  élargies  >  gla* 
Bres  ^  réticulées  3  entières  â  leurs  bords  ,  quelque- 
fois pubefcentes  y  prefque  velues  dans  leur  pre- 
mière jeuneife  y  munies  ^  i  la/bafe  de  leur  pétiole  ^ 
de  deux  (lipules  courtes  ^  aiguës. 

Les  fteu»-s  font  difpofées  en  grappes  prefque  pa- 
liiculées  j  alongées  y  fupportées  par  des  pédoncules 

Eartiels  y  capillaires  >  rapprochés  deux  par  deux. 
es  calices  font  courts ,  divifés  en  cinq  décou- 
Fures  aiguës.  La  corolle  eft  de  couleur  purpurine  ; 
étendard  ample  y  marqué  à  fa  bafe  drune  tache 
verdâtre  y  la  carène  blanchâtre  à  fon  onglet.  Les 

Sottfifes   font  courtes  >  comprinoées»  compofées 
'environ  trois  articulations  rhomboïdales  >  réti* 
culées  s  légèrement  piieufes. 

Cette  plante  croît  en  Amérique  ^  dans  la  Caro- 
line &  la  Virginie.  ^  (  ^./  în  htrh.  Jufieu,  > 

68.  Sainfoin  ï  deux  articulations.  Hedyfarum 
iiamcuiatum.  Linn. 

Hedyfarum  foliis  tematiS' ^  iault  fu^rutkofo  ^  &-  . 
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gamrniius  Uartiailatîs.  Linn.  SyR.  Veget.  pag.  (Tyj* 
41'*.  ij.  —  Flor.  zeyl.  29e. 

Hedyfarum  foliis  tematisy  oblongis  ^  caule  fuffru- 
tlcofo  y  ramofo  ;  racemo  terminali  y  lomends  biarti" 
culatisyftrigofes.  Willden.  Spec.  Plant,  vol.  3.  pag. 
ij8}.  n*.  3j. 

Hedyfarum  tripkyllum  ,  filiculis  giabris,  pelutis  y 
gemiais,  inarùeûlatis.  Burm.  Zeyh  pag.  1x4.  tab. 
50.  fig.  2. 

Onobryckis  ^eylanica  ,  trifolia^  nnaor  ^  ptrennis. 
Rai  4  Suppl.  457. 

P^it  arbriffeau  dont  les  dges  font  ghbres  »  cy* 
lindtiques^  rougeâtress  les  rameaux  nombreux  ^ 
diffus  y  un  pea  pubefcens  dans  leur  jeuAefle ,  gar- 
nis de  feuilles  alternes^  petites^  teniées»  compo- . 
fées  de  trois  folioles  oblongues  ou  en  ovale  ren^ 
verfé  y  longues  d'environ  trois  lignes  y  prefque  gla- 
bres &  réticulées  à  leur  face  fupérîeure  «  pubef- 
centes, nerreufes^  prefque  cenifrées  en  deflous  ; 
fupportées  par  un  piétiole  courte  muni  de  petites 
fiipules  lancéolées^  acuminéeSj  quelquefois  bifides 
à  leur  foQunet. 

Ijts  fleurs  forment  des  épis  grêles  y  longs  cfe 
deux  ou  trois  pouces  >  fitués  à  l'extrémité  des 
rameaux  \  les  pédoncules  partiels  très-courts  »  ca- 
pillaires ^  oppofés^  garnis  de  bradées  fubulées^. 
aiguës.  Le  calice  eft  court  >  glabre  ,  à  cinq  divK 
fions  lancéolées  j  étroites  y  très-aiguës.  La  corolle 
eft  petite  ^  les  gouffies  comprimées  j  courtes  y  con^ 

Eofees  d'une  &  fouvent  de  deux  articulations  or- 
iculaires  j  un  peu  ridées;  couvertes. à  leurs  deux 
faces  de  poils  blanchâtres  ,  couchés. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  orientales  8c  i 
Pondicbery.  T)  (  ^./  in  herb.  luffieu,  > 

J'ai  obfervé  ,  dans  l'herbier  de  M.  de  Juffiett , 
une  autre  plante  recueillie  en  Chine ,  qui  diffère 
un  peu  de  celle-ci.  Ses  fleurs  font  difpofées  en  pe- 
tites grappes  axiilaires,  plus  courtes  que  les  feuilles  1 
les  gonfles  ne  m'ont  oflert  qu'une  feule  articu- 
lation ovale  4  prefque  glablre  r  tout  le  reAe  con- 
vient â  la  plante  décrite  plus  haut. 

éç.  Sainfoin  veiné.  Hedyfarum  nneatum.IAnn^ 

Hedyfarum  foliis  ternatîs  y  oblongis  ^lineatis  £  ra^ 
cemis  axillaribus y  pendulis,  Linn.  Spec.  Plant,  vol. 
2.  pag.  1054.  —  Burm.  Flor.  bd.  pag.  167.  tab. 
jj.fig.  I. 

Hedyfarum  foliis  tematas  ^  Mongis  y  venofo^nea^ 
tis  /  fiipulis  ianctolatis;  racemis  axillariius  i  ntttan^ 
tiius ;  lomentis  monofpermis^WUldeïL  Spec.  Plant; 
vol.  }.  pag.^  1 179.  n*.  22» 

Hedyfarum  caule  repente  y  viridi-lineato  ;  foUFs 
ftéfeffilibus  ^  trifohaùs  y  fuhorbiculatis  ;  racemis  eiof^ 
gatis ,  lax^  parvifioris  ;  leguminibus  aniculis  lentictè- 

laribtts.  Mich.  Fk>r»bor.  Amet.  yoL  a.p.  72.  ^ 
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^  Ses  tiges  font  droites ,  prefque  ligneufes  ^  cy- 
llndriques^  glabres ^  rameuies  >  purpurines  oa  rou- 
geâcres  5  garnies  de  feuilles  alternes ,  pétiolées  , 
cernées  5  compofées  de  trois  folioles  alongées> 
prefque  lancéolées ,  glabres  à  leurs  deux  faces , 
un  peu  pubefcentes  i  leur  face  inférieure  dans  leur 
jeuneffe^  longues  au  moins  de  deux  pouces  $  mar- 
quées en  de  flous  de  nervures  faillantes^  quelques^ 
iines  prolongées  en  lignes  droites  3  dans  toute  la 
longueur  des  feuilles  5  munies  ^  à  la  bafe  des  pé- 
tioles »  de  (lipules  alongées^  membraneufes  «  ai- 
guéfs  3  (triées. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  grappes  prefque  fim» 

1>les,  ou  en  épis  dans  Taiflelle  des  feuilles  fc  au(G 
ongs.  Les  pédoncules  partiels  font  courts  j  capil- 
laires 3  recourbés;  les  calices  oblongs>  pubefcens^ 
flrtés,  divifés  en  cino  découpures  lancéolées^aiguës, 
Lesgouflès  n'ont  qu  une  fcfule  articulation  de  forme 
rhomboïdale  j  &  ne  renferment  qu'une  femence. 

Cette  plante  croît  dans  l'île  de  Ceilan.  (  F.f. 
in  herb,  Juif,  ) 

> 

Je  doute  que  Ton  puifle  rapporter  à  cette  plante 
Tefpèce  citée  par  Michaux  ^  &  qu'il  a  recueillie 
dans  l'Amérique  feptentrionale^  dont  les  tiges  font 
rampantes  «  verdâtres»  flriées;  les  feuilles  prefque 
feflîleSj  prefqu'orbiculaires. 

70.*  Sainfoin  à  goufles  irrégulières.  Kedyfa- 
rum  kittrocarpon,  Linn. 

Hedyfarum  foliis  ternatis^  fiorihus  fphéuis  y  legttf 
miniiMs  art  cuiéLtis  ^  infime  monojpermo  ,  fiipulisfc 
taceis.  Lino.  Syft.  veget.  pag.  673.  n^.  x^.  —  Flor. 
reyl.  Z98. 

Medy forum  foliis  urnatîsy  eUipticis  ^  ohtufis  y  fut- 
Ûts  canis  ;  raeenûs  axiUaribus  ,  tomtntis  fcabris  ^  in" 
ftrioribus  umarticulatis  ,  Çuptriorihus  multiarùcidatis. 
^Willd.  Spec.  Plant,  vol.  ).  pag.  1184.  n^.  55* 

Hedyfarum  trifotiatum  ,  filîculis  infirioribus  Jbii- 
tariisy  Juptrioribus  articulât  is.  Burm.  Zeyl.  pag.  1 17 
cab.  53.  fig.  z. 

Ses  tiges  font  ligneufes»  divifées  en  rameaux 
filabres .,  diffus  j  cylindriques  ^  grêles  ^  garnis  de 
Ssuilles  alternes»  pétiolées j  ternées>  compofées 
de  crois  folioles  ovales»  oblongues»  prefqu'ellipti- 
qoes  ou  plus  courtes  ,  un  peu  arrondies ,  également 
irariablesdans  leur  grandeur ,  vertes  en  demis  ^  plus 
pâles  &  un  peu  blanchâtres  en  deflbus^  pubefcen- 
tes ou  prefque  glabres»  obtufes »  léeérement  vei- 
nées y  munies  »  à  la  bafe  de  leur  pétiole  ^  de  ftipûles 
fiitacées. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  grappes  axillaires  ^ 
droites  J  velues  »  nues  à  leur  partie  inférieure  ;  les 
pédoncules  partiels  capillaires»   pubefcens^  un 

£eu  rameox  ^  garnis  de  petites  braâées  courtes  ^ 
kacées.  Le  calice  eft  court  »  velu  »  prefque  cam- 
panif orme  j  divifé  à  fon  ori&ce  en  cinq  dents  ai* 
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gnet.  La  corolle  eft  petite  «  de  couleur  piupurine  > 
lis  goufles  compofées  de  plufieurs  ar^culations 
ovales  J  comprimées  »  prefque  tronquées  à  un  de 
leurs  côtés  »  pubefcentes  j  couvenes  à  leurs  deux 
faces  de  poils  rudes  &  courts. 

Cette  niante  croît  dans  les  Indes  orientales.  Elle 
a  été  également  obfervée  au  Bréfil  par  Gommer* 
fon.  1)  it^'f  in  kerb.  Jujf.) 

71.  Sainfoin  en  gazon.  Hedyfarum  càfpitofum. 

Hedyfarum  cauie  repente  »  câfpitofb  ;  foliis  uma- 
tis  ;  foliolis  ovato^fubrotundis  ,  glàberrimis;  racemis 
Iaxis ,  peduneuiis  capiiiaribus  y  leguminibus  articu* 
latiSy  kifpido  vifcidis  articulis  fubovatis*  (N.) 

Cette  plante  forme  des  touflfês  agréables  en  ga- 
zon trës-étendu  \  elle  pottifedes  mêmes  racines  un 
grand  nombre  de  tiges  rampantes  ^  glabres»  cylin- 
driques» rameufes»  grêles^  ftriées»  relevées  à  leur 
partie  fupérieure  »  garnies  de  feuilles  pétiolées  »  al- 
ternes »  nombreufes  ^  ternées»  compofées  de  trois 
folioles  pédiculées  »  ovales  »  un  peu  arrondies  ^ 
minces  »  glabres»  fouvent  un  peurétrécies  en  coin 
â  leur  bafe  »  verres  à  leur  face  fupérieure  »  plus 
pâles  &  un  peu  blanchâtres  en  defUus  »  longues 
d'environ  fept  à  huit  lignes  »  larges  de  fix  >  la  fo- 
liole terminale  une  fois  plus  grande.  Les  pétioles 
font  glabres,  filiforme»»  aufi  longs  que  les  fo- 
lioles y  mUnis  à  leur  bafe  de  ftipules  lancéolées, 
firiées»  furmontées  d'un  filament  fétacé  $  les  pé- 
tioles partiels  un  peu  pubefcens  j  garnis  de  ftipu- 
les fétacées  &  velues. 

Les  fleurs  forment  des  grappes  axinaires  8r  ter- 
minales ,  beaucoup  plus  longues  que  les  feuilles  , 
dont  les  pédoncules  communs  font  glabres  »  cy« 
lindriques> capillaires» nus  â  leur  partie  inférieure, 
peu  garnis  de  fleurs  alternes  »  fupportées  par  des 
pédoncules  partiels  très-fins  ,  prefque  féracés  , 
diftans  »  lon^  d'un  pouce  &  plus.  Le  calice  eft  fort 
petit»  à  peme  pubefcent»  divifé  prefque  jufqu'î 
fa  bafe  en  cinq  petites  folioles  lancéolées  »  aiguës. 
La  corolle  eft  grande,  blanchâtre  on  lavée  de  rofe  5 
les  goufles  font  longues  d'environ  deux  pouces  , 
articulées  »  comprimées ,  droites  &  entières  i  un 
de  leurs  côtés  »  comme  dans  les  dfchynomene , 
divifées  à  l'autre  en  articulations  prefqu'ovales  , 
oblongues  »  un  peu  vifqueufes  »  légèrement  hifpi- 
des  :  chaque  articulation  renferme  une  feule  fe- 
mence aflez  grande  »  ovale  »  un  peu  écbancrée. 

Cette  plante  croit  dans  les  bois  ^  Tlle-de^ 
France,  où  elle  fournit  d'excellens  pâturages. 
Elle  y  a  été  recueillie  par  Commerfon.  (  V.f.in  ' 
kerb.  Juff.  ) 

71.  Sainfoin  ftolonifère.  Hedyfarum  fiotoruft^ 
runu  Richard. 

Hedyfarum  foliis  tematis  ,  longe  petiolatisi  fi^ 
liolis  ovaio^éuuminaiis  ,  integris  ,  retiaUaùs  ^fubîhf 
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Midis  ;  racemts  lonpffimis  «  Uxis  y  artieuih  fuhhîf- 

fidis  ^  fuhlunatis^  cauU  repente ,  fiolonifero.  (  K*  ) 

Cette  plante  pouffe  des  tiges  alongées  ,  ram- 
pantes ^  glabres  ^  cylindriques ,  pouflant  de  chacun 
de  Tes  nœuds  des  racines  longues  «  éulées^  fibreu- 
Tes.  Les  rameaux  font  en  paitie  redreffës,  garnis 
de  feuilles  alternes ,  pétiolées ,  ternées,  compo- 
fées  de  trois  folioles  affez  grandes  ^  ovales ,  en- 
tières à  leurs  bords  ^  longuement  acuminées  >  ré- 
ticulées j  verdâtres  en  defliis^Uancbâtresendef- 
fous^  glabres  à  leurs  deux  £ices^  longues  de  deux 
pouces  &  plus  4  larges  d'environ  un  pouce  )  les 

E étioles  font  très*longs ,  anguleux  j  ftriés  ^  gla- 
res  j  munis  à  leur  bafe  de  fiipules  ovales  «  fhriées. 


Les  fleurs  font  axillaires  ^  difjpolées  en  grappes 
très-lâches ,  paucifiores  s  les  pédoncules  partiels 
font  capillaires .  fpuvent  deux  à  deux ,  longs  d'un 
pouce  j  munis  de  braâées  oppofées ,  petites^  fca- 
rieufes}  le  pédoncule  commun  ttt  très-long  «  fim- 
ple  j  prefque  gUbre  ^  ftrié.  Les  calices  (ont  divifés 
en  cinq  folioles  courtes  >  lancéolées  >  aiguës  y  pref- 

Îpe  glabres  s  la  corolle  médiocre.  Les  gouffes  ne 
ont  guère  compofées  que  de  deux  articulations  ^ 
quelquefois  d'une  ieule ,  aÛèz  grandes  j  prefqu'o- 
vales  «  arrondies  d'un  côté  »  coupées  ou  légère- 
ment échancrées  à  l'autre  coté^  très-comprimées  j 
légèrement  hifpidcs  j  à  une  feule  femence. 

Cette  plante  a  été  recueillie  aux  Antilles  par 
M.Hichard.  Elle  croit  aufit  i  b  Guiane.  (K./ 
in  kerb.  Juff.  ) 

75*  SAiNf  OIM  rampant.  Uidy fanon  r^tmns. 

Hedyfamm  foUis  tematis $  foUcUs  cvatis  ^  rugofis , 
whîufiSy  fithtàs  fukvillofis  t  nervofis;  raeemis  tongif" 
fimisy  radîcalibus;  articuiis  fuiavaùs  ,  hifpidis  /  caule 
replante,  (N.) 

Il  exifte  beaucoup  de  rapports  entre  cette  ef- 
pèce  &  Yhedyfarumfioloniferum  :  elle  en  diffère  par 
Tes  folioles  ovales  &  non  acuminées ,  ridées  &  un 

E  eu  velues  en  deflbuSj  &  par  les  grappes  de  fleurs 
eaucoup  plus  longues.  Elle  fe  rapproche  auâi 
beaucoup  de  Yhedyfsimm  axillare  ;  mais  dans  ce 
dernier  les  feuilles  font  rbomboïdales  ^  un  peu  ar- 
rondies. 

Ses  tiges  font  grêles»  rampantes  ,  radicantes  à  , 
leurs  nœuds  »  glabres  »  cylindriques  ^  garnies  de 
feuilles  ternées^  dont  les  folioles^  longues  au  plus 
d'un  pouce  &  demi  j  fur  un  pouce  de  large  ^  font 
fermer  «  pédiculées  »  ovales ,  obtufes  ^  prefque 
glabres  en  deflfus  j  ridées  &  pubefcentes  en  def- 
fous  y  particulièrement  Air  leurs  principales  ner- 
vures ;  fupportées  par  i.ts  pétioles  velus ,  ftriés» 
longs  de  deux  pouces.  De  l'arflelle  des  feuilles  3 
&  en  même  tems  de  ta  bafe  des  noeuds  ,  s'élèvent 
des  pédoncules  longs  d'un  pied»  nus  dans  leur  partie 
inférieure,  grêles  »  prefque  cylindriques,  glabres ^ 
terminés  à  leur  partie,  fupérieure  par  une  longue 
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grappe  dont  les  fleurs  font  dtflantes  ^  mais  nom* 
breufes ,  prefqu'oppofées  ou  deux  i  deux  3  foute- 
nues  par  des  pédoncules  partiels  capillaires  >  fim- 
ples,  pubefcens»  longs  d'un  pouce.  Les  calices  font 
un  peu  pubefcens  »  courts ,  à  cinq  découpures  ai* 
gttës.  Je  ne  comtois  point  les  corolles.  Les  gouffes 
font  compofées  oroinairement  de  deux  articula* 
rions  Mfpides  ^  comprimées  »  un  peu  élargies  » 
ovales  J  tronquées  à  un  de  leurs  cât& ,  moins  loa* 
gués  que  celles  de  Yktdyfarum  fioloniferuau 

Cette  plante  croit  i  l'ile  Siint-Douûngue  >  où 
elle  a  été  recueillie  par  M.  Oefportes.  (K./I  i« 
kerb.Juff.) 

74.  Sainfoin  à  feuilles  de  cytife.  Htdyfanan 
iabumifolium, 

Hedy forum  foliis  umatis  i  fbUoUs  ovatis  ^  ittci" 
dis  ;  fiipuUs  fubulaùs  ;  raeemis  terminalibus  ^  Iaxis  ; 
Itguminibus  longiffimis  /  articuiis  eblongis  ^  hifpidis  m 

(N.) 

Cette  ejpèce  eft  remarquable  par  Tes  feuilles  lui- 
fantesj  aflez  Semblables  à  celles  du  cytifus  U^ 
bumum ,  &  par  fes  gouffes  longues  &  étroites. 


Ses  tiges  font  prefque  ligneufes«  diviféesen 
meauxdroitSj  alternes  J  cylindriques^  prefque  Ca- 
bres ,  garnis  de  feuilles  alternes  j  ternées»  com* 
pofées  de  trois  folioles  pédiculées ,  ovales  •  aiguëSj 
glabres  à  leurs  deux  races  ^  luifantes  à  leur  fac^ 
fupérieure  »  un  peu  nerveufes  ^  longues  d'environ 
deux  pouces  fur  un  de  large  5  les  feuilles  infé- 
rieures beaucoup  plus^  grandes  i  les  pédoles  un 
peu  compiimés  ,  munis  de  fiipules  roides  «  fêta* 
cées. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  grappes  terminales  ^ 
un  peu  lâches»  fupportées  par  un  pédoncule  com* 
mun ,  prefque  Ample  »  droit  »  for  lequel  les  fleurs 
fotR  rangées  prefque  par  quelques  petits  paquets 
alternes  »  pédiculées  »  munies  de  oraâées  fêta- 
cées.  Les  calices  font  un  peu  velus ,  prefque  canv- 
paniformes  »  courts  «  divifés  à  i'eur  orifice  ep 
cinq  de^is  inégales  «  lancéolées  »  aiguës.  La  co- 
rolle eU  d  une  grandeur  médiocre  :  il  lui  fuccède 
unegouffe  un  peu  pendante^  longue^  étroite  »  dt- 
vifée  par  articulations  alongées  ,  comprimées  , 
Ki(pide$. 

Cette  plante  a  été  recueillie  à  l'île  de  Java  par 
Comme ribn.  |>  ?  (  f^./.  in  hcrb,  Jujf,) 

7$.  Sainfoin  à  feuilles  de  faule.  Kedyfammfali'^ 

cifolium. 

HtdyfarumfoUis  ternatis  }f6liolis  lanceolâto^hion* 
gisyglahris}  panicuid  diffufds  fioribus  numerofifimis  / 
Uguminibus  arcuaùs,  hifpidis}  caule  fruùcofo.  (^-) 

Se%  tiges  font  droites»  ligneufès,  divifées  en 
rameaux  glabres  »  cylindriques  »  alongés  »  d'un 
brun  noirlcrOa  garnis  de  feuilles  alternes,  petto» 
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lées  j  teméeS)  comporées  ée  trois  folioles  pëtio* 
lées ,  oblox)gues>  lancéolées  ,  glabres  à  leurs  deux 
faces  y  entières ,  vertes  en  deâus  »  plus  pâles  en 
deffous^  neryeufes^  réticuiées  ^  tpès-aiguës  à  leur 
fommet  >  un  peu  rétrëcies  à  leur  bafe  ^  longues 
de  iîx  à  fept  pouces  ^  fur  un  pouce  au  moins  de 
large  }  la  bafe  des  folioles  munie  de  flipules  (%• 
çbes  j  glabres ,  très-étroires^  rouflâtres»  ouvenes» 
longues  de  cinq  à  fis  lignes. 

Les  fleurs  font  très-nombreufes ,  petites ,  dîf- 
pofées  en  unepanîcule  étalée  ,  ample  ^  trèsrramî- 
'fiée  ;  les  pédoncules  partiels ,  courts ,  épars^ou 
prefbuè  fafciculés  s  les  bradées  glabres»  roides^ 
lancéolées,  fubulées,  très-aiguës ,  plus  longues 
que  les  fleurs,  caduques  :  les  calices  font  glabres  y 
petits  ,  fort  courts ,  dtvifés  à  leur  orifice  en  cinq 
dents  inégales  j  fubulésss  la  corolle  â  peine  une 
fois  aufli  longue  que  le^  calice  5  les  gouues  linéai- 
res y^  alongées ,  comprimées  «  articulées  j  velues , 
i  peine  finuées  à  leurs  bords. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes ,  d'où  elle  a 
été  rapportée  par  M.  Poivre.  1&  {V.finheré. 

Jujfitu.) 

7e. SainFOIK  ofcUlant.  Hedyfarumgyrans.liMi. 

Hedyfarum  foUis  tinuuis  favali-Lmcevlatis^  oh»' 
fs  ,  latêralthus  minutipmis;  paniculâ  Urmimdi  ;  lo* 
mcMtis  inftrni  repandh ,  fcahriufculu  y  pendulu. 
Wîllden.  Spec.  Plant,  vol.  j.  pag.  1185.  n*.  j8. 

Htéyfarum  foKîs  tematis.  Lînn.  f.   Supph  pag. 
}i.  — Swartz,  Obferv.  189.  —  Brouflonnet  » 
oum.  de  Phyf.  b  a  Ht  st.  natur.  année  1787.  pag, 
3;9.  rab.  2.  —  A£t  acad.  Parif.  1784, 

•  Htdyfamm  foiiis  tematis  ,  glahris  ;  fol^olzs  ohlon'- 
ps,  latêralthus  parvh  ;  fucemo  compofito,  terminait 4 
lacq«  Icon.  rar.  ).  ub.  jéj.  —  Idem,  Colieâ.  j; 
fag.  x8i. 

Hedyfarum  Joins  tematis  ,  ovall4anceolatis  y  oh' 
tttps;  latêralthus  mituitis.  Aiton^  Hort.  Kcw.  VoL  J. 
pag.  64. 

Buram-chadali,  Bengal. 
Chundalt.  Ind, 

.  Cette  fingulière  efpèce  a  fixé  les  regards  des 
taturaliftes  par  le  mouvement  prefqu'habituel  & 
(pontané  dé  (es  folioles ,  dont  nous  parlerons  après 
avoir  donné  la  defcription  de  cette  plante. 

Ses  racines  font  branchues ,  fibreufes  ,  annuel- 
ks,  &  trè$-!ouvent  bifannuelles  :  il  s*en  élève  une 
tige  haute  de  deux  à  trois  pieds,  glabre ,  cylin* 
drique  »  aflez  forte ,  divifée  en  rameaux  fouples , 
alternes^  ftriés,  verdâtres ,  garnis  de  feuillt^  a*- 
terrils  «  pétiole'  s ,  ternées  ,  compofées  de  trois 
folioles  trè<-inég;ile$ ,  pi'diculées.  I  a  f  )liole  ter-» 
minait*,  l.i  plus  remarquable  par  fa  gr?mleuf  ^éft 
loogue  de  deux.i  troi&pouces^  fur  preîqu'un  pouce 
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et  large  »  lancéolée  «  elliptique  y  obtufe  à  fes  deux 
extrémités^  lifle ^  verte  à  ^ts  deux  faces ,  glauque 
dans  fon  milieu  >  un  peu  pâle  en  deffous  y  marquét 
de  nervures  réctculees,  peu  fenfibles.  Les  deux 
folioles  latérales  «  très-écartées  de  la  terminale, 
font  très- petites  ,  étroites  ^  lancéolées  >  oblon- 
gues^  longues  à  peine  d'un  demi-pouce  fur  deux 
lignes  de  large^  fupportées  par  des  pétioles  très* 
courts  :  elles  manquent  quelquefois,  furtout  aux 
feuilles  inférieures;  elles  font  du  moins  très-cadu- 
ques. Les  pétioles  communs  font  filiformes ,  lé- 
gèrement velus  j  longs  d'un  à  deux  pouces,  n)U- 
nis  i  leur  bafe  de  deux  ftipules  oblongues^  rouf- 
fitres  »  membraneufes ,  un  peu  concaves ,  acu- 
minées  :  celles  qui  accompagnent  chaque  toliole 
font  fort  petites »' fétacées  ^  fubulées,  ouvertes^ 
caduques  y  de  couleur  verte. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  épis  droits  y  fimples^ 
lâches ,  alongés ,  fitués  dans  l'at^K^lle  des  ftuillei 
ou  à  rextrémité  des  rameaux.  Ces  fleurs  font  or- 
dinairement oppofées  ou  deux  à  deux ,  fiipportées 
vers  h  partie  fupérteure  de  Tépi  par  des  pédon- 
cules partiel^  capillaires  y  longs  d'environ  deux 
lignes  y  accompagnés  à  leur  bafe  de  braâées  en 
fomoe  d*écailies  ovales ,  concaves ,  caduques.  Lo 
calice  eft  très-petit^  prefque  tronqué  à  fon  ori- 
fice ,  marqué  i  peine  de  ouatre  à  cinq  petites 
dents  peu  lenfibles.  La  corolle  eA  rouge ,  compo« 
fét  de  cinq  pétales  ,  dont  Tétendard ,  aufli  long 
que  la  carène  ,'eft  un  peu  arrondi  y  légèrement 
ondulé  à  (es  bords  s  les  ailes  plus  courtes  que  Yii^ 
tendard ,  onguiculées  y  un  peu  élargies  >  obtufes  f 
la  carène  compofée  de  deux  pétales  ovales»  com« 
primés ,  obtus.  Les  étamines  font  prefque  droites  j 
au  nombre  de  dix ,  dont  neuf  réunies  par  leurf 
filamens ,  la  dixième  foHtaire ,  terminée  par  desf 
anthères  grofles  y  oblcHigues*  L'ovaire  eit  com«^ 
primée  linéaire,  terminé  par  un  fligmate  obtus  r 
il  lui  fuccèJe  une  goufle  prefque  droite ,  articu- 
lée ,  comprimée ,  longue  d'environ  deux  pouces , 
un  peu  recourbée  &  ttiucronée  à  fon  fommer» 
compofée  d'environ  huit  ou  neuf  articulations 
prefque  globuleufes  y  légèrement  hifpides. 

Cette  plante  croit  au^Bengale^  fur  les  bords  dd' 
Gange  ^  oA  elle  fleurit  vers  Ta  fir»  de  Vété  ou  au 
commencetttent  de  l'automne ,  &  dontie  fes  A-uirS 
mûrs  vers  la  fin  de  cette  même  fàffoh.  Elle  a  été  fe- 
ÇU9  dans  tes  ferres  du  Muieum  d'Hiiloîre  natuirelle 
de  Paris ,  il  y  a  environ  fiic  ou  fept  ans.  d^  (  V.  v.  ) 

Il  exifle  beaucoup  d'exemples  de  moovemem 
particuliers  8?  prefque  fpontanét  dam  les  feuilles 
d  un  grand  nombre  deofaintes ,  furtout  dans  celles 
qui  co-ppofènt  la  famille  nombreufe  àtt  lëgumi- 
neu'iés  :  le  plus  général  eft  celui  que  Linm^  a  nonimé 
bur  firmmàl  ;  il  a  lieu  par  le  raiiprochement  des 
folioles  quf  s'appliquent  les  ont5  fur  le^^autres  ,.& 
rcftcnt  en  cet  état  pendant  toute  la  nuit ,  jufqu'à 
ce  que  les  rayons  du  foleil  naiffaot  vienneot  les  ou- 
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vrir  &  les  fëparer  :  chacun  connoît  rextréme  ir- 
ritabilité de  ta  fenfitive,  dont  il  fuffit  d'approcher 
les  mains  fans  la  toucher^  pour  faire  abaiflbr  les 
pétioles  &  fermer  toutes  les  folioles  $  mais  tant 
que  la  faifon  eft  calme  &  belle  ^  cette  plante  n'a 
d'autres  mouvemens  que  fon  fommeili  l'entrée  de 
la  nuit^  &  fon  réveil  au  commencement  du  jour, 
i  moins  qu'il  ne  furvienne  un  tems  froid,  humide 
ou  nébuleux ,  qui  alors  oblige  les  folioles  à  chan- 
ger de  fituation. 

Il  n'en  eft  pas  de  ménàe  du  fainfoin  ofcillant.  Sa 
foliole  terminale  eft  immobile  ,  mais  les  deux  au- 
tres ,  beaucoup  plus  petites  ^  font  pendant  le  jour 
dans  une  agitation  prefque  continuelle  $  elles  s'é- 
lèvent &  s'abaiftent  fucceiCvement  en  décrivant 
un  arc  de  cervle  $  tantôt  elles  fe  meuvent  dans  le 
même  fenss  tantôt  l'une  monte  tandis  que  l'autre 
defcend.  On  dit  que«  dans  leur  pays  natal  ,ce  mou- 
vement eft  trèsr rapide»  il  s'exécute  plus  lente- 
ment dans  nos  ferres.  Januis,  dit  Deleuze,  il  n'eft 
I^lus  vif  que  dans  le  tems  de  la  fécondation.  Il  cefle 
a  nuit,  èc  toutes  les  folioles  font  abaiflëes  lorfque 
la  plante  dort;  il  fe  ralentit  lorfque  la  plante  eft 
malade ,  ou  lorfqu'elle  eft  fatiguée  par  le  vent  ou 
par  une  trop  grande  chaleur. 

Ce  phénomène  eft  trop  remarquable  pour  ne 
point  rappeler  ici  les  oblervations  les  plus  eflen- 
cielles  auxquelles  il  a  donné  lieu ,  aiufi  ouè  la  dé- 
couverte de  cette  plante  fingulière.  M.  Brouffon- 
net  a  publié  à  ce  fujet  on  Mémoire  très-curieux  » 
infère  dans  le  Journal  de  Phyfiqut  &  d^Hifioirt  na^ 
iurfUe,  ainfi  que  dans  les  Mémoires  de  P Académie  : 
les  faits  qu'il  cite»  méritent  d'autant  plus  de  con- 
fiance ,  qu'ils  ont  été  vérifiés  en  grande  partie 
dans  les  terres  duMufiéum  d'Hiftoire  naturelle,  & 
que  d'ailleurs  ce  favant  eft  un  obfervateur  très- 
Krupuleux. 

tt  Cette  plante  fingulière ,  dit- il,  a  été  décou- 
verte au  Bengale  j  dans  les  lieux  humides  &  argi- 
leux j  aux  environs  de  Dacca  ,  par  miladv  Mon- 
fon ,  que  Con  zèle  pour  l'hiftoire  naturelle  avait 
déterminée  à  entreprendre  un  voyage  dans  les  In- 
des. La  mort  l'a  furpcife  au  milieu  de  fes  çourfes 
botaniques.  Linné  a  cru  devoir  confacrer  à  fa  mé- 
moire un  genre  de  plantes  fous  le  nom  de  monfo- 
nia.  M.  le  chevalier  Bancks  ayant  bien  voulu  me 
communique):  le#  manufcrits  de  mikdy  Monfon  , 
j'en  ai  extrait  les  obferva(ions  qui  ont  rapport  aux 
mouvemens  de  cette  plante,  &  tels  qu'elle  les 
avoît  obfervés  au  Bengale  ;  je  les  comparerai  avec 
ceux  que  j'ai  eu  occauon  d'examiner  fur  les  indi- 
vidus ou'oo  cultive  dans  les  ferres  eiî  Europe. 
Cette  plante  y  fut  introduite  pour  la  première  rois, 
en  1777»  en  Angleterre ,  dans  le  jardin  de  lord 
Bute ,  a  Lutonparck  :  elle  y  fleurit  en  mars.  Sa  cul- 
tore  demandé  beaucoup  de  foins  >  elle  4oit  être 
renfermée  dans  une  ferre  chaude  •  &  n^en  fortir 
pcefquè  jamais. 
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»  Aucune  partie  de  cette  plante  ne  donne  deé 
figues  d'irriubilité  <|uand  on  la  pique.  Pendant  le 
jour,  la  foliole  terminale  eft  étendue  horizontale- 
ment &  immobile  $  pendant  la  nuit  elle  fe  recourbe 
&  vient  s'appliquer  fur  les  branches.  Les  folioles 
latérales  font  toujours  en  mouvement,  portées  al* 
ternativement  vers  le  haut  &  vers  le  bas.  Toute 
l'aâion  du  mouvement  eft  dans  le  pétiole  j  qui 
paroit  fe  contourner  :  ces  folioles  décrivent  un 
arc  de  cercle.  Aux  Indes,  deux  minutes  fuffifenc 
pour  faire  exécuter  aux  folioles  tout  leur  mouve- 
ment :  je  ne  les  ai  jamais  vues  fe  mouvoir  fi  promp* 
tement  dans  nos  ferres.  Le  mouvement  qui  les 
porte  vers  le  bas  eft  plus  prompt  que  celui  qui  le$ 
fait  aller  vers  le  haut.  Le  premier  eft  même  quel- 
quefois exécuté  par  interruption,  du  moins  il 
n'eft  pas  égal.  Le  mouvement  vers  le  haut  eft,  au 
contraire  9  toujours  uniforme  :  le  plus  fou  vent 
chaque  foliole  fe  meut  dans  un  fens  oppofé ,  c'eft- 
â-dire  que  l'une  eft  tournée  en  bas  quand  l'autre 
regarde  le  haut  ;  quelquefois  une  des  folioles  eft 
immobile  ,  tandis  que  Vautre  fe  remue.  Ce  mou- 
vement eft  fi  naturel ,  que  fi  Ton  vient  à  Tinter* 
rompre  en  fixant  une  des  folioles,  il  recommence 
dès  que  Tobftade  eft  levé. 

»>  Le  mouvement  n'a  plus  lieu  dès  que  les  gran- 
des folioles  font  agitées  par  le  vent.  Dans  les  ani- 
maux la  tranfpiration  eft  furtout  accélérée  par  le 
cours  du  fang ,  par  l'aâion  des  mufcles ,  &c.  Dans 
les  plantes  >  où  la  circulation  des  fluides  eft  très>» 
lente  ,  la  perfpiration  paroit  être  augmentée  par  des 
caufes  externes  $  l'agitation  de  l'air  en  eft  une  des 
principales.  Les  feuilles^  qui  font  les  organes  deir 
tinés  à  cette  fonâion  »  font  ordinairement  foute- 
nues  par  des  pétioles  minces ,  &  qui  leur  per* 
mettent  de  fe  mouvoir  en  tous  fens  :  fi  cette  fmic^ 
ture  manque,  les  organes  des  véeétaux  font  conf^ 
truits  différemment.  La  chaleur  du  (oleil ,  rhumt-» 
dite  ou  une  grande  abondance  de  fluides. dans  de^ 
vaifleaux  conftruits  d'une  manière  particulière^  dé* 
terminent  la  perfpiration  de  plufieurs  plantes.^  Le 
dzontay  le  rofoUs ,  &c.  croiflent  dans  des  lieux 
humides  j  où  les  fluides  abondent  :  plufieurs  fen-^ 
fitives  viennent  dans  des  endroits  ou  Tàir  eft  très- 
peu  agité  1  ou  bien  celles  dont  la  perfpiration  ne 
peut  s'opérer  de  toutes  ces  manières ,  ont  un  petic 
nombre  de*  feuilles,  ordinairement  fucculentes » 
&  recouvertes  d'un  épiderme  très-mince.  Quand 
le  foleil  eft  très-chaud ,  les  folioles  du  fainfoin 
ofcillant  font  immobiles  \  mais  lorfque  le  tems  eft. 
chaud  &  humide  ^  ou  qu'il  pleut  j  elles  fe  meu- 
vent très-bien. 

,  Ce  mouvement  paroit  abfolument  néceffaire  à* 
cette  plante ,  car  dès  qu'elle  a  poufl'é  fes  premières 
feuilles  ,  il  commence  à  avoir  lieu  &  il  fe  continue 
même  pendant  la  nuit  >  mais  il  s'affoiblit  avec  le 
tems.  Dafis  nos  ferres  il  a  lieu  ,  furtout  dans  la 
première  année;  à  la  feconde  il  eft  très-peu  fen-^* 
fible.  Dans  fon  pays  natal  ^  toutes  les  feuilles  font 
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tn  mouvement  \  jamars  je  ne  les  ai  vues  Te  remuer 
toutes  dans  nos  ferres*  Dans  le  œomeoc  Que  la 
plante  eft  le  plus  chargée  de  fleurs  ,  que  la  fëcon- 
datioD  des  germes  a  lieu ,  les  folioles  font  beau- 
coup plus  agitées.  Dans  les  plantes ,  comme  dans 
les  animaux ,  le  tems  de  la  reproduâion  des  in- 
dividus eft  toujours  celui  où  tous  les  organes  font 
dans  leur  plus  grande  perfeâion.  Dès  que  le  tems 
de  la  génération  eil  paflé^  les  folioles  ceflent  de 
fe  mouvoir  i  les  fenntives  ne  font  prefque  plus 
fenfibles  après  ce  tems  s  les  pétales  de  plufieurs 
plantes  ne  fe  referment  plus  périodiquement. 

•>  Ce  mouvement  d'ofcillation  eft  tellement  na- 
turel â  la  plante  ofcillante  j  qu'il  a  non-feulement 
Heu  pendant  deux  ou  trois  tours  fur  les  folioles 
d'une  branche  qu'on  a  coupée  »  &  qui  a  été  mife 
dans  l'eau,  mais  qu'il  eft  même  continué  pendant 
quelque  tems  fur  les  feuilles  des  rameaux  qu'on^a 
(eparés  de  la  plante  &  qu'on  n'a  pas  mis  dans  l'eau. 
Ne  peutron  pas ,  dans  ce  dernier  cas  «  le  compa- 
rer en  quelque  forte  aux  battemens  du  cœur  îles 
animaux  »  après  que  cet  organe  a  été  arracl^  ?  Les 
feuilles  femblent  tenir  lieu  de  cœur  dans  les  yégé- 
uux  ;  elles  augmentent  par  leur  mouvement  le 
cours  des  fluides»  comme  ce  vifcère  par  fes  con- 
traâîons  détermine  la  circulation  du  fang.  Dès 
que  les  feuilles  fe  féparent  d'une  plante ,  les  pro- 
grès de  la  végétation  font  arrêtés  ;,  &  les  végétaux 
reflèmblent  a  ces  animaux  dont  le  fommeil  pé- 
riodique eft  caraâérifé  par  uoedinunution  dans  les 
bactemeus  de  cœur. 

»  Les  Indiens ,  qui  (ont  de  tous  les  peuples  ceux 
qui  s'adonnent  le  plus  à  la  connoiflance  oes  plan- 
tes »  n'ont  point  manqué  de  remarquer  le  mouve* 
ment  fingulier  des  feuilles  de  celle-ci ,  &  ce  phé- 
Domèoe  etoit  trop  extraordinaire  pour  qu'il  ne  de- 
Tjnt  pas  chez  une  nation  fuperftitieufe  1  objet  d'un 
culte  panicuiier.  Ils  cueillent  à  un  certain  jour  de 
rannée  3  qu'ils  nomment  Lunickur,  deux  folioles 
latérales  dans  l'inftant  où  elles  font  les  plus  rap- 
prochées )  ils  les  pilent  enfemble*  avec  la  langue 
d'une  efpèce  de  chouette^  &  l'amant  plein  de  foi 
croit  «  avec  cette  préparation ,  fe  rendre  favorable 
l'objet  de  fon  amour.  Je  ne  crains  pas  de  rap- 
porter ce  trait  d'après  milady  Monfon  j  perfuaaé 
que  rien  de  ce  qui  a  rapport  à  l'hiftoire  d'une 
plante  auffi  curieufe  que  celle^i  >  ne  devoit  être 
omis. 

»  Le  mouvement  eft  un  attribut  moins  effentiel 
aux  végétaux  qu'aux  animaux  :  plufieurs  plantes 
ont  Âes  parties  qui  en  donnent  a  peine  ({uelques 
fignes }  plufieurs  en  ont  auffi  qui  font  entièrement 
cataleâiques^  qui  teftent  tout  à  coup  immobiles  i 
ce  qui  s'obferve  plus  rarement  dans  les  animaux  j 
excepté  dans  ceux  qui  font  rapprochés  par  leur 
forme  »  dn  règne  végeul.  Cette  ungu|arite  eft  fur* 
toat  renurquable  dans  une  efpèce  de  dnuacêphaium 
4e  Virginie  ,  dont  les  pédooçi^ef  çonfenrept  (OUr 
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'  tes  les  pofîcioos  qu'on  leur  donne.  Cette  plante 
peut  être  mife  en  oppofition  a^ec  le  fainfoin  of« 
cillant.  » 

Ce  mouvement  du  fainfoin  ofcillant  ne  pour* 
roit-il  pas  être  attribué  à  ces  fortes  de  trachées 
roulées  en  fpirale,  &  qui  paroiflent  deftinées  à 
recevoir  l'air  ^  &  i  aider  la  circulation  de  la  lève. 
Irritées  par  l'aâion  des  fluides ,  ne  peuvent-elles 
pas  fe  détendre  &fe  reflerrer  alternativement  j  & 
occafionner  dans  les  parties  des  végétaux  où  elles 
exécutent  cette  opération  ^  mi  mouvement  parti- 
culier ? 

*  77.SAINFOIN  rampant.  Hedyfamm  repens»  Linn. 

Hedy fanon  foiiis  tirnatis,  obcordatîs  y  caulihus  pro* 
cumbentihus  ,  ractmis  lateralibus.  Linn.  Spec.  Plant* 
vol.  3.  pag.  ioj6.  —  Mill.  Diâ.  n^.  14. 

Htdyfarum  foUîs  umatis^  fu^rotundo-elliptUis  , 
emarginaùj;  racemis  axillarihus  ^  lomenth  répandis.- 

Willd.  SpecrPlant.  vol.  }.  pag.  1201.  n^.  75. 

Hedy forum  caulibus  procmmbefuibus  ;  racemis  late^ 
rahbtts  ,  foluarus  ;  pedolis  ptduneulo  longioriims. 
Gronov.  Virgin,  i.  pag.  86* 

Trtfolium  procumhens  i  trlfolu  fraeiftri  folio*  DilL 
Eltham.  pag.  172.  ub.  141.  fig.  i4^. 

Ses  tiges  font  couchées*  diffufes»  rameufes» 
prefque  herbacées j  cylindriques ^  grêles >  velues» 
gardiee  de  feuilles  pétiolées  »  alternes ,  temées  » 
compofées  de  trois  folioles  ovales  j  prefqu'élUp- 
tiques  ^  quelquefois  un  peu  écbaiiciées  en  coeur  i 
leur  bafe  ^  à  peine  pubefcentes  { la  foliole  termi» 
nale  plus  alongée  \  les  pétioles  trè$*velus  >  munis 
â  leur  bafe  de  ftipules  ovales  j  aiguës. 

Les  fleurs  font  fituées  dans  l'aiflelle  des  feuilles  \ 
elles  forment  des  grappes  peu  garnies  ^  vçlues  ;  les 
pédoncules  partiels  hifpides«  garnis  de  ftipules  lanr 
céolées  \  aiguës.  Les  calices  font  divifés  çn  cinq 
découpures  aiguës  \  la  corolle  varie  du  hlajDc  v^ 
rouge.  Les  gonfles  font  alongées  ^  étroites ,  com- 
primées ^  articulées  \  les  articulationi'  artoqdies  i 
leur  c6té  extérieur  ^  un  peu  hifpides.       •      ■     -> 

Cette  plante  fe  rencontre  dans  U  Virginie,  iç 

78.  SAiNf  GIN  à  folioles  en  coeur  renverfé.  ^^ 
dyfknan'^bcùrdaium. 

Jlifyfarqm  fofîis  urnàti^  y  folioles  çbcordaSs,  «- 
lujls  ;  wribus  fpicatis ,  p^ndufis  ;  ramis  filiformibus  ^ 
pubefccntibus*  {N*), 

Cette  efpèce  parolt  fe  rapprocher  beaucoup  de 
VheMdfum  reptns.  Ses  foltèles  font  plus  pentes  i 
(es  fleurs  J&Cyodes  en  épis  grêle$  j  alongés. 

S^%  tiges  font  foiUes^  divifées  en  lâflMMX  car 
ptilaires*^^(ceqsj  garnis  de  fiei^Uas  aliçroes^ 
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inégales  ^  à  peine  pubefcentes  ;  les  deux  latérales 
petites ,  lovales  y  prefqu'en  cœur  ,  obtu(es  ,  un: 
peu  ëchancrées  à  leur  fommet ,  à  peine  pubef- 
centes ,  entières  j  la  foliole  terminale  courte^  une 
fois  plus  large,  émouffée  ou  tronquée  à  fon  fom- 
met, nervcufe,  d'un  vert- blanchâtre  5  les  pétioles 
velus ,  filiformes  ^  munis  à  leur  bafe  de  ftipules 
très-petites,  aiguës. 

Les  fleurs  forment  des  épis  terminaux  &  laté- 
raux, grêles,  longs  de  quatre  à  cinq  pouces  ,  fur 
lefquels  les  fleurs  font  diflantes,  rapprochées  fou-, 
vent  deux  à  deux,  fupportées  par  des  pédoncules 
partiels  pubefcens ,  réfléchis  en  dehors.  Les  brac- 
tées font  nulles  ou  très-caduques.  Les  calices  font 
blancs,  membraneux,  nerveux,  réticulés,  un  peu 
velus,  divifés  aflez  profondément  en  cinq  décou- 
pures lancéolées»  aiguës ,  mucronées.  Je  ne  con- 
nois  ni  la  corolle  ni  les  fruits. 

Cette  plante  a  été  recueillie  par  Commerfon  à 
nie  de  Java.  (  T./.  in  herb.  J^if  ) 

'  79.  Sainfoin  afcendant.  Hedyjkrum  afiendens. 
£varrz« 

Hedyfarum  folits  ternatîs ,  fuhrotundis ,  fuhths  pUr  \ 
iefcct^uius;  eauJe  tereti ;  réunis  deciinatiSy  adfcenden- 
vbus,  pilofis  ;  racemis  fimplicihu* ^  tn^is^  aKittaribus, 
Sv.  Prodr.  pag.  106.  — Willd.  Spec.  Plant.  voL  5. 
pag.  ii8j.  n°.  36. 

Sqs  tiges  font  cylindriques,  divifées  en  rameaux 
alternes  ,  tombans  à  leur  partie  inférieure ,  puis 
redreffés  ,  pileux  »  garnis  de  feuilles  pétiolees  ^ 
alternes,  ternéç^^  çomvoÇénh  de  trois  folioles  un 
peu  inégales,  longues  a^peine  d'un  demi-p^uce, 
un  peu  arrondies  ou  dlip tiques j  gUbres  à  leur  f^ce 
fupériejire^  pubefcenteSiSc  blanchâtres  en  deffous, 
bbtufes  i  leur  fommet.  Les  fleurs  font  difpofées, 
dans  t'aiflTelle  des  feuilles,  en  grappes  ou  plutôt  en 
épis  droits,  très-6tnples ,  couverts  de  braétées 
imbriquées,  oblongueVTlancéolées,  pileufes,  plus 
longues  que  leis  calices.  ' 

,  Çki\m.f^xp<f<ûiï  la  Jamaïque  &  dans.ies 
contrées  mérj^ijo^alesie  l'A^périque*  T> 

•  -  •  • 

So.Sawfoin  des  îles  Mùurtce.  Hedyfarum  mau- 
ritianum.  Willd. 

Hedyfarum  foliis  ternatis  ^  jubtùs.ipubifctniibusj 
folioiis  inferioribus  fubrotundis  ^  emargtnaùs  ^  fiipe- 
nor{èu5  obUongis^  racemo  termlriati^  iomentis  tqmen-^ 
tofo'fc:ahtt^ y  înftnù  répandis  \  niçanabus.  WiUdeni 

Spec.  Plant,  vol.  5.  pag.  [  i8y.  #".  57. 

.  C^tte  plante  ^  dcsfilacînes  rampante^,  d'où  s*é- 
lévent  des  t^es. finies ^  droites,  afc/?ndanf es ^ 
hautes  de  quatre  à  cinq.poùc^$.ou  d*uh  demi-pied , 
tylin<lf^es,.ipubefpentes,  garnies  dç  ftbîHes'^^l- 
tAHW4-,  péfîWteeiyteWéei,têb*pof?éfe'de  lïois 
feiféks  gltt*è^-,|vèift^f  lléiits^d 


I 


S  A  I 

centes  à  leur  face  inférieure.  Dans  les  feuilles  do 
bas  y  ces  folioles  font  au  moins  une  fois  plus  f>eci- 
•es,  arrondies,  échancrées.  Celles  des  feuilles 
fupérieures  font  oblongues  ^  obcufes  à  leur 
fommet. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  grappes  à  rextremi  té 
des  rameaux ,  longues  de  quatre  à  cinq  pouces. 
Les  pédoncules  font  géminés ,  diflans ,  munis  à 
leur  oafe  de  braâées  ïort  petites  j  ils  foutiennent 
des  fleurs  pendantes.  Les  goufles  font  articulées  » 
oblongues,  tinéaîrçs,  blanchâtres,  tomenteufes, 
rudes  au  toucher  ,  finuées  &  arrondies  à  leur  bord 
extérieur. 

Cette  plante  croît  dans  llle  Maurice.  ^  (D<fcr. 
ex  Willden.  ) 

81.  Sainfoin  fcarieux.  Hedyfarum  fquarrofum, 
Thunb. 

Hedyfarum  foliis  tematis^  «vatis  y  fubiùs  nervofis, 
tomentofis  ;  ûoribus  fpicatis  ,  refiexis,  Thunb.  Prodr. 
132.  —  WiUden.  Spec.  Plant,  vol.  }.  pag.  1183. 
n?.  31. 

Nous  n'avons  que  très-peu  de  détails  fur  cette 
plante.  Ses  tiges  loot  garnies  de  feuilles  alternes  ^ 
pétiolees ,  ternées ,  compofées  de  trois  folioles 
tomenteuîes ,  marquées  à  leur  face  inférieure  dî 
fortes  nervures.  Les  fleurs  font  réfléchies  &  dif- 
pofées en  épis. 

Cette  plante  croit  au  Cap  4e  Bonne-Efpéraoce  , 
où  elle  a  été  obfervée  par  Thunberg. 

82.  Sainfoin  en  fpirale.  Hedyfarum  fpiraU. 

Svartz. 

Hedyfarum  frîiis  ternatis,  cvatis,  obtufisygUtbrisf 
coule  ramofiffimo  }  ramis  d'fufis  y  racemis  Iaxis  y  di^ 
varicëds;  ietmminibus  fpirait-iortuofis^  Sv.  Prodr. 
107.  —  Willden.  Spec.  Piaw.  vol.  j.  pag.  1199» 
a?.  69. 

Hedyjàrum  (procunlbens),)^?///^  tcrnatis ,  cou- 
libits  procumbentlbuSi  raâemùfis';jiôrzbus  laxtfpzcatis^  . 
terrfiînatihus  ;  legaminibui  ceniorùs ,  àrticutis  qua-- 
drangularihus.  Mille  r  j,  Dia.'n^.io. 

Cetteplante  i  dés  tiges  couchées ,  ligneufes^ 
traç;Hite« ,  très  irahieiK^s^-,  d'un  pîèd  &  demi  de 
longueur,  divifées  en  rameaux  alternes  «  difFus^ 
g^r()isr>df  feuilles  péiiolées,  aiteroes,  ternées^ 
conapaf^^s  de  trois  folioles  ovales,  un  peu  arron* 
die^i  glabres  i  lejirs.denx  faces,  d'un  vett-pàle^ 
obtufes  à  leur  fônrîtaet. 

*  Les  fleurs  font  dHpofées  en  grappes  ou  plutôt 
en  pantc aies  lâches,  étendues  >  diffuf?s.  La  corolle 
éft 'petite^  d'un  péùrpre^pâle  ;  les  goufles  artîci»-- 
lées  ,.wn  peu -alongées,  étroites,  contenant  quatre 
oufix  artîcnlâtwris'rhômboidaîes ,  fép[arécs,  lé^^é^ 
reteient velues  yftcéfitbùinaét  en  dttni-fpirale  vers 
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l'époque  de  là  matumé  >  renfermant  no'e  petite 
feoience  comprimée. 

Cette  plante  croie  dans  les  contrées  méridionales 
de  r Amérique ^  à  la  Jamaïque >  &c.  T>  {F,  f  in 
Juri.Juf.) 

8}.  Sainfoin  axillaire.  Hedyfamm  axiilare, 
Svartz. 

Hedyfantm  foliis  tematis  ,  î(hombe0''fubrotundis; 
caule  repente ,  radicante  y  petiolis  ereiiis  ,  fcapis  axil^ 
iarihus  ,  faliis  longioribus,  Svartz  ,  Prodr.  107,  — 
Willd.  Spec.  Plant.  voL  j.  pag.  11 99.  n^  67. 

Hedy forum  triphyllum  ,  ma  jus  ,  repens-^  fiapis 
ûXÎUanbus^  ajfurgendbus  ^  infenù  nudh  ,  fuptnù  fpi- 
cdth.  Brown^  Jam.  }Oi. 

C'eft  une  plante  aflez  forte  &  grande^  dent  les 
tiges  font  rampantes,  fadicantes,  divifées  en  ra- 
meaux alternes^  garnis  de  feuilles  pétiolees ,  alter- 
nes y  compofées  de  trois  folioles  rhomboïdales , 
prefqu'arrondies^  donc  le  pétiole  commun  eft  re- 
drefle.  De  chaque  nœud  enraciné  &  de  l'aiflelle 
des  feuilles  s'élèvent  de  longs  pédoncules  en  forme 
de  hampe  »  nus  à  leur  partie  inférieure  ^  plus  longs 
que  les  feuilles  y  garnis  à  leur  partie  fuperieure  de 
fleurs  difpôfées  en  épis. 

Cette  plante  fe  rencontre  dans  les  lieux  mon- 
Cueux  &  couverts  de  la  Jamaïque,  of. 

84.  Sainfoin  cufpidé.  Hedyfarum  cufpidatum. 
Willdcn. 

Hedyfarum  foUis  tematis  ^  tn^ads-,  acûminads  ; 
panuuJâ  ttrminali;  articults  iâmeuti  ériafigularibus  , 
retîcu/atis ,  margine  pubefcentibus.  Wiilden.  Spec. 
Fiant,  vol.  3.  pag.  1198.  n^.  64. 

Hedyfarum  cufpiddtum.  Muhlenb.  in  litt. 

An  hedyfarum  (acuminatum)^  ereBum  ,  fimplex  , 

fimmitate  frondofum  ;  foliis  trifvliatis  i  ovcdibus  , 

tbngk  acuminatis  ,  impari  rotundato-fubrhombeo  ;  pa^ 

niculâ  tèrtninali^  longi^ml  peduncutatâ  ?  Mich.  Flor. 

boréal.  Amer.  vol.  1.  pag.  72. 
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ne  me'paroit  point  différer  de  eette  efpèce^  qui 
d'ailleurs  a  beaucoup  de  rapports  avec  Vkedyfitrum 
nudifiorum» 

Cette  plante  fe  rencontre  dans  l'Amérique  fep- 
tentrionale.  if 

8r.  Sainfoin  en  queue.  Hedyfamm  caudatum. 
Thunb. 

Hedy farum  foliis  ternatis  ,  oblongis ^  glabris  ;  caule 
kerbaceo ,  paniculâ  termina li  ^  tegaminibus  tomentofis» 
Thunb.  Flor.  jap.  pag.  286.  —  Willd.  Spec.  Plant, 
vol.  3.  pag.  1197.  n^.  62. 

Ses  tiges  font  droites ,  glabres ,  (impies  ^  herba- 
cées» hautes  d'un  pied  ^  pius^  garnies  de  feuilles 
droites  3  alternes  3  pétiolees ,  ternées  ,  compofées 
de  trois  folioles  oblongues^  ernières^  aiguës  i 
leur  fommet,  glabres  à  leurs  deux  faces ,  marquées 
de  nervures  5  les  deux  latérales  beaucoup  plus  p*-* 
tires  y  médiocrement  pétiolees  ;  la  terminale  plus 
grande  ^  plus  longuement  pétiolie ,  longue  d'uit 
pouce  &  demi  $  le  pétiole  commun  à  demi-cylin<> 
drique^  canaliculé  en  deiTus  ^  loug  d'un  pouce  ^ 
muni  j  à  fa  bafe  &  fous  les  fulialesj  de  (lipules  fé- 
tacées^  oppofées. 

Les  fleurs  forment ^  à  Textrémité  des  tiges,  uner 
panicule  fenée^  penchée^  velue,  lor>gue  de  fix  à 
fept  pouces.  Les  calices  font  hérifles  de  poils  roi- 
des  y  divifés  à  leur  orifice  en  cinq  découpures.  Là 
corolle  eft  de  couleur  purpurine.  Les  gouifes  font 
pfefque  linéaires ,  sevétues  d'Un  duvet  tomentettXy 
d'unorun-noirâcre. 

Cette  plante  fe  rencontre  au  Japon.  (  Defcript,- 
ex  Thunb*) 

86.  Sainfoin  tubéreux.  Hedyfarum  tubtrofum* 
Wiilden. 

Hedyfamm  foliis  tematis  ,  cvatis,  acutts;  facem0' 
terminait  langiJ/!mo  ;   loméniis   répandis  ,  viilàfis, 
Willd.  Spec.  Plant,  vol.  3.  pag.  1197.  u^.  &f.'       • 

I      Hedyfarum  tuherofum.  Roxb.  îrllitt.' 


Ses  tiges  font  herbacées  ^  fillonées^  pi'^^SiÛe  f     Ses  tiges  fe  divifenb  en  rameaux  ligneux  »  qui 


fimplesj  garnies  dé  feuilles  alternes»  pétloiéès^ 
ternées  «  compofées  de  trois  foiiple$  ovales  »  oblon- 
gues  »  glabres  à  leurs  deux  faces^longuementacu- 
minée  s  à  leur  fommet ,  un  peu  rudes  à  leurs  bords  ; 
U  folxcki  du  milieu  béaciC0iip3|Ati)  gf  9Ad^  »  &  A^ 
portée  par  un  pétiole  aloilgê^-Les^'i^ules  fiGbi> 
ovales  9  lancéolées  j  aiguës. 

-Xes  fleurs  fbtit  di(\Jôféeseh  une  i^aWéul^  aljfeir 
ample  &  terminale.  La  corolle  eft  de  couleur  vio- 
lette» &  led.goufles  font  àrtsmiaès ,  çinaptimëâs , 
composées  d'dfticulations  trîaogularRes*j  glabres*  à; 
Içurst  dewi;  faciée  ^  «ériiculéesj».  pbbèfiEenCMi  à  Jtu»' 
contour  ^  renfermant  chacune  une  petite  feiite9u:%i 
compxim^  If'k^dyjfar^  açmmf^  4? 


paroiffenc  devoir  être  grimpans^  gacais  de  feuilles 
' alternes >  longuement  pétiolees,  tseroées^.  corn* 

p^fi^  d»rtf!ois  folioles,  ovales  ^.longues  de^tross 
lpciucésieiiv4fofi  >  atfin  larges ,  aiguèfsià.leur  fom- 
|mét»ifôyéi4(eir  i  Ienrs:.dei»  faces. qjuoild  ellesS  fiant 
jQUDes.j.Sc^bifa^es'ieoKdeflbus  à  caufe  despotts* 
jnombreux  qui  les  couvrent.  Dans  leur  entietcdé^ 

velopperaent,  elles/ont  roiJes ;.prefque  glabres 

en  deUus  j  mediocremept  fc^eufes  à  leur  face  inr  . 

s    Les.lUiif|:('î>rtt<fi(>dftf»#fi grappes  tèhhînatei*- 
^l'extrémité  des  •#S(ftîl»tftK«- 5  flmt*IW,=^lolïJùcs*H<4ïl»-> 
«pif 4  ferrai, à^dieux  pieds.  LJ^  pé.ipncules,pa|r. 
j(ieU  font  préfqùe  réunis  deux  "à  deux ,  velur;6ç.^ 

Hhb  t. 
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rfoyeuz  j  ainfi  que  le  pédoncule  commun.  Les  ca- 
lices font  velus  ,  chargés  de  poils  foyeux';  la  co- 
rolle inclinée  5  les  goufles  finuées  &  velues  dans 
leur  jeunefle. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  orientales.  1^ 

{Difiripu  ex  Willden.) 

87.  SainTOIW  cilié.  Hedyfarum  cilîare. 

Hedyfarum  foliis  tematis  ^  ovatis  ^  fubths  pukef- 
€entibu4  ^  margim  ciliatis  ;  paniculâ  terminait  f 
iomenti  anicuiis  femioriiculatis ,  kifpidis»  WiUden. 
Spec.  Plant,  vol. }.  pag.  1196.  n^.  60. 

Hedyfarum  cUiare.  Mtihlenb.  in  litt. 

Ses  tiges  font  glabres ,  droites ,  cylindriques  « 
un  peu  pubefcentes  vers  leur  partie  fupérieure , 
garnies  ae  feuilles  fnédiocrement  pétiolées>  alter- 
nes 1  ternées^  coropofées  de  trois  folioles  ovales  j 
longues  d'un  demi-pouce  j  glabres  à  leur  face  fu- 
périeure »  pubefcentes  en  dt  flous  j  obtufes^p  mu- 
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'  89.  Saikfoin  en  fcorpioo.  Redyfiunm  fiûrpiu^ 

rus,  Svartz* 

Hedyfarum  foliis  tematis  »  ohlongîs  ^  fuhths  hir^ 
futis  ;  caulihus  procumhentihus  ,  trrgonis  /  rftcemfs 
axillaribus;  leguminibus  teretiufcuHsj  ereSis,  Sw2Xtz, 

Prodr.  107. —  Willd.  Spec.  Plant,  vol. }.  pag.  1100. 

n*.  70. 

Hedyfarum  tfipkyllum  y  hirjhtttm  ,  minus  ,  repensa 
racemis  firiBîs  ,  hirfutis.  Btown  j  Jam.  }oi  • 

Ses  tiges  font  prefque  couchées^  ï  trois  faces  » 
prefqu'à  trois  anelts,  rameufesj  garnies  de  feuilles 
alternes',  pétiolées  ,  ternées  »  compofées  de  trois 
folioles  oblongucs  «  en  ovale  renverfé ,  longue 
d'un  demi-pouce, obtufes  â  leur  fommet,  glabres 
à  leur  face  fupérieure  ,  hériflees  de  poils  endef- 
fous.  Les  flôurs  font  difpofées  en  grappes  axillaires» 
alongées,  droites ,  velues  $  les  goufles,  aflèz  lèm- 
blables  â  celles  du  coronilla,fofït  pref<|u'arron- 
dies ,  médiocrement  comprimées  ;les  articulations 


cronées  à  leur  fommet ,  légèrement  ciliées  à  leurs  I  droites,  oblongues,  monofpermes. 

^^ç^l;^^^  plante  fe  rencontre  dans  la  Nouvelle- 


'^ 


Les  fleurs  font  difpofées,  à  l'extrémité  des 
tiges ,  en  une  panicule  un  peu  pubefcente.  La 
corolte  eft  petite,  de  couleur  violette  ^  les  goufles 
articulées,  comprimées»  compofées  de  deux  ou 
trois  articulations  a  demi-orbiculaires  ,  couvertes 
à  leurs  deux  faces  de  poils  fort  courts  ,  roides, 
lui  peu  en  crochet ,  cnaque  articulatioiv  renfer- 
mant une  feule  femence. 

On  trouve  cette  plante  dans  les  contrées  fep» 
tentriooales  de  l'AniHérique.  if 

88.  Sainfoin  pileux.  Hedyfarum  pilofum, 
Thunb. 

Hedyfarum  foliis  tematis  ,  ovatis  ,  acuminatis  ; 
C0ule  dicumhente  ,  hirto  ;  racemis  axillarihus.  Thunb. 
Flor.  jap.  pag.  Z90.  — r  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  3. 
pag.  ii99.n*.  6?. 

Ses  tiges  font  filiformes,  herbacées,  extrême- 
ment pileufes ,  iih  peu  rameufes  «  divifées  en  ra- 
meaux courts  ,  alternes  »  femblables  aux  tiges , 
garnis  de  feuilles  pétiolées  ,  alternes  -,  ternées , 
compofées  de  trois  folioles  médiocrement  pétio- 
lées y  ovales  4  obtufes ,  munies  à  leur  fommet  d'une 
petite  pointe  fétacée ,  ouvertes,  veKres  iieurs 
-deux  faces,  longues  de  dnq  à  fix  lignes  ;Ia  foliole  | 
impaire  nn  peu  plus  grande  &  plus  longuement 
pétiolée. 

^Lés  fleuri  naiflent ,  daiis  l'aiflelte  des  feu^Ies , 
afr  nombre  environ  de  quatre;  difpofées  en  grappes 
très-courtes,  foutenues  par  des  pédoncules  capil- 
laires, à  peine  de  la  longueur  des  pétioles.  Les 
corolles  font.de  couleur  purpurine. 

^ Cette  plante  fe  rencontre  au  Japon  {Defiript. 
CJV  Thunù^y 


Efpagne  &  à  la  Jamaïque.  (Defcript.  ex  WilU.) 

90.  Sainfoin  â  deux  fleurs.  Hedyfarum  biflontm. 
Willden. 

Hedyfarum  foliis  tematis  ^^  ovatis  ^  tomentojis  ^ 
caule  volubili  y  pedunculis  bifloris ,  longîtudine  pe^ 
tioli;  lomentis  hirfutis.  Willd.  Spec«  Plant.  voL  ;. 
pag.  1100.  n*.  71. 

Cette  efpèce  fe  diftingiie  particulièrement  â  fes 
pédoncules  courts,  terminés  par  deux  fleurs. 

Ses  tiges  font  pubefcentes,  fort  grêles,  i  peine 
de  l'épaiffeur  d'un  flL  grimpantes,  médiocrement 
rameufes,  garnies  de  feuilles  pétiolées ,  alternes , 
ternées ,  compofées  de  trois  folioles  ovales  ,  mol- 
les, tomenteufes  i  leurs  deux  faces  \  les  deux  la- 
térales ovales,  elliptiaùes,  obtufes,  mucronées  à 
leur  fommec  \  la  foliole  terminale  ovale ,  un  peu 
rbombojdale ,  mucronée.  \ 

De  Taiflelle  des  feuilles  fort  un  pédoncule  très- 
court  ,  à  peine  plus  long  que  le  pétiole,  terminé 
par  deux  fleurs.  Les  goufles  font  articulées  ,  com- 

1>rimées ,  velues ,  compofées  de  cinq  à  fix  articu- 
atibns. 
'  ■•■     .•'.,.'..•.". 

Cette  plftote  croit  dans  les  Indes  orisBtales, . 

{U^çript.^M  WiUden,) 

9-1.  Sainfoin  couché.  Hedyfarum  proj^atuwt^ 
Willden.   '  ' 

Hedyfamm  foliis  tematis  ^  êUiptiâs  ^^ht^  i  eMAik 
profirato  ;  racemis  axiîlaribus  ,*  lomauis  "uniarticwt^ 
la$is^  c'MBfâ  Wifldf  Spec  Piaor.  voL  j;  pag,  1100» 

•  ■  ■        » 

^"Beéyfarwk  frofiràttiin\  SlfiMcnb.  \h  îîtt.  '  *  ' 
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Citte  efpèc«  eft  wès-rapprochée  de  Vhedyfarum 
rtpens,  mais  elle  en  efi  diftinguée  par  fes  folioles 
eblongues ,  &  par  fes  goufles  cjui  paroiflent  n'avoir 
conflanunent  qu'une  feule  articulation. 

Ses  tiges  font  cylindri ques^^  hautes  d'environ  un 
demi'pied ,  couchées  ou  étendues  fur  la  terre  , 
chargées  de  poils  épars  appliqués  contre  les  tiges^ 
garnies  de  feuilles  pétiolées  •  alternes ,  ternées , 
cotnporées  de  trois  tolioles  alongées ,  elliptioues^ 
longues  d'un  demi-pouce  y  obtufes  >  mucronees  i 
leur  fommetj  entières,  glabres  â  leur  Face  fupé- 
fieure^  couvertes,  a  leur  face  inférieure^  de  poils 
rares j  blanchâtres,  couchés. 

Les  fleun  font  difpofées ,  dans  les  aiflelles  des 
feoillesj  en  grappes  un  peu  pubefcentes  ou  velues, 
plus  longues  que  les  feuilles*  Les  gouffes  paroil^ 
(tnt  n'avoir  qu'une  feule  articulation  ovale ,  pu- 
befcente.  Dans  Vhedyfarum  repens  il  arrive  quel- 
quefois que  les  goutfes  n'oftrent  qu'une  ieule 
articulation!  mais  ordinairement  elles  en  ont  da- 
vantage. 

Cette  plante  fe  rencontre  dans  la  Penfilvanie.  of 
{Defcript.  ex  WiUden.) 

92.  Sainfoin  à  baguette.  Hedyfanm  virgatum. 
Thuab. 

^  Hedyfarum  foliis  ternatis  ,  obtufis  cum  acumine; 
cûule  anguiato ,  pilofo  ;  pedunculis  capillarihus ,  tri" 
fions.  Thunb.  Flor.  japon,  pag.  288.  — -  Willden. 
Spec.  Plane,  vol.  ^.  pag.  1201.  n*.  74.  ^ 

Ses  tiges  font  anguleufes ,  herbacées ,  velues  fur 
leurs  angles,  droites,  rameufes,  de  couleur  pur- 
purine ,  diyifées  en  rameaux  alternes ,  filiformes , 
anguleux,  étalés,  élancés,  couverts  de  poils  épais, 
garnis  de  feuilles  alternes ,  médiocrement  pétio- 
iées  y  ternées,  compofées  de  trois  folioles  ovales, 
tres*entières^  obtutês  â  leur  fommet,  muni  d'une 
pointe  courte ,  fétacée  ;  réfléchies  à  leurs  bords , 
vertes  fc  glabres  i  leur  face  fupérieure ,  plus  piles 
&  pileufes  en  deffous,  marquées  de  nervures  droi- 
tes $  la  foliole  terminale  plus  grande  ^  longue  d'en- 
viron trois  à  quatre  lignes. 

Les  fleurs  font  fituées  dans  Taiflelle  des  feuilles  ; 
elles  forment  de  petites  grappes  dont  les  pédon- 
cules font  capillaires,  velus,  ouverts  «  longs  d'un 
pouce  >  réfléchis ,  foutenant  ordinairement  trois 
fleurs  vers,  leur  fommet^ 

Cette  plante  le  rencontre  au  Japon.  (  Dtfcnpt, 

€M  Thunb.) 

5) .  SaintoiN  cilié.  Hidyfarum  ciliatum.  Thunb. 

Hedyfarum  folus  umalis  $  foiio/is  cvatU^  mu- 
tnmausy  pïîofis  y  piduncuiis  axiUaribusj  uniflùrîs^fo'- 
iM0  àr^-vioribus.  Thunb.  Prodr.  pag.  lU-  —  Nov* 
Aâ:Upl.  6.  pag^  4}.  tab.  i.  fig.  i»»T  WilId.Spec. 
Plane  vol.  3*  p^.  liez.  A^-'77-         ^ 
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Cette  efpèce,  bien  dilUnâepar  (es  pédoncules 
uniflores,  a  fes  ramea^ix  chargés  de  fleurs  pétiolées  ^ 
aitemes,ternées,compoféesde  trois  folioles  ovales, 
un  peu  elliptiques ,  longues  d'environ  un  pouce  , 
très-entières  à  leurs  bords,  acuminées  &  médin- 
crement  mucronees  a  leur  fommet ,  ciliées  à  leur 
contour ,  pileufes  à  leurs  deux  faces.  Les  fleurs 
font  grandes,  fituées  dans  l'aiiTelle  des  feuilles^ 
fupporrées  par  des  pédoncules  fimples,  folitaires, 
plus  courts  que  les  feuilles ,  terminées  par  une 
feule  fleur  :  les  feuilles  varient  Se  font  quelquefois 
entièrement  glabres. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne-Efpérance« 
parmi  le  gazon.  :f  (  Defcript.  êx  Thunb.  ) 

94.  Sainfoin  blanchâtre.  Hedyfarum  incanum. 
S^rartz. 

Hedyjarum  foliis  tematis ,  ovatis ,  acuminaiis  , 
fubtks  hncanis  ;  coule  tereti ,  ramofo  ,  ereBo  ;  race' 
mis  terminatibtts ,  ereffis  ;  leguminibus  declinatis  ^ 
hirtis.Swznz,  Prodr.  pag.  107.  —  Willd.  Spec. 
Plant.  voL  3.  pag.  1 180.  n^.  24. 

Hedyfarum  (  canefcens  ),  foliis  tematis ,  fubrùs 
nervofis;  caule  glabro  ,  fnuicofo  ;  fioribus  fpicatis , 
terminalibus.  Miller  ,  Diâ.  n^.  7. 

Heéyjàrum  triphyUum ,  majas  &  minus.  Plum.  Ic« 
149.  fig.  I. 

C'eft  un  arbrifleau  qui  s'élève  i  près  de  cinq  à 
fix  pieds  de  hauteur,  dont  les  tiges  font  glabres  -, 
cylindriques,  droites  ,  rameufes  j  les  rameaux  al- 
ternes, diffus,  garnis  de  fediUes  pétiolées,  al- 
ternes, ternées»  compofées  de  folioles  ovales , 
oblongues ,  acuminées  i  leur  foi^met ,  entières  à 
leurs  bords ,  luifantes  à  leur  face  fupérieure ,  blan- 
châtres Srpube&emes  au  deffous ,  marquées  de 
nervures  oc  de  veines  réticulées  ;  les  pétioles 
munis  à  leur  bafe  de  (lipules  lancéolées  ,  acu- 
minées. 

Les  tiges  &  les  rameaux  font  terminés  par  de 
longs  épis  droits,  compofés  de  petites  fleurs 
purpurines.  Les  goufles  font  étroites ,  alongées  , 
pendantes j  médiocrement  comprimées,  divifees 
en  plufieurs  articulations  un  peu  noueufes ,  hé- 
riffees  de  poils  à  leurs  deux  faces ,  arrondies  à 
leur  côté  extérieur. 

Cette  plante  fe  rencontre  a  la  Jamaïque  &  dans 
la  Nouvelle-Efpagne.  Jy 

95.  Sainfoin  â  poils  crochus.  Hedyfarum  wui- 
/MXtfm.Jacq. 

Hedyfarum  foliis  tematis  y  ovatis  ^  villofis^  caule 
frutefif§te ,  fcandente  ;  racemis  terminalibus.  Willd. 
Spec.  Plant,  vol.  ).  pag.  1204.  n^.  81 . 

Hedyfarum  foliis  tematis  ,  ovatis  ^  villofis;  caule 
frUsicofo  ^filis  uncinatis  fcandenu  ^  racemis  terminti- 

libus.  Ja^<i«  Hort.  Schoenb.  ).  p.  27.  tab.  z^S.   ■ 
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Ses  tiges  font  pTefque  ligneufes  ^  grimpantes  j 
couvertes  de  poils  crochus^  garnies  de  feuilles 
petiolées  j  alternes  »  ternées ,  compofées  de  trois 
t«>lioles  ovales,  inégales^  molles  «  velues  à  leurs 
'  deux  faces  y  entières  à  leurs  bords.  Les  fleurs  font 
dirpofées  en  grappes  terminales. 

Cette  plante  croit  dans  les  contrées  jnéridio- 
nales  de  l'Amérique.  J) 

96.  SainfoiK  grimpant.  Hedyfarum  trigonum, 

Swartz. 

lUdyfarum  foliis  ternath  ^  ovatis  ^  acutis ,  hirtis  ; 
Caulc  fcandente  i  triquetro;  racemis  longijpmisyaxii 
laribus  ;  Uguminîbus  tonuofis ,  infiexîs.  Ssir,  Prodr. 
107.  —  willden.  Spec.  Plant,  vol.  5.  pag.  1187. 

Hedyfarum  (  adhxrens  )yfoIiU  tcrnaûs,  oblongis; 
racemis  axiUaribus  ;  Uguminibus  teretibus  ^  articula^ 
tis,  villofis,  Vahl^  Symbol,  z.  pag.  81. 

Kedyfanim  (  trtphyllum  )  ,  maximum ,  fcandens  ; 
^au/e  trigono  ,  hirtis  uncinatis  munitO}fpicis  amplis  , 
terminalious.  Brown  ,  Jam.  }0i. 

Hedyfarum  (  întortum  )  jjbliis  tematts  ,  folîoHs 
ohcordatis;  caule  ereHo  y  triangulo  ,  vilîofo;  racemis 
{erminaiibus  ;  Uguminibus  aniculatisy  incurvis,  Mill. 
Dia.  n°.  II. 

Hedyfarum,  triphyllum  ,  caule  triangulari  ;  foliis 
fnucronatis  y  filiquis  umibus,  intonisn  Houfton. 

Arbrifleau  qui  s'élève  à  la  hauteur  de  cinq  à  Gx 
pieds,  dont  les  tiges  font  grêles,  foibles,  trian- 
gulaires, prefqtie  fimples  ou  médiocrement  ra- 
meuffs,  chargées  de  poiîs  rares  &  fins,  garnies 
de  feuiir  s  petiolées,  alternes,  ternées,  compo- 
fées de  foliol  s  petiolées,  alongées ,  ovales ,  lon- 
gues d'un  pouce,  ks  latérales  étroites  &plu$  pe- 
tites ,  couvertes  à  leurs  deux  faces  de  poils  rares, 
fins,  longs,  couchés.  Les  pétioles  font  pileux, 
longs  d'un  pouce  &  demi,.ganûs  à  leur  oafe  de 
fiipuUseh  otmi-cœur ,  nerveuCes^  acuminéesj  ci- 
liéts  à  leurs  bords. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  grappes  axillaires , 
longues  de  deux  ou  trois  pouces.  Les  pédoncules 
partiels  font  alternes,  écartés,  uniflores,  garnis 
de  bradées,  lancéolées,  nerveufts,  terminées  par 
une  pointe  prefque  piquante.  Les  gonfles  font 
droites ,  longues  d'un  pouce ,  un  peu  recourbées, 
articulées  j  les  articulations  oblongues ,  couvertes 
de  poils  crochus. 

Cette  plante  croit  à  la  Jamaïque ,  dans  les  lieux 
montueirx.  fx  (  Defcript.  ex  VahL  ) 

97.  Sainfoin  à  fleurs  vertes.  Hedyfarum  viridU 
florum.  Lirai. 

Hedyfarjm  foliis  tematisy  ovato-  oblongis  y  fuhlîis 
fcdbris  f  fiipulis  lunûolutQ'CuJ^iitaM S  raçcmUpam* 
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I  culittis,  braffcatis;  lomuuis  a f  tris.  WiUd.  Spec. 
Plant,  vol.  }.  pag.  i  i^z.  fi*.  50. 

Hedyfarum  foliis  tematisy  acutiufculis  ;  caule  ertBo  ; 
racemis  loagijfimisy  ereBis,  Linn.  Spec.  Plant*  vôL  1. 
pag.  105  j.  —  Gionov.  Virgin.  109. 

Onobrychis  americana ,  floribus  fpicatîs  ;  foliis  ter* 
nis  ,  canefcentibusj  fUiquis  afperis,  Pluken.  Almag. 
pag.  276.  tab.  308.  fig.  1. 

Hedyfarum  ereBum ,  puberulumf  tamis  virgaàm  6 
comporte  racemifloris  ;  foliis  trifoUatis  ,  oblongo-ova-- 
libuSyfurfwn  anguftads  ;ftipulis  cordatis,  Uguminibus 
tenacijimis ,  aniculis  ovalibus,  Mich.  Flot.  boreaL 
Amer.  vol.  2.  pag.  72. . 

Cette  plante  a  des  rapports  zvecV hedyfarum 
marylandicum  i  elle  en  diffère  furtout  par  fes  fo- 
lioles plus  alongécs ,  par  fes  fleurs  pli  s  petites  , 
par  les  articulations  ae  fes  goufl*es  ovales  &  non 
rhomboïdales ,  &  par  fes  bradées. 

Elle  a  des  tiges  droites,  (illonées ,  divifées  par* 
ticuliérement  vers  leur  fommet  en  rameaux  alter- 
nes, lâches,  nombreux,  pubefcens,  &  chargées 
en  outre  de  poils  longs  &  rares,  garnies  de  feuilles 
petiolées ,  alternes,  ternées,  compofées  de  trois 
folioles  ovales j  oblongues,  aiguës  à  leur  fommet, 
prefque  glabres  à  leur  face  fupérieure ,  pubef- 
cernes  en  deflbos  ,  principalement  dans  leur  jeu- 
nefles  ;  rudes  en  vieillifTant,  veinées,  réticulées  à 
leur  face  inférieure,  longues  de  deux  à  trois  pou- 
ces ,  munies  ^  à  la  bafe  de  leur  pétiole  ,  de  fiipulcs 
lancéolées^  cufpidées  ou  ur.  peu  en  cœur. 

Les  fleurs  font  difpoféesen  grappes  paniculées  à 
l'extrémité  des^ tiges  &des  rameaux,  couvertes ^ 
avant  la  fioraifon ,  de  braâées  nombreufes  ^  ovah s» 
aiguës,. caduques.  Les  calices  font  velus,  divifés 
à  leur  orifice  en  cinq  découpures  prefque  lancéo- 
lées ,  aiguës.  La  corolle  eft  de  couleur  purpurine  1 
elle  devient  verte  par  la  defliccation.  Ses  goufles 
font  aflez  grandes ,  comprimées ,  articulées  j  coni* 
pofées  d'articulations  ovaks  ^  bifpides  ou  rudes  au 
toucher. 

Cette  plante  croît  dans  l'Amérique  feptentrîo- 
nale,  dans  la  Virginie  &  la  Caroline.  :f  (  K.f.  ) 

9&.  Sainfoin  à  fleurs  nues.  Hedyfarum  imdijL^ 
rum,  Linn. 

Hedyfarum  foliis  tematis  ;  fcapo  fiorïfero ,  nudo  ; 
oûuUfoUcfo  ^  angulato,  L^.Spec.  Plant,  vol.  x. 
pag.  lOf  6.  —  Gronov.  Virgin.  107. 

Hedyfarum  foliis  tematis  >  fubrotundo^ovatis  ^  acu" 
minatis  ;  fcapo  panicututo ,  glàbro  ,  radicali;  lômenti 
artîculiS'  fithrotundâ '^  trianjgulùriÂiS  ,  glaitimfculis . 

WiUd.  Spec.  Pknt.  v^*  ).  pag.  1 198.  p?.^6S^ 

Htâ^àrulmt&uhmAarlBnffiim^ 
.fera  angulato.  GroBOT-  Vir^  pagv  iC\     . 
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Hedyfarum  cvaU<rifoliatum  ;  pedunculis  fuhrétdi' 
toLbus  ,  fuprà  cauiiculos  precumbentes  ajfurgentihus  y 
niidîs,  panicuiatis  ;  Uguminibus  hinc  profundiffimt  in^ 
ciJtSj  amcuiis  futtriangulis.  Mich.FIor  bor.  Amer, 
vol.  1.  p.  71. 

Ceue  efpècea-de  grands  rapports^ivec  Ykedyfa-^ 
tutu  glutinajum ;  oiais  Tes  toUoles  font  beaucoup 
plus  petites  que  celles  de  cette  dernière^  fes  pé- 
doncules ne  font  point  vif^neux^  &  les  articula- 
dons  de  fes  gottffes  plus  couites>  un  peu  arron- 
dies. 

Ses  tiges  font  anguleufes^  divifées  en  rameaux 
prefque  couchés j  garnis  de  feuilles  alternes^  pé- 
uolées^  ternées,  comporëes  de  trois  folioles  lar- 
ges »  ovales^  un  peu  arrondies^  entières  ï  leurs 
bords ,  acuminées  à  leur  fommet  y  verte&  à  leur 
face  fapérieare^  blanchâtres  en  deffons^  légère- 
ment fubefcentes  à  leur  contour. 

II  s'élève  prefque  des  racines  >  des  pédoncules 
redreifés^  très-longs,  en  forme  de  hampe^  glabres, 
point  vifqueuxj  nusà  leur  partie  inférieure ^  ilriés , 
foutenant  j  à  leur  partie  fupéiieure^  des  fleurs  dif- 
pofées  en  panicule.  Les  calices  font  divifés  en 
anq  découpures  aiguës.  La  corolle  eft  de  couleur 
purpurine  :  il  lui  fuccède  des  gouÇfes  articulées  y 
comprimées  ,  compofées  d'articulations  prefque 
triangulaires,  un  peu  arrondies^  forcement  rétré- 
cies  à  leurs  deux  extrémités  y  réticulées,  &  char- 
gées de  poils  rares  &  couchés. 

Cette  plante  fe  rencontre  dans  l'Amérique  fep- 
tentrionale ,  depuis  la  Nouvelle- Angleterre  juf- 
que  dans  la  Caroline.  :^ 

Michaux  en  a  recueîHi ,  dans  le  Kentucky ,  une 
Tàrîété  dont  les  feuilles  font  compofées  de  folioles 
beaucoup  plus  petites ,  prefqu'orbiculaires. 

•   99.  Sainfoi!?  i  folioles  arrondies.  Kedyfarum 
rotundifolium,  Mich, 

Hedy forum  cauU  proftrato  petîotifquenirfutis  ; 
fttpuiis  rotundato-cordatis  ,  refiexis  ;  foliis  trifoliatisy 
orhictdoiis ,  utrinqià  pilôfis;  rttcemis  paucifloris  ^  /r- 
guminihus  articuUs fubrhomboideis,  Mich.  Flor.bor. 

Amer.  vol.  2.  pag.  71. 

Cette  plante  a  des  tîges  rameufes,  hériffées  de 
poils  écartés,  divifces  en  rameaux  étendus  fur  !a 
terre,  &  garnis  de  feuilles  jpétiolées^  alternes, 
teroées  >  compofées  de  trois  folioles  orbiculaires , 
iDbtufes  à  leurs  deux  extrémités  ^  couvertes  de 
poils  à  leurs  deux  faces, entières»,  inégales,  fup- 
portées  par  des  pétioles  velus  ,  munis  à  leur  bafe 
deiUpuks  arronoies,  échancrées  en  coeur  à  leur 
bafe^  aiguës  à  leur  fommet^  réfléchies  en  dehors. 

Les  fleurs  font  peu  nombreufe$,  difpofées  en 
grappes  courtes,  lâches;  les  unes  latérales  «  plus 
cdUtces,  plfe^ue  fimples^  Iti  autres  terminales, 
médiocrement  paniciuées  j  garnies  à  leur  bafe  de 
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•bradées  femblables  aux  ftiputes  :  ces  fleurs  font 
pédiculées  ,  de  couleur  purpurine.  Les  gouffes 
font  articulées ,  les  articulations  prefque  rbom- 
boïdales. 

Cette  plante  fe  rencontre  dans  la  Caroline,  où 
elle  a  été  découverte  par  Michaux.  {^Defcript.  ex 
Mich,  ) 

100.  Sainfoin  braâéolé.  Kedyfarumbraâeofum. 
Michaux* . 

Hedyfarum  ereSum  ,  glahram  y  foliîs  trifotîatis  , 
oblongo  -  ovalibus  ,  acuminatis  ;  ftipulis  fuhulatis  ; 
racemo  terminali  y  fparfifiorû  ;  leguminihtts  arttculis  , 
fubovalibus,  Michaux,  Flor.  boréal.  Amer.  vol.  2. 

pa8-75' 

Ses  tiges  font  glabres,  droites,  élevées 3  divi- 
fées en  rameaux  alternes  ,  nombreux  ,  cylindri- 
ques, garnis  de  feuillet  pétiolées,  alternes ,  ternées, 
compofées  de  trois  folioles  ovales ,  oblongues  , 
glabres  à  leurs  deux  faces  «  entières ,  acuminées  à 
leur  fommet ,  munies ,  à  la  bafe  de  leur  pétiole ,  de 
flipul'es  étroites ,  acuminées. 

Les  fleurs  font  difpofées ,  à  l'extrémité  des  ra- 
meaux, en  grappes.peu  garnies ,  dont  les  ramifica- 
tions inférieures  font  fimples ,  carmes  de  braâées 
ftériles  ou  fans  fleurs  :  ces  bradées  font  aifez  gran- 
des ,  ovales  y  très  -  glabres ,  longuement  acumi- 
nées,  marquées  de  plufleurs  flries  >  les  grappes  fu- 
nérieures  font  munies  de  fleurs  éparies,  pédicu- 
lées ,  réunies  fou  vent  deux  à  deux.  La  corolle  e(t 
de  couleur  purpurine  ;  les  goufles  comprimées , 
articulées' >  les  articulations  glabres  ^  prefque 
ovales. 

Cette  plante  a  été  découverte  par  Michaux  » 
dans  les  lieux  montueux  de  la  Virginie  &  de  la 
Caroline.  (  Dcfiript.  ex  Mich.  ) 

loi.  Sainfoin  barbu.  Hedyfarum  barbatum. 
Linn. 

Hedyfarum  foliîs  ternatîs;  racemis  êblongts ,  fuh» 
ramofis  y  leguminibus  infiexis  ,  calicibus  pilofis, 
Linn.  Syft.  veget.  pag.  jéi.  —  Svartz,  Obferv. 
287.  —  Willden.  Spec.  Plant,  vol.  j.  pag.  120}. 
n^.  .79. 

Hedyfarum  foliîs  tematis  ;  fioribus  cemuis  y  race^ 
mofis  ,'  caliciùus  pilofis ,  leguminibus  bianiculatis. 
Linn.  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  105 y.  —  Amœnit. 
académ.  vol.  5.  pag.  403. 

Sts  tiges  font  couchées ,  longues  ,  velues,  gar- 
nies de  feuilles  alternes,  pétiolées ,  ternées ,  com- 
pofées de  folioles  ovales ,  oblongues ,  tomen- 
teufes  en  deifous;  les  pétioles  font  pileux,  mu- 
nis à  leur  bafe  de  (iipules  membraneufes^  enfi- 
formes  ,  prefque  fétacées  à  leur  fommet. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  grappes  axillaires  8c 
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terminales  »  droites ,  folitaires ,  de  la  longueur 
des  feuilles  ^  garnies  de  braâées  inembraneufes  ^ 
naviculaires  ^  nues  >  acuminées  ,  de  la  longueur 
des  pédoncules  partiels  :  ces  derniers  font  gémi- 
nés ,  uniflores.  Les  calices  àdemi-divifés  j  en  cinq 
découpures  munies  de  poils  longs  &  barbus.  La 
corolle  eft  petite  j  à  peme  de  la  longueur  des  ca- 
lices \  les  gonfles  font  composées  de  deux  articu- 
lations comprimées^  membraneufes. 

Cette  plante  croit  dans  la  Jamaïque ,  aux  lieux 
arides  &  fabloneux.  (  Defiript.  ex  Linn.  ) 

I02.  Sainfoin  à  larges  goufles.  Hcdyfarum 
latijiîiquum. 

Heiàyfarum  foliis  ttmatis  ;  folioiis  ovato-lanceo- 
iatis  y  acutis  ;  florins  axiUaribus  ;  racemis  fiiio 
multb  brtvioribus  }  legumînibus  lato-ardculatis  ^  uni" 
fornùbus  ;  coule  fcandente  ,  pubefcente»  (N.) 

Cette  efpèce  a  des  rapports  avec  Vhedyfarum 
volubiUt  dont  les  fruits  ne  font  pas  connus  :  celle- 
ci  en  diffère  par  fes  feuilles  plus  courtes  ^  aiguës  ^ 
non  luifantes  ^  remarquable  d'ailleurs  par  fes 
goufles  plates  &  larges  j  fans  échancrures  i  leurs 
bords. 

Ses  tiges  font  prefque  ligneufes^  grêles  «  cy- 
lindriques j  grimpantes  j  pubefcentes^  garnies  de 
feuilles  alternes ,  pétiolées ,  .ternées  ^  compofées 
de  folioles  ovales ,  prefque  lancéolées  ^  aiguës , 
longues  d'un  pouce  &  demi  à  deux  pouces  »  min- 
ces ,  glabres ,  vertes  à  leur  face  fuperieure  ^  cen- 
drées en  deflbus^  nerveufes^  veinées >  réticulées^ 
fupportées  par  des  pétioles  pubefcens  ^  munis  à 
leur  bafe  de  ftipules  étroites^  fubulées. 

Les  fleurs  font  difpoféesen  petites  grappes  axil- 
hires  J  à  peine  plus  longues  que  les  pétioles;  les 
pédoncules  font  velus  j.  hifpides ,  médiocrement 
rameux  s  les  calices  campanules  j  courts»  élargis» 
terminés  par  cinq  dents  fubulées.  Les  goufles  font 
longues  au  moins  de  deux  pouces  >  plates  »  élar- 
gies ,  glabres  »  articulées  »  ï  peine  légèrement  fi- 
nuées»  pédiculées  :  chaque  attkulation  renfer- 
mant dans  fon  milieu  >  qui  eft  un  peu  bombé  » 
fine  petite  femence  d'un  jaune* clair»  luifante^ 
ëchancrée  en  rein. 

Cette  planté  a  été  rapportée  du  Pérou  par 
jFofeph  Juflieu.  {V.f.  in  herb.  JuffUu.  ) 

10).  Sainfoin  grimpant.  Redy forum  voiubile. 
Linn. 

Hi^ forum  foliis  umatis  »  ovato-oblongis;  coule 
yolubiU.  Linn.  Syft.  veget.  pag.  675.  n®.  49.  -^ 
Jiort.  CliiF.  409.  ^  Royen»  Lugd.  Bat.  }8;. 

Heày forum  foUis  ternatis  »  lonceolatis  ,  obtufis  ; 
fouU  voUbili  »  rocemis  ostilloribus.  WiUdcn*  Spec. 

Ipjapc.  vqL  j.  pag.  xxof .  n^.  3^* 
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y  Hidy forum  trifollum  «  fcoruUns  ;  fMo  hngiore  » 
fplendtnte,  DiUen»  Elthiam.  pag.  175.  tab.  143. 
fig.  170. 

Ses  tiges  font  très-longues»  grêles j  farmen* 
teufes  »  grimpantes  »  rouflsitres  »  cylindriques  » 
pubefcentes  »  rameufes»  garnies  de  feuilles  al- 
ternes» pétiolées»  temées>  compofées  de  trois 
folioles  ovales»  oblongues»  obtufes  à  leur  fom- 
met  »  pédiculées  »  vertes  «  luifantes  à  leur  face  fu* 
périeure  »  plus  pâles»  prefque  glauques  en  deflbaSj 
pubefcentes  dans  leur  jeunefle. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  longs  épis  grêles  » 
fortant  de  l'aiflelle  des  feuilles  ;  les  pédoncules 
font  fimples  «  nus  dans  leur  partie  inférieure  » 
prefque  glabres  »  garnis  »  vers  leur  fommet  »  de 
fleurs  rares»  difiantes »  munies^de  petites  braâées 
courtes  »  ovales  »  aiguës.  Les  calices  font  velus  « 
à  cinq  divifions  inégales  »  aiguës.  La  corolle  eft 
d'une  belle  couleur  purpurine»  mélangée  de  jaune* 
&  de  blanc  ;  l'étendard  ovale  »  prefque  rond  , 
plus  court  que  la  carène  $  les  ailes  étroites  ,  ob- 
tufes» preiqu'auffi  longues  que  l'étendard. 

Cette  plante  fe  rencontre  dans  l'Amérique  (ep- 
centrionale.  (  V.  f.  tu  htrb^  Juffieu.  ) 

•     *  ♦  *  Feuilles  ailées. 
104.  Sainfoin  commun.  Uedyforum  onabryckis» 

Lim. 

Hedyforum  foliis  pinnotis  ;  leguminibus  mono^ 
fpermis  »  oculeotis  ;  corollorum  olis  colicem  squanti^ 
tibus;  coule  elongocù.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i.pag. 
lor^.  —  Jacq.  Auftr.  ub.  jyz.  «-  Gmel.  Sibtr. 
vol.  4.  pag.  31.  n*.  48.  —  Craotz.  Auftr.  p.  414. 
—  Pollich.  Pal.  n^.  694.  —  Gouan»  Hluftr.  48. — 
Gmel.  Tub.  114.  —  Hoffm.  Germ.  160.  —  Roth. 
Germ.  vol.  L  pg.  517.  —  IL  m.  —  Gouan  ^ 
Monfp.  38a.  -^  Gérard  »  Flor.  gall.  Prov.  pag. 
604.  n^  J. 

Hedy/arum  foliis  pinnotis  f  leguminibus  fuBrûtusi'^ 
dis ^  oculeotis.  Hort.  Cliffort.  56;.  —•  Hort.  Upf. 
i|i.  — Royen»  Lugd.  Bauv.  385.  — Sauvage 
Monfp.  253. 

Hedyforum  coule  ereBo  ;  foliis  pinnotis ,  cuneatis  ^ 
globris  ;  olis  colicem  oquontibus  y  lomentis  glabris  ^ 
monofpermisj  oculeoto-ientatis^  WiUd.Speç.  Plant, 
vol.  }•  pag.  1X1 5,  n^.  108. 

Onobrychis  coule  ere9o  j  ramofç  y  foribus  Jpicoti^^ 
Haller»  Helv.  n*.  59e. 

Onobrychis,  Rivia,  tab«  z. 

Onobrychis  viciofblio»  Scapol.  Caro*  1.  n^.  918. 

Onobrychis  foUovicio^  fruBu  echinoto  ^  mojorm- 
Bauh.  Pin.  3J0. 

fùlygalon  Gefneri,  J«  Bauh.  Hift.  t.  pag.  335» 
Içoo. 

Capa$ 
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Capiu  gAlUnaceum  Belgarum,  Lobel.  le.  il  p.  8i. 
—  Idem,  Obferv.  pag.  J17.  Icon. 

Onohryckis.  Dodon.  Pempt.  pag.  J48.  le. 

Onobrychisfoliîs  vicia,  fruBu  tchinato^majof ;  fio- 
ritus  diluik  ruhentibus  (  fiorlbus  albis  ).  Tournef. 

Inft.  R.  Herb.  joo.  —  Magn.  Monfp.  p.  191. 

Hcdyfarum  foliis  pinnatis  ;  Uguminibus  monofper" 
mis  ,  acuUatis.  Sauvag.  2}). 

Onobryckîj fativa. Lam.  Flor. fr.vol.  1. pag. 6^1. 
n*.  62  j.  V. 

/s.  On^bryckis  incana  j  foliis  longioribus.  C*  B. 
Burfer.XlX,  158. 

Fulgairtment  efparcette^  fainfoin. 

Ce  fainfoin»  fi  connu  par  fes  ufages  écono- 
miques^ donc  la  culture  eft  fi  généralement  tépan- 
dae,  pouffe  des  mêmes  racines  plufieurs  tiges 
hautes  d'enViron  un  pied,  vertes  ou  un  peu  rou- 
geâcres,  droites  ^  cannelées  >  peu  rameufes,  gar- 
nies de  feuilles  alternes j  pétiolées,  longues,  ai- 
lées,  avec  une  impaire  j  compofées  d'environ  vingt- 
neuf  folioles  oblongues,  pédicutées,  linéaires, 
rétrécies  en  coin  à  leur  bafe,  obtufes  &  mucro- 
nées  à  leur  fommet,  glabres  &  vertes  en  deffus, 
ua  peu  blanchâtres  &  pubefcentes  en  deflbus , 
prefaue  pliffées  par  les  nervures  latérales,  fimples» 
régulières;  les  pétioles  communs  font  un  peu 
velus  i  les  pédicules  le  font  davantage  >  la  bafe 
des  pédoncules  eft  enveloppée  par  des  ftipules 
larges,  membraneufes,  acuminées,  velues j  parti- 
culièrement fur  leur  dos. 

De  Taiffelle  des  feuilles  fprtent  ^e  très-longs 
pédoncules  droits,  pubefcens,  c^linfdriques ,  ter- 
minés par  un  bel  épi  long  de  deux  à  quatre 
pouces  %  garni  de  fleurs  nombreufes>  feffiks,  mu- 
nies chacune  d'Une  petite  braâée  fcarieufe ,  fu- 
bulée.  Le  calice  eft  velu,  divifé  à  fon  orifice  en 
cinq  longues  découpures  très -étroites,  fubulées» 
mégales.  La  corolle  eft .purpurine,  couleur  de  lie 
de  vin  ,  rougeâtre  ou  quelquefois  blanche  \  les  ailes 
font  petites  J  étroites,  à  peine  auffi  longues  que 
le  calice»  Les  gouffes  font  compofées  d'une  feule 
articulation  arrondie, courte, glabre,  dentée,  épi- 
neufe  j  prefqu'en  crête  de  coq,  qui  ne  renferme 
qu'une  feule  femence  réniforme. 

Cette  efpèce  offre  quelques  variétés ,  foit  dans 
la  couleur  ae  fes  fleurs  «  foit  dans  la  forme  de  fes 
folioles ,  qui  font  plus  ou  moins  alongées,  étroites, 
pfefqu'acuminées. 

On  cultive  partout  cette  plante  en  grand  i  elle 
croît  naturellement  en  France ,  en  Angleterre,  en 
Allemagne»  dans  les  fols  ariSes  &  crayeux,  fur  les 
montagnes.  ^  (  K.  v.  ) 

La  facilité  qu'a  cette  plante  de  croître  aifément 
4an$  toutes  fortes  de  terrains ,  même  dans  les  fok 

Botanique,  Tome  Vh 
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fecs  &  ftéj:iles)  l'excellente  nourriture  àu'elle  of- 
fre aux  befiiaux ,  l'ont  fait  employer  généralement 
pour  les  prairies  artificielles,  &,  quoique  d'un  rap- 
port fouvent  inférieur  au  trèfle  &  à  la  luzerne, 
bien  des  agriculteurs  préfèrent  le  fainfoin  $  il 
produit  beaucoup  lorfqu'il  efl  femé  dans  une  terre 
légère,  ni  trop  fèche  ni  trop  humide.  Dès  qu'elle 
a  été  préparée  convenablement,  il  fiut  femer  les 
graines  ni  trop  ni  trop  peu  épailTes,  dans  un 
tems  doux,  fur  une  terre  qui  ne  foit  pas  trop  hu- 
mide, vers  la  fin  du  mois  de  germinal.  On  regarde 
comme  avantageux  de  faucher  le  fainfoin ,  même 
dès  la  première  année  >  moins  pour  le  profit  qu'on 
en  retire,  que  parce  qu'en  coupant  les  tiges  ibpé- 
rieures,  les  racines  en  prennent  plus  d'accroîne- 
ment  $  ce  que  l'on  appelle  talUr,  A  la  féconde 
année,  les  tiges  pouffent  avec  affez  d'abondance 
pour  pouvoir  être  coupées  deux  ou  trois  fois  dans 
l'année.  Il  efl  effentiel  de  choifir ,  pour  la  récolte 
de  cette  plante ,  un  beau  tems,  car  elle  fèche  plus 
difficilement  que  beaucoup  d'autres  fburrrages. 

Une  prairie  en  fainfoin  peut  durer  dix  ou  douze 
ans  dans  une  terre  médiocre ,  &  quelquefois  le 
double  dans  une  bonne  terre.  Les  Mémoires  de 
la  Sociiti  d'Agriculture  de  Berne  nous  apprennent 
que  àts  fçnds  fabloneux  ont  été  tellement  amé- 
liorés par  des  prairies  artificielles  de  fainfoin  , 
3ue  leur  rapport  a  augmenté  à  un  point  extraor- 
inai'^e.  Depuis  <^ue  les  habitans  de  Capelen  en 
Suiffe  ont  été  obligés,  par  la  difette  de  fourrage» 
de  convertir  leurs  communes  en  prairies  de  fain* 
foin ,  tout  y  a  pris  un  forme  nouvelle  9  hommes , 
befiiaux  ,  maifons ,  champs ,  tout  y  profpère  vifi- 
blement  >  dit  Valmont  de  Bomare ,  tant  il  efl  vrai 
que  rien  n'efi  à  négliger  dans  l'agriculture  :  la  plus 
petite  branche  eft  propre  à  rétablir  l'abondance 
dans  un  pays.  Lorfqu'on  veut  femer  de  nouveau 
une  prairie  en  fainfoin,  la  difficulté  eft  de  la  dé- 
fricher :  on  donne  comme  un  moyen  fimple  & 
peu  coûteux,  de  couper  avec  une  pelle,  fur  U 
fin  de  l'automne,  la  couronne  des  racines }  alors 
le  cœur  des  racines  fe  pounit  pe>idant  l'hiver: 
elle  forme  un  excellent  entrais  qui  ameublit  la 
terre,  &  qu'on  laboure  plus  facilement  au  prin« 
tems. 

On  a  donné,  ï  ce  fourrage,  le  nom  de  faint-foin, 
fainfoin  (faint-foin)  par  excellence ,  parce  q'i'ij  eft 
^n  effet  celui  qui  nourrit  &  engraiffe  le  plus  les 
befiiaux,  qu'ils  le  recherchent  avec  une  grande 
avidité.  Il  produit  beaucoup  de  lait  dans  les  fe- 
melles, furtout  dans  les  vaches.  U  eft  cependant 
très-effentiel  de  ne  pas  leur  donner  cette  plante, 
verte ,  i  moins  qu'on  ne  la  mêle  avec  la  paille 
d'avoine  i  il  faut  même  ne  les  liabituer  que  peu 
à  peu  à  celle  qui  eft  (èche,  &  ne  leur  en  donner 
qu'en  petite  quantité  à  la  fois  :  ils  la  mangent  avec 
trop  d'avidité,  &  elle  leur  procure  tant  de  fangV 
qu'on  en  a  vu  en  danger  d'être  fttffoquës.  Ses  fe- 
mences  (ont  fort  bonnes  pour  nourrir  les  poules ^^ 

lii 


^56 


S  A  I 


fi'tiplesj  foHuircs^  garnis  de  fleurs  alternes  ^  peu 
nombreufes^  pédiculéés ,  dont  le  calice  eft  pubef* 
cert^  divifé  en  cinq  découpures  longues ,  féta*- 
cées.  La  corolle  eft  petite ,  ae  couleur  violette ,  à 
peine  plus  longue  que  les  divifions  du  calice  ;  les 
ailes  font  extrêmement  petites 5  l'étendard  ovale ^ 
un  peu  plus  long  que  la  carène.  Le  fruit  eft  une 
gioufle  prefqu'ovale ,  dure  ^  marquée  à  fes  deux 
faces  de  plufieurs  enfoncemens,  un  peu  arquée  à 
l'un  de  fes  bords ^  armée  d'épines  courtes  ^  roides^ 
Hiégales  ,  comprimées  ^  fubulées  ,  aiguës ,  ordi- 
nairement dîfpofées^  de  chaque  côté  ^' fur  trois 
rangs. 

Cette  plante  croît  aux  lieux  flériles  &  mon- 
rueux  dans  les  départe  mens  méridionaux  de  la 
France.  M.  Desfontaines  Ta  également  recueillie 
fur  les  collines  des  environs  d'Alger.  G  (  f^/0 

iio.  Sainfoin  crête  de  coq.  Hedyfamm  erîfia 
gaiii,  Linn. 

«  Hedyfarum  fbUh  pinnûtis^  iegummiBus  monofper^ 
mis,  acuUûùs }  crîft*  laciniis  lanceolatis ^  deniicu^ 
iaùs.  Linn.  Syft.  veget.  pag.  563. 

Hedyfamm  cauU  ere^0^  filiis  pinnatis,  obhngis  ^ 
glabri's  ;  pctalis  fubdqualibus  ;  lomentis  monofpcr- 
mis  y  aciUeatis  ;  criftà  dcntibus  lanceolatzs^  denticw- 
latis.  Willden.  Spec.  Plant,  vol.  3.  pag.  1118. 

Onobrychis  cnfta  gulU,  Lam.  Flor*  franc,  vol.  2« 
pag.  6jz.  n°.  éi}.  IIL 

Onobrychis  ^  fm  capue  gaiiiuaceum  minus  ^  fruBu 
maximo^  injtgniur  eckrnato.  Triumf.  Obferv.  éj". 

—  Tournef.  Inft.  R.  Herb.  390. 

Onçbryckis  minor  ^fruHu  eckinato^  majoré,  Morif. 
Oxon.  Htft.  z.  S'  z.  lab.  1 1 .  fig.  1 1. 

-  Cette  efpèce ,  très*rapprochée  de  Vhtdyfamm 
çaput  gaUi y  s'en  diiiingue  par  fes  fleurs  ordinaire- 
ment moins  nombreufes^  furtout  par  fes  fruits 
beaucoup  plus  gros  «  5f  dont  le  côte  extérieur  eft 
furmonté  d'une  membrane  découpée  en  crête  de 
coq  y  dont  les  découpures ^  au  nombre  de  troi^  ou 
quatre^  font  linéaires ^  lancéolées^  denticUlées. 

La  plupart  de  fes  tiges  font  droites^  hautes 
d'environ  un  pied  ou  un  pied  &::demi  ^  fermes  ^ 
flriées ,  glabres^  médiocrement  rameufes,  garnies 
lie  fv  uilles  alternes  y  pétiolées,  ailées ,  compofées 
de  quît)ze  ou  dix*fept  folioles  oppofées;  les  infé- 
rieures alternes  y  pédiculéés^  linéaires^  obtufes^ 
fouvent  mucTonées^  aiguës  à  leur  bafe^  petites  y 
vertes  ï  leurs  deux  faces ,  glabres  en  deffus  y  un 
peu  pubefcentes  ou  velues  ^n  deflbus  s  les  pétioles 
chargés  de  oueloues  poils  blanchâtres  «  munis  â 
kur  bafe  de  ilipules  blanches^  tranfpareotes j fca- 
lieufes^  ovales»  acuminées. 

Les  fleurs  font  petites^  alternes ^  prefquefeffiles^ 
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difbofées  en  épis  courts  à  l'extrémité  d'un  lotig 
pédoncule  axillaire  3  droite  folitaire,  (trié ^  légé* 
rement  velu^  plus  long  que  les  feuilles  j  quelques- 
uns  cependant  font  beaucoup  plus  courts.  Le  ca-. 
lice  eii  divifé  profondément  en  cinq  découpures 
très-étroites»  inégales»  fubulées ^  aiguës,  velues 
ou  ciliées  à  leurs  bords»  un  peu  plus  longues  que 
la  corolle  :  celle-ci  eft  petite,  de  couleur  violette , 
compofée  de  pétales  prefqu'égaux.  Le  fruit  eft  une 
gouiie  ovale»  médiocrement  comprimée  y  à  une  & 
même  deux  femences  prefque  noires,  un  peu  échan- 
crées  en  rein  »  renfermées  dans  une  feule  loge  : 
cette  goufle  eft  tronquée  à  fon  côté  intérieur» 
arquée  i  l'extérieur ,  qui  eft  en  même  tems  fur- 
monté  d'une  forte  crête  ou  arête  plane  ,.dure  , 
épaifTe  »  divifée  â  fes  bords  en  trois  ou  quatre  par- 
ties profondes»  linéaires,  lancéolées,  armées  a 
leurs  bords  de  petites  dents  ou  pointes  courtes , 
épineufes  s  la  face ,  tant  fupérieure  qu'inférieure 
de  chaque  goufte^  eft  marquée  de  plufieurs  cavi;- 
tés  pubefcentes  »  dont  les  bords  font  armés  d'épi- 
nes inégales,  plus  courtes  que  celles  de  la  carène, 
quelquefois  légèrement  denticulées.à  leurs  bords^i 

Cette  efpèce  croît  aux  lieux  ftériles ,  dans  les 
contrées  méridionales  vie  l'Europe.  On  la  trouve 
également  dans  les  départemens  du  midi  de  la 
France.  O  C^- v.) 

m.  Sainfoin  à  crmière.  Hedyfarum  crînitunu 
Linn. 

Heé/farum  foliis  pinnatis ,  racemis  icngis  y  Ugu- 
minibtis  infltxis  y  cauli  fnuicofo.  Linn.  Sy^.  vegetw 
pag.  677.  n^,  65.  —  MantilT.  102.  —  Burm.  Flor. 
md.  tab.  j6.  —Willden.  Spec.  Plant,  vol.  3.  pag. 
1218.  n^.iij. 

Cette  efpèce  refl*emble  tellement  à  Ykedyfamm 
lagopodioides  par  les  parties  de  fa  .fruAification  , 
qu'il  feroit  prefqu'impoftible  de  l'en  diftinguer 
fans  fes  feuilles  ailées  &  fes  folioles  très-grandes. 

Ses  tiges  font  ligheufes»  prefqu'aîboreftcntes  , 
droites ,  hautes  y  garnies  de  feuilles  alternes  *  ai- 
lées ,  compofées  de  cinq  folioles  oblongues ,  gla- 
bres ,  réticulées  à  leurs  deux  faces,  inégales  à  un 
de  leurs  côtés,  longues  de  trois  à  quatre  pouces ^ 
niunies ,  à  la  bafe  des  pétioles  »  de  deux  flipules 
affez  grandes,  lancéolées,  aiguës.  Ses  fleurs  font 
difpofées  en  grappes  alongéesj  chaque  fleur  portée 
fur  un  pédoncule  particulier ,  capillaire,  très-yelu  , 
fortement  recourbé  après  l'époque  de  la  floraifon. 
Les  trois  plus  grandes  découpures  du  calice  font 
filiformes ,  très  -  pilcufes ,  fortement  réfléchies  j 
elles  cachent  en  entier  une  petite  pouffe  liflTe  , 
ridée ,  luifante ,  d'un  bea^  noir ,  qui  fe  perd  au 
milieu  des  nombreux  pédoncules  recourbés  ,  & 
prefque  confondus  les  uns  parmi  les  autres  >  de  forte 
que  ces  fleuts  offrent  alors ,  par  leur  enfenible, 
uneforte  de  crinière  touffue  :  les  iemeaces  font 
brunes  y  luifantes  ^  ovales. 
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Cette  plante  croit  dans  les  Indes  orientales. T> 

{r.finkerh.Jaf) 

112.  Sainfoin  chevelu.  Hedyfantm  comofum, 
Vahl. 

Hedyfaram  fohis  pinnatisy  lanceoUiis  ;  ractmîs 
itgngatis  f  cyiindriçis  ;  caule  frutkofo,  Vahl.  Symb. 
1.  pag.  84. — Willd.  Spec. Plant,  voJ.j.pag.  12 19. 

Cette  plante  a  des  rapports  avec  Yhedyfarum 
irinitum  ;  elle  en  diffère  par  Tes  feuilles  plus  lon- 
gues &  dIus  étroites  5  par  fes  grappes  plus  effilées» 
terminales  ,  garnies  à  leur  fonunet  de  nraâées  mê- 
lées en  forme  de  cheveux. 

Ses  tiges  font  prefque  ligneufes  >  divifées  en  ra- 
meaux velus ,  anguleux ,  alternes ,  garnis  de  feuilles 
pétiolées^  ailées^  avec  une  impaire  ^  compofées 
de  folioles  au  nombre  de  cinq  ou  fept  »  linéaires  > 
lancéolées  >  prefqu'égales»  longues  de  huit  à  neuf 
lignes  &  plus^  glabres  à  leurs  deux  faces  ^  entières 
à  leurs  bords ,  veinées ,  réticulées,  fuoportées  par 
des  pétioles  velus  /  de  la  longueur  des  folioles } 
hs  partiels  très-courts ,  héri (Tés  de  poils  fort  pe- 
tits >  munis  chacun  i  leur  bâfe  de  deux  ftipules 
fubuiées  j  plus  longues  que  ces  pétioles  :  celles  de 
la  ba(e  des  feuilles  font  ovales  ^  acuminées^  mar- 
quées de  nervures  droites. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  grappes  droites  ^  ter- 
minales^ longues  de  fept  à  huit  pouces ,  garnies  i 
leur  partie  fupérieure  de  plufieurs  braâées  lancéo- 
lées, prolongées  à  leur  fommet  en  un  filament  fé- 
cacé ,  trois  &  quatre  fois  plus  long  que  les  fleurs: 
celles-ci  font  très-rapprocnées^  fupportées  par  des 
pédoncules  partiels  très-courts.  Les  fruits  n'ont 
pas  été  obfervés. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  orienules.  1) 
{Defcript.  ex  FakL) 

II).  Sainfoin  à  fleurs  toufiues.  Hêdyfarum 
confertum.  Desfont. 

Hêdyfarum  foli'ts pinnatts ^  foUolis  Jltiths  nervojis y 
tllipticLs  }  racemo  confcrto  ,  pedunciUis  folio  longio^ 
rikus  4  legumint  monofpermo»  Desfont.  Flor.  atlant. 
vol.  2.  pag.  178. 

Hêdyfarum  eaule  procumhcnte  ,  folîis  pinnatts  , 
tUtpticis  y  pubefceniibus  y  racemo  ovato  »  lomentu 
monofpermis.  willd.  Spec.  Plant,  vol.  3.  pag.  1217. 
«*>•  lia. 

Ses  tiges  naiflent  en  touffes  des  mêmes  racines  \ 
elles  font  couchées  ou  en  partie  relevées  >  pubef- 
cences  ,  firiées  ,  longues  d'environ  un  pied  >  garnies 
de  feuilles  pétiolées»  alternes,  ailées ,  composées 
de  folioles  nombreufes ,  très-rapprocbées ,  pubef- 
,  ceotes  »  elliptiques ,  obtufes  à  leurfommet,  ftriées 
.  à  leur  face  inférieure ,  longues  de  quatre  à  cinq 
JifneSa  larges  de  trois  >  munies  ^  i  \\  bafe  de  leur 
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{>étf oie ,  de  (lipules  lèches  ,  fcarieufes ,  ovales , 
aiguës. 

Les  pédoncules  font,  les  uns  fitués  dans  Taif- 
felle  des  fleurs,  les  autres  â  rexirémité  des  ra- 
meaux ,  beaucoup  plus  longs  que  les  feuilles  j  flriés , 
pubefcens,  dépourvus  de  feuilles  ;  ils  fupportent 
des  fleurs  prefque  feffiles ,  difpofées  en  grappes 
ferrééSL,  épaifles ,  ovales  >  longues  d'enviton  un 
pouce ,  munies  de  braâées  fort  petites  »  fèchës  , 
fubulées.  Leur  calice  eft  d'une  feule  pièce ,  divifé 
a  fon  orifice  en  cinq  découpures  fétacées.  La  C07 
rolle  eft  d'une  couleur  de  rofe  très-agréable  »  de 
la  grandeur  de  celle  de  Yhedyfarum  onôbrychis  ; 
leur  fruit  efi  formé  par  une  goufle  à  une  feule 
femence. 

Cette  plante  croit  dans  le  fable  aux  environs  de 
Sbiba,  proche  Tunis,  où  elle  a  été  recueillie  par 
M.  Desfontaines.  :^  (Dtfcript,  ex  Desfont.  ) 

114.  Sainfoin  veiné»  Hêdyfarum  venofum* 
Desfont. 

Hedyfantm  fo/ioiîs  venofis ,  infernè  vUloJis  ;  fcap^ 
foliis  longiore;  ieguminibus  cininnatiSf  dentatis ,  fpi- 
hofis ,  monofpermis  ,  viliojijjimis.  Desfont.  Flor.  atl* 
vol.  2.  pag,  179.  ub.  2^1. 

Hêdyfarum  acaule  ,  foiiis  pinnatis ,  fubr^tundth- 
elUpticis  j  fubtàs  viUofis;  lomtntis  monpfpermis ,  or-^ 
bicuiatis  j  margine  dentatis ,  yillofis,  Willd.  Spec« 

Plant.  voL  ).  pag,  mj.  n^  103. 

Jolie  efpèce,.  bien  difiinéte  paï  fes  corolles 
jaunes  &  par  fes  gonfles  non  articulées,  à  une 
feule  femence ,  arrondies  &  garnies  â  leurs  bords 
de  dents  fines ,  épineufes. 

Ses  tiges  font  extrêmement  courtes  ou  prefque 
nulles  y  elles  fupportent  des  feuilles  prefque  radi«> 
cales,  étendues,  pétiolées,  ailées,  compofées  de 
folioles  fefltles^  au  nombre  de  fept  â  treize  5  op- 
pofées,  ovales,  médiocrement  arrondies  ou  ellif- 
tiques ,  longues  d'environ  un  demi-pouce  fur  qua- 
tre lignes  de  large,  velues  en  deflbus ,  marquées  à 
leur  &ce  fupérieure  de  veines  purpurines. 

Du  milieu  des  feuilles  s'élèvent  des  pédoncules 
fimples,  longs  d'environ  un  demi-pied,  pubef- 
cens y  plus  longs  que  les  feuilles ,  oui  fupportent 
des  fleurs  prefoue  feffiles,  difpoiees  en  un  épi 
touffu  >  terminai ,  ovale  avant  la  floraifon.  Les  ca« 
lices  font  velus,  divifés  ,  au  moins  jufque  vers  le  ur 
moitié,  en  cinq^ découpures  étroites,  aiguës.  la 
corolle  eft  d'an  faune-pâle ,  de  la  grandeur  de  celle 
de  Yhedyfarum  onobtyckis;  l'étendard  marqué  de 
veines  purpurines  :  il  lui  fliccède  une  goutte  ncn 
articulée,  pendante ,  comprimée,  large  d'environ 
quatre  à  cinq  lignes,  très- velue,  arrondie,  garnie 
i  fon  contour  de  petites  dents  régulières  ,'fpinuli- 
forme;s  :  elle  ne  contient  qu'une  feule  femence. 

I  .  Cette  planteaécé  recueillie  par  M^Desfoniaines 
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f\H  les  mûnftigites  de  Sbiba^  proche  Tunis,  of  (F* 

/•  in  herb,  Jujf,  &  Desfont,) 

ilf .  Sainjoin  nain.  Hedyf^rumpumilum.Wxai. 

Hedyfarum  foliis  pinnatis  i  coule  fujfrmicofo  ^  co^ 
rollarum  alisvtxiUo  ^  vexlUQqut  carinÂ  bnviarihuSy 
Uguminibus  monofpermis.  Lion.  Syft.  veget.  pag. 
éjG,  n®.  éo.  —  Mantiff.  448.  —  Willden.  Spoc. 
Plant,  vol.  }.  pag.  iii3.n^.  loi. 

C'eft  un  fort  petit  atbrifleau  ,  dont  les  tiges 
ont  ï  peine  trois  à  quatre  pouces  de  hauteur  : 
elles  font  glabres  »  rameufes^  garnies  de  feuilles 

{^étiolées  ^  alternes  »  ailées,  avec  une  impaire ,  de  la 
ongiieur  des  tiges  >  composées  de  folioles  prefque 
feflfiles  «  o^les,  oblongues. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  un  épi  glabre.  Leur 
calice  eft  d'une  feule  pièce ,  lifle ,  terminé  â  fon 
orifice  en  cinq  dents  courtes  ^  fubulées.  La  corolle 
a  fa  carène  ample^  large ^  très-grande^  fort  ob- 
tufe;  rétendard  eft  de  moitié,  plus  court  que  la 
carène  :  les  gonfles  ne  font  point  articulées  5  elles 
oe  coniiennenc  qu'âne  feuie  fenence. 

Cette  phnte  croit  naturellement  en  Efpagne.  J) 

116.  Sainfoin  ï  gouffes  orbicolaires.  Hcdy^ 
mrum  circinnaium»  WiUden. 

Hedyfarum  cauîefcens  »  ereSum;  foliis  pinnatis  ^ 
oUongis;  lomentis  monpfpermis  y  orbiculatis^  reticu^ 
iatis,  margine  deAiatis\  puhefcentibus,  Willd.Spec. 

Plant.  voL  ; .  f  ag.  i  ai  ).  n^.  104. 

Onohrychis  orientalis  ,  galegé  foliis  ereSior  ;  fio* 
Ttèus  Itneis  pnrpureis  ,  utrinquh  reticulatis.  Tournef. 
CorolL  16. 


Onobrychis  major  ,fruBu  alûto.  Buxbaum.  Cen- 
tur.  2.  pag.  38.  tab.  41. 

.  Cette  plante  paroit  avoir  de  trèsrgrands  rap« 
ports  avec  Vke^fÊrum  venofum  ;  peut-être  n'en 
efi-elle  qu'une  variété  dom  les  tiges  font  plus  éle- 
vées j  les  ailes  de  la  corolle  beancoup  plus  cour* 
tes  $  mais  les  fruits  font  preTqtte  les  mêmes ,  ex- 
cçpté  que  les  poils  qui  les  recouvrent,  font  fi  fins 
&  fi  courts  9  qu'ils  ne  font  bJenvifibles  qu*avec  le 
fecours  d'une  loupe. 

Ses  tiges  font  droites  >  peo  rameufes  »  chargées 
de  queiqûesppik  roides,  garnies  de  feuilles  pétio<* 
lées  >  aheroeSi  ailéec  ^  ave c  une  imnaire  ;  composées 
d'environ  onie  i  treize  folioles  oblongues ,  glabres 
à  leur  face  fopérieiire»  pubefcehtes  en  deflous, 
mucronées  ï  leur  fommet  5  emièret  à  leurs  bords» 
munies  «  à  la  bafe  des  pétioles  >  de  fttpules  ovales. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  grappes  très-longues , 
Ctuées  dans  raifTelle  des  feuilles;  te  calice  eft  pref- 
que ttibuM  )  divifé  en  cinq  dents  à  fon  orifice.  La 
corolle  eft  marquée  à  fes  deux  faces  de  lignes  pur- 
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eéol^ef  »  vn  peu  plss  comtes  que  le  caiîce  i  les 
gonfles  orbiculaires ,  arrondies  ^  à  une  feule  arti- 
culation ,  réticulées  à  fes  deux  faces  dans  fon  mi- 
lieu »  pttbefcentes ,  enviroimées  d'une  membrane 
en  forme  d'aile ,  finement  denticulée  ï  fes  bonis* 

Cette  plante  croît  en  Orient ,  dans  la  Cappa- 
doce.  y  (  Defcripu  ex  fV'iUdtn.) 

117.  Sainfoin  de  Tournefort.  Hedyfarum 
Toumefortii.  WiUden. 

Hedyfarum  caule  ereBo,  puhefcenie  ;  foliis  pimut» 

lis  ,  oblongo-lanceolatis  ,  futtks  eanis  ,  pubefcenti^ 

-hus  ;  alis  falcatis  y  calice  longioribus;  lomentis  mo^ 

nofpermis  ^  villofis  ,  artdculato^falcatis  ,    dentatis. 

Wfilden.  Spec.  Plant,  vol.  3.  pag.  1114.  n**.  lo^. 

Onobryckis  orientalis  y  iacana  ;  flore  luito;fruBtL 
magno  »  radiato.  Toumef.  CoroU.  16, 

Ses  tiges  font  droites,  pubefcentes  &  blan-» 
châtres,  divifées  en  rameaux  alternes,  garnis  de 
feuilles  alternés ,  pétiolées,  ailées,  compofées  de 
folioles  oppofées ,  prefque  fefliles  ,  oblongues  » 
lencéoiées  ou  an  peu  ovales ,  pubefcentes  à  leurs 
deux  faces,  blanchâtres  &  velues  en  deflims ^  en» 
tières  i  leurs  bords  ,4nunies ,  à  la  bafe  de  leur  pé* 
tiole ,  de  ftipules  oblongues ,  acuminées* 

Les  fleurs  font  difpofées  en  grappes  axillaires, 
beaucoup  plus  longues  que  les  feuilles  s  les  calices 
font  velus ,  monophylles ,  divîfés  en  cinq  dents 
aiguës  à  leur  orifice,  la  corolle  eft  jauae,  de  la 
grandeur  de  celle  de  rhedyfarum  coronarium^  les 
ailes  font  petites ,  un  peu  courbées  en  faux ,  plut 
longues  que  le  calice.  Les  gonfles  n'ont  <m'oQe 
feule  articulation  très-velue,  orbiculaire ,  echai^ 
crée  en  faux  à  un  de  fes  côtés,  dentée  à  fes4;M>rdS| 
couverte  i  fes  deux  faces  d'aiguillons  foibles, 
épars,  faîHans  hors  d'jin  duvet  lanugineux  :  il  n'y 
a  qu'une  feule  femence  médiocrement  iréniforroe. 

Cette  plante  croit  dans  t'Arménie  9c  \e  Le- 
vant. 2tt:  (  F.  /  in  kerb.  Juffieu.  ) 


118.  Sainfoin  de  Pallas.  Hedyfarum  Paltapi, 
Wtllden. 

Hedyfarum  caule  ereBo ,  \illofo  ;  foliis  pinnatis^ 
ovatis  y  fubtiis  tomentofis  y  alis  obiufis ,  calice  brcvio' 
ribus.  WiUden.  Spec.  Plant.  voL  3.  pag.  1Z14. 
n**.  106. 

Hedyfarum  buxbaumianum.  Pallas»  Nov..Aâ.  P^ 
trop,  lo.  pag.  }i6. 

Ses  tiges  font  très-velues ,  toutes  convenes  dfe 
fKiils  roides ,  étendus  j  garnies  de  feuiUes  alter- 
nes, ailées,  avec  une  itnpaire^  composées  de  fift- 
Itoles  oppofées,  prefque .fetKles,«9ales,  vertes^ 
prefque  glabres  en  de flTiis ,  vebce ,  tomenceufas 
&  btaochâtres  en  dcfious^  UMinies »  à  h  bafe  d^ 
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Leiftftits  (cmtdifpoCées  dans  l'^ellt  des  feiiil* 
lc$|  en  grappes  plus  longues  que  les  feuilles  i  les 
calices  font  tubulés  ,  divifés  à  leur  orifice  en  cinq 
iems  aigaë).  La  corelte  eft  de  cott!^eur  jaune  >  tra- 
verfée  par  des  vôine»  purpuiift^s  $  lei  ait^s  font 
oblongyes^  obcules  >  plus  courtes  que- le  calice. 

Cette  plante  3  d'après  \yilldenov  ,  ne  peut  f« 
rapporter  à  V  rnobrychis  major  y  fruSu  atate  ,  Bux* 
baimi.  Ceotar.  z.  pag.  38.  tab.  4a  ^  que  Pallas  cite 
^ft  [yaonymvs.  La  plante  donc  il  eÛ  ici  queftion 
on  difiète  par  Us  tige»  velues^  pas  fes  folioles 
ovales  >  blmches  Hi  tomenteufea  en  de&us.^  joit 
&s.Ânirs  plus  grandes  j  &  peut-étce  par  Tes  fruits 
s'ils  étosent  coanus.  La  plante  deBoxDaume  a  bien 
plu6  de  rapports  avec  VfUdyftrùm  circinnatum  /  elb 
eft  auffi  irèihvoiiine  de  Vhedyjkrum  Toumefartuf 
mais  dans  cette  dernière, Us  poils  des  feuilles  & 
des  tiges  font  couchés^  les  tolioies  oblongues^ 
lancéolées ,  yerdâtres^  &  les  ailes  courbées  en 
Aux  j  plus  longues  que  le  calice. 

'  Cette  efpèce  croit  dansla  Chef fonèfetaurique^^ 
(  DrfcfJpi.  ix  Wiiidin.  ) 


if^w  SAJtNFOlH  étégaM.  HodyffÊfum  corwtatiim. 
Willden. 

Hidyfuwn  eaule  treBo  ^  fUxitofo  ^  pubcfctnu  ifo- 
iih  piftnatis  j  ovatis  ,  cufpidatis  y  fubtht  cano-pulef' 
ctatihus  ;  alis  lanctolatis  ,  canné  dupid  breviorîbus  y 
iàmemtû  m9:%Êfy§rmix  ,  fcmiorhiculatis  ,  villofU  , 
aoidtaiis.  WiUden.  Spec,  Pknt.  vol.  3*  pag.  1215. 

Cette  eijpèce  a  de  très-grands  rapports  avec 
YkÊéyfarum  Toumefonii  &  Ykeéyfarum  Vûllafii;  elle. 
difière  de  fun  &  de  l'autre  par  les  gouifes  à  (kmi- 
orbîcttlaîres»  par  fes  feuiHes  bien  plus  petites  »  & 
par  (es  tiges  bien  moins  velues  y  ainfi  que  par  plu* 
ieurs  autres  caraâères  qui  lui  font  particuliers. 

Ses  tiges  font  droites^  roides^  cylindriques > 
(triées  ^  un  peu  Sexueufes ,  glabres  à  leur  par^e 
inférieure^  pubefcentes  vers  leur  fommet^  ra- 
neufes  ,  garnies  de  feuilles  pétioiées  ^  alternes , 
ailées  ^  compofées  de  folioles  au  nombre  de  fept 
à  neuf  j  ûppofée)  ,  prefque  feffiles  ^  ovales  ^  acu- 
minées  à  leur  fommet^  entières  à  leurs  bords, 
▼ertes  ^  tiffes  à  leur  face  fupérieure ,  pubefcentes 
9c  blanchâtres  en  deflbus  y  munies  à  la  bafe  de 
leur  pétiole  de  ftipules  (%ches^  membraneufes  » 
oMongues. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  grappes  très-Ion- 
poes  «  fi  tuées  dans  l'atSalle  des  Quilles.  Leur  ca* 
ficeeft  prefque  tubulé^  i  cinq  dents  aiguës,  la 
corolle  a  des  ailes  lancéolées^  plus  longues  Que  le 
calice  >  de  moitié  plus  courtes  que  l'étendard.  Les 
Ihsits  lofit- formés  par  une  gouiie  à  une  feule  arti- 
culation orbiculaire  »  tronquée  à  un  de  fes  côtés  » 

veine  ,  rédculéc  i,fes  deux  £icf$4  nn^  d'«xguil- 
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Ion»  ouVeit»>  alengés»  inégatue  :  ces  gouffss  ns 
renferiaent  qu'une  feule  femeatce. 

Cette  phme  cio}t  natupellement  diins  la  Galaiie 
&  le  Levant.  ^  (  Dtfiript,  ex  Witidcn.  > 

I20.  SAïKîOrN  i  bou(piets.  Htdyfarum  coroum^ 
rium,  Linn. 

Ued'^i^rumfoUU  piiviaiisi  itgumnihi$*  4tniciélaùs^ 
acuUaS/Sy  fmdÎ4  ».  rtSùi  çauie  <iUff(*fc.  LinOh  Spec. 
Plant,  vol.  1.  pag.  ie>5&.  -«r  Hort.  CiiflF.  }éf .  —v 
Hort.  Upfal.  Zji.  —  Roven^,  Lugd.  Bac.  j8f-  -^ 
Miller  ^  Dkl.  ll^  t.  —  Koiph  j  Centiiv  .3. n^.  4$» 

—  Desfont.  Flot.  atlaot*voi.  ^.  pag.  ijG.-^^îvm^ 
Flor.  franc,  vol.  x..pag. 6é(.  n^  636.  IL  -^GeuM» 
Hort.  MonTp  3SZ.  n^.  3.  «**  Gérard»  Flo».  galL 
Pioy.  pag.  ^03.  a*^.  i. 

Hedyfanun  cauiefcens  «  diffufum  }  foUîs  pittnatîs  , 
pibrotundfi''ellipHÙsi  hmêtui  arikuli*  fuJbroHtndis  ^ 

acvitatùy  Hudù.  WiUdeo.  Spec.  Plam.  vqI»  5.  pA(v 
I  zp9.  n*.  94. 

Hedyfitrum  dyptaium  »  fi^rt  fna^lur  ruhtnUn 
Tourn^pf.  lofi.  R.  Herb«  4Q1.  — *Scbav»  Spei;!»* 

Onôhrycku  ftmlne  clypiato ,  ajpero ,  m^or.  C? 
Bftuh.  Pin.  350. 

Onohrychis  tf/rrnr./Dodon.  fempt.  549.  Icon. 

Vttfyfarum  alurum ,  cfypeaiâm*  Lobeh  Icori.  i^ 
tab.  77. 

J^firagabis  romanus  y  five  htdyfarum  clyptatum; 
JUiquâafperâ  J.  Bauh.  Hift.  i.pag.  333.]con.  i.z. 

Htdyfarum  clyptdtum.  Gérard  j|,Hi(i.  113J.  Icon. 

—  Park.  Theatr.  1087.  Icon. 

Uedyfarum.  Rivin.  2.  tab.  98. 

Hedyfarumfoliis  jHWUuis  »  Uguminiitif  artkitlMiH 

Sauyafti  Z}3. 

Onohrychîs  artîcuiato  fsmine  y  afptro  y  ctyptAt0* 
Motif.  Oxon.  Hift.  2.  S.  2.  tab.  1 1.  fig.  7. 

Vulgairement  fainfoin  d'Efp^gpe. 

Ceft  une  très-belle  efpèce ,  remarquable  par  fes 
beaux  bouçiuets  de  fleurs  d*un  rouge  agr^ble  »  8t 
par  fes  folioles  grandes  «  bordées  de  bhnc. 

Ses  tiges  font  droites  j  un  peu  flexueufes  à  leur 
partie  fupérieure  j  glabres  »  cannelées»  (triées» 
médiocrement  rameufes^  hautes  d'un  pied  &  dem« 
â  deux  pieds j  garnies  de  feuilles  alternes»  ailéesf 
avec  une  impaire  >  compofées  de  fept  ou  neui 
folioks  ovales  j  oppofées^  à  peine  velues ^  pédi- 
cellées»pulpeufes /vertes  à  leurs  deux  faces»  un 

Eeu  plus  pâles  en  deffous  ^  entourées  d'une  petite 
ordure  blanche  compofée  de  poils  (byeux  {  ob- 
tufi^  Se  légéretnenc  ofiucronées  à  leur  fommet  » 
quelquefois  uu  peu  aigaft  i  la  foUolt  i^npa^e  ohb-. 
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nairement  plus  grande  $  les  pétioles  pubefcens , 
munis  à  leur  bafe  de  ftipules  lancéolées  ^  aiguës. 

^es  pédoncules  font  axillaires ,  cylindriques  » 
ftriés  j  oeaucoup  plus  longs  que  les  feuilles  ^  (im- 
pies^ roides^  terminés  par  un  bel  épi  long  de  deux 
Eouces  environ ,  touffu  >  compofé  de  fleurs  nom- 
reufes»  pédiculées  ou  prefque  feffiles^  garnies  à 
leur  bafe  de  bradées  très- étroites  ^  prerqu'aufTi 
longues  que  le  calice  ;  celui-ci  pubefcent ,  divifé 
à  fon  orifice  en  cinq  découpures  fétacées  ^  très- 
aiguës.  La  corolle  eft  d'un  rouge  vif  >  quelquefois 
blanche  ;  Tétendard  eft  plus  long  que  la  carène  ; 
les  deux  ailes  étroites^  au  moins  aulli  longues  que 
la  carène  ;  celle-ci  courbée^  obcufe  à  fon  fommet. 
Les  goufles  font  articulées  $  les  artlculacipns  va- 
riables en  nombre  3  arrondies ,  comprimées  >  gla- 
bres ,  chargées  d'aiguiilons  courts ,  inégaux  ^  re- 
courbés. 

Cettie  plante  croie  naturellement  en  Italie  •  à 
Malte  4  fur  les  côtes  de  Barbarie  ^  &  dans  les  dé* 
partemens  méridionaux  de  la  France.  ^  (  ^*  v.  ) 

On  cultive  cette  belle  efpèce  dans  les  jardins 
parmi  les  fleurs  de  plate-bande  «  où  elle  produit 
un  très- bel  effet.  Elle  eft  auffi  excellente  pour  la 
nourriture  des  beftiaux  j  &  on  en  forme  ^  dans  plu- 
iîêurs  contrées  de  l'Europe  méridionale^  des  prai- 
ries artificielles. 

m.  Sainfoin  luifant.  Htdyfarum  nitidum. 
Willden. 

Hedyfarum  cauUfccns  ,  Jblîîs  pinnatis  ,  elUptUis^ 
tom€ntofis  ^  fcrictO'nitidis $  Umend  artîculis  levibus, 

Willd.  Spec.  Plant,  vol.  3.  pag.  120J.  n*.  8j. 

HedyfaruM  orientale  ,  argenieum  ,  flore  luteo  ^fiU" 
quâ  glabri.  Tournef.  Coroll.  17, 

Ses  tiges  font  prefque  ligneufes  y  tomenteufes  » 
d'un  blanc  de  neige  ^  garnies  de  feuilles  pétiolées^ 
alternes»  ailées,  avec  une  impaire;  compofées  de 
onz^  ï  treize  folioles  petites  «  médiocrement  pé- 
tioléeSj  elliptiques  ^tomenteufes  ï  leurs  deux 
faces  t  mais  plus  particulièrement  à  leur  face  in- 
férieure s  blanchâtres  &  foyeufes  en  defftiSj  Ion* 
gués  d'environ  On  demi  -  pouce  >  très -étroites  i 
garnies^à  la  bafe  de  leur  pétiole^e  ftipules  fèches^ 
brunes,  velues,  lancéolées,  aiguës. 

Les  fleurs  font  difpoféesen  grappes  dans  l'aifTelie 
des  feuilles  ou  â  l'extrémité  des  rameaux,  portées 
fur  un  pédoncule  commun  plus  long  que  les  feuil- 
les ,  &  chacune  d'elles  pédicellée;  ces  pédoncules, 
tant  communs  que  partiels,  font  rapprochés,  re« 
couverts  par  un  duvet  blanc ,  cotonneux.  Le  calice 
eft  cotonneux ,  à  cinq  découpures  lancéolées , 
aiguçs*  La  corolle  eft  jaune  \  le  fruit  eft  une  goufle 
compofee  de  plufieurs  articulations  lifles. 

Cette  plante  croit  naturellement  dans  l'Arnié- 
uit.if.i^V'.f.inkcrb^JuJf*) 
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[      1 11.  Sainfoin  à  fleurs  variées.  Hedyfamm  vd* 
'  rium,  Willden. 

Hedyfarum  cauUfcens  ,  folîis  pinnatls  ,  tUlptids  ^ 
acutis ,  fubtîis  tomentofis  ;  lomenù  ariiculis  afpens, 
Willd.  Spec.  Plant,  vol.  3.  pag.  1106.  n*.  8é. 

Hedyfarum  orientale ,  incanum  ;  flore  vario,  magn§; 
filiquâ  afpcrâ.  Tournef.  Coroll.  27. 

Ses  tiges  font  afcendantes,  ftriées,  blanchâtres 
&  tomenteufes  >  garnies  de  feuilles  pétiolées , 
alternes  ,  ailées  ,  avec  une  impaire  ;  compofées 
d'environ  quinze  folioles  pédicellées,  ovales,  ellip- 
tiques, obtufes  ou  un  peu  aiguës,  velues ,  pubef- 
centes  à  leur  face  fupérieure ,  blanchâtres  &  to- 
menteufes en  defTous.  Les  pétioles  font  munis  ï 
leur  bafe  de  ftipules  vaginales  &:  membraneufes. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  grappes  dans  l'aifielle 
des  feuilles  ou  i  l'extréaùté  des  rameaux ,  fup- 
portées  par  des  pédoncules  communs  prefque  trois 
fois  plus  longs  que  les  feuilles.  Les  calices  font 
pubefcens  ,  courts  ,  campanules  ^  à  cinq  dents 
aiguës  i  la  corolle  eft  granaè ,  variable  $  les  goufles 
divifées  en  articulations  hériffées  d'afpérités. 

Cette  plante  croit  dans  le  Levant,  en  Arménie. 
^(.F.f.inherk.Juf) 

123.  Sainfoin  à  feuilles  de  téné.  .Hedyfurum 
fennoides.  Willden. 

Hedyfarum  frutefcens  ,foliis  pinnatis  ;  foliolis  al- 
ternis  ,  gUbris ,  olovatis  ,  retups  y  racemis  axilia" 
ribiu  paucifloris ,  Umenti  artîculis  aculeads»  Willd* 
Spec.  Plant,  vol.  3.  pag»  1207.  n*.  38. 

C'eft  un  arbrifleau  dont  les  rameaux  font  gla- 
bres, ftriés,  marqués  dans  leur  vieillefle  de  cica- 
trices occafionnées  par  Timpreflion  des  feuilles* 
Ils  font  garnis  de  feuilles  alternes^  ailées,  avec  une 
impaire  $  compofées  de  quinze  à  dix-neuf  foboles 
alternes,  glabres,  en  ovale  renverfé^  obtuTes, 
médiocrement  pédicellées  ;  les  pétioles  munis  î 
leur  bafe  de  ftipules  lancéolées. 

Les  pédoncules  font  longs,  axillaires ,  termina 
ar  une  grappe  compofee  de  trois  j  quatre  ou  dnq 
eurs  i  chacune  d'elles  fupportée  par  un  pédon- 
cule partiel  allez  long ,  muni  vers  fon  milieu  de 
deux  bradées  lancéolées.  Le  calice  eft  mono* 
phylle^  divifé  à  fon  bord  en  cinq  découpures 
lancéolées,  plus  courtes  que  la  corolle.  Le  fruîc 
eft  une  goufie  longue  d'un  pouce  &  demi,  coni* 
pofée  de  trois  articulations  oblongues ,  années 
d'aiguillons. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  orientales.  "5 

(  Defcript.  ex  Willden.  ) 

124.  Sainfoin  à  fleurs  incarnates.  Hedyfarum 
incamatum,  Thunb. 

Hedyfarum  folîis  pinnatis  ,  exftipulatis ,  faBtkâ 

incanis  i 


i 
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incanîs  ;  cûule  ereSlo  ;  fiorihus  racemofis  ,  cernuis. 
Willd*  Spec.  Plant,  vol.  3.  pag.  1105^.  n^.  5)2. 

Hedyfarum  mc^znÀm.Thunb.  Flor.  jap.  p..  189. 

Cette  efpèce  ^  qui  a  beaucoup  de  rapports  avec 
Vhedyfarum  obCcurum ,  en  diffère  principalement  par 
la  privation  de  flipules. 

St%  tiges  font  herbacées»  cylindrioues^  purpu- 
rines ^  droites^  glabres»  garnies  de  feuilles  alter- 
nes j^pétiolées,  ailées  ,  avec  une  impaire  5  compo- 
fées  ae  fept  à  neuf  folioles  légèrement  pédiculées, 
cblongues  »  aiguës  »  entières  à  leurs  bords ,  mu- 
aonées  ï  leur  fommet,  vertes  à  leur  face  fupé- 
rieure  «  glabres  »  blanchâtres  en  deflbus  »  très- 
ouvertes^  longues  d'un  pouces  celles  du  haut  un 
peu  plus  grandes.  Les  fleurs  font  difpofées  en 
grappes  axillaires  »  longues  de  (ix  i  fept  pouces» 
les  pédoncules  inclinés  \  la  corolle  de  couleur  in- 
carnate. 

Cette  plante  croit  au  Japon.   (  Defcript,  ex 
TkurJf*  ) 

1Z5.  Sainfoin  de  Crimée.  Utdyfarum  tauri- 
cum.  Pallas. 

Hedyfarum  cauUfcens  ^  ereBum  ;  filiis  plnnatis  » 
lanctolato-linearibus  y  fubtus  pubcfcentibus  ;  lomenti 
^rticuiis' fubrotundis  ^  fcabriufcuUs,  Willden.  Spec. 
Plant,  vol.  3.  pag.  1108.  n*.  91* 

Hedyfarum  taurîcum,  Pallas j  Nov.  Aâ.  Petr.  la 
pag.3ij. 

Ce  fainfoin  produit  de  la  même  racine  plufieurs 
tiges  prefque  (impies ,  ou  munies  d'un  ou  deux 
rameaux  au  plus ,  droites  »  hautes  d'environ  un 
demi-pied»  blanchâtres,  couvertes  de  poils  cou- 
.chés^  garnies  de  feuilles  alternes»  pétiolées»  ailées» 
avec  iine  impaire.)  compofées  de  treize  à  dix-fept 
folioles  linéaires  ou  linéaires-lancéolées  »  vertes 
&  glabres  à  leur  Êtce  fupérieure  »  blanchâtres  & 
chargées  en  deflbus  de  poils  couchés»  munies»  à  la 
bafe  des  pétioles»  de  ftipules  fcarieufes^  lancéo- 
lées »  connées  &  vaginales  â  la  bafe  des  tiges. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  grappes  axillafres  à 
l'extrémité  d'un  péaoncvile  droit»  fimple»  foli- 
taire  ,  qui  furpaffe  plufieurs  fois  la  longueur  des 
feuilles.  Le  fruit  eft  une  gouffe  compofée  ordinai- 
renient  de  trois  articulations  recouvertes  par  la 
«>roUe.  Ces  articulations  font  arrondies ,  couver- 
tes de  poils  blanchâtres  »  marquées  de  rides  lifles 
Se  tranfverfes. 

Cette  plante  croit  dans  la  Crimée.  Elle  varie  â 
feuîJles  linéaire»  8c  à  feuilles  lancéolées,  of.  {Defcr. 
WiUdcn,  ) 
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X  2.6.  Sainfoin  de  Sdffe.  Hedyfarum  obfcurum. 
IJnn. 

•     ILedyfarum  caulefcens  ^fiemofum  /  foliU  ^nmais^ 
Botanique^  Tçme  Vh 


ovatis  ^  gtalnis;  racemis  axiUarîhus  »  braQeîs  peduit" 
euh  longîoribus  ^  articulis  lomenti  penduii  glabris. 
Willd.  Spec.  Plant,  vol.  5.  pag.  1208.  n*'.  90. 

Hedyfarum  fvliis  pinnatis^  fiipulis  vaginalibus  ; 
caule  ereâo  ,  fUxuQfo  ;  fioribus  racemofis  »  penduUs. 
Linn.  Spec.  Plant,  vol.  1.  pag.  1057.  —  Qmel. 
Sibir.  vol.  4.  pag,  15>.  tab.  12.  —  Jacq.  Flor.  auftr* 
cab.  16S. 

Hedyfarum  alp inum!  Jzcq.  Hort.  Vind.  166. 

Hedyfarum  caule  ereSlo  ,  ramofo  y  foliis  ovatis  »• 
filiquis  penduUs  ^  levijjimis,  Haller»  Heiv.  edit.  U 
n^.  395.  tab.  II. 

Hedyfarum  (controverfum)  ,/o//7/  pinnatls  ;  fil' 
pulis  vaginalibus  i  fioribus  racemofis  f  &  legurriinibùs 
aniculatis  ,  glabris  »  pendulis,  Crantz»  Auftr.  pag. 
415.  tab.  2.  tig.  3. 

^  Hedyfafum  alpînum.  Lam.  Flor.  franc,  vol.  2. 
pag.  664.  n*.  65 j.  I. 

j4firagalus  caulefcens  y  ereSus  ;  fiipulis  vaginalibus. 
Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  756. 

jffiragalus  caule  ereilo  »  ramofo  ;  fpicâ  purpureâ, 
nitente,  terminato,  Haller»  Heiv.  edit.  l.  n®.  J67. 
tab.  14. 

Onobryckis  femine  clypeato  »  Uvi*  C.  Bauh.  Piil» 
3;o. 

Afiragalus  alpînus  ,  helveticus»  Scheuz.  Iter.  2, 
pag.  330.  —  Comm.Litt.  Nor.  1736.  pag.  loi. 

Hedyfarum  alpinum ,  filiquâ  levi  ;  fiore  purpureo  » 
céruleo,  Tourn.  Inft.  R.  Herb.  pag.  401. 

Onobryckis  clypeata y  /mj.C.Bauh*Prodr.  149. 

y  Linné  regarde  cette  plante  comme  très-dififé- 
rente  de  Vhedyfarum  alpinum  (voye^  cette  eloèce)» 

Î|uoique  Crantz  &  €|uelques  autres  botaniltes  ne 
oient  pas  de  fon  avis. 

Ses  racines  font  très-longues  »  rouflatres  »  éten- 
dues :  il  s'en  élève  une  sic  quelquefois  plufieun 
tiges  droites  ou  un  peu  flexueufes  »  torfes  «  gla«- 
bres»  ftriées»  hautes  d'un  demi-pied  ou  d'un  pied, 
médiocrement  rameufes  »  garnies  de  feuilles  lon- 
gues »  alternes  »  ailées  »  compofées  de  quinze  jL 
vingt -une  folioles  oppofëes  »  feflTiles»  ovales, 
oblongues  »  entières»  ootufes  à  leurs  deux  extré* 
mités  j  vertes  &  glabres  à  leurs  deux  faces ,  agréa» 
blement  veinées»  munies»  a  la  bafe  des  pétioles  <te 
(lipules  niembraneufes j  vaginales»  rouflatrts»  i 
demi-amplexicaules. 

De  l'aiflelle  des  feuilles  fortent  des  pédonculef 
au  moins  aulTi  longs  que  les  feuilles ,  droics  ^  ilriés^ 
blanchâtres  »  velus,  (olitaires  ,  terminés  par  un  épî 
de  fleurs  pédonculées,  pendantes»  garnies  â  eux 
bafe  de  braûées  prefaue  filif  rmes ,  membraneu* 
fes  »  .beaucoup  plus  longues  que  Us  pcdoncu!e« 

P«(tt^ls»t9ui&i(i;çs>  cottvetc^s  de  longs  poib  blaocf. 
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Le  calice  eft  très- velu  ,  divifé  en  cinq  découpures 
étroites^  inégales  «  aflèz  ferobUbles  aux  bradées  j 
mais  plus  courtes.  L^  corolle  efi  bieutcre  ou  pur- 
purine y  les  deux  ailes  font  fort  petites  ^  plus  lon- 
gues néanmoins  <jue  Tétendard  ,  plus  courtes  que 
la  carène.  Le  fruit  eft  une  goufle  compofée  d'ar- 
ticulations peu  nombreufes ,  indéterminées ,  ova- 
les, comprimées,  veinées,  pubefcentes  dans  leur 
jeuntflfe,  glabres  à  l'époque  de  la  maturité,  ren- 
fermant une  feule  femence. 

Cette  plante  croit  en  Suifie ,  dans  Us  AJpes^ 
A^M  la  Savoie  &  1* Autriche.  2^  (  ^./.  ) 

127.  Sainfoin  de  Sibérie.  Hedyfarum  alpinum. 
Linn. 

Hedyfarum  cauLfcens ,  ert^um  ;  fbliis  pinnaîts  , 
ovûco-lanceo ^atis ,  glabris  ;  racemis  elongatùy  axili^- 
ribu4 ,'  braBeis  pedunculo  hrevioribus  ,*  artutUi*  lo- 
menti pendulî glabris,'^ iWàtlï.  Spec.  Plant.  VoI.  3. 
pag.  1207.  n**.  89. 

Hedyfarum  foins  pinnatls  ;  leguminihus  articula" 
tis  y  glabris  ,  pendulis  ,*  caule  ere^o.  Hort.  Upf.  232. 
—  Gmel  Sibîr.  vol.  4.  pag.  16,  h?.  })".  tab.  10. — 
Lam.Ill.  Gêner,  tab.  6z8.  fig.  }• 

Hedyfarum  faxatî  le  ^pUquâ  levi  ^floribuspurpureis^ 
iaodorMm,  Amm.  Ruth.  1 16.  n*'.  ifi..  l$\. 

Cette  efbèce  eft-elle  la  même  ciue  V hedyfarum 
^hfcurum  ?  En  éïl-elle  réellement  aiftinôe  ?  Ceft 
fur  quoi  les  auteurs  ne  font  point  d'accord.  Linné 
;iffinne  que  bien  certainement  ce  font  deux  efpè- 
ces  très-dfflifl£tes  ^  &  il  donne  les  différences  es 
ce  que  celle  dont  il  s'agit  ici  a  des  tiges  droites , 

«lus  élevées  $  des  feuilles  ovales,  lancéolées  \  des 
bules  à  la  vérité  vaginales  »  mais  les  fupérieures 
très-courtes  $  des  grappes  de  fleurs  alongées  ,  dif- 
tinguées  particulièrement  par  des  kraâées  plus 
courtes  que  les  pédoncules  partiels.  Les  caraâères 
oppofés  à  ceux-ci ,  dans  Y  hedyfarum  obfcurum ,  con- 
£ftent  dans  des  tiges  torfes  ,  llexueufes  ,  moîns 
élevées  1  des  ftipules  amplexicaules ,  longues  d'un 
pouce;  des  feuilles  parfaitement  elliptiques,  rnii- 
cronées  i  des  bradées  beaucoup  plus  longues  que 
les  pédoncules  partiels.  Quant  au  fruit  «  Linné  ne 
l'a  point  connu. 

Il  fuit  de  ceue  defcription  &:  de  qe  rapproche*- 
jaem  >  oue  ces  deux  plantes  font  en  effet  bien 
voiCœs  r.une  de  l'autre^  &  que  les  caraâères  <)ui 
lés  féparent,  font  d'une  bien  foible  mxportance  ,  i 
moins  que  Tinfpeâion  du  fruit  ne  puUfe  en  oStïï 
d'autres  plus  eiîentiels. 

Ce  font  ces  obfervations  qui  ont  porté  Crantit 
a  n'établir  aucune  différence  entce  ces  deux  plan- 
tes ;  il  affure  aue,  parmi  toutes  celles  qu'il  a  re- 
fueillies  &  oofervées  avec  £bîn  y  il  ^'eft  trouvé 
beaucoup  d'indivjdus  qui  offroient  les  caraâères 
ëe  l" hedyfarum  a^inum^  &  d'aUtl^S  cem;  de  1*^ 
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dyfarum  ohfcurum  ,  d'cù  il  conclut  HW  Hsnûé  g 
établi  une  fauffe  efpèce. 

II  peut  être  fondé  en  raifon ,  mais  il  m  l'eâ  cer- 
tainement pas  d'employer,  à  l'égard  d'un  natura- 
lifte  auffi  célèbre  que  Lmné, des  expreflîons  dures, 
de  le  traiter  comme  un  homme  orgueilleux ,  qui 
ne  veut  recevoir  d'avis  de  qui  que  ce  foit ,  &  qui 
s'arroge  le  droit  d^  créer  la  nature.  Cet«e  mau- 
vaife  humeur  fsiit  tort  aux  favans ,  qui  ont  fans 
doute  le  droit  d'expofrr  très>*librement  leurs  opi- 
nions, nuis  non  pas  celui  d'injurier  ceuK  ^ui  ne 
s'y  foumetcent  pas.  P'aiUeurs ,  Craotz  a  bi^n  v\i 
la  plante  qui  croit  dans  les  montagnes  alpines, 
V hedyfarum  obfcurum  ,  mais  il  ne  coi>ooît  de  ï'he- 
dyfarum  dpinum  qui  croit  en  Sibérie,  que  ce  qu'en 
a  dit  Linné ,  &  quand  un  favant  auffi  diftingué 
affirme  quexres  deux  plantes  font  très-différentes, 
il  faut  être  un  peu  moins  empre0e  à  lui  foutenir 
durement  le  contraire ,  furtout  quand  on  ne  con- 
noit  que  l'une  des  deyx.  Ceft  par  cette  raifon  que 
nous  avons  rappelé  ici  Vhedyfarum  alpinum  avec 
les  obfervations  de  Linné ,  éc  que  nous  ne  con- 
noiffons  pas ,  lai.flant  à  chacun  la  liberté  d'en  faire 
une  efpèce  particulière  ou  de  la  réunir  à  l'efpèce 
de  nos  Alpes ,  jufqu'à  ce  que  celle  de  Sibérie  nous 
foit  mieux  connue. 

Cette  plante  croit  fur  les  hautes  monugnes  dans 
la  Sibérie.  7f 

Nota.  Je  viens  de  voir ,  dans  l'herbier  de  ALLa- 
marck ,  un  hedyfarum  de  Sibérie.  Il  reflemble  par- 
faitement à  celui  qui  vient  dans  nos  Alpes  $  &  fi 
cette  plante  eft  la  même  que  celle  de  Linné  >  il  eft 
hors  de  doute  que  ces  deux  efpèces  n'en  fomt 
qu'une ,  les  caractères  affignés  par  Linné  ^  <iui  les 
différencient»  n'ayant  point  de  cpnftance. 

128.  Sainfoin  à  tiges  baffes.  Hedyfir:um  humUt. 
Linn. 

Hedyfarum  foUis  pinnatis  ;.  leguminihus  articula- 
tis ,  ajperis  ;  corolU  alis  obfoletis  ,  fpicis  hirfutis  , 
caulibus  depreffts,  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  2.  p.  105&- 
—  Gouan ,  Uluftr.  48.  —  Idem,Monfp.  p.  385. 

Hedyfarum  caule fcens  ,  procumhens  ;  foliis  pinnar 
tis,  lineari^cuneiformibus  ;  alis  bre-vijpmzs  ^  lomcntî 
articulis  fubrotundis  ,  hirfutis  ,  aculeatts.  WUldeXk 

Spec.  Plant.  voL  3. pag.  laii.  n°.  98. 

Hedyfarum  clypeatum ,  minus  ;  jl^re  pmrpunQ. 

Tpurnef.  jnft.  fl.  Herb*  pag.  401 . 

Onobrychis  clypeata ,  afpera ,  minor.    C.   Bauh. 

Prodr.  145).  -«oMagn.  Botao.  Mon^.  i^i, 

Onobrychis  femine  clypeato  ,  afpero  ^  miaor,  C. 
Bauh.  Pin.  550. 

PotygaUGefneriei^a€yCapMtgiiUinac€tim,I.  fiauh. 
Hift.  2.  pag.  336.  Icon.  Bona. 

,     Cftces  plawe  fe  rapproche  de  Xhdyfantm 
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narîum^  doflt  elle  diffère  par  fes  folioles  oMon- 
gues^  très-étroites  >  par  Tes  tiges  plus  balTes^  bien 
moins  nuBeuTess  par  rabfence  des  ailes  «  donc  il 
n'exifle  <)ue  le  rudiment;  enfin ^  par  le  petit  nom- 
bre de  Tes  articulations  :  elle  a  auffi  quelques  rap- 
ports avec  Yhedyfaram  pumilum;  mais  cette  der- 
nière eft  un  arbriiTeau  j  Tes  épis  font  glabres  >  & 
.  fa  corolle  eft  différente. 

Ses  racines  font  épaiffes»  étendues  ^  prefque  li- 
gneufes  ^  divifées  en  longs  filamens  noirâtres , 
blancs  en  dedans  >  elles  produifent  des  tiges  un 
peu  comprimées^  nombreufe»^  hautes  d'environ 
un  demi-pied  &  plusj  grêles  j  pubefcentes  ou  lé- 
gèrement velues  ,  peu  garnies  de  feuilles ,  â  peine 
rameufes^  plus  fouvent  firoples.  Les  feuilles  font 
altepes^pétiolée^^  ailées^  compofées  de  treize 
à  quinze  tblioles  oppofées^  petites^  prefque  fef- 
files  j  oblongues  ou  en  ovale  renverfé^  entières  â 
leurs  bords  ^  glabres  à  leur  face  fupérieure^  légè- 
rement velues  en  deffous  &  à  leurs  bords  5  les  pé- 
tioles munies  à  leur  bafe  de  braâées  lèches ,  lan- 
céolées »  aiguës  »  membraneufes  &  blanchâtres  à 
leurs  bords. 

Les  pédof^cules  font  axîllaires  ou  terminaux  ^ 

droits ,  pubefcens»  plus  longs  que  les  feuilles  ;  ils 

fupportent  â  leur  partie  fupérieure  un  épi  ovale  , 

velu /touffu  avant  la  âoraifon,  enfuite  un  peu 

lâche  j  compofée  de  fleurs  pédiculées^  éparies^ 

garnies  de  braâées  fort  petites  ,  prefque  fubu- 

lées.  Leur  calice  efi  hérifle  de  poils  blanchâtres  ; 

divifé  â  fon  orifice  en  cinq  dents  qui  fe  terminent 

par  un  ou  plufieurs  filamens  fétacés.  La  corolle 

xeflemble  bâ;autoup  1  celle  de  Vhèdyfartm  coro- 

narium  ^  mais  plus  petite^  de  couleur  purpurine; 

i'étendard  efi  auffi  long  que  la  carène  s  les  ailes 

font  très- courtes 9  prefque  nulles»  quelquefois  on 

n'en  apperçoitque  les  rudimensi  elles  font  un  peu 

plus  apparentes  >  environ  trois  fois  plus  courtes 

que  l'étendard.  Les  goufles  n'ont  bien  fouvent 

que  deux  articulations  ^  Quelquefois  même  une 

feule  arrondie  ^  un  peu  ovale  ^  nérifTée»  &  chargée 

d'aiguillons  courts  j  inégaux. 

Cette  riante  croît  dans  les  départemens  méri- 
dionaux de  la  France  &  en  Efpagne.  ^  (  A^./.  ) 

JZ€^*  Sainfoin  argenté.  Hcdyfdruth  argenteum. 
Linn.  f. 

Il€dyfarum  foliis  pinnatis  yfukths  ftfUiis^  lucidls  ; 
leguminihus  articula  tis ,  fcapo  apkyllo,  Linn.  f.  Suppl. 

Hedyfarum  acauU  ,  foliis  pinnatis  ,  fubrotundo- 
cvatis  ^  fuUits  fericeo  tcmentoUi  ;  fcapo  aphyllo  ;  lo' 
menti  anicuUs  rugàfis ,  viliojis,  Willd.  Spec.  Plant. 
vol-  5-  pag.  laoj. 

yfjfragalus  (  grandMoft»),  acaullty  hirfutus  ; 
Jcapf^    ertéiis  ,  fpicatis  ;  foUoUs  ovatis ,   obtufis  , 

villofis.  Linn.  Sp^c.  Plant,  toi.  2.  pag.  io7i. 
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Ûedy fatum  gr^ndifiorum.  PalLItin.  2.  pag.  741, 
tab.  9* 

Hedyfiirum  fcapis  radicatis,  Gmel.  Sibir.  vol.  4. 

pag.  )o.  tab.  13. 

Hedyfarum  viilofum  ^  argtrueum  y  non  ramofum; 
fioribus  fpicatis  ^  purpurcO'Vioiactis.  Amman.  Ruth. 
IIJ. 

Cette  planten'a  point  de  tiges  ;  toutes  fes  feuilles 
fortent  du  collet  de  la  racine  5  elles  font  pétfolées, 
ailées^  longues  de  fept  â  huit  pouces  ^  compoféet 
de  neuf  à  dix-fept  folioles  prefque  toutes  égales  j 
ovales ,  entières  i  leurs  bords,  obtufes  à  leur  fom- 
met,  glabres  â  leur  face  fupérieure^  revêtues  en 
deffous  d'un  duvet  tomenteuXj  foyeux  &  lui«- 
fant* 

Du  centre  des  feuilles  s'élève  un  pédoncule  oft 
une  hampe  épaiffe^  dépourvue  de  feuilles^  blan- 
châtre «  légèrement  tomenteufe^  de  h  longueur 
des  feuilles,  Quelquefois  plus  longue;  terminée 
par  un  épi  oblong,  un  peu  touffu.  Le  calice  efi 
velu ,  compofé  de  cinq  folioles  oblongues  ^  fubu- 
lées  g  de  la  longaejir  de  la  corolle.  Celle-ci  rft 
grande ,  de  couleur  violette  ou  blanchâtre  s  les 
ailes  plus  courtes  que  l'étendard.  Les  goufles  font 
compofées  de  deux  ou  trois  articulations  ridées , 
lanugineufes j  recouvertes  parla  corolle  dtfféchéç 
&:  perfifiante. 

Cette  efpèce ,  d'après  WilMenow ,  varie  pat 
fes  feu}l!es  luifantes  &  foyeufes  à  leurs  deux  faces^ 
ou  feulement  â  leur  face  inférieure  >  parles  hampes 
droites  ou  redreffées  &  afcendantes-,  par  les  épis 
lâches  ou  touffus  ;  enfin  par  les  corolles  viotetteà 
ou  entièrement  blanches.  Ce  même  auteur  regarde 
comme  une  fimple  variété  de  cette  plante  j  Vhcdym 
farum  humicuium  de  Pailas. 

Cette  plante  croit  naturellement  daàs  la  Sibé« 
rie.  :^ 

I  }o.  Sainfoin  â  feuilles  panachées.  Hedyfarum 
piSium^  Jacq. 

Hedyfarum  foliis  pinnatis,  in  fade  difco  piHis  y 
racemo  fpicato  ,  ereRo ,  longijjimo  ;  braSeis  colora^ 
tis  y  caducis;  leguminihus  retrofraBis  ,  caule  fuffruti" 
cofo.  Jacq.  Icon.  rar.  5 .  ub.  567. 

Midy farum  caulefans ,  foliis  pinnatis  >  laneeola* 
tis  ;  •racemo  longifimo  y  fpicato  ;  lomenti  articulis 
illipticis  y  jUxuofo-plicatis.  Willden.  Spec.  Plant, 
vol.  ).  p%.  1x04.  n®.  S5. 

Àrbriffeau  aeréable  par  fes  feuilles  tachetées  ou 
panachées^  difiingué  par  fes  fleurs  en  longs  épis^ 
garnies  de  braftées  colorées. 

Ses  tiges  font  ligneufes,  divifées  en  rameaux 
alternes,  étalés,  garnis  de  feuilles  pétîolées, 
ailées ,  compofées  de  folioles  lancéolées ,  entières, 
longues  d'environ  fix  i  fept  pouces ,  d'un  vet^ 

Jtkk  2. 
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très  foncé  à  leurs  deux  faces,  marquées  d'une 
tache  jaunâtre  dans  leur  milieu,  mûmes  à  la  bafe 
de  leur  pétiole  de  ftipules  ovales^  lancéolées* 

Les  fleurs  font  difoofées,  à  Textrémîté  des  ra- 
meaux, en  un  trèsfong  épi<  droit,  cylindrique, 
«l'environ  un  pied  ^  demi  de  longueur,  tout  cou* 
yert  de  braâées  ovales^  acuminées ,  d'un  blanc- 
jaunâtre  ,  teintes  de  pourpre  vers  leiir  fommet  ^ 
qui  tombent  ordinairement  à  Tépoque  de  la  flo- 
raifon.  T.es  calices  font  d'une  feule  pièce,  divifés 
en  cinq  dents  oblongues ,  aiguës.  La  corolle  eft 

imrpurine;  les  gouifes  pendantes,  articulées,  très- 
ongues,  compofées  d  articulations  chargées  de 
toils  courts  &  roides,  particulièrement  à  leur 
ord  extérieur  j  flexueufes,  elliptiques. 

Cette  plante  croit  naturellement  dans  la  Gui- 
née. ^  (  befiripi.  ex  Willd.  &  Jacq.  ) 

131.  Satkfoin  à  feuilles  pâles.  Hedy fanon  pal-^ 
lidum.  Desfont. 

Hidyfarum  cauU  procumhente ,  folioUs  elUptîcis  ^ 
puhtfcentibus  ;fioribus  raccmojisf  leguminihus  ,  mûri* 
fatîs,  aniculatis.  Desfont.  Flor.  atlaot.  vol.  i. 

pag-  177- 

Hedyfarum  cauUfcens  ,  procumhens  ;  foliis  pinnû' 
tis  ,  eUipticis  ,  can<hpubtfcentibus  ;  iomenti  aniculis 
fubrotundis ^  acuieatis.  WiUden.  Spec.  Plant.  Vol.  3. 

pag.  12 10.  n*.  96. 

Cette  efpèce ,  très-rapprochée  par  fes  fleurs  & 
fes  fruits  de  Y  hedyfarum  coronarium  ,  en  diffère  par 
fes  feuilles  elliptiques  &  pubefcentes. 

« 

Ses  tiges  font  couchées ,  herbacées,  ftriées^  di- 
TÎfées  en  rameaux  pubefcens,  particulièrement 
dans  leur  jeuneflfe^  garnis  de  feuilles  alternes^ 
pétiolées ,  ailées ,  compofées  de  treize  à  dix-fept 
folioles  elliptiques,  de  couleur  cendrée^  couvertes 
d'un  duvet  très-court  &  pubefcent ,  longues  pres- 
que d'un  demi-pouce  fur  quatre  à  cinq  lignes*de 
large^  munies,  à  la  bafe  de  leur  pétiole,  de  flipules 
fiches,  membraneufes ,  ovales,  aiguës* 

Les  fleurs  font  difpofées  en  grappes  ferrées^ 
longues  d'environ  deux  pouces.  Leur  calice  eft 
revêtu  d'un  duvet  foyeux ,  divifé  à  fon  orifice  en 
cinq  dents  aiguës.  La  corolle  eft  d'un  rofe-pâle  , 
de  la  grandeur  de  celle  de  V hedyfarum  coronarium. 
L'étendard  eft  relevé  de  la  même  longueur  que 
la  carèoe  j  les  ailes  font  linéaires  >  plus  courtes 
<{tie  la  carène*  Le  fruit  eft  une  gouue  articulée , 
comprimée^  alfez  femblableà  celle  de  \ hedyfa- 
rum coronarium.  Les  articulations  font  arrondies , 
\  une  feule  femence,  couvertes  d'aiguillons  nom- 
breux &  fort  courts. 

Cette  plante  croit  fur  le  mont  Atlas ,  proche 
"Mafcar  en  Barbarie  ,  où  elle  a  été  recueillie  par 
M.  Desfontaines.  :^  (  Defcrîpt.  ex  Desfont.  ) 
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rji.  Sainfoin  ligneux.  Hedyfarum  /huicofum, 
Linn.  f. 

Hedyfarum  foliis  pinnatis  ;  foliolis  aitemis,  oblon* 
gis^  mo/iihus  y  ftipulis  fubu/atis  ,  racemis  axillanbus , 
leguminum  aniculis  reticulatis,  Linn.  f.  Suppl.  pag. 

Hedyfarum  frutéjcens  ,  foliis  pinnatis  ;  filioiis 
eiiipticis  f  obtufis  ,^  fubtùs  pubefcentibus  y  alternis;  lo- 
menti  aniculis  reticulatis.  Willd.  Spec.  Plant.  VOl. 
3.  pag.  1106.  n®.  87. 

Hedyfarum fruticofum.?di\Atin.  Vol.  J.  pag.  7J5. 
tab.  5.  fig.  I. 

Afirag^lus  caulibus  ramojis  ^  ereBis;  foliolis  &fio- 
ribus  diffitis,  Gmel.  Sibir.  vol.  4.  p.  4J.  tab.  11. 

Cette  efpèce  fe  diftingue  aifez  bien  par  fes  fo- 
lioles linéaires,  pétiolées,  toutes  alternes  «  & 
par  fes  fleurs  diftantes,  folitaires  fur  un  épi  ter- 
minal* 

Ses  tiges  font  un  peu  ligneufes ,  divifées  en  ra- 
meaux étalés,  alternes,  prefque cylindriaues ,  ua 
peu  pub^^fcens ,  médiocrement  ftriés,  roides ,  gar- 
nis ae  feuilles  pétiolées,  alternes,  ailées,  avec  une 
impaire  ;  compofées  de  neuf  â  treize  folioles  écar- 
tées les  unes  des  autres ,  alternes ,  pédic^ilées  , 
molles ,  linéaires  ,  prefou'elliptiaues ,  étroites  « 
obtufes  à  leur  fommet ,  longues  d'un  pouce,  en- 
tières à  leurs  bords ,  d'un  vert  blancnâtre ,  pu- 
befcentes en  deflous  ;  les  pétioles  un  peu  compri- 
més j  ftriés  5  les  ftipules  courtes  ^  rouflatres* 

Les  fleurs  font  peu  nombreufes ,  écartées  les 
unes  des  autres  ^  pédiculéeSj  difpofées  en  epiâ 
l'extrémité  d'un  pédoncule  commun  ,  droit ,  fili- 
forme, fimple,  axillaire,  pubefcent  :  on  remarque 
quelquefois  une  fleur  folitaire  à  la  bafe  du  pédon- 
cule ;  les  braCbées  ont  l'apparence  d'une  petite 
écaille  d'un  brun-noirâtre,  ciliée  j  très -courte. 
Le  calice  eft  verdâtre,  tubulé,  un  peu  hifpidei 
divifé  à  fon  orifice  en  cinq  dents  prefqu'égales  ^ 
courtes,  larges,  aiguës.  La  corolle  eft  d  une  gran- 
deur médiocre,  d'une  belle  couleur  purpurine  ou 
violette.  L'étendard  eft  ample,  ovale,  obrond  ^ 
rayé ,  plus  grand  que  la  carène  :  celle-ci  eft  obtufe  s 
les  ailes  très-petites  j  â  peine  plus  longues  que  le 
calice  ,  étroites,  obtufes  $  les  gonfles  font  étroites^ 
articulées  $  les  articulations  ovales ^  fortemenc  ri- 
dées, réticulées,  groftesj  renflées,  au  nombre  de 
trois  ou  quatre. 

Cette  plante  croit  dans  la  Sibérie,  le  long  du 
fleuve  'Selenga ,  dans  le  fable  :  on  la  cultive  au 
Jardin  des  Plantes  de  Paris.  J)  (  V.v.) 

Ce  fainfoin  eft  un  excellent  fourrage  pour  la 
nourriture  des  chevaux  :  comme  il  fe  plaît  beau- 
coup dans  le  fable ,  il  peut  être  très-utde  pour 
fixer  la  mobilité  &  le  rendre  fertile* 


s  A  I 

IJ3.  Sainfoin  àfle«r$  en  tête.  Hedyfarum  ca" 
pnatum.  Desfont. 

Hedyfarum  catile  decumbente ,  foUis  pînnatis  ^  fo- 
lioUs  oiovdtis  ^  fiorihus  raccmofo-capitaiis  y  ptduncu" 
lis  folio  longioribus.  Desfont.  Flor.  atlant.  vol.  2. 
P^6-  177*  — Willd.  Spec.  Plant,  vol.  J.pag.  iiio. 
n*.  97. 

Cette  plante  pouflfe  des  mêmes  racines  plufieurs 
tiges  quelquefois  afTez  nombreules  j  difpofées  en 
gazon  &  en  partie  couchées  >  ôriéês^  pubefcentes 
ou  revêtues  d'un  duvet  très-court  ^  garnies  de 
feuiJIes  pétiolées  ^  alternes  y  ailées  ^  compofées  de 
folioles  nombreufes  »  en  ovale  renverfé  ou  ellip- 
tique^ longues  de  trois  à  quatre  lignes  fur  deux  aa 
large ,  entières  à  leurs  bords  ^  obtufes  &  fouvent 
^hancrées  &  tronquées  à  leur  fommet  »  munies , 
a  la  bafe  des  pétioles^  de  fiipules  lèches  ^  ovales  ^ 
aiguës. 

'  Les  pédoncules  font  axlllaires^  ftriés^  une  fojs 
plus  longs  que  les  feuilles  ,  fupportant  des  fleurs 
prefque  feflîles,  difpofées  en  grappes  capitées^  gar- 
nies de  braétéesfort  petites  ^  ovales  ^  aigaëa.  Leur 
calice  efi  divifé  en  cinq  découpures  fubulées  $  la 
corolle  de  couleur  de  rofe ,  de  la  grandeur  de  celle 
de  Vfudyfarum  coronarium,  L*écendard  eii  un  peu 
plus  long  que  la  carène  ,  &  les  ailes  un  peu  plus 
courtes  que  cette  dernière.  Le  fruit  n'eft  point  en- 
core connu. 

• 

Cette  plante  a  été  recueillie  pat  M.  Desfpn^ 
taines  fur  les  cotes  de  Barbarie,  proche  C*afsa,  où 
die  croit  dans  les  lieux  fabloneux*  (  Defcrîpt.  ex 
Dtsfont.  ) 

1^4.  Sainfoin  charnu.  Uedyfartan  camofum. 
Desfont. 

Hedyfarum  caule  procumbente  jfoliis  pinnatis  ^fo^ 
iioiis  camofis  ,  giaierrimis ,  truncatis  ,•  floribus  ror 
ccmofis.  Desfont.  Flor.  atlant.  vol.  z.  pag.  177. 
cab.  100. 

Midyfarum  caule fctns,  procumbens ;  foliis  pinna^ 
lis  s  foliolis  obovatis  ,  mucronatis  ^  catnofis  y  glaber- 
rimij.WûlJL  Spec.  Plant. vol.  }.  pag.  1109.  n®.  93. 

Cette  efpèce»  voifine  de  ¥  hedyfarum  fiexuofumy 
s'en  difiingue  par  fes  folioles  plus  alongées ,  fou- 
veoc  tronquées  à  leur  fommet;  par  fes  fleurs  plus 
grandes  5  par  la  carène  &  les  ailes  auriculées  au 
deflus  de  leurs  onglets. 

Ses  racines  font  très-longues  &  rameufes ,  fes 
rannifications  filiformes.  Elles  produifent  des  tiges 
épaiiTes,  glabres^  en  partie  couchées  «  cylindri- 

3ues  ,  ftriées ,  longues  d'environ  deux  pieds  ou 
eux  pieds  &  demi ,  rameufes ,  garnies  de  feuilles 
pétiolées  j  alternes ,  ailées  ^  avec  une  impaire  $ 
cbmpofées  de  neuf  i  treize  folioles  prefqu'oppo- 
^'ées  ,  molles  ^  charnues  ,  prefque  feffiles  ,  glabres 
à  leurs  deux  faces ,  ovales ,  oblongues  ou  ellipti- 
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aues  ,  obtufes  ou  tronquées  à  lenr  fommet ,  mé- 
diocrement rétrécies  vers  leur  bafe ,  entières  à 
leurs  bords,  longues  d'environ  un  pouce,  fur  troi< 
ou  quatre  lignes  de  large  j  fupportées  par  des  pé- 
tioles glabres  ,  épais  .  munis  de  llipules  prefque 
lancéolées ,  acuminies. 

Les  pédoncules  font  droits,  fimples,  axillaîres , 
a  peu  près  auflî  longs  &  même  plus  longs  que  Jes 
fleurs  ,  garnis  à  leur  bafe  de  bradées  courtes , 
membraneufes ,  ovales,  aiguës^ ainfi  qu*à  Tinfer- 
tion  de  chaque  fleur  :  celles  ci  forment  à  la  par- 
tie fupérieure  des  pédoncules ,  des  épis  très-fer- 
rés ,  longs  d'environ  un  pouce  &  demi.  Les  calices 
font  courts,  glabres ,  tubulés,  divifés  à  leur  ori- 
fice en  cinq  dents  aiguës.  La  corolle eft  d'une  cou- 
leur rofe-tendre,  de  la  grandeur  de  celle  de  Vhe- 
dyfarum  coronarium  5  l'étendard  eft  ovale  ,  médioi- 
crement  onguiculé ,  à  peine  plus  long  que  la  ca- 
rène: celle-ci  eft  bifide  vers  fa  bafe,  munie  d'un 
onglet  étroit,  fubulé  ;  les  ailes  étroites,  obtufes , 
plus  courtes  que  l'étendard,  munies  au  deflus  dâ 
leur  onglet  d'une  dent  latérale,  courte  ,  obtufe 
ainfi  que  la  carène  î  les  filamens  fe  courbent  en 
angle  droit  vers  leur  fommet.  Le  fruit  n'eft  pas 
encore  connu. 

Cette  plante  a  été  recueillie  par  M.  Desfohtai- 
nes  dans  les  terrains  fabloneux  de  la  Barbarie 
fur  le  bord  des  rivières,  of.  * 

ijj.  Sainfoin  flexueux.  Hedyfarum  fitxuofum. 
Lînn. 

Hedyfarum foliis  pinnatis,  leguminious  artîculatis  , 
aculeatis  ^fiexuofis  }  caule  diffufo.  Linn.  Spec.  Plant, 
vol.  2.  pag.  io;8.  —  Mill.  Diû.  n'».  3.  —  Kniph. 
Centur.  4.  n^  30.  —Desfont.  Flor.  atlant.  vol.  a* 
pag.  176. 

Hedyfarum  caulefcens  ,  dipfum  ;  foliis  pinnairs  ^ 
oblongis;lomentisfiexuofisy  aniculis  aculeatis.'WiM. 

Spec.  Plar.t.  vol.  3.  pag.  12 10.  n**.  9J. 

Hedyfarum  fdiquâ  undulatâ.  Riy.  Tetr.  21 3.  — 

Idem ,  2.  tab.  99. 

Onobrychls  majora  annua  ;  filicuUs  aniculatis^ 
afperis ,  clypeat'is , undulaàm junBis^i flore purpuieo- 
rubente.  Morif.  Oxon.  Hifl.  2.  pag.  130.  —  Rai, 
Hift.  929. 

Hedyfarum  annuum  ,  filiquâ  afperâ^  undulatâ  ,  in- 
tortâ.  Tournef,  Inft.  R.  Herb.  401.- 

Cette  efpèce  approche  beaucoup  de  Y  hedyfarum 
coronarium,  furteut  par  la  forme  de  fes  ftuiliesî 
elle  en  eft  cependant  très-diftinfte  par  fes  goufles* 
dont  les  articulations  font  flexutufes  i  par  fes  fleurs 
plus  petites,  &  fes  feuilles  pulpeufes. 

Ses  tiges  font  diffufes,  prefque  couchées ,  fort 
étendues ,  longues  au  moins  de  deux  pieds ,  gla- 
bres, épaifles,  cylindriques,  verdàires  ou  purpu- 
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rines .  h  xjmeiux  étalée,  garnis  dé  feuillet  Aterties, 
pétiol^es  4  ailées  »  compofées  ordinairement  de 
fept  on  cinq  folioles  inégales  ^  pédiculées^  ovales  j 
prefque  Fondes j  obtufesj  tendres,  épatfle^,  un 
peu  charnues ,  fans  narTures  fenfibies  ,  vertes  » 
glabres  à  leurs  deux  faces ,  quelquefois  marquées 
en  deflbus  de  poils  rares  &  couchés  ^  blanchâtres 
ic  ciliées  à  leur  contours  la  foliole  terminale  plus 
grande,  plus  arrondie  -y  les  latérales  fouvent  récré- 
cies  vers  leur  bafe  $  les  pétioles  épais ,  un  peu  hif- 
pides;  les  AipuleS  étroites  ^  aiguës  ^  ciliées. 

Les  fleurs  font  latérales  ou  terminales  ^  difpo- 
fées  en  unépi  ovale>  oblong^  fetré^  obtus  ;  le  pédon- 
cule commun  pubefcent^  flrié$  chaque  fleur  pref- 
que  feffile ,  munie  i  fa  bafe  d'une  braâée  ovale  ^ 
velue ,  verte  ou  purpurine  Vers  fon  fommet.  Le 
calice  eft  tubulé^  courte  divife  à  fon  orifice  en 
cinq  dents  étroites ,  lancéolées  s  ciliées^  très-ai- 
guës. La  corolle  eft  petite  ^  purpurine  ou  rougeâ- 
tre  ^  lavée  de  rofe  vers  fa  bafe.  L'étendard  eft  ar- 
rondi^ plus  court  que  h  carène^  rayé  de  pourpre  j 
la  carène  d'une  couleur  plus  foncée  -y  les  ailes  étroi- 
tes y  linéaires ,  blanches ,  quelquefois  un  peu  jau- 
nâtres à  leur  extréitiité  ^  auffi  longues  que  la  carènej 
les  anthères  petites,  d'un  jaune  doré  5  la  dixième 
portée  fur  un  filament  folitaire.  Les  goulTes  font 
articulées  j  flexueufes,  compofées  d*artieulations 
rudes  ,  prefqu'en  forme  déboucher,  chargées, 
d'aiguillons  inégaux,  renfermant  une  femence  ré- 
niforme. 

Cette  plante  croît  dans  l'Afie.  On  la  cultive  au 
Jardin  des  Plantes^  de  Paris.  O  iT.v.) 

i^é.  Saimfoin  i  petites  fleurs.  Hedyfamm  mi- 
franthos, 

Hedyfarum  folïîs  ternatis  pînnatîfque ;  foliolis  rtii- 
nimis  yjuùrotundis  yfloribus  axillanbus  ^[uhfolhariis; 
arûculis  gUbris  ,  femiorkiculatis  :  cauU  procumbtnte. 
(N.) 

Cette  efpèce  eft  remarquable  par  fes  folioles  pe- 
tites, arrondies ,  ternées  ou  ailées  j  par  ^e%  fleurs 
fouvent  folitaires  5  par  les  articulations  glabres  & 
à  demi-orbiculaires  de  fes  goufles. 

Ses  tiges  font  foiWes ,  rameufes  ,  couchées  , 
longues  d'environ  un  pied  au  plus  ,  un  peu  rou- 
geâtres,pubefcentes,  légèrement  flexueufes ,  gar- 
uies  de  feuilles  alternes  ,  pétiolées  ;  les  infériee- 
res  ternées  y  \ts  fupérieure^  ailées ,  compofées 
de  cinq  à  neuf  folioles  ,  fort  petites  ,  obrondes 
ou  un  peu  ovales,  prcfque  feffiles  ,  vertes  à  leurs 
deux  races,  entières,  obtû fes,  quelquefois  ma- 
cronées i  leur  fommet ,  à  peine  pubefcentes,  fup- 
portées  par  des  pétioles  légèrement  pubefcens  , 
longs  de  deux  ou  trois  ligues,  ihunis  ï  leur  bafe 
deftipules  droites,  fcarieufés,  ovales,  aiguës, 
fort  petites,  flriées. 

Usfieurs  naiffent  dansraifiêlie  des  feuilles,  fon- 
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fênu^  par  des  pédooculés  ï  peu  près  aoffi  longs 
que  les  reuilles  ,  folitaires  ,  un  peu  hifpide^ ,  fim- 
ples  00  divifées  en  deux  ou  trois  autres  pédon- 
cules partiels ,  uniflores,  garnis  de  braâées  très-* 
courtes  )  membraneufes ,  concaves.  Le  calice  eft 
verdâtre  s  prefque  glabre ,  petit ,  divifé  en  cinq  dé- 
coupures. Là  corolle  eft  à  peine  deux  fois  plus  lon- 
gue que  le  calice  ;;  elle  m'a  paru  blanchâtre  ou  un 
peu  purpurine.  Les  goufles  font  médiocrement  ré- 
fléchies ,  articulées  ,  comprimées ,  très-glabres  5 
les  articulations  arrondies,  à demi'^orbfcnUires >  U 
terminale  itiuctonéé. 

Cette  plante  a  été  recueillie  par  Commarfon  à 
ISIe  de  Madagafcar.  (  F.  /.  in  herh.  Jujf  ) 

i}7.  Sainfoin  épineux.  Htdyfarum  fpinofifi^ 
mum.  Linn. 

Hedyfarum  foliis  pinnatis>^  Uguminihus  articula-^ 
tisy  acuUatis  ,  tomtntofis  i  caule  diffiifo.  Linn.  Syft. 
veget.  pag.  676.  n°.  ^7.  —  Hort.  Upial.  Z31.  — 
Miller ,  Diû.  n^.  z. 

Hedyfarum  caule fcens ,  dîffufutn  ;  foliis  pinnatir^ 
ohovatis ,  emarginatis  ,*  fiorîhus  racemofé-capitatis  / 
lomenei  articulis  ^rbiculâtis  ,  villofis  ,  aculeatis. 
Willden.  Spec.  Plant,  vol.  3.  pag.  nu.  n^.  100. 

Hedyfarum  hifparùcum  yfupinum ,  annuum  ,  anguf" 
tifolium  ;  floribus  parvis  ,  ex  aibo-pupurafeentibus» 

Boerh.  Lugd.  Bat.  1.  pag^  ji. 

Onobrychis  minor ^f^Uolis  cordatis  ^pliquis  mag* 
nis ,  afperis  ,  £ompre£îs.  Pluken.  t^hytogr.  50.  fig.  l. 

Cette  efpèce  eft  remarquable  par  fes  petites  fo- 
lioles fouvent  échancrées  â  leur  fommet  3  par  les 
articulations  larges,  orbiculaires  de  fes  goufles ^ 
toutes  hérilTées  d»'atçuiilons,  d'6à  hit  vient  fans 
doute  fon  nom  fpécifique  ,  fes  rameaux  n'ayaoc 
aucune  épine. 

Ses  racines  font  dures,  grêles ,  un  peu  blanchâ- 
tres \  elles  pouflenc  des  tige»  courtes ,  hautes  de 
fis. à  huit  pouces  >  diflfufes  ,  prefque  couchées  ^ 
rameofes ,  velues  ou  pubefcentes ,  firiées  g  angtt- 
leufes,  garnies  de  feuilles  alternes,  pétiolées,  ai- 
lées, avec  une  impaire;  compofées  de  quiitzô  à 
dix-neuf  folioles  fort  petites,  Oppofées  ou  alter- 
nes »  à  peine  pédfcûlées  ,  en  ovale  renverfé ,  ob- 
tnfes  &  quelquefois  échancréei  à  leur  fommet  » 
rétrécies,  aiguës  à  leur  bafe,  entières,  glabres  î 
leurs  deux  faces»  ftiunie»,  i  la  bafe  des  pétioles,  de 
très-petite»  ftipilles  courtes ,  aiguès. 

Les  fleurs  (ont  prelque  (etlïles,  difpofées  dans 
raîflelîe  des  feuilles  en  un  petit  épi  prefque  ca- 
pité  à  l'extrémité  d'un  pédoncule  commun,  fiix>- 
pie,  filiforme,  pubefcerît ,  plus  long  que  les  feuil- 
les^ garnis,àl'infertiondé  cnaque  fleur,  dépérîtes 
braâées  courtes ,  ut\  peu  ovales ,  acuminéec  ^ 
mettibrâûeufes ,  rouCfâtresj  fcâiielifes  i  leurs  bords. 
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Les  £aMce$  fon(  pourps^  velus  ^  blgachâtres ,  doUt 
les  dents  égfile^  fe  ternsinerK  par  yo  filet  letiicé. 
yi  frorpllç  eft  d'^n^  grandeur  médiocre  j  mélan- 
péç  de  pourpre  ^  de  bianç.Lies  gou/Tes  (ont  lon- 
gues ,  planes  ^  çpçnprinfiéçs  ^  eon^pofées  de  deux 
ou  trois  arcic^iatioos  a0êz  larges  «  prefqu'orbi- 
culaires^  velues^  réticulées^  armées  de  pointes 
courtes  3  nombreufes^  preCque  toutes  égales. 

Cette  planta  cwk  en  Efp^gne.  O  (  ^-Z) 

Jacq. 

Hedyfarum  foiils  pinnatis  ,  ad  oras  muricatis  y 
pedunculis  axillaribus  ,  unifions ,  terminalibus  race- 
mofis  ;  Uguminibus  muricatis  ;  cauk  fuffruticofo  ,  </«- 
cumbente.  Jacq.  Icon.  rar.  3.  tab.  568.  — ldenn> 
Colledt.  j,  pag.  147. 

Hedyfarum  caulefcens  ,  decumbens  y  yb//7j  pinna^ 
tis  ^  foiioiis  ohovatis  y  emarginatis,  margim  hifpidis\ 
ractmo  terminaii  ;  lamends  multi  articulatis ,  répan- 
dis ,  muricatis,  Willden.  Spec.  Plant,  vol.  3.  pag. 
I2I2.  n^.  99. 

Ses  tiges  font  prefque  lîgneufes,  en  partie  cou- 
chées ^  velues^  nirpides^  divifées  en  rameaux  al- 
ternes j  pendans ,  garnis  de  feuilles  pétiolées,  al- 
ternes ^-ailées  ^  tant6t  avec  une  impaire  ^  tantôt  fans 
impaire  }  compofées  de  folioles  prefque  fe.AilêS  j 
petites^  en  ovale  r.e(îverfé«  échancrées  &  méfme 
légèrement  denticulées  à  leur  fommet^  munies  ^ 
leurs  bords  de  poils  courts/  roides^  fort  petits. 

Les  pédoncules  font  ^  ou  fitués  dans  Taiflelle  des 
feuilles  »  fimples&uniflores  »  ou  placés  ^  l'extré- 
mité des  rameaux  ,  &  alors  ils  fupportent  des 
fleurs  en  grappes.  Leur  calice  eft  court ,  à  cinq 
dents  aiguës  j  la  corolle  fort  petite ,  de  couleur 
jaune  %  les  goufles  font  comprimées ,  compofées 
de  plufieurs  articulations  finuées  &  chargées  de 
pointes  inégales. 

Cette  plante  croit  chez  les  Patagons  &  fur  les 
bords  de  la  rii^iéce  Champion,  of 

1^9.  Sainfoik  ponâtté.  Hedyfarum  punBatum. 

Hedyfarum  cauiibus  procumbentibus  ;foUis  pinna- 
tis ;  floribus  fpicatis  ;  Uguminibus  polyfpcrmis  , 
pi^oio^hiriif.  Commetf.  Herb.  mff. 

Cette  plante  ^  velue  fur  toutes  fes  parties  ^  eft 
encore  remarquable  par  les  points  noirâtres  & 
fiombteux  dont  ks  goufles  font  chargées. 

Ses  tiges  fe  divifent  en  rameaux  alternes  ^  cy- 
lindriques^ prefqiie  ligneux ,  un  peu  rougeâtres  y 
couverts  de  poils  glanduleux  &  vifqueux  j  garnis 
de  feuilles  alternes  j  pétiolées,  ailées  j  compofées 
de  folioles  petites  »  oombreulibs  y  courtes  »  linéai- 
res y  obtufes  y  mucronées  >  longues  de  deux  ou 
ttois  lîgQ^^lar^  d'une  ligne  j  pubafctntes  ^  ci- 
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liéos  à  Ijeurs  bords  y  munies^  à  la  bafe  des  pétioles  ^ 
^e  iiipules  lancéolées  y  aiguës  »  très-velues. 

Les  fleurs  font  difpofées  à  l'extrémité  des  ra- 
raipe^ux  en  épis  ferrés^  longs  d'environ  deux 
pouces  à  l'extrémicé  d'un  pédoncijile  conunun  plus 
long  que  les  feuilles  ,  velu  ,  cylindrique,  garni  de 
braâéei  étroites  ^  hifpides  ,  aiguës.  Chaque  fleur 
eft  foutenue  par  un  pédoncule  partiel  ^  courte  velu  ; 
les  calijces  font  divifés  en  cinq  IpngMes  découpures 
fubulées»  hifpides.  glanduleuies.  La  corolle  eft 
d'une  grandeur  médiocre ,  de  couleur  jaune  5  IV.- 
rendard  teint  en  pourpre  extérieurement;  lesgouf- 
fes  foRt  cblongues ,  comprimées;  les  articulation^ 
prefqu'orbiculaires,  hifpides,  ciliées  ï  leur  con- 
4our^  chargées  à  leurs  deu^  faces  de  petits  points 
i\oir  accès. 

Cette  plante  a  été  recueillie  par  Commerfon  i 
MoAte-Video.  (  F.f  in  lu/h.  luffieu.  ) 

1.40.  Sainfoin  à  feuilles  de  pimptenelle.  He- 
dyfarum pimpincllifolium. 

Hedyfarum  foliis  pinnatis  ,  folioUs  fuhovatis  , 
crenafis  y  racemis  erecîis  ,  terminalibus  y  leguminum 
articuii^  rçtundaiis,  punclaiis  ,  hifpidis  ^  caule  profr 
trfito,  (N.) 

Belle  efpèçe,  difiinguée  par  fes  folioles  appro- 
chantes de  celles  de  la  pimprenelle  ,  crénelées  ^ 
leurs  bords ,  &  par  les  articulations  de  fes  goulTes 
ponâuées  y  hifpides. 

Ses  tiges  font  cylindriques  ^  firiées»  puhefcenj- 
tes ,  couchées ,  rameufes ,  garnies  de  feuilles  pé- 
tiôlées ,  alternes  ,  ailées,  avec  une  impaire  5  con\- 

f)ofées  de  neuf  i  onze  folioles  oppofées,  pédicur 
ées ,  petites,  ovales ,  un  peu  obtufes  à  leur  fom- 
met,  rétrécies  à  leur  bafe,  glabres  à  leur  face  fur 
périeure,  un  peu  pileufes  en  defTous,  crénelées 
à  leur  contour,  par.ticuliérement  yers  leur  fom- 
met  ;  fupportées  par  des  pétioles  comprimés  ^ 
flriés  ,  couverts  de  poils  courts  ,  glanduleux  , 
munis  i  leur  bafe  de  deux  petites  ftipules  ovales  ^ 
velues. 

Les  fleurs  forment  des  grappes  fîmples  ou  des 
épis  lâches  fur  lefqueb  cts  fleurs  font  rangées  aU 
ternativement  deux  par  deux,  ou  quelquefois  fo- 
litaires;  fupportées  par  des  pédoncules  fîmplesj 
velus  ,  filiformes ,  ouverts ,  garnis  à  leur  bafe  de 

f Petites  braâées  très-courtes ,  pubefcentes.  Les  ca- 
ice^s  font  canapanulés,  prefque  ghbres  ,^erts  , 
divifés  à  leur  orifice  en  cinq  dents  courtes,  pref- 
que obtufes.  La  corolle  ,  au  moins  une  fois  plus 
grande  que  le  calice  «  eft  purpurine  j  l'étendard 
d'une  couleiir  plus  foncée  ,  plus  grand  que  la  ca- 
rène ,  traverfée  de  lignes  droites-,  ainli  que  les 
autres  pétales  ;  elle  m'a  paru  jaunâtre  $  les  ailes 
au  moins  auffi  longues  que  la  carène.  Les  goufles , 
longues  au  moins  d'un  pouce,  font  comprimées , 
compofées  de  huit  â  oeuf  articuUtiçns  ariofidies  j 
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particulièrement  â  leur  côté  extérieur  ;  ponc-  ! 
tuées  j  hifpiJes  a  leurs  deux  faces ^  bordées  d'une 
membrane  courte^  à  demi-circulaire ^  ciliée. 

Cette  plante  a  été  recueillie  au  Pérou  par 
Dombey.  (  ^.  /  '«  f^trh.  Jujfieu,  ) 

141 .  Sainfoin  à  fleurs  de  deux  couleurs.  Hcdy- 

farum  bicolorum, 

Hedyfarum  foUis  pinnatis  ;  foliolls  numéro  fis  ,  Az/x- 

ctolatis  t  pubefcentibus  y  fiipulis  longitudine  if  forma 

foliorum  ;  fioribus  bicoloribus  y  Uguminum  articulis 

antice  fubrotundis  ^  fubglabris s  caulibus  profirat'iSm 

(N.) 

Hedyfarum,  caulibus  profiratts  ;  foliîs  muUijugis  ; 
foribus  luteis  y  extiis  rubentibus;  leguminibus  muhiar' 
ticulatis.  Commerf*  Herb.  mff. 

Efpèce  didinguée  par  Tes  fleurs  d'une  belle  cou- 
leur rouge  ï  leur  extérieur^  jaunes  en  dedans ,  & 
f>ar  fes  petites  folioles  nombreufes«  de  même 
orme  8c  longueur  que  les  flipules. 

Les  tiges  font  couchées  ^  herbacées  ^  cylindri- 

?|ues  ^  (triées  j  pubefcentes  ^  rameufes  ^  garnies  de 
èuiUes  ailées^  alternes,  compofées  cb  folioles 
petites^  lancéolées ,  prefqu'elliptiques >  au  nom- 
bre de  dix-neuf  à  vingt-trois  i  obtuCes  à  leurs  deux 
extrémités^  légèrement  mucronées  à  leur  fommet^ 
loneues  de  quatre  i  cinq  lignes  ^  larges  d'une  ligne 
&:  demie  j  pubefcentes»  entières,  munies,  à  la  bafe 
des  pétioles,  de  flipules  qui  leur  reflemblent,  mais 
plus  aiguës. 

Les  fleurs  font  fituées  en  grappes  terminales  , 
alongées,  fupportées  par  des  pédoncules  alternes, 
filiformes  ,  longs  d'un  pouce  &  demi,  pubefcens, 
garnis  de  braûées  ovales ,  acuminées.  Les  calices 
font  divifés  à  leur  orifice  en  cinq  découpures  iné- 
gales ,  lancéolées ,  aiguës ,  très-acuminees.  La  co- 
rolle efl  une  fois  plus  longue  que  le  calice.  Les 
goufles  font  étroites  ,  alongées ,  comprimées  >  un 
peu  courbées,  compofées  de  ix  à  huit  articula- 
tions arrondies  extérieurement  ,  prefque  gla- 
bres »  hériffées  de  poils  très-courts,  éunt  vus  à  la 
loupe. 

Cette  plante  a  été  recueillie  à  Monte- Video  par 
Commerfon.  (  V.f  in  herb.  Jujpeu,  ) 

142.  Sainfoin  en  fiaux.  Hedyfarum  faicatum. 

.  Hedyfarum  foliîs  pinnatis  ;  foliolis  villofis,  o  vato» 
funeatiSy  minimis;  pedunculis  axillaribus  fubunifloris , 
leguminibus  falcatis  ,  cauie  villofo.  (  N.  ) 

Sts  t  ges  font  cylindriques,  velues,  très-ra- 
meufes»  divifées  en  rameaux  alternes  «  nombreux^ 
^n  peu  rouge âtres  »  prefque  filiformes,  garnis 
de  feuilles  alternes,  pétiolées,  ailées,  avec  une 
impaire  ;  compofées  de  cinq  à  fept  folioles  petites, 
jPY^les^  ^n  peu  rétrécies  ^n  coin  aleui  bafe^  ^ïQn- 


S  A  I 

dies  à  leur  fommet,  entières,  pubefcentes  ou  re- 
lues à  leurs  deux  faces ,  yenes  «  longues  de  trois 
à  quatre  lignes^  prefqu'égales.  Les  pétioles  font 
courts»  muiiis  à  leur  ]}are  de  flipules  lancéolées  « 
acuminées,  pubefcentes^  â  nervures  droites. 

Les  fleurs  font  ficuées  dans  raiffelle  des  feuilles  » 
fupportées  par  des  pédoncules  capillaires  ^  beau- 
coup  plus  longs  que  les  feuilles ,  cnargés  de  poils 
très- fins,  longs,  ouverts,  fouvent  uniflores  ou 
bien  articulés ,  &  un  peu  flexueux ,  foutenant  i 
chaque  articulation  une  fleur  pédiculée,  garnie  de 
braaées  fort  petites,  aiguës.  Les  calices  font  très* 
courts,  velus,  à  cinq  dents  prefqu'obtufes.  La 
corolle  efl  petite  ;  les  goufles  articulées,  compris 
mées ,  couroées  en  faux  antérieurement ,  compo- 
fées de  ftx  ou  huit  articulations  arrondies,  furtouc 
à  leur  côté  extérieur;  pubefcentes  j  un  peu  rudesj 
à  une  feule  femence. 

Cette  plante  a  été  découverte  par  Commerfon 
dans  le  Bréfil,le  long  de  la  rivière  de  Rio- Janeiro. 
(  y.f  in  herb.  Jujpeu,  ) 

143.  Sainfoin  du  Bréfil.  Hedyfamih  braJUia-- 
num, 

Hedyfarum  glutinofum  ,  foliis  pinnatis  ,  foliolis 
ovato-ellipticisy  fpicis  axillaribus  ^  articulis  fubinfia^ 
tis  ,  vifciijfb'hifpidis,  (  N.  ) 

Hedyfarum  glutinofum  ,  fpicis  axillaribus.  Com- 
merf.  Herb.  mff. 

• 

On  diflingue  cette  efpèce  aux  poils  glanduleux 
&  vifqueux  répandus  prefque  fur  toutes  fes  par* 
ties ,  &  à  fes  goufles,  dc^nt  les  articulations  fonc 
petites ,  renflées. 

Ses  tiges  fe  divifent  en  rameaux  alternes,  nom- 
breux,  diffus,  cylindriques,  chargés  de  poils  iné- 
gaux >  glutineux ,  garnis  de  feuilles  alternes  >  pé- 
tiolées, ailées,  avec  impaire  $  compofées  de  fo- 
lioles au  nombre  de  onze  à  treize ,  vertes  à  leurs 
deux  faces ,  ovales  ,  prefqu'elliptiaues ,  longues 
d'environ  quatre  lignes  fur  deux  de  large, légère- 
ment pubefcentes,  un  peu  ciliées  à  leur  contour. 
Les  pétioles  font  courts,  hifpides,  munis  i  leur  bafe 
de  flipules  brunes,  courtes,  aiguës. 

Les  fleurs  fortent  de  Taiffelle  des  feuilles  ,  dif- 
pofées  en  épis  lâches ,  plus  longs  que  les  feuilles  $ 
écartés  des  tiges  en  angle  droit  »  foutenant  des  pé« 
doncules  partiels,  longs  de  deux  ou  trois  lignes j^ 
très-vifqueux$  munis  à  leur  bafe  de  bradées  cour« 
tes,  larges,  amplexicaules ,  arrondies,  pref<^ue 
réniformes,  marquées  de  flries  droites,  &  ciliées 
à  leur  contour.  Les  fleurs  font  petites  $  les  calices 
très- velus,  courts^  â  cin(}  petites  dents.  Les  goufTes 
font  très-étroites  «linéaires  ,  articulées ,  très-gla> 
tineufes,  hériffées  de  poils  courts  <  nombreux  ^ 
glanduleux  i  con^fées  d'articuUiîoDS  pertes,  on 
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exi  ovales  ou  arrondies  ^  convexas  dans  leur  mi- 
iea^  à  leurs  deux  faces. 

Cette  plante  a  été  recueillie  dans  le  BréiîU  à 
Rio-Jaoeiro«  par  Commerfon.  {  V.  f»  in  herk. 
Jufteu.  ) 

144.  Sainfoin  à  fruits  pendans.  Hcdyfarumpen- 

dulum, 

Hedyfarum  foliis  pinnatis  ;  foHolis  ovatis  ,  puhef- 
ctntihus  minimis  f  calicihus  viridihus  ,  fubglabfis  y 
raccmis  apicc conftrtisî  Uguminibus pendulisy  fubk'tf- 
pidis.  (  N.  )  ^ 

I^^Eadem ycalîcihus i$canO'puhefcentiius»  (  N.  ) 

Cette  efpèce  eft  remarquable  par  fes  goufles 
pendantes  à  Téxtrénnilté  de  leur  pédoncule ,  &  par 
fes  fleurs  réunies  ordinairement  en  paquets  i  Tex* 
trémité  des  grappes. 

Ses  tiges  font  grêles,  cylindriques,  un  peu  pu- 
befcentes ,  médiocrement  rameufes^  hautes  de  fix 
à  huit  pouces  &  plus ,  ^sirnies  de  feuilles  alternes  , 
ailées j  cornoofées  de  folioles  petites ,  bppofées, 
au  nombre  de  quinze  à  dix-neuf,  ovales,  obtufes 
i  leurs  deux  extrémités ,  fouvent  mucronées  , 
vertes  à  leurs  deux  faces,  légèrement  pubefcentes, 
entières^  longues  de  trois  lignes  $  les  pétioles 
courts ,  munis  de  fiipules  ovales,  acuminées,  ve- 
lues à  leurs  bords. 

Les  fleurs  forment  des  grappes  axillaires  &  ter- 
minales, longues  de  trois  à  quatre  pouces  s  les 
fleurs  inférieures  ,  disantes,  folitairesj  celles  de 
la  partie  fupérieure  rrès-rapprochées ,  prefqu'ag- 
glomérées,  foutenues  par  des  pédoncules  longs  de 
trois  i  quatre  lignes  &  plus,  pubefcens  i  garnis  de 
braâées  courtes,  petites,  aiguës,  un  peu  blan- 
châtres &  velues.  Les  calices  font  tubulés,  ver- 
dâtres,  un  peu  hifpides;  divifés,  à  leur  orifice,  en 
cinq  dents  inégales  «  lancéolées,  acuminées.  La 
corolle  eft  grande,  de  couleur  jaune  j  l'étendard 
prefqu'un  oeu  plus  long  que  la  carène ,  d'un  jaune 
bran  fonce  en  dehors.  Le  fruit  eft  une  goufle  pen- 
dante i  l'extrémité  du  pédoncule  partiel ,  écarté 
en  angle  droit  du  pédoncule  commun;  les  articu- 
lations ,  au  nombre  de  fept  à  huit ,  font  compri-  ' 
mées,  arrondies  en  dehors»  légèrement  hifpides. 

La- variété  t  ne  m'a  paru  différer  de  cette  efr 
pèce  que  par  (es  calices  pubefcens  8c  blanchâtres, 
par  fes  tiges  également  pubefcentes  :  les  feuilles , 
dans  leur  jeuneflè ,  préfentent  le  même  caraç-^ 
tère. 

Ces  deux  plantes  ont  été  recueillies  par  Comr 
merfon,  dans  le  Paraguai,  à  Monte-Video.  (  K./. 
in  kcrh.  Juffieu,  ) 

145-.  Sainfoin  de  Virginie.  Hedyfarum  virgi^ 
micidm,  Linn. 

Htdyfarum  foiiis  pinnçtis  ^  cand^  fhuicofo  }  iegU" 
Bofani^uf.  Tome  Vl, 
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minibus  artîculatls ,  glabris  }  pedun:uUs  ereBis,  Linn. 
Spec.  Plant,  vol.  ?;. pag.  lof 8.  —  Gronov.  Virgin. 
I74.  —  Willden.  Spec.  Plant,  vol.  3.  pag.  11 12. 
n**.  loi. 

i5.  Hedyfarum  (alpinum  amerîcanum  ) ,  ereBum; 
foliis  pinnatis  ;  fiipulis  fubvaginantibus  ,•  Uguminibus 
patulis  ,  glabris  y  ex  utrâquefuturâ  uirticulatis  ;  arti" 
culis  brevi'ovalibus,  Michaux,  Flor.  boréal.  Amer, 
vol.  2.  pag.  74. 

II  paroît  que  Ton  eft  fort  incertain  de  la  plante 
à  laquelle  Lmné  a  donné  le  nom  de  Vkedyfarum 
vtrginicum ,  qui  reftera  long-tems  douteufe  tant 
que  nous  ne  connoîtrons  pas  l'individu  d'après  le- 
quel il  a  établi  cette  efpèce ,  d'autant  qu'il  n'en  a 
donné  ni  cité  aucune  figure.  D'après  cet  auteur, 
les  tiges  de  cette  plante  font  ligneufes ,  fes  feuilles 
ailées ,  fes  gouffes  droites,  pédonculées,  glabres  ^ 
articulées. 

La  plante  que  Michaux  y  rapporte  avec  doute, 
&  à  laquelle  il  a  donné  un  autre  nom ,  a  des  tiges 
droites  j  les  feuilles  compofées  de  folioles  ovales,, 
oblongues ,  pileufes  5  garnies  de  llipules  prefque 
vaginales  j  des  goufles  glabres ,  articulées  5  fes  ar- 
ticulations courtes ,  ovales ,  arrondies  à  leurs  deux 
côtés. 

Cette  plante  croît  dans  les  contrées  feptentrio- 
nales  de  l'Amérique,  au  Canada,  le  long  des  cata- 
radies  des  montagnes.  Celle  de  Linné  fe  trouve 
dans  la  Virginie,  if 

SAJORE.  Piukenetia.  Genre  de  plantes  dicoty- 
lédones, à  fleurs  monoïques,  polypétalées ,  de  la 
famille  des  euphorbes,  qui  a  des  rapports  avec  les 
dalechampia ,  &  qui  comprend  des  arorifleaux  exo- 
tiques à  l'Europe,  i  tiges  grimpantes,  à  feuilles 
alternes,  entières,  &dont  les  fleurs  font  difpofées 
en  un  épi  lâche. 

Le  caraâère  eflentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Des  fleurs  monoïques  ;  point  de  calice  ;  une  corolle 
à  quatre  pécules  y  huit  itamines  dans  les  fleurs  mâles ^ 
réunies  par  leurs  filamens  ;  un  flyle  très-long  dans  les- 
fleurs  femelles  ;  unftigmate  pelte  ,  à  quatre  lobes  ;  une 
capfule  comprimée  «  a  quatre  lobes  ,  à  quatre  logfs  & 
autant  de  fimencfs, 

CaILACTÊRB     ctNÉRIQUC. 

Les  fleurs  font  monoïques ,  difpofées  fur  un 
même  épi ,  dont  les  femelles  occupent  la  partie 
inférieure. 

Chaque  fleur  mile  offre  ; 

I*.  Point  de  ealicç ,  i  moins  qu'on  ne  regarde 
comme  telle  la  corolle. 

2®.  Une  corolle  compo(ee  de  quatre  pétales  ova* 
les  •  trèS'Ouverts. 
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3**.  Huit  etamînes^  dont  les  filamens  très-courts 
font  réunis  en  un  feul  corps  >  les  anthères  fimples 
&  droites. 

4**.  Quztre giandes  (îtuées  à  la  bafe  des  étamines^ 
furmontées  de  poils  plus  longs  que  les  étamines^ 
&  qui  paroiflent  être  l'ovaire  avorté. 

La  ^^\xx  femelle  y  ordinairement  folitaîre  ï  la  bafe 
de  chaque  épi ,  otFre  : 

1*^.  Le  calice  &  la  coroUe  comtne  dans  Içs  fleurs 
mâles. 

2®.  Un  ovaire  fupérîeur ,  quadrangulaire ,  fux- 
monté-  d'un  ilyle  filiforme  ,  extrêmement  long  , 
incliné^  ternuné  par  un  ftigmate  peité^  à  quatre 
Jobes  planes^  obtus  ;  chaque  lobe  ponâué  dans  le 
milieu  à  fa  face  fupérieure. 

Le  fruit  eft  une  capfule  comprimée ,  à  quatre 
angles,  chaque  angle  relevé  en  carène;  à  quatre 
loges ,  chaque  loge  divifée  en  deux  valves ,  & 
contenant  une  femence  arrondie,  comprimée ^  un 
peu  acuminée  à  une  de  fes  faces. 

Ohfervations.  Ce  genre  a  été  confacré ,  par  Plu- 
mier,  à  la  mémoire  de  Plukenet ,  célèbre  bota- 
nifte  anglais ,  qui  a  beaucoup  contribué  aux  pro- 
grès de  la  fcience  par  les  figures  d'un  grand  nom- 
bre de  plantes  qu'il  a  fait  graver  à  fes  dépens,  au 
nombre  d'environ  fix  mille,  dans  fon  Almagefie  & 
fa  Phytograpkie  botanique^ 

£  S  P  â  C  £. 

Sajore  grimpante.  Plukenetia  volubilis,  Lînn. 

Plukenetiafoliis  cordatis  yferratis  ^  lax^  petiolatis; 
fioribus  fubracemofis,  (N.) 

Plukenetia  fcandens  ,  kederA  foliis ,  fetratis  i  ftvMu 
tetragôno,  Linn.  Syft.  Plant,  vol.  4.  pag.  181.  — 
Plumier ,  Gêner,  pag.  47.  tab.  i }.  —  Burm.  An^er. 
tab.  226.  —  Lam.  III.  Plant,  tab.  788. 

Sajor  volubilis  ,  fruciihus  comiculatis.  Rumph. 
Amboin.  vol.  i.  pag.  194.  tab.  79.  fig.  2. 

C'eft  un  arbrifleau  dont  les  tiges  font  fouples, 
grimpantes  , .  farmenteufes  «  glabres  ,  rameufes  , 
garnies  de  feuilles  alternes >  pétiolées^  entières, 
larges ,  disantes ,  amples  »  échancrèes  en  cœur  à 
leur  bafe ,  dentées  en  fcie  à  leur  contour ,  aiguës, 
nn  peu  acuminées  à  leur  fommet,  glabres  à  leurs 
deux  faces ,  fupportées  par  de  longs  pétioles  très- 
flexibles. 

Les  fleurs  font  fituées  dans  Taiffelle  des  feuilles, 
difpofées  prefqu'en  grappe  fur  un  épi  'âche ,  pé- 
doncule :  ces  fleurs  font  monoïques.  Il  n'exifte 
qu'une  feule  fleur  femelle ,  placée  folitairement  à 
la  bafe  de  chaaue  épi ,  pédiculée ,  facile  à  diftîn- 
guer  par  te  ftyle  frès-long  qui  s'élève  du  milieu 
de  fa  corolle  j  &  que  termine  un  ftigmate  peké  j 
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I  â  quatre  lobes  ponâ'iés  dans  letir  tntlieo  ï  leur 
face  fupérieure  :  les  fleurs  mâles  exîfteoc  feul^ 
dans  toute  la  longueur  des  ép'is  5  elles  font  pédi- 
cellées  :  leur  corolle  eft  fort  petite  j  les  filamens 
des  étamines  réunis  en  un  feul  corps  à  peine  auifi 
long  que  la  corolle.  Cette  portion  de  l'épi  fe  flé- 
trit ordinairement  après  la  fécondation,  &  il  ne 
refte  alors  qu'un  feul  fruit  fur  chaque  épi,  fupporté 
par  la  portion  inférieure  du  pédûncule  :  ce  fruit 
eft  une  capfule  comprimée  ,  cenvexe ,  à  quatre 
lobes  y  aflez  femblable  aux  fruits  des  evonymus. 

Cette  plante  a  le  port  des  bryones  ou  des  tamnus. 
Elle  croit  dans  lesMndes  occidentales,  oà  elle  a 
été  obfervée  par  Plumier.  ^ 


SALACE  de  Chine.  Salacia  ckinenfis.  Linn. 

Salacià  foliis  ovalibus  y  integerrimis  ^  acutisj  pe^ 
duncuHs  axillaribus f  unifloris,  (N.) 

Salacia  ckinenjts,  Lînn.  Syft.  Plant. vol. 4.  pag. 44. 
—  MantiiT.  293.  —  Juff.  Gêner.  Plant,  pag.  424. 

Arbrifleau  qui  fonne  un  genre  particulier,  dont 
la  famille ,  ainfi  que  la  fruâification  ,  n'eft  pas 
encore  très -bien  connue,  qui  paroit  avoir  des 
rapports  avec  les  fiilago ,  &  même  avec  les  anti^ 
defma^  dont  le  caraûère  eflentiel  confiftedans: 

Un  calice  fort  petit ,  a  cinq  divifions  ;  une  corolle  fi 
cinq  pétales;  cinq  anthères  [effiles  ^inférées fur  un  ovaire 
fupérieurj  un  ftyle  tris-court. 

Cet  arbrifleau  fe  divife  en  rameaux  anguleux, 
liftes  3  très-étalés ,  plus  épais  à  leur  bafe>  garnis 
de  feuilles  pétioiées ,  alternes ,  écartées  les  unes 
des  autres ,  ovales ,  très-entières ,  un  peu  aiguës  , 
liftes  à  leurs  deu]^  faces  ^  aftez  femblables  à  celles 
du  prunier. 

Les  fleurs  font  produites  par  des  bourgeons 
axillaires  :  il  en  fort  plufieurs  pédoncules  fimples> 
uniflores,  plus  courts  que  les  pétioles. 

Chaque  fleur  offre  : 

i*.  Un  calice  d'une  feule  pièce,  très-petît,  per- 
,  ftftant,  divifé  en  cinq  découpures  ovales,  aiguës  > 
ouvertes. 

2^.  Une  corolle  compofée  de  cinq  pétales  un  peu 
arrondis,  fans  onglets. 

}^. Trois  étamines  privées  de  filamens,  donc  les 
anthères  font  fituées  fur  le  fommet  de  l'ovaire  ^ 
divifées  en  deux  lobes  écartés  à  leur  bafe. 


4^.  Un  ovaire  arrondi ,  plus  grand  oue  le  calî 
furii;ionté  d'un  ftyle  très- court  entre  les  anthères^ 
terminé  par  un  ftigmate  fimple. 

Le  fruit  n'eft  pas  encore  connu.  Linné  foup- 
çonne  qu'il  pourroit  bien  être  à  trois  coques.. 
M.  Juflîeu  penfe  que  ce  genre  n'eft  peut-être  pas 
he|:maphrodite  «  mais  dioïqae  5  que  les  étamines 
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font  point  (ituées  fur  îe  pîftil  3  mais  fur  un  corps 
giuHuilettX  qui  occape  le  centre  des  fleurs  tnales. 

Cet  arbrilTeau  fe  rencontre  dans  la  Chine.  T> 

SALAr.  Arbor  carbonarius primas»  Rlimph.  Amb. 
•  vol.  4.  p.ig.  116,  tab.  61. 

C'eft ,  d'après  Rumphius ,  un  arbre  d'une  hau- 
teur médiocre  y  dont  les  rameaux  font  grêles , 
foupies,  d'une  couleur  verte,  mélangée  de  blanc, 
garnis  de  feuilles  oppofées ,  pétiolées ,  ovales, 
lancéolées ,  entières ,  un  peu  ondulées  à  leurs 
bords «acuminées  à  leur  fommet,  longues  de  trois 
à  quatre  poucts,  marquées  de  crois  nervures  lon- 
gitudinales, &  d'autres  tranfverfes,  un  peu  rall- 
iantes, qui  rendent  les  feuilles  rudes*  au  toucher 
à  leur  face  inférieure.  Elles  font  en  deflus  d'un 
vert -foncé,  lanugineufes,  pâles  &  cendrées  en 
dêflfous. 

Les  fleurs  ne  font  point  connues.  Les  fruits 
confident  en  de  petites  baies  d'un  brun-noirâtre, 
de  la  grofleur  de  celles  du  genévrier  commun, 
couronnées  par  le  calice  perfiftant  à  quatre  folio- 
les ovales,  aiguës  :  ces  fruits  font  difpofés  en  pe- 
tites grappes  |rès-courtes,  éparfes  fur  les  tiges. 

Ramphius  cite  ane  auoe  variété  de  cet  arbt« 
feus  le  nom  àe  faiai  miter  y.  Çembhhle  au  précé- 
^nc ,  mais  dont  Técorce  eft  mélangée  de  vert- 
cendré  S^  de  rouge  ^  le&  feuilles  d'un  vert  plus 
clair  en  delTus ,  également  verdâtres ,  mais  plus 
foncées  en  deffous.  Les  fruits  font  de  la  grofleur 
d'un  grain  de  poivre. 

Ces  deux  atbres  donnent  leurs  fruits  au  coav- 
mencement  de  l'hiver ,  &  les  confervent  irès- 
lofig-tems.  Leur  bois  eft  dur,  pefant,  de  couleur 
b'anche  tant  que  l'arbre  eft  en  vie ,  &  qui  ac- 

auiert>  par  la  defficcation',  une  couleur  rouffâtre. 
fe  fend  avec  peine,  brûle  très-bien ,  même  lorf- 
qn'il  eft  vert.  On  en  fait  d'excellent  charbon. 

Cet  arbre  croit  à  l'ile  d' Amboine ,  fur  les  col- 
lines expofées  au  vent.  T> 

SALICAIRE.  Lytkrum.  Genre  de  olantes  dico- 
rflédones  ,  a  fleurs  emaplètes ,  polypétalées  ,.  de 
la  famille  des  falicaires  >  qui  a  des  rapports  avec 
les  otpktA  &  les  crenta  d' Aublet ,  &  qui  comprend 
des  herbes  tant  exotiques  qu'indigènes  de  l'Eu- 
rope, dont  les  feuilles  font  alternes  ou  oppofées, 
&  même  quelquefois  verticillées  ;  les  fleurs  dif- 
pofées  par  venicrlles  en  épis  terminaux,  ou  quel- 
quefois axillaires. 

Le  caraâère  elTentiel  de  ce  genre  eft  d'avoirs 

Un  calice  pcfifiant ,  à  plafieurs  dents  alternative-!' 
ment  plus  petites  ;  une  corolle  k  (ix  pétales  inférés  à 
/^orifice  du  calice  ,*  une  capfule  fuperieure  ^  k  deux  loges ^ 
pmiyfptrmty  ref ouverte  par  U  calice  i  ênviroi^  déW^c 
/lamines  ;  un  pifiil. 


S  A  L  451 

Caractère   cêkérique. 

.  Chaque  fleur  offre  : 

1°.  U.i  calice  d'une  feule  pièce,  cylindrique, 
ftrié ,  perfillant ,  divifé  ordinairement  en  douze 
dents  à  fon  orifice  j  les  dencs  alternes  plus  petites. 

2*.  Une  corolle  eompofée  defix  pétales  oblongs, 
obtus,  ouverts,  inférés  par  leurs  onglets  entre  les 
dents  du  calice. 

3^.  Douze  étaminis  y  dont  les  filamens  font  fili- 
formes, de  la  longueur  du  calice,  difpofés  fur 
deux  rangs  :  ceux  du  rang  fupérieur  plus  courts  > 
terminés  par  des  anthères  (impies,  relevées. 

4**.  Un  ovaire  oblong ,  furmonté  d'un  ftyle  fu^ 
bulé,  inclirfS,  de  la  longueur  des  étamines,  ter^ 
miné  par  un  ftigmate  orbjculaire,  redrefle. 

h^  fruit  eft  une  capfule  oblongue,  acuminée ,  à 
deux  loges ,  enveloppée  par  le  calice ,  renfermant 
des  femences  nombreufes,  fort  petites. 

• 

Obfervations.  Le  genre  des  falicaires  n'eft  qu'îm- 
par&itement  déterminé ,  la  plupart  des  caraâères 
qui  le  conftituent  étant  très- variables.  Il  ne  faut 
compter  ni  fur  le  iiombre  des  étamines  ni  fur 
celui  des  pétales  :  i  peine  connoiffons-nous  deux 
ou  trois  efpëces  eu  il  foit  conftamment  le  même. 
Les  dents  calicinaUs  font  foumifcs  à  la  même  va- 
riabilité.  Il  ne  refte  que  le  fruit  ou  la  capfule, qui 
doit  être  divifée  en  deux  logri ,  à  plufieuts  le- 
mences ,  recouverte  par  le  ca4ice  perfiftant  ;  mais 
de  nouvelles  plantes  ont  été  iiitioduites  dans  ce 
genre  «.auquel  elles  convenoient  parfaitement,  ex« 
cepté  que  leur  capfule  n'avoit  qu'une  feule  loge  j. 
â^  que^  dans  quelques-unes ,  les  femences  étoient 
bien  moin^  nombreufes ,  &  aaachées  fur  un  pla- 
centa central.  La  crainte  de  rendre  les  genres  trop 
nombreux^  furfiout  lorfqu'ils  ont  pour  bafe  des 
caraâères  d'une  médiocre  confidération ,  a  fait 
placer  ces  nouvelles  plantes  parmi  \ts  falicaires/ 
D'autres  botaniftes  ont  cru  ,  non  fans  raifon ,  que  , 
pour  conferver  aux  fiilicaires  le  cara£tère  le  plusr 
eflfentiel  de  leur  genre»  ils  dévoient  en  exclure  ces 
efpèces,  &  en  former  des  genres  nouveaux.  Je 
n'aurois  pas  été  très-éloigné  de  cette  opinion  fi 
Tordre  alphabétique  ne  m'eût  empêché  de  parler 
de  plafieurs  plantes  qui  ne  pouvoient  plus  êtr^ 
pUcée»  aiUeujrsi  que  dans  cet  ahicle* 

£  s  p  i  c  E  s. 

I.  SalicAIKE  commune.  Vuhrum  falicaria. 
Linn.  • 

Lytkntmfoliis  oppojitis  y  cordato- lanceolatis  ;  ilo'* 
riiusjpicdiis  yd0dtcandris.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i. 
pag.  (>40*  —  Miller,  Diâ.  n".  i.  —  Scap.  Caro^ 
n?.  jôf.  —  Pollich,  Pal.  n*.  450.  —  BlacW,  tab, 
rio»~  (Bdûr>  Flor*<lan«  tab.  671.— Kniph.  Ceo^ 
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tur.  y.  n®.  yj.  — HofF.Gerai.  i6i, —  Roth.Germ. 
vol.  L  pag.  205  s  II.  ^10.  —  Lam.  Illuftr.  Gener. 
tab,  408.  fig.  I.  —  Poiretj  Voy.  en  Barbar.  vol.  2. 
pag.  171. 

Lythrum  folîis  oppofitU  &  vertlcillatis  »  fioribus 
fpicatis,  Gérard  j  Flor.  gall.  Prov.  pag.  459. 

Lythrum  foliis  oppopds.  Hort*  Cliff.  178.  — 
Flor.  fuec.  39}.  422.  —  Roy.  Lugd.  Bat.  458.  — 
Guect.  Scamp.  2.  pag.  122. 

Lythrum  foliis  vertîcillatîs.  Flor.  lapp.  pag.  197. 

Salicaria  fpicata.  Lam,  Flor.  franc,  vol.  3.  pag. 
105.  n®.  731. 

Salicaria  foliis  Unceolatis  j  fubhirfutis  ^fioribus 
fpicatis.  Haller.  Helv.  n®.  854. 

lyjimachia  fpicata  y  purpurea.  C*  Bauh.  Pin.  246. 

Lyfimachia  purpurea  j  commuais  ,  major»  Cluf. 
Hift.  2.  pag.  51. 

Lyfimachia  purpurea  y  quibufdam  fpicata,  J.  Bauh. 
Hift.  2.  pag.  902.  Icon. 

Pfeudolyfimachium  purpureum,  altcrum,  DodoD. 
Pempt.  86.  Icon. 

Lyfimachia  ahtra,  Camer.  Epit.  pag.  687.  Icon. 

Salicaria  vulgaris ,  purpurea  y  foliis  oblongis. 
Tournef.  Infl.  R.  Herb.  253.  —  Garid.Aix.  419. 

jS .  Idem  j  foliis  latioribus ,  fuperioribus  ,  fubrotun- 
dis  f  fubhirfutis,  (  N.  ) 

Blattaria  rubra  ,  fpicata  y  major  ;  folio  fubrotundo» 
Morif.  Oxon.  Hift.  2.  pag.  490.  $.  j .  tab.  10. 
fig.  II. 

Salicaria  purpurea  y  foliis  fubrotundis.  Tournef. 
Inft.  R.  Herb.  253. 

Lyfimachia  fpicata  y  lamtginofa  y  folio  fuirotundo  y 
flore  purpureo.  Tournef.  H.  R.  Parîf. 

Lyfimachia  fpicata  y  purpurea  /  folio  fubrotundo  y 
ocymifacie,  Munt.  Hift.  744. 

y.  Lyfimachia  trifolia ,  fpicata  y  purpurea,  Boccon. 
Muf.  167. 

^.  Lyfimachia  quadrifblia  y  purpurea  ;  mollioribus 
&  longioribus  foliis*  Boccon.  Muf.  167. 

C'eft  une  de  ces  belles  plantes  qui  ornent  agréa- 
blement le  bord  de  nos  étangs  &  de  nos  rivières^ 
remarquables  par  fes  longs  &  beaux  épis  de  fleurs 
purpurines. 

^  Ses  tiges  s'élèveat  ï  la  hauteur  de  trois  à  quatre 
pieds  ;  elles  font  fermes  y  droites  3  quadrangulai- 
res  y  quelquefois  rougeâtres^  légèrement  velues ^ 
très-rameufes  vers  leur  partie  fupérieure ,  garnies 
de  feuilles  fefliles^  oppofées^  quelquefois  ternées 
&  même  quaternées^  étroites,  alongées^  lancéo- 
lées^ prefque  glabres  ou  légèrement  pubefcences^ 
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r  échancrées  en  cœur  à  leur  bafe ,  entières  à  leors 
l  bords  y  aiguës  &  même  très-pointues  a  leur  fom* 
met }  elles  varient  beaucoup  dans  leurs  propor- 
tions j  tantôt  très-étroites  &  plus  longues ,  tantôt 
plus  larges,  prefqu'obtufes,  vertes  en deftiis  > plus 
pâles  ^  prefque  blanchâtres  en  deflous. 

Les  fleurs  font  difpofées  prefque  par  verticilles 
oppofés^  dans  Taiftelle  des  feuilles  fupérièures, 
feftiles  ou  légèrement  pédonculées^  ordmairement 
en  aflez  grand  nombre  >  quelquefois  plus  rares  ; 
elles  forment  par  leur  enfemble  un  long  épi  termi- 
nal y  Ample  ou  rameux  dans  quelques  variétés.  Le 
calice  eft  tubulé  y  cylindrique ,  fortement  ftrié  » 
velu,  particulièrement  fur  les  angles  $  divifé  à  fon 
orifice  en  douze  petites  dents  ,  les  alternes  plus 
courtes.  La  corolle  eft  d'une  belle  couleur  purpu- 
rine ,  compofée  de  fix  pétales  oblongs,  obtus ,  qui 
renferment  une  douzaine  d'étamines  plus  courtes 

Sue  la  corolle  5  la  capfule  eftoblongue,  acuminée^ 
ivifée  en  deux  loges  y  enveloppée  par  le  calice. 

La  variété  fi  eft  une  des  plus  remarquables  de 
cette  efpèce.  Ses  feuilks  intérieures  font  très-lar- 
ges, prefqu'ovales^  médiocrement  rétrécies  i  leur 
fommet ,  un  peu  velues  s  les  fupérieures  &  celtes 
qui  accompagnent  les  fleurs  font  prefque  rondes  y 
bien  plus  courtes,  fouvent  longuement  acuminées^ 
ciliées  à  leurs  bords  >  plus  longues  que  les  fleurs 
qu'elles  cachent  en  partie  :  je  l'ai  recueillie  dans 
les  environs  de  Paris  j  fur  les  bords  de  l'étang  de 
Marcomy. 

Cette  plante  croît  en  Europe  s  elle  eft  fort  com- 
mune fur  le  bord  des  ruifle^uXj  des  étangs  &  des 
foffés  aquatiques.  :^  (  K.  v.) 

Cette  plante  pafle  pour  vulnéraire^  aftringente  ; 
elle  eft  recommandée  contre  les  diarrhées  invé- 
térées y  les  pertes  qui  ne  font  accompagnées  ni  de 
chaleur  ni  d'irritation.  Quoiqu'elle  pafle  pour 
inutile  dans  les  prairies ,  elle  ne  Teft  pas  «fans  les 
pâturages^  où  tous  les  beUiaux  la  mangent,  excepté 
les  cochons. 

2.  SalicaiRE  effilée.  Lythrum  virgatum.  Lino. 

Lytrum  foliis  oppofitis^  lanceoUtis;  panieulâ  vir^ 
gatâ  ;  jlûribusdodecandris y  ternis.  Linn.  Spec.  Plant. 
642.  —  Gmel.  Sibir.  vol.  4.  pag.  175.  —  Hofiin. 
Germ.  1 62.  —  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  865 . 

Lythrum  {zuRrhcutn) y  foliis  oppofitis  y  lineari- 
lanceoUtis  y  fubfefiilibus  y  nitidis.  Jacq.  Hott.  Vind* 
243 .  —  Flor.  auftr.  tab.  7. 

Salicaria  glabra ,  ramofiffima  y  longiffiasis  &  ^/i- 
guftijjf  mis  foliis»  Amm.  Ruth.  89. 

Salicaria  glabra  y  longioribus  &  anguftioribus  Jh^ 
liis.  Amm.  Ruth.  88* 

Lyfimachia  rubra ^  non  filiquofa.  C,  Bauh.  Pin* 

246. 
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Lyfimachia  ruhra  ^  fecunda  feu  minor.  Claf.Hlft. 

Lyfimachia  fecunda  feu  minor  f  rubrofiore.  Cluf. 
Stirp.  pann.  pag.  478.  tab.  477. 

Ses  tiges  font  droites ,  lifles ,  c[uadrangulaires , 

*  hautes  d'environ  deux  pieds  ^  divifées  en  rameaux 
grêles ,  longs ,  effilés  ,  alternes ,  formant  par  leur 
cnfemble  une  ample  panicule  j  garnies  de  feuilles 
oppofées ,  étroites ,  lancéolées ,  aiguës,  glabres  à 
leurs  deux  faces ,  rétrécies  à  leur  bafe  prefqu  en 
pétiole  ^  luifantes  ,  entières  à  leurs  bords  >  quelque- 
fois les  fupérieures  font  alternes. 

Les  fleurs  naiflent  vers  Textrémité  des  rameaux  j 
elles  font  au  nombre  de  deux  ou  trois  dans  chaque 
aiflelle ,  chacune  d'elles  pédiculée,  &  formant  pref- 
qu'une  petite  grappe.  La  corolle  eft  rougeâtre  ou 
purpurine  ,  &  renrerme  une  douzaine  d'écamines. 

Cette  plante  croit  dans  les  lieux  humides  &  les 
prés,  en  Autriche,  dans  la  Sibérie,  la  Tarta- 
rie  ,  &c.  On  la  trouve  auffi  dans  la  Caroline  ,  où 

*  elle  a  été  recueillie  par  M.  Bofc  ,  qui  a  bien  voulu 
m'en  communiquer  un  exemplaire.  ^  (f^'f) 

z.  Salicairb  zcuToinée.  Lytkrum  acuminatum. 
Willd. 

Lytkrum  foliis  oppofitis  ,  laneeolato-acuminatis  , 
racemo  elongato  ^pedunculis  foUtariis.  Willd.  Spec» 
Plant,  vol.  2.  pag.  6G6,  n®.  3. 

Salicaria  orientalis^  falicis  folio ^acutiffimO  S/gla- 
hro.  Tournef.  Coroll.  18. 

Quoique  le  port  de  cette  plante  foît  affex  fem- 
blable  à  celui  ou  lytkrum  virgatum,  elle  en  eft  ce- 
pendant très-diftinûe  par  fes  feuilles  beaucoup 
plus  longues  &  plus  acuminées,  rudes  à  leurs  bords, 
ainfique  par  fes^eurs  folitaires^  plus  étroites. 

Ses  tiges  font  droites,  hautes  d'un  à  deux  pieds, 
â  peine  munies  d'un  ou  de  deux  rameaux  >  garnis 
de  feuilles  oppofées ,  feffiles  ,  lancéolées ,  étroites, 
rétrécies  a  leur  bafe,  longuement  acuminées  à  leur 
fommet,  glabres  à  leurs  deux  faces,  très-entières 
&  rudes  à  leurs  bords,  légèrement  veinées,  lon- 
gues de  deux  pouces  &  plus;  celles  qui  accompa* 
gnent  les  fleurs  font  plus  courtes,  linéaires,  lan- 
céolées; les  dernières,  fubuléés ,  plus  courtes  que 
les  calices. 

Les  fleurs  font  folitaires  &  point  en  grappes 
dans  Taiflelle  des  feuilles  j  elles  forment  par  leur 
enfemble  un  épi  grêle  &  droit  à  l'extrémité  des 
rameaux  ,  long  d'environ  un  demi-pied.  Leur  ca- 
lice eft  cylindrique  ,  prefqu'en  forme  de  clou , 
ilrié ,  muni  de  douze  dents  à  fon  orifice.  La  co- 
rolle eft  compofée  de  fix  pétales  lancéolés, aigus; 
Jes  étamines  auffi  longues  que  la  corolle. 

V 

Cette  plante  croit  dans  rOiieDC&  la  Géorgie,  of 
CDefcripuex  Willd) 
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4,  Salicaire  à  fleurs  verticillées.  Lytkrum  ver- 
ticillatum,  Linn. 

Lytkrum  foliis  oppofitis  ,  fubtomentofis  ,  fuhpetio* 
latis  }  fioribus  vtrticillatis  ^  laceralibus.  Linn.  Spec. 
Plant,  vol.  I.  pag.  641.  —  Miller  ^  Dîâ.  n**.  6. — 
Willden.  Spec  Plant,  vol.  2.  pag.  866,  n**.  5. 

Lytkrum  foliis  oppofitis  3  fioribus  verticillatis , 
Gronov.  Virgin,  ji. 

Lytkrum  (  verticillatum  )  ^  foliis  lanceolatis  ^  op- 
pofitis^ pet ioUtis  i  fioribus  axillaribus  ^  fubvenicil- 
latïm  aggregatis  ;  fruHibus  globofis.  Michaux  j  Flor. 
boréal.  Amer.  vol.  i.  pag.  iSi* 

Decodon  aquaticus,  Walter.  Flor.  carol.  pag* 
137.  —  Gmel.  Syft.  Nat.  vol.  i.  pag.  677. 

Ses  tiges  font  droites^  roides»  hautes  d'environ 
un  pied  &  demi ,  tomenteufes ,  pulvérulentes ,  té- 
tragones ,  rameufes ,  garnies  de  feuilles  oppofées , 
médiocrement  pétiolées»  oblongues,  lancéolées, 
rétrécies  à  leur  bafe,  légèrement  tomenteufes. 
Les  fleurs  font  axillaires ,  diipofées  autour  des 
rameaux  en  verticilles  latéraux  ;  elles  font  d'une 
couleur  pourpre  pâle  «fûpportées  par  des  pédon- 
cules courts  &  droits,  puDefcens,  prefque  cam- 
panules, prefque  globuleux  ;  le  calice  eft  divifé  en 
dix  à  douze  dents  i  fon  orifice  ;  la  corolle  eft  pur- 
purine, grande,  compofée  de  cinq  à  fix  pétales 
onguiculés i  les  étamines,  au  nombre  de  dix,  ont 
des  filamens  fétacés,  plus  longs  que  la  corolle  j 
terminés  par  de  petites  anthères  globuleufes  ;  l'o- 
vaire furmonté  d'un  ftyle,  auquel  fuccède  une 
capfule  globuleufe  j  divifée  en  trois  loges,  félon 
Walterius  ;  s'ouvrant  en  trois  valves ,  contenant 
un  grand  nombre  de  femences  fort  petites. 

Cette  plante  croît  dans  les  endroits  marécageux 
de  rAmérioue  feptentrionale ,  depuis  le  Canada 
jufque  dans  la  Floride.  (^V.f,  in  kerb,  Lamarck,) 

f., Salicaire  à  feuilles  linéaires.  Lytkrum  li" 
neare^  Linn. 

Lytkrum  folits  oppofitis  ^  linearibus  ;  fioribus  op* 
pofitis  y  kexandris.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag. 
641.  —  Miller,  Diâ.  n^.  8.  —Willden.  Spec. 
Plant,  vol.  2.  pag.  868.  n**.  11. 

Lytkrum  foliis  linearibus  ,  fioribus  kexandris  ,  fo^ 
litariis,  Gronov.  Virgin.  62. 

Lytkrum  (lîneare),  glabrum;  caule  virgatïm  pa* 
niculato  ,  tetragono  ;  foliis  fuboppofitis  ,  linearibus  ; 
fioribus foUtari^  axillaribus,  kexandris^.MlchziXX^ 
Flor.  boréal.  Amer.  vol.  i.pag.  280. 

Ses  tiges  font  glabres ,  élancées ,  filiformes  3 
hautes  d'un  pied  &  demi  environ,  anguleufes, 
très-rameufes ,  à  quatre  faces ,  dont  les  rameaur 
font  étalés  en  panicules ,  effilés,  garnis  de  feuilles 
oppofées  j  quelquefois  prefqu'alternes ^  linéaires^ 
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entières  â  leurs  bords .  glabres  à  leurs  deux  faces  ^ 
tflez  femblables  à  ceUQsdulytkrum  hyffopifoUa. 

Les  fleurs  forment  ï  rextrémité  des  rameaux , 
par  leur  difpQfîcian^  un  long  épi^  ordinairemenc 
accompagné  à  fa  bafe  de  plusieurs  autres  latéraux 
plus  courts^  compofé^  de  fleurs  nombreufes ,  dif- 
cances,  oppoTées,  axillaires.  Leur  calice  tfi  gla- 
bre t  fort  étroit^  (trié ^  divifé  à  foti  orifice  en  dix 
dents  inégales  ^  les  alternes  plus  courtes.  La  co- 
rolle eu  fort  petite,  purpurine  ou  blanchâtre, 
comparée  de  fix  pétâtes.  Les  étamines  f-^nc  au 
nomore  de  fix  j  Tovaire  eft  ovale  :  il  lai  fuccèdc' 
une  capfule  à  une  feule  loge,  environnée  par  le 
calice  perfî&ant. 

On  rencontre  cette  plinte  dans  TAmérique  fep- 
tentriona!e ,  la  Caroline  bc  la  Virginie  ,  aux  lieux 
marécageux ,  vers  les  bords  de  la  men  "if-  (  f^,f.in 
hcrh,  Larnûrck.  ) 

6.  Salicaijle  à  feuilles  d'hyffope.  Lytkrum 
kyffopijolia. 

Saiican'u  foliis  aftemis ,  lînearîbus;  fioribus  kexan- 
dris.  Linn,  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag  642.  •— Hort. 
Upfal.  118.  —Miller,  D\&,  n^,  3.  — Scop,  Carn. 
n^,  f66.— Jacq.  Flor.  aurtr.  z.  tab.  13}. — Scholl. 
Barb.  n*',  37Z.  —  Pollich.  Pai.  n*.  4J1.  —  Hoffn. 
Germ.  172.  —  Roth.  Gcrmi  vol,  L  p,  203. 5  II. 
jzo.  — Dcsfont.  Flor.  allant,  vol.  1.  pag.  572.—* 
Poire  t.  Voyage  en  Barb.  vol.  2.  pag.  171. — Gouan, 
Monfp.  ni.  — *  Gérard ,  Flor.  gall,  Prov.  4J9. 

Lythrum  foiiis  alumis.  Hort.  Clîffort,  178. — 
Sauvag.  Monfp-  57. — Royeii,  Lugd.  Bat.  458. — 
Gort.  Gelr.  171. 

Salicaria  hyffopïfolid^  Lam.  Flor.  franç.  vol,  J. 
pag.  ioj.n°.  751.  III. 

Salicaria  foliis  linearibus  j  floribns  in  alis  feJpU- 
^us.  Hailer,  Helv.  n^  855. 

Salicaria  hyj/hpi  folio  latiore.  Tournef.  Inft,  R. 
Herb.  253.  —  Hal(er,.Jen.  147.  iHb.  6.  fig^j*. 

Hyfopifolia.  G.  Bauh.  Pin.  218. 

HyJfjpifoUa  aquatica,  J.  Baub.  Hift.  3.  pag,  792. 
Jcon. 

Hyjfopifolia  major  ,  iaU^ribu^  foiiis^  C.  Baoh. 
Pin.218.  — Prodr.  iq8.  Icon. 

Graiiola  miiior,fivc  hyjfopifolia^  Magnol.  Botafl. 
Monfp.  i2j, 

Polyaonum  aquaticum  ,majus,  Barrel.  IcoH.  773. 

^.  Sal' caria  hyffbpifolio  ,  dnguftiore.  Tournef. 
Jnft.  R.  Hcrb.  253.  — Guaridel,  Aix.  419. 

Hyjfopifolia  minor^  angujiiorîhus  foliis,  Ct  Bauh^ 
Pin.  218. 
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y.  Lyjtmackia  linifoUa  ypurpuretKtrulta.  C.  Batth .. 
Pin.  246. 

/l  SAicaria  hyjfopifolio ,  floribitsallfij.  Tourjief. 
Inft.  R.  Herb.  2J5. 

Hyjfopifolia  fioribus  albis.  C.  Bauh.  Pîn.  218. 

Des  rameaux  nombreux  ,  élancés  ;  des  feuilles 
alternes ,  linéaires  ;  àts  fleurs  à  fix  étamines,  fo« 
litaires  dans  r<iiileile  des  feuilles  ,  dillingueoc  fuf- 
fiiammenc  cette  efpèce  de  fes  congénères. 

Ses  tiges  font  hautes  d'environ  un  pied  &  demi 
ou  deux  pieds,  glabres,  prefque  cylindric^ues ,  lé- 
gèrement ftriées  ,  vertes  ou  de  couleur  gtif- ,  cen- 
drées, divifées  en  rameaux  alternes,  épars,  nom* 
breux,  grêles ,  fimplis ,  élancés,  ouverts  ,  garnis 
de  fcuilliis  alternes,  quelquefois  prefqu'oppofées , 
crès-glabres>  linéaires,  obtuf.s  ou  un  peu  aiguës» 
entières  à  leurs  bords  >  longues  au  moins  d'un 
pouce  fur  environ  trois  lignes  de  large  ,  minces  « 
légèrement  veinéesi  les  fupérieures  plus  étroites  j 
aiguës. 

.  Les  fleurs  font  toutes  axîUaires  ,  folitatres ,  trè&- 
rarement  feffiles,  fuppo^^tées  par  un  pédoncule 
fimple  ,  capillaire ,  prefqu'aufli  long  o^  le  ca* 
lice ,  droit ,  un  peu  renflé  vers  fon  fommet.  Le  ca^- 
lice  eft  petit,  tubulé^  cylindrique  ,  (trié,  divile  â 
fon  orifice  en  cinq  à  fix  dents  écartées»  aiguës, 
prefqu*égales.  La  corolle  eft  purpurine,  quelque- 
fois un  peu  blanchâtre  à  fa  bafe,  compolee  dé  fix 
pétales  ovales  ,  obtus ,  légèrement  onguiculés  ; 
ils  renferment  fix  étamines  plus  courtes  que  la  co- 
rolle. La  capfule  eft  petite,  obtufe ,  à  deux  loges. 

La  plante  ^eft  remarquable  par  fa  petitefle  ;  elle 
n'a  guère  que  fix  à  huit  pouces  de  haut.  Ses  tiges 
font  prefque  couchées»  peu  rameufes^  prefque 
filiformes ,  garnies  de  feuilles  linéaires ,  courtes  « 
très-étroites,  obtufes;  les  fleurs  feffiles;  les  cali- 
ces étroits,  aIonp,és.  Elle  peut  être  confidérée 
comme  intermédiaire  entre  cette  efpèce  &  le 
lythrum  thymifblia.  On  rencontre  auffi  des  varié* 
tés  à  fleurs  blanches. 

Gette  plante  croit  en  Europe  ,  dans  la  Suifle ,  la 
France ,  l'Italie ,  l'Angleterre ,  aux  lieux  humides» 
mondés^  Je  Tai  également  obTervée  fur  les  cotes 
de  Barbarie.  J'ai  recueilli  h  variété  ^  aux  envi--^ 
rons  de  Soiffons.  O  (  f^.v,) 

7.  Salicaire  à  feuilles  de  thym.  Lytkrum  tkj^ 
mifolia.  Linn, 

Lythrum  foliis  altemis  ^  Hnearihis ;  fiorihms  fetra>m 
petalis.  Linn.  Spec.  Fiant,  vol.  i.  pag.  642.  — - 
Lerche, in  Nov.  Aft.  A.  N. C.  V.  Append.  156.  •— 
Hoffm.  Germ.  162-— Willden.  Spec.  Plant,  vol.  z, 
pag.  270.  n®.  16.  — Gérard,  Flor.  gall.  Prov.  pag^ 
459.  n®.  }. — Gouan,  Monfp.  228. 

Lythrum  foliis  linearibus,  Sativag*  Monfp,  49^^ 
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TenîAg^offum  (  linifolium  ) ,  /0///5  Uncfolato- U- 
ncariius.  torskhjil,  Flor.  «gypt.-arab.  pag.  M- 
h^.  30. 

Salicaria  tkymîfolia.  Lamarck,  Flor.  franc,  vol.  3 . 
pag.  104.  n**.  731.  IV. 

Salicaria  minima  ,  tenuifolia.  Tournef.  Inft.  R. 
Herb.  ZJ4. 

HyffbpifoUa  minor  y  fiu  potius  tkymîfolia  marl^ 
timu.  J.  Bauh.  Hift.  3.  pag.  791.  Icon. 

Salicaria  hyJfopifoUo^  angufiiorê.  Buxb.  Hal.  290 

Pofygçnum  aquaticum  ,  minus.  Barrel»  Icon.  rar. 
tab.  773.  fig.  2. 

GratioU  minima,  v<l  kyjfopifçlia  minor,  AfagD. 
Botan.  Monfp.  1Z3. 

Un'calice  à  quatre  dents,  quatre  pétales ,  deux 
étamines,  font  prefque  les  feuls  caraaères  qui  dif- 
tinguent  cette  efpèce  du  lythrum  hyffopifolia  ;  & 
comme  le  nombre  de  ces  parties  eft  très-variable 
dans  ce*  genre  ^  il  devient  douteux  fi  cette  plante 
n'eft  pas  une  fioiple  variété  de  la  précédente  j  fur- 
tout  de  notre  variété  ^. 

Elle  eft  fort  petite  :  fes  tiges  font  droites ,  à 
quatre  faces  ^  hautes  de  fix  à  huit  pouces  \  quel- 
quefois elles  s'élèvent  jufqu'à  près  d'un  pied^  di- 
vifées  en  rameaux  alternes,  ordinairement  peu 
nombreux,  garnis  de  feuilles  alternes,  fort  peti- 
tes ,  linéaires ,  affez  femblables  à  celles  du  thym  5 
très-rapprochées ,  feflîles,  glabres  à  leurs  deux 
faces  »  obtufes ,  ou  a  peine  aiguës  à  leur  fomjnetî 
les  inférieures  fouvent  oppofées. 

Les  fleurs  font  axillaires  ,  folitaires  ;  iituées  le 
long  des  rameaux ,  fort  petites,  feffilés.  Leur  ca- 
lice efi  tubul?,  un  peu  élargi  vers  fon  orifice,  à 
quatre  ou  cinq  ftries ,  divifé  à  fon  fommet  en  qua- 
tre ou  quelquefois  cinq  dents  ouvertes,  filiformes. 
La  corolle  eft  compofée  de  quatre ,  quelquefois 
cinq  pétales  inférés  à  l'orifice  du  calice,  droits , 
oblongs ,  obtus  ,  ouverts ,  plus  courts  que  le  ca- 
lice \  ils  renferment  deux  étamines ,  auili  longues 
que  le  calice  ^  dont  les  filamens  font  filiformes , 
\ts  anthères  globuleufes^  pendantes^  à  deux  lo- 
ges. L*ovaire  eft  oblong ,  cylindrique  ;  le  ftyle 
coure,  filiforme,  incliné)  le  ftigmate  capité  :  il 
leur  fuccède  une  capfqle  cylindrique  j  à  une  loge , 
recouverte  par  le  calice  »  contenant  un  grand 
nombre  de  femences  globuleufes  y  fort  petites. 

Cette  plante  croît  en  Efpagne ,  en  Italie ,  dans 
\^s  département  méridionaux  de  la  France^  en 
Egypte  ,  aux   lieux  humides  &  ombragés.   O 

8.  SalicAirE  pétiolée.  Lythrum  petiolatum. 
Unn. 

Lythrum  foliis  oppojttis  ^  lincaribus ,  petiolatis; 
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fiorîius  dodfcandris.   Linn.    Spec.   Plaat.  vol.   i. 

pag.  641.  —  Miller,  DiSt,  n®.  7. 

« 

Lythrum  foliis  petiolatis,  Cronov.  Virgin,  yim 

Ses  tiges  font  droites^  roides^  hautes  d'environ 
deux  pieds  ,  velues ,  rameufes  >  garnies  de  feuilles 
oppofées^  linéaires, médiocrement  péciolée$.  Les 
fleurs  font  axillaires ,  folitaires  ,  petites  î  leur  ca- 
lice eft  tubulé;  leur  corolle  peu  apparente ,  d'un 
pourpre  pâle  ;  les  étamines  au  nombre  de  douxe.i. 

Cette  plante  croit  dans  la  Virginie. 

9.  Salicaire  à  grappes.  Lythrum  racemofum. 
Linn.  f. 

Lythrum  diffufum  ^  foliis  oppofitisypetiolatis,  ova» 
tis  ;  racemis  terminaUbus  y  fiorihus  oppofuis.  Linn.  f. 

Suppl.  2JO.  —  Willden.  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag. 
867.  n^.  7. 

Cette  plante  a  des  tiges  prefque  ligneufes  j  dî- 
vifées  en  rameaux  diffus ^  étalés,  pileux  &  légè- 
rement vifqueux  à  leur  partie  fupérieure,  garnis 
de  feuilles  oppofées^  pétiolées^  ovales  «  très-en- 
tières y  veinées. 

Les  fleurs  font  dîfpofées  en  longues  grappes,  fi- 
tuées  ou  dan&  la  bifurcation  des  rameaux,  ou  à 
leur  extrémité  \  elles  font  par  paires ,  oppofées  » 
écartées  les  unes  des  autres,  droites,  pédiculées^ 
garnies  à  leur  bafe  de  bradées  ovales.  Les  calices^ 
ainfi  que  les  pédicules  ^  font  vifqueux  «  garnis  dç 
poils  courts. 

Cette  plante  croît  dans  les  contrées  méridio- 
nales de  l'Amérique,  sf  (  Defcript.  ex  Linn.f.  )  ' 

10.  Salicaire  à  feuilles  ciliées.  Lythrum  cili<f 
tum,  Swartz. 

Lythrum  foliis  oppojitis  ,"  pniolatts  ,  ovatis ,  gla* 

bris  i  margine  ciliatis  ;  racemis  terminalibus ;  floribus 

fubfecundisy  decandris,  Swartz ,  Prodr.  76.  —  Idem, 

Flor.  Ind.  occid.  vol.  2.  pag.  868.  —  Willd.  Spec. 

Plant,  vol.  2.  pag.  867.  n*.  8. 

11  exifte  de  très-grands  rapports  entre  cette  ef- 
pèce &  le  lythrum  racemofum  /  elle  s'en  diftingue 
par  fes  feuilles  ciliées,  par  fes  fleurs  en  grappes 
terminales  >  médiocrement  pédonculées ,  dépour- 
vues de  braâées,  prefqu'unilatérales. 

Ses  tiges  font  ligneufes ,  droites ,  hautes  d'un 
à  trois  pieds,  hifpides ,  divifées  en  rameaux  trè> 
nombreux  ,  légèrement  velus ,  comprimés  vers 
leur  fommet,  garnis  de  feuilles  oppofées ,  pétio- 
lées,  ovales,  rétrécies  à  leur  bafe  ,  aiguës  â  leur 
fommet,  entières,  nerveufes,  veinées,  glabres  à 
leurs  deux  faces,  ciliées  à  leurs  bordv 

Les  fleurs  font  dîfpofées  en  grappes  affez  gran- 
des,  terminales ,  plus  longues  que  les  feuilles;' 
les  pédpncuks  prefqu'unilatéraux*  Le  calice  efi 
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tubulé,  oblique  à  fa  bafè ,  ventru,  divîfé  en  cinq 
dents  à  Ton  orifice ,  marqué  de  dix  ftries  noirâtres 
&  ciliées.  La  corolle  eil  compofée  de  cinq  pétales 
ovales,  obtus j  ondulés  à  leur  contour,  attachés 
entre  les  dents  du  calice  par  des  onglets  très- 
courts.  Les  étamines  font  au  nombre  de  dix  ,  plus 
courtes  que  la  corolle ,  munies  d'anthères  jaunâ- 
tres ,  fort  petites.  L'ovaire  eft  oblong ,  le  ftyle  de 
la  longueur  delà  corolle  «  le  ftignriate  (impie  & 
obtus.  Le  fruit  eft  une  capfule  qui  contient  des 
femences  comprimées  y  '  un  pen  arrondies  y  atta- 
chées fur  les  côtés  d'un  réceptacle  central  &  co- 
lumnaire. 

Cette  plante  croit  fur  les  hautes  montagnes , 
dans  les  contrées  feptennionales  de  la  Jamaïque. 
f)  (  Oefcript,  gx  Swan^.  ) 

II.  Salicaire  à  feuilles  en  cœur,  tythfum 

cordifblium,  Svart?. 

Lythrum  foliis  oppofitis  ,  fubfejfilihus ,  corda ds  , 
aciUiSyfcabrîs;  racemis  cerminaiîifis  ûxillarihufque  j 
flôribus  decandris,  Sv/artz,  Prodr.  pag.  76.  —  Idem, 
Flor,  Ind.  occid.  vol.  2.  pag.  866.—  Willd.  Spec. 
Piant.  vol.  2.  pag.  869.  n".  14. 

Ceft  une  plante  médiocrement  ligneufe  ,  donr 
Jes  tiges  font  hautes  d'un  pied ,  inclinées,  munies 
de  rameaux  pendans  ^  puis  redreffés ,  filiformes  , 
cylindriques ^  rudes  au  coucher,  un  peu  hifpides, 
garnis  de  feuilles  oppofées,  légèrement  nétiolées, 
petites ,  ovales ,  échancrées  en  cœur  à  leur  bafe , 
aiguës  à  leur  fommet,  entières  à  leurs  bords ,  ri- 
dées ,  veinées,  rudes  à  leurs  deux  faces,  plus 
pâles  en  deflfous  ,  fupportées  par  des  pétioles 
courts,  velus ,  cylindriques, 

Les  fteurs  font  difpofées  en  grappes  terminales 
&  axillaires,  fimples,  droites,  filiformes,  un  peu 
flexueufes,  garnies  d'un  grand  nombre  de  fleurs 
pédonculées  >  feuillée$.  La  corolle  eft  grande  , 
purpurine  ou  rougeâtre ,  compofée'  de  cinq  pé^ 
taies  ovales,  obtus,  onguiculés,  caducs.  Le  ca- 
lice eft  tubulé  y  dilaté  i  fa  bafe ,  flrié ,  pubefcent , 
muni  de  dix  dents  à  fon  orifice.  Les  éumines  font 
;iu  nombre  de  dix  ,  courtes,  prefau' égales;  les  an-, 
thères  d'iin  blanc-p41e  ;  l'ovaire  oolonç^  furmonté 
d'un  ftyle  fubulé  &  terminé  par  un  ftigmate  fim- 

{^le  :  il  leur  fuccède  une  capfule  mince,  à  une  feule 
oge ,  s'ouvrant  latéralement ,  contenant  des  fe- 
mences comprimées,  arrondies,  attachées  fur  un 
réceptacle  central. 

Cette  plante  croit  à  l'ile  Saint-Domingue ,  dans 
les  grandes  forêts.  (  Defçript.  tx  Syn^ani,  ) 

II.  Sali^ire  à  trois  fleurs.  Lythrum  triflorum. 
Linn.  f. 

Lythrum  glaberrimum  y  foliis  oppofitis  ,  fuhfeffili^ 
kus  ^  iançeoldtis^  intégrés  y  pcdunçulis  axHUribus^  Off 
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pofitis  ;  caphulo  trifloro.  Linn.  f .  Suppl.  pag.  249, 
—  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  866.  n®.  4. 

C'eft  une  plante  parfaitement  glabre,  très-re* 
connoitfable  par  fon  port  &  par  la  difpofition  de 
fes  fleurs  en  une  petite  tête. 

Sts  tiges  font  longues,  flexibles j  herbacées > 
glabres,  prefque  fimples.  Sts  feuilles  font  oppo- 
fées,  prefque  feffilles,  ovales,  lancéolées ,  très- 
entières  à  leurs  bords ,  un  peu  rétrécies  à  leur 
fommetj  longues  au  moins  d'un  pouce,  dif- 
tantes. 

Les  fleurs  font  axillaires  â  l'extrémité  des. ra- 
meaux ,  fupportées  par  des  pédoncules  filiformes, 
oppofés,  umples,  plus  longs  que  les  feuilles,  mu- 
nis à  leur  fommet  de  deux  braâées  lancéolées, 
canaliculées ,  très-ouvertes,  au  moins  auflî  lon- 
gues que  les  fleurs  \  ces  braâées  renferment  trois 
fleurs  fort  petites ,  égales ,  pédiculées  «  de  couleur 
bleuâtre*  L.eur  calice  eft  campanule  »  prefque  glo- 
buleux, glabre  j  veiné,  à  cinq  dents.  La  corolle 
eft  compofée  de  cinq  péules  ovales,  un  peu  arron- 
dis ,  onguiculés ,  inférés  entre  les  dents  du  calice  $ 
les  éumines  plus  courtes  que  la  corolle,  inégales  i 
les  anthères  petites ,  globuleufes  ;  le  ftyle  fili- 
forme, tto  peu  plus  long  que  les  étamines. 

Cette  plante  croît  dans  l'Amérique,  if  iV.  f, 
in  htrh,  Lam^  ) 

I } .  Salicaire  à  deux  pétales.  Lythrum  dipttala. 
Linn.  f. 

Lythrum  hifptdo-vifcofum  ,  foliis  ternis  feu  oppo» 
fitisyftffilibusy  avatis  j  foribus  axUlaribus  ,  nuta/ui^ 
bus,  dipetaiis.  Linn.  f.  Suppi.  pag.  250.  —  Willd* 
Spec.  Plant,  vol.  2.  pag,  869.  n^.  lo. 

Cette  efpèce  eft  très-diftinâe ,  agréable  par  U 
beauté  de  fes  fleurs,  qui  n'ont  que  deux  pétales. 

C'eft  un  petit  arbrifleau  dont  les  tiges  font  hîC' 
pides,  vifqueufes ,  de  couleur  brune,  divifées  en 
rameaux  alternes ,  garnis  de  feuilles  feffiles  »  op« 
pofées  ou  ternées»  ovales-oblongues,  très^nûère^ 
à  leurs  bords,  hifpides,  très-rudes  à  leurs  deux 
faces ,  luifantes  i  leur  face  fupérieure.  Les  feuilles 
inférieures  des  tiges  font  verticilliées ,  quaternées 
ou  ternées  i  celles  des  rameaux  amplement  op^ 
pofées. 

Les  fleurs  (ont  fituées  à  l'extrémité  des  rameaux^ 
dans  1  aifl*elledes  feuilles,  pédiculées  &  pendantes. 
Leur  calice  eft  fort  étroit,  linéaire,  nifpide  & 
vifqueiix.  La  corolle  eft  compofée  de  deux  grands 

E étales  droits,  en  ovale  renverfé ,  de  cduieur 
leue  ou  violette  j  attachés  à  la  partie  fupéiieure 
du  calice. 

On  trouve  cette  pl;mte  dans  l'Amérique.  T> 
(  DtfcHpt^  <x  Linn,  /.  ) 

14.  Sauc^ir^ 
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14.  Salicairb  pemphis.  Lythrum  pemphîs, 
Liiin.  f. 

Lytkrum  fruticofum  ,  hir fatum  y  folUs  oppofitîs  , 
ohlongis  ,  i/itegris  ;  floribus  àxiUaribus  ^  pedunculatU ^ 
folhariis  ;  capjulâ  circumfcijfâ,  uniloculari.  Linn.  f. 
Suppl.  pag.  449.  —  Forft.  Prodrom.  n®.  zoj.  — 
Willden.  Spec.  Plant,  vol.  1.  pag.  867.  n**.  9.  — 
Lam.  Illuftr.  Gêner:  cab.  408.  n^.  2. 

Pemphis  actdula.  Forft.  Gêner,  n**.  $4.  tab.  34. 
—  Juir.  Gêner.  Plant,  j  j  i . 

Mângium  porcellanicum.  Rumph.  Anfib.  vol.  }. 
pag.  116.  tab.  84. 

Cette  efpèce  peut  former  un  genre  particulier, 
aînfi  qu'il  a  été  établi  par  Forfter  &  JuflSeu ,  fous 
le  nom  de  pemphis ,  s*écartant  des  falicaires  par 
({Helques-unes  des  parties  de  la  fruftifica.ion ,  par- 
ticulièrement par  Tes  capfules  unilociilaires  qui 
s'ouvrent  iranfverfalewent  à  leur  bafe,  &  renfer- 
ment des  femences  attachées  â  un  réceptacle  cen- 
tral &  denté.  Nous  Tavons  confervée  ici  comme 
efpèce^  n'ayant  point  été  mentionnée  dans  la  lettre 
P,  &  M.l-amarck  n*en  ayant  pas  donné  la  gravure 
dans  fes  Illustrations  des  genres.  Elle  a  d'ailleurs  le 
port  des  falicaires  »  &  leur  reflemble  dans  fes  au- 
tres parties. 

C'eft  un  arbrifleau  dont  les  tiges  font  blanchâ- 
trc;^ ,  velues,  droites,  divifées  en  rameaux  garnis 
de  feuilles  oppofées,  ovales  ,  entières,  très-rap- 
prochées  vers  l'extrémité  des  rameaux ,  pubef- 
centet  à  leurs  deux  faces ,  rétrécies  en  pétiole  â 
leur  bafe.  Les  fleurs  font  folitatres  dans  les  aifTelles 
des  feuilles ,  fupportées  par  des  pédoncules  fim- 
ples  ,  aoiflores  ^  munis  de  deux  braâées  à  leur 
bafe. 

Leur  calice  eft  d'une  feule  pièce ,  turbiné  ou 

prefque  campanule,  fillonné^  diyifé  à  fon  orifice 

en  dooate  dents  inégales  \  les  alternes  plus  petites. 

La  corolle  eft  -blanche  ^  compofée  de  fix  pétales 

inférés  à  l'orifice  du  calice,  renfermant  douze 

Staminés  \  les  alternes  un  peu  plus  petites  \  les 

filamens  terminés  par  des  anthères  inclinées.  L'o- 

Taire  eft  un  peu  ovale  >  il  fe  convertît  en  une  cap- 

fiile  prefque  fphérique,  â  une  feule  loge,  qui  fe 

dî vîfent  tranfverfalement  en  deux  valves  vers  leur 

bafe.'EHes  contiennent  ptufiéurs  femences  .ingu- 

leufes,  attachées  à  un  réceptacle  central ,  denté, 

un  peu  (aillant. 

Cette  plante  croit  fur  les  bords  de  la  mer  j  dans 
nie  de  Ceilan  Ae  dans  celle  de  Madagafcar.  T> 

fj.  Salicairb  à  fleurs  alternes.  Lythrum  paf- 
ft^fia,  LinrK 

Ldythrdm  foliis  oppojitis  ,  ovalitut  ;  fiorièus  fej/i" 
iÎ9£Ls,  altemis  y  htxandris  ;  coule  diffûjo.  Linn.  Spec.  I 

Plant,  vol.  I.  pag.  64i.^rSwan%jOb(4rv.  i?j.     ' 

Bataniqâc.  Tome  VL 
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Pjrfonjid  herbtiiea  y  foliis  ovatis  ,  oppofti*  jfori^ 
bus  Ji.tguiaribus ,  foliis  ad  alterum  latum  interpofitis. 
Brow'n,  Jam.  pag.  195).  tab.  11.  fig.  2. 

Parfonfia.  Juif.  Gêner.  Plant,  pag.  j  ji. 

Cette  efpèce  offre  bien  moins  de  caraâères 
pour  former  un  genre  que  le  lythrum  pemphis. 
Cependant  quelques  botaniftes  ont  cru  devoir  Yé^ 
tabiir  fous  le  nom  de  parfonfia ,  d'après  fa  capfufo 
à  une  feule  loge  membfaneufe  &  le  réceptacle 
central  des  feitiences ,  caraâères  qui  d'aiiieurs  la 
feront  aifément  diftinguer  des  autres  efpèces  de 
ce  genre. 

Ses  tiges  font  herbacées,  cotrchées,  rampante^, 
&  fe  divifent  en  rameaux  fimples  »  alternes  ,  fili- 
formes ,  étalés  ,  pubefcens  ,  un  peu  flexueux  > 
garnis  de  feuilles  prefque  fefliles,  petites,  oppo- 
fées, ovales ,  nues  &  glabres  à  leurs  deux  faces  ^ 
très» entières  à  leurs  bords,  marquées  de  trois 
tiervuresr^ 

« 

Les  fleurs  (ont  fitoées  dans  les  aiflelles  des 
feuilles  fupérieures  ,  prefque  feifiles  ,  alternes , 
folitaires.  Leur  calice  eft  tubulé ,  prefque  ventru', 
ftrié,  muni,  à  fon  orifice,  deux  ou  dix  dents 
prefqu'inégales.  La  corolle  eft  d'un  rouge -pâle, 
compofée  de  fix  pétales  oblongs,  onguiculés ,  ob^ 
tus  »  qui  renferment  fix  étamines  courtes  >  deux 
plus  lengues  ^  les  anthères  blanchâtres.  L'ovaire 
eft  oblong  ;  le  ftyle  fubulé ,  un  peu  incliné  {  le 
ftigmate  arrondi ,  blanchâtre  y  légèrement  bifide  ^ 
pubefcent*  Le  fruit  eft  une  capfule  petite ,  Riem* 
braneufe ,  couverte  par  le  calice  t à  une  feule  îoge^ 
contenant  de  .deux  à  fix  femences  attachées  fur  un 
réceptacle  central. 

Cette  plante  croit  en  Amériaue  dans  les  lieux 
arides  de  la  JauMique  &  de  la  Nouvelle  -  Ef- 
pagne.  :f 

> 

16*  SalicAire  mélanie.  Lythrum  melaniumf 
Linn. 

Lythrum  foliis  oppojitis  y  ovatisf  floribus  altemis^ 
fubdecandris;  eaule  proftrato.  Linn.  Spec.  Plant.  vol<  I  • 
pag.  641.  —  Svartz  ,  Obferv.  r^î. 

Melanium  herbdctùth  y  fécUnatàtti  ;  foliis  ovatis  ^ 
oppojitis  ;fioriiusfi:tguiàrihûs  àd  alas  alternas,  BroY^n» 
Jam.  217.  * 

Ses  tiges  font  couchées  ji-Ieurbafe,  relevées  i 
leur  partie  ft^ëriettre>>afceiidanee9,  prefque  Cy- 
lindriques i  tuJeSi  hautes  d'environ  un  pied,  itié- 
diocrement  tameufes  ,  garnies  -de  feuilles  pétîo- 
lées  »  oppofées ,  affez  grandes ,  ovale$^  ^Î8^<"^'  b 
très-entière»  «  nerveufes ,  rudes  ixi  tôtitner ,  fup- 
portées par  des  pétioles  courts. 

L«s  flenn  font  alternes ,  foiittfrw^  «xiUairês^ 

pédonctttéés.  Leur  calice  «eft  tubulé  ^  élargi  obli- 
quement^ fil  bafe^  Ariéj  muni-i  fon  orifict  de£x 

Mmm 
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OU  dix  dents.  La  corolle  eft  grande  ^  d'une  belle 
couleur  purpurine ,  compofée  de  iix  pétales  on- 
fsuiculés ,  ovales  ^  obtus ,  caducs  ^  inférés  à  l'ori- 
fice du  calice.  Les  étamines,  au  nonnbre  de  huit  à 
dix ,  ont  des  filamens  courts ,  inégaux  «  terminés 
par  des  anthères  échancrées  en  cœur.  L'ovaire 
efi  oblong  )  le  fiyle  fimple  ,  fubulë  ;  le  ftigtnate 
aigu.  Il  leur  fuccède  une  capfule  grêle ,  oblongue  j 
contenant  quatre  à  fix  femences  ovales  ,  compri- 
mées >  attachées  â  un  réceptacle  central. 

Cette  efpèce  fe  rapproche ,  oar  fa  fruâification , 
du  lytkrum  parfonfia.  Elle  croit  dans  les  contrées 
méridionales  dé  l'Amérique  >  à  la  Jamaïque.  Tf. 
(  Defcript,  ex  Swan[.  ) 

SALICAIRES  (les).  SalicarU.  Famille  de 
plantes  y  ainfi  nomiiiée  parce  qu'elle  renferme  un 
certain  nombre  de  genres  qut  ont  tous  des  rap- 
ports avec  les  falicaires  qui  y  font  comprifes. 

Les  plantes  c|ui  compofent  cette  famille  font 
herbacées  ou  ligneufes  ,  munies  de  feuilles  fim- 
ples ,  oppofées  ou  alternes  ^  &  de  fleurs  axillaires 
ou  terminales. 

Leur  calice  efi  tubulé  ou  en  forme  de  pot  s  la 
€orûl/e  compofée  de  phifieurs  pécalts  en  nombre 
défini ,  inférés  à  l'orifice  du  calice^  alternes  avec 
fes  divifîons  :  ils  manquent  quelquefois.  Les  éta- 
mines  définies,  mais  indéfinies  d^ns ieslagerftromia 
&  les  manchaujia.  Leur  nombre  efi  égal  â  celui  des 
pétales  ou  double  ;  leurs  filamens  font  attachés 
vers  le  milieu  du  tube  du  calice  «  terminés  par  des 
anthères  fort  petites. 

L'dvûire  eft  fimple,  fupérieur>  furmonté  d'un 
feul  ftyle ,  terminé  par  un  ftigmate  fouvent  en 
forme  de  tête.  La  capfule,  environnée  par  le  calice 
perfifiantj  fe  divife  en  une.ou  plufieurs  loges  « 
renfermant  plufieurs  femences  attachées  à  un  ré- 
ceptacle central.  Vembryon  n'a  point  de  périf-* 
perme* 

Les  genres  principaux  contenus  dans  cette  fa- 
mille font  les  luivans  : 

♦  Corolle  polypitiile. 

Les  finkis , . . ,  Lagerftromîa. 

' .  Le^  munchaufiers Munckaufia. 

Les  ginores. Ginora, . 

Les  griflés Gri/lea. 

Les  hennés '•;......  4 .  « .  LaufonU. 

I^s  crenées  .••.%•.,..  ^  ...... .  Crenia. 

Les  falicaires .-..  * Lye^rum* 

Les  (aliquiers .;.  r*  •  • Cupkea, 

*  *  Fleurs  manquant  très  fouvent  dé  pétales. 

Les  ifnardes  1 Ifnardia,     • 

,  ■  Les  aoKTiannes Ammàf^m^^ 

.    Les  glauces,. .  • Glaux^, 

-  Les  pépUdes ,.».,«,..  Peplis^ 
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SALICORNE.  Salicomia.  Genre  de  plantes  di- 
cotylédones ^  à  fleurs  incomplètes,  de  lafairâile 
des  arroches  ,  qui  a  des  rapports  avec  les  cerato^ 
carpus  ^  &  qui  comprend  des  herbes  tant  exori- 
qiies  qu'indigènes  de  l'Europe,  dont  les  rameaux 
iont  oppofés  ,  articulés ,  dépourvus  de  feuilles , 
chaque  articulation  terminée  par  deux  dents  \  les 
fleurs  fort  petites  «  feifiles. 

Le  caraâère  eflentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  calice  entier  y  ventru;  point  de  corolle;  une  ou 
deux  éiamines  ;  un  ftigmate  bifide;  unefemence  recou^ 
verte  par  le  calice. 

Caractère    générique. 

Chaque  fleur  offre  : 

I*.  Un  calice  entier,  ventru ,  perfiftant,  prefque 
tétragone ,  confiitué  par  le  bord  en  écaille  des 
articulations. 

2^.  Point  de  corolle. 

3^.  Une  itamine  (quelquefois  deux),  dont  les 
filamens  font  fubulés^  plus  longs  que  le  calice, 
terminés  par  des  anthères  droites ,  oblongues  ^ 
tétragones,  à  deux  loges. 

4**,  Un  ovaire  fupérieur ,  ovale ,  oblong ,  fur- 
monté  d'un  ftyle  fimple  ^  très-court ,  terminé  par 
un  ftigmate  bifide. 

Le  fuit  confifie  en  une  femence  recouverte  par 
le  calice  ventru,  &  comme  enfoncée  dans  la  fubf- 
tance  des  rameaux. 

Es  Pi  c  E  s. 

I.  Salicorne  ligneufe.  Salicomia  fmticofa. 
Linn. 

Salicomia  caule  ere&o  >  fruticofo*  Linn.  Spec. 
Plant,  vol.  I.  pag.  r.  —  Lam.  111.  Gêner,  vol.  i. 
pag.  13.  n^.  34.  tao.  4.  fig.  2.  —  Desfont.  Flor. 
atlant.  vol.  i.  pag.  2.  —  Poiret ,  Voyag*  en  Barb. 
vol.  2.  pag.  7^. 

Salicomia  ciule  ereâo ,  fruticofo  ;  articulis  ramu^ 
lùrum  ancipitihus  ;  fquamis fioraliius  truncatis ^  ment" 

branacêis.  Willden.  Spec.  Plant,  vol.  I.  pag.  24* 
n^  3. 

Salicomia  articulis  fubàquaUhus  ,  citufis  ,  £nrentf>- 
diis  approximatis.  Gérard  ,  Flor.  gall.  Prov.  pag* 
32S.  n^.  2. 

Salicomia  (europea,  perennis).  Gouan,  Mon(jfr. 
pag.  2. 

Salicomia  geniculata  ,  fempervirens,  Toum .  I  *  ifb. 
CoroU.  CI,  tab.  43j.  —  Schaw,  Specim.  n*.  5^x. 
—  Garid.  Aix.  261. 

•  •  • 

Kali.  Camer.  Epie  X^*  Icoo.  Bona. 


I  . 


s  A  L 

Kull  genîculaium ,  majm,  C.  Bauh.Psn.  189. 

Sulicpmia  fempervîrens.  Sauv.  Monfp.  7/ 

Saiicomia  cauU  treâo  ^fruticofo.?  GœeL  SibirI 
iroL  5.  pag.  8.  tab.  i.  fig.  i. 

^  Sdiicornia  (ambigua)  ,  friuîculo/à,  procum^ns 
feu  ajfurgtns  ^  inordinatè  ramofa.  Mich.  Flor.  boréal. 
Amer.  vol.  i.  pag.  2. 

Cette  efpèce  a  de  grands  rapports  avec  le  fait- 
iofiÙA  hirhaceay  elle  en  dififère  par  fes  tiges  ligne u- 
itSy  beaucoup  plus  élevées^  rameufes  ,  cylindri- 
ques y  droites  ^  perfiftantes  ^  hautes  d'environ  un 
pied  &  demi  ou  deux  pieds  5  elles  font  articulées  > 
divifées  en  rameaux  nombreux ,  oppofés  ^  très- 
rapprochés ,  compofés  d'un  grand  nombre  d'arti-- 
tulations  égales  dans  toute  leur  longueur^  cour- 
tes ,  très  -  ferrées  ^  échancrées  à  leur  fommer  , 
charnues  «  dépourvues  de  feuilles  ^  terminées  fu- 
périeurement  par  une  forte  de  gaine  urcéolée> 
munie  de  deux  dents  obtufes. 

Les  fleurs  font  difpofées  dans  les  articulations 
fupérieures  s  elles  font  fcffiles^  axillaires^  fort  pe* 
titds  y  afléz  ordinairement  au  nombre  de  trois  ; 
elles  forment^  par  leur  enfemble^  un  épi  droite 
cylindrique  y  terminal  Leur  calice  efl  formé  par  le 
bord  des  articulations*  tronqué  ;  il  renferme  une 
ou  deux  étamines  plus  longues  que  le  calice.  Le 
flyle  eft  alongé  9  Caillant  hors  du  calice.  Lts  fe- 
mences  font  ovoïdes^  fort  petites. 

La  variété  js  paroit  différer  trop  peu  de  la  pré- 
cédente y  pour  qu'elle  en  puifle  être  féparée.  Szs 
tiges  ne  font  que  médiocrejment  ligneufes ,  cou- 
chées ou  relevées;  les  rameaux  diffus,  épars. 

Cette  plante  croît  dans  le  fable  Tur  les  cotes 
maritimes  de  l'Europe  méridionale,  ainfi  que  fur 
celles  de  la  Barbarie.  La  variété  /&  a  été  obfervée 
par  Michaux  en  Amérique.  T?  (  J^.  v.  ) 

Elle  poflede  les  nrvémes  principes,  &  a  les  mêmes 
propriétés  que  le  falicornia  herbacea.  On  né  met , 
dans  Tufage  que  l'on  en  fait>  aucune  difierence 
entre  ces  deux  efpèces. 

2.  Salicorne  herbacée.  Saiicomia  herbacea. 
Linn. 

Saiicomia  htrbacea  ,  patula ,  artlcuUs  apice  com- 
prefisy  emarginatO'bifÂis.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i. 
pag.  5.  —  Flor.  fuec.  i.  —  Mater,  medîc.  pag.  j6. 

—  (Eder.  Flor.  dan.  30}.  —  Lam.  Illuflr.  Gêner, 
vol.  I.  pag.  I}.  n^  J3.  tab.  4.  fig.  ï.  —  Pallas, 
Iti».  vol.  f .  pag.  479.  tab.  A.  fig.  i.  Append.  %^. 

—  Scop. Carn.  éd.  2.  n**.  i.  —  Jacq.  Vind.  pag.  i. 

—  Miller,  Diû.  n*.  i.  —  Blackv,  tab.  5J>8.— 
Gntnm,  in  Nov.  Aâ.  A.  N.  C.  tom.  3 .  Append.  2f  2. 
Ml  tbm.  5.  Append.  1 20.  —  Roth.  Cerm.  vol.  L 

fig.  I.  —  IL  pag.  I.  —  Hoffm»  Gèrm.  i.  —  Lam. 
loi:,  franc.  vpL  }.  pag.  2x7.  n^  8i}^  IL  —  Desf. 
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Flôr.  atlant.  vol.  i.  pag  3.  ^.Gérard,  Flor.  gai'.  ' 
Prov.  328.  n*.  I.  —  Vahl,  Spec.  Plant,  vol.  i. 
pag.  10.  .  . 

Saiicomia  htrbacea  ,  patula  ,  artîculis  apice  com^ 
preffis ,  tmarginato-bifidis  y  fpicis  axillaribus  ,  cppo- 
fins  y  peduncidaùs  s  fquamis  obuifis.  Willden.  Spec. 
Plant,  vol.  I.  pag.  23.  n**.  i- 

Saiicomia  (  herbacea ,  annua  ).  Gouan ,  Monfp. 
pag.  2.  n^.  I. 

Saiicomia  (herbacea),  pumila  y  enMa ^  fpicis 
lineari'oblongis  y  pedunculo  fubancipiti  -  compreffo  , 
furfïtm  latefcente.  Michaux,  Flor.  boréal.  Amer, 
vol.  i.pag.  I.  ^ 

Saiicomia  aniculis  apice  crajjtoribus,  obtufis.  Linn. 
Mater,  medic.  8.  ■—  Bafter.  Subf.  2.  pag.  loj, 
tab.  50. 

Saiicomia  annua.  Sauv.  Monfp.  7. 

Saiicomia.  Hort.  Cliff.  490-  —  ^<^Y^^  >  ^ugd. 
Bat.  205.  —  Dodon.  Pempt  82.  Icon. 

Saiicomia  genicuLta  ,  annua*  Tournef.  Inft. 
CoroU.yi. 

Kali  geniculatum  ,  brevius ,  annuum.  C.  Bauh. 
Pin.  289. 

Kali.  Matth.  Comm.  364.  Icon.  —  Camer-Epît. 
247.  Icon.  —  Morif  Oxon.  Hift.  2.  5.  5.  tab.  33. 
fig.  8.  —  Exclufo  Synonym.  C.  Bauh. 

Kali  geniculatum  ,  feu  falicornia,  J.  Bauh.  Hift.  3« 
pag.  70 j.  n®*.  I.  2.  3.  Icon. 

Saiicomia ,  five  kali  geniculatum ,  vermiculatum. 
Lobel .  Adyer^  170.  Icou.  £o/»a. —Gérard ,  Hift. 
;3f . Icon. 

Kali  geniculatum.  Çarrel.  tab.  192.  —  Donatî, 
Trat.  pag.  jj.  Icon. 

Kdi  geniculatum  ,  pmnA.  Dalech.  Hift.  i.  pag. 
1378.  Icon. 

/S.  Salicornia  (perennans  )  ,  herbacea  ,  patula  ; 
articulis  apice  comprefjis  ,  emarginato-bijidis  ;  fpicis 
axillaribus,  ternis  y  psdunculatis  ;  fquamis  acutis  ^ 
radice  percnni.  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  24. 


n**.  2. 


Saiicomia  herbacea.  Var.  iS.  Pallas,  Itin.  vol.  U 
Append.  n^.  89.  tab.  D.  fig.  i. 

y.  Saiicomia  (  myofuroîdes  )  ,  procumbens  y  fur-* 
cuits  longijpmis.  Diil.  in  Raii  Synon.  137. 

/.  Saiicomia  (  purpurafcens  ) ,  ramofior,  procum- 
bensyfoliis  brivibus ,  purpurafcentibus,  Dill.  in  Raii 
Synon.  137. 

«.  Saiicomia  (  major  )  ,  geniculatum  ,  majus^  fem-^ 
pervirenSy  humiUus,  Scbol.  Botan.  )7* 

Z.  Saiicomia  ereâayfoliis  brevibuSy  cupteffifomùs* 

DilL  in  Raii  Synon.  1^7.  \ 

Mm  m  & 
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SalUomia  Hennis»  Woody  joÎQted  GlaflVort» 
Petiv.  Hort.  Brit.  tab.  9.  fig.  4. 

C'eft  une  plapte  herbacée  ,  charnue  j  ^ui  ordi- 
nairement s'élève  peu.  Ses  tiges  fane  droites^  ev- 
lindriques ,  rameutes  3  hautes  i  peine  d'uD  pied , 
djviiëes  en  rameaux  oppofés,  dépourvus  de  feuil- 
les^ articulés,  très-glabres )  tes  articulations  alon- 
•  gjées  3  rétrécies  inférieurement  »  plus  épailTes  & 
comprimées  à  leur  fommet  ;  Tarticulation  infé- 
rieure de  chaque  rameau ,  fouvent  plus  longue  & 
p!u9  étroite  que  les  autres  5  chacune  d'elles  échan- 
crée  à  Ton  fommet  ^  terminée  par  deux  dents  op- 
pofées  •  aiguës.  Cette  partie  devient ,  dans  les 
articulations  fupérieures^  un  calice  prefque  mem- 
braneux ^  légèrement  cétragone  >  renfermant  une^ 
&  même  très- fouvent  deux  étamines. 

Ces  fleurs  font  réunies ,  au  nombre  de  deux  ou 
trois  f  i  l'extrémité  des  articulations  fupérieures. 
Elles  font  petites ,  fefCles;  les  filamens  plus  longs 
que  le  calice  i  le  ftyle  court ,  épais  ;  le  fiigmate 
légèrement  bifide  i  les  femences  fort  petites. 

La  plante  fi  eft  perfiftante  par  fes  racines ,  beau- 
coup plus  étalée  j  remarquable  par  fes  épis  légè- 
rement pédoncules.  Elle  pourroit  tenir  le  milieu 
entre  cette  efpèce  &  \t  falicomia  fmticofa. 

Cette  plante  .croît  fur  les  bords  de  la  Méditer- 
ranée &  dé  l'Océan.  La  variété  fi  a  été  obfervée^ 
par  Pallas,  en  Sibérie  ^  dans  les  marais  defléchés. 
Elle  eft  vivace.  Ses  tiges  font  couchées  «  plus 
grêles  ,  plus  rameufes  :  la  première  eft  annuelle. 
0(^.v.) 

Cette  efpèce  ^  airfi  que  toutes  celles  de  ce 
genre  ^  a  une  faveur  falifie  :  elles  font  employées , 
ainfi  que  la  foude  (falfoia) ,  à  la  fabrication  de 
la  fouile.  0.1  la  laiOe  d'abord  fécher  au  foleil^  & 
puis  on  la  brûle  dans  de  grands  trous.  Il  en  ré- 
fulte  ,  lorsqu'elle  a  été  long-tems  calcinée  ^  unr 
nuaffe  dure  y  faline  y  connue  dans  le  commerce  fous 
le  nom  At  foude  y  parce  qu'en  effet  elle  contient 
une  très-grande  quantité  de  cet  alcali  dont  on  fait 
ufage  pour  les  leÛîves  ou  pour  la  fabrication  du 
favon. 

Les  Anglais  ic  quelques  autres  nations  font 
confire  ks  jeunes  rameaux  dans  du  vinaigre  ^  &: 
s'en  ftrvent  d'aflaifonnement  dans  les  falades.  Les 
troupeaux  recherchant  cette  plante  avec  avidité. 

3;  Salicorne  des  Indes.  Saiicornia  indica. 
Wifiden. 

Saiicornia  aniculis  c/avatis,  compre/pufculhy  trun^ 
eatis  y  bîdentatis  ;  fpicis  terminalihus  ,  cylindncis  , 
faiîtariis,  obtufis,  Willden.  in  Nov.  Afl.  Soc.  Am. 
fiift.  Nar.  1.  pag.  1 1 1.  tab.  4.  fig.  2.  —  Vahl  j  Spec. 
Plant,  vol.  I.  pag.  10.  n^.  a. 

Ses  tiges  (ont  dtAifes ,  tombantes ,  fouvent  ram- 
pantes dans  leur  jeunefle^  rameufes  feulement  à 
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leur  bafoj  beaucoup  plus  èpaifles  que  celles  du 
fa/icornia  Aerhacea ;  d'un  vert- glauque»  ainfi  que 
toutes  les  autres  parties  de  cette  plante.  Les  ra-' 
meaux  foac  oppofés  ^  ramifiés  y  articulés  f  leurs 
articulations  très  -courtes ,  un  peu  comprimées  / 
en  forme  de  clou  ^  tron(^uées  y  terminées  par  deux 
dents  en  carène.  Lts  épis  font  terminaux  >  cylin- 
driques y  folitaires ,  longs  d'un  pouce  Se  plus  , 
obtus  y  épais  »  garnis  d'écaillés  tronquées  j  très- 
ferrées  ^  imbriquées. 

Cette  plante  croît  abondamment  dans  les  vaftes 
plaines  «  fur  les  bords  de  la  mer ,  à  Tranguebar. 

4.  Salicorne  en  cône.  Saiicornia  firobilacea. 
Pallas. 

Saiicornia  cauie  proftrato  ,  frutlcofo  /  articuiis 
truncatis  ,  aUernaàm  fpiciferis  /  fpicis  nudis  ^  hrevif" 

fimis^  oppofiiis.\ii\\\i,  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.aj. 
n**.  4.        . 

Saiicornia  ftrolfiiacea.  Pall.  Itin.  voI.  I.  Append. 
0^.  91.  tab.  E. 

Saiicornia  arhorefcens  y  fine  genicuiîs.  Buxbaumj 
Ceatur.  i.  pag.  6.  tab.  10.  fig.  2. 

Ses  tiges  font  couchées  >  prefque  ligneûCes , 
longues  d'un  pied  y  divifées  en  rameaux  droits  , 
ramifiés  3  compofés  d'articulations  tronquéeS',  fur 
lefquelles  font  placés  des  épis  ous»  très-courts, 
oppofés,  obtus,  cylindriques^  contenaht  environ 
une  vingtaine  de  fleurs. 

Cette  planté  fe  trouve  fur  les  rochers  élevés  qui 
bordent  la  mer  Cafpienne.  ^  ? 

J.  Salicorne  de  Virginie.  Saiicornia  virginica^ 
Linn. 

SaUcorria  /lerhaced  ,  ercBa^y  ramis  fintpiictj/imfsm 
Linn.  SyR.  veget.  pag.  yi.  —  Lam.  Illuftr.  Gêner* 
vol.  I.  pag.  15.  n®.  5($. 

Saiicornia  virginica,  ?  Forskh.  Flor.  «gypt.-arab. 
pag.  2.  n*.  2. 

D'après  Linné ,  cette  plante  eft  herbacée ,  à 
tiges  droites  >  divifées  en  rameaux  très*fimples  , 
oppofés ,  terminés  par  un  long  épi  articulé ,  qu'on 
ne  doit  pas  confondre  avec  \t  falicomia  herhacea  , 
qu'on  rencontre  également  dans  la  Virginie.  Le 
calice  a  la  forme  d'une  écaille  ovale ,  droite  , 
creufe.  Les  étamines  font  au  nombre  de  deux  s  1^ 
piftil  faîllant. 

• 

La  plante  dont  parle  Forskhal ,  &  qu'il  rapporte 
à  celle  de  Linné  y  eft  ligneufe,  d'un  ver^bleuât^e^ 
couverte  d'une  farine  légère.  Les  articulations  des 
plus  petits  rameaux  font  comprimées  i  leur  fom« 
met,  échancrées  ou  bifides;  l'articulation  înfé«- 
rîeure  en  carène  i  fes  deux  c6tés  ;  les  autres  cy- 
•lindfiqti^^  eptières  :  chacune  d'elles  renfenb^ 
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ilans  Ton  aiOTelle  trois  fleur$  de  chaque  côté.  Les  | 
Ityles  font  faillans. 

Cette  plante  croît  dans  la  Vfrgxnîe.On  la  trouve 
auffi  en  Arabie  ^  fi  toutefois  on  peut  y  rapporter 
f  efpèce  décrite  par  Fonkhah 

£.  Salicorne  d'Arabie.  SalUonUa  arabica, 
Linn. 

Salicomia  aniculis  ohtufis  ^  hafi  incraffaùs  ;  fpicis 
eyatis,  Linn.  Spec.  Plj^it.  vol.  i.  pag,  5.  —  Lam. 
Ilittftr.  Gencr.  vol.  x.  pag.  i  }•  n*.  )é.  —  Desfont. 
F'Ior.  atlant.  vol.  i .  pag.  3^ — PalL  Iter  i.  Append. 
D*.  92.  tab.  D.  fig.  j. 

Sallcornla  foliis  alternU  ,  vaginannius  ^  ohtufis , 
dekifitnt'ibus.  Lion.  f.  Suppl.  81. 

Kali  arahum  y  ficundum  genus*  Dalech.  Hifk  Z. 
Append.  10.  Icon. 

Kaii  eenîcuiatum  alterum  vel  minus.  C.  Bauh.  Pjn. 
289.^-Morif.Oxon.Hîft.  i.pag.éio.  5.  j.  ub.  3}. 
ftg.7. —  Rai,  Hift.  211. 

fi,  Salicomia  (  perfoliata  ),  fruticofa ,  foliis  car" 
aofis^  urceolato  orïiculatis^  cauUptrfoliatis.  Forskh. 

Flor.  atgypt.-arab.  pag.  3.  n^.  4. 

» 

Saiicomia  foliis  alternés ,  orbictdatis  ,  perfolia" 
tis;ramis  dickotomis,  Vahl,  Spec.  Plant,  vol.  l. 
pag.  13- 

Cette  plante  a  des  racines  grolTes  ^  ëpaifles  > 
lîgoeafes  ^  de  couleur  cendrée  :  il  s'en  élevé  une 
tige  fruteGcente  ,  droite,  cylindrique  j  divifée  en 
rameaux  diffus^  alternes  «  compofés  d'articulations 
charnues  ^  très-rapprochées ,  obtufes  ^  ëpaiflîes  i 
leur  fommetj  où  elles  forment  un  bourrelet  un  peu 
échancré. 

La  fruâification  croit  en  épis,  à  l'extrémité  des 
rameaux  fupérieurs  ^  dont  la  bafe  eft  crès-rétrécie  ^ 
alongée  y  ce  qui  donne  à  ces  épis  l'apparence  d'être 

Eédonculés.  Ils  font  ovales ,  oblongs.  Les  articu- 
Ltions  fur  ces  rameaux  fertiles  font  beaucoup  plus 
courtes,  prefque  globuleufes,  légèrement  échan- 
crées  à  leur  fommet.  Elles  contiennent  >  dans  ce 
fommet  qui  devient  le  calice ,  les  étamines  &  le 
piflil. 

Cette  plante  croit  en  Arabie  »  &  dans  la  Bar- 
barie fur  les  cotes  maritimes.  T?  (  ^•/•) 

La  variété  fi ,  qui  eft  peut-être  une  efpèce  fépa- 
rée ,  a  des  tiges  diAifes ,  cylindriques ,  non  arci- 
rulées,  ilexueufes ,  hautes  a  un  pied  ,  chargées  de 
feuilles  trè$-rapprochées>  courtes  >  ferrées.  Dans 
lès  jeunes  plantes,  les  tiges  font  environnées  d'une 
gaine  épaiffe ,  urcéolée.  Les  fleurs  font  en  épis 
axillaires  &  terminaux, pédoncules ,  cylindriques, 
foDveht  longs  d'un  pouce  8c  demi  ;  les  Isiirs  réu- 
oies  trois  par  trois. 

7*  S  AUCOA  NE  fetiillée.  SalicomiafoUataXimié  f • 
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SaiitomhfoliiS'alicmis,  terttihui.^  invshu^  car^ 
nofis  ;  fpicis  aKiUavkus^Jfjplihu^  Lam.  lUufli.  Gê- 
ner, vol.'  I.  pag.  13.  n®.  58. 

Salicomia  foiiifilinioiittts  p  alitndsy  tmpUxicait' 
li'decurrentibus,  Linn.  f.  Suppl.  pag.  8i.  -«  PaJIas  » 
Itîn.  2.  Append.  n^.  93.  tab.  F.  — -  Willd.  Spec. 
Plant,  vol.  I.  pag.  25.  n®.  7. 

Cette  efpèce  a  des  tiges  glabres ,  ligneufes ,  qui  ' 
fe  divifent  en  rameaux  alternes ,  prefque  (impies  ; 
leurs  articulations  fe  prolongent  en  feuilles  alter* 
nes ,  linéaires j  cylindriques,  courtes ,  charnues  j 
amplexicaules-,  &  comme  décurrentes  a  leur  bafe. 
La  Fru^ification  forme ,  à  l'extréaucé  desrameaux^ 
de^  épis  axilUires  &  feffiles.  ' 

Cette  plante  croit  dans  la  Sibérie.  ^ 

8.  Salicorne  amplexicaule.  Salkùmia  am^ 
pUxicaulis,  Vahl. 

Salicomia  foliis  cordatis^  amplexicauUlkis,  Vahl , 
Symb,  2.  pag.  1.  —  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  i. 
pag.  16.  n°.  8. 

Cette  falicorne  a  fes  tiges  en  partie  couchées  , 
ligneufes  à  leur  bafe ,  hautes  de  trois  i  quatie  pou- 
ces ,  très-rameufes  »  les  rameaux  fortent  de  Taif* 
felle  des  feuilles  ;  ils  font  glabres,  alternes ^  tr^s- 
ouverts  ,  longs  d'un  pouce  &  demi ,  toujours  rap- 
prochés deux  par  deux }  chaque  articulation  fe  ter* 
mine  par  un  épanouiflement  qui  forme  de  petites 
feuilles  alternes,  obtufes»  convexes  en  defTous, 
planes  en  deflus  ,  *échancrées  &  amplexicaules  à 
leur  bafe  s  celles  des  jeunes  rameaux  paroiffent 
imbriquées ,  les  articulations  étant  beaucoup  plus 
courtes,  très-rapprochëes. 

Cette  plante  croît  en  Barbarie,  fur  le  bord  des 
lacs,  dans  les  environs  de  Tunis.  J)  (Defcript.  ex 
Fahl.) 

9.  Salicorn€  cafpienne.  Salicomia  cafpica, 
Pall. 

Salicomia  aniculis  cylindriciSy  fpicis  jtîiformîbu s, 

Pallas,  Itin.  i.  AppenJ.  n^.  90.  tab.  D.  fig.  1. 

— Lepech.  Itin.  1  .pag.  254.  —  f^am.  lUuftr. Gêner. 

vol.  I.  pag.  13.  n**.  37. — 'Willd.  Spec.  Plant. 

vol.  I.  pag.  26.  n®.  9. 
» 

Cefl  une  des  efpèces  les  plus  renurquables  de 
ce  genre ,  par  fa  force  &  fa  grandeur.  Son  tronc 
eft  prefqu'arborefcent;  fes  rameaux  font  articulés  j 
compofés  d'articulations  cylindriques,  épaiftes. 
Les  épis  font  pédoncules ,  loûvent  longs  de  deux 
pouces,  filiformes,  chargés  de  fleurs  nombreufes 
£l  imbriquées. 

Cette  plante  croit  fur  les  bords  de  la  mer  Caf- 
pienne. T> 

10.  SaucoRKS  en  Qtoix*  Salicomia  crutiata, 

Forskh.        . .     / .  -*.■ 
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Saliconda  fniticofa  ,  pedunculorum  articulis  cru' 
ciatisy  caulis  glohofis.  Forskh.  Flor.  aegypt.-arab. 
pag.  2.  n*.  j. 

« 

Cette  cfpèce  fe  rapproche  par  la  forme  &  la  dîf- 
politf on  de  fes  articulations^  àiafalicornia  virginica 
de  Forskhal. 

.Sts  tiges  ^  d'après  ce  même  auteur^  font  ligneu- 
fes,  couchées,  cylindriques  ,  de  couleur  brune  \ 
elles  fe  divifent  en  rameaux  droits  ,  de  couleur 
verte  »  nombreux»  articulés  $  les  articulations  in- 
férieures dçs  rameaux  flérîles  font  petites ,  pref- 
que  globuleufes ,  tuberculées ,  terminées  par  des 
écailles  pâles,  très-ferrées,  difporées  en  croix  fur 
iîx  rangs  :  les  articulations  fupérieures  des  rameaux 
fertiles  font  beaucoup  plus  grandes,  cylindriques» 
écaiileufes,  fucculentes  â  leur  fommet>  les  fleurs 
éparfes .  ,Le  nombre  des  étamines  n'a  pas  pu  être 
obftrvé. 

Cette  plante  croît  dans  le  LevaDt,  fur  le  bord 
méridional  des  falines  d'Alexandrie.  !>  {Defiript, 
ix  Forskk,  ) 

SALIQUIER.  Ctt^jJ^tf.  Genre  de  plantes  dico- 
tylédones ,  à  fleurs  complètes ,  polypétalées ,  de 
h  famille  des  faKcaires ,  qui  a  beaucoup  de  rap- 
ports avec  les  lythrum-^  &  qui  comprend  des  her- 
nes  exotiques  à  l'Europe ,  la  plupart  très-vifqueu- 
fes^  dont  les  feuilles  font  oppofées,  les  fleurs  axil* 
laites  j  prefque  folitaires. 

Le  caraâère  effentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  calice  tubuli ^  àfix  dents  inégales;  fix  phaUs 
inégaux  ;  dou^e  étamines  ;  une  capfule  à  unefiule  éoge^ 
recouverte  par  le  calice  i  un  réceptacle  central. 

Caractère   générique. 

Chaque  fleur  offre  : 

i**.  Un  calice  perfiftant,  tubulé,  (Irîé ,  muni  de 
fix  dents  inégales  i  fon  orifice  s  la  dent  fupérieure 
plus  large. 

1®.  Une  corolle  compofée  de  fix  pétales  inégaux^ 
les  deux  fupérieurs  plus  grands. 

}*.  Douze  étamines  dont  les  filamens  font  iné- 
gaux ,  difpofés  fur  deux  rangs  ^  huit  de  même  gran- 
deur 'y  quatre  plus  petits  5  les  deux  fupérieurs  ve- 
lus ,  terminés  par  aes  anthères  arrondies. 

4°.  Un  ovaire  ovale,  furmonté  d'un  ftyle  court, 
terminé  par  un  fligmate  capicé. 

Le  fruit  eÇi  une  capfule  à  une  feule  loge,  recou- 
verte par  le  calice  ,  qui  fe  fendent  enfemble ,  & 
prennent  une  forme  naviculaire.  Les  femences  font 
lenticulaires,  attachées  en  forme  de  petite  grappe 
.fur  un  réceptacle  central  d«iiticifl^  j  qui  fe  courte 
Ik  s'îocline  entre  la  fente  de  la  capfule. 
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1.  SAIiquter  vifqueuz,-  Cupheet  vifiofiffimet» 
Jacq. 

Cuphea  vifcofa  ,  frliis  petiolatist  ovato-ohlongis  , 
fcabriufculis ,  integris  ;  fiorihus  fubfolitariis .  (  N. ) 

Cuphea  vifcojiffima,  Jacq.  Hort.  Vind.  x.  pag.  8{. 
tab,  177.  —  Koth.  Beytr.  i.  pag.  114.  — Alton, 
Hort.  Kew.  vol.  2.  pas.  129.  —  TulT.  Gêner.  Plant. 
pag.  3} 2.  -s-  Lam.  Iliuftr.  Gêner,  tab.  407.  — 
Gatrtn.  de  Fruû.  &Sem.Centur.  3.tab.44.  fig.  9. 
—  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  870. 

Balfamona  pi/iro.  Vandell.  Fafc.  pâg.  If.  tab.  )• 

Lythrum  (  cuphea  )i/ô/rw  oppqfitis,  vvato-oblon^ 
gis  ,  fcabriufcuiis  /  fioribus  dodecandris.  Lino.  £• 
Suppl.  pag.  249.  -^  Gmel.  Syft.  Nac.  vol.  x.  pag. 
5J}.  II**.  10. 

C'efi  une  plante  herbacée,  dont  les  racines  foot 
fibreufes,iin  peu  blanchâtres,  annuelles^  d'où  s'é- 
lève une  tige  droite  >  cylindrique ,  haute  d'un  pied, 
un  peu  purpurine ,  vifqueufe ,  pubefcente  ou  légè- 
rement hifpide,  divifee  en  rameaux  fimples»  al* 
ternes ,  diffus ,  fortant  de  l'aifTelle  des  feuilles ,  gar- 
nis de  feuilles  oppofées ,  pétiolées,  ovales-oblon- 
gués ,  très-entières ,  un  peu  rudes  à  leurs  deux 
faces ,  longues  d'environ  un  pouce ,  fupportées  pac 
des  pétioles  de  moitié  plus  courts,  droits,  ouverts^ 
vifquèux. 

Les  fleurs  font  axillai|;es ,  la  plupart  folitaires  , 
latérales ,  à  peine  pédonculées  j  leur  calice  efi  cy- 
lindrique avant  la  fécondation  .  puis  renflé ,  ref- 
ferré  a  fon  orifice;  d'un  vert-blanchâtre,  marqué 
de  douze  flries  d'un  vert  plus  foncé ,  hifpîde,  vif- 
queux  ,  muni  de  fix  dénis ,  la  fupérieure  plur  large. 
La  corolle  eft  purpurine,  compofée  de  fix  pétales, 
dont  les  deux  fupérieurs  plus  grands  i  douze  éta- 
mines ;  une  capfule  oblongue ,  à  une  feule  loge  , 
renfermant  plufieurs  femences  noirâtres,  lenticu- 
laires ,  qui  ne  terminent  leur  maturité  qu'après 
Qu'elles  ont  été  expofées  i  l'aâion  immédiate  de 
1  air ,  par  le  déchirement  latéral  de  la  capfule. 

Cette  plante  croit  dans  les  lieux  humides  & 
ombragés  du  Bréfil.  On  la  cultive  au  Jardin  des 
Plantes  de  Paris,  ô  (  ^- v.) 

2.  Saliquier  couché.  Cuphea prpcumbeas.  Car. 

•    Cuphea  caule  herbaceo  ,  ramis  procumbentibus  ;fo'^ 
liis  ovato-  lanceolatis ,  fubhijpidis  ,  breviter  petioia^ 

lis.  Cavan.  Icon.  rar.  vol.  4.  pag.  jf .  n^. 41 8. tab. 
380. 

Ses  tiges  font  herbacées,  médiocrement  tétra- 
gones  ,  divifées  en  rameaux  pendans,  velus  ,  vif- 
queux,  d'un  pied  &  plus  de  longueur,  garnis  de 
feuilles  oppofées ,  légèrement  pétiolées ,  ovales  , 
lancéolées  «  hifpides  &  vifqueufes.  Les  flevu  fooc 
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/olitaires  dans  raiffelle  des  feuilles^  inclinées  après  '^      Cuphea  cauie  virgato ,  foiiis  ovato  •  lanceolatis  , 
iafloraifoQ  ^  droites  fur  leur  pédoncule  pendant  la  I  fcffiUbus  ^  fioribut  foUtarhs.  Cavan.  le.  rar.  vol.  4* 

pag.  j6.  n**.  410.  tab.  581.  fig.  i. 

Ses  tiges  font  herbacées,  droites >  bifides ,  effi- 
lées >  hautes  d'un  pied  &  demi,  à  peine  rameu- 
fes,  garnies  dô  feuilles  feffiles^  eppofées ,  trois 
fuis  plus  courtes  que  les  entre-nœuds  »  ovales^ 
lancéolées,  très- entière  s,  rudes  &  raboteufes  à 
leur  face  fupérieure,  pileufes  en  deflbus. 

Les  fleurs  font  prefaue  fe^Tiles,  folitaires,  fituées 
dans  Taiffelle  des  feuilles.  Leur  calice  eit  long  d'un 
demi-pouce,  tubulé,  rougeâtre,  pileux  «  ventru 
à  fa  bafe,  élargi  à  fon  orifice,  divifé  en  fix  dents 
obtufes,  la  fupérieure  plus  large  3  marqué  de  douze 
ftries.  La  corolle  eft  compofée  de  fix  pétales  d'un 
rouge-clair)  les  deux  fubérieurs  plus  grands,  & 
d'une  couleur  plus  foncée.  Les  étamines  font  au 
nombre  de  onze^  velues,  à  peine  auffi  longues 
ç^t  la  corolle;  les  anthères  ovales;  la  fruâinca- 
non  comme  celle  de  l'efpèce  précédente. 

Cette  plante  fe  trouve  au  Mexique ,  fur  le  bord 
des  ruîfleaux  &  dans  les  lieux  humides  j  aux  en- 
virons de  la  ville  de  SàlvatUrra  ;  elle  fleurit  vers 
la  fin  de  l'été.  O  (  Dtfcrlpt.  ex  Cavan.  ) 


floraifon. 

Leur  calice  ell  tubulé ,  chargé  de  poils  glandu- 
leux &  vifqueux  ,  bc  mai^qué  de  douze  fines  de 
couleur  violette;  ventru  èc  relevé  en  boffe  à  fa 
bafe  ,  garni  à  fon  orifice  de  filamens  lanugineux  > 
divifé  en  fix  dents  ,  dont  cinq  plus  courtes ,  éga- 
les; la  fixième,  plus  large,  ovale ,  aiguë.  La  co- 
rolle eft  compoiee  de  fix  pétales  d'un  pourpre- 
clair  ,  alternes  avec  les  dents  du  calice ,  élargis , 
ovales  à  leur  lame  ;  deux  pétales  plus  larges,  légè- 
rement crénelés ,  terminés  par  des  onglets  très- 
étroits. 

Les  étamines ,  au  nombre  de  onze ,  ont  des  fi- 
lamens  courts,  velus,  de  couleur  purpurine,  un 
peu  courbés ,  difpofés  fur  plufieurs  rangs ,  termi- 
nés par  des  anthères  ovales,  jaunâtres  &  fiUonées. 
L'ovaire  eft  fupérieur ,  ovale ,  oblong  5  le  ftyle  fu- 
bulé ,  plus  court  que  le  calice  ,  un  peu  courbé  à 
fon  fommet  ;  le  ftigmate  médiocrement  épaifli.  La 
capfule  eff  oblongue ,  à  une  feule  loge ,  recouverte 
par  le  calice,  s'ouvrant  tous  deux  en  même  tems 
par  une  fente  latérale,  par  où  fort  le  réceptacle  où 
ibnt  attachées  les  femences  en  forme  d'épi  unila- 
téral. 

Cette  plante  croit  naturellement  au  Mexique. 
Elle  a  été  cultivée  au  Jardin  botanique  de  Madrid. 
O  (  Defiripu  ex  Cavan,  ) 

3.  Saliquier  en  épi.  Cupkea  fpieata,  Cavan. 

'  Cuphea  cauie  herbaceo  ,  ereQo  ;  foiiis  ovatis  ,  fio' 
nhus  Jpicatis.  Cavan.  Icon.  rar.  vol.  4.  pag.  j6. 
0^.419.  tab.  381. 

Ses  tiges  font  droites ,  herbacées,  velues,  hau- 
tes d'un  pied  &  plus,  prefque  fimples^  un  peu  ra- 
mifiées à  leur  partie  fupérieure ,  garnies  de  feuilles 
oppofées,  ovales,  très-entières ,  pétiolées ,  ver- 
tes â  leur  face  fupérieure,  glauques  en  deflbus  , 
beaucoup  plus  longues  que  leur  pétiole,  glabres  i 
leurs  deux  faces. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  épis  terminaux ,  fur 
lef<]uels  elles^  font  rangées  deux  par  deux  alter- 
nativement fur  des  pédoncules  droits,  capillaires. 
I^ur  calice  eft  femolable  à  celui  du  cuphea  pny- 
aumhens,  La  corolle  eft  compofée  de  fix  pétales  pe- 
tits ,  d'jun  rofe-cendre  $  les  deux  fujperieurs  plus 
grands  :  les  autres  parues  de  la  fru£^nbition,fem-: 
blables  à  celles  de  l'efpèce  précédente  ^  mais  plus 
petites. 

Cette  efpèce  croit  au  Pérou  fur  le  bord  des 
eaux,  particulièrement  fur  la  montagne  de  la  Vin- 
aUy  où  elle  fleurit  au  mois  de  juin.  O  (  Defiript. 
€pc  C^van»  )  '  V  .   .      /'  . 

4.  Saliquier  à  tiges  effile.es.  Guphed  yirg^ita, 
yaii. 


j.  Saliquier  à  pétales  égaLUX.' Cuphea  aquipc 
taU,  Cavan. 

Cuphea  foiiis  ovato^acutis  ,  ciliatis ;  petalls  equa^ 
lihus.  Cavan.  Icon.  rar.  vol.  4.  pag.  57.  n°.  411. 
tab.^  381.  fig.  2.  . 

Ses  racines  font  fibreufes ,  fufiformes  ;  elles  pro- 
duifent  des  tiges  droites,  herbacées,  hautes  d'un 
pied,  hifpides ,  garnies  de  feuille;  oppofées,  mé- 
diocrement pétiolées ,  plus  longues  <jtie  les  entre* 
noeuds  j  ovales,  aiguës,  pileufes^  ciliées  à  leurs 
bords. 

Les  fleurs  font  folitaires  »  axillaires  ,  prefque 
feffiles.  Leur  calice  eft  d'un  vert  tirant  fur  le  vio- 
let. La  corolle  eft  compofée  de  (ix  pétales,  tous 
égaux  «  d'une  couleur  violette ,  foncée  ,  très- en- 
tiers I  les  étamines ,  au  nombre  de  onze  à  douze  , 
dont  deux  latérales,  ont  leurs  filamens  lanugineux  \ 
les  anthères  font  ovales. 

Cette  efpèce  croît  entre  Acapulco  &  le  Mexi- 
*  que»  particulièrement  fur  le  bord  du  fleuve  Perc* 
grinO'  O  (Defcript.  ex  Cfi^an») 

SALOMONE  de  Canton.  Satomonia  caÀtonîtnm 
fis.  Loureiro>  Flor.  cochincb.  pag.  18. 

.   Salomonia  foiiis  cordatis  ,.  integerrimts  y  fiorihus 
fpicatiSi  terminaliius  ;  cauie  herbaceo,  (N.) 

Salmoneacantonicnfis.  Vahl,Spec.  Plant,  vol.  i. 

8»  .    . 

Plante  qui  forme  feule  tin  genre  particulier  j 
dont  le  caUâère  efleatiel  eft  d'avoir  : 
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Ua  eûUct  à  cinq  diwfions  ;  une  coroUe,  împr'uure ,  f  divsfé^n  cinq  découpures  égales,  lancéolées  ^  aï- 
k  trois  dicoupures;  une  kéimiae  ;  un  fini  fiyU  ;  une  1  guës  j  perfiftances>  les  trob  inférieares  plus  pro- 


^apfuU  à  deux  loges  tnonojpemus. 

Ses  tiges  font  herbacées  ^  droites  y  longues  de 
fil  pouces  y  annuelles  >  fillonées  ^  plufieurs  réu- 
nies fur  une  même  racine  ^  garnies  de  feuilles  më- 
diocremenc  péciolées  >  éparfes  ^  en  forme  de  cœur  ^ 
très-entières  >  glabres  à  leurs  deux  faces ,  acumi- 
nées  i  leur  foramet»  ourquées  de  trois  nervures. 
Les  fleurs  font  violettes^  difpofées  en  un  épi  Am- 
ple ^  courte  droit»  terminal. 

Chaque  fleur  otfire  : 

1**.  Un  calice  inférieur^  comprimé,  i  cinq  dé- 
coupures courtes^  fubulées,  prefqu'égales^un  peu 
ouvertes. 

2^.  Une  corolle  monopétale,  compofée  d'une 
lame  oblongue»  roulée  a  fa  partie  inférieure  en 
un  tube  cylindrique,  fendu  longitudinalement , 
dont  les  bords  font  coonivens  ;  élargie  i  (a  partie 
fupérieure  en  un  limbe  à  trois  divifions  courtes ,  ' 
droites,  arrondies  i  celle  du  milieu  plus  longue, 
&  recourbée  en  capuchon. 

3^.  Une  feule  luanine^  dont  le  filament  efi 
court ,  filiforme  ,  fitué  vers  le  milieu  de  la  plus 
longue  découpure  de  la  corolle ,  prefque  de  même 
longueur  5  terminé  par  une  anthère  ovale ,  incli- 
née ,  recouverie  par  la  partie  recourbée  de  cette 
découpure. 

4^.  Un  ovaire  fupërieur ,  un  peu  arrondi ,  com  • 

f^rimé ,  furmonté  aun  flyle  courbé ,  renflé  dans 
on  milieu,  plus  court  que  l'étamine,  terminé  par 
im  fligmate  épais. 

Le  fruit  eft  une  filique  (ou  peut-être  une  cap- 
fule)  comprimée,  à  deux  lobes ,  rude  au  toucher, 
à  deux  loges ,  ne  renfermant  qu'une  feule  femence 
comprimée,  un  peu  ovale. 


fondes. 

1^.  Une  corolle  très-grande,  monopétale,  en 
forme  d'entonnoir ,  dont  le  tube  eft  grêle,  une 
fois  phis  long  que  le  calice»  l'orifice  dilaté,  cam- 

ranulé  ,  plifle  ,  anguleux  >  le  limbe  ouvert ,  inégal  « 
cinq  lobes  ovales,  édiancrés,  le  fupérieur  plus 
large. 

3^.  Quatre  et  aminés  didynames,  dont  lesfiU- 
mens  font  fubulés ,  renfermés  dans  le  tube ,  inférés 
vers  fon  milieu,  dont  deux  plus  courts,  terminés 

Î>ar  des  anthères  ovales,  â  deux  loges,  bifides  à 
eur  bafe  ,  conniventes  ;  celles  des  étamines,  plus 
longues ,  font'plos  petites  $  le  rudiment  d'un  cin- 
quième filament  fitué  entre  les  deux  plus  longues 
étamines. 


SALPIGLOSSE.  Salpîploffis.  Ruîz  &  Pav.  Flor. 
peruY*  Prodr.  pag.  94.  tab.  19. 

Genre  de  plantes  dicotylédones ,  à  flaurs  com- 
plètes •  monopétalées ,  en  entonnoir  *  établi  par 
|luiz  &  Pavon ,  dont  ils  n'annoncent  qu'une  feule 
efpèce  herbacée  >  qui  ne  nous  eft  encore  connue 
que  par  fes  caraûères  génériques. 

Le  caraâère  eflfentiel  de  ce  genre  eft  d*^vosr  : 

Une  capjule  à  dêux  loges;  une  corolle  infundièali' 

forme  f  quatre  étamines  didynarnes  ;  li^  rudiment  d'une 

cinquième;  un  flyle  plane  &  élargi  jn  forme  de  langue 

k  Ja  partie  fupériêHn  ,  muiU  de  lUu*  "petites  dents 

oppofies. 

CaKACTÂHE    ÔÉ  Î^ÉUf<JÙ  h.  . 

m  I 

Chaque  fleur  offre  ; 

^\ Un  çaiiçt  dSihp'ftole^ pièce j  à  cfnq  angles/ 


4^.  Un  ovaire  ovale,  fupérieur,  furmonté  d'an 
ftyle  de  la  longueur  des  étamines  ,  en  forme  de 
langue,  grêle  ,  rétrécie  â  fa  partie  inférieures  in« 
fenfiblement  élargi  &  plane  ,  muni  vers  fon  fom* 
met  de  deux  petires  dents  oppofées,  terminé  pas 
un  fligmate  tronqué. 

-^  l^  fruit  eft  une  capfute  renfermée  dans  le  calice» 
ovale  ,  à  deux  loges ,  à  deux  valves ,  chaque  valve 
bifide  i  la  doifon  parallèle  aux  valves;  les  femen- 
ces  attachées  de  chaque  côté  de  la  clotfon ,  qu'on 
peut  regarder  comme  un  réceptacle  central.  Ces 
femences  font  nombreufes,  fort  petites,  ovales  ou 
arrondkSr 

La  feule  efpèce  rapportée  i  ce  genre  eft  une 
plante  herbacée ,  qui  croit  au  Pérou. 

m 

SALSEPAREILLE.  Smilax.  Genre  de  plantes 
monocotylédones  ,  à  fleurs  dioïqiies ,  de  la  famille 
des  afperges ,  qui  a  des  rapports  avec  les  rufctts 
&  les  diofco'rea  :  il  comprend  des  herbes  ou  plus 
ordinairement  des  fous-arbrifleaux,  tant  exotiques 
qu'indigènes  de  l'Europe  ,  dont  les  feuilles  font 
très-fouvent  armées  de  deux  vrilles  â  la  bafe  de 
leur  pétiole  5  les  fleurs  difpofées  en  petits  corymbes 
axillaires. 

« 

Le  caraûète  eflentîel  de  ce  genre  eft  d'avoir  :    , 

Un  calice  colaré\  k  fix  divifions  profondes  ;  poinà 
de  corolle  $  fix  étamines  dans  les  fleurs  mâles}  un  flyl^ 
trifde'dans  t^e\fleurs  *  femelles  ^  trois  fligméites  ^  uitm 
haiefupérieiurt,  k  trois  lùgtSy  à  trois  femences. 

CARACTàaE    GÉNÉRIQUE. 

t  ... 

Les  fleurs  font  dioïques.  Chaque  fl^^ur  ma!e 

offre  :  ^         . 

* 

1*.  Un  calice  inférieur,  coloré,  canapam^é.^ 

très-ouvert,  divîfé  profondément  en  fix  folioles 

oblongueSi  Féàm'ts  a leurbiïe,  réftéchîês  i  leur 

fommet» 

z*.  Point 
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2*.  Point  de  corolle ,  à  moins  qu*on  ne  prenne 
le  calice  pour  elle, 

5^.  Six  itamîncs,  dont  les  filamens  font  fimples  ^ 
terminés  par  des  anthères  oblongues. 

Chaque  fleor  femelle  offre  : 

1^.  Un  calice  conr.me  celui  des  fleurs  mâles  : 

1®.  Point  de  corolle, 

3^  Un  ovfl/Ve  ovale ,  fupérîeur  ^  furmonté  d'un 
flyle  trifide  ,  fort  courte  terminé  par  trois  fiigma- 
tesoblongSj  réfléchis  ^  pubefcens. 

l^  fruit  eft  une  baie  arrondie,  à  trois  loges,  à 
trois  femences ,  plus  ordinairement  deux  par  l'a- 
vortement  de  la  troifième. 

Ohfervations,  Les  fa Ife pareilles  forment  un  genre 
tiès-naturel,  dont  aucune  efpèce  ne  s'écarte  du 
caraûère  générique,  &  qui  affc^âent  toutes  pref- 
que  le  même  port  j  ce  qui,  d'un  autre  côté,  les 
rend  très-difficiles  à  diftmguèr.  Ce  qui  ajoute  en- 
core aux  difficultés ,  c'eft  que  les  feuilles  font  très- 
variaWes  fur  la  même  plante,  &  qu'il  eft  rare  de 
trouver  une  leule  efpèce  pour  laquelle  la  forme  de 
ces  feuilles' puilfe  être  parfaitement  bien  détermi- 
Hce.  Les  caraâères  les  moins  inconflans  font  ap- 
puyés fur  la  fubftance  de  ces  feuilles ,  ou  coriaces , 
très-épaiffes,.ou  membranisufes  &  parcheminées  > 
fur  la  préférée  ou  l'abfence  des  épines,  dont  les 
nervures'font  fouvent  pourvues;  fur  le  nombre  & 
la  difpofition  de  ces  mêmes  nervures  ^  fur  les  tiges 
cylindriques  ou  anguleufes ,  épineufes  oii  non  épi- 
neufes;  fur  les  fleurs ,  la  plupart ,  à  ta  vérité ,  dif- 
poféeseo  petits  corymbes  ou  ombelles  axillaires, 
quelques-unes  en  longues  grappes;  fur  les  propor- 
tions des  pédoncules  ;  enfin  ,  fur  la  groflcur  &  la 
couleur  des  fruits.  Mais  comme  tous  ces  caraâèrts 
ne  peuvent  que  difficilement  fe  vérifier  fur  les  in- 
dividus confervés  en  herbier ,  il  s'enfuit  qu'on 
court  nés  fouvent  le  rtlque  de  faire  de  doubles 
emplois  en  prenant  pour  efpèces  des  variétés  de 
la  même  plante. 

E  spà  c  ES. 

^  Tiges  angttieufes  j  armées  tt épines^ 

1 .  Salsepareille  piquante.  Smilax  afpera.     . 

Smilax  caule  aculeato  ,  angulato  ;  fbliis  dentàto^ 
acuUatis^  cordatis^  novemnervHs,  Linn.  Spec.  Plant. 
vol.  2.  pag.  1458.  n**.  I.  —  Gouan,  Flor.  monfp. 
4Z6.  &  Hort.  jcj.—  Gérard,  Flor.  gall.  Prov.  pag. 
1 36.  —  Gronov.  Orient.  516.  —  Mill.  Diû.  n®.  i. 
—  Scop.  Carn.  2.  n*^.  iiii.  —  Lam.  Flor.  fr.  vol. 
±.  pag.  117. n®.  222.  —  Duhamel,  Arbr.  édit.  de 
Michel,  pag.  254.  tab.  5}. 

Smitàx  caule  angulato  ^  aculeato  ;  fbliis  tordatO' 
ahicngisy  acutis,  aculeatis^,  Hort*  Cli(F«  452*  — 
Royen ,  Lugd.  Bat.  228. 
Botanique»  Tome  VL 
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S^nilax  afpera ,  fruSu  mbente.  C.  Bauh.  Pin.  196. 

—  Tournef.  Inft.  R.  Herb.  6J4.  —  Garid.  Aix. 

444- 

Smilax  afpera.  J.  Bauh.  Hift.  2.  pag.  1 1  f .  Icon. 

—  Dodon.  Pempt.  pag.  }98.  Icon. 

Smilax  afpera  f  rutilo  fruôu.,  Clttf.  Hift,  l.  pag. 
122.  -^  Magn.  Rotan«  242. 

Smilax  afpera  MatthioU.  Dalech.  Hift.  2.  pag. 
1422.  Icon. 

Vulgairement  liferon  épineux  ,  lifet  piquant.  ^ 

/5.  Smilax  afpera  ^  minus  fpinofa  »  fruàu  nigro,  C. 
Bauh.  Pin.  256.  —  Tournef.  Inft.  R.  Herb.  654. 

—  Garid.  Aix.  444.  —  J.  Bauh.  Hift.  2.  p.  116. 

Smilax  afpera  y  nigro  fruàu,  Cluf.  Hift.  I.  pag. 

y.  Smilax  viticulis  afpera  ;  foliis  longis  ,  angufiis, 
mucronatis  ,  Uvibus  y  auriculis  ad  bafia  rotundiori* 
bus,  Fluken.  Almag.pag.  548.  tab»  1 10.  fig.  }• 

^.  SmilîX  foliis  marginibus  leviter  fpinofis  y  haf* 
tato  auriculaùs  jfeu  abfque  curiculis.  (  N.) 

C'eft  une  plante  très-épineufe,  dure,  fbche, 
dont  les  tiges  font  prefque  ligneufes,  menues  , 
anguleafes,  très-glabres,  flexueufcs,  garnies  d'é-* 
pines  dures,  ép^rfes,  prefque  droites,  divifécs 
en  rameaux  alongés,  qui  s'accrochent  en  grimpant 
aux  corps  voifins  i  garnis  de  feuilles  alternes,  pé- 
tiolées,  roides,  fermes,  oblongues,  lancéolées , 
très-aiguès,  élirgies  &  échancrées  en  cœur  à  leur 
bafe,  liffjs  à  leurs  deux  faces,  vertes;,  marauées 
très-fouvent  détaches  blanchâtres,  armées  à  u;ns 
bords ,  ainfi  qu'à  leurs  nervures  inférieures  &:  fur 
les  pétioles,  d'épines  alfez  nombreufes ,  roidts  , 
très-piquantes,  marquées  de  fept  à  neuf  nervures 
longitudinales ,  longues  de  deux  à  trois  pouces  » 
larges  d'un  pouce  &  demi  ;  foutenues  par  des  pé-; 
tioles  fh  tés  ,  roides  ,  longs  de  fix  à  fept  lignes  » 
munis  à  leur  bafe  de  deux  vrilles  oppofées. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  grappes  terminales, 
rarement  axillaires,  flexucufes,  alongées,  fimples, 
nues  ou  un  peu  feuîllées ,  à  peine  épineufes ,  fup- 
portant  des  fleurs  réunies  par  petits  paquets  ,  al- 
ternes, dont  les  pédoncules  font  fimples^  capil- 
laires, longs  de  quatre  lignes  environ.  Le' calice 
eft  glabre,  petit,  ouvert  en  étoîte,  à  fix  folioles 
étroites,  linéaires,  obtufes ,  réfléchies.  Les  indi- 
vidus femelles  portent  de  petites  baies  fphériques^ 
rouges  ou  de  couleur  noire  dans  la  variété  ji ,  di- 
vifées  en  trois  loges ,  contenant  d'une  à  deux  fe- 
menées  arrondies,  rarement  trois. 

Cette  plante  croit  dans  les  départemens  méri- 
dionaux de  U  France,  ainfi  que  dans  l'Efpagne, 
ritalie ,  la  Paleftine ,  &c.  fur  les  rochers  &  parmi 
les  buiiTons.  T>  (  ^.  v.  ) 

La  varijété  ^  étéxocueillie ,  par  Michaux  >  dans 
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h  Caroline;  elle  eft  elle-ir.êm*  très-vnrtable  :  ks 
feuilles  font  légèrement  denticulées  à  leurs  bordf, 
tantôt  haftées  Se  auriculées  y  tantôt  haftées  fans 
auricule.  Dans  les  indivi^ius  nés  fur  les  cô-ces  ma- 
"  rîtimes,  les  feuilles  perfiftenC,  rtftent  toujours 
vertes  s  dans  ceux  des  bords  des  grands  lacs ,  elles 
fbrit  caduques  $  ceUes  qui  naiiTenc  dans  les  terrains 
fecs  font  fouvent  maculées.  Les^baîes  font  noi- 
râtres en  dehors j  pupurines  en  dedans,  d'une  à 
trois  femences  ;  tes  tiges  anguleufes  ;  tes  rameaux 
fupérièurs  fouvent  dépourvus  d'aiguillons.  (  Jujf, 
kcrb.  &  mff.  ) 

2.  SALSEPAKjEiLLiB  de  Mauritanie.  SmUax  mau- 
ritanica^  Poir. 

Smilax  cauU  acul&ato  ^  angutato  y  foliis  fuhiner- 
tnîbus  f  cordato^lantcolatts  ^  quinquc  Jeu  feptemner'- 
vus,  Poiret^  Voyag**  en  Barb.  vol.  z.  pag.  i6}. 

Smilajt  caule  acuUato  »  angulûto  ^  fcandenu  ;  fo^ 
lih  cordât is  ,  mucronatis  ,  fub  feptemnervUs  ,  iner- 
mibus  y  rarihs  acuieatis  y  baccis  rubtntibus*  Desfont. 
Flor.  atlant.  vo^  2»  pag.  $67. 

jS.  Eadtm  >  baccis  liueis.  (  N.  } 

Cette  plante  a  des  rapports  avec  le  finilax  af- 
pcru  y  dont  elle  diffère  par  fts  tiges  beaucoup  plus 
élevées^  pir  fes  feuilles  beaucoup  plus  grandes, 
jannais  tachetées ,  très  -  rarement  épineufes  ,  ou 
dont  les  épines  font  très- rare  s  «  prefque  moufles. 
Comparée  avec  le  fmiiax  ^ceifa  des  herbiers  de 
Vail'ant  &  de  Tournefort ,  ceite  plante  ne  peut  y 
être  rapportée,  ainfi  que  l'a  obfervé  M.  Des- 
fontaines. 

Ses  tiges  font  prefque  Itgneufes,  anguteufes, 
de  coukur  bianchâtre  ou  cendrée  »  grêles,  très« 
longues  >  diffufes,  flexueufes,  grimpantes,  armées 
de  quelques  aiguillons  rares ,  dsAans^  fort  co&rts  ; 
elles  fe  divifent  en  rameaux  fort  alongés^  répan- 
dus fur  les  buiffons y  garnis  de  feuilles  alternes, 
pétiolées^  très^fcrmes,  coriaces,  glabres  i  leurs 
deux  faces,  veices  de  luifantes  à  leur  face  fupé- 
rfeure,  un  peu  plus  oâles  en  deffous,  nerveufes  , 
réticulées  >  élargies  Kéchancrées  en  cœur  à  leur 
bafe ,  rétrécies  ^  lancéolées  >  acuminées  à  leur 
fommet»  entières  à  leurs  bords,  très-varbbles 
dans  leurs  formes  >  les  unes  très-larges ,  courtes  » 
obtufe^  f  d'autres  beaucoup  plus  alongées  ,  étroi- 
tes ,  lancéolées > acuminées,  marquées  *de  cinq  i 
lept  nervures  longitudinales  >.  quelquefois  neuf, 
longues  de  deux  i  cinq  pouces ,  larges  d'un  pouce 
&  den.i  à  trois  pouces ,  point  épineufes,. excepté 
quelquefois  fur  leur  principale  nervure  &  à  leurs 
bords  i  les  pétioles  longs  d  un  pouce  &  plus ,  mu- 
ais à  leur  bafe  de  deux  vrilles  oppofée^ 

'  Les  fteuh  fotit  dioïques^  odorante^,,  en  grappes  i 
les  unes  axHIaires^  inférieufes  &  courtes  ^  Us  au* 
très  terminales,  très-alongées^  flexueufes,  un 
peu  épineu&s  à  lejir  bafe  >  &  fur  lefqiielles  les 
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1  Bcurs  font  dîfpqfées  par  paquets  pref<pïC  VèriTcif- 
lés>  didans.  Les  pédoncules  partiels  font  cap!*- 
la  ires,  glabres,  (impies,  longs  d'un  demi -pouce 
&  plus;  le  calice  coloré  en  blanc ^  à  fix  folio!es 
étroites,  lirtéâtres,  très-ouvertes >  obtufes,  réflé- 
chies en  dehors  :  il  renferme,  dans  les  fleurs 
mâles  »  fix  étamines  plus  courtes  que  les  divifions 
caticinales. 

Les  fleurs  femelles  renfernient  un  flyle  très- 
ccttrt ,  à  trois  divHîons ,  terminé  par  trois  piflils , 
auquel  fuccède  une  baie  molle ,  globuleufe ,  très- 
lifle ,  da  couleur  rouge  ou  d'un  jaune  clair  dans 
la  variété  /i ,  divifé  ituérieurement  en  trois  loges» 
à  trois  femences  arrondies,  mais  plus  fouvent 
deux^  ou  même  ane  feule  par  l'avortement  des 
autres. 

Cette  plante  croit  fur  les  rochers,  dans  les  lieux 
arides,  parmi  les  buUfchs,  dans  le  royaume  d'Aï- 
gi  r  »  aux  environs  de  Bonne  &  en  plufieurs  autres 
endroits»  T>  (  K.  v.  ) 


}.  SAlSErAREILLE  à  longtte  tige.  Smilax  ex- 
ci/Ja»  Linn. 

Smilax  caule  acuttato  y  anguiato;  foiiis  inermibus^ 
cordatis ,  novemnerviis,  Linn.  Syft.  Plant,  vol.  4. 
pag.  25J.  n^  2.  —  Miller,  Diû.  n*.  2. 

SmHax  caulê  angulato  ,  acuUato ,  alumaàm  //:- 
fiexo  ;  foliis  fagittatis^  acutis ,  iitermibus,  Royen  ^ 
Lugd.  Bat.  228. 

S  m:  lux  orientalisy  farmtntis  ocukatis  ,  exctlfasf 
arboresfcandens  9, foliis  nonfpinofis»  Toarn.  CorolL 
44.  •—  Buxbaam>CemHr.  i.  pag.  iS.  tab.  17.  Ic*^ 

iialà, 

Smilax  afptra,  Profp*  Alpin.  -/Egypt.  140.  tab» 
141. } 

Smilax  caule  angulato-;  foliis  inenmlms  cordatis  ^ 
majoribus  ,  fcpumnerviis,  Duhamel ,  Arbc*  édit.  d^ 
Mich.  pag.  23(7.  tab.  54. 

Smilux  afptra  ».  pontica  ;  furmentis  arbofis  exce'JaM, 
fcandentibus  ;  foliis  ampliaribus  non  fpinofis*  Aubr.^ 
tcon»  inédit,  in  JuflV  Colleâ. 

Cette  efpèce  a  beaucoup  de  rapports  avec  le- 
fmilax  mauritanica  :  il  en  diffère  par  fes  feuilles 
une  fois  plus  grandes,  plus  minces  ^  membranea- 
fes  &  non  coriaces. 

C'efl  un  arbuAe  grimpant» dont  les  tiges  cztl^ 
tielées >^  légèrement  anguleufes,  armées  d'aigui!-- 
Ions  prefque  droits,  s'élèvent  juibu'â  la  hauteus 
des  plus  grands  arbres  >  elles  fb  divifent  en  ra- 
meaux longs  &  fiexiUes,  garnis  de  feuiBes  alter- 
nes ,  pétiolées,  ovales,  prefqu*obtufes ,  glabre» 
ï  leurs  deux  éaces ,  grandes,  minces ,  marqaée» 
de  cinq  à  iêpt  nervures  (  je  n'en  ai  jamais  via  il, 
neuf)  y  entières.^  fans  aiguillons.  Les  pétioles 
courts  >  fupportanc  deux  vrilles  fllifotmes*. 
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Les  fl<iurs  font  dîfpofées  en  petits  eorjrmbes 

axillaires ,  bien  plus  courts  au»  les  feuilles  ^  fup-. 
portées  par  des  pédoncules  lafciculés^  â  l'extré* 
mité  d'un  pédoncule  commun.  Leur  calice  eft  di- 
viré  en  fix  folioles  ouvertes ,  recourbées  à  leur 
fommet.  L'ovaire  eft  arrondi  :  il  lui  fuccède  une 
baie  globuleufe^  glabre^  contenant  deux  femences 
convexes  d'un  coté  ^  plane  de  i*autre. 

^  Cette  plante  croit  dans  le  Levant  :  on  la  cul- 
tive au  Jardin  des  Plantes  de  Paris,  *&  (F.  v.  & 
V*f.  in  herh,  Tourntf,  ) 

OèfervatUtts.  La  figure  de  cette  plante^  donnée 
par  les  auteurs  de  la  nouvelle  édition  des  arbres 
ce  arbufle»  de  Duhamel  ^  a  été  copiée  d'après  le 
deffin  original  d'Aubriet  ^  qui  accompagna  Tour- 
nefort  dans  fon  voyage  au  Levant. 

4.  Salsepar£xllb  de  Catalogne.  Smiiax  ca- 

talonica,  1 

Smiiax  Joins  amplo'Cordaiis ,  fepttmnerviis ,  mar- 
gine  denuao  ^fpinùfit  ;  caule  fuhaitgulato  -  aculeaio. 
(N.) 

Jl  Smiiax  afpera  btrmudenfis,  grandioriius  foliis , 
tordiformikus  i  radia  furciUofâ.  Pluken.  tab-  IlO. 
fig.  6. 

Smiiax  htrmudtnps  ,  catde  fuiangalato  ;  foliis 
cordifvrmibus  ,  magnis  ^  feptemnerviis  ^  margine  diit' 
tato  '  acuieatis,  Duham.  Arbr.  édit.  de  Michel. 
pag.  141. 

* 

Ses  tiges  font  anguleufes,  prefque  ligneufes^ 
cannelées,  glabres^  armées  d'aiguillons.,  rameu- 
fes^  garnies  de  feuilles  alcernes>  pétiolées  ,  am- 

{»les 3  fermes  >  coriaces  y  rlabrës  à  leurs  deux  faces, 
uifantes,  munies  de  fept  nervures ,  ovales,  ai- 
guefs^  en  cœur  à  leur  bafe,  longues  de  trois  à 
quatre  pouces ,  fur  environ  trois  pouces  de  large; 
pourvues  d'aiguillons  fur  la  principale  nervure , 
&  à  leur  contour  de  dents  rares,  fort  petites, 
dtAantes,  épineufes  $  les  pétioles  font  du^s^  épi- 
neux j  longs  d'un  pouce. 

Les  ileuts  font  difpofées  en  grappes  alongées, 
dfffufes  y  flexueufes ,  fur  Ic^fquellës  ies  fleurs  font 
disantes,  prefque  (olitaires,  ou  réunies  trois  ou 
quatre^  fa  plupart  pédonculée s ,  quelques-unes 
feffiles,  fort  petites. 

La  pUnte  de  Pluken^t ,  yzx\éxé  f,  reflemble 
beaucoup  i  celle-ci  >  elle  n'en.  difEère  que  par  la 
ibrme  de  fes  feuilles,  qui  paroiffent  plus  courtes, 
un  peu  obtufes,  fouvent  nuicronées. 

Cette  plante  croit  dans  la  Catalogne  :  celle  de 
Plakenet  fe  trouve  dans  les  Ses  Bermùdcs.  |> 
C  y*[^  in,  ktrh,  Ju^tu.  ) 

5.  Salsepareuxe  cpineafe«  SmUax ffinafa* 
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SmiLtx  foliis  laneeoiatis  ,  margine  finuatis  ^  den^ 
tatO'fpinjûfis ;  caule  angulato^aculedio.  X^.') 

l,  Smiiax  (  ovata  )  ,  caule  angulato  ;  foliis  ova- 
tis  y  trinerviis  t  marginiBus  rar6,aculeatis,  Duhim. 

Arbr.  édit.  de  Michel,  vol.  i.  pag.  141.  n*.  S- 

Je  ne  connois  point  les  fruits  d^  cette  efpèce, 
qui  préfente  d'ailleurs  dans  fes  tiges  &  Ces  feuilles^^ 
5c  la  difpofition  de  fes  fleurs,  les  cara^rçs  des 
fmilax ,  remarquables  pv  les  dents  épineuCçs  do 
contour  des  feuilles. 

Ses  tiges  font  dures ,  prefque  ligneufes  >  canne- 
lées, anguleufes ,  divifées  en  rameaux  glabres,  u« 
peu  flexueux  »  armés  d'aiguillons  courts  ,  droits, 
très-^aigus ,  garnis  de  feuilles  alternes ,  médiocre- 
ment pétiolées,  coriaces,  étroites,  lancéolées  , 
toogues  de  trois  ï  quatre  pouces,  larges  d*un 
pouce  ou  d'un  pouce  &  demi ,  glabres  à  leur! 
deux  faces ,  onarquées  de  trois  nervures  longitu- 
dinales, les  d^ux  latérales  peu  prononcées ,  celle 
du  milieu  failhnte ,  garnie  d  aiguillons  au  deflbus  ^ 
nerveufe,  rétijCuLe;  le  contour  des  feuilles  eft 
finué,  i  dents  lâches,  épineufes,  approchantes 
des  feuilles  de  houx.  Les  fleuts  font  réunies  à 
Textrémué  d'un  pédoncule  commun  en  petits 
fafcicules  ombelles. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes.  Elle  a  été 
communiquée  à  M.  Lamarck  par  M.  Dupuis.  I7  ? 
(  V,  /.  in  herh,  Lam.  ) 

La  variété  i't  les  feuilles  deux  fois  plus  larges , 
ovales ,  oblongues  ,  à  cinq  nervures.  (  F.  f  in 
herb.  Jujfieu*  ) 

6.  Salsepareille  de  Ceflan.  Smiiax  leylo- 
nica,  Linn* 

I  Smiiax  caule  aculeatç  ,  angulato  ;  foliis  inermi- 
bus  ,  caulinis  cordatis  ^rameis  ovato-oblongis.  Lînn. 
Syô.  Plant,  vol.  4.  pag.  45y.  n".  J.  —  FÏor.  xeyL 
3iS4.  —  Burm.  Flor.  ind.  pag.  113.  —  Lam.  1  luftr. 
tab.  817.  fig.  1.— Gaertî).  de  Frud/&  Sem.  Cen- 
tur.  I.  tab.  16.  fig.  7* 

Smiiax  indica  ,  fpinofai  folio  cinnamomi  ,  pfûu^ 
dbchina  quibufdam,  Burm.  Thef.  zeylao-  pag»  iu 

China  ambointnfis.  Rumph.  Amboin.  voL  5.  pag. 
457.  tab.  161. 

Kari'vilandi,  Rheed,  Malab.  vol.  7.  pag.  jj. 
tab.  51. 

J*.  S^milax  (indica)  •  cauU  oAgulato  ;  foliis  fuhro-- 
lundis ,  quinquenerviis.  Duham.  Arbr.  édit.  de  Mi- 
cbet^  vol.  I.  pag.  241.  n^.  6. 

Ses  tiges  font  glabres,  ftrîées  ,  prefque  cylin- 
driouÊS,  médiocrement  anguleufes ,  armées  .d*at- , 
guillons  qui   manqu?nt  queliuefois  fur  les  ra- 
meaux ,  garnies  de  feuilles  alternes ,  pétiolées , 
coriaces ,  ovales ,  quelquefois  prefque  rondes , 
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échancrées  en  coeur  à  leur  baie  ,  entières  à  leurs 
bords  ^  les  fupérieures  ovales  oblongues  y  les  unes 
obtufes^  d'autres  acuminées^  glabres  i  leurs  deux 
faces,  marquées  de  cinq  nervures  îoBgîtudînales, 
&  d^autres  plus  fines ,  Taillantes  ^  difpofées  en  ré- 
feau. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  petites  ombdies 
avitlaires»  fupportées  par  un  pédoncule  commun  ^ 
fimple,  très-court,  &  par  des  pédoncules  partiels 
affez  nombreux.  Le  fruit  eft  une  baie  noirâtre , 
ovale,  à  trois  loges. 

^  Cette  plante  croît  dans  les  Indes  orientales  >  à 
rîle  de  Ceilan  &  dans  celle  de  Madagafcar.  J) 
(  y.f,  in  kerb.  Jujfnu,  ) 

7.  Salsepareille  officinale.  Smilax  farfapa- 
ri  lia. 

SmilaK  eaidt  acultato  ,  angulato  ;  foliis  inermi- 
hus  y  ovatts  y  rêtufihmucronatîs  y  trinerviis.  Linn. 
Syft.  Plant,  vol.  4.  pag.  25 y.  ii®.  4.  —  Mater,  me- 
dic.  214.  —  Miller ,  Diâ  n®.  3.  —  Blackv ,  tab. 
393. —  Regnault,  Botan.  Icon,  —  Lam.  llluftr. 
Gêner,  tab.  817.  fig.  i. 

Smilax  caule  angulato ,  aculcato  y  foliis  ovatis  ^ 
mcutis  3  imrmibus.  Royen  ^  Lugd.  Bat.  228. 

Smiiax  caule  angulato  ,  aculcato  ^  foliis  diiatato^ 
corddtis  y  incrmiùus ,  acutis,  Hort.  Cliffort.  450*  -— ' 
Gronov.  Virgjn.  120.  i  j6. 

Smilax  viticulis  ajptris,  virginîana  ;  folio  hcdc-^ 
racco  ^  Uni  y  \aria  y  nobilifflma.  Plukenet ,  Almag. 
pag.  348.  tab.  111.  fig.  2. —  Rai,  Suppl.  345. 

■  Smilax-  afpera  ,  peruviana  ,  fia  farfaparilia.  C. 
Bauh.  Pin.  1^6. 

'  Simlax  caule  fubangtdato ,  fpinofo  ;  foliis  corda- 
lis  y  incrmibus  y  trinerviis  y  pctiolis  triquetris  ,  ^fpt- 
ris  ;  radicibus  tcrcùbus ,  genicuiatis  ;  baccis  globofis  ^ 
cjLruUis  ,  monofpermis,  Walter.  Flor.  Carrol.  i4y. 
—  Duham.  ArBr.  édit.  de  Mich»  vol.  i.  pag.  245. 

*  Ses  racmes  font  grêles,  très-longues,  fouples^ 
entortillées  5  fes  tiges  longues  ,  rouflacres ,  angu- 
Içufes>  très-glabres  ,  rameufes,  armées  d'aiguil- 
lons affez  forts,  élargis^  droits,  aigus >  garnis  de 
feuilles  pétiolées ,  alternes ,  coriaces,  glabres,  & 
dépourvues  d'aiguillons  â  leurs  deux  facesi  ova- 
1-s,  élargies,  échancrées  en  cœur  &  prefqu'au- 
ri^uiées  à  leur  bafe  ,  courtes  ,  obtufes  ^  mucro« 
nées,  entières  à  leurs  bords,  de  trois  à  cinq  ner- 
vures ,  &  dont  les  pétioles  font  munis  à  leur  bafe 
de  deux  vrilles  capillaires. 

Lés  pédoncules  communs  font  plus  longs  dit 
doublé  environ  que  les  pétioles,  (impies,  droits, 
terminés  par  des  fleurs  en  ombelle ,  a(fez  nom- 
bre aies  ,  foucenues  par  d^s  pédoncules  paitiels.^ 
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eouns.  Les  calices  font  petits ,  blanchâtres  ,  a  fix 

folioles  obtufcS,  prefque  droites. 

Cette  plante  croît  dans  îes  contrées  méridio^ 
nalcs  de  TAmérique ,  au  Mexique ,  au  Pérou  , 
dans  le  Bréfil  &  la  Virginie.  T>  (  ^.  /.  in  herh, 
Lam.  &  Jtif.) 

Les  racines  de  cette  efpèce ,  &  fans  doute  de 
plufieurs  autres  fous  le  métue  nom^  ont  joui  au* 
trefois  d'une  grande  réputation  comme  un  puiP 
Tant  fudorifique,  propre  à  opérer  la  dépuration 
des  humeurs ,  â  divifer  &  atténuer  les  vifqiieufes  : 
c'étoit  en  conséquence  un  fpécifique  dans  les  ma- 
ladies vénériennes  :  ces  ren^des ,  qui  paroifleot. 
en  effet  avoir  eu  quelques  fuccès  dans  T  Amérique , 
n'ont  pas  aufii  bien  réuifi  en  Europe^  foit  à raifoja 
de  la  diverfité  des  climats ,  foit  parce  que  les  ra.* 
cines  perdent  leurs  propriétés  par  la  defficcation 
&  en  vieilliflanr.  Au  refle^  l!aoalyfe  n>  a  trouvé 
aucun  principe  très-aûif  i  &  pour  la  dépuratîou 
du  fang ,  nous  avons  dans  la  bardane  ,  la  chicorée  , 
la  patience  >  des  remèdes  bien  fupérîeurs ,  fans 
aller  chercher  dans  un  autre  hémîfpbèEa  des  plan- 
tes d  une  vertu  douteufe. 

8.  Salsepareille  perfoliée.  Smiiax  pc/fo^ 
liata.  Loureiro. 

Smilax  cauU  aculcato  ,  angulato  ;  foliis  acutis  > 
qurnqucnerviis  y  ftipulis  cordatis  ,  pcrfoUatis,  Lou- 
reiro ^  Flor.  cochinch.  pag.  763.  n^.  i. 

Ses  racines  font  grofles ,  tubéreufes ,  arrondies  ^ 
noueufes ,  brunes  en  dehors ,  plus  pâles  en  de- 
dans ;  elles  pouffent  un  grand  nombre  de  fibres 
droites  ^  fimples  y  très-longues  >  horizontales. 

Ses  tiges  font  longues,,  grimpâmes,  anguleufes^ 
rameufes,  armées  d'aiguillons  nombreux  ^  courts,, 
épars  >  garnies  de  feuilles  pétiolées  ,  alternes , 
ovales,  prefqu'en  cœur,  grandes,  fans  épines, 
glabres  i  leurs  deux  faces,  entières „  terminées 
par  une  pointe  recourbée,  marquées  de  cinq  ner- 
vures &  de  veines  réticulées  ,  munies  à  leur  bafe 
de  ftipules  folitaires ,  perfoliées  ,  en  cœur ,  fou- 
tenant  fur  leur  pétiole  d^ux  vrilles  très-longues^ 
oppofées. 

Les  fleurs  font  dioïques ,  difpofées  en  ombelles 
axillaires  i  les  calices  à  fix  divifions  réfléchies  > 
renfermant  fix  étamines,  trois  ftigmates  réfléchis  ^ 
prefque  fefTiles  ,  auxquels  fuccèdent  de  petites 
baies  globuleufes,  de  couleur  rouge,  i  trois  lo« 
ges  ,  monofpermes. 


Cette  plante  croît  dans  les  forêts  &  fur  les 
teauz  de  la  Cochinchine.  T>  {Defiript.  ex  Lounir.  y 

9.  Salsepareille  pdfyncée^Smilaxpapyracea^ 

Smilax  caule  angulato;  fdliis' 9^at0'  elongatis  ^ 
trinerviisy  papyraccis  &  venofis\  Duham.  Arbr.  é( 

de  Michel ,  vol.  i.  pag.  242.  n*.  8.. 
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Efpèce  facile  à  diflingner  par  ff  s  grandes  feuilles  ^ 

ir.nces ,  papyracées.  Ses  tfges  font  anguleuff s ,  gU-  ; 

bres,  canreiées,  arnfiëes  de  quelques  aiguillons^  gar- 

hks  de  feuilles  alternes  >  pecioléec^  ovales,  tan- 

fcéolées  y  tiès-minccs  ^  vertes  ^  glabre|S  À  leurs  deux 

hce$,  longues  de  fix  à  huit  jïouces  «  fur  deux  pou- 

^ces  &  demi  de  large  ;  marquées  de  trois  nervures 

/aillantes^  &  de  veines  élevées  j  agréableiçent  xér 

ncblées  i  la  bafe  des  feuilles  eft  arrondie ,  prefque 

tronquée  ^  fans  échancrure  $  leur  fompiet  aigu  j  les 

pétioles  ftriés^  longs  d'un  pouce.  Je  ne  connois  ni 

i&s  fleurs  ni  les  fruits* 

Cette  plante  a  été  envoyée  de  Cayenne  par 
M.  Bajon.  1>  ?  (  K./.  in  kerh.  Lam.  &  Jajf.  ) 

10.  Sals£PAR£ill£  à  feuilIés  de  gui.  Smilax 
vîfcifolia* 

Smilax  foliis  angufio-lancioUtis  ^  înirmiéus  ;  umr 
hiUh  minimis  y  cau/e  aJj>ero  j  Jtriato  ;  ramis  fitxuo* 
fiftmis ,  divaficath.  (N.) 

Smilax  coule  angulato^foiiu  ovato^hlpagis  ,  iner^ 
mihus  ,  glabris  ,  trinerviis  &  vcnojif,  p.uhani;.Ârbr. 
édit.  de  Michel^  vol.  i.  pag.  243.  n^«   17.  ,  , 

Efpèce  très-remarquable  par  fes  feuilles  aflez 
femblables  à  celles  du  gui  commun  >  tant  par  leur 
épaifleur ,  que  par  leur  forme. 

les  tiges  fontdivIfëes.èn7ameaux  étalés &di- 
vergens,  grêles,  très-fiexuèiuc,  ftriésj  prefquq 
quodrançulaires  y  très-rudés  fur  leurs  angles^  gar- 
nis de  ieuiltes  alternes ,  pétiolées  ,  'ôblofrgues , 
étroites  ^  lancéolées ,  coriaces'^  ttès-épaiffes ,  eh^ 
tières,  glabres  à  leurs  deux  faces  j  fans  épines  H^s 
iupérieures  longues  d'environ  un  pouce  oc  demi , 
fiir  un  demi-pouce  de  large  >  je  ne  connois  point 
ks  inférieures,  qui  pourroientétre  beaucoupplùs' 
grandes^  &  peut-être  d'une  forme  un  peu  diffé- 
rente i  elles  font  marquées  de  trois  à  cinq  nervu- 
res longitudinales  «  Quelquefois  un  peu  ramifiées*,. 
&  de  veines  réticulées. 
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Cet  arbufte  a  des  racines  qui  fe  divifent  dèVleut 
colUt,  en  longs  farmens  faliiculés,  prefqus  Am- 
ples, chargés  de  quelques  fibres  capillaires.  Ses  ti- 
ges font  épaiffes,  ftriées,  médiocrcinerit  anguleu- 
fes,  prefquetéiragonc^,  ghbrèsj  armées  de  quel- 

Jiues  aiguillons,  courts,  recourbés 5  garnies  de 
euiUts  alternés ,  pétitflifes',  liiic^lées ,  triangu- 
laires^ longuement  acumiuées  à  leur  fommet ,  ver- 
tes à  leurs  deux  faces,  entières  ,  longues  de  lîx  à 
huit  pouces  &  plus  ,  larges  de  trois  ou  quatre  i 
leur  bafe;  les  deux  angles inférij?uts  arrondis,  f un 
des  deux  plus  étroit  ;  la  bafe  trotiouée  ou  un  peu 
concaves  trois  ou  cinq  nervufés  failiantes,  longittî* 
dinaks  ,  fans  aiguillons.  ,Les  pétiok&font  ccnitts , 
un  pçu  comprimés-^  muni&>.ua peu  au  deffos.dt 
leur  bafe,  de  deux  vrilles. oppofées,très-Iongi|es, 
fortes;  cylindriques.  Je  tie  coftnôîs']f)bïVt  latrUcr 
lificatîôh.         •         •      '  '  '  -  ■   ;      ^    ^ 

Cette  plante  a.  été  tecueillte  au  Pérou  .par 
M.  Jof.  Juflieu.  li  (  y:f.  in  ktrb.  Juff.  )  '  ' . 

II.  Salsepareille  à  feuilles  lâncé<)lées/5>iW 

lax'lanôea/dta.    '.      *.,'..     "  '  -         •  .^-^i 

Smilax  caute' angulatO'fpinofo  ^fi^^^  longis ,  an^ 
guftis  ;  ' ïanceàlaiis    iàermîbds.    Walter.*  Flot.   ca«^ 

roi.  pag.  24 J.  —  Duham.  Atbr.  édit.  de  Michel^ 
vol.  i.pag.  Z41.  nV7.  .■      .:'     "  . 

.  iSmiléx  4aule  îaemi  i  Utiùsi  fodiis.  inemM^s, 
lanceclacîj*  f  Linn.  Syfi.  Plant,  vol.  4*  .p»g..  tS^i 


n®.  II. 


'i'»  \ 
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Les  fleurs  font  djfpoféet  dans  Taiflelie  des  feuil- 
les &  â  la  bifurcation  des  rameaux ,  en  petites  om- 
belles^ dont  le  pétiole  commun  eft  droit,  fort 
court  i  les  pédoncules  partiels  ont  d  peine  deux  li- 

{pes  de  long.  Les  calices  font  divifés  en  fix  fo- 
loles  petites,  aiguës,  un  peu  verdatres.  Les  éta- 
nif  nés  ont  à  peine  la  longueur  du  calice  \  leurs  an- 
thères font  petites,  ovales,  d'un  jaune-pâte. 

*  Cette  plante  fe  rencontre  en  Amérique  ;  dans 
l'île  Saint-Domingue.  "J)  {V.f.  in  herh.  Lam.) 

II*  Salsepareiilb  du  Pérou.  Smilax  ohliquata.' 

Smilax  caule  fuhangulato  ,  foliis  triangulatis  ^  au* 
gwJis  inferioribus  obtufis  3  altero  obliquato.  Duham. 

Arbr.  édit. de  Michel , vol»  I •  pâg.  242,^  h'?,  ri.  ^ 
JuA. Herb»  ....    ...i*,  — \| 


Les  caraftères  quî  portent  ,<i»»'fes  ei})èoe8  de 
ce  genre  >  fur  la  préfence  ou  Tabfehc^  de^  aigulM 
lons^  peuvent  fouvent  induire  «n|erieur.j.ûirt^ut 
lorfiju'on  ne  les  détermine  que  d'après  les  herbiers» 
Celle  dont  il  s'agit  a.prefc^ue  lonjouc^  fes  rameaiz 
fans  aiguillons  >  mais  fes  âges  en  font  ttès-fouvept 
munies ,  furtout  à  leur  bafe  1  .elles  font  d'ailleurs; 
farmenteufes  > grimpantes, un  peu  anguleufeSa  fut-\ 
tout  les  rameaux  \.  garnies  de  feuilles  alternes  »  pé- 
tiolées ,  luifautes  &  glabres  à  leurs  deux  face^  > 
étroites  >  lancéolées  &  à  trois  nervures  dans  leus 
jeuneflej  ovales,  un  peu  oblongues  lorfqu'elles 
font  plus  anciennes,  marquées  de^cinq  nervures* 

Les  flears  font  difpofées  es  petits  corymbes* 

dans  TaifTelIe  desfeuillesi  eUesprodurfent  de  pè- 

'  tites  baies  ronges  ou  de  couleur  écarlate  »  renrei-- 

mant  d'une  à  trois  femences.  Ces  fruits  durent  preP^ 

que  pendant  tout  l^hiver. 

Cette  plante  croît  dans  rAmérîqne  feptentrio- 
nale.  Les  individus  qui  naiflent  d^ns  les  lieux 
aquatiques,  font  prefque  glabres  ^  i  peine  les  tiges 
cfireni-elles  quclc^ues  aiguillons  r  lorfqn'ib  croif- 
fentdan^  les  fois' af'tdés,  iB  font  beaucoup  pUis 
épineux.  T>  {V^f-in  herb.  Juff,  > 

>  cil  efl^trèsKfontetk  que  ce  iUtt  lèi  b  plante  <le 
'Lin0é.La  figure  deQitesby^  <iU'it^  à  l'apptti>  m 
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i;ôn vient  «i  à  ce  genre  ni  même  à  h  famUe  j  comme 
la  irèsrbien  obfery^  M*  Jaume  dafts  l'ouvrage  de 
Duhamel. 

*  ^  T^'e/  cyiindrî^ues  j  nrmits  ilpvus^ 

ij.  SALs:iPAaBiUE  fi|uioe.5iifi/tfX4;fc/>itf. 

Smîlax  cank  actdeûio  ,  ttrctîtifcuh  ifoliîs  inermi- 
ius  yOvatQ'Cordatis^  quinqucnerviis.  Linn.Syft.  Plane, 
vol.  4.  pag.  4y6.  n**.  f,  —  Mater,  medic.  114. — 
Miil.  Diû.  n®.  j.  ^  ÇmeK  Iter  3.  pag.  ji.  tab.  6. 
— .  Blatkvy.  tab.  43}. 

t  Smilax  cadh  dtuifota  ',  ft>ius  ùrbioulati^êVaiis  » 
inermibus  ^  qmnqfiêturvUâ»,  Gtqhov.  Orient»  )  17. 

\  l^mtlax  fÀrmehtq  Ureti  ,  inferiji  4tculeato  ;  foliU 
fubtotàndo'Cûrdàtis  »  trinervîis  ;  pctiolis  cUvhulâ 
Kyitf^  â/r^rive.  Brovn  j  Jam.  359. 

"'  Smilûx  minus  ,  fphojaî  fruBa  rubicimdo  j  radict 
virtuofâ  ,  china  diââ  Jeu  fankinâ,  Kœmpf.  Amm. 
PAg»78ï.tab.78i.       :     r, 

Smilax  caulc  fubangulato  y  teretiufiuta;  falilt  rgt 
y^aqiminftU'i  eivatc-çof^afi^^  bafi-roiundatiSj  ^ffin- 
Qpi^ntrvu4  ,  fupr^.  rîgi4\fimîs^  Duhani.  AJrbr.  édi.C- 

de  MiçheJ,  pag;  ^$9. 

China  radix»  Bauh.  Pin.  ijé. 

CAJmo^  michuû^/iiufii  ,  Jiu  fmiiax  afi^ew  minor, 
Pluili.'iccinv  S^v  .  -   -  . 

Fruticulus  convolvulaceûs  ,  fpinofus  ,  finicùs  y  j!o- 

i»fe^  wri^  »  i^iîk^ftirif  ^  PM«e^  A«al^.  pag*  jÇi . 
tab.  40$.  )S^. 4.:. 

Vuhairtment\it<{\Ant. 

Ses  rarines^  fem*  gro£^  j  noii#ufes^  tubercu* 
teufes ,  d'im  brun*roiigeiiefe  eâ  debovs  ^  bbnchi- 
ères  J  teintes  de  pouge  en  dedans  j  elles  prçduifenc 
des  tiges  longues  ^  .glabres  »  à  ptine  anguleufes  ^ 

Îrefque  cylindriques',  fameufes  >  armées,  âiftouc 
la  bafe  des  tiges  ,  d'^guiUons  courts  &  forts  , 
garnis  de  fewAU^  alternes ,  coriaces ,  péttolées , 
évales,  échancpéesen  cotiii  i  leur  ba(%,  obtufec, 
aeumkîées  g  leur-  fommety  un  peu  variées  dan^  leur 
ffovii^  ,  eptiilt^J^  à  le^r^  l?oc4s ,  Ça^^  ûguillçr^  ; 
içarqwée^  ^  qn<ii,C€pt  ne.fvmesb.i  lej^tcMillcs  m- 
ftiieujççs  aipjfle^  ^  tr^s-grai^^çs  5  les  Cupériei^res 
l^eaucqupplu^peViiJ^  j  ixuwi^^  ^^  Xi;i^]^$  A  U  We 
des  pétioles.  '  ' 

l4S  fleurs  fwt  a^iJJfMrç^  •  %BOf  t^iPS.  par  un  pé- 
d(]^ncule  cQjpmi.uo  ,  .très-fewple  ,  bea.MCQU|>  p|u& 
cçurt,  q«e  leis  feuill^s^  qifi  foutiçnt;à  (oq.  fQiTiOi^t 
iy^,gi;a^d  i^pmbre  d^  floues  difpoféevçn  ombdlç  ^^ 
f9UtÛê^4'HP  j(^àQf^\'^P^<x^y  roupie  ..capillai  çç.,, . 
iong'd*iin  demi-pom:^  8ç  pl^s^.  j^icaljc^s,f(>m,^(ai^- 
châtres  ou  d'un  verfc-jiunâtre  ,  a  fix  tolioles  un^ 

peu  «feri^i^nli^Énuy^  &^^i*  #«^;b#i?%ii;fof^ff  j 
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Cette  plante  croit  à  la  Chine  8e  au  Japon.  Cem« 
merfonTa  également  recueillie  à  l'ile  Bourbon.  1^ 
i  K.f.infurb,Juf.) 

Les  racines  font  employées  en  médecine ,  comme 
fudorifiques ,  diurétiques ,  propres  à  purifier  le 
fang,  &  utiles  dans  la  jauniue ,  la  goutte,  les  hu- 
meurs fouirreuresi  elles  font  un  peu  réfineufes ,  Sr, 
lorfqu'eiles  font  récentes,  leur  faveur  eft  un  peu 
icre ,  pâteufe  $  mais  fèches ,  leur  goût  eft  terreux» 
légèrement  aftringent.  Des  marchands  chinois  ont 
donné  la  vogue  à  cette  plante  pour  la  première  fois 
en  1 5  3  5  ;  ils  la  vendoient  aiets  fous  le  nom  de/ên- 
//fl^^  comme  un  fpécifique  coptre  les  maladies  vé- 
nériennes, bien  plus  efficace  &  mpins  gênant  que  le 
remède  de  gayac.  Les  Efpagnols  firent  un  n  grand 
éloçede  fes  propriétés  à  l'empereur  Charles-Quintj 
que  ce  prince  en  fit  ufage  de  fon  propre  mouve- 
ment, à  Tinfu  de  fes  médecins ,  pour  le  guérir  de 
la  goutte ,  Se  bientôt  cette  tececte  devior  publi- 

3iie  &  en  gi;ande  réputation  :  .elle  n'a  aujour-t 
'hui  qu'une  foible  renpnimée.  On  a  enxiére* 
ment  abandonné  l'ufage  de  ces  racines  dans  les 
maux  vénériens  ,  &  même  comme  fudorifiques  & 
éturériques  \  elles  n'infpirent  qu*une  foible  con^ 
fiance. 

14.  Salsepareille  à  feuilles  rondes.  Smilem 

rotundififtia,  hinxï, 

.Srçii4i^  çaule  aculeato  .wcti  ;  foliis  imrmibus^ 
ccrdatis  9  acumiuûtis  ^jfigptfmnervtis»  Linn.  Syftem. 
Plant,  vol*  4.  pag.  256.  n^  6. 

J,  jliM/7^  (eptun(^foli^),  r^s,  ê»g4^[i$  ^  ra^ 
àf^çr  jafiuU^thy  fp^is  f*ir»iM^4athn  cQrda^Q-ovali^ 
ku4  ,  acmù  s  gILibturimif  ,  qui^u^grviis  ;   b^cis. 

fpInriMMi^ïu  f  Içir*  bofeail.Am^.  vol.  a.  pag.z}  7^ 
--*  Pubam^  Asbr  •  édit^  de  Michicl ,  vol.  1 .  pag.  142. 

Arbriflaau  dont  les  tiges  font  cylindriques  ,  les 
ranrieaux  auçuleux,  moins  chargés  d'épinâs  que  les 
tiges  ,  garmsrde  feuilles  pétiolées,  alternes ,  un 
j  peu  arrondies  ,  ovales  ,  en  coeur,  très-glabres  i 
\  leuf  s  deux  âtces»  fin^épines,  entières^  leursbords, 
aij^uës  ou.  médiociienienc  acuminées  à  leur  fom« 
met,  marquées  de  cinq  àf^pc  oefvuros.Le^  fleurs 
poodui&Qft  des  baies  f^bédqueSp 

Cette  plantjB  croît  dans  l'Amérique  feptentrîo- 
nale ,  depuis  ù  nouvelle  Angleterre  jufi^ue  dans 
j  la  Virginie.  ^  (  Dcfàript,  exMîch,) 

;     ly.  S4^5i^^AjEVE;i4-E  à  fiçi;ûlle\  de  lauper.  S.n%l-- 

lax  lannfipli^.  Linn* 

Smilax  cauU  acuieato  ,  tereti  ,-  foliis  intrmibus  « 

tvol.  4.  pig.  2^9. — Ctonov.  Virgiq.  193  ,  ir6.  — 
jrlauis  ,  lanceoUto  -  ibiongis  ,  triaerviis^  bfjg^tis  ^ 


^ 
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ptrfptmkus  ;  umitUath  hnviffime  \pédmtuiatis  j 
kaccis  gloho[ts,  Micb.  Flor.  boréal.  Amer.  vol.  i» 

Smilax  Itvîs  ,  lauri folio  ,  haecîs  nigrîs.  Càtêsb. 
Carol.  piig.  15.  tab.  15. 

Smiiax  cauie  volubîti ,  fuidngutato  ,  ihferrù  fpî' 
Mofi  ;  foiiis  rigidis  y  perennantibus  y  nutantihus  »  tri- 
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grilla  hditibfe  del  rayons  ^U  cfe  |^(}MctaTes  f^^r* 
tce^fi^  inégattXb  LêS  fruits  f»nt  «tes  bttes  noires^ 
arrondies^  fermas ^  petidaïues  1  qui  ne  renfermefif 
qu'une  feule  femence  dure  &  gtobitleufi^i    . 

Cetre  platite  cfôlt  danâ  h  CîirôMnè.  "5      - 

Les  habîtâns  in  la  Caroline ,  an  rapport  t^a 
Catesbi  ^  mangehc  au  ptihtenif  les  jeunes  poufles 


nerviu,  ovato-lanceolaiîs  ,  aliquantà  okufis  ;  fpM\  de  cette  plante  comme  des  a fpèrges,&  ils  font 
mutïcâ  terminads  ;  haccis  giohojij  ,  conglomeratis  , 
nigris  ^monofpirmh.  Walther.  Flor.  caroK  144.  , 

Smilax  cauU  inermi  y  uretiufeulo  yfb&i  îiUrmihtUy 
lanciolatC'-oblongis  ,  ievigatis  y  coriaceis  ,  trincrviis. 
Duham.  Arbr.  edit.  de  Michel^  vol.  i.  pag.  16^. 

^  Arbriflêau  dont  les  tiges  font  grinwances^  cjr- 
lindriqties  ,  glabre^ ,  médiocrement  Itriées  ,  ra^ 
meuiês  i  les  rameaux  un  peu  flemieux  vers  leur  < 
fommet^  garnis  de  feuilles  alternes  ^  pétioldes^ 
Mes  ^très-fermes»  coriaces  y  glabres  â  leurs  deux 
faces,  entières  â  leurs  bords  ,  lancéolées  >  oblon- 
gues,  un  peu  rétrécies  à  leur  bafe  ,  légèrement 
«cuminéès  on  obtufes  à  leur  fomrtiet  >  afez  fem- 
biables  à  celles  du  laurier  ,  marquées  de  trois  nef- 1 
Tures.  Ces  feuilles  varient  un  peu  fetoti  leur  âge  i 
elles  font  plus  larges  dans  leur  vieiileffe  j  moh» 
épariffes. 

Les  fleurs  font  difpofées  dans  raifletle.des  ïeuil- 1 
les  en  petites  ombelles ,  dont  le  pédoncule  corn-    cœur  à  teur  bafe,|p^oint  épineufes /entières  à  leufl 
mun  elt  de  la  longueur  des  pétioles  j  les  pédoncu-     bords  >  aiguës,  acuminéei  i  leur  fofiiftîct ,  longuet 
les  partiels  un  peu  pins  courts»  les  fleurs  dioîques^     -1»— --^ —  ^:w-.  ^. — *^w    t^  -.^:-  •.  a — î  j  .  i.__x 

dont  le  calice  eft  à  fix  folioles  réfléchies  en  jè- 


*vec 

les  racines  une  boilTçn  à  laquelle  ils  attribuent  de 
grandes  vertus  y  6c  particulièrement  celle  de  pu^ 
riRer  le  fang.Ces  racines  font  tubéreufes  y  dîvifées 
en  pliifieufS  noMds.  Quand  m  lei  tiré  et  i^tte  , 
t\\es  font  tendres  8e  pleines  de  ftic  $  tttail  tlhft 
devtenfteflt  i  Tait  t«^  dttf«eS  que  du  boit. 

17.  SALsi^AkEILLe  i  feniUes  ^aduqtt^s.  J7iii7<r# 

caduca.  Linn* 

Smiiax  càkh  acuhato  ^  tériti  }  folHs  iAerrhîhs  , 
ovatis  ttrntr^t.  Linn* Sytt.  PUnt.  vol.  4.  pag.  257. 
n*».  9.  —  Miller ,  Diû.  n*.  6.  -*-  Duham.  Arbt.  édir* 
de  Mich.  vol.  u  pag.  144. 

Ses  tiges  font  fortes ,  ^fmpantes ,  c^lfhdrîqiiès  , 
gîlïbres,  àtYnéeS  d'épines  couftes,  &  s'élèvent  â 
^lus  de  trente  pieds  (ur  ks  arbres  auxquels  ellei 
s'accrochent.  Ses  feuilles  font  coriaces ,  épâiïfrs  ^ 
ovales ,  glabres  i  leurs  deux  faces, échaftcrées  ert 


liors  s  Tovaire  û'v:i)e ,  qui  produit  é»s  baies  îloi- 
ratres  ^  globuleufes  j  renmntoant  d'une  i  trois 
feinénccs. 

Cet  arbu(Ye  croît  dans  la  Vîrgîn'e ,  la  Floride 
&  la  baffe  Caroline,  f?  (  ^./.  in  keri.  Juf.  ) 

lé.  SAtSSPAREilLB  tamnMk.  SmUax  tammai- 
des,  Linn. 

Smiiax  toute  ocuUat^tfiri ^  fgiiis  inêrmràus^éor^ 
daiis ,  ohhngis  y  fepittànêrviis.  Linn.  Syft-  Plant. 
vol.  4^  pag.  257.  tPé  8.  —  Miller >  Diâ.  n^  4, 

Smilax  hry^d  ni  gré  foiiis^  eaule 'fiinofo  ,  baSccis 
nigfis.  Catesb.  Carol.  i.  pag  fu  tab«  52. 

Cette  plante  a  des  tiges  foupks,  cylindrîqiies, 
articulées ,  grimpantes ,  houles  de  vingt  ^iedè  &  ' 
plus }  rameuies  ,  armées  d'épines ,  un  peu  fleituei^ 
fes  i  leur  fommec  y  garnies  de  feuil^  alternes, 
pétiolées ,  oblongues  ou  élargies ,  variables  dans 
leur  forme.)  échancrées  encoenr  k  Itvx  bafe  ,  gia-^ 
bres  à  leurs  deux  faces  «  marquées  de  fept  à  neuf 
nervures-,  munies  de  vailles  umples  i  la  bafe  des 
pétioles.  .  j 

Les  fleurs  -font  difpofées ,  dans  Paiffelle'  des 


d*efiVïfon  einq  pouces.  Art  trois  8e. demi  de  hrgé 
à  leur  bafe  ^  marquées  de  trois  netvures. 

Cet  ter  phtttè  cfott  i  ta  Nôuvèfte-Eijpagnè  8c 
dans  les  contrées  onéridtonales  de  l'Amérique.  î> 

iS.  ^AiscPÂRSirLt  àfetkillés  cnrpidées.5/R/7tf;r 

cufpidata. 

Smilax  cauUfuhcyViiirieo;  fàlKs  tYîfiiryiîs ,  ma- 
j/ùflbùs  ovàtisj  mapgtiH  incYnth  l)ûham.  Atbï.  édft. 

de  Mich.  toi j  t/pag.  242.  n*.  rô. 

Œnd  attifa  >  Ucukdtitf  foiiis  èSUongis,  '€ê^ikàis. 
Plut».  Amer.  Icon*  8; • 

C'eft  une  très-belle  efpèce  »  dont  les  tiges  foiit 
Ugneufes,  glabre»,  ptefque  cylindriques ,  i  peina 

?nguIeuCe$  »  armées  d'aiguillons  courts^  §ftf*ie&  de 
euilIcB  alcetnes,  trè^-amples^  épaifies>  coriaces^ 
oxales  ,  oblongues  $  lea  fupérieurea  lancéolées  ^ 
plus  petites^»  jnarquées  de  trois  nervures  princi4^ 
pales,  faillantes,  &  de  deux  autres  moins  fenfibios^ 
nulles  dans  les  feuilles  fupérieures ,  réticulées ,  en- 
tières à^eurs  bords,  un  peu  écharïcrées  en  c<)eur 
a  leur  bafe  «  obtufes  ou  acuminées  à  leiiV  fdmmet  f 
les  feuilles  inférieures  longues  de  huit  à  diï  pou- 
ces &:  plus,  largesde  quatre  à  cinq  pouces,  gh* 
bres  à  leurs  deux  faces,  fans  aiguillons;  fuppor- 


feuilles ,  en  ombelles  touffues ,  dont  le  pédoncule  i  tée^^ar  un  pétiole  court ,  c9«coufné>fifié^i  muai 
commua  eft  long ,  fr41e^  tefiniiié  par  im  très«  1  de  deux  vrilles  oppofées» 
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Les  fleurs  font  difporëes  dans  rafflTelle  de  s 
feuilles  portées  fur  un  pédoncule  commun ,  un  peu. 
plus  long  que  le  pétiole  3  divifé  à  fon  fommet-  -n 
pédoncules  partiels,  nombreux  j  coures»  prefqu'en 
ombelle.  Lts  fruits  fonc- médiocrement  acuminés. 

-«Cette  plante  croît  dans  l'Amérique  méridio- 
nale ^  d'où  elle  a  été  rapportée  par  M.  Leblond. 
T>  (  f^.f.  in  htrL  Jujf.  ) 

19.  Salsepareille  glauque.  Smilax  glauca. 
Mich. 

Smiiax  ramis  fuburttibus ^  pafsïm  acuUatis  ;  foliîs 
4^U'3fi  cordato-'ovalibus  »  acuminatis  y  glabris  y  fubtiis 
glaucis  ^  qulnquenerviis  i  umJfellulis  iongiufculè  pc^ 
dunculaùs ,  fioribus  parvulis.  Mich.  Flor.  boréal. 
Amer.  vol.  1.  pag.  257.  —  Duham.  Acbr.  édit.  de 
Mich.  vol.  I.  pag.  143. 

Smilax (j^iMCz) y  cauUfubangulato  ;foUis  oblonga- 
cordatis  y  Icvlbus  ^  fubacrvofis  ^  fubths  gluucis.  Walt. 
Flor.  amer.  pag.  245.. 

Cette  efpèce  a  des  tiges  glabres^  médiocrement 
anguleufesj  divifées  eh  rameaux  cylindriques  > 
^rmés  d'aiguillons  épars>  garnis  de  feuilles  ovales 
ou  oblongues ,  preiqu'en  cœur  ;  glabres  à  leurs 
deux  faces  ,  entières  à  leurs  bords  y  acuminées  à 
leur  fommet  y  vertes  en  deffus  y  d'une  couleur 
glauçiue  en  deffous  ^  marquées  de  cinq  nervures 
longitudinales,  peu  faillantes.  Les  flsurs  font  pe- 
tites, difpofées  en  ombelles  foutenues  par  lia  long 
pédoncule  commun. 

Cette  plante  croit  daBS  les  forées  de  la  Caro- 
line. D 

.    10,  Salsepareille  à  fleurs  prefque  feffiles. 

Smilax  fubfeplîfiora, 

Smilax  caule  acultatoy  oylindrico;  foliis  magnisy 
ovatis  ,  trinerviis  ;  fioribus  fubfeJfiHbus.  Duham. 
Arbr.  édit.  de  Mich.  vol.  i.  pag.  a^}.  n^.  15. 

Belle  efpèce >  dont  les  tiges  font  fortes,  cylin- 
driques y  glabres  ,  finement  anguleufes  >  armées 
d'épines  disantes ,  aflez  fortes,  rameufes ,  garnies 
de  feuilles  grandes^  alternes,  médiocrement  pé- 
tiolées ,  ovales,  longues  de  fept  à  huit  pouces  8^ 
plus,  larges  de  quatre  ou  cinq,  coriaces,  vertes ^ 
glabres  i  leurs  deux  faces ,  entières  à  leurs  bords, 
obcufes  à  leur  fommet ,  arrondies  i  leur  bafe  y  à 
trois  nervures  >  dont  les  latérales  fe*  ramifient  en 
veinules  réticulées. 

Les  fleurs  font  ramaflees,  dans  l'aiflelle  des 
feuilles  ,  ^n  petits  paquets  prefque  feflîles ,  om- 
belles, fans  pédoncule  communs  les  pédoncules 
partiels  très -courts,  inférés  fur  une  petite  tête 
dure,  munie  de  quelques  petites  écaill^,$. 

Cette  plante  a  été  rapportée  du*Bréfil  pat  Dom- 


! 
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♦  *  *  Tiges  anguleufes  y  non  épineufis, 
•     •  •         "~ 

ai.  Salsepareille  ciliée.  Smilax  bona  nox. 
Linn. 

Smilax  caule  inermi  ^  angulato  ;  foliis  ciliatO'acu* 
Uatis,  Linn.  Syft.  Plant,  vol.  4.  pag.  257.  n®.  10. 

Smila  afptra  Indié  occidentalis,  C.  Bauh.  Pin» 

296. 

• 

Smilax  foliis  latis ,  in  margine  fpinofis  ,  caroli- 
niana;  ftipite  quadraio,  Plukcn,  Almag.  pag.  548. 
tab.  II K  fig.  I. 

Smilax  ramis  angalojis  ,  aculeatis  ;  foliis  haffato^ 
lance olatis  /  aurihus  rotundato  obtufis  ,  quinquener- 
^iis  ;  baccis  giobofis.  Mich.  Flor.  boréal.  Amer, 
vol.  2.  pag.  157.  —  Duham.  Arbr.  édit  de  Mich. 
vol.  I.  pag.  242.  n*.  II. 

fi,  Smilax  caroUniana ,  ftipite  quadrato  Uni  ;  foliis 
anguftis  ^afperisy  auriculatisy  adbafin  angulofis.  Pluk. 
Almag.  pag.  348.  tab.  1 1 1 .  fig.  ;. 

Ses  tiges  fe  divifent  en  rameaux  anguleux  ,  ar- 
més d'aiguillons ,  garnis  de  feuilles  haftées  ,  lan- 
céolées ,  alternes  »  dont  les  oreillettes  font  arrof>- 
dles  ,  obtufes  >  le  contour  des  feuilles  cilié  par  de 
petites  pointes  piquantes  s  leur  furface  tiaverfée 
par  cinq  nervures  ;  leur  .pétiole  foutenant  deux 
flip>ules  oppofées.  Ces  feuilles  varient  >  elles  font 
quelquefois  plus  larges ,  ovales ,  échancrées  en 
cœur.  Les  fruits  confident  en  de  petites  baies 
globuleufes. 

Cette  plante  croît  fur  les  côtes  maritimes  de  Iz 
Caroline  &  de  la  Floride.  J) 

.  22.  Salsepareille  herbacée.  Smilax'kerbacca. 
Linn. 

Smilax  caule  inermi ,  angulato  ;  foliis  irurmibus  , 
<xvatis  y  fepumnerviis.  Lion.  Syft.  Plant,  vol.  4« 
pag.  2j8.  n**.  II. 

'■"Smilax  UviSy  marilandicai  foliis  kederé  nervofis^ 
pralongis  /  pediculis  injldentibis  ,*  fLofcuiis  minimis  , 
in  umiellum  parvam  çongtftis*  Rai  y  Suppl.  345. 

Smilax  claviculata,  heders  folio  9  iota  Uvis  ,  è 
terra  marianâ,  ?  Muk.  Almag.  pag.  349.  tab«  225. 

Smilax  coule  herhaceOy  ertBo  y  fimpUci  ; ,  foiiis 
longe  petiolatis  9  ovalibiis  yfeptemmrviis  ;  umttUuUs 
longiffimï  pedancuLuis  ^  pedtmculo  comprefo  »  baecis 
depreffo'giobofis^  Mich.  F\os.  boréal.  Amer^  vaL  x. 
pag.  139.  —  Duham.  Acbr«  édit  de  Mich.  vol.  x. 
pag.  244. 

Ses  tiges  font  glabres,  luiftntes^  droites,  her^ 
bacées,  point  rameufes,  rouilàtres,  fans  épines^ 
garnies  de  feuilles  alternes,  aflèdooguemeiir  pé- 
tiolées  y  minces  >  niembraueufes ,  ovales ,  queir 
quefois  laocéolées.,  luifiuit^  ,&.  glabres  à  leucs 

deux 
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deui  faces 3 obtures ^  rétrécies  vers  leur  fommet» 
arrondies ,  entières  à  leur  bafe  &  à  leurs  bords , 
marquées  de  cin^  à  fept  nervures  s  les  pétioles  à 
peu  près  de  moitié  auffi  longs  que  les  feuilles  ^ 
munis  i  leur  bafe  de  deux  vrilles  filiformes. 

^  Les  fleurs  font  axillaires^  difpofées  en  ombelle 
a  l'extrémité  d'un  très-long  pédoncule  commun , 
grêle  3  comprimé.  Les  pédoncules  partiels  font 
très-courts ,  prefqu*égaux  ,  capilTaires  ;  les  fleurs 
très-petites  3  un  peu  verdâtres;  les  calices  divifés 
en  fix  folioles  étroites  ^  aiguës.  Les  fruits  font  de 
petites  baies  globuleufes^  un  peu  comprimées. 

Cette  plante  croit  dans  la  Penfilvanie  &  dans  la 
Haute-Caroline.  Elle  y  a  été  recueillie  par  Mi- 
chaux, ^(y.f.  in  Aeri.  Jujf.  ) 

*♦♦*  Tiges  cylindriques  ,  non  ipineujes% 

,    1^.  Salsepareille  faufle  fquine.  Smilaxpfeu» 

dockina.  Linn. 

•  Smilax  'caule  inermi ,  tereti  ;  fofiis  inermibus  , 
caulinis  cordatis  ^  rameis  avato -- oblongis  ^  quinque- 
nerviis.  Linn.Syil.  Plant,  vol.  4.  p.  258.  n^.  13. 

•  Smilax  caule  tereti ,  inermi^  foliis  inermibus  »  caU" 
litis  cordazis  t  ramorum  lanceolatis  ;  pedunculis  Ion* 
giffimis,  Gronov.  Virgin.  193. 156.  ? 

Smilax  caule  tereti^  inermi  ;  foliis  cordatO'OVatis , 
acutis,  inermibus;  petiolis  bidentatis,  Hort.  Cliifort. 
459-  —  Gronov.  Virgin.  110. 

Smilax  afpera ,  foliis  trinerviis  y  oblongis  ;  petiolis 
hiclaviculdtis.  Brown^  Jam.  359. 

m 

.  Smilax  vîrginiana  ffpinis  innocuis  armata;  lotis 
eanelf a  foliis  ,  radiée  arundinaced,  crjjfâ  y  nodofâ  & 
carnofâ,  Pluken.  Almag.  p.  349.  tab.  1 10.  fig.  5. 

Smilax  afpera  y  fruBu  nigro  ;  radice  nodofâ^  mag- 
na^ levi  yfarinaceâ.  Sloan^  Jam;  10;.  Hiit.  i.  pag. 
31.  tab.  413.  fig.  r. 

-  '  Smilax  afpera  y  nodofa  ;  radice  rubrâ  y  majore^ 
Plum.  Icon.  8i. 

Ckinafpuriûy  nodofa.  C.  Bauh.  Pin.  297. 

C'eftun  arbrifleau  grimpantj  dont  les  tiges  font 
cylindriques,  légèrement  flriéeSj  dépourvues  d'ai- 
guillons y  excepté  quelques-unes  à  leur  bafe  \  di- 
.vifées  en  rameaux  nus^  un  peu  flexueux.  Les 
feuilles  des  tiges  font  grandes^  larges ,  ovales, 
.échancrées  en  coeur  à  leur  bafe  ;  celles  des  ra- 
meaux plus  étroites  y  alongées  y  glabres  à  leurs 
^eux  faces  »  entières  >  marquées  de  cinq  nervures  j 
4in  peu  acuminées  à  leur  fommet ,  fans  épines. 

Les  fleuis  font  difpofées  prefqu'eti  grappes  axiU 
Uîres  y  diffufes  y  prefoue  paniculées  ,  compofées  . 
de  petites  oQfibelles  dont  le  pédoncule  commun  } 
eft  cylindrique,  long  d^environ  quatre  pouces, 
muni  à  fa  bafe  d'une  petite  foliole  très»courte  « 
Botanique.  Tome  fV. 
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épaifle;  les  pédoncules  partiels  (impies,  foutenant 
de  petites  fleurs  d'un  olanc  un  peu  verdâtre  ;  il 
leur  fuccède  de  petites  baies  contenant  deux  ou 
trois  femences. 

Cette  plante  croit  dans  la  Virginie ,  la  Jamaïaue, 
&  dans  une  partie  de  la  Caroline.  T>  (  ^.  /  '« 
kerb.  Juffieu,  ) 

Les  Chinois  fe  fervent  des  tiges  de  cette  efpèce 
pour  faire  des  corbeilles-  &  autres  meubles  de 
cette  nature. 

14,  Salsepareille  à  très* grandes  feuilles. 

Smilax  megalophylla. 

Smilax  fvliis  amplioribus  ,  cordatis  ;  auribus  ro^ 
tundatis ,  glajbris ,  .venofis.  Duham.  Arbr.  édit.  de 
Mich.  vol.  I.  pag.  244. 

Ckina  altéra  j  non  aculeata  ;  foliis  amplioribus. 
Plum.  Mff.  j.  tab.  138. 

Smilax  caule  inermi^  tereti;  foliis  inermibus  y  cor^ 
datis^  emarginatis.  Burm.  Amer.  pag.  73.  tab.  84. 

Cette  efpèce ,  remarquable  par  la  grandeur  de 
fes  feuilles,  a  des  racines  noueufes,  tuberculées, 
d'où  ferrent  de  longues  fibres  flabelliformes  , 
très-fimples  :  il  s*en  élève  des  tiges  droites,  gla- 
bres ,  cylindriques ,  fans  épines ,  articulées  \  les 
articulations  faillantes,  munies  d'écaillés,  garnies 
de  feuilles  pétiolées,  alternés,  très-amples,  larges 
de  huit  i  dix  pouces  &  plus*,  o^^âles,  échancrées 
fortement  en  cœur  à  leur  bafe  \  les  deux  oreillettes 
arrondies ,  épaiflès ,  coriaces ,  glabres^à  leurs  deux 
faces,  entières  à  leurs  bords ,  acuminées  à  leur 
fommet,  fans  aiguillons,  marquées  de  cinq  ner« 
vures  longitudinales ,  &  d'autres  tranfverfes ,  on** 
dulées.  Les  pétioles  font  courts ,  épais ,  fuppor-» 
tant  deux  vrilles  fimples,  très-longues.  Les  fleurs 
font  difpofées  en  ombelle  dans  laiflelle  des 
feuilles. 

Cette  plante  croit  dans  1*  Amérique  méridionale  \ 
elle  a  de  grands  rapports  avec  le  fmiLx  falfapa* 
ri/la  y  dont  elle  n'eft  peut-être  qu'une  variété  i 
très- grandes  feuilles.  J)  (  ^./.  in  herb.'Jujf.) 

2f .  Salsepareille  i-feuilles  de  camanus.  Smi* 

lax  tamnifolia.  Mich. 

Smilax  caule  kerbaceo  y  fcandente;  foliis  longe  pe^ 
tiolatis  ,  quafi  triangulatïm  cordatis ,  rotundato^obtU" 
fis;  nervis  glabris.  Michaux,  Flor.  boréal.  Amer. 
vol.  2.  pag.  238.  -^  Duham.  Arbr.  édit.  de  Mich. 
vol.  I.  pag.  244. 

Smilax  caule  tereti  ,  inermi  ;  foliis  inermibus  , 
caulinis  cordatis  y  rameis  lanceolatis  y  pedunculis 
hngijpmis.  Grotiov*  Virgin.  ? 

Ses  tiges  font  grimpantes,  herbacées,  cylîndri* 

Sues,  dépourvues  d'aiguillons,  garnies  de  feuilles 
ont  la  forme  eft  un  peu  variable  ,  prefque  tiian- 
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Eulaires  ;  celles  des  tiges  ^  en  cœur^  arrondies  à 
^urs  angles  inférieurs  ^  obtufes  â  leur  fommer  ; 
k$  feuilles  fupérieares,  plus  aiongées,  plus  ittoi-^ 
tes  j  lancéolées»  marquées  de  nervures  glabres. 

Cette  plante  Te  rencontre  dans  la  Caroline,  y  ? 

(  Dtfcript.  ex  Mich.  ) 

16  .Salsepareille  pulvérulente.  Smiiûxpui- 

ver uf enta.  Mich. 

Smîlax  caute  herbaceo ,  fcandente  ;  foltu  lofigè  ft^ 
tiolaùs ,  eximie  cordatis y  finsïm  acuminatis ,  novim- 
nerviu;  umbellutis  ion2,iffimè  peduncidatis,  Mich. 
Flor.  boréal.  Amer.  vol.  2.  pag.  i}8. 

Ses  tiges  font  droites  ^  herbacées  ^  a  peine  grim- 
pantes t  iiinples  y  c)fLindriqttes  j  un  peu  compris 
mées  à  leur  partie  inférieure  »  anguleufes  à  leur 
partie  fupérieur^  «  glabres ,  fans  épines  >  hautes 
d^environ  un  pied  j  point  rameufes^  fans  vrilles  ^ 
excepté  vers  leur  fommet^  où  elles  font  très-cour- 
tes. Les  feuilles  font ,  les  unes  ovales  >  en  cœur  s 
d'autres  >  phis  étroites  >  lancéolées  «  longuement 
pétiolées^  les  inférieures  alternes ,  les  fupérieures 
prefque  verticillées  ^  membraneufes  j  entières  ^ 
glabres  à  leur  face  fupérieure^  â  neuf  nervutes  ^ 
obtufes  ou  un  peu  mucronées  3  couvertes  en  deA 
fous  de  petits  poils  t;ès-courts  >  épars  j  qui  ne  pa- 
roiflfent^  i  l'œil  bu^  que  comme  une  petite  pouf- 
fière  blanche  j  les  pétioles  prefqu'auffi  longs  que 
les  feuilles,  glabres j  ftriés. 

Les  fleurs  font  folitaires^  portées  for  de  tri9-lopj;s 
pédoncules  rotdes»  (lriés«  applads,  fitnés  dansl^aif- 
felle  des  feuilles  $  quelquefois  ces  dernières  font 
remplacées  par  une  membrane  oblongue  j  vagi* 
mle^  bifide  3  très-mince  ^  caduque.  Les  pédon- 
cules communs  font  terminés  par  un  grand  nombre 
de  fleurs  &fcfciilées,  en  ombelle,  foutenues  par 
des  pédoncules  partiels,  inégaux,  finiples,  uni- 
flores.  Le  calice  fe  divife  en  fix  découpures  ré- 
fléchies. Les  étamines  font  à  peine  aum  longues 
que  les  divifions  du  calice»  les  anthères,  d'un 

r'  lune-pâle.  Les  fruits  font  des  baies  arroi^dies , 
leuâtres. 

Cette  plante  a  été  obfervée  te  recueillie  par 
Michaux  »  dans  la  Bafle-  Cafoboe  8e  au  Canada. 

27.  Salsepariille  pubetcente.  Smîlax  pubtrê. 
Michaux. 

Smilux  univtrfi  pubétts  ,  emde  tereti^  biifmi  ;  fo* 
lïis  ovali' cordatis  ^  ohtufis  ^  qiùnqmnêrvUs  ;  umhel-' 
lulis  breviter  peduncuiatis  ^  fiorihus  bnvijpmï  pedicel' 
latis,  Mich.  Flor.  boréal.  Amer.  vol.  2.  pag.  138. 

Smîlax  (  pumila  )  ,  cauU  fahtereti  ,  fuhpilofo  ,  frw 
ticofo  ifoiiis  petiolatis  ,  cordatis  ,  quinquenerviis  j 
fubiùs  hirfutis.  Walter.  Flor.  caroL  pag.  144.  ? 

Smilax  coule  iaermi^  vûr  voluhiti  i  frliis  cgrdatis. 
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fubttts  hirfrtis  ;  haects  albidis.  Duhamel ,  Atbr.  & 
Arbttfles^  édit.  de  Michel,, pag.  XfO. 

Ses  tiges  font  prefque  cylindriques  «  pubefcen* 
tes,  légèrement  tomenteufes,  frutefcentes,  fans 
aiguillons ,  peu  élevées  >  hautes  d'environ  un  pied  » 
di virées  en  rameaux  effilés^  noirâtres,  garnis  de 
feuilles  ahernes,  pétiolées,  ovales  «  quelquefois 
oblongues,  un  peu  échancrées  en  coeur  à  kur 
bafe  «  ohtufes  à  leur  fommet ,  fouvent  munies 
d  une  pointe  paniculière,  glabres  i  leur  face  fu- 
périeure,  cendrées ,  velues  oc  tomenteufes  en  deP 
fous  »  fans  aiguillons ,  entières ,  marquées  de  crois 
i  cinq^nervnres  longitudinales  ^réûcuiées* 

Les  fleurs  font  difpofées ,  dans  l'aiflelle  des  feuît- 
les  j  en  petites  ombelles ,  dont  les  pédoncules  com- 
muns, à  peine  plus  longs  que  les  pétioles,  font 
velus  ,  droits ,  terminés  par  des  pédoncules  par- 
tiels fort  courts,  uniflores,  pubefcens.  Les  calices 
font  glabres ,  à  fix  folioles  obtufes,  ouvertes  en 
étoile  i  les  étamines,  plus  courtes  que  les  calices» 
ont  des  anthères  d'un  blanc  jaunâtre  :  les  fruits 
font  ovales ,  blanchâtres ,  à  une  fetde  femeoce. 

Cette  plante  croît  dans  la  Caroline  méridro^ 
nale ,  oà  elle  a  été  obfervée  par  Michaux.  1)  (K*. 
f.  in  herb.  Lam.  &  Jujf.  ) 

Obfervations,  Outre  les  efpèces  de  faîrepareilla 
que  ;e  viens  de  pré&nrer  »  on  en  trouve  encore 
quelques  autres  ^  décrites  par  MiUer  dans  fon  Pir- 
tionnaire  des  Jardiniers  ^  qui  ne  me  font  point  coo» 
nues ,  &  qui  n'ont  point  été  citées  par  les  autres 
botaniftes.  Je  me  bornerai  à  les  préfenter  ici  avec 
les  obfervations  de  cet  auteur.  Peut-être  que  plu* 
fleurs  d'entf'dles  pourroîent  appartenir  â  c^el* 
ques*unes  des  efpèces  ci-deflus  meucionnées. 


^  Salsepareille  à  feuilles  d'ariftolocbe.  <Smi- 

lax  arifiolochÎÂfalia*    ' 

Smilax  coule  atuleato  ,  tereu;  folîis  htermibus  » 
fagittatis,  obtufiufiulis ,  trinerviis.  Miller  ^  Dîâ. 
n\  7. 

Smilax  afpero ,  arîjhlsckrâfûliis  longiontos  ^  ad 
bafin  ouriculatis.  Houfl.  Mfl". 

Cette  plante  a  une  tige  épaîffis  ^  cylindrvqae  j 
épineufé ,  qui.  grimpe  fur  les  arbres  voifins  ,  9c 
s'élève  â  la  hauteur  de  trente  ou  quaranoç  pieds. 
Ses  feuilles  fout  épailfes  y  rotdes,  fans  épines  ^  de 
fept  pouces  de  longueur  ,  arec  deux  oreillettes 
arrondies  â  leur  bafe ,  larges  de  trois  pouces  8c 
demi  »  obcttfes  â  leur  fommet  »  ma;rquées  de  trois 
veines  longitudinales,  &  fuppertées  par  4es  pé- 
tioles courts. 

Cette  efpèce  croie  natureUement  â  U  Ver»- 
Crus ,  dans  la  Nouvelle-Ef^agne.  1> 

^  Sals  E8AILEU.IB  épioei^is.  Smilax  Jpinoji^ 
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Smiiax  caule  dcaleatù  «  urtti  ;  fcUis  ûvato^tetn" 
éeolâùs;  ntrvu  fbiiorum  iMfomk  açuUatis*  Miller . 
Diû.ll^8. 

Smilax  viticuUs  afperh  tfoiiis  oUongis  ,  nervis 
fiUontmfpinofis.  Houfi.  MflU 

Cette  efpèce  a  des  tiges  grêles,  cylindriques ^ 
ëpineufes  ,  qui  s'attachent ,  aa  moyen  de  leurs 
yrilles ,  à  tous  les  corps  voifins^  &  s'élèvent  ainfi 
à  la  hauteur  de  huit  à  dix  oieds.  Ses  feuilles  font 
ovalesj  en  fonne  de  lance>  ce quatrepouces  &  demi 
de  longueur  ^  fur  deux  &  demi  de  large  dans  leur 
milieu;  elles^  n'ont  point  d'épines  fur  leurs  .bords, 
mJs  leur  côte  principale  &  leurs  nervures  font 
années  d'épines  courtes  &  rougeâtres. 

Cette  plante  croît  à  la  Vera-Cruz  &  dans  la 
Nouvelle-Efpagne. 

*  Salsepareille  de  Virginie.  SmUx  virgi- 

ntana» 

V 

Smilax  caule  acuUato  y  angulato  ;  foliis  lanceola" 
XiSj  wrtmbtLS ^  acumiaatis.  Miller,  Diû.  n".  9. 

Smilax  vltieulis  af péris  y  virginiana  }  foliis  angtif- 
ùs  ,  ievièuSy  nuUis  auriculis  prAdita.  Pluken.  Phyt. 
ub.  lio.  fig.  4» 

Ses  tiges  font  minces  ^  anguleufes  ^  épineu&s  5 
fes  feuilles  en  forme  de  lance  j  terminées  en  pointe 
aiguës  de  trots  pouces  de  longueur  fur  fix  de  large^ 
isns  épines  1  leur  bafe  eft  un  peu  arrondie^  fans 
oreillettes  :  elles  font  glabres  à  leurs  deux  faces. 

Cette  plante  croit  à  la  Jamaïque  &  dans  la 
Virginie. 

-^  Salsepareille  à  feuilles  de  caoelle.  5mf7(ur 

^amlUfolia* 

Smilax  caule  inermi  ,  tereti  ;  faliis  inermibus  , 
ûvatisj  trinerviis*  Miller  «  Did.  n*.  10. 

Cette  efpèce  me  paroit  avoir  de  très-grands 
rapports  avec  \efmUax  pfeudochina  Linn.  &s  ra- 
cines font  épaides  ,  charnues  &  rampantes  ;  (es 
tiges ,  cylindriques  &  fans  épines  ^  grimpent  fur 
les  aibres  &  les  buiffons  voifins ,  &  s'élèvent  à  la 
hauteur  de  dix  â  douze  pieds.  Les  feuilles  font 
ovales,  texmi  nées  en  pointe  obtufe^  de  cinq  pou- 
ces de  long  fur  trois  de  large  j»  munies  de  trois 
nervures  longitudinales,  fans  épines. 

.   C#c;e  efpèce  fe  rencontre  i  la  Jamaïque. 
^  Salsepareille  i  tiges  balTes.  SmiUx  hu- 

milis. 

Smilax  coule  ixermi  ,  tereti-;  foliis  iturmibus  ^ 
ovatfh-cxkrdaiis ,  trinerviis  ;ûoribus  corymMoJis*  Millr 

Smilax  kumUisg  non  fpinofa  ;  foliis  arifiofoçhié^ 
èatcis  rukris,  Catesb.  Card.  i.  pag.  47» 
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Ses  tiges  font  cylindriques,  fans  épines,  de  trois 
à  quatre  pieds  de  haut,  garnies  de  feuilles  ovales, 
en  cœur  j  arromdies  i  leur  fommet^  longues  d'en- 
viron  trois  pouces  fur  deurde  large  »  marquées  de 
trois  veines  longitudinales.  Les  fleurs  font  difpo- 
fées ,  dans  les  aiflfelles  des  feuilles ,  en  petits  co- 
rymbes  ou  en  paquets  arrondis  \  fouteuues  par  des 
pédoncules  courts  :  il  leur  fuccède  des  baies  rou- 
ges &  globuleufes. 

Cette  plante  croit  naturellement  dans  la  Caro- 
line s  elle  paroit  fe  rapprocher  du  fmilax  kerbacea» 

*  Salsepareille  à  tige  carrée.  Smilax  tetra- 
gona.  Lion.  f. 

Smilax  caule  inermi ,  tetragono  ;  foliis  cordatis , 
quinquenerviis  ,  acuminatis ,  inermibus.  Lilin.  f. 
Suppl.  pag.  417. 

Ses  tiges  font  tétragones»  flexueufes  dans  toute 
leur  longueur,  garnies  de  feuilles  en  coeur,  étroi- 
tes ,  glabres  à.  leu^s  deux  iiices ,  entières  à  leurs 
bords ,  acuminées  à  leur  fommet ,  marquées  de 
cin^  nervures  longitudinales ,  foutenues  par  des 
pétioles  courts ,  de  la  longueur  des  oreillettes  des 
feuilles,  fans  vrilles. 

La  patrie  de  cette  plante  n'eft  pas  connue.  Linné 
fils  l'a  mentionnée  d  après  un  individu  cultivé  au 
Jardin  d'Upfal ,  mais  qui  n'a  point  fleuri.  ^ 

^  Smilax  (oblongata  )>/b/iiV  oblongis,  acumina^ 
tisy  glabris,  trinerviis;  nervis  fubths  aculeatis^  S^. 
Proor.  pag.  59. 

*  Smilax  (  var iegata  ),  foliis  fubcordatis  ,  fpinofo* 
ciliatis;  coftâ  fubtîu  fpinofâ,  Walter,  Flor,  carolin. 
pag.  144. 

*  Sm//<fx  (auriculata  ),  foliis  quinquenerviis ,  o&~ 
longisj  auriculutis  ,  obtufis^fpinâ  terminatis*  WaU« 
Plot,  carol.  pag.  24;. 

*  Smilax  (  inermis  ),  caule  annuo ,  înfirmo;  foliis 
infirioribus  venicillatis  ^  fuperioribus  foùtariis  ^  cor'^ 

datis  ,  fubquinquenerviis.  Walter ,  Flor.  carolin* 
pag.  244. 


I. 


SALSIFIS.  Tragopogom.  Genre  de  niantes  dico*- 
tylédones ,  comp^fées ,  (èmi-flofculeufes  ,  de  la 
famille  des  chicoricées,  qui  a  de  grands  rapports 
avec  les  fcorfonères  Sr  \esgeropogon ,  qui  coBiprend 
des  herbes  la  plupart  indigènes  de  l'Europe ,  quel- 
ques-unes exotiques ,  à  Veuilles  entières  j  à  neucs 
terminales. 

Le  caraâère  effenttel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  céiUce  fimple-  alonsi  ;  des  feurs  femi'fiofew 
Uttfes  ,  totues  hermaphrodites  ;  des  femences  furmon-^ 
ties  d'une  aigrette  pltmteufe  ,  en  toile  d! araignée  ;  un 
réceptacle  mt^ 
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Caractère  générique. 

Les  fleurs  font  toutes  compofées  de  demi-fleu- 
rons hermaphrodites  3  réunies  dans  un  calice 
commun. 

Chaque  fleur  offre  : 

I®.  Un  calice  commun,  fimple ,  compofé  d'en- 
viron huit  folioles  lancéolées^  égales;  les  inté- 
rieures alternes  ^  toutes  réunies  par  leur  bafe. 

1**.  Une  corolle  compofée  de  demi- fleurons  im 
briqués  ^  nombreux  \  les  extérieurs  plus  longs  que 
ceux  du  centre  \  chacun  d'eux  tubulé  ,  prolongé 
par  une  languette  tronquée,  divifée  en  cmq  dents 
a  fon  fommet. 

}°.  Cinq  itamînes  fyngénèfes,  dont  les  filamens 
font  très-courts,  capillaires,  furmontés  d'anthères 
aloiigées  ^  réunies  en  cylindre. 

4*^.  Un  ovaire  oblong,  furmonté  d'un  ftyle  fili- 
forme ,  de  la  longueur  des  étamines  ^  terminé  par 
deux  fligmates  refléchis  en  dehors. 

Les  ftmences  font  nues  ,  enveloppées  par  le  ca- 
lice, renflé  inféricurement,  refferré  &  eflilé  à  fon 
fommet  ;  elles  font  folitaires ,  ak>ngées ,  anguleu- 
fes,  rudes,  prefque  tuberculées^  rétrécit  s  à  leurs 
deux  extrémités  «  terminées  par  uo  pédicule  fu- 
bulé,  qui  fupporte  une  aigrette  plane  j  plumeufe^ 
ouverte  en  étoile. 

Le  réceptacle  eft  nu^  plane  ^  rude  au  toucher. 

Obfervations,  Ce  genre  eft  diflingué  des  fcorfo- 
nera^2Lï  fes  calices  (impies^  entiers  à  leur  bafe ^ 
ordinairement  partagés  en  huit  folioles  égales , 

f)lus  ou  moins  profondément  divifées ,  tandis  que 
e  calice  des  icorfonères^fl  compofé  d'écaillés 
imbriquées,  fcarieufes  à  leurs  bords  :  il  ne  peut 
pas  être  confondu  avec  les  geropogon ,  dont  le  ré- 
ceptacle eft  garni  de  paillettes. 

Scopoli  a  féparé  quelques  efpèces  de  ce  genre 

pour  en  compofer  un  genre  nouveau,  fous  le  nom 

À*urofpermum  ^  barbouquJne  ) ,  le  même  que  l'ur- 

*  nopogon  deWilldenov^  &qui  doit  réunir  le  trago* 

pogon  picroiàes  &  le  tragopogon  Daltchampii  Linn. 

Leurs  calices  font  urcéolés,  divifés  bien  moins 
profondément  en  huit  découpures  ;  les  femences 
font  fillonées  tranfverfalement  ;  leur  aigrette  eft 
fupportée  par  un  pédicule  fiftuleux ,  en  forme  de 
corne,  ventru  inférieurement,  perfiftani. 

Le  meilleur  de  ces  caraâères  confifteroit  dans 
les  femences,  firiées  tranfverfalement,  f\  elles  ne 
rétoient  également  plus  ou  moins  dans  les  autres 
efpèces  de  tragopogon.  Le  caraâère  des  fupports 
de  l'aigrette  eft  allez  remarquable  ;  mais  peut-il 
former  un  caraâère  génériaue  }  Quant  aux  divi- 
fions  plus  ou  moins  profondes  du  calice ,  ces  pro- 
portions de  grandeur  ic  de  forme  ne  peuvent  guère 
être  employées  que  pour  diftin'guer  les  efpèces. 
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Quelques-unes  de  ce  genre  ^  furtout  les  pre» 
mières ,  fe  rapprochent  tellement ,  qu'on  a  bien 
de  la  peine  â  y  établir  des  différences.. Linné  les  a 
établies  fur  les  proportions  de  la  corolle ,  relati- 
vement à  la  longueur  du  calice.  Ce  caraftère  eft 
fi  peu  confiant ,  que  je  l'ai  fouvent  vu  varier  dans 
les  fleurs  d'un  même  individu ,  furtout  dans  le  tra^ 
gopogon  pratenfe.  Leur  port  varie  encore  davan- 
tage ,  félon  la  nature  du  fol  où  croiflent  ces  plan- 
tes, ^  leurs  feuilles  ont  un  développement  dans 
les  terrains  favorables ,  qui  rendent  ces  efpèces 
prefque  méconnoiflables. 

^  Espèces. 

I.  Salsifis  des  prés.  Tragopogon  pratenfe. 
Linn. 

Tragopogon  calicihus  corolU  radium  aquantikus , 
foliis  integris ,  firiais.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  a-, 
pag.  1 109.  —  Mater,  medic.  178.—  Gmel.  Sibir. 
vol.  1.  pag.  1.  —  Scopol.  Carn.  edit.  2.  n*.  946. 

—  Neck.Gallob.pag.  }22.  — PolHch.Pal.n*.7Z2. 

—  Mattufch,Sil.  n**.  544.  —  Dœrr.  NalT.  2^4.— 
Lud^'.  E61.  tab.  49.  —  Knorr.  Dell.  2.  tab.  T.  5.  — 
Kniph.  Centur.  9.  n**.  91.— Lam.  Flor.  franc, 
vol.  2.  pag.  77.  n^.  74.  IlL— Id^m,  l»uftr- G^- 
ner.  tab.  646.  fig.  i.  —  Gérard,  Flor.  gall.  Prov. 
pag.  X  57.  —  Gouan  ,  Monfp.  404. 

Tragopogon  calicihus  fiorem  fuperantibus.  Hort. 
Cliffort.  }82.  — Flor.  fuec.  648.  684.  — Royen, 
Lugd.  Bat.  1 19.  —  Dalib.  Parif.  242. 

Tragopogon  foliis  gramineis  ,  carinatis  ,  am^ 
pUxicaulihus  ,  caudaiis  ,  fubcrifpis  j  calice,  fio/r 
êquali.  Haller,  Helv-  n**.  8. 

Tragopogon  pratenfe ,  luteum  ^  majus,  C.  Bauh* 
Pin.  274.  — Tournef.  Inft.  R.  Herb.  477-—  Magir. 
Botan.  Monfp.  ^59.  —  Garid.  Aix.  469. 

Tragopogon  calicihus  forem  luteum  fuperantibus'-^ 
foliis  gramineis.  Sauvag.  Monfp.  82. 

Tragopogon  flore  luteo.  J.  Bauh.  Hift.  2.  pag. 
1059. 

Tragopogon.  Dodon.  Pempt.  156.  Icon.— Fufch» 
Hift.  817.  Icon. 

i".  Tragopogon  pratenfe  ^luteum ,  minus.  Tournef. 
Inft.  R.  Herb.  477.  —  Morif.  Hort.  reg.  Bief.  ^ 
Garid.  469. 

Vulgairement  falfifis  des  prés ,  barbe  de  bouc* 

Cette  plante  a  des  racines  fufiformes ,  charnues  , 
laiteufes,  ainfi  que  les  feuilles  &  les  tiges  jc^ 
dernières  font  fimples  ou  rameufes  ,  hautes  d  uti 
à  trois  pieds ,  glabres,  fiftuleufes ,  ftriées ,  garnies 
de  feuilles  alternes,  feffiles,  très-liffes ,  étroites  . 
longues  ,  pointues  ,  élargies ,  amplexicaules 
même  vaginales  à  leur  bafe,  très-retrecies 
piefque  graminiformes  â  leur  partie  fuperieure 
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un  peu  ondulées  à  leurs  bords,  marquées  dans 
kur  milieu  d'une  nervure  blanche. 

Les  fleurs  font  folitaires  à  Textrémîté  d'un  long 
pédoncule  un  peu  renflé  à  fon  foinmet.  Les  calices 
font  glabres ,  fimples  ,  lancéolés ,  acuminés  j  la 
corolle  jaune ,  auffi  longue  que  le  calice ,  quel- 
quefois plus  courte  j  les  anthères  brunes ,  ainft 
q<ie  le  deflbus  des  languettes  de  la  circonférence 
fur  les  firies. 

Cette  plante  eft  très-commune  dans  les  prés,  c^ 

Il  ne  faut  pas  confondre  cette  plante  avec  le 
falfifis  noifc  d'Efpagne ,  qui  eft  une  fcorfonère 
(fcorfonera  hifpanica  )  que  l'on  cultive  comme  co- 
meftibîe ,  ainlî  que  le  fafifis  blanc  (  tragopogon 
porrlfolium)  :  celle  dont  il  eft  ici  queftion  paffe 
pour  apéricive  ;  elle  eft  remplie  d'un  fuc  laiteux 
fort  doux.  On  en  mange  dans  le  Nord  les  jeunes 
pouffes,  les  feuilles  &  les  racines,  pourvu  que 
ces  dernières  foient  enlevées  de  terre  avant  la 
pouffe  des  feuilles.  Leur  goût  approche  beaucoup 
de  celui  du  falfifis  des  jardins  ou  fcorfonère  d'Ef- 
pagne. Cette  plante  eft  très-bonne. dans  les  pâtu- 
rages :  tous  les  beftiaux  la  mangent ,  excepté  les 
chèvres  5  elle  eft  incommode  dans  les  prés ,  parce 
qu'elle  fèche  difficilement. 

2.  Salsifis  variable.  Tragopogon  mutabilis, 
Jacq. 

Tragopogon  calicibtu  oâophyiih,  corolle  radium 
àquantibas  ;Jolus  inugris ,  ftriHis  ,  lanceolato-acu- 
mitidtis.  Jacq.  Mifcelî.  2.  p3g.  316.  —Plant,  rar. 
Icon.  Centur.  2.  cab.  20. 

Toutes  les  parties  de  cette  plante  font  laiteufes 
&  glabres.  Ses  tiges  font  droites  >  cylindriques  j 
ttès-rameufes  depuis  leur  bafe  jufqu'à  leur  fom- 
met,  garnies  de  feuilles  feffiles,  entières  ^  lancéo- 
lées, acuminées,  très -finement  denticulées  ou 
fimplement  fcabres  à  leurs  bords  ,  un  peu  ondu- 
lées s  les  inférieures  ont  prefqu'un  pied  de  lon- 
gueur ^  fur  deux  pouces  de  large. 

Le  fleurs  font  folitaires  à  Textrémité  de  chaque 
rameau ,  un  peu  odorantes  y  foutenues  par  de  longs 

Eédoncules  fimples.  Les  calices  font  compofés  de 
uit  folioles  verdâtres,  alternativement  internes 
&  externes  ;  les  demi-fleurons  qui  compofent  la 
corolle  fe  développent  fuccefllvement ,  varient 
en  longueur,  &  font  ordinairement  de  couleur 
blanche  ,  quelquefois  rofe ,  avec  des  ftries  rou- 
geâtres.  Les  anthères  font  jaunâtres^  avec  des 
ftries  brunes ,  les  ftigmates  jaunes  ;  les  femences 
glabres^  cendrées ,  furmontées  d'une  aigrette  pé- 
<lîcellée  ,  plumeufe  ,  en  toile  d'araignée  ,  avec 
cinq  poils  particuliers  plus  longs. 

Cette  plante  croit  dans  la  Sibérie,  or^  (  Defcripu 

€x  Jacq.  ) 
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}•  Salsifis  à  feuilles  ondulées.  Tragopogon  un* 
duiatum,  Jacq. 

Tragopogon  calicibus  corolU  radium  àquantiius  ; 
foliis  integris  »  fublinearibus  ;  caulinis  maxime  un^ 
dulatis.  Jacq.  Mifcell.  2.  pag.  }  17.  —  Plant,  rar. 
Icon.  Centur.  i.  tab.  19. 

)  Ses  racines  font  fufiformes,  de  la  groffeur  du 
doigt 5  fes  tiges  iVint  droites,  hautes  de  quatre  à 
fept  pouces,  revêtues  d'un  duvet  lanugineux  ca- 
duc ,  garnies  de  feuilles  linéaires ,  lancéolées ,  ai- 
guës, feffiles,  amplexicaules,  rudes  à  leurs  bords  5 
les  inférieures  longues  d'un  piedj  les  fupérieures 
plus  étroites ,  ondulées. 

Les  fleurs  font  folitaires  à  l'extrémité  des  ra- 
meaux 5  les  calices  compofés  de  huit  à  treize  fo- 
lioles ,  de  la  longueur  des  demi-fleurons  de  la  cir- 
conférence :  ceux-ci  font  d'une  couleur  de  foufire 
clair  5  les  femences  rudes  ,  cendrées  ,  furmorj- 
tées  d'aigrettes  plumeufes ,  médiocrement  pédi- 
cellées.  Ces  fleurs  font  plus  grandes  que  celles  du 
tragopogon  orientale ,  avec  lequel  cette  plante  a 
beaucoup  de  rapports.  Elle  eft  très-laiteufe. 

Cette  plante  croît  dans  l'Afie ,  fur  le  mont  Tau- 
rus,  d^  (  Dejcript.  ex  Jacq,  ) 

4.  Salsifis  à  grandes  fleurs.  Tragopogon  majus.  . 
Jacq. 

Tragopogon  calicibus  corolU  radio  longioribus  / 
foliis  integris  ,  ftriSiis  ;  pedunculis  fuperne  incrafa* 
tis  }  corolluiis  ad  apicem  rotundatis,  Jacq.  in  litt. 
Flor.  auftri  vol.  i.  tab.  29. 

Tragopogon  dubium,  Scopol.  Flor.  cam.  edit.  2« 
n^  947- 

Cette  efpèce  paroît  tenir  le  milieu  entre  le  tra" 
gopogon  pratenfe  &  le  tragopogon  porrifoUwn  ;  elle 
a  les  feuilles  rotdes,  fimples,  entrères,  glabres  da 
la  première  ;  elle  en  diffère  par  fes  calices  plus 
longs  que  les  demi-fleurons  de  la  circonférence  : 
ce  dernier  caraâère  la  rapproche  du  tragopogod 
porrifoiium ,  ainfi  ouè  fes  pédoncules  très-épaiflis  : 
elle  n'eft  donc  ettentiellement  diftinguée  de  ces 
deux  <  plantes  que  par  fes  demi-fleurons  dont  le 
fommet  eft  arrondi ,  tandis  qu'il  eft  tronqué  dans 
les  autres  efpèces  5  elle  eft  encore  d'une  grandeur 
remarquable  j  mais  le  port  des  tragopogon  varie 
confidérablement ,  &  il  eft  difficile  d'établir,  d'a- 
près lui ,  de  bons  caraâères. 

Cette  plante  croit  dans  TAutriche* 

5.  Salsifis  blanchâtre.  Tragopogon  canum. 
Willden. 

Tragopogon  calicibus  o^opkyllis  ,  radium  coroUd 
fubûqudntibui  y  pedunculifqûe  t'omentofis  ;  foliis  linea- 

ribus ,  ftriais.  Willden.  Spec.  Plant,  vol.  3 .  pag. 
1493,  n*.  J.  . 
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Tragappgmt  garnis»  Waldfi..  ic  Kitaib.  Plaoc.  f ar. 

Hungar. 

.  Cette  plante  a  des  tiges  très*rameufei>  diffa- 
fes,  étalées 3  garnies  de  feuilles  roides^  linéaires^ 
nerveufes  »  point  ondulées.  Les  pédoncules  &  les 
jeunes  rameaux  font  chargés  d'un  duvet  blanc , 
tomenteux.  Les  calices  ^  également  tomenteux  « 
font  compofés  de  huit  folioles  de  la  longueur  de 
Ja  corolle  ou  un  peu  plus  courtes  5  les  corolles 
d'un  jaune-pâle. 

Cette  plante  croit  dans  les  prés  de  la  Hon- 
grie, d^ 

6,  Salsifis  à  feuilles  de  porreau.  Tragopogon 
porrifoUum,  Linn. 

Tragopogon  caiicihus  corolle,  radio  hngiorihuj  ; 
foliis  integrh  ^  firi^U  i  pedunculis  fuperriè  incraffa-- 
lis,  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  2.  P^ig.  iiio.^^Hort. 
Upfal. 24}.—  Miller,  Diâ.  n*^.  }.— Kniph.  Cen- 
tur.  7.  n**.  93.  —  Lamarck,  Flor.  franc,  vol.  i. 
pag.  79.  n**.  74.i^HofFra.  Gerro.  zji. 

Tragopogon  fyliis  gramintzs  y  amplextcaulibus  ^  ca- 
lice  fior^m  fuptrante,  HaUer«  Helv.  n®.  9. 

Tragopogon  purpureo-CArideum  y  porrifolioy  quod 
artifi  vulgd.  Tournef.  Inft.  R.  Herb.  477.  —  C. 
Bauh.  Pin.  174.  —  Morif.  Oxon.  Hift.  3.  pag-  8. 
S.  7.  tab.  9.  fig.  5. 

Tragopogon  ahcrum  ,  fiu  barha  hJrcL  Dalech. 
Hift.  !•  pag.  1079.  I^^"* 

Barba  kirçi  alcera.  Camer.  Epic.  3x3» 

Barbula  kirci  purpuro  c^rulea^  Tabern.  Icofl.  ^99. 

Tragopogon  calicibus  florem  purpnro-céruleum  fu- 
feraniibus  ifolîis  gramincis,  Sauvag.  Si. 

/t  Tragopogon  folio  oblongo ,  finuaio,  C.  Bauh. 
Pin.  174. 

Valgairimcnp  (alfifis  blanc ,  falfifis  des  jardins^ 
ferfifis. 

Cette  efpècd  fe  dîftingue  à  fes  corolles  d'un 
pourpre  violet ,  plus  courtes  que  les  calices  ^  &  à 
ies  feuilles  c|ui  approchent  aiTex  de  celles  des  por* 
reauxt 

Ses  racines  font  blanches  en  dehors  &  en  de- 
dans ,  fufiformes ,  charnues  ;  fes  tiges  droites  , 
hautes  de  deux  i  trois  pieds ,  liffes,  cyUndriques, 
firtuleufes ,  ftriées  ,  rameufes ,  garnies  de  feuilles 
alternes  »  aor^^exicaules ,  très-alongécs  «  un  peu 
étroites ,  glabres  à  leurs  deux  faces ,  très-aiguës  j 
çreofées  en  gouttière  i  leur  bafe ,  droites ,  en- 
tières \  celles  du  bas  un  peu  cotoneufes  à  leur 
inftrtion. 

< 

-  Les  fleurs  font  (blitaires  s  terminales ,  fuppor- 
tées  par  de  longs  .pédoncules  Ariés  «  fiftuleuv  , 
ir^s^renflés  à  leur  fomme;*  Les  calicef  font  gU^ 
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bres  »  plus  longs  que  la  corolle ,  compofés  de  huit 
à  dix  foliole^  lancéolées  >  acumiiiées.  La  coicIAb 
varie  pour  le  fond  de  Tes  couleurs  ,  d'un  pourpre 
violet  plus  ou  moins  foncé.  Dans  la  variété  /le& 
feuilles  font  finuées. 

Cette  plante  croit  en  Suifle^  dans  les  départe*, 
mens  méridionaux  de  la  France  :  je  l'ai  recueillie 
dans  les^environs  d'Aix  &  de  MarfeiUe.  d*  (K.  v.) 

On  cultive  cette  plante  dans  les  jardins.  Sts  ra« 
cines  foumiffent  un  aliment  iâin  &  léger  i  elles 

Eaflent  pour  diuréti(^ues  »  apéritives  &  peâora* 
».  On  les  croit  inférieures  à  celles  du  falfifis  noir 
d'Efpagne  {fcorfonera  hîfpanUa) ,  également  cuU 
tivé. 

7»  Salsifis  d'Orient.'  Tragopogon  orientale. 
Linn. 

Tragopogon  adicibus  corolU  radio  brevioribus  ; 
foliis  integris  ,  fiJfundulatis.  Linn.  Syft.  Plant.  voL 
}.  pag.  6iz.  n*.  1,-^  Hort.  Upf.  Z43. 

Tragopogon  orientale ^  anguftifolittm^Jloremajçimo^ 
Ittteo.  Tournef.  CoroU.  36. 

Barba  hircl.  Camer.  Epitom.  311.  Icon. 

Cette  efpèce  a  de  très-grands  rapports  avec  te 
tragopogon  pratenfe  ;  elle  en  diflfère  par  fes  fleurs 
plus  grandes, par  fes  calices, dont  les  folioles  pa- 
rotfTent  comme  articulées  ou  coupées  à  l'endroit 
où  elles  fe  réfléchiflfent }  par  fes  corolles  plus  lon- 
gues que  les  calices. 

Ses  tiges  font  glabres,  droites ,  épaifles^  cylîn* 
driques ,  (triées ^  rameufes,  garnies  de  feuilles 
alternes,  fefTiles  ,  amplexicaules ^  prefqu'enii for- 
mes, glabres  à  leurs  deux  faces,  un  peu  ondulées 
à  leurs  bords ,  aiguës ,  acuminées. 

Les  pédoncules  font  droits,  ftriés,  terminaux  ji 
fitnples  ,  uniflores ,  renflés  à  leur  fommet  s  ils  fup« 
poitent  une  grande  fleur ,  dont  les  calices  font 
compofés  de  folioles  glabres',  larges  ,  ovales  j 
concaves  >  longuement  fubulées.  La  corolle  eft 
entièrement  jaune  >  les  demi-fleurons  de  la  cir^ 
conférence  plus  longs  que  tes  calices  j  les  andières 
jaunes}  les  femences  oblongues,  ftriées ,  prefou'à 
quatre  angles,  un  peu  ailées  &  chargées  d'atpé* 
rites  fur  leurs  angles  j  toutes  les  femences  fertiles, 
furmontées  d'une  aigrette  luifanre  ,  un  peu  rouf-* 
latre ,  fupportée  par  un  long  pédicule  fubulé. 

Cette  plante  croît  dans  TOrient  &  en  Perfe. 
On  la  cultive  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris,  ^ 
(F.v.) 

'   8.  Salsifis  du  Cap.  Tragopogon  capenfe.  Jacq« 

Tragopogon  calicibus  o^opkyUis  >  ventricofr^coHi" 
cis  ,  corollâ  brevioribus  ;  foliis  runcinatis ^  Jcjplibus ^ 
jpinof^^entatis.  Jacq.  CoUeâ.  2.  pag.  j  lo.  -*  Icon. 

rar*  Centur.  1.  tab*  74. 
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Amopùgon  (eaptfnfi») ,  salkibus  hifpidê-aùkkaiis, 
ôÔânguiaiis  ^  profundl  partkh  i  filih  rtncinatô-deft^ 
utils.  Willd.  Spec«  Plant,  vol.  ).  pdg#  14^'  n''.  4* 

Ses  racines  font  rameiirei  ,  Se  pcoduitcnc  de^l 
tiges  de  la  groflear  du  doigt  >  longues  de  trois  eu 
quatre  pieds^  droites»  divines  vers  leur  milieu  en 
rameaaz  f^fe(qu*ang»leux  «  bëriâes  de  poils  roides 
&  blanchâtres,  garnis  de  feuilles  fefliies»  alternes, 
rooctnées ,  un  peu  aiguës  à  leur  fonsmet  j  légère»' 
msnt  bifpides  ^  roides ,  dentées  &  un  peu  épi*' 
neufes  i  leurs  bords  >  mais  fans  être  piquantes^ 

Les  fleurs  font  placées ,  à  l'extrémité  desf  M- 
meaux»  fur  des  pédoncules  lonp  d'«n  denti-piéd  ^ 
renflés  vers  leur  fommet ,  légérenveiit  bi(pides , 
cvHedriques  ,  fimples  ,  aniflores*  Le  calice  eft  vert, 
alongé  ,  conique  ,  élargi  à  fa  bafe  ,  compofé  d'en^ 
viron  huit  folioles  prefqu'égales  ^  lancéolées  » 
aiguës^  concaves^  qui  s'agrandiflent  à  mefure  que 
les  fruits  nidriffent ,  &  font  chargées  >  for  leur  dos 
feulement  ^  de  poils  roides  &  blanchâtres.  La 
corolle  eu  jaune  »  compofée  de  demi-fleurons  her- 
maphrodites^ larges  d'un  police.  Le^  fefmences  font 
rades  au  toucher ^  un  peu  courbée^,  formontées 
d'une  aigrette  pédicelrée ,  piumeufe  ,  d'un  blan^ 
de  neige  j  portées  fur  un  réceptacle  tto. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonae-Etpérance. 

C^  (Defcript,  tx  Jacq*  ) 

9.  Salsifis  à  feuilles  de  fafratt.  Tragopâgon  cra^ 
cifoUum^  Linn.    ^ 

Tragopogon  caUcthus  corolU  radio  longtoribus  ; 
/hliis  integris  ,  radicalibas  peduncu/ifque  èafi  vîliofis. 
Linn.  Spec.  Plant,  roh  2.  pag.  ino.  —  Gouan^ 
Monfp.  pag.  40  j. — Idem,liluftr.  yi.-— Lam.  Flor. 
franc.  voL  2.  pag.  7^^  n^«  74.  IX. 

Tragopogon  tûlieibus  pentapkyllls ,  corolU  radio 
longioribus  ;  foliis  integns  ,  radtcalibus  pedunculifque 

baS  villofis.yf/iM.  Spec.  Plant,  vol.  5.  pag.  1494* 
•  .  9. 

Tragopogon  purpureo<âruleumj  crodfoiium.Toviï- 
nef.  Inft.  R.  Herb.  477.  —  C.  Bauh.  Pin.  275. 

Tragopogon  crocifolio  montanum  ^  flore  nigro  ^  pur- 
pureo.  Col.  Ecpher.  i.  pag.  229.  tab.  250. 

/l.  Tragopogon  (  anguftifolium)^  calicibus  oâo- 
pkyllis y  coroÛA  radio  longioribus  ;  foliis  integris, 
flriéiis,  glabris.WiM.  Spec.  Plant.  voL  3.  pag. 
X494.  n^.  8. 

Tragopogon  angaftifolius.  Bellar.  in  litt< 

Quoique  très-voifine  du  tragopogon  porrifolium  , 
<:ecte  efpèce  s*en  diftingue  par  fes  tiges  conflam*- 
ment  plus  baifes  3  par  fes  folioles  calicinales  moins 
nombreufes  «  rarement  au-delà  de  cinq  j  par  fes 
4emi-fleurons  en  bien  plus  petit  nombre. 

Ses  racines  font  grêles  ^  fnfifformes.  Ses  tiges 
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^éièrmit  k  peine  i  h  bantettr  d'tin  pkà  i  elt^^  fén  t 

droites  4  glabres  ^  firféesy  fiflirfettfe^i  un  ^M  ra^ 
meufes ,  garnies  de  feuilles  alternes ,  fefliles  y  lon- 
gues j  fort  étroites .  très-aiguës»  feffembknt  un 
peu  à  celles  du  fafran^  entières  â  leurs  bprds^ 
glabres  à  leurs  deux  faces  ;  elles  forment  y  a  leur 
bafe»  ùAt  gouttière  qui  eft  ferhplie  d'u»  dtftec 
blanc ,  furtout  ddns  leur  jeuneflei 

Les  fleufs  foftt  M\tii:es ,  tertrfînàles ,  fuppdfi 

t'ées  par  un  pédoncule  droit  »  ftrié .  fiRutetflt ,  M 
peu  renflé.  Le  calice  eft  gfabfe ,  pfus  loilg  ^ue  îar 
côfôtlé ,  Conïpofé  de  Ciftq  fôIIoieS  étroites,  âîôfî- 
gées  y  acuminées.  La  corolle  eft  de  couleur  Vio- 
lette 'y  un  peu  jaunâti^e  dans  fori  centra  ^  elk'  e(b 
compofée  de  deux  rangs  fealemeM  de  demi*^ 
fleurons. 

Cette  plaotè  croit  en  Ifilie  ^  dans  tes  départe- 
mens  méridionaux  de  lâ  France  y  aux  envîrofis  dtf 
Montpellier,  (f  (  f^t  v.  ) 

La  plante  /i  me  paroit  devoir  appartenir,  comme 
variété  y  à  là  précédente ,  dont  elle  différé  par  feS 
tigefs  beaueolip  plosbafleS ,  par  fes  feuilles  ghbtef 
â  leur  bafe ,  roides^  linéaires ,  entières;  enfin pxr 
fes  calices  compofés  de  huit  folioles.  Elle  ctost 

dans  les  environs  de*  Nice. 

I 

10.  SaIs^fis  vdu.  Tragopogon  vitlofum.  Linn. 

Tragopogon  calicibus  corolU  radio  fe/quUongiori-* 
bus  y  cauUfoliifqiu  villofis.  Linn.  Syft.  Plant,  vol.  }# 
pag.  613.  n*.  f.  —  Pallas,  Iter2.  pag.  332. 

Tragopogon  caule  tomentofo.  Hall.  Gœtt.  418". 

Cette  plante  a  le  port  j^  la  grandeur  du  trago-^ 
pogon  ponifoUunié  On  la  diltingue  aux  poils  blan*". 
châtres  qui  recouvrent  toutes  Ces  parties. 

Ses  figes  font  droites,  très- hautes ^  ftriééSj 
cylindriques  >  très-rameures,  pàbefeentes  ^  velues^ 
De  chaque  aiflelle  des  feuilles  fortent  des  rameaux 
alternes  >  diflîis  >  paniculés ,  garnis  de  feuilles  aK 
ternes  ,  fefliles^  très-longues ^  entières >  étroites^ 
prefqu'enfiformes ,  acumisiées  y  chargées  de  poils 
olanchâtres  à  leurs  deux  faces  j  nuis  particulière-* 
ment  à  leur  face  inférieure. 

Les  pédoncules  font  droits^  cylindriques,  ter-* 
minaux,  velus,  ftriés,  folitaires,  mais  qui  paroiP 
fent  former ,  par  leur  enfemble ,  une  forte  de 
panicule,  à  caufe  du  grand  nombre  des  rameaux* 
Ils  fupportent  une  feule  fleur  légèrement  inclinée 
à  répoque  de  la  floraifon,  &  dont  les  calices  fone 
légèrement  velus,  compofés  de  neuf  folioles  étroit 
tes>  alongéeSi  très -acuminées,  prefqu'une  foiâ 
plus  longue  que  la  corolle.  Celle-ci  eft  d'un  jaune 
très  •  pâle  ,'^compofée  d'environ  dix -huit  demi^ 
flewrons.  Les  anthères  font  brunes  { les  (èmences 
étroites,  furmontées  d'une  aigrette  piumeufe^ 
longuement  pédsculéev 
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Cette  plante  croit  en  Efpagne  :  on  la  trouve 
également  dans  la  Sibérie,  cf* 

II.  Salsifis  de  Dalechamp.  Tragopogon  Dale- 
$hampii»  Linn. 

Tragopogon  caliczbus  monopkyllis  j  corollâ  brevlo- 
ribus  finermibuSyfoUis  runcinatis,  Linn.  Spec  Plant, 
vol.  1.  pag.  II lo.  —  Hort.  Upf.  214.  —  Hort. 
Cliff.  iSl. — Sauv.Monfp.  29J. — Gouan,  Monfp. 
pag.  404.  —  Miller  3  Diâ.  n**.  y.  —  Desfont.  Flor. 
atlant.  vol.  1.  pag.  118. -^  Poiret^  Voyag.  en  Barb. 
vol.  z,  pag.  zzj. 

Arnopogon  (Dalechampii  )  ,  calictbus  pubefcenti" 
k^s  ^  tnermibus  s  foiiis  runcinato-^dentatis,  Willden. 
Spec.  Plant,  vol.  3.  pag.  1496.  n**.  i. 

Hieracium  magnum  DaieckampiL  Tourne f.  Inft. 
R.  Herb.  470.  —  Dalech.  Hift.  i.  pag.  569.  Icon. 
—  Shaw.  Specim.  n**.  332.  —  Garid.  Aix.  pag. 

Hèdypnoh  monfpejfulana ,  five  dens  Uonis  monf* 
ptffulana,  J.  Baub.  Hift.  z.  pag.  1036.  Icon.  Bona. 
•^  Gefn.  tab.  7.  fig.  63. 

Hieracium  afpcrum  ^  flore  magno  demis  leonis,  C. 
Bauh.  Pin.  127. 

liieracium  fulphureum  ^  incifis  foliis  ,  montanum, 
Barrel.  Icon.  rar.  pag.  1043.  tab.  209. 

Tragopogonoîdes  perennis  ,  cahkâ  folio  j  magno 
fore.  Vaill.  Aâ.  academ.  Parif.  1721.  pag.  204. 

Tragopogon.  veniciliatum,XAm.  Flor.  franc,  vol.  2. 
pag.  77.  n°.  74.  VI. 

Ceft  une  très-belle  efpèce ,  qui  mérite  de  figu- 
rer dans  nos  jardins  parmi  les  fleurs  des  parterres^ 
diflinguée  par  la  grandeur  de  fa  corolle  ^  &  par  les 
feuilles  des  tiges  ternées  ou  prefque  verticiltées 
iorfqu' elles  exiftent. 

'  Ses  racines  font  grêles  y  droites ,  charnues ,  fufî- 
formes  ;  elles  pouifent  des  tiges  hautes  à  peine 
d'un  pied ,  fimples  »  droites  »  cylindriques  ^  fine- 
ment ftriées^  très-rudes  au  toucher  ^  nftuleufes  , 
rarement  rameufes^  garnies  de  feuilles  radicales 
étendues  en  rofette,  oblongues»  lancéolées  j  ob- 
tufes^  arrondies  à  leur  fommet  ^  récrécies  en  pé- 
tiole à  leur  bafej  diverfement  échancrées  à  leurs 
bords  'y  les  unes  entières^  lâchement  dentées  s  d'au- 
tres finuées  ou  crénelées  ^  déchiquetées  pu  à  demi- 
Îiinnatifides ,  molles,  varies  ,  légèrement  velues  i 
eur  face  inférieure.  Les  feuilles  caulinaires  font 
plus  entières ,  moins  alongées,  très^fouvent  au 
nombre  de  trois  prefque  verticiltées  :  ce  font  tou- 
jours les  terminales.  Quand  il  en  exifte  d'autres  y 
elles  font  alternes  ^  intermédiaires  entre  les  feuilles 
radicales  Se  les  trois  terminales.  Quelquefois  les 
hampes  fortent  immédiatement  de  la  racine  j  &  il 
ii'exifle  que  des  feuilles  ra4icales. 
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Les  pédoncules  font  fort  longs ,  nus ,  droits  »  on 

feu  rudes  «  cylindriques ,  terminés  par  une  feule 
çur ,  dont  le  calice  eft  ample  ^  prefque  glabre , 
entier  à  fa  bafe  j  divîfé  en  cinq  folioles  ovales , 
lancéolées  ^  un  peu  aiguës  ou  obtufes.  La  corollt 
eft  grande 3  plane,  d'un  jaune  de  foufre  j  de  cou- 
leur purpuf  ine ,  un  peu  rougeâtre  en  deflbns«  Les 
femeoces  font  noirâtres ,  oblongues ,  tuberculéesî 
celles  de  la  circonférence  (Uriles  &  d'un  blanc 
luifant  i  toutes  furmontées  d'un  long  pédicule  fu- 
bulé ,  qui  fupporte  une  aigrette,  touffue  y  plu- 
meufe  j  fine  «  foyeufe  «  d'une  légère  teiiite  rou- 
geâtre.  ' 

Cette  plante  croit  dans  les  champs  uo  peu  ari- 
des, dans  les  départemens  mériclionaux  de  la 
France,  aux  environs  d'Aix,  de  Marfeîlle^  &c. 
Je  l'ai  également  recueillie  fur  les  cotes  de  Bar- 
barie. 2f  (  ^.  V.  ) 

12.  Salsifis  picride.    Tragopogon  picroides» 
Linn. 

Tragopogon  calicihus  monopkyllis  ,  corotla  brevio* 
ribus  y  aculeatis  ;  jbliis  runcinatis  ^  denticulatis.  Linn. 
Spec.  PJant.  vol.  2.  pag.  un.  —  Horr.  Cliff.  382. 
— ^^Gouan,  Monfp.  405. —  Idem,  Illuftr.  J2.  — 
Miller,  Dift.  n^  4.  —  Lam.  Flor.  franc,  vol.  2. 
pag.  78.  n**.  74.  VIL 

Arnopogon  (picroides),  calicibus  hifpido  -  acu- 
leatis  ;  foliis  runcinatis  ,  denticulatis  ;  cauiinis  bafi 
dilatatis,  Willden.  Spec.  Plant,  vol.  3.  pag.  1496. 
n®.  2. 

Picris  calicibus  Jlmplicibus  y  aculeatis  ;  foliis  iner^ 
mibus,  hafiato-finuatis.  Hort.  Upf.  241.  —  Sauv. 
Monfp.  iQy. 

Sonchus  afper  y  laciniatus ,  creticus,  C.  Bauh.  Pin. 
1 24.  —  Prodr.  60.  —  Tournef.  Inlt.  R.  Herb.  474. 
—  Magn.  Monfp.  244. 

Hieracium  majus  •,  folio  foncki  ,  feminc  incurva, 
C.  Bauh.  Pin.  127. 

CkondrilU  creticA  y  nomine  mijfa  y  femine  crifpo, 
J.  Bauh.  Hift.  2.  pag.  1022. 

Cette  efpèce  a  prefque  le  port  d'un  picrit;  elle 
fe  diftingue  par  les  aipérités  &  par  fes  feuilles 
roncinées. 

Ses  tiges  font  hautes  d'un  pied  &  plus,  droites, 
fermes,  médiocrement  fiftuleufes,  cylindriques» 
ftriées ,  munies  de  quelques  poiU  rudes ,  très- 
diftans;  elles  fe  divifent  en  rameaux  nombreux, 
roides ,  ferrés.  Les  feuilles  inférieures  font  larges, 
anguleufes  à  leur  fommet ,  élargies ,  finuées  ou 
dentées  vers  leur  bafe  s  celles  des  tiges  plus  étroi- 
tes y  oblongues ,  aiguës  y  roncinées  ou  déchique- 
tées irrégulièrement ,  glabres  à  leur  face  fupé- 
rieure ,  hérilTées  de  piquans  en  deflbus  &  fur  leur 
principale  nervure  ^  finement  deoticutées  &C  un 

peu 
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peu  piquantes  i  leurs  bords  y  amplexicaules  %  un 
peu  auriculé^  ^  terminées  en  fer  de  lance. 

Les  fleurs  font  terminales  >  folicaires^  fuppor- 
tées  par  de  longs  pédoncules  (impies^  roides  ^  fif- 
tuleux.  Les  calices  font  compofés  de  folioles  élar- 
gies &  conniventes  à  leur  bafe^  concaves  ^  rétré- 
cies  5  acuminées  â  leur  foinmet  y  chargées  d  afpé- 
rites  rpinuliformes ,  un  peu  crochues.  La  corolle 
efi  d'un  jaune  quelquefois  un  peu  veniâtre  y  fur- 
tout  à  fon  extérieuc  \  plus.  longue  que  les  calices. 
Les  femences  font  oblongues,  étroites ,  un  peu 
comprimées,  hériffées  d'afpérités  à  leurs  deux 
faces.  Leur  aigrette  eft  pédiculée  y  d'un  blanc 
foyeui  y  très-fine  y  plumeufe. 

Cette  plante  fe  rencontre  fur  le  bord  des  che- 
mins &  des  vignes  dans  les  départemens  méridio- 
naux de  la  France, aux  environs  de  Montpellierj 
felle  croît  auffi  à  l'ile  de  Crète.  G  (^.  -v.) 

I}.  Salsifis  rude.  Tragopogon  afperum.  Lion. 

Tragopogon  calicibus  corollâ  breviorihuSy  hîjpidis; 
foliis  integris ,  cauUnis  oblongis,  Linn.  Spec.  Plant, 
vol.  2,  p.  1 1 1.  —  Sauvag.  Monfp.  82.  —  Gouan , 
Monfp.  405.  —  Id.  Illufir.  yi.  —  Lam.  Flor.  franc, 
vol.  z,  pag.  77.  n^.  74.  IV. 

Amopogon  (  afper  ) ,  calicibus  hifpido'aculektis  ; 
foliis   integris;  caulinis  oblongis  y   bafi  atunuatis, 
Willd.  Spec.  Plant,  vol.  3.  pag.  1497.  n®.  j. 

Sonchus  afptr  y  fuhrotundo  folio  y  major -ii  minor, 
C*  Bauh.  Pin.  114»  &  Prodr.  60. 

Sonchus  afper  y  folio  fuirotundo*  Magn.  Botan. 
Monfp.  144. 

Ceue  plante  a  bien  quelques  rapports  avec  le 
tragopogon  villofiim ,  mais  elle  en  eft  très-différente 
par  fes  tiges  très-bafles,  très-rarement  rameufes^ 
&  par  Tes  feuilles  entières^  i  peine  finuées. 

Ses  racines  font  grêles  >  longues  »  fufiformes  y 
fimpies»  un  peu  blanchâtres^  à  peine  charnues  $ 
elles  pouffent  une  tige  fimple,  droite^  courte^ 
longue  de  quatre  à  fix  pouces^  roide,  grêle  «  (Iriée  ; 
très-rarement  ranieufe,  hériflfée  de  pointes  cour- 
tes >  épineufes^  recourbées.  Les  feuilles  inférieu- 
res font  entières ,  un  peu  ovales  ou  lancéolées  y 
obcuies  «  arrondies  à  leur  fommet  y  rétrécies  en 
pétiole  à  leur  baie  «  denticulées  en  dents  inégales» 
fpinuliformes  ï  leur  contour  ^  glabres  à  leur  face 
fupérieure^  hértiTées  en  deiTous  «particulièrement 
fur  la  nervure  du  milieu;  les  feuilles  fupérieures  ^ 
•plus  étroites  t  Uncéoiées  ,  aiguës.,  quelquefois  un 
peu  finuées. 

Les  fleurs  font  folitatrès,  terminales'/ fiippor- 
jtées  par  un  pédoncule  droit  »  fimple ,  hériué.  Le 
calice  eft  chargé  d'afpérités^.divifé  en  folioles  au 
nombre  de  fix  à  huit ,  élargies  à  leur  bafe^lon- 
^emeot  acuminées»  roides ^  oiivesce5«.La  corolle 
Botanique,  Tome  VL 
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éft  jaune  ^  plus  grande  que  le  calice.  Les  femences 
font  rudes  «  brunes^  un  peu  courbées»  munies 
d'une  aigrette  pédiculée  »  blanche^  foyeufe  y  plu- 
meufe. 

Cette  plante  croit  aux  environs  de  Montpellier^ 
dans  les  départemens  méridionaux  de  la  France  y  à 
Marfeille  &  à  Aix  y  où  je  l'ai  recueillie.  (  ^.  v.) 

14.  Salsifis  dandelion.  Tragopogon  dandelibn. 
Linn. 

Tragopogon  foliis  enfiformibus  y  integris  y  levihus  ; 
fcapis  radicaliùus,  Linn.  Sy^.  Plant,  vol.  }.  p.  614. 
n**.  9.  —  Wiilden.  Spec.  Plant,  vol  3.  pag.  149/. 


n^  ïi. 


Leontodon  foliis  enfiformibus ,  integris^  calice 
erecho  y  fimplici.  Gronov.  Virgin.  114. 

Cette  plante  poufte^  de  fes  racines^  des  feuilles 
toutes  radicales^  glabres,  longues^  enfiformes  » 
très-entières  à  leurs  bords ^  acuminées  à  leur  fom- 
met» liffes  a  leurs  deux  faces. 

Du  centre  des  feuilles  s'élèvent  une  ou  plufieurs 
hampes  en  place  de  tige  »  entièrement  privées  de 
feuilles  »  fimpies  »  droites  ^  uniflores»  pubefcantes 
à  leur  partie  fupérieure»  foutenant  une  fleur  dont 
le  calice  eft  fimple  y  à  folioles  droites  »  aiguës. 
Les  femences  font  furmont^es  d'une  aigrette  pi- 
lèufe. 

Cette  plante  croit  dans  la  Virginie. 

/ 

If.  Salsifis  Idineixx/ Tragopogon  lanatum. 
Linn. 

i  * 

Tragopogon  foliis  enfiformibus  ,  undatis  y  ^illofis  ; 

fcapis  raclicatlbus.  Linn.  Syft.  Plant.  voU  3.  p.  ^14» 
n**.  10. 

Leontodoip  foliis  enfiformibus  y  integris,  hirfutis  ; 
calice  fimplici ,  ereào.  Amocnit.  Academ.  vol.  4. 
pag.  ^87. 

Ce^te  plante  pouflk  des  feuilles  toutes  radicales^ 
alongées»  en  forme  d'épée^  velues  >  prefque  la- 
nugineufes  »  ondulées  à  leurs  bords  »  acummées  à 
leur  fommet.  De  leur  centre  s'élève  une  hamp^ 
nue»  ou  garnie,  dans  fon  milieu»  d'une  petite  feuille 
à  peine  fenfible  ;  elle  ne  fupporte  qu'une  feule 
fleur  dont  le  calice  eft  fimple  »  compcfé  de  fo^ 
lioles  droites. 

Cette  plante  croit  dans  le  Levant  &  la  Palet 
tîne. 

16.  Salsifis  de  Virgini^  Tragopogon  virgini* 
cum.  Linn.  \ 

Tragopogon  foliis  radicaUbuSy  lyratis  »  rotundatis  ; 
caulinis  indivifis.  Linn.  S^ft.  Plant,  vol.  3.  p.  <Si4, 
n".  II./ —  Gronov.  Virgin,  iij. 

Tragopogon  foliis  lanctoiatis  jfejpiiius  ^  ampltxi- 
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caulibus^dentatis ;  cauU  ramofo.  GronOY.  Virgin*  !• 
pag.  91. 

'  Cette  plante  eft  une  des^Ius  embarraflantes  de 
ce  genre  pour  fa  clarification  :  elle  n'appartient 
^MX'tragopogon  eue  par  Tes  calices  fimpless  elle  a 
le  port  des  hyojtns^  les  femenc^s  des  kieracium  $ 
les  aigrettes  fimples ,  point  plumeufes  ni  pédicu- 
lées  $  la  corolle  ae  Y  arnica  gerbera  :  peut-être  con- 
viendroit-il  de  lui  créer  un  genre  fi  l'on  ne  crai- 
gnoit  de  les  trop  multiplier. 

Les  tiges  font  droites  ^  roides  «  fimples  ^  prefque 
nues  ou  munies  d'une  ou  de  deux  petites  feuilles^ 
quelquefois  un  peu  rameufes.  Les  feuilles  radi- 
cales font  glabres,  oblongues ,  lancéolées ,  notn- 
breufes^  en  forme  de  lyre  5  les  lobes  arrondis  $ 
celles  de  la  tige^  feflîles>  amplezicaules  >  lancéo- 
lées j  aiguës  j  très-entières. 

Les  tiges  3  ainfi  que  les  rameaux.  Te  terminent  par 
'trois  pédoncules  fimples ,  uniflores ,  à  la  bafe  def- 
'  quels  fe  trouvent  deux  petites  feuilles  oppofées^ 
lancéoléeSj  l'une  plus  petite  que  l'autre.  Le  calice 
eAdivifé^prefquejufqu'àfabaié,  en  douze  folioles 
égales»  lancéolées,  aiguës.  La  corolle  eft  d'un 
jaune  foncé  ^  plus  lopgue  que  le  calice.^  ouverte^ 
.prefque  plane;  les  femences  étroites,  oblongues, 
JTurmontées  d'une  aigrette. fimple  &  feuille. 

*  Cette  plante  croît  dans  les  contrées  feptentrio- 
nales  de  l'Amérique  j  dans  la  Virginie  &  au  Ca- 
nada. 

*  Tragopogon  (  ruber  )  ,  glaberrimus ,  follis  am- 
jUxîcaulibus ,  integris  ;  flonbus  folitariis^  termina- 
libus.  S.  6.  Gmel.  Iter.  pag.  198. 

[  SALSIGRAME.  Geropogon.  Genre  de  plantes 
dicotylédones,  à^  fleurs  compofées ,  à  demi-fleu- 
rons, de  la  famille  des  chicoracées  ,.  qui  a  de 
grands  rapports  avec  les  tragopogon  ou  falfifis  ,  & 

Î|ui  renferme  des  herbes  indigènes  de  l'Europe^  à 
euilles  entières ,  à  fleurs  terminales ,  prefque  fo- 
liraires }  les  calices  beaucoup  plus  longs  que  les 
corolles. 

Le  caactère  eflentiel  de  cette  plante  eft  d'a- 
voir: 

Un  calice  fimpie;  un  réceptacle  garni  de  paillettes 
fêtacies  ;  les  femences  fubuUes  ;  celles  du  difque  fur» 
montées  d'une  aigrette  plumeufe  ,•  celles  de  la  àrcon-- 
férence^  terminées  par  anq  longues  arêtes. 

Caractère    générique.- 

.  Les  fleurs  font  toutes  femi-fldfculeures,  herma- 
phrodites ,  réunies  dans  un  calice  commun. 

Chaque  fleur  offre  : 

I**.  Un  calice  commun  ,  fimple ,  compofé  de  fo- 
lioles alongécs,  lancéolées,  fubulées,  droites, 
j»ltt$  longues  que  la  corolle. 
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i^j  Une  coro//«  compofée  de  demi-fleUrons , 
tous  hermaphrodites,  prefqu 'imbriqués  ;  les  ex- 
térieurs en  nombre  égal  aux  folioles  du  calice, 
les  intérieurs  plus  courts ,  moins  nombreux,  cha- 
cun d'eux  tubulé,  prolongé  par  une  languette  tron- 
quée 4  à  cinq  dents. 

3^.  Cinq  étamiaes  fyngéoèfes  ,  dont  les  filamens 
capillaires  &  très-courts  font  terminés  par  des 
anthères  réunies  en  cylindre. 

4®.  Un  ovaire  oblongi  furmonté  d'un  ftyle  fili* 
forme  ,  de  la  longueur  des  étamines ,  termiiié  par 
deux  fiigmates  filiformes  &  recourbés. 

Les  femences  font  longues ,  étroites,  fubulées , 
de  la  longueur  du  calice  $  celles  de  la  circonfé* 
rence,  terminées  par  cinq  barbes  ou  aréres  droi- 
tes, roides,  ouvertes 5  celles  du  centre,  plus 
courtes ,  furmontées  d'une  aigrette  plumeufe. 

Le  réceptacle  efl  étroit ,  garni  de  paillettes  fé- 
t.acées. 

Obfervations.  Ce  genre ,  très-voifîn  des  falfifis 
(tragopogon),  tant  par  le  port  que  par  les  calices, 
en  diffère  par  les  récepucies  garnis  de  paillettes  , 
au  lieu  aue  celui  des  falfifis  efl  nu ,  &  par  les  ai- 
grettes de  fes  femences  de  deux  fortes .  celles  des 
femences  extérieures  confiflant  en  cinq  filamens 
droits  «  alongés ,  femblables  à  cinq  arêtes. 

^  Le  calice  eil  caliculé ,  ou  muni  d'un  fécond  ca- 
lice dans  une  des  efpèces  de  ce  genre. 

E  s  P  à  c  E. 

I.  Salisgrame  à  fevàWes  ghbtes.  Geropogon 

glabrum»  Linn. 

Geropogon  frliis  glabris.  Lihn.  Syft.  Plant,  vol. 
3. pag.  611.  n^.  I. — Jacq«Hort«  tab.  )j.  —  Lanu 
lUuftr.  Gêner,  tab.  646. 

Tragopogon  gramineo  folio  ,  glabrum  jfiore  dilua 
imcamato.  Rai,  Suppl.  149. 

Tragopogon  ealicibus  corolU  radio  longîoribus  ; 
foliis  integris;  feminibus  levibus ^  difci  plumops ^ 
radiis  fitaceis.  Hort.  Upfal.  145. 

Cette  plante  a  des  tiges  glabres ,  cylindriques , 
vertes,  firiées,  hautes  de  deux  i  trois  pieds ,  ra- 
meufes >  fiftuleufes.  Ses  rameaux  font  axillaires  , 
diffus,  écartés,  garnis  de  feuilles  alternes,  en- 
tières, étroites,  tort  longues,  presque  gramini- 
formes ,  fefiîles ,  vaginales  &  un  peu  élargies  i 
leur  bafe ,  entières ,  aiguës ,  glabres  à  leurs  deux 
faces ,  (b  iées ,  marquées  de  nervures  longitudi- 
nales. 

Les  fleurs  font  folitairés ,  terminales.  Leur  pé- 
doncule, conftitué  par  l'extrén^ité  des  rameaux, 
eft  renflé,  glabre,  droit,  ilrié,  fiftuleux.  Les 
fleUrs  ont  un  calice  très-glabre ,  compofé  de  fo- 
lioles fimples ,  très  -  étroites  ,  longues  de  deux 
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pouces 3  égales,  très- aiguës ^  plus  longues  que  la 
corolle  :  celle-ci  efi  un  peu  purpuiine  ou  rou- 
geâtFe,  emiéremenc  cachée  par  le  calice,  prerc)ue 
une  fois  plus  courte.  Les  feroences  de  la  circon- 
férence font  de  la  longueur  des  folioles  calici- 
nileSj  furmontées  de  cinq  filamens  roidesj  un  peu 
pubefcens  ;  celles  du  centre  plus  courtes ,  fuou- 
lées  9  i  aigrette ,  légèrement  plumeufes. 

Cette  plante  croit  dans  l'Italie  :  on  la  cultive 
au  Jardin  des  Plantes  de  Paris.  O  (  ^*  '*^* } 

2.  Salsigr AME  vehi.  Geropogon  hirfutum.  Linn. 

Geropogonfoliis  pilofis*  Linn.  Syft.  Plant,  vol.  3. 
pag.  611.  n^.  2. 

Tragofogon  gramîneis  ,  foliis  hirfutis,  C.  Bauh. 
Pin.  rjs^  —  Toumef.  Infl.  R.  Herb.  477. 

Tragopogon  graminto  fbiio  ;  fuave  rubente  fiore. 
Coll.  Ecphr.  I.  pag.  132.  tab.  231. 

Cette  efpèce  reflemble  beaucoup  à  la  précé- 
dente ;  elle  en  diffère  par  fes  feuilles  chargées  de 
poils  fins  &  longs.  Ses  tiges  font  herbacées  -,  ra- 
meufes^  cylindriques,  légèrement  velues }  fes 
feuilles  étroites  «  tràs-longues ,  prefqu'approchan- 
tes  de  celles  des  graminées.  Les  fleurs  (ont  foli- 
taires,  d'un  rouge  agréable. 

Cette  plante  fe  rencontre  en  Italie.  O 

3.  SalsigRAME  caliculé.  Geropogon  caiicuia- 
tuM.  Linn. 

Geropogon  ctdicîbus  caliculûtis.  Linn.  Syft.  Plant, 
vol.  3.  pag.  61 1.  n*.  3.  —  Jacq.  Hort.  tao.  106. 

Le  caraâère  elTentiel  de  cette  èfpèce  cpnfifte 
dans  un  petit  calice  extérieur^  fitué  à  la  bafe  du 
calice  commun.  Ses  racines  font  perfiftantes;  fes 
tiges  nombreufes ,  ramifiées  )  les  fleurs  terml* 
nales,  penchées  fur  leur  pédoncule  avant  leur 
épanouîffement;  les  calices  caliculés,  &  les  demi- 
fleurons  très-nombreux. 

Sa  patrie  n'efi  point  connue-  (  Defiript*  tx 
Linn*  ) 

SALV ADORE.  Sahadora.  Genre  de  plantes 
dicotylédones ,  à  fleurs  monopétalées ,  de  la  fa- 
mille des  arroches  ^  qui  a  des  rapports  avec  les  ri- 
vîna  y  &  qui  comprend  des  arbufies  exotiques  i 
^Europe ,  dont  les  feuilles  font  oppofées^  &  les 
fleurs  difpofées  en  grappes  terminales,  axillaires. 

Le  caraâère  eifentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  caiict  h  quatre  iivlfionf  /  um  corolle  à  quatre 
jcUcoupures  profondes  ;  une  baie  $  une  fenunce  enve* 
loppie  ctun^  tunique^ 

CaRACTÂRB     GJ^NERIQVE. 

C^ue'fleujro^e;  .      . 
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I®.  tJn  caKce  d'une  feule  pièce  ^  court,  à  qua<Pi 
tre  divifions  ovales ,  un  peu  obtufes* 

2*.  Une  corolle  monopétale ,  perfiftante ,  pro- 
fondément partagée  en  quatre  découpures  rpuiées 
en  dehors. 

3*'.Quatre  itamînes^  dont  les  filamens  font  droits, 
de  la  longueur  de  la  corolle  «  terminés  par  des  ao- 
thères  arrondies. 

4^.  Uïi  ovaire  fupérieur ,  arrondi  ,  furmonté 
d'un  ftyle  court,  terminé  p^r  un  fiigmate  fimple , 
obtus,  ombiliqué. 

Le  fruit  efl  tme  baie  globuleufe ,  à  une  feule 
loge,  contenant  une  feule  femencefphérique,  en- 
veloppée d'une  tunique  calleufe. 

Obfervations.  Ce  genre  a  de  très-grands  rapports 
avec  les  rivina.  Il  en  diffère  par  une  corolle  donc 
les  rivina  font  privés ,  &  par  fes  femences  envi- 
ronnées d'une  tunique  ou  enveloppe  particulière  , 
un  peu  calleufe. 

E  s  p  à  c  E. 

I.  Salvadore  de  Perfe.  Salvadora  perfica. 
Linn. 

Salvadora  foliis  petiolatis  ,  ovato-lanceolads  ,  op^ 
pojltis;  racemis  terminaUbus.J^  N.  ) 

Salvadora,  Linn.  Syft.  veget.  pag.  166.  — -  Lam. 
Illuftr.  Gêner.  voL  i.  pag.  323.  n®.  219.  tab.  81.— 
Gare.  Aâ.  Angl.  1749.  n^.  491.-^  Amœn.  Acad. 
val.  3.  pag.  21.  -^Vanl ,  Symb.  i.  pag.  12.  tab.  ±. 
—  Roxt>.  Coromand.  i.  pag.  26.UD.26.— Willd.. 
Spec.  Plant,  vol.  i«  pag.  69;. 

Rivina panicuiata.  LifUi.  Syft.  Nat.  edit.  10.  pag* 
899. 

Cijfus  (zihorez) ,  foliis  oblongis^  integris^  craf^ 
fis.  Forskb.  Flor.  xgypt.-arab.  pag.  32.  n^  8. 

Embelia  (gxoffvhrîÀ)  ,  foliis  ovato-lanceolatis , 
oppofitis  ;  fioribus  tetrandris*  Retz.  Obf.  4.  pag.  24. 

Arbrifleau  dont  les  tiges  fpnt  glabres,  &  (e  di« 
vifent en  rameaux oppotes,  cylindriaues,  recour- 
bés, un  peu  peodans  ,  garnis  de  feuiUes  oppofées , 
pétiolées,  ovales,  oblongues,  aiguës.;  quelques- 
unes  acuminées,  glabres  à  leurs  deux  faces, tentiè- 
res  â  leurs  bords,  épaifles ,  un  peu  charnues,  fou- 
tenues  par  des  pétiole&  courts,  i  demi-cylindri* 
ques  ^  applatis  à  leur  face  fupérieiire. 

Les  fleurs  font  dUpoféesen  grappes  tenninales^ 
folitaires  dans  les  aiflèlles  des  dernières  feuiUes , 
dont  l'enfemble  forme  une  panicule  étalée.  Les  pé- 
doncules comnmns  fe  diviient  en  quelques  rami- 
fications oppofées  ,  &  foutieonent  des  petites 
fleurs  pédiculées  ,  dont  le  calice  eft  glabre,  fort 
petit  s  la  corolle  de  couleur  verdâtre ,  monopétale  > 
à  quatre  divifions  ovales  j  obtufes ,  réfléchies  & 
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roulées  en  dehors ,  perfiftantes  avec  le  fruit  5  les 
étamines  un  peu  plus  longues  que  la  corolle}  le- 
ft vie  fort  court  j  Tovaire  fe  convertît  en  une  baie 
glabre,  de  la  groffeur  d'un  pois,  de  couleur  jaune 
ou  noirâtre ,  environnée  à  la  bafe  par  le  calice  & 
la  corolle  defféchés,  renfermant  une  feule  femence 
arrondie. 

Cette  plante  fe  rencontre  dans  les  Indes  orien- 
tales, fur  les  bords  du  golfe  Perfique,  dans  TA- 
rabie.  T?  (  ^./.  in  herb.  Lam.) 

*  Les  Arabes ,  d'après  le  rapport  de  Forskhall, 
font  grand  cas  de  cette  plante  j  ils  en  mangent  les 
fruits  lorfqu  ils  font  parfaitement  mûrs.  Les  feuilles 
paffent  pour  réfolutives,  étant  appliquées  broyées 
fur  les  tumeurs  &  les  bubons  j  elles  jouiflent  fur- 
tout  d'une  grande  réputation  comme  contre-poi- 
fon ,  &  ont  été  chantées  à  ce  tiwe  par  quelques 
poètes  arabes. 

SALVINIE.  Salvinia.  Genre  de  plantes ,  qui  ap- 
proche de  beaucoup  de  la  famille  des  fougères , 
qui  a  de  grands  rapports  avec  les  pilulaires  &  les 
mariiles ,  qui  comprend  des  herbes  flpttantes  à 
k  furface  ae  Teau ,  dont  les  feuilles  font  étalées, 
oppoféesj  radicantes,  fruélifères  dans  leurs  aif- 
felles. 

Le  caraftère  effentîel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Des  capfuUs  arrondies  ,  membraneufes ,  a  une  feule 
loge,  réunies  quatre  ou  neuf  enfemble  }  des  étamines  fi' 
tuées  fur  les  capfules . 

'  Les  falvinies  ,  confondues  d'abord  avec  les 
marfilea  ,  en  diffèrent  par  des  caraâères  fi  tran- 
chés ,  qu'il  n'étoit  pas  poffibie  de  les  conferver 
dans  ce  genre}  elles  s'en  diftinguent  par  leurs  cap- 
fules membraneufes,  à  une  feule  loge;  par  leurs 
racines  verticillées }  par  la  difpofition  de  leurs 
feuilles ,  qui  d'ailleurs  ne  font  point  roulées  en 
crofTe  avant  leur  développement  ,  comme  celles 
des  marfilea.  De  plus ,  dans  ces  dernières  les  cap- 
fules ont  une  enveloppe  coriace,  divifée  intérieu- 
rement en  plufieurs  loges  féparées  par  des  cloifons 
très-minces  &  tranfverfales. 

Espèce. 

■    I.  Salvinib  nageante.  Salvinia  natans, 

.    Salvinia  foliis  oppofitis  ,  punMis  pilofis ,  utrinquè 
maculatis,  (N.) 

Salvinia  (  natans  )«  foliis  oppofitis^  fimpUcihus, 

Hofifm.  Germ.  pag.  1.  n°.  i.  —  Lam.  lîlufir.  Gen. 
tab.  8(7}. 

Salvinia  vulgaris  ^aquis  innatans;  foliis  fuhrotun-' 
dis  y  punBatis  ,  Ute  virent ibur.  Mien.  Gêner,  pag. 
loy.'tab.  58.  —  Loefl.  Iter,28i. 

Mafika  (natans) 9  foliis  oppofitis  ,  fimpUcibus. 
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Linn.  Spec*  Plant,  vol.  2.  pag.  i$6i.  —  ScholL 
Barb.  n**.  %i6.  —  Pall.  Iter  i.  pag.  431.  — Guett. 
Aâ.  Acad.  Parif.  ij6i,  pag.  J43.  tab.  19.  fig.  i. — 
Loti. Flor. franc,  vol.  i.  pag.  5, n*.  1244.  —  Hedv. 
Thcor.  pag.  104.  tab.  8.  fig.  i.  5. 

Marfilea  (  falvinioides  )  ,  foliis  oppofitis  ^  utrin^ 
que  pilofis  ,  longk  radicatis  ,  globiferis.  Dé  Neck.  in 
Adl.  Pal.  vol  3.  Phyf.  pag.  lyj,  tab.  21. 

Lenticula  palufiris  y  latifolia,  punÛata.  C.  Bauh. 
Pin.  362. 

Lens  paluftris  i  patavina.  J.  Bauh.  Hift.  3.  pag- 
785.  Icon. 

Cette  plante  a  des  tiges  grêles»  flottantes ^  éo- 
lées ,  garnies  dans  toute  leur  longueur  de  feuill65 
â  peine  péciolées,  oppofées,  ovales,  entières,  lé- 
gèrement échancréesen  cœur  à  leur  bafe  ,  obtu- 
fes  à  leur  fommet ,  d'un  vert  gai ,  marquées  à  leurs 
deux  faces  de  pétioles  faillans ,  épars,  qu'on  re- 
connoit ,  vus  à  la  loupe  ,  pour  être  compofés  d'une 
petite  touffe  de  poils  articulés.  Ces  feuilles  font , 
dans  leur  jeuneue ,  pliées  longitudinalement. 

A  la  bafe  de  chaoue  feuille  pouflent  des  racines 
perpendiculaires,  branchues,  &  qui  fe  divifenc 
en  petits  rameaux  nombreux,  de  couleur  brune , 
articulés^  difperfés  par  verticilles.  11  fort  de  Taif- 
felle  des  principales  divifions  »  de  petites  grappes 
médiocrement  pédonculées ,  fupporunt  de  quatre 
à  neuf  capfules  à  une  feule  loge ,  orbiculaires  » 
rapprochées  deux  par  deux ,  un  peu  comprimées, 
blanchâtres ,  chargées ,  comme  les  feuilles  »  de 
petites  touflFes  de  poils }  elles  renferment  un  grand 
nombre  de  petits  globules  un  peu  arrondis,  de  cou- 
leur jaunâtre  ^  attachées  fur  un  réceptacle  fili- 
forme. 

Cette  plante  croît  â  la  furface  des  eaux  ftagnan- 
tes ,  dans  les  environs  de  Montpellier ,  8t  dans 
plufieurs  autres  lieux  des  déparcemens  méridio- 
naux de  la  France  ,  en  Auvergne  ,  dans  l'Italie  > 
l'Allemagne,  &c.  M.  Lamarck  en  a  recueilli  une 
variété  plus  petite  dans  les  environs  de  Péronne. 

Cette  même  plante  a  été  obfervée  dans  l'Amé- 
rique méridionale}  mais  fes  feuilles  font  plus  gran- 
des ,  &  la  plante  plus  forte. 

SAMARA.  Samara.  Genre  de  plantes  dicoty- 
lédones ,  à  fleurs  complètes ,  polypétalées  «  de  la 
famille  des  nerpruns,  qui  a  des  rapports  avec  les 
rhamnus  &  les  mayepea,  &c  qui  comprend  des  ar- 
bres exotiques  à  l'Europe ,  à  feuilles  oppofées,  & 
dont  les  fleurs ,  fJacées  au  deflbus  des  feuilles  ^ 
font  difpofées  en  petits  cokymbes  ombelles  j  ra- 
mafiés  autour  des  rameaux. 

Le  caraâère  eflentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir: 

Un' calice  fort  petit ,  à  quatre  folioles  ;  quatre  pi^ 
taies  creufés  à  leur  bafe;  quatre  étamines  attachées 
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pftale^i  un  fiyie^  un  fiignuue  infundituliformi  ^ 
an  drupé  mênojperme» 

CARACTiHE    GBNiRiQUE. 

Chaque  fleur  oAre  : 

•I*.  Un  calice  inférieur,  très-petit,  perfiftant« 
partagé  en  quatre  folioles  aiguës. 

.  2**.  Une  corolU  compofée  de  quatre  pétales  ova- 
les ,  fefTiles  3  creufés  a  leur  bafe  en  une  foflette 
longitudinale.  ^ 

3*^.  Quatre  étamincs^  dont  les  iilamens font  longs^ 
fétacés>  inférés  dans  la  foflette  dts  pétales^  ter- 
minés par  des  anthères  en  cœur. 

4**.  Un  ovaire  fupérieur,  ovale,  plus  court  que 
la  corolle,  furmonré  d'un  Ityle  plus  long,  cylin- 
drique ,  terminé  par  un  lUgmate  en  forme  d'en* 
tonnoir. 

Ié  fruit  eft  un  drupe  arrondi,  renfermant  une 
feule  femence. 

Espèces. 

I .  Samara  dés  Indes.  Samara  Uta.  Linn. 

» 

.  Samarafioribus  confertis  ,  pedicellatis  ;  foliis  avo' 
tisj  obtufis,  Svartx,  Prodr.  pag.  rji. 

Samara  Uta,  Linn.  Syftem.  veget.  pag.  159.  — 
Mantiff.  199.— Lam.Illuftr.Gen.  vol.  i.pag.  303. 
n**.  iyj6.  ub.74. 

Memecylon  umbellatum.  Flor.  zeylan.  469.  — 
Burm.  Flor.  ind.  pag.  87. 

Cornus  ^eyianicafilveftris ,  altéra  ,  korakaha  eliBa, 
Burm.  Thef.  zeylan.  pag.  76.  tab.  31. 

Crocus  reylanicus ,  alter,  filvaticus ,  feu  arbor 
korakaha.  Muf.  Zeylan.  pag.  40. 

Ceft  un  arbre  des  Indes ,  dont  le  tronc  fe  divife 
en  rameaux  alternes ,  révêtus  d*une  écorce  cen- 
drée ,  blanchâtre  fur  les  plus  jeunes ,  qui  ne  foné 
l^arnis  de  feuilles  qu'à  leur  partie  fupérieure,  l'in- 
férieure étant  occupée  par  les  fleurs. 

Les  feuilles  font  oppofées ,  médiocrement  pé- 
tîolées,  ovales ,  obtufes  à  leur  fommet,  glabres  à 
leurs  deux  faces,  vertes ,  entières  à  leurs  bords, 
fupportées  par  des  pétioles  courts  &  un  jpeu  noi- 
râtres. Les  fleurs  occupent  la  partie  inférieure  des 
rameaux,  au  deffous  des  feuilles;  elles  font  difpô- 
rées  en  petits  corymbes  très-rapprochés ,  nom- 
breux, prefqu'en  ombelles  très- courtes.  Chaque 
fleur  eft  pédonculée  ;  le  pédoncule  filiforme,  iini* 
pie,  long  de  quelques  Uenes  :  ces  fleurs,  quand 
elles  font  fermées ,  reflemblent  à  de  petits  glo- 
bules qui  s'ouvrent  en  forme  d'étoile  par  un  ca- 
Hce  très-petit,  à  quatre  découpures  aiguës,  &  par 
me  corolle  à  quatre  pétales  jaunâtres.  Les  étami- 
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nés  font  fatUantes ,  plus  longues  que  la  corolle  $ 
les  filamens  font  attachés  dans  une  foflfette  iituée 
à  la  bafe  de  chaque  pétale.  Le  fruit  efi  un  petit 
drupe  globuleux,  à  une  feule  femence. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  orientales.  ]> 

z.  Samara  coriace.  Samara  coriacea,  Sv'artz. 

Samara  floribus  fejfilibus  ,  conglomeratis  ,•  foliis 
lanceolato  -  ovatis  ,  acutis  ^  fubcoriaceis,  Svartz  , 
Prodr.  31. 

Arbre  de  vingt  â  trente  pieds,  dont  les  ranieaux 
font  alternes,  prefque  tétragones ,  lilTes ,  garnis 
de  feuilles  éparfes,  alternes,  pétiolées,  ovales, 
lancéolées ,  aiguës ,  très-entières ,  roides  ,  mem- 
braneufes,  d'un  vert- foncée  glabres  à  leurs  deux 
faces ,  nerveufes ,  veinées ,  fupportées  par  des 
pétioles  courts. 

Les  fleurs  font  latérales,  axillaires,  agglomé* 
rées  ,  fefliles  j  blanchâtres ,  fort  petites  $  Tes  pa- 
quets nombreux  >  très-rapprochés.  Les  calices  font 
très-petits  «  divifés  en  quatre  folioles  ovales,  ai- 
guës, à  peine  longues  d'une  demi-ligne  fies  pétales 
trois  fois  plus  longs  que  le  calice,  oblongs»  un 
peu  aigus  ;  les  filamens  iont  très-courts,  au  nombre 
de  quatre ,  inférés  à  la  bafe  des  pétales  j  l'ovaire 
eft  lupérieur ,  globuleux  i  le  ftyle  très-court  i  le 
ftigmate  grand ,  ovale  s  les  fruits  noirâtres,  de  la 
grofleur  d'un  grain  de  poivre,  à  une  feule  loge. 

Cett^  plante  croit  dans  les  forêts  qui  fe  trou- 
vent fur  les  montagnes  de  la  Jamaïque.  Elle  m'a. 
été  communiquée  par  M.  Ledru,  qui  l'a  recueillie 
à  Porto-Ricco.  ï)  (  ^.  /  ) 

*  Samara  (pentandra)  ^floribus  penuindris ,  fo^ 
liis  ellipticis.  Aiton,  Hort.  Kev.  vol.  i.  pag.  160. 

Efpèce  fuffifamment  diftinguée  par  fes  feuilles 
elliptiques,  &  furtout  par  fes  fleurs  à  cinq  ét^- 
mines,  fi  toutefois  elle  appartient  à  ce  genre.  Elle 
croit  au  Cap  de  Bonne-Efpérancej  &  fe  cultive 
en  Angleterre,  t) 

SAMARE.  Samara,  Ceft  une  expreftion  dont  - 
Pline  s'eft  fervi  pour  défigner  le  fruit  de  l'orme  , 
&  que  Gasrtner  a  rappelée  &  employée  pour  défi- 
gner  les  fruits  de  Torme ,  du  frêne ,  du  bouleau  , 
de  rérable ,  du  tulipier,  &c.  Le  famare  eft  donc 
une  efpèce  de  capfule  coriace ,  membraneufe , 
comprimée»  â  une  feule  loge,  quelquefois  deux  • 
univalve  ou  plutôt  farts  valves,  munie  d'ailes  fur 
fes  côtés,  ou  terminée  par  une  languette. 

SAMENO.  Patsjoui,  Rheed,  Malab.  pars  j. 
pag.  9.  tab.  5* 

C*eft  un  arbre  encore  peu  connu ,  décrit  par  ' 
Rheed  dans  fon  Hortus  malabar icus  :  il  eft  de  la 
grandeur  d'un  prunier;  fon  tronc  eft  d'une  grof- 
feur  médiocre ,  de  couleur  cendrée,  revêtu  d  une 
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écoTca  amère^  un  pea  douceâtre  ^  dtvifé  en  ra- 
meaux étendus  horizoncalement. 

Les  racines  font  fibreufeSj  blanchâtres^  couver- 
tes d'une  écorce  noirâtre.  Les  feuilles  font  oblon- 
gues  ou  ovales  lancéolées^  dentées  à  leurs  bords  > 
acuminées  à  leur  fommet^  alternes^  pétiolées  ^ 
épaiffes ,  glabres  à  leurs  deux  faces ,  luifantes  ^ 
d'un  vert-foncé  en  deffus  j  d'un  vert  plus  clair  en 
deflbuSj  marquées  de  nervures  fines  «  latérales^ 
obliqueSj  d'une  faveur  un  peu  amère. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  grappes  latérales , 
axillaires»  plus  courtes  que  les  feuilles  :  elles  font 
blanchâtres j  d'une  odeur  agréables  elles paroiffent 
n  avoir  point  de  corolle.  Leur  calice  eft  uipérieur^ 
divifé  en  cinq  découpures  aiguës  j  munies  de  cinq 
étamines  >  elles  font  remplacées  par  des  fruits  glo- 
buleux ,  inférieurs ,  couronnés  par  le  calice  :  ils 
font  d'abord  verdârres ,  enfuite  d  un  bleu-noirâtre^ 
&  enfin  tout-à*fut  noirs  j  renfermant  un  oCTelet 

3ui  contient  un  noyau  blanchâtre  d'une  £ivenr 
ouce  &  un  peu  aftringente. 

Cet  arbre  croit  dans  les  lieux  pierreux  &  fablo- 
neux  s  il  &  conferve  vert  toute  1  année  ,  fleurit  & 
donne  des  fruits  au  commencement  de  l'hiver. 

Les  femOes  de  l'arbre  ^  cuites  dans  Thuile ,  font 
en»plo)rées  pour  les  maux  d'yeux.  On  en  &it  auflî 
une  infufion  avec  du  gineembrcj  que  Ton  boit 
dans  les  douleurs  d'entrailles. 

^  SAMOLE.  Samolus,  Genre  de  plantes  dicoty- 
lédones j  à  fleurs  complètes ,  monopétalées»  de  la 
famille  des  llfimackies,  qui  a  des  rapports  avec  les 
(o^lîa,  &  qui  comprend  des  herbes  indigènes  de 
ThuBope,  J-fettillèfî alternes,  dont  les  fleurs  font 
difpofées  en  épis  axiHaires  &  terminaux  ;  les  pédon- 
cules  munisd'une  petite  écaille  vers  leur  milieu. 

Le  caradère  eflentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  calice  pirfifiant ,  k  cinq  dents  ;  une  corolle  en 
forme  de  foucoupe ,  un  peu  tubulée  ,  a  cinq  lobes  ^  cinq 
écailles  y  recouvrant  autant  (t étamines  ;  un  fiy le  ;  un 
fijgmouJimpU  ;  unp  capfuh  à  une  loge^  Jemi^infé* 
r'uure^ 

Caractère  générique. 

Chaque  fleur  offre  : 

^  1**.  Un  calice  à  demi^inférieur ,  obtus  à  fa  bafe , 
divifé  fupérieureraent  en  cinq  découpures  droites^ 
perfîflantes. 

i**.  Une  corolle  monopétale ,  en.  foucoupe,  dont 
le  tube  eft  très^court ,  de  h  longueur  du  calice  \ 
le  limbe  plane,  partagé  en  cinq  lobes  obtus;  cinq 
écailles,  très- courtes  ,.ficuée&  à  la  bafe  des  échan- 
crures  du.  limbe* 

3**.  Cinq  étamines  j  dont  les  filamens  font  très- 
çoiirt»^  attachés  fur  le  ttrbc  de  la  corolle,  fur»- 
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montés  d'anthères  conni ventes  >  couvertes  par  les 
écailles  de  l'orifice  du  tube. 

4^.  Un  ovtfire-  à  demi-inférieur ,  furmon^  d'un 
tiyle  filiforme ,  de  la  longueur  des  étamines  ^  ter- 
miné par  un  ftigmate  capité. 

Ld  fruit  eft  une  capfule  àdemi-inférieure,  ovale, 
un  peu  globuleufe,, environnée  par  le  calice;  à 
une  feule  loge ,  s'ouvrant  en  cinq  valves ,  renfer- 
mant un  grand  nombre  de  femences  menues  ,  an- 
guleufes ,  attachées  à  un  placenta  globuleux  ^  libre 
&  pédicellé. 

Espèce. 

I.Samole  aquatique.  Samolus  valerandi.  Linn. 

Samolus  foliis  ovato-rotundatis  ^  integris  ;  fioribus 
Jpicato-racemojis*  (N.) 

Samolus  valerandL  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  r. 
pag.  243.  — Hort.  Cliff.  Ji.  —  Hort.  Upf.  41.— 
Flor.  fuec.  i6y.  iji. — Royen,  Lugd.  Bat.  240. — 
Gronov.  Virgin.  25.— Dalib.Parif.e9.— Haller, 
Helv.  n®.  707.  — Pollich,  Pa).  n®.  216.— Necker, 
Gallob.  pag.  117.  —  Kniph.  Centur.  4.  n**.7i. — 
Sabb.  Hort.  2.  tab.  47.  —  (&der.  Flor.  dan.  tab. 
198.  —  Weber.  SpiciL  Flor.  gœtt.  pag.  7. — 
Bergeret»  Phytogr.  i.  pag.  39.  Icon.  —  Curtis, 
Lond.  Icon.  —  Gxrtn.  de  FruSt.  Se  Sem.  vol.  i. 
pag.  146.  ub.  30.  fig.  I.  —  Lam.  lUuftr.  Gen. 
vol.  I.  pag.  443.  n*^.  1990,  tab.  loi. — Idem^ 
Flor.  franc,  vol.  3.  pag.  329.  n*.  913.  —  Poîret, 
Voyage  en  Barb.  vol.  2.  pag.  124.  —  Desfont. 
Flor^  atiant.  voL  u  pag.  10^.  —  Michaux.  Flor. 
boréal.  Amer.  vol.  i.  pag..  109. 

Samolus  valàrandi.  Touroef.  Inft.  R.  Hei^.  143. 
tab.  60.  —  J.  Bauh.  Hift.  3.  pag.  791.  Icon.—» 
Schav.  Spec.  n*,  523. 

Anagaliis  aquatica  ,  rotundo  folio  j  non  crenatOé 
C.  Bauh*.  Pin.  2^2. 

Anagaliis  aquatica  ,  tertio»  Lobel.  Ic;  457.  — « 
Gérard  ^  Hift.  620.  le. 

Alfine  aquatica  ,  perennis  ;  foliis  beccabungéu  Mo- 
rif.  Oxon.  Hift.  2.  pag.  323.  $•  3.  tab;  24.  fig.  28* 

Anagaliis  aquatica ^  altéra  Lobelii^  Dalech.  Hift.  i  • 
pag.  1090,  le. 

fi,  Samolus  af ricanas* 

Samolus  africanus  ,  folio  rotundiore.  Waltb.  Hort* 
162.  tgb.  23. 

C'eft^une  plante  herbaeée^.donrlestiges,  dreiees 
ou  un<  peu  couchées ,  »*étivent  à  environ  un  pied 
au  plus  de  hauts  elles  font  glabres ,  tendresv»  cy« 
lÎTidriqueSy  v^cKltres^  fiftuleufiss^  à  peine  raniea- 
fcs  »  garnies  de  feuilles  ovales^  (panilées  oh 
prefoue-  rondes  $  tes  radicales  feirr  beaucoup  plM 
gtanoes  j  êc  formeot  ilfie  rofette  étendue  far  U 
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-terre  s  ailes  font  tendres ,  vertes ,  glabres  i  leurs 
'deux  faces  ^  entières  àleursbords^  obtufes^  ré- 
•frécîes  en  pétiole -à  le4)r  bafe.}  les  fupésieures 
prefque  feffiles. 

'    Les  fleurs  font  difpofées  en  épis  ou  en  grappes 
'aflS^z  longues,  droites ,  terminales  ou  latérales  « 

Jaeb}uefois  un  peu  flexueufes^  fur  lefquelies  les 
eurs  font  alternes ,  petites  «  foutenues  par  des 
4>édoncules  longs  d'environ  Ax  lignes ,  umples  ^ 
capillaires >  prefqu'articulés  vers  leur  milieu»  & 
munis  d'une  très-petite  braâée  rquamiforme.  Le 
calice  eft  glabre  ^  verdâtre  «  fort  petit;  la  corolle 
blanche  j  un  peu  plus  grande  que  le  calice  ;  les 
capfules  globuleules  j  renferntant  un  grand  nom- 
bre de  petites  femences  anguleufes  &  pènâuées. 

Cette  plante  croît  dans  les  lieux  aquatiques , 
fur  le  bord  des  ruifleaux  &  des  éungs  y  en  Eur 
.rope^'&'dans  la  Barbarie.au  royaume  d'Alger ^ 
où  je  l'ai  recueillie.  :f  (  ^.  v.  )  \ 

La  variété  f,  que  l'on  rencontre  dant  TAfie  & 
dans  les  contrées  feptentrionales  de  l'Amérique  ^ , 
ne  diffère  de  la  orécédente  que  par  fes  tiges  plus 
rameufes^  plus  ferm.es ,  &  par  Tes  feuilles  plus  ar- 
rondies, caraâères  infuffifans  pour  qu'on  puifle  la 
regarder  comme  une  efpèce  paniculière. 

SAMYDE.  Samyda.  Genre  de  plantes  dîeoly- 
lédonesj  à  fleurs  incomplètes  j  dont  la  famille 
n'eft  pas  encore  bien  déterminée ,  qui  a  des  rap- 
ports avec  les  ânavinga  yZi  qui  comprend  des-ar- 
prifleaux  exotiques  à  l'Europe ,  dont  les  feuilles 
"ibiit  aliertie»^  les  fleiirs  axillaûes^  prefque  foli- 
taires. 

Le  caraâèfe  eflentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Ub  calice  d'une  feule  pièce ,  k  cinq  divifions  ;  point 
de  corolle;  dix  k  dix-huit  étamines  inférées  fur  un 
'anneau  attaché  vers  le  milieu  du  calice  ^  &  dont  les 
'dents  fupportent  tes  anthères  fcffiUs  ou  les,  fUamens  ; 
-unt  capfule  fupérieure  y  pulpeufe  en  dedans  ^  k  une 
loge  j  k  quatre  ou  cinq  A^diPes  ,  polyfpçrmes,  ' 
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Caracte'ble  générique. 

Chaque  fleur  offre  : 

1^.  Un  calice  campanule,  prefque  tubulé ^  co- 
loré intérieurement^  à  dix  ftries^,  perfiftant,  di^ 
vifé  à  fon  limbe  en  cinq. découpures  inégales 

•    1?.  Point  de  cpn»/^. 

}®.  Dix  où  dix- huit  étamines  ,  quelauefois  huit  ^ 
dont  les  anthères  font,  ou  toutes  fedîles  ,  inférées 
fur  les  dents  d'un  anneau  qui  s'élève  jufqu^  vers 
le  milieu  du  calice ,  ou  toutes  munies  de  fliamens 
alternes  avec  ces  mêmes  dents  j  au  nombre  de  dix 
ou  dix-huit. 

4*.  Ua  <nvii3(^vale  ^  fupériettr  ^  fuimoAté  d'un* 


i 


\ 


ftyle  fiKforme ,  de  la  longueur  iti  éeamines  ,  ter* 
miné  par  un  fiigmate  globuleux  &  pubefcenr.  - 

Lq  fruit  eft  une  capfule  arrondie,  coriace^  à  una 
feule  loge ,  à  quatre  ou  cina  valves ,  contenant 
plufieurs  femences  percées  à  leur  bafe ,  attachées 
aux  valves ,  &  environnées  d'une  fubftancc  pul- 
peufe  qui  remplit  tout  l'intérieur  de  la  capfule. 

Obfervations.  Ce  genre  a  été  d'abord  compofé 
d'efpèces  dont  la  fruâification  daas  la  plupart 
étoit  médiocrement  connue  :  à  mefure  qu'on  a  pu 
l'obferver  ^lus  fcrupuleufemetit  3  on  y  a  trouvé 
des  caraâères  fuflîfans  pour  divifer  ce  genre  en 
plufieurs  autres  fur  lefquels  nous  ne  pouvops  plus 
revenir  ,  qui  portent  la  plupart  fur  la  difpofition 
des  étamines  ^  &  que  nous  difiingueroos  par  des 
divifions. 

M.  Lamarck  a  déjà  fait  connoitre  les  anàvinga 
dans  le  premier  volume  de  cet  ouvrage,  dont  le 
calice  eft  divifé  en  cin^  folioles  ovales,  concaves , 
ouvertes  :  il  n'y  a  pomt  de  corolle.  A  la  bafe  de 
chaque  foliole  calicinale  ,  on  obferve  intérieure- 
ment dix  écailles  courtes ,  velues ,  qui  alternent 
avec  les  filamens  des  éumines  $  ces  nlamens  forrt 
inférés  fur  les  folioles  du  calice,  a  leur  bafe ,  ainfi 
^lie  les  écailles.  LâS^ii;  eft  le.  même  que  celui  des 
amyda^ 

Les  cafearia  diffèrent  peu  des  anàvinga.  Leur 
calice  eft  à  cinq  folioles  3  tes  écailles  du  fond  du 
calice  font  de  quatre  à  cinq,  alternes  deux  par 
deux  >  avec  les  filamens  des  étamines  au  nombre 
de  huit  ou  dix  \  les  capfules  fe  diviîent  en  trois 
valves  M  à  une  feule  loge. 

Les  aquilaria ,  autre  genre  voifin  des  précédens  : 
fon  calice  eft  campanule ,  à  cinq  découpures  i  fon 
limbe ,  muni  intérieurement  dun  anneau  jùlque 
vers  fon  milieu ,  divifé  en  cinq  ou  dix  découpur&s 
inégales  à  fon  fommet  :  les. filamens  de$  étamines 
font  attachés  fur  les  parois  internesde  cet  anneau. 
L'ovaire  eft  furmonte  d'un  ftigmate  feffile>  la  cap- 
fiilé  eft  à  deux  loges,  à  deux  valves  épaiffes  ,  fu- 
béreufes ,  à  deux  ftmences,  quelquefois  une  feule 

Î>ar  avortement ,'  entourées  jufque  vers  leur  mi- 
ieu  d'une  enveloppe  particulière ,  fpongieufe. 

Dans  \esfamyda  le  calice  eft  campanule  ,  à  cinq 
'découpures  à  fon  orifice)  les  étamines  au  nombre 
de  dix  plus  ou  moins ,  dont  les  anthères  feflilés 
iPoRt  inférées  fur  le  fommet  des  écailles  qui  divi« 
.fentj'ann^u  intérieur  du  calice.  Les  capfules  font 
pulpeufes  intérieurement,  à  quatre  ou  cinq  valves, 
a  une  feule  loge. 

n  étoit  eflentiel  de  rapprocher  ces  genres ,  afin 
d'en  mieux  faire  Ifentir  les  diffiîrences  &  les  rap* 
ports.  Ils  fe  rapprochent  par  le  nombre  variable 
de  leurs  étamines ,  par  leur  infertion  fur  un  corps 
paniiutfier  dont,  eft  ^arni  le  fond  du  calite^mais 
ils  diffèrent  par  ïe  poiot  d*infertion  de  ces  mêmes 
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étamines.  Dans  les  famyda  y  il  x\y  a  point  de  filt- 
meiis  ,  ou  plutàt  ^  félon  M.  de  Judieu  ^  les  filamens 
font  réunis  en  forme  d'anneau  denté  à  fon  bord  y 
chaque  dent  fupportant  une  anthère  >  dans  les  ana- 
vinga  l'anneau  eit  fi  court  >  qu'on  n'en  apperçoît 
que  les  dîvifions ,  qui  paroiflent  autant  d'écaillés 
attachées  aux  parois  internes  du  calice ,  &  les  an- 
thères ont  des  filamens  libres  ^  alternes  avec  ces 
écailles ,  filamens  également  inférés  ^  du  moins 
en  apparence  j  aux  parois  du  calice  5  dan^  d'autres 
individus  l'anneau  eft  plus  fenfîble^  fes  divifions 
en  petites  dents,  les  filamens  inférés  fur  cet  an- 
neau j  alternes  avec  les  dents.  (  ypyci  les  lUuftra- 
tions  des  Genres,  planch.  3JJ.  fig»  i») 

Je  feroiç  très  •*  porté  à  regarder  cet  anneau 
comme  une  corolle ,  fort  petite  à  la  vérité ,  mais 
qui  en  offre  tous  les  caraâères.  Elle  eft  monopé- 
tale y  adnée  avec  le  calice ,  dentée  ou  divifée 
prefque  jufqu'à  fa  bafe*  Les  filamens  des  étamines 
font  inférés  fur  cette  corolle  >  libres ,  ou  faifant 
corps  avec  elle  dans  toute  leur  longueur }  dans  ce 
dernier  cas  les  anthères  parotiTent  feffiles. 

Cette  confidération  fait  alors  difparoitre  5  du 
moins  comme  caraâère  générique  ^  celui  oui  eft 
;ippuyé  fur  la  forme  de  cet  anneau  ^  &  fur  la  po- 
fition  des  étamines.  On  en  formeroit  ce  caraâère 
générique  :  corolle  monopitaU  très-courte  ;  étamines 
inférées  fur  le  tubç.  Lt$  famyda  &  les  cafiaria  ne  fe- 
ront plus  alors  qu'un  ieul  genre.  Dans  les  deux  le 
fruit  eft  une  capfule  coriace  ^  uniloculaire  j  puU 
peufe  intérieurement ,  à  plufieurs  femeAces  ^  a 
trois  ou  cinq  valves.  Le  nombre  des  valves  eft 
variable }  les  divifions  du  calice  font  plus  ou  moins 
profondes.  Je  doute  qu'on  puifle  appuyer  ftir  cette 
variété  un  caraâère  généri<^ue.  11  ne  nous  refle 
de  confiant  que  la  corolle  très-courte  >  monopé- 
calei  les  étamines  inférées  fur  la  corolle;  une  cap- 
fule. coriace  ,  pulpeufe  en  dedans ,  à  plufieurs 
valves  y  à  une  (eule  loge  j  polyfperme. 

Les  aqullarîa  diffèrent  de  ce  genre  par  leur  cap- 
fule à  deux  loges,  à  deux  valves  fubéreufes,  à 
une  ou  deux  femences  5  ils  fe  rapprochent  du  pré- 
cédent, par  leur  corolle  &par  l'infertidn  des  éça-i 
pîines.  I 


Il  faut,  rapporter  aux  famydes  Yironcana  g^a- 
nenfis  d'Aublet  (voyei  le  vol.  }  de  cet  ouvrage), 
qui  eft  le 

^  *  •  ■ 

Cafearla  (  r^oii^ora  )  ^fioribus.  oMsndris,foliis4^ 
liptiàs,  ferratis.  y  utrinquè  glabfif  ;  ramis  fiçriferU . 
Wahl ,  SyAibol,  x.  pag.  jo,    .:._ 

*   Athenàa.  Schreb,  Gêner.  Plant,  n*^.  661:  ' 


i; 


£  S  p  â  c  £  S, 

'^^  Samyda* 


?  j^l 


I,  Samyde  %  feuille^  luifance^.  Samyéumida. 
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Samydafloribus  oSandris;  foliis  cordatis ,  glabrîs* 
Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i.  p.  557. — Wilid.  Spec. 
Plant,  vol.  1.  paff.  624.  n^.  x.  — >  Lam.  Illufir. 
Gêner,  tab.  jyy.  ng.  a. 

S amyda  foliis  nitidis  ,  cordatié,  levijfrnt  crena^ 
tis  ;  rudimentis  molUbus  ,  rubentibus  y  racemis  tenuio* 
ribus  ,  alaribus.  Brovn  »  Jam.  Z17.  tab.  23.  fig.  5« 

Cette  plante  a  des  tiges  divifées  en  rameaux  al- 
ternes, diffus;  garnies  de  feuilles  pétiolées,  alter- 
nes, ovales,  échancrées  en  cœur  à  leur  bafe,  lé- 
gèrement créhelées  à  leur  contour,  glabres  à  leurs 
deux  faces ,  luifantes  à  leur  face  fupérieute. 

Les  fleurs  font  difpofées  dans  les  aiffelles  des 
feuilles ,  en  petites  grappes  courtes  :  leur  calice 
eft  tubulé,  divifé  jufque^vers  fon  milieu  en  cinq 
découpures  ovales,  obtufes,  colorées;  garni  à  fa 
bafe  intérieure  d'un  appendice  annulaire,  divîfe 
en  autant  de  dents  qu'il  y  a  d'étamines,  avec  lef- 
quelles  elles  alternent.  Le  nombre  de  ces  étamines 
varie  de  huit  à  dix.  Les  filamens  font  courts  ,  fili- 
formes ,  terminés  par  des  anthères  ovales.  L'o- 
vaire e(î  globuleux  ,  muni  d'un  ftyle  court  &  fim- 
ple  j  &  d'un  ftigmate  épais,  obtus:  il  lui  fuccède 
une  capfule  prefque  ronde ,  coriace ,  pulpeufe  in- 
térieurement ,  à  une  feule  loge ,  à  trois  valves  ré- 
fléchies en  dehors  i  l'époque  de  la  maturité  ,  &: 
aui  laiflent  appercevoir  un  réceptacle  central , 
roir,  pulpeux,  qui  réunit  un  grand  nombre  de 
femences. 

Cette  plante  cioit  dans  la  Jamaïque.  J^ 

2.  Samyde  à  fleurs  nombj»?ufes.  Samyda  maàlr 
fiora.  Cavan* 

!  iSatnyddfioribu^  oâandris  ,  foliis  ùyàtis  ,  utrirtquk 
acutis  y  infcrne  tomentôfis,  Cavan.  Icon.  rar.  vol.  l. 

pag.  ^.  tab.  6-^.      y 

Samyda  fioribus  oBandris  ,  foliis  oblongis  ,  dentor 
tis  y  utrinqujè  attenuatis  y  fubtus  tomentôfis i  peduncur 
Us.  uttifiarisy  aggregatisy  axil/aribus,  WiUden.  SpeC* 
Plant,  vol*  z.  pag;.  6y.. n^,, 5. 

Ses  rameaux  font  ligneux ^  cylindriques,  garnît 
de  feuilles  alternes,  p'étiolées,  ovales,  aiguës  à 
leurs  deux  extrémités ,  légèrement  dentées  â  leurs 
bords ,  à  une  feule  nervure,  ramifiée  en  veinules 
très-finei  ,*  glabres  a  leur  face  fupérieure^  tomeor 
teufes  en  deflbus; 

Lès  fleufs  font  petites,  axîllaires  «  agglomé- 
rées i  les  pédoncules  font  courts ,  nuiois  â  leu/i^afe 
de  petites  écailles  inférées  fur  une  bafe  globu- 
leufe.  Les  calices  font  partagés  profondément  en 
quatre  découpures  ovales  ^  blanchâtres  $  garnis  in- 
térieurement d'un  appendice  urcéoié  ,  blanchâtre, 
courte  divifé  à  fon  fommet  en  huit  dents  qui  fou- 
tiennent  autant  d'anthères  fefliles,  ovales.  L*o- 
vaire  eft  ovale  ,  Infenfiblement  rétréci  vers  fon 
(oiskvnct,  tonjQoté d'a(i.ftJgtBace*gbbukux.  *. 

Cette 


s  A 

Cette  efpèce  fe  rencontre  dans  !*îlé  Saînt-Do- 

mingne.  T)  (Defiript,  ex  Cavan,) 

}•  Samyde  à  grandes  feuilles.  Samyda  macro- 

Samyda  florihus  oBandrîs  s  fotiis  ovatîs,  acutU, 
glahris  ;  axillis  venarum  fuhths  villofis  y  corymho 

umùnaiL  Willden.  Spec.  Pbnt.  vol.  i.pag.  6zj. 
n^.  X. 

Ses  tiges  fe  divifent  en  rameaux  glabres^  cylin- 
driques ^  jaunâtres  >  couverts  de  cicatrices  après  la 
chute  des  pétioles  y  garnis  de  feuilles  amplesj  fou- 
vent  longues  d'un  demi-pied  &  plus  ^  ovales  ^  ai- 
guës ^  glabres  à  leurs  deux  faces  >  à  crénelures  ob- 
tufes  &  peu  marquées  à  leurs  bords  »  légèrement 
velues  en  deflbus  fur  la  principale  nervure  ^  & 
dans  les  aiffelles  des  veinei. 

Ses  fleurs  font  fort  petites  j  pédonculées  ^  difpo- 
fées  en  uncorymbe  prefque  terminal.  Leur  calice  eft 
campanule  j  aivifé  à  fon  orifice  en  cinq  découpu- 
res réfléchies  en  dehors.  La  corolle  eft  remplacée  par 
un  tube  très-court  »  campanule^  fupportanc  les  eta- 
mines  ,  dont  les  filamens  font  extrêmement  courts, 
fttbulés  s  les  anthères  brunes  -y  l'ovaire  eft  de  Forme 
ovale  )  furmomë  d'un  fiyle  /ubulé  ,  terminé  par 
un  ftigmate  velu.  Le  fruit  n'a  point  été  obfervé. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  orientales»  T> 
iDefcript.exWUld.) 

4«  Samyde  vehie»  Samyda  villofa*  Svartz.        { 

Samyda  fiorihus  decandris  ,•  foUis  otlongis  ,  fuh- 
ferratis  ,  bafiobrtqiùSyftriceis  ^  fuhths  villofis  ipedun- 
cidisfolttarlis y  axillarihus.  Svartz  j  Prodr.  pag.  68. 
—  Idem  y  Flor.  Ind.  occid.  vol.  z.  pag,  758. 

Ses  tiges  font  droites  ,  hautes  de  fix  à  fept  pieds^ 
munies  de  rameaux  étalés ^  cylindriques,  pubef- 
cens^  veluSj  garnis  de  feuilles  alternes^  pétIolées> 
oblonguesji  médiocrement  acuoainéesji  arrondies  à 
leur  bafe^  obliques»  à  peine  denticulées^  molles^ 
foyeufes ,  nerveufes ,  veinées  9  les  nervures  char- 
gées à  leur  face  inférieure  de  poils  bruns.  Les  pé- 
tioles font  courts  j  vehi9 ,  cyliMriqiies. 

Les  fleurs  j  fitu^es  dans  TaiiHïlIe  des  feuilles^ 
font  folitaires  y  allez  grs^ndes  »  blanchâtres  >  fup- 
portées  par  des  pédoncules  fimples  >  très-courts  j 
unîflores.  Leur  calice  eft  tubuié ,  divile  jufque  ver; 
fon  milieu  en  cino  découpures  oblofifues^  obtufes^ 
ouvertes;  réflécnies^  bfanchâtres  a  leur  partie 
fupérieure,  vertes  &  pufoefcenres  a  leur  partie  in- 
férieure \  le  tube  ovale  j  cylindrique  ^  firié  ^  pu- 
befccnt.  Dans  le  fond*  eft  un  appendice  cylinclri- 

aue ,  aiin4ilaire>  de  couleui  btancne»deh  l^ajeur 
il  calice  ;  à  dix  flries ,  à  dix  dents  i  fon  orince^ 
^  fupvorcenr  è\x  anthères  feMes ,  oUon^œs  y 
acttroinéea*  L'evaire  tfl  pubf  fcent  ,  ovale  y  fupj- 
rieur,  furmonté  d'un  fiyle  épais  >  cylindrique  itef- 
Botanique,  Tome  KL 
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txïïné  par  un  ftigmate  vert ,  capîté  ,  perforé  à  fon 
fommet.  Le  fruit  eft  une  capfuleaflfez  grande,  o vaié, 
médiocrement  acuminée  j  charnue^  à  trois  ou  qua- 
tre faces  peu  marquées^  dont  l'écorce  eft  coriace, 
pubefcente>  verdatre,  à  une  feule  loge  ^  i  trois 
ou  quatre  valves  féparées  par  des  lignes  rougeâv 
très  y  contenant  plufieurs  femences  ovales  ,  lut" 
fantes ,  enveloppées  d'une  pulpe  écarlate  ou  d'un 
rouge-pâle. 

Cette  p!anre  parott  avoir  de  gr»ids  rapports 
avec  \efamyda  pubefcens  de  Linné ,  trop  peo  connu 
pour  permettre  de  prononcer^  qui  a  d'ailleurs 
douze  étamioes  j  tandis  que  la  plante  dont  il  eft  ici 

Îueftion  n'en  a  que  dixj  elle  fleurit  au  printema, 
r  croit  fui  les  montagnes  de  la  Jamaïque.  |> 

(^Defiript.  ex  Swatj^*) 

f.  Samyde  à  feuilles  glabres*  Saa^da gUbrata. 
Svartz. 

Samyda  foribus  decandris ;foKis  ava  to-lanceolatis  ,• 
httegerrimis y  nitîdis';  pedtmcufis  axillaribas  y  uni-  \ 
fioris.  Swartz,  Prodr.  p  ig.  68.  —  Idem ,  Flor.  Ind. 
<»ccid.  vpl.  1»  pag.  760. 

Quoique  très  -  rapprochée  du  famyda  nitida  , 
cette  e(^ce  doit  en  erre  dtftingoée  par  fesdix  éta- 
mines  &par  fes  tiputiles  ovales  y  lancéolées  &  non 
en  cgeur  ^  elle  ne  peut  pas  non  plus  être  confos- 
due  avec  le  famyda  crenata ,  donc  les  étamincs  al-  * 
ternent  avec  les  écailles  de  l'appendice. 

C'eft  un  arbufte  qui  s'élève  à  dix  ou  douze  pieds 
fur  un  tronc  liffe ,  divifé  en  rameaux  lâches^  éten- 
dus y  garnis  de  feuilles  alternes ,  pétiolées  y  oblorv 
gués  y  ovales  y  lancéolées  y  ouvertes  horlzontaler 
ment  4  entières  à  leurs  bords  y  glabres  i  leurs  deux 
faces,  luifantes  en  deftus  ^d'un  vert  gai  y  marquées 
de  quelques  ports  très-fins ,.  tranfparens  >  fuppor- 
tées  par  des  pétioles  très-courts. 

Les  fleurs  font  aflez  grandes  y  de  couleur  Mto* 
che,  foutenues  par  des  pédoncules  axillaires,  U>^ 
Ihaires  y  plus  épars  &  plus  courts  que  les  pétioles 
Amples  y  uniflores  y  munies  à  leur  bafe  de  deut 
braâées  fort  petites  «  aiguës.  Le  calice  aft  tobulés 
le  tube  campanule ,  glabre ,  cylindrique  y  partsgé 
îttfqu'en  fon  miKeU]  en  cinq  découpures  larges ^ 
épaifles  y  lancéolées  y  obtufes ,  très-blanches  ,  on 
peu  réfléchies ,  perfiftanies.  L'appendice  eft  cy- 
lindrique ,  coure,  tronqué  ,  inféré  au  fond  du  ca- 
lice^ muni  à  fon  fommet  de  dix  dents  qui  fuppoiw 
tent  autant  d*aRthères  feflilès  y  droites  ,  fort  peti- 
tesj  jaunttrea.  L'ovaire  eft  oblong,  pubefcent^  fur- 
monté  d'un  ftyle  cylindrique,  épais»  de  la  longeur 
des  étamines  »  terminé  par  un  ftigmate  capité» 
vert»  prefqu'à  trois  angles,  perforé  a  fon  fomniet  : 
il  lui  fuccède  une  capfule  ovale. 

Cette  plante  croît  fur  les  hautes  montagnes  , 
dans  )es  contrées  met idionaks  de  la  JaÀiaiquê  ^ 

Qqq 
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aii  elle  fleurie  vers  le  milieu  de  rautomne.  Jf 
(  Defcript,  ex  Swart^.) 

6.  Samyde  pubokeme. Samydapuhefiens,  Lînn. 

Samyda  florihus  dodecandris;  folih  ovaùs  ^  fubtùs 
tomentojîs.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  557.  — 
Svanz ,  Obferv.  179. 

M.  Swartz  penfc  que  cette  efpèce  eft  très-dif- 
fieile  à  reconnoitre  >  que  les  caractères  oui  en  font 
la  différence^  font  peu  diftinfls^  &  qu'il  faut  en  re- 
trancher les  fynonymes  de  Sloane  &  deBrovn^ 
qui  ne  peuvent  convenir  à  cette  plante. 

Ses  feuilles  5  d'après  Linné ,  font  ovales  ^  to- 
menteufesen  defTous;  fes  fleurs  renferment  douze 
étamines.  Cette  plante  croit  dans  TAntérique.  T> 

7.  5AMTDE  denticulée.  Samyda  ftmtlata.  Linn. 

Samydafioribus  dodtcandris; folih  oyato-ohlongis , 
firrulatis.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  Jj8.  — 
Mill.  Diâ.  n®.  i.  —  Jaca.  Colleû.  2.  pag.  jié, 
lab.  17.  fig.  I.  —  Willd,  âpec.  Plant,  vol.  z.  pag. 
U6.  n"".  8. 

« 

Samyda  fioribus  dodecandris,  Jacq.  Amer.  pag. 
131. 

Guidonia  ulmîfblio  yflon  rofco-nivéo,  Plum.|Gen. 
pag.  4.  tab.  24  >  &  Icon.  ub.  146.  fig.  2. 

Arbrifleau  oui  s'élève  à  la  hauteur  de  trois  ou 
quatre  pieds  ,  aont  les  rameaux  font  cylindriaues, 

tyubefcens ,  garnis  de  feuilles  alternes ,  pétiolées  y 
ancéolées  >  les  inférieures  un  peu  ovales  >  oblon- 
gués  )  les  (upérieures  plus  étroites  ,  aiguës  à  leur 
lommet  >  finement  dentées  en  fcie  à  leur  contour  3 
pubefcentes  à  leur  face  fupérieure^  tomenteufes 
en  deflbus ,  épaiffes^  fupportées  par  des  pétioles 
très^courts. 

Les  fleurs  font  axillaires  ^  folitaires  ^  foutenues 
par  des  pédoncules  courts,  {impies ,  uniflores  , 
nuDis  à  leur  bafe  de  deux  braôtées  petites ,  bru- 
4!es^  fubulées^  leur  calice  eft  tubulé ,  campanule  » 
alongéj  velu  extérieurement,  épais ^  d'un  vert- 
jaunâtre  en  dehors  ,  blanc  intérieurement  j  divifé 
iufque  vers  Ton  milieu  en  cinq  découpures  ovales ^ 
un  peu  obtufts.  Il  offre  dans  Ton  intérieur  un  ap- 
pendice blanc  >  droit  y  conique  ^  tronqué  ^  marqué 
de  dix-huit  ftries profondes  j  qui  paroiflent  être 
autant  de  filamens  réunis  en  un  feul  corps  ^  termi- 
nées par  un  même  nombre  d'anthères  feffiies  y  ob- 
longues^  fagittées,  droites.  L'ovaire  eft  ovale ^ 
velu  ;  le  ftyle  blanchâcre  >  de  la  longueur  des  éta- 
mines; le  ftigmate  capité^  verdâtre  ^  convexe  ^  le 
fruit  arrondi  ^  paffant  du  jaune  au  rouge  ^  coriace ^ 
pniloculaire ,  à  cinq  valves ^  contenant  plufieurs 
femence^prefqu'ovales,  attachées  aux  valves  >  en- 
foncées dans  une  fubftance  pulpeufe. 

.    Cette  plante  croît  à  Tile  Saint-Domingue  ^  où 
tUe  fleurit  ^rs  le. milieu  de  Tautomne.  1>  {V.f) 
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8.  SamtdS  polyandriqiie.  Samyda:  poiyandra» 

Willden.  , 

Samyda  fioribus  polyandris,  Willd.  Spec.  Plant, 
vol.  2.  pag.  626.  n®.  9« 

Meliftaurum  difiickum.FoïR.  Gêner,  n*.  72  «  & 
Prodr.  n^  570, 

Un  peu  plus  de  détails  fur  cette  efpèce  nous 
auroit  fait  connoitre  fi  elle  appartient  réellement 
zuxfamyda-y  ou  fi  elle  doit  conftituer  un  genre  a 
part.  Elle  paroîr  ne  différer  des  famyda  que  par 
fes  fleurs  polyandriques  ;  &  comme  nous  avons  vu 
combien  le  nombre  des  étamines  étoit  peu  conf- 
tant  dans  ce  genre  ^  ce  caraâère  feul  ne  peut  l'en 
écarter. 

Cette  plante  a  été  obfervée.pas  Forfterilaos  la 
Nouvelle-Calédonie.  1> 

9.  SamyD£  à  petites  éf\lit%.  Samyda  fpînefcèns. 
Svartz. 

Samyda  fioribus  dtcandris  »  terminalîbus  ;  foiirs 
ianceoiato-ovatis  ,  obtufis  y  crenatis ,  g/abris  y  ramii 
patulis  ,  fpinefcentibus.  Sv^artz ,  Prodr.  pag.  6S.  — 
Idenl ,  Flor.  Ind.  occid.  vol.  2.  pag.762. —  Willd. 
Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  616.  n^.  6. 

Arbufte  dont  les  rameaux  font  longs  ^  divergens^ 
cylindriques  ,  terminés  par  une  pointe  épineufe  , 
garnis  de  feuilles  éparfes  ^  alternes ,  petîolées^ 
ovales 3  lancéolées,  obtufes  à  leur  fommet,  cré- 
nelées à  leur  contour,  glabres  à  leurs  deux  faces, 
nerveufes  &  veinées,  munies ,  à  la  bafê  de  leur 
pétiole,  de  ftipuks  petites  j  lancéolées^  membra- 
neufes,  obtufes. 

Les  fleurs  font  prefque- feffiies,  fituées,  entre 
les  feuilles ,  vers  l'extrémité  des  rameaux  ;  elles 
font  grandes,  d*un  blanc-pâle:  leur  calice  fe  divife 
en  cinq  folioles  ovales ,  pubefcentes ,  renfermant 
un  appendice  cylindrique  &  tronqué ,  qui  fup- 
porte,  à'fon  fomrret',  nuit  ou  dix  anthères  droi- 
tes, feffiies.  L'ovaire  ëft  ovale  >  le  ftyle  fubulé^ 
épais  i  le  ftigmate  eh  tête. 

Cette  efpèce  tient  le  milieu  entre  les  famydm 
&  le  nouveau  genre  cûfiariay  ayant  le  calice  de 
ce  dernier  ,  l'appendice  &  les  étamines  feffiies  du 
premier  ;  ce  qui  prouve  les  grands  rapports  qui 
exiftent  entre  ces  deux  genres,  ainfi  que  nous 
l'avons  dit  plus  haut  à  l'expofition  des  caraâères 
génériques.  Elle  croit  dans  la  Nouvélle-Efpagne. 
T>  (  Defcript.  ex  Swart^,  ) 

*  *  CafeariL 

10.  Samyde  épineufe.  Samyda  fpinofa.  Linn. 

Samyda  floribms  oBandris ,  ramis  fpinofis.  Lioo. 

Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  ^jj.-^Sw^sxzt  Obfatm. 
pag.  179. 
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'  Café  a  r  là  (CpinOÙ)  ^flonbus  oSlandnSyfôiùs  ovatls^  ' 
ferra t Is  ^  glabrîs  ;  peduncutîs  axîllaribus ,  unifions; 
ramisfpinofis,  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  z.  pag.  616. 
a^  I. 

*  Cjfeana(ic\j\e^t2L)yjlorihuso^andns.JaC({.  Amer. 
13}.  (Exclufa  Plumieri  Icoh.  147.  fig.  i.) 

ArbrîHeau  d'environ  fept  pieds  «  donc  les  ra- 
meaux font  nombreux  ^  diffus  ,  munis  ,  dans  leur 
vieilleffe ,  de  quelques  aiguillons  diftans  ^  Iblitai- 
res^  garnis  dé  tbuiltes  ovales  ^  aiguës  â  leurs  deux 
extrémités,  légèrement  dentées  en  fcie,  glabres 
à  leurs  deux  faces ,  longues  d'un  pouce  &  demi , 
crès-rapprochées.  ^ 

Les  fleurs  font  réunies  en  petits  paquets  dans 
les  aiflelles  des  feuilles  >  fupportées  par  des  pédon- 
cules très-courts  j  uniflores.  Les  calices  font  blancs, 
divifés  en  cinq  folioles  obIongues>  obtufes.  Les 
écamines  font  au  nombre  de  huit  ;  leurs  filamens 
fubulés,  alternes,  avec  les  dents  de  l'appendice 
intérieur  ;  les  anthères  oblongues  s  les  ovaires 
arrondis,  furmoncés  d'un  (lyle  filiforme  &  d'un 
ttigmate  en  tête,  auxquels  fuccèdent  des  capfules 
d'un  pourpre-verdâtre ,  globuleufes ,  mucronées 
à  leur  fommet  ^  coriaces  ,  à  une  loge,  à  trois  val- 
ves ,  contenant  plufieurs  femences  anguleufes , 
enveloppées  d'une  fubftance  pulpeufe. 

.  Cette  plante  fe  trouve  à  Saint-Domingue  «  fur 
les  montagnes ,  parmi  les  broulTailles.  T> 

II.  Samyde  à  feuilles  crénelées.  Samyda  cre- 

nata, 

.  Samyda.fiorihus  oElandris  ;  foliis  ovatîs,  crenatis  , 
glahris^  cymis  pedunculatis  y  axillaribus, 

'  Cafearia  nitida,  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag. 
6iy.  n**.  2.  / 

Cafearia  (nitida),  imrmis ;  fiorihus  oBandris. 
Jacq.  Amer.  132.  —  KSt.  Helv.  8.  pag.  j8.  fig.  i. 

Arbrifleau  d'environ  quinie  pieds  de  haut ,  di- 
vifé  en  rameaux  nombreux ,  étendus  ,  garnis  de 
feuilles  ovales ,  alternes ,  pétiolées ,  glabres  à  leurs 
deux  faces,  crénelées  à  leurs  bords,  obtufcs  a  leur 
fommet,  longues  d'un  pouce  &  demi ,  mais  très- 
variables  dans  leur  grandeur  &  même  dans  leur 
forme  $  elles  ont  quelquefois  jufqu'à  quatre  pouces 
de  longueur,  très-acuminées ,  luifances. 

Les  fleurs  font  difpofées  ,  en  petits  corymbes 
longs  d'un  pouce,  dans  raiffelle  des  feuilles  j  elles 
font  petites,  blanchâtres j  contiennent  huit  éta- 
mines  alternes  »  avec  autant  d'écaillés  qui  occu- 
pent le  fond  du  calice.  Celui-ci  fe  divife  en  cinq 
folioles  obtufes.  Les  capfules.  font  arrondies  >  elks 
informent  une  pulpe  écarlate  ou  de  couleur  pur- 
purine ,.ne  contiennent  guère  que  deux  femences, 
quelquefois  une  feule. 

Cette  plante  croît  en  Amérique ,  dans  les  brouf- 


SAM" 


491 


finies ,  aux  environs  de  Carthagène;  T>  {Defcript/ 
ex  Jacq»  ) 

ï2.  Samyde  tomenteufe.  Samyda  tomcntofa. 
S^i^artx. 

Samyda  fioribus  oâandris  ;  foliis  ovatis ,  ferratis, 
fubtùs  tomentofis,  Sv^artz,  Prodr.  pag.  68. 

Cafearia  {\\mz) ,  fioribus  oéiandris; foliis  ovatis, 
ferratis  y  fubths  kinis.  Svrartz,  Flor.  Ind.  occid. 
vol.  2.  pag.  7j6. 

Arbriffeau  de  fept  à  huit  pieds  de  haut,  donc 
les  tiges  fe  divifent  en  rameaux  alternes,  cylindri- 
ques ,  un  peu  anguleux ,  pubefcens ,  garnis  de 
teuilles  alternes ,  pétiolées ,  ovales ,  lancéolées , 
un  peu  rétrécies  à  leur  bafe ,  aiguës  à  leur  fom-^ 
met ,  dentées  en  fcie  à  leurs  bords,  glabres  à  leur 
face  fupérieure ,  hériflees  en  deffbus ,  nervsufes 
S:  veinées,  fupportées  par  des  pétioles  très- 
courts. 

Les  fleurs  font  axillaires  &  latérales ,  fafcicu- 
lées,  foutenues  par  des  pétioles  courts,  garnis  i 
leur  bafe  d'écaillés  membraneufes.  Leur  calice  le 
divife  en  quatre  découpures  profondes ,  linéaires, 
lancéolées ,  obtufes ,  pubefcentes  ,  blanchâtres  , 
vertes  en  deflbus ,  perfiftantes.  L'appendice  inté- 
rieur eft  compofé  de  huit  petites  folioles  alternes 
avec  les  filamens ,  oblongues ,  velues.  Les  éta- 
mines  font  au  nombre  de  huit  5  leurs  filamens 
droits,  fubulés  \  les  anthères  ovales,  en  cœur, 
droites,  jaunâtres.  L'ovaire  eft  furmonté  d'un  ftyle 
trieone ,  terminé  par  un  (ligmate  capité  un  peu 
trinde.  Les  capfules  font  oblongues^-,  médiocre- 
ment acuminées,  i  trois  valvesf 

Cette  efpèce  fe  rencontre  dans  les  pâtura i^es  des 
forêts  de  la  Jamaïque.  T>  (  Defcript.  ex  SwJtrti.  ) 

13. Samyde  i  petites  fleurs.  Samyda  parvijlora, 
Linn. 

Samyda  fioriius  decandris  ;  foliis  ovato^blongis  ^ 
utrinquè glabris . Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i.pag.  5f7. 
Lœfl.  Iter,  260.  —  Miller ,  Diâ.  ti?.  2.  —  Svartx, 
Obferv.  bot.  178. 

.  Cafearia  (parviflora),  fioribus  decandris;  foliis 
oblongis  y  acuminacis  ,  crenulatis  y  utrinque  glabris, 
niàdis  ;  pedunculis  confenis  ,  axilUribus  ,  unifioris, 
Willd.  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  627.  n"*.  j. 

Samyda  foliis  ovatis  cum  acumine  ;  fruâibus  plu* 
rimis ,  minoribus ,  conféras,  Brovn  ,  Jam.  217. 

Arbor  baccifera,  foliis  obloigis  ,  acuminatis  ;  flo-' 
ribus  confertïm  ex  alis  foliorum  erumpentibus ;  fuclu 
minimo ,  croceo,  Sloane ,  Jam.  137.  Hift.  2.  pag. 
108.  tab.  XII.  fig.  2.  —  Rai ,  Dend.  108. 

Arbufte  dont  les  rameaux  font  difl^us ,  cylindri- 
ques, un  peu  tortueux,  glabres,  d'un  brunnoiiâ- 
tse,  quelquefois  marqués  de  très- petites  taches 
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ovales  j  un  peu  cendiées  ou  jaunâtres  >  garnis  de 
feuilles  alternes,  pétiolées, minces ,  prefque  mem- 
braneufes,  ovales,  oblorgues,  acuminées  à  leur 
fotnmet ,  glabres  i  leurs  deux  faces ,  créHclées  à 
leur  contour,  vertes,  luifantes  à  leur  face  fupé- 
jieure  ,  un  peu  plus  pâles  en  deffous ,  longues 
d  environ  trois  pouces,  fur  oh  pouce  &  demi  de 
large î  marquées  de  nervures  latérales,  ftmpies, 
alteiïjes,  peu  nombreufes,  &  de  veines  réticulées. 
L^ux  pétiole  eft  court  «  à  peine  long  de  deux  ou 
trois  lignes. 

Les  fleurs  font  blanchâtres  «  axiliaires^  prefque 
folitaires  ou  ramaifées  en  petits  paquets,  fuppor- 
tées  par  des  pétioles  fimples,  cylindriques,  fili- 
formes, droits,  longs  d'un  demi-pouce  au  moins, 
inégaux.  Les  calices  fe  dîvifent  en  cinq  petites 
découpures  profondes ,  glabres ,  ovales ,  caduques. 
Les  étamines  font  au  nombre  de  dix  ;  leurs  fila- 
tnens  alternes  avec  les  dentelures  de  l'appendice 
intérieur.  L'ovaire  eft  ovale  :  il  lui  fuccède  une 
capfule  globuleufe,  petite ,  divifée  en  trois  valves 
remplies  d'une  pulpe- jaunâtre. 

Cette  plante  Icroît  à  Cayenne  ,  &  dans  les  ré- 
gions chauies  de  l'Amérique  méridionale,  parmi 
les  builTons.  Elle  m'a  été  communiquée  par  M.  Du- 
puis.lXr./) 

14.  Samyde  à  petites  feuilles.  Samyda  parvi- 

Samyda  fiorihus  decandris  ;  foliîs  ovatis  ,  acumi- 
natis^  ferratis,  glabrU  ;  pedunculi s  unifions^  aggre- 
gatls  y  lateralibus, 

Cafearia  parvifolU.  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  a. 
pag.  628.  n°.  6. 

Cafiaria  (  decandra  ) ,  Jhribus  decandris.  Jacq. 
Amer*  133.  tab.  8j. 

Anavinga.  Lam.  lUuftr.  Gcn.  lab.  35;.  fig.  1. 

Cette  plante ,  quoique  rapprochée  du  famyda 
parvifiora  ,  en  diffère  par  fes  feuilles  beaucoup 
plus  petites ,  ovales  &  non  alongées  ;  par  fes  fleurs 
latérales  fur  des  rameaux  nus ,  &  non  fituées 
Jans  l'aiffelle  des  feuilles  j  enfin  par  fes  calices 
réfléchis.  M.  î  amarck  Ta  rangée  parmi  les  ana- 
yinga  dans  )es  lUuftrations  des  genres;  mais  comme 
il  n'en  eft  pas  fait  mention  à  Tarticlc  anavinga^ 
nous  avons  cru  devoir  la  rappeler  ici. 

C'eft  un  arbrifleau  d'environ  quinze  pieds ,  dont 
les  tiges  font  droites}  les  rameaux  difl^us,  grêles 3- 
élancés ,  garnis  de  feuilles  ovales ,  acuminées , 
pétiolées ,  alternes  ,  glabres  à  leurs  deux  faces , 
dentées  en  fcie  à  leurs  bords ,  longues  d'environ 
un  pouce. 

Les  fleurs  font  latérales,  fituées  au  deflbus  des 
feuilles,  agrégées  ,  fupportées  par  des  pétioles 
courts ,  uniflores.  I^s  calices  font  divifés  en  cinq 
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folioles  blanchâtres*  fortement  réfléchies  j  ovaleSj 
obtufes  î  les  étamines  au  nombre  de  dix.  Leurs 
filaniens  font  inégaux ,  prelqu'auiS  longs  c^ue  le 
calice. 

Cette  plante  croit  dans  les  forées  montueufes 
de  la  Martinique.  1>  (^V.f.  inkeri. Lam.) 

ly.  Samyd£  twnsm^.  Sémydti  fhejtns^ 

Samyda  fioribus  decandris  ;  filiîs  ovatis  ,  aatmi' 
natis,  integerrimis  ;  ramis  virgatis  ;  pedunculis  axii^ 
laribïts  ,  confertijjtmis^ 

CàfeArU  filvefiris.  Svartz ,  Flor «  Ind.  occident. 
vol.  I.  oag.  752,  —  Willden.  Spec.  Plant*  vol.  2. 
pag.  6z8.  n°.  7. 

Cette  plante  diffère  àafamyda.  pmrvtf&r^  par  (^s 
feuilles  plus  grandes ,  plus  ovales ,  longuement 
acuminées ,  point  dentées  i  par  fes  fleurs  plus 
nombreufes  &  plus  petites  j  &  par  fes  nuoeaux 

élancés. 

C'eft  un  arbrifleau  dont  les  tîg^  glabres  fe 
divifent  en  rameaux  longs ,  effilés  ^  lâches  ,  gla- 
bres ,  cylindriques ,  garnis  de  feuilles  alternes» 
[>étiolécs,  ovales  ou  elliptiques,  quelquefois  ova- 
es-lancêolées  ,  longuement  acuminées ,  minces  > 
entières ,  glabres  à  leurs  deux  faces  »  luiGintes  j 
veinées ,  poreufes  lorfau'on  les  préfente  â  la  lu- 
mière ,  fupportées  par  des  pétioles  courts  &  gla- 
bres. 

Les  fleurs  font  ramafl'ées  par  paquets  dans  Taif- 
felie  des  feuilles ,  au  nombre  de  vingt  ou  trente  » 
fupportées  par  des  pédoncules  longs  d'environ 
tfofs  lignes ,  fimples ,  uniflores,  munis  i  leur  bafe 
de  petites  écaiiU  s  fèches ,  imbriquées.  Les  calices 
font  fort  petits^  blanchâtres ,  i  cinq  folioles  ova- 
les ,  ouvertes ,  pubefcentes ,  munies  intérieure- 
ment à  leur  bafe  de  dix  écailles  velues,  blan- 
châtres ,  alternes  avec  les  étamines.  OeUes<t  font 
au  nombre  de  dix  s  leurs  filamens  de  ta  longueur 
du  calice ,  terminés  par  des  anthères  blanchâtres , 
en  coeur.  L'ovaire  eft  ovale ,  furmonté  d'un  fty^le 
â  trois  faces  ,  de  la  longueur  des  étamines  »  & 
d'un  ftigmate  en  tète,  auquel  fuccède  une  capfule 
fort  petite,  de  la  groffeur  d'un  grain  de  poivre  « 
ovale ,  rougeâtre  ,  â  trois  valves. 

Cette  plante  eft  commune  â  la  Jamairaiie  »  parmi 
les  buiflbns,  fur  les  montagnes.  T>  {Dtfcript.  ex 

Swartf.) 

16.  Sauydz  piiomhiev.  Samyda  pitamia. 

Samyda  fioribus  decandis  yfiAtomintofis  ;  fiiiU  </- 
lipticis  ,  acuminatis  ,  fubcrenatis. 

Cafearia  macropkylta.  VaW,  Eglog.  2.  pag.  51. 
—  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  628.  n*'.  8. 

Pitumba  guianenfis*  Aubl.  Guiao.vol.2.  Append* 
a^.  tab.  58;. 
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Il  exiite  dé  graotls  rapports  entre  ïefémy^pàr' 

vifioraSc  cette  efpèces  mais  celle-ci  en  ett  très- 
bien  diflinguée  oar  Tes  feuilles  coriaces»  beaucoup 
plus  grandes^  elliptiques  plutôt  qu'ovales ^  &  par 
(es  fleurs  légèrement  tomenteufes. 

.  Ses  tiges  fe  divifent  en  rameaux  glabres^  cylin- 
driques 5  martfoés  de  points  grifatres ,  garnis  de 
fêttilles  alternes  I  pétiolées^/ermes»  épailles»  co- 
riaces v  percées  de  petits  trous  «  longues  de  fix  à 
huit  povces ,  larges  de  trois  &  plus  »  glabres  à 
leurs  deux  faces ,  oblongues»  prefqu'ovales»  ellip- 
tiques ,  légèrement  &  lâchement  crénelées  à  leurs 
bords  j  acuminées  à  leur  fommet  >  d'un  vert  foncé 
ï  leur  face  fupérieure,  plus  pâles  &  un  peu  rouf- 
(âtres  en  delTous^  marquées  de  nervures  latérales, 
alternes ,  d'un  brun  foiKé  ^  arquées ,  prefque  fim- 

f)les,  &  de  veines  tranfverfes^  i  peine  réticu- 
ees* 

Les  fleurs  font  réunies  dans  l'aiflelle  des  feuilles 
en  petits  hifcicuies  »  dont  les  pédoncules  font 
très- courts  9  fimples  »  unifiores.  Le  calice  efl  petit  » 
diviféen  cinq  folioles  légèrement  velues  en  de- 
hors. Les  étamines  font  au  nombre  de  dix ,  alter- 
nant avec  Tes  diviiions  de  l'appendice  intérieur. 
Le  fruit  efi  une  capfule  globuleufe  ^  pulpeufe  en 
dedans^  à  une  loge»  divifée  en  trois  valves,  de 
k  grollèur  d'une  noix. 

Cette  plante  croît  à  Cayenne  &  dans  idufieurs  au- 
tres contrées  de  l'Amérique  méridionale.  T>  (^./.) 

I7vSamyde  de  rile  Névis.  Samyda  uiviana. 

SAmyda  foribus  decandris  ;  foliù  oyaio-ianceoU' 
tis,  obtufisyferrulatis  }  numidis  fUxuofis  i  peditnculis 
axillaribus ,  confertijjimis. 

Cafiarîa  ferruiata.  Svartz^  Flor.  Ind.  occident, 
▼ol.  2.  pag.  7  J4. 

^  ArbrilTeau  dont  les  rameaux  font  glabres ,  cy- 
lindriques »  élancés  >  revêtus  d'une  écorce  blan- 
châtre ou  cendrée  3  â  ramifications  éparfes,  pref- 
2ue  filiformes  >  flexueufes ,  ftriées ,  garnies  de 
sailles  alternes,  pétiolées,  ouvertes ,  longues 
xi 'un  pouce  &  demi ,  ovales ,  lancéolées ,  médio- 
crement acuminées»  dentées  en  fcie  i  leurs  bords, 
glabres  i  leurs  deux  (aces ,  luifantes  &  d'an  vert- 
gai  en  defTus,  rterveufes  &  veinées,  fupportées 
par  des  pétioles  longs  d'environ  deux  lignes. 

Les  fleurs  foiu  blanchâtres,  fort  petites*,  réu- 
nies par  paquets  ^  au  nombre  de  dix  à  douze  dans 
faiffelle  des  feuilles ,  foutenues  par  des  pédon- 
cules longs  d'une  tigne,  munis  à  leur  bafe  de  Dé- 
fîtes écaiUes  membraneufes.  Les  calices  fe  divifent 
en  cinq  folioles  ovales ,  concaves,  ciliées  à  leurs 
bords,  contenant,  à  leur  bafe  interne  un  rang 
circulaire  de  petites  écailles  linéaires ,  obtufes  , 
Manchâtres,  velues,  alternes  avec  les  étamines, 
iloat  les  filamens  font  aès-coiv ts  ^  au  oombve  de 
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dhs  les  amhèreft  ovales,  en  cOiir*  L'ovaire  eft 
ovale ,  furmonté  d'un  ftyle  fubulé ,  &  terminé  par- 
un  fiigmate  obtus. 

Cette  plante  croit  aux  Antilles,  dans  Ttle  Né  vil. 
Tj  (  Dcfcripu  ex  Swan[,  ) 

l8.  Samtdb  hériiTée.  Samyda  hirfuu. 

m 

Samyda  for tbus  decandrisyfolih  ovatisy  acumina^ 
th  y  dentatO'ferratis  y  hirtiSy  fuBtlu  villofis;  pedun* 
culis  lauraliius  ,  confcrtis* 

Cafearia  hirfuta,  Svartz,  Flor.  Ind.  occident, 
vol.  z.  pag.  755.  —  Willden.  Spec.  Plant,  vol.  z. 
pag.  6Z9.  n®.  12. 

Cette  efpèce  fe  diftingue  itxfamyda  tomentofa^ 

Sar  fes  feuilles  plus  grandes,  velues  à  leurs  deux 
aces  ,  &  par  fes  fleurs  i  dix  étamines. 

Ses  tiges  font  ligneufes ,  divifées  en  rameaux cy* 
lindriques^  flexibles ,  pubefcens>  garnis  de  feuilles 
grandes,  alternes  ,  pétiolées,  ovales,  acuminées, 
dentées  en  fcie  à  leurs  bords ,  hériflees  ,  molles  ^ 
plus  velues  à  leur  face  inférieure. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  petits  ptQwets  It*» 
téranx ,  point  axillaires ,  mak  fituées  loiu  lef 
feuilles  alternativement.  Leur  calice  fe  divife  en 
cinq  folioles  ovales,  lancéolées,  blanchâtres,  pu- 
befcentes ,  un  peu  vehies,  renfermaat  à  leur  bafe 
dix  écailles  ovales,  velues  ,  alternes  avec  les  fila- 
mens: ceux-ci  font  droits,  fubulés,  au  nombre 
de  dix, terminés  par  des  anthères  ovales.  L'ovaire 
eft  furmonté  d'un  ftyle  trigone,  de  !a  longueut 
des  filamens ,  &  d'un  (lîgmate  capité  :  llleur  fuc- 
cède  des  capfules  ovaks«  à  trois  faces,  à  trois 
valves ,  i  une  feule  loge. 

Cette  plante  croit  fur  les  montagnes  de  la  Ja-* 
maïque  &  à  la  Nouvelle-Efpagne.  T>  (  Defcript^ 
ex  Swan[,  ) 

19.  Samtdb  i  fleurs  verditres.  Samyda  viridi^ 

fiora. 

Samyda  fvliîs  avato^eiliptîcis ,  glatris,  fubcoria" 
cels  ;  fioribus  fabfeffilibus  ^  fafciculatis  ,  axil/aribiUm 

(N.) 

• 

Arbufte  dont  les  rameaux,  glabres,  cylindriques^ 

alongés^  font  garnis  de  feuilles  alternes,  pétio- 
lées ,  ovales ,  elliptiques ,  membraneufes ,  prefque 
coriaces,  d'un  vert-glauQue ,  un  peu  jaunâtres, 
entières  ou  à  peine  crénelées  à  leurs  bords,  gla- 
bres à  leurs  deux  faces ,  longues  de  quatre  â  cinq 
pouces ,  larges  de  deux  &  demi ,  obtufes ,  à  nervis 
res  latérales^  alternes ,  prefque  fimples ,  veinées ea 
réfeau  faillant ,  fupportées  par  des  pétioles  courts. 

Les  fleurs  font  difpofées^  dans  raiffelle  des 
feuilles,  en  petits  paquets,  prefque  fefTites,  ou 
dont  le5  pédoncules  font  inégaux  ,  i  peine  longs 
d'une  ligne  j  légèrement  pubefcens^  verdâtresj 
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courts  j  à- cinq  découpures  ovales  /  prefqu'ob- 
tufes. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  orientales.  1> 
{V.f.  in  herb,  Lam.  ) 

SANCHÈZE.  Sancheiia.  Genre  de  plantes  di- 
cotylédones,  à  fleurs  complètes /monopétalées<» 
très-voifin  de  la  famille  des  fcrofulaires  ^  qui 
comprend  des  herbes  exotiques  à  l'Europe,  à 
feuilles  oppofées ,  à  fleurs  verticillées ,  chaque 
verticille  muni  d'un  involucre  général  &  de  brac- 
tées particulières. 

Le  caraûère  effentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  calice  à  cinq  divifions  ;  une  corolle  tabulée^  k 
cinq  découpures  réfiéchies  ,  deux  fupéri cures  plus  cour- 
tes ;  quatre  étamines  plus  courtes  ^  dont  deux  ftériies  ; 
les  anthères  ariftées;  une  capfule  à  deux  loges  ,  à  deux 
valves. 

Cahactêre    générique. 
Chaque  fleur  offre  : 

1®.  Un  calice  perfîftant ,  à  cinq  découpures  droi- 
tes j  ovales  j  (patulées ,  concaves ,  échancrées  à 
leur  partie  fuperieure  y  deux  intérieures  plus  étroi- 
tes ic  qui  fe  flétriflent. 

z**.  Une  corolle  tubulée ,  ir régulière  ,  dont  le 
tube  t&  recourbé,  infen&blement  rétréci  vers  fa 
bafe^  relevé  en  bofle  à  fa  partie  fuperieure,  ré- 
tréci i  fon  orifice  ^  le  limbe ,  à  cinq  découpures 
ovales,  échancrées,  réfléchies  en  dehors  i  les  deux 
fupérieures  un  peu  plus  courtes. 

3^.  Deux  kamines  ,  dont  les  filamens  font  fili- 
formes j  comprimés,  velus,  faiilans»  inférés  un 
peu  au  deflus  de  la  bafe  de  la  corolle,  terminés 

Ear  des  anthères  ovales ,  pendantes  ^  à  deux  loges, 
ifides  i  leur  partie  inférieure,  velues,  munies  , 
à  la  bafe  de  leurs  divifions,  d'une  forte  d'appen- 
dice court,  recourbé  en  éperon  \  deux  autres fiia- 
mens  plus  courts,  flériles,  fans  anthères ,  fubulés, 
fitués  au  même  point  d'infertionque  les  premiers. 

4®.  Un  ovaire  fupérieur ,  oblong ,  furmonté 
d'un  flyle  filiforme ,  plus  long  que  les  étamines , 
terminé,  par  un  fligmate  bifide,  dont  les  décou- 
pures font  inégales ,  fubulées. 

Lt  fruit  eft  une  capfule  oblongue,  acuminée,  à 
deux  loges  ,  à  deux  valves^  renfermant  quelques 
femences  planes ,  orbiculaires. 

Obfervations/Ce  genre  a  été  confacré  par  Ruiz 
&  Pavon,  à  la  mémoire  du  célèbre  Jofeph  San- 
chèze ,  profefleur  de  botanique  à  Madrid. 

Espèces. 

I.  Sancheze  à  feuilles  oblongues.  Sanckeiia 
oblonga. 

-  Sanche[ia  foliis  ohlongo^lanceolaùs ,  fubfefpUbus  » 
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utrinqui  glabris  ;  bra^eis  linearibus.  Vahl ,   Spec; 

Plant,  vol.  1.  pag.  105.  n®.  i. 

Sancke^ia  (  oblonga  )3  foliis  ohlongo-lanceolatis , 
acuminatis;  petioiis  alatis.  Ruiz  &  Pav.  Flor.  peruv. 
vol.  I.  pag.  7.  tab.  8.  fig.  B. 

Ses  tiees  font  droites,  glabres,  rameufes,  her^ 
bacées,  hautes  de  cinq  à  fix  pieds,  légèrement  té- 
tragones,  garnies  de  feuilles  o'poofées,  pétiolées, 
oblongues^  lancéolées ,  acuminees^  glabres  à  leiKS 
deux  faces,  fupportées  par  des  pétioles  connés » 
courts ,  ailés. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  épis  terminaux , 
folitaires  ou  ternes  ;  rangées  par  verticilles  ,  mu* 
nis  chacun  d'un  involucre  compofé  de  deux  gran- 
des, folioles  droites,  ovales,  très -entières,  per- 
fiftantes ,  de  couleur  écarlate  ,  recouvrant  en  en- 
tier les  pédoncules  ainfi  que  des  braâées  linéaires, 
très- entières,  velues,  de  couleur  écarlate.  La  co- 
rolle &  le  calice  font  jaunes ,  les  filamens  desétar 
mines  velus. 

Cette  plante  croît  au  Pérou ,  dans  les  terrains 
ombragés  &  marécageux  ;  elle  fleuiit  depuis  la 
fin  de  l'été  jufqu'à  celle  de  l'automne.  (  Defcripc. 
ex  Ruii  &  Pav.  ) 

1.  Sancheze  i  feuilles  ovales.  Sanckeiia  ovata. 

Sanche^ia  foliis  ovatis  ,  petiolatis  ,  fuitiis  puèef^ 
centibus  ;  braâeis  oblongisy  emarginatis.  Vahl,  Spe<^. 
Plant.  voL  i.  pag.  103.  n?.  2. 

Sanche[ia  (  ovata  )  ,  foliis  ovatis  ,  acuminatis  ; 
petioiis  femicylindricis,  Ruiz  &  Pav.  Flor.  peruv. 
vol.  r.  pag.  7.  tab.  8.  fig.  C. 

Ses  tiges  font  glabres,  droites,  tétragones,  her- 
bacées, prefque  Amples,  hautes  de  cinq  à  fix  pieds, 
garnies  de  feuilles  pétiolées ,  oppofées ,  ovales  « 
acuminées,  très-entières,  ouvertes,  veinées ,  lui- 
fantes  en  deflus ,  pubefcentes  a  leur  face  infé- 
rieure ,  fupportées  par  des  pétioles  connés  ,  i 
demi-cyliudriques. 

Les  fleurs  font  réunies  en  un  épi  terminal,  dif- 
pofées en  verticilles  fefliles,  entourées  d'un  in- 
volucre à  deux  folioles  ovales,  aiguës,  concaves, 
perfiftantes ,  de  couleur  rouge  ,  refléchies  à  leur 
fommet,  munies  d'autant  de  bradées  que  de  fleurs 
qui  font  oblongues,  légèrement  échancrées  «  de 
couleur  écarlate.  Le  calice  efl  prefque  tubulë  , 
rétréci  à  fa  bafe ,  à  cinq  divifions  ,  de  couleur 
purpurine.  La  corolle  cfl  jaune.  Les  filamens  font 
velus  vers  leur  fommet. 

Cette  plante  croit  dans  les  lieux  ombragés  & 
marécageux  du  Pérou;  elle  fleurit  pendant  tout 
l'été  &  l'automne.  (  Defcript.  ex  Rui[-  &  Pav,  ) 

SANCHITE.  Bladkia.  Genre  de  plantes  dico- 
tylédones, à  flçurs  complètes  3  régulières  ^  mono- 
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{étalées ,  f\vA  paroît  ayoir  de  grands  rapports  avec 
\  familh  «Hes  apocinées ,  &  qui  contprend  des 
fous-arbriflfcaux  fort  petits  ,  exotiques  à  TEu- 
rope  ,  dont  les  feuilles  font  oppofées  ou  prefque 
lernées^  les  flâurs  foliuires  ou  en  petites  grappes 
pilaires. 

Le  caraâère  effentîel  de  ce  genre  eft  d'avoir  :• 

Un  calice  à  cinq  découpures  ;  une  corolle  en  roue , 
i  cinq  divifions  ;  cinq  étamines  courtes  ;  unftyle  ^  une 
haie  fupérieure  ^  à  une  feule  femenze  tuniquée. 

Caractère  génériqui. 
Chaque  fleur  offre  : 

« 

•  1*.  Un  calice  d'une  feule  pièce,  très-court^ 
perfiflant  j  divifé  en  cinq  découpures  ouvertes. 

-  1^ .  Une  corolle  monopétale  ,  régulière  «  en  roue , 
partagée  en  cinq  découpures  ovales  «  obtufes , 
ouvertes. 

;^.  Cinq  étamines ,  dont  les  filamens  font  très- 
courts,  furmontés  d'anthères  échancrées  en  cœur, 
aiguës  «  rapprochées  en  cônes,  plus  courtes  que 
h  corolle. 

4".  Un  ovaire  fupérieur,  furmonté  d'un  ftyle 
tiliforme,  plus  long  (^ue  la  corolle,  terminé  par 
un  ftigmate  fimple  ,  aigu. 

Le  fruit  eft  une  baie  globuleufe ,  de  la  forme  & 
de  la  gron'eur  d'un  pois,  à  une  feule  loge«  mu-, 
cronée  par  le  ftyle  perfiftant ,  renfermant  une 
feule  femence  globuleufe^  enveloppée  par  une 
taoique. 

Espèces. 

I .  Sanchite  du  Japon.  Bladhiajaponica.  Thunb. 

« 

Biadhiafoliijs  ternis  «  ferratisy  glabris  ;  cauU  ha  fi 
decumbente.  Thunb.  Flor.  japon,  pag.  95.  tab.  iS. 
—  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  iizx.  n**.  i. 

Bladhia  foliis  ovatis  ,  ferratis  ^glnbris.  Lam.  III. 
Gêner,  vol.  2.  pag.  ici.  n**.  1717.  tab.  1 J3.  fig.  i. 

SankiiSyVulgèjamma  tadfibanna.  Kœmpf.Amœn. 
exot.  Fafcîcul.  5.  pag.  77 j. 

C'efl  un  petit  arbriffeau  qui  s'élève  à  peine  à 
h  hauteur  d'un  pied  ,  dont  les  racines  font  pref- 

3 ne  fimples,  grêles ,  dures  «  horizontales ,  garnies 
e  quelques  chevelus  très-fins.  Les  tiges  font  gla- 
bres >  cylindriques ,  prefque  fimples  ,  couchées 
à  leur  partie  inférieure ,  .redreflees ,  garnies  de 
feuilles  oppofées, ordinairement ternées,  ovales^ 
un  peu  alongées ,  glabres  à  leurs  deux  faces  ^ 
dentées  en  fcie  à  leur  contour ,  acuminées  à  leur 
fommet,  rétrécies  en  pétiole  à -leur  bafe» 

Les  fleurs  font  difpofées  dans  Taiflelle  des  feuil- 
'fes  inférieures  ^  ou  un  peu  au  defipus  ^  eu  petites 
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grappes  fort  courtes,  très-peu  garnies,  dont  les, ^ 
pédoncules  &  leurs  ramifications  font  inclinés,^ 
pendans.  Leur  calice  eft  ghbre ,  fort  court,  pref-  ' 
que  campanule ,  divifé  à  fon  orifice  en  cinq  pe* 
tites  dents  aiguës.  La  corolle  eft  petite,  une  fois 
plus  longue  que  le  calice ,  blanche ,  odorante , 
monopétale  »  â  cinq  découpures  ovales ,  un  peu 
aiguës.  Le  fruit  eft  une  baie  globuleufe,  pififorme^ 
mucronée  par  le  ftyle. 

Cet  arbriffeau  croît  parmi  les  brouftailles ,  fur 
les  montagnes  du  Pérou.  1) 

2.  Sanchite  glabre.  Bladhia  glabra.  Thunb. 

Bladhia  foliis  oppofitis  ,  ferratis  y  glabris  ;  caule 
ereâo»  Thunb.  Aâ.  Soc.  Linn.  Lond.  z.  pag*  331. . 
—  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  1  m.  n^.  1. 

Bladhia  foliis  ferratis  ^  glabris  ,  levibus.  Thunb. 
Flor.  japon,  pag.  }  jo.  n*.  f. 

Cette  efpèce  eft  très-voifine  du  bladhia  japo^ 
nica;  mais  {ts  feuilles  ne  font  point  ternées ,  ni 
fes  tiges  couchées  à  leur  partie  inférieure. 

C'eft  un  arbriffeau  peu*  élevé ,  dont  les  tiges 
font  droites ,  fimples ,  glabres  ^  c}aindriques,  gar-. 
nies  de  feuilles  oppofées,  prefque  feffiles,  ovales, 
aiguës  à  leurs  cieux  extrémités ,  ghbres  i  leurs, 
deux  faces  ^,  dentées  en  fcie  à  leurs  bords.  Les 
fleurs  font  blanchâtres ,  petites,  difpofées  en  pe- 
tites grappes  axillaires ,  bien  plus  courtes  que  les 
feuilles. 

Cette  plante  croît  naturellement  au  Japon ,  où 
elle  a  été  découverte  par  Thunberg.  T> 

j.  Sanchite  velue.  Bladhia  vHlofa.  Thunb. 

Bladhia  foliis  ferratis  y  villofis.  Thunb.    Flor». 
japon,  pag.  96:  tab.  19.  — Willden.  Spec.  Plant, 
vol.  I.  pag.  1122.  n^.  3. 

Bladhia  foliis  ovatis  ^  ferratis  ,  villojis.  Lam.  111. 
Gêner,  vol.  1.  pag.  102.  n^.  2510.  tab.  133. 
fig.  2. 

Cet  arbriffeau  diffère  des  deux  précédens  par 
fes  feuilles  velues  \  il  s'élève  peu.  Ses  tiges  font 
cylindriques,  hautes  de  trois  ou  quatre  pouces, 
droites  ^  fimples ,  un  peu  couchées  inférieure- 
ment,  chargées  de  poils  coures ,  garnies  de  feuilles 
oppofées ,  légèrement  pétiolécs,  peu  nombreu- 
fes  5  les  inférieures  diftantes ,  les  fupérieures  plus 
rapprochées ,  ovales ,  courtes ,  velues^  aiguës  à 
leur  fommet ,  rétrécies  en  pétiole  à  leur  bafe  « 
crénelées  ou  profondément  dentées  en  fcie  à  leur, 
contour. 

Les  fleurs  font  fupportées  fur  de  longs  pédon- 
cules prefque  fimptes,  droits,  velus  ,  garnis  dans 
leur  longueur  &  a  leur  point  d'infettion  de  quel* 

2ues  petites  bradées  courtes,  inégales ,  diftantes ^ 
troites ,  linéaires ,  velues ,  prefque  lancéolées  > 
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aiguës.  Le  calice  eft  glabre^  divifé  en  cinq  dëcou* 
pures  prefque  fubulées. 

Cet  arbtifleau  croit  naturellement  au  Japon.  1> 

4.  Sanchite  à  feuilles  crépues.  Blad/ma  çrifpa^ 
Thunb. 

Bladhia  foUis  ohlongis  ,*  crifpis,  giahris.  Thunb. 
Flor.  japon,  pag.  97.  — Lam.  III.  Gêner.  yoI.  1. 
pag.  10a.  n<>.  17x9. 

Kuakits ,  vuigàfanna  Uc^  tanna.  Kœtnpf.  Amoe^ 
nit.  exot.  Fafc.  j.  pag.  776.  Reliq.  tab.7. 

Ceft  un  arbriffeau  fort  petite  dont  les  tiges 
Chnt  droites ,  (impies^  glabres  ^  garnies  de  feuilles 
alternes  ,  oblongues ,  glabres  i  leurs  deux  faces , 
crépues  i  leur  contour ,  très-dtfttnâes  par  ces  ca- 
raâères  des  efpèces  précédentes.  Les  fleurs  font 

f>eiites^  les  calices  glabres  >  courts  ^  à  cinq  dents  $ 
a  corolle  blanchâtre  j  à  cinq  divifions  en  roue. 

Cette  plante  a  été  ,  aiofi  que  les  précédentes  j 
obfervée  au  Japon  pat  Thuaberg.  ^ 

•  SANG  A.   Arbor  verdicU,  caju-fanga.  Rumph. 
Amb.  vol.  2.  peg.  xj^.  tab.  85. 

Cet  arbre  eft  »  d'après  ftumphius  ^  celui  duquel 
les  Chinois  retirent  leur  vernis.  Il  paraît  appar* 
tenir  au  genre  beraandLa  ^  ou  du  moins  en  être 
très- voifin  >  p»  fes  feuillâs  peltées  &:  entières ,  il 
reflemble  à  quelques  efpèces  de  riccin. 

Son  trooc  eA  d'uoe  grofieur  médiocre  ;  (on  bois 
folide  >  mais  fongueux  intérieurement  >  brun  dans 
le  cœur  j  blanc ^  marqué  de  taches  noires  fur  les 
couches  extérieures.  11  découle  de  fonécorce^  na- 
turellement ou  par  incifion,  un  fuc  blanc  laiteux. 
Ses  branches  font  étendues ^  glabres^  d'un  brun 
cendré ,  divifées  en  rameaux  dHfus ,  garnis  de 
feuilles  éparfes^  alternes^  pétioiées  ^  entière», 
pekéçs ,  attachées  au  pétiole  un  peu  au  de0us  de 
leur bafe^ amples^  ovales^. oblongues^  acuminées, 
entières^  un  peu  ondulées  à  leurs  bords  ^  d'un 
-vert- foncée  glabreç  en  defTus^  nerveufes  à  leur 
face  inférieure. 

Les  fleurs ,  de  couleur  blanche  ou  jaunâtre,  (but 
difpofées  en  grappes  pendantes  :  il  leur  fuccède  des 
fruits  qui  paroiuent  être  des;  noix  ovalesi.  légère- 
ment camptiuiées  ,  renfermées  dans  une  enve- 
loppe coriace >  veinée^  d'où  découle  un  fuctéfi- 
Deux  aflez  abondant* 

Cet  arbre  croît  en  Chine^  dans  les  îles  Célèbes 
&ailk«rs.  t^ 

La  réfine  qui  découle  de  fon  écorce,  d'abord 
ÎMme  k  Hquide ,  fe  durcît  en  une  forte  de  poix 
noirâtre  ,  dure,  hnfante  ,  friable.  EVjns  fon  pre- 
mier état  elfe  eft  S  cauftique ,  qu*cMe  enffaitmie  ra- 
pidement les  parties  du  corps  fttr  tefquelies  eMe 
tombe  I  mtis  cette .  quatké  matfbifante  9t  pet<l 
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tellement  dans  h  réfine  (ècbe ,  qu'on  peut  fe  fer^ 
vir  impunément  des  vafes  que  Ton  a  verniffés  avec 
elle  j  &  dans  lefquels  on  conferve  la  boiflba  Cell 
cette  même  réfine  qu'emploient  les  Chinois ,  fie 
dont  ils  font  un  fi  grand  ufage  pour  orner  leurs 
meubles  ^  leurs  appartemens  &  tous  les  aftesfiitt 
qui  en  font  fufceptibles. 

Les  émanations  qui  s'exhalent  de  ces  arbres 
font  réputées  fi  nuifibles  j  que  les  habitans  des 
îles  Célèbes  n'ofent  ni  fe  repofer  à  leur  ombre, 
ni  même  s*y  arrêter.  Ils  les  évitent  comme  uo 

Soifon  très-dangereux  5  ils  affurent  que  leur  in- 
uence  fait  enfler  toutes  les  parties  du  corps»  oc- 
cafionne  un  grand  nombre,  de  puftules  :  les  Chi- 
nois en  font  moins  effrayés  ;  ils  s'en  approchent  » 
mais  avec  de  grandes  précautions  »  pour  en  recueil- 
lir la  réfioe. 

Ceux  qui  font  cette  opération  s'accoutument 
peu  à  peu  aux  irAuences  de  cet  arbre  ^  &  eo 
font  bien  moins  incommodés.  On  prétend  que  les 
Chinois  ont  un  préfervatjf  contre  ce  venin ^  mais 
qu'ils  ne  le  font  connoitre  â  aucune  auue  nation» 
aoO  il  arrive  qu'ils  font  les  feuls  à  profiter  de  fa 
réfine. 

Les  fruits ,  au  rapport  de  Bumphius  >lQrfqd'on 
en  a  fait  écouler  le  fuc  réfineux  ou  qu'il  s'eft  def- 
féché  4  font  bons  â  manger ,  &  n'occafionnent  au- 
cune incommodité. 

♦       »  •  -  • 

SANGSORBE.  S4inguifoiia.  Genre  de  plantes 
dicotylédones^  â  fleurs  incomplètes >  de  la  famille 
dea  rofacéesj,  qui  pourrofem  former  une  famille 
particulière  fous  le  nom  Ae  pimprenellt  y^vîi  ré»- 
niroit  hspoterium  »  les  anciftrum  «  &c.  avec  lefquels 
ce  genre  a  de  très-grands  rapports.  Il  comprend 
des  herbes  exotiques  ou  indigènes  de  l'Europe, 
dont  tes  feuilles  font  ailées ,  avec  une  impaire  i 
munies  de  ftipules  du  leur  pétiole.  Les  fieuis  (ont 
difpofées  en  une  tête  tecnutale. 

Le  caraâère  ©flentiel  de  ce  genre  eft  d*avolr  :  " 

Un  calice  fuptrieur  y  h  quatre  divifons  colorées j 
point  de  eoroue  ;  quatre  êta  mines  ;  un  fiyle  ;  un  firg^ 
mau  cupiti  ;  éatx  icaUUâ  k  la.  kafi^  et  l'ovaire  ;  itox 
femences  renfermées  dan^  le  colite  Gapfulifonnf%      t 

Chaque  fleur  oifré  : 

l^  Un  caUct  fupérieur,  perfiSaot^  d'une  fetile 
ptèce^  tétragone  à  fa  bafe,  eivtfé  en  quatre  décou- 
pures ovales  9  cotoréee. 

z^.  Poini;  de  corolle. 

9^.  Quatre  étamines,  dont  les  filMnens  fent  trè$- 
fins  j  capitlftiresj  beaucoup  ph»  longs  que  le  car 
lice  4  termioéft  p«r  des  anduèjçes  airoiidies^ 

4*.  Un  otmfe  inférieur  ^.tétragone  ^  acce»pa^ 

de 
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de  deux  écailles  à  fa  bafe ,  furmonté  d'un  ftyle 
filiforme ,  plus  coure  que  les  étamin()S  j  termine  par 
un  fiigmace  obtus,  capité. 

'  Lefruh  confifte  en  deux  femences ,  quelquefois 
une  feule  par  avortement ,  un  peu  arrondies ,  co- 
niques ^  renfermées  dans  le  calice  perlîftant^  qui 
s'eft  durci^  &  a  été  converti  en  une  forte  de  cap* 
fuie  ovale ,  turbinée ,  un  peu  tétragone. 

^  Obfirvations.  Nous  avons  déjà  indiqué ,  à  l'ar- 
ticle PiMPRENELLEj  les  rapportSiqui  exiftoient 
encre  les  potcrium  &  les  fanguiforba  ,  tellement 
qu'il  eft  difficile  de  ne  pas  les  confondre  au  pre- 
mier afpeâ  lorfque  l'on  s'arrête  à  leur  port  :  linf- 
f^eélion  feule  des  parties  de  la  fécondation  peut 
es  faire  difitnguer.  Les  fangforbes  ont  des  fleurs 
hirmaphrodites^  &:  quatre  étamines.  Les  pimpre- 
nelles  font  dioïques  ou  quelquefois  monoïques  : 
leurs  étamines  font  nombreufes. 

'     Espaces. 

I.  Sangsorbe  officinale.  Sangulfod^a  offiànalis. 
Linn. 

Sanguiforhd  foliis  glaherrimis  ^folîolis  ovato-^fub- 
cordatis  jjpicis  ovatis.  (  N.) 

Sanguiforba  fpicis  ovatis,  Linn.  Spec.  PUnt.  vol. 
1 .  pag.  169.  —  Horr.  Cliff.  59.  —  Flor.  fuec.  1 30. 
1 57.  —  Mater,  medic.  yz.  — (Eder.  Flôr.  dan.  97. 

—  PolUch,  Pal.  n**.  104.  —  Gmel.  Sibir.  vol.  3. 
pag.  141.  —  Roth.  Germ.  vol.  I.  pag.  62.  —  IL 
17^1.  —  HofFm.  Germ.  y 4.  —  Lam.  llluftr.  Gêner. 
vol.  I.  pag.  344.  n^.  1694.  tab.  Sj. 

Pimpinel/a  ojficinalis.  Lam.  Flor.  franc,  vol.  3. 

Sa7iguiforb\major,  Fuchs^  78 J.  Icon. 

-  Pimpinella  fanguiforba  major,  Tournef.  Inft.  R. 
Herb.  i  y6.  —  G.  Bauh,  Pin.  160. 

PimpindU  filvefiris ,  feu  fanguiforba  major,  Dod. 
Pempt.  105.  Icon. 

Sanguiforba  major ,  fiore  fpadiceo»  J.  Bauh.  Hift. 
5.  part.  z«  pag.  110.  Icon. 

Pimpinella ,  fîve  fanguiforba  major  Fuchfii,  Dal. 
Hift.  I.  pag.  loSS.  Icon. 

Pimpinella  tctraficmon  ,  /pied  brevi.  Hall.  Helv. 

n**.  70J. 

/$,  Pimpinella  major ^  rigida  ,  prualta  ,  auriculata  , 
fabauda.  Bocc.  Muf.  z.  pag.  19.  tab.  7.  —  Tourn. 
Inft.  R,  Herb.  157. 

Sanguiforba  (  fabauda  )  ,  fpicis  cylindricis  :  folio  fis 
coriatO'-oblongis  ,  rigidis  y  ferriitis.  Miller  3  Diâ. 

y.  Sanguiforba  (  hifpanica  )  5  fpicis  orbiculatis  ^ 
^ompaâis,  Miller,  Diâ.  n^.  3. 
Botanique,  Tome  VL 
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Pimpinella  major  y  hifpanica ,  altéra  ,  conglomc" 
ratofiore.  Tournef.  Inft.  R.  Herb.  157.  —  Gmel.  - 
Sibir.  3.  pag.  141. 

Ses  tiges  font  droites,  glabres^  médiocrement 
rameufes>  hautes  d'un  à  trois  pieds  «  anguleufes^ 
garnies  de  feuilles  pétîolées^  alternes  i  les  cauli* 
naires  diftantes  s  les  inférieures  touffues ,  ailées , 
avec  une  impaire  $  compofées  de  onze  à  treixe 
folioles  petites^  ovales ,  obtufes  ^  courtes ,  oppo- 
fées^  pédiculéeSy  un  peu  échancrées  en  cœur  i 
leur  bafe  ^  dentées  à  leurs  bords  ^  vertes  en  deiTus, 
d'un  veit  glauaue  en  defl'ous ,  Cabres  à  leurs  deux 
faces  5  celles  ces  feuilles  fupérieures  un  peu  plus 
alongéeSj  munies^  à  la  bafe  du  pétiole  commun  «, 
de  deux  petites  folioles  qu'on  peut  également 
regarder  comme  deux  ftipules. 

Les  fleurs  (ont  feflfiles ,  réunies  »  à  l'extrcmité 
d'un  long  pédoncule  commun  ^  en  un  épi  ou  une 
petite  tête  ovale.  Les  calices  font  çlabres ,  un  peu 
rougeâtres,  à  quatre  diviflons  profondes,  ovales, 
aiguës ,  outre  deux  écailles  plus  étroites,  prefque 
de  même  longueur.  Les  étamines ,  au  nombre  de 
quatre,  font  un  peu  plus  longues  que  le  calice. 
Les  femences  font  enveloppées  par  le  calice  durci , 
qui  forme  une  forte  de  capfule  prefqu!à  quatre 
angles. 

Cette  plante  croit  en  Europe  dans  les  prés 
fecs.  :f  (  F".  V.) 

Cette  plante  a  les  mêmes  propriétés  que  la 
pimprenelle  officinale;  elle  eft  plus  aflringente,  mais 
elle  a  beaucoup  moins  de  partum  ;  ce  qui  fait  qu'oa 
ne  l'emploie  pas  en  falade  comme  la  pinriprenelle. 
Les  beuiaux  la  rebutent  à  caufe  de  la  aureté  de 
Tes  tiges. 

2.  SANfiSOP  BE  de  Mauritanie.  Sanguiforba  mau- 
ritanica.  Desfont. 

Sanguiforba  villofa  yfbliis  profuntk  ferratîs  ;  fpicis 
ovatis  y  virefcentibus  ;  calice  rugofo,  Dtsfont.  Flor. 
atlant.  vol.  i.  pag.  141. 

Pimpinella  tingitana ,  femine  rugofo  majore  &  mir 
nore  y  jvliifque  magis  incifis.  Morif.  Oxon.  Hift.  3* 
pag.  263.  §.  8.  tab.  .18.  fig«  4. 

Cette  efpèce  a  de  très-grands  rapports  avec  le 
fanguiforba ogicinalis. Oîî l'çn  diflingue  par  fes  tiges 
6c  fes  feuilles  plus  ou  moins  velues  j  par  fes  fo- 
lioles plus  fovtement  crénelées  \  par  fes  calices 
verdâtresj  ridés  à  leur  bafe. 

Ses  tiges  font  droites ,  hautes  d'environ  uii 
pied ,  cannelées ,  anguleufes ,  légèrement  velues  y 
rameufes ,  garnies  de  feuilles  ailées ,  avec  une  im- 
paire 5  compofées  de  folioles  ovales  ,  un  peu  lan- 
céolées} celles  des  feuilles  inférieures  prefque 
rondes  ,  obtufes  à  leur  fommet,  prefque  feffiles, 
oppofées .  vertes  à  kurs  deux  faces,  un  peu  plus 
^    ^^  Rrr 
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piles  &  relues  en  dôAbus  «  crénelées  en  dents  de 
feie  très-aiguès. 

Les  fleurs  font  feffiles ,  réunies  en  une  tête  glo- 
buieufe^  ovale  ou  atonie ,  &  prefque  qrUndrique 
i  rextrémicé  d'un  très* long  pédoncule  fimplq. 
Leur  calice  eft  de  couleur  verte,  à  quatre  décou- 
pures ovales  «  aiguës  :  ce  calice  devient  fbrtemeoc 
ridé  lorfqu  il  fe  convertit  en  (quelque  forte  en 
tapfule  à  répoque  de  la  maturité  des  femenoes. 
Les  étamines  font  au  nombre  de  quatre  ^  fiûUantes 
hors  du  calice. 

Cette  plante  a  été  obfervée ,  par  M.  Desfon- 
raines^  dans  les  haies  au  rovaume  d'Alger.  Je  Tai 
également  rencontrée  dans  les  plaines  au-delà  des 
ruines  d'Hyppone.  :^  (  K.  v.) 

;.  Sangsorbe  moyenne.  Sanguîforia  média. 
Xinn. 

Sanguiforha  calicihus  fubciliaiii  ^  ruhrîs  ;  fpicU  cy- 
lindricis.  (  N.) 

Sangaiforba  fpicis  cylindrkis.  Lînn.  Spec.  Plant, 
vol.  !•  pag.  169.  —  willden.  Spec.  Plint.  vol.  i. 
pag.  654.  •—  Lam.  lUuftr.  Gêner,  vol.  i.  pag.  534. 
n^  iJ9f. 

Pimpineila  tetrafiemon ,  fiamînibus  tubo  longiori- 
hui  y  fpicis  cylindncis.  Lînn.  Goett.  159. 

Pimpineila  minor  de  Canada,  Lan.  Hift.  tab.  138. 

Pimpineila  canadenfis  ,  major  ;  fpicâ  breviore ,  ru^ 
hrâ  ;  foitis  Itvibus.  Morif.  Oxon.  Hi(t.  3.  pag.  264. 
S.  g.  tab.  18.  fig.  2. 

Pimpineila  canûdenfis  ^  ^ici  longâ  j  rubcntc*  Tour- 
ne f.  Inft.  R.  Hèrb.  157.' 

Cette  efpèce  paroît  tenir  le  milieu  entre  le 
fanguijbrha  officinalis  &  le  fanguijorba  canadenfis. 
Ses  épis  font  d'une  longueur  médiocre^  &  Tes 
calicâs  d'un  rouge  affei  vif  ^  légèrement  ciliés. 

Ses  tiges  font  glabres,  droites,  très-liffes,  cylin- 
driques ,  point  anguleufes ,  légèrement  ftriées , 
longues  d'environ  deux  pieds,  rameufes,  garnies 
de  feuilles  alternes ,  pétiolées ,  ailées ,  avec  une 
impaire;  compo fées  de  neuf  â  quinze  folioles  ova- 
les «  lancéolées^  obtufes^>  glabres  à  leurs  deux 
txct% ,  vertes  en  de(Tus  >  plus  pâles  j  un  peu  blan- 
châtres en  deflous  ,  crénelées  ou  profondément 
dentées  en  fcie  à  leur  contour^  pédiculées,  op- 
pofées. 

1  e^  pédoncules  font  fimples ,  droits ,  alongés , 
terminaux ,  ftriés ,  fupportant  un  épi  cylindrique , 
obiiis,  rouçt  âire,  long  d'environ  un  pouce,  garnis 
et  fleurs  felfiles  ,  très-ferrées  ,  dont  les  calices  fe 
Jjarngeni  en  quatre  découpures  légèrement  ciliées 
â  kur5  bords,  ovales,  prefqu'obiufes.  Les  éta- 
mines  font  au  moins  une  fois  auffi  longues  <pie  les 
calices;,  munies  d'anthères  petites  ^  giobuIeufe«. 


s  AN 

Cette  plante  croit  au  Canada ,  &  fe  cultive  au 
Jardin  des  Plantes  de  Paris.  :f  {y.  v.) 

4.  Sangs OUBB  à  longs  épis.  SangMfrri^  euma' 
eUnfis. 

Sanguiforba  fpicis  hngîffimîs,  Lînn.  Syft.  veget. 
pag.  ijS.-^Hort.Cliff.  39.  —  Roy.  Lugd.  Bat.  14^. 

—  Gmel.  Sibir.  vol.  5.  p.  r4}.  —  Mill.  Diâ.  n®.  4. 

—  Lam.  lU.  Gêner,  vol.  1.  pag.  344.  &%  1696. 

Sanguiforba  (canadenfis)  ,  fpicis  longo-cylindra- 
ceis ,  albidis  ;  fiamiuihkts  iongiffimis^  Mien.  Flor. 
boréal.  Amer.  vol.  i.  pag  loo. 

Sanguiforba  canadenfis,  fiore  albo  ^fpicoio»  Rttpp. 

len.  63. 

Pimpineila  maximayfoliis  longîoribus  ,ùc,  Amm. 
Ruth.  37.  n*.  27. 

Pimpineila  fanguiforba  ,  canadenfis  ,  major  ;  fpicâ 
longiorcy  albd.  Motif.  Oxon.  Hift.  3.  pag.  264.  $.  8. 
tab.  i8,  fig.  12. 

Pimpineila  maxima  canadenfis  ,  longiàs  fpicata, 
Cornut.  Canad.  pag.  175".  tab.  174.  —  Toumef. 
Inft.  R.  Herb.  1 57.  —  Barrel.  le.  rar.  18.  tab.  739. 

Sanguiforba  major  ^  ame ricana  ;  flore  a&o  ^fiicaio, 
BrofT.  Tpuroef.     ' 

Ses  racines  font  groffes ,  épaîfles,  fibreufes  :  îl 
s'en  élève  des  tiges  rameufes  ,  hautes  de  deux  ou 
trois  pieds ,  cylindriques ,  ftriées  ,  légèrement  ve- 
lues, garnies  de  feuilles  alternes ,  pétiolées, ailées^ 
avec  une  impaire  j  compofées  de  onze  à  treize 
folioles  longuement  pétiolées  ,  prefqu'alternes  , 
grandes^ ,  ovales ,  oblongues  ou  lancéolées ,  gla- 
bres à  leurs  deux  faces,  vertes  en  deifus,  un  peu 
plus  pâles  en  deflous,  nerveufes,  veinées,  réti- 
culées >  fortement  dentées  en  fcie  à  leurs  bords  , 
munies  >  à  la  bafe  du  pétiole  commun ,  de  deux 
fttpules  décurrentesj  prefque  rondes»  inci(ees. 

Les  pédoncules  font  très-longs  ,  fimples ,  droits  > 
ftriés ,  fupportant  à  leur  fommet  un  épi  prefquç, 
cylindrioue  ,  long  de  deux  ou  trois  pouces ,  de 
fleurs  feffiles,  nombreufês.  Les  calices  font  d'un 
vert  -  blanchâtre  ,  â  quatre  découpures  ovales, 
Drefqu'obcufes.  Les  étamines  font  failiantes,  nés- 
I  longues  ;  les  anthères  prefque  giobuleufes  ;  uoe  i 
I  deux  femences  renfermées  dans  le  calice  converti 
en  capfule. 

Cette  plante  croît  au  Canada ,  dans  les  environs 
de  Québec.  On  la  cultive  au  Jardin  des  Piances 
de  Paris.  :f  (  K.  v.  ) 

SANGUINIÈRE.  S^giinaria.Getsre  déplantes 
dicotylédoies,  à  fleurs  complètes,  polypétalées» 
de  la  famille  des  papavéracées ,  qui  a  des  rapports 
avec  Us  argemone  yScqui  comprend  des  heibes 
exotiques  à  TEurope,  qui  n'ont  que  des  fetiilies 
radicales ,  une  hampe  à  une  fleur ,  &  qui  fourniP 
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{m,ià  toutes  leurs  parties^  un  fuc  rottgeâcre ^ 
abondant. 

Le  caractère  eflântîel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

T/n  caiice  a  deux  folioles  ;  une  corolle  a  huit  pe- 
taies  ;  une  Clique  ovule ,  a  une  feule  loge  ;  un  grand 
nomhrt  d'Hamines  /  point  dâfiyUi  hnfiig9H4t£  i  dçux 
filions. 

Caractère   générique. 

Chaque  fleur  offre  : 

I*.  Un  calice  compofé  de  deux  folioles  ovales, 
concaves^  caduques^  plus  courtes  que  la  corolle. 

i^.  Une  corolle  compofée  de  huit  pétales 
pblongs^  très -ouverts,  obtus ,  les  intérieurs  & 
alttra^es  plus  étroits.  . 

3*-  Un  grand  nombre  d'étamines  dont  les  fila- 
m;;ns  font  plus  courts  que  la  corolle,  terminés 
par  des  anthères  iiniples. 

4**.  Un  ovaire  fupérîeur,  oblong,  comprimé  j 
fans  ftyle,  furmonté  d'un  ftigmate  capité,  marqué 
de  deux  filions  perfillans. 

l^ fruit  efi  une  capfule  oUongue,  ventrue, 
ovale  ,  pécrécie  à  fon  foniiiiet«  i  une  feule  lo^, 
s'ouvram  en  deux  valves  caduques,  appliquées 
contre  un  réceptacle  pcrfiftant  y  colucnnaice  ,  fur 
lequel  font  attachées  ^  de  chaque  coté ,  des  femeo^ 
ces  nooibfeulies,  arrondies ,  acuminées. 

Espèce. 

SANGumxÈa£  dtt  Canada.  Sanguinarîa  canadcn- 
fis.  Linn. 

^  SanguinMria  folils  fuhreniformihus  ,  finuêto-lobu' 
lis  y  fcapis  unifioris.iâiàï.  FU>r.  boi'eal.  Amer.  vol. 
i .  fà%.  J09. 

Sangninaria,  TJnn.  Syft.  veget.  489.  —  Hort. 
Cliff.  20Z.  —  Groopv.  Virgin,  jy.  *—  MiH.  DijSt. 
n^.  I. —  Gifeck.  Icon.  T;ifc.  i.  n*.  ly  —  h^m. 
llluftr.  Gêner,  tab.  449.  fig.  A. 

Sionguinarut  mÎMor,  floue  fimpiiei,  Dilleci.  Eltfaam. 
pag.  33  j.  tab.  Z52.  fig.  316. 

Chclidonium  majus  canadefifi  ^  acuulon»  "Merif. 
Ovon.  fM.  2.  pag.  ajy.  %.  j.  t«#>.  1 1 .  fig.  i.  — 
Cornut.  Canad.  21a.  -^  Rai,  Mift.  16S7. 

Ranunculus  ^finienfis  ,  al^,  Parck.  Theatr. 
327. —  Rai,  Suppl.  314. 

$,  Sanguirutrigyinjioryfiojse  fimpiici.  Dfll.  £ltbam. 
:pag.  3^5.  ub.  2ja.%.  52y.  — îana. *lhrilr.Oner. 
t«b.i449.  fig.<B. 

y.  Sanguinaria  major,  fiore  pleno.  J)jJL  JEJxhaip. 

.pag.33f.  tâb,;L;2.1ig.  32e. 

Fjil^akmucMi  la  JMOubamoife  >  ^la^granie  oé- 
Jafidioe. 
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P4cçwn  des  Atnértcaiiw, 

Cefi  une  petite  plante  aflfez  agréable,  dont  les 
racines  font  épaifles>  tubéreufes,  horizontales  ^' 
qui  pouflent  inférieurement  des  filamens  fibreux, 
capillaires^  rouffâtres.  Du  fommet  des  racines  foit 
très-fouvent  une  feule  feuille  radicale  qui  enve- 
loppe les  fleurs  avan^J^ur  développement ,  coinn^e 
une  fpathe«&  qui  eft  elle-même  enveloppée  a  fa  baie 
par  plufieurs  gaines  membraxieuies ,  très  *  minces. 
Cette  feuille  eft  préfque  ronde ,  un  peu  en  forme 
de  capuchon  r^Siifornie ,  profondément  échancrée 
à  fa  bafe,  lobée,  finuée  à  fon  conteur ,  glabre  i 
Cç^  deux  facei,  d'xtn  v^r t^noiratre  en  delfus,  d'un 
bUnc-bleuâtre  eii  <leflbu$,  traverfée  par  àq%  vei-r 
nés  très- ramifiées,  roujgeicres,  fupportées  p^r  ui) 
pétiole  glabre^  comprimé ^  élargi ,  long  de  trpis  à 
quatre  pouces. 

Les  fleurs  font  blanches ,  folitaires ,  fupportéef 
par  une  hampe  gréle^  plus  longue  que  le^  feuilbs , 
tendres,  cylindriques.  Le  calice  n'eft  compofé 
que  de  deux  folio  e5  qui  tombent  auffitôt  que  les 
pétales  s'épanouiflem.  La  corolle  eft  compofée  de 
nuit  pétales  oblongs,  obtus ^  quatre  extérieurs, 
quatre  prefqu'invérieiirs ,  alternes ,  un  peu  plus 
étroites.  L'ovaire  eft  oblong,  aigu  à  fon  fommet, 
tetoMiié  ^ar  «n  ftigmace  feffile  ,  capfllaîie ,  épais , 
un  peu  alongé ,  nurquéde  deux  filions  4>rofoj;id s. 
Le  fruit  eft  une  capfule  ovale,  oblongue^,  rétrécie 
à  fa  bafe,  acuminée  â  fon  fommet,  terminée  fou- 
vent  par  leftigmateperfiftaof  j  à  une  feule  loge,  à 
deux  valves  qui  s'écartent ,  tombent  &  laiflenr  ji 
découvert  les  femences  attachées,  des  deux  côtés, 
à  un  placenta  qui  répond  aux  bords  des  valves. 

Cette  plante  contient  un  fuc  rougeâtre,  couleur 
defang,  qui  s'écoule  abondamment  de  toutes  fes 
parties  lorfqu'en  les  brife  5  elle  croît  dans  le  Ca- 
tvïda  &  dans  pilleurs  autres  contrées  de  l'Amé- 
rique fçptentrionale  :  gn  ]a  cijltive  gu  .Jardin  des 
Plantes.  M.  Bofc  m'en  a  communiqué  un  exem- 
plaire qu'il  a  recueilli  en  Amériaue  :  fes  fleurs  va- 
rient par  leur  grandeur  &  fe  doublent  quelque- 
fois. 'if-iV.v.) 

SANIGLE.  Sanicula.  Genre  de  plantes  dîcoty- 
ledenes,  à  cinq  yéx»\%$s^  UiàoiiUe  des  on^el- 
lifères,  qui  a  des  rapports  avec  les  aftrantia^  bc 

3ui  comprend  des  herbes  exotiques  ou  indigènes 
e  l'Europe,  i  feuilles  palmées  ou  digitées,  dont 
\fs  fleurs  foAt  di^o^s  en  ombe^s  ^  les  ombel- 
Ud^s.prefque  feifim  j  x:apicées. 

■I^caraûère  efleniîel  dé  ce  genre  eft  d'avoir  :  ^ 

Vn  caiice  a  pfine  finfible  ,  pr/Jq^t'eati/r:  cinq  fj- 
taies  réfléchis;  un  fruit  ovfllcj  rftde  ^  hérijfe* 

.1.6sdeuis  f^m  «Utjpoli^^s  jdViboivl  eo  aine'^m- 
btUi générale ,  compoiée  à  peine  de  tr£^s«U4}qaq^ 

Rrr  a. 
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rayons^  munis  à  leur  bafe  d'un  involacre  qui  n'en- 
veloppe que  la  moitié  des  rayons  ^  ficué  d'un  feul 
côté;  chaque  rayon  terminé  par  une  ombellule  en 
tôce  touffue,  prefque  fefllle,  enveloppée  en  entier 
par  un  inyolucre  plus  court  que  les  fleurs  5  celles 
du  centre  n'ont  que  des  étamines. 

Chacune  de  ces  fleurs  offre  : 

1°.  Un  calice  prefqu'entîer ,  à  peine  fenfible. 

1^.  Une  corolle  compofée  de  ciitq  pétales  com- 
primés, réfléchis. 

^\  Cinq  étamirjes  dont  les  filamens  font  fimples, 
droits,  un  peu  plus  longs  que  la  corolle ,  terminés 
par  des  anthères  arrondies. 

4**.  Un  ovaire  inférieur,  hifpide,  furmonté  de 
deux  flyles  fubulés  ,  réfléchis ,  terminés  par  des 
iligmates  aigns. 

Le  fruit  eft  ovale,  aigu,  très-ralotfux,  fans 
péricarpe,  partagé  en  deux  femences  hériffées  j 
convexes  d  un  cocé^  planes  de  l'autre. 

Espèces. 

I.  Sakicle  d'Europe.  Sanicula  europda,  Linn. 

Sanicula  foliis  radicalîbus ,  fimplicibus  ;  flofculis 
omnibus  fcJftUbus.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i.  p.  239, 
—  Flor.  fuec.  211.  2^ y.  —  Mater,  medic.  76.  — 
QEder.  Flor.  dan.  283.  —  Blackv,tab.  éj.  — 
Pollich ,  Pal.  n**.  16^.  —  Hoffîn.  Germ.  90.  — 
Lam.  Uluftr.  Gêner,  tab.  191.  n°.  i. 

Sanicula  foliis  radieali bus  f  trilobatis  ;  lateralihus 
hhis  tripartitis  ,•  umùcllis  globofis,  Haller,  Helv.  n°. 

757- 

Caucalis  (  fanicula  )  ,  flofculis  omnibus  fejili bus  ; 
umbtllis  fubeapitatis  ,  fubumis.  Crantz,  Auttr. 
228. 

Caucalis  (  farîcula  )yfeniinzbus  rotundis,hifpidis  ; 
floribus  omnibus  ftjpJibus  ;  foliis  radie alibus  orbicu- 
luribuSf  profunde  quinquelobis.  Rotb.  Germ.  vol.  I. 
pag.  121.  -=-II.  }io. 

Sideritis  tertia Diofcoridis.CoïvLmn.PhYt.yî.yi. 

Sanicula  flofculis  omnibus  fejpli bus.  GrcnoY.Vir- 
^in.  147. 

Sanicula,  Hort.  Cli^.  88.  —  Roy.  Lugd.  Bat. 
^5.  —  Rivin.  tab.  30.  —  Dodon.  Pempt.  140. 
Ico». 

Sanicula  officinarum.  C.  Bauh.  Pin.  J19.  — 
Tournef.  Inft.  R.  Herb.  326.  —  Lam.  Flor.  franc, 
vol.  3.  pag.  402.  n^.  986. 

Diapcnpa,  Cimf  f .  Epitom.  le.  ■ 

'  '  Sanicula  mas  Fufchii ,  Jive  diaptnpa .  J,  Bauh .  Hi(l . • 
Lj^pag.éj9. 
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Sanicula  &  diapcnfta.  Lobel.  Icon.  €6y  — *  Idenij 
Obferv.  378.  Icon. 

Sanicula  foliis  palmato-digitatis  ;  foliis  quinis , 
incifisy  ovali-lanceolatis.  Sauvag.  Monfp.  209.— 
Gouan,  Monfp.  151. 

Ses  racines  font  fibreufes ,  prefque  fafciculées , 
dures,  épaiffes  à  leur  collet,  d'où  s'élèvent  plufiems 
liges  hautes  d'un  pied  &:  demi  environ,  fans  feuilles 
caulinaires  lorfqu'elles  font  fimples ,  prefque  gla- 
bres» cannelée  s,  peu  rameufcs,  garnies  de  feuilles 
radicales ,  nombreufes,  longuement  pétiolées,  gla- 
bres à  leurs  deux  faces,  luifantes  à  leur  facefu- 
périeure ,  plus  pairs  ou  un  peu  blanchâtres  en 
deifous ,  fouvent  fort  amples ,  palmées  ou  divifées 
en  trois  ou  cinq  lobes  profonds ,  dentés  ,  incîfés , 
élargis,  &  fouvtnt  trifides  à  leur  fommet>  lc$ 
feuilles  qui  accompagnent  la  bafe  des  rameaux 
font  bien  moins  pétiolées  &  moins  divifées. 

Les  fleurs  font  blanchâtres,  fort  petites,  réu- 
nies en  ombellules  globuleufes  :  les  rayons  de  l'om- 
belle univerfelle  font  au  nombre  de  quatre  ou 
cinq  afl^ez  longs ,  &  fe  divifent  en  trois  parties  à 
leur  foromet,  portant  chacune  ttois  ombellules  par- 
tielles, fertiles.  L'involucre  univerfelle  eft  courte, 
compoféa  ordinairement  de  deux  folioles  trifides» 
portées  d'un  feul  cooé.  Les  involucres  partielles 
font  plus  courtes  que  les  fleurs,  à  deux  petites  fo» 
lioles  étroites ,  oppofées ,  aiguës ,  entières.  Les 
fruits  font  hérifles  de  pointes  nombreufes,  la  plu- 
part courbées  en  crocnets  a  leur  fommet,  comme 
celles  de  la  bardane. 

Cette  plante  croit  en  Europe ,  dans  les  bois» 
où  elle  ett  aflez.  commune,  ^(y.v.) 

La  fanicle  entre  dans  les  vulnéraires  de  SurCTe  ; 
elle  eft  aftringente  ,  déterfive ,  très-vulnéraire. 
On  prefcrit  fon  infufion  feule  ou  coupée  avec  le 
lait ,  dans  les  hémorragies,  les  crachemens  de  fang, 
les  pertes ,  les  ulcères  internes.  Les  moutons  & 
quelquefois  les  chèvres  la  mangent,  mais  les  che* 
vaux  n'en  veulent  point. 

2.  SaNICLE  du  Canada.  Sanicula  cunadenfis, 
Linn. 

Sanicula  foliis  radicalîbus ,  compoJttis;folîoUs  ovor 
tis.  Linn.  Syft.  veget.  pag.  272.  n*.  2.  —  Gronov. 
Virgin.  146.  —  Thunb.  Prodr.  49. 

Sanicula  canadenfis  ,  ampliffimo  ,  laciaiato  folio, 
Tournef.  Inft.  R.  Herb.  }i6. 

Cette  plante  ne  paroit  différer  efienttellemenc 
de  la  précédente  que  par  la  grandeur  de  toutes  fcs 
parties  bien  plus  étendues.  Ses  tiges  font  fort 
hautes ,  rameufes  :  fes  feuilles  radicales  très-Ion* 
guement  pétiolées,  fort  amples,  très  profondé- 
ment divifées  en  grands  lobes  laciniés,  &  dont  les 
divifions  font  ovales.,  incifées.  La  difpofition  des 
^ Il  fleurs  eft  U  même  que  dans  ]efanicida  ofidnaiis. 
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mats  très^-difTërentê  dans  les  proportions  de  gran- 
deur. 

Cette  plante  croit  an  Canada  &  à  la  Virginie.  :f 

3.  Sanicle  de  Marihnd«  Sanicula  mariUndica* 
Linn. 

Sanîculiifiofculis  mafcuUs  pedunculatis,  hermaphro- 
diùj  feJjUihus .  Linn.  Syft.  veget.  pag.  272.  —  Gron. 
Virg.  31.  —  Jacq.  Colled.  2.  pag.  2j^}.  —  Icon. 
rar.  2.  tab.  348. —  Lam.  llluftr.  Gêner,  tab.  191. 
n^.  2.  —  Gaertn.  de  Fruû.  &  Sem.  Cemur.  i .  tab. 
20.  fig.  }. 

Sanicula  marilandica ^  foliis  adpeùolum  ufquepar- 
this^fivc  fubdigitatis  i  capitulorum  jloribus  fertUibus ^ 
fuhurnis  h  fcHiUbus  ;  fier  Ut  bus  numerofiorious  ,  ptd'i' 

cdlatis,  Michaux ,  F lor.  boréal.  Amer.  vol.  i . 
pag.  162. 

Sanicula  foliis  ftptilohaùs  ,  inàqualilus;  fiofculis 
mafculis  pedunculatis.  Hort.  Upf.  57. 

Sanicula  marilandica  y  caulc  &  ramulis  dichoto- 
mis  ;  echinii  mini  mis  in  codim  commM.ni  pediculo 
ternes.  Rai»  Suppl.  ^o. 

Ses  tiges  font  hautes ,  droites ,  grêles,  ftriées, 
très-gîabrcs,  divîfées  en  rameaux  prefque  dîcho- 
tomes.  Les  feuilles  radicales  font  amples ,  longue- 
ment pétioléês ,  digitécs  ou  divifées ,  jufqa'à  leur 
bife^en  fix  ou  fept  folioles  lancéolées*  aiguës  â 
leurs  deux  extrémités  y  incifées  &  crénelées  à  leur 
contour,  glabres  à  leurs  diux  faces,  vertes  en 
deffus,  un  peu  blanchâtres  en  deffous  $  les  feuilles 
caulinaires  moins  grandes ,  médiodrement  pétio- 
lées,  &  n'ayant  très-fouvent  qtie  cinq  ou  fix  fo- 
lioles. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  petites  ombelles 
capitées.  De  l'extrémité  des  rameaux  &  àe%  tiges 
partent  deux  longs  pédoncules  fimples  >  dichoto- 
mes 3  qui  fupportent  chacun,  à  leur  fommetj  une 
ombelle  univerfelle  à  trois  rayons  «  &  dans  la  bi- 
furcation une  ombelle  fimple  ou  à  un  feui  rayon , 
droite,  beaucoup  plus  courte.  Chaque  rayon  (e 
'termine  par  trois  ombellules  prefque  fefliles ,  ta- 
maiTées  en  tête.  L'involucre  univerfel  reflemble 
beaucoup  aux  feuilles  :  il  eft  plus  court  que  les 
rayons.  Les  fleurs  font ,  les  unes  fertiles ,  les  autres 
Hérites.  Les  fertiles  font  fefliles  \  les  flériles  mé- 
diocrement pédoncùlées.  Les  femences  font  fort 
petites,  hériflees  de  pointes  courtes^  recourbées 
en  hameçon  à  kur  fompiet. 

Cette  plante  croit  au  Matiland ,  dans  la  Virgi- 
nie &  la  Caroline.  Elle  m'a  été  communiquée  par 
M.Bofc.  :f  (r./) 

SANSEVIERA.  Genre  établi  par  Thunberg , 
compcfé  de  plufiears  efpèces  enlevées  au  genre 
aletris  de  Linné,  dont  elles  s'écartent  en  effet  par 
leur  fruits  qui  eil  une  base  moaolpermet 
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*  Le  caraâère  eflentiel  de  ce  nouveau  genre  côii- 
fifte  dans  : 

V 

Une  corolle  inférieure  monopétale  y  dont  le  tahe  èft 
filiforme  y  le  limbe  à  fix  découpures  réfiéchies  en  dehors; 
fix  étamines  inférées  fur  le  limbe;  une  baie  h  une  feule 
femencc. 

Les  efpèces  d*aleerisy  rapportées  parThùfiberg 
à  ce  genre  ^  &  qui  ont  déjà  été  mentionnées  dans 
cet  ouvrage  à  rariicle  Àlbtkis^  font  : 

1®.  Sanfeviera  (thyrfifolia),  acauUs ;  folris  lan^ 
ceolatis  ,  carne  fis  ;  fioribus  geminatis.  1  hunberg  ^ 
Prodr.  6c.    - 

Sanftvierà  (gtiînèenfi^) , /o/z/V  lanceoUtis  ^  uni* 
formibus  y  ffiyto  fiaminibus  duplè  longiore  $  brâBeis 
tubo  corolU  triplo  brevioribuf  ;  fioribus  ftffiltbui* 
Willd.  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  j  J9.  n**.  i. 

Voyei  l'article  Aletrïs  de  Guinée,  vol.  ù 
pag.  79.  n°.  3. 

1°.  Sanfeviera  (zeylaiyca)  ^  foliis  glubris ,  oblon*^ 
gis ,  acutis  ,  plants  û*  lineari-lanccalatis  ,  caialicU" 
tatis ;  fiylo  loigitudinejlaminum;  hrcH^is  pedunculi 
lor.giru.i{ine,  Willden.  Dpec.  Plant- vql.  1.  pag.  1^9. 
n*.  2."  '     . 

Sanfeviera  (âcthiopîca).  acaulîs  ;  fotiis  Unguifor^ 
mi  bus  ,  convoi  ut  is  ;  racemo  oblongo  ^fioribus  eretiis.  ? 
Thunb.  Prodr.  6j. 

Sdlmïdjftcata.  Çayi^n.  Jcon.  rar.  j.  pag.  24. 
tab.  264."  .   .    .       .♦ 

Liriope  fpicatfa.  Loufeiro,  Cochin.  pag.  248. 

Voyei  l'article  Aletrxs  de  Çeilan,  vol.  i. 
pag.  79.  n°.  4.  #. 

j®.  Sanfeviera  (lanuginofa)  ^  foliis  nervofis,  nervis 
lanuginofis  y  inferioribus  oblmjis,  reliquls  Hnearibus; 
fiylo  ftaminum  longitudine  ,  pcdunculis  ebralleatis. 
Willden.  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  160.  li^.  3. 

Voyei  l'article  Aletrxs  de  Ceilan,  vol.  t. 
pag.  70.  n*.  4.  var. /8. 

SANTALIN.  Santalum,  Genre  de  plantes  dico- 
tylédones j  à  fleurs  prefqu'incomplètes,  de  la  fa- 
mille des  onagres  ,•  qui  a  des  rapports  avec  les 
efcallonia^  &  qui  comprend  des  aiores  à  feuilles 
entières,  oppofées,  dont  les  fleurs  font  axillaires 
&  terminales,  prefque  difpofées  en  thyrfe. 

,    Le  caraâère  effentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir: 

Vn  calice  urceolé ,  à  quatre  divifions  ;  point  de 
corolle  ;  quatre  écailles  a  t orifice  du  calice  ;  quatre 
étamines  ;  un  fiigmate  à  trois  lobes;  une  baie  h  trois 
loges  ,  couronnée* 

CARACTèKE     GÊNÉ  RI  Q  W  É. 

*         < 

Chaque  fleur  offre  : 


a^.Ufi  cûlice  d'une  feule  pièce»  urçéoli,  per- 
fiftani;,  divîfé ,  jufque  vers  fa  moitié,  e«  ^uacre 
découpures  ouvertes,  ovales,  aiguës. 

■  • 

x^.  Point  de  c^roUt, 

3®.  Quatre  fctàHa  ovoïdes ,  un  t>eu  épaîffes , 
barbues 3  couronnant  l'entrée  du  calice,  akemès 
ayec  fes  divifiwis.  ; ,     * 

'  4**.  Quatre  rr^mZ/ie^ ,  dont  les  filamens  font  fili- 
formes ,  pileux  en  dehori;  inflhrés  fur  le  calice , 
alternes  avec  les  écailles  «  terminés  par  des  an- 
thères ovales, 

5**.  Un  ovaire  inférieur,  couronné  par  un  difque 
convexe,  furmotité  d'un  ftyie  fiUforme,  de  la  lon- 
gueur des  étaminres ,  terminé  par  un  liigmate  cri- 
iiie^  lobé ,  dont  les  lobes  font  courts  &  obtus. 

Le/ri/r'eft  iine  baie  ovoïde ,  couronnée,  a  trois 
loges. 

Obfervations,  Linné  avoît  fait  deux  genres ,  fous 
le  noiîï  defirium  8c  défandaiuw,  que  M.  Lamarck 
ci-oit  non-feulerhent  détroit  être  r^^unis  en  tm  fciil , 
mais  même  a^ppanenit  a  h-méme  plante ,  à  4aquelle 
il  a  confcfvé'k  nom  Atfiiûum.  La  differettre  qui 
exiftoit,  félon  Linné,  entre  \tfirium  &  le /inrj- 
lum ,  cobfiltok  .efl  ce  que  ,  daJH  ce  -dernier  ,  la 
fteur,  outre  qoatre  écailles  alternes  avec  ks  dé- 
coupures du  calice ,  avoir  encore  une  corolle  fan 
petite,  inférée  fur  lesjdivifioos  du  calice.  M.  La- 
ftiaYck ,  d*aprèà;fefe  oT:)fervatWns ,  n'admet  point 
l'exiftence  de  cette  corolle  5  &  comme  d'iiîHenrs 
Î-js  caractères  »  tam  générique*  qu^  f^icifiques  , 
font  les  mêmes  dans  les  deux  genres ,  il  s'enfuit 
t^ue  la  îrtême  plante  î  été  décrite  fous  deux  noms 
différens. 

Je  fuis  irès-porté  à  croire  que  ces  deux  célèbres 
botaniftes  ôTit  véritablement  obfexvé  et  qu''ils  an- 
noncent l'un  5j  Tatitre ,  &  quoique  leurs  opinions 
paroiffént  cômi'adiÛoir'es ,  qu'elfes  aient  cepeft- 
glatit  ira.térixé  pbar  baie.  .Je^iifiK  cette  occâion 
pour  expoferquelques  obfertffttiQDS  f  uei'ai  fuites^ 
il  y  a  déjà  long-tems,  fur  le  calice  &  la  corolle, 
•Ac  t{m  ipeuveitt  JHdiilicr  Topîfûûri  de  ces  tieux 
iavafts^ 

Jl  ekîftft  un  gf  iné  nombre  dt  plantes  qui  paroif- 
fent  privées  de  corolle,  iDaiS  qui  (btic  pourvues 
d'un  calice  ordihaiiement  plus  épais  j  coloré  fur- 
tout  en  dedans  &  même  à  Ces  bords,  doiit  les 
divitiwQS  font  très*if<3bciveait  iTÛnoes  iifaeRir-conKaur, 
prefque  men^raneufes, quelquefois  colorées com- 
r.\^  à  leur  intérieur,  thndis  qui  leur  toilièu' eft 
beaucoup  plus  é[)afs  ,  verd'atie  en  dehors  ,  ainfî 
qu*on  peut  le  remarquer  darts  leplhs  grand  nom- 
bre des  efpèces  du  genre  poiygonum. 

S'il  ér«it  poSM^  d'etil9rer>avec  déiicâtefle, 
cette  pellicule  intérieure,  colorée,  qui  déborde 
ii  fouveoc  les  folioles  caltcinales.^  îTifciroiiibien 
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difficile  i  feloD  moi^  de  ae  pa$  y  recomioitr^  «ne 
véritable  corolle  extrêmement  mince  ,  &  qui  ^ 
dans  les  plantes  don;  il  s'agit,  fait  corps  arec  le 
calice  auquel  etle  y  adhère  veUemenc ,  qu'il  n'eit. 
plus  pofTible  alors  de  la  reg^^rder  comme  un  organe 
dfftinâ.  Les  fleurs  nous  oéVent  fouTent  de  lém- 
blables  réunions.  Ce  font  les  filamens  qui  font 
tantôt  réunis  en  un  ieul  corps  ^  comme  dans  les 
malvacées ,  tantôt  font  pour  ainfl  dire  collées  far 
la  corolle  prafque  dans  toute  leur  longueur ,  oui 
cependant  s'y  diftingoent  par  Télévation  ou  les 
cotes  qu'elles  produifent  aux  endroits  de  ienr 
infertion  ;  enfin,  dans  d'autres  plantes  ces  mêmes 
filamens  font  corps  avec  le  ftyle,  &  l'on  conçoit 
aifément  que  des  parties  auflî  délicares ,  auffî  onc- 
tueufes  peirvent  très-bien  s'emer  en  quelque  forte 
les  unes  fur  les  autres.  Or,  puifque  cette  réunion 
a  lieu  pour  plufieors  parties  des  fleurs  ,  ne  fom- 
mes-nous  point  autorifés  à  l'admettre  également 
pour  Je  calitre  &  la  corolle,  qui  fe  tap|>rocbent 
tant  par  leur  organifation  bz  la  luture  de  leurs 
fondions?  Il  paroitroit  peut-être  trop  indifcret, 
tro]^  prématnné  d'étaWtr  œs  o"bftrvatîons  en  prin- 
cipe ,  TOais  etl«  peuvent  du  moins  s'appliquer  a 
un  grand  nombre  de  plantes^  bc  pour  revenir  â 
celle  dont  ii  e&  ici  quetlion  »  je  fuis  très-poné  à 
croire  que  ^  dans  les  Jirium,  la  corolle  fait  corps 
avec  le  calice  :  ileQ  alors  poiTible  que  quelquefois 
elle  s'en  détache.  C'eft  ainfi  que  Linné  l'aura 
obfervée,  &  que^  d'après  ce  caraûère»  il  aura 
rétabli  le  genre  fanudum  :  à  quoi  il  faut  ajouter 
que,  d'après  Linné ,  les  f>éule3  fe  trouvent  appli- 
qués fui  les  dinfions  du  calice,  &  non  alternes 
avec  elles  i  ce  qui  alors  ieroit  rrès-diflférent.  La 
même  plante  ib  ieu  otfer-ce ,  -aux  obfervations  de 
M.  Lamarck,  la  corolle  appliquée  entièrement  fut 
le  calice  ^  &  il  aura  prononcé  fur  l'identité  de  ces 
deux  plantes. 

Espèce, 

Santaiiî*  à  feuilles  de  inyne.  Sinum  myrtl- 
foiium,  Lam. 

Sifdum.  foliis  fim^licUnu  ^  Unctolmtiê  ^  intégrai 
flenrihus  tkyrfiftdM.  (  N.)  —  Lflm.  lUuik.  Gœr. 
vol.  i.  p«^.  504.  n^.  15^7.  tab.  74. 

^rrium  myrtifoiittm.  Linn.  Mautiif.  icra.  —  Roxb. 
"Corbmand.  l .  pag.  2.  lab.  z. 

SiLUaittm  éikitm,  Xiito.  Syfi.  «vx^et.  ips(g.  «57- 

Sanialum  vcrum  Breyn.  ïron.  94.  taT).  5.%.  L 
•^  MaE&r««rfed<  iioft.-^  VahU  %Aibu  d.  pag.  ^2. 

Sarroaîum  dîhuhi/C,  ftaufc.  t*in.f5U.  r-Rw^p''- 
Ambnin.  vol.  2.  pag.  42.  lab.  n.  —  Burm.  Tlor. 
ind.  S7.  ,     . 

C'eft  un  aubrefitti  al'^a^eâ  du  rayrte^  ir  dowt 
ries  tites  fe  liiivâfeBt  en  canesiix  'étalés ,  noides, 
droits ,  gMxBS ,  futiapt  cyHndniqwes  >  asakuiés  ^ 
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garnis  de  feuitUs  oppcfées ,  pétioles  »  UtïcéoMts  j 
teodres ,  entières  à  leurs  bords ,  glabres  à  leurs 
deux  faces ,  vertes  à  leur  face  ftip^ieure ,  glau* 

3ues  en  deflous^  rérrécies  ^  prefqo'obtafes  à  leurs 
eux  extrémités^  affez. larges,  longues  d'emrir^Mi 
deux  pouces^  marquées  de  quelques  nervures  hvé-  • 
raies  ^  réticulées. 

Les  fleurs  font  petites^  difpofées  dans  râHfelle 
des  feuilles  terminales  y  elles  forment  une  forte 
de  th)Tre  à  l'extrémité  d'un  pédoncule  commun, 
beaucoup  plus  court  que  les  feuittes  ^  médidcre-  ' 
ment  raminé.  Le  calice  eft  glabre  >  emiet>  i  ^atre 
d^nts  aigoè's  s  auffi  longues  que  le  tube ,  muni ,  à 
fon  oriâce ,  de  quatre  écailles  on  {>eB-  épaiffes , 
ciliées  à  leur  fommet ,  alternes  avec  les  dents 
caiicioales.  L'ovaire  eft  ovale  i  ii  lui  fuccède  ^ne 
baie  divifée  en  trois  loges. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  orienules»  J) 
l.y^»  f»  in  heri.  Lam.  ) 

Le  bois  de  cet  arbre  eft  connu  dans  le  com- 
merce fous  le  nom  defuncal  blanc.  Il  eft  pefant, 
folide  j  d'une  couleur  pâle^  médiocrement  odo- 
rant^ &  fe  fend  difficilement.  On  lui  préfère ,  pour 
les  parfums  »  ]efantdl  citrin ,  qui  appartient  à  une 
autre  plante ,  ainfi  ^\xt\tfintalroi^.  On  l'apporte 
de  rîle  de  Timor  &  de  Solor. 

SANTOLINE.  SamoTina.  Genre  de  plantes  di- 
cotylédones ^  à  fleurs  compofées,  toutes  fliofcu- 
leufes^  de  la  famille  des  corymbifères,  qui  a  de 
grands  rapports  avec  les  athanafa  ^  &  qui  com- 
prend des  fous-arbrilfenux  ou  des  herbes  >  les  unes 
exotiques  j  d'autres  indigènes  de  l'Europe ,  dont 
les  feuilles  font  ou  (impies  &  tuberculées  â  leurs 
.  bords  y  DU  ailées  y  les  fleurs  folitaires  à  Textrémité 
de  chaque  rameau. 

Le  caraâère  eiTentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  caliez  imbriqué ,  kémîfpkénque ;  dcsfieurs  toutes 
fofculeufts  ^  un  réceptaclt  garni  de  pàiluttis  ^  des  je- 
mtncts  non  aigrettées^ 

Caractère  ciNÉRiquE. 

Les  &exit$  font  toutes  flofculeufes,  égales  y  her- 
maphrodites >  réunies  dans  un  calice  commun. 

Chaque  fleur  offre  : 

1®.  Un  calice  Commun,  hémifphérique^  imbri- 
qué^ cotnpofe  d'écaillcs  ovales,  oblongues^  ai- 
guës >  très-ferrées. 

x^.  Une  corolle  compofée  de  fleurons  herma- 
phrodites y  égaux  ,  nombreux  «  un  peu  plus  longs 
aue  le  calice  >  chaque  flturon  infundibulifortne , 
ivifé  â  fon  limbe  en  cinq  découpures  réfléchies 
ea  dehors. 

3^.  Ckiq  itamints  fyngénèfes  ^  dont  les  filamens 


font  capillaires,  très- courts)  les  anthèfes  oblon- 
gues ,  réunies  en  un  cylindrique  tubuié.  • 

4^.  Un  ovaire  oblong,  tétragone,furroonté  d'un 
ftyle  filiforme,  de  la  longueur  des  étamioes^  ter- 
miné par  deux  fligmates  oblongs ,  comprimés  , 
ttonqttés. 

Les  femences  font  foh'taires,  oblongues^  â  quatre 
faces ,  fans  aiérettes ,  placées  fur  un  réceptacle 
plane  j  garni  ce  paillettes  concaves. 

^^  Espèces. 

« 

1.  Santoune  à  feuilles  de  tomxiuJ Santolina 
rojmarinifolia.  Linji. 

Santolina  pedunculis  mniforis  ;  foUis  Unearibujf, 
margiac  tubtrculatis.  Unn.  Spec.  Plant,  vol.  i«  pag* 
I  i8o.  n®.  z.  —  Hort.  Cliffort.  397.  —  Roy,  Lugd. 
Bat.  14e.  —  Willich.  Obferv.  n°.  izf.  — Gouan^ 

Nîdnfp.  431.  —  Gerardj  Flor.  gall.  Prov.  193. 

. .  -  ,      ' 

Santolina  pedunculis  uniforis ,  foliis  UneuribiLf. 
Linn.  Spec.  042. 

Santolina  pedunculis  unifioris  ;  capieulrs  gl&bofis  ; 
foliis  linêaribusy  iwrf^^crWiiiM.  Miller  ,  Dîft.  n^.  j",  • 

Abrotanum  femina  ,  foliis  rofmarinl ,  majus,  C. 
Bauh.  Pin.  137.  —  Morif.  Oxon.  Hift.  3.  pag.  12. 
S«  6*  tab.  3 .  %.  JLi»  Icon.  Sona. 

Santolina  Jbiiis  rcrifmarini  ^  major,  Tourn.  Ihft. 
R.  Herb.  401. 

Ahrotanum  ftmina,  iV,  Cluf.  Hîll.  I.  pag.  43Z. 

Abrotanum  femina ,  virens  ,  vermiculata  .f^lio» 
Barrel.  Icon.  rar.  tab.  464. 

Santolina  tubirculofa,  Lam.  Floi.  fraoç.  vol.  z. 
pag.  42.  n^.  36, 

^.  Santolina  (mlnor)  y  pedunculis  unifioris  ;  foliis 
linearibus ^  confertisy  obtujts,  Miller,  DjÛ.  n*.  6. 

Abrotanum  fefJtina ,  foliis  ro f mariai  ,  minus,  C. 
Bauh.  Pin.  1 57.  —  Kniph.  Centur.  7.  n*.  80. 

Santolina  foliis  rorifmarini  j  minor,  Tourn.  Inft. 
R.  Herb.  461. 

Abrotanum  femina,. V,  Cluf.  Hift.  34Z. 

Cette  efpèce  eft  remarquable  par  fes  feuilles 
très-étroites,  linéaires,  entières,  plus  ou  moins 
rubefrcnlées  à  leurs  bords ,  mais  point  dentées  ;  en 
quoi  elle  diffère  de  la  fuivantè ,  de  laquelle  j'ai 
cru  devoir  la  féparer,  quoique  la  plupart  des  au- 
teurs ne  l'aient  regardée  que  comme  une  variété. 

Ses  tiges  font -dures,  j>refque  ligneufes^  cylin- 
driques ,  glabrés^^  yerdatres ,  quelquefois  cf'une 
couleur  glauque ,  ainfi  que  les  feuilles  5  rameufes, 
hautes  d'un  a  deux  pieds  &  plus,  garnies  de 
feuilles  éparfes,  rionibreufes,  alternes,  plus  dif- 
tantes  vers  Je  fommet  des  tiges,  linéaires,  étroi- 
tes ^  longues  de  phis  d'un  pouce  ^  larges  d  une  à 
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deux  lignes,  quelquefois  prefque  filiformes^  ver- 
dàttes,  glabres. à  leurs  deux  faces^  obcufeSj  en- 
tières à  leurs  bords ,  lefquels  font  munis  de  petits 
tubercules  plus  on  moins  nombreux  ^  femblables  â 
de  petites  dentelures  à  peine  fenfibles. 

Les  fleurs  font  folicaires  au  fominet  de  chaque 
rameau  j  dont  l'extrémité  fert  de  pédoncule.  Leur 
calice  elï  hémifphérique ,  glabre  ,  compofé  d'é- 
caiiles  imbriquées  ^  de  couleur  brune  ^  convexes 
en  dehors ,  carénées  fur  leur  dos  5  les  écailles  in- 
térieures membraneufes&  prefque  frangées  à  leur 
fommet ,  les  extérieures  aiguës.  Les  fleurs  font 
jaunes j  toutes  flofculeufes,  hermaphrodites,  à 
peine  plus  longues  que  les  calices  $  le  réceptacle 
«ft  plane,  chargé  de  paillettes. 

Cette  plante  croit  dans  les  départemens  méri- 
dionaux de  la  France ,  ainli  que  dans  les  autres 
contrées  méridionales  de  l'Europe.  T^  (V.  v,) 

La  plante  ^ ,  oue  quelques  autres  diftinguent 
comme  efpèce ,  diffère  de  la  précédente  par  fes 
tiges  beaucoup  plus  courtes,  par  fes  rameaux  plus 
diffus  &  nombreux.  Les  feuilles  font  très-ferrées, 
plus  courtes  5  les  fleurs  un  peu  plus  petites. 

z.  Santoline  verte.  SantoUna  viridis,  H.  P. 

Santolina  foliis  lineari'ohlongîs ,  pinnaùm  dtnti- 
fulatij  ;  floribus  Jubglobofis  ^  ramis  fafciculaiis  ^  Ion- 
'  giftmis.  (N.) 

Santolina  (vîrens),  peduncufis  unifions;  foliis 
liaedribas  ,  longijjimis  ,  bifariam  dentaiis,  Miller  , 
Dia.  n°.  4. 

Santolina  rofmarinifolia  ^  var.  y.  Linn.  Spec.  PI. 
vol.  2.  pag.  1180. 

Abrotanumfcmina^  viride,  C.  Baah.  Pin.  157. 

Santolina  foliis  obfcurè  vircntibus  ,  flore  aureo  (  & 
flore  fulpiturei coloris),  Tournef.  Inft.  R.  Herb.  461. 

AbfQtanum  femina  y  ^/,  Cluf  Hift.  341. 

Je  trouve  dans  cette  plante ,  rapportée  jufquV 
lors,  par  la  plupart  des  botaniftes,  au  fantolina 
rofmarinifoUa  comme  variété  ,  des  caraûères  qui 
doivent  la  faire  diflînguer  comme  efpèce,  La  den- 
telure de  fes  feuilles  eft  fi  remarquable ,  que , 
quoique  très-fine  &  courte ,  elle  les  rend  prefque 
pinnatitides  par  Topoofition  des  dents  :  de  plus, 
outre  que  les  têtes  des  fleurs  font  alfez  génerale- 
ntent  beaucoup  plus  grofles , iss  écailles  intérieures 
du  calice  ne  font  point  furmontécs  de  cette  mem- 
brane frangée  dont  j'ai  fait  mention  dans  l'article 
précédent.  Toute  la  plante  eft  parfaitement  gla- 
bre ,  d'un  vert  beaucoup  plus  foncé,  qui  ne  paffe 
point  à  la  couleur  glauque. 

Ses  tiges  font  fortes,  ligneufes,  cylindriques, 
dîvifées  en  rameaux  longs,  très-nombreux  ;  les 
jup^iieurs  très-dr«its^  prefque  fiîifciculés,  angu-, 
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leux,  (triés,  de  couleur  verte,  gami^de  feuilles 
fimples ,  éparfes  ,  feifiles ,  très-éuroites ,  prefque 
filiformes,  longues  d'un  i  deux  pouces  1  glabres  à 
leurs  deux  faces,  divifées  à  leurs  bords  en  petites 
dents  courtes  »  oppofées  »  quelquefois  bifides ,  pref- 
que difpofée^  fur  quatre  .rangs ,  &  qui  font  en  quel- 
que forte  les  rudimeus  d'une  feuille  ailée. 

I  es  fleurs  font  terminales,  folitaires  à  l'extré- 
mité de  chaque  rameau  y  grofles ,  un  peu  globu- 
leufes,  médiocrement  hémifphériques,  fuppor- 
tées  par  de  loptgs  pédoncules  droits ,  roides ,  qui 
ne  font  que  le  prolongement  des  rameaux  ,  mais 
fatis  feuilles.  Les  calices  font  d'un  vert-jaunatre  , 
très- glabres  ,  compçfés  d'écaillés  fermes ,  conca- 
ves, imbriquées,:! (légales,  un  peu  aiguës,  caré- 
nées fur  leur  dos  \  Its  intérieures  obtufes.  Les 
fleurons  de  la  corolle ,  un  peu  plus  longs  que  le 
calice  &  très-nombreux ,  font  jaunes 9  leur  tube  eft 
un  peu  renflé  5  leur  limbe  petit,  à  cinq  découpures 
courtes  ,  ovales ,  aiguè's  ;  le  réceptacle  garni  de 
paillettes  linéaires  ,  obtufes,  arquées  ,  de  la  lon- 
gueur du  tube  de  la  corolle  >  les  femences  médio- 
crement  tétragones,  fans  aigrette. 

Cette  plante  croit  en  Italie ,  en  Efpagne  ,  & 
dans  plufieurs  autres  contrées  de  l'Europe  méri- 
dionale. On  la  cultive  au  Jardin  des  Plantes  de 
Paris.  ^  (  ^.  V.  ) 

j.  Santoline  à  feuilles  de  bruj'ère.  Santolina 
cricoides,  H.  P. 

Santolina  pedunci  Us  u^,ijloris  ;  capitulis  mini  mis  , 
dcprejfis  ;  foliis  angafto-imearibus  yfubglubris  ^  j-inna^ 
t\m  denticulatis;  ramis  incano-pubefcentibus^  caulibus 
g/abris.  (N.) 

Santolina  fhliis  ericÂ  vilfabitu,  Tournef.  Infl.  R. 
Herb.  460. 

Abrotanumfemina  y  foliis  ericAvelfahina»  C.  Bduh. 
Pin.  137.  —  Morif.  Oxon.  Hilt.  5.  pag,  11.  §.  6. 
tab.  5.  fig.  17.  Capituli  majores, 

SantoUna  altéra,  Dodon.  Pempt.  2^9.  Icon« 

Ahrotanum  fimina  Dodvnéû*  Dalach.  Hift.  l* 
pag.  938.  Icon. 

Cette  efpèce  ,  rrès-voîfine  du  fantolina  viridis  , 
en  diffère  par  les  têtes  de  fes  fleurs  beaucoup  plus 
petites,  par  fes  rameaux  blanchâtres,  prefque  to- 
menteux  y  &  par  fes  feuilles  un  peu  puoefceates. 

Ses  tiges  font  droites,  hautes  d'un  à  deux  pieds  j 
ligneufes ,  glabres,  cylindriques ,  de  couleur  cen- 
dréa,  chargées  d'un  très-grand  nombre  de  rameaux 
droits,  grêles,  étancés,  revêrus  d'un  duvet  blanc, 
tomenteux  ,  garnis  de  feuilles  éparfes  i  petites  , 
fefliles  ,  très-fimples,  très-étroites ,  linéaires  ,  lon- 
gues de  plus  d'un  pouce ,  fur  une  ligne  de  large  ; 
verdâtres,  à  peine  pube fcen tes ,  munies  à  leurs 
bord$  de  petites  dents  courtes,  oppofées,  obtufes. 

Les 
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Les  fieu»  fcrmeat  de  y^t'ms  tit^  hén^ff  hérir 
jques^  coflopfîmées  taat  en  delTus  qu'ea  defibus»  ^ 
iloliuires  i  l'extrémité  des  rameaux.  Leur  calice 
eft  prefque  glabre^  un  peu  ceodré ^  compofé  d'é^ 
çaiHes imbtiqgées >  fortement  arquées j  petites^ 
épai&s  «  marquées  extérieurement  ^i'^ne  f<>ite 
nervure  fur  le  dos  »  &  de  deux  autres  latérales , 
maints  i^a/rqMées.  Les  fleuroos  Gpnt  tous^er^pa^ 
pbcodites, 'Courts ,  de  coute^r  jaune  ^  le  récepta^ 
dégarni  ^  p»iUette$î  l^s  (èmences  petites >po>LD^ 
AÎgrettécs. 

Cette  plante  fe  rencontre  dans  les  contrées  mé- 
ridionales de  l'Europe.  Oo  la  cultive  au  Jardin  des 
Plantes.  ^  (^rv.) 

4.  Santoline  i  feuilles  de  eyprès.  SantoUna 

Sanufim^  pëdunculis  unions ,  folm  ^uadrifarikm 
dentatiê.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  1.  pag.  1179.  n°. 
I.  —  Hort.  Cliffort.  5^7.  —  Hort.  Upfal.  IS^*  — 
Macer.  medic.  i8i.  —  Royen,  LugcL  Bat.  146.  — 
Mil}.  Dia. n^  i.— Haller,  Helv.n**.  123.— Ludw. 
£ft.  tab.  198.  —  Blachv,  tab.  54^.  —  Kniph. 
Cent.  6.  n*.  80.  -^  Regn.  Botan.  -*-  Gouan ,  Flor. 
gall.  Prov.  19).  — Gouan,  Monfp.431.  — «Lam. 
iUuftr.  Gêner,  ub.  671.  fig.  5, 

Abrotai^tmfemina^fotiis  teretibus.  C.  Bauh.  Pin. 
136. 

Airotanum  fimina  ^  vuigare^  Cluf.  Hift.  p.  541. 
icon. 

SantoUna  foUis  teretihus*  Tourn.  Inft.  R.  Hérb. 
4fo. 

Ckanu'jcyparijfus.  J.  Bauh.  Hîft.  3.  pag.  133. 
Icon. 

Poitum  Tktopkrafii  &  Diofcoridis,  &  arabum  ver- 
micuiato  folio.  Col.  part,  i  •  54. 

Abrotanum  femîna.  Lobel.  Icon.  768. 

Santolîna  cuprtffiformU^  Lam.  FJor.  franc,  vol.  2. 
pag.  42.  n*.  36.  l\r. 

Vulgaînmcnt  fantoUne ,  garde-robe ,  petit  cy- 
près. 

Cette  plante»  qui  varie  un  peu,  foit  dans  fon 
port  3  foit  plus  paiticuHérement  dans  la  forme  de 
les  feuilles  »  eft  cependant  facile  à  diftinguer  par 
ces  mêmes  feuille  à  dentelures»  la  plupart  diuri- 
buées  fur  quatre  rangs  :  toutes  fes.  parties  font 
d'ailleurs  pi u$  ou  moins  tomen.teufes»  quoiqu'elles 
perdent  fouvent ^  par  la  culture  »  tine  grande  por- 
tion de  leur  duvet. 

Ses  tiges  font  ligneufes ,  afiez  épaiiTes  ï  leur 

•bsrte  j  d'où  s'él^eot  un  grand  nombre- de  rameaux 

Amqixs»  cylindriquefil»  pubefte^is  ou  tomeoteiix., 

blanchi^ces  ou  de  coukur  cendrée  »  garim  de 

Jw^  i»aipbr{3lfe» >  difttfbs^.liBffilfii»  t^xaStùs 

Botanique*  Tome  Kl* 
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par  paquets»  Atr^out  à  Iab;L&  des  ramifications  ; 
étroites»  épaifles»  prefque  cyliadriqoes»  tomen* 
teufei»  blanchâtres»  munies  aïeuls  bords  de  dents 
dt(porées  fur  quatre  rangs»  &  qui  temblent  autant 
de  tubercules  dans  les  jeunes  feuilles.  A  mefurf 
que  ces  feuilles  yieilliffent  ou  fe  développent  da- 
vantage •  elles  font  plus  planes ,  &  les  dentelures 
plus  alongées,  prefque  pînnattfiiesj  ou  bien  elles 
reflemblent  aflcx  fouvent  à  quatie  petites  folioles 
très-courtes,  p refane  verticeilées  autour  de  cha- 
que feuille  5  enfin,  leur  forme  eft  fi  variée,  qu'elles 
4e  rapprochent  quelquefois  du  fantoUna  rofmari' 
nîfolia. 

Les  fleurs  font  d'un  jaune  de  £au/re»  folitairef 
à  rextrémité  de  chaque  rameau»  difppfées  en  uo^ 
tête  affe;^  grofle»  hémffpbérique  »  fupportées  ^par 
un  pédoncule  (impie,  aïongé»  grêle,  prefque  nu, 
ftrié.  L'enfemble  de  ces  fleurs  forme  lin  beau  co- 

Îmbe.  Le  calice  eft  d'un  blanc-cendré»  compofé 
écailles  imbriquées,  très- ferrées»  obtufes»  un 
peu  élargies ,  ciliées  i  leur  fommet,  ainfi  que  les 
paillettes  dont  le  réceptacle  eft  çarni.  La  corolle 
eft  un  peu  plus  longue  que  Je  calice  )  les  fleurons 
nombreux ,  tous  hermaphrodites  s  les  femenceis 
tétragones»  obtufes  à  leur  fommet»  pointues  à 
leur  Safe  »  fans  aigrettes. 

Cette  plante  croit  dans  les  contrées  méridionales 
de  l'Europe  :  je  l'ai  riecueilUe  dans  nos  départemens 
méridiona^uc»  aux  environs  d'Aix.  ^  (  f^.  v.  ) 

On  re^rde  ceote  pkote  c^mme  on  affex  bon 
vermifuge  »  également  utile  dan^  les  obOruâiom 
de  la  rate.&  .du  foie.  Sa  faveur  eft  amère^  fon 
odeur  ^orce  écarte  des  étoffes  les  infeâes  ron- 
geurs ^  mais  l'auronoe  a  encore  plus  d'effyt  •  foit 
odeur  étant  bien  plus  pénétrante. 

j.  Santoline  très-velue.  SantoUna  viUofiffima. 

SantoUna  foUis  fubcyUndrids  »  uthêrcidàttA  .>  viilo" 
pffimis,  incunijs  ptdunçiUls  maoris  ^  caubfrutitofo, 
Jubrepente,  (  N.  ) 

Sftntolina  rofinarmfoUa.  'Vaf»  /"%  LiOD*  Spec. 
Plant,  vol.  2.  pag.  1180. 

Abrptanum  femina^  fiort  majoras  foUis  viUcfis  & 
incanis,  C.  Bauh.  Pin.  1 37. 

S^riphii/m  X^iofcorWs^abroiéiùfàmkufaM^hoh. 
Icon.  7J4.  Meidiocris.  r 

SantoUna  fiore  m^it^rt^  fdliiê  viliofis  &  incànit. 
Tourn.  Inft.  R.  Herb.  460.  -r-  Garid.  Aix»426«  — 
Gérard^  Plor.  gall.  Prov.  pag.  '153.  n*.  2.^ 

SantoUna  ohaau'fyparijfas.  Var.  Gouao»  Monfp» 
pag.  431.  » 

Cette  plante  me  paroît  devoir  être  diftinguée 

comme  une  efpèce  particulière',  bien  plus  voifine 

^  du  fantoUnk  cJÙmèhcypariffuii  qnetdtt  féntâiinà  rojl 

sm^ôn^fiJi^^^lÊm^  iitaétOkjpcéfemébseiiidie 
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une  variëté  de  cette  dernière.  Elle  diffère  de  la 
première  efoèce  par  fes  tiges  très-dures,  couchées  j 
par  fes  feuilles  prefque  cylindriques,  plutôt  tuber- 
culées  que  dentées ,  couvertes  d'un  duvet  épais , 
lanugineux ,  d'une  grande  blancheur. 

Ses  tiges  font  ligneufes  ^  très  -  dures  ,  branr 
chues  j  étendues  fur  la  terre  $  elles  produifent  des 
rameaux  courts ,  prefque  fimples^  à  peine  feuilles  ^ 
yeluf,  cotoneux,  garnis  à  leur  bafe  de  feuilles 
fefliles,  ferrées j  difpoféesen  eazons  denfes,  très- 
agréables  à  la  vue  par  leur  blancheur  ;  épaiffes  , 
lanugineufes^  munies  de  dentelures  prefque  dif- 
poféés  fur  quatre  rangs,  un  peu  imbriquées,  cour- 
tes ,  obtufes ,  en  forme  de  tubercules ,  fouvent 
perdues  dans  le  duvet  lanugineut  des  feuilles. 

Les  fleurs  font  folitaires,  prefque  globuleufes  ^ 
d'une  grandeur  médiocre ,  d'un  beau  jaune ,  fup- 
portées  par  un  pédoncule  qui  n'efl  que  le  prolon- 
gement des  rameaux ,  ou  plutôt  qui  s'élève  des 
branches  étendues  fur  la  terre.  Les  calices  font 
un  peu  pabefcens ,  compofés  d'écaillés  imbri- 
quées^ inégales,  ciliées  i  leurs  bords ^  un  peu 
arquées  «  marquées  d'une  côte  faillante  dans  leur 
milieu,  obtufes  à  leur  fommec  La  corolle  ell  à 
peine  plus  longue  que  le  calice  -y  les  écailles  du 
réceptacle,  nombreufes,  membraneufes,  de  la  lon- 
gueur du  calice^  prefque  planes^  linéaires  •  ci- 
liées, obtufes,  velues  à  leur  fommet ,  tk  quelque- 
fois munies  de  deux  ou  trois  petites  dents. 

'  Cette  plante  croît  dans  les  départemens  tné- 
ridronaux  de  la  France ,  fur  les  hautes  montagnes 
calcaires,  entre  les  fentes  des  rochers,  à  la 
Sainre-Baume ,  au  Mont-Viâoire  aux  environs 
d'Aix^  où  je  l'ai  recueillie.  T>  (  ^.  v.  ) 

6.  SaNTOLINE  blanchâtre.  Santolîna  incana. 
•  Lam. 

Santolina  folîls  incdnis  ^  pinrtatifidis ,  hafi  inte- 
V  gris  ;  pedunculis  unifions;  caule  repente ^  fuffruticofo. 

(N.) 

Santolina  îneaMd.  Lam.  Flor.  franc,  vol.  2.  pag. 
4j.n*.  56.VL 

Santolina  reptns  &  canefiens.  Tourne f.  Inft.  R. 
Herb.  460. 

Abrotanum  fimina^  reptns  y  cantfcens.  C.  Bauh. 
Pin. 137.  ; 

Santolina  quxnta.  Dod.  Pempt.  269. 

M.  Lanurck  préferite^  dans  fa  F.lore  franfAÎfe y 
cette  jurante  comme  une  éfpèceque  les  auteurs 
n'ont  pas fuffifamment  diflinguée.  Je  ns  la  connois 
point ,  mais  elle  me  paroit  avoir  beaucoup  de  ra|- 
ports  avec  notre  fantoUna  villofifima ,  dont  eDe. 
^  diffièt]:^  par  le  caractère  de  fes  feuilles. . 

Cèttei  chanrnnte  efpèce  ^  dit  M.  Lamarck  >  ftfl 
K-difineate  4u  /antaUaa  fpfmamifoliq.  Si  ja*' 
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cine  produit  plufieurs  tiges  un  peu  ligneufes»  bran- 
chues ,  cylindricjues ,  blanchâtres  ,  cotoneufcs  , 
&  hautes  d'un  pied.  Ses  feuilles  font  longues  de 
fix  i  huit  lignes,  tout-à-fait  ailées  dans  leur  moi- 
tié fupérieure,  dont  la  largeur  n'a  pas  tout- â  fait 
deux  lignes  ;  fimples  â  leur  bafe  >  qui  peut  être 
confidérée  comme  un  pétiole  qui  les  foutient,  & 
d'une  couleur  blanchâtre ,  femblable  i  celle  des 
rameaux  j  les  feuilles  fupérieures  font  moins  co- 
toneufes  &  moins  blanches.  Les  fleurs  font  jau- 
nes, terminales  «  &  leurs  pédoncules  font  moins 
longs  que  dans  les  autres  efpèces. 

Cette  plante  croit  dans  les  départemens  méri- 
dionaux, aux  environs  de  Nimes.  f^  (  Defiript, 
ex  Lam.  ) 

7.  SÀNTOLINE  maritime,' Santolina  maritima^ 

Santolina  peduncaiis  unifioris^  fahcorymbofis  ;  folïis 
lanceolatisy  ohtufis  ^fuberenatis  ^  candtdijpmis  ^  valdk 
tomentofis.  (N. ) 

Athanafia  (  maritima  ) ,  pedunculis  unifions  ^  fub- 
corymbofis  ;  foliis  lanceolatis  ,  indivifis ,  çrenatis  ^ 
ohtufis ,  tomentofis.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag. 
1182. 

Athanafia  pedunculis  hijloris  ;  foliis  lanceolatis  , 
çrenatis»  ohtufis,  tomentofis*  Miller  ,  Diâ.  n^.  6.  ^- 
Poiret^  Voyag.  en  Barb.  vol.  2.  pag.  2)6. 

Santolina  corymbo  te nninalifubdivifi>; foliis  ohlon-- 
gis»  integerrimis ,  obtufis.  Hort.  CliflFort.  398-  -^ 
Cronov.  Orient.  257. 

Filago  maritima,  Linn.  Spec.  Plant.  927. 

FilaQo  tomemofa^  corymbafubramofo  ;  foliis  oblon* 
gis,  obtufis y  çrenatis,  Miller  ^  tab.  135. 

Diotis  candidifiima.  Desfont.Flor.  atlant.  vol.  2. 
pag.  161. 

GnapkaHum  maritimum,  C.  Bauh.  lé} .  — Toum. 
Infl.  R.  Herb.  461.  — Schav,  Specim.n^.  268. 

GnapkaHum,  Camer  »  Epitom.  60/.  le. 

Chryfontemum  perennCy  gnaphaioides,  maritimum, 

MoTiC,  Oxon.Hiil.  j.pâg.  81.S.  6.  tab.  4.  fîg*  47^ 
Mala. 

Gnaphalium  legitimum,  Gzrtn.  de  Fruâ.  &Sem. 
vol.  2.  pag.  391.  tab.  165.  fig.  2. 

Gnaphalium  maritimum  muliis,  J.  Bauh.  Hift,  5 .. 
-pag.  i;7.  le. 

Gnaphalium  maritimum,  Cluf.  HiA,  3  29. 

Santolina  tomentofo,  Lam.  Flor.  franc,  vol.  2, 
pag.  41.  n".  36.  L 

Uncaraâsère.  particulier  &  très -remarquable 

dans  cette- plante,  qui  confifte  en  un  prolohge^ 

•ment  â  la  bsîfè  du  tube  dé  la  corolle ,  en  forme  dis 

i  deux;  oitiUettes  j  a  déterminé  M.  Desfontaiiies  à 
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en  faire  un  genre  particulier.  Les  Vataniftes  d'ail- 
leurs ont  b^eaucoup  varié  pour  favoir;à  quel  genre 
cette  plante  deyoït  appartenir.  Linné ,  après  la- 
voir  d'abord  placée  parmi  \t%filago^  enfuite  parmi 
les  fantoiina  ^  l'a  enfin  rangée  avec  les  athanafia, 
Gxrtaer  l'a  regardée  comme  devant  appartehit 
^ux'  gnaphalium.  M.  Lamarck^  à  l'article  Atha- 
KAsiA^  Ta  renvoyée  parmi  les  fantoiina.  C'efi  en 
effet  le  genre  auquel  elle  appartient  le  mieux ,  à 
moins  d*en  faire  un  genre  particulier ,  d'après 
Tobfefvation  de  M.  Desfontaines  :  elle  a  d'ailleurs, 
comme  toutes  les  fantolines^  le  calice  hémifphé- 
rique;  le  réceptacle  garni  de  paillettes,  mais  con- 
vexes j  les  femences  fans  aigrettes, 

C*eft  une.  très-belle  plante,  dont  les  liges  font 
un  peu  couchées  à  leur  baf^^yépaifles,  cylindriques, 
revêtues  d*un  duvet  cotoneux ,  épais ,  aune 
grande  blancheur,  médiocrement  rameufes ,  gar- 
nies de  feuilles  éparfes ,  fefliles ,  lancéolées ,  pref- 
qu'elliptiques,  botufes  à  leur  fommet,  point  ré- 
trécies  à  leur  bafe  ,  longues  d'environ  un  pouce 
fur  trois  lignes  de  laree ,  à  peine  denticulées  à 
leurs  bords ,  très-blanches ,,  épaifles^  tomenteufes 
à  leurs  deux  faces  comme  celles  de  pluiieurs  ef- 
pèces  deftachys. 

Les  fleurs  font  terminales ,  difbofées  en  petits 
corvmbes  dont  les  pédoncules  (ont  courts,  cy- 
lindriquesj>  fimples  ou  plus  ordinairement  à  deux 
ou  trois  divifions  uniflores ,  inégales ,  très-blan- 
ches. Le  calice  eft  hémifphérique ,  cotoneux , 
compofé  d'écailles  imbriquées ,  un  peu  élargies  , 
oblongues,  médiocrement  obtufes.  La  corolle  èil 
jaune ,  &  ne  contient  que  des  fleurons  tous  her- 
maohrodites,  un  peu  plus  longs  que  le  calice,  tu- 
bulés^  i  cinq  dents  à  leur  limbe.  Le  tube  fe  rétré- 
cit vers  fon  milieu  i  il  efl  comprimé,  puis. dilaté 
vers  fa  bafe,  où  il  fe  divife  en  deux  appendices 
auriculés,  qui  recouvrent  l'ovaire  de  deux  côtés. 
Les  femences  font  comprimées^  en  ovale  ren- 
verfé,  fans  aigrettes.  Le  réceptacle  efi  conique, 
garni  de  paillettes  convexes  d  un  côté ,  concaves 
de  l'autre,  tomenceufes  à  leur  fommet. 

Cette  plante  croît  dans  les  contrées  méridio- 
nales de  l'Europe ,  fur  les  bords  de  la  mer  :  je  l'ai 
recueillie  également  fur  les  côtes  de  Barbarie  >  le 
long  des  côtes  maritimes.  (  ^*  v.  )  sf 

Ses  tiges ,  fes  feuilles  &  fes  fleurs  broyées  ont 
une  odeur  aromatique  &  une  faveur  amère  (  Def- 
font  ).  Les  Orientaux ,  au  rapport  de  M.  Labillar- 
dière,  emploient  avec  fucces  l'infufion  de  cette 
plante  pour  dégager  le. gravier  des  reins  &  de  la 
ireffie. 
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Sdntoiîttafoius  Unearibus.,  Juhdentatîs ^  tomtnnfis, 
incanis  ;ptdxnculis  mulùfioro'corymbofis*  (  N.)  Lamé 
lUuftr.  Gêner,  tab.  671.  fig.  y, 

P  car  mica  orient  aUs  ,  foliis  fejplibus  j  dental  ism 
Hort.  Parif.    . 

■s 

Ses. tises  font  foibles,  grêles,  rameufes ,  légè- 
rement Itriées  ^  prefqu'angukuîeSj  blanchâtres, 
pubefcencês,  chargées  de  rameaux  alongés,  dif- 
fus, inclinés,  garnis  de  feuilles  alternes,  feffiles  j 
f>etites ,  Unéaires ,  obtufes  ou  a  peine  aiguës  ^ 
eur  fommet,  finement  aenticulées  à  leurs  bords ^ 
blanches  &  chargées  d'un  duvet  tomenteux  à  leurs 
deux  faces ,  longues  de.fix  à  huit  lignes., 

Les  fleurs  font  difpofées  à  l'extrémité  des  ra- 
meaux &  des  tiges,  en  petits  corymbes  un  peu  pen-^ 
dans,  dont  les  pédoncules  font  pubefcens,  munis 
d'une  foliole  à  leur  bafe,  &  quelquefois  vers  leur 
milieu  ;  rameux ,  dont  les  divifions  fupportent 
chacune  trois  à  quatre  fleurs  pédonculées ,  d'une 
grandeur  médiocre.  Les  calices  font  ovales ,  d'ufv* 
blanc-cendre,  prefque  glabres ,  compofés  d'écaiU 
les  imbriauées ,  concaves ,  carénées  extérieure-* 
ment  fur  leur  dos ,. obtufes.  La  corolle  eft  jaune  $ 
elle  contient  des  fleurons  hermaphrodites.  Le  ré- 
ceptacle eft  garni  de  paillettes  minces  »  tranfpa- 
rentes ,  oblongues ,  blanches ,  prefque  de  la  lon- 
gueur du  calice.  Les. femences  font  dépourvues, 
d'aigrettes. 

Cette  plante  a  été  rapportée  du  Levant  par 
M..Andié..  Elle  eft  cultivée  dans  le  jardin  d^ 
M..  Cels,  6c  dans  celui  du  Muféum  d'Hilloire  na- 
turelle de  Paris,  ^  {y^-f-) 

9.  Santoline  très-odorante»  SantoUnafragran^ 
ûffima.  . 

Santolina  florîbus  corymhofis  ;  foliis  ovatisy  cn^ 
nulatis,  Vahl,  Symbol.  1.  pag.  70.    / 

Santolina  corymhis  fafiigiatîs ,  caul^  fruticôfo  ,  i/r/- 
ftifo,  tomentofo  ;  foliis  ovatis,  crenulati^j  fejjiiihus, 
Forsk.Flor.  «gypt.-arab.  pag.  147.  n**.  71. 


^ 


Cette  eCpkce,  par  la  dffpofitioo  &  la  forme  de> 
fes  fleurs,  a  le  pqrt.d'un  atkanajia;  cependant  fes 
caraâères  principaux  la  placent  plus  naturellement, 
parmi  les  fantolinesj  elle  a  beaucoup  de  rapports 
ayec  i^fantoUna  ptarmicoidés,  Ia  OMiyais  état  4e$ 
individus  que  j'ai  vus  feçs ,  ne  m'a  point  permis  de 
prononcer  fur  l'identité  de  ces  deux  plantes,  qui 
ne  font  peut-^tre  que  la  même  eifpëce. 


produiroient  un  effet  agréable. 

8.  S ANT.OLiNE  à  feuilles  de ptarmica»  Santoiina 
ptarmicoides.  Laro. 


.  C'ieft  un  petit  arbrifteau  dont  les  tîges  font  ifif- 
fvfi^,  rametffes  i  cyKndriquer,  Manchâtreé*,  !é- 
gétemèii&tôniêiKeufeS',  garnies  ^è  £eoitte$  feifiles. 


Cette  belle  efpèce  mériteroît  une  place  dans 
nos  parterres,  ou  fes  feuilles,  d'une  grande  blah- 

les.,  Uncèoléesyobtuies  a.leur  fommet ,  créne- 
lées a  leurs  l>ords  ^'  épaiâes  ^blanchâtres  &  to-. 
,  mentéûfes  à  leurs  deux&ces ,  longues  à  peine  dçs' 


5o8 


SAN 


V. 


quatie  à  cinq  lignes ,  quelquefois  utî  peu  rétté- 
desà  leut  bafe. 

Les  flturs  font  difpoféés  en  corymbes  à  Textré- 
tatté  des  rameaux  ;  les  pédoiKules  communs  alter- 
nes, ramifiés  vers  leur  extrémité}  hs.pédoncules 
partiels  font,  les  uns  unifloreç ,  les  autres  à  deux 
ou  trois  fleurs  pédiculées.  Les  calices  font  ovales, 
blanchâtres ,  pubefcens ,  compofés  d'écailles  im- 
briquées, inégales,  ovales ,  oblongucs,  obtufes  à 
leurs  dé ux extrémités,  minces,  relevées  dans  leur 
milieii  par  une  côte  longitudinale.  Les  fleurs  font 
^unes,  toutes  flofculeufes  ,  un  peu  plus  longues 

Sac  les  calices.  Le  réceptacle  eft  ovale ,  oblong , 
véolé ,  garni  de  paillettes  membraneufes,  traver- 
féds  par  une  ligne  rouflatre  »  blanches  àkurs  bords. 
Les  Cemences  font  petites,  obtufes ,  fans  aigrette- 

Cette  plante  croît  en  Egypte,  dans  les  lieux  dé- 
ferts  &  ubloneux.  T>  (  ^.  /•  ) 

Elle  a  une  oient  forte,  aromatique  «  très-péné- 
trante. Les  Arabes  en  fout  ufage  dafis  kurs  méiii- 
camens  i  ils  emploient  f6n  fuc  pour  les  maladies 
des  yeux* 

10.  Santoline  des  teinturiers.  Santoîîna  tinc- 

toria.  Molin. 

Sûntolîna  ptdundulis  unifiofls  ,  frliis  llnearibus  , 
imvgtrrimis  ;  caulihus  fitiatis^  MoltU.  Hift.  lUtur. 
Chili  >  pag.  113.  édit.  franc. 

SantëUnoidês  IbuffiàjhU^  »fiàré  aUftea  ',  vUigà  .po- 
^tL  Feoillée,  Obferv.  vol.  3  •  pag.  61 .  tab.  45. 

Ses  racines  font  fuuformes  &  annuelles:  il  s'en 
élève  àts  tiges  droites,  fimples,  ftriées,  hautes 
d'environ  deux  p^eds,  garnies  de  feuiiles  alternes, 
ftffiles,itroîtes,  afongëes,  Iméaîres,  très-entiè- 
res, d'un  pouce  &  demi  de  long,  fur  deux 'lignes 
de  large  >  vertes  à  letirs  deux  &ces» 

Les  fleurs  font  terminales,  folitaircs/  fembla- 
bles  à  celles  des  efpèces  communes  d'un  jaune 
doré.  Les  habitans  du  Chili  retirent  de  cette 
plante  une  belle  couleur  jaune  >  ils  la  recueillent 
a  la  fin  du  printems ,  &en  forment  de  petits  faif- 
eeaMX  qu'ilsifotit  fécher  nifpèndus  en  Tàif . 

'  Cette  planta  croît  dans  le  Chili ,  dans  les 
champs.  O  . 

'11.  SAî^tOtïMfi  droite.  Smu^tUkt  ertBa.  Linn. 

•  •  • 

^Santolina  ptdunculis,  unifiçris  j^MiU  UpinnatU ^ 
taùUïus  fimpfÀêibas^  Lion*  Syfi.  Plant.  voL  5.  pag. 
7;q.  —  Lam,  llluftr.  Gêner,  tab-  671.  fie.  4. 

veiuti  drgt0êis  {  fiçi^iàiis  iuieis^jAi^i^  Gêner»  jic 

tib.27«  .    T     •    .      •    /  '••    i 

Pyretkram  alterurii  3  minas  ^  cifpitoja  radzçe ,  ah- 
themiés  fiort  ituiic^.^vtèl.  Icon.  Uf^  h^.lltDj. 

^b,  ;l2. 
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Santolitta  alplâa.  Gmel.  Syft.  Nat.  toi.  2.  pa^. 
1206.  -— '  Linn.  Spec.  Plant,  pag.  1 180. 

Cette  plante  forme  des  gazons  épais.  Ses  racines 
font  très-épaifles  à  leur  collet  «  &  pouffer  inté- 
rieurement des  fibres  alongées  ,  touiTâireSj  pres- 
que fimples  :  il  s'en  élève  des  tiges  nombraufes  , 
cylindriques  ,  blanchâtres,  vtlues^  peu  élevées^ 
médiocrement  feuiUées,  (impies^  les  feuilles  ra- 
dicales font  nombreufes  ,  roiaes  ,  un  peu  chacfuas^ 
d'un  vert  gai ,  un  peu  glauques  ,  un  peu  velues  fie 
prefqu'argentées  ,  furtout  a  leur  face  inférieure^ 
deux  fois  allées ,  compofées  de  foholes  fort  peti- 
tes ,  inégales  ,  ovales ,  aiguës  ou  un  peu  lancéo- 
lées. Les  femlfes  caulinaires  font  alternes^  moins 
com})ofées ,  médiocrement  pétiolées.  Les  fleurs 
font  jaunes,  globuleufes,  folitaires  à  Tt-xtrémité 
de  chaque  tige. 

Cette  plante,  croît  en  Eipagne,  en  kaUe,  fur 
les  lieux  élevés  &  moDCueux.  jf 

12.  Santoithe  à  feuilles  d'anthemis.  Santo- 

lina  antkemoidts,  Linrt. 

Santolinà  pedunculis  unifions ,  fpliis  hipinnatis  ; 
cauU  ramofiffimo  ,  villofo^  Pall.  Iter  I.  pag.  43S. 
—  Linn.  Sy^.  Plant,  vol.  5.  pag.  7J0. 

Santolinà  ptrtnnis  ,  ckamémeli  foiio  ^  caul^  rtH 
mofo.  VailL  Parif.  Au.  372- 

Santolina  hlfpanîca  ^  chaméLmeli  folio.  Tourne  fp 
Inft.  R.  Herb.461.? 

Cette  pTante  a  des  tiges  bafles  1  rrès-rameufes^ 
hantes  a  peine  de  trois  à  quatre  pouces ,  velues  ^  ' 
garnies  de  feuilles  alternes ,  pétiolées  ,  pubefcen- 
tes ,  deux  fois  atlées ,  dont  les  folioles  font  aflez 
femblables  à  celles  delà  camomille.  Les  fleurs  fbnc 
folitaires,  fimées  ï  Textrémité  des  rameaux,  fup- 
portéespardes  pédoncules  plut  longs  que  les  feuil- 
les ,  très-roides  a  mefure  que  les  femences  appro- 
chent de  la  maturité. 

Cette  plante  croît  en  Italie ,  en  Efpagne  :  on  la 
rencontre  également  dans  la  Sibérie.  :^ 

*  SantoHna  (terreftrîs  )  ,  caulibur  profi^ctis  ,  pc^ 
dunculis  un  fibris  ;foliis' hipinnatis  y  linearibus  »  craf- 

fiufaulis.  Fofskii.  Fier,  atgypc.-arab.  p.  147.  n^.  72. 

SANVITALE'.  San^itUlim.  Genre  de  plantes  di- 
cotylédones ,  3  fleurs  compofées,  radiées,  de  la 
famillè-des  corymbifetvs  ,  qui  a  des  rapports  avec 
les  verbefina  &  les  encelia ,  &  qui  comprend  des 
b^rhe^  exotiques  à  l'Europe  ^  diKit'les  rameaux 
&C  les  feuilles  (igAt.oppofes  ^  celles-ci  entières  s 
les  ijisurs.  folicaires j  cermintlefti 

Le  caraûère  effentiel  de  ce  gente  eft  d'avoir  î 

Ihs'fêurr  fadiétsf  itû  cnlict  k  un  douhle  rang  defo-- 
lioles^i  le  réceptacle  garni  de  paillettes  ;  UsfntcnctM 
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du  dffiae  comprimées  y  nues  &  clliies  ;  Cilles  de  la. 
circonfirence  couronnée  par  trois  denssg  . 

CAHACTéRS  g£kérique. 

Les  fteurs  font  radiées  y  réunies  dans  un  calice 
commun  >  les  fleurons  du  difque  hermaphrodites  5 
l.s  deml-fléurons  de  la  circonfërence  ^  femelles. 

Chaque  fleur  ofifre  : 

i*.  Un  calice  commun  ^  hémifphériqae^  ouvfert, 
compofé  d'écaiUes  plams,  ovales ,  difpofées  fur 
deux  rangs. 

i*.  Une  corolle  radiée  ,  dont  hs  fleurons  très- 
nombreux  occupent  le  centres  îH  font  hermaphro- 
dites, tubulés^  divifés  à  leur  limbe  en  cinq  dé- 
coupures; les  demi-fleurons  >  placés  à  la  Circonfé- 
rence ,  au  nombre  de  douze  environ ,  fe  termitient 
f»ar  tme  hngnette  ovale^  prefqu  entière^  ouverte. 

3^.  Cinq  iumines  fyngénèfes ,  dont  les  filamecs 
font  très-courts  »  capillaires  5  les  anthères  oblon* 
gue9>  réunies  en  cylmdre. 

4®.  Un  ovaire  inférieur  y  comprimé ,  piibefcent, 
furmoncé  d'un  ftyleplus  long  que  les  étamines  »  ter- 
miné par  deux  ftigmates  réfléchies  en  dehors. 

Les  femencts  font  noes  \  celtes  du  difque  pref- 
qu'en  coin  y  applaties  y  velues  &  ciliées  fur  leurs 
bords  \  les  femences  de  la  circonférence  y  turbi- 
nées  y  couronnées  par  trois  dents  fubulées  &  di- 
vergentes. 

Le  riceptacle  commun  eft  conique^  garni  de  pail- 
lettes îinguléesj  concaves 3  creufëes  en  gouttières. 

Espèce. 

SAKyiTALE  couchée.  Sanvitalia  procumbens. 
Lam. 

Sanvitalia  foliis  ovatis  y  oppofitis  ;  fupcriorihus 
fubalternis  ,  hirfutis  /  ramis  oppofitis  ^  fcabrîs .  (N.) 

Sanvitalia  procumbens,  Lam.  Journ.  d'Hift.  nat. 
voL  2.  pag.  178.  tâb.  } 3.  — Idem,  Illuftr.  Gen. 
tab.  6%G. 

Sanvitalia  (  villofa) ,  caule  herbaceo  ;  foliis  ova- 
tis y  oppofitis  ;  fiorihus  folitarii s  y  terminalibus .  Ca- 
van,  Icon.  rar.  vol.  4.  pag.  ji.n^.  388>  tab.  351. 

Cette  plante  reflemble ,  par  fon  feuilhge,  à  un 
verbêfiria.  ou  i  un  bidcns  y  &  par  fes  fleurs  à'  un 
ruSeckîa,  ayant ,  comme  cette  dernière»  un  récep- 
c^icle  conique ,  convexe ,  prefque  noir  s  mais  elle 
en  êft  très-diftinâe  par  foo  caraâère  générique. 

Ses  tiges  font  herbacées  y  cylindriques  y  rudes , 
on  pctt  velues,  branchxies ,  verdâtres  ou  d'un 
vett  pourpré,  longues  de  dix  à  quinte  pouces, 
couchées  âc  étalées  de  tous  côtés  fur  la  terre , 
fermant  des  touSiss  diffafes ,  de  deux  ou  trois 


pieds  de  diamètre  y  divtfées  en  rameaux  oppofés , 
mégaux;  les  inférieurs  ordinairement  plut  long^, 
garnis  de  feuilles  opposes ,  fartouc  cel)^  qui 
font  fltuées  à  la  bafe  des  ranieaax  $  les  fupérieures  y 
quelquefois  alternes ,  pétiolées ,  ovales  ,  entités , 
vertes  à  leurs  deux  faces ,  médiocrement  velues 
où  couvertes  de  poils  courts ,  rares  &  couchés  « 
rétrécies  en  pétiole  à  leur  bafe,  longutt  d'envi- 
ron un  pouce  ou  un  pouce  &  ddmi ,  larges  de 
cinq  i  huit  lignes  y  ayant  un  peu  l'afpeâ  de  celtes 
d^  l'origan  y  marquées  de  trois  nervures  longltc- 
dinales. 

Les  fleurs  font  terminales ,  folkaires ,  feffiles , 

environnées-  à  leur  bafe  de  braâées  en  forme  d*in- 
volucre  ,  aiïez  femblables  aux  feuilles ,  mais  plias 
petites.  Les  calices  font  prefaue  pubefcens,  d'un 
vert-jaunârre ,  compofés  de  deux  rangs  d'écaillçs 
planes,  ovales,  un  peu  élargies.  La  corolle  cil 
d*une  grandeur  médiocres  les  demi-fleurons  delà 
circonférence  courts,  d'un  beau  jaune;  les  fleu- 
rons du  centre  très -nombreux ,  petits,  fo?manc 
une  têce  ovale  ou  conique  «  prefque  noirs,  con- 
traRaot  agiéableinent  avec  le  vert  foncé  du  feuil- 
lage. Les  femences  font  velues  &r  ciliées ,  de  deux 
fortes;  cellts  du  centre  applaties  ,  en  forme  de 
coin,  obtufes  &  nues  à  leur  fommet  ;  cellcfs  de  la 
circonférence  j  turbinées,  couronnées  par  trois 
dents  écartées /aiguës.  0 

Cette  plante  eft  cultivée  au  Jardin  du  Muféum 
d'Hiftoire  naturelle  de  Paris  :  elle  a  été  envovée 

Rr  M.  Gualtieri  ;  elle  croit  naturelleltnent  flans 
^n^nque  méridionale.  Q  (  ^.  v.  ) 

fl 

SAPIN.  Abies.Gcntt  de  plantes  dicotylédoneîf, 
â  fleurs  en  chatons  .  de  la  famille  des  conifères, 
qui  a  de  très-grands  rapports  avec  les  pins ,  qui 
comprend  des  arbres  ou  arbuftes  la  plupart  exo- 
tiques, quelques-uns  indigènes  de  rEorope,  dont  ' 
les  rameaux  font  alternes  ou  verticilles  ,  réfi- 
neux  ;  les  feuilles  folicaires ,  point  vaginales', 
point  fafciarlées,  quoique  fouvefit  elles  le  pa- 
roiflent  ;  les  flîurs  difpofées  en  un  chaton  trèi- 
fimpîe. 

Le  caraAère  eflentkl  de  ce  genre  eft  d'avoir  :. 

Des  fleurs  monoïques  ,  dijpojees  en  un  chaton  trh" 
fimple;  un  calice  êcailleux;  point  de  corolle  ;  un  grand 
nombre  d'ésartûnes  réunies  en  colonne  ;  des  fleurs  fe* 
melles  ,  composées  i écailles  intérieures  fort  petites^y 
onguiformes  y  recouvertes  par  d^ autres  écailles  ix  i^ 
ricures  ,  dorfales  ;  deux  noix  ojjfeufes ,  monofpermcs: 

CaractIre    générique. 

Les  fleurs  font  de  deux  fortes ,  les  unes  ma!e$  , 
les  autres  femelles,  fur  le  même  individu ,  réuhies 
en  chatons. 

Les  fleuri  mâles  offrent  ;  ,  * 
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1^.  Sur  un  chaton  oblong ,  un  grand  nombre  dç 
fleurs  dont  le  caiice  eft  compofé  d'écaiiles  imbri- 
quées j  dirpofées  en  fpirales  >  courtes ,  fouvent  di- 
latées â  leur  fommet. 

1^.  Point  de  corolle. 

3^.  Plufieurs  étammes^  dont  les  filamens  font 
réunis  en  un  feul  corps  en  forme  d'écaillés^  fur- 
montés  d'anthères  oblongues>  à  une  feule  loge, 
réunies  deux  par  deux ,  &  qui  fe  féparent  â  leur 
bafe  après  la  fécondation  ^  &  fe  recourbent  à  leur 
fommet  en  capuchon. 

Les  fleurs  femelles  offrent  : 

i^.  Pour  calice,  des  écailles  nombreufes  ,  fort 
petites  j  imbriquées^  onguiformes^  chacune  d'elles 
recouverte  d'une  autre  écaille  dorfale^  colorée  ^ 
acuminée^  fouvent  plus  grande  ^  &  qui  eft  la  plus 
apparente  j  8c  prefque  la  feule  vifible  lorfque  la 
fleur  commence  i  paroicre  ;  mais  à  mefure  que  les 
fleurs  fe  développent  &  que  les  fruits  approchent 
de  la  maturité  j  les  écailles  intérieures  s'alongent^ 
&  deviennent  fi  amples ,  qu'elles  font  alors  bien 
plus  grandes  que  les  extérieures}  elles  s'arrondif- 
fent^  s'élargiflent  ^  fe  recouvrent  par  imbrication  j 
&  forment  un  cône  ovale  ou  oblong*. 

z^.  Point  de  corolle. 

3^.  Deux  ovaires  fitués  à  la  bafe  des  écailles  in- 
térieures 1  furmontés  de  deux  ftignates  glanduli- 
formes. 

Le  frttit  confifte  en  deux  noix  offeufes ,  i  une 
feule  femeuce ,  renfermées  dans  un  creux  en 
JForme  de  capfule  â  la  bafe  des  écailles  intérieures  « 
revêtues  extérieurement  ^l'une  enveloppe  parti- 
culière ,  ç|ui  fe  dilate  i  fa  partie  fupérieure  en 
forme  d'aile  membraneufe.  Plufieurs  de  ces  écail- 
les intérieures  font  ftériles  ^  &  n'offrent  que  deux 
membranes  vides.  Les  écailles  dorfales  ou  exté- 
rieures font  très-caduques  dans  les  fleurs  ftériles  ; 
celles  des  fleurs  fertiles  exiftent  plus  long-tems^ 
mais  elles  fe  deflèchent  &  fe  flétriflent  :  d'où  il 
fuit  que  j  dans  les  fruits  ou  les  cônes  mûrs ,  les 
écailles  qui  les  compofent  &  qui  nous  paroiffent 
extérieures  >  font  eo  réalité  les  écailles  iiiternes 
qui  font  reftées  prefque  feules  apparentes.  La  ra- 
dicule du  germe  eft  enveloppée  d'un  périfperme 
blanchâtre  j  &  les  lobes  font  palmés. 

Obfervatîons.  J'ai  expofé  â  l'article  Pin  «  les  dif- 
férences qui  exiftoient  entre  ks  pins  &  les  fapins^ 
ainfi  (|ue  plufieurs  autres  obfer varions  relatives  à 
ces  deux  genres.  J'y  renvoie  le  leâeur. 

£  s  p  â  c  £  s. 
I.  Sapin  d'Orient  ou  cèdre  du  Liban.  Mies 

çtirus. 
dhi^sfoliit  rigidis  j  açutis  ,  ptrpftentibus  y  in  ramis  , 


nondîint,€Vclutis,fafciculatis  S  conis  ohloMgo^fuhrotum 
dis  ,  ohtufis  «  ^reâlis.  (  N.  ) 

Pinus  (  cedrus  )  j  foliis  fafiiculatis ,  acutis,  Linn. 
Syù-,  Plant,  vol.  4.  pag.  174.  n*.  6.— Alton*,  Hort. 
Kew".  vol.  3.  pag.  369.  -«  Willden.  Berl.  Baurnz. 
214. 

Pinus  (  cedrus  }  j  fiUif  fafiiculatis  j  perennand" 
bus  ;  ftrohilis  ovatis  ,  obtufis  y  ereéiis  y  fquamis  ad" 
preffis,  rotundatis.  Lambert,  Defcript.  of  Pin.  pag. 
59.  n*.  32. 

Pinus  foliis  fafiiculatis  ,  ptrennantibus  ;  conis 
ovatis  y  obtufis  y  ereSis  i  fquamis  opprefis,  rotundis; 
cortice  levi.  Duroi,  HarLk.  1.  pag.  84. 

Larix  (  cedrus  )  y  foliis  acutis  y  perennantibas  y  cû* 
fus  obtufis.  Miller ,  Diâ.  n^  3. 

Cedrus  foliis  rigidis  ,  acuminatis ,  non  decidtàs  ; 
conis  fubrotundis  y  ereâis.  Trew.  Èhret.  tab.  44. 
Nov.  Au*  A.  N.  C.  IIU  Append.  44^.  ub,  13. 
fig.  I.  7. 

Cedrus  conifera  y  foliis  laricis.  C.  Bauh.  Pin.  490. 
—  Rai^Hift.  1404. 

Cedrus  Libani.  BarreL  Ic.  499.  --«Edward  y  Or- 
nith.  tab.  i88. 

Cedrus  pkœnicea.  Renalm.  Spec  17. 

Cedrus.  Bellon.  Itin.  x^z. — Camer»  Epît.  J7.— 
Tabern.  Xeon.  942. 

Cedrus  magna five  Libaniy  conifera.  J.  Bauh.  Hifl.  I. 
part.  2.  pag.  277.  Icon. 

Larix  orientaHs  y  ftuBu  rotundiore  y  ohtufo.  Totirn. 
Inft.  R.  Herb.  j86.  —  Duham.  Arbr.  vol.  i.  pag. 
332.  ub.  132. 

Le  CADRE  du  Liban.  Laroque  y  Voyage  de  Sy- 
rie y  vol.  1.  pag.  8i.  icon.  i.  2. 

Cedrus  alta,  feu  major.  Bellon.  de  Arbor.  coni- 
fer.  cap.  3.  pag.  3.  verfô  $  tab.  pag.  6. 

Cedrus  magna.  Dodon.  Pempt.  pag.  %6j.  Icon* 

Il  eft  peu  d'arbres  dont  la  répuution  foit  plus 
ancienne ,  plus  célèbre  y  plus  jufièment  méritée 
que  celle  du  cèdre  du  Liban;  &  ce  qui  ajoure  en- 
core â  fon  prix ,  c'eft  qu'il  eft  rare  que  Ion  cite 
pour  ainfi  dire  le  petit  nombre  d'individus  qui 
exiftent  aujourd'hui  dans  le  Liban  y  dont  il  faifoic 
autrefois  l'ornement. 

Le  tronc  de  cet  arbre  s'élève  peu  fi  on  le 
borne  aux  premières  branches  \  il  n'a  ordinaire* 
ment  que  fix  i  neuf  pieds  de  haut  y  mais  il  eft 
d'une  groQeur  énorme  y  furtout  dans  les  vieux 
individus  :  les  principales  branches  qui  en  partent  ^ 
reflemblent  chacune  à  aurant  de  grands  arbres  j 
elles  s'élèvent  à  une  hauteur  prodigieufe  y  Zc  parr 
viennent  quelquefois  i  plus  de  cent  pieds  d'éléva- 
lions  çUei  foor .  â  leur  We^  très-écaitéesj|  étea? 
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4iies ,  prefque  horizontales  j  &  forment  fous  cet 
arbre  une  voâte  magnifique  ^  épaîffe,  touffue  ^ 
qui  produit  un  ombrage  des  plus  agréables ,  Se  une 
fraîcheur  que  les  rayons  d'un  foleiï  ardent  ne  peu- 
vent diflîper.  Ces  branches  fe  divifent  en  d'autres 
prefqu'égaies  en  force ,  ouvertes  d'abord  en  éven- 
tai] y  &  qui  prennent  enfuite  une  direâion  plus 
verticale  j  pour  porter  jufque  dans  les  nues  leur 
cime  majefiueufe  :  les  plus  petites  branches  &  les 
rameaux ,  par  un  contraire  très-agréable  ^  pendent 
vers  la  terre,  &  forment  des  panaches  touffus  j 
dont  l'effet  eft  des  plus  pittorefques. 

Les  feuilles  font  éparfes ,  très^approchées ,  & 
paroiffent  fafciculées  avant  le  prolongement  des 
leiines  rameaux  j  elles  font  petites  ,  très-étroites, 
roides,  piquantes,  aciculées,  triangulaires,  gla- 
bres, d'un  vert-foncé,  &  durent  tout  l'hiver.  Les 
fliuis  font  difporées  en  chatons  fimples ,  épars  fur 
les  branches,  les  uns  ne  portant  que  des  fleurs  ma- 
les  ^  les.autres  des  fleurs  femelles  :  à  ces  dernières 
fuccèdent  des  cônes  aflez  gros ,  ovales  ou  un  peu 
arrondis,  très -obtus  à  leur  fommet,  compofés 
d'écaillés  très-larges  ,  imbriquées ,  onguiculées  , 
tronquées  à  leur  fommet ,  veloutées  &  rouflatres 
à  leur  partie  extérieure ,  minces ,  coriaces ,  mu- 
nies i  leur  bafe  de  deux  femences  ofleufes  ,  fur- 
montées  d'une  aile  large,  très-mince,  membra- 
Deufe. 

Cet  arbre  croît  en  Syrie ,  fur  le  mont  Liban  & 
fur  le  mont  Taurus.  T)  (V.v.) 

Il  eft  étonnant  que  la  culture  d'un  des  plus 
beaux  arbres  dç  la  nature  ait  été  fi  négligée  i 
qu*on  n'ait  pas  fongé  plus  tôt  à  en  faire  Tacquifi- 
tion  pour  les  forêts  de  l'Europe ,  où  il  peut  s'ac- 
climater parfaitement  bien  5  il  aime  les  lieux  élevés 
&  le  froid.  On  a  enfin  reconnu  Ces  avantages  ,  & 
on  s'occupe  aujourd'hui ,  furtout  en  France  ,  de 
mirltiplier  cet  arbre  intéreflant  ;  mais  comme  il 
lui  faut  de  longues  années  pour  fe  montrer  dans 
toute  fa  beauté^  les  individus  que  nouspoffédons, 
font  encore  trop  jeunes  pour  nous  donner  une 
idée  de  leur  perfeâion.  Un  des  plus  beaux  e(l  celui 
qui  a  été  planté  au  Jardin  du  Muféum  d'Hiftoire 
naturelle,  par  les  mains  du  célèbre  Bernard  de 
Juffieu. 

Le  bois  de  cèdre  eft  rougeâtre ,  odoriférant.  Il 
en  découle,  pendant  les  grandes  chaleurs  de  l'été , 
une  réfine  qui  fe  durcit ,  &  que  l'on  nomme  ce 
dria.  On  l'oDtient  également  par  incifion  :  elle  eft 
employée  dans  les  embaumemens  avec  plufieurs 
antres  aromates.  Ce  bois  eft  regardé  comme  in- 
corruptible :  il  eft  léger ,  fupérieur  à  tous  les  bois 
de  conftruâion ,  &  peut  fiiire  d'excellentes  chir- 
pentes  :  on  en  fabrique  de  jolis  ouvrages  de  mar- 
queterie &  de  tableterie.  Les  Anglais  font  des  ef- 
pèces  de  petits  barils  dont  les  douves  font  moitié 
de  bois  de  cèdre ,  moitié  de  bois  blanc  s  ils  laif- 
lent  féjounier  dedans  du  punch  ou  autres  liqueurs 
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fortes  ;  elles  7  acquièrent  un  goût  &  une  odeur 
qu'ils  aiment  beaucoup.  On  prétend  que  ce  bois 
peut  fe  conferver  plus  de  mille  ans  fans  altération. 
On  rapporte  que ,  dans  le  temple  d'Apollon  ,  à 
Utique ,  on  trouva  des  débris  ae  charpente  faite 
de  ce  bois ,  qui  avoient  près  de  deux  mille  ans  r 
on  dit  encore  que  la  flatue  de  Diane,  qui  étoit 
placée  dans  le  fameux  temple  d'Éphèfe ,  étoit  fiiite 
de  ce  bois ,  ainfi  que  la  charpente  de  ce  merveil- 
leux édifice.  Comme  il  eft  très-fec  &  fujet  à  fe 
fendre,  il  ne  veut  pas  être  attaché  avec  des  clous , 

Î|ui  y  tiennent  peu.  La  meilleure  façon  eft  de  l'af- 
ùjettir  avec  des  broches  du  même  bois.  On  lie 
dans  la  Bible ,  que  Salomon  reçut  du  roi  Hiram 
tout  le  bois  de  cèdre  avec  lequel  étoit  coi^ruit 
le  fanaux  temple  de  Jérufalenu 

2.  Sapin  mélèze.  Mies  larix. 

AbUs  foliis flexilihus  i  fihaciais  ,  deciduis  ;  in  ra*' 
mis  nondkm  evoliais  ^  fa/cicuiatis  ;  conis  ovûtis  ^  ob' 
tujts  ^  fubpenduiis.  (N.) 

Pinus  (larix)  ^  fiiiis  fafiicuiatis ^  obtufis.  Linn. 
Sy^.  Plant,  vol.  4.  pag.  175.  —  Mater,  medic. 
loy.  —  Scop.  Cam.  edit.  2.  n^.  11 98.  —  Trew. 
in  Nov.  Aâ.  A.  N.  C.  III.  Append.  ub.  I3.fig.  8. 
28.  —  Pallas ,  Iter  i.  pag.  451  5  &  2.  pag.  127.  — 
Mattufch.  Sil.  n^  703.  —  Ludw.  Eft.  tab.  86.  — 
Blackw.  tab.  477.  —  Datrr.  Naff.  265.  —  Kniph. 
Cent.  9.  n**.  77.  — Lam.  Illuftr.  Gêner,  tab.  785. 
n*.  2.  —  Gérard ,  Flor.  gall.  Prov.  J47.  n®.  6.  — 
Lam.  Flor.  franc,  vol  2.  pag.  iioi.  n*.  17J.  VII. 

—  Pall.  Flor.  roff.  tab.  i .  —  Allion.  Flor.  pedeni. 
vol.  2.  pag.  178. — yillars,Dattph.  vol.  3.  p.807. 

—  Wood.  Mater,  medic.  bot.  J76.  tab.  210. 

Pinus  (  larix  )  ,  foliis  fafciculatis  ,  moUibus  ,  oi- 
tufiufculis  ;  braHeis  extra  Jquamas  ftrobilorum  exftan" 
ùàus.  Ait.  Hort.  Kev;  vol.  3.  pag.  369. 

Pînus  foliis  fafciculatis  ,  décidais  ;  firobilis  ovatO"  ' 
obiongis  i  fquawarum  tnarginibus  refiexis  y  laceris  ; 
braâiolis  panduriformibus,  Lambert ,  Defcript.  of 
Pin.  pag.  55*  tab.  35. 

Pinus  foliis  fafciculatis  ^  deciduis»  Hall.  Helv. 
n**.  1658. 

Pinus  foliis  fafcicolatis  g  deciduis  ;  conis  ovatO" 
obiongis  ;  fquamis  ovatis ,  fubfcabris  ,  margine  laceris» 
Duroi ,  Harbk.  2.  pag.  61. 

Larix  (  decidua} ,  foliis  décidais  ,'  conis  ovatis  , 
obtufis^  Mill.  Dift.  n^.  i. 

Abies  foliis  fafciculatis  y  obtujis.  Hort.  CKff.  450. 
Roy.  Lugd.  Bat.  89.  —  Gmtl.  Sibir.  i.  pag.  176. 

Larix  folio  deciduo ,  conifero.  Tourn.  Inft.  R. 
Herb.  y86.  —  J.  Bauh.  Hift.  i.  pag.  265.  Icon.  — 
Hort.  angl.  43.  fig.  11.  —  Duham.  Arbr.  vol.  i. 
pag.  332.  n^.  I.  tab.  131.  —  Garid.  Aix.  268. 

—  Larix.  C.  B^uih.  Pin.  493.  —  Dod.  Pempt.  868. 
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Icon.  Canner.  EpJt.  4;.  46.  —  Dolecb.  Hift.  i.  , 
pag.  55.  Icom  * 

Le  MÉLÈZE.  .  / 

C'eft  an  arbre  droit ,  forf  grand  »  qui  s'élève 
de  cinquante  à  foixante  pieds  &  plus.  Sc%  branches 
font  Toupies  3  longues  ,  un  peu  diftifes  »  inclinées  ; 
fes  rameaux  grêles ,  pendans  ^  revêtus  d'une  écorce 
liflfe,  brune  où  cendrée ,  garnis  de  feuilles  en  ap- 
parence fafciculées  &  divergentes  avant  le  déve- 
loppement des  jeunes  rameaux  j  éparfes  j  nom- 
brcufes,  très -étroites,  très-glabres,  d'un  vert- 
tendre  s  un  peu  aiguës,  prefque  point  anguleufes^ 
longues  d'un  à  deux  pouces  •  beaucoup  plus  fou^ 
pies  que  celles  des  autres  efpèces  ',  caduques  pen- 
dant rhiver. 

Ses  fleursr  font  difpofées  en  chatons  courts , 
épars  fur  les  rameaux ,  prefque  fcffiles  ou  fuppor- 
tees  par  des  pédoncules  courts ,  recourbés ,  pref- 

?ue  ligneux ,  les  uns  mâles ,  les  autres  femelles, 
leux-ci  portent  des  cônes  afTez  petits  ,  courts  , 
ovales,  obtus,  longs  d'environ  un  pouce j  com- 
pofës  d'écaillés  imbriquées  ,  onguiculées  ,  élar- 
gies ,  coriaces ,  ftriées  &  un  peu  pubefcentes  ex- 
térieurement ,  dont  l'extrémité  eft  d'un  pourpre 
clair  dans  les  unes ,  blanchâtre  ou  d'un  blanc-cen- 
dré dans  d'autres  ,  d'un  gris  un  peu  fauve  quand 
elles  vieillirent.  Les  femences  font  ordinairement 
au  nombre  de  deux ,  renfermées  dans  deux  ouver- 
tures à  la  bafe  des  écailles  intérieures ,  furmon- 
tées  de  meipbranes  rapprochées  Ik  mucronées  à 
l'extrémité  de  la  ligne  qui  les  unit  avant  la  matu- 
rité des  fruiiS, 

Cet  arbre  croiît  fur  les  montagnes  élevées  dans 
les  départemens  méridionaux  de  la  France  ,  en 
SuitTe  dans  les  Alpes ,  fur  rApennin  en  Italie,  en 
Allemagne  j  &c.  "b  (/^.v.  ) 

Le  bois  du  mélèze  eil  blanc  ou  rougeâtre ,  cou- 
leurs qui  paroiHcnt  être  relatives  à  l'âge  de  l'arbre  : 
on  eftime  davantage  celui  qui  tire  fur  la  couleur 
rouge.  Les  menuifiers  le  préfèrent  au  pin  &  au 
fapin  i  ils  en  font  de  bonnes  charpentes  ,  &  dans 
la  conftruâton  des  petits  bâtimens  de  mer  on 
l'emploie  pour  les  dernières  alonges  3c  pour  les 
bordages  des  ponts.  Dans  une  lettre  écrite  de  Pé- 
tersbourg  par  M.  Dennifon  à  la  Société  des  Tsan- 
faéHons  philofophiques  de  Londres  »  ce.  favant 
l'informe  que  dans  cette  ville  le  bois  de  mélèze  ' 
e(l  approprié  entièrement  à  hr  conftruâion  des 
vaifleaux.  Dans  le  port  d'Archangel  on  en  conf- 
truit  les  grandp.  vaifieaux  de  guerre ,  ainfi  qu'à 
Vcnife.  On  n  y  trouve  d'autre  inconvénient  que 
celui  de  la  légèreté  de  Ton  bois  en  certaines  oc- 
cafions.  11  eft  certainement  bien  plus  léger  que  le 
diéne  ;  mais  oar  rapport  aux  bas-ronds  dont  h  mer 
Adriatique  eu  parfemée ,  les  Vénitiens  fe  trouvent 
obligés  de  fe  fervir  de  bois  léger.  Ce  bois,  félon 

M,  Ricçhie^  ancien  confui  à  Venife^  réûfie  auxia- 
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(«mpdrits  dé  Taîr  mieux  qu'aucun  autfe ,  U  01 
l'emploie  de  préferenço  pour  la  cond^u^Ûon  des 
portes  extérieures ,  des  palitlades  ,  des  creiili$  » 
ôc  de  tout  autre  ouvrage  cooHamment  expofé  à 
l'air.  Il  ne  dure  pas  moinys ,  employé  dans  l'inté- 
rieur des  maifons.  Partout  où  Ton  cherche  la  force 
&  la  durée  ,  ce  bois  obtient  l^  préférence.  Cet 
arhce  d'ailleurs  ^  qui  eft  aufli  d'agrément ,  réuffit 
dans  un;^  grande  variété  de  terrains ,  Se  même 
dans  Us  exportions  les  moins  favor^ies  ^  mais  il 
fe  plaît  de  préférence  dans  ks  pajs  froids  j  furie 
revers  des  m.ontagnes  ,  expofé  au  nord. 

Le  mélèse  foornit  une  véritable  manne ,  à  la* 
quelle  on  a  donné  le  nom  de  maane  de  Briùnfsn , 
&  qu'on  emploie  aux  mêmes  ufages  que  celte 
qu*o|p  ramaffe  en  Sicile  fur  les  feuilles  d'un  fir ène  ) 
mais  fes  propriétés  font  beaucoup  pkis  foibles, 
8c  fon  ufige  bien  moins  général.  Elle  fe  montre 
fur  cet  arbre  lorfqu'il  eft  dans  la  plus  forte  (evc , 
fous  la  forme  de  petits  grains  blancs  ,  un  peu 
alongés  «  de  la  grofieur  des  femences  de  la  corian- 
dre s  elle  eft  douce ,  agréable ,  d'une  faveur  fu- 
crée  M  un  peu  réfineufe  »  médiocrement  purgitive  : 
on  n'en  trouve  que  dans  les  années  chaud. s  & 
fècheff  \  elle  ne  paroit  point  quand  la  faifon  eft 
pluvieufe.  On  a  bien  de  la  peine  à  la  féparer  des 
ièuilles^oùelle  adhère  fortement  :  fi  on  ne  la  ra- 
mafle  avant  le  foleil  levant ,  l'aâion  de  fes  rayons 
a  bientôt  dilTipé  tous  ces  grains.  Les  payfans  vont 
le  mitin  abattre ,  â  coups  de  hache  ,  les  branches 
de  Tarbre  ,  &  les  ayant  mifes  par  morceaux ,  ils  les 
gardent  a  l'ombre  fous  les  arbres.  Le  fuc  ,  encore 
trop  mou  pour  être  enlevé  »  s'épaiffit  &  (e  durcit 
dans  l'intervalle  de  vingt-quitre  heures  ;  alors  on  • 
le  ramaife  &  on  l'expofe  au  foleil  pour  le  fécher 
entièrement. 

Les  mélèzes  fourniflent ,  en  affez  grande  abon- 
dance ,  une  réfine  connue  fous  le  nom  de  réfiru  di 
mél^eovL  térébenthine  de  Vetùfe ,  que  l'on  recueille 
particulièrement  dans  le  Briançonnois  &  le  Valois. 
c€  Dans  ces  pays ,  dit  M.  DuhamtJ  ,  où  les  mélèzes 
font  fi  abondans ,  qu'on  n'y  trouve  prefque  pas 
d'autres  arbres,  on  apperçoit ,  pendant  la  belle 
faifon ,  une  prodigieufe  quantité  de  baquets  aux 
pieds  de  ces  arbres  ,  où  tombe  la  réfine  de  mélèze, 
qui  coule  par  de  petites  gouttières  de  bois  ajuf- 
tées  à  des  trous  de  tarrière  qu'on  a  faits  aux  troncs 
des  mélèzes ,  environ  à  deux  j^ieds  au  deflus  du 
niveau  de  ta  terre,  8cces  pems  baquets  le  reai* 
pliiTent  enfort  pes  de  temsr  Les  arbres  trop  jeuoct 
ou  trop  Y^teiHC  ne  donnent  que  peu  de  térébeo« 
thine  \  acUfi  ne  Vattache^t-on  qu'à  ceux  qui  foM 
dans  leur  grande  vigueuc. 


»  Quoiqu'il  fuinte  quelques  gquttes  de  térébea* 
thine  de  1  écorce ,  dan»  la  Cûfoo  oà  fat  fbve  eft 
la  plus  abondante ,  il  parois  f  «e  ce  fuc  eft  répack^ 
du  dans  Je  cofps  ligenuCf  iMlifqo'fin  coupant  psv 
tronçous  Tarbie  k  plus  im^  m  trouve  daai 
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rintërieor  da  bois«  à  cinq  ou  fix  ponces  du  cttur^ 
&  â  huit  ou  dix  pouces  de  Técorce  j  des  dépôts  de 
cette  réfine  liquide  qui  ont  quelquefois  un  pouce 
d'épaifleur  ^  trois  ou  quatre  pouces  de  largeur  & 
autant  de  hauteur.  Dans  un  tronc  de  quarante 
pieds  de  longueur  ^  on  trouve  quelquefois  jufqu'à 
fix  de  ces  principaux  réfervoirs.  &  quantité  de 

Ctîts  :  fi  on  les  entame  avec  la  coign^  s  la  téré- 
nthine  en  coule  abondanmienc»  &  les  fcieurs- 
de- Ions  redoutent  beaucoup  ces  réfervoirs  ^  qui 
empêchent  la  fcie  de  couler. 

»  Les  mélèzes  jeunes  &  vigoureux  n'ont  prefque 
jamais  les  réfervoirs  donc  nous. venons  de  parler  : 
ces  dépôts  ne  fe  forment  que  dans  le  tronc  des 
gros  arbres  qui  commencent  à  vieillir  >  ils  font  fi- 
tués  â  fixou  huit  pieds  de  terre,  entre  les  couches 
Mgneufes  »  ordinairement  plus  près  de  l'axe  de 
Taf  biej  que  de  l'écorce.  Plus  les  cavités  font  voi- 
fines  du  centre ,  f>lus  elles  font  grandes  &  rem^ 
plies  de  térébenthine. 

»  Une  preuve  encore  aoe  ce  bois  eft  extrême- 
ment gras  &  réfineux ,  c  eft  que  dans  le  pays  on 
bitit  des  maifons  où  cabanes  en  pofant  de  plat , 
les  unes  fur  les  autres  >  des  pièces  de  bois  car- 
rées j  qui  ont  un  pied  de  face.  Dans  les  encoignu- 
res &  vis-à-vis  les  refends,  les  poutres  font  en- 
taillées  à  mi-bois  pour  former  les  liaifons. 

»Ces  maifons  font  blanchesquand  elles  font  nou- 
•rellemeDc  bâties  $  mais  au  bout  de  deux  ou  trois 
ans  elles  deviennent  noires  comme  du  charbon , 
te  toutes  les  jointures  font  fermées  par  la  réfine 
que  la  chaleur  du  foie  il  a  attirée  hors  des  pores  du 
bois.  Cette  réfine,  «fui  durcit  à  Tair,  forme  un 
vernis  luifant  &  poli  qui  eft  fort  propre  ;  ce  ver- 
nis rend  ces  maifons  impénétrables  a  Teau  &  au 
veot^  mais  auifi  très-combuftibles  :  c'eft  ce  qui  a 
plufieur^  fois  fait  ordonner,  par  des  réglemens  de 
police 9  qu'elles  feroient  bâties  à  une  certaine  dif- 
tance  les  tines  des  autres. 

a»  Aux  environs  de  Briancon ,  où  il  ne  paroit  pas 
qif  on  fafle  de  commercé  de  la  térébenthine  que 

C réduit  le  méUze,  les  pay fans  qui  en  ramaffeiit  pour 
ur  ufage ,  font  avec  la  coignée ,  au  pied  de  ces 
arbres,  des  entailles  de  fix  pouces  de  profon- 
deur^ &  ils  ramaflent  la  térébenthine  qui  coule 
fur  le  plan  horizontal  de  la  plaie« 

»  Mais  dans  la  vallée  de  Saim-Martin,  près  de 
Luceme,  pays  de  Vaudois^  les  pay  fans  fe  fervent 
de  urières  qui  ont  jufqu'à  un  pouce  de  diamètre, 
te  ib  percent  les  mélèzes  vigoureux  en  différens 
endroits,  commençant  i  trois  ou  quatre  pieds  de 
terre ,  &  remontant  jufqu^â.  dix  ou  douze.  Ils 
xhoiÇflent  l'expçfition  du  midi,  &  les  nœuds  des 
branches  rompues  où  ils  voiept  futnter  de  la  té- 
rébenthine ,  &  ils  ont  (bin  que  le  trou  foit  un  peu 
en  pente  &  qu'il  ne  pénètre  pas  jufqu'au  centre 
de  rarbre. 

Botanique^  Tome  VI, 
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»  A  ces  trous  ils  .ajuftent  des  gouttières  faites 
de  bois  de  mélèze,  qui  ont  un  pouce  &  demi  de 
grofleur,  fur  quinze  à  vingt  de  longueur  :  une  des 
extrémités  de  ces  gouttières  fe  termine  en  forme 
de  cheville ,  dont  le  centre  eft  percé  d'un  trou 
qui  peut  avoir  fix  à  huit  lignes  de  diamètre  :  on 
enfonce  cette  extrémité  dans  les  trous  faits  aux 
mélèzes,  &  la  térébenthine  coule  par  l'ouverture 
du  bout  de  ceue  gouttière ,  d'où  elle  fe  répand 
dans  des  auges  de  bois  préparées  pour  la  recevoii. 

»  Les  foirs  &  les  matins,  depuis  la  fin  du  mois 
de  floréal  jttfqu 'en  vendémiaire  «  chaque  payfan 
vifite  fes  auges ,  &  ramafle  la  térébenthine  dans 
des  féaux  ou  baquets  de  bois  pour  la  tran^orter 
à  la  maifon. 

*>  Ils  bouchent  avec  des  chevilles  les  trous  qui 
n'ont  point  donné  de  liqueurs  &  ceux  qui  ceiTent 
d'en  fournir,  &  ils  ne  les  rouvrent  que  douze  ou 

Juinze  jours  après }  alors  ces  trous  fournifient  or- 
inairement  beaucoup  plus  de  réfine  que  les  au"- 
tres  ,  &  ils  en  donnent  toujours  de  plus  en  plus 
jufqu'à  ce  que  le  boid  reflècre  le  bois  &  arrête 
tout  écoulement. 

»  Un  mélèze  bien  vigoureux  peut  fournir ,  tous 
les  anSf  fept  à  huit  livres  de  térébenthine  pen«> 
dant  quarante  ou  cinquante  ans.  S'il  s'est  mêlé 
quelques  feuilles  ou  autres  immondices  dans  les 
auges ,  on  paffe  la  térébenthine  dans  des  tamis  de 
crin  fort  groffiers ,  &  l'on  en  remplit  des  outres 
u'on  porte  à  Briancon  ou  à  Lyon  pour  les  ven- 
te aux  marchands. 
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»  Cette  térébenthine  refte  toujours  coulante  «  8ç 
de  la  confifiance  d'un  firop  bien  cuit.  La  réfine 
ou  la  térébenthine  de  mélèze  qui  coule  dans  les 
bauuets,  fe  met  quelquefois  dans  de  grandes  cu- 
curoites  de  cuivre  :  on  y  ajoute  de  l'eau,  &  pat 
la  diftiilation  on  retire  avec  l'eau  une  huile  ef- 
fentielle,  qui  n'eft  pas  cependant  aufli  eflimée 
que  celle  qu'on  retire  de  la  téréisenthine  du  fa« 
pin  commun  j  quoiqu'on  l'emploie  aux  mème$ 
ttfages. 

»  On  trouve  au  fond  de  la  «ucurbite  «  après  la 
diftiilation^  une  réfine  épaiffe  ou  une  efpèce  de 
colophane  graffe  qu'on  emploie  comme  celle  du 
pin,  &  avec  laquelle  on  peut  faire  du  irai  grat^ 
dont  nous  avons  parlé  à  l'article  Pin, 

«Les  mélèzes  qui  ont  fourni  beaucoup  de  réfioe 
par  les  moyens  que  nous  venons  de  détailler ,  ne 
ne  font  pas  eftimés  pour  1  :>  conftruâions  :  on  n« 
les  emploie  guère  qu'à  brûler,  ou  pour  faire  du 
charbon  oui  eft  plus  léger  &  awins  bon  que  celui 
fait  avec  les  arbres  qui  n'ont  point  fourni  de  ré- 
fine. 

»  Ordinairement  on  n'abat  »  pour  les  ouvrages 
de  charpence  &  pour  les  fcier  en  planches ,  que  les 
mélèzes  jeunes  &  vigoureux,  parce  que,  outre 
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<}ue  le  boîs  eff  plus  faîn,  on  n'y  trouve  point  les 
cavités  dont  nous  avons  parlé  j  mais  fi  l'on  eft 
obligé  d'employer  des  arbres  déjà  vieux,  alors, 
quand  Tarbre  efi  abattu ,  on  voit  i  l'îfifpeûîon 
des  Touches  s'il  y  â  dans  U  pièce  de  grandes  ou 
de  petites  cavités^  Si  les  cavités  font  petites,  on 
fi^ît  qu'elles 'fe  fermeront  à  mefure  qdei'arbre  fe 
deflechera  ;  mais  fi  elles  font  grandes,  on  retranche 
le  gros  bout  c^ui  ne  fert  qu'à  brûler,  &  Ton  équarit 
le  refte  ,  car  il  eft  rare  ou' on  trouve  les  cavités 
dont  il  s'agit,  au  delfusde  huit  pieds  de  «erte. 

»^  îja  térébenthine  du  mélèze  doit  ^être  nette , 
tlaî^ei  tranfparente,de  confiftânc«  dii'firop  épais, 
d'un  goât  amer,  d'une  odeur  forte  &  affe'z  défa- 
gréable  :  on  l'emploie  pour  les  maladies  des  reiits 
Se  de  la  veite,  tk  fô\xr  dét^rger  les  ukèoei^i  mais 
eile  eft  plus  acre  &  plus  irritante  que  celle  du  fa* 
pin  $  elle  entre  d^ns. la  compofition.de  heaucoiip 
d  emplâtres  &  d4ns  celle  de  plufieurs  vernis .  Quand 
les  payf^ns  des  environs  de  Briançon  ont  mal  aux 
feins  i  ou  lorfque  quelqu'tflFort  ou  Une  chute 
huv  fait  fentir  des  douleurs  in;ernes«.ils  poennetn 
line  cueilleree,  ^  quelquefois.méme'deux  ,.de 
cette  térébenthine  dans  un  bouillon,  L'éçorce 
des  jeunes  mélèzes  fert,  àiniî  que  celle  du  chêne „ 
à"  tanner  les  cuirs  :  les  fruits  &i  les  feuilles  font 
aftringens.  » 

j.  Sapjn  à  branches  pendantes.  Abu^  jpendula. 
Aîtgn.  T        . 
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Ahies  foliîs  fafciculatis  ,  dtciduis  $  jlmhiitU  éhléti' 
gis  fqucKm arum  margini^us  infiexis  ,  bradtolis  pari' 
duriformiùks ^  acumine  àt:e/iàa\o,  Lanibert,  Defcilot. 
of  Pin.pag.  jj.  rab.  36.  (  Pin  us  pend  nia.  }^    ,  * 

■ 

Pinus  {  pendula  )  ,  folus  fafiiculiu'u^  m^Uib/iSy 
obtufiufculis  i  firobiixÈrum  fiuamis  br^i^e^is  obtegènti'- 

Inu.  Ai  ton,  Hort.  Kcw.  vol,  j,  f  ag.  f69,~Gftiel. 
Syft.  Nat)ir.  vol.  2.  pag.  1073. n®.  19. .  . 

'  Pinus  (  intcrinediî  )  yfol/i^fafcicu/a'tisy  décidais; 
conis  ovàto-c'ylindricis^  taxis^;  fquamis  fubrôiàndis  , 
retufis.  Duroi,  Harbk.  edit.  Pott.  vol.  1.  p.  i'ïj. 
•*-  Wangehh^  Beit.  42.  tab.  16.  fig,  37. 

Pinus  tarix  nigra.  Mârsh.  Arbr.  Amer.  103. 

Cet  arbre  a  beaucoup  de- rapports  avec  V«^/>^ 
iarix  :  il  en  diiTère  par'  fon  port ,  furtoot  par  fe$ 
rameaux  longs  &  pendms,  garnis  de  feuilles  faf- 
cîculées  aVant  \e  développement  des  jeunes  ra- 
meaux s  elles  font  molles,  caduques,  étroites, 
un  peu  obtufes,  glabres,  d'un  vert-gai. 

ies  fleurs  mâles  ont  leurs  aAthères  médiocre*, 
meni  renflées,  &  leurs  créœ^  très-courtes  5  les  fe»- 
melles  cylindriques,  obtufes  :  il  leur  fuccède  des 
chatons  courts ,  à  peine, longs  d'un  pouce,  lui- 
fans,  de  couleur  brune,  ovales,  cylindriques, 
garnis  d'écaillés  peu  nombreufes,  entières  oC  ré- 
fléchies en  dedaas  à  leurs  bords. 


SA  P 

'      Cet  arbre  croh  naturellement  dans  TAinÀique 
feptentrionale.  I>  ' 

4.  Sapik  a  petjts  fruits.  AbUs  micrccarpa, 

Abiis  fbliis  fafdcuiaiis  ,  deyùdxu  ;  firobilis  fubro- 
tandis  ,  psusifioris  ;  'finenris  inflexis  ;  brû^eoiis  eliip- 
ticis  y  ^btufè  dçuminatis,  Lambert  >  Defcript.  of 
Pin.  pâg.  5&.  tab.  37.  (  Pinus  microcnpa.  ) 

Pinus  (  laricina  )  ^  foUis  fafciculatis  ^  décidais  ; 
conis  fubglobofis  ;  Jquamis  Iaxis  ,  orbiculatis  ,  gAr- 

èris.  Duroi,  Hs^bk.  edit*  Pott.  voL  1. 117. — 
Gmel.  Syft.  Natar.  im^j  i;  pag.  173.  n^  iS.* 

Cet  arbre  a  de  rrès«grai^s  rapports  avec  l'Abits 
/tfnj(,&  de  plus  grands  encore  avec  Y abies  ptnduU^ 
par  fes branches  ^  £es  rameaux  pendant  :  il  diffère 
de  tous  deux  par  la  pecttefie.de  fes  coAes»  â: 
peut-être  pat  le  peu  d'été  vatioii  de  fes  tiges.  Quel- 
ques -  uns  de  ces  arbres ,  cokirés  dans  ^^k|a€S 
iardins  en  Angleterre,  où  ils  font  encore  rares, 
-ofFren^  tou$  le^'^l  int^atvd  nombre  de  cônes  %  ils 
nTont  guère  que  h^ît  -j^teds  de  haut. 

Au  refte  j  leurs  feiiirios  font  plus  petites ^  plus 
courtes  que  celles  de  VaUes  pendula  ^  fines,'  gla- 
bres, obtufes.  Les  chitons  mâles  font  très-courts 
&  prefqu'en  tête  \  les  anthères  rerflées  tant  à 
leurs  côtés  qu*à  leur  fommer,  munies  d'une  crête 
rabattue.  Les  lémeiles  né  portent  Que  peu  de 
fleurs  $  elles  ptfodutfenr  des  cônes  tort  petits., 
.rougeacres^' arrondi» oiu  un  peu  ovales ,  de  coul^sor 
rouge  arre,  garnis  d 'écailles  eectèor6,  glabres^  cour- 
bées en  dedans.  1 

Cet  arbre  eft  très- probablement  originaire  de 
l'Amérique ,  quoiqu'on  paroifTe  avoir  quelque 
doute  fur  fon  lieu  natal.  fS 

j".  S^AplN  d*Amé/!(Jue».  ABies  americaha. 

Abies  foliis  breyioribus  i  fiwèàiis  pmvis  ,  ovmidt^ 

fubglx>bofy  ifquami^jpaucjoribus.^ïch, 

Larix  americana*  Mlch.  Flor;  bor.  Amer.  vol.  a« 
pag.  20 j. 

Ku/^airement  épinette  rouge  du  Canada. 

Les  feuilles,  ayant  Je  développement  des  ra- 
meaux ,  font  fafciicùléek  comme  dans  Vahies  furix; 
elles  deviennent  ^fgite.  éparf<^s,  folita^res  ,  fort 
courtes  ,  aiguës.  Les  rameaux  font  chargés  de 
cônes  fort  petits,  épars,  folitaires^un  peu  ova- 
les ,  prefque-  globuleux  $  de  f;oaleur  rougeâtre  » 
furtout  dans  leur.  jeuneàe>  Le^  écailles  font  peu 
nombreufes  j  imbriquées. 

Cette  plante  fe  rencontré  dânsTAmérique  fep- 
rentrîonale,  depuis  la  baie  d^Hudfbn  jufque  dans 
h  Penfilvan«e.  i) 


t  ' 


6.  Sapin  commun.  AtJes  vulgaris. 
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co/Mi  estais.  (  N.) 

Ptmts  (  picea  )  >  yb/<xi  foluariis  ,  emarginatis, 
Linn.  Spec.  Plane,  vol.  2.  pag.  1420.  —  Scop.  Cara. 
edit.  2.  n°.  npj.  —  Scholl.  Baxb.  a**.  783.  — 
tollich  ,Pal.  n*'.  914.  —  Trev.  in  Nov.  Au.  A.  N. 
C.  ).  Append.  tab.  13.  fig.  29*44.  -r  Mattufchj 
S'il.  n**.  704.  —  Gérard  3  Flor.  gall.  Prov..pag.  J46. 
n*.  I.  —  Gsertn.  de  Fruâ.  &  Sem,  Plant.  Centur. 
6.  tab.  91.  fig.  I,  —  Pallas,Flor.  roff.  vol.  i.pag.7. 
tab.  I,  fip.  F.  —  AUion,  Flor.  pedem.  vol.  2.  pag 
179.  —  Wood  ,  Medîc.  botan.  575".  tab.  209.  — . 
Vitm.  Spec.  Plant,  vol:  y.  -pag.  34^.  —  Willars^ 
Dauph.  vol.  3.  pag.  809.  -^  Lam.  Illuftr.  Gêner, 
tab.  785.  fig.  I. 

Pinus ahies,(S.dex.¥\oT.  dan.  tab.  193.  —  Gacrtn. 
L.  fup.  c. 

Piaus  (  picea  } ,  foliis  folitariis  ,  planis ,  fuhfecun- 
dUiftrohilis  cyfindraçcisy  créais î  hracieolh  iiongatisy 
ontherarum  criftâ  hicorni,  L^mb*  Defcript.  or  Pift. 
pag.  46.  tab.  30. 

Pinus  (  picea  )  j  foliis  folitariis ,  pianis  ,  emargi- 
natis  ,  pcàinads;  fquamis  cotii  obtufijimis,  aafpreffs, 
Alton,  Hort.  Kdw.  v«J.  3.  pag.  370. —  WilUj.en. 
fi.  ri.  Baunrz.  217. 

Pinus  foliis  folitariis^  planis  y  pcBinatis  ^  emargi- 
natis.  Haller,  Helv.  1657. 

.  Pinus  (  abies  )  y  foliis  folitariis j  emArginaùs;  conis 
chlongis  ,  ergikis  ;  fquamis  fubrotundis  y  planis ,  bafi 
acuminatis.  Duroi»  Harbk.  2.  pag.  9f*— *  Kcîter 
itfid  Abel.  Abb.  tab.  98. 

Abies  (  aîba)  yfoliisfuhtîis  argenté is y  emarginatis; 
conis  ereàis,  Miller^  Diû.  n®.  i. 

Abies  foliis  folitariis  y  apice  emargiaatis,  Hort. 
Cliff.  449.  —  Royen ,  Lugd.  Bat.  89.  —  Gmel. 
,Sibir.  I.  pag.  176. 

Abies  taxifolio ,  fruclu  furfhm  fpcHante,  Tourne f. 
Inft.  R.  Herb.  jSj*.  —  Garid.  Aix.  pag.  i. 

Abies  conis  furflim  expcUantibus^fcu  mas,  C.  Bauh. 
Pin.  foj. 

Abits  femina  y  feu  elate  teleja,  J.  Bauh.  Hift.  l. 
pars  2.  pag.  231.  Icon. 

Pinus  candida.  T\z^»  Il j. 

Pinus  peBinata.  Lam.  Flor.  franc.  vpI.  2.  pag. 
202.  n**.  175.  X.        . 

Abies,  Ouf.  Hift.  I.  pag.  34.  —  Datech.Hift.  i. 
pag.  J4  Icon. 

Abzcj  altéra.  Dpd.  Peinpt.  pag.  866.  Icdn. 

Le  fapin. 

.      >  • 

C^t  arbre  «ft  celui '«u^tiel  on  donne,  de  préf;^- 
c^oce  le  nom.  dé  (apin.  Celui  que  Lioné  appelle 


nom  de  pcjfe  ypueayfauxfapin.  Il  eft  bien  eflentiel 
de  s'entendre  ,  d'autant  plus  que  ces  deux  arbres 
font  împortans  à  dîftînguer ,  relativement  fartôut 
au  fuc  réSneux  qu'ils  fournilTent ,  comme  nous  lè 
dirons  plus  bas.  D'ailleurs >  la  différence  entre  ces 
deux  arWes  eft  facile  ï  faifir.  Celui-ci  a  des  fedillei 
planes ,  blanchâtres  ou  glauques  en  deffous  5  l'autre 
a  des  feuilles  très-étroites,"ançuleufes,  prefque 
quadhingulaires  :  ils  ont  au  refie  le  port  allez  fé^n- 
bbble. 

Cet  arbre  a  un  tronc  dc:oit:>  haut  d^  cent  piedl 
8c  plus  y  d'une  belle  ietée*  Son  écorce.eft  litte  ^ 
blanchâtre  :  il  poufte  ^  à  fa  partie  fupérîeure^  des 
branches  fortes,  ouvertes,  étalées  horizontale- 
ment ,  difpofées ,  vers  leur  fommet,  en  une  belle 
pyramide  5  elles  fe  divïfenr  en  rameaux  oppofés^ 
prefque  verticiUés ,  Jaunâtres,  garnis  de  feuilki 
placées  fur  un  même  plan  de  chaque  côté  des 
petites  branches;  ce  qui  les  fait  paroître  comme 
ailées  ou  peftin4es.  Elles  font  prefque  linéaires^ 
comprimées,  coriaces,  obtufcs,  quelquefois  échan- 
crées  à  leur  fommet,  liffes  &  vertes  à  leur  ficô 
fupérieure ,  blanchâtres',  prefqu'arçentées  en  del- 
fous,  à  trois  fdrtes  nervurfes ,  unedinç  le  milfeu, 
S:  deux  autres  formées  par  le  bord  des  feuilles  un 
peu  replié. 

Les  fleurs  font  diipofëeiî  en  cbatons  Uiiipla^i» 
folitaires ,  de  deux  fortes  i  lee  uns  mâles,  jaunâ- 
tres ,  effilés  ;  les  autres  femelles,  prefoue  cylîn,- 
driques,  fou  vent  d'un  rouge  affez  vif.  Les  côft;5 
qui  leur  fuccèient  lont  alongés,  obtus,  cylin.!rr- 
ques ,  aflcT  gros  ,  redreifés ,  ou  leur  lommet  tourni 
vers  le  ciel ,  garnis  d'éc.iîlles  planeà ,  minces,  cô- 
liaces ,  arrondies ,  rétrécies  à  leur  bafe. 

Cet  arbre  croit  naturellement  dans  les  départ^ 
mens  méridionaux  de  la  France  »  en  Suiife ,  dans  J^i 
Suède,  l'Allemagne,  &c.  fur  le  revers  des mteor 
tagnfes ,  du  côté  du  nord.  T>  (  ^.  v.  )  '    '. 

'  Le  fapin  eft  un  arbre  précieux  par  TuTa^e  habi- 
tuel que  l'on  fait  de  fon  bois  dans  les  charpentes^ 
dins  la  menuiferie  &  lamarme»  ii  n'y  a  ,  dit 
M.  Duhamel ,  que  les  fapins  proprement  dict^, 
ceux  qui  ont  les  feuilles  blanchâtres  par-deflôus , 
d'un  vert<lair  en  deftus  ^  &  que  Ton  i\Qn\tDit  fapins 
h  feuilles  d'if  y  qui  fourniflf-'nt  cette  réfifie^Uqui^ 
&  tranfparente  cotintie  fous  le  nom  de  térébmi^ 
tkine'y  tandis  qu'il  ne  tranflude  dos  picéas  (  aèièt 
extelfa)  qu'une  réfine  qui  fe  (eche,  qui  deyie«|t 
tellement  concrèt^r, qu'elle  neflemble  i  dcS*grâiAPs 
d'encens ,  &  que  l'on  appelle  poix  dans  le  Comté 
de  Neufchâtel ,  où  l'on  en  r^mafle  une  grande 
quantité.  Conune  on  trouve  dans  les  auteurs  be»«» 
coup  d'obrcurité'&  de  confufion  fur  tes  péllne^ 
que  foumiffenc  les  fapins ,  les  picéas^  les  mélét«s 
&  les  pins,  j'ai  cru  devoir  préfenierici  ce  que 
M.DuhamcH  a  dit  def>lûs  imfër.flfmtÂ  ce  fujer: 
.ie^  obfervatibns  ont  jtté  le  plus  gra[nd  ^ur  fur 
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cette  matière  importante  ,  dont  le  commerce  te 
les  arts  retirent  de  fi  grands  avantages* 

«Toutes  les  années ,  vers  le  milieu  de  Tété ,  des 
payfans  italiens ^  voifins  des  Alpes ,  fontaine  tour- 
née dans  les  cantons  de  la  Suifle  oà  les  fapins 
abondent  ;  pour  y  ramafler  la  térébenthine.  Ils 
ont  des  cornets  de  fer-blanc  qui  fe  terminent  en 
pointe  aieue  >  &  une  bouteille  de  la  même  ma- 
dère pendue  à  leur  ceinture.  Ceux  oui  tirent  de 
la  térébenthine  des  fapins  qui  croiuent  fur  les 
montagnes  des  environs  de  la  grande  Chartreufe  j 
fe  fervent  de  cornes  de  boeufs^  qui  fe  terminent 
en  pointe  j  ainfi  que  tes  cornets  de  fer-bbnc. 

*>  C'eft  une  chofe  curieufe  de  voir  ces  payfans 
monter  jufqu'à  la  cime  des  plus  hauts  fapins,  au 
moyen  de  leurs  fouliers  armés  de  crampons  qui 
entrent  dans  Técorce  des  arbres  ,  dont  ils  embraf- 
fent  le  tronc  avec  les  deux  jambes  &  un  de  leurs 
bras  y  tandis  que  de  l'autre  ils  fe  fervent  de  leur 
cornet  pour  creVer  de  petites  tumeurs  ou  des  vef- 
iies  que  l'on  apperçoit  fur  l'écorce  des  fapins. 
Lorfque  leur  cornet  efi  rempli  de  cette  térében- 
thine claire  &  coulante  qui  forme  les  veifies ,  ils 
la  verfent  dans  la  bouteille  qu'ils  portent  à  leur 
ceinture  >  &  ces  bouteilles  fe  vuident  enfùite  dans 
des  outres  ou  peaux  de  bouc ,  qui  fervent  à  tranf- 
porter  la  térébenthine  dans  les  lieux  où  ils  favent 
«D  avoir  le  débit  le  plus  avantageux. 

»  Comme  il  arrive  aflez  fouvent  qu'il  tombe  dans 
les  cornets^  des  feuilles  de  fapin^  des  fragmens 
d'écorce  &  des  lichens  qui  faliflTent  la  térében- 
thine i  ils  la  purifient  par  une  filtration  avant  de 
la  mettre  dans  les  outres.  Pour  cet  effet,  ils  lèvent 
un  morceau  d'écorce  à  un  épicia  y  ils  en  font  une 
efpèce  d'entonnoir,  dont  ils  garniflent  le  bout  le 
plus  étroit  avec  des  poufles  du  même  arbre;  en- 
liiite  ils  rempliflent  cet  entonnoir  de  la  térében- 
^ine  qu'ils  ont  ramaifée^  elle  s'écoule  peu  à  peu, 
&  les  ordures  reftenr  engagées  dans  la  garniture. 
C'efi  M  la  feule  préparation  que  l'on  donne  à  cette 
réfine  liquide  avant  de  l'expofer  en  vente. 

'  30  On  apperçoit  rarement  de  ces  fortes  de  veffies 
fur  l'écorce  des  épicias ,  &  ce  n'efi  que  lorfqu'ils 
fonttrès>vigoureux  &  plantés  dans  un  terrain  gras. 
La  réfine  de  ces  derniers  arbres  découle  des  en- 
tailles que  Ton  fait  i  leur  écorce ,  tandis  qu'au 
contraire  il  ne  coule  point  de  térébenthine  par 
les  incifions  <]ue  l'on  fait  à  l'écorce  des  fapins 
jwopremem  dits.  Toute  la  térébenthine^  fe  tire 
«les  veflies  ou  tumeurs  qui  fe  forment  naturelle- 
ment dans  l'écorce.  Si  quelquefois  on  fair>  par 
hafard  ou  par  expérience  ^  des  incifions  d  l'écorce 
4e$  fapins,  il  en  fort  fi  peu  de  térébenthine^  qu'elle 
xie  mérite  aucune  attention.  11  eft  vrai  que  ces 
gouttes  de  réfine  qui  fortent  liquides  des  pores 
-de  l'arbre  ^'épaifrifl*ént  à  Tair  preiaue  comme  cel- 
les dits  épicias  j  mais  il  y  a  cette  différence  ,  que 
le  fttc  des  épicias  devient  jern  s'épailfiirant»  opaque  1 
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comme  l'encens ,  au  lieu  que  celât  det  (aptos  eft 
clair  &  tranfpartnt  comme  le  maftic. 

«»  Il  ed  bon  de  remarquer  que  tes  vefSes  ou  tu« 
meurs  qui  paroiffent  fous  l'écorce  des  fapins,  font 
Quelquefois  rondes  &  quelquefois  ovales  i  mais  « 
dans  ce  dernier  cas,  le  grand  diamètre  des  tu- 
meurs eft  toujours  horizontal ,  &  jamais  perpen- 
diculaire. 

»'Dans  les  endroits  où  le  fonds  eft  gras  &  la  terre 
fubftantielle ,  on  fait  deux  récoltes  de  térében- 
thine dans  la  faifon  des  deux  fèves  >  favoir  :  celle 
du  printems  &  celle  du  milieu  de  Tété  >  mais 
chaaue  arbre  ne  produit  qu'une  fois  des  velCes 
pendant  le  cours  d'une  |ève  ^  ils  n'en  produifenc 
même  qu'à  la  fève  du  printems  dans  les  terrains 
maigres. 

»  Il  n'en  eft  pas  ainfi  des  épicias.  Ces  arbres  four- 
niflènt  une  récolte  tous  les  quinze  jours,  pourvu 

3u'on  ait  foin  de  rafraîchir  les  entailles  qu'on  a 
éjà  faites  à  leur  écorce. 

M  Les  fapins  commencent  i  fournir  une  médiocre 
quantité  ae  térébenthine  dès  qu'ils  ont  trois  pou- 
ces de  diamètre ,  &  ils  en  fourniflent  de  plus  en 
plus  jufqu'à  ce  qu*ils  foient  parvenus  i  un  pied. 
Alors  les  piqûres  qu'on  a  taites  à  leur  écorce 
forment  des  écailles  dures  &  racornies  :  le  corps 
ligneux ,  qui  continue  à  s'étendre  en  groffeur  ^ 
oblige  l'écorce,  qui  eft  dure  &  capable  d'exten- 
fion  ^  de  fe  crever,  &  i  mefure  que  l'arbre  groffit» 
cette  écorce  qui ,  ouand  l'arbre  étoît  jeune,  n*a- 
voit  Qu'un  quart  de  pouce  d'épaiffeur,  acquiert 
jufqu'à  un  pouce  &  demi ,  &  alors  elle  ne  produk 
plus  de  veffies. 

M  Les  épicias  au  contraire  fourniflent  de  la  poix 
tant  qu'ils  fubfiftent,  en  forte  qu'on  en  voit  dont 
on  tire  de  la  poix  en  abondance  j  quoiqu'ils  aient 
plus  de  trois  pieds  de  diamètre. 

»  Les  fapins  ne  paroiflent  pas  s'épuifer  par  la 
térébenthine  qu'on  en  tire,  ni  par  les  piqûres 
qu'on  fait  à  leur  écorce  Les  écail'es  qu'elles  oc- 
cafionnent.  Se  les  gerfures  de  l'écorce  des  gros 
fapins,  ne  leur  font  pas  plus  contraires  que  celles 
qui  arrivent  naturellement  aux  écorces  des  gros 
ormes,  des  gros  tilleuls  ou  des  bouleaux. 

»  Il  découle  naturellement  de  l'écorce  des  épi- 
cias, des  larmes  de  réfine  «  qui,  en  s'épaifiîflfant^ 
font  une  efpèce  d'encens  »  mais  pour  avoir  la  poix 
en  plus  grande  abon  iance ,  on  emporte ,  dans  te 
tcms  de  la  fève  qui  arrive  au  mois  d*aviil,  une 
laiîîère  d'écorce,  en  oblervant  de  ne  point  enta* 
mer  le  bois. 

»  Si  l'on  apperçoit ,  fur  des  épicias  qui  font  en- 
taillés  depuis  long-tems,  oue  les  plaies  font  pro-* 
h)ndes  «  c'eft  parce  que  le  Dois  continue  à  croître 
tout  autour  de  Taidroît  qui  a  ère  entamé  ;  & 
comme  il  ne  fe  fait  point  de  produâions  ligneiifiee 
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idahs  rétendue  de  U  vuic,  peu  i  pen  ces  plaies 
parviennent  à  avoir  plus  de  dix  pouces  de  profon* 
deur.  Les  plaies  augmentent  auffi  en  hauteur  & 
en  largeur^  parce  qu'on  e(i  obligé  de  les  rafraîchir 
toutes  les  fois  qu!on  ramafle  la  poix  •  afin  de  dé* 
truire  luie  nouvelle  écorce  qui  le  formeroît  tout 
autour  de  la  plaie  .  &  qui  empécheroit  la  réfine 
de  couler,  ou  plutôt  pour  emporter  une  portion 
de  récorce  qui  devient  calleufe  à  cet  endroit  lorf- 
qu'elle  a  rendu  fa  réfine.  Bien  loin  que  ces  en- 
.tailles  &  cette  déperdition  de  réfine  faflent  tort 
aux  épicias^  on  prétend  que  ceux  qui  font  plantés 
dans  des  terrains  gras  ^  périrotent  fi  Ton  ne  tiroir 
pas ,  par  des  entailles  ^  une  partie  de  leur  léfine» 

»  Tous  les  ans  les  épicias  ordinaires  j  dont  les 
c&nes  font  très.Iongs^&  dont  les  feuilles  font  d'un 
vert  plus  clair  que  celles  des  fapîns,  foumiffent 
ide  la  poix  pendant  les  deux  fèves  j  mais  les  ré- 
coltes font  plus  abondantes  quand  les  arbres  font 
en  pleine  (eye  ^  &  Ton  en  ramafle  plus  ou  moins 
fouvent^  fuivant  que  le  terrain  eft  plus  ou  moin^ 
fubftantiel  3  en  forte  que,  dans  les  terrains  gras, 
on  en  fait  la  récolte  tous  les  quinze  jours,  en 
détachant  la  poix  avec  un  inRrument  qui  eft  taillé 
d'un  côté  comme  le  kt  d'une  hache,  &  de  Tautre 
comme  une  gouge.  Ce  fer  fert  encore  à  rafraîchir 
b  plaie  toutes  les  fois  qu'on  ramafle  la  poix. 

»  Il  eft  bon  de  faire  remarquer  que  cette  fubf- 
tance  réfineufè  ne  fort  point  du  bois:  il  en  fuinte  un 
■peu ,  à  la  vérité,  de  l'épaifl'r-ur  de  Técorcej  mais 
la  plus  grande  Quantité  tranffude  d'entre  le  bois  & 
l'écorce.  Elle  le  Rze  auflrtdt  qu'elle  eft  fortie  des 
pores  de  l'arbre  $  elle  ne  coule  point  à  terre,  mais 
elle  refle  attachée  à  la  plaie  en  grofles  larmes  ou 
flocons  j  &  c*eft  ce  qui  établit  une  fi  grande  diffé- 
rence entre  la  poix  que  fourniflènt  les  épicias  j  & 
la  térébenthine  que  donnent  les  fapins. 

•  «»  Les  épicias  ne  fe  platfent  pas  dans  les  pays 
chauds}  mais  s'il  sV  en  trouvoit ,  il  pourroit  arri- 
ver que  la  poix  qu'ifs  fourniroient ,  feroit  coûtante 
prefque  comme  la  réfine  des  pins.  On  fait  que  la 
chaleur  amollit  les  réfines  au  lieu  de  les  defl*écher, 
&  ceux  qui  ramaflent  la  poix  des  épicias  remar- 
quent bien  qu'elle  ne  tient  point  a  leurs  mains 
lorfque  Tair  eft  frais  »  &  ou'elle  s'y  attache  au 
contraire  quand  il  fait  chaud  :  alors  ils  font  obligés 
de  fc  les  frotter  avec  du  beurre  ou  de  la  graifle, 
afin  d'empêcher  cette  poix,  qui  eft  gluante,  de 
coller  leurs  doigts  les  uns  contre  les  autres. 

»  La  poix  des  îeunes  épicias  eft  plus  molle  que 
celle  des  vieux  ;  mais  tlle  n'cft  jamais  coulante. 
Dans  les  forêts  d'épicias  qui  font  fur  des  rochers, 
on  apperçoit  beaucoup  de  racines  qui  s'étendent 
fottv^'nt  hors  de  terre  :  fi  on  les  entaille,  elles 
founiiflent  de  la  poix  en  abondance  ;  mais  cette 
poix  eft  épaiflc  comme  celle  qui  coule  des  entailles 
faitrs  aux  troncs.  Enfin ,  la  p  >ix  des  épici  ts  eft  '  uffi- 
£uûmem  &che  pour  être  miie  dans  des  facs*  C  eft 
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dans  cet  état  que  les  payfans  la  tranfportent  dan» 
leurs  maifons ,  pour  lui  donner  la  préparation  dont 
nous  allons  parler. 

M  On  met  la  poix  avec  de  l'eau  dans  de  grandes 
chaudières.  Un  feu  modéré  la  fond  ;  enfuite  on  U 
verfe  dans  des  facs  de  toile  forte  &  claire  qu'on 
porte  fous  des  preifes,  qui ,  appuyant  deflbs  peu  i 
peu ,  font  couler  la  poix  pure  &  exempte  de  toute 
immondice.  Alors  on  la  verfe  datis  des  barrils,  & 
en  cet  état  on  la  vend  feus  le  nom  de  poix  grajft 
ou  poix  de  Bourgogne  :  on  met  rarement  cette  poix 
en  pains,  furtout  quand  on  veut  la  tranfporter  au 
loin  >  parce  que  la  moindre  chaleur  l'attendrit  6c 
la  fait  aplatir.  On  la  renferme  encore  dans  des 
cabas  d*ecorce  de  tilleuL 

M  Ce  que  nous  venons  de  dire  regarde  la  poix 
blanche ,  ou  plutôt  la  poix  jaune.  On  en  vend 
auflî  de  noire ,  tyxi  eft  préparée  avec  cette  poix 
jaune  dont  on  vient  de  parler,  &  dans  laquelle 
on  met  du  noir  de  fumée.  Pour  bien  incorporer 
ces  deux  fubftances ,  on  fait  fondre  â  petit  feu  & 
doucement ,  de  la  poix  jaune ,  dans  laquelle  on 
mêle  une  certaine  portion  de  noir  de  fumée.  Ce 
mélange  s'appelle  la  ^oixno/re^  mais  elle  eft  peu 
eftimâ. 

M  Dans  les  années  chaudes  &  fèches  U  poix  e^ 
de  meilleure  qualité,  6c  la  récolte. en  eft  plus 
abondante  que  dans  celles  qui  font  fraîches  8c 
humides. 

»  Si  l'on  met  cette  poix  grafle  dans  des  alambics 
avec  de  l'eau ,  il  paue  avec  l'eau  ,  par  la  diftilla^ 
tion,  une  huile  eflentielie^  &  la  poix  qui  refte^ 
dans  la  cucurbite  eft  moins  grafle  qu'elle  ne  l'é- 
toit  auparavant  i  elle  reflemble  alors  à  la  colo- 

f^hane,  dont  il  a  été  (|ueftion  â  l'anicle  Pin  \  mais 
'huile  eflentielle  qui  a  monté  avec  l'eau  >  n'eft 
pas  de  Tefprit  de  térébenthine  s  c'eft  de  l'efprit 
de  poix  ^  qui  eft  d'une  qualité  bien  dififéreote  & 
fort  ioférieure.  Comme  on  a  coutume  de  la  ven- 
dre pour  de  l'efprit  de  térébenthine  ,  on  doit 
prendre  bien  des  précautions  pour  n'être  poinc 
trompé  ,  furtout  lorfqu*il  eft  important  d'avoir  de 
véritable  huile  eflentielle  de  térébenthine,  foit 
pour  les  médicamensj  foit  pour  difloudre  cer-* 
taines  réfines  concrètes» 

»  On  hit  la  véritable  eflènce  de  térébenthine  ea 
diftillant  avec  beaucoup  d'eau ,  celle  qu'on  retire 
des  veflîes  du  fapin.  La.térébenthine  qui  a  été  ra« 
maflee  dans  l'été  fournit  un  quart  d'eflence  «  c'eft** 
à-dire ,  que  de  Quatre  livres  de  belle  térébenthine» 
QU  en  tire  une  livre  d'eflence. 

»  Dans  les  forêts  épaifles  où  le  foleil  ne  peut 
péftétrer ,  on  fait  toutes  les  entailles  du  côté  du 
midi}  mais  dans  celles  où  le  foleil  pénètre ^  ce  oui 
rft  rare,  on  les  fait  indifféremment  de  tous  les 
lôtés,  pourvu  néanmoins  que  ce  ne  foit  pas  du 
c6té  du  vent  de  la  pluie.  On  fait  quelquefois  trois 
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OU  quatre  entailles  à  un  gros  épicia  $  mats  on  ii 
l'attention  de  n^eo  point  faire  ^  comme  nous  ve- 
nons de  le  dire^  du  côté  d'où  vient  la  pluie  en 
plus  grande  abondance. 

»  Quand  on  ne  fait  qu'une  plaie  aux  épicias  ^  ils 
fourniffent.de  la  poix  pendant  vingt-cinq  à  trente 
ans.  Il  y«  a  des  arbres  pourris  en  dedans  qui  don- 
nent encore  de  la  poix^  parce  qu'à  mefure  qu'une 
couche  intérieure  fe  pourrit  j  il  s'en  forme  de 
nouvelles  à  l'extérieur. 

9»  Lorfque  l'on  fait  plufîeurs  entailles^  l'humiditéj 
furxout  dans  les  tems  de  neige  ^  pénètre  la  fubf- 
tance  ligneufe,  &  occafionne  une  maladie  qui  an- 
nonce que  le  bois  tombera  bientôt  en  pourriture. 
Le  cœur  de  l'arbre ,  de  blanc  qu'il  doit  être  ^  de- 
vient rouge.  Plus  le  bois  rouge  s'étend  en  luu- 
teur ,  &  plus  il  approche  de  la  circonféreiK:e  du 
tronc  ^  plus  l'aibre  approche  de  fa  fin.  . 

M  Les  épicias  qui  ont  fourni  beaucoup  de  refîne , 
pourvu  toutefois  que  leur  bois  ne  foit  point  rouge, 
font  bons  pour  faire  de  la  charpente  j  de  la  menui- 
ferie^  des  féaux,  des  tonneaux  à  mettre  du  vin 
ou  des  marchandifes.  Il  paioit  néanmoinsque  cette 
efpèce  de  bois  a  fouffert  quelqu'altération  ^  car  le 
charbon  qu'on  en  fait,  eft  plus'léger  &  de  moindre 
qualité  que  celui  des  arbres  qui  n'ont  point  été 
entaillés.  Les  fapins  rouges  ne  font  bons  qu'à  brû- 
ler; fou  vent  même  on  les  laiffe  pourrir  dans  les 
ibréts. 

»3  Un  arbre  vigoureux  &  planté  dans  un  bon 
fonds  peut  au  plus  rendre  chaque  année  trente  à 
quarante  livres  de  poix.  M.  Lecierc  affuie  que 
fon  contrefait  l'ambre  jaune  en  mêlant ,  par  une 
chaleur  modérée  &  augmentée  peu  à  peu  ^  de 
rhuile  d*afphalte  reôifiée  avec  de  la  térébenthine, 
dans  nn  vafe  de  cuivre  jatme.  Quand  cette  matière 
a  pris  deux  ou  trois  bouillons^  on  en  peut  mouler 
de  très-belles  tabatières. 

M  On  fait  que  la  térébenthine  encre  dans  les  ver- 
sis  communs,  qu'elle  fait  la  bafe  de  plufieurs  em- 
tlâtres  ;  on  l'ordonne  intérieurement  pour  les  ma- 
idtes  des  reins  &  de  la  veffie  j  elle  pailb  pour  dé* 
serfive  ;»  réfolutîve  ^  defliccative,  &  furtoutpour 
un  excellent  antifcorbutique. 

M  Ltiuile  effentielle  de  térébenthine  fert  aux 
peintres  pour  rendiêé  leurs  couleurs  plus  coulantes , 
aux  vernifleurs  pour  diflbudre'des  réfines  concrè- 
tes, aux  maréchaux  pour  defféchçr  les  plaies  des 
chevaux  &  les  guénr  de  la  galle.  Les  médecins 
l'ordonnent  dans  quelques  potions  pour  faciliter 
l'expeâoration. 

'  te  La  poix  entre  aufli  dans  la  composition  de  pin- 
ceurs onguens.  On  la  mêle  avec  du  beurre ,  & 
Yoi^  en  fait  une  compôfition  qui  fert  i  graiflfer  tes 
voitures.  On  pourroit,  en  h  fondant  avec  du  gou- 
dron ,  fai^e  du  b/ai  gras  pour  qn  enduire  les  vatf<* 
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féaux.  Dans  le  comté  de  Neufchâtel  on  fût  on  braî 
pour  les  vaiiTeaux  &  pour  tous  les  bois  qu'on 
emploie  dans  l'eau  >  avec  de  la  poix  du  picéa^  qui 
efi  d'un  blanc-jaunâtre ,  &  une  certaine  quantité 
d'afphalte  réduit  en  poudre.  Ce  mélange  éunt 
cuit  fur  le  feu ,  fait  un  bon  enduit  :  on  y  ajoute 
encore  d'autres  drogues  «  &:  l'on  en  forme  un 
très-bon  ciment  pour  enduire  les  pierres.  » 

7.  Sapin  d'Orient.  Abies  orientaiU, 

Abits  foliis  foluariis  ,  tetragonis  ;  firohilh  avatO' 
cyUndraceis  i  fquamis  rhombeis.  Lambert,  Defcript; 
of  Pin.  pag.  4f.  lab-  29  (Pinus  orientales  ). 

Finus  orientalis,  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  1.  pag. 
14x1.  — Vitin.  Spec.  Plant,  vol.  j.  pag.  346. 

Abies  orientalis ,  folio  brevi  £^  tetragono  ;  fruUu, 
mînimo ,  deorsum  infiexo,  Tournef.  CoroU.  41.  — 
Duham.  Arbr.  vol,  i.  pag.  4.  n^.  10. 

Elate  GrAcorum  recentiofum.  Tournef. 

Cet  arbre  reflemble  beaucoup ,  par  foh  port  ^  au 
pinus  vulgaris  y  il  en  diffère  par  tés  feu  lies  rrès^ 
courtes  ,  &  par  fes  cônes  beaucoup  plus  petits  6c 
pendans. 

Son  tronc  eft  droit ,  fes  rameaux  oppofés ,  gar- 
nis de  feuilles  nombreufes,  folitaires,  un  peu  té'- 
tragones ,  droites ,  très  -  courtes  ,  glabres ,  ob- 
tuf.s  à  leur  fommet,  longues  de  quatre  ou  cinq 
ligues  au  plus.  Les  cônes  font  pendans,  médio- 
crement pédoncules,  ovales ,  cylindriques,  longs 
au  plus  ae  deux  pouces >  obtus  à  leur  fommet, 
compofés  d'écaillés  iinbriquées ,  rhomboïdalas , 
rétrécies  en  coin  à  leur  bafe,  entières  à  leur  con- 
tour, obrufes  à  leur  fommet. 

Cette  plante  croit  dans  l'Orient  i  elle  a  été  ob- 
fervée  par  Tournefort  dans  les  environs  de  Tré*- 
bifonde  ,  où  les  habitans  lui  donnent  le  nom  grec  , 
elate,  T> 

8.  Sapin  élevé.  Abies  excelfa. 

Abies  foliis  fubulaco-mucronatis ,  fuhtetragonis  ^ 
bifarihm  verfis  y  conis  ohlongis ,  pendidis,  (  N.} 

Pinus  (abies)  ^ foliis  foliiariis  ,  tetragonis ^firo^ 
bilis  ,  cyUndraceis  ;  fquamis  rhombeis  ,  co/nplunutis , 
margine  répandis ,  erojis.  Lambert  >  Defcript-  of 
Pin.  pag,  57.  tab.  zy 

Pinus  (abies  )  »  foliis  fubutragonis »  acutiufiulis ^ 
difticfns ;  ramis  infrhnudis ,  conis  cylindricis,  Alton, 
Hort.  Kew.  vol.  5.  p.  571.  —  Willden,  Bert. 
Baumz.  A^l* 

Pinus  (abies)  ,  foliis  folitariis  ,  fiibu/atis ^  mit^ 
cronaiiSi  levibus,  bifarihm  verfis.  Linn.  Spec  Plant, 
vol.  I.  pag.  141 1.  —  Mater,  medic.  20J.  — Sec*. 
Carn.  edtr.  2.  n^.  1 194.  —  Cî^inn.  Norv.  n®.  59.  — 
Trew.  Nov.  Aéè.  A.  N.  C.  ÎIL  Append  4^  i .  t^b. 
14.  fig.  j-io,  &  taU  i6,  fig.  i-io.  —  Mattufcb. 
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ôl.  n^/70f.  —  Detrr.  NàfT.  pag .  265.— Btaclcr. 
nb.  198.  —  (Eder.  pior.  dan*  tab.  193.  — Reg- 
pau't,  Botan.  Icon.  —  Gsertn.  de  Fruâ.  &  Sçm. 
Plant- fCcntur*  6.  tab.  91  •  fig.  i.—  Gérard  ,  Flor. 
gall^  Proy.  546.  n®.  i. 

\         Pmtii/  foliis  foHtariis  >  tetragoms  ,  mncron^tts, 
Han.Helv.  n^  léjé. 

Pi/ii/j  exctlfa.  Lam.  Flor.  franc,  vol.  1.  pog.  2ox« 
n*'.  17;.  IX. 

P/aiat  (f>icea  )  ,  /b/iïi  folit^rus  yfubutatis ,  éf/tf* 
r/àm  vr/}^J  ;  conis  oblongis  ,  pendulis  y  fquamis  ova- 
ii&as  9  ^/tf/i/j  y  marginiêtts  unûulattt  &  îaceris,  Du- 
/oi>  Harbk.  z.  pag.  iio. 

Ahits  picea.  Miller,  Diâ.  n.  2.  —  Gantn.  L. 

Mies  foliis  foUtariis  ,  apice  acuminatis.  Hort. 
■Clifforc.  449.  —  Flor.  fuec.  7S9-875.  —  Flor. 
Jappoh.  ^47.  — *  Rofen  ,  Lugd.  Bat.  88.  —  Dalib. 
PariT.  195. —  Otnel.  Sibir.  i.p .  175. 

Abies  tenuiort folio ,  /r^ 5*/  dcorfiim  infUxo.  Tour- 
«ef.  Infl.  R.  Herb.  58/.  —  Duham.  Arbr.  vol.  x. 
"pag.  }•  n*.  j,  tab.  2.  — Garid.  Aw.  pag.  2.  tab.  i. 

Abiesruhra.  Trag.  XI17. 

P/^tf.  Camer.  Epîtom.  47.  —  Matth.  Comm. 
57.  —  Daiech.Infl.  1.  pag.  jo.  kon. 

•    Akies^  Dodon.  Pempt.  pag.  %66Acwï. 

Picea  Latinorum  ^  abies  mas  Thcophrofii.  J.  Bauh. 
fijfi.  I.  pars  2.  pag.  2)8.  Icon/Metiiocns. 

f,.  Picea  major  j  prima  3  feu  abies  rubra,  C.  Bauh. 
Pio.  495.      • 

y.  Abies  ^Iha  ,  feufenUna*  C.  Bauh.  Pin,  joj. 

Abies  minor.  C.  Bauh.  Pin.  493. 

!    Le  faux  Sapin.  Pefle  j  picéa  ^  épicia, 

C'eft  un  grand  &  bel  arbre  qui  s'élève  i  frfos  de 
cent  pieds  de  haut.  Son.rronc  eft  droit ,  fort  gn:>s  y 
cylindrique ,  nu  dans  fa  partie  inférieure  \  ce  n'eft 
ordinairement  c^u'à  une  hauteur  affez  confidéra- 
)>le  qu'il  fe  divife  en  branches  étalées,  prefque 
horizontales  ,  plus  couttes  à  mefure  qu'elles  font 
plus  proches  du  fommet,  formant  une  belle  téjce 
pyramidale.  Les  cameaux  font  oppofés,  un  peu 
pendans ,  entièrement  couverts  de  feuilles  épar- 
fes ,  folîtairesj  très-nombreufes ,  très-rapprochées, 
&  quoîqu'onvertes  fou  vent  de  manière  à  paroître 
ïUfpofées  fur  deux  rangs ,  elles  font  en  effet  ran- 
gées cylindriquement  autour  des  rameaux  ^  cour- 
tes y  roides^  prefque  fubulées^  un  peu  piquantes  « 
glabres  y  un  peu  qiiadranguiaires. 

Les  Heurs  font  difpofées  en  chatons  fimples , 
ovales^  oblongs  «  prefque  cylindriques^  tes  uns 
compofés  uniquement  de  fleurs  mâles  ^  d'autres  de 

fleurs  fesnelies*  A  ces  dernières  fisccèdent  <ies  c6« 
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nés  alofigés  3  plu4  ou  moins  gro9,  prefque  feffiles^ 
pendans  5  compofés  d'écaillés  planes^  imbriquées ^ 
ovales  3  très-minces  a  leurs  bords  ,  onguiculées  « 
-obtufes  y  quelqu€f«is  un  peu  otidolées  ou  déchi- 
rées y  rougèâtres  6u  d'un  blam^'^griAtte  \  ce  *qtfi 
probablement  dépend  de  leUr  âge. 

Cet  arbre  croit  dans  les  contrées  feptentriona-^ 
les  de  l'Europe^  en  Allemagne  »  fur  les  mentagncs, 
ainfi  que  dans  ks  vallons  un  peu  humides.  On  le 
rencontre  également  dans  la  Suifle  &  fur  tes  mon^ 
tagnes  des  départemens  méridionaut  de  la  France. 

Gérard  fait  mention  d'une, variété  très-remar- 
quable qui  croit  fur  les  montagnes  alpines  aux  en« 
virons  de  Briançon  y  dont  les  c6nes  font  cous  re- 
levés y  comme  dans  Yabies  fiicea^ 

Le  bois  du  fapm  élevé  efl  blanchâtre^  rougeâtrb 
quand  il  s'altère.  On  en  fait  des  planches  Ec  de$ 
pièces  de  charpente  ^  d'excellentes  poutres  ^  il  ei>- 
tre  également  dans  la  fabrique  des  gcands  vaif- 
feaux  i  il  tient  un  des  premiers  rangs  parmi  nq$ 
arbres  forefiiers  dans  les  pays  de  montagnes.  L^os 
fapins  rouges  ne  font  bons  qu'à  brûler  y  encore 
très-fouvent  les  laifle-e-H)n  périr  fur  pied.  Or  en>- 
ploie  quelquefois  Ton  écorce  ^  à  la  place  de  celle 
du  diéne  y  pour  tanoer  les  cuirs. 

Il  ne  faut  pas  confondre  cet  arbre  avec  le  fapîh 
proprement  dit^  qui  fournit  û  abondamment  de  U 
véritable  térébenthine.  Ce!oi-ct  n'en  dpnne  pref- 
que pas  >  il  fe  forme  quelquefois  »  à  la  vérité  y  des 
veflTies  fur  l'écorce  des  jeunes  arbres,  dans  lei*- 
quelles  on  trouve  un  fuc  réfineux ,  clair  &  trans- 
parent j  mais  cette  fubdance  n'ed  point  de  la  vraie 
térébenthine  »  c'eft  de  la  poix  toate  pure  j  qui:  en 
peu  d^  tems  s'épaiflît  i  l'air^  On  peut  voit  à  Tar*- 
ticle  Sapih  commun  la  différence  ijui  exifte  encre 
les  fucs  réfirteux  que  fourniffent  ces  deux  arbie$. 

Pour  retirer  la  poix  du  fapfn  élevé  ou  epiciu 
dans  l'Allemagne ,  les  payfans  ,fuivant  le  doâeuj: 
Aâius  y  enlèvent  des  lanières  d'écorce  de  la  lar* 
jeur  de.quatre  doiets  >  depuis  l'endroit  où  ils  peu- 
vent atteindre  y  jufqu'à  deux  pieds  près  de  terre  ; 
&  ayant  enfuite  répété  cette  opération  dedifianc^ 
en  diftance  autour  des  arbres'^  ils  n'y  retournent 
que  deux  ou  trois  ans  après.  Ils  trouvent  alors  les 
plaies  remplies  d'une  grande  quantité  de  réfine  | 
lis  la  grattent  avec  un  crochet,  &  la  ramaflent 
dans  des  efpèces  de  féaux  de  figure  conique ,  faits 
d'écorce  de  cormier.  Ceft  avec  ces  mêmes  vaif- 
feaux  qu'ils  tranfportent  la  réflne  qu'ils  ont  re- 
cueillie y  dans  les  ateliers  où  ils  la  travaillent  de  la 
manière  fuivante. 

Ces  ouvriers,  pour  conferver  leurs  habits^  ft 
revêtiflent  d'une  efpèce  de  fourreau  qui  ne  paiTe 
pas  la  ceinture.  Ils  établiifent  dans  leurs  ateliers  » 
pour  la  préparation  de  la  poit ,  des  fourneaux  qtii 
ont  extérieurement  la  forme  d'un  parallélipipèdè  ^ 
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ils  y  (cellent  bien  exaâement  des  chaudières  de 
cuivre,  de  forme  conique.  Ces  chaudières  ont  à 
leur  fond  un  trou  de  la  groffeur  du  doigta  lequel 
s'ajufte  à  un  tuyau  oui  va ,  fuivant  une  pente  con- 
venable ,  depuis  un  Dout  du  fourneau  jufqu'à  l'au- 
tre s  fortir  oe  ce  même  fourneau  par  ùl  partie  pof- 
térieure. 

Il  y  a  »  i  la  partie  antérieure  du  fourneau  «  trois 
portes  ou  bouches  par  lefquelles  on  allume  le  feuj 
ce,  comme  le  fourneau  eH  partout  exaâement 
/ermé ,  la  fumée  &  Tair  chaud  ne  peuvent  en  for- 
tir  que  par  trois  ouvertures  ou  cheminées  qui 
exiftent  a  la  partie  poftérieure  du  fourneau.  Tou- 
tes les  chaudières  ^  que  l'on  a  foin  de  tenir  exac- 
tement fermées  j  reçoivent  une  douce  chaleur  « 
fbffifante  pour  faire  fondre  la  réline  dont  elles 
font  remplies  >  &  la  fumée  quiVéchappe  de  cette 
jréfine  «  te  réverbérant  »  contribue  à  faire  fondre 
ceQe  qui  ne  Tefi  pas. 

A  mefure  que  la  réfine  fond  »  elle  s'échappe  par 
fouverture  qui  eft  au  fond  des  chaudièrd»  :  de  là 
«elle  coule  dans  les  tuyaux  qui  s'étendent  dans  toute 
la  longueur  de  Tintérieur  du  fourneau  s  elle  fort 
par  leur  extrémité ,  &  elle  lé  rend  dans  des  vaif- 
-féaux  qui  font  placés  pour  la  recevoir. 

Pendant  que  cette  lubfiance  réfineufe  eft  encore 
coulante^  on  la  verfe  dans  des  baquets  ou  dans  des 
vaifTeaux  d'écorce  d'arbre.  On  la  vend  en  cet  état 
fous  le  nom  de  poix  grajfe.  Lorfqu'il  ne  coule  plus 
rien  par  le  tuyau ,  1  on  retire  les  immondices  qui 
font  reftées  au  fond  des  chaudières  $  on  en  rem- 

!»lit  des  caiiTes^Sc  l'on  conferve cette  matière  pour 
aire  du  noir  dt fumée* 

Si  l'on  veut  de  la  poix  (èche^  on  cuit  la  poix 
grade  dans  d'autres  chaudières  ^  jufqu'i  ce  que 
toute  l'humidité  en  foit  évaporée  $  Quelquefois  on 
mêle  du  vinaigre  dans  cette  féconde  cuiflfon.  La 
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en  grande  partie  dans  le  c6ne  de  toiles  o&  elle  (é 
raflemble  en  forme  de  fuie. 

Quand  on  juge  que  le  cône  ou  cornet  eft  bien 
rempli  de  fuliginomés  »  des  enfans  battent  la  toile 
avcc  des  baguettes  pour  (aire  tomber  le  noir  de 
fumée  fur  la  partie  fupérieure  du  cabinet,  &l'oa 
ramafte  ce  noir ,  dont  on  remplit  des  barils.  Nous 
avons  rapponé ,  à  l'article  Pin  ,  les  différentes 
manières  de  cuire  les  fubftances  réfineufes^  &  di- 
vers autres  procédés  pour  faire  le  noir  de  fumée ^ 
ainli  que  de  l'ufage  de  ces  différentes  fuUhnces. 

9;  Sapin  noir.  Aiies  uigra* 

Abies  frUis  foUtariis  ,  tttragonîs  ,  rtSis  «  jhiBis  ; 
firohilis  ovatis  ^  fquamis  eUipticis  ;  inargiiie  undula^ 
tis ,  erofis.  Psmts  nigra.  Lambert  ^  Defcript.  of  Pin. 
pag.  41.  ubw  17. 

Pinus  (  nigîz),  fkUisfilitariis,  tetragonis,  undi* 
que  [parfis  ,  reMis,  firi&isi  conis  obionris.  Aiton» 
Hort.  Kew.  vol.  j.  pag.  470.  —  WiUden.  Berll 
Baumz.  iio. 

Pimu  (  mariaiui)  ,  ramuUs  puhtfcentibus  ^  phylU^ 
pkoris  eUvatis ,  patendhus  ;  foUis  foUtariis  >  Je  fi»* 
bus ,  fubfecundiSy  tetragonîs;  lineis  quatuor  longitudi^ 
nalihus  pundatis;  ftrobilis  ovatis  «  penduUs  ;  fquamis 
obovatis  ,  craffls,  lignofis  ,  rigiûs,  apice  creaulatis^ 
fubuneluiatis.  Ehrh.  Beytr.  vol.  j.  pag.  ij. 

Pinus  nigra.  Dutoi  j  Harbk.  edit.  Pott.  vol.  u 
pag.  181. 


poix  prend  alors  une  couleur  rouffe ,  &  elle  de- 
vient très-(èche  :  c'eft  là  proprement  ce  que  l'on 
appelle  de  la  colophane. 

Pour  faire  le  noir  de  fumée  ^  on  bâtit  un  cabi- 
net exaâement  fermé  de  toutes  parts  ,  excepté  au 
milieu  de  la  partie  fupérieure.  L'on  y  fait  cepen- 
dant quelques  autres  ouvertures  que  Ton  couvre 
d'un  cône  ou  efpèce  de  cornet  de  toile.  A  quelque 
difiance  de  ce  cabinet  y  on  conftruit  un  four ,  dont 
la  bouche  eft  fort  petite.  L'intérieur  de  ce  four 
communique  avec  le  dedans  du  cabinet  par  un 
tuyau  de  cneminée  rampant. 

Un  enfant  allume  une  petite  Quantité  des  inv- 
mondices  qu'on  a  retirées  des  chaudières,  &  il 
l'introduit  dans  le  four.  A  mefure  que  cette  réfine 
fe  confume  ,  ce  même  enfant  y  en  ajoute  un  peu 
de  nouvelle  ,  &  en  continuant  de  mettre  »  de  mo- 
ment en  moment,  un  peu  de  réfine  dans  le  four  » 
le  cabinet  fe  remplit  de  fumée  5  cette  iwié^  pafle 


Abies  (  mariana)^^/iû  tiatarikas^  aiuds  ;  cmût 
minimis.  Wangenh.  Beytr.  73. 

Arbre  dont  le  tronc  eft  dro:t ,  revêtu  d'ano 
écorce  noirâtre  ,  qui  ne  s'élève  qu'à  une  hauteur 
médiocre ,  dont  les  rameaux  font  étalés ,  pubef- 
cens  dans  leur  jeuneffe ,  garnis  de  feuilles  folitai- 
res  j  feflîleSj  médiocrement  tétragones,  roides^ 
marquées  de  points  difpofés  fur  quatre  lignes  i  li« 
oéaires  ^  un  peu  aiguës  à  leur  (bmmet. 

Les  chatons  font  droits ,  pédoncules  s  ks  an« 
thères  dominées  par  une  crête  arrondie ,  ciliée  « 
dentée  \  les  fieurs  femelles  font  droites ,  ovales  , 
munies  de  petites  bradées  arrondies  :  il  leur  fuc* 
cède  des  cônes  pendans ,  ovales ,  longs  d'un  pouce  ^ 
liffes ,  d'un  pourpre-noir  ,  compofés  d'écailks  im- 
briquées, prefqu'elliptiques,  dentées  ou  laciniées 
à  leur  contour. 

Cet  arbre  croit  naturellement  dans  l'Amérique 
feptentrionale.  Il  fleurit  vers  le  milieu  du  pnn« 
tems.  J} 

10.  Sapin  rouge.  Abies  nAra. 

Abies  filiis  filitarirs ,  fubulatis,  acumiitatis  ,-  JtrotT 
buts  ,  ohlongis  ,  obtufis  ,*  fquamis  rotuadatis  y  fubpi* 
lobisy  margine  integris.  Lambert,  Defcript.  ot  Pin. 
pâg.  40,  lâ>.  18.  Piwis  rubra. 
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Phus  amerieana  ,  ruhra  ;  fbliis  folitarus  \  fuhu- 
latis  j  tipiu  acuminatis ,  bifarikm  vtrfis  ;  conis  ova* 
iièus,  pendulis.  Wangenh.  Beytr.   y^.  tab.   i6. 

Cette  efpèce  a  beaucoup  dé  rapports  avec  Va- 
hits  nigra  ,  mais  elle  s'élève  beaucoup  moins.  L*é 
.  corce  de  fon  tronc  efl  d*un  rougc-brun.  Sti  feuiHes 
font  folitaires ,  glabres ,  étroites ,  fubulées ,  acu- 
minées^  difpofees  fur  deux  rangs.  Les  fleurs  fe- 
melles font  ovales,  fefliles;  elles  produifent  des 
cônes  ovales  ,  cylindriques ,  longs  d'environ  un 
pouce,  rougeâtres  y  liffes,  pendans,  munis  d'é- 
cailles  imbriquées^  prefque  cunéiformes^  entières 
à  leur  contour,  arrondies  à  leur  fommet  j  fe  divi- 
fant  en  deux  lobes  en  vieillilfant. 

Cet  arbre  croît  dans  rAmériquefeptentri'onale, 
&  fleurit  vers  le  milieu  du  printems.      • 

II.  Sapin  beaumier.  Abies  balfamea. 

AhUs fbliis  planisy  fuèemarginatis,  fubtùs  al&idis; 
conis  ovatO'oblongis  ,  créais  :  fquamis  bafi angufiatis* 
(N.) 

Pinus  (balfamea  )  ^  foUis  folitariis  yfubcmargina- 
tis  jfubtks  Umâ  duplici  punBatâ,  Linn.  Syfi.  Plant, 
vol.  4.  pag.  i76.n®.  <;.  — Gronov.  Virg.  i$i. 

Pinus  (  balfamea),  foliis  foUtariis  ,  platiis  ,  cmar- 
ghuuis  ,  fubpeâinatis  y  fuprà  fubcrcHis;  fquamis  coni 
forentis  acuminatis  y  reflexis.  Aitoa  ,  Hort.  Kev. 
vol.  3.  pag.  570.  —  Willd.  Berl.  Baumz.  218. 

Pinus  foliis  foUtariis  y  planis  y  fubficundis  y  Jiro- 
hllis  cyiindraceis  y  ereclis;  braHeoUs  abreviatis  ^  an- 
thtrarum  cri  fia  muticâ,  Lambert,  Defcript.  of  Pin. 
pag.  48.  tab.  31. 

^bies  minor ,  ptSlinatîs  foliis  ,  virginiana  ;  conis 
parais  y  fubrotundis.  ?  Pluken.  Almag.  2.  tab.  121. 
fig.  1. 

Pinus  foliis  foUtariiSffuhemarginatis^  conis  ovato^ 
oB/ongis,  créais  ;  fquamis  fubrotundis  y  planis  y  bafî 
acuminatis,  Duroi ,  Harbk.  2.  pag.  193. 

Pinus  foliis  planis  ,  emarginatis ,  fubpe^inatis  y 
fuprh  fubtrcÛis  ;  ftrobis  ovato-oblongis ,  créais  i  fio- 
rentis  fquamis  rcficxis  ,  acuminatis.  Hort.  Angl. 
t4b.  6. 

^bies  ih2lf2.mt2) ,  foliis  fubtùs  argenteis ,  apice 
fuhemarginatis  y  bifariàm  verjis,  Mill.  Dift.  n  .  5. 

^bics  tdxifolio  ,  odore  balfamiy  gileadenfis.  Rai  , 
lîîn.  Append.  —  Duham.  Arbr.  vol.  i.  pag.  3. 

jihies  (  balfamifera  )  ,  foliis  breviufcuUs ,  planis , 
Jltbzùs  albidis  ;  apicé  emarginatis  integrifvc  y  fubre- 
curvo-pauntijjimis  ;  ftrobilis  furfiim  expcBantibus  y 
^Biongo-ovatis  ;  fquamis  numerofis ,  abreviatis y  bafi 

abrupte  anguftatis.  Mich.  Flor.  boréal.  Amer.  vol.  i. 


SAP 


5rM 


I 


pa^.  207. 

Botanique.  Tome  VI. 
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Pinus  abies  balfamta^  Mar$ball«  Arbr*  Amer, 
pag.  ICI. 

Vulgairement  beaumier  de  Gilead/  * 

Cet  arbre  s'élève  à  la  hauteur  de  cinquante  à 
foixante  pieds  &  plus)  il  fe  divife  en  branches* 
nombreuses,  touffues,  &  en  rameaux  oppofés , 
garnis  de  feuilles  folitaires,  roiies,  planes,  cour- 
tes, linéaires ,  entières  à  Iturs  bords,  obtufes  & 
fouvent  un  peu  échancrées  à  leur  fommet ,  vertes 
en  delTus»  d'un  blanc  prefqu'argenté  qu  un  peu 
pulvérulent  à  leur  face  inférieures  très-ouvertèSj 
un  peu  recourbées. 

Les  fleurs  font  monoïques  ,  en  chatons  folitai- 
res ,  éparsi  les  cônes  font  ovalfes  ,  oblongs ,  ayant 
leur  fommet  tourné  vers  le  ciel ,  compofés  d'é-^ 
cailles  courtes ,  imbriquées  ,  nombreufes ,  rétré- 
cies  &  tronquées  à  leur  bafe  ,  fouvent  acuminées 
à  leur  fommet,  qui  s'ouvrent  &  tombent  ordinal* 
rement  dans  le  courant  de  l'automne. 

Cet  arbre  croît  fur  les  montagnes  de  la  Haute- 
Caroline  &  au  Canada.  On  le  cultive  dans  les  jar- 
dins botaniques  de  l'Eurooe.  Il  y  croit  lentement 
&  s'élève  peu.  T>  {V.v.  j 

L'écorce  des  branches  &  des  rameaux  fe  cou- 
vre de  petites  veffies  claires,  blanches,  dont  la 
réfine  etl  plus  douce  que  celle  que  Ton  retire  de 
nos  fapins  d'Europe  ^  &  qui  reîiemble  beaucoup 
au  baume  de  la  Mecque,  connu  fous  le  nom  de 
hdumc  de  Gittad»  Elle  fe  ramalfe  par  les  mêmes 
procédés  employés  pour  recueillir  celle  de  nos 
fapins  \  elle  eil  fort  eftimée. 

iz.  Sapin  blanc.  Ahies  alba. 

Abies  foliis  rrgîdîs  »  fubtetragonis  y  fubpungennbùs; 
conis  obiongo  cyiindraceis  ^  rufis  y  faberehis  ;  fquamis 
intcgerrimis .  (N.) 

Pinus  (alba)  y  foliis  tetragonisy  lateralibus  incur-^ 
vis  ;  ramis  fuhtiis  nudiufculis  ;  conis  fubcylindricis^ 
Alton  ,  Hort.  Ktw.  vol.  3.  pag.  371. 

Pinus  (  alba  )  ^  foliis  foUtariis  ,  tetragonis  y  incur-"; 
vis  ;  ftrobilis  fubcylindraceis  ^  Iaxis  ;  fquamis  obova^ 
tisy  intcgerrimis.  Lambert ,  Defcript.  of  Pin.  p.  39. 
tab.  26.  t  • 

PiruiS  (laxa),  ramulis  glaberrinrisj  pkyllopkoris . 
elevatis ,  patentibus  ;  fliis  foUtariis ,  ftjfilibus  ,  fub-^ 
fecundisy  tetragonis  y  obtufiufculis  ,  lisuis  quatuor  Ion* 
gitudinaliter  punMatis  /  ftrobilis  obiongo  -  ovalibus  ,  , 
pendulis;  fquamis  obovatO'fubrotu^dis  y  intcgerrimis  ^ 
tenuibusyJevigatis.  Ehrb<3eytr.  voL  3.  pag.  24. 

Pinus  (  cana'denfis  )  ,  foliis  foiîrariis ,  fhbularis ,  ' 
bifariàm  verftj;  ramuUs  glabris ;  cicatriàbus  fub foliis 
decurrentibus;  conis  ovatiSpOblongisy  pendtâisy  Iaxis  i  \ 
fquamis  fubrotundis.  Duroj  ,   Harbk.  2.  pag.  124/ 

—  Wangejih.  Beytr.  j.  tab.  1.  ti£,  z, 
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ABies^  (alba  ) ,  foliis  fuhutragonis ,  ngîdis,  fub» 
pungentilfus  ;  lateralibus  curvaùm  afcendentibus ^  firc^ 

bilis  oblongo  -  cylindraciis^  ru  fis  ,  fubdefpicientiùus  ; 
fquamis  margine  integerrimis,  f  Mîch.  F]or«  boreai. 

Amer.  vol.  2.  pag.-  zoy. 

Abies  pictA  ,  foliis  brevîbus  ;  conis  parvis  ,  biun- 
eiûUbus ^  Iaxis.  Duhamel^  Arbr.  vol.  1.  pag.  3. 

Pinus  canadenfis.  Miller  «  Diâ.  n^.  4. 

Vulgairement  fapinette  ou  épinette  bhncbe  rfu 
Canada.  Epicia, 

Cet  arbre  a  un  tronc  droit ,  cylindrique ,  â 
ëcorce  blanchâtre ,  chargé  de  branches  alongées , 
qui  fe  divifent  en  rameaux  flexibles ,  oppofés , 
pendans  ^  &  dont  les  ramifications  fupérieures  font 
prefque  verticiilées ,  garnies  de  feuilles  éparfes , 
très-confufes ,  très-ferrées ,  les  latérales  afcen- 
dantes  &  un  peu  courbées  ;  celles  des  deux  faces 
droites.  Ces  feuilles  font  roides,  courtes^  d'un 
vert  tin  pe  u  glauque ,  prefque  tétragones  j  mais  un 
peu  élargies  fur  les  côtés  5  obtufes  à  leur  fominet^ 
la  plupart  terminées  par  une  pointe  très-courte  ^ 
piquante,  entières  à  leurs  bords,  longues  de  trois 
a  quatre  lignes^  médiocrement  arquées. 

Les  fleurs  font  difpofées  ordinairement  >  i  Tex- 
trémité  des  jeunes  rameaux  >  en  chatons  fimples^ 
cylindriques,  les  uns  compofés  uniquement  de 
fleurs  mâles,  les  autres  de  fleurs  femelles.  Les  fruits 
qui  en  ré  fuirent,  forment  des  cônes  pendans,  de 
couié^ur  rouiTatte ,  petits ,  longs  à  peine  d*un  â 
deux  pouces,  cylindriques > médiocrement  obtus, 
de  Tépaifleur  ciu  doigt ,  munis  d'écaillés  imbri- 
qiiées,  un  peu  lâches ,  onguiculées,  minces,  co- 
riaces ,  prefque  rondes ,  point  rétrécies  à  leur 
bafe  ,  entières  à  leurs  bords  &z  au  fommet^  légè- 
rement ridées,  &  luifantes  extérieurement.  Les 
femences  font  petites^  ovales ^  d'un  brun-noir, 
furmontées  d'une  ail^membraneufe  ,  très  -  fine  > 
ovale,  obtufe. 

Cette  plante  croit  au  Canada  &  dans  la  Nou- 
velle-Angleterre. On  la  cultive  au  Jardin  des  Plan- 
tes de  Paris  &  dans  beaucoup  d'autres.  I7  (^.  v.) 

On  fait  au  Canada ,  avec  Tépinette  blanche  & 
quelques  autres,  une  boiflon  très-faine,  qui  ne 
paroir  pas  bien  agréable  lorfqu'on  en  boit  pour  la 
première  fois  ,  mais  qui  le  devient  lorfqu'on  en  a 
ufé  pendant  quelque  tems.  Cortime  on  peut  éga- 
lement fabriquer  cette  liqueur  avec  notre  fapin 
élevé,  Yepicia y  &  qu'en  tout  tems  elle  peut  être 
à*très-grand  marché  ,  nous  allons  en  préfenter  ici 
la  recette  d'après  M.  Duhafnei.  Il  fesoit  important 
d'en  introduire  l'ufage  dans. les  années  ou  Ip  vin 
eR  trop  cher ,  &  fùrtout  lorfque  la  difette  àts 
grains,  fait  également. augmenter  le  prix  de  la 
bière. 

«Pour  faire  une  barrique  d'épinçtte^  il  faut  avoir 
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une  chaudière  qui  tienne  au  moins  un  quart  de 
plus.  On  remplit  d'eau ,  &  dès  que  cette  eau 
commence  à  être  chaude,  on  y  jette  un  fiagot  de 

branches  d'épinette  ,  rompues  par  morceaux  :  ce 
fagot  doit  avojr  environ  vingt-un  pouces  de  cir- 
conférence auprès  du  lien. 

»  On  entretient  l'eau  bouillante  jufqu'à  ce  que  la 
peau  de  l'épinette  fe  détache  factiement  de  toute 
la  longueur  des  branches.  Pendant  cette  cuiflbn 
on  fait  rôtir.i  plufieurs  reprifes,  dans  une  grande 
poêle  de  fer,  un  boiffeau  d'avoine  \  on  tait  encore 
griller  uoe  quinzaine  de  galettes  de  bifcuit  de  mer^ 
ou ,  à  leur  défaut,  douze  ou  quinze  livres  de  pain 
coupé  par  tranches.  Quand  toutes  ces  matières 
font  bien  roues,  on  les  jette  dans  la  chaudière  , 
&  elles  y  relient  jufqu  à  ce  que  l'épinette  foit  bien 
cuite. 

»  Alors  on  retire  de  la  chaudière  toutes  les  bran- 
ches d'épinette ,  &  l'on  éteint  le  feu.  L'avoine  & 
le  pain  fe  précipitent  au  fond  :  il  faut  enfuite  reti- 
rer avrc  une  écumoire  les  feuilles  d'épicia  qui 
flottent^ur  ]*eau  \  enfin  ,  Ton  délaie  dans  cette 
liqueur  douze  à  quinze  livres  de  fucre  brut. 

»  On  entonne  fur  le  champ  cette  liqueur  dans  ur  e 
barrique  fraîche  qui  ait  contenu  du  vin  rouge  y  & 
lorfque  Ton  veut  qu'elle  foit  plus  colorée ,  on  y 
laiffe  la  lie  &  cinq  à  lix  pinces  de  ce  vin.  Quand 
cette  liqueur  n'eft  plus  que  tiède ,  on  délaie  de- 
\  dans  une  chopine  de  levure  de  bière  que  l'on 
'  brafle  bien  fort ,  afin  de  l'incorporer  avec  la  li- 
queur j  enfuite  l'on  achève  d'emplir  la  barrique 
jufqu'au  bondon  ,  que  l'on  laifle  ouvert. 

»  Cette  liqueur  fermente,  &  jette  dehors  beau- 
coup de  faletés.  A  mefure  que  la  barrique  fe  vide, 
l'on  a  foin  de  la  remplir  avec  une  partie  de  la 
même  liqueur ,  que  l'on  conferve  à  pan  dans  quel- 
que vaiueau  de  bois. 

M  Si  l'on  ferme  le  bondon  au  bout  de  vingt- 
quatre  heures ,  l'épinette  refte  piquante ,  comme 
le  cidre  ^  mais  fi  on  veut  la  boire  plus  douce  ,  il 
ne  faut  la  bondonner  que  quand  elle  a  paifé  fa  fer- 
mentation, &  avoir  foin  de  U  remplir  deux  fois 
par  jour.  Cette  boiflon  eft  très  -  rafraichiflànte  , 
fort  faine ,  &  lorfqu'on  y  eft  habitué  on  la  boit 
avec  beaucoup  de  plaifir,  furtout  pendant  l'été.  » 

13.  Sapin  du  Canada.  Ahies  canadenfis, 

Abies  foliis  Unearibus ,  planis  ,  ohtufis  ,  fuhmtni'-^ 
btanactis  i  conis  minimis  ,  cylindracco-ovatis  ^  pta-^ 
duiis.  (N.) 

Pinus  (canadenfis), /<?ZiVj  folitariîs,  limarihus^ 
^obivfiufculis  j  fuhmemàranaceis^   Linn.  Sy^,   Plant. 
vol.  4.  pag.  177.  n®.  10.  —  Ait.  Hort.  Kev.  voL  3. 
pag.  J70. 

Pinus  C  canadenfis  ).,  foliis  foUtariis,  plants  ,  den," 
iiculatis  ,  fubdifiickis  ffirobilis  ov^tis^  tcrminaiiàiu  ^ 
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vîx  f^o  hngtorlbus*  Lambert^  Defctipt.  of  Pin. 
pag.  }i.  tab.  32. 

Mies  fbliis  fotuarzis ,  confertis ,  ohtufis  ^  mtmbra- 
naceis.  ?  Gronov.  Virg.  191. 

Abits  fbliis  piccA  brevioribus  ;  conis  minimis, 
Duham.  Arbr.  toI.  i.  pag.  }.  n^.  7. 

Pinus  -  abics  canadenfis,  Marshal  ^  Arbr.  Amer, 
pag.  103. 

Mies  (  canadenfis  )  ,  ramis  gracUîbus  ,  ramidis 
noveliis  ,  villofijpmis;  foiiis  plamorîbus ,  Itntaribus  ^ 
apÙ€  inUgro  j  obtufiafculU  ,  fcrrulatis^  firobilis  mini- 
misa cyUndraceO'Ovatis ^  defpicientibus*  Mich.  Flor« 
boréal.  Amer.  vol.  2.  pag.  zo6. 

Vulgairement  épine tte  de  la  Nouvelle- Angle- 
terre. 

Cet  arbre  j  quoiqu'il  ne  s'élève  que  médiocre- 
rrsenc  dans  nos  climats  ^  a  cependant  de  la  beauté. 
Ses  tiges  font  droites  y  cylindriaues  ^  très-bran- 
chueSj  di virées  en  rameaux  nomoreuXj  oppoféss 
1  S  plus  jeunes  velus  à  leur  naJfTa'.ce  »  garnis  de 
fevmes  petites  ,  courtes^  linéaires^  dîrpofées  fur 
deux  rangs ,  égales  dans  route  leur  longueur ,  pla- 
nes^ entières  â  l 'Urs  bords  ou  un.peu  deùticnlées^ 
atfez  minces^  plutôt  metnbraneuies que  coriaces ^ 
obtuiîss,  point  échancrées  ,  éparfes^  folitaires^ 
vertes  â  leurs  deux  faces  j  d'un  vert  plus  pâle  en 
deflbus. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  chatons  fimples  y  les 
uns  mâles  ^  les  autres  femelles  :  ces  dernières  pro^ 
duifent  des  cônes  terminaux  qui  varient  par  leurs 
couleurs  ,  blanchâtres  en  dedans ,  fouvent  un  peu 
rougeâtres  ou  noirâtres  en  dehors^  ovales,  cylin- 
driaues «  courts,  petits  >  pendans^  compofés  d'é- 
cables  imbriquées  j  un  peu  arrondies,  planes^  en- 
tières i  leurs  bords.  Les  chatons  mâles  font  axil- 
laires,  très-courts,  peu  garnis  de  fleurs^  prefque 
capirés  y  pédoncules. 

Cet  arbre  eft  très-commun  dans  l'Amérique 
feotentrionale.  On  le  rencontre  depuis  h  baie 
d'Hudfon  l'ufque  dans  la  Virginie ,  &  fur  les  mon- 
tagnes de  la  Caroline.  On  le  cultive  dans  les  jar- 
dins d'Europe.  T)  (K.  v.) 

14.  Sapin  peâiné.  Ahies peUinata, 

Abies  C  americana  ) ,  fûliis  ohtufis ,  fifohiUs  fub- 
rottuuiis  /  fyuamis  fubrotundis ,  planis  i  cortice  levi, 
Gmel.  Sytt.  Nat.  vol.  a.  pag.  107).  n**.  13.— G«rt. 
de  Fruâ.  &  Sem.  Plant.  Centur.  6,  tab.  91.  fig.  i. 

(^FintLf.  y 

Abies  minor^  pe^Htttis  /oiiis ,  virginiana;  conis 
péirvis y  fu^f^tundis^Vhk.  Altnag.  pag.  1.  rab.  iij. 
fig.  x.  — «-  Dubsun.  Arbr.  vol.  1.  pag.  3,  nf.  6* 

p^inatg,  i  Hprt*  Parif» 
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PinftS'abies  americana.  Marshal!  1  Arbr.  AilTer. 
pag.  103. 

Cet  arbre  a  beaucoup  de  rapports  avec  Vaiies 
canadenfis.  Son  tronc  eft  grêle ,  &  s*élève  quel- 
quefois à  une  grande  hauteur  :  fcs  branches  font 
nombresfes,  étalées  horizontalement,  divifées 
en -rameaux  oppofés»  très-liffes,  garnis  de  feuilles 
petites ,  linéaires  ,  très  gllbre^ ,  d'un  vert-pâle  , 
un  peu  cendré ,  minces ,  membraneufes  y  médio- 
crement rétrécies  vers  leur  extrémité ,  entières  a 
leurs  bords ,  obtufes  ,  avec  une  très-petite  pointe 
à  leur  fonunet  ^  très-^nombreufes  y  difpofées  *  le 
long  des  rameaux  ^  fur  deux  rangs  ^  en  forme  de 
peigne  y  très-ouvertes. 

Les  cônes  font  petits,  ovales,  un  peu  arrondis, 
compofés  d'écaillés  planes >  imbriquées,  prefc]ue 
rondes ,  glabres ,  de  couleur  variable  ,  ordinaire- 
ment un  peu  cendrée.  On  fe  fert  de  Técorce  des 
branches  pour  tanner  les  cuirs;  on  en  obtient  auffi 
une  couleur  propre  â  teindre  en  rouge. 

Cet  arbre  croit  dans  pluûeurs  contrées  de  l'A- 
mérique feptentrlooa^e.  1> 

15..  Savw  à  feuilUs  d'if.  Ables  taxîfoiiq,  Lam- 
bert. 

Aiies  foiiis  foOtariis  ,  planis  y  iHtegerrimis  ;  fi^O" 
bilis  ob/ongis  ,  antheris  infatO'kidymls*   Lambert' > 

Dcfcript.  of  Pin.  pag.  51.  tab.  33. 

Cette  efpèce  a  de  grands  rapports  avec  le  pinus 
canadenfis  par  fon  port,  Rr  même  par  Télévatiofi 
de  fon  tronc.  Ses  rameaux  font  un  peu  diffus,  oppo- 
fës  ou  alternes  :  fes  feuilles  fontplus  étroites  &  plus 
longues,  très-entières,  glabres  a  leurs  deux  faces, 
planes ,  foliraires.  Les  chatons  mâles  font  ovalfs , 
prefque  fetTit^s,  très  chargés  de  fleurs  ;  les  anthères 
renflées  &  i  deux  loges  $  leur  crête  réfléchie  &  fort 
petite  :  on  fonpçonne  que  fes  cônes  font  beaucoup 
plus  longs  que  ceux  du  pinus  canadenfis. 

Cet  arbre  croie  fur  les  côtes  occidentales  de 
TAmérique  feptentrîonale.  T> 

16.  Sapin  à  feuilles  lancéolées.  Abies  Uaceo» 
lata,  Lamb. 

Abies  foiiis  folitariis  y  lanceolatis  ,  planis ,  paten- 
tibus ;  firobilis  globofis  , /quamis  acuminatis.  Lamb. 
Defcript.  of  Pin.  pag.  51.  tab.  34.  {  Pinus  lanceo- 
Uta.  )  • 

Abies  major  finenfis ,  ptâinatils  taxifrlits ,  fiih- 
ths  céfiis  ;  conis  grandioribus  y  furfhm  rigentibus  /  /o- 
liorum  &fquamarumapiculisfpinofis,P\ûK)li.  Amalth. 
Botan.  I.  tab.  351.  fig.  i. 

Cette  efpèce  eft  une  des  plus  diRinâes  &  des 
plus  remarquables  de  ce  genre ,  tant  par  la  forme 
ftlobuleure  de  fes  cônes,  que  par  fes  écailles  Stt  fes 
feuilles  aiguës  ou  mucronées  à  leur  fommet, 
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Les  feuilles  font  folitaîreSj  épa^fcs,  ouvertes, 
&  même  un  peu  renverfées ,  planes ,  entières  , 
lancéolées,  un  peu  élargies  à  leur  bafe  ,  fe  rétré- 
ciflanc  infenfîblement ,  acumînées,  très-aiguës  à 
leur  fommet  y  longues  d'environ  deux  pouces , 
roides,  piquantes,  rudes  â  leurs  bords.  Les  fleurs 
ne  font  pas  encore  connues.  Les  cônes  font  feffileSj 
inclinés,  globuleux,  de  la  grofleur  d'une  noix, 
liflfes,  compofés  d'écaillés  imbriouées,  ovales, 
aiguës,  un  peu  déchirées  a  leurs  bords,  roucro- 
nées  à  leur  fomniet. . 

Cet  arbre  croît  i  la  Chine  :  il  eft  jufqu'à  préfenc 
inconnu  dans  les  jardins  de  l'Europe.  J) 

17.  Savih  denticulé.  ^^i>^  denticidata,  Mich. 

Abîes  foins  undiquè  circa  ramos  ereBis  y  breviort" 
bus  y  fubtttragonis y  reStis  ;  ftrobiUs  oblongiufculk  ova- 
tis  ;  fquamis  marginc  erofâ^crenulatis.  Mich.  Flor. 
boréal.  Amer.  vol.  1.  pag.  207. 

Pinus  (  mariana  ) ,  foliis  fubuiatis y  bifariàm  ver- 
fis;  ramulis  pubefceatibus  ;  cicatricibus  fubfoliis  fcjfili' 
bus  i  firobilis  ovatiSy  pendulis;  fquamis  ovaiibusy  mar'- 
gine  laceris  undulatifque,  Sellgm.  Av.  J.tab.  l.  — 
Gxrtn.  de  Fruâ.  &  Sem.  Plant.  Cent.  S.  tab.  91. 
fig.  2.  ? 

'  Ce  fapin  ,  aflez  voifin  de  l'abies  amerîcana ,  me 
paroi t  avoir  plus  de  rapport  avec  le  pinus  mariana 
de  Gaertner,  quoique  Michaux  le  regarde  comme 
le  même  que  le  pinus  americana  du  même  auteur. 
On  conçoit ,  dans  un  genre  comme  celui-ci ,  com- 
bien il  eft  difficile  de  prononcer  fur  la  fynonymie  « 
furtout  quand  certaines  efpèces  ne  font  connues 
que  d'après  la  defcription  des  auteurs. 

Cette  efpèce,  d*après  Michaux,  eft  remar- 
quable par  les  feuilles  droites^  très-courtes,  pref- 
qu'à  quatre  faces^  éparfes  tout  autour  des  rameaux 
qu'elles  recouvrent  en  totalité.  Les  cônes  font 
ovales  ,  un  peu  alongés ,  compofés  d'écaillés  im- 
briquées, d'un  brun-châtain  dans  leur  jeunefle  s 
décolorées  vers  leur  fommet ,  un  peu  rongées  ou 
légèrement  crénelées  à  leurs  bords. 

Cette  plante  croit  dans  plufieurs  contrées  de 
l'Amérique  feptentrionale ,  au  Canada  &  dans  la 
Nouvelle-Angleterre.  T> 

*  Efpeces  moins  connues, 

*  Abies  (  araucana  )  ,  foliis  turbinatis ,  imbricatis, 
kinc  mucronatis  ;  ramulis  quattrnis,  cruciatis;  firo- 
bilis  giobofisy  pendulis  ;  nucibus  conicis  y  hyalinis  , 
alâdefiuiuis,  Molina,  Hiô.  Chili,  pag.  157.  (  Pi- 
nus. ) 

Pinus  araucana.  Gmel.  Syfk.  Natur.  vol.  2.  pag. 
1074.  n**.  28. 

*  Abies  (  cupreflbides  ^  y  foliis  imbricatis^  acutis, 

MoliDa  3  Hift.  Natur.  Chili,  pag.  144. 
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Pinus  cuprtjfoides.  Gmel.  Syft.  Natur.  vol.  2. 
n°.  29. 

*  Pinus  (  dammara  )  y  foliis  oppojttis,  cUiptico» 
lanciolatisy  ftriatis.  Lambert,  Defcript.  of  Pin. 
pag.  6x.  tab.  58. 

Dammara  aiba.  Rumph.  Amboin.  vol.  l.  pag. 
174,  tab.  J7. 

'  Arbor  javanenfis  y  vifci  foliis  laeioribus  ,  conjuga^ 
tis  y  dammara  alba  diÔa.  Rai,  Hift.  vol.  5*  -— 
Dendr.  130. 

Quoique  les  fruits  de  cet  arbre  aient  de  grands 
rapports  avec  ceux  des  fapins ,  il  eft  trè$*probable 
que  cet  arbre  doit  appartenir  a  un  autre  genre  qui 
n'eft  pas  encore  connu.  (  Voye^,  dans  cet  ouvrage  y 
l'article  Dammar  BLAMc.  ) 

SAPONAIRE  ou  S AVONNIÈ  RE.  Saponaria. 
Genre  de  plantes  dicotylédones,  à  fleurs  com- 

1>lètes,  polypétalées,  de  la  famille  des  caryophyU 
ées,  qui  a  des  rapports  avec  les  œillets,  &  qui 
comprend  des  herbes  la  plupart  indigènes  de  l'Eu- 
rope, à  feuilles  entières,  oppofées,  dont  les  fleurs 
font  ordinairement  difpofées  en  corymbes  termi- 
naux, quelquefois  axillairesi  les  calices  anguleux 
dans  quelques  efpèces. 

'  Le  caraâère  effentiel  de  ce  genre  confifte 
dans: 

Un  calice  tabulé  y  nu  à  fa  bafe  y  à  cinq  dents  y  cinq 
pétales  onguiculés  i  dix  étamines  ;  deux  fiyles  ;  une 
cap  fuie  a  uns  feule  loge  ;  un  réceptacle  libre  y  centraL 

Caractâre  gAkériqos.    / 

Chaque  fleur  offre  : 

1°.  Un  calice  d'une  feule  pièce,  alongé^  rubuléj 
nu  à  fa  bafe  ,  divifé  en  cina  dents  i  fon  orifice  , 
perfiftant ,  quelquefois  anguleux. 

3^.  Une  corolle  compofée  de  cinq  pétales,  dont 
les  onglets  font  étroits,  anguleux,  de  la  longueur 
du  calice  i  le  limbe  plane  i  chaque  lame  obtufe  ^ 
très-élargie  vers  fon  fommet. 

3^.  Dix  étamines  y  dont  lesfilamens  font  fubulés, 
de  la  longueur  du  tube  de  la  corolle ,  alternes  avec 
les  onglets  de  la  corolle ,  fouvent  cinq  plus  tax* 
difs,  furmontés  d'anthères  oblongues,  obtufes^ 
iiKlinées. 

4^.  Un  ovaire  oblong  »  arrondi ,  furmonté  de 
deux  fh^les  droits,  parallèles,  de  la  longueur  des 
étamines ,  terminés  par  deux  ftigmates  aigus. 

Le  fruit  eft  une  capfule  alongée ,  auffi  longue 
que  le  calice  qui  la  recouvre  ^  à  une  feule  loge,» 
contenant  des  iiemences  nombreufes ,  fort  petites» 
fupportées  par  un  réceptacle  libre  &  central. 

I      Obfervations.  Ce  genre  eft  peo  naturel  :  la  plu-: 
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put  des  ePpèces  qui  te  compofent ,  ne  font  liées  1 
entr' elles  oue  par  l'abfence  des  écailles  qui  fe  | 
trouvent  à  la  bafe  du  calice  des  œiWtts ,  dîanthus ^ 
les  unes  fe  rapprochent  finguliérement  des  gyp/b- 
'  phiUdy  telles  que  ïefaponariaporngens,  creticay  hc. 
^ont  les  fleurs  font  petites ,  les  onglets  courts» 
mais  dans  les  gypfophilla,  les  calices  font  plus  pro- 
fondément découpés  >  campanules,  point  tabulés  : 
la  forme  de  ces  mêmes  calices  diftingue  encore  les 
faponaires  des  filenés^  outre  que  ces  derniers  ont 
trois  flyles  au  lieu  de  deux  ^  &  que  l'orifice  de 
leur  corolle  eft  confiamment  couronné  par  un  ap- 

E indice  compofé  de  petites  écailles  fituées  à  la 
afe  du  limbe.  Ce  dernier  caraâère  fe  rencontre 
auffi  dans  quelques  efpèces  de  faponaires^  telles 
que  lefaponaria  ocymoides  ^  iutea ,  &c. 

Il  fuit  de  ces  coniidérations^que  ce  genre  n'offre 
point  de  caraâères  bien  tranchés  dans  les  parties 
eflentielles  de  fa  fruâiiication ,  &  qu'il  n'eft  que 
très-peu  diftingué  des  gypfophÙia,  Les  efpèces  dif- 
fèrent également  entr'elles  par  leur  port  y  par  la 
forme  de  leurs  calices ,  dont  les  uns  font  cylin- 
driques, tubulés;  les  autres^  fortement  anguleux ^ 
à  angles  faillans  j  comme  ceux  de  piufieurs  efpèces 
d*agrvftemma, 

E  S  P  £'C  E  s. 

I.  Saponaire  officinale.  Saponaria  officinalis. 
Linn. 

Saponaria  calUibus  cyllndricis ,  foliis  ovato-lati" 
ceolatis.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  584.  — 
Hort.  Cliff.  i6y.  —  Hort.  Upf.  106.  —  Mater. 
medfc.  1 17.  —  Roy.  Lugd.  Bat.  444.  —  Gronov. 
•Virgin.  160.  —  Gort.  Gerl.  245.  —  (Eder.  Flor. 
dan.  tab.  C43.  —  Ludv.  Eâ.  tab.  170.  —  Knorr. 
Del.  I.  tab.  5. 17. — Pollich,  Pal.  n^407 — Lam. 
Flor.  franc,  vol.  z.  pag.  542.  n*.  j6i.  —  Idem^ 
llluftr.  Gêner,  tab.  376.  ng.  i.  —  Hoffm.  Germ. 
pag.  147.  —  Roth.  Germ.  vol.  I.  pag.  i8j.  —  II. 
pag.  47 j.  —  WîUd.  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  667. 
—  Curtif.  Lond.  tab.  102.  —  Ger.  Flor.  galL  Prov. 
pag.  412.  n*.  I.  —  Gouan,  Monfp.  pag.  212. 

Saponariajblîis  ovatolanoeolatis  y  trînerviis  ;  fio- 
rihus  tubulofis^  umbellads.  Hall.  Helv.  n^.  908. 

Saponaria  major  y  levis,  G.  Bauh.  Pin.  lo6*  — 
Magn.  Botan.  Monfp.  229. 

Lychnis  filvtftris  y  qui,  faponaria  vtdgè,  Tournef. 
Inft.  R.  Herb.  336.  —  Garid.  Aix.  397.. 

Saponaria  vu/garis,  Camer.Epit.  152.  —  Blakcv. 
tab.  113.  —  J.  Bauh.  Hift.  3.  pag.  346. 

Saponaria,  Dod.  Pempt«  179.  Icon. 

Saponaria  major.  Dalecb.  Hift.  I.  p.  822.  Icon. 

Lychnis  (o&cmzMs)  yfloribus  digynis ,  corymho- 
fis  ;  capfulis  quadrivahibus.  Scop.  Carn.  n**.  510. 

BooUa  vulgaris.  Neck.  Gallob.  193. 
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Saponaria  vuigansyjimplexj  majonMoxiù  Oxon. 
S.  5.  tab.  22.  fig.  52. 

jî.  Saponaria  (  hybrîda  )  y  calicibus  cylindricis  ; 
foliis  ovatis,  nervofis  y  femiamplcxicaulibus.  Miller, 
Dia.  n^.  2. 

Lychnis  faponaria  dicia  y  folio  convoiuio.  Rai  9 
Synopf.  339; 

Saponaria  concava y  anglica.  C.  Bauh.  Pin.  2o6. 
—  Morif.  Oxon.  Hift.  2.  pag.  548  $.  j.  tab.  22. 
fig*  53'  —  Barrei.  Icon.  rar.  tab.  92. 

Gentiana  folio  convoluto,  J.  Bauh.  Hift.  3.  pag. 
(21. Icon. 

y.  Lychnis  feu  faponaria  y  flore  pUno.Touxn,  Inft. 
R.  Herb.  336. 

Saponaria  flore  pleno.  Carn.  209. 

Ses  racines  font  grêles ^  dures,  traçantes  j  très- 
étendues  ,  un  peu  blanchâtres  :  il  s'en  élève  des 
tiges  hautes  d'environ  deux  pieds,  glabres^  cylin- 
driques y  articulées  >  fiftuleufes  y  médiocrement 
rameufes ,  garnies  de  feuilles  oppofées  y  prefque 
feftiles»  ovales^  lancéolées^  très-liffes,  glabres  à 
leurs  deux  faces  y  entières  à  leurs  botàs  ^  un  peu 
obtufes>  d'un  vert  -  foncé  3  rétrécies  prefqu'en 
pétiole  à  leur  bafe  ;  marquées  de  trois  nervures 
jaunâtres  J  longitudinales  ^  un  peu  faillantes. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  corymbe  à  l'extré- 
mité des  tiges^prefqu'ombellifères  J  d'une  odeur 
aflfez  agréable.  Leur  calice  eft  très-glabre  ^  cylin- 
drique ^  alongé  3  divifé  en  cinq  dents  courtes, 
aiguës  à  fon  orifice.  La  corolle  eft  blanche  ou  un 
peu  rougeâtre  vers  l'extrémité  des  pétales 5  elle  fe 
double  affez  aifément^  furtout  dans  les  individus 
cultivés.  Le  fruit  eft  une  capfule  alongée ,  cylin- 
drique y  à  une  feule  loge  ^  s'ouvrant  à  fon  fommet 
en  quatre  parties. 

On  a  quelquefois  obfervé  une  variété  très-fin- 
gulière  de  cette  plante  fi  y  oue  Ton  regarde  comme 
une  hybride.  La  corolle  eft  prefque  monopétale  $ 
les  feuilles  feffiles  y  ovales-oblongues ,  concaves  : 
elle  fe  rapproche  dés  gentianes  :  la  plupart  des 
Anciens  l'ont  figurée.  Il  paroit  (ju'elle  n'a  point 
été  retrouvée  depuis  Gérard  y  qui  l'avoir  obfervée 
en  Angleterre. 

Cette  plante  croit  en  Europe  dans  les  champs^ 
parmi  les  vignes ,  fur  le  severs  des  montagnes  6c 
ailleurs.  ^(K  v.) 

Cette  plante  eft  amère  ;  elle  pafle  pour  déter- 
fivoj  diurétioue,  fudorifique  &  dépurative.  On  fe 
fert  furtout  de  l'extrait  de  cette  fiante  contre  les 
obftruâions  y  les  maladies  de  la  peau  y  les  douleurs 
de  rhumatifme«  les  fleurs  -  blanches  $  elle  réuffit 
dans  les  fièvres  compliquées  par  des  accidens  ner- 
veux. Je  rah>vue  appliquée  ^  avec  un  grand  fuccès» 
dans  les  rhumaiifo^s  par  le  médecin  Matfillac 
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dans  les  hôpitaux  militaires.  Extérieurement  la 
faponaire  eit  déterfive  :  on  croie  que  les  Anciens 
s'en  feryoient  pour  préparer  les  étoffes  â  la  tein- 
ture. C'eft  un  fivon  aciJe ,  propre  à  déterger  les 
graiflfes  :  c'eft  de  cette  propriété  qu'elle  a  tiré 
Ton  nom. 

2.  Saponaire  à  fleurs  rouges.  Ssponaria  vac- 
caria. 

Saponarta  calîcibus  pyramidatis ,  quinquangula- 
rtbus;folus  ovatis,  acuminatisjfejpiiius.  Lfnn.  Spec. 
Plant,  vol.  !•  pag.  585.  —  Hort.  Clitf.  166.— 
Hort.  Upf.  107.  —  Roy.  Lugd.  Bat.  44} .  —  Guçtr. 
Stamp.  287.  —  Sauy.  Monfp.  153.  —  PoUich^Pal. 
408.  —  Hoffm.  Germ.  147.  —  Roth ,  Germ.  vol.  I. 
pag.  186.  —  II.  pag.  47J.  —  Willd.  Spec.  Plant, 
vol.  2.  pag.  668.  —  Gouan,  Monfp.  212.  —  Gé- 
rard, Flor.  gall.  Prov.  412.  n*.  2. 

Saponaria  calicihus  pyramidatis  ^  quinquangulari^ 
tus  jfoiiis  ovatis»  conriatis.  Hali.  Helv.  907. 

Saponaria  ruhra.  Lam.  Flor.  franc,  vol.  2.  pag. 
;4I.n^  j6x.Vni. 

Lychnis  vaccaria.  Scop.  Cam.  2.  n*^.  yii. 

Saponaria  fegttalis.  De  Neck.  Gallob.  pag.  194. 

Myagrum  ,  vaccaria  quorumdam.  Tabern.  pag. 
866.  Icon. 

Lychnis  figetum  ruhra  ^  frUis  perfoliaté.  C.  Bauh, 
Pin.  204.  —  Tourn,  Inft.  R.  Herb.  }3y.  —  Garid. 
Aix.  296.  —  Magn.  Botan.  Monfp,  169. 

Tkamnc  nemon.  Val.  Cord.  pag.  104.  Icon. 

Vaccaria.  Dodon.  Pempt.  pag.  104.  Icon.  —  J. 
Bauh.  Hift.  }.  pag.  ^57.  Icon. 

Lychnis  fègetum ,  vaccaria  diéia.  Motif.  Oxon. 
Hift.  2.  §.  j.  tab.  21.  fig.  27. 

Ifatisfiiveftris  ,  vaccaria  di^a.  Lobel ,  Icon.  5  C2. 
•r-  Idem,  Obferv.  pag.  190.  Icon. 

il.  Saponaria  (^LmpWfCmz),  calicihus  pyramidatis^ 
quinquanguiarihus  ;  foUis  ovato  -  Uneeoiatis  ,  femi- 
ampltxicauiibus.  Miller ,  Dift,  n^.  4, 

On  peut  aifément  reconnoître  cette  efpèce  à 
fes  belles  fleurs  rouges ,  à  fes  calices  pyramidaux, 
munts  de  cîno  angles  faillans ,  &  à  fes  feuilles 
ovales,  lancéolées,  fefflles. 

Ses  racines  font  blanchâtres  ,  rameufes ,  point 
naçmres:  il  $*en  élève  une  tige  droite,  haute 
d  environ  un  pied  &  demi ,  cylindrique ,  fiftu- 
leufe,  très-glabre,  articulée,  d'un  blmc-jaunâtre, 
branchue  à  fa  partie  fupérieure ,  divifée  en  ra- 
meaux oppofés  ,  paniculés ,  nombreux.  Les  feuilles 
-font  fertiles ,  oppofées  ,  larges ,  connées  i  leur  bàfe. 
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.  deux  faces ,  d'un  vert  glauque ,  à  nervures  longi- 
tudinales peu  feufibles. 

Les  fleurs  font  difp<^ées  en  corymbe  ;  elles  font 
terminales  5  les  pédoncules  filiformes ,  oppofés , 
très-longs,  munis  à  leurs  divifions  de  petites  brac- 
tées lancéolées,  aiguës.  Les  calices  ^^t  renflés, 
pyramidaux,  à  cinq  angles  très-faillans,  verdâtres, 
divifés  à  leur  orifice  en  cinq  dents  très-courtes. 
La  corolle  eft  d'un  rouge  affsz  vif,  d'une  grandeur 
médiocre  j  les  pétales  légèrement  crénelés  à  leur 
fommet  j  les  femences  fort  petites,  un  peu  arron- 
dies, fixées  â  un  réceptacle  central. 

Cette  plante  croît  dans  les  champs,  parmi  les 
blés ,  en  France ,  en  AUenugne ,  en  Suiffe,  dans 
le  Levant,  kc,  Q  (r.v.) 

Miller  cite  ,  comme  efpèce  diflindle  ,  une 
plante  /s ,  oue  Ton  wncontre^en  Efpagne ,  &  qui 
ne  paroît  être  qu'une  variété  de  la  pr^^cédente  , 
beaucoup  plus  élevée,  plus  ample ,  dont  les  feuil- 
les font  plus  grandes ,  ovales  ,  lancéolées ,  un  peu 
charnues  ,  fortement  connées  à  leur  bafe. 

3.  Saponaire  de  Crète.  Saponaria  cretica. 
Unn. 

Saponaria  calicihus  quinquangularihus  ,  ftriaeis  ; 
cauU  creBo  ,  fubdichotomo  ;  foliis  fuhulatis.  Linn. 
Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  584. 

Saxifraga  altéra.  Prcfp.  Alpin.  Plant,  exot.  pag. 
292.  tab.  291.  ^ 

Cette  efpèce  a  le  port  d*un  filené  5  elle  poufle 
un  grand  nombre  de  tiges  grêles,  droites,  hautes 
de  huit  à  dix  pouces  &  plus ,  cylindriques ,  velues, 
un  peu  vifqueufes ,  divifées  en  rameaux  étalés  , 
Wpofés,  prefque  dichotomes,  filiformes,  garnis 
de  feuilles  feffiles ,  oppofées ,  linéaires,  fubulées, 
très-entières ,  liflfes  à  leurs  deux  faces ,  longues 
d'environ  un  pouce. 

Les  fleurs  font  terminales,  prefque  panîciilées  ; 
les  pédoncules  prefque  fimples ,  axillaires ,  roides , 
uniftores,  très-droits.  Le  calice  eft  étroit,  alongé, 
d'une  feule  pièce  ,  muni  de  cinq  angles ,  chaque 
angle  marqué  de  trois  ftries  i  l'orifice  divifë  en 
cinq  dents,  dont  l'intervalle  eft  membraneux.  La 
corolle  eft  purpurine  î  les  pétales  petits,  très- 
entiers  5  les  femences  noirâtres,  foit  petites. 

Cette  plante  croît  dan*;  l'île  de  Crète ,  dans  les 
fols  arides  &  ftériles  j  elle  paffe  pour  propre  à 
excjter  les  urinçs  dans  les  obftruâions  des  reins 
par  la  gravelle. 


4.  Saponaire  à  fleurs  pendantes.  SaponarU 
porrigcns.  Linn. 

Saponaria   calicihus   cylindricis  ,  paJbtfcentihus  • 
comme  perfoliées  j  ovales"  obloncnes  %nti^TI^^^^  I  ÎS?^  ^''^<^ricatijrmis,  capfulis  p.ndulis.  Lipn.  SyfL 
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SîUne  porrîgens,  Linn.  Syft.  Nat.  j.  pag.  230.  — 
Jacq.  Horc.  Vind.  2.  pag.  49.  tab.  105^. 

Silène  (  porrîgens  ) ,  caule  paniculato  ^  villofo  ; 
pedunculzs  axillaribus  ^filifofinibu$  ^foUtarils  ^pdlcnr 
tibus.  Gouan^  lUuftr.  pag.  29. 

Lycknis  chaUpenfis ,  annua  ^  foliis  paràm  hinis , 
angufiîj  ,  carneis  ;  pedicuiis  infirmis  ,  trluncialibus  ; 
capfulis  jert  rotundis.  Morif.  Oxon.  Hiil.  1*  pag. 
J4Ï.  —  Tournef.  Inft.  R.  Herb.  357,     - 

Cette  efpèce  fe  diftingue  à  fes  fruits  pendans  ^ 
à  /es  calices  renflés  &  prefqae  globuleux  à  l'é- 
poque de  la  maturité  des  fruits ^  à  Çt%  tiges  velues 
&  a  fes  feuilles  lancéolées^  caraâères  qui  la  difiîn- 
guent  à\i  faponaria  cretica  yzytc  lequel  elle  a  quel- 
ques rapports  >  elle  a  de  plus  l'afpedl  d'un  filené. 

Ses  tiges  font  droites^  roides,  articulées,  ve- 
lues ,  hautes  de  deux  pieds ,  cylindriques  ^  point 
fiftuleufes ,  à  peine  firiees  y  d'un  vert-pâle  j  un  peu 
vifqueufes  à  leur  partie  fupérieure  ^  prefque  gla- 
bres inférieuremçnt  ^  divifées  en  rameaux  dicho- 
tomes^  très^étaiés^  alternes  ^  axîllaires,  velus  & 
vifqueux.  Les  feuilles  font  oppofêes^  feffiles  y  lan- 
céolées \  les  inférieures  très- glabres  y  beaucoup 
plus  longues  &  plus  larges  y  entières  à  leurs  bords  » 
rétrécies  j  obtufes  à  leur  fommet»  les  fupérieures 
beaucoup  plus  étroites  ,  prefque  linéaires ,  acu- 
minées^  pubefcentes^  un  peu  glutineufes,  molles^ 
entières. 

Les  fleurs  forment ,  par  leur  enfemble  vers  Tex- 
trémité  des  rameaux,  une  panicule  étalée  ;  elles 
font  axillaires  y  folitaires  y  lâches  y  fupportées  par 
des  pédoncules  capillaires  y  très-longs  y  glabres  y 
réfléchis,  plus  longs  que  les  feuilles  fupérieures. 
Les  calices  font  vifqueux^  pubefcens^  prefque 
tubulés  y  divifés  à  leur  orifice  en  cinq  dents  droi- 
tes y  lancéolées  y  afiTez  profondes.  La  corolle  e(l 
petite ,  blanchâtre  ou  couleur  de  chair.  Les  pé- 
tales font  légèrement  échancrés  â  leur  fommet, 
fans  aucun  appendice  particulier  »  les  étamines 
branches ,  plus  courtes  que  les  onglets  5  l'ovaire 
ovale  \  les  flyles  écartés  ;  les  fiigmates  (impies  ;  les 
capfules  ovales  y  prefqu'arrondies ,  s'ouvrant  en 
cinq  découpures  à  leur  fommet  5  les  femences  pe- 
tites &  noirâtres. 

Cette  plante  croît  naturellement  dans  le  Levant. 
On  la  cultive  au  Jardin  jjes  Plantes  de  Paris.  Ô 

j.  Saponaire  d'Illyrie.  Saponaria  illyrica. 
Lînn. 

Saponaria  callcîbus  fubcylindricis  ;  caule  ercBo  , 
'vljcido ,  purpurafcente  ;  ramis  altemis  y  coroUis  punc- 
Uitis.  Linn.  Mantiff.  pag.  70.  —  Willd.  Spec.  Plant. 
vol-  2.  pag.  dC^.  n°.  j. 

Saponaria  cauU  dickotomo ,  hirfuto  ;  fiorïbus  fafii" 
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gîath;  coroUis  patentihus  ;  petalîs  întegrls  y  tripunc^ 
tatis.  Arduin ,  Spec.  2.  pag.  24.  tab.  9. 

Ses  tiges  font  droites,  tendres,  hautes  d'envi* 
ron  fix  à  huit  pouces  »  velues  ou  pubefcenter , 
vifqueufes j  dichotomes,  un  peu  purpurines,  di- 
vifées en  rameaux  alternes,  pubefcens,  garnis  de 
feuilles  oppofées  ,  feffiles,  hnéaires,  lancéolées  > 
entières  à  leurs  bords  ,  glabres  i  leurs  deux  faces. 

Les  fleurs  forment  un  corymbe  terminal.  Les 
calices  font  divifés  y  jufque  vers  leur  moitié ,  en 
cinq  découpures  membraneufes  à  leurs  bords.  La 
coroUe  eft  blanche  y  t  ès-ouverte  j  les  pétales  en- 
tiers y  marqués  fur  leur  limbe  de  trois  points  cou- 
leur de  pourpre  5  les  anthères  font  également  pur- 
purines. 

Cette  plante  croit  dans  l'Illyrie  -,  elle  a  quelques 
rapports  avec  Itfaponaria  porrîgens, 

6.  Saponaire  rampante.  Saponaria  ocymoîdes. 
Linn. 

Saponaria  calicibus  cyllndricis ,  villojis  y  caulibus 
dichoiomis  ^procumbentibus,  Linn.  Spec.  Phnt.  vol.  i . 
pag.  585. — Jacq.  Flor.  auftr.  5.  pag.  39.  tab.  i\. 
Append.  —  Cavan.  Icon.  rar.  2.  pag.  29.  tab. 
i}4.  —  Willden.  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  669. 
n**.  ^.—Gérard,  Flor.  gall.  Prov.  pag.  412.  n*.  3. 
—  Gouan,  Monfp.  pag.  212.  n^  }. —  Desfont. 
Flor.  atlant.  vol.  1.  pag.  54  3. 

Saponaria  repens.  Lam.  Flor.  franc  vol.  2.  pag. 
5-42.  n^.  561.  X. 

Saponaria  caulibus  decumbentîbus  ,  nodofis  ;  foUis 
ovatO'Ianceolatis  ;  calicijus  tubulofis  ,  hirf^tis,  Hal- 
1er ,  Helv.  n®.  909. 

Lycknis  vel  ocymoides  ^  repens  ^  montanum.  C. 
Baun.  Pin.  206.  —  Tournef.  Inft.  R.  Herb.  337.— 
Schench.  Alp.  7.  pag.  514. 

Ocymoides  repens  y  polygonifoUa.  Lobel.  îcon. 
341 .  —  Idem  y  Obferv.  pag.  loy.  Icon.  —  Dalech. 
Hift.  2.  pag.  1429.  Icon. 

Saponaria  minor  quibufdam,  J,  Bauh.  Hift.  3. 
pag.  344.  Icon. 

Lycknis  montana  ,  repens.  Gérard,  Hift.  475. 
Icon. 

Ocymoides  repens.  Parkins,  Theat.  pag.  (>39.'Jc. 

Lychnisvel  ocymoides  repens.  Morif.  Oxon.  Hift. 
2.  §.  J.  tab.  2.1.  flg.  38. 

Cette  plante  a  tellement  l'afpeft  d'un  filené  y 
qu'il  ne  lui  manque ,  pour  être  rangée  parmi  eux, 
qu'un  piftil  de  plus  &  un  calice  ventru. 

C'eft  une  jolie  efpèce  qui  forme  fur  les  rochers 
de  larges  gazons ,  dont  la  verdure  eft  relevée  par 
de  belles  fleurs  rouges»  nombreufes,  élégantes  s 
elle  poufie  de  fes  racines^  des  tiges  couchées. 
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rampantes ,  longues  de  (ix  à  huit  ponces  &  plus , 
grêles,  cylin-iriques,  pubefcentes,  articulées  ^  di- 
vifëes  en  rameaux  dichocomes^  garnis  de  feuilles 
oppofées  I  pétiolées  «  petites  »  ovales  ^  obtufes  à 
leur  fommet  ^  rétrécies  à  leur  bafe ,  entières  i  leur 
contour,  légèrement  pubefcentes  >  les  fupérieures 
lancéolées  ^  prefque  fenfiles ^  ciliées  à  leurs  bords. 

Les  fleurs  font  nombreufes,  difpofées  en  co- 
rymbes  à  l'extrémité  des  rameaux  ,  fupportées  par 
des  pédoncules  velus  »  filiformes  ^  fimples ,  courts  ^ 
à  peme  plus  longs  que  les  feuilles.  Les  calices  font 
monophylles^  alongés,  étroits  ^  tubulés,  cylin- 
driques ,  fouvent  colorés  vêts  leur  partie  fupé- 
rieure^  chargés  de  poils  vifqueur^  divifés  à  leur 
orifice  en  cinq  dents  droites^  petites^  obtufes. 
La  corolle  eit  de  couleur  rofe^  ouverte  ^  plane  à 
fon  limbe  'y  Us  pétales  oblongs,  prefqu'elLipti- 
ques  4  infenfih'ement  élargis  de  la  bafe  au  fom- 
^  met,  onguiculés  ,  fouvent  entiers  «  quelquefois 
légèrement  échancrés  \  les  onglets  aufli  longs  que 
les  calices  ^  munis  d'un  double  appendice  à  leur 
fommet,  d*où  réfulte  une  petite  couronne  à  To- 
r  fice  de  la  corolle,  comme  dans  les  fiUnés.  Le 
fruit  eft  une  caplule  ovale-oblongue ,  à  une  feule 
loge,  s'ouvrant  à  fon  fommet  jufque  vers  fa  moi- 
tié en  quatre  valves,  renfermant  pluiieurs  femen- 
ces  brunes,  réniformes. 

Cette  plante  croit  naturellement  fur  les  rochers 
daris  les  environs  de  Montpellier,  en  SuitTe,  en 
Italie ,  ainfi  que  fur  le  mont  Altas ,  où  elle  a  été 
obfervée  par  M.  Desfontaines.  On  la  cultive  au 
Jardin  des  Plantes  de  Paris,  of.  {V,v.) 

•  7.  Saponaire  d'Orient.  Sapotiaria  oriintaiis, 
Linn. 

Saponaria  caliçibus  cylindrîcis ,  v'illofis ;  cauU  di- 
chotomo  y  enfio  j  paiuio.  Linn.  Hort.  Upfal.  106. 
n^ 2.  — Miller,  Dift.  no.  ;.— Willd.Spec.  Plant, 
vol.  1.  p.  670. 

Saponaria  coule  dtckotomo  ;  foliis  lanctolatis ,  pt- 
tiolatis  ;  Jloriùus  foUtariis ,  pedunculatis,  Royen  , 
Lugd.  Bat.  445. 

Lychnis  orientalis.  Scop.  Cam.  edtt.  2.  n®.  JI2. 

Lychnis  onentalis  y  annua  yfupina ,  antirrhini  fb' 
l'io  ;  flore  minimo  ,  purpurajcente,  Tourn.  CorolK  24. 
Dilien,  Eltham.  pag.  205.  tab.  167.  fig.  204. 

Cette  cfpèce  refTemhle  beaucoup  au  faponarta 
orymoidcs  ;  elle  en  diffère  par  fes  feuilles  linéaires, 
lancéolées j  par  fes  fiui.s  ovaies,  plus  renflés,  & 
pjir  fa  corolle  fort  petite,  dépourvue  d'appendice 
ep  couronne  à  fon  orifice. 

Ses  tiges  font  baffes,  prefque  couchées,  peti- 
tes, longues  d'environ  quatre  à  fix  pouces,  divi- 
fées  en  rameaux  dichotomes ,  droits ,  très-étalés  , 
vifqueux ,  pubefcens ,  garnis  de  feuilles  oppofées^ 
lû)éairesj  lani^éoléesj  récrécies  en  pétiole  à  leur 
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bafe,  petites ,  entières.  Les  fleurs  font  très-peti- 
tes, purpurines,  folitaires  dans  l'aiffelle  des  teuit- 
les  fupérieures ,  pédonculées  \  leur  calice  e&  ovale, 
chargé  extérieurement  de  points  élevés ,  piluli- 
fères,  vifqueux  i  les  pétales  étroits,  prefqu' ai- 
gus ,  échancrés  à  leur  fommet. 

Cette  plante  croit  dans  TOrient  &  la  Car- 
niole.  O 

8.  Saponaire  à  fleurs  jaunes.  Saponaria  lutta. 
Lion. 

Saponaria  caîicihus  ttretihus  ,*  corollïs  coronatis  ; 
fioribus  fubumbellatis  y  foliis  fublinearibus  ,  canali^ 
culatis.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  58).  — 
Allion,  Flor.  pedem.  n°.  1560.  tab.  23.  fig.  i. 

Saponaria  (  lutea  )  ,  calicibus  teretibus  caultqut 
kirtis  i  pecalis  obovatis ,  integtrrimis  ;  fioribus  co  y  m- 
bofis  ;  foliis  lintari-lanccolatis ,  canaliculatis.  Smith^ 
Spicil.  botan.  tab.  5.  —  WiUden.  Spec.  Plant, 
vol.  2.  pag.  670.  n^.  8. 

Saponaria  foliis  gramintis ,  congé ftis  ;  fioribus  uni'^ 
btllatis  y  pecalis  ovatis,  Halier,  Heiv.n^.  904. 

Lychnis  fioribus  umbellatis ,  ockroleucis;  petalis 
ovatis  y  filamtntis  nigris,  Allion  «  Specim.  pedem* 
pag.  29.  cab.  j.  fig.  2. 

Cette  efpèce  fe  reconnoit  a  fa  petitefle ,  i  fes 
feuilles  inférieures  en  gazon  ,  à  fes  tiges  fimples  ^ 
prefque  nues  s  à  fes  fleur$  d'un  jaune-pâle,  prefque 
en  ombelle. 

Ses  tiges  font  cylindriques ,  légèrement  velues  , 
hautes  de  deux  à  trois  pouces,  à  peine  feuillées  > 
point  rameufesi  elles  s'élèvent  ou  centre  d*une- 
touffe  de  petites  feuilles  nombreufes,  très-fer- 
rées ,  qui  forment  fur  les  rochers  des  gazons  épais  ^ 
agréables.  Ces  feuilles  ont  prefque  la  forme  de 
celles  des  graminées  ;  elles  font  courtes  ,  étroites  , 
prefque  linéaires ,  aiguës ,  longues  à  peine  d'un 
pouce,  glabres ,  entières ,  un  peu  canaliculées  en 
deffus ,  d'un  vert-jaunâtre  ou  un  peu  glauques  i 
les  caulin^ires  font  rarement  ai^deli  de  deux,  op^ 
po fées,  feffileSf  connées  à  leur  bufe^  quelquefois 
légèrement  pubefcentes.  Celles  qui  accompagnent 
les  fleurs  peuvent  être  confidérées  comoie  ^es 
bradées. 

Les  fleurs  font  réunies  i  l'extrémité  des  tiges 
en  une  forte  de  corymbe  ou  d'ombelle  ferrée^  ag- 
glo:T)érée  ;  médiocrement  pédonculées.  Leur  ca- 
lice éft  cylindrique,  un  peu  jaunâtre,  hérifle  de 
poils  cendrés ,  divifé  à  fon  orifice  en  cinq  dents 
droites  y  coartes,  ovales ,  arrondies  ,  un  pou  mu- 
cronées.  La  corolle  eft  d'un  jaune-pâle,  d'une 
grandeur  médiocre  5  les  pétales  en  ovali renverfé  , 
très- entiers ,  un  peu  couronnés  à  leur  orifice  ;  les 
onglets  de  la. longueur  du  calice  ;  les  filamens  noi-- 

I  râtres  ;  la  capfule  ovale  j  obiongue  s  les  femençes 

j  fort  petiies. . 
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.  Cette  plante  croît  dans  les  Alpes ,  for  les  ro- 
chers ,  en  Suiffe ,  dans  ia  Savoie ,  &  particulière- 
ment fur  le  Mont-Cénis,  ^  (  F./-  ) 

9^  Saponaire  à  feuilles  de  pâquerette.  S^w^ 

jnaria  heiiidifoiia,  Snatth. 

Saponaria  càlicihus  uretibus  y  hirtîs  ;  caultglahros 
petalis  linearibust  crenatis  ;  foliîs  fpatkalùtis.  Smith , 
Spicil.  Botan.  j.  — ,Willden.  Spec  Plant,  vol.  2. 
pag.  670.  n**.  9. 

Lychms  lutta  ,  montana  ,  globularii.  eapite  &facie. 
Barrel.  Iconi  rar.  pag.  63.  n°.  659.  tab.  498. 

Lychnis  rubra^globularii,  eapite  (sfacn^  montana, 
Boccone^  Muf.  2.  pag.  75.  tab.  61.  fig.  i. 

Gljhidarîa  iutea  j  montana.  Col^xmtt,  Ecphr.  i. 
pag.  IJ2.  tab.  15}. 

Beilis  montana  ,  globofo ,  luteo  flore»  C.  Bauh. 
Pîn.  262. 

Cette  plante  a  quelques  rapports  avec  U  fapo- 
naria  lutta  y  elle  en  diffère  par  fa  grandeur  &  par 
la  forme  de  fes  feuilles* 

• 

Ses  racines  font  épaifles,  munies  de  quelques 
fibres  ;  elles  fe  diviîent  vers  leur  fommet  en  plu- 
îîeuTS  ramificacions  qui  forment  autant  de  plantes 
diAiiiâes^  mais  réunies  par  leur  bafe. 

Ses  tiges  font  droites,  fimples ,  hautes  de  cinq 
à  fix  pieds,  cylindriques,  très-glabres,  prefque 
nues  \  les  feuilles  radicales  font  droites  ^  en  touf- 
ÎFeSj  prefque  fpatulées,  rétrécies  en  pétioles  â 
leur  bafe  ^  un  peu  mûcronées  ï  leur  fommet  ,  lé- 
gnement  finuées  à  leurs  bords ,  glabres  à  leurs 
d^ux  faces,  un  peu  nervcufes,  femblables  à  celles 
«le  la  pâquerette  ou  de  la  globulaire  :  les  cauli- 
lia  ires ,  au  nombre  de  deux  ou  quatre ,  font  oppo- 
fées,  étroites,  prefque  linéaires,  conéesà  leur 
bafe. 

Les  fleurs  font  dîfpofées  en  une  tête  clobuleufe 
&  terminale ,  médiocrement  pédonculées.  Leur 
calice  eft  cylindrique  ,  droit ,  velu ,  ditifé  en 
cinq  dents  ovales»  la  corolle  oetite,  de  codeur 
jaune  ,  &  non  rougeâtre.  11  en  à  préfumer  que 
c'tR  par  erreur  que  Boccone  lui  attribue  cette 
dernière  couleur  :  les  pétales  font  étroits  >  linéai- 
res ,  prefque  cunéiformes ,  échancrés  &  même 
crénelés  i  leur  fpmmet^  les.étamines  jaunâtres  > 
plus  courtes  que  la  corolle  \  deux  fiyles  >  les.  ftig- 
fiâtes  un  peu  réfléchis  s  l'ovaire  ovale  s  les  femen"-' 
ces  petites,  prefque  rondes,  un  peu  échancrées. 

Cette  plapte  croit  fur  les  hautes  montagnes ,  en 
Italie.  2)^  '      . 

SAPOTILLIER*  ^<*^tf^-Gefire  dei>tarttes  di- 
cotylédones, à  fleuri  çpmpiètes ,  monoféUlées  > 
Xiéguli^ses  ^  i}e  la  fai^iUe  de^  fapotiiliers ,  qui  a  des 

i;^pportS  avec  les  chryJj^phylUms^  ^  H^mpi^lld. 
Botanique»  Tome  K2, 
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des  arbres  ou  arbuftes  exotiques  à  l'Europe,  à 
feuilles  (impies ,  entières ,  alternes,  dont  les  fleurs 
.font  nombreufes ,  axillaires  \  les  pédoncules  uni- 
Rores. 
Le  caraûère  eflTentîel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  Cftlice  à  fix  divifionf;  une  corolle  campaniiUe  ; 
le  limbe  h  fix  découpures  i  fix  écailles  échancrées  à  to- 
rifice  de  la  corolle  y  fix  étamines  ;  une  pomme  globti^ 
leufe  &  charnue,  à  dou^e  loges  ,  autant  de  femences 
comprimées. 

Caractère  générique. 

Chaque  fleur  offre  : 

1  °.  Un  calice  divifé  en  fix  folioles  droites,  ovales, 
concaves ,  inégales  ;  les  extérieures  plus  larges  & 
plus  courtes;  les  intérieures  colorées. 

2**.  Une  corolle  moQopétale,  de  forme  ovale, 
de  la  longueur  du  calice,  &-  dont  le  limbe  eft  di- 
vifé en  fix  découpures  planes ,  prefqu  ovales. 

Six  écailles  à  l'orifice  de  la  corolle  ,  égales!  fei 
découpures  ,  plus  étroites ,  échancrées  à  leur  fom- 
met. 

3°.  Six  étamines,  dont  les  filamens  font  courts , 
fubulés ,  fitués  à  l'orifice  de  la  corolle  ,  alternes 
avec  les  découpures ,  un  peu  courbés ,  terminés 
par  des  anthères  aiguës. 

4®.  Un  ovaire  arrondi ,  un  peu  comprimé  à  fes 
deux  extrémités ,  furmonté  d'un  ftyle  fubulé,  plti$ 
long  que  ia  corolle,  terminé  par  un  ftigmate  obtus. 

Le  fruit  eft  une  pomme  charnue,  globuleufe,  à 
douze  loges  ,  contenant  chacune  une  femence 
ovale  ,  luifante ,  comprimée ,  marquée  d'une  cica* 
trice  latérale  dans  toute  fa  longueur. 

Obfervations,yL,  de  Juffieu  a  (eparé  de  ce  genre 
Vachras  mammofa  de  Linné ,  qui  diffère  des  autres 
efpèces  par  une  piartie  de  nooins  dans  les  divifions 
du  calice  &  de  la  corolle,  &  dans  le  nombre  des 
étamines  :  de  plus ,  fes  fruits  n'ont  que  dix  loges 
au  lieu  de  douze.  M.  de  Jufiîeu  lui  a  donné  le  noin 
de  lucuma  qu'il  porte  dans  le  pays. 

» 

Sv^artz  a  rangé  dans  le  nouveau  genre  qu'il  4 
établi  fous  le  nom  de  bumelia»  quelques  elf-èces 
à^ackrasy  &  en  particulier  V achrasfiUcifoUa  Lin^. 
Ce  genre  eft  compofé  d'ailleurs  d'efpèces  enle-- 
vées  à  d'autres,  aux  chryfophylUm  (c.ikmiticr),  aux 

fiileroxyhn  (ixg^n).  Tous  ces  genres  diffèrent  peu, 
&  leur  caraâère  prificipal  n'eft  fondé  que  fur  le 
nombre  des  parties  de  la  fruâification ,  &  fur  ce* 

[  liû  des  divifiohs  de  leur  calice  &  de  leur  corolle* 
Qilaht  au  gente  bumttia  dç^Svartz,  il  eft  difficile 
&k  ïé  regarder  comme  véritablement  diftinû  des 
fiderokyloii.  Dans  ces  derniers  le  fruit  tft  une  baie 

'  àcinqfeaiences,  qui  ne  s'y  trouvent  pas  toujours 
à  caufe  deiavorcaaeas  Uecpluieurs  d'entr -elles. 
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Dans  les  bumtlia ,  c'eft  un  drupe  à  «ne  feule  fe- 
fnence.  Tous  les  autres  caraâeres  font  communs 
aux  deux  genres  3  &  torique  dans  Xtsf^troxylom  les 
femences  avortent  ^  &  (e  réduifent  à  une  feule  ^ 
connue  il  arrive  fouvent ,  le  foible  caraâère  gé- 
nérique difparolt.  Il  exifte  d'ailleurs^  dans  \t  faciès 
des  efpèoes  qui  compo&nt  ces  deux  genres  ^  àes 
rapports  fi  nombreux  ^  fi  naturels  j  qu'il  eft  diffi- 
cile de  \it$  féparer. 

Espaces. 

*  Six  étamina. 
ï.  Sapotiluer  conunun.  Ackras  fapota.  Linn. 
Sapota  foribusfolitarus  ,  foliis  lanceolato-ovatis, 

JLim).  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  470.  —  Svanz> 
Obferv.  118.  —  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag. 
224.  n^.  )•  -*  LanD.  Iltufir.  Gêner,  tab.  255. 

Sapota  {  achras  }  ^fi^î^s  oUongO'tvaiiê  }  fruBihus 
furèituuis  ,  glairis.  Mill.  Diâ.  n*.  I. 

Achras  (zapota)  ^fiorihus  kexandris,  Jacq.  Amer. 
57.  tab.  41. 

Achras.  Lcefl.  Icon.  i86. 

Sapota  fruBu  avate  ^  maion.  PlttO).  Geo.  Amer, 
pag.  43 .  tab.  4. 

Ackras  fruAa  êliipticé  y  fcahto  ^  majore,  Brovn  ^ 
Jam.  2CO.  tab.  19.  fig.  3. 

$»  Acknu  (lapotilla) ,  ir^ukiatu^y  ^fi^f*^  sfruâu 
fuhrotunde;  cicatriculâ  macrane  breviori.  Brairn> 
Jaxn.  2.  pag.  200.  Jacq.  *-*  Amer.  pag.  57. 

Anûuajbliis  laurinis  ,gltArii  ^  widirfitfcis  ;  fivBu 
«tiAcrf .  Sloan.  Jam.  206.  HîA.  ^*  P^*  171*  tab.  250. 
—  Rai  y  Dendr.  78.<— Catesb.  CoroU.  2.  pag.  87. 
tab.  87. 

Sap9ta  fnuiu  turéinatû  y  minùri.  Piam.  Gêner. 
Amer.  pag.  43. 

Anona  maxima ,  fbliis  laurinis  ^  glabris,  ^iridi- 
fifcis  ;  fhiBu  minime,  Sloan.  Jam.  206.  Hift.  2. 
pag.  172.  tab.  169.  fig.  2.  — Rai ,  Dendr-  79. 

Arbre  élégant, derécorce duquel  décotiieiinfuc 
blanc  j  très- tenace.  $on  tronc  varie  finguliérement 
4e  hauteur^  félon  les  localités  >  il  s*é!ève  depuis 
*>  \x  iufqu'i  cinquante  pieds  de  haut  s  fon  bois  e& 
^lanc  j  fon  écorce  brune.  Il  fe  divife  en  rameaux 
réunis  en  cime:  les  plus  jeunes  font  épais ^  un  peu 
charnus ,  garnis  de  reuilles  alternes ,  éparfes  j  pé- 
tiolées>  ovales  >  lancéolées  ^^  épaifles  ^  coriaces  , 
^  arguës  i  leurs  deux  extrémités  y  entières  à  leurs 
bords  y  longues  de  quatre  à  cinq  pouces  3  fur  deux 
pouces  environ  de  large  ^  glabres  à  leurs  deux  fa- 
ces ^  prefque  luifantes;  i  nervures  peu  fènfibtes^ 
KnéaîreS)  parallèles ,  latérales»  peu  aidantes. 

^  Ses  fleurs  font  folicaires ,  pédoncuiëeS)  éparfes^ 
fituées  entre  les  fettiiks  à  rexuànké  des  raraeawi  : 


s  A  1^ 

elks  font  blanchâtres ,  inodores  \  elles  tarîent 
beaucoup  par  leur  forme  extérieure  «  fetoo  que  la^^ 
floraifon  eft  plus  ou  moins  avancée.  Les  calices 
font  à  fix  folioles  ovales  ^  concaves^  aiguës.  La  co- 
rolle eft  monopétaie  ,  plus  longue  que  fe  calice  \ 
fon  tube  campanule  y  i  fox  divifions  y  &  autant  d'é* 
cailles  i  fon  orifice  ;  elle  renferme  fix  étamines. 
Le  fruit  eft  une  j>omme  charnue  y  globuleafe  «  af- 
fez  grofle^  variable  dans  fa  forme  ^  divifée  en 
douze  loges ,  &  renfermant  autant  de  femences» 
dont  pluueurs  avortent. 

Cet  arbre  croit  dans  plufieurs  contrées  de  l'A- 
mérique méridionale  ^  à  la  Jamaïque  >  à  la  Nou- 
velle«*Efpagne  y  dans  les  forêts.  On  le  cultive  à 
caufede  fes  fruits.  1>  (  V.f,  in  kerb.  Juf.  ) 

Ses  firuita  font  affex  recherchés  ;  ib  ont  une  fa- 
veur douce ,  mais  un  peu  fade  :  on  les  fert  fur 
toutes  les  tables  en  Amérique)  il  faut»  pour  les 
trouver  plus  agréables  y  attendre  qu'ils  commen- 
cent prefque  à  fe  pourrir.  Beaucoup  d*oifeaux  Se 
même  d'autres  animaux  en  font  très-friands.  L'é- 
corce  de  f  arbre  pafTe  pour  aftr ingente  y  &  très- 
bonne  pour  couper  la  fièvie. 

2.  SAVoriLLinKhdhtte.  Achras  ialata^  kuhl. 

Achrai  foliis  ovaio-obiongistfubths  cinertis  ;  fruSbs 
viridiy  oliviformi.  AuU.  Guîan.  V(d.  i.  pag.  308. 

Ackras  (  diftâa  )  >  foribus  foUtariis  ;fbGIs  cunei* 
'éas  y  tmarginato-reeitfisn  Linn.  f.  SuppL  1  lO. 


Achras  foribus  confertis }  cofollis  oBod£cimJldîs  ; 
foliis  obovatis  ,  emargiaato  -  retufis.  Forft.  Plant» 
Efciil.  n^  13.  —  Idem>Prodr.  n^  155.  —  Willd^ 
Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  223. 

Mamii'Kam.  Rheed  j  Malab.  voL  4.  pag.  j$. 
tab.  2j. 

Vulgairement  bois  de  natte. 

/.  Eadem  y  foliis  fuprà  fuhàtiUM  ,fiéti$  viridi^ 

flavefcentibus.  (N.^ 

C'eft  un  arbre  aflex  élevé  >  -dont  l'écorce  eft 
d'tm  vert-noirâtre^  d^oA  découle  uneliquenr  onc- 
tueufe^  inodore  5  il  fe  divife  en  longues  branches 
latérales  y  diSufes  y  8c  en  rameaux  épars  y  garnis 
de  feuilles  alternes  ,  pétîolées  y  très-épaifles  y  co* 
riaces)  les  unes  ovales ,  d'antres  un  peu  oUongues^ 
ghbres  &  luifantes  i  feufs  deux  fiices,  entières  à 
leur  contour,  obtufes  à  leur  fommet  ^  rétrécies  i 
leur  bafe,  marquées  de  nervures  extfémement  fi- 
nes &  tiis-raY>procliées>  traverfées  en  <leflbus  pat 
une  câte  épaifle  «  marquées  en  deftus  d'un  filion 
longitudinal  i  froiflfées  entre  les  nuins  »  elles. don- 
nent une  liqueur  latteufe  y  acre  &  vifqueufe. 

Les  ftvufn  fônt^ortée»  i  feitrémité  des  rameaBX« 
fiir  de  longs  pédoncot^s  pQbefeens  y  ftriés^  épars 
entre  tes  feuilles.  Le  ciike  eft  compofé  de  fix  fo- 
lioles roui[^4tte^>atgUl^^  laougiaciife$«  de  cour 
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leur  purpurine  3  ainfi  que  la  corolle.  Le$  fruits  ont 
la  couleiir^  la  forme  8c  h  grofleur  d'une  olive 
▼erte  i  ik  foornifiènt  une  liqueur  yifqueufe.  Lear 
chak^  quand  ils  fpnt  mûrs  «  eft  d'une  faveur  douce, 
acidulée  $  elle  excite  l'appétit^  &  facilite  la  dîgef- 
tion. 

Cette  pUnie  croft  naturellement  dans  ta  Chine , 
aun  lies  Mamltes.  On  la  cultive  au  Mabbar  &  dans 
pluiteiijrs  autres  contrées  de  Tlnde.  f) 

Ses  feuilles ,  broyées ,  pilées  avec  du  gingem- 
bre &c  awres  plantes  arosUtiques»  font  employées 
^xtérieuremetKC  daus  les  paralyfies. 

La  plante  ^ ,  quoique  recueillie  dans  la  Marti- 
nique ,  a  de  teb  rapports  avec  la  pré^édfente  ^que  r 
nous   n'avons  pu  l'en  réparer  ^  ne  la  conooif-  • 
fant  pa&  fufilanmieQt*  Ses  feuilles  ne  fout  point  ' 
luiCmces  »  mais  très-liffes  j  d'un  vert-cendré  en 
deflus  ^  un  peu  jaunâtres  en  deflbus.  Les  pédon- 
cules font  glabres  ^  ftriés  »  recourbés  i  les  fleurs  ne 
font  point  dotout  velues.  D'aiHeurs»  cette  plante 
eflFre  tous  les  autres  caraâères  de  celle  de  Rheed. 
"b  {J^.f.inhtrb.Lam.) 

y  Sapotillier  à  fleurs  (effiles.  Ackrasftgrf 

folia. 

Ackrmfotih  cwnêgtù  "  ûitûttgis  .  ^htufiê:  ioribus 

C'eft  wm  fort  belle  efpèce  j  dout  les  rameaux , 
très-épdûs  j  ligneux  »  l'écorce.  rugueufe ,  épzith , 
paroiuenc  amartenk  à  un  arbre  aâez  fiort.  Les 
feuilles  font  alternes^  éparfes ,  pétioléeSj  amples  j 
coriaces,  oblongues^  rétrécies^en  coin  â  leur 
bj£ù  ,  mtafks  »  arrondies  ^  quelquefois  no  peu 
échancrées  à  leur  fommet ,  glabres ,  luifances  à 
leurs  deux  £ices,  entières  à  leurs  bords  ^  nurquées 
d'une  cdte  tongitudinate  ^  faHIante  ^  épaiffe  j,  &  de 
nervures  htérates  >  fines  ^  écartées ,  fimptes ,  dont 
le  miNeu  efr  occupé  par  des  veines  agréablement 
réticulées. 

Les  fleurs  font  éperfès  entxe  les  feuilles  ,  vers 
rexsrëBiifé  des  rameaux ,  aflez  nombrcufes  ^  fef- 
£le»  on  à  pena  pédonculées ,  folttaires  :  leur  ca- 
lice eft  ua  peu  pubeCcenc ,  de.  couleur  brune.  Je 
n'ai  pia  obieivcsr  ai  la  corolle  nt  les  fniîu. 

Cette  plante  a  été  recneiHîe  â  l'Ile-de-France 
par  Af.  Stadmao.  ^  (Kf.  in  htrL  Lam.  ) 

^  a* 

Les  €(|ièces  futrantes  onc  été  la  pfnpart  ran^ 
gëes  »  par  différens  auteurs  ,  dam  phifieurs  autres 
geoces.  di^  préfeutés  dans  cec  oavKag^«  m&  que 
nous  Tavons  dit  dans  nos  obfe£V»tioos  à  la  (uice 
de  rexpofition  des  caraâères  génériques.  Nous 
a'v^iTV  cm  d^eir  les  mentionner  ici  avec  les  fa- 
y eUtUers  »  ayant  «Pâlfeurs  de  fi  grands  rapports 
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avec  les  autres  efpèces  de  ce  genre ,  qu'elles  poor- 
roient  y  être  réunies  fans  un  grand  inconvénient. 

^  ^  Cinq  étamimes, 

4.^  SAPOTausa  marmelade.  jUhras  mammofi. 
Linn. 

Ackras  ponbus  Jblitariis  ^  foliU  aouifinm-'UM» 
cioiaùs.  Lmn«  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag,  4^9. 

Ackras  (bpottm2}or )  ,fiontttspéfiiaKérh,  Jacq. 
Amer.  pag.  ;6.  tab.  182.  ng.  19. 

AchfâJ  fioiibus  peniandrit  y  foliis  eiMtiJormi^lén'- 
ceolatis ,  obtufis  ,  integerrimis.  Dombey  j  Mff.  in 
kerb.  /«/. 

Lucuma.  Juff.  Gêner.  PJant*  pag.  15-2. 

SâpQta  (noamn^fa)  ^  foliis  UnuoUtis  ;  fmSa 
maximo  ^  avato  y  fiminibus  ov^tis  ,  utrinqui  aùuiié, 
Mill.  Dift.  n^  2. 

Ackras  fruBw  ntaximû  ,  ovato  ;  fiminibus  paiÊci<h- 
ribus  ^  Mpngis ,  turgidis,  Brown^  Jam.  J.  pag.  201. 

Malus  perfica ,  maxima  ;  fbiiis  magnis  ^  integrii  , 
l^ngis^  i  fruSiu  maxima  ^  obl^nfo  ,  fcabro  ;  oficulo 
parant  rugofi  j  parùm  glabro,  Sfoan.  Jam.  i.  p.  114. 
tab.  2i8. 

Arbor  americana  ,  pomiftra  ;  frùtidofis  ramulîf; 
foliis  amplis  ,  longioribus,  obtufis^  duris  &  venoJU; 
margine  gquali.  Pluken.  Almag.  pag.  39.  tab.  2é8. 
fig.  2. 

FruHas  oblongus  ^  utriuqui  acuminatus  fus  conicus^ 
Itvis  3  fplendens  »  fpadictus.  Rai  ^  Hifi.  1 8oo. 

Vulgairement  marmelade  naturelle  ,  lucuma  > 
jaune  d'œuf. 

Bel  arbre  dont  le  tronc  droit  fe  termine  par  une 
cime  ample  j  étendue  ^  ramifiée  ;  les  jeunes  ni- 
meaux  épais,  cylindriques^  tomenteux  à  l'inCev- 
tion  des  feuilles ,  chargés  de  cicatrices  &  d'afpé- 
rités  par  la  chute  des  feuilles.  L'écorce  de  cet 
arbre  eft  brune  \  il  en  découle  en  petite  quantité 
une  liqueur  laiteufe. 

Les  feuilles  font  alternes  ^  pétiolées  «  grandes , 
oblongues  >  lancéolées  «  très  -  entières ,  obtufes  • 
quelquefois  aiguès  à  leur  fommet  j  les  unes  rétrè- 
cies  mfenfiblement  i  leur  bafe  en  forme  de  coin, 
longues  de  huit  à  dix  pouces  ^  larges  de  trois  ou 

Îuarre^  coriaces ,  glabres  à  leurs  deût  faces ,  luf- 
intes  en  deffus  »  marquées  en  deftmi  de  nervures 
fimples  y  latérales.  Ces  feuilles  font  fouvent  véi»- 
nies'en  touffe  àTextrémité  des  rameaux  ^  épaifes  j 
6c  plus  ou  moins  disantes. 

Les  fleurs  font  foUtaires ,  éparfes  ^  ficuées  à  L'ej- 
tténifté  des  rameaux ,  pédonculées.  Le  cafice  eft 
drvifé  eu  citrq'foriotes  concaves  «  les  deux  ett^ 
ritures  plus  grandes.  La  corolle  eft  monopécale, 
ovale  1  à  cinq  découpures  obtufes  ,  lancéotées  *, 
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pitioue  droites  $  garnie  intcrieurement  de  cinq 
écailles  Tabulées ,  qui  reflènibxm  à  des  filameus 
flérilési  cinq  étamines  attachées  à  la  corolle  ^  al- 
ternes avec  les  écailles.  L'ovaire  eu  ova'e ,  oblong^ 
furmonté  d'un  ftyle  cylindrique,  plus  long  que  la 
cdfoUe  ,  tern^iné  par  un  ftigniafe  obtus. 

Le  fruit  eft  une  pomnne  très-groffe,  obl'ongue 
ou  ovale  j  quelquefois  un  peu  arrondie ,  doht  la 
chair  eft  ferm^  &  jaunâtre ,  divifée  intérieuremefir' 
.en  dix  loges  ;  une  femence  dans  chac^ue  loge  ,  de 
la  groffeur  &c  de  la  forme  d'une  châtaigne  :  la  plu- 
part de  ces  femences  avortent }  &  il  n'en  mdrit 
guère,  dans  chaque  fruit ,  que  de  deux  i  quatre.* 

Cette  plante  croît  à  la  Jamaïque  ,  à  Tile  de  Cuba 
&  au  Pérou ,  où  les  Efpagnols  la  nomment  lucuma, 
1)  (Kf.  inherh.Juf)    ■ 

Sts  fruits  fe  mangent.  Leur  chair  eft  douce, • 
mais  un  peu  fade  }  les  amandes  agréables  au  goût , 
un  peu  amèies. 

Obfervations.  M.  de  Juffieu  a  fait  de  cette  efpèce 
un  genre  particulier  fous  le  nom  de  lucuma  ,  qui 
offre  pour  caraâère  eftentiti  : 

Un  calice  à  cinq  divifions  ;  une  corolle  monopé-  ' 
taie ,  ovale  ,  ventrue  vers  fan  milieu  ,  droite  j  d  cinq  '. 
divifions  alternant  avec  cinq  écailles  fituées  à  t  orifice 
de  la  corolle  ,•  cinq  étamines  alternes  avec  les  divifions 
de  la  corolle  ;  une  pomme  tres-grojfe  ^  charnue  ^  a  dix 
loges  ^  unefiirnence  arrondie  ou  anguleuse  dans  chaque  • 
loge  :  plufieurs  avortent, 

-    $i  SaTpotillier  à  feuilles  de  faule.  Achras  fa-- 
licifolia,  Linn. 

Achras  fioribus  eonfertis  y  foliis  lanceolato-ovatis. 
Linn.  Syft.  Plant,  vol.  z.  pag.  104.  n°.  }. 

Achrasfoliis  ohlongis ,  nitidis ,  utrinque  produBis  ; 
fioriùus  confertis  >  fafciculis  intra  frondes  fparfis. 
jBrown ,  Jam.  201.  lab.  17.  fig.  4. 

Sali  cis  folio  lato  ^  fplendente  arhor;  floribus  parvis  y 
pallide  luteis ,  pentapetalis  y  e  ramulorum  lateralibus 
confier t\m  exeuntibus,  Sloan.  Jam.  170.  Hift.  2.  p.  98. 
tab.  206.  fig.  2.  ? 

Bumtlia  (falicifolîa)  j  foUis  lanceolato-ovatis , 
Mcuminatis  ;  pedunculis  confertis  ,  axilluribus  &  la- 
teralibus. Swartz,  Prodr.  ço.  — Flor.  Ind.  occid. 
vol.  I.  pag.  491.  —  Willden.  Spec.  Plant.  voL  i. 
pag.  io8<?.  u**.  6, 

Sideroxylon  maftichodendrum,  Jacq.  Colleâ.  2. 
pag- .^53- tab.  17.  fig.  5. 

Cornus  fioliis  laurinis  ;firuBu  majore  ^  luteo,  Ca- 
tesb.  Corol.  2.  pag.  75.  tab.  7J. 

Cette  plante  offre  les  'caraftères  du  fideroxylon 
ou  des  bumelia  de  Swartz  ,  &  doit  être  réunie  à 
l'un  de  ces  deui  genres,  ainfi  qu'U>  été  fait  par 
plufieurs  auteurs. 
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CVft  un^rbufie  dont  les  feuilles,  affîz  fem*- 
blibles  à  celles  du  faule  y  font  ovaks ,  lancéolées  > 
acuminées^  aiguës  à  leurs  deux  extrémités,  lui- 
fantets,  jglabjes  i  leurs  4eux  fax;es^  alternes,  pë- 
'  tioljées.  Les  fleurs  font  pédonculées ,  fituées  entre 
lesdernières  feuilles  j  fafcîculées,  pètîte$5  les  fais- 
ceaux alternes  5  la  corolle  d'un  jaune-pâle,  à  cinq 
«divifions  y  ainfi  que  le  calice  ;  cinq'écailles  à  Tor- 
flcfe  de  la  corolle  s  cinq  étamines^  Le  fruit  eft  uti 
drupe  affez  gros ,  dé  couleur  jaiinâtr*  >  dans  le* 
quu  on  ne  trouve  qu'une  feule  femence. 


Cet^e  plante  croit  à  la  Jamaïque  fur  les  collîn'  s 

arides,  à  Tile  de  Sainte -Croix,  &:  dans  les  îles 
Lucfiïes ,  paiticulierement  à  celle  de  Bahama.  ^ 

6v  SAPOTiLtiER  noir.  Ackrasmgra. 

Afhràs  fioliis  termtnalihus  ,  oblongO'  UnceoLitïs  , 
glabrié  ^  màrgine  undulatis  y  ramis  Iaxis  ;  ramulis 
virgatis  yfiorifitris,  Svattz. 

Bumelia  njgra.  Sy^Hz,  Prodr.  pag.  49/ —  Idem  > 
Flor.  Ind.  occid.  yôl,  i.  pag«  4.87.  —  Willd.S|>ec. 
Plant,  vol.  I.  pag.  lôîJj.  n^,  i. 

Achras  firuâibus  minoribus  ,  glabris  ,  per  ramos. 
fP^^^  S  fieminibus  fiubrotundis  ,•  c(cuA9iculâ  minimâ  ^ 
ovatd,  Brown  ,  Jam.  201 . 

C'eft  un  arbre  élevé ,  donc  le  trône  eft  droit  , 
revêtu  d'une  écorce  noirâtre  ,  muni  de  branches 
lâches  ,  divergentes  ,  &  de  rameaux  ouverts  , 
fitt^s  horizontalement/  garnis  ters  teurext.é- 
mité  de  feuilles  éparfes,  pétiolées;  rapprochées  , 
oblongues ,  lancéolées ,  entières  ,  ondulées  à  leurs 
bords  ,  glabres  à  leurs  deux  fitces  ,  d'un  vert- noi- 
râtre ,  nerveufes  j  veinées ,  perfiftantes ,  fuppor- 
tées  par  des  pétioles  très- longs,  grêles,  cylindri- 
ques ,  pendans. 

Les  fleurs  font  réunies  au  nombre  de  quatre  ou 
fix  par  paquets  entre  les  feuilles  ,  foutenues  par 
des  pédoncules  fimples  ,  unîflores  >  longs  d'un 
quart  de  pouce.  Le  calice  eft  divifé  en  cinq  fo- 
lioUs  ovales,  concaves,  blanchâtres ,  renverfée.s 
La  corolle  a  un  tube  très- court  :  fort  limbe  eft  ou- 
vert ,  à  cinq  découpures  ovales ,  concaves ,  muni 
à  fon  orifice  de  cinq  écailles  lancéolées  ,  ondu- 
lées a  leurs  bords  ,  de  la  longueur  des  étamines  ^ 
outre,  deux  autres  écailles  très^petices ,  lancéolées  ^ 
à  la  bafe  des  découpures.  Les  filamens  font  fubulé*^ 
au  nombre  de  cinq ,  plus  courts  que  la  corolle. 
L'ovaire  eft  ovale,  fup^rîeur;  le  ftyle  plus  couit 
que  les  étamines  j  le  ftiginate  aigu  ,  perfiftant.  Le 
fruit  eft  un  drupe  glabre ,  prefque  rond ,  renfermant 
un  noyau  noir ,  très-glabre ,  marquéii'uoe  cicatrice 
oblique ,  latérale. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes  occidentales  , 
où  elle  «enrit  dans  Pété,  fy 

Il  découle  de  fon  tronc  &  de  fes  rameaux  une 
liqueur  laiceufè  Lprfqu'on  les  ent^e.  Son  bois  eft 
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très -dur  ,  fort  bon  pour  les  conflrrftîons.  On 
vante  Ton  écorce  cQminç  un  bon  iébrituge  dans 
les  fièvrt  s  intermiitentes. 

^.SapotilUER  pile.  AchraspalUda. 

Acliras  foUis  txrmînalihus  ,   eUiptîcis  ,  ohtufis  ; 
peduncuHs  confertis^  lateratibus  ;  ramis  ereiils,  Sw. 

Bumeiia  paliida,  Svartz,  Prodr.  pag.  49.  «^ 
Flor.  Ind.  occid.  yol.  i.  pag.  489. 

Cette  efpèce ,  quoique  très-voifine  de  Vachras 
nJgra^  en  aiffère  en  ce  que  c'eft  un  arbre  bien 
moins  élevé ,  dont  l'écorce  eft  blanchâtre ,  les  ra- 
meaux plus  Foides^  lés  feuilles  plus  alongées  ^  lies 
fleurs  plus  grandes  «  les  fruits  plus  gros. 

r  Son  tronc  eft  bas  \  Técorce  eft  d'un  blanc-cendré  5 
les  branches  ^  ainfi  que  les  rameaux  »  droites  &  non 
ouvertes  horizontalement  \  les  feuilles  ramaffées  à 
rexcrémité  des  rameaux  ^  éparfes  ^  alterneSj  pé- 
tiolées ,  elliptiques ,  un  peu  membraneufes  ,  en- 
tières à  leurs  bords,  obtufes  â  leur  fommet j  ner- 
veufês,  veinées  d'un  vert-pâle;  les  pétioles  alon- 
g^'Sj  glabres  3  cylindriques. 

Les  fleurs  font  latérales  y  ramafTées  par  paquets 
for  les  rameaux  >  foutenues  par  des  pédoncules 
courts  y  uni  flores.  Le  calice  eft  compofé  de  cinq 
folioles  y  dont  deux  un  peu  plus  grandes.  La  co- 
rolle eft  d'un  blanc-jaunâtre  >  découpée  ^  prefque 
jufqu'i  fa  bafe,  en  cino  parties  5  les  écailles  tri- 
denrées  â  leur  fommet  \  les  filamens  aufli  longs  que 
la  corolles  le  ftigmate  aigu.  Le  fruit  eft  un  drupe 
ovale  ^  oblongj  à  une  feule  femence. 

Cette  plante  croit  dans  les  campagnes  de  la 
Jamaïque  \  elle  fleurit  dans  l'été,  f? 

Son  écorce  fraîche  diflille  une  liqueur  laiteufe  \ 
le  bois  n'eft  d'aucun  ufage  \  l'écorce  eft  amère  > 
aftringente. 

8.  Sacotilliijl  à  feuilles  émouflées.  Ackras 
reiufa. 

■     Achras  fbliis  cuneato-  ovatis  «  retujts  j  rigidis  ;  pe- 
dunculîs  confcnis  y  axUlaribus.  Svartz. 

Bumcltaretufa,  Swartz,  Prodr.  pag.  49.  —  Flor. 
lod.  occid.  vol.  I .  pag.  490.  —  Willd.  Spec.  Plant. 
vol.  I.  pag.  1086.  n^.  4. 

Ackras  ^fruBu  minorîy  glahro  ifoliis  ovatis  ;  fiori- 
bus  conféras  y  alaribus,  Broxf^n^  Jam.  201. 

Le  tronc  de  cet  arbre  eft  peu  élevé  :  fes  bran- 
ches font  revêtues  d'une  écorce  lifle  &  cendrée  $ 
fes  rameaux  cylindriques  ^  garnis  de  feuilles  pé- 
f idées  3  ép2rfes$  les  unes  alternes j  d'autres  op- 
pofées  y  ovales ,  rétrécies  en*  coiii  ï  leur  bafe  » 
arrondies  &  émouflées  i  leur  fommet  «  entières  à 
leurs  bords  3  un  peuépaifles^  roides,  luifantes^ 
vertes  à  leur  face  fupérieure^  un  peu  blanchâtres 
en  deflbusa  marquées  de  points  noirâtres  ^  fup- 

•  •  • 
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portées  par  des  pétioles  courts  ^  cylindriques  i 
roides. 

Les  fleurs  font  petites,  axillaires,  ramafléesl 
foutenues  par  des  pédoncules  courts.  Leurcafîce 
eft  blanchâtre  j  un  peu  rude  au  toucher.  Le  flylf 
eIll>eaucoup  plus  long  que  la  corolle,  perfifiant 
fur  un  drupe  ovale ,  monofperme. 

Cet  arbre  croit  fur  les  lieux  montueux,  dans 
les  contrées  occidentales  de  la  Jamaïque,  cù  il 
fleurit  dans  le  printemps  &  l'été. 

Les  fruits,  avant  leur  maturité,  donnent  uniait 
qui  fe  coagule  en  une  forte  de  gomme  très-aftriib* 
genre. 

9.  Safotillier  de  montagne.  Ackras  montana* 

Ackras  foliis  oblong'is  ,  obtufis  ;  pedunfuii4  iarir 
gioribus  ,  axiUaribus  y  diftinàis.  Swartz. 

Bumeiia  montana,-  Svartz  ,  Flor.  Ind.  occid. 
vol.  I.  pag.  49J.  —  Willden.  Spec.  Plant,  vol.  i*. 
pag.  1087.  n**.  8. 

Bumclia  foliis  fparfis  y  aùemis  y  oblongis ,  api^ 
obtufis;  fionbtts  axillaribus  y  peduncu/atis,  Swartz  y 
Prodr.  49. 

Arbrifleau  dont  les  rameaux  font  cylindriques  ; 
légèrement  verruqueuir,  revêtus  d'une  écorce  d'un 
brun-noirâtre,  garnis  de  feuilles  épaifes,  altcr* 
nés,  pétiolées  y  oblongues,  entières  a  leurs  bords, 
un  peu  obtufes  à  leur  fommet  y  glabres  à  leurs 
deux  faces,  luifantes  en  defl'us. 

Les  fleuis  font  axillaires ,  prefque  folîtatres ,  oïl 
de  trois  à  quatre,  fituées  vers  l'extrémité  des  ra- 
meaux «  foutenues  par  des  pédoncules  cylindri** 
Sues,  de  la  longueur  des  pétioles , fimples ,  uni- 
ores.  Les  calices  font  divifés  eo  cinq  ou  huit 
folioles  concaves,  prefque  rondes.  La  corolle  a 
le  tube  ventru  à  fa  bafej  Ls  décoiipures  de  fou 
limbe,  ondulées  j  les  écailles  aiguës,  conni ven- 
tes à  leur  fommet  i  les  fîlamens ,  de  la  longueur 
de  la  corolle;  le  ftyle  plus  court  que  Iesétamincs( 
le  ftîgmate  épa's. 

Cette  plante  croit  fur  les  hautes  mont^ignes  , 
dans  les  contrées  méridionales  de  la  Jamaïque } 
e  le  fleurit  vers  la  fin  de  l'été.  T> 

r 

10.  Sapot ILLIER  pentagone.  Ackras  pcntag^na^ 

Ackras  foliis  lanceolatisy  acuminatis,  nitidis  ;  pt" 
dunculis  axillaribus  y  drupis  pentagonis,  Sv/artz. 

Bumclia  pemagona.  Svartz^  Prod,!:,  pag.  49.  — 
Flor.  Ind.  occid.  vol.  1.  pag.  494.  —  Wijlden» 
vol.  I.  pag.  1087.  ^^'  ïo, 

^  Lé  tronc  de  cette  efpèce  eft  d'^ne  hauteur  mé* 
diocre.  Sts  branches  &  fes  rameaux  font  ouverts^ 
étalés  3  veiruqueux,  de  couleur  cendrée  ,  garnie 
de  feuilles  pétiolées,  aUernes^  lancéolées j  ébr* 
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gîesi  entières  i  lems  benb^acumifiées  à  leur 
ibmmet^  un  peu  r'oides»  luifantes^  glabres  à  leurs 
deux  faces ^  veinées. 

Les  fleurs  fonc  latérales  &  axiliaires^  fupportées 
par  des  pédoncules  fimples,  épais  j  beaucoup  plus 
couru  que  les  pétioles.  Les  folioles  calicînales 
font  arrondies»  Telaes»  bhindiatres>  membra* 
neufes^,  perfiifamtes,  La  corolle  eft  blancbe  -%  (on 
tube^  à  peine  de  la  longueur  du  calice.  Son  liflabe 
eft  i  cinq  di vifions  concaves  j  ovales ,  ouvertes  s 
les  écailles  lancéolées  «  prefo^e  de  la  longueur  de 
la  corolle  ^  fituées  i  h  bafe  ût$  fflamens.  L'ovaire 
efl  aiTondi  $  te  fiylo  fubuM^  phis  long  que  la  co- 
rolle i  le  fiigmate  aigu.  Le  fruit  eft  un  drupe 
ovale  »  glabre  ^  acuminé  ^  à  cinq  côtés. 

Cet  arbre  croit  fur  le  fommet  des  monuguès^ 
à  nie  Saint^Domiiigue.  T) 

XI. Sapotillier  i  feuillet  roodes.  Atkfms  ro- 

Achras  folîis  fuhorhiculatis  ^  marginatis  ,  venofis  ^ 
cëriaceu,  luriaqtà  fiJUAris,  Svanz. 

BttmtUa  rœmndrfi^ia,  Svartx ,  Prodr.  pag.  50.  — 
Flor.  Ind.  occid.  vol.  i.  pag.  ^y.  — Willd.  Spec. 
Plant.  voL  i.  pag..  1087-  n^  11. 

Ceft  m  arbriffean  dont  les  rameaux  font  étalés^ 
liffcs^  cyKn<briqaes^  de  couleur  cendrée  «  garnis 
<te  feoittes  épari<Sf ,  péciolées  »  oppofées  ou  alter- 
nes ,  preC^  rondes  ou  orbiculaires ,  bordées  â 
leur  contour,  coriaces ^  veinées^  luifiintes,  gla- 
bres à  leurs  deux  faces. 

Les  fleurs  font  axiHaires^  htérates,  rapprochées 
•  par  paquets ,  fupportées  par  des  pédoncules  fim- 
pks ,  flliformes ,  plus  longs  que  les  petiotes.  Les 
calices  fe  divifent  en  cinq  petites  folioles  arron- 
dies. La  coroUe  eft  blanche,  petite,  î  cinq  dé- 
coupures obtufes ,  munie ,  outre  les  écailles  du 
centre  3  de  deux  autres  ^tites  écaiBes  i  la  bafe 
des  découpures.  L'oran-e  eft  prelque  rond  5  le 
ftyk  fubulé^  phi  tong  que  la  corolle  j  le  ftigimte 
fimple^ 

Cette  plante  croît  ftr  fces  montagnes  de  fa  Ja- 
maïque ,  parmi  les  brouflailles.  "6 

II.  Sapotillier  à  feuilles  en  coin.  Ackras 

AchrïiS  foHis  euntatîs  ^  ûBovatis^  Swattz. 

Bumelia  cuneata.  Swartx,  Flor.  Ind.  occid.  voL  î . 
F*  49^.-*  WaW.  S^.  Plant,  vol.  i.  pag.  1088L 
n^  fa. 

Cet  arbufte  eft  muni  de  rameaux  lâches,  effilés, 
glabres,  cylindriques , garais  de  feuilles  alternes, 
plfiolées ,  fouvenc  réunies  pfcifieurs  enfemble  au 
métue  point d*infeft}ofi,  ovales,  en  coin  a  leor  bafç, 
ttiiièie»,  «uelquefeis  un  peu  ;échancrce$  à  leur 
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fommet j  veinées j  glabres  à  leurs  deux  faces; 
mais  point  hiifaates  i  fupponées  par  des  pétioles 
très-courts. 

Les  fleuss  foot  réunies  par  paquets  axiUairet  on 
latéraux  vers  l'extrémité  des  rameaux  ^  au  lumibre 
de  cinq  à  fix  ^  foutenues  par  des  pédonculei  i  jpeioe 
au/fi  lon^  que  les  pétioles.  Le  calice  fe  divifë  eft 
cinq  folioles  concave»  >  arrondies.  La  corolle  eft 
fort  petite  ;  elle  fe  partage,  à  (on  lUnbe ,  en  cinq 
découpures  acuminées,  i  peine  plus  longues  que 
le  calice.  Les  écailles  intérieures  foot  fort  petites^ 
aiguës  «  inféréçs  un  peu  au  deflbus  du  limbe.  Les 
étamines  font  atuchees  vers  le  milieu  du  tube.  Les 
anthères  font  ovales  ^  aiguès  )  Povaîre  ovale  \  \t 
ftyle  court  >  épais  )  le  ftigmate  obtus. 

Cette  plante  croit  fur  les  monugnes  de  la  Jfar 
maïque  &  dans  plufieurs  autres  endroits  des  Indes 
occidentales.  1^ 

SAPOTILUERS  (  Les  ).  Sapou.  Fmille  de 
plaatt  s,  aiofi  nommée  parce  qu'elle  r^ife^me  ua 
certain  nombre  de  genres  qui  ont  tous  des  cap- 
ports  avec  celui  des  fapotiUiers  ^  qui  y  eft  com- 
pris. 

Les  plantes  aui  compoieni  ceue  £unilla  font 
des  arbres  ou  arbuftes,  donc  \t%  feuilles  fonc  altsi- 
nes,  irès-ordinairemeot  entières}  les  fleurs  nonn- 
bveufes,  axillaires}  les  pédoncules  «niflorc s.  Ces 
plantes  diftiUena  ds  la  plupart  de  leurs  parties  un 
fuc  laiteux* 

Leur  caUce  eft  perfiftant  j  à  phifieurs  divifiots  ; 
leur  cçrolU  nooopétale^  régulière ,  dont  les  divi- 
fions  font  tantôt  en  même  nombre  que  celtes  du 
calice ,  alternes ,  avec  auunt  d'appendices  inté- 
rieurs (  tantôt  ces  diviiions  font  doubles  de  ceUes 
du  calice  ^  mais  fans  appendices. 

Les  étamines  font  oppofées  aux  découpures  de 
la  corolle ,  en  même  Mmbce ,  eadeubkes»  les  ap<- 
pendices  étant  alors  furmontés  par  des  anthices. 

ViHtke  eft  impie ,  fopérieur ^  furmoaté  d'an 
feul  ftyle,  8r  termioé  par  un  fiigmie  ordittttre» 
mefit  umple. 

Le/niif  eft  une  baie  ou  «n  dtupe  ^.i  une  o»  i 
plufieurs  logeSj  chaque  loge  ne  renfisrmant  qu'une 
feule  femeoce  offeufe^luifaote^avec  une  cicauîce 
Latérale.  L'embr][9n  de  ta  feoience  eft  plane  >  ei^ 
veloppé  d'un  pénfperme  charnu. 

Les  priAclpaux  genres  contenus  dans  cette  &• 
mille  font  les  fuLvans  : 

Les  jacquiniers Jacquiniét, 

Les  mangliltes MangUlU, 

Les  argans SideroxytuMm 

Les  ilhpés Bé^a. 

Les  mimufopes Mimujops, 

Les  nattiers tmbricana. 
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Les  caïniiriert .  ..•....«*....  CkryfipAylum. 

Les  lucumiers. . .  • .- .  •  ,Lucuma. 

Lts  HipociUien Atiraj^ 

*  GtKrn  ^fiiiés  mux  frpoiUiitrt. 

Les  myrfines Myrfine. 

ijts  inocarpet Inoc^rpus. 

'Les  olaccs. O/or. 

Les  lééi Leeû, 

SASfkh.  VerûfoliA.  Sappat  Ldmhûîu  Rnmph. 
AmlKMn.  vol.  ).  peg.  loo.  tab.  77. 

C'efi  un  grand  arbre  des  Indes  ^  décrit  &  figuré 
dfams  VHeréan0  amhoinenfis  de  RumphittS  ^  mais  qui 
se  nous  efi  encore  connu  qu'impartaitement ,  faute 
de  détails  fur  les  parties  eflenëelles  de  fa  fruâifi- 
cation.  Son  tronc  efl  droit ,  fort  élevé  :  fon  bots 
hmrd  »  pefant  j  rougeitre  en  dedans  «  UaiK  à  fes 
bords  $  it  fe  divife  en  branches  &  en  rameaux 
droits^  cylindriques^  élancés^  garnis  de  feuilles 
ibemes,  médiocrement  pétiolées^  étroites  ^  ob- 
longues^  lancéolées >  entières  à  leurs  bords»  aiguës 
à  leur  fommec^rétrécies  vers  leur  oétiolèj  longues 
de  ûi  à  huit  pouces,  fur  deux  de  large  $  glabres. à 
leurs  deux  faces,  d'un  vert-foncé  en  oeflus,  pâles , 
blanchâtres  à  leur  face  inférieure  ^  traverfees  de 
veines  latérales^  obliques»  fupponées  par  des  pé- 
tioles courts. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  petites  grappes  axil* 
laires>  plus  courtes  prefque  de  moitié  que  les  feuil- 
les,  &  de  grappes  terminales  beaucoup  pins  am- 

Eles ,  étetïduet  en  panicules.  Ces  fleurs  font  petites  y 
lanchâtres ,  à  cinq  pétales  aigus  :  il  leur  fuccède 
des  baies  de  la  gro&ur  d'une  cerife,  de  couleur 
noirâtre,  mais  un  peu  comprimées  à  leurs  deux 
extrémités,  revêtues  d'une  pellicule  mince,  divi- 
(ées  extérieurement  en  trois  co:es,  1  trois  filions , 
renfermant  dans  leur  intérieur  trois  noyaux  aigus 
i  leur  fommet,  enveloppés ,  lorlqu'ils  font  fecs, 
d'une  farine  jaunâtre  au  lieu  de  pulpe- 
Cet  arbre  croit  à  Pile  d'Amboiiie.  Les  babîtans 
Ce  fervent  de  fes  branches  &  de  fes  rameaux  pour 
fornner  des  paliflades.  Son  écorce,  lorfqu'elle  eft 
fraîche  ,  eft  très-odorante.  Les  femmes  la  mêlent 
aux  aromates  dont  elles  compofent  leurs  parfums. 
£Ile  perd  ton  odeur  par  la  defficcation  i  elle  eft 
regardée  comme  cofmétiaue^  propre,  étant  mé- 
langée avec  d'autres  ingrédiens,  à  enlever  les  ta- 
ches du  vifage  &  à  nétoyer  la  peau.  Le  bois  des 
vieux  troncs  eft  très-bon  pour  conftruire  les  édifi- 
ces >il  réfifte  long-tems  â  laputréfaâion,  &  s'enw 
ploie  de  préférence  pour  les  parties  Inférieures 
des  bâtimens. 

Rumphius  parle  encore  d'un  autre  arbre  du 
fii£iiie  nomj  oui  peut-être  appartient  â  une  autre 
efp^ce  ,  anflî  tort ,  aufli  élevé  que  le  précédent , 
mais  dont  le  bois  eft  blanc,  tendre,  léger.  On 

cplèvc  fi^JÛféoKiK  fop  écosce  >  qui  eft  odorante. 
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Ses  feuilles  font  oblongues,  acuminées ,  beaucoup 
plus  larges  eue  celles  de  l'arbre  précédent  j  élar- 
gies ,  arronaies  à  leur  bafe ,  d'un  vert  obfcur  à 
leur  face  fupérieure,  blanchâtres,  légèrement  to- 
menteufes  en  deffoos,  entières  â  leurs  bords.  Les 
fleurs  font  Manches  &  fort  petites;  fes  fruits  font 
des  baks  noirâtres  de  même  forme  que  les  précé* 
dentés ,  8e  dans  la  même  difpofltion. 

Cet  arbre  croit  aux  mêmes  liete  que  le  pcécé* 
dent.l> 

SARACA  des  Indes.  Saraca  indica.  Lirni. 

Saraca/bliis  oUirnis^  impari  ^piâuuuii^  fblioiis 
pitialutis,  pwcuU  raumpfL  (N.  ) 

Saraca,  Linn.  Mantifl*.  98.  —  Bttrm.  Ftor.  ind. 
pag.  8j.  tab.  ij.  fig.  2.  —  Willden.  Spec.  Plant. 
vol.  }.  pag.  8j6r 

Arbre  des  Indes  encore  très-peu  connu ,  ou! 

Caioit  avoir  quelques  rapports  avec  la  (àmilte  de* 
^minettfes ,  &  dont  le  caraâère  eflentiel  con* 
fiftîe  dans: 

Une  corolle  infundihtdiforme  ,  h  quatre  iîvipons  ; 
point  de  calice  ;  fix  étamines  en  deux  paquets  oppo^ 
fis  ,  in  fines  k  t  orifice  de  la  corolle  /  le  fruit  pidicalé. 

Son  tronc  fe  dsvife  en  branches  ditfufiBs  &  en 
rameaux  alternes,  garnis  de  feuilles  alternes ,  pé- 
tiolées»  compofées  de  quatre ,  fix  ou  huit  folioles 
pétiolées,  oblongues*  Lies  fleurs  font  difpofées  en 
plufieurs  épis  ovales,  alternes,  dont  Tenfemble 
forme  une  panicule  :  ces  épis  font  munis  de  brac«> 
tées  oppoCses  deux  à  deux  ,  imbriquées,  ovales , 
lancéolées.  . 

Chaque  fleur  offre  : 

i^.  Un  calice  nuL 

2^.  Une  corolle  tnonopétale^  infondibulifonnt , 
dont  le  limbe  eft  divifé  en  quatre  découpures 
ovales,  ouvertes  {  la  découpure  fupérienre  plias 
écartée  >  l'orifice  élevé  i  fon  bord. 

3^.  Six  itamines  diadelphes,  dont  les  filamens' 
font  fétacés,  inclinés ,  inlérés  â  l'orifice  de  la  co- 
rolle, réunis  trois  par  trois  âleur  bafe,  &  for- 
mant deux  paquets  oppofés,  terminés  par  des  ai^- 
thères  en  forme  de  talon. 

^•.  Un  ovaire  ftipérieur,  comprimé ,  oblong  , 
pédoncule  ,  de  la  longueur  des  étatnihes ,  furmonté 
d'un  ftyle  fubulé,  incliné,  auiC  long  que  l'ovaire , 
termine  par  un  ftjgmace  obtus. 

Le /ht/rparoit  être  une  goufle,  mais  il n'efl pas 
encore  (bmfàmment  connu. 

Cet  arbre  croit  dans  les  Indes  orientales.  T^ 
SARANT.  Kanavo ' Maratn,  Sarani,  Rbeed, 

Hort.  malabar,  voi.  j.  pag.  37.  ub.  19. 
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Arbre  du  Malabar  ^  donc  le  tronc  ^  d'une  groiTeur 
médiocre  ^  ne  s'élève  qu'à  une  hauteur  moyenne  > 
il  fe  divi'e  en  branches  &  en  rameaux  noueux  , 
revécus  d'une  écorce  un  peu  jaunâtre  j  doués  d'un 
bois  dur  &  blanchâtre.  Les  feuilles  font  oppofées  ^ 
pétiolées  »  ovales  «  oblongues  ou  quelquefois  un 
Deu  arrondies  j  entières  i  leurs  bords  j  acuminées 
a  leur  fommet  y  glabres  a  leurs  deux  faces  ^  d'un 
verr-Roirâtre  â  leur  face  fupérieure  y  plus  pâles  en 
dèfTous  j  d'une  faveur  un  peu  acide  j  aftringente'. 

Les  fleurs  font  difpofées  j  dans  TaifTelle  des  feuil- 
les ,  en  petites  grappes  oppofées  »  beaucoup  plus 
cources  que  les  feuilieSjdivifées  en  rameaux  courts. 
Les  calices  font  rougeâtres ,  petits  y  partagés  en 
quatre  découpures.  La  corolle  eft  inodore  «  de  cou- 
leur bleuâtre  J  conipofée  de  quatre  pétiles  ^  ou 
Eeut-étre  de  quatre  lobes  arrondis  ^  renfermant 
uit  étamines  terminées  par  des  anthères  arron- 
dies. Le  ftyle  eA  (impie  »  grêle ,  droit.  Les  fruits 
font  des  baies  glabres^  arrondies  »  Ijîfantes»  d'a- 
bord verdâtres^  puis  blanchâtres  ou  un  peu  bleuâ- 
tres, d'un  noir-pourpre  en  dedans^  remplies  d'une 
pulpe  douce  J  fucculente ,  renfernunt  un  noyau 
blanchâtre. 

Cet  arbre  croît  aux  Indes  j  dans  les  environs  de 
Cochin  :  il  refte  vert .  fleurit  &  fruâifie  toute 
1  année  i  il  a  des  racines  blanches  ,  revêtues  d'une 
écorce  rougeâtre  «  légéremen;  aftringente.  J) 

•  SARAQUIER.  Saracka,  Genre  de  plantes  dico- 
tylédones ,  à  fleurs  complètes ,  monopétalées ,  de 
ia  famille  des  folanées,  qui  a  de  grands  rapports 
avec  ïtiphyfalis  &  les  atropa ,  &  qui  comprend  des 
herbes  exotiques  i  l'Europe,  dont  les  feuilles  font 
entières, alternes  ou  géminées,  les  fleurs  latérales 
ou  terminales ,  folitaires  ou  en  corymbes. 

Le  caraâère  eflentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

.  Un  calice  h  cinq  angles;  une  corolle  campanuUe  , 
en  roue  h  fon  limhe  ;  cinq  étamines  ;  un  ftyle  ;  une 
Iniie  à  une  feule  loge  ,  enveloppée  jufque  vers  fon  mi- 
lieu par  le  calice  y  des  femences  comprimées  ,  logées 
dans  autant  de  petites  cellules  éparfes, 

^       CARACTèR£      GÉNÉRIQUE. 

'Chaque  fleur  offre  : 

i^.  LTn  calice  d'ur^  feule  pièce ,  campanule ,  à 
cinq  angles,  à  (;inq  découpures  ouvertes»  ovales, 

aiguës,  peiHilantes. 

2°.  Une  corolle  monopétale ,  campanulée  i  fa 
partie  inférieure,  ouverte  en  roue  a  fon  limbe, 
dfvifé  en  cinq  découpures  égales,  ovales,  réflé- 
chies. 

3*.' Cinq  étamines  ^  dont  les  filamens  font  fubii»- 
]é$  ^  inférés  à  la  bafe  de  la  corolle ,  droits  ,  élargis 
à'I:  ur  partie  inférieure ,  plu^  cçurts  que  la  corolle. 
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terminés  par  des  anthères  droites ,  ovales,  à  deui 
loges. 

4®.  Un  ovaire  arrondi ,  furmonté  d'un  ftyle  fili- 
forme »  prefqu'auffi  long  que  la  corolle ,  terminé 
par  un  ftigmate  obtus ,  en  forme  de  têce. 

Le  fruit  eS  une  baie  globuleufe  «  à  une  feule 
loge ,  enveloppée  à  fa  parcie  inférieure  >  jufque 
vers  fon  milieu ,  par  le  calice  perfiftanc ,  coûcenant 
plufieurs  femences  comprimées ,  réniformes ,  ren« 
fermées  dans  autant  de  cellules  épartes  &  dtftinc- 
tesj  inférées  fur  un  réceptacle  charnu  &  gio* 
buleux. 

Oifervations.  Ce  genre  ,  établi  par  MM.  Ruix 
&  Pavon  en  l'honneur  du  R.  P.  Ifidore  Saracha, 
bénédiûin,  botanifle  très -zélé,  diffère  desfAy- 
falis  par  le  limbe  de  fa  corolle  en  roue ,  par  Tes 
étamines  droites ,  par  fes  baies  uniloculaires»  en- 
veloppées à  leur  bafe  par  le  calice  s  il  diffère  des 
atropa  par  le  calice  â  cinq  découpures,  par  les  di- 
vifions  de  la  corolle ,  égales  &  réfléchies  5  par  les 
étamines ,  les  fruits  &  les  femences. 

Le  fcopolia  camiolica  de  Jacquin  (  Obferv.  bot. 
pars  I.  pag.  }2.  tab.  ic.  )  paroit  avoir  une  très- 
grande  aflinité  avec  ce  genre. 

E  s  p  â  CE  s. 

I.  SaraQUIER  ponâué.  Saracha  punUata,  Raiz 
&Pav. 

Saracha  foliis  ovatO'oblongis  y  foUtariis  )  coroUis 
punàatis,  Ruiz  &Pav.  Flor.  peruv.  vol.  1.  pag.  4t. 
ub.  178.  fig.  B. 

Plante  un  peu  ligneufe,  dont  les  tiges  font  droi- 
tes ,  hautes  de  deux  â  trois  pieds ,  rameufes  ,  cy- 
lindriques ,  de  couleur  brune  î  les  rameaux  alter- 
nes ,  un  peu  anguleux  &pulvérulens  dans  leur  jeu- 
neffe ,  garnis  de  feuilles  alternes ,  éj>arfes,  pétio- 
lées, ovales,  oblongues,  très-sntières ,  glbres 
à  leur  face  fupérieure  ,  veinées  &  pulvérulentes 
en  deflbus ,  aiguës  à  leur  fommet. 

Les  fleurs  naiflent  â  l'extrémité  des  rameaux  , 
dans  railTeltedes  feuilles,  réunies  plufieurs  enfem- 
He,  dont  les  pédoncules  fimples,  agrégés,  uni- 
flores,  inégaux,  pendans,  un  peu  plus  longs  que 
la  corolle.  Les  calices  font  glabres  ,  divifés  en 
cinq  découpures  ovales ,  un  peu  arrondies ,  ob- 
tûfes  \  la  corolle  très-grande ,  campanulée  »  pul- 
vérulente en  dehors,  ouverte  à  fon  limbe,  dont 
les  découpures  font  obtufes  ,  réfléchies  >  d'un 
pourpre-jaunâtre,  marquées  de  petites  taches  purn 
purines  \  les  étamines  inférées  i  la  bafe  du  tube 
de  la  corolle. 

Cette  plante  croît  au  Pérou  ,  fur  les  hautes 
.n[K>ntagnes.  'if  {Dejcript.  exRuii  & Pav.  ) 

S^s  feuilles  ont  une  faveur  très-amèrej  elles 
paû^nt  pour/anoiin^^  émQiîîentes^  dé^uratoir^» 

2.  Saraquier 


r 
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U  Saraquier  à  deux  fleurs.  Saracha  biflôra. 
Ruiz  &  Pav. 

Saracha  foliis  ovatis  ,  fuhgtmints  ;  pedunculis  bi- 
fioris.  Ruii  &  Pav.  vol.  z.  pag.  41.  lab.  179.  fig.  A. 

Vulgairement^  au  Pérou  ^  lomatillo  dmarron  ou 
pommes  d'or. 

Sestiges  font  droites,  cylindriques  ,  rameufes, 
pubefcentes,  hautes  d'environ  deux  pieds,  divi- 
lees  en  rameaux  alternes,  anguleux,  pubefcens, 
garnis  de  feuilles  pétiolées,  alternes  ,  prefque  gé- 
hiinées,  ovales,  aiguës,  très-entières,  rétréciesà 
leur  bafe  &  décurrentes  fur  leur  pétiole. 

Les  fleurs  font  firuées  dans  raiflelle  des  feuilles  , 
foutenues  par  des  pédoncules  latéraux,  folitaires, 
bifides  â  leur  foinmet,  terminés  par  deux,  rare- 
remenc  crois  fleurs  pendantes  ,  dont  la  corolle  eft 
campanulée,  d'un  vert- jaunâtre ,  ouverte  à  fon 
limbe ,  qui  fe  divife  en  cinq  découpures  aiguës, 
veinées.  Les  ëtamines  font  croites  y  une  fois  plus 
longues  que  la  corolle.  Le  fruit  eft  une  petite  baie, 
de  iagrofleur  d'un  pois,  arrondie,  un  peu  com- 
primée^ blanchâtre. 

Cette  plante  croît  dans  les  champs ,  au  Pérou, 
parmi  les  moiiTons  &  les  haies;  elle  fleurit  dans  les 
mois  de  novembre  &  de  décembre.  On  la  cultive 
an  Jardin  royal  des  Plantes  de  Madrid.  Tf.  (Defcript. 
£X  Ruii  &  Pav.  ) 

Ses  feuilles,  broyées  &  mêlées  avec  de  la  graifTe 
de  porc,  paiTent  pour  émolliences  &  anodines. 

}.  Saraquier  à  pédoncules  tors.  Saracha  con- 
êorta.  Ruiz  &  Pav. 

Saracha  foliis  ovatis  ^  angulato-dentatis  întegrifquc; 
pedunculis  multifioris  ,  umbellatis.  Ruiz  &  Pav.  Flor. 
peruv.  vol.  2.  pag.  43.  tab.  180.  fig.  A. 

C'eft  une  plante  herbacée,  annuelle,  dont  les 
racines  font  olanchâtres ,  très-fibreules  j  les  tiges 
droites ,  hautes  de  trois  à  quatre  pieds  ^  cannelées  « 
a  cinq  angles,  prefque fiduleufes,  glabres,  rameu- 
fes,  d'un  violet-livide  à  leur  partie  inférieure, 
divifées  en  rameaux  alternes  ^  dichotomes,  (triés, 
anguleux ,  pubefcens,  garnis  de  feuilles  alternes  ^ 
pétioiées ,  ovales  \  les  inférieures  folitaires ,  un 
peu  anguleufes  &  dentées  ;  les  fupérieures  gémi- 
nées ,  l'une  plus  petite  que  l'autre ,  inégales  à  leur 
"bafe  ,  très-entières  à  leur  contour,  obliques,  ai- 
guës à  leur  fommet,  pubefcentes  i  leurs  deux  fa- 
ces, un  peu  décurrentes  fur  leur  pétiole,  qui  eft 
à  demi-cylindrique ,  trois  fois  plus  court  que  les 
feuilles. 

Les  fleurs  font  difpoGées  en  une  forte  d'ombelle 
pendante  ,  fituées  dans  la  bifurcation  des  rameaux 
^Bc  dans  les  aiflfelles  des  feuilles  fupérieures.  Leur 
pédoncule  commun  eft  foli  taire,  filloné,  tors  ou  .en 
ipirale  ,  terminé  par  fix  ou  par  dix  fleu]:s  ioclinées^ 
Botanique»  Tome  VL 
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dont  les  pédoncules  propres  font  flriés ,  en  fpirale, 
uniilores.  La  corolle  eft  d'un  blanc- jaunâtre,  aflez 
grande ,  campanulée ,  très-ouverte  ,  &  divifée  i 
fon  limbe  en  cinq  lobes  aigus;  les  étamines  font 
velues  à  la  bafe  de  leurs  filamens  ;  les  fruits  font 
des  baies  noires ,  globuleufes,  de  la  grofTeur  d'un 
pois. 

Cette  e'îpèce  croît  4U  Pérou ,  fur  les  lieux  ef- 
carpes ,  depuis  le  bourg  de  Canta  jufqu'à  Ohragillom 
On  la  cultive  au  Jardin  royal  des  Plantes  de  Ma- 
drid ;  elle  fleurit  toute  l'année.  G  (  Defcript»  e* 

Rui:^  &  Pav,  ) 

Ses  feuilles  paflfent  pour  émollientes  &  anodines. 

4.  Saraquier  couché.  Saracha  procumiens. 
Ruiz  &  Pav. 

Saracha  foliis  geminis,  ovatis  ,  integerrimis  ;  pe^» 
dunculis  fubquadrifioris ,  umbellatis,  Iluiz  &  Pavon^ 
Flor.  peruv.  vol.  z.  pag.  45.  tab.  180.  fig.  B. 

Atropa  (procumbens),  caulc  herbaceoy  procum* 
èente^  foliis  geminis  ,  inàqualibus ,  ovatis ,  glabrisi 
fioribus  umbellatis,  Cavan.IcoD.rar.  vol.  l.  pag.  5  j« 
n**.  80.  tab.  72. 

Ses  tiges  font  couchées ,  herbacées  >  longues  de 
trois  pieds  environ,  très-rameufes ,  dichotomes  , 
nilonées,  fiftuleufes^  pubefcentes,  anguleufes,  & 
dont  les  rameaux  font  alternes ,  femblables  aux  ti« 
ges,  garnis  de  feuilles  pétiolées,  géminées ,  Tune 
plus  courte  que  l'autre  ;  quelquefois  folitaires  » 
ovales,  ouvertes,  un  peu  ondulées  à  leurs  bords ^ 
très- veinées,  décuxrcntes  fur  leur  pétiole  i  les  plus 
jeunes  luifantes  en  delTus,  velues  en  deftbus  ,  i 
leurs  bords  &  fur  leur  principale  nervure. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  ombelle  â  Textré-^ 
mité  d'un  pédoncule  commun.  Ce  pédoncule  eft 
axillaire  ,  iolitaire  ^  velu,  à  flries  en  fpirale  ,  ter- 
miné par  deux  ,  trois  ou  quatre  fleurs ^  dont  Us  pé- 
doncules propres  font  fiaiples  j  velus,  étalés  pen- 
dant la  floraifon,  plus  rapprochés  &  pendans  i 
Tépoque  de  la  maturité  des  fruits.  Les  calicçs  for  i 
velus,  très-ouverts,  tant  dans  les  fleurs  que  dans 
les  fruits ,  à  cinq  angles.  La  corolle  eft  d'un  blanc- 
jaunâtre  ,  d'abord  ovale ,  pliflée^  enfuite  campa- 
nulée, très-ouverte,  en  roue  à  fon  limbe,  vcr- 
dâtre  à  fon  centre  j  pubefcente  à  fes  bords.  Les 
filamens  font  droits,  égaux,  inférés  à  la  bafe  du 
tube  ries  baies  glabres,  luifantes,  veinées,  de  la 
grofleur  d'un  pois ,  contenant  des  femences  lenti- 
culaires, un  peu  échancrées  à  leur  bafe. 

Cette  plante  croit  au  Pérou  ,  dans  b  province 
de  Canta ,  proche  le  bourg  de  Saint«Bonaventures 
elle  fleurit  dans  les  mois  de  janvier  &  ie  février. 
On  la  cultive  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris.  G 

5.  SaraquibR  denté.  Saracha  dentata.  Kmxk 

fcPav.  . 

Yyj 
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Sarachû  foliis  geminis  ^  avath  ^  întegrh  dentatîf' 
fii<y  pedunculis  fubquadrifloris,  Ruiz  df  Pav.  Flor* 
peruv.  vol.  z.  pag.  43.  cab.  179.  fig.  B. 

Cette  efpèce  a  des  racines  fufiformes ,  blanchâ- 
tres, fibreufes  ^  d'où  fort  une  tige  très-rameufe  j 
herbacée  >  pubefcente ,  annuelle^  divifée  prefoue 
dès  fa  bafe  en  rameaux  nombreux  >  alternes  4  dif- 
fus ,  couchés  y  foibies  ,  anguleux  ^  dichotomes  y 
Imbefcens  y  longs  d'un  demi-pied ,  garnis  de  feuil- 
es  géminées  j  médiocrement  péciolées^  Tune  plus 
petite  que  l'autre  >  ovales^  petites  ou  oblongues^ 
lancéolées  î  les  unes  très-entières  >  d'autres  dentées 
ou  finuées  y  un  peu  aiguës  ou  obtufes  à  leur  fom- 
met^  rétrécies  a  leur  bafe  en  un  pétiole  court. 

Les  f  eurs  font  difpofées  en  ombelles  \  les  unes 
terminales 3  d'autres  latérales^  fituées  dans  Taif- 
felle  des  feuilles  fupérieures ,  inclinées  y  &  dont 
le  pédoncule  commun  eft  foliuire,  filiforme ,  dî- 
viié  à  fon  fommet  en  trois  ou  quatre  pédoncules 
propres  y  uniflores  «  inégaux  ^  courts  y  pubefcens. 
La  corolle  eft  campanulee  y  d'un  blanc  -  violet , 
mince  ^  velue  à  fes  deux  faces  ^  marouée  dans  fon 
centre  de  dix  points  verdâtres  3  divifée  à  fon  limbe 
en  cinâ  découpures  aiguës^  ouvertes  en  roue.  Les 
baies  (ont  d'un  jaune  de  fafran  ^  de  la  grofieur  d'un 
petit  pois  s  les  femences  un  peu  ridées. 

Cette  plante  croît  au  Pérou  ,  dans  les  décom- 
bres; elle  fleurit  aux  mois  de  janvier  &  de  février. 
G   (  Difcript,  ex  Ruii  6  Pav,  ) 

Ses  feuilles  y  cuites  dans  de  la  graifle  de  porc, 
&  appliquées  en  cataplafme^font  employées  pour 
amollir  les  tumeurs  oc  en  appaifer  la  douleur. 

SARCOCOUER.  Penéa.  Genre  de  plantes  di- 
cotylédones y  à  fleurs  complètes,  monopétalées , 
régulières,  campanulées ,  dont  la  famille  naturelle 
n'eft  pas  encore  bien  déterminée  ,  qui  comprend 
des  arbriflfeaux  exotiques  à  l'Europe,  dont  quel- 

5|ues-urs  font  réfineux  ,  munis  de  feuilles  oppo- 
ées  ,feflile$,  prefqu'imbriauéess  les  fupérieures  & 
terminales  en  forme  d'écaillés,  colorées  ;  les  fleurs 
font  terminales  3  feffiles>  folitaires  ou  fafciculées. 

Le  caraâère  eifentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Vn  calice  à  deux  folioles  ;  une  corolle  campanulie  ^ 
3t  quatre  divipons  ;  quatre  étamines  ,*  un  ftigmate  à 
quatre  lokes  y  une  capfule  à  quatre  loges  s  deuxfemen^ 
et  s  dans  chaque  loge. 

CARACTÂRt     GÈMSniQUE. 

\  Chaque  fieui  offre  : 

!•.  Un  calice  à  deux  folioles  ôppofées^  ovales  j 
lancéolées  ^  concaves  ,  égales ,  caduques  y  plus 
courtes  que  la  corolle,  femUables  i  des  braâées. 

a^  Une  coroUe  monopétaie ,  campanulee  ,  pref- 
qu'infundibulifornoe  ^  une  fois  plus  longuo  que  k 
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calice ,  dont  le  limbe  eft  ouvert ,  plus  court  que  le 
tube,  divifé  en  quatre  découpures  aiguës. 

j^.  Quatre  étamines,  dont  les  filamens  font  fu- 
bulés  y  très-courts ,  droits ,  inférés  fur  le  tiibe  de 
la  corolle ,  alternes  avec  l^s  divifions  du  limbe , 
terminés  par  des  anthères  droites  ,  en  cœur. 

4*.  Un  ovaire  fupérieur ,  ovale,  tétragooe ,  fur- 
monté  d'un  flyle  filiforme ,  tétragone ,  un  peu 
membraneux  fur  les  angles ,  terminé  par  un  Itig- 
mate  capité  y  divifé  en  quatre  lobes  en  croix.    . 

Le  fruit  eft  une  capfule  tétragone,  furmontée  du 
ftyle  perfîftant,  à  quatre  loges ,  à  quatre  valves  > 
deux  femences  obtufes^  oblongues,  renfermées 
dans  chaque  valve  :  point  de  réceptacle  central. 

Ohfervations.  La  plupart  des  plantes  qui  corn- 

f>ofent  ce  genre ,  ont  oeaucoup  de  rapports  par 
eurfiicies  avec  les  blària  &  avec  plufieurs  efpèces 
de  biuyères  ;  elles  en  diffèrent  beaucoup  par  les 
parties  de  la  fruâification.  Leur  fruit  approche  de 
celui  des  acanthes  s  mais  dans  cette  aernière  fa- 
mille, les  capfules  n'ont  que  deux  loges.  Ces  corv> 
fidérations  oc  plufieuts  autres  n'om  pas  encore 
permis  de  fixer  la  place  que  les  farcocoliers  doi- 
vent occuper  dans  l'ordre  des  familles  naturelles. 
Ils  forment  un  genre  aCfez  naturel  >  compofé  d'ar- 
brifleaux  peu  élevés^  qui  produifent  la  plupart  aa 
fuc  gommeux-iéfineux. 

Espaces. 

I.  SaKCOCOUER  réfineux.  Peiua  farcacolla^ 
Linn. 

Pensa  frliis  ovatis ,  quadrifariàm  imhricatis^  ca^ 
licibus  glutinqfis  ,  ciliatis  ,  folio  majorihus,  Lam« 

Illuftr.  Gen.  voL  i.  pag.  316.  n^.  1576.  tab.  7S. 
fig.  2. 

Penâufoliis  ovatisy  planis  ;  calîcibus  ciliatis ,  fb^ 
lia  majorièus,  Linn.  Syft.  veger,  pag.  1^4.  —  Ma- 
ter, medic.  ji.  —  Willd.  Spcc.  Plant,  vol.  i.  pag. 
626.  n*.  I. 

Tithymali  myrfinites  fpecie  ;  arhufculâ  atkiopicâ, 
fubrotundis  fbliis  ,  fiéchadis  arabicé  fquanuuo  capi^ 
tulo  dure  y  lacrymam  fundens»  Pluken*  Maoïiir.  pag. 
183.  tab.  44^.  fig.  6. 

Petit  arbri/Teau  »  d'un  afpeâ  agréable,  qui  ne 
s'élève  guère  qu'à  la  hauteur  d'un  â  deux  pieds 
au  plus ,  dont  les  tiges  font  droites  ^  les  rameaux 
alternes ,  les  fupérieurs  prefque  dichotomes ,  eai?- 
nis  de  feuilles  nombreufes ,  feffiles ,  oppofees  , 
petites ,  difpofées  fur  quatre  rangs  >  imbriquées  » 
recouvrant  les  tiges  dans  toute  leur  longueur,  de 
forme  ovale  >  courtes ,  un  peu  arrondies  >  planes  , 
prefqu' obtufes  à  leur  fommet ,  ou  médiocremenc 
aiguës ,  entières  à  leurs  bords ,  glabres  à  leuxs 
,  deux  faces. 
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Lesfleun  Tont  terminales ,  ibffiles^  réunies  |du- 
fieucs  enfetd>le  à  Texciénaité  de  chaque  rameau. 
Les  calices  font  compoTés  de  deux  folioles  i^ui  (e 
confondent  tellemenc  af  ec  les  dernières  feuilles , 
qu'elles  paroifienc  imbriquées  ;  mais  elles  font  plus 
grandes^  ^utineufes  &  ciliées.  Les  divifions  de  la 
corolle  ,  plus  longues  que  le  calice ,  font  linéaires^ 
obtufes  «  réfléchies.  Le  llyle  eft  bien  plus  force- 
ment ùxhvîé  que  dans  les  autres'efpèces. 

Cette  plante  croît  dans  rEthiopie  &  au  Cap  de 
Bonne-Efpérance.  T>   (  ^-Z  in  htrb,  Lam,  ) 

II  découle  particulièrement  des  calices  de  cette 
plante  un  fuc  gommeux-réfineux  que  l'on  nomme 
JdrcocolU  ou  colle-chair^  compofé  de  gnimeaux 
fort  petits ,  friables  ,  un  peu  ipongieux  j  de  cou- 
leur blanche  ou  rongeâtre  ^  quelquefois  brillan- 
te ;  d'une  faveur  acre  >  un  T>eu  amère^  enfinte 
douceâtre,  fade  &  peu  agréable.  Qneiquefois  ces 
grains  font  pelotonés  «  unis  ensemble  par  un  du- 
vet filameficeux,  comme  des  grames  de  imvot 
qu'on  aiirott  frottées  avec  quelques  particules  de^ 
toile  d'araignée^  qui  font  peut-être  les  cils  des 
calices. 

La  farcocolle  eft  très-fragile  fous  les  dents ^  &' 
fe  diflout  dans  l'eau.  Lorfqu'on  l'approche  de  la 
flamme  d^une  bougie ,  elle  1>ouilloDne  d'abord ,  & 
enfuite  brille  avec  é<^tat.  On  nous  apporte  cette 
Aibftance  de  la  Pe^fe  &  de  TArabie  heureufe.  ires 
auteurs  ne  font  point  nès-d*accord  emt'eux  fur 
fes  vertus.  Sérapion  dit  qu^elle  trlcère  les  intef- 
tins ,  tu.  qu'elle  rend  chauve.  HoflFmsn  en  con- 
damne l'ufage  interne  j  tandis  ^ue  les  médecins 
arabes  vantent  fes  vertus  purgatives.  D'autres  re- 
commandent \i  farcocoHe  macérée  dans  du  lait 
d^ânefle  ou  de  femme  pour  l'ophthalmie  x>u  les 
fluxions  des  yeux ,  qu'elle  adoucit  en  tempérant 
l'acrinnonie  des  larmes  ;  de  plus ,  elle  déterge  les 
plaies  j  les  confolide  &  les  cicatrife.  C'eft  de  là 
que  lui  eft  venu  fon  nom  de  farcocolle  ou  coUe- 
^hairi  eUe  eft  j  au  refte  ^  fon  peu  ufitée. 

2.  Sarcocolibr  mucroné.  Penâa  mucronata. 
LinfK 

Pettdafoûis  cordatis  ^  acuminads  ;  fiorîhus  ad  api' 
€€s  ramulorum  congefiis,  Lam.  lUuftr.  Gêner.  voL  i  • 
pag.  316.  n^  1J77. — Meerburg^  tab.  yi.fig.  j« 

Peruu  foliis  cordatis  ,  acuminatis,  Linn.  SyR. 
Plant,  pag.  i  J4.  n^.  2.  —  Mater,  «éd.  48. 

Penâafioribus  rerminatibus  ;  foliis  acuminatis  , 
giabris.  Thunb.  Prodr.  30.--*  Willd,  Spec.  Plant, 
vol.  I.  pag.  626.  n^.  2. 

Tenéa  foliis  ovatis  ,  acuminatis.  Rayeo>  Lugd. 
Bat.  J99.  —  Hort.  Cliffort.  37. 
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hraàeiâ  rhomhoîialUms  cinQis,fiylis  turagotùs.  Btr^. 
Plant.  Cap.  pag.  37.  n*.  3. 

Erica  ^f ricana  g  untdofUs  fore  amflo  ;  foliis  cor^ 
iifbrmikus^  in  acumen  defiiuniibus»  Rai>  Dend.  97. 

Titkymali  myrfinites  fpecies  ,  arbufculâ  Âthiopicâ  > 
flore  parvo  ^  e  latA  hafi  in  acutijpmum  mucrontm  fw 
bità  difinente;  capitulis  origan  t.  Pluk.  Mant.  183. 

Cette  plante,  affez  fembUble  à  la  précédente, 
s'en  diilingue  par  fes  feuilles  tn  cœur  &  forte* 
meiH  BQucroDées  à  leur  fommet ,  &  par  fes  calices 
glabres  &  aon  ciliés. 

Ses  tiges  font  droites ,  cylindriques  ,  hautes 
d'environ  un  pied  ,  glabres,  de  couJeor  cendrée  » 
chargées  de  cicatrices  par  la  .chute  des  feuilles , 
diviiées  en  rameaux  diffus ,  prefque  verticillés  j 
garnis  de  feuilles  nombceuies  ,  opftofées,  fendes  , 
ovales ,  prefqu'en  cœur  ,  concaves  ou  prefqu'en 
capuchon,  glabres  à  leurs  deux  faces ,  coriaces, 
entières  â  leurs  bords ,  acufninées  à  leur  fommet , 
très- rapprochées,  longues  d'environ  deux  a  trois 
lignes ,  djfpofées  ftir  quatre  rangs. 

Les  fleurs  font  ramtflëes  aux  fommités  des  ra- 
meaux .eo  fafcicules  MBies ,  environnées  par  lés 
fewUes  ftipérieures  vn  pea<olorées ,  en  forme  de 
iMraâées  ;  ie  calice  «eft  -glaibre  »  c^>mpofé  de  deux 
folioles  linéaires,  concaves,  aiguës,  fort  petites. 
La  coroUe  eft  trois  fois  plus  grande  que  le  calice , 
prefqu'inâindihuliforme ,  divifée  à  for.  linibe  en 
quatre  dâ;ottpuxes  droites ,  ovales ,  aiguës ,  beau- 
coup plus  courtes  que  le  tube.  Les  anthères  font 
cotnponnées  ,  xnJnculairas  4  l'ovaire  létragone  », 
ovale  )  le  ftigmate  à  quaftre  lobes  arrondis. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne-Efpérance 
&  au  Sénégal.  Elle  m'a  ^é  communiquée  par  M. 
Dupuis«  1>  (f^'f-) 

3.  Sarcocôiier  à  feuilles  de  myrte.  P«Mtf 
myrtûides.  Linn.  f. 

Penê.ajbliis  lanceolatis.  Linn.  f.  Suppl.  pag.  1 22. 
—  Willden.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  620.  n*.  9, 

Penda  (  myrtilloides  ) ,  fioribus  terminalibusyfo^ 
tiis  lanceolatis.  Thunh.  Pcodr.  30. 

Ses  rameaux  font  droits,  cylindrioues ,  rougei- 
très  «  .garnis  de  &utlks  -oippoiéts^  ieffilés ,  nom* 
breufes  •  très-rapprochées  ,  imbriquées  ,  lanoép* 
lées  »  affer  femblables  â  celles  du  myrtns  tarentina, 
lifles  à  leurs  deux  'faces,  i  peine  nerveufes  en 
deflbus ,  entières  i  leurs  boras. 

Les  fleurs  font  terminales ,  ^prefque  folîtaires , 
environnées  de  braâées  ou  de  feuilles  florales  » 
verdâtres  ,  aiguës ,  fous  tefquelles  fe  trouvent 
deux  autres  petites  folioles^  l)bs  fcà\i»es  font  ver-* 
I  dâtres,  aigus,  point  coloré^. 


Penoa  (mucronata)  , /a/r'/x  cordatis  ,  acuminu'  \     Cette  «plante  GTOft  au  C«p  de  Baoiie^€ffpé- 
s£s  j  juadrifariàm  fpc^antibus;  fmibus  aauiufculis  »  l.t$tkQi^  f} 
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4.  Sarcocolier  écailleux.  Penéa  fquamofa. 
Linn. 

PeaàafoliisrhombeO'Cuneiformiliust  camojls.  Linn. 
Sytt.  veget.  pag.  1J4.  n°.  5.—  Mantiff.  pag.  jjr. 
—  Lam.  Jll.  Gen.  vol.  i.  pag.  317.  n°.  1580.  — 
Alton,  Hort.  Kew.  Add.  — ^ilJden.  Spec.  Plant, 
vol.  i.pag.  628.  n^  7. 

PcnAa  fioribus  termînalibus  ;  foUis  rkombeocu" 
neiformibus ,  ^^^r/j.  Thunb.  Prodr.  }0. 

P^/i^ti  (xetragon^)y  foliis  quadrifariàm  imbri- 
cato-patentibus  ;  tubisfiorum  longis  ;  fotiolis  calicinis 
obovûtis,  cUiatis.  Berg.  Plant.  Cap.  pag.  56,  ? 

Gentiana  êxkiopica  ,  genîculata^  cauU  perfoliatâ  ; 
foliis  acuminaeis,  crajfisy  paralii  ritu  veluti  fquamis 
denfiljîrri^  teBo ,  fummâ  paru  fioribus  puniceis.  Pluk. 
Mantiff.  89.  —  Rai ,  Suppl.  570.  ? 

Cette  planta  me  paroît  être  la  même  efpèce  que 
celle  qui  fe  trouve  dans  Bergius,  fous  le  nom  de 
pen^a  tetragona  ,  peut-être  avec  quelques  diffé- 
rences qui  en  font  une  variété. 

Sois  tiges  font  ligneufes ,  hautes  d'environ  un 

Eîed,  rameufes;  les  rameaux  prefque  verticillés, 
ériffés  de  cicatrices  par  la  chute  des  feuilles , 
prefque  tétragones ,  garnis  de  feuilles  oppofées , 
feffiles,  très-rapprochées ,  imbriquées,  difpofées 
fur  quatre  rangs  ,  épaiffes  ,  prefque  charnues  , 
ovales  y  un  peu  rhomboïdales ,  rétrécies  en  coin  à 
leur  bafe  ,  médiocrement  aiguës,  un  peu  glandu- 
l'.ufes  à  leur  fommet ,  glabres  à  leurs  deux  faces , 
entières  à  leurs  bords  ,  marquées  dans  leur  milieu 
«l'une  ligne  longitudinale. 

Les  fleurs  font  feffiles,  agrégées  aux  fommités  . 
des  rameaux ,  \ts  dernières  feuilles  forment  des  \ 
braûées  écaîlleufes  ,  difpofées  en  épis ,  une  fois 

Elus  larges  cjue  les  autres  feuilles,  ciliées  à  leurs 
ords,  glutineufes  &  réfineufes.  Le  calice  eft  à 
deux  folioles  ovales ,  un  peu  inégales,  affez  fem- 
blables  pour  le  refte  aux  braftées  5  la  corolle  eft 
beaucoup  plus  grande  que  les  folioles  calicinales, 
à  quatre  découpures  ovales,  fouvent  réfléchies. 

Cetarbriffeau  croît  au  Cap  de  Bonne- Efpérance 
&  dans  l'Ethiopie.  T>  (  T./  in  kerb.  Ju[f,) 


5.  SarC0C0LI£R  ftuticuleux.  PenAufruticulofa, 
'  Linn.  f. 

PeriAd  foliis  oblongiufcutis  ^  obtufis  ;  braHeis  orbi- 
cidatis  y  acutis.  Linn.  f.  Suppl.  pag.  ili. — Willd. 
Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  6z8.  n**.  8. 

Penda  fioribus  terminalibus  ;  foliis  ovatis  ,  gia-- 
'  hris  i  braâeis  obovaiis.  Thunb.  Prodr.  pag.  50. 

Petit  arbriffeau,  dont  les  tiges  font  cylindri- 
ques lorfqu'elles  font  dépouillées  de  leur  écorce, 
dlvtfées  e*ir  rameaux  de  mé/ne  forme ,  garnis  de 
Veuilles  oppofées ,  médiocrement  pétio^ées,  ova- 1 
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lés ,  un  peu  oblongues ,  épaiffes ,  fans  nervures  • 
entières  à  leurs  bords ,  un  peu  obtufes  à  leur  foix)  - 
mec  j  moins  rapprochées  que  dans  les  autres  efpè* 
ces,  glabres  à  leurs  deux  faces. 

Les  fleurs  font  prefque  folîtaires ,  fituées  à  l'ex- 
trémité des  rameaux  ,  médiocrement  pedoncu- 
lées ,  enveloppées  à  leur  bafe  par  des  feuilles  flo- 
raksou  bradées  fort  petites,  rhomboïdales,  or- 
biculaires  ou  un  peu  aiguës.  La  corolle  eft  parta- 
gée à  fon  orifice  en  quatre  découpures  prefqu'ai- 
guë's. 

Cette  phnte  croit  au  Cap  de  Bonne -Efpé- 
rance. "5 

6.  Sarcocolier  brun.  Penâa  fufcata*  Lînn. 

'  Pcnia  foliis  rkombeo-ovatis  y  braâieis  cuneatis  ^ 
acutis  y  coloraûs,  Linn.  Sy&,  veget.  pag.  154.  n*.  4- 
—  Mantiff.  199.  —  Lam.  lUuftr.  Gen.  vol.  i.pag. 
317.  n°.  1579.  tab.  78.  fig.  I. 

Perua  fioribus  terminalibus ,  foliis  rkombeo-ova* 
tis ,  bracieis  cohratis,  Thunb.  Prodr.  pag.  30. 

Pcnaa  (  farcocoUa  )  ,  foliis  oppopds  ,  rhomheis  , 
acutis  ,  planis  ,  fubpetiolatis  ,  patentibus  j  foliolis  ca- 
licinis linearibus,  Berg.  Plant.  Cap.  pag.  55. 

Arbriffeau  peu  élevé ,  dont  les  tiges  font  très- 
rameufcs ,  cylindriques j  de  couleur  cendrée;  Içs 
jeunes  rameaux  anguleux  ^  glabres ,  dichotomes  , 
garnis  de  feuilles  ovales  ,  prefque  rhomboïdales^ 
oppofées,  étalées^  légèrement  pétiolécs ,  liffes  à 
leurs  deux  faces,  rétrécies  â  leur  bafa,  aiguës  à 
leur  fommet ,  entières  a  leurs  bords  ,  fermes  , 
épaiffts  ,  longues  d'environ  trois  lignes >  planes^ 
plus  longues  que  les  entre-nœuds. 

Les  fleurs  font  prefque  fafciculées  ,  rappro- 
chées à  l'extrémité  de  chaque  rameau,  légère- 
ment pédonculées.  Leur  calice  confifte  en  deux 
petites  folioles  linéa'ires  ,  caduques ,  enveloppées 
par  quelq«pes  feuilles  braâéiformes ,  colorées.  La 
corolle  eft  purpurine,  monopétale»  infundibuU- 
forme;  le  tube  cylindrique,  prefc)ue  campanule^ 
verdâtre ,  prefqu'anguleux  i  le  Itn^be  de  couleur 
purpurine ,  à  quatre  découpures  un  peu  ouvertes  > 
courtes,  ovales ,  obtufes ,  un  peu  repliées  à  leurs 
bords.  Les  filamens  font  très-courts ,  fitués  à  l'ori- 
fice du  tube  ;  les  anthères  un  peu  arrondies,  pyra- 
midales ;  l'ovaire  oblong ,  furmonté  d'un  ftyle  fa- 
bulé j  de  la  longueur  des  étamines  j  terminé  par 
un  ftigmzte  plane,  à  quatre  lobes. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne -Erpë- 
rance  »  aux  lieux  montueux.  T>  (  ^-Z  inkerb,  Lam^  ) 

7.  Sarcocolier  à  fleurs  latérales.  Penia  lute* 
nfiora*  Linn. 

PenéLa  foliis  ovatis ,  fioribus  lateralibus  ^  fcjfilibus^ 

Linn.  f.  Suppl.  pag.  112.  —  Willden.  Spec.  Pianu 
voL  j.  pag.  627,  a®»  4. 
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PetiAU  fiùtihus  lauralibus ,  foliis  ovatis  ,  gUbris. 
Thunb.  Frodr.  pag.  30. 

Cette  efpèce  a  de  tels  rapports  avec  le  penéa 
marginata  ,  qu'elle  pourroit  bien  n'en  être  qu'une 
variété  ;  elle  en  diffère  cependant  par  Tes  fleurs 
jiunes  &  par  Tes  feuilles  ovales  &  non  en  coeur. 

Ses  tiges  font,  droites ,  rougeâtres ,  divifées  en 
rameaux  alongés,  garnis  de  feuilles  feffiles,  op- 
pofees ,  parfaitement  ovales ,  liffes  à  leurs  deux 
faces,  point  bordées  &  très-entières  à  leur  con- 
tour, un  peu  aiguës  à  leur  fommet,  légèrement 
carénées  ï  leur  bafe ,  plus  longues  que  les  entre- 
nœuds. 

Les  fleurs  font  latérales  ,  feffiles ,  de  couleur 
jaune  ,  fitûées  dans  l'aiffelle  des  feuilles  &  de 
même  longueur.  Leur  calice  eft  jaunâtre ,  fcarieux , 
à  quatre  folioles.  La  corolle  fe  divife  en  quatre 
découpures  lancéolées ,  prefque  triangulaires  ou 
carénées  fur  leur  dos.  Les  filamens  font  nuls  ou 
adhérens,  dans  toute  leur  longueur,  avec  la  co- 
rolle 5  les  anthères  feffiles ,  fituées  à  l'orifice  du 
tube  5  le  fligmate  obtus ,  à  quatre  faces.   . 

Cette  plante  fe  rencontre  au  Cap  de  Bonne- 
Efpérance.  T>  (  Defcripe.  ex  Unn.f.) 

8.  Sarcocolier  camelé.  Pema  cneorum, 

Penéta  foliis  lineari-Ianceo/atis ,  laxiufculis  ;  fio' 
ribus  congefto'Capitatis  y  bmcieis  foliis  minoribus. 
Lam.  Illuftr.  Gêner.  voL  i.  pag.  317.  n^.  1581. 

Pemajbliis  lanceolatis  ,  acutis,  Meerburg,  tab. 
JI.  fig.  2. 

Cette  efpèce  a  des  tiges  ligneufes  ,  glabres, 
cylindriques,  de  couleur  brune  ou  cendrée,  mu- 
nies de  rameaux  épars  on  un  peu  fafcîculés,  droits, 
élancés  «  prefque  quadranguhires,  rapprochés  des 
tiges,  garnis  de  feuilles  feffiles,  oppofces,  étroi- 
tes, lancéolées ,  longues  d'un  pouce  &  plus ,  en- 
tières à  leurs  bords,  aiguës  à  leur  fommet,  gla- 
bres à  leurs  deux  faces,  fermes,  coriaces,  plus 
Jongues  que  les  entre-nœuds ,  lâches  ou  un  peu 
écartées  des  tiges. 

Les  fleurs  font  réunies,  en  paquets  fafcicu^és, 
à  l'extrémité  des  tiges  &  des  rameaux ,  prefque 
capités,  garnis  de  bradées  beaucoup  plus  courtes 
que  les  feuilUs.  La  corolle  eft  petite,  un  peu  plus 
longue  que  le  calice ,  de  couleur  purpurine ,  dont 
le  limbe  eft  partagé  en  quatre  lobes  obtus. 

Cette  plante  croît  naturellement  au  Cap  de 
Bonne-Efpérance.  1}  {V-f  in hcrb.  Lam.) 

9.  Sarcocolier  marginé.  PtnAa  marginata. 
X'ino.  f. 

PenAa  foliîs  cordatis^  marginatis  ;  fioribus  latera'^ 
Uhus.  Linn.  Syft.  veget.  pag.  1J4.  n*.  ^.  —  Làm. 
JUluflr. Gêner,  vol.  i.  pag.  }i6.  n*.  i  J78. 
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Arbriffeau  dont  les  tiges  font  roides  5  les  ra- 
meaux ordinairement  rapprochés  au  nombre  de 
trois ,  garnis  de  feuilles  oppofées  ou  ternées  , 
prefque  felfiles  ,  en  cœur  ,  légèrement  obtufes  a 
leur  fommet ,  glabres  à  leurs  deux  faces,  luifan- 
tes,un  peu  repliées  &  bordées  à  leur  contour, 
de  la  grandeur  de  celles  dU  buis.  Les  fleurs  font 
blanchâtres ,  latérales ,  prefque  feffiles ,  fituées 
entre  les  feuilles  &  de  mê»ne  longueur. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne  Efpérance, 
fur  le  bord  des  fleuves.  T)  (  Defcrîpt.  ex  Ùnn.  ) 

10  Sarcocolier  à  longues  fleurs.  Pen^a  loit-  - 
giflora,  Meerb. 

P  en  Ad  foliis  rkomhoidcis  ^  acuvs  ^  flo'ibas  quairl'- 
fidis  y  purpuras;  tubo  longîjjimo,  Meerburg,  tab.  5 1 . 
fig.  I.  —  Lam.  llluftr.  Gêner,  vol.  i.  pag.  317. 

Arbriffeau  dont  les  rameaux  font  alternes,  un 
peu  épars ,  prefque  fimples,  garnis  de  feuilles  fef- 
files, oppofées  ,  ovales  ou  prefque  rhomboï  Jales  , 
glabres  à  leurs  deux  faces ,  entières  à  leurs  bords, 
fiiguës  à  leur  fommet,  aflez  larges  ,  longues  de 
trois  à  quatre  lign,is ,  ouvertes  ou  écartées  des 
tiges. 

Les  fleurs  font  prefque  fafciculées  à  rextrémiré 
des  rameaux  >  les  dernières  feuilles  préfentent  des 
braâées  imbriquées ,  affez  femblables  aux  autres 
feuilles.  Les  calices  font  coui-ts  ;  la  corolle  pur- 
purine, munie  d'un  tube  remarquable  par  fa  ion-* 
gueur  ,  trois  &  quatre  fois  plus  long  que  le  calice, 
un  peu  renflé  vers  fon  milieu  >  le  limbe  divifé  en 
quatre  lobes  ovales,  aigus,  prefque  mucroné,  au 
moin$  deux  fois  plus  court  que  le  tube. 

Cette  plante  fe  rencontre  au  Cap  de  Bonne- 
Efpérance.  T>  (  Defcript.  ex  Icône  Meerb,  ) 

îi.  Sarcocolier  à  feuilles  luifantes.  Penéta 

nitida,  Lour. 

Pcnàa  foliis  ohlongis  ,  congeftis  ,  nitidis  ;  racemis 
terminalibus.  Lour.  Flor-  cochin.  pag.  91. 

Ses  tiges  font  ligneufes,  droites,  hautes  d'en- 
viron quatre  pieds,  rameufes,  garnies  de  feuilles 
ovales,  oblongues,  très-entières,  luifantes,  très- 
rapprochées,  planes,  réfléchies  à  leurs  bords.  Les 
fleurs  font  terminales ,  prefqu'en  forme  de  grap- 
pes lâches.  Leur  calice  eft  a  deux  folioles  droi- 
tes, rougeâtres,  luifantes  ,  oblongues.  Leur  co- 
rolle eft campanulée ,  à  quatre  divifionsfiliformes. 
L'ovaire  çft  fupérieur,  ovaje  ;  le  ftyrle  latéral  5  la 
capfule  ovale,  à  plufieurs  femences. 

Cette  plante  croît  dans  les  campagnes  a  la  Cô*- 
chinchine.  (  Defcripu  ex  Lour.  ) 

II.  Sarcocolier  grimpant.  Penâa  fcjndenj. 
Lour. 
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PeUAa  cauU  fcsndcnte  ^  foliis  cordatîs  ,  pedunculls 
bijtvris.  Loiir.  Fior.  cochin.  pag.  91. 

Ses  tiges  font  ligneufes  «  grimpantes ,  divifées 
en  rameaux  garnis  de  feuilles  larges  ^  en  cœur , 
acuminées,  très-entières.  Les  fleurs  font  axillaires^ 
fuppertées  par  un  long  pédoncule  terminé  par 
deux  fleurs.  Le  calice  eft  grand,  à  cinq  décou- 
pures perfiftantes.  La  corolle  eft  de  couleur  jaune  ^ 
campanulée^  pliffée^  inférieure^  à  quatre  divi- 
.fions.  Le  fruit  eft  ime  capfule  à  tjoatre  loges ^ 
coOtetunc  plufieiiTs  femences. 

Cette  plante  croit  à  la  Cochinchine.  (  Defcripu 
tx  WtUaen.) 

Ohfcrvations.  Cette  plante  >  ainfi  que  la  ftnéa 
nktda,'n*ottz  été  mentionnées  ici  que  pour  y  ap- 
peler l'attention  des  t>otaniftes  qui  pourront  les 
obferver>.  Elles  s*éK>îgnertt  évîdemttietit  des  farco- 
coliers  dans  plufieurs  de  leurs  parties ,  dans  leur 
port  5  mais  leur  fr unification  n'efi  pas  affez  connue 
pour  déterminer  le  genre  auquel  elles  pourroient 
appartenir. 

SARCOPHYLLE.  5tfrcoj>Ay/Za«.  Genre  de 
plantes  dicotylédones  ^  à  fleurs  complètes ,  poty- 
pétalées^  irregulières  ^  de  la  famille  des  légumi- 
nbufes»  qui  parok  avoir  des  rapports  avec  les 
afpaiéitkus  »  &  qui  ne  renferme  qa'une  feale'efpèce 
exotique  à  TEurope  ^  dont  le  caxaâère  eifentiel 
eft  d'avoir  : 

Ûti  calice  campanule  ^  a  cinq  dicoupures  rigur 
liinsi  uru  gouffe  en  forme  defabre^  aiguë. 

CAn^ACréHC    OÉNÈIIIQUE. 

Chaque  fleur  offre  : 

1**.  Un  calice  chamii^  d'une  leule  pièce  )<ram- 

fnnuléj  glabre  3  à  cinq  découpures  droites  ^  éga- 
es ,  ovales^  obtufes  ^  roulées  a  leurs  bords. 

1**.  Une  corolle  papillonacée ,  dont  l'étendard 
eft  en  ovale  renverfé ,  trois  fois  plus  long  que  le 
calice  ries  ailes  lancéolées  ^  prefque  naviculaires^ 
un  peu  plus  courtes  que  l'étendard  >  la  carène  de 
même  grandeur  que  l'étendard  j  de  forme  navi* 
culaire. 

3^.  Dix  êtamines  diadetehes ,  de  la  longueur  de 
la  corolle  i  &  dont  les  antnères  font  petites  ^  ob- 
longues ,  tombantes. 

4^.  L'oWr/ eft  glabre  jfupérieur^fuxmon té  d'un 
feul  %Ie. 

l»  fruit  cfft  une  gotfflPe^blofigufe ,  en  forme  de 
fabre  ^  fou  vent  très-aminti,  &  longue  d'un  demi- 
pouce. 

£  s  p  £  -c  B. 

Sat^oPHVLLE  charnu.  Smrtqpkyikm  ^amnfum, 
tbunl), 
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Sarcçpkyllmt  foliis  temato-fuifa/ciaÛMis ,  car^ 
nofis;fiorihus  terminalihus ^  foUtariis.  (N.) 

SiiTcopkyHian  tûmofum.  Thunb,  Nov.  Gen.  pag. 
1 55. —  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  5.  pag.  968. 

C'eft  un  arbrifleau  peu  élevé  ^  dont  les  tiges 
font  droites  ,  glabres,  très-rameufes  ,  hautes  d'un 
pied  &  dIus  \  les  branches  &  les  rameaux  épars, 
ditfus  )  droits  ou  un  peu  courbés ,  élaïKi^s,  cyKft- 
driques  >  légèrement  ftriés ,  revêtus  d'une  écorce 
cendrée ,  ganûs  de  feuiiles  (èdUes  ^  temées  ou 
prefque  âifcioriëes ,  diarnues,  linéaires  ^  aigves, 
entières  «  .glabres  â  leurs  <leux  taces  >  un  peu  ri- 
dées, longues  d'un  pouce,  ouvertes  &  un  peu 
recourbées.  Les  fleurs  font  foliuires  j  fituées  à 
l'extrémité  des  rameaux ,  droites  ^  réfléàiies  après 
la  floraifon. 

Cette  plante  croit  fur  les  montagnes  du  Cap  de 
Bonae-E^érauce ,  où  elle  fleurit  daitt  le  mois  de 
mars.  i>  {Defcript,  ex  Thuni,) 

SARGASSO.  Aûorus  marmus.  Runaph.  Amboin. 
vol.  6.  p^«  19Z.  tab.  7j.  £g,  1. 

il  eft  t  regretter  qtie  nous  n'ayions  pas ,  fiir  cette 
fingulière  plante ,  des  délais  fafiifaRas  ^i  nous  U 
faiTent  mieux  connoitre. 

Elle  croît  dans  prefque  toutes  les  rivières  de 
rinde  )  &  veffembie  afez ,  pac  Ion  port,  au  val- 
iifneria.  Ses  racines  &Mit  très^longues  ^  ^eufèSj 
rampantes  ,  ilolonifères  $  les  &«alle5  alongées , 
afliez  femblables  à  celles -des  graminées,  (impies, 
en'trères , longues  de  deux  ou  trois  pieds ,  modes , 
glabres,  larges  d'environ  un  pouce  au  plus,  très- 
fbuvcnt  .recouvertes  far  les  eminc ,  toutes  radi- 
cales. 

Il  s'élève  de  leur  bafe  plufieurs  hampes  fimples , 
nues»  un  peu  roulées  en  (pirate^  glabres,  cylia- 
driques  ,  chacune  d'elles  foutenant  à  Ton  fommet 
un  feul  fruit  d'une  couleur  verdâcre  ,  ovale , 
aigu ,  formé  extérieurement  de  fîx  côtes  munies 
de  pointes  courtes  ,  épinèures ,  inégales^  comme 
celles  des  châtaignes  :  il  renferme  huit  ou  neuf 
ofTelets  de  forme  pyramidale  ,  environnés  d'une 
fuUlance  gluante  &  vifquenfe.  Ce  fruit  eft  ter- 
miné ,  à  fon  fommet ,  pttt  deux  pointes  leeoot- 
bées  en  d^fatirs. 

Ces  fortes  de  fruits  font  bons  à  manger  ,  non* 
feulement  crus ,  mais  mieut  encore  lorfqu'Hs  font 
cuits  fous  la  cendre  ou  dans  l^eau.  Il  faut  en  ré- 
ieterla  fabftjmce  vtjqiaeufe ,  qui  eft  un  peusmière. 
Les  noyaiKofitte<eofit  des  diâtatgties.  Lesnats- 
rels  retirent  iits  feuilles  des  fils  excellens ,  avec 
lefquek  ils  fabriquent  46«rs  filets ,  Se  ^i  cAit  la 
propriété  d'être  prefqu'incorruptiblesdansl'*^ 


Cette  fltfnte  fe  scroavei  1^4'AmbofTie,  aux 
MoluquâK ,  i  lava  &:  dans  plufieufs  autres  cen- 
trées des  iad^  ;  <Sle  -fc  <plait  «buiB  hs  fends  hr 
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b!oiieux  &  pierreux  ,  ^  garnie  au  l^in  le  betd 
ics  rivières, 

SARMENTEUSE  (Tige).  Surmintafsés  €4ulîs. 

Les  tiges  prennent  le  nom  de  farmenteufes  lorf- 
(jtt'ëcant  longues ,  mais  très-foible$>  elles  fe  traineiie 
lur  la  terre  fans  s'y  attacher  par  des  racines  y  ou 
bien  erimpenc  fur  (es  corps  voifins  qui  s'offrent 
pour  Tes  fotttenir.  Cette  direâion  particulière  a 
Neu  dans  les  tiges  ligneufes  y  comme  dans  les  tiges 
herbacées  :  celles  de  la  vigne  Se  de  la  brioine  en 
ipurniffent  un  exemple. 

SARMIANTE  rampante.  Sarmienta  npens. 

Sarm'unta  foUis  ovatis ^  câmofis ^  utrinqui  puitc- 
tatis.  Ruiz  tic  Pav.  Flor.  peruv.  vol.  i.  pag.  8. 
tab.  7.  fig.  B,  &  Flor.  peruv.  Prodr.  pag.  3. 

SarmUnta  foliis  oppofitis ,  ovatis  ,  çamojss  ;  fo- 
ribus  urmiiutUbus ;  caulefarmtniofo^parofauo»  (N.} 

Sarmienta  reptns.  Vahl^  Spec  Plant*  YoL  i. 
pag.  10). 

Uineularîajolns  camofis  y  fcandetu,  Feuill.  Ob- 
ferv.  vol.  3.  pag.  69.  tab.  43. 

C*e(l  une  plante  parafite  y  grimpante ,  farmen- 
teiife>  dont  les  tiges  font  cylindriques^  très-ra- 
ineufes  y  rampantes  \  les  rameaux  pendans  y  garnis 
de  feuilles  oppofées  j  médiocrement  pétiolées  y 
ovales  y  charnues  ,  fans  nervures  y  entières  à  leurs 
bords  ^  aiguës  ou  un  peu  acuminées  a  leur  fommet , 
vertes  en  defliis^  blanchâtres  à  leur  £ice  inférieure^ 
ponâuées  des  deux  côtés. 

Cette  plante  conftitue  feule  un  genre  particu- 
lier >  dont  le  caraâère  eflentiel  eft  d'avoir  : 

Un  céilice  à  cinq  divijiens  infgalc^  ;  une  corolle  tu- 
bulèty  renfiée  à  fa  partie  fupirieurey  à  cinq  découpures; 
cinq  filamens,  trois  ftériles  j  deux  fertiles  ;  un  feul 
fiyie;  une  cap  fuie  à  une  loge  qui  s*  ouvre  tranfverfa- 
Lmtni^ 

Chaque  fleur  offre  : 

1®.  Un  calice  inférieur  «  perfiftant  ^  d'une  feule 
pièce .  â  cinq  découpures  »  dont  quatre  fubulées  y 
une  ciaqutènne  plus  large  »  échanciée. 

2^.  Une  corolle  urcéolée^  dont  le  tube  efl  ovale , 
oblong  ,  ventru ,  très-étroit  à  fa  bafe  »  reiferré  à 
A>n  orifice  \  le  limbe  divifé  en  cinq  découpures 
avales  y  égales  ^  ouvertes. 

3^.  Deux  itaminesy  dont  les  filamens  font  fail- 
lans  hors  de  la  corolle  y  attachés  à  fon  orifice  «  Bli- 
formes,  terminés  par  des  anthères  ovales,  à  deux 
loges  \  trois  autres  filamens  fiériles ,  fubulés  'y  in- 
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4*.  Un  ovaire  ovale ,  prefqu'à  C'nq  faces  ,  fu- 
périeur  y  furmonté  d'un  flj^Fe  fubulé  3  perliftant  > 
de  la  longueur  des  étamines  ^  terminé  par  un 
iiigmate  fimple. 

L^  fruit  efi  une  capfule  ovale  >  à -une  feule  loge^ 
qui  s'ouvre  tranfverfalement  ^  &  qui  renferme 
plufieurs  femences  ovales ,  attachées  à  un  récep- 
tacle charnu. 

Les  fieurs  font  terminales  ^  fupportées  par  un 

pédoncule  Iong>  prefque  iimple  ^  uniflore ,  ou  di- 
vifé à  fon  fommet  en  deux  pédicules  courts  ^  bi- 
fiôtes.  Les  calices  font  velus  ^  munis  à  leur  bafe 
d^  deux  bradées  oblongues ,  un  peu  charnues.  La 
corolle  e(l  d'un  rouge  écarlate  >  pubefcente  «n 
dehors. 

Cette  plante  eft  trèi*commune  au  Chili ^  où  elle 
croit  dans  les  foréc$  j  &  fleuût  vers  Ja  fin  de 
Ihiver.  . 

Les  naturels  du  pays  emploient  fes  feuilles  pour 
amollir  &  extirper  les  cors  &  les  callofités. 

SAROTHRE.  Sarotkra.  Genre  de  plantes  dico- 
tylédones y  â  fleurs  complètes  y  çolypétalées  y  de* 
\z  famille  des  caryophyllées  j  qui  a  de»  rapports 
avec  les  drypis  y  &  qui  comprend  de*  herbes  exo- 
tiques i  l'Europe  y  petites  y  très-rameufes ,  muni^  $ 
de  feuilles  fort  petites  y  oppofées  s  de  fieurs  axii- 
lalreSj  folitaires^  feffiles. 

Le  çaradtère  eflentiel  de  ce  genre  e(l  4'^oir  • 

*     * 

Vn  calice  h  cinq  divifions  $  cinq  pitres  liniaires; 
cinq  étamines  ;  trois  fty  les,  unt  cap  fuie  à  une  loge,  à 
trois  valves, 

CARACTIHX    GiNÉRIQUe. 

Chaque  fleur  otfre: 

1*.  Un  calice  d'une  feute  pièce,  profondément 
divifé  en  cinq  découpures  linéaires  ,  aiguës  y  droi- 
tes y  perfiftantes. 

1^,  Une  coro/le  comp^fée  de  cinq  pétales  iinéii- 
res  y  lancéolés  j  obtus  >  étendus  1  caducs^  un  peu 
plus  longs  que  le  calice. 

3^.  Cinq  étamines  y  dont  les  filamens  font  fili-^ 
formes  y  de  la  longuejur  de  la  corolle  ^  terminée 
par  des  anthères  arrondies. 

^.  Un  ovaire  ovale  y  furmonté  de  trois  flyles 
filiformes  aufli  longs  que  l'ovaire  ^  terminés  par 
des  ftigmates  iimples. 

Le  fruit  ttk  une  capfule  oblongue^  aiguë,  colo- 
rée^ â  une  ieule  loge,  à  trois  valves,  contenant 
plufieurs  femences  fort  petites,  ovales,  rto'cu- 


fi^^  éicalementà  l'orifice  de  la  corolle ,  plus  coerts 

2 ue  le  limbe ,  l'un  d'eux  plus  petit  j  ittué  entre  les  1  Ues.  attachées  aux  valves  de  la  capfule  par  un 
eux  étamines  fertiles.  1  cardon  ombilical. 
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Espèce. 


Sarothre  à  petites  feuilles.  Sarothra  gentia- 
no.'des,  Linn. 

Sarothrafoliis  minimîs yCdulibus  ramopjjimîs.  (N.) 

Sarothra.  Linn.  Syft.  Plant,  pag.  599.  —  Amœn. 
Âcadem.  vol.  3.  pag.  11.  —  WillJen.  Spec.  Plant. 
vol.  I.  pag.  lyif.—  Kalm.  Iter  2.  pag.  255  — 
Lam.  Illuflr.  Gêner,  tab.  215. 

Gentiana  caule  ramifque  ramofijjimis  ^  foliîs fuhu" 
lat'iSy  minimis.  Gronov.  Viig.  29. 

•  Ccntaurium  minus  ,  fpicatum  ,  anguftrjfimo  folio , 
fiujcoparium  y  marilandicum  ^  novum.  Pluken.  Man- 
till.  pag.  43.  tab.  342.  fig.  2. 

C*eft  une  fort  petite  plante,  haute  de  cinq  à  fix 
piiicr-s ,  dont  les  racines  font  grêles  ,  rameules  , 
fibreufes,-  les  tiges  droites ,  glabres,  cylindriques, 
*  très  râmeufesprefque  dès  leur  bafe  j  les  rameaux 
diffus,  grêles,  la  plupart  prefque  çrichotomes, 
garnis  de  Veuilles  trè^-petices  j  les  unes ,  celles  des 
tiges,  linéaires,  aiguës  ;  les  autres,  celles  des  ra- 
meaux ,  une  fois  plus  courtes,  â  peine  longues 
d'une  ligne,  prefqu'obtufrs,  feffiles ,  oppofées, 
entières ,  glabres  a  leurs  deux  faces  ,  appliquées 
contre  les  tiges  ou  médiocrement  écartées ,  dif- 
tantes. 

Les  fleurs  font  terminales ,  folitaires  ou  axiilai- 
res ,  fertiles ,  petites.  Leur  calice  eft  court ,  pref- 
qu*une*Dis  plus  petit  que  h  corolle,  à  cinq  dé- 
coupures profondes.  La  corolle  très- cadu.^ue  , 
compofée  de  cinq  pétales  droits ,  linéaires ,  un 
peu  aigus.  Les  capfules  font  compofées  de  trois 
valves ,  mais  à  une  feule  loge ,  renfermant  des 
femences  petites,  ovales,  attachées  au  bord  inté- 
rieur des  valves  par  un  cordon  ombilical. 

Cette  plante  croît  dans  les  lieux  arides ,  mar- 
neux de  la  Virginie  &  de  la  Penfilvanie.  Elle  m'a 
été  communiquée  par  M.  Bofc,  qui  Ta  recueillie 
dans  la  Caroline.  (  ^./.  ) 

SARPALO.  Bruxaneiii.  Sarpalo.  Rheed,  Hort. 
Malab.  vol.  ;.  pag.  83.  tab.  42. 

Bel  arbre  du  Malabar,  qii  paroît  devoir  être 
rangé  parmi  \es  grtwia  ^  d*apres  la  defcription  & 
la  figure  que  Rheed  nous  en  a  données,  quoiqu'il 
borne  à  quatre  le  nombre  des  étamines. 

Cet  arbre  s'élève  à  peu  près  à  la  hauteur  de  nos 
pommiers,  &  fe  divife  en  branches  &  en  rameaux 
très- étales.  Son  bois  eft  rendre,  blanc,  revêtu 
d*une  écorce  cendrée ,  d'une  odeur  forte.  Les 
feuilles  font  alternes,  pétiolées,  grandes,  obldn- 
gues ,  prt  fqu'elliptiques  -y  les  unes  un  peu  arron- 
-'  dies;  d'autres  acumioées  à  leur  fommet ,  rétrécies 
^  leur  bafe ,  entières  à  leur  contour,  d'un  vert-  . 
foncé  en  defliis  ^  beaucoup  plus  pâles  en  deffousj  i 
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marquées  de  nervures  latérales ,  fimples ,  alternes , 
un  peu  confluentes  vers  les  bords  >  les  pétioles 
courts,  épais. 

Les  fleurs  font  petites,  purpurines,  odorantes ^ 
difpofées,  à  rextrémité  des  rameaux,  en  grappes 
fimples ,  droites  ,  alongées ,  rangées  alternative- 
ment, &  foutenues  par  des  pédoncules  propres, 
fimplfcs ,  courts ,  uniflores.  Leur  calice  eft  fort 
petit,  d'un  pourpre-verdâtre  5  la  corolle  à  quatre 
pétales  aigus,  très-ouverts ,  réfléchis»  autant  d'é* 
tamines ,  dont  les  fiUmens  font  terminés  par  des 
anthères  purpurines.  Le  ftyle  eft  droit,  épais» 
alongé.  Les  fruits  font  des  baies  à  deux  ou  trois 
coques ,  de  couleur  verJâtre,  contenant  deux  ou 
trois  noyaux  d'un  blanc-cendré. 

Cet  arbre  croît  fur  les  montagnes ,  parmi  les 
forêts  dans  le  Malabar,  où  il  fleurit  dans  Tété,  8c 
donne  fes  fruits  au  commencement  de  l'hiver,  f) 

SARRACENE.  Sarracenia.  Genre  de  plantes  i 
fleurs  complètes ,  polypétalées  ,  dont  la  £imille 
naturelle  n'eft  pas  encore  déterminée,  qui  appro- 
che des  pavots  par  fon  ftigmate  &  le  nombre, 
a*nfi  que  la  fituation  des  étamines  $  d'un  autre 
coté  ,  voifin  des  nénufars  par  fes  capfules  à  plu- 
fii^urs  loges ,  qui  a  des  rapports  avec  les  nepenthes 
par  le  caraâère  de  fes  feuilles  tubulées.  Il  com- 
prend dts  herbes  marécageufes,  exotiques  à  l'Eu- 
rope, dont  les  ftuilles  font  radicales ,  vaginales  i 
leur  bife  ,  renflées  en  tube ,  fouvent  remplies 
d'eau ,  ouvertes  à  leur  orifice ,  &  furmontées  d'un 
appendice  en  forme  d'opercule.  Leurs  fleurs  font 
grandes ,  folitaires»  fupportées  par  une  hampe. 

Le  caraûère  eff.^ntiel  de  ce  genre  eft  d*avoir  : 

Un  calice  double ,  caduc  ;  l* extérieur  à  trois  folia^ 
ies  ;  tinié-ieur  plus  grand  ,  k  cinq  folioles  colorées  ^ 
cinq  pétales  ;  des  étamines  nomâreufes^  attachées  furlm 
réceptacle  ;  un  ovaire  fupérieur  ;  un  ftyle  très-court  £ 
un  ftigmate  pelté  ;  une  cap  fuie  à  cinq  loges  ^  à  cinq 
valves, 

m 

Caractère   gbnérzque. 

Chaque  fleur  ofl^re  : 

1°.  Un  calice  double  ,  inférieur;  l'extérieur  à 
trois  folioles  fort  petites,  ovales,  caduques;  l'in- 
térieur ample,  beaucoup  plus  grand ,  à  cinq  gran* 
des  folioles  colorées,  ovales,  caduques. 

2®.  Une  corolle  à  cinq  pétales  ovales ,  très-grands^ 
arrondis  &  recourbes  intérieurement  à  leur  (bm- 
met,  alternes  avec  les  divifions  du  calice  inré« 
rieur,  inférés  fur  le  réceptacle,  munis  d'onglets 
droits,  ovales ,  oblongs ,  tronqués  à  leur  bafe^ 

3^.  Des  étamines  nombreufes,  donc  les  filament 
font  courts ,  attachés  fur  le  réceptacle  ,  tern^inés 
par  des  anthères  fimples,  arrondies. 

i^.  Un 
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4*.  Un  avain  fupérieur»  prefque  rond ,  furmonté 
d'un  (lyle  court,  épais  ^  cylindrique  ^  terminé  par 
un  ftigmate  très-large  ^  plane  j  peltéou  en  forme 
de  bouclier  j  à  cinq  angles ,  couvrant  en  entier  les 
étamines^  perfiftant. 

t^  fruit  eft  une  capAile  prefque  ronde  ^  i  cinq 
loges  y  i  cinq  valves  féparées  par  une  cloifon  j 
renfermant  plufieurs  femences  petites^  arrondies , 
acuminées,  fupportées  par  un  réceptacle  central» 
prefqu'à  cinq  faces. 

OhfervatUns,  Ce  genre  très-naturel  eft  telle- 
ment circonfcrit  dans  fes  caraâères^qu*il  n*a  avec 
les  autres  que  des  rapports  éloignés,  &  qu'il  pour- 
roît  feul  former  une  famille.  Il  comprend  d'ailleurs 
de  très-belles  efpèces,  dont  Us  fleurs  font  pref- 
qu'auffi  éclatantes  que  celles  des  nénu&rs,dont 
le  calice  intérieur  ^  au  moins  auffi  ample  que  la 
corolle,  offre  comme  elle  des  couleurs  agréables. 
Son  largeftigmate,  pelté  ^  fupporté  par  un  (lyle 
court j  épais,  reffemble  à  un  large  parafol^qm' 
garantit  les  étamines  qull  recouvre  de  la  trop 
grande  humidité*  Les  feuilles  font  bien  plus  fin- 
guiières  y  elles  forment  un  long  tube  conique  ou 
ventru ,  fouvent  rempli  d'eau-»  furmonté  d'un  ap- 
pendice élargi ,  redreflé  ou  recourbé ,  en  forme 
d'opercule.  Il  faudroit  »  pour  déterminer  la  place 

?|ue  ce  genre  pourroit  occuper  dans  l'ordre  des 
amilles naturelles,  une  connoiflance  plus  parfaite 
des  parties  de  la  fruâification  »  furtout  de  fes  fe- 
mences. L'embryon' ou  le  germe  eft- il  bilobé  ou 
4  un  feul  cotylédon  ,  pourvu  ou  privé  de  përif- 
perme? 

I.  SARRAcèNE  à  fleurs  purpurines.  Sarracenia 
purp  urea,  JLixïn. 

Sarracenia  foliis  cucuUatis  ,  ventrieofis  ,  patulis , 
^rcuatis.  Valter  j,  Flor.  carol.  pag.  15a. 

Sarracenia  foliis  giMs,  Lînn.  Spec.  Plant,  vol.  i. 
pag.  718.  —  Hort.  Cliff.  427.  —  Gronov.  Virgin. 
164.  —  Mill.  Diâ.  n"*.  i .  tab.  141.  —  Lam.  lUuflr. 
Gêner,  tab.  451. 

Sarracena  foliis  hreviorihus  ,  latioribus.  Catesb. 
Carol.  1.  pag.  70.  tab.  70.  . 

Coilapkylbim  virginianum  ,  breviore  folio  y  fore 
purpurafcerue.  Morif.  Hift.  }•  pag.  5)5. 

Bucanephyllum  americanum^  limonio  congener  dic^ 
tum.  Pluken.  Almag.  pag.  71 .  —  Amalth.  pag.  46.' 
tab.  $76.  fig.  6. 

Umonium  pcregrinum  ^  foliis  y  forma ,  fioris  arifio^ 
lochie.  C.  Bauh.  Pin.  192. 

Sarracena  canadenfis  yfoUiscavis  &  auritis,  Tôurn. 
Inft.  R.  Herb.  657.  tab.  476. 

Limonio  congener,  Cluf.  Hlfl. 

Sarracena   (  purpurea  )  ^  foliis'  brevibus  ;  tuba  1 
Botanique,  Tome  VI, 
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ventricofo  ,  gibbo  ,  fauce  coarâato  j  alâ  ventraii  ar* 
cuatïm  elatiore  ;  appendice  ereâd ,  fubreniformi-cor^ 
data,  muticâyfejpli;fiorepttrpureo.  MichauX  j  Flor* 
boréal.  Amer.  vol.  i.  pag.  310. 

Cette  efpèce  j  ainfi  que  toutes  les  autres  de  ce 
genre  j  font  d'une  forme  très-curieufe^  d'une 
grande  beauté,  remarquables  par  leurs  feuilles  tu- 
bulées ,  &  par  leur  hampe  terminée  par  une  très- 
belle  fleur  «  grande  j  purpurine  ^  fingulière  dans 
toutes  fes  parties. 

Ses  racines, épaifles^  charnues,  produifent  un 
affez  grand  nomore  de  feuilles  toutes  radicales  « 
feffiles ,  tubulées  »  courtes  y  très-renflées ,  &  ven- 
trues dans  leur  milieu,  rétrécies  à  leur  bafe,  un 
peu  relferrées  à  leur  orifice ,  glabres  ^  minces  j 
verdâtres ,  droites  :  l'appendice  qui  les  termine  y 
ell  ample ,  droit  »  feflile ,  prefqu'en  rein ,  en  forme 
de  cœur ,  obtus ,  liflTe  en  dehors,  garni  en  dedans 
de  quelques  poils  blanchâtres,  couchés.  Cesfeuilles 
font  longues  de  cinq  à  fîx  pouces,  munies,  à  leur 
partie  antérieure,  d'une  membrane  en  forme  d'aile 
médiocrement  arquée  &  longitudinale  j  le  bord 
de  leur  orifice  eft  un  peu  épais ,  d'un  brun  clair* 

Du  milieu  des  feuilles  s'élève  une  hampe  nue  ^ 
fimple  «  cylindrique  ,  glabre  .  ftriée ,  haute  de 
huit  à  dix  pouces  j  droite  >  terminée  par  une  fleur 
folitaire ,  grande,  purpurine,  dont  le  calice  exté- 
rieur eft  fort  petit,  à  trois  folioles  glabres  , 
ovales ,  verdâtres.  Le  calice  intérieur  eft  coloré  en 
un  pourpre  mélangé  de  vert,  à  cinq  folioles  ovales^ 
oblongues,  obtufes,  longues  d'un  pouce  &  demi, 
veinées  j  réticulées.  La  capfute  eft  globuleufe» 
ridée,  prefque  verruqueufe  en  dehors,  furmontée 
du  fligmate  perfiftant,  plane  ^  large  d'un  pouce 
&  plus  de  diamètre ,  mince ,  divifé  en  cinq  lobeSj 
quelquefois  bifides  à.leur  fommet. 

Cette  plante,  croit  dans  les  marais  &ngeux  en 
Amérique ,  depuis  la  baie  d'Hudfon  jufque  dans  U 
Caroline  ;  elle  m'a  été  communiquée  par  M.  Bofc^ 
qui  l'a  recueillie  dans  les  environs  de  Charlefiovn. 

1.  Sarracène  à  fleurs  jaunes.  Sarracenia  flava. 
Linn. 

Sarracenia  folio  firiBis  y  longijpmè  infimdibulatis  ; 
fauce  patulâ  ;  alâ  ventraii  fubnuUâ  ;  appendice  ereHâ^ 
bafi  coarSatâ  y  imâ  parte  lateralibus  retrofiexis  ;  mu* 
crone  fubulato,  Mich.  Flor.  boréal.  Amer.  vol.  i. 
pag.  î  10. 

Sarracenia  foliis  ereBis%  tubulatis;  valvâ  ,  coUo- 
contraSo;  apice  plana,  ere^â.  Walther.  Flor.  caroL 

Sarracenia  foliis  firiàis,  Linn,  Spec.  Plant.  VOl.  I. 
pag.  729.  —  Miller,  Diû.  n^.  2. 

Sarracenia  foliis  reSis»  Hort.  Cliffbrt.  497.  — * 
Gronov.  Virgin.  164. 
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Sarractnia,  foliis  longiorihus  &  angufiioribus*  Cd^ 

cesb.  Carol.  i.  pag..69.  ub.  69. 

Coîlophyllum  vireinianum  ,  tongiore  folio  enSo  , 
J?orf  /ar^c?.  Morif.  Oxon.  Hift.  j.  pag.  533. 

Bucanephyllum  elatîus ,  virginianum  ,  yîz£  timonîo 
congentris,  alura  fpccUs  elatiorj  fanis  triplé  longio- 
ribus.  Pluken.  Almag.  pag.  71.  —  Amalth.  pag.  46. 
tab.   IJ2.  fig.  3.  Icon.  Matai  tab.    376.  fig. /. 

Thuris  iimpidifolium.h  Bauh.  Hift.  I.  pag.  307. 
pars  2.  le.  —  Lobel ,  Adverf.  430.  le.  ? 

Tkuris  UmpidifoUum  pens,.  Dalech.  Hift.  z.  pag. 
1754.  Icon.  ? 

On  diftingiie  aifément  cette  belle  efp^ce  iLyxfarra- 
cenia  purpurea  à  Ces  feuilles  bien  plus  étroites  S*  plus 
longues  j  point  ventrues  >  &  i  fes  fleurs  jaunes. 

^  Ses  racihes  font  fortes ,  épaiflfes  ,  fibreufes  :  il 
s*en  élève  des  feuilles  toores  radicales ,  longues 
d'environ  un  pied  &  demi ,  fermes ,  roides^  dures, 
épaiffes  3  droites  ^  nerveufes,  creufées  en  forme 
d'entonnoii*  long ,  étroit ,  point  ventnies  j  Taile 
membraneufe  &  Longitudinale  qui  garnit  leur  par- 
tie extérieure  eft  â  peine  fenfibleî  leur,  orifice  eft 
ample  «  très-ouvert  $  fes  bords  un  peu  recourbés  ; 
l'appendice ,  en  forme  d'opercule  <^ui  termine  fes 
feuilles ,  eft  droit ,  fortement  rétréci  à  fa  bafe , 
large  «  ovade,  prefqu'arrondi  ^.  réfléchi  inférieu- 
rement  â  fes  bords,  mucroné«  ûibulé  à  fon  fom- 
met ,  glabre  à  fes  deux  faces. 

Les  hampes  font  Icngiîet,  droites,  fimplet , 
cylindriçiues ,  glabres,  flriées,  terminées  par  une 
fleur  folitaire ,  un  peu  penchée,  de  couleur  jaune. 
Le  calice  extérieur  eft  compofé  de  trois  petites 
folioles  ovales,  concaves ,  jaunâtres,  caduques; 
l'extérieur  fe  dlvife  en  cinq  grandes  folioles  él«rr- 
gies,  ovales  ,  obtufes ,  d'un  vert- jaunâtre  ;  les  pé- 
tales font  recourbés  en  dedans  >  l'ovaire  globu- 
leux ;  le  iligmate  plane  ^  très -ample,  ovale,  â 
cîna  lobes  un  peu  aigus ,  peu  profonds ,  jaunâtre 
en  deflbus,  d*un  jaune-verdâtre  en  dehors,  per- 
fiftam. 

Cette  plante  fe  rencontre  en  Amérique,  dans 
les  lieux  humides  â  découvert,  depuis  la  Caro- 
line jufque  dans  la  Floride  >  elle  m'a  été  commua- 
niquée  par  M.  Bofc.  if.^V.f.) 

Ohfervatîons,  Je  foupçonne  que  la  fynonymîe  de 
Jean  Bauhin ,  de  Lobel  &  de  Dalechamp  appar- 
tient plutôt  zufarracenia  varioians  que  Linné  n'a 
point  connu,  <Vâ'zufiirraciniaJlava,  à  laquelle  il  la 
rapporte.  Jean  Bauhin,  qui  n'a  vu  que  des  feuilles, 
a  regardé  probablement  les  uches  jaunes  du  far-- 
racenia  fiava  comme  des  gouttes  concrètes  d'un 
fuc  particulier  â  cette  plante  ,  d'où  lui  vient 
fans  doute  le  non)  de  tkuris  Hmpidi/oHum  ^n'il  lui  | 
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3.  SAR)lAciN£  variolaire.  Sûrràctniét  imriola^ 
ris*  Mich* 

Sarractnia  foliis  ehngatis  ,  tuho  fuperni  dorfa  ma^ 
eutofo,  in  appendicem  fimiicatïm  incurvatatn ,  brève  m 
difinente  y  alâ  vêntralilincari'l'anceoiatâ  ;  flore  favo, 
Mich.  Flor.  boréal.  Amer.  vol.  i.  pag.  310. 

Sarracenia  (  minor  ),  foliis  minoribus  ,  tubulcus^ 
ereSis;  vaivâ  concavâ^  nutaute,  ?  Walther.  Flor 
carol.  pag.  ifS»—  Willden.  Spec.  Plant,  vol.  2- 
pag.  1150. 

Cette  plante  dîfère  do  farraceniapava  par  fes 
fetiiKes  beaucoup  plus  courtes  ,  &  par  leur  oper- 
cule plus  étroit ,  fortement  incliné  fur  Torifice 
des  feuilles,  &  plus  particulièrement  par  les  tâches 
jaunâtres  de  leur  partie  fupérieure. 

Ses  racines ,  aflez  grofles  &  fibreufes  ,  produt- 
fent  plufieurs  feuilles  toutes  radicales,  iongnts 
de  huit  à  dix  pouces ,  fermes  >  membraneufes  , 
prefque  coriaces,  droites  «  étroites  ,  tabulées  ^ 
prefque  cylindriques ,  rétrécies  en  pétiole  â  leur 
bafe,  ftriees,  munies  en  devant  d'une  aile  mem- 
braneufe,  très-étroite,  linéaire,  longitudinale» 
marquée,  fur  le  dos  &  à  la  partie  fupérieure  du 
tube,  de  taches  jaunâtres ,  irrégulières ,  aflex  gran- 
des ,  comme  des  graim^  de  petite  vérole.  L'ap- 
pendice eft  prefou'en  capuchon  oblong.,  concave  » 
ieffile,  recourbe  fortement  fur  Torifice^  un  peu 
mucroné  à  fon  fommet. 

Les  fleurs  font  jaunes,  foKtaires^  aflè«  grandes  ; 
leur  calice ,  de  même  couleur;  f intétieiir^  à  cinq 
grandes  découpures  très-minces,  plus  longues  que 
les  pétales ,  ovales  »  élargies ,  rétrécies  ,  obtufes  i 
leur  fommet  $  les  péialu;  éttoits ,  recourbés  en 
dedans  à  leur  fommet. 

Cette  plante  croit.dam  les  pâturages  humides  en 
Amérioue ,  depuis  la  Floride  jufque  dans  la  Caro- 
line ,  ou  elle  a  été  recueillie  par  M.  Bofc ,  qui  a 
bien  voulu  m'en  communiquer  un  exemplaire,  tc, 

Obfervations.  La  plante  de  Waitherios  ne  me 
paroit  point  différer  de  celle  de  Michaux ,  quoi- 
qu'il ne  parle  point ,  dans  fa  phrafe  (pécifique,  des 
taches  varioliqiies  dont  tes  feuilles  font  marquées* 
Je  fecofs  très-porté  à  croire  que  la  f3rnoDymie  de 
J.  Bauhin,  de  Lobel  6c  de  Dalechamp,  que  )*ai.rap-> 
portée  ,  d'après  Linné,  ^xifarracenia  foya  ,  con* 
vient  davantage  â  cette  efpèee ,  comme  je  l'ai  die 
en  traitant  de  l'efpèce  précédente. 

4.  SÀRRAcàNEenbecdeperroque&  Sanûccnigg. 

pjythaàna,  Mich. 

Sarracenia  foiiis  brevibtiS ,  fupenù  coiûraiis  , 
nofo-reticuiatis  ;  alâ  ventrali  furfkm  fuhcsuuaàm 
tfjcente  ;  tubo  ftnfim  in  appendicem  recurvatam  ^ 
tundaùm  fornieatam  ,*  flore  purpureo^  Mich.  Plof  • 

bôceaL  Amer.  VoL  i.  pag.  \iu 
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La  f<ime  des  fei]Hles&  ceUe  <le  leur  appendice , 
la  conteur  fur pilrine  des  fleurs ,  ëklinguent  cette 
efpèce  de  fes  congénères» 

Ses  feuilles  font  toutes  radicales  ^  courtes  ,  co^ 
lorées  à  leur  partie  fupérieure ,  tubulées ,  veinées , 
réticulées  ^  munies  à  leur  partie  antérieure  d'une 
aile  membraneufe  ^  longitudinale ,  qui  infenfible- 
ment  fe  rétrécit  vers  le  haut  «  en  forme  de  coin. 
Le  tube  s'amincit  graduellement  vers  Ton  fommet ^ 
où  il  s'alonge  en  un  appendice  recourbé  ,  &  imite 
aflez  bien  la  tête  d'un  perroquet.  Sa  bafe  eft  arron- 
die en  forme  de  voûte  j  &  fon  fommet  mucroné. 

Cette  efpèce  fe  trouve  dans  l'Amérique  fepten- 
trionale»  depuis  la  nouvelle  Géorgie  jufque  dans  la 
Floride.  (Dtfcrîpt.  ex  Mich.) 

f.SARRACÂHE  à  fleurs  TOUges.Sarmcenia  rubra, 
Walth. 

Sarracenia  frilU  ereâis  ^  tahulatis;  valvâ  pland» 
ertââ.  Walih.  Flor.  carol.  pag.  i ji.  —  Willden. 
Spec  Plant,  vol.  a.  pag.  ii;o.  n^.  |. 

Cette  efpèce  n'a  •  comme  les  autres  ^  que  des 
Feuilles  radicales 3  droites,  roiJes^  tubulées;  elles 
fe  terminent  par  un  opercule  en  forme  d'appen- 
dice^ plane»  élargi^  relevé.  Ses  fleurs  font  de 
couleur  rouge« 

On  trouve  cette  plante  en  Amérique  >  ifauis  les 
terrains  humides  de  la  Caroline.  ^ 

SARRËTE.  Sarratula.  Genre  déplantes  dico- 
tylédones» \.  fleurs  compofëes  j  de  la  Famille  des  ci* 
ranocéphales  »  qui  a  des  rapports  avec  les  chardons  » 
Bc  oui  comprend  des  herbes  «  tant  exotiques  qu'in- 
digènes de  l'Europe  »  dont  les  tiges  font  la  plupart 
hautes  &  rameufes  »  les  feuilles  médiocrement 
épitieufes  »  ks  fleurs  terminales. 

Le  caraâère  eflîentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

JJn  caUce  pimk,  compqfi  JticailUs  imbri^^tits  ^ 
mon^^pmaAs  ;  éiu'fltùrofu  tMtshérm^pkro^tu  i  dù$ 
fimmctê  .fiirmomies  ium  mgntttfiJ/Uc  »  fi^tufc  $  k 
réceptacle  garni  de  paUlettes* 

CaRACTÂRC    CÉNiRI-QO£* 

Les  fleurs  fovx  coimoftes  de  flear^ns  tovi  lier- 
anaphrodkes  \  eUes  oéEf  em  : 

i^.  Un  calice  commun  y  ovale  j,  oUone  ou^ref- 
€|ae  cylindrique,  compofé  d'éoaiiies imbti||ttéas  » 
kmcéolécs  »  «t guet ,  ordtnaiceBieiK  fans  épines, 

x^.  Une  cono/Zf  compofée  entièrement  de  fleu- 
rons tous  hermaphrodites  3  égaux  ^  tubulés,  în- 
Imidibolifimties  »  dont  le  tube  «Il  ffiédioctemeat 
courbé  j  le  limbe  ventru ,  i  cinq  découpures. 

3^.  Cinq  ^itmniui  fyAgénèfes^  dont  les^kioeiis 
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font  capillaires  3  très-courts  ^  les  anthères  cylin- 
driques j  réunies  en  tube. 

4*.  Un  ovaire  ovale  j  furmonté  d'un  ftyle  flii- 
forme  ^  de  la  longueur  des  étamines ,  terminé  4>ar 
un  fiigmate  médiocrement  bifide  >  fes  divifionsré* 
fléchies  en  dehors. 

Lesy^m^/tf^jfont  nues,  folitaires .  en  ovale  ren« 
verféj.funnontées d'une  aigrette  feflîle^  plumeufe 
ou  pileufe. 

Le  réceptacle  efl:  garni  de  paillettes  ou  de  poils  s 
il  efl  nu  dans  «quelques  efpèces. 

Ohfervations.  Ce  genre  milite  tellement  avec 
quelques  autres  qui  en  font  très-voiiins^  &  il  eft  fi 

Eeu  naturel^  fi  Ton  en  excepte  un  très- petit nom- 
re  d'efpèces»  qu'il  eft  fort  difficile  d'en  détermt? 
ner  exactement  les  limites  ^  quoique  déjà  il  ait 
éprouvé  bien  des  changemens  y  foit  en  y  introdui- 
Tant  des  efpèces  placées  dans  d'autres  genres  ^  foit  en 
en  retranchant  plufieurs  autres  pour  en  fonner  des 
genres  particuliers.  C'eft  ainfi  que  les  genres  ver*- 
nonia  &  lyàtrii  ont  été  établis  :  les  efpèces  qu'ils 
renfermenr^  fe  trouveront  décrites  à  l'article  Ver» 

KONIE. 

Plufieurs. efpèces  de  carduusy  de  cnicus,  de  un^ 
taurea ,  quoiqu'éloignées  des  ferratala  par  plufieurs 
de  leurs  parties  ^  y  ont  cependant  été  réunies»  par* 
ce  qu'ils  s'y  rapportoient  par  un  plus  grand  nom- 
bre de  caradères  appuyés  fur  les  parties  ks  plus 
etfétittoUes-de  la  fruâincation. 

Lesjld/ulina  de  Linné  étoient  trop  peu  diflin- 
gués  des  ferratula  ,  pour  les  conferver  :  nous  avons 
cru  devoir  également  les  y  réunir.  Malgré  ces 
changemens»  nous  fommes  forcés  d'avouer  que  ce 
genre  oflre  encore  bien  des  difficultés  »  furtout  re- 
lativement i  certaines  efpèces  que  nous  n'avons 
pas  pu  obferver  par  nous-mêmes»  &  dont  la  def- 
cription  fe  trouve  peu  détaillie  dans  les  auteurs 
qui  en  ont  parlé*  Nous  aurioits  pu  y  en  ajouter 
plufieurs  autres  j  dont  nous  n'avons  rien  dit  par  la 
même  raifon. 

M.  LamarcJc  a  fuppffimé  entièrement  le  genre 
emiuis ,  dont  la  plupart  des  efpèces  ajppartiennent 
aux  carthftOKS,  a«ix  chardons»  aux  (arrêtes.  J'ai 
été  forcé  de  réunir  dans  ce  dernier  genre  les  cnicus, 
que  M.  Lamarck  n'a  point  mentionnés  dans  les 
genres  citésplus  haut.  J'avoue  que  plufieurs  de  ces 
efpèces  tiennent  de  bien  près  aux  chardons.  Il  faut 
attendre  »  ,pour  prononcer  définitivement  fur  ces 
efpèces  «  que  la  plupart  foient  mieux  connues  j  & 
les  limites  de  ces  genres  mieux  déterminés. 

Quelques  efpèces  de  centaurée  devroient  éga- 
lettietK  trouver  place  parmi  les  farrètes»  ayant  tous 
leurs  fleurons" fertiles.  Noos  pouvons  citer  entre 
autres  le  cemaurta  hiken^  déji  mentfonné  dans  cet 
ouvrage. 
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Espaces. 

*  Serratula.  Lion. 


I .  Sarrete  des  teinturiers.  Serratuia  tbiBoria. 
Linn. 

Serratuia  foliis  lyrato 'pinnati fiais  ;  pinna  termi- 
na li  maximâ ,  fiorihus  conformibus,  Lrnn.  Spec. 
Plant,  vol.  2.  pag.  1144.  —  Hort.  ClîfF.  391. — 
Hort.  Upf.  149.  —  Flor.  fuec.  660.  71 J.  —  Roy. 
Lugd.  Bat.  143.  —  Dalib.  Patif.  146.  —  PoUich , 
Pal.n**.76o.  — PalUs,It€r  i.  pag.65.— Mattufch. 
Sil.  n^  581.  —  Dœrr,  Naff.  pag.  il  j.  —  (Eder. 
Flor.  dan.  tab.  281.  —  Kniph.  Cent.  2  n**.  83.  — 
Lam.  Flor.  franc,  vol.  2.  pag.  39.  n®.  34. 1.  — 
Gérard ,  Flor.  gall.  Prov.  pag.  176.  —  Gouan , 
Monfp.  411. 

Serratuia  foins  argua  ferratîs  ,  baji  fahpinnattfi'' 
dis;  corymbo  faftigîato.  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  3. 
pag.  1638.  n^.  X. 

Carduus  intrmis  y  foliis  glabris  y  ferra tis  ;  imis 
ûvatis  y  fuperioribus  femipinnatis.  Haller  ^  Hclv. 

Carduus  tin^orîus.  Scop.  Carn.  edit.  2.  n^.  loi  2. 

Serratuia.  C.  Bauh.  Pin.  23  y,  —  Dod.Pempt.  42. 
Icon.  —  J.  Bauh.  Hift.  3.  pag.  23.  Icon.  —  Magn. 
Bot.  Monfp.  239.  —  Dalech.  Hift.  2.  pag.  1357. 
Icon. 

Jacea  nemorenfis  3  qu^ferratula  vulgà,  Tourn.  Inft. 
R.  Herb.  444. 

/&•  Eadem, foliis  omnibus  integerrimis  y  ferratîs.  (N.) 

y.  EademyfoHis ,  inferioribus  integris  y  fuperioribus 
incifis.  (N.) 

i:  Eadem  y  foliis  omnibus  incijls*  (N.) 

f«  Eadem  y  foliis  omnibus  laciniatis,  (N.) 

Serratuia  alpina,  Zanon.  tab.  94. 

{•  Jacea  nemorenfis  y  auê.  ferratula  vidgà  y  fiorg 
albo,  Tourn.  Infl.  R.  Herb.  444. 

Belle  efpèce  d'un  port  agréable ,  dont  les  fleurs 
font  rougeâtres  ^  les  calices  cylindriques^  oblongs  $ 
les  feuilles  entières  ou  découpées  j^  ou  pinnatifides^ 
fans  épines. 

.  Ses  racines  font  dures ,  petites ,  garnies  de  «quel- 
ques fibres  courtes  :  il  s'en  élève  des  tiges  droites  ^ 
hautes  d'environ  deux  pieds  ^  fermes  y  lifTes  y  peu 
rameufes,  glabres  3  firiées^  divifées  à  leur  partie 
fupérieure  en  quelaues  rameaux  paniculës.  Les 
feuilles  inférieures  font  grandes  ^  ovales  j  oblon- 
gues  «  prefaue  lancéolées ,  pétiolées  ,  glabres  à 
kurs  deux  faces  j  la  plupart  pmnatifides  ou  ailées  y 
terminées  par  un  lobe  fon  grand ,  étroit  y  iancéolé  : 
les  feuilles  fupérieures  beaucoup  plus  étroites» 
prefque  feiSles  ^  ordinairement  jncifées  ^  toutes 
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finement  demiculées  en  fcîe  i  leur  concoar  »  iei 
dents  très-peiites  y  aiguës  «  mais  à  pein«  piquantes. 

Ces  feuilles  varient  fingulféremenr,  i  un  tel 
point  que  fi  Ton  ne  connoiflbit  point  h  fuite  de 
toutes  ces  variétés  ,  quelquefois  réunies  prelî^ue 
fur  le  même  individu  ,  on  feroit  tenté  d'en  faire 
plufieurs  efpèces.  Quelqi^efois  il-n'exifte  que  des 
feuilles  entières  ,  ovales  >  lancéolées  y  un  peu 
élargies  »  comme  dans  la  variété  ^  D'autres  fois 
toutes  les  feuilles  inférieures  font  entières  y  les 
fupérieures  pinnatifides  ,  var.  y. Tantôt  toutes  les 
feuilles  font  incifées  y  var.  ^  s  tantôt  elles  font 
toutes  laciniées  ,  var.  1.  On  rencontre  enfin  des 
mélanges  de  toutes  ces  variétés. 

Les  flsurs  font  terminales  y  folitaires  à  Textré- 
mité  des  tiges  &  des  rameaux  ,  &  forment ,  par 
leur  enfemble  ,  une  panicule  un  peu  diffufe.  Les 
calices  font  drojts  y  cylindriques  y  de  couleur  verte^ 
purpurine  y  compofés  d'écailles  agréablement  im- 
oriquées  y  inégales ,  ovales  y  oblongues^  aiguës  « 
blanchitres  &c  un  peu  tomenteufes  à  leurs  bords. 
La  corolle  eft  purpurine  ou  blanchâtre  dans  la  va- 
riété i.  Les  femences  font  oblonguès  y  un  peu  rouf^ 
fatres  j  médiocrement  comprimées  y  prefqu'angu- 
leufes  y  un  peu  rétrécies  &  obtufes  à  leur  hiCe  , 
furmontées  d'une  aigrette  feffile  y  pileufe  y  rouC- 
*  fâtre.  Le  réceptacle  eft  garni  de  paillettes  alon- 
gées,  fcarieufeSj  un  peu  concaves  y  prefque  li* 
néaires.  '' 

Cette  plante  croît  dans  les  bois  &  les  prés  cou- 
verts. Je  rai  recueillie  i  Bellejames  &  â  Marcoucî 
aux  environs  de  Paris  «  &  fur  les  monugnes  de 
Laon.  ^. 

Cette  plante  pourroit  être  précieufe  aux  arts  par 
la  couleur  jaune  aifez  belle  qu'elle  fournit-,  8c 

Îtt'on  applique  aux  étoffes  par  le  moyen  de  l'alun, 
^ette  teinture  paiTe  pour  plus  folide  que  celle  de 
la  gaude  &  du  genêt.  On  regarde  fon  emploi  en 
médecine  comme  propre  i  prévenir  les  fuites  fu- 
neftes  des  chutes  :  elle  eft  recommandée  comme 
vulnéraire  &*  déterfive  $  elle  eft  inutile  dans  les 
prairies  :  les  vaches  &  les  cochons  n'en  veulent 
point  :  les  chèvres  ^  les  moutons  «  rarement  les 
chevaux  ,  la  mangent. 

2.  Sarrête  couronnée.  Serratuia  coroAata.  Linn. 

Serratuia  foliis  lyrato-pinnatifidis  /  pinnâ  terminaii 
maximâ;  fiofculis  radii  femintis  longioribus»  LinOi 
Sy&.  Plant,  vol.  3.  pag.  669.  n^.  2. 

Serratuia  foliis  ferratis  >  impari  ~  pinnatis  ^  fub^ 
quiftque  jugis  y  pinnis  confluentibus  y  peduneulis  uni" 
floris  y  fioribus  radiatis.  Willd.  Spec.  Plant,  vpj.  }. 
pag.  1638.  n^.  2. 

Serratuia  pr^attUy  centauroideSy  mojtroiM.  BoccoD» 
Muf.  2.  pag.  45.  tab.  37. 

Cardmu  intrmis  ;  foliis  glabris  ^  pinnatis  s  lacimâ 
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extimif  maximal  caphulis /qualidis.GmplJSibif»  !• 
pag.  49.  ub.  zo« 

Serratulafolîis  lacimaùs.  Amœn.  Rurh.  n^.  1 8x • 

Jdfftf  ntmomtfis ,  altîjpmny  ccntauroîdes,  Tourh. 
Inft.  R.  Herb,  pag.  44^. 

Cette  plante  eft  remarquable  par  fon  port ,  fur- 
tout  par  les  feuilles  inférieures»  amples  >  très-gran- 
des «  en  tyfe  im  pînnatifides  ;  elle  a  bien  quelc}ues 
rapports  avec  lejerratula  tinèoria^  OHiis  toutes  fés 
parties  font  aii  moins  trois  fois  plus  grandes.  Un 
ducre  caraâèré  qui  l'en  diRingue ,  &  même  oui 
Texclut  de  ce  genre,  eft  d'avoir  des  fieurs  fe- 
melles \  elle  deviendroit  une  centaurée  fi  elle^voit 
des  fleurs  ftéf  lies  j  mais  toutes  (bnt  fertiles* 

^  Ses  tiges  font  droites  »  hautes  de  deux  à  trois 
■pieds  ,  glabres  ,  ftriées  ,  fortement  cartnelées  , 
roides  ^  rameufes  :  les  feuilles  radicales  très-atn- 
ples  y  longues  d*tm  pied  &  demi  environ  »  pref- 
qu*en  lyre  ou  profondément  pinnatifides  à  leur 

f>artie  mférieure  ^  terminées  par  un  très -grand 
obe  terne  \  la  divifion  du  tnilieu  large  ^  ovale  y 
aiguë  >  toutes  les  folioles  incifées  oii  crénelées 
irrégulièrement  j  légèrement  mucronées  ,  glabres 
à  leurs  deux  faces  ^  vertes  ,  i  nervures  rameufes  y 
réticulées ,  un  peu  jaunâtres.  Les  feuilles  cauli- 
naires,  particulièrement  les,fupérieures  y  foUt  beau- 
coup plus  petites  >  prefque  fetiîles,  profondément 
pinnatifides  ;  les  pinnules  lancéolées  y  denticulées 
a  leur  contour,  obtufes  eu  aiguës,  un  peu  cou- 
niventes  à  leur  bafe  >  les  dents  un  peu  epineufes 
&  piqiuntes. 

'  Les  fleurs  font  dirpofées  en  un  corymbe  termi- 
nal ,  les  unes  fituées  dans  Taiflelle  dès  feuilles ,  les 
autres  à  l'extrémité  des  tiges  j  elles  font  groffes  , 
de  couleur  purpurine  ou  violette.  Le  calice  eft 
glabre  ,  cylindnque  ,  compofé  d'écaillés  imbri- 
quées, inégales,  d'un  vert- foncé,  brunes  &  pref- 
que fcarieufes  à  leur  contour ,  coriaces ,  aiguës  à 
Jeur  fommet  »  ovales  ou  lancéolées.  La  corolle  efl 
toute  compofée  de  fleurons  tubulés ,  dont  le  limbe 
eft  divifé  en  cinq  découpures  alongées  ,  étroites  : 
tous  ces  fleurons  font  fertiles  ,  mais  ceux  de  la 
circonférence  manquent  d^étatuines ,  &  font  plus 
longs  c{ue  les  autres  :  ceux  du  difque  font  herma- 
phrodites. Le  réceptacle  eft  garni  die  paillettes  lon- 
gues ,  coriaces  ,  particulièrement  à  la  circonfé- 
rence >  les  femences  couronnées  par  une  aigrette 
fefCle ,  pileufe.     v 

■ 

Cette  plante  croît  en  Italie  &  dans  la  Sibérie» 
On  la  cukive  au  Jardin  du  Muféum  d'Hiftoire  na- 
turelle de  Paris,  if.  {F.v.) 

;.  Sarrète  à  cinq  feuilles.  Serratula  quinque^ 
fUia.  Willd. 

.    Strratula  foliis  ferratis  ,  imparî-pinnath  ,  fubbîjw 
gis'j  pinnis  confiutnùbus  ,  pedunculis  unifions  ;  fqua 
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ma  caticinis  intêfioribuê  e^ngatfs^  eoraSath.V/ïUd. 
Spec.  Plant.  Toh  3  «  pag.  1  (£3  9.  n^.  >) . 

Serratuia  quinquefoUa.  Marcball ,  de  Bieberfieîn. 

Cette  plante  a  de  très-grands  rapports  avec  le 
ferratula  coronata^  dont  elle  n'eft  peut-être  qu'une 
variété^  &  dont  elle  diffère  par  les  folioles  de  fes 
feuilles  bien  moins  nombreuies. 

■  1 1 

,  Ses.tiges  font  droites,. glabres,  ran^eufes,  ftrîées, 
garnies.de  feuilles  alternes,  ailées  avec  une  im- 
paire 5  les  pinnules  confluantes  a  leur  bafe  ,  au 
Inombre  de  trois,  bu  cinq  plus  ordinairement,  den- 
tées en  fcie  â  leurs  bords.  Les  pédoncules  font  uni- 
flores'i  les  calices  .afltZ4>etît$-{,conipofés  d'écaillés 
glabres 3  imbriquées,  point  pubefcentes ;  les  inté«- 
jjeures  colorées,  ^Ivpgées  >  la  corolle  compofée  en» 
tiéren^ent  de  fleurons  tous  hermaphrodites. 

Cette  plante  croit  dans  les  provinces  fepten- 
trionales  de  la  Perfe.  :f' 

4.  Sarrète  a  tiges  baffes.  Serratula  hvmilis* 
Desfontv  ,  ;        • 

Serratula  fotiis  pinnatifidis  »  fuhths  tomentofis  ; 
caule  fimpUciy  .uniûoro  y  joliolis  cattcînîs  jubulatîs  , 
Uxis,  De&fom.  Pior.  atlant.  vol.  1.  pag.  244..  tab. 

220.  '   ,  • ■ 

Serratula  (  humilis  )•  »  foliis  pinnatifidis  ;  laciniis 
linearibus  ,  integerrimis  yfubths  tomentofis  ;  caule  uni" 
fioro  /  calicibus  cano-t&mentcfis  ,  Iaxis,  Willd.  Spec^ 
Plant,  vol.  }.  pag.  16^9.  n*.  4. 

Jacea  incana  ,   chamœltonis  .  capitula é   Boccon* 

Mi^f.  tab.  109. 

C*eft  une  très-belle  efpèce  i  tige  très- courte; 
fimple ,  droite,  flriée ,  quelquefois  mais  rarement ^ 
feuillée,  hautes  de  quatre  à  cinq  pouces  au  plus, 
dont  les  racines  font  tortueufes,  brunes  extérieur 
rement,  de  la  groifeur  d'une  plume  d'oie.  Les 
feuHles  radicales  font  pinnatifides,  dâbres  i  Jeuc 
face  fupérieure,  tomenteuH^s  &  blanchâtres  en 
deflbus^  larges  d'environ  un  nouce,  longues  dd 
fix  à  fept  j  les  pinnules  font  diftantes,  lancéolées , 
prefque  linéaires  ,  obtufes  à  leur  fommet ,  ou  un 

Eu  aiguës ,  très-entières ,  quelquefois  dentées  à 
lï  bafe  $  les  pétioles  médiocrement  ailées. 

'  Lés  fleurs  font  folitaires,  terminales,  aftezgrof^ 
fes;  leur  calice  eft  coust,  cylindrique.,  compolS 
de  folioles  prefqu'imbriquées^  pcefqa'égales ,  roi* 
des',  linéaires,  fubulèes,  dtfpofées  fur  trois  ou 
quatre  rangs ,  verdâtres ,  lâcnes  à  leur  fommet. 
Toutes  les  fleurs  font  flofculeufes  &  hermaphro- 
dites ,  couleur  de  rofes  leur  limbe  eft  partagé  en 
quatre  découpures  linéaires,  étroites  ;  les  anthè- 
res font  d'un  )aune-pâle$  le  ftvle  fimple ,  filiforme, 
terminépat  deux  ftigmatesmédiocirement  réfléchis» 
Les  femences  font  glabres ,  oblongues,  ftriées. 
furmontées  d'une  longue  aigrette  fcffile,  blanchâ- 
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ire  y  pré&td&^meuie  i  >lft  reeepucle>  eA  gacm  d 
paillettes  acumiriAïes.,  déchsréj^s  Àieiir:fotRmer. 

Cette  efpàoe  a  écédécoitverce  par  MU^Desbn- 
taines^  dans  le  mont  Atlas ^  aux  environs  de  Tlem- 
fen.  :f 

5.  S  ARRÊTE  molle.  Serrdtukz  mollis. 'CâYSin* 

f  « 

Serratulafoliis  pinnatifidis  ;  laciniis  Mongis  ,  ob- 
tujisj,  integerrlmis  ,fubths  tdmtntofis  ;  cauU  unifioro; 
caiicinis  fquamis  pubefctntibus  ,  adfprejps.  WlUden. 
Spec.  Plant,  vol.  3.  pag.  1640,  n°.  5. 

SerratiUa  (  mollis  )  ^  acaulis  »  unifiora  ;  yb//îi  fvV 
wtfw/j  infenù  tomemofis.  Cavan.  Icon.  x.^pag.^tr 
ob.  90.  fig.  !• 

Cette  efpèce  a  des  rapports  nôm'breux  avec  le 
ferratula  kumîiis  ;  elle  en  diffère  par  fes  feuilles 
•moins  ipiofondénieiit  pinnâtifides  \  par  1er  décou- 
pures oblongues^  obtufes^j  par  les  écailles  calici- 
nales ,  plus  inégales ,  moins  ouvertes  ;  enfin  par 
l'aigrette  bien  plus  touffue  &  plumeufe. 

Ses  racines  font  vivaces^  prefquelîgneufesj  fes 
tiges  très-courte*,  fimples ,  hautes  d'environ  un 
pouce,  tomenteiifes,  unifloresj  les  feuilles  lan- 
céolées j  les  unes  prefqu'entièresi  d'autres,  en  plus 
grand  nombre,  pmnatifides,  vertes  en  deflus,  to- 
menteufes  &  blanchâtres  à  leur  face  inférieurei  les 
découpures  oblongues ,  obtufes. 

,  Les  fleurs  font  terminales ,  folitairesj  le  calice 
compofé  d'écaiiles  imbriquées ,  .lancéolées ,  très- 
jnégales,  très-ferrées,  pubefcentes,  les  exférieu- 
fes  plus  courtes;  les  intérieures  beaucoup  pkis  lon- 
gues ,  acuminées  ;  les  femences  furraontées  d'une 
aigreue  plumeufe  ;  le  réceptacle  garni  de  paillettes 
Un  peu  déchiquetées. 

Cette  plante  croît  en  Efpagne.  3^  {Defcript.  ex 

^Tllld,  J 


•  *  I 

&  SariUte  fans  tige.  StmnuLi  {ukacaMUs.  <N.) 

Serratula  foins  decurfive  interrupteque  pinnatîs  ^  ta- 
meruqfis;  pinnulis  ineegerrJmis  j  caute  uniftoro  ;  C4- 
ficibus  inermlbus  ^quarrofis,  Gouan. 

Çarduus  mollis,  Couan,  {lln&r.  bocan«  lag.^a. 
nonLinnari, 

Cette  plante  €9  différente  du  canitms  nmUis  de 
Linné,  &  nedQitjpasétrexonCandueayjeciui i sUe 
«ft  très- rapprochés  du  ferratula  Aumilis  ^  avec  k* 
quel  elle  doit-^tre  comparée. 

Ses  racines  font  éoaiffes ,  un  peu  pivotantes , 
chargées  vers  leur  collet  d'écaillés  membraneufes. 
Les  tiges  font  fimples ,  très-courtes,  hautes  d'un  i 
deux  pouces  ,  fttiées,  blanchâtres ,  tomenteufes , 
i  peine  feuillées.  Les  feuilles  radicales  font  affez 
nombreufes,  en  partie  étendues  fur  la  terre,  pé- 
?ioIées  ,  ailées  ou  pinnatifides  ;  les  pînimles  dif-  j 
pantes,  poi.u  confliientes,  excepté  les  dernières i  1 
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lirféaîres ,  dWonguts,  quelquefois  im  peu  ovales, 
aiguës ,  très-entières,  vertes  en  deflus ,  tomenteu- 
fes  ^"blancfatcEe^  efitde&iis^  f  kbres  à  leur  face 
fupécieure,  fouvent  un  peu  crépues  à  leurs  bords  ^ 
les  pétioles  tomenteax,prerqB'avrffi  longs  que  les 
feuilles  5  celles  des  tiges  «  -au  nombre  de  deux  oti 
trois  au, plus >  à  pionules  bien  plus  étroites^  oès* 
aiguës. 

Les  tiges  fe  tenranent prune  fe^fe-ileisr  droite» 
de  la  grofleor  de  celle  du  uinùtks  acaulis.  Le  ca- 
lice eft  simple ,  compolé  de  quelques  écailles  lâr- 
ches,  imbriquées,  planes»  linéakes,  Y>blongues» 
un  peu  aiguës  ,  inégales  ^  tomenteufes ,  blanchà* 
très ,  principaiement  les  ertérieures.  Les  fleurs 
font  jaunes ,  toutes  ièroi«€o(culeufe$ ,  hermaphro- 
dites i  les  lemçnces  courtes  ,  ovales  »  prefqu'an* 
guleufes,  tronquées  i  leur  fommet,  mrmontées 
d'une  longue  aigrette  rouffâtre,  fe^ile,  dont  les 
poUs  font  fimples  ^  nombreux  ,  point  plumeux  >  te 
réceptacle  garni  de  paillettes  cotiaces  ,  linéaires  ^ 
prefque  de  la  longueur  des  calices. 

Cette  plarrte  croit  Tut  les  montagnes  a^mes ,  en 
Autriche  &  dans  les  départemens  méiidionanx  de 
la  Fjance.  ^{y*f  m  herh.  Lam.  ) 

7.  SarrÈte  a  tiges  fimples.  Senatuia  foUîs  pîrn 
aatifidis,  lituaribus  ,  fuhths  tomentofis^  cault  iturmi^ 
unifioro^  Linn. 

Carduus  mollis.  Lînn.  Syft.  Plant.-vol.  j. pag.  6Z6, 
n*.  jo.  —  Amœm  Acad.  vol.  4.  pg.  jîS.  —  Jacq» 
Vindeb.  276.  —  Idem ,  Flor.  aul&.  tab,  18.  — 
Scopol.  Csm.  edit»  a,  ri^«  1000  »  fur  9êrfio.  — • 
Pollich,  Pal.  n^  169. 

Carduus  foUis  pinnatiJuUs  ^  Hntarihus  ^  faiihs  to^ 
mentûJiSj  margine  rrv^lutis^  cauUfubnudo  ,  unifioro  ^ 
caiicinisjquamis  tomentofis  yovato  Uncealatis  ^fyi^r^ 
rt>>M.  Willd.  Spec.  Plam.  vol.  ^.  pag.  i(î6i.n^.  }6. 

Carduus  moith ,  latiniato  folio,  C.  Bauli.  Pin. 
377- 

Carduttâ  moUior^jtrimus.  Clttf,  Hift.  1.  pag.  iju 

Cette  plante  diffère  du  carduus  mollis  de  Gouan  « 

Jui  HR  notre  ferratula  Jkbacaulî s  »  par  fes  feuilles 
troites ,  obloogues,  linéaires ,  â  peine  pinnatifi^ 
des,  pUitôt  bciniées  i  leur  contour,  vertes  i  leur 
face  fupérieure ,  tomenteufes  en  deflbus^  roulées 
à  leurs  bords.  Les  tiges  font  fimples,  peu  élevées» 
prefque  nues  on  munies  d^  deux  tw  croîs  flmilles 
très«courtes^  linéaires  ,  cermiaées  par  une  feule 
fleur,  à  laquelle  fa  tige  (êrt  de  pédoncule.  Lesca« 
lices  font  compofés  d'écaillés  non  épineufes ,  ova* 
les^  tancéolées^fcarîeufi»;  b  corolle  ne  reofenne 
que  des  fieurous  tous  hermaphrodites  $  les  femei^ 
ces. font  furmontées  d'une  aigrette  feifile,  dont  les 
foies  foTit  prefque  plumeufes  ou  chaff  ées  d>ifpé^ 
rïiés. 
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Cette  plante  crrtt  naiurellemem  f  n  Autriche  & 
dans  pluueiirs  autres  contrées  de  T  Allemagne.  ^ 

.  8.  S  ARRÊTE  pygmée.  Semttulapygmàa.  Willd.. 

Serratttla  foins  limari^lancfolctU ,  kirfutis ,  mar- 
gine  nvolaiis  ;  cauU  unifia fù,  vUàJ&y  ^éUkifds  fqua- 
mis  ovata-ianceolatis ,  ûdfprej/ts.  WiHden.  Spec. 
Plant,  vol.  }.  fis-  1^40-  n«.  ^. 

SerrataU  pygniAa.  Jacq.  Aufir.  tak  440; 

Cnicus  (pygmaçiès).,  cdMUuni^9ii  fçiliiAfoili- 
nearihus  »  feffilibus  ^  confertifimis  ;  calice  iiurjni. 
Lînn.  Spec.  Phrnt.  voi.  2.  pag.  1 1$6. 

Cirfium  pigmsum.  ScopoK  Carilw  n^.  ji9^.  - 

tarduus  CûuU  unîfiorv  y  calictinêrmi^'fi'lîirfuB^i- 
nearibus  .feffilibus.  Jacq.  Vmdeb.  pa'g'.  282.  tab.  8. 

Carduus  mollis  ;  folio  ohlongo  ,  cirfii  cafit^lo. 
C.  Bauh.  Pînn.  377. 

Carduus  mcUior  ^  kumills  »  angu0i/oliu^  Cluf. 
Hift.  2.  pag.  151. 

Certe  plante ,  confiJérée  dans  ki  parties  de  fa 
fmâification,  convient  bien  rrûevix  AUTi  fcrràtula 
qu'aux  cnicus.  Ses  tiges  font  baffes,  velues ,  fim- 
pies,  unifloreSj  hautes  dliin  â  quacie  ^uces  ;  les 
feuilles  font  feifiles,  très-rapprochées«  étroites  j 
linéaires ,  lancéolées  ,  velues,  vertes  à  leurs  deux 
faces,  roulées  à  leurt  bords ,  entières. 

Les  fleurs  font  folitaires,  terminales;  leur  calice 
compofé  d'écaillcs  très- ferrées,  iinbri"quée$,  point 
piquantes,  ovales,  lancéolées,  les  fetnences  fur* 
montées  d'une  aigrette  plumeufe,  &  le  réceptacle 
garni  de  paillettes. 

.   Cette  planté  croit  fur  les  montagne»  alpines  de 
rAutriche  ,  de  la  Carniole ,  &c.  Tf. 

9.  SarrÈte  des  Alpes.  Serratula  alpina.  Linn. 

Strratula  calicibus  fubhirfutis  ,  ovatis;  fbliis  indi* 
vifis.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  ii4f-  — Mil- 
ler ,  Diâ.  il®.  9.  —  Gunn.  Norv.  n**.  48.  —  Lam* 
Flor.  franc,  volt  3.  pag.  6}8.n^.  1201.  Suppl. 

Serratula  foUis  fuhtus  villofisj  dentatis;  radicali- 
bus  ovato-lanccol iiis ;  fioribus  terminalibus ^fubum- 
belJatis.  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  jl  p.  1641.  n'.  7. 

Serratula  foliis  petiolatis  ;  radicaliburovato-oblon* 
gis  ,  dentatis  ;  caulinJs  integenimis,  Flor.  fuGC.  66  W 

Serratula  foliis  ovato-lanceolatis  y  radicalibus  fer^ 
ratis,  caule  tkyrfifioro.  Flor.  lappon.  29T.  — Hor|. 
Upfal.  391. 

Cirfium  foliis  ovato  latutoUtis  ,  dentatis  ,  fubttii 
tomentojis;  calicibus  villofiss^Aler  ,  Helv»  n*'.  179. 
tab.  6. 

Cirfium  incrme,  foliis  ex  o^utO'lanccolmis  ,  denti' 
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CttlatiSf  intrà  lanugine  candidis.  GtotU  Sibir*  vol.  2. 
pag.  67.  tab.  26. 

Car^tr  cirfium  mutas  ,  brîtannicttm;'fioribus  con* 
gfftis.  Pluken.  Almag.  pag.  83.  tab.  154.  fig.  j. 

/}.  Serratula  cynoglojftjhlia, 

Cirfiumi^htmale  g  montamim  ,  cynogl^fi  fhli^  po' 
lyahthemum.  Motif.  Oxon.  Hift,  3,  pag.  148.  — 
Dillen.  Elltam.  82.  tab.  70.  fig.  81.— ^Gm^LStbir.  2. 
p(if«  76.  tab.  32:.  —  (Sder*  Florvdan.  taû  ^7.  — 
Halier,vL  c.  ^. 

y.  Serratula  lapathifoîia» 

Serratula  (dHcDUr)?,  foHis  fiàbehs  tomwntofis  ^ 
dentaih  y  radicalèbus'  cmafis  ,  fubcordams ,-  caulinis 
BiMio^laxceoImis  ;  fiaribus  ttffminaàbus  ,  fkbumbella^ 
tis.  Willd.  Spec.  Plant.  V0L3.  pag.  1641. n^.  8. 

Serratula  aipina.  Vittars,  Dauptl,  vo^  3.  p^.  40, 

Cirfium  inerme  »  foliis  ex  ovato- lanceolatis- ,  dett^ 
ticulatts  ^infrù  lanugine  candidis,  Cuiiel.  Sibii.  vol.  2, 
pag.  61.  tab.  67. 

Cirfium  foliis  ovato-lanceolatis  ,  dèntatis* ,  fabtits 
tomentofisj  calicibus  villofis.  Haller^  Helv-.  n**-  179. 
tab.  6. 

Cirfium  polyanthtmum y  molli  ^  kafato  folio.  Mo* 

rîL  Oxon.  Hift.  3.  pag,  148.  $.  7.  tab.  29.  fig.  i. 

Cirfium  foliis  trianguluribus ,  lunaie  dentatis.  Haï* 
1er,  Helv.  685. 

Carduus  mollis  ^  lapatkifoUis.  C.  Bauh.  Pin.  $77« 
—  J.  Bauh.  Hift.  3.  pag.  46.  Icon.  47. 

Carduus  molli  or  i,  Cluf.  Hift.  2.  pag«  i;i. 

Cirfium  alpinam,  boni  Henrici  folio^  Tourn.  Inff. 
R.  Herb.  488. 

Carduus  mollis ,  lapathifUio  ^fecundus,  Quf.  PanQ. 
pag.  663.  tab.  664. 

/•  Serratula  angufiifoUa. 

Serratula  (  anguftifolia  )  >  foliis  linearibus  ,  inte-* 
gerrimis  ,  kirfutis  ;  floribus  terminalibus  corymbofism 

N^illd.  Spec.  Plant,  vol.  3.  pag.  1641.  n^.  9. 

Cirfium  înerme  y  foliis  linearibus  ,  utrinqui  viridi^ 
bus  ;  calicibus  kirjutis,  Gmel.  Sibir.  vol.  2.  pag.  7S. 
tab.  3'3*  —  Haller,  1.  c.  Var.  y. 

Linné  a  cru  devoir  réunir  comme  variétés  des 
plantes  qui  fe  reffemblcnt  toutes  par  leurs  fleurs 
oleues ,  &  dont  les  calices  font  plus  ou  moins  ve- 
kis  »  maïs  qui  diffèrent  par  leurs  feuHles  :  nous 
avons  déjà  vu  la  même  chofe  dans  \eferratula  tinc- 
toria, 

L'efpèce  dont  il  eft  ici  queftion  a  des  tiees  hau- 
tes d'un  à  deux  pieds ,  droites  ,  cylindriques  ^ 
ftriées,  aflfez  fortes,  plus  ou  moins  lanugineufes , 
blanchâtres ,  médiocrement  rameufes.  Les  feuil- 
les inférieures  font  grandes ,  entières ,  ovales  > 
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oblongues  y  pëtiolées  y  dencëes  i  leur  contour  ; 
les  feuilles  caulinaires  prefque  feffiles',  trèsrcn- 
tièrés  j  vertes  en  deflus ,  velues  à  leur  face  infé- 
rieure i  elles  font  beaucoup  plus  étroites^  &  pref- 
que femblables  à  celles  de  la  cynoglofle  dans  la 
variété  fi. 

La  plante  y  eft  une  des  variétés  les  plus  remar- 
quables :  fes  feuilles  radicales  8c  inférieures  font 
pétiolées  >  molles  ^  prefcjue  triangulaires  ou  haf- 
xées«  ou  un  peu  arrondies  à  leur  bafe^  quelque- 
fois en  cœur^  légèrement  dentées  i  leurs  bords  , 
très-aiguës  à  leur  fommet»  vertes  à  leur  face  fu- 
>érieure  «  tomenteufes  &  blanchâtres  en  defTous  : 
es  feuilles  caulinaires  fupérieures  plus  étroites^ 
prefque  lancéolées  «  à  peine  pétiolées.  Dans  la  va* 
riété  ^^  les  feuilles  font  étroites  >  prefque  linéai- 
res >  vertes  à  leurs  deux  faces. 

Les  fleurs  font  réunies  à  l'extrémité  des  tiges 
en  une  forte  de  corymbe  y  au  nombre  de  cinq  à 
fix,  fouténues  par  des  pédoncules  courts  «  fim- 
ples  y  un  peu  cotoneux  j  les  calices  font  ovales  ^ 
compofés  d'écaillés  fortement  imbriquées  y  plus 
ou  moins  velues  «  d'un  brun  -  noirâtre  à  leurs 
\*oïds,  un  peu  aiguës  i  leur  fommet.  Les  corolles 
font  toutes  flofculeufes  y  hermaphrodites  y  de  cou- 
leur bleue  y  quelquefois  légèrement  purpurine  i 
les  femences  furmontées  d'une  aigrette  fefTiIe^ 
pileufe  î  le  réceptacle  garni  de  paillettes  étroites. 

Cette  plante  croit  dans  les  départemens  méri- 
dionaux de  la  France^  fur  les  hautes  montagnes, 
en  Suifle^  dans  l'Autriche  j  la  Lappooie ,  la  Sibé- 
rie ,&cc.if(  V.f.  ) 

lo.  S  ARRETE  i  feuilles  de  faule.  Serratuia  faii-^ 
çffc/ia.  Linn, 

S^rratula  foliîs  lineari-ZanceoidUS  y  alternis  ^fuitùs 
iiuanis ,  feiHibus ,  inugcrrimU^  Linn.  Syft.  Plant, 
vol.  ).  pag.  670.  n^.  4. 

Serratula  foliis  Uncarihus  y  iniegerrimU  y  fuhtùs 
fom^ntofis  i  margînc  revoluiis  ,  corymbo  fafiigiato. 
Willd.  Spec,  Plant,  vol.  3.  pag.  1641.  n.  10. 

Cirfium  inerme ,  cre3um  ;  foliis  e99  lintari-lancfo^ 
iatis  y  infrà  candidis,  Gmel*  Sibir.  vol.  2..  pag.  69. 
tjib.  17. 

Le  port  de  cette  plante  ne  répond  ou'imparfai- 
temenc  i  celui  des  autres  efpèces  ;  les  détails  de  fa 
fruâification  ne  font  pas  aflez  étendus  pour  favoir 
fi  elle  doit  relier  dans  ce  genre. 

Ses  tiges  font  droites  j  anguleufes,  rameufes  à 
leur  partie  Tupérfeure  y  garnies  de  feuilles  alter«« 
pes  ,  feflîlés ,  aifez  femblables  à  celles  des  fautes  , 
liné:^ires,  lancéolées,  très  -  entières ,  vertes  en 
deiïiis,  bUnchâtres  à  leur  face  inférieure  j  point 
Ou  prefque  point  décurrentes  à  leur  bafe. 

Les  fleurs  font  rouges,  pédonculées,  réunies 
4u  nombre  de  trois  ou  qi^acre  à  Textrémité  de 
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:  chaque  rameau.  Les  calices  reflembient  i  ceux  du 

I  ferratula  alpina, 

'   Cette  efpèce  croît  dans  les  lieux  fecs  &  arides 
delà  Sibérie.  (Defcript,  ex  Linn.) 

'    II.  Sarrète  des  Indes.  Serratula  indica.  Willé. 

Serratula  foliis  lineari-lanceolatis  y  ferratis  ,  fca^ 
briufculis  ;  caule-paniculato  ,  corymtis  fafiigiatis. 
Willd.  Spec.  Plant,  vol.  j.  pag.  1641.  n^  11. 

Serratula  indrea.  Klein,  in  litt. 

Ses  tiges  font  glabres  ,  rameufes  ,  fillonées  y 
hautes  d'environ  quatre  pieds  $  les  rameaux  pani- 
culés;  les  feuilles  fefltles,  alternes,  linéaires^ 
lancéolées ,  un  peu  rudes  au  toucher ,  dentées  en 
fcie  à  leurs  bords,  aiguës  à  leur  fommet  $  les  fu- 
périeures très-entières. 

Les  fleurs  font  difpofëes  en  corymbe  à  l'extré* 
mité  des  rameaux.  Leurs  calices  font  cylindriques  , 
compofés  d'écaillés  imbriquées ,  lancéolées ,  fca* 
rieuies  à  leurs  bords  »  les  femences  font  couron- 
nées d'une  aigrette  formée  par  des  paillettes  lan- 
céolées ,  ciliées  ;  le  réceptacle  eft  également  garni 
de  paillettes  lancéolées ,  aiguës ,  4entées  en  fcie. , 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  orientales. 
^efcript.  ex  WiUden.  ) 

12..  SARRàTE  multiflore.  Serratula  muàifiora^ 
Linn. 

Serratula  foliis  lanceolatfs  ,  fubtus  viilofisy  fubde^ 
currentibus  ,  integerrimis  ;  caule  corymhofo  ,  calici" 
bus  cylindricis.  Cinn.  Syft.  Plant,  vol.  3.  pag.  670. 
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Serratula  elaûor ,  floribus  umbellatis  ,  parvis. 
Gerb.  Taft.  294. 

Cirpum  inerme  y  caulibus  adfcendentibus  ;  foliis  ii" 
nearibus  yinfrh  cinereis.  Gmel.  Sibir.  VoL  1.  pag. 71. 
tab.  18 ,  ?  led  flores  majores. 

Cette  efpèce  a  beaucoup  de  rapports  avec  le 
ferratula  falicifolia y  m^is  fes  feuilles  font  décur- 
rentes à  leur  bafé ,  velues  en  defTous  :  elle  en  dif- 
fère encore  par  le  port. 

Sqs  tiges  font  anguleufes ,  fortes ,  branchues  y 
divifées  en  rameaux  nombreux ,  dont  l'enfemble 
forme  un  corymbe  touffu.  Les  feuilles,  appro- 
chant de.  celles  du  faule-ofier ,  font  alternes  ,  fef- 
files ,  lancéolées ,  très  -  entières  à  leurs  bords  ^ 
vertes  en  defius  «  garnies  en  deffous  d'un  duvet 
blanchâtre  ,  cendré.  Les  fleurs  font  extrêmement 
nombreufes,  &  forment  un  corymbe  très- touffu  à 
l'extrémité  des  rameaux.  Leur  calice  eft  cylin- 
driûue ,  compofé  d'écaillei  glabres  «  aiguës,  de 
couleur  purpurine. 

Cette  plante  croit  naturellement  dans  la  Sibé- 
I  rie.  (  K-  /.  in  herb.  Lum.) 

13.  Sarkêtr 


s  A  R 

ij.SARRâTE  cafpieiine.  Scrratuia  cafpîca,  Pall. 

Scrratula  fbliis  lanceolatts  ,  integcrrîmis  ,  obtufis  , 
fuhcarnofis ,  glabris  ;  coule  corymbofo.  Willd.  Sp€C. 

Plant,  vol.  5.  pag.  1645.  n**.  13. 

Scrratula  cafpica,  Pallas  ^  Iter,  vol.  2.  AppetiJ. 
n*.  iii.tab.  Z. 

Ses  tiges  font  droites,  ftriées,  divîfées  en  ra- 
meaux paniculés,  garnis  de  feuilles  alternes  j  fef- 
files ,  lancéolées  «  glabres  à  leurs  deux  faces ,  un 
peu  charnues ,  très-entières  à  leur  contour ,  ob- 
tufes  à  leur  fommet.  Les  fleurs  font  difpofées  en 
corymbes  à  rextrémicé  des  rameaux.  Les  femences 
font  furmontées  d'aigrettes  pileufes  &  ciliées  ;  le 
réceptacle  velu. 

Cette  plante  croit  fur  les  bords  de  la  mer  Caf- 
pienne.  ^ 

14.  SâRRÈTe  mucronée.  Scrratula  mucronata. 
Desfont. 

Scrratula  giabra j  foUis  intcgris ,  lanceolatis;  caulc 
pauçifioro;  Jquamis  calicinis  apicc  fcariofis  j  acumi- 
naiis ,  rcflcxis.  Desfont.  Flor.  atlant.  pag.  243. 
tab.  119. 

Scrratuia  folii s  oblongo^lanccolatis ,  intcgcrrimh, 
glabris  ;  caulc  fubtrifioro  ,  calice  fcarrofo,  WiUden. 

Spec.  Plant,  vol.  3.  pag.  1643.  n^.  14. 

« 

.  C'eft  une  plante  glabre  dans  toutes  fes  parties, 
dont  les  tiges  font  droites,  grêles,  profondément 
ftriées,  hautes  d'environ  un  pied  &  demi ,  nues  i 
leur  partie  fupérieure ,  fimples  ou  divifées  en  deux 
ou  trois  rameaux  très-inegaux.  Les  feuilles  font 
alternes ,  très-entières,  quelo  uefois  médiocrement 
demiculées  à  leurs  bords ,  longues  d'environ  (ix 
pouces  ,  fur  un  ou  deux  de  large  j  lifles  &  mé.ne 
iuifante.s  à  leur  face  fupérieure ,  plus  pâles  en 
dtflbas}  les  feuilles  inférieur€s  ovales,  lancéo- 
lées, rétrécies  en  pétiole  à  leur  bafe ,  où  elles 
deviennent  décurrentes;  les  fupérieures  feffiles, 
plus  étroites ,  acuminées. 

Les  fleurs  font  terminales ,  folitaires  â  Text ré- 
mité des  tiges  &  de  chaque  rameau.  Leur  calice 
eil  ovale ,  compofé  d'écailles  fortement  imbri- 
quées ,  lancéolées ,  mucronées  à  leur  fommet ,  ter- 
minées par  une  pointe  roide  ,  fcarieufe ,  un  peu 
réSéchie.  Les  corolles  font  toutes  flofculeufes  , 
hermaphrodites,  couleur  de  rofe  ou  d'un  violet 
mêlé  de  rofe ,  dont  le  limbe  eft  divifé  en  cinq 
découpures  linéaires  ;  cinq  étamines  colorées  \  un 
ftyle  filiforme  ;  un  ftigmate  fimole  $  des  femences 
folitaires  ,  nues  ,  glabres  ,  oblongues  ,  ftriées , 
munies  d'une  aigrette  feffile  ,  pileufe.  Le  récep** 
tacle  eft  également  chargé  de  poils  au  lieu  de 
paillettes. 

Cette  plante  a  été  pbfervée,  par  M.  Desfon- 
taines, dans  le  royaume  d'Alger  j  fur  les  collines 
Botanique*  Tome  Vl> 


S  A  R  553 

des  environs  de  Mafcar  &  fur  le  mont  Atlas ,  oà 
elle  fleurit  au  printems.  7f     * 

ly.  SarrÈte  amère.  Serratula  amara.  Lînn. 

Scrratula  foiiis  lanceolatis  yfquamis  calicinis  apice 
fiariofis,  obtufis  y  patulis  ,  coloratis  ;  fiofcuiis  tcrmi" 
nalibus.  Linn.  Syft.  Plant,  vol.  3.  pag.  672.  n^.  1 2. 

Serratula  frliis  lanceolatis ,  margine  fcabris ,  infe^ 
rioribus  bafi  dcntatis  ,  fuperioribus  integerrimis  ,  d>- 
currentibus  y  fioribus  corymbofis.  Willd.  Spec.  Plant. 
vol.  3.  pag. .1644.  n^.  ij. 

Cirfium  încrme  ,  foiiis  fcabris  ,  infcrioribus  ex  fi- 
nuato-dentûtis  ;  fquamis  calicum  fubrotundis  ,  meni' 
branaceis.  Gmel.  Sibir.  vol.  2.  pag.  72.  tab.  25^. 

Cette  plante  a  le  port  Awferratula  alpina.  Igno- 
rant ii  le  réceptacle  de  fes  fleurs  eft  garni  ou  non 
de  paillettes ,  j'ai  cru  devoir  en  attendant  la  con- 
fcrver  dans  ce  genre ,  devant  pafler  parmi  les  ver^ 
nonia  fi  elle  n'a  point  de  paillettes. 

St%  tiges  font  droites ,  anguleufes  ,  divifées  en 
rameaux  alternes,  roides,  garnis  de  feuilles  alter- 
nes, lancéolées  \  les  inférieures  finuées,  dentées 
i  leurs  bords  -y  les  fupérieures  plus  étroites,  en* 
tières  i  leur  contour ,  rudes  «  particulièrement  vers 
leurs  bords. 

Les  flâurs  font  pédonculées ,  réunies ,  au  nombre 
de  deux  ou  trois,  à  l'extrémité  de  chaque  rameau  j 
elles  font  de  la  grandeur  du  cyanus  ruben  Leur 
calice  eft  compoié  d'écailles  imbriquées,  larges, 
un  peu  arrondies,  membraneufes,  molles,  colo- 
rées ,  fcarieufes  à  leurs  bords,  femblables  à  celles 
des  centaurées,  obtufes  à  leur  fommet ,  fans  épi- 
nes. Les  femences  font  couronnées  d'une  aigrette 
fine,  d'un  beau  bhnc. 

Cette  plante  croit  naturellement  dans  la  Sibérie. 
(  Dcfcript.  ex  Linn.  ) 

16.  SakK^te  gLllée,  Serratula  alata. 

Scrratula  fo/iis  amplis  »  lax^  pinnatis  ,  fubtits  tO'* 
mentofis  ;  fquamis  calicinis  apice  refiexis,  (  N.  ) 

Ses  tiges  font  droites ,  rameufes ,  hautes  d'en- 
viron deux  pieds ,  cylindriques ,  finement  &  pro- 
fondément hriées,  prefque  glabres  ,  tomenteufes 
à  leur  bafe.  Les  feuilles  font  amples ,  profondé- 
ment ailées ,  blanches  &  tomenteufes  en  dtffous^ 
vertes  Se  glabre<*en  deflus  ;  les  pinnules  très* 
ouvertes ,  lancéolées  ,  entières ,  obtufes  à  leur 
fommet ,  longues  de  crois  &  quatre  pouces  &  plus, 
larges  de  fix  lignes  au  moins  «  irrégulièrement  con- 
fluentes  i  leur  bafe ,  décurrentes  fur  le  pétiole 
commun  i  Us  feuilles  caulinaires  &  fupérieures  à 
pinnules  beaucoup  plus  étroites,  un  peu  courbées 
en  dehors,  aiguës,  mucronées  à  Teur  fommet. 

Les  fleurs  font  folitaires,  fituées  a  l'extrémité 
des  rameaux.  Leur  calice  eft  ovale,  oblong,  €oa> 
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f  ofé  (f  écailles  imbriquées  ^  ia^gaVs ,  oUonguei  i 
â  peine  fcarieufes  à  lefkrrs  bords  ^  terminëes  par 
une  pointe  roide ,  piouante  ,  recourbée  fouvenr  à 
Ton  fommet.  La  corolle  eU  purpurine  «  fonnée  de 
demi- fleurons  tous  hermaphrodites  >  les  femences 
furmoncées  d'une  aigrette  feffile ,  piltufe  ;  le  ré- 
ceptacle garni  de  paillettes  afTez  lemblabies  aux 
écailles  calicinales  j  mais  plus  étroites. 

Cette  plante  a  été  cultivée  dans  le  Jardin  de 
Bagatelle  en  1789.  Je  rre  connois  point  fon  Irea 
natal.  (  K./  în  hérb.  Lam,  ) 

m 

17.  Sarrète  à  feuilks  aiguës,  Sêrratuia  acutU 

foliû* 

Sêrratuia  foliis  parvis ,  fparfis ,  ianceoUto-acutiSy 
femiampUx'caulikus  ;  fioriiius  axiUarihus  j  fiihfeJfUi- 

Ses  tiges  font  dures,  cylindriques,  grêles,  di vi- 
rées en  rameaux  droits  ,  effîlës,  pubefcens  «  garnis 
de  feuilles  nombreufes ,  fort  petites ,  éparies  ,  à 
demi-amplexicaules,  très- entières,  lancéolées, 

f>ubercentes,  irès-aiguës ,  longues  de  trais  à  quatre 
ignés  3  larges  à  peine  de  deux. 

Les  fleurs  font  prefque  TefTiies,  firuées  dans 
l^aifTelle  des  feuilles  fupérieures  »  très  -  rappro- 
chées, peu  nombreufes.  i.eur  calice  eft  oblong, 
cylindrique ,  un  peu  reflerré  à  fon  fommet,  com- 
pofé  d'écaiiles  imbriquées ,  rouffâcres  ,  glabres  ^ 
membraneufes  ,  oblongues.  La  corolle  eft  jaune, 
filiforme  \  les  femences  furmontées  d'une  aigrette 
feffile ,  fétacée ,  point  plumeufè  ;  le  réceptacle 
garni  de  paillettes  étroites  ^  quelques-unes  un  peu 
fpatulées,  coriaces. 

Cette  plante  a  été  recueillie,  par  Commerfon , 
â  Monte -Video;  elle  a  le  port  d'un  ftxhelina. 
(  y.f,  in  kerb.  Lam.} 

18.  SarrÂte  a  petites  fleurs.  Strratula parvi- 
fiora. 

.    Serratula  foliis  fuperiorihus  évato^lanceoUtis ,  fef- 
plibuiy  obtufis  ^  Jlori^us  corymbùfis  ,  parvis,  (N.  ) 

Cette  plante ,  dont  je  ne  connois  pas  la  partie 
inférieure,  a  des  rameaux  roides ,  droits,  flriés, 
glabres,  prefqu'anguleux ,  garnis  de  feuilles  al- 
ternes, feffiles,  entières,  glabres  à  leurs  deux 
faces,  ovales ,  lancéolées,  obtûfes  à  leur  fommet , 
furmontées  d'une  très-petite  pointe  ;  qirelquefois 
un  peu  ondulées  i leurs  bords;  les  dernières  lon- 
gues d'environ  un  pouce,  fur  trois  à  quatre  lignes 
de  large. 

Les  fleurs  font  fort  petites ,  difpofées  en  co- 
rymbe  à  Texirémîté  àt^  tjmeaux ,  foutcnus  par 
.  des  pédoncules  grêles,  anguleux,  glabres ,  médio- 
crement ramifiés.  Les  calices  font  glabres,  ovales, 
compofés  de  quelques  écailles  courtes,  ovales, 
concaves,  un  peu  purpuiiuiei  à.  leac  fommet.  La 
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corolle  êfl  petite  ^  de  couleur  purpurine  )  ks  fe- 
mences furmontées  d'une  aigrette  feffile ,  donc 
les  poils  font  très-fins,  bianchsltres ,  un  peu  plu- 
me ux. 

Cette  plante  a  été  recueillie  en  Sibérie  par 
M.  Patrin.  {V»f  in  herh.  Lam.)     ^ 

if,  SarrIte  à  feaillesdfe  centaurée.  Serratula 
CêfUauroidts. 

Sêrratuia  fbiiis  pinnatifidis ,  ohHquis  ^  acutîs^gla^ 
brisf  inermibus  ;  fquamis  calicîhis  mucronatis  ^  inie* 
rioribtis  fcafiofis.  Linn.  Syft.  PlanL  vo).  }.  pa^.  673. 
n^i}. 

Jaceaferpensyfiore  triplicato,  T^dMim-y  Hift. 

Cardmu  cêaUe  ramofo  ^foliis  phuuaifidîs  f  foîioKs 
dentatis  ,  fquamis  ex  lanceolato-jfpinofis.  Gt&el.  Sibif. 
vol.  2.  pag.  44.  n^.  38.  tab.  17. 

I       ^.  Eadem  ,  calicibus  fubglobofis  ,  fquamis  hreviur 
mucronatis.  (  N.) 

Cette  efpèce  a  le  port  &  une  partie  des  carac- 
tères de  la  centaurée  mufquée ,  mais  elle  n'a  pofoc 
de  fleurons  neutres  s  elle  lui  reflemble  par  la  forme 
&  les  écailles  de  fes  calices  légèrement  mucronés  > 
en  quoi  elle  s'écarte  àcs  ferrataia. 

Ses  tiges  font  cylindriques»  droites,  glabres > 
médiocrement  ftriées  ,  jaunâtres,  très-fouvenc 
vertes  fur  les  ftites ,  hautes  ati  moins  d'un  pied^ 
dtvffées  en  rameaux  alternes ,  rokks ,  prelîpie  ^^ 
bres ,  garnis  de  feuilles  toutes  profondément  pin« 
natifiies ,  alternes  ;  les  fupérieufes  feffiles,  ghores 
à  leurs  deux  faces ,  dans  une  pofirion  vertîcak# 
ayant  leur  coté  &  non  leur  face  tourné  vers  le 
ciel.  Les  pinnules  font  très- étroites ,  oblongues^ 
linéaires,  prefque  lancéolées,  aignës  â  leur  fom- 
met ,  lâchement  &  irrégulièrement  incifées  à  kurs 
bords ,  &  murries  de  quelques  petites  dents  aiguës, 
très-courtes  ,  prefqu'epineufes  s  les  feuilles  cauii* 
nairesêc  inférieures  amples «phis  grandes,  pétio* 
lées ,  légèrement  veinées. 

Les  fleurs  font  folitaires  à  rextrémrité  des  ra- 
meaux i  leur  calice  ovale,  un  peu  oblong,  obtus^ 
compofé  d'écaillés  imbriquées ,  inégales ,  très-* 
glabres  ,  fèches ,  prefque  membraneufes  ,  vestes 
en  dehors ,  un  peu  fcarieufes  &  jaunâtres  à  leurs 
bords  ,  terminées  par  une  pointe  courte ,  roide  ^ 
mais  à  peine  piquante  ;  les  écailles  extérieures  Sc 
fituées  vers  la  bafe ,  plus  courtes ,  ovales  ;  les  inté* 
rieures  fcarieufes  &  plus  longues.  La  corolle  efl 
purpurine ,  compôfêe  de  fleurons  tous  égaux,  fer- 
tiles; le  ftyle  prefqu'une  fois  plus  long  que  les 
fleurons.  Les  femetKes  font  furmontées  d'une 
aigrette  feflîle^  &  le  récepucie  eft  garni  de  pail- 
lettes lèches,  oblongues,  d'un  blanc -jaunâtre  3 
auHj  longues  que  le  calice  &  même  davantage. 

.   Cette  plante  croît  naturellement  dans  la  Sibépeip 
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On  la  cuItiVe  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris.  % 

La  plante  iS^  que  j'ai  recueillie  fur  les  côtes  de 
Barbarie ,  dans  les  environs  dé  la  Calle ,  diffère  de 
la  précédente  par  Tes  calices  un  peu  plus  petits^ 
prefque  globuleux.  Leur6  écaiile«  fonf  p^  épaif- 
f^.*s,  plus  ferrées,  terminées  par  une  pecite  pokite 
roiiie ,  jaunâtre ,  droke ,  piquante.  Les  feuilles , 
viàts  à  la  loupe,  font  un  peu  pubefcentes  &  ciliées 
à  leurs  bords  j  les  fupérieures  des  rameaux  fom 
entières,  très  -  étroites ,  obbnoues^  lancéolées, 
f  Hiies,  alternes,  très-aiguès.  r?e  l'ayant  trouvée 
qu'en  frait ,  j'if  nore  quelle  eft  h  ccmleur  des 
fleurs  8f  le  caraâèie  des  fleurons.  Le  réceptacle 
elt  garni  de  paillettes  longues ,  fcarieufes  ,  parti- 
Cdliéf  ement  à  fa  circonfi^rence  j  les  femences  cou- 
r  innées  d'une  aigrette  pileufe ,  d'un  blanc-cendré, 
felliîe ,  plus  courte  que  les  paillettes. 

20.   Sarrèt£   du  Japon.  StrratuU  jap&nica.  \ 
Tiauaberg. 

Serratula  foliis  iyrato-pUnatijUiis  ,  f;abris  ;  fqu^-  \ 
mU  caltcinis  apice  dilatatis  ,  memôranaceis,  Thunb. 
Flor.  japon,  pag.  30J.  ■— Willd.Spec.  Plant,  vol.  5. 
pag.  164J.  n°.  17.  -^ 

Ses  tiges  font  droites,  anguleufes,  fillonées, 
rudes,  hautes  de  trois  pieds,  garnies  de  feuilles 
épariTes,  péttolées,  en  lyre,  pfefque  pinnatîfidesj . 
les  pinnules  aiguës ,  dentées ,  vertes  a  leur  face 
fupérfeiire,  de  couleur  cendrée  en  deflbus ,  rudes  ^ 
hiriflées  a  leurs  deux  faces,  longues  de  deux  ou 
cv ois  pouces  >  les  fupérleuxes  inénfiblement  plus 
petites. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  une  panicule  term?- 
nale,  faQigiée,  compofée.  Les  calices  font  coin- 
pofés  d'écaillés  imbriquées  ;  les  intérieures  dila- 
tées vers  leur  fommet>  obtufes,  inembraneufes , 
incarnates. 

Cette  plante  fe  rencontre  au  Japon.  (  Défiript, 
ex  Tkunb,) 

»  ii.Sarrête  à  feuilles  luifantes.  Serratula 
lucida, 

Serratula  foliis  attgufiis ,  lanceolato^acuminatis  , 
^fi^p^a  lucidis  ,  fubtus  lomentofo-incanis  ^  bafi  fpinu'- 
L'fis  ;  calicinis  fquamis  fuhuldio-JpinQ/iS.  (N.) 

Cette  efpèce  peut  avoir  des  rapports  avec  le 
frratuld  ciliata  ;  elle  s'en  diftingue  par  fes  feuilles 
glabres  &  luifantes  en  defTus ,  par  les  tfges  velues 
c'ans  toute  leur  longue.ur ,  cotoneufes,  droites, 
rameules ,  fttiées ,  blanchâtres  ,  hautes  d'environ 
"deux  pieds.  Les  feuilles  font  alternes,  éparfes , 
"d^ftames  ,  feffiles ,  très-étroiies  ,  hncéolées^  acu- 
minécs ,  terminées  par  une  pointe  cpiiTeufe  ;  lon- 
gues d'environ  trois  pouces,  un  peu  rotdes ,  lui- 
fa^es  &  très-glabres  à  leur  face  fupérieure ,  to-  *t 
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menteufcs  &  blanchâtres  en  dcffbus ,  point  rétré- 
cies  à  leur  bafe ,  entièresf  un  peu  roulées  à  leurs 
bords,  garnies  â  leur  bafe  de  quelques  cils  rares  « 
diftans ,  fpinuli formes  ^  aiongés. 

Les  fleurs  font  folitaires  «  terminales ,  formant 
une  forte  de  corymbe  lâche  par  leur  enfemble. 
Les  calices  font  pubefcens ,  un  peu  cotoneux  ^ 
blanchâtres ,  compofés  d'écaillés  imbriquées ,  un 
peu  lâches, lancéolées,  entières,  fubulées  &pref- 
qu'épineufes  â  leur  fommet.  La  corolle  ett  d'un  / 
pourpre  rougeâtre,  formée  de  fleurons  hernm- 
phrodites  5  les  femences  font  couronnées  par  ur^e 
aigrette  blanche ,  foyeufe  8c  plumeufe  ;  le  récep* 
tacle  garni,  furtout  vers  la  circonférence,  de 
paillettes  coriaces»  lancéolées,  aiguës. 

Cette  plante  eft  culrivée^  au  Jardin  de;  Plantes 
de  Paiis.  J'ignore  fon  lieu  natal,  "if  {V.v.) 

22.  SaRRÈTE  de  Numidîe.  Serratula  numidtca. 

Serratula  foliis  avato  -  lanceolatis  ,  fuptriorîbus 
oblongis  ,  fpinulofo  -  ciliaiis ,  fubviliofis  ,•  calicinis 
fquamis  apic<  fubulato-fpinofis,  (N.) 

Cette  plante  me  paroit  avoir  des  rapports  avec 
leferratuU  cidûta  de  M«  Vahl.,  dont  elle  diffbre 
par  fes  feuilles  vertes  à  leurs  deux  faces ,  i  ^eine 
velues  ,  &  par  fes  écailles  calicinales ,  terminées 
par  une  longue  épine  fubulée. 

Ses  tiges  font  hautes  d'environ  deux  pieds  « 
prefque  glabres  ,  droites ,  rameufes ,  fortement 
cannelées ,  garnies  dé  feuilles  alternes ,  fe(ri!es  ; 
les  inférieures  entières ,  ovales,  obicngues,  tiès- 
obtufes  ;  les  fupé.ieures  lancéolées,  plus  étroites , 
entières ,-  vertes  à  leurs  deux  faces ,  munies  de 
quelques  poils  courts  &  rares ,  un  peu  rétrécies 
vers  leur  bafe ,  aiguës  à  leur  fomm:t ,  garnies  à 
hurs  bords  dt;  quelques  petites  dents  courtes, 
écartées,  fpinuliformes ,  blanchâtres,  longues  au 
moins  de  deux  pouces. 

Les  fleurs  font  folitaires  â  Textréi^ité  de  chaque 
ran^eau  ;  leur  calice  eft  ovale ,  un  peu  globuleux  , 
compofé  d'écailles  très-ferrées,  imbriquées,  gla- 
bres ,  jaunâtres ,  un  peu  noirâtres  vers  leur  fom- 
n»et ,  terminées  par  une  longue  épine  roide,  droite, 
fubulée,  jaunâtre.  Les  fleurs  font  toutes  flofculen* 
fes 5  les  fleurons  filiformes,  tubulés,  de  couleur 
jaune  \  les  femences  courtes ,  furmontées  d'une 
aigrette  feflîîe,  plun-teufe.  Le  réceptacle  garni, 
paniculiéretnent  vers  la  circonférence ,  de  paiU 
Jettes  coriaces ,  entières ,  ^linéaires ,  au  moins  de 
la  longueur  du  calice  >  terminées  par  une  épine 
droite ,  fubulée. 

J'ai  recueilli  cette.plante  en  Parbarie,  dans  Us 
pré^i  aux  environs  de  la  Calle.  ^  (  ^*  v.) 

23.  SARRixE  CoyeuCe.  Serratula  fctofa,  Willd, 
-  Serratula  foliis  obhngis,  glabris ,  ferrulatis  j  feta^ 
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CfO'ciliatzs ,  ohtufis  ,  mucronath  ;  cauU  corymbofo, 
WilLi.Spec.  Plant.  voUj.  pag.  164).  n**.  19. 

Cette  efpèce  a  beaucoup  de  rapports  avec  le 
ferratula  arvenfis  ;  elle  en  diffère  par  la  forme  de 
Tes  feuilles  j  &  par  fes  fleurs  beaucoup  plus 
petites. 

Ses  tiges  font  glabres,  fillonées,  divifées  à  leur 
partie  fupérieure  en  rameaux  faftigiés ,  •&  difpo- 
fées  en  corymbe  ;  les  feuilles  nombreufes,  alter- 
nes» oblongues^  glabres  à  leurs  deux  faces  ^  lon- 
gues d'environ  un  pouce ,  de  couleur  verte  ^  très* 
entières,  finement  dentées  en  fcie  à  leurs  bords, 
obtufes,  mucronées  à  leur  fommets  les  dentelures 
ciliées^  fétacées. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  corymbe  à  Textré- 
mité  des  rameaux,  fupportées  par  des  pédoncules 
blanchâtres.  Les  calices  font  légèrement  pubef- 
cenSj  compofés  d'écaillés  ovales^  aiguës,  imbri- 
quées y  un  peu  mucronées. 

Cette  plante  croît  dans  la  Siléfie,  où  elle  a  été 
découverte  par  M.  Seeliger.  ^  (  Defcript,  ex 
Willd.  ) 

14.  âARRÈTB  ciliée.  Serratida  ciiiata.  Vahl. 

Serratula  fbliîs  feJpUbus  ,  lanceolatis  ,  inugris  , 
fpirmlofo'cHiatis ,  jubtlts  tomentofis,  Vahl,  Symb.  i . 
pag.  67.  —  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  3.  pag.  164J. 
n^.  18. 

Ses  tiges  font  droites,  herbacées,  (triées ,  ra- 
meufes,  nues  à  leur  partie  inférieure,  blanchâtres 
\ers  leur  fommet,  garnies  de  feuilles  fefliles,  lan- 
céolées, rétrécies  à  leur  bafe,  dentées  en  fcie  à 
leur  contour  ,  obtufes  à  leur  fommet,  vertes  & 
velues  à  leur  face  fupérieure ,  tomenteufes  &  blan- 
châtres en  deflbus,  longues  d'un  pouce  &  demi  j 
les  dentelures  épineufes ,  outre  une  petite  épine 
terminale. 

Les  fleurs  font  folitaires ,  terminales  ^  ï  peine 
de  la  groffeur  d'une  noifette ,  au  nombre  de  deux 
ou  trois ,  fupportées  par  des  pédoncules  longs 
d'environ  deux  pouces,  uniflores ,  munies  d'une 
ou  de  deux  petites  feuilles.  Les  calices  font  com- 
pofés d'écaillés  glabres,  imbriquées  5  les  extérieu- 
res  ovales ,  relevées  en  carène  vers  leur  fommet , 
mucronées  j  les  intérieures  lancéolées  ;  les  femen- 
ces  couronnées  par  une  aigrette  plumeufe. 

Cette  plante  croît  en  Egypte.  {Defcript,  tx 
Vahl.  ) 

Ohftrvations.  Le  ferratula  arvenfis  a  été  placé 
par  M.  Lamarck  parmi  les  chardons.  (  Voye^  le 
•  Chardon  des  prés  dans  cet  ouvrage.  ) 

**  StéLhelina,  Linn. 

2J  •  SARtlâTE  douteufe.  Serratula  dubia. 
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Serratula  folth  linearîbus  y  dentîcuUtis  ;  fquamh 
calicis  lanceolatis ,  pappo  calicibus  duplè  longiorCm 
Linn. 

StéLhelina  diézd.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag* 
1 17e.  —  Alhon.  Nicxens.  7}.  —  Gouan,  Monfp- 
4  jo.  —  Miller ,  Diû.  n*.  1.  —  Gérard ,  Flor.  gall. 
Prov.  pag.  190.  tab.  6. 

Sfdhelina  (  dubia  )  ,  foliis  fij/tlibus  y  linearibus  ^ 
denticulatis  y  fubths  tomentofis  ;  calicinis  fquamis  in^ 
terioribus  lanceolatis  y  elongatis.WïMA,  Spec.  Plant, 
vol.  3.  pag.  1783.  n^.  I. 

Gnaphalium  caule  fruticofo ,  foliis  linearihus  dtn* 
ticulatis  y  capitulis  oblongis.  Royeiij  Lagd«  Bat. 
IJI. 

StAchas  odorata  y  purpufea,  Lobel ,  Icon.  48^.  — ~ 
Magn.  Monfp.  247. 197. 

'^   ^StAchadi  citrinâ  affinis  y  capitulis  longioriéus,  i» 
Bauh.  Hift.  3.  pag.  iy6. 

Elycrifum  filvefire  y  fiore  oblongo,  C.  Bauh.  Pin. 

ChamA-chryfocome  prâlongis  ,  purpureifque  jaceA 
capitulis.  Barrel.  Icon.  Var.  tab.  406. 

Jacea  capitata  ,  rorifmarini  folio.  Tournef.  Inft. 
R.  Hcrb.  445 . 

Serratula  conica.  Lam.  Flor.  franc.  voL  2.  p.  40* 
«••  34- 

C*eft  une  plante  fort  élégante,  dont  les  tiges» 
bafles,  dures,  prefque  ligneufes^  font  un  peu 
blanchâtres,  noueufts ,  peu  épaiflés ,  hautes  de  fix 
à  dix  pouces  $  elles  font  munies  de  rameaux  nom- 
breux ,  grêles j  droits,  (impies»  médiocrement  an- 
guleux y  revêtus  d'un  duvet  blanchâtre,  garnis  de 
feuilles  trè$*étroites»  feiTiles,  éparfes  ou  alternes, 
longues  d'environ  un  pouce ,  prefque  glabres  en 
deffus ,  blanches  &  cotoneufes  à  leur  face  infé- 
rieure ,  un  peu  roulées  à  leurs  bords ,  &  munies 
de  quelques  dents  rares ,  diftanres ,  très-courtes  > 
â  peine  aiguës  à  leur  fommet ,  traverfées  par  une 
nervure  faillante. 

Les  fleurs  font  prefque  paniculées  ou  en  cîme^ 
réunies  de  deux  à  trois  ou  quatre  à  Textrémité  des 
rameaux,  fupportées  par  des  pédoncules  inégaux^ 
à  peine  dé  la  longueur  des  fleurs.  Les  calices  font 
oblongs,  cylindriques,  un  peu  coniques,  coni- 
pofés  d'écaiIles  imbriquées  >  les  intérieures  lan- 
céolées y  alongées,  aiguës,  un  peu  rougeâtres  ou 
purpurines ,  particulièrement  vers  leur  partie  fu- 
périeure ;  les  écailles  inférieures  &  extérieures  y 
ovales ,  courtes,  blanchâtres,  un  peu  pubefcentes. 
La  corolle  eft  purpurine^  un  peu  odorante,  com- 
pofée de  fleurons  nermaphroaites ,  étroits,  tubu- 
lés.  Les  femences  font  ovales^  obtufes,  glabres  » 
de  couleur  brune ,  ilriées ,  un  peu  comprimées  y 
couronnées  par  une  aigrette  pileufe,  prefqu'aufii 
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longue  que  les  fleurons ,  d'un  blanc  foyeux  Le  ré- 
ceptacle eft  garni  de  pailktcAs  fines  «  étroices, 
fcarieufesj  aiguës^  de  la  longueur  des  femences. 

Cette  plante  croit  en  Efpagne,  en  Italie ,  dans 
les  départemens  méridionaux  de  la  France  :  je  l'ai 
recueillie  fur  les  collines  calcaires  des  environs 
d'Aix.  î>  (  f^.  V.  ) 

16.  Sarrète  arborefcente.  Serratula  arhonf- 
cens. 

Serratida  foUîs  petîolatis ,  ellipticis  i  obtufis^  inu- 
gerrimîs ,  fubtùs  fericeo-tomentofis,  Willd. 

Sukelina  drborefiens,  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  }. 
pag.  1783.  n®.  2. 

StAhtlina  foiiîs  ovalibus.  Linn.  Syft.  veget.  pag. 
615.  —  Schreb.  Dec.  i.tab.  i. 

Centaur<a  calicibus  fquamofis ;  foliis  ovaùs^  fubtks 
tomentofis.  Gérard,  Flot.  gall.  Prov.  pag.  187. 

Raponticoides  frutefctns  y  ftyracis  folio.  Vaillant , 
•Au.  179. 

Jacea  arbore/cens  y  fiyracis  folio.  Tournef.  Inft. 
R.  Herb.  445. 

Cyanus  arborefcens  altéra  y  flyracîs  folio,  Profp. 
Alpin.  Exot.  pag.  33.  tab.  32. 

Frutex  rotundo ,  argenteo  folio  y  eyani  flore,  C. 
Bauh.  Pin.4j2. 

Cette  plante  efi  un  petit  arbrifleau  rameux  qui 
s'élève  d'un  à  deux  pieds ,  dont  les  tiges, dures , 
épaifTes,  très-courtes  ,  fe  divifent,  un  peu  au  def- 
fus  de  leur  bafe,  en  rameaux  droits,  nombreux  , 
grêles ,  élancée ,  cylindriques,  garnis  de  feuilles 
alternes,  pétiolées,  ovales  ou  tlliptiques,  très- 
entières  à  leurs  bords ,  obtufes  à  leur  fommet , 
vertes  «  prefque  glabres  à  leur  face  fupérieuie,  to- 
menteuies  ,  olanches  ,  fpyeufes  &  un  peu  luifantes 
en  deflbus,  nerveufesj  les  inférieures,  ovales» 
beaucoup  plus  grandes  -y  les  fupérieures, bien  plus 
petites ,  prefque  fefliles: 

Les  fleurs  font  difpofées,  â  Textrémité  des  ra- 
meauir^  en  un  petit  corymbe.  Les  pédoncules  font 
courts,  blanchâtres,  pubefcens,  prefque  Amples > 
alternes.  Les  calices  iont  ovales,  oblongs^  corn- 
pofés  d'écailles  imbriquées,  cotoneufes  dans  leur 
feunefle ,  prefque  glaores  après  la  floraifon ,  co- 
riaces ,  jaunâtres ,  ovales ,  prefqu'obtufes  i  les  in- 
térieures ,  un  peu  plus  alongées ,  prefque  lancéo- 
lées. Les  corolles  fj;^nc  de  couleur  purpurine  ou 
un  peu  rougeâtre ,  &  ne  renferment  que  des  fleu- 
rons. Les  femences  font  glabres ^  alongées,  cou- 
ronnées par  une  aigrette  feffile  »  dont  les  poils  font 
iîmples  &  pubefcens. .  Le  récepuclc  eft  garni  de' 
paillettes  coriaces ,  linéaires  ,  obtufes  ou  un  peu 
aiguës ,  prefqu'auiS  longues  que  le  calice. 

Cette  plante  croit  dans  Tile  de  Crète  :  on  :1a 
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trouve  auffi  dans*  tes  départemens  méridionaux  de 
la  France,  particulièrement  fur  le  Mont-Viûoire 
aux  environs  d'Aix,  où  je  Tai  rctcueillie.    T7 

27.  Sarrète  frutefcente.  Serratula  frutico fa. 

Serratula  folii s  lanceolatis  y  obtufis  y  in  petioLm 
attenuatis  ,  integerrimis ,  glabris,  Willd. 

StAhelina  fruticofa,  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  3. 
pag.  1784.  n*".  3. 

StêÂelina  (  fruticofa  )  yfoliis  lanceolutis  y  obtujîs, 
Linn.  Syïi,  veget.  61  f.  —  Schreb.  in  Nov.  A£t. 
A.  N.  C.  vol.  4.  pag.  142. 

Centaurea  (fruticofa),  callcibus inermihus,  oblon* 
gis  ;  foliis  lanceolatis  j  obiujiufculis  ,  glabris  ,•  caule 
frutefcente.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  1286. 

Cyanus  repens  y  anguftifoUus.C  Bauh.  Pin.  274. 

Cyanus  repens,  Lobel,  Icon.  ^48.      ^ 

Jaceafrutcfcens  ,plantaginis folio  yflore  alho,  Tourn* 
Inft.  R.  Herb.  Coroll.  32. 

Rkaponticoides  fruit f cens ,  oie  a  folio.  Vaillant , 
Aô.  179. 

C'eft  un  arbrifleau  d'une  médiocre  grandeur, 
dont  les  tiges  font  baffes;  les  rameaux  courts, 
ordinairement  ferrés,  ramaffés,  garnis  de  feuilles 
alternes ,  prefque  fefliles ,  un  peu  épaiffes ,  très- 
entières  ,  un  peu  élargies ,  lancéolées  'y  glabres  à 
leurs  deux  faces,  très-obtufts  à  leur  fommet,  ré- 
trécies  >  vers  leur  bafe ,  en  forme  de  pétiole  »  les 
feuilles  fupérieures,  beaucoup  plus  étroites  &  plus 
courtes. 

Les  fleurs  font  prefque  fafciculées  \  l'extrémité 
des  rameaux  ;  quelques  autres ,  axillaires,  un  peu 
plus  baffes ,  prefque  feffiles  5  les  fupérieures ,  mé- 
diocrement pédonculées.  Les  calices  font  glabres, 
cylindriques,  oblongs,  compofés  d'écailles' im- 
briquées,  glabres ,  rouflatres,  ovales,  obtufes; 
les  fupérieures ,  un  peu  aiguës  \  les  inférieures , 
légèrement  tomenteufes  à  leurs  bords.  La  co- 
rolle eft  blanchâtre  ou  un  peu  purpurine  5  elle 
contient  des  fleurons  tous  hermaphrodites.  Les 
femeiices  font  couronnées  pac  une  aigrette  dont 
les  poils  font  Amples ,  un  peu  velus,  réunis  à  leur 
bâfe  en  un  anneau  court.  Le  réceptacle  eft  garni , 
à  la  circonférence,  de  paillettes  linéaires,  co- 
riaces ,  obtufes ,  au  moins  auffi  longues  que  le  ca- 
lice ,  &  qui  peuvent  être  également  confidérées 
comme  les  écailles  internes  de  ce  même  calice. 

Cette  plante  croît  dans  le  Levant  &  â  l'ile  de 
Crète.  T?  {^V  ,fin  herb.  Lamarck.  ) 

23-  SâRiRi£tE  bafiée.  Serratula  hafiàta. 

Serratula  fruiicofdy  foliis  haftatis  y  incanis  y  feJpTir 
bust  Vahl. 
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StAhellna  kafiata,  Vahl ,  Symbol.  I.  pag.  70.  — 
Willd.  Spec.  Plant,  vol.  3.  pag.  1784.  n°.  4. 

Ckryfocoma  (  (pathulata  )  ,  foliis  oblongis  ,  den- 
tdtis  ^  fubtomentofis ,  fiJfWihus  ;  floribus  terminaUbus, 
Forsicb.  Flor«  a^ypic.-arab.  147.. 

Cefl  un  petit  arbriffeau  à  ci^s  roides,  bafies» 
très-rameufes>  doat  les  rameaux  font  cylindriques  » 
blanchâtres  ^  obtus  y  garnis  de  feuilles  felTiles  , 
oblongues,  blanchâtres  >  particulièrement  à  leur 
face  inférieure ,  très-obtufes  à  leur  fommet ,  ai- 
guës à  leur  bafej  manies^  vers  leur  milieu  &  de 
çhnquecôté^d'un  lobe  borizontal^longues  d'en-» 
viron  un  demi-pouce,  quelquefois  arasées  d'une 
petite  dent  à  Taiflelle  des  lobes. 

Les  fleurs  font  fefli'es,  folitaîres,  iitnèes  vers 
l'extramité  des  rameaux.  Leur  calice  eâ  cylin- 
drique j  il  devient  turbiné  iprès  la  floraifon,  com- 
pofe  d'écaillés  imbriquées,  linéaires ,  en  forme  de 
carène.  Les  femences  font  velues,  furmontees 
d'une  aigrette  fimple,  d*un  brun-noiiâtre,  fine- 
ment denticulée,  roide  dans  la  portion  iqui  dé- 
paffe  le  calice.  Le  réceptacle  n'en  que  médiocre- 
ment garni  de  paillettes. 

Cette  plante  croît  dans  l'Arabie  heureufe.  T^ 
(  Defcript,  tx  Valh.  ) 

29.  SarrÈte  à  feuilles  d'yeufe.  Serratula  i^ici^ 
foira* 

Serratuld  arbûrefiens  ,  foiiis  oppofitis ,  brevifpme 
j-etiolatis ,  cordatis  ,  dintatis  ^  fupra  lucidss  ,  fuhtïu 
tomtntofis,  Linn.  f. 

SuhiUna  UicifoUa,  Linn.  f.  Siippl.  pag.  Jf8.  — 
Smith,  Icon.  inédit,  pag.  71.  tab.  71.  —  Willd. 
iSpec.  Plant,  vol.  3.  pag.  1785.  n^.  5. 

C*eft  un  arbre  dont  les  rameaux  font  roides  <, 
tomenteux  ,  médiocrement  cylindriques  ,  garnis 
de  feuilles  oppofées  ,  prefaue  fefiîles  ,  ovales  ,  en 
coeur  ,  lâchement  dentées  a  leurs  bords ,  obtufes 
à  leur  fommet,  très -glabres  en  deflus  &  comme 
enduites  d'un  vernis  luifant,  chargées  à  leur  face 
inférieure  d'un  duvet  épais  »  blanc  ^  tomenteux , 
longues  d'environ  un  pouce. 

Ses  fleurs  font  difpofées  à  l'extrémité  des  ra- 
meaux en  une  H^rte  de  panicule  tomenteufe.  Les 
calices  font  hémilphériques  ,  munis  d'écaillés  im- 
briquées, lanugineufes.  La  corolle  eft  jaune;  com- 
posée de  fleuron«îtou5  hermaphrodites  jles  femences 
rétmgones ,  furmontées  d'une  aigrette  plus  ion^tie 
que  le  calice  y  piUufe ,  dont  les  foie^  font  ht fpides  \ 
le  rtceptach  garni  de  paillettes  nombrtufes ,  cour- 
tes ,  roides ,  tiès  -  fouveht  bifides  ou  divi faef^  tn 
trois  à  leur  fommet. 

Cette^laore  crok  natureliement-à  la  Nouvelle- 
•grenade,  Tj  -  \      , 

^z.  S.arrjÈXE  fubuiée.  Serratula fuhutau,  (N,)  *  • 
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Serratula  frutlcof a  ,  foliis  fubulatis  ,  fpinefcenti' 
bus  ;  bafifpinulâ  utrinque,  Vahl. 

Suhelina  fpinofa.  Vahl,  Symb.  ï.  pag.  69.  — 
Wilid.  Spec.  Plant,  vol.  3.  pag.  1785.  n*.  6. 

Ckryfocoma  (mucroîizxz) ,  foliis  teretiSus  ,  mur 
cranatis,  Forskh.  Flor.  xgypt.-arab.  pag.  147. 

Càny^a  Agyptiaca  ^juniperi  folio ,  tricufpide  fipiiis 
auriculato  ;  fioribus  auras.  Vaillaot  ,  Aft.  1719. 
pag-  397- 

Ses  tiges  font  roides ,  frutefccnt«s  ,  très  -  ra- 
meufes  j  les  rameaux  alternes ,  cylindriques  ,  gla- 
bres ,  flrîés,  garnis  de  feuilles  alternes ,  fefliles  , 
roidei ,  cylindriques  ,  tiè&.eAtières ,  iitbulées  ,  pi- 

Suantes ,  très  -  ouvertes  ,  diftantes ,  légérenienx 
riées  ^  munies  d'une  petite  épine  de  chaque  coté 
de  leurbafe. 

Les  fleurs  font  folitaires,  fituées  à  l'extrémité 
des  rameaux  ,  munies  ï  leur  bafe  de  deux  feoMes 
fort  petites.  Le  calice  eft  cylindrique  avant  le  dé- 
veloppement desfl^urs  ;  il  do vient^n fuite  turbiné, 
glabre,  imbriqué  d'écaillés  linéaires,  oblongues^ 
mucronées.  Les  femences  font  pileufes,  triangu- 
laires ,  ftirmontées  d'une  aigrette  ^ifatre  ,  ée  la 
longueur  du  calice  ,  finement  dentée  lorf^u'on 
l'examine  i  U  loupe  5  le  réceptacle  efi  garni  de 
paillettes  fétacées ,  uès-courtes. 

Cette  plante  croît  dans  TÉgypte.  1&  (Dtfcript. 

ex  yahl,  ) 

3 1 .  SARRèri!  i  fleuilles  de  larice.  Serratula  chd- 
mapeuce, 

Serratula  foliis  Untaribus  ^  confertis  ^  longifimis  ^ 
margine  revolutis  ^  fubitis  incanis  ,*  ramis  tomentofis, 
Willd. 

Stskelina  chamâpeuce,  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  5. 
pag.  1786.  n**.  7. 

Siékciina  foliis  linearibus^  confertis  jlo/tgiffimis^^ 
revoiutis,  Li«in.  SyH.  veget.  p^g.  615. 

Serratula  chamdpeuce.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  2. 
pag.  1147. 

Centaurea  calicibus  incrmlhus  ;fquamis  lanceolatis  ç 
foliis  Irnearibus  y  confertis ,  inuginimis,  Hort.  Cliff. 
421.  « —  Roy.  Lugd.  Bat.  i}8, 

Jacesifruticans  y  pini  folio.  C.  Bauh.  Pin.  Z71. 

—  Pluk.  Almag*pag.  i^^.  tab.  94.  fig.  3. 

ChamÂpeuce.  Profp.  Alpin.  Exot.pag.  77.  tA.j6. 

StAhe  cap  i  ta  ta  ,  ckanupinus  fn^icofa  ^  cretkam 
Pon.  Jtal.  7J. 

Stihe  creticafrutitans ,  pinê  angajti  s  foliis ,  Motif, 
Oxnn,  Hfft,  3.  pag.  i3J'§-7.  rab.  z6.  fig.  8, 

Jdc<4  cnùca  ,  frutefcittks  ,  tlyckriji  foli»  ;  Jlpre 
magîio ,  pur^urafccnte,  Tournet,  InÛ.  R.  Herb* 
'Co^oîl.  ^i.     - 
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C'^fi  un  aibiiflicau  remarauable  par  la  diipofition 
&  par  la  forme  de  (es  fcuiile*  très -étroites ,  fort 
longues  y  très-ferrées  ^  &  qui  donne  à  cette  plante  j 
ratpedl  d'un  petit  pin. 

Ses  racines  font  dures ,  ëpaifles ,  un  peu  rameufes^ 
blanchâtres  :  il  s'en  élève  ph&eurs  tiges  ëroices , 
grêles ,  tomenteufes  ^  alongées ,  médiocrement  ra- 
meufss ,  garnies  de  feuilles  nombreufes ,  épàrft  s  ^ 
très -rapprochées  3  feffiles,  fortlonguei,  un  peu 
aiguës,  très-entières  &  roulées  à  kuis  bords  ^ 
verdâtres  en  de  (fus ,  blanches  &  tomenteufes  i 
leur  face  inférieure. 

Les  fleurs  font  difpofées  prefou'en  panîcuîô  ,  ou 
en  une  forte  de  petit  corymbe  lâche  à  rextfémîté 
des  tiges.  Les  calices  font  ovales ,  un  peu  oblongs^ 
compofés  d'écaillés  imbriquées  ,  ovales ,  obtufes 
ou  un  peu  aiguës,  très-ferrées.  Les  corolles  font 
formées  de  fleurons  hermaphrodites  ,  de  couleur 
purpurine  ou  un  peu  rougeâtre ,  prefqu'une  fois 

1>lus  longs  aue  les  calices  i  les  femences  aigre  ttées  j 
e  réceptacle  garni  de  paillettes. 

Cette  plante  croit  naturellement  dans  Tile  de 
Crète.  T>  (V.f.) 

32.  SarrÈTE  imbriquée.  Strratola  îmhricata. 

Sermtula  foliis  ovatis  ^  mucronatis  y  imbricaiis, 
Thunb. 

Stàhelina  imhricata,  Thunberg,  Prodr.  T43.  — 
Willd.  S^c.  Plant,  vol.  j.  pag.  178(5.  n^.  8. 

Stêhelinafaliisfubid^is^treiUsy  tomtntojls,  Linn. 
MantiiT.  281. 

Sté^elina  (imbricata),  calicibus  turhinatis ;  foliis 
ëvatis  >  acuminatis,  itnbricatis.  BergîiiS ,  Plant.  Cap. 
pag.  233. 

Arbriffeau  peu  élevé ,  dont  les  tîges  font  droi- 
tes, fugtieufes,  prefque  tomenteufes ,  munies  de 
rameaux  prefqu'ombelliformes,  divifés  en  d'au- 
tres de  même  forme,  fimples«  droits,  filiformes, 
alongés  ^  blanchâtres  &  tomenteux  ,  garnis  de 
feuilles  feffiles,  éparfes^  ovales,  acuminées,  d'un 
vert  glauque,  un  peu  rugueufes  à  leur  face  fupé- 
rieure  ^  tomenteufes  &  blanchâtres  en  deflbus , 
très-rapprochées>  imbriquées,  longues  d'une  Ifgne 
&  plus. 

Les  fleurs  font  ordinairement  au'  nombre  dé 
deux  à  l'extrémité  des  rameaux,  droites,  l^une 
feilîle  •  l'autre  médiocrement  pédonculée.  Le  ca- 
lice eft  turbiné,  compofé  d'écaillés  tomenteufes, 
linéaires ,  lancéolées  ,  roides  ,  aiguës ,  prefque 
glabres  dans  leur  vieilleffe  ;  les  fupérieures  un  peu 
plus  longues ,  dominées  à  leur  fommet  par  d'au- 
tres écailles  lancéolées,  aiguës ,  d'un  blanc-bleuâ- 
tre^ un  peu  réfléchies.  La  corolle  eft  formée  de 
fleurons  nermaphrodites,  un  peu  plus  courts  que 
les  écailles  cajcinales ,  divifib  â  leur  fommet  en 
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ovale  ,  à  iix  angles ,  couronné  d'une  aigrette  Am- 
ple, TefTile,  violette,  on  peu  plumeufe  ^  un  peu 
pkis  longue  que  la  corolle  >  le  réceptacle  eft  dé- 
pourvu de  paillettes  9  feuleittene  h^rifle  de  points 
élevés;  cara4fiàre  qui  doit  rigoureufeaiem  faire 
exclure  cette  efpèce  de  ce  genre* 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne-£fpérance.T> 

33.  SaRRÊTE  à  corymbes.  Senatula  corymbofa, 

Serratula  foliis  cuneiformious  ,  dentatis ,  fui) tus 
tomcntofis  ^  jioribus  paniculutis.  Thunb. 

Stéihelina  corymhofa.Thunh.  Prodr.  pag.  143. — 
Willd.  Spec.  Plant,  vol.  3.  pag.  1786.  n^  9. 

Suheiina  foliis  cuneatis  ,  prAmorfis  ;  fioriius  co^ 
rymhoJU,  Linn.  f.  Suppl.  3/9. 

Arbriffeau  dont  les  rameaux  font  prolifères  j 
droits^  blanchâtres;  les  feuilles  alternes,  i-nédio-. 
crement  pétiolées,  diftanres,  cunéiformes  ou  L>îi- 
céolées,  comme  rongées  à  leur*  bords,  obcufcs 
ou  émoulTéts  à  leur  fommet ,  quelquefois  munies 
de  trois  dents,  blanchâtres  &  tomenteufes  à  leur 
face  inférieure. 

Les  fleurs  font  difpofées ^  à  l'extrémité  des  rn« 
meaux  y  en  une  forte  de  panicule  ou  en  un  co-^ 
rymbe  compofé.  Le  calice  eft  muni  d'écaillés  très- 
courtes  ,  imbriquées,  blanchâtres  ;  les  femences 
furmontées  d'une  aigrette  blanche,  fefljle»  plus 
longoe  que  le  calice. 

Cette  plante  fe  rencontre  au  Cap  de  Bonne- 
Efpérance.  T>  ^ 

34.  Sarrète  à  feuilles  de  gnaphale.  Serratula 
gfiaphaloides, 

Serratula  foliis  fillformihus  ^  tomentojis  ^  fquamis 
calicinis  lanceolatis  ^  apice  membranaccis  reflexis, 

Linn. 

Stàhelina  gnaphaloides.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  2. 
pag.  1 176. —  Miller, Diû.  n*^.  i.  —  Bergius-^  Plant. 
Capenf.  pag.  232.  n*'.  i* 

Gnaphaliinn  foliis  linearibuSyfioribus  terminalibus  ^ 
calicibus  cylindricis ,  fquamis  rejUxis,  Royeu ,  Lugd. 
Bat.  iji. 

Ja£àa  Athiopica  y  JtéLckadis  citrinà  majùrihus  tomert" 
tofis  foliis  i  capitulorttm  fpinis  &  fquamuHs  ex  aurto 
colore  nitentibus.Vluken.  Almag.pag.  193.  tab.  332, 
fig.  3.  —  Rai  y  Suppl.  203, 

Cette  efpèce  a ,  dans  fon  port  &  fes  feuilles  » 
ViipQ&d'imgnaphaliumy  remarquable  par  le  duvet 
épais ,  tomenteux  ^  blanchâtre  qui  recouvre  toutes 
fes  parties. 

Ceft  un  petit  arbriffeau  dont  les  tîges  font  très- 
courtes  •  ligneufes  ,  dîvifécs  en  rameaux  droits. 


cinq  découpures  droites,   aiguès,  L'©Yaij:e  eft  |  cylindriques,  ftriéSj  nombreux,  prefque  fafcicu- 
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lés  i  médiocrement  ramifiés ,  couverts  d'un  duvet 
blanc  »  très-épais }  garnis  de  feuilles  alternes ,  fef- 
fileSj  linéaires^  prefque  filiformes^  élargies  &  un 
peu  décurrentes  à  letir  bafe^  longues  au  moins  de 
deux  pouces  &  plus ,  zffez  nombreufes ,  entières 
à  leurs  bords  ^  obtufes  à  leur  fommet^  chargées  à 
leurs  deux  faces  d'un  duvet  blanc ,  tomenteux , 
très-épais  j  traverfées  à  leur  face  fupérieure  d'un 
fillon  iongicudinal. 

Les  fleurs  font  folitaîres  i  l'extréonté  des  ra- 
meaux^ aflTez  nombreufes  ^  fupportées  par  de  longs 
pédoncules  nus  ^  cylindriaues ,  (impies  ,  tomen- 
teux. Le  calice  eft  ovale ,  oblong  j  comme  tronqué, 
compofé  d'écaillés  imbriquées  y  linéaires  ^  afon- 
gies  y  rouffâcres  y  tomenteufes  y  particulièrement 
fur  leur  dos ,  glabres  &  membraneufes  à  leurs 
bords  j  aiguës  à  leur  fommet;  leur  partie  fupé- 
rieure fortement  réfléchie  &  prefqu'appliquée  fur 
l'inférieure  i  les  écailles  du  bas  graduellement  plus 
courtes.  La  corolle  renferme  des  flf^urons  tous 
égaux  y  hermaphrodites  ,  i  peine  aufli  longs  que 
le  calice.  Leur  tube  eft  grêle  ,  cylindrique ,  divifé 
à  fon  orifice  en  cinq  découpures  égales.  Les  fe- 
mences  font  courtes ,  prefque  ouadrangulaires  y 
furmontées  d'une  aigrette  fimpie  y  feffile  y  ptu- 
meufe  «  blanchâtre  y  un  peu  plus  longue  que  la 
corolle.  Le  réceptacle  eft  garni  de  paillettes  ova- 
les ,  obtufes ,  un  peu  déchiauetées  à  leur  fommet  » 
trois  fois  plus  courtes  que  tes  fleurons. 

Cette  plante  croît  en  Afrique  &  au  Cap  de 
Bonne-Efpérance.  T?  (  ^./  in  herb.  Lam.) 

5f.  SaRRÈTE  fafciculée.  Senatula  fafcUulata. 

Serratula  foliîs  fafciculatis  y  téreti-fubulatis  ,  ro- 
mentofié,  Thunb. 

'   Suhelînafafcîculdta.  Thunb.  Prodr.  pag.  143. 

Lachnofpermum  ericifolium.  Willd.  Spec.  Plant, 
vol,  3.  pag.  1787. 

Arbriffeau  dont  les  rameaux  font  roides ,  diffus, 
tomenteux ,  garnis  de  feuilles  extrêmement  petites, 
longues  à  peine  d'une  demi-ligne ^  cylindriques, 
fafciculées ,  obtufes  à  leur  fommer,  enveloppées 
d'un  duvet  tomenteux. 

-  Les  fleurs  font  folitaîres  à  Textrémîté  des  ra- 
meaux ,  médiocrement  péJonculées ,  quelquefois 
géminées ,  de  la  grandeur  de  celles  du  ftrratula 
fruùcofj.  Leur  calice  efl  cylindrique,  tomenteux, 
compofé décai'les  imbriquées  .  ovales ,  acuminées; 
leur  pointe  alongéc,  écartée.  Le  réceptacle  eft 
velu,  garni  de  poils  de  la  longueur  des  fleurons 
qui  font  tous  hermaphrodites.  Les  femences  font 
très'velues ,  mais  dépourvues  d'aigrette ,  carac- 
tère qui  s'écarte  des  attributs  particuliers  i  ce 
gei.re,  &  d'après  lequel  Willdenov  en  a  établi 
^n  nouveau  fou^  le  t^om  de  iachnofpcrmum, , 
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Cette  plante  croît  natarellemenc  au  Cap  de 
Bonne*  Efpérance.  J} 

*  *  *  Cnicus,  Lînn. 

36.  SarRÀTK  uniflore.  Serratula  mtifiora» 

Serratula  foliis  pinnatifidis  y  calice  fiariojb  y  viU 
lofo.  Linn. 

Cnicus  unifiorus,  Linn.  Mant.  571.  — Willd.  Spec* 
Plant,  vol.  3.  pag.  1685.  n*.  51. 

Centaurea  calicibus  tnembranaceis  y  foliis  pinnati" 
fidis  y  deatatis,  Gmel.  Sibir.  vol.  z.  pag.  86.  tab.  38. 

Cette  efpèce  a  Tafpeâ  d'une  centaurée.  Ses  tiges 
font  droites,  hautes  de  deux  pieds,  légèrement 
anguleufes,  de  la  grofleur  du  petit  doigt,  un  peu 
lanugineufes ,  garnies  de  feuilles.alternes  «  feflîles, 
un  peu  blanchâtres ,  pinnatifides^  dont  les  décou- 
pures font  alternes  ;  les  feuilles  fupérieures  beau- 
coup plus  petites,  très-entières  ^es  radicales  très- 
grandes  ^  pétiolées  »  laciniéesi  les  découpures  lan* 
céolées,  dentées  en  fcie. 

Il  n'exifte  qu'une  feule  fleur  fituée  i  rextrémité 
des  tiges,  fans  pédoncule  particuliet.  Le  calice  eft 
grand  j  globuleux  «  compofé  d'écailles  imbriquées, 
fcarieufes ,  lâches  >  ovales ,  velues ,  de  couleur  gri- 
fatre.  La  corolle  eft  grande,  de  couleur  violette^ 
uniquement  formée  de  fleurons  tous  hermaphro- 
dites ,  divifés  à  leur  fommet  en  fîx  découpures 
linéaires,  aiguës.  Lesétamihes  font  blanches ,  pl\is 
longues  que  la  corolle  ;  le  ftvle  filiforme^  violet, 
plus  long  que  les  étamines  ^  les  femences  furmon- 
tées d'une  aigrette  fellîle  ,  plumeufe  »  le  récep- 
tacle pileux. 

Quoique  cette  plante  s'éloigne  des  farrètes  par 
fes  caliccs  lâches ,  très-gros  &  globuleux ,  elle  / 
convient  mieux  qu'à  tout  autre  genre  pat  fes  ca« 
raâères  génériques. 

On  rencontre  cette  plante  dans  la  Sibérie.  % 

37.  SarrÊTE  penchée.  Serratula  cemua. 

S  trratula  foliis  fubths  tomentofisy  amplexicaulihuSy 
ovatisy  dentatis  i  radicalibus  cordatis ^  pttiolis  alatis, 
dentatis  ;  caiice  fcariofo ^  fubfolitario  ,ceriiuo y  termi-^ 
nalL  Willd. 

Cnicus  cernuus.  Willd.  S^ec.  Plant,  vol.  3 .  pag. 
i686.  n^  n- 

Cnicus  (cerDWVis)  y  foliis  cordatis  ;  petioUs  cri/pis^ 
fpinojisy  ampUxicaulibus ;  fioribus  cernuis^  Hort.  Upf. 
lyr. 

Carduus  foliis  ex  cordato^lanceolaiis  y  margine  ftr^ 
ratis  &  fpinofis  ;  fquamis  calicum  memhranaceis  ,  la» 
ceris ,  fpinofis  ;  capituUs  nurantibus,  Gmel.  Sibir. 

*  vol.  I.  pag,  47,  tab,  19. 
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Cette  plante  a  des  tiges  droites ,  prêique  fitn- 
plc^s  »  garnies  de  feuilles  alternes ,  l'eifiles  ,  am- 
plexiçau^es,  prefqu'en  cœur,  ovales,  dentées, 
tornenteufes  a  leur  face  inférieure  j  les  radicales 

Î)étîo!ée$ ,  en  forme  de  cœvir,  un  peu  lancéolées; 
es  pétioles  ailés,  un  peu  crépus,  dentés;  les  den- 
telures inégales,  un  peu  épîneufes. 

^  Les  fleurs  font  penchées,  prefque  Tolitaires  à 
rextrémité  des  tiges.  Leur  calice  e(t  compofé 
d'écaillés  un  peu  lâches ,  membraneufes  ,  imbri- 
quées, fcarieufes  à  leurs  bords,  un  peu  déchirées, 
prefqu'épineufes  à  leur  fommet.  La  corolle  eft 
Formée  de  fleurons  tous  hermaphrodites  s  les  fe- 
Hiences  furmontées  d'une  aigrette  feffile. 

Cette  plante  fe  rencontre  dans  la  Sibérie.  Tf. 

}8.  S  ARRÊTE  â  fleurs  de  carthame.  Serratida 
cartkamoidej. 

Serratulû  foins  inermihus,fe0libus,  oblongis,  den-- 
lotis  y  radicalibus'  indivifis  pinnatifque  i  calice  fcu^ 
riofo  ,  villofo,  Willden. 

Cnicus  canhamoides.  Willd.  Spec.  Plant,  YoL  3, 
pag.  1686.  n«.  j2. 

Ses  tiges  font  droites,  épaifles,  cylindriques, 
Ariées,  garnies  de  feuilles  feflîles,  oblongues , 
dentées  ;  les  radicales  très-entières ,  fimplement 
dentées,  ou  bien  quelquefois  pînnatifides  ou  en 
forme  de  lyre,  i  découpures  dentées;  les  feuilles 
caulinaires  ovales  ou  alongées  5  les  unes  dentées, 
d'autres  très-entières. 

Les  fleurs  font  folitaires  à  l'extrémité  des  tiges, 
grandes,  de  couleur  purpurine  ;  leur  calice  com- 
pofé d'écaillés  imbriquées,  fcarieufes^  un  peu  ar- 
rondies ou  ovales ,  velues  ou  pubefcentes. 

Cette  plante  croît  dans  la  Sibérie.  %  (Difcript. 

4%   WUlditl.  ) 

39.  SARRèTE  ï  feuilles  d'artichaut.  «S^rriirie/a 

€ynarifolia. 

SerratuU  foliis  pinnatifidis  ,  caliciius  fcariofis  ^ 
fquanùs  acuminatis, 

'Cnicus  centauroides,  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i. 
pag.  I if7. — Willd. Spec.  Plant. voL  5.  pag.  i68j. 

•  Carduus  inermis  ^  foliis  pinnatifidis,  ferratis,  intr- 
mibus  ;  fquamis  calicinis  mcmhranaccis  ^  acuminato- 
Unccolatis.  Hort.  Ctiff.  392. 

Centaurium  majus ,  foliis  cinaré  comuti.  Morif. 
Hift.  3.  pag.  131.  $.  7.  tab.  25.  fîg.  2. 

Centaurium  majus  ^  foliis  ciaarâ,  Tournef.  Inft. 
R.  Herb.  449. 

Il  convient  de  rappeler  ici  cette  efpèce  >  que 
lioné  avoir  placée  parmi  fe$  cnicus  ^  genre  dooc« 
PotaitîquCf  Tome  VI* 
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Us  limites  Croient  trop  peu  circonfcrites,  &:  que 
M.  Lamarck  a  fupprimé  en  faifant  rentrer  plulieurs 
des  efpèces  qu'il  contenoit ,  foit  dans  les  carduus^ 
foit  parmi  les  atraBylis, 

Ses  tiges  font  hautes  de  deux  ï  trois  pieds» 
anguleufes,  fimples  ou  médiocrement  rameufes^ 
garnies  de  feuilles  radicales  très -amples,  aflez 
femblables  à  celles  des  artichauts,  pinnatifides; 
les  pinnules  lancéolées,  confluentes  à  leur  bafe » 
dentées  à  leurs  bords ,  obtufes  ou  un  peu  aiguës^ 
point  épineufes,  vertes  à  leur  face  lupérieure, 
blanchâtres  en  deffous;  les  feuilles  caulinaires  fu- 
périeuies  prefqûe  feffiles ,  prefqu'entières  ou  dé- 
chiquetées, laciniées  à  leur  contour. 

« 

Les  fleurs  font  terminales ,  folitaires  ï  t'extrér 
mité  des  tiges  &  des  rameaux,  un  peu  globu* 
leufes  ;  les,  calices  compofés  d'écaillés  fcarieufes^ 
imbriquées ,  lancéolées  ,  un  peu  acuminées  ,  un 
peu  hifpides ,  jaunâtres..  La  corolle  eft  formée  de 
fleurons  égaux ,  hermaphrodites,  de  couleur  pur* 
purine  ;  les  femences  couronnées  d'une  aigrette 
feffile. 

Cette  plante  croit  dans  les  Pyrénées  :  on  U 
rencontre  auili  dans  la  Sibérie. 

40.  SARRâxE  i  tête  épineufe.  Serratula  eckino' 
cephalus, 

Serratula  foliis  feffiUbus  ,  rigidis  ,  profund\  pinna^ 
tifidis ,  fubtus  tomentofis  ;  laciniis  lincaribus ,  apicç 
fpinops  ;  calicibus  globofis ,  glabris;  fquamis  lanceo^ 
latis  ;  fpittofis  ,  patutis,  Willd . 

Cnicus  echinocephalus,  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  3, 
pag.  168;.  n*.  49* 

Ses  tiges  font  droites ,  fimples,  hautes  de  quatre 
ou  fix  pouces  ,  tornenteufes  ^  garnies  de  feuilles 
alternes,  très-rapprochées ,  feuiles,  roides,  pro- 
fondément pinnatifldes;  les  pinnules  linéaires  j 
très-entières,  diftantes»  un  peu  épineufes  à  leur 
fommet ,  vertes  &  glabres  à  leur  face  fupérieure  » 
tornenteufes  eu  deffous. 

Les  fleurs  font  folitaires  à  l'extrémité  des  tiges  ^ 
quelques-unes  fupportées  par  des  rameaux  très- 
courts,  fitués  dans  l'aiffelle  des  feuilles  fupérieil- 
res.  Leur  calice  eft  globuleux,  parfaitement  gla- 
.bre,  compofé  d'écaillés  imbriquées,  de  couleur 
purpurine,  lancéolées,  terminées  à  leur  fommet 
par  une  pointe  roide ,  épineufe  .  un  peu  rejetée 
en  dehors.  La  corolle  renferme  des  fleurons  tous 
hermaphrodites.  Les  femences  font  furmontées 
par  une  aigrette  feffile. 

Cette  plante  croit  fur  les  rochers  dans  la  Tau* 
rique.  ^ 

41 .  SaRRÈTE  pînnatifide.  Serratula  pinnatifida.* 

Serratula  foliis  petiolatis  ,  oblongis^  pinnatifidis^ 

Bbbb 


56a 


S  A  R 


dent û lis,  taruuis ;  calice  eylindrico,  iermina/i ;  Jqtuh 
mis  ûdprejps  ^  ohlongis  ,  cartiiagituOf  mucrwuuiss 
mucrpnsàiu  patulis,  Willd. 

Cnicus  pinnatifidus.  WiUd.  Spec  Plaot.  Vol.  }• 
pag  1684.  n*.  47. 

Carduus  (  f'mns^liûdus) ,  foiiis  pinnatiJUis ^  to^ 
mentofis  »  nervis  lanatis  ,  cauU  unifiera,  Cavan.  Ic. 

rar.  vol.  i.  pag.  58.  tab.  8}. 

Jacea  hifpanica  ,  laùfolia  ^  nervis  folionim  ianif 
ginofis»  Toumef.  Inft.  R.  Herb.  445.  —  Boccod* 
Muf.  pars  1.  pag.  64.  ub.  54. 

Ses  tiges  font  fimples^  droites,  hantes  de  quatre 
i  cinq  pouces ,  munies  d'un  duvet  tomenteux , 
garnies  de  feuilles  pëtiolées^  alternes^  ovales^ 
oblonguesj  pinnattfides  ou  orefqu'en  lyre^  den- 
ties  i  leurs  bords,  point  epineufes,  revêtues, 
tant  en  deffus  qu'en  deffous ,  d'un  duvet  lanugi* 
neux ,  plus  épais  &  tomenteux,  tant  fur  h  princi* 
pale  nervure  que  fur  les  veines. 

Les  fleurs  font  folitaires  i  Textrëmité  des  tiges. 
Leur  calice  eft  un  peu  oblong,  cylindrique,  muni 
^l'écaiUe^  imbriquées,  ovales ,  oblongues ,  cartila- 
gineufes  &  mucronées  â  leur  fommet  ;  leur  pointe 
>^  élargie.  La  corolle  eft  compofée  de  fleurons  égaux, 
tous  hermaphrodites  j  &  les  (emeocet  furmoatées 
d'une  aigrette  feflile. 

Cette  plante  croît  naturellement  dans  l'Ef- 

pagne. O 

41.  SARRàTE  jaun&tre.  Serratula  fiavefitns, 

ScmuuU  foiiis  lanceûiatis^  dent^tis  ^  inermitus, 
glahris  ,  obfoUt}  decurrcntibus  ;  calice  cylindrico  ttr^ 
minali  ;  fquamis  ûdpreffis ,  Mongis»  obtufis  ^  mucro' 
naeis;  miuranihus  pattntibus.  WilÛ. 

Cnicus  flavefcens.  WiOden.  Spec.  Plant,  vol.  3. 
pag.  1683.  ^^'  4^* 

Carduus  (  flavefcens),/»////  lanceolatis,  integris, 
inermibus  9  deutatis ,  glabrisf  fiorihns  aphyltU  ,  iner- 
mi'fpinojis.  Linn.  Spec.  Plam.  vol.  1.  pag.  11  j6. 
—  Cavan.  Ic.  rar.  vol.  i.  pag.  35.  tab.  46. 

Cetts  plante,  quoique  àé\ï  mentionnée  parmi 
ks  chardons,  eft  évidemment  étrangère  â  ce 
tfenre ,  &  doit  en  être  exclue ,  ayant  un  calice  cy * 
findrique,  muni  d'écaillés  oblongues,  obtufès, 
point  épineufes ,  m»s  fenlement  mucronées  à  leur 
&>mmer.  (  Voye^  le  Chardon  jaunâtre,  vol.  i. 
pag.  70e.) 

Cette  plante  croit  en  Efpagne.  O 

43*  Sarrâts  dentée.*  S^rrtKtt^  dauata. 

Serratula  foiiis  amplexicaulihus  ,  Umceolatis ,  <£u- 
fficato-dematis  ,  fubdu  lanugincfis  ;  caule  uniûoro  ; 
éoHcinis  fquamis  avato-tanccolatis ,  mucronaus  ^  ad- 
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Cnicus  dunams.  Willd.  Spec.  Plant.  voL  $•  ptg« 
681.  n*.  41. 

Ses  tiges  font  droites ,  hautes  d'un  demi-pied 
&  plus,  très-fimples,  cannelées,  lanugineufes^par* 
ticuliérementi  leur  partie  fupérieure.  Les  feuilles 
caulinaires  font  peu  nombreufes ,  ordinairement 
au  nombre  de  quatre  ;  les  inférieures  ,  médiocre- 
ment pédolées}  les  feuilles  fupérieures  feffiles, 
amplexicaules,  longues  d'un  pouce  &  demi  à  deux 
pouces,  étroites ,  lancéolées,  rétrécies  â  leur  bafe, 
garnies  à  leur  contour  d'une  dentelure  double, 
jrertes  à  leur  face  fupérieure  ,  lanugineufes  es 
deflbus. 

L^  fleurs  font  folitaires ,  fituées  â  l'extrémité 
des  tiges,  à  peu  près  auflî. grandes  que  celles  du 
carduus  dtforatus.  Les  calices  font  compofés  d'é- 
cailles  imbriquées ,  très-ferrées ,  ovales  ^  lancéo- 
lées, mucronées  à  leur  fommet. 

Le  lieu  natal  de  cette  plante  n'eft  pas  connu.  :f 
(  Defcript.  ex  WiUdin.  ) 

44.  SarrÂts  potagère.  Serratula  oUracea. 

Serratula  foiiis  amplexicaulibas  ^  cordatis,  pinnati" 
fidis  y  ciliat9'ferratis  ;  fioribus  terminalibus  ^  fubra^- 
ctmcfis ,  braàeatis  ;  bradeis  fuhcoUratia  ,  ovatis  ; 
calicini s  fquamis  lanceolatis  ,  fpinofis.  Willd. 

Cnicus  oleraceus.  Willd.  Spec.  Plant.  voL  3.  pag. 
1678.  n*.  36. 

Cnicus  (  oleraceus  )  »foliis  pimuuifdisy  carina- 
tis  y  nudis  ;  braSeis  concavis^  integris  ,fubcoloraiis» 
Linn.  Spec.  Plant.  voK  1.  pag.  iij6.  —  Hon. 
Cliffort.  594.  —  Flor.  fuec.  71 1.  ^zj.  —  ^^Tf- 
Ged.  i.pag.  198. — Scop.  Cam. edit.  1.  n^.  990^ 
Sub  circio.  —  Neck.  Gallob.  pag.  340.  — Pollich  , 
Pal.  n*.  771.  —  Mattufcfa.  àl.  o*.  591.  —  Djtrr. 
NalT.  83.  —  Kniph.  Centur.  12.  n*.  ij.  —  VailU 
Paris,  38. — (Eder.  Flor.  dan.xab.  860.  —  Hoffm. 
Germ.  185.  —  Roth,  voL  L  pag.  344.  — *  vol.  IL 
pag.  180. 

Ci/fiumfùliis  ciliatis,  ampiexicaulibusy  itHrmètus, 
fiores  comprehentibus.  HaIler,Helv.  n^.  173. 

Carduus  pratenfis  ,  ùttifbliis.C  Baub.  Pin.  37t. 

Cnicus  pratenfis  y  acantkifolio  ;  fore  fbavefctnXM* 
Tourn.  Inft.  R.  Herb.  450. 

Carduus  pratenfis  tragi.  Lobel,  Icon.  pars  z.  tab. 
II.  —  J.  Bauh.  Hift.  X.  pag.  4a.  Icon.  —  Morif. 
Oxon.  Hift.  3.  S-  7-  t^o.  29.  fig.  20. 

/).  Cirfium  latifimum.  C.  Bauh.  Pîo.  177. 

Cette  efpèce  eft  remarquable  par  fes  grandes 
feuilles  piiinacifides,  molles,  munies  â  leurs  bords* 
d'épines  fouples,  &  par  les  calices  garnis  en  deC> 
fous  de  qnelqœs  feàiHes  en  forme  dé  bsaâéesi 
ce  ^tti  U  rapproche  des  carthimes. 
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Ses  tiga  (ont  droites ,  havtes  de  trois  à  quatre 
pieds  fle  davsnttgej  rameufes^  cylindriques,  firiées» 
glabres ,  un  peu  pubefcenteSj  &  métne  légérenienc 
cotoneufes  à  leur  fonnmec ,  tendres  «  un  peu  fiftu- 
teufeSj  garnies  de  feuilles  amplexicaules^  en  cœur 
à  leur  bafe  ,  approchant  de  celles  des  acanthes  s 
les  inférieutes^  très-amples  &  longues }  les  fupé- 
rîeures^  plus  étroites»  pinnatifides  ;  les  décou- 
pures^ ovales  >  oblongues»  obtufes ,  glabres  «  d'un 
vert-pâle  à  leurs  deux  faces,  années  i  leur  con- 
tour de  cils  épineux  >  peu  piquaos,  inégaux  ,  jau* 
narres. 

Les  fleurs  font  fituées  à  rextrémité  des  tiges  & 
des  rameaux  »  au  nombre  de  deux  ou  trois ,  fup- 
portées  par  des  pédoncules  courts»  fimples,  co- 
toneux',  un  peii  inclinés.  Les  calices  font  épais  ^ 
oviles,  un  peu  cylindriques,  glabres,  garnis  en 
deifoiif  de  deux  ou  trois  folioles  entières,  un  peu 
finuées  &  ciliées  à  leurs  bords  «  obtufes,  fefliles. 
Les  écailles  calicinales  font  étroites,  imbriquées ^ 
lancéolées,  aiguës,  terminées  par  une  petite  épine 
molle.  La  corolle  eft  jaune  ^  &  contient  des  fleu- 
rons tous  hermaphrodites.  Les  femences  font  cou- 
]V>nnées  par  une  aigrette  blanchâtre,  feffife  & 
pliimeufe.  Le  réceptacle  eft  un  peu  velu ,  garni , 

Îarticuliérement  vers  fa  circonférence ,  de  pail- 
ttes  longues,  linéaires j  entières  j  luifantes,  co- 
fiaces. 

Cette  plante  croit  dans  les  lieux  humides  & 
les  prés ,  au  milieu  des  forêts.  Of>(  V.v.) 

Les  feuilles  de  cette  plante  ,  dans  leur  jeuneffe, 
font  fottvent  fubiiituées  à  celles  du  choux,  comme 
berbe  potagère ,  furtout  dans  pluiieurs  contrées 
de  la  Ruffie.  Les  chevaux ,  les  chèvres  &  les  co* 
chons  les  mangent  j  les  chèvres  &  les  moutons 
les  rejettent. 

4^.  SAERiTE  pauciflore.  Serratula  paucîfiora^ 

y  Serratula  foliis  amplexicaulibus  ,  ovatis  ,  fiitfyra' 
lis  ,  ciliato  -ferratis  ,  fcabrU  ;  radkaUius  lyratis  y 
fiorihus  glomcratis  ;  calicinis  fqisamis  lanctolatis , 
inuriorlhus  patidû,  Wiild. 

Cnlcus  paueiJlorus.WiMen.  Spec.  Plant,  vol.  }. 

Cg.  1677.  n*.  34. — Valdfl.  &  Kitaib.  Plant,  rar. 
ungar. 

Cette  plante  t  des  tiges  droites,  ptefque  (im- 
Iples^  nues  à  leur  partie  fupérieure ,  garnies  infié- 
xieurement  de  feuilles  alternes  i  les  radicales  très- 
amples  j  longues  d'un  pied ,  ovales  «  alongées , 
élargies ,  un  peu  finuées  en  forme  de  lyre.  Les 
feuilles  caolinaires  font  oblongues,  ovales,  rétré- 
«ies  à  leur  partie  inférieure,  élargies  te  amptexi- 
caules  à  leur  bafe  «  ciliées  en  dents  de  fcie  i  leurs 
bords  >  rudes  au  toucher  .vertes  à  leur  fece  fupé- 
jeseure  •  plus  piles  en  dettous. 

Las  fleuct  fofit  aggloméiéei  j  aa  flonbfe  de  triis- 
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ou  quatre  >  ï  l'extrémité  des  tiges.  Leur  calice  eft 
compofé  d'écaillés  imbriquées,  lancéolées  ^  les  in- 
térieures élargies ,  peu  ferrées  1  les  flcurs  flof> 
culeufes,  hemuphrodites }  les  femences  couron* 
nées  d'une  aigrette  feflile. 

Cette  plante  croit  fur  les  monugnes  «  dans  U 
Hongrie,  o*  (  Defcripu  ex  WilUen.) 

46.  SarkÂTB  de  Camiole*  SernUula  earnioUca. 

Serratula  foiih  cordatis  ,  amplexicaulibus  ^  f^dio^ 
ohlongis,  dentatis ,  cUiatis  ;  radicalHus  oUongis^ 
obtufis  9  jinuatis  ,  ciliatis  ;  fioribus  ierminalibus  ^  fuh* 
congefiis  ;  caUcibus  involucraiis  /  fquamis  lineari^ 
lanceoùuis  ,  patulis*  WtUd. 

Cnicus  camiolicus.  Willden.  Spec.  Plant,  vol.  3. 
pag.  1677.  n*.  3  j.  Hoppe. 

Cirjium  carniolicum.  Scopol.  Carn.  n^.  100 j*; 
ub.  54. 

Cette  efpèce  a  quelques  rapports  avec  les  car- 
thames,  par  les  bradées  qui  environnent  lesca«- 
licess  mais  elle  en  difiere  par  les  écailles  calici- 
nales. 

Les  tiges  font  droites,  firiëes^hériflees  de  poils, 
garnies  de  feuilles  alternes,  feffiles,amplexicaules, 
ovales,  oblongues,  divifées,  ï  leur  contour,  en 
groifes  derKelures  inégales ,  ciliées  à  leurs  bords. 
Les  feuilles  radicales  font  pétiolées ,  plus  amples, 
ovales,  alongées,  finuées  ou  médiocrement  écnan- 
crées,  garnies  de  poils  rudes  â  leurs  deux  faces. 

Les  fleurs  font  prefqu'agglomérées  à  Textré* 
mité  des  tiges ,  de  couleur  jaune  ,  de  la  grofleur  do. 
celles  du  ferratula  oleracea.  Le  calices  font  garnis  ^ 
â  leur  bafe,  d*une  forte  d'involucre  compofé  de 
trois  folioles  lancéolées,  munies  de  cils  très* 
lonçs  ,  fort  nombreux  \  les  écailles  calicinales  li« 
néaires ,  lancéolées  ,  étalées. 

Cette  plante  croit  fur  les  montagnes  alpines  de 
la  Carniole.  y  (  Dtfcripu  e»  Willden.  ) 

47.  SA^RÂTfi  autaret.  Serratula  autaretica, 

Serratula  foliis  cordatis  ,  amplexicaulibus  ^  pinno' 
tifidzs ,  apice  laneeolatis,  ciliato'fpinojis  ^fubiàffub" 
lanuginofis  ;  ûoribus  glomeratis  >  calicinis  fquamis 
ovato-lanceolatis  j  mucronutis.  WilU. 

Cnicus  autareticus.  Willden.  Spec.  Plant.  VoI.  Je 
pag.  167e.  B*.  31. 

Cardutu  maaretHus^  VfUars,  Dau|rfi.  v<d.  3.  pag. 
ri.tab.  19. 

Ses  tiges  font  droites,  couvertes  d'un  duvet 
lanugineux,  garnies  dans  toute  leur  longueur  de 
feuilles  alterner,  fefUles,  ai^plexicaules ,  diatées 
à  leur  bife ,  en  ^otme  de  cœur,  pinnatifides  dans 
leur  miiîeu ,  lancéolées,  alongées  vers  kur  fom* 
met,  «inaéea  i  leurs  boids  de  ctls  épioeuxi  \t^ 
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découpures  terminées  par  une  pointe  épîneufe ,  | 
glabres,  verdâtresà  leur  face  fupérieure»  légè- 
rement ianugineufes  en  deflbus. 

Les  fleurs  font  agglomérées  à  Textréniîté  des 
tiges  ;  leur  calice  compôfé  d'écaillés  imbriquées , 
ovales  y  lancéolées ,  mucronées ,  &  lâches  à  leur 
fommet.  La  corolle  eft  blanche ,  &  renferme  des 
fleurons  tous  hermaphrodites  ;  Us  femences  ^  fur- 
niontées  d'aigrettes  feffiles. 

Cette  plante  croît  dans  les  dépnrtemens  méri- 
dionaux de  la  France,  particuhérement  dans  le 
ci-devant  Dauphiné.  ^ 

48.  S  ARRÊTE  des  montagnes.  Serratu/a  montana. 

' Sirratula  foliis  amptexicauiihus,  pinnatifidis^fca- 
bris  y  fpinofo'ci/ians ,  laciniis  altérais  ,  oblongo-'ci* 
liatiSy  trinerviis  y  caule  ramofoj  florihus  giomeratis  ; 
calicinis  fqaamis  ovatis  ,  apice  patulis.  Willd. 

Cnicus  montanus.  Willden.  Spec.  Plant,  vol.  3. 

Îag.  1676.  n*.  51.  —  Waldft.  &  Kitaib.  Plant,  rar. 
luiigar. 

Cette  plante  a  des  tiges  droites,  rameufes,  gar- 
nies de  feuilles  alternes ,  feflîles  ,  amplexicaules , 
rudes  au  toucher,  pinnatifides,  épineufes  &  ci- 
liées à  leurs  bords.  Les  découpures  font  alternes, 
oblongues  ,  lancéolées ,  marquées  de  trois  nervu- 
res. Les  fleurs  font  agglomérées  à  l'extrémité  des 
rameaux  $  les  calices  compofés  d'écaillés  ovales  » 
imbriquées,  lâches  à  leur  fommet.  La  corolle  eft 
purpurine  ;  elle  renferme  des  fleurons  tous  her- 
maphrodites,  &  des  femences  à  aigrettes  fef- 
£les. 

Cette  plante  croit  fur  les  montagnes  arides  de 
la  Croatie.  ^ 

49.  SARRixE  de  Salsbourg.  Serratula  falishur- 
genfis. 

S erratula  foliis  dentatis  y  ciliatiSf  nudis  ;  caulinis 
amplexicauiilfus  ^  pinnatifidis  ;  radicalibus  indivifis  y 
oblongis  cauUbifloro  ;  calicinis  fquamis  avato-lancco- 
lotis  y  adprejjis,  Willd. 

Cnicus  falisburgtnfis,  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  5. 
pag.  1675.  n^  29. 

Carduus  rivularis.  Hoppe. 

'  Cette  plante  peut  avoir  des  rapports  avec  le 
carduus  rivularis  ce  Jacquin  ;  elle  en  diffère  par  fes 
feuilles  radicales,  entières,  &  par  plufieurs  autres 
caraâères.  < 

Ses  tiges  font  droites ,  fimples ,  hérîffées  de 

/>oils  roides,  garnies  de  feuilles  alternes  î  les  cau- 
inaires  ampiexicaules,  pinnatifides  ^  les  radicales 
oblongues,  entières ,  glabres  i  leurs  deux  faces  , 
fouvent  munies  en  deuous 
ï9^  très-courts  j  dentées  & 


de  quelques  poils  rares 
ciliées  à  leurs  bords  )  ! 
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les  tiges  terminées  par  deux  fleurs  dont  les  calices 
font  compofés  d'écarUes  imbriquées,  très-ferrées, 
ovales,  lancéolées,  un  peu  aiguës. 

Cette  plante  croit  dans  les  prés  humides^  aux 
environs  de  Salsbourg.  if. 

$0,  SARRâTE  moyenne.  Serratula  média, 

Serratula  foliis  feffilibus y  pinnatifidis;  laciniis  fith» 
trifidis  y  ciliatû-fpinofis  ;  caule  ramofo  y  calicthus  nu* 
dis;  fquamis  ovato-lanceolatis  y  muçrçnatis y  adprcf" 
fis.  Willd. 

Cnicus  médius,  Willden.  Spec.  Plant,  vol.  )• 
pag.  1675.  n**.  27. 

Cirfium  mtdium,  Allion.  Flor.  pedem.  n*.  541. 
tab.  49.  (Exclufo  fynonymo  Gouani.) 

Cette  efpèce,  d'après  l'obfervation  de  Wi^lde- 
nov,  ne  doit  pas  être  confondue  avec  le  carduns 
médius  de  Gouan,Illuftr.  pag.  62.  tab.  14,  dont  les 
feuilles  font  décur rentes ,  tandis  que  dans  celles- 
ci  elles  font  feulement  feffiles. 

Ses  tiges  font  droites  »  rameufes ,  garnies  de 
feuilles  alternes ,  feflîles ,  pinnatifides  \  les  pitmuks 
prefqu'â  trois  divifions ,  munies  à  leurs  bords  de 
cils  épineux.  Les  fleurs  font  terminales  j  les  calices 
nus ,  compofés  d'écaillés  ferrées ,  imbriquées  ^ 
ovales  »  lancéolées  >  nâucronées  à  leur  fommet. 

Cette  plante  croit  naturellement  en  lulie.  :f 

51.  SarrÈTB  fans  épines.  Serratula  inermis. 

Serratula  foliis  feJfiUbus  ,  lanceolatis  y  incifo-den^ 
tatis  y  fubtiis  tomentofis  ,  radicalibus  pinnatifidis  ; 
calicinis  fquamis  ovatC'-lanctolatis  ,  margine  memr 
branaceis  aJpreJps,  Willd. 

Cnicus  inermis.  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  5.  pag. 
1671.  n**.  21. 

Ses  tiges  font  hautes,  droites ,  cannelées ,  verda- 
tres,  feuillées,  légèrement  velues.  Les  feuilles  ra- 
dicales font  grandes ,  longues  d'un  pied  ou  d'un 
pied  &  demi,  profondément  pinnatifides,  den- 
tées à  leurs  bords ,  glabres  à  leur  face  fupérienre» 
blanches  &  tomenteufes  en  deflbus^  prefque  fem* 
blables  à  celles  des  artichauts  j  les  feuilles  cauli- 
naires  inférieures  feflîles,  longues  de  quatre  â  fix 
pouces ,  rdtrécies  vers  leur  bafe,  acummées  â  leur 
fommet ,  pinnatifides  dans  leur  partie  mitoyenne 
ou  fortement  incifées ,  dentées  à  leur  contour  , 
vertes  à  leur  face  fupérieure^  d'un  blanc  de  neige 
&  tomentenfes  en  deflbus  ;  les  feuilles  fupéHeu— 
res  &  terminales  lancéolées,  très-entières ,  rétré- 
cies  â  leurs  deux  extrémités^  dentées^ blanches 
&  velues  en  deflbus. 

Les  fleurs  font  folitaires  &  terminales ,  trois 
fois  plus  grofles  que  celles  du  chardon  lancéolé. 
Leur  calice  eft  compofé  d'écaillés  imbriquées^ 
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evâles  »  lancéolées  ,  dépourvues  d'épines  ^  ainfi 
que  toutes  les  autres  parties  de  la  plante  \  les  exté- 
rieures beaucoup  plus  courtes  ^  membraneufes  & 
velues  à  leurs  bords  ^  glabres  dans  leur  centre.  Les 
fleurs  font  formées  de  fleurons  tous  hermaphrodi- 
tes i  les  femences  furmontées  d'aigrettes  feûîles. 

,  Lelieu*  natal  de  cette' plante  n*eft  pas  connu,  'if 
(Defcript.  ex  Willd.) 

Jl^  SarrÈTE  lanugineufe.  Serrat^tla  lanata, 

Serraiula  foliis  feJ{Hibus  j  lanceolaiis  ,  finuatis  , 
glabris  ^  fubths  tomtntofis  ^  margine  fpînojis  y  c ait  ci* 
bas  oblongis  ;  fquamis  ovutis ,  mucroaatis  ,  rtcurvd" 
lis.  Willd. 

Cnîcus  lanatus.  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  3.  pag. 
1671.  vl^,  22. 

Cardms  lanatus.  Roxb.in  litt. 

Cette  plante  a  des  tiges  droites  y  glabres  , 
ftriées^  rameufes,  garnies  de  feuilles  alternes,, 
felfiles  «  oblongues  ,  lancéolées ,  finuëes  à  Ic^ur 
contour^  longues  d'environ  deux  pouces  ,  munies 
â  leurs  bords  de  cils  épineux^  de  couleur  jaunâ- 
tre; glabres  à  leur  face  fupérieure^  lanugineufes 
&  comenteufes  en  deflbus. 

• 

Les  fleurs  font  folitaires  ,  fîtuées  à  l'extrémité 
des  tiges  &  des  rameaux^  fupportées  par  des  pé- 
doncules fimples  ,  pubefcens ,  uniflores  ,  point 
feuilles.  Leur  cahce  eft  oblong  ^  pubefcent  > 
compofé  d'écaillés  imbriquées ,  ovales  ,  mucro- 
nées  &  recourbées  à  leur  fommet.  La  corolle  ren- 
ferme des  fleurons  tous  fertiles  :  les  femences  font 
aigrettées»  les  aigrettes  feflîles. 

.  Cette  plante  a  le  port  du  ferratula  arvenfis  de 
Linné.  Elle  croit  dans  les  InJes  orientales.  % 
(  Defcript.  ex  Willd.  ) 

f  3.  S  ARRÊTE  de  deux  couleurs.  Serrât  ula  dif- 
eolor. 

'  Serratula  foliis  fejjilibus ,  pinnatifidis  ^  kirtis ,  fub» 
tus  tomentojU  ;  laciniis  bilobisy  divaricatis  ,fpinofis  ; 
calicibus  globofis  ,  arachnoideo-nubefcentîbus  ;  fqua- 
mis  ovatis ,  adprejps  ,  apice  fpinofis  y  fpinis  patent 
titfus.  Willd. 

Cnîcus  difcdlor.  Mûhlenberg.  —  Willd.  Spec. 
Plane,  vol.  3.  pag.  1670.  n^.  10. 

.  Ses  tiges  font  flriées^  droites  «  hifpides,  gar- 
Bies  de  feuilles  feffiles  ,  alternes  ^  pinnatifides  , 
vertes  à  leur  face  fupérieure^  &  recouvertes  de 
quelques  poils  rares  3  épars  y  très-courts  ;  blan- 
ches &  tomenteufes  à  leur  face  inférieure  \  les 
découpures  divifées  en  deux  lobes  écartés ^  épi- 
neux à  leur  fommet. 

Les  fleurs  font  terminales,  de  la  grandeur  de 
celles  du  carduus  lanceolatus  ;  leur  calice  globu- 
k^x  »  pubefcenc  ^  eûveloppé  de  filamens  (^mbla- 
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Mes  ï  «ne  toi\e  d'araignée ,  compofé  d'écaillés 
imbriquées  ,  ovales ,  très-ferrées ,  armées  à  leur 
fommet  d'une  épine  fubulée,  rejetée  un  peu  en 
dehors }  les  fleurs  compofées  de  fleurons  herma- 
phrodites ,  &  les  femences  couronnées  d'une  ai- 
grette feffile. 

Cette  plante  fe  rencontre  dans  l'Amérique  fep- 
tentrionale.  x^  (  Defiript.  ex  Willd.  ) 

54.  SarrÈte  du  Levant.  Serratula  orientalls. 

Serratula  foliis  fejjfilibus  i  pinnatifidis,  fupra  gla* 
briufculis  y  fubths  tomtntofis  ;  laciniis  lànceolatis  yfpi* 
nofis  ;  calicibus  ovatis  y  laciniis  adprejfts ,  exteriori^ 
bus  fubulutis ,  fpinofis  y  intenoriùus  lanceolatis.  Willd. 

Cnicus  orientalis,  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  3»  pag. 
1670.  n°. 17. 

Ses  tiges  font  tomenteufes ,  garnies  de  feuilles 
étroites,  pinnatifides,  glabres  à  leur  face  fupé- 
rieure,  tomenteufes  feulement  fur  leur  coté  prin- 
cipal ,  d'un  blanc  de  neige  &  tomenteufes  en  deC' 
fous }  leurs  découpures  font  courtes ,  lancéolées  j 
armées  à  leur  fommet  6c  un  peu  au.deflus  de  leur 
bafe  ,  d'une  pointe  épineufe. 

Les  fleurs  font  terminales  ,  une  fois  plus  petites 
que  celles  du  cardans  lanceolatus  y  leur  calice  eit 
ovale ,  pubefcenc  »  compofé  d'écaillés  imbriquées, 
fortement  ferrées  ;  les  extérieures  fubuîées  ,  ter-» 
minées  par  une  pointe  épineufe  j  les  écailles  inté- 
rieures lancéolées ,  épineufes  à  leur  fommet. 

Cette  plante  croit  naturellement  dans  le  Levant» 
(  Defcript.  ex  Willd.  ) 

yf .  SarrÀte  à  tête  blanche.  Serratula  leucoce-' 
phala. 

Serratula  foliis  caulinis  fefplibus  ,  pinnatifidis  , 

kîfpidis  yfubtus  tomentofîs  y  laciniis  lanceolatis ,  apice 

fpinofis  ;  calicibus  cylindraceis  ^  altemis ,  villofis  , 

involucratis  ;  fquamis  oblongis  ,  adprefps  ^  fpinofis  ; 

fpinis  recurvatis.  Willd. 

Cnicus  Uucocephalus.  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  3^ 
pag.  1668.  n^.  13. 

Cirfium  creticum ,  altiffimum ,  cardui  lanceolati fo^ 
lio  y  ftore  albo.  Tournef.  Inft.  R.  Herb.  coroll.  32 , 

Ses  tiges  font  très-élevées  »  garnies  dans  leur 
longueur  de  feuilles  alternes,  fefliles;  les  radicales 
font  pétiolées ,  hifpides  ,  tomentetifes  à  leur  face 
inférieure ,  glabres  en  deiTus ,  pinnatifides  ;  les  dé- 
coupures lancéolées,  divifées  en  deux  lobes  écar- 
tés^ épineux  à  leur  fommet ,  ciliés  à  leurs  bords; 
les  feuilles  caulinaires  fefllles ,  pinnatifides  ;  les 
découpures  lancéolées,  entières,  roulées  à  leurs 
bords,  armées  à  leur  fommec  d'une  forte  épine 
jaunâtre,  &  dans  la  finuoficé  des  découpures. 

Les  fleurs  font  alternes ,  axillairesj  médiocre-*  • 
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ment  pédoncuif  es.  Les  calices^  un  peu  pins  grands  j 

Sue  ceux  du  cardans  cûfaiotid^  (ont  velus  ^  cylin-  I 
riques^  garnis  d'ëcailles  oblongues^  ferrées  «  très- 
nombreuies^  armées  â  leur  fommec  d'une  épine 
courte ,  recourbée  en  dehors  :  à  la  bare  du  calice 
c(l  un  involucre  compofé  de  trois  à  cinq  feuilles. 
La  corolle  eft  blancnej  forsnée  de  fleuroos  her- 
maphrodites» 

Cette  plante  croît  naturellement  dans  l'île  de 
Crète-  (  Definpt.  ex  WiUd.) 

56.  SarrÂtE  piquante.  Serratuia  pungens. 

Serratula  foUis  decurrentihus  ^  fuhtîts  ianuginojls  , 
pinnatifidis  ,  fp^nafis;  floribus  racemofo  glomcratis  ; 
fquamis  cal'uinis  ovatis  ,  fpirwfsi  fpinis  patetuthus. 
Willden. 

Cnîcus  pungtns,  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  5.  pag. 
1663.  n*.  1. 

Cirfium  erientaUy  acanthîfblio  ;  fore  oh/oklipur' 
purto.  Tournef.  Inll.  R.  Herb.  corolL  }2. 

Cette  efpèce  Te  rapporte  y  par  fes  fleurs  &  Ton 
port,  au  carduus  pabifris ,  &  par  la  forme  de  fes 
feuilles  «  au  carduus  îanceoiatus  :  peut-écre  feroit- 
elle  mieux  placée  parmi  les  chardons. 

Ses  tiges  font  droites  î  rameufes  ^  élevées ,  fil- 
lonées ,  un  peu  ianugineùfes  dans  les  endroits  où 
les  feuilles  font  décurrentes,  armées  d'épines  for- 
tes» fubulées  «  jaunitres  »  longuesd'un  demi-pouce. 
Les  feuilles  font  décurrentes  à  leur  bafe«  pinnati- 
fides,  vertes  ,  prefque  glabres  en  deffus  j  blan* 
châtres  &  légèrement  tomenteufes  à  leur  face  in- 
férieure J  les  piDnaTes  divifées  en  deux  ou  trois 
découpures  très-entières  l  leur  fommet ,  termi- 
nées à  leur  fommet  par  une  épine  jaunâtre. 

Les  fleurs  font  difpofées  â  l'extrémité  des  tiges 
en  petites  graopes  ou  paquets  agglomérés  ^  de  la 
groileur  de  celles  du  carduus  paiuftris  y  leur  calice 
eft  muni  d'écaillés  ovales  ^  très-ferrées ,  armées  à 
leur  fommet  d'une  forte  épine  roide  ,  jaunâtre  » 
écartée.  La  corolle  ell  blanche  «  toute  compofée  de 
fleurons  fertiles. 

Cette  plante  croit  dans  l'Arménie.  (  Defcript. 
ex  Willd.  ) 

s  ARRIÈTE.  Satunia.  Genre  de  plantes  dicoty- 
)édones  »  à  fleurs  labiées  ,  de  la  famille  des  la- 
biées ,  qui  a  des  rapporu  avec  les  hyflbpes ,  &  qui 
comprend  des  herbes  ou  fous-arbrifleaux  j  tant 
exotiques  <|tt'indigènes  de  l'Europe,  dont  les  fleurs 
font  verticillées»  axillaires  ou  réunies  en  têtes  ter- 
minales ,  ayant  des  feuilles  oppofées ,  ponâuées 
dans  quelques  efpèces. 

Le  caraûère  eflentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

(Tin  calice  firit,  à  cinq  dents;  une  corolle  tabiie  à  i 
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quaire  iates  ;  te  l(At  fitpiriemr  prefyue  plmêc  i  puum 
itamiius  à  peina  auffi  lomgttes  qua  la  corotU. 

Caractârk  générique. 

Chaque  fleur  ofte  ; 

i^.  Un  calice  d'une  (eule  pièce ,  nibnlé  ^  droit  » 
flrié ,  perfiftant  »  divifé  à  fon  orifice  en  dnq  dents 
droites  «  prefqu'égales. 

2*.  Une  corolle  monopétale,  irrégulière  ^  labiée^ 
dont  le  tube  eft  cylindnoue  >  plus  court  que  le  ca« 
lice  $  Torifice  fimple ,  divifé  en  deux  lèvres  )  la 
lèvre  fupérieure  droite  «  prefque  plane,  obtufe, 
médiocrement  échancrée ,  de  la  longueur  de  la 
lèvre  infiériettre  :  cellë-ci  divifée  en  trois  lobes  ob« 
tus ,  prefqu'égaux  î  le  lobe  du  milieu  un  peu  plus 
grand. 


)*.  Quatre  étaminesy  dont  les  filamens  font  fé 
tacés  «  écartés ,  de  la  longueur  de  la  lèvre  fupé- 
rieure y  les  deux  inférieurs  un  peu  plus  courts^  ter- 
minés par  des  anthères  conntventes. 

Vovjtre  eft  parugé  en  quatre  lobes^  furmontës 
d'un  ftyle  fétacé  de^la  longueur  de  la  corolle,  ter- 
miné par  deux  ftigmates  fécacés. 

Les  ftminces  font  nues ,  anondîes  ^  au  nombre 
de  quatre ,  renfermées  dans  le  fond  du  calice  pes^ 
filRint  &  connivent. 

Ohfervatîons.  Ce  genre  eft  déterminé  prtico<* 
liérement  d'après  la  forme  du  calice  &  de  la  co- 
rolle. Il  diffère  peu  de  l'hyflbpe.  Les  calices  ne  font: 
pas  divifés  en  deux  lèvres  «  mats  terminés  ï  leur 
orifice  en  cinq  petites  dents  aiguës,  prefqu'égales  s 
ils  font  d'ailleurs  roides ,  tubulés  ou  campanules^ 
a(r<z  fortement  ftriés,  quelquefois  dépourvus  de 
ftiies.  La  corolle ,  ordinairement  afiez  petite  >  fa 
paruge  â  l'extrémité  du  tube  en  deux  lèvres  cour- 
tes; \x  fupérieure  entière,  prefque  plane ,  quel- 
quefois légèrement  échancrée  \  l'inférieure  i  trois 
lobes  entiers  J  pref<fu'éeaux.  Dans  leshWTopes  les 
calices  font  peu  ftriés ,  le  lobe  intermédiaire  de  la 
lèvre  inférieure  de  la  corolle  eft  crénelé  i  les  eu- 
mines  faillantes  hors  de  la  corolle.  Il  y  a  auffi  des 
différences  dans  le  port.  En  général ,  les  hyffbpes 
font  plus  élevées ,  &  quelques  efpèces  ont  des 
feuilles  grandes  &  larges. 

Les  eulina  ont  également  de  très- grands  rapports 
avec  les  farriètes,  mais  ils  en  diffèrent  en  ce  ou'ib 
n'ont  que  deux  étamines  fertiles.  D'ailleurs,  I  ori-^ 
fice  de  leur  calice  eft  fermé  par  une  touffe  de 


Tournefort  avoir  borné  le  genre  SarriÂtx  à 
une  feule  efpèce ,  hfarrike  des  jardins ,  appuyant  le 
caraâère  générique  fur  ladifpohtion  des  fleurs  dans 
les  aiflelles  des  feuilles,  mais  point  vertici  liées  s 
fes  autres  genres  >  thymus ,  tymhra  ,  caUmiathaj^ 
avoient  également  pour  caraâ^ediAififtir,  U  diiP 
pofition  particulière  des  flems  j  en  fiée  ceMiarie 
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iim  le  dyj»  j  ¥eiticillées  dans  les  thymtré  j  axil- 
laires  &  portées  Tur  des  pédoncules  raixieux  dans 
les  ealamfns.  Plufîears  efpèces  de  ces  trois  genres 
doivent  rentrer  dans  les  farriètes ,  d'après  le  ca- 
raâère  efleotiel  que  j'ai  ezpofé  plus  haut. 

Mœnch  a  divifé  ce  genre  en  deuz^  d'après  la  coq- 
fidération  du  calice  j  qui  n'eâ  pas  le  même  dans 
toutes  les  dbicei.  Il  a  confervé  le  nom  àcfatu* 
reÎ4ii  celles  dont  les  calices  font  campanules*  point 
flriés ,  temiJnés  par  cinq  dents  ^  &oui  ne  font  point 
fermés  par  des  poils  i  1  époque  de  la  maturité.  Il  a 
donné  le  nomdefaiûttia  à  celles  qui  ont  le  calice 
cylindrique  ^  marqué  de  llries ,  &  fermé  par  des 
poik  à  fon  orifice  j  i  Tépoque  delà  maturité, 

E  s  p  i  c  £  s. 

f  •  SAHRiàtE  julienne*  Sâoartia  juH^aa»  LInn. 

Satureia  venicîlCs  fafilgiatîs  p  folilt  Unean-lan" 
ctolatis.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  %.  pag.  79J.  — 
Miller,  Diâ.  n*.  6. —  Lam.  Illuttr.  Gêner,  cab. 
J04.  fig.  1. 

Sëturtia  foribus  vêrticiUatîi  ,  filiis  lanccoLuis  j 
gUhrU.  Royen  J  L4igd.  Bac.  3x4. 

SaturtU  fiitatéi.  C.  Bauh.  Pin.  11 8. 

Tkymhra  fanai  Juliani ,  fiv€  faturtia  v^m.Toum.  . 
Infi.  R.Herb.  198. — Lobel.  Icon.  ^t^^MetUocrU. 
«— Idem^  AdverU  pag.  181.  Icon. 

Satareia  perennis ,  vtrHcUlU  fpicaàm  &  denfiks 
difpofiiis.  Mortf.  Oxon.  Hifi.  3.  pag.  412.  $•  11. 
cab.  17.  fig.  4* 

Thyntbra  vtra,  Tabern.  Icon.  - 

Saturtia  jhliis  tenutius ,  fiv€  unuifolU  ,  faniti  Ju- 
ilani  quorumdam.  J.  Bauh.  Hift.  ).  pag.  173.  Icon. 

Thymira,  vtra  P^fu.  Dalech.  Hift.  i.  pag.  85^. 
Icoo. 

Sabattla  corymhfa.  Mœnch.  Method.  300. 

Cette  plante  varie  beaucoup  ^  par  la  culture  y 
tant  dans  fa  grandeur  oue  dans  la  forme  de  fes 
feuilles  $  elle  e&  particulièrement  caraûérifée  par 
fes  fleurs  en  veriicflles  axillaires^  très- ferrés  $  par 
fes  calices  hifpiJes}  par  fes  feuilles  lancéolées, 
plus  ou  moins  étroites. 

I>af)s  fon  fol  natal  cette  plante  s'élève  peu  ;  elle 
jtL  des  tiges  grêles»  presque  ligneufes«  médiocre- 
ment tétragones ,  glabres ,  munies  de  rameaux 
droits,  nombreux ,  à  peine  pubefcens,  cendrés , 
'  garnis  de  feuilles  feflîles «  oppofées,  très-étroites, 
Snéaires  ou  lancéolées,  aiguës,  on  peu  rétrécies 
â  leur  bafe;  ces  feuilles,  par  la  culture,  font  fou- 
vent  plus  larges ,  ovales,  lancéolées  ou  linéaires, 
JbDngues  de  deux  à  trois  lignes ,  un  peu  rudes ,  par- 
ftîculiéremeiit  à  leur  face  inférieure  j  plus  ou^noins 
^rveufe»^  un  peu  roulées  à  leurs  bords. 
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Les  fleurs  font  difpofées,  daiis  Taifielle  des 
Feuilles,  en  paquets  vertictllés,  en  forme  de  petits 
corymbes  oppofés,  très-denfes,  pédoncules,  tan- 
tôt plus  courts,  quelquefois  plus  longs  que  les 
feuilles  :  fouvem  les  vertioiiles  des  rameaux  twdift 
font  peu  garnis.  Le  calice  eft  cubulé,  ^lindrique^ 
firié,  hérifiié  de  poils  très-courts,  divifé  à  fon 
orifice  en  cina  dents  droites  «  prefqu*égales  ,  très- 
aiguës  ,  fermées  par  des  poils  i  Vépoque  de  la 
maturité  des  femeaces.  La  corolle  t&  fort  petite» 
légèrement  purpurine  ou  un  peu  /ougeâcre }  fon 
tube  plus  court  que  le  calice. 

Cette  pf ame  croit  dans  rÉtnirie ,  for  le  mont 
Saint-Julien  &  fur  les  bords  de  la  mer  de  Tôt 
cane.  On  la  cultive  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris. 

a.  SAAtRiÂTfi  nerveufe.  SmurtU  turvf^.  Desf* 

Saturela  caule  fruticofo  y  fitiformî  ;  fottis  ovath, 
fubths  ntrvofis  ;  peduncuiis  muitifioris  ,  fo/ia  ùrevio* 

ribiis;  calicihus  ciiiaiis.  Desfont.  Flor.  allant,  vol. 
1.  pag.  9.  tab.  izi.  fig.  2. 

Satureia  (nervofa  ) ,  vtrùcillis  ç^ttftftUî  calicibtis 
vîUofis  ifoiiis  ovatiSf  a^utisyfiLhiksvtnofiSf^abrh» 
Willd.  Spec.  Plant,  vol.  }.  pag.  41.  n^.  2. 

Cette  efpèce  fe  rapproche  beaucoup  àufaturtia 
j&iianay  dont  eUe  difEère  par  fes  feudles  ovales, 
nerveufes  en  deflbus ,  &  par  fes  calices  très-velus. 

Il  s'élève,  d'une  fouclie  commune ,  un  gran4 
nombre  de  tiges  grêles, ligpeufes, droites, hautes 
d'environ  un  pied ,  revêtues  d'un  duvet  très-court , 
divifées  en  rameaux  droits ,  effilés ,  garnis  de  feuil- 
les oppofées  ,prefqQe  feffites,  roides ,  ovales  «  tré^ 
entières ,  glabres  i  leurs  deux  faces,  nerveufes  an 
deflbus ,  très-aiguës  à  leur  fommet,  longues  d'en- 
viron quatre  lignes,  fur  deux  ou  trois  de  large. 

Les  fleurs  font  petites,  difpofées  en  verticilles» 
les  uns  aiillaires  ,  oppofés  $  d'autres  terminaux , 
épais ,  confluens  ;  fupportées  par  des  pédoncules 
communs  ,  oppofés ,  plus  courts  que  les  feuilles. 
Leur  calice  eA  ^rêle,  cyrlindriaue,  velu,  divifé  à 
fon  orifice  en  cinq  dents  fétacées ,  garnies  de  cils 
très-fins ,  nombreux  «  alongés;  l'orifice  fermé  par 
des  poils.  La  corolle  eft  petite,  de  couleur  roie» 
pubefcente,  un  jpeu  plus  longue  que  le  calice  > 
divffée  à  fon  orince  en  deux  lèvres  j  la  fupérieure 
un  peu  plus  courte,  plane,  obtule5  la  lèvre  infé- 
rieure partagée  en  trois  lobes  entiers  ;  celui  du 
milieu  plus  large ,  en  ovale  renverfé. 

Cette  plante  a  été  recueillie ,  par  M.  Desfoa- 
taines,  dans  les  fentes  des  locfaers  fur  le  noot 
Atlas. T>  (r./.) 

J.  SAnaiàTE  de  la  Grèce.  Satureia  grs^a.  Lins. 

Satunia  peduncuiis  axillaribus  ,  tri  "fes^orifve  ; 
braSeis  calice  brevioribus  ;  foUis  ovatis  ,  mjpidis  , 
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fuhtus  venops.  Willd.  Spec.  Plant. 


n"*.  4 


vo!.  5.  pag.  43 


Satureia  pedunculis  fubtrifioris  y  latcralibus  ;  invo- 
luceUis  calice  breviortbus.  Linn.  Spec. Plant,  vol.  2.. 
pag.  75^.  —  Miller ,  Diû.  n*.  7. 

Saturcia  annua ,  oriental! s ,  tenuior  ,  tfrf  Jîngulos 
nodos  fiorifcra,  Morif.  Oxon.  Hift.  3.  pag.  41 1. 
$,  II.  tab.  17.  fig.  2. 

C/iaopodiun^orientaie  ,  origam  folio  ,  flore  mînimo. 
Tournef.  CoroU.  pag.  iz. 

Clinopodium  minus  »  exoticum  ^  tkymifoUo  majore  ^ 
inodorum.  PJuken.  Almag.  1 10.  tab.  84.  fig.  8. 

Clinopodium  creticum,  Prof.  Alpin.  Plant,  exot. 
pag.  160.  tab.  264. 

•  Cette  efpèce  a  beaucoup  de  rapports  avec  le 
faturtia  montana  ;  elle  en  diCFere  par  fes  feuilles 
prefque  point  mucronées ,  plus  particulièrement 
par  (es  petitscorymbes,  la  plupart  deux  à  deux 
&  non  folitaîres  dans  l'aiflelle  des  feuilles  ^  par 
quelques  bractées  en  forme  de  collerette  ^  beau- 
coup plus  courtes  que  les  fleurs ,  tandis  qu'elles 
font  de  la  longueur  des  corymbes  dans  Xtfatureia 
montana  y  enfin  par  fes  calices  fermés  par  des  poils 
à  la  maturité  des  femences. 

Ses  tiges  font  droites ,  glabres .  prefque  cylin- 
driques ,  divîfées  en  quelques  rameaux  effilés , 
légèrement  pubefcens^  garnis  de  feuilles  oppo- 
fées  ,  médiocrenient  pétiolées  'y  les  inférieures 
ovales ,  aif^z  fwmblables  â  celles  du  thym^  un  peu 
purpurines  i  leur  face  inférieure  >  les  fupérieures 
prefque  linéaires  ,  enrières  ,  longues  d'environ 
trois  lignes,  étroites,  aiguës  ou  à  peine  mucro- 
nées à  le  jr  fommet,  un  peu  roulées  à  leurs  bords, 
munies  à  leur  face  fupérieure  de  quelques  poils 
cxtrêmeiTient  courts ,  qui  paroiflent  autant  de 
points  luifans  $  nerveufes  en  dçflbus. 

Les  fl2urs  font  difpofées ,  par  vertîcîlles  oppo- 
fés ,  dans  raifltlle  des  feuilles,  en  forme  de  petits 
corymbes,  ordinairement  deux  à  deux  dans  cha- 
que aiffelle ,  fupportant  chacun  de  trois  à  fix  fleurs, 
munies  de  petites  bradées  fubulées ,  pubefcentes, 
environ  une  fois  plus  courtes  que  le  calice ,  for- 
'mant  une  forte  d*invoIucre.  Les  calices  font  petits, 
'droits,  roides,  tabulés,  cylindricjues,  ftriés,  hif- 
pides,  terminés  par  cinq  dents  fetacées,  prefque 
égales,  droites,  légèrement  ciliées.  La  coroile  eft 
un  peu  plus  longue  que  le  calice,  de  couleur  pur- 
purine en  dehors ,  d'un  blanc  teint  de  pourpre  en 
dedans,  marquée  vers  fa  bafe  de  trois  taches  pur- 
purines plus  foncées^  celle  du  milieu  beaucoup 
plus  grande. 

Cette  plante  croît  dans  les  îles  de  l'Archipel 
&  aux  environs  de  Nice.  On  la  cultive  au  Jardin 
dt%  Plantes  de  Paris.  Elle  eft  i  peine  odorante.  2^ 
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4.  s  A  R  m  â  r  s  filiforme.  Saturcia  fUiformis^ 
Desfont. 

Saturcia  villofa  ,  ramulis  créais  ,  fllîformibus  ; 
foliis  inferioriàus  ovatis  ,  fuperiorihus  lanceolatism 
Desfpnt.  Flor.  atlant.  vol.  2.  pag.  8.  tab.  121. 
fi§.  I. 

Saturcia  (  filiformis  )j  pcduncuUs  axUlarihus,  uni' 
triflorijvc  «  nudis  ;  foliis  ovazo^lanuolatis  ,  villopJ» 
WilU.  Spec.  Mant.  vol.  5.  pag.  45.  n*.  j. 

Il  y  a  beaucoup  de  rapports  entre  cette  efpèce 
&  Icfoturcia  grdca  ;  elle  en  eft  diftinguée  par  les 
poils  dont  toutes  fes  parties  font  recouvertes; 
par  fes  feuilles  ovales ,  lancéoléesj  par  fes  pédon- 
cules moins  garnis  de  fleurs  &  par  l'abfence  des 
braâées. 

Il  s'élève  des  mimes  racines  plufieurs  tiges 
^droites  ,  prefque  ligneuses  ,  velues  ,  filiformes , 
prefque  fimples ,  hautes  à  peine  d'un  pied  ,  gar- 
nies de  feuilles  fort  petites,  oppofées ,  prefque 
feflîles  ou  à  peine  petioIécs ,  un  peu  roulées  i 
leurs  bords,  très-entières,  aiguës,  velues  â  leurs 
deux  faces,  ciliées  à  leur  contour  i  les  inférieures 
ovales  i  les  fupérieures  lancéolées., 

Les  fleurs  font  difpofées ,  dans  l'aiflelle  des 
feui'Ies  ,  en  petits  corya^bes  oppofes ,  pédonculéSj 
i  peine  auffi  longs  que  les  feuilles  i  les  pédoncules 
fupportant  d'une  à  crois  flijrs.  Les  calices  font 
grêles  ,  cy'indriqnes  ,  velus  ,  ftriés ,  terminés  à 
leur  orifice  en  ciâi^  deius  droites ,  roides  ,  prefque 
égales  -  féucées.  La  corolle  eft  fort  petite ,  velue, 
couleur  de  roiej  le  tube  plus  coure  que  le  calice ^ 
partagé  en  deux  lèvres  à  fon  orifice  j  la  lèvre  fu- 
périeure plane,  plus  courte,  entière î  l'inférieuro 
divifée  en  trois  lobes  ;  celui  du  milieu  plus  grand j 
en  ovale  renverfé. 

Cette  plante  a  été  recueillie,  par  M.  Desfon- 
taines, fur  le  mont  Atlas  ^  dans  les  fentes  des 
rochers.  T?  (  ^«Z) 

f.  SarRiÈTE  de  montagne.  Saturcia  montana. 
Linn. 

Saturcia  pcduncuUs  latcralihus  ,  folitariis;  florihus 
fofciculdiis ,  fofllgiatis  ;  foliis  mucronatis ,  lineari^ 
ldnc€oldtis,  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  794.  — 
Miller,  Dift.  n**.  3.  —  Sabbat.  Hort.  ^  tab.  64.— 
Willden.  Arbr.  }}8.  —  Lam.  Flor.  franc,  vol.  2. 
pag.  418.  n®.  4J5.  — Gérard,  Flor.  gall.  Prov^ 
pag.  27J.  n*.  }.  — :  Gouan ,  Monfp.  pag.  273. 

Saturcia  pcduncuUs  axillaribus ,  cymofls  fobfcctm^ 
dis  ,*  calicinis  fcgmentis  acuminatis  ,  mucronatis  ; 
foliis  lineari'lanceolatis  ,  intcgcrrimis ,  mucronatis, 
Willd.  Spec.  Plant,  vol.  3.  pag.  44.  n^.  6. 

Saturcia  race  mis  laccralièus^foHtariisj  foliis  ii-^ 
neari  •  lanceolatis  ,  punâatis  ^  dwris.  Scop.    CariU 

0°.  738.  tab.  30.  Jiftf/tf, 

Saturcia 
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Saiureia  pedunculis  foUtariis  ^  iateralibuiy  his  ter^ 
que  dîchotomis;  foliis  linean-lanceolatis  ^  inugeni^ 
mis  y  mucronads  t  fubciliatis  y  fuhths  carinatis ,  punc" 
iatO'faveolath,  WM\  in  Jacq.CoUeâ.  2.  pag.  132. 

Satureia  pedunculis  lateralibus  ^folitariis  ^  trifloris; 
foliis  carinatis ,  punBatis ,  ciliatis  ^mucronatis^  Zinn* 

Goett.  313. —  Willich,Obferv.  109. 

Satureia  pedunculis  dichotomis^  verticillis  conca*^ 
tenatis.  Virid.  ClifF.  $7-  —  Hort.  Upfal.  161.  — 
Roy  en  ^  Lugd.  Bat.  324. 

.  Satureia  pedunculis  dichoeomis.  Sauvage  Monfp. 
142. 

•  Satureia  montana,fiofculis  candidis.  Bot.  Monfp. 
250. 

Calaminthafrutefcens^fatureid  folio,  facie  &  odore* 
Tourner.  Inft.  R.  Herb.  194. 

Satureia  montana,  C.  Bauh.  Pin.  21 8* 
Satureia  perennis.  Rivin.  Monopet.  41. 

•  Hyjfopum  goritienfe  ,  fioribus  verticillatïm  ambien' 
tibus.  J.  Bauh.  Hift.  3.  pag.  276.  Icoa. 

Melijfa  foliis  linearibas,  integerrimis.  Hort.  Clîflf. 
308. 

Saxifraga  fecunda.  Canier.  Epîtom.  717.  B. 

Satureia  five  thymbra  altéra*  Lobel.  Icon.42(7.— 
Idem  j  Obferv.  232.  Icon. 

Thymbra.  Dodon.  Pempt.  288.  Icon. 

Thymbrê,  effigies  Dodonâi.  Dolech.  Hift.  i.  pag. 
898.  Icon. 

Satureia  trifida.  Mxncb.  Mcthod.  )26* 

On  diftingue  cette  efpèce  du  fatureia  grdca  à 
fes  feuilles  ponâuées,  glabres  à  leurs  deux  faces  j 
ipinuliformes  à  leur  fomoiet. 

Ses  tiges  font  dures  ^  prefque  ligneufesj  cylin- 
driques^ glabres ,  hautes  d'environ  un  pied,  divi- 
fées  en  rameaux  effilés,  glabres,  blanchâtres  ou 
cendres,  obfcurément  tétragones,  quelquefois  un 
peu  hifpides ,  particulièrement  les  plus  jeunes  ; 
garnis  de  feuilles  oppofées  ,  feflîles ,  étroites  « 
prefque  linéaires,  très-aiguës,  dures  ,  entières j 
glabres  &  ponâuées  i  leurs  deux,  faces ,  de  la 
longueur  ou  plus  longues  que  les  entre-noeuds. 
Queloues-nnes  font  légèrement  ciliées  dans  leur 
jeunefle. 

Les  fleurs  font  axillaires  $  elles  arment  de  petits 
corycnbes  oppofés ,  pédoncules  ,  peu  garnis  de 
fleurs.  Les  calices  font  courts,  flriès,  durs,  roi- 
des  ,  un  peu  ouverts,  légèrement  hifpides,  à  cinq 
dents  écartées^  tres-roides,  fubulées,  prefque 
égales.  La.corolle  eft  blanchâtre,  quelquefois  un 
peu  purpurihe ,  affez  grande  ,  un  peu  pubefcente, 
dîvifée  en  deux  lèvxes  aifez  profondes  $  la  fupé* 
rieure  entière  i  rinférieure  à  trois  lobés. 
Botanique,  Tome  Vl. 
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Cette  plante  croit  fur  les  ro«hers  Rériles  8c 
dans  les  lieux  montagneiu  des  départemens  mé- 
ridionaux de  la  France ,  dans  Tlulie ,  la  Carniole  , 
laTofcane,  &c.  On  la  cttUiye  au  Jardiin.desPiaotes. 
de  Paris.  T>  (K.v.) 

m 

6»  SARRiàxE  de  Crète.  Satureia  thymbra»  Lînn»* 

Satureia  verticillis  fubrotundis  ,  hifpidis  ;  foliis 
obovato-  oblongis  y  acuminatis  ^  aveniis ,  punkatis^ 

hifpidis.  Willden.  Spec.  Plant.  voL  }.  pag.  42. 
n^  3. 

Satureia  verticillis  fubrotundis  ,  hifpidis  ;  foliis 
oblongisy  acutis.  Linn.  Spec.  PIsmt.  vol.  2.  pag.  794. 

—  Royen,'Lugd.  Bat-  J24.  —  Blackv.  tab.  318. 

—  Sabbat.  Hort.  }.  tab.  71. 

Satureia  cretica.  C.  Bauh.  Pin.  2x8. 

Thymus  fruttfcens ,  verticillis  ferï  nudis  ,  globofisp 
foliis  ovatO'lanceolatis,  Hort.  Cliff.  306. 

Thymbra  légitima.  Cluf.  Hift.  I.  pag.  jjS. — 
Tournef.  Inft.  R.  Herb.  197. 

Thymum  cretieum ,  ponA  verticillatum.  Barrel.  le. 
rar.  n^.  279.  tab.  898. 

Satureia  cretica ,  légitima  Diofc,  ponsL,  Motif.  Ox. 
Hift.  3.  pag.  412.  $.  II.  tab.  17.  fig.  6. 

Une  corolle  plus  grande,  des  feuilles  hifpides 
&  ponâuées ,  diftinguent  cette  efpèce  de  la  pré- 
cédente. ' 

Ceft  un  petit  arbrifleau  dont  les  racines  &  le^ 
tiges  font  li^neufes  ,  grêles ,  obfcurément  tétra- 
gones, prefque  cylindriques,  glabres  inférieure* 
ment ,  divifées  en  rameaux  nombreux,  pubefcens^ 
cendrés ,  earnis  de  feuilles  oppofées,  prefque  fef» 
files,  ovales  ou  ovales- oblongu^^  termes,  en« 
tières,  ponâuées,  rudes, hériflees,  particulière* 
ment  i  leur  face  inférieure,  de  poils  courts,  roi- 
des,  cendrés ,  terminés  la  plupart  par  une  pointa 
roide ,  fubulée ,  fpinuliforme. 

Les  fleurs  font  difpofèes  par  verticilles  g!obu« 
leux  j  d'autan»  plus  épais  &  denfes  qu'ils  font  plus 
inférieurs ,  axillaires ,  oppofés ,  à  peu  près  au(C 
longs  que  les  feuilles.  Les  pédoncules  font  courts, 
oppofés,  un  peu  rameux.  Les  calices  font  petits» 
droits,  roides,  pileux,  divifès  à  leur  erince  en 
cinq  dents  très-aiguës ,  prefqu'ègales.  La  corolle 
eft  purpurine  ou  blanchâtre  ;  fon  tube  une  fois 
plus  long  que  le  calice ,  divifé  à  fon  orifice  en 
deux  lèvres }  l'inférieure  partagée  en  crois  lobes. 

Cette  plante  croit  en  Crète ,  en  Svrie ,  dans  les 
environs  de  Tripoli ,  aux  environs  ae  Nice  ,  dans 
les  lieux  pierreux,  On  la  cultive  au  Jardin  des 
Plantes  de  Paris.  T>  (  ^-  ^-  ) 

.  7.  SARRiètE  des  rochers.  Satureia  rupefirUm 

Jacq.  7^ 

Cccc 
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Sùtureia  pedunculis  axilUribus^  cyvtûfis ^  fecundts  ; 
calicinis  fegmentis  obtufis^  muticis  i  fotiis  fubrotundo- 
^vatiSy  hafi  atténuons ,  dentatis ,  obtufiufculis,  WiHd. 
Spec.  Plaac.  vol.  ).  pag.  44.  n^.  7. 

Satureia  pedunculis  fo/itariîs ,  latetallbus  f>ifdi' 
chotomis  ,  fecundts  ;  foliis  ovatix-lanceolatis ,  fernUa' 
tis  »  fuhtùs  f(y\'eoiatO'pun£!atis,Wuf[et\.  in  Jacq. 
Colleâ.  pag.  i}0*  —  Jacq.  Icon.  rar.  vol.  ).  tab. 

494- 

*  Satureia  ptdunCulîs  ramopSy  lateratihus yfoDtariis  ; 
folùs  ovato* ianceoiatis ,  Jerrulatis,  Hoft.  Synopf. 
322. 

Satureia  race  mis  lateralibus  ^  folitariis  ;  foliis  ova- 
lis  y  dentatis.  Scopol.  Carn.  edit.  i.  p.  460.  n*.  i. 

Satureia  (  thymifolia  )  >  ractmis  lateralibus  ^jo^ 
Utariis;  foliis  ovatis,  rariter dentatis.  ScopoI.  Carn. 
«dit.  2.  V?.  7J7.  tab.  29. 

Cette  plante  eft  diftinguée  du  fatureia  montana 

fMi  (es  feuilles  ovales ,  légèrement  denticulées  à 
eurs  bords  j  &  par  les  découpures  obcufes  de 
iès  calices. 

Ses  tiges  font  dures^  prefque  Ugneufes,  droites^ 
un  peu  rougeatres»  quadrangulaires  «  à  angles 
rnoufles  ^  ^laDres  >  divilées  en  rameaux  grêles ,  ef- 
fàéSy  garnis  de  feuilles  oppofées,  prefque  fertiles^ 
ovales  y  courtes ,  un  peu  arrondies ,  glabres  à  leurs 
deux  taces ,  ronâuées  a  leur  face  inférieure ,  mé- 
diocrement aenticulées  à  leur  contour  >  Us  dents 
très-écartévS«obrufesà  leur  fommet^  unpeurétré- 
ties  en  pétiole  à  leur  bafe. 

Les  fleurs  font  fituées  dans  l'aiffelle  des  feuilles^ 
difpofées  en  petits  cor>'ntbes  oppofes ,  ordinaire- 
ment plu«  courts  que  les  feuilles  >  dont  le  pédoo* 
cuif  eO  très<o«rt ,  rameux  ^  prelqu'en  grappe  >  de 
Itx  d  div  fleurs  i  chaque  oedicule  muni  d'une  pe- 
tite braille.  Le  cali«.e  eft  droit»  tubalé«  un  peu 
réiréci  vers  fa  baie,  glabre  «  firié ^  divifé  à  fon 
orifice  en  cinq  dents  droites,  uo  peu  obtufes, 
prefuu'égales.  La  corolle  eft  un  peu  plus  longue 
aue  le  calice  \  le  tube  j  un  peu  courbe,  aminci  à 
fa  bafej  rorifice,  marqué  ae  taches  rougeâtres, 
divifé  en  deux  lèvres  j  la  fupérieure ,  ovale ,  légé- 
lement  bifide  i  fon  fommet,  réfléchie  à  fes  côtés  5 
la  lèvre  inférieure,  à  trois  lobes 5  les  latéraux, 
ovales  &  entiers  »  celui  du  milieu,  médiocrement 
crénelé. 

.  Cette  efpèce  croit  fur  les  rochers,  dans  la  Car- 
niole  ;  fen  odeur  approche  beaucoup  de  celle  du 
fatureia  kortenfis. 

8.  SaRRIÈte  des  jardins.  Satureia  hortenfis. 
Linn. 

Satureia  pedunculis  axillaribus ,  fubcymofis  ;  foliis 
Janceolatis  «  integerrimir ;  eaule  brackiato,  Willden. 

^[)ec.  Plant,  vol.  5.  pag.  4J.  n°.  8. 
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Satureia  pedunculis  biflcris,  Linri.  Spec.  Plant, 
vol.  2.  pag.  79f  •—  Virid.  Cliffort.  87.  —  Hort, 
Upfal.  i6x.  —  Mater,  medic.  14J.  —  Roy.Lugd. 
Bat.  5  24.  —  Sauvag.  Monlp.  142.  -^  Miller ,  Diâ. 
n^.  I .  —  Ludv.  Eu.  tab.  199.  —  Kniph.  Centiir. 
^.  n**.  80.  *-  Sibbat.  Hçrt.  n*'.  70.  —  Regnault , 
Botan.  Icon.  —  Lam.  Flor.  frarç.  vol.  2.  pag.  418. 
n".455.  —  Gouan,  Monfp.  275.  —  Gérard,  Flor. 
gaU.  Prov.  pag.  27J.  n^.  2.  »-  Lam.  lUuftr.  Gen. 
tab.  J04.  fig»  1. 

Salvia  kortenfis.  C.  Bauh.  Pin.  218.  —  Btachw, 
tab.  419.  -—  Botan.  Monip.  230.-*  Lobel ,  Icon. 
416.  —  Idem,  Obferv.  232.  Icon. 

Satureia  fativa.  Toiimef.  Inft.  R.  Herb.  197.  — 
Garidel,  Aix.  426.  —  J.  Bauh.  Hift.  3.  pag.  272. 
Icon. 

Satureia.  Dodon.  Pempt.  289.  Icon. 

Satureia  vulgaris,  hortenfis.  Dalech.  Hift.  i.  pag. 
898.  Icon. 

Satureia  annua  y  cunila  diÛa  y  vulgaris.  Motif* 
Oxon.  Hift.  3.  §.  II.  tab.  17.  fig.  i. 

Satureia  altéra.  Camer.  Epitom.  487.  Icon. 

Thymus  ereSus ,  annuus  y  foliis  lanceolato-linea* 
ribus.  Hon.  Clifl*.  306. 

Cette  niante^  fi  bien  connue  par  Tes  ufages,  eft 
caraâériiée  par  fes  feuîHes  glabres  y  ltnéaires4an- 
céolées,  &  par  fes  fleurs  difjpofées,  la-plupart, 
deux  enfemble  fur  le  même  pédoncule. 

Ses  racines  font  grêles ,  médiocrement  ramen« 
fes  y  à  peine  chargées  de  chevelus  :  il  s'en  élève 
des  tiges  droites ,  hautes  de  huit  à  dix  pouces , 
un  peu  rougeâtreSj  pubefcentes,  dures,  un  peu 
rudes  au  toucher,  marnes  d'un  grand  nombre  de 
rameaux  oppofés ,  difpoles  en  une  touffe  un  peu 
arrondie,  garnis  de  feuilles  oppofées  ,  légèrement 
pétiolées  ,  diftantes ,  ouvertes ,  plus  courtes  que 
les  entre-nœuds,  linéaires,  lancéolées^  longues 
d'environ  un  pouce,  prefqu'obtufes  à  leur  fom- 
met,  entières  à  leurs  bords,  un  peu  blanchâtres 
ou  cendrées  \  les  plus  jeunes,  légèrement  pubef- 
centes y  à  peine  ponâuées. 

Les  fleurs  font  axiUaires,  fupportées  deux  en- 
femble ,  quelquefois  plus ,  fur  des  pédoncules  op- 
pofe  s ,  longs  d'environ  deux  lignes.  Leur  calice 
eft  court,  rude ,  ftrié ,  fort  petit ,  un  peu  renflé  , 
divifé,  prefque  jufqu'à  fa  moitié  ,  en  cinq  décoo* 
pures  droites ,  très-étroites^  prefque  fubu^ées.  La 
corolle  eft  d'un  pourpre  tendre  y  rougeâtie  on 
blanche  $  le  tube>  de  la  longueur  du  calice^  diviia 
à  fon  orifice  en  deux  lèvres  i  l'inférieur  «  â.troi$ 
lobes. 

Cette  plante  croît  naturellement  dans  les  lieux 
arides  des  départemens  méridionaux  de  la  France» 
en  Italie ,  &c.  O  (  ^.  v.  ) 
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Cette  plante  a  une  odeur  forte  >  pénétrante  « 
affez  agréable  ;  elle  eil  aromatique  y  ftomachioue  ^ 
diurétique,  tonique.  Son  xnfufion  dans  le  vin  t&  re- 
commandée dans  les  nuux  de  poitrine jTaflhme^&c. 
Mais  elle  n'efl  guère  employée  que  comme  aflai- 
fonnement,  furtout  dans  les  fèves  de  marais»  dont 
elle  relève  le  goût.  Les  Allemands  la  mêlent  à  leur 
choukraut. 

9.^SARRiàTE  capitée,  Satureia  capitatd.  Lînn. 

Satureiafiorihusfpicatisyfoliu  carinatis^  punBatif, 
ciiiatis,  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  ycfj,  — 
Mater,  medic.  14c.  —  Gronov.  Orient.  71. — 
Miller,  Djû.  n*.  8.  —  Lam-  Flor.  franc,  vol.  2. 
pag.  417.  n®.  45}.  —  Desfont.  Flor.  atlant.  vol.  2. 
pag.  9.  —  Gérard^  Flor.galL  Prov.  pag.  X75. 
no.  I. 

« 

Thymus  capitatus,  qui  Diofcoridfs.  C.  Bauh*  Pûi. 
119. —  Tournef.  Inft.  R,  FÏerb.  196.  —  Garidel, 
Aix.  46). 

Tkymum  legiiimum.  Cluf.  Hift.  r.  pag.   357. 
Icon. 

Thymum  crttUumyJive  anttquorum*  J.  Bauh,  Hîft. 
3.  pag.  262.  Abfque  Iconc.  —  Gérard,  Hift.  J74. 
Icon.  , 

Thymum  creticum*  Dalcch.  Hift.  i.  pag.  910. 
Icon. 

Thymum  aphaloton,  Dodon.  Pempt.  276.  le. 

Thymum  cretîcum  ,  incanum ,  capitatum.  Barre! . 
Icon.  rar.  tab.  897.  Bona. 

Thymum  JCzmtï.  Epitom.  485.  Icon.  -r- Mat  th. 
Comm.  5 j I.  Icon.  —  Lobel.  Icon.  424.  — ' Idem , 
Obferv.  231.  le. 

Hyffopus  eaphatus  miner,  tlwmi  odprt*  Morif. 
Hift.  3.  pag.  362.  $.11.  tabL  18.  fig.  14. 

On  reconnoit  aifément  cette  efpèce  i  la  dif- 
pofitxon  de  les  âeurs  réunies  en  une  téce  termi- 
nale. 

C'eft  un  petit  arbriiTeau  peu  élevé,  très-rameux, 
dont  les  tiges  font  droites,  glabres,  ridées  dans 
leur  vieilleflfe  ^  hautes  d'environ  un  pied  >  les  ra- 
meaux, nombreux,  diffus  ^  tétragones>  i  angles 
moufles,  pubefcens  dans  leur  jeuneffe,  garnis  de 
feuilles  courtes ,  oppofées ,  feâiles ,  roides ,  très- 
rapprochées ,  prefque  de  la  longueur  des  entre- 
noeuds,  linéaires,  relevées  en  carène  fur.  leur  dos, 
criblées  d'un  grand  nombre  de  pores  à  peine  fen- 
fibles^  quelquefois  légèrement  ciliées  vers  leur 
bafe,  contenant  dans  leur  aiffelle  d'autres  feuilles 
plus  petites,  fafciculées. 

Les  fleurs  font  réunies ,  ï  l'extrémité  des  tiges 
&  des  rameaux,  en  un  épi  capité ,  ovale ,  oblong, 
obtus,  très  épais",  garni  de  bradées  imbriquées^ 
ovakSj  oblonguesj  munies  4e  pores  très  -  fins  ^ 
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cillées  à  leurs  bords  ^  plus  longues  que  les  calices. 
La  corolle  eil  de  couleur  purpurine  i  les  étamines, 
plus  longues  que  la  corolle. 

Cette  plante  a  été  recueillie  par  M.  Desfontal* 
nés,  fur  les  collines  arides  &  incultes  de  la  Ba(- 
barie.  On  la  trouve  également  dans  les  départe- 
méns méridionaux  de  h  France,  danslaGrèce ,  la 
Paleftîne,  l'île  de  Crète,  &e.:  fes  feuilles,  broyées, 
ont  une  odeur  des  plus  agréables.  T?  (  ^.  /•  )  ^ 

Elle  pafle  pour  Aomachique,  iucifive,  cordiakj 
céphaliquej  carmlnative ,  réfolutive.  Sec.        ; 

10.  SARRlèxE  effilée,  Satureia  vimînea.  Lînn, , 

Satureia  pedunculis  axiliaribus  ,  trîfioris  ;  foliis 
lauceolaïQ^ovatis 9  integtrrimis,  Linr>.  Syfi^  vegec. 
pag.  528.  n^.  8. —  Amoen.  Academ.  vol.  j.  pag. 
399.— -Svartz,  Obferv.  226. 

Satureia  fioribus  axiliaribus  ^  ternis  y  fuhfe/pUbus^  ; 
braàeis  Unearibus  ;  foliis  oblongis  ,  integerrimis ,  bafi 
artenuatis  y   glabrisy  fu^ths  kifpidis,  Willd.  Spec. 

Plant,  vol.  ).  pag.  4^.  n*.  ii.  ^ 

Mentha  viminea  ;  foliis  minertbuSy  obovatis^  pe^ 
dunculls  trifioris  ^  alaribus.  Brown>  Jam.  2 j8. 

Cette  plante  a  le  port  d'un  cunila ,  dont  elle  Ae 
diflfère  que  par  quatre  étamines  au  lieu  de  deux  i 
c'eft  un  arbrifleau  dont  on  rencontre  deux  va- 
riétés très-remarquables  par  la  différence  de  leur 
grandeur,  d'après  M.  Sirartz.  L'une  eft  fous  un  ar* 
briflfeau  bas,  ï  tiges  roid2S,  dont  les  feuilles  foAc 
obiongues^  plus  petites  \  l'autre  eft  un  arbufte  de 
douze  i  quinze  pieds  de  haut,  ayant  des  tiges  di« 
virées  en  rameaux  lâches ,  effilés  $  les  feuilles , 
plus  grandes,  plus  arrondies,  très -entières,  ré^ 
trécies  en  oétiole  vers  leur  bafe  ^  glabres  ea  def- 
fus ,  hîfptoes  en  deflbus. 

Les  fleurs  font  axillaires,  oppofées,  ordinaire- 
ment au  nombre  ;de  trois  dans  chaque  aiflelle , 
prefque  fefliles,  munies ,  à  leur  bafe ,  de  bradées 
linéaires,  en  forme  de  collerette  ou  d'involiicre*  ' 

Cette  plante  fe  rencontre  fur  les  montagnes , 
dans  les  contrées  feptentrionales  de  la  Jamaï- 
que. T> 

11.  SARRlàrB  à* KvaéxiifXé. Satureia americàna; 

Satureia  foliis  Unearibus ,  obtufis ,  fubarcuatis  ^ 
fioribus  Jblitariisy  feffiïibus  ^  coule  fruticofo  ^  fubacur 
leàto.  (N.) 

Satureia  conisa.  Juif.  Herb. 

CoodAU  frutefcens ,  fatureiA  foliis  ;  fiore  aibo,  Defr 
portes^  Mff.  Defcript.  Plant.  Amer. 

Cetceflante  a^des  tiges  glabres, ligneufes»  cy- 
lindriques, divifées  en  rameaux  grêles,  un  peu 
anguleux  ,  nombreux  ,  rougeâtres ,  hériifes  fupr 
leurs  angles  de  très-petites  pointes  épinf  ui^s>.gaf> 

Cccç  i 
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niesde  feuilles  oppofées,  prefque  feflîles,  linéai- 
*res,  lancéolées,  étroites,  longues  d'environ  un 
ponce ,  entières ,  la  plupart  obtufes  à  leur  fom- 
.met,  rétrécies  en  un  pétiole  court  à  leur  bafe, 
vertes  &  glabres  à  leurs  deux  faces  ,  un  peu  cour- 
bées en  arc ,  munies  fur  leur  dos ,  le  long  de  la 
.prmcipale  nervure,  de  très-petites  pointes épineu- 
fes  :  des  aiflelles  de  ces  mêmes  feuilles  fortent, 
ou  de  petits  rameaux  courts,  ou  d'autres  feuilles- 
plus  courtes;  prefque  fafciculées.  Les  fleurs  font 
tres-petites,  blanchâtres,  folitaîres,  feflîles,  axil- 
laires-,  oppofées. 

Cette  plante  a  été  recueillie  en*  Amérique,  par 

Dcfportes.  T>  (  K.  /  in  heri,  Juf.  &  Lam.  ) 

12.  Sarriète  épîneufe.  Satunia  fpinofa.  Lin'n. 

Saturela  ramis fpinofis ,  folîis  kifpidis. Linn.Syft. 
''^^^^'S^^'J^^'  —  ^^^rx.  Acad.  vol.  4.  pag.  317. 
—  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  j.  pag.  4^.  n*.  ïo. 

Satureia  cretica  ,  frutefce^s ,  fpinofa.  Tournef. 
CoroU.  pag.  13.        .      . 

-      Satureia  cretica  ,  fpinofa.  Pon.  Bald.  Ital.  2 1 . 

C'eft  un  arbrîfleau  très-rameux,  dont  les  tiges 
font  hautes  d'environ  un  pied ,  divifées  en  rameaux 
diffus ,  terminés  par  une  pointe  épineufe  ,  garnis 
de  feuilles  oppofées ,  oblongues ,  hifpides,  ciliées 
à  leurs  bords ,  veinées  &  ponctuées  à  leur  face 
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garnis  de  feuilles  oppofées ,  2  peîne  pétiolées , 
aflez  larges,  ovales,  lanèéolées,  prefque  glabres 
à  leurs  deux  faces ,  entières ,  légèrement  ciliées  à 
leur  contour,  acuminées  à  leur  fommet ,  rétrécies 
en  pétiole  à  leur  bafe ,  munies  de  crois  nervures 
longitudinales. 

Les  fleurs  font  oppofées,  fituées  dans  Taiflelle 
des  feuilles,  fupportées  par  un  pédoncule  foli- 
taire,  pubefcent,  un  peu  glutineux ,  ainfi  que  les 
calices  \  plus  court  que  les  feuilles ,  terminé  par 
une  ou  deux  fleurs  prefque  fetfiles ,  d'un  bleu 
clair.  ^ 

CARACTial     GÉNiRIQVE. 

Chaque  fleur  offre  : 

l^  Un  calice  perfiftant,  campanule,  un  peu 
ouvert,  divifé  jufque  vers  fa  moitié  en  cinq  dé- 
*.  coupures  prefqu'égales ,  lancéolées  1  les  deux  in- 
férieures plus  rapprochées  que  les  trois  fupérien- 
res,  furtout  après  la  floraifon. 

2®.  Une  corolle  monopétale,  labiée  ,  prefifiie 
régulière,  à  peine  plus  longue  que  le  calice, dont 
le  tube  eft  droit,  étroit,  cylindrique,  divifé  à 
fon  orifice  en  cinq  lobes  prefqu'égaux ,  planes  , 
prefqu'en  roue,  ovales,  un  peu  arrondis j  celui da 
milieu  des  trois  inférieurs  un  peu  plus  long  que 
les  autres ,  marqué  de  deux  taches  à  fa  bafe. 


I 


inférieure,  rétrécies  à  leurs. deux  extrémités  mn-         ^o    rs,^^^^^   ',     •         j     .  i      £i  r 

cronées  à  leur  fommet.        «^»*  «^^emites,  mu-         3^  Quatre  etamin^s,  dont  les  filamens  font 


Les  fleurs  font  fohraires,  oppofées  dans  l'aif- 
feJle  des  feuilles,  fupportées  par  des  pédoncules 
impies,  uniflores ,  munis  de  deux  bradées  oppo- 
fées 5  les  calices  font  ftriés  &  ponâués. 

Cette  plante  croît  dans  l'île  de  Crète.  T>  (  Def- 
cnpt,  £xUnn.)  ^*  \      J 

j^?^RRIOLE  à  fleurs  bleues.  Ifanthus  cérideus. 

Ifanthus  fuhvifcido-puberulus ,  foliis  ovali^lanceo^ 
'l^}l^,utrinqul  acutis,  trinerviis  ;  peduncitlis  uni  feu 

biflorts.  Mich.  Flor.  boréal.  Amer.  vol.  2.  pag. %. 
Ub.  30.  ^  T  z>  7 

a 

*i>r*^L "*  P'^lî®  conftifue  feule  un  genre  établi  par 
Michaux,  a  fleurs  labiées,  prefque  régulières,  de 
la  tamiJIe  d.^s  labiées,  qui  a  des  rapports  avec  les 
rarnètes,  &  dont  le  caradère  effentiel  confifte 
dans  : 

Vn  calice  campanule,  à  cinq  découpures  ;  une  co^ 
<oae  labiée,  a  anq  lobes  prefyu  égaux ^  quatre  étami- 
nés  courtes  ,  didynames, 

■  C'eft  une  plante  annuelle ,  dont  ïe^  tiges  font 
•«droites  ,  prefque  cylindrit^ues  ,  pabefcentes ,  un 
1>eu  vifqueure« ,  divifées  en-ftimea^u  buyerts,  op. 
•foiés,  grêles,  offrant  le  pott du faetcrthÀmmJ!ss  ' 


droits,  un  peu  plus  courts  que  la  corolle,  pref- 
qu'égaux, terminée  par  des  anthères  ovales,  échan- 
crées  â  leur  bafe. 

4®.  Un  ovaire  fupérieur ,  divifé  en  quatre  lobes^ 
I  furmonté  d'un  flyfe  de  la  longueur  des  étamines  , 
"  recourbé  à  fa  partie  fupérieure,  terminé  par  deux 
ftigmates  écartés ,  réfléchis  ,  linéaires ,  lingulés  , 
inégaux  ^  l'inférieur  un  peu  plus  long. 

Le/m/>  confifte  en  quatre  femences  nues-,  fituées 
au  fond  du  calice ,  dont  elles  rempltfTent  le  tube 
agrandi;  globuleufes ,  un  peu  ovales,  ridées,  ré- 
ticulées, réunies  feulement  par  leur  bafe. 

Cette  plante  croît  dans  les  terrains  crayeux  « 
dans  la  Caroline  &  la  Virginie  j  elle  a  été  décou- 
verte par  Michaux.  O 

SASSIE.  Sajjta.  Genre  de  plantes  dicotylédo- 
nes,  à  flsurs  complètes,  polypétalées ,  dont  la 
famille  ôr  les  rappons  naturels  ne  font  pas  encore 
bien  connus,  qui  comprend  des  herbes  exotiques 
â  TEurope,  dont  les  feuilles  fotit  toutes  radicales, 
les  hampes  à  une  ou  pluiieurs  fleurs. 

Le  caraûère  effentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  calice  à  quatre  foliç les  ouvertes;  quatre  péta- 
les ;  huit  étamines  courtes  ;  un  fiyle  ;  une  capfuU  a 
deux  loges,  à 'dckx femences. 
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CARACTiRE    OBNÉRXQUB. 

Chaque  fleur  offre  : 

I*.  Un  caike  compofé  de  quatre  folioles  oblon- 
gues^  ouvertes.-' 

2^.  Une  €oroUe  formée  par  quatre  pétales  lan- 
céolés. 

}•-  Huit  itamines ,  dont  les  filamens  font  féta- 
cés  ^  plus  courts  que  la  corolle  >  terminés  par  des 
authères  ax;rondies. 

4^.  Un  ov(dre  en  ovale  renverfé ,  furmonté  d'un 
fiyle  filiforme  j  plus  court  que  le  calice  ^  terminé 
par  un  (tigmate  ovale. 

Le  fruit  confifte  en  une  capAile  ovale  ^  à  deux 
loges  y  contenant  deux  femences. 

Ohftrvations,  Ce  genre  a  été  établi  par  Molina 
dans  fon  EJfai  fur  thifioire  naturelle  du  Chili  ,  & 
admis  par  Juifieu.  On  diftingue  deux  efpèces  de 
fujpa^  fur  lesquelles  nous  avow.  peu  de  détails.  Je 
vais  les  préfenter  d'après  Molina. 

Espèces. 

I.  Sassie  des  teinturiers.  Sajpa  tinBoria,  Molin. 

Safflafolih  avatis  yfcapo  multifior».  Molin.  H*ft, 
du.  CkiUy  édir.  franc,  pag.  117.  — Juif.  Gen.  Plant. 
451.  —  Gmel.  Sytt.  Nat.  vol.  i.  pag.  61$. 

C'eft  une  petite  plante  ^  dont  les  feuilles  font 
toutes  radicales  &  ovales  :  de^leur  centre  s'élève 
une  hampe  nue  3  qui  fupporte  trois  ou  quatre 
fleurs  couleur  de  pourpre. 

Cette  plante  croit  au  Chili  ^  dans  les  campa- 
gnes $  elle  fe  montre  après  les  premières  pluies  de 
l'automne. 

Les  habitans  du  pays  emploient  les  fleurs  de 
cette  plante  pour  colorer  en  pourpre  une  fortt 
de  liqueur  fpiritueufe»  à  laquelle  elles  donnent  en 
même  tems  une  odeur  agréable.  Une  feule  fleur , 
quoique  très-petite ,  &  rarement  plus  groflê  que 
les  fleurs  du  thym  >  peut  colorer  plus  de  fix  livres 
de  liqueur.  Les  ébéniftes  s*en  fervent  auffi  pour 
donner  aux  boiferies  une  couleur  agréible.  11  pa- 
•  roît ,  d'après  ces  faits  ^  que  le  fuc  de  cette  plan  e 
pourroit  être  avantageulement  employé  pour  h 
teinture  des  laines^  d'autant  mieux  qu'il  s'atach. 
fortement  aux  draps  y  &  qu'on  ne  peut  l'enlever 
que  très*difEcilement.  (  Molina.  ) 

A.  Sassie  aux  perdrix.  Saffia  perdîcaria,  Molin. 

Sûjpa  foliis  corda tis ,  fcapo  unifioro,  Molin.  Hifim 
du  Chili  y  édit.  franc,  pag.  117. 

JUmu,  Chili. 

Cette  efpèce  diflère  de  la  précédente  par  fes 
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feuilles  en  cœur,  toutes  radicales,  &  par  fes  ham- 
pes* terminée?  par  une  feule  fleur  d'un  jaune 
doré. 

Cette  plante  croît  au  Chili  5  elle  fait,  au  côm- 
ntencement  de  l'automne,  l'ornement  des  prairies* 
où  elle  fe  trouve  en  grande  quantité.  Les  habitans 
du  pays  lui  ont  donné  le  nom  de  rimu  on  fleur  de 
perdrix  y  parce  que  ces  oifeaux  l'aiment  beaucoup. 
Les  noms  des  mois  d'avril  &  de  mai  font  pris  de 
cette  plante  :  avril  porte  le  nom  de  unen-rimu  i 
premier  rimu ,  &  mai  celui  de  inan-rimu ,  ou  fé- 
cond rimu.  (  Molina,  ) 

SÀTAJO,  Tiri^tti'canni.Satayo.  Rheed,  HorC 
malab.  vol.  7.  pag.  J7.  tab.  30. 

Plante  parafite  du  Malabar,  dont  les  fleurs  pa- 
roiffent  dioïques,  munies  d'une  corolle  à  cmq 
pétales  &  de  cinq  étamines ,  qu'il  eft  diflicîle  de 
rapprocher  d'aucun  des  genres  connus,  à  moins 
que  ce  ne  foit  des  loranthus  on  des  guis  {vifcum)'. 

Elle  croît  fur  l'écorce  des  vieux  arbres.  Sts  ra-^ 
meaux  font  noueux ,  revêtus  d'une  écorce  épaifle 
&  de  couleur  cendrée  ;  ils  font  armés ,  autour  de 
chaque  nœud ,  de  deux  épines  très-aiguës ,  oppo- 
fées,  garnies  de  feuilles  médiocrennent  pétiolées, 
épaifles,  fermes,  charnues,  très-rapprochées , 
furtout  vers  l'extrémité  des  rameaux  5  grandes, 
ovales,  oUongues,  glabres,  entières  à  leurs  bords, 
obtufes  ou  un  peu  aiguës  à  leur  fommet ,  pref- 
qu'oppofées ,  marquées  de  nervures  latérales  fimr 
pies,  alternes. 

Les  fleurs  mâles  font  petites,  nombreufes,  fef^* 
files,  diQ>ofées  en  chatons  obloogs,  cylindriques, 
obtus ,  (olitaires ,  ou  bien  réunis  deux  par  deux 
ou  trois  par  trois  aux  noeuds  des  rameaux.  La  co- 
rolle eft  d'un  jaune-orangé ,  compofée  de  cinq 
pétales  ovales ,  aigus  5  les  étamines  font  également 
au  nombre  de  xinq  ;  les  filamens  extrêmement 
courts ,  terminés  par  des  anthères  blanchâtres.  Les 
At  urs  femelles  &  les  fruits  ne  font  pas  connus. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes ,  au  Malabar. 

SATIRE.  Phallus.  Genre  de  plantes  crypto- 
iîames,  de  la  famille  des  champignons,  qui  a  de 
très- grands  rapports  avec  les  morilles  que  Linné 
y  avoit  réunies ,  mais  que  des  auteurs  plus  mo- 
vkrnes  en  ont  féparées ,  les  morilles  (Boletus)  étant 
dépourvues  de  coiffe ,  &  n'ayant  point  leur  fom- 
met perforé  comme  la  plupart  des  fatires. 

Le  caraftère  eflentiel  de  cegenre  eft  d'avoir  : 

Un  chapeau  ovale  ,  conique  ,  fupporte  par  un  />/- 
doncule  recouvert  et  une  coiffe  qui  Je  déchire  ,  &  envc 
loppe  enfuite,  en  forme  de  collet,  la  hafe  du  pêdon^^ 
cule  ;  le  chapeau  perforé  ou  fermé  h  fon  fommet,  mar^ 
que  de  crtvajfes  irrégulières  ,  réticulées,  d'oïl  découle 
une  liqueur  vifqueufe ,  dans  laquelle  ton  foupfonne 
que  Us  femences  font  contenues. 
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Espaces. 

*  Chapeau  ombiliqué.  Ombilic  perforé, 

I.  Satire  fétide.  Phallus  impudicus.  Lion. 

Phallus  pileo  conko ,  margine  crenulato ,  vertice 
perfbrato y  ftipite  bafi  vohato.  Schoeff.  JuDg.  vol.  2. 
tab.  196,  197,  198. 

Phallus  volvatus  j  fiipitatus  ;  pileo  ceUulofo.  Linn. 
Spec.  Plant,  vol.  2  pag.  164^.  —  R^yg*  Gcd.  i. 
pag.  260.  n^.  I.  —  (Eder.  Flor.  dan.  tab.  17 j.  — 
Dullîard^  Champ,  pag.  276.  tab.  182.  —  Lam. 
llluftr.  Gêner,  tab.  88j.  —  Sierb.  tab.  30.  A.  B. 
C.  D. -—  Batt.  ub.  II. 

Phallus  fetidus.  Lam.  Flor.  franc,  vol.  i.  pag. 
121.  n^  1284. 

Phallus  voira  exceptus;  pilei  apice  pervio.  Hort. 
Cliffort.  478.  —  Royen^  Lugd.  Bat.  j  17. — Guett. 
Stamp.  vol.  I.  pag.  17. 

Phallus  volva  exceptus  capituli  ,  apice  patulo. 
Gled.  Fung.  j j.  n^  2.  —  Hall.  Helv.  n*.  2248. 

Phallus  volvatus  ,  pileo  ceUulojo^  utrinqui  pervio, 

Scop.  Carn.  pag.  48.  o®.  i.  —  Édit.  x.  n^.  1605. 

Phallus  vulgaris  y  totus  alhus  ;  volvâ  rotundâ  ; 
pileo  cellulatOy  acfummâ  parte  umbilico  pervio  omato, 
Michel  »  Gêner.  201.  tab.  53. 

Phallus  hoilandieusfeubatavicMS,  Dalccb.Hift.  2.. 

pag.  1198.  IcQo. 
Fungus  phalloïdes.  Rai  j  CataL  Plant,  angl.  tab.  2. 

fig.  I>2^  i,4. 

Fungus  fitidusj  pénis  imaginem  referens,  C.  Baub. 
Pin.  374. 

BoUtus phaUoides.  Touroef.  Infl.  R.  Herb.  s6i. 

Fungus  phalloïdes,  J.  Bauh.  vol.  3.  pag.  843. 

PernieiofQnanfu^gonunquinia/pecies.CltiC.liiBt» 
286. 

Fungus  viriUi^  pmt  am^ifkcU.  LobeU  Icon. 
ub.  309. 

Boletus  fhallum  referens.  Rupp.  Flor.  jen.  203. 

jS.  Phallus  volva  exeepîus  j.  eapituli  apice  claufo. 

Gledit.  Fung.  54.  n**.  i. 

Ce  champignon  fe  préfente  fous  différentes  for- 
mes^ &  n'eii  parfaitement  reconnoiflable  que  dans 
fon  entier  développement }  d'abord  il  fe  montre 
fous  la  figure  d'une  matfe  molie^  un  peu  charnue  ^ 
prefqu'ovale  j  de  couleur  jaune  ,  enveloppée  en- 
tièrement d'une  coiffe  liff^ ,  qui  fe  crève  &  s'ou- 
vre à  fon  fommet  J  pour  donner  paflage  à  un  pé- 
doncule long  de  fix  a  huit  pouces^  d'un  blanc-faie 
CMi  un  peu  verdâtre  ,  creux  »  cylindrique ,  éf^ais , 
percé  d'un  grand  nombre  de  petits  uouSt  un  1 
peu  réuéci  vers  fon  fçinniet.  ' 
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Ce  pédoncule  fupporte  un  chapeau  on  forme  de 
tête  ovale  J  coni^ue^  auquel  il  n'adhère  que  par  fon 
extrémité  Supérieure.  Ce  chapeau  eft  ombiUqué 
â  fon  fommet  >  creufé  par  des  cellules  très-irrégo- 
Itères:  il  en  découle  une  iî<}tteur  livide  «  verditre^ 
d'un  odeiir  très-infeâe  ,  qui  fe  fait  fentir  au  loini 
&  dont  cependant  les  mouches  font  fort  avides. 

Cette  plante  dure  peu  s  elle  croit  dans  les  boisa 
la  fio  de  l'été  ou  dans  l'automne.  (.^.  v.) 

La  conformité  de  ce  phallus  avec  l'organe  de  h 
génération  dans  les  animaux  mâles»  a  fait  foup- 
çonner  qu'il  pourroit  être  utile  foit  pour  exciter  « 
foi  t  pour  réveiller  les  feux  de  Tamour  :  auflî  les 
habitans  de  plufieurs  pays  ont-ils  grand  foin  de  ré- 
colter les  individus  de  cette  efpèce  avant  leur  ma- 
turité. Ils  les  font  fécher  en  plem  air  ou  i  la  fumée  ; 
ils  les  réduifent  en  une  poudre  qu'ils  mêlent  avec 
quelque  liqueur  fpiritueufej  &  ils  en  fontjprendre 
une  ceruine  dofe  aux  animaux  mâles  &  temelles 
dont  ils  défirent  multiplier  la  race. 

2.  SATias  à  double  coiffe.  Phallus  Hadriaau 
Vent» 

Phallus  fiipite  tereti  »  maculis  cîneraceis  difiinSto  ; 
pileo  brevi  »  non  cellulato.  Vent.  Mém.  de  Vlnftit. 
vol.  I.  pag*  517. 

Phallus  Hadriani  Juliiy  capitulo  non  eeliulato^fed 
umbilico  pervio  donato.  Mie  h.  pag.  202.  -— Clnf. 
Hift.  rar.  plant.  29J.  •—  J.  Baun.  Hift.  vol.  3.  pag« 
845'.  •—  Sterb.  tab.  50.  E.  F, 

Ce  champignon ,  dit  M.  Ventenat  j  que  les  as^ 
ciens  bocatiiftes  regardoient  comme  une  des  mer« 
veilles  de  la  nature ,  croit  en  abondance  dans  la 
Hollande.  Clufius  dit  auffi  l'avoir  trouvé  près  de 
BloiSj  fur  les  bords  de  la  Loire. 

Il  eft  d'abord  renfermé  dans  une  coiffe  tuibinjS^ 
ou  pyriforme^  de  couleur  blanchâtre ,  &  muni  i 
fa  bafe  d'une  racine  courte  ,  fufiforme.  Cette 
coiffe^  qui  contient  une  liqueur  vifqueufe  ^  fedde 
eft  formée  de  deux  membranes.  Lorfque  le  charr.- 
pignon  s'eft  fait  jour  i  travers  >  la  membrane  exté- 
rieure fe  renverfe  >  &  celle  qui  eft  plus  intérieure 
engsdne  fa  bafe  d'un  pédicule  cylindrique  ^  aminci 
â  fa  partie  inférieure  >  liffe ,  parlemé  de  petites  u* 
ches  cendrées  J  creux  dans  l'intérieur^  long  de  fit 
pouces  3  ic  large  d'environ  un  pouce. 

Le  chapeau  eflprefque  campani  forme ,  marqué 
de  quelques  ftries  légères  i  un  peu  ridé ,  déchiré 
à  fon  limbe,  libre  dans  toute  fon  étendue  >  cou^ 
ronné  à  fon  fommet  d'un  ombilic  faillant  ^en  formé 
de  cupule,  8^  perforé.  Il  fft  d'abord  d'une  couleur 
laiteufes  mais  en  vieilliffant  il  devient  d'ua  btun 
rouflatrre. 

Le  genre  auquel  on  doit  rapporter  ce  channpi* 
gnon ,  ajoute  M.  Ventenat  g  ne  nous  parc  jt  pas 

encore  fuffiûnkpaeot  déteroûné*  A  la  vérité^  iife 
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rapproche,  par  nn^  foule  de  carafcères  ,  da  rhat- 
lasi  mais  comme  fon  chapeau  n'eft  point  celluleux, 
i'  pourroit  fe  faire  que  fes  femences  fuflent  rcn- 
ftrmées  dans  Tintérieur,  &  alors  ce  champignon 
(iroit  congénère  du  lycoperdon. 

.  Cetteplante  fe  rencontre  en  France  y  aux  envi> 
rons  de  Blois ,  &  dans  la  Hollande. 

Clufius  nous  apprend  au'on  lui  avoic  préfenté 
à  Amflerdam  pluheurs  individus  de  cette  efpèce , 
ft  que  toutes  les  fois  qu'illesfcrroic  dans  la  main  > 
il  éprouvoit  un  engourdi (îiement.  On  croyoit ,  du 
temsde  cebotanifie,  que  la  liqueur  contenue  dans 
la  coiiFedece  champignon  pouvoitétre  employée 
avec  fuccès  contre  la  goutte. 

).  Satire  de  la  Guiane.  Phallus  iniu$atus. 
Veut. 

Phallus  fiipîtt  tereti  ,  ccllulofo ,  îndufiato  j  piUo 
hrevi,  nticulato.  Vent,  Mêm.  de  l'hifi.  vol.  I.  pag» 
$lO.  tab.7.  fig.  }. 

C'efi  encore  â  M.  Ventenat  que  nous  (omnoes 
redevables  de  la  connoifiance  de  ce  chaimpignon. 
Il  fe  rapproche  beaucoup  du  phallus  impudicus  ; 
mais  il  en  diffère  eflèntiâllemenc  par  la  préfence 
d'un   organe  d'une  (Iruâure  touc-à-fait  remar- 

3uable  y  &  dont  aucun  champignon  ne  préfence 
'exemple. 

Il  s'élève  à  la  hauteur  d'environ  fix  pouces  ;  fon 
pédicule  eft  cylindrique  ^  droit  y  fimplenienc  coq- 
tigu  avec  le  chapeau  y  d'une  blancheur  laiteufe  y 
creux  dans  fon  intérieur  ^  large  d'environ  un  pouce 
dans  fa  partie  inférieure^  &  d'un  demi-pouce  dans 
fa  partie  fupérieure.  On  remarque  fur  toute  fa  fu- 
perficie  des  bulles  qui  fe  crèvent  à  mefure  c}u'il 
avance  en  âge,  de  forte  que,  parvenu  au  période 
de  fon  développement  complet ,  il  eft  pariemé  de 
lacunes,  parmi  lefquelles  ondiilincue  encore  quel* 

5 [lies  bulles.  Le  pédicule  paroit^  oans  fa  jeunefle  y 
aire  corps  avec  le  chapeau.  Ces  deux  organes  font 
réunis  par  le  moyen  d'un  bourrelet  frangé  y  qu'on 
prendroit  d'abord  pour  un  collet  ;  mais  à  mefure 
que  ce  bourrelet  ie  développe  y  les  fibres  dont  il 
eft  formé  s'alongent,  fe  croifent^  &  préfentent  un 
tiflu  qui  fe  renverfe,  &  qui  y  femblable  à  une  che- 
snife  y  recouvre  en  entier  le  pédicule  du  cham- 
pignon. La  couleur  de  cetiffu  efl  d'abord  la  même 
que  celle  du  pédicule;  mais  en  vieilliflànt  cette 
couleur  s'altère  &:  tire  fur  le  rouffâtre.  Les  alvéoles 
<m  mailles^  formées  par  le  croifement  des  fibres  y 
font  très-nombreufes  ;  elles  ont  des  formes  diffé- 
rentes, cependant  elles  font  le  plus  généralement 
cblongues. 

Le  chapeau  y  ^ui  eft  en  c6ne  évafé  à  fa  bafe,  ou 
prefbue  campaniforme,  efl  libre  dans  toute  fon 
étendue,  &  il  n^adhère  avec  le  pédicule  que  par  le 
limbe  de  l'ombilic  perforéquiie  couronne.  Toute 
A  furface  extérieure  efl  remarquable  par  des  al- 
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véolcs  de  grandeur  8:  de  forme  différentes,  qui 
cofrcfpondent  chacun  à  autant  de  callofîtés  tuber- 
culeufcs  y  dont  la  furface  intérieure  eft  parfetnée. 
Ces  alvéoles  ,  dans  lefqoels  doivent  être  conteuses 
les  femences ,  ont  une  couleur  de  bleu  de  tourne- 
fol  ,  tandis  aue  les  nervures  Caillantes  qui  les  for- 
ment, font  aune  blancheur  affez  éclaunte. 

Cetre  efpèce  croît  abondamment  dans  la  Guiane 
hollandoife  ,  fur  les  bords  de  la  mcrj  elle  paroît 
dans  lafaifondcs  grandes  pluies,  &  fe  plaît  c(e pré- 
férence, fur  un  fable  fin ,  recouvert  d'une  légère 
couche  de  terreau.  (  Fentenat.) 

*  ♦  Chapeau  dépourvu  <t ombilic  y  ou  à  omhilîc  ftrmim 

4.  Satire  de  chien.  Phallus  caninus.  Hudf» 

Phallus  filpîte  etUalofo  ;  pileo  tranfvers\m  rugofo  , 
impervia.  Vent.  Mém.  de  l'J/tft. yo\.  i.  pag.  ji  j. 

Phallus  caninus ,  volvatus ,  fiipitatus  ;  pileo  ruhro , 
cellalofoy  acuto ,  apice  claufo,  Hudfoo  ,  Fbr.  angl. 
cdit.  2.  pag.  £50. 

Phallus  exilisy  marattâ,  Batt»  Fung.arîm.  pag.  76. 
tab.  40.  F. 

Phallus  (caninus),  volvatus ,  fiipitatus  ;  ftipiu 
cellulofo  i  cjpitulo  impervio  ,  rubto  ,  rugofo.  Curt. 
Flor.  lond.  Fafc.  39.  tab.  zjf . 

Ce  champignon  fort  d'une  coiffe  coriace  & 
blanchâtre ,  formée  par  deux  lames  entre  lefquelles 
eft  contenue  une  liqueur  mucilagineufe.  Son  pé- 
dicule y  qui  eft  cylindriaoe  ,  rétréci  à  fa  bafe ,  cel- 
luleux ,  d'an  jaune  -  pâle ,  fiftuleux ,  s'élève  à  la* 
hauteur  d'environ  deuy  pouces.  Il  foutient  un  cha- 

Eeau  oblong ,  prefqu'acuminé  ,  dépourvu  d'om- 
ilic  »  fermé  à  fon  fommet ,  &  adhérant  dans  toute 
fon  étendue.  Ce  chapeau  eft  d'abord  recouvert 
d'une  croûte  calleufe  qui  fe  refont  infenfiUement 
en  une  liqueur  verdatre  ^  &  c'eft  alors  qu'il  paroit 
ridé  tranfverfalemeut. 

Ce  champignon  crmt  en  Italie  &  en  Angleterre.' 

(  Defcript,  ex  Vent,  ) 

j.  Satire  mokufin.  Phallus  mokufin,  Linn.  f. 

Phallus  ftipite  pentagono  ;  pileo  acuto ,  impervio  , 
quinquepartito  ;  laciniis  conniventibus.  Venr.  Mim^ 
de  rjnft.  vol.  r.  p.  j  14.  —  Linn*  f.  Suppl.  p.  452. 

Phallus  mo'kU'fin.  ASt.  Petrop,  vqI.  15^  p.  J75. 
tah.j. 

Ce  champignon ,  d'une  fubftance  blanche  &  - 
molle  ,  fort  d'une  coiffe  blanchâtre ,  de  la  groffeur . 
d'une  noifette  ,  &  ,  fendu  irniguliérement  à  fon 
limbe  ,  il  s'élève  à  la  hauteur  d'environ  deux  pou- 
ces. Son  pédicule  j^^  creux  dans  l'intérieur ,  revêtu  • 
d'une  écorce  épaîffe  &  d'une  belle  couleur  de 
chair ,  eft  remarquable  par  les  cinq  angles  dont  il 
eft  relevé.  Il  foutient  un  chapeau  oblong,  fubulé ^  ■ 
'  prefqulanguleux  j  de  couleur  *  rôuge  ,  dépourvu 
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d'ombilic  »  clos  i  fon  fommet  j  &  fe  divifant  en 
cinq  découpures  conniventes. 

Ce  champignon ,  ajoute  M.  Ventenat  »  que  l*on 
trouve  dans  différentes  provinces  de  la  Chine  ^ 
croit  fur  les  racines'  &  fur  les  feuilles  prefque 
pourries  du  mûrier  :  il  parvient  ^  félon  la  defcnp- 
tion  c|u'en  a  donnée  le  miffionnaire  Cibot ,  à  fon 
parfait  développement  dans  l'efpace  de  douze 
fleures  i  alors  il  s'afFaifle  &  exhale  une  odeur  déf- 
agréablô.  Les  Chinois  en  font  un  grand  ufage  en 
miédecine  ^  pour  guérir  les  ulcères  cancéreux  >  ils 
le  fervent  auflî  quelauefois  fur  la  table  3  mais  ils 
choififleBt  les  individus  qui  n'ont  pas  encore  été 
attaqués  parles  infeûes.  (  Ventenat,  ) 

6.  SATiKl^nié*  Phallus  corrugatus.  Vent. 

Phallus  valvâ  maltipartitâ  ;  fiîpiu  tereti  y  pileo 
corrugaio  ,  'umbilicato  y  umbilico  intpervio.  Vent* 
Mém.  de  Vlnfi,  vol.  i.  pag.  514* 

Phallus  qui fungus phalloïdes  ,  major,  germanicus, 

pîleo  corrugato,  Michel  j  pag.  loz. — Sterb.tab.  30. 
fig.  K.  L.  M. 

Ce  champignon  fe  didingue  de  toutes  les  efpèces 
de  ce  genre  ^  par  fa  coiflfe  fendue  en  cinq  ou  fix 
découpures  ovoïdes^  prefqu'égaleSj  &  fixées  à  peu 
près  dans  la  moitié  de  fa  hauteur ,  qui  efi  d'en- 
viron fix  pouces.  Son  pédicule  eft  cylindrique  & 
d'une  grofleur  égale  dans  toute  fa  longueur.  Son 
chapeau  eft  conique  ^  ridé  ^  celluleux  ,  long  d'en- 
viron un  pouce  ^  &  à  peu  près  de  la  même  lar- 
geur 3  il  eft  furmonté  d'un  ombilic  mamelomiéj 
txès-faillant  &  non  perforé.  (  Ventenat, } 

Ce  champignon  croit  dans  l'Allemagne. 

7.  SatiR£  grillé..  Phallus  cancellatus.  Vent. 

Phallus  fiipite  cylindraceo  y  levî;  pileo  cancellato^ 
impervio.  Vent.  Mém.  de  Vînfi,  vol.  i.  pag.  jij . 

Phallus  volvatus,  pîleo  apîce  claufo.  Linn.  Flor. 
fueccdit.  I. n*^.  I loi.  — Edit.  2.  n*.  Ii6i.— Au. 
Stock.  1742^  tab.  2.  fig.  I. 

Phallus  alpinus  «  volvâ  fubrotundâ  ,  alhâ;  pîleo 
cancellato ,  umbilico  pepvio  carente,  Michel ,  Nov. 
Cener.  pag.  202. 

*  Linnarus ,  dit  M.  Venteiiaî ,  cite ,  dans  fa  Flore 
de  Suède  ^  comme  Cynonyme  du  phallus  impudicus, 
le  champignon  quelious  décrivons  <  cependant  il 
en  diffère  par  un  fi  grand  nombre  de  caraâères  > 
q*i'on  ne  peut  héfiter  i  le  rêjgarder  comme  «ne  ôf- 
pèce  très-diftin,6te. 

Ce  champignon  s'élève  à  la  hauteur  d'environ 
huit  pouces.  Sa  coiffe  eft  de  forme  orbiculaire, 
ridée,  plifTée,  communément  rongée  par  les  in- 
fe£tes ,  &  terminée  paf  une  petite  touffe  de  raci- 
nes :  fa  longueur  &  fa  largeur  font  environ  de  deux 
pouces  &  demi.  Le  pédicule  eft  cylindrique ,  liffe. 
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blanchâtre ,  fiftuleux ,  de  manière  i  contenir  une 
forte  plume  à  écrire  5  long  de  quatre  pouces  fur 
un  de  large.  Le  chapeau  qui  le  furmonté,  eftco- 
nique ,  oblong ,  creufé  de  plufieurs  petites  cavités 
difpofées  en  lignes  parallèles  ,  de  couleur  brune , 
excepté  au  fommet,  qui  eft  blanchâtre  ,  ombiliqué 
&  parfaitement  clos.  Ce  chapeau ,  adhérent  dans 
toute  fon  étendue  au  pédicule  qui  le  fupporte,a 
près  de  deux  pouces  de  long,  fur  environ  quatorze 
lignes  de  largeur  à  fa  bafe.  Tout  ce  champignon 
a  une  odeur  agréable  &  vive ,  comme  un  orchis, 
félon  la  remarque  de  Rothman. 

II  a  été  trouvé  â  Smaoland  ,  dans  un  terrais 
maigre  &  couvert  de  mouiTe ,  par  Jean  Rothmao  , 
doâeur  en  médecine. 

SATIRION,  Satyrium.  Genre  de  plantes  mono- 
coiylédones,  à  fleurs  incomplètes,  gynandriques, 
de  la  famille  des  orchidées ,  qui  a  des  rapports 
avec  les  orchîs^  6^  qui  comprend  des  herbes  tant 
oxotiques  qu'indigènes  de  l'Europe ,  dont  ks 
feuilles  font  alternes,  vaginales,  &  les  fleurs  dif- 
pofées en  épis. 

Le  caraâère  eflentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Le  pétale  inférieur  pendant ,  étroit ,  alongê,  renflé 
en  bouffe  à  fa  bafe  ;  deux  étamines  inférées  fur  U 
pifiil. 

CARACTâRI     GÉNÉRIQUE. 

Chaque  fleur  oflfre  : 
1®.  Point  de  calice. 

2**.  Une  corolle  ï  fix  pétales,  ou  profondément 
divifée  en  fix  découpures,  dont  cinq  fupérieures» 
connivente^i^ois  extérieures,. deux  mtérieures 
rapprochées  â  leur  partie  fupérieure  en  forme  de 
cafque  s  la  fixième  pendante,  en  forme  de  bourfe  à 
fa  bafe,  prolongée  en  éperon  fouvent  très^ourtj 
&  à  trois  divifions  inégales. 

}^.  Deux  étamines  y  dont  les  filamens  fait  très- 
courts  ,  inférés  furie  piftil  dans  fa  partie  concave; 
terminés  par  des  anthères  ovales,  recouvertes  par 
le  bord  fupérieur  du  pétale  inférieur. 

4®.  Un  ovaire  inférieur,  contourné,  oblong; 
un  ftyle  concave,  adné  fur  le  bord  fupérieur  du 
pétale  inférieur,  furmonté  d'un  ftigmate  compri- 
mé, obtus. 

Lt  fruit  eft  une  capfule  oblongue,  à  une  feule 
loge  ,  à  trois  côtés  en  carène,  à  trois  valves» 
s'ouvrant  â  fes  angles,  qui  reftenc  adhérentes  à 
leur  fommet  &  à  leur  bafe. 

Les-femences  font  petites  j  nombreufes. 

Obfervations,  Les  fatirions  font  fi  rapprochés 
des  orchis ,  qu'il  eft  diflîcile  de  les  regarder  comme 
fufçepnbks  de  former  un  genre  féparé.  Us  ne 

s'en 
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t'en  diftingaent  guère  oue  par  la  partie  du  fixième 
pétale  j  â  laquelle  Linné  adonné  le  nom d* éperon ^ 
alTez^  courte  &  renflée  en  bourfe  ,  dont  elle  a 
plutôt  la  reflemblance  que  celle  d'un  éperon.  Ce 
caraâère  n*eft  pas  toujours  confiant  ^  &  les  efpèçes 
dans  lefquelles  il  eiifte  paroiflent  rentrer  parmi 
les  elléborines  (ferapiûs).  Au  refte^  il  a  été  fait 
fur  ce  genre  »  &  fur  plufieurs  autres  de  la  famille 
des  orchidées^  des  changemens  fur  lefquels  nous 
ne  pouvons  revenir ,  la  plupart  de  ces  genres  ayant 
été  déjà  décrits  dans  cet  ouvrage. 

Espaces. 

X.  Satirion  fétide.  Satyrium  hlrcînum.  Lion. 

Satyrium  hulbis  indivifis  ;  frliis  ianccolaiis  ;  ruBa- 
rit  labio  trifido  ;  latermediâ  iineari  tlongatâ ,  obli" 
qud  y  préLmorfâ.  Linn.  SpecJ'laht.  vol.  2.  p.  1}  $7. 

—  Aâ.  Upfal.  1740.  tab.  18.  —  Dalib.  Parif.  iy$. 

—  Gouan,  Monfp.  471.  —  Miller,  Dift.  n°.  i. 

—  Jicq.   Flor.  auftr.  tab.  367.  — Pollich,  Pal. 
-  n*.  8fi.  — Lam.  Flor.  franc,  vol.  5.  pag.  y  10. 

n*^.  1104.  —  Idem^  III.  Gen.  tab.  716.  fig.  i.  — 
Gérard j  Flor.  gali.  Prov.  129.  n**.  i. 

Orchis  radicibus  fubrotundis  ;  labtllo  longiffimo  ^ 
tripartiiojpiicato.  Haller>  Helv.  n^.  i}68.  tab.  2j. 

Orchis  hircina,  Scop.  Carn.  edit.  2.  n®,  1 1 1  j .  — 
Cranta  «  Aultr.  pag.  484. 

Orchis  barbata  y  fetida.  J.  Bauh.  Hift.  2.  pag.  756. 
le.  —  Vaillant ,  Parif.  tab.  }o.  fig.  6.  —  Segui. 
Plant,  ver.  tab.  ij.  fig.  i. — Rîvin.  Hexap.  tab.  18. 

Orchis  b^irbata  y  odore  hirci  ,  breviore  latipreque 
folio.  C.  Bauh.  Pin.  20. — Morif.  Hifi.  ^  pag.  491. 
$.12.  tab.  12.  fis.  9.  — Touriief.  Infi.  R.  Herb. 
tab;  453.  — Garidel^  Aix.  540. 

Tragorchis  y  tefticulus  hirci.  Dodon.  Pempt.  2J7. 

TeHiculus  hircinus  y  vulgaris  feu  tragorchis  y  or* 
chis  faurodcs  vel  fcincophora  y  lacertarum  cmulatione. 
Lobd.  Icon.  177. — Idem,  Obferv*  pag.  88  &9o. 
Icon. 

Orchis  faurodis  vcl  fcincophora  gemmA  ;  tefiîcu" 
lus  hircinus  vu/garis,  Dalech.  Hift.  2.  pag.  1553. 
Icon. 

Cette  belle  efpèce  eft  facile  à  diftinguer  de  fes 
congénères  par  la  lèvre  inférieure  du  pétale  infé- 
rieur, divifée  en  trois-  lanières;  celle  du  milieu 
o  ès-longue  &  fort  étroite. 

Ses  racines  font  munies  de  deux  bulbes  arron- 
dies ,  très-entières  3  furmontées  de  plufieurs  fibres 
fimples ,  un  peu  épatfles  ^  charnues  :  il  s'en  élève 
une  tige  droite,  ferme,  cylindrique,  feuillée, 
glabre,  fiftuleufe ,  un  peu  ftriée,  haute  d'environ 
deux  pieds  J  garnie  de  teuilles  alternes,  vaginales j 
élargies,  glabres  a  leurs  deux  faces  «  très-lifles ,' 
lancéolées ,  aiguës ,  d'un  vert  luifant  5  les  fupé- 
Botanique»  Tome  VL 
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rieureSj  prefque  membraneufes ,  pafoiflet>t  être 
des  braâées  fans  fleurs  y  très-étroites ,  alongées. 

Les  fleurs  forment  un  très -long  épi  fimple, 
droit ,  fur  lequel  ces  fleurs  font  feffiles ,  éparfes  » 
un  peu  diftantes  y  d'un  blanc  -  rouffâtre ,  d'une 
odeur  de  bouc  très-défagréable ,  munies  de  brac- 
tées minces  J  très-étroites,  membraneufes,  plul 
longues  que  les  fleurs,  excepté  le  pétale  inférieur. 
Les  cinq  pétales  fupérieurs  de  la  corolle  (  ou  fes 
cinq  diviuons  }  font  connivens ,  égaux  y  réunis  en 
forme  de  cafque  j  &  l'inférieur  eft  très-long^  pen- 
dant» tacheté  de  pourpre  à  fa  bafe,  divifé  infé- 
rieurement  en  trois  découpures^  dont  deux  laté- 
rales plus  courtes ,  fort  petites  y  fubulées ,  un  peu 
ondulées  s  celle  du  milieu  très^troite  ,  longue 
d'un  pouce  &  demi  à  deux  pouces ,  linéaire ,  bi- 
fide ou  prefque  frangée  â  fon  extrémité ,  roulée 
fur  elle-même  avant  l'épanouiflement  de  la  fleur. 
Le  fruit  eft  une  capfule  ovale,  alongée,  droite^ 
un  peu  aiguë  ou  rétrécie  i  fes  deux  extrémités , 
légèrement  membraneufe  fur  fes  angles  y  retifèr* 
mant  des  femences  fort  petites. 

Cette  plante  croît  en  France ,  en  Allemagne , 
dans  les  montaenes  alpines ,  dans  les  prés  mon-- 
tueux  &  fur  le  bord  des  bois.  :^  (  ^.  v.  ) 

2.  Satirion  à  fleurs  verdâtres.  Satyrium  vi- 
ride.  Linn. 

Satyrium  bulbis  palmatis  ;foliis  oblongis ,  obtujls  ,* 
/ieâarii  labio  linean  y  trifido  ;  inter média  obfoletâ* 
Linn.  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  1 3  J7.  —  Au.  Upfa'. 
1740.  pag.  18.  —  Flor.  luec.  730.-804.  —  Dalib. 
Parif.  276.— Miller,  Diô.  n^  3.  — Gmel.  Sibir. 
vol.  I.  pag.  21.  —  Pollich,  Pal.  n*.  852.  —  Flor. 
dan.  tab.  73.  —  Lam.  Flor.  franc,  vol.  3.  pag.  yi2. 
n®.  1104. — Gérard,  Flor.  gall.  Prov.  pag.  130. 
n^.  2.  —  Lam.  lUuftr.  Gêner,  tab.  726.  ng.  2. 

Orchis  radicibus  palmatis  •  gaUâ  connivente  ,  la* 
bello  trifulco  ,  calcare  brevi$mo.  Haller  ,  Helv. 
n^.  1269.  tab.  26.— Seguier ,  Plant,  veron.  vol.  2. 
tab.  i6.  fig.  18. 

Orchis  viridis,  Crantt,  Auftr.  pag.  491. — Scop. 
Carn.  2.  n**.  1122.  —  Allion.  Flor.  pedem.  n*. 
1846. 

Satyrium  foUis  oblongis  j  caulinis*  Flor.  lappon. 

Orchis  palmata  yfiore  viridi,  C.  Bauh.  Pin.  8^« 
Prodr.  30.  —  Tourncf.  Inft.  R.Herb.  43 y* — 
Vaill.  Bot.  Parif.  ub.  3 1 .  fig.  6  ^  7  >  8. 

Orchis  palmata  ,  flore  galericulato  y  dilut'è  viridi* 
Lœf.  Pruff.  192.  tab.  J9. 

i".  Orckis  palmata  i  batraehites,  C.  Bauh.  Pin.  8^* 
—  Pollich  ,  L.  c. 

Serapias  batrlulùus  ,  velmyoiàès^  Lobel.  IcM* 
^'  Dddd 
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Dans  cette  efpèce^  le  péule  inférieur  9c  pen- 
dant a  Us.  (rois  divifioos  courtes»  celle  du  nsîlieu 
plus  courte  que  les  deux  latérales ,  caraâère 
fuflSrant  pour  la  diftinguer  des  autres  efpèces  j 
ainfi  que  fes  fleurs  verdâtres. 

Sis  racines  ont  des  bulbes  médiocrement  com- 
primées, palmées  ou  divifées  à  leur  extrémité  en 
plufieurs  lobes  terminés  par  un  prolongement  fili- 
forme ,  garnis  i  leur  collet  de  nbres  charnues. 

Ses  tiges  font  droites ,  glabres  ,  (triées  ,  fiflu- 
leufes  j  tendres  4  hautes  de  fix  à  huit  pouces ,  mu- 
nies de  feuilles  alternes ,  prefqu'ovales ,  un  peu 
lancéolées  >  les  fupérieures  plus  étroites,  lancéo- 
lées ,  toutes  vaginales  i  leur  bafe ,  un  peu  aieuêfs  à 
leur  fonronet ,  vertes ,  glabres  à  leurs  deux  races , 
marquées  de  plufieurs  nervures  longitudinales , 
dont  rintervalle  eft  occupé  par  des  veines  agréa- 
blement réticulées. 

Les  fleurs  font  feflîles ,  éparfes^  d'un  vert-pâle; 
un  peu  diftantes ,  difpofées  en  un  épi  aloogé  »  fim- 
ple,  muni  de  bradées  prefque  enfiformes ,  étroi- 
tes \  les  inférieures  plus  longues ,  les  fupérieures 
plus  courtes  que  les  fleurs.  Les  trois  pétioles  fu- 
périeurs  font  ovales ,  aigus ,  réunis  en  cafque  »  re- 
couvrant deux  autres  pétales  intérieurs ,  filifbr* 
mes,  élargis  i  leur  bafe.  Le  pétale  inférieur  cft 
pendant,  oblong,  â  trois  divifions  courtes j  les 
deux  latéiales  plus  longues ,  étroites  »  aiguës  «  re- 
courbées en  dedans  ^  celle  du  milieu  plus  courte  ^ 
un  peu  élargie ,  pointue  i  un  renflement  en  forme 
de  Dourfe  à  la  bafe  de  ce  pétale  &  en  deifous. 

Cette  plante  croit  dans  les  pâturages  &  les  lieux 
humides,  dans  les  contrées  feptentrionales  de 
l'Europe.  Je  l'as  recueillie  en  fleur  à  la  fin  du  mois 
de  prairial ,  dans  les  environs  de  Laon  ,  d^ns  les 
prés  4  chemin  de  Mons-Laonois.  ^  (  ^.  v.  } 

3.SATIRION  à  fleurs  noirâtres.  Satyrîum  nigrum. 
Linn. 

Satyrîum  hulhis  palmatis  ,  foliis  lineariius  ,  uec 
tarii  labio  refupinato  ^  iadivifo.  Linn.  Spec.  Plant, 
vol.  2.  pag.  13  }8.  —  Mantilf.  488.  —  Lam.  Flor, 
franc,  vol.  3.  pag.  jii.  n*.  1104.  IIL  —  Gérard, 
Flor.  gall.  Prov.  pag.  130.  n®.  3.  — JLam.  lïluftr. 
Gêner,  tab.  726.  fig.  3. 

Satyriun  bulhis  palmatis ,  foliis  Untaribus  ,  fio^ 
rjbus  refupinatis  y  néâarti  lahia  indivifo  ,  <wato  , 
éttuminqto»  Linn.  Aft.  Upf.  1740.  pag.  19.—  Flor. 
fuec.  73 1 ,  80J.  —  Mill.  Dia.  n*.  i .— Jacq.  Hort. 
Vindfcb.  393.  —  Idem,  Flor.  auflr.  tab.  368.  — 
Scop.  Carn.  edit.  1.  n*.  1 123  ,  fub  orchide. 

Satynumfif(iisltaearilHês.^py<n^?rodt.  14. 
Orchis  radicihus  palmatis  ,  fpicâ  denfijfimâ  ,  fiore 

rtfitpitiato,  c<iJtamÀr4¥iffimo.  Hall  Helv.  n*.  1Z71 . 
tab.  27. 
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Orchls  nigra.  Allion.  Flor.  pedent  n*.  1845*  ' 

Orchis  miniata.  Crantz,  Aufir.  pag.  487.  n*.  7. 

Orchis  palmata ,  angufiifolia  ,  alpina,  mgrofon, 
C.  Bauh.  Pin.  86.  —  Seguier,  Plant,  veron.  fag, 
133.  tab.  15.  fig.  17.  —  Tournef.  Inft.  R.  Heib. 
436. 

Palmata  minor,  odoratijpma  ,  purpurta  ,  frft 
nigra,  J.  Bauh.  Hifi.  1.  pag.  778.  Icon. 

Palma  Chrifti  minor.  Camer.  Epit.  617.  Icon* 

Palmata  angufiifolia  y  flore  refv^inato  ^calcare  hn- 
viffimo.  Haller>  Opufc.  228. 

fi,  OrchU  palmata  ,  anguÂifotia  «  alpimi  ,  rofco 
flore.  Tournef.  Infl.  R.  Heib.  430. 

On  difiingue  aifément  cette  efpèce  ï  fes  feuilles 
linéaires ,  étroites  \  ï  fes  fleurs  réunies  en  un  épi 
ovale ,  &  dont  le  pétale  inférieur  eft  entier. 

Ses  racines  font  palmées,  charnues,  munies  de 
(quelques  fibres  épailfes ,  fimples  ,  alongées.  S^ 
tiges  font  grêles,  molles,  très-lifles,  cylindri- 

S|ues ,  hautes  de  fix  à  fept  pouces^  médiocrement 
euillées  :  les  feuilles  occupent  particulièrement 
la  partie  inférieure  {  elles  font  étroites,  linéaires , 
un  peu  plus  courtes  que  les  tiges ,  vaginales,  preÂ 
que  membraneufes  â  leur  bafe«  glabres^  lifles^ 
vertes  i  leurs  deux  faces,  médiocrenient  aiguël 
ou  obtufes  i  leur  fommet  ;  les  fupérieures  plus 
courtes,  peu  nombreufes ,  prefque  filiformes. 

Les  fleurs  font  petites ,  d'un  pourpre-foncé  ^ 
noirâtre ,  quelquefois  de  couleur  rofe ,  d'une 
odeur  d'œillet  très  -  agréable ,  fouvent  dans  une 
fituation  renverfée,  formant  un  épi  denfe>  court» 
ovale,  conique.  Leur  pétale  inférieur  eft'ovale , 
lancéolé,  court,  prefqu'entier  ou  un  peu  crénelé. 
Parmi  les  cinq  pétales  fupérieurs  >  deux  font  plus 
étroits  que  les  autres.  Les  étamines  font  rougea- 
tres  à  leur  infertion  ;  les  anthères  jaunes.  L'ovaire 
eft  court,  un  peu  élargi ,  ovale ,  anguleux. 

Cette  efpèce  croît  dans  les  départemens  méri- 
dionaux de  ta  France ,  dans  la  Suifle  »  les  Alpes  , 
en  Lapponie.  Elle  m'a  été  communiquée  par 
M.  Foucault,  qui  Ta  recueillie  dans  les  pâturages 
des  hautes  montagnes,  aux  environs  de  Grenoble. 

4.  SAtiRion  blanchâtre.  Satyrîum  albîdum. 

Satyrîum  bulbis  fafcUulatis  ,  foliis  lanctolatis  / 
mBarii  lailo  trifido ,  acuto  ;  lacinîâ  intermeaiâ  oS- 
tufd.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  1338. —  ASL 
wpfal.  1740.  pag.  19.  —  Flor.  fuec.  733,  806.  — 
Jacq.  Vind.  149.  —  Miller,  Diâ.  n^.  4.  —  Pailas^ 
Iter  2.  pag.  1 24.  —  (Eder  >  Flor.  dan.  tab.  115.  — 
Scop.  Carn.  edit.  2.  n^.  1124,  fub  orchide.  — 
Lam.  Flor.  franc,  vol.  3.  pag.  j  12.  n*.  1104.  VI.— 
Getard,  Flor.  gall.  Prov.  pag.  130.  n*^.  4* 
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Orckii  àliiJa.  AUion.  Flor.  pedem.  n®.  igjg. 
Satyrium  fcanenfi.  Iter  ,  Scan,  i  j  j . 

Orchispalmata^  alpina;fpicâ  dtnfâ^alho  vîridi. 
HalIer^Opufc.  149. 

Orchii  radicihus  confenisj  teretihus  ;  calcare  brc- 
viffimo,  labello  tnfidoJ  UMtt  ^Htls.  n*.  1170. 
cab.  16. 

Orchts  alpina.  Crantz .  Auftr.  486. 

Ortfuspa£mata,patmis  ifivtrfis  ,fior€  alho,  Loef. 
Pruff.  182. 

Heixine  broccenhergenfe.  Rivin.  Hex.  t.  J* 

Pfeuéhorchis  alpina  y  flore  herbacée.  Michel ,  Gen. 
io.  cab.  16. 
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Limodorum  moFttanum, flore  aibo,  dilutl  virefcente. 
Chom.  Adl.  Parif.  1705.  pag.  J17. 

Cette  efpèce  eft  diftinguée  par  Tes  racines  divi- 
fies  en  groflfes  fibres  (impies,  charnues  «  fafcicu- 
lîes  &  non  paknëes,  &par  fes  fleurs  blanchâtres, 
p  •tites-,  difpofées  en  épis  grêles ,  alongés  5  elle  fe 
rtpproche  un  peu ,  par  fon  port,  de  Yophrys  mo- 
nofchisy  furtout  par  la  petiteffe  &  Tarrangement 
de  (es  fleurs. 

Ses  tiges  font  grêles ,  hautes  de  huit  à  dix  pou- 
ces ,  cylindriques ,  glabres  ,  fiftuleufes ,  feuillées, 
ifTez,  roides,  garnies  de  feuilles  alternes,  lancéo- 
lées ,  vaginales  à  leur  bafe  ,  médiocres ,  vertes ,  un 
peu  plus  pâles  en  deflbus ,  obtufe^  ou  aiguéfs  â 
iâur  Commet,  marquées  de  nervures  fines,  longi- 
tudinales j  les  feuilles  caulinaires  (opérieures  rares 
&  fort  petites. 

Les  fleurs  forment  un  épi  long  d'un  à  deux 
pouces  au  plus ,  grêle ,  cylindric)ue ,  unpeu  denfe 
ou  lâche,  obtus;  elles  font  petites,  fefliles,  blan- 
châtres, un  peu  purpurines^  munies  de  braAées 
étroites,  lancéolées,  plus  longues  que  les  fleurs. 
Les  trois  pétales  fqpérieurs  font  rapprochés ,  un 
peu  en  calque  ;  les  aeux  latéraux  ouverts.  Le  pé* 
cale  inférieur  eft  fort  court,  à  pein6  pendant,  â 
trois  petites  divifîons  aiguës  \  celle  du  milieu  un 
p*u  plus  large,  prefqu'obtufe.  L'ovaire  eft  couct^ 
glabre,  ovale,  un  peu  membraneux  fur  fês  angles. 

Cette  plante  croit  en  SuifTe  &  dans  les  dépar- 
temens  méridionaux  de  la  France ,  aux  environs 
de  Grenoble ,  dans  les  pâturages  des  forêts,  oà 
elle  a  été  recueillie  par  M.  Foucault ,  qui  m'en  a 
communiqué  un  exemplaire.  :^  (  K./i) 

5.  Satirion  orchidé.  Satyrium  orchioidis. 
Lînn.  f. 

Satyrium  butbis  fafciculatis ,  oblongis  ;  foliis  lato- 
funceolatis  ,-  fcapo  vaginato  y  neBario  cornuto  ;  labio 
JunccolatOy  acuminaio.  Svarti ,  Prodr.  pag.  118. 

-    Occe  efpèce  a  tellement  le  caraâère  d'un  orchis 


par  le  prolongement ,  en  forme  de  corne ,  de  la 
partie  inférieure  du  pétale  pendant  ^qu'elle  auroxc 
dû  être  renvoyée  dans  ce  genre.  Ses  racines  font 
compofées  de  bulbes  oblohgues ,  fafciculées  i  fes 
tiges  garnies  de  feuilles  élargies  «  lancéolées,  vagi' 
nales  a  leur  bafe  Le  pétale  inférieur  èft  lancéolé  ^ 
acuminéj  prolongé  en  corne* 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  orientales. 

6.  Satirion  hériffé.  Satyrium  hirullum,  Sw. 

Satyrium  bulbis  fiUformibus  ;  caule  kirfuto  ;  foliis 
ovatis  ^rinerviis  ;  petiolatis  vaginantibus  ;  neSario 
cornuto  ,  iabio  trilobo,  Sw'artx  j  Prodr.  pag.  liS. 

Cette  plante  a  des  racines  compofées  de  bulbes 
filiformes,  d'où  s'élève  une  tige  un  peu  velue  « 
garnie  de  feuilles  ovales,  pétiolées,  nurquées  de 
t  rois  nervures  longitudinales  ,  en  çaine  à  leur  partie 
inférieure.  Le  pétale  inférieur  divifé  en  trois  lo« 
bes ,  avec  un  appendice  en  forme  de  corne. 

Cette  plante  fe  rencontre  dans  l'Amérique.    , 

7.  Satirion  cohérent.  Satyrium  adnatum,  Svr. 

'  Satyrium  bulbis  fafciculatis,  foliis  radicalibus  , 
oblongis  ;  petiolis  longiffimis  ;  fcapo  vaginato;  nec* 
tario  £ornuto  ^  adnato  ;  labio  deflexOj  bilobo  ,  em^r^^ 
l^/'/itfro.  Sw^artz,  Prodr.  pag.  118. 

Sss  racines  font  formées  de  bulbes  réunies  en 
faifceau.  Les  feuilles  font  radicales,  oblongues, 
foutenues  par  de  très-longs  pétioles  j  elles  engaî- 
nent  les  tiges  par  leur  partie  inférieure.  Le  pétale 
inférieur  eft  raoattu ,  i  deux  lobes ,  échancré ,  avec 
un  prolongement  en  forme  de  corne. 

Oh  trouve  cette  plante  dans  l'Amérique. 

8.  Satirion  maculé.  Satyrium  macutatum* 
Desfont. 

Satyrium  floribus  denfi  fpicatis  ;  laciniis  conni^ 
ventibus  ,  acutis  ;  labello  triiobo  ;  lobis  linearibus  , 
angufliffimo  ^  intcrmedio  longiori*  Desfont.  Flor* 
atlant.  vol.  1.  pag.  }i9. 

Cette  efpècé  a  des  feuilles  glabres ,  lancéolées, 
maculées ,  alternes ,  vaginales  â  leur  bafe  y  elles 
enveloppent  une  tige  haute  de  fîx  à. huit  pouces  ^ 
cylindrique  ^  droite  ,  terminée  par  un  épi  très« 
denfe  »  court ,  épais ,  obtus ,  garni  de  braâées 
ovales,  oblongues ,  aiguës»  plus  courtes  que  l'o* 
vaire.  Les  fleurs  font  petites  \  les  découpures  fu- 
périeures  de  la  corolle  pâles ,  conniventes ,  ai- 
guës $  la  découpure  ou  le  pétale  inférieur  pen« 
dant,  alongé,  partagé  en  trois  divifions  linéaires» 
très^'étroites  \  celle  du  milieu  plus  large  &  plus 
alongée. 

Ctftte  planté  a  été  découi^rte ,  par  M.  Desfon* 
taines,  dans  le  mont  Atlas,  proche  Bélis.  (  V,f 
in  herb.  Desfwt,  ) 

Didda 
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9.  Satiriok  bâillant.  Satyrium  hians,  Linn.  f. 

Satyrium  corolU  galeâ  calcaratâ  ^  kiantci  ruBario 
ovato  îfoUis  linear'iius  ,  radicalibus.  Linn.  f.  Suppl. 
pag.  401.     . 

Cette  efpèce  a  des  riges  droites^  cylindriques > 
hautes  d'un  pied  environ ,  munies  de  quelques 

f;aînes  mucronées  ,  fans  expanfion.  Toutes  les 
euilles  font  radicales 3  linéaires^  de  la  longueur 
des  tiges  y  Tépi  excepté. 

Les  fleurs^  au  nombre  de  feize  environ  >  font 
difpofées  en  un  épi  oblong.  Le  pétale  fupérieur 
eft  très-large  ^  creufé  en  capuchon  ^  bâillait  ^  ter- 
miné poftérieurement  par  un  prolongement  très- 
court  ,  en  forme  de  corne  ;  les  deux  pétales  laté- 
raux en  ovale  renverfé;  deux  intérieurs  petits  ^ 
recourbés  y  fitués  fous  le  pétale  fupérieur  ;  enfin 
le  pétale  ioférieur  eft  pendant >  ovale ^  aigu. 

Cette  plante  fe  rencontre  au  Cap  de  Bonne- 
E'pérance. 

10.  Satirion  à  feuilles  iîOïo\>zx\c\it.  Satyrium 
oroàanckoidis .  Li  n  n  • 

Satyrium  foliis  iifariit  y  coroiU  gaUâ  pofiici  bi- 
lobâ  ^Jubbicornutâ*  Linn.  f.  Suppl.  pag.  402. 

Cette  plante  a  plutôt  le  port  d'un  orobanche 
que  d*un  fatirion  >  furtout  par  la  difpoficion  de  fe$ 
feuilles  &  de  fes  fleurs. 

Ses  tiges  font  droites  y  fimples  y  garnies  de 
feuilles  caulinaires,  étroites  ^  linéaires  >  placées 
fur  deux  rangs.  Ses  épis  font  beaucoup  plus  longs 
que  les  tiges ^  compofées  de  fleurs  imbriquées^ 
ferrées  y  difpofées  fur  deux  rangs.  Les  divifions 
fupérieur^  de  la  corolle  ne  forment  qu'une  feule 
pièce  obtufe  y  en  forme  de  cafque ,  féparée  en 
deux  lobes  fur  le  devant^  fe  prolongeant  par-der- 
rière en  deux  petites  cornes  très-courtes^  prefque 
obtufes.  Le  pétale  inférieur  eft  concave  ^  en  coeur 
renverfé}  la  partie  de  fa  bafe  qui  fupporre  les  éta- 
mines  y  eft  oolongue  y  s'avançant  fous  le  cafque  ; 
le  fommet ,  divifé  en  deux  lobes  y  munis  à  leur 
bafe  de  deux  dents  fubulées.  L'ovaire  eft  infé- 
rieur y  contourné  $  les  anthères  j  au  nombre  de 
deux. 

Cette  plante  a  été  recueillie  par  M.  Sparmann» 
au  Cap  de  Bonne-Efpérance. 

n.  Satirion  pédicellé.  Satyrium pedicei'atum. 
Linn.  f. 

Satyrium  feapo  fuhnudo  ,  raoemo  pedicelUs  filifor' 
mibus»  /axis,  Linn.  f.  Suppl.  pag.  401. 

Ses  tîges  font  hlutes  d'un  pied ,  &  n'offrent 

Îu'une  feule  feuille  vaginale  ^  lancéolée  3  fubulée^ 
tuée  dans  le  milieu  de  la  tige.  Les  fleuis  font 
pédooculées^  difpofées  en  un  épi  alongé^  lâche  y 
garni  dans  toute  fa  longueur  de  oraâées  fubulées^ 
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paléacées.  La  corolle  eft  compoféedecsnq  pécaUs 
prefqu'égaux. 

Cette  plante  a  été  recueillie  par  M.  Sparmann  ^ 
au  Cap  de  Bonne-Efpérance  ;  elle  auroit  befoia 
d'un  nouvel  examen  y  ainfi  que  lefatyrium  oroban- 
ckoides  y  powï  être  bien  certain  que  toutes  deux 
appartiennent  à  ce  genre. 

II.  Satirion  en  fpirale.  Satyrium  fpirale,  Sw. 

Satyrium  buibis  fafcicuiatis  ,  obiongis  ;  foliis  //- 
nearibus  y  fcapo  vaginato  ,  floribus  ffirali-fecundis  , 
labio  trilobOy  medio  majori  crenu/ato,  Swartz^  Prodr. 
pag.  118. 

Ses  bulbes  font  oblongues^  fafciculées,  d'où 
s'élève  une  tige  droite  ^  cylindrique  ^  garnie  de 
feuilles  linéaires^  vaginales  à  leur  partie  infé- 
rieure. Les  fleurs  font  unilatérales ,  difpofées  en 
un  épi  contourné  en  fpirale.  Le  pétale  inférieur 
eft  divifé  en  trois  lobes  ;  celui  du  milieu  eft  plus 
grand  &  un  peu  crénelé. 

Cette  plante  croit  dans  l'Amérique. 

i;.  Satirion  à  feuilles  de  plantain.  Satyrium 

plantagineum.  Linn. 

Satyrium  buibis  fubfibro fis  ;  foliis  caulinis  ovatis  , 
petiolatisy  vaginantibus  ;  neSarii  labio  intègre,  Linn, 

Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  zo.  n®.  6.  —  Jacq.  Amer. 
211. 

Orchis  eiatior  latifolia  y  afohodeli  radice  ;  Jpicé 
firigofâ.  Sloan,  Jam.  119.  Hifi.  i.  pag.  250.  tab. 
147.  fig.  2, 

HilUborine  foliis  liliaceisy  radice  afphodeliy  mi^ 
nor,  Plum.  Spec.  9.  Icon.  190. 

Satyrium  ereBum  minus ,  afpkodeli  radice  ;  foliis 
ohlongO'Ovatist  radicalibus  ;  foapo  ajfurgente,  Brovni 
Jam.  324. 

Cette  efpèce  eft  remarquable  par  fes  larges 
feuilles  aifez  femblables  à  celles  du  plantain  com- 
mun* &  diftînguée  par  le  pétale  inférieur  très- 
entier. 

Ses  racines  font  compofées  de  plnfieurs  fibres 
épaiifes^  fimples^  charnues.  Les  tiges  s'élèvent  à 
la  hauteur  d'environ  deux  pieds  ;  elles  font  gar- 
nies ^  dans  une  grande  partie  de  leur  longueur,  de 
feuilles  alternes,  pétioléeSj  ovales,  très-grandef, 
entières  «  acuminées  à  leur  fommet,  glabres  & 
liftes  à  leurs  deux  faces ,  marquées  de  cinq  ner- 
vures principales ,  fupportées  par  des  pétioles  de 
deux  tiers  plus  courts  oue  les  feuilles,  canaUcu- 
lées,  &  en  gaine  à  leur  oafe. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  un  long  épi  fimple , 
très-droit;  elles  font  très-rapprochées ,  prefque 
feffiles;  de  couleur  blanche.  Les  cinq  pétales  fu- 
périeurs  font  réunis  en  une  forte  de  cafque  à  cinq 
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pointes )  le  pëtale  inférieur^  pendant,  étroit  , 
entier  y  plus  court  que  l'ovaire  ^  renflé  â  (a  bafe  en 
vne  vëficule  oblongue.  Les  anthères  font  conni- 
Yentes,  &  les  fpathes^  ovales ,  lancéolées  j  de  la 
longueur  de  l'ovaire. 

Cette  plante  croît  dans  les  forets  hgmides  8; 
ombragées  de  la  Martinique  j  &  dans  pluiîeurs 
autres  contrées  de  l'Amérique  méridionale. 

14.   SatirION  épipoge.  Satyrîum  epipogium, 
Linn. 

Satyrîum  bulhis  compreffis  y  dentath  ;  cau/evûgi- 
natoi  neHarii  labio  rcfupinatOy  indivifo,  Linn.  Sylt. 
veget.  pag.  676.  —  Jacq.  Auftr.  tab.  84.  —  Web. 
Spicil.pag.  23. 

Satyrîum  bulbîs  comprejjîs  ^  dentatîs;  eau  le  vagi-' 
nato  y  coroUis  rcfupinatis  ;  neèarii  labio  albo  ,  indi- 
vifo. Linn.  Spec.  Plant.  2.  pag.  1358. 

EpipaBis  epipogium,  Crantz ,  Auflr.  pag.  477. 
n*.  10. 

Epipogium,  Gmel.  Sibir.  vol.  i.  pag.  12.  tab.  2. 

£g.  2. 

EpipaBîs  caule  apkyllo  ;  flore  fupinato  y  labcllo 
ovato  y  lanceolato  ;  calcare  ovato ,  turgido»  Haller^ 

Helv.  1289.  —  ACt,  Bernenf.  j.  pag.  509. 
Umodorum  epipogium,  Swartz,  pag.  243. 

Ses  bulbes  font  plattesj  comprimées ,  charnues ^ 
dîvîfr  es  en  dents  à  leur  bafe  :  il  s'en  élève  des  tiges 
fimpks,  droites,  glabres,  cylindrique$ ,  recouver- 
tes feulement  par  des  gaines  ou  des  feuilles  fans 
exparfion. 

Les  tiges  font  terminées  par  des  fleurs  retour- 
nées, dont  le  pétale  inférieur  eft  entier,  ovale, 
lancéolé,  de  couleur  blanche,  renflé  à  fa  bafe 
en  une  forte  de  bourfe  ovale. 

Cette  plante  fe  trouve  dans  la  Sibérie  :  on  la 
rencontre  également  y  d'après  Hafter  y  dans  la 
SuiiTe  y  l 'Allemagne  &  l'Autriche ,  dans  les  lieux 
fiériles  &  ombragés,  "if 

IJ.  SatiRION  du  Cap.  Satyrium  capenfe,  Linn. 

Satyrium  bulbis  —  neHarxi  labio  y  longitudine  pe- 
talorum  latiore  y  obtufo  «  emarginato  y  utrinque  uni- 
dentato,  Linn.  Syft.  Plant,  vol.  4.  pag.  20.  n^.  8.-^ 
Amoen.  Academ.  vol.  6.  —  Afric.  n®.  93.  p.  1 10. 

Cette  plante  eft  munie  de  quelques  feuilles  ra- 
dicales linéaires,  lancéolées,  médiocrennent  (triées, 
droites  ,  fermes.  Les  tiges  font  garnies  de  feuilles 
alternes  ,  vaginales  >  amplexicaules  y  entières ,  plus 
courtes  vers  la  partie  Supérieure  des  tiges,  acu- 
minées  à  leur  fommet. 

Les  fleurs  forment  une  grappe  ou  un  épi  lâche, 
terminal^  garni  de  bradées  lancéolées,  îofenfible- 
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ment  plus  petites.  Les  pédoncules  font  de  la  lon- 
gueur des  fleurs.  Les  cinq  pétales  fupérieurs  de 
la  corolle  font  prefqu'égaux ,  lancéolés  \  le  pétale 
inférieur ,  plus  large  &  plus  long  que  les  fupé- 
rieurs, très-obtu£  à  fon  fommet  j  échancré ,  muni , 
vt;s  fon  milieu  &  à  chaque  côcé ,  d'une  dent 
obtufe  s  garni ,  à  fa  partie  poftériéure ,  d'un  éperon 
très-court  &  obtus. 

Cette  plante  fe  rencontre  au  Cap  de  Bonne- 
Efpérance.  (  Defcript,  ex  Linn,  ) 

16.  SatiriON  rampant.  Satyrium  repens.  Linn. 

Satyrium  bulbis  fihrofis  ;  foUis  ovatls ,  radicali» 
bus  ;  fioribus  fecundis,  Linn.  Syft.  Plant,  vol.  4.  pag. 
.  20.  n**.  7.  —  Aâ.  Upfal.  1740.  pag.  20.  —  Flor. 
fuec.  732.  807.  —  Dalib.  Parif.  278.  —  Gunn, 
Norv.  n**.  321.  tab.  6.  fig.  1.  —  Jacq.  Flor.  auftr. 
tab.  369.  —  Reich,  Flor.  mœno-franç.  n°.  6$\. 

EpipaBis  foliis  petiolatis ,  ovato-lanceolatis  ;  flo" 
ribus  tetrapetalis  y  hirfutis,  Halier,  Helv.  n**.  lajj, 
tab.  22.  —  A&,  Helv.  4.  pag.  1 14. 

EpipaBis  repens.  Crantz,  Auftr.  p*  473*  n*.  6, 

Satyrium  (  repens  ) ,  radice  fihrofây  repente  î  fo' 
liis  radicalibus  ovaLbus  y  vencfo^maculofis  ;  fcapo 
apkyllo  fpicâque  pubentibus,  Mich.  Flor.  boreah 
Amer.  vol.  2.  pag.  157. 

Neottia  repens,  Svartz ,  Obferv.  p.  116. 

Helleborine  radice  repente  y  foliis  maculis  nJgris 
tefulatis.  Morif.  Oxpn.  HiU.  3.  pag.  287.  §.  12.' 
tab.  II.  fig.  10.? 

Orchioidis.  Trev.  Comm.  Norîc.  1756.  tab.  6* 
fig.  7- 

Satyrium  foliis  ovatis  ,  radicalibus,  Flor.  lappon. 
JI4- 

Orchis  minor y  fiofcutis  albisyfeu  radice  repente, 
Camer.  Hort.  IlL  tab.  35. 

Pfeudo^rckis.  C.  Bauh.  Pin.  84. 

Palma  Chrifti,  radice  repente,  Ger.  Hift.  Plant. 

Pyrola  angufiifoliay  polyanthosj  radice  genicuLttà, 

Lœf.  Prufl*.  210.  tab.  68. 

EpipaBis  y  foliis  ovatis,  radicalibus,  Gmel.  Sib«  I. 
pag.  13- 

Orchis  repens.  Eyfter.  Hort. 

^.  Orchis  radice  repente,  foliis  maculis  nigris  & 
albis  adperfis,Menxz ,  Pug.  tab.  3.  fig.  4^  j. 

Ses  racines  font  fibreufes,  charnues,  rampantes, 
point  palmées.  Les  feuilles ,  prefque  toutes  radi- 
cales, font  ovales»  médiocrement  pétiolées ,  gla- 
bres, marquées  de  taches  noirâtres,  brunes  & 
blanchâtres,  difpofées  prefqu'en  quadrille ,  rétré* 
cies ,  à  leur  bafe>  en  un  pétiole  court  j  vaginal. 


582 


S  A  T 


J.es  tiges  font  droites  >  (impies ,  &  peuvent  être 
regardées  comme  de  vériubiei  hampes  ^  Ci  l'on 
confidère^  comme  autant  de  fpathes,  les  feuilles 
courtes ,  alternes ,  vagfiules  qui  les  envelop* 
pent. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  un  épi  gréle^  alongé, 
terminal  >  fur  lequel  elles  font  rangées  toutes  du 
même  côté  ^  foutenues  par  un  pédoncule  d'une 
longueur  médiocre.  La  corolle  eft  blanche  ;  les 
pétales  fupérieurs^  ovales  ^  aigus  «  rapprochés  en 
forme  de  cafque  >  le  pétale  inférieur  ^  entier  ^  lan- 
céolé ou  ovale-oblong ,  creui'é  ^  vers  (à  bafe^  en 
une  carène  oblongue. 

Cette  plante  croît  en  Suède  «en  Angleterre  ^ 
en  Sui/Te  ^  dans  TAUemagne  &  la  Sibérie  i  fur  les 
montagnes  alpines  ^  dans  les  forêts  de  pins. 

^  Efpèces  bien  moins  connuis, 

^  Satyrium  (trifte  )  ^  bulhis  indivijis,  galeâ  uni^ 
cdcaratây  labello  inugro,  Linn.  f.  Suppl.  pag.  402. 

*  Satyrium  (  tabulare  ),  iulhis  rotuadis ,  cauUfo- 
liofo  y  lahello  trifido  j  laciniâ  cmarginatâ,  Linn.  f. 
5appl.  pag.  402. 

^  Satyrium  (  giganteum  )  »  bulhis  rotundis ,  cauU 
nudo  ,  labello  fagittato.  Linn.  f«  Suppl.  pag.  401. 

^  Satyrium  (  aculeatum  ),  bulbis  rotundis  ;  caule 
fjUofo  ;  labello  intégra  ,  inermi ,  aculeato,  Linn.  f. 
Sjppl.  pag.  402. 

*  Satyrium  (  elatum  ),  bulbis  fafclculatis ,  crajps  , 
tomcntofisifoliis  radicalibus^ovatisypeîiolatis;  caule 
pibnudo  ;  ne^ariofubtritobo,  Gmel.  Syfh  Nat.  voL  I. 
pag.  ;6.  -*  Plum.  Icon.  190. 

SATURIER  de  Bourbon.  Pfatura  borbonica. 
Commerf. 

Pfjthurafoliis  oppofitis  ,  petiolatis  ,  cvato^oblon* 
gis  ;  paniculâ  terminais  (  N.  ) 

Pfathura.  Juff.  Gêner.  Plant,  pag*  106.  —  Lam. 
Illuftr.  Gêner,  tab.  260.  — •  Commerfr  Herb. 

Pfathura  borbonica.  Gmel.  Sjrft.  Nat.  vol.  I .pag. 
^77.  —  Willd.  Spec.  Flanc,  vol.  1.  pag.  229. 

Vulgairement  bois  cafTant. 

Genre  de  plantes  «  établi  par  Commerfon  ,  qui 
ne  renferme  encore  qu'une  feule  efpèce ,  &  qui 
appartient  à  U  famille  des  rubiacée^ul  2  de  grands 
rapports  avec  les  eritkalis  ^  6c  comprend  des  ar- 
buftes  exotiques  à  l'Europe,  à  rameaux  noueux  & 
câflans ,  dont  les  feuilles  font  oppofées  ^  &les  fleurs 
difpofées  en  corymbes  terminaux ,  paniculés. 

^  Le  caraâère  elfemiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

'  XJn  calice  fupérieur  à  fix  dents  ;  une  corolle  campa- 
flU-fC  »  ^  y^  hbes^  barbue  en  dedans  ;  J!^  itamints^ 
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un  fiigm^te  laméliiux  ;  un  drupe  feCt  firii»  k  J!x  /•- 
ges  ,  chaque  loge  monojperme, 

C'eft  un  arbufte  peu  élevé ,  dont  les  tiges  font 
glabres 3  droites^  divifées  en  rameaat  étalés, 
noueux ,  très-fragiles^  garnis  de  feuilles  pétiolées, 
oppofées,  ovales,  lancéolées I  glabres  à  leurs  deux 
faces  ,  entières  à  leurs  bords  >  acuminées  à  leur 
fommet  ^  rétrécies  en  pétiole  alongé  à  leur  bafe, 
marquées  de  quelques  nervures  fines  &  latérales. 

Les  fleurs  forment,  à  Textrémité  des  rameaux , 
des  paniculés  étalées,  à  ramifications  oppofées,  qui 
ptéienteot  chacune  autant  de  petits  corymbes  dont 
les  pédoncules  font  glabres  ,  prefque  capillaires  > 
foutenant  de  petites  fleurs  gloouleufes. 


Caractère   générique.   . 

Chaque  fleur  offre  : 

1°.  Un  calice  fort  petit,  divîfé  à  fon  orifice  ei 
fix  petites  dents  courtes ,  rapprochées ,  aiguës. 

2^  Une  corolle  campanulée,  dont  le  tube  efl 
très-court ,  le  limbe  divifé  en  fix  découpures  ova* 
les,  aiguës ,  barbues  en  dedans. 

}®.  Six  étamines ,  (fcnt  les  filamens  font  très- 
courts  ,  inférés  fur  le  tiibede  la  corolle,  terminés 
f>ar  des  anthères  droites ,  ovales  j  plus  courtes  qu0 
a  corolle. 

4^.  Un  ovaîre  inférieur ,  globuleux ,  furmonté 
d'un  (lyle  droit,  un  peu  plus  long  que  leséumi* 
nés ,  terminé  par  un  ftigmate  compolé  de  trois  ou 
quatre  lames. . 

Le  fruit  eft  un  drupe  fec  ^  de  la  grofleur  des  fe* 
mences  de  la  coriandre ,  fphériqiie  ,  firié ,  cou- 
ronné par  les  dents  du  calice  ,  divifé  en  fix  loges  , 
chacune  d'elles  renfermant  une  femence  concave 
d'un  coté,  convexe  de  l'autre. 

Cet  arbufte  croie  à  l'ile  Bourbon ,  où  il  a  été 
recueilli  par  Commerfon.  J)  (Vf.  in  kerb.  Juf.  ) 

SAUGE.  Salvia.  Genre  de  plantes  dicotylédo* 
nés,  à  fleurs  complètes,  monopétalées ,  irrégu^ 
lières ,  de  la  famille  des  labiées  j  qui  a  des  rapports 
avec  les  romarins,  &  qui  comprend  des  herbes  ou 
fous-atbrifleaux,  les  uns  erotiques  ,  d'autres  in- 
digènes de  l'Europe,  à  feuilles  oppofées ,  entières 
ou  Quelquefois  pinnatifides  i  les  fleurs  verticiUées  ^ 
en  épis,  munies  de  braûées. 

Le  caraâère  eflfentiel  de  ce  genre  eil  d'avoir  : 

Un  calice  à  deux  livres;  une  corolle  en  gueule  i  Us 
filamens  des  étamines  attachés  tranjverfalement  fur  un 
pédicule,  fy  comme  fourchus^ 

CARACTiRI     GÉHÉRIQVE* 

Chique  fleur  offire  ; 
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i^.  Un  eaUee  d'une  feule  pièce ,  un  peu  cam- 
panule j  ftrié  >  i  deux  lèvres }  la  fupérieure  i  trois 
dents  \  l'inférieure  bifide» 

2*.  Une  corolle  monopëtale  j  irt^gulière ,  dont 
le  tube  e(l  élargi  &  comprimé  à  fa  partie  fupé- 
rieure ,  le  limbe  divifé  en  deux  lèvres  s  la  fupé- 
rieure concave  »  comprimée^  courbée  en  dedar.s  ; 
l'inférieure  ^  élargie^  à  trois  découpures  5  celle 
du  milieu  plus  grande  »  échancrée  ou  arrondie. 

3^.  Deux  itamînesy  dont  les  filamens  font  très- 
courts^  femblables  à  un  pivot  ^  fur  lequel  eft  at- 
taché prefque  tranfverfalement  un  autre  filament 
portant  une  glande  à  fon  extrémité  inférieure»  & 
UJie  anthère  à  Textrémité  fupérieure. 

4*.  Un  ovaire  fupérieur  j  à  quatre  divifions ,  fur- 
monté  d'un  ft]^  le  filiforme ^.tiès-iong|  terminé  par 
un  ftigmace  bifide. 

Ltsfemences  font  dépourvues  de  péricarpe  ^  ren- 
fiermées  au  nombre  de  quatre  ^  arrondies  ^  fituées 
dans  le  fond  du  calice  perfiftant. 

O'ifervations,  Les  faitses  forment  un  très -beau 
genre  dar^s  Tordre  des  ramilles  futurellas  »  renur- 
quabie  furtout  par  la  difpofition  &  la  forme  des 
etamines  ^  dont  le  filament  efi  porté  tranfverfale- 
ment fur  un  pivot  ou  un  autre  filament  fort  court , 
inféré  fur  la  corolle.  Dans  les  fauges  proprement 
dites  y  telles  que  lefaivia  officinale  ^  le  filament  eft 
placé  exaâement  dans  fon  milieu  fur  le  pivots  &, 
forme  une  forte  de  balancier^  dont  une  des  extré* 
mités,  eft  terminée  par  une  anthère  fertile  «  l'autre 
extrémité  par  une  glande  ou  une  anthère  ftérile. 
Ce  caraâère ,  joint  à  celui  de  la  lèvre  inférieure 
de  la  corolle  i  trois  lobes ^  mais  point  concave  ^ 
conflitue  lesfalvia  de  Tournefort. 

Dans  d'autres  efpèces  ^  les  filamens  des  etamines 
offrent  bien  le  même  caraâère  j  mais  leur  infertion 
fur  le  jpivot  eft  plus  latérale»  tellement  qu'un  de 
leur  coté  eft  plus  lone  que  l'autre  >  ce  qui  forme 
U$fclarea  de  TourneJort,  en  y  ajoutant  quelques 
autres  particularités  préfentées  par  la  corolle^  dont 
la  lèvre  (upcrieure  eft  comprimée  latéralement  & 
courbée  en  faucille  i  l'inférieure  trilobée  3  concave 
ou  creufée  en  forme  de  coquille  de  limaçon. 

Enfin  dans  plufieurs  efpèces  la  lèvre  fupérieure 
eft  droite  ou  prefque  droite  y  médiocrement  alon? 
gée  y  peu  comprimée  »  recourbée  &  creufée  à  fon 
fommet  en  forme  de  cafque,  entière  ou  légère- 
ment bifîde.  Ce  caraâère  a  déterminé  Tournefort 
i  établir  fon  genre  hormînum. 

Ces  confidérations  font  d'autant  plus  impor- 
tantes s  qu'elles  pourront  fervir  par  la  fuite  à  éta- 
blir des  divlGons  très-utiles  dans  un  çenre  auHj 
nombreux  en  efpèces;  mais  il  faudroit  aupara^/ant 
les  connoStre  toutes  parfaitement  y  &  être  furtout 
bien  certain  des  caraâères  de  leur  fructification. 
Comme  je  n'ai  pu  obferver  un  grand  nombre  d'en- 
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tr'elles  que  dans  les  herbiers^  &  Que  je  m'en  fuis 
rapporté  ,  pour  d'autres  qui  me  (ont  iticonnues». 
i  la  defcription  fouvent  tres-fuccinâe  des  auteurs 

aui  en  ont  parlé  >  je  n'ai  pas  voulu  ha(arder  une 
iftribution  qui  bien  certainement  n'eût  pas  été 
très-exaâe. 

On  peut  encore  ajouter  que  les  efpèces  qui  com» 
pofent  les  trois  genres  de  l'ourgefort  »  entun  porc 
affez  fouvent  relatif  au  genre  auquel  elles  apparu 
tiennent*  Ltsfalvia  ont  leurs  feuilles  très^épames , 
entières  ou  légèrement  finuées ,  alongées ,  plus  oa 
moins  étroites ,  quelquefois  auriculées  i  leur  ba(è. 
Ces  mêmes  feuilles  lont  amples  3  larges  ,  fouvenc 
très-grandes ,  ovales  ou  en  cœur*  à  groifes  rides  g 
crénelées >  acuminées  dans  les  horminum;  elles 
font  plus  alongées^  lancéolées ^  laciniées,  pinn::* 
tifides  dans  X^yfcUrea.  Ces  caraûères  généraux  Se 
fecoodaires  ne  font  cependant  point  conftans  dans 
toutes  les  efpèces  ;  plufieurs y^^/^rM  fe  rapprochent 
beaucoup  des  horminum  par  leur  port. 

Espaces. 

I.  Sauge  d'Égyptf.  Salvia  àgyptiaca.  Lmn. 

Salinafoliii  lineari^lanceolétis  ^  Jenticulatis  y  an" 
gufiis  ;  fpicis  tenuibus ,  firiStis ,  fuhfiUformibus.  Lam*   ' 
llluftr.  Gêner,  vol.  i.  pag.  67.  n^.  281. 

Salvia  foliis  lineari-lanceolatis  ,  denticulatis ,  ra» 
gofis  i  hfa^eis  ovatis ,  mucronatis,  Vahl  >  £num« 
Plant,  vol.  I. pag. 2 II. n^.  I.  ' 

Salvia  foliis  lanceolatis ,  denticulatis;  fiorihus  pe^ 
dunculatis.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  5;.  — 
Syft.  veger.  pag.  64.  —  Jacq.  Hort.  tab.  108.  — 
Oesfont.  Flor.  allant,  vol.  t.  pag.  i^. 

Salvia  foliis  Hneari  *  lanceolatis  ,  denticulatis  ; 
fioribus pedunculatis,  Hort.  Cliff.  l  j. — Roy.Lugd. 
Bat.  30$«  —  Gouan ,  llluftr.  pag.  2. 

Horminum  âgyptium  j  minimum  ^  ramoflfmum. 
Boerh.  Ind- 166. 

S ahi a  foliis  lanceolatis  y  dtnti^ulads  ;  vertieiltls 
fuktrifioris  ;  bracteis  minutis  ,  mucronaiis*  Elli^ig. 
de  Salvia  y  22. 

Melijfa  (perennis)  yfioribusverticillatis,  utrinqui 
ternis  ^pedttnculatisi  foliis  oblongis,  crenatis*  Forsk* 

Fior.  aegypt.-arab.  p^g,  108.  n  .  50. 

Cette  efpècè ,  très- voifîne  iufalvia  tretica ,  eft 
diftinguée  par  fes  fleurs  très-petites^  médiocrement 
pédonculées. 

Ses  racines  font  prefque  ligneufes^  &  produifent 
des  tiges  très-dures  à  leur  partie  inférieure  ^  droites^ 
tétragones  »  de  couleur  cendrée  ou  un  peu  ver- 
djitres  y  chargées  de  quelques  poils  coiKhés  «  di- 
vîfées  en  ramearux  très-nombreux ,  grêles  ^  hériftes 
de  poils  courts,  renverfés  ;  garnies  de  feuilles 
étroites  ^  linéaires  »  lancéplé^s  ^  réuécies  en  pé- 
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tiole  à  leur  bafe ,  ridées ,  onàalitt ,  AentkvAêes  i 
leur  contour  >  longues  d'environ  un  denti-pouce  ^ 
un  peu  velues j  ciliées,  blanchâtres. 

Les  fleurs  fontdtfporéesen  épîs  terminaux  «  com- 

I>orés  de  vertîcilles^  dont  les  intérieurs  contiennent 
îx  fleurs  j  les  fupérieures  deux  :  ces  dernières 
avortent  très-fréquemment  >  elles  font  garnies  de 
braâées  fort  petites ,  ovales ,  aiguës  j  plus  courtes 
que  le  pédoncule.  Leur  calice  en  velu ,  flrié  •  cilié 
^  fes  bords ,  divifé  en  deux  lèvres  -,  la  fupérieure 

Elus  courte  >  à  deux  dents.  La  corolle  efl  petite  , 
lanche  ou  bleuâtre ,  ponâuée  î  la  lèvre  fupérieure 
très-courte.  Le  fligmate  ,  d'après  Forskhall  «  eft 
^mple  j  non  bifide ,  recourbé. 

Cette  plante  croit  dans  l'Egypte  ^  aut  iles  Ca- 
naries, &  dans  la  Barbarie  j  où  M.  Desfontaines 
l'a  recueillie  dans  les  plaines  fabloneufes  proche 
CaflPa.  O  (  ^./.  ) 

2.  Sauge  de  Crète.  Salvia  cretica,  L?nn. 

Salvid  foiiis  angufto  '  Idneeoiatis  ^  undatis  y  inpe' 
tiolum  attenuatis  y  callcibus  profundiffime  bipartitis, 

Lam.  lUalir.  Gêner,  vol.  i.  pag.  6y.  n^.  z8}. 

Salvia  fuliis  Hneari'lanceotatis  ,  floribus  digynis, 
çaLcibus  diphylUs.  Wiild.  Arb.  Berol.  pag.  351.  — 
ldem,Spec. Plant,  vol.  i.pag.  128. n*. 3.  —  Vahl, 
Enum.  Plant,  vol.  1.  pag.  222.  n^.  2. 

.  S alvifi  foiiis  Unceolatis  ^  caiicibus  diphyllis,  Linn. 
Spec.  Plant.  33.  —  Schreb..  Nov.  Au.  Acadetn. 
N.  C.  IIL  pag.  479.  —  Etling.  Salvia.  n**.  3. 

Salvid  foiiis  peranguftis  ,  finuatis  ,  longis  petiolis 
inftdentibus  ^  lanuginçfa.'VWken»  Phytogr.  lab.  57. 
fig.  I,  fine  flore.  —  Schreb. . 

Salvia  crefica  ,  angufiifoUa,  Cluf.  Hîft.  pag.  343* 

■  Salvia  angufiifoUa ,  ftrrata.  Tourn.  Inft.  R.  Herb. 
181.  ~  Morif.  Oxon.  Hitt.  J.  §.  u.  tab.  ij. 
^g.  r6. 

Salvia  tenuifoUa,  Rivin.  Monop.  tab.  128.  Bona. 
TT- }.  gauh.  HiO.  3 .  pag.  306.  Icon. 

'^  Cette  plante  a  beaucoup  de  rapports  avec  le 
falvia  AgYptiaça,  &  même  avec  \efalvia  officinalis. 
Onladtltingue  par  fes  fleuri  plus  grandes  que  celles 
ànfaèvia  Agyptiaca^  prefque  fôffiles  ,  &  du  falvia 
çMcinalis ,  par  fes  calices  profondément  divîfés  en 
4e ux  y  &  par  fes  fçuillçs  bien  moins  ridées^  moins 
^paiffes  ^  très-entières  â  leurs  bords. 

Ses  liges  font  ligneufes,  cylindriques,  couvertes 
^'un  duvet  court ,  lomenteiix ,  blanchâtre  ou  cen- 
dré i  divifées  en  rameaux  très-nombreux  ,  droits , 
<iiffus,  tomençeuy ,  (impies ,  garpi^  de  feuilles  opr 
pofées ,  pétiolées ,  étroites ,  lancéolées^  prefque 
linéaires  ^'médiocrement  ridées,  entières  à  leurs 
bords  Où  un  peu  denticulées  &  finuées  ;,  obtufes  | 
^kufîxjmmçt^cjuelcjuefoi^^igui^'sj  un  peu  velues^  *  ii*,  285, 
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particulièrement  à  leur  face  itiférieure^  vertes  en 
delTus ,  prefque  cendrées  ou  uo  peu  blanchâtres 
eii  deflbus ,  longues  d'un  à  deux  pouces  ;  leur 
pétiole  long  d'environ  un  pouce. 

Les  fleurs  forment  un  épi  temûnal  «  compofë 
de  verddlles  diflaos ,  peu  garnis ,  contenant  cha- 
cun fix  ,  quatre  ou  deux  fleurs  à  peine  pédoncu- 
lées  j  dont  le  calice  efi  pubefcent ,  un  peu  biaa« 
châtre  ^  profondémeot  divifé  en  deux  lèvres  «  l'in* 
férieure  bifide ,  la  fupérieure  à  trois  dents  irès- 
aiguè's  i  la  corolle  un  peu  purpurine ,  aflez  grande  s 
le  ftyle  bifide  ou  partagé  en  deux  ftigmates  très- 
longs.  Les  bradées  font  très-petites ,  velues,  fu- 
bulées  9  très-caduques.  Lesfenoénces  avortent  très- 
fouvent. 

Cette  plante  croît  naturellement  dans  l'île  de 
Crète.  On  la  cultive  au  Jardin  des  Plantes.  T> 

3.  Sauge  à  feuilles  de  lavande.  Salvia  lavatt' 
duUfolia.  Vahl. 

Salvia  fotiis  lineari^oblongis  y  crenalatis  yfubiks  ifi' 
canis  ;  peduncuiis  elongatis ,  caule  fi-iairtfo.  VahJ , 
Enum.  Plant,  vol.  i.  pag.  2Z2.  n^.  5. 

Salvia  kifpanica  »  lavdnduUfolia.  Toum.  Inft.  R. 
Herb.  181. 

Ses  tiges  font  droites  >  ligneufes ,  hautes  â  peine 
de  trois  à  quatre  pouces ,  dépourvues  de  feuilles  « 
cylindriques  j  divifées  à  leur  partie  fupérieure  en 
rameaux  roides,  droits ,  un  peu  tétragones,  blan- 
châtres ,  garnis  de  feuilles  pétiolées  ^  longues  i 
peine  d'un  pouce  ,  larges  au  plus  de  trois  lignes , 
très  -  obtufes  à  leur  bafe ,  un  peu  aiguës  à  leur 
fommet  y  linéaires  -  oblongues  «  crénelées  à  leur 
contour  y  très-rapprochées  à  la  bafe  des  rameaux  ; 
les  deux  paires  fupérieures  diftantes ,  glabres  & 
finement  ridées  en  defius  y  chargées  en  deflbus 
d'un  léger  duvet  tomenteux  &  blanchâtre  |  les 
fupérieures  un  peu  plus  grandes  j  ridées  i  leuis 
deux  faces ,  velues. 

Les  fleurs  font  difpofées  i  l'extrémité  des  ra* 
mesux  en  un  épi  fimple^  quelquefois  ttifide^  com- 
pofé  de  verttciiles  diftans  y  à  quatre  ou  cinq  fleurs 
fefliles ,  munis  de  braâées  ovales  y  petites  y  aigucfs. 
Les  calices  font  tabulés ,  fortement  ftriés ,  d'un 
vert-pourpre  ,  un  peu  blanchâtres  y  à  cinq  dents 
aiguës  y  trois  fois  plus  longs  que  les  braflees  >  U 
corolle  une  fois  plus  longue  que  le  calice. 

Cette  plante  croie  fur  le  mont  Moncago  j  dans 

l'Efpagne.  f)  (  Defçript.  e^  Vahl.  ) 

4.  Sauge  cultivée.  Salvia  oficinalis.  Linn, 

Salvia  frutefiens  ,  foiiis  oblongo^ovatis ,  crenmia* 
tis  y  tenuiter  rugofis  y  venicillis  Iaxis  yfpicatis  ;  caii-> 

cibus  acutis.  X^xsi,  llluftr.  Gêner,  vol,  u  pag.  ^8. 
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Salviafo/iis  ianceoiato-ovatis  j  crenulatis  ;  verti' 
ttllh  paucifioris  y  calicibus  mucrGnatis  »  traSeis  Ion» 
JKonW.Vahl^Enum. Plant. vol.  i.pag.  izj.n^.4. 

Salviafatiis  Unceolato-ovatis  ,  crenulatis  ;  vent-- 
tillis  paucifioris  ^  calicihus  mucronatis*  Elcitlg.  Sai^ 
via,  n^  I. — Willd.  Sp€c.  Ploot,  vol.  !♦  pag.  119. 
n^7. 

SalviafoHis  lanceolato-ovatis  ,  integrîs  y  crenula» 
tis i  fiorièus  fpiiatis  ^  caUcihus  acutis,  Linn.  Spec* 
Plant,  vol.  I.  pag.  34.  —  Hort.  Cliffort.  11. — 
Hort.  Upfal.  10.  —  Maier.  medic.  pag.  59. — 
Bfackir.  ub.  10.  —  Miller  »  Diâ.  n**.  i.  — HofFm. 
Genn.  10.  —  Bergerec ,  Phytogr.  2.  pag.  89.  Icon. 
—  Lam.  Fier,  franc,  vol.  z.  pag.  418.  n®.  459. 
Xni.  —  Deslbnt.  Flor.  atlant.  voK  1.  pag.  zo. 

Sa/via  major >  An  fpkacàlus  Theopkrafii?  C.Bauh. 
Pio.  Z57.  —  Tournef.  Jnfl.  K.  Heib.  180. 

•  Salvia  major.  Dalech.  Hift.  i.  p.  Z79.  Icon.  — 
Dodon.  Pempt.  Z90.  Icon. — J,  Bauh.  Hift.  3. 
pag.  504.  Icon.  —  Matth.  Cornaient.  ^24.  le. — 
Tabern.  le.  3  ;o.  —  FuCch.  Hitt-  Z48.  le.  —  Lobcl. 
le.  5^4.  —  Idem  ,  ObfCjtv.  299.  le. 

Satvid  latifolta,  Tragus  j  jz.  le. — Camet.  tpi- 
tom.  475.  le.  —  Rivin.  i .  tab.  71, 

^  Salviu  minor ,  aurita  &  non  aurîta»  C^^Bauh. 
Pin.  ZJ7.  —  Black V  ,  tab.  71.  — Gmel.  Sibir.  j. 
pag.  Z26.  —  Tournet.  Inft.  R.  Herb.  i8t. 

Salvia  minorj  auriculata.  J.  Bauh.  Hifi.  3.  pàg. 
30J.  Icon. 

Salvia  mirtor.  Dodon.  Pempt.  Z90.  Xeon.  —  Lo- 
bei.  le.  5J5. —  Idem^  Obfîrv.  Z99.  le.  —  Fufch. 
HiR,  Z49.  icon. 

Spkacdlus  verus  TheophrafiL  Dalech.  Hift.  I.  pag. 
iio.  Icon. 

y.  Salvia   major ,  foliîs  verjicoloribus,  C.  Bauh. 

Pin.  x^y.  —  Tourne^  Inft  R.  Herb.  x8o. 

*   Salvia  major  ^  folils  ex  luteo  &  virùU  Variegatis* 
TourneF.  Inft.  R.  Herb.  180. 

J^.  Salvia  (tomentofa  )  ^foliis  infimis  y  cordatis; 
fummis  longo-ovatis  y  ferratis  ^  tomemofis  ;  floribus 
verlicillatO'jfpicatis,  MtUej  j  DiÛ.  D^.  Z. 

Salvia  (  grnndiflora  )  ^  foliis  cordato-obiongis  , 
crenaiis'g  verticillisfnulùfioris  y  calicibus  acutis,  El- 

tu^^,  de  Salvia^  v?,  Z.,— Willd.  Spee.  Plant,  vol.  i. 
pag«  138.  n^*  8. 

Salvia  flore  magno.  Riv.  Monopet.  tab.  IZ7. 

Salvia  latzfolia  yferrata.  C.  Rauh.  Pin.  Z37. 

Kulgairtmenx  fauge  balfamique. 

c.  Saivia  ferrata,  crifpa.  J.  Bauh.  Hift.  3»  pag. 
fof,  Icon. 

Salvia  cr///J<ï.  Riv.  Monopet- tab.  iz6. 

Salvia  major,  crifpa  y  folio  fubratundo.  Morif. 
Oxon.  Hift-   3.  5.  II.  lab.  ij.  fig.  7. 

Cette  efpèce*>  xultivée  dans  cous  les  jardins»  & 
botanique.  Tome  yh 


S  A  U 


585 


û  connue  >  tant  par  fes  utages  économiques  ^  oue 
par  Ton  emploi  dans  la  médecine ,  a  des  tiges  cu- 
res y  ligneufes,  qui  ptéduifent  un  très-grand  nom- 
bre de  rameaux  prefque  quadrangulaires  ^  droits  y 
velus ^  un  peu  blanchâtres,  hauts  d'environ  deux 
pieds  «  garnis  de  feuilles  oppofées^  pétiolées« 
ovales  ,  lancéolées ,  ridées  ^  a  rides  ferrées  y  très- 
légèrement  crénelées  à  leurs  bords ,  épaifies ,  de 
couleur  un  peu  cendrée  ^  d'un  vett-fombre  en 
deffus  3  un  peu  blanchâtres  en  de  (Tous ,  pubâfcern 
tes.à  leurs  deux  faces  «  fupporiées  par  des  pétioles 
prefqu'aufti  longs  que  les  leuilUsj  plus  courts  aux 
feuilles  fupérieures.  ,     ,; 

Les  fleurs  font  difpofées  ..en  vertieilles  afler 
rapprochés  »  au  nombre  de  iix  ou  huit ,  fur  un  épi 
droit  J  fimple^  alongé»  terminal  >  garnies  de  brac- 
tées ovales  J  aiguës»  caduques,  mucronées  â  leur 
Commet ,  élargies.  Leur  calice  eft  ftrié ,  â  deux 
lèvres,  à  cinq  dents  très-aiguës  ;  les  trois  fupé- 
rieures  prefqu'égales ,  plus  petites.  La  corolle  elt 
^((zz  grande  >  d'un  bleu  rougeâtre,  à  deux  lèvres  $ 
la  fupéneure  obtuiè^  échancrée  >  l'inférieure  i 
trofsldbes}  les  lobes  latéraux  réfléchis  |  celui  du 
milieu  plus  grand  ,  échancré. 

Cette  plante  offre  pluficiurs  variétés  remarqua- 
bles, tant,  dans  la  iornie^  que  dans  la  grauaeuc 
des  teuilles    Quelquefois  ces  feuiiles  font  larges  j 
.  prefqu'ovales  ou  étroites  y  lancéolées  ;  elles  (ont , 
■  dans  la  variété  /s ,  ordinairement  plus  petites ,  mu- 
-  nies  la  plupart  d'un  ou  de  de  ux  lobes  ou  oreif  lertes 
•  à  leur  baie  $  les  yerticillês  ^lus  écartés,  les  cali- 
\  ces  fouvent  colorés  :  ces  feuHles  dans  la  variété  y  ' 
-fe  panachent  de  diverfes  couleurs;  ce  qui  pro- 
duit plufieurs  autres  variétés  très-agreables.  Enfin  ^  < 
la  plante  ^  formeroit  prefqu'une  erpece  féparée 
par  la  blancheur  de  neige  de  i'cs  feunles  à  leurs 
deux    faces  >*  furtout   aux   feuilles   inférieures. 
Quant  à  la  variété  t,  fes  feuilles  larges ^  quelque* 
fois  crépues  j  tomenteufes  ^  la  diftinguent  des  au- , 
tres~ variétés.  Comme  nous  ne  la  coanoi (Tons,  que 
cuUivée  J  &  que  fon  pays  natal  eft  encore  inconnu^ 
on  peut  ibupçonher  qu'elle  a  été*  produite  par  le 
falvia  officinaiis  ,  quoiqu'aflez  bien  caraâéiilée  ' 
pour  la  diftinguer  comme  efpèee* 

Cette  plante  croit  dans  les  départemens  méri- 
dionaux de  la  France  y  &  dans  plufieurs  autres 
contiées  de  ^Europe  méridionale.  On  la  cultive 
dans  cous  les  jardins.  1?  (  fTi  v.  ) 

Cette' plante  eft  re^dée  comme  tonique ,  cor-  . 
diale ,  céphalique,  ftomachique>  aftringente  &  ner« 
vine  'y  elle  poflede  la  plupart  de  ces  qualités  â  iin  (î 
haut  degré,  fuivant  les  auteurs  anciens,  que l'iÉc^/^ 
de  Salerne  a  dit^  en  parlant  de  la  Cuige  : 

Curmoriatur  homo,  eut  falvia  crefcit  in  kùrto  T' 

Et  ailleurs  j  en  la  confidéranc  comme  on  excellent 
contre-poifon  : 

SaMd  cum  nuafaciunt  tibi  pocula  Uta, 

Eeee 
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•  ce  On  s'en  fert  en  infufion  pour  rétablir  Tappé- 
tit^  ranimer  ia  circulation  dans  les  pâleurs  ^  les 
bngueurs ,  les  frayeurs  :  on  la  recommande  dan^ 
l'afthme  hunude^  la  toux  catarrale.  Infufée  dans 
du  vin  ^  elle  airéce  Its  lueurs  qui  épuiient  les  con- 
valefcens.  Extérieurement»  U  faugeeil  un  bonfier- 
ôutacoire.  On  l'emploie. en  gargai ilme  pour  guérir 
les  aphtes  des  cnfans ,  les  ulcères  de  la  bouche  ^ 
&  pour  fortifier  les  gencives.  Appliquée  en  fachet^ 
elle  eft  tonique  &  lefolutive. 

-n  Les  Chinois  aiment  tant  la  fauge ,  qu'ils  s'é- 
tonnent cominent  les  Européens  viennent  cher- 
cher le  thé  dans  leur  pays,  pendant  qu'ils  ont 
chez  eux  une  planteaiim  excellente  :  aufii  tes  Hol- 
landais ont* ils  grand  foin  d'enlever  ^  a  bun  mar- 
ché  3  toute  la  récolte  de  la  fauge  qui  croit  fi;r  Its 
cotes  des  départemens  méridionaux^  &  de  la 
porter  tn  Chme,  où  ils  la  vendent  très-cher, 
mnt  aux  Chinois  qu'aux  Japonais.  On  prétend  que 
dans  réchange  d'une  caine  de  fauge,  ils  en  od- 
dennent  deux  caides  &  fouvent  trois  dt  thé  vett. 

»  On  fume  de  la  fauge  comme  du  tabac»  pour 
(fébarraflfet  le  cerveau.  La  déccâicn  des  feuilles 
le  dcS  fleurs  eft  très-utile  peur  fortifier  les  ner&^ 
ramollir  les  tumeurs  &  dimper  les  enflures. 

S9  On  prépare  avec  les  fleurs  de  fauge ,  une  con- 
lerve  &  une  eau  diftillée  ;  avec  la  plante  entière, 
li^ie  huile  difliilée  ^  &  une  huile  par  infufioo  &  par 
coâion.  L'en  fait  au/Iî  un  vinaigre  avec  les  fleurs 
&  les  feuilles.  Cette  huile  at^niatique  e(i  bonne 
dans  les  rhumatifmes. 

9»  Comme  les  fauges  confervenc  leurs  feuilles 

Endant  l'hiver,  elles  font  très- propres  i  décorer 
\  bofquets  pendant  cette  faifon ,  furtout  les  va- 
riétés  â  feuilles  panachées.  Toutes  font  un  bel 
effet  dans  Tété  quand  elles  font  en  fleurs  :  c'efi 
pour  cela  qu'on  en  fart  des  bordures  dans  les  po- 
tagers. Ces  plantes  ne  Ibnt  pas  délicates  fur  la  na- 
tare  du  terrain. 

'  M  Tourneforc  nous  apprend  qu'il  a  vu  au  Levant 
des  galles  fort  grofles  fur  certaines  fauges ,  qu'elles 
font  bonnes  à  manger ,  qu'on  les  porte  au  marché, 
&  qu'on  les  confit  au  fucre,  >»  (  Bom.  DiB.  ) 

5.  Sauge  i  feuflles  de  marrube.  Saivia  marru" 
hioidts.  Vahl.     * 

Salvîa,  ittcanô'tamcntùfa  ^  fbliis  cordato-ovatU , 
rùgofis;  fiorihuj  axillaribus  ^folitariis,  Vahl,  Enum. 
Plant,  vol.  I.  pag.  i^j.  n®.  5. 

Ses  tîgfS'fe  dîvîfent  en  rameaux  qtiadrangu- 
taires,  garnis  de  feittlles  pétiolées  ,  ovales,  en 
cœur,  longues  i  peine  d'un  pouce  >  légèrement 
cannelées  dans  leur  entier  développement^  obtu- 
fes  à  leur  fomnfiet  ^  blanches  ,  tomenteufes^  très- 
veinées  en  deflTus ,  beaucoup  plus  blanches  à  leur 
face  inférieure  >  les  jeunes  feuilles  très-eotièss.  Il 
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fort  dis  aiflelles  de  toutes  les  feuilles  des  rudi< 
mens  de  jeunes  rameaux. 

Les  fleurs  font  axilhires»  folîraîres,  fupportëes 
for  dts  pévSoncuks (impies, très* courts  /uniflores. 
Les  calices  ibnt  quatre  tbis  phis  courts  que  les 
teuillts ,  ilriés  ,  à  cinq  dents  aiguës  j  chargés  iie 
poils  glanduleux  à  leut  fommet.  La  corolle  eft  o« 
moitié  plus  longue  que  k  calices  le  fiyle  pliislong 
que  la  corolle. 

Cette  plante  eft  cultivée  au  Jardin  des  Plantes 
de  Paris.  On  la  foupçonne  originaire  du  Levant  j) 

6.  Sauge  pomifère.  Sdviapomïftra,  Linn. 

Saivia  foli'u  Unaolato^cvatis ,  integris ,  crenulû' 
tis  f  fiorihus  fpicatis  ,  cjlicihus  ohufis.  Linn.  Syff. 
Plant,  vol.  1.  pag.  6a.  n**.  j.  —  Hort.  Clifl.  12.— 
Roy.  Lugd.  Bat.  307.  —  Miller,  DiÛ.  u*. 6.— 
Laro.  IlL  Gêner,  vol.  1.  pag.  68.  n^.  286. 

Salvîa  fciUt  iordaio^elUptîcis  ,  ohtujîs ,  tomentch 
fis  y  margint  crc^tatounduldiis  ;  xinicilUs  confcnis  ^ 
culicihus  trifiuis  y  oiftifis.  Wilid.  Atb.  L'eroi.  pag. 
3t  j- — ldeni,Spec.  \  lant.vo).  i.  pag.  i^Orti^  fo» 

Saivia  foliis  o^ate^fanceoiads  ,  rugops  j  crenuiatO' 
unduiatis  >  culitiàus  ampiiatis ,  oôtujss  y  hrcHeîs  ova* 
tis,  lumgiorikus.  Vahl,  Enâmer.  Pbnt.  vol.  i.pag. 
izj.n^a. 

Saivia  (  fragifera  ) ,  foHis  cordato^obiongis ,  en* 
nultttis ,  obtujis  ,  tomtnicfis  ;  fiori^iu  fuhfpicatis  ,  ca- 
licihus  tnf^s.  Etltnger ,  Sahia  «  o^.  (. 

SaMd  cretica  ^frutefcens  ^pormfera  ;  folîis  longlo- 
ribus  ,  incuais  &  crifpis»  Tourner.  Cor.  lo-  lûn.  l. 
pag.  ^1,  tab.  9a. 

Saivia  crifpa.  Riv.  Monopet.  tab.  115. 

On  diflingue  cette  plante  âufaMa  oficiaaiis,  i 
fes  feuilles  plus  alongées ,  &  furtout  à  les  calices 
renflés,  obtus,  &  aux  paquets  globuleux  que  for- 
ment les  fleurs  avant  V^ur  épanouiflement ,  fou- 
venc  occafionnés  par  des  piqûres  d'in&âes. 

Ses  tiges  font  droites,  prefque  ligneufes,  un 
peu  tétragones  ,  d'une  couleur  cendrée  foncée ,  i 
peine  pubefcentes,  hautes  de  deux  à  croîs  ptedi* 
divifées  en  rameaux  afiex  nombreux  ,  droits , 
alongés,  quadrangulaires  ;  garnis  de  feuilles  lon- 
guement pétiolÂ^s  i  les  inférieures  fouveoc  en 
cœur  ,  plus  larges  ;  les  fupérieures  8c  caulinaires 
lancéolées ,  prefqu'elliptiques  >  épaifles ,  très-ri- 
dées ,  longues  de  deux  ou  trois  pouces ,  créne- 
lées ,  crépues  ou  un  peu  ondulées  i  leur  con- 
tour, obtufes  à  leur  fommet,  légèrement  cocnen- 
teufes ,  d'un  vert  un  peu  cendré  ou  foncé  en  deffus , 
blanchâtres  en  deflbus  i  les  pétioles  plus  courts 
que  les  fetiiiles. 

Les  fleurs  préfentem  fouvent  avant  leur  épa* 
oottifleœesit  une  ibrie  de  tête  .prefqae  globuleuft 
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eu  ovales  elles  forment  un  épi  touffu  «  verticillë , 
dont  les  fleurs  font  médiocremenc  pédonculées  , 
munies  de  braâées  courtes^  ovaLs,  obtufes , 
caduques;  Leur  calice  tft  ample  ^  veinée  glabre ^ 
un  peu  coloré ,  furtout  vers  ion  foaunet ,  à  deux 
lèvres  ;  Tinférieure  à  deux  lobes  dValeSj  obtus  $  la 
fupérieure  prefqu'égale ,  à  trois  lobes  arrondis  i 
celui  du  milieu  tiès-petit ,  tous  terminés  par  une 
petite  Dointe  très-courte.  La  corolle  eft  grande^ 
d'un  blanc-jaunâtre  { la  lèvre  fupérieure  alongée  , 
droite  ,  concave  ;  Tinfc^rieure  élargie  ,  à  trots 
grands  lobes  arrondis  ^  inégaux  \  le  ftyb  glabre  ^ 
très- long;  le  fiigmate  bifide. 

Cette  plante  croit  dans  le  Levant  ^  dans  la  Sy* 
rie  >  la  Paleftine  ,  &  dans  llle  de  Crète.  On  la  cul- 
tive au  Jardin  des  Plantes  de  Paris.  ]>  (  ^*  v.  ) 

7.  Sauge  à  tiges  nombreufes.  Sahia  mulficau- 
lis.  Vahl. 

Salvia  tomititofa  y  folîis  fahcordût(M>iiongîs  ,  oh" 
Hàfiffimis  ,  cnnatu  ;  caiieîf'us  kirtis  ^  hraSeis  lanuo' 
Ims ,  cauie  kerbacco.  Vabl^  Enum*  Plant,  vol.  i. 
pjg.  zzj.  n®.  9. 

Cette  plante  a  des  liges  nombreufes  «  droites  « 
bautes  d'un  demi-pied^  teuillées  particulièrement 
à  leur  bafe  \  bianches  «  tomenteufes ,  pileufts  â 
Jeur  partie  ^upérie^re  entre  les  verticilles,  garnies 
de  feuilles  pétiolees^  oblongues ,  prefquVn  cœur^ 
bagues  d'un  pouce  &  demi  »  blanchâtres  &  to- 
menteùfes  â  leurs  deux  faces  ^  veinées  ^  légère- 
ment ridées ,  crénelées  à  leur  contour^  très-ob- 
tijfes  à  leur  fommet ,  foutenues  par  des  pétioles 
pileux  9  blanchâtres. 

Les  fleurs  »  difporées  en  épis  terminaux  ^  font 
compofëes  de  verticilles  diftans  ^  à  fix  fleurs ,  gar- 
nis tie  braâées  lancéolées  «  plus  courtes  que  le 
calice.  Celui-ci  eft  grand  ^  campanule  3  membra- 
neux, veiné»  hériffé  d»  poils ^  2Îc  donc  les  déeou- 
. pures  font  arrondit-s. 

Cette  plante  croît  dans  le  Levant.  ^  (  Vàhl^  ex 
8.  Sauge  i  trois  \ohes.SaMa  tnioia.  Lînn.  f. 

SiiMa  tomentofa  ,  foUis  pettolatss  ^  rugcfijimis^ 
trihhis  ;  ioho  intermedio  produBo  ^  obtongo^  latera^ 
iibus  ^vàiîs  ,  ohtuSs,  Linn.  f.  Suppl.  pag.  88.  — 
Willden.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  ijo.  n*.  9.  — 
Vahl,  Enum.  Plant,  vol.  1.  pag.  124.  n*.  7. 

Salvia  (  auriculata  )  ^filus  UnçeohîU^fêpihâ  «jt- 
riculatis  ,  jiihtîis  tçmenûjts  ;  fiorihus  rpicat(hViriicU- 
léiiU,  cmticiku  veniriccfis.  Miller  ^  uiâ.  n®.  6. 
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Saivîm  (baccîfeca)  tJoUU  oiMUthlanccoiatis  ^  cn^ 

c^UUibiU  0£uti4*  ^Ung»  S0IW0  •  n^*  4. 

Smhfla  <  Clulii  ) ,  foiiîi  tanccùtatù  •  ovûtiS  /  i/ice'^ 


gris,  trtnulat's ;  fioribus  fpicatisi  callcibiu  acuds^ 
terctibus  ,  équalitcr  dentatis,  Jacq.  HorC  Scbœnb. 
vol.  i.pag.  37.  tab.  19J. 

Salvia  cr€tica,pomifera.CluC,  HiA.  )4).— Motif. 
Oxon.  Hiit.  3.  pag.  )95>,  $.  1 1.  cab.  15.  lig.  4.  -« 
Pluken.  Aknag.  519.  tab.  J7.  fig.  a. 

Salvia  bacci/era,  C.  Banh.  1J7.— Tournef.  Inft. 
R.  Herb.  i8tf  —  Rivin.  Monopet.  cab.  laj. 

Salvia.  coccifera ,  five  baccata  ,  cretcnfis,  LobeL 
Adv.  pag.  139.  Icon. 

Salvia  crttlca  ^  baccifcra.  Camer*  EpitoOL  47e. 
Icon.  B. 

Salvia  gailifira  ,  cretiea.  J.  Bauh.  Hift.  i»  p<  io6» 

Salvia  quinqtufoUa.  Rivin.  Monopet.  tob.  131. 

Salvia  (  fypilea  )  ,  fnatfccns  ,  tomentofa  ;foliis 
petiohtis  f  lancâtilatis ,  auriculatis ,  rugoJi^Tiis;  ci-* 
licitfus  pUcato  ftriatis^pilo^s^  oHuJtufculis .  Lam.  111. 
Gêner,  vol.  i.  pag.  60.  n  .  184* 

$.  Salvia  albiJU^ra»  Vahl ,  Emma.  Plant,  vol.  i» 
pg.  iZ4« 

Salvia  cretîca  ,  pomifcra  ,  ftore  albo,  Tourn.  Co- 
roll.  lo. 

Cette  fauge  n'eft  peut-écre  qu'une  des  variétés 
dufalvia  offi  iaalis^  dont  elid  diffère  pu  Tes  calices 
prelqti'obcus ,  plilfés^  &  qui  fe  diftins^u^  encore 
i.  fes  feuilles  auriculécs  à  leur  bafe ,  à  très-gcolf«:s 
rides. 

Ses  tiges  font  dures,  ligneiifes  ,  pubefcentes, 
rameufes  »  ttamies  de  feuilles  ôppofées,  pétiolées, 
très-épaiff-'S,  étroites  ,  lancéolées  ,  marquées  à 
leurs  deux  faces  de  très-groffes  rtdis  ,  divifées  à 
Jeur  bafe,  trè^ordinairement  en  deux  petits  lobes 
ou  oreilles  courtes ,  obtufes ,  ovales  ;  crén<-lées  A 
leur  comour^  obtufes  à  leur  fommet .  blancKes , 
comenceufes  »  particulièrement  à  leur  face  infé- 
rieure ,  un  peu  verdatres  en  ^eflus ,  fupportées 
par  des  jpéttoies  au  moins  une  fois  plus  courts  q^ae 
les  feuilles, excepté  les  radicales  &  inférieures,  où 
ils  font  plus  longs. 

Les  fliors  font  petites ,  d'un  bleu-foncé ,  for- 
mant, à  t'extrémtié  des  rameaux,  des  épis  alon- 
gés,  compofés  de.  verticilles  peu  garnis,  prcfqfje 
fefliles.  Les  calices  fonc  d'une  feule  pièce,  à  d^ux 
lèvres,  pliflës,  ftriés,  velus,  un  \^vl  obtps.  Les 
braâées  font  nulles  ou  très-caduques.  Les  fleurs , 
tvanc  lettc  épMouîfleaitnt ,  forment  une  forte  dd 
tête  arrondie. 

Cette  plante  croît  dans  le  Ltvant,  la  Syrie ,  fur 
le  mont  Sypîle,  dans  Tîle  de  Crète.  ^  (^.  /.) 

9.  S  AUGE  dentée.  Salvia  dentata.  Aît. 

Salvia  filiis  Itfitari-ùblongîs  ,  ferrât  if  ;  vtrtîciUls 

Eeec  1 


588 


S  A  U 


ùijloris  ,  calicibus  ohtufis.\^\i\^  Enum.  PUnC.  vol.  I. 
pagN  232.  n^.  22. 

Sûlvia  folits  lineari-ohlongîs  i  dentatO'ptnnatîfidts; 
yftftitillis  hifioris ^  lacin'iis  calicinis  oBtufis.  Aiton, 
Hort.  Ktw.  vol.  I.  pag.  37.  —  Willd.  Spec.  Plant, 
vol.  I.  pag.  118^  n°'.  2. 

Salvia  (  rigida  )  ,  fràtldofa  /  folijs  lançeoLtis  , 
dcntdtis ytomtntofis i  rami$  ereSis  ,virgatis>  Thur«b* 
Prodr,  96. 

Arbriffeau  qui  s'élève  à  la  hauteur  d'environ 
un  pied  &  demi ,  dont  les  ranneaux  font  légère- 
ment blanchâtres ,  tétragones  à  leur  partie  lupé* 
rieure ,  garnis  de  feuilles  péiiolées ,  oppofées , 
linéaires -oblongHes,  profondément  dentées  en 
fcie  à  leurs  bords,  étroites,  longues  d'environ  fix 
Ifgnés^  blanchâtres  à  leurs  deux  faces. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  épis  terminaux , 
compofés  de  vertîcilles  gui  ne  contiennent  cha- 
cun que  deux  fleurs  munies  de  bradées  rhomboï* 
dales.  Le  calice  ell  campanule^  point  coloré,  de 
la  prandeur  de  celui  du jûlvia  ûf ricana»  chargé  de 

f)oils  rouflatres^  furtout  à  fa  bafe;  divifé  en  deux 
èvres  ,  dont  les  découpures  font  pbtufes  :  il  de- 
vient membraneux  avec  l'âge. 

Cette  plante  fe  rencontre  au  Cap  de  Bonne- 
Efpérance.  T> 

10.  Sauge  ciliée.  Salvîa  cUîata.  Hort.  Parîf. 

Salviafoliis  oblongichianceolatis yfubferratisi  braç- 
tiis fubro tandis ^  ciliatis  j  mucronatis,,(N,), 


Ses  tiges  fe  divifent  en  rameaux  oppofés,  ver-, 
dâtres ,  tétragones ,  rudes  au  toucher  ^  fortement 
cannelés ,  garnis  de  feuilles  oppofées ,  pétioiées , 
très-ouvertes ,  étroites ,  obiongues ,  lancéolées , 
légèrement  dentées  en  fcie  â  leur  contour^  ob- 
tufès  à  leur  fommet ,  légèrement  ciliées  à  leurs 
bords  3  couvertes  i  leurs  deux  faces  de  quelques 

{>oils  rares  &  couchés  $  les  feuilles  fupérieures 
ongues  d'un  à  deux  pouces  ,  un  peu  retrécies  à 
leur  bafe  i  les  pétioles  au  moins  une  fois  plus 
courts  que  les  feuilles. 

Les  fleurs  font  (îtuées  â  Textrémité  des  tiges  & 
des  rameaux  y  à  peine  pédooculées ,  munies  de 
bradtées  aflfez  larges  ,  prefque  planes ,  ovales  ou 
un  peu  arrondies,  rayées,  velues,  ciliées  à  leurs 
bords ,  jnucror^ées  ou  terminées  par  une  pointe 
fétacée  ^  fpinuliforme.  Les  calices  font  petits  , 
cubulés^  blanchâtres  &  pubefcens^  aigus  à  leur 
fommet.  Je  n'ai  point  vu  la  corolle. 

Cette  plante  eft  cultivée  au  Jardin  des  Plantes 
de  Paris.  Je  ne  connois  pas  fon  lieu  natal,  {y.  v-) 

1 1.  Sauge  crénelée*  Sahia  circinnata.  Cavan. 
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çlnis  lobls  obtjfis,  Cavan.  Icoa.  rir.  vol.  4  pag.  j. 
n^  347.  tab.  3âO. 

Cette  plante  a ,  par  la  forme  de  fts  corolles, de 
grands  rapports  avec  le  falvia  ang^fiifoHa  ;  mais 
elle  tn  diffère  entiéremenc  par  fes  feuilles ,  cni  Li  . 
donnent  bien  plus  de  rtif^rmblance  avec  le  faim 
amarijpma. 

Ses  tiges  font  droites ,  hautes  d'environ  deux 
pieds^  quadrangulaireSj chargées  de  quelques  poils, 
divifees  en  rameaux  oppofés,  un  peu  velus.  Les 
feuilles  font  pétioiées ,  oppofées  ^  ovales^  échao* 
crées  en  cœur  à  leur  bafe,  molles ,  crénelées  ré- 
gulièrement à  leur  contour  j  aiguës  a  leur  fommet 
ou  obtufes,  prefque  glabres  à  leurs  deux  facesj 
les  pétioles 4egéreinent  velus,  ainfi  que  U  princi- 
pale nervure. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  épis  à  Textrémité 
des  rameaux ,  compofés  de  verticilles  d'environ 
fix  fleurs  pédonculéês,  munies  de  braâé.s  oppo- 
fées, ovales  9  acumînéeSj  ciliées  à  kurs  bords. 
Les  calices  font  velus ,  coutts ,  tubulés ,  divifés  en 
deux  lèvres  obtufcs  ;  la  fup&rieure  entière ,  l'in* 
férieure  médiocrement  bifide  ou  échancrée.  La 
corolle  eft  de  couleur  bleue  «  femblabb  à  celle 
du  falv:a  ûngt/Jlifixiia,  mais  la  lèvre  fupérieure  eft 
échancrée  &  non  pas  entière  ;  les  et  jmtnes  plus 
courtes  que  la  corolle  $  le  ftyle  non  faillant ,  pu- 
befcent  dans  toute  fa  longueur. 

Cette  plante  croît  naturellement  dans  laNott-^ 
velle-Efpagne;  elle  eft  cultivée  dans  le  Jardin  bo- 
tanique  de  Madrid  5  elle  fleurit  dans  le  courant  de 
l'automne.  ^ 


11.  Sauge  amère.  Salvia  amanjpma.  Orteg. 

Salvia  foliis  cordatis  ,  acutis  ,  crenatis»  rugcfisi 
fpicis  ereéiis  ,  corolU  labio  infcriori  antflo,  Orteg. 
Plant. Decad.  i.pagi4. 

Salviafoliis  cordatis ,  crtnatis;  petiolis  bicaihfisj 
cault  calicibufqut  kirto^ifcofis  y  braBeis  avatis ,  ci» 

iiads.  Vahl ,  Enum.  Plane.  voL  i  •  pag.  242. 0®.  46. 

C'eft  une  plante  herbacée  ^  velue ,  d'une  faveur 
très-amère ,  dont  les  racines  produifent  plufieurs 
tiges  droites,  i  quatre  angles  mouffcs,  i  quatre 
filions ,  chargées  de  poils  blancs  &  glanduleux , 
divifécs  en  rameaux  oppofés;  les  fupériecr»  de 
couleur  purpurine  ^  garnis  de  feuilles  longuement 
pétioiées  j  en  cœur  »  ouvertes  >  ridées,  aénelées 
a  kur  contour^  aiguës  i  lieur  foomiet  j  lespéticJes 
canaliculés  en  deffiis ,  munis  en  deffous  &  à  leur 
bafe  de  deux  callofités. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  épis  droits^  termi- 
naux ,  alonc^és ,  ranges  par  venicilles;  chaque  ver- 
ticille  de  fix  à  dix  fleurs  droites  8c  pédicellées, 
'  garnies  de  braâéesovales^  trè^aigaes ^  caduques, 
réfléchies  ^  plus  toogaes  que  les  calices  r  ceux-ci 
Salvia  foliij  cordatis ,  êvato-acutis  ^  crcnatisj  cali»  |  font  divifés  en  trois  deocs*  La  corolle  eft  viçlette 5 


: 
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Ton  tube  blanc  >  de  la  lons^ueur  du  calice  )  la  lèirre 
inférieure  ample  »  une  fois  plus  grande  que  la 
îupérieure.  Le  flyle  eft  velu  vers  fon  fomtoeti  de 
la  longueur  de  la  lèvre  fupërieure  j  le  ftigmace 
violet.  Les  femences  font  ovales  j  d'un  brun- 
obfcur. 

Cette  efpèce  croit  au  Mexique  s  elle  ^fleurit 
dans  le  Jardin  botanique  de.  Madrid  >  dans  tes  mois 
d'août  &  de  feptembre.  (  Defiript.  tx  Orteg,  )  . 

13.  Sauge  en  lyre.  Salvîa  lyrata.  Linn. 

Salvia  foUis  radicalihus  lyratis  ^  dentatisj  corol* 
iarum  gaUâ  brtviffimâ,  Linn.  Syft.  Plant,  vol.  i. 
p.  61.  n°.  ; .  —  Spec.  Plant. } }.  —  Etling.  Salvia , 
n*.  25.  —  Willden.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  ii8. 
j}^.  4.  -*  Lam.  m.  Gen.  vol.  i.  pag.  68.  n^.  287. 

Salvia  foliis  radkalihus  fyraiis ,  dtntatis  ;  corol^ 
hrum  gateâ  hrevijjimâ  ;  caule  fahaphyUo^  retrorfum 
pilofo.  Vahl»  Enum.  Plant,  vol.  1.  p.  257.  n**.  83. 

Salvia  coroUarum  ^  lahio  [upcriorc  breviore  ,  fauce 
paterue.  Gionov.  Virgin.  8. 

Salvia  foliis  Jinuato-ftrratis ,  glahris  ;  calice  pilofo- 
vifcido  ,  coroUâ  vix  calictm  fuperantt,  ï  Zinn.  Gœtt. 
298. 

Horminum  (  lyratum  )  ,  foliis  pinnato»finuatis  , 
rugcjisj  calicibus  corollâ  longioribus^  ?  Miller  j  Diâ. 
n*.  2. 

Horminum  virginianum  ^  cauU  apkyllo  ,  foliis  quen- 
cinis  y  tubulofo  longo  fore.  Morif.  Oxon.  Hift.  3. 
^pig.  39;.  §.  II.  ub.  I5.fig.  27. 

Salvia  ereBa ,  hirfuta  ;  foliis  radicalihus  lyrato^ 
finuofis  9  obtufis  ;  caulibus  fimpl  cibus  ,  fubdiphyllis  ; 
foicâ  remoth  inttrruptâ  s  calicibus  quifUfUeJido  fpinef' 
cenùbus  ;  corolUs  promijfè  exeriii»  Mich.  Flor.  bor. 
Amer.  vol.  1.  pag.  14. 

Salvia  lyrata.  Var.  ^.  Suhapkylla.  Vahl ,  Enum. 
Planr.  vol.  i.  pag.  258.  L.  c. 

Horminum  (  virginicum),  Jî>///V  cuneiformi-ob/onr- 
gis^  caule  bifolio,  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i.  p.  32. 

Melijfa  atrorubens  ^  buguld  folio.  Dillen.  Eltham. 
119.  tab.  175.  fig.  216. 

Sideritis  buguU  folio ,  marianai  fioribus  purpureisy 
longe  tubo  donads*  Pluken.  Maotift  171. 

*^  Des  feuilles  découpées  en  lyre  y  fiirtout  les  in- 
férieures \  des  corolles  à  longs  tubes ,  dont  les 
lèvres  font  courtes,  forment  les  principaux  carac- 
tères diftinâîft  de  cette  efpèce. 

.  Ses  tiges  fe  divifent  j  prerque  dès  leur  bafe ,  en 
longs  rameaux  prefque  nmplesj  droits  j  quadran- 
goiairés ,  hauts  d'environ  un  pied  >  velus  »  rudes , 
d'un  vert-fonc4»  peu  garnis  de  feuiHes  caulinaires. 
Ides  radica'es  font  nombreufes>  pétiolées^  ovales^ 
oblongues  ^  vertes  eo  deflus  ^  quelquefois  rougeâ- 
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très  en  deflbus  >  chargées  à  leurs  chux  faces  de 
poiis  coutts  y  blanchâtres ,  couchés  »  les  unes  en- 
tières» finuées  à  leur  contour  s  d'autres  échancrées 
en  forme  de  lyre ,  dentées ,  obtufes  à  leur  fommet, 
variées  dans  les  finuofîcés  de  leurs  bords»  quel- 
quefois un  peu  pinnatifiJes.  Il  n'exifte  fouvent 
que  deux  feuilles  caulinaires  y  oppofées  «  très- 
ordinairement  limples^  rarement  lyrées  j  médio- 
crement F  étiolées. 

Les  fleurs  font  difpofées ,  par  verticilleSi  fur  un 
épi  droite  lâche  ^  les  verticilles  diftans ,  compofé^ 
de  trois  y  quatre  ou  fix  fleurs  pédonculées  y  mu- 
nies de  bradées  ovales ,  lancéolées  »  aiguSs  y  plui 
courtes  que  les  calices  ,  ciliées  9  caduques.  Lt 
calice  eft  courte  anguleux,  â  deux  lèvres»  à  cinq 
dents  aiguës  9  prefqu'épineufes.  La  cofolle  eftpur* 
purine  ^  /on  tube  alongé  «  reQflé  â  fon  orince  % 
la  lèvre  fupérieure  très-courte. 

La  variété  /s  efl  remarquable  par  Tes  tiges  plus 
élevées  ^  par  Tes  feuilles  radicales  ovales  »  finuées 
ou  goudronnées  $  celles  des  tiges  oblongues^  très- 
entières. 

Cette  plante  croît  dans  la  Virginie ,  &  depuis 
Je  Canada  jufque  dans  la  Caroline  5  elle  y  fleurit 
vers  le  milieu  du  priinems.  On  la  cultive  au  Jardin 
des  Plantes  de  Paris.  2f  (  K.  v.) 

14.  Sauge  fauvage.  Salvia  filvefiris.  Linn. 

Salvia  foliis  cordato^lanceolatis  y  crenatis  ^  rueo* 
fis  y  fabfojjilibus  ifoicis  longis  ;  bradeis  coloratis  y  flore 

brevioribus.  Lara.  Illuftr.  Gêner,  vol.  i.  pag.  (58. 


n*^.  290 


Salvia  cordatis  ,  ragofis^  biferratis  ;  braâeis  coh^ 
ratis  y  flore  brevioribus  y  acuminatis;  pilis  y  cauUs  ca- 
lUifoue  fimplicibus.  Ai  ton  ^  Hort.  kevenf.  voL  r. 
pag.  39.  —  Willd.  Spcic.  Plant,  vol.  i.  pag.  135, 


n".  19 


Salvia  foliis  cordato-lanceolatis  ^  undulatis  j  bifir» 
ratis  y  maculatis  y  actuis;  braâeis  coloratis ,  flore  bre^ 
vioribus.  Uim.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  34.  — 
ScopoL  Carn.  edit.  2.  n*.  ji.  —  Scholl.  Barb. 
n*.  2 J . — Jacq.  Aufir. } .  pag.  7.  tab.  212. — Roth . 
Germ.  vol.  L  pag.  11.  —IL  pag.  29.  —  Hoflîn. 
Germ.  9.  —  Etling.  Salvia ,  n^.  J7.  —  Lam.  Flor. 
franc,  vol.  2.  pag.  426.  n*.  459.  VIIL 

Salvia  foliis  ovato^  larueolatis  ^  acutis  ;  braBeis 
flore  brevioribus.  Crantz>  Auflr.  pag.  241. 

Sclarta  foliis  eordato^lanceolatis  y  acmisi  iraHeis 
coloratis /flore  brevioribus.  Mill.  Diâ.  n**.  7. 

Horminum  filveflrs,  falvifolium  y  majtUy  mac»* 
iatum.  C.  Bauh.  Pin.  2}9, 

Sclarea folio folvid  j  majorvcl  maculata.  Toornef* 
Inft.  R.  Herb.  179. 

Horminum pheftre  quintum,  altéra  fpecies.  CluG 
Hift.  2.  pag.  31. 
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Horminumfilvefin.  Match*  888. 

Cette  efpèce  fe  diftingtie  à  fes  épis  longs ,  mu- 
nis de  braâëés  colorées,  plus  courtes  que  les  fleurs» 
&  à  fes  feuilles  lancéolées^  aiguës»  petiolées»  fou- 
veoc  tachetées. 

^  Ses  tiges  font  droites  «  hautes  de  deux  i  trois 
pieds»  quadrangulatres  »  Terdatres  ,  pubefcentes » 
divifées  en  rameaux  efiÉl^s»  alongésj  tes  feuilles 
font  oppofèes  »  périolées}  les  inférieures  un  peu 
plus  larges  »  ovales  »  lancéolées  »  échancrées  en 
cœur  ï  leur  bafe  ;  les  cauUnaires  très-diflantes  { les 
fupériettresprefque  fei&les»  alongées»  lancéolées» 
▼erces  en  ddTus  »  un  ptu  pubefcentes  en  deflous  » 
&  marquées  fouvent  de  taches  blanchâtres  i  ri* 
dées  9  crénelées  a  ietir  contour ,  aiguës  à  leur  foni* 
fiiet  ;  les  pétioles  velus»  prefque  cylindriques. 

Les  fleurs  forment  des  épis  grêles  »  affez  longs, 
rompofés  de  verticilles  diftans ,  furtout  les  inté- 
rieurs ;  ils  réuniflent  environ  fix  fleurs  prefque  fef- 
files  »  munies  de  bradées  un  peu  élargies  »  colo- 
rées »  plus  courtes  que  le  calice.  Celui-ci  eft  ftrfé« 
velu  »  court  »  dtvife  en  deux  lèvres  ;  l'inférieure 
bifide  «  prefqu'obtufe  \  la  fupérieure  à  trois  divi«- 
lions  lancéolées»  aiguës.  La  corolle  eil  bleue»  peu 
alongée  ;  fa  lèvre  fupérieure  un  peu  velue»  moins 
longue  que  le  tube. 

«  • 

Cette  plante  croît  naturellement  dans  les  dépar- 
temcns  nîéridionaux  de  la  France  *  fur  le  bord  des 
chemins»  dans  les  vignes:  on  la  rencontrettuilî  en 
Autriche  &  dans  U  Bohême.  :^  (  F.  v.  ) 

I  j.  Savge  des  bois.  Saivîa  ntmorofa.  Linn« 

SaMafoiiis  cordaunlanuolads  «  plaids^  UtAqua* 
libus  »  crenatiâ  ;  infirioribus  fuhfiniutu  y  hraëeis  CO' 
ioratij,  ioagitudint'  florum.  Lam.  liluttr.  G^^ner. 
vol.  I.  pag.  68.  n^.  190. 

Saivià  fbiils  cordato-  lanctolatis  ,  ferrûtU ,  planis  ; 
hraûtis  coloroiiss  corolU  Lthio  infmi>  refexo.  Linh. 
SyA.  Plant,  vol.  i.  pag.  64.  n*.  1 1.— Gmel.  Sibir. 
vol.  3.  pag.  116.  —  Roth.  Gei-m.  vol.  I.  pag.  xi. 
—  II.  pag.  )0.  — Hoffm.  Gtim.  9.— Willd.Spec. 
Plant,  vol.  i.pag.  134. 

Salvîafoliis  eordato^ianceolaiîs  ^  dqttaliur  firm^ 
lis;  hrûBeis  iongitudiru  calicis;  coroÛd, lahio  infimo 
rtfitxo,  Vahl»  Enum.  Plant,  vol.  i.  pag.  i6j. 

Sahia  folUs  cordat<hlanceolatis ,  fimplîciter  ferra- 
itj ^fiamMkêts  géUemm  équdiuibus.  Zinn.  Goett.  I97. 

Sctarea  (nemorofa)  ,foliis  cordato-ohlongis ^cre- 
natis  y  glairij  s  Jhnius  perticiliatvfhicatU.  Miller . 
Dia.n^6.  * 

Uoiminum  fihifire  »  fahtfhUum^  minus.  C.  Bauh. 
Pin.  239. 

Sdana  féUofith'iA  »  mtnùr  ftu  gUhra.  Toutnef, 
Iijft.  R.  Herb.  180. 
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GallUncum  giatntm,  folio  faiviê  »  ficn  parptarm. 
L  Pauh.  HilL  j.  pag.  )i2.  Icon. 

Horminum  filvtfire  quinium  »  fp€ci€S  prier.  Cluf. 
Hift.  pag.  31. 

^.  Salvia  mmorvja.  Var.  fi  céruieé.  Vahl»  Enam* 
Plant,  vol.  I.  pag.  x6j.  n*.  205.^ 

Horminum  orientale  »  éetonicA  folio  acuiiffimo  » 
f^re  cénUeo,  Tournef.  Coroll.  pag.  10. 

y.  Salvia  nemorofft.  Var.  y  alh^ra»  Vahl»  Emuiu 
Plant.  L.  c. 

Horminum  orientale  »  Betonicé  folio  aeuttjpmo  ^ 
flore  atto,  Tournef.  Coroll.  pag.  10. 

Cette  efpèce  a  quelques  rapports  avec  Itfalvim 
plvefris  ;  elle  en  diCme  par  les  bradées  uref» 
qu'auffi  longues  que  les  fl<:urS|  par  fes  feiiilks  à 
crénelures  arrondies»  inégales. 

St%  tiges  (bnc  dures  »  fortes  »  quadrangulatrer» 
vertes  ou  légèrement  purpurines  »  velues  ou  pref- 
que glabres  »  hautes  de  trois  pieds  &  plus  ,  divi- 
fées en  rameaux  nombreux,  alongés  »  oppofés» 
garnis  de  feuilles  oppofées  j  péttoiées  ;  les  radicales 
échancrées  en  cœur  à  leur  baie  »  un  peu  finuees  fie 
beaucoup  plus  grandes  i  kscaulinaires ovales  »iat.« 
(céolées  »  planes  »  irré  :uiiérement  crénelées  à  leur 
contour»  aiguës  à  Lur  fommet  »  un  peu  ridées^ 
vertes  ^  glabres  a  leur  face  fup.-rieur^  »  un  peu  plus 
pales  »  &  quelquefois  légèrement  tomenteufes  en 
deflous. 

Les  fleurs  préfentent  avant  leur  développement 
un  épi  parfaitement  quadrangulaire  par  la  difpoft- 
tton  des  braâées  oppofées^  colorées ,  au  moins  4e 
la  longueur  des  fl:urs ,  ovales  »  aiguës ,  acuminées. 
Les  venicilles  font  aflez  rapprochés }  les  fleurs  fef* 
files.  Les  calices  font  courts  »  glabres»  colorés  de 
pourpre  vers  leur  fommet.  La  corolle  eft  petite  » 
d'une  couleur  bleu-rougeâtre  foncée  \  le  tube  î 
peine  plus  long  que  le  calice.  La  lèvre  fupérieure 
courtes  l'inférieure  i  trois  lobes»  le  lobe  du  au- 
lieu  fortement  réfléchi. 

Cette  plante  fe  rencontre  dans  TAutriche  &  la 
Tartarie.  :5:(r.  V.) 

ObfervatioAs.  Crantz  &  Etlinger  regardent  cette 
efpèce  commue  une  variété  du /4/uM//vc)frix»  qui 
en  diffère  par  fes  rameaux  moins  nombreux  ^  par 
fes  tiges  &  Ces  calices  bien  moins  pileux  {  par  fes 
feuilles  plus  étroites»  également  dentées  en  fciCji 
moins  tomenteufes;  parles  bradées  de  la  longueur 
du  calice.  Quoiaue  •  dans  les  plantes  ^  &  y  »  les 
feuilles  (bient  très-étroites»  comme  elles  offrenc 
d'ailleurs  tous  lescaraâères  de  cette  efpèce»  «Iles 
n'en  peuvent  éne  réparées.  Avant  la  Aocaifeo  ,  lee 
épis  font  tétragones»  les  braâées  cototées»  les  ca* 
Hces  chargés  de  glandes  jaunâtres  flc  réfineufes* 

16.  Sauoe  de  Valenet.  Séiwû  ^etkminéu  Vidd* 
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'  SâMû  filins  Cùrddto-lanceolatî'ê ,  i/tépétlifer  crt* 
natis  ;  hraHàs  cordatis^  attenuatU  ^  hofi  colorûtis  ^ 
iûUce  hngiorihs,  Vahl ,  Enum.  Piant.  vol.  !•  ^ag« 
268.  n*.  108. 

Hormiîium  hîjpanicum»  foliîs  herbe  venti  ^  flore 
câruleo.  Barrel.  Icon.  tar.  tab.  13 17. 

Cette  plante  a  l'afpeû  chi  faivia  nemorofa;  Tes 
tiges  font  ciroites^  herbacées^  rameufes^  ^uadran- 
gulaires  j  velues  j  blanchâtres  à  leur  partie  fupé- 
rieure  j  garnies  de  teuilles  oppoféeSj  oblongueSj 
lancéolées  ^  en  cœur  à  leur  bafe  j  inégalement 
crénelées  à  leur  contour}  les  inférieures  pétiolées  j 
les  fupérieures  feffiles^en  cœur^  un  peu  élargîts^ 
lancéolées 3  veinées^  légèrement  riaées 3  glabres 
a  leur  face  fupérieure^  velues  en  dcfTous^  aiguës 
à  leur  fommet. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  épis  terminaux , 
formés  par  des  verticilles  difians  entr'euxj  com- 
potes de  Ç\x  fleurs  3  munis  de  braâées  colorées  » 
en  cœur  y  velues ,  fortement  rétrécies  à  leur  bafe. 
Le  calice  eft  velu  >  ftrié  ^  coloré  ^  divifé  en  deux 
lèvres)  la  fupérieure  ovale ^  afceodantes  Tinfé- 
rîcure  bifide  ^  à  découpures  pointues.  La  corolle 
eft  petite  j  de  couleur  bleue ,  à  deux  lèvres }  la  fih 
pérjeure  en  cafque,  velue  en  dehors. 

Cette  plante  croît  en  Efpagne  »  dans  le  royaume 
de  Valence.  Of.  (  V.f.  in  kerh.  Juff.) 

77.  Sauge  hormin.  Salvia  horminum,  Linn. 

Sahia  foUis  obîufis ,  crendtis;  kra&eisfummis  fte^ 
rilhus  ,  majoribus  coloraùs,  Lînn.  Spec.  Plant, 
vol.  I.  pafi|.  6j.  n®.  9.  —  Virid.  Clittbrt.  4.  — 
Hori.  Clîifort.  11.  —  Mater,  medic.  pag.  40.  — 
Royen^  Lugd.  Bat.  uo.  —  Lam.  Illuftr.  vol.  i« 
pag.  68 >  n^.  191.— -  Willden.  Spec.  Plant,  vol.  i. 
pag.  J5Z.  n®.  17. 

Salvia  foliis  obiongîs  y  erenatlsy  oitufis  ;  caiicfbus 
fruBiferis'y  defiexis  ;  braSeis  fummis  fieriCius,  ma* 
joribus  coloratU,  EtUng.  Salvia  ,11?.  16. 

Hofmînfim  fativum.  C.  Bauh.  Pin.  138.  —  Mill. 
Dû.  r/*.   f . 

Horminum  verum  Matthtoli*  Gefn.  Fafc.  17. 
tab.  II.  fig.  21. 

Horminum  coma  purpureO'VÎoiaceà.T ourntf.  Inft. 
R.  Herb.  178.  — -  J.  Bauh.  Hift.  3.  pag.  309.  Icon. 

Horminum  creticum»  Profp.  Alpin.  Exot.  pag. 
ii|.  Icon.  lia. 

Horminum  cnttcum  ,  comâpurpureO'vioidcei»  Bar- 
rel. Obferv.  226,  9f  Icon.  1233. 

Horminum.  Dodon.  Pempt.  29).  Icon.  «-  Ta« 
bern-  Hift.  7^4.  —  Lobel.  Icon.  j;  j. 

Sciarea  minor,  coma  vjolacti.  Buxb,  Centar.  4. 
pag.  Jt4*  tab.  39.  fig.  2. 
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1  ^.  Horminum  coma  rubrâ.  Toumef.  Inft.  R .  Herb. 
178. — J.  Bauh.  Hift.  j.  pag.  509.—  Riv.  Monop. 
tab.  59.  fig.  2. 

y.  Hormiaum  coma  viridi.  Tournefort  j  Inft.  R. 
Herb.  178. 

Horminum  fativum  ^  alterum  ;  foliis  totis  viridl» 
bus.  Tournef.  Hort.  Parif.  L.  c. 

Des  braûées  aflèî  larges»  ftériles  &  agréable- 
ment colorées  à  Textrémicé  des  épis  «  rende  ntceue 
plante  facile  à  diftioguer. 

S^  tiges  font  fermes ,  dures  >  quadrangulaires  ^ 
velues  »  hautes  de  deux  pieds  &  plus  y  divifées  en 
rameaux  droits  y  fombreux  »  élancés  y  garnis  de 
feuilles  oppofées  ^  pétiolées }  les  inférieures  élar* 
,  gieSfObloogues^  très-obtufes$  les  fupérieures  plus 
étroites ,  vertes  à  leurs  deux  faces  «  légèrement 
vé!ues ,  un  peu  ciliées ,  crénelées  â  leur  contour  y 
longues  de  deux  ou  croîs  pouces  y  fuppbrtees  par 
deb  pétioles  velus  5  les  feuilles  termicaUs  fcûlles. 

Les  feuilles  font  difpofées  en  verticilles  diflans^fix 
ï  chaque  verticille>  formant  un  épi  ^réie^  alongé^ 
garni  de  braâées  larges,  ovales,  aiguës^  prefque 
glabres  >  au  moins  auffi  longues  que  les  fleurs  \ 
les  fupérieures  &  terminales  plus  grandes  j  réunies 
en  touffes  J  fans  fleurs  ^  d'un  bleu  très*vif  ou  de 
couleur  pourpre,  d'une  belle  couleur  de  rofe  l'ians 
la  variété  ^  ,  quelquefois,  entièrement  vertes.  1^ 
calice  elt  velu  ,  étroit  y  à  cinq  dents  aiguës.  La 
corolle  eft  à  peine  une  feis  plus  longut  que  le  ca« 
lice  dans  lequel  Ton  tube  eft  entièrement  renfermé  i 
la  lèvre  fupérieure  eft  droite ,  un  peu  velue  y  de 
couleur  de  rofe  ou  purpurine  \  Tinférieure  d'un 
bleu  pâle)  fou  vent  les  écamioes  rouge  âtres. 

Cette  plante  croit  dans  la  Grèce  y  dans  Tjle  d^ 
Crète  >  &:c.  On  la  cultive  dans  beaucoup  de  jar- 
dins. O  (^•'v-) 

Elle  pafle  pour  aphrodifîaque  }  elle  ètoit  autre? 
fois  recommandée  dans  les  maux  d'yeux.  On  n'en 
Biit  aujourd'hui  prefqu'aucun  cas. 

jS.  Sauge  lancéolée.  Salvia  lanuolata.  Lam. 

Salvia  foliis  lanceolatis  y  integerrimis  ,  breviffimi 
iomeatojis ,  caticibus  obufay  corollarum  Utho  brevio^ 
rihus.  Lam.  Illuftr.  Geoer.  vol.  i.  pag.72.  n^.  322. 

Salvia  (nivea  )  ,  fruticofa  ;  foliis  lanceolatis  ,  irt^ 
tegerrimis,albo  tomentofis;  ramisdivaricatis.  Thonb. 
Prodr.  pag.  96.  Vahl,  Enum.Plant.  vol.  i.  p.  231. 
n*.  21. 

Ses  tfges  font  blanchâtres»  Ugn«ufes  ,  prefqoe 
cylindriques ,  divifées  en  rameaux  obfcuièment  té* 
iragones ,  articulés  ,  oppofés  ^  garnis  de  feuilles 
oppofées  t  prefque  feflîles,  fimples  ,  très-entières  » 
lancéolées  ^  blanchâtres  ,  médiocrement  tomen* 
teufes  ou  pubefcentes ,  épaifles ,  aiguës  à  leur  fom« 
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met  s  rétrécir  s  en  pétiole  à  leur  bafe  ;  les  infé- 
rieures pétiolées» 

Les  fleurs  font  terminales  ,  di(jf>ofées  en  épi  « 
Amplement  oppofées  «  médiocrement  pédonculéesj 
les  pédoncules  droits  ^  articnlés^  appliqués  contre 
les  tiees  ,  velues,  cylindriques,  munies  de  brac- 
tées fort  caduq^ues ,  petites ,  velues ,  linéaires.  Les 
calices  font  llriés',  un  peu  évafés ,  pubefcens,  di- 
vifés  à  leur  orifice  en  deux  lèvres  obtufés  ,  pref- 
qu'égales  >  chacune  divifée  en  deux  lobes.  La  co- 
rolle efi  rougeâtre  i  Ton  tube  égal  au  calice  ,  ou  un 
peu  plus  long  :  Ton  orifice  s'élargit  en  deux  lèvres 
écartées }  h  Supérieure  plus  grande  ,  obtufe»  pu- 
befcente ,  concave;  l'inférieure  pendante  ,  pref- 
qu'entière  i  le  Ityle  plus  long  que  la  lèvre  infé- 
rieure. 

Cette  plante  a  été  rapportée  par  M.  Sonnerat 
du  Cap  de  Bonne-Efpérance.l^  (  F'.f.  in  herb.  Lam.) 

19.  Sauge  verte.  Salvia  viridis. 

Salvia  fotiis  cordato  "  ovath  ,  obtufis  ,  équaliter 
crenatis  ;  calicibus  quadridentatis  ,  tcrcùbus  ;fruâi'' 
feris  nutaniibus.  Desfont.  Flor.  atlant.  vol.  u  p.  10. 
tab.  I. 

Salvia  joins  oblongis  »  crenatis  ;  corollarum  gaUà 
ftmiorbiculatâ  ;  calicibus  fruâiferis  ,  refiexisj }zcQ{. 
Mifcell.  2.  pag.  366.  &  Icon.  •—  Lam.Illufir.  Gêner, 
vol.  X.  pag.  69.  n^.  29}. 

Horminùm  fulviA  foliîs  ac  fativi  facie  ,  vifcofum  , 
purpureo-violaceum ,  rigidius,  Hort.  cathol.  Suppl. 
ait.  38.  —  Vailî.  Herb. 

Salvia  foliis  ovato -^  oblongis  ^  obtufis  y  âquaiiter 
crenatis  i  corollarum  galeâfemiorbiculatâ.  Hort.  Upf. 
II.  —  Kniph.  Orig.  VUL  n«.  80.  —  Willd.  Spec. 
Plant,  vol.  i.pag.  132.1.^.  16. 

^.  Horminùm  orientale ,  annuum  ,fativo  fimile  , 
corriâ  carens  ;  flore  violaceo.  Tourn.  CorolU  lO.  — 
Aubriet,  Piâur. 

Cette  efpèce  diflfère  du  falvia  horminùm  ,  avec 
laquelle  elle  a  de  grands  rapports ,  par  Ces  braâées 
non  colorées  &  point  ftériles. 

Ses  tiges  font  droites  >  un  peu  couchées  à  leur 
bafe ,  quadrangulaires  ^  rameufes  3  chargées  de 
poils  blanchâtres  affez  longs  ,  garnies  de  feuilles 
oppofées  ,  pétiolées ,  ovales  j  quelquefois  échan- 
crees  en  coeur  à  leur  bafe  ,  crénelées  également  à 
leur  contour ,  obcufes  à  leur  fommet ,  ridées  à 
leurs  deux  faces ,  pubefcentes  ^  longues  d'un  à 
deux  pouces  &  plus ,  fupportées  par  des  pétioles 
velus  3  beaucoup  plus  longs  aux  feuilles  radicales; 
les  feuilles  terminales  fei&les  ou  prefque  fe(rile$. 

Les  fleurs  forment  des  épis  terminaux ,  alongéSj 
compofés  de  verticilles  contenant  fix  fleurs  un  peu 
pédonculéesî  les  verticilles  inférieurs  très-écar- 
liij  ];.sfu;  é.izurs  rapprochés^  garnis  de  brad  es 
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*  grandes ,  élargies  »  en  forme  de  cœur  »  velues  » 
ciliées  à  leurs  bords  j  aiguës  à  leur  fommei  ;  les 
inférieures  crénelées ,  plus  longues  que  les  calices  : 
elles  recouvrent  fouvent  quatre  autres  bradées  in* 
térieures  linéaires  >  fqbulées  ^  ciliées.  Les  calices 
font  velus ,  alongés  >  profondément  ftriés ,  ter-  * 
minés  par  quatre  dents  courtes  y  aigt^ës  >  réfléchis 
à  l'époque  de  la  maturité  des  femences»  La  corolle 
efl  petite  ^  couleur  de  rofe  j  à\\n  tiers  plus  longue 
que  le  calice  «  divifée  à  Ton  orifice  en  deux  lèvres  s 
la  fupérieure  à  demi-orbiculaire  ^  obtufe  ;  l'infé- 
rieure à  troiis  lobes  (  celui  du  milieu  concave)  , 
échancrée ,  plus  élargie.  Les  filamens  fbnr  arqués  « 
fupportés  tranfverfalement  par  un  pivot  5  le  ftyle 
plus  court  que  la  corolles  deux  fligmates  fore  pe- 
tits i  quatre  femences  brunes ,  un  peu  conipri-* 
mées. 

Cette  plante  croit  dans  Tlralie  ;  elle  a  été  re- 
cueillie par  M.  Desfontaines  fur  les  collines  j  aux 
environs  de  Tunis.  O  (  /^.  v.  ) 

20.  Sauge  d'Efpagne*  Salvia  hifpanica.  Linn. 

Salvia  foliis  ovatis  ,  ferra  lis  ;  petiolis  utrinque  mu^ 
cronatis  ;  fpicis  imbricatis  ;  braûeis  ovatis ,  ciliatis  , 
attenuatis.  Vahlj  £num.  Plant,  vol.  l.  pag.  254. 
n^  7;- 

Salvia  foliis  ovatis ^  utrinquk  acuminatis  ^ferratis  ; 
fpicis  imbricatis  ,  teiragonis  ;  calice  in'fijo,  Lam. 
lllullr.  Gêner,  vol.  i.  pag.  71.  n**.  310.  tab.  20. 
fig.  2. 

Salvia  foliis  ovatis  ^  petiolis  utrinqui  mttcronatis  ; 
fpicis  imbricatis  ,  calicibus  trifidis.  Lsnn«  Syù.  Fiant, 
vol.  I.  pag.  67.  n**.  12.  —  Kniph.  Orig.  tab.  2. 
n®.  78.  —  Scop.  Cani.  edit.  2.  n*.  3/.  —  Sabbat. 
Hort.rom.  3.  tab.  22.  —  Etling.  de  Salvia ,  n°.  18. 
—  Willd.  Spec.  Plant»  vol.  i.  pag.  141.  n**.  46. 

Salvia  foliis  cordato  •  ovatis  ,  ferratis  ,  rugofis  / 
braBeis  fubverticillis  t  flontm  fenis  i  calicibus  triden* 
tatis.  Arduin  ^  Spec.  10.  tab.  2. 

Sclarea  hifpanica.  Tabern.  Hifï.  764.  Icon.  374. 

On  diflingue  cette  efpèce  i  fes  épis  très-ferrés, 
blmchâtres»  prefque  fans  in'erruption ,  &  à  fes 
feuilles  pubefcentes  j  ovales ,  aiguës  à  leurs  deux 

extrémités. 

Ses  tiges  font  droites  ,  quadrangulaires  >  fes 

Juatre  angles  arrondis  «  fes  quatre  faces  profon- 
ément  cannelées  ,  hautes  d'environ  un  pied  & 
demi  »  blanchâtres  Sr  pubefcentes  particulièrement 
vers  leur  partie  fupérieure ,  rameufes  ^  garnies  de 
feuilles  oppofées  ^  pétiolées^  ovales,  un  peu 
molles  j  légèrement  pubefcentes  à  leurs  deux 
faces  «  verdâtres  en  deflus ,  un  peu  blanchâtres 
en  deifous ,  dentées  en  fcie  &  cibées  à  leur  con* 
tour  j  acuminées  à  leur  fommet  «  récrécies  &  mé- 
diociemeTU  decurrentes  i  leur  bafe  ,  fupportées 
par  Je  s  péci'jlc'k  longs  j  un  peu  comprimés ,  velus. 
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.^  Les  ëpîs  font  imbriôuës ,  qiiadrangulaires  j  point 
interrompus^  vernciilés>  blanchâtres ,  alongés  , 
fimples  j  les  uns  terminaux ,  d'autres  axillaires  ^ 
.garnis  de  bra^âées  ovales ,  ciliées  ,  pubefcentes , 
de  la  longueur  des  calices ,  acuminées.  Les  calices 
font  pubefcens ,  blanchâtres  ^  tubulés  j  divifés  à 
4euT  orifice  en  trois  ,  auelquefois  en  cinq  dents 
aiguës  y  inégales  ^  dont  deux  i  la  lèvre  inférieure  ^ 
une  feule  ou  trois  à  la  lèvre  fupérieure.  La  corolle 
eft  bleue ,  le  tube  un  peu  plus  court  que  le  calice  ; 
{'orifice  divifé  en  deux  Jèvres  de  la  longueur  du 
calice  au  plus  $  la  fupérieure  velue  ^  formant  à  fon 
fommet  un  cafque  court  r  la  lèvre  inférieure  i 
trois  découpures  obrufes^  très-entières^  marquées 
à  Jeur  bafe  de  deux  taches  pâles. 

Cette  plante  croit  naturellement  en  Italie  &  en 
Kfpagne.  On  la  cultive  au  Jardin  des  Plantes  de 
Paris.  O  (^.v.) 

-  21.  Saugb  fans  tiges.  Salvia  acaulis.  Vahl. 

SalviafoUU  radicaUbus  obovato-ohlongis  ^  ptdo^ 
lutis;  fcapopilofo,  Vzih,  Enum.  Plant,  voL  x.  pagv 
ZJ7.  II*.  8z. 

>  Les  feuilles  radicales  de  cette  plante  font  nom- 
breufes ,  ovales ,  oblongues ,  pétiolées ,  obfcuré- 
mem  crénelées,  chargées >  tant  en  deflus  qu'en 
-  deflbus  &  fur  leurs  bords  »  ainfi  que  le  long  des 
nervures  3  de  poils  blanchâtres.  Du  centre  de  fes 
feuilles  s'élève  une  hampe  droite^  gréle>  haute 
d'un  demi-pied^  à  rexcrémité  de  laquelle  font  dif* 

Eofëes  des  fleurs  par  vertidlles  j  environ  au  nom- 
re  de  cinq  5  les  inférieurs  difians ,  compofés  de 
ûx  fleurs,  munis  de. bradées  oblongues,  de  la  lon- 
gueur des  calices  $  ceux-ci  font  campanules^  ner- 
veux J  médiocrement  pileux ,  i  deux  lèvres  ;  la 
lèvre  fupérieure  divifee  en  trois  dents  j  l'infé- 
orieurCj  en  deux  dents  mucronées. 

•  Cette  plante  croît  dans  les  Indes  orientales. 
(  Defcript.  tx  VM.  ) 

zi.  Sauge  d'occident.  Salvia  occidentalis,  Sw. 

Salvia  foliis  avàtîs ^ferratis ;  fpicis  Iaxis;  hraâeis 
£ordatis ,  ar/fiatis;  calicibus  glandulofo-pilofis.  Vahl^ 
£num.  Plant,  vol.  i.  pag.  254.  n**.  26. 

Salvia  foliis  ovatis^  fcrratis  ifpicis  Iaxis  ;  bra^eis 
cordatis  y  fubtrifioris.  Swariz  ,  Prodr.  n°.  14.  — 
Idem  ,  Flor.  Ind.  occid.  vol.  i.  pag.  43.  — Willd. 
Spec.  Plant,  vol.  1.  pag.  131.  n**.  12. 

Saivîa  fpzcata ,  repens  ,  mcliJfA  minons  folio ;.flo^ 
rîhus  fafciculatis,  alternis,  Brown,  Jâni.  pag.  I'i7, 

-  Cette  plante  a  des  racines  fibreufes,  des  tiges 
ascendantes,  rameufçS,  hauterd'un  piedi  les  ra- 
meaux oppofés,di(fuSj  cétragones,  liiies,  noueux» 
garnis  de  feuilles  oppofées,  ovales*  médiocre- 

"^  tnent  acuminées ,  dentées  en  fcie  à  leurs  bords , 
hîrpides  à  leur  face  fupérieiire  j  Uiiês  en  defibus , 
Botanique.  Tome  F7. 
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Ifuppoftées  par  des  pétioles  quadrangulaîres ,  rou- 
geâtres  &  pubefcens.  Les  fleurs  font  difpoféesen 
épis  lâches  &  terminaux  ,  munies  de  bradées  op- 
pofées,  alternes^  en  cœur,  ariftées,  entre  cha- 
cune defquelles  font  placées  deux  ou  crois  petites 
'fleurs  bleuâtres. 

Leur  calice  eft  tubulé,  anguleux ,  ftrié,  chargé 
de  poils  glanduleux  ,  droit ,  &  divifé ,  à  fon  ori- 
fice, en  deux  lèvres  5  la  lèvre  inférieure  à  deux 
dents;  la  fupérieure  obtufe.'Le  tube  de  la  co- 
rolle s'élargit  i  fa  partie  fupérieure  :  fon  limbe  eft 
partagé  en  deux  lèvres  j  la  fupérieure  courte^ 
comprimée  >  concave,  un  peu  courbée  &  échan- 
crée  à  fon  fommet  j  Tinférieure  plus  large,  à  trois 
lobes  y  le  lobe  du  milieu  un  peu  arrondi ,  plus 
grand  &  bifide.  Les  anthères  font  fimples  &  fort 
petites 5  Tovaire ,  ovale  i  quatre  lobes;  le  ftyle 
filiforme ,  de  la  longueur  de  la  lèvre  fupérieure  j 
le  ftigmace  bifide  :  il  leur  fuccède  deux  femenccs 
noirâtres,  comprimées,  dont  une  avorte  très-or- 
dinairement. 

Cette  plante  croît  aux  Indes  occidentales,  par- 
mi les  haies ,  dans  les  champs.  O  (  Defiript.  ex 
Swani.)  '':..' 

23.  Sauge  couchée.  Salvia  prceumbens*  Lam. 

Salvia  foliis  ovato-rkomboidibus ,  ferratis  ;  fpiciê 
gracilibus;  calicibus  pilis  glandulofis  ^-kifpidis  ;  caule 
procumbcnte.  Lam.  Illuftr.  Cenèr.  vol.  i.  pag.  72. 
h^323. 

Verbtna  minimal  chamidryos  folio.  Sban,  Jam, 
'Hift.  I.  pag.  172.  tab-  1C7.  fig.  2.  -^  Rai,  SuppL 
pag.  286.  n*.  ij. 

Cette  efpècc  paroît  avoir  tant  de  rappo;ts  avec 
\tfalvia  occidentalis  de  Sirartx,  qu'elle  pourroic 
bi«i  n*cn  être  qu'une  fimpte  variété. 

Ses  tiges  font  couchées, lifres,prefque  luifantes, 
qiiadrangulaires ,  grêles ,  rameufcs  ,'  garnies  de 
feuilles  petites  ,  qppofées ,  pétiolées  ,  ovales , 
rhomboïdales ,  glabres  à  leurs  deux  faces  ,  médio- 
crement incifées  ou  dentées  en  fcie  à  leur  contourj 
aiguës  à  leur  fommet.       i« 

Les  fleurs  forment  des  èpîs  grêles  à  Textrémité 
des  tiges  &  des  rameaux  j  elles  font  fort  petites  ^ 
au  nombre  de  quatre  ou  fix  à  chaque  veriicille,  i 
peine  pédoncujée^'i' munies  de  petites  braûée^ 
ovales ,  mucrotiée?  >  caduques.  Les  calices  font 
courts,  hifpides ,  chargés  de  poils  glanduleux  i  la 
corolle  petite  J  à  peine  plus  longue  que  le  ca- 
lice. 

Gwe  plante  croît!  1»  Jamaïque  &  aux- An- 
tilles 5  elle  a  été  communiquée  par  M.  Richard ',  i 
M.  Lamarck.  :f  (  K./  «»  hi'rb.  Lam,  )   . 

.  5A00B  à  fleu»  courtes. 'Sa/via  panifiora^ 
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Salyia  foliis  ^ordato  ^  ovatis ,  trêfWh,  'fugpfisi 
racemis  urminaiihus  »  compofitis  ;  bradas  cordatis  « 
calice  brêvioribus.  Valh  j  Enuio.  P^n^^*  vol.  .!•  pag. 
jl68,  o®.  107: 

Monminum  orientale  ^  foliis  fclareé;  fore  albo  ^ 
parvo.  Tourne f.  Coroll.  pag.  lo. 

Ses  tiges  font  droites  ^  herbacées  >  blanchâtres  ^ 
tétragones^  à  angles  tranchanSj  garnies  de  feuilles 
jpétiolées  y  opi^ofées ,  ovales ,  échancrées  :en  cœur 
a  leur  bafe ,  inég^lemeqc  crénelées  à  leur  con- 
tour j, ridées,. velues,  veinées,  longues  d'environ 
vieux  pouces.  Les  Qe^urs  font  difpofées  en  grappes 
terminales,  ramepfes,  ^rnie^  de  veriicilles  4? 
deux  à  fix  fleurs^  munis  de  br?âées  en  cœur^ 
^ligues,  plu^  .courtes  que  le  calice  ;  celui-ci  eft 
yelu  ,  dîvifé ,  à  fon  orifice,  en  dents  fubulées.  La 
corolle  e{l  courte ,  petite ,  à  deux  lèvres  s  la  fupér 
lieure  droite,  plus  courte  que  le  ftyle. 

Cette  plaate  ccoit  daas  le  Levant.  (  V.  f.  in 

herb.  JuJJicu,  ) 

x$.  Sauge  à  feuilles  .de  calameot.  Salvia  caU- 
minûtêfolia.  Vahl. 

Salvia  foliis  ovatis^  crenatis  ^  incanis  ;  pedunculis 
axiilaribus,  verticill/uis.  Vabl,Efiiini.Plant.  vol.  i. 
j>ag.  2} 3.  n**.  1$. 

Cet  arbrlffeau ,  dont  les  rameau^  font  grêles, 
un  p«u  blanchâtres  vers  leur  fommet ,  tétragones, 
garnis  de  feuilles  pétiolées,  ovales,  molles,  lon- 
gues d'^nviroo  fix  ligiieiSj  léger  eahentpubieiben  tes, 
fk.  blanchâtres  çjp  deflbus»  iytrois  om  cinq  ner- 
vures obtufes,  médiocrement  cfénelées  à  leurs 
bords. 

Les  fleurs  fpr\t  ayi^^ires ,  yçrticiUées ,  au  «om- 
bre de  trois  .(^  4)«^rç  4aos  cJia^^e  «iffelLe.,  trois 
fois  plus  courtes  que  les  feuilles.  Le  calice  ell 
blanchâtre  ,  un  peu  élargi  jk  fon  orifice,  ftrié,  à 
deux  lèvres;  la  fupétieure  entière,  l'inférjeure 
à  deux  dents  aiguës. 

La  corolle  eft  bleye^  i^ne  fois  plus  longoe  que 
le  calice  :  fa  lèvre  inférieure  .eft  pufcefcente  eo 
dehors ,  ^  trois  lobes  5  les  latéraux  liuéaires- 
oblongs}  celui  du  milieu^  plus  large,  plus alongé, 
en  cœur  Tenverfé  j  les  étamine^ ,  yn  peu  plus 
longues  que  la  corolle  ;  le  flyle^  barbu  i  fa  partie 
ÎTupérieure,  bifide  ;  une  des  deux  découpures  plus 
courte,  un  peu  roulée;  l'autre  droite. 

Cette  planje  croît  à  SaiQt-Donaii)giic^l7  (  FakU 

ex  herb.  Des  font,  ) 

iH.  Sauge  des  Antilles.  Salvia  dominlca.  Linn. 

Salvia  foliis  cordatis^  Qit^fis,  crenatis  ,  mgçfis  , 
fuhtus  incanis  i  calicibus  villofo  '  vifcofis  ^  coroUam 

fubâquaniibus,  Valh,  Enum.  Plant,  vol.  i.  p.  à}3. 
n**.  24. 
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Salyiafiliii  cordatis  y  abts^g,  cfknatts ,  fkitomen^ 
tofis;  coroUis  calice  angufiioribus,  Lînn.  SjVt.  veget. 
pag.  70.  n^.  18.  ~  Miller,  Dxâ.ii^.  9.  —  Sirarti, 
Obferv.  iS.tab.  i.  fig.  1.  -^^  WJUd.  Spec.  Plant. 
voL  l.  pag.  137.0^.27. 

Ceil  une  plante  ï  peine  diftinguée  du  falvia  fe^ 
rotina ,  dont  les  tiges^font  peu.éldvéeè^  divîfées, 
dès  leur  bafe,jen  rameaux  nombreux  «  touffus» 
droits,  hauts  de  huit  a  dix  pouces  ,  prefque  fim* 
pies ,  velus ,  un  peu  blanchâtres  >  légèrement  té- 
tragones ,  grêles ,  garnis  de  feutUf s  petkes.^  op« 
pofées  >  péiiolées ,  ovales  j  lOn  Qoeuc  j  Jongues  d'en- 
viron dix  Ugpes  fur  huit  de  lacge^  molles  »  pu- 
befcentes  &  cendrées  à  le.ur  face  inCérifJiie»t>r^C' 
que  glabres  en  deffus^  légèrement  crénelées  i 
leur  contour,  obtufe^  à  leur  fommet;  les  pétioles 
¥elttSj  filiformes,  ait  moins  de  la  Japgaeur  des 
feuHles. 

Les  fleurs  font  fort  petites ,  ic  foemcnc  de  pe- 
tits épis  très-grêles ,  pubefceqs  à  Textrémité  des 
rameaux,  compofésde  verticitles  quïne  contien- 
QfinjL  ^ue  très-peu  de  fleurs,  deux  ou  jguatre  au 
plus ,  foutenues  par  des  pédoncules  inégaux,  très- 
courts  ,  capillaires»  veluis >  tri^-fimptes*  famis j  i 
leur  bafe,  de  très-petkes  braâ^es  velues,  op^o* 
fées  j  ovales ,  felCles.  Les  calices  font  très^ats» 
velus  «  tubulés  «  de  couleur  cendrée  j  à  peine  di-r 
vifés  en  deux  lèvres  à  leur  orifice  ;  Tinfiérieure 
bifide.  La  corolle  eft  d'un  blanc-jaunâtre^  à  pem 
plus  longue  que  le  calice ,  tabulée  p  fon  Umoe  j  i 
deux  l&vres  très -courtes)  la  fupér îeiittfe  ^  plus 
courte ,  un  peu  concave ,  écbaocr^  ;  r^férie«ii<e 
plufieurs  fois  plus  gr^uidys.,  à  trois  découpuses  s 
celle  du  milieu  plus  grande  j  à  deux  lobesi  ks 
étamines,  de  la  longueur  ^e  la  coroUe^  le  Qi^ 
mate  lanicéolé»  â  deux  lobes  iséfauxi  les  i*r 
mences  glabres  ^liiïes  Sf:  ob)o(ig|i^. 

Cette  plante  eroitaux  ÀnriUes>4aii(iles/(hai«ps 
&  parmi  les  brouflailles.  On  la  çiiltifns  ^  Jarmi 
des  Plantes  de  Paris.  if(y,v,) 

* 
27.  Sauge  tardive.  Salvia  feraina.lMiïk. 

Salvia  foliis  fubcordatis  ,  obtufis  ^  glairiufcuUs  ^ 
inéqualiter  obtufe  ftrratis^  calicibus mllofo'vifccfis ^ 
corollam  fubdquaniibus.  Vahl,  Enum.  Plant,  vol.  I* 
pag.  232.  n^,  13. 

Salvra  foliis  for^iatis  »  firratis  ,  moUibtis  ;  fioribu$ 
racemofo'fpicatls  ;  .coroUis  vix  calicem  excediniiàms^ 
Linn.  Mantifl.  2y. —  Lam.  lUuftr.  Gçner.  vol.  i. 
pag..  69.  n*.  294.  —  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  i. 
pag,  131.  n***  14-  —  Jacq.Colleft.  i.  pag.  140.  — 
Id.  Iç.  rar.  u  tab.  j.  7-  E^ling.  de  Salvia,  n*«  xi. 

Salvia  foliis  cordato^ovatis  ^  ferra ti s  y  rugafis  ^ 
bmSeis  fuhvenicîllis  y  fenis  ;  calicibus  tridentaùSm 
Arduin,  Spec.  i.  pag.  10.  tab.  i. 

1     Ses  tiges  font  grêles  ^  prefqoe  ligneufes  ^  fur-» 
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tout  â  leur  bafe  ;  quadrangol jîres  j  hautes  d'envi"-  f 
ron  un  pied ,  quelquefois  un  peu  gUbres  à  leur 
partie  inférieure^  velues  &  comenteufes  vers  leur 
fommec*  rameufes  prefque  dès  leui"  bafe»  garnies 
de  feuilles  oppofées^  petites  j  entières  «  ovales  ^ 
en  cœurj  pétiolees»  molles  j  prerqu'ondulées  ou 
légèrement  crénelées  à  leurs  bords  j  vertes  en  def- 
fus  plus  pâles  ou  blanchâtres  en  deflbus»  légé* 
rement  tomenteufes ,  foutenues  par  des  pétioles 
courts  ^  filiformes. 

Les  fteurs  forment  des  épis  grêles,  lâches ,  ter- 
minaux J  compofés  de  verticiltes  de  deux  à  quatre 
fieurs  oppofées»  prefque  feffiles,  munies' de  brac- 
tées fort  çetites,  velues ,  cmirtes^,  fubutées.  Le 
calice  eft  étroit,  velu,  vifqueux,  petit,  cylindri- 
que ,  ftrié ,  â  trois  divifions  à  fon  orifice  i  1  infi- 
rieure  plus  large.  La  corolle  eft  fort  petite,  un 
peu  bleuâtre,  à  peine  plus  longue  que  le  calice  s 
elle  répand  l'odeur  forte  &  pénétrante  du  ntpéta. 
Ces  fleurs  font  pédonculées,  munies  de  braâées 
extrêmement  petites,  à  peine  fenfibles. 

Cette  plante  croît  naturellement  dans  TAe  de 
Chîo*  OnPia  cuhtve  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris. 

28.  SavgI  à  petites  fleurs.  Salvia  micrantha. 
Vahl. 

Salvia  foîiis  cqrdatls ,  crtnatîs  ,  buUatis ,  margine 
widiUatis  y  ohtufis  ,  glahris  j  bruQeis  ovaiis ,  calke 
ireyioribus.  Vahl,  Enum.  Plant,  vol.  I.  pag,  ijj. 

»•!  29. 

Ses  tiges  font  droites ,  hautes  d'un  pied,  médio- 
crement rameufes,  vertes  ou  un  peu  blanchâtres, 
garnies  de  feuilles  pétiolées,  longues  d*un  poute, 
Crès*veinées>  les  inférieuves  plus  petites,  arron- 
dies, un  peu  en  cœur,  glabres,  crénelées  &  on- 
dulées à  leur  contour,  obtufes  à  leur  fommet } 
les  fupérieures  en  cœur,  recourbées  a  leur  fom- 
«et  :  il  fort  de'toutes  leurs  aiflellês  des  rndimvns 
de  rameaux* 

Les  fleurs  font  fort  petites  i  dîfpofécs  par  vertî- 
cillès  à  rextfémité  des  rameaux ,  au  nombre  de  fix 
i  chaque  verticilie,  légèrement  pédiccUées ,  mu- 
nies de  braâées  ovales.  Les  calices  font  ouverts, 
AriëSi  velus  &glanduleux,  divtfés  en  deux  lèvres  ^ 
,  la  fupérieure  entière ,  Tinférteure  un  peu  plus 
longtie,  à  deux  dents«  La  corolle  efl  bleues  fa  lè- 
vre fupérieure  à  deux  découpures  rabaotuesj  l'in- 
férieure une  fois  plus  longue,  blanche  à  fon  dif-i 
que  ,  à  tnois'  découpures  5  ceiy  du  milieu  plus 
aiongée  &  bifide. 

On  foupçonne  cette  plante  originaire  des  ré- 
gions chaudes  de  TAmériquOr  ^  (  Dêfcript,  ex 

^9.  Saug£  rtcourbée»  Salvut'uKwrvna,  Roia 
&Pav. 
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Satvia  fiiiis  cordatis  ^  acuds ,  firraih ;•  iabits  ca^ 
iUis  incurviSygaUâcerolU  bifidâ.  Rui^  &  Pav.  Flor» 
peruv.  voL  i.  pag.  14.  tab.  41.  fig.  B. 

Sts  tiçes  font  droites,  herbacées,  quadrangu*} 
laires , hautes  d'environ  deux  pieds,  rametffes  à 
leur  partie  fupérieure ,  garnies  de  feuilles  oppon 
fêes , longuement  pétiolées,  rabattues;,  ovales,» 
en  cœur ,  i  peine  échancrées  à  leur  bafe ,  dentées 
en  fcic  à  leurs  bord!;,  aiguës  à  leur  fomitiei ,  très- 
veinées,  ridées,  légèrement  pubefcentes  &  blan- 
châtres en  deflouSi.  ^ 

Les  fleurs  fontdifpofées-en  épis  «droits,- termi- 
naux, où  elles  forment  des  verticilles  composées 
de  quatre  à  fix^eurs  étendaes,  médiocrement  pé- 
doAculées,  munies  de  braâées  ovales^  caduques/- 
Les  calices  font  ttibulés ,  prefque'  campanules, 
divifésen  deux  lèvres  fortement  recoorDéeS,rai- 
guë's  ;  la  fupérieuve  entière ,  l'inférieure  bifide: 
La  corolle  eft  d'un  pourpre  bleuâtre ,  une  fois 
plus  longue  que  le  calice,  divifée  à  fon  orifice  ent 
deux  lèvres  $  la  fupérieure  concave  &  bifide»  Tin- 
férieuve  à  trois  lobes  courte  ;  ctlui  du  miiteu 
échahcré. 

Cette  plante  ttok  au  Pérou';  elle  fleurit  dans 
l*été.  (;D€fif4pt.  exRuèl  &  Pair.). 

}o.  Sauge  fluette.  Salvia  tentlU.  S^'ar-tz* 

Salvia-  foliis  cordatis  ,  caule  jUiformi  ,  repeitie  4 
fpicis  adfcendentihus.  Svarti,  Prodr.  14»  —  Ideai} 
Flor*  Ind.  occid.  pa^.  45.  Icon.  tab.  a. 

Efpèce  aifée  à  difliogûer  psr  la  pctitéffe  dé  tèu- 
tes  fes  parties.  Ses  racines  font  longues,  capîlb)-* 
res,  rampantes;  fes  tiges  couchées  a  filiformes, 
lOA^és'de  qùatfe  i  cinq  po6ces ,  redreflées  à  leu« 
partie  fupérieure ,  tétrigofies,  flfiées,  pubefcen- 
tes,  médiocrement Tameufes. 

Les  ftuilles  font  fort  petites,  diftâiites,  oppô- 
fées,  pétiolées;  fiiit^lôs,  nerveufes,  dentées  en 
fcie  ou  crénelées  ,  pubefcentés  ,  échancrées  eh 
cœur  à  leur  bafe.  Les  fleurs  forment  des  épis 
droits^  terminauit,  difppfés  par  verticilles  rap-« 
proches,  trois  ou  quatre  à  chaque  verticilie; 
garnies  de  braâées  fort  pérîtes,  de  deux -i<  quatre 
fous  chaque  pédoncule. 

Leur  calice  eft  mofio^hylle,  relevé  eti  boffe  eijî 
deflous,  divilé  en  deuxa  foti  orifice,  la  découpure 
fupérieure  plus  courte,  émoufl'ée «  à  trois  petites 
dents  à  peine  fenfibles  ;  les  deux  antérieures  urt 
peu  plus  longues  &  obcufesi  toutes  les  parties 
chargées  de  poils  glanduleux  ;  les  glandes  tranfpa- 
rentés,  azurées.  La  corolle  a  fon  tiibe  cylindri^ 
que,  de  la  longueur  du  calice,  qui  fe  divife  en 
deux  lèvres;  Ta  fupérieure  petite,  creufée  eA 
voûte;  l'inférieure  aiTez  grande,  blanchâtre  daits 
fon  milieu ,  bleue  fur  fes  bords ,  à  trois  lobes  |  les 
deux  lobes  latéraux  arrondis;  celui  du  milieu  plus 
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grand  ^  échancré  $  l'orifice  marqué  de  quelques 
lignes  bleuâtres  >  les  étamines  placées  fous  la  lè- 
vre fupérieure i  les  anthères  fort  petites,  droites^ 
oblongues,  bleuâtres  j  Tovaire  ovale,  le  flyle  fu- 
bulé  ^  recourbé  ,  à  peine  plus  long  que  la  lèvre 
fupérieure-;  le  ftigmate  bifide.  Le  calice  perfiftant 
contient  deux  femences  noirâtres  ^  nues  ^  ovales , 
comoriméeS. 

a. 

» 

Cette  plante  fe  rencontre  fur  les  hautes  monta- 
gnes de  la  Jamaïque  &  à  la  Caroline  i  elle  fleurit 
pendant  toute  Tannée.  O  C^-/.  '«  kerlf.  Lam,) 

31.  Sauge  des  Indes.  Salvia  indica,  Linn. 

SalviafoHîs  cordât is  ,  répandis  ,  dentatis  j  fpicls 
pràlongis  ;  verticiUis  fubnudis  y  remotijfimis.  Lam. 

lUufir.  Plant,  vol.  i.  pag.  69.  o^.  ipS. 

Salvia  foliîs  cordatis  j  lateralihus  ,  fublohatîs  ; 
fummis  fejplibus  ;  vert  ici  tlis  fubnudis  ,  remotijfîmis, 
Linn.  Mantiff.  ji8.  —  Jacq.  Hort.  78.  —  Willd. 
Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  ij6.  n®.  16. 

Salvia  foliis  cordatis  y  finuato-^entatis  ;  vtnicillis 
fubnudis^  remotijfimis,  Etiing.  de  Salvia^  n®,  39, 

Salvia  foliis  cordatis  j  acuù  crenatis  ;  fummis  fef- 
fttibus;  virticiUis  fubnudis  j  rcmocij^mis»  Roy,  Lugd. 
"Bat.  ij. 

Sclarea  indica,  Miller,  Di&.  n*.  9. 

Horminum  kirfutum  ,  fiore  violaceo  ^  punâis  aureis 
aotato,  Morif.  Oxon,  Hift.  3.  §•  H»  tab.  13. 
fig.  16. 

.    Sclarea  indica  ^  flore  variegato^  Tourne  f.  Inft.  R. 
Herb.  179. 

Horminum  indicum  ,.  maximum^  flore  variegato. 
Tournef.  Hort.  Parif.  L.  c* 

Cette  fauge  eft  facile  â  reconnoitre  par  fes  longs 
épis  ^  dont  les  verticilles  font  très-di(bns^  à  cali* 
ces  renflés,  &r  par  les  taches  violettes  de  la  lèvre 
inférieure  de  la  corolle. 

Ses  tiges  font  droites,  herbacées,  tétragones « 
obtufes  à  leurs  angles  »  hautes  d'environ  trois 
pieds ,  hériflées  de  poils  courts ,  blanchâtres  $  di- 
vifées  en  rameaux  élancés  y  garnis  de  feuilles  op- 
pofées ,  pétiolées ,  amples ,  alongées ,  échancrées 
en  cœur  à  leur  bafe,  ridées,  vertes  à  leurs  deux 
faces ,  prefque  nues  ou  chargées  de  quelques  poils 
rares,  très-courts,  plus  nombreux  fur  les  princi- 
pales nervures  j  les  inférieures  ou  radicales  pref- 
que divifées  en  lobes  à  leur  bafe,  finuées,  den- 
tées 3  les.  fupérieures  feffiles ,  plus  étroites,,  alon- 
gées, prefqu'entîères ,  aiguës  à  leur  fommet. 

Les  épis  font  grêles,  élancés,  longs  d'un  pied 
&  plus,  compofés  de  verticilles  diftans  les  uns 
des  autres  de  quatre  ou  fix  pouces ,  garnis  de  cinq 
ou  iix  fleurs  pédonculées ,  munies  de  braâées  très- 
jcourtes,  puoefcentes ,  ovales  ^aiguës.  Le  calice 
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eft  monophylle ,  renflé,  médiocrement  comprima, 
divifé  en  deux  lèvres  courtes  à  fon  orifice  $  la  fu- 
périeure à  trois  dents  $  celle  du  milieu  fouvent 
plus  petite  j  l'inférieure  à  deux  découpures  pîleu- 
fes,  vifqueufes.  La  corolle  eft  grande,  de  couleur 
bleue  5  la  lèvre  fupérieure  comprimée ,  courbée 
en  faux ,  échancrée  s  l'inférieure  2 trois  divifions  i 
celle  du  milieu  beaucoup  plus  grande  >  à  deux 
lobes  concaves  >  dont  le  fond  eft  blanc ,  marqué 
de  taches  violettes,  la  bordure  d'abord  blanche  » 
&  qui  devient  jaune  enfuite  ^  les  deux  divifions 
latérales  étendues  horizontalement ,  lancéolées  , 
repliées ,  tellement  que  cette  lèvre  inférieure  re- 
préfente  aflez  bien  la  figure  d'une  abeille. 

Cette  plante  croît  dans  Mnde.  On  la  cultive  au 
Jardin  des  Fiantes  de  Paris.  ^  (  r,  v.  ) 

31.  Sauge  glutineufe.  Salvia  glutrnofa.  Linn^ 

Salvia  foliis  cordato-fagittatis  ,  f errât  is  ,  a  cutis, 
Linn.  Syiï,  Plant,  vol.  i.  pag.  68.  n^.  24.  —  Lam. 
Illuftr.  Gêner.  voL  i.  pag.  72.  d^  315.  —  Horr. 
ClifiFort.  13.  — Hort.Upfal.  11.  —  Hoyen,  Lugd. 
Bat,  308.  —  Sauvag.  Monfp.  146. — Haller^Hclv, 
n®.  Z52.  —  Scopol.  Carn.  edit.  2.  n^.  j  j.  —  Jacq. 
Vind.  y.  —  Honm. Germ.  10.  —Etiing.  de  Satviâ^ 
ti^.  38.  —  Roth,  Germ.  L  pag.  12.  — Vol.  II* 
pag.  33.  —  Gérard,  Flor.  gall.  Prov.  pag.  2^9. 
n**.  j.  — Lamarck,  Flor.  franc,  vol.  2»  pag.  427. 
n^  4J9.  IX. 

Salvia  villofo'vifcida,  folUs  corda to --fagi U atis  ». 
grojfe  ferratis  ^  acuminatis.  Vahl,  Enumer.  Plant* 
vol.  I.  pag.  262.  n®.  9y.  - 

Sclarea  glutinofa,  Miller,  DiGL  n^.  II. 

Salvia  foliis  cordato-fagittatis  ,  ferratis  ,  acutis  / 
dent  i  bus  calicinis  fiimmis  nonfatis  divifls,  Cntotz  « 
Auftr.  pag.  239. 

Sahia  montana  s  maxima  ^  foliis  kormini  y  fiorû 
flavefcente,  Tournef.  Inft.  R,  Herb.  180. 

Horminum  flore  luteo,  Rivin,  tab,  ^7.  —  Motif. 
Oxon.  Hift.  j.  pag.  394.  $.  11.  tab.  ij.  fig.  iS. 

Horminum  luteum^  glutinofum,  C.  Bauh.Pili*  238* 

Horminum  filveftre y  fecundum.  Cluf.  Hift.  X.pag» 
29.  —  Idem ,  Pann.-  pag.  577. 

CqIus  Jovis,  Lobel.  le.  557.  —Idem,  Obferv. 
pag.  301.  le. 

Qrvaia  tertJa.Dodou ,  Pempt.  293.  Icenv 

Galeopfis  fpecies  lutea  ,  vifcida  ,  odorata  ^  rtemo^ 
renfls.  J.  Baub.  Hift.  3.  pag.  314.  Icon. 

Horminum  gluiinofum,  Magn.  Hort.  5^. 

Des  feuilles  amples,  cordiformes ,  glutîneufes  ^ 
des  fleurs  grandes,  jaunâtres ^  tiès-vifciueufeSj 
cara6térifent  cette  efpèce. 
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Ses  tiges  font  droites ,  quadrangulaires >  à  angles^ 
arrondis^  médiocrement  velues ,  hautes  d'environ 
deux  pieds»  d'un  vert-foncé  ou  purpurines,  dîvi- 
'  fées  en  rameaux  oppofésj  droits,  élancés,  garnis 
de  feuilles  grandes ,  toutes  pétiolées ,  oppofées , 
ovales»  forcement  écbancrées  en  cœur  à  leur  bafe, 
dont  les  côtés  font  prolongés  prefcju'en  oreillet- 
tes ,  particuliénement  aux  feuilles  mférieures  & 
même  fagittées ,  dentées  ou  crénelées  à  leur  con- 
tour ,~^  acuminées  à  leur  fommet,  vertes  à  leurs 
deux  faces,  prefque  glabres ,  glutineufes,  fuppor- 
tées  par  des  pétioles  pubefcens  j  ainfi  que  les  prin- 
cipales nervures. 

Les  fleurs  forment  un  épi  droit,  terminal*,  (im- 
pie,  alongé ,  corhpofé  de  verticilles ,  dont  les  in- 
férieurs font  diftans,  les  fupériears  beaucoup  plus 
rapprochés,  garnis  de  (îx  à  fept  fleurs  à  chaque 
verticilles  couvenes  d'une  humeur  virqueule, 
collante ,  fupportées  par  des  pédoncules  velus , 
munies  de  bradées  lancéolées,  velues,  acumi- 
nées ,  plus  courtes  que  les  calices  j  oppofées ,  ca- 
duques. Les  calices  font  hifpides  »  ftriés ,  campar 
Duiés,  divifés  en  deux  lèvres  un  peu  comprimées; 
la  fupérieure  à  trois  dents  courtes ,  aiguës  s  l'in- 
férieure bifide.  La  corolle  eft  d'un  jzune-fale, 
quelquefois  tachetée  de  brun ,  grande ,  dont  le 
tube  eft  cylindrique ,  plus  long  que  le  calice  ;  la 
lèvre  fupérieure  redreflee ,  couroée  en  faucille, 
très-écartée  de  l'inférieure  \  celle-ci  à  trois  lobes, 
celui  du  milieu  crénelé  ;  les  étamines  font  longues, 
ïâillanteSj  auffi  bien  que  le  (lyle. 

:  Cette  plante  croît  dans  les  pâturage»  monta- 
gneux dans  les  départemens  méridionaux  de  la 
France,  en  Suifle,  en  Alface.  On  la  cultive  au 
Jairdifi  des  Plantes  de  Paris.  ^  (  ^.  v.) 

•'    33.  SauG£  des  prés.  Saivia  fratenfis.  Lînn. 

Salvia  foliis  çêrdato-oblongis  ,  cnnatis  ;  fummis 
amplexicautibus  y  venicîllis  fubnudis  ^  corolfis  galeâ 

f'  lutinofis,  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  3  j.  — 
•lor.  fuec.  !•  n^  2.  — Poil.  Pal.  n®.  28.  — CrantZj 
Auftn  243.  —  Pallas,  Iter  i.^p^g.  73. — Blackv. 
tab.  2f8.  —  Roth,  Germ.  vol.  Lpag.  121  —  IL 
pag-  jo.  —  Hoffin.  Germ.  9.  —  Etling.  de  Salyid, 
11*.  4T.  —  Lam.  Flor.  franc,  vol.  1.  pag»  426,  n*. 
4f9,  VII.  —  Gérard,  Flor.  gall.  Prov.  pag.  258. 
n*.  -4- 

r 

Saivia  foliis  avatis  ,  incifo^orenatis-;  verticiiiis 
fuhnudis.  Hort.  Cliff.  12.  —  Flor,  fuec.  i.  n°.  28. 
— .  Hort.  Upfal.  10.  —  Royen^  Lugd.  Bat.  31  o, — 
Z>alib.  Parlf.  10. 

Saivia  foliis  cordauhoblongîs ,  iruqualiur  ferratis ^ 
fublohaiis y  vtrûciUis  fahnudis ,  coroilanim  galtdfal" 
^atd^glutinofâ.  Lam.  lUuflr. Gêner,  vol.  i.  pag.  6^. 

Salvid foliis  imis^  cordatis  yfuptriûribus  long}  Ion* 
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ceolatis  ;  iferticUlis  nudls,  in  fpicam  continvatit* 
Haller,Helv.  n*.  2J5. 

Sclarea  prattnfis.  Miller,  Diâ.  n*.  4. 

Horminum  pratenfe y  foliis  ferratis.  G-  Bauh.PitU 
2^8.  —  Rivin ,  tab.  36, 

Horminumfilveftre,  Csimer,  Epitom.  629, 

Orvalafilveftris  ^fpecies  quarta,  Dodon,  Pemptfr 
293.  Icon. 

GalUtrichum  filvefire»  Morif.  Oxon.  Hift.  3.  pag;. 
393*  §•  II.  tab.  13.  fig.  10. 

Sclarea  pratenfis  ,  foliis  ftrratis  ,  fiore  ci,ruleor^ 
Tourn.  Inft,  R.  Herb.  179.  —  Garid.  Aix.  4J3. 

Galtitrickum  filveftre  vulgh  ,  five  filvefiris  fclarea  ,. 
flore  cAruleo,  magno,  J.  Baub.  Hift.  3.  pag.  3ir. 
Icon.r 

ji.  Saivia  pratenfis,  var.  /S  incifa.  Vaht,  Enum'. 
Plant,  vol.  I.  pag.  263.  rA  96. 

Sclarea  major ^  foliis  in  profundas  lacinias  incifis*» 
Tournef.  lait.  R.  Herb.  179.  —  Vaill.  Parif.  1804 

Horminum  JUvefire,  foliis  prvfandius  inciJSs.  Cr 
Bauh.  Pin.  239. 

Y.  Saivia  (  agreftis  )  ,  foliis  cordât is ,  fummis-  am  -^ 
plexicauUhus  y  corollarum  galeâ  labium  aquante,  Lfnn.- 
Amœn.  Acad.  vol.  3.  pag.  399.  — Gérard,  Flor^ 
gall.  Prov.  pag.  258.  n^  3. 

Horminnm  pratenfe ,  niveum  ,  foliis  incanis.  C^- 
Bauh.  Pin.  238.  —  Motif.  Oxon.  Hi£k.  3..S.  iu 
tab..  16,  fig.  II. 

Sclarea  praunfis,  foliis  ferratiSy  fiore  albo.  TourOv 
Inft.  R.  Herb.  179. 

Horminum  filveftre  y  quartum ,  nivco  flore,  Cluf»- 
Pann.  pag.  j8o. 

Rien  de  plus  commun  que  cette  efpèce ,  qAi  fe^ 
diftingue  ï  fes  feuilles  groflîérement  ridées ,  i.  fea 
corolles  grandes,  d'un  bleu  vif 3  à  fon  odeur  forte  ^^ 
prefque  fétide. 

St%  racines  font  prefque  ligneufes ,  dures  >  épai& 
fes,  noirâtres  ou  prunes  en  dehors,  blanches  en* 
dedans  :  il  s'en  élève  des  tiges  droites ,  hautes 
d'un  à  deux  pieds  »  velues,  quadrangulaires  >pte(^ 
que  fimples  ou  médiocrement  ramifiées.  Les-teuil- 
les  radicales  font  pétiolées,  nombreufe s,  étendues 
fur  la  terre ,.  ovales  ,  oblongues,  obtufes  ou  queU 
quefois  un  peu  aiguës,  échancrées  en  cœur  à  leur 
bafe,  épailleSr  fortement  ridées,  linuées  &  cré* 
nelées.à  leur  contour,  vertes  a  leurs  deux  faces  ^ 
un  peu  plus  pâles  en  deffous ,  prefque  glabres  ^ 
légèrement  velues  à  kur  face  inrérieure,  fuppor- 
tées par  des  pétioles  un  peu  comprimés  »  velus  s; 
les  feuilles  fupérieures  oppofées,*  feffiles ,  pref- 
qu'amplexicaules ,  étroites,  aiguës,  prefque  laa«^ 
céolées.. 


598 


S  A  U 


Les  épis  font  fimples  ou  ramifiés  en  paoîcule  ; 
les  ramifications  oppcfées  j  compofées  de  verti- 
cilles  de  cinq  à  fiz  fleurs  glutîneufes  >  munies  de 
bradées  courtes  y  petites  ^  pubefoentes  y  très-ca- 
duques. Les  calices  font  courts  »  chargés  de.  poils 
blanchâtres  «  flrîés^  fouvent  colorés;»  vifqueux^ 
diTifés  en  deux  lèvres  ï  cinq  découpures  courtes  ^ 
prerqu'égales  »  ovales ,  obiufes»  léeérement  mu- 
cron^s.  La  corolle  efl  d'un  beau  bleu  ^  grande  » 
glutineufe  \  la  lèvre  fupérieure  courbée  en  faur 
cilles  l^inférieure  élargie^  â  trois  lobes  ;  le  flyle 
pliant  hors  de  la  lèvre  Tupérieure. 

Dans  la  variété  ji  les  feuilles  ^  furtont  les  infé- 
rieures ^  font  finuées»  prefaue  pinntttfides  $  elles 
font  revêtues  d'un  duvet  blanchâtre»  un  peu  co- 
loenteufes  dans  la  variété  y.  La  lèvre  fupérieure 
dl  à  peine  plus  longue  que  l'inférieure. 

Cette  plante  croit  partout  dans  les  prés  fecs  de 
l'Europe^  :jp  (  K.  v.  ) 

Cette  fauge  pafife  pour  afiringente  ;  elle  eft  quel- 
quefois eaiployéedaBS  les  coliaues  vcnteuies*  les 
pâleurs»  les  langueurs.  Les  vacnes  Se.  les  chevaux 
n'en  veulent  point  \  les  chèvres  &^les  moutons  la 
mangent. 

34«  Sauge  fimgiiiRe.  &éh'M  kâmatodesi,  Limi. 

Sëtvta  faUis  cqrdatixn^aùs  ^  rugpfis^  tomêMcfis; 
calicîbus  hifpidis  ^  calice  tubtrofà.  Liiui.  SySi,  veget. 
pag.  ^5.  —  Scop.  Carn.  edit,  2.  n**.  }6.  —  Etting. 
d^Sdl'^iây  n^.  54.  —  Willden;  Spec*  Plant,  vol.  i. 

Salvia  foliis  cordato»  ovatis  ,  cr^natis  ,  répandis  « 

mgtfisi  radUâ  tuiÂTo/i.  Lam^  lUufir.  Gêner,  vol.  1. 
pag.  69.  n®.  297. 

Horminumfanguineunty  ajpkodeli  radice.  Triumt 
Obferv.  69»  tab.  69. 

K^rminum  filvefire  ^  majus  ^  hAmatodes ,  glabrumj 
fèrécémleo  y  italicum.  Barrel.  Icon.  rar.  pag.  234. 
tab.  iSj. 

Hcrminum  filyefire  »  maculatum  ,  tuberofum,  Mo- 
rtC'  ÛxoB«  Htft.  3.  pag.  394.  $.11.  tab.  i4..fig.  i j. 

Sclarea  afihôdeii  radifit^  Tournef.  Inib  R*  Hetb. 
X79- 

Cette  efpèce  eft  facile  â.di(tinguer  par  fes raci* 
nés  tubéreufes  »  &  par  fes  feuilles  marquées  de 
taches  d'un  gros  rouge. 

Ses  tîge$  font  droites^  épaiffes*  dores  ^  qnar 
dcangulaires  j  vifqueufes,  médiocrsmenc .  rameut 
f^s»  garnies  de  feuilles  dont  les  inférieures  font 
pétiolées^  amples,  étendues}  Us  caulinaires prcf* 
qi|e  felfiles  j  toutes  épaUTes ,  à  greffes  rides  ovs-» 
Ic^a  en  forme  de  cœur  i  leur  bafe^  finuées  à  leur 
contour  y  p^efqu'obtuf«s  à  leur,  fommet  y  liffes  a 
leur  face  fupérieure^  marquées  de  uches  ircéga^ 
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Iike&4  de  couleur  de  rouille  ou  un  peu  rouget- 
très  «.  fouvent  un  peu  tomenteufes  5  ks  termioales 
petites  &  feffil^s. 

Les  fleurs  font  difpofées'en  éjMS  droits  j  alon^ 
gés  y  compofés  de  verriciltes  diftans  »  les  inférieurs 
compotes  de  cinq  à  fix  fleurs  »  moindres  aux  ver^ 
dciljes  fupérieurs  i  munies  de  bradées  pre(qo'o* 
vales  y  petites  «  plus  courtes  que  les  calices.  Celui^ 
ci  eft  hifptde  ^  8Ê  fe  divife  en  deux  lèvres  à  fon 
orifice  :  la  fupérieure  concave  à  foii  fommet  ^  en 
carène  obtnle«  écfaancrée  $  la.  lèvre  inférieure 
bifide.  La  corolle  eft  bleuâtre  y  aflfez  grande;,  a&z 
femblable  à  celle  du  falvia  filvejjris  ;  là  lèvre  fu^ 
périeui:e.en  forme  de  £iux.i  l'inféneufe  à  trois 
découpures  J  celle  du  milieu  uès-large  y  échaa* 
crée  y  concave  3  réfléchie  â  fes  bords  ^le  ftyle  plus 
long  que  la  lèvre  fupérieure  s  les  anthères  noirâ- 
tres y  rapprochées  ,  remplies  d'une  ppufljère  jaur 
nâtre. 

Cette  plante  cr<^c  naturellemesc  en  Italie  & 
dans  l'Efpagne.  if. 

3J.  Sauge  des  Pyrénées.  Sahiapyrenùett^litar. 

Salvia  viHofo-^ifiofa  y  foliis  d^ntatfhfiauatis  ,  oh^ 
tujis  y  ftamiai6us.  coroUà  dupid  /ongiorièiu^  Vahl  ^ 

Ënunu  Plant,  vol.  i.  pag.  263.  n^.  98. 

Salvia  foiiis  obtups  y  trofis  y  ftaminibus  coroUâ 
dapl^  langiorihuê.  Linn.  Syft.  Plant,  vol.  r .  pag.  6j. 
rf*.  17. — Royefi,  Lusd.  Bat.  309. — Wîlld.  ^ec. 
Plant,  vol.  1.  pag«  130.  n^.  33. 

SoMa-faliis  oàlongisy  crofisy  ohtafis  y  vifeidis^ 
rdc0mo  terminaiim  EtÛng.  de  SuMây  n^.  4a. 

Horminum  pyrtnaicum ,  gfutinofum  «  a^giriéfûliom 
Herm.  Paradif.  pag.  187. 

Sclareapyrenaùa.y  glttdnofa,  yfotusfituuids*  Tour* 
nef.  Inft.  R.  Herb.  179. 

^  Ses  tiges  s'élèvent  â  la  hauteur  dé  deux  ou  trois 

[»îeds  ;  elles  font  droites  y  quadran^laires  y  ven- 
ues >  diviféeseo  rameaux  oppofés  y  ouverts  ^  gar^ 
nis  de.  feuilles  oppoféeSp  pétiolées ,  rangées  » 
finuées  ou  crénelées  \  les  mtérieures  louguement 
pétiolées,  très-amples  ^  épaifieSj  oblongues^  ri- 
dées «  nerveufes»  très-inégalement  finuées  ou  ran^ 
gées  â  leur  contour,  aflex  femblables  à  celles  dé 

Jjuelqoes'efpèces  de  courge,  velues^  étendues 
ur  la  terre  \  les  feuilles  caulinaires  fupérieures  ^ 
plus  petites^  pluft.  glabres»  aïoins profondément 
divifées. 

Les  ^fleurs  font  difpofées  en  épi  â  l'extréniité 
des  rameaux  &  des  tiges  »  de  couleur  bleue  s  leur 
calice  eft.  velu  j  vitquenx^  glandnleui.,  comine 
les  autres  parties  de  cette  plante  $  les  étaiisines 
font  faillantes^  une  fois  plus. longues  que  la 
rolle. 

Cette  pinte  ^Eoit  dans  les  Pyiéaées^:)p 
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j6.  Sauge  virqueufe.  Salyia  vîfcofa.  Jacq, 

SâhiafoHîs  evata^iortgis ,  ohtufis ,  rugofis^  cre* 
natis  yvijitdis  ;  fpîcis  nudis,  -pnUtmgis  ;  hraâieh  ca* 
lice  krsvhrilHu.  Latn.  lIluftr^'Gener.  ^ol.  i  •  pag.  70- 

Salvié.  viilofo^ificfa  ^  fbliù  cordata^pUongis  ^ 
rvgofis,  ûcutiufitUis  ,  cr^ulatis  ;  hroB^is  .cordata-ful^ 
mutndis ^.acuminatis.  Vahl»  Énuni.  Plant,  vol.  x. 
pag.  16^  D®.  99. 

Saiviajbiiis  oblongts  ,  'ûhujis^  ertjfo-trettatis ^  vif- 
çidis  ;fionbus  V4rticHIaii4  i  brûàtis  e^rdatis  ^  ucuds, 
Jacq.  Je.  rar.  vol.  1.  tab.  y. — Mifceli.JL.  pag^^aS» 
—  Willd.  Spoc.JPlant.  vol.  i.  pag.  134.  n®.  ix. 

n  exifte  beaucoup  de  rapports  entre  cette  ef- 
pèce  &  lefaivia  bicolore  mais  la  première  eft  très- 
▼{(queurej  Tes  fleurs  moins  grandes  ^  les  bra&ées 
plus  larges  &  en  cœur ,  les  feuilles  plus  épaifles. 

Ses  tiges  font  hautes  de  deux  à  trois  pieds  j 
dures ^  épaifles^  droites,  quadranguhires^  velues 
ou  hérillees  de  poils  courts,  cendrés  ;  divifées  en 
rameaux  axillaires,  oppofés,  velus.  Les  feuilles 
radicales  font  pétiolées, amples,  ovales,  obl«n- 
gués ,  obtafes  ,  ridées,  j^ongées  à  leurs  bords ^  les 
lobes  ;irFondts ,  crénelés  ;  uss  feutlles  caolinair^s 
oppolëes,  médiocrement  pétiolées,  à  grofles  cré- 
nelures^  velues^  presque  toment;^ ufes  en  deflous; 
les  flipérieures  feiiSles ,  amplexicanles  j  acuminées^ 
prefqu'eo  coeur  »  dentées  à  Uur  contour. 

Les  épis  font  terminaux  j  fimples  ou  à  ramifi- 
cations axillaires,  oppofées»  alongées,  droites, 
garnies  de  vertictlles  peu  difians  vers  le  fanmiet^ 
compoféesde  quatre  on  fix  fleurs  prefque  (eâîles, 
muiiies  de  braâées  en  forme  de  cœur  «  acumi- 
nées}  les  inférieures  larges,  longuement  acùmi* 
liées  i  les  fupérieures  plus  courtes^  moins  longues 
que  les  calices,  un  peu  veines,  virqueùfes.  Les 
calices  font  divifés  en  cinq  dents  courtes ,  ai- 
guës ,  preiqu'égales.  La  corolle  eft  panachée  de 
blanc  &  de  pourpres  (a  lèvre  fupérieure  droite, 
un  peu  arquée,  obtufe^  le  piftil  làlUant^  le  flj^ 
mate  à  deux  divifions  courtes. 

É 

Cette  plante  croit  naturellement  dans  Tltalie* 
On  la  cultive  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris,  x 

57*  Sauge  effilée.  SalvU  virgata.  Ait. 

Saiviafbliîs  oblongts  ,  cordatis ,  rugofis  «  crtn^tis; 
pilLs  caulis  calicifqut  apict glandulofis ,  Aiton,  Hort. 
Kew.vol.  I.  pag.  39. — Willd.Spec.  Plant,  vol.  ;• 
pas*  i)}.  n''.  18. 

S^hio^  (  virgata  )  ^foRis  oblongts ,  trcfis^  obntfis , 
glabris  ifpicis  virgOtis»  Etling.  de  Salvià^  n^.  4^. 

Salvia  virgata,  Jacq.  Hort.  vind.  vol.  x,  pag.  14. 
»b.  65. 
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Horminum  eretkum.  Riv.  MohOp.  tab.  6}. 

Sclarea  oriefualis^  wrbttûifolioifioitejniràm^t^^ 
par  àm  flore fcenu»  Tournef.  Inft.  R.  Herb.  corol.  lo. 

Ses  tiges  font  drohes  ^  liatrtes  d'environ  ^oatia 
pieds ,  quadrangulaires ,  à  angles  mou(Tbs ,  mat- 

allées  d  un  fiUon  i  cbacuae  de  fes  faces  ,  nluaies 
equelques  poils  glanduleuse,  diviOSes  eoTameaiit 
oppofés^  élancés^  garmes  de  fieuilbss  oppofées^ 
pétiolées  a  amples ,  oblongues ,  ridées  à  leurs  dons 
faces ,  glabres.,  'échancrées  en  cœur  à  leur  baie  « 
un  peu  rongées  &  crénelées  à  leur  contour^  ob- 
tufesi  leur  fommer;  les  fupérieures  feffiles^plus 
aiguës. 

Les  fleurs  font  difpofées  à  l'extrémité  des  tiges 
&  des  rameaux  en  très-longs  épis  grêles ,  e£lés  , 
compofés  de  verticllles  de  fix  fleurs  j  diftans  à  la 
partie  inférieure ,  très*ravprochés  vers  l'extrémité 
de  répi ,  munis  de  braâées  en  cœur,  acuminées , 
pUis  longues  que  les  calices.  Les  cidices  font  tabu- 
lés, velus,  Ubiés,  dentés  à  leur  orifice ,  chargés 
de  poils  glanduleux  a  lesr  (mtmet.  Ls  cor^He  eft 
tubulée  i  Ton  limbe  diviCé  es  deux  lèvres,  mélaa» 
gées  de  bbnc  &  de  jaune ,  ou  d'un  rofe-pâle  $  les 
deux  lobes  latéxuYix  de  la  lèvre  inférieure  lancéo- 
lés. 

Cette  plante  croit  dans  T Arménie  •  «û  elle  s 
été  découverte  par  Tournefort.  :f 

38.  Savcë  â  feuilles  concaves.  Salvia  hutlata. 
Orieg. 

Salvia  foliis,  cordatis  «  obtufis  ,  latiujcuiis  ,  crena^ 
tis  j  buUatis  ^  infimis  minoribus;  vtrticilUs  approxi^ 
matis^  étcemforis.  Orteg.  Plafit.  Decâd.  9.  p.  \ù^i 

• 

Plante  herbacée  ^  extrêmement  amère,  qui  a  le 
ptnrt  de  la  méliflè,  légèrement  pubefcenre^  dont 
les  tiges  font  droites ,  (h'iées3  huotes  d'un  pred  tt 
demi ,  divifées  dès  leur  1>afe  en  rameaux  afceti* 
dans ,  garnis  de  feuilles  pétiolées ,  oppofif es ,  lar^ 
ges ,  en  cœur ,  ouvertes ,  creufées  en  oulles ,  cré* 
nelées  à  leur  contour,  réfléchies  &  obtufes  à 
leur  fommet  $  celles  du  bas  plus  petites,  i  peine 
en  cœur,  footeimes  par  des  pétioles  planes,  con« 
vexes  j  plus  courts  que  les  feuilles. 

Les  fleurs  font  difpofées  par  verticilles  à  Tex* 
trémité  des  rameaux,  en  forme  d'épis,  chaque 
verticitle  compofé  dé  dix  fleurs  légèrement  pé- 
donculées,  environnées  de  braâées  ovales  «  ver- 
dâtres.  Le  calice  eft  velu  &  glanduleux  $  la  corollô 
d'un  blanc-bleuâtre,  divifée  en  deux  lèvres;  la 
fupérieure  un  peu  arrondie,  à  peine  plus  longue 
que  le  calice;  Tinférieure  ample,  â  trois  décou- 

[mress  l^'S  latérales  ovales,  de  là  longueur  de  la 
èvre  fupérieure;  les  filamens  aufli  longs  que  la 
lèvre  fupérieure  ,  foutenant  les  anthères  bleuâ- 
tres. Le  ftigmate  eft  égalenaent  bleuâue ,  plus  long 
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^iie  les  étamiaesi  les  femences  font  obloiigues  & 
noires. 

'  Cette  plante  croit  i  Tile  de  Cuba. 

) 9.  Sauge  de  deux  couleurs*  Safyia  huolor. 
pesfont. 

•  Salvia  foliîs  cordato  -  oblongis  j  ramis  virgatis  ^ 
iraBtis  refitxis  y  caliciBus  nutantibus  ^  corolU  lahio 
inurmedio  faccato.  Desfonc.  Flor.  atlant.  vol.  i. 
pag.  11.  -*  Journ.  de  Dicouv.  3.  1791.  n^.  XO.  •• 
ScDOUsb.  Obferv.  boun.  i.  pag.  17. 

Salvia  foliîs  cordato^kafiatis,  inâqualiter  dentatis; 
fpicis  nudis ,  pràlongis  ;  corollarum  barbâ  candidà , 

faecatâ,  Lamarck^  llluftr.  Gêner,  vol.  i.  pa^«  6^. 
n*.  *3oo. 

Salvia  foliis  ovatis  ^  erofo  -  dentatis  ;  floribus  nu- 
tantibus ^  laciniâ  média  labii  inferioris  corolU  con^ 
cavâ.  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  i .  pag.  1 36.  n**.  25. 

-  Salvia  (btcolor)j/o/i7x  radîcalibus  cordatisy  pal- 
matis,  integrifve  ;  caulinis  fagittato4anceolatis ^  inâ- 
qualiter dentatis;  braàeis  refiexis.  Vahl,  Enuni.  Plant. 
vol.  I.  pag.  270.  n^.  113. 

Salvia  (  bîcolor  )  j  foliis  rugofis  j  villofis  ,  iaferio- 
ribus  oblongis^  lobatis ,  crenatis y  fuperioribus  den* 
tatis  ;  racemo  venicillato.  Jacq.  Horc.  Schoenbr. 
vol.  I.  pag.  4.  tab.  7« 

Belle  efpècej  remarquable  par  fes  longs  ëpis 
chargés  de  fleurs  grandes  &  nombreufes  j  dont  les 
Couleurs  font  un  mélange  de  bleu  &  de  violet^ 
fur  un  fond  blanc« 

Ses  tiges  font  fortes  ^  droites  ^  épaifles  »  tétra- 
gones^  pubefcentesi  fouvent  glabres  par  la  cul- 
ture ,  à  angles  obtiis  «  hautes  de  deux  à  trois  pieds^ 
divifées  en  longs  ranoeaux  élancés»  droits ^  velus^ 
longs  de  plus  d'un  pied  >  terminés  par  de  longs 
épis  de  flsurs.  Les  feuilles  font  oblongues^  échan- 
cré€s  en  cœur  à  leur  bafe  ^  ridées ,  légèrement 
velues }  les  inférieures  &  radicales  pétiolées,  dé- 
currentes  fur  leur  jpétiole^  inégalement  iinuées  & 
dentées  j  quelquerois  comme  rongées  ou  déchi- 
quetées en  découpures  aiguës  y  inégales^  les  feuil- 
les fupérieures  feffiles^  connéeSj  aiguës  à  leur 
fommeij  plus  étroites  ^  lancéolées  5  les  terminales 
courtes  y  acumiuées. 

Les  épis  font  droits  y  nombreux  y  longs  d'en- 
viron un  pied  &  demi  y  élancés  y  pubefcens»  garnis 
de  verticilles  peu  diftans  y  compofés  de  cinq  à  fix 
fleurs ,  dont  les  pédoncules  font  velus,  longs  d'en- 
viron deux  lignes,  munis  de  braâées  ovales,  lan- 
céolées, acuminées  y  un  peu  velues ,  courtes ,  plus 
longues  oue  les  pédoncules.  Le  calice  eft  court,  cam- 
panule ,  nifpide  ,  ftrié^  élargi  &  divifé  à  fon  ori- 
fice en  deux  lèvres,  à  cinq  dents  inégales,  acumi- 
nées î  la  dent  intermédiaire  de  la  lèvre  fupérieure 
tjès-courte.  La  corolle  eft  au  moins  auffi  grande 
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que  celle  du  falvia  pratenfis  ;  h  lèvre  fupérieure 
courbée  eh  taux  à  fon  fommet,  d'un  pourpre- 
violet  j  velue,  fouvent  tachetée  de  points  blancs; 
l'inférieure  efl  blanche ,  divifée  en  trois  lobes  $ 
les  deux  latéraux  plus  alongés,  acuminéss  celui 
du  milieu  grand,  élargi ,  concave ,  un  peu  échan» 
cré  à  fon  fommet  ;  les  filamens  arqués ,  portés  fur 
un  pivot  très -court;  le  ftyle  plus  long  que  la 
lèvre  fupérieure  ;  deux  ftigmates  aigus.  Les  fe- 
mences font  liifes  y  un  peu  arrondies ,  de  couleur 
brune  \  les  pédoncules  recourbés, pacticuliéremcot 
à  l'époque  de  la  floraifon. 

Cette  plante  a  été  découverte  par  M.  Desfon- 
taines ,  en  Barbarie,  parmi  les  moiifons  ,  aux  en- 
virons de  Tlemfen.  On  la  cultive  au  Jardin  des 
Plantes  de  Paris  >  elle  fleurit  dans  le  prifltems«  à^. 

(r.v.) 

40.  Sauge  fétide.  Salvia  fetida.  Lam. 

Salvia  foliis  cordatis  ,  inAqualiter  dentatis ,  rugo^ 
fifflmis  ;  braSleis  cordato- acutis  y  ciliatis  ^  longitudint 

cadcum.  Lam.  Illuftr.  Gêner,  vol.  i.  pag.  (>9« 

Salvia  fruticofa  ,  foliis  cordato-'Ovatis  ,  rugop^-^ 
mis^  villofis  ;  fioribus  verticillato-fpicatis  ;  calicibut 
fruQiferis^  compreffis.  Desfont.  Flor.  atlant.  vol.  !• 
pag.  24. 

Anmarum  âgyptîacum?  Alpin,  ^gypt.  212.  le, 
*— Plant,  exot.  252.  Icon, 

Sclarea  tingitana  ,  fetidijfima ,  hirfiua  ,  flore  albo, 
Tourn.  loft.  R.  Herb.  179.  —  Vaill.  Herb. 

Horminum  falvis  folio  lanuginofo,  Morif.,Oxon« 
Hift.  3.  §.  II.  tab.  î6.  fig.  3. 

Salvia  (tingitana)  y  foliis  cordatis,  erofo-ienta" 
tis  ;  calicibus  Jpinofis  y  fulcatis  y  braBeis  integerrîmis^ 
cordatis  y  mucronatis  y  concavis  y  ciliatis,  Willdetu 

Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  147.  n*.  60. 

Salvia  (àngit^nz)  y  foliis  cordatis  y  erofis  ,*  cali* 
cibus  fpinofis  y  fulcatis  ,*  braâeis  concaviSy  nidcronatism 
Et^it^S'd^Sahiây  n®.  30.— Roth.  Abh.  pag.  15* 

Horminum  tingitanum,  Riv.  tab.  61, 

Salvia  (xin^^tini)  y  foliis  cordatisy  oblongis  y  trofo- 
dentatis  y  rugopffimis  ;  bra3eis  cordatis  ,  mucronatis  ^ 
ciliatis;  calicibus  fpinofis, Vàhl  y  Enum.  Planta  vol. 
I.  pag.  274.  n°.  121. 

Cette  efpèce  a  des  rapports  avec  \e  falvia  Jclarea 
par  la  grandeur ,  la  forme  de  fes  feuilles  >  la  lar- 
geur de  fes  braûées  J  &  dans  tout  fon  enfemble. 

Ses  tiges  font  prefque  ligneufes  à  leur  bafe, 
épaiiTes,  quadrangulaires,  cannelées  à  chaque  face  y 
velues  ou  pileufes ,  divifées  en  rameaux  nombreux , 
oppofés ,  étalés  y  droits  ,  garnis  de  larges  feuilles 
pétiolées  >  oppofées ,  ovales ,  en  cœur  >  ridées  » 
inégalement  dentées  à  leur  contour  j  obtufes  oa 

plus 
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plus  Tôuvént  aiguës  à  leur  fommet^' vertes  à  leurs 
deux  faces ,  chargées  de  poils  couchés  ,  d'une 
odeur  forte  &  pénétrante  j  fupportées  par  des 
pétioles  un  peu  comprimés  ^  velus. 

Les  fleurs  font  ihédiocrement  pédonculées  »  dtf- 
pofées  en  épis  droits ,  roides  ,  compofés  de  ver- 
cîcilles  â  deux ,  trois  ou  cinq  fleurs ,  munies  de 
bfaâëes  très-larges ,  en  forme  de  cœnr ,  un  peu 
4enticulées  à  leur  contour  ou  légèrement  ciliées^ 
acuminées,  prefque  piquantes  à  leur  fommet^  au 
moins  aufli  longues  que  les  calices;  oppofées ,  en- 
veloppant en  entier  les  verticiUes.  Les  calices  font 
oblongs^  fortement  ftriés ,  un  peu  velus  ou  pi- 
leux ^  divifés  prefqu'à  deux  lèvres  courtes  à  leur 
orifice  $  Tinférieure  à  deux  dents  très*aiguës ,  fu- 
bulées  s  la  fupérieure  a  trois  dents  de  même  forme; 
celle  du  milieu  plus  petite.  La  corolle  eft  courte^ 
d'un  blanc  un  peu  jaunâtre  i  la  lèvre  fupérieure 
velue  ^  arguée  i  la  lèvre  inférieure  d'un  jaune  plus 
foncé ,  divifée  en  trois  lobes  $  celui  du  milieu 
concave  j  échancré  ;  le  tube  un  peu  plus  long  que 
le  calice  5  le  ft^le  glabre  >  un  peu  épaiffi  vers  ion 
fommet  ;  le  (ligmate  â  deux  divifions  réfléchies  5 
les  éumines  aufii  longues  que  le  ftyle. 

Cette  plante  croit  naturellement  dans  le  Levant 
&  en  Baroarie.  On  fa  cultive  au  Jardin  des  Plantes 
de  Paris.  T>  (Kv.)  ^ 

41.  SAq^E  d'Alger.  Salvia  algerîen/is.  Desf. 

Salvîafoiiis  infenoribus  ovatis,  crenaiîs  y  in  pt' 
tioium  decurrentibus }  calUibits  dauaKhfpinofisy  nutart' 
^bttS}braôe'is reflexis.  Desfont.  Flor.  atlant.  vol.  i . 
pag.  13.  tab.  ). 

Salvia  foliis  glabris  ^  inferioribus  ovato-oblongis, 
eretUÊtis  ^  fuperioribus  Uàictolatis  ,  fubintegtrrimis  ; 
hraâtis  refiexisi  Vahl  j  Enum.  Plant,  vol.  i.  pag. 
-Xji.  n®.  114. 

/•  Sclarta  africana,  prAcox^annua,  Vaill.  Herb. 

« 

Cette  efpèce  a  beaucoup  d'affinité  avec  lefalvia 
hicoior,  dont  elle  diffère  par  fes  tiges  velues  ^  fes 
ieirilles  ovales^  oblongues^  crénelées,  poiht  laci- 
niées  ou  finuées. 

Ses  tiges  font  droites ,  quadrangulaires  ^  à  angles 
'obtus  J  bériffées  de  poils  roides ,  hautes  de  deux 
ou  trois  pieds ,  diviiées  en  rameaux  droits^  alon- 
gés  y  effilés.  Les  feuilles  font  elabres  j  les  infé- 
jjeûresovales>oblongues'3  crénelées  à  leurs  bords» 
obtufes  à  leur  fommet  >  larges  d'environ  deux  pou* 
ces^  longues  de  quatre  à  cinq,  un  peu  décurren- 
:tes  fur  leur  pétiole  $  les  cauunaires  &  les.  fupé- 
rieures  oppofées  ^  fdÇles»  peu  nombreufes  j  lan- 
céolées ^  louvent  très-entières  à  leurs  bords  ou 
crénelées  J  aiguës  ï  leur  fommet. 

•  Les  fleuri  font  difpofées  en  longs  épis  droits  » 
cennînaux ,  compofés  de  verdciUesl  deux  >  quatre 
fix  fleurs,  fupportées  Dar  des  pédonculeiL  tcèf* 
Betamquc^  Tome  Ku 
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courts,  réfléchis,  munis  de  braâées  fort  petites, 
ovales,  aiguës,  réfléchies.  Les  calices  font  veluSj 
ftriés,  à  cinq  dents  fétacées ,  prefqu'épineufes  à 
leur  fommet  ;  les  trois  fupérieures  plus  courtes. 
La  corolle  eft  de  couleur  oleue,  auffi  grande  que 
celle  du  falvia  pratenfis  ;  le  tube  au  moins  auffi  long 
que  le  calice ,  très -ouvert  à  fon  orifice ,  partagé 
en  deux  lèvres  s  la  fupérieure  comprimée,  velue ^ 
recourbée  en  faux  ;  Tinférieure  aivifée  en  trois 
lobes;  celui  du  milieu  concave,  plus  grands  les 
fliamens  arqués ,  foutenus  tranfverfalement  par  un 

f>édicule  court  \  le  ftyle  plus  long  que  la  corolle  ; 
es  femences  brunes,  arrondies  j  recouvertes  par 
le  calice. 

Cette  plante  a  été  découverte ,  par  M.  Desfon* 
raines,  au  royaume  d'Alger,  dans  le  mont  Atlas  « 
proche  Maïane.  O  (  Dtfcript.  ex  Desfont.  ) 

^1.  Sauge  à  larges  feuilles.  Salvia  UtifoUa. 

Salviafoliis  remoù  dentatis  y  glabriSy  infirioribus 
oblongis  y  bafi  attenuatis  y  fuptrioribus  cordatis  }  pe^ 
duncuiis  elongatis.VûA,  Enum.  Plant,  vol.  !•  pag. 
171.  n^  iij. 

Sclarta  tingitana  y  anmuiy  latifolia,  Herb.  Juif. 

Cette  efpèce  ;  voifine  du  falvia  algcrienfis  y  en 
diffère  par  fes  feuilles  i  dentelures  plus  écartées; 
les  fupérieures  en  cœur  &  non  lancéolées ,  den* 
tées  en  fcie  )  la  lèvre  fupérieure  de  la  corolle  plua 
petite  y  à  peine  pubefcente  &  non  velue  $  les  fe- 
mences plus  grandes. 

Sts  tiges  font  droites ,  herbacées  y  à  peine  pi« 
leufes ,  purpurines  y  rameufes  à  leur  partie  fupé* 
rieure.  Les  feuilles  font  oppofées ,  plaores ,  i  den- 
telures écartées  >  les  radicales  &  inférieures  pé- 
tiolées ,  oblongues ,  rétrécies  à  leur  bafe  ;  les 
fupérieures  feffiles,  en  cœur  à  leur  baC^,  médio- 
crement rétrécies,  longues  de  deux  à  trois  pouces, 
un  peu  aiguës,  veinées,  nerveufes  s  les  terminales 
plus  petites  »  veinées  j  chargées  de  quelques  poils 
rares. 

Les  fleurs  font  terminales ,  fupportées  par  des 
pédoncules  rrifides  ,  velus  ,  prefque  vifqueux  1 
réunies  par  verticilles  écartés ,  à  quatre  fleurs  y 
dont  les  pédicelles  font  très-courts  $  munies  de 
bradées  en  cœur ,  velues ,  acuminées ,  glabres  à 
leur  face  extérieure,  une  fois  plus  courtes  que  les. 
calicei.  Ceux-ci  font  campanules  y  velus ,  ftriés  , 
à  deux  lèvres  s  la  fupérieure  afcendante ,  ovale  « 
aiguë  i  l'inférieure  bifide ,  à  deux  dents  fétacées. 
La  corolle  eft  beaucoup  plus  grande  que  le  calice; 
fa  lèvre  fupérieure  concave  >  courbée  en  Aux  y 
légèrement  pubefcente ,  étant  vue  à  la  loupe  s  les 
éumines  pendantes  s  le  ftyle  faillant. 

-  Cette  plante  croit  en  Barbarie ,  dans  les  envi«- 
cons  de  Tanger.  (  ^.  /.  in  hsrb.Jujf.  ) 

Gggg. 
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'    4).  Sauge  à  odeur  font.  Salvia  grav€plent. 
Vahl. 

•  Salvia  Joins  cordatis  ,  rugoSs  ,  crenaiis  ,  inferio" 
rïbus  fubfinuatis  ;  fpicis  ramofis  ,  kirfut{0mis;  hrac-- 
uis  cordatis.  Vahl  ^  Enum.  Phnc.vol.  i.  pag.  173. 
n®.  1 10. 

Sclarea  sgyptiaca  ^  fruticans  y  fetidiffima.  Herb. 
Juff. 

Ses  tiges  font  droites ,  ligneufes  jdivifëes  en  ra- 
meaux quadrangulaires  >  à  angles  niouffes  5  très- 
velues,  garnies  de  feuiiles  pétiolées  j  oppofées, 
en  coeur,  longues  de  deux  pouces  ;  les  inférieures 
oblongues^  légèrement  finuées  i  les  fupérieures 
inégalement  crénelées ,  obtufes  à  leur  fommet, 
ridées  à  leurs  deux  faces ,  blanchâtres  &  velues 
particuli^ement  i  leur  face  inférieure. 

Les  fleurs  font  difpofées,  i  l'extrémité  des  ra- 
ineaux ,  en  épis  longs  de  fit  i  fept  pouces,  rameux 
à  leur  bafe ,  ttès-yelus  ,  compofés  de  verticilles 
TapprochéS)  chargés  de  ooils  blancs  &  nombreux , 
à  fix  fleurs  prefque  fefliles  j  munies  de  braâées 
étroites ,  en  coeur>  glabres  en  defTus ,  plus  courtes 
que  le  calice  :  celui-ci  eft  campanule  ^  divifé  en 
trois  dents;  ta  fupérieure  ovale.  La  corolle  à  deux 
lèvres;  la  fupérieure  en  caf<^ue,  linéaire  «  courbée 
«n  faux,  pileufes  le  fiyle faillaot. 

Cette  plante  croît  en  Egypte.  T>  ?  (  Kf.  in  herb. 

44.  Saugb  épineofe.  Sahia  fpinofa.  Linn. 

Salvia  fqliis  oblongis  ,  répandis  ;  caUcibusJpinofis^ 
hraBeis  cordatis  ,  mucronatis  y  concavis.  Linn.  Syft. 
Plant,  vol.  I .  pag.  70.  n*.3 1 . —  Lam.  lllufir.  Gêner. 
Yol.  i.pag.  71.  n^.  317. — Mantiff.  5 1 1 . -^  Syft. 
veget.  66.  —  Jaçq.  Icon.  rar.  tab.  7.  —  Idem , 
Colieâ.  r .  pag  i  j^.— Etling.  deSahiây  n^.  19,— 
Willd.  Spec.  Plant,  vol.  1.  pag*  14e.  n».  59. 

Salvia  âgyptiaca.  Mantifl*.  pag.  29.  —  Vahl , 
^um.  Plant.  vo4.  i.  pag.  176.  n^*.  iio. 

5tf/vitf  j^r^cox.  Hort.  Parif. 

Sahia  afrkaaaj'precùXy  tmûua.  Toartie£»  Ibft. 
R.  Herb.  179.  - 

Salvia  (  precox  )  ,  foUis  ovatO'oblongis  ,  fubre- 
pondis  ,  Uvàus  yfubpilofis,  braBeis  cordatis  ,  veno^ 
y  atuminatis  j  longitudine  calicis.  Vahl>  Eoum. 

Epiant,  vol.  i.pa^  Z74.  n^  m. 

'  jl.  Eadem  cault  itvi ,  foliis  plams  ^  nutUafcuUs. 
Lam.  lUufti^  L.  c.         ' 

Ses  tiges  (ont  droites.  Velues,  quadrangulaires, 
%  anfiles  émoufliés»  divifées  en  rameaux  étalés,  op- 
pofi^  ,  garnis  de  feuilles  pétiolées ,  oppoféès  « 
prefqu'en  coeur  ou  ovales ,  ridées  »  finuées  à  leurs 
^rds,  obtufes  à  leur  fommet;  les  fafNérieufesièf- 
files^  pileufesàkttis  âeux  faces  ^  partiailiéi»mc«c 
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â  leur  face  inférieure ,  crénelées  ou  dentées  eo 

fcie. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  épis  terminaux  « 
alongés  ,  médiocrement  rameux  ;  garnis  de  brac- 
tées larges ,  concaves ,  en  forme  de  c<rur  ,  ner- 
veufes ,  très«entières ,  glabres  à  leur  face  fupé- 
rieure ,  ariftées  à  leur  Commet  \  chaque  vei icille  elt 
compofé  de  fix  fleurs  feffiies,  en  deux  paquets  op- 
pofés  de  trois  fleurs  chacun.  Les  calices  font  tu* 
Dulés,  fillonés  ,  un  peu  élargis  à  leur  orifice,  dt« 
vifés  en  deux  lèvres  $  la  fupérieure  munie  de  trois 
dents  rapprochées  j  inégales;  la  lèvre  inférieure 
.  un  peu  plus  courte  j  bifide ,  à  deux  dents.  La  co- 
rolle eft  blanche  ou  bleuâtre ,  ouverte  en  deux  lè- 
vres à  fon  orifices  la  fupérieure  creufée  en  cafque» 
droite  ^  un  peu  courbée  en  faux,  échancrée  à  fon 
fommet  ;  la  lèvre  inférieure  prefou'auffi  longue  que 
la  iîipérieure ,  à  trois  lobes ,  celui  du  milieu  pjus 
grand ,  concave,  bilobé;  les  lobes  butéraux  rabat- 
tus extérieurement.  Lesétamines  font  blanches, 
plus  longues  que  la  corolle;  les  anthères  jaunâtres  ; 
le  (èyle  de  couleur  purpurine.  Les  femences  ibnt 
reiifermées  dans  le  fond  du  calice,  qui  devient  fec  , 
dur,  comprimé,  fortement  ftrié,  de  la  longueur 
des  braâees  ;  les  dents  fubulées ,  piquantes. 

Cette  plante  croit  en  Egvpte ,  où  elle  a  été  ob- 
fervée  par  Forskhal.  :^  On  la  cultive  au  Jardin  «tes 
Plantes  de  Paris. 

Peut-être  vaudroit-il  mieux  rapporter  â  cette  ef- 
pèce  la  fynonymie  de  C.  Bauhm  &  de  Morifon , 
que  nous  avons  citée  twfalviafyriaca  :  il  enexifle 
une  variété  ^y  dont  les  tiges  font  lifies,  les  feuilles 
planes  ,  prefque  glabres. 

4;.  Saùgb  comprimée.  Salvia  compnjfa.  Vent* 

Salvia  foUis  avata^oblongis ,  crematis  ,  rugofis  ; 
verticilis  fummis  y  ficrilibas  ;  calicibus  fi^Sifens  ^  c^- 
loratisy  compreffis,Vem.  Jard.  Cels^pag.  J9.tab.  59. 

Salvia  {comyxtSz)  y  fublanata  ;  foliis  dentads  j 
radicalibus  cordatc-oblongis  ,*  braScis  fuhrotattdo^ cor- 
datis y  muticis  y  fummts  fierilibus.VûA^  Enumec 

Plan^  vol.  i.  pag.  tyf.  n*'.  124.  ^ 

An  falvia  (  coarâata}  ^foliis  radicalibus  obtomgo» 
hafiatis ,  dentatis  ,-  braBeis  cordatis ,'  calicibus  pm^'* 
gentibus  y  brcvioribus,  fummis fierilihusl  Vahl,  Ejllinu 

Plant,  vol.  X.  pag.  277.  n^.  118. 

Cette  plante  réunit  â  elle  feole  les  caraâètc» 
qui  djfiingiientleyif/v/ixj(j»//u»/4i&  Vargtmea,  aysnc 
les  fruits  comprimés  de  la  première  >  Sr  les  verri«* 
eiltes  fopérieuis  fiériles-de  la  féconde,  outre  ^z,w^ 
très  casaâères  qui  lut  font  particuliers. 

D'une  racine  pivotante  s'élèvent  plufieurs  tigey 
droites ,  tëtragoAes^  rooêlleufes,  à  angles  moufles^ 
cf^ôfées  d\io1Sft&n  Curdbaquè  ^aœ , de  conlevr 
cendrée ,  rameiifrs  dans  lc«r  partie  fopétieore  ^  les 
raai«attx.0pp#fiSf>aaiil]aîres^'gréies^  49ourts  ^  pe«' 
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ourerti^  Les  feuilles  font  oppofées;  ovales  lOblon-. 
gués,  obtufes^  crénelées  à  leurs  bords  «  cendrées, 
ertrêmement  ridées  s  les  inférieures  amples,  pé- 
tioléesj  les  fupérieures  fefliles ,  réunies  à  leur  bafe^ 
inTenfiblemenc  plus  courtes  i  les  pétioles  font  dic- 
tâtes ,8c  embranenc  â  demi  la  tige  à  leur  bafe,  plus 
courts  que  les  feuilles. 

Le»  épis  font  terminaux ,  compofés  de  quelques 
verticilles  formant  par  leur  enfemble  une  panicule 
ferrée,  prefque  globulèufei  les  verticilles  un  peu 
écartés;  les  inférieurs  i  huit  ou  douze  fleurs  y  les 
moyens  à  quatre  ou  fiz  ;  le  fapérieur  avorté  ou 
ftérile.  Les-  fleurs  font  droites ,  prefque  fe/files , 
munies  chacune  d'une  braâée  lancéolée ,  blan- 
châtre; celles  dts  verticilles ,  oppofées ,  ovales,  ar- 
rondies» pubefcentes^rougeâtres,  concaves,  ci<- 
liées  à  leurs  bords,  parfeméesen  dehors  de  points 
dorés  peu  apparens. 

Le  calice  eft  tubttlé,inrenfiblement  dilaté,  com- 
prrmé ,  velu ,  firié ,  de  la  couleur  &  de  la  longueur 
des  bradées  5  la  lèvre  fupérieure  i  deux  divifions 
Ovales ,  aiguës ,  entre  lefquelUs  eft  placée  une  dent 
Courte  i  l'inférienre  de  même  forme ,  mais  dépour^ 
Vue  de  dents.  La  corolle  eft  tubulée,  labiée  à  Ton 
limbe  ,  d'un  bleu  tirant  fur  le  violet ,  parfemé  en 
dehors  de  points  dorés  ,  très-fenfibles  à  la  loupe. 
Le  tube  eft  cylindrique ,  dilaté  à  fon  orifice ,  gla- 
bre ,  blanchâtre ,  renfermé  dans  le  calice  5  la  lèvre 
fupérieure  prefque  droite,  en  cafqne,  velue  en 
dehors ,  écnancrée  à  Ton  fommet  >  finferieure 
glabre ji  â  trois  lobes  ;  4esdeux  latéraux  ovales, 
réfléchis  i  celui  du  milieu  plus  grand  ,  horizontal , 
arrondi,  ccncave,  échancré  ;  deux  filamens  llériles, 
rrès-courts ,  attachés  au  milieu  du  tube  ;  deux  fer- 
tiles ,  comprimés ,  arqués  ^  portés  fur  un  pivot  in- 
féré à  l'orifice  du  tube  ;  les  anthères  vacillantes  , 
linéaires,  &  une  loges*ouvrantlongitudinalement, 
^*un  jaune-pâle  )  un  ovaire  libre  i  quatre  lobes, 
porté  fur  un  réceptacle  globuleux,  quatre  femen- 
ces ,  dont  deux  ou  trois  avortent  «  arrondies ,  de 
YTOuleur  brune ,  fituées  au  fond  du  calice  accru  du 
double,  extrêmement  comprimé  &  vivement  co- 
loré. 

Cette  plante  croie  en  Perfe  j  fur  la  route  de 
Moifoul  a  Bagdad  »  d'où  elle  a  été  rapportée  par 
MM.  Bruguière  &  Olivier.  </  C^f/^n/r.  ^x  Fent.) 
£lle  fleurit  vers  la  fin  du  printe^is. 

j^6.  Sauge  bineufe.  Salvîa  jukioph.  lAnu. 

Salvta  foliis  ùvatîs  ,  dentatO'erofis  ^  lanatis  ;  ver- 
ticiiiis  lanatis;  hraSlcis  reçurvatis  ,  mucronato-fpinu' 
toJSs.  Lam.  lUuftr.  Genér.  voL  x.pag.  73. n^.  329. 

Sahiafolils  oUongU  ,  tr&fié  ,  lanatu  ;  vertici/lls 
tanéiiui  iroBeis  reçurvatis  ,fuhfpinofis*  Lînn.  Spec. 
Plant,  vol.  I.  pag.  39.  —  Gouan  ^  Monfp.  ^9.  — 
Jdem ,  lUullr.  pag.  1.  «^  Jacq.  Flor.  aufir.  tao.  1 1 1 . 
.*-  Sabbat. Hocc.4»uo.  vol.  ^«  t^.  2j— Ëdîog.  de 
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Salvid,  n*.  18; — Lam.  Flor.  franc.  voL  »•  pag.  4aT* 
n*.  4f  9.  XL  — WiUd.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  14S. 
n*.  64.  —  Desfont.  Flor.  atlant.  vol.  i  •  pag.  24» 

Salvîa  foliis  lanceolatis  ^  finuato^dentatis  ;  fiora* 
libus  verticillos  comprimtntikus.  Hort.  Cliffort.  X). 

—  Royen ,  Lugd.  Bat.  508. 

Salvia  foliis  oklongis  ,  deniatO'angxtlaiis  ^.  kirfit" 
tiê  ,*  verticiUis  lanatis.  Gérard,  Flor.  gall.  Prpt* 
pag.  259.  n**.  7, 

Salvia  foliis  çhlongis ^  laciniatis^.kirfiais  ;  verti" 
cillis  lanatis  y  barbé  lacinid  nudiâ  cucullatâ.  CrantS^ 
Stirp.  auft.  pag.  238. 

Sçlarea  âtfdopis.  Miil.  Diâ.  n*.  2. 

JEthiopis  foliis finuofis.  C*  Bs^uh.  Pin.  24T. 

JEthiopis  pAIomiiis,  H.  Eyd.  uER^  8.  pag.  5 
fig.  I. 

Sclarta  vulgaris  ^  lanàgmo/a-f  ampliffimo.  folio. 
Toucnef.  Infl.  R.  Herb.  J78.  —  Garid.  Aix»  452. 

—  Scha^*,  Spec.  558. 

JEMùpis  multis.  J.  Bauhi  Hift.  3.  pag.  5 15.  le. 

jl.  JEthiopis  laciniatis  foliis.  Barrel.  Icon.  rar. 
24.  tab.  188. 

-I  Sclarea  laciniatis  foliis ,  Tournef.  Inft.  R.  Herb. 
179.  —  Garid.  Aix.  432. 

Cette  efpèce  diflfere  du  falvîa  auftnaca  par  fes 
grandes  braâées  concaves ,  ^  par  fes  calices  eftveV 
loppés  d*un  duvet  cotoneux  ,  épais,  très- blanc  s 
par  fes  tiges  rameufes,  paniculées. 

Ses  tiges  font  droites,  tétragones,  hautes  de 
deux  ou  trois  pieds  »  d'un  brun-foncé ,  revêtues 
d'un  duvet  cotoneux,  d*un  blanc  de  neige  ,  ra-. 
meufes  &  prefque  paniculées  dans  leur  partie  fu- 
périeure )  les  rameaux  étalés,  ouverts  >  oppofés. 
Les  feuilles  font  pétiolées ,  très-grandes ,  larges  » 
épaifles ,  ovales  ^  oblongues ,  ridées ,  velues  i  d'un 
vert-foncé  à  leur  face  fupérieure ,  blanches  &  t<i^ 
menteufes  en  deflbos ,  laciniées,  finuées ,  dentées 
à  leurs  bords  ,  aiguès  i  leur  fommet  $  les  pétioles 
épais ,  canaliculés  en  deflus  j  très-velus.  Dans  la 
variété  ^  les  feuilles  font  plus  profondément  lacî- 
xi^iées  \  leurs  bords  ;  les  feuilles  fupérieures  fef« 
files  ,  amplexiçaules ,  prefque  lancéoFlées,  écbaib 
crées  en  cœur  à  leur  bafe,  un  peu  recourbées. 

Les  fleurs  forment  une  panicule  étalée  ,  dont 
les  ramifications  font  oppoiées ,  nues  i  leur  partie 
inférieure  ^  tomenteufes ,  compofées  de  verticilles 
un  peu  écartés»  de  quatre  à.cîAq  fleurs  pédoncidi^es, 
environnées  de  braâées  larges,  concaves,  corini- 
ventes  .  en  forme  de  collerette ,  droites ,  verdâ- 
très  ,  a  peine  pubefcentes ,  cotoneufes  i  leurs 
bords  ,  quelquefois  munies  de  ouelques  dents 
rares ,  aiguéfs ,  terminées  par  une  longue  pqiritfc 
épineaCOj  recourbéei  â  leur  fdlnmet.  Les  "*=— 
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—  Hs*«t  <"lidSi*t.  li  —  H'ct.LciJÎ*  ic— Roy. 

tlib^     '*^*'— Hci'l^.  VÎMBL   .C^  — '  Rolk, 

yUM.h^w  i^^^)$  4^i  ft^4r9kU«  —  Ger 
ï\«r.  fil».  Pt»v*  p^  1)^  a*^  Ci. 


SUdrm*  Tibenu  Icoft^  p;«  —  Gmiel  «  Aix. 

LobeL  lo  s $6.  —  létm,  Obfenr.  jca  le. 

MoffiC  Oioo-  Hîft.  3.  $.  II.  ob.  16.  ig*  i. 
Orwaiâu  Dodoo.  Piempr.  192. 


Gaûtiricmm ftuîvMm.  J.  Banh.  Hift.  3*  pif.  31a 
IcOfl. 

fuJ^éiiremem  omie  ,  toun-bofioe. 

Cette  pbnte  a  une  odeur  ezcrémeinent  pëné- 
trance ,  &  fe  diftingtie  à  Tes  grandes  feuilles  ridées^ 
i  Tes  bradées  larges  &  colorées  j  à  Tes  ieurs 
bleuâtres. 

0ts  ûges  (wt  droites  J  dwesj  épaiflès»  hautes 
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de  deu«  à  trèts  pieds ^  q|mdnnfrfMic,idg; 
cannelées  J  divifees  en  rameanz  étalés,  A«B| 
oppolés ,  alongés ,  gamb  de  ievilks  pris, 
^airgies^  péttolées,  oppofées,  foiweit  ôln, 
orales  ^  oblongues ,  en  coeur  i  lam  bafe, uèb- 
cremenc  crénelées  on  à  lâches  Jemeltci  iba 
bords  J  un  peu  aiguës  i  leur  fbmiBec,  tmfm 
ven-foocé  J  légéremenc  irelnes»  aerfcufes^rah 
culées  »  les  fupérieures  an^^lezÎGaiiks ,  ofpoCc^, 
pbtt  fortement  échancrées  ,  prefqa'analâs  à 
leur  bafe  j  celles  des  jeunes  rameaux, 
étroites  ,  alongées. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  épis  »«■-««» 
alongés,  droits ^  â  ramificatîom  htéiaftes,  oppo- 
fiSeSj  compefées  de  verticilles  garnis  ie  unie  ou 
il  fleurs,  prefque  feffiles;  munies  de  briœesuu- 
pies^  très-larges  »  concaves  ^  ovaks^  bncéolccs  9 
acuminées ,  prefque  glabres  »  au  moins  aifi  Ion- 
fues  que  les  fleur^  s  les  fupérieures  ,  d*ure  ceiate 
violette  9  prefqu'imbriquees.  Les   calices  (ont 
courts ,  tubulés  »  un  peu  campandés»  bifides, 
AriéSf  i  d'ux  lèvres  inégales;  la  lifebemey  tri* 
fide»  un  peu  plus  longue;  l'infecBeare.àéenz  di« 
vifions  courtes  ;  les  dents  inégales^  leimmfat  cfaa* 
cune  par  une  pointe  (pinuîifocme.  La  coto^Jle  eft 
bleuitre^  mélangée  de  blauc.  ffoode  ,  à  deux 
lèvres  très-ouvertes;  la  fupesiaHe  longue  8e  ar- 
quée; rînfèrieure  courte ,  élarpe,  a  trois  lobes 
inégaux;  les  étamines  â  peine  pha  longues  que 
h  corolle  ;  le  fiyle  faiHant  ^  recnnbé. 

Cette  efpèce  croh  en  Italie ,  eu  Elpagne,  dans 
les  départemens  méridionaux  de  b  France  ,  aux 
euvirocB  de  Paris  :  je  l'ai  également  rencontrée 
dans  les  environs  de  Laon^ Te  long  des  murs  de 
viHe.<f  (^.v.) 


Cette  plante  paffe  pour  réfolutive , 
tonique ,  ftomachique  ^  déterfive ,  fleiuuinoîfe  : 
fou  fuc  produit  une  forte  d'ivreéè  qm  tient  mi 
peu  du  rpafme;  Ton  odeur  eft  très--iofte  »  péné- 
trante» un  peu  défagréable  :  on  b  prefcrk  en  in* 
fîifion  dans  le  relâchement  de  l'eftooiac»  dans  les 
langueurs,  les  pâleurs;  on  la  donne  en  bvemens 
dans  l^s  coliques  yenteufes  {  on  t'applique  for  le 
ventre  pour  les  fleurs-blanches  :  fon  fuc  eft  trè»* 
bon  pour  déterger  les  ulcères.  Dans  le  Nord .  on 
renvoie  pour  la  fabrication  de  b  biète  ,  i  dé- 
faut de  houblon  ;  00  mange  (es  jeunes  ponifesea 

48.  Saugb  â  feuilles  de  verveine.  S^Mm  voir- 
n^KU.  Linn« 

SéMéfoiiisfirratis  ,  finitatis,  lêiçUfuiBs;  cmroi- 
lis  €mtiC€  mmgufiiorihus.  Linn.  Spec.  Plant,  vol*  r. 
p.  jj.  —  Lam.  llluftr.  Gêner,  vol.  i.  pag.  70-  n*. 
joi.  — •  Virid.  Cliffort.  17.  —  Gronov.  Virgin.  8. 
—  Royen ,  Lugd.  Bat.  }09.  —  Dalib.  Parîf.  9-  — 
Sauvag.  Monfp.  278.  —  Hoftn.  Germ.  10.  — 
Rotb,  Germ.  vot. L  p«8>  u. «— > Yol.  U. pas-  i^ 
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—  Etlîng.  dtSahîâ^  n^.  19.  —  Lam.  Flor.  franc.  ^ 
vol.  1.  pag.  419.  n*.  4Ç9.  —  Bergeret ,  Phytogr. 
2.  Icon.  —  Desfont.  rlor.  atlant.  vol.  i.  pag.  11. 

—  Poiret  j  Voyag.  en  Barbarie,  vol.  1.  pag.  82. 

Salvia  foliU  pinnatim  incifis  ^  glahrU*  Hort. 
CUffort.  12. 

Salvia  foliis  '  pinnatîfidis-'finuatis  ,  corolle  labiis 
mpproximatis,  Gérard^  Flor.  gall.  Prov.  p.  2^8. 

Horminum  verienaceum,  Mill.  Diâ.  n^.  i* 

Horminum  filvefire^  lavanduU  flore.  C.  Bailhin, 
Pin.  259.  —  Touro.  Inft.  R.  Hcrb.  178.  —  Schav, 
Specim.  n^.  5)5. 

A.  Horminum  vtrhetu^  lacimis  ,  anguftijblium. 
Trîomf.  Obferv.  66.  le.  Bona.  — -  Schiv^  Specim. 

Horminum  minus  ^  folio  finuato  ^  flore  minore  y  di^ 
tuù  cAfttleo.  Tournef.  Infi.  R.  Herb.  178. 

B.  Horminum  phtftrt  minus  j  incifo  folio  ,  flore 
ét[ureo.  BarreL  Icon.  rar*  208. 

C*  Hprminum  minus  y  fubrotunio  ^fcabro  folio. 
Barrel.  le.  rar.  tab.  207. 

Plante  dtftinguée  par  Tes  feuilles  finuées ,  pref- 

3ue  lifles  s  par  fes  petites  fleurs  d'un  bleu  vif  ^ 
om  il  exifie  quelques  variétés. 

Ses  racines  font  dures  ^  épailTeSj  prefque  U- 
gneufes^  prefque  fimples»  de  couleur  brune  :  il 
s*en  élève  des  tiges  nautes  d'environ  un  pied» 
droites,  médiocrement  velues*,  fimples  ou  ranieu- 
feS;  quaJrangulaîres,  cannelées,  garnies  de  feuilles 
ovalcs,  oblongnes  ou  elliptiques ,  prefque  lifles 
ou  légèrement  velues ,  rongées  ou  nnuées  à  leurs 
i>ords,  inégalement  dentées,  en  dents  obtufes, 
ridées  s  celles  du  bas  &  les  radicales  longuement 

Î étiolées;  les  pétioles  planes,  velus;  les  feuilles 
upérieures ,  felTiles  j  0}^pofées,  plus  étroites.  Ces 
feuilles  varient  dans  leur  fonne  ;  elles  font  plus 
étroites ,  &  plus  profondément  laciniées  dans  la 
variété  A  ;  rudes ,  plus  larges  ^  ovales ,  un  peu  ar» 
ffondies ,  à  crénelures  plus  larges  dans  la  plante  C» 
plus  petites,  ovales  ou  ovales- oblongues,  finuées, 
tin  peu  ridées  »  &  les  fleurs  couleur  d'azur  dans 
la  variété  B. 

l^s  fleurs  forment  des  épis  fimples ,  longs  de 
trois  ou  quatre  pouces  ,  compofés  de  verticilles 
japprochéi,  contenant  environ  fix  fleurs  garnies 
de  braâ^es  en  forme  de  coeur ,  pubefcentes,  ai- 

Îuës  à  leur  fommet,  i  peu  près  de  la  longueur  des 
eurs.i  les  fupérieures  plus  courtes.  Le  calice  efl 
icourt,  velu,  campanule ,  ouvert  i  fon  orifice^ 
llrié ,  légèrement  comprimé  ^  ï  deui  lèvres  ;  la 
lèvre  fupérieure,  i  deux  ou  trois  dents  très-petites, 
â  peine  fenfibles.  La  c<irolle  eft  petite  «  d'un  bleu 
Tif  ;  la  lèvre  fupérieure  échancrée»  un  peu  cour*' 
bée  en  faux  )  l'inférieure  à  xtw  lobes  j  le  Ipbe 
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du  milieu  concave  ;  le  tube  à  peine  auiS  long  que 
le  calice  :  quelquefois  les  fleurs  font  prefqu'une. 
fois  plus  grandes. 

^  Cette  plante  croit  dans  les  départemens  méri- 
dionaux de  TEurope ,  dans  les  prés  fecs  &  monta- 
neux.  On  la  trouve  également  en  Efpagne  &  ea 
Barbarie  avec  fes  variétés,  y  (  V.v.) 

49.  Sauge  clandeftine.  Salvia  clandeftina  Linn* 

Salvia  foliis  ferratis ,  pinnatifldis  ^  rugofiffimis  ; 
fpicâ  ot>tujâ  y  corollis  calice  anguftioribus,  Linn.  Spec. 
Plant,  vol.  I.  pag.  36.  «—  Lam.  Illuftr.  Gêner, 
vol.  I .  p.  70.  n*.  jOJ.  -r-  Etling.  de  Salvia,  n^.  20. 
—  Desfont.  Flor.  atlant.  vol.  i.  pag.  2).  —  Willd* 
Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  158.    ^ 

Salvia  foliis  pinnatO'-dentatis ,  afperis  ,  hirfutis  ; 
vert  ici  Uu  pilofis  ,  florihus  apetalis.  Zinn.  Goett. 
198. 

Horminum  JUveftre y  incifo  filio;  cêfio  flore  ^  itali" 
cum.  Barrel.  le.  rar.  pag.  24.  tab.  220. 

Cette  plante  fe  rapproche  du  faMa  verbenaca, 
dont  elle  diffère  par  fes  feuilles  plus  profondé- 
ment incifées,  prefque  pinnatifiaeSj  K  par  fes 
fleurs  plus  petites. 

Ses  tiges  font  droites ,  quadrangulaires,  velues, 
à  angles  obtus,  hautes  d'environ  un  pied,  ra- 
meutes i  leur  bafe.  Les  feuilles  radicales  &  infé« 
rieures  font  pétiolées,  oblongucs-,  lancéolées  , 
obtufe^  i  leur  fommet ,  fortement  finuées  pu  pre^ 
que  pinnatifides,  à  découpures  diftinâes,  iné- 
gales, arrondies  ou  aiguës,  inégalement  dentées , 
fortement  ridées  i  leurs  deux  faces,  un  peu  réflé- 
chies à  leurs  bords,  vertes,  glabres  en  defliis ,  ve- 
lues ou  médiocrement  tomenteufes  en  deflous.  Les 
rameaux  n'ont  guère  que  deux  ou  quatre  feuilles  ; 
les  inférieures  prefque  fefliles,  oppofees;  les  fu- 
périeures un  peu  amplexicaules ,  plus  petites  « 
moins  finuées  ^  obtufes ,  crénelées. 

Les  épis  font  droits ,  terminaux,  garnis  d'aatret 
épis  plus  courts,  oppofés,  axiltaires  ,  compofés 
de  venicilles  rapprochés,  ï  fix  flâurs,  munis  de 
braâées  ovales ,  arguës  «  pubefcentes ,  un  peu  plus 
courtes  que  les  calices ,  particulièrement  celles 
des  fleurs  fupérieures.  Les  calices  font  courts , 
velus ,  partagés  en  deux  lèvres  â  leur  orifice  ;  la 
lèvre  uipërieure  comprimée ,  arrondie ,  échan- 
crée  ;  la  lèvre  inférieure  i  deux  dents  acuminées. 
La  corolle  eft  de  couleur  bleue  ou  un  p?u  vio- 
lette ,  environ  deux  fois  plus  longue  que  le  ca« 
lice  ;  fouvent  le  lobe  du  milieu  de  fa  lèvre  infiî- 
rieure  eft  blanchâtre. 

Cette  plante  croit  naturellement  en  Italie ,  ea 
Efpagne ,  fur  les  côtes  de  la  Barbarie.  On  la  cul- 
tive au  Jardin  des  Plantes  de  Paris,  d*  {V.v.) 

50.  Sap  Gi  pubefceotc»  SéUvia  difermas.  Lio0. 
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Salvia  piiofa&  vtfclda;folus  cordatO'obUngls^ 
mrcfisifpicis  nudis  ^  cault  fnttefcenu,  Lam.  Illuftr. 
Geoer.  vol.  i.pag.704  n^.  305. . 

Satvia  fùliis  eordato-ohlongis  ,  trofis;  fiaminlbus 
$orolUm  Aquantiius,  Linn.  Spec.  Plant,  pag.  }6.  — 
Mantiff.  518. 

Salvia  foliis  cordatp-ohlongîs,  erofis;  ptuolismar- 
ginatis.  Etling.  de  Salvia  ^  n^.  32. 

Salvia  caule  fruticqfo  j  foliis  ovatis  ^  Jtnuatis ,  cre- 
nacisj  rugofis ,  kirftais.  Arduin,  Spec.  i.  pag.  9. 
tab.  I. 

Salvia  villofa  &  vifcofa ,  Unctolatthovads ,  vtr- 
pis  pitiolum  angiUatis,  AUson.  Hort.  49.  n^.  4* 

Horminumfilvifite',  majîtsi  flore  albo,  integris fo- 
liis. Barrai.  le.  rar.  187.  Bona. 

Cette  plante .  un  peu  rapprochée  àiifalvia  çlart- 
deftina^  s'en  diftingue  par  toutes  fes  parties  pubef- 
centes ,  TÎfqueuTes  ;  par  fes  feuilles  bien  moins 
profondément  laciniées. 

Ses  tiges  font  fortes  ^  droites ,  prefque  ligneufes^ 
quadrangulaîres,  chargées  de  poils  très- fins,  nonj- 
breut ,  vifc^aeux^  ouverts  ;  hautes  de  deux  i  trois 
pieds,  divifées  en  rameaux  axillaires»  oppofés, 
9blî<)ues^  élancés.  Les  feuilles  font  pétiolées ,  op- 
pofées,  oblongues,  en  coeur  à  leurpafe,  obtu(es 
a  leur  fommet ,  ridées ,  vertes  à  leurs  deux  faces, 
pubefcentes ,  laciniées  ou  finuées  à  leur  contour , 
crénelées  ;  les  dernières  plus  étroites  ,  feffiles , 
crénelées  ou  demsculées ,  obtufes ,  quelquefois 
un  peu  rétrécies  i  leur  bafe  \  les  pétioles  longs  , 
médiocrement  comprimés ,  velus  «  cânaliculés  en 
4effus. 

Les  épis  font  terminaux ,  &  forment  par  leur 
enfemble ,  vers  l'extrémité  des  tiges ,  une  forte 
de  panicule  ;  les  verticilles  un  peu  diftans ,  corn- 
pofés  de  quatre  à  iix  fleurs  munies  de  braâées 
velues ,  en  forme  de  cœur  ,  un  peu  aiguës  »  pref- 
(|u*attdt  longues  que  le  caliees  les  fupérieures 
plus  courtes.  Le  calice  eft  prefque  tubulé ,  ftrié , 
velu,  glutineux ,  ainfi  que  les  autres  parties  de  la 
plante  i  divifé  en  deux  lèvres;  la  lèvre  fupérieure 

furtagée  en  deux  dents  égal^,  courtes,  aiguës  s 
'inférieure  bifide,  aigoc.  La  corolle  eft  petite, 
4e  couleur  blanche  \  le  tube  i  peine  auffi  long 
que  le  calice  j  fon  limbe  à  deux  lèvres  \  la  fupé- 
rieure droite,  un  peu  (Concave,  à  peine  recour* 
bée  à  fon  fommet  s  l'inférieure  à  trois  décou* 
pures }  les  deux  latérales  alongées  ^  celle  du  mi- 
lieu plus  large,  concave}  les  étamines,  de  la 
même  longueur  que  la  corolle  ;  le  ftyle  Uaoc  ^ 
point  faillant. 

Cette  plante  croit  dans  la  Syrie.  On  la  cdtive 
9U  Jardin  des  Plantes  de  Paris.  of{y.v.) 

|t.  Saucp  âe  Portugal.  Salvia  ù{/kéUW4h 
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Salvia  foliis  eordato-ohlonps  ,  huUatis  ;  càuh  pi- 
lofo  /  braàeis  cordatis  y  acuminatis  ,*  ftaminibus  co- 
rollA  brevioribus.  Vahl ,  Enum.  Plant.  voL  1 .  p.  165. 
n*.  loi. 

Salvia  bullata.  Vahl,  L.  c. 

Cette  efpèce  a  des  rapports  avec  lefaMà  difer' 
mas ,  mais  les  feuilles  font  plus  larges ,  moins  aom^ 
breufes,  en  coeur  à  la  baie  des  ramifications  i  les 
braâées  en  coeur ,  les  fleurs  purpurines. 

Ses  tiges  font  hautes  d'un  demî-pîed  &  davan- 
tage, obfcurément  tétragones ,  pilecSbs,  à  dbine 
rameofes  &  dépourvues  de  feuilles  »  excepte  dans 
les  individus  cultivés  ,  qui  font  fouvent  munis  de 
deux  ou  quatre  rameaux.  Les  feuilles  inférieures 
ou  radicales  font  pétiolées,  obloogues,  en  coeur, 
concaves ,  longues  de  deux  pouces  &  plus ,  ob- 
tufes, inégalement  crénelées,  très- ridées,  glabres 
en  deflus ,  pileufesen  deflbus  fur  leur  c6té  &  leur 
principale  nervure  s  celles  de  la  bafe  des  rameaux 
feffiles ,  en  cœur  ,  aiguës  ou  acumiûées  i  leur 
fommet. 

Les  fleurs  font  difoofées  en  graupes  aloogées , 
compofées  de  verticilles  écartés ,  a  fix  fleurs ,  gar- 
nies de  braâées  de  la  longueur  du  calice  ^  velues 
en  deflbus ,  principalement  vers  leurs  bords,  gla- 
bres en  deflus,  très-ouvertes  \  les  fupérieures  co- 
lorées, en  forme  de  cœur ,  acuminées.  Le  calice 
eft  pubefcent^  pourpre  en  deflus  •  cariné  par  une 
nervure  élevée  ,  ftriée  te  d'un  vert -pourpre  en 
deflbus;  fa  lèvre  fupérieure  eft  1  trois  dents  ai- 
guës, l'inférieure  bifide.  La  corolle  eft  petite»  de 
couleur  purpurine  s  fa  lèvre  fupérieure  droite  , 
concave ,  comprimée,  pubefcente  »  marquée ,  ainfi 

S[ue  le  calice  ,  de  points  blanchâtres  \  la  lèvre  in- 
érieure  concave  «  plus  courte  que  la  fupérieure  » 
i  trois  lobes ,  celui  du  milieu  légèrement  crénelé, 
les  latéraux  plus  courts ,  linéaires-oblongs  ,  obtus  % 
les  étamines  de  la  longueur  de  la  lèvre  inférieure^ 
le  ftyle  bifide  ,  un  peu  plus  long  que  la  lèvre  fu- 
périeure. 

Cette  plante  croît  en  Efpagne.  of.  (  Defcript.  ex 
rahl.) 


5  2.  Sauge  d' Aby flinie.5tf/v/tf  aiyfinica.  Linn.  F* 

Salvia  foliis  inferioribus  lyratis  ,  fummis  cord^ 
tis  /  floribus  verticilUàis  ;  calitibas  mucronatis  ,  c^ 
liatis,  Jacq.Icon.  rar.  ub.  6.— Cotleâ.  i.  pag.  31. 
—  Aie.  Hort.  Ketr.  vol.  i .  pag.  33.  —  Lam.  lllofir. 
Gêner,  vol.  x.  pag.  70.  n*.  307*  —  WiUd.  Spec, 
Plant,  vol.  I.  pag  X42.  n^.  47. 

Salvia  (abyflinica),  /ô/i'/V  cordato-ovaiis^  m* 

fofis  y  eroSsi  oruâeis  inugenimis  ^  levibus.  Linn.  il 
uppl.  88. 

Cette  efpèce  a  de  grands  rapports  avec  le  fahîm 
nilotica;  elle  en  difl%re  par  fes  feuilles  inférieures^ 
divifées  eo  lyre  à  lent  cofttMTi 
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Ses  tiges  font  droites^  hautes  d'enVireo  un  pied , 


d'autres  profondément  &  inégalement  crénelées , 
'ridées  ^  venes  a  leurs  deux  faces ,  obtufes  à  leur 
fommeti  les  feuilles  cauliuaires  prefque  lancéo- 
lées >  crénelées  à  leurs  bords  ^  quelquefois  un  peu 
laciniées  vers  leur  bafe  s  les  Tupérieures  feffiles , 
en  cœur«  ' 

Les  fleurs  forment  une  paoicule  compofée 
d'épis  très-àlongés,  oppofés^  fimples^  droits  ^ 
garnis  de  verticiTles  à  quatre  ou  fix  fleurs ,  mu- 
nis de  braâéès  feffiles,  concaves,  très- entières, 
en  forme  de  coeur*  Les  calices  font  tubulés ,  di- 
vifés  en  deux  lèvres  peu  écartées  ;  la  fupérieure 
bifide  3  l'inférieure  à  deux  dents  acuminées.  La 
coroUe  eft  de  couleur  bleue ,  au  moins  deux  fois 
plus  grande  que  le  calice ,  ouverte  en  deux  lèvres 
a  fon  orifice  \  la  lèvre  fupérieure  comprimée  , 
échancrée  ï  fon  fommet 
cre  \  l'inférieure  i  trois 

térales  très-courtes,  petites  j  réfléchies^;  celle  du 
milieu  concave  >  plus  grande  »  i  deux  lobes  ;  les 
étamines  plus  courtes  que  la  corolle  $  le  fiyle 
iàillaix. 

Cette  plante  croît  en  Afrique  dans  les  plaines 
Se  rAbyffinie  s  elle  répand  une  odeur  forte  j  afle^^ 
femblable  à  celle  du  houblon,  of. 

5  j.  Sauge  de  Nubie.  Salvia  mtiia.  Ait. 

Saivia  folus  obhagis  ,  fubcordalis  ^  inéquaiiUte- 
ralihus  «  rugops  j  cre^tis  ,  bafi  fubaurkism  Aît.Horc. 
Kew.  vol.  I.  pag.  42.  —  Willd. Spec. Plant. vol.  i. 
|Nig.  1 39.  n^  i6é 

Salvia  ( oubia),  /ô/i/V  lanceolato^ovatis ,  duflî'* 
gato-crenatu  s  tuho  corolle  incuryato.  Murr.Comm. 
Gœtt.  1778.  pag.  90.  tab.  j. 

Sahùk  (uilotica)  ijo&is  cordata^ovaiis  ^Jetuads , 
^afifidfinuatis;  vtrùoilUs  uudis  ;  caiiaim  detuibusjpi» 

noju.  Lam.  lUuSr.  Gêner,  vol.  r/pag.  70.  n^.  }o6. 

Cette  plante  a  de  fi  grands  rapports  avec  \efalvia 
MÙlotica^  qu'elle  paroit  n'en  être  qu'une  fimple 
variété ,  &  dont  elle  dif&re  par  la  forme  de  fes 
ieuilles  «  par  fes  épis  velus  ,  nuis  moins  tomen- 
teux^  &  par  les  dents  des  calices  plus  fortement 
^pmeux. 

Sts  tiges  font  droites^  hautes  au  plus  d'un  pied , 
auaÂranguhkfres  ^médiocrement  velues  ',  garnie^de 
feuilles  pétiolées ,  oppoCfes ,  ovales  ofi  ovales- 
oblongues ,  en  cœur  a  leur  b^fe^iségales  i  leu» 
€f6tés ,  ridées  j  crénelées  à  leur  contour  $  lescré- 
melurespreiqu'alterRativement  plus  courtes ,  queU 
<]uefois  échancrées^  prefq^u'auriculées  ver<  leur 
bafe^.  furtout  aux  feuxHe«  mférieures»  ébtuCâs  i 
leur  fommet  3  les  fupérieures  8(  terminales  ^ile»« 
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amplexicaules ,  prefqu'en  cœur  «  figues  ^  légère** 
ment  velues. 

Les  éjpîs  font  droits ,  verticillésj  les  verticilles 
garnis  de  fix  fleurs  pédonculées ,  munies  dé  brac- 
tées un  peu  plus  courtes  que  les  calices  ,  ovales  « 
cordiformes.,  aiguës,  pileufes.  Les  calices  font 
anguleux,  d'un  vert  -  noirâtre  ,  chargés  de  poilf 
fins  fur  leurs  angles ,  armés  de  cinq  dents  prefqu'é- 
gales,  rdides ,  fubulées  ^  piquantes  s  le  tube  de  U 
(  corolle  un  peu  courbé. 


Cette  plante  croît  dans  l'Afrique.  On  la  cultive 
au  Jardin  des  Plantes  de  Paris.  7f.{V.v,) 

54.  Saugh  â  tige  nue.  Salvia  nudicauiis.  VahL 

Salvia  foiii^  radicaltbus  lanceolatis  ^  rugops  ,  cre^ 
nata-crofts  ;  caule  fubaphyllp*  Vahl  j  £num.  Plant, 
vol.  I.  pag.  266.  n^.  103. 

Salvia  (merjinîe)  yfioribusvenîcillatis,feJplibus, 
I.  .     -      ...  '      ceruleis  :  caule  fuhnudo  ;  fbliis  oblongis  .   rusofis  ^ 

,  d  une  grandeur  inédjo-    f^„^„,i,^  F^rslchal ,  Flor.  «gypt-^b.  pal.  loI 
découpures  :  les  deux  la-     ^.^  j^- 

Ses  tiges  font  droites ,  herbacées  »  hautes  d'un 
demi-pied  «velues,  blanchâtres  »  divifées  à  leur 
partie  fupérieure  en  rameaux  garnis  feulement  de 
deux  feuilles.  Les  feuilles  radicales  fontnombreu- 
fes,  médiocrement  pétiolées ,  lancéolées,  oblon- 
gués,  très -ridées,  crénelées,  un  peu  rongées  i 
leur  contour  j  blanchâtres  en  deflbus ,  aiguës  à 
leur  fommet  9  longues  d'un  pouce. 

Les  fleurs  font  terminales  ,  difpofées  en  verti- 
cilles prefque  feSîIes  ^  diflans  j  à  ux  fleurs  »  jnunis 
de  bradées  ovales  y  acuoûnées  «  plus  courtes  que 
le  calice.  Celui-ci  t{k  nerveux  ^  i  deux  lèvres  1  la 
fupérieure  plus  courte  »  ovale ,  prefqu  'à  trois  dentsi 
l'inférieure  plus  alongée ,  i  deux  dents  aiguës.  La 
corolle  eft  petite  >  de  couleur  bleue. 

Cette  plante  croit  dans  l'Arabie.  (  D^Ccript.  ex 
Vahl.  ) 

5J.  Sauge  de  Syrie.  Salvia fyriaca.  Linn. 

SaMa  fbliis  cordatîs,  dentatis  ;  infcrioribus  rt^ 
pandis  ;  bra^eis  cordatis  «  breviius ,  acatis  y  calici* 
bus  tomtntops.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  36. 
—  Lam.  Illuflr.  Gêner,  vol.  i.  pag.  69.  n**.  x$6.  — r 
Willd.  Spec.  Plant.  voL  i.  pag.  i}4.  n^.  ii. 

Horminumfyriacum.  C  Bauh.  Pin.  ix%.  —  Idem, 
Prod.  1 14.  *-*  EfiL  i^lwtopin.  *—  Motif.  Ox6n* 
Hift.  ).^  II.  Ub.  16*  ng.  a. 

Sclarca  Jyriaca  ^fiorc  albo /Tomn.  ïnû.  R.  Herbl 

l'79. 

.  Horminum  Jyriacum  ^  fdarta  diMû  co/tgener^  fbre 
albo.  An  biftrmas  Camcrarii  ?  Tourii.  Hort.  Pacâf^ 
L.  c. 

aaukftufkofé  ^  ffliU  ovatis  ffituatis  ,  cre^ 
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natis,  rugojis  t^iirfuiîs,  ArduiOj  Spec.  I.  pag.  9- 
Cib.  J. 

Cette  erpèce  a  des  rapports  avec  le  fahta  pra- 
ttnfis  ;  elle  en  a  également  avec  \tfalvia  diftrmas; 
cependant  elle  a  des  caraâères  qui  la  différencient 
de  l'une  &  de  l'autre ,  tant  dans  Ton  port  ^  que 
dans  fes  corolles  fort  petites. 

Ses  tiges  font  droites  ^  quadrangulaires  \  les  an- 
gles obtus  ;  les  rameaux  oppofés ,  un  peu  velus  » 
garnis  de  feuilles  pétiolées  «  oppofées  j  en  forme 
de  cœur  >  fortement  ridées  ^  légèrement  tomen- 
teufes  y  finuées  y  dentées  ou  obtufément  crénelées  s 
les  inférieures  plus  grandes  >  fortement  finuées  > 
les  fupérieures  Amplement  crénelées  ou  dentées  ^ 
prefque  feffiles. 

Les  fleurs  forment ,  à  l'extrémité  de  rameaax 
nombreux ,  des  épis  fimples, droits ,  élancés»  dont 
ï'enfemble  préfente  une  panicule  étalée  $  les  brac- 
tées font  en  forme  de  cœur^  acuminées  ^  plus 
courtes  que  les  calices.  Ceux-ci  font  tomenteux  > 
i,  cinq  dents  profondes  >  égales  ^  acuminées.  Les 
corolles  font  petites ,  de  couleur  blanche  j  le  ftyle 
une  fois  plus  long  que  la  lèvre  fupérieure  cieulée 
en  cafque. 

Cette  plante  croit  dans  le  Levant  &  la  Palef* 
line.  T> 

$6,  Sauge  du  Nil.  Salvia  nilotica,  Jacq. 

Salviafoliis  trofis^  rugofis^  inferioritus  hafifiihla' 
§ifpi4fÎ4i  calicibus  fpinofis  ,  fauce  angulifque  eiliatis. 

Vahl^  Enum^  Plant,  vol.  i.  pag.  if  8.  n^  84. 

Salvia  foUisfinuatis  9  anguiatis  ,  crenato^ntatis, 
êalicum  aent^us  fpinofis  ,  angiUis  marginequi  faucis 
filiatis.  Murr.  Comment*  Goett»  1778.  pag.  88. 
cab,  1.  «.^  Willdçn.  Spec.  Plant»  vol.  x.  pag.  140. 
II*.  37. 

Salvia  (  nilotica  )ifi>liis  cordato-<Pvatis,  cntuais^ 
rugofis  ,  villofis  s  fioribus  verticilUtU  s  calicHus  mit^ 
ffonatis»  Jacq.  Hort.  3.  tab.  91. 

w 

Ses  tiges  font  fortes  ^  épaifTes  «  un  peu  fillu- 
leufes,  quadrangulaires*  à  angles  obtus,  pubef* 
cernes  ou  légèrement  velues  j  firiées  *  divifées* 
furtout  vçrs  fon  fommetj  en  rameaux  axiliaires» 
pppofés.  Les  feuilles  font  grandes  j  pétiolées ,  op- 
pofées ,  longues  de  fix  à  huit  pouces ,  médiocre- 
ment ridées ,  vertes ,  un  peu  velues ,  finuées  • 
prefqu'anguleufes  à  leurs  bords ,  crénelées ,  ob- 
cufes  à  leur  fommet  j  en  cœur  â  leur  bafe*  fup- 

{portées  par  des  pétioles  pubefcens  $  les  feuilles 
upérieures  terminales  prelque  feffiles  ^  plus  étroi- 
tes ^  Amplement  crénelées. 

'  Les  fleurs  font  difpofées  en  épis  terminaux  »  i 
f  amifications  oppofées ,  compotes  de  verticilles 
très-rapprochés ,  imbriqués  avant  leur  dévelop- 
pement ^  munis  de  hn&é6$  ovaks^  en  forme  de 
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cœur  J  velues  J  ciliées ,  un  peu  aiguës*  Les  calices 
font  munis  de  dents  épineufes  •  ciliées  fur  leucs 
angles,  à  leurs  bords  &  à  leur  orifice. 

Cette  plante  croît  en  Egypte.  On  la  cultive  tt 
Jardin  des  Plantes  de  Paris.  ^{V.f.) 

57.  Sauge  roncinée.  Sdvia  nuuinata.  Linn.  f. 

Salvia  fcaira ,  foliis  runcinato^pinnatifidis  ^  den* 
tatis  ;  fioribus  fpicatis  ,  verticiUatis.  Linn.  f.  Suppl. 
pag.  89.  —  Jacq.  Hort.  Schœnbr.  vol.  i.  pag.  j. 
tab.  8.  —  Vahl  J  Enum.  Plant,  vol.  i.  pag.  160. 
n®.  90. 

Salvia  (  nincinata)j  herhacta  ,  fcabrafMîis  rm- 
einatO'pinnatifidis ,  rugofis^  dentatisj  ramis  flexuofis. 

Thunb.  Prodr.  Flor.  capenf.  97. 

Ses  tiges  font^  droites ,  rameufes  ^  branchoes , 
pvbefcentes  &  vifqueufes  ;  les  feuilles  inférieures 
pétiolées  J  obtufes^  roncinéesj  prefque  pinnati* 
fides  J  dentées  s  les  fupérieures  feffiles ,  plus  ai- 
guës ^  longues  d'un  pouce  &  plusj  les  découpures 
alternes  ou  oppofées  j  dentées  s  la  tenniuale  plus 
grande  que  les  autres. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  épis  à  l'extrémité 
des  tiges  &  des  rameaux ,  compofées  de  verticilles 
écartés ,  plus  ou  moins  nombreux ,  d'environ  fix 
fleurs  >  dont  les  pédoncules  font  courts  ^  blanchâ- 
tres,  munis  de  braâées  en  cœur>  terminées  par 
une  petite  pointe  épineufe  3  plus  courte  que  les 
calices  :  ceux-d  font  garnis  de  petites  dents  épi- 
neufesi  La  corolle  eft  petite  &  bleuâtre. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne-Efpéranœ. 

y  (  Defcript.  ex  Fahl.) 

58.  Sauge  verticillée.  Salvia  veniciliata.  Liim. 

Salvia  foliis  cordatis  j  crcnato^ietuatis }  vtrtidUis 
multifiorisyfubnudis;fiylo  dtfitxo.  Lam.  111.  Gêner, 
vol.  I.  pag.  308. 

Salviafoliis  cordatis  y  crenato^dentatis  :  vtnicillis 
fuhitadiu  ;  fiylo  eoroUa  lahio  inferiori  uicamhtniem 
Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  37.  «—  Hort.  Upf. 
II.  —  Scop.  Cam.  2.  n®.  34.  —  Crantz^  Aimr. 
paç.  241.  —  Etling.  de  Salvia^  n*.  247.—  Kniph. 
Orig.  VI,  tab.  79.—  Hoffin.  Germ.  10.  —  Rotb. 
Géhn.  vol.  L  pag.  12.  —  vol.  H.  pag.  32.  —  Loin. 
Flot,  fîranç.  vol.  2.  pag.  425.  n®.  459. 

Salvia  foUis  cordatis  j  fagittatis  ,  dentatis.  Hort» 
Cliff.  49J.  —  Roy.  Lugd-  Bat.  309. 

Horminum  verticillatum,  Miller^  Diâ.  n*.  3. 

Hormlnam  filvtfirt  ^  latifolium,  verticiltatam.  C 
Bauh.  Pin.  3  38.  -^  Tournef.  Inft.  R.  Herb.  178. 

'    Horminum filvifirt  tertittm.  Cluf.  Hift.  2.  pag,  Zf^ 
Icon. 

Horminum  filvifirt  latifotium  attifum.  Cluf.  PaaiU 

P*8-  J77-  wb.  ;78. 
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SaMa  foliis  cordatls ,  ferratis  ;  verticîUis  itnp^- 
mis ,  infpicam  continuatis,  Haller ,  Helv.  n**.  ZJ  i . 

Horminum  fpurium.  Rivin.  Monfp.  tab.  60. 

'    Salvia  verticiUata ,  var.  fi,  lampfanâfolia,  Vahl, 
Enum.  Plane,  vol.  i.  pag.  160.  n°.  91. 

Gallitrico  affin/s  planta ,  horminum  filveftrc  latifo- 
iium  Clufio.  J.  Bauh.  Hift.  3.  pag.  314.  Icon. 

Horminum  filvefire  latifoUum  ,  ferratum  ,  hirfu" 
tun ,  denfius  vcnicillatum  ,  flore  lavenduU,  MoriT. 
Oxon.  Hift.  3.  §.  II.  ub.  14.  fig.  19. 

jj.  Horminum  plveftrc  hirfutum  ,  lamptanà  folio  ; 
fore  cApo.  Barrel.  Icon.  rar.  tab.  199. 

Horminum  folio  rapi,  Buxbaum^  Cent.  5.  App. 
45.  fig.  13. 

Cette  efpèce  eft  une  de  celles  dont  les  verti- 
cilles  font  le  plus  garnis  de  fleurs  :  elles  forment 
des  paquets  globuleux  s  elles  (ont  petites  ^  d'un 
beau  bleu. 

Ses  racines  font  ëpaiffes  ,  dures>  fibreufes  $  les 
tiges  quadrangulaires ,  fermes  ^  droites,  épaifles^ 
velues  «  hautes  d'un  pied  &  demi  ou  deux  pieds  j 
dtvifées  en  rameaux  oppofés  ^  étalés^  axillairesi 
les  feuilles  pcciolées 3  oppofées  ^  amples  ^  ovales^ 
échancrées  en  cœur  à  leur  bafe  »  où  elles  fe  pro- 
longent prefqu'en  oreillettes  arrondies ,  molles , 
légèrement  velues  «  obtufes  ou  un  peu  aiguës  â 
leur  fommet  >  couvertes  de  poils  blanchâtres,  un 
peu  finuées ,  crénelées  &  dentées  i  leur  contour, 
ciliées 3  vertes  à  leur  face  fupérieure,  {)Ius  pâles, 
on  peu  blanchâtres  en  deflbus.  Les  pétioles,  fur- 
tout  ceux  des  feuilles  inférieures ,  font  très-longs, 
velus  3  un  peu  comprimés. 

Les  fleurs  forment  des  épis  droits ,  (impies  ou 
i  rameaux  oppofés,  difpofés  en  verticilles  épais, 
garnis  d'un  grand  nombre  de  fleurs  pédonculées, 
munies  de  braâées  ovales ,  en  c^ur ,  velues ,  acu- 
minées,  i  peine  plus  longues  que  les  pédoncules, 
très-caduques.  Leur  calice  eft  pubefcent,  prefcjue 
cylindrique  «  étroit  j  divifé  à  fon  orifice  en  cmq 
petites  dfents  courtes ,  aiguës,  inégales.  La  corolle 
eft  d'un  bleu  -  vif  ^  petite  $  la  lèvre  fupérieure 
droite ,  un  peu  couroée  &  creufée  en  cafque  à 
fon  fommet ,  obtufe  \  l'inférieure  plus  courte  , 

{>endante,  trilobée  ^  le  tube  à  peine  auffi  long  que 
e  calices  le  ftyle  alongé ,  incliné  fur  la  lèvre  infé- 
rieure j  le  ftigmate  binde. 
« 

Cette  plante  croit  dans  TAlface^  l'Autriche,  en 
Suifle,  en  Allemagne,  dans  l'Italie.  On  la  cultive 
au  Jardin  des  Plantes  de  Paris,  y  (  /^.  v.  ) 

59.  Sauge  à  feuilles  de  navet.  Salvia  napîfoUa, 
Jacq. 

'    Salvia  foliis  cordatis  ,  crenato^dentaùs  ;  verti' 
ciéiis  fuhnudis  y  corolU  labio  fupcriori  cordato-cmar' 
ginato.  Jacq.  Hort.  z.  pag.  71.  tab.  152* 
Botanique,  Tome  VI» 
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Salvia  (  napifolia  )  ,  foliis  cordatls ,  crenato-den- 
tûtis  y  inferionbus  haftatis  lyratifque  ;  verticiUis 
fubnudis ,  labio  fuperiore  breviore.  Ait.  Hort.  Kev, 
pag.  44.  ^«  Willd.  Spec.  Plaht.  vol.  i.  pag.  143. 
n^  49. 

Salvia  (  napifolia  )  ,  foliis  infirioribus  pinnatifi^ 
dis  ;  fuperioribus  cordato  -fagittatis ,  dentatis  y  culi* 
cibtts  patuUs,  Etling.  de  Salvia,  n^.  13. 

Il  exîfte  fi  peu  de  différences  tranchées  entre  cette 
efpèce  &  lejalvia  venicillata ,  que  plufieurs  auteurs 
ne  l'ont  regardée  que  comme  une  fimple  variété. 
Un  des  caraûères  les  plus  remarquables  eft  d'avoir 
Jes  feuilles  inférieures  fouvent  pfnnatifides  j  les 
autres  fagitties,  en  cœur  à  leur  Dafe;  la  lèvre  fu- 
périeure de  la  corolle  en  coeur  j  échancrée^  fort 
courte. 

C  eft  d'ailleurs  une  plante  dont  les  tîges  font 
droites ,  quadrangulaires ,  chargées  de  poiis  fins  « 
blanchâtres,  un  peu  glanduleux  $  les  rameaux  op- 

Eofés ,  axilhires  s  les  feuilles  pétiolées ,  oppofées  ; 
ïs  radicales  larges ,  ovales ,  échancrées  en  coeur 
a  leur  bafe  ,  terminées  par  deux  oreillettes  arron« 
dies ,  profondément  finuées  &  crénelées  à  leur 
contour  ,  fouvent  en  forme  de  loge ,  approchant 
de  celles  des  navets  j  rudes,  velues  >  les  fupérieures 
médiocrement  pétiolées ,  crénelées  ou  dentées  $ 
les  terminales  fefiiles ,  courtes , ovales,  prefqu'am* 
plexicaules ,  Amplement  dentées. 

Les  fleurs  forment  des  épis  terminaux  &  axil- 
laires  ,  compofés  de  verticilles  chargés  d'un  très* 
grand  nombre  de  fleurs  pédonculées ,  munies  de 
bradées  ovales,  prefque  lancéolées,  pubefcen- 
tes ,  en  coeur  ^  aiguës  a  leur  fommet ,  caduques  ^ 

f>Ius  courtes  que  les  pédoncules  >  ceux-ci  velus  ^ 
ongs  d'environ  deux  lignes  &  plus,  recourbés 
à  l'époque  de  la  maturité  des  fruits  ;  les  calices 
tubulés  >  courts  ,  un  peu  colorés ,  velus  ^  médio- 
crement élargis  vers  leur  orifice ,  flriés ,  terminés 
par  cinq  petites  dents  courtes ,  aiguës^  prefqU'é- 
gales.  La  corolle  eft  petite ,  d'un  bleu'vi>^let;  le 
tube  â  peine  de  la  longueur  du  calice  ;  la  lèvre  fu- 
périeure prefoue  droite ,  en  cœur  ,  échancrée  â 
fon  fommet ,  a  peine  plus  longue  que  l'inférieure  ; 
les  étamines  non  failiantes ,  de  la  longueur  de  la 
corolle. 

Cette  plante  croit  naturellement  en  Italie  te 
dans  les  départemens  méridionaux  de  la  France*  ^ 

(>o.  Sauge  à  feuilles  de  bétotne.  5â/v/tf  betoni^ 

câfolia. 

Salvia  foliis  ùvato-oblongis  ^  obtujis,  crenatis;  ver» 
tieilUs  fpicatis ,  fubnudis  ,*  corollis  calice  angvfiio' 
ribus.  Lam.  lUuftr.  Geû.  vol.  i.  p.  70.  n**.  J04. 

Salvia  (oblongata)  ,  foliis  lanceolato-ohlongi s  ^ 
obtufis.  glabris  y  gro/fèf  doualiter,  obtufe  ferratis 4 
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coroUis  calice  Mngufihrihus.  Vahlj  EduOS.  Plant. 

vol.  1.  pag.  2^6.  n?.  8r. 

On  feroîc  tenté  de  rapporter  cette  plante  au 
falvia  viridis  de  Linné  :  des  caractères  fort  tran- 
chés l'en  diftioguent  fuffifamment. 

Ses  tiges  font  droites^  velues  ou  pubefcentes^ 
fimples^  (triées  >  quadrangulaires^  rameufes  i  gar- 
nies de  feuilles  oppofées  ^  pétîolées  ^  lancéolées  » 
oblongues^  glabres  ou  un  peu  velues^  vertes  a 
leurs  deux  faces ,  obtufes  à  leur  fommet ,  très- 
diAantes  ^  longues  de  deux  ou  trois  pouces ,  aflez 
régulièrement  &  fortement  crénelées  à  leur  con- 
tour s  les  créoelures  obtufes  ,  prefqu  égales  ;  les 
feuilles  terminales  feffiles,  plus  courtes ,  prefque 
rondes  ,  prefqu'acuminées  ;  les  crénelures  plus 
aiguës. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  un  épi  terminal , 
alongé  y  prefque  nu  ^  compofé  de  verticilles^ 
contenant  quatre  i  fix  fleurs  prefaue  feffiles^  dont 
les  calices  font  courts  >  ftriés  >  velus ,  ciliés  à  leur 
orifice^  qui  fe  divife  en  deux  lèvres  obtufes  »  la 
fupérieure  plus  courte  ^  obtufe  ;  l'inférieure  un 
peu  plus  longue > bifide^  terminée  par  deux  dents 
aiguës  ,  un  peu  mucronées.  La  corolle  eft  petite  , 
bleue  bu  bunchâtre  ,  à  peine  plus  longue  que  le 
calice. 

Cette  plante  a  été  cultivée  au  Jardin  des  Plantes 
de  Paris.  On  ignore  fon  lieu  natal.  O  (  ^./.  ) 

6i.  Sauge  à  feuilles  d*ortie.  Salvia  urticifoUa. 
Linn. 

Salvia  fbtiis  ovato^blongis  ^  dupUcàto-f^rratis  ;  ca- 
licihus  tridentatis;  laciniâ  fummâ  y  tridentatâ.  Linn. 
Syft.  Plant,  vol.  i .  pag.  6i.  n**.  6.  —  Gronov.  Vîr- 
fin.  8.  —  Willd.  Spec.  Plant.  voL  i.  pag.  131. 
n^.  II. 

Salvia  villofo-vifco/a  yfotiis  ovato-ohlong's  ,  den- 
tatisy  per  petto tum  decurrentibus^  Vahl,  Enumer. 
Plant,  vol.  I.  pag.  161.  ti^\  jj, 

Salvia  foliis  ovato-  ohlongts  ^  dentaiis  y  petiolis 
alatis.  Etiing.  de  Sa/vid  y  n**»  25. 

Horminum  minus  y  betonicA  folio  yûore  purpureo, 
Pluken.  Aln^.  pag.  1 19.  tab.  420.  fig.  i. 

Hormihum  vir^inianum  ,  ereSum  ,  urticéifoliis  ^ 
fare  minore,  Morif.  Oxon.  Hift.  3.  pag.  395.  $.  1 1. 
tab.  ij.  fig.  31. 

Salvia  (  urticifolia  ) ,  foliis  rhomboideo-ovalibus , 
vtrinqià  acutis  ^  in^ualiter  ferratis  ,  fubths  crebro 
punHiculofis  y  fpicâ  nudâ  ;  verticillis  remotis  i  cali*^ 
cibus  puberulis  ,  brevi  trifidis.  Mich.  Flor.  boréal. 

Amer.  v^l.  i.pag.  15. 

Ses  tiges  fon  t  droites ,  quadrangulaîres ,  glabres , 
médiocrement  rameufes^  garnies  de  feuilles  op- 
pofées ^  pétiolées  «  ovales  »  pref<^ue  thomboïda* 
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les  j  U  plupart  aiguës  à  leurs  deux  eiffsMti^.,  un 
peu  décurrentes  fur  la  partie  fupérieure  de  ieu^ 
pétiole  y  glabres  ^  ridées  à  leurs  deux  faces ,  mar- 
quées en  deflbus  de  petits  points  nombreux  3  en- 
foncés y  à  double  'dentelures  ou  inégalement  den- 
tées à  leurs  bords ^  aiguës^  un  peu  acununées  i 
leur  fommet.  /^ 

Les  fleurs  font  difpofées  en  un  épi  fimple  ^  droit, 
nu  9  alongé  ,  compofé  de  verticilles  écartés,  de  fix 
fleurs  environ ,  munies  de  braâées  petites ,  pref- 

3ue  lancéolées  ,  aiguës  ^  plus  courtes  que  les 
eurs.  Les  calices  font  tourts^  légèrement  pubef- 
cens^  yifqueuXj  divifés  en  trois  découpures  i 
leur  orifice.  La  corolle  eft  petite  >  blanche  oa 
bleuâtre ,  à  deux  lèvres  inégales }  la  fupérieure' 
droite  ,  obtufe  j  l'inférieure  i  trois  lobes  ^  le  ftyle 
plus  long  que  la  corolle  «  faillant  hors  de  la  lèvre 
fupérieure. 

Cette  efoèce  croit  dans  tes  contrées  occident- 
taies  de  la  Virginie  &  de  la  Caroline,  if 

61.  Sauge  amplexicaule.  Salvia  ampUxicauù's. 

Salvia  foliis  cordato^blongis  ,  duplicato^crenatts  , 
fubamplexicauHbus  ;  fioribus  fpicatis  ,  braâeis  flore 
brevioribiis.  Lam.  lUuftr.  Gêner,  vol.  i.  pag.  68, 
n^  288. 

Salvia  foliis  c^rdato  -  lanceolatis  y  femiampUxi^ 
caulibus ,  itiÂqualiter  crcnatis  y  braSeis  eordazis ,  acur- 
minatis  ^  calice  brevioribus.  Vahl^  Rnum.  Plant* 
voL  I.  pag.  267.  n**,  106.. 

Ses  tiges  font  droites ,  pileufes  >  garnies  de 
feuilles  oblongue&j  en  coeur  ^  i  double  créneKi- 
rés  y  ou  inégalement  crénelées  $  les  teuilles  cauli- 
naires  à  demi^amplexicaules  j  longues  d>riviron 
deu*  pouces ,  larges  d'un  poiice  ^  ridées >  légère* 
ment  velues  lorfqu'elles  font  vues  à  la  loupe  ^  ai- 
guës à  leur  fommet. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  épis  i  Textrémité 
des  rameaux  &  des  tiges»  réunies  par  verticilles 
difians  y  d'environ  fix  fleurs  i  munies  de  braâées 
plus  courtes  que  les  fleurs.  Les  calices  font  pileux  ^ 
à  deux  lèvres  i  la  lèvre  H^périeure  obtufe  j  plus 
courte  que  Tinfiérieure.  La  corolle  eft  pente  > 
bleuâtre  ou  blanche. . 

Cette  plante  eft  cultivée  au  Jardin  des  Plantes 
de  Paris.  On  ignore  fon  lieu  natal.  :^  (  K.  <v.  ) 

éj.  Sauge  à  feuilles  de  tilleul.  Saivia  tiHéfo^ 
lia.  Vahl. 

Salvia  foliis  cordatts  y  petiolatis  ^  Aqualiter  cre^ 
natis  ;  fpicis  fubficundis  ;  corollis  vix  calice  majori^ 
bits.  Lam.  IIL  Gêner,  vol.  i.  pag.  70.^  n®.  3«9.. 

Salvia  foliis  cordçus  y  rugops  «  crenato^ualitem 
ferratis  y  acutis  ;  caUcibus  gUbriufculis  j  ari^ùSL. 
Vahl  A  Symbol,  y»  pag»  1*^ 
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Sûlvia  (  polyftachia  )  ,  cauie  orgyaU  ^  tetragono  ; 

foliis  ovato^acutis  ^  inferni  glaucîs  y  fpicis  numerofis , 

terminaliius,  Cavan.  Icon.  rar.  vol.  i.  pag.  17. 

n*.  ij, tab.  27. — Ortega,  Plant.  Decad.  5.  pag.  jj. 

Cette  efpèce ,  décrite  par  M.  Vahl  fous  le  nom 
de  fahia  tUUfoha ,  &  dont  on  ignoroic  le  lieu 
natal  ^  a  été  depuis  envoyée  au  Jardin  des  Plantes 
de  Paris  ^  par  M.  Ortega  »  &  jr  a  été  propagée  par 
des  femences  recueillies  au  Jardin  de  Madrid  $ 
elle  s'efl  trouvée  la  même  que  celle  de  M.  Vahl.' 
I!  eft  évident  que  la  plante  nommée  par  M.  Ca va- 
nilles ytf/v/ii^o/y')f<jfAitf^  eft  la  même  que  celle  de 
M.  Vahl^  ou  du  moins  une  variété  qui  en  diffère 
très-peu. 

Ses  tiges  font  droites^  hautes  de  quatre  à  cinq 
pieds ,  prefque  glabres ,  quadrangulaires ,  â  angles 
tranchans  ^  divifées  en  rameaux  oppofés,  légère- 
ment velus  ^  garnis  de  feuilles  oppofées^  pédo- 
lées^  ovales  ou  un  peu  en  cœur  vers  leur  bafe^ 
aiguës  i  leur  fommet,  dentées  en  fcie  à  leurs 
bords  j  nH>lIes ,  verdâtres  à  leur  face  fupérieure« 
finement  ridées  «  glauques  en  deffous  »  mpportées 

Ear  des  pétioles  mums  de  deux  glandes  à  leur 
afe. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  plufieurs  ép'ii  ter- 
minaux >  oppofés  3  prefque  fafciculés  ,  dont  les 
vercicilles  font  nombreux  ^  très-peu  diflans  ^  com- 
pofés  de  quatre  à  fix  fleurs  ^  quelquefois  un  peu 
unilatérales ,  munies  de  biaâees  caduques  ^  cour- 
tes «  étroites  3  prefque  linéaires  >  aiguës.  Le  calice 
eft  courte  tubiilé^  velu«  (trié ^  comprimé  latéra— 
lement ,  point  glutineux ^  à  dèiix  lèvres  courtes, 
la  fupérieure  entière  Se  pointue ^  l'inférieure  mé- 
diocrement bifide.  La  corolle  eft  petite  3  à  peine 
auffi  longue  que  le  calice  »  de  couleur  rougeâtre 
ou  bleue  3  dilatée  i.fon  orifice  j  à  deux  lèvres  ou* 
vertes  s  la  l^vre  fupérieure  prefque  droite .  courte , 
concave,  enf ièt;ç  a  fon.  fommet  »  l'inférieure  divi- 
fée  en  trois  lobes  ^  celui  du  milieu  plus  large  ^ 
^chancre.;  les  deu^  latéraux  très-petits  ;  les  éta- 
mines  plus  courtes  que  la  corolle  $  le  ftyle  ui>  peu 
faiUant  «  velu  à  fa  partie  fupérieure  $  deux  ftig- 
ntates  très-courts. 

Cette  plante  croit  naturcUemeqt.au. Mexique. 
On  la  cultivé  au  Jafdiii  des  Plantes  de  Paris,  if 

6^  Sauge  à  fleurs  étalées.  Satvia  patens.  Cav. 

Salvia  foliis  fuihafiatis  ^  creKOfo-ferraùs  j  fubtùs 
zHcanis  ;  port  tus  axitiaritus  urminaiibufque .  oppofi^ 
tis,  Vahlj  Enum.  Plant,  vol.  i.  pag.  236.  n*.  5 1. 

Salvia  foliis  fuhhafiatis ,  crenato*fercatis  jfforibus 
mjfpojitis,  Cavan.  Icon.  rar*  vol.'^.'pag.  33.  n*.  joj. 
cab. 4J4. 

Salvia  grandifiôra.  Née,  Herb.  cum Icône. 
Ses  tiges  font  droites^  veliidj  hautes  d'environ' 


s  A  u 


611 


deux  pieds 3  à  quatre  angles^  rameufes,  garnies  de 
feuilles  oppoféeSj  pétiolées ,  prefque  haftées^  cré- 
nelées «  dentées  en  fcie  à  leur  contour  ^  vertes  en 
deffusj  blanches  &  tomenteufesà  leur  face  infé- 
rieure j  prefqu'obtufes  à  leur  fommet  j  les  infé- 
rieures longuement  pétiolées  ;  les  fupérieures  Se 
terminales  prefque  feffiless  celles  du  milieu  aulU 
longues  que  les  pétioles. 

Les  fleurs  y  fituées  vers  l'extrémité  des  rameaux , 
font  grandes  3  axillaires,  folitaires^  oppofées»  pé^- 
donculées  >  les  pédoncules  beaucoup  plus  courts 

Sue  les  feuilles.  Le  calice  eft  campanule  ,  pileux  4 
ivifé  en  deux  lèvres  i  la  lèvre  fupérieure  entière  « 
très^velue  $  l'inférieure  bifide.  La  corolle  eft  fort 
belle j  très-grande,  bleuâtre ^  fon  tube  fe  par- 
tage en  deux  lèvres  très-ouvertes  ;  la  fupérieura 
concave ,  alongée,  pileufe  extérieurement  ;  l'infé^t 
rieure  pendante,  à  trois  grandes  di vifions  j  les  deux 
latérales  obtufes,  plus  courtes  ^celle  du  milieu  élar- 
gie ^  échancrée  en  cœur^  les  anthères  longues  j 
faillantes,  ovales ^  jaunâtres;  quatre  ovaites  en* 
foncés  dans  un  réceptacle  quadrangulaire  $  le  ftyle 
bleuâtre,  plus  long  que  la  corolle ,  barbu  vers  ^n 
fommet  5  aeux  ftigmates  inégaux ,  divergens ,  aux- 
quels fuccèdent  quatre  femences  contenues  dans 
le  fond  du  calice. 

Cette  plante  croît  dans  la  Noujrelle-Efpagne,^ 
dans  les  lieux  ombragés ,  proche  Rtal  del  Monte  1 
elle  fleurit  au  mois  d'aoât.  (^Defcript.  ex  Cavan.  ) 

(>j.  Sauge  ^\}imt\ïk*  Salvia  plumof a,  Ruiz  8c 
Pavon. 

Salvia  foliis  fahcordato^ovatis  ,  çrenatis  ;  pedun^ 
culis  axillaribus  y  venicillatis  ;  coule  fruticofo  y  fer^ 
rugineo-fuitomentofo.  Vahlj  Enum.  Plaot.  vol.  i. 
pag.  235.  n*.  30.  .     . 

Salvia  foliis  fubcordatis  y  acutis ,  çrenatis;  pedun-^ 
culis  4-^  ,  axillaribus  ,  unifioris  ;  fiylo  plumofo,  Kmvl 
&  Pav.  vol.  I.  pag.  z6.  tab.  37.  ng.  A. 

Cette  plante  a  des  tiges  hautes  d'environ  cinq  i 
fix  pieds 3  droites ,  .frutefcentçs  ,  revêtues  d'un, 
duvet  roufiâtre  ^  divifées  en  rameaux  rétcagones  ^ 
oppofés  «  lanugineux  parricoliérement  dans  leur^ 
jeunefTe^  garnis  de  feuilles  pétiolées  »  oppofées/ 
oblnngues  ou  ovales ,  lancéolées ,  un  peu  en  cœur 
â  leur  bafe,  très-veinées,  crénelées  i  leurs  bords , 
aiguës  i  leur  fommet,  ridées > légèrement  Unugi- 
neufes  à  leur  face  inférieure. 
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Les  fleurs  font  pédonculées ,  difpofées  par  ver- 
ticilles  axillaires ,  chaque  verticilie  compofé  de 
trois,  quatre,  plui  fouvent  cin^ fleurs ,  dont  les 
pédoncules  font  fimples  »  cylindriques ,  uniflores  » 
plus  longs  que  les  pétioles  »  munis  d'autant  de  pe* 
titesbraâéesfubulées  «  Quelquefois  ovales.. Le  ca- 
lice eft. tubttlé,firié,. rude  en  dedans,  à  deux  di- 
vifions  courtes ,  aiguës.  La  corolle  eft  purpurine  , 
velue  en  dehors,  une  fois  pins  lomgue  que  le  ca- 
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liœ  'y  fon  tube  eft  droit,  cylindrique,  divîfë  à  fon 
orifice  en  deux  lèvres  égales  >  la  (upéricure  droite, 
concave,  échancrée  à  fon  fommet  $  l'inférieure  à 
trois  lobes 5  celui  du  milieu  élargi ,  obtus  ,  pref- 

2ue  tronqué  ;  les  deux  latéraux  plus  courts ^  plus 
troits ,  obtus.  Les  étamines  plus  courtes  que  la 
corolle;  le  flyle  plus  long  ,  de  couleur  purpurine. 
Velu  ik  plumeùx. 

Cette  plante  croît  au  Pérou ,  fur  les  rochers  & 
dans  les  ravins  $  elle  fleurit  vers  la  fin  de  l'automne. 
T)   (  Defiript,  ex  Ruii  &  Pav.  ) 

66.  Saugi  à  feuilles  deltoïdes.  Suivia  régla, 
Cavan. 

Salvia  foliis  deltoîdibus  ,  crenatis  ;  peduncuUs  ter- 
minaiiàus  f  geminis ,  unifions;  calicibus  tubulofis,  co- 
lorant. Vahl^  Enum.  Plant,  vol.  i.  pag.  236. 
n*.  52. 

Salvia  foliis  ieltoidibus  ^  crenatis  ;  calicibus  tubu» 
lofis  i  coloratis.  Cavan.  Icon.  lar.  vol.  j.  pag.  53. 
n**.  506.  tab.  4f  j. 

Salvia.  Née ,  Herb.  &  Icon. 

Ses  tiges  s'élèvent  a  la  hauteur  de  cinq  ï  fix 
pieds,  numies  de  rameaux  oppofés,  &  garnies  de 
feuilles  pétiolées ,  oppofées  ,  de  forme  deltoïde , 
crénelées  à  leur  contour ,  légèrement  velues ,  par- 
ticulièrement dans  leur  jéuheflTe ,  un  peu  aiguës  à 
leur  fommet ,  au  moins  aufTi  larges  que  longues , 
prefque  tronquées  à  leur  bafe  ,  plus  courtes  que 
les  pétioles ,  nerveufes  &  veinées. 

Les  fleurs  ,  lîtuées  dans  raiflelle  des  feuilles  fu- 
périeures  y  font  oppofées ,  folitaires ,  prefque  kÇ- 
files.  Leur  calice  e(l  long  d'un  demi-pouce  &  plus, 
d'un  pourpre  verdâtre^  tubulé,  i  trois  découpu- 
res à  fon  orifice  \  les  découpures  ovales ,  aiguës  , 
nurquées  de  neuf  nervures ,  veinées.  La  corolle 
eft  grande  ^  d'une  belle  couleur  écarlate)  fon  tube 
eft  ventru  entre  les  divifîons  du  calice  >  divifé  en 
deux  lèvres  à  fon  limbe  »  la  fupérieure  alongée^ 
concave,  échancrée  à  fon  fommet}  l'inférieure 
pendante  ,  à  trois  lobes  courts ,  arrondis  *  obtus  j 
celui  (lu milieu  un  peuplusalongé,  très-entier.  Les 
ftigmat.s  font  d'un  rouge  écarlate. 

Cette  plante  croit  au  Mexique,  dans  les  bas- 
fonds  de  Régla  ;  elle  fleurit  dans  le  courant  <ies 
mois  d'août  6c  de  feptembre.  (  Defcript*  ex  Cav.  ) 

67.  Sauge  à  longues  fleurs.  SdMa  longifiora. 
Ruîz  &  Pav. 

Salvia  pubefcenù'vifcofa ,  foliis  cordatis ,  acutis  , 
hicreaatis  ;  racemis  nutantibus  ,  corollis  longijfmisy 

caule  fruticofo.  Vahl ,  Enum.  Plant,  vol  i .  pag. 
243.  n".  48. 

Salvia  foliis  cordatis  y  acutiffmis  y  hicrenatis  i  fpi" 
cîs  longis  A  nutantihus  i  braStis  »  calicibus  coloratis  i 
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corollis  longiftmis.  Rnix  ScPav.  Flor.peruv*  voL  r. 

pag.  23.  tab.  40.  fig.  A. 

Très-bells  efpèce ,  facile  i  difiinguer  par  fes 
corolles  tubuléeSj  longues  de^lufiéurs  pouces , 
difpofées  fur  des  épis  alongés  &  inclinés. 

Toute  la  plante  eft  pubefcente,  vifqueufes  fes 
tiges  font  |droites,  hautes  de  quinze  à  dix-hurt 
pieds»  très-rameufes ,  chargées  de  poils  y  les  uns 
très-longs,  fetacés,  ariiculési  les  autresplus  courts^ 
glanduleux  y  les  rameaux  étalés ,  nombreux ,  qua- 
drangulaires ,  très-ouverts  »  vifqueux  &pubefcens, 
garnis  de  feuilles  pétiolées ,  oppofées ,  ovales  »  lan- 
céolées, acuminées  à  leur  fommet ,  très-longues, 
ouvertes  &  réfléchies,  â  double  crénelurea  kur 
contour,  échancrées  en  cœur  â  leur  bafe ,  ridées  , 
veinées  en  deflbus ,  velues ,  tomenteufes  »  fuppor- 
tées  par  des  pétioles  pubefcens  8c  vifqueux. 

Les  fleurs  font  réunies  i  l'extrémité  des  rameaur, 
en  plufieurs  épis  alongés  &  penchés}  difpofées  par 
verticilles ,  (outenues  par  des  pédoncules  cyUn- 
driques  ,  inégaux ,  une  fois  plus  courts  que  les  ca* 
lices  j  chaque  verticilie  contient  d'une  à  quatre 
fleurs ,  munies  de  deux  braûées  oppofées,  ovales  » 
aiguës  ,  concaves  ,  colorées  &  caduques.  Lts  ca- 
lices font  ovales,  renflés,  colorés^  divifés en  deux 
lèvres  vers  leur  fommet  î  la  lèvre  inférieure  bi- 
fide i  la  fupérieure  entière  ,  aiguë.  La  corolle  eft 
de  couleur  de  laque  ,  environ  cinq  fois  plus  lon- 
gue oue  le  calice  ,  tubulée,  cylindrique,  velue 
en  denors  ,  divifée  à  fon  orifice  en  deux  lèvres  i 
la  fupérieure  entière  &  courbée  en  faux  $  l'infé- 
rieure courte,  à  trois  lobes;,  celui  du  milieu  con- 
cave 'y  les  étamines  de  ta  même  longueur  que  la  co- 
rolle j  une  glande  renflée  >  fituée  fur  le  réceptacle  ^ 
du  même  coté  que  la  lèvre  fupérieure. 

Cette  plante  croît  au  Pérou ,  dans  les  gorges  ies 
précipices  ;  elle  fleurit  dans  les  premiers  mois  de 
l'hiver.  T>  (  Defcripu  ex  Rm[  &  Pav,  ) 

68.  Sauge  léonuroide.  Salvia  leonuroides^ 
Glox. 

Salvia  foliis  fubcordatîs  ,  crenulatisy  craffiufculis  ^ 
fiorihus  axillaribus  y  calice  triloboy  caule  fruufcente^ 

Lam.  Itluftr.  Gêner,  vol.  i .  pag.  71 .  n^.  5 12.  tab.  20,. 

Salvia  calicis  labio  fuperiore  inttgcrrimo  ;  fiylo  ht^ 
fariàm  barhato  ;  floribus  axillarihus  ,  interrupù  vtr^ 
ticillatis  i  foliis  cordato-ovatis  y  crenatis»  Gloi..  in 

Obf.  botan.  pag.  i  f.  tab.  2. 

Salvia  (  formofa  )  y  foliis  Jubcordatis  ,  corollarum, . 
galed  barbatâ  ;  calicibus  triîobis  y  coule  frutefente^ 
Lhérit.  Stirp.  i.  pag.  41.  tab.  21. 

Salvia  (  nodofà  )  ,  foliis  cordatis  ;  fuptriorihus^^ 
ovatis  ,  deltoidibufque  firratis  ;  pedunculis  axULi-^ 
ribus ,  nodofis  ;  galeâ  hiifutâ.  Ruiz  &  Pav.  Flox» 

peruv»  voL  !•  pag.  25.  tab.  41.  fig.  K^ 
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Salvia  (\eoT\mo\ies)  »  fôiiis  eordatîs  ^  crêtiatis ; 
fiaribus  axUUribus  ,  veniciUatis  ;  cault  fruticofo. 
Vahl ,  Enam.  Plant,  vol.  i.  pag.  i}6.  n**.  33. 

Ceft  un  fous  -  arbriflfeau  remarquable  par  fes 
fleurs  H*une  belle  couleur  écarlate  ,  femblables  à 
celles  dafaivia  coccinca,  mais  axillaires  &  non  dif- 
pofées  en  un  épi  nu. 

Ses  tiges  font  ligneufes ,  un  peu  cylindriques  à 
leur  bafe  ,  tétragones  ï  leur  partie  fupërieure  ^ 
dont  les  angles  font  arrondis ,  les  faces  cannelées , 
un  p^u  pubefcentes»  rameufes ,  hautes  de  trois  à 
quatre  pieds  ^  garnies  de  feuilles  péttolées ,  op- 

i>ofées,  ovales  y  échancrées  largement  en  cœur  à 
eur  bafe  y  epaifles  ^  un  peu  coriaces  >  lifles  à  leurs 
deux  faces ,  d*un  vert-foncé  à  leur  face  fupérieiire, 
prefque  cendrées  en  deflbus  ^  crénelées  à  leur  con- 
tour ,  obtufcs  &  rétrécies  à  leur  fommet  5  les  pé- 
tioles d'environ  un  tiers  plus  courts  que  les  feuilles. 

Les  fleurs  font  difpofées  par  verticilles  oppofés , 
au  nombre  de  cinq  à  fix  dans  chaque  aific île  des 
feuilles  ,  foutenués  chacune  par  des  pédoncules 
courts  j  glabres  ,  longs  de  trois  lignes  &  plus.  Les 
calices  font  amples  y  renflés  ^  très- glabres  ^  ftriés^ 
un  peu  comprimés  j  à  deux  lèvres  entières^  arron- 
dies i  leur  fommet ,  un  peu  mucrohées  i  la  lèvre 
inférieure  quelquefois  légèrement  bifide.  La  co- 
rolle eft  d'une  belle  couleur  écarlate  »  grande  y 
ayant  prefque  l'afpeâ  de  celle  du  pkiomis  Uonurus  y 
longue  d'environ  un  pouce;  le  tube  plus  long  oue 
le  calice  ^  un  peu  renflé  vers  fon  milieu  i  l'orifice 
divifé  en  deux  lèvres  »  la  fupérieurè  droite  y  com- 
primée y  obtufe  »  légèrement  bifide  \  la  lèvre  in- 
itérieure  repliée  à  fes  cotés  y  recourbée  vers  fon 
extrémité  y  â  trois  divifîons  courtes ,  un  peu  iné- 
gales i  les  étamines  plus  courtes  que  la  corolle  y  le 
llyle  (aillant  hors  de  la  lèvre  fupérieurè  «  velu  vers 
Ton  fommet  ;  le  fligmate  bifide. 

Cette  plante  croit  au  Pérou  \  elle  efl  cultivée  au 
Jardin  des  Plantes  de  Paris.  T>  (  ^.v.) 
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69.  Sauge  luifante.  Salvia  fulgens.  Cavan. 

Sahiafoliis  ovato-acutis  ,  cordatts  y  crenatis  ,  ru- 
gofis  ;  floribus  veniciUatis  ,  fidgidis.  Cavan.  Icon. 
ToL  I.  pag.  i^  n^.  21.  tab.  23. 

Salvia  foliis  cordât is  y  acutis  ,  crenatis  ,  rugofis  , 
Jiibûts  tomentofis  ;  verticillis  nudis  y  calicibus  trifidis  y 
^orvllarum  galeâ  villofâ.  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  i. 
pag.  140.  n**.  40. 

Salvia  foliis  cordatO'Ovatis  y  crenatis  y  fubtits  in* 
canis  ;  corollarum  gaUâ  viilofd  y  caule  kerbaao,  VahU 
£iium.  Plant.  voL  i.  pag.  237.  n°.  34. 

Salvia  pyrifoiia*  Dombey  y  Mfl", 

Cette  efpèce  ne  doit  pas  être  confondue  avec 
le  falvia  leonuroidcSy  dont  elle  diflFere,  cette  der- 
nière ayant  des  tiges  dures  ^  prefque  ligoeufes  ^des 


feuilles  glabres  y  un  peu  coriaces  $  des  fleurs  plus 
petites  y  moins  éclatantes. 

Ses  tiges  font  un  peu  rudes  ,  quadrangulaires., 
redreflees ,  hautes  de  trois  pieds  y  divifees  en  ra- 
meaux oppçfés  t  droits ,  étalés  y  earnis  de  feuilles  pé- 
tiolées^  oppofées^  prefau^ëgales  y  ovales,  échan- 
crées en  cœur  â  leur  baie  y  aiguës  à  leur  fommet  « 
crénelées  à  leurs  bords  y  ridées  à  leurs  deux  faces» 
tomenteufes  à  leur  face  inférieure  »  fupportées  par 
des  pétioles  canaliculés. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  épis  terminaux  , 
compofés  de  verticilles  à  fix  fleurs^  garnis  de  fti- 
pules  courtes  ^  aiguës  y  très -caduques.  Le  calice 
eft  campanule^  à  deux  lèvres ^  glabre  y  flrié  ;  la 
lèvre  fupérieurè  entière  y  ovale  ,  mucronée  5  l'in- 
férieure bifide  à  fon  fommet.  La  corolle  eft  longue 
d'un  pouce  &  demi  y  d'une  couleur  écarlate  très: 
brillante  ,  plus  claire  en  dedans  >  le  tube  efl  renflé 
vers  fon  orifice ,  un  peu  comprimé  }  la  lèvre  fu- 
périeurè alongée»  concave  y  entière^  velue  à  fon 
fommet  -y  l'inférieure  trifide ,  les  deux  découpures 
latérales  plus  courtes,  réfléchies^  celle  du  milieu 
pluslarge^  pliffée^  à  trois  crénelures  >  les  filamecs 
une  fois  plus  courts  que  la  corolle  ;  les  anthères 
ovales  ,  blanchâtres  >  les  ovaires  placés  fur  un  rér 
ceptacle  quadrangulaire  y  garni  à  fa  partie  anté- 
rieure d'une  membrane  aiguë  y  qui  recouvre  deux 
des  ovaires.  Le  flyle  efl  fimple  y  élargi ,  comprimé 
à  fon  fommet ,  barbu  y  terminé  par  deux  fligmates 
faillans  y  de  couleur  incarnate  y  réfléchis  $  les  fe« 
mences  en  ovale  renverfé.  , 

Cette  efpèce  fe  trouve  au  Mexique  &  dans  1# 
Pérou,  % 

^  * 

■ 

70.  Sauoe  écarlate.  Salvia  coccinea.  Linn.  f. 

Salvia  foliis  cordatis  ,  acutis  ,  ferratis  ,  fubtits  to* 
mentofis  ;  racemo  tcrminali  yfiaminibus  galed  longio^ 

ribus.  Lam.  llluflr«  Gêner*  vol.  i.  pag.  71.  n^. 

Salvia  (  coccinea  )  y  foliis  cordatis  y  avatisy  acw* 
tis  y  ferratis  y  fubtks  molUffime  tomentofis  ;  racemo  ter*^ 
minali  verticillato.  Lion.  f.  Suppl.  8S.  —  Murr. 
Comment.  Goett.  1778.  pag.  86.  tab.  i. 

Salvia  foliis  cordatis  y  acutis ,  tomentofis  y  ferra» 
tis  ;  corollis  calice  duplà  longioribus  y  anguftioribus^ 

Aiton,  Hort.  Kev.  vol.  i.  pag.  43.  —  Willden. 
Spec.  plant,  vol.  i.  pag.  141.  n*.  44. 

Salvia  foliis  cordatis  ,  acutis ,  ferrads  ;  verticillis 
fuhnudis,  Etling.  de  Salvia  y  n^.  ii. 

-'Salvia  (  coccinea  ),  fuffruticofa;  foliis  ovalï^ 
cordatis^  acutis  y  denticidatis  y  mollit er  incano* to- 
mentofis i  fpicd  verticillis  fubnudis  ;  calice  oblongo  , 
trifido;  corollâ  longây  genitalibus  exertis»  Michaux  ^ 
Flor.  boréal.  Amer.  voL  i.  pag.  15. 

Cette  plante»  très- rapprochée  par  fon  poit>  da 
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fdvU ûméthifilûû  j  en  dîflfère  par  la  couleur  ëcar- 
late  de  fes  fleurs  «  &  par  la  longueur  des  écamines 
faillances  hors  de  la  corolle. 

Ceft  une  très-belle  erpèce^  dont  les  tiges  font 
droites  »  hautes  de  deux  ou  trois  pieds  Se  plus  j 
tétragones^  pubefcentes^  blanchâtres  ou  cenarëes, 
cannelées  i  chacune  de  leur  face  j  rameufes  «  pref« 
<(ue  ligneufes  3  garnies  de  feuilles  oppofées ,  pë* 
ciolées^  ovales^  en  cœur>  acuminées  i  leur  fom- 
met  j  un  peu  épaifles  j  fouples  >  vertes ,  &  légère- 
ment pubefcentes  à  leur  face  Tupérieure»  douces« 
tomenteufes  y  blanchâtres  en  deffous^  crénelées  à 
leur  contour  «  fupportées  par  des  pétioles  médio- 
cres .«étroits  ^  comprimés. 

Les  fleurs  forment  un  très-  bel  épi  droite  alongé> 
fimple^  terminal^  compofé  de  verticiUes  peu  diflans^ 
contenant  fix  ou  huit  fleurs  pédonculees  •  munies 
de  bradées  oppofées^  étroites  ^  lancéolées  ^  acumi- 
nées ^  plus  courtes  que  les  pédoncules^  prefoue  gla- 
bres $  les  pédoncules  inégaux  »  prefiqu'aum  longs 
c|ue  les  calices  «  pubefcens ,  blanchâtres.  Les  ca- 
lices font  un  peu  velus,  légèrement  colorés  à  leur 
fommet^  divifés  en  deux  lèvres  courtes  ;  la  fupéf 
rieure  entière,  ovale;  l'inférieure  bifide,  pref- 

S'aufli  longue  que  la  fupérieure.  La  corolle  eft 
m  rouge  d'écarlate  très-vif»  le  tube  prefqu'une 
fois  plus  long^  que  le  calice,  renflé  vers  fon  ori" 
fice ,  divifé  en  deux  lèvres  prefqu'égales  $  la  fupé- 
rieure un  peu  pubefcente  furie  dos,rinférieure 
i  trois  lobes  s  les  étamines  8t  le  piflil  faiUans  hors 
de  la  corolle. 

Cette  plante  croîr  natnrellemenr  dans  la  Flo- 
ride. On  la  cultive  au  Jardin  des  Plantes  de' Paris. 

71.  Saug£  fcarlatine.  Salvia  pfeud^^occinea, 
Jacq. 

Salviapiiofu^fûitis  ovûùj^  acutis ,  crtnatîs  ;  ra^ 
ccmo  urminali^  ftamînibus  ixfertis.  Lam.  lUnftr» 

Gêner,  vol.  i.  pag.  71.  n*.  31^. 

Salviafoiiis  ovatis ,  acuùs  ^ferratis ,  utrinqaivtt' 

iôfis  ;  cauif  pèhfo.  Vahl,  Enum.  Plant,  vol.  i.  pag« 
236.  n®.  36. 

Salviafoiiis  ovûits,  aeutij  y  fsrratis ,  uirinqui  vil- 
le fis  ;  racemo  terminall  ^  vertUillato  ;  coule' pilofo, 
Jacq.  GoUeâ.  vol.  t.  pag.*  302.  —le.  rar.  vol. a. 
tab.  109. 

Salvîa  (pféudorcoccinea  )  \  foliis  ovatis  i  acnsis^ 
ferratis  y  bafi  intqMoiibus  ;  caukpilo/ô^  ceroUh  ca^ 
lice  duplù  longroribus.VifUïd*  Spec»  Plaac.  vol.  i. 
pfg.  141.  n^.  45. 

Cette  efpèce^a  de  tek  rapports  avec  lefaMa 
coccinea  y  <m*il  eft  facile  de  les -confondre  au  pre- 
mier afpedtj  mais  elle  en  diffère  par  Tes  feuilles 
ovales,  point  finuéesà  leur  bafe^  chargées  de 
poils  fins*  8c  alongés. 
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Ses  dges  font  prefque  ligneufes^  droites  «ra- 
meufes ,  quadrangulaires ,  remplies  d'une  moelle 
blanchâtre,  hautes  d'environ  trois  pieds,  de  la 
groffeur  d'une  plume  ordinaire ,  chargées  de  poils 
mous ,  longs  ^  cendrés ,  très-aoondans. 

Les  feuilles  font  oppofées ,  longuement  pétio- 
lées ,  ovales ,  un  peu  alongées  vers  leur,  pétiole  , 
dentées  en  fcie  à  leur  contour,  aiguës  à  leur  fom- 
met,  veinées,  molles ,  velues  i  leurs  deux  faces j 
fupportées  par  des  pétioles  pileux. 

Les  fleurs  font  fituées  à  l'extrémité  des  rameaux, 
difpofées  par  des  verticilles ,  dont  chacon  d'eux 
eft  compofé  de  fix  fleurs  légèrement  pédonculees. 
Les  calices  font  un  peu  plus  grands  que  ceux  du 
faMa  coccinea  ;  mais  la  corolle  &  les  autres  parties 
de  la  fruâification  n'offrent  aucune  différence  fen- 
fible. 

Cette  plante  croit  dans  les  contrées  chaudes 
de  rAmërioue;  elle  fleurit,  dans  le  courant  de 
l'été  ;i  dans  les  ferres  de  l'Europe.  "6  ?  (  Defcript» 
ex  Jacq.  ) 

71.  Sauge  à  petits  calices.  Salvia  microculis. 

Salviafoiiis  ovatis,  acutis^ferratis  yglahriufculis  ^ 
braSeis  ovato^lanceolaùs  ^  cadueis  ^  calicibus  brevi^ 
mis,  qtdnqutdentatis* 

Salvia  ( incamata ) yfoHîs ovatoacutîs ,ferratis ; 
braSUis  fioralibus  htevibusy  caducis  ;  caliclbas  parvis'^ 
quinquedentatis.  Cavan.  Annal,  Hift.  Nlit.  1.  n^.  4. 
pag.  m. 

Sahia  incamata.  Vahl^  Enum.  Plant,  vol.  i.  pag« 
238.  n^  57. 

Cette  efpèce  eft  remarquable  par  le  grand  nom- 
bre'S:  la  beauté  de  fes  fleurs',  dinin^èé^  de  toutes 
les  autres  de  ce  genre ,  par  fes  calites  extrême-^ 
ment  p^its ,  à  cinq  dents. 

Ses  tige^  font  droites,  glabres,  purpurines  « 
hautes  de  quatre  pieds  ,  munies  de  rameaux  nom- 
breux'^ pubefcens  dàiis  leur  jeunèfle,  gtirnîs  de 
feuilles  pétiolées,  veinées ,  d'un  vert  obfcur  i  leur 
face  fupérieure ,  plus  pâles  en  deflous ,  un  pea 
velues,  ovales,  dentées  en  fciei  leurs  bords,  ai- 
guës à  leur  fommet,  plus  longuei  que  les  pé- 
tieles. 

Les  fleurs  font'dirpofées,  i  l'extrémité  des  r&«' 
meaux ,  en  épis  droits,  long^  d'un  demi -pied  , 
compofés  de  verticilles  â  quatre  fleurs  médiocre-^ 
ndidntpédioeUé^vLecalkreeft  tubiilé,  veKi,  ex- 
trémenteîit  ceyxtty  i  peine  long^l'une  demi«ligne  » 
â  deux  lèvres  >  i  cinq  ou  fix^dents^  aiguèsV  La  c6« 
Toile  eft  de  couleur  de  chair,  longue  de  plus  d'un 

[)ouce,  un  peu  velue  à  rexcèrieur»  divifêe  eu  deux 
èvreségiles^  la  fupérieure  eritière  3  les  étamîhes 
plus  longues  que  la  corolle. 

Cette  plante  croie  dans  la  NoavôIIe-Efpagne  ^ 
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ai  on  la.  cultive  coamt  plante  d'ornement.  (  De/- 

cript,  ex  Cavan,  ) 

7;.  Sauge  améthyfte. SaMa  ametkyfiina, Smith. 

Salviafoliis  cordatis  ,  acutis ,  ferra  fis ,  fuffths.  U" 
natîs  ;  verticîlîis  nudis  ;  calicihus  trifidis  s  coroilh 
puhefcentibus.  Smith  ^  Icon.  ined.  Fafc  2*  pag.  17. 
tab.  Z7,— rLam.  111.  Gêner,  vol.  i.  p.  71.  n*\  J14. 
—  WilldSpec.  Plant,  vol.  i.  pag.  X40«  n^.  }9- 

Ses  tiges  font  droites ^  velues^  prefque  ligneu- 
ks  »  tétragones  ^  à  angles  moufles ,  garnies  de 
feuilles  oppofées^  pécioées  ^  ovales-oblongues  j 
échancrées  en  cœur  à  leur  bafe^  ridées,  dentées 
çn.  fcie  â  leurs  bords,  les  dents  courtes^  très- 
ferrées  ,  obtufes  »  ï  peine  aiguës  a  leur  fommet , 
vertes  éc  velues  à  leur  face  fupérieure  y  blancbâr 
tires  &  chargées  en  deflbus  d'un  duvet  lanugineux 
très- épais  i  les  pétioles  velus  ^  de  la  longueur  de$ 
feuilles^  anguleux. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  uiie  forte  de  grappe 
qu  en  ,un  épi  terminal  y  alongé  »  un  peu  recourbé  â 
iAO  foinnoet ,  compofé  de  verticiiies  écartés  j  dé^- 
pourvus  de  braâées ,  contenant  chacun  envi  ton  fix. 
fleurs  foutenues  par  des  pédoncules  itv&gaux^  qu- 
verts,  de;  la  longueur  du  calice  au  moins  «  cylin* 
*  driques  «  velus.  Le  calice  eft  campanule;»  velu 3 
anguleux^  coloré  i  fon  fommet^  rude  en  dedaps^ 
divifé  en  deux  lèvres  i  fon  orifice;  la  fupérieure 
entière  j  aiguë ,  terminée  par  une  pointe  recour- 
bée en  dedans;  l'inférieure  bifide.  La  cpro]le,eft, 
d*un  violet  très-vif ,  une,  fois  plus  longue. que. le, 
câljce^  tubulée^  labiée  à  fon  limbe;  la  lèvre  fu- 

g'îrieure  oblongue  ,  prefque  dcoiçe  ^  cpncave  y 
rtement  velue  fur  le  dos  j  entière  >  oltufe  ;  l'in- 
férieure pubefcente  y  à  trois  lobes  ;  les  étamines 
plus  courtes  que  la  corolle;  le  (lylefaillantj  re^ 
courbé  >  velu  &  violet  i  fa  partie  fupérieure  ;  le 
fiigmate  bifide  y  à  deux  découpures  glabres  y  ou- 
vertes  >  aiguës  ;  quatre  femepces  glabres  3  ovales. 

Cette  plante  croit  à  la  Nouvelle  -  Grenade^ 

(  Defcript.  ex  Smith,  ) 

74.  Sauge  i  fleurs  tubulées.  Sahia  tubïfiora. 
Smith. 

Salvia  faUU  cordatis  y  crenatisy  fubpilcfis;  caliei" 
hus  (rifidis  ;  coroUis  lon^fimis  y  tubulofis  ;  fiaminibus 
^xfertis^  Smith^  Icon.  ined.  Fafc.  2.  pag.  lé.  tab.  16., 
?—  Willd.  Spec  Plant,  vok  i.  pag.  141.  n®.*4Z. 

Satviafoliis  cordatis  y  crenatis  ,  fubpilofis  j  flori* 
Àus  racemofis  y  ficundis  ^  fubgeminatis  ;  pedicellit  ca* 
GcibuÇque  lanatis^  Vahl  y  Enuoi.  Plant,  vol.  i.  pag. 
^39.  n*.  40. 

^es  tiges  font  prefque  Ijgneufes  >,  â  quatre  ;(ag&s^ . 
priées»  velues  à  leur  partie  fupérieure  y  garniettde 
feuilles  pétiolées  >  ôppofées  >  ovales  >  eçhahcr^^f 
en  cœur  à  leur  bafej  crénelées  à  leur  contour  > 
peu  glabres  à  leur  Êtcefupériciure^tertaa 
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1)fsÀ%  pâles  CQ  deftNi»  y  velues  à  leur»  bonte  &  fur 
eurs.  pripcipalee  nervures  y  fiippomées  paf  des  péK 
tiole»  velus,  phis  coût ts  que  Its  feuilles. 

Le^  fleurs  (ont  difpofées  en  un  épi  droit  >  ter^^ 
minai  y  compofé  de  verticiiies  i  environ  deux 
fleurs ,  munis  de  bractées  oppofées.^  ovales  >  mui» 
cronéeSj  nerveufes  ^  chargées  de  quelques. poils.» 
très  -  caduques  ;  les  pédoncules  filiformes.,,  plus 
courts  que  le  calice ,  très-lanugineux ,  tournés  du 
mén^e  côté.  Le  calice  eft-tubulé,  un  peiLventffu  > 
lanugineuse  en  dehors ,  rude*  en  dedans^^  i  trcnà 
découjpures  aigiuës^  prefqu'égales^  LaooroUeeft 
trois  tois  plus^  longue  que  le.  calice ,.  de  couleuo 
rougeréc^r late  y  tubulée »  velue,  en  dehors ,  bifida 
à  fon  limbe;  les  dé^oupures-prefqu'égales^.mé» 
dioc^ement.  écartées  ;  les^  étaminesu  glabres  ^.  très^ 
longues^  Içs  anthères  pendahtes^ 

Cette  plante  croit  au  Péroa^  dans. les  environs 
de  Lima. 

75*  SaugS'  à  deux  fleurs.  Salvia  bifiàra.  Ruij^t 
&  Pav.     ' 

Satyi^foUis  cordçttis  1  fcrratis  y  tomentcfis;  floriitts 
racemofis^  oppofitis »  fecundis  ^  braBsls  ovato^lanceo^ 
itttis.  Vahl ,  Enum.  Plant,  vol.  i .  pag.  ^4^ «  n^.  45» . 

Sa/via  (^biflora  )  y  foUis  cordatis .  ferraiLs  ,  tormn-^ 
tofis  y  fpicis  ereBis  ;  flèribus  Cecundis ,  binis^  Ruiz  85 

Pav«  vol.  X.  pag.  24.  tabu  3o;iig.  A. 

Cette  plante  me  parott  avoir  beaucoup  de  rap* 

f torts  avecley^iZvm  tubiflora»  Sà$  tigçsfont  preCaue 
igneufeSj  droites ^  hautes  de  deux  pieds,  trè^ 
velues»  gafnies\de,feuiUes,pétiolées.> eacœor» 
pr.ofpndément  dçntéeseafcie  à  leurs  bords  ^  très^^ 
veinées  en  deffous;  les  dentelures  terminées  pas> 
une  petite  pointe  courte. 

Les  fleurs  forment  une  grappe,  terminale,  haute 
d'environ  fix  pouces,  garniesde  br;râées^  nerveur 
(es  y  aiguës  &  caduques.  Le  calice  efl  tubulé  ,  uit 
peu  ventru^  à  trois  découpures >  velu 3  i  douze 
nervures ,  rude  en  dedans.  La  corolle  efl  tubulée^- 
de  couleur  écarlate ^  velue  en  dehors;  la  lèvce  fu-. 
périeure  plus  alongée  y  la  lèvre  inférieure  d  trois^ 
découpures ,  celle  du  milieu  concave» 

Cette  plante  croit  au  Pérou,  of  (  Defcript.  ex^ 
Ruii  &  Ptfi^.  ) 

j6.  Sauge  acunnnée.  Sahia  acuminata.  Ruist 
&  Pav. 

Salviafoliis  cordatis ,  ferratis ,  acuminatis ;  fpjc^s 
terminalibus  ,  fioribus  vénicillatis  y  corollâ  calice  du^ 
plà  longiori,  Ruiz  &  Fav.  Flot,  peruv.  voL  1.  pagw 
24.  tab.  J7..fig.  B. 

-  Skhia  acuminata  y  hirfuta  ,  vifcofa  ;  foliis  corda- 
tis  ,  aau^ferratis ,  auenuatis  ,  rUgoJis  j  bralieis  co" 
làrièiir^  longitudine  ealiçis.  Vahl,  Enumer. Planu; 
•vol.  i;  ^aj.  24Î*  ** 
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Cette  plante  a  des  tiges  droites ,  hautes  de  cinq 
à  fix  pieds ,  cannelées  ^  quadrangulaires  j  garnies 
de  poils  vifqueux^  &  divifées  en  rameaux  très-éta- 
lés  j  chargés  de  feuilles  oppofées  j  longuement 
pétiolées^  amples,  très-ouvertes ,  ovales , forte- 
ment échancrees  en  cœur  à  leur  bafe ,  acutninées 
à  leur  fommec,  dentées  en  fcie  à  leur  contours 
les  dentelures  très-aiguës >  ridées  &  veinées  à  leur 
face  inférieure. 

,  Les  fleurs  font  pédonculées ,  difpofées  en  longs 
épis  droits,  terminaux  -y  réunis  par  verticilles,  au 
nombre  de  fix  à  dix  à  chaque  verticille  $  garnis  de 
braâées  obk>ngues,  ovales,  acuminées,  oppo- 
fées, de  couleur  de  chair,  caduques,  auffi  lon- 
gues que  les  calices.  Ceux*ci  font  tubulés,  ner- 
veux ,  divifés  à  leur  orifice  en  deux  lèvres ,  la  fu- 
périeure  entière ,  aiguë  -y  l'inférieure  à  deux  dé- 
coupures aiguës.  La  corolle  e(l  de  couleur  incar- 
nate ,  une  fois  plus  longue  que  le  calice  i  fon  tube 
eft  cylindrique ,  divifé  en  deux  lèvres ,  la  fupé- 
xieuré  droite  &  concave  ,  l'inférieure  à  trois  lo- 
bes ,  celui  du  milieu  élargi  à  fon  fommet ,  &  quel- 
quefois un  peu  échancré  5  les  deux  latéraux  plus 
courts,  obtus,  arrondis;  les  étamines  aulfi  lon- 
gues que  la  corolle  s  le  fiigmate  faillant ,  plus  long 
que  les  étamines. 

Cette  plante  fe  rencontre  au  Pérou,  fur  le  \>oxi 
des  précipices  s  à  Pillao.  Elle  fleurit  dans  Tété.  % 
(  DefcHpt.  ex  jR«/{  6  Pav.  ) 

77.  Saugb  pileufe.  Sahîa  pitofa.  Vahl. 

•  Salviafoliîs  cordatis,  ohtufis  ,ferratîs  «  utrînque 
racemifque  pilofis  ,*  braSeis  limeari-lanceolatis  ,  pedi- 
eellis  breviorihus»  Vahl,  Enum*  Plant,  vol.  i.  pag. 

140.  n*.  45 , 

•      ■  ► 

Cette  plante  a  de  grands  rapports  avec  lefaivja 
rkombifolia. 

Ses  tiges  font  droites ,  herbacées,  bifides. à  leur 
partie  fupérieure •  chargées  de  poils  rares,  garnis 
de  feuilles  médiocrement  pétiolées,  très-diflantes, 
en  cœur ,  longues  d'un  pouce  &  plus ,  à  dente- 
lures obtufes,  nerveufes  en  deflus,  blanchâtres  fur 
l^urs  nervures,  veinées  &  plus  pâles  en  deflbus , 
chargées  à  leurs  deux  faces  de  poils  rares. 

Les  fleurs  font  dJfpofées  en  grappes  £  tuées- i 
Textrémité  des  rameaux  &'  dans  leur  bifurcation^ 
compofées  de  verticilles  de  trois  à  huit  fleurs  droi- 
tes ,  dont  les  pédoncules  fôbt  p[fléux ,  ainfi  que 
les  calices  ,  longs  à  peine  de  fix  lignes.  Le  calice 
etl  nerveux ,  de  la  longueur  des'  pédonciiles,  à 
trois  découpures  ovales ,  aiguës.  La  corolle  eft  an 
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Cette  plante  a  été  recueillie  au  Përou  par  Donh 
bey.  2^  ?  (  ^.  /.  în  htrb.  Juf  ) 

78.  Sauge  cufpidée.  Salvia  cufpidata,  Ruiz  & 
Pavon. 

Salvia  foliîs  cordatis  ,  îriÂqualiter  femuîs  ,  fuhths 
punHatis  y  verticillis  nmotis  ^  labiis  calicinis  tricuf- 

pidatis.  Vahl^  Enumer.  Plant,  vol.  1.  pag.  240* 
n«.4i. 

Salvia  foiiis  cordato-fagittatis  ,  iruqualuer  ferra* 
tis  y  fpicis  longis  y  vengcilUs  multifioris  ^  ranùtis  ; 
calicibus  cufpidatis,  Ruiz  &  Pav.  Flor.  peruv.  vol.  i. 
pag.  13.  tab.  40.  fig.  B. 

Ses  tiges  font  droites,  prefque  lîgneufes,  hautes 
d'environ  fix  pieds,  obtufément quadrangulaires, 
munies  de  rameaux  oppofés,  tétragones,  pubef- 
cens  ou  chargés  de  poils  blanchâtres,  ramafles  en 
petites  touffes.  Les  feuilles  font  oppofées ,  médio- 
crement pétiolées,  ovales,  oblongues,  en  cœur 
à  leur  bafe^  prer<|ue  fagittées,  ridées,  veinées, 
inégalement  dentées  à  leurs  bords ,  aiguës  a  leur 
fommet,  arrondies  à  leurs  angles  inférieurs,  char« 
gées  en  deffous  de  très-petits  points. 

Les  fleurs  font  difpofées  par  verticilles  difians» 
fur  un  épi  terminal ,  ramifiés  celui  du  milieu  très- 
alongé  i  chaque  verticille  compofé  de  fix  à  dix 
fleurs  médiocrement  pédonculées,  munies  de  brac- 
tées ovales,  acuminées,  concaves,  caduques  « 
ponâuées.  Le  calice  eft  d'un  bleu-foncé  ,  aivifé 
en  deux  lèvres  ponâuées ,  velues  en  dehors  ;  la 
lèvre  fupérieure  tricufpidée ,  la  pointe  du  milieu 
plus  longue ,  la  lèvre  inférieure  bifide  &  acunoi- 
née.  La  corolle  efi  bleuâtre,  une  fois  plus  longue 
que  le  calice. 

Cette  plante  croit  au  Pérou ,  fur  les  collines  de 
Cheuchin>  elle  fleurit  au  commencement  du  prin- 
tems^  1>  (Difiript.  ex  Ruii  &  Pav.) 

79.  Sauge  i  feuilles  ziguës,  Salvia  acutifblia,  , 
Ruiz  &  Pav. 

Salvia  foiiis  cordato  -  oblongis ,  obtufè  firratis  , 
utrinque  tomentofis;  caule  fruticofo  ,  fioribus  fecundis, 
Vahl,  Enum.  Plant,  vol.  i.  pag.  240.  n^.  42. 

Salvia  foiiis  cordatis  ,  euutis ,  obtufè  ferratis ;  fpî» 
cis  verticilUûs.  Ruiz  &  Pav*  Flor.  peruv.  vol.  i. 
,  pag»  24.  tab.  38.  fig.  B. 

* 

Ses  tiges  font  prefque  ligneufes,  hautes  d*envi« 
ron  fix  pieds  ,  droites ,  â  quatre  angles  moufles , 
divifées  en  rameaux  tomenteux ,  oppofés,  tétra- 
gones ,  creufés  en  gouttière  «  garnis  de  feuilles 
*  pétiolées,  oppofées  ,  ovales,  oblongues,  aiguës } 
échancrees  en  cœur  à  leur  bafe ,  à  crénelures  quel- 


peu  plus  longu&que  le  calicei  fa  lèvre  fupédeare  r*Wefo«  doubtes,  très-ferrees ,  obtufes,  tômen-, 
eft  pileufe ,  en  cafque  ,  uix  peu  courbé^;  &  un     ?"*?  "  '«.""  ^^"*  /*5®*  •  fortement  ridées  a  leut 
peu  plus  courte  que  U  piflU.  Us  fetnen<;«,^  1  »<;«  (»»l>^rieure ,  veinées; 
glabres ,  veinées  lorfqu'on  les  examin*  à  la  Ipjipe,,  |j  ^  Les  flew$:  f<»ot.  YerociUées  ,  trè$*»p©rochée$  ,. 

méaiocrement 
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médiocrement  pëttolées  *  un  peu  latérales  j  de  fix 
â  douze  à  chaque  verticiile  ^  formant  un  épi 
terminal^  garni  de  braâées  oppofées,  ovales ^ 
lancéolées^  creufées  en  carène^  aiguës  à  leur  fom- 
met^  tomenteufes.  Le  calice  eft  tomenteux  «  rude 
en  dedans ,  divifé  à  fon  orifice  en  deux  lèvres 
égales^  la  fupérieure  entière,  Tinférieure  bifide. 
La  corolle  eft  purpurine,  utfe  fois  plus  longue  que 
le  calice,  tubulée  à  fa  partie  inférieure,  ouverte 
à  fon  orifice  en  deux  lèvres  prefqu'égalesj  la  fu- 

Eérieure  droite,  concave»  l'inférieure  à  trois  lo- 
tSi  celui  du  milieu  large,  prefqu'orbiculaire , 
ëchancré  à  fon  fommet  i  les  deux  latéraux  fort 
courts,  aigu5  ;  les  étamines  un  peu  plus  longues 
que  la  corolle;  le  fiigmate  bifide,  velu»  faillant. 

Cette  plante  croit  au  Pérou ,  dans  les  prés  hu- 
mides; elle  fleurit  au  commencement  du  prin- 
tems.  Les  habitans  lui  donnent  le  nom  defaccon- 
tha*  Tj  (  Defcript,  ex  Ruii  &  Pav.  ) 

So.  Sauge  incifée.  Salvia  incifa.  Ruiz  &  Pav. 

Salvia  hirfuta ,  v'ifcofa ,  foliis  corda tis ,  ovatis , 
0btufis  yferratis  ,  rugofis  y  fupra  afperisj  racemis  nu^ 

tantihus,  Vahl,  Enum.  Plant,  vol.  i.  pag.  141, 
n*.  44. 

Salvia  foliis  cordatîs ,  ohtufis ,  hafi  iniqualibus  , 
ftrratis;  fpicis  nutantibus  ;  fioribus  oppofitis  ^  binis 
verticilldtifque.  Ruiz  &  Pav.  Flor.  peruv.  vol.  i. 
pag.  15^  tab.  36.  fig.  A. 

C*eft  une  plante  herbacée ,  dont  les  tiges  font 
droites,  hautes  d'environ  deux  pieds,  munies  de 
poils  glanduleux  &  vifqueux;  divifées  en  rameaux 
ouadrangulaires,  effilés,  garnis  de  feuilles  oppd- 
(ees,  pétlolées,  ovales,  oblongues,  en  cœur  â 
leur  bafe ,  dentées  en  fcie  à  leur  contour;  les  den- 
telures obtufes,  un  peu  mucronées,  très- veinées, 
Tudes  à  leur  face  fupérieure,  velues  en  deffous, 
la  plupart  inégalement  incifées  à  leur  bafe. 

Les  fleurs,  forment  de  très-longs  épis  termi* 
naux,  un  peu  inclinés  à  leur  fommet,  médiocre- 
ment pédonculées,  très-fouvent  au  nombre  de 
«deux,  oppofées,  quelquefois  réunies  quatre, cinq 
ou  fix  par  veniciiles  prefqu' unilatéraux  ;  munies 
de  deux  braâées  lancéolées  9  concaves^  caduques, 
colorées.  Les  calices  font  courts ,  tubulés  ,Mnar- 
<^ués  d'une  à  deux  ftries ,  divifés  en  deux  lèvres 
algues;  la  fupérieure  entière,  l'inférieure  bifide. 
La  corolle  eft  d'une  belle  couleur  écarlate,  velue 
en  dehors,  prefque  trois  fois  plus  longue  que  le 
calice ,  ouverte  en  deux  lèvres  ;  la  fupérieure 
droite,  entière ,  concave;  l'inférieure  plus  courte, 
à  trois  lobes  courts ,  prefqu'égaux  ;  celui  du  mi- 
lieu concave  ;  les  étamines  faillantes  hors  de  la 
corolle  ;  le  ftyle  de  la  même  longueur  que  les 
itamines. 

Cette  plante  croit  fur  les  montagnes  fabloaeules 
B0UuUqu€^  Tome  K/« 
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du  Pérou,  à  Lomas,  où  elle  fleurît  dans  le  cou- 
rant de  l'été.  (Defiripc.  tx  Ruii  &  Pav.) 

81.  Sauge  à  grappes.  S^/vk  raccmofa.  Ruiz  & 
Pavon. 

Salvia  foliis  cordato-fublanceolatis  ^  ferratis  ;  ra"* 
amis  terminalihus ,  compofitis  ;  bracieis  ovatis ,  acur 
minaeis,  Vahl,  Enumer.  Plant,  vol.  i.  pag.  244. 
n*.  ;o.      ^ 

Salvia  foliis  cordatisy  acutis  y  fublanceolatis ,  fer- 
ratisi  racemis  terminalibus ,  compofitis;  braSieis  ova* 
tis^  acuminatis.  Ruiz  &  Pav.  Flor.  peruv.  vol.  i. 
pag.  zj. 

Cette  efpèce  eft  velue ,  prefque  ligneufe.  Ses 
tiges  font  droites,  nues  à  leur  partie  inférieure  » 
rameufes,  prefque  cylindriques  ;  les  rameaux  op- 
pofés,  étalés,  a  quatre  angles,  garnis  de  feuilles 
oppofées,  longuement  pétiolées,  ovales-lancéo- 
lées, en  cœur  à  leur  bàfe,  dentées  en  fcie  à  leur 
contour,  aiguës  à  leur  fommet ,  velues,  marquées 
de  taches  livides,  quelquefois  purpurines. 

Les  fleurs  forment  des  grappes  terminales,  corn- 
pofées  de  plufieurs  épis  raminés  ;  elles  font  verti* 
cillées,  médiocrement  pédonculées,  entièrement 
recouvertes,  avant  leur  épanouiffement,  par  des 
braâées  ovales ,  acuminées ,  caduques.  La  corolle 
eft  d'un  bleu-foncé. 

Cette  plante  croit  au  Pérou ,  dans  les  décom- 
bres &  fur  le  bord  des  chemins  ;  elle  fleurit  dans 
l'hiver-  T?  (  Defcript,  ex  Rui[  &  Pav,  ) 

82.  Sauoe  à  fleurs  de  rofe.  Salvia  rofca,  Vahl. 

Salvia  foliis  ovatis  ^  gl abris  ^  obtupt  frratis;  vcr^ 
ticillis  racemofis  i  corollarum  galtâ  labio  injciiorty 
breviore,  Vahl,  Enum.  Plant,  vol.  i.  pag.  244. 
n^;i. 

Ses  tiges  fe  divifent  en  rameaux  grêles ,  légè- 
rement velus ,  à  quatre  angles  tranchais  ;  garnies 
deftuiUes  pétiolées, ovales,  longues  d'un  pouce ^ 
dentées  en  fcie  i  leur  contour ,  obtufes  à  leur 
fommet  ou  un  peu  aiguës,  très -entières  à  leur 
J>afe  ,  à  peine  vemées ,  glabres  à  leurs  deux  facesj 
foutenues  oar  des  pétioles  filiformes,  de  la  Ion* 
gueur  des  teuilles. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  grappes  terminales, 
longues  d'environ  trois  pouces ,  coropofées  de  ver- 
ticilles  diftans;  les  inférieurs  d'environ  fix  fleurs; 
les  fupérieurs  de  deux  ;  les  pédoncules  pubefcens 
&  vifqueux ,  garnis  de  braâées  fort  petites ,  ca- 
duques, linéaires.  Les  calices  font  prefque  cam- 
[)anulés,  nerveux  «  légèrement  pubefcens,  ï  deux 
èvres  ;  la  fupérieure  ovale,  entière  ;  l'inférieure 
bifide,  i  deux  dents  aigcè's.  La  corolle  eft  Purpu- 
rine, à  peine  pubefcente ,  quatre  fois  plus  longue 
2ue  le  calice.  Sa  lèvre  fupérieure  eft  linéaire^ 
chaaçrée  ;  rinfécieure  à  trois  découpures  3  celk 
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du  milieu  plus  longue  &  plus  large  ;  les  ëtamînes 
raillantes  hors  de  la  lèvre  fupérieure. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes  orientales  j 
elle  eft  cultivée  à  Tranguebar ,  dans  le  Jardin  des 
Miffionnaires.  f)  (Definpt.  ex  Fahl.) 

8j.  Sauge  à  fleurs  oppofées.  Salvia  oppofiti- 
flora,  Ruiz  &  Pav. 

Salvia  foliis  ovatis^  crenatîs  ^  rugofis  ;  fpicts  ter-- 
minalibus  ,  jlorihus  oppofitis.  Ruiz  &  Pav.  Flor. 
peruv.  vol.  i.  pag.  26.  tab.  43.  fig.  A. 

Salvia  (grata),/b//7i  ovatis ,  ferratis y  rugofis , 
ohtufis;  raccmis  Urminalihus ^  jloribus  oppofitis.  v M, 

Enum.  Plant,  vol.  i.  pag.  144.  n**.  52. 

C'eft  une  plante  d'une  odeur  très  -  agréable , 
prefque  frutefcente ,  dont  les  tiges  font  droites, 
hautes  d'environ  deux  pieds,  divifées en  rameaux 
quadrangulaires ,  oppofés,  garnis  de  feuilles  pé- 
tiolées,  oppofées,  ovales,  ridées,  crénelées  à 
leur  contour,  obtufes  à  leur  fommet  ou  un  peu 
aiguës. 

Les  fleurs  forment  des  épis  fimples,  terminaux, 
fur  lefquels  elles  font  Amplement  oppofées ,  foli- 
taires ,  çédonculées.  Leur  calice  eft  divifô  en  deux 
lèvres  aiguës ,  la  fupérieure  entière ,  l'inférieure 
bifide.  La  corolle  eft  tubulée ,  quatre  fois  plus 
longue  Que  le  calice ,  d'une  belle  couleur  écar- 
late }  fa  lèvre  fupérieure  très-droite  j  l'inférieure 
beaucoup  plus  courte,  à  trois  lobes  entiers  ,  ar- 
rondis ,  prefqu'égaux  j  les  étamines  faiUanies  j  le 
piftil  plus  long  que  les  étamines. 

Cette  plante  croît  au  Pérou ,  dans  les  environs 
de  la  ville  de  Tarma,  fur  les  lieux  arides  &  éle- 
vés; elle  fleurit  dans  le  printems  &  l'été.  Les  na- 
turels du  pays  la  nomment  chenckelcoma.  of  (Défi- 
cript.  ex  Rui^  &  Pav.  ) 

84.  Sauge  douce.  Salvia  mitis.  Ruiz  &  Pav. 

Salvia  foliis  ovatis ,  acutis  ^  ferratis^  tomerttofis; 
fpicis  ttrminalihus  ,  intermediâ  longiori  ,  apkyllâ  ; 
venicilUs  multifioris.  Ruiz  &  Pav.  Flor.  pecuv- 
,vol.  I.  pag.  27. 

Salvia  foliis  ovatis  ^  acutis  y  ferratis  ^  tomentofis  y 
fubtïis  incanisi  verticillis  racemofis  y  fe candis.  Vahl, 
Enum.  plant,  vol.  i.  pag.  24;.  n°.  j  j. 

^  C'éft  une  plante  prefque  Hgneufe ,  dont  les 
tiges  font  droites ,  hautes  de  deux  pieds  5  les  ra- 
meaux oppofés ,  ouverts ,  tétragones ,  légèrement 
pubefcens ,  doux  au  toucher.  Les  feuilles  font 
oppofées,  pétiolées,  ovales,  tomenteufes  â  leurs 
deux  faces,  blanches  en  defTous ,  dentées  en  fcie 
a  leurs  bords,  ridées,  fortement  veinées,  aiguës 
à  leur  fommet. 

Les  fleurs  font  difpoÊes  en  épis  terminaux  5 
celui  'du  milieu  beaucoup  plus  long  &  dépourvu 
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de  feuilles;  les  yerticilles  latéraux,  pédîcîllés, 
compofés  de  fix  à  douze  fleurs  ,  munis  de  brac- 
tées oppofées ,  ovales ,  acuminées ,  pubefcentes 
&  caduques  5  Its  calices  médiocrement  campanu- 
les, pubefcens,  marqués  d'une  ou  deux  nervures, 
divifés  à.leur  orifice  en  deux  lèvres;  la  fupérieure 
plus  courte ,  entière ,  aiguë  ,  un  peu  courbée; 
l'inférieure  à  deux  divifions  aiguës. 

La  corolle  eft  blanche ,  avec  une  teinte  légère 
de  bleu  5  un  peu  plus  longue  que  le  calice ,  pu- 
befcente  en  dehors ,  partagée  en  deux  lèvres  à  fon 
orifice.  Les  étamines  font  auflî  longues  que  la 
corolle  5  le  ftyle  velu  à  fa  partie  fupérieure  ;  le 
ftîgmate  faillant  ;  les  femences  de  couleur  rouf- 
fatre ,  à  trois  faces ,  veinées ,  renfermées  dans  le 
calice. 

Cette  plante  croît  au  Pérou ,  dans  les  gorges 
des  montagnes  5  elle  fleurit  une  partie  de  l'hiver. 
J)  {Defcript.  ex  Rui^  &  Pav.) 

8j.  Sauge  à  long  tube.  Salvia  tubiftra,  Cavao. 

Salvia  foliis  ovatis  y  ferratis  yfubtus  canefcentibus; 
corollarum  tubo  elongato  ,  villofo.  Vahl ,  Enum.  PI. 
vol.  I.  pag.  245.  n®.  54. 

Salvia  (  longiflora  ),/c7//7j  ovatis  y  acutis^  ferratis  y 
pubefcentibus  ;  calicibus  trifidis  ;  corollis  longijpmis^ 
tubulofis  ,  pubefcentibus  ;  ftaminibus  longitudine  co" 
roZ/A.Willd.  Spec.  Plant,  vol.  i.pag.  141.  n^4}. 

Salvia  (  tubifera  ) , /o/i/J  ovatis  y  acutis  y  ferratis, 
molli  bus  ;  fioribus  fpicatis  ,  ereBis  ,*  tubo  longiffimo, 

Cavan.  Icon.  rat.  vol.  i*  pag.  16.  n^.  23.  tab.  2f . 

Cette  plante  a  de  grands  rapports  avec  \efalvia 
tubifioray  elle  en  difere  par  fes  feuilles  molles, 
ovales  ;  par  fes  corolles  plus  étroites ,  pubefcen- 
tes ,  la  lèvre  inférieure  réfléchie ,  &  par  les  éta-' 
mines  plus  courtes. 

Les  tiges  font  droites ,  quadrangulaires ,  prefque 
hautes  de  cinq  i  fix  pieds ,  rameufes ,  garnies  de 
feuilles  oppofées ,  ovales ,  aiguës ,  molles ,  dentées 
en  fcie  d  leurs  bords  ,  plufieurs  fois  plus  longues 
que  leur  pétiole. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  épis  terminaux,  par 
▼erticilles  compofés  de  fix  fleurs.  Leur  calice  eft 
court,  ftrié,  à  deux  lèvres;  la  fupérieure  entière, 
ovale,  mucrenée  ;  l'inférie^^'-e  légèrement  bifide» 
la  corolle  velue,  de  couleur  écarlate,  dont  le 
tube  eft  grêle,  cylindrique,  long  d'un  pouce ^ 
droit ,  divifé  en  deux  lèvres  ;  la  fupérieure  en- 
tière, en  fornïe  de  voûte  à  fon  fommet;  l'inft- 
rieure  à  trois  découpures  réfléchies  ;  celle  du  mi- 
lieu un  peu  plus  longue. 

Cette  plante  croît  dans  le  royaume  du  Mexi- 
que.  -if. 

8(>.  Sauge  papillonacée.  Salvia  papiHonccea, 
Cavao» 
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Saivia  foiîis  ovato-lanceoldùs  y  ferratis  y  utrinque 
acutis  ;  corollarum  limho  quadrifido,  Cavan.  Icon. 
rafi  vol.  4.  pag.  9.  n**.  584.  tab.  j  19. 

Saivia  (nitidifolia), /(?///>  ovatis ,  utrinquk  acu- 
iisy  nitidis  j  venicillis  il-  ^ofioris;  corolU  laciniis 
lauralibus  nvolutis.  Orteg.  Decad.  pag*  J  j> 

Saivia  (  papilionacea  ) ,  foliis  fubrhombeo-ovatis ^ 
ferratis y  labiot  inferiore  dependente  ,  tripart'tto ;  laci- 
nîis  lauralibus  y  revolutis.VM,  £num.  Plant,  vol. 
i.pag.24j.n*.5y. 

Ses  tiges  font  droites ,  quadrangulaîres ,  hautes 
d'environ  un  pied  &  demi ,  divifées  en  rameaux 
oppofésjégérementtomenteux^  garnis  de  feuilles 
oppofées,  pétiolées,  ovales-lancéolées ,  dentées 
en  fcie  a  leurs  bords ,  aiguës  à  leurs  deux  extré-* 
mités,  d'un  vert-foncé  à  leur  face  fupérieure, 
blanchâtres  &  légèrement  pubefcentes  à  leur  face 
inférieure ,  fuppottées  par  des  pédoncules  mé- 
diocres. 

Les  fleurs ,  difpofées  par  verticilles ,  forment 
un  épi  terminal  ;  elles  font  au  nombre  de  iix  à 
chaque  vtriicille  y  munies  à  leur  bafe  de  deux 
braaées  courtes  &  caduques.  Leur  calice  e(l 
oblong,  jaunâtre^  à  deux  lèvres;  la  lèvre  fupé- 
rieure  ovale,  acuminée  >  l'inférieure  bifide  à  Ton 
fommet.  La  corolle  eft  d'un  bleu-foncé ,  longue 
d'un  pouce  &  demi  y  labiée  s  la  lèvre  fupérieure 
-entière  j  creufée  en  voûte ,  tomenteufe  en  dehors  j 
rinférieure  pendante,  ovale -oblongue^  à  trois 
découpures  ;  celle  du  milieu  échancrée;  deux  au- 
tres découpures  plus  petites  y  linéaires  ,  proche 
l'orifice,  fouvent  étendues  en  aile  de  papillon; 
deux  filamens  libres  à  leur  bafe ^  rapprochés,  in- 
férés vers  l'orifice  de  la  corolle  par  deux  petits 
filets  courts  ;  un  flyle  plus  long  que  h  corolle , 
barbu  fur  deux  rangs  vers  fon  fommet  3  le  fiigmate 
bifide  &  bleuâtre. 

Cette  plante  croît  à  la  Nouvelle-Efpagne,  &  fe 
cultive  au  Jardin  royal  des  Plantes  de  Madrid.  :^ 

Obftrvatîons,  Plufieurs  fleurs  font  quelquefois 
dépourvues  des  deux  petites  découpures  en  aile 
de  papillon.  M.  Cavanilles  a  obfervé  de  plus  que, 
dans  quelques  fleurs ^  il  y  avoir  quatre  étamines. 
^ Cavan.  L,  c.) 

87.  S^UGE  du  Mexique.  Saivia  mexicana.  Linn. 

Saivia  foliis  ovatîs,  utrinquï  acuminatisyfirratis; 
fpicis  laxiufculis,  cauU  aldffimo,  Lam;  Illufir.  Gen. 
vol.  I.  pag.  71.  n°.  511.' 

Saivia  foliis  ovatiSy  utrinque  ûcuminatisy  ferratis; 
petiolis  bûfi  externe  biglandulofis,  Linn.  Spec.  Plant, 
vol.  I.  pag.  67.  n**.  21. —  Cavan.  Icon.  rar.  vol.  i. 
pag.  16.  n^.  24.  tab.  26. 

Saivia  foliis  ovatis ,  utrinqtà  acuminatts  y  ferratis. 

KoïU  Cliffort.  15.  —  Royen,  Lugd.  Bat.  308,  — 
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Etlîng.  de  Salviâ,  55.  —  Willdcn.  Spec.  Plant, 
vol.  I.  pag.  140.  n**.  j8. 

Saivia  foliis  fulrhombeo-ovatis y  ferratis ^  nervofis» 
fubtîis  mollijpmis.  Vahl ,  £num.  Plant,  vol.  i .  pag. 
246.  n°.  96. 

Sclarea  mexicana  ,  altijfima  y  facie  heliotropii, 
Dillen,  Eltham.  pag.  539.  tab.  254  fig.  j^o. 

Jungia.  Hejft.  Piaef.  ad  Epift.  Buikh.  92.  tab.  i. 

C'eft  une  plante  d'un  beau  port,  qui  approche 
du  falvia  hifpanica ,  qui  en  diffère  par  la  difpo- 
fition  de  fes  épis  a  verticilles  interrompus,  point 
imbriqués ,  &  dont  la  corolle  eft  beaucoup  plus 
grapde. 

Ses  tiges  font  épaiffes ,  hautes  de  ~cînq  à  fix 
pieds,  tétragones,  â  quatre  filions  très-profonds, 
à  angles  moufîesj  blanchâtres /puHefcentes,  ra- 
meufes,  garnies  de  feuilles  pétiolées,  oppofées, 
molles,  ovales,  longues  de  trois  pouces ,  légère- 
ment dentées  en  fcie  à  leurs  boras,  aiguës  à  leur 
fommet  &  même  fort  fouvent  à  leur  bafe,  blan- 
châtres à  leur  face  inférieure  j  les  pétioles  plus 
courts  que  les  feuilles ,  munis  de  deux  glandes  à 
leur  bafe. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  épis  alongés ,  touf- 
fus, fimples,  droits,  compofés  de  verticilles  peu 
diflans  y  interrompus  ,  de  fix  à  huit  fleurs  pédon- 
culées.  Les  calices  font  glabres r^lriés,  tabulés, 
ouverts  en  deux  lèvres  â  leur  orifice }  la  lèvre  fu- 
périeure entière  ;  l'inférieure  bifide ,  à  deux  dents 
fubulées.  La  corolle  e(l  d'un  bleu-foncé,  beau- 
coup plus  longue  que  le  calice  »  à  deux  lèvres;  la 
fupérieure  droite,  pubefcçnte  à  fon  (pmmet;  l'in- 
férieure à  trois  lobes  obtus  ;  les  deux  latéraux 
plus  courts  j  plus  petits;  celui  du  milieu  large, 
échancré  ;  le  ftyle  plus  long  que  la  corolle ,  velu 
â  fa  partie  fupérieure. 

Cette  plante  croit  au  Mexique ,  dans  les  Teux 
humides. 

88.  Sauge  coiffée.  Saivia  involucrata,  Cav, 

Saivia  foliis  ovato  '  lanceolatis ,  ferratis  y  fioribut 
fpicafis  ,  terminalibus  ;  bra&eis  maximis  ,  coloratis. 
Cavan.  Icon.  rar.  vol.  2.  pag.  3.  n^.  1 14.  tab.  105. 
—  Willd.Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  147.  n®.  61. 

Saivia  foliis  ovacis  ^  ferratis  ^  glabris;  bracieis  co-» 
loratisy  maximis  ;  Corollarum  tubo  fuperne  ventricofo» 

VahJ ,  Enum.  Plant,  vol.  i.  pag.  246.  n^,  57. 

C'eft  une  des  plus  belles  efpèces  de  ce  genre  , . 
remarquable  par  le  nombre  &  la  grandeur  de  fes 
fleurs ,  par  r<elégancé  de  fes*  grandes  braâées  de 
couleur  de  rofe ,  par  la  longueur  du  tube  de  la 
corolle,  par  fes  épis  touffus,  alongés. 

Ses  tiges  font  glabres ,  hautes  de  trois  ou  quatre 
pieds  ^  tétragpntSj  divifées  en  rameaux  oppofés^ 
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alpngës ,  garnis  de  feuilles  pétiolées,  oppofées, 
ovales  ,  lancéolées  j  glabres  à  leurs  deux  faces, 
dentées  en  fcie  à  leurs  bords ,  médiocreraent  ai- 
guës â  leur  fommet  $  les  pétioles  plus  courts  que 
Jes  feuilles. 

l.es  fleurs  forment  un  épi  droit,  long  au  moins 
d*un  demi-pied  ,  compofé  de  verticilles  très-rap- 
prochés ,  d  environ  fix  fleurs  médiocrement  pé- 
donculées,  munies  de  deux  grandes  braftées  op- 
pofées ,  fefliles ,  concaves  ,  un  peu  arrondies  , 
aiguës  j  de  couleur  de  rofe  ,  caduques.  Les  calices 
font  rouges ,  campanules  y  ftriés  ,  divifés  à  leur 
orifice  en  deux  lèvres  j  la  fupérieure  à  une  feule 
dent }  l'infé  ieure  bifide ,  à  deux  dents  aiguës.  La 
corolle  eft  longue  d'environ  un  pouce  &  demi, 
d'un  rofe-foncé  j  la  partie  du  tube  renfermée  dans 
le  calice,  de  couleur  blanche  j  la  portion  eitérieure 
très-ventrue ,  un  peu  comprimée ,  colorée  >  lon- 
gue d'un  pouce  ;  les  deux  lèvres  courtes  5  la  fu- 
périeure concave  ,  comprimée  ,  tomenteufe  en 
dthors  j  l'inférieure  à  trois  découpures;  les  deux 
latérales  courtes  ,  ovales  j  celle  du  milieu  plus 
Lirge  y  concave,  orbîculaire,  crénelée  à  Tes  bords; 
le  ïlyle  un  peu  faillant ,  légèrement  pubefcent  à 
ion  fommet  ;  les  filamens  des  étamines  foutenus 
par  un  pédicule  attaché  à  l'orifice  de  la  corolle  ; 
dans  le  fond  du  tube,  vers  la  bafe,  deux  petites 
dents  rapprochées  ,  colorées. 

Cette  belle  efpèce  croît  au  Mexique  ;  elle  eft 
cultivée  dans  le  Jardin  botanique  de  Madrid ,  oil 
elle  fleurit  à  la  fin  de  l'automne.  ^  (Defcript,  ex 
Cavan.  ) 

89.  Sauge  à  fleurs  purpurines.  Salvla  purpurta, 
Cavan. 

Salvia  fofiis  ovatîs  y  ftrratis ,  attenuatis ,  glabris; 
petiolîs  bafi  btglandulofis  ;  calicibus  tomentofis,  colo- 
rtffw.Vahl,Enum.  Plant,  vol.  i.  pag.  247.  n°.  j8. 

Sahia  foliis  ovato-acutfs  ,/erratis  ,  glabris  ;  cali' 
cibus  tomtntofisy  coloratis,  €avan.  Icon.  rar.  vol.  z. 
pag.  52.  n°.  182.  tab.  1G6, 

Ses  tiges  font  droites ,  glabres ,  tétragones  , 
hautes  de  cinq  à  fix  pieds  ,  ratneufes  3  garnies  de 
feuilles  oppofées  «  petiolées ,  ovales,  aiguës  «  den- 
tées en  fcie  a  leur  contour ,  la  plupart  échancrées 
en  coeur  &  arrondies  à  leur  bafe ,  glabres  â  leurs 
deux  faces  s  les  pétioles  longs ,  munis  de  deux 
petites  glandes  à  leur  bafe^  les  feuilles  terminales 
ovales- lancéolées»  feffiles,  oppofées. 

Les  fleurs  font  réunies ,  à  l'extrémité  àt%  tîges, 
en  plufieurs  épis  oppofés ,  courts ,  composés  de 
verticilles  touffus ,  rapprochés  ,  d'environ  dix 
fleurs ,  munis  de  braftées  courtes  ,  aiguës ,  gla- 
bres ,  caduques.  Les  calices  font  tomenteux ,  tan- 
rôt  blanchâtres,  fouvent  d'une  couleur  violette, 
divifés  en  deux  lèvres  ;  la  fupérieure  entière  , 
aiguë  i  rinférienre  bifide.  La  corolle  eft  violette  ^ 
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plufieurs  fois  plus  longue  que  le  calice  ;  k  por- 
tion du  tube  faillante  hors  du  calice,  renflée  & 
divifée  à  fon  orifice  en  deux  lèvres  prefqu'égale$, 
médiocrement  écartées  ;  la  fupérieure  droite,  con- 
cave ,  comprimée,  velue ,  échancrée  à  fon  fom- 
met 5  l'inférieure  â  trois  lobes  courts ,  arrondis^ 
celui  du  milieu  un  peu  plus  grand  \  les  étamines 
plus  courtes  que  la  corolle  ^  ie.ftyle  faillant  hors 
de  la  lèvre  fupérieure  \  le  ftigmate  bifide  5  quaue 
femences  glabres,  ovales. 

Cette  plante  croit  dans  le  royaume  du  Mexi- 
que i  elle  eft  cultivée  dans  le  Jardin  botanique  tle 
Madrid ,  où  elle  fleurit  vers  la  fin  de  l'automne.  % 
(r.f.inherb.Juf.) 

90.  Sauge  glanduleufe.  Salvla  glanduUfera. 
Cavan. 

SalviafoUis  avatis ,  ftrratis  ,  villofis  ;  ramîs  brac- 
teis ,  calicibufque  pilofo  glandulofis,  Vahl ,  Enam. 
Plant,  vol.  I .  pag.  247.  n*.  59. 

Salvla  (  glandulifera  ) ,  foliis  ovatls ,  ferratîs  ; 
venicillis  fubfexfloris  ;  calicibus ,  bradeis  ramifque 
glanâuliftris.  Cavan.  Annal.  Hift.  Nat.  2.  n*.  4. 
pag.  m. 

Ses  tiges  font  droites,  hautes  d'un  à  trois  pieds, 
chargées  de  rameaux  alternes ,  couverts  de  poils 
roides ,  glanduleux  ,  particulièrement  les  jeunes 
rameaux ,  les  calices  &  les  braâées.  Les  feuilles 
font  pétioléès ,  ovales ,  dentées  en  fcie  à  leurs 
bords ,  longues  d'un  pouce,  larges d'enviroD  cinq 
lignes,  velues  à  leurs  deux  faces. 

Les  fleurs  font  terminales ,  difpofées  par  verti- 
cilles compofés  d'environ  fix  fleurs  pédicellées, 
munies  de  braâées  courtes ,  aiguës.  Le  calice  eft 
plus  long  que  le  pédicelle,  à  deux  lèvres;  la  lèvre 
fupérieure  ,  entière  5  l'inférieure  bifide  ,  à  dé- 
coupures obtufes.  La  corolle  eft  d'un  pourpre* 
violet ,  à  peine  deux  fois  plus  longue  que  le  ca- 
lice j  fa  lèvre  fupérieure  plus  courte  aue  l'infé- 
rieure î  celle-ci  à  trbis  découpures  j  celle  du  mî- 
'lieu  beaucoup  pluj  longue  que  les  latérales  s  les 
étamines  très-faillaates  hors  de  la  lèvre  fupé-* 
rieure. 

Cette  plante  croît  dans  le  Pérou,  au  Chimbo- 
raço.  (  Defcript.  ex  Cavan,  ) 

91.  Sauge  à  fleurs  violettes.  Salvla  violacea. 
Ruiz  &  Pav. 

Salvla  foliis  ovatis ,  ferratîs  ,  rugofis ;  florlbus  ver» 
tlcl/lato-racemofis  y  làbio  inferiore  corail  a  dependente» 
Vahl^num.  Planta  vol.  i.pag.  248.  n*^.  60. 

Salvla  foliis  ovatis  ,  crenatis  ;  floribus  fpicatzs  ;, 
vertlclllls  fexflorls  y  labro  corolU  dependente,  Ruix. 
&  Pav.  vol.  i.  pag.  26.  tab.  4;.  fig.  B. 

Plante  herbacée^  annuelle,  haute  d'euviro» 
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deu^T  pîeds,  velue,  dont  les  racines  font  ftbreufes 
&  fardculéess  les  tiges  droites  ^  rameufes,  tétra- 
gones,  ainfi  que  les  rameaux;  garnies  de  feuilles 
oppofées ,  pétiolées ,  ovales ,  ridées ,  crénelées  à 
leur  contour  >  à  crénelures  aiguës ,  obtufes  à  leut 
fommet,  entières  à  leur  bafe. 

Les  f  eurs  forment  des  épis  courts ,  droits ,  ter- 
minaux ,  dîfpofés  par  verticilles ,  au  nombre  de  , 
fix  à  chaque  verticille,  légèrement  pédonculées, 
munies  de  braâées  oppofées  y  ovales,  concaves. 
Leur  calice  eft  court,  velu,  à  deux  lèvres  aiguës  5 
la  fupérieure  entière,  l'inférieure  bifide.  La  co- 
rolle esc  d'un  bleu-violet ,  trois  fois  plus  longue 
que  le  calice;  fa  lèvre  fupérieure  eft  droite,  con- 
cave ;  l'inférieure  plus  longue,  pendante ,  élargie, 
divifée  en  trois  lobes  ;  celui  du  milieu  plus  élargi, 
un  peu  échaneré  à  fon  fommet;  les  deux  laté- 
raux obtus. 

Cette  plante  croît  au  Pérou ,  fur  les  rochers  5 
elle  fleurit  vers  la  fin  de  Tété.  O  (  Defcript.  ex 
Riiii  ^  P^von,  ) 

92.  Sauge  radicante.  Sahia  radîcans, 

Saiviafoiiis  ovatis^  iUîptico-ianceoIatifquey  ferra- 
tis;  caule  ramofijjimo^  nodofo^  radùante  j  Jpicis  gra- 
€ilibuSy  ajfurgcntibus, 

•  Salvia  procumhens.  Ruîz  &  Pavon ,  Flor.  peruv. 
vol.  I.  pag.  27.  tab.  }9.  fig.  A. 

Salvia  (  procumbens  )  ^  folits  avatis  ,  elUpticîs 
lanctpUtifque  ^  extrorfàm  ferra t is  ^  g/ah  ris  ;  caule 
ramofiJIimo  ,  radicanH  ;  vertisiUis  fpicatis»  Valh  , 
EnuiD. Plant.  voL  i.  pag.  248.  n^.  62, 

Toute  la  plante  a  une  odeur  forte,  fétide.  Ses 
tiges  font  couchées,  très-rameufes  dès  leur  bafe> 
ftriées ,  quadrangulaires ,  radicantes  &  géoiculées 
audeflus  des  articulations  $  les  rameaux  légère- 
ment pubefcens ,  afcendans ,  grêles ,  de  couleur 
un  peu  purpurine ,  fous-divifés. 

Les  feuilles  font  pétiolées,  oppofées,  ovales  ou 
elliptiques ,  lancéolées ,  denrées  en  fcie  à  leurs 
bords  Supérieurs,  aiguës  à  leur  fommet,  veinées, 
glabres  â  leurs  deux  faces,  rabattues.  Les  fleurs  font 
difpofées  en  épis  terminaux,  afcendans,  grêles  , 
alongés;  les  épis  des  rameaux  folitaires  s  ceux  des 
tiges  ternes;  celui  du  milieu  beaucoup  plus  long  > 
fcs  verticilles  diftans ,  compofés  de  fleurs  nom- 
kreufes,  fort  petites,  médiocrement  pédonculéess 
munies  de  deux  braâées  oppofées^  petites,  ovales, 
aiguës. 

Leur  calice  eft  vifqueux,^ubefcent,  chargé  de 
poils  glanduleux ,  divifé  en  deux  lèvres }  la  fupé- 
rieure entière,  arrondies  l'inférieure  à  deux  dé- 
coupures é^ës,  La  corolle  eft  une  fois  plus  lon- 
gue que  le  calice  >  fon  tube  eft  blanc  ;  il  fe  partage 
a  fon  orifice  en  deux  lèvres  ;  la  fupérieure  blan- 
che ,  arrondie ,  très-entière  ',  l'inférieure  à  trois 
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lobes,  de  couleur  bleuâtre;  le  lobe  du  milieu 
plus  alongé,  échaneré  à  fon  fommet.  Les  étamines 
font  un  peu  plus  longues  que  la  corolles  le  piftil 
de  la  même  longueur  que  les  étamines  ;  les  fe* 
mences  un  peu  arrondies  i  deux  ou  trois  avor- 
tent. 

Cette  plante  eft  très- commune  au  Pérou  &  au 
Chili,  dans  les  décombres  &  les  lieux  incultes j 
pierreux,  aux  environs  de  Lima;  elle  eft  en  fleurs 
toute  l'année,  if  (  Defcript,  ex  Rui^  Ô  Pavon.  ) 

Les  Péruviens  s'en  fervent  en  décoûion,  comme 
d'un  remède  très  -  favorable  dans  les  obftruc-» 
tions. 

'9; .  Sauge  à  feuilles  rhomboïdales.  Salvia  rhom* 
bîfolia.  Ruiz  &  Pav. 

Salvia  kirfuta ,  foliis  Çerratis  ,  inferioribus  rhom* 
heO'Ovatis  ,  peiiolatis  y  fupenoribus  cordât is ,  fuhfôf" 
filihus;  racemis  tcrminalïbus ,  ternis,  Vahl,  Lnum. 
Plant,  vol.  I.  pag.  249.  n*.  6}. 

Salvia  foliis  rhomb tis  y  cordattfqiLê  ferratis  ^  fii" 
cis  terminalibus ,  ternis  ;  verticillis  j^-ùfloris,  Ruii 
&  Pavon  «  Flor.  peruv.  vol.  i.  pag.  16.  tab.  36^ 
fig.B. 

Ses  racines  font  rameufes  &  flbreufes  :  il  s'en 
élève  une  tige  droite,  herbacée,  velue,  haute 
d'environ  un  pied ,  divifée  en  rameaux  oppofés ,  - 
très-écartés,  d'un  pourpre  livide.  Les  feuilles  font 
oppofées,  velues  à  leurs  deux  faces,  veinées  » 
dentées  en  fcie  à  leur  contour;  les  dentelures 
obtufes  ;  les  inférieures  pétiolées,  de  forme  rhom- 
boïdale  ;  les  fupérieures  prefque  feftlles ,  ovales  » 
aiguës ,  écbancrées  en  cœur  à  leur  bafe. 

Les  fleurs  forment  des  épis  terminaux,  dont  les 
ramifications  font  ternées,  courtes,  droites,  feuil- 
lées;  celle  du  milieu  plus  longue.  Les  épis  qui  ter- 
minent les  princfpales  tiges  font  folitaires ,  dé- 
pourvues de  feuilles  plus  longues  que  les  autres. 
Ces  fleurs  font  médiocrement  pédenculées ,  ver- 
ticillées,  réunies  au  nombre  de  quatre  ou  fix, 
rarement  huit  i  chaque  verticille,  munies  de  deux 
braâées  oppofées ,  grandes ,  ovaJes ,  lancéolées  ^ 
Crénelées,  pubefcentes,  caduques.  Les  calices 
font  velus,  vifqueux  ,  un  peu  violets,  tubulés, 
divifés  en  deux  lèvres;  la  fupérieure. plus  longue^ 
entière  ;  l'inférieure  i  deux  découpures  aiguës. 
La  corolle  eft  violette ,  trois  fois  plus  longue  que 
le  calice,  velue  en  dehors ,  pliftee  à  fon  orifice  , 
divifée  en  deux  lèvres  prefque  de  même  longueur; 
la  fupérieure  droite,  étroite,  entière,  concave; 
l'inférieure  plane,  i  trois  lobes  ;  celui  du  milieu 
échaneré;  les  deux  latéraux  bien  plus  courts,  ob- 
tus ,  arrondis  ;  les  étamines  faillantes  hors  de  h 
co(oIle  ;  Its  femences  prefque  triangulaires ,  vei- 
nées, réticulées. 

Cette  plante  croit  fur  les  collines  fabloneufes  Se 
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les  montagnes  du  Pérou  ;  elle  fleurît  dans  Vété. 

(  Defcript.  ex  Ruii  &  Pav.  ) 

94.  Sauge  héxitCoiméQ.  Salvia  hineiia.  Vahl. 

Saivia  foli'u  oblongis ,  crenatis ,  glabris  ;  cauU 
caitclbufque  hirto^vifcofis  ;  fiaminibus  iongifftmis. 
Vahl,  Enum. Plant,  vol.  i.  pag.  249.  n°.  64. 

Ses  tiges  font  afcendantes,  herbacées ,  chargées 
Ae  poils  longs,  articulés,  glanduleux,  furtout  à 
leur  partie  fupérieures  hautes  d'un  pied^  garnies 
île  feuilles  pétiolées,  oblongues,  diflantes ,  gla- 
bres ,  crénelées ,  longues  d'un  pouce ,  aiguës  i 
leur  fommer ,  très-entières  à  leur  bafe,  fans  ner- 
vures en  deflTus,  veinées  en  deflbus. 

Les  fleurs  font  terminales  ,  difpofées  par  vertt- 
cilles  compofés  de  quatre  à  fix  fleurs ,  prefqu'uni- 
latérâles,  pédicellées,  garnies  de  braâées  ovales, 
aiguës,  une  fois  plus  courtes  que  le  calice.  Ceux- 
ci  font  longs  d'un  demi-pouce  ,  fortement  flriés , 
à  deux  lèvres  »  la  fupérieure  entière.  La  corolle 
e(l  longue  d'un  pouce,  de  couleur  écarlatej  la 
lèvre  fupérieure  velue  5  les  étamines  prefqu'une 
fois  aufli  longues  que  la  corolle. 

Cette  plante  a  été  recueillie  au  Pérou ,  par  Jo- 
feph  de  Juffieu.  (  ^.  /  /«  fteii.  Jujf.) 

9y.  Sauge  en  cafque.  Saivia  gaUata.  Ruiz  & 
Pavon. 

Saivia  foliii  ovalibus  ^  fcrratis  ;  calicis  labio  fu'» 
periori  gaUato  ,  corolU  labio  fuperiori  convoiuto, 
Ruiz  ^  Pav.  Flor.  peruv.  vol.  i.  pag.  27.  tab.  42. 
fig.  A. 

Saivia  foUis  oblongo-ovatis ,  fubfejfilîbus  ^ferratis  ; 
corolUs  labio  fuperiore  infime  involuto  ,  cauU  frutl" 
çofo.  Vahl,  Enum.  Plant,  vol.  i.  p.  2jo.  n**.  6f, 

C'eft  un  petit  arbrifleau  ,  haut  d'environ  trois 
pieds  >  très^ramcux,  dont  les  tiges  font  prefque 
cylindriques,  nues  i  leur  partie  inférieure^  les 
rameaux  étalés ,  tétragones,  acquérant  une  cou- 
leur de  rouille  par  la  deificcation,  garnis  de  feuilles 
prefque  fertiles,  rabattues,  ovales ,  veinées ,  rudes 
au  toucher,  ridées,  légèrement  pubefcente^,  den- 
tées en  fcie  à  leurs  bords,  prefqu'obtufes. 

Les  épis  font  ternes ,  droits,  terminaux;  celui 
du  milieu  beaucoup  plus  long,  compofé  de  verri- 
cilles  médiocrement  pédoncules  ;  chaque  veriî- 
cille  garni  de  fix  à  douze  fleurs  horizontales,  mu» 
nies  de  deux  petites  bractées  ovales ,  caduques , 
oppofées. 

Le  calice  eft  ventru ,  dilaté  d  fa  partie  fupé* 
rieure,  divifé  à  fon  orifice  en  deux  lèvres;  la  fu» 
périeure  plus  grande,  concave,  en  forme  de  caf- 
que j  l'intérieure  également  concave,  bifide,  re- 
courbée. La  corolle  eft  d'un  blané  -  violet ,  une 
fois  plu$  longue  <}ue  le  calice  4  partagée  en  deux 
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lèvres;  la  fupérieure  étroite,  roulée  2  fa  partie 
inférieure,  un  peu  élargie  à  fa  partie  fupérieure  j 
la  lèvre  inférieure ,  à  trois  lobes  ovales ,  courts  , 
prefqu'égaux  î  celui  du  milieu  plus  large,  entier. 
Les  étamines  fon  entièrement  renfermées  dans  la 
lèvre  fupérieure. 

Cette  plante  croît  au  Pérou,  dans  les  lieux  ari- 
des, aux  environs  de  Magna;  elle  fleurit  vers  U 
fin  de  Tété.  T>  (  Dtfcript.  ex  Ruii  6  Pav.  ) 

96  Sauge  à  grandes  braâées.  Saivia  braBcata. 
(N.) 

Saivia  foliis  ovatis ,  ferratîs  ;  venicillis  fexfioris  ; 
brailtatis  orbiculato-acutis ,  ciliatis,  Cavan. 

Saivia  phlomoides.  Cavan.  le.  rar.  voL  4.  pag. 
10.  n*.  349.  tab.  320. 

Saivia  (  fideritis  )  ,  foliis  ovato*obiongis ,  viiiofis, 
ferratîs;  braâeis  rho mbeo- ovatis ,  mcuminatis y  cilia* 
lis  ;  fioribus  fubàquantibus,  Vahl,  Enum.  Plant, 
vol.  I.  pag.  250.  n**.  66. 

Il  ne  faut  pas  confondre  cette  efpèce  avec  le 
faivia  phlomoldes  de  M.  Vahl ,  quoique  décrite 
fous  le  même  nom  par  M.  Cavanilles.  Ses  tiges 
font  droites,  velues,  hautes  de  deux  pieds, (]ua- 
drangulaires.  Les  rameaux  font  oppofés  >  les  feuilles 
pétiolées,  oppofées ,  ovales ,  dentées  en  fcie  à 
leur  contour ,  médiocrement  aiguës  à  leur  fom* 
met ,  un  peu  alongées ,  légèrement  ridées,  un  peu 
velues  4  ciliées  à  leurs  bords  3,  les  pétioles  plus 
courts  que  les  feuilles. 

Les  flzïurs,  difpofées  par  vertîcilles,  forment 
des  épis  oblongs^  terminaux;  chaque  venicille 
compofé  de  fix  fleurs,  &  enveloppé  par  une  grande 
braâée  orbiculaire ,  aiguë  à  fon  fommet ,  ciliée. 
Les  calices  font  campanules  ,  flriés ,  divifés  en 
deux  lèvres >  la  fupérieure  entière,  très-acumi- 
née  i  l'inférieure  bifide.  La  corolle  eft  bleue,  quel- 
quefois panachée  de  blanc  ,  à  deux  lèvres»  Ufu- 
f>érieure  entière  &  concave ,  l'inférieure  à  trois 
obes  arrondis  ;  les  deux  latéraux  plus  courts  > 
celui  du  milieu  échancré  &  plus  large. 

Cette  efpèce  croît  au  Mexioue.  On  la  cultive 
au  Jardin  des  Plantes  de  Madrid  ;  elle  fleurit  vers 
le  commencement  de  l'automne,  "b  (  Defcript.  ex 
Cavan. ) 

97.  Sauge  ponâuée.  Saivia  punBata.  Ruiz  & 
Pavon. 

Saivia  foliis  ovato^ oblongis ,  ferratis  ;  fpicis  mul" 
tifloris ,  calice  punâiaro ,  labio  fuperiort  tricufpidato. 
Ruiz  &  Pav.  Fier. peruv.  vol.  i.  pag.^.  tab.  39. 
fig.  I. 

Saivia  vilhfo'Vifcofa  ,  foliis  oblongis ,  extrorfîtm 
ferratis  ;  calicibus  gldndfLiofç  -  punUatis  ;  iabio  fitpc'^ 
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riore  tricufpidato.  Vahl,  Enum,  Plint.  vol.  i .  p.  l$o. 

Cette  efpèce  eft  d'une  odeur  fétide ,  de  couleur 
de  rouille^  chargée ,  furtout  à  fa  partie  fupérieure , 
de  poils  glanduleux.  Ses  tiges  (ont  droites  y  un  peu 
ligneufes  >  hautes  de  trois  pieds  ^  fragiles  ^  nues  a 
leur  partie  inférieure  ^  à  quatre  angles  moufles  ^  di- 
vifées  en  rameaux  droits  y  géniculés^  pubtfcens  ^ 
de  couleur  purpurine  y  garnis  de  feuilles  pétiolées  ^ 
oppofées ,  ovales ,  oblongues  ,  dentées  en  fcie  à 
leur  moitié  fupérieure^  ouvertes,  ridées  «  veinées^ 
pubefcentes  furtout  endeflbus»  vifqueufesen  def- 
fus  j  quelques-unes  entières  dans  leur  jeunefle ,  fou* 
tenues  par  des  pétioles  courts. 

Les  fleurs^  médiocrement  pédonculées  >  forment 
des  épis  alongés  y  droits  y  terminaux  y  folitaires , 
velus  &  yifqueuxi  difpofées  au  nombre  de  fix  à 
douze  par  chaque  verticille  y  munies  de  braâées 
oppofées^  ovales^  acuminécs^  caduques. 

Le  calice  eft  campanule  ^  d*un  bleu-violet  y  velu^ 
vifqueux^  chargé  de  points  glanduleux^  divifé  en 
deux  lèvres  s  la  fupérieure  à  trois  pointes  5  l'infé- 
rieure prefqu'aufTi  longue  >  à  deux  divifions  aiguës. 
La  corolle  eft  trois  fois  plus  longue  que  le  calice  y 
de  couleur  blanchâtre  y  pubefcente  en  dehors , 
fouvent  un  peu  jaunâtre  ou  d'un  blanc-violet  -j  elle^ 
fe  divife  à  fon  orificeen  deux  lèvres  3  la  fupérieure 
droite  y  concave  y  entière  \  l'inférieure  à  trois  lobes 
entiers  $  celui  du  milieu  â  peine  plus  long  ^  les  éta- 
mines  aufTi  longues  que  la  corolle  s  le  ftyle  un  peu 
faillant  j  plumeux  à  fa  partie  fupérieure. 

Cette  efpèce  croît  au  Pérou  ,  fur  les  collines 
élevées  de  Huanuci  ;  elle  fleurit  à  la  fin  du  prin- 
tems  &  au  commencement  de  Tété.  J)  (  Defcript. 
ex  Ruii  &  Pav.  ) 

98.  Sauge  à  feuilles  de  chamédiis.  Salvia  cha- 
màdrioides,  Cavan* 

Salvia  caule  decumbente  y  folîîs  ovatis  ^  crenatis  ^ 
fubtùs  tomentofis.  Cavan.  Icon.  rar.  vol.  i.pag.77. 
n*.  216.  tab.  197. 

Salvia  foUis  ovatis ,  crenatis ,  rugulofis  ,  incanis  ; 
calicibus  ftellato  -  villojis  y  caule  decumbente.  Vahl  y 
.Enum.  Plant,  vol.  i.  pag.  Z51.  n^.  68. 

Ses  tiges  font  couchées ,  longues  d'environ  un 
pied  &  demi ,  tétragones  y  revêtues  d'un  duvet 
tomentenx^  blanchâtre;  diviféesen  rameaux  op- 
pofés,  écartés,  garnis  de  feuilles  oppofées  y  mé- 
diocrement pétiolées  y  de  la  même  forme  &  pref- 
qu'auflî  petites  que  celles  du  teucrium  chamAdris  ; 
ovales  s  ridées^  crénelées  à  leur  contour  ^  obtufes 
i  leur  fommet  4  blanchâtres  &  tomenteufes  à  leur 
face  inférieure  \  les  feuilles  fupérieures  prefque 
^TeiSles. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  épis  courts  â  l'ex- 
trémité des  tiges. &  des  rameaux  j  coinpofés.de 
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verticilles  peu  difians  y  d'environ  flx  fleurs ,  gar- 
nies de  ftipules  caduques  y  ovales  y  aiguës  >  pref- 
qu'aufll  longues  que  les  calices  y  élargies  y  entières. 
Les  calices  font  oblongs  y  tubulés  ^  ftriés,  divifés 
en  deux  lèvres }  la  lèvre  fupérieure  entière  y  ovale, 
mucronée  \  l'inférieure  à  deux  découpures  lancéo- 
lées,  aiguës.  La  corolle  eft  d'un  bleu-foncé  ^  plus 
clair  fur  le  tube.  Celui-ci  eft  un  peu  plus  long  que 
le  calice,  infenfiblement  élargi  vers  fon  orifice, 
où  il  fe  partage  en  deux  lèvres  écartées  î  la  fupé- 
rieure courte,  entière,  concave  iCompiiméeî  l'in- 
férieure très-ample,  à  trois  lobes  arrondis,  les 
deux  latéraux  fort  petits }  celui  du  milieu  élargi , 
arrondi  y  médiocrement  échancré  à  fon  fommet  j 
les  étamines  plus  courtes  que  la  corolle  ;  le  ftyle 
à  peine  faillant;  le  ftigmate  à  deux  divifions  iné- 
gales ,  réfléchies. 

Cette  plante  croit  au  Mexique  s  elle  eft  cultivée 
au  Jardin  botanique  de  Madrid  y  où  elle  fleurit  à 
la  fin  de  l'été,  if. 

99.  Sauge  à  feuilles  entières.  Salvia  integri- 
filia,  Ruiz  &  Pav. 

Salvia  foliis  ovatis  ,  integerrimls  ,  aveniis ,  fub" 
répandis  ;  fpicis  brevibus ,  coroliis  longis  ^fiaminibus 

exfertis.  Ruiz  &  Pav.  Fior.  peruv.  vol.  i.  pag.  16. 
tab.  55.  fig.  B. 

Salvia  friiticofa  s  foliis  oblongis  y  integerrimis  ,  vif" 
cofo-refinofis ,  aveniis  ;  braBeis  lanceolatis,  Vahl  , 

Enum.  Plant,  vol.  i.  pag.  151.  n^.  69, 

Ses  tiges  font  glabres  ,  prefque  ligneufes  y  droi- 
tes, hautes  d'environ  deux  pieds,  très-rameufes  y 
cylindriques ,  nues ,  de  couleur  cendrée  ^  les  jeunes 
rameaux  tétragones  «  vifqueux ,  réfine ux,  feuilles , 
de  couleur  purpurine ,  luifans ,  garnis  de  feuilles 
droites ,  pétiolées ,  oppofées ,  ovales  ,  obtufes  ou 
aiguës  y  très-entières ,  très-vifqueufes ,  fans  ner- 
vures apparentes. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  épis  courts,  foli- 
taires ,  terminaux  $  réunies  par  verticilles  siu  nom- 
bre de  quatre  ou  fix  a  chaque  verticille ,  médio- 
crement pédonculées ,  munies  de  braftées  lancéo- 
lées ,  aiguës.  Leur  calice  eft  tubulé  ,  de  couleur 
verte,  marqué  d'une  ou  de  deux  nervures  ;  rude  in- 
térieurement^ divifé  en  deux  lèvres ,  la  fupérieure 
très-entière,  l'inférieure  â  deux  divifions  aiguës» 
La  corolle  eft  tubulée,  couleur  d'un  jaune  de  fa- 
fran^  trois  fois  plus  longue  que  le  calice ,  étroite» 
chargée  extérieurement  de  poils  articulés  j  divifée 
à  fon  orifice  en  deux  lèvres  ;  la  fupérieure  plus 
longue ,  en  forme  de  cafque ,  échancrée  à  fon  fom- 
met$  l'inférieure  â  trois  lobes  courts  -y  celui. du 
milieu  ovale ,  aigu ,  très-entier  ;  les  deux  latéraux 
plus  courts,  arrondis.  Les  étamines  font  plus  lon- 
gues que  la  corolle  i  les  anthères  pendantes  ,  li- 
néaires ,  à  une  feule  loge  $  le  ftyle  glabre ,  plus  long 
que  les  éumines  >  quatre  femences  luifantes  y  jL 
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trois  côtés ,  panachées  de  jaune  &  de  blanc,  pla- 
cées fur  un  corps  glanduleux  ,  à  quatre  dents. 

Cette  plante  croît  au  Pérou ,  dans  la  province 
de  Caxatambo  ,  fur  le  bord  des  eaux  thermales  de 
Cheucin^  &  fur  les  rochers.  (  Defcrîpt,  ex  Rui^  b 
Pavon,  ) 

Cette  plante  ,  prife  en  décoâion  ,  paffe ,  chez 
les  Péruviens ,  pour  un  puiflanc  fpécinque  dans  la 
pleuréfie. 

loo.  Sauge  i  groiTes  rîdes.  Salvia  c'orrugata. 
Vahl. 

Salvia  frucicofa  ,  foliîs  fubovdto^lanceolatis  ,  crt' 
natis ,  fupra  rugojijpmis ,  glahris  yfuhtùs  lanatis }  ca- 
licibusfMirtis.  Vahl ,  Enum.  Plant,  vol.  i.  p.  iji. 
n*.  70. 

Ses  tiges  fe  divifent  en  rameaux  roides ,  médio- 
crement quadrangulaires  s  blanchâtres  à  leur  partie 
fupérieure ,  garnis  de  feuilles  nombreufes  »  rap- 

I>rochées  furies  rameaux ,  pétiolées,  prefqu'ovales, 
ancéolées  j  longues  de  deux  pouces  &  plus,  cré 
nelées  à  leur  contour,  aiguës  à  leur  fommet,  ob- 
cufes  à  leur  bafe  ,  glabres  &  chargées  de  grofles 
rides  nombreufes  en  delTus  «  lacuneufes  &  cou- 
vertes d'une  laine  courte  en  deflbus. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  grappes  terminales  » 
droites ,  longues  de  deux  pouces  ,  en  forme  de 
cône  avant  leur  développement  »  compofées  de 
verticiiles  rapprochés  »  d'environ  huit  fleurs  j  gar- 
nis de  braâées  oblongues ,  caduques  ^  acuminées , 
longues  de  fix  lignes  ,  légèrement  velues ,  ainfi 
que  le  calice.  Celui-ci  eft  tubulé ,  infenfîblement 
renflé  vers  fon  orifice,  flrié ,  coloré ,  à  trois  dents 
molles ,  aiguës.  La  corolle  ed  velue  ^  un  peu  plus 
longue  qne  le  calice. 

Cette  plante  croît  au  Pérou.  T>  {V,f.  in  hrb, 

hf  ) 

loi.  Sauge  à  fleurs  blanches.  5^2/17^/^^^^^;^^. 
Cavan.  • 

Salvia  foUis  lanceolatis  ^  iongis  ,  rugofis  ^  crenula- 
fis  y  fioribus  fpicatis  ,  calicibus  tomentofo-violaccis, 
Cavan.  Icon.  rar.pag,  16.  n^.  zi.  tab.  24. 

Salvid  foliis  lanceolatis  ,  fcrratis  ,  rugofis ,  fubtîis 
incanis  ;  calicibus  dçnpfftme  incano-violaceo-tomeri'- 
fofis.  Vahl,  Enum,  Plant,  vol.  i.  pag.  lyi.  n^.  71. 

Salvia  foliis  lineari-lanceolatis  ^  crenidatîs  j  rugo- 
Rs  ;  Horibusverticillaco'/picatis  y  calicibus  tomcntojis. 
Willd.  Spec.  Plant,  vol,  i.  pag.  119.  n^.  5. 

Ses  tiges  font  quadrangulaires ,  droites ,  rameu- 
fes ,  hautes  de  cinq  pieds  environ  »  garnies  de 
feuilles  oppofées,  pétiolées,  étroites,  lancéolées, 
longues,  ridées,  crénelées  à  leur  contour  ,  blan- 
châtres  &  tomenteufes  en  dtffous ,  d'un  verr- 

(qsxU  à  leur  f^ce  fupéûeure ,  fupportées  par  ds;s 
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pétioles  courts,  prefqueconnivensj  munis  âleuf 
bafe  de  glandes  très-petites,  femblables  à  Jes  points 
bruns. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  longs  épis  termi- 
naux ,  interrompus ,  compofés  de  verticiiles  à  plu- 
fieurs  fleurs  couvertes  d'un  duvet  tomenieux ,  la- 
nugineux, violet.  Le  calice  eft  de  même  couleur , 
très-velu,  à  deux  lèvres  i  la  lèvre  fupérieure  ai- 
guë ,  entière  5  l'inférieure  légèrement  bifide.  La 
corolle  eft  blanche,  une  fois  plu^  grande  que  le 
calices  fa  lèvre  fupérieure  en  voûte  vers  fon  fom- 
met,  pliflee,  entière,  velue;  l'inférieure  à  trois 
découpures  arrondies,  prefqu'égales ,  qui  offrent 
en  deflbus  une  petite  bofle  courte. 

Cette  plante  croît  naturellement  au  Mexique.:^ 

102.  Sauge  roulée,  Salvia  revoluta.  Ruiz  & 
Pavon, 

Salvia  foliis  lineari'lanceolatis  y  crenads  ;  fleribus 
fpicatis  ,  vert  ici  Lis  fecundis,  Ruiz  &  Pav,  Flor. 
peruv.  pag.  28.  tab.  41.  fig.  B. 

Salvia  foliis  lineari-lanceolatis ,  crenatis  ,  margine 
revolutis  ,'  fioribus  fecundis ,  caule  fruticofo  ,  calici' 
bus  c^rollijfque  tomentofis.  Vahl  ^  Enunier.  Plant, 
vol.  I.  pag.  2J2.  n°.  72. 

Ses  tiges  font  droites ,  hautes  de  trots  pieds  » 
ligneufes  ^  très-rameufes ,  glabres ,  cylindriques  ^ 
de  couleur  brune,  rudes  à  leur  partie  inférieure; 
les  rameaux  oppofés  «  élancés ,  toufiiis ,  obfcuré- 
ment  tétragones,  tomenteux,  garnis  de  feuilles 
légèrement  pétiolées,  linéaires,  lancéolées,  ri« 
dées ,  crénelées  &  roulées  à  leurs  bords  ^  très- 
veinées  $  les  veines  de  la  partie  fupérieure  bien 
plus  profondes. 

Les  épis  font  droits,  folitaires  ^  terminaux j 
longs  de  cinq  à  fix  pouces ,  compofés  de  fleurs  à 
peine  pédonculées ,  unilatérales ,  verticillées ,  vx 
nombre  de  quatre  ou  fix  à  chaque  verticille ,  gar- 
nies de  bractées  caduques,  ovales^  lancéolées. 
Le  calice  eft  tubuleux ,  nerveux ,  à  deux  lèvres  >  la 
fupérieure  ovale >  entière,  concave  j  rinférieure 
à  deux  découpures  aiguës,  très- tomenteufes  en 
dehors  y  rude  en  dedans  ,  &  quelquefois  d'une 
couleur  un  peu  violette.  La  corolle  eft^  une  fois 
plus  longue  que  le  caUce,  d'un  blanc-violet j  to- 
menteufe  en  dehors,  partagée  en  deux  lèvres;  la 
fupérieure  plus  grande ,  échancrée  à  fon  fom- 
met  î  l'inférieure  à  trois  lobes,  les  deux  latéraux 
plus  courts  >  roulés  s  le  ftyle  velu  à  fa  partie  fupé- 
rieure. 

Cette  plante  croit  fur  les  lieux  efcarpésj  au 
Pérou,  "5  (^Defiript,  ex  Ruii  &  Pav.  ) 

103.  Sauge  à  feuilles  étroites.  Salvia  angafii-^ 
folia.  Cav. 

Salvia  fêliif  laïutolatis  ^  infcrioritus  extrorfkm 

firraUs^ 
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ferratis ,  eauleque  carufitnnius  ;  laiio  inferiore  U" 
tiffimo  ycalicibus  acutis.  Vahlj  Enum.  Pbnt.  vol.  i. 
pag.  2J5.n^73. 

Salvîa  folîis  lanceolatîs  ,  ohlongis  y  inferîorîbus 
parch  ferratis  ^fuperioribusfubtntegris^  verdcillis  fcxr- 
fioris.  Cavan.  Icon.  rar.  vol.  4.  pag.  9.  n**.  346. 
tab.  317. 

S  a  Ma  (  virgan  )  yfoliis  lînearîbus  ^  caulibus  vir- 
gatis  ^  fpicïs  gracilibus  ,  fioribus  oppofitis,  Orteg. 
Plant.  Decad.  i.  pag.  3. 

Cette  efpèce  eft  finguliérement  remarquable 

5ar  la  grandeur  &  la  largeur  de  la  lèvre  intérieure 
e  fa  corolle^  &  par  Tes  feuilles  étroites^  à  dents 
très-écarrées. 

Sps  tiges  font  droites  y  hautes  de  deux  pieds , 
tétragones ,  divifées  en  rameaux  oppofés ,  légè- 
rement velus  y  garnis  de  feuilles  oppofees  ^  prefque 
feffiles^  très- étroites  ^  lancéolées  >  les  inférieures 
munies  à  leurs  bords  de  quelques  dents  en  fcie^ 
rares ,  écartées  >  les  feuilles  fupérieures  prefqu'en- 
tières>  linéaires»  aiguës ^  prèfque  glabres  à  leurs 
deux  faces. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  épis  terminaux  > 
droits  y  (impies  ^  lâches ,  compofés  de  verticilles 
diftans ,  d'environ  fîx  fleurs  médiocrement  pédon- 
culées^  munies  à  leur  bafe  de  deux  braâées  op- 
pofees, plus  longues  que  les  pédoncules  >  très- 
étroites  ,  acuminées,  Le  calice  eft  court  «  tubulé» 
à  deux  lèvres  y  la  fupérieure  entière  3  aiguë  $  Tin- 
férieure  bifide.  La  corolle  eft  d'un  bleu- foncé  5  le 
tube  comprimé  9  de  la  longueur  du  calice  >  le 
limbe  très-ouvert ,  à  deux  lèvres  écartées  3  la  fu- 
périeure courte 3  comprimée 3  velue,  un  peu  re- 
courbée ,  entière*,  l'inférieure  très-ampie^  large ^ 
plane ,  i  trois  grands  lobes  arrondis  y  les  deux  la- 
téraux plus  petits ,  celui  du  milieu  prefqu'orbicu- 
làire ,  echancré  à  fon  fommet.  Les  étamines  plus 
courtes  que  la  corolle  \  le  ftyle  barbu  à  fon  fom- 
met^ à  peine  aufli  long  que  la  lèyre  fupérieure. 

Cette  plante  croit  ï  la  Nouvelle-Efpagne.  On 
la  cultive  au  Jardin  botaniaue  de. Madrid,  oii 
elle  fleurit  dans  le  courant  de  l'automne,  of. 

X04.  Sauge  azurée*  Salvia  a^urea.  Lam. 

Saivîa  foliis  lineàri-laneeolatis  ,  inferioribus  ex- 
trorpim  ferratis  y  eauleque  glabris  j  iaciniis  caiicinis 
rotundatis.yzM»  Enumer.  Plant,  vol.  i.  pag.  253. 
n*.  74. 

Salvia  aiurea.  Lam.  Joum.  d'Hift.  nat.  vol.  i. 
pag.  409. 

Salvia  (acumînata) ,  fotiis  radie alibUs  cuneatis; 
cauUnis  lineari-ianceolaris ,  utrinqui  attêrtuatis ,  aeu- 
minatis;  cauU  aldjjimo,  Ventencit ,  Jardin  de  Cels  y 
j>ag.  jo.  tab.^o. 

.    Salvia  mexicana.  Walter.  Flor.  caroL  pag.  6j. 
ex  Michaux. 

Botanique,  Tome  fV. 
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Cette  plante  a  beaucoup  de  rapports  avec  le 

falvia  angufiifoUa  Cavan.  \  mais  elle  en  diffère  par 
fa  tiçe  qui  eft  prefque  glabre ,  &  qui  s'élève  a 
plus  de  fix  pieds  «  par  les  feuilles  radicales  en  forme 
de  coin }  par  celles  de  la  tige ,  plus  longues ,  plus 
étroites ,  terminées  en  pointe  \  par  le  calice  de 
moitié  plus  court  que  le  tube  «  &  par  la  lèvre  in- 
férieure de  la  corolle  »  dont  le  lobe  moyen  eft 
crénelé. 

Ses  tiges  font  droites,  tétragones^  fillonées  i 
chaque  face ,  prefque  glabres ,  rameufes  dans  *eur 
partie  fupérieure, a  un  vert-pàle>  garnies  de  feuil- 
les oppofees ,  glabres,  d'un  vert-tendre  ;  les  infé- 
rieures pétiolées ,  en  ovale  renverfé  ,  prefqu'en 
forme  de  coin  ^  dentées  à  leur  partie  fupérieure ,  ri- 
dées; les  fupérieures  &  terminales  feflfilesjinfenfi' 
blement  plus  étroites ,  plus  courtes ,  linéaires ,  lan- 
céolées^ rétrécies  à  leurs  deux  extrémités  >  acurai- 
nées ,  munies  de  quelques  dants  courtes,  écartées. 

Les  épis  font  terminaux,  compofés  de  verticilles 
plus  ou  moins. nombreux  ,  repréfentant  par  leur 
enfemble  une  panicule  pyramidale  \  chaque  yerti* 
cille  formé  de  deux  à  quatre  fleurs,  rarement fix^ 
un  peu  écartées  >  dont  les  pédoncules  font  très«* 
courts  ,  pubefcens,  recouioés^  munis  de  deux 
bradées  oppofees^  pubefcentes  y  de  la  forme  des 
feuilles  fupérieures,  prefque  de  la  longueur  des 
fleurs.  Le  calice  eft  tubule ,  légèrement  compri- 
mé^ pubéfcent ,  ftrié  y  divifé  en  trois  découpures 
Ovales,  droites,  pointues  :  la  corolle  d'un  bleu 
d'azur  »  tubulee  «  pubefcente ,  labiée  à  fon  limbe  ; 
le  tube  infenfiblement  dilaté,  un  peu  comprimé ^ 
deux  fois  plus  long  que  le  calice  $  la  lèvre. fupé- 
rieure droite,  très  courte  yen  cafque;  l'inférieure 
réfléchie  ,  i  trois  lobes  ;  les  deux  latéraux  ovales  j 
aigus ,  de  la  longueur  de  la  lèvre  fupérieure  5  le 
lobe  du  milieu  très -grand,  arrondi,  crénelé  » 
echancré  -y  marqué  de  trois  ftries ,  blanchâtre  à  fa 
bafe.  Quatre  nlamens^  dont  deux  ftériless  ces 
derniers  très-courts ,  attachés  au  milieu  du  tube  s 
les  fertiles  un  peu  applatis  &  prefque  réunis  à 
leur  bafe  «  portés  dans  leur  partie  moyenne  fur 
un  pivot  inféré  à  Torifice  du  tu4;>e  :  l'ovaire  à  qua- 
tre lobes ,  porté  fur  un  réceptacle  dilaté  à  fpn 
bord,  à  quatre  dents , dont  trois  très-courtes,  une 
plus  grande  en  forme  d'écaillé  \  le  ftyle  velu  à  (a 
partie  fupérieure ,  le  ftigmate  à  deux  divifions  iné- 
gales &  recourbées  >  quatre  femences  y  dont  deux 
ou  trois  avortent ,  ovales ,  arrondies ,  de  couleur 
olive,  parîemées  de  points  blancs  &  brillanSj 
vues  à  la  loupe. 

Cette  plante  croit  dans  la  Caroline  méridio-. 
nale.  'if-  (  Defiript.  ex  Vent,  ) 

105.  Sauge  élevée.  Salvia  elata. 

Salvia  foliis  lineari^oblongis  ^  levibus  yfubintegris  ^ 
calice  pubefcente  y  breviffime  trifidoj  caule  ereSo.  (N.) 

Salvia  (  anguflifolia  )  y  ereéla  ,  glabra  ;  foliit 
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iongO'lmearîlus yintegriufculis^  Itvibas ;  fpicis  nudis; 
calice  puhente ,  brevijftme  trifido  ;  corollâ  longîufcul^ 
fxfenà,  Mich.  Flo*.  boréal.  Amer.  vol.  i.  pag.  16. 

Plante  très-voifine  dix  faivia  a^urca ,  qui  n'en 
eft  peuc-écre  qu'une  variété  «  dont  les  tiges  font 
droites^  hautes ^  élancées  ,  quadrangulaires ,  divi- 
(ëes  en  ran^eaux  oppofés ,  très-élancéSj  glabres , 

i garnis  de  feuilles  opporées  ^  pétiolées ,  étroites, 
inéaires^  alongées  y  liûes  â  leurs  deux  faces ,  pref- 
qu'entières  à  leurs  bords  3  aiguës  à  leur  fommer  > 
les  fupérieures  plus  étroites  j  prefque  feililes  j  les 
inférieures  lancéolées^  dentées  en  fcie. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  épis  terminaux  j 
prefque  limples^  droits» alongés ,  compofés  de  ver- 
ticilles  médiocrement  diftans  >  d'en viron  fix  fleurs. 
Les  calices  font  très-courts  y  tubulés»  pubefcens^ 
divifés  en  deux  lèvres  courtes  y  arrondies  \  la  fu- 
périeureprefqu'entière, l'inférieure  bifide.  Laco- 
rolje  eft  d'un  bleu  d'azur ,  le  tube  plus  long  que  le 
calice  )  le  fiyle  faillant  y  barbu  à  fa  partie  fupé- 
sieure. 

■  Cette  plante  croît  dans  les  contrées  méridiona- 
les de  la  Nouvelle-Géorgie^  au  milieu  des  forérs> 
dans>]es  clairières  \  elle  fleurit  au  commencement 
de  rété.  (  Difcript.  ex  Mich.  ) 

106.  Sauge  dorée.  Salvîa  auna,  Linn, 

SaMa  foliis  fubrotundis  ,  bafi  truncatis  y  fubaurî* 
isatis  ;  côrôlUrum  gaièa  maximâ.  Lam.  Uluftr.  Gê- 
ner, vol*  ï.  pag.  71.  n°.  J17. 

Salviafoliis  incanis  ,  inferioribus  bafi  truncatis  , 
dentatis  i  fuperioribus  oblongis  y  integenrimis  ;  calici* 
Jbusfruâijerijy  ampUati$.\^\y  Enum.  Plant,  vol.  !• 
pag.  231.  n*.  10. 

Sahia  foliis  fubrotundîs  y  integernmts  i  bafi  tnin^ 
àatis  y  dentatis.  Linn.  SyHh,  Plant,  vol.  I.  pa^.  69. 
11*.  2^.  —  Hort.  ClifF.  ij.  —  Royen,  Lugd.  Bat. 
Jcg.  —  Mill.  nia.  n^  lo.  —  Elnng.  de  Salviâ, 
iS^%  9.— Willd.  Spec. Plant,  vol.  i.  pag.  145.  n*.  J5. 

Salvia  africana  ,  frutefceru  y  folio  fubrotundo  , 
glauco  y  flore  magna  y  aureo,  Commel.  Hort.  2.  pag,  ^ 
iSj.tab.  9^2. 

On  diftingue  cette  belle  efpèce  à  fes  feuil'os  ar- 
rondies, épaifTes,  petites  3  bîanchatres  ou  gluu- 
<!(ues>  ifes  épis  courts  «  &  à  fes  grandes  fleurs  d'un 
beau  jaune  aoré. 

C'eft  un  arbriiïeau  qui  s'élève  à  la  hauteur  de 
cinq  ou  fix  pieds  &  plus^  rameux  ,  dont  les  tiges 
font  ligneufes  y  glabres  y  prefque  cylindriques  y 
celles  des  rameaux  médiocren\ent  quadrangulaires; 
blanchâtres  y  un  peu  pubefcentes ,  garnies  de  feuil- 
les oppofées^  nombreufes  y  à  peine  pétiolées  1  les 
Vnf  s  prefnu' arrondies  j  d'autres  en  ovale  renverfé, 
^paîfTes^  tort  petites  ^  longues  de  cinq  à  fix  lignes  ^ 
âè  couleur  glauque  ou  un  peu  blanchâtres  à  l^urs  ' 
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deux  faces  ^  entières  ou  quelquefois  an  peu  finuéei 
i  leur  contour ,  obtufes  à  Uur  fommet  »  les  unes 
feffiles  y  prefque  tronquées  &  même  auriculées  i 
leur  bafe  s  d'autres  rétrécies  &  prolongées  en  un 
pétiole  canaliculé^  très- rapprochées. 

Les  fleurs  forment  des  épis  courts  y  épais  â  l'ex- 
trémité des  rameaux^  réunis  en  une  forte  de  pa* 
nicule  droite  j  compofés  de  verticilles-peu  inter- 
rompus y  munis  de  bractées  ovales  >  obtufes.  Le 
calice  efl  d'une  feule  pièce^  campanule ^  velu  â  fa 
bafe,  divifé  â  fon  orifice  prefqu  en  deux  lèvres  ou 
en  trois  lobes  arrondis  y  prefqu'égaux.  La  corolle 
ed  grande  j  d'une  belle  couleur  d'or  foncée  ou  ti* 
rant  fur  le  roux,. 

Cette  plante  cr^ît  au  Cap  de  Bonne-Efpérance» 
le  long  des  ruiiïeaùx.  On  la  cultive  au  Jardin  des 
Plantes  de  Paris.  T>  (  ^.  v.) 

107.  Sauge  d'Afrique.  Salvia  africana.  Lîno. 

Salvia  foliis  cvatis ,  ferratthdetuatis  ^  perparvis  , 
fubincanis  ;  braSteis  açuminatis,  Lam.  lUuflr.  Gtn* 
vol.  I.  pag.  71.  n*,  318, 

Salvia  foliis  inferioribus  fpatulatis  y  ferratis ,  bafi 
truncatis  y  dentatis  ;  fuperioribus  oblongis  y  fubinuger-- 
rimis;  calicibushirfutis.  Vahl,  Enum.  Plant.  Vol.  I. 

pag.  i}0.  n*.  18. 

Salvia  foliis  fubroiundis  ,  ferratis  i  bafi  truncatis  y 
dentatis.  Linn.  Sytt.  Plant,  vol.  i.  pag.  69.  n^.  26. 

—  Hort.  Cliff.  13.  —  Royen ,  Lugd.  Bat.  308.  — 
Mill.  Dia.  n^  11.  —  Icon.  ijc.  tab,  22 j.  fig.  1. 

—  Etling.  de  Salvia,  n^.  7.  —  Willd.  Spec.  Plane 
vol,  I.  pag.  144*  n^  54. 

Salvîa  africana  faite fcens  y  folio  fcorodonîâ,  y  fore 
violaceo,  cfomm.  Hort.  2.  pag.  181.  tab.  91. 

On  dîAingue  cette  efpèce  duJaMa  aureay  i  fes 
fleurs  de  couleur  violette,  &àies  feuilles  ovales , 
dentées  en  fcie  :  ces  deux  plantes  ont  d'ailleurs 
beaucoup  de  rapports. 

Celle-ci  eft  un  arbrifleau  dont  les  tiges  cyliri'» 
driques,  purpurines,  un  peu  bianchârtres ,  s'élè- 
vent à  la  hauteur  de  quatre  ou  cinq  pieds  ,  divi* 
fées  en  rameaux  nombreux,  effilés,  oppofes,  pref 
que  cylindriques  ou  légèrement  tétragones  ,  cen- 
drés ,  un  .peu  bUnchâtres,  pubefcens,  garnis  de 
feuilles  nombreufes,  petites,  oppofées,  pétiolées^ 
ovales,  longues  de  quatre  ou  fix  lignes ,  larges  de 
trois  ou  quatre ,  un  peu  épaiffes;  ridées,  vertes  à 
leur  face  fupérieure ,  un  peu  tomenteufes ,  de 
d'un  blanc  de  neige  en  de^Tous,  dentées  en  fcîe  à 
leur  contour  ,  quelquefois  prefçjue  laciniées  vers 
leur  bafe  ,  obtufes  ou  un  peu  aiguës  à  leur  fom-» 
met ,  foutenues  par  4es«  pétioles  courts.,,  velus  ^ 
toment^ux  j  les  feuilles  fupérieures  feflfiîes,  moins 
ovales ,  quelquefois  un  peH  arrondies ,  Légèrement 
acuntiiiécf . 
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Lm  Hears  font  difpofëes  en  épis  terminaux  j 

prerqu'en  grappes ,  compofées  de  verticiUes  peu 
diftans  j  munies  de  braâées  très-courtes  j  ovales  j 
pefque  rhombc/iJales^  aci^minées^  pubefcentes  , 
caduques.  Les  pédoncules  font  très-courts  s  les  ca- 
lices très-velus,  campanules,  évafés  à  leur  orifice, 
divifés  en  deux  lèvres  obtufes  j  la  fupérieure  à 
trois  petites  dents  très- courtes  j  queiauefois  peu 
marquées;  l'inférieure  légèrement  binde.  La  co- 
rolle e(l  grande  «  de  couleur  violette,  légèrement 
velue  extérieurement. 

Cette  plante  ctsnt  au  Cap  de  Bonoe-Erpérance, 
dans  les  terrains  argileux.  On  la  cultive  au  Jardin 
des  Plantes  de  Paris.  T>  if^.v.) 

io8.  Sauge  colorée.  Salvîa  colarata.  Linn. 

■ 

Sûlvia  foliîs  iUipdcts  ^  fubintegirrimis  y  tomentO' 

fis;  calicis  litnbo  membranaceo  coiorato,  Linn.  SyH* 

veget.  pag.  66.  —  Lam.  111.  Gêner,  vol.  i.  pag,  72. 

n**.  319.  —  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  14J, 

Salvia  fiiiis  oblongis  ,  fubintegcrrimîs  ^  incanis  ,* 
•  €aticibus  pilofis  yfruàiferis grandefaâis ,  venofo-reti" 
culaiis.  Vahl,  Enumer.  Plant,  vol.  i.  pag.  230. 
n®.  19. 

Salvia  (  integenrima  )  ^frUis  obiongo-9vatis,  in- 
tegerrimis;  calictbus  patulisy  coloratis.  Miller j  Diâ. 
n^.  12.  &  Icon.  150.  tab.  225.  fig.  2. 

Horminum  africanum  ,frutefcens  ^  cifiî  fenunâ,fo- 
itis  fubrotundis,  Morif.  Oxon.  Hift.  3.  $.  11.  tab. 
16.  fig.  ult. 

Cette  plante,  très-rapjprochée  du  falvia  africana 
&  du  fdivia  aurea^  paroit  tenir  le  milieu  entre  ces 
deux  efpèces  j  elle  diffère  de  la  première  par  Tes 
feuilles  entières ,  arrondies  ;  de  la  féconde ,  par 
fes  corolles  d'un  bleu-pâle ,  &  par  la  forme  de 
leurs  calices. 

Ses  tiges  font  ligneufes,  hautes  d'environ  fix 
pieds ,  radicantts  inférieurement ,  divifées  en  ra- 
meaux forts ,  oppofës ,  droits ,  garnis  de  feuilles 
petiolées,  oppoiecs,  tomenteufes,  arrondies  ou 
un  peu  elliptiques ,  longues  d'un  pouce  ;  les  infé** 
rieiures  dentée^  en  fcie  ,  quelquefois  auriculées  à 
ieux^bafe  >  les  fupérieures  très-entières. 

Les  fleurs  forment  des  épis  lâches ,  droits  »  alon- 
gés ,  terminaux  ,  comparés  de  verticilles  diftans. 
Les  calices  font  campanules ,  à  découpures  arron- 
dies ,  amples ,  fcarieufes^  colorées  en  rouge  ou  en 
un  bleu-clair.  La  corolle  eft  grande ,  d'un  bleu- 

f>âle  ;  le  tube  élargi,  &  diviféà  fon  orifice  en  deux 
èvrts. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne- Efpérance^ 
dans  le  fable ,  fur  le  bord  de  la  mer.  J) 

109.  Saugb  barbue*  SaivU  barbota.  Lam. 
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SaUiafoiiis  ovatis  ^  fubintegerrîmis  ,  ivgofis  y  to^ 
mentOjis  y  calicibus  dilatatis  ,  venofir-rcticulutis ,  hirr 
futUfimis.  Lam..  Uluili.  G^oer.  vol.  1.  pag.  yi^^ 


n*.  320 


fi,  Eadem  y  foliîs  minimis,  acutioribus.  Lam.  L.  C. 

Cectp  plante  feroit-elle  la  même  que  le  falvia 
colorata  ?  C'eA  1  opinion  de  M.  Wahl ,  qui  réunie 
ces  deux  efpèces  j  elles  paroiflent  cependant  offrir 
des  différences  allez  effeutielies. 

Celle-ci  eft  un  petit  arbriffeau  dont  les  tîgcf 
font  droites ,  divifées  en  rameaux  tétragones,  op- 
pofés ,  Dubefcens,  blanchâtres  ou  cendrés,  garnis 
de  feuilles  oppofées ,  médiocrement  petiolées  ^ 
petites ,  ovales ,  épaiÔes  ,  coriaces  ,  d'un  blanc- 
cendré  à  leurs  deux  faces  ,  très -ridées  >  entières 
ou  un  peu  finuées  i  leur  contour  ,  tomenteufes 

!  particulièrement  dans  leur  jeuneflfe ,  obtufes  â  leut 
bmmet ,  fupportées  par  des  pétioles  roides ,  très* 
courts.  Dans  la  variété  jl,  les  feuilles  font  plus  pe- 
tites ,  très-aigues  à  leur  fotnmet. 

Les  fleurs  font  axillaires,  fituées  vers  TextréoMtë 
des  tiges  >  prefque  folitaires  dans  chaque  aiflelle^ 
prefque  feflîles  ou  foutenues  par  des  pédoncules 
courts,  très- velus.  Les  calices  (ont  dilates,  prefque 
campanules ,  hériffés  de  poils  roides  &  blanchâtres^ 
divifés  â  leur  orifice  en  deux  lèvres  arrondies  ^ 
obtufes,  deoticulées>  à  d#nts  courtes  .  aiguës^ 
veinées,  réticulées.  La  corolle  eft  tabulée  «  à  deux 
lèvres,  environ  une  fois  plus  longue  ijue  le  calice^ 
d'un  blanc-jaunatre. 

Cette  plante  a  été  rapportée  par  M.  Socmerat  j 
du  Cap  de  Bonne-Efpéraoce ,  oil  elle  croit  natu*- 
lellement.  "5  (  ^«Z*  «"«  kerb.  Lam.  ) 

1 TO.  Sauge  paniculée.  Salvia  panîculata.  Linn» 

.  Salvia  foiiis  obovatO'Cunciformihus  y  dendculatis  ^ 
nudis;  caule  frutefcente,  Linfl.  Syft.  Plant,  vol.  i. 
pag.  69.  n®.  29.  —  Mantiff.  2j  &  511.  —  Etling. 
de  Salvia  i  n°.  10.  —  Lam.  lllufir.  Gêner..  voL  l. 
pag.  72.  n®.  321.  —  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  u 
pag.  14 j.  n^.  57. 

Sahia  (  chatxMtleagna  )  ifbliis  cuneifarmibus  j  céf 
rinatis  ,  bafi  attenuatis  ,  fupernh  ferratis  ;  fioribus 
^raccmofo  'jpaniculatis,  Berg.  Plant.  Cap.  pag.  ]• 
n^.  I. 

Sahia  minor  ,  athiopica  ;  foliis  ckamâUagni  afpe-^ 
ris,  Breyn.  Cent.  pag.  160.  tab.  85.  Bona. — Motif» 
Oxon.  Hift.  3.  $.  ïi.  tab.  16.  fig.  19. 

Sclarea  africana ,  frutejcens ,  kelîantkemi  folio, 
Oidenl.  Afric.  32.  —  Tourn.  Inft.  R,  Herh.  180.? 

C'eft  un  arbriffeau  qui  fe  reeonnoit  â  fes  feuilles 
petites ,  cunéiformes  ,  vertes  ,  renurquables  p^r 
des  points  enfoncés^  parfemé^  fur  leur  fuperficie» 
&  doiK  les  fleurs  foat  d'un  bleu  -  tendre  j  mélaii* 
fiées  de  blanc. 
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Ses  tiges  font  droites ,  li^neufes  «  rudes ,  prefque 
cylindriques  3  ftriées,  divifées  en  rameaux  nom- 
breux ,  oppofés ,  ouverts,  tétragones ,  ftriés ,  hé- 
riffés  de  poils  très-courts ,  d'unvert-fombre,  alon- 
gés  -y  garnis  de  feuilles  médiocrement  pétiolées  , 
oppofées ,  en  ovale  renverfé  ,  prefque  cunéifor- 
mes j  longues  à  peine  d'un  demi-pouce ,  larges  de 
trois  i  c|uatre  lignes ,  crénelées  ou  dentées  en  fcie 
particuliérenient  vers  leur  fommet ,  prefque  gla- 
bres ou  légèrement  pubefcentes ,  finement  ridées  , 
veinées  ,  arrondies  ou  prefque  tronquées  à  heur 
fommet  $  la  plupart  mucronées  »  rétrécies  en  pé- 
tiole â  leur  bafe  ,  prefque  {effiles. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  épis  nombreux , 
axillaires ,  terminaux ,  paniculésou  prefqu'en  grap- 
pes} les  rameaux  oppofés  ,  pubefcens ,  compolés 
de  verticilles  à  deux  ou  Quatre  fleurs  pédoncuiées. 
Les  calices  foqt  campanules ,  un  peu  velus ,  à  deux 
lèvres  courtes  i  la  fupérieure  entière  j  à  trois 
ïients  très -courtes,  aiguës,  la  lèvre  inférieure  à 
deux  découpures  aiguës.  La  corolle  efl  prefqu'auffi 
grande  que  celle  dufalvia  pratenjisy  d*un  bleu-ciair  5 
fon  tube  eft  court ,  renflé  ,  blanchâtre  ,  élargi  à 
fon  orifice  ,  divifé  en  deux  lèvres  très-ouvertes  , 
grandes  $  la  fupérieure  comprimée ,  droite  ,  en 
cafque ,  échancrée  ,  obtufe  i  fon  fommet;  l'infé- 
rieure plus  étroite  ,  prefqu'auffi  longue^  à  trois 
lobes  î  les  deux  latéraux  comprimés  ,  réfléchis  ; 
cdui  du  milieu  plus  grand,  pUne,  échancré  â  fon 
fommet  5  les  anthères  droites  ,  le  ftyle  plus  long 
que  la  corolle ,  le  ftigmate  bifide  i  les  femences  un 

{)eu  arrondies  >  glabres ,  comprimées,  fituées  dans 
e  fond  du  calice. 

Cette  plante  croît  naturellement  au  Cap  de 
Bonne  -  Efpérance.  On  la  cultive  au  Jardin  des 
Plantes  de  Paris.  T>.  (  K.  v. ) 

1 1 1  •  S  A  u  G  E  fagittée.  SalviafagUtata.JRuiz  k 
Pavon. 

Sàlvia  vUlofo'vifcofa  ^foliishaftaiis  ,  irtâquaiiter 
xrenaiis  >  fubtks  incanis  ;  racemis  compojkis  ,  feciui' 

•4is\  VaM,  Enum.  Plant,  vol.  i.  pag.  143 ,  n^.  49. 

Salvia  foltis  fagittaùs  ycrenatis  j  acutis,  Ruiz  & 
Pav:  FTor.  pèruv.  vol.  i.  pag.  23.  tab.  jy .  fig.  A. 

C'eftûnebelleefpèce^remarquableparfes  feuilles 
'grandes  ^  fagitrées  ,*&  par  les  poils  vLfqueux  dont 
toutes  les  parties  font  recouvertes  >  les  uns  très- 
longs  ,  Cétacés ,  articulés;  d'autres  plus  coutts  & 
.gUt\duleux, 

Ses  tiges  font  droites  ,  tétragones  ,  velues  , 
hautes  de  cinq  à  fix  pieds  y  très  -  rameufes  à  leur 
partie  inférieure  ;  les  rameaux  quadrangulaires  » 
cannelés  ;  les  uns  droits  ,  d'autres  pendans  >  op- 
pofés >  radicans  y  divifës  en  d'autres  petits  rameaux 
très*ouverts.  Les  feuilles  font  très-velues,  gran- 
des, lancéolées  y  fagittécSy  très-aiguës  tant  à  leur 
fommet  qu'à  leurs  angles,  épaiffes,  ridées,  cré- 
nelées à  leur  contour  1  les  inférieures  Tupponéçs  > 
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par  de  très  -  longs  pétioles  ;  les  fupërietires  plus 
étroites. 

Les  fleurs  font  oppofées ,  médiocrement  pédon- 
cuiées ,  réfléchies  ,  dil^^ofées  en  un  long  épi  ter- 
minal.4  droit ,  rameux ,  muni  de  petites  braâées 
lancéolées  &  caduques.  Les  calices  font  d'un  pour^ 
pre*violet ,  prefque  campanules ,  à  trois  décou- 

f»ures  ovales  ;  la  fupérieure  plus  longue  &  plus 
arge ,  concave  y  à  trois  dents.  La  corolle  eft  d'un 
bleu-foncé ,  velue  en  dehors,  environ  quatre  fois 
plus  longue  que  le  calice;  la  lèvre  inférieure  pen- 
dante, &  plus  grande  que  la  fupérieure;  les  filamens 
&  les  antnères  de  couleur  bleuâtre.  Fort  fouvent 
il  ne  mûrit  qu'une  feule  femence  placée  fur  un 
corps  glanduleux. 

Cette  plante  eft  fort  commune  au  Pérou  ,  tant 
dans  les  jardins  que  dans  les  champs  ,  aux  lieux 
incultes  &  parmi  les  décombres.  Les  habitans  en 
font  le  même  ufage  que  de  la  fauge  cpmmune.  :f 

i\i.  Sauge  des  Canaries.  Sahia  eanarienfis. 
Linn.   . 

Salvid  foliis  hafiato-triangularihus  ,  oilongîs,  cre- 
nulatis  ,*  petiolis  tomentofis  ,  braBeis  calice  longions 
eus.  Laml  Illuftr.  Gêner,  vol.  i.  pag.  71.  n®.  314. 

SaMafoiih  kafiàto-trianguiarihus  y  oblongis^  cre- 
natis  y  obtups.  Linn.  Syft«  Plant,  vol.  i .  pag.  68. 
n».  2j.  —  Hort.  Cliff.  13.  —  Hort.  Upfal.  10.  — 
Roy.  Lugd.  Bat.  308.  —  Kniph.  Orig.  Centur.  6. 
tab.  77.  —  Etiing.  de  Salvtây  n**.  36. 

Horminum  haftatis  ampliorihus  foliis  y  feu  art 
modo  alatis;  caulihus  &  pediculis  araneofâ  lanugine 
v/V/c^j^  Pluken.  Almag.  tab.  301.  flg.  z. 

Horminum  folio  kafiato.  Ri  vin.  Monop.  tab.  61. 

Horminum  canarienfe ,  tomentofum  y  hafiato  foUo. 
Morif.  Hift.  3.  pag.  5^4.  §.  11.  tab.  13.  fig.  17. 

Sclarea  folio  trittngulari  y  caule  t ornent ofo,  Tourn. 
Inft.  R.  Herb.  180. 

C'eft  une  des  efpèces  les  plus  diftinâes  de  ce 

f^enre  par  fes  feuilles  amples  y  haftées  ou  triangu- 
aires  ;  par  fes  bractées  beaucoup  plus  longues  que 
les  calices. 

Ses  tiges  font  dures,  ligneufes,  un  peu  cylin- 
driques, droites,  hautes  de  trois  à  quatre  pieds 
&  plus,  chargées  d'un  duvet  tomenteux  ,  très- 
blanc,  diviiées  en  rameaux  oppofés ,  a  peine  qua- 
drangulaires ,  ftriés  ,  très-cotoneux,  garnis  de 
feuilles  oppofées ,  pétiolées ,  obiqngues ,  trian- 
gulaires, haftées,  crénelées  à  leur  contour ^  ob- 
tufes  à  leur  fommet,  ridées,  d'un  vert -foncé, 
prefque  glabres  à  leur  face  fupérieure ,  un  peu 
pubefcentes  ,  velues  le  long  de  leur  principale 
nervure ,  fupportéts  par  des  pétioles  très-tomen- 
teux  ;  celles  de  h  bafe  des  panicules  prefque  fef- 
fihSj'Ovales^  oblonguesji  acuixûnées. 
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Les  fleurs  font  dirpofées  en  une  panicule  ter* 
mînale ,  étalée ,  ample  y  dont  les  ramincations  nom- 
breufes  >  oppofées  font  en  forme  d'épis  particu- 
liers» compofés  de  verticilles  très -rapprochés» 
munis  de  braâées  oppofées  ,  lancéolées ,  glabres  j 
entières ,  plus  longues  que  les  calices  :  ceux-ci 
font  amples ,  hifpides  >  firiés  »  un  peu  comprimés» 
très-élargis  à  leur  orifice  »  partagés  en  deux  lèvres 
obtufes  »  arrondies  ',  la  fupérieure  oins  grande  » 
entière  ou  légèrement  trifide  i  l'inférieure  parta- 
gée aflèz  profondément  en  deux  lobes  arrondis, 
La  corolle  eft  aflez  grande»  de  couleur  purpurine  j 
la  lèvre  fupérieure  alongée  »  droite ,  un  peu  cour- 
bée en  faux  »  obtufe  ;  l'inférieure  plus  courte  »  plus 
large»  à  trois  lobes. 

^  Cette  plante  croît  naturellement  aux  îles  Cana- 
ries. On  la  cultive  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris. 

II).  Sauge  ruftique.  Saivia  inamcMa.  Vahl. 

Salvia  canefcens  ,  folîîs  cordato  -  triangularitus  » 
itiàquaUter dentatis s  braâtis cordatis,  refiexis.VMj 
Enum.  Plant,  vol.  i.  pag.  169.  n^.  m. 

Ses  tiges  font  droites»  herbacées»  rameufes» 
blanchâtres  >  chargées  de  poils  nombreux  »  -glan- 
duleux à.leur  fommet  ;  garnies  de  feuilles  pétio- 
léesj  oppofées»  groflières»  triangulaires»  en  cœur 
à  leur  bafe»  prefque  femblables  â  celles  du  cucu- 
misfativus;  longues  de  trois  pouces»  inégalement 
dentées;  les  dentelures  de  la  bafe  plus  grandes» 
prefqu'anguleufes  »  chargées  â  leurs  deux  faces  de 
poils  courts»  crépus  &  blanchâtres»  rudes»  parti- 
culièrement eh  deflbiis  ;  les  feuilles  des  rameaux 
lancéolées;  les  inférieures  longuement  pétiolées; 
les  fupérieures  feffiles  »  velues  »  pulvérulentes. 

Les  fleurs  font  difpofées»  i  l'extrémité  des  ra- 
meaux» en  verticilles  nombreux  «  diftans»  com- 

'  pofés  de  fix  fleurs  pendantes ,  fupportées  par  des 
pédoncules  partiels  velus  &  vifqueux.  Le  calice 
eft  groffier  j  campanule,  nerveux  «  à  deux  lèvres  ; 
les  lèvres  écartées  »  à  deux  dents»  terminées  par 
une  épine  jaunâtre»  roide»  courte.  La  corolle  eft 
pubefcente  en  dehors»  de  la  grandeur  de  celle  du 

'falviafclarea.  Les  femences  font  lifles»  oblongues» 
prefque  globuleufes. 

Cette  plante  croît  en  Efpagne.  (  Defcripu  ex 

Obfervatîons.  M.  Vahl  foupçonne  qu'on  pour- 
rôit  rapporter  à  cette  plante  »  plutôt  qu'au  fahia 
Bantlieri ,  le  fynonyme  de  Tournefort  »  filaria 
folio  trianguiarij  dentato.Touïtïef»  Inft.  R.  Herb. 
pag.  180.  ? 

.114.  Saugp.  barrelîère.  Salvia  barnlieri,  Etiing. 

Sahdafoliis  in Aqualîur  dpi tatis  »  ncuminatis  ,  cor- 
^datu  j  .hafi  angulatO'hajUitis  i  vtrticillis  fubnudis, 

Wilid.  Speç.  Plast.  vol.  i .  pa^.  14}  j  n''.  j  i . 
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t       Salvia  foHis  haftato-lanceoltuis  »  inâquaiibus  »•  fer^ 
ratis}  cauU yfolio  treHo.  Etiing.  de  Salvia,  n^.  46. 

Horminum  filveftre,  majus  ^  hafiato-foito  ;  fiore 
ckpo  3  hijpido.  Barrel.  Icon.  rar.  pag.  136.  tab.  i66* 

.    Horminum  ma  jus  »  haftato  »  fivc  lapatki  un^uofi 
foliis,  Morif.  Hift.  3.  pag.  393. 

Sclarea  folio  trianguiarij  dentato.  ?  Tournef.  Inft. 
R.  Herb.  180. 

C'eft  une  afTez  belle  plante  qui  a  des  rapports 
par  la  forme  de  fes  feuilles  avec  ie/<2/vîa  canarien-' 
fis,  qui  en  diffère  par  fcs  corolles  &  furtout  par 
fes  petites  braâées. 

Ses  tiges  s'élèvent  à  la  hauteur  de  trois  à  quatre 
pieds  ;  elles  font  droites  »  quadrangulaires  »  velues  , 
divifées  en  rameaux  oppofés  »*droics  ^  étalés»  peu 
nombreux»  garnis  de  feuilles  oppofées»  pétiolées» 
oblongues»  lancéolées»  haftées»  prefqû'auricu- 
lées  i  leur  bafe^  quelques-unes  échantrées  en 
cœur  »  iînuées  »  anguleufes  »  inégalement  dentées 
à  leur  contour»  acuminées  à  leur  fc^nmet»  ridées  » 
crifpées»  amples»  vertes  d  leurs  deux  faces  ,  légè- 
rement velues»  particulièrement  à  leur  face  infé* 
rieure  j  les  dernières  feffiles  »  très-étroites. 

Les  fleurs  font  en  épis  terminaux  »  compofés  de 
verticilles  peu  diftans»  de  quatre  a  fix  fleurs  jpé- 
donculées  »  munies  de  braâées  courtes  »  ovales  , 
caduques  »  plus  courtes  <|ue  les  calices  »  pubefcen- 
tes»  réfléchies.  Le  calice  eft  campanule»  flrié^ 
velu»  ouvert  à  fon  orifice  en  deux  lèvres  écar- 
tées; la  fupérieure  à  trois  découpures  prefqu'é- 
gales»  ciliées»  très-aiguës  s  l'inférieure  bifide»  à 
deux  dents  aiguës.  La  corolle  eft  grande»  de  cou- 
leur bleue  $  le  tube  de  la  longueur  du  calice  »  di- 
.vifé  à  fon  orifice  en  deux  lèvres»  la  fupérieure 
très-longue»  un  peu  courbée  en  faux»  obtufe  à 
fon  fommet  »  velue  fur  le  dos  ;  l'inférieure  écar- 
tée» beaucoup  plus  courte»  à  trois  lobes  inégaux» 
celui  du  milieu  concave }  tes  femences  brunes^, 
arrondies  »  renfermées  dans  le  fond  du  calice. 

Cette  plante  croit  naturellement  en  Efpagne.  ^ 
115»  Sauge  argentée.  Salvia  argentea.  Linn. 

< 

Salvia  foliis  oblongis  y  dentatoningulatis  y  lanatis  ^ 
verticiilis  fummis  fierilibiàs  y  braâeis  concavis.  Linn. 
Syft.  Plant,  vol.  i.  pag.  71.  n«*.  36.-— Lam.  Illuftr. 
Gen.  vol.  i.  pae.  73.  n**.  ^30.—  Etiing.  de  Sai* 
via  y  n*.  33.  —  Willd.  Spec.Piant.  vol.  i.  pag.  149. 
n*.  66. 

Sclarea  argentea.  Miller»  Dîâ.  n*^.  if. 

Sclarea  feula  »  folio  argentco  »  fuhrottmdQ,  Boerh. 
Lug.i.  Bat.  I.  pag.  163. 

JEtkiopis  tota  argentea\cretîca ,  tanuginofa.  Clip» 
Caih! 

Salvia  orientaTts*  Horc.  PariC 
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Ses  tiges  font  droites  «  glutineufes  j  prefque 
tomenteufesj  garnies  de  feuilles  oblongues  $  les 
inférieures  péciolées  j  longues  de  crois  à  fix  pou- 
ces 3  prefqu'en  cœur  à  leur  bafe  »  lanugineufes  ^ 
dentées  i  les  dentelures  anguleufes  ;  les  fupérieu- 
res  feflîles ,  lancéolées  ,  dentées  ,  prefque  ron- 
gées. 

Les  fleurs  font  difpofées  i  l'extrémité  des  tiges 
en  une  panicule  branchue  ^  vifqueufe  y  pubef- 
cente^  formée  de  verticilles  à  fîx  fleurs;  les  fu- 
périeurs  ftériles  s  les  pédoncules  partiels  très- 
courts  ,  prefqu'uiiilatéraux  pendant  la  floraifon  , 
munis  de  bractées  ovales  j  mutiques»  concaves  « 
plus  courtes  que  le  calice.  Celui-ci  eft  de  couleur 
pourpre ,  velu  ,  vifqueux ,  terminé  par  des  dents 
mucronées.  La  corolle  efl  grande  3  blanche  ^  i 
deux  lèvres  $  la  lèvre  fupérieure  droite  «  pubef- 
cente ,  légèrement  purpurine. 

Cette  plante  croit  dans  Tile  de  Crète  8c  dans 
le  Levant. 

1 16.  Sauge  diffufe.  Salvia  patula*  Desf. 

Salviafoliis  radicalibus  cordatis ,  lanatis  ^finuato- 
trofis  ;  cauU  calicibufque  viUofis ,  glininofis  ;  hrac^ 
tels  concavis ,  mucronatis  ;  ûoribusfummis  evanidis. 

Desfont.  Flor.  atlant.  vol.  i.  pag.  zj. 

Sa/via  vifcofa  ^  foliis  radicalibus  cordatis^  dettm 
tato-finuatis  ;  cauiinis  feffiiibus  ^  oblongis  ^  braBeis 
caliccm  âquantibus.  Valh ,  En|im.  Plant,  vol.  i. 
pag.  272.  n'.  116. 

Sclarea  lufitanica  ,  glutînofa  »  amplifftmo  folio, 
Toumef.  Inft,  R.  Herb.  —  Vaill.  Herb. 

Quoique  très-voifine  ànfahia  Athiopis ,  cette 
efpèce  s'en  diftingue  par  fes  tiges  ^  fes  calices  ve- 
lus^ mais  non  lanugineux  i  onr  les  braâées  fiériles 
du  fommet  des  épi$>  par  Vdumeur  vifqueufe  de 
fes  poils  j  par  fes  corolles  plus  grandes. 

Ses  tiges  font  fortes,  épaiffes,  quadrangulaires^ 
à  angles  moufles ,  hautes  de  deux  à  trois  pieds , 
d'un  vert-blanchâtre ,  garnies  'de  poils  Amples  ,';Un 
peu  cendrés  y  glutineux  ;  divifées  en  rameaux 
oppofés  j  étalés  ,  prefque  paniculés  ^  munis  de 
feuilles  amples  >  pétiolées  >  of^ofées  $  les  radi- 
cales étendues  fur  la  terre ,  ovales^  en  forme  de 
cœur  y  finuéeSj  laciniées  3  épaifles ,  armées  à  leurs 
bords  de  quelques  dents  courtes  «  aiguës ,  velues 
à  leurs  deux  faces  j  rrès-tomenteufes  &  blanches , 
quelquefois  prefque  glabres  y  fupportées  par  des 
pétioles  épais,  larges  >  un  peu  comprimés  y  cana- 
liculés  en  delTus}  les  feuilles  caulinaires^  &  fur- 
tout  les  fupérieures>  font  feffiies  y  plus  étroites  ^ 
oblongues  4  moins  laciniées  ^  aiguës  à  leur  fom- 
met y  prefqu'acuminées. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  épis  terminaux  » 
fimples ,  plus  fouvent  rameux^  compofés  de  ver- 
ticilles d'environ  fix  fleurs  »  médiocrement  pé- 
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donculées  j  quetauefois  unilatérales ,  montes  de 
grandes  &  larges  braâées  conniventes  à  leur  bafe  ^ 
concaves  y  vertes  y  ridées  y  réticulées  y  prefaue 
glabres»  ciliées»  mucronées  à  leur  fommet  ;  celles 
de  la  partie  fupérieure  des  épis  font  plus  petites, 
fans  fleurs.  Les  calices  font  vifqueux»  vclus  ,  ver- 
ditres»  ftriés»  un  peu  élargis»  campanules*  comr 
primés  »  à  deux  lèvres  prefqu'égales ,  obtufes ,  ar- 
rondies y  terminées  par  cina  dents  roides»  fubur 
lëes  y  fpinuliformes.  La  corolle e(l blanche,  grande» 
à  deux  lèvres  écartées;  la  fupérieure  alongée^ 
comprimée  »  médiocrement  recourbée  en  faucille 
à  fon  fommet ,  pubefcente  y  mélangée  d'un  peu 
de  pourpre  $  l'inférieure  jaunâtre»  plus  courte ^ 
à  trois  lobes  i  le  ftyle  faillant  hors  de  la  coro^e. 

Cette  plante  croit  naturellement  dans  le  Por- 
tugal. M.  Desfontaines  Ta  recueillie  dans  les 
champs  incultes  de  l'Afrique  feptentrîonale.  if 

117.  Sauge  blanche.  Salvia  candîdîjpma.  Vahl. 

Salvia  incana  y  fol  fis  ovatis ,  fuberofi^dentatts  , 
verticillis  fupremis  fterilibus  ;  braBâs  ovatis  y  ea/ice 
brevioribus.  Vahl»  Enum.  Plant,  vol*  i.  pag.  278. 


n' 
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Sclarea  orientales  ,  fotiis  rotundiorihus  ^  eandidif' 
fimii.  Tournef.  Coroll.  10. 

Cette  plante  a  le  port  du  falvia  fclarta  ;  mais 
elle  efi  entièrement  olanche  &  tomenteufe.  Ses 
tiges  font  dtoites  »  herbacées  «  de  la  grefleur 
d'une  plume  d'oie»  garnies  de  feuilles  pétiolées» 
ovales  »  fubérenfes  »  dentées  à  leur  contour  »  dif- 
tantes»  infenfiblement  plus  petites»  point  angu- 
leufes, tomenteufes»  particulièrement  à  leur  faœ 
inférieure  $  les  radicales  deviennent  glabres  €ti 
vieillidant. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  épis  rameux>  cot»- 
pofés  de  verticilles  diftans  »  â  deux  »  trois  ou 
quatte  fleurs  unilatérales  »  pédicellées  »  muaies  de 
braâées  ovales  »  plus  courtes  que  les  calices  ;  ter- 
minées à  leur  fommet  par  une  pointe  fétacée  »  les 
verticilles  fupérieurs  fiériles.  Le  caUce  efi  campa- 
nule, firié,  velu  »  diyifé  en  deux  lèvres  »  la  fupé- 
rieure trifide  »  l'inférieure  à  deux  dents  terminées 
ar  une  pointe  fétacée.  La  corolle  efi  glabre  »  de 
a  grandeur  de  celle  du  falvia  fchna  »  chargée  de 
queloues  points  réfineux  s  les  étamines  &  le  fiyle 
plus  longs  que  la  corolle. 

Cette  plante  croit  dans  l'Arménie.  (  Ex  Htriar. 
Kaillant.) 

X 18.  Sauge  à  feuilles  de  phlomis.  Saivia  pki^ 
moides.  Vahl. 


f. 


Salvia  fbliis  lanceolatis  yfuhintegris  »  cauàqae 
nato'vifcofis.  Vahl»  Symbol,  i.  pag. 7.  —  Willd. 
Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  148.  n^  65.  —  Idem» 
'  Enum.  Plant,  vol.  i.  pag.  278.  n^.  31. 
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Salvia  (  phlomoides)  ,  folUs  ianceolatis ,  denta^ 
tls.hirfutis, vifcidls.  Introd.  in Orvâ.  Arrag.  158. 
tab.  4.  —  Rœmer.  Script.  Plant.  Hifp.  Lufit.  10. 
tab.  z.  fig.  [• 

Cette  efpèce  eft  très-voifine  du  fatvia  argerata  : 
elle  paroît  n'en  différer  que  par  fon  port,  &  par 
fes  feuilles  point  laciniées ,  plus  étroites ,  à  peine 
finuées  ou  émplement  dentées ,  légèrement  angu- 
leufes  j  elle  fe  diftingue  àxxfalvia  âtkiopis  par  fes 
braâées  non  réfléchies  ,  &  par  Li  vifcofué  de  fes 
calices  &  de  fes  tiges. 

Ses  tiges  font  droites ,  herbacées ,  hautes  de 
huit  à  neuf  pouces  &  plus ,  quelquefois  un  peu 
rameufes ,  couvertes ,  ainfi  que  les  autres  parties 
de  la  plante,  d'un  duvet  lanugineux,  épais,  to- 
fnenteux,  vifqueux,  blanchâtre.  La  plupart  des 
feuilles  radicales  font  rétrécies  en  pétiole,  obtufes 
à  leur  fommet ,  fouvent  dentées ,  quelques-unes 
finuées  &  dentées ,  la  plupart  très-entières  ,  lon- 
gues de  deux  pouces  $  les  feuilles  caulinaires  op- 
pofées ,  de  deux  i  quatre  au  plus. 

Les  fleurs  font  difpofées,  à  rextrémitë  des  ti- 
ges ,  en  verticilles  de  quatre  i  fix  fleurs ,  garnis  de 
bradées  en  cœur ,  acuminées ,  un  peu  piauantes , 
réfléchies ,  mais  relevées  à  leur  fommet }  les  deux 
bradées  terminales  font  dénies  &  plus  petites.  Le 
calice  eft  filloné  »  de  la  loneueur  des  bradées ,  à 
cinq  dents  lancéolées ,  fubuTées ,  point  piquantes. 
La  corolle  eft  de  la  grandeur  de  celle  du  faivht 
fiUrea. 

Cette  plante  croit  en  Efpa|ne  »  dam  le  royaume 
d'Arragon.  (Defcript.  ex  VahL ) 

119.  Sauge  d'Autriche.  SalvU  auflriaca,  Lînn. 

Saivia  foliis  cordato-ùvatis  ^  erofis ,  pinnatifidis  , 
Ptprk  nudis;  caule,  braStâs  calicibufque  hirfutiffimis. 
Lam.  lUuflr.  Gêner,  vol.  i.  pag.  7}*^*'  î^^- 

Salvîa  foliis  ovatis  cordatifque ,  trofo  •finuatîs  ; 
radicalibus  pctiolads  ,  cauU  fiibaphyUo  ,  fiaminibus 
corollâ  duplè  longioribus.  Ait.  Hort.  Kev.  vol.  i. 
pag.  41.  —  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  li  pag.  158. 
n*.  32. 

S^Ma  foliis  cordato  -  ohlongts  ,  trofo  -finuatis  ; 
cauU  jfubaphyllo  ,  vtrtkiUis  villofifimis ,  fiaminibus 
longiffimis.  Vahl,  Enum.  Plant,  vol.  i.  pag.  272- 
n*.  117- 

SûMa  ^ailftf  Jaca  ) ,  foliîs  cordato-ovaiîs ,  enna* 
jjs ,  ad  brusincifis  .  vtl  lokatis  ,  fuprà  nudis;  cauU^ 
ealicihus  btà&ttfqui  kirfutiffmis,  \Àm.  Svô.  veget. 
lîdît.  Mufr.  pag.  69.  —  Jacq.  Flot,  auftr.  vol.  2. 
pag.  8.  tab.  III. 

Salvia  foliis  cordaethoblongis  ,finuato-pinnatiJûiiS^ 
(renaiis;  racornis  vUiofiffimis  ;  Ji ami nibus  longiffimis.  ^ 
£dfng.  di  Salvia,  ti^.^l, 

Salvia  foliis  rugops ,  ferrato^laciniatis  ,  anduiaths 
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eauk  firi   nudo  ,*  fiaminitus  longiffimii  ,  ixfeniSm- 
Crantz,  Stirp.  auftr.  pag.  238. 

Cette  plante ,  remarquable  par  fes  tiges  prefque 
nues  ,  fe  diftingue  du  jalvia  âthiopis  par  fes  brac- 
tées plus  étroites,  très-velues  >  par  fes  feuiller 
nues  a  leur  face  fupérieure  ;  par  (es  longues  éta- 
mines  très-faillantes,  ainfi  que  le  piftiL 

Ses  racines  font  épaifles  ,  noirâtres  r  il  s'en 
élève  une  tige  prefque  fimple ,  rarement  rameufe  ,, 
droite,  quadranguUire ,  très  -  velue,  tomenieufe,^ 
blanchâtre  ou  cendrée ,  haute  d'un  pied  &  plus. 
Les  feuilles  radicales  font  pétiolées^  ovales,  ob- 
longues  ou  un  peu  en  coeur ,  planés ,  épaifles  , 
amples,  rugueufes ,  glabres  à  leur  face  fupérieure, 
velues  en  deflbus  >  particulièrement  fur  les  plui 
fortes  nervures  ,  laciniées  ,  crénelées  ou  dentées^ 
en  fcie  à  leurs  bords ,  marquées  quelquefois  de 
taches  purpurines  j  foutenues  par  des  pétioles  pla- 
nes ,  élargis ,  ftriés  y  velus  i  les  feuilles  caulinaires 
prefque  nulles ,  d'une  à  deux ,  plus  petites,  quel» 
quefois  prefque  feffiles,  fouvent  très-laciniôes. 

Les  fleurs  forment  un  épi  fimple ,  droit ,  aIongé> 
très- velu  ,  compofjé  de  verticilles  diftans,  furtout 
les  inférieurs  $  de  quatre  à  cinq  fleurs  pédoncu- 
lées ,  munies  de  bradées  ovales  ,  médiocrement 
élargies,  acuminées,  épaifles,  velues,  à  peine  de 
la  longueur  des  calices  :  ceux-ci  font  campanules^ 
tomenteux,  un  peu  glutineux,  ftriés,  divifés  en 
deux  lèvres  courtes  ,  peu  ouvertes ,  égales  ^  b  fu« 
périeure  entière ,  aiguë  $  Tlnfiérieure  médiocre- 
ment bifide.  La  corolle  eft  d'un  blanc-jaunâtte  , 
ventrue  à  la  partie  antérieure  de  fon  orifice  ,  di<^ 
vifée  en  deux  lèvres  i  la  fiipérieure  comprimée  , 
un  peu  courbée ,  échancrée  a  fou  fommet ,  un  peu 

Ettbefceote  }  l'inférieure  i  trois  lobes  $  les  deux 
itéraux  alongés  $  celui  du  milieu  ample ,  un  peu 
concave,  échancré  à  fon  fommet,  un  peu  ondulé 
à  fes  bords.  Les  étamines  font  très-longues ,  fail- 
jantes,  arquées  ;  le  piftil  au  moins  de  même  lon- 
gueur, un  peu  coloré. 

Cette  plante  croit  dans  l'Autriche.  On  h  cultive 
au  Jardin  des  Plantes  de  Paris.  ¥  (  ^«  i'.) 

120.  Sauge  à  fleurs  panachées.  Salvia  varia, 
Vahl. 

Salvia  foliis  cordatis,  inâqaaRter  crcnatîsy  ragofis, 
fubtlis  cauUque  incano^tomentofis,  Vahl  ^  Enumer» 
Plant,  vol.  I.  pag.  273.  n«.  119. 

Sclarea  orientalis  y  foliis  falvié  ,  fore  parùm  alto^ 
partïmfiavo,  Tournef.  Coroll.  pag.  la. 


Se%  tiges  font  droites ,  herbacées  «  blanchaxres» 


trois  pouces  8r  plus ,  obtufes  i  leur  fommet,  ri» 
4ées  à  leurs  deux  faces  j  blanchâtres  &  tomen* 
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teures  en  deflbusj  un  peu  velues  en  defliis  innt 
examinées  à  la  loupe  ;  foutenues  par  des  pétioles 
longs  d'un  pouce  &  demi. 

Les  fleurs  font  terminales ^  réunies,  fur  des  pé- 
doncules ternes,  en  verticilles  à  fix  fleurs  feffilesi 
!;arnies  de  braâtées  en  cgeur  j  acuminées ,  de  la 
ongueur  du  calice  :  celui-ci  eft  blanchâtre  «  ainfi 
3ue  les  pédoncules  &  les  braâées  ;  terminé  par 
es  dents  fubulées.  La  corolle  eft  petite,  un  peu 
plus  longue  que  le  calice,  mélangée  de  jaune  & 
de  blanc. 

Cette  plante  croît  dans  l'Arménie.  (  K. /.  in 
hcrb.JuJf.) 

111.  Sauge  cératophylle.  Salvia  ctratopkylla, 
Linn. 

Salvia  foliis  rugofis  ,  pinnatifidis ,  lanatis  ,  verti^ 
cillis  fummis  fterilibus.  Linn.  Syft.  Plant,  vol.  i. 
pag.  71.  n".  53. — Kniph.  Orig.  Centur.  6.  tab.  78. 
—  Etling.  de  Salvia  ,  n*.  44.  —  Lam.  lUuftr.  Gen. 
vol.  I.  pag.  73.  n®.  J31.  —  Willden.  Spec.  Plant, 
vol.  I.  pag.  148.  n^.  63. 

Salvia  foliis  rugofijfimis  ,  lanatis ,  radicalibus  bi" 
pinnatifidis;  vcrticillisfummisfierilibus,  Vahl,  Enum. 

Plane.  voL  i.  pag.  179.  n*^.  131. 

Horminum  genus  anguftisj  lanuginofis ,  profundi 
fiais  foliis.  Rauv.  Hodœp.  I.  c.  9.  pag.  119. 

Salvia  foliis  fimplicibus ,  dentato-pinnatis ,  afpe- 
ris.  Hort.  Cliff.  13.  —  Roy.  Lugd.  Bat.  308. 

Salvia  foliis  fimplicibtu  ^  dentato^innatis^  rugofis^ 
verriuofis.  Hort.  Upf.  10. 

Sclarca  ctratopkylla.  Miller,  Dift.  n^.  8. 

Horminum  rugofoy  Virrucofoque  folio ,  cornu  Cêrvi 
exprimcnte.  Pluken.  Almag.  pag.  186.  tab.  194. 
fig.  j.—  Herm.  Paradif.  186. 

Horminum  annuum  ,  ceratophyllum ,  rugofum  ^fiore 
fulpkureo.  Morif.  Oxon.  Hiit.  3.  $.  ii.  tab.  13. 
fig.  6. 

On  reconnoit  cette  efpèce  à  Tes  feuilles  pinna- 
tifiJes,  à  fes  braâées  élargies  j  les  fupérieures 
ftcrilercomme  celles  du  fSlvia  argentea,  &  par- 
ticulièrement à  fes  calices  prefqu'ovales ,  renflés. 

Ses  tiges  font  quadrangulaires ,  â  angles  moufles, 
droites ,  rameufes  ^  cannelées ,  flriées ,  hautes  de 
deux  pieds  environ >  velues,  prefaue  lanugineufes. 
Les  feuilles  font  oppofées,  pétiolées,  oblongues  y 
lancéolées ,  profonaément  laciniées,  prefque  pin- 
natifides  'y  les  découpures  étroites ,  alongées  «  mé* 

f;ales,  épaiffes ,  ridées ,  un  peu  verdâtre4,  velues , 
anugineufes  à  leurs  deux  faces  «  un  peu  finuées 
ou  denttciilées  à  leurs  bords ,  acuminées  à  leur 
fommet  $  les  fupérieures  fefllles  ^  plus  étroites. 

>    Les  fleurs  font  difpofées  en  une  panicule  ter- 
minale^ dont  les  ramifications  fopt  alternes  ou 
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ôppofiSes ,  velues ,  compofées  d'ëpfs  paniculicrf 
ttlongésj  grêles,  fiériles  i  leur  partie  fupérieurei 
les  verticilles  écartés  d'environ  quatre  fleurs  ^ 
munis  de  braâées  larges^  en  cœur,  conniventes , 
vertes,  prefque  glabres  ou  à  peine  velues,  ciliées 
à  leur  contour ,  acuminées ,  mucronées  à  leur 
fommet.  Les  calices  font  tubulés ,  prefqu'ovales 
à  l'époque  de  la  maturité  des  femences ,  (triés  j 
un  peu  velus ,  de  la  longueur  des  braâées ,  ter- 
minés i  leur  orifice  par  cinq  dents  inégales ,  roi- 
des ,  prefqu'épineufes.  La  corolle  eft  blanchâtre 
ou  d'un  pourpre-violet,  médiocre  ;  le  tube  â  peine 
de  la  longueur  du  calice ,  divifé  à  fon  orifice  en 
deux  lèvres  écartées  i  la  fupérieure  arquée  ^  com- 
primée, légèrement  velue  fur  le  dos  s  l'inférieure 
plus  courte  4  trifide  ;  les  deux  découpures  latérales 
courtes ,  obtufes  i  l'intermédiaire  plus  grande  ,  à 
trois  lobes. 

Cette  plante  croit  naturellement  dans  la  Perfe. 
On  la  cultive  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris,  c^ 

(r.v.) 

m.  Sauge  à  feuilles  chagrinées.  Salvia  exafi 
pcrata,  Cavan. 

Salvia  foliis  rugofis  y  exafperatis  ;  radicalibus  bi^ 
pinnatis  ,  pttiolatis  y  fuptrioribus  pinnatis  ^feffilibus  9 
connatis  y  coule  paniculato  ,  ramofijpmo.  Cavan.  Icon. 

rar.  vol.  6.  pag.  38.  n^  639.  tab.  558.  —  Annales 
d'Hifi.  Nat.  vol.  2.  p;ig.  113. 

Cette  plante  eft  très-voifine  «  &  à  peine  dif- 
tinâe  du  falvid  cerat&pky'Ua. 

Ses  tiges  font  tétragones  y  ï  quatre  filions  op- 
posés 3  velues  &  revêtues  d'un  duvet  blanchâtre  ^ 
d'un  rouge  -  foncé  ,  hautes  d'environ  un  pied  j 
munies  de  rameaux  longs  ,  oppofés  ,  vifqueax  ^ 
ramifiés.  Les  feuilles  radicales  oc  inférieures  font 
oppofées,  prefque  longues  d'un  pied,  deux  fois 
ailées  ;  les  pinnules  linéaires ,  obtufes ,  foutenues 
par  des  pétioles  rougeâtres ,  très-tomenteux ,  réu- 
nis par  leur  bafe  3  les  feuilles  des  rameaux  feffiles  ^ 
fimplement  ailées  ;  la  pinnule  terminale  plus  lon- 
gue 3  les  autres  infenfiblement  plus  petites  à  me- 
fure  qu'elles  fe  rapprochent  de  la  bafe  ,  toutes 
d'un  vert-foncé  à  leur  face  fupérieure  ^  &  cou- 
vertes d'un  grand  nombre  de  points  faillans  ,  qui 
forment  autant  de  vides  à  la  face  inférieure. 

Les  fleurs  font  paniculées ,  dilpofées  par  verti- 
cilles de  quatre  à  fix  fleurs,  munies  de  braâées 
en  cœur,  aiguës,  très-entières ,  concaves,  ordi- 
nairement plus  courtes  que  le  calice  :  celui-ci  eft 
velu ,  verdâtre  ,  à  deux,  lèvres;  U  fupérieure  tri- 
fide 3  les  découpures  aiguës  3  l'inférieure  à  deux 
découpures  très  -  profondes  ,  lancéolées  y  très- 
aiguës  'y  la  corolle  longue  d'environ  un  pouce  , 
d'un  blanc  -  pâle  ;  le  tube  relevé  en  boHe  à  fai 
partie  fupérieure ,  un  peu  comprimé  3  la  lèvre 
fupérieure  concave  ^  écnançrée  ^  un  peu  lavée  de 

rofe 
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rofc  en  dedans,  velue  en  dehors  5  Tinfiérieure  à 
trois  lobes 5  les  deux  latéraux  droits,  plus  courts, 
plus  étroits  j  celui  du  milieu  large ,  concave  , 
écbancré  ;  Us  filamens  un  peu  plus  courts  que  la 
corolle  ;  les  anthères  brunes  &  oblongues  s  le 
flyle  fimple,  glabre  ;  les  Higniates  divergeas  ,  iné 
gaux  ;  quatre  femences  ovales. 

Cette  plante,  ou'on  foupçonne  originaire  d'E- 
gypte ,  ell  cultivée  dans  le  Jardin  botanique  de 
Madrid.  (Defcript.  ex  Cavan/) 

I2j.  Sauge  lacihiëe,  Saivia  ceratopkylloides. 
Linn. 

Saivia  foliis  lacîniato-pinnatifidis  ^  rugofisi  viUo" 
fis  ;  calicibus  obtufis ^  villofo-lanaùs,  Lam.  Illuitr. 
Plant,  ^ol.  I.  pag.  yx.  n^.  331. 

Saivia  foliis  pinnaiifidis,  rugofis  ,  pettolads  ;  ver-^ 
ticillis  ofiîdUfas ftnilibus  ^hirfutijfimis.  Vahl,  Enum. 
Plant,  vol.  I.  pag.  179.  n^.  133. 

Saivia  foliis  pinnatifidis  ,  rugofis  ,  villofis  ;  caule 
paniculato,  ramofifimo,  Linn.  Syft.  Plant,  vol.  i. 
pag.  71.  n**.  37.  —  Mantiff.  26.  —  Etling.  de 
Salviâj  n®.  4j.  —  Willd.  Spec  Plant,  vol.  i.  pag. 
iji.n°.  71. 

Saivia,  Arduin,  Spec.  1.  pag.  12.  tab.  2. 

Cette  plante  a  des  rapports  avec  lefaivia  cera- 
tophylla;  mais  outre  qu'elle  s'élève  bien  moins, 
fes  feuilles  font  beaucoup  plus  étroites,  pileufes, 
&  non  couvertes  d'un  diivet  lanugineux  &  crépu  s 
fes  calices  plus  courts,  point  ovales;  Tes  épis  fer- 
tiles dans  toute  leur  longueur. 

Ses  racines  font  grêles ,  brunes  ,  (impies  ,  fufi- 
formesj  elles  pouffent  une  tige  prefque  fimple, 
.droite,  haute  de  huit  à  dix  pouces,  grêle,  tétra- 
gone ,  (Iriée ,  rameufe  dès  fa  bafe ,  chargée  de 
poils  réfléchis.  Les  feuilles  radicales  font  très- 
nombreufes ,  touffues  ,  étendues  en  rofette  fur  la 
terre,  pétiolées,  très-étroites,  lancéolées ,  forte- 
ment ridées,  épaifl'es,  iacuneufes,  médiocrement 
velues,  déchiquetées,  irrégulièrement  laciniées, 
refque  pinnatifides»  les  pinnules  courtes,  inéga- 
es,  fimples  ou  (innées,  obtufes>  les  feuilles  fupé- 
rieures  feflTiles,  oppofées,  prefque  linéaires  >  peu 
nombreufeSj  médiocrement  laciniées  3  ondulées  ^ 
pileufes  à  leurs  bords. 

Les  épis  font  droits ,  terminaux  j  fimples  ou  ra- 
jneux ,  à  rameaux  oppofés  5  les  verticilles  écartés , 
prefque  globuleux,  peu  nombreux ,  munis  de  brac- 
tées ovales ,  oppofées ,  acuminées ,  plus  courtes 
que  les  calices,  (triées,  velues  ,  ciliées,  entières 
à  leurs  bords.  Les  calices  font  courts»  campanu- 
les ,  obtus ,  velus ,  prefque  lanugineux  dans  leur 
jeunefle ,  i  deux  lèvres  courtes ,  comprimées  ;  la 
fupérieure  entière,  arrondie  s  l'inférieure  bifide, 
à  deux  dents  lancéolées ,  très-aiguës.  La  corolle 
Botanique,  Tome  VU  ' 
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efl  petite  ;  les  femences  brunes ,  globuleufes ,  un 
peu  ovales. 

Cette  plante  croit  naturellement  dans  la  Sicile, 
en  Egypte.  On  la  cultive  au  Jardin  .des  Plantes  do 
Paris.  </»  (T.  V.) 

124.  Sauge  ailée.  Saivia  pinnata.  Linn. 

Saivia  foliis  pinnatis  ,  crenatis  ;  foliolo  impari- 
majore;  calicibus  infiatis ,  obtufis  ,  hirfutiffimis,  Lam. 
Illufir.  Gêner.  voL  i.  pag.  73.  n®.  333. 

Saivia  foiiis  iyrato-pinnatis,  Linn.  Syft.  veget. 
pag.  67. 

Saivia  foliis  pinnatis  ,  pinnis  erofis,  Etling.  de 
Salvid,  n®.  14.  — Willden.  Spec.  Plant,  vol.  1/ 
pag.  149.' n®.  68. 

Saivia  hirfuta  ,  vifcofa  ,  foliis  interrupie  pinnatis; 
foliolis  oblongisy  erofis  ,  inàquilateralibus  ;  calicibus 
infiatis,  Vahl,  Enutner.  Plant,  vol.  i.  pag.  226. 
n**.  12. 

Saivia  foliis  compofitis  ,  pinnatis,  Linn.  Spec* 
Plant,  vol,  I.  pag.  39.  —  Hort.  Clifforr.  13.  — 
Royen,  Lugd.  Bat.  309.  —  Miller,  Diâ.  n<>.  7. 

Saivia  orientalis  j  latifolia,  hirfutijpma ,  vifcofa, 
pinnata  y  fiore  &  calice  purpureis ,  inodora,  Roerh« 
Lugd.  Bat.  I.  pag.  167.  tab.  167. 

Saivia  orientalis ^  foliis  alatisy  ohfcuri  vlrentibus^ 
odore  fdlvii, vulgaris,  Tourn.  Coroll.  II.  fecundùm 
Herbar.  Vailkintii* 

Cette  efpèce  a  de  grands  rapports  avec  lep/- 

via  ceratophylla  &  le  Jalvia  ceratopkylloides  ,  mais 
diftinguée  de  l'une  &  de  l'autre  par  fes  feuilles  ai- 
lées &  non  pinnatifides,  ayant  la  foliole  terminale 
beaucoup  plus  grande  que  les  autres ,  de  petites 
braâées,  des  calices  renflJs,  très- velus,  entiers» 
prefque  tronqués. 

Ses  tiges  font  baffes,  prefque  couchées,  qua- 
drangulaires,  à  angles  tranchans ,  velues  ou  pileu- 
fes, prefque  fimples ,  verdâtres,  ftriées ,  vifqueu- 
fes,  garnies  de  teuilles  oppofées,  pétiolées,  ob- 
longues, lancéolées,  ailées,  compofées  de  fept  à 
neuf  folioles  inégales,  prefqu'oppofées ,  pédicu- 
iées ,  ovales ,  obtufes  à  leur  fommet ,  crénelées  i 
leurs  bords,  chargées  à  leurs  deux  faces,  parti- 
culièrement fur  les  nervures,  de  poils  fins,  alon- 
gés ,  cendrés  s  la  foliole  terminale  très-grande  , 
ovale ,  fimple ,  ou  quel(|uefois  un  peii  laciniée  \  les 
pétioles  comprimés ,  pileux  i  les  teuilles  termina- 
les ,  petites ,  prefqu' entières. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  un  épi  droit ,  fim- 
pie  ou  médiocrement  rameux ,  velu ,  compofé  de 
verticilles  diftans  ,  épais  ^  munis  de  braâées  très- 
caduques,  petites,  ovales,  pref^u'orbiculaires , 
un  peu  blanchâtres ,  velues ,  ciliées.  Les  calices 
font  tiès- velus ^  vifqueuZj  ovales,  renflés  j  conee 
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Î>rimés  i,  leur  orifice ,  entiers  »  prefque  tronqués  â 
eurs  bords.  La  corolle  eft  blanche  ou  un  peu 
purpurine*^  d'une  grandeur  médiocre  î  le  tube  à 
peine  auffi  long  que  le  calice  y  divifé  à  Ton  ori- 
fice en  deux  lèvres  écartées ,  de  même  longueur^ 
un  peu  velues  fur  leur  dos)  la  fupérieure  droite^ 
obtufe  ;  l'inférieure  à  trois  lobes  >  les  étamines  de 
la  longueur  de  la  corolles  le  ftyle  plus  long  que  la 
lèvre  fupérieure 4  un  peu  courbés  le  ftiginate  à 
deux  divifions  courtes. 

Cette  plante  croit  dans  l'ile  de  Crète  &  dans 
le  Levant.  On  la  cultive  au  Jardin  des  Plantes  de 
Paris,  (f*  (K.v,) 

125.  Sauge  du  Japon.  Salvia  japonica.Thutïh. 

Salvia  foliis  inferionbus  bîpinnatis  ,  foiioiis  ova- 
tîs  y  finuatQ'dcntatis  ;  fupremis  indivifis  j  lanccolatis. 
Vahl ,  Enum.  Plant,  vol.  i.  pag.  219.  n®.  16. 

Salvia  foliis  bipinnatis ,  glabris,  Thunb.  Flor. 
japon,  pag.  22.  tab.  y.  —  Wiîld.Spec.  Plant. vol.  i. 
pag.  lyo.  n^  71.  —  Lam.  Illufir.  Gêner,  vol.  i. 
pag.7j.n*.  }jj. 

Tfiofigufa,  Kempf.  Amœn.  Fafc.  j.  pag.  887. 

Cette  efpèce ,  voifine  diifalvia  pinnata,  en  dif- 
fère par  fes  feuilles  inférieures  deux  fois  ailées, 
par  fes  tiges  nues«  glabres  à  leur  partie  inférieure^ 
par  fes  fleurs  paniculées. 

Ses  tiges  font  fimples^  droites ^  glabres»  técra- 
gones ,  marquées  de  quatre  filions  j  hautes  d'un  à 
deux  pieds ^  garnies  de  feuilles  oppofées  ;  les  infé- 
rieures pétiolées»  deux  fois  ailées»  glabres»  les 
folioles  légèrement  pétiolées»  ovales  ,  finuées  & 
dentées  à  leurs  bords ,  aiguës  à  leur  fommet  »  les 
feuilles  fupérieures  bien  moins  pétiolées»  ample- 
ment ailées  ;  les  dernières  lancéolées»  entières. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  épis  paniculés  ;  la 
panicule  trichocome»  compofée  de  verticilles  rap- 
prochés »  d'environ  clna  fleurs  5  les  braâées  gla- 
bres ,  lancéolées.  Le  calice  eft  hifpide  »  à  deux 
lèvres  »  à  cinq  dents  3  la  corolle  tubulêe  »  de  cou- 
leur rouge,  velue  en  dehors»  une  fois  plus  longue 
que'  le  calice  »  elle  renferme  deux  filamens  fimples^ 
inférés  fur  le  tube  »  &  plus  longs  que  la  corolle. 
Les  anthères  font  arquées  s  ledyle  nIiforme»pIus 
long  que  la  corolle  »  terminé  par  deux  (ligmates. 

Cette  plante  croit  au  Pérou.    (  Defcript.  ex 

Thunberg.  ) 

116,  Sauge  a  feuilles  de  fcabieufe.  Salvia  fia- 
HofâfoUa,  Lam. 

Salvia  foliis  pinnatis  »  pinnulis  hipartitis ,  fubden- 
tatis  ;  vert  ici  m  s  fpicatis  ,  labio  refiexo*  Lam.  Journ. 
d'Hift.  natur.  n°.  14.  pi.  27. 

Salvia  foliis  pinnatis  »  foUolis  lineari-lanceolatis  » 
integirrimis  »*   bra^eis  cvatis ,   attenuatis  j  calices 
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dquantibus.  Vahl>  Enum.  Plant.  voL  i.pag.  21t. 
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^.  Salvia  (  tenuifolîa)» /o//o/tf  anguftijpmis,  i«- 
ferioribus  fubbipinnatis,  Vahl,  £num..Plant.  voL  i. 
pag.  228. 

Ses  tiges  font  afcendantes  »  redrelTées  »  hautes 
d'environ  un  pied  &  demi  »  prefque  herbacées  » 
tétragones  »  à  angles  moufles  »  médiocrement  ra- 
meufes.  Les  feuilles  font  oppofées  »  ailées  »  affe^ 
fembiables  à  celles  du  fcabivfa  columbariaj  les  pin- 
nules  linéaires»  lancéolées»  entières  o.u  rarement 
dentées  »  quelquefois  à  deux  ou  trois  divifions  « 
molles  »  pubefcentes  »  d'un  vert-blanchâtre. 

Les  fleurs  forment  un  épi  prefque  nu  ic  termi- 
nal ,  compofé  de  verticilles  peu  diftans  »  de  fix  i 
huit  fleurs  médiocrement  pédonculées»  garnies  de 
braâées  ovales»  acuminées»  de  la  longueur  des 
calices  »  à  peine  concaves»  velues. Les  calices  font 
prefque  campanules  »  pubefcens  »  ciliés  »  un  peu 
comprimés  à  leurs  côtés  »  divifés  à  leur  orifice  en 
deux  lèvres  $  la  fupérieure  plus  grande ,  obtufe  ,  - 
munie  de  trois  petites  dents  à  peine  fenfibles  s 
l'inférieure  plus  courte»  bifide.  La  corolle  eft 
blanche  »  aflez  ample  »  deux  fois  plus  longue  que 
le  calice  :  fon  tube  eil  renflé  »  il  fe  diyife  à  ton 
orifice  en  deux  lèvres  inégales  ;  la  fupérieure  plus 
courte  »  un  peu  comprimée  »  concave  ^  entière  ^ 
prefque  droite  s  l'inférieure  beaucoup  plus  grande^ 
pendante  »  d'un  pourpre-clair ,  marquée  à  fa  bife 
de  lignes  purpurines  bien  plus  foncées  ;  elle  fe  di- 
vifé en  deux  grands  lobes  arrondis  »  garnis  à  leur 
bafe  latéralement  d'une  petite  dent  de  chaque 
côté. 

La  plante  fi  efl  une  variété  de  la  précédente  ,. 
(]ui  en  diflère  par  fes  feuilles  très-etroites  s  les 
inférieures  prefque  deux  fois  ailées  »  ou  les  pin- 
nules  fouvent  à  trois  divifions»  ayant  prefque  le 
port  àwfcabiofa  columbaria.  Les  calices  &  les  dents 
font  plus  grands  &  moins  vehis  ;  les  corolles  plus 
grandes  :  elle  paroic  avoir  de  très-grands  rapports 
avec  le  falviapinifolia  de  Pallas. 

Cette  plante  cr6it  naturellement  dans  le  Levant. 
(  y.  /.  in  herb.  Lam,  ) 

127.  Sauge  à  feuilles  d'anthyllis.  Salvia  vidnt- 
rariêfolia,  Willd. 

Salvia  foliis  pinnatis  ^  integerrimis  ;  foliolo  termù^ 
nali,  maximo.  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  1.  pag.  149. 
n^.  67. 

Salvia  orientalis  »  foliis  alatis  »  amplioribus  ^  non 
crenatîs  ;  odore  mari.  Tournef.  CoroU.  pag.  .11. 

Cette  plante  a  beaucoup  de  rapports  avec  le 
falvia  pinnata  ;  elle  en  diffère  par  la  forme  de  fes 
pinnules  très-entières  »  &  qui  reflemblent  beau* 
coup  à  celles  de  Vantkyllis  vulntraria.  D'après 
M.  Vahl  j  cette  plante  ne  diffère  pas  du  falvia  fca- 
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iwfét/blia.  Ne  connoiflant  point  la  plante  de  Will- 
denovj  nous  nous  bornerons 'à  en  rapporter  ce 
qu*il  en  die. 

Ses  tiges  font  droites ,  prefque  cylindriques , 
glabres  inférieurement,  pubefcentes  a  leur  partie 
fupérieure  ^  garnies  de  feuilles  grandes^  oppofées^ 
péciolées^  ailées  ;  les  inférieures  compoiées  de 
cinq  folioles  s  les  fupérieures  ternéesj  les  folioles 
luérales  pétiolées .,  lancéolées  9  entières  à  leurs 
bords  «  obcufes  à  leur  fommetj  veinées^  pubef- 
centes à  leurs  deux  faces  >  la  foliole  terminale  une 
fois  plus  grande  ^  plus  longue  que  les  autres  j 
oblonguej  veinée^  obtufe^  très-entière* 

Les  fleurs  font  difpofées  en  épis  alongés^  à  l'ex- 
trénûté  des  tiges  ^  compofés  de  verticilles  médio- 
crement diftans  y  dépoqrvus  de  feuilles ,  munis  de 
braâées  ovales  ^  acuminées  »  très-entières ,  ca- 
duques. 

Cette  plante  croit  naturellement  dans  le  Levant. 

T)  {Defcript.  ex  WUld.) 

ii8.  Sauge  de  la  Taurique.  StUvia  hablitiana. 
Willd.  ^ 

Salvia  foliis  pinnatis  ^  integerrimis  ;  foUolis  lan- 
^co/atis,  juUquaiihus ;  fupmoiihus  gcminatis.  Willd. 
Journ.  botan.  Shrad.  1799.  pag.  289..  tab.  1. 

Satvia  foliis  linearibus y  integerrimis  ^  pubefcenti- 
.ius ,  feffiiibus  ;  fioribits  verUcillato-fpicûtis  ;  braBeis 
cvatis,  acuminatis.  Willden.  Spec.  Plant.  voL  i. 
pag.  119.0^.  6. 

Salvia  taurîca.  Habliz^  Taur.  pag.  107.  n*.  33. 

C*eft  une  très-belle  efpèce,  dont  les  tiges  font 
droites  y  pubefcentes  y  tétragones  y  garnies  de  feuil- 
les pétiolées^  oppofées,  ailées,  très-entièress  les 
folioles  lancéolées j  linéaires^  très-étroites^  gla- 
bres à  leur  face  fupérieure  j  pubefcentes  en  def- 
fous. 

Les  fleurs  forment  des  épis  droits  y  terminaux  y 
compofés  de  verticilles  munis  chacun  de  deux 
braâées  oppofées^  ovales ^  acuminées^  plus  lon- 
gues oue  les  calices  :  ceux-ci  reflemblent  aux  ca- 
lices du  fa/via  officinalis,  mais  ils  font  plus  grands^ 
de  couleur  verte.  La  corolle  eft  bleuâtre  ^  de  même 
forme  j  plus  ample  que  celle  dufaivia  officinalis  : 
fouvent  il  fort  deux  rameaux  feuilles  de  Taifielle 
des  feuilles  fupérieures. 

Cette  plante  croit  dans  la  Cherfonèfe  Taurique. 

^  (Defcript.ex  Willd.) 

Nota.  M.  Vahl  regarde  cette  efpèce  comme  la 
même  que  lefalviafcabioféLfoiia,  Willdenov  y  qui 
en  parle  deux  fois^  lui  attribue  ^  dans  fesdeux 
phrafes  fpécifiques  y  d^ux  caraâères  différeos. 
Comme  je  n'ai  pu  confulter  le  journal  où  il  la  cite 
pour  ta  féconde  fois  »  j'ignore  ce  qu'il  en  dit  pour 
jufiifiec  fa  dernière  description. 


S  A  U 


'635 


119.  Sauge  à  feuilles  de  rofe.  Salvia  rofdfoUa. 
Smith. 

Salvia  foliis  pinnatts  y  incanis  ;  foliolis  ferratis  , 
calicibus  ringentibus,  Smith  ^  Icon.  ineJ.  Fafc.  l. 
pag.  j.  tab.  y.  —  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag. 
1 50.  n°.  70.  —  Lam.  Illuftr.  Gêner,  vol.  i .  pag.  7 j . 
n*.  354. 

Salvia  orient alîs  ,  foliis  alatis  ,  minoribus  &  cre^ 
natis;  odore  mari,  Tournef.  Çoroll.  pag.  i  r. 

Salvia  foliis  ebuli.  B\xxhzuxn  y  Centur.  2.  pag.  41. 
tab.  46.  ?  • 

m 

.  Sei  tiges  font  baffes  ^  prefque  ligneufes,  blan- 
châtres^ cylindriques  4  chargées  de  poils  blancs  & 
rares  ^  un  peu  rameufes,  garnies  de  feuilles  oppo- 
fées^  pétiolées  y  ailées  y  blanchâtres  s  les  folioles , 
au  nombre  de  cinq ,  médiocrement  pétiolées  y  en 
ovale  renverfé ,  nerveufes ,  dentées  en  fcie  vers 
leur  fommets  Timpaire  un  peu  plus  grande»  le  pé- 
tiole commun  canaliculé. 

Les  épis  font  terminaux ,  compofés  de  verticilles 
peudiftansi  les  inférieurs  munis  de  deux  braâées 
foliacées 3  entières  >  les  fleurs  prefque  feffiles  »  ayant 
chacune  a  leur  bafe  une  braâée  ovale ,  aiguè^  en- 
tière, blanchâtre»  plus  courte  que  le  calice  :  ce- 
lui-ci eft  ÛTiéy  divifé  en  deux  lèvres  à  fon  orifice; 
la  fupérieure  à  trois  dents  ;  l'inférieure  à  deux 
dents  très-profondes»  toutes  très-aiguës»  prefque 
épineufes.  La  corolle  eft  de  couleur  purpurine j 
une  fois  plus  longue  que  le  calice ,  tubulée,  ren- 
flée &  ventrue  à  fon  orifice,  divifée  à  fon  limbe 
en  deux  lèvres  s  la  fupérieure  concave  »  échan- 
crée  à  fon  fommet»  velue  en  dehors;  la  lèvre 
inférieure  ample ^  élargie,  ondulée.  Le  ftyle  eft 
recourbé ,  un  peu  plus  long  que  la  lèvre  fupé^ 
rieure  de  la  corolle  ;  le  fligmate  bifide,  aigu. 

Cette  plante  croit  dans  le  Levant ,  où  elle  a  été 
découverte  par  Tournef ort.  Tf.  (Defiript,  ex  Smith  y 
&  kerb.  Tournef,) 

1 30.  Sauge  à  fleurs  incarnates.  Salvia  inç^mata. 
Etiinger. 

Salvia  foliis  pinnatis ,  ferratis  ;  caulîbus  procum^ 
bentibus,  hirfutis.  Etiing.  de  Salvia  y  n*.  ij.— • 
Willd.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  150.  n**.  6^. 

Horminum  chalepenfe  y  alato  folio;  fiore  majore  y 
rubicundo.  Morif.  Oxon.  Hift.  3.  pag.  394.  §.  11. 
tab.  I3.fig.  19. 

Horminum  arabicumy  alatis  foliis  ^  flore  rubello, 
Pluken.  Almag.pag.  i8ô.  tab.  19^  6g.  6. 

Salvia  (  braâeata  )  ,  foliis  pinnatis  ,  kinis  ;  ca-» 
licis  laciniis  fubuiatis  ;  bracieis  foliaceis  ^  calice  Ion** 
gioribus  ;  verticillis  multifloris.  ?  Ruff.  Hift.  Nat. 

Alep.  Vcrf.  Germ.  vol.  2.  pag.  145. 

Quoique  très  <•  rapprochée  du  falvia  rofifoUa, 

LUI  i 
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ce^te  efpèce  en  eft  diftinguée  par  la  forme  de  fes 
folioles ^  par  celle  de  Tes  feuilles  j  &  par  fes  Ion- 
[yAQS  bradées  lancéolées. 

Ses  tiges  font  couchées^  quadrangulaires^  quel- 
quefois relevées^  hautes  d'un  i  deux  pieds ^  gar- 
nies de  feuilles  oppofées ,  pétiolées  ^  ailées  $  les 
inférieures  composes  de  cinq  i  fept  folioles  ;  les 
fupérieures  ternées,  ovales  ^  oblongues»  dentées 
en  fcie  à  leur  contour  y  aiguës  y  un  peu  acuminées 
à  leur  fommet  s  la  foliole  terminale  plus  grande  , 
obtufe  ou  aiguë  ^  les  latérales  étroites  ^  fefliles , 
un  peu  pubefcentés  i,  leur  face  inférieure  i  les  pé- 
tioles alongésj  un  peu  velus }  les  deux  feuilles 
terminales  (effiles  ^  fimples  3  étroites. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  épis  terminaux , 
droits  j  alongés  >  compofés  de  verticilles  épais , 
diftans ,  de  quatre  à  fix  fleurs  ^  munies  de  braâées 
oppofées^  lancéolées^  beaucoup  plus  longues  que 
les  calices ,  entières ,  fouvent  réfléchies.  Les  ca- 
lices font  prefque  campanules,  â  cinq  divifions 
inégales^lancéoiées,  aiguës.  La  corolle  eil  grande^ 
d'une  belle  couleur  incarnate  $  le  tube  renflé  à 
la  partie  qui  faille  hors  du  calice  y  divifé  à  fon 
orifice  en  deux  lèvres  écartées.  Les  feniences  font 
noirâtres 3  arrondies. 

Cette  efpèce  croie  dans  plufieurs  contrées  de 
l'Orient.  3f 

131.  Sauge  a  feuilles  interrompues.  Saivia  lit' 
ttrrupea,  Schousb. 

Saivia  foliis  inurrupti  pinnatîs  ;  caule  frutefcentc  y 
€rc6io,  Schousb.  PI.  Maroc,  pag.  6.  tab.  1. 

Ses  tiges  font  fimples^  droites»  frutefcentes ^ 
hautes  de  trois  à  quatre  pieds  y  glabres  inférieu- 
rement,  velues. à  leur  partie  fupérieure  &  fur  les 
rameaux  »  garnies  de  feuilles  pétiolées  ^  ailées  y  à 
folioles  inférieures  très-écartées  ^  oblongues»  ru- 
gueufes ,  un  peu  aiguës  j  crénelées  ^  velues^  blan- 
ches &  tomenteufes  en  deflbus  ;  la  terminale  une 
fois  plus  grande  que  les  autres  :  il  exifte  entre 
chaque  paire  de  folioles  «  deux  o.u  trois  autres 
paires  extrêmement  petites  ^  ovales  ^  arrondies. 

Les  fleurs  font  terminales  ^  difpofées  par  ver- 
ticilles écartés,  compofés  chacun  d'environ  fix 
fleurs  médiocrement  pédonculées^  munies  de  trois 
braâées  plus  courtes  que  le  calice.  Les  deux  laté- 
rales font  courtes  3  ovales  ^  obtufes;  celle  du  mi- 
lieu plus  longue,  acuminée.  Le  calice  eft  ample  y 
ouvert,  â  deux  lèvres  velues ^  vifqueufes ^  glan- 
duleufcs  i  la  fupérieure  à  trois  dents,  l'inférieure 
bifide. 

La  corolle  efl  grande, blanche  ou  bleuâtre,  dont 
le  tube,  à  peine  plus  long  que  le  calice >fe  divife 
en  deux  lèvres  très-ouvertes  j  la  fupérieure  eft 
droite^  lancéolée,  obtufe,  bifide,  velue  en  de- 
hors^ chargée  de  points  noirs  j  glanduleux  3  Tin-  , 
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férienre  eft  plus  longue  y  â  trois  divifions  ;  les  h- 
térales  font  oblongues^  planes^  entières  s  celle  du 
milieu  plus  alongée,  grande  y  arrondie,  échancrée 
&  quelquefois  crénelée.  Les  anthères  font  brunes, 
le  pollen  blanc  ;  le  ftigmate  bifide  &  bleuâtre  : 
fouvent  deux  des  quatre  femences  avortent  i  elles 
font  noires  y  un  peu  globuleufes  &  luifantes. 

Cette  plante-eft  voifine  du  falyia  pinnata^  mais 
cette  dernière  eft  herbacée  y  &  fes  folioles  font 
ovales  y  arrondies  y  obtufes. 

On  rencontre  cette  efpèce  dans  Tempire  de 
Maroc;  elle  répand  une  odeur  forte  &  défa- 
gréable.  "b 

152.  Sauge  en  coupe.  Saivia  acetaiuloja,  Lirni. 

Saivia  foliis  infrriorihus,  tnfoliatis;foliolo  impëâ 
majore  y  verticillis  rcmotis  y  fuhfpicatis  ;  calicibus 
campanulatis ,  patentibus.  Lam.  lU.  Gêner,  vol.  i. 
pag.  73.  n*.  336. 

Saivia  foliis  oblongis  y  crenatis  y  rugops  ;  inferio^ 
ribus  ttrnatis  y  fuperioribusfimplicibus  y  ealkibus  cam^ 
panulatis  y  pauntibus.  Vahlj  Enum.  Plant.  voL  i. 
pag.  117.  n®.  1 3 . 

Saivia  foliis  obovatiSj  dentatis  ;  calicibus  campa^ 
nulatis  y  pauntibus  y  pilofis;  caule  fruticofo,  Linn.  Syft. 
Plant,  vol.  I.  pag.  70.  n*.  30.  —  Mantifif.  ij.  — 
Etîing.  de  Salvidy  n^.  6.  —  Willdeo.  Spec.  Plant, 
vol.  I.  pag.  145.  n®.  j8. 

Saivia  foliis  ovatis ,  calice  turbinato  j  limbo  am^ 
pUffimo.  Gronov.  Virgin.  10. 

Saivia  firiaca^  cifii  fombiA  foliis  y  acetahulis  mo^ 
luccâ.  Morif.  Hift.  3.  pag.  399. 

SalviaperegrinaRauufolfii.Gtflï.  apud.  Schmied. 
edit.  I.  pag.  m.  tab.  12.  fig.  103. 

Saivia  orientalis  ,fhuefcens  y  foliis  circinnatisy 
acetabulis  moluccé,  Tournef  CoroU.  pag.  10.  — 
Salbey.  Rauvolf,  Hod.  i.  pag.  121. 

Ses  tiges  font  ligneufes^  divifées  en  rameaux 
courts  ,  pileux  y  afcendans  y  ouverts ,  garnis  de 
feuilles  ovales  }  les  inférieures  pétiolées^  ailées» 
compofées  de  trois  folioles  oblongues ,  en  ovale 
renverfé  y  dentées  à  leur  partie  inférieure  y  to- 
menteufes en  deflbus  ^  la  fohole  impaire  beaucoup 
plus  grande  que  les  deux  autres  qui  font  fort 
petites.  Les  feuilles  fupérieures  font  fimples  «  fef- 
files ,  ovales ,  lancéolées. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  épis  terminiiux  & 
axillaires,  droits,  alongés ^  compofés  de  verti- 
cilles écartés,  vifqueux ,  contenant  fix  fleurs ^ 
quelquefois  huit ,  trois  ou  quatre  de  chaque  côté, 
fupportées  par  des  pédoncules  courts^  munies  de 
braâées  ovales  ,  en  cœur ,  très-entières  y  acumi^ 
nées  â  leur  fommet ,  un  peu  plus  courtes  que  les 
calices^  caduques^  oppofées.  Les  calices  font  cani- 
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Îmnlés  ,  très-ouverts ,  femblables  i  ceux  du  mo* 
ucella  ou  dix  marrubium  pfeudo'diÛamnus  y  divifés 
.  en  deux  lèvres  à  leur  orifice  ;  la  fupérieure  à 
deux  lobes  élargis^  pileux  extérieurement  ;  Tinfé- 
rieur  à  trois  lobes  inégaux.  La  corolle  eft  blan- 
châtre y  plus  grande  aue  le  calice ,  partagée  en 
deux  lèvres  écartées >  la  fupérieure  droite ^  alon- 
gée,  bifide^  étalée,  point  arquée;  l'inférieure  à 
trois  lobes  y  le  lobe  du  milieu  plus  grand  que  les 
latéraux  j  les  étamines  auffi  langues  que  la  co- 
rolle $  le  ftyle  une  fois  plus  long  que  la  lèvre  fu- 
périeure. 

Cette  plante  croit  dans  le  Levant.  1>  (  ^*  /•  în 

herb,  Lam,  ) 

133.  Sauge  de  ForskhaU.  Salvia  Forskalcu 
Linn. 

Salvia  foliis  lyrato^auriculatisy  catiU  fuhaphyllo  ; 
ceroUâ  gaieâ  femibifidâ.  Linn.  Sy&.  Plant.  voL  i. 
pag.  71.  n*.  38.  —  MantilT.  pag.  z6.  —  Etling. 
deSalviâyTi^.16.  —  Lam.  Illuflr.  Gêner,  vol.  i. 
pag.  75.  n^  337.  —  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  i. 
pag.  IJI.n^73. 

Salvia  (  bifida  )  ^  foliis  radicaHius^haftato-lyra" 
lis  j  dcntatisy  hifpùùs,  Forskh.  ^ 

Cette  fauge  a  beaucoup  de  rapports  avec  lefal- 
via  nutans ,  fprtout  par  fon  port;  elle  en  diffère 
par  fes  feuilles  auriculées  en  forme  de  lyre  ^  par 
fes  épis  droits. 

Ses  tiges  font  droites^  hautes  d'environ  un 
pied  y  tétragones  ^  velues ,  peu  garnies  de  feuilles^ 
quelquefois  nues,  divifées  ordinairement  en  deux 
rameaux  oppofés.  Les  feuilles  ^radicales  font  pé- 
tiolées  ,  ovales ,  en  forme  de  lyre  $  les  lobes  finués, 
crénelés  à  leur  contour  ^  obtus  ï  leur  fommet^ 
Terts  à  leurs  deux  faces,  velus  \  les  deux  lobes  in- 
férieurs beaucoup  plus  petits  que  les  autres. 

Les  tiges  &  les  deux  rameaux  font  chargés  de 
flâurs  dans  toute  leur  partie  fupérieure ,  difpofées 
en  épis  compofés  de  verticilies  de  trois  à  cinq 
fleurs  à  chacun  des  deux  fafcicules  oppofés  y  mé- 
diocrement pédonculées,  munies  de  braâées  plus 
courtes  que  le  calice ,  très-entières ,  en  forme  de 
cœur^  aiguës.  Les  calices  font  chargés  de  poils 
vifqueux^  divifés  en  deux  lèvres  à  leur  orifice.  La 
corolle  eft  de  couleur  bleue^  trois  fois  plus  grande 
<^ue  le  calice  ^  partagée  en  deux  lèvres  s  la  fupé- 
xieure  courbée  en  faux,  velue ^  hifpide,  glandu- 
leufe  9  gluante  •  bifide  ou  à  deux  loi>es  rabattus  à 
fon  fommet;  rinférieure  â  trois  divifions,  mar- 
quée de  quelques  taches  violettes  3  la  divifion  du 
milieu  plus  grande^  à  deux  lobes  crénelés  à  leur 
contour  5  le  ftyle  une  fois  plus  long  que  la  co- 
rolle. 

Cette  plante  croit  dans  le  Levant ,  au  milieu 
des  prés^  aux  environs  de  Conftancinople.  ^ 
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134.  SAt76E  penchée.  Salvia  nutans.  Linn. 

Salvia  foliis  coriaiisy  obfolete  quinquelobis^  erofis  ; 
caule  fubrotundo  y  racemis  nutantibus.  Etling.  de 
Salvia^  n*.  47.  —  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  i .  pag. 
151.  n®.  74. 

Salvia  foliis  cordatisy  iniqualiter  bafiexcifis  ;  caule 
fuhrtudOyfpicis  ante  fiorefcentiam  cernuis,  Linn.  Spec. 
j  Plane,  oag.  39.  —  Kniph.  Centur.  7.  tab.  79. — 
Lam.  111.  Gen.  vol.  i .  pag.  74.  n**.  338. 

Salvia  foliis  cordatis,  obtufe  crenatis  ;  fpicis  fio^ 
rumniuantibus,  Nov.  Aâ.  Pétrop. vol.  I.  pag.  378* 
tab.  14. 

Salvia  caule  nudo  y  fpicâ  fiorente  pendulâ,  Haller^ 
Comm. Gœtt.  i.  pag.  iio.  tab.  1 1. 

fi.  Salvia  (  betonicifolia  )  ,  foliis  lanceolatts  , 
crenatis  ;  caule  fubnudo  y  racemis  cemuis.  Vahl  y 
Enum.  Plant,  vol.  ï.  pag.  281.  n*.  136.  —  Etling. 
de  Salvia,  n*.  49. 

Salvia  (  acutifolia)j  cordato-lanceolatis ,  acutiSy 
crenatis;  fpicis  cemuis  ,  nudis;  braâeis  brevijjîmis^ 
Lam.  Uluftr.  Gen.  vol.  x.  pag.  683.  ? 

On  diftingue  cette  efpèce  du  falvia  Forskalei  j 
à  fes  épis  inclinés^  furtout  avant  l'entier  dévelop- 
pement des  flâurss  à  fes  feuilles  médiocrement 
incifées  ou  lobées  ^  mais  non  pas  en  lyre  ;  à  fes 
tiges  moins  nues  j  munies  de  deux  ou  trois  paires 
de  feuilles  diftantes. 

Ses  tiges  font  droites ,  hautes  d'un  pied  &  plus, 
prefque  quadrangulaires,  flriées,  pubefcentes ,  ru- 
des au  toucher  4  un  peu  blanchâtres  ou  cendrées  > 
très-fimples ,  très-rarement  rameufes.  Les  feuilles 
radicales  &  inférieures  font  longuement  pétiolées, 
alongées,  lancéolées,  élargies,  prefque ^laftées  , 
tronquées  ou  échancrées  en  cœur  à  leur  bafe , 
vertes  à  leur  face  fupérieure,  pubefcentes,  blan- 
châtres ^  prefque  tomenteufes  en  deflbus,  médio- 
crement lobées,  ou  légèrement  &  irrégulièrement 
incifées  a  leur  contour,  acuminées  à  leur  fommet } 
les  feuilles  fupérieures  Se  caûlinalres  fclTiles ,  op-  « 
pofées ,  lancéolées ,  prefque  glabres. 

Les  fleurs  font  terminales,  difpofées  en  une 
forte  de  panicule  compofëe  d'épis  oppofés,  in- 
clinés, blanchâtres,  pubefcens,  girnis  de  verti- 
cilies peu  diftans,  de  fix  ou  huit  fleurs  fefTiles, 
ferrées ,  munies  de  braâées  fort  petites  ,  un  peu 
ovales,  acuminées^  caduques.  Les  calices  font 
courts,  tubulés,  ftriés,  rudes,  hériffés,  divifés  à 
leur  orifice  en  deux  lèvres  courtes  ;  la  fupérieure 
à  trois  dents  aiguës  j  l'inférieure  prefque  de  même 
longueur,  légèrement  bifide.  La  corolle  eft  pe- 
tite, d'un  bleu-foncé  i  le  tube  plus  court  que  le 
calice  ;  les  deux  lèvres  prefque  de  même  lon- 
gueur ;  la  fupérieure  droite ,  â  peine  recourbée 
vers  fon  fommet  ;  l'inférieure  élargie  ,  à  trois 
lobes,  Its  cunûn^s  de  la  longueur  de  la  corolle^ 
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le  pifiil  un  peu  fatllant;  le  ftigmate  à  deux  divi- 
ûoîxs  tiès-courtes. 

■ 

Cette  plante  croit  naturellement  dans  la  Ruflîe. 
On  la  cultive  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris,  of- 

(r.v) 

ObfervatioHs,  La  plante  jS  a  de  fi  grands  rapports 
avec  celle-ci  ^  qu'il  eft  difficile  de  l'en  féparer.  Sts 
tiges  n'ont  que  des  feuilles  radicales  &  inférieu- 
res 5  tes  premières  longuement  pétiolées  y  lancéo- 
lées y  inégalement  découpées  ou  crénelées  à  leurs 
bords  j  obtufes  j  les  autres  un  peu  aiguës  ^  ridées^ 
lifles  en  deflus^  légèrement  pubefcentes  en  def 
fous,  il  paroit  qu'il  convient  de  rapporter  à  la 
même  plante  ïefalvU  acutifoila  de  M.  Lamarck* 

135.  Sauge  haftée.  Salvîa  kaftata.  Etlifig. 

Salvîa  foliis  hafiato-lanccolatis  ^  crenatis  ;  cault 
fubnudo  y  racemis  cernuis.  Etiing.  de  Saiviâ,  n^.  48. 
—  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  i .  pag.  i y  1 .  n*'.  75.  — 
VahljEnum.  Plant,  vol.  1.  pag.  280.  n^.  135. 

Cette  efpèce  a  des  rapports  avec  le  falvia  nu- 
tins.  Ses  tiges  font  droites^  à  angles  mouffes ,  pu- 
befcentes, rameufes  ^  feuillées  feulement  à  leur 
f>irtie  inférieure.  Les  feuilles  du  bas  font  haiiées  > 
ancéolées^  inégalement  découpées,  à  trois  pointes 
inégales  à  leurs  deux  lobes  inférieurs ,  doublement 
crénelées ,  un  peu  aiguës ^  ridées  >  glabres  en  def- 
fus,  légèrement  pubefcentes  en  deuous,  foutenues 
par  des  pétioles  élargis;  les  feuilles  fituées  à  la 
bafe  des  rameaux ,  font  petites  ,  étroites  ^  lancéo- 
lées y  échancrées  en  cœur  ^  prefqu'entières ,  pu- 
befcentes. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  grappes  3  les  unes 
latérales  ^  d'autres  terminales  ^  droites  en  partie  , 
un  peu  recourbées  en  dehors ,  compofées  de  ver- 
ticilles  à  fix  fleurs  «  munies  de  braâées  plus  petites 
que  les  calices,  nerveufes  ,  en  cœur,  aiguës,  pu- 
befcentes. La  corolle  reflemble  à  celle  du  JaMa 
nutans. 

Le  Heu  natal  de  cette  plante  eft  inconnu.  {Def 
iript,  ex  Etiing.  ) 

136.  Sauge  pendante.  Salvia  pendala.  Vahl. 

Salvîa  foliis  cordato-lanceolatis  ,  crenulatis  ;  ra* 
çemo  nutantc.  Vahl^  Enum,  Plant,  vol.  i.  pag.  181. 
n\  137. 

Salvia  nutans.  Waldft. 

Cette  plante  diffère  A\x  falvia  nutans  par  fes  feuil- 
les point  décurrentes  fur  leur  pétiole,  point  échan* 
crées  à  leur  bafe;  oar  leurs  crénelures  égales,  & 
parles  grappes  de  fleurs  courtes  &  folitaires. 

Ses  tiges  font  droites ,  Amples,  hautes  d'un  pied 
&  demij  tétragone^,  à  angles  tranchans,  pubef- 
centes 3  marquées  de  plufieurs  lignes  purpurines, 
(.es  feuilles  radicales  fout  oombreufes^  en  Cœur  ^ 
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lancéolées  s  celles  des  tiges  au  nombre  de  deux 
ou  trois  paires  ^  disantes  ,  pétiolées ,  larges  d'un 
pouce  4  longues  de  deux  ou  trois  pouces  >  les  fu- 
përieures  plus  étroites,  en  cœur,  mais  point  échan- 
crées ,  régulièrement  crénelées ,  glabres  i  leur 
face  fupérieure  j  velues  en  deflbus ,  obtufes. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  une  grappe  folitanre^ 
terminale ,  longue  de  trois  pouces ,  pendante  avant 
la  floraifon  ,  redreflée  enfuite^  compofée  de  ver- 
ticilles  â  fix  fleurs  y  munie  de  braâées  en  cœur  ^ 
acuminées^  de  la  longeur  du  calice ,  ciliées  ,  co- 
lorées. Le  calice  eft  ftrié  >  à  deux  lèvres  $  la  fupé- 
rieure obtufe ,  à  trois  dents  moufles  ;  l'inférieure 
â  deux  dents  aiguës.  La  corolle  eft  de  couleur  vio* 
letre ,  de  la  grandeur  de  celle  An  falvia  filvefiris  ; 
fa  lèvre  fupérieure  comprimée  »  un  peu  pubef- 
cente  «  marquée  de  petits  points  blanchâtres  >  la 
lèvre  inférieure  à  trois  découpures  ;  celle  du  milieu 
arrondie 3 comprimée j  concave,  très-entière  >  les 
deux  latérales  linéaires  ,  obtufes  ,  un  peu  redref- 
féeS)  le  flyle  faillant  hors  de  la  lèvre  fupérieure. 

La  patrie  de  cette  plante  n'efl  pas  bien  connue  : 
on  la  foupçonne  originaire  de  la  RufCe.  Elle  eft 
cultivée  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris.  y[-{V.  v.) 

*  E^eces  moins  connues  ou  douteufes. 

*  Salvia  (  aurîta  ) ,  villofa  ;  foliis  ovatisy  denta* 
tis  y  auriculatis  y  fioribus  vcrticillato-fpicatis^  Linn.  f. 
Suppl.  pag.  88. 

Cette  efpèce,  qui  croît  au  Cap  de  Bonne-Efpé- 
rance  ,  paroit  fe  rapprocher  du  falvia  canarienfisn 
Elle  eft  velue  ;  fes  feuilles  font  ovales,  auriculées 
à  leur  bafe ,  dentées  à  leur  contour.  Les  fleurs  font 
difpofées  en  épis  verticillés. 

*  Salvia  (  fcabra  )  ,  foliis  lyratis  y  dentatis  y  rw 
go  fis  ;  caule  paniculato  -  ramofo.  Linn.  f.  Suppl. 
pag.  89. 

Cette  fauge  a  des  feuilles  découpées  en  lyre  i 
leurs  bords,  fcabres ,  ridées  ;  fes  tiges  fe  divifetit 
à  leur  partie  fupérieure  en  rameaux  paniculés. 
Elle  crcit  au  Cap  de  Bonne-Efpérance. 

*  Salvia  (rugofa)  ^  foliis  cordatis ,  oblongo-lan" 
ceolatis  y  erofo- crenatis  ,  rugofis ,  pilofiufculis  ;  Jîtf- 
minihus  corollâ  brevioribus,  Aiton  y  Hort.  Kev'. 
vol.  I.  pag.  42. 

Cette  efpèce ,  qui  croît  au  Cap  de  Bonne-Ef- 
pérance, a  de  tels  rapports  avec  le  falvia  difer^ 
ma  y  «qu'elle  n'en  paroit  être  qu'une  variété.  Elle 
n'en  diffère  prefque  que  par  fes  étamines  plus  cour- 
tes, qui  parviennent  à  peine  â  Torifice  du  tube  de 
ta  corolle.  Les  fleurs  font  blanches»  les  feuilles  ob- 
longues,  lancéolées»  échancrées  en  cœur  à  leur 
bafe ,  ridées  &  munies  de  quelques  poils ,  rongées 
&  crénelées  à  leur  contour. 

*  Salvia  (  collioea)  ^foliis  cordatis,  4ictttis ^  fiik- 


tls  moliîjjsm}  tomtntopsi  racemô  termlnaîl-verticil" 
lato.  Murr.  Comoiem.  GoetL  1778.  tab.  i. 

Ses  feuilles  font  orales ,  en  forme  de  coeuf  à 
leur  bafe  ^  aiguës  ,  garnies  à  leur  face  inférieure 
d'un  duvet  tomenteux,  très-mou.  Les  fleurs  font 
difpofées ,  à  rextrémité  des  tiges ,  en  grappes 
compofées  de  verticilles. 

*  Salvta  (  fpielmanni)  ,  caule  ramifqucycrticillo 
terminatisy  fiore  mcdio  ere^o  ^  câteris  horiiontaliur 
patennbus.  Scopol.  Del.  In(i.  3.  pag.  31.  tab.  15. 

*Salvîa  {ohK\\(ztSi) y  villofa ;  foliîs  ovatis y  in- 
ctjis  9  crenatis  ;  ramis  fiexuofis,  Thunb.  Prodrom. 
Fior.  capenf.  97. 

Ses  tiges  font  herbacées ,  velues  j  fes  feuilles 
ovales  j  incifées  ,  crénelées ,  velues  ;  les  rameaux 
font  flexueux.  Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne- 
Efpérance, 

*  Salvia  (  triangularis  ) ,  villofihhifpida  ;  foUis 
triangularibus  ^  dentatis  ;  ramis  patuiis*  Thunb.  Pro- 
drom.  Flor.  capenf.  pag.  96. 

Elle  fe  rapproche  dnfaivia  canarUnJls.  Toutes 
fes  parties  font  chargées  de  poils  hérifles  s  fes  feuil- 
les font  triangulaires  ^  dentées  i  leur  contour;  fes 
tiges  herbacée^  ^  divifées  en  rameaux  étalés.  On 
trouve  cette  plante  au  Cap  de  Bonne-Efpérance. 

SAULE.  5û/Mr.  Genre  déplantes  dicotylédones, 
à  fleurs  dioîques  ^  de  la  famille  des  amentacées  y 
qui  a  de  grands  rapports  avec  les  peupliers  ^  &  qui 
comprend  des  arbres  ou  arbuftes  tant  exotiques 
qu'indigènes  de  TEurope ,  dont  les  fleurs  font  dif- 
pofées en  chatons  axiliaires  ou  terminaux  ,  ren- 
fermés pendant  leur  jeunefTe  dans  une  écaille  am- 
ple ^  en  forme  de  coiffe. 

Le  caraâère  eflemiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Des  fleurs  dioîques  ^  difpofées  fur  des  chatons  char- 
gés £  écailles  imbriquées  y  à  une  feule  fieur.  Dans  les 
fleurs  mâles  ,  deux  étamines  (quelquefois  de  i  à  $) 
fous  chaque  écaille  y  le  rudiment  d*un  ovaire  en  forme 
de  glande.  Dans  les  fleurs  femelles  ,  deux  ftigmates  ; 
une  capfule  uniloculaire ,  a  deux  valves,  polyfperme ; 
ies  femences  aigrettées  k  leur  bafe. 

Caractère    générique. 

Les  fleurs  mâles  offrent  : 

i^.  Un  chaton  commun  j  oblong^  couvert  d'é- 
cailles  imbriquées  de  toutes  parts ,  renfermé  avant 
fon  épanouiflement  dans  une  écaille  fimple.  Chaque 
écaille  conllicue  le  calice  pour  chaque  fleur. 

2®.  Point  de  corolle, 

5**.  Deux  étamines  (quelquefois  d'une  à  cinq  ) , 
dont  les  filamens  font  droits  y  filiformes ,  plus  longs 
que  le  calice  >  terminés  par  des  anthères  à  deux 
lobes  j-à  quatre  loges. 
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Le  rudiment  d'un^vaireconflitué  par  une  glande 
fort  petite ,  cylindrique  «  tionquée  >  fituéedans  le 
centre  de  chaque  fleur. 

Chaque  fleur  femelle  offre  : 

i^.  Un  chaton  femblable  a  celui  des  fleurs  mâles. 
1°.  Point  de  corolle. 

3®.  Un  ovaire  ovale ,  rétréci  à  fon  fommet  en 
un  ftfle  très-court  j  à  peine  plus  long  que  Técaille 
calicmale  j  terminé  par  deux  iligmaces  droits^  bi« 
fides. 

Le  fruit  eft  une  capfule  ovale  y  fubulée  »  à  une 
feule  loge  ^  à  deux  valves  réfléchies  en  dehors  après 
la  maturité  des  femences.  Celles-ci  folitaires  >  ova- 
les y  fort  petites  j  environnées  à  leur  bafe  par  une 
aigrette  fimple  &  velue. 

Obfervations.  J'ai  expofé ,  â  Tarticle  Peuplier  , 
la  différence  qui  exiftoit  entre  ce  ^enre  &  celui 
des  faules  y  diflérence  peu  fenfible  dans  les  parties 
de  la  fruâification  y  mais  très- remarquable  entre 
les  autres  parties  de  ces  deux  genres  y  furtout  dans 
leur  port ,  celui  des  peupliers  renfermant  de  très- 
grands  arbres  y  celui  des  faules  n'étant  prefque  com- 
poféque  d'arbrifleaux^  parmi  lefquels  fe  rencon- 
trent les  plus  petits  des  végétaux  ligneux  connus. 

Les  faules  forment  un  genre  très-naturel ,  mais 
qui  offre  de  fi  grandes  difficultés  pour  la  détermi- 
lution  des  efpèces  ^  que  tous  les  ootaniftd^ui  en 
ont  traité^  fe  font  défefpérés  de  rimpoflibihré  de 
pouvoir  les  caraâérifer  convenablement.  Je  ne  peux 
pas  efpérer  un  plus  heureux  fuccès  de  mon  tra- 
vail y  n'ayant  pu  le  faire  en  partie  que  d'après  leurs 
propres  recherches  y  en  partie  d'après  des  plantes 
confervées  en  herbier  y  ou  d*apres  quelques  ob- 
fervations fur  la  nature  vivante  y  mais  qui  ne  por- 
tent que  fur  un  certain  nombre  d'efpèces. 

On  conçoit  que  ce  n'eft  pas  d'après  des  individus 
defféchés  dans  les  herbiers  ^  queTon^peut  décrire 
exaâement  des  arbres  y  furtout  t^nA  ces  arbres 
font  dioîques  «  &  qu'il  s'agit  à* y  chercher  les  in- 
dividus mâles  &  f^emelles^  cù  fouvent  manaue 
l'un  ou  l'autre.  L'apparition  des  fleurs  avant  les 
feuilles,  dans  un  grand  nombre  d'efpèces  «  eflune 
autre  fource  de  difficultés.  Enfin  y  ces  plantes  va- 
rient tellement  félon  la  nature  du  fol  &  de  l'Vx||o«- 
fition  où  elles  fe  trouvent ,  que  la  culture ,  qui 
en  multiplie  encore  les  variétés  y  augmente  fou- 
vent  les  difficultés  y  bien  loin  de  les  lever.  Ce  n'efl 
donc  qu'en  fuivant  long-tems  y  &  avec  foin  y  ces 
efpèces  dans  leur  lieu  natal  y  que  l'on  pourra  par- 
venir par  la  fuite  à  fixer  avec  quelque  certitude 
les  bornes  &  les  caractères  les  plus  conflans  de 
chacune  de  ces  efpèces.  Il  refiera  encore  un  bien 
grand  travail,  l'accord  de  la  fynonymie  ,  travail 
qu'on  fera  peut-être  forcé  d'abandonner  en  partie 
pour  éviter  la  çonfufion. 
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Les  fousdivifions  établies  par  Linné  »  pour  la  dif- 
tribucion  des  efpèces,  o£(irent  plufieurs  inconvé- 
niens^  dont  le  plus  effentiel  eft  de  réparer  quelques 
efpèces  qui  devroient  fe  trouver  pLicées  à  la  luite 
les  unes  des  autres  par  leurs  rapports  naturels  5 
elles  ne  font  pas  d'ailleurs  parfaitement  tranchées. 
Par  exemple  ,  il  fe  rencontre ,  parmi  les  efpèces  à 
feuilles  glabres  j  des  variétés  qui  font  ou  légère- 
ment pubefcentes  ou  velues  »  mais  dont  le  duvet 
difparojt  à  mefure  que  les  feuilles  vieilliflent.  Dans 
la  divifion  des  feuilles  fimples  ^  on  en  trouve  oui 
font  obCcurément  dentées  ^  icc.  Malgré  cela  )  ai 
confervé  ces  fousdivifions ^  faute  de  pouvoir  y  en 
fubftituer  de  meilleures^  étant  propres  d'ailleurs  à 
faciliter  la  diflinâion  du  plus  grand  nombre  des 
efpèces. 

Les  faules ,  dit  Duhamel  >  font  des  arbres  très- 
utiles.  Une  belle fduJfaU  ,X>kt\  entretenue  de  foffés, 
&  dont  les  arbres  font  vigoureux  ,  bien  nétoyés 
du  menu  bois  inutile  qv^i  dérobe  la  fève  aux  per- 
ches ,  une  telle  faujfaie ,  quoique  plantée  de  té- 
tards  ,  c'eft- à-dire ,  d'arbres  qu'on  éiête  tous  les 
huit  ou  neuf  ans ,  produit  un  très- bel  effet.  D'ail- 
leurs, il  y  apeu  d'arbres  d'un  plus  beau  port  ou'un 
tiule  vigoureux ,  à  qui  l'on  a  ménagé  une  oelle 
tige,  &  que  Ton  n'a  point  étété.  Nous  avons  des 
plants  de  ces  faules,  d'un  afpeâextrômement  agréa- 
bie.  Cet  arbre  peut  donc  lervir  à  décorer  les  par- 
ties marécage ufes  dts  parcs  $  *&  fi  U  lieu  eft  trop 
huinide  pour  qu'on  puiflé  s'y  promener ,  on  a  du 
moins  l'agrément  d'avoir  de  beaux  points  de  vue. 

.Quant  i  Tutilité  des  faules  ,  celui  que  l'on 
nomme  o/îcr ,  &  qu'on  plante  ordinairement  dans 
les  vignes ,  fert  à  accolier  les  ceps.  On  l'emploie 
encore  à  plufieurs  autres  ufages  pour  le  jardinage , 
mais  on  ne  fe  fert  ordinairement  que  des  menues 
branches.  On  fend  en  deux  ou  trois  les  gros  brinsj 
fuivant  leur  groffeur ,  &  ils  fervent  alors  aux  ton- 
neliers pour  lier  leurs  cerceaux.  Les  vignerons 
^occupent,  pendant  l'hiver,  à  refendre  l'ofierde 
leur  récolte  quand  la  rigueur  de  cette  faifon  ne 
leur  permet  pas  de  fe  livrer  i  d'autres  travaux. 

L'ofier ,  particulièrement  celui  à  écorce  jaune, 
fert  aux  vanniers  pour  différens  ouvrages.  Les 
ofiers  menus  ou  d'efpèce  fujète  à  rompre ,  s'em- 
ploient avec  leur  écorce  aux  ouvrages  les  plus 
comtpuns.  L'ofier  jaune ,  qui  eft  de  belle  venue , 
neis'emploiequ'écorcé»  &  pour  cela  les  vanniers 
confervent  ces  ofiers  en  botte  dans  leur  cave  juf- 
qu'à  ce  qu'ils  pouftent  &  qu'ils  foient  en  pleine 
fève  5  alors  ils  emportent  facilement  Técorce  en 
les  paffant  dans  une  mâchoire  de  bois ,  &  ils  affu- 
jetiiffent  avec  des  liens  ces  ofiers  écorcés  par 
bottes ,  pour  empêcher  qu'ils  ne  fe  contournent 
en  divers  fens.  Lorfqu'ils  veulent  les  employer , 
ils  les  mettent  tremper  dans  l'eau  pour  les  rendre 
plus  fouples. 

1res  faules  fragiles  ,  c*eft-à-dire  j  qui  rompent 
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au  lieu  de  ployer  quand  on  veut  en  faire  des  liens  j 
tels  que  les  faules  marceaux  «  fourniftent  de  grandes 
fié  de  petites  perches.  Ces  dernières  font  livrées 
aux  vanniers  »  qui  les  refendent  en  lattes  pour 
en  faire  la  charpente  de  leuts  ouvrages.  Les  plus 
groftes  perches  font  refendues  en  deux  ou  en  trois, 
&  Ton  en  fait  des  cerceaux  qui  ne  font  pas  à  la 
vérité  de  longue  durée  $  enfin,  les  plus  grandes 
perches  font  refendues  en  trois  ou  quatre  ,  pour 
fervir  d'échalas  dans  les  vignes  ,  ou  bien  on  les 
refend  pour  en  faire  des  éclifles  pour  les  fromages^ 
ou  des  ferches  qui  fervent  de  bordure  aux  criblest 

Pour  tirer  parti  de  ces  éçhalas,  il  faut  les  con- 
ferver  pendant  un  an  en  bottes  bien  liées  ,  afin 
d'empêcher  qu'ils  ne  fe  recourbent  i  autrement  « 
étant  courbés,  ik  fe  rompent (juand  on  les  enfonce 
en  terre  :  au  bout  de  ce  rems  ils  font  prefque  d'un 
auffi  bon  ufage  que  ceux  de  chêne.  Les  gros  faules 
qu'on  a  laifle  venir  en  futaie  fans  les  étêter,  (er- 
vent  à  faire  des  planches ,  que  l'on  emploie  comme 
ceiles  du  tilleul  &  du  peuplier.  L'écorce  que  les 
vanniers  enlèvent  de  deffus  l'ofier,  fert  aux  jardi- 
niers ,  dans  le  tems  de  la  greffe ,  pour  lier  leurs 
éiuftbns. 

Espèces* 

*  Feuilles  glabres  &  dentées. 

I .  Saule  à  une  étamine.  Salix  mo/tandra,  Hoff. 

Sallx  foliis  ferratis  ,  glahris  ,  lineari-laneeoUtis  , 
fuperiorlbus  obliqms,  Hoffm.  Hift.  falic.  pag.  i8. 
tab.  1.  fig.  I  ,  1  »  tab.  5.  fîg.  i. 

A  Salix  (purpurei)  i  foliis  firratis ,  glaBris  ^  lati" 
ceolatis  ;  inferioribus  oppofitis,  Linn.  Syft.  veget. 
pag.  879.  n*.  II.  —  Fior.  fuec.  2.  n*.  884.  — Iter 
Scan.  1  ji.  —  Miller  ,  Diû.  n®.  7.  —  Scholl.  Barb. 
n**.  750.  —  PoUich.  Pal.  n**.  ^lO.^Doerr.  Naff. 
pag.  270.  —  Retz.  Prodr.  Flor.  fcand.  n*.  1087.— 
Hudf.  Flor.  angl,  edit.  2.  pag. 427.— Leers,  Her- 
born.  n*.  75*1.  — Scopol.  Carn.  edit.  2.  n*^.  1209. 
—  Lam.  Flor.  franc,  vol.  2.  pag.  226.  n*.  241'.' 

Salix  rubra  ,  minima  ,  fragilis  s  folio  longo  ,  nfl- 
gufto.  J.  Bauh.  Hift.  i.  pag.  215. 

Salix  folio  longo  ,  fubluteo  ,  non  auriculaia  ;  W- 
minibus  rubris.  Rai  ,  Angl.  3.  pag.  450. 

Salix  amerina.  Dalech.  Hift.  i.  pag.  274. 

Salix  monandra,  Arduin,  Mémoire  i.  Spec.  ^7. 
tab.  1 1.  —  Flor.  lappon.  tab.  8.  fig.  U»? 

Salix  vulgaris  ^  rubens,  C.  Bauh.  Pin.  473.  n^.  }• 
Tournef.  Inft.  R.  Herb.  i<Q. — Pu'iam.  .Arbr. 
vol.  2.  pag.  244.  n^.  17. 

/5.  Salix  C  hélix  )  ,  foliis  ferratis ,  glabris  ,  içneeù' 

latO'linearrbus  tfuperioribus  oppofitis  ,  obliquis,  Linn. 

Syft.  veget.  pag.  879.  n*.  13.  —  Royen,  Lugd. 

,  Bat.  83.  n°,  4.  —  Dalib.  Earif.  199.  —Miller, 

^  ^  '^  Diô. 
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Dift,  n*.  xi.~MuUer,  Fridr.  n^.  791.— Neckcr  j 
Gallob.  pag.  597. — Duroi^  Obferv.  botan.  n^.  5. 
-— Idem^  Harbk.  2.  pag.  }95. — Gouan  «  Illuftr.  76. 
—  Leers  ,  Herbom.  n*.  7J2.  —  Dœrn  Naff.  pag. 
270.  —  PoUich.  Palat.  n*.  920.  —  Lighr.  Flor. 
Scot.  pag.  597.  —  Mattufch.  Sil.  n®.  712.  — Idem, 
Enum.  n^.  931.  —  Hudf.  Flor.  angl.  edit.  2.  pag. 
427.  -—  Lam.  Flor.  franc,  voh  2.  pag.  226.  n^  241 . 

'  Sfilix  monoftemon  ^foliis  giahrisy  lineari^lanctoU" 
tis  3  ferratU ,  fupeme  conjugatis  ^  iulis  tomentofis» 

Haller.Hîft.  n^  1640. 

Saltx  humuior  ,  folïis  anguftis  y  fiihcérulch  ^  ex 
ûdvtrfo  Unis,  Rai  ^  Hift.  1421 .  —  Caaub.  144. 

Salîx  humilis ,  capitula  fquamofo.  C.  Bauh.  Pin. 
474.  n**.  II.  — Toum.  Inft.  R.  Herb.  591^  — Da- 
ham.  Arbr.  vol.  2.  pag.  244.  n^.  8. 

Salix  helke  TluophrafiL  Daiechamp ,  Hifi.  i . 
pag,  279.  Icon. 

Salix  unuior  ^  folio  minore ,  utrinquk  glairo  jfra^ 
gilis.  J.  Bauh.  Hift.  1.  pag.  21 }.  fig.  2. 

f^ulgairemento&ex  rôuge  des  vignes  ^  petit  faute 
à  tête  écaîlieufe. 

Ce  faule ,  un  des  plus  communs  dans  les  con- 
trées méridionale;  de  l'Europe ,  vatie  tant  par  la 
couleur  de  fes  xzmt^nt,  que  par  fa  grandeur  & 
fon  port.  Linné  avoit  cru  pouvoir 7  difiinguer  deux 
efpèces,  que  des  obfervations  plus  fui  vies  ont  fait 
difparoicre  ,  &  ont  à  peine  réduites  à  de  fimples 
vaiiétés. 

C*eft  un  arbrifleau  qui  s'élève  â  la  hauteur  de  fit 
à  fept  pieds^  quelquefois  moins;  d'autres  fois  auffi 
il  prend  la  forme  d'un  arbre  de  médiocre  gran^ 
deur.  Son  tronc  eft  glabre^  cendrés  tes  rameaux 
très-nombreux ,  effilés ,  très-alongés  >  fort  fouples, 
glabres ,  alternes  y  lês  fupérieurs  quelquefois  op* 
p.*fés.  Ils  font,  dans  leur  jeunefle,  d'une  couleur 
rouge  ou  purpurine.  Ils  deviennent  jaunâtres  avec 
rage,  &  cendrés  d«is  leur  -  vieilleiTe  s  revêtus 
d'un  vernis  luifant.  Les  feuilles  font  péttolées , 
alternes  ou  oppofées ,  ovales ,  lancéolées  ou  li- 
néaires ,  élargies  &  dentées  en  fcie  à'  leur  partie 
fupérieure ,  rétrécies  &  entières  à  leur  partie  in- 
férieure, glabres  en  defliis ,  d'upvert  glauque  & 
bleuâtre  en  deflbus,  quelquefois  revêtues  d'un  du- 
vet fugace,  longues  d'environ troispouces,  fur  un 
de  large  i  traverses  par  une  nervure  blanche  ou 
rouflitrei  les  feuilles  fupérieures  très-fouvent  op- 
pofées i  les  pétioles  glabres ,  CQurts  >  canalîculés. 

Les  fleurs  font  dioiq^es ,  difpofées  en  chatons 
mâles  ou  femelles  »  fur  des  pieds  féparés.  Lesi  cha- 
tons nïâies  font  alternes  ou  oppofés , cylindriques, 
Tomcnteux,  obtus,  médiocrement  pédoncules, 
compoËs d'écaillés  imbriquées,  ouvertes  ,  réflé- 
ctiies  ,  concaves,  ovales  ou  un  peu  arroiidies,  ci- 
liées à  leurs  bords,  pirticuliéremenc  vçrs  leur 
Botanique.  Tome  p'I, 
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fommet  $  noires  ou  rougeâtres  ,  blanches  à  leur 
bafe.  U  n'y  a  qu'une  étamine  pour  chaque  fleur  « 
dont  le  filament  eft  pubefcent  â  fa  bafe ,  deux  ou 
trois  fois  plus  long  que  l'écaillé,  terminé  par  une 
anthère  à  quatre  lobes ,  i  huit  loges. 

Les  chatons  femelles ,  plus  courts  que  les  mâles  , 
médiocrement  pédoncules,  cylindriques,  obtus, 
mum's  â  leur  bafe,  ainfi  que  les  chatons  mâles,  de 
deux  ou  trois  feuilles  linéaires  ,  lancéolées  s  l'o- 
vaire eft  ovale,  foyeux  ou  un  peu  globuleux, 
d'un  vert-pâle  -,  te  ftyle  très-court ,  prelque  nul  $ 
deux  fiigmat^s  â  deux  ou  quatre  divifions  obtu- 
fes,  jaunes  ou  rougeâtres,  noires  en  veilHflant; 
une  petite  écaille  intérieure  ,  très- courte  â  la  bafe 
de  récaille  extérieure,  quelquefois  bifide.  Le 
fruit  eft  une  capfule  ovale ,  foyeufe,  un  peu  cen- 
drée^ comprimée  de  chaque  coté  ,  s'ouvrant  par 
fon  fonunet  en  deux  valves  réfléchies ,  à  une  feule 
loge  ,  reofernut^c  une  feule  femence  ovale  ,  lan- 
céolée, un  peu  brune,  environnée  à  fa  bafe  d'une 
aigrette  courte,  compofée  de  poils  flexueux ,  en- 
tortillés. 

Les  piqâres  d'uninfeâe,  qui  eft  probablement 
le  cynips  du  faule ,  occafionnent  vers  l'extrémité 
des  rameaux  de  cette  plante  une  excroiflance  en 
forme  de  tête  écailleufe,  qu'on  nomme  rofe  de 
foule. 

Cette  plante  croit  naturellement  dans  les  lieux 
humides ,  fur  le  bord  des  fofles ,  le  long  des 
hases,  en  France,  en  Allemagne,  en  Inlie,  &c. 

On  fe  fert  avantageufement  de  cet  arbrifleau 

Eour  empêcher  Téboulement  des  terres  fur  le 
ord  des  rivières,  pour  fixer  la  mobilité  du  fable. 
Ses  rameaux  ;  longs ,  fouples  &  plians,  procurent 
un  oiier  employé ,  ou  comme  ligature ,  ou  pour 
fabriquer  des  paniers  ,  des  corbeilles  8c  plubeurs 
autres  inftrumens  économiques.  Son  ufage  eft 
très-répandu  :  l'arbre  fért  auflt  â  faire  de  très- 
bonnes  haies. 

2.  Saole  fendu.  Salix fijfa.  Hoftm. 

Salix  foliis  integris  ^  oblongo^lanceolatis  y  acumi- 
natis y  glahris,  Hoflm.  Hift.  Salie,  vol.  x.  pag.  6i. 
n'^.  9.  tab.  13  j  14.  fig.  I  ,  2  ,  5,4. 

Salix  eUagnos,  filamento  unico  ^  hifido  ;  ramis 
antheriforis.  ScopoU  Cam.  edit.  2.  n^.  1210.  ? 

Ce  faule ,  qui  fleurit  en  même  tems  que  lejalîx 
monandra ,  pourroit  être  confondu  avec  lui  :  il  en 
eft  difiingué  par  ks  filamens  des  étaihines  fendus  , 
8c  fartootf>at  fes  feiûUes  oblongues, lancéolées^ 
à  peine  deoticulées ,  ou  dont  les  dentelures  fem- 
blent  être  autant  de  petites  glandes. 

Cet  arbrifleau  ne  s'élève  qu'à  cinq  ou  fix  pieds 
de  haut  î  quelquefois  cependant  il  parvient  à  U 
hauteur  de  quinze  ou  yingt^ieds  :  fonécorce  eft 
gUbire ,  cendrée }  fes  rameaux  épars ,  diffus,  fou- 
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pies ,  élancés  «  les  fupérieurs  plas  alongés ,  d'un 
vert-jaunâtre  ou  cendré  ^  garnis  de  feuilles  alter- 
nes ,  médiocrement  péciolées  ,  oblongues ,  li- 
néaires ,  ou  lancéolées ,  glabres  &  d'un  vert-obf- 
cur  à  leur  face  fupérieure ,  plus  pâles  en  deflbus  > 
â  peine  garnies  de  quelques  poils  rares  &  courts  ^ 
longues  de  trois  pouces  ^  fur  un  demi-pouce  de 
large 3  rétrécies  à  leurs  deux  extrémités^  acumi- 
nées  à  leur  fommet  «  entières  i  leurs  bords  ,  ou 
munies  de  quelques  petites  dents  gUnduleufes  fen- 
fibles  à  la  loupe  >  fupportées  par  des  pétioles  gla- 
bres ,  courts^  cylindriques  j  dépour%  us  de  (lipules 
Ik  de  glandes. 

Les  fleurs  font  renfermées  dans  un  bourgeon  à 
ime  feule  valve  ovale  ,  aiguë ,  fcarieufe ,  entière , 
glibre ,  brune  ou  de  couleur  châtaigne  ^  marquée 
de  quelques  veines  rouflatres.  Les  chatons  mâles 
font  alternes ,  ovales >  cylindriques,  obtus^  hori- 
zon*-aux ,  longs  d'un  pouce ,  médiocrement  pé- 
doncules ;  le  pédoncule  ferme,  tomenteux^  feurlié; 
Ics  feuilles  fouvent  oppofées ,  linéaires ,  lancéo- 
lées ,  foyeufes  en  delibus  &  i  leurs  bords.  Ces 
chatons  font  rouges  avant  leur  épanou  iTement  ; 
puis  jaunâtres  >  légèrement  velus ^  garais  d'écaillés 
imbriquées ,  ovales  >  un  peu  concaves  «  chargées  de 
poils  noirâtres  ou  rougeâtres.  Chaque  écaille  ren- 
te rme  deux  étamines,  dont  les  filamens ,  d'abord 
adhérenSj  fe  détachent  peu  à  peu>  deviennent 
divergens  à  leur  partie  fupérîeure ,  réunis  â  leur 
bafe.  Les  anthères  préfentent  le  même  caraâère  ; 
elles  font  â  quatre  loges ,  ovales  ^  un  peu  arron- 
dies ,  planes  au  c&té  de  leur  adhéfion.  L'appendice 
«fi  verdâtre ,  préfque  cylindrique ,  obtus  ,  élargi 
èc  ventru  à  fa  bafe,  fefiîle,  fitué  à  la  bafe  de  l'é- 
caille  j  appliqué  contre  les  filamens. 

,  I,es  chatons  femelles  »  au  nombre  de  fix  â  doute , 
font  alternes,  épars,  cylindriques,  plus  petits  que 
les  mâles,  un  peu  velus  j  à  peine  pédoncules  ^  les 

I>édoncules  tomenteux,  foyeux^  feuilles  j  les  écail- 
es  calicinales  planes ,  ovales ,  un  peu  arrondies  , 
obtufes  ,  un  peu  noirâtres  >  velues  s  Tov^nre  ovale  ^ 
oblong  3  prefque  turbiné,  velu }  le  ftyle  court  & 
jaunâtre  ,  furmonté  de  deux  llygmates  plus  longs 
que  le  fiyle  ;  un  appendice  linéaire ,  plane ,  tron- 
qué ,  verdâtre  «  fîtué  à  la  bafe  de  Tovaire.  Le  fruit 
efi  une  capfule  ovale,  fubulee,  d'un  blanc-cendré» 
comprimée  &  anguleufe  à  fes  côtés»  à  une  loge» 
à  deux  valves  réfléchies }  les  femences  verdâtres  > 
fort  petites  »  linéaires  ,  oUon^ues  ,  environnées 
à  leur  bafe  d'une  aigrette  (impie ^  touffue^  courte 
&  droite. 

Cet  arbrifleau  croit  en  Europe,  dans  les  fols 
fabloneux ,  fur  le  bord  des  ruifleaux  &  des  four- 
ces.  T>  {Defcrîpu  ex  Hoffm,  ) 

L'écorce  de  ce  faute  a  une  flveur  amère ,  afirin- 
gente  :  fon  bois  eft  flexible  »  mais  foibie  >  fans 
confiftance ,  &  ne  peut  être  facilement  employé 
tomme  ofier. 
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}.  Saule  hermaphrodite.  Sh/ix  kermaphrodltita. 
Linn. 

Salix  foliîs  ferratis  y  glahris;  fioribus  kermapkro^ 
dîtisy  diandrls.  Linn.  Syft.  Plant.  voL  4.  pag.  izz. 
n°.  I .  —  Flor .  fuec.  edit.  i.  n**.  878. — Spec.  Plant, 
pag.  1015. 

Ce  faule  préfenre  un  caraâère  particulier,  qui 
confifte  dans  des  fleurs  hermaphrodites  &  ikni 
dioïques.  ]|  fe  rapproche,  d'après  Linné,  du/i- 
lix  pentandra  par  fes  feuilles  glabres  à  leurs  deux 
faces  j  dentées  en  fcie  â  leurs  bord^^  &  dont  V^% 
dentelures  font  glanduleufes  :  ces  feuilles  font 
alternes ,  pétiolées»  roulées ,  ovales ,  lancéolées, 
un  peu  jaunâtres ,  fouvent  au  nombre  de  fix  à 
chaque  bourgeon ,  veinées  â  leur  face  fupérieu- 
re i  les  veines  creufées  en  filions  linéaires  >  les 
[)étioIes  font  munis  â  leur  bafe  de  glandes  Qil- 
antes. 

Les  bourgeons  font  formés  de  deux  valves  op< 
pofées  :  il  en  fort  un  chaton  velu  ,  légèrement 
pédoncule ,  garni  de  quelques  feuilles  à  fa  bafe.  Les 
tiges  s'élèvent  à  la  hauteur  de  cino  à  fix  pieds, 
chargées  de  rameaux  alternes,  élancés»  rouUatres» 
&  non  de  couleur  purpurine. 

Cet  arbre  eft  couvert  très- ordinairement  d'un 
très-grand  nombre  de  galles-infeâes  rouges  »  ex- 
trêmement petits ,  à  peine  fenfibles  â  l'oeil  no.  Il 
croit  dans  les  environs  d'Upfal  >  il  n'eft  pas  com- 
mun. \)  {Defcript.  ex  Linn,) 

4.  Saule  à  cinq  étamines.  Saiix  pentandra, 
Linn. 

Salix  follis  ferratis  ,  glahris  »  fioribus  pentandris. 
Linn.  Syft.  Plant,  val.  4.  pag.  21}.  n^.  }.  •*-  Hort. 
Cliff.  4J4.  —  Flor.  fuec.  792.  879.  —  Gmel.  Sibir. 
vol.  I.  pag.  15}.  tab.  34.  fig.  i.  —  Miller,  Dîâ. 
n**.  j.  —  Duroi  »  Harbk.  1.  pag.  392.  —  Mattafih. 
Sil.  n^.  708. —  Lam.  Flor.  franc,  vol.  2.  pag.  127. 
D^.  241,  —  Villars  J  Daupb.  vol.  4.  pag.  764. 

Salix  fioribus  glabris  ^  ovato^lanceolads  ;  petiolis 
glandulofis  »  fioribus  htxaftemonsbus.  Haller  ,  Hclv- 
n**.  1639. 

Salix  pentandra,  Flor.  lappon.  370.  tab.  8.  fig.  3» 
—  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  1442. 

Salix  vulgarisy  rubens.  C.  Bauh.  Pin.  473 .  ? 

Salix  montana  ,  major  »  foHis  laarinis.  Tourntfl 
Inft.  R.  Herb.  591. 

Salix  folio  laureo  ,  fedlato  ^  glairo  ^  odorato»  Rai> 
Hift.  1420. 

Salix  fpontanea  ,  folio  amygdaliao  ,  fragiiis  ^  nom 
auriculata.  J..Baub.  rlifi.  I.  pag.  214. 

Vulgairement  faule  odorant,  faule  à  feuilles  de 
laurier. 
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Cette  efpfcc« ,  très-voifine  du  fitlix  lurmaphra^ 
ditica ,  s'en  diftsngue  par  Tes  fleurs  dioÏQues^  & 
par  le  nombre  de  fes  étamines,  oui  varie  de  cinq, 
ux  ou  Tept^  &  par  d'aucres  caractères  faillans. 

Ses  tîges  s'élèvent  à  la  hauteur  d'environ  fix 
pieds ,  quelquefois  beaucoup  plus  5  elles  font  char- 

Î;ces  de  rameaux  alternes  ,  élancés ,  fragiles  >  dont 
'écorce  eft  odorante ,  vilqueufe ,  un  peu  jaunâtre 
&  purpurine ,  glabre ,  liue.  Les  feuilles  font  pé- 
tiolées  ,  alternes ,  ovales ,  lancéolées ,  affez  fem- 
blables  à  celles  de  Tamandier  •  point  auriculées , 
glabres  à  leurs  deux  faces,  d'une  couleur  jau- 
nâtre «  furtout  en  vieilliffant  $  fermes  ,  luifantes, 
affez  larges  j  dentées  à  leurs  bords  $  les  dente- 
lures glanduleufes ,  d'où  $*échappe  une  liQueur 
vifqueufe ,  jaunâtre  ,  odorante.  Leur  pétiole  eft 
court,  chareé  de  quelques  petites  glandes  blan- 
châtres ,  ordinairement  dépourvues  de  fiipules. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  chatons  alternes , 
pédoncules ,  jaunâtres  ,  cylindriques,  obtus ,  épais, 
fortant  de  deux  valves  oppofées  »  dioïques ,  les 
chatons  mâles  renfermant  alTez  ordinairement  « 
fous  chaque  écaille  caiicinale ,  cino  étamtnes , 
quelquefois  fix  ou  fept.  Les  pédoncules  font  gla^ 
bres,  alongés,  quelquefois  un  peu  vélos  &  garnis 
d'environ  fix  feuilles.  Les  écailles  calicinales  font 
brunes ,  ovales ,  velues  à  leur  bafe }  les  capfules 
«labres ,  ventrues  i  leur  bafe ,  longuement  fubu- 
lées  s  les  femences  enveloppées  par  une  aigrette 
épaifle,  très-fine  &  d'une  grande  blancheur. 

Cette  plante  croît  dans  les  lieux  humides  & 
montagneux ,  dans  les  contrées  feptentrionales  de 
l'Europe,  en  France,  en  Suiffe ,  en  Suède ,  &c.  ï^ 

Ses  rameaux  font  trop  fragiles  pour  être  em^ 
ployés  â  beaucoup  d'ufages  économiques  :  le  bols 
décrépite  au  feu  comme  celui  du  fapm,  &  beau- 
coup plus.  Ses  feuilles  fourniflent  une  teinture 
jaune ,  &  l'aigrette  de  fes  femences  eft  •  dans  quel- 
ques contrées  du  Nord ,  fubfiituée  au  coton. 

j.  Saule  à  feuilles  de  phylica.  Salix  pkylici- 
foUa*  Linn. 

Salix  foliîs  ferratis ,  glabris  ,  Unct^Utis  ,•  cnnis 
undatis.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  1016.  — 

Syft.  Plant,  vol.  4-  pa«-  ^^i-  ""*•  4-  —  Flo^^^l^PP* 
pag.  3yi.  tab.  8.  fig.  D.—  Flor.  fuec.  79}.  880.— 
Leers ,  Herborn.  pag.  1 1  j.  n*.  746.     ^ 

Saûx  pkyliu  humilions  folio.  Rudb.  Lapp.  ico. 
'  jj.  Salix  filiis  ferratis  ,  glabris  j  obhngo-ovati^. 
Flor.  lapp. }  yo.  tab.  8.  fîg.  C. 

•  Arbre  dont  le  bois  eft  tendre ,  le  tronc  droit , 
haut  àfî  huit  i  dfac  pieds ,  muni  de  rameaux  gla- 
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ques  en  deffous ,  dentées  en  fcie  à  leurs  bor  Js  j  Ut 
dentelures  un  peu  ondulées ,  médiocrement  év  ar- 
tées  entr'elles.  Les  chatons  font  alternes,  pédon- 
cules ,  cylindriques  j  leur  pédoncule  velu ,  garm 
de  quelques  folioles  lancéolées  ,  un  peu  ciliées , 
crénelées  à  leurs  bords.  Les  écailles  calicinales  - 
fo'nt  ovales-obtufes,  brunes,  ciliées.  Les  chatons 
mâles  varient  par  le  nombre  des  étammes;  chaque 
écaille  en  renferme  deux  aflez  ordinairement , 
quelquefois  trois,  plus  rarement  quatre.  Les  ovai- 
res font  fubulés ,  alongés ,  glabres  j  les  capfules 
légèrement  pédonculées,  oblongues,  à  deux  val- 
ves réfléchies.  \ 

Cette  plante  croît  dans  les  contrées  reptentrio- 
nales  de  la  Suède  ,  dans  les  Alpes  k  dans  1  Alle- 
magne. T>  (^./.) 

6.  Saule  ofier  jaune.  Salix  viuUina.  Lirni. 

Salix  foliis  ferratis  ,  ovato  -  tanceolatis  ,  acutis^ 
fupra  glabris;  ferraturis  cartilagineis.  Hoffm.  Hift. 
Salie,  vol.  I.  pag.  J7.  n*'.  8.  tab.  u,  u.  fig.  i, 

Salix  fili'is  ferratis ,  ovatis  ,  acatis ,  glabris;  fer» 
raturis  cartilagineis y petiolis  callofopunâatis,  Linn. 
Syft.  Plant,  vol.  4.  pag.  214.  n«.  f .  —  Hon.  Upf. 
29^— Mill.  Dta.  n*.  4.  —  Necker ,  Gallob.  39^. 
—  Duroi ,  Harbk.  2.  pag-  593-  —  Mattufch.  Sil. 
nO.  yo9.  —  D«rr.  Naff.  pag.  270.  —  Weig.  Flor. 
pomer.  n®.  610.  —  Leers,  Herborn.  'iï*.  747-  — 
Retz.Prodr.  Flor.  fcand.  n^  108}.  —  Hudf.  Flor. 
angl.  edit.  2.  pag.  4x6.  —  Allion,  Flor.  pedem. 
n*^.  i960.—  Lam.  Flor.  franc,  vol.  2.  pag.  217. 
n°.  241. 

Salix  foliis  lineari-lanceolatis^  acuminatis.  Guet- 
tard  ,  Stamp.  vol.  I .  pag.  206. 

Salixfativa,  lutea,  folio  crenato,  C.  Bauh.  Pin. 
j)ag.  475.  —  Tournef.  Inft.  R.  Herb.;y90. 

Salix  tenuifolia  ,  dentata.  Munting.  Icon.  1 2. 

Satix  lutea^  tenuior ,  fativa  ^  viminca.  J.  Bauh. 
Hift.  i.pars  2.  pag.  214. 

.  Salix  lento  vimine  &  fquamâ  Jlorali  fiavis ,  foliis 
glliptico-lanceolatis ,  fubtks  fericeis.  Hailer ,  Enum. 
pag-  152. 

Salix  arborea,  foliis  Mipticisy  ianceoiatts ,  fubtiis 
fericeis,  dentibus  crajfefcentibus.  Hall.  Hift.  n*'.  165  J. 
v^r.  ^* 

Salicis  ,  altmtm  genus.  Fufchs  ,  Hift.  pag.  } }  J. 

Salix  viteUina,  Val.  Cord.  in  Diofc.  1 57. 

p.  Sdix  (hîppophaefolia  ) ,  gUbra ,  foliis  longo^ 
liiuaribus  ,  faiAm  iu  acutiffimum  ungulatky  membrU" 
MOuisJucidis^Uviterferratuliss  rurvofiavoy  <ijncnù 


bres  .  alternes,  t «Blés,  de  couleui  brune,  gawris  i  "«*^»'"';7"»!'T*;7a';:''Z7:}o";„         /Thuiil 
de  feuiUes. péuoUes .  alternes,  lancéolées,  ria-  ^  ^«am/iaf/a^;?^*^'.^^"  *''«'''>«'<'•''  l^"»-'- 
bra  à  leurs7eux  &c^,  plus  pâles,  ptefque  gUtt-  *  l'aH»,éd«,  i..pa«.  Ji/.  n^-/^- 
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Vulgairement  amarimer  >  bois  jaune  j  ofier  jaune. 

Les  rapports  de  cette  efpèce  avec  le  faule  blanc 
avoient  porté  Haller  à  ne  la  tonfidérer  que  comme 
une  variété  de  ce  dernier,  produite  fans  culture, 
&  qui  prenoit  infenfiblement  >  par  la  culture  ^  les 
caraâères  du  faule  blanc.  J'ai  fouvent  obfervé  ce 
dernier  dans  les  forêts  y  abandonné  à  lui-même  ^  & 
Yy  ai  toujours  remarqué  les  caraâères  qui  en  for- 
mefit  une  efpèce  particulière. 

Cette  efpèce  a  un  tronc  droit  ^  cylindrique  » 
s'élevant  à  la  hauteur  d'un  arbre  de  médiocre 
grandeur ,  pourvu  vers  fon  fommet  de  rameaux 
droits  y  nombreux  «  courts ,  diffus  j  plus  alongés 
dans  les  individus  femel^s^  un  peu  pendanSj  d  un 
vert-jaunâtre  ou  orangé  ^  légèrement  pubefcens  ï 
leur  partie  fupërieure.  Les  feuilles  font  droites  ^ 
alternes j  pëtiolées»  ovales  ou  lancéolées^  P^^^*, 
qu'elliptiques  ^  acuminées,  un  peu  dentées  en  fcie 
à  leurs  bords  ;  les  dentelures  brunes  &  glandu- 
leufes;  les  feuilles  fupérieures  un  peu  pubefcentes 
en  defTuSj  blanchâtres  ^prelque  foyeufes  en  deffous 
^  à  leurs  bords  $  les  inférieures  très- entières ^ 
glabres  &  luifantes  en  defliis,  un  peu  glauques  â 
leur  face  inférieure^  traverfées  par  une  forte  ner« 
vure  jaunâtre  4  longues  de  trois  à  quatre  pouces  j 
larges  d'environ  un  demi-pouce.  Lts  pétioles  font 
courts  4  comprimés  »  canaliculéSj  un  peu  pubef- 
cens y  rarement  glanduleux  j  dépourvus  de  fti- 
pules. 

Les  fleurs  mâles  font  réunies  fur  des  chatons 
grêles  «  alternés  j  au  nombre  de  fix  ou  fepc  j  cy* 
lindriques,  légèrement  velus»  un  peu  aigus»  longs 
de  deux  pouces  &  plus»  fupportés  par  des  pédon- 
cules longs  d'un  demi-pouce  ,  cylindriques  »  to- 
menteux»  munis  de  quelques  foholes  ovales  «  ob- 
longues  ^  réfléchies»  pileufes  »  les  unes  lancéolées» 
d'autres  plus  courtes»  élargies  vers  leur  fommet. 
Les  écailles  calicinales  font  lâches  »  imbriquées  » 
ovales-lancéolées»  un  peu  concaves,  acuminées» 
légèrement  pileufes  »  contenant  chacune  deux  éta- 
mines»  dont  les  filamens  font  filiformes»  d'un 
jaune-blanchâtre  »  un  peu  plus  longs  que  les  cali- 
ces s  réunies  &  légèrement  pileufes  â  leur  bafe. 
Les  anthères  font  petites»  arrondies,  jaunâtres» 
à  deux  lobes  i  un  cfouble  appendice  entre  \t%  fila- 
mens &  le  calice  ;  l'antérieur  petit  »  un  peu  ovale» 
arrondi,  tronqué,  fouvent  bifide»  jaunâtre  $  le 

1»ofiérieur  linéaire»  un  peu  plus  long»  c6né  avec 
e  premier  »  formant  entr'eux  un  vide  pour  y  re- 
cevoir les  filamens. 

Les  chatons  femelles  font  droits  ou  un  peu 
inclinés ,  cylindriques  »  longs  d'environ  trois  pou- 
ces »  pédoncules  5  les  pédoncules  longs  d'un  pouce» 
un  peu  tomemeux ,  garnis  de  trois  ou  quatre  fo- 
lioles i  les  deux  fupérieures  oppofées  »  ovales  » 
oblongiies,  entières  »  un  peu  velues  à  leurs  bords  i 
les  écaiHes  calicinales  linéaires»  lancéolées»  acu- 
nipées  \  leur  fonmiet  j  d'un  blanc-jaunâtre  ^  bru* 
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nés  a  leur  fommet ,  tomenteufes  â  leur  bafe  »  un 
peu  pileufes  extérieurement.  L'ovaire  eft  ovale , 
oblong»  prefciue  feffile»  ventru  à  fa  bafe»  glabre» 
d'un  jaune-pâle  ,  plus  long  que  le  calice  »  le  flyle 
eft  court  \  les  deux  fligmates  épais  »  obtus  »  jau- 
nâtres. La  capfule  eft  ovale»  oblongue,  légère- 
ment pédoncuUe ,  acuminée  à  fon  fommet  »  d'un 
vert -jaunâtre  ou  un  peu  brune  «  à  deux  valves 
réflécnies»  renfermant  des  femences  folitaires» 
fort  petites  »  verdâtres»  linéaires-lancéolées»  en- 
vironnées d'une  aigrette  feflîle»  courte»  droite. 

La  plante  ^  »  préfentée  comme  une  efpèce  par 
M.  Thuiller»  a  trop  de  rapports  avec  lefalîx  vhd* 
lina  pour  en  être  autrement  diflinguée  aue  comme 
une  fimple  variété.  Les  rameaux  &  les  chatons 
femelles  font  jaunes  &  luifans  comme  dans  le  faule 
fragile  {  les  feuilles  longuement  linéaires  ,  très- 
aiguè'Sj  dentées  en  fcie»  membraneufes »  luifan- 
tes »  marquées  de  nervures  jaunes»  rouflatres;  les 
écailles  calicinales  oblongues»  le  ftyle  alongé»  les 
fleurs  jaunâtres.  Il  croit  fur  les  bords  de^Ia  Seine» 
près  Longchamp»  &  fleurit  en  avril  fc  en  mars» 
\ThuUL) 

Cet  arbre  croit  dans  les  contrées  tempérées  de 
l'Europe  >  le  long  des  chemins  »  des  rivières  &  des 
foflës  humides.  T>  (  ^-  v.  ) 

Son  bois  eft  blanc  »  tenace*»  flexible  ;  l'écorce 
cendrée  ou  de  couleur  cannelle  ;  le  liber  jaunâtre. 
On  fait  avec  fes  rameaux»  des  corbeilles»  des  liens, 
&  beaucoup  d'autres  ouvrages  économiques. 
Scharffer  a  fabriqué  »  avec  les  aigrettes  des  fe- 
mences» un  papier  groflier.  On  préfume  qu'elles 
peuvent  être  emplojrées  aufli  »  comme  celles  du 
coton»  dans  la  nbrique  des  étoffes  communes- 
Son  écorce  peut  également  fervir  dans  la  tein- 
ture »  étant  traitée  convenablement*  Son  extrait 
eft  amer  »  afiringent  »  fébrifuge. 

7.  Saulb  â  feuiUes  d'anuuidier.  Salix  amygàa* 
/iiM.  Linn. 

Salix  foiiis  ferratis  ,  glahris  ^  lanceolatU  ,  petio* 
lotis  y  ftipiUis  trapeiiformibus,  Liiui.  Spec.  Plant, 
vol.  1.  pag.  144).  — Syft.  Plant,  vol.  4.  pag.  114. 
n*.6. — Royen»  Lugd.  Bat.  83.  —  Flor.  fuec.  794. 
881.  —  Dalib.  Parif.  197.  —  Mill.  D\et.  n^.  j.  — 
Duroi»  Harbk.  2.  pag.  )94.  —  Pollich.  Palat. 
n*.  917.  —  Mattnfcn.  Sil.  n*.  710. —  Datnr.  Nafil 

fag.  269.  —  Necker»  Gailob.  pag.  )94.  —  Lara, 
lor.  franc,  vol.  2.  pag.  2ij«  n^  241. 

Salix  JHpulis  ferratis  ;  foiiis  laneeolatis  ,fermtîs^ 
glabris.  Hall.  Helv.  n*.  1636. 

Salix  Jpontanga  ,/ragilis  ^  amygéaUno  foUo  »  «ai» 
ricvlata.  J.  Bauh.  Hifi.  i.  pars  2.  pag*  214.  Icon« 
11$. 

Salix  fouis  ferratis  »  glabris  »  asummads  » 

diwlads*  Flor.  lappon»  349«  y 
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Salix  folio  amygdalino  ^  utrinquk  vïrtnte  *  aurito. 
C  Bauh.  Pin.  473.  Tournef.  IDA.  R.  Herb.  591. 

SaUx  Jitvtjlris  ^  iatifblia,  Tabern.  Icon.  1057. 

Salix  purpurea,  nig/a^  viminaiis*  Dalech.  Hifl* 
▼ol.  I.  pag.  276. 

'  VulgMrcmcnt  faule  amandier. 

Ce  Ciole  a  de.  grands  rapports  avec  Itfalix  trîan^ 
ira  ,  dont  il  diffère  par  la  forme  de  fes  feuilles  & 
de  fes  ftipules  ^  aiau  que  par  le  nombre  de  fes  éta- 
mines. 

Ses  tiges  font  droites,  d'une  hauteur  médiocre, 
munies  de  rameaux  alternes ,  très-flexibles  ,  revé- 
cus d'une  écorce  glabre^  noirâtre  ou  purpurine» 
quelquefois  d'un  vert- clair. 

Les  feuilles  font  alternes ,  pétiolées ,  lancéolées  j 
ttès- rapprochées,  par  leur  forme  «  de  celles  des 
amandiers,  aiguës  à  leurs  deux  extrémités  ^  glabres 
â  leurs  deux  faces,  longues  de  deux  i  crois  pou- 
ces, larges  d'environ  un  pouce,  d'un  vert-Iuilant^ 
dentées  en  fcie  &  point  gianduleufes  â  leurs  bords) 
munies,  furtout  les  fupérieùres  j  à  la  bafe  de  leur 
pétiole  de  deux  ftipules  ou  oreillettes  feffiles ,  am- 
plexicaules,  petites,  trapéiîformes  ^  dentées  en 
icie  i  leur  contour  ,  dépourvues  de  glandes.  Les 
fleurs  font  dioiques ,  à  deux  écamines. 

Cette  plante  croît  aux  lieux  humides  j  dans  les 
forêts  de  l'Europe.  T>  (  J^./.  ) 

Sé%  rameaux,  fouples 9  très-flexibles,  font  pro* 
près  à  faire  des  paniers  &  plufieurs  autres  ouvrages 
de  vannerie. 

8.  Saule  triandrique.  Salix  triandra, 

Salix  foliis  ferratis  ^  glabris  ;  foribus  triandrisk 
Linn.  Syft.  Plant,  vol.  4.  pag.  21^.  n^.  2.  —  Gort. 
Ingred.  i  ^6.  —  Scopol.  Carn.  edit.  2.  n^.  1 2 14.  — 
Necker,  Gallob.  ^94.  —  Duroi,  Harbk.  2.  pag. 
384.  —  Leers,  Herbom.  n*.  74 j.  —  Polltch,  Palat. 
n®.  916.  —  Mattufch.  Sil.  n^.  707.  —  Gouan, 
Iliuftr.  pag.  76;  —  Retz.  Prodroro.  n®.  1080.  — 
Hodf.  Flor.  angl.  edit.  2.  pag.  425.  —  Hoffm.  Hift. 
Sal.  vol.  I.  pag.  4f.  n*.7.  cab.  9,  lo.fig.  i*  2«  3 , 
4.  —  Lam.  Flor.  franc,  vol.  2.  pag.  225.  n*.  24K 

SaUx  foliis  glabris,  tiliptico'UMuolaiis  ,  ferratis  ; 
ftipidis  démolis  ;  iulis  gracUibus  ^  triandris.  Haller, 
Helv.  n®.  1657. 

Salixjoliis  eUiptico-taneeolatis  ,  utrinqui  glabris  , 
ferratis  f.  appendicuUttiân  Gmel*  Sibir.  vol*  i*  pag* 
15  J.  tab.  34*  fig.  3> 

Salix  folio  auriculato  ^  fpUndetUi  j  fexilis»  Rai  j 
Hifl*  1420. 

^.  Eadem  ,  foliis  ferratis  g  gUbris  ,  angufiiûribtts  ; 
mmentis  triandris  ^  temûffimis^  Masn  Hoffm.  Hift. 
Sal.voL  I.  pag.  47* 
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y,  Salix  (aurîculata)  ,  folîis  ferratis  ,  glahris  ^ 
lanctêlatis  ,  omnibus  alurnis^  Mi II.  Dsâ.  n^.  9. 

Salix  triandra.  Var.  /S.  Duroi^  Obferv-  botan. 
pag.  ;i. 

Salix  folio  amygdalino ,  utrinqui  aurito  ,  corticem 
abjiciens.  Rai  j  Synopf.  3.  pag.  448. 

Cette  efpèce  a  beaucoup  de  rapports  avec  le/â- 
Hx  amy^dalina.  Ses  tiges  S  élèvent  à  la  hauteur  da 
(ix  ,  huit  ou  dix  pieds  ^  rarement  au-delà.  Elles 
font  droites,  revêtues  d'une  écorce  brune ^  jaunâ- 
tre ou  cendrée,  pourvues ^  dans  prefque  toute  leur 
longueur,  de  rameaux  droits,  alternes  «  fouples, 
tenaces  J  fragiles  à  leurs  nœuds;  les  fuperieurs 
plus  courts  J  d'un  vert-jaunâtre  ou  cendré,  mar- 
qués de  taches  rougeâtres.  Les  feuilles  font  alter* 
nés  J  pétiolées ,  ovales  ou  elliptiques,  lancéolées  « 
acumméeS)  les  inférieures  ovales,  plus  grandes,' 
un.peuépaifles,  d'un  vèrt-foncé  endeflos^  plus 
pâles  en  deflbus ,  glabres ,  luifantes  j  dentées  en 
fcie  à  leur  contour  $  les  dentelures  cartilagineufes, 
chargées  i  leur  bafe  de  glandes  nombreufes ,  8c 
fur  leur  pétiole  de  deux  ftipules  amples ,  trapé- 
zoïdales, légèrement  dentées, gianduleufes  à  leur 
face  fupérieure. 

Les  fleurs  mâles  font  difpofées  fur  des  chatons 
alternes,  droits ,  coniques  &  puis  cylindriques  «lé- 
gèrement velus  dans  leur  jeunefle ,  pédoncules  $  les 
pédoncules  cylindriques ,  longs  d*un  demi-pouce^ 
un  peu  tomenteux ,  munis  de  quelques  folioles  ova« 
les^  lancéolées ,  réfléchies  &  caduques.  Les  écail* 
les' calicinales  font  lâches,  diflantes,  ouvertes^ 
d'un  vert- jaunâtre ,  ovales ,  obtufes ,  concaves  $ 
légèrement  velues.  Elles  renferment  ordinairement 
crois  étamines,  quelquefois  deux  ,  dont  les  fila^* 
mens  font  filiformes,  velus  a  leur  bafe  ,  une  fois 
plus  longs  aue  les  deux  autres  calices  i  celui  du 
milieu  plus  long  que  les  deux  autres,  terminés  par 
des  anthères  arrondfes  ^  d'un  jaune-orangé. 

Les  chatons  femelles,  font  droits ,  alternes ,  li-* 
iiéaires>  verdâtresj  à  peîac  velus,  pédoncules^ 
les  pédoncules  chargés  de  crois  ou  quatre  foUoies 
ovaic^obloogues ,  demées  en  fcie ,  un  peu  élar* 

Sies  8c  poincoes  i  leur  Commet ,  «unies  à  la  ba(e 
e  leur  pétiole  de  ftipules  fore  petites.  Les  écailles 
calicinats  font  ovales,  linéaires^  d'un  vert- blan- 
châtre «  un  peu  velues  •  obtufes  à  leur  fommet. 
L'ovaire  eftoblong ,  comprimé ,  glabre,  verdâtre, 
|)édicellé  $  le  ftyle  â  peine  fenûble  i  deux  ftigmates 
écaités  fort  pecics.  La  capfule  eft  ovale ,  un  peu 
comprimée ,  d'un  jtune-verdâtre ,  i  une  .loge ,  i 
deux  valves  réfléchies  en  dehors.  Les  femences 
oblongues  ^  environnées  i  leur  bafe  d'une  aigrette 
blanche  J  courte,  crès-épaiflTe^  couffue. 

Cette  plante  otfre  plufieurs  variétés  cemarqua- 
blës,  La  variété  /i  porce  des  fleurs  mâles.  Ces  tiges 
s'élèvenc  bien  moins»  fes  chacons  font  grêles,  longs 
de  deux  pouces^i  leur  pédoncule  chargé  de  quet 
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ques  Feuilles  très-ëtroicesi  les  anthdres  font  jaa* 
nés»  fort  petites.  La  plante  y  perd  tous  les  ans  Ton 
ëcorce  j  Tes  rameaux  fout  très-fragileSj  &  de  cou- 
leur jaunâtre. 

Cet  arbre  croit  dans  les  départemens  méridio- 
naux de  la  France ,  en  Suifle ,  dans  l'Allemagne  & 
la  Sibérie.?)  (^.v.) 

Son  bois  e(l  blanc  >  d'une  dureté  médiocre;  Tes 
rameaux  plus  ou  moins  firagiles^.  Les  chatons  font 
odorans.  On  fe  fejt  de  Tes  rameaux  les  plus  forts 
pour  former  des  haies ,  des  digues  fur  le  bord  des 
rivières  :  on  conftruit  avec  Us  plus  minces  &  les 
moins  fragiles ^  des  paniers^  des  corbeilles,  &c. 
L'écorce  eft  amère  &  afiringente }  elle  eftemplojrée 
Utilement  dans  les  fièvres  tierces  ;  elle  fournit  une 
Ceinture  d*un  jaune- foncé  j  qui  noircit  lorfqu'on 
7  mêle  du  vitriol. 

9.  Saule  hafié.  Salîx  kafiata.  Lion. 

Salix  foULs  ferratis  «  glairis ,  fuBovatis,  acutis  ^ 

feJpUbuê  ;  âipulis  fuhcordatis,  Linn.  Spec.  Plant. 

1017.  —  ^yft.  Plant,  vol.  4.  pae.  iij.  n®.  7.  — 

Gmel.  Sibir.  voL  i.  pag.  ij6.  n'.  10.^ —  Leers^ 

Herborn.  749. 

Salhcfi) lus  ferratis  ,  glabrîs  ,fubovatij  ,fe/lilîbits  ^ 
appendicuUtU .  Flor.Iappon.  354..  tab.  8.  ng.  G.  — 
rior.  fuec.  y^y.  88z. 

Saiix  fotih  gUbris  y  ovatis ,  ferratis  y  ftipulis  ia^ 
iiffimis.  Hall.  Helv.  n*".  1654. 

Salix  latifolia^  non  kirfuia.  J.  Baubin^  Hift.  I. 
pars  1.  pag.  zi6.  Icoo. 

Cette  efpèce  fe  diflingue  ï  fes  feuilles  affez  lar- 
ges, ovales  J  feflîles,  médiocrement  dentées^  très- 
glabres. 

ArbrjKTeau  d'une  médiocre  grandeur ,  dont  les 
tiges  fe  divifent  en  rameaux  alternes^  effilés ,  fou- 
pies  ,  trèsH^labres  j  revêtus  d'une  écorce  noiritre , 
garnis  de  teuilles  alternes^  feffiles  ou  prefque  fef- 
Mies,  ovales  j  élargies  »  acumioées  à  leur  Tommec> 

Î labres  à  leurs  deux  faoes»  d'un  vert  un  peu  foncé, 
nemenc  dentées  â  leur  contour  ^  les  dents  à  peine 
en  fcxe  \  la  plupart  des  feuilles  garnies  à  leur  bafe 
de  deux  ftipules  aflez  grandes,  fei&les  ^  prefqu'en 
cœur  on  hafiées.  Les  fleurs  font  dioïques  \  les  cha- 
tons alternes ,  médiocrement  pédoncules ,  cylin- 
jdriques  J  obtus ,  â  peine  velus  $  les  capfules  un  peu 
ovales  >  fubulées ,  a  deux  valves  ;  les  femences  en- 
vironnées à  U  bafe,  d'une  aigrette  fedîle^  blanche, 
fimple^  très- fine. 

Cette  plante  fe  rencontre  en  SuiflTe,  en  Alle- 
magne &  dans  la  Lapppnie.  ,|) .(  ^«  /  ) 

.    10*  &AjUtE  d'Égypfie.  Salix  àgyptiaca.  Linn*) 

Salîx foliîs  fubferratit.,  lanceolato^ovatis^»  -nuJts'^^  , 
venofis  ;  pttiolisfimpiidbus  y  exfiipulatis,  LÎTiD.  Syft.  \ 

flafir.  Vol.  4.  p:rg.  Il),  n*".  0.  — Amoen.  Acid.W 
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vol.  4«  pag.  18c.  —  Spcc.  Plant.  1444.  —  Poîret  ^ 
Voyag.  en  BarS.  vol.  2.  pag.  1x6.  —  Desf.  Flor. 
atlant.  vol.  1.  pag.  }6i. 

Salix  Jyriaca  ^lio  oleagineo  ^argenteo,  C»  Baob- 
Pin.  274. 

Catasy  feu  ion.  Profp.  Alpin,  ^gypt.  pag.  éi. 
tab.  62. 

Biedmusk.  Brun.  Iter  ,  191.  tab.  72. 

C'eft  un  très-bel  arbre  j  à  grandes  fc  larges 
feuilles  ^  d'une  moyenne  grofleur  j  dont  le  tronc 
s'élève  à  vingt-cinq  ou  trente  pieds  de  haut  & 
plus,  revêtu  d'une  écorce  liffe,  d'unven-cen- 
dré  $  muni  à  fa  partie  fupérieure  de  branches  éta- 
lées &  4e  rameaux  alongés ,  un  peu  caiEans ,  cy- 
lindriques ,  très-glabres ,  de  couleur  rougeâtre  ou 
un  peu  purpurine ,  (triés  ^  garnis  de  feuilles  al- 
ternes ,  pétiolées ,  ovales ,  lancéolées  ,  oblon- 
gues,  très-minces,  prefque  membraneufes ^  gran- 
des, longues  de  fix  a  huit  pouces  fur  trois  pouces 
de  large,  glabres  à  leurs  deux  faces ^  d'un  vert» 
jaunâtre  en  defltis  ,  plus  pâles  ^  légèrement  blan- 
châtres en  deffous^  larges,  obtufesàleur  Commet  « 
un  peu  acuminées,  à  peine  rétrëcies  vers  leur  bafe  > 
un  peu  ondulées  ou  crénelées  à  leurs  bords  }  les 
crénelures  petites  j  inégales  ^^iifiantes  ^  la  plupart 
aiguës ,  fupportées  par  des  pétioles  nus  ^  cylin- 
driques, recourbés,  longs  d'environ  un  pouce  & 
plus  i  les  nervures  fines  j  latérales  ^  prefque  (im- 
pies J  un  peu  jaunâtres. 

Cette  plante  croit  en  Egypte.  Je  Tai  également 
obfervée  dans  la  Barbarie  ,  aux  environs  de  la 
Calle ,  fur  les  collines ,  â  mi-c&te,  dans  un  terrain 
un  peu  humide.  Je  n'ai  pas  vu  les  fleurs.  I>  (  f^.  v.) 

II.  Saule  fragile.  SaUxfra^s.  Linn. 

Salix  foUis  ferratis  9  eiahris  ^  avato  ^  laneeolatis  f 
petiolis  dentatO'glandu/ofls.  Liim.  Spec.  Plant,  vol.  z. 
pag.  1017.  —  Sy(t  Plant,  vol.  4.  pag.  22 j;  n*^.  9. 
—  Flor.  lapp.  349.  tab.  8.  fig.  B.  —  Flor.  fuec.  79J. 
885.  —  Miller ,  DiÛ.  n*.  6.  —  Duroi ,  Harbk.  z. 

Pag.  J9y.  —  Leers ,  Herborn.  n^.  750.  —  PoDich. 
alat.  n*.  918.  —  Mattufch.  n^  711.  —  Doerr. 
Nzff.  pag.  27a —  Lam.  Flor.  firanç.voL  2. p.  225. 
n°.  241. 

Salix  fitpulis  dentatis  ;  fbliis  giairis»  avato^Ian'' 
ciolatis  }  glumis  ovatis  ,  pilofis.  Haller  ,  Helv.  d**. 
1638.  ? 

.  Salix  foliis  ferratis ,  giairis  y  ianceoiatis^  aemmi" 
imtis  ,  appmdkiUatis.  Roy.  Lugd»  Bat.  8). 

Saïije  fragiUs.  C.  Bauh.  Pin.  474.  —  Idem  , 
Prodr.  159.  —  ttU.  Gf(r,4j.  -^  Tourn.  Inft-  R. 
Herb.  j9i.-^Duham.  Arbr.  vol.  2.  p.  244.  n^.  7. 

•  Salfi  fiHh  hngô  laioqae  ,  filendenu  ,  firagjelis. 
R«i ,  AngK  5.  pag.  448.  •—  Cantab.  145.  —  Icer 
S:an.  20a 
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Vulgairement  faule  craquant  ^  faille  Traglle.         I 

Cet  arbre  $'élève  à  peu  près  â  la  même  hauteur 
^e  lefaiix  aléa.  Sonuonc  fe  divife  en  branches 
étalées  >  touffues  j  munies  de  rameaux  alongési,  de 
couleur  brune  ou  un  peu  rougeâtre ,  glabres  «  fra- 
giles y  qui  fe  calTent  aifèment  à  leurs  nœuds  s  gar- 
nis de  feuilles  pétioléesj  alternes  >  ovales  ^Jancéo- 
Ues,  longues  de  quatre  à  cinq  pouces  fur  environ 
un  pouce  de  large ,  glabres  &:  d'un  vert  luifant  à 
leurs  deux  faces ,  dentées  en  fcie  à  leur  contour  « 
acuminées  à  leur  fommet  «  rétrécies  i  leurs  bords; 
les  pétioles  courts ,  munis  de  quelques  dents  glan- 
duleufes^  qui  tiennent  lieu  de  ftipules. 

'  Les  fleurs  font  difpofées  en  chatons  pédoncules^ 
cylindriques  «  alongés;  les  pédoBCulesprefque  gla- 
bres 4  oblongs ,  garnis  de  deux  ou  trois  tblioles 
caduques.  Les  écailles  calicinales  font  alongées ,  i 
peine  velues^  aiguës  i  leur  fommet^  imbriquées 
avant  la  floraifon  ,  puis  très-ouvertes ,  contenant 
chacune  deux  étamines.  La  capfule  efi  ovale ,  très- 
glabre  >  légèrement  pédonctilée  ^  un  peu  fubulée^ 
verdâtre ,  bivalve  j  a  une  loge  >  une  femence  foli- 
taire^  environnée  à  fa  bafe^  (Tune  aigrette  blanche^ 
feflile. 

Cet  arbre  croît  aux  environs  de  Paris  ,  fur  le 
bord  des  marais  &  des  prés  ^  dans  les  départemens 
méridionaux  de  la  France^  &  dans  plufieurs  autres 
contrées  de  l'Europe.  T>  (f^'V.) 

Son  écorce  eft  aftringente ,  &  a  été  recomman^ 
dée  comme  un  aflez  bon  fébrifuge*  On  peut  auffi 
l'employer  pour  tanner  les  cuirs.  Les  racines  four- 
niflent  une  couleur  pourpre  à  l'aide  d'nne  forte 
décoâion.  Les  fleurs  plaifent  beaucoup  aux  abeîU 
les  :  les  vaches  en  mangent  les  feuilles  &  les  fleurs. 
Les  branches  &  les  plus  forts  rameaux ,  trop  caf- 
fans  pour  être  employés  dans  la  vannerie^  peuvent 
fervir  à  faire  de  grandes  &  de  petites  perches*  11 
peut,  ainfi  que  \t  falix  alba,  être  cultivé  comme 
un  arbre  d'ornement. 

12.  Saule  de  Babylone  ^  ou  S  avis  pleureur. 

Salix  hahylonica,  Linn. 

SaHx  foiiis  ftrraùs  t  glabris  y  lineari-Unctùlatis  ; 
ramis  pendulis.  Linn. Spec. Plant,  vol.  2.  pag.  1445. 

—  Hort.  Cliff.  454*  —  Rov.  Lugd.  Bat.  84.  — 

—  Gronov.  Orient.  $07.  — •  Aitll.  Diâ.  n*^.  11.  — 
Duroi  j  Harbk.  i.  pag.  397.  —  Medic.  in  Obferv. 
Soc.  oeconom.  Lutr.  1774.  P*^6-  ^97*  "^  Gouan, 
Illuftr.  pag.  77.  —  Gmel.  Iter }.  pag.  309.  rab.  34. 
fig.  2.  —  Desfont.  Flor.  atlant.  vol.  1.  pag.  36 1. 

Salix  orientalis  ^  flagdlU  dtorfiim  pulçhr^  penden^ 
tibus.  Tourn*  CoroU.  pag.  41.  «^  Duham.  Arbr. 
vdI.  2.  pag.  20. 

Sdlix  arabica  ,foliis  airipiicis,  C.  Bauh.  Pin.  47 J. 

Garb  arabiutt,  Rauv«  Iter^  pag.  183.  -^  Dalech. 
Appead.  30. 
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Vulgairtmint  faule  pleureur  j  parafol  du  grani^ 
feigneur. 

Cette  belle  efpèce  de  faule  eft  aujourd'hui  cul* 
ttvée  dans  tous  les  jaulins  anglais.  :  elle  eii  mémo 
devenue  l'emblème  des  larmes  que  nous  répandons 
fiir  la  perte  des  perfonnes  qui  nous  font  chères  \ 
elle  remplace ,  auprès  des  tombeaux  ^  le  funèbre 
cyprès.  Ce  n'eit  point  que  cet  aibre  ait  quelque* 
cWe  de  trifie  dans  fon  afpeâ^  il  eft  au  contraire 
d'une  forme  agréable,  te  fes  feuilles  d'un  vert-gai  ; 
mais  il  a  un  port  particulier  qui  le  rend  très-filcile 
àdifiinguer,  &  produit  l'idée  de  longs  cheveux 
épars  &  pendans  j  qui  exprhnent  fi:  bien  l'extrême 
douleur. 

Son  tronc  s'élève  ï  peu  près  à  la  hauteur  de 
vingt  pieds.  Sts  rameaux  font  très -longs  y  fore 
grêles  «  prefque  finapLes  ,  pendans  de  tous  côtés , 
très-foujples ,  revêtus  d'une  écorce  glabre  ,  d'un 
brun  noirâtre  $  garnis  de  feuilles  longues»  alternes^ 

f  étiolées  »  étroites  «  lancéolées  ^  longues  de  quatre 
cinq  pouces  fur  un  demi-pouce  de  large  »  aiguës 
à  leurs  deux  extrémités  ^  glaores  à  leurs  deux  faces j 
d'un  vert  -  tendre  en  dcflus  ^  pref<:^ue  glauques  en 
deflbus  j  finement  dentées  en  fcie  a  leur  contour , 
acuminées  à  leur  fommet ,  traverfées  par  une  ner^ 
vure  d'ua  blanc -jaunâtre  )  les  nervures  latérales 
tiès-fines»  fimples>  obliques}  les  pétioles  courts 3 
munis  ordinairement  â  leur  bafe  de  deux  petites 
ftipules  un  peu  lancéolées  ,  aiguës  ^  remplacées 
quelquefois  par  deux  points  ghuduleux. 

Les  fleurs  font  dioiques  j  difpofées  fur  des  cha-» 
tons  grêles ,  cylindrioues  ,  longs  d'environ  deux 
pouces  ,  un  peu  lâcnes  ^  pubefcens  ^  d'un  vert- 
jaunâtre  3  pédoncules  »  les  pédoncules  munis  de 
quelques  feuilles  alternes ,  (emblables  i  celles  des 
rameaux  »  mais  plus  petites.  Les  écailles  calicinales 
font  glabres,  verdâtres»  un  peu  lancéolées  »  aiguës» 
au  moins  de  la  longueur  des  ovaires.  Les  capfules 
font  petites  »  ovales,  aiguës  j  prefou'en  forme  de 
poire  »  alabres,  à  deux  valves  routées  en  dehors 
après  l'emiflion  des  femences.  CeUes*ci  font  pe« 
tites  »  folicaires  J  environnées  d'une  aigrette  blan-» 
che  y  feffile. 

Cette  plante  croit  dans  le  Levant  «  en  Ésy pte , 
&  dans  les  jardins  des  environs  d'Alger ,  ou  elle  a 
été  obfervée  par  M.  Desfontaines.  T>  (^«v-  ) 

13.  Saule  mjrfinite.  Salix  myffinites.  LintL. 

SalixfoliisftrratiSyglairiSy  ovatis,  venefis.  Linn. 
Syft.  Plant,  vol.  4.  —  Flor.  lappon.  353.  tab.  8, 
fig.  F.  &r  tab.  7.  fig.  6.  ~  Flor.  fucc.  n*.  799 , 
80J.—  Gouan ,  Illuftr.  pag.  76.  —  Leers  j  Herb. 
n®.  753.  —  Villars,  Dauph.  vol.  4.  pag.  7^9.  — • 
Sut.  Flor.  helv.  2.  pag.  281. 

Salix  fbliis  ovato^  lanceolatis y  vtnofis y  ftrratU  i 
iulis  fomentons,  Hail.  Helv.  n*.  1^4 j. 
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Salix  alpindy  pumiia,  myrfinites*  PonC.  Comp. 
149. 

Salix  alpina  ,folîis  angafiioribus  3  fpUndtatibus  ^ 
ftrratis,  Scheoch.  Alp.  540. 

I 

SaUx  alpina  ,  pumila ,  repens ,  foliis  obhngis  ^ 
êxiguis ,  fupemk  fpiendentibus ,  infemè  citureis^cre* 
btnimis^  &  tenuiffimis  crenis.  Till.  Pif.  IJI. 

Salix  foliis  fubferratis,  glabris  y  Cuhdiaphanis  j 
fubti^ giauçis  j  cauU  fuffruticofo.  Gmef.Sibir.  vol.  i. 
pag. 166. ? 

Salix  (  myrfinîces  )  i,  foliis  ftrratis  ,  glabris  , 
tfvatis  ffubdiaphanis.  Hofhnann  ,  Hîfl.  Sal.  vol.  i. 
pag.  71.  n^  II.  cab.  17*19.  fig.  i-y.  Se  tab»  14. 
fig.  A.  ? 

Je  doute  que  cette  plante ,  dont  je  vais  donner 
la  defcription>  que  j*ai  recueillie  dans  les  Al- 
pes j  foit  la  même  que  celle  qu'Hoflfmann  décrit  « 
oc  qu'il  rapporte  au  falix  myrfinites  de  Linné  ^  à 
moins  qu'on  ne  la  confidère  comme  une  variété 
très^remarquable. 

C'eft  un  petit  arbufie^  dont  les  tiges  glabres^ 
d'un  brun-noirâtre  j  ne  s'élèvent  ordinairement 

Ïu'i  la  hauteur  de  deùi  ou  trois  pieds ,  quelque- 
^  >is  plus>  &  qui  fe  divifent  en  rameaux  difrus. 
inégaux»  revêtus  d'une  écorce  rouflatre^  glabre , 
légèrement  velue  dans  les  jeunes  rameaux  ^  garnis 
de  feuilles  alternes ,  pétiolées  «  ovales  »  lancéo- 
lées >  aflez  épaiffes^  glabres  à  leurs  deux  faces  ^ 
tevétues^dans  leur  jeunefle»  de  quelques  poils  fins 
&  foyeux,  dentées  en  fcie  à  leur  contour  »  aiguës 
â  leur  fommet»  munies  de  nervures  latérales  > 
blanchâtres  «  un  peu  réticulées  ^  d'une  couleur 
verte ,  prefaue  luiiantes  i  leur  face  fupérieure,  un 
peu  plus  pâles  »  prefque  cendrées  en  deffous. 

Les  fleurs  font  réunies  fur  des  chatons  alternes 

2ui  fe  montrent  avec  les  feuilles  ^  pédoncules  » 
pais  y  cylindriçiues  ;  les  pédoncules  alongés  «  to- 
menteux  »  munis  de  quelques  petites  feuilles  fem- 
blables  è  celles  des  rameaux.  Les  écailles  calici- 
nales  font  d'un  brun-noirâtre»  ovales  ^  oblongues  « 
velues  ;  chaque  écaille  renfermant  deux  étamines. 
L'ovaire  efl  ovale,  velu  »  furmonté  d'un  ftyle  alon- 
gé,  divifé  ^n  deux  ftigmates  épais  «  obtus.  Les 
chatonis  femelles  font  plus  longs  &  plus  grêles  que 
les  mâles. 

• 

Dans  la  plante  décrite  par  Hoffmann,  les  feuilles 
font  plus  grandes  «  plus  larges  ^  ovales  «  point  lan- 
céolées, minces,  prefque  tranfparentes .  obtufes  j 
les  chatons  femelles  plus  courts  que  les  chatons 
TMXts  \  les  pédoncules  courts  ;  l'ovaire  très-gla- 
bre i  le  flyle  court  >  &c.  caraâères  oppofés  à  ceux 
que  nous  avons  reconnus  dans  le  falix  myrfi^ 
nites,  . 
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Suifle  j  &  dans  les  départemens  méridionaux  de  la 
France^  le  ci-devant  Dauphiné»  &c.  ^  (  ^-Z-  ) 

14.  Saulb  arbufie.  Salix  arbufeula.  Linn. 

Salix  foliis  fubferratis ,  glabris  ,  fubdiapkanis , 
fubths  glaucis i  coule  fughaicofo.  Linn.  Spec.  Plant, 
vol.  a.  pag.  i44f .  — Sytt.  Plant,  vol.  4.  pag.  217. 
n*.  14,  —  Flor.  fuec.  798.  886.  —  Gmel-  Sibir. 
vol.  I.  p^g.  166.  n*.  II.  —  Gouan  ,  Illuftr.  pag. 
76.  —  Jacq.  Flor.  auftr.  tab.  408.  —  Lam.  Flor. 
franc,  vol.  a.  pag.  iij.  n^.  241.  —-Gérard,  Flor. 
gall.  Prov.  pag.  ;28. 

Salix  foliis  fer  ratis^  glabris  ^  obovatis.  Flor.  lapp. 
}y2.  tab.  S.fïg.E, 

Salix  foliis  cvato-lanceolatis  ,  teruris  ^  ferrutis  i 
fiipulis  lanciolatis,  Haller^  Helv.  n^.  1647.  ? 

/S.  Salix  foliis  integris  ^  glabris^  ovatîs^  confertîsy 
pellucidis.  Flor.  lappon.  35(S. 

y.  Salix  foliis  ferratis  y  glabris  ^  lanctolatis  ^  tarin^ 
qui  acutis,  Flor.  lappon.  36a  ub«  8.  fig.  M. 

Ceft  un^tit  arbufte  dont  les  tiges  parviennent 
â  peine  à  la  hauteur  de  deux  ou  trois  pieds  >  & 
dont  les  rameaux  font  alternes ,  un  peu  diffus  , 
grêles,  très-glabres^  un  peu  caflans^  revêtus  d'une 
écorce  brune ,  garnis  de  feuilles  alternes  ^  pétio- 
lées^ en  ovale  renverfé^  uiv  peu  obcufes^  quel- 
quefois un  peu  lancéolées^  très-nombreufes  & 
rapprochées ,  glabres  à  leurs  deux  faces,  minces , 
prefaue  tranfparentes  ^  d'un  vert -clair  »  &  pref- 
que luiCuites  à  leur  face  fupérieure  >  de  couleur 
glauque  en  deffous  j  légéremeot  dentées  à  leur 
contour,  médiocrement  pétiolées'^  &  dépourvues 
de  flipules. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  chatons  alternes  , 
cvlindrioues ,  oblongSj  médiocrement  pédoncu- 
les5  les  pédoncules  velus^munis  de  quelques  feuilles 
femblables  à  celles  des  rameaux.  Les  écailles  cali- 
cinales  font  rouflâtres  ,  velues ,  foyeufes  ,  cha< 
cune  renfermant  deux  longues  éumines.  Les  cap- 
fuies  font  toutes  velues  &  un  peu  foyeufes ,  pe- 
tites, ovales,  aiguës,  à  une  feule  loge ,  &  dont 
les  deux  valves  font  roulées  en  dehors  après  la 
maturité  des  femences. 

Cette  plante  offre  quelques  variétés  remarqua- 
bles. Dans  la  variété  fi  ,  les  feuilles  font  parfaite- 
ment ovales ,  très-entières ,  point  dentées  ^  tranf- 
t)arentes.  Ces  mêmes  feuilles  font  lancéolées  dans 
a  plante  y,  atguè's  à  leurs  deux  extrémités ,  den- 
rées eo  fcie  à  leurs  bords  p  glabres  i  leurs  deux 
faces.  Cultivée  dans  les  jardins,  cette  plante  de- 
vient prefque  méconnoiflable.Ses  tiges  s'élèvent 
â  la  hauteur  dt  cina  à  fix  pieds;  fes  feuilles  font 
plus  grandes ^  plus  epaiffes,  &. varient  dans  leur 


Cette  plaote  croît  fur  les  montagnes  alpines^ ea  1  forme. 

On 
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On  rencontre  cet  arbufte  dans  Us  piaînes  fa* 
bloneufcs  de  la  Lapponie,  en  Suède,  dans  la  Si-, 

ij.  Saule  herbacé.  Salîx  heriacea,  Linn. 

Saiix  foliis  ferfati$  ^  gUbris  y  orhîculatis.  Linn. 
Syft.  Plant,  vol.  4.  pag.  228.  n^.  i j.  -r-  Flor.  lapp. 
355.  tab.  8.  fig.  H.  &  tab.  7.  fig.  j  &  4,  —  Flor. 
fuec.  n*.  8cx).  887.  —  Rojren^Lugd.  Bat.  81.— 
Jacq.  Vind.  296.  —  Gouan,  Illudr.  77.  —  Pallas^ 
Iter.vol.  j.  pag.  aa.  —  CEder.  Flor.  danr  tab.  117. 
—  HoflTm.  Hift.  Sal.  vol.  i.  p.  74.  n*.  12.  tab.  20. 
fig-  ï  i  4*  —  Ailion.  Flor.  pedem.  1067.  —  Hudf. 
Flor.  angl.  edit.  2.  n^.  427.  —  Light.  Flor.  fcot. 
600.  —  Rect.  Prodrom.  iqck), 

Salîx  foliis  orbiculatis  ^  ferratis  ^  giairis;  udis 
paucifioru.  Hallcr ,  Helv.  n*.  1(^49. 

Sa/ix  faxatiiis ,  minima.C.  Bauh.  Pin.  474.  & 
Prodrom.  1J9. 

Saiix  ûlpina^  lucîda  ^  repens ,  atld  rotuntUfolio^ 
Boccon.  Muf.  2.  pag.  19.  tab.  i.  fîg.  ult.  — Rai , 
S jppl.  1 2.  AngL  j .  pag.  448. 

Htrba  facit  pyroU.  Mart.  Spitsb.  47  tab.  j. 
/ig.  B. 

Salîx  retufa.  Var.  jj.  Lam.  Flor.  franc,  vol  2. 
pag.  229.  n^  241. 

SaUx  alpina  ,  betuU  nans  folio  glabro ,  repens. 
Radb.  Lappon.  100. 

Salîx  alpina^  alni  rotundo folio ,  repens.  Toum. 
Inft.  R.Herb.  J91. 

PyroU  marianfl  ,  fubrotundo  uimi  folio  glabro. 
^Pluken.  Phytogr.  436.  fig.  7. 

Cet  arbriiTeau  eft  un  des  plus  petits  aae  nous 
connoiflSons  ;  il  poufle,  hors  de  terre,  des  tiges 
hautes  i  peine  de  quelques  pouces,  &  qui  ne 
portent  fouvent  que  deux  feuilles  &  un  ou  deux 
chatons  s  nuis  ces  tiges  peuvent  être  confidérées 
comme  dçs  rameaux ,  fi  d'ailleurs  l'on  fait  atten- 
tion aux  Touches  de.  Tes  racines  ,  longues  fouvent 
de  jplufieurs  pieds,  qui  rampent  ordinairement  â  la 
furface  du  fol^  furtout  lorfqùe  celui-ci  eft  pierreux, 
peu  profond.  Ces  Touches  produifent  des  rameaux 
nombreux,  tortueux,  fort  petits  «  prefque  droits, 
d*un  brun -noirâtre,  inégalement  ramifiés.  Les 
jeunes  poufles  de  l'année  n'ont  ordinairement  que 

.  deux  feuilles  qui  forcent  du  même  bourgeon  avec 
les  chatons.  Ces  feuilles  footpétiolées,  arrondies 
ou  orbiculaires ,  entières  ou  légèrement  dentées 

-^en  fcie  i  leurs  bords-,  obtufi»  ou  un  peo  échan- 
cfées  à  leur  Tommet ,  glabres  à  leurs  aeux  faces , 

•aytet  à  peine  un  pouce  de  diamètre ,  foutenues 

fKir  des  pétioles  i  demi-cvlindri<|ues ,  canaliculés, 
pubefcens .  un  peu  alongés ,  dépourvttt  de  fti pules 
&  de  glandes. 

S^ianiqtu,  Tonu  Vl% 
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Les  chatons,  fouvent  foUtaireSj  furtout  dans 
les  poulTes  de  l'année  «  Quelquefois  au  nombre  de 
deux  ou  trois  pour  les  deux  fexes  fur  chaque  ar- 
bufte ,  font  droits ,  courts  ,  pédoncules ,  garnis  de 
très-peu  de  fleurs,  &  de  quelques  feuilles  à  leur 
bafe.  Les  écailles  calicinales  font  lâches,  difiantesj 
ovales ^urr  peu  alongées,  obtufes,  un  peu  pubeC* 
centes  dans  les  fleurs  mates  ;  glabres  ou  légère^ 
ment  ciliées  dans  les  fleurs  femelles.  Les  étami- 
nes,  au  nombre  de  deux,  ont  des  filamens  droits, 
filiformes,  réunis  i  leur  bafe,  plus  longs  que  les 
calices ,  terminés  par  des  anthères  jaunâtres,  fort 
petites,  arrondies,  bilobées.  L'ovaire  efl  glabre, 
oblong,  un  peu  comprimés  le  fiyle  court)  deux 
ftigmates  jaunâtres  &  réfléchis;  les  capfules  ovales, 
aiguës ,  glabres  ,  rouflatres ,  s'ouvrant  en  deux 
valves  réfléchies  en  dehors,  &  contenant  des  Te- 
mences  folitaires,  linéaires,  environnées  d'une 
aigrette  droite  >  foyeufe.  luifante. 

Ce  petit  arbriflèau  croit  fur  les  hautes  mon- 
tagnes des  Alpes  «  parmi  les  peloufés ,  où  la  vé- 
gétation eft  interdite  aux  autres  arbres  &  arbuftes. 

16.  Saule  émouffé.  SaUx  retufo.  Linn. 

Salîx  foliîs  fubferratîs  ,  glabris ,  obovatis  ,*  obtu^ 

Jlffimis.  Linn.  Syft.  Plant,  vol.  4.  pag.  228.  n^.  16 • 
—  Gouan ,  Illuftr.  pag.  76.  —  Lam.  Flor.  franc, 
vol.  2.  pag.  229.  n®.  241.— Villars,  Dauph.voL  4. 

pag.  771.  •  • 

Salîx  foliîs  g'ahris  ,  ovatis  ^  nîuntibus  ;  îulispau* 
cîfioris.  Haller,  Helv.  n®.  1^48. 

Salîx  foliîs  Icvîbus,  ovatisj/pîcâ  rarîjimd.  Hal- 
ler j  Opufcul.  501. 

Salîx  alpîna  ,  anguftîfolia  ,  repens  ,  non  incana^  C. 
Bauh.  Pin.  474.  —  Idem,  Prodr.  i jp.  —  Tournef. 
Inft.  R.Herb. 5pi. 

Salîx  alpîna  »ferpyllîfoUo  ,  lucido.  Boccon.  MuT. 
2.  pag.  10.  tab.  X. 

Sààxpufilla^  hmiilis.  Camer.  Epitom*  104. 

Salîx  fopillîfolia.  Scop.  Carn.  n*.  1207.  tab.  6r* 

Cet  arbrifleau  eft  fort  petit.  Ses  tiges»  épaifles 
&  tortueufes,  fe  divifent  prefque  dès  leur  bafe, 
en  rameaux  couchés  Jongs  à  peine  de  huit  â  dix 
pouces,  glabres,  revêtus  d'une  écorce  Un  peu 
rougeâtre  on  d'un  brun-verdâtre ,  garnis  de  feuil- 
les alternes,  aflex  nombreuTes ,  petites,  médio- 
crement pétiolées,  ovales,  aflez  fermes,  yertes, 
glabres  à  leurs  deux  faces»  un  peu  luifantes,  d*un 
vert  un  peu  plus  \A\e  en  deObus ,  obtufes ,  arron- 
dies &  quelquefois  légèrement  échanc^ées  i  leur 
fommet ,  entières  ou  un  peu  dentées  vers  leur 
bafe,  médiocrement  rétrécies  vers  leur  panie  in* 
fétieure  ;  les  feuille!;  du  bas  plus  arrondies ,  mar- 

Suées  i  leur  face  inférieure  oe  quelques  nervures 
oe^,  Amples ,  parallèles. 

Nnon 
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Les  fleurs  font  dioïques ,  djTpofées^  vers  l'ex- 
trémité des  rameaux  >  fur  des  chatons  fort  petits  ^ 
fouvent  peu  nombreux  ^  feuilles  i  leur  bafe  ;  les 
mâlcs  longs  à  peine  d'un  demi-pouce  y  compofés 
d'écaillés  cilicmaks  glabres  «  d'un  vert-pale^  fous 
chacune  defquelles  fe  trouvent  deux  etamines  ^ 
dont  les  filamens  font  faillans^  les  anthères  rou- 
geâtres  à  leur  fommet.  Les  chatons  femelles  font 
moins  nombreux  que  les  mâles  »  plus  courts  >  & 
ne  contiô^nnentque  très-peu  de  fleurs  lâches  >  aux- 
quelles fuccèdent  des  capfules  verdâtres^  droites^ 
coniques^  parfaitement  glabres^  qui  fe  divifent, 

Ear  leur  fommet  j  en  deux  valves  roulées  en  de- 
ors. 

Cette  plante  croit  fur  les  hautes  montagnes  & 
les  Alpes  j  dans  les  départemens  méridionaux  de 
la  France  j  en  SuifTe  j  dans  l'Italie  ôc  1  Autriche.  Jy 

*  ♦  FcuHUs  glabns  y  tris-entières» 

17.  Saule  réticulé.  Salix  reticulata. 

Salix  foliis  integerrimis  ^  giahrîs ,  ovatîs  y  obtufis, 
Linn.  Syft.  Plant,  vol.  4.  pag.  119.  n^.  17. — Jacq. 
Vind.  296.  —  Gouan  ,  lUuftr.  pag.  77.  —  (Eder. 
Flor.  dan.  tab.  m.  —  Lam.  Flor.  franc,  vol.  2. 
pag.  228.  n^.  141. 

.  $aUxfoiiis  intêgris  ^flahrit  ^  ovatis  ,  fubths  reti^ 
culatis.  Fl«r.  lappon.  359.  tab.  8.  iig.  L.  .&  tab.  7. 
fig.  I,  2.  —  Flor-fuec.  801.  888.  —  Spec.  Plant, 
vol.  2.  pag.  1Û18. 

Salix  foUis  ro tandis  ,  integerrimîs ,  fuhths  tomen- 
tofis;  iulisgracitibusy  longe  fetiolatis,  Haller  j  Helv. 
n®.  1650. 

Salix  purnihy  folio  rotundo.  Tournef.  Inft.  R. 
Htrb.  591.  —  J.Bauh.  Hift.  1.  pars  2.  pag.  217. 
Icon. — Scheuch.  Alp.  45.  340.  —  Rai,  Hift.  1423. 

Cette  efpèce,  qui  paroit  avoir  beaucoup  de 
rapports  avec  le  falix  retufa  ,  en  diffère  par  fes 
feuiïles  conftamment  entières  à  leurs  bords,  réti- 
culées en  deflbus,  &  non  munies  de  nervures  pa- 
rallèles^ plus  longuement  pétiolées. 

Ses  tiges  font  épaifles»  tortueufes  ,  couchées , 
longues  i  peine  d'un  pied  ;  elles  fe  divifent  en  ra- 
meaux glabres,  courts  ,  difformes  ,  épars,  diffus, 
revêtus  d'une  écorce  verte  ou  un  peu  gtifatre , 
garnis  de  feuilles  alternes  ,  pétiolées  ,  petites , 
ovales,  obtufes.a  leur  (oxtmti ^  très-entières  à 
leurs  bords  •  glabres  à  leurs  deux  faces  ,  pubef- 
centes  &  foyeufes  dans  leur  jeUneffe,  vertes  en 
deffus ,  un  peu  blanchâtres  en  deffous ,  &  agréa- 
blement marquées  de  petites  veines  réticulées , 
point  parallèles ,  foutenues  par  des  pétroles  affez 
Jongs ,  dépourvus  de  ftipules. 

•  Les  chxcons  fortent  du  même  bourgeon  avec 
les  feuilles.  Ces  chatons  font  aloDgés  ^  gréie$^  cy- 
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lindriques,  garnis  d'écaillés  calicinaleSj  imbriquées, 
concaves^  obtufes,  pileufes,  un  peu  rougêatres^ 
renfermant  chacune  deux  etamines  plus  longues 
que  les  calices ,  furmontées  d'anthères  de  couleur 
incarnate.  Le  pédoncule  tft  garni  de  trois  feuilles 
ovales,  obtufes,  pétiolées ^  épaifles ,  très-entiè- 
res, pileufes  dans  leur  jeuneue,  vertes  &  ridées 
à  leur  face  fupérieure,  glauques  en  deffous,  mar- 
quées de  veines  d'abord  rougeâtres  ,  puis  vertes 
&  réticulées  \  l'ovaire  ovale  ,  garni  de  poib 
foyeux  J  les  capfules  un  peu  rouffâtres  >  légère- 
ment pubefcentes. 

Cet  arbriffeau  fe  rencontre  dans  les  départe- 
mens méridionaux  de  la  France,  dans  les  Alpes, 
en  Suiffe ,  &  dans  la  Lapponie.  T^  (  ^-  /  ) 

i8*  Saulh  myrtille.  Sii/ix  myrtiUoides,  Lino. 

Salix  foliis  integris  ^  glabris  y  ovatis  y  acuds,  Linn. 
Spêc.  Plant,  vol.  2.  pag.  loi 9.— Syfl.  Fiant,  vol.  4. 
pag. 229. n**.  19. — Pallas, Iter 3.  pag.  33.— Gouan, 
Illuftr.  pag.  77*  —  Lam.  Flor.  franc.  s6i.  U  p.  229. 
n*.  241. 

Salix  foliis  ovato-lanceolatis  ,  glabris,  obfcurèfi^ 
ratisy  venojis,  Hsilldr  s  Helv.  n*^.  1646. 

Salix  foliis  integris  ,  glabris  ,  ovatis  ,  aîtcmism 
Flor.  lappon.  357.  tab.  8.  fig.  ly  K. —  Flor.  fuec. 
804.  889. 

Saiîx  pu/hila ,  foliis  utrinqui  glabris.  J,  Bauh. 
Hift.  I.  pars  2.  pag.  217.  le.  —  Tournef.  luil.  R. 
Herb.  591. 

Salix  humilis  y  r^^f/tJ.  Lobel.  Icon.  i  38 

i',  Eadem  y  foliis  obovatis  y  obtufisy  bafi  fuhcune<t^ 
tis.  (N.) 

Arbufte  dont  la  hauteur  n'excède  pas  ordinai- 
rement huit  ï  dix  pouces,  dont  les  tiges  font 
prefque  couchées,  &  produifent  pluficurs  rameaux 
diffus,  glabres,  d'un  brun-rougeâtre ,  garnis  de 
teuilles  alternes ,  médiocrement  pétiolées,  ovales, 
ou  ovales  oblongues,  un  peu  pubefcentes  dans 
leur  jeuneffe  ,  parfaitement  glabres  dans  leur  en- 
tier développement,  un  peu  épaiffes,  vertes  à 
leurs  deux  races,  veinées,  réticulées  en  deffous» 
prefque  li^ifantes  en  dcffus, -très-entières  à  leurs 
bords,  aiguës  à  leur  fomaiet,  un  peu  rétrécies  i 
leur  bafe ,  dépourvues  de  ftipules. 

Les  fleurs  fortent  des  mêmes  bourgeons  que 
les  feuilles  >  elles  font  difpoféej  en  chatons  courts, 
cylindriques  ,  jaunâtres,  pédoncules 3  les  pédon- 
cules garnis  de  quelques  feuilles.  Les  écailles  caH- 
cinales  font  un  peu  acuminées  s  les  capfules  pédi- 
cellées  ,  glabres ,  ovales  ^  aiguës ,  d'un  vert- jau- 
nâtre ,  i  deux  valves  un  peu  recourbées  3  les  fe- 
,mences  enveloppées  à  leur  bafe  d'une  aigrette 
très-épaiffej  ciès-bUnche  ^  plus  longue  que  les 
capfules. 
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La  plante  f^  que  je  po(fède  des  Alj^es  de  la 
Suiffe^  diffère  de  la  précédente  par  fes  feuilles 
obcufes  &  arrondies  à  leur  fommec ,  un  peu  alon- 
gées  j  prefqoe  rétrécies  en  coin  à  leur  baie. 

Ces  plantes  croiffent  dans  les  départemens  mé- 
ridionaux de  la  France  ^  en  Suiffe  s  dans  la  Suède , 
la  Lapponie  j  dans  les  pâturages  des  montagnes.  1> 

19.  Savlb  glauque.  Saiix  gUuca.  Linn. 

Salîxfolih  integtrrimis  ,  fubths  tenuîjjtme  villofis  , 
ùvato-ohlongh.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  X019. 
—  Syft.  Plant,  vol.  4.  pag.  zio.  n®.  19.  —  Flor. 
lappon.  36}.  tab.  7.  fig. 5.  &  tao.  8.  fig.P. — Flor. 
fiiec.  Soi.  890. 

.  Salix  alpina  ,  pyrenaUa»  C.  Bauh.  Pin., 474.  8c 
Prodr.  I J9.  —  Burf.  XXIV.  izo.  —  Toutn.  Inft. 
K  Herb.  J91. . 

Saii*  alpina  ,  kumills  y  vitis  ïdtA  folio ,  fuhtîts 
incano.  Ru^ibk.  Lappon.  99.  ? 

Ses  tiges  font  un  peu  tortueufes  1  glal;>res ,  noi- 
r^rres  ^  hautes  d'environ  deux  ou  trois  pieds  y 
pourvues  de  ra.Deaux  alternes  ,  difFus ,  très-ine- 
gaux  y  d'un  rouge-foncé»  garnis  de  feuilles  pécio- 
iëes^  alternes  j  ovales  ^  oblongues,  ou  un  peu 
lancéolées  j  chargées  à  leur  face  fupérieure  de 
quelques  poils  rares  »  &  en  defibus  de  poils  blan- 
châtres ^  glabres  dans  leur  entier  développement  ^ 
un  peu  luifantes  en  deffus  »  de  couleur  glauque  en 
denous  ,  nerveufes  j  un  peu  réticulées  «  très-en- 
tières a  leur  contour  j  dépourvues  de  fiipules. 

Les  chatons  mâles  font  courts ,  ovales ,  pédon- 
cules, velus  y  tellement  lanugineux^  que  les  écail- 
les calicinales  font  cachées  par  c6  duvet  ;  les  pé- 
doncules font  garnis  de  quelques  feuilles. 

Je  pofTède  une  plante  des  Alpes  de  la  Suîfle , 
que  je  foupçonne  être  l'individu  femelle  de  cette 
efpèce.  Ses  chatons  font  glabres^  courts  j  ovales  j 
un  peu  cylindriques  y  garnis  de  quelques  feuilles 
fiir  leur  pédoncule  j  les  capfules  un  peu  pédoncu* 
lées 5  alternes ^  glabres^  jaunâtres,  ovaies,  acu- 
mânéess  à  deux  valves,  un  peu  réfléchies  â  leur 
ibmmet.  Les  feuilles  font  ovales  ,  oblongues  ^ 
prefqu'elliptiques ,  obcufes  >  arrondies  i  leur  foni- 
met  g  un  peu  rétrécies  à  leur  bafe  y  gliauques  en 
deffous^  iu'fantes  en  deflus^  aflez  femblables  à 
celles  dufulix  myrùlloides  ,  var.  A*  niais  plus  pe- 
tites. 

On  rencontre  cet  arbrifleau  dans  les  Alpes  ^  les 
Pyrénées 3  &  en  Lapponie.  T>  (  T./.  ) 

*  ♦  ♦  Feuilles  velues,  trh^entieres, 

10.  Sauge  auriculé.  Salix  auma.  Linn» 
SaliMfiHIsiitugêrrimiSy  utrinfuè  villofis,  ohovatls^ 
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appendiculatîs.  Lînn.  Syft.  Plant,  vol.  4.  pag.  2  je. 
n**.  20.  —  Flor.  lapp.  369.  tab.  8.  fig.  Y.  —  Flor, 
fuec.  n***.  810. 891.  —  Royen  y  Lugd.  Bat.  84.  -^ 
Necker,  Gallob.'59f .  —  Pollich.  Pal.  n**.  921.  — . 
Leers,Herb.  n°.  754.— Lîght.  Flor.fcot.  p.  602. 

—  Matt.  Sil.  Suppl.  1216.  —  Retz.  Prodr.  Flor. 
fcand.  n*.  1094.  —  Hudf.  Flor.  angl.  450.  var.  /". 
Salv.  capreA.  —  Hoffin.  Hift.  Salie,  vol.  i .  pag.  4. 
tab.  4.  fig.  I,  2^  &  tab.  5.  fig.  3. 

Salix  foliis  rugofis^  reticidatis  ^  integcrrimis  ,  in^» 
firni  tomentofis y  iulis  ovatis.  Hall.  Helv.  n^.  1652. 

Salix  folio  rotundo  minore.  Dillen.'Append.  37. 

—  Rai  y  Angl.  5.  pag.  450. 

Salix  foliis  fiipuiatis ,  ovatis ,  fukùs  tomentofis  , 
filamentis  duobus  hafi  coalitfs,  Scop.  Carn.  edic.  i  • 
pag.  406,  &  edit.  2.  pag.  254.  var.  1.  Salv» 
capreA,  ?  « 

Salix  latifolia,  minor.  C.  Bauh.  Pin.  pag.  474. 

—  Rupp.  Janenf.  2.  pag.  5} 3-  —  Gérard,  Emac. 

390-  fig-  *• 

Vulgairement  petit  .faule  OU  marceau  à  feuilles 
rondes. 

JS.  Salix  foliis  integris  y  utrinqui  villofis  y  vertica^' 
liter  ovatis  y  appendiculatîs*  Flor.  lapp.  369.  tab.  8. 
fig.  Y. 

Arbrifleau  qui  approche  du  faule  marceau  y  & 
ne  s'élève  qu'à  la  hauteur  de  quelques  pieds ,  8c 
qui  parvient  fouvent  i  celle  de  fix  ou  huit ,  donc 
les  rameaux  nombreux  8c  étalés  par  ent  de  la  par« 
tie  inférieure  des  tiges  »  ils  font  très-longs ,  diflFus, 
glabres  ,  revêtus  d'une  écorce  cendrée ,  un  peu 
tbmenteiife  &  rbugeâtre  fur  les  plus  jeunes  ra- 
meaux ;  garnis  de  feuilles  alternes  j  médiocr<^mert 
pétiolées^  droites,  rapprochées^  ovales  ou  un  peu 
arrondies  J  obtufes  ou  un  peu  aiguës  à  leur  fom« 
metj  entières  à  leurs  bords  ou  légèrement  ondu- 
lées 8c  crénelées  ,  d'un  vert-foncé  &  un  peu  pu- 
befcentes  en  deflus,  particulièrement  te  long  de 
leurs  nervures  j  tomenteufes  &  agréablement  ré- 
ticulées en  deifous.  Les  pétioles  font  courts  » 
-cylindriques ,  tomenteux  y  munis  i  leur  bafe  de 
deux  ftipules  réniformes,  feffiles,  finuées  &  den-- 
tées  à  leurs  bords  y  tomenteufes  en  deflbus.  Les 
jeunes  feuilles  font  molles ,  Toupies ,  longues  d'un 
pouce  4  une  fois  plus  petites  que  les  autres.  Les 
plus  anciennes  font  fouvent  ovales  «  pblongues» 
fermes ,  ridées. 

Les  chatons  maies  font  alternés  y  ovales ,  obtus, 
un  peu  velus ,  longs  d'un  demi-pouce  )  légéremeiit 
péoonculés  $  les  fupérieurs  munis  à  leur  bafe  de 
quelques  petites  folioles  lancéolées.  Les  écailles 
calicinales  font  planes ,  imbriquées  y  ovales  ,  lan- 
céolées ,  d'un  brun-pâle  ,  un  peu  velues  y  conte- 
nant chacune  deux  étamines  y  dont  les  filamens 
font  réunis  à  leur  bafe^  un  peu  velus  ;  les  anthères 
petites ,  arrondies ,  jaunaires ,  à  quatre  iog^s^  lia 
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appendice  très  -  court  ^  ovale  »  cylindrique  >  d'un 
verc-jaunâtre. 

^  Les  chatons  femelles  font  ovales  ^  oblongs ,  cy- 
lindriques^ longs  d'environ  un  pouce  ^  un  peu 
velus  9  pédoncules^  munis  à  leur  bafe  de  quelques 
feuilles  alternes >  ovales  »  les  fupérieures  fort  pe- 
tites ,  lancéolées.  Les  écailles  calicinales  font  pla- 
nes >  imbriquées^  linéaires- lancéolées  j  petites  « 
velues ,  brunes  à  leur  fommet.  L'ovaire  eft  lan- 
céolé ^  cylindrique  j  foyeux»  d'un  vert-pâle^  un 
peu  pédîcellé  \  le  flyle  prefque  nul  \  deux  niçmates 
fefTifes,  épais  ^  cylindriques  j  bifides ,  connivens^ 
d'un  jaune-pâle.  Les  capfules  font  ovales  ^  oblon- 
gues  y  pubefcentes  ,  à  aeux  valves  $  les  femences 
unëaires ,  foliaires  ^  environnées  à  leur  bafe  d'une 
aigrette  fimple  »  fefTile  j  blanchâtre  j  auffi  longue 
que  les  capiules« 

Cette  plante  offre  plufieurs  variétés.  Dans  celle 
I  y  les  rameaux  font  noirâtres  ou  d'un  brun-foncé  ; 
ks  feuilles  ovales»  oblongues^  plus  larges  à  leur 
c6té  antérieur,  rétrécies  vers  leur  bafe  >  entières 
à  leurs  bords  »  fouvenc  velues  à  leurs  deux  faces  ; 
les  chatons  mâles  plus  grands  &  cylindriques. 

Cet  arbriffeau  eft  commun  dans  les  forêts  de 
TEurope  feptentrionale.  J)  {V.v,) 

21.  Saule  laineux.  Salix  lanata,  Linn. 

Salix  foins  utrinqui  lanatîs ,  fubrotundis  ,  acutis. 
Linn.  Spec.  Plant.\ol.  i.  pag.  1019.  — Sy^,  Plant, 
vol.  4.  pag.  130.  n^.  II.  —  Flor.  lapp.  }68.  tab.  8. 
figi  X ,  &  tab.  7.  fig.  7.  —  Flor.  fuec.  809. 892.— 
PallaSj  Iter  }.  pag.  449. 

Salix  foliis  integerrimis  y  ovato^lanceolatis  y  fubths 
firiceis  ,  iulis  ovatis.  Hailer  »  Helv.  n*.  165 1 . 

Saiix  humilîs  y  latîfolia^  ereBa.  C.  Bauh.  Pin. 
474,  &  Pfodr.  1^9.  — Rai,  Hift.  1426.— ^Tourn. 
Inft.  R.  Herb.  J91. 

jî.  Salix  {àt\iXtSz),  foliis  integris ,  fuhtus  villofis, 
ianceoIatO'Ovaiis  ^  utrinquh  acutis,  Flor.  lapp.  36 1. 

l^b.  8.  fig.  N.  —  Flor.  ûiec.  edit.  2.  n**.  899. 

Cette  plante  a  quelques  rapports  avec  le  fa/ix 
fapponum  ;  elle  en  diffère  par  la  forme  de  fes 
feuilles.  C'eft  un  petit  arbufte  dont  les  ti^es  font 
droites ,  glabres  ;  les  rameaux  courts  y  diffus  y  re- 
vétus'd'un  duvet  lanugineux  &  blanchâtre,  garnis 
de  feuilles  alternes ,  prefque  fefliles  y  nombreufes, 
très-rapprochécsyovales,  un  peu  arrondies»  très- 
entières  a  leurs  bords  »  lanugmeufes  i  leurs  deux 
fices»  prefque  foveufes  en  deifous  »  aiguës  à  leur 
fommet  y  quelquefois  un  peu  rétrécies  à  leur  bafe» 
dépourvues  de  flipules.  Les  chatons  font  courts  » 
alternes ,  un  peu  pédoncules  »  ovales  ^  velus  ou 

{>lutôt  chargés  d'une  laine  blanchâtre  >  entortillée  $  \ 
es  pédoncules  munis  fouvent  de  deux  ou  trois 
f>etites  feuilles.  Les  écailles  calicinales  font  ova 
es»  aiguës»  brunes  vers  leur  fommet» 
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La  plante  ^  »  que  Linné  avoit  d'abord  confiJé* 
rée  comme  une  efpèce  »  ne  lui  a  paru  enfuire 
qu'une  variété  obtenue  par  la  culture.  Sts  rameaux 
font  étalés»  diffus  »  couchés  fur  la  terre.  Ses  feuiU 
les  font  plus  grandes  ^*plus  épaifles»  ovales -lan- 
céolées s  aiguës  à  leurs  deux  extrémités  »  velues 
en  deffous. 

Cette  plante  croît  dans  les  lieux  humides  ic 
marécageux  »  en  Europe  &  dans  la  Lapponie.  On 
la  trouve  »  d'après  Thniller  »  aux  environs  de  PariSj 
â  Saint-Léger  &. à  Chaville.  J)  (F.f) 

XI.  Saule  de  Lapponie.  ^a//x  lappomm.  Linn* 

SiUix  foliis  integerrimis  »  hirfatis  ^  lanceoUtis» 
Lînn.  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag,  1447.  — Syft.  Plane. 
vol.  4.  p»g.  240.  n*.  22. —  Flor.  lapp.  ;66.  tab. 8. 
fig.  T.  —  Flor.  fuec.  808.  89}.  —  Palks,  Iter  3. 
pag.  $}•  —  Gouan  »  Uluftr.  pag.  78. 

Salix  foliis  crafis  ^  eUiptico-lanetolatis  »  inttg&'' 
rimiSf  utrinquh  fericeis.  Hall.  Helv.  n®.  1(343.  ? 

An  potius falix  foiîîs  integerrimis  »  ovato^anceo^ 
latis ,  fubtui  fericeis  »  iulis  tomcruofis  ?  HaU.  Helv. 
n^.  1642.  tab.  14. 

Il  ell  douteux  que  le  faule  de  Lapponie  »  que 
nous  trouvons  tant  dans  les  Alpes  du  ci-devant 
Dauphiné  »  qu'en  Sui(fe  »  foit  la  même  plante  que 
celle  de  Linné.  Celle  dont  je  vais  parler  me  pa- 
roit  la  même  qui  fe  trouve  fi^gurée  dans  HaUer» 
tab.  14. 

C*eft  un  arbriffeau  qui  s'élève  à  deux  ou  trois 
pieds.  Ses  tiges  font  un  peu  tortueufes»  glabres» 
d'un  brun-rougeâtre-foncé»  pourvues  de  rameaux 
diffus  »  inégaux  »  fortement  velus  &  même  lanu- 
gineux â  leur  partie  fupérieure»  garnis  de  feuilles 
aifez  nombreufes,  alternes,  médiocrement  pétio- 
lées  »  longues  d'un  â  deux  pouces  »  fur  environ  au 
demi-pouce  de  large  $  ovales-lancéolées ,  prefque 
elliptiques  »  velues  à  leurs  deux  faces  dans  leur 
jeunefle,  pubefcentes  bi  prefque  luifantes  en  def- 
fus  lorfqu  elles  font  plus  avancées  »  tomenteufes» 
bUnchâtres  &  foyeufes  en  deflbus  »  ciliées  à  leurs 
bords  »  très-entières  »  aiguës  ou  arrondies  à  leur 
fommet  »  quelquefois  un  peu  rétrécies  vers  leur 
pétiole. 

Les  fleurs  font  difpofées  fur  des  chatons  alter* 
nés  y  peu  nombreux  »  épais  »  tomenteux  »  très«> 
blancs ,  cylindriques  »  longs  prefque  de  deux  pou* 
ces  y  obtus  »  pédoncules  ;  les  pédoncules  un  pea 
plus  courts  que  les  chatons»  très- velus  »  munis  de 
quelques  feuilles  femblables  i  celles  des  rameaux  » 
mais  plus  courtes.  Les  capfules  font  ferrées  »  ova* 
les»  prefque  turbinées» coargées  d'an  duvet  épais 
&  tomenteux. 

Cette  plante  croît  fur  les  hautes,  montagne?  des 
dépaxtemeos  méridionaux  de  la  France  ^en  Sui^  ^ 
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dans  les  Pyrénées  &  dans  la  Lapponie.  J)  (  Com^ 
mun*  Foucault.  ) 

!}•  Saule  des  fables.  Saiix  annarîa.  Lînn. 

Salixfoliis  integris  ^  ovatis ,  acutis  ^fuprafubvil- 
lofis^  fubtùs  tomentofis.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  a. 
pag.  1447.  —  SyA.  Plant,  vol.  4.  pag.  aji.  n©.  aj. 

—  Flor.  fuec.  806.  894.  —  Iter ,  Goit.  206.  — 
Necker>  Gallob.  395.  —  Pall.  Iter  5.  pag.  33.  — 
Pollich.  Pal.  n*.  92Z.  —  (Eder.  Flor.  dan.  ub.  197. 

—  Gart.  Fior.  belg.  163 . 

Salixfoliis  integris  ,  fuètàs  villofis  »  ovatis,  acu' 
tis.  Flor.  lappon.  36a.  tab.  8.  iig.Oj  Q. 

Salixfoliis  integris^  ovatis  ,  acutis  ,  fuprhfu&vil" 
tofis  ;ftipulis  ovatis^  acutis,  Duroi  j  Harbk.  2.  pag» 
408. 

Salix  pumila  ,  foliis  utrinqui  candicantibus  &  la- 
nuginofis.  C.  Bauhin ,  Pin.  474.  —  Rai ,  Angl.  3. 
pig.  44.  —  Gmèl.  Sibir.  vol.  i.  pag.  164.  tab.  36. 
Sg.  I.  —  Duhatn.  Arbr.  vol.  2.  pag.  244.  n®.  10. 

Ce  faule^  qui  a  beaucoup  de  rapports  avec  le 
falix  lappoaum ,  eft  un  petit  arbrifleau ,  dont  les  ti- 
ges font  droites  j  glabres^  hautes  de  trois  à  qua- 
tre pieds ,  pourvues  de  rameaux  diffus  3  inégaux , 
(garnis  de  teuilles  alternes  >  médiocremet^t  pétio- 
ées^  ovales  j  un  peu  oblongues^  très-entières  à 
leurs  berdis ,  glabres  ou  un  peu  velues  â  leur  face 
fupérieure ,  blanchâtres  &  tomenteufes  en  deffus, 
velues  â  leurs  deux  facei  dans  leur  jeunefle  ^  aiguës 
à  leur  fommer. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  chatons  alternes , 
prefque  feffiles ,  tomenteux  ,  ovales ,  un  peu  cy- 
lindriques »  courts»  ferrés ,  munis  à  leur  oafe  de 
deux  ou  trois  petites  folioles  très-courtes  >  en  ^ 
forme  de  braâées.  Les  écailles  calicinales  font  ova- 
les, obtufes,  brunes,  velues,  contenant  chacune, 
dans  les  fleurs  mâles ,  deux  étamines,  dont  les  fi- 
hmens  font  plus  longs  que  les  calices.  Les  ovaires 
font  ovales,  pyrîformes,  remplacée  par  une  cap- 
fuleun  peupédicellée,  entièrement  recouverte  par 
un  duvet  épais ,  blanc  ,  tomenteux  &  foyeux. 

Cette  plante  croit  dans  les  marais  de  l'Europe  , 
en  Hollande,  dans  la  Belgique.  On  la  trouvé  auCfi 
aux  environs  de  Paris,  à  Saint-Léger.  T>  (  K./) 

24.  Saule  des  Pyrénées.  Salix  pyrenaica, 
Gt)uan. 

Salix  foliis  integcrrimis  ^  lanceolatis^^  fubtiis  ftri* 
ceis  }  cauUprofirato,  Gouan  ,  llluflr.pag.  77.  n**.  10. 

Salix  repens.  Camer.  Epitom.  Won.  108.  ' 

Salix  latifblia,  prima.  Cluf.  Hift.  pag.  8j.  Icon* 

SaUx  latifolia  ,  repens.  C.  Bauh.  Pin.  ?  —  Tourn. 
Inft.  R.  Herb.  191. 

.  Ce  faule,  trèi-voifin  du  falix  lapponum  j  eft  un 
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fort  petit  arbrifleau  >  /dont  les  tiges  »  couchées, 
prefque  rampantes,  font  longues  d'environ  un  pied 
ou  un  pied  &  ^demi ,  divifées  en  rameaux  épais  , 
diffus,  très-inégaux, dont  les  feuilles  font  minces, 
alternes,  un  peu  ovales  ou  lancéolées  j  fouvenc 
rétrécies  en  coin  i  leur  bafe ,  très-entières  à  leur 
contour ,  un  peu  aiguës  à  leur  fommet,  glabres  à 
leur  face  fupérieur«  »  légèrement  foyeufes  en  def- 
fous ,  pubefcentes  à  leurs  deux  faces  dans  leur  jeu* 
nèfle. 

Les  chatons  fe  montrent  peu  après  les  feuilles; 
ils  font  alternes,  un  peu  grêles  ,  alongés>  pédon- 
cules s  les  pédoncules  très-longs ,  un  peu  velus , 
munis  de  feuilles  femblables  à  celles  des  rameaux. 
Les  écailles  calicinales  font  courtes ,  un  peu  ve- 
lues ,  de  couleur  brune  ,  renfermant  deux  étami* 
nes$  les  capfules  alongées,  fubulées,  feflîles,  re- 
vêtues d'un  duvet  blanc  &  cotoneux ,  à  une  feule 
loge ,  à  deux  valves  réfléchies  &  roulées  en  de- 
hors. 

Cette  plante  croit  fur  les  hautes  montagnes  des 
Pyrénées  ,  prefque  dans  la  région  des  neiges.  1> 

2f .  Saule  des  dunes.  Salix  incuiacea. 

Salixfoliis  intige  rrimis  ,  lanceolaùs  ^  fubtks  vil" 
lofis,  nitidis  i  fiipulis  ovatis  ,  acutis.  Linn.  Spec* 
Plant,  vol.  2. pag.  1447.— Syft.  Plant,  vol.  4. pag. 
251.  n®.  24.  —  Flor*  fuec.  807.  89 j.  —  Scholl. 
Barb.  n°.  792.  —  Dalib.  Parif*  299.  —  Lanu  Flor. 
franc,  vol.  2.  pag.  233.  n®.  241. 

Salixfoliis  ovato-lanccolatis  ,  integtrrimis  ;  ramis 
decumbtniibus ,  radicc  reptatrice.  Royen,  Lugd.  Bat* 

Salixfoliis  integris  ,  ovatis  ,  aliquot  linearum  Ion* 
gis;  caulibus  vix  ajfurgentibus,  Guettard,  Stamp. 
416. 

Salix  pumilas  foliis  elHpticis  ,  integerrimis  ^  fub- 
tks  glaucis  ;  fpicà  rotundiore.  HdM,  Helv*   I.  pag. 

Cette  efpèce  fe  rapproche  beaucoup  du  filix 
arenaria;  elle  en  diffère  par  fon  port,  &  un  peu 
par  la  forme  de  fes  feuilles  &  de  (es  chatons. 

Ses  tiges  font  longues  de  deux  ou  trois  pieds  » 
divifées  en  rameaux  très-nombreux,  diffus,  pref- 
que couchés ,  pendans,  entortillés  ,  eflîlés  «  jau- 
nâtres ,  glabres ,  pubefcens  fur  les  jeunes  poijifes , 
garnis  de  feuilles  alternes ,  médiocrement  pétio* 
lées ,  ovales  ,  un  peu  élargies  «  prefqu'élliptiques» 
très-entières  ï  leurs  bords,  fermes,  pubefcentes, 
prefque  glabres  à  leur  iace  fupérieure  Juifantes, 
blanches  &  velues  en  deflbus ,  un  peu  aiguës  à  leur 
fommet ,  munies  à  leur  bafe  de  ftipules  ovales  , 
aiguës,  particulièrement  les  feuilles  fupérieures. 
Les  chatons  femelles  font  courts,  épais»  les  mâles 
plus  grêles,  plus  alongés,  tomenteux  &  blanchâ- 
tres >  les  cïaplules  velues  j  ovales ,  un  peu  aiguës. 


654  S  A  U 

Cette  plante  croît  eo  Europe ,  dans  les  prés  ha- 
mides  8c  marécageux.  On  la  trouve  auflî  à  Saint- 
Léger  j  dans  les  environs  de  Paris.  1>  (  ^.  /•  ) 

16,  Saule  foyeux.  Salixferîcea,  Willc^ 

Salixfoliis  utrînqtù  candîdis ,  lanccolatis^  integer- 
rimis;  càule  profirato  i  iuiis  eapfuLtfque  craffis  ,  Jcri^ 
ceis,  Villars,  Dauph.  vol.  4.  pag.  781.  n^.  zy.  tab. 
ji.  fig.  17.  —  Hoffm.  Germ.  pag.  164. 

Cet  arbrîffeau  a  fe$  tiges  couchées ,  longues  d'en- 
viron un  pied  &  demi  ou  deux  pieds,  quelquefois 
plus^  lifles  j  de  couleur  brune^divifées  en  rameaux 
alternes  »  un  peu  étalés^  velus ^  garnis  de  feuilles 
alternes ,  ovales-ob longues  ou  lancéolées  «  très- 
entières  à  leurs  bords,  fojreufesj  tomenteufes  & 
blanchâtres  à  leurs  deux  faces  y  on  peu  aiguës  à 
leur  fommet» 

Les  fleurs  font  difpofécs  en  chatons  alternes, 
épais ,  courts,  cylindriques,  pédoncules ,  très- ve- 
lus i  les  pédoncules  atongés,  tomenteux ,  munis  de 
quelques  folioles  aflez  femblables  à  celles  des  ra- 
meaux «  mais  plus  petites.  Les  écailles  caliçinales 
font  prelqu'ovales,  blanches,  tomenteufes ,  d  un 
brun  rouflâtre ,  renfermant  deux  étamines ,  dont 
les  filamens  font  beaucoup  plus  longs  que  les  cali- 
ces. Les  capfules  font  feôiles ,  ovales ,  fubulées^ 
couvertes  d'un  duvet  blanc  &  cotoneux. 

Cette  plante ,  très-voîfinc  du/alix  lapponum ,  fe 
rencontre  dans  les  départemens  méridionaux  de  la 
France ,  aux  environs  de  Grenoble  «  fur  les  hautes 
montagnes  &  les  roches  humides.  On  la  trouve 
aufli  dans  r  Allemagne.  Ij  {V^f) 

17.  Saule  de  Suiflei  Salix  helvttîea,  Villars. 

Salîx  foliis  lanceolatis  ,  fupeme  atro  -  viridîbus  , 
rtticulatis ,  inferni  nivtis  y  iulis  oblongis  ,  bafifolto- 
fisi  capfulîsfiriccis.  Villars  ,  Daupbi  vol.  4.  p.  783. 

n^.  27. 

Cette  eipèce  efi  un  petit  arbrifTeau  dont  les 
ciges  font  droites ,  à  peine  hautes  de  deux  pieds  , 
médiocrement  rameufes,  liffes,  d'un  brun^clair  ou 
rougeâtre ,  légèrement  velues  fur  les  jeunes  pouf- 
les ,  garnies  de  feuilles  alternes  ,  médiocrement 
péttolées ,  oblongues ,  lancéolées  ,  fermes ,  très- 
,  entières  à  ieur«  bords ,  aiguës  à  leur  fommet ,  d'un 
vert- foncé  &  glabres  à  leur  face  fupérieurt ,  ve- 
lues ,  luifantes  &  d'un  blanc  de  neige  en  defTous  \ 
les  jeunes  feuilles  font  tomenteufes  à  leurs  deux 
faces. 

'  Les  fleurs  font  réunies  en  chatons  alternes ,  peu 
nombreux ,  médiocrement  pédoncules ,  cylindri- 
ques,  un  peu  lâches  j  le  pédoncule  tomenteux , 
ijarni  de  quelr^ues  folioles  lancéolées,  foyeufes  à 
eurs  deux  faces.  Le.«  écailles  caliçinales  font  ve- 
lues ,  d'un  brun  noirâtre ,  un'peu  ovales ,  conte- 
liant  dçux  étamines  beaucoup  plus  longues  que  les 
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calices  \  les  capfuîes  oblongues ,  un  pea  ventracl 
à  leur  bafe,  fubulées  vers  leur  fommet ,  blanche* 
&  tomenteufes. 

Cette  plante  croit  en  Suîfle ,  dans  les  Alpes ,  & 
dans  les  départemens  méridionaux  de  la  France. 

•  ri 

28.  Saule  comprimé.  5<i/iV  deprejfa,  Hofi; 

Salix  frais  integirrimis ,  ovûto  -  oiflongis  ,  fuprit 
glabris  y  fubtks  fericiis,  HcHBfîm.  Hift.  Salie,  vol.  i. 
pag.  63.  D^.  10.  tab.  ij.  16.  fig.  1-4. 

Salix  (  repens  )  ,  frliis  integerrimis ,  lanceolatis  ^ 
utrinquè  nudiufctdis  ;  cault  rtptmt.  Linn.  Syft.  veget. 
pag.  880.  n^.  vj  . —  Light.  Flor.  fcot.  606.  — 
Retz.  Prodr.  Scand.  n^.  1099.  ^ 

Salix  repens  ,  frliis  integerrimis  ,  lanceolatis  , 
utrifiquè  frbpilofis  ;  caule  repente.  Linn.  Syfl.  Nat. 
pag.  646.  —  Spec.  Plant,  pag.  lozo.  n  .  23.  — 
Flor.  fuec.  edit.  2.  n*^.  890.  —  Guon.  Norf^eg. 
n*.  989.? 

Salix  repens,  Scop.  Carn.  edf&  2.  n®.  i2i). 

Salix  repens  ,  frliis  integerrimis  ,  lanceolatis , 
fUbtks  villofis ,  nitidis,  Hudf.  Flor.  angl.  edit.  2. 
428.  var.  /{.  ? 

Salix  alpina  ,  pumila ,  rotundifrUa  ,  repens  ,  in» 
frrne  fuhtinerea.  C.  Bauh.  Pin.  474.  ?  Toutn.  laft. 
R.  Herb«59i. 

SalicispumiUlatifrlium genus,  I  &  IL  Cluf.  Hift.  I • 

pag.  8f. 

Hoflman  regarde  comme  douteux  que  lefrllx 
repens  de  Linné  «  ainfi  que  la  fynonymie  de  cet 
auteur  ,  convienne  parfaitement  à  cette  efpèce  , 
fynonymie  qui  d'ailleurs  pourroit  prefque  convenir 
également  zuxfalix  arenaria ,  incubaceu  ,frfca ,  &c. 
la  plante  de  Linné  étant  déplus  préfentée  par  lui , 
tantôt  avec  des  feuilles  entièrement  glabres  ,  tan- 
tôt un  peu  pileufes  à  leurs  deux  faces.  Quoi  qu'il 
en  foit ,  je  me  bornerai  ici  à  décrire  la  plante 
d'Hoffman ,  que  j'ai  vue  (èche  dans  plufieurs  her- 
biers. 

Ses  racines  font  noirâtres,  épaiffes,  rampantes  » 
noueufes;  elles  produifent  une  tige  comprimée  3 
qui  fe  divife  dès  la  bafe  en  plufieurs  rameaux  épars» 
les  uns  couchés  ,  d'autres  redrefles  ,  glabres , 
noueux ,  rouffâtres  ou  d'un  vert- jaunârre^  longs 
de  quatre  à  (ix  du  huit  pouces ,  un  peu  pubefcens  » 
chargés  d'un  grand  nombre  de  bourgeons  ovales  * 
un  peu  arrondis  j  garnis  de  feuilles  alternes  «mé* 
diocrement  pétîolées ,  droites  ,  entières  à  leurs 
bords ,  longues  d'un  pouce ,  fur  un  demi  -  pouce 
de  large  i  les  inférieures  ovales -lancéolées;  les 
fupérieures  ovales,  oblongues  ou  quelquefois  par-* 
hitement  ovales,  prefqi^'aiguës  à  leur  fommet  , 
glabres  â  leur  fake  fupérieuie  ,  médiocrenient 
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Toyeufes ,  prerque  glauques  en  deflbui  j  lespëcioles 
courts  j  épais  ^  un  peu  foyeux. 

Les  chatons  m&les  font  ovales-oblongs ,  un  peu 
velus  3  longs  d'un  demi-pouce  ^  alternes  y  épars  ^ 
rapprochés  ^  au  nombre  de  dix  à  douze,  à  peine 
pédoncules ,  munis  à  leur  bafe  de  quelques  folioles 
ou  écailles  droites ,  ovales ,  très-glabres,  un  peu 
foyeufes  à  leurs  bords.  Les  écailles  caitcinales  (ont 
imbriquées  ^  arrondies  à  leur  fommet  y  étroites  à 
leur  bafe  3  brunes  ^  un  peu  values ,  très-courtes , 
prefque  planer.  Chacune  d'elles  contient  deux  éta- 
mines  dont  les  filamens  font  blancs  ,  filiformes  j 
adnés  avec  l'appendice  «  c|ui  eft  droit ,  coiiique  & 
verdatre5  les  anthères  petites  ^  arrondies  »  i  quatre 
loges  y  un  peu  rougeâtrcs  à  leur  fommet. 

Les  chatons  femelles  font  ovales  y  oblongs  > 
droits  3  alternes  y  plut  courts  que  les  miles  ^  munis 
i  leur  bafe  de  quelques  folioles  ovales-lancéo- 
lées ,  velues  à  leun  bords  &  à  leur  face  infé- 
rieure ,  fouvent  rougeâtres  à  leur  fommet ,  vertes 
en  dcflusj  les  écailles  calicinales  font  oblongùes  y 
imbriquées  »  un  peu  velues  y  «^btufes  a  leur  fom- 
met ,  brunes  ou  d'un  vert-pâle.  L'ovaire  eft  pé- , 
donculé,  lancéolé  ,  d'un  vert-blanchâtre,  un  peu 
velu ,  plus  long  que  l'écaillé ,  furmonté  d'un  ftyle 
court,  d'un  vert-jaunâtre , terminé  par  deuxftig- 
mates  fort  pc  titi.  Le  fruit  eft  une  capfuh  ovale , 
fubulée  ouacuminée,  ventrue  i  fa  bafe  ,  pre.fque 
glabre  ,  à  deux  valves  réfléchies  y  à  une  feule  loge 
contenant  une  femence  linéaire ,  verdâtre ,  tron- 
quée ,  environnée  à  fa  bafe  d'une  aigrette  blan- 
che^ luifante,  très-fine. 

• 

Cet  arbufte  croit  dans  les  forêts  de  l'Europe 
feptentrionale  ,  dans  les  terrains  tourbeux  &  hu- 
midts.  !>  i^V.f.) 

zp.  Saule  brun.  Salixfufca.  Linn. 

Salîx  foltis  integerrîmîs  ,  ovatis^  fubtus  puhefctns, 
Linn.  Spec.  Plant.  lOlo.  —  Sylt;  veget.  pag.yjy. 
—'Syft.  Plant,  vol.  4.  pag.  Z52.  n°.  16.  —  Miller, 
lllulbr.— Jacq.  Auftr.  tab.  409. 

Saiix  folîis  integerrimis ,  ovatîs ,  fuitîts  vilhfis  , 
nitidis,  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  1447  — ' 
Flor.  lappon.  ^6$,  tab.  8.  fig.R.— Flor.  fuec.Soj. 
887.— Royen^  Lugd.  Bat.  8^. — Jacq.  Vind.  297. 
Pallas,  ïrer  3.  pag.  33.  ^— ^Iecker,  Gallob.  pag. 
}5^.  —  Scholl.  Birb.  n**.  793.' — Gouan.  111. 78. 

Salix  alpina  y  myrti  tarentini  folio,  Rudb.  Lap- 
-pon.  .100.  ?  \ 

Cette  plante  fe  rapporre  tellement  avec  \efalix 
incubdcea  y  arenarra ,  repens  ^  qu'il  eft  difficile  de 

•lui  aïïigner  des  caradères  fpécifiques  bien  conf-j 
tans.  Peut-être  n^eft-elle  qu'une  variété  d'une  rfesJ 

'cfpèces  précédentes  5  elle  n'eft  d'ailleurs  encore} 
connue  que  trèis-imparfaitement. 

C'eft  y  d'après  Linné»  un  petit  arbriffeau  ram-  ' 
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pant  j  rameuz»  dont  les  feuilles  font  akernes^  à 

[»eine  pétiolées  •  fort  petites  y  ovales  y  entières  i 
eurs  bords  y  glabres  à  leur  face  fupérieure^  gar- 
nies en  de  flous  de  quelques  poils  rares,  épars» 
foyeuXj  luifans.  Les  cnatons  font  tomenteux^  dé- 
pourvus  de  feuilles  à  leur  bafe.  Ils  fortent  d'un 
bourgeon  à  une  feule  valve  ou  écaille  y  qui  fe  di» 
vife  en  deux  parties.  Ces  chatons  »  ainfi-que  la  face 
fupérieure  des  feuilles,  prennent  uès- fouvent  une 
couleur  noire. 

Cette  plante  croît  en  Europe  y  dans  les  pâtu- 
rages &  les  lieux  humides.  T> 

30.  Saule  bleuâtre.  Salix  cifia.  Vill. 

Salix  foUis  elliptico^lanceolatis  y  glabris  y  inferni 
iéfiis  ,  integerrimis,  VxU.  Daupht  VoT.  4.  pag.  768. 
n^.  II.  tab.  jo.  fig.  IX. 

Ce  faute  a  des  rapports  avec  \efalix  arhufcula  ; 
il  en  diffère  par  fes  tiges  beaucoup  plus  élevées , 
par  fes  feui  les  glabres  ^  ciès^entières. 

Ses  tiges  font  droites,  glabres,  hautes  de  crois 
â  quatre  pieds  >  très-rameufes  s  les  rameaux  courts , 
diffus ,  un  peu  rougeâtres  ou  verdâtres^  très-gla- 
bres, garnis  de  feuilles  alternes^  lancéolées,  un 
peu  ovales  ou  elliptiques ,  glabres  à  leurs  deux 
faces ,  d'une  couleur  glauque  ou  bleuâtre  i  leur 
face  inférieure,  très-entières  à  leurs  bords,  un 
peu  aiguës  d  leur  fommet. 

Les  fleurs  ne  parDiflênt  qu'après  la  poufle  des 
feuilles  :  elles  font  difpofées  en  chatons  courts, 

I  alternes 3  peu  garnis  de  fleurs,  i  peine  pédoncu- 
les 5  les  pédoncules  munis  de  quelques  folioles  on 
peu  VI  tues.  Les  écaillés  calicinales  font  â  peine 
pubefcentes,  un  peu  alongées,  obtufes ,  jaunâ- 
tres :  les  capfules  ovales  «  fubulées  ,  étroites,  lé- 
gèrement pubefcentes  &  foyeufes. 

On  rencontre  ce  faule  dans  les  Alpes ,  le  long 
des  ruifleaux ,  &  dans  les  départemens  méridio- 
naux de  la  France.  ^ 


3 1 .  Saule  à  feuilles  de  romarin.  Salix  rofmari^ 
nifolia.  Linn. 

Salix  fotîis  integerrimis  ,  lanceolato-linearibus  , 
firîâls  y  fejplibus ,  fubtus  tomentofis,  Lînn.  Spec. 
Plant,  pag.  1020. — Syft.  Plant,  vol.  4.  pag.  232. 
n**.  27.  —  Royen ,  Lugdt  Bat.  84.  n®.  13.  —  Flot, 
fuec.  n°.  898.  —  Lam.Flor.  franc,  vol.  2.  pag.  232, 
n*.t4i. 

Salix  procumbens  ,  foliis  lanceolatis  ^  fubtiis  fcri- 
cels.  HaUer,  Helv.  tf.  1644. 

Salix  foliis  lanceolato-linearibus  yfubiiu  villofis  , 
fi^leadentibus.  Gort.  Ingr.  pag.,i  j8. 

S^lix  kumilisy  angufiifolia.  C.  Bauh.  Pin.  474-  — 
Tournef  Inft.  R.  Herb.  J91.  ~  Dubara.  Arb.  2. 
pag.  144.  n**.  ;• 
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Salîx  humilis  ^  repens  ,  anguftifolîa.  Lobel.  Icon. 
pars  1.  cab.  157.  —  J.  fiauh.  Hid.  i.  parsi.pag. 
214.1c. 

On  diftingue  cette  efpèce  à  Tes  tiges  bafles, 
couchées  ;  à  fes  feuilles  feffiies, prefque  linéaires} 
à  Tes  chatons  dépourvus  de  braâées. 

Ses  racines  font  rampantes  >  dures  ^  fibreufes^ 
un  peu  noirâtres.  Les  tiges  n'ont  fouvent  pas  un 
pied  de  long>  &  fe  divifent  en  rameaux  diffus  ^ 
aiTez  nombreux ,  revêtus  d'une  écorce  brune  y 
pubefcens  dans  leur  jeunefle.  Les  feuilles  font  al- 
ternes,  prefque  feffiles,  très-étroites,  linéaires, 
lancéolées  >  alongées  ^  fermes ,  glabres  â  leur  face 
fupérieure  ^  excepté  dans  les  jeunes  feuilles  i  re- 
vêtues en  deflbus  d'un  duvet  foyeux  3  argenté  ; 
un  peu  aiguës  a  leur  fommet ,  entières  &  un  peli 
roulées  à  leurs  bords ,  dépourvues  de  Aipules. 
Les  fleurs  font  dioïques  ,  oifpofées  fur  des  cha- 
tons courts  j  prefque  feflîles ^  fans  feuilles  à  leur 
bafe  ;  les  capfules  ovales ,  prefqu'atguës. 

Cette  plante  crcit  dans  les  département  méri- 
dionaux de  la  France  ^  &  dans  plufieurs  autres 
contrées  de  l'Europe.  T> 

*  *  ♦  *  FeuilUs  velues^  plus  ou  moins  dentées. 

32.  Saule  marceau.  Salix  caprâa*  Linn. 

\  Salix  foliis  ovatis  ,  mgojis  ,  fuhtiîis  tomentôfis  , 
undatis ,  fupeme  denticuUtis.  Linn.  Sjrft.  Plant,  vol. 
4.  pag.  2}i.  n^  28.  —  Roj^n^  Lugd.  Bat.  8}.  — 
Flor.  fuec,  n**'.  81 1.  900.  — ■  Gmel.  Sibir.  vol.  i. 
pag.  IJ7.  —  Dalib.  Parif.  298,  —  Miller,  Diâ. 
n**.  M.  —  Necker,  Gallob.  pag.  30J.  —  Duroi , 
Harbk.  2.  pag.  404.  —  Gouan ,  llluftr.  78.  —  Poil. 
Pal.  n^.  923.  —  Mattufch.'Sil.  n^.  715.  —  Dacrr. 
Naff.  pag.  271-  —  (Eder.  Flor.  dan.  tab.  24 j.  — 
Light.  Flor.  fcot.  pag.  607.  —  Retz.  Prodroro. 
n**.  1102.  —  Hudf.  Flor,  angL  edit.  a.^pag.  429. 
—  Hoffm.  Htft.  Sal.  vol.  i.  pag.  1$.  n®.  j.  tab.  j. 

fig.  I,  2,  &  tab.  J.  fig.  4 Lam.^Flor.  franc. 

vol.  2.  p4g.  230.  n*.  241. 

Salix  foliis  fuhcrenatis ,  utrinquk  villops^  ovato^ 
ohlongis.  Flor,  lapp.  365^.  tab.  8.  fig.  j.  —  Royen, 
Lugd.  Bat.  83. 

Salix  foliis  ovatis^  ntgojls ,  fuhtùs  reticulatis  ,  to- 
mentôfis y  iulis  ovatis  ;  fiipulis  amplexicaulilfus ^  fer- 
ratis.  Hall^r,  Helv.  n®.  1653. 

Salix  capréLay  latifolia.  Tabern.  Icon.  ro}8. 

Salix  Utifolia y  infern^  tdrfuta.  J.  Bauh.  Hift.  I. 
pag.  215.  Icon, 

Salix  laùfolia ,  rotunda.  B^uh.  Pin.  474.  —  Rai , 
Angl.  3.  pag.  449.  -^  Duham.  Arbr.  28.  —  Dillen. 
Append,  37. 1-  Tournef.  Inft.  R.  Herb.  591. 

Salix  folio  rugofoy  oèiter  ferrato ,  fubths  lanugi-  1 

nofof  iulo  craffijfimo.  Hall.  Helv.  pag,  i;;.  n\  17.     » 
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Salix  caprêû  ,  foliis  fiipufatis  ,  ovatis ,  fuitks  to^ 
mentofis  ;  filamentis  duobus  diftin^is,  Scop.  Carn. 

edit.  2.  n^.  120J ,  &  edit.  i.  pag.  407. 

Salix  folio  ex  rotunditate  acuminato.  Toum.  loft. 
R.  Herb.  jji.  —  C.  Bauh.  Pin.  474. 

^.  Salix  foliis  pblongis  ,  fubtus  villofis^  inferiori" 
bus  crenatisy  fuperioribus  integris,  Flor.  lapp.  367, 
tab.  8.  fig.  U.  —  Hoffm.  Salie.  L.  c.  tab.  21. 
fig.  D.  ^ 

Salix  foliis  oblongis  ,  integerrimis  ^  acutninatis^ 
fupeme  viUofuHs  ,  fubtus  tomentôfis.  Scop.  Carn* 
edit.  2.  n^.  i20f .  var.  2.  ? 

Salix  fphacelata.  Smith ,  Flor.  britan.  3.  pag. 
1066. 

y.  Salix  foliis  elliptico^lanceolatis  y  fubths  fenr 
ceisy  appemàculatis.  Gmel.  Sibir.  vol.  I.  pag.  163. 
V.  19. 

Salix  foliis  ovato^lanceolatis  y  integerrimisy  fubtus 
pubefcentibus.  Hofim.  Hift.  Salic.  vol.  I.  pag.  28. 
var.  2. 

Salix  foliis  inugerrimis  y  ovato^lanceolatis  y  fubths 
fericeis  ;  iulis  ovatis.  Hailer  y  Hift.  1 6j  I .  ?  —  Httdf. 
Angl.  pag.  429.  var.  y. 

/.  Salix  ulmifolia.  Hocc.  Parif. 

U  n'eft ,  parmi  les  fautes  •  aucune  efpèce  oui 
offre  un  plus  grand  nombre  de  variétés  que  celle- 
ci  y  furtout  dans  la  forme  de  fes  feuilles  :  il  n'en  . 
eft  d'ailleurs  aucune  qui  fe  plaife  davaritage  dans 
les  fols  fecs>  arides  ^  un  peu  élevés.  Si  ce  faule 
étoit  moins  commun^  &  que  cette  grande  variété 
de  formes  ne  s'offrit  point  habituellement  à  nos 
obfervations ,  il  en  réfulteroit  peut-être  l'établif- 
fement  de  plufieurs  efpèces  y  qui  cependant  ap- 
partiendroient  toutes  a  la  même.  Au  refte,  on 
peut  en  général  la  reconnoitre  à  fes  feuilles  épaif- 
fes ,  un  peu  molles  >  prefque  toujours  légèrement 
ondulées  à  leurs  bords ,  pubefcentes  ou  tomen* 
teufes  en  deflbus  y  tantôt  ovales  &  larges  ,  untôt 
plus  ou  moins  étroites^  lancéolées. 

Cet  arbre  y  d'une  hauteur  médiocre ,  ne  s'élève 
qu'à  dix  ou  douxe  pieds.  Son  tronc  eft  droit , 
revêtu  d'une  écorce  glabre,  gercée,  de  couleur 
cendrée.  Les  rameaux  font  nombreux ,  élancés  » 
un  peu  caflans  ,  un  peu  pendans,  prefque  diffus  > 
glabres,  d'un  jaune -verdâtre.  Les  feuilles  font 
alternes  s  pétiolées ,  épaiffes,  un  peu  molles,  oya- 
les  ou  arrondies,  aiguës  ou  acummées,  d'un  vert* 
foncé ,  glabres  ou  légèrement  pubefcentes  en  def- 
fus ,  blanchâtres,  velues  ou  cotoneufes  à  leur  face 
inférieure ,  ondulées  &  crénelées  à  leurs  bords  , 
quelquefois  entières  ;  le$  crénelures  obtufes  5  les 
nervures  latérales,  fimples ,  alternes  ,  dont  l'in- 
tervalle eft  rempli  par  un  réfeau  de  veinules^lqs 
ou  moins  faillantes.  Les  pétioles  font  courts,  to- 
mehteux  ^  muni»  deHipuIes  fe  (fiUs  ^  amplexicaules^ 

dentées  ^ 


SAvU 

dentés '^  ^adti^ues  >  qui  ne  perfiflent  t)rdihatr6* 
mefic  que  fur  les  feuilles  fupérieuces. 

Les  fleurs  paroîffent  un  peu  avant  les  feuilles; 
elles  font  réunies  en  chatons  alternes  ,  diftansJ 
Les  chatons  mâles  font  courts,  ovales,  épais,  a| 
peine  pédicellés,  tomenteux,  garnis  à  leu^  bafe 
de  bradèées  en  forme  d'ëcaitles  jaunâtres,  velues, 
fortement  ciliéfes  à  leurs  bords.  Lesécailles  cali- 
cinales  font  oblongues ,  plus  larges  vers  leur  fom- 
met,  chargées  de  poils  foyeax,  abondans  &  touf- 
fus î  chacune  d'elles  renferme  deux  étamines^  dont 
les  fihmens  fQnt.très-lonp^prefque  capillaires, 
les  anthères  petites,  jaunâtres. 


S  A  U 


65/ 


Les  chatons  femelles  font  preft)Q*une'fois  plus 
longs  que  les  mâle$  >  Cylindriques ,  moins  ienés  « 
comenteux,  pédoncules  s  les  pédoncules  prefqua 
longs  d'un  demi-pouce  dans  leur  entier  dévelop- 
pement, beaucoup  plus  courts  avant  la  féconda- 
tion ,  garnis  de  quelques  petites  folioles  lancéo- 
lées^ tomenteufes  &  fpyeufes  à  leurs  deux  faces. 
Les  écailles  calicinales  .font  ovales,  un  peu  aiguës, 
d'un  brun-noirâtre  à  leur  fommet ,  très-velues  $ 
les  ovaires  oblongs,  aigus ,  renflés^  à  leur  bafe  i  les 
capfules  pédicellées,  prefque  fubuléeç,  couvertes 
d'un  duvet  court ,  cendré  s  di.vifées  en  dei)x  val- 
ves fortement  roulées  en  dehors  j  les  femences 
linéaires,  folitaires,, environnées  d'une  aigrette 
touffue ,  foyeufe ,  à  peine  auffi  longue  que  les 
valves. 

Les  princîples  variétés  de  cette  plante  portenx 
particulièrement -fur  la  forme  des  feuilles,  qui 
reflemblent  quelquefois  à  celles  de  l'orme,  tandis 
que  d'autres  font  ovales  ou  arrondies ,  ou  lan- 
céolées plus  étroites ,  ainfi  que  je  l'ai  dit  plu& 
haut. 

Cet  arbre  croît  en  Europe,  prefque  partout  fur 
les  collines  fèches ,  arides  >  ,6c  dans  les  bois.  T> 
(  ^.  V.-) 

Son  bois  eft  tendre ,  léger ,  flexiWe  :  on  l'em- 
p!oie  pour  faire  des  boitas ,  des  arcs ,  des  manches 
de  hache ,  de  couteau  ,  &  des  paniers  avec  les 
jeunes  rameaux.  L'écorce  eft  aftringente  :  les  Lap- 
pons  en  font  un  grand  ufage  pour  tanner  les  cuirs  ; 
ils  l'emploient  auffi  en  décoâion  pour  guérir  la 
cardialgie,  accompagnée  de  f^livation.  L'odeur 
aifez  agréable  des  chatons  mâles  attire  les  abeilles. 
Les  feuilles  font  recherchées  par  Ici  chèvres ,  les 
vaches,  les  moutons  &  les  chevaux. 

3J.  Saule  pédicellé.  Salix pedîceliaca.Desïom.* 

Salixfoliis  ianceolatzt,  rugofis ,  fubiùs  tomtntojts  j . 
^apfulis  pedicellatis  ,  glabris. 

Anfalix  capréLa  ?  Var.  Poîret,  Voyaç].  en  Barl^.' 
vol.  1.  pag.  i6i.  '         ^   ! 

Cette  efppce  a  de  grands  rappçrts^avec  lefaflx 
^^apréta.  Ses  feuilles  font  ovales»  ol^l,on^aes  >>lai^- 
Botûjù^ue,  Tome  Vh 


Içéolées,  givres  &  ridées  à  leur  face  fupérieure, 
toiTienteufes  &  de  couleur  cendrée  en  deiTo us.  Le& 
capfules  font  glabres ,  pédicellies.  Cette  planta 
a  été  recueillie  par  M.  Desfontaines,  dans  le 
royaume  de  Tunis,  fur  les  bords  de  la  rivière 

Sbiba,  "Jj 

\  J'ai  mentionné,  dans  mon  Voyagt  en  Barbarie^ 
une  efpèce  de  faultf 'que  j'at  rapportée  comme 
variété  zufalix  capréa^  Se  qui  me  paroît  avoir  au 
moins  autant  «le  rapports  avec  lefpèce  décrite  par 
M.  Desfontaines ,  qui  en  diffère  néanmoins  pac. 
quelques  caraâères  particuliers,  ainfi  qu  on  pour* 
ra  l'obfèrvér  par  h  Hefcripiion  que  je  vais  en 
donner. 

Cet  arbriffeau  s'é'èvè  i  h  hauteur  de  trois  i 
quatre  pieds,  &  quelquefois  davantage;  il  fe  di-i 
vife  en'  rameaux  nombreity  ;  très-  longs,  plians  i 
effilés ,  dont  l'écorce  eft  d'un  brun  un  peu  rou- 
geâtre,  revêtue  d'un  duvet  court,  cendré.  Le$ 
feuilles  font  alternes,  pétiolées,  les  inférieures 
ovales,  obtqfes.j(,quelquefois  un.  peu •  arrondies  , 
inégalement  denbèesien  fcie  à  leurs  bords  $  les  fu* 
périeures  plus  longues,  plus  étfoiies,  lancéolées, 
aiguës»  longues  de  deux  à  trois  pouces  fur  un  d$ 
large  i  les  dents  plûs^  fin/es ,  plus  diftarites*  Ces 
feuilles  font  toutes  fermes^  membraneufes ,  gla- 
bres à  leur  face  fupérieure,  un  peu  ridées,  d'une 
couleur  glauque,  &  légèrement  pubefcentes  en 
defTous;  munies  de  nervures  Taillantes  latérales  ^ 
alternes,  prefque  fimples,  un  peu  jaunâtres ,  doac 
l'intervalle  eiï  rempli  par  des  veinules  (aillantes, 
tranfverfes ,  prefque  réticulées.  Les  pétioles  font 
courts,  pubefcens,  garnis  de  deux  petites  (lipules 
arrondies ,  dentées  ,  caduques. 

Les  chatons  paroîffent  un  peu  avant  les  feùiljes': 
les  femelles  font  cylindriques,  épais,  longs  aen- 
viron  un  pouce,  ootus,  pédoncules ,  à  peine  pu*- 
befcens;  les  pédoncules  tome  nteux.  Les  cap  fuies 
font  oblongues  ,  aiguës,  un  peu  pédicellées,  ve- 
lu es  dans  leur  jeuneffe ,  prefque  glabres  à  Tépoque 
de  leur  maturité.  Je  ne  connois  pas  les  fleurs 
mâles. 

J'ai  recueilli  cette  plante  en  Barbarie,  dans  lés 
environs  d'Hyppone ,  fur  les  collines ,  U  long  des 
ruiffeaiix  qui  en  defcendent.  T>  (  /^.  vi)»  ' 

• 

}4.  Saule  acuminé.  Salix  acuminata,  Hofifm. 

'  Salix  folîts  'o\fatO'oblongîs ,  fabths  tomentofis  ^fw 
perioribus  integris^  inferioftbus  crertàtts.  Hoftmann, 

Hîft.  Sal.  voi.  I.  pag.  39.  n®.  f.  tab.  6.  fig.  1,2. 

Satix  (  acumipata  )  ,  foliis  oblongo-ovatis ,  acu^ 
m'îiaùs  ,  rugofis ,  fubiàs  tomtntofis:  MHleY,  Diô, 
tt^  ^4.  —  Daroi ,  Obfetv.  Botan.  p.  ff-n*. 9^  ?  < 

,  Salix  foliis  pv^to-lanceoldiis  ^fupra  pulefcentî^ 

'busy.fuitùj  ton^ctUQfis.  Leyf.  Hal.  edit.  i.  n^. 

Do  0  0 
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Saiîxfoiiis  ûUongts ,  ufrin^Me  tontentofis^  otiujît, 
mûdlc<  acumittotis  ^  obturât  firratis.  Scopol.  Cam. 
«dît.  2.  n"**,  1205.  var.  2.  d.  ? 

SaLx  cituU  ertHo  ^  foUis  diip^cis  y  apiçlhjiS  rtâls. 
Scopol.  Carn.  edit.  i.pag.  407.  var.  3.  ? 

S^Uxfollis  ohlongîs  ^  fiéhius  vitlofis  ^  iaf^nwiéus 
creruuis  3  /uftàorihus  inu^is,  Flor.   lappon.  ii°« 

Salzx  uipràtiy  acuto  longoque  folio.  Rai ,  Sfnop. 
4J0.  —  Hiidf.  Angî.  Var.  jS.  Sal,  tapret,  f 

Saiix  folio  ex  rjoîundii^u  acuminato,  Ç*  Bauh. 
Pin.  474.  —  Rupp.  Jenenf.  2.  pag.  353. 

•  Ceue  efpè-ce  tient  le  mjiieu  emre  le  fallx  ta- 
prda  &  \tfalix  aurua  y  &  comme  ces  deinc  efpèces 
{ont  foumifes  à  beaucoup  de  variétés,  il  eft  aoUî 
difficile  de  déterminer  le  caraâère  de  cette  plaate, 
que  de  lui  rapporter  une  fynonymie  bien  cer* 
uiae.  I 

Ses  tiges  s*élèvent  â  la  hauteur  de  fix  i  huit 
•pieds ,  fe  forment  ouekîaefoîs  un  arbre  d'une mé» 
«iîocre  grandeur,  aont  les  branches  font  glabres , 
cendrécî^dHFufesi  les  rameaux  droits,  très-nom- 
breux; les  inférieurs  roides,  tomentetrx  ,  d*tin 
l)ran*cendré ,  alongé*  j  les  fnpérîeursplus  courts , 
tachetés ,  lanugineux  »  blancnâtres  dans  leur  jeu- 
'  nefTe,  garnis  de  feuilles  droites  ou  ouvertes ,  al- 
ternes ,  pétiolées ,  rapprochées ,  ovales ,  oblon- 
Igues ,  un  peu  aiguës ,  émotflfées  à  leur  fommet , 
entières  ou  légèrement  dentées  en  fcie  à  leurs 
bords  ou  crénelées,  d'un  vert-foncé  à  leur  face  fu- 
péricure,  planes,  légèrement  pubefcenteSj  &  un 
peu  ridées ,  glauques  ou  pales ,  &  tomcnt<^ufes  en 
«deflbus,  looguts  d'environ  trois  pouces  i  les  pé- 
tioles très-courts  &  tomenteux ,  munis  à  leur  bafe 
ÀQ  ftipules  réniformes,  feffiles,  dentées  &  finuées, 
tiès-fouvent  nulles  aux  feuilles  fupérîe^res. 

Les  chatons  mâles  font  alternes,  ovales,  oblongs^ 

Îrédonculés ,  obtus  à  leur  fommet ,  cylindriques , 
ongs  d'un  pouce,  velus ,  munis ,  fi*r  leur  pédon- 
cule, de  quelques  écailles  droites  ,  4anceolées , 
foyeûfe^  en  dehors,  brunes  en  dedans.  Les  écailles 
calicinales  (ont  oblongues ,  imbriquées,  élar- 
gies à  leur .  fonamet ,  obtufes  ou  un  peu  acumi- 
nées,  pîleufes ,  d'un  brun-ntfîrâtre  j  elles  renfer- 
ment deux  étamines  \  l€«  filamens  une  fois  plus 
longs  que  les  écailles  y  un  peu  velus  à  leur  bafe  ; 
.  les  anthères  droites ,  ovales ,  i  -quatre  loges ,  d'un 
^aune-brun  j  un  appendice  verdatre^  Teffile,  ven- 
tru à  fa  partie,  inféiieure^  iîtué  à  la  bafe  de  l'é- 
caille  calicinale. 

Les xhatons  femelles  font  cylindriques,  blan- 
châtres^ tomenteux ,  pédoncu^lés  ,  munis  9  fur  leur 
Î»édoncu!e, de  quelques  folioles  ovales-lancéolées. 
xs  écailles' calicinales  font  oblongues,  brnnes, 
velues ,  obtufes  bu  un  peu  acuminées  â  leur  fom- 
met. L'ovaire  efi^çYale^  fubulé^  veluj.d^un  vert- 
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Uabdiftciè  ^  plISàcxXM  >  fBrmoméd^  ^yte  conn^ 
terminé  par  deoK  ftig^maoes  droits ,  cylindrîqœs , 
fouvenr  bifides.  Le  fruit  eft  une  capfule  ôvaje , 
fubulée ,  bivalve ,  à  une  feule  loge ,  les  valves  ré-- 
fléchies  en  dehors  \  les  femetK:es  lancéolées  ^  foli- 
taires,  environnées  d'une  aigrette  très-fine^  droite» 
longue,  uè3-l>lanche. 

Cette  plante  croit  dam  tes  lieux  iiomides,  parmi 
les  bui^Hbns ,  dans  les  contrées  feptentrionAles  de 
l'Europe.  Tj  (  K,  /  ) 

^5.  S  A  VIE  â  longu»  feuilles.  S^tTix  ^mînalîs. 

Linn. 

SaÎ!X  foiîU  fuhinttgtrrrmh ,  lancéottHo^mantnts, 
ioTJglffimis ,  étcutis  ,  fukiàs  ftriceis  y  ramis  ipirgatis. 
Linn.  Syft.  veget. pag,  880.  n*.  3 1 .  —  Flor.  fuec.  2. 
n**.  901 .  — Hoffm.  Hift.  Salie,  pag.  ai.  n*.  1.  tab.  2.  # 
fig.  t ,  1.  —  tab.  J.  fig.  1.  —  DaTfb.  Parif.  acj^.  —  " 
Mil!.  Dift.  n*.  8.  —Mull.  fridr.  n<».  797.—  Neck. 
Gallob.  pag.  397.  —  Duroî,  Obferv.  botan.  u^.  7. 
—  Idem ,  HatbJ(.  i.pag.  405. — Dœrr.  Nafl'.  pag. 
272.  —  Leersi  Herborn.n^.757. —  PolKch.Palat. 
n®.'924. —  Light.  Flor.  fcot.  pag.  fc8.  —  Matt. 
Sil.  n**.  714.  —  Idem,  Enuia.  n*.  9j<>.  — Retx. 
Prodr.    Scand.  nf^.  11 05,  —  Hodr.  Flor.  angj. 
edit.  2.  pag.  450. 

Salix  hn^folia.  Lam.  Flor.  franc.  yoL  2,.  pag. 
232.  n^.  241. 


Elé^nus.  Daledi.  Ht^*  !•  pag.  278.  Icon.  — 
Muntmg.  Icoa.  12. 

Satixfriiis  angafiis  &  Ungijfimh  cn/ph^fuètik 
aHicantiàus,  J.  Bauh.  Htfl.  i.  pag.  212.  Icon.  — 
DilJ.  Append.  pag.  43. 

Saiix  folio  longijjimo  ,  an£ufiiJJimo  ,  utrinque  ûl=^ 
hido,  C.  Baufh.  Pin.  47^^ .  —  Tournef.  îrtft.  R.  Herb.  . 
J91.  **-  Duhain.  Arbr.  voL  2«  pag.  244.  n^  4. 

■ 

Salix  folio  longijimo.  Rai,  Angl.  3.  pag.  450. 

SalJx  foUis  undulaiis ,  iintari-lanctolalis  ,  -fuiras 
tomcntojis.  Royen  ,  Lugd.  Bat.  84. 

Salix  vintinalis  ^  foiiis  ixjtipulstls  ,  Utnctolmo^ 
iinearibus  y  dfntatis,  rugofis  ^  infrk  tementofis  ,  mar- 
pnii)us  rtfiexis.  ScopoL  Cam.  edit.  2.  n**.  121 1.  — 
Edit.  1.  pag.  410. 

Salix  foliis  pnlongis  ^  ohjcur}  dentatijj  fubûu  /•- 
mentofis  &  albicanûbus.  Hafi.  Helv.  n^.  1 6^\ . 

j5.  Salix  foUis  €X  lineari-lanceolatis ,  integris  ^fub' 
tàs  incanis,  Gmel.  Sibir.  vol.  I.  pag.  I62>  O^.  l6. 
—  Linn.  SyR.  veget.  vol.  4.  pag-  234.     * 

Ceft  lin  arbrifleau  qui  s'élève  à  la  hauteur  dft 
quinze  à  vingt  pieds  ,iiuelquefois  davantage,  dont 
lés  tiges  font  quelquetois  affez fortes ,  glabres,  rt- 
vêtues  d'une  écorce  cendrée,  &  qui  fe  divifenten 
rameau jt  effilés ,  aUetJies,  trèî-alohgés ,  fort  fou- 
pies  J  d'un  vert-jaunâtre  ou  cendré ,  quelquefois 
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m  peu  t<Vniemeiiii  à  leur  partie  raférkftfre  i  & 
fottvcRt  ponâoes  ^  donc  le»  featile^  font  alternes  ^ 
afKnL  rapprochée»^  droites  »  Knéflifes  s  bmcéolées, 
très-ionçMs  >  un^  peu  ondulées  i  kiacs  bords  5  rol^ 
tées  dans  leur  ^«ttnefle  »  acnnirRées  i  leur  fommet^ 

Î(iabrrs  >d'un  vert- foncé  ou  un  peu  pubefeentes  à 
eur  face  fupérieure ,  revêtues  en  dcflbu^d'uiidtt* 
ver  foyeux^  argenté;  foutenuespar  tin  pétiole  cy^ 
Ifndrrqne >  canalicalé  >  un  peu  totne^iteux^  courte 
muni  fouvent  ,  fur  les  canieaux  de  Tannée ,  de 
fiipules  à  demi-lancéolées. 

Les  fteufs  font  renfermées  dans  des  bourgeons 
univalfes,  ovales^  acuminés,  écbancrés  à  leur 
rommec>  on  peu  recourbés ,  d^une  couleur  livide^ 
d'un  jaune  un  peu  cendré ,  fouYenc  légéreoient  co- 
menteux  en  dehors  yixiar<}Liésde  quatre  veines  pa- 
rallèles. Les  chatons  mâles  alcernes  ^  droits  ou  in" 
cHnés^  ovales  >  oblongs^  un  peu  velus,  cnédiocre^ 
mem  pédoncules,  garnis  à  leur  barfe  de  deux  ou 
trois  folioles  lancéojj^es^  fefliles  ^  foyeuTesen  def*- 
fous  ^  réfié^sMes  «  quelouefôis  remplacées  par  des 
écailles  brunes  ^  Uiiçéulées  ^  celles  des  fleUrs  fomt 
brurfes ,  planes-^  un  peu  arrondies ,  piteufes  à  leur 
fommet,  réftécies  &  vehiesi  leur  bafe.  Les  étah 
mines  font  au  nombre  de  deux ,  les  filamens  droits^ 
filiformes  ^  une  fois  plus  longs  que  Técailk  cali<;i^ 
nale  ;  les  anthères  arrondies  »  comprimées ,  à  quatre 
lûg«Sj  jaunes  j.  fou venc  de  couleur  écarlate  a  leur 
fommet. 

.  Lés  chatons  femelles  font  alternes ,  ovales-ob- 
•longs,  cylindriques^  un  peu  velus,  longs  d'envi- 
ron un  pouce  &  demi  ;  leur  pédoncule  court  9  velu, 
feuille.  Les  écaille^  calicihales  font  planes,  imbri- 
t)uées,  plus  longues  oue  celles  des  fleurs  mâles , 
'garnies  à  leurs  t>o^ds  de  cik  noirâtres  s  un  appen- 
dice feffile  ,  compriitié ,  appliqué  eontre  l'ovaire , 
une  fois  plus  court  que  lui.  L' ovaire  eft  ovale ,  lan- 
céolé» feffilei  foyeux  s  le  flyle  très4ong ,  filiforme, 
jaunâtre  \  le  fligmate  bifide.  Le  fririt  eft  une  cap- 
Tule  ovale,  fubulée,  tétragpne,  i  une  loge  >  à 
deux  valves  roulées  en  dehors  $  les  femences  ob- 
longues ,  enveloppées  à  letnr  bafe  paonne  aigrette 
feflile ,  fimple ,  pileufe. 

Dans  la  plante  /& ,  les  rameaux  font  entièrement 
^h'ores  \  les  feuilles  roides  ,  linéaires  »  lancéolées, 
luifahtés  &  foyeufes  en  deflous  >  les  bouV-georïs 
crès-glabres  ;  les  chatons  droits ,  ouverts ,  longs  de 
deux  pouces  5  le  ftigmate  a  deux  ou  quatte  divi- 
fions  réftéchtes  $  c'eft  d'ailleurs  on  i^etit  aivbrUIbau 
qui  ne  s'élève  pas  au-delà  de  trois  a  quatre  ptedr, 
&  qu'on  rencontre  dans  la  Sibérie. 

On  rencontre  quelques  autres  varîétés^  de  ce 
/aule,  furtout  parmi  "Tes  individus  femelles,  dont 
les  feuilles  fonc  plus  ou  moins  blanchâtres  en  dîef- 
fous  i  maïs  confiamment  argentées  5  les  fiigmatés 
:plus  courts  oupFus  épais. 

-    Cette  efj^HSe:  croît  cil  ËMCope ,  dtmr  les!  Ketbc 
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Ses  branches  ^  qu'on*  petit  cotfper  fréqtitemmefu 
&  qui  repoufleiH  trè»-vue  ,^  fourniflent  des  pieux 
que  t'oit  emploie  pour  enclore  les  terrains  cultivée 
en  écarter  les  troi>peaux ,  &  tes  abriter  contre  le» 
grands  vents^  On  tait  avec  fes  ratifeaux  pfufieurs 
ouvrages  en  ofier ,  des  Corbeilles  »  àe^  lieni»  pour 
les  cercles  des  ednneaux.  Ses  ieuiiefr  feuilles  fonc 
bonnes  pour  la.  nourriture  des'  befl:i4ux ,  &  £mi 
bois,,  quoique  d'une  médiocre  qualité,  peut  être 
employé  au  four. 

36.  Sa0ls  cendré.  SàUx  àincrta,  Limi. 

Salîx  fi>liis  fuhf$^ratii  y  oH&ngo  ovdtis  ,  fAths 
Jubvillofis  ;  ftiptkUs  dimidiatù^cordatU^  Linn.  Spee. 
Plant,  vol.  1.  pag.  449.  —  Sy(k.  Plant,  vol.  4.  pag, 
254.  n°.  ji,  —  Flor.  fuec.  8oy.  902.  -7  Leers; 
Herborn.  pag.  ir?.  n^.  yjî.  —  Sftiiih.  Ftoï.  bri- 
tann.  jp^g.  106). 

Salix  fallb  inugrhs  g,  giabnS'y  lan^oIakt-tA^a^â, 
Flor.  lappon.  ^^6.  m 

Sulix  dapknoides,  ?  Villars  ,  Dauph.  vol.  4.  pag. 
765*.  tab.  ^ô'.  fc%.  7.-*- Suc.  Floi?.  hélv.  1.  pag.  i8i. 

Ses  tiçes  font  droites,  glabres,  hautes  de  «rois 
à  cinq  pieds,  divifees  en  rameaux  diffus r  fouplef, 
plians,  d'une  couleur  glauque,  cendrée  ;  revêtus 
dans  leur  j^nefte  d'im  duvet  ctivit^  gartri^  de 
feuilles  alcerneSypétiolées,  ovales  yoblongucs  ou 
un  peu  lancéolées,  un  peuéparfes,  verdâtres;  lui- 
Aintes^  leur  ftfc^  fupétbÊfrfe',  plus  pales ,  dreftiue 
glaueues  ou  un  peu  velue'i  ert  cfeflfous ,  léger^fneiit 
demees  en  fcie  à  leurs  bords ,  garnies  fur  leut  pé* 
tiole  de  ftipules  i  demi  en  cotur,  un  peu  d^ntéc^, 

&  fouvent  de  trois  glandes  de  chaque  Coté. 

» 

Les  chaton^  font  alternes ,  feffiles  ^  épais ,  (e^ 
rés  ,  courts,  cylindriques,  ovales  ,  obtus,  garnis 
â  leur  infert^n  de  (Quelques  braâée^  ptèfc|ii'en 
écailles.  Les  écafîtes  caBcinalei  fortt  d'uït  brutf- 
maron , converties- de  très^lorigs poils ,  renfWittaUt 
chacune  deux  étiartviites.Les  ovaires  forti  cavales', 
oblon'gs ,  très^gîabres  ;  fe  ftyle  alongé ,  di vifé  en 
deux  ftigmates  courts ,  épais  \  les  capfu'es'glabre*', 
urt  peu  ventrues  ou  pyriformes  à  leur  bw»,  alort- 
gfées ,  i  dèo<  valves.,  recourbées  ert  dehors }  les 
fentertces^fe rites ,  prefque  linéaires ,  rriftoies  à-  leut 
bafe  d^ucie  aigrette  blanche  &  fdyeûfe. 

Cet  arbriffeau  croit  dans  les  Heux  humides  &  les 
pâturages  des  forêts  en  Europe  >  &  dans  les  d^ 
parcemens  mériuionaux  de  la  France*  Jf  (^y^f  )- 

}7*  &AULB  blanc.  Scdix  alta,  Linn» 

Sdtltfolits  lanceolatis,  acumînatis^ferrath^  utnit- 
qUèpuhejhendbus ;fcrratUfis  irifimis ^glandutojis.  Linn. 

Syn:  Phrtr.  vot.  4.  pag.  i?4«  n*^-  Jï-  -^  Hort. 
Cliffort.  47^. — Flor.  fuec.  n*.8i2.  90}.  — Mater. 
medi€«  alit.  — Qidib;  PariH  197. -*-'R'oyen ,  LUgd. 
Bàt.%---MilK  Dia.  »•.!.— 'GmeL  Sibir.  vol,  j, 
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pag.  ij8.  — Necker,  Gallob.  pag.  396.— Scopol. 
Carn.  edit.  2.  n^  1212.  — Gouan,  III.  pag.yg.- 
Duroi  ,  Harbk.  2.  pag.  400*  —  PtJllich.  Palat. 
n*».  91  j.  ^  Mattufch.  SU  n?.  715,  -r  Dœrr.  Naff. 
pag.  272.  —  Blackw.  tab.  J2^.— Re^gnawlt ,  Bo- 
tan.  fc.---  HoflFm.  Hift.Saî.  vol.  i.pag.  41.  n**.  6. 
tab.  7,  8.  fig.  1,2.  —  Léers ,  Herbôrn.  n<*.  7^9. 
—  Lighr.  Flor.  fcot.  pag.  609.^  Retz.  Prodr. 
Il»,  iioî.  — Hudf.  Flor,  angl.  edir.  2.  pag.  430. 
— Leyfer.  Halens.  edit.  2.  n^.  c^^^  — Thunb.  Flor. 
la^on.  pag.  2f.—Lam.  Flor.  franc,  vol.  2.  pag.  231. 


H®.  241.  ^  Idem,  Illuftr.  Gêner,  tab.  802. 

.  Sa/ix  arborea  ,  foliîs  clliptiàs ,  lanceoictls  yfiâtîis 
fericeis  ,  dtaiibus  crafefientibus.  Halle r  ,  Heiv.  n**. 
.163J. 

Sa/ix  vitlgaris^  aloa  y  arborefcens.  C.  B^uh.  Pin. 
473-  — Dillem.  Append.  pag.  42.  — Rupp.  Jen. 
cdir.  2.  pag.  331.  —  Tourner.  Inft.  R.  Herb.  590. 
—  Duham.  Arbr.  vol.  2.  pag.  244.  n^.  i.  tab.  64. 

Salix  alhf.  Iter  Scan.  200. 

Saiix  arborea  ^  angufiifolia  ^  alia  ,  vulgaris.  Rai ,  ' 
Hift.  n**.  1479.  "   '  . 

5j//*  maxima  y  fragilis  ,  alba,  kirfuta.  J.  Bauh. 
Hiit.  I.  pag.  212. 

Salix.  Lobel.  Icon.  pars  2.  tab.  i  j6. 
Vulgairement  le  faule  commun. 

Cette  efpèce  eft  une^es  plus  communes ,  des 
plus  généralement  cultivées,  &  porte  prefqu'ex- 
dufivement  le  nom  de  faule.  Elle  forme  un  aflez 
bel  arbre,  qui  s'élève  à  la  hauteur  de  trente  pieds 
environ,  remarquable  par  Tes  feuilles,  qui  offrent 
même  d'alfez  lom  un  éclat  argenté,  foyeiix,  d'un 
blanc  luifant,  ondulé. 

Son  tronc  eft  épais,  droit ,  revêtu  d'une  écorce 
cendrée  &^  ridéej  Tes  rameaux  droits,  ouverts, 
-touffus ,  très-nombreux  ,  de  couleur  purpurine 
ou  d'un  brun-verdâtre,  plus  courts  fur  les  indivi- 
dus maies,  légèrement  pubefcens  vers  leir  fotn- 
met ,  garnis  de  feuilles  alternes,  pétiolées ,  oblon 
gués  ,  lancéolées,  acuminées à  leur  fommet,  ré- 
trecies  a  leur  bafe,  finement  dentées  en  fcie  à  leur 
contour,  pabefcentes.&  luifahtes  à  leur  face  fû- 
périeure,  d'un  blanjç  foyeux  en  dèifous,  partici^- 
Iierement  les  feuilles  fupérieuresj  les  inférieures' 
quelquefois  glabres  en  deflTùs,  glauques- en  def- 
fous,  les  dentelures  brunes  &  glanduleufes  ;  fa 
nervure  du  milieu  blanchâtre,  les  latérales  paral- 
Jèies    prefque  fimples  j  le  pétiole  court,  com- 
primé ,  canabculë,  un  peu  pubefceht.  Cesfeuilles 
ipiit  roulées  dans  leur  jeune ffe  j  celles  des  indivi- 
dus mafes^  plus  étroites,  plus  foyeufes,  longues 
<ïe  deux  a  trois  pouces,  fur  un  demi-pouce  de 

.     Les  chatons  mâles  font  épars ,  cf  lindr rqiws ,  lé- 
gèrement velus,  obtus,  pédoncules,  munis  fur 
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lêur  pédoncule  de  crois  ou  quatre  foliote  oviler, 
lancéolées,  mëdiocremenc  pédonculées.  Les  écari- 
les  calicinales<i'abord  imbriquées ,  puis  réfléchies  , 
ovales,  lancéolées,  concaves;»  aiguës ,  no  peu  vc» 
Inès,  d*un  vert-ji'unâtre  ou  un  peu  brunes. feiUs^ 
contiennent  deux  étatnines ,  dont  les  filamens  font 
droits ,  filiformes  ,  d'un  blanc-faunâire ,  cônes , 
v^lus  à  leur  bafe»  une  fois  plus  longs  que  les  écaîû 
les ,  furmontés  par  des  anthères  arrordies ,  à  quatre 
loges  ,  jaunâtres,  fouvenc  de  couleur  purpuiiae  à 
leur  fommet. 


Les  chatons  femelles  font  grêles ,  aJternes ,  cy- 
lindriqoes ,  longs  de  deux  pouces  $  leur  pédoncule 
tomenteox ,  cylindrique ,  prefque  Ibng  d'un  pouce, 
muni  de  quelques  feuilles  ovales,  lahcéoléesj  les 
écailles  calicinales  oblongues ,  i|n  peu  aiguës  à 
leur  fommet,  â  peine  velues,  d'un  blanc-verdâ- 
ire.  L'ovaire  eft  fefllle ,  ovale-oblong  ,  glabre  , 
verdâtre  ,  furmorné  d'un  ftyle  court ,  bifide  à  fon 
fommer,  terminé  t>ar  quatre'fligmates  obtus^  d'un 
jaune-pâle,  vcrd-âtre.  Les  capfules  font  ovales > 
oblongues  ,  ventrues  à  leur  bafe  j  à  peine  pédofi- 
I  culées,  jaunâtre^  quand  elles  font  mûres,  à  une 
loge,  à  deux  vaîv«s  s'ouvrânt  â  leur  fommet j 
les  valves  fortement  réfléchies  en  dehors  5  les  fe- 
mences  environnées  à  leur  bafe  d'ihie  aigrette  lui- 
fante.  Les  fleurs  font  quelquefois  monoïques  fur  le 
même  chaton,  dont  les  fleurs  femelles  occupent 
la  bafe ,  5c  les  fleurs  miles  la  partie  fupérieure. 

Cet  arbre  fe  rencontre  dans  les  forêts  de  l'Eu- 
rope, le  long  des  chemins  &  dans  les  environs  des 
bourgs  &  villages.  T>   (  A^.  v.  ) 

L'écorce  un  peu  avancée  de  cet  arbre  eft  aftrîn^ 
genre,  mais  point  balsamique.  On. peut  s'en  fervir 
pour  tanner  les  cuirs.  Sa  décoâion  eft  anti-pu- 
tride :  celle  des  jeunes  rameaux,  prife  en  înfufîoot, 
eft  employée  dans  les  fièvi;es  intermittentes  «  & 
contre  les  vers  lombrics.  L'extraie  fe  donne  dans 
le  cours  de  ventre ,  les  coliques  venteufes  ,.  le 
vomiflement  féreux.  On  fait  des  bains  fortiflars 
contre  le  rachitifme  avec  la  décoâion  des  feuilles 
&  de  l'écorce.  On  obtientde  la  même  écorce  une 
couleur  rouge,  f2nguine.  Dans  les  pays  chauds^ 
les  branches  coupées  diflillent  une  liqueur  miel- 
leufe ,  qui  devient  un^  Torte  de  manne  par  la  def^ 
(îccation.  Souvent  les  feuilles  font  toutes  couvertes 
de  Técume  blanchâtre  dU  cicadafpumaria* 

Le  bds  eft  blanc ,  liffe  ,  fibreux  ,  fort  tenace,  fl 
donne  une  chaleur  médiocre,  brûle  également, 
rend  peu  de  fumée.  Ses  rameaux  fiexibles  foat 
employés  à  faire  des  liens.  C'eft  d'ailleurs  un  ar- 
bre dont  la  cultiïte  facile  eft  agréable;  il  fournit 
un  bel  ombrage  ,  fk  phit  aux  yeux  par  la  beauté  * 
de  fon  feuillage  argenté.  Les  chèvres ,  les  vaches 
&  les  moutons  en  mangent  les  feuilles.  On  ra- 
mafle  ,  dans  plufîeurs  pays ,  te  duvet  renfermé 
dans  Ifs  capfules  des  chatons ,  qui  approche  beau- 
coup  de  l'édredon*  Oa  en  fait  des  mèches^  Se.  Toa 


s  A  U 

(bnpçônne  qu'il  pourroit  fervir  pour  la  fabrique 
de  certaines  étoffes.  On  fait  des  cercles  &  des 
corbeilles  avec  les  gcoiTes  branches  j  &  des  liens 
avec  les  petits  rameauie.  Le  charbon  eft  bon  pour 
les  crayons  &  la  poudre  à  canon. 

^8.  Saule  à  feuilles  d'olivier-  Saiîx  oUàfoUa. 
Villars. 

Salix  foltts  oblongîs  ,  fubintegerrimis  ,  fupemi 
fpUndcntibus  y  infenzè  lanuginofu  i  iulis  eiUpticis. 
Villars,  Plant.  Dauph.  vol.  4<.pag.  784.  n^.  18. 
xab.  ji.  fig.  28. 

Sa/ix  incanu.  HofFm.  Germ.  4.  pag*  26  j. 

Cette  plante  a  des  tiges  droites  ^  vertes  ou  un 
peu  rouuàtres  >  qui  s'tlèvent  à  la  hauteur  de  huit 
à  dix  pieds ^  bc  fe  divifenc  en  rameaux  diffus, 
plongés»  glabres, un  peu  pubefcens  à  l'extrémité 
des  jeunes  poufles  ,  garnis  de  feuilles  alternes  « 
médiocrement  pétiolées  3  alongées ,  tiès-étroites , 
^rd/que  lidéaires,  glabre^,  vertes  &  un  peu  lui- 
lantes  à  leur  face  fupérieure ,  blanchâtres  &  co- 
toneufes  en  deflbus ,  prefqu'entières  ou  légère- 
ment dentées  à  leur  contour  j  aiguës  à  leur  fom- 
met. 

Les  fleurs  font  difpofées  fur  des  chatons  alter- 
nes, courts,  cylindriques,  à  peine  pédoncules , 
obtus;  le  pédoncule  velu,  muni  à  fa  bafe  de  quel- 
ques p<:tites  folioles  pubcfcentes.  Les  écailles  ca- 
licinales  font,  glabres,  un  peu  ovales,  courtes, 
obtufes^  d'unbiun-jaunâtre,  contenant  chacune 
deux  étamines  dont  les  iilamens  font  réunis  à  leur 
^bafe.  Les  capfules  fon^  glabres,  un  peu  pédicel 
lées,  ovales,  alongées,  prefque  fubulëes  ^  d'un 
ven-jaunâtrc ,  s'ouvrant  en  deux  valves  roulées 
en  dehors,  &  contenant  des  femences  folitaires, 
petites  ,  munies  d'un  duvet  foyeux.  . 

Cette  plante  croit  dans  les  départemens  méri- 
dionaux de  la  France ,  le  long  des  ruifleaux.  On  la 
«encontre  aufC  dans  TAllcmagne.  J)  (  K./.  ) 

Ohfcrvations,  11  exifte  encore  d'autres  efpèces  de 
Taule  mentionnées  par  plufieurs  auteurs  ]  ou  exilan- 
tes dansles  herbiersquej'aivifités.  Cesplantes  ont, 

•  ou  trop  d'analogie  avec  celles  que  j'ai  décrites,  ou 
font  trop  peu  connues,  ou  en  trop  mauvais  état  dans 
Jes  herbiers,  pour  les  rapporter  ici.  La  crainte  de 
faire  de  doubles  emplois  ou  d'ajouter  à  l'obfcu- 
jité  d'un  genre  déjà  fi  difficile  à  traiter  >  m'a  déter- 
.miné  à  laiffc^r  le  fom  de  les  décrire  à  ceux  qui  pour- 
ront les  obferver  avec  les  détails  convenables.  Je 
me  bornerai  à  en  mentionner  quelques-unes. 

Michaux,  dans  fa  Flore  <U  r Amiriqut [eptentrio- 
'noie ,  cite  les  efpèces  fuivantes  : 

•  "  Saule  ériocéphale.  Salix  erîocephala. 

Salix  diandraj  ramuiis  minuàm  tomentofis }  foliis 
hilOétgO'Ovaliius  J  bafi  fubraufis ,  firmlatisi  anuntis 
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ovâlihis ,  confcràm  viilofiffimis.  M^ch.  Flor.  boteal* 
Amer.  vol.  2.  pag.  225. 

Ce  faule  a  beaucoup  de  rapports  avec  lefalisi 
caprdLa  :  fes  jeunes  rameaux  font  légèrement  to- 
menteux ,  garnis  de  feuilles  alternes,  ovales-oblon- 

fjues ,  digues  à  leur  fommet ,  un  peu  émouffées  à 
eur  bafe,  médiocrement  dentées  a  leur. contour. 
Les  chatons  font  ovales ,  ferrés,  très-velus;  chaque 
écaille  calicinale  ne  renferme  que  deux  étamines. 

Certe  plante  fe  trouve  en  Amérique  ,  dans  le    • 
pays  des  Illinois.  1^ 

Saule  en  coeur.  Salix  cordata. 

Salix  ramuiis  foUifquc  villojis  ;  floribus  cordato- 
ovalibus  ,acuminat:s  yarguù  ferrulaiis  ;  ftipuUsfoUa^ 
ceisy  maximis.  Michaux ,  Flor.  boréal.  Amer.  vol.  2. 
pag.  225. 

Les.  rameaux  de  cette  plante  font  velus  j  les 
feuilles  alternes,- ovales,  velues  ,  échancrées  ert 
cœur  à  leur  bafe ^  acuminées  à  leur  fommet,  fine* 
ment  &  légèrement  dentées'en  fcie  à  leur  contour. 
Les  chatons  font  munis  fur  leurs  pédoncules ,  de 
braâées  très-grandes,  femblables  aux  feuilles. 

Cette  plante  croit  au  Canada ,  fur  les  bords  du 
l^c  de  Samt-Jeap.  T> 

Saule  blanchâtre,  Salix  incana, 

Salix  foliis  lanceolaco  -  oblongis ,  inugerrimis  , 
utrinqut  tomtntofis  ,  fubtiis  candidioribus  ,•  petiolis 
brtvibus  ^  bafi  auriculaùs,  Michaux  ,  Flor.  boreaU 
Amer.  voL  2.  pag.  225. 

Ce  faule  a  des  feuilles  pétiolées,  alternes,  obloiv 
gués,  lancéolées  ,  très-çmièra»  à  leurs  bords,  to- 
menteufes  à  leurs  deux  faces ,  plus  blanches  à  leuf 
face  inférieure ,  fupportées  par  des  pétioles  courts, 
garnis  d'oreillettes  a  leur  bafe. 

Cette  plante  fe  trouve  au  Canada  ,  dans  les  en- 
virons du  lac  de  Saint- Jean.  T? 

Saule  à  long  bec.  Salix  longiroftris. 

Salix  pumila,  dzandra  ;  foliis  fiibfeffilibus  y  lon^ 
giufcuU  lanctolatis  ,  fubcuneatis  y  integriafculis  ^ 
utrinqut  tenuiter  tomentofis  ;  àmentis  oblongo^ovatis  ^ 
cintrtis  /  xapfulU  divergentibus  ^  longijpmt  fofiratis» 
Michaux,  Flor.  boréal.  Amer.  vol.  2.  pag.  226. 

Sfl//x  a<pi/«tf.  ?  Walter.  Flor.  carolin. 

Arbriffeau  fort  petit ,  voifin  du  falix  a^naria  , 
dont  les  feuilles  font  alternes ,  à  peine  pétiolées , 
lancéolées ,  un  peu  alongées  ,  prefaue  rétréciesen 
coin  i  leur  bafe,r  prefqu'entières  a  leurs  bords , 
légèrement  tomenteufes  à  leurs  deiix  faces.  Le^ 
fleurs  font  réunies  en  chatons  oyales-oblongs  ,  de 
couleur  cendrée  ;  les  fleurs  mâles  munies  de  deux 
étamines.  Les  capfules  font  divergentes  j  longue^ 
ment  fubulées  ^  en  forme  de  bec. 
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•  On  rencontre  cette  ^ame  Azm  P  Amériqtte  fep- 
t€ntrionale ,  depuis  la  NouvjeUâ-Angletem  jii£c{ue 
(UiH  Lat  Caroline  i  elle  efl:  furcouc  abondante  dans 
les  boiflons^  furies  rochers  arides  de  Tennaffée.  T) 

Savle  de  Ta  CaroHne.  Salix  caroiiniana. 

Saiixfj/iis  iaitcaUatis  ^  fiétiiiter  Mrgmtiqut  femt^ 

iatis  y  fiiôfijfUihus  yfia/mrdhus  quatuor  auifex^  amtmi 

ffméfwi  /quamh  obhwgis  y  imauiifim  panunqut  ianm* 

ainofis  ;  ovariis  obLongis  >  glabris.  Michaux»  Flor. 

boréal.  Amer.  voL  z.  pag.  ii6m 

Salîx  pentandra,  ?  Walter.  Flor.  carolln. 

Ce  faule  a  des  rapports  avec  le  faitx  triandra  de 
Linné.  S :.s  feuilles  fojn  lancéoléei^  ahemes^  pref- 
que  feffiles ,  finement  dentées  en  fcîe  à  leiws  bords. 
Les  étammcs  font  sru- nombre  de  quatre  à  fit.  Les 
.  écailles  calicînales  des  chatons  femelles  font  obUm*- 
fUes^etï  pareil  reffeUverc^sd'un  duvet  fin  ^lanu- 
gmeufe&i  Lîs  ovwes  glabres^  alongés. 

Cet  arbrrffean  aoît  i  la  CaroHne  &  dam  la 
Géorgie.  T> 

Efpeces  moins  connues  on  dovteufes, 

*  Salix  (trîftis)  ,  exfiipulata  ;  foiUs  linsaii'Iéut^ 
ciolatis  spetioîatis  »  rugofis  ,fubiits  tomentofis,  Aiton  j 
Hort.  Kev.  voi-.  j.  pag.  J95- 

•  *  SaBx  (  fiava  )^,  fo&rs  tanceioitnis  f  acutij,  pétio- 
}atiSyfuprhpubtp:en€ihus^fiLbtks  tomentoJUy  glaucis, 
Schcepf.  Mater,  n^ic.  Amer.  pa^.  147. 

*  Salix  (berberifolîa  ), /î>///j  ovatis ,  rigidis  y 
feticHfat&^enoJK  j  ftrriBtiiHkntatts,  Pikll.  lier  ^  voL  3 . 
pag.  7J9.  tabi  K  k.  fig.  7. 

5^  Salix'  (excetfa)  >  foliis  fejfilihus ,  ovato-ohlongisy 
acuminatisy/ubtîis  viUofis  ,inftrionbtis  integris,  GmeL 
Iter  3.  tab.  34.  fig.  i. 

*  Salix  (ferotîna)  ,  foliis  ovato-fanceolatîSyfub' 
tus  venofijfimis  y  incanis.  PalIaSj  Iter^  vol.  3.  pag. 
759.  tab.  N» 

*  Salàx  {  îAÙAi)^  foliis  inugris y  ovatiSy^obtupSy 
ptiècronaiîSfUtrinqucJjibviiiofis.  GmeL  Iter>  voi.  3» 
;ab«  iS. 

**  Salîx  (£li\\er\&$)\  filus'  imcgerrimis  y  laneeo' 
Iatis ,  acuminatir.  Gmef.  SjiX,  Nat.  vol.  i.  pag.  73. 
—  Molina>  Hiik  Nat.  Chui.  pag^.  145. 

^  Salix  (  f([ïV^%x^)yfoUis  integrisy  Uncanroblongisy 
ojbti^v  Thunb.  Flor.  japon;  pag.  04. 

*  Saftx  (  japoniea  J ,  frliis  lanceolatis  y  fuhths 
glitttch ,  jxmivnbus  viHoJh.  Thunb-  Flor.  japon, 
fafg*  24. 

•  ^  Saii:^  ( antifebi ilis  )  ,  foliis  Utuari-lanccolatis , 
/Mbpeùo^acis.SchçepL  Mater,  medic.  Amer.  p.  47. 

*  Salix  (olivsrcea}^  glabtrrinuL  ;  ramis  ntUA 
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olivaoits  ^  flfpmlh  htnceoléuis  $  foHis  oUonga^éanêmf^ 
huis  9  ftrrads  ,  fuktks  fubglaueis  ;  mmemti  ft^amis 
pramiffh  viUofiffimis^  Thutâer»  Flar.  parif.  edit.  i» 
pg.  514.  n^.  Kl. 

Cette  plante  a  de  très-grands  rapports  avec  le 
faiix  kiJix^  &  paroi  c  n'en  étse  qu'une  variété. 

^  Salix  (membranacea)^  foliis  lanceolatis  y  utn$h 
quk  fubdqualiur  angufiatis  y  acatiSy  cum  minuêo  mu^ 
cronc  y  tenuijpmi  membranaceis  y  rariter  &  vix  ferrif 
tatî^  ;  amentis  femineis  cyrindricis  »  vitio  bnvi  denr* 
foque  canefcentihut }  capfutis  erûjlraiis*  Thuill.  Floc 
parif.  édit.  2. -pag.  J15.  n**.  13. 

*  Saiix  (  roftrata  )  , /o//w  lineari  -  lanceolatis  y 
ptamist  acuriffimssf  vix  mamftfti  rariur^  fi'^'^r 
tath  y  fMks  fubfericêo  '  glaucis  ,*  amemis  fHhmtU 
fiêbglobofis;  espfuUs  mfgtntds  ,  longa- rofiratù  y  di^ 
vergtnâbus,  Thuillr  Florr  ptatiC  édJtr  u  psig«  J17. 

SAVONîER.  Sapindus.  G^xe  de  pi;tfic««  àict^ 
ty(éd«ne5,  à  Seofs  complècet  y  t>«lypé«aiées^  et 
la  f^imille  du  même  nom ,  qui  a  #5S  rttpporfs^  avec 
\u9pauiliniar  tes  \iic\A  {euphana)fSi  q«i  conl- 
prend  des  arbres  exotiques  à  l'Europe  y  dont  l€& 
feuilles  font  alternes  ^  ailées  «  ordinairement  fans 
impaire ,  quelquefois  ternées  i  ks  ffeurs  difpoCées 
en  une  panûcuie  terminale. 

Le  tf  »raékère  efièmîti  <ke  ce  genre  eft  d'avoir  : 

'  Ua  calice  a  quatre  folioles  y  quatre  pétales  doubles; 
fes  intérieurs  glanduleux  à  leur  bafe;  huit  étamines; 
un  ftul  ftylcy  un  fiigmate^  trois  capfuUs  charnues ^ 
globuleufisj  dont  dejux  avonpitfatgvent^ 

CAKJLCtiKR      G£N  £-Itl  Q^U  S. 

Chaque  fleur  offre  : 

i*.  \Jti.calice  a  quatre  on  cinq  follofe^  ouvertei^ 
colorées  j  ovales^  prefqa égales  ,  pfanes-j,  cadur 
ques  ;  deut  de  cts  folioles  extérieures. 

1^.  tTne  corolle  compofée  de  quatre  ou  cîii!| 
pétales  ovales^  onguiculés^  dont  deux  plus  rap^ 
proches  'i  quatre  autres  pétales  intérieurs  droits^ 
oblongs  y  conciaves  ,  inférés  vers  la  baie-  des  pé- 
tales extérieurs  i  quatre  glandesarcondits^ila-ba& 
des  mêmes  pétales . 

3^.  Huit  étamines  y  dont  les  filamens  (ont  qneiF- 
quefois  velus  à  leur  patrie  inférieute  ^  atiifi  longs 
que  |a  corolle  y  tern*inés  par  des  anthères  droites^» 
échancrées  en  cœur  à  leur  bafe. 

4**.  Un  oviiire  triangulaire,  Tupérieuf^  (urmonté 
de  trois  (lyles  &  de  trois  fiigmates. 

Le  fruit  confifte  en  trois  capfules  globuleuiès , 
charnues,  rapprochées,  dont  ttés-fouyent  deux 
avortent  ^  eNes  contieiment  chacune  une  feule 
iêmetice  if^ériquc.  .  .      * 
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Oiferwiiions.  Ce  genre  eft  éiftin%ué  de«  lîtchi 
{taphcria)  par  fes  pétales  cioublés  imérît^urement  j 
ce  qui  n'a  pas  Iku  ^9m  les  litchi ,  rfoiu  le  fr«it 
d'»!ieurs  confifte  en  «ne  feule  capfule.  Très- fou- 
vent  ,  â  U  fémé  y  on  n'^n  obferve  qu'une  feule 
dans  Usfapindus;  mais  cd*  n'anive  que  par  avor- 
t^inenc ,  ainiî  que  Tindi quenc  trè$-évjuieaia.fint  les 
trois  lobes  de  l'ovaire ,  les  irais  ûjies  bc  les  uois 
(lîgmates. 

Le  fipiitdMg  dùrttnps  de  Urmé  fiis  offroit  des 
caraftères  fuffifans  pour  le  faire  .paffer  dans  un 
autre  genre  ^  qui  en  effet  a  été  éiùaîï\  fous  le  nom 
de  koelreuuria.  11  n'a  qu'une  feule  capfule  divifée  . 
en  trois  loges ^  &  chaque  loge  renÉerme  deux  fe- 
mences. 

Espèces. 

1*.  Savon  1ER  moufleux.  Sapindus  faponarîa, 
Lîiin. 

.  Sapindus  inermis  ,  foliîs  pinnatîs  ,  forioUs  lanceo- 
latisy  rachi  alacâ.  Ait.  Hort.  Kev.  vol.  2.  pag.  ;y. 
—  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  468.  n^  i.  — 
Lam.  îUttftr.  Geftér.  pi.  507.  fig.  i  '. 

Sapindus  foUis  impaii- pintutùs ,  caule  inirmi» 
Linn. Spec. Plant,  vol.  i. pag. yi6.— Matenroed- 
pag.  105.  —  Miller,  Di^.  n**.  i. 

Sapindus.  Hort.  Cliffort.  i;i,—  Rojren,  Lngd. 
Bat.  464. 

Sapindus  foUis  diongis  ,  vlx  fêtioUuis ,  ftr  cofiam 
ampù  alaiam.  Bi^vn  >  Jam.  2oé. 

Sapindus  foiiis  cofla  alaté  tnnafctntihus, Torxrnef, 
hrft  R.  H§rb.  659. 

Prunifera  race mofa,  folio  alato.^  coûà  mediâ,  mem- 
branuUs  utrinque  exfiantilfus  donatâ.^o^LXi ,  Jam.  1 84. 
Hift.  2.  pag.  131. 

Kux  americana  ,  foliis  alaiis,  iifidis»  Conom^L 
Hort.  I.  pag.  18}.  tab.  94. 

Sapindus  foliis  glahris ,  abrupt}  pjnnatis  ;  foîioîis 
ovali-lanccolaLis;  frudibus  fphericis  ,  ttrebinthina- 
ceis.  Mich.  Flor.  boréal.  Amer.  vol.  i.  pag.  242. 

VMlgairemtm  arbre  à  favoonettes,  favonnier. 

C'eft  un  arbre  d'une  grandeur  médiocre ,  dont 
le  tronc  le  divife,  i  Quelques  pieds \^  terre ,  en 
pliifieurs  graffes  branches  étalées ,  &  en  rameaux 
^ont  l'écorce  efl  d'uo  hru»-grifâtr«,  marquée  de 

Eetites  taches  ovales,  blanchâtres.  Le  bois  eft 
lanc ,  gommeux ,  d'une  odeur  &  d'une  faveur 
appcochant  de  la  rifine  copain  Les  feuilles  font 
alternes,  ailées,  fort  amples,  faqs  impjdreî  com- 
pofées  de  quatre  paires  de  folioles  lancéolées , 
jnégales ,  longues  de  trois  à  quatre  f>ouces  &  plus, 
d'un  vert-gai ,  glabres  en  deffus,  un  peu  pubef- 
centes  endeflbus,  particulièrement  dans  leur  ieu- 
peffe  j  entières  %  leurs  bords  j  acuimnées  5  h  der- 


nière patre'feuveAt  très-longiœ,  irrëgtdièce ,  con»-  , 
âuente  à  fa  bafe  ;  toutes  traversées  par  une  côte 
jaunâtre,  avec  des. nervures  fines,  latérales,  6e 
des  veines  réticuiées.  /«es  pétioles  font  munis 
d'une  aile  de  la  même  fuloftance^ue  les  feuilles  « 
nerveufc  «  plus  ou  moins  élargie. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  grappes  termHialesa 
h  corolle  eft  petites  les  fruits  font  pendans,  de 
la  grofleur  d'une  c«ri(e ,  globuleuse ,  d'un  roux* 
jaunâtre ,  luifans,  d'une  faveur  douce  &  aftringcate; 
renfermant  fous  fécoixe  u.ne  pulpe  gluante,  jam* 
n&tre ,  très  -  antère ,  adhérente  i  un  nofau  noir , 
arrondi ,  dans  lequel  eft  «enfermée  une  amande 
prefqn'uudi  favoiireûfe  que  la  noîfetre.  La  liqueur 
vifqueuie  qui  découle  de  ces  fruits  les  a  fait  iicfn^ 
mer ,  {lar  les  Espagnols,  ctrifts  gomm^tifes. 

Cet  arbre  croît  dans  l'Amérique  ,  aux  Ahtilleî; 
On  le  cultive  au  Jardin  des  Plairtes  de  Paris,  I> 
{V.f.  fine  flor.) 

Les  habitans  des  Antilles  fe  fervent  de  la  ra- 
cine j  &  ûuTiQut  des  frttits.de  cet  arbre  ^  pour  pro- 
duire le  même  effet  que  le  favon.  On  met  quel- 
,ûues-uns  de  ces  fruits  dans  de  Teau  diaude»  8ç 
*1  on  en  favonne  le  Imge  &  les  habits.  L*eau  de^ 
vient  blanchâtre,  très-monflTeufe ,  &  nétoîe  fort 
bien.  On  doif  évker  Tufage  trop  frëqoQni  de  cette 
efpèce  dis  favon»  qui  a  la  Jongue  gâtç  &  brill» 
le  linge.  Les  fruits  fe  fondent  peu  à  peu  daof 
Teau ,  jufqu'à  ce  qu'il  n'y  demeure  plus  rien  que 
les  ncyawx  qui  font  très-durs ,  &  qni ,  étant  per- 
cés ,  fervent  à  faire  des  grains  de  chapelets  aoflî 
noirs  &  même  plus  Juifans  &  plus  beaux  que  cetne 
d'ébène.  On  Je;^  appelle  powmri  dt  favon.  On  pré* 
tend  que  la  liqueur  gluante  des  fruits  a  la  pro-» 
prière  d'arrêter  les  pertes  de  fang ,  &  même  \t 
fièvre.  On  les  recommande  dans  les  plles-coufenrs. 
(^BoniarCyDiâ.') 

1,  Savonier  roide.  Sapindus  rigida.  Vahl.      I 

Sapindus  foliis  pinnatis ,  fodiofis  ovato-phlongis  ; 
rachi  fimpiici  j  corolUs  fruUibuf(yiit  glabris.  Vahl  , 

Symbol.  }.  pae.  55.  —  WiUd.  Sjpec. Plant,  voj:  x. 
pag.  470.  n*^.  o. 

Sapindus  inermis  »  fùUis  pinnatis ,  folioiis  ovatû* 
ohlongis;  rachi  Jimpini,  Alton  ^  Hort.  Kew.  vo4.  2. 
pag.  ^6,  —  Gaerin.  deFruô.  &  Sôm.  v(^.  i.  pag. 
341.  tab.  70.  fig.  5.  —  Lam.  Illuftr.  Gen.  tab.  307; 
ng.  !&•}. 

Nuciprunifera  f  arbor  americana  ,  fruBufapûnariaj 
orbiculato^  monococco  ^  nigro,  Pluken.  AIroag.  pag." 
255.  tab.  217.  fig.  jf 

Arbre  dont  les  rameaux,  dépourvus  d'épines, 
f<nit  glabres ,  cylindriques ,  de  couleur  cendrée  , 
marqués  fouvent  de  petites  taches  ou  de  petits 
tubercules  ovales ,  linéaires  f  garnis  de  feuilles 
alternes  ^  pétiolées^  ailées  ^  fans  impaire  j4lont  les 
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folioles ,  au  nombre  de  fix  i  huit  ^  ToAt  oppofjes, 
légèrement  pétiolées^  ovales^  pblongues ,  lancéo- 
lées^ entières  à  leurs  bords,  acuminées  à  leur 
fommet ,  glabres  &  luifantes  à  leur  face  fupé- 
f ieure ,  légéranient  pubefcentes  en  deflbus ,  lon- 
gues d'environ  trois  pouces ,  fur  un  &  plus  de 
large  j  veinées  en  denoos»  réticulées  en  deflfus. 
Les  pétioles  font  pubefcens ,  flriés ,  cylindriques. 

Les  fleurs  font  petites^  difpofées  en  une  grappe 
terminale,  rameufe^  paniculee  j  longue  d'environ 
un  pied)  les  rameaux  étalés^  les  pédoncules  courts^ 
épais  y  garnis  de  petites  braâées  caduques.  Le  ca- 
lice ei\  à  peine  velu  >  les  pétales  glabres ,  conca- 
ves,  arrondis  ;  l'ovaire  glabre  &  ovale  :  des  trois 
capfuleSj  une  feule  mûrit  j  elle  eft  globuleufe^ 
charnue  j  de  la  groffeur  d'une  petite  cerife^  très- 
glabre. 

Cette  plante  fe  trouve  à  Tile  Bourbon  $  elle  y 
2  été  recueillie  par  Commerfon.  J)  (^V'.f.  in  hcrb, 
Jujjtcu,  ) 

;•  Savonier  épineux.  Sapindus  fpinofus.  Linn. 

Sàpindus  foitis  abrupte  pinnatis  ,  caule  fpinojif" 
fimo.  Lino.Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  J26.  —  Willd.* 
Spec.  Plant,  vol.  1.  pag.  469. 

Sapindify  fruticofus  y  caudice  &  ramis  fpinofijpmis; 
foliis  ovatis  y  pinnatis,  Brovn  >  Jam.  107.  tab.  zo. 

fig.2. 

Arbriffeau  affer  élevé,  dont  les  tiges  font  droi- 
tes ,  épaifles ,  di vifées  en  raineaux  diffus ,  épineux  « 
garnis  de  feuilles  ailées ,  fans  impaire  ^  alternes  ^ 
pétiolées  ^  compofées  de  folioles  ordinairement 
oppoféeSj  légèrement  pétiolées,  glabres,  ovales ^ 
élargies  »  très  -  obtufes  ,  à  peine  ^rétrécies  à  leur 
bafe,  veinées,  réticulées.  Le  calice  eft  perCftant, 
compofé  de  cinq  folioles  ovales  «  concaves,  obtu- 
fes *y  les  fruits  font  globuleux  ^  furmontés  d'une 
portion  du  fiyle  perfiftant. 

Cette  plante  croit  à  la  Jamaïque.  Jy 


4.  Savonier  à  longues  feuilles.  Sàpindus  lon^ 
gifolia.  Vahl. 

Sàpindus  foliis  pinnatis  y  foiioli s  lanceolatis,  gia- 
bris;  unico  tcrminali,  rackifimplici.  Vahl,  Symbol. 
3.  pag.  5  j . r- Willd.  Spec.  Plant,  vol.  a.  pag.  469. 
n°.  i.  , 

Cet  arbre  a  fes  branches  &  fes  rameaux  privés 
d'épines,  garnis  de  feuilles  ailées,  avec  une  im- 

flaire  ;  les  folioles  au  nombre  de  onze,  pétiolées ^ 
es  inférieures  oppofiies ,  plus  petites ,  lancéolées , 
oblongues;  les  lupérieures  alternes ,  longues  de 
quatre  à  cinq  pouces ,  élargies,  lancéolées,  toutes 
glabres ,  trèsrentières ,  veinées,  luifantes  a  leur 
face  fupérieure ,  plus  pâles  en  deffous ,  un  peu 
ludes  au  toiicher  s  les  pétioles  médiocrement 
arrondis  • 
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Les  fleurs  font  nombreuf^ ,  (ituées  à  l'extré- 
mité des  rameaux  ,  &  difpofées  en  une  panicule 
touffue,  très-ramifiée  $  les  pédoncules  partiels  très- 
courts.  Le  calice  eft  blanchâtre,  tomenteux,  com- 
pofé de  quatre  folioles  ^ales ,  aiguës.  La  corolle 
eft  de  même  longueur  que  le  calice. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes  orientales.  T> 
(Defcript,  ex  Vahl.) 

5.  Savonier  i  feuilles  de  laurier.  Sàpindus 
Uurifolia.  Vahl. 

Sàpindus  foliis  pinnatis ,  foliolis  ovato^oblongis , 
attenuatis  y  glabris  ;  rachi  fimplici ,  petaUs  margine 
tomentofis.  Vahl,  Symbol.  5.  paç.  ^4.  —  Willden. 
Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  469.  n®.  4. 

Sàpindus  (  trifbliatus)  ,yb/m  tematis.  Flor.  zeyL. 
nV6o3. 

Poerenfii  feu  vercoepoelongi.  Rheed,  Malabar.l 
vol.  4.  pag.  45.  tab.  19.  ' 

Vulgairement  manipongou. 

C'eft  un  grand  arbre ,  dont  les  rameaux  font 
glabres,  cylindriques,  ftriés ,  un  peu  pubefcens  à 
leur  fommet,  garnis  de  feuilles  pétiolées,  alter- 
nes, ailées,  farts  impaire,  compofées  ordinairement 
de  fix  folioles  prefqu'opporécs,  pétiolées  ,  longues 
d'environ  quatre  à  cinq  pouces ,  lur  environ  deux 
pouces  de  large;  ovales,  oblongues,  obtufes  à 
leur  fommet,  quelques-unes  rétrécies  à  leur  bafe, 
entières  à  leur  contour ,  coriaces ,  glabres  à  leurs 
deux  faces,  prefaue  luifantes,  un  peu  cendrées , 
veinées ,  réticulées.  Les  pétioles  commiuis  font 
cylindriques  j  prefque  glabres  i  les  partiels  un  peu 
comprimés. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  une  panicule  touf- 
fue, terminale,  dont  les  rameaux  font  courts ^ 
nombreux ,  inégaux ,  un  peu  pubefcens ,  ainfi  que 
les  pédoncules ,  qui  font  fort  petits ,  munis  de 
braâées  courtes ,  ovales;  Le  calice  eft  compofé 
de  cinq  petites  folioles  o.vales,  arrondies.  La  co- 
rolle e(t  blanchâtre ,  à  cino  pétales  oblongs,  ve- 
lus, onguiculés,  renflés  à  leurs  onglets,  garnis  à 
leurs  bords  d'un  duvet  tomenteux ,  très-blanc  ; 
les  filamens  velus  ,  au  nombre  de  huit.  Les  fruits 
font  petits,  arrondis ,  velus. 

Cet  arbre  croît  dans  les  Indes  orientales  ,  à  la 
côte  de  Coromandel.  T>  (  ^»  /•  in  herb,  Jujf,  est 
herb.  Commet fonii.  )  Ses  fruits  fervent  à  blanchir 
les  foies  &  les  toiles. 


6.  Savonier  à  feuilles  échancrées.  Sàpindus 

emarginata.  Vahl. 

Sàpindus  foliis  pinnatis ,  foliolis  oblongis  ,  emar^, 
ginatis  y  fuhtus  villofis  ;  rachi  fimplici  ^  petalis  mar* 

Iglne  tomentofis.  Vahl,  Symb,  5.  pag,  J4.  —  WiHd. 
Spei:.  Plant*  vol.  a,  pag.  469.  n^.  5. 

Cet 
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Cet  arbre  a  des  rapports  avec  le  fapindus  lauri- 
folia;  il  en  diffère  par  fes  feuilles  plus  étroites  ^ 

1»lus  courtes ,  très-obtufes  «  un  peu  échancrées  à 
eur  fommet  «  velues  en  deflbus. 

Ses  rameaux  font  glabres  ^  cylindriques  ,^  de 
couleur  cendrée ^  de  la  grofleur  du  petit  doigt, 
garnis  de  feuilles  pétiolées,  alternes  ^  ailées  fans 
impaire,  compofées  de  quatre  ou  fix  folioles  mé- 
diocrement pétiolées ,  les  unes  oppofées»  d'autres 
alternes ,  longues  de  deux  ou  trois  pouces  \  les 
inférieures  plus  petites,  oblongues,  un  peu  rétré* 
des  i  leur  bafe^  entières  à  leurs  bords  >  obtufes, 
échancrées  à  leur  fommet  j  roides ,  veinées ,  co- 
riaces ,  glabres  à  leur  face  fupérieure,  velues  en 
deflbus ,  foutenues  par  des  pétioles  cylindriques. 

Les  fleurs  forment  une  impie  panicule  termi- 
nale, dont  les  rameaux  font  nombreux^  les  pé- 
doncules ouverts,  pubefcens$  les  pédoncules  pro- 
pres garnis  à  leur  oafe  de  petites  oraâées  ovales. 
Le  calice  eft  pubefcent ,  a  cinq  folioles  ovales  y 
concaves  ;  la  corolle  compofée  de  cinq  pétales 
oblongs,  un  peu  plus  longs  que  le  calice,  velus  en 
dehors  ^  glabres  en  dedans ,  munis  à  leurs  bords 
d*un  duvet  tomenteux  très  -  blanc.  Les  filamens 
font  velus ,  de  la  longueur  de  la  corolle  ^  au  nom- 
bre de  huit.  Le  fruit  confiée  en  trois  capfules  un 
peu  turbinéesou  globuleufeSj  couvertes  de  poils 
épais  &  jaunâtres  j  elle»  contiennent  des  femences 
noirâtres. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  orientales.  1> 

(  Defcnpt.  ex  Fahl.  ) 

7.  Savonier  rouillé.  Sapindus  ruhiginofa. 
Rozb. 

Sapindus  foliîs  pînnatis  ^  foliolis  oblonga^lanceo^ 
lads ,  acatis  «  fitbths  villofis  ;  rachi  fimplici  ,  pttalis 
glahris.  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  469.  n^.  6. 

Sapindus  rubiginofa,  Roxb.  Corom.  i*  pag.  44. 
tab.  6i. 

C'eft  un  arbre  dont  le  tronc  s'élève  à  une  hau- 
teur afTez  confidérable ,  dont  les  rameaux  font 
droits  &  nombreux ,  garnis  de  feuilles  alternes  ^ 
amples ,  ailées ,  dont  les  folioles  font  oblongues  > 
lancéolées  >  aiguës >  entières  â  leurs  bords ^  velues 
en  deflbus ,  au  nombre  de  huit  à  dix  »  oppofées , 
légèrement  pétiolées,  marauées  de  nervures  laté- 
rales >  fimples,  alternes^  inégales. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  une  panicule  ter- 
minale ,  étalée ,  droite  ;  fes  rameaux  temples,  élan- 
€:és  s  le  calice  court ,  à  Quatre  folioles  ovales , 
obtufes.  La  corolle  eil  glabre ,  petite ,  compofée 
^e  quatre  pétales  obtus  s  huit  étamines  droites , 
^iabf  es ,  plus  longues  oue  la  corolle  i  un  ftyle  Am- 
ple 9  pref<)ue  de  moitié  flus  court  aue  les  nUunens 
4es  etammes  î  un  ovaire  I  trois  lobes  »  auquel 
fiiccêdent  troi$  capfuUs  ovales»  chacune  à  une 
Botanique.  Tonu  VU 
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feùle  femence  de  même  forme  j  doAt  deux  avor- 
tent très-fouvent. 

Cet  arbre  croît  fur  les  montagnes ,  i  la  côte  du 
Coromandel.  1> 

8.  Savonier  à  fruits  anguleux.  Sapindus  an'- 
gulata. 

Sapindus  foliis  pînnatis ,  foliolis  lato-ovatis^  fui- 
tùs  pubtfcentibus  i  capfulis  dorfo  angulato^arinatis. 
(N.) 

Quoique  cette  plante  ne  me  foit  connue  ^ue 
par  quel()ues-unes  de  fes  feuilles  &  par  fes  fruits, 
ces  parties  annoncent  fuflifamment  qu'elle  doit 
être  diftinguée ,  comme  efpèce ,  de  fes  congé- 
nères. 1^ 

Ses  rameaux  font  cvlindriques ,  fortement  ftriéSj 
ridés ,  d'un  gris-noiratre ,  garnis  de  feuilles  alter- 
nes ,  pétiolées ,  ailées ,  compoiées  de  trois  paires 
de  folioles  prefqu'oppofées  j  pédiceUées,  larges, 
ovales,  longues  de  quatre  à  cm^  pouces,  fur  trois 
de  large  ,  coriaces,  glabres ,  luifantes  en  deflus  ,^ 
un  peu  pubefcentes  en  deflous ,  entières ,  arfron- 
dies  à  leur  bafe,  obtufes,  à  peine  aiguës  â  leur 
fommet ,  nwrquées  de  nervures  faillantes ,  laté- 
rales ,  fimples  ,  inégales ,  alternes.  Leur  pétiole 
commun  eft  glabre ,  cylindrique  »  firié. 

Les  fruits  font  compofés  de  trois  capfules,  dont 
une  ou  deux  avortent  i  elles  font  globuleufes,  gla- 
bres, de  la  grofleur  d'une  cerife,  pulpeufes,  ri- 
dées, marouées  fur  leur  dos  d'une  carène  fail- 
lante>  aoguleufe,  &  d'une  large  cicatrice  ovale, 
anguleufe  dans  fon  milieu,  qui  diftingue  la  partie 
par  laquelle  ces  capfules  font  réunies.  Chacune  de 
ces  capfules  renferme  un  noyau  fphérique  ;  d'un 
noir  luifant. 

J'ignore  la  patrie  de  cette  plante,  que  j'ai  ob- 
fervée  dans  l'herbier  de  M.  de  JuiGeu.  1>  (  V.f 
in  ktrb.  lujf,  ) 

9.  Savonier  de  Surinam.  Sapindus  furvut^ 

menfis. 

Sapindus  foliis  pinnatis ,  foliolis  elliptico-lanceo-' 
latii , glabtrnmisi  paniculis  divaricatis, (  N.) 

Fruno  affinis  y  fraxini  folio  alato  ;  fruBu  corym» 
bofo  &  cerafiformi.  Herb.  Surian.  n®.  817. 

Chipitiba.  Surian.  &  Juff.  Herb. 

Cet  arbre  a  fes  rameaux  glabres ,  cylindriques  , 
garnis  de  feuilles  alternes,  pétiolées,  ailées,  com- 
pofées d'environ  lix  à  huit  paires  de  folioles  fans 
impaire;  les  inférieures  oppofées;  les  fupérieures 
alternes,  lancéolées,  elliptiques,  longues  de  fix  i 
huit  pouces ,  larges  de  deux ,  minces ,  membra- 
neufeS)  vertes ,  glabres  i  leurs  deux  faces,  lui- 
fantes ,  entières ,  arrondies  à  leur  bafe ,  obtufes 
ou  tto  peu  acumioées  à  leur  fommet ,  marquées 
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ée  ocfvuire&fiotf,  alfernt  s ,  fimples  ^  récîcu^ëes.  Le 
pétiole  commun  eft  très-long  j  glabre  »  cylindri* 
^ue  j  d'un  brun- foncé  5  les  partiels  très-courts. 

Les  fleurs  font  difporéesen  une  panscaledsfifuTey 
rameufej  noueufe,  flexueufe  $  les  rameaux  courtSj 
Mmbreux  j  inclinés  en  divers  fens ,  glabres  >  cy- 
lindriques j  les  pédoncules  propres  très-courts^ 
foutenant  de  petites  capfules  globuleufes  ^  de  la 
grofleur  d'une  très-petite  cerife,  glabres^  ridées  ^ 
un  peu  pulpeulès^  i  une  feule  loge.  Je  ne  connois 
pas  les  fleurs.  / 

Cette  plafice  croît  i  Surinam.  T)  (  Kf.in  kerb. 
fuHUu,  ) 

10.  Savonier  arborefeent.  Sû^mdus  arbore f- 
cens.  Aubl. 

•  S^tnàas  foiiîs  pinnatis ,  fo/hû^  avath  ^  aeumi" 
fta$h,gIaMs;  paniculâ  axiiUri ^  fimplici.  WilM. 

Spec.  Plant,  vol.  1.  pag.  470.  n*.  9. 

Sapiadusfruâuparvo,  ruhro.  Aubl.  Guian.  vol.  i. 
pag.}j7,tab.  IJ9. 

VttigiHrimtnt  maca-apa^ipou  it%  Galibis. 

Cet  arbre  reflemble,  par  fes  fruits  ^  zv^Japin- 
éàs  firuttfitns  j  mais  ils  font  plus  petiu.  Son  tronc 
s'élève  à  fept  ou  huit  pieds  de  haut  »  fur  huit  à 
neuf  pouces  de  diamètre:  fon  bois  eil  blanchâtre  » 
revêtu  d'une  écorce  raboteufe  &  cendrée  j  il 
pottfle^  i  fon  fbmmet^  quelques  branches  noneu- 
ifes  &  rameufes^  garnies  de  feuilles  alternes  pé- 
tiolées^  compofées  de  trois  paires  de  folioles  fans 
impaire  .  ovales  ^  liiTes,  conaces^  glabres ,  vertes 
i  leurs  deux  faces ^  entières^  acuminées»  longues 
d'environ  fix  pouces  ^  fur  deux  pieds  de  large  j 
portées  (îir  un  pétiole  commun^  profondément 
canaliculé«  convexe  en  deflous;  les  pétides  par- 
tiels très-courts. 

Les  fleurs  forment  des  grappes  axîllaîres ,  & 
produîfent  des  fruits  compofés  de  trois  capfules  , 
dont  deuxayortent  ;  ovoides^  de  couleur  rouge, 
pédkellées^  confervant,  à  la  bafe  de  leur  pédî- 
•celle ,  un  calice  à  quatre  folioles  aiguës.  La  co- 
lAlIe  &  les  étamines'  ne  (ont  point  connues. 

Cette  arbre  croît  i  la  Guîane  ;  dans  les  grandes 
forêts  qui  bordent  la  irique  des  Galibîi.  ^  (  A?/: 

cript:  tx  AubL  ) 
*  • . 

11.  Sayokier.  frutefcént.  Sispindus fhiufc€ns. 
Aubl.  - 

■  Sapittdus  foliis  pinnûds  ^folMis  akgrnis  ,  ianeea- 
Uns,  aeuminatîs,  gia&ris  ;  pankulu  axillari^fimpUcL 
Willd.  Spec.  Plant,  vol.  1.  pag.  470.  nr  10. 

Sapindus  foliis  pinnatîs ,  fruBu  coccineo.  Aubl. 

Guîan.  vol.  i.pag.  55;.  tab.  158. 
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dont  la  tige  eft  fimple^  drohe,  haute 
à  huit  pieds .  mr  deux  pouces  de  diamà-^ 
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tre  1  revêtue  d^une  écorce  cendrée  8r  raboteufe  1 
le  bois  caflant  &  blanchâtre.  Les  feuiUesioot  pé* 
tiolées^  alternes  «  ailées  ^  compofée>  de  fept  i 
huit  paires  de  folioles  fans  impaire^  ovales ,  lan-* 
céoleesj  prefqu'alternes ,  lifles^  coriaces  ^  luî- 
fantesj  entières  à  leurs  bords,  acuminéesj  de  huie 
h  onze  pouces  de  longueur  fur  environ  trots  de 
largeur^  médiocrement  pédtce liées;  le  pétiole 
commun  canaliculé  en  deffus  «  convexe  en  def- 
fous. 

Les  fleurs  font  en  grappes  axillaires  •  &  doa- 
nent  pour  fruit  des  capfules  lèches ,  coriaces  j 
'  d'un  beau  rouge  «  fphériaues>  marquées  d'un  iil- 
loo  à  un  de  leur  coté  ^  par  lequel  elles  s'ouvrent  en 
deux  partiesj  &  conuenneat  une  (èmence  noire^ 
hiifante^  enveloppée  dTune  membranes  Tiiuérieur 
de  la  capfule  eft  >aune.  • 

Cet  arbrifleau  croit  i  Cayenae^  fur  le  bord  des 
terrains  défrichés  :  on  le  rencontre  également  dans 
les  grandes  fc^êts  de  la  Guiane.  Ti  (  Defcripe.  ex 

AubL  ) 

iz.  Savonier  du  Sénégal.  Sapindtts  ftn^a-^ 
Unfis.  Jttft. 

Sapindus  foUis  ahntpù  pinnatis;  foUoiîs  ovato^ 
lanceelatis  j  glaherrimis  ,  usrinque  nervofis  y  pedoiis 
complanato-firiatis^  fubpubefcentibus.  (N.) 

Cahouart.  Adanf.  Herb.  Kev^er. 

Ses  raffieanx  font  droits ,  eflilés ,  cyfiiidrîqaes  ^ 
garnis  dans  leur  jeuneife  d'un  léger  duvet  d'ui» 
roux-foncé  un  peu  ferrueineux  j  qui  difparoit  avec 
l'âge.  Les  feuilles  font  alternes  ,  amples  ^  rappro- 
chées ^  ailées  ^  fans  impaire ,  compofées  de  qoa-^ 
tre  à  huit  folioles,  glabres  à  leurs  deux  faces  s  les 
unes  larges ,  ovales ,  obtufes }  d'autres  plus  étroi- 
tes ,  lancéolées,  rétrécies  à  leur  bafe  ,  un  peu  acik- 
minéesâ  leur  fommet»  d'un  veit- cendré  ou  un 
peu  glauque  à  leur  face  fiipérieure  y  plus  pales  en 
deffous,  très-entières  à  leurs  bords,  marquées  de 
nervures  faillantes  des  deux  cotés ,  un  peu  rameu- 
fes ,  &  confluentes  à  leur  fommet,  &  dont  l'in- 
tervalle eft  rempli  par  un  réfeau  faitlant.  Le  pétiole 
commun  eft  glabre  ou  un  peu  pubefcent ,  appiati 
en  deflbus  &  fortement  ftrié.  Le  fruit  eft  ovale  ^ 
un  peu  globuleux ,  de  la  groffeur  d'une  fraife.  Je 
ne  connois  paint  les  fleurs. 

Cette  plante  ^  été  obfervée  au  Sénégal  mt 
MM,  Adanfon  &  GeoflFroi  fils.  T>  (  fr.f  u  httà. 
Jltjf.  ex  herb.  Adanf.  &  Geoff.) 

M.  Savonier  à  quatce  folioles.  Sapindm^  c*- 

trapkyia,  Vâhl. 

SiLpîndus  foiiis  ptnnaùs  }  foliis  iémceoiato^oU^m^ 
gis  ,  giahris  ,•  rachi  fima^y  racemis  fubfimpiiciims , 
p€talis  giabris.  Vâïà  y  Symbol.  3.  pag.  J4.«->WiiU. 
Spec.  Pbow  voL  X.  pag.  469.  n^  7. 
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Ses  ratfieaux  font  glabres ,  cvlindriques  >  dé  cou* 
leur  cendrée^  garnis  de  feuilles  péciolées^  alter- 
nes ,  ailées ,  (ans  impaire ,  compofées  de  quatre 
folioles  médiocrement  pëtiolëesj  les  .deux  infé- 
rieures alternes  $  les  deux  fupécieures  oppofées , 
longues  de  trois  pouces^  lapcéolées ,  oblongue$> 
un  peu  obtufes  i  leur  fommet  ^  entières  à  leurs 
bords  «  d'un  vert-pâle ,  très-glabres  â  leurs  deux 
faces  ,  veinées ,  point  rétrécies  à  leur  bafe. 

Les  fleurs  offrent  une  paniculecompofée  de  plu- 
Jieurs  grappes  fimples  ^  droites  ^  longues  de  trois 
à  quatre  pouces  ^  dont  les  pédoncules  communs 
font  blanchâtres  j  ftriés  j  prefqu'anguleux^  faérif'- 
fés  d'afpérités  ou  de  petites  dents  parla  chute  des 

i>édoncules  paniels)  ceux-ci  très-courts ,  munis  à 
eur  bafe  de  bradées  ovales  ^  fort  petites.  Le  ca- 
lice eA  foyeux ,  luifant,  à  cinq  folioles  ovales^  ar- 
rondies $  la  corolle  glabre ,  compofée  de  cino  j>é- 
tales  glabres,  alongés,  plus  longs  que  le  calice. 
Les  filamens  des  éumines  font  velus  «  au  nombre 
de  huit. 

Cette  plante  fe  rencontre  dans  les  Indes-Orien- 
tales; J)  {Difinpt.tx  Fahi,) 

14.  Savokier  des  Indes.  Sapindus  indiem. 

Sapindus  foUis  linean-Unceolatis  ^  fimpâcibusfeu 
fuhtemaùê^  venofa'reticu/atis.  (N.) 

Arbriflèau  dont  les  tiges  fe  divifent  en  rameaux 
tvHndriques ,  glabres ,  effilés  j  garnis  de  feuilles 
alternes  «  prefque  fefliles^  très-variables  dans  leur 
formes  la  plupart  entières  ^  fimples  ^  très  étroites^ 
linéaires ,  lancéolées ,  longues  de  fix  à  huit  pouces , 
larges  de  fix  à  huit  lignes^  obtufes  ou  acuminées 
i  leur  fommet^  glabres  à  leurs  deux  faces ^  plus 
tni  moins  rétrécies  en  pétiole  â  leur  bafe  ^  munies 
de  nervures  latérales ,  confluences  »  &  de  veines 
•aflezfaillames^  réticulées;  quelquefois  ces  feuilles 
fe  divifentj  vers  leur  partie  inférieure ,  en  deux 
ailes  oppofées ,  ovales ,  lancéolées ,  &  alors  elles 
deviennent  prefque  temées  :  cesdivifions  font  très- 
irrégulières.  Quand  elles  ont  lieu  •  la  partie  infé- 
rieure des  feuilles  fe  rétrécit  ordinairement  â  un 
tel  Doint ,  que  ce  n'eft  plus  alors  qu'une  portion 
de  feuille  décurrente  fur  le  pétiole.  Je  n'ai  point 
jru  la  fruâification. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes.  On  la  culdre 
r0d  Jardin  des  Plantes  de  Paris.  D  (  ^./) 

^ Sa VONIER  de  Chine.  Safindëiému^.  Lion. 
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Sapindus  foliis  pinnath  ^  MiolU  kuauaùs,  Linn. 
£yft.  veget.  31;.  —  Linn.  t.  Suppl.  pag.  118. 

KoelrtuteruLpanicutoia.  Laxman.Nov.  Comment. 
]>etrop.  16.  pag.  j6i.  tab.  j8.  «—  Ait.  Horc.  Ke^r. 
tfo\.  1.  pag.  7.  —  Willd.  Arbr.  16^.  --  Idem  ^ 
Spec.  PJast.ToL  i«ptg*  ||o.  ^LumMuEttk  Geaer. 
cab.3o8. 


KoetreuCeria  pauilinioides.  Lhérit*  Sertir»  Angl* 
pag.  18.  tab.  19. 

Nous  nou$  bornerons  i  mentionner  rapidement 
ici  cette  efpèce  »  dont  on  «  fait  depuis  un  nouveau 
genre  fous  le  nom  de  koelreutçria ,  &  qui  n*a  pas 
été  inféré  dans  cet  ouvrage  ^n  (bn  Heu.  Il  Ot  oif'* 
tingue  des  fapindus  par  un  ralice  à  cinq  folioles , 
une  corolle  à  quatre  péules  irrégutiers ,  cniatre 
écailles  bifides  ;  un  ovaire  pédoncule  $  un  ftyle  tri« 

Sone$  une  capfule  à  trois  loges  ^  deux  femences 
ans  chaque  loge. 

C'efi  un  arbrifleau  dont  les  feuilles  font  alternes  j 
pétiolées  ^  ailées  avec  une  impaire  ^  compofées  de 
folioles  oblongues  j  rétrécies  en  coin  à  leur -bafe  , 
prefque  feffiles  »  l^ciniées  &  dentées  i  leur  cen- 
tour  J  obtufes  i  leur  fommet  j  glabres  k  leurs  deux 
faces.  Les  fleurs  font  jaunes  ^  petites^  dilpofées  en 
une  longue  panicule  axillaire  &  ferrée. 

Cette  plante  croît  à  la  Chine  :  on  la  foupçonne 
également  naturejle  au  Pérou.  Elle  fe  cultive  aa 
Jardin  des  Plantes  de  Paris.  T>  (  ^«Z) 

SAVOWIERS  (Les).  Sapindî,  Famille  de  plantes, 
ainii  nommée  parce  qu'elle  comprend  un  certain 
nombre  de  genres  qui  ont  beaucoup  de  rappoits 
avec  le  favomer  ,  fapindus ,  qui  s'y  ttonve  hii'^ 
même  renfermé» 

Les  plantes  contenues  dans  cette  famille  font 
des  arbrifleaux  ou  arbuftes  ^  rarement  des  herbes  « 
dont  les  feuilles  font  alternes  «  ailées  ou  ternées^ 
les  fleurs  folitairesj  ou  plus  ordinairement  en 
grappes.  ^ 

Le  calice  efi ,  ou  compofé  de  plufieurs  folioles  j 
on  bien  il  eft  monopfaylie^  à  plufieurs  découpures. 
La  corolle  eft  formée  par  qtutre  ou  cinq  pétale! 
inférés  fur  un  difquehypogvne  »  tamôt  nus»  tantôt 
intérieurement  velus  ou  glanduleux  vers  leur  mi^ 
lieu.  Quelquefois  les  pétales  font  doubles  j  ayant 
chacun  un  lecond  pétale  intérieur  vers  leur  onglet^ 
les  étamiaes«  très -Couvent  au  nombre  de  miit  • 
ayant  les  filamens  féparés ,  dont  Tiofertion  eft  k 
même  que  celle  des  pétales. 

L'ovaire  efi  fimple  •  folitaire  ou  triple  «  terminé 
par  un  ,  deux  ou  trois  ftigmates.  Lt  fruit  confifte 
en  un  drupe  ou  une  capfule  à  une  ^  dfeux  ou  trois 
loges  »  ou  bien  à  une ,  deux  ou  trois  coques  9  cha- 

Îiue  loge  ou  chaque  coque  ne  contenant  qu'une 
eule  femence  attachée  i  l'angle  intérieur  des  lo- 
ges «  dont  l'embryon  n*a  point  de  périfpetme  (  b 
radicule  courbée  en  lobes  Couvent  arqués. 

Cette  famille  renferme  les  genres  fnivans  : 

I.  HtûUê  iiêMiS  ,  dkmqu  fitak  mum  vtnfa  kfc 
itunfte&mtpkdU 

Les  cardtorpemies. 

I«fauliides«  ••...••  • 


. . .  Girdiofpermumm 
Pppp  1 
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Les  favoniers •  • .  •  Sapindus.  | 

Les  talifiers Talifia. 

Les  aparética Aparetica* 

IL  PUales  fimples. 

Les  ufubes Schmideiia. 

Les  ornicrophes Omitrophe. 

Les  litchis •• Eupkoria, 

Les  mélicoques McUcocea, 

Les  touliciers Toidicia* 

Les  moliniers.  • Moiinâa. 

Les  coifigniers Cojpgnia. 

III.  Genres  affiliés  aux  favoniers. 

Les  mataybes Matayha. 

Les  énourous. .  • .  •> Enourea. 

Les  cupanis.  • Cupania. 

Les  pekis Pekta* 

SAURURE.  Saururus.  Genre  de  plantes  mono- 
cotylédones  j  à  fleurs  incomplètes  ,  de  la  famille 
des  naïades  j  qui  paroic ,  par  Ton  port ,  fe  rappro- 
cher beaucoup  des  poivriers  ^  &  ,  par  fa  fruâiiica- 
tion,  des  aroïdes  >  qui  comprend  des  herbes  exo* 
tiques  i  l'Europe ,  a  tiges  droites  «  à  feuilles  al- 
ternes >  dont  le  pétiole  eft  vaginal  $  les  fleurs  dif- 
pofées  en  chaton  pendant  «  oppofé  aux  feuilles. 

Le  caraâèfe  eflentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  chaton  garni  (t écailles  h  une  feule  fleur  ;  point 
de  corolle  ;  de  fix  à  fept  étamines  y  quatre  ovaires  ; 
point  defiyle  ;  quatre  baies  monofpermes. 

Caractère  gém£ri<^ue. 

'Lt^  fleurs  font  difpôfées  fur  un  chaton  alongé , 
pendant.  Chacune  d'elles  offre  : 

'    i^.  Un  calice  formé  par  une  écaille  entière  » 
oblongue  ^  colorée  ^  perfîftante. 

2®.  Point  de  corolle. 

2^.  Six  à  fept  étamines  ^  dont  les  filamens  font  ca- 
pillaires y  alongés  ^  terminés  par  des  anthères  droi 
tes»  oblongues. 

4^.  Quatre  ovaires  ovales  3  acuminés  s  point  de 
ftyle ,'  mais  munis  de  quatre  ftigmntes  alongës  ^ 
adnés  vers  le  fommet  des  ovaires  ^  à  leur  coté  in- 
térieur. 

Le  fruit  confifte  en  quatre  baies  ovales  y  a  une 
^feule  loge  j  qui  ne  renferme  qu'une  feule  femence 
ovale. 

Objervations.  L'on  n'efi  pas  encore  très-aflfuré 

que  les  femences  de  cette  plante  n'aient  qu'un 

Jfetil  lobe  ou  cotylédon  \  ce  qui  donne,  quelques 

incertitudes  fur  la  famille  qui  doit  la  recevoir.  Il 

{aroît  que  le  nombre  des  étamines  varie  de  fix  à 
èpt  j  &  peut-être  le  nombre  des  ftigmates  de  trois 
i  quatre.  U  eft  poffible  que  ce  foit  là  la  caufe  qur 
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l'a  fait  méconnaître  par  Walthérius  ^  qui  en-a  &it 
un  genre  nouveau  fous  le  nom  de  mactufckkîa ,  ï 
fix  eumines ,  à  trois  ou  cinq  ovaires.  Michaux  » 
dans  Ùl  Flore  de  t  Amérique  feptentrionale  «  rapporte 
fans  héfiter  le  mattufchkia  de  Walthérius  au^âtt- 
rurus  cernuus  de  Linné»  qu'il  plape  dans  l'hexandrie. 

Es  PÈ  c  E. 

i.  Saurure  inclinée.  Saururus  eemuMS,  Lsdn. 

Saururus  caule  foliofo ,  polyflackio,  Linn.  SyH, 
Plant. pag.  191.^— Michaux»  Ftor.  boréal.  Amer, 
vol.  I.  pag.  2i8.-^Lam.  111.  Gêner,  ub.  17e.— * 
Willd.  Spec.  Plant,  vol.  1.  pag.  292. 

Saururus  Jbliis  cordatis ,  petiolatis  y  am€Htis  fo' 
litariis  ^  recurvis,  Hort.  Upfal.  91.  —  Spec.  Plant, 
vol.  2.  pag.  480.  —  Miller  »  Diâ.  n®.  i .  &  Illufir. 
Icon.  —  GifecK.  Icon.  Fafc.  i. n^.  7. 

Saururus foliis profiuidk  cordatis,  ovaUh^anceoU' 
tis;  fpicisfolitariis,  Hort.  Cliff.  1)9.  —  Gronov. 
Virgm.  40.  —  Royen  ^  Lugd.  Bat.  8. 

Serpentaria  repens  »  floribus  ftamineis  fpicatis  £ 
bryonid  nigrét  folio  ampliore  ^  pingin.  Pluk.  Almag. 
pag.  54}.ab.  117.  fig.  $,4. 

Mattufchkia  aquatica.  Walthér.  Flor.  carolin» 
pag.  127. 

C'eft  une  plante  dont  les  racines  font  fibreufef  » 
les  tiges  relevées»  finuées»  gféles»  hautes  d'un  à 
deux  pieds»  un  peu  ftriées  ^  prefque  fimples»  gla- 
bres »  garnies  de  feuilles  alternes  »  péttolées^ 
ovales  »  en  cœur  à  leur  baCe  »  acumtnées  à  leur 
fommet»  un  peu  charnues  «  glabres  à  leurs  deux 
faces»  entières  à  leurs  bprds»  marquées  de  veines 
rameufes  j  les  pétioles  font  longs  d'environ  dix 
lignes  )  les  feuilles  de  trois  pouces»  fur  deux  de 
large. 

» 

Les  fleurs  font  diipofées  fur  un  chaton  {>édoa- 
culé  i  le  pédoticule  eft  long  »  prefque  droit  •  op-^ 
pofé  aux  feuilles  «  glabre^  c]^iindrique>  terminé 
par  un  épi  cylindrique  »  étroit ,  alongé  »  un  pea 
fubulé  »  pendant  ou  recourbé  »  long  d'eRviroa 
deux  pouces»  couvert  d'écaillés  blanchâtres ^  mé- 
diocrement pédonculées  »  qui  verdiflTent  après  h 
floraifon  >  &  s'inclinent  fur  le  rachis*  Les  écs- 
mines  varient  de  fix  à  fept  ;  les  ovaires  font  an 
nombre  de  quatre  »  fubules  par  les  ftigmates. 

Cette,  plante  croit  à  l'ombre»  dans  les  Hemc 
humides  de  la  Virginie  &  de  la  Caroline ,  où  elle 
eft  fort  commune,  of  (f^^f') 

SAUVAGÈSE.  Sauvagejia.  Genre  de  plantes 
dicotylédones  »  à  fleurs  complètts  >  polypétalées  » 
dont  la  famille  naturelle  n'efr  pas  encore  détermi- 
née» qui  comprend  des  herbes  exotiques  à  l'Es- 
rope  ,  dont  les  feuilles  font  alternes  »  munies  de 
ftipules  ciliées  j  les  fleurs  folitaires  j  axittaiies^ 
pédonculées» 
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Le  caraôère  effemicl  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  calice  h  cinq  folioles  ;  cinq  pétales  alternes 
avèt  Us  folioles  du  calice  ;  cinq  écailles  entourées  de 
cils  nombreux ,  glandufifhres  ;  cinq  étamines  ;  un 
JlyU  ;  une  cap  fuie  a  une  loge  ,  h.  trois  vdlves. 

Caractère    générique. 

Chaque  fleur  offre  : 

i*.  Un  calice  compofé  de  cinq  folioles  droites , 
concaves  j  ouvertes ,  lancéolées  ,  aiguës^  perfif- 
tantes. 

i®.  Une  xorolU  à  cinq  pétales  ovales,  obtus, 
caducs,  de  la  même  longueur  que  le  calice» 
alternes  avec  fes  diviiions. 

Cinq  écailles  une  fois  plus  petites  que  les  pé- 
tales ,  perfiftantes  plus  long-tems ,  alternes  avec 
eux,  fituées  autour  de  Tovaire,  environnées  ex- 
térieurement de  poils  nombreux ,  furmontés  de 
glandes ,  imiunt  les  étamines ,  mais  beaucoup 
plus  courts. 

'  j®.  Cinq  étamines ,  dont  les  filaroens ,  alternes 
avec  les  écailles ,  font  très-courts  ,  fubulés ,  ter- 
minés par  des  anthères  fort  longues ,  à  quatre 
faces  ,  s'ouvrant  à  leur  fommet. 

4^,  Un  ovaire  fupérieur ,  ovale,  furmonté  d'un 
ftyle  iîmple ,  de  la  longueur  des  étamines ,  ter- 
miné par  un  (ligmate  obtus. 

Le  fruit  eft  une  capfule  ovale  ,  acuminée ,  à 
une  feule  loge  (  à  trois  loges  félon  Juffieu  ) ,  à 
trois  valves ,  dont  les  bords  font  recourbés  en 
dedans ,  contenant  des  femences  nombreufes  , 
fort  petites ,  attachées  par  fériés  aux  bords  ren- 
crans  des  valves. 
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Espèces. 

I.  SAUVAcisE  de  Cayenne.  Sauvagejia  adima, 
Aubl.    . 

Sauvagejia  caule  ramofiffimo ,  foliis  ovato-lanceo- 
iatis.  Lam.  III.  Gêner,  vol.  1.  pag.  119.  n^  Z767. 
tab.  14c.  fig.  I. 

Sauvagefia  (adima),  cauUbus  ramops.  Gmel.  Syft. 
Nat.  vol.  I.  pag. 412.  n**.  2.  —  Aubl. Guian.  vol.  i. 
'pag.  251.  tan.  100.  fig.  a. 

.    /j.  Eadem^minor.  Lam.  lUuftr.  L.  c.  tab.  140. 
fig.  2. 

.  Iron  he^hacius  ,  minor;  foliis  oblongis  ,  tenuijpme 
erenatis;  fiipulis  ciliatis /fioribus  fingularibus  adalas. 
Brovn,  Jam.  179.  tab.  1-2.  fig.  2. 

Cette  plante  a  des  tiges  droites ,  hautes  d'en- 
.  won  deux  pieds,  grêles ,  cylindriqttes ,  glabres, 
'  un  peu  tétragones  &  ûriées-à  leur  partie  infé- 
-  fieutv,  divifécs  en  rameaux Ihombreux ,  alternes, 
-ptet^ue  fiiifpanesi  garnies  de.  feuilles  alternes  j 


prefque  feflîles ,  ovales ,  lancéolées ,  longues  i 
peine  d'un  pouce ,  glabres  à  leurs  deux  faces ,  un 
peu  acuminées  à  leur  fommet .  aiguës  ou  rétrécies 
en  un  pétiole  court  à  leur  bafe ,  légèrement  den- 
tées en  fcie  à  leurs  bords  j  munies  de  nervures 
latérales,  obliques ,  prefque  fimples,  un  peu  fatl- 
lantesj  garnies  de  flipules  axillaires,  courtes,  fili- 
formes, longuement  ciliées  de  cils  fins ,  oppofesî 
ce  qui  les  fait  paroître  prefqu'ailées. 

Les  fleurs  font  folitaires  dans  l'aiffelle  des  feuil- 
les  ,  fupportées  par  de  longs  pédoi^cules  capil- 
laires ,  fimples ,  glabres ,  droits  pendant  la  florai- 
raifon ,  réfléchis  enfuite.  Les  calices  font  glabres, 
d'un  vert-tendre,  très-lîffes,  i  cinq  folioles  lan- 
céolées ,  concaves ,  très  -  aiguës.  La  corolle  eft 
blanche  j  les  pétales  à  peine  aufli  longs  que  le 
calice. 

La  variété  ^  eft  beaucoup  plus  petite ,  moins 
rameufe  j  les  feuilles  plus  courtes:  ovales,  à  peine 
lancéolées.  Brovn  l'a  obfervée  &  recueillie  a  la 
Jamaïque. 

La  première  plante  croît  à  la  Guiane.  J'en  pof- 
(ède  un  exemplaire  que  M.  Ledru  a  recueilli  à 
Porto-Ricco,  &  qu'il  a  bien  voulu  me  communi- 
quer. O  ?( '^•Z; 

z.  Sauvage  SE  des  Antilles.  Sauvagefia  er^a. 
Jacq. 

Sauvagefia  cauie  fubfimpUci  ,  foliis  angufto-lan^ 
ceolatis ,  flipulis  prAlongis,  Lam.  lU.  Goocr.  vol.  2. 
pag.  1 19.  n®.  2768. — Jacq.  Stirp.  Amer.  pag.  77. 
tab.  ji.  fig.  5-  —  &  edit.  li  piû.  pag.  41.  tab. 77. 
—  Gmel.  Syft.  Nat.  vol.  i.  pag.  422.  n**.  1.  — 
Wiild.  Spec.  Plant,  vol.  1.  pag.  i  i8y. 

Cette  efpèce ,  qui  n'eft  peut-être  qu'une  fimple 
variété  dufauvagefia  adima,  en  diffère  néanmoins 
en  ce  qu'elle  elt  beaucoup  plus  petite ,  que  fes 
tiges  font  prefque  fimples ,  fes  flipules  plus  aloi- 
gées.  Ses  feuilles  font  alrernes ,  feffiles  »  étrottesL^ 
lancéolées,  glabres  à  leurs  deux  faces,  légèrement 
denticulées  en  fcie  à  leurs  bords ,  munies  dans 
leurs  aiflelles  de  flipules  alongées ,  étroites ,  ciliées 
ou  pinnatifides  à  leurs  bords. 

Les  fleurs  font  axillaîres,  longuement  pédon- 
culées  >  blanchâtres  ;  les  pédoncules  longs ,  fêta- 
ces ,  uniflores  j  les  calices  aigus,  plus  longs  que 
la  corolle  »  les  capfules  réfléchies  fur  les  pédon- 
cules. • 

Cette  plante  croit  à  Saint-Domingue  Bc  aux 
Antilles  j  elle  m'a  été  communiquée  par  M.  Du- 
puis.  O  C^-/) 

j.  SAUVAGàsE  fluette.  Sauvagefia  tentlla.  Lam. 

Sauvagefia  caulefiliformi  y  fimplicifmo  ;  folm  oi" 
iongisy  rariur  dentatis ,  fejilibus ,'  fiipulis,  minimis. 

Lam,  ill.  Gencr.  voL  2..  pag.  1 19^  n?.  tj,6^ 
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11  e4  Atticîllê  de  M  pM  regarder  cette  ^nce 
rnmme  une  efpèce  difiintle  des  deux  pxécédentts, 
quind  même  ou  lei  réuniroic  comme  variécés. 

Sci  rlgci  font  fort  petites  «  n'ayant  pas  plus  de 
quatre  &  cinq  pouces  de  hautj  filitormes,  droites, 
glibrei 9  très-linriples,  garnies  de  feuilles  alternes^ 

SuifA  tcmcnt  fetltles ,  glabres  à  leurs  deux  faces  ^ 
I  drnti  rares  i  leurs  bords  ^  oblongues»  étroites ^ 
«Igudi  I  munies  dans  leurs  aiflelles  de  flipules  très- 
courccs ,  ciliées  i  leurs  hotds.  Les  fleurs  font  foli- 
talrti  «  ixillaircs)  les  pédoncules  prefque  f.ucés. 

Crtto  pUnte  a  été  recueillie  en  Amérique  |»ar 
M.  IViclurd  j  qui  en  a  communiqué  un  exemplaire 
i  M.  Lamarck.  O  (  ^*  /  '^^  A^^^«  ^''^'  ) 

SAXIFRAGE,  Sûxtfraga.  Genre  de  plantes  di- 
cotylédones t  i  fleurs  complètes  ,  polypëralées  » 
de  la  famille  du  même  nom  «  qui  a  des  rapports 
ivec  les  hiMiktré  «  8c  qui  con^prend  des  herbes , 
les  unes  exotiques ,  d'autres  indigènes  de  l'Eu- 
rope ,  dont  les  feuilles  font  altv^rnes»  quelquefois 
oppoléeSi  toutes  radicales  dans  certaines  ef^ècesi 
la  difpofition  des  fleurs  très«>Yariée. 

1(0  cari6kère  eflentiel  de  ce  genre  efi  d*avoir  : 

Un  cûlUt  ptrjpfiant  y  à  cinq  divipons;  une  corolle  it 
cimq  fétûles  inféris  fur  U  caUce  ;  dix  étamtncs  j-  deux 
Pyles  }  une  capfule  fupérieure  »  s* ouvrant  àfonfommtt 
en  deux  vulves  crochues  à  leur  extrémités 

CaRACTÂRE    6ÉNÊRIQUE. 

Chaque  fleur  oAre  : 

i^.  Un  Calice  coun  j  perfiftant  ^  divifé  en  cinq 
découpures  aiguës. 

2*.  Une  corolle  Compofée  de  cinq  péules  ou- 
yerts  ^  un  peu  rétrécis  à  leur  bafe  »  inférés  fur  le 
calice. 

)^.  Dix  étamineSi  dont  les  filamens  font  fubulés  ^ 
terminés  par  des  anthères  arrondies» 

4^.  Un  ovaire  fupérieur ,  libre  ou  plus  foovent  â 
demi* adhérent  avec  le  calice^  prefque^ globuleux  « 
acuminé  j  furmonté  de  deux  ftyles  courts  ^  termi- 
nés par  des  ftigmates  obtus« 

ht  fruit  ell  une  capfule  prefqu*ova1e  >  terminée 
par  deux  pointes  courbées  en  Forme  de  bec  ^  s'ou- 
vrant  en  deux  valves  à  fon  fommet^  renfermant, 
Ans  une  feule  loge  >  des  femences  nombreufes  ^ 
fort  petites. 

Obfervations.  Ce  genre  diffère ,  par  fcs  dix  éta- 
mines  j  des  heuchera  y  qui  n'en  ont  que  cinq  :  on  le 
difiingue  aufli  des  tiarella ,  oe  dernier  ayant  une 
des  valves  capfulaires  beaucoup  plus  grande  que 
l'autre.  C'eft  d'ailleurs  un  alTez  beau  genre  j  très- 
naturel  ,  8c  dont  aucune  des  efpèces  ne  laiiTe  de 
doutes  fiu  la  pUpe  qu'elle  doit  jr  occuper  >  ckh 
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cune  d'elles  ofiraot  tous  tes  caraélères  qui  coolK- 
tuent  ce  genre  ;  aufS ,  quoique  nombreux  en  efpè- 
ces y  nous  ne  voyons  pa$  qu'aucune  en  ait  été 
retranchée ,  pas  même  par  ces  auteurs  qui  feroient 
volontien  un  genre  de  chaque  efpèce. 

Il  fe  trouve  cependant  divifé  en  deux  dans 
Tournefortj  qui  a  établi  le  genre  gium  ^  &  qui  y 
a  renfermé  toutes  les  efpèces  dont  l'ovaire  étoit 
libre  ou  parfaitement  fupérieur  >  réfervant  pour 
celui  des  faxifrages  toibes  celles  donc  le  calice 
environne  par  fa  bafe  ,  prefque  jufque  vers  la 
moitié ,  les  ovaires  qui  alors  paroiffent  prefque 
inférieurs.  Cette  légère  différence  tient  peut-écre 
â  la  profondeur  des  divifions  du  calice.  Lorfqu'il 
eft  divifé  prefque  jufqu'à  fa  bafe  y  l'ovaire  ft 
trouve  entièrement  libre  ;  lorfque  les  divifions 
font  courtes .  la  partie  inférieure  du  calice  ,  qui 
eft  d'une  feule  pièce  j  entoure  Tovaire  ,  S:  même 
il  eft  alors  adhérent  avec  lui.  Voili  pour  les  anu^ 
teucs  un  nouveau  genre  à  établir  j  a  après  la  po- 
iiaon  de  l'ovaire. 

Les  capfules  font  conftamment  terminées  paf 
deux  pointes  égaies,  fubulées,  très-ordinairement 
reflëcnies  ou  recourbées  en  dehors.  Ces  capfules 
fe  féparent  i  leur  fonmiec  en  deux  valves  >  qui 
paroiflenc  former  deux  loges  j  furtout  dans  celles 

Îui  s'ouvrent  prefque  jufqu'à  leur  bafe.  Cepen- 
ant  le  plus  grand  nombre  des  botaniftes  ne  re- 
Sarde  ces  capfules  que  comme  uniloculaires  j  à 
eux  valves. 

Quant  aux  efpèces ,  elles  ont  toutes  an  air  de 
fanuHe  t.ès^remarquable.  Ce  font^/]uelques-unes 
exceptées  ,  de  très -petites  plantes  habitant  les 
hautes  montagnes  des  Alpes  »  dont  les  feuilles 
radicales  forment  des  gazons  touffiis.  Les  tiges 
font  grêles^  filiformes  ,  peu  ou  point  rameufes^i 
peine  feuillées.  Les  fleurs  font  terminales  »  quel- 
quefois folitaires,  plus  ordinairement  formant  de 
petites  panicules  un  peu  étalées  :  un  grand  nombre, 
font  munies  de  poils  courts  ^  glanduleux  ^  pks  ou 
moins  vifqueux. 

^  EspiicEs. 

^  Feuilles  entâresi  tiges  prtfqae  mus. 

I.  Saxifrage  cotylédone.  Sajàfraga  cotyUâmtu 
Liiui. 

Saxifraga  foliis  radicaUhas  aggregatis,  linguàttis, 
cartHagiheo-dentatts  ;  coule  foiSloàlAto-foliofo  ^  cm£* 
cHus  glandulcfihpil^.  Willd«  Spec.  Plant.  wL  x» 
pag.  6)8.  n®.  !• 

Saxifraga  foliis  radicalitu^  aggregatis^  GagJattS^ 
carnlapnlto^erràtis  ;  caule  pmmctdéUio^  Lîim.  ^ec« 
Plant,  f  70*  —  Miller  j  Did.  n*.  a.  —  Sco|k  Ovs. 
edit.  1.  o^  489.  —  Mattttfch.  StI.  n*.  a^S.  — 
Kniph.  Ceator.  i*  n*.  79*  ~  Jacq.  CoUeâ.  4-  P^* 
191.— Lam.  Ftor.  ftanf.  vol.  }•  f  at»  114.  oT.  ii«|* 
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IV.  «^  Gérard ,  Flor.  gall.  Prov.  pag.  41 1 .  n*.  r .  — 
Gouan^  Monfp.  pag.  209.  d^.  i.  —  Lam.  Illullr. 
Gêner,  rab.  372.  fig.  3. 

Saxifraga  jbliorum  ora  cartilagima ,  ferrata  ;  pc^ 
ihUspoMcifioriSiPctalis  pun^atis.  Hall.  Heiv.  978. 

Saxifraga  foltis  lingulatîs  ,  radiealiius  margint 
caniloginto  aciae  ftrratis  ;  fiorihus  panictdatis.  Flor. 
fiwc.  556.  3é6. 

Saxifraga faliorum  margiitibus  cartilagino'crenatis, 
Hort.  Cliff.  168.  —  Roy.  Lugd.  Bat.  453. 

Sanicuia  moiuana ,  crenata  ^  folio  lonport ,  pedi^ 
culofoiiofo.  Pluken.  Almag.  pag.  3}i.  tab.  222. 
iig.  I. 

Stdumferratum.  J.  Bauh*  Hift.  3.  pag.  689.  le 

Saxifraga  fedifoSo^  angufiiorïï  ^ftrrato.  Tournef. 
Inft.  R.  Herb.  252.  —  Garîd.  Auu  pag»  428.  An 
adjptci^mfiquentcm  refkrenda  ? 

Saxifraga  foiiorum  margrnitus  canilagineoferratis. 
Sauvag.  Monfp.  pag.  52  fc  xi6. 

■ 

Cotylédon  média  ^fbliis  cUongis,ferratîs,  C.  Bauh. 
Pin.  28J. 

Sedulh /erratum  ,  alium^  hieome^  marginHas  ar* 
genteis.  Morif.  Oxon.  Hift.  3.  pag.  478.  $.  I2. 
ub.  9.  fig.  19,20. 

Uméilicus  veneris  minor  i  &  2.  Tabem.  le.  847. 

Ai^oonferratum.  Valer.  Corrf.  Hift.  pag.  92.  le. 

*  ^.  Cotylédon  minor,  foiiis  fuirotundis,  ferratit, 
C.  Bauh.  Pin.  28;.  —  Prodr.  133.  —  HalL  Heiv. 
9®.  978.  VK.  fi. 

Saxifraga  fbliis  fuhrotundis ,  ftrratis.  Tourne f. 
Inft.  R.  Herb.  252.  —  J.  Bauh.  Hift.  3.  pag.  690. 
Sine  icône. 

Saxifraga  (panîculata)  >  foUis  radkatis ,  aggrt- 
gatis  ,  cuneiformihus  ,  cartilagineo  'fertatis  ;  coule 
paniculato.  Miller»  DtSt.  ti^.  3. 

y.  Saxifraga  fedi  folio  ,  fiore  albo  ;  multifiora. 
Tournef.  Inft.  R.  Herb.  252. 

Saxifraga  foiiorum  orâ  cartilagineâ ,  caule  tripler, 
eéHo  '  ranwfo  y  pêtalis  immactdaùs,  Haller^  Hetv. 
»•.  977. 

Saxifraga  (p^ramidata)  ^/ô/m  radicatis  ^  oggre- 
gatéê  y  lingùlaùs  y  cartilagineo- fi rratis  /  caule  pyra- 
miémti».  Miller ,  Diô.  n^  4. 

Saxifraga  pyrumidalis,  Lapeyr.  Saxifr.  pag.  32. 

Stdum  f  erratum  i  flore  aibo  ,  multifiorum.  Dodarc. 
Mem.  pag.  131. 

.  Saxifraga  cotylédon^  (Sder.  Flor.  dbn.  tab.  241. 
t,  Saxifraga  fedi  folio,  pyreneica  ^firrata.  Tourna 
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Sedum  pyrenaicum ,  femtum  ,  wtimt»  ;  fiore  gat^ 
tûto.  Idem  J  H.  R.  Par. 

Saxifraga  muùifiora.  Dodart.  Menu  1 37.  Icoo. 

Cette  plante  eft  une  des  belles  efpèces  de  ce 
genre  s  elle  fournit  plufieurs  Taiiétés  remarqua- 
bles 3  mais  qui  oiFrenc  tous  les  caraâères  com» 
muns  à  cette  efpèce  $  favoir  :  des  tiges  plus  00 
moins  Ipaniculées  &  feuillées  ^  des  feuilles  carti- 
lagiaeufes  &  dentées  i  leurs  bords  $  des  caticef 
légèrement  pileux  &  glanduleux.  • 

tes  feuilles  radicales  font  difpofées  en  une  belle 
rofette  touffue  j  elles  font  fedilesj  épaiffes ,  char- 
nues y  glabres ,  obloogues^  d'un  vert  un  peu  glau- 
!|ue  y  de  la  ferme  d'une  langue  y  obcuies  à  leur 
ommet^  bordées  i  leur  contour  de  dents  cartifa- 
gineufes  >  blanchâtres,  très-fines.  De  leur  centre 
s'élève  une  tige  droite ,  cylindrique  y  fimple ,  haute 
au  moins  d'un  pied  ^  cnargée  de  poils  courts  > 
vifqueux  ^  garnie  de  feuilles  alternes  j  beaucoup 
plus  petites  que  les  feuilles  radicales. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  une  belle  panicûle , 
qui  occupe  ordinairement  plus  de  la  moitié  fupé- 
rieure  des  tiges  i  elle  eft  compofée  de  pédoncules 
partiels  très-longs ,  axillaires  ^  filiformes  ,  fimpîes 
ott  médiocrement  rameux,  munis  ^  ainfi  q«e  les 
calices»  de  poils  glanduleux  &  vifqueux.  La  c^ 
roUe  eft. blanche  i  les  pétales  oblongs  ^  obtus  « 
fouvent  ponâués>  d'une  grandeur  médiocre. 

Les  différentes  variétés  de  cène  plante  cojufif- 
tent  dans  la  fermetés  feuilles .  &  dans  les  pani- 
cules  plus  ou  moins  rameufes.  Dans  la  première  y 
les  feuilles  font  plus  étroites  >.aioiigées$  les  tiges 
moins  élevées  s  la  panicule  médiocrement tameufef 
la  plupart  des  ramifications  prefque  fimples  $  la 
corolle  d^une  grandeur  médiocre. 

Dans  la  variété  fi  y  les  tiges  font  plus  hautes  ; 
les.  feuilles  plus  courtes  «  plus  larges  «  un  pet» 
ovales  oiv  arrondies  -y  les  fleurs  font  auffi  phis  nom- 
breufes  :  mais  U  variété  y  eft  une  plante  d'une  fi 
grande  beauté ,  fi  agréable  par  le  grand  nombre 
de  fes  fleurs  >  qu'on  a  de  la  peine  à  ne  la  regarder 
q^e  comme  une  fimple  variété.  Sts  feuilles  rtdi^ 
cales  font  longues  de  deux  pouces  &  pliis»  Utign^ 
lées  ou  un  peu  fpatulées.  Les  tiges  ^  iiautes  d'un 
pied  &  deirr  8c  plu5  ^  font  garnies ,  dans  prefquci 
totttc  leur  iongiieuT,  de  fleurs  panicuiéeSj  très- 
nombrenfes  ^  dont  l'enfemUe  fbrtne  une  forte  de 
pyramide  touffue  y  obtufe.  Les  pétales  font  pref- 
q[tt*une  fois  plus  grands  que  dans  la  première  va* 
nété  J  nn  peu  onguiculés  cru-  rétrécis  à  leur  bafe» 
d'une  grande  blancheur  ^  it  né  font  îamais  ponc« 
tués.  Les  pédoncules  foiK  csèSHranteuoc;  kurs  divi* 
fious  capillaires ,  muoies  clucune  d'un»  petit» 
foliole  ou  braâée  courte ,  écroi se  y  prefqtie  ftibu- 
lée»  denticttlée  &  ciUée  de  poUs  glaynduluu. 

Si  donc  i'on  veut  regarder  cette  pbme  cOBun» 
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une  efpèce  diftinâe  j  on  en  trouvera  les  caraâères 
dans  la  corolie  d'une  blancheur  de  neige ,  jan(iais 
^onâuée;  dans  les  pétales  prefaue  cunéiformes , 
onguiculés  3  dans  le  nombre  &  la  difpofition  des 
fleurs  en  une  ample  panicule  pyramidale. 

Ces  di£Férentes  variétés  fe  rencontrent  toutes 
dans  les  montagnes  alpines  de  TEurope  j  &  dans 
les  départemens  méridionaux  de  la  France.  La 
variété  y  efi  cultivée  dans  tous  les  jardins  comme 
une  très-  belle  plante  d'ornement  ^  dont  on  garnit 
les  croifées  &  les  cheminées. 

2.  Saxifrage  aïzoon.  Saxîfraga  ai^oon.  Jacq.. 

Saxifragafoiiîs  radicaiibus  aggregatis,  lingulatis, 
eartiiaginco'dcntatis  ;  caule  fimplici  y  raeemofo  ,  fo^ 
Jiofo;  calicibus  glabrîs.  Willd,  Spec.  Plant.  Vol.  2. 

pag.  £39.  n®.  2. 

•  Saxifràga  (  zizooiï  )  yfoliis  radUatis  aggregatis  ^ 
lingulaùs  ,  canilagineo-Jerratis  ;  caule  fuhracemofo  ^ 
calice giairo.  Murr.  Syft.  veget.  edit.  14.  pag.  41 1. 
— Jacq. Flor. auftr.  5.  tab.  438.  —  Lapeyr.  Saxifr. 

Saxîfraga  cotylédon.  Var.  t.  Linn.  Spec.  Plant, 
vol.  I .  pag.  570. 

Smxifraga  foliis  radicaiibus  y  in  orbem  pofitis  i  fer" 
ruiuris  cartilagineis.  Flor.  lapp.  177.  tab.  2.  fig.  2. 

'  iûxifaga  fedi  folio  ,  angufiiore  yferrato.  Seguier  , 

Plant,  veroo.  vol.  i.  pag.  448.  tab.  9.  fig.  i. 

Cotylédon  pyramidale  ,  lato  ,  crenato  &  retufo  folio; 
polyanthos.  Boccon.  Muf.  2.  pag.  109.  tab.  06. 

Aifottm  ferratum  ^  alterum.  Valer.  Cord.  Hift« 
pag.  92.  Icon.  Bona, 

Suxifraga  reBa.  Lapeyr.  Saxifr.  pag.  33.  tab.  if. 

II  exiAe  de  très-grands  rapports  entre  cette  plante 
&  lefaxifraga  cotylédon  y  que  Linné  avoit  préfenté 
en  effet  comme  une  fimple  variété  $  elle  en  diffère 
cependant  par  des  caraaères  oui  lui  font  particu- 
liers y  &qui  doivent  l'en  faire  diflînguer.  Ses  fleurs 
font  plutôt  difpofées  en  grappes  que  paniculées  s 
fes  calices  &  fes  pédoncules  dépourvus  de  ces  poils 
glanduleux  &  vilqueux  qui  caraâérifent  Teipèce 
précédente.. 

Les  tiges  font  droites ,  d'une  hauteur  médiocre , 
fimples ,  feuillées^  glabres ,  cylindriques }  les  feuil- 
les radicales  étendues  en  rofettes  fur  la  terre  , 
épaifles ,  étroites  y  lingulées ,  très  -  nombreufes , 
glabres  à  leurs  deux  faces  j  entières ,  car  tilagineufes 
&  finement  dentées  à  leurs  bords  s  les  caulinaires 
alternes ,  fefBIes  ^  plus  petites. 

-  Les  fleurs  font  difpofées  prelqu'en  grappes  laté- 
rales y  un  peu  pendantes  dans  raiflelle  des  feuilles 
fupérieures ,  &  leur  enfemble  même  forme  plutôt 
une  grappe  un  peu  pyramidale ,  compofée^  qu'une 
p;inicule.  Les  pédoncules  font  glabres  ^  ramoux  , 
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filiformes  i  les  calices  y  également  glabres  »  font 
divifés  en  cinq  folioles  ovales ,  aiguës.  La  corolle 
eit  blanche  ;  les  pétales  ovale&j  obtus. 

Cette  plante  croit  fur  les  montagnes  alpines  de 
l'Europe  ^  &  dans  les  départemens  méudionaux 
de  la  France.  ^  (V-f) 

3.  Saxifrage  métamorphofée.  Saxifraga  mn- 
tata.  Linn. 

Saxifragafoliis  radicaiibus  rofulatis  ^  cartHagintis  » 
bafi  ciliato  -  plumops  ;  apicibus  hyalinis  y  petalis  ioM" 
ceolaeo-acutis.  Lapeyr.  Saxifr.  31.  n^.  7. 

Saxifragafoliis  radicaiibus  aggregatis  >  lingidatzs^ 
margine  cartilagineis  ^  répandis  ;  caule  racemofo  y  fo* 
liojo;  calicibus  glandulojo-pilofis  y  petalis  lineari-ûm' 
ceolatis,  Willd. Spec. Plant,  vol.  2.  pag.  640.  n^.  j. 

Saxifragafoliis  ratUcaiibus  aggregatis  y  lingulatis^ 
cartilagineo'jerratis  ;  coule  racemofo  ^foCtofo.  Linn. 
Spec.  Plant.  voL  i.  pag.  J70.  —  lacq.  Icon.  itf. 
vol.  3.  tab.  466.  —  Idem,  CoUeâ.  pag.  284.  — • 
Curt.  Mag.  351.  — Ailion.  Flor.  pedem.  o*.  iji8. 

Saxifraga  fifliorum  ori  cartilaàneâ  y  rarifim\  ifji- 
tatâ;  petalis  maculofis.  Haller^Helv.  n*.  979.  tab. 
16.  —  Segoier»  Plant,  veron.  vol  3.  pag.  199. 
n*.  2.  —  Burf.  XVI.  98. 

Geum  alpinum  maius  »  vifcofum  ;  foliis  e^Uongo^ 
rotundisy  atrorubentiùus  &  croceis  fioribtu.  Sdieuzetj 
Iter  2.  pag.  1 24.  —  Haller. 

Cette  plante  réunit  tellement  les  caraaères  det 
deux  efpèces  précédentes  »  qu'on  ponrroit  prefque 
la  regarder  comme  une  plante  hybiide  y  formée 
par  le  concours  de  ces  deux  efpèces  y  dont  néan- 
moins elle  diffère  par  un  port  &  des  caraaères  par- 
ticuliers qqi  la  rendent  facile  à  diftinguer,  La  cou- 
leur rembrunie  de  toute  la  plante  >  dit  M.  Lapeyr 
roufe  «  la  force  &  la  hauteur  de  fa  tige  ^  peu  pto- 

Sortionnées  avec  la  médiocrité  de  la  roiette  ;  la 
gure  des  feuilles  arrondies  à  leur  fommet ,  & 
terminées  par  une  pointe  étranglée  $  leur  fur&ce 
lilfe  ;  la  membrane  mince  &  tranfparente  qui  les 
borde  j  divifée  en  cils  plumeux  à  la  bafe ,  entiers 
&  rarement  avec  quelques  dents  vers  la  pointe  5 
les  pétales  longs  ,  très-étroits ,  lancéolés  y  aîgiis  , 
d'un  jaune-foncé  :  tels  font  les  traits  nombreux  qui 
doivent  faire  reconnoitre  cette  efpèce. 

Ses  racines  font  grêles ,  fibreufes  y  noirâtres  : 
il  s'en  élève  une  tige  droite  y  roide^  épaifle ,  glu- 
tineufe  y  cylindrique  ,  parfaitement  fimple.  Les 
feuilles  radicales  font  feflîles ,  nombreufes  y  difpo- 
fées en  rofette,  lingulées^  épaiflTes  y  un  peu  char- 
nues y  cartilagineufes  y  à  dents  rares  &  fort  petites^ 
difpofées  en  fcie  y  un  peu  ciliées  &  velues  vers  leur 
baie  \  les  feuilles  caulinaires  alternes  «  feffiles^  plus 
petites  y  aflez  rapprochées. 

Les  fleurs  font  difpoTéès  en  gtappes  courtes  » 

alternes^ 
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srfternûs,  donsTaiflelle  des  feuilles^  versTextrémitë 
des  tiges.  Leur  calice  eft  chargé  de  poils  glandu- 
leux &  vifqueux  ;  la  corolle  préfque  Quatre  fois 
|>lus  grande  que  dans  les  deux  efpèces  précédentes  ; 
les  pétales  alongés ,  linéaires ,  lancéolés ,  de  cou- 
leur derafran»  marc^ués  quelquefois  de  taches  d'un 
rouge-pourpre^  qui  deviennent  aufS  confluentes, 
&  ne  laiffent  prefque  parcltre  que  cette  feule 
couleur. 

Cette  efpèce  croît  dans  les  Alpes ,  fur  les  mon- 
tagnes de  laSuiffej  dans  la Carniole ,  l'Italie,  Sec. 
¥(^./) 

4.  Saxifrage  à  longues  feuille  s.  5<i.vi/rj|^<i  Ion- 
gîfvira,  Lapeyr. 

Saxîfraga  foliis  radtcalîBus  rofuUtîs^  linearibus  ^ 
langijfimis  y  integr.'s  y  Bafi fubtcretlbuy  ;  cauU panicu- 
iatOy  nutaite.  Lapeyr.  baxifr.  p.  16.  Ij°.  1 .  tab.  1 1 . 

Sedum  pyrertaicum ,  pyramidale ,  longifolium ,  cU» 
gantîjftmum,  Tourn.  Sch.  Botan.  29. 

Saxîfraga  montana  ,  pyramidal  a ,  folio  longione, 
Tourn.  Htrb.  &  Inft.  H.  Herb.  25J. 

Saxîfraga  Ungulata.  Btlî.  Aô.  Tur.  J.  pag.  226. 

Cette  plante  paroît  être,  au  premier  afpeâ , 
i»ne  ai  s  belles  variétds  du  f^xîfraga  cotylédon  ,  î 
laquelle  elle  reffemble  beaucoup  par  l'ample  pa- 
nicule  de  Tes  fleurs,  mais  dont  elle  diffère  par  fes 
feuilles  rrès-longnrs,  entières,  &  qui  d'ailleurs , 
d'après  l'obfervation  de  M.  Lapeyroufe,  ne  fe 
trouve  jamais  qu'à  des  hauteurs  où  l'on  ne  ren- 
contre plus  aucune  des  variétés  dix  faxifraga  coty- 
hdon. 

Ses  racines  font  çroffes,  noirâtres,  fufifo^mes, 

Î^refque  fimples  \  eïlcs  produifent  un  grand  nom- 
)re  de  feuilles  radicales,  linéaires,  imbriquées, 
difpoféesen  rofettes  ferrées  &  plufieurs  enfemble, 
longues  de  trois  à  fix  pouces ,  larges  d'environ 
trojs  lignes,  dures,  coriaces, rougeâcres,  &  préf- 
que cylindriques  à  leur  bafe,  très-entières,  aiguës 
à  leur  fommet,  glabres  à  leurs  deux  faces,  un  peu 
,  glauques,  ciliées  â  leur  bafe,  bordées  par  une  mem- 
brane poreufe.  Les  feuilles  caulinaires  font  alter- 
nes, d'un  vert- noirâtre ,  point  pfiembraneufes  à 
Ifriffs  bords ,  garnies ,  à  leurs  deux  faces,  de  poils 
glanduleux.  Du  centre  de  chaque  rofette  s'élève 
une  tige  (impie ,  cylindrique,  épaifle,  un  peu  rou- 
geâtre,  très-fimple,  chargée  de  poils  glanduleux, 
.rougeâtres  &  vifqueux,  garnis  de  fleurs  dans  toute 
fj  longueur. 

Les  fleurs  font  extrêmement  nombreufes,  difpo- 
fées  en  une  grande  panicule  pyramidale,  obtufe, 
très-ferrée ,  inclinée ,  dont  les  pédoncules  font 
longs  ,  axi.llaires ,  ramifiés  à  leur  extrémité,  mû- 
ris chacun  d'une  petite  ftipule  à  leur  bafe.  Les 
ciivîfions  du  calice  font  triangulaires,  vifqueufes, 
gianduleufes.  La  corolle  efi  grande,  de  couleur 
Botanique.    Tome  Kl, 
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blanche;  les  pétales  ovales,  un  peu  arrcnJ.i«,  o*lr* 
tus,  marqués  de  points  d'un  pourpre-vif,  forte- 
ment fîriés  en  deflbuss  les  capfules  prefque  fphé- 
riques,  furmontées  de  deux  cornes ,  renfermant 
des  'femences  noirâtres ,  nombreufcs  l  fort  pe- 
tites. 

Cette  belle  espèce  croît  dans  les  Pyrénées,  fur 
les  efcarpemens  des  montagnes,  \  une  hauteur 
confitlérable  j elle  fleurit  tard,  dure  long-tems,  8c 
n'a  point  d'odeur,  sf  (  K./.  ) 

5.  Saxifrage  mo}'enne.  Saxîfraga  média, 
Gouan. 

Scxifraga  foliïs  radicalibusy  ^tggregatis,  Ungulatis^ 
Cdrtilagineis ^  marginefupràpun^atis;  caiile  racemofo, 

Gouan,  Illuftr.  pag.  27.  —  Lam.  lUuftr.  Gêner, 
tab.  372.  fig.  6. 

Saxîfraga  (  caliciflora  )  ,  foliis  radicalibus  ^  rofu» 
latis y  Hgulatis\  integerrimis  ;  pefalis  &  ftaminîhus 
intra  càlicem  clavjts,  Lapeyr.  Saxifr.  pag.  28.  n*.  2. 
tâb.  12. 

Saxîfraga  alpina ,  ^arva ,  fedîfolio  ,  non  ferrato, 
Mich.  Plant.  Ram.  &  Neap.  n®.  704. 

Cette  efpèce,  diflinâe,  fort  belle,  rare,  un 
peu  voiline  à\x  faxifraga  mutata,  en  difiière  par  fes 
fleurs  d'un  pourpre-violet ,  par  les  pétales  ovales, 
obtus,  plus  courts  que  les  calices  s  par  les  grappes 
fimples,  les  pédonculesétant  uniflores^  très-couits  $ 
les  fc^uiiles  très-petites. 

Il  pouffe ,  de  fes  racines ,  un  grand  nombre  de 
tiges  très- (impies,  velues  ,  hautes  de  quatre  à  (ix 
pouces,  un  peu  rougeâcres,  glanduleufes ,  vif- 
queufes ,  droites ,  un  peu  inclinées  à  leur  fommer. 
Les  feuilles  radicales  font  nombreufes ,  petites  • 
difpofées  en  rofettes  épaiffes,  très-glabres  ,  pref- 
cjue  glauques,  dures,  cartilagineufes  à  leurs  bords, 
linéaires,  prefqu'en  forme  de  languettes,  ciliées 
vers  leur  bafe,  mucronées  à  leur  fommçt,  char-, 
gées  à  leur  face  fupérieure ,  vers  les  bords,  d'une 
férié  fimple  de  petits  pofiits  concaves  5  les  feuilles 
caulinaires  en  petit  nombre,  alternes,  très-velues, 
glutineufes ,  courtes ,  linéaires. 

Les  fleurs  forment ,  à  l'extrémité  des  tiges , 
une  grappe  Ample,  un  peu  courbée,  compofée 
de  pédoncules  alternes  ,  limples ,  uniflojes ,  quel- 
ques-uns axillaires,  nus  ou  munis  quelquefois 
d'une  petite  braftée  vers  leur  milieu ,  très-velus , 
de  couleur  purpurine.  Les  calices  font  colorés , 
velus.,  à  ciriq  découpures  lancéolées,  obtufes  j  U 
corolle  d'un  pourpre-azuré  ;  les  pétales  en  ovaîe 
renverfé ,  à  peine  auflî  longs  que  les  calices  ;  les 
capfules  groITes ,  velues ,  furmontées  de  deux 
cornes  courtes,  écartées,  aiguçfs. 

Cette  plante  croît  dans  les  Pyrénéçs ,  fur  les 
grandes  roches  calcaires,  /ft  (  ^-  /•  "»  ^^''b» 
Lam,  ) 

Qqqq 
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6.  Saxifrage  de  Penfilvanîc.  Saxifrage  pen^ 
filvanica.  Linn. 

Saxifrdgd  folits  ohlongo-lanccoUtts,  pilofiafcuUs  , 
demicutatis  y  cnuU  nudo  ;  pedunculis  alternis  ,  co^ 
rymbofo  caphatis.  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag. 
^04.  n<>.  4. 

Saxifraga  foliis  lanceolatis ,  •  dentîculatis  ;  cauU 
nudo  ,  paniculato  ;  fioribus  fubcapitatis.  Linn.  Sptc. 
Plant,  vol.  i.pag.  570.  —  Miller,  Diû.  n^  8. 

'Saxifraga  foliis  radicalibus  ,  lanceolatis ,  denticu- 
Utis  i  coule  fubnudo,  pilofo ,  ramofo  ;  fioribus  con- 
féras ^  capitatis.  Gronov.  Virgin.  49. 

Sûxifraga  novtboracenjts .  Cold.  Noveb.  loj. 

Saxifraga  penfilvanica  ,  foribus  mufcpps  ,  race* 
mofis.  Dillen.  Eltham.  pag.  337.  tab.  253.  fig. 
328. 

Saxifraga  (  penfilvanica  )  ,  elatior,  lanuginofo- 
pubens  i  foliis  ovalt-oblongis  ,  dendciUatis  ;  caule  nu- 
do ,  panieulâ  oblongâ ,  r^im/j  fummitate  faficuliflo- 
ris  ;  fioribus  parvis  ,  viridi-luteolis.  Michaux^,  Flor. 
boréal.  Afioer.  vol.  i.  pag.  268. 

On  diftingue  cette  efpèce  à  fes  tiges  élevées , 
prefque  lanugineufes  i  à  fes  feuilles  ovales ,  oblon- 
guesj  un  peu  velues  ;  à  fes  fleurs  petites,  d'un 
vert  -  jaunâtre  ,  difpofées  par  paquets ,  en  pani- 
cule. 

Ses  racines  font  fibreufes,  vivaces^  &  produi- 
fent  des  tiges  droites ,  fimples ,  non  feuillées , 
hautes  d'environ  un  pied  &  demi,  couvertes  d  un 
duvet  lanugineux.  Toutes  les  feuilles  font  radi- 
cales, ovales,  oWongues  ou  lancéolées,  de  cinq 
à  fix  pouces  de  long,  fur  environ  deux  de  large 
vers  leur  fommet;  d'une  confiftance  épaîffe,  d'un 
vert-foncé,  denticulées  en  très-petites  Atnt%  de 
fcie  ï  leur  contour,  munies ,  à  leur  face  fupé- 
rieure  &  à  leurs  bords  ,  de  poils  très-courts^ 
articulés. 

Les  fleurs  forment,  à  rextrémité  des  tiges,  une 
panicule  alongés ,  compofée  de  rameaux  alternes , 
qui  fupporreht  de  petits  corymbes  en  tête ,  plus 
ou  moins  étalés,  quelquefois  fafcicuiés.  Les  ca- 
lices font  garnis  de  poils  courts ,  à  cinq  divifions 
aiguës.  La  coroOe  eft  petite,  de  couleur  herba- 
cée ou  d'un  vert-jaunâtre. 

Cette  plante  croît  a  l'ombra  &  dans  les  lieux 
un  peu  humides,  dans  les  prairies  de  la  Penfilva- 
nie,  dans  la  Virginie  &  le  Canada.  :u.(r.f.) 


7.  Saxifrage  à  feuilles  d'épervière.  Saxifraga 
kieracifolia,  Willd. 

Saxifraga  foliis  oblongo-lanceolatis  ,  glabrîs  ^  ré- 
pandu-dentatis  ;  caule  nudo;  pedunculis  unifiwis 

^ggregatis.  WiUden,  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  641. 
n  •  j. 
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Saxifirmga  kieracifolia.  WaldfieiD  &  Kitaib.  Phob 
rar.  Hangar. 

Cette  efpèce  a  les  plus  grands  rapports  avec  le 
faxifraga  penfilvanica  ;  elle  en  diflire  par  fes  feuilles 
gbbres,  par  fes  fleurs  agrégées  ^  donc  les  pédon- 
cules font  uniflores. 

tes  tiges  font  mies,  hautes  d'environ  on  pied, 
très-fimples,  cylindriques,  pubefcentes,  dépour- 
vues de  feuilles  dans  toute  leur  longueur.  Les 
feuilles  font  radicales,  oblongues,  lamcéolées^ 
glabres  à  leurs  deux  faces,  finuées  &  dentées  ea 
fcie  â  leurs  bords ,  légèrement  ciliées  à  leur  con* 
tour  par  des  poils  courts ,  articulés. 

Les  fleurs  font  agrégées ,  fituées  â  Textrémité 
des  tiges,,  au  nombre  de  quatre  ou  fix  >  alternes , 
fupportées  par  dtes  pédoncules  (impies,  uniflores  i 
les  fleurs  fupérieures  prefaue  fet&les  8c  plus'rap- 

f>rochées  >  l'intervalle  des  neurs  garni  'de  braâées 
ancéolées. 

Cette  plante  croit,  fur  les  hautes  montagnes  de 
Hongrie,  if.  (  Defcripc.  ex  fFillden.  ) 

o.  Saxifrage  androface'.  Saxifraga  androfacea. 
Linn. 

Saxifraga  foliis  lanceolatis ,  obtufis,  pilvfis;  caule 
nudo  ,  bifloro.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  1.  pag.  571. 
—  Pluken.  Almag.  pag.  331.  tab.  222.  fig.  z.  — 
Jacq.  Flor.  auûr.  vol.  4.  tab.  389. — Lam.  Flor. 
franc,  vol.  3.  pag.  J25.  n**,  1 1 13.  VIlL  —  Willd. 
'  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  (>4i.  n**.  6.  —  Gérard, 
Flor.  ^11.  Prov.  pag.  423.  n°:  7. 

Saxifraga  foliis  kirfutis  y  elUpticis  &  tridentatis  ^ 
caule paucifioro,  Haller ,  Helv.  n^.  984. 

Saxifragia  alpina  ,  fubhirfita  y  foliis  longif,  ran^ 
dentatis ypartïmtrifidis.  Haller,  Opufcul.  pag.  292.» 
tab.  2. 

Saxifraga pyrenaica.^cop,  Carn.  edit.2. n^.49S. 
tab.  16. 

Sedum  alpinum  ttrtium,  Colum.  Ecphr.  2.  pag. 
66.  tab.  67.  fig.  ultima.  —  Motif.  Oxon.  Hift.  5. 
n**.  12.  tab.  9.  fig.  2. 

Saxifraga  alpina  ,  habita  androfaces  ,  villofa^ 
Haller ,  Comm.  nov.  1746.  tab.  i.  fig.  3. 

/î.  Eadem  ,  mini  ma  ^  foliis  linearibus  ,  obtufs, 
glaberrimis,  (  N.  ) 

Cette  efpèce  a  le  port  d'un  androface;  elle  eft 
petite  ^  diltinguée  par  fes  tiges  nues,  par  Ces  feuil- 
les un  peu  alongées,  entières  ou  dentées  à  leur 
fommei ,  &  par  le  petit  nombre  de  fes  fleurs ,  d'une 
à  trois. 

Ses  racines  font  grêles,  divîfées  en  qnelques 
fibres  noirâtres ,  filiformes  j  elles  i>roduifent  on 
afl[ez  grand  nombre  de  petites  feuilles  en  toii&s# 
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tiblongoes^  lancéolées,  prefqu'elKptîqae^,  ver 
tes ,  point  charnoes ,  garnies  à  lear  fKircie  infé- 
rieure de  quelques  poris  ou  cils  très-Ans ,  entiè- 
res à  leurs  bords,  obtufes  à  leur  fotnmec,  quel- 
quefois cependant  «iivifées  en  deux  ou  trois  cré- 
nelures ,  un  peu  récrécies  en  pétiole  vers  leur 
bafe. 

Les  tiges  font  fiipples ,  grêles  3  pubefcentes  ou 
légèrement  velues ,  hautes  de  deux  à  crois  pouces , 
nues  ou  garnies  d'une  ou  de  deux  petites  feuilles^ 
terminées  par  une  ou  deux  fleurs ,  rarement  trois  ^ 
^édonculées  j  les  pédoncules  (impies ,  courts  y 
inégaux  ^  pubefcens.  Les  calices  font  chargés  de 
Quelques  poiis  fins ,  un  peu  glanduleux  à  leur 
lommet.  La  corolle  e&  d'un  blanc-verdâtre ,  pe- 
tite >  les  pétales  ovales  >  obtus  y  rayés  de  quelques 
lignes.  lis  renferment  dix  étamines,  dont  cinq 
font  un  peu  plus  courtes  que  les  autres* 

On  rencontre  cette  plante  en  Saifle ,  dsns  les 
Alpes  y  &  fur  les  hautes  montagnes  des  départe- 
mens  méridionaux  de  la  France  y  aux  lieux  pier- 
reux. Elle  croit  également  dans  la  Sibérie  j  1  Au* 
triche  &  la  Carniole.  :^  (  y.f.  ) 

Je  poflede  dans  mon  herbier  une  petite  plante 
recueillie  en  Suiffe,  qui  ne  me  paroit  être  qu'une 
variété  de  la  précédente.  Ses  tiges  font  plus  grêles 
&  plus  courtes^  Ces  feuilles  plus  étroites^  linéai-* 
res  »  obtufes  j  parfaitement  glabres  j  très-entières* 

9.  Saxifrage  de  Virginie.  5tfx(^^tf  vîr^ntn* 
fis,  Mich. 

Saxifraga  tota  minuàm  puBens  ;  foliis  ovalibus  » 
chtufis  y  quafi  petiolatis  y  crenatis  y  cauU  fubaphyllo  , 
pankuldtù  jramulis  fuèfiffliiter  altcrnifioris  ;  calici' 
eus  ereûis.  Michaux  ,  Flor.  boréal.  Amer.  vol.  i. 
pag.  269.  —  Lam.  lUuftr.  Gêner,  tab.  372.  fig.  4. 

Sanicula  virgînîana  y  alha  ;  folio  oblongOy  mucro- 
nato.  Pluken.  Almag.  pag.  33^.  tab.  222.  fig.  ;. 

Cette  plante  a  des  rapports  avec  le  faxifraga 
punBata  :  elle  reffemble  auffi  par  fon  port ,  au 
faxifraga  fiellaris  ;  elle  doit  être  diftinguée  du 
faxifraga  penfilvanica ,  par  fes  feuilles  bien  plus 
petites^  rétrécies  en  un  long  pétiole i  par  toutes 
/es  parties  légèrement  pubefcentes  &  non  velues  ^ 
&  par  fes  fleurs  blanches. 

Ses  racines  font  un  peu  épatffes  ,  prefque  droi- 
tes >  garnies  de  quelques  fibres  capillaires  »  noirâ- 
tres i  elles  produifent  des  tiges  peu  élevées  y  fini- 
1>les  y  grêles  ^  ordinairement  dépourvues  de  feuil- 
es  j  légèrement  pubefcentes ^  furtout  à  leur  partie 
fupérieure. 

Les  feuilles  radicales  font  aflez  nombreufes^  peu 
ëpaifies^  ovales^  vertes >  prefque  glabres  à  leurs 
deux  faces  y  ou  munies  de  quelques  poils  rares  » 
fertout  vers  leur  bafe  >  obcôCes  a.  leur  (bmm«t  j 
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crénelées  i  leur  contour,  rétrécies  à  leur  bafe  eft 
un  long  pétiole  plane  j  comprimé. 

Les  fleurs  forment,  à  rextrëmîté  des  tiges,  une 

Î)anicule  courte  ,  dont  les  ramifications  peu  éta- 
ées  fupportent  des  fleurs  alternes  y  prefque  fef- 
files.  Les  calices  font  droits ,  pubefcens ,  à  cinq 
petites  divifions  un  peu  ovales.  La  corolle  eft  pe- 
tite,  de  couleur  blanchâtre. 

Cette  plante  croit  pant^î  les  montagnes  &  fur 
les  rochers  3  dans  la  Penfilvanie^  la  Caroline  &  la 
Virginie.  Elle  m'a  été  communiquée  par  M.  Du^ 
pui$.:^(  V.f.) 

10.  Saxifrage  i  feuilles  d'orpm.  Saxifraga 

fidoides,  Linn. 

Saxifraga  foliis  aggregads,  altérais  oppofitifque^ 
fuhlanceolaùs  ;  fiort  pcduncuUto.  Linn.  Spec.  Plant» 
vol.  I.  pag.  572.  —  Jacq.  Mifcell.  2.  pag.  134. 
tab.  21.  ng.  22. — Willd.  Spec  Plant,  vol.  2.  pag. 
64}.  n**.  9. 

Saxifraga  mufcoides,  ?  Allion*  Flor.  pedem.  n^« 
152S.  tab.  61.  fig.  2. 

Saxifraga  trichodet.  Scopol.  Carn.  edit.  2.  n^. 
496.  tab.  15. 

Saxifraga  foliis  molUhus  y  ellipticis  yfubhirfutis  ; 
cauU  paucifi^ro,  Haller  »  Helv.  n*.  5^5. 

Saxifraga  alpina  y  minima  ;  foliis  Ungulatis ,  /« 
orhcm  aBis  ;  flore  ochroleuco»  Seguier^  Plant,  ve- 
ron.  pag.  450.  tab.  9.  fig.  3. 

Il  exifte  quelques  rapports  entre  cette  efpèce  & 
le  faxifraga  androfacea  y  elle  en  diffère  par  Çts 
feuilles  glabres  ^  entières.;  par  fes  tiges  rameufes , 
par  fes  corolles  jaunâtres. 

C'efl  une  fort  petite  plante  »  dont  les  tiges  font 
filiformes  >  prefque  glabres ,  un  peu  comprimées , 
très-rameuies  9  couchées  en  partie,  iV  garnies  à 
leur  bafe  de  feuilles  nombreufes ,  agrégées  y  dif- 
pofées  en  rofettes  y  molles  >  un  peu  charnues  y  li- 
I  néaires  >  prefqu'elliptiques  ,  planes  ,  prefqu 'ob- 
tufes y  liues  à  leurs  deux  faces  y  ou  quelquefois 
munies  de  quelques  poils  ^  ciliées  a  leurs  bords  ; 
les  feuilles  caulmaires  alternes  ou  oppofées  y  un 
pea lancéolées.  Les  fleurs  font  jaunâtres»  les  pé« 
doncules  fimples  y  uniflores  y  ou  plus  rarement 
fupportant  deux  ou  trois  fleurs  \  la  corolle  une 
fois  plus  courte  que  le  calice  \  les  pétales  ovales  ^ 
argus.  * 

Cette  plante  croit  dans  les  Alpes  j  en  Suifle  te 
enlulie.  :^(  V^f) 

II.  Saxifrage  d'un  jaune-pourpre.  Saxifraga 

liUeO'purpurea,  Lapeyr. 

Saxifraga  foliis  radicalibus  y  rofulatis  y  integris  f 
I  fiêfibits  pdnictdatis .;  calice  campamlato  ;  pttatisin^ 
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i^grh ,  connivetuihus.  Lapeyr.  Saxifr.  pàg.  29.  lâ®.  4. 
tab.  14. 

M.  Lapeyroufe  regarde  cette  plante  comme  une 
hybride,  qui  a  pour  père  \t  faxifraga  califiora  La- 
peyr. ,  &  pour  mère  le  faxifraga  antioides ,  d'au- 
tant plus  qu'il  a  trouvé  leurs  gazons  mêlés  les  uns 
avec  les  aucr^^  dans  le  feul  endroit  où  il  l'a  ren- 
contrée plulieurs  fois. 

^  Cette  plante  a  le  porc  du  faxifraga  califiora  y 
ainfi  que  la  tige  &  les  panicules  ;  les  feuilles  & 
les  rofectes  fe  rapprochent  davantage  du  faxifraga 
aretioidcs.  Le  calice  eft  mixte,  campanule  &  renfié 
comme  dans  le  père  ^  mais  ouvert  ^  &  à  fegmens 
triangulaires  »  aigus  >  comme  dans  la  mère.  Les 
pétales  dépafîent  un  peu  le  calice  3  ils  font  conni- 
vens»  entiers  4  &:  ne  s'ouvrent  jamais.  Les  étami- 
nés  font  de  la  longueur  du  calice  ;  les  iligmatts 
f|)hacélés;  la  tige ,  les  feuilles  cauIînaires^Tes  ca- 
lices &  leurs  pédoncules  font  pourpres  j  velus  & 
glanduleux  3  les  pétales  d*un  beau  jaune  doré. 

Cette  plante  croit  dans  les  Pyrénées  «  fur  les  ro- 
ches calcaires  ^  a  las  Grottes  ,  au  defTus  de  la  fon- 
taine de  Bernadoufe.  If  (  Defcript,  ex  Lapeyr.  ) 

12.  Saxifrage  arétioide.  5<2x//rj^4  aretioîdef. 
Lapeyr. 

SaxifragJ  foliis  radicalihitf ,  rofulatis ,  eHipticis  , 
i'itegris  ;  fioribus  capitatis  ;  petalis  linearibus  ,  oh- 
tùfis  3  crenuLtis.  Lapeyroufe ,  Saxifr.  pag.  28.  n**.  3. 
tab.  15. 

Saxifraga  pyrenajca  ,  lutuea ,  minima ,  fiai  foliis 
denfe  congeftis^  Tournef.  Inlt.  R.  Herb.  253.  & 
Herbar. 

Cette  efpèce  forme  de  petits  cazons  ferrés , 
courts  y  durs  &  compaâ  s.  On  la  diffingue  à  la  co  j- 
leur  conftante  de  Tes  pétales  d'un  jaune- vif  >  à  fes 
feuilles  ellipriaues  ^  alongées^  mcmbraneufcs  à 
leurs  bords  ;  elle  a  beaucoup  de  rapports  avec  le 
faxifraga  cêfia  de  Linné. 

Sr%  racines  font  fimples ,  grêles,  longues  & 
noirâtres  :  elles  produiienc  un  grand  nombre  de 
feuilles  radicales,  difpof^es  en  rofettes  j  elles  font 
coriaces,  très- entières,  petites  , elliptiques,  gla- 
bres à  leurs  deux  faces ,  vertes,  obtufes  ,  un  peu 
mucronées  à  leur  fommet,  droites*  légèrement 
concaves  \  bordées  d'une  membrane  avec  quel- 
ques pores  en  deffus.  Il  s'élève  du  centre  de  cha- 
que rofette  une  tige  fimple ,  ferme  ,  un  peu  cou- 
dée à  fa  bafe ,  haute  d'un  â  deux  pouces,  garnie 
de  feuilles  alternes ,•  linéaires ,  obtufes,  purpu- 
rines, chargées  de  poils  blancs  >  un  p^u  glandu- 
leux. 

Les  fleurs  font  peu  ncmbreufes ,  terminales  , 
prefqu'en  tête ,  foucenues  par  des  pédoncules  fim- 
ples,  folitaires,  très-courts.  Les  ca  ices  font  velus 
&  glanduleux  j  de  couleur  purpurine,  à  cinq  di- 
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vîfions  courtf  s.  La  corolle  eft  d'un  jaune-vîf,  nrc 
fois  plus  longue  que  le  calice  \  les  pétales  hnéaw 
res ,  crénelés  i  leurs  bords ,  obtus  à  leur  fommet, 
marqués  de  trois  à  cino  nervures  parallèles.  Les 
filamens  font  droits ,  plus  longs  que  les  cabces , 
de  couleur  purpurine  i  les  anthères  groffes ,  jau- 
nâtres; le  ifyle  conique,  de  la  longueur  du  ca- 
lice; les  ftigmates  pourprés  j  la  capfule  grotte . 
fphérique ,  renfermée  en  grande  partie  dans  le 
calice;  les  femences  fort  menues. 

Cette  efpèce  croît  dans  les  montagnes  des  Pj* 
rénées ,  â  une  élévation  médiocre.  Elle  fleurit  de 
bonne  heure  au  printems.  (  Defctipt.  ex  Lapeyr.  ) 

13.  Saxifrage  bleuâtre.  Saxifraga  càfia.  Linn. 

Saxifraga  foliis  linearihLS  ,  perforetopunàatis  , 
aggregatis  ,  recurvatis  ;  cauU  fubnado  ,  multifioro. 
Lino.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  571.  — Jacq.  Fior. 
auftf.  tab.  374.  —  Scop.  Carn.  edit.  2.  n**  49f- 
tab.  ij.  —  Lam.  Flor-  franc,  vol.  3.  pag-  525- 
x\^.  1 1 1 3.  VII.— Willd.  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag, 
6j.i.  n^  7.  —  Gérard,  Flor.  gall.  Prov.  pag.  425. 
nO.  8.—  Villirs,  Dauph.  voî.3.  pag.  665.— Schm. 
Fafcicul.  tab.  11.  n**.  30.  Icon.  Mala.  —  AlUon. 
Flor.  pedem.  n^.  ij22. 

Saxifraga  (  recurvifolia),/o//«  linearihus ,  ag* 
gregatis  ,  recurvis  ;  caule  fubnudo  ,-  ptialis  patent:^ 
eus,  mguiculatis.  Lapeyr.  Saxifr.  pag.  30.  n**.  y. 

Saxifraga  foliis  crafis ,  duris ,  recurvis  ,  fuhiùs 
fulcatis ,  bcfi  cUiatis,  Hall.  Helv.  n*'.  582. 

Sedi  fpecies minima. GtCn.  Fafcicul.  24-  tab.  il. 
fig.  30. 

Saxifraga  alpina  ,  minima  ;  foliis  càfiis ,  deorfum 
incurxis,  Tournef.  Inft.  R.  Herb.  1^5.  —  Seguicr^ 
Plant,  veron.  pag.  4^9.  tab.  9.  fig.  2.  —  Scheucli. 
Itin.  2.  t.ib.  21.  fig.  i. 

Sedum  a!pinum  album  y  foins  compatis,  C.  Bauh. 
Pin.  284.  —  Morif.  Oxon.  Hift.  3.  n^.  12.  tab.  7. 
fig.  52.  •  • 

'  Sedum  alfinum  minimum  ,  foliis  cinereis  ,  fore 
càtidido.  Scheuch.Iter.  Alpin.  2.  pag.  i4i.tïb.  21. 
fig.  I. 

Sedum  alfinum  tertium.  Cluf.  Stirp.  Pann.  pag. 
4S6.  tab.  488. 

Seditm  minus  ,  nonum  ,  five  alpinum  tertium.  Cluf, 
Hilt.  81  y.  Icon. 

^.  Saxifraga  diapenfoides. Bt\L  Au.  ^czd,  Tar.  f. 

pag.  227. 

Cette  plante  eft  affei  facile  à  diftinguer  par  Ces 
feuilles  fort  petites  ,  dures,,  épaiffes,  recouibées 
&  d'une  coiîUur  glauque,  8:p.ir  fes  fleurs  blan- 
ches peu  nombreuies. 

C'eft  une  fort  petite  efpèce ,  dont  les  racir e» 
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font  fîniples  înférieurement  ^  gréîcs,  fiibulëes, 
noirâtres,  divifées  à  leur  collet  ea  plufieurs  pe- 
tites Touches  dures  3  prefque  ligneufes,  garnies 
d'un  grand  nombre  de  petites  feuilles  très-entaf- 
fées,  difpofées  en  petites  toiiff.s  ép^iffes  ,  arron- 
dies; ces  feuilles  font  fermes,  dures,  prefaue  li- 
n.^aires  ^  d'une  couleur  glauque  affez  agréable^ 
feffiles,  entières  a  leurs  bords,  obtufes  ou  un  peu 
acuminées,  fortement  recourbées  à  leur  fommet, 
quelquefois  un  peu  ciliées  vers  leur  bafe,  légère- 
ment ponâuées  à  leur  face  inférieure. 

Les  tiges  font  grêles  ^  cylindriques  >  hautes  de 
trois  à  quatre  pouces  au  plus ,  très-iimples ,  à  peine 
hifpides  ou  liifes ,  garnies  dans  leur  longueur  de 
quelques  petites  feuilles  très-courtes  ,  dilhntes  , 
alternes ,  pubefcentes.  Les  fleurs  ,  au  nombre  de 
quatre  bu  fix ,  font  terminales ,  fupportées  par  des 
pédoncules  courts ,  fîmples ,  inégaux ,  un  peu  ve- 
lus, munis  à  leur  bafe  d  une  petite  braâée.  Le  ca- 
lice eft  hifpide  j  la  corolle  d'un  blanc  de  lait ,  affez 
petite ,  à  cinq  pétales  rétrécis  en  onglet  à  leur 
bife  ,  arrondis  ï  leur  limbe,  marqués  de  nervu- 
res divergentes. 

Linné  fait  mention  d'une  variété  de  cette  plante, 

aui  croît  fur  les  montagnes  alpines  de  Tltalie, 
ont  les  tiges  font  une  fois  plus  élevées  »  velues 
&  vifqucufes;  ks  feuilles  prtfque  quatre  fois  plus 
grandes ,  étendues ,  approchant  de  celles  d[}jaxi^ 
ffaga  cotylédon^  mais  reconnoi (Tables  aux  points 
enfoncés  dont  elles  font  munies.  Les  calices  font 
amples,  très -velus.  N*eft-ce  point  un  étiolement 
1  crique  la  plante  croit  à  Tombre  ? 

Cette  plante  croit  dans  les  montagnes  alpines, 
fvir  les  rochers  ,  en  Suiffe ,  dans  les  Pyrénées , 
l'Autriche  ,  ainfi  que  dans  les  dèpartemens  méri- 
dionaux de  la  France,  ^r  (  ^«  /  ) 

14.  Saxifrage  à  feuilles  planes.  Saxîfraga pla- 
nifoua,  Lapeyr. 

Saxîfraeafoliîs  cuneattSy  integrisy  lineatiSyplanis; 
petalis  fubrotundis ,  calicem  fuperantibut^  Lapeyr. 
Saxifr.  pag.  51.  n^.  6. 

Sejum  aipinumytertio  Jimile,  ahenim,  Column.  2. 
pag.  66. 

Saxifraga  alpîna  ,  palUde  lutiâ  ;foiîîs  latiufcuLs  ^ 
non  incifis  ;  radice  craffà.  Mich.  Plant,  rom.  &  nea- 
pol.  n**.  825;. 

Saxifraga mufcoi des.  Aliion.  Flor.  pcd.n**.  1528. 
tab.  61.  fig.  2.  Exclafis  fynonymis.    . 

C'eft  une  très-jolie  efpèce  qu'on  pourroît  con- 
fondre au  premier.a^'peâ  avec  le  faxifraga  céfpi^ 
tofa  à  feuilles  entières. 

Elle  forme  de  petits  gazons  durs  ,  trbs-ferrés  , 
compofés  de  feuilles  droites ,  coriace*» ,  en  forme 
de  coin ^   planes,  entières ^  marqiées  de  trots  < 


s  A  X 


677 


nervures ,  glandulcufes  &  \-el.  es ,  fort  petites.  De 
leur  centre  s'élèvent  des  t  gei^^liformes,  hautes 
d'environ  un  pouce,  unifloies. 

Les  fleurs  foit  petites ,  terminales  ,  fofitaîrcs. 
Le  calice  eft  divi(é  en  cinq  découpures  élargies, 
obtufes  ;  b  corolle  d'un  jaune-citron  i  les  pétales 
arrondis  4  à  peine  échancrés ,  une  fois  plus  longs 
que  les  cjjiccs;  Us  éramines  plus  courtes  que  les 
pétales  ;  les  anthères  jaunâtres ,  arrondies  ;  les  fty- 
les  très-courts. 

Cette  plante  croît  fur  les  Alpes  du  Piémont ,  &: 
fur  les  montagnes  de^  départemens  méridionaux 
de  la  France.  :f(f^.y:) 

ly.  Saxifrage  burférienne.  Saxifraga  burft- 

rîana, 

Saxifraga  foliis  aggregatis  ,  imhricath ,  tnquetrrs  , 
fubiilaiis  y  Icvibiu  ;  cauU  fuinudo  y  uniftoro.  Linn. 
Svft.  Nat.  pag.  305  ,  &r  SyR.  veget.  pag.  411.  — 
Wulfen,  in  Jacq.  Mifcell.  i.p.  1 52.  tab.  17.  fig.  r. 
—  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  644.  n**.  8. 

Saxifraga  foliis  rofulatis ,  imhricatis  ,  fpinofo'Ci- 
liatis  ,   triquetris  ;  fioribus  faftigiatis  ;  petalis  cnf- 

porefiixis.  Lapeyr.  Saxifr,  pag.  55.  n°.  11. 

Saxifraga  foliis  compaBis  y  plicatis  ,  pungentibus  ; 
caule  vifcido  y  paucifloro.  Hall.  Helv.n*.  953. 

Saxifraga  foliis  crajflsy  pungcntzbus  ;  caAc  vifcofo  , 
paucifioro.  Hall.  Au.  Helv.  6.  pag.  10.  tab.  jp. 

Saxifraga  alpîna  ,  foliis  glaucis  ,  acuiis  ,  monan^  • 
(hos  i  coule foliofo.  Seguier,  Plant.  veron.SuppIen% 
pag.  20i.*tab.  5.  fig.  2.  Bona. 

Sedum  alpinum  ,  faxifragd  albs  flore  vel  grandi* 
forum,  C.  Bauh.  Pin.  284.  —  Burfer.  XVL  6. 

fi,  Eadem  ,  caule  fuhquinqiie  fioro ,  faftigiuco,  N. 
Linn. 

Sedum  minimum  ^  tertium.  Lobcl.  Icon.  204.  — 
Dalech.  Hifl.  2.  pag.113;.  ^^on. 

Sedum  fsrrarum.  Dod.  Pempt.  132.  Icon.  Ncn 
dcfcriptio. 

Sedum  minimum  yfyriacum  ,  lutcolo  flore  fax: frag.t 
albd,  J.  Buih.  Hift.  J.  pag.  696.  Icon.  —  ^îori^. 
Oxon.  Hift.  3.  pag.  476.  §.12.  tab.  8.  fig.  1. 

•  Cette  efpèce,  affez  remarquable,  reffemble  bea*!- 
çoup  à  un  fedum ,  tant  par  la  confiftance  de  fes 
feuilles ,  que  par  leur  difpofition  &  leur  forme. 

S'às  racines  font  grêles ,  un  peu  fibreufes ,  &  fe 
divilent,  à  leur  partie  fopérieure  ,  en  plufieurs  pe- 
tites fouches  garnies  de  feuilles  nombreufes ,  for- 
tement ferrées  &  imbriquées,  charnues, jépaiffes, 
à  trois  côtes,  aflez  fcmblables  à  celles  du  gené- 
vrier j  fubulées,  liffcs,  glabres  à  leurs  deux  facts, 
fefiile$«  relevées  en  carène  fur  le  dos^  entières  à 
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leurs  bords  j  aiguës  à  leur  fommetj  UQ  peu  pi- 
quantes j  de  couleur  glauque. 

Les  tiges  font  Amples  j  hautes  de  trois  à  quatre 
pouces ,  hériiTées  de  poils  courts»  roulTâtres ,  glu- 
tineuxi  garnies  feulement  de  quatre  à  cinq  petites  ' 
i'âuillesfefriles,  alternes,  linéaires^  terminées  fou- 
vent  par  une  ou  deux  fleurs  »  dont  la  corolle  eft 
d'une  grandeur  médiocre  j  d'un  blanc  de  laie,  mar* 
quée  de  lignes  d'un  blanc  plus  pâle. 

Quant  à  la  plante  jS  j  dont  les  tiges  ont  de  qua- 
tre à  cinq  fleurs ,  que  Linné  rapporte  à  Tefpèce 
que  je  viens  de  mentionner ,  elle  devroît  former, 
d'après  Jacquin  ^  une  efpèce  diftinâe  ^  &  il  f aut 
y  rapporter  le  (ynonyme  d'Haï  1er.  Comme  elle 
ne  m'eft  point  connue,  je  n'ai  pas  cru  devoir  m'é- 
carter  de  l'opinion  de  Linné;  elle  paroit  d'ailleurs , 
d'après  la  defcription  de  Linné ,  &  la  fynonymie 
de  Gafpard  Baunin>être  la  même  que  ta  plante 
dont  Lobe!'>  Dodonée»  &c.  ont  donné  luie  figure 
^fTez  bonne. 

Cette  plante  croît  dans  les  montagnes  alpines , 
en  SuifTe ,  en  Italie.  7f>    < 

76.  Saxifrage  fluette.  Saxifraga  tcnclla,  Jacq. 

Saxifraga  foliis  lanctalatis  y  mucroaaris  ,  hafici- 
Viatis  ,  imbricatis  ;  caule  nudiufculo  ^  paucifioro  i  ca- 
licihiLs  mucronatis.  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  X.  pag. 

Saxîfraga  (  tenella  )  ,  ftolonikus  profiratis  ,  imbri- 

cûto  foliolis  y  è  latere  cauliftris  y  cauliius  créais ,  fub- 

nudis  y  paucifioris  ;  folîis  lineari^fUbulatis  ,  ciliacis  y 

fpinulâ terminatis.  Wulfen^ in  Jacq. CoUeâ.  5» pag. 

144.  tab.  17. 

Cette  efpèce  fe  rapproche  beaucoup  par  fon 
port ,  du  faxifraga  bryoides  :  on  l'en  diftingue  par- 
ticulièrement par  fes  fleurs  beaucoup  plus  petites  y 
par  fes  calices  mucronés ,  &  par  \ts  ovaires  pref- 
qu'inierieurs,  munis  de  poils  glanduleux. 

Elle  pouffe  de  Çq%  racines  plufîeurs  rejetons  ram- 
pans ,  ctiargés  de  feuilles  imbriquées ,  petîfes,  lan- 
céolées, prefque  linéaires  ^  ciliées  principalement 
vers  leur  bafe  ,  fubulées  ,  mucronées ,  ou  termi- 
nées à  leur  fommet  par  une  pointe  épineufe.  Les 
tiges  font  courtes  ,  prefque  nues ,  ou  munies  de 
quelques  petites  feuilles  alternes,  (îibulées.  Il  n'y 
^  qu'un  trcs-petît  nombre  de  fleurs,  dont  le  calice 
fe  divife  en  cinq  découpures  prefque  lancéolées , 
mutronées  à  leur  fomraet.  La  corolle  efl  fort  pe- 
tite ,  blanchâtre.  L'ovaire  paroit  prefqu'inférieurj 
chargé  de  poils  très-courts ,  un  peu  glanduleux. 

Cette  olante  cnait  fur  les  montagnes  alpines  de 
UCarintnie,  en  Allemagne,  if^ 

17.  Saxifrage  bryoïde.  Saxîfraga  bryoides. 
Linn. 

Saxifraga/fiiis  ianceolatis ,  mucronatis  y  tnargine 
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cartilagituîs y  ciliatîs;  cau!t  nudiufculoy  pauc'ijloro  ; 
calicibus  obtufis.  Willd.  Spcc.  Plant,  vol.  1.  p.  64}. 


n^  II. 


Sûxîfragafolîis  ciliatis ,  inflexis ,  imbricatis  y  caule 
nudiufculo  ,  paucijloro  Linn,  Spec.  Plant,  vol.  r. 
pag.  J72.  —  Scop.  Carn.  edit.  1.  n**.  497.  tab.  ly. 
—  Jacq.  Mifcell.  z.  pag.  49.  tab.  j.  fig.  i.  —  Lam. 
Flor.  franc,  vol.  }.  pag.  C26.  n^.  11 13.  IX.  —  La- 
peyr.  Saxifr^  pag.  3y.  n  .  12.  —  Scheuch.  Itcr  1. 
tab.  II.  fig.  1. 

Saxifraga  foliis  lanceolatis  ,  ciliatis  ,  compaBis  { 
caule  unifioro.  Hall.  Helv.  n^.  ^6^. 

Saxifraga  pyrenaica ,  miaima  ,  litteaj  mufcofimilis, 
Taurn.  Intt.  R.  Herb.  15}. 

Sedum  mufcofum*  J.  Bauh.  Hill.  3.  pag.  695. 

Sedum  alpinum  quartum,  Colum.  Ecphr.  2.  p.  66, 
tab.  67.  fig.  1,2. 

^  On  diftingue  cette  efpèce  à  fes  feuilles  fort  pe- 
tites ,  d'un  vert- jaunâtre ,  mucronées,  ciliéesi  à  (e% 
fleurs  prefque  folitaires,  jaunâtres  ^  &  à  fes  calices 
obtus.    ^ 

Elle  forme  de  très-jolis  gazons  fur  les  rochers 

3u'elle  recouvre.  Ses  racines  font  grêles  ,  petites  , 
'un  brun-noirâtre  ;  elles  fe  divifent  en  rejetons 
nombreux,  rapprochés  ,  garnis  de  feuilles  ferrées  « 
imbriquées ,  feiiiles ,  fort  petites,  un  peu  ovales  ^ 
laacéolées ,  luifantes ,  d'un  beau  vert  tirant  fur  le 
jaune,  cartilagifteufes  à  leur  contour j  munies  de 
cils  aflezroidef,  tant  à  leurs  bords  que  fur  leur 
nervure  du  milieu ,  aiguës,  prefoue  mucronées  à 
leur  fommet  \  elles  ont  l'alpeâ  des  feuilles  d'un 
bryum ,  &  la  roideur  des  cils  inférieurs  ks  fait 
paroitre  comme  dentées. 

Les  tiges  font  fimples,  latérales,  grêles ,  prefque 
filiformes,  hautes  d'environ  deux  pouces ^  glabres 
ou  un  peu  pubefcentes ,  cylindriques,  munies  de 
quelques  feuilles  alternes  ,  fort  petites,  terminées 
.  par  une  feide  fleur ,  quelquefois  par  deux  ou  trois  ^ 
médiocrement  pédonculées.  Leur  calice  eil  infé- 
rieur, prefque  glabre  ,  â  cinq  découpures  ovales, 
obtufes.  La  corolle  ,  d'une  grandeur  médiocre  y 
eft  d'un  jaune-pâle ,  marquée  de  taches  rouffâtres  % 
les  pétales  oblongs  ,  obtus  ;  l'ovaire  renflé ,  envî-> 
ronné  à  fa  bafe  d'un  cercle-brun  \  les  capfules  iifles 
&  rougeâtres. 

Cette  plante  croit  dans  les  lieux  pierreux  & 
couverts  fur  les  montagnes  des  Alpes,  en  Sui&> 
&  dans  les  départemens  méiidioDaux  de  la  France* 

I?,  Saxifrage  rude.  Saxifraga  afpera.  Linn. 

Saxifraga  foliis  caulinis  ,  lanceolatis ,  altemis  , 
ciliatis  y  caulibus  procumbeutibus.  Linn.  Spec.  Plant, 
vol.  i.  pag.  575:.  —  Gérard  ,  Flor.  gall.  Pror. 
pag.  423,  n«.  6.  —Jacq.  Fter.  auftr-  roi.  5.  p.  44. 
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Append.  tab.  }i.  —  MiïL  Diû.  n®.  14.  —  Lâm.  i       ip.SAXiFRAGBdeGmelin.  Saxifraga  hranckia» 
Flor.  franc,  vol.  }.  pag.  jjo.  n®.  iiij.  XXV.  —     //i.  Gmel. 


Willd.  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  649 

Saxifraga.  foliis  cauiinis  ^  lanceoUtis  ^  alterms  , 
fp'inofo'ciliaùs  i  caulcinftrntprocumbente.  Linn.Spec. 
Fiant.  402. 

Saxifraga  foliis  dans .  ciliatis;  cauU  famofo ,  pau- 
cijloro.  Hall.  Helv.  n**.  5^70. 

Saxifragafedi  frliis  crcftatis  ,  afperis,  Scheuchz  y 
Icer  i.  pag.  140.  tab.  10.  fig.  3. 

Saxifraga  aipina  y  foliis  crenatis  &  afperis,  Tourn. 
Inft.  R,  Herb.  iji. 

Sedum  alpinum  ,  folîis  crenatis  ,  afperis.C.  Bauh. 
Pin.  184.  —  Idem«  Prodr.  152.  —  Gern.  Fafc.  22. 
tab.  6.  fig.  27. 

Sedum  alpinttm  ,  kifpidum ,  /^ri  fpinofum  ;  jïor^ 
pallido,  J.  Biauh.  Hift.  ^.  pag.  69J.  Icon.  —  Morif. 
Oion.  Hifi.^.  pag.  479.  §.  12.  tab.  10.  fig.  2;. 

Sedum  minimum  alpinum  ^  viliofum  «  alterum. 
Parkins^  Theatr.  738. 

On  diflingue  cette  efpèce  à  fes  feuilles  étroites  ^ 
f^ches^  très-liflies^  lancéolées  ^  m.unies  â  leurs 
bords  de  cils  durs  ^  roides ,  aflfez  longs  ^  femblables 
a  de  petites  épines,  mais  moins  piquans  $  un  peu 
rapprochée  du  faxifraga  bryoides  3  dont  elle  n'efl 
peut-être  qu'une  variété. 

Les  racines  font  grêles  >  un  peu  traçantes ,  dures, 
d'un  brun -noirâtre;  elles  produifent  des  tiges 
longues  de  cinq  â  fîz  pouces,  en  partie  couchées , 
furtout  i  leur  bafe  s  aures ,  grêles ,  cylindriques , 
preiôue  (impies  «  fèuiilées.  d'un  blanc -jaunâtre. 
Ij.^%  feuilles  font  feffiles ,  alternes,  étroites ,  lan- 
céolées ,  fermes ,  glabres  à  leurs  deux  faCes  ,  ai- 
guës à  leur  fommet ,  armées  à  leurs  bords  de  cils 
diftans,  très-roides,  prefqu'épineux  >  les  feuilles 
inférieures  très -rapprochées,  prefque  dîfpofées 
fur  deux  rangs  \  celles  des  tigef  alternes ,  diffames  ; 
les  fupérieures  très-étroites  ,  8c  dont  les  cils  font 
beaucoup  plus  fins  &  plus  courts. 

Les  fleurs  font  fîtuées  â  Textrémité  des  tiges  , 
au  nombre  de  trois  ou  quatre ,  quelquefois  un  peu 
plus 5  portées  fur  de  longs  pédoncules  alternes, 
prefque  firrples,  munies  de  quelques  petites  brac- 
jties.  Le  calice  cft  glabre ,  divifé  en  cinq  décou- 
pures ovales ,  obtufes ,  d'un  vert-blanchâtre,  pref- 
que membraneofes  à  leurs  bords.  La  corolle  efl 
d'un  blanc -jaunâtre,  d'une  grandeur  médiocre  « 
prefque  fupérieure  à  l'ovaire  \  les  pétales  ovales , 
quelquefois  un  peu  mucronés  à  leur  fommet ,  fou- 
vent  obtus,  la  plupart  maroués  vers  leur  onglet 
(d'une  tache  d'un  jaune-fonce. 


Saxifraga  foliis  imbricatis  ,  fubulatis  ,  ciliatis  , 
fpinops  ;  caulefubnudo ,  mulcifloro.  Linn.  Syft.  veget* 
pag.  412.  n*.  ïO.  —  Gnr»el.  Sibir.  vol.  4.  pag.  164. 
tab.  6j.fig.  2. 

Cette  plante  a  quelqu'afGnité  avec  \t  faxifraga 
bryioides;  mais  elk  e(t  beaucoup  plus  élevce,  & 
(es  fleurs  forment  une  petite  panicule. 

Ses  racines  produifent  un  grand  nombre  de  re- 
jets rampans ,  très-ferrés,  garnis  de  fe^i] les  planes, 
dures  ,  non\breufe$  ,  imbriquées ,  difpofées  en 
gazons  touffus ,  fubulées ,  munies  ï  leurs  bords 
de  cils  durs,  blanchâtres,  &  terminées  par  une 
petite  épine  blauche.  Ses  tiges  font  ixmples ,  affei 
éîevée£ ,  prefque  nues,  munies  feulement  de  quel- 
ques feuilles  alternes ,  fort  petites ,  mucronées  à 
leur  fommet ,  entières  à  leurs  bords ,  prefque  point 
ciliées.  Les  fleurs  font  terminales,  peu  nombreufes, 
difpofées  en  une  petite  panicule  dont  les  ramifi- 
cations font  courtes ,  prefque  fimples  ,  ghbres  , 
filiformes  >  les  calices  à  cinq  divîfîons  très-courte*  \ 
la  corolle  bUnche  \  les  pétales  ovales  ,  oblongs  » 
élargis  &  obtus  i  leur  fommet ,  rétrécis  à  leur 
bafe ,  prefque  deux  fois  plus  longs  que  le  calice. 

Cette  plante  croît  dans  la  Sibérie ,  où  elle  a  été 
découverte  par  Gmelin.  (  K.  /  in  herb.  Lam,  ex 
Patrin,  ) 


Cette  plante  croit  dans  les  départemens  méri- 
dionaux ae  la  France ,  en  SuiiTe,  dans  les  A'pes.     ms  acute  aemans ,-  çauin^u^  atva^*tatt/-«ffc«v*c/^./j,- 
^  (  ^'/O  *  paniculis  capiUaribus ^  Iaxis;  calice  rejUxo  j  petaiis 


20.  Saxifrage  âfeuillesdeleucanthème.5âjc/r 
fraga  IcucantktmifoHa.  Lapeyr. 

Saxifraga  foLis  fpatkulatO'dentatis  ;  caulibus  plu" 
ribus  dickotomis  ;  petaiis  pedunculatis ,  inAqualibus, 
Lapeyr.  Saxifr.  pag.  49.  n^.  28.. tab.  25. 

SanituU  alpini  aliquatenus  a  finis.  J.  Bauh.  Hift*. 
3.  pag.  7c8.  Icon.  Mala. 

Sanicula  myofotis  ,  alpina  ;  floribus  albicantibus , 
fer^  umbellatis.  Pluken.  Phytogr.  tab.  j8. 

CotyUdon  kirfuta.  C.  Bauh.  Pin.  —  Rai,  Sy- 
nopf.  213. 

Cotylédon  aquatica  ^  kirfuta.  Rai,  Hift.  10^6. 

SanicuU  montant  alterius  ,  fecunda  fpecies,  Cluf. 
Hift.  I.  pag.  308. 

Geum  paliiflre  minus ,  foliis  oblongis ,  crenatis» 
Tournef.  Inft.  R.  Herb.  252. 

Geum.  paluftre ,  lufitanicum  ,  minus  &  ramofius. 
Tournef.  Inft.  R.  Herb.  2j2. 

Saxifraga  (  Clufii  ),  foliis  cuntiformibus  tfemi" 
dentatis ;  caule paniculato y  foliofo.  Gouan,  Obf.  28. 
(  Exclufis  fynonymis,  ) 

Saxifraga  (  leucanthemifolia  ) ,  hirfuti$ma  ;  fb» 
liis  acut\  dentatis  ;  caulibus  divaricato-dichotomis  ; 
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iiéqualibus,  Mich.  Flor.  boréal.  Amer.  vol.   i. 
pag.  268. 

Cette  cfpèc*  a  de  très- grands  rapports  avec  le 
faxifraga  ftellaris ;  elle  en  diffère  par  Ton  port  & 
pjir  plufiturs  caraâères  qui  lui  font  propres. 

Ses  racines  font  fibreufes^  un  peu  traçantes; 
elles  produifent  un  grand  nombre  de  feuilles  radi- 
cales^ droites ,  grandes  >  longues  de  trois  pouces, 
d^pcfées  par  paquets ^  entières  jufque  vers  leur 
milieu  ,  fortement  dentées  ï  leur  partie  fupé- 
rieure ,  fpatulécs ,  rétrécies  â  leur  bafe  en  un  pé- 
tiole affVz  long ,  d'un  vert- jaut  âtre  ;  mun»es ,  fur- 
tout  â  leur  face  fupérieure ,  de  poils  qui  fortent 
d'une  petite  glande.  De  leur  centre  s*élèvent  plu- 
fieurs  tiges  ^  nues  à  leur  partie  inférieure  »  un  peu 
tortueufes ,  paniculées ,  dichotomes ,  très-rajiieu- 
fts ,  extrêmement  fragiles  ,  légèrement  Velues  5 
chaque  bifurcation  garnie  d'une  feuille  ;  les  deux 
ou  trois  premières  femblables  aux  radicales  \  les 
fupérieures  petites  y  lancéolées,  entières  ou  munies 
ii'une  ou  de  deux  dents  à  leur  fommet. 

Les  fleurs  font  nombreufes^  paniculées,  d'une 
médiocre  grandeur.  Les  panicules  font  lâches , 
étalées,  dichotomes.  Le  calice  eft  inférieur,  per* 
(iibnt ,  de  couleur  purpurine  y  à  cinq  divifions 
profondes ,  aiguës,  réfléchies;  les  pétales  blancs, 
inégaux ,  lancéolés;  Its  trois  fupérieurs  redrefles, 
marqués  d'une  double  tache  jaune  à  leur  onglet  ; 
les  deux  infétieurs  plus  petits  ,  réfléchis ,  fans 
taches;  les  étamines  de  moitié  plus  courtes  que 
les  pétales.  Le  fruit  confifte  en  deux  capfules  pur- 
purines ,  aflcz  groifes,  alongées ,  féparées ,  s  ou- 
Yr;int  dans  leur  longueur^  ^  contenant  des  femen- 
ces  ovales ,  fort  petites. 

Cette  plante  croît  dans  les  Pyrénées  ,  aux  en- 
droits frais,  à  fîx  ou  fept  cents  toifes  de  hauteur. 
Afichaux  l'a  également  recueillie  dans  l'Amérique 
feptentrionale.  if-^Defcript.  ex  Lapeyr, ) 

*    21.  Saxifrage  étoilée.  Saxifraga fteiiaris. 
Linn. 

Saxïfraga  foliis  ferrath  ;  caule  nudo  y  ramofo  ;  pe* 
talis  acuminatis.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i .  pag.  $ji. 
—  (Eder.  Flor.  dan.  tab.  25. —  Gmel.  Sibir.vol.  4. 
pag.  163.  n^.yy.  —  Scop.  Carn.  edit.  2.  n®.  492. 
tab.  13.  —  Jacq.  Colleâ.  i.  pap.  2C*.  tab.  13.  — 
Lam.  Flor.  franc,  vol.  3.  pag.  J28.  n**,  iiij. 

Saxifràgdfoiiis  rofulatis  ;  fcapo  fubunico  ;  pttalis 
ptdunculatis  ,  âqualibus,  Lapeyr.  Saxifr.  pag.  49. 
tab.  27. 

Saxlfragafolits  lanceolatis  ydentatO'ferratis ;  caule 
nudo  y  fimplici,  Flor.  fuec.  335.  367. 

Saxîfraga  caule  nudo ,  fimplici  ;  foliis  lanceolatisj 
dtntatis  ;  petalis  acutis,  Flor.  lapp.  175. 

Snx'ifruga  folits  rhombbideis y  acute  ferratis y  caule 
n\i..o  ^  rampjo.  Haller^  Hclv.  n*".  975. 
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Sanlcula  myofcds  ,  fioribus  albîcantibus  yjere  ««• 
bellatîs,  Pluken.  Almag.  pag.  331.  tab.  50.  fig.  1, 
&  tab.  222.  fig.  4. 

Sedum  montanum  kirfutum ,  mucronato  &  dentato 
I  folio;  flore  albo ,  guttato.  Morif.  Oxon.  Hilt.  3 .  pag. 
478.  $.12.  tab.  9.  fig.  13. 

Sanicula  montana  y  mtnor,  Cluf-  Scirp.  Pann.  pag- 
44  ( .  Sine  icône. 

fi.  Saxifrûga  (comoCi)  y  paniculâ foliacée. 

Saxîfraga.  Flor.  lapp.  175.  ub.  z.  fig.  3. 

Plufieurs  caraâères  faillans  rendent  cette  plante 
bien  reconnoifTible ,  tels  que  leurs  feuilles  planes, 
prefqu'anguleufes  ouMentées,  furtout  vers  leur 
fommet  j  les  pétales  très-étroits,  acuminés^  blancs, 
marqués  de  deux  taches  rouges;  les  calices  réflé- 
chis fur  les  pédoncules.  D*ailleurs,  elle  varie  beau- 
coup par  fon  port,  par  fa  grandeur,,  par  fes  feuîlUs 
glabres  ou  pubefcentes',  ou  ciliées;  par  le  nombre 
de  Çts  fleurs  j  &c. 

Ses  racines  font  fines,  noirâtres ,  fibreufes  ;  elles 
pouffent  plufieurs  fouches  couchées ,  garnies  de 
feuilles  difpofées  en  gazon  ou  en  rofettts  liches- 
Ces  feuilles  font  planes  ,  prefque  cunéiformes  j 
oblongues,  élargies  infeiifiblement  vers  leur  fom- 
I  met,  médiocrement  charnues,  d'un  vcrt-gii, 
prefou'angùleufes  ou  munies ,  particulièrement 
vers  leur  fommet,  de  dent5  écartées,  très-aiguëi , 
quelquefois  légèrement  ciliées  ou  pubefcentes. 

Les  tiges  font  fort  grêles ,  prefque  filiformes , 
parfaitement  nues,  fimples,  un  peu  pubefcentes, 
particulièrement  vers  leur  fommet ,  hautes  de  cinq 
a  fix  pouces  au  plus ,  terminées  par  une  petite 
panicule  lâche,  dont  les  ramifications  font  prefque 
capillaires  ;  munies,  à  la  bafe  de  leurs  divifions, 
d'une  petite  braftés  linéaire.  Les  fleurs  font  pe- 
tites ,  peu  nombreufes  ;  tes  calices  glabres,  à  cinq 
découpures  profondes,  oblongues,  obtufes,  ré- 
fléchies fur  les  pédoncules.  La  corolle  eft  hlan^ 
che ,  un  peu  plus  longue  que  le  calice;  les  pétales 
oblongs ,  étroits,  acuminés  à  leur  fommet,  ré- 
trécis, &  marqués  vers  leur  onglet  de  deux  taches 
rougeâtres.  La  capfule  eft  un  peu  alongée,  étroi- 
te, terminée  par  deux  pointes  recourbées  1  fort 
counes. 

Cette  plante  croît  dans  les  Alpes ,  en  Suiffe  , 
dans  la  Sibérie,  la  Lapponie,  aux  lieux  humides 
âc  ajjx  bords  des  ruiifeaux ,  fur  [es  rochers:  on  U 
rencontre  également  dans  les  départemens  méri- 
dionaux de  la  France.  %  (V.f) 

22.  Saxifrage  ombragée.  Saxîfraga  umbrofa^ 
Linn. 

Saxîfraga  foliis  olfovatls  ,  fuhretvfix  ^  c^rtiLigifeo^ 
!  crenatîs  y  caule  nudo  ,  paniculato,  Linn.  Spec.  Plant- 

1  vol.  I.  pag.  574.  —  Miller,  Icob.  141.  fig.  2.  — 

Lam. 
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Lam.  Flof.  franc. vol.  )•  f>ag.  yiy.  n*.  itt;..XIIT. 
—  Willd  Spec.  Plant,  vol.  z.  pag.  647.  n*.  zo. — 
Lam.  Illuftr.  Gêner,  tab.  jyi.  ng.  5. 

Saxifraga  (umbrofa)  j/o/iw  obovatis^  Juhrttufis, 
cartilagineo'Çren^tis  ;  petioUs  diiatatis  y  cauU  nudo  , 
paniciUato.  Lapeyr.  Saxifr.  p.  44.  n^*  20.  tab.  ii. 

Saxifraga  foliis  cuneiformibus  ,  retufis  ,  radica- 
lîhus  ^  finuatO'ferratis  ^  margine  acutis  ;  cauU  pani- 
tidato.  Hort.  Upfal.  108. 

Geum  folio  fuhrctundo  ,  minori  ;  pifiillo  fioris 
ruhro.  Tournef.  Init.  R.  Herb.  151. 

'  Cette  efpècè  a  de  très-grands  rapports  avec  le 
faxifraga  fieliaris  y  dont  elle  diffère  par  Tes  feuîIUs 
plus  larges  ^  à  lâches  crénelares  arrondies,  point 
anguleufes. 

Ses  racines  font  très -grêles^  dures  ^  prefque 
fimples  ^  noirâtres  ;  elles  pouffent  j  outre  des  tiges 
fertiles ,  des  rejets  ftériles  »  rougeâtres  •  couchés 
&  rampans.  Les  feuilles ,  toutes  caulinaires»  for- 
ment aes  rofettes  aflez  larges ,  étendues  fur  la 
terre  ;  elles  font  cunéiformes  ,  prefque  fpatuiéesj 
rérrécies  à  leur  bafe  en  un  aifez  long  pétiole  plane , 
prefau'arrondies  &  émoudées  à  leur  fommet  ^  car- 
tilagmeufes  &  blanchâtres  à  leur  contour,  glabres 
à  leurs  deux  faces,  dures,  coriaces,  chargées  de 
points  argentés  fort  petits  ,  d'un  vert  un  peu  jau- 
nâtre ,  très-Touvent  rougeâtres  en  deflbtis ,  cxé- 
nelées  à  leurs  bords  $  les  crénelures  disantes  j  ar- 
rondies ,  rarement  anguleufes. 

Les  tiges  font  droites,  prefque  filiformes,  hau- 
tes de  quatre  a  ilx  pouces ,  (impies,  nues,  glabres, 
légèrement  pubefcentes  à  leur  partie  fupérieure , 
terminées  par  une  panicule  médiocre ,  compofée 
de  fix  à  dix  fleurs  fupportées  par  des  pédoncules 
courts,  rameux,  prefque  fétacés,  à  peine  pubef- 
cens.  Les  calices  font  courts,  réfléchis  fur  le  pé- 
doncule après  la  floraifon.  La  corolle  eft  blanche  s 
les  pétales  médiocres ,  alongés  ,  majoués  d'une 
tache  jaune  vers  leur  onglet;  les  capfuies  ovales, 
oblongues ,  petites  >  terminées  par  deux  pointes 
fiibulées  ,  un  peu  recourbées. 

Cette  plante  croît  dans  les  lieux  couverts  des 
montagnes  alpines  ;  elle  m'a  été  communiquée  par 
M.  Defoucault ,  qui  Ta  recueillie  fur  les  hautes 
montagnes  des  environs  de  Grenoble,  ij.  (^./.) 

23.  Saxii'rage  à  feuilles  en  coin.  Saxifraga 
cuneifolîa,  Linn. 

Saxifraga  foliis  eiquiformUus  ,  obtufijfimis  ,  ré- 
pandis y  caule  nudo  ,  paniculato.  Lion.  Spec.  Plant. 
vol.  I .  pag.  574.  —  Scop.  Carn.  n*.  490.  tab.  .13. 

—  Willden.  Spec.  Plant,  vol.  z.  pag.  647.  n^.  zi. 

—  Lam.  Flor.  franc,  vol.  3.  pag.  fZ7.  n*.  iiij. 
XIV.  —  Schimîed.  Fafc.  n*.  57.  tab.  12. 

Saxifraga  punâata.  Gunn.  Nory.  n**.  1076.  — 
.A£l.  Hafo.  lo*  pag.-445.  ^^^*  3*  ^B*  ^o- 
Botanique.  Tome  VL 
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Saxifraga  foliis  petiolaùs  ,  ohtufis  ;  caule  fragili  , 
nudo ,  ramojo,  Haller.  Helv.  n*.  5^4. 

Geum  folio  fubrotundo  ,  minimo.  Tournef.  Inft. 
R.  Herb.  zji. 

Geum  foliis  cuneiformibus ,  ohtufis;  caule  panica- 
lato,  nudo,  Gérard,  Flor.  gaU.  Prov.  pag.  4Z4. 
n*.  z. 

Cotylédon  altéra  ,  olïm  Mattkioli.  J.  Bauh.  Pin. 
Hift.  pag.  684.  Icon. 

Cotylédon  aut  fedi  fpecies  quAdam»  Ga^Ib.  Fafc» 
19.  tab.  iz.  fig.  37.  Bene. 

« 

Il  exifte  beaucoup  de  rapports  entre  cette  ef- 
pècè &  lefaxifraga  umbrofa  »  mais  elle  eft  plus  pe- 
tite ;  fes  feuilles  font  pl>itot  finuées  que  crénelées, 
point  anguleufes  :  elle  pourroit  aufli ,  dans  fes  va- 
riétés ,  avoir  quelques  rapports  avec  le  faxifraga 
fiellaris  ;  mais  les  feuilles  de  cette  dernière  ne 
font  cunéiformes  que  vers  leur  bafe,  rhoml>oii- 
dales  i  leur  fommet ,  dentées  en  fcie  &  non  pas 
finuées. 

Ses  raéines  font  grêles,  fibreufes,  petites, un 
peu  noirâtres  \  elles  produifent  un  grand  nombre 
de  petites  feuilles  toutes  radicales  ,  étendues  fur 
la  terre  en  rofettes ,  pétiolées ,  coriaces  »  pfus 
longues  que  rondes,  parfaitement  cunéiformes, 
chargées  fouvent  de  quelques  points  argentés , 
ordinairement  entourées  d'un  rebord  cartilagi)- 
neux  &  blanchâtre ,  glabres  â  leurs  deux  faces, 
finuées  à  leurs  bbrds,  fupportées  par  des  pétioles 
courts. 

Les  tiges  font  fimples,  grêles,  prefque  filifor- 
mes ,  nues ,  légèrement  pubefcentes ,  hautes  de 
trois  â  cinq  pouces  >  terminées  par  une  petite  pa- 
nicule lâche ,  compofée  de  quelques  rameaux  ca- 
pillaires ,  prefque  fimples  ou  médiocrement  ra- 
meux, munis  de  petites  braâées  fines,  très-étroi- 
tes, fubulées.  Les  calices  font  petits,  â  cinq  dé«- 
coupures  obtu fes  ^  ehtiérement  réfléchies  après  ta 
floraifon.  La  corolle  eft  blanche  «  un  peu  plus 
grande  quele  calice  \  les  filamens  droits ,  un  peu 
élargis,  comprimés,  fubulés  à  leur  fommet,  ter- 
minés par  des  anthères  d'un  rouge-vif  >  les  cap- 
fuies petites  ,  un  peu  ovales,  â  deux  pointes  à  leur 
fommet. 

Cette  plante  eft  quelquefois  fort.petite  ;  j'en 
podede  un  individu  recueilli  en  Suiffe ,  dont  les 
tiges  ont  â  peine  deux  pouces  s  les  feuilles  trois  a 
quatres  lignes  de  long. 

On  rencontre  cette  efpèce  fur  les  rochers»  dans 
les  lieux  couverts,  fur  les  montagnes  alpines  fie 
dans  les  départemens  méridionaux  de  la  France. 
On  la  cultive  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris,  il 

{.y.f) 

Z4.  Saxifrage  ve(ue.  Satifraga  hirfuta.  Linn. 

Rrrr 


«S: 


S  A  X 


Saxifragd  fbliîs  cordato  ovalHms  ,  retujls ,  cdrtrla^ 
gmeo-crenatis  ;  cault  nudo ,  panicu/aeo,  Linn.  Spec. 
fiant.  ¥01.  !•  pag.  J74.  —  Mill.  Dift.  n**.  6.  — 
Lam.  Fier,  franc,  vol.  y  pag.  Ji8.  n^.  m  5. 
XVI.  —  Willden.  Spec.  Plant,  vol.  1.  pag.  647.  n°. 
21.  —  Lapeyr.  Saxifr.  pag.  44.  cab.  12. 

Geumfoflo  circinaio  y  acute  crenato  ;  piftiiiofiorit 
rubro.  Touto.  Inft.  R.  Herb.  2ji.  — Mago.  Hori. 
Mon/p.  pag.  87.  tab.  87. 

5.  Sanicula  montana  ^  crenata:  umhiiico  paUido, 
Idem,  Horc.  Parif.  L.  c. 

Geum  folio  circinato^pifiillofiorispallido,  Toum. 
Inft.  R.  Herb.  251. 

C'eft  une  plante  fort  élégante,  quoique  fes 
fleurs  foient  petites  «  peu  éclatantes  \  elles  font 
aflez  nombreufes,  forment  une  pahicule  lâche ,  & 
fe  font  remarquer  par  leur  couleur  blanche  »  char- 
gées de  points  rougeâtres. Cette  efpèce  a  de  grands 
rapports  avec  le  faxifraga  geum  ;  mais  cette  der* 
nière  s'clève  beaucoup  moins  ;  fes  fleurs  font  en- 
tièrement blanches  ,&  Tes  feuilles  en  forme  de 
reins^  tandis  que  celle  dont  il  eft  queftion  a  fes 
feuilles  ovales  «  prefque  rondes  «  crénelées  &  non 
dentées^  foutenues  d'ailleuis  par  des  pétioles  très- 
longs. 

« 

Ses  racines  font  brunes  ^  un  peu  épaifles»  pref- 
que fimples,  pivotantes  >  munies  de  peu  de  fibres  ; 
lelles  produifent  plufieurs  rejets  garnis  de  feuilles 
toutes  radicales ,  longuement  pétiolées  >  ovales 
ou  un  peu  arrondies  y  obrufes>  point  ou  prefque 
point  échancrées  à  leur  bafe ,  d'un  vert*  foncé- en 
deflus,  plus  pâles  i  leur  face  inférieure  »  â  re- 
bords blanchâtres^  quelquefois  rougeâtres,  créne- 
lées \  les  crénelures  affez  égales,  arrondies,  longues 
d'un  pouce  au  moins,  mnrouées  de  veines  latérales 
très-rameufes ,  prefque  glabres  â  leurs  deux  faces , 
fupportées  par  Ats  pétioles  au  moins  une  fois  auflî 
longs  que  !e$  feuilles  ,  velus  >  comprimés. 

Ses  tiges  font  droites  >  hautes  de  huit  à  dix 

Eouces,  fimples,  non  feuillées,  grêles ,  ftriées, 
fgérement  velues ,  paniculées  ï  leur  partie  fupé- 
îieure.  Cette  panicule  eft  lâche  %  les  premières  ra- 
mifications alongées  ,  filiformes  ,  pubefcentes  , 
munies,  i  leur  baf?,  de  petites  bradées  tres-étroi- 
tes^  les  pédoncules  partiels  courts,  inégaux, fou 
vent  d'un  rouge- foncé,  velus,  glanduleux,  ainfi 

Sue  les  calices.  Ces  derniers  font  divifés  en  cinq 
écoupurcs  cçurtes,  preft^ue  linéaires,  obtufes, 
réfléchies  fur  les  pédoncules  après  la  ftoraifon  y  les 
fleurs  petites  j  les  pétait  s  très- ou  verts,  ovales , 
aigus,  de  couleur  blanche,  marqués  de  taches 
lOttgeâtrts  f  le  piflil  coloré  en  rouge  ou  quelque- 
ibis  un  peu  jaunâtre  i  les  capTules  ovales,  termi- 
nées p.u  deux  petites  cornes  très- écartée  s,  un 
peu  recourbées. 

Cetfee  plante  croît  fur  les  Alpes  >  dans  les  Pyté* 
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nées  •  te  fur  tes  hautes  moàtagnes  dans  les  dépar* 
tement  méridionaux  de  la  France.  On  la  cultive 
au  Jardin  des  Plantes  de  Paris  &  dans  plufieurs 
autres.  :f  (  f^.  v.  ) 

^  2f .  Saxifrage  mignonette.  Saxlfrûga  geum. 
Linn. 

Stutifrûga  fblih  reniformîbus  ,  dentatis;  cauU  mt^ 
doypaniculato.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  J74. 

—  Pallas,  Iter  2.  pag.  }  5-  —  Scopol.  Carn.  edit.  2. 
n^.  491.  •*-  Lam.  Flor.  fran^.  vol.  5.  pag.  528.  n**. 
1 1 1 }.  XVI.  —  Willden.  Spec.  Plant,  vol.  2.  oag. 
648.  n®.  ly  —  Gouan»  Moufp.  pag.  209.  n  .  z. 

—  Lam.  IIL  Gêner,  ub.  372.  fig.  2.  —  Lapeyr. 
Saxifr.  pag.  46.  tab.  24. 

Geum  folio  fuhrotundo  3  minori  ,*  piJHlh  forts  rw 
bro.  Magn.  Hort.  Monfp.  pag.  88.  ub.  b8. 

Geum  rotundifolium  >  minus.  Toornef.  Infi.  R.^ 
Herb.  25 1 . 

Sanicula  montana  ^rotundifolia  ^  minor,  C.  Bauh. 
Pin.  24}. 

SanicuU  montant  alterius  Jpecies  ficunda,  CIuC 
Hift. J08. 

Sedum  montanum  ,  rotundifolium  ,  minus ,  album  , 
non  guttatum*  Morif.  Oxon.  Hift.  j.  pag.  478.411  $» 
12.  ub.  9.  fig.  12.  ?  Sed  peialis  puttàatis^ 

Sanicula  minor,  non  guuata,  Parkins» 

Cette  efpèce  ne  peut  fe  confondre  avec  le/ix*- 
fraga  kirfuta  y  afant  Tes  feuilles  échancrées  for- 
tement en  rein  &  bien  plus  arrondie ,  la  co- 
rolle d'ailleurs  n'étant  point  chargée  de  points* 
rouges.  £ft-il  bien  cenain  que  fes  pétales  font 
toujours  blancs  ?  La  figure  que  donne  Morifon  , 
d'une  plante  qui,  d'après  lui-même, ne  diflèrede 
la  nôtre  que  par  fes  pétales  tachetés ,  peutlaiflév 
quelques  doutes.  Auflî  j'ai  ha(ârdé  de  rapporter 
cette  figure,  parce  qu'en  effets  ce  caraâère  ex- 
cepté ,  elle  peint  fidellement  la  plante  dont  il  eft 
ici  queflion ,  qu'il  ne  faut  pas  confondre  avec  le 
fuxifraga  rotundifolia y  dont  les  tiges  font  feuiU 
lées. 

Ses  racmes  font  grêles ,  traçantes  &  noirâtres. 
Les  feuilles  qui  en  fortent,  font  longuementpétio* 
tées,  toutes  radicalesi,  arrondies,  échancrées  eiv 
rein  à  leur  bafe  »  vertes  à  leurs  deux  faces  ;  mais 
un  peu  plus  pâles  en  dcifous ,  crénelées  i  leur 
contour  5  les  crénclures  prefqu'obtufes ,  fuppor- 
tées par  des  pétiolts  velus,  beaucoup  plus  longs 
que  les  feuilles. 

La  tige  ne  s'élève  guère  qu'à  la  hauteur  de  cinq 
à  fix  pouces}  elle  e(l  grêle»  (impie,  à  peine  velue^ 
un  peu  rougcrâtre  vers  fon  fommct>  &  fe  termine 
par  une  panicule  médiocre  ,  lâche >  dont  les  rami* 
ficatîon<  font  filiformes ,  pubefcentes  $  les  pédon- 
cuUs  propres  courts  j  inégaux.  Les  calices  fe  dtr 
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«vifent  en  ctiiq  découpures  rabattues  fur  les  pé- 
doncules. La  corolle  eft  petite^  entièrement  blan- 
che ;  les  pétales  oblongs ,  le  piftil  de  couleur  rou- 
geâtre  ^  &  la  capfule  ovale  j  terminée  par  deux 
petites  cornes  très-ouvertes. 

Cette  plante  croît  fur  les  montagnes  des  provin- 
ces méridionales  de  la  France .  dans  les  Alpes .  &c. 

16,  Saxifrage  à  grandes  feuilles.  Saxifraga 
craffifrUa.  Linn. 

Saxifraga  foliis  avalihus  ^  retujls  ^  oifoUtè  ferra* 
lis,  pftioUùsj  caule  nudo  «  panictdâ  conglomeratâ. 
Linn.  Syft.  veget.  pag,  412.  n®.  12.  —  Dec.  2. 
pag.  27.  tab.  14.  —  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  2. 
pag.  644.  n^.  14. 

Saxifraga  folits  ovalibus  ,  crtnuUtis  ;  cauiibus 
nudis.  Gmel.  Sibir.  vol.  4.  pag.  166.  tab.  66. 

GcumfaxatUe  ,  rotundifolinm  ,  majtis;  flore  pur-' 
pureo.  Amm.  Ruth.  n®.  90. 

^  Cette  belle  plante^  que  les  cara Aères  de  fa  fruc- 
tification ne  ^rmettent  pas  de  fortir  de  ce  genre ^ 
en  eft  bien  éloignée  par  la  grandeur  de  fon  port. 
On  n'eft  pas  peu  furpris  de  trouver^  à  coté  des 
petites  plantes  alpines  qui  compofent  le  plus  grand 
nombre  des  efpèces  de  ce  genre ,  une  plante  éton- 
nante par  l'ampleur  de  fes  feuilles  ^  la  grandeur  & 
le  nombre  de  fes  fleurs.  De  femblables  phénomè- 
nes annoncent  à  l'obfervateur  de  la  nature  ,  qu'il 
doit  moins  s'arrêter  i  la  grandeur  des  formesyqu'aux 
caraâères  des  organes  eflentiels^  lorfqu'il  s'agit 
de  placer  les  objets  naturels  dans  la  férie  qui  leur 
convient.  En  effets  que  l'on  réduife  la  plante  dont 
il  s'agit)  qu'on  en  fafl*e  une  plante  en  miniature^ 
&  l'on  aura  une  efpèce  qui  conviendra  parfaite- 
ment aux  efpèces  alpines ,  tant  par  fes  caraâères 
eflentiekj  que  partons  (es  caraâères  fecoodaires. 

Ses  racines  font  fortes ,  épaiffes  ^  &  s'enfon- 
cent aflez  profondément  en  terre.  Elles  pouflent 
ile  leur  collet  quelques  feuilles  amples  ^  coriaces  ^ 
un  peu  graffeS)  glaores^  &  très-lifles  à  leurs  deux 
fiiceS)  d'un  vert-foncé  »  ovales  «  pétiolées  >  ob- 
tufes  à  leurs  deux  extrémités ,  un  peu  Années  ou 
-obfcurément  crénelées  à  leur  contour  ^  longues 
de  quatre  à  fix  pouces  &  plus  »  larges  de  deux  ou 
trois  9  marquées  de  nervures  latérales  prefqu'op- 
pofées«  dicnotomes  ou  rameufes  vêts  leur  fom- 
inet ,  fupponées  par  des  pétioles  longs  d'environ 
iin  pouce  j  un  peu  comprimés ,  charnus.  Ces 
feuilles  fottent  de  très-gros  bourgeons  ovales  « 
concaves ,  dans  lefquels  elles  font  roulées  en  de- 
dans. L'un  de  ces  bourgeons  s'élève  avec  la  tige  : 
•il  contieni  les  fleurs. 

La  tige  eft  une  hampe  nue  ^  épaifle  «  de  la 
groifeur  du  petit  doigt  >  très-glabre  >  cylindrique  » 
charnue  j  très-fioiple ,  termiaée  par  on  beau  mu- 
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qtiet  de  flfurs  nombreufes  «  rouges  *  grandes ,  r»- 
maflees  y  un  peu  paniculées ,  dont  les  ramifica- 
tions font  courtes ,  pendantes  \  les  calices  campa- 
nu!és«  glabres  3  divifés  jufque  vers  leur  moitié 
en  cinq  découpures  linéaires»  très-obtufes.  La  co- 
rolle eii  grande  ^  en  forme  de  cloche  ,  â  cinq  pé- 
tales en  ovale  renverfé  ^  obtus  ^  un  peu  rétrécis  ï 
leur  bafe. 

Cette  plante  croît  fur  les  montagnes  alpines  de 
la  Sibérie.  On  la  cultive  au  Jardin  des  Plantes  de 
Paris  y  &  dans  plufieurs  autres ,  comme  une  belle 
plante  d'ornement. 

27.  Saxifrage  des  hautes  montagnes.  Saxi* 
fraga  nivalis.  Linn. 

Saxifraga  foliis  oiovatis  ,  cnnatis  ,  fuhfejftiibus  ; 
caule  nudo  y  fioribus  congeftis.  Linn.  Syft.  veget. 

Rag.  412.  n*.  13,  —  Miller ,  Diâ.  n®.  9.  —  Gunn. 
[orv.  n®.  545.  ^Lîght.  Flor.  scot.  1.  pag.  2zi, 
—  (Eder.  Flor.  dan.  tab.  28.  —  Vahl ,  in  Aâ.  Soc. 
Hift.  Nat.  Hafn.  2,1.  pag.  J2.  — WillJen.  Spec. 
Plant,  vol.  2.  pag.  64;.  n^.  i  j. 

Saxifraga  foliis  fuhovatis  ^  crenatis  ;  caule  nudo^ 
fioribus  capitatis.  Flor.  fiiec.  n°.  354.  }68. 

Saxifraga  caule  nudo  ,  fimplici  /  foUis  elllpticor 
fiibrocundis  ^  crenatis  ;  fioribus  capitaiis.  Flor.  lap- 
pon.  pag.  176.  tab.  2.  fig.  5^6. 

Saxifraga  foliis  cordatosovalibus ,  crenatis  ;  car 
rollâ  albdj  caule  hirfuto ,  apkylio.  GronoY.  Virg. 
l6o. 


Smxifraga  foliis  oblongo^rotundis  ,  dentatis;  ^ 
bus  compaàis.  Rai  ^  Angl.  voL  3.  pag.  354.  ub.  16. 
fig.  I. 

Sempervivum  minus ,  dentatum,  Mart.  Spitzb.  43. 
tab.  F.  fig.  A.  —  Pluk.  Phytogr.  tab.  222.  fig.  2. 

Sedum  ferratum  ,  fiofculis  compaàis  ^  immacula^ 
tis.  Rai  3  Hift.  p7. 

Cette  plante  a  quelques  rapports*  avec  le /axi* 
fraga  crafflfolia  ,  furtout  par  la  difpofition  de  fes 
fleurs  i  mais  elle  eft  bien  plus  petite  i  fes  corolles 
font  blanches,  fes  feuilles  prefque  fei&les«  eu 
ovale  renverfé. 

Ses  racines  font  fibreufes  ^  aflez  fortes ,  &  pro^ 
dttifent  des  feuilles  radicales  ovales ,  oblongues  » 
prefque  fâfltks  ou  médiocrement  rétrécies  en  pé* 
tfole'  vers  leur  bafe  ^  quelquefois  un  peu  arron» 
dies ,  crénelées  à  leur  contour ,  obtufes  â  leur 
fommet ,  longues  d'environ  deux  pouces  ,  fut  uo 
demi-pouce  de  large  j  glabres  à  leurs  deux  faces  , 
d'un  vert-foncé. 

Ses  tiges  font  droites ,  fimples ,  nnédiocrement 

épaifl*es  ,  dépourvues  de  feuilles ,  hautes  d'envi«* 

ron  un  pied  ;  un  peu  velues ,  terminées  par  une 

dS^z  belle  touffe  de  fleurs  blanches,  nombreufes ^ 
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rapprochées ,  qui  forment  prefqu'nfie  téce  arron- 
die 'f  compofées  de  petites  grappes  courtes ,  ra- 
meufes.  Elles  paroiflent  vers  le  milieu  de  l'été  «  8c 
fe  confervent  dans  toute  leur  beauté  pendant  près 
d'un  mois  lorfqu'on  les  tient  à  i*ombre. 

Cette  plante  croit  fur  les  hautes  montagnes  al- 
pines du  Spirtzberg  ,  dans  la  Lapponie ,  la  Suède  : 
on  la  rencontre  également  dans  la  Virginie  &  au 
Canada.  On  la  cultive  dans  quelques  jardins  d'Eu- 
rope, y 

18.  Saxifrage  farmenteufe.  Saxifraga  farmen- 
tofa.  Linn.  f. 

Saxifraga  foliis  fuhrotundis  ,  detltatis  y  pilojis  ; 
fiolonibus    reptantibus  ;  fCtalis   duobus   elongaiis, 

^it.  Hort.  Kev.  vol.  2.  pag.  79. — Willden.  Spec. 
Plant,  vol.  2.  pag.  646.  n<>.  18. 

Saxifraga  (  farmentofa)  j  foliis  radicalibus  fub* 
rotundis  ,  cordatis  ^  crenatis  ;  fur  mentis  axillaribus  ^ 
radicantibus  ;  coroUâ  imgulari  ,  raccmo  compofito. 
Linn.  f.  Suppl.  pag.  240.  ^-Schreb.  Monogr.  Dio- 
nxx,  pag.  16.  tab.  2^  }. 

Saxifraga  foliis  incifo^lobatis,  pilofis  ;  cault  fub- 
nudo  ,  ereào  y  paniculato,  Thunb.  Flor.  japon,  pag. 
182. 

Saxifraga  {  ^oloniferz  ),  fiHis  fubrotundis ,  bafi 
cordatis  ,  crenatis  ;  farmentis  axillaribus  ,  corollis 
inàqualibas,  Jacq.  Icon.  rar.  i.  tab.  80.  —  Idem^ 
Mifcell.  2.  pag.  327.  —  Meerb.  Icon.  23. 

Saxifraga  (  ligulata  )  ,  foliis  fubrotundis  ,  fubtùs 
papillons  ;  panicalâ  fecundâ  ;  petalis  binisj  inferiori- 

hus  longiffimis,  Murrai.  in  Comment.  Goett.  L78i. 
pag.  26.  tab.  X . 

Cette  plante  a  de  grands  rapports  avec  les  heu- 
chera  ^  dont  ellft  offre  le  port  ^  mais  dont  elle  dif- 
fère par  le  nombre  de  Tes  étamines  >  remarquable 
d'ailleurs  par  deux  péules  plus  grande  que  les  au- 
tres ^  &  par  de  longs  rameaux  larmenteux»  ainfi 
que  par  Tes  Targes  Quilles  grafies,  arrondies^  ve* 
lues. 

Ses  racines  produifent  un  grand  nombre  de 
feuilles  radicales  pétiolées^  amples^  un  peu  ar- 
rondies y  prerqu'oroiculaires ,  échancrées  en  coeur  « 
pileufes^  crénelées  à  leur  contour;  les  créoelures 
d>tufes  y  marquées  à  leur  face  fupérieure  de  vei- 
nules blanchâtres^  d'une  fubftance  tendre  «  oui- 
peufe ,  d'iin  vert-brun  ou  d'un  rouge-foncé  en 
deffous^  foutonuespar  des  pétioles  cylindriques  ^ 
plus  longs  que  les  feuilles. 

Du  centre  des  feuilles  s'élève  une  tige  droite , 
herbacée >  cylindrique,  haute  d'environ  un  pied 
&  demi ,  frmple  ^  prefque  dépourvue  de  feuilles  , 
pileufes  s  il  f<»rt  de  l'aiflelle  des  feuilles  radicales 
de  longs  rejets  rameux ,  farmenteux.^  irès*nom*- 
breux^  rampans^  qui  pouffent  des  racines  â  leurs  i 
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nœuds  ^8r  produifent  de  nouvelles  riges.  Les  fleurs 

font  difpofées  en  une  panicule  compoféë  de  grap- 
pes preiqu'unilatérales  >  qui  occupent  une  grande 
portion  des  tiges,  très-rameufes.  La  corolle  eft 
blatichej  compoféë  de  cinq  pétales  inégaux  >  dont 
trois  plus  petits»  tachetés  de  rouge,  deux  plus 
grands  ,  tout-à-fait  blancs ,  Aiunis  en  outre  d'un 
appendice  jaunâtre.  Les  (ilamens  font  de  couleur 
blanche,  un  peu  épaiflls  à  leur  partie  fupérieure, 
de  la  longueur  des  plus  petits  pétales  ;  les  Ryles 
au(fi  longs  que  les  étamines.  Deux  de  ces  étamines 
fe  réfléchiuent  derrière  les  pétales,  après  la  flo- 
raifon. 

Cette  plante  croit  à  la  Chine  &  au  Japon,  f 
(  Defcript^  ex  Linn,  f  ) 

29.  Saxifrage  de  Bellard.  Saxifraga  Bellaré. 
Allion. 

Saxifraga  acaulis ,  fbiiis  fubrotundis  ,  répandis  ; 
flore  fejpii,  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  645. 
n^.  16. 

Saxifraga  (  Bellardi  )  ,  acaulis  ;  foliis  cuneifbr" 
mi  bus  y  trilobis  &  quinquelobis.  Atlion.  Flor.pedem. 

n^.  153^.  tab.  88.  fig.  i. 

Cette  efpèce  ,  très-remarquable  par  fa  petitefle 
fc  par  fes  fleurs  feflîtes,  fans  tiges ,  forme  fur  la 
terre  de  petites  rofettes  de  feuilles  feffiles ,  cunéi- 
formes» d*an  vert-obfcur  >  quelquefois  â  trois  lo- 
bes i  d'autres  fois  â  cinq  lobes  obtus  $  celui  du 
milieu  beaucoup  plus  grand  ^  velu. 

Au  centre  de  ces  feuilles  paroit  une  petite  fleur, 
rarement  deux  ou  trois ,  blanche  ^  feffile ,  dont  les 
pétales  font  elliptiques.  Les  racines  font  grêles  « 
fibreufes  y  &  produifent  un  grand  nombre  de  ces 
petites  rofettes ,  qui  forment  par  leur  enfembie 
un  gazon  touffu  &  ferré. 

Cette  plante  croît  dans  le  Piémont ,  fur  les  ro- 
chers humides  j  parmi  les  moufles.  Jf 

30.  Saxifrage  de  la  Daourie.  Saxifraga  daou^ 

rua.  Willd. 

Saxifraga  folio  cruciformi-rhombeis  y  apice  den^ 
taris  y  glabris  ^  petiolatis  ;  caulk  nudo.  Willden. 
Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  645.  n**.  17. 

Saxifraga  punUata.  Pallas  ^  Itin.  5.  Append. 
i\*.  91.  tab.  P.  fig.  2. 

Cette  plante  a  des  tiges  droites ,  nues^  cylin- 
driques y  garnies  de  feuilles  alternes  »  pétfelées  y 
glabres  à  leurs  deux  faces  y  prefque  cunéiformes 
&  un  peu  rhomboidales^j  rarrécies  à  leur  ^rtie 
inférieure  y  prefqu'anguleufes  à  leur  partie  fupÀ- 
rieure  y  dentées  vers  leur  fommet.  Les  corolles 
font  légèrement  ponâuées. 

Cette  efpèce  fe  rencontre  dan»  les  contrées  les 
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plus  Teptentrionales  de  l'Europe  y  fur  les  hautes 
iDontagDes  de  la  Daourie^  prefque  fous  la  neige.  of> 

ji.  Saxifrage  ponûuée.  Saxifrage  punâata. 
Linn. 

Saxifraga  folîis  fuhrotundîs ,  dentatîs  ^  longms  pe- 
tiolaùs;  cauUnudo.  Linn.  5p€C.  Plant,  vol.  l.  pag. 
J74.  —  Mill.  Dift.  n*.  7.  —  Willd.  Spec.  Plant, 
vol.  2.  pag.  646. 11^.  19.— Georg.  Iter.pag.  521. 

Sedum  bicorne  ,  ferratum  ,  pallidiore  folio  rotuti" 
diore ^  floribus  punâatis.  Motif.  Oxon.  Hift.  3.  pag. 
478.  $.  tV.tab.  9.  fig.  17. 

Cette  efpèce  eft  d'un  afpeâ  élégant  &  agréable 
parfes  fleurs ,  petites  à  la  vérité ,  mais  ponâuées 
de  rouge  fur  un  fond  blanc  ;  dillinguée  de  quel- 

3ues  autres  efpèces  par  fes  feuilles  un  peu  arron- 
les  3  incifées  à  leur  contour  en  dents  aiguës. 

Ses  racines  produifent  un  grand  nombre  de  feuil*       ^ 
les  radicales  ,  étendues  en  rofettes  fur  la  terre,  1      Saxifraga  cauU  repente  ;  folils  quadnfarikm  im- 
petiolées  un  peu  ovales  ou  arrondies ,  d  un  vert-     i,ricatis,  carùlagineis ,  ciUatis.  HaU.  Helv;  n«.  980; 

|)ale,  point  cartilagineufes  a  leurs  bords ,  glabres  a 
eurs  deux  faces  »  prefqu'incifées  à  leur  contouit, 
ou  munies  de  dents  anguleufes,  très-aiguës,  point 
émouflees  à  leur  fommet»  fiipportées  par  des  pé* 
tioles  liifes,  prefque  trois  fois  aulfi  longs  que  les 
feuilles^  infenfiblement  élargis  vers  leur  fonunet.  . 
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tîorv.  JJ.  —  (Eder.  Flor.  dan.  J4.  —  Hohenvarth 
&  Reinar  3  Jter  i.  pag.  153.  tab.  3.  — ^^  Vahl  ,  v\ 
Aâ.  Hift.  Nat.  2>  I.  pag.  ji.  '^  Allion.  Flor. 
pedem.  n^.  1529. tab.  21.  fig.  3.  — Gérard,  Flor. 
gall.  Prov.  pag.  424.  n°.  10. 

Saxifraga  (oppofitifolîa)  yfoliis  confettis  y  ova^ 
tis  ,  ciliatis  ,  oppofitis  ;  fiaminibus  &  piftiliis  coroUâ 
brevioribus,  Lapeyr.  Saxifr.  pag.  36.  n^.  14.  tab.  i6. 

Saxifraga  imbricata.  Lam.  Flor.  franc,  vol.  j. 
pag.  J5i.n'.  1113.  XXVI. 

Saxffraga  caulibus  repentibus  ,  fkrcuUferis  ;  fo^ 
liis  obovatis  »  margine  leprofo  -  carttliagineis  cilia^ 
tifque  ;  furculomm  quadrifariàm  imbricatis  ,  pedun* 
culorum  oppofitis,  Wulfen>  in  Jacq.  Colleâ.  2.  pag. 
28e. 

Saxifraga  foliis  ovatis ,  quadrangula^  imbricatis  ; 
ramis  procumbentibus.  Flor.  lappon.  179.  tab.  2« 
fig.  i. 


Les  tiges  s'élèvent  du  centre  des  feuilles  â  en- 
viron huit  i  dix  pouces  &  plus  de  haut  s  elles  font 
roides ,  fimples  »  cylindrioues  >  un  peu  velues ,  dé- 
pourvues de  feuilles,  quelquefois  de  couleur  pur- 
purine, foutenant  une  petite  oanicule  lâcne, 
rameufe  ,  peu  garnie  de  fleurs ,  oont  les  pédoncu- 
les font  courts ,  inégaux .  pubefcens  5  les  fleurs  pe- 
tites; le  calice  court  ^  a  cinq  découpures;  la  co- 
rolle d'un  blanc  de  lait ,  marquée  de  taches  rou- 
geâtresi  les  péules  étroits,  lancéolés,  aigus;  les 
étamines  «n  peu  plus  longues  que  la  corolle  ;  les 

Jiilils  de  même  longueur  que  les  étamines;  les 
igmates  ordinairement  un  peu  rougeâtres  ;la  cap- 
fule  alongée,  terminée  par  deux  pointes  réfléchies 
eu  dehors. 

Cette  efpèce  croit  dans  la  Sibérie.  Quelaues  au- 
teurs penlent  qu'on  la  rencontre  aufli  dans  les 
Alpes,  'if 

♦*  Feuilles  entiires  ,  tiges  feuilUes. 

m 
I 

32.  Saxifrage  â  feuilles  oppofées.  Saxifraga 
oppofitifolia.  Linn.  : 

■ 

Saxifraga  foliis  caulinis  ovatiài^uadrifarikm  inu 
àricatis ,  oppofitis  ^fummis  ciliatis  ;  flore  Jubjolitario , 
terminali,  (  N.) 

Saxifraga  foliis  caulinis  ovatis ,  oppofitis  ^  imbri» 
satis  ;  jummis  ciliatis,  Linn.  Syft.  Plant,  pag.  413. 
n^.  20.  —  Flor.  fuec..  3^9.  369.  —  Gmel.  Sibir. 
vol. 4.  pag.  168.  —  Mill.  Diâ.  x>*.  il.  —  Gunn. 


Sedum  alpinum  y  ericoideSy  purpura fiens,  C.  Bauh. 
Pin.  284.  —  Idem ,  Prodr.  1 32.  — .  Morif.  Oxon. 
Hid.  3.  pag.  480.  §.12.  tab.  10.  fig.  36. 

Saxifraga  alpina,  flore  CAruleo.  Scheuchz  ,  Iter  2» 
pag.  140.  tab.  20.  Hg.  3* 

Saxifraga  alpina  ,  ericoides  ;  flore  purpura  fiente. 
Tournef.  Inft.  R.  Herb.  253. 

Sedum  montanum  ^  ericoides.  C.  Bauh.  Prodrom. 
132. 

Saxifraga  alpina  y  ericoides  ;  flore  aruleo,  Tourn. 
Infl.  R.  Herb.  253. 

Sedum  alpinum  ericoides  y  càruleum,  C.  Bauhin  ^ 
Prodr.  132.  —  J.  Bauh.  Hift.  5.  pag.  694.  Icon. 

/}•  Saxifraga  (  btflora  )  ,  caulibus  repentibus ,  fur* 
culiferis  ;  foliis  omnibus  oppofitis  ,  obovatis ,  ciliatis; 
furculorum  rariter  imbricatis  ;  peduruuli s  fuhtrifloris  ; 
calicinis  fegmentis^  ovato^tufis;  petalis  lanceolatisi 

Hohenwaoh  &  Keiner,  Iter  i.  pag.  138.  tab.  2. 
fig.  2. 

Saxifraga  foliis  imbricatis  ^  ovatis;  caulibus  rep'^ 
tantibus  ,  lifloris.  Hall.  Helv.  n^.  981. 

Saxifraga  ( biflora ) ,  yô/iij  obovatis^  oppofitis^ 
diftantibus  ;  corolld  &  piftiliis  ,  c'alicem  &  ftamina 
duplà  fuperantibus^Lzpej^*  Saxifr.  pag.  37.  n^.  ij. 
tab.  17. 

y,  Saxifraga  (retufa  )  ,  propaginibus  proftratis  ; 
foliis  oppofitis  y  quadrifariàm  imbricatis  y  punBatis  , 
triquetris  ,  acutis  y  piano  extantibus  ;  flcribus  termi" 
nalibusgeminatis.  Gouan,  Illuftr.  28.  tab.  l8.fig.  i. 

Saxifraga  (  retufa  )  ,  foliis  imbricatis  ,  acutis  , 
trigonis  ,  bafi  ciliatis;  piftiliis  &  ftaminibus  txfertis. 

Lapeyr.  Saxifr.  pag.  38.  n*.  iC.  tab.  i8« 
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Saxîfraga  (pnrpurea).  AlHon.  Flor.  pedem.  n^. 
1551.  tab.  zi.  fig.  2. 

VarietasficriUs.  Gefner.  Fafc.  26.  tab.  9.  fig.  3. 

De  petites  feuilles  feiTiles ,  ovales  »  difporées 
par  imorication  fur  quatre  rangs  très-ferrés  font  le 
caraâère  qui  frappe  le  plus  dans  cette  efpèce  j  & 
la  rend  très-facile  à  diftinguer  de  toutes  fes  con- 
génères. Pluiîeurs  auteurs  ont  cru  reconnoitre  deux 
ou  trois  efpèces  »  foit  dans  le  nombre  >  foit  dans 
la  couleur  des  fleurs  ^  &  dans  les  légères  diffé- 
teoces  de  la  difpofition  des  feuilles  :  ce  font  à  peine 
des  variétés  fort  peu  tranchées  «  qui  n'ont  rien  de 
confiant  ^  &  qu'on  retrouve  fouvent  fur  le  même 
individu^  ainfi  que  je  m'en  fuis  affuré  par  moi- 
même  ^  en  ayant  oblervé  un  grand  nombre.  Ce- 
pendant M.  LapeyroufCj  qui  a  étendu  plus  loin 
fon  travail  j  y  a  reconnu  «  furtout  dans  les  propor- 
tions des  parties  de  la  fruâification,  des  carac- 
tères qui  lui  ont  paru  fuffifalis  pour  ne  laiffer  au* 
cun  doute  fur  ces  trois  eipèces.  On  peut  confulter 
à  ce  fujet  fon  bel  ouvrage  fur  les  fazifrages. 

Ses  racines  font  dures  «  prefque  ligoeufes)  elles 
pouffent  un  très-grand  nombre  de  tiges  toutes 
étendues  fur  la  tene  «  oà  elles  forment  un  gazon 
denfe^  longues  d'un  ï  trois  ou  quatre  pouces  « 
couvertes  >  dans  prefque  toute  leur  longueur^  de 
feuilles  extrêmement  petites  j  feffiles  ^  ovales  ^ 
épaifles  y  prefq^ue  tuberculêes  ^  entières  j  légère- 
ment carulagineufes  à  leurs  bords  j  obtufes»  d'un 
vert-foncé ,  très-rapprochées  les  unes  des  autres  « 
81  imbriquées  fur  quatre  faces  \  fort  fouvent  les  fu- 
périenres  &  terminales  font  Amplement  oppofées^ 
ciliées  à  leur  contour  j  particulièrement  à  leur 
bafe. 

Les  fleurs  font  terminales  j  feffiles^  folitaires  ou 
géminées  j  ouelouefois  même  au  nombre  de  trois; 
leur  calice  divifé  en  cinq  décoi^ûres  ovales  ^  ob- 
tufes \  la  corolle  purpurine  dans  fa  jeuneffe  »  pre- 
nant enfuite  une  couleur  bleu&tres  les  pétales  lan- 
céolés 5  aigus  ;  la  capfule  ovale ,  remarquable  par 
deux  pointes  alongées  j  très-aiguës. 

Cette  plante  croît  fur  toutes  les  montagnes  al- 
pines ^  dans  la  Suifle^  les  Pyrénées  ^  au  Spirtzberg  ^ 
dans  la  Lapponie  $  elle  fe  rencontre  éealement  dans 
les  départemens  méridionaux  de  la  France,  % 

(  yj) 

Obftrvations.  M.  Lapeyroufe  a  établi  3  pour  les 
trois  plantes  citées  dans  cet  article^  les  différences 
ifuivantes  : 

«.  Saxifrage  h  feuilles  oppofées.  Tiges  ;  gazons 
avec  ou  fans  des  rejets  pendans^  feuilles  ovales  , 
aiguës  J  garnies  de  cils  fpînuliformes  \  une  corolle 
grande  &  inférieure  \  des  pétales  onguiculés  ^  ar- 
rondis 3  deux  fois  plus  grands  que  le  calice ,  plus 
longs  une  fois  que  les  étamines  &  les  piftils  ;  le 
limbe  réfléchi  ;  les  étamines  égales  aux  piOils^  ren- 
fermées dans  la  ceroilei 
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/t.  Saxifrage  HJlore.  Tiges  nues ,  diffufes,  grêles« 
tortueufes  i  feuilles  arrondies  ^  couvertes  de  poils 
glanduleux  j  une  corolle  médiocre  &  inférieure  î 
les  pétales  droits ,  linéaires  ^  obtus ,  deux  fois 

1>lu$  grands  que  le  calice  j  égaux  aux  piftils ,  plus 
ongs  que  les  étamines  3  celles-ci  plus  courtes  que 
les  piftxis. 

J].  Saxifrage  rttufe.  Tiges  rampantes  &  rameufes; 
feuilles  aiguës  3  trigones 3  glabres,  ciliées  a  leur 
bafe ,  poreufes  en  delTus  ;  la  corolle  médiocre  & 
fupérieure;  les  pétales  onguiculés^ aigus,  étalés^ 
un  peu  plus  grands  q^ue  le  calice  »  plus  qqurts  que 
les  étamines  &  les  piftils  $  les  éumioes  égales  aux  - 
piftils  J  faillintes  hors  de  la  corolle. 

}3.  Saxifrage  de  Magellan.  Saxifraga  magd- 
lanica.  (N.) 

Saxifraga  caulibus  cêfpitojis  j  procumtendhus  ;  fo^ 

liis  linearihus  ,  confertiffimis  ,  glabris  ;  ramis  fori-» 

.  fcris  ^  nudis  ^  axiltaribus  ,  hreviffimis  ,  unifioris.  (N.) 

Ses  racines  produifent  un  grand  nombre  de  tiges 
courtes  ^  étendues  en  gazons  fur  la  terre  ,  char« 
gées  dans  leur  longueur  de  beaucoup  de  feuilles 
entaffées^  réunies  par  paquets ,  glabres^  linéaires ^ 
obtufes  y  très-entières.  Les  tiges  fe  divifent  quel* 

Suefois  prefque  dès  leur  bafe  en  rameaux  courts  ^ 
e  même  forme ,  également  garnis  de  feuilles  Ion* 
gués  de  deux  à  trois  lignes. 

Les  fleurs  font  folitaires  fur  d'autres  petits  ra* 
meaux  ou  fur  des  pédoncules  axillaires  ^  nus ,  Am- 
ples^ très-courts  J  terminés  par  une  feule  fleur  « 
dont  le  calice  eft  glabre  ^  divifé  en  cinq  décou* 
pures  linéaires  ^  obtufes.  La  corolle  eft  une  fois 
plus  longue  que  le  calice. 

Cette  plante  a  été  recueillie  au  détroit  de  Ma*- 
gellaa  par  Commerfon.  (  f^./I  in  herb.  Lam.  ) 

;{4.  Saxifrage  à  fleurs  jaunes.  Saxifraga,  hîr^ 
culuj.  Linn* 

Saxifraga  foliis  caulinis  lanceoUtis  y  altemis  ^ 
nudis  y  inermibus;  caule  ereâo.  Linn.  Spec.  Plant, 
vol.  I.  pag.  J7i5.  —  Flor.  ftiec.  n®.  J70.  —  Flor. 
dan.  tab.  200.  *-  Gmel.  Sibir.  vol.  4.  pag.  165. 
fig.  }.—  Weber.  Spicil.  Flor.  Goett.  pag.  15.  — 
Hoff.  Germ.  144.  —  Roth.  Germ.  vol.  L  pag.  184. 
—  IL  468.  — ^.Willd.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  649, 
n*.  26. 

Saxifraga  fiavmJ^2XXL  Flor.  firanç.  vol.  3.  p.  529. 
n*.  iiij.XXIIPp 

Saxifraga  fbliis  ellipticis  ,  caule  unijhro»  Hall» 
Helv.  n*.  972.  tab.  11. 

Saxifraga  angufiifoUa  ^  autumnalis  ^  flore  luu^  ^ 
giatato.  Breyn^Cent.  106.  tab.  48- 

SirculUs  qui'ckamédfti  gtnus,  Cluf.  Cur»  f  • 
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Hirculus  veterum,  ?  Dalech.  HIft.  i.  pag.  91;.  ^ 
Icon.  Sinefion. 

ChamAcifius  frificus  ^faiiis  nardi  celûcà.  C.  Bauh. 
Pin,  466.  * 

G<uni  paittftre ,  luteum  ,  bicorne^  nardi  celticê  Jt- 
milis,  Morir.Oxon.Hift.  3.  pag.  477.  (.12.  tab.  8. 
ifig.  J«  ?  Caidcs  nuiltifiori. 

Hirculus.  ?  Plin.  Hift.  Nat.  lib.  il.  cap.  11. 

Cette  plante  approche  beaucoup  iu  fûKÎfraga 
autumnalis,  mais  les  feuilles  font  plus  larges  ^  point 
ciliées;  Tes  tiges  plus  élevées  ^  bien  moins  garnies 
de  fleurs^  ordinairement  d'une  à  deux  \  la  corolle 
plus  grande,  La  plupart  des  anciens  botaniftes  s'ac- 
cordent i  la  regarder  comme  la  même  plante  men« 
tionnée  dans  Pline  fous  le  nom  à' hirculus.  Linné 
lui-même  paroit  être  de  cet  avis ,  d'après  le  nom 
fpécifique  qu'il  lui  a  donné  >  &  la  fynonymie  Qu'il 
y  rapporte ,  &  que  j'ai  citée  en  partie  d'a|  rès  lui  \ 
cependant  on  ne  peut  difconvenir  qu'il  ne  refte 
beaucoup  d'incertitudes  fur  l'identité  de  cette 
plante  avec  celle  de  Pline  j  à  laquelle  il  attribue 
une  légère  odeur  de  bouc  ;  ce  que  je  n'ai  pu  vé^ 
rifier ,  n'ayant  vu  cette  plante  que  (eche.  La  figure 
"donnée  par  Morifon  la  repréfente  avec  un  plus 
grand  nombre  de  fleurs  qu'elle  n'en  a  ordinaire- 
ment. 

Ses  racines  font  dures ,  épaifles ,  noirâtres ,  fi- 
breufes  :  il  s'en  élève  une  tige  fimple  ,  feuillée  ^ 
droite  y  quelquefois  un  peu  purpurine ,  haute  d'en- 
viron un  pied  3  un  peu  velue  ï  fa  partie  fupérieure. 
Les  feuilles  radiciles  &  i-jférieures  font  eparfes  « 
ieffilt  s  y  ferrées  y  lancéolées  y  entières  à  leurs  bbrdf» 
aisuës  à  leur  Commet ,  rétrécies  prefqu'en  pétiole 
â  leur  bafe  ^  glabres  à  leurs  deux  faces ,  point  ci- 
liées ;  les  feuillescaulinaires  al  ternes  j  plus  étroices^ 
fefliles. 

Les  fleurs  font  terminales ,  fouvent  folitaires , 

auelquefois  au  nombre  de  deux  ou  trois  \  ce  qui 
onne  des  doutes  fur  la  fynonymie  de  Morifon  y 
3ui  repréfente  cette  plante  avec  quatre  â  cinq 
eurs  longuement  pédonculées.  Le  calice  eft  par- 
tagé en  cina  découpures  ovales ,  réfléchies  fur  le 
pédoncule.  La  corolle  eft  grande ,  d'un  aflez  beau 

iaune  ;  les  pétales  élargis  y  marqués  de  quelques' 
ignés  brunes  &  de  points  ou  de  taches  de  même 
couleur. 

Cette  plante  croit  aux  lieux  humides ,  fur  les 
montagnes  des  déparremens  méridionaux  de  la 
France  \  en  Suiflfe  ,  en  Italie  ,  dans  l'Allemagne^ 
la  Sibérie  ^  la  Lapponie.  ^  (  ^./.  in  hcrb.  Lam.  ) 

3  f .  S  AXTFRAGB  aiioïde.  Saxlfrûgaai\oides.  Linn. 

Saxifragafoliis  caulinis  Uneari-fahulatis  ^  fparjis  , 
nudis  j  inermibus  ;caulibus  decumbtndbus.  Linn.  Spec. 
Plant,  vol.  I.  pag.  576.  — WillicH  lllurtr.  n®  if. 
^—  Gonn.  Notveg.  a^.  J4i.  •*—  (Eder*  Flpr.  dan. 
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tab.  71.  —  Flor.  fuec.  n**.  }7r.  —  Wîlld.  Spec, 
Plant,  vol.  1.  pag.  éjo.  n*.  17.  —  Gouan  ,  Monfp* 
pag.  209. n^.  5*  —  Gérard^  Flor.  galK Prov.  p* 4t)* 
n*.  9. 

Saxifraga  foiiis  linearibus  y  fiarjis  ,  glabris^  Flof. 
fuec.  h®.  5J7. 

Saxifraga  foliis fubulatis ,  fparfis.  Flor.  lapp.  lj%* 

Saxifraga  autfimnaiisy  var.  ^.  Lam.  Flor.  françr 
vol.  5.  pag.  550.  n*'.  1113.  XXIV. 

Sedum  alpinum  ^  fiort  palUdo.  C.  Bauh.  Pin.  184. 
—  Magn.  Botan.  Monfp.  ajj.  —  Tourn.  Inft.  R. 
Merb.  Z63.  —  Garid.  Aix.  4)8.  Exdufo  icône. 

Sedum  minus  fextum^Jive  alpinum.  Cluf.  Hift.  2. 
pag.  6o.  Icon. 

Sedum  parvum  ,  montanum  y  luteum.  J.  Bauh» 
Hift.  3.  pag.  693.  Icon. 

Sedum  alpinum  primum  ,  flore  pallido .  CIu  f  Pann * 
pag.  484.  tab.  485.  —  Morif.  Oxon.  Hift.  3 .  p.  477, 
$.  12.  tab.  6.  fig.  3. 

Cette  efpèce  a  de  tels  rapports  avec  \efaxifraga 
autumnalis  y  que  plufieurs  auteurs  ne  la  regardenc 
que  comme  une  variété  'y  elle  en  eft  diftinguée  pav 
les  tiges  plus  baflès  >  par  fes  feuilles  plus  étroites, 
point  ciliées  à  leurs  bords  'y  par  fa  corolle  à  peine 
plus  longue  que  le  calice. 

Ses  racines  font  grêles  >  rouflStres ,  &  pouffent 
quelques  rejets  courts  y  d'où  s'élèvent  dfes  tige» 
hautes  de  quatre  â  cinq  pouces ,  foibles  y  cylindri* 
ques  ,  feuillées ,  légèrement  pubefcentes ,  fimples 
ou  un  peu  rameufes ,  garnies  de  feuilles  alternes  ^ 
tiifFufes ,  feffiles  y  étroites  y  linéaires  ,  un  peu  fu* 
bulées  ou  obcufes  à  leur  fommet  y  médiocrement 
charnues  ,  glabres  a  leurs  deux  faces  y  entières  > 
longues  d'un  demi* pouce  y  ordinatremeot  point  ci- 
liées à  leurs  bords  $  quelques- mies  cependant  ofr 
Trem  des  cils  très- courts  y  rares  y  â  peine  fenfiUes  % 
les  feuilles  inférieures  tr ^rapprochées ,  confufes^ 
un  peu  plus  larges» 

Les  fleurs  font  peu  nombreufes,  de  trois  à  cinq  ^ 
fituées  vers  l'extrémité  des  tiges  y  fupporrées  par 
des  pédoncules  alongés  y  pubefcens  y  axillaires  , 
quelquefois  feuilles  y  un  peu  réfléchis  après  la  fto^ 
ratfon.  Le  calice  eft  glabre  y  â  cinq  découpurei 
ovales  y  un  peu  larges  ,  ouvertes  »  prefqu'atgué&. 
La  corolle  eft  d'un  jaune-pâle ,  marquée  de  point! 
orangés  y  ï  peine  plus  longue  que  le  calice  y  prefque 
fupérieure  a  l'ovaire  ;  les  pétales  alongés^  aigus  , 
marqués  de  quelques  taches  jaunâtres. 

Cette  plante  croit  dans  les  montagnes  alpines, 
aux  lieux  humides  «  &  dan^  les  départemens  méri«' 
dionauz  de  la  France.  if>  (  K./) 

7,6.  Saxifrage  d'automne.  Saxifraga  autum* 
naiis.  Lino* 
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.  Saxifraga  folîîs  Cdulinis  Unearibus  ,  alumis ,  ci- 
iiatis,  radicalibusaggregatis.  Linn.  Spec.PUot.  pag. 
.^7j.  _  Miller,  Diû.  n**.  lo.  —  Jacq.  Vind.  37. 
—  Scop.  Carn.  edit.  1.  n*.  493.  ub.  14.  —  Lam. 
Flor.  franc,  vol.  3«pag.  fjo.  n*.  1115.  XXIV.  — 
Willd.  Spcc.  Plant,  vol.  1.  pag.  650.  n*.  28.  ' 

Saxifragafoliis  ellipticis  ,  ciliatis  ;  caulefimpUci  , 
foliofo ,  paucijloro.  Haller,  Helv.  n®.  971. 

'  G^iim  autumnalis.  Gérard^  Flor.  gall.  Prov.  pag. 
414.  n^.  I. 

Sedam  alpînum  ,  flêribus  lutcis  ,  maculofis,  C. 
Bauh.  Pin.  184. 

Geum  angujiifolium  ,  autumnaie  y  flore  luteOy  gut- 
tato. Tournet  Inft.  R;  Herb.  ici.  r-  Morif.  Oxon. 
Hilt.  3.  pag.  477.  S.  li-  tab.  8.  fig.  6. 

Sedulum  montanum  ,  puUkrum.  Con.  Gefn.  Op. 
ppft.  tab.  ultim.  fig.  acceff. 

Cette  plante ,  cjuoîque  très-voifinc  dixfaxifraga 
hirculus ,  s'en  diftingue  aifément  par  fes  tiges  moins 
hautes ,  par  fes  feuilles  plus  étroites ,  ciliées  à 
jeurs  bords  5  par  fes  fleurs  plus  petites ,  plus  nom- 
breufes  :  elle  fe  rapproche  davantage  encore  du 
faxifràga  aiioides ,  mais  cette  dernière  a  fes  feuilles 
entièrement  glabres,  fa  corolle  courte. 

Se$  racines  fe  divifent  en  longs  rejets  rampans, 
grêles,  rouffâtres ,  d'où  s'élèvent  des  tiges  droi- 
tes ,  un  peu  couchées  à  leur  partie  inférieure ,  un 
peu  velues ,  cylindriques  ,  hautes  de  fept  à  huit 
pouces,  orefque  Amples,  garnies  de  feuilles  fafci- 
culées  à  la  bafe  des  tiges ,  éparfes ,  alternes ,  fef- 
files  dans  la  longueur  de  ces  mêmes  tiges,  oblon- 
gues,  linéaires,  obtufes  &  légèrement  mucronées 
S  leur  fommet ,  glabres  i  leurs  deux  faces  «  un  peu 
graffes,  d'un  vert-foncé ,  ciliées  à  leurs  bords. 

Les  fleurs  font  prefque  folitatres  »  ou  réunies 
Jeux  ou  trois  fur  de  petits  rameaux  ou  des  pé- 
doncules feuiUés ,  axillaires  ,  un  peu  velus ,  nl> 
formes ,  ipédiocrement  inclinés.  Les  calices  font 
glabres ,  de  couleur  verte ,  i  cinq  découpures 
ovales  ,  obtufes  ,  plus  courtes  que  la  corolle  : 
celle-ci  efl  jaune,  fupérieure , une  fois  plus  grande 
que  le  calice  \  les  pétales  lancéolés  5  les  capfules 
ovales,  à  deux  cornes. 

Cette  plante  croit  le  long  des  ruifleaux ,  dans 
les  départemens  méridionaux  de  la  France ,  en 
Suifle,  dans  les  Alpes.  :^  (  V.f.) 

Obftrvations,  Je  pofTède  quelques  individus  de 
cette  plante,  recueillis  en  Suifle  >  qui  n'ont  pas 
deux  pouces  de  haut ,  &  dont  les  tiges  ne  fup- 
portent  que  deux  ou  trois  fleurs  ^  ils  reflemblent 
d'ailleurs  parfaitement  à  b  plante  que  je  vjens  de 
décrire.  On  cite  encore  une  variété  à  fleurs  pur- 
purines que  je  ne  connois  pas,  mais  qui  mérite  un 
examen  attentif  «  d'autant  mieux  qu'il  efl:  rare  de 
voir  de  femblables  variétés  j  à  moins  .que  les  co* 
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rolles  ne  foient  mélangées  d'abord  de  ces  dem 
couleurs. 

37.  Saxifrage  à  feuilles  rondes.  Saxifrdga  ro* 
tundifoUa,  Linn. 

Saxifragafoliis  caulinis  reniformibus y  dentatU, 
petioiatis  ;  coule  paniculato.  Linn.  Spec.  Plant,  vol. 
I.  pag.  J76.  —  Gmel.  Sibir.  vol.  4.  pag.  Kfi."— 
Miller,  Diâ.  n^  j,  &  Icon.  tab.  141.  —  Scop. 
Carn.  edit.  2.  n^.  488.  —  Lam.  Flor.  franc,  vol.  3. 
pag.  j}i.  n^.  iii).  XXVIIL  —  Gouan,  Monfp. 
pag.  209.  n^.  4.  —  Willden.  Spec.  Plant,  vol.  2. 
pag.  6ji.  n^.  29.  —  Bull.  Herb.  franc,  tab.  327. 

Saxifraga  foiiis  reniformibus  ^  acuù  ferratis  ,  kir" 
futisy  petioiatis  ;  caule  ramofo,  HaU.  Helv.  D^.  975. 

Saxifragafoliis  reniformibuf ,  acute  crenatis  ;  caule 
ramofo ^foliofo,  Hort.  CliflF.  167.  —  Royen, Lugd* 
Bat.  453. 

Geum  rotundifolium ,  majus,  Tournef.  Infi.  R. 
Herb.  2j  i . 

Geum  rotundifolium»  Gérard  ,  Flor.  gall.  Prov. 
pag.  225.  n**.  3. 

S  articula  momana ,  rotundifolia  ,  major.  C.  Bauh« 
Pin.  243. 

Sedum  flore  albo  ,  guttato  ^  five  fanicula  mon» 
fana  y  &c.  Morif.  Oxon.  Hifl.  3.  pag.  477.  $.  I2. 
tab.  8.  flg.  10. 

Sanicula  alpina,  Camer/.  Epitom.  764.  Icon.  — - 
Gefn.  Fafcicul.  19.  tab.  10.  fig.  25. 

Sanicula  alpina  ^  guttata.  J.  Bauh,  Hift.  3.  pag« 
707.  Icon. 

Sanicula  montana  prima.  Cluf.  Pann.  pag.  4357* 
tab.  40.  —  Idem ,  Hift.  307.  Icon. 

Caryophyllata  ,  five  geum  alpinum  recentiomm  ^ 
folio  kederaceo.  Lobel.  Icon.  613.  Mala  quoad  te-" 
nuitatem, 

Caryophyllata  ,  five  geum  alpinum  penA.  Dalech. 
Hift.  I.  pag.  687.  Icon. 

Conftr  cum  cotyl/Hon  tertium  Daleckampii.  Da- 
lech. Hift.  2.  pag.  1322.  Icon. 

La  forme  des  feuilles ,  la  difpofition  des  flenrSj 
rapprochent  finguliérement  cette  efpèce  du  y^i- 
fr'^g^  g^t^f^  &  du  faxifràga  kirfuta  ;  il  eft  aifë  de  la 
diftinguer  de  toutes  deux  par  fes  tiges  feuillées. 

Sts  racines  font  grêles,  dures,  un  peu  fibreu- 
fes ,  de  couleur  brune  ;  elles  produifent  des  tiges 
drt>ites,  hautes  d'environ  un  pied,  cylindriques, 
fiftuleufes ,  un  peu  ftriées  &  comprimées  à  leur 
partie  fupérieure,  chargées  de  poils  courts  &  dî(^ 
tans,  garnies  de  feuilles  longuement  pétiolées, 
réniformes ,  médiocrement  velues ,  vertes  en  def. 
fus ,  plus  pâles  ou  blanchâtres  à  leur  face  infé* 
^  rieure ,  bordées  de  grandes  crénelures  ou  de  dénis 
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i'iiz  larges  4  dont  la  pointe  eft  foulent  glandu 
l:rure  &  rougeâtre  y  ciliées  à  leur  contour,  portées 
fur  des  pétioles  comprimés ,  velus  j  un  peu  glan- 
duleux. 

Les  fleurs  font  difpofées ,  vers  l'extrémité  des 
tiges  ^  en  une.  panicule  lâche  «  dont  les  ramifica- 
tions font  filiformes,  pubefcentes»  médiocrement 
rameufes^  munies  de  petites  bradées  fubulées. 
Le  calice  fe  divife  en  cinq  découpures  ovales , 
aiguës.  La  corolle  eft  blanche  ^  inférieure  -y  les 
pétales  lancéolés ,  aigus  ^  marqués  de  points  rou- 
geâtres}  les  capfules  ovales  ^  terminées  par  deux 
Jongues  pointes  aiguës. 

Cette  plante  croît  en  Suiffe^  dans  les  Alpes,  & 
fur  les  montagnes  des  départemens  méridionaux 
de  la  France.  On  la  cultive  au  Jardin  des  Plantes 
de  Paris.  ^  (  ^t  v.  ) 

*  *  *  Feuilles  lobées  y  tiges  droites. 

5S.  Saxifrage  granulée.  Saxifraga  granulata. 
Linn. 

Saxifraga  foliis  caulinis  reniformibus  ^  lobatis  ; 
€aule  ramofo  y  radiée  granulata,  Linn,  Spec.  Plant, 
vol.  I.  p.  576.  —  Hort.  ClifF.  167.  —  Flor.  fuec. 
3JO.  372.  —  Mater,  medic.  116.  — Royen^Lugd. 
Bat.  453.  —  Pollich.  Pal.  n*.  401.  —  Miller  ,  IIL 
Icon. —  (Eder.  Flor.  dan.  tab.  J14.  —  Blackv. 
tab.56. —  Ludv.Eâ.  tab.  120.  —  Kniph.  Cent.i. 
«®.  00.  —  Berger.  Phytogr.  2.  pag.  47.  Icon.  — 
Clurtis ,  Lond.  Icon.  —  HofFm.  Germ.  1 45.  —  Roth. 
Germ.  I.  pag.  184.  —  II.  468.  —  Lam.  Flor.  franc, 
vol.  3.  pag.  J32.  n°.  fii3.  XXIX.  —  Desf.  Flor. 
athnt.  vol.  i.  pag.  341.  —  Willden.  Spec.  Plant. 
Mol  a^pag.  tji.  n°.  30.  —  Gérard,  Flor.  gall. 
Prov..pag.  422.  n^  2.  — Gouan,  Monfp.  pag.  210. 
ji®.  5.  —  Lam.  lUuftr.  Gêner,  ub.  372.  fig.  i. 

Saxifraga  foliis  radiealiius  reniformibus ,  ebtufe 

4ientatis  ;  caulinis  palmatis.  Hall.  Helv.  n*.  976. 

« 

Saxifraga  rotundifolia  ,  alba,  Tournef.  InR.  R. 
Herb.  252. — C,  Bauh.  Pin.  309.  —  Dodart.  Icon. 
—  Schaw.  Specim.  n**.  527.  —  Garidel,  Aix.  pag. 
418. 

Saxifraga  alba.  Dodon.  Pcmpt.  31(7.  Icon.  — 
Trag.  52 j.  Icon.  —  Gérard  >  Hift.  841.  Icon. 

Saxifraga  alba  Fufchii  ^  feu  faxifragia  quarta  Mat" 
thioli.  Dalech.  Hift.  2.  pag.  1 1 1 3.  Icon. 

Saxifraga  alba  chelidonides.  Lobel.  Icon.  61I.  — 
Idem,  Obferv.  pag.  335.  Icon. 

Saxifraga  quarta,  Camer.  Epîtom.719.— Matth. 
Comm.  694.  Icon. 

Saxifraga  major  &  alba.  Fufch  ,  Hift.  747.  Icon. 

Saxifraga  alba,  bulbifera.  Paxkîns^  Theatr.  424. 

Icon. 
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SaxifrSga  alba  y  radice  granulofâ.  J.  Bauh.  Hift.  3. 
pag.  70e.  Icon. 

Sedum  rotuniifolhm  ,  ereSium  ,  radie e  granulofa» 
Morif.  Oxon.  §.  12.  tab.  9.  fig.  23.—  Gefn.  Icon. 
Lign.  tab.  17.  fig.  146. 

Outre  les  petits  tubercules  nombreux  qui  gar- 
nifTent  les  racines  de  cette  plante ,  fes  feuilles  ré- 
niformes ,  divifées  en  petits  lobes  à  leur  contour, 
&  fes  grandes  fleurs  blanches  y  conftituent  le  ca* 
raâère  diftinâif.de  cette  efpèce. 

Ses  racines  font  compofées  de  fibres  rou(râtr?$, 
déliées ,  munies  d'un  grand  nombre  de  petites 
bulbes  arrondies ,  ferrées  ,  rapprochées  par  pa- 

3uets^  elles  produifent  des  tiges  droites ,  cyhn- 
riques,  fimples  ou  médiocrement  rameufes,  hau- 
tes au  moins  d'un  pied ,  peu  feuillées  «  rudes , 
légèrement  velues,  d'un  vert -pâle  ,  quelquefois 
divifées,  vers  leur  partie  fupérieure,.en  rameaux 
étalés ,  nus ,  alongés.  Les  feuilles  inférieures  font 
longuement  pétiolées  \  les  caulinaires  en  petit 
nombre,  élargies,  en  forme  de  rein  à  leur  bafe^ 
à  grandes  crénelures  ou  en  lobes  irréguliers  à  leur 
contour ,  vertes  à  leurs  deux  faces ,  un  peu  veluesj 
les  feuilles  fupérieures  prefque  feflîUs ,  profon- 
dément incifées,  prefques  palmées. 

Les  fleurs  forment ,  vers  l'extrémité  des  tiges , 
une  panicule  lâche ,  étalée ,  médiocrement  ra- 
metifej  les  rameaux  alongés,  quelquefois  unifl  >re$ 
ou  divifés  en  pédoncules  courts,  inégaux ,  chargés 
de  poils  courts,  un  peu  glanduleux  Sir  vifqueux. 
Le  calice  offre  les  mêmes  caraâères  ;  il  eft  d'un 
verNfoncé ,  divifé ,  jufq'je  vers  fà  moitié ,  en  cinq 
découpures  ovales ,  oblongues ,  obrufes.  La  co- 
rolle eft  grande,  entièrement  blanche,  coiTîpofée 
de  cinq  pétales  en  ovale  renverfé  ^  obtus  à  leur 
fommet ,  marqués  de  veinules  verdâcrcs,  renfer- 
mant dix  étamines  perfiftantes,  deux  ftyles,  dont 
les  ftigmates  font  capités. 

Cette  plante  croit  communément  en  Europe, 
dans  les  bois  taillis.  'if{V^*v.) 

Ohfervations.  M.  Desfontaines ,  qui  a  recueilli 
cette  efpèce  au  mont  Atlas,  a  obfervé  quelques 
variétés  remarquables,  telles  que  les  feuilles  cau- 
linaires feffiles  ou  pétiolées,  ovales  ou  flabelli- 
formes  $  les  fupérieures  entières  &  prefque  linéai* 
res  dans  certain)  individus  $  les  tiges  très-velues; 
les  feuilles  caulinaires  profondément  dentées  dans 
d'autres  $  enfin  les  corolles  une  fois  plus  petites 
dans  quelques  autres. 

La  faxifrage  étoit  renommée  chez  les  Anciens 
par  fes  propriétés  diurétiques  ;  mais  il  n'eft  paè 
très-certain  que  celle  dont  je  viens  de  parler  foît 
la  même  plante.  Elle  a  peu  de  faveur  \  elle  efl 
d'abord  douceâtre  ,  puis  amère,  un  peu  acre  8t 
aftringente.  Lès  beftiaux  n'en  veulenr  point ,  ex- 
cepté les  vaches ,  qui  la  mangent  quelquefois. 

.Sss« 
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Î9.  SaxifIeiAgb  bulbifère.  Saxtfraga  Mhîfera.  t 
Linn. 

Saxifraga  foliis  patmato- hbatîs  ;  ^auUnis  feffilî' 
bus  ;  cauU  ramofo  ^  Inilbifero.  Linn.  Spec.  Plant, 
vol.  1.  pag.  Ç77.  —  Guno.  Norv.  n**.  ioo6.  — 
(Eder.  Flor.  clan.  tab.  590.  — Willd.  Spec.  Plant. 
Vol.  2.  pag.  651.  n*.  31. 

Saxifraga  ad  folïa  hulhos  gerens,  C.  Bauh.  Pin. 
jcp.  —  lournet.  Inft.  R.  Herb.  pag.  352. 

Saxifraga  hu/bofa ,  altéra^  hiihifera,  moniana, 
Colum.  Ecphr.  i.  pag.  318.  tab.  317. 

Sedum  Bicorne ,  rotundtfoUum  ,  ereBum  ;  radice 
grànuUuâ  ^  &  ad  caulem  tubtrcula  proferens,  Morif. 
Oxon.  Hîft.  3.  pag.  474.  §.12.  tab.  9.  fig.  14. 

Il  eft  douteux^  que  cette  plante  foit  réeUennent 
une  efpèce  diftinâe  de  la  précédente,  avec  laquelle 
elle  a  les  plus  grands  rapports,  &  dont  elle  ne  dif- 
fère oue  par  les  petites  bulbes  qui  croisent  dans 
raifTelle  de  Tes  pédoncules^  &  par  quelques  légères 
différences  dans  la  forme  de  ces  médies  feuilles. 

Ses  racines  foht  remarquables  par  la  difpoficion 
particulière  de  leurs  bulbes  $  elles  ne  font  point 
par  paquets  inégaux  ,.  épars,  comme  celles  du 
faxifraga  granuiata,  mais  les  unes  font  rapprochées 
autour  du  collet  de  la  racine,  où  elles  forment 
{>refqu'une  feule  bulbe ,  compofée  de  beaucoup 
d'autres  petites ^  un  peu  comprimées,  ovales,  ai- 
guës, fe  recouvrait  par  imbrication  4  la  partie 
,  inférieure  offre  un  amas  de  quelques  autres  petites 
bulbes  arrondies  ,  d'où  fôrtent  plufieurs  fibres 
grêles,  alongées.  Les  tiges  font  droites,  épaiifes, 
velues,  moins  élevées,  rameufes  à  leur  partie  fu- 
périeure  i  les  rameaux  prefqu'ombellés.  Les  feuilles 
caulinaires  &  les  inférieures  font  pétiolées ,  ar- 
rondies, à  peine  échancrées  en  rein  à  leur  bafe, 
entourées  ae  crénelures  profondes,  obtufes,  ir- 
régulières ;  les  feuilles  caulinaires  fupérieures  fef'- 
files ,  crénelées ,  incifées ,  dentées  ou  légèrement 
palmées,  vdues,  ciliées  à  leùts  bords,  portant 
dans  leurs  aiflelles  de  petites  bulbes  arrondies. 

Les  rameaux  font  terntinés  par  des  fiéurs  preflque 
folitaires  ou  médiocretnent  paniculées ,  prefque 
fefliles  ou  fupporrées  par  des  pédoncules  courts , 
pubefcens  «  munis  également  de  petites  bulbes 
axillaires.  Leur  calice  eft  à  cinq  découpures  pref- 
que droites,  un  peu  obtufes,  pubefcentes^  un  peu 
glutineufes.  La  corolle  eft  blanche,  aflfez  grande, 
Supérieure ,  à  cinq-pétales  obtus ,  point  tachetés  ; 
lesétamines  jaunâtres,  perltftantes  1  les  capfules 
ovales,  un  peu. obtufes,  terminées  par  deux  fortes 
pointes  alongées ,  écartées. 

Cette  plante  croît  enitalie ,  fur  les  montagnes, 
dans  les  lieux  pierreux  &  ombragés.  On^  U  ren- 
contre également  dans  h  Norvège  ;  elle.n'eft, 
félon  Se^uier  (Plant,  veron.  vol.  '3.  pag.  207), 
qu'une  variété  dafaxifragagranuiata.  :f 
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40.  SaxifrAgï  à  fleurs  penchëes.  Saxifraga 
cemua.  Linn. 

Saxifraga  foliis  cauHnis  patmatiSj  petioldtis;  caule 
fimp/icijpmo ,  unijloro ,  bulbifero,  Linn.  Syft.  veget. 
pag.  413.  n*^.  29.  «--(Eder.  Flor.  dan,  ub-  i2.— 
Gunn.  Norv.  n*.  528.  tib.  8.  ftg.  z.  —  WiUden. 
Spec.  Plant,  vol.  a.  pag.  6f2.  n°.  32, 

Saxifraga  foliis  palmatis  j  caule  fimpUci  ,  uniforo, 
Linfi.  Flor.  iappon.  172.  tab.  2.  fîg.  4.  —  Hort. 
Cliffort.  167.  —  Flor.  fuec.  351.  373. 

/J.  Saxifraga  foliis  réniformibus  ,  acuiis  ^^igit^is; 
caule  ramofo,  foliofo,  Gmel. Sibir.  vol.  4.  pag^  163^ 
D^.  74. 

Cette  efpèce  a  d'un  côté  quelques  rapport* 
avec  le  faxifraga  Jlbirica  pat  foti  port  j  elle  en  a 
encore  davantage ,  par  fes  bulbes  ,  avec  les  deux 
efpèces  précédentes}  peut-être  même  pourroit-on 
rigoureufement  les  confidérer  comme  trois  varié- 
tés :  cependant ,  comme  elles  ont  chacune  leur 
lieu  natal  particulier,  que  leurs  différences  paroif- 
fent  conftantes,  il  vaut  mieux,  en  attendant  un 
plus  ample  examen ,  les  féparer  ^  ainfi  que  l'a  fait 
Linné. 

Celle-ci  a  fes  racmes  chargées  de  petites  bul- 
bes ,  comme  \t  faxifraga  gramUata,  Sts  tiges  font 
droites ,  fîmples ,  feuillées,  médiocrement  velues  , 
garnies  de  feuilles  alternes ,  toutes  pétiolées,  vet^ 
tes  i  leurs  deux  faces  1,  glabres ,  un  peu  échancrées 
en  rein  à  leur  bafe ,  afiez  fortement  palmées ,  oa 
profondément  incifées  ou  lobées  i  leur  contour , 
munies  ,  dans  leurs  aiffelles ,  de  petites  bulbes  i 
peine  de^la  groffeur  &i  de  la  formelles  feraences 
de  la  coriandre. 

Les  fleurs  font  penchées ,  blanches ,  folitaîrgs  à 
l'extrémité  des  tiges,  preftju'à  demi-inférieures, 
affez  reflemblarftes  d'ailleuis,  dans  toutes  leurs 
parties  ,  à  celles  des  deux  e^èces  précédentes. 
Gmelin  en  a  obfervé  en  Sibérie  une  variété  donc 
les  tiges  font  rameufes ,  les  feuilles  rénifonnes» 
digitéesi  les  digitatiotis  aiguës. 

Cette  plante  eft  commune  <lans  les  hautes  mon- 
tagnes de  la  Lapponie  3  mais  on  n'y  rencontre  pa^ 
les  deux  autres  efpèces.  :^ 

41.  Saxifrage  rîvulaire.  Saxifraga  rlvularîs, 
Linn. 

Saxifraga  foliis  caulinis  palmatis  ^  fummo  fiorall 
avato  ;  caule  fimplici  y  fubbifloro.  Linn.  Syft.  veget. 
pag.  414.  n**.  30.  —  Gmel.  Sibir.  vol.  4.  pag.  170. 
—  Gunn.  Norv.  n".  479.  —  (Eder.  Flor.  dan. 
tab.  128.  -^  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  652. 
n^.  35. 

Saxifraga  foliis  radtcalibus  quinquelobis  ,  jiorali 

ovato.  Flor.  Iappon.  174.  tab.  2.  fig.  7.  —  Plof. 
fuec.  352. 374. 
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Vpfal.  j 755.  pag.  5 v 

Ses  racines  font  (ibreufiss  :  il  s*en  élève  une  ou 
deux  tiees  grêles >  filiformes^  prefque  droites ^ 
très-glapres ,  prefque  (impies  3  hautes  décrois  à 
quatre  pouces.  Les  feuilles  radicales  font  longue- 
ment pétioléesj  un  peu  échancrées  a  leur  bafe^ 
les  unes  à  lroi$ ,  d'autres  a  cinq  lo^es  glabres , 
ovales  i  les  pétioles  prelqu'auflî  long$  qu^  les  ti- 
ges. Les  feuilles  caulm^irt^  font  rare$  y  toujours;  à 
çina  lobes  i  la  terminale  &  florale  crès-en tiare  ^ 
ovale  i  médiocrement  pétiolée. 

Les  fleurs  font  terminales  «  d'une  à  deuXj  quel- 
quefois plus  y  fupportées  par  des  pédoncules  (im- 
pies,  très-courts  3  pubefcens»  inégaux.  La  corolle 
efl  blanche  ^  petite  5  les  pétales  ovales. 

Cette  plante  croit  dans  les  Alpes  de  la  Lapponie  ^ 
fur  le  revers  dts  montagnes^  le  long  des  imifleauiç. 
O  (  Defcript.  ex  Linn.  ) 

4Z.  SAXUKAGlhisjaiîhx^.Saxifréffa  ladanifcra. 

Séixifraga  fpiiU  muùi/^iU,  ititegris;  petialis  corn- 
jr^J  ,  ^mpUxicauIibus  s  florlku^  H/^bulofis  ,  cglicibus 
conicis.  Lapeyr.  Saxifr.  pag.  ($5.  n^.  45.  tab.  42. 

jl.  Eadgm,  minor  j  Mis  omnibus  trijidis  ;  fcapo 
nudo  j  fimpiici  y  fioriius  capitatis.  Lapeyr.  L.  c. 

Cette  faxifrage  fe  rapproche  beaucoup  du/ox/- 
frûM  geranîoides  par  fon  port  &  par  Çts  fleurs  m- 
bufées  s  mais  les  divisons  de  foD  calice  courtes  ^ 
étroites^  écartées;,  la  con(iftance  des  feuilles ,  les 
pétioles  comprimés  8c  amplexicaules^lefillon  dont 
coûtes  fes  découpures  font  marquées  »  éloignent 
cette  efpèce  «  d'après  les  obfervations  de  M.  La- 
peyroufe,  àxi  fax'ifraga  geranîoides.  11  faut  y  ajou- 
ter cette  gomme  d'un  rouge-foncé ,  d'une  odeur 
pénétrante  &  aromatique  dont  toute  la  plante  ,  & 
particulièrement  les  feuilles  >  font  recouvertes  par 
petits  paquets. 

Ses  racines  font  fimples  ,  ligneuff^s»  rouGTâtres, 
garnies  de  quelques  nbres  ^  elles  produifent  des 
tiges  frutefcentesj  rameufes,  de  couleur  rougeâ- 
tre  ,  hautes  de  huit  a  dix  pouces.  Les  feuilles  font 
pëtiolées,  difpofées  par  paquets^  réfléchies  dans 
leur  vieillefle  j  d'un  vert-fombres  divifées  en  plu- 
fieurs  lanières^  de  trois  ifept,  très-entières,  lan- 
céolées ou  linéaires ,  obrufes ,  quelquefois  aiguës  : 
celle  du  milieu  ^  toujours  très-écartée,  manque 

3uelquefois  i  les  deux  latérales  font  Couvent  bifi- 
es ,  ou  munies  d'une  feule  dent.  Les  pétioles  font 
f grêles ,  longs ,  comprimés ,  marqués  d'un  (illon 
ongttudinal ,  oui  règne  également  fur  les  décou- 
pures des  feuilles. 

Les  fleurs  font  petites ,  médiocres ,  un  peu  in- 
clinées^ de  dix  à  Quinze^  dilpofées  «n  panicules 
fur  des  hampes  grêles j  tortueufes^  étalées»  dont 
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le$  f^iflca^lons  font  munies  ^  à  leur  point  d'in- 
fertion ,  de  braâées  f.  ilïles  «  (impie*  ou  à  troij^ 
découpures  écartées,  lin-ajies,  fubulées.  Le  ca- 
lice elt  conique^  à  cinq  découpures  écartées,  li- 
néaires «  aiguës^  courtes ,  profondes.  La  coroUd 
efl  blanche,  étalée;  les  pétales  onguiculés,  ob- 
tus ^^  deux  fois  plus  longs  que  le  calice,  marqué^ 
de  trois  ou  cinq  nervures.  Les  étamines  font  droi- 
tes, de  la  longueur  du  calice  >  les  anthères  rondes  » 
aplaties ,  de  couleur  jaune  s  le  piftil  cour;  j  un  petit 
ombilic  vert,  luifanr,  vifqueux.  Les  capfules  font 
fort  petites. 

Cette  plante  croit  dans  les  Pyrénées  j  parmi  les 
mouliez  «  fur  les  rochers  efcarpés^àde  grands4l 
élévations.  J)  {  F.  f.  Lapeyr.) 

Nota,  M.  Lapeyroufe  prend  pour  les  tiges  ce 
que  l'on  confidère  dans  plufieurs  efpèces  comme 
les  fouches  des  racines ,  k  pour  hampe  ce  que  Ton 
regarde  comme  de  véritables  tiges* 

43.  Sa:)^ifiçage  à  feuilles  de  géranion. 5ax//rj^4 
geranioîdes.  Linn* 

Saxlfraga  foUis  radicalihus  reniformihus ,  quinque* 
/obis,  muhifidisf  cauiinis  linearibus ;  ca^k  fubnudo ^ 
ramofo,  Linn.  Syft.  veget.  pag.  4:4.  n®.  ji.  — 
Amœnit.  Acad.  vol.  4.  pag.  271.  —  Gmel.  Sibîr. 
vol.  4.  pag.  17X.  n**.  83.  — Willden.  Spec.  Plant, 
vol.  z.  pag.  652.  n^  34. 

Saxifraga/bliis  radicalibus  rtnifonmbus  ^  quinqae^ 
lobis  ,  muitifidis  y  petioiis  fimplicibus  ,  JUribus  tubu^ 
lofis  y  calicibus  urceoiaiif.  Lapeyr.  Saxifr.  pag.  66. 
B^  44.  tab.  43*  - 

Saxifraga  pyrenaica,  tridaBylites  ^latifolia.  Tour- 
nef.  Herb.  &  Inft.  R.  Herb.  2^3.  ^ 

Saxifraga  quinquefida,  Lam.  F!or.  franc,  vol.  3« 
pag.  J33.  n*.  iii5.XXXn. 

SaxifragfZ  foiiis  radicalibus  palmato-quinquclobis  , 
trifidis  ,  iateraiibus  coalefcentibus  ;  rameis  [ubulàtis  , 
laciniis  caiicinis  dilatatis,  Gouan,  111.  28.  tab.  i8« 
fig.  2. 

fipEadem,  rigidior^  vifiofa  &  odorat^.  Lapeyr. 
L.  c. 

Sedum  ex  Cantabris,  mont i bus ,  circi  cœnobium 
Aran^a^u'y  b  faxifraga  cantabrica ,  latifotia-y  l«- 
dactylites  y  rigidiçr.  Tournef.  Heib.  &  Inft.  R. 
Herb.  253. 

r.  Eadem  ,  fcapo  fimpiici ,.  nudqj^fioribus  capitatis, 
Lapeyr.  L.  c. 

^.  Eadem  ,  fvUis  peUuçidis ,  breviffimis.  Lapeyr* 
L.  c. 

On  diftingue  cette  efpèce  à  fes  fv^uitlcsglabres^ 
réniformes»  à  cinc  lobes  profond^  Jes  fUj^érieures 
linéaires  $  au  prolongement  des  calices  après  la 
floraiCoOj  à  fes  fleurs  blanches }  elle  a  ^ue^ue 

Ssss  X 
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reifemblance  Zftc  le  port  de  plufieurs  efpèces  de 

géranium,     •     ^ 

Sts  tiges  font  droites  ou  un  peu  couchées  à 
leur  bafe»  grêles ,  fouvent  un  peu  rougeâtres  ^  cy- 
lindriques ,  glabres  ou  légèrement  pubefcentes , 
peu  garnies  de  feuilles  ^  hautes  de  huit  â  dix  pou- 
ces» prefaue  fimples.  Les  feuilles  fortent  la  plu- 
part immédiatement  du  colht  de  la  racine >  ou 
font  difpofées  fur  les  jeunes  pouffes  non  fleuries  ; 
elles  font  pétiolées  ^  glabres  «  reniformes  i  leur 
bafe ,  profondément  découpées  en  cinq  lanières , 
ou  bien  en  trois  principales  di  viiions ,  les  deux  laté- 

Kles  bifides  ,  fupportées  par  des  pétioles  grêles^  ^ 
ngs  d'un  à  deux  pouces.  Les  feuilles  caulinaires,  ' 
peu  nombreufe$>  (ont  courtes ,  feffiles ,  h  plupart 
/Amplement  trifidesj  les  fupérieures  linéaires  ^  en- 
tières. Ces  tiges  font  regardées  comme  des  hampes 
dans  l'ouvrage  fur  les  faxifrages  de  M.  Lapeyroufe. 

Les  fleurs  font  grandes^  tabulées  ^  difpofées  en 
une  panicule  terminale  >  compofée  de  rameaux 
partiels  ,  axillaires  ,  droits  ,  étalés ,  fupportant 
chacun  de  deux  à  trois  ou  quatre  fleuis  ,  dont  les 
pédoncules  font  alongés  >  inégaux ,  filiformes , 
pubefcens»  munis  de  bradées  fubulées.  Les  cali- 
ces font  ovales ,  oblongs  »  coniques  >  vifqueux , 
d'un  vert-blanchâtre^  divifé  à  leur  orifice  en  cinq 
découpures  linéaires  j  obtufes,  qui  fe  prolongent 
après  la  floraifon.  La  corolle  ti\  blanche  ^  fupé- 
rieure  s  les  pétales  arrondis^  obtus  à  leur  limbe ^ 
'marqués  d'environ  trois  lignes  verdâtres ,  munis 
de  longs  onglets  s  les  anthères  citrines  »  en  cœur; 
*)es  ftyles  courts  >  droits }  les  fligmates  fimples  y  les 
capfules  uniloculaireSy  s'ouvrant  entre  deux  cor- 
nes aiguës  &  divergentes,  entièrement  renfermées 
dans  le  calice  s  les  femences  noirâtres^  très-fines. 

Cette  plante  croit  dans  les  Pyrénées.  On  la  ren- 
contre également  dans  les  départtmens  méridio- 
naux de  la  France.  ^  (  ^-  /.  ) 

Ohfarvations.  Cette  faxifrage^  dît  M.  Lapeyroufe, 
.Tarie  beaucoup  pour  la  hauteur 3  la  direâion^  la 
ramification  ou  la  fimplicité  des  hampes  ^  le  nom- 
bre &  la  difpofition  des  fleurs ,  la  grandeur  3  la 
'  confiftance^  la  figure  des  bradées  ^  des  feuilles  ; 
la  découpure  de  leurs  lobes  ^  jamais  dans  las  par« 
.  lies  de  la  /ruâification.  Toutes  ces  variétés  fe 
.  trouvent  fouvent  dans  la  même  touffe. 

44.  Saxifrage  palmée.  Saxîfraga  pdmata. 
Lapeyr. 

Siixifrûga  foiiis  palmatis,  enerviis  y  glandulofis  ; 
petiolis  bafi  marginatis  y  fiorihus  tubuiops,  Lapeyr. 
Saxifr.  pag.  64.  tab.  42. 

A.  ne  çonfidérer  que  fon  port ,  dit  M.  Lapey- 
•  'roufe,  celte  p'ante  ne  paroitroit  pas  différer  ef- 
'  fentiellement  du  faxifragà  geranioidcs  ;  mais  elle 

efl  beaucoup  plus  petite  dans  toutes  fes  parties  ; 

elle  ne  s'élève  qu'à  deux  ou  trois  pouces. 
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Sa  racine  eft  ligneufe ,  forte  j  profonde  &  pivo« 
tante  ;  fes  feuille  s  petites ,  planes  ^  épaifles  ^  fans 
nervures  j  à  cinq  lobes  linéaires»  obtus»  entiers ^ 
munis  fouvent  d'une  dent  ï  la  bafe  des  deux  lobes 
extérieurs  3  celui  du  milieu  plus  long ,  les  pétioles 
alongés ,  bordés  à  leur  bafe  »  dilatés  à  leur  in- 
fertion. 

Les  fleurs  forment  une  petite  panicule  lâche  » 
garnie  «  i  la  bafe  de  fes  divifions  >  de  braâées  en* 
tières.  Les  divifions  du  calice  font  plus  obtufés» 
plus  linéaires  que  celles  du  faxifragà  geranioides  ; 
les  pétales  lancéolés  »  plus  aigus  >  les  étamines  plus 
longues  que  les  piftils  »  réunies  en  faifceaux  un  peu 
en  fpirale.  Toute  cette  plante  eft  d'ailleurs  cou- 
verte de  glandes  vifqueufes ,  luifantes  &  comme 
argentées  »  entre-mélées  de  poils  ras  &  nombreux. 

Cette  efj;èce  croît  dans  les  Pyrénées ,  fur  les 
roches  efcarpées  &  humides  du  Canigou  î  elle 
fleurit  à  la  fin  de  Tété.  Elle  eft  peu  commune.  ]> 

(  Lapeyr,  ) 

45.  Saxifrage  à  feuilles  de  bugle.  Saxîfraga 
ajugétfoiia.  Linn. 

Saxifrjga  fotiis  radicalibus  palmato-quinquepar* 
titis  y  caulinis  linearibus  »  indivifis  ;  caulibus  adfccrt'- 
daitibus,  Linn.  Centur.  Plant.  n°.  28.  —  Amœn. 
Academ.  vol.  4.  pag.  271.  —  Gérard  ,  Floi.  gall. 
Prov.  pag.  224.  n®.  II.  —  Willden.  Spec.  Plant. 
vol.  2. pag.  653. n^.  3  j.  — Lapeyr. Saxi tir.  pag.  56. 
tab.  31. 

/l.  Saxîfraga  capitata.  Lapeyr.  Saxifr.  pag.  jj. 
tab.  30. 

Cette  plante  a  des  tiges  un  peu  couchées  à  leur 
bafe  ,  afcendantes  »  filiformes  ,  pubefcentes  »  peu 
feuillées  »  produifant  de  fa  racine  des  rejets  velus 
avant  l'apparition  des  feuilles  :  ces  dernières  fbnc 
preCque  toutes  radicales ,  pétiolées  »  palmées  »  à 
trois  ou  cinq  lobes  »  ou  à  cinq  découpures  pro- 
fondes» glabres  ou  un  peu  velues  »  ovales  ^  lan- 
cécIécSf  celles  des  tiges  j  à  peine  au  nombre  de 
deux  ou  trois»  font  linéaires,  très-fimpics»  en- 
tières à  leurs  bords  »  aiguës  à  leur  fommet.  Les 
fleu:s  font  fituées  à  Textrémité  des  tiges»  au  nom- 
bre de  trois  à  cinq ,  foutenues  par  des  pédoncuUs 
fimples»  alternes.  Le  calice  enveloppe  i'oyaire 
jufqu*à  fa  moitié.  Les  pétales  font  blancs»  une  fois 
plus  longs  que  le  calice»  oblongs»  elliptiques. 

Cette  plante  croît»  d'après  Linné,  fur  les  mon- 
tagnes des  départemens  méridionaux  de  la  France, 
dans  la  ci-devant  Provence»  dans  les  Pyrénées.  îi 

La  plante  jS  ne  me  paroit  être  qu'une  variété  de 
la  précédente  »  dont  les  rames^ux  plus  rapprochés 
forment  prefqu'unç  tête  arrondie. 

4^.  Saxifrage  Tpatalée.**  Saxifraga  fpatulàtm^ 
Desfont. 
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Saxifraga  foliis  fpatulatis ,  obtufis ,  elUàth  ,  irt" 
divtfis  ;  pediceliis  axillarihus  ^  un^ris.  Desfont. 
Flor.  allant,  vol.  i.  pag.  341.  tab.  96.  fig.  1. 

Cette  plante  pouffe  des  tiges  grêles ,  mécjîocre- 
ment  rameufes,  étendues  fur  la  terre,  ou  elles 
forment  des  gazons  \  longues  de  trois  à  quatre 
pouces  8c  plus,  garnies  de  feuilles  alternes ,  très- 
ferrées,  nombreufes,  petites,  en  forme  de  fpa- 
tule,  prefque  feffiles,  fouvent  linéaires,  verdâ- 
très ,  entières  à  leurs  bords ,  obtufes  à  leur  fom- 
met,  ciliées  à  leur  contour,  rétrécies  à  leur  bafe 
en  un  pétiole  très-court. 

Les  tiges  &  les  rameaux  portent ,  vers  leur  fom- 
met ,  des  fleurs  folitaires^  dont  les  pédoncules  font 
courts,  axillaires,  filiformes,  fimples,  uniflores. 
Les  calices  font  petits,  divifés,  jufque  vers  leur 
milieu,  en  cinq  découpures  ovales,  ciliées ,  ai- 
guës, perfiftantes.  La  corolle  eft  blanche,  petite, 
une  fois  plus  longue  que  le  calice  ;  les  pétales 
ovales ,  obtus  à  leurs  deux  extrémités  j  les  éta- 
mines  plus  courtes  que  la  corolle  j  les  étamines 
jaunes ,  arrondies  j  les  ftigmates  capités. 

Cette  plante  a  été  recueillie  par  M.  Desfon- 
taînes  en  Barbarie,  fur  le  fommet  du  mont  Atlas, 
proche  Bélide ,  où  elle  fleurit  dans  les  premiers 
jours  du  printems.  2^  (  ^./.  ) 

47.  Saxifrage  de  Sibérie.  Saxifrage  fibirica. 
Linn, 

Saxifraga  foins  reniformibus  ,  palmatîs  ,  pilofis  y 
eaule  pedunculifque  jUiformibus,  Linn,  Spec.  Plant, 
vol.  I.  pag.  577.  —  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  a. 
pag.  653.  n*.  36. 

Cette  efpèce  diffère  du  faxîfraga  cemua  par  le 
défaut  de  bulbes,  par  fes  feuilles  pileufes,  par 
fes  tiges  bien  plus  délicates  &  conftamment  mul- 
tiflores. 

Ses  racines  font- capillaires  5  elles  produîfent 
des  tiges  afcendantes,  très -grêles,  nli formes  , 
hautes  de  cinq  à  fix  pouces ,  prefque  fimples ,  mé- 
diocrement feuil!ée5.  Les  fcuilks  radicales  font 
©étiolées,  échancrées en  rein  à  leur  bafe ,  divifées 
a  leur  contour  en  main  ou  enfept  lobes,  couvertes 
de  quelques  poils  rares,  fupportées  par  des  pé- 
tioles velus  5  les  feuilles  caulinaires  alternes ,  pal- 
mées ,  feffilcS ,  au  nombre  de  deux  ou  trois. 

Les  fleurs  font  terminales  &  latérales,  foute- 
nues  par  de  très-longs  pédoncules  filiformes,  dé- 
pourvues de  bradées,  bifides  à  leur  fommet.  La 
corolle  eft  d'une  grandeur  médiocre  ,  de  couleur 
blanche,  placée  fous  l'ovaire. 

Cette  plante  fe  rencontre  dans  la  Sibérie.  (  Def- 
Urîpt,  ex  Linn»  ) 

I    48.  Saxifrage  des  rochers.  Saxifraga  nptfiris. 
Willd. 
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I  Saxifraga  fàliis  cauUnis  cuntiformibus ,  trilobis  , 
dentatisy  glandulofo  'hirfutis  ^  pcdunculis  unifloris  , 
iongiffimis  ;  cauU  adfctndentc ,  bafi  ramofo,  W  ilid. 
Spec.  Plant,  vol.  z.  pag.  6j}.  n°.  37. 

Saxifraga  (  pet  rata  ),  foUis  petioiatis  ^  paimaio* 
tripartitis  ,*  laciniis  fubtrifidis  ,•  cauUÛaccido  ,  ram(y 
fjpmo,  decumbente  ypeduncuUs  longiJpmiSj  monofioris; 
petalis  imarginatis.V/u\(tnyin  Jacq.  Colleâ.  I." 
pag.  200.  — Jacq.  Icon.  rar.  i.  tab.  01.  —  Hofifm- 
Germ.  14;. 

Cette  efpèce  fe  rapproche  fingulîérement  de 
deux  ou  trois  autres  dont  elle  parôit  être  une 
efpèce  intermédiaire ,  particulièrement  du  faxi^ 
fraga  geranioidis  ^  &  Au  faxifraga  petr^a  ;  mais  elle 
eft  également  diftinguée  de  toutes  deux  ,  ainfi 

?[ue  AMfaxifraga  afiendens,  par  fon  Port,  parla 
orme  de  (es  feuilles^dont  les  lobes  font  dentés; 
par  fes  fleurs,  dont  les  pétales  font  échancrés  s  par 
fes  tiges  foib!e$,  très- rameufes  $  enfin  parles  poils 
glanduleux  qui  recouvrent  plufieurs  de  fes  par- 
ties. 

Il  s'élève,  de  fes  racines,  des  tiges  très-foibles, 
couchées  à  leur  partie  inférieure,  redreffées ,  & 
fouvent  inclinées  à  leur  partie  fupérieure,  très- 
rameufes  à  leur  bafe ,  garnies  de  feuilles  pétic- 
lées,  palmées,  à  trois  divifions  très  profondes , 
chacune  d'elles  laciniée,  i  trois  découpures  en-* 
viron  i  les  feuilles  caulinaires  prefque  feffiles,  cu- 
néiformes, découpées  en  trois  lobes  velus,  glan- 
duleux &  dentés  en  fcie  à  leur  contour. 

Les  fleurs  font  fituées  vers  l'extrémité  des  tiges 
&  des  rameaux ,  où  elles  forment  une  forte  de  pa- 
nicule  lâche ,  fupportées  par  de  très- longs  pédon- 
cules axillaires ,  umples  ,  folitaires  ,  terminés  par 
une  feule  fleur  dont  le  calice  eft  partagé  en  cinq 
découpures  $  la  corolle  compofée  de  cinq  pétales 
un  peu  échancrés  à  leur  fommet. 

Cette  plante  croit  fiir  les  montagnes  en  Alle- 
magne ,  parmi  les  Alpes  de  la  Carinthie.  O 

49.  Saxifrage  tridaâyle.  Saxifraga  trîdaBy* 
iites^ 

Saxifraga  foliis  caulinis  cuneiformîbus ,  trifidis  , 
alternis  ;  cauU  ereBo ,  ramofo.  Linn.  Spec.  Plant, 
vol.  I.  pag.  YJ%,  —  For.  fuec.  353  ,  375.  — Gimn. 
Norv.  n®.  J44.  —  Scop.  Carn.  jp.  —  Pollich. 
Pal.  n**.  403.  —  Hoffmann,  Germ.  14c.  —  Roth. 
Germ.  vol.  Lpag.  184.  —  II.  469.  —  Willd.  Spec. 
Plant,  vol.  2.  pag.  654.  —  Lam.  Flor.  franc,  vol.  3. 
pag.  636.  n^  II 13.  XXXVIIL  —  Gérard,  Flor. 
gall.Prov.  pag.  412.  n*.  5.  —  Gouan^Monfp.pag. 
210.  n*.  6.  —  Curtis,  Lond.  tab.  129. 

Saxifraga  foliis  trifidis ,  bafi  angufiatis  ;,  caule 
eriSo.  Royen,  Lugd.  Bat.  4y7.  —  Sauvag.  Monfp. 
208. 
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Saxtjraga  foiiis  omnihus  trilçbis  y  iafi  anptfti»  ; 
cauU  ereâo.  Fior.  lappon.  175.  —  Hon.  Cliffoct. 

Saxifraga  foiiis  petiolatis  y  trilobdtis  ;  caiJc  ereÛo^ 
ramcfo  bfoliofo.  Hailer ,  Helv.  d**.  986. 

Paronychia  nuacto  folio.  Black v.  tab.  211. 

Paronychia  altéra.  Oodon«  Pempt.  Il 5.  Icon. 
Tcrtiz.  ùUdi^ris. 

Sedum  trida^Utes  uBorum,  C.  Bauh.  Pin.  28 f. 
—  Morir.  Oxon.  Hifi.  j.  pag.  478.  $.  12.  ub.  9. 
fig.  ji.Bona.  , 

Saxifraga  venta ,  annua  j  kumilior,  Tourn.  Inft. 
R.  HwTb.  252.  —  Seguier^  Plant,  veron.  vol.  i. 
pag  448. 

Tridaclylitcs  teâorum,fiore  albo.  J.  Bauh.  Hift.  3. 
pag.  762.  Sine  icon. 

Paronychia  altéra  ^  rutaceofhlio,  Lohelii.  Dalecb. 
Htft.  2.  pag.  1214.  le. 

Paronychia  tertia.  Tabem.  pag«  80J.  Ic. 

C'eft  une  petite  plante  qui  paroit  dès  les  pre- 
miers jours  du  printems^  &  fe  rencontre  très-com- 
munément fur  les  toits ,  les  pelouzes  &  les  vieux 
murs  'y  remarquable  par  Çts  feuilles  cunéiformes* 
ï  trois  lobes  aigus  ;  par  Tes  petites  fleurs  blanches 
&  Tes  pédoncules  vifqueux. 

Ses  tiges  font  droites  ^  hautes  de  deux  â  cinq 
pouces  y  prefque  (impies  dans  leur  jeuneiTe  ^  plus 
ou  moins  rameufes  i  mefure  que  leur  végétation 
fe  développe  s  quelquefois  un  peu  rougeâtres , 
chargées  de  poils  courts  j  glanduleux:  fou  vent  les 
ramifications  font  nombreufes,  étalées  «  diffufcs. 
Les  feuilles  font  toutes  cunéiformes  ^  médiocre- 
ment velues  J  vertes  à  leurs  deux  faces  »  élargies 
te  divifées^  i  leur  partie  fupérieure»  en  trois  lobes 
inégaux  J  aigus  ou  quelquefois  obtus,  prefque  li- 
péaites  ;  celui  du  milieu  plus  alongé  \  les  feuilles 
inférieures  plus  longues ,  rétrécies  en  pétiole  à 
leur  bafe;  queloues-unes  entières  j  les  fupérieures 

1>lus  courtes  4  également  trilobées  i  quelquefois 
es  lobes  latéraux  bifides. 

Les  fleurs  font  fituées  à  l'extrémité  des  tiges  & 
des  rameaux  3  fupportées  par  des  pédoncules  fili- 
formes J  inégaux ,  alongés  y  pubefcens ,  vifqueux» 
très-fimplês^  uniftores.  Les  calices  font  chargés 
de  poils  courts  ôc  gbnduleux ,  à  cinq  découpures 
droites,  ovales,  obtufes.  La  corolle  eftbUncbe^ 
fort  petite ,  à  peine  plus  longue  que  le  calice. 

Cette  plante  croît  partout  en  Europe,  fur  les 
vieux  murs  &  dans  les  terrains  arides.  G  (  ^.  v.) 

On  préteni  que  Tinfufion  de  cette  plante,  dans 
la  bière ,  eft  bonne  dans  la  jaunifle.  Dans  cer- 
taines contrées  J  on  la  mange  en  falide  quand  elle 
fft  jeune. 
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p.  Saxîfilagb  des  pierres.  SoMifif^gf^  f^ru. 
Lîim. 

Saxifraga  foiiis  cauUuis  palmato-tripartitis  ;  laei- 
niis  fuLtnjtdis  ;  cauU  ramofifimo  ,  laxo.  Linn.  Spec* 
Plant,  vol.  \.  pag.  578.  ~  Gunn.  Norv.  11^.  417. 
tab.  9.  fig«  1 ,  3.  — (Eder.  Flor.  dan.  tab.  éSo.— 
Lam.  Flor.  firanf.  vol.  }•  pag.  5)3.  n^.  1113. 
XXXIll.  var.  ^. 

Saxifraga  foiiis  euneifortmihus  i  radicalihus  inU" 
gris  trideatatifqae  ;  caulûùs  quinquedentatis  ,  ff^pe" 
riàrihus  trifidis  ;  pedunculisfuhtrijlûris.  Vahl  ^  in  Aâ* 
Hift,Nat.  Hafti.  2,  i.  pag.  10.?  — Wilid.  Spec 
Plant,  vol.  2,  pag.  654.  n**.  59. 

Saxifraga  tridaâylites.  Var.  jl.  Linn.  Spec.  Plant, 
edit.  I.  pag.  404.  —  Flor.  fuec,  jjj.  375.-^ 
Flor.  lappon.  175. 

Saxifraga  ( adfcendens ) ,  caule  ereBo  ,  firme, 
foliifqut  fubcoriaceis  »  cuneiformihus  ;  apice  tri  aut 
quinquedentatis  ,  villofo-vifcidis-,  Wulfen,  in  Jacq. 
Colleâ.  vol.  1.  pag.  197.  tab.  xx.  &  ub.  12. 
fig.  I  J  2. 

Saxifraga  adfcendens.  AUion.  Flor,  pedem«  t^. 
If 57.  tab.  22.  fig.  5. 

Saxifraga  hipnoides,  Scopol.  Caro.  edit.  2.  n*. 
499.  tab.  i6. 

Saxifraga  (fcopol'i)  ^fdiis  infertorihus  integris^ 
cauUnis  trifidis  y  coule  fuberecto.  Villars,  Prolp.  47, 

Saxifraga  foiiis  palmatis  ,  caule  dcnfe  foliofo  & 
fiorigero.  Ailion.  Spec.  pedem.  pag.  17.  tab.  5. 
fig.  I. 

Saxifraga  caule  foliofo  ,  multifioro  ;  foiiis  palmtt^ 
tis ^  hirfulis.  Hailer,  Helv.  n*.  987. 

Sed{im  tridaâyiites ,  alpinum  j  caule  foliofo.  C. 
Bauh.  Pin.  284. 

Saxifagapyrenaica^trida&ylius^  UtifoUa*  Tour* 
nef.  Inû.  R.  Herb.  253. 

Cette  efpèce  a  prefque  les  mêmes  caraâères 
que  le  faxifraga  tridaàylites ,  mais  bien  plus  eq 
grand  ;  la  plupart  des  lobes  de  fes  feuilles  plus 
nombreux.  Tes  fleurs  bien  plus  granJes.  Au  refte, 
il  y  a  bien  de  Tobfcurité  fur  cette  efpèce,  fur  le 
faxifraga  adfcendinsdz  fur  quelques  autres  voifinesj 
obscurité  qu'on  doit  moins  attribuer  aux  auteurs 
qui  en  ont  parlé,  qu'aux  variétés  qui  exifient  en- 
tre ces  différentes  efpèces ,  fc  dont  il  eft  très*dif« 
ficile  d'afligner  les  limites  :  de  là  il  réfulte  de  très» 
grandes  difficultés  pour  la  fynonytnie,  8e  pour 
donner  de  cecte  efpèce  une  defcriptiofi  complète  « 
tant  elle  varie  dans  fa  grandeur  ^  dans  la  forme  de 
fés  feuilles,  furtout  dans  leurs  découpures^  daxis 
fes  fleurs  plus  ou  moins  nombreufes. 

« 

Ses  tiges  font  un  peu  couchées  à  leur  partie 
:  inférieure  ^  redrelTées  »  afcendantes  ^  haines  éè 
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fmre  à  iîx  pouces,  affei  fermes ,  chargées rf« 
raTieaux  nombreux  ,  étalées  ,  monies  de  pnite 
Cburts  &  vifqueux.  Les  feuilles  radicales  &  infé- 
rieures font  en  affez  grand  nombre,  larges,  pé- 
tiolées,  cunéiformes  ,  palmées ,  plus  fouvent  irî- 
rfentées  ,  incifées  ou  entières  j  les  caulinaires  éga- 
lement cunéiformes  ,  i  trois  lobes  5  les  deux  lobes 
latéraux  fouvent  bifides ,  un  peu  coriaces  j  velues 
fc  vifquenfes  s'ies  fupérieures  plus  étroites,  feule- 
ment trifides. 

Les  ifleurs  font  fituées  à  l'extrémité  des  tiges  & 
des  rameaux,  d'où  réfulte  de  leur  enfemble  une 
})anicule  lâche;  chaque  pédoncule  commun  efi 
chargé  d'environ  deux  ou  trois  fleurs  inégalement 
pédiculées^  vifqueufes»  ainfi  que  les  calices.  La 
corolle  eft  blanche,  d'une  "grandeur  médiocre, 
pr&fque  quatre  fois  plus  grande  que  celle  diifaxi- 
fraga  tridaBylinsi  les  pétales  ovales,  obtus»  ré-  i 
trécis  vers  leurs  onglets.  < 

Cette  plante  croit  fur  les  rochers,  en  Suiffe , 
dans  les  Alpes,  dans  la  Lapponie,  la  Norvège  5 
elle  fe  renconire  également  fur  les  montagnes  des 
départemens  méridionaux  de  la  France.  Oi^-f) 

fi.  Saxifrage  afcendante.  &axi fraga  afcen- 
dtns,  Linn. 

S^9!ifraga  foliis  palmatO'tripartiiis  ;  laciniis  fith- 
trifidis  y  caulc  ramofo  j  afctndcnte*  Vahl ,  \tï  Aâ. 
Hift.Nat.  Hafn.  2,1.  pag.  12,.  —  Willd*  Spec. 
Phnt.  vol.  2.  pag.  G^$.  n®.  40. 

Saxifragafoiits  caulinis  cuneiformîbtu  >  apice  deu'  • 
tatis  i  cauU  adfundtntt  ^  fubvillofo.   Linn.   Spec. 
Plant,  vol.  I.  pag.  579.  —  Gouàn,  Monfp.  210. 

Saxîfraga  (  petra^a  )  ,  folîis  radîcalihus  palmato- 
qulntiuepanitis  ^  lobis  lateralibus  coaUJcentibus ,  mal' 
trfidts  ;  cauiepaniculato,  Idxo,  Gouan  ,  llluftr.  29. 
tab.  ly.fig.  J. 

Saxîfraga  (  decipiens  ).  Ehth.  Beîtr.  6.  pag.  31. 
—  Hoffm.  Germ.  145. 

Saxîfraga  caule  folio fo  y  ramofo  ;  folîis  glahris y 
j>almatis.  Haller,  Helv.  n*^.  990. 

Saxîfraga  olba^petréLc.  Pan.  6ald<  inCluf.  Hifi.  2. 
pag-  ÎÎ7- 

Scdum  trîdaBylites  »  alpinum ,  majus  album ,  pri- 
mum.?  C.  Bauh.  Prodrom.  i}i.  —  Morif.  Oxon. 
-Hift.  3.  pag.  79.5.  12.  tab.  9.  fig.  28. 

Saxîfraga  alba,  pctrAapouA.  Tournef.  Inft.  R. 
"Herb.  252. 

Sedum  tridaBjlîteSy  alpinum  majus  ,  ctrtium,  C. 
•Bauh.  Prodr.  151.  —  Burf.  XVL  89. 

Sanicula  ai[oides  ,  alpîna  ^  trifido  folio  ,  major  , 
\iIho.  Pluken.  Almag.  pag.  331.  ub.  222.  fig.  3. 

Saxîfraga  aquatîca.  Lapeyr.  Saxifrag.  pag.  53. 
aab.  28  &  29. 
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Cette  efpèce  n'ofire  pas  raotDS  de  dîficulcé  que 
le  faxîfraga  ptirsA ,  avec  laquelle  elle  a  été  coa^ 
fondue  par  quelques  auteuts,  mais  dotit  elle  eft 
aiTcz  diumâe  par  fes  t  ges  beaucoup  plus  élevées , 
&  dont  les  rameaux  font  rapprochés  des  tiges  & 
non  diffus  s  les  racines  ftolonifères ,  les  feuilles 
prefque  glabres,  la  plupart  irrégulièrement  lo- 
bées ou  incifées  $  les  fleucs  plus  grandes  &  plus 
nombreufts ,  moins  longuement  pedonculées. 

Les  tiges  font  fortes ,  cylindriques',  fouvent  un 
peu  rougeâtres,  pubefcentes,  vifquenfes,  cou- 
dcres  à  Itur  bafe,  redreflées,  àfcendantes,  roi- 
des ,  très -droites,  munies  à  leur  partie  fupérieure 
de  rameaux  axillaires,  droits,  nombreux,  rap- 
prochés des  tiges,  prefque  fafcicnlés^  prcfque 
fimples.  Les  tiges  pouffent  de  leur  bafe  piufieur* 
lejets  garnis  de  feuilles  nombreulés ,  diffufes,  yé- 
tiolées^  larges,  palmées,  la  plupart  à  trois  divî- 
fions  profondes  ,  cunéiformes ,  chacune  d'elles 
découpées  en  plufieurs  lobes  irréguliers ,  ou  inci* 
Çé&s  :  ces  feuilles  varient  dans  leurs  divifions;  il 
en  efl  d'entières ,  de  très-laiges,  terminées  à  leur 
fommet  en  huit  ou  dix  crénelures  courtes,  ovales^ 
inégales,  prefqu'obtufes  ,  prefque  glabres  à  leurs 
deux  faces ,  ciliées  à  leurs  bords ,  rétrécies  en 
coin  à  leur  bafe,  qui  fe  prolorge  en  un  pétiole, 
comprimé ,  long  au  moins  d'un  demi-pouce.  Les 
feuilles  caulinaires  fupérieures  font  fertiles ,  pro- 
fondément &  très  -  irrégulièrement  incifées,  â 
découpures  aiguës,  quelquefois  médiocrement 
dentées,  ou  trifides. 

Les  fleurs  font  nombreufes,  difpofées  à  l'ex*- 
trémité  de  chaque  rameau ,  au  nombre  de  deux  â 
cinq;  foutenues  par  des  pédoncules  courts,  iné- 
gaux ,  velus ,  glutineux.  Les  calices  font  hif«* 
pides,  vifqueux,  divifés  à  leur  orifice  en  cinq 
découpures  courtes,  ovales  ,  obtufes.  La  co- 
rolle eft  grande,  blanchâtre;  les  pétales  un  peu 
oblongs,  obtus  »  rétrécis  à  leur  bafe,  marqués  de 
trois  lignes  roullatres  >  les  étamines  droites  ,  per- 
fiftantes  5  les  filamens  un  peu  élargis^  fubulés,  un 
peu  plus  courts  que  les  pétales;  les  flyles  pubef- 
cens  ;  les  (ligmates  capités  ,  inclinés.    . 

Cette  plante  croit  fur  les  li;^utes  montagnes  & 
dans  les  rochers,  dans  les  Alpes,  les  Pyrénées, 
en  Suiffe,  &  dans  TAllemagne.  :^  (  V,f  ) 

C2,  Saxifrage  mufqué.  Saxîfraga  mofchata. 
Willd. 

Saxîfraga  folîis  radîcalihus  aggregads ,  integrîs 
trifidîfque,  atutis  ,  linearjbus  ;  c*juU  vifcofâ  ,  fubra* 
cemoja;  petalis  calici  Aqualîbus.  Willd.  Spec.  Plaot. 
pag.  6$6.  n**.  41. 

Saxîfraga  (  mofchata  )  ,  foliîs  radîcalibus  aggrc 
gatis ,  linearîbus ,  integrîs  ,  trifidifque  ,  una  cum  caule 
glutinofis ,  hîrfutîs  ;  florîhus  longe  fedur.culatis.'^ixxT, 

Syfl.  veg.  p.  414.  n°.  j8. — Wulf.  in  Jacq.  MifcelU 
^i  ft^'pag.  128.  tab.  21.  f«g.  2j. 
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Saxifraga  (  mofchata)  ^  follls  eutteatis ,  întegris , 
hi-trifldifve ,  hircis ,  odoris  ;  pctalis  ellipticis ,  cari' 
nuis  y  calice  longioribus .  Lapeyr.  Saxifr.  pag.  6i. 
n*.  39.  lab.  37. 

TridaHylides  alpina,  J.  Bauh,  Hift.  J.  pag.  267. 
Icoi).  Afâ/tf. 

Saxifraga  (  exarata  )  ^  fbliis  palmato-trifidis ,  /!/- 
/er/i^  lineatis ,  hirfutis  ;  caule  afcetidente,  multiforo  ; 
petalis  trineryofis^  Allxoi).  Flor.  pedem.  n°.  1539. 
tab.  88.  fig.  2. 

Sfduium  y  quod  mofcateUa  alpîna ,  lutta  vocari 
pouft.  Gefn.  Fafc.  pag.  15.  tab.  6.  fig,  31. 

t^.Eademyfoliis  omnibus  integris ,  Unearihus.  La- 
peyr. L.  c.  tab.  38. 

Cette  efpèce ,  affez  voiline  du  faxifraga  muf- 
coidesy  en  diffère  par  toutes  fes  parties  très-vif- 
queufes  s  par  ia  légère  odeur  de  mufc  qu'elle 
répand  \  par  fes  fleurs  plus  nombreufes^  difpofées 
prefqu  en  une  grappe  terminale. 

Sa  racine  eft  rampante ,  rameufe  ^  de  couleur 
roulTâtre^  produifant  un  grand  nombre  de  feuilles 
radicales  difpofées  par  rofettes  très  -  touffues  y 
nombreufes  ,  formant  des  gazons  fort  épais  ;  elles 
font  linéaires,  petites ,  entières  ou  a  trois  lobes  à 
leur  fommet  5  vifqueufes ,  odorantes ,  chargées  de 
poils  caducs  :  il  s*en  élève  des  tigeç  grêles ,  fermes , 
hautes  de  deux  à  trois  pouces  &  plus ,  fimples , 
glutineufes,  velues ,  munies  de  quelques  feuilles 
alternes ,  éparfes ,  ligulées  ou  linéaires ,  entières  , 
quelquefois  à  trois  ou  cinq  lobes  courts. 

Lès  fleurs  font  terminales  j  elles  forment  pref- 
ûu*une  petite  grappe  compofée  de  trois  a  fix 
fleurs  3  portées  fur  des  pédoncules  d'une  longueur 
médiocre ,  fimples  ,  inégaux ,  très-vifqueux ,  ainfi 
que  les  calices  :  céux-ci  font  grands,  campanules j 
leurs  divifions  courtes  ,  obtufes  ,  écartées ,  de 
couleur  pourpre.  La  corolle  eft  d'un  jaune-pâle 
ou  de  couleur  de  citron,  odorante,  à  peine  plus 
Jongue  que  le  calice  5  les  pétales  ovales,  ellip- 
tiques, obtus,  fans  lignes  ni  veines  apparentes i 
Réfléchis  aptes  la  floraifon. 

Cette  plante  croît  dans  les  montagnes  alpines, 
dans  les  Pyrénées ,  en  Suiffe ,  &  dans  les  pro- 
vinces méridionales  de  la  France  j  elle  m'a  été 
.communiquée  par  M.  l'abbé  Pourret,qui  l'avoir 
*  recueillie  dans  h  ci-devant  province  de  Langue- 
«doc.  ^  (^./.) 

53.  Saxifrage  nerveufe.  Saxifraga  nervofa. 
Lapeyr.  . 

Saxifraga  foliis  lobatis  ,  utrinque  nervofis  ;  cali- 
'  cibus  globofts  ,  corollis  patentibus  y  pifiilUs  fubulatis. 

'  Lapeyr.  Saxifr.  pag.  65.  n«>.  40.  tab.  39. 

•    Saxifraga  (exarata  ) ,  caule  ajfurgente  ;  foliis  t  gU 
^ads  J  plmentis  obtufis  ,  pe.alifquefuperne  e:  arutlsj 
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calicibus  hirfutis,  Villars,  Dauph.yol.  }.  pag.  (J74. 
tab .  4 J .  Non  AlUêni. 

Saxifraga  hypnoîdes.  Ail.  Flor.  pedem.  n".  15  38. 
tab.  21.  fig.  4.  Exclufisfynonymis, 

Sts  racines  font  fimples,  pivotantes,  jaunâtres« 
ligneufes  ,  munies  de  quelques  fibres.  Les  tiges 
font  droites,  un  peujigneufes,  médiocrement  ra- 
mifiées 5  les  feuilles  difpofées  en  petits  paauett 
lâches  à  l'extrémité  des  rameaux  \  les  unes  droi- 
tes, d'autres  réfléchies  ,•  depuis  trois  jufqu*à  cinq 
lobes;  linéaires ,  obtufes,  marquées  de  fortes  ner- 
vures faillantes,  d'un  vert-fombre,  glutineufes, 
d'une  douce  odeur  de  mufc  ^  munies  quelquefois 
de  poils  courts  &  rares. 

Les  fleurs  forment  de  petites  panicules  lâches, 
droites,  terminales»  les  ramifications  prefque  fim- 
ples ,  munies  à  leur  bafe  de  braâées  feffiles,  en- 
tières, quelquefois  à  une  ou  deux  divifions.  Les 
calices  font  prefque  globuleux  »  velus ,  a  divi- 
fions courtes,  aiguës,  vifqueufes.  La  corolle  eft 
blanche  j  les  pétales  étalés,  ovales,  une  foh  plus 
longs  que  le  calice ,  fouvent  avec  trois  nervures 
vertes  5  les  étamines  de  même  longueur  que  le 
calice  \  les  anthères  jaunes ,  aplaties  ;  les  plftih 
très -courts  5  les  fligmates  en  tête  de  clou  \  les 
capfules  groffes ,  fplu-ricKies ,  furmontées  de  deux 
cornes  très-obtufes,  renfermées  dans  les  dfvifions 
du  calice ,  contenant  des  femences  noirâtres,  apla- 
ties ,  réniformes. 

Cette  plante  croît  dans  les  Pyrénées ,  fur  les 
rochers  efcarpés,  parmi  les  moufTes  >  elle  a  des 
rappons  avec  le  faxifraga  mofchata,  if.  (  Defcript. 
ex  Lapeyr.  ) 

54.  Saxifrage  à  cinq  digitations,  Saxifraga 
pentadaclylis.  Lapeyr. 

Saxifraga  foliis  qurnquelobis  ,  lobis  elongaiis  ^ 
linearibus  ,  obtufis  y  fiaminibus  longitudine  calicis  ; 
piftilUs  fubulatis/Lzpeyr.  Saxifr.  pag.  64.  d*.  41. 
tab.  40. 

Cette  faxifrage,  d'après  M.  Lapeyioufe,  n'eft 
peut-être  qu'une  variété  dix  faxifraga  nervofa  ^doixt 
elle  a  le  port ,  les  habitudes ,  les  caraâères  ^  elle 
eft  plus  tardive  dans  fa  floraifon,  &  ne  fe  montre 
que  vers  le  milieu  de  Tété.  Son  odeur  eft  légère- 
ment aromatique. 

Ses  fleurs  font  moins  nombreufes,  moins  droi- 
tes î  fes  pétales  n'ont  point  de  nervures  ;  fes  éta- 
mines font  égales  entr'elles ,  &  né  dépaflfent  poiqt 
les  divifions  courtes  du  calice.  Elle  eft  remarqua* 
ble  par,  fes  feuilles  :  les  plus  bafles  font  feffiles^ 
réfléchies ,  fortement  marquées  de  nervures  fail- 
lantes i  les  autres  font  droites,  divifées  âflex  régu- 
lièrement en  cinq  découpures  longues  ,  linéaires^ 
obtufes,  de  la  largeur  au  pétiole;  la  découpure 
du  milieu  fimple;  les  deux  latérales  écartées,  pro* 
fondement  bifides. 

<:ettç 
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Cette  plante  croit  dans  les  Pyrénées  »  à  Tom- 
brc,  fur  les  rochers  élevés.  T)  i^P^r.) 

S  S  •  Saxifrage  mufcoide.  Saxifraga  mufcoîdes, 
Willd.  ^ 

Saxifraga  foiih  radicalihus  aggregath  ,  integris, 
trîfidi/ve  ,  oblongis  ,  obiufis  ;  coule  filiformi  ,  fubil- 
ftoro  ;  petalis  vix  calice  longioribus.  Willd.  Spec. 
Plant,  vol.  1.  pag.  6j6.  h®.  42. 

Saxifraga  {maÇcoiits) y  foliîs  radicalihus  aggre- 
gatis,  linearibus,  integris  ,  trifidifve  ;  fcapo  gracili^ 
fubereBo ,  paucifioro  }  ûoribus  citrinis  ^  Jubfeffiiibus. 
Wulf.  in  Jacq.  Mifcell.  i.  pag.  iij. 

Saxifraga  câfpitofa.  Scop.  Carn.  edît  2.  n^.494. 
tab.  14. 

Saxifraga  fbliis  integris  &  trifidis  ;  eaule  fubnudo  , 
paucifioro.  Haller>  Helv.  n®.  988. 

Saxifrata  pyrenaica  ^foUis  paràm  integris ,partïm 
tnfidis.  Haller,  Opufc.  pag.  191.  tab.  2.  —  Seg. 
Plant,  veron.  vol.  3.  pag.  20J ,  &c  vol.  i.  pag.  45. 
tab.  9.  fig.  4. 

Cette  plante^  quoique  très-voiline  du  faxifraga 
céfpitofa ,  avec  lequel  plufieurs  auteurs  paroif&nt 
l'avoir  confondue ,  doit  cependant  en  être  diftin- 
guée  par  fes  feuilles  bien  plus  petites,  par  fes 
tiges  nliformefs ,  &  furtout  par  fes  fleurs  en'  très- 
petit  nombre  y  de  deux  à  trois ,  &  donc  la  corolle 
D*ett  guère  plus  grande  que  le  calice. 

Ses  racines  font  giéles  ,  un  peu  traçantes ,  & 

Eroduifent  de  petites  feuilles  extrêmement  notn- 
reufes ,  très-ferrées,  formant  des  gazons  touffus  s 
elles  font  étroites  ,  feflîles  «  prelque  linéaires , 
longues  de  trois  à  quatre  lignes  j  les  unes  entières 
&  obtufes  •  d'autres  divifees  à  leur  femme  t  en 
deux  ou  trois  petits  lobes  inégaux ,  aigus  ou  obtus, 
un  peu  velus.  Du  milieu  de  ces  feuilles  s'élèvent, 
â  la  hauteur  de  deux  à  quatre  pouces ,  des  tiges 
prefque  fimples ,  droites ,  filiformes ,  cylindric^ues, 
un  peu  pubefcentes^  munies  de  deux  ou  trois  pe- 
tites feuilles  diftantes ,  feûîles  >  linéaires  ,  quel- 
quefois parfaitement  nues. 

Les  fleurs  ^  au  nombre  de  deux  ou  trois  ,  font 
terminales ,  foutenues  par  des  pédoncules  courts, 
fimples  s  pubefcens ,  garnis  de  petites  braâées. 
Les  caMces  font  hifpides ,  un  peu  glanduleux  & 
Tifqu':  ux  ,  divifés ,  jufqu'au-delà  de  leur  moitié  , 
en  cinq  découpures  obtufes.  La  corolle  eft  d'un 
f lune-citron ,  a  peine  plus  longue  que  le  calice; 
les  péialcs ovales,  oblongs,  obtus  à  leur  fommet, 
un  peu  rétrécis  à  leur  bafe»  marqués  ,  dans  leur 
milieu,  de  trois  lignes  rouflatres. 

Cette  plante  croit  dans  les  montagnes  alpines , 
en  Suiffe ,  dans  les  Pyrénées ,  la  Carniole.  On  la 
trouve  auffi  dans  les  départemens  méridionaux  de 
la  France  *  aux  environs  de  Grenoble  ,  dans  la  ci- 
devant  Auvergne ,  &c.  ip  (  K.f  ) 
Botanique.  Tome  VI* 
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]     j6.  Saxifragb  en  gazon.  Saxifraga  càfpitofa. 
Linn. 

Saxifraga  foliis  radicalibus  aggregatis ,  linearibus, 
obtufis ,  trifidis  ,  incifiâ;  caule  ereBo ,  fibmultifloro  i 
petalis  calice  duptè  longiorihus.  Willd.  Spec.  Plant, 
vol.  2.  pag.  6^6.  n^.  4}. 

Saxifraga  foliis  radicalibus  aggregatis ,  linearibus, 
integris  tr'fidifque  s  caule  ere^o ,  fubnudo  ,  fubbifioro, 
Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i .  pag.  578,  —  Flor.  fuec.  2. 
n®,  570. —  (Eder.  Flor.  dan.  tab.  71.  —  Gunn. 
Norv.  n^.  1047.  tab.  7.  fig.  5,4.  —  Wulfen,  in 
Jacq.  Çolleâ.  i.pag.  290.  —  Lam.  Flor.  franc, 
vol.  j.  pag.  5} y.  n^.  luj.  XXXVIL  —  Gérard  , 
Flor.  gall.  Prov.pag.422.n^.4.-- 'Gouan,  Monfp. 
pag.  210.  n^.  7. 

Saxifraga  foliis petiolatis  ,  trifidis  ;  caule fubfoliofo, 
vifcido.  Hall.  Helv.  n**.  989. 

"  Sedum  tridaBylites ,  alpinum  ,  minus,  C.  Baub* 
Pin.  284.  —  Idem ,  Prodr.  i  j  i  •  —  Magn.  Botan. 
Monfp.  258. 

Saxifraga  tridaSylites ,  alpina ,  minor  (f  viUofa. 
Tourn.  Inft.  R.  Herb.  2j2.  —  Garid.  Aix.  428. 

Sedum  hirfutum ,  alpinum  ,  luteum.  Morif.  Oxon. 
Hifi.  3.  pag.  480.  $.  12.  tab.  8.  fig.  }.  ? 

Sedum  fextum  alpinum  alterum,  flore  luteo.  Cluf* 
Pann.  pag.  490.  tab.  491 .  ? 

m,  Saxifraga  trida^Utes  ,  alpina  ,  pallidi  lutea.^ 
Tourn.  Inft.  R.  Herb.  2f  2.  ? 

Sedum  tridaSylites ^  alpinum  ^pallidi  luttum.  C. 
Bauh.  Pin.  284. 

fi.  Sedum  (grottïhndtcz)  j  foliis caulinispalmatO", 
multifidis  yfparfis  i  laciniis  acutis  ^  caule  ereào,  Linn* 
Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  578.  —  GutiQ.  Norv. 
n*.  689.  tab.  7*  fig.  i. 

Saxifraga  (groenlandica)  ^  foliis  imbricatis  ^  cic- 
neatO'palmatis  ,  ciliatis ;  petalis  rotundis^  fh^^^  ^'"^ 
varicads  ,  ftigmatibus  complanato-lanatis,  Lapeyr. 
Saxifr.  pag.  39.  n*.  17.  tab.  19. 

Saxifraga  tridaSylites ,  groenlandica  ;  cauUbusvaldk 
foliofis.  DiU. Eltham.  pag*. 3 37-  tab.  355-  Ag. }  >  9* 

Saxifraga  pyrenaica,  alba ,  minima  ;  foliis  denfif-^ 
fime  congeftis.  Tourn.  Inft.  R.  Herb.  pag.  253. 

y.  Saxifraga  (  pedemontana  ) ,  caule  ereâo  ,  fub^ 
nudo  ;  foliis  trilobis  &  tridentatis  ,  caulinispalmatis. 

Allion.  Flor.  pedem.  n^.  1540.  tab.  21 .  fig.  5  , 6. 

Saxifraga  kypnoides.  AU.  Flor.  pedem.  n^.  1538* 
tab.  21.  fig.  4.^ 

En  féparant  de  cette  plante  \e  faxifraga  mufioides, 
elle  devient  moins  embarraflante  i  reconnottre^ 
quoique  ces  deux  plantes  aient  de  grands  rapports 
emc'elles.^  On  la  diftin^ue  à  fes  fleurs  plus  nom- 
bteufes ,  médiocrement  panicul^és  (  à  fa  coioUe 
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pïus  grande  ^  d'an  jaune  plus  foncé  ;  elle  efl  néan- 
moins fujète  à  quelque  s  variétés  dans  les  propor- 
tions de  fa  grandeur ,  qui  peuvent  embar rafler. 

Ses  racines ,  diviTées  en  plufieurs  ramifications , 
produiront  un  grand  nombre  de  rofettes  compofées 
de  feuilles  touffues,  ferrées,  qui  forment  des  ga» 
2ons  denfes  >  étendus.  Ces  feuilles  font  linéaires , 
or^dinaîremcntplus  grandes  que  celles  Axxfaxifiaga 
mufcoides ,  fefhles  ou  rétrécies  en  pétiole  à  leur 
bafe  ;  les  unes  entières  ,  obtufes  à  leur  fornpet  î 
d'autres  un  peu  élargies  ï  leur  partie  fupérieure  , 
n^édiocrerrent  trifides,  à  lobes  mégaux^  obtus  ou 
tigus  y  glabres  ou  un  peu  velus. 

Les  tiges  font  grêles  ,  droites  ,  cylindriques  , 
prefc[ue  glabres  ,  hautes  de  trois  à  cinq  pouces  , 
médiocrement  feuillées^  rameufes  ou  légèrement 
paniculées  à  leur  partie  fupérieure.  Les  feuilJts 
font  alternes ,  disantes  ,  petites  ,  au  nombre  de 
deux  ou  trois ,  linéaires ,  entières ,  obtufes ,  quel- 

Î[uefois  â  trois  dents  à  leur  fommer.  Les  fleurs 
orment  une  panicule  médiocre ,  un  peu  étalée  ^ 
foute  nues  par  des  pédoncules  aflez  longs,  filifor- 
mes, pubefcens  ,  légèrement  vifqueux^  prefque 
fimples  &  uniflores.  Lts  calices  font  plus  ou  moins 
bifpides  &  glanduleux,  à  cinq  découpures  obtuies  ^ 
la  corolle  de  couleur  jaune ,  une  fois  plus  grande 
que  le  calice  j  les  pétales  ovales  ,  obtus  ,  étroits 
vers  leur  bafe^ 

Cette  efpèce  fournit  quelques  variétés  remar- 

3uables.  Celle  que  Ton  recueille  fur  les  montagnes 
u  Groenland  a  fes  tiges  bien  plus  garnies  de 
feuilles  ,  éparfes ,  prefque  palmées ,  fouvent  inci- 
fées,  à  découpures  aiguës  :  une  autre  décrite  par 
Allioni  Jbus  le  nom  de  faxîfraga  pedemontana  offre 
des  feuilles  inférieures  â  trois  lobes  ou  tridentées, 
&  des  feuilles  caulinaires  palmées» 

Cette  plante  croît  fur  les  Hautes- Alpes  y  en 
Suifle,  dans  le  Piémont ,  &  dans  les  dtpartemens 
méridionaux  de  la  France  ^  fur  les  montagnes  les 
plus  élevées  du  Dauphiné,  oà  elle  a  été  recueillie 
par  M.  Defoucault ,  qui  m'en  a  communiqué  un 
exemplaire.  ^  (  ^./.  ) 

Ohfefvaàons.  M.  Lapeyroufe  ,  qui  a  trouvé  >  fur 
les  plus  hautes  montagnes  des  Pyrénées,  lefaxi- 
fraga  groenlandica  ,  croit  qu'il  fout  nécefljii rement 
la  féparer  du  faxifraga  céfpitofa.  Il  y  trouve  ces 
principales  différences  ;  favoir  :  une  ou  deux  fleurs 
rrès- petites  dans  le  faxifraga  cdfp'nofa  ;  quatre  à 
douze  grandes  fleurs  en  lèitAzn^Xe  faxifraga  groen- 
iandica  .•  des  pétales  linéaires ,  égaux  aux  divifions 
du  calice ,  dans  la  première  j  ronds ,  avec  trois  ner- 
vures, deux  fois  plus  grands  que  le  calice,  dans  h 
féconde  j  feuilles  tendres ,  fans  nervures ,  un  peu 
luifantes ,  dans  l'une  5  fombres ,  coriaces  ;  veluf  s , 
glandulcufes ,  marquées  de  nervures ,  dans  l'autre. 

fy.  Saxifrage  à  trois  pointes.  Saxifraga  tri- 
atfpidata*  Willd» 
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J  Saxifraga  foltis  radîcalibus  aggregatts  ,  cuneîfof* 
mibus ,  cHiatis  ,  acuti  tridentatis;  cauU  adfcei^denit^ 
racemofo  ;  petalis  lanctoiatis ,  calice  tripla  longiori- 
bus.  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  657. 

Saxifraga  foHis  lanaelatis  ;  radicalihus  congefiîs  , 
tricuffidatis  ;  cauUbus  adfcendentibus  ,  multij.oiii. 

Retz.  Prodr.  Flor.  fcand.  edit.  2.  n*.  522. 

Saxifraga  foliis  rftdicalibus  denfijfimk  imhrîcatis , 
concavo-cunciformibus  ,  ciliatis  ,  tricufpidans  ;  cauU 
adfccndtntc  ,  nudiufculo  ,  paniculato,  Rottb.  ASu 
Hafn.  10.  pag.  446.  tab.  6.  —  (Eder.  Flôr.  dan. 
tab.  976.  —  Gunn.  Norv.  n*.  1046. 

Sôs  racines  font  grêles,  médiocrement  rameufes, 
courtes ,  garnies  de  très-peu  de  fibres  ^^  elles  pro- 
duisent une  tige  fimple  ,  un  peu  couchée  &  très- 
feuillée  à  fa  bafe  ,  afcendante  &  munie  dans  fa 
partie  fupérieure  de  quelques  feuilles  alternes.  Les 
radicales  &  inférieures  font  très-nombreufes ,  pe- 
tites, entaflées,  imbriquées,  fefliles,  un  peu  cu- 
néiformes &  rétrécies  a  leur  bafe  ,  ciliées  â  leur 
contour,  tronquées  &  terminées  à  leur  fommet 
par  trois  pointes  inégales ,  diftantes.  Les  feuilles 
caulinaires  fupérieures  plus  étroites  ,  diftantes. 

Les  fleurs  font  peu  nombreufes,  &  forment  une 
petite  grappe  terminale ,  dont  les  pédoncules  font 
glabres ,  inégaux  ,  prefque  fimples  ou  médiocre- 
ment  ramifiés.  Le  calice  eft  glabre ,  verdâtre ,  à 
cinq  découpures  ovales ,  obtufes  5  la  corolle  d'un 
blanc-jaunâtre ,  trois  fois  plus  longue  que  lecalice^ 
les  pétales  lancéolés ,  obtus  s  les  éramines  plus 
courtes  que  la  corolle. 

Cette  plante  fe  rencontre  dans  îe  Groenland. 

^8.  Saxifrage  hypnoïde.  Saxifraga  kypnoidis^ 
Lino. 

Saxifaga  foliis  caulinis  limaribus  ^  întegns  ^  grifi^ 
dijvt  ;  fiolonibus  procumbentibus  ,•  cauU  ereào  ,  ntt- 
diufulo,  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i-pag.y79.  — 
(Eder.  Flor.  dan.  tab.  548.  —  Mill.  DiA.  n*>.  12. 

—  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag,  658.  —  Gouan, 
Monfp.  pag.  210.  n*.  8.  —  Gérard,  Flor.  galL 
Prov.  pag.  422.  n^  }.  —  Lam.  Flor.  franc.  voL  3. 
pag.  5  3  4.  n^.  1 1 1  j .  XXXV.  —  Lapeyr.  Saxifr.  pag. 
57.  tab.  32. 

Saxifraga  procumlens  ,  foliis  liruarihus ,  integns  , 
trifiaifve,  HoïU  Cliff.  168.  —  R'oyen,  Lugd.  Bar. 
4;}.  —  Sauvag.  Monfp.  208.  —  Gorr.  Gelr-  248* 

Saxifraga  mufcofa  ,  trifdo  folio.  Tournef.  Inft. 
R.  Herb.  i^x, 

Sedum  alpinum,  trifido  folio.  C.  Bauh.  Pin.  284. 

—  Morif.  Oxon.  Hiô.  3.  pag.  479.  J.  12.  tab.  9^ 
fig.  16,  Optima, 

Sedum  alpinum  feptimum,  Cluf.  Pann.  pag.  49 1. 
Sedum  minus  XllL  Cluf.  Hift.  61^ 
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Sedis  affinis  trifulca  ^  alpinayjlore  alhc.  J.  Bauh. 
Hiit.  3.  pag.  6^6.  Sine  icône. 

j5.  Saxifra^a  procumbens  y  foiiis  linearibus  ^  inte^ 
gris  ^  trifidis  &  quinquefidis.  Roy.  Lugd.  Bat.  454. 
—  Sauvag.  Monfp.  208. 

Cette  efpèce  <ft  afTez  facile  ï  reconnoître  par 
Tes  grandes  fleurs  portées  fur  de  longs  pédoncules; 
par  fit  s  feuilles  à  trois  divifions  linéaires,  très- 
étroites,  ouvertes,  quelquefois  entières  i  enfin 
par  fts  rejets  rainpans. 

Ses  racines  font  fibreufes  ',  rameufés  ,  prefque 
filiformes  \  elles  produiftnt,  outre  la  tige  princi- 
pale, un  grand  nombre  de  rejets  rampans,  ou  de 
tiges  flériles,  couchées,  grêles,  très-gatnies  de 
feuillts ,  &  tellement  entrelacées  les  unes  dans 
les  autres,  qu'elles  forment  un  gazon  très-denfe» 
fcmblable  â  une  mouffe  épaifle.  Les  feuilles  font 
étroites  ^  linéaires  $  les  unes  iSmples  >  d'autres  di- 
vifées  â  leur  partie  fupérieure  en  trois  bnières 
linéaires,  aiguës ,  très-ouvertes,  quelquefois  plus 
courtts ,  &  femblibles  à  trois  dents,  glabres  ou 
légirement  pileufes ,  d'un  vert- jaunâtre. 

Les  tiges  fleuries  font  couchées  à  leur  bafe,  re- 
dreflees,  droites  «  hautes  de  trois  â  fix  pouces* 
grêles ,  cylindriques  ,  prefque  nues ,  glaores  ou 
légèrement  pubeicentes  à  leur  partie  fupérieure  y 
garnies  vers  leur  fommet  de  deux  à  cinq  fleurs  al- 
ternes, portées  fur  de  très-longs  pédoncules  droits 
iimplôs  ,  filiformes,  uniflores,  munis  à  leur  bafe 
d'une  petite  feuille  linéaire,  un  peu  mucronée. 

Les  calices  font  prefque  glabres  «  divifésà  leurs 
bords  en  cinq  découpures  étroites,  lancéolées,  ai- 
guës. La  corolle  efl  grande ,  d'un  blanc-jaunâtre  \ 
les  pétales  ovales ,  obtus  ,  marcjués  de  trois  lignes 
pâles  ou  verdâtres. 

Cette  plante  croit  fur  les  montagnes,  dans  les 
départemens  méridionaux  de  la  France ,  dans  les 
A\pes  y  en  Saifle  ,  en  Autriche,  dans  les  Py re- 
liées, &c.  :^(  ^./.  ) 

yp.  Saxifrage. globulifère.  Saxifraga globuli* 
fera.  Des  font. 

• 

•  Saxifràga  coule  èulbîfijro;  foiiis  nervofis  ,  imis 
fpatulutis  ,  integenim'is  ,  fuperioribus  palmato  tri 
rut  quinque^dis  y  in  ramo  jlorifero  remous  y  lineari^ 
hus.  Desfont.  Flor.  atlant.  vol.  i .  pag.  542.  tab.  5)6. 
|ig    I. 

Cette  efpèce  a  de  très-grands  rapports  avec  le 
fytJ/raga  hypnoides ,  dont  elle  n'cd  guère  didinâe 
«îue  par  les  petites  bulbes  fituées  dans  les  aiffelles 
des  ieuilles  inféric;ures  «  par  Ces  pédoncules  très- 
courts  ,  8c  pstr  fes  corolles  moins  grandes  5  peut- 
être  même  ne  devroit-on  la  regarder  que  convme 
«ne  fimple  variété. 

Ses  tîg^s  font  difpofées  en  gazons  épais ,  très- 
rame  ufes^  couchées  à  leur  partie  inférieure ,  reler 
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I  vées  y  ghbres ,  prefque  nues  à  leur  partie  fupé- 
rieure >  ou  produifant  des  rameauic  droits ,  fimples, 
alongés^  florifères.*  Les  feuilles  inférieures  font 
no'.nbrcufes»  ramaflees  en  touffes»  entières  »  ob- 
tufes,  fpatulées  à  leur  bafe;  les  feuilles  caulinaires 
rapprochées,  nerveufes,  glabres  ou  à  peine.pu7 
befcentes  ;  les  fupérieures  longuement  pétfolées , 
élargies,  prefque  palmées  i  leur  fommet ,  ou  ài^ 
vifées  en  trois  ou  cinq  lobes  inégaux,  obtus  ou  un 
peu  aigus  ^  h  plupart  de  ces  feuilles,  font  munies 
dansleurs  aiffelles,  de  bulbes  ovales,  un  peu  arron- 
dies,  velues  i  les  feuilles  des  rameaux  qui  portent 
des  fleurs  «  font  rares,  difiantes>  linéaires  ,  fort 
petites ,  très^entières,  à  peine  pubefcentes. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  un  petit  corymbe 
ternunal ,  fupportée^  par  des  pédoncules  prefque 
fimples  ou  bifides  vers  leur  fommet ,  avec  quel- 
ques autres  fleurs  prefque  feffiles,  furtout  dans  la 
dichotomie  des  rameaux^  Leur  calice  e(l  petit, 
pubefcent,  divifé  en  cinq  découpures  ovales ,  ob- 
tufes.  La  corolle  eft  blanche»  d'une  grandeur  mé- 
diocre, compofëede  cinq  pétales  en  ovale  ren- 
verfé,  au  moins  une  fois  plus  longs  que  le  calice; 
élargis,  obtus  i  leur  fommet ,  un  peu  rettécis  à 
leur  bafe  j  contenant  dix  étamiiies  plus  courtes 
que  la  corolle ,  deux  fiyles  »  auxquels  fuccèdeune 
capfulé  ovale  ,  prefqu'à  deux  loges  polyfpermes. 

Cette  plante  a  été  recueillie  fur  le  fommet  de 
l'Atlas  par  M.  Desfontaines  »  qui  a  bien  voulu 
m'en  communiquer  un  exemplaire.  Elle  fleurit  pen- 
dant l'hiver  &  au  commencement  du  printems« 

60.  Saxifrage  à  feuilles  de  cymbalaîre.  Saxî^ 
fraga  cymhaiarià.  Linn. 

Saxifraga  foliis  caulïnls  cordatit ,  trilohîs  rnte" 
grtfqtUy  caulibus  procumbentibus .  Ltnn.  SpcC  Plant. 
vol.  I  pag.  579. — Willd.  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag. 
6;7.  no.  4;. 

Saxifrûga  exigua^  foliis  cymbalaria.'Ryxxh.  Ccn^ 
tur.  i.  pag.  40.  tab.  4f .  fig.  2. 

Geum  orientale ,  cymbaUriâ  folio  moUi  &  glahro  ; 

fore  magno,  albo.  Toumef.  CoroH.  pag.   18.  — ' 

Voyage  dans  le  Levant  ,  vol.  3.  pag.  348.  tab.  32. 

Ceft  une  fort  petite  plante ,  dont  les  tiges  font 
grêles,  foibles,  couchées,  prefque  fimples»  gla- 
bres »  garnies  de  feuilles  alternes  y  longuement  pé- 
tiolées .  dtibntes,  un  peu  arrondies ,  tendres ,  gU- 
bres  à  leurs  deux  faces  ,  en  cœur  à  leur  bafe ,  di" 
vifées  vers  leur  fommet  en  trois  lobes  inégaux, 
courts,  ovales  ,  obtus;  les  feuilles  terminales ,  en- 
tières, lancéolées,  aiguës ,  fort  petites. 

Les  fl?urs  font  axiilaires ,  fituées  vers  l'ettré-» 
mité  d^s  tiges,  portées  fur  de  très-longs  pédon- 
cules JimpleSj  uniflores,  glabres  ,  filiformes  s  le 
^  calice  divifé  en  cinq  découpures  courtes  ^^la  c^>* 
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forte  de  capfule  la  gaine  particulière  qui  enre- 
loppe  les  femences ,  Se  qui  prefque  toujours  en 
efi  détachée.  Cette  gaine  appartient  recollement  au 
calice  propre  extérieur  5  elle  en  forme  la  partis 
inférieure  >  tubulée;  la  partie  fupérieure  s'évafe 
en  une  lame  campaniforme.  Ce  que  Ton  a  appelé 
calice  propre  intérieur  eft  une  féconde  enveloppe 
plus  intérieure  j  laquelle  ^  au  lieu  de  s'évafer^  fe 
lefferre  à  Ton  orifice,  recouvre  le  foromet  de  la  fe- 
mence,  &  fe  prolonge  eti  une  forte  d'aigrette  à 
cinq  filets  ,  foùvent  pédicûlée. 

Espèces. 

^  Corolle  a  quatre  divi fions» 

I.  SciVBiEUSE  des  Alpes.  Scahiofa  alpîna,  Linh. 

Scahiofa  corolUUs  quadrifidis ,  équalibusi  calici- 
bus  imbricatls  ;  fioribus  cernuis  ;  foliis  pinnatis  ifo- 
liolis  lanceolatis  yftrratis.  Linn.  Spec.  Plant.vol.i. 
pag.  141.  — Hort.  Cliffort.  }0.  — Hort.  Upfal.z(j. 
— .Royen ,  Lugd.  Bat.  188.— Miller,  Dîft.  n**.  10. 
—  Lam.  Flor.  franc,  vol.  }.  pag.  549.  n*.  936.  X. 
•— Gouan,  Monfpel.  pag.  61.  n*.  i.  —  Gérard, 
Flor.  gall.PrQv.  pag.  119.  n**.  i.  —  Willd.  Spèc. 
Plant,  vol.  I.  pag.  J4Ç.  n*.  i.—  Lam.  111.  Gcri. 
vol.  I.  pag.  149.  n°.  199. 

DiHacus  foiiis  pinnatis  ^  pînnis  ferratîs ,  capiittlis 
globofis.  Haller,  Helv.  n**.  200. 

Scabiofa  alpina  ^foliis  ccntaurii  major is,  C.  Bauh. 
Pin.  270.  —  Tournef.  Inft.  R.Herb.  464.  —  M9- 
riC  Oxon.  Hift.  $.  pag.  46.  $.6.  tab.  13*  fig.  10.. 

Scabiofa  alpina,  maxima,  Lobei.  fcon^  pag. 
5J7.  •—  Idem ,  Adv.  pag.  135^ 

On  peut  reconnaître  cette  plante  à  fes  rapports! 
Hvec  U  grande  centaurée  »  dont  elle  offre  prefque 
le  port  &  les  feuilles ,  qui  font  afiëet  ;  les  folioles 
lancéolées  ,  dentées  en  fcie  i  leurs  bords;  les 
fleurs  globulettfesj  un  peu  penchées. 

Ses  tiges  font  fermes,  épaiflfes^  fiftuleufes  ,  cy-  ; 
lindriques»  hautes  de  trois  à  quatre  pieds ^^  velues., 
fliédiocrejnent  rameufes  ,  garnies  de  feuilles  op;-  ' 
pofées,  pétiolées,  fort  grandes,  d'un  vert-blan-' 
châtre ,  ailées ,  compofées  de  folioles  lancéolées  ^ 
décurrentes  à  leur  bafe ,  dentées  en  fcie  a  leurs 
bords;  'a  foliole  terminale  beaucoup. p^is  grande 
.que  les  autres.  .    «.  .  . 

♦1 

*    Les  fleurs  font  un  peu  T>enchées  ^"^  foîîtaïres  à 
l'extrémité  de  chaquerameau ,  formant  une  tête  ' 
arrondie )  prefque  globuleufe^   foutenue..far.  un 


pédoncule  droit,  alongé^  velu.  Le  .calice  com^-     lobes  prefqu'égaiix  ;  les  étamines  plus  longues  que 
mun  eft  imbriqué ,  plus  court  que  les  corolles  >     la  corolle  >  le  piftil  droit  ^  fjîUant  >  les  femences 
iDompofS  d'écaiiles  velues  &  pointues.  La  corolle 
^(l  de  ^puleur  jaunâtre;  le  réceotack.  globuleux  » 
garnrde  paillettes  velues ,  lancéolées,  un.peuca" 
naliculées  ,  perfiftantes  ;  les  femences  qua,draf  gu- 
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de  quatre  dents  plus  grandes  &  quatre  plus  peth 
tes ,  alternes  avec  les  premières ,  &  d'un  calice 
intérieur  en  forme  d'aigrette  «  compofée  d'une 
vingtaine  de  rayçns  roides  «  fubulés  «  très  -  ou- 
vertes.* 

Cette  plante  croît  fur  les^montagnes  des  dé- 
partemeqs  méridionaux  de  la  France ,  fur  les  Al* 
pes^  en  Suifle^  dans  l'Italie.  ^  (  y^f) 

1^  ScABiEUSE  à  têtes  de  centaurée.  Scabiofa 
centauroidcs» 

Scabiofa  corollulis  quadrifidis  ,  fuhequa'îbus  ;  fo* 
liis  radicalibus  ,  intcgerrimis ;  caiiÛnis  atcur^vt  pinr 
natis ,  calice  imbricato.  Lam.  UL  Genei.  vol.  U 
pag.  ijo.  n^  15 II. 

Cette  plante  offre  tellement  l'afpeâ  d*une  cen- 
taurée j  tant  par  la  forme  de  fes  têtes  de  fleurs  & 
par  les  écailles  imbriquées  qui  compofent  le  ca- 
lice commun ,  que  par  fes  larges  feuilles  pinnati- 
fides»  qu'on  s'y  tromperoit  aifément  fans  l'examea 
des  parties  de  la  fruaification. 

Ses  tiges  font  dures ,  pleines,  cylindriques j 
fortement  ftriées ,  prefque  glabres  ou  munies  de 
quelques  poils  rares  ,  hautes  d'environ  quatre 
pieds,  diviféesen  nmeaux  très-ouverts,  roides, 
alongés  ,  oppofés  ,  un  peu  quadrangulaires  ,  de 
couleur  verte.  Les  feuilles  radicales  font  entières, 
longuement  pétiolées;  les  feuilles  caulînaires  in- 
férieures oppofées,  très-rapprochées ,  amples, 
fort  longues  ,  pinnatifides  ,  légèrement  velues  , 
d'un  ven-tendre^  ciliées  à  leurs  bords  $  les  pin- 
nules  décurrentes,  profondes,  très  diftantes,  en- 
tières, oblongues,  lancéolées,  aiguës  «la  termi- 
nale plus  grande,  ovale-lancéolée i  les  pétioles 
comprimés ,  pileux ,  très-longs,  un  peu  ailés  fur- 
tout  à  leur  partie  fupérieure,  élargis  ,-^ cônes, 
prefqu'en  gaine  à  leur  bafe  ;  les  feuilles  fupérieures 
&  terminales  prefque  feffiles  ;  les  pinnules  plus 
étroites,  plus  alongées^  moins  nombreufes,  pref- 
que linéaires. 

Les  fleurs  font,  difpofées  en  têtes  terminales , 
prefque  glôbuleufes  ,  foutenues  par  des  pédon- 
c^iles  fimples^  alongés,  roides,  ftriés,  prefque 
quadrangulaires ,  très-glabres.  Le  calice  commun 
eft  compofé  d'un  giand  nombre  d'écaillés  imbri- 
quées «  concaves  ^  très-forrées ,  ovales ,  obtufes , 
4in  peu  verdâuoes  dans  leur  miBeu,  d'un  blanc- 
•jaunâtre  &.«£catieufi&s  à  .leurs  bords;  les  écailles 
intérieures,  aiguës»  Les  corolles  font  d'un  jaui»e- 
pâle,  tabulées i.dtvifées  â  leur  limbe  en  quatre 


ttires,  couroftnées[ par  un  calice  extérieur,  garni 


un  peu  velues ,  légèrement  comprimées,  à  quatre 
c&tés  ,  couronnées  par  les  quatre  dents  courtes, 
'dignèi  du  calice  propre  extérieur 5  l'intérieur eft 
petit,  campanule,  noirâtre  à  fa  bafe,  déchiré 
'inégakrtnrAt  à' fés  bords  en  filets  blancs;  fétac^s. 
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nombreuse  ^  inégaux.  Le  réceptacle  eft  garni  de 

{aillettes  coriaces,  linéaires,  très-aiguèSj  d'un 
lanc-argenté  ,  plus  longues  que  ies  felr^ences , 
aiTer.  femblables  aux  écailles  intérieures  du  calice 
commun. 

Cette  plante  croît  naturellement  fur  leis  mon- 
tagnes alpines  des  départemens  méridionaux  de  la 
France ,  dans  la  ci-devant  Provence.  On  la  cultive 
au  Jardin  des  Pbntes  de  Paris,  ^{f^.v.) 

$.  ScABiEUSE  roide.  Scabiofa  rrgida.  Linn. 

ScaHofa  cofllulis  quadrifidis  ,fub  radiant  ibus  ;  ca- 
iicibus  imbricatiSy  obtujis  ;  Jb^Hs  lanceolatis  yftrra- 
tis  ^  aurieidatis,  Linn.  MantiflT.  518.  — Amœnit. 
Academ.  vol.  6.  Afric.4.  —  Syft.  veget.  pag.  14^ 
n^.  2. — Willd.  Spec.  Plant,  vol.  1.  pag.  ^46. — 
Lam.  111.  Gêner.  voL  i.  pag.  249.  n*.  1300. 

Scabiofa  corolUs  quadrifidis ,  irtâqualibus  ;  calicis 
Jqttamis  obtufis  i  foliis  oblongis  .  ferratis  ,  fcabris, 
Thunb.  Prodr.  28. 
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Scabiofa  africana  ^  fnuefcens  ;  foliis  rigidis^fplen.' 
diraibus  &  ferratis  ;fiore  aibicantc,  Commel.  Horc. 
I.  pag.  i8j.  tab.  9j,  — Rai ,  Suppl.  237. 

Cette  efpèce  eft  remarquable  par  fes  feuilles 
dures  ,  roides  ,  lancéolées ,  dentées  en  fcie  & 
fouvent  auriculées  à  leur  bafe ,  ainfi  que  par  fes 
corolles  à  quatre  divifions  inégales ,  celles  de  la 
circonférence  prefqu'é talées  en  rayons;  les  écail- 
les du  calice  coiximun  obtufes. 

Ses  tiges  font  droites ,  dures  ^  flriées  ou  canne- 
lées, rudes  »  prefqu'anguleufes,  rameufes,  un  peu 
frutefcentes ,  garnies  inférieurement  de  feuilles 
^étiolées,  très- rapprochées,  ovales,  lancéolées, 
épaiffes  >  coriaces ,  crénelées  à  leur  contour ,  ob- 
tuCes  à  leur  fommet,  longues  de  deux  à  troii  pou- 
Ces  &  pinj,  larges  d'environ  un  pouce  &  demi , 
nerveures,à  peine  velues,  ciliées  à  leurs  bords, 
verres  â  leurs  deux  faces,  fupportées  par  des  pé- 
tioles planes  ,  ftrrés  ,  roides ,  longs  au  moins  d'un 
pouce  ;  les  feuilles  fupéricures  plus  petites ,  fou- 
vent  auriculées  ou  divifées  en  deux  lobes  irrégu- 
iiers  à  leur  bafe. 

Les  fleurs  font  terminales ,  un  peu  globiileufes , 

foliraires,  ficuëes  à  Texcrémité  de  longs  pédoncules 

oppofés,  roides,  ftriés ,  prefque  quadrangulaires, 

ttès-alongés.  Le  calice  commun  eft  compofé  d'é- 

<î»lî^5.  concaves,  courtes,  imbriquées,  glabres, 

es  ,  ovales,  un  peu  arrondies >  obtufes, 

lâtres  &  membraneufes  à  leurs  bords  ,  aflez 

ibles  à  celles  de  quelques  efpèces  de  cen- 

'.  La  corolle  eft  d'un  blanc- jaunâtre  j  à  peine 

,  divifée  à  fon  orifice  en  quatre  découpures 

e  irrégulières  ^  les  étamines  faillanoes  i  le 

propre  extérieur  court ,  membraneux  ;  le 

icle  garni  de  paillettes  larges ,  fcarieufes , 

concaves,  obtofes. 


Cette  plante  croît  dans  l'Ethiopie.  J)  {V.f.  in 

herb,  Lam,  ) 

4.SCABIEUSE  amincie.  Scabiofa  attenuata,  Linn. 

Scabiofa  coroUidis  quadrifidis ,  âquaiibus  ;  ctiiici^ 
bus  imbricatis  ,*  fquamis  ohlongis  ,  obtufis  ,*  foliis  /i- 
neaiibus  ,  glabris  ,  inugris  _,  bafique  pinnati fiais ^ 
Aiion,  Hort.  Kev.  vol.  i.  pag.  1J4.  —  Wiild. 
Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  546.  rA  4. 

Scabiofa  (  attenuata  ) ,  corolUs  quadrifidis  ,  àqua- 
libus  ^  foliis  linearibus  ,  integris  trifidifqut.  Linn.  f« 
SuppL  pag.  118. 

Scabiofa  (trîfida),  corolUs  quadrifidis ,  squali" 
bus  ^  calicis  fquamis  obtufis  ;  foliis  linearibus  ^  inte-' 
gris  trifiùifque.  Thunb.  Prodr.  pag.  28. 

/l.  Scabiofa  (  verbenacea  )  ,  corollulis  quadrifidis  , 
Aqunlibus  y  calicibus  imbricatis  ;  fquamis  obtufis  ; 
foliis    oblongis  ,    dentatis    bafique   fubpinnatifiàis» 

Lam.  111.  Gêner,  vol.  i.  pag.  250.  n^.  13 14. 

Cette  efpèce  fe  diflingue  à  fes  rameaux  très- 
gréfes,  à  fes  corolles  toutes  égales ,  aux  écailles 
de  fon  calice  commun ,  alongées ,  obtufes  j  i  fes 
feuilles  étroites  ,  linéaires  j  entières  ^  trifides  ou 
pinnatifides  à  leur  bafe. 

Ses  tiges  font  droites  ^  glabres ,  divifées  en  ra«- 
meaux  oppofés^  filiformes,  élancés,  cannelés > 
glabres ,  un  peu  pubefcens  dans  leur  jeunefle.  Les 
feuilles  font  oppofées  •  longues  1  étroites ,  linéai- 
res, entières  a  leurs  bords,  g|j^>resà  leurs  deux 
faces ,  obtufes  à  leur  fommet ,  quelquefois  trifide&  . 
ou  prefaue  pinnatifides  à  leur  baies  les  décou- 
pures foiitaires«  linéaires  ^  une  fois  plus  comtes 
que  les  feuiiles. 

Les  fleurs  font  foliraires  i  Textrémité  des  tiges 
Se  des  rameaux  ,  (butenues  par  de;s  pédoncules 
JSmpIes ,  filiformes.  Le  calice  commun  eft  com^ 

f>ofé  d'ecailles  imbriquées  oblongues ,  obtufcs> 
égérement  pubefcentes  5  il  ne  renferme  qu'un 
petit  nombre  de  fleurs ,  dont  les  corolles  font 
blanches ,  pubefcentes  à  Textérieur  ,  a  quatre  di- 
vifions égales. 

Cette^  plante  croît  naturellenœnt  au  Cap  de 
Bonne-£fpérance.  T> 

La  plante  fi,  rapportée  par  Sonnerat  du  Cap 
,de  Bonne- Efpérance  ,  ne  paroic  être  qu'une,  va* 
riété  de  la  précédente  ,  ciont  elle  diffère  par  fes 
tfges' prefque  fimples ,  velues  j  par  fes  ieuilles 
oblongues ^ légèrement  dentées  a  leur  contour, 
&  prefque  pinnatifides  à  leur  bafe. 

5.  ScABJEUSE  rude.  Scabiofa  fcabra»  Linn.  f. 

Scabiofa  corollis  quadrifidis  ,  Aquaiibus  ;  calicis 
fquamis  obtufis  ^  foliis  bipinnatifidis  ^fcabris  ^  rigidis* 

Thunb.  Prodr.  2*;.  —  WîllJ.  Spec.  Plant,  vol.  1. 
pag.J46.n?.  j.. 
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Scdbîpfa  coroUis  quainfidis  ,  iqualibus  ;  ealicltus 
imhricatis  ,  ohtufis  ;  foliis  fubbipinnatis  ,  fcahrisy  rigi» 

diufcuUs.  Linn.  f.  Suppl.  ii8.  —  Lam.  III.  Gêner, 
vol.  I.  pag.  zyi.  n^.  ijij. 

Cette  plante  paroit  avoir  beaucoup  de  rapports 
avec  le  (cahiofa  rigida  y  elle  en  diffère  cependant 
par  des  caraâères  aflez  prononcés  pour  l'en  tenir 
réparée. 

Ses  tiges  font  herbacées  >  fimples ,  rudes  au 
toucher^  cylindriques  y  garnies  de  fejiilles  feffileSj 
opoofées  ,  fermas  ,  linéaires  ^  deux  fois  ailées  ^ 
rucles  à  leurs  deux  faces,  obtufes  à  leur  fommet^ 
renfermant  dans  leurs  aiflelles  d'autres  feuilles  » 
qui  ne  font  que  le  rudiment  de  rameaux  non  dé- 
veloppés. 

Les  fleurs  font  folitaires  ^  fituées  à  Textrémité 
des  tiges  j  portées  fur  de  très*  lon^s  pédoncules 
fimples.  Le  calice  commun  eft  compoié  d'écaillés 
imbriquées  y  ovales  ^  obtufes.  Les  corolles  font 
blanches  >  inégales  entr'elles^divifées  en  leur  limbe 
en  quatre  découpures  égales. 

Cette  plante  fe  rencontre  au  Cap  de  Bonne- 
Efpérance.  (  Defcript.  ex  Unn.  /.  ) 

6.  ScABiEUSE  de  Syrie.  Scabîofafynaca.  Linn. 

ScaHofa  coroltulis  quadrifidts,  Aqualihus  ;  calicibus 
imbricatisy  paUifque  arifiatis;  cauU  dickotomo  ,foliis 
lanceoldtU.  Linn.  Sy{i.  veget.  pag.  izo.  —  Willd. 
Spec.  Plant*  vol.  i .  pag.  547. 

Scabiofa  eoroiluHs  quadrifidisy  àqualibus;  calîàbus 
anftatis  ^  caule  dickotomo  ,  fbiiis  Unceoiatis,  Linn. 
Spec.  P4ant.  x.  voL  i.  pag.  141.  ^  Ho/t.  CliflF.  ;o. 
—  Roy.  Lugd.  Bat.  185. 

Scabiofa  frutîcans y  iatifoixa  y  aiba.  C.  Bauh.  Pîn. 
169.  —  Tournef.  Inft.  R.  Herb.  464.  -^  Morif. 
Oxon.  Hift.  3.  pag.  46.  Ç.  é.  tab.  14.  fig.  14. 

Scabiofa  nona,five  êfiivaUs.  Cluf.  Hift.  f  • 

^.  Scabiofa  p$Tpcâ  folio  ;  fiort  amttkyfiino.  Y ziW. 
Aâ.  Academ«  Parif.  1711.  pag.  235. 

Scabiofa  fruticans  y  latifoliay  floribus  ad  cAruUum 
incUndntibus,  Tournef.  Inft.  R.  Herb.  464.  —  C. 
Bauh.  Pin.  269. 

y.  Scabiofa  (  dichotoma  )  ^  corollulis  quadrifidis , 
squalibus  ;  calicibus  imbricatis  ,  arifiatis  ;  caule  dicho' 
tomo^  floribus  in  dîchotomiis  fubfefilibus.  Lam.  III. 

Gêner,  vol.  i.  pag,  249.  n**.  130J. 

Cette  fcabieufe  fe  rapproche  beaucoup  par  fes 
fleurs  y  furtout  par  les  écailles  ariflées  de  (on  ca- 
lice commun  y  dkxfcabiofa  iranfilyanica  ;  mais  outre 
que.les  écailles  font  pubefcentes  dans  l'efpècedont 
il  s'agit  ici  y  les  feuilles  font  entières  »  feulement 
încifées  ou  crénelées  à  leur  contour. 

Ses  liges  font  roides^  droites  j  hautes  de  crois 
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f  i  quatre  pieds»  cannelées  ^  anguleufes,  vertes, 
très-rudes  fur  les  angles  &  pileufes ,  divifées  en 
rameaux  oppofés  j  alongés ,  eâilés ,  dichotomes  à 
leur  fommet.  Les  feuilles  font  très-longues,  lan- 
céolées, d'un  vert-gai  ;  les  radicales  à  peine  pé*' 
tiolées^  longues  de  huit  à  dix  pouces^  plus,  fur 
deux  de  large  «  prefque  glabres  à  leurs  deux  faces,, 
ciliées  â  leurs  bords,  prefqu'entières  ou  médio- 
crement pinnatifides  à  leur  bafe ,  à  pinnules  cour- 
tes, lancéolées ,  i  fortes  crénelures  inégales  dans 
le  refte  de  leur  longueur ,  prefqu'obtufes  à  leur 
fommet  ;  les  feuilles  caulinaires  feffiles  ,  oppofées, 
très -entières,  lancéolées  j^  garnies  à  leurs  deux 
faces  de  quelques  poils  rares  &  couchés  ;  traver- 
Çét%  par  une  grofle  nervure  blanchâtre ,  à  créne- 
lures courtes ,  lâches  >  aiguës  à  leur  contours  les 
fupérieures  très-étroites ,  plus  courtes ,  munies  de 
quelques  dents  rares»  disantes  ,  aiguës. 

Les  fleurs  font  fituées  à  l'extrémité  des  ra* 
meaux  ,  portées  fur  de  très -longs  pédoncules, 
quelquefois  prefaue  feffiles  dans  labinircation  des 
rameaux.  Les  pédoncules  font  rudes,  firiés,  très- 
fimples ,  uniflores  ;  le  calice  commun  compofë 
d'écaillés  imbriquées,  carrilagineufes ,  ovales ,  plus 
courtes  que  les  corolles ,  blanches ,  pnbefcentes  » 
ciliées,  terminées  par  une  très -longue  pointe 
roide  ,  fubulée,  épineufe  \  les  paillettes  du  récep- 
tacle membraneufes  ,  oblongues,  pubefcences, 
épineufes  à  leur  fommet ,  un  peu  convexes.  Les 
corolles  font  blanches  ou  d'un  bleu-foncé  dans  la 
variété  /S,  à  quatre  découpures  égales  ,  velues  en 
dehors ,  particulièrement  fur  leur  tube  ;  les  fe- 
mences  anguleufes,  prefque  quadrangulaires,  ve- 
lues ,  couronnées  par  plufieurs  dents  fubulées  » 
inégales ,  ciliées,  roides ,  çiui  compofent  le  calice 
propre  extérieur  ;  l'intérieur  court  ^  pédicellé  > 
campanule,  velu,  denticulé,  cilié  i  fes  bords. 

Cette  plante  croit  dans  le  Levant  &  la  Syrie* 
On  la  cultive  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris.  Son 
réceptacle  eft  ovale,  conique.  O  (  ^-  v*) 

7.  ScABlEUSE  de  Sibérie.  Scabiofa  fibinca» 

Scabiofa  corollulis  quadrifidis  y  oqualibus  ;  calicitoM 
imbricatis  ,  arifiatis  ;  foliis  lanceolatis  ,  peduncttfis, 
brevioribus.  Lam.  Iliuftr.  Genêr.  vol.  i.  pag.  ^49. 
n®.  1302. 

Cette  efpèce  eft  remarquable  par  fes  feuilles, 
fimples ,  par  fes  calices  ariftés ,  &  par  fes  fleurs 
bleuâtres  ;  elle  a  des  rapports  avec  le  fcaèiofa 
Jyriaca, 

Ses  tiges  font  droites  ,  roides ,  anguleofes , 
ftriées  ,  hériffées  de  pointes  fur  leurs  angles  ,  gla- 
bres ,  trichotomes  â  leur  fommet  ou  très-fioiples- 
Les  feuilles  font  oppofées ,  médiocrement  pctio- 
lées  ,  fermes ,  lancéolées  ,  prefqu'obtufes  5  les  i». 
férieutcs  plus  grandes,  fouvent  crénelées  à  leur 
contour;  les  fupérieures  très -entières,  point  den- 
tées, obtufes  à  leur  fommet,  vertes,  glabres  à 

leurs 
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leurs  deux  (àcts ,  un  peu  récréctes  en  pétiole  à 
leur^bafe,  médiocrement  cônées>  longues  d'un 
pouce  &  demi  j  fur  a  peine  fix  lignes  de  large. 

Les  fleurs  font  folitaires  y  terminales  «  difporées 
en  têtes  ovales ^  d'une  grolTeur  médiocre^  fou- 
tenues  par  des  pédoncules  très -droits»  roides^ 
beaucoup  plus  longs  <)ue  les  feuilles ,  riides,  ve- 
lus ,  anguleux.  Le  cabce  commun  eft  formé  par 
des  écailles  imbriquées ,  très^coriaces  »  blanches , 
un  peu  pubefcentes^  concaves,  courtes,  ovales > 
terminées  par  une  pointe  droite  »  très-roide ,  épi- 
neufe  ;  ce  qui  donne  à  cette  plante  rafpedl  d'une 
centaurée.  Les  corolles  font  a  un  bleu- vif  >  toutes 
égales ,  point  radiées ,  divtfées  à  leur  orifice  en 

auatre  lobes  prefqu'égaux.  Le  réceptacle  eft  mufii 
e  paillettes  prefque  femblables  aux  écailles  cali* 
cinales  ;  le  calice  propre  eit  ovale ^  court,  velu, 
refierré  &  très- court  a  fon  orifice  ^  armé  de  quel- 
ques pointes  roides. 

Cette  plante  croît  dans  la  Sibérie.  O  (  ^«  /•  '« 
hcrb,  Lam.  ) 

.    8.  Se  A  Bi  EU  SE  il  fleurs  blanches.  Scabîofa  leu*^ 
caneha.  Linn. 

Scahiofa  coroUuiis  quadrifidis  yfuèâquaiibus  ;  fqua^ 
mis  calicinis  avatis ^  imbricatis  ;  foliis  pinnaiffidis, 
Linn.  Syft.  veget.  pag.  iio.  —  Willd.  Spec. Plant, 
vol.  I.  pag.  J47.  B®.  8.—  Latn.  III.  Gêner,  vol.  i. 
p.  249.  n®,  1 304.  -^  Pôir.  Voyage  en  Barb.  vol.  1. 
pag.  108. 

-  Scabîofa  coroUuiis  quadrifidis  ^  étqaalibus  j  fqitcmis 
calicinis  ovatis ,  obtufis  ;  foliis  pinnatifidis,  Linn. 
Spec.  Plant.  141.  —  Hort.  Cliff.  jo.  —  Royen, 
'  Lugd.  Bat.  188.  —  Lam.  Flot,  franc,  vol.  3.. pag. 
J49.  n*.  936.  IX.  —  Gérard,  Flor.  gill.  Prov.  pag* 
219.  n®.  2.  —  Gouan,  Monfp.  pag.  161. 

«   Scabiofa flore globofo ,  niveo»  G.  Bauh.  Pin.  207. 

Scabiofa  fruticans  ,  anguftifolia  ,  alba,  C.  Bauh. 
Pin.  270.  —  Tourn.  Inft.  R.  Herb.  464.  —  Garid. 
Aix.  pag.  429.  —  Morif.  Oxon.  Hilt.  3.  pag.  46. 
S.  6,  tib.  13.  fig.  12.  Midiocris. 

Scabîofa  montana  caiidarum  regionum»  Lobel.  Ic. 
538.  —  Idem,  Obferv.  pag.  291.  Icon. 

'  Scabîofa  montana  càlidarum  regîonum  ,  major , 
Lobelii.  J.  Bauh.  Hift.  3.  pag.  8.  Icon.  —  Dalech. 
Hift.  2;  pag.  Il  10.  Icon. 

Scabîofa  (  rigida  )  ,  coroUuiis  quadrifidis,  dquaU- 
hus  ;  caUcibus  ovatis  ,  obtufis  ;  foliis  pianarifidis, 
Miller,  Dia.  n^  7. 

Cette  efpèce  fe  diftingue  aux  écailles  glabres , 
ovales ,  obtufes ,  qui  com^ofeht  fon  calice  com- 
mun ;  à  fes  fleurs  blanches ,  réunies  en  une  tête 
globuleufe  ri  ^es  feuilles  pinnatifides. 

Ses  tiges  font  djoites.»  prefi|ue  cylindriques^ 

■  '  Botanique,  Tome  VU 
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finement  ftriées  ,  munies  de  quelques  cotes  plus 
faîllantes,  un  peu  angoleufes  j  elabres ,  lifles ,  fer- 
mes, divifées  en  rameaux  oppoies,  diffus  «  élancés^ 
pubefcens  dans  leur  jeuneue.  Les  feuilles  font 
grandes ,  profondément  pinnatifides ,  compofées 
de  pionules  étroites ,  lancéolées ,  un  peu  dératées , 
prefqu'incifées  »  aiguës ,  vertes  à  leurs  deux  faces , 

glabres ,  aflez  fermes  ;  la  principale  nervure  très* 
lanche.  Quelquefois  les  feuilles  terminales ,  cel- 
les qui  occupent  h  bafe  des  pédoncules  ,  font  fort 
étroites,  très -longues,  entières,  linéaires,  lan- 
céolées, aiguës. 

Les  fleurs  font  prefoue  globuleufes,  portées  fur 
de  très-longs  pédoncules  glabres ,  ftriés ,  fimples , 
uniflores.  Leur  calice  commun  eft  plus  court  que 
les  fleurs ,  compofé  d'écaillés  imbriquées ,  ovales, 
concaves,  obcufes,  un  peu  membraneufes  à  leurs 
bords,  glabres  ou  légèrement  pubefcentes,  ver- 
tes ,  d'un  vett-blanchâtre  ou  tout-à-fait  blanches. 
Les  corolles  font  blanches, nombreufes, divifées 
à  leur  limbe  en  quatre  découpures  prefqu'égales  ; 
l'inférieure  rabattue,  un  peuplas  longue  s  le  tube 
velu.  Le  réceptacle  eft  hémiff^hérique ,  garni  de 
paillettes  linéaires  ,  membraneufes  ,  obtufes  ;  les 
lemences  prefque  quadrangulaires ,  pubefcentes , 
furmontées  d'une  très -petite  couronne  campa-, 
nuléé,  fort  courte,  ciliée  à  fes  bords. 

Cette  plante  croit  fur  les  montagnes  crétacées, 
dans  les  départemens  méridionaux  de  la  France , 
aux  environs  d'Aix  &  de  Narbonne,  où  je  Tat 
recueillie.  On  la  cultive  au  Jardin  des  Plantes  do 
Paris.  :^p  (f^.  V.) 

9.  SCABIEUSE  COrniculée.  Scabîofa  cornîcttlata. 
Waldft. 

Scabiofa  coroUuiis  quadrifidis ,  equclibus  ;  fquinis 
obtufis  y  femirtum  anguiis  in  cornicuid  exeuatibus, 
Waldft.  ae  Kitaib.  Plant,  rar.  Hungar.  pag.  11.  tab. 
13.  — Perfoon , Synopf.  Plant,  vol.  i.  pag.  119. 
n**.  9. 

Cette  efpèce  paroit  avoir  des  rap|>orts  avec  le 
fcabiofa  leucantha.  Ses  tiges  font  droites ,  rameu- 
tes, garnies  de  feuilles  oppofées,  pinnatifides.  Les 
fleurs  font  terminales  s  les  corolles  tubulées  ,  di« 
vifées  à  leur  orifice  en  quatre  découpures  égales. 
Les  calices  font  compotes  d'écailles  imbriquées  , 
obtufes.  Les  femences  font  anguleufes;  chaquo 
angle  prolongé  &  terminé  par  un  filament  en  forme 
de  corne. 

Cette  plante  croit  dans  la  Hongrie  &  la  Tran- 
filvanie ,  dans  les  fols  arides. 

10.  ScABiBùSE  de  Tranfilranie.  Scabîofa  tràn* 
filvanica*  Linn. 

Scahiofa  coroUidîs  quadrifidis  ,  aquaUhus  ;  cali^ 
cihus  paieififue  arîfiatis  ,  foliis  radîcalibus  lyatis  j 
.caulinis^  piitnatifidis,  Linn.  Syft.  veget.  pug.  143. 
.n**  5.  —  Roy,  Lugd.  Bat«  189.  —  Hort.  Upfal.  i6, 
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— .  MiH.  Dia.  n*.  ?.  —  hcq*  Hpit.  «b.  tti.  — 
Lam.  Uiolbr.  Gcocr.  vol.  i.  ptg.  249.  ••.  r  JOk  — 
WilUU  Sbec.  Plam.  vol.  u  pa^  f^?-  n^  6.-- AU. 
Flot,  pcdea.  n*.  J04.  t^  48. 

Scahiofa  ahijpma  ,  unnaa  ,  fotiîs  agrîmonÎA  non^ 
nihilfimînims.  Herm.  Lugd.  Bal.  H^  —  Totirn. 
Inft.  R.  Herb.  464. 

«/^o ,  ^i0>.  Modr.  Oxen.'HilK  }.  pafg.  41^.  9>  6. 

Ses  tiges  font  tpès-élev^es  «  droites^  hantes  de 
trois  i  quatre  pieds  &  plus  ,  glabres  ^  anguieufes  » 
£  virées  efr  rameaux  oppofés«  ftriés  ouangule«uc^ 
très-ouverts  j  élancés  «  un  peiijuides  fur  leurs  an- 
gles ^  munis  (^uelqueFois  de  poils  rares  ,  plus  nom- 
breux ila  bafe.  Les  lèuilles  radicales  font  pétio- 
lées,  a1oMées>  lancéolées  »  pinnatifides  ou  echan- 
€rées  en  forme  de  lyre  à  leur  contour  >  vertes  à 
leurs  deux  £ices ,  prefque  glabres  $  les  lobes  di- 
virés  i  leurs  bords  en  larges  crénelures  ir régu- 
lières. Les  feuilles  caulinaires  font  plus  profondé- 
ment pinnatifides^  oppofées,  cônées  i  leur  bafe s 
les  pinnules  ovales  j  lancéolées  «  entières  ou  mu- 
nies de  quelques  lobes  ou  crénelures  i  la  Foliole 
terminale  beaucoup  pInsiKrande  »  alon^ée ,  étroite» 
très-aiguë  »  furtout  aux  Feuilles  fupérieures. 

Les  ikurs  font  folittipes»  teraUiiiies^  purtées 
fiir  de  très-loB^  péduncules  roides  ^  dvrs  ^  Ariés  » 
chargés  d'aipérites  far  leun  mg/ies  >  nrefque  gla- 
bres. Le  cahce  commun  eft  compofé^'écuUes  im- 
briquées, ovales,  prefque  membraneutes ,  d'un 
verr-blanch&tte  ^  m&rq«iéesdaii$  leur  milieii'.d'iine 
ligne  purpurine,  ciliées ,  fcarieufes  i  leurs  bordii» 
très-aiguës  <&  ariftéesi  leur  fommet.  Les  corolles 
font  blanches  oû  un  peu  jaunâtres ,  plus  longues 

Se  te  talîce  commun ,  i  quatre  ^iécouipures  égtles» 
tufes  $1e  tube  pubefcent  extérieurement  ^  le  ré- 
ceptadle  convexe ,  un  peu  plongé ,  garni  de  pail- 
lettes ariftées  ,  fen^blaoles  aux  écailles  du  calice 
tommun  >«ii»  pleséttmess  le«sTamences«v*les , 
tinén  ,  anguteiAs ,  tMit<Nniées  fw  éti  dentt 
ci{Mir«s  «  ttfguës  j  tfès^reMfcs ,  fubaléês ,  m  nombre 
de  hiiftot-m. 

Cette  plante  croit  dam  la  Tran£lvanie.  On  la 
tultiv^  au  JarJSn  des  plantes^  Paus«  Q  (  K.11.  ) 

1 1 .  ScABiEUSE  mots  du  diable.  Sc^iqft fiaccifik, 
Linn. 

Scabiofa  coroUtdis  ^adriJUU ,.  ^iqmlthus  /  tatêe 
fàbfimpliciy  païutfioro  ;  foiiis  lanceoiato-ovaiis»  Lam. 

''  Scabiofa  corolltdîs  quadrifidis  «  ^qualibus  ;  cauh 
fimpIUi  ,  mmis  ^ifip^tktèmmiky,  fùÛh  inutéémû^^va* 
th.  Lsnn.  Spec.  Plant,  voj.  u  p&gw  141%-^  GEdto. 
Tbr.  dan.  «tab*  279.  ^—  Uctrt.  Oiff.  ^  — -  Fior. 
&ec.  112.  1x9.  '^  Maccff^medic.  49.  ««--ftlackiR. 
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td>;  :i4t .  «-Pollich.  Pal .  a*,  xi^o.  —  fii»el.'  Sibir. 
!  vd.  1.  pif.  110»  «^  Hotim.  Germ.  4^.  «-^  %xh. 
I  Gerra.  vol.  L  pag.  ;&  «^  U.  16$.  —La»  Fioc. 
'  fran^.  vol.  3.  pag.  }yo.  n®.  9j6,  XL  —  Gérard , 
I  Flor.  gall.  Prov.  pag.  119.  n*.  |.  —  Wîlld.  ^ec. 
î  Plant,  voï.  ï.  pag.  uS.  r^.  9.  —  Gouan  ,  Monfp, 

pag.  6z.B*.  ;.«-Oafib.  Parir.4j.— Poirct,  Vojage 

en  Barb.  vol.  i.  pag.  io8. 

StêMopifrih  Migra  ^£kiiroffontmnikù*TimjÊMi 
Iiift.  R.  Herb.  4M.  ~  Garîd.  Aia.4)0. 

Scahiçfd  pmtenfis  ^  noftrâs  ,  feu  ntorjùs  dîaioU^ 
Morif.  Oxon.  HilL  j«  pag.  4;.  $.  6.  ub.  x$«  fig-  74 

Sacczja  ghd  ru.  O  Binil.  Pin  169. 

Succifa  ,  yitf  morfus  diàboli.  Camer.  Tipît.  197.  — 
Matth.  Comm.  <Sij.  Icon.  —  J.  Bauh«  Hik.  3^ 
pie.  II.  Icon.  —  Magn.  Bot.  Monfp.  pag.  447-"" 
bal^sch.  Hift.  I.  pag.  1066.  Icon. 

SucàQi  cauU  uifiarg  ^foribus  convtxîs  ^folils  fa* 
d^càhbm  'ovùtis  ,  caulinis  lanctoLuur.  Hall.  Helv* 
n^  201. 

^  ScaUrfMfmiiû  int^grm^  Airfiâo.  TouKk  M.  R. 
Herb.  pag.  466. 

Snccifii  kirfitta.  C.  Bjob.  Pin.  ^69. 

y.  Eadtm  ,frliisjktinc^t  feu  npufuSs.;  cùaii  r«- 
mofoff.  (N.) 


Mtf^ui  éAiWi.  LobeL  kbo.  ^.  -^  Ideor» 
Obferv.  295.  Icon. 

Icon. 

Ses  racines  fbnt  comtes  ^  allez  grofles ,  un  peu 
rndirs  ,  flrièes  j  ftbteufts  tk  comme  ronigées  ains 
hur  milieu  »  ce  qui  a  ftrt  dtmner  i  cette  plante  le 
nom  de  mon  d^^diubie  «  i  te  qiie1't>n  prétend.  Ses 
tiges  foiK  droicirs^  bauces  d'«itvir«B«eax  pieds  ^ 
feuîllées^  cylindriques ,  prefque  fimples  »  on  ma- 
nies vers  leur  fommet  de  qaeiques  tmmieaux  op^ 
pofés  «  trèis^  rappnonchés  des  tiges  ,  poibefcens* 
Tmnn  let  feuilles  font  entières  ^  pénolées  ;  les 
inférieures  ovales  »  obtufes  j  aflt2  gnndes ,  gla^ 
bues  ot  un  peu  velucc»  dMcs^ic  fouvenc  unpeu 
finuées  \  les  feuilles  fupérieuKS  plus  étrbites  «  tut- 
céolées  ,  entières ,  aieuës ,  rétrécies  à  leur  Info  j 
cltièes  i  rattache  de  leur  pétiole ,  fiUoites. 

Les  fleurs  font  peu  nombreufes  j  foUtaùies»  (net- 
que  fois  au  nombre  de  trois  feulement ,  terminales , 
réunies  «n  téres  convexes ,  fuppcntées  pur  des  pé- 
^  écmcides  iimples  >  alongés  »  fmwfeens.  Le  cabce 
commun  eft  imbriqué  de  petittsfliliolcs  vertes ^ 
prefque  planes  »  lancéolées;»  aig»&»  în^galesi^les 
extérieures  un  peu  plus  grandes^  a  peîae  velues, 

{lus  courtes  aue  les  fleurs.  Les  corolles  /ont  d'ua 
leu-vif  »  quelquefois  blancbeSj  toutes  égales^  £• 
vifées  en  quatre  découpures  régulières ,  chargée 
enérkuflMitot  âr  leur  tobt  à»  •^odqiies  fék 
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btafichltref  ;  les  femmcet  quadrangiiW»re^ ,  co«r 
tcs  peines  4  CumioDtée»  par  les  calices  propres  , 
très- couru  j  rexiérieur  à  quatre  petite»  dencsj 
rintérieiircomporé 4e  quatre filetsroiies»  couru, 
noiricres  1  les  étamiiies  plus  longues  que  la  coroUé. 

Cette  efpèce  offre  plufieurs  variétés  :  j'ai  indi- 
qué ks  plus  temarquables*  Ses  feutUes  font ,  ou 
par&itement  glabres  ,  ou  pius  ou  moins  velues  , 
ciliées.  La  plante  y  a  fes  feuilles  velues  5  les  infé- 
tieures  légèrement  fimiées  j  ou  crénelées  ,  ou  lé- 
gèrement dentées  en  fct4  j  les  fupérieurcs  affex  fou- 
vent  plus  ou  moins  profondément  incifées,  toutes 
lancéolées.  Les  ffeUrS  font  auffi  beaucoup  plus  nom- 
breufes  5  les  tfges  rameafes  prelque  dès  leur  bafe  s 
les  rameaux  axiHakes  &  oppote».  Les  ieurs,  dans 
toutes  ces  variétés  •  font  quelquefois  entièrement 
blanches ,  ou  d'un  bleu  plus  pâle  :  on  rencontre 
ïuffi  quelques  individus  prolifères. 

Cette  plante  croît  dans  les  nrés  un  peuhumides, 

partout  en  Europe.  ^  (  f^.i'.) 

« 

Cette  fcabieufe ,  dit  M.  Durande ,  eft  d'une  fa- 
yeui  herbacée ,  ua  peu  amère ,  a&ringecice  j  elle 
a  été  recommandée  contre  les  fleurs  blanches  :  on 
s'en  fert  en  gargarifme  dans  refquinanck;  catar- 
ra^ei  on  l'applique  far  les  prates.  Les  feuîltes , 
avant  le  développement  des  fleurs ,  foumiflent 
une  teiBiure  ver  je*  Tous  les  beftiaux  la  mangent , 
excepté  les  cochons  :  elle  convient  dans  les  patu- 
tages ,  mats  elle  rient  trop  dé  place  dans  les  pi^>- 
ries ,  &  acquiert ,  en  féchant ,  trop  de  dureté.  OU 
ramade  cette  phnte  e»  Suède  ,  au  mois  de  mai  > 
&  par  la  fermentation  ,  comme  pour  le  paltel ,  on 
jok  retire  une  fécule  qui  colore  en  vert. 

<    1 2.  ScAMiusÊ  i  «ew»  entîèr«$w  Scahiùft  hue- 

'  tcgrifrUa.  lÀMt, 

StMopL  ionMêdis  qmdnfiéh,  f^amhu»}fo^ 
Gis  indWifis  i  rmduêiiims  •voM  ,  fsnam  ;  famas 
iém€€9iaàs^ctHUeh€fkw€0.  Lîm^^SpecHaoï.  vol.  i. 
par.  141.  —  Ho«ftn.Germ.  45  •'^J^^  ^^™* 
voULWi*— -l^r*-  164.--W1llde11.Spec. 
Pla«.  tdL  i  •  PB.  J4*-  ■^•'  Z^- 

ScaBiofa  coroltulU  guadrîfàs  ,folus  omuitus  Lui- 
ceolatîs  .ferratls.  Lînn.  S^t.  Plant,  pag.  99.— 
Saiwag,  Monfp.  iî<>.  —  Gouaiv,  Monfp.  pag.  Gu 

raid.  Fier.  p*.  »»w-  W-  *«^  «*•  4- 

Magn.  Botari.  Monfp.  pag.  iji.  Toumef.  Inft. 
R.  Httb.  4^^ 

Scéihofa  fotiU  lanuoloHs.  finratis  6  integris. 
ttalL  HeW.  n'^.  zo*. 

HM.Ceé(il. 


Seé»i9fa  betUdifolU,  Lam.  Flor.  fianç.  yol.  ). 
pag.  347n*-9îî-lV* 

&cahiofa  (  ferrata)  ,  coroliulis  quadrîfidk  ,  rJ- 
diantihus  ;  fotiis  îndivifis  ;  infcrîorit'us  fttiolatU  ^ 
cvato-acutis  ,  ferratis  ,  fuperioribus  tanceoUiis,  î 

Lam.  lltaftr.  Ctaer.,  vol,  i .pag.  J49  rf".  H<^* 

LorfqHe  Ton  rapproche  les  caraûèrcs  4e  cette 
efpèce  avec  ceux  de  quelques  variétés  à^fcabiofû 
fucctfa  »  il  eft  difficile  de  prononcer  fw  eciK  ^ 
les  féparent  :  d'où  il  fuit  que  la  plante  piréfentée  ici 
par  Linné  peut  laiffer  quelque!  doutes  lorfqo'il 
eft  qûeftrônde  fa  reconnoitre  dans  la  nature,  cet 
auteur  n'en  citant  d^affleufs  aucune  figure.  Je  ta 
croîs  cependant  diftinûe  d\i  fiahîofa  fuccifd ,  i.  en 
juger  par  un  individa  défeâineux  à  U  vé^it^ ,  que 
j'ai  recueilli  autrefois  dans  les  environs  d'Aix  en 
Provence  ,  qui  convient  parfaitement  i  la  defcrip- 
tîon  it  Linné. 

Ses  tiges  font  hautesd'environdeur  pieds  ,  très- 
glabres  ou  peu  vtlues  ,  ftriées  ou  prefqne  cjlin- 
driques ,  divifées  en  quelques  rameaux  étalés.  Lei 
feuîrits  radiales  font  péifoléts ,  ovales,  appro- 
chant un  peu  de  ceHes  de  la  pacjaerette ,  gfabrës , 
vttt  peu  rudes ,  médiocrement  crlfées  i  leur  partie 
ffrférieure,  obtufes,  entières,  Kgéreitient  den- 
tées du  crénelées  è  leur  fommet ,  élargies  vers 
leur  pante  fupéiieure ,  rétrécrc»  infenfiblement 
vers  lettr  pétrole  1  ce  qui  les  rend  prefqne  fpatu- 
lées,  quelquefois  pinnatifldes  à  leur  bafe.  Les  f  eml* 
les  caulinaires  fontdeûnombreufes,  hntéolées, 
easièfes  00  qo^uetois  pinnatiAdess  les  fupérieu- 
res  très-alougées .  étroius ,  pieCque  fofliles  »  en- 
tières »  à  peine  dentées^  légérenseut  ciliées. 

Les  fletrry  fôrfïiènt  *  petites  têtes  terminales' , 
portées  fur  de  lonçs  pédoncules  fimplcs,  titiés.  Le 
calice  commun  étt  compofé  de  plufieurs  folioles 
imbtiqoée».  lancéolées,  bfen  pïos  courtes  que  tes 
corolles ,  aiguës ,  inégates.  Les  corofles  fortt  roo^ 
gaâtres,  étalées  eftrajron»,  à  qustre  divifi^is  mé- 
gales'y  tellcmem  qu'elles  femblent  labiées  s  h  lèvre 
imérieure  entière  i  l'extérieure  i  trois  découpu- 
res linéaires.  Le  calice  propre  extérieur  eft  court , 
denticulé  à  fes  bords  j  le  calice  intérieur  compofé 
db  quatre  fifets  fubuWi,  Aônf^,  «tarés ,  d  un 
brofl  noirâtre  ,  très-ouverts  j  les  femence^  éuot:^ 
tes ,  g^res ,  quadrangulaîres. 

Cétie  plante  fe  r^ncoimt  dan»  le*  dépwpteiîiens 
AëridîoMaitx  dd  b  Frauce  ,  auft  ettvifCns  d  Aix  « 
de  MompeUter  ,  e»  Suiffe  ^  &«*  O  (  '^^  i^  > 

Obfirvanotts.  hd  fiaièofii^ftmuék  des  Illttfirauoni 
de  MTumarck  me  pwoit  appartenir  davantatt  an 
fcahiofa  [uccifa ,  comme  variété,  qu'à  la  plante 
ÀMitileftici  queftion.  La  defcrtpil<«4^ce  j*ne 
fevïmt  en  t  d*iié5  *tn^  fe  Threfnmûifi ,  ett  fôit 
eraâldi  &  convient  pt^fs^i^mefir  i  la  planta  que 
Kd  «ttforvée  ea  Provence,  fc  q*e  jê  f?eg*r4e 
'  Vyyy  %. 
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cofniDe  \tfcahiofa  intcgrifi/Iia  de  Liiu)ë  •  eTpreffion 
qui  d'ailleurs  n'en  donne  pas  une  idée  jufte. 

I).  ScAmiusE  amplexicauie.  Scaiicfa  ampitxi" 
ionûs.  Linn. 

Scahiofa  coroUulls  quadrifidts  ^  radiantibus  ;  foUîs 
ampUxîcauiibus  ^  lanceolatis ,  integerrimis  ;  radica* 
iîbus  trifidis  y  crtnatis.  Lion.  Syft.  veget.  pag.  144. 
n*.  9. — Manitff.  195.— WiUd.  Spec.  Plant,  vol.  i. 
pag.  f49.  D®«  II. 

fi.Scabiofa  (lyrata),  coroUuIis  quadnfdh radian* 
tibus  ;  foliis  inferioribus  lyratis  ,  obtufis  ,  crenatis  ; 
fuptrioribus  lanceoiatis  ,fiffilibus,  Lam.  Illuftr.  Gen. 
vol.  i-pag.  250.  n^,  ijio. 

Scabioft  minor  y  quarta,  Tabern.  Icon.  161. 

Cette  efpèce  diffère  du  fiabiofa  integn/blia  par 
fes  feuilles  radicales  «  crénelées  &  îiKÎlées  furtout 
vers  leur  bafe  ;  par  les  feuilles  caulinaires  ^  élargies 
à  leur  partie  inférieure ,  &  amolexicaules  j  enfin 
par  le  calice  commun  plus  grand. 

Ses  tiges  font  droites ,  hautes  d'environ  un  pied , 
chargées  d'afpérités , .  rameufes  s  les  rameaux  ou- 
verts^  étalés.  Les  feuilles  font  oppofées»  les  radi- 
cales oblongues^  un'peu  rudes,  crénelées  à  leurs 
bords  «  prefaue  pinnatifides  à  leur  bafe^  ou  divi- 
fées  en  trois  lobes  »  les  latéraux  oppofés ,  fort  pe* 
tits^  les  feuilles  cauiinaires  fedSles^amplexicaules^ 
lancéolées ,  très-entières  à  leurs  bords ,  réirécies 
vers  leur  fommet  »  élargies  à  leur  bafe. 

Les  fleurs  font  globuleufes  ,  difpofées  en  une 
forte  de  paniculedichotome^  folitaires,  &foppor- 
tées  par  de  très-longs  pédoncules  fimples«  Leur  ca- 
lice commun  eft  compofé  de  plufieurs  folioles  im- 
bri quées^  prerqu'aufis  looguesque  la  corolle  ;  celle- 
ci  eft  de  couleur  bleuâtre»  divifée  à  fon  limbe  en 
quatre  lobes  égaux  ;  les  corolles  de  la  circonfé- 
rence  difpofées  en  rayons. 

On  ignore  le  lieu  natal  de  cette  plante ,  qui  a 
été  cultivée  au  Jardin  d'Upfals  elle  paroit  fe  rap- 
porter à  l'efpèce  citée  dé  C.  Bauhin.  O  (Defcript. 
ex  Linn,  )    '  » 

La  plante  ^  çourroit  bien  n'être  qu'une  variété 
de  la  précédente  »  dont  elle  diffère  par  la  couleur 
de  fwS  fleurs  ,  Se  par  les  divifions  de  (es  feuilles  ; 
les  feuilles  inférieures  font  longues  ^  échancrées 
en  forme  de  lyre  ;  les  lobes  obtus,  crénelés  à  leur 
contour;  les  feuilles  (îipérieures  lancéolées,  fef- 
files  '»  les  fleurs  font  de  couleur  de  chair. 

14.   ScAblEÙSE  des  bois.  Scabiofa  Jllvatica. 
Linn. 

Scabiofa  corouu/is  quadrifidis  ^  radiantibus ;  foliis 
omnibus  indivifis  ,  ovato  -  oblanf,is  ,  ferra: is  ;  çault 
hifpido,  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  242.  — 
Follich.  Pal.  n^.  I4]>  —  Pallas,  Icmer«  vol.  z. 
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paç.  ^\6.  ~  Roth.  Germ.  vol.  I.  pîag.  }9«  T^^^' 
lôj.-.—  Jacq.Flor.  auftr.  vol.  4.  tab.  jéz.  —  î  "^ff  n. 
Getm.  46.  —  Lam.  Flor.  franc,  vol.  j.  pag.  348. 
n*".  936.  «—  Idem ,  lUuftr.  Gêner,  vol.  1 .  pag.  z  jo. 
n^.  IJ07.  —  Poiret»  Voyag.  en  Barb-  voL  z.pag. 
109. 

Scabiofa  caulc  kiCpido  ,  foliis  ovato-^laxceolads  ^ 
fubhirfiuis  ^  inferionbus  dentatis.  Haller  ^  Helv.  n\ 
Z04. 

Scabiofa  corollulis  quadrifidîs,  radiantibus  ;  foliis 
omnibus  indivifis  j  inferioribus  ovatis  yferrotis  ,  fum- 
mis  hnceolatis  ,  integerrimis  ;  caulc  hifpido.  Jacq. 
Obferv.  i.  pag.  z8-  —  Obferv.  3.  p.  20  tab.  72. 

Scabiofa pannonica.}2LCf{,yinà,  22. 

Scabiofa  montana  ,  iatifolia  ,  non  laciniata ,  rubra 
&  prima.  C.  Bauh.  Pin.  270.  —  Tourn.  Inft.  R. 
Herb.  464. 

Scabiofa  maxima,  dumttorum  }  folio  non  laciniatOf 
J.  Bauh.  Hift.  }.  pag.  10.  Icon.  Bona.  —  Fabric. 
Helmft.  i6z.  165. 

Scabiofa  Iatifolia,  rubro  flore ^  féconda.  CluC 
'Hift.'z.  pag.  i.lc. 

Scabiofa  Iatifolia  j  pwrpurafcentefor^.  Cluf.  HilL 
z.  L.  c. 

Scabiofa  rubra  ^  auftriaca,  Lobel.  le*  558. 

Scabiofa  Iatifolia^  rubro  flore, prima.  Cluf.  Scirpu 
Pannon.  pag.  53;.  tab.  j}6. 

fi.  Eademf  foliis  minoribus  y  fubdentatir.  (N.  ) 

Cette  fiante  peut  avoir  des  rapports  avec  le 
fcabiofa  integrifoUa  ;  mais  elle  s'en  difiînguc  an 

(premier  afpeâ,  par  fes  tiges  velues^  par  fes  feuilles 
arges ,  également  velues ,  lancéolées  ^  aiguès.     ^ 

Sts  tiges  font  droites .  fiftuleufes,  q^liotkiques, 
très-finement  firiées,  cnargées  de  poils  longs  & 
un  peu  roides ,  fouvent  marquées  de  points  d'un 
brun-rougeâtre,  munies  de  rameaux  étalés^  oppo- 
fés. Les  feuilles  font  entières,  grandes  «  ovales, 
lancéolées,  pointues. à  leur  fommet,  d'un  vert» 
fombre  ï  leurs  deux  faces»  médiocrement  velues, 
ciliées  à  leurs  bords,  quelquefois  prefque  glabres; 
les  radicales  pétiolées ,  lâchement  dentées  à  leurs 
bords ,  ainfi  que  les  feuilles  cauiinaires  inférieu- 
res; les  fupérieures  fefliles,  conées  à  leur  bafe, 
i  peine  dentées  \  les  terminales  étroites  y  très* 
entières,  prefqu'amplexicaules y  toutes  traverfées 
par  une  nervure  blanchâcre  avec  d'autres  nervures 
très  fines,  latérales,  prefque  fimples. 

Les  fleurs  reflemblent  beaucoup  à  celles  dafcéh 
biofa  anfenfis;  elles  font  d'un  bleu  un  peu  rougeâ- 
tre ,  grandes^  terminales  »  foutenues  par  de  longs 
pédoncules  pubefcens ,  un  peu  rudes.  Le  calice 
commun  eft  compe^  de  folioles  ovales,  oblon- 
gues ,  aiguës  j  imbriquées  y  pubèfceotes  j  verdi-. 
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très;  entières,  ciliées  i  leurs  bords j  les  corolles 
de  la  circonférence  radiées ,  plus  grandes  que 
celles  du  centre ,  partagées  en  quatre  lobes  pref- 
qu'égaux;  le  tube  en  forme  d^entonnotr,  un  peu 

t^ubefcent  extérieurement  $  les  femences  velues  j 
ës  deuY  calices  propres,  femblablesàceux  du 
fcaiiofa  aivenfis  ;  le  ^écepcacle  dépourvu  de  psil- 
Iette;>  garni  de  poils  uo  peu  roides^  nombreux. 

La  plante  ^  diffère  de  la  précédente ,  par  fes 
tiges  a  peine  rameufes ,  moms  élevées  \  par  ik% 
f «uiilf s  plus  petites ,  prefqu'acuminées  à  leur  fon> 
met,  à  peine  dentées  à  leur  contour. 

Cette  plante  croit  dans  les  bois  j  fur  les  mon- 
tasnes^  en  France,  dans  les  environs  de  Mont- 
pellier, eii  Allemagne,  en  Sui0e>  &c.  On  la  €ul< 
tive  au  Jardin  de&  Plantes  de  Paris.  J'ai  trouvé  la 
variété  ^  dans  les  bois  aux  environs  de  SoifloQS  j 
fur  les  hauteurs.  ^  (  ^  v.) 

15.  Se  A B!  EU  SB  i  longues  feuilles.  Scabiofa  Itm» 
gifalût.  Waldft. 

Scabiofa  corollulîs  qaadrîfidîs  ^  radiantîbus  ;  foliis 
ollongis^  laticeolatis^  intègerrimis  ,*  cauU  infime  gla-^ 
bro.  Waldft.  &  Kitaib.  Plant,  rar.  Hungar.  p.  4. 
tab.  j. — Perfoon,  Synopf.  Plant,  vol.  i.  pag.  120. 
n*.  21. 

Cette  plante  approche  beaucoup  du  rcahiofa 
fllvaiica^  dont  eHe  diffère  par  fes  feuilles  plus 
alongécSj  entières  à  leurs  bords;  elle  a  des  tiges 
droites j  glabres  à  leur  partie  inférieure*  velues 
vers  leur  fommet,  rameufes j  elles  s'élèvent,  en 
aflez  grand  nombre,  de  racines  divifées  en  plu- 
sieurs ramifications.  Les  feuilles  font  oppofées  , 
oblongues,  lancéolées,  très-entières.  Les  fleurs 
font  teniiinaleSj  d'un  blèu-pâ1e>  les  corolles  iné- 
gales entr'elies;  celles  de  la  circonférence  étalées 
en  rayons,  à  quatre  divifions.  Les  femences  font 
velues. 

Cette  phnre  croit  fur  les  hautes  montagnes , 
dans  la  Hongtie. 

16.  ScABlEJOSE  de  Tartane.  Scabiofa  tatarica, 
Ltnn. 

Scabiofa  corolluUs  quadrifidis ,  radiantibus  y  cauU 
hifpi4o  ifpliis  lanceolatis  ^  pinnatifidis  ;  lohis  imbri- 
catis,  Linn.  Syft.  veget.  pag.  144.  n^.  1 1 . — Gmel. 
Itmer.  vol.  1.  pag.  1/9.  —  Willden«Spec.  Plant. 
vol.  I.  pag.  2/0.  o^.  14. 

Scabiofa  coroHulis  quadrifidis  ,  radiantibui  ;  cauU 
hifpido ,  foliii  pinnatifidis  ,  laciniis  fubimbricûtjs, 

Lam.lllufh. Gêner,  vol.  i. pag.  250.  n*.  1308. 

Scabiofa  aitijjtma.  Mill.  Diâ.  n^.  (>. 

Scabiofa  flofculis  quadrifidis  ,  foUis  pinnatifidis  ^ 
iaciniis  lateralibus  ert^iufcutii.  kSt*  Upf.  1744* 
pag.  II.  tab.  I. 


Ssnhibfa  aUiJfimafe'gctùm^  triuwfettil'R^l ^  Stppl. 

C^  une  '  des  efpèces  les  plus  élevées  de  ce 
genre  ^  rein^rquable  par  fes  feuilles  pinnatifidcs  ^ 
dont  les  pionules  font  très -rapprochées,  fir  qui 
queîquefois'ie  recouvrent  comme  par  imbrication.,. 
Sçs  ffôurs  font  jauner,  &  forment  de  groffes  tétcis 
gtobuleufes. 

.  Ses  tiges  font  droites ,  fermes ,  épaifles,  forte- 
ment cannelées,  hériffées  de  poils,  hautes  quelque* 
fois  de  dix  à  douze  piedîSjftriées.anguleufes,  pref- 
que  r^uadrângulàires^  munies  de'  rameaui  droits  ^ 
roidfcs,  ftriés,  diffus".  Les  feuilles  font  amples  j  pé- 
tiolees j  lancéolées ,  pinnatifides  ,  velues  particu- 
lièrement à  leur  bafe  ^  fur  leur  pétiole  &r  le  long^ 
de  la  nervure  du  milieu  ;  les  pinnules  confiuentes 
ou  dédirrentes  i  leur  bafe»  très-rappirochées  ^ 
étroites,  lancéolées,  aiguës,  très-entières,  pu-: 
befcentes  ;  les  feuilles  caolinaires  fupérieures  op- 
pofées ,  conées  à  leur  bafe. 

Les  fleurs  font  nombreufes ,  prefque  fafciculées 
à  Textrémité  des  tiges  &  des  rameaux  ,  où  elles 
forment  de  groflfes  têtes  elobuleufes  j  fupportées 
i>ar  de  très- Ibnfp  pédoncules  ioégauz,  quadran^^u- 
laires»  flriés,  roidfes,  pubefcens  i  leur  partie  ftipé* 
rieure  j  fouvent  longs  de  plus  d'un  pied  j  fimples  ^ 
uniflores.Le  calice  commun  efl  compofë  d*écailles 
nombreufes,  imbriquées,  d*un  vert*noiritre,  co- 
riaces, velues»  ovales,  aiguës  &  mucronées  k 
leur,  fommec,  blanches  en  dedans,. ciliées  i leurs 
bords.'  Les  corolles  font  difpofées  en  rayons  à 
la  circonférence ,  de  couleur  jaune,  infundibu- 
lifonnes  ;  glabres ,  divifées  à  leur  limbes  en  quatre 
lobes  égaux,  pb'tus  à  leur  fommet.  Les  étamipei 
font  au  nombre  de  quatre  >  faillaiites.  hors  de  U 
corolle  ;  les  filamens  foibtes^  prefque  fétacés  ;  iesi 
anthères  oblongues,  vacillantes,  jaunâtres;  les 
femences  oblongues,  aiguêfs,  firiées,  noirâtres, 
enveloppées 9  dans  toute  leur  longueur»  par  le 
calice  propre  extérieur,  velu,  qui  Tes  domine  Sc- 
ies .coqropne  de  plufieurs  dents  courtes  ,  aiguës  ; 
le  calice  extérieur  très-court,  déchiqueté ,  à  fon 
orifice,  en  plufieurs  filets  confus,  fétacés^  blan- 
châtres, prefqu'en  pinceau.  Le  réceptacle  efl  un 
peu  ovale  3  oblong ,  garni  de  paillettes  membra- 
neufes,  linéaires,  très-aiguës,  caduques,  au  moins 
aufli,  longs  <|ue  les  femences. 

Cette  plante  croît  dans  la  Tartarîe.  On  la  cul-  " 
tive  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris  îc  dans  plu-' 
fieurs  autres,  c^  (  ^.  v.  )  '  '        . 

17.  ScitBiEUSB  des  champs.  ScéUofy  arvtnfis,, 
Linn. 

Scabiofa  cordtMis  quadrifidis  ,  radiantibus  ;  foliis 
pinnatifidis  y  incijis;  caule  hifpido,  Linn.  Syft.  veget. 
pag.  144.  n*.  13. — (Eder.  Flor.  dan.  447.  —  PoU. 
Pal.  n*^.  141.  — Hoffro.  Germ.  46.  — Roth.  Genn. 
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vol.  I.  pag*  J9--**  II.  164.  —  WiHd.  Spec.  Plamt. 
vofl.  I.  pag.  5fo.  n*.  ly.  —  Gérard,  Ftor.  gall* 
Prov.  pag.  210.  n**.  j.  —  Gouan>  Monfp.  pag,  61. 
n^.  6.  —  Lan»  FlÂr.  (r.  voL  $.  paig:  540.  n*.  Qfé. 
y.  1^  Poîf:et^  Vojrag.  ta  Barb.  voK  x.  pag«  loo, 

Scakiàfa  corotttdis  qitadrifdis  ^  fadiantihus ;  filits 
ffnnatîfidis  ^  lotis  dlfiantlbui  «  cauU  htfpido.  Laixw 

Ittuftr.  Gêner.  voL  i.  pag.  ijo.  n^.  1}Q9.  cab.  57. 
fig.  I. 

Sc^bhfa  coroUklii  quadrlfidls,  radiantiius  ;  caale 
iifiido  »  fo&Is  pin/tatrfidis  ^  Mis  difiaruiSus.  Lino« 
Spec.  Ptant.  edit.  1.  vol.  i.  pag.  14;.  —  Hort. 
Ctiff.  51.  —  Flor.  fuec.  n**.  iio.  115. —  Mater, 
medic.  49.-—  Gmel.  Sibir.  vol.  l*pag.  lia  n*.  j. 

—  Gouao ,  HTulh,  pag.  j-  — Ciuti$,  Lond,  Icoï\. 

—  Desfonc.  FTor.  actanc.  vot.  i .  pag.  119. 

.  êeaUtfir  foins  pmiçlms,  mfot^UmeÊioÊii  ^  dav* 
tMsjMfnwtHmtfènipiMtuKis.  HxU.Heiv.  d*.  106. 

'  Scaiîofa  fmtenjls,  kir/uta^qiu  ofiyiaarum.  Tour< 
nef.  Inft.  R.  Herb.  464.  —  MorifT Oxon.  Hift.  3. 
pag.  4;.  1' <•  ûbi  1^;  fig»  i« 

SçatlofA,prfiUnfi ^  hrjkta.  C«  Bauh.  Pin.  1^9.    . 

—  ScMafk.  Tngaf.  241.  iooo.  *^  Fuich,  Hifc 
7iti»IcDnu 

'  Scatiofijtive^ns.  Blackv.  nb.  tS^p 

SciMôfi  M*piMfo  j  jEve  fêgêtûiU^  Tabetru  leM. 

IJ9,  ! 

Scaiîofa  major,  communior^  kirpifs ,  folio  laci^ 
niato»  J.  3auh.  Ifift.  i.  pag,  i.  Icon» 

ScaUf/k  ofichtarum  yfioTi  pufpM/t0^€Aniieé0  VaiB. 
Aâ*  Acadcm.  PArif.  lyti.  pag.  177. 

|.  Scahiofa  calict  dilaXéUo  ,  fort  lamgîore.  WiUd» 
L.  c. 

.  y.  ScMmfû  (  lubia) ,  torûUîs  ipsinftufi^  >  rtidiém^ 
tiéus,  âquatiAui,  m/fobtcro  tOfaphjth.  MttBCh.  Haff. 
1^.  si6.  Mb.  ^ 

Cette  plante  a  quelques  rapports  avec  \tfcahiofa 
tatarica  ;  mzU  outre  qu'elle  eft  bfea  moins  éle- 
vée, 8:  que  les  pinnules  dt$  feuilles  font  plus 
disantes  entr'eUes ,  elle  en  dtflSbre  encore  par  le 
réceptacle  de  ies  fleursi  veta  Se  (aas  paillettes. 

S-s  racines  font  courtes  1  ^bfuê  fimples^  vm 
peu  épatflas  ^  médiocf  enent  fioreuies  :  il  s  en  élève 
une  tige  droite ,  plus  on  moins  rameufe  >  RRa* 
leufe,  cylindrique  3  hante  d*eoyiron  deux  pieds  > 
un  peu  ftriée^  chargée  de  quelques  poils  rares  & 
fins,  tachetée  quelquefois  de  points  brans,  ob- 
\0rvg9.  tet  fhsffles  kmt  oppDfée»,  pétiblées  ;  les 
radicales  ovales»  obiongues»  aiguës,  très-fouvent 
earières  5e  licheoieot  dentées  è  leur  conroor  ^  tes 
fâttUles  caidinaires  iaCérieuTes  laocéolées ,  tnécUo^ 
cseoteDC  piauacifidet^ifo  dé<o«pure  terminale  cré- 
n4ée;lei  Aiférievres  ttf  terminales  pref^iu'  '*^ 
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ou  profondément  pinnatifides  j  i  pûmdes  ëcar» 
tées ,  confluences  à  leur  ba£e  ,  obloogues ,  linéai- 
res ,  obtttfes  ou  aiguës  à  leur  (bnunet  f  la  piamik 
terminale  a0ez  graode ,  lancéolée ,  un  p^  dentée  » 
aiguë»  toutes  pus  an  moins  vehies , cikées  »  un 
peu  épaiiles. 


fleurs  fisse  dSIpoTées  en  têtes  affi*s  fortes, 
héntifphériqiie»,  fvppoftées  par  de  longs  pédbn* 
ciilesfiriés j  velus  ,  (cabres,  ftospies ,  yftMoms.  le 
calice  cômoMia  eft  prer<)ue  de  la  longueur  du 
fleuss  9  compoCé  de  foliotes  verdâtres  «  velues , 
inégales ,  ovales  ou  lancéolées  »  munies  de  longs 
cils  i  leurs  bords.  Les  corolles  font  d'un  bleu- 
rougeltre ,  glabres;  celfef  de  la  circonFérencer  dif* 
pofees  efr  ramnsj  phs  grandes  que  celles  du 
cencN»,  tubttiéec  j  évafées  àîeut  lfmbe>  de  diri-' 
fées  en  quatre  lobes  prefi|«'égaux»  obtus,  un  peu 
aloogés.  Les  fementes  font  ovafes,  Hnéaires,  no 
peu  rétrécies  à  leurs  deux  extrémrtèi^  veiner , 


Îuarre  petites  dents  counes  s  rmtérieur  conpe<é 
e  pluneurs  filets  Cétacés»  preiouè  £ifcîculés.  Le 
rëct-pracle  ett  très^velu^  mais  dépourvu  de  pail- 
Tettcs  entre  les  fleurs. 


Les  finiUes  pséfeMent  quelques  variétés  dans 
leurs  découpures;  elles  font  tant&t  très-ptofoiv* 
*  dément  pinnatifides^  Quelquefois  prefqu'entièses, 
gf:d3res  y  pfus  eu  moins  velues.  Les  folioles  du 
caHce  commun  font,  dans  quelques  individus» 
très-dflatées,  &  plus  longues  <|ue  les  fleurs.  Cdles- 
cî  varient  <h  blanc  au  bieu-rougeâtre.  Là  plante 
y  parolt  n*ltre  qu'une  variété  de  cette  efptee» 
dont  le  calice  commun  eft  i  quatre  foGoles.  Lés 
corolles  de  la  circonférence  des  fleurs  ont  cinci 
dxvifions  égales  enc^'elles. 

On^  lencomre  cette  plante  âflisE  comnnindtneiif 
eh  Europe,,  dans  les  prés,  le»  dKinips,  8ifmi9 
bord  des  chemins  $  elle  croit  également  en  S^étiu 
&  fur  les  côtes  de  Barbarie.  ^iV-v.) 

Cette  efpèce  pafle  pour  déterfive»  fisdoxifiqoo, 
expeâorante,  vulnéraire  &  aftringente  1  elle  eft 
d'une  iavetir  amère,  un  peu  défaggéable.  Ou  la 
recommande  ,  comme  dépurative ,  dans  la  toux 
catarrale,  l'aithme  pituiteux,  la  faulTe  palmonie« 
les  dsitres ,  h  gde  Bit  autres  malades  At  la  peau. 
Qtroique  d^une  lawur  fafte  8c  amère ,  elle  dt 
faine.  Les  beAiiu<  s^ei»  aecotnmodent  tris-fanen  ;: 
&c  comme  efle  croit  votontfars  ftrr  les  moncagneï 
&  qu'elle  réfifle  aux  féchereàes ,  cm  a  pmpo^ 
d'en  faire:  diss  prairies  octifidettsa.  Les  cnèvivs, 
les  moutons»  les  cbevaux^quelquefois  les  vachus^ 
la  mangent  ^  tes  cochons  n'eu  veuUm  point:  «Se 
a  l'inconvénient  de  trop  durcir  en  féchanc* 

♦  *  Corolle  à  cinq  divijionu 
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liis  radicaLbus  ovatîs  ,  creaatis  y  caulinij  pinnaîU  > 
fttûceis.  Linn.  Speç.  Plai)t.  vol.  i.  p.  143.  —  Horc. 
Ciiff.  j.  —  Flor.  i«ec»A*Viri«  /»^.— Iwr*  Oott. 
xi6.  118.— Royeoj  Lugd.  Bac.  139.  —  DjUb« 
PariC  ^f .  —  S4uyagf  Monfp.  2^1..—  Œder.  Flor. 
im.  uè.  3 14.  —  PblKd}.  ni.  tt*^.  u?.  —  Gmel. 
SMr«  v^  X.  fsg.  21t.  -««^HoffRr.  ^rm;  4<^  — 
Rodu  Gtfai.  I.  pttg.  f  9.  «—  II.  i5^>  «^  Lanu  Flor. 
fraw.  v<<.  J.pig.  îji.  n*.  5rj<.  XVHI.  —  Idem , 
m.  Gêner,  vol.  i.  fag.  iji.  ri*.  ï5T7.*^Oenird, 
Flor,  galL  Prov.  pag.  iio.  n".  7.  ^^  Oooan  « 
MonTp.  pag.  6j.  o^  8«-^D%stbm>  Flor.  ikdant. 
vol.  Lpl^.  jio\ 

Suecifa  foliis  imis  avatis  ,  fuptnoribus  pinnath  : 
pmis  Jiinijwiâmdt  «  ^i^utU  §  cUiis  fafoidumm  hnr- 
giiudku.  UoUer  ^  Utiy.  v^.  xox. 

Scahîofa  coroUulis  quinguefidis  ;  recepuiçuïis  folia" 
ms^fiùis  omMUnispiimutiSjpimthirAearikus.  Sto- 

poL  Oirii«  edjc*  i.  pag.  jji.^^Idem^  edic  1. 
n*.  140. 

SfaUofii  mipiuÊh  ^bôf»^  tfutjor.  C.  Batdi.  ftn. 
170.  —  Tournef.  Inft.  R.  Herb.  46 j.  --■  MoriH 
Oxon.— Hift.  5.  jMiig*  47*  0^  ^  tab;  i4«£g.xa— 
Carldel  ^  Aix. 

Scabiofa  minon-  Cftiiier.  fipkOBl.  71 1.  ICOO. — 
Matth.  Commenr.  688.  Icon. 

Phyteuma.  CoI.  P)iyto!b.  taV.  II. 

Scsèiofit  mtéia^  DodoB.  Pempc  lia.  icon» 

Sxaffivfa  Maithlciî ,  minon  Daléch.Hill.  i.  pag« 
io66.  icon. 

Scitlriofi  mlnot  ^  fi^e  cctumharM.  Lobel.  Icon. 
fJ5.  —Idem,  dblerv.  pag.  25)0. Jr. 

^irniicV^ «vii^^Av».  JL  Bauk  Hift.  }.  ptg.  ).  Ioi»n. 

Scatiifa  elàém  ^  tamojis  foCiis  virtmibus*  Hepn. 

Pandif.  tab.  2.11. 

AJUr^tf^ttdm  milgaris ,  fan  cmmko,  VaSlI.  Ad. 
Jkcaitem*  Ptirif.  1721-  pig-  279« 

Scabiofa  capiiulo  alahofo  ^  nùnor^  C.  Baoh.  Piiik 
l70.-*-Touni.lnIl.a.Herb.465.— JMauf.lilia*  j» 
pag.  48.  §.  ^.  tab.  14.  fig.  lu 

m.  Sùiki^fikmnic9».J>9$ll.  Oind.  Hoct.  Tarrif. 
pag.  110. 

SM{£qJf!i  cohmlaria ,  cdorata.  Thttill.  Flon  parif. 
édit.  2.  pag.  72. 

ScëUvfii  tttpiado^btfoi  C*  Bauhé  Vin.  2^1 . 

SctAicfu  mhtor.  ï»  tta  Hl.  Taberiu  Icon.  i&x 
161. 

Scûbinfit  nuSa*  Genr4  j  Hîft.  7KK  Icon. 


&C  A 


rn 


p..ScabUfa  ftcftifcf4i.  Label.  Icon.  n9-  *^  ^^- 
bera.  HM«  549.  loon.  -^  J.  BaiilK  Hilh  f.pâg.  J« 
Icon. 

y.  Scabîofit  (aReiocephalï  )  ,  j&/t/j  «</  wr''<inf 
ovatîs  ^  ferratu  }  ni  càtdm  pînnatis^  Aogufiijfi'nis. 
Thuîn.  Flor.  paiir.  édit.  x  p.  72.  — iUler.  Cote 
3J1.— DJîb.Parit  7f. 

Cette  ^MM  «ft  tris-vari^ ,  parflctiHérenient 
dans  les  divi  fions  de  Iti  lêmlles  ,  vpi  tatKot  font 
fimpl^^ienc  ailie»  y  caa^  preH^ue  ^eux  foh  ai- 
lées, -ou  du  nnoins  kspiADiiles pîntiaùiides,  éirow 
tes  •  ou  médiocreoieiic  élargies  i  ce  qui  |»own>it 
introduire  réublifitemeoc  4'efpèces  nottv^iies  ap* 
puvÊes  fur  des  caraâères  variables;  oeiic-écra 
meuae  le  JUaUcf»  gf^mumuL  devrok-U  «tre  rétmi 
â  cette  oipèce  \  i|ue  Ton  difliagiie  i  de  g roiTes 
tétés  de  fleurs  bUuicresi  les  corolles  de  la  cir« 
cocCérance  plus  grandes  &  diipDfées  ea  ca^ns^ 
le  réceptacle  garni  de  paillettes)  les  feinences 
marquées  de  huit  ftries. 

Ses  tiges  foac  droites ,  cylindriques  »  fiJIuIeiiftei 
prefque  glabres  «  finemoBt  Urlées  j  bautes  4e  deux 
a  nois  pieds  &  plas^  munies  de  rameaux  dtfus  « 
nombreux  «  OfspoCés^  élancés^  quelquefois  plus 
racés* 

t^  ftttilles  radit^les  font  longoement  pétio- 
lées ,  emières  »  oval^  ou  ovales-oblongues ,  den- 
tées en  fàt  i  lenrs  bords  |>lus  ou  moins  profon- 
<iémeTft ,  dëtutrentes  à  leur  bafe  far  leur  pétiole  ^ 
pvbeicentes ,  rraverfées  dans  leur  l(M)g:ueur  par 
trne  nervote  bfcmclûxre  %  ksf  feuilles  caulinaires 
infErieores  opp^fées^  Iti^pleinent  allées  5  ks  pin- 
ntikfs  linéaires  ,  médic^r^mam  élarf^îes ,  un  pei 
confliientes ,  crénelées  ou  irréguiiéc'ement  den- 
téesVi2^enMaaie 4vak ftobtufe^  he«uealip"plus 
large  i  lt$  feuilles  4ii  milieu  pfefque  deux  fois  ai^ 
léess  les  pioaules  étrilles  «  alongéé».,.  point  con^* 
flueutes  j  piml^tifi^es»  letins  démipiires  Jinéàîrea 
lauf éoléet ., .  aiguës  ^  i««gake*  vûroetf  ^  an  peu 
épaiiTea ,  glabres  «t  iégémieut'veiuea  :  les  &nîl«' 
les  iupérîeuaca  fi^mf^menc  ailées«ipintiiikslon« 
gues^écDOises ^  4M)CièfOS«  ftreiqiieiëtaoées. 

Les  -fleurs  foniietii  une  tête  épvîtÈt^  con\(exé  j 
«lies  font  termitiafes,  aifez  oomixeures,  Tuppor» 
tées  pot  de  très4oTtgs  pédoncufes  Cmpïea^  droits  « 
tmjfiores  \  feitr  cjfîce  commua dl  compcffé  de  dix 
à  douze  folioles  oo  découpures  fim}5les,  inégales^ 
liaéaircs»  ianoértées ,  sî|iifii  4m  (bboUes  »  fou- 
vent  en  fonâe  ^réfléchies  i^iès  la  Aortifeo  »  im^ 
tes  y  glaUps..  moies  longues  que  les  floues.  Les 
caj;aUesfont  blt«iâxres:4iit  mMtes^^BsIqtfeMa 
blanthâtrés  ,  tubulées  ,  difpfG6es«n  "^yois  a  b 
circonférence;  aPêz  .grandes»  divifees  a  Jour 
Umlbe  ei)  tinq  lobes  irrégufrets  s  les  corolles  du 
centre  plus  -petites  ^  ieun  tobespfefqorégaifx. 
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Les  femences  font  réunies  en  une  tére  irron* 
die  ,  pubefcentes ,  prefque  «Cylindriques  >  marquées 
d'environ  huit  cannelures  latérales»  couronnées 
par  un  double  calice  ^  l'eitérieur  court ,  membra- 
neux ,  campanule  ,  ouvert ,  un  peu  ftrié  i  Pinte- 
rieur  compofé  de  cinq  filets  pédicules ,  ouverts 
en  étoile ,  noirâtres  ou  bruns ,  plus  courts  que  la 
corolle.  Le  réceptacle  forme  une  tête  oblongue  j 
garni  de  paillettes  étçoitei  >  un  peu  élargies  i  fcur 
partie  fupérièure^  plus  courtes  que  les  femmces. 

Parmi  les  variétés  les  plus  remarquables  de  cette 
efpèce ,  on  peut  difiinguer  : 

1^.  La  plante  •  ,qùî  Inéme  pourroit  en  être  fé- 
parée  comme  efpèce ,  ayant  des  tiges  plus  bafles , 
rameufes  feulement  vers  leur  fommet  j  des  feuilles 
radicales  étroites  >  lancéolées  ,  entières  ,  point 
dentées  j  ni  ovales  >  des  fleurs  odorantes  $  le  ré- 
ceptacle garni  dVcailles  fpatulées  &  non  linéai- 
res; les  filets  oui  terminent  le  calice^  intérieur  ^  de 
couleur  verdatre  firnon  noirârres:  On  trouve 
cette  plante  à  Fontainebleau ,  dans  les  terrains 
fecl. 

1^.  La  plante  jl ,  qui  etk  prolifère  tant  à  fes  ra- 
mesfux  qu'à  fes  flcurs^  J'en  ai  recueilli  une  fort 
fingulière,  dont  les  rameaux  devenoient  radicans 
à  leur  infertion  après  les  premières  pluies  de  l'au- 
tomne :  il  en  forroit  des  racines  &  des  feuilles  ^ 
même  fans  que  la  plante  fdt  couchée  par  terre. 
Ces  feuilles  étQienii  fin>ples ,  ovales  «  cunéifo:mes 
vers  leur  pétiole  •  crénelées  ou  incifées  à  leurs 
bords  ^  très-obtufes  à  leur  fominet^les  anciennes 
feuilles  caulinalres  allies ,  à  pinnules  linéaires ,  ^ 
bblongues^  garnies  de  poils  très-fins  &  longs.  Je 
l'ai  mentionnée  dans  mon  voyage  en  Barbarie 
comme  une  variété  du  fcabiofa  gramuntia;  mais 
elle  a  bien  plus  de  rapports  avec  celle  dont  il  eft 
ici  queflion. 

}®.  La  variété  y  ,  qu*Haller  regarde  comme 
une  efpèce  difiinâe  ^  qui  croît  aux  environs  de 
Paris ,  que  j'ai  recueillie  dans  les  environs  de  Mar- 
feille  fur  des  coteaux  arides  »  a  fes  fleurs  blan- 
.  ches>  fes  feuilles  radicales  velues^  à  découpures 
linéaires^  obtufes^  toutes  les  feuilles  caulinaires^ 
amplement  pinnatifides.  Enfin  »  j'en  ai  obfervé 
dans  les  environs  de  Soiflbns  une  autre  variété/^ 
dont  les  feuilles  très*  glabres  étotent  toutes  ou 
ftmplement  incirées  dans  certains  individus  »  ou 
a  demi-f^inn^tifides  dans  d'autres  s  les  découpures 
larges  j  linéaires  >  très  -  inégales  :  les  corolles 
blanches  ou  d'un  bLu  tendre. 

r 

-  -Ces  plantes  croiffent  dans  les  lieux  fecs  8^  moti- 
rueux  oei  contrées  méridionales  de  l'Europe  »  en 
France^  en  Suftffe  »  en  Allemagne  :  on  les  rerKOn- 
tre  également  ftr  les  côtes  dks  l'Afrique  fepten- 
trionale.  ^(Kv,) 

Cette  plante  eA  bonne  dans  les  pâi^urages  :  elle 
èft  recherchée  par  les  chèvres  ^  les  uu>utons.&  les 
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chevaux  ;  elle  occupe  trop  de  place  dans  les  prai- 
ries. 

19.  SCABIEUSE  deGt2tMnt*Scaèhfa  gramumla. 

Se  ah  lofa  corolluUs  quinqutfidis  ^  calicUus  irevifi» 
mis  ;  foiiij  caulinU  bipùinatis  ,  JUiformi^us,  Lino* 
Syft.  vegei .  pag.  i45.-rDesf^  Flor.atlapi.  vol.  i. 
pag.  lio.  — Poiret,  Voy.  enBai^b.  vol.  z.  p.  109. 

—  Wîlld,  Spec,  Plant,  vol.  i.  pag.  yj^n*.  18.— 
Lam.  liluftr.  Gerier.  vol.  1.  pag.  iji.  n^.  i}i6. 

Scaéiofa  ooPûUults  quihquefidis ,  Jbitir  JuplicatO' 
pinnatis  ^  foHolis  fetaccis.  Gérard  ^  Flor.gall.  Prov. 
pag.  2ZO.  n**.  6.. 

Scaiiofa  (gramuntiana),  comi/ulis  tnfidis;filus 
caulinîs  tripinnatis  ^  filiformièus..  Gouani  Hort.. 
monfp.  pag.  61.  n*.  7.  —  Sauvag.  J^onfp.  i6i. 

Scabiofa  corolluUs  équalibus  quadrifidis^  trifiàlfvf^ 
Jbiiis  cauUnis  fuitripinnatis.  GqU4D  «  plqr.  monfp. 
pag.  ly.  il*. '8. 

Scabiofa  triandra^  LiilQ.  Spec.  Plant',  edit.  r. 
pag.  99, 

S<abii^fa  tapitulo  -globofù  ^folîisin'tenuiffmas  Ia~ 
cinias  divifis.  C*  Baûh.  Pin.  xji.  — ^  Vaill.  Herb^ 

—  Magnol^  Boun«;  Monfp.  xji  • 

Il  eft  difficile  de  diftînguer  cette  espèce  du/ût- 
biofa  coUmàaria  -autrement  que  par  fon  port.  Ses 
tiges  font  beaucoup  plus  courtes  ^  fes  feuilles  in- 
férieures velues  j  de  touléur  cendrée  $  les  têtes  de 
fleurs  une  fois  plus  petites.  Les  autres  différences 
font  variables  :  d'où  il  fuit  que  cette  efpèce  ne 
pourroit  être  qu'une  variété  de  la  fuivante. 

Ses  tiges  font  droites ,  cylindriques  ,  un  peu 
(Iriées,  hautes  à  peine  d'un  pied  «  un  peu  velues, 
particulièrement  a  leur  partie  inférieure  ^  prefque 

Ifimples  ou  médiocrement  rameufes.  Les  feuilles 
radicales  font  velues  ^  cendrées  j  profondément 
pinnatifides  s  les  pinnules  obtufes,  point  conflaen- 
tes^  disantes  ;  celles  de  la  partie  inférieure  linéai- 
resj  entières  s  les  fupérieures  infenfiblement  plus 
larges,  obtufes^  incifées  ou  dentées ^  la  terminale 
fouvent  tr^s-grande,  ovale,  lancéolée,  fortemeot 
inciféè;  les  feuilles  caulinatres,  la  plupart  deux 
fois  ailées  s  les  folioles  linéaires,  étroites  ^  inégi- 
les ,  prefque  glabres. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  petites  tètes,  un 
peu  globuleufes  à  l'extrémité  des  tiges ,  fuppor- 
tées  par  de  longs  pédoncules  grêles,  élancés,  fili- 
formes ,  pubefcens.  Le  calice  commun  eft  à  plu- 
fieurs  folioles  étroites,  linéaires ^aiguéfs,  fur  un 
feul  rang  ,  réunies  i  leur  bafe.  Les  corolles  feot 
blanches  ou  légèrement  bleuati:fs,  difpofées  en 
rayons  i\i  circonférence;  celles  du  centre  un  peu 
plus  petites ,  à  cinq  divifions  ,  quelquefois  quatre 
ou  tioi>«  Les  femences  forment  une  petite  lérd 

ronde  I 


s  C  A 

ronde ,  un  peu  ovale  j  elles  font  agrégées  ,  pro- 
fondément fillonées }  le  calice  propre  extéiieur  eft 
court ,  en  forme  de  petit  godet  aiembraneux , 
fcarieux  5  Tintérieur  eft  compofé  de  cinq  à  fix  filets 
fétacés,  pédicules,  bruns  ou  noirâtfes,  alongés, 
très-ouvens  j  le  réceptacle  eft  garni  de  paillettes 
très-étroites. 

Cette  efpèce  croît  dans  les  terrains  fecs  & 
montueux,  dans  les  départemens  méridionaux  de 
la  France,  dans  la  Barbarie.  Je  Tai  également  re- 
cueillie dans  les  environs  de  Fougères  (  en  Bre- 
tagne) ,  département  d'Ile  &  Vilaine.  ^  (^.  v,  ) 

10.  ScABiEUSB  loifante.  Scahiofa  lucida,  Vill. 

.  Scabiofu  corolluiu  quînquefidisy  radiantibus  ;  foUjs 
radicalibus  lanceolatis^ferratis;  caulinis  pinnaafidis, 
fuBfilfformibus. Lzm.  llluftr. Gêner,  vol.  i.pag.  iji. 
n\  1518.  —  Villars,  Dauph.  1.  pag.  293.  n*'.  7. 

Cette  plante  n*eft  peut-être  qu'un  variété  du 
fcabiofa  columbaria;  elle  fe  rapproche  beaucoup 
de  celle  que  j'ai  indiquée  par  la  lettre  y. 

Ses  tiges  s'élèvent  â  un  ou  deux  pieds  5  elles 
font  glabres,  cylindriques,  un  peu  ftriées,  à  peine 
fameufes.  Les  teuilles  font  très-glabres, luifantesj 
les  radicales  pétiolées ,  ovales4ahcéolées,  dentées 
en  fcie  j  les  teuilles  caulinaires  oppofées ,  à  peine 
pétiolées  ,  ailées  ,  traverfées  longîtudinalemenc 
par  une  nervure  blanche  j  les  pinnuTes  linéaires  ou 
prefque  filiformes,  entières  ou  un  peu  incitées 
vers  leur  fommet,  aiguës,  diftantes,  point  con- 
fluentes  5  la  terminale  élargie,  irrégulièrement  Ôc 
profondément  incilée. 

Les  fleurs  font  d'un  bleu- vif ,  terminales,  por- 
tées fur  des  pédoncules  longs ,  pubefcens  à  leur 
partie  fupérieure..  Leur  calice  commun  eft  divifé 
en  plufieurs  folioles  étroites,  longues,  inégales, 
un  peu pubefcen tes, plus  courtes^ue  les  corolles, 
difpofées  fur  un  feul  rang.Les  corolles  font  éten- 
dues en  rayons  à  la  circonférence ,  un  peu  plus 
grandes  que  celles  du  centre ,  infondibulifôrmes , 
divifées  a  leur  limbe  en  cinq  lobes  inégaux ,  un 
peu  velues  fur  le  tube.  Le  pahce  propre  extérieur 
eft  court,  membraneux,  campanule^,  tronqué j 
l'intérieur  compofé  dé  cinq  filets  noirâtres ,  pref- 

3u'auffi  longs  que  la  corolle }  le  réceptacle  garni 
e  paillettes  étroites ,  beaucoup  plus  courtes  que 
les  femences. 

Cette  plante  croît  dans  les  départemens  méri- 
dionaux de  la  France,  fur  les  lieux  montagneux 
&  ombragés,  sf  (  K.  /  ) 

II.  ScABiEUSE  jaunâtre.  Scabiofa  ockoieuca. 
Linn. 

•  Scabiofa  corollulU  quinquefid'is  ,  radiantîbus  ;  fo- 
Ris  bifmnatis  Jintaribus .  Linn.Spec.  Plant/vol.  l. 
pag.  146.— Jacq^Obferv.  3,  pag.  20.  ub.73.  74* 
Boumiqut:  i^mt  f7.  * 
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—  Gmel.  Itîn.  i.  pag.  138.  —  Hoffm.  Germ.  46. 

—  Lam.  Flor.  franc,  vol-  3.  pag.  jya.  n°.  930. 
XIX.  —  Idem,  llluftr.  Gêner.  voL  i.  pag.  13 iv 
n^  1320.  —  Willd.  Spec.  PJant.  vol.  i.  pag.  559- 
n*.  39.— Gouan,  Monfp.  pag.  63.  n**,  10. 

Scabiofa  tenuifolia.  Roth,  Germ.  vol.  L  pag.  59. 

—  II.  pag.  167. 

Scabiofa  corollulis  quinquefidis ,  radiantibus  ^foiifs 
linearibus  pinnatis  ,  radicalibus  bipinnatis  ,  pftioits 
perfoliatis.  Linn.  Spec.  Plant.  &  Mill.  Dift.  n*.  13. 

■  Scabiofa  corollulis  'quadrifidis ,  foliis  pinnatis ,  /o- 
liolis  lanceolatisy  fupernh  iiicifis.  Sauvag.  Monfp. 
pag.iji. 

Scabiofa  multifido  folio  ,fior^  flavefcente.  Tourn. 
Inft,  R.  Herb..  pag.  4^4-  —  C  Bauh.  Pin.  270.  — 
Morif.  Oxon.  Hift.  3-  P^g-  48-  §•  <5.  tab.  15. 
fig.  23. 

Scabiofa  multifido  folio  ,  albo  fiore  ,  vel  potiuf 
ockroUuco.  J.  Bauh.  Hift.  3.  pag.  8.  Icon. 

Scabiofa  ockroleuco  fbre  ,  five  feptima  Clufii.  Hift.*^ 
2.  pag.  3. 

Scabiofa  multifido  folio ,  albo  fiore  »  tertia.  Cluf. 
Stirp.  Pannon.  pag.  537-  ^ab.  538. 
'  /l.  Scabiofa  angufiifolia  ,  alba ,  altéra,  C.  Bauh.: 
Pin.  270.  —  Tourn.  Inft.  R.  Herb.  464. 

Scabiofa Jiilfurea  /inci fis  foliis.  Barrel.  Icon.  rar. 
tâb.  770.  il  g.  2. 
Scabiofa  major  ^  aiba.  Tabern.  Icon.  163. 

Scabiofa  major,  pannonica,  albo  flore ,  quarta." 
Cluf.  Stirp.  Pann.  pag.  539. 

Scabiofa  polymorpka.  f.  Weîg.  Obferv.  pag.  24. 

Cette  efpèce  a ,  dans  la  forme  de  fes  feuilles , 
quelques  rapports  avec  le  fcabiofa  columbaria.  Ses. 
tiges  font  droites,  roides,  cylindriques,  un  peu. 
pubefcentes,  hautes  d'environ  deux  pieds,  ranaeu*, 
fes  5  les  rameaux  très-ouverts ,  étalés ,  fouyent  di- 
chbtomes.  Les  premières  feuilles  radicales  font 
entières,  lancéolées ,  longuement  pétiolées ,  cré- 
nelées à  leur  contour,  obtufes  à  leur  fommet, 
pubefcentes  ;  les  autres  ailées  ;  les  pinnules  fou-' 
vent  pinnatifides  j  les  feuilles  caulinaires  oppofées, 
ailées  ,  à  pinnules  étroites  ,  linéaires  ,  ordinaire- 
ment très-entières  5  les  terminales  fimples ,  line^i- 
ï  res ,  aiguës ,  cônées. 

'  Les  fleurs  font  terminales ,  difpofées  en  têtes 
convexes ,  foutenues  par  de  longs  pédoncules  ve-' 
lus  ou  pubefcens.  Le  calice  commun  eft  c^mpofe 
de  plufieurs  folioles  inégales  ,  linéaires ,  pubef- 
centes, un  peu  blanchâtres,  affez  fouvent  plus 
longues  que  les  fleurs.  Les  corolles  font  d'un 
blanc- jaunâtre  5  celles  de  la  circonférence  radiées  > 
,  à  cinq  découpures  i  les  fleurs  du  centre  lubulées  , 
!  à  cinq  lobes ,  prefque  tronquées.  Us  fruits  font 
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ovales ,  velus  $  le  caKce  profre  extëriecir  ceort , 
membraneux^  tronqué)  riniérfeur  compofé  de 
cinq  fiiamens  noirâtres. 

Cette  plante  croit  dans  les  départemens  méri- 
dionaux de  la  France ,  &  dans  les  prairies  Cèches 
de  l'Allemagne,  d"  (r.v.) 

XX.  ScABiEUSB  de  Saxe.  Scatiafa  kanaiha. 
Waldd 

Scahioja  coroUuii^  quhfuefidîs  ,  fttdtdntîhtts  ;  fo* 
lits  ladicaiihus  iyratls  ^  caulinis  fuhbipinitûtis  ^  m* 
l'icibus  difcum  éqttantibus.  Wald0«  &  Kitaib.  Plaoc. 
rar.  Hungar.  pag.  lo.  tab.  12.  —  Perfoon,  Synop. 
Plant,  vol.  I.  pag.  m.  n**.  ji. 

Cette  efpèce  a  des  rapports  avec  le  fcahiofa 
ochroUuca.  Ses  tiges  font  droites^  raxneules  î  les 
feuilles  radicales  oblongaes ,  échancrées  en  lyre 
à  leur  contour»  les  feuilles  caulinaîres  oppofées, 
preftiue  deux  Fois  pinnatifides.  Les  fltnrs  font  ter- 
minalesj  rougeâtres;  les  corolles  inégales  s  celtes 
du  centre  étalées  eo  rayoss,  ï  cinq  découports.  à 
leur  limbe. 

Cette  plante  croît  dans  h  Saxe. 

23.   ScABIEUSB   Urcéolée.    Scabiofa   urceoiata. 

Desfont. 

Scabiofa  calice  multifido  ,  urceolato  ;  corollis  quin- 
quefidis  r^diantihus  ;  foiiis  fuhcarnops ,  pinnatifidis. 
Desfont.  Flor.  atlant.  vol.  i.pag  122. 

Scabiofa  (dîvaricata),  Cûrotlaiis  quinquejidts ,  ca- 
lice commuai  monoghyllo  ^foUii^fukfiguuiaiiu  Laoi* 
Bluftr.  Gêner,  vol.  i.  n*>,  ijn. 

Scabiofa.  maritima  ,  ntu  caniud,  follia,  Boccon. 
Plant.  Sic.  pag.  74.  tab.  40.  fig.  3  j  &  pag.  9^. 
tab.  52.  Certô  ex  herbario  Bocconi,  —  Morif.  Oxon. 
Hift.  3.  f .  6.  tab.  13.  fig.  x^. '^  In herbarfo  Fatl- 
lantig ,  diyerfûfpeciesfuh  eâdem  denominathne.  (  Def- 
Ibnt.  ) 

Scabiofa  (  rutacfolia  ) ,  corollulis  quinfuefdu  ;  fo- 
liii  pinnatis ,  fummis  linearibus  ;  calicibus  monofhyU 
lis ,  guinquefidis.  Vahl ,  Symb.  2.  pag.  x6.  —  Wiiid. 
Spec.  Plant,  vol.  i.  pg.  553.  n®.  22. 

Cette  plante  fe  diftmgue  parriculiérement  â  fes 
calices  communs^  entiers  3  ^fque  turbines  à  leur 
b»fe ,  dififés  à  leur  partie  iupérieure  en  plufieurs 
découpures  étroites  i  fubulées  j  elle  fe  rapporte 
d'ailleurs  ,  par  Tenfemble  de  fes  feuilles  j  au  fia- 

àiojâ  columbaria. 

Ses  tiges  font  droites ,  glabres  ,  cylindriques , 
hautes  de  trois  i  ouatre  pieds ,  munies  de  rameaux 
nombreux  ,  oppofés  ,  étalés ,  grêles ,  dichotomes. 
Les  feuilles  font  glabres  ,  oppofées  ,  lutfantes , 
épaiffes ,  un  peu  graffes  ;  les  feuilles  radicales  lan- 
céolées &  dentées  5  les  infétieures  &  celles  du 
milieu  des  tiges  profondément  pinnarifides  j  les 
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pifmiilet  It9éam9 ,  emièvet  00  dentéee  i  Inrs 
bords  $  les  feoîUes  fupériettres  8r  ceUes  des  ra- 
meaux linéakes ,  fubulées ,  très -oiKtèf  es. 

Les  fleurs  font  réunies  en  petites  tàtex«  i  l'ex- 
trémité des  rameaux  j  fupportées  par  de  ttèsrloogs 
pédoncules  fimples  ,  dépourvus  ae  fèuiOes  ^  uni- 
flores  y  firiés.  Leur  calice  commun  efi  fimple  ^  mo- 
nephytte ,  mrcéolé ,  plos  convt  qM  k»  coroHos  ^ 
diviCé  à  fen  bord  ju^oe  vers  fà  nmtié  en  fix  ou 
huit  découpures  étroites  «  aiguës ,  fowem  alter* 
nsrivement  pbs  petites.  Lee  corolles  font  AipoUes 
en  lajFons  inl^dtbiilifomes ,  d'vniaun^pâte ,  di- 
vifées  ï  leur  limbe  en  cinq  découpures  irrégulières 
dans  tes  fleurs  de  la  ciccomreacQ  s  rogiriièics  d«is 
celles  du  difque.  Les  étamioes  font  faillantes ,  au 
nombre  de  cinq  s  les  fiiamens  capilhaires;  un  ftyle  -, 
m  ftigmate.  Le  caKce  propre  eft  double  »  Texré- 
rieur  court  ^^  à  quatre  dents  obtufbi  >  TintéTieur 
fort  petit,  compofé  de  cinq  filets  fétacés  ;  les  fe- 
mences  oblongues^  gtabxes ,  cannelées^  i  quatre 
faces  $  le  réceptacle  chargé  de  paillettes  cotiveies 
d*uncôté.  mucionées  ileur  fommet. 

Cette  plante  4 -été  recueillie  g  par  M.  Desfon- 
taines »  lur  les  bords  de  la  mer  ^  fur  les  côtes  d^ 
l'Afrique  feptentf  ionale }  elle  croît  également  dans 
la  Sicile  &  l'Italie.  {Defcripu  ex DesfQiu.) 

Je  poflède  dans  mon  herbier  quelques  tndividos 
de  cette  plante  >  recoeillis  bien  certainement  eo 
Barbarie  ou  dans  les  départemens  méridionaux  de 
la  France  :  je  ne  me  rapîpelle  pas  préctfément  dans 
lequel  de  ces  deux  pays  $  je  les  foupçoime  des  en- 
virons d' Aix  en  Provence.  Dans  ce  cas ,  nons  pof- 
féderions  cette  efpèce  en  France. 

24.  ScABixusB  à  iBvoliicr«  de  carotte.  Scaki^ 

daucoides.  Desfoat. 

Scabiofa  corollulis  qainquefidis ,  radianxiivs  îMiis 
bipinnatis  ;  calice  communi  villofo  ^pinnatifdêJut%î* 

Flor.  atlant.  vol.  i.  pag.  123.  tab.  38. 

Cette  eipèce  a  de  tiès- grands  rapporo  avec  le 
fcabiofa  colmmbana  ;  eile  endt^EërepartfaiNérement 
par  fon  calice  commun  ^  compofe  de  folioies  ve- 
loes  ^  rades  au  tbocher ,  fimples  ou  médiocrement 
ramtufes  \  les  rameaux  droits ^  eflliés.  Les  feuifles 
font  oppofées ,  pubefcentes  s  les  feuilles  radicales 
ovales  ou  ovaies<K>bIongttef  >  dentées  i  leur  con- 
tour ,  obtufes  à  leur  fommet^  pinnatifides  i  lenr 
bafe,  péciolées  \  l€«  feiiilles*cauIinaire$iQfétiett«es 
pinnatifides  j  la  foliole  ou  le  lobe  terminal ,  ovale.j 
obtus  y  denté  \  les  feuilles  du  milieu  deux  fois  ai- 
lées; lespinnules  inégales ,  linéaires ,  aiguës  $  en- 
fin ,  les  feuilles  fupérieures  fimpieœent  ailées  $  les 
pinnules  linéaires  ,  fubulées. 

Les  fleurs  (ont  folitaires  y  terminales  »  ft^>portëes 
par  de  longs  pédoncules  ftrîés.  Le<SIice  commun 
eft  plus  court  que  la  corolle ,  compofé  de  plufieurs 
folioles^etues^  pinnatifides.  LcsnsucsxeitembleDr 
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â  enfles  4/^fiàhi^fii  4»lumUrM.  Les  corolles  font 
Ueues  ou  violettes  ^  celles  de  ia  ciFConférence  dif- 
po(iées  en  rayons ,  à  cinq'<ifvifions  irrégulières  $ 
celles  des  corolles  du  difqoe  régulières  s  le  <:alice 
propre  extérieur  courte  iHrefque  campanule  s  Tin- 
térieiir  formé  par  cinq  filameiis  fubulés  s  l'ovaire 
obloDg  y  prefi^ue  tétragooe  »  le  réceptacle  con- 
vexe j  garni  da  paillecces  nnembraneufos  ^  Tabulées  3 
convexes  d'un  côié  »  cinq  écaoûnes»  un  Style  s  un 
fiigmac^. 

Cette  plante  a  été  recttcfllîe  ,  par  M.  Desfbti- 
taines ,  fur  les  collines  ,  aux  environs  de  ta  ville 
d'Alger.  (  Dt/ifipc,  ex  DeifoiU*  V,f.  ) 

2.  f .  ScABiEUSE  à  grandes  flâiirs.  S^ïofa  ^ranM- 
faréi.  Des&nt. 

Scaèiofa  corollalis  qmnquejidh^  radiamibus  ^  folris 
radicalibus  oélongis  ,  crenatis;  caaUnrs  piftnatipdis  ; 
pinnis  lanctolato-lÎMearrbus  y  patuiît ,  Scoif ,  Infub.  ). 
pag.  19^  ub.  14.  —  Desfont.  Flor.  athot.  vol.  i. 
pag.  12}. 

Scabiçfa  pynMûka  ,  viUefa  ,  ciitereé  «  magnafion. 
Tournef.  Init.  R.  Herb.  465. 

A.  Afterôcepftaius  tometttofus  y  cinenus  ,fûlus  dif- 
ftBis.  VaiH.  Afl.  Acadetn.  gall.  r7ii.  pag.  180. 

ScalnofÊ.  (  cifierea  )  »  corolUUs  quùtfuefdis  ,  ta* 
diantiéus  ^  calz€€  ir€vi  ;  fatiis  pinnatis  ^  cinerco^ 
tomentofis.  Lam.  Uluftr.  Gêner,  vol.  i.  pag.  251. 
n*'..  1319.  —  Lapeyr.  Mff. 

Scaihfii  (  p^'tenaica  )  »  ^oralluUs  ^nquefidù ,  ra- 
dianti^us  ^  fùUis  tumtni^s^  iaugris^  dtntatis  &  pin- 
natifidis  y  caule  unifloro.  WlUd.  Spec.  Plant,  vol.  I. 
pag.  5 fi.  n^  20. 

Scakiofapyreneica.  Allion.  Flor.  pedem.  n®.  jii. 
tab.  2f .  fig.  2  j  &  ub.  26.  fig.  I. 

Scuhipflt  oduU  iM^er9  ;  foliiâ  tommiofis  ,  émis 
pinnatis  ;  pinnis  dfntatis  &  fimipinfhitis  /  eatdinis 
pinnatis,  Haller^  Helv.  n°.  207. 

Scabit^  multifidd,  iUpÎHu  ,  neptfis.  Boccon.  Muf. 
fyag.  22.  tab.  6. 

An  fcabiofa  (Monfpelîenfis),  coroLlulis  quingue^ 
fsdis  y  Aquaiibus ,  caiiet  bfevio/îhuj  ;  filiis  omnibus 
pinnatis  y  ç^iliatis?  Jacq.  Icon.  rar.  I.  lab.  24.  — 
Mifcell.  2.  pag.  }20. 

Cette  plante  diffère  du  fcabiofa  coiumbaria  par 
(es  corolles  au  moins  d'un  tiers  plus  grandes  ^  par 
fes  Feuilles  caulinaires  fimplemeot  ailées  ou  pin- 
natifides^  fou  vent  cendrées  ^  pubefcentes  ou  to- 
menteufes. 

Ses  tiges  font  rameufies ,  fvbeCctates  >  te  pro- 
duifent  plufieucs  rejets.  Les  neuilles  font  ou  velues 
Ml  prévue  glabres  ;  les  radicales. pétiolées»  ova- 
les >  deiuéos  à  leur  contour  ^  obtufos  à  leur  fom- 
mec  I  les  feuilles  cauUoaiies  oppoiëes  j  pinoati- 
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fides  s  le  lobe  terminal  très-grand  y  ovale  dins  ks* 
feuilles  inférieures ,  lancéolé  dans  les  fupérieures. 

Les  6enrs  font  foHtaircs  à  Text rémîté  des  rameaux 
&  Âts  tiges  ^  fuppoitées  par  de  longs  pédoncu- 
les ;  elles  font  de  la  grandeur  de  celles  du  fcabiofa 
airf^urpwrea.  Leur  calice  commun  t&  partagé  en 
plulîeurs  découpures  linéaires  y  inégales,  plus  cour- 
tes que  les  fleurs.  Les  corolles  font  grandes ,  dif- 
pofées  en  rayons  d'un  jaune-pale  ou  olanchâtres  « 
â  cinq  divifions  »  leur  tube  légèrement  velu,  h^ 
calice  |>xopre  extérieur  eQ  membraneux ,  denti- 
culé  \  l'intérieur  pédicellé ,  compofé  de  cinq  filets 
Cétacés  y  longs  ^  bruns  ou  roufTitres  s  les  femeac^s 
réunies  en  une  téce  ovale. 

Cette  plante  croît  dans  les  champs ,  fur  l^s 
cotes  de  Barbarie ,  où  elle  a  été  recueillie  par 
M.  Desfomaines.  (  Defcript.  ex  Desfoni,  ) 

Okfervatiofis.  Il  m'a  paru  que  cette  plante  y  du 
moins  fa  variété  A  »  étoit  la  même  ^ue  celle  qui 
croît  dans  les  Pyrénées ,  &  qu'il  falloir  y  rapporter 
Je  fcabiofa  ^inerea  de  Lamarck  3  &  le  fcabiofa  pyrt- 
naica  d' AlUoni.  Je  n'y  ai  recoonu  aucune  différencie 
eflentielle^  excepté  quelques  variétés  dans  las  dé- 
coimures  des  failles.  Cette  plante  y  lorsqu'elle 
cr<Mt  fur  les  lieux  élevés^  efi  plus  ou  moins  velue; 
fes  feuilles  de  couleur  cendrée  y  fes  tiges  moins 
rameufes>  moins  élevées  ^^eiquefois  impies  j  $, 
une  feule  fleur.  {V-f) 

16.  ScABiÊtJSE  de  Sicile.  Scabiofaficuia, 

Scabiofa  coroUulis  quinquefid'Sy  Aqualibus  y  caulice 
brevioribus  >  foliis  lyrato  -pinnatifidis^  Liim.  Sy&. 
veget.  pag.  145.  n°.  17.  —  Mantiflf.  196.  —  Lam. 
Illuflr.  Gêner,  vol.  i.  pag.  2ji.  n®.  1322.  — Willd. 
Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  55}.  n^.  21. 

Scabiofa  divaricata.  Jacq.  Hort.  I-  p*  5-  tab.  Ij^. 

Cette  efpèce  a  beauoMip  de  rapports  -ftvec  he 
fcabiofa  mariiima,  Diftinguee  l'une  &  l'âurre  par 
la  longueur  des  foliôks  de  leur  calice  ctnnmiiti  ^ 

aui  furpaiTent  de  beaucoup  les  corolles .  celle  dont 
s'agit  ici  en  diffère  par  fes  cor^lespfeK]ue toutes 
égales  «  celles  de  U  circonférence  n'étant  point  ou 
prefque  point  ouvertes  en  rayons. 

Ses  tiges  font  grêles ^  herbacées»  cylindrf^oes> 
hautes  d'environ  un  pied  &  plusi  glabres^  dicfao- 
tomes  >  divifées  en  rameaux  très-ojvartqués ,  toi- 
des  y  de  coulèpr  rougeâtre  en  vielliifTant  y  à  peine 
âriés^Las  feuilles  fonrpétiolées,  glabres  ou  ^rr 
nies  de  quelques  poils  rares  ,  très-fins  j  les  infé^ 
tieures  échancrées  en  forme  de  lyre  ;  celles  qui 
occupent  le  milieu  des  tiges  prefque  pinnatifides  ^ 
à  découpures  étroites ,  linéaires ,  inégales  y  fou* 
vent  très-courtes  s  lés  fupérieures  &  terminales 
entières  y  alongées  y  fimples ,  fort  étroites  «  li- 
néaires. 

Les  fleurs  font  prefque  globuleufes  »  fupportéee 
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'  par  de  longs  pédoncules  ficués  dans  la  dichotomie 
des  rameaux  >  roîdes ,  cylindriques  y  rudes ,  pref- 
qu'accrochans  j  divariqués  >  de  couleur  purpurme, 
à  peine  pubefcens  ou  chargés  de  quelques  poils 
rares  &  fins. 

Le  calice  commun  eft  cornoofé  de  huit  â  dix 
folioles  inégales  j  beaucoup  plus  longues  que  les 
corolles,  ouvertes  en  étoile,  linéaires,  étroites, 
aiguës,  verdâtres,  un  peu  velues.  Les  corolles 
font  purpurines ,  un  peu  rougeâtres,  quelquefois 
blanchâtres,  toutes  égales,  un  peu  radiées  à  leur 
circonférence,  d'une  grandeur  médiocre,  pubef- 
centes  fur  le  tube,  divifées  à  leur  limbe  en  cinq 
lobes  irréguliers,  obtus.  Les  étamines  font  blan- 
ches ,  plus  longues  que  les  corolles.  Le  calice 
pcopre  extérieur  campanule,  irès-mince,  mem- 
braneux ,  plifllé  j  denticulé  à  Tes  bords ,  traverfé 
par  des  lignes  rouifâtres.  Sa  partie  inférieure  ou 
t  ubulée ,  qu'on  regarde  comme  l'enveloppe  propre 
de  la  femence  ,  eft  velue,  ovale,  tronquée,  mar- 
quée vers  fon  fommet  de  plufieurs  plis  enfoncés, 
environ  au  nombre  de  huit,  qui  forment  inté- 
rieurement autant  de  callofités.  Le  calice  intérieur 
eft  pédicellé ,  formé  de  cinq  filets  fétacés ,  d'un 
pourpre  -  foncé ,  plus  longs  que  les  corolles.  Le 
lécdptacle  eft  conique ,  garni  de  poils  nombreux, 
en  touffes,  fins,  fétacés,  &  de  quelques  paillettes 
rares,  très-étroites,  plus  longues  que  les  poils. 

Cette  plante  croît  dans  la  Sicile.  On  la  cultive 
au  Jârdjn  du  Muféum  d'Hiftoire  naturelle  de  Paris. 
O  (  r.  V.  ) 

27.  ScABiEUSE  maritime  Scabîofa  marîtîma. 

Linn. 

•  ■  > 

Scjbiofa  corollulis  quinquefidis  ,  radianùbus  ^  car 
lice  brevioribus  ;  foliis  pinnatis  ;  fummis  lincaribus  , 
inugerrimis,  Linn.  Syft.  veget.  pag.  145.  ri".  i8-  — ' 
•  Amœn.  Acad.  vol.  4.  pag.  504.  —  Murrai ,  Prodr. 
IJ9. —  Lam.  lUuftr.  Gêner,  vol.  i.  pag.  ijx.  n**. 
J316.  — Willd.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  554. 
n*.  23. —  Lam.  Flor.  franc,  vol.  3.  p.  350.  0^.936. 
XIV,  — Gouan,  Monfp.  pag.  63.  n*.  12. 

Scabîofa  maritîma  ,  parva,  Tournef.   Inft.   R. 
Herb.  46 j.  —  J.  Bauh.  Hift.  3.  pag.  7.  Icon.  —  t 
Magnol^  Botan.  Monfp.  pag.  231. 

.  Scahiofa  fteUata  y  mari ti ma  ,  tenuifolia,   Morif. 

Oxon.  Hift.  3.  §.  6,  tab.  ly.  fig.  29. 

Il  n'exîfte  guère ,  entre  cette  efpèce  &  le  /w 
hiofaficula , d'autre  différence  que  dans  les  corolles 
difpoféesen  rayons  i  leur  circonférence,  &  plus 
grandes  que  celles  du  centre,  tandis  qu'elles  font 
toutes  égales  dans  \e  fcabiofa  ficula,  &  les  rameaux 
bien  plus  divariqués. 

S'ts  rîges  font  droites,  hautes  d'envîrcrn  un  pied 
&  demi  ou  deux  pieds,  blanchâtres,  quelquefois 
purpurines,  cylindriques,  garnies  de  quelques poik  . 
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diftans,  divifées  en  rameaux  nombreux»  difi», 
étalés  ,  un  peu  rudes  ,  divariqués,  prefque  pani- 
culés.  Les  feuilles  font  prefque  glabres ,  vertes  i 
leurs  deux  faces ,  pétiolées;  les  inférieures  «  pro- 
fondément pinnatifidess  les  pinnules  étroites,  li- 
néaires ,  corfluentes  ou  décurrentes  à  leur  bafe  , 
un  peu  aiguës  â  leur  fommet ,  inégales ,  entières  $ 
la  pinnule  terminale  ordinairement  plus  alongée  , 
plus  large,  entière  ou  incifée  ;  les  feuilles  fupé- 
rieures  &  terminales  feffiles ,  oppofées ,  très-lon- 
gues ,  linéaires ,  lancéolées,  très*entières ,  aiguës, 
fort  ouvertes. 

Les  fleurs  font  terminales ,  fupponées  par  des 
pédoncules  fimples ,  alongés,  pileux,  un  peu  rudes, 

Î;réle$ ,  ou  oppofés  aux  rameaux ,  ou  ntués  dans 
eur  bifurcation.  Le  calice  commun  eft  hémifphé- 
rique,  compofé  ordinairement  de  huit  ^  foUoies 
prefqu 'imbriquées ,  cinq  extérieures,  linéaires, 
plus  grandes ,  plus  longues  que  les  fleurs  ,  trois 
ou  cinq  intérieures  plus  courtes ,  plus  étroites , 
aiguës,  vertes ,  pileufes  furtout  à  leur  bafe^  quel- 

Juefois  obtufes.  Les  corolles  font  blanches  ou 
'une  teinte  bleuâtre,  grandes;  cellesde  la  circon- 
férence difpofées  en  rayons,  plus  giandes  que 
celles  du  centre,  pubefcentes  fur  le  tube, divifées 
â  leur  limbe  en  cinq  découpures  irrégulières,  ob- 
tufes. Les  femences  &  les  deux  calices  propres , 
tant  l'extérieur  que  l'intérieur,  reffemblent  par- 
faitement à  ceux  du  fcabiofa  feula  ^  akifi  que  les 
réceptacles. 

Cette  plante  croît  en  Europe ,  dans  les  lieux 
maritimes  des  contrées  méridionales.  On  la  cultive 
au  Jardin  dej  Plantés  de  Paris.  O  (  ^.  v.  ) 

La  figure  de  Morifon  conviendroit  peut-être 
mieux  au  fcabiofa  ficuia  ,  d'autant  plus  que  les  co- 
rolles Y  paroifTent  toutes  égales. 

-  28.  ScABiEUSE  â  petites  fleurs.  Ssa&iofa  parvi- 
fiora.  Desfont. 

Scabîofa  cauU  dickotomo  ;  foliis  inferionbus  oho- 
vatis  ,  crenatisj  coroUuLîs  fdbéquaUbus  «  quadrîfisis; 
capitulîs  ovatis }  calice  proprio  interiote  hrevijfimom 
Desfpnt.  Flor.  aclant.  voL  1.  pag.  119. 

Scabîofa  ficuia  ,  cardîacA  folio.  Toumef,  Inft.  R. 
Hcfb.  4^5, 

Scabîofa  alpina  ,  hieraci  folio,  Boccon.  Muf.  tab. 
120.  î 

Afierocephalus  annuus  ^  foliis  imîs  fenecionîs  retu* 
fis,  Vaiîlant,  A6t.  Acad.  Parif.  1722.  pag.  181. 

Scabîofa  dichotoma,  Cyrill. 

-  Ses  tiges  font  velues ,  droites ,  hautes  d'environ 
un  pied  ^  demi,  dichotomes,  garnies  de  feuilles 
médiocrement  velues,  oppofêess  les  inférieures 
en  ovale  renverfé  ,  incifees  ou  crénelées  à  leur 
contour}  les  créoelures  larges,  inégales^  obtBfes; 
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les  fetiiUêsfiipériéures  pinnatifidesi  léor  bàfe)  la 
.pinnulle  terminale  beaucoup  plus  grande. 

Les  fleurs  font  terminales,  difpofées  en  petites 
,réces  denfes,  alongées  à  la  maturité  des  fruits  3  les 
unes  pédonculées  &  lituées  dans  h  bifurcation  des 
rameaux  >  les  autres  placées  plus  bas  8t  feffiles.  Le 
calice  commun  eft  compofé  de  ptulieurs  folioles 
linéaires,  inégales,  plus  courtes  que  les  fleurs, 
entièrement  rabattues  fur  les  pédoncules  à  l'épo- 
cjue  de  la  maturité  des  fruits  ;  les  corolles  un  peu 
inégales  entr'eiles,  légèrement  velues,  petites, 
•irrégulières  ,  diviCées  à  leur  limbe  en  quatre  ou 
xinçi  lobes.  Le  calice  propre  extérieur  &  court, 
petit,  membraneux^  l'intérieur  extrêmement  petit, 
radié  ^  les  femences  médiocrement  velues  &•  can- 
nelées i  le  réceptacle  grêle,  alongé ,  garni  de  ppils 
fétacés.  Cette  plante  a  été  recueillie  par  M.  Des- 
fontaines dans  les  environs  d'Alger  ;  elle  croit  éga- 
lement en  Sicile  &  dans  l'orient.  On  la  cultfve  au 
Jardin  des  Plantes  de  Paris.  (  Defcripe.  ex  Desfom.) 
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29.  ScABiEUSE  à  tige  fimple.  Scabîofa  fimpUx. 
T)esfont. 

Scabîofa  catje  fuptrni  nudo  ;  foUis  bîpinnatis  , 
vUlofis  i  foliolis  ItMaribus  y  acutis  ;  calice  fcminis 
maximo,  campanulato.  Desfont.  Flor.  atlant.  vol.  i. 
pag.  iij.  tab.  39.  fig.  i. 

.  Scabîofa fiellata ,  minima,  Tourn.  Inft.  R.  Herb. 
•465.  —  C.  Bauh.  Pin,  271.  &  Prodr.  126. 

.  Scabîofa cum puichro  femine, minorai ,Bz\ih,  Hift. 
3.pag.7.  le. 

Scabîofa  tenuifoUa  ^  femine  membranaceo,  Morif. 
Oxon.  Hift.  3.  pag.  50.  $^6.  tab.  ij.  fig.  42.  Sed 
fappus  membranaceus  minor,  :  « .  ,  ' 

•  PAyr^tfmtf.  Col.  Phyt.  ^8. 

Scabtofii  (ftellata  )..Var.  y.  Linn.  Syft,  Plant. 
vol.  I.  pag.  282.  n**.  16, 

•  Cette  efpèce  a,  par  fa  fruâMication,  des  rap** 

Î^orts  zvecle  fcubîofa  ftellata  :  elle  en  différé  par 
es  tiges  ordinairemenir  fimples,  par  fes  feuilles 
prefqué  déukfois  allées,  velues ,  à  pinnules  très» 
étroites  j  elle  eft  d'ailleurs  remarquable  par  la 
grandeur  du  calice  propre  extérieur.  Quoique 
M.  Desfontaines  n'ait  pas  cru  devoir  ajoocer  de 
fynonymie  à  cène  efpèce,  j'ai  hafardé  de  la<rap* 
porter  à  la  plantecitéeparToBrnefort,  Gafpara, 
Bauhin,  &c.,  ayant  recueilli  mot -même  cette 
plante  dans  les  environs  d'Aix  en  Provence.  Jean 
jBauhin  en  parle  comme  l'ayant  reçue  également 
du  ir.ême  pays }  mais  la  figure  c|u'il  avoir  déjà  fait 
graver  &  que  je  cite,  appartient  à  une  variété 
de  cette  même  plante  ,  a  tige  médiocrement  ra- 
meufe  &  plus  élevée. 

•  Ses  tiges  font  droites,  amples,  cylindriques, 
un  peu  velues  >  légèrement  firiées  ^  rudes  au  tou* 


:  cher  î  '  hanter  au.  j^Ius  <f  un:  pied ,  nues  dàfos  teur 
partie  fupérieure ,  quelquefois  unpen  rameufes, 
d'un  blanc-cet)dré,  garnies  de  feuilles  oppofées  ^ 
médiocrement  pétiolées^  cônées  â  leur  oafe,  ve- 
lues, d'un  vert-cendré  i  la  plupart  deux  fois  ailées  $ 
Iles  pinnules  étroites,  linéatr€|s,  inégales^  entiè- 
res j  un  peu  aiguës  à  leur  fommer. 
Les  fleurs  font  foliuires  à  l'extrémité  des  tiges, 
où  elles  forment  une  tête  globuleufe,  à  laquelle 
la  partie  nue  &  fupérieure  des  tiges  fert  de  pé- 
doncule. Leur  calice  commun  eft  plus  court  que 
les  fleurs  ou  â  peine  de  même  longueur,  divifé 
en  plufieurs  folioles  fimples,  linéaires,  étroites^ 
pubefcentes ,  iriégales ,  un  peu  fubulées.  Les  co^ 
toiles  font  bleuâtres,  àWtf^cs  en  cinq  découpures 
à  leur  limbe,  prefque  toutes  égales,  à  peiné  ra* 
diées.  Le  calice  propre  extérieur  eft  grand,  mem- 
braneux» icampanulé,  ouvert  j  velu  intérieure- 
ment à.foo  orifice,  d'un  jaune-pâle,  marqué  de 
nervures  nombreufes ,  brunes ,  en  rayons  diver- 
gens5  fa  fa^afe  ou  l'eqveloppe  particulière  des  fe- 
mences eft  profondément  firiée«  couverte  de 
poils  droits,  fins ,  touffus,  fétacés  i  elle  renferme 
une  ù.mtnce  nue,  ovale,  blanchâtre 5  le  calice 
intérieur  compofé  de  cinq  rayons  ouverts  en 
étoile^  un  peu  ovale  i  leur  bafe,  terminé  par  un 
filet  fubulé  un  peu  plus  long  que  le  calice  exté- 
rieur. Le  réceptacle  eft  convexe,  garni  de  paillettes 
ovales,  membraneufes ,  un  peu  concaves ,  acumî- 
nées  à  leur  fommet. 

^  * 

J'ai  recueilK  cette  plante  fur  les  collines  arides 
des  environs  d'Aix.  M.  Desfontaines  Ta  égale- 
ment obfervée  dans  les  environs  d'Alger.   O 


30.  ScABIEUSEétoilée.  Scabîofa  ftellata.  Linn, 

Scahiofa  condluUs  ^n^fidis,radiantîbus,;folii£ 
dî/feâis^:ncepea€ulh  ftmrumfiibrotMtndis.  Linn.  SpeCr 
Plant  vol.  I.  ps|g,  t44.,.— '  Horr,  CUffort.  31.— 
Hort.  Upfal.  26.— Royen;Liigd.  Bat.  189.  — , 
Lam.  Illuftr.  Gen.  yof.  t,  pag.  252.  n**.  1328.  — ; 
Idem,  Flor.  franc,  vol.  j. pag.  351. n®.  936.  XVL 
-^  Witld.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  J54.  n<>.  24.  — . 
Desfont.  Flor.  atlant.  vol.  i.  pag,  124.—  Ge,rard, 
Flor.  galï.  Prov.  pag.  220.  n®.  8. 

Scaèio fa  ftdlata\  folio  laciniato^  major.  Touro. 
Inft  R.  Herb.  46 f.  —  C.  Bauhin  ,  Pin.  17I.  — . 
Schav.  Specim.  n^.  n  ?•  —  Garid.  Aix.  pag.  419., 
—  Morif.  Oxon.  Hift.  y  pag.  50.  $.  6.  tab.  ij.. 

Scabîofa  htfpantca  -Clufii,  major.  Dalech.  Hift, 
2.  pag.  II 10.  le.  '    " 

Scabîofa  major,  hifpanîea ,  Jive  prima.  Cluf.  Hift, 
2.  pag.  I.  le.  —  Tabern.  le.  159. 

Seabiofa  major,  Ufpanna  ,  ftore  aUo,  Lobel,  Ic- 

y  J9*  —  Idem ,  Obfeçv.  pag.  191.  le. 
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SoÊUùfaffrtgntid.  Dodoiu  Pempt;  f  ii.  le. 

Scabwfâ  major ^  aun  puUhro  fimint^  J.  Bauhin  j 
to(t.  j.pag.  9.  le. 

Mtfwtph^das  imtjor^  amnns,  làchtiatm.,  cupite 
pukkra^  gMûJb.  Varll.  A&.  Acïideiti.  Pftrif.  1/12. 
pag.  182. 

f.  ScùbtoPiJhikttaJhHû  IntinintOy  ^mor.  Toom. 
îhft.  R.  Herb.  465.*— C.  fauh.Pit1.271.— Garid. 
Afe.  paj.  429.  —  Motif.  Oxon.  Hift.  j.  pag.  jo. 
$.6.tab.  15.  fig.  40. 

)iiA.  2.  pag.  a. 
i(.  Sca/Uq/a  mnimu.  C.  Bauh.  Prodr.  pag.  126. 

Cette  efpèoe  ^  towarquable  par  Ja  gratidnir 
&  rdégonce  da  calke  pn>pre  ttcérieur  de  les 
coroBei^  &  per  fes  feuilles  pinnatiiuïas  à  Imit  knSt^ 
k  fMoûule  teraimafe  graDde  3  très-large ,  <ieniée  ou 
âUcifiàe  i  foD  (booRiet. 

Les  tiges  s'élèvent  a  la  hauteur  cTénviron  deux 
pieds  y  elles  font  droite^  ^  pleint^s^  dures^  cylindri- 
que$«  blanchâtres^  rudes^  obrcuréinent  anguîeafes^ 
plus  ou  moins  velues^  divifées^  furtout  vers  leur  par- 
tie fupérieure^  en  rameaux  oppôfés»  ftriésj  élancés. 
Les  feuilles  font  pétioIées>  oppofées»  molles,  d'un 
yeft-bhnchâire^  pileufes  ou  velues  $  les  feuilles 
radicales  entières ,  en  forme  de  fpatule  «  longue- 
ineoc  péttotées  »  dentées  eo  feie  a  Jeur  contoer  ^ 
obtttfes  à  leur  foi&met  j  rétrécies  &  en  partie  dé- 
cturçiKes  fi|^  leur  pétiole  >  las  cauliaaires  pinnati* 
fides 9  ovales j  oblonguess  les  pinnules  étroites, 
lancéolées }  les  unes  entières  $  d'autres  plus  ou 
moins  incifées^  obtufes  ou  un  peu  aiguës  i  la  ter- 
tnînate  très-grande ,  élargie  «  indfée  ou  deiltéeâ 
fil  partie  ftipérîeare.  Les  feaiUes  terminales  fiMit 
quelquefois  fifliplement  découpées  en  Ijrre. 

Lies  flieufs  fbrAient  de  gfofTe^  tètés  globuleu- 
fes^  tetnlinales^  foittenuês  par  des  pédoncules 
très-longs ,  t\ûs  ^  roides  «  ^inguleut  j  ftriés  y  ru- 
des au  toucher  «  tin  {)èu  velus.  Le  calice  com- 
mun ell  compôfé  de  |>Iurieurs  folioles  linéaires , 
Verdâtres,  verues,  ciliées  ^  au  môihs  de  la  lon- 
gueur des  corolles  \  très-aiguës ,  rabattues  fur  les 
pédmicules  après  k  Boèarfon.  Les  corolles  fSsat 
bknches  ou  d'an  Ubu- tendre,  aflèi  grandes  ; 
celles  de  la  circonfiéfence  un  peu  phis  grandes 
que  oeUes  du.  diique  ^  tubulées  ,  -veliiês  fur  leur 
tttbe  «  divifées  à  leur  limbe  en  cinq  découpures 
inégales  $  les  trois  extérieures  plus  grandes  :  ces 
découpures  font  plus  régulières  dans  les  Beurs  du 


centre. 


Le  Calice  propre  extérieur  eft  très-grand ,  fca- 
rieux^  campanule 3  eh  rôue^  muni  d'un  gratid  nom- 
bre de  nervures  rouHacres ,  divergentes.  Sa  par- 
tie inférieure  oa  l'enTekippe  pto|Xre4n.fiaBemBS  I 


s  c  A 

eft  rrèe*velae ,  «amielée ,  terminée  pdr  huit  • 
tés  à  jour  ;  la  feneace  qa'etb  renferme  efi  or 

aiguë  j  très- velue.  Le  calice  intérieur  eft  jm 
cillé  ^  ouvert  en  une  étoile  noîr&tre  >  à  cinq  rarv 
ovales  «  lancéolés  à  leur  bafe^  terminés  par  or 
filets  plus  longs  que  le  calice  extérieur.  Le  réo^' 
tacle  eftglobuleux^  garni  de  paillettes  très-l^ 
concaves^  minces ^  diaphanes ^  blanches^  le* 
iées  àleur  fommet^  plus  longues  quelles  femeas. 
La  variété  è  eft  beaucoup  plus  petite  5  Ies&&i 
font  un  peu  moins  dtvi(%es.         ^ 

Cette phn te  croit  riats  les  Keta  ftérScsfrfl» 
timts  dis  dépaxtemens  «éiidioiiauz  A^hFnaœs 
on  la  reaoomte  éylemeni  en  E£amgmkktkt 
côtes  de  la  Barbane  >  elle  eft  ciAcivës  akia 
des  fiantes  de  Paris.  Q  (  F.  v.  ) 

ji.  St AS t£t7 s Ë prolifère.  SaAiofufn^ 
ÏÀm. 

Scabiofa  corollutis  qainquefidJs  3  radiantAus  ;fê' 
fUnufiffilibus  i  oauU  praiifiro  ;  folils  in^rmfs  ,fià' 
ftrràtis.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  1.  pag.  144.— 
Mantiff.  329.  —  Willd.  Spec. Plant,  vol.  i.p.  Jf4. 
n\  2j.  — t)esfi»t.  FW. atlant.  vol.  î.ptg.iii.— 
tam.  Ilhrfhr.  Gêner,  vel.  i.  pag.  2ja.  a^.  1)29. 

Scabiofa  fieltata  ,  humilis  ,  integrlfoiîa  j  pnUjtxam 
Herm.  Paradif.  223.  Icon. 

Scabiofa  fieUata  y  proliféra  ,  annua,  AU.  Acid« 

Parif.  1666.  pag.  12. 

jiftcrocepkalusannuus,  kumîlis,  integrifoUusS:^ 
Parif.  Aâ.  Acad.  1722.  pag.  182. 


On  diftingoe  cetee  efpèce  à.fes  têtes  de 
globuleufes,  prefque  feffiles  ott.médi«Tftmfftr  péi 
donculées  ^  de  couleur  jaunâtre }  8c  à  fes  feuilles 
(impies  4  dentées  en  fcie  ou  entières. 

Ses  tiges  font  droites ^  pleines,  d'un  bhnc-ver- 
dâtre ,  ftriées  ^  médiocrement  velues ,  hautes  d*^- 
vtren  «H  pied  &  plus  »  dichetomes  9c  prolifères, 
garnies  de  feuilles  fimpies  >  oppofées  «  ovales* 
obiongues  ,  lancéolées  ^  velues  •  ciliées  à  leivs 
bords  $  les  lûéérieures  beaucoup  plus  larges  »  ova- 
les j  obtufes  j  décurrentes  â  leur  bafe  fur  un  pé» 
tioie  alobgé  «  tachemeot  dentées  en  fcie  à  leur 
contour}  les  fupërieures  feffiies^  cônées  à  lesv 
bafevy  obiongues ,  pubefeenres  »  entières  à  lews 
bords  y  obtufes  &  quelquefois  écfaaacrées  i  hm 
fonmiet,  molles  ».  vertes  à  leurs  deux  ËKes. 


Les  ileurs  font  limées  dans  la  bifarcatioD  des 
tiges  prefque  feffiles ,  ou  fuppprtées  pat  des  pé- 
doncules courts^  rudes  ^  velus  ,  ftriés  ,  fimples  » 
unifiores.  Le  calice  commun  eft  compo(%  de  pht- 
fieurs  foliotes  fimples, 'Ihîéaîres,  inégales ^  étroi- 
tes y  lancéolées  y  obtufes  y  très-velues  i  leur  bafe, 
».,w.o«..v.«.  ^^Y^  I  un  peu  plus  longues  q^i^  les  fleurs.  Les  corolles 
prcypredeafèiBemBS  1  font  d*uQ  jaime«-clatr  «  eubuiéca.,  p«ilMceeaes^ 


se  A 

celle»  èd  h  circoBférence  cNf^fâei  en  rax^ns ,  M 
peu  pliK  grandes  que  celles  <fii  cefitre  )  (HYtCées  à 
leuf  liwbe  en  cinq  découfures  IrvéguDèfes  5  IH 
trois  excéfîeufes  fkts  ffandes»  crénelées  à  tlNif 
Coomec. 
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Le  calice  propre  extérieur  e#  grand  3  membra- 
neux y  fcarieux  »  campanule ,  légéremene  dtmiciilë 
a  Tes  bords  j^  muni  de  ftries  nombreufes  ^  diver- 
gemes ,  d'un  brun-jaimatre;  te  caHeemeénew  pé- 
dicule ,  ouvert  en  étoile  »  compofé  de  cinq  Mets 
fétacés  »  TeUis  i  leur  bafe  >  à  pemei  ajjifi  longs  que 
le  calice  extérieur.  L«s  £ruit$  lo&c  cavales  >.  coutcs^j, 
tconqués  ^  entièrement  enveloppés  par  une  aigrettu 
de  PoUs  toufius ,  blanchaiït^i;  ^^1^^^'  ^^  récep- 
tacle efi  garni  de  paillettes  fines >  ^tacées*  termi- 
nées par  une  aigrette  de  poils  fins. ^  ferrés  j  prefqu*en 
pèiceat». 

Cette  ^le  croît  dansrÉgypte&  fur  les  c6te9 
^e  Barbarie»  au  milieu  des  caoïçag^es.  On  la  cul- 
tive au  JardJa  d^PUotes  dd  Faris.  O  <  ^«  v.  ) 

.    fZ.  SCI.BIBUSB  des  veui^cs.  Scaàiçfii  MÊropur^ 

Scabiofa  corollulîs  quinqutjidîs  y  radiant ihus  y  folîis 
SjfeSis  ,  receptaculis  forum  fuhulatis,  Linn.  SyA. 
ve^tt.  pag.  14J.  n®.  zi.  — ^  Hoct.  CHif.  jt. — 
Hon.  Upf.  2i6. ^  Mil!.  Ddâ-fi^  i^.  ^Um. iiL 
.  CseBer.  voL  i.  pag.  ifa.  n^.  1)24.-^ Willd;.  Spec. 
Flmt.  vol.  I.  txig.  55J.  a^.  z6.  --<-  Goiiao ^  Hort. 
Menfp«  pag.  o^.  0^.  9. 

S£aJfîofa  peregrtna  ^  ruhra  y  c^p/{^  ahlàngo .  C>  Baujji* 

fin.  270.  —  Tourn.  Inft.  R.  Herb^  464.  -^  Morif» 
Oxon.  Hift.  }.  pag-  48.  $.  6.  vù^tyi^.  nj.  26. . 

Scaiiofafixuty  inSca.  CIttC  HiS'.  2  pag.  f .  Ic. 

<    » 

Scahiofa  rubra  ,  pfrcgrina  ,  q/ùhfiétm  indice,  h 

Çauh*  Hifi*  3*  paç*  6«.  Icon.  ilf<?/4. 

^.  Scabiofa  peregriaa  y  capitMloMênga,  nigricanU) 

ciQfK  ^ibahk.  TQUUi.Jlpfl^  SL  Herb^46j .  -r?  C.  £ai^« 

Pin.  270.  '      .  î  ,, 

y.  Scabiofa  peregriaa  y  capitula  oblùpgo^  Jlèlr^^c^t^ 

neo.  Tourn.  Inft.  R.  Herb.  464. 

••       •  .      *• 

i",  Scabiofa  peregrina  ,  capitulo  oblongo  y  fore,  va- 
riegato.  Tourn.  Inft.  R.  Herb.  464. 

%.  Scabiofa  rçfea.  Hort.  Parif. 

•    Ç.  Scabiofa  indiea  ,  proliféra.  HoTf*  Ediob.  — 
Tourn.  inft.  R.  Herb.  46;. 

Scabiofa  v^dica  ,  pr<fHfirçL.fiore  Ciufii,  Morif. 
Ôxon.  Hift.  3.  pag.  48.  $.  6.  tab.  14.  ng.27. 

«.  Scabiofa  indi^a  »  dupliciterprolîfcra  ,  Munùn' 
^\  Morif.  Hiii  3.  pag.  48.  $.  6.  tab.  14.  fig.  28. 

C'eft  une  des  efpèces  dé  fcabîeufe,  c(ue  Ton  fe 
plaie  le  plus  gépérajeme^  à.qiki9er  du^  taosies 


>irdtns>  ceiRmie  plante  é'ofsiftnicint>&  qui  premi^ 

un  grand  combce  tîe  vaciét es  par  le  Mélppift^p  fe$ 
cQoIeurs.  Les  unes  font  d'un  pourpre  hiioa  fur  le 
noir^  d'autres  d'un  pourpre-pâle  ;  les  unes  font 
«ouges  ou  de  couleur  de  ehalf  ^  les  tutces  paaa- 
ckées  :  feuveae  ees  mêmes  fleurs  tfe^fennent  pre^ 
lifëres  j  ^  Ton  voit  fottir  du  milieu  d'une  fleu« 
iei«rieure  un  grand  nombre  de  pédoncules  prelque 
fafciculés^  qtu  foutiennent  d'autres  fleurs  beau- 
coup fU»  p^tite<-  N(H4&  o^us  Cçumei  bçitiés  à  in- 
diquer le^  variétés  les  vh^  rem|rq|uabki.  Ççs  fteqr^ 
ajoutent  ^  à  leuçs  beU^s  couleurs ,  l'avants^ge  de 
durer  afle«  long-tems^  &  de  lépandre  nue  odeur 
dou^e  j,  a^réablQ* 

Leurs  tiges  s'élèvent  i  la  hanteer  de  trois  oti 
auatre  pieds  ;  elles  font  droites  ,  fermes  «  eyKn-t 
(ki^ues  j  glabres  ^  flriées  ^  munies  4e  rameaM>(  op« 
nofis  i  nowhsttKf.  8^  diffî^*  L^rs  £euilbs  varient^ 
DaaucQupj  ms^is  ea  généi^  les  inférieures  font 
oblongues ,  lancéolées^  prefaue  fimplea^  infifée$ 
ou  dentées  sMeur  contour  ^  pileufes  ou  légèrement 
velues  j  déeurremes  à  k^  bafe  fur  lent  pétiole  ; 
les  Âifiérîottiea  oppofées  »  prefque  fiif&kk ,  pro^ 
fondement  pinoatifides  à  leur  bafe  $  ke  pinoislee 
décunreBces^  éarcûtes,  linéûresj  eniières,  quel-i 
quefok  lâchement  dentkuléec^  bpiiinulo  tenu** 
este  Mco  plus  graode  ,  lancéolée ,  mcifée  ou  cnén 
nelée  $  qoelquoÊois  eittière>  ebtM£»>  oi^plos  Suê^ 
vent  ajgjue  à  fon  fQmo)C^ 

Les  fleurs  font  nooibreuiês  >  fbàtemies  par  «le 
longs  pédoncules  firiés  ^  on  peu  rvdes.  Le  calice 
COfflOHM»  eAdivîféordinairemem  en  huit  ou  douKO 
foUeles  iiiégale.i ,  aleernativetnent  plu^  courtes  3^ 
au  «oins  de  la  loé^neur  des  coroUes  $  verees  ,  pun 
l^eicemei»  ilUiées  ,  lioéaices ,  aignës ,  réAéchîn 
après  la  flocaifee.  Les  tenrs  formem  w^  dà^um 
comic^  »  aflez  gpand  ;.  les  corolles  de  ia*  circcaH 
férence  radiées^  divifées  à  leur  Umbeen  cinq  dé^ 
couj»i|rc^  inégales  1  celles  du  centre  plus  courtes  « 
plus  régulières  i  les  étamines  un  peu  plus  lopguesi 
^ue  Iç^  çoroUesi  les  anthères  blat\çhacres  ou  4'iUi 
jaune-oâte. Le  réceptacle eflé^rçiç^  fub^lé^  çhHrgQ 
de  paillettes  linéjiîres  ^  étroites'^  très-aiguës^  gU^ 
bres^  coriaces.  Les  fruits  (ont  glabres»  prévue 
tétragQines^  â  angles^  txiouffes^  couronnés  par  Iq 
Calice  propre  extérieur  court  »  un  peu  campa* 
nulé^  pliQe  ou  roulé  i/es  bords.  Lp  calice  in-» 
térieur  e(t  fuppotté  par  un  pédicule  filiforme* 
&  fe  divifé  en  cinq  filets  fétacés^  ouverts,  d'un 
bruiMiosrâtjre  »  beaucoup  plus  long  que  lé  ealice 
extérieur. 

É 

On  foupçonne  cette  pl^mte  originaire  dçs  Indes  ) 
elle  fe  cultive  depuis  long-tems  d^ns  les  jardins. 
OC^.v.) 

3;.  SCABXEUSE  argentée.  Scakiofo  argente^f. 
Linn. 

«  fcatiêfa  corolluUs  fuinqiuefidis  ^  radiaimktis  ;  /Mfij 
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pinnatifiâis  ;  laciniis  linearibus  ,  ptduncuiis  iongifi- 
mis ,  cau/ê  ureti.  Linn.Syft.  veget.  pag.  i4f  «  n^.  21. 
i—Lain.Illttftr. Gêner,  vol.  i.pag.  lyi.n?.  131}. 

Scabiofa  coroiiuiis  qtûnquefidîs  ,  foUU  pifwatis  ; 
laciniis  lanceoUtis  y  pedunculis  midis  y  levibus  j  loti' 
giffimis,  Lînn.  Spec.  Plant.vol.  1.  pag.  143.  — 
Royen ,  Lugd.  Bat.  190.  —  Miller»  Diâ.  ^^  14. 
—  Desfont.  Flor.  atUnt.  vol.  i.  pag.  jii. 

Scabiofa  oritntalis  ,  ar^entea  ,  foliis  inferîoribm 

incifis,  Tournef.  Inft.  R.  Herb.  Coroil.  54. 

«  •     • 

•^  Scabiofa  argtntca^  major.  Wheel,  Itin. 

Afterocepkalus  perennis  y  argenteus  y  laciniatusi 
caulcunui'y  cburnto.VzxïL.  Aâ.  Acad.  Parif.  1711. 
pag.  181. 

A.  Scabiofa  orientaiis  y  kirfata  j  tenuijpmi  iact' 
nîata;fiore  parvo ,  purpureo  &  candicanu,  Tournef. 
Coroil.  54.  —  Vaill.  Herb.  —  Desfoot.  Flor.  atl. 
vol.  I.  pag.  m.  ' 

.  Cette  plante  a  des  tiges  droites  »  chargées  de 
poils  rares  &  blanchâtres.  Les  feuilles  (ont  li- 
néaires y  pinnatifides  >  les  radicales  prefque  den-^ 
téesi  les  teuillescaulinaires  entières,  ciliées  à  leur 
bafe.  Les  calices  communs  font  divifés  en  huîs 
folioles  de  h  longueur  de  la  corolle»  recourbées 
après  la  ^oraiCon  «  très^velues  à  leur  bafe. 

Les  corolles  font  blanches  »  bleuâtres  à  la  cir- 
conférence •  où  elles  font  ordinairement  au  nombre 
de  fiz  ^  beaucoup  plus  grandes  que  celles  du  cen- 
tre ,  divifées  à  leur  limbe  en  cinq  découpures  y 
prefque  féparées  eu  deux  lèvres  ;  la  lèvre  fupé- 
rieure  très- courte»  à  deux  lobes ^  la  lèvre  infé^ 
rieure  élargie  »  à  trois  découpures  égales»  obtufes/ 
un  peu  pliflfées  i  les  corolles  du  centre  plus  peti* 
tes  »  velues  en  dehors ,  à  cinq  lobes  réguHers. 
(  Defiript,  ex  Linn,) 

'  M.  Desfontaines  rapporte  a  la  même  efpèce  la 
plante  A  »  qu'il  a  recueillie  dans  la  Barbarie.  Voici  » 
d'après  ce  favant  prpfeffeur ,  les  cara^res  qu'elle 
prcfente.  Ses  tiges  font  droites ,  rudes  »  velues , 
di^hotomes  >  les  feuilles  velues  ;Jes  radicales 
étroites»  fpatulées,  obtufes  à  leurfommèt,  den- 
tées ,  décurrentes  fur  leur  pétiole  i  les  feuilles 
caulinaires  profondément  pinnatifides  ;  les  pinnu- 
le^  diflinfte'^  ,  linéaires;  kncéolées  ,  très-entières 

ou  quelquefois  médiocrement  dentées. 

« 

Les  fleurs  font  fupoqrt^es  par  .des  pédoncules 
filiformes  »  (Impies»  alongés»  uniflores.  Le  calice 
commun  e(l  à  plufieurç  divifigns  profondes  j  ve- 
lues» plus  longues  que  lés  fleurs  ,  droites,  linéai- 
res-» inégales»  réfléchies  à  Tépoqué  de  la  maturité. 
Les  corolles  font  radiées»  blanches  ou  eouleur  de 
rofe,  fo3reufes  en  dehors»  à  cinq  découpures.  Les 
femences  fent  réuriies  en  une  rêre  arrondie  5  leur 
calice  propre  extérieur  campanule ,  en  roue  ;  fcà- 
(ieiix  ,  dlâDÛCuléi  ^  Ilrié  i  riptériéur  pli\s .  loiig  » 
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eompofé  de  cinq  filets  fétacés  &  rouffâtres;  les 
femences  cylindriques  >  velues  â  leur  bafe  »  mar- 

ÎjiléQs  de  huit  â  neuf  cavités  profondes.  Quelque* 
pis.  les  tiges  &  les  feuilles  font  glabres. 

^  Ces  plantes  croiflent  dans  le  Levant.  La  ya- 
riété  A  fe  .trouve  auffi  en- Barbarie  »  dans  les  envi- 
rons d'Alger,  if, 

)4. 5CABI£USE  tomeoteufe.  Scabiofa  iomentofa* 

Cavan. 

Scabiofa  coroUults  quinquefidis ,  înâqualibus  ;  foliis 
tomentofis  )  radicalibus  pinnatifidis  ^  cAfpitofis  ;  cau- 
iinis  pinnatO' linearibus.  Cavan.  Icon.  rar.  vol.  1. 
pag.  66.  tab.  18}.  —  Perf.  Synopf.  Plant,  vol.  i. 
pag.  120.  n^.  18. 

Ses  racines  produlfent  une  tige  haute  d'environ 
un  pied»  glabre»  cylindrique»  prefoue  nue»  dont 
les  feuilles  font  tomenteufes,  ^'un  Wanc-cendré; 
les  radicales  très-nombreufes  »  étendues  fur  la 
terre»  la  plupart  pinnatifides  \  les  pinnules  tantôt 
entières  &  obtufes»  tantôt  crénelées;  les  feuilles 
caulinaires^  au  nombre  de  deux  on  quatre  au  plus^ 
fituées  à  la  partie  inférieure  des  tiges, oppofées^ 
fefliles ,  conniventes  â  leur  bafa  »  ailées  \  les  pin- 
nules linéaires  5  la  terminale  plus  alongée. 

-  Les  fleurs  font  agrégées ,  fituées  à  l'extrémité 
des  tiges.  Le  calice  commun  eft  eompofé  de  deux 
rangs  de  folioles»  au  nombre  de  douze  ;  les  exté- 
rieures plus  longues»  linéaires.  Le  calice  propre 
extérieur  ett  membraneux  »  ftrié  »  ouvert  &  crénelé 
i.fon  limbe;  l'intérieur  terminé  par  cinq  filets 
noirâtres  »  fubutés»  capillaires.  La  corolle  eft  d'un 
violet  -  clair  $  fôn  tube  aloneé;  le  limbe  â  cinq 
lobes'  inégiut  »  arrondis.  Les  nlàmens  des  étamines 
font  faîlbms  hors  de  la  corolle  ;  les  anthères  vio- 
lettes s  le  flyle  plus  court  que  la  corolle»  le  ftig- 
mate  en  tête  de  clou  ;  les  femences  glabres  »  flrîées^ 
couronnées  paries  calices;  le  réceptacle  chargé 
4e  paillette^  linéaires. 

Cette  plante  croit  dans  le  royaume  de  Valence  ^ 
fur  les  montagnes  &  au  bord  des  précipices.  {Dtf- 

5f.ScABlEUSE  d'Afrique.  Scabiofa  africasuLm 
Linff. 

Scabiofa  corollulis  quinquefidis  »  âqualibus  »  foliis 
fimplicibusy  incifis ;caulefruticofo,  Linn.Spec.PlaDr. 
vol.  x.pa^.  i45:..-^  Hort.  Cliff.  31. —  Roy.  Lugd. 
Bat.  189.  —  Kniph.  Centur.  7.^**.  182.  —  Berg« 
Plant.  Capenf.  pag.  }i. —  Lam.  lUuftr.  Gen.  vol.  i. 
pég.  i^x.  n\  1550.  —  Willd.  Spec.  Fiant,  vol-  i. 

* 

Scahîofa  corollulis  quinquefidis  ;  folus  inferioribus 
integrisy  crenatis  ;  caulinis  incifo-crenatis  ^  cacdejhf 

tkcfo.iAiWtï ,  Diâ.  n^  17. 

u^Se4kiDfa..afmwMt,^.fîaEufsms.^  ntgo§s  d  cr^naùs 

fbiiis^ 


\ 
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foltts  ;  tapite  rotundo.  Herm.  Pandif.  pag.  219. 
tab.  119. 

/8.  Scahiofa  africana  ,  frutefcens ,  mastima  ;  /2>//7j 
rjgofis  &  crenatis ,  minor,  Herm.  Parâd.  Bat.  220. 

Scabiofa  africana  ,  arhorefcens  ,  maxima  ;  foliis 
rugofis  &  crenatis  ,  integris,  ?  Herm.  Farad.  Pr odr. 
—  Tournef.  Inft.  R.  Herb.  46J. 

y.  Scabiofa  africana  ,  frutefcens  ,  maxima  ;  foliis 
tenuijpmèincijis.  Boerh.  L4iga.  Bat.  i.  pag.  iz8. 

Scabiofa  (încifa),  coroUuHs  quinquefidis  ;  foliis 
inferioribus  crenatis  ;  caulinis  duplicato  •  pinnatis  ; 
'<aide  fraticofo y  kirfuto.  Miller  ,  Didt.  n**.  18. 

^.  Scabiofa  minor  ,  dthiopica  ,  frutefcens  ;  foliis 
lanuginojis  ;  flore  CAruleo,  purpurafcente.  Breyn.  Pro- 
drom.  2.  pag.  88.  —  Icon.  pag.  3).  tab.  26. 

Ses  tiges  font  droites  «  velues^  plus  ou  moins 
trutefcenres  ^  rameufes  ^  foibles  >  munies  de  feuilles 
oppofées  s  les  inférieures  alongées  >  fimples  »  en- 
tières ^  crénelées  ou  incifées  à  leur  contour;  les 
feuilles  fupérieures  felTiles^  prefqu'amjplexicaulesj 
îd'un  vert-clair  j  un  peu  velues,  cunéirormes ,  for- 
tement iocifécs  ou  aentées,  prefque  pinnatifides, 
longues  d'environ  deux  oouces  &  plus  ,  nerveufes 
&  veinées  ;  jes  terminales  plus  étroites  j  lancéo- 
lées ^  prefque  pinnatifides  à  leur  bafe. 

Les  4eurs  font  terminales  «  réunies  en  têtes  fo- 
litaires,  convexes  «  fupportées  par  de  très-longs 
pédoncules.  Le  calice  commun  eft  compofé  de 
ptufieurs  folioles  lancéolées  ^  velues  ^  aiguës  â  leur 
jbmmet^les  intérieures  plus  courtes.  Les  corolles 
font  de  couleur  de  chair,  un  peu  phis  longues  que 
Je  calice  commun  ;  celles  du  contour  difpofées  en 
rayons^  plus  grandes  que  les  corolles  du  centre^ 
tubulées  j  le  tube  prefqUe  filiforme  ,  velu  erié- 
fieurement^  divifé  A  fon  limbe  en  cinq  lobes,  pref- 
x\u  'égaux ,  droits  ^  arrondis  à  leur  fommet  ou  obtus. 
Le  calice  propre  extérieur  eft  membraneux,  (trié« 
tronqué  \  l'intérieur  compofé  de  cinq  filets  féta- 
cés ,  plus  longs  que  le  calice  extérieur  s  les  fe« 
mences  folitaires^  velues^  anguleufes. 

Cette  plante  offre  plufieurs  variétés  «  foit  dans 
la  couleur  des  fleurs  ^  qui  font  quelquefois  d'un 
bleu  tirant  fur  le  pourpre ,  foit  dans*  les  feuilles 
plus  ô\\  moins  divifées^  plus  ou  moins  velues, 
foit  enfin  dans  l'élévation  des  tiges  ^  dans  leur 
dureté  &  leur  grofleur. 

Cette  plante  croit  en  Afrique  j  au  Cap  de  Bonne- 
Éfpérance.  T?  (  ^-  /  ) 

36.  ScABiEUSX  à  tiges  dures.  Scabiofa  indurata. 
Linn. 

•     Scabiofa  corollulis  quinquefidis  y  radiantibus  ;  foliis 
^vato-laneeçlatis  s  erofis  y  bafidentatis  ;  caule*rigente. 
L.inn.  Sj&.  veg.  pag.  146*  n*.  23.  -r-  Mantiff.  15^. 
#-T-  WiJld.  §pcc.  Plfltfit.  vol.  i.  pajf.  ;5f  .^n*^.  iS» 
Botanique.   Tome  FI. 
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Scabiofa  altiffima.  Jacq.  Hort.  2.  tab.  1^5. 

Cette  efpète  a  de.tels  rapports  avec  lefcabiofa 
africana ,  qu'il  eft  très-douteux  qu'elle  n'en  foit 
pas  une  des  variétés  à  feuilles  moins  divifées. 

Ses  tiges  font  roides^  dures,  pnbefcentes,  ra» 
meufes,  hautes  d'un  &  de  plufteurs  pieds^  garnies 
de  feuilles  fimples ,  oppofées  >  fef&les  j  ovales ,  lan» 
céolées^  longues  de  lix  à  fept  pouces,  vertes ^ 
velues,  prefque  tomenteufes  j  roneées  ou  dentées 
en  fcie  a  leurs  bords,  plus  profondément  dentées 
à  leur  bafe,  d'une  à  trois  dentelures  de  chaque 
côté  s  celles  des  feuilles  fupérieures  plus  fines. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  une  panicule  dicho- 
tome  5  la  première  bifurcation  produit  des  pédon- 
cules s  les  autres  font  prolifères  à  leur  fommet« 
Les  pédoncules  font  très-longs.  Le  calice  commun 
eft  compofé  de  dix  folioles  courtes,  ouvertes, 
prefqu'egales,  point  imbriquées.  Les  corolles  font 
d'un  bleu-pâle  >  celles  de  la  ciirconférence  difpo* 
fées  en  rayons  ,  plus  longues  que  le  calice  com- 
mun ,  divifées  à  leur  limbe  en  cinq  découpures. 
Les  femiences  font  oblongues  j  nurquées  de  huit 
filions.  Le  calice  propre  extérieur  efl  membraneux  j 
l'intérieur  formé  par  cinq  filets  ouverts  en  étoile' ^ 
plus  longs  que  le  calice  extérieur.  Le  réceptacle 
efl  garni  de  paillettes  fétacées. 

Cette  plante  croit  en  Afrique.  {Defcript.  ex 
linn,  ) 

37.  ScABisusE  à  feuilles  de  fiatice.  Scabiofa 

limonifolia.  Vahl. 

Scabiofa  corollulis  quinquefidis  y  4qualibus  ;  foliis 
cuneifofmibus ^  integerrimis ,  fuhtus  rugofis  y  incanis» 
Vahl ,  Symbol.  2.  pag.  27.  — Willd.  Spec.  Plant, 
vol.  1.  pag.  J57.ri".  33. 

Scabiofa  cophanenfis  ,  fruticans ,  laureoU  fbU^ 
craffb ,  rotundo  ,  lucido  ,  molli  ,fuhtks  incano.  Hort. 
Cathol.  196.  —  Rai^  Hift.  j.pag.  238.  n*.  53. 

Scabiofa  ficula ,  fruticans ,  laureoU  folio  ^  fubtùs 
incano.  Toumôf.  Inft.  R.  Herb.  pag.  46/. 

Ses  tiges  font  droites,  (impies >  frutefcentes  à 
leur  bafe  ;  les  feiiilles  inférieures,  affez  femUables 
à  celles  du  fiatice  Umonium  y  mais  plus  j>etites',' 
font  obiongues,  agrégées,  longues  à  peine  d'un 
pouce  j  épaiffes,  glabres  &  fans  nervures  â  leur 
face  Supérieure  ^  veioées  &  ridées  en  deflbus , 
entières^  réfléchies  ï  leur  contour  ^  échançrées  à 
leur  fommet,  rétrécies  en  pétiole  à  leur  bafe;  ce 
qui  les  rend  prefque  cunétformeSj  blanchâtres  à 
leur  face  inférieure. 

D  u  centre  de  ces  feuill es  s'élèvent  d 'autres  tiges 
florifères  $  elles  font  munies  ^  à  la*  bafe  des  pédon- 
cules inférieurs,  de  deux  feuilles  ioppofécs ^  laor 
céolécs,  aiguës  â  leur  fommet,  garnies^  à  leur 
partie  Jiifétiettre  »  d'une  dent  de  chaque  coré  \  les 
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feuilles  fupérteurea  font  Uoétires.  De  l'airelle  des 
feuilles  inférieures  fortent  deux  pédoncules  op* 
poies  j  &  trois  autres  des  fupérieures  :  »ls  font  la- 
téraux Bc  un  peu  ramifiés.  Les  corolles  font  tou- 
tes égales  3  divifécs  à  leur  limbe  en  cinq  décou^ 
pures. 

Cette  plante  fe  rencontre  dans  h  Sicile.  J) 

(  Defiript,  €x  VakL  ) 

38.  ScABiEUSE  de  la  Paleftine.  Scabiofa  paUf- 
tina, 

Sciliîofa  corollulis  quinqutfidis ,  radihntibus  ;  ia- 
cînih  omnibus  trifidis  ,  foiiis  indivifis  ,  fubferraiis  ; 
fummis  bafi pinnatifidis,  Linn.  Syft.  veger.  pag.  146. 
n**.  29.  —  Mantin.  J7.  —  Jacq.  Hort.  tab.  07.  — 
Willd.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  558.  n®.  36.  — 
Lam.  Iliuftr.  Gêner,  vol.  i.  pag.  253.  rr°.  1334. 

Scabiofa  corollulis  radiantibus  ^  muitifidis  ;  foiiis 
caulinis  apptndiculaiis,  Gouan  «  lUuftr.  j. 

Scabiofa  minor ^  capituio  elobofo  y  odoro,  C.  Bauh. 
Pin.  271.  —  Tourn.  Inft.  R.  Herb.  ^65. 

Scabiofa  parva  ^  odorata  ;  foiiis  maculis  infinis, 
J.  Bauh.  Hift.  }.  pag.  6. 

Scabiofa  ûore parvo  y  foiiis  ocymi  laciniatis  ,  atque 
odoris.  Col.  Ecph.  32. 

Cette  plante  a  des  tiges  cylindriques  «  h^ut^ 
d'environ  un  pied.  Les  feuilles  inférieures  font 
kiigueflient  pétiolées^  très- larges^  lancéolées^ 
denrées  ou  incifées  ;  les  découpures  rares ^  dif- 
tantes,  pubefcentesj  les  feuilles  fupérieures  li- 
néaires-lancéolées,  pinoatifides  à  leur  bafe. 

Les  fleurs  font  djfpofées  en  petites  têtes  glo- 
buleufes  >  fupportées  par  de  très-longs  pédoncules 
Leur  calice  commun  eftde  la  longueur  des  fleurs. 
Les  corolles  font  blanches  ou  d'un  faune-citron  > 
celles  de  la  circonférence  font  dtfpot^s  en  rayons , 
ou  elles  produifent  un  très'-bet- effet  par  les  dé*- 
coupures  de  leur  limbe ,  qui  fe  divifent  en  cinq 
parties  inégales;  deux  fupérieures  plus  petites ^ 
trois  inférieures  plus  grandes  $  les  unes  &les  au- 
tres également  divifées  aa  crois  découpures^  Les 
femences^  ainfique  les  calices  propres»  extérieur 
&  intérieur  j  Se  le  réceptacle^  fopt  Ijes  mêmes  que 
dans  lefcaàiofiiftsUata.  Les  feuilles  ont  uae  o^èiv 
approchant  de  celle  du  bafîlic. 

'    Cette  plante  croît  dans  la  Paleftine  &  le  Le- 
vant. % 

J9.  ScABiBUsi  en  lyre.  Scabiofa  lyrata.  Forslç. 

Scabiofa  corollis  jadianpHfus y  laciniis  inugrisjfo^ 
liis  inferioribùs  obfongis  ,  ferracts  y  fupcrioribus  bafi 
pinnatifidis.  Vah),  Symbol.  2.  pag.  27.  —  Willd. 
$pêc.  Plant,  vol.  i.  pag.  jj8,  n^.  3J. 

Sc^btpfaJyr4^4^foliU  ra^ic^lih*  ^WjiAS  <«tfr 
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ftis  pinnaiis,  Fofiskh.  Flor.  argypt.-arab.  pag.  lo^v 
n*».  6. 

Cette  eÇ>ice ,  qui  a  des  rapports  avec  le  fea^ 
biofa  paiefiina  »  en  diffèrç  principalement  pat  les 
corolles  de  la  circonférence  ^  dont  le  limbe  eft 
fçulement  partagé  en  trois  lobes  $  elle  a  auffi  quel- 
ques rapports  avec  le  fcabiofa  argentea. 

Ses  tiges  font  droites^  cylindriques,  légèrement 
tomenceufes  ^  ï  peine  rameufes  ou  amplement  di- 
chotomes  à  leur  partie  fupcrieure.  Les  feui(les 
foi>t  oppofées.  pétiolées^  ua  peu  velues  ou  pi- 
leufesy  les  radicales  ovales,  prefqu'entières»  quel- 
quefois un  peu  en  lyre  vers  leur  bafe^  les  feuilles 
cautinaires  inférieures  ^  oblongues  >  dentées  en 
fcie  â  leurs  bords  ou  médiocrement  incifées  \  les 
fupérieures  pinnatiHdes ,  à  pinnulcs  étroites  «  li- 
néaires y  prefqu*entières ,  inégales. 

Les  fleurs  font  terminales ,  foutenues  par  de 
longs  pédoncules  Amples,  glabres,  un  peu  ftriés. 
Le  calice  commun  eft  compofé  de  plttfienrs  fo- 
lioles linéaires ,  de  la  longueur  des  fleurs.  Les  co- 
rolles font  de  couleur  violette  i  celles  de  b  cir- 
conférence radiées,  tubulées,  divifées,  à  leur 
limbe ,  en  trois  découpures  fimplesî  les  corolles 
du  centre  plus  courtes  >  à  cinq  lobes.  Le  calice 
propre  extérif  ur  eft  campanule  ,  membraneux  , 
aflfez  grand ,  ftrté ,  i  nervures  divergences;  le  ca- 
lice intérieur  pédicule ,  ouvert  en  étoile  en  cinq 
rayons  fétacés.  Les  fenaences  font  tràs-velues; 
cannelées}  le  réceptack  garni  de  paillettes  cofH 
caves. 

Cette  pUnte  croh  dans  le  Levant ,  vers  le  dé- 
troit des  Dardanelles.  (  ^./  in  ktrb.  Lam.  ) 

40.  ScABlEUSE  d'Ukraine.  Scabiofa  ucraaîca. 

Scabiofa  coroituUs  quinquefdis  ,  radiantibus  ;  foirià 
radicalihus  pinna'tifidis  ,  cauiinis  lin^arièus ,  bafi  <:i^ 
Hatis.  Linn.  Spec.  Plam«  vol-,  i.  pag.  144.  «->  Syft. 
veget.pag.  146.  n^.  51,— -  WUtden.  Spec.  Planta 
vol.  I.  pag.  559.  n^.  3&. 

Scabiofa  foiiis  plants  ,  carnofis  ,*  inferioribùs  pia^ 
natis  ;  ramtis  intêgerrimis ,  iincaribus^  Gnael.  Sibir» 
vol.  2.  pag.  11;.  tab.  87. 

Cette  plante  a  des  tigçs  droites ,  cyltadriqaes, 
hautes,  de  4qui  i  trois,  pieds  ,  gtabres  ou  un  peu 
velues ,  rameufes  ;  les  rameaux  opfofés»  tris^étar 
lés,  i'un  vert-pale^  un  peu  rougeâtres  à  leçr  fem- 
met ,  garnis  de  feuillet*  bpçofées  ^  pétiolées  5  let 
radicales  pinnatifidesj  un  peu  charnues,  i  pinnuies 
étroites^  coufluentes«.obtufes>les  inférieuses  fim- 
pies,  plus  courtes  que  les  autres;  les  fapérîeuret 
munies  de  deux  ou  trois  dentelures  obtufes,  la 
foliole  terminale  élargie  ^  lobée  ou  incifee.  Les 
feuilieis  cauHnaires  également  ciliées,  i  pinoule» 
j^Iuf  étroites  J  entsètes.,  aiguës  v  les  terminales 
trè&-r.éa»ite>^  Jbnples.^  aloses ^  aiguës^  vos* 
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fmyent  ciliées  vers  leur  bafe»  aififi  que  les  feuilles 
jnfëneares. 

Les  fleurs  font  afTez  nombreulêsj  petites^  termî- 
nales^d'un  vert*jaunâtrej  looguemeDcpédooculées. 
LecaHce  commun  ed  compofé  de  plufieurs  folioles 
Amples  ^  inégales  ;  la  plupart  plus  longues  que  les  . 
fleurs  j  très- étroites  j  linéaires ^  aiguës.  Les  co- 
rolles font  radiées  j  divifées^  à  leur  orifice  ,  en 
cinq  lobes  inégaux  >  celles  du  centre  plus  courtes^ 
moins  irrégulières  i  les  étamines  &  le  piAil  fail-  ^ 
lans.  Le  calice  propre  extérieur  fe  termine  pr  uji 
limbe  membraneux  &  blanchâtre  i  &  Tintéiieur 
par  cinq  filets  bruns. 

Cette  plante  croit  dans  plafieurl  contrées  de  la 
Sibérie.  ^ 

41.  ScABiEusE  d'Ifet.  Sccibiofa  îfiren/is.  Linn. 

Scabiofa  coroHalis  quînquejidîs  ^  radiantihus  ^  ca- 
'lîu  longîonhus  ;  foins  brpinnatis  ,  liruarihus,  Linn. 
Syft.  veger.  pag.  146.  n®.  30.  —  Maniiff.  37. — 
Larn.  HI.  Gêner,  vol.  i.  pag.  2J3.  n*.  rji?. — 
Wiilden.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  jyp.  lï*.  37. 

Scabiofa  eorollulis  quinqutfidîs  ;  foliis  duplicatO" 
pînnatis  ,  fetaceis,,  Cmel.  Sibir.  vol.  1.  pag.  214. 
tab.  %%.  fig.  I. 

* 

Cette  plante  reffefriWe  beaucoup  par  fon  port, 
tu  fûabioja  gramuntia  /  mais  elle  en  diffère  par  fa 
f ruâification  j  qui  la  rapproche  du  fcabhfa  flâl- 
iata. 

Ses  tiges  font  on  peu  couchées  I  leur  bafe ,  af* 
rendantes^  cylindriques ,  légèrement  tomenteu- 
fes ,  (impies  ou  très-peu  rameufes  j  hautes  d'en- 
viron un  pied.  Les  feuilles  font  oppoféés,  péciô- 
lées,  garnies  de  poils  roides  ;  les  inférieures  font 
prefque  deuir  fois  ailées  5  les  pinnuleS  linéaires  ^ 
irrégulièrement  découpées  â  leurs  bords  5  les 
feuilles  fupérieùres  finiplestient  pinnacifides  (  les 
pinnules  très- étroites j  prefque  létacées. 

Les  fleurs  font  terminales,  (blitairefr,  téMies 
en  une  tête  un  peu  arrondie,  fupportées  par  de 
longs  pédoncules  un  peu  pubefcens  »  fimples  ,  uni* 
flores.  Le  calice  commiin  eft  prefou'auSi  long  çue 
les  fleurs  ,  compdfo  de  plufieurs  folioles  linéaires 
ouvertes  ^  inég^es.  Les  corolles  font  blanches , 
tubuléesj  un  peu  velues  fur  leur  cube;  celles  de 
la  circonférence  difpofêes  en  rayons ,  un  peu 
-oXxxi  longues  que  les  corolles  du  centre  ^  divifëes 
a  leur  limbe  en  cinq  lobes.  Les  A&mences  font  ve- 
lues^ ixjuroonées  par  te  calice  propre  extérieur^ 
membraneux ,  aflez  grand  ^  campanule ,  muni  de 
nervures  roudatres .  divergefites.  Le  calice  inté- 
rieur eft  compofé  de  cinq  filets  (etacés ,  très-ou- 
verts «  UA  peu  pins  .longs  aiie  le  calice  cxiéri6ttf  y 
le  réceptacle  garni  de  paillettes  fcatienfts.    ' 

Ceue  pfa9it0  apk  4aQi  la  SiMm>  fiir  les  co- 
chers. 
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41.  StABYCtrsE  naine.  Scéiiâfa  pumiia,  Limu 

Scabiofi  corolluUs  quinquefdîs  ^  radiantibus  $  fa^ 
ba^atiilsj  foliis  pilojijpmis  ;  radica&bu/  lyratis  ,•  taur 
Gnis  finnafis  y  inàjis.  Linn.  Maniiff.  19^.  — Burm. 
Prodrom.  4.  —  Willden.  Spec.  Plant.  voL  î. 
pag-  fj^.  n*.  31. 

Scabiofa  (  acaulis)  ,  coroUîs  qulnquefidts ,  radïa/i' 
tibtu  i  calices  fquamis  ^  lanceolatls  ,  breviorihus  i 
folUs  obovatis^  incifis.  ?  Thunb.  Prodrom.  zp. 

|.  Scabiofa  (  nudicaulis  )  ^  coroilulis  quinqjafi- 
dis  ,  fubradicantibus  ;  caule  nudo ,  anifloro  i  fouis 

pinjiato  -  lacinidtis ,  pilofis.  Lam.  lUultr.  Gêner. 
vol.  I.  pag.  1J2.  n^  1331» 

Cette  plante  a  des  tiges  fimples ,  fouvent  très- 
courtes^  prefane  nulles^  velues ^  cylindriques^ 
garnies  à  leur  oafe  de  feuilles»  les  unes  radicales  j 
entières  )  échancrées  i  leurs  bords  en  forme  de 
lyrej  velues  à  leurs  deux  faces  >  les  autres  iufë- 
rieures ,  caulinaires  ^  oppofées ,  péciolées  >  Am- 
plement ailées  »  les  pinnules  incifées  irrégulière- 
ment j  la  plupart  aiguës  j  bériffées  d^uo  grand  nom- 
bre de  poils  cendrés. 

Les  fleurs  font  réunies  eh  une  lêule  tête  termî* 
nale  y  dont  le  calice  commun  eft  compofé  de  plu- 
fieurs folioles  prefqu'imbriquées  ,  fimples  »  lan- 
céolées. ,  velues  particulièrement  à  leur  bafe , 
très-aiguës ,  inégales  j  plus  courtes  que  les  co- 
rolle» :  celles-ci  font  radiées >  divifées  à  leur^ori- 
fice  en  cinq  découpures  itiégales.  Le  calice  propre 
extérieur  eft  très-court  ^  un  peu  campanule^  velu , 
comme  tronqué  à  (bs  bords  >  l'intértear  eft  com- 
pofé de  cinq  filamens  noirâtres^ droits ^  fétacés ^ 
a  peine  plus  courts  que  les  coroUes. 

La  plante  /s  ne  paroit  dHFérer  de  celle  de  Linné 
que  par  fes  tiges  plus  élevées  ^  hautes  de  fit  à  huit 
pouces  &  plus ,  nues  «  très-fimples ,  uniflores  ;  les 
feuilles  inierieures  pinnées  ^  ties-velues. 

Cette  plapte  croit  au  Cap  de  Bonne-Efpérance. 
La  variété  /S  y  a  été  également  recueillie  par 
M.  Sonnerat,  qui  en  a  coaunuuiqué  un  exemplaire 
M.  Lamarck.  0(>{  V.fin  htrb. Lam.) 

43.  ScABIEUSE  fétifère.  Scabiofa  fctifkra,-  Ldm. 

Scabiofa  coroîlulîs  quînquefidis  ,  radiantibus  ^^ca- 
iice  brevi  y  foliis  pinhatis  ,  inferioribus  ovato-fpatu* 

lads,  Lam.  III.  Geher.  vol.  u  pag.  iji.  n^.  1321  • 

Cette  e^èce  eft  remarouable  par  fes  corolles 
blanchâtres  »  fon  récépucle  conique  ^  convexe  1 
le  calice  propre  intérieur  fotmé  de  longs  poils 
noirâtres  ^'très-roides  4  fétaccs. 

Set  tiges  fout  cylindriques ,  médiocrement 
ftriëes ,  un  peu  quadrangulaires  à  leur  partie  fu- 
përieure  j  rameufes ,  hautes  au  moins  de  deint 
pieds  »  pubefcentes^  garnies  de  feuilles  t>pporéâ  i 
pétiolées  5  le&  iiafiidçtties  entières ,  ovdcs»  (fa« 
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îulécs ,  crénelées  ou  incifécs  i  leur  contour  ^  lé- 
gèrement velues'}  les  fupérieures ailées,  à pinnules 
diftantes ,  linéaires ,  lancéolées ,  obloogues  ,  ob- 
tufei ,  prefqu'entières ,  alternes ,  à  ppine  décur- 
rente^î  la  foliole  terniinale  plus  grande,  forte- 
ment incifée  ou  lobée. 

Les  fleurs  font  terminales,  folîtaires,  fuppor- 
técs  par  des  pédoncules  oppofés,  longs ,  très-ou- 
verts, glabres,  llriés,  uniflorcs  :  le  calice  com- 
mun compofé  de  plufieurs  folioles  prefqu*imbri- 
quées ,  lancéolées ,  aiguës ,  pubefcentes  ,  beau- 
coup plus  courtes  que  les  fleurs.  Celles-ci  font 
blanchâtres,  radiées,  divifées  â  leur  orifice  en 
cinq  découpures  prefqu'irrégulières.  Le  calice 
propre  extérieur  cft  prefque  membraneux ,  cam- 
panule ,  à  rebords  courts ,  entiers  ,  l'intérieur 
compofé  de  cinq  filamens  fubulés,  noirâtres,  ou- 
verts en  étoile  j  le  réceptacle  alongé ,  ovale, 
convexe,  un  peu  conique,  garni  de  paillettes  co- 
riaces, étroites,  un  peu  plus  courtes  que  les  fe- 
mences,  un  peu  aiguës. 

Cette  plante  croit  dans  les  départemens  mério- 
naux  de  la  France.  Je  l'ai  recueiUie  aux  environs 
de  Marfeille.  ^(k^.v.) 

44.  ScABiEUSE  à  aigrettes.  Scablofa  pàppofa. 

Scahiofa  corollulis  quinquefidis ,  indquûlihus  ;  caule 
herbaceo ,  ertBo  ifoliis  pinnatifdis  ;  feminibus  an  fia" 
tisypiumofoquepappofis.  Linn.  Syft.  veget.  pag.  1 23 . 
Willich-  Illuftr.  r»^.  62.  —  Lam.  lUuftr.  Gêner, 
vol.  I.  pag.  253.  n*.  133J.—  Willd.  Spec.  Plant, 
vol.  I.  pag.  j6o.  n®.  40. 

Scabiofa  corollulis  quinquefidis  ;  caule  herbaceo  ; 
ealicibus  foliofis'y  fiorem  fuperamibus.  Linn.  Spec. 
Plant,  edit.  I .  pag.  loi .  —  Gouan ,  Monfp.  pag.  63. 
n®.  II. 

Scablofa  eretica ,  capituto  papposmentiente.  Tour- 
nef.  Inft.  R.  Herb.  Coroll.  pag.  34.  —  Boerh. 
Lugd.  Bat.  I .  pag.  j  30. 

Sçabîofa  corollulis  quinquefidis^  caule  herbaceo; 
ialictbusfoliofis ,  fioremjuperantibus  ,•  pappo  plumofo, 

Royep,  Lugd.  Bat.  10p. 

• 

Cette  efpèce  eft  didinguée  par  la  'flnefle  des 
pinnules  de  Ces  feuilles ,  plus  particulièrement  par 
le  calice  propre  intérieur  ou  Tefpèce  d'aigrette 
plomeufe  qui  couronne  fes  (emences. 

Ses  tiges  font  droites,  filiformes,  cylindriques, 
à  peine  pubefcentes,  divifées  en  quelques  rameaux 
oppofés ,.  très-gréles.  Les  feuilles  font  péciolées , 
oppofées ,  ailées ,  compoféés  de  pinnules  diflantes , 
pomt  confluentes,  très-fines,  prefque  filiformes, 
prefque  glabres ,  un  peu  pinnatifides  vers  leur 
fommet  6u  trifides;  les  découpures  courtes ,  iné- 
gales ,  aiguës  V  les  feuilles  fupérieures  &  termi-  | 
Baies  bien  moins  compoféés ,  feUUes*  .  ^ 
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Les  fleDrs  font  petites ,  fupportées  par  des  pé- 
doncules axillaires,  filiformes,  alonges,  un  peu 
tomenteux.  Le  calice  commun  e(l  compofé  de 
plufieurs  folioles  fimples,  point  imbriquées,  com- 
tes, ovales ,  aiguës ,  velues  »  blanchâtres  &  pubef- 
centes ï  leurs  bords  ,  terminées  par  une  points 
>  molle ,  fubulée ,  plus  courte  que  les  fleurs.  Les 
corolles  font  inégales,  i  peine  radiées,  divifées  i 
leur  orifice  en  cinq  lobes  inégaux.  Les  femences 
font  couronnées  par  quelques  arêtes  peu  fubulées, 
te  par  une  aigrette  de  poils  fins ,  blanchâtres , 
plumeux. 

Cette  plante  croît  dans  le  Levant  &  dans  Tile 
de  Crète.  Q{V.f) 

4f .  ScABiEUSE  ptérocéphale.  Scablofa  pterocé- 
phala,  Linn. 

Scahiofa  corollulis  quinqmefidis;  caule  procumbente, 
fiuticofo  ,'  foUis  laciniaiis,  htrfutis;  pappo  plumofo, 
Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  146. «—  SyA  vegct. 
pag.  146.  n^.  34.  —  Lam.  Illuftr.  Gêner.  voL  i. 
pag.  253.  n*.  1336-  —  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  1. 
pig.  560.  n*.  41. 

Pterocephalus  perennis  ,  humilis  ,  laciaiatus  &  îa- 
câffttj.  Vaill.Ââ.  Acad.Parif.ann.  1722.  pag.  184*  ' 

Cette  plante  a  de  grands  rapports  avçc  le  fia^ 
biofa  pappoCa  ;  elle  en  di£Fère  par.fon  porc  &  par 
fa  nature  d'arbrifleau. 

Ses  tiges  font  ligneufes ,  très-baflTes ,  couchées; 
garnies  de  feuilles  oppofées ,  pétiolées ,  oblon- 
gués,  blanchâtres  «  velues,  laciniées  à  leur  contour. 
Les  pédoncules  font  fimples,  très-courts,  &  fup- 
portent  une  feule  fleur  ,  dont  les  corolles,  prefque 
point  radiées;  font  divifées  à  leur  orifice  en  cinq 
découpures  prefqu'égales.  Les  femences  font  fur- 
montées  d'une  forte  d'aigrette  plumeufe. 

Cette  plante  croit  dans  la  Grèce.  1> 

46.  ScABiEUSE  de  Crète.  Scahiofa  eretica.  Linn. 

Scabiofa  corollulis  quinquefidis  j  radîantibus i  foUîs 
lanceolatis  ^  fubintegerrimis  i  caule  fruticofo,  Linn. 
Syft.  veget.  pag.  146.  n*.  27. — Hort.ClifF.  31. — 
Royen,  Lugd.  Bat.  169.  —  Miller,  Diû.n^  11.—: 
Lam.  Illuftr.  Gêner,  vol.  i.  pag.  2J3.  n^.  1332.— 
Willd.  Spéculant.  voL  i.  pag.  557.  n*.  32. 

Scabiofa  fiellata  y  folio  non  diJfeBo.  C.  Bauh.  Pir. 
271.  —  Tournef.  Inft.  R.  Herb.  46 j.  —  MorifL 
Oxon.  Hift.  3.  pag.  49.  §.  6,  tab.  15.  fig.  31* 

Scabiofa  fruticofa  ,  frlio  non  diJfeBo  ,  peregrina. 
J.  Bauh.  Hift.  3.  pag.  11.  Icon. 

Scabiofa  peregrina.  Lobel.  Icon.  540.  —  Idem; 
Obferv.  292.  Icon. 

Scabiofa  peregrina  Lobeliu  Daleçh.  Htft.  2.  pag. 
1108.  Icon. 
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$.  S^ahiofa  irttUa  ^  fruufcens  ^  dUricuU  urfi  folio. 
1  ournef.  Inft.  R.  Herb.  Coroll.  34. 

Scahiofa  ariorea.  Profp.  Alpin.  Plant,  exot.  pag. 
3î.tab.  34. 

Afltrocephalus  frutefcens ,  Uucoii  folio  longiore  y 
angufio.  Vaillant,  Aâ.  Academ.  Parif.  ann.  1722. 
pag.  247. 

Cette  efpèce  fe  diflîngue  i  Ces  feuilles  foyeu- 
fe$,  entières,  lancéolées  j  elle  diffère  du  fcabiofa 
graminifolia  par  fes  tiges  ligneufes  ,  &  par  fes 
feuilles  pins  larges  >  moins  alongées. 

Ses ,  racines  font  dures ,  ligneufes  ;  fes  tiges 
droites  ^  frutefcenres  «  peu  élevées  ,  rameufes  y 
blanchâires^  cylindriques  ,  pubefcentes ,  médio- 
crement ftriées,  garnies  de  feuilles  oppofées ,  pé- 
ttolées  ;  les  inférieures  très  -  rapprocnées ,  nom- 
breufes,  prefqu'imbriquées ,  lancéolées,  fimples, 
entières  a  leur  contour»  obtufes  à  leur  fommet, 
rétiécies  à  leur  bafe  &  décurrentes  fur  le  pétiole , 
pubefcentesj  blanchâtres, prefque  foyeufes  &  lui- 
fantes,  furtout  dans  leur  jeunefle»  marquées  en 
defTous  de  nervures  fimples,  peu  apparentes,  qui 
fe  dirigent  vers  leur  fommet. 

Les  fleurs  forment  des  têtes  convexes,  un  peu 

arrondies ,  terminales ,  folitaires ,  foutenues  par 

de  longs  pédoncules  grêles,  ftriés»  amples ^  pu- 

befcens.  Le  calice  commun  eft  compole  de  j4ii* 

fieurs  rangs  pre(qu'imbriqués  de  folioles  linéaires^ 

inégales,  puoefcentes, blanchâtres,  obtufes  à  leur 

Tommet ,  beaucoup  plus  courtes  que  les  fleurs.  Les 

corolles  font  radiées  ,  un  peu  purpurines  ou  blan- 

.châtres  ^  teintes  légèrement  en  oleu  5  les  emé* 

rieures  un  peu  plus  grandes  que  celles  du  centre, 

tubulées  $  le  tube  grêle ,  velu  en  dehors  ^  le  limbe 

divifé  en  cinq  découpures  prefqu'égales  >  les  fe- 

niences.  entièrement  recouvertes  par  une  touffe 

épaifle  de  poils  foyeux>  très -blancs.  Le  calice 

propre  extérieur  elt  grand,  membraneux,  plifle, 

campanule,  ibié,  denticulé  à  fes  bords,  inégal, 

un  des  côtés  plus  court  que  Tautre.  Je  n'y  ai  point 

vu  de  calice  incérieiur  \  peut-être  eft-il  très-caduc. 

Le  réceptacle  eft  garni  de  paillettes  fétacées ,  un 

peu  élargies  à  leur  fômmet  ^  au  moins  aufli  longues 

que  les  femences. 

Cette  plante  croit  dans  Ttte  de  Crète  &  dans  le 
Levant.  On  la  cultive  au  Jardin  des  Plantes  de 
Paris.  T>  (K./) 

La  variété  ^  s'élève  beaucoup  plus  haut.  Ses 
feuilles  font  plus  grandes  ;  lés  fleurs  blanches  ou 
couleur  de  chair  :  elle  (è  rencontre  dans  les  mêmes 
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.  ScABiEUSB  à  feuilles  de  graminée.  Scahiofa 
^raminiifolia. 

Scahiofa  corolluUs  qtdnquifidis,  radiantihus  yfoliis 
ilntari  -  Uuuolatis  ,  iattgtrrimis  ,'  cauU  ktihacto*  I 


Lînn.  Spec,  Plant,  vol.  i.  pag.  14J.  —  Amœn. 
Academ.  vol.  4.  pag.  xGy.  —  Miller,  Diâ.  n°.  5. 
—  Scopol.  Carn.  edit.  a.  n®.  i}9.  — Lam.  llluftr- 
Qener.  vol.  i.  pag.  255.  n'.  i}55.  —  Idem,  Flor. 
franc,  vol.  j,  pag.  jyj.  n^  936.  XX.  -r  Desfont. 
Flor.  atlanr.  vol.  i.  pag.  124. 

SuccifafoUis  gramineis y  tomentojis.  Haller^  Helv. 
n**.  203. 

Scahiofa  argenté  a  y  anguftifoUa.  C.  Bauh.  Pin. 
270.  —  Prodrom.  127.  Icon.  —  Tourn.  Inft.  R. 
Herb.  464. 

Scahiofa  a'-gentea  ^  graminea.  J..  Bauhin,  Hift.  J. 
pag.  12.  le. 

Scahiofa  fiillata ,  argentea  y  anguftifolia.  Morif* 
Oxon.  Hift.  ;.  page  49.  $.  6.  tab.  15.  fig.  ^6* 

Afierocephalus  argenteusy  gramineifoUus  ;  flore  céir 
ruieu.  Vaill.  Aâ  Academ.  Parif.  ann.  1722.  pag. 
183. 

On  diftingue  cette  efpèce  â  fes  feuilles  iîmples  » 
très-étroites,  foyeufes,  aflez  femblables  à  celUs 
des  graminées. 

Ses  tiges  (ont  herbacées,  hautes  d'environ  un 
pied,  noueufes,  articulées  J  couchées  â leur  bafc, 
uniflores ,  nues  dans  leur  partie  fupérieure  ,  très*- 
fîmples,  i  moins  qu'on  ne  les  coniîdère  comme  au- 
tant de  rameaux  umples  qui  s'élèvent  des  mêmes 
racines}  garnies  de  Veuilles  très-rapprochées,  op^ 
pofées,  felfiles,  linéaires,  très-énoîies ,  lancéo- 
lées, entières  à  leurs  bords,  aiguës  à  leur  fommet*. 
rétrécies  i  leur  partie  inférieure,  s'élargîftant  a 
leur  bafe  en  une  gaine  amplexicaule  ;  chargées  dà 
poils  courts  ,  nombreux ,  couchés ,  luifans ,  ar« 
gentés ,  longues  de  trois  à  quatre  pouces  »  larges 
d'environ  fiz  lignes. 

Une  fleur  foli taire,  capicée,  plane  en  deflus^ 
termine  chaque  tige ,  dont  la  partie  fupérieure  , 
mie,  cylindrique ,  blanchâtre ,  pubefcente  devient 
le  pédoncule.  Le  calice  commun  eft  très-velu  . 
compofé  de  ptufieurs  folioles  linéaires,  prefquè 
égales ,  aiguës ,  prefqu'une  fois  plus  courtes  que 
les  fleurs.  Les  corolles  (ont  de  couleur  bleue,  tu* 
bulées,  velues  fur  le  tube,  divifées  â  leur  limbe 
en  cinq  découpures  inégales;  les  corolles  de  U 
circonférence  radiées  &  plus  grandes  que  cell<s 
du  centre  ;  les  découpures  denticulées  â  leur  fom- 
met.  Le  calice  propre  extérieur  eft  d'une  gran- 
deur médiocre ,  membraneux  ;  campanule ,  ftrié  , 
un  peu  ondulé  â  fes  bords  )  l'intérieur  pédicellé, 
compofé  de  cinq  filets  fétacés  ,  à  peine  plus  la^gs 
que  le  calice  extérieur.  Les  femences  font  courtes» 
velues,  cylindriques,  cachées  entièrement  par  la 
touflFe  de  poils  blancs  &  fins  oui  les  environne.  Le 
réceptacle  eft  oblong ,  garni  ae  paillettes  étroites, 
ciliées ,  concaves ,  nuicronées. 

•  I 

Cette  plante  creit  fur  les.  rQcl>ers  arides  &  1«« 


1 


726 


5  C  A 


nM)ntagnes  alpines,  dans  ks  d^part«mem  fn^ri- 
liionaux  de  la  France ,  en  Suîffe ,  en  Itilie ,  d.^ns 
r  Allemagne.  M»  Desfontaines  l'a  obfervée  for  les 
roces  de  Barbarie.  On  h  cultive  au  Jardin  des 
Plantes  de  Paris.  ^  (  K.  v.  ) 

4S.  ScABiEUSE  des  roches.  Scchiofa  faxatilîs, 
Cavan. 

Scaiiofa  corollulls  fu-lquinquefidis  y  fubâqualibus  ; 
foUis  lanceolatis  ,  inugtrrlmts ,  fuBîus  tomentofis  y 
cautinis  vonnatis y  càuU  herbaceo,  Cavan.  îcon.  rar. 
pag.  68.  tab.  184.  —  Perfoon,  Synopf.  Planta 
voj.  1.  pa|^  I2t.  n*.4v 

Il  s'ëlève  de  Tes  racines  plufieurs  tiges  droites  « 
.annuelles  j  hautes  d'un  pied  &  plus>  cylindriques^ 
très  glabres,  d'un  vert'^gai^  fragiles  »  pceTque  nues, 
garnies  de  feuilles  lancéolées,  très -entières,  ré- 
trécies  en  pétiole  à  leur  bafe ,  vertes  i  leur  face 
•fiipérieure ,  de  couleur  glauque,  blanchâtres  & 
tomenteufes  en  deffous;  les  feuilles  radicales  noin- 
brftufes,  étendues  en  rofetce  fur  la  terres  celles 
des  tiges,  oppoféi^s^  conniveutLS  à  leur  bafe. 

Les  fleurs  font  réunies  en  téie  ;  Uur  caKee  com- 
mun eft  compofé  de  deux  rangs  de  folioles  >  au 
nombre  de  douK.e,  ovalt^ ,  aiguës.  Le  calice  pro- 
pre extc  rieur  eft  blanchâtre,  membraneux,  frangé 
a  (^s  bords  j  Tinciiieur  terminé  par  cinq  filets  ca- 
pillaires j  blancs,  prenant  enfuite  une  couleur  pur- 
purine. La  corolle  eft  blanche ,  légèrement  tomen- 
teufe  en  dehors  s  Ton  limbe  divifé  en  quatre  ou 
cinq  lobes  ovales  ,  prefqu'égaux  \  les  filamens  des 
étamines  une  fois  plus  longs  que  la  corolle  s  les 
anthères  violettes ,  échancrées  à  leur  bafe  ;  To- 
vaire  turbiné  >  hérifTé  de  quelaues  poils  >  le  ftyle 

flus  court  que  les  étamiues;  te  Rigmate  épais, 
chancre.  Les  femences  font  folitaires  ^  couron- 
nées par  les  calices,  un  peu  velues. 

Cette  plante  croît  entre  les  fentes  des  rochers, 
particulièrement  fur  les  montagnes  ombragéts  de 
Cabefo ,  au  royaume  de  Valence  $  elle  fleurie  au 
ïnois  de  mai.  If  {^Defcrlpt.  €x  Cavan.  ) 

^  Efpects  incertaines  ou  peu  connues^ 

*  Scahi^/d  (uflulata),  coroliis  quadrrfidîSf  équa- 
l'ibus  j  calicis  Jquamû  acut'is ,  foliis  lyraùsm  Thunb. 

l^rodr.  pag.  29-  —  Wtllden.  Spec.  Plant,  vol.  i. 
pag.  54i-«»*- A- 

Cette  plante  'a  des  feuilles  découpées  en  lyre 
&  «dentées  s  fes  calices  communs  compofés  d'é- 
Ctitks' f (Vhbriqaées  )  aiguës  \  {es  corolles  divifëes , 
à  leur  orifice,  en  quatre  lobes  égaux  :  elle  crok 
tu  Cap  de  Bonne-E^péfanee.  ^ 

*  Scahiofa  (  humilis  )  ,  corollk  quadnûdls ,  /;z4- 
qudlibus  y  calicis  fquamis  obtujis  ;  foliis  lincaribus  , 
dentato-pinnatifidis.  Thunb.  Prodr.  pag.  28.  « — 

WilW;  Spt c.  Plant,  vol.  i .  pag.  54^.  n^  11.    ' 
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S:s  ftt«u«l}es  font  linéaires,  dentées,  ^tmistUiles  1 
fës  corolles  tirbulées,  partagées,  à  V^fkCt  de 
leur  tubd,  en  quatre  découpures  inégales.  Son  ca- 
lice commun  eft  compofé  d'écaîlles  imbriquées., 
concaves^obtufes  à  leur  fomroet  :  on  trouve  cette 
plante  au  Cap  de  Boone-Efpérance. 

^  Scablofa  (  decurrens  ) ,  côr'oUis  quaérifidis , 
inâqualibus  ,*  calicis  fquamis  ovatis ,  foliis  pinndtiji* 
dis ,  piitMis  dtcurrentihut,  Thttnb.  Prodr.  p.  28* 

Cette  efpècc  eft  munie  de  feuilles  oppol^ , 
pétiolées,  ^tnnatifides;  les  pînnules  décurrentes 
furie  pétiole  commun.  S^s  corolles  (ont  tubulées  > 
leur  orifice  dîtifé  en  quatre  lobes  înéi^aux  ;  le  ca- 
lice commun  eft  compofé  d'écaillés  imbriquées  j 
ovales  :  elle  croit  au  Cap  de  Bonne-Efpérance. 

^  Scabiofa  (  uralenfis  )  ,  coroL'is  quadrifidis ,  f^- 
diantibus  ,*  foliis  radicalibus  fimpUcibus  ,  caulinis  de*^ 
cujpve  pinnatis i  paleis  aridis  ,  apice  refcxis,  Murr. 
Comment.  Goett.  1782.  pag,  i;.  ub.  4. — WiUd. 
Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  jjo.  n^«  16. 

Ses  feuilles  radicales  font  fimples,  entières; 
celles  des  tiges,  oppofées,  pinoatifides;  les  pîn- 
nules croisées  5  les  corolles  de  la  circonférence 
difpofées  en  rayons ,  divifées  à  leur  limbe  en 
quatre  découpures.  Le  réceptacle  eft  garni  de 
paillpttes  fèches  ,  coriaces,  réfléchies â  leur  foiâ- 
mer.  Cette  plante  croit  en  Sibérie.  O 

^  Scabiofa  (  hacquetii  )  ,  corollulii  qtiadnfidîs  , 
fubradiantibus  ;  foliis  inferioribus  pinnatifdis  ,  calice 
imbricato. 

.  yJScabiofa  trenta,  Hacq.  Catoiol.  pag.  13.  tJ^,  4. 
fig.  I. 

Scabiofa  leucantha,  Var.  A  Willd.  Spec.  Plant. 
vol.  I.  pag.  J48.  n®.  8. 

Cette  plante  pourroit  bien  n*étre  qu'une  fimpfc 
variété  du  fc^biofa  leucantku  ,  dont  les  tiges  font 
beaucoup  plus  courtes ,  hautes  d'environ  fis  pou- 
ces, très-fimples,  terminées  par  une  feule  fleur, 
dont  les  corolles ,  médiocrement  radiées  ,  font 
divifées  à  leur  orifice  en  quure  découpures  i  le^ 
calices  imbriqués  s  les  feuilles  tnAirieurespiniiaci* 
fides  :  elle  croit  dans  la  Carniole* 

*  S^tbiofa  (cr<!nata)  ,  coroUulis  ferrntts  y  foliit 
radicalibus  fpaiulutis ,  tridenîutisi  caulinis  pimnmisj 
ciulinis  plurimis  triparti ti s.  Çyrill.  Plant»  rar*  •— • 
Neap.  Faic.  i.  tab.  3.^ — Cmel. Syft. Nat. pag. 2^9. 

Ses  feuilles  radicales  font  fpatulées,  trideméesi 
celles  des  tiges  ailées  %  lés  pînnules  très-fouvent 
partagées  en  trois  découpures  ;  les  corolles  tiAii^ 
lées,  divifées  à  leur  orifice  en  quatre  lobes  légè- 
rement crénelés  à  leurs  boc^.  Cette  plante  croit 
dans  le  royaume  de  Naples. 

■    *  Scabiofa  (tenâtfôlit),  cofoitàlîs  fubqmh  ^ 
dis  j  radiantiiusi  fùUis  raMeali^us  t^ituuids  ^ 
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^.jliij  eaulinls  pinmuis  y  iinjcarititf,  Roth.  Flor. 
gcrm,  vol.  I.  pag,  jj.  —  Gmel.  Syft.  Nat.  vol.  i« 
pag.  229.  n**.  iy. 

Cente  plante  paroit  n'être  ^'une  variété  du 
fàbiofa  gramuntia  3  dont  les  tcullles  radicales  9 
deux  fois  ailées^  ont  des  pinnules  très- étroi tes  $ 
les  caulinaires  ailées  &  Un^aire^.  Les  corolles  font 
radiées  3  à  peine  découpées  en  cinq  lobes  i  leur 
orifice.  Cette  efpèce  droit  en  Alletnagne, 

*  Scûbiofa  (heterophyllos),  yW/iV  radiçaliius 
Hpinnatifidis,  S.  C*GmeU  Iter  1.  tab.  28.  —  Gmel. 
Sytt.  Nat.  vol.  i.  pag.  229.  n®.  19. 

*  Scahîofa  (tomentofa),  coroiiuHs  radiantîhus  ^ 
foliîs  tomeniofis  y  pinnatîs;  caute  unifioro  y^ubnudo. 

Allion.  Flpf.  pedem.  tab.  25.  fig»  2.  —  Gospel.  Syft. 
JSat.  vol.  I,  pag.  229.  n^.  43, 

Cette  plante  efl-eUe  une  efpèce  difiinâe  ?  Ne 
ferait-elie  pas  une  variété  dix  fcabiofa  cinena  lAvn.  ? 
Ëite  croit  dans  le  Piémonc. 

*■  Sicabiofa  (  alba  )  ^  corollulis  quinquefidU  >  radian" 
tîhus  ;  foliU  rumeis,  fimpUcibus  ,  linearibus ,  albo* 
punUtLlàtis  }  cauU  Juffruticqfo,  Scopol*  Del.  Inf-  J. 

pag.  3J.  tab.  16.  —  Gmel.  Syfi.  Nar.  vol.  i.  pag. 
2JO.  n^  j4. 

Ses  tiges  font  prefque  ligneufe&$  les  feuilles 
caulinaires  fimples ,  linéaires  ^  marauées  de  quel- 
ques points  blancs  i  les  corolles  radiées  ^  divifées 
a  leur  orifice  en  cinq  lobes* 

^  Scabiofa  (dufada),  coroiiuHs^  radiatuîius  ,  iitv(h> 
Ificro  titrûphyiia.  Mornch.  Fk».  bafll  n^.  1 16.  — * 
Gmel.  SyR.  Nat.  vol.  i.  pag.  230.  n*.  $7. 

SCABRE  (Tige,  feuille).  (Srab<r  caulis.Oc.) 
On  donne  ce  noin  aux  tiges,  aux  feuilles ,  &  ep 
général*  à  toutes  les  parties  des  plantes  qui  font 
chargées,  fôit  de  poils  très-courts  &  roides,  foît 
de  petits  tubercules  qui  rendent  leur  furface  âpre 
au  to4icher.  Las  feuiHe^font  fcabres^Anè  un  grand 
nombre  de  borraginées,  dans  |cs  fyfphium ,  .dans 
plufieurs  efpèces  de  campanule,  6^c. 

se APIFORME  (  Tige.>,  (  Scapifarmh  coatis.  > 
Les  tiges  font  fcapiformes  lorfqu'elles  imitent-yne 
hampe ,  qu'elles  font  abfolurnent  privées  de  feuil- 
les >  6  Ton  en  .excepte,  les  radicaieiv  fi^  qui.  font 
puniculées  eU'  rameurs  »  Denniiiécs  par  la  fruâifî- 
catmit.L^  fiw/atî  des  bqtansfiss^nç  fea.diftinguent 
guère  de  la  hampe  ;  mais  celle-  ci  eft  ordinairemenc 
moinsroide,  plus  rendre^^  fouvent  fiUuIeufo-,  très- 
fimple  &  non  ramôufe^  uniftore  ou  fupportant 
pluiîeurs  fleurs  à  fon  fommet. 

SCARIEUSES  CFeUiltes).  '(^iariofa^y  aùdafo- 
lia.  )  On  donne  ce  nom  aux  feuilles  qui  font  fèches , 
aridbM^^  footice»  au^tadl»  fouvent  blinchAtres-  & 
gercées j.  qu  10a1plici.de  cipacnce»  :  ^i%ae£bi$ 
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le  bord  ou  le  contour  des  feuilles  3  ou  leur  fom- 
met j  eft  feul  fcarieux.  Ce  liom  s'appliaue  éga- 
lement aux  folioles  du  calice,  aux  bradées,  aux 
ftipulds ,  aux  écailles ,  Sec. 

SCHEFFÈRK.  Sckiferia,  Genre  dte  phntcs  di- 
cotylédones ,  à  fleurs  dioïques ,  polypétalées,  donc 
la  famille  naturelle  n'eft  pas  encore  déterminée , 
qui  ne  renferme  jufqu'alors qu'une  feule  efpèce, 
exotique  à  l'Europe ,  dont  les  tiges  font  Irgneu- 
fes ,  grimpantes  ;  tes  feuilles  fimples,  entières  ^  les 
fieuts  petites,  latérales^  les  pédoncules  uniflores. 

Le  caraûère  cflentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Des  fleurs  dhïqites  ;  un  calice  h  quatre  fbHoles  y 
quatre  pétales  ;  quatre  kamrnes;  un  ovaire  jupérieur  > 
fiérile  dan4  les  fieurs  mâUs  y  d^nofi,  fiyles  ;  une  baie 
pulpcufe  ,  à  mu  feule  lof^  ^  a  dcuxfem^nçts^ 

Caractère   generiquj^. 

Les  fleurs  mâles  font  féparées  des  femelles  «  fur 
des  pieds*difFerens. 

Chaque  fleur  maie  offre  : 

1**^.  Un  calice  compofé'  de  quatre  folioles  un 
peu  arrondies,  petites,  concaves,  échancrées. 

2*^.  Une  corolle  formée  par  quatre  pétales  trèsr 
ouverts ,  en.  ovale  ren^erfe ,  concaves ,  obtus. 

3^.  Quatre  éuptrnes ,  dont  les.  fihrmens  font 
droits  >  tabulés  >  un  peu  plus  coures  cme  les  péta<^ 
ie^  A  in&rés  latéralement  i  k  Jaaft  de  l'avaitfe  y 
terminés  par  des  anthères  droites,  cpmprînëeSsi 

légèrement  arrondies. 

t  "  " 

4®.  Un  ovaireKéiWe^  fort  petit,  arrondi, termina 
par  deux  petites  poîmes,  fans  ftyle  nifligmjkte. 

Chaque  fietur  femelle  ofïire  : 

i^.  Uti  cdlice  perfiftant,  femblable  a  celai  de&, 
fleurs  miles. 

2^.  Une  coroVé  i  quatre  pétales  «.  comme  dani 

les  fluutsmâles. 

}^.  Un  ovaire  ovale  >  tni  peu  plu9  court  que  la> 
corolle ,  furmonté  de  deux  ftyles  courts ,  fubu- 
lés,  uapeu  caari>és,.  teraiioés  par  des-ftigmates 
fimples. 

Le  fruit  eft  une  baie  prefque  ^Tobulèufe,  i  une 
feule  loge,  formoatée  parune  pointe  courte  :  cette 
baie  renferme  deux  ieiçHcoces,  riiées ,  convexes; 
d'un  c&té«  pUnes  de  l'autre^  médiocrement  pul- 
peufes.  ; 

E  s.  p  i  CE. 

« 

ScHj&ifrFiBtS  arbdiTeao.  Sckéffitria  frtuefcens^ 
Jacq. 

'   $chyifeaà  •  foUls  avaio  •fuBroikndîs ,  glaberrimis  ; 
llulM^fuiii^làiêrMiiês,'itHifioris.  (N.> 
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Schâfftrïa  frunfcens  Jacq.  Stifp.  Amer.  pag.  159. 
—  Lam.  Illuftr.  Gentfr.  tab.  809.  —  Juflieu,  Gen. 
PUnc.  pag.  416. 

Arbriffeau  dont  les  tiges  font  rfroîtes,  hautes 
d'environ  dix  pieds  ^  rameufes^  &  dont  les  ra* 
meaux  font  alternes  ^  fouvent  très  -  alongés , 
droits,  ftriés,  glabres,  verdâtres  ,  lui  fans.  Les 
feuilles  font  alternes,  médiocrement  pëtiolées^ 
ovales,  quelquefois  un  peu  arrondies  >  luifantes  , 
glabres  à  leurs  deux  faces,  un  peu  graflts  au  tou- 
cher ,  entières  à  leurs  bords  ,  aiguës  ou  obcufes  a 
leur  fommet,  longues  de  deux  pouces,  réunies 
fouvent  au  nombre  de  deux  ou  trois  au  ménne 
point  d'infertion  ou  fur  le  même  tubercule  \  fup- 
portées  par  des  pécioles  très-courts. 

.  Les  fleurs  naiflent  un  peu  avant  les  feuilles  ; 
elles  font  latérales,  folitaires  ou  agrégées,  &  réu- 
nies par  petits  paquets;  foutenues  par  des  pédonr 
cules  fimples ,  uniflorés.  La  corolle  efl  petite  « 
çompofée  de  quatre  pétales  blancs ,  ovales  ou  ar- 
rondis, obtus.  Les  fruits  confident  en  de  petites 
baies,  à  peine  de  la  groflbur  d'un  pois,  d'un 
rougé  mêlé  de  jaune ,  médiocrement  pulpeufes , 
à  une  feule  loge ,  renfermant  deux  femences  blan- 
châtres. 

Cette  plante  croit  en  Amérique.  On  la  rencon- 
tre fréquemment  parmi  lesbuiuons,  aux  environs 
de  Carthagène  ,  où  elle  a  été  découverte  par  Jac- 
^utn.  Lesinfeâes  &  les  petits  oifeaut  font  très- 
avides  de  la  pulpe  de  fes  femences,  qu'ils  dévorent, 
^c  laiflent  les  femences  à  nu ,  peiitftantes  fur  le 
pédoncule.  T>  . 

SCHEFFLERE.  Scheffhra,  Genre  de  plantes 
dicotylédones  4  à  fleurs  complètes,  polypétalées  « 
dont  la  famille  &  les  rapports  naturels  ne  font  pas 
encore  bien  déterminés ,  qui  comprend  des  plantes 
exotiques  à  l'Europe,  dont  le  caraâète  eflTentiel 
éft  d'avoir  t 

Un  calice  fort  petit  ^  urçioU  ^  a  cinq  dents  ^  cinq 
pétales  Jitué s  entre  les  dents  du  calice;  cinq  étamines; 
un  ovaire  fupirieur  a  huit  ou  dix  ftyles;  une  cap  fuie  a 
0UtéUit  de  loges-  monofpermes, 

CARACTiRE    GÉNÉRIQUE. 

^  Chaque  fleur  offre: 

•  I**.  Un  ca/ice  fort  petit,  d'une  feule  pièce ^  fu-» 
périeur,  perfiftim,  a  cinq  dents  fubulées.   : 

1^.  Une  coroile  çompofée  de  cinq  pétales  ob» 
longs, 

)^.  Cinq  étamines ,  dont  les  filamens  font  fili- 
fprmes,  ^  peine  plus  longs  <jufc  les^ pétales,  termi- 
nés par  des  anthères  arrondies. 

.  4^.  Un  ovaire  inférieur,  globuleux,  un  peu 
#6mprimé>  furmoncéd^  huit  ou  dix  6yie$  courts^ 
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cylindriques  «  perfiftaas,  terminés  par  des  ftigma* 
tes  fimples. 

Le  fruit  eft  une  capfule  globuleufe ,  un  peu 
comprimée ,  à  huit  ou  dix  loges ,  contenant  dei 
femences  folitaires,  comprimées. 

E  s  p  â  c  E. 

ScHEFFtèRE  digité.  Sckefflera  digiiata,  Forft. 

Sckefflera  digitale.  Forft.  Gen.  pag.  !)•  cab.  ij. 
—  Idem,  Prodr.  n®.  146.  —  Schrcb.  Gen.  Plant, 
n®.  j}7.  —  Lam.  Illuftr.  Gêner,  tab.  121.  —  lufl*. 
Gêner.  Plant,  pag.  419.  —  Gmel.Syft.  Nat.  vol.  i. 
pag.  jio.  — Willd.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  iy68. 

Les  différens  auteurs  qui  ont  parlé  de  cette 
plante,  ne  l'ont  fait  que  d*après  Forfter,  &  n'en 
ont  pas  pu  dire  plus  qu'il  n  en  a  dît  lui-même  : 
nous  n'en  connoifTons  que  les  caraâères  généri- 
oues.  lIparoit«  d'après  fon  nom  fpécifiaue,  que 
(es  feuilles  font  digitées.  Selon  Drvander,  elle 
paroit  être  une  efpèce  d'aralia,  ou  ou  moins  voi- 
fine  de  ce  gem-e,  puifqu'clle  s'en  trouve  féparée 
par  fon  caraÛère  générique. 

Cette  plante  croît  dans  la  Nouvelle-Zélande. 

SCHEUCHZÈRE.  Schtuchieria.  Genre  de  plan- 
tes monocotylédones,  ï  fleurs  incomplètes,  de  la 
famille  des  joncs,  qui. a  des  rapports  avec  les  rr/- 
fflockin ,  &  qui  comprend  des  plantes  indigènes  de 
l'Europe,  dont  les  fleurs  font  difpofées  en  petits 
épis  lâchei,  &  les  feuilles  femblables  à  celles  des 
graminées. 

Lç  caraâère  efientiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  calice  afix  divifions  égales  ;  point  de  corolle; 
fix  étamines  à  longues  antiieres  ,*  point  de  fiyU  y  dt 
trois  à  fix  capftdes  renfiées  ^  à  une  ou  deux  femences . 


Caractère    ciNÉRiQui. 

Chaque  fleur  offre  : 

I*.  Un  calice  divifé  en  fix  folioles  oblongueS| 
aiguës,  ouvertes >  réfléchies^  perfiftantes. 

1^.  Point  de  corolle. 

3*.  Six  étamines,  dont  les  filamens  font  capil- 
laires, mous,  ttès-coorts,  terminés  par  des  an- 
thères droites ,  obtufes ,  très-longues  ,  compri* 
mées. 

4^.  Trois  ovaires ,  quelquefois  quatre  ,  cinq  oa 
fix ,  ovales ,  comprimés ,  de  la  longueur  du  calice , 
dépourvus  de  ftyle ,'  furmontés  chacun  d*un  flig- 
mate  oblonç ,  obtus  i  leur  partie  fupérieure  ,  ad- 
nés  aux  ovaires  extérieurement. 

I      Ces  ovaires  fe  convertirent  enr  autant  de  cap- 
fuies  arrondiea ,  comprimées,  renflées ^  dîAînâe^ 

cncr'elleS| 
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entr*elles»  à  deux  valves»  contenant  une^  quel- 
quefois deux  femences  oblongues. 

E  s  p  â  c  E. 

ScheuchzAre  des  marais.  Scheuck^erîa  paluftrîs. 
Linn. 

Sckeuch^eria  foliis  gramineis  ^fpicis  brevlbus^pau- 
cîfioris.  (N.) 

Scheuchieria  paluâris.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  I. 

fag.  481.  —  Flor.  lappon.  ij;.  tab.  10.  fig.  i.  — 
lor.  fuec.  197.  3  20.  —  Royen ,  Lugd*  Bat.  4f .  — 
Haller^  Helv.  n  .  13 10.  — Gmel.  Sibir.  vol.  3. 
pag.  73,  —  Berg.  Viadr.  67.  —  (Eder.  Flor.  dan. 
tab.  76.  —  Pollich.  Pal.  n*^.  3^}.  —  Hoftm.  Germ. 
130.  —  Roth.  Germ.  vol.  I.  pag.  1 V9.  —  vol.  II. 
pag.  419. —  Lam.  Flor.  franc,  vol.  3.pa2.  301. 
n°.  887.  —  Idem  ,  Illuftr.  Gen.  tab.' 268.  —  Mich. 
Flor.  boréal.  Amer.  vol.  1.  pag.  209. 

■   Juncus  flondus  ,  minor.  C.  Bauh.  Pîn.  12.  — 
Prodr.43. — ïdem,Theatr.  190.— Rudb.  Elyf.  i. 

Kag.  no.  fig^  2.  — J.  Bauh.  Hift.  1.  pag.  jij.  — 
.ai^  Hift.  1913. 

Juncoidi  affinispaiufiris.  Scheucbz^  Gramin.  3  3^. 

Gramtnjunceum  j  aquatîcum  j  fcmine  racemofo* 
Loef.  Prufif.  1 14.  tab.  28. 

Ceft  une  petite  plante  qui  a  prefque  l'apparence 
d'un  jonc ,  donc  les  racines  font  rampantes^  blan- 
châtres^ fibreufes^  &  pouOent  pluiieurs  tiges  fim- 
Eles  J  ieuillées,  hautes  de  fix  à  huit  pouces»  foi- 
les  9  ftriées ,  prerqu'anguleufes ,  garnies  à  leur 
bafe  de  quelques  écailles  blanchâtres  &  vaginales. 
Leurs  feuilles  font  fefltles^  alternes  «  très-étroites» 
aflez  femblables  â  celles  des  graminées ,  en  gaine 
à  leur  bafe ,  pliées  en  gourière  dans  toute  leur 
longueur^  glabres  >  un  peu  (triées ,  aiguës  à  leur 
fommet  j  longues  de  deux  à  trois  pouces. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  une  petite  grappe 
ou  épi  ordinairement  terminale  5  elles  font  diftan- 
tes ,  pédonculées>  quelques-unes  axillaires^  foii- 
taîres ,  aflez  petites,  dépourvues  de  corolle  ^  dont 
le  calice  eft  compofé  de  fix  folioles  très-étroites > 
glabres  «  verdâtres  ^  aiguës ,  toutes  égales  s  elles 
renferment  fix  étamines  â  peine  plus  longues  que 
le  calice 4  munies  de  longues  anthères.  Les  fruits 
font  de  petites  capfules  ovales  ou  un  peu  arrondies  ^ 
dont  le  nombre  varie  d'une  i  deux  jufqu'â  fix , 
fnafs  plus  ordinairement  au  nombre  de  trois  ;  ear- 
nies  a  leur  bafe  du  calice  perfiftant  &  réfléchi  : 
elles  ne  contiennent  ordinairement  qu'une  feule 
Tetnence  ou  deux  ,  rarement  trois.  Chaque  cap- 
Aile  s'ouvre  en  deux  valves  glabres  ^  concaves , 
renflées. 

Cette  plante  fe  rencontre  dans  les  départemens 
tnéridion^ux  de  la  France,  en  Suiffe^  en  Allema- 
gne ^  en  Suède ,  en  Laoponie  ^  dans  If  s  lieux  bal 
Botanique,  Tome  kI, 


S  C  H 


729 


&  marécageux,  où  elle  forme  des  gaiMS  toufifus* 

SCHISANDRE.  Sckifandra,  Genre  de  plantes 
dicotylédones,  à  fleurs  dioïques,  de  la  famille  des 
mériifpermes,  qui  a  des  rapports  avec  les  meni/per- 
mum ,  &  qui  comprend  des  arbriffeaux  grimpans , 
exotiques  à  l'Europe ,  dont  les  feuilles  font  alter- 
nes &  les  fleurs  axiUaires. 

Le  caraâère  eflentiel  de  ce  genre  efi  d'avoir  : 

Desfeurs  dioïques  ;  un  calice  a  neuf  folioles  cadu* 
ques  ;  cinq  étamines  prefque  fc files  ;  point  de  corolle  ; 
plufieurs  ovaires  acumines  chacun  par  le  ftigmate  s  des 
haies  monofpermes. 

Caractère  générique. 

Les  fleurs  mâles  font  féparées  des  fleurs  femelles 
fur  des  individus  différens. 

Chaque  fleur  mâle  ofiFre: 

I**.  Un  calice  compofé  de  neuf  folioles  conca- 
ves ,  prefque  rondes  ,  difpofées  fur  trois  rangs  ) 
les  intérieures  graduellemenc  plus  petites  ,  plus 
colorées. 

2°.  Point  de  corolle. 

3^.  Cinq  étamines  prefque  feffiles,  ou  dont  les 
filamens  font  très- coures^  les  anthères  contiguës 
à  leur  bafe  ,  cônées  à  leur  fommet ,  au  deffus  des 
loges }  réparées  latéralement  par  des  enfoncemeos 
entre  chaque  anthère. 

Chaque  fleur  femelle  ofiîre  : 

1  ^.  Un  calice  de  la  même  forme  que  les  fleurs 
mâles. 

2**.  Point  de  corolle, 

3^.  Plufieurs  ovaires  réunis  prefqn'en  tête  fur 
un  réceptacle  qui  fe  prplonge^  de  forme  ovoïde^ 
acumines  par  un  (ligmate  court  ^  aigu. 

Le  fruit  td  conflitué  par  plufieurs  baies  difpo- 
fées prefqu'en  épi  fur  un  réceptacle  alongé^  Tnef" 
Îiu'ovoïdes  y  ne  renfermant  chacune  qu'une  feule 
emehce  ovale  ^  dblôngue ,  arrondie ,  prefque 

lifle. 

•» 

V emiry on  tR  droit,  renfermé  dans  une  fub&ance 
chiirnue  &.verdâtre  ;  la  radicule  oblongue^  cylin- 
drique 9  contenus  tous  deux  dans  des  cotylédons 
planes ,  ovales  ,  rapprochés. 


Espèce, 

ScHisAKDRE  à  fleurs  écarlates.  Schifatidra  coc* 
cinea,  fi^lich. 

Schifandra  glabr^a  ,  fçliis  lanceolato^ovalikus  ^ 
atrinquè  acutis  >  rariter  fubdentatis  ;  fioribus  couâ*^ 
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irm.  Mk)i«  Flor.  boreaL  Amer.  vol.  2.  psg.  119. 
tab.  47. 

Ce£k  un  aibrîfleau  dont  les  tige»  font  !>§ neufes , 
cykndriques ,  fouples,  grimpantes,  glabres  ,ta- 
n-.eufes  >  garnies  de  feiulles  alternes  >  pé:ioIées> 
distantes,  ovales»  lancéolées^  glabres  à  leurs  deux 
faces  ^  à  peine  dentées  ou  un  peu  finuées  i  leurs 
bords,  acumfnées  i  leur  fommet,  rétrécies  à  leur 
bafe^  les  fupérieures  longues  de  deux  ou  trois 
pouces  &c  ^tos  j  marquées  de  Detvures  Iacér»l6s , 
iîmples  ,  a!ternes  i  les  pétioles  beaucoup  plus 
courts  que  fes  feuilles. 

Les  fleurs  font  folîtaires  ou  prefq^e  dîfpoiecs 
en  une  petite  grarppe  courte ,  foutenues  par  un 
long  péaoncule  fimple,  grêle,  fîliforme,  glabre  , 
plus  ou  moins  réfléchi.  Les  calices  font  d'une  belle 
couleur  écarlate ,  compofés  de  neuf  folioles  con- 
caves, arrondies,  difpofées  fur  trois  rangs;  les  in- 
férieures p'us  fortement  colorées.  Les  baies  font 
petites ,  &  préfentent ,  à  l'époque  de  h  maturité , 
un  petit  épi  alongé  parle  probogemem  du  récep- 
tacle commun. 

Cette  plante  croie  dans  la  George  &  à  la  Caro« 
iixie^  dans  les  lieux  ombragés.  1^ 

SCHIZANTHE.  Schiiantkas.  Genre  de  plantes 
dicotylédones ,  à  fleurs  complètes ,  monopétalées , 
^'régulières ,  qui  parok  appartenir  à  la  famille  des 
péiiculaires ,  Ôe  qui  comprend  àts  herbes  exotr- 

Î|aes  à  l'Europe ,  a  feuilles  ailées,  &  dont  les  fleurs 
ont  difpofées  en  panicules  terminales;  les  pédon- 
cules munis  de  bradées. 

« 

Le  caraâère  eflentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  calice  a  cinq  découpures  y  une  corolle  irrégih' 
litre ,  rubalée  ;  la  lèvre  fupirieure  à  cinq  Mes  ;  l'in- 
férieure à  trois  lobes  i  quatre  étamines ,  dont  deux 
inférieures  ftériles ,  fans  anthères  ;  um  cap  fuie  a  deux 
(ifges. 

Caractère    générique.    . 

Chaque  fleur  offre  : 

l '^  Un  caUce  inférieur  j  à  cinq  divi fions  oblon- 
gués,  linéaires^  perfiflantes. 

1®'.  tJne  corolle  tubulée ,  irrégulîère ,  dont  le 
tube  eft  comprimé ,  de  la  longueur  du  calice  $  le 
limbe  dtvifé  en  deux  lèvres  ;  la  lèvre  fupérieure  à 
cinq  lobes,  dont  les  quatre  latéraux  font  bifides  s 
celui  d>i  milieu  plus  grand,  lancéolé-,  entier;  la 
lèvre  inférieure  à  trois  découpures  linéaires, 
courbées  en  fauxv  celle  du  milieu  tronquée  j  & 
en  forme  de  carène. 

3®.  Deux  étamines  fertiles ,  dont  les  filamens 
font  filiformes ,  inférés  fur  b  lèvre  inférieure , 
terminés  par  des  anthères-ovales  j  le  rsdiment  de 
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deux  autres  filamens  ftériles,  attachés  fuf  la  lèvre 

fupérieure. 

4**.  Un  ovaire  oblong»  furmonté  d'un  ftyle  fu- 
bulé,  de  la  longueur  dés  étamines,  terminé  par 
uQ  fligmate  fimple. 

ht  fruit  eft  une  capfule  oblongue,  à  deux  loges  ^ 
à  deux  valves ,  qui  contiennent  plufi&urs  fenicnces 
rudes ^  prefque  réniformes. 

£  s  f  £  c  t. 

ScBlZAKTaE  ailé.  ScAiianthus  pinnmius,  Ruis 
&  PavoD. 

Schi^unthus  fo(iis  ïnterrupù  pinnaùs,  Ruiz  8c 
Pav»  Flor.  petuv.  voL  1.  pag.  ij.  ub.  17. 

Plante  herbacée  ,  chargée  de  poils  très-longi, 
terminés  pat  une  petite  glande.  Ses  racines  font 
fibreufes ,  dlftifes  ',  elles  prodtiifent  des  tiges 
droites  «  hautes  d'environ  deux  pieds  >  médiocre- 
ment rameufes,  cylindriques;  les  rameaux  alter- 
nes, garnis  de  feuilles  amples,  velues,  médiocre- 
ment pétiolées ,  alternes,  aifées^  dont  les  folioles 
font  feffdes,  oppofées  ou  alternes;  celles  des  feuil- 
les inférieures  plus  grandes,  pinnatifides  ou  bci- 
niées;  celles  des  feuilles  fupérieures  linéaires- 
lancéolées  ,  munies  de  quelques  dents  rares  ^  ob- 
tufes. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  une  panicule  termi- 
nale ^  droite  >  médiocrement  étalée,  dont  les  ra- 
meaux ou  pédoncules  font  prefque  fimples,  alter- 
nes, filiforme^,  velus,  unifloreSs  folitaires^miuiis 
â  leur  bafe  de  deux  petites  bradées  feifiles,  op- 
pofées ,  lancéolées ,  aiguës.  La  corolle  eft  d'une 
grandeur  médiocre,  d'un  bleu-violet,  tubulée, 
irrégulière  ;  fa  lèvre  fupérieure  panachée ,  mar- 
quée, dans  fon  centre,  d'une  tache  purpurine» 
uipportant  deux  filamens  fiériles ,  velus.  Le  flig- 
mate eft  échancré  ;  la  capfule  eft  oblongue ,  un 
peu  plus  longue  que  le  calice  perfiftant  qui  la  fou- 
tient  ;  a  deux  loges  ^  à  deux  valves  >  les  valves 
bifides. 

Cette  plante  croît  dans  les  fols  incultes  a« 
Chili  s  elle  fleurit  en  février  &  en  mars.  (Defcript, 
txRuii&Pav.) 

SCHLECHTENDALE.  ScklechtendalU.  Genre 
de  plantes  dicotylédones ,  à  fleurs  compofées  ^ 
radiées,  de  la  famille  des  corymbifères,  qoî  a  des 
rapports  avec  les  tagetes  ^  &  qui  comprend  des 
herbes  exot  iques  i  l'Europe  y  dont  les  feuille  font 
alternes,  ailées,  gland ule ufes >  les  fleurs  axillai- 
res;  les  pédoncules  uniflorjes. 

Le  caraâère  eflentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  célice  double  ;  t extérieur  à  piufieurs  folioles 
fisacUs  i  t intérieur  k  foU^ts  égales  ;  les  fUurs  du 
tentrt  àfix  Qu-huU  déeoupurrs;  Itis  fimences  farmoa^ 
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tiis  de  cinq  mrêus  droites  ;  le  r&eptack  garni  de 
failUttes. 

Cakactèrb   générique. 

Les  fleurs  font  compofées  de  fleurom  dans  le 
'  centre  .  &  de  demi  -  fleurons  à  la  ciiconférence  j 
elles  offrent  :  ^ 

i^.  Un- calice  double,  Tun  8t  l'autre  conripofé 
de  plusieurs  folioles.  L'intérieur  eft  cylindrique, 
formé  par  des  écailles  nombreufes^  égales,  li- 
néaires 5  l'extérieur  plus  court,  *  étalé  ,  dont  les 
écailles  font  petites  j  terminées  par  un  long  filet 
fétacé. 

1®.  Une  corolle  radiée  ;  huit  demî-fleurons  fe- 
mefles  à  la  circonférence  \  la  hngaatte  orale  ^ 
arrondie, entière;  pluiîeurs  fleurons  hermaphro- 
dites dans  le  centre  ytubules^  divifés  i  leur  limbe 
en  fix  ou  huit  découpures  linéaires,  aiguës ^  très- 
étroites,  I 

}**.  Cinq  étamines  dans  les  fleurons  hermaphro- 
dites,  nulles  dans  les  demi-flenrons  ;  les  fllamers 
capillaires  j  les  anthères  réunies  en  cylindre.- 

• 

4*.  PfufieuTS  ovaires  oblongs  ,  couronnés  par 
cinq  arêtes  alternes,  avec  autant  de  petites  ëcaifles 
très-courtes;  farmoptés d'un  âyle  Ample,  à demi- 
df  vîië  en  trois ,  t^minés  par  uois  fiigmates  fé- 
ticés. 

Le  receptacU  eft  garni  de  paillettes  très-conrtes^ 
urcéolées  ic  dentées. 

Les  femences  font  folitairas^  oblongues ,  pref- 

Su'à  cinq  faces ,  retrécies  à  leur  bafe,  furmontées 
e  cinq  aréces  droites. 

Ohftrvations.  Ce  genre  a  été  établi, par  M.  Ca- 
vanilles  ,  fous  le  nom  de  willdenowia ,  confacré  a 
M.  Vilidenov^favant  botanifte,t)ui  a  donné  plu* 
(ieurs  ouvrages  très-eftimables ,  ^  en  particulier 
un  Species  pUintarum  qui  o'efl  pas  encore  entiére- 
pienc  terminé.  Mais  comme  il  exifte  nn  autre  wU' 
denowia  établi  par  Thunberg,  M.  Willdenow  a 
cru  devoir  fubflituer  un  autre  nom  à  celui  donné 
par  Canavilles. 

Ce  genre ,  très-voifin  des  tantes ,  en  diflfere  par 
ton  double  calke ,  par  les  fleurons  du  centre  à  fix 
oa  huit  divifions ,  par  le  réceptacle  garni  de  pail» 
lecces  j  fc  par  le  nombre  des  nigmaies. 

Espèce. 

ScHLCCHTCNDAU  «hMuhikux.  ScUechundoUû 

SchJechiendalia  fotiis  pinnatis ,  pinnts   ovatis  , 
àentatis  «  glandulojis.  Willd.  Spec.  Fiant,  vol.  } . 

Wiiidenowia  gUaulttiofa.  Cav.  Icon.  rar.  vol.  i. 
p«g.  tf  1 .  tab»  89*  «-*  Lam.  JlMIc  Geœr.  tab.  68j. 
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C'eft  use  très-jolie  plante^  qui  a  l'alpeâ  d'un 
tagetts  ^  &  oui  fe  fait  remarquer  par  iês  belles 
fleurs  de  couleur  écarlate. 

Ses  racines  fpnt  perfiftantes ,  &  produifent  des 
tiges  annuelles^  glabres  ^  cylindriques ,  rougeâtres> 
hautes  d'environ  trois  pieds  >  garnies  de  feuilles 
alternes  ,  très -rapprochées^  quelquefois  prefque 
oppofées  ,  roides ,  ailées  j  avec  une  impaire  »  \t% 
pmnules  ovales,  oppofées ,  légèrement  décurren- 
it%  fur  le  pétiole  «  munies  à  leurs  bords  de  pietitbs 
dents,  terminées > furtout  dans  les  jeunes  feuilles, 
de  longs  filets  fétacés  ;  ces  filets  fe  retrouvent 
également  entre  les  pinnules  :  ces  mêmes  feuilles 
portent,  vers  leur  circonférence  ,  de  petites  glan- 
des ovales,  jaunâtres,  tranfparentes. 

Les  fleurs  font  fituées  à  l'extrémité  des  tiges, 
&  forment,  par  ieiu:  enlèrable ,  une  forte  de  co- 
rymbe  lâche.  Les  écailles  dies  calices  font  termi- 
nées par  un  petit  filament  foyeux  &  rougeâtre.  A. 
la  bafe  de  cnaque  écaille  eft  une  glande,  folitaiie 
dans  le  calice  extérieur ,  double  dans  le  catic& 
intérieur.  La  corolle  eft  d'une  grandeur  médiocre, 
d'un  rouge-écarlate  ,  plus  foncé  dans  Us  fleurons 
du  centre.  Les  anthères  font  d'un  jaune-écarlate  ; 
les  femences  oblong'ues ,  très-aiguës  à  leur  bafe  j 
furmontées  de  cioq  arêtes  droites  >  égales. 

Cette  plante  eroît  tin  Mexîaue  j  elle  eft  cultivée 
an  Jardin  royal  dès  Plantes  ae  Madrid  >  où  elle 
fleurit  au  mois  de  décembre,  if.  (  Defcript.  e» 
Cavan^  )      ' 

SCHOPFÏE.  Sckoeppa.  Genre  de  plantes  dicoty- 
lédones ,  à  fleurs  complètes ,  monopétalées ,  cam- 
f»aiiulée$ ,  qui  comjpreod  des  arbuftes  exotiques  i 
'Europe ,  dont  les  feuilles  font  alternes ,  entières  | 
les  fld«rs  axtUair  es  ,•  pédonculées. 

Le  caractère  eflentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir:' 

Vn  calice  doMe  ;  l'exiérieur  bifide  &^  inférieur  ç 
l'intérieur  eatitr&fupérieuri  une  corolle  campanulée  /. 
cinq. étamines;  unfiigwiate  eapitéf  un  drupe  moaof^ 
perrne. 

CaRACT£RE6ÉN£RI<2T7E. 

Chaque  fleur  offre: 

1^  Un  ealice  double  ;  l'extérieur  divi/ë  en  deux 
découpures  profondes,  inférieur i  rimérieur  très* 
entier  &  fupérieur^  turbiné ,  un  peu  anguleux. 

.2**.  Une  corolle  monopéiale ,  (fampanulée ,  mar- 
quée inférieurement  de  dix  filions^  i  cinq  décou- 
pures triangulaires,  aiguës  &  réfléchies. 

5*.  Cinq  étamintSf  dont  les  filamens  font  très? 
courts^  les  anthères  droites ,  fituées  i  fprifice  d^ 
la  corolle ,  â  deux  loges. 

4**.  Ua  ovaire  turbsoé ,  couronné  par  le  cdiee 
intérieur^  furmonté  d'ttn.fljrle  cyJiodriqQa»  droit, 
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plas  court  que  la  corolle  ^  terminé  par  un  ftigtnate 
capité  j  à  trois  lobes  peu  fenfibles. 

Le  fruit  eft  un  drupe  prefqu'â  trois  loges  ^  qui 
ne  renferme  qu'une  feule  femence. 

E  s  p  i  c  E. 

ScHOPf  lE  d'Amérique.  Schœpfia  americana. 
^illden. 

Scktgpfbifo^  ûlum'ts^  ovatis  ,  întegerrimis ,  gla- 
kris  ;  ptdunculis  axîîlanàus ,  fubfolitariis.  (  N.) 

Schœpfia  americana.  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  l. 
pag.  ^^G.  —  Schreb.  Gêner.  Plant,  n^  315. 

Schœpfia  Sckreberi,  Lam/  llluftr.  Gêner.  Vol.  1. 
pag./i.  n\  4188. 

Codoniunt  arhortfctns.  Vahl, Symbol,  j.  pag.  3e. 
—  Idem,  Aâ.  Soc.  Hift.  Nat.  Hafn.  2.  pars  i. 
pag.  206.  tab.'é. 

Ceft  itn  arbriflfeau  cjui  s'élève  à  huit  ou  dix 
pieds  de  haut ,  &  fe  divife  en  rameaux  glabres  * 
cylindriques^  garnis  de  feuilles  pétiolées,  alter- 
nes, fimpUsjj  très-entières,  ovales,  glabres  à  leurs 
deux  faces ,  infenfiblement  rétrécies ,  obtufes. 

Les  fleurs  font  prefque  folitaîres  on  géminées 
dans  l'aiffelle  des  feuilles,  fupportées  par  des 
pédoncules  fimples,  uniflores,  quelquefois  â  deux 
.ou  trois  fleurs.  Les  étamines- font  au  nombre  de 
cinq  5  quelquefois  il  n'y  en  a  que  quatre.  Le  fruit 
eft  un  drupe  plutôt  i  une  feule  qu'à  trois  loges, 
&  qui  ne  renferme  qu'une  feule  femence. 

Cette  plante  croit  naturellement  dans  l'Améri* 
que  ,  à  l'île  de  Sainte-Croix  &  à  Montferrar.  |> 

SCHOUALRÉ.  S'ckwaliea.  Genre  de  plantes 
dicotylédones ,  à  fleurs  complètes ,  tubulées ,  iiré- 
gulières,  affilié  à  la  famille  des  fcrophulaires , 
voifin  des  fihwenkis ,  qui  renferme  des  herbes 
exotiques  à  l'Europe ,  dont  les  tiges  font  Amples, 
garnies  de  feuilles  alternes,  &  les  fleurs  axil» 
laîres. 

Le  caraâère  eflentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir: 

Un  calice  ventru  ,  tuhu/é  ,  à  quatre  divifions  ,•  le 
Me  fupérieur  fort  petit  ;  t inférieur  beaucoup  plus 
grande  échancré ;  quatre  étamines  didynames ;  unfeul 
fiigmate;  une  capfale  à  deux  loges. 

Caractère  cÉNâRiQUE. 

Chaque  fleur  offre  : 

?/•  Un  5^f'^^  monophylle,  tubulé ,  ventru, 
«né ,  divifé  à  fon  orifice  en  c^uatre  découpures 
obliques  ;  la  découpure  ûipérieure  très-courte  1 
les  latérales  plus  longues  j  l'inférieure  beaucoup  i 
plus  large,  plus  longue  que  toutes  les  autres,  1 
échaocrée  à  ton  fommet.  j[ 
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2*.  Une  coroHi  monopétale ,  tabulée  j  irréga- 
Hère ,  donc  le  tube  eft  de  la  longueur  du  calice  1 
le  limbe  droit ,  divifé  en  (ieux  lèvres  j  la  fùpérîeure 
droite ,  concave ,  très -entière  ;  Vinftritfiire  auiC 
longue  que  la  fupérieure,  à  trois  découpures  ob- 
tufes, prefqu'égales. 

3^r  Quatre  itaminu ,  dont  les  iilameos  {bot  fili- 
formes ,  de  la  Ioi)gueur  de  la  corolle ,  dont  deux 
un  peu  plus  courts,  terminés  par  àç%  anthères  pen- 
dantes. 

4*.  Un  ovaire  arrondi ,  furmonté  d*un  ftyle  de 
la  même  k)ngueur  &  de  k  même  forme  que  les 
étamines ,  terminé  par  un  flignute  épais,  recourbé^ 
un  peu  globuleulr. 

Le  fruit  eft  une  capfule  à  deux  loges,  à  doubles 
cloifons,  renfermant  plufieurs  femences,  petites» 
un  peu  comprinvées ,  aigu^. 

E  s  p  Â  c  t. 

ScHOUALBt  d'Amérique.  Sckwattea  americantu 
Linn. 

Sckwalbeafoliis  Unceolatis  ,  pubefcentibus  i  eaute 
fimplicijfimo ^  fioribus  fejpllbus.  (N.) 

Schwalbea  americana,  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  2. 
pag.  844.  —  MantiiT.  pag.  414. —  Walter.  Flor. 
carol.  pag.  187.  —  Willden.' Spec.  Plant,  vol.  )• 
pag.  201.  —  Mich.  Flor.  boréal.  Amer.  vol.  2.. 
pag.  19.  —  Ju(r.  Gêner.  Plant,  pag.  123. — Ganrtn. 
de  Fruâ.  &  Sem.  Centur.  4.  ub.  $$,  fig-  5«  — 
Lam.  liluftr.  Gêner,  tab.  520. 

Schwalbea,  Gronov.  Virgin.  92. 

Eupkrafia  major,  mariana  }  floribus  fpicatis  ,  am^ 
plis  ,'  tubis  longioribus  ,*  fummis  oris  profunék  incifis^ 
Pluken.  Mant.  pag.-73.  tab.  348.  fig.  2. 

Plante  herbacée,  dont  les  tiges  font  très-fim- 
pies ,  droites ,  quadrangulaires ,  pubefcentes ,  gar- 
nies de  feuilles  alternes ,  feffites ,  lancéolées  ou 
ovales-lancéolées,  entières  à  leurs  bords,  aiguës 
â  leur  fommet ,  élargies  &  prefqu'à  demi-amplexi* 
caules  ï  leur  bafe,  pubefcentes  &  légèrement 
-ciliées  à  leur  contour  ;  les  fupérieures  ou  celles 
qui  accompagnent  1er  fleurs  fort  petites,  prefque 
ovales,  que  l'on  peut  confidérer  auffi  comme  des 
braâéesj  dans  ce  cas  les  fleurs  formeroientun 
épi  droit,  fimple,  terminal. 

Ces  fleurs  font  folitaîres,  axillaires,  alternes^ 
fupportées  par  un  pédoncule  court  «  velu.  Leur 
calice  eft  également  velu,  à  quatre  découpures 
très -inégales;  l'inférieure  plus  longue  que  les 
autres, &  médiocrement  échancrée  à  fon  Ibninier. 
La  corolle  eft  d'un  roûge^pourpre  ,  un  peu  incti* 
née ,  prefqu'une  fois  plus  loneue  que  le  calice* 
Son  limbe  eft  renflé,  cuvifé  en  deux  lèvres  conca- 
ves i  la  fopérieure  eatiète  &  recourbée  pref<|uea 
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caftpie;  l'inférieure  à  trois  lobes;  celui  du  milieu 
un  peu  plus  large  »  concave.  Le  fruit  eR  une  cap- 
fule  ovale ,  aiguë ,  oui  fe  divife  en  dMix  loges 
réparées  par  une  double  doifon ,  contenant  plu- 
fieurs  Temences  fort  petites  «  comprimées  >  paléa* 
tées  3  très-aiguës. 

Cette  plante  fe  rencontre  dans  l'Amérique  fep- 
tentrionale  &  dans  la  Caroline  inférieure.  C^*/) 

SCHOUINQUE.  Schwenkia.  Genre  de  plantes 
dycotylédones ,  i  fleurs  complètes  ,  monopéta- 
•  lées  >  tubulées ,  irrégulières ,  affilié  à  la  famille 
des  labiées ,  qui  a  de  grands  rapports  avec  les 
èrowalfia ,  &  qui  comprend  des  herbes  exotiques 
à  l'Europe,  dont  les  feuilles  font  alternes >  ks 
fleurs  axillaires. 

Le  caraâère  elTentiel  de  ce  genrQ  eft  d'avoir  : 

Un  calice  tuhuli  ,  à  cinq  dents  ;  une  corolle  tuhur 
lie  ;  fon  orifice  renflé  ,  fermé  par  cinq  plis  glanduleux  ; 
cinq  étamines  ^  trois  plus  courtes  ^fiiriles  ;  une  cap^ 
fuie  comprimée ,  à  deux  loges ,  à  deux  valves  poiyf- 
permes ,  enveloppées  par  le  calice  renflé. 

.Caractjère   gxnârique. 

Chaque  fleur  offre  : 

i^.  Un  calice  d'une  feule  pièce  ,  tubulé,  firié, 
droit  »  perfiftant^  divifé  en  cinq  dents  i  fon  ori- 
fice. 

1®.  Une  corolle  monopétale ,  tubulée  »  dont  le 
tube  eft  cylindrique  «  de  la  longueur  du  calice  | 
le  limbe  prefque  régulier  ^  de  la  longueur  du  ca- 
lice 'i  Porifice  renflé ,  &  fermé  par  cino  plis  glandu- 
leux «  difpofés  en  étoile  ^  les  deux  glandes  fupé- 
rieures  plus  longues. 

'  Cinq  étamines,  dont  trois  ont  les  filamens  plus 
courts  ,  fétacés ,  ftériles ,  fans  anthères  ;  deux  fu- 
périeurs  plus  longs,  fertiles»  terminés  par  des  an- 
thères ovales,  aiguës,  i  deux  loges. 

4*.  Un  ovaire^  globuleux ,  furmonté  d*un  ftyle 
fimple  «  de  la  longueur  des  étamines ,  terminé  par 
un  (ligmate  obtus. 

Le  fruit  eft  une  capfule  comprimée ,  lenticu- 
laire, glabre ,  ï  deux  loges ,  i  deux  valves,  envi- 
ronnée i  fa  bafe  par  le  calice  renflé  »  &  contenant 
plufieurs  femences  fort  petites,  un  peu  anguleu- 
ses. Le  réceptacle  eft  un  peu  globuleux. 

Espèce. 

ScHOUiNQUB  d'Amérique.  Schwenkia  ameri- 
€ana.  Linn. 
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Scktvenkia  foliU  ahtmis  ^   ûoribus  tuelUaribus. 

Schwinkia  americana.  Linn.  Syft.  veget.  pag,  «4.  Y     Lt  fruit  eft  un  drupe  fec ,  ovale-oblong ,  acu- 


.  —  Gêner.  Plant.  J67.  —  ScRvenk.  Hort.  med. 
Hag.  1766.  OâoD.  pag.  318.  tab.  i.  —  Aiton, 
Hort.  Kew.  vol.  i.  pag.  29.  —  Wiild.Spec.  Plant, 
vol.  i.pag.  106. 

Schwenkia guineenfis.  Lam.  Uluflr.  Gêner,  vol.  z ,    ' 
pag.  55.  n^  135. 

Cette  efpèce ,  jufqu'alors  l'unique  de  ce  genre» 
fe  rapproché  beaucoup  par  fes  caraâères  naturels 
de  hrowallia;  fes  tiges  font  droites,  herbacées; 
fes  feuilles  fimples  »  alternes  »  fes  fleurs  fituées 
dans  l'aiffelle  des  feuilles  fupérieures  ,  dont  l'en- 
femble  forme  une  forte  d'épi.  Les  calices  font  tu* 
bulés,  entiers ,  munis  à  leur  orifice  de  cinq  dents 
aiguës.  La  corolle  eft  également  tubulée,  rcmar» 
quable  par  fon  orifice  renflé ,  &  fermé  par  cinq 
plis  en  forme  d'étoile,  glanduleux  intérieurement. 
Les  étamines  font  au  nombre  de  cinq,  trois  beau* 
coup  plus  petites,  dont  les  filamens  font  fétacés» 
flénles  «  fans  anthères}  deux  fupérieures ,  fertiles» 
plus  longues,  dont  les  anthères  font  ovales,  à 
deux  loges.  Le  fruit  eft  une  capfule  glabre ,  bi- 
valve ,  biioculaire,  portée  fur  un  placenta  globu- 
leux ,  renfermant  un  grand  nombre  de  femences 
fort  petites ,  un  peu  anguleufes. 

Cette  plante  croit  proche  Berbice,  dans  la 
Guiane.  c^ 

SCHREBÈRE.  Sckrebera.  Genre  de  plantes 
dicotylédones ,  ï  fleurs  complètes ,  polypétalées  , 
de  la  famille  des  nerpruns ,  qui  a  de  grands  rap- 

Corts  avec  les  celaftrus  ,  &  qui  comprend  des  ar- 
rifl*eaux  exotiques  à  l'Europe  ,  à  feuilles  alter- 
nes, &  dont  les  fleurs  font  axillaires/  fupportée^ 
par  dey  pédoncules  multiflores. 

Le  caraâère  eflèntiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  :     , 

Un  calice  a  cinq  découpures  ;  une  corolle  a  cinq 
pétales  ^  cinq  étamines;  t ovaire  entouré  a' un  rebord 
quifupporte  les  étamines  ;  un  drupe  fec ,  renfermant 
une  noix  partagée  jufque  vers  fa  moitié  en  deux  loges . 

CARACTiRE    GÉNÉRIQUE. 

Chaque  fleur  offire  : 

I*.  Un  calice  inférieur,  perfiftant  »  un  peu  pla* 
ne,  à  cinq divifioos  courtes ,  élargies,  arrondies. 

1^.  Une  corolle  à  cinq  pétales  arrondis. 

3^.  Cinq  étamines ,  dont  les  filamens  font  courts  , 
inférés  fur  un  appendice  orbiculaire  oui  environne 
l'ovaire  &  perfifte  avec  luij  Ips  anthères  oblon- 
gués,  cyU&ariques,  à  deux  loges. 

4?.  Un  ovaire  enveloppé  par  l'appendice  qui 
foutient  les  étamines ,  prolongé  en  un  ftvie  court , 
conique ,  terminé  par  un  ftigmate  fimpfe. 
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mné ,  «uni  à  fa  bafe^  du  <aiice  &  derappenlice^ 
reofiennant  an  noyau  i  deim-divifé  en  deux  loges. 

Obfervatîons,  Ce  genre  n*eft  point  le  méoie  que 
celui  qui  avoic  été  d'abord  étaoli  fous  ce  nom  j  & 
la  plante  qui  y  avoic  donné  Heu ,  décrite  fous  le 
ïiomAefchreberafchinoides.Spec.  Plant,  pag.  1661, 
AU*  Upfal.  iiov.  I.  pag.  91.  ub.  ;.  fig.  i  ^  &  au- 
paravant lejchinus  myricoidts^  Spec.  Plant,  i.  pag. 
t  S8  j  a  été  reconnue  une  efpèce  fauflfe  j  compo- 
sée du  myrica  Atkiopica  &C  du  cufcuta  af ricana. 

Le  genre  dont  il  eft  ici  queftion  a  été  rétabli 
pour  une  autre  plante  par  Hetzios  ^  &  confacré 
au  favant  Schrebcr  ,  tres-voifin  des  celaftrus  :  il 
en  diffère  par  fes  fruits,  cjui  font  des  drupes  & 
non  des  capfules  >  il  fe  diftingue  des  mangifera  par 
ces  mêmes  drupes  fecs  ,  renfermant  des  noix  di- 
vifées  en  deux  loges  jufque  vers  leur  moitié. 

Espèce. 

ScHRÉBàRE    blanchâtre.    Schrchera   albens, 

Retz. 

Schrcbera  foUis  altérais  ^  elliptîci$  ^  fubftrratis  ; 
fioribus  cymofis  ^  axillaribus.  (  N.  ) 

Schrtbera  aibrns,  Retzius,  Obferv.  6.  pag.  ij. 
tab.  3.  —  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  1092. 

Celaftrus  (  glauctiS  )  ,  inermis  ;  fbiiis  eUipticis  , 
fubferratis  ,  acutis  ;  cymis  axillaribus  ;  dichotomis 
folia  àquantibus.  Vahl ,  Symbol.  2.  pag.  41. 

Mangifera  (  glauca  ) ,  foliis  oppofitis  ,  oblongis  , 
gUacis  ;  pedancidis  &ppoficis  ^  divaricatis ,  dichotO' 
mis.  Rottb.  Nov.  Aâ.  Havn.  voU  2.  pag.  554. 
tab.  4.  iig.  I. 

Pajarei  feu  Kavukkuwa:aj»  Tamul. 

Ceft  un  arbre  dont  les  rameaux  font  alternes, 
épars  &  diffus ,  garnis  de  feuilles  oppofées ,  pé- 
tiolees,  ovales,  luîfantes,  d'un  vert-pâle,  den- 
tées en  fcie  à  leurs  bords  ou  légèrement  finuées  , 
obrufês  ou  un  peu  aiguës  à  leur  fommet ,  langues 
de  deux  ou  trois  pouces  &  plus  ,  larges  â*environ 
un  pouce  &  demi ,  à  nervures  fimples  j  latérales 
&  pir>illèles,  foutenues  par  des  pétioles  grêles  « 
longs  d'un  à  deux  poaces. 

Les  fleurs  font  blanches ,  dîfpofees  en  corym- 
bt  s  laréraux  &  terminaux ,  dichotomes ,  dont  les 
ramifications  font  tétragones;  munis  à  la  bafede 
leurs  divifions  ,  d'écaillés  oppofces. 

Les  pédoncules  foDt  courts ,  inégaux ,  unHif)- 
res.   Les  calices  glabres  ,  verdâtres;  la  corolle 

Eetite  ;  les  pétales  arrondis ,  chargés  depuis  leur 
afe  jufques  vers  leur  milieu  d'un  duvet  brun  « 
tomenteuxi  blancs  â  leur  partie  fupérieure.  Le 
rebord  qui  entoure  Tovaire  ^  qui  fupporte  les 
^(omiuc^  eft  ridé  &  f^iiUot. 
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Cette  plante  croie  dans  l'ile  de  Ceilan  &  i  b 
côte  deCorooiandeL  J) 

SCIE  (Feuilles  dentées  en).  {Serrata folia.) 
On  dit  que  les  feuille  font,  dentées  en  fcie  lorf- 
que  leurs  bords  font  garnis  de  petites  dents  ai- 
guës »  dont  la  pointe  eft  towrnée  vers  le  fommèt , 
comme  dans  le  pêcher ,  l'amandier  j  &c. 

SCILLE.  SeiUa.  Genre  de  plantes  monocotylé- 
dones ,  i  fleurs  incomplètes  »  liliacées ,  de  la  fa* 
mille  des  afphodkles ,  qui  a  les  pins  grands^  rap* 

torts  avec  les  omithogaUs ,  &  qui  renferme  é^ 
erbes  tant  exotiques  qu'indigènes  de  l'Europe , 
dont  les  racines  font  iMiU>eufes^  âe  les  fleurs  difpo- 
fées  en  épi. 

Le  caraâère  eflentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Une  corxUU  ouverte ^  àfix  divifions  profondes ^éga^ 
les  i  fin  itamin€s  ;  les  fiUmtns  comprimés ,  &  toms 
également  dilatés  à  leur  iafe  ;  une  càpfak  fvpéritu't 
a  troi^  loges  ^  h,  trois  vahes  ^  contenant  pùftnrsff^ 
mences. 

Chaque  fleur  offre  : 

I*.  Un  calice  oui>  à  moins  qu*on  ne  pretiAe  pour 
lui  la  corolle. 

2®.  Une  corolle  compofée  de  fix  pétales  ovales , 
très>ouveits  ^  caducs. 

x^.  Six  éramines,  dont  les  nlamens  font  compri- 
més .  fubulés  j  tous  élargis  à  leur  bafe  ^  terminés 
par  des  anthères  oblongues  «  pendantes, 

4°.  Un  ovaire  fupérieur  arrondi  »  f«rmonté  d'oii 
fl^^le  Ample  ^  de  la  longueur  des  étamises^  ter- 
miné par  un  ftigmate  fimple. 

Lt  fruit  eft  une  capfole  prefqu'ovale^  glabre,  i 
trois  hllons,  â  aois  loges  «  -à  trots  valves ,  renfer* 
mant  plufieurs  femences  un  peu  arrondies. 

Obfervadons,  Ce  genre  n'eft  que  très^peu  diftin- 
gué  des  omithogales  &  des  anthéties.  (  roye^notn 
article  Ornithogale.  )  Son  principal  caraâère 
eft  d'avoir  tous  les  filamens  élargis  ^  membra- 
neux, aigus  â  leur  fommet ,  caraâère  que  j'ai  re« 
connu  dans  toutes  les  eû>èces  que  j*ai  pu  exami- 
ner :  je  ne  peux  pas  Taffirmer  des  autres.  Ces  ef- 
pèces  ont  d'ailleurs  un  port  qui  leur  eft  particu- 
lier :  leurs  fleurs  font  petites  &  bien  inférieures 
à  celles  des  ornithogales.  Leur  couleur  la  plus 
ordinaire  eft  d'un  beau  bleu ,  quelquefois  blan- 
che ou  légèrement  jaunâtre. 

La  diftinfliondesefpècesfe  tire«  i^.  des  feuilles 
qui  en  général  font  un  ^eu  étroites ,  planes ,  char- 
nues ;  2^.  de  la  difpofition  des  fleurs,  dans  la- 
quelle «n  doit  coofidéser  l'époipM  plus  <m  mtOos 
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srancée  ie  h  floraifon  ,  qui  koF  donne  nfie  forme 
un  peu  différente  ;  3*.  dans  la.  proportion  de  la 
longueur  des  braâées  avec  les-  pédoncules ,  bc 
des  pédonctilfs  avec  h  corolle  >  proportion  qui 
cependant  varie  ^  foit  dans  les  fleurs  inférieures 
ou  fupérieures  y  foit  d'après  leur  âge  ^  car  j'ai  re* 
marqué  que  dans  pluiteurs  efpèces  ces  pédon- 
cules s'alongeoient  un  peu^  furtoot  après  la  florai- 
fon  9  enfin  ces  mêmes  pédoncules  font  ou  droits  ^ 
appliqués  contre  les  hampes^  ou  horizontaux  ou 
plus  rarement  un  peu  réfléchis.  Lesétamines,  quoi- 
qu'en  général  à  peu  près  de  la  longueur  de  la  co- 
rolle, font  au(È  ou  plus  longs  ou  plus  courts 
qu'elle.  Quant  aux  capiiiies  &  aux  femences^  elles 
m'ont  paru  offrir  peu  de  différences  entr'elles. 

Espaces. 

I.  SciLLE  maritime.  Scîlla  maritlma,  Linn. 

Sciila  nudifloray  braStcis  rtffûAU*  Linn.  Spec. 
Plant,  vol.  I.  pag.44i.  —  Mater,  medic.  pag.  94. 
—  Mill.  Dia.  n°.  i.  —  Poiret>  Voyag.  en  Barb. 
vol.  z*  pag.  148.  —  Desfont.  Flor.  atlant.  vol.  i. 
pag.  297.  —  Lam.  Flor.  franç«  vol.  5.  pag.  276. 

n^.  862.  Sub  ornïthogalo. 

Scilla  radtct  tunîcatâ.  Hort.  Cliff^  12}.  — HoTt. 
Upfal.  89.  —  Royen,  Lugd.  Bat.  yi. 
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Seilla  kifpa»icû.  Guf.  Hift.  lyi.  le.  — 1  Gérard» 
Hift.  171.  le.  -—  Matth.  Comm.  455.  le. 

Scilla  ahfque  cauie.Doion,  Pempt.  690.  le. 

Scilla  hifpanica,finefiore.  Dakch.  Hift.  2.  pr.g* 
1576  &  1577.  le. 

Scilla  ^'ve  ctpa  marina,  Lobel.  le.  1 51.  —  Idem« 
Obferv.  75.  le. 

SsilU  mafcula,  Plin.  Hifl.  Nat. 

Ceft  une  des  efpèces  de  ce  genre,  la  plus  belle 
&  la  plus  dsftinâe  par  la  lotigueur  de  fes  épis  j, 
le  grand  nombre  de  fes  fleurs  &  h  groffeur  de  fes 
bulbes^  compofées  de  plufieurs  tuniques  épaiffes» 
charnues ,  blanches  ou  rougeàtres  »  félon  les  va- 
riétés ,  fou  vent  de  la  groBeur  d'une  tête  d'enfant; 
glabres,  ovales,  vifqueufes^  garnies  en  deffoua 
d'un  grand  nombre  de  fibres  épaiifes,  charnues. 

Les  feuilles  font  toutes  radicales,  très- grandes^ 
amples^  larges,  longues  d'environ  unpiedj  ovales^ 
obiongues  ,  très-entières ,  obtufes  à  leur  fommer, 
prefaue  charnues,  très- liffes,  en  grande  partie 
couchées  fur  la  terre.  De  leur  centre  s'élève  une 
hampe  droite,  cylindrique,  de  la  groffeur  du  doigtj 
haute  de  trois  i  <)uatre  pieds  &  plus ,  nue  infé* 
rieurement ,  garnie  >  dans  plus  des  trois  quarts  de 


^    . ,      ,  r    r-u      j-    -..1,4      f*  longueur,  d'un  très-bel  épi  denfe,  conique  de 

Omithogalum  mantimum  ,  ftufcilla  radia  miré.  \  fl^,,^l|^i;^.    „r,vi.rri.<  ^n'^r/.il*.  ^ 

Tourn.  Inft.  R.  Herb.  381. 


Scilla  vulgaris  ,  radice  fuira»  C   Bauh.   Pin. 
pag.  7J. 

Scilla  rufaj  magna ,  vulgaris,  J.  Baub.  Hift.  2. 
pag.  éij.lc. 

.  Tancratiam.  Cluf.  Hift.  I71.  Icoïî.  —  Dodon. 
Pempt.  691.  Icon.  —  Tabern.  le.  630.  —  Gérard, 
Hift.  172.  le. 

Scilla  major  y  radice  rubrâ.  Matth.  Comment. 
4J4.IC. 

Scilla  ruhtntibus  tunicis  radicis ,  folio  aloks  cari' 
nato.  Lobel.  le.  152.  —  Idem ,  Obferv.  76. 

Scilla.  Fufch.  H  ift.  782.  le.   ' 

Scilla  Matthioli.  Dalech.  Hift.  2.  pag.  157e. 
Icon. 

Scilla  oficinalis.  Black v.  tab.  591, 

Scilla  femina.  Plin.  Hift.  Nat. 

La  Squille.  Regn.  Botan.  le. 

Oignon  de/cille.  Pharm. 

^.  ScilU  radice  alhâ.  C  Bauh.  Pin.  73.  —  H. 
Eyft.  Vern.  2.  pag.  3.  fig.  i.  —  Desfont.  L.  c. 
—  Seb.  Muf.  I.  tab.  44.  fig.  4,  |. 

Omithogalum  maritimum, ,  feu  fcilla  radice  aliâ. 
Toom.  Inft.  R.  Herb.  381. 

ScilléL  magnâ ,  alii,  J.  Bauh.  Hift.  2.  pag.  6^     * 


fieors  blanches ,  ouvertes  en  étoile. 

Chaque  fleur  eft  pédoneulée  ;  lés  pédoncules 
glabres^  filiformes^  un  peu  inégaux  j  deux  &  méuie 
trois  fois  plus  longs  que  les  fleurs,  garnis  de  brac- 
tées droites^  fubulées , membraneufes.  La  corolle 
eft  d'un  blanc  -pâle  »  très-ouverte ,  à  fix  pita!et 
ou  fix  découpures  très -profondes,  elliptiques» 
Les  éramines ,  au  nombre  de  fix  ^  font  de  la  même 
longueur  que  la  corolle.  L'ovaire  eft  prcfque  rond: 
il  lui  fuccède  une  capfule  un  peu  ovale  ^  triangu* 
laire ,  à  trois  loges. 

Cette  plante  eft  très-commune  fur  les  côtes  de 
Barbarie.  Il  eft  difficile  d'imaginer  des  champs 

I  d'une  plus  grande  beauté  que  ceux  dont  toute  la 
furfaee  eft  garnie  de  ces  oeaux  8c  longs  épis , 
I  preflTés  &  nombreux.  Les  feuilles  fe  montrent  pen- 
dant l'hiver,  8c  les  fleurs  ne  paraiffent  que  vers 
l'automne.  On  la  rencontre  également  en  Efpngne, 
en  Sicile,  fur  les  cotes  fabioneufes  de  la  Syrie  , 
&  fur  les  bord$  de  la  mer  dans  les  ci-devant  pro- 
vinces de  Bretagne  &  de  Normandie.  ^  (y.v.) 

Ses  bulbes  font  d'un  très-grand  ufage  en  méde- 
cine y  elles  paffent  pour  incifiyes ,  apéritives,  diu- 
rétiques. On  en  fait  plufieurs  préparations  qui 
conviennent  dans  les  hydropyfies  -y  elles  excitent 

Euiflamment  les  urines.  Ses  tuniques  hachées  j 
royées ,  mélangées  avec  de  la  viande  ou  du  pain, 
font  un  poifon  très- violent  pour  les  rats  &  les. 
fouris. 

L'oignon  de  f cille ,  dit  Miller, -eft  un  dcsmcil- 
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levrs  remèdes  du  règne  :^gétal  i  auffi  en  fait -on 
un  fréquent  ufage  dans  un  grand  nombre  de  cir- 
confiances.  Cet  oignon  a  une  faveur  acre  &  amère^ 
qui  s'atucbeà  la  langue^  fe  fait  long-tenns  fentir^ 
ic  une  odeur  fubtile^  fort  âcre^  de  pénétrante 
comme  celle  du  raifort.  Les  principes  aâifs  de 
cette  racine  font  une  fubftance  volatile^  acre  & 
piquante  $' un  principe  mucilagineux  ^  extrême- 
ment acre  &  amer  ^  &  une  portion  réiineufe  ^ 
fixe ,  prefqu*aufli  mordicante  que  la  partie  gom- 
meufe. 

Cette  fubftance ,  prife  intérieurement ,  aiguil- 
lone ,  irrite  &  agace  les  parties  folides ,  dont  la 
contraâion  eft  augmentée  par  ce  moyen  >  ce  qui 
accélère  la  circulation  des  fluides,  diifipe  lesftafes^ 
excite  les  fécrétions  &  les  excrétions^  &c.  j  elle 
produit  d'excellens  effets  dans  les  affections  glai- 
reufes  &  catarrales  de  la  poitrine ,  dans  les  ma- 
ladies comateufes  j  Tapoplexie  féreufe  4  l'afthme 
humide ,  Thydropifie  j  les  obftruâions  invétérées  > 
&  enfin  dans  toutes  les  maladies  qui  reconnoiffent 
pour  caufe  le  relâchement  &  l'atonie  des  fibres. 

On  donne  cette  racine  en  poudre ,  i  la  dofe  de 
^rois  ou  quatre  grains ,  &  en  infufion  i  la  dofe  de 
trois  jufqu'à  fix  grains  ^  ou  bien  l'on  emploie  le 
vinaigre  &  Toxymel  fcillitioue  :  la  dofe  du  pre- 
mier eil  depuis  un  gros  jufqu  i  une  once  ;  &  celle 
du  fécond,  depuis  une  demi-once  jufqu'à  une 
once  9c  demie. 

2.  SciLLE  d'Italie.  Sdlia  iialica.  Linn. 

Scilta  raccmo  conico,  ohlongo,  Linn.  Sy\i,  veget. 
pag.  318.  —  Retz.  Obferv.  i.  pag.  15.  —  Willd. 
Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  116.  n**.  j.  —  Befl.  Eynft. 
Vern.  42.  fig.  i. 

Scîlla  corymbo  coflferto^  hemifphÂnco.  Linn.  Spec. 
Plant,  edit.  2.  vol.  i.  pag.  447.  —  Miller,  Diû. 

S  cilla  radice  foUdâ ,  floribus  corymbofis  ,  confer'- 
tîjpmis.  Hort.  Cliffort.  123.  —  Royen>  Lugd. 
Bar.  32. 

Hyactntkus  fldUris  yfpîcatus,  cinereus.  C.  Bauh. 
Fin.  46.  —  Moiif.  Oxon.  Hift.  2.  §.  4.  tab.  1 1. 

Hyacintkus  fiellaris ,  italiciu.  Befl.  Eynfi.  Vern. 
42.  Kg.  I. 

Hyacinthus  fttllatuSy  cinerti  coloris,  Ciuf.  Hift.  I . 
pag.  X84.  kon. 

Omitkogalum  fpîcatum  ,  cinereum.  Tourn.  Inft. 
n.  Herb.  380.  ' 

lîyncîn'.hus  fiellatuSy  multifiorus ^  oineracci  coloris, 
3,  Bauh,  Hift.  2.  pag.  582,  le. 

On  diftingue  cette  efpèce  â  fes  épis  coniques  , 
oblongs  î  à  fes  fleurs  d'un  bleu-pâle  j  en  partie  de 
couleur-  cendrée. 
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* 
-  Ses  racines  font  des  bulbes  ovales  ^  prefqQe 
rondes  »  charnues ,  blanchâtres.  Les  feuilles  foot 
toutes  radicales»  lancéolées ,  entières  »  planes, 
lifles  &  glabres ,  prefqu'obtufes  ,  &  à  peu  près 
de  la  longueur  des  hampes  :  elles  s'élèvent  à  la 
hauteur  d'environ  un  pied  i  elles  font  nues  »  Am- 
ples ,  glabres ,  cylindriques  ou  un  peu  anguleufes» 
fermes,  légèrement  ftriées. 

Les  fleurs  font  difpofées,  à  l'extrémité  des  ham- 
pes ^  en  un  épi  court ,  plus  ou  moins  deâfe ,  co- 
nique 3  garni  de  braâees  fubulées ,  mëmbraneu- 
fes ,  un  peu  colorées ,  de  la  longueur  des  pé- 
doncules. Ceux-ci  font  filiformes»  redreffés^au 
moins  auffi  longs  aue  les  fleurs.  La  corolle  eft  d'un 
bleu-blanc»  cendre,  quelquefois  blanchâtre,  aflèz 
grande ,  compofée  de  fix  péules  ovales  »  oblongs» 
obtus  à  leur  fommet  »  ouverts  i  les  deux  latéraux 
réfléchis  5  les  étamines  »  ainfi  que  le  piftii ,  plus 
courts  que  la  corolle. 

On  foupçonne  que  cette  planté  >  cultivée  dans 
quelques  jardins  »  eil  originaire  de  l'Italie.  Aiiioni' 
la'  cite  des  environs  de  Nice  »  où  elle  croit  dans 
les  lieux  pierreux  &  ombragés.  ^  (  F,f.  ) 

3.  SciLLE  du  Perdu.  Scîlla  ptruviana.  Linn. 

S  cilla  corymbo  confirto,  conico,  Linn.  Spec.  Plant, 
val.  I.  pag.  442.  —  Mill.  DiOt.  n®.  4.  —  Oesfont. 
Fier,  atlant.  vol.  i.  pag.  298.  —  Poiret ,  Voyage 
en  Barb.  vol.  2.  pag.  148.  —  Willd.  Spec.  Plant, 
vol.  2.  pag.  127.  n*.  j. 

Ornithogalum  céruleum  »  lufitanicum ,  latifolium, 
Tournef.  Inft.  R.  Herb.  381. —  Shav.  Specim. 
n^.  447. 

Hyacinthus  indiens  ^  bulbofus ,  ficUatus.C  Bauh. 
Pin.  47.  —  Rudbeck  »  Elyf.  1.  pag.  37.  fig.  i. 

Hyacinthus  ftellatus,  peruvianus.  Cluf.  Hiil.  !• 
pag.  182.  Icon. 

Hyacinthus ptruvianus,  J.  Bauh.Hift.  2.  pâg.  J%f.* 
Icon.  —  Gérard  »  Hîft.  109.  Icon. 

Hyacinthus  fiéllatus  ^  ptruvianus  y  multifiorus  ; 
flore  cAruleo,  Morif.  Oxon.  Hift.  2.  $.  4.  tab.  12. 
fig.  19. 

Eriophorus  peruvianus.  Cluf.  Hift.  pag.  175 , 

^    fi.  Eadem  ,  flore  alba, 

Ornithogalum  lufitanicum  ^  latifalium  ^  fore  alhê. 
Tournef.  Inft.  R.  Herb.  381. 

La  belle  &  groffe  touffe  de  fleurs  bleues  •  dif- 

f>ofée$  en  un  épi  conique  ^  ainfi  que  fes  feailfes 
arges  â:  ciLées  »  rendent  cette  efpèce  facile  à  dif- 
tinguer. 

Ses  bulbes  (ont  groffes^  ovales  ,  compofées  de  ' 
tuniques  vifqueufes  d'un  blanc  -  jaunâtre  ^    mu- 
nies inférieurement  d'une  portion  épaifle,  char- 
nue^ folidcj  ii'où  fortent  un  grand  nombre  de 

fibrec 
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fibres  fimples ,  fafciculées.  11  fort  des  racines  un 
grand  nombre  de  feuilles  étendues  fur  la  terre ,  ou 
médiocrement  redreiTées ,  alongées ,  lancéolées , 
longues  de  huit  â  dix  pouces  &  plus ,  larges  d'un 
à  deux  pouces ,  vertes ,  glabres  à  leurs  deux  faces^ 
épaifles^  velues  &  ciliées  à  leurs  bords  -,  planes  j 
canalicttlées  â  leur  partie  inférieure  j,  quelquefois 
un  peu  ondulées  ,  plus  ou  moins  aiguës  a  leur 
fommet. 

Les  hampes  font  glabres^  cylindriques ,  épaif- 
fes»  beaucoup  plus  courtes  <^ue  les  feuilles,  ter- 
minées par  une  belle  pyramide  large  ^  touffue  ^ 
conique,  de  fleurs  d'un  bleu- vif ,  ou  un  peu  vio- 
lettes^ extrêmement  nombreufes  &  ferrées,  fe  pré- 
fentant  auffi  très-fouvent  fous  la  forme  d'un  co- 
rymbe  convexe.  Chaque  fleur  eft  fupportée  par 
un  pédoncule  fimple,  glabre,  filiforme ,  long  au 
moins  d'un  pouce  &  demi,  muni  de  braâées  mem- 
braaeufes ,  lancéolées,  aiguës ,  auffi  longues  que 
les  pédoncules.  La  corolle  fe  divife  en  cina  dé- 
coupures ouvertes  horizontalement ,  lancéolées, 
elliptiques,  un  peu  aiguës.  Les  étamines  font  beau* 
coup  plus  courtes  que  la  corolle. 

'  Cette  plante  varie  dms  la  couleur  de  fes  fleurs, 
qui  deviennent  fouvent  blanchâtres  ou  d'un  bleu 
très-tendre.  Leur  épi  varie  auffi  beaucoup  dans  fes 
formes^  il  s*aIonge  en  une  longue  pyramide  $  les 
fleurs  font  alors  plus  difhntes,  les  pédoncules  plus 
longs.  Ces  accidens  font  dus  particulièrement  à  la 
culture. 

Cette  plante  croit  naturellement  en  Barbarie , 
4DÙ  je  l'ai  recueillie  vers  la  fin  de  l'hiver  &  au  com- 
mencement du  printems,  dans  les  bois,  fur  les 
collines,  à  Terraillane,  fur  le  chemin  du  baflion 
de  France  :  on  la  trouve  auffi  en  Portugal.  Il  pa- 
roit  que  le  nom  AtfcilU  du  Pérou  ne  lui  a  été  donné 
d'abord  que  parce  qu'on  la  croyoït  originaire  de 
ce  pays.  ¥  (  F",  v.) 

'    4.  SciLLE  de  Portugal.  Scilla  lufitanica.  Linu. 

Scilla  racemo  ohlongo^  conico;  petalis  Uneatis. 
Linn.Syft.  veget.  pag.  171. — Willd.  Spec.  Plant. 
vol.  1.  pag.  129.  n^.  12. 

Hyacinthus  fitUaris  ,  céndtus  ;  fiamînibus  }  viridi 
lattis.  C.  Bauh.  Pin.  pag.  46.  -^  Rudb.  Elyf.  1. 
pag.  J4.  fig.  4. 

Ornitkogalum  câruleum  ,  finmînuUi  i  viridi  lutcis* 
Toumef.  Inft.  R.  Herb.  380. 
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peu  obtus  à  leur  fommet ,  ouverts  en  étoiles  ,  ft.* 
lonés  par  plufieurs  lignes  longitudinales.  Leséta- 
mines  font  plus  courtes  que  la  corolle  \  leurs  fi- 
lamens  élargis ^  d'un  vert-jaunâtre;  les  anthères 
jaunes. 

'  Cette  plante  croît  dans  le  Portugal,  of  (  Dcf* 
cript,  ex  Linn,  ) 

f .  SciLiB  élégante.  Scilla  amœna,  Linn. 

Scilla  fcapo  angulato  ;  pedunculis  altérais ,  fion 
brevioribus  ;  bra&eis  obtufis ,  brevijfsmis.  Wilideo» 
Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  127.  n®.  7, 

Scilla  fioribus  lateralibus  altérais  ^  fubnutantibus  ^ 
fcapo  angulato.  Linn.  Syff.  veget.  pag.  328*  n^.  5. 
—  Hort.  Cliff.  I2J.  —  Royen ,  Lugd.  Bat.  }?•  — 
Jacq.  Auftr.  tab.  218.  —  Miller ,  Diû.  n<>.  j.  — 
Kniph.Centur.il.  n^'.  91.— Hofifm.Germ.  120.— 
Roth.  Germ.  voL  I.  pag.  151.  —  II.  pag.  396. 

Hyacinthus  ftellaris  y  câruleus  9  amcuitts.  C.  Bauh. 
Pin.  46.  —  Rudb.  Elyf.  2.  pag.  34.  tab.  7. 

Hyacinthus ftellaris^  bi^antinus,  Berl.  Eyft.  Vern. 
43.  fig.  2.  —  Cluf.  Hift.  1.  pag.  184. 

Omithogalum  cArufeum  ,  biyintinunu  Tournef. 
Inft.  R.  Herb.  pag.  380. 

Hyacinthus  fieUatus  9  bi^antinus,  aller  y  elegantîf" 
fimus  y  ferotinus s  Sullatus,  J.  Bauh.  Hift.  2.  pag. 
582.  IcoD. 

Hyacinthus  peregrinus^  pluriùus  fioribus  prâditus ^ 
cânueo  violaceus,  5vart.  Florileg. 

/t.  Omitogalum  bi^antinum  ,  flore  ^  céLruleo'-pur* 
purafctnu.  Tournef.  Inft.  R.  Herb.  38a 

Hyacinthus  ftellaris  ,  amanus  ^  flore  i  câruleo-pur^ 
pufafcente.  C.  Bauh.  Pin.  461. 

y.  Omitogalum  bi^antinum^  flore  alho.  Tournef. 
Inft.  R.  Herb.  380. 

Hyacinthus  fieUaris  y  amœnus,  flore  aibo,  C.  Bauh. 
Pin.  46. 

Ses  bulbes  font  d'une  groffeur  médiocre  ,  foli- 
des,  charnues  s  d'une  chair  blanche  en  dedans^ 
rougeâtre  en  dehors.  Les  feuilles  font  radicales  , 
planes ,  glabres  ,  ftrîées  ,  longues  d'environ  un 
pied ,  entières ,  très-obtufes  â  leur  fommet,  un  peu 
rétrécies  &  vaginales  i  leur  bafe. 

Les  hampes  font  plus  courtes  que  les  feu'lles^ 
glabres ,  anguleufes,  grêles,  terminées  par  un  épi 
de  fleurs  blanches ,  alternes ,  fupportées  par  de( 


Hyacinthus  ftellatus,  italicus.'EyR. 
'     Cette  plante,  vôîfine  àufcilla  amœna,  mais  bien  |  pédoncules  pfus  courts  que  îa  corolle ,  fimples  , 

Elus  garnie  de  fleurs,  en  diffère  encore  par  fes  j  P]«fl"^^^^"\' f^^J^Î^Î^'vîf "^^J^ 
ampes  cylindriques  &  non  anguleufes,  terminées 


par  un  épi  oblong,  un  peu  conique,  compofé  de 
^fleurs  diftantes,  un  peu  plus  courtes  que  le  pédon- 
cule qui  les  foutient.  La  corolle  elt  de  couleur 
bleue  ;  elle  fe  divife  en  fix  pétales  elliptiques  «  W 
Botanique*  Tome  KL 


tées  très-courtes,  blanchâtres ,  obtufes  ,  un  peu 
élargies.  La  corolle  eft  d'un  beau  bleu-foncé  ,  di- 
vifée  jufqu'â  fa  bafe  en  fix  découpures  ouvertes 
en  étoile,  linéaires,  obtufes,  marquées  à  leur 
bâfe  fc  tnéme  à  une  grande  partie  de  leur  contouj: 

Aaaa^ 
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iù  deuxiienes  blanchâtres.  Les  filàmens  font  ékr- 
gis,  fubulés»  membraneux  ^  de  couleur  bleue  j 
itnfiijue  les  anthères.  L'ovaJreefi  globuleux^  iau* 
nârre^  furinonté  d'un  ftyle  droite  aigu  j  de  la  lon- 
gueur des  étamines. 

m 

Cette  efpèce  vaHe  particulièrement  dans  la  cou- 
leur de  Tes  fleurs  ^  qui  font  quelquefois  d'un  pour* 
pre  bleuâtre,  d'autres  fois  plus  clair^  rarement  en- 
tièrement blanche. 

Cette  plante  croît  dans  le  Levant»  aux  environs 
de  Conftantinople  »  d'où  elle  a  été  rapportée  en 
Europe  'j  elle  eu  cultivée  au  Jardin  des  Plantes  de 
Paris  &  dans  pluiieurs  autres.  ^  (  f^«  v.) 

6.  SaLLE  à  racines  de  lys.  Sàila  lUio^hyaclnthiu. 
Lion, 

Scilta  raeentp  pitudjtoro  ,  ptéuncuUs  ehraBtdtis  ; 
foUislancedatis  ,  humi' adpreffis  ;  buiho  fquamâto. 
WiUd.  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  126.  n*.  2. 

•  S^Ula  rat^ce  f^uamatâ.  Lsnn.  Spec«  Plant,  vol.  i. 

Î.tg.  441.  —  Hort.  CIfffbrt.  12).  —  Royen  j  Lagd. 
at.  }2.  ^  Milkr,  Diâ.  n"".  a. 

Ûmithogalum  fquamofitm,  Lam.  FloT.  franc,  vol. 
j.  pag.  xj^  n\  562.  IV. 

lÀlio^hyacinthus  vulgdrit,  fort  câruleo,  Tonmef. 
Inft.  Ri  Hetb»  pag.  jya. 

•  HyacituHus  fieêêûris^folh  &  radice  il  Si,  C.  Bauh. 
Pin.  46.  —  Mprif.  Oxon.  Hift.  2.  pag.  jyj,  Ç.  4. 
tab.  u.  fig.  2.  .      " 

• 

Hyacînthus  lUk-foKus  ^fitlèattis.  J.  Banh.  Hift.  1. 
pag.  J89.  Icon« 

Hyacinthus  /Mi ans  ,  Hii^-fiittts ,  farnUu  ,  mutoni^ 

J^obel.  Icon.  101.  —  Idem^  Obl'ervat.  Append. 
pag.  459- Icon.  ,  ^ 

Byacinthit^  fteUarU  ,  liriaphyllof»  Cluf.  HifL  & 
Append.  alter.  Icon. 

Hyaeinthm  lUiMceus  veifeptimut»  Tabern.  Icon. 

Hyacinthus  lUiaceUs  Lobelii.  Dalech.  Hift.  2.  pag. 
.1515.  Icon.  An  varittas,? 

.  HyailntkusfitSarh  ,  alias  lilifoiius,  Dalech*  Hîft. 
1.  pag.  1514.  Icon. 

\  Cette  efpèce  a- beapcoup  da  rapports  avec  le 
fcitla  amœna;  elle  en  diffère  en  ce  que ,  dans  cette 
dernière  »  les  racines  font  bulbeufes  &  non  écail- 
lêufes ,  &c  fesTeuîUes  plus  longues  que  la  tige. 

Celle-ci  a  une  racine  ovate^  ohlongue^  aiguë 
a  fon  fommet  >  corppofée  d'écailies  imbriquées  » 
'jaunâtres ,  gacmea  ea  deffous  de  fibres  un  peu 
charnues,  fafciculées.  Les  feuilles  Cbnt  toutes* rar 
4icales,  au  nombre  de  (Lie  on  fept ,  beaucoup  pluii 
courtes  que  les  hampes,  bfles  »  planes  ,  entières,, 
obtufes  à  leur  fommet  on  un  peu  aiguës,  laocéo- 
4éta  j  étendttea  en  sond  au  bas  de  la  plante» 
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Les  fleors  font  difpofées  en  on  épi  court ,  pev 
garni ,  placées  i  l'extrémité  d'une  hampe  nue , 
glabre ,  haute  de  fix  à  fept  pouces  i  dépourvues 
de  braAées ,  (butenues  par  ces  pédoncules  plus 
longs  que  les  fleurs.  La  corolle  eu  bleue  >  ouverte 
en  étoile. 

Cette  plante  croît  dans  les  départemeas  méri- 
dionaax  de  la  France ,  dans  les  Pyrénées  ,  en  £f- 

pagae,&c.  :SF(^-/.) 

■ 

7.  SciLLE  en  ombelle.  5n//«  umhtLUam,  Ram. 

Scilta  fàliîs  linearihus  ,  corymho  paucifioro  ^  pieK, 
Bullet.  Philom.  an  S.n*.  41.  pag.  150.  tab.  S. 
fig-(î- 

Hyaciotkusfieiiûrist  minimus.  C  Baoh.  Pin.  47. 

Hyacinthus  ficiUris^  pumlhts^  vtmus,  Lobel.  Adv. 

Hyaiinthus  piloris  ,  vtrnas ,  parvulus;  fcn  car 
C4ruù(hciiuna.  ^.  Bauh.  Hift.  2,  pag.  fSi^ 

Onùthogaium  pumilum ,  vtmum,  Tournef.  loft. 
R.  Herb.  ;8r. 

Cette  e^ce  me  paroit  très-rapprochée  du/HZ/W 
vima,  dont  elle  n'eft  peut-être  qu'une  variété, 
remarquable  par  fa  grappe  de  fleurs  presque  dif- 
pofée  en  omoelle  ;  mais  comme  ie  ne  la  conoois 

Eint>  &  que  M.  Ramond,  qui  l'a  obfervee  dans 
Hautes-Pyrénées ,  la  regarde,  comme  une  ef- 
pèce diitinâe ,  je  me  bornerai  à  citer  ce  qu'il 
en  dit. 

«  On  ne  confondra  pas  cette  efpèce ,  dit  cet 
auteur ,  ni  avec  le  fiillt  ammna ,  dont  les  fleurs 
font  difpofées  en  grappes ,  ni  avec  je  fciila  italien  ^ 
qui  les  a  en  épi  conique*  Toutes  deux  ont  d'ail- 
leurs les  feuilles  bien  plus  larges  H  plus  longues» 
&  dans  la  dernière  les  bradées  font  doublés  & 
colorées  en  bleu ,  tandis  que  dan$  la  première  elles 
font  à  peine  vifibles. 

*>  Rien  de  phis  commun  que  cette  joKe  ^^iphtt  i 
l'entrée  des  Hautes-Pyrénées  \  elle  y  fleurit ,  fui- 
vant  les  expofitions  &  les  hauteurs ,  depuis  le 
commencement  jufqu'à  la  fin  du  printems.  Sa  buibe 
eft  ovoïde  3  elle  produit  trois  â  cinq  feuilles  étroi- 
tes, épaiflesj,  légèrement  plîées  en  gouttière,  & 
qui  fe  fenftennent  dans  une  fituatton  redreffée; 
elles  font  toujours  plus  courtes  qne  la  hampes 
Celle-^i  eft  parfaitement  cylindciaue  »  fans  angles 
&  fans  flries  j  affez  menue  ^  mais  terme  8r  droite^ 
elle  fe  termine  par  quatre  à  huit  fleurs  difpofées 
en  corymbe  ombeUrforme-,  9r  dont  lés  pédt)încBÎes 
font  accompamés  chacun  d*nne  btaâée  blaockey 
qui  les  égale  a  peuprès  en  longueur.  Ces  fleucs 
ont  beaucoup  de  reuemblance  »  pour  k  grandeur 
&  la  couleur  ,  avec  celles  èdfiilSi  Riiif-kyiicisuhui; 
elles  font  d'un  bleu  très*  pâle  &  cendré  ^  avec  une 
■nervure  plus  foncée.  L'<^vaice  eft  d'an  bleu  plus 
décÙé  i  les  anthères  dTon  bien 
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Cette  fhmt  croît  dans  les  Hautes*Pf renées/ 

(  Ramond  «  L*  c.) 

8.  SciLLG  prîntatinière.  Sciila  vema.  Ait. 

Scilia  httlho  tunicato  j  raeemopaucîfioro  j  kraBcûf; 
êoroliis  campanulatis  ;foliis  iineanhus,  canaliculaiù, 
radicaUbiu  pluribiu.  Aiton^  Hort.  Kew.  vol.  i.  pag« 
44}.  —  Wiilden.  Spec.  Ptant.  vol.  i.  pag.  129. 
n*.  II.  —  Lam.  lUuftr.  Geoer.  tab.  i}8.  fig.  i.  — 
Miller  j  Icon. 

Sciila  cùrymho  hemifpkerico  ,  paucifora  ,  Brac^ 
teaco  ;folusJubulatù'lineanbus gcanalicidatis,  Hudf.  1 
Angl.  142.  —  Rudb.  Camp.  Elyf.  pag.  36.  fig.  16. 

Omîthogalum  hifpanicum  ,  minus.  Cluf.  Hift.  1 88. 
Icon.  —  Gérard ,  Emac.  léé.  —  Park.  Par.  1 59.  — 
Rai^Hift.  11J3. 

Omithogalum  umbclUtum  ^  fioribus  ex  albo  fub^ 
€Aruleis.  G.  Bauh.  Pin.  70. 

C*eR  une  petite  plante  dont  les  bulbes  font  un 
vn  peu  arrondies  3  &  produifent  quelques  feuilles 
radicales  j  drokes  ^  preiqoe  linéwes j  quelquefois 
un  peu  élargies ,  lifies ,  entières  ^  obtufes  i  leur 
fommet  «  canaliculées  j  enveloppant  les  hampes  par 
leur  bafé.  Celles-ci  font  droites,  foibles,  grêles j 
cylindriques  »  à  peine  auffi  longues  que  les  feuilles^ 
terminées  par  une  petite  grappe  ou  un  épi  couit^ 
çompofé  ce  très- peu  de  fleurs. 

-  Les  corolle  -  font  bleues  ou  d'un  blanc-bleuStre, 
un  peu  camf  -nulées  3  divîfées  en  fix  découpures 
,  ^luvertes,  ovales,  oblongues,  ntefqu'elfrptfquesj 
obtufes  J  foutenues  par  des  pédoncules  au  moins 
auffi  longs  que  les  ilears,  munis  de  braâéts  mem* 
braneufes ,  de  la  longueur  de  ces  mêmes  pédon- 
cules. Les  étamines  fonr  plus  courtes  que  la  co- 
rolle s  leurs  filamens  élargis  «  comprimés^  les  an- 
thères bifides  â  leurs  deux  extréouiés  j  l'ovaire 
prefque  globuleux  ^  furmonté"  d'im  fiyle  droit  j 
icourt  ^  épais.  ^ 

Cette  plante  croît  en  Efpagne,  dans  les  pâtU' 
<ages  8c  les  prés,  if 

9.  SciLLH  précoce.  Scîlla  pruox,  Willd. 

Siilia  fc^pa  anguUtBp  racemo  fiibcorymbofo  ;  pt' 
^nculls  fiarê  duplè  hnporibus  ;  brmMeiê  obfiuri*» 
IVilU.  Spec.  Plant,  vol.  2^  pag.  118.  n*.  8. 

*  Cette  efpèce  a  qnclc^aes  rapports  avec  l^fcilla 
éimœna  y  dont  néanmoins  elle  fe  diftingue  aifé- 
»ent>  dès  le  premier  afpeâ,  à  fit  peticefiTe  8c  à 
l'apparition  de  Tes  fleurs  oien  plus  jnrécoces* 

Les  fleurs  font  radicales  j  linéaires ,  contam- 
inent aiguë»  >  f  écràcks  â  ie»r  baCb  :  il  s'élève  de 
leur  centre  une  hampe  anguleufe  ,  qui  (butient  â 
Ion  fommet  un  épf  de  fleurs  prefoue  di fpofées  6n 
«orymbe  ;  fupportées  par  des  péaonoates  inégaux 

grandeur  i  les  inférieurs  ào  moint  trois  foir 
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plus  longs  que  les  fleurs  ;  les  fupérieurs  à  peine 
deux  fois  )  munis  de  braâées  obtufes ^  très-jpetiteSj 
à  peine  fenfibles.  La  corolle  eft  campanulee^  i  fix 
divifions  J  trois  fois  plus  petite  que  celle  dnfiilld 
ammna. 

Le  lieu  naul  de  cette  plante ,  cultivée  dani 
quelques  jardins ,  eft  encore  inconnu,  x  (  Defcript. 
tKmUd.)  ,  .     >       .. 

10.  SciLLE  du  Japon.  Scilia  japontca.  Thunb. 

ScUlafiorum^  umhtliâ  terminait  ^fa/ligiatd»  Thunb» 
Flor.  jap.  pg.  IJ7.  —  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  £« 
pag.  117.  n?.  (>.       . 

Ses  hampes  font  fimples  3  droites ,  glabres  « 
blutes  de  fix  i  fept  pouces\  munies  dans  prefque 
toute  fa  longueur  8^  fous  les  fleurs,  de  bradées 
alternes,  membraneufes,  lancéolées^  droites,  ap- 
pliquées contre  les  hampes ,  plus  longues  que  les 
intervalles. 

Les  fleurs  font  terminales  Sr  prefque  difpofées 
en  ombelle ,  foutenues  par  des  pédoncules  courts. 
La  corolle  efl  ouverte,  d*un  pourpre  un  peu  blan- 
châtre» compofée  de  fix  néules  oDlongs  j  rétrécis 
en  onglet  à  leur  bafe ,  ootus  à  leur  fommet }  les 
filamens ,  inférés  à  la  bafe  des  péules  «  un  peu 
plus  courts  que  la  corolle  ,  terminés  par  des  an- 
thères oblongues  &  bleuâtres.  Le  ftyle  eft  uh  peu 
plus  long  que  les  étamines.  Les  feuilles  ne  font 
point  connues ,  &  ne  paroiffent  jamais  unt  que  la 
plante  eft  en  fleurs. 

Cette  plante  croit  au  Japon,  bjc  (  Defcript.  ex 
Tkunb.  ) 

1 1 .  SciLLE  de  Byxance.  Sciila  by^antîna.  Hort. 
Parif. 

^  Scilia  foUis  linearibus ,  obtu/h  ^  fcapo  fnbêquanû^ 
bus;  fpicâ  conkâ ,  mtdùfmii  iroMeis  pidunculé 
hnporibus.   (N.) 

Cette  efpèce ,  qui  paroit  prefqbe  tenir  Id  milieu 
entte  le  fcilla  ammna  te  le  fciÙa  vema ,  ne  peut 
être  confondue  avec  ces  deux  efpèces  s  elle  dif- 
fère de  la  première  par  les  longues  bradées,  & 
de  la  faconue  par  fes  fleurs  bien  plus  nombreufes^ 
.ferrées,  difpoiéeseii  un  épi  conique. 

Ses  feuilles  font  étroites ,  linéaires  ,  très^gfa- 
bres ,  ftriées,  entières,  longues  de  fix  â  huit  pou- 
ces &  plus ,  larges  de  trors  à  quatre  li^s  ,  obtufes 
i  leur  fommet,  droites,  planes,  vaginales  à  leur 
bafe.  Les  hampes  font  foibleS|  glabres  ,  cylindri- 
ques, â  peine  de  la  tongueus  des  feuilles .  termi* 
nées  par  un  épi  court ,  ferré^  élargi  inférîeure- 
ment ,  cofti<|ue ,  obtus  i  fon  Ibmmet,  compofé  de 
fleurs  bleuâtres ,  foutenues  par  des  pédoncules 
filiformes ,  inégaux  »  plus  lodp  oue  la  corolle  ; 
munis  â  leur  baie  de  bradées  memoraneufes,  co- 
lorées^ un  peu  élargies  ,  fubuTées  a  leur  fomn)et« 
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plus  longues  que  les  pédoncules  &  ks  fleurs.  La 
corolle  eft  ouverte  en  étoile  j  divifée  en  6t  dé- 
coupures lancéolées.  Les  écaïuines  font  plus  cour- 
tes que  la  corolle. 

Cette  plante  eft  originaire  du  Levant  ^  &  culti- 
vée au  Jardin  des  Plantes  de  Paris.  (  ^*  v.  ) 

12.  SciLLE  hyacinthe.  ScUia  hyacinthoidts, 
Linn. 

Scilla  racemo  cylindraceo  ,  mulùfioro  ;  pttalîs 
germine  ftjqui  Longiorihus  y  pedunculis  coloratié  ,  fo- 
Uis  lanceolatis.  Alton  j  Hort.  Kev.  vol.  i.  pag. 
445.  —  Willden.  Spec.  Pbnt.  vol.  2.  pag.  130. 
n**.  14. 

Sc'illa  racemo  lonpffimo ,  fiorièus  pedunculo  coUh 
rato  longîoribus,  Linn.  Syfi.  veget.  pag.  529. 

Scilla  racemo  longîfpmo  ,  fiorihus  fuhvertîcîUatls  ^ 
pedunculis  patentibus.  Gouan  ,  lUuftf  •  pag.  26. 

Buihuj  eriophorus  y  orientalis .  C.  fiauh.  Pin.  47. 

Ornithogalum  eriophorum ,  orientale.  Tourne f. 
Ihft.  R.  Herb.  381. 

Bulbus  ertopkorus.  Cluf.  Hift.  172.  Icon.  — J. 
Bauh.  Hift.  2.  pag.  611.  Icon.  —  Dodon.  Pempt. 
692.  le.  —  Lobel.  Icon.  110.  —  Idem^  Obferv. 
pag.  jô.  Icon.  —  Dalecb.  Hift.  2.  pag.  1.J04.  le. 

Hyacinthus  eriophorus  ^  crientalis  ^  feu  buibuj  erio» 
phorus  Clujii,  Morif.  Oxon.  Hift.  2.  $.  4.  ub.  12. 
iig.  20. 

Scilla  (eriophora)j  radiée  foUdâ;  corymbo  con- 
ferto^  kéLmifpkerico  ifcapo  longifftmo.  Miller  ,  Diâ. 

n**.  10. 

Ses  racines  font  grofles  »  tomenteufes ,  compo* 
fées  de  tuniques  blanchâtres^  accompaenées  or-; 
dinairement  de  plufieurs  autres  bulbes  latérales^ 
garnies  en  defious  de  fibres  épaiftes  j  oblongues , 
fafciculées.  Il  en  fort  des  feuilles  droites ^  médio- 
crement épaifles^  larges^  concaves,  oblongues^ 
lancéolées^  prefqu'enfiformes «  aiguës >  fe  recou- 
vrant prefque  par  imbrication  à  leur  bafe ,  autour 
des  hampes  :  ellesfourniftent  ^  en  fe  détruifant^une 
forte  de  filafte  velue  s  elles  ont  un  pied  &  plus  de 
longueur  j  fur  environ  un  pouce  de  large. 

Les  hampes  font  fermes,  roides^  cylindriques^ 
plus  hautes  que  les  feuilles^  glabres ^  verdâtres^ 
terminées  par  un  long  épi  denfe  ,  cylindrique  ^ 
compofé  de  fleurs  nombreufes,  petites,  de  cou- 
leur bleue ,  foutetiues  par  des  pédoncules  filifor- 
mes ,  épars  ,  trois  fois  plus  longs  que  les  corolles, 
de  couleur  bleuâtre.  La  corolle  eft  partagée  en  fix 
pétales  ouverts  en  étoile ,  courts ,  elliptiques ,  ai- 
gus, rayés,  d'un  bleu  plus  foncé.  L'ovaire  eft 
ovale,  triangulaire,  une  fois  plus  court  que  les 
pétales.  Les  étamines  ,  furtout  les  anthères ,  font 
légèrement  bleuâtrf^. 
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Cette  plante  croit  à  111e  de  Madère  &  dam  le 
Levant  ;  elle  fleurit  au  commencement  de  l'été.  Il 
eft  extrêmement  difficile  d'en  obtenir  des  fleurs, 
d'après  la  ranarque  de  M.  Gouan  ,  (i  l'on  ne  prend 
foin  »  tous  les  ans ,  d'enlever  les  jeunes  bulbes  qui 
accompagnent  la  principale.  ^  (  ^-  /) 

1 }.  SciLLE  campanulée.  Scilla campanulata.  Ait. 

Scilla  bulbo  foUdo  ;  racemo  multifioro  ,  oblongo^ 
fuhconlco  ;  corollit  campanulatis ^  ereBis  ;  braâeis  bi- 
partitis  ,  pedunculo  loagioribus  ,  foliis  lanceolatis. 

Ait.  Hort.  Kew.  vol.  i.  pag:  444.  —  Willd.  Spec. 
Plant.  voL  2.  pag.  128.  n**.  9. 

Scilla  hyacintkoides.  Jacq.  IcoD.  rar.  I.  tab.  6^. 
—  Idem ,  Colleâ.  i .  pag.  61 .  —  Lam.  Illuflr.  Gen. 
tab.  2;8.  fig.  2. 

Hyacinthus  fiellaris  ,  faturate  cârulcus.  C.  Bauh. 
Pin.  pag.  46. 

Hyacinthus  hifpamcus  ,  fiellato  fiore.  Cluf.  Cur^ 
20. 

ScilU  (  hifpaçica  )  ,  radxce  folidâ  ;  ftoribus  pc-^ 
tùculatis  ,fubnutantibus.  Miller  ,  Diâ.  n*.  i> 

Ornithogalum  hîfpanicum ,  faturate ,  c^rultum, 
Tournef .  Inft.  R.  Herb.  }8 1 . 

Ses  bulbes  font  ovales  j  fol  ides  ,  charnues  ^ 
d'une^grofleur  médiocre  ,  blanchâtres  ,  garnies  en 
defîbus  de  fibres  courtes  ,  prefque  filiformes  j 
elles  produifent  plufieurs  feuilles  glabres  «  d'un 
vert  luifant ,  lancéolées  ,  longues  d'environ  uc(  ^ 
pied ,  fur  un  peu  plus  d'un  pouce  de  large  s  planes , 
aiguës  à  leurfommet,  prefqu'imbriquées  â  leur 
bafe ,  réfléchies  ou  tombantes  à  leur  partie  fupé- 
rieure. 

Les  hampes  font  droites ,  glabres,  fimples^  cy^ 
lindriques ,  terminées  par  un  épi  oblong  &  pref- 

3ue  conique  ,  de  fleurs  médiocrement  dzftantes  , 
'un  beau  bleu-foncé  ^  portées  fur  des  pédoncules 
à  peine  de  la  longueur  des  fleurs»  droits  ou  mé- 
diocrement recourbés ,  munis  de  braâéts  linéai- 
res ,  aiguës ,  membraneufes ,  â  peine  olus  longues 
.que  les  pédoncules ,  quelquefois  bifides.  La  co« 
roUe  eft  prefque  campanulée ,  â  fix  découpures 
profomles,  lancéolées,  obtufes,  droites  â  leur 
partie  inférieure,  ouvertes  &  un  peu  recourbées 


Cette  plante  fe  rencontre  en  Efpagne  &  dans  le 
Portugal.  :f  (  r.f.  )  ^ 

14.  SciLLE  de  Numidie.  Scilla  numiSca,  Posr? 


Scilla  foliis  lineanbus  ,  planis  ;  fioribus  racemo* 
fis  ;  pedunculis  flore  longioribus.   Poiret ,  Voyage 

1  en  Barbarie^  vol.  2.  pag.  150» 
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ScUld  (parvîflora)  ,  foiUs  linearî-lanctolaùs  ^ 
uciaiSf  glabris  if<ap.o  hrtvioribus  ;  fioribus  raccmofis  ^ 
çonfenis  ;  bracleis  irâvijfimh-,  Desfonc.  Flor.  atlant. 
vol.  I.  pag.  }Oo.  tab.  07. 

Cette  efpèce  a  des  rapports  avec  le  fillla  lîngur 
lata  j  furtout  avec  la  variété  /s.  Mais  fes  braûées 
font  beaucoup  plus  courtes  ^  fes  fleurs  en  épis 
aloogés  i  point  coniques.  Les  fleurs  plus  grandes  ^ 
aiguës,  point  étendues  fur  la  terre. 

Ses  bulbes  font  aflez  grofles  j  blanchâtres,  ova* 
ks  «  folides ,  tuniquées  ;  les  tuniques  extérieures 
membraneufes  y  de  couleur  brune  :  il  .en  fort  des 
feuilles  radicales ,  au  nombre  de  cinq  ou  fix  ^  gla- 
bres ,  inégales^  très-entières,  un  peu  épaiffes,  lé- 
gèrement ftriées ,  lancéolées ,  un  peu  plus  hrges 
a  leur  bafe  ^  infenfiblement  rétrécies  jufque  vers 
leur  fommect  plus  ou  moins  aiguës  ^  longues  d'en- 
viron &x  pouces 3  fur  cinq  à  fix  lignes  de  large. 

Les  hampes  font  droites,  (impies,  cylindriques^ 
glabres  y  hautes  d'un  pied  &  plus ,  terminées  par  un 
épi  de  fleurs  d*abord  court  &  un  peu  conique  , 

2ui  s'alonge  &  devient  peu  à  peu  cylindrique. 
es  pédoncules  s'accrdiflent  proportionnellement 
&  ont  alors  au  moins  trpis.  fois  la  longueur  des 
fleurs;  ils  font  glabres^  filiformes,  horizontaux^ 
munis  à  leur  bafe  de  braâées  fort  petites  &  cadu- 

Sues.  La  corolle  eil  violette  ^  &  fe  divife  en  fir 
écoupures  profondes ,  obcufes  ;  les  étamines  font 
aufll  longues ^e  la  corolle,  les  filamehs  élargis  i 
leur  partie  intérieure  ^  les  anthères  bleuâtres ,  le 
flyle  aigu ,  le  fligmate  (impie. 

J'ai  recueilli  cette  plante  fur  les  coHines  «  dans 
les  environs  d'Hyppone  en  Afrique.  M.  Desfon- 
taines l'a  également  obfervée  dans  les  environs 
d^  Alger.  £lle  croit  dans  l'automne,  &  varie  de 

Srandeur ,  depuis  huit  pouces  jufqu  à  un  pied  & 
enai.  3jp  (  K.  v.  ) 

15.  SciLLE  anthéricoïde.   Scilla  antkericoides. 
Poiret»  • 

Scilla  racemo  longo  ,  fpicato  ;  fioribtis  peduncuhs 
squantihHs  ^  bafi  braHeatis.  Poiret  ,  Voyage  en 
Barbarie ,  vol.  a.  pag.  i  jo. 

Scilla  (antherîcoides),  racemo  longo  ^  braBeis 
fubtdatis  ,  pedicellis  coroUâ  brevioribus.  Desfont. 
Flor.  atlant.  vol.  i.  pag.  301. 

La  grandeur  &  la  couleur  des  fleurs  donnent  i 
cette  efpèce  l'afp^ft  d'un  anthericum^  &  la  dif- 
cin^uenc  des  autres  de  ce  genre. 

Ses  bulbes  font  ovales  ,  oblongues  «  folides , 
tuniqoée$,  blanchâtres,  d'un  brunTougeâtre  à 
l'extérieur  :  il  s.'en  éièv«  deux  ou  trois  hampes 
droites  7  glabres ,  /e^mes^  ouoi^ue  fifluleufes  ^  un 
peu  coiTij>rimée$j  hautes  d  un^  deux  pieds,  ter- 
minées par  un  long  épi  lâche,  un  peu  cylindrique  j 
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;  de  fleurs  d'un  jaune-pâle ,  fupportées  par  des  pé- 
j  doncules  filiformes  ,  auifi  longs  &  quelquetbis 
plus  longs  que  la  corolle  ^  plus  courts  aux  fleurs 
fupérienres,  peu  écartés  des  hampes  «  garnis  à 
leur  bafe  de  braôéès  membraneufes,  très-étroi- 
tes ,  fubulées ,  égales  ou  plus  courtes  que  les  pé^ 
doncules,  félon  que  ceux-ci  varient  dans  leur 
longueur. 

La  corolle  eft  médiocrement  ouverte  en  fix  dé-* 
coupures  profondes,  oblongues,  elliptiques ^  ob- 
tufes^  marquées  dans  leur  milieu  d'une  raie  brune. 
Les  étamines  font  un  peu  plus  courtes  que  la  co* 
rolle  'y  les  filamens  élargis  à  leur  partie  inférieure  , 
aigus  à  leur  fommet ,  les  anthères  courtes ,  ova- 
les, jaunâtres  $  le  pi(til  de  la  longueur  des  étâmt« 
nés.  Je  n'ai  pas  vu  les  capfti^es  ni  les  feuilles }  ces 
dernières  n'exiftent  point  quand  la  \>hnte  eft  en 
fleur.  La  bafe  des  hampes  eft  garnie  de  larges 
membranes  fcarieufes,  lancéolées,  (triées. 

Nous  avons  trouvé  cette  efpèce ,  M.  Desfon-^ 
raines  &  moi ,  dans  le  bois  de  Fréje ,  en  allant  de 
Bonne  à  la  Calle,  lur  les  côtes  de  Barbarie  ;  elle 
fleurit  en  automne  &  au  commencement  de  Thi-' 
ver.  ^(y*  V.) 

16.  SciLLE  d'automne.  Scilla  autumnalis,  Linn. 

Scilla  foliis  filiformibas  ,  linearibus  ;  ûoribus  CO" 
rymbofis  i  pedunculii  nudis  ^  adfctndtniious  ^  loagt" 
tudînefioris.  Linn.  Spec.  Plant.  voL  t. pag. 443.— ^ 
Miller,  Diél.  n^.  7.  —  Cayan.  Icon.  rar.  vol.  3. 
pag.  38.  tab.  274.  fig.  z.  —  Curtis ,  Lond.  Icon..  — 
Desfont.  Flor.  atlant.  vol.  i.  pag.  301.  —  Gouan« 
Monfp.  pag.  174.  n*.  5.— Gérard,  Flor.  gall.* 
Prov.  pag.  149.  n*.  I. 

Anthericum  autumnaU,  Scopol.  Carn.  n^.  415. 

Scilla  radia  folidâ  ;  foliis  fitaceis  y  fioribus  fafti'* 
giatis  ;  peduncalis  arcuatis  ^  ex  ald  tuberculi  mamil" 
laris.  Guett.  Stamp.  131. — ^  Dalib.  Parif.  loa. 

Scilla  radiée  folidâ ,  fcapo  multîflorOy  fioriius  ca^ 
pitatis.  Sauvag.  Monfp.  19. 

Hyacintkus  fiellaris  ,  aiuumnalis  ^  mînor,  C* 
Bauh.  Pin.  47.  — Magn.  Botan.  Monfp.  134. 

Hyacintkus  autumnalis  ,  minor,  Cluf.  Hifl".  l. 
pag.  ;8y.  Icon.  —  Dodon.  Fempt.  219.  Icon.  — 
Gérard,  Hift.  iio.  Icon.  ^ 

Ornithogalum  autumnaU.  Lam.  Flor.  franc,  vol, 
3.  pag.  274.  n*.  862.  V. 

Ornithogalum  autumnale ,  minus ,  ûoribus  céru^ 
leis.  Tournef.  Inft.  R.  Herb.  381. — Garidel,  Air* 
»pag.  344.  tab.  7e. 

\     Hyacintkus  autumnalis,  Lobel.  IcoH.  102.  — 
Jdem,  Obfcrv.  pag.  52.  Icon. 

Hyacintkus  autumnalis  Dodonei.  Dalech»  Hift.  u 

pag.  1J13.  Icon. 
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•  HyaeiHthià  autamnalis  ,  mînimus  &  major,  J\ 
Baqh.  Hîft.  2.  pag.  574.  Icon.  —  H.  Eyfter-  au- 
tutnn.  }.  pag.  f .  fig.  i. 

Hyacintkuf  fieilarù ,  autumnulis  y  minor,  Morif* 
OxoQ.  Hift.  X.  $*  4.  ,ub.  i^.  fig.  18. 

^.  Omithogalum  autumnak ,,  minus  ,  fore  dilutc 
purpurco.  Tournef.  Infl.  R.  Herb-  3?!. 

IfyaeintkMS  flellaris  ,  autumnalis  \  minor ,  jîor^ 
purpurA  diiutioris*  C.  Bauh.  Pin.  47. 

Cette  efpèce  efi  aflez.  diftinâe.  Ses  bulbes  font 
blanchâtres  >  arrondies  j  un  peu  ovales  \  elles  pro« 
(Juifent  un  aflei  grand  nombre  ,de  feuilles  radi- 
cales^ foibleSji  reoveifées»  tris-menues  >  filifor* 
mes 4  glabres  ^  vextes ,  plus  courtes  que  les  tiges  j 
Çc  qui  très  •  fouvent  fe  fanent  &  dirparoiuent 
4vant  le  développement  des  fleurs. 

Les  hampes  font  droites  ^  nues ,  grèves ,  très- 
finples ,  hautes  de  £t  à  huit  pouces  ^  cylindri- 
ques ,  terminées  par  un  a0ez  long  épi  de  fleurs 
prefque  dirpofées  en  corymbe»  alternes  >  aiTeï 
DombreufeSj  médiocrement  rapprochées  »  foute- 
nues  par  des  pédoncules  redreifés>  au  moins  de 
la  longueur  de  la  corolle  j  dépourvus  ordinaire- 
ment de  braâées  »  du  moins  je  n'y  en  ai  jamais 
obfervé.  La  corolle  eft  de  couleur  bleuâtre  ou 
purpurine,  ouverte  médiocrement  en  étoile»  à 
m  découpures  j  linéaires  ,  un  peu  obtufes  «  d'une 
grandeur  médiocre  i  les  étamines  à  peine  plus 
courtes  que  la  corolle. 

Cette  plante  croit  dans  les  terrains  argileux  ^ 
au  bois  de  Boulogne  >  dans  les  eovirons  de  Paris , 
en  France^  en  Efpagne ,  en  Italie  ;  elle  fleurit 
dans  l'automne  •  ^  (  ^.  v*  ) 

.  17.  ScixxE  à  feuilles  obtures.  S^HU  oitt^fiU^. 
Poiret. 

Seiiêa  fiapû  taterali  ^  foiîis  linguiformihus  y  undu- 
lotis,  ifiçriàus  ra^ûmofis  ^  tbrm&tatis.  Desfont.  Flor. 
atlant*  vol.  i.  pag.  299,  tab.  86. 

Sciil^  (  obtufifoUa  )  y  foliis  ovûto  •  M^ngis ,  ob- 
i'.ifis  ;  racemo  loikgij^mo  »  fi^rihus  pedunjcvÀQ  hrevio- 
ribus,  Poiret,  Voyage  en  Éarb.  vol.  1.  pag.  149. 

Cette  efpèce  fe  uouve  di&inguéedes  autres  de 
ce  eenre  par  plufîeurs  caradèfes  très-failUns  »  par 
fes  hampes  latérales  »  par  la  privation  de  braâées. 
Se  pat  (es  feuilles  obtufes  y  en  forme  de  langue. 

« 

Ses  bulbes  font  grofles»  ovales  j  foHdes^  tuni- 
quées  i  les  tuniq:nes  extérieures  membraneufes  \ 
eBes  pfodutfent  des  feuiHes  toutes  radicales ,  ob- 
iongues,  en  forme  de  langue,  ghbres  à  leurs  deux 
faces  ^  entîèxes,  obtu&s  \  leur  (omnoet^  ua  peu 
ondulées  à  leurs  bocds>  quelquefois  l^remenc 
mucronées,  longues  de  trois  a  quatre  pouces  » 
larges  prefoue  d*im  pouce,  rétrécies  ,  prefque 
ynembtaneuies  &  concaves  à  leur  bafe. 


SCI 

Les  hampes  >  au  nombre  de  deux  ou  trois,  for- 
tent  latéralement  des  bulbes  ;  elles  font  fermes, 
aifez  dures ,  cylindriques ,  un  peu  rougeâtres  i 
leur  bafe ,  droites  ou  un  peu  courbées ,  hautes 
d'environ  un  pied  &  plus,  terminées  par  un  long 
épi  de  fleurs  lâches,  d'un  bleu-léger  dans  leur 
jeunefle ,  &  qui  prennent  une  ceinte  violette  en 
vieillififant  «  fupportées  par  des  pédoncules  gla* 
bres ,  filiformes  ,  longs  au  moins  d'un  pouce  « 
épars  »  écartés  des  hampes  »  dépourvus  de  brac- 
tées. La  corolle  efl  petite ,  afiez  voifine  de  celle 
du  fdllA  autumnalis  »  partagée  en  fix  découpures 
elliptiques,  un  peu  obtufes.  I<es  éumines  font  de 
la  même  longueur  que  la  corolle.  L'ovaire  eft  un 
peu  ovale,  furmomé  d'un  ftyle  fimple,  de  la  lon- 
gueur des  étamines.  Les  capfuks  font  courtes, 
prefque  rondes ,  obtufes ,  à  trois  côtes ,  à  trois 
valves ,  à  trois  loges  ;  elles  renferment  des  fe- 
mences  oblongues  &  noirâtres. 

Nous  avons  recueilli  cette  plante ,  M.  Desfon- 
taines &  moi,  en  Barbarie,  fur  les  coUfnes  1>oi* 
fées  des  environs  de  la  Galle.  ?  (  i^.  v.) 

'   18.  ScitLE  ondulée.  Scilla  unduiata.  Desf. 

Scilla  foliis  lanceolatis  ,  undulatis  ;  forihus  laxè 
raumofis  ^  bradcis  èrevijpmis.  Desfont.  Floi.  atL 
vol.  I .  pag.  5CX).  tab.  88. 

Cette  efpèce  eil  fort  jolie  j  remarauable  par  fes 
feuilles  lancéolées 4  élégamment  ooaulëes  a  leois 
bords ,  &  par  fes  fleurs  d'une  couleur  de  rofe- 

pâle. 

Ses  bulbes  font  ovales,  compaôes ,  tunloo^es; 
les  enveloppes  extérieures  membranetifes  ce  dé- 
tachées 'y  elles  produifenr  des  feuiRes  étendues  en 
rond  fur  la  terre ,  lancéolées ,,  aiTez  larges  ,  gla« 
bres  i  leurs  deux  faces ,  ondulées  à  leur  conrour, 
longues  de  trois  à  quatre  pouces,  for  environ  un 
demi-pouce  de  largeur,  rétrécies,  un  peu  aiguës 
à  leur  fommet* 

Les  hampes  font  grêles,  fimples ,  cylindriques, 
droites,  plus  longues  que  les  feuUles>  hautes  d^in 
à  deux  pieds  ^  terminées  par  un  épi  de  ^vus  là« 
ches,  alternes ,  pédonculées  %  les  pédoncules  fili* 
formes ,  plus  longs  que  les  fleurs  ,  munis  à  leur 
bafe  de  braâées  fbbulées ,  extrêmement  petites* 
La  corolle  eft  campanulée .  ouverte,  à  fix  décou- 
pures très-profondes ,  linéaires  ,  un  peu  obtufes, 
plus  fortement  colorées  dans  leur  milieu.  Les  éta* 
mines  font  plus  courtes  que  la  corolle  $  les  fîla- 
mens  étroits ,  tous  égaux  ;  les  anthères  jaunes  i  te 
ftyle  auffi  long  que  les  étamfnes.  Le  fi-uit  eft  une 
capfule  obntfe,  tnangulaite,  à  trots  valves  »i 
trois  lo0es ,  appliquée  contre  la  hampe ,  teafes* 
luant  uo  grand  aombre  ée  femencea. 

Cette  plante  a  été  «léeouverte  y  par  M.  Desfbfl* 
taînes ,  fur  les  collines  incultes  cfes  environs  de 
Tunis,  d'Alger ,  de  Codtlanrinej  elle  ffeurit  vei» 
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la  fin  de  Tautomoe  ou  au  commencement  de  l'hi- 
Ter.  Les  feuilles  ne  paroiflent  qu'aies  la  fl3- 
raifon;  2C 

19.  SaLU  tîngttlée.  Stitta  tbipttûu.  Poir. 

SciU<L  foliîs  Unccolatis  ,  planis  ^  racemo  fiorum 
dcnfo  ^  conico  ;  kraSeis  fubalaùs  ^  pedicdlos  dquanr 
ùhus.  DesfoQt  Flor.  aciaoï.  voK  i.  pag.  z^S.  lab. 
Sj.fig.  I. 

Sàlia  (  Ungulara  )  ^  frliis  Uneari*  tingulaiis}  fio- 
nhus  fpicatis  ^  hrmBêis  peditmlo  lùngior^us.  Poîret^ 
Voyage  en  Barb.  vol.  2.  pag.  15t. 

/•  Eadem  ^  fcaph  folufqut  tripla  longioribus^ 

Cette  efpèce  a  des  bulbes  ovales,  petites  ,  j  &pl«iksfupirieurs  plus  courts,  munis  de  bnc- 
WancMires .  tuniquées ,  fo!i Jes ,  garnies  en  def-  î^«  lancéolées ,  concwM,  inen>braoeufè»,aigtt«s  j 
fous  dé  fibres  charnues  ,  alongéef .  fafciculées  j  «  "f  «  P'«  'o?»»»'  î}  *»^.  Pl«»  ««««*  <!«• 
elles  produifent  environ  fix  feuines  radicales  ,  '    V^^'^'î." S  m    a'**"^^/  r v"/"*  '''"* *'°"'^" 


: 


htts  »  Tes  fleurs  plus  longuemene  pédônculées  & 
difpofées  en  une  forte  de  corymbe. 

Ses  bulbes  font  ovales  j  folsdes  ^  tuniqnëes  s 

elles  produifent  des  feuilles  toutes  radicales^  lan* 
cëolées  y  velues  »  planes ,  très«entières  ^  étendues 
fur  la  terce  ^  obcuies  ou  tin  peu  aigueis  i  leur  (bm- 
met  9  inégales ,  longues  d'environ  quatre  à  dnq 
pouces ,  larges  de  deux  à  trois  lignes. 

Du  centre  de  ces  feuilles  s'élève  une  hampe 
droite  «  un  peu  plus  courte  que  le»  feuiUes^  fim* 
pie  4  glabre  >  cylindrique  ^  terminée  par  un  épi  de 
fleurs  prefqu  en  forme  de  petit  corymbe.  Les  pé- 
doncules font  filjfocmes  «  inégaux  »  plus  longs  que 
les  fleurs  j  les  inférieurs  longs  au  moms  d'un  pouce 


planes,  linéaires ^lingulées  ou  hncéolée$> molles^ 
glabres  ^  vertes  à  leurs  deux  faces  ^  entières  i  leurs 
bords  ,  un  ^q  cilfées^  obtufes^  quelquefois  un 
peu  aiguës  a  leur  fommee  j  longues  d'un  pouce  & 
d^mi  â  deux  pouces  y  larges  d^  trois  a  quatre 
lignes^  étendues  for  la  terre  ou  tombantes^  en- 
veloppées ï  leur  bafe  par  une  gaàie  blanchâtre  & 
membraneufe. 

Les  hampes  font  droites,  giéles»  tendres  j  cjr- 
iindric|ueSj  glabres  ou  légéremenc  pubefcentes, 
d'environ  un  tiers  plus  longues  i|iie  les  fesiOes  y 
terminées  pat  un  épi  courte  épais >  prefqu'ovaJe^ 
compofé  de  fleurs  pédoocuiées  ^  d'un  bleu-vif  j 
les  pédoncules  fiUfbrmes>au  moins  de  la.  longueur 
des  fleurs  t  garnis  à  leur  bafe  de  braâées  fiibufées, 
pre(que  iiéucées  »  membraneufes  »  auffi  kmguesi& 
ménoe  un  peu  plus  longues  que  les  pédoncules. 
La  corolle  rcdemble  beaucoup  ï  ceUe  du  fdU^ 


bleue  y  femblable  à  cefle  du  fcilla  mmœna ,  partir 
gée  frofiondément  en  fix  dfécoupores  ouvertes  ^ 
dliptiques  j  un  peuobtufesi  elle  renferme  fix  ét:t- 
mines  phis  courtes  que  la  comHe ,  &  dont  les 
filamens  font  planes ,  plos*  larges  i  leur  partie  infé- 
rieure  i  un  ftyle  de  la  longueur  des  étamines  ^  un 
iligoiate  fimple^  un  ovaire  arrondi. 

Cette  efpèce  a  été  découvert* ,  par  M.  Desfor*- 
taineSj  fur  les  cotes  de  Barbarie ,  dans  le  (àble, 
aux  environs  de  Keroan  ^  elle  fleurit  dans  l'hi- 
ver.  Tf^ 


11.  SciLLB  ï  deux  feuilles.  ScilU  hifclla.  Linn. 

Sciila  Jhribui  racemùps ,  foliis  lancialai^lrneii'- 
rikis  y  ft^hinis ,  in  fidp&  ekvatis.  Ait.  Hoft.  Kçw. 
vol.  I ,  pag.  444.  —  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  1.  pag. 


Nfiines  font  plus  courtes  que  la  corolle  $  les  fila- 
mens élargis  i  leur  partie  inférieure  \  l'ovaire  un 
peu  arrondi. 

La  variété  f  dl  an  moins  trois  fois  plvs  élevj 

Sue  la  précédente.  Sts  épis  font  pins  alongés  s  ' 
eurs  moins  rapprochées^  alternes. 

l'ai  recueilli  cette  plante  en  Barbarie,  fur  les 
coHmes  &  dans  les  contrées  habitées  par  les  Nadis; 
elle  fleurit  â  la  fin  de  l'hiver  &  au' commencement 
du  printems.  sj:  (  FI  r.  ) 

20.  ScriLC  velue.  Scltla  vtHofa.  Desfont. 

Siiliafbiîrs  UmceqlaMig^  péamis,  viiioJSs  ;  Jhribtts 
£orymb^s.  Desfont.  Flor.  atlant.  voK  r.  pag.  ^99. 
tab.  8f .  fig.  2.  ^ 

.  Cette. efpèce  a  le  port  de  notre  fcUla  Htigulaiay 
'Pliais  fes  feuilles  font  un  peu  plus  étroites  fie  ve^ 


128.  n' 


to. 


iuHca;  elle  eft  petite  ,  partagée  en  fix  décoo-  Jft,l^Zt^ï(l^'^^^^^  ereaUfculis,  p^cia^ 
pures  profondes.  elliptiqiS>  obtufes,  marquées  I  '^.'^'  ^""^  ^^- P»*^^- vol.  i^pag.  445-  -  H^^^- 
dans  leur  milieu  d'une  ligne  plus  fonc^.  I^s  éta- 


Cliff.  12}.  —  Royen ,  Lugd.  Bat.  }  j.  — -  Sanvag. 
Monfp.  18. —  Jacq.  Auflr.  2.  pag.  11.  tab  117.— 
OUer.  Flor.  dan.  tab.  féS.  —  Miller^  Diâ.  n^  6. 
—  Hofifin.  Germ.  1 20.  —  Retz.  Obftrv.  6,  pag. 
27.—  Lam.  Flor.  franc,  vol.  j,  pag.  274.  n®.  ù6z, 
fub  Ornithogalo.  -—  Gouan,  Monfp.  pag.  174. 


n°.  6. 


Vhalangîam  radice  buthvfà  ,  fotiis  latijimh  ,  obiUf^ 
fis  ;  fpicâ  pattcifiorâ  ^fiipuUs  mmimis.  Haller^  Helv. 

n^.  1211. 

Anthericum  bifolium,  Scopol.  Carn.  n^.  414. 

Omithogalum  bifiorum,  Neck.  in  KSl  Pal.  vol.  a« 
pag.  46. 

Hyacintkus  ftellarîsy  bifoizus,  germon  uns*  C.Baub. 
Pin.  45.  —  Morif.  Oxon.  liiil.  2.  §.  4.  tab.  I2. 
fig.  ij. 

Hyacitttkus  ficitûtus ,  bifoitus  ,  vtmus  j  dumetorum; 
fiort  uruUo.  J.  Bauh.  HiU.  2.  pag.  J79.  ko0« 
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.     Hyacinthus  Fufckii.  Dodon.  Coroll.  i8i.  Hift,  , 
219.  Icon. 

Hyacinthus  câruUus  ^  mas  y  mînor.  Fufdl^  Hift. 

8J7- 

Ornithogalum  iifolium  ,  germanicum  >  csruUum. 
Toprpef.  Inft.  R.  Herb.  )So. 

fi.  Hyacinthus  ficllatus  y  albo  fiore.  Cluf.  Hift.  I. 
pag.  i&(. 

Ses  bulbes  font  pleines,  fermes ^  ovales ^  garnies 
en  defTous  de  fibres  charnues  ^  fafciculées  \  elles 
ne  produifent  ordinairement  que  deux  feuilles  ra- 
dicales, lancéolées,  linéaires,  glabres,  planes, 
(Iriées ,  larges  d'environ  quatre  à  fix  lignés  &  plus, 
longues  de  fix  i  huit  pouces ,  nues ,  entières  à 
leurs  bords ,  obtufes  à  leur  fommet ,  droites ,  & 
engainant  longuement  la  hampe  par  leur  bafe. 

Les  hampes  font  droites j  fimples,  glabres,  cy- 
lindriques j  liffes,  charnues,  de  la  longueur  des 
feuilles/terminées  par  un  petit  épi  lâche  &  court, 
compofé  de  deux  à  fix  fleurs  ^  plus,  pédoncu- 
iées,  munies  de  braâées  fort  petites,  bbnchâ- 
^res ,  membraneufes ,  à  peine  fenfibles  \  les  pédon- 
cule s  inégaux ,  deux  ou  trois  fois  plus  longs  que 
les  fleurs.  La  corolle  eft  d'un  bleu  très-vif ,  va- 
riable dans  fes  couleurs  ,  tantôt  d'un  bleu-pâle  ^ 
cendré,  quelquefois  tout-a-fait  blanche  $  elle  fe 
divife  en îx  découpures  très-profondes,  ouvenes 
en  étoile ,  oblongues  j  elliptiques ,  obtufes ,  tra- 
verfées  dans  leur  longueur  par  une  ligne  rouflatre. 
Les  filamens  font  comprimés ,  menibranenx  «  fa- 
bules ,  plus  courts  que  la  corolle }  les  anthères 
jgrofles,  colorées  j  vacillantes»  le  piftil  de  la  lon- 
gueur des  étamines. 

Cette  plante  croît  en  France ,  en  Allemagne , 
^ans  r Altace  ,  dans  les  lieux  couverts  &  les  pâtu- 
rages ;  elle  fleurit  au  commencement  du  printems. 

2Z.  SciLLE  â  une  feuille.  ScHIa  unifoUa.  Linn. 

•  S  cilla  folio  terttiufculo  »  latert  fubfpicato.  Linn. 
6pec.  Plant,  vol.  i.  pag.  445,  —  Willden.  Spec. 
•Plant,  vol.  1.  pag.  iji.  n®.  iG. 

Ornithogalum  fpicatum ,  unifolium ,  fiore  tùvco  , 
cdoraio,QM,  Lufitan. 

Bulbus  monophylluSyfiore  alho,  J.  Bauh.  Hift#  2. 
pag.  622.  le. 

Ornithogalum  fpicatum  ,  unifolium  i  fiore  niveo  ^ 
•0dorato ,  quintum ,  lufitanicum,  Tournef.  Inft.  R. 

Herb.  380. 

Don^ellas  Lufitanorum, 

Cette  efpèce  eft  rare,  &  diftinguée  des  autres 
en  ce  qu'elle  ne  produit  guère  qu'une  feule  feuille 
^rroite,  tuncîforme,  glabre,  qui  s'accroît  de 
f  lus  en  plut ,  &  acquiert  quelquefois  jufqu'à  un 
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pîed  de  long ,  étendue  fur  la  terre ,  &  accompa- 
gnée, quoique  rarement ,  d'une  féconde  qui  pa- 
roit  un  peu  plus  tard.  . 

Les  hampes  font  très-courtiss»  droites  >  lifiès, 
cylindriques,  de  couleur  verte,  enveloppée,  à 
fa  partie  inférieure,  par  la  bafe  de  fa  feuille,  & 
terminée  par  un  épi  coutt  un  peu  unilatéral ,  ne 
fijpportant  que* quelques  fleurs  odorantes,  d'un 
blanc  de  neige ,  ouvertes  en  étoile  par  fix  décou- 
pures courtes,  ovales,  un  peu  aiguës,  prefque 
fefllies,  munies  de  braâées  très  étroites,  à  peine 
aufli  longues  que  la  corolle.  Les  filamens  des  éca- 
mines  font  blancs,  &  les  anthères  jaunâtres;  l'o- 
vaire triangulaire ,  furmonté  d'un  ftvle  blanchâtre» 
de  la  longueur  des  étamines.  Les  oulbes  font  (0* 
lides ,  orbiculaires,  de  la  grofteur  d'une  noifetce, 
recouvertes  d'une  membrane  noirâtre ,  garnies  en 
deflbus  de  fibres  blanches,  charnues. 

Cette  plante  fe  rencontre  dans  le  Portugal. 

23.  SciLLE  à  quatre  feuilles.  ScilU  wraphylU. 
Linn.  f» 

Scilla  acauiis ,  fiorihus  fafciculatis  ;  foUts  ^laxtr^ 
nis ,  ovato-lanctolatis,  Lmn.  f.  Suppl.  pag.  20C. 
—  Willd.Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  126. 

Cette  efpèce  a  de  racines  bulbeufes  :  il  en  (brt 

?|natre* feuilles  ouvertes ,  difpofées  en  croix,  en 
orme  de  cœur,  lancéolées,  (effiles,  liiTes^  ner- 
veufes.  Les  hampes  font  prefque  nulles.  Les  fleurs 
font  très-nombreufes,  réunies  en  on  fàifcean 
denfe ,  une  fois  plus  courtes  que  les  feuilles,  fup- 
ponées  par  des  pédoncules  filiformes,  fétaeés, 
uniflores.  Les  pétales  font  lancéolés,  membraneux 
iieurs  bords.  Ils  renferment  fix  étamines,  dont 
les  filamens  fétaeés  font  plus  courts  que  h  corolle, 
terminés  par  des  anthères  oblongues.  L'ovaire  eft 
prefqu'arrondi,  i  fix  angles  obttts,  furmonté  d'un 
ftyle  filiforme,  &  terminé  par  un  ftigmate  obtus. 

Cette  plante  croit  dans  l'Afrique. 

24.  SciLLE  orientale.  Scilla  orientalis^  ereBis^  nt- 
cemofis  i  foliis  tlUptico-enfiformibus,  Thunb»  A&. 
Soc.  Liim.  Lbnd.  2.  pag.  334*  —  Willden.  Spec. 
Plant,  vol.  2.  pag.  129.  n*.  15. 

Scilla  bifbliét^  Thunb.  Flor.  japon.  138. 

Cette  plante  poufle  plufieurs  feuilles  radicales. 
glabres,  elliptiques,  enfiformes^  rétrécies  a  leur 
partie  inférieure  ,  haute  de  quatre  à  cinq  pouces, 
du  milieu  defquelles  s'élève  une  hampe  droite^  gla- 
bre, haute  de  deux  pieds,  garnie,  dans  fa  longaearj 
d'écaîDes  alternes  qui  ont  la  forme  de  fpathes.  Les 
fleurs  font  difpofées  en  une  grappe  terminale. 

Cette  plante  fe  rencontre  au  Japon.  (  Dt/cripu 

ex  Thunb.  L.  c.  ) 

2f  .SciLLE  à  fleurs  géminées.  SçitU  bifora.  Rniz 
9c  Pavon. 

SûUê 
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.  Sàll  i  ractmo  làxo^florlbtts  gémirtîs,  Ruîx  &Pav. 
Flor.  peruv.  vol.  5.  pag.  69.  tab.  302.  fig.  A. 

C'efi  qne  plante  glabre  ^  dont  les  racines  ont 
une  bulbe  arrondie,  tuniquée^  garnie  de  plulteurs 
fiiamcns  fibreux  :  il  s'en  élève  une  himpe  droite, 
cylindrique^  grêle,  haute  d'un  pied*  5;  demi,  mu* 
nie ,  à  fa  bafe  »  de  feuilles  glabres ,  eniîformes  ^ 
ftriées,  entières,  rabattues»  un  peu  plus  courtes 
que  les  hampes,  longues  d'un  pied  âc  plus«  larges 
d'environ  un  pouce. 

^  Les  fleurs  font  difpofées  en  une  grappe  (impie , 
lâche,  terminale^  fur  laquelle  les  fleurs  font  dif- 
tantes^  alternes  ,  placées  deux  par  deux  ,  fouce- 
nuts  par  des  pédoncules  droits,  cylindriques,  fi- 
I. formes 5  une  braâée  ovale,  petite ,  aiguë,  mem- 
bran;?ufe^  qui  fe  dellèche  &:  perfifte,  (ituée  à  la 
bafe  des  pédoncules  géminés.  La  corolle  eft  blan- 
che; les  pétales  lancéolés  ^  les  filamens  fubulés; 
les  anthères  inclinées.  La  capfule  e(l  globuleufe , 
de  la  grofleur  d'un  pois,  marquée  de  trois  filions, 
acuiiiinée  à  fon  fomniet. 

Cette  plante  fe  rencontre  au  Pérou ,  fur  les  col- 
lines fabloneufess  elle  fleurie  en  juin  &  juillet.  :^ 
(  Defcript.  ex  Ruii  &  Pav.  ) 

'  -SCIODAPHYLLE.  Aainopkyllum.T\oï. peruv. 

,  Sciodaphyllum,  Brovn.  Genre  de  plantes  dico- 
tylédones, à  fleurs  complètes  j  de  la  famille  des 
araiia^  qui  a  des  rapports  avec  les  cuffonia  Se  les 
panax  ^  &  qui  comprend  des  arbres  ou  arbufles 
exotiques  à  l'Europe  ,  dont  les  feuilles  font  digi- 
rées  i  les  fleurs  difpofées  la  plupart  en  ombelle  ^ 
ramaffées  en  tête. 

Le  caraâère  eflentiel  de  ce  genre  éft  d'aroir  : 

Un  calice  entier  a  fes  bords;  une  corolle  en  firme 
de  coiffé;  decinqafept  étamines ;  fept  ftyUs ;  une  baie 
à  fept  angles^  ^fip^  logis;  dts  femences  filitaires ^ 
prefquoffeufes. 

Caractère  générique. 

,    Chaque  fleur  offre  : 

'    I*.  Un  calice  fupérieur^  perfiftant,  entier^  fort 
petit  j  formant  un  rebord  membraneux. 

2.*.  Une  corolle  monopétale,  en  forme  de  coiffe, 
s'ouvrant  tranfverfalement  &  avec  elafiicité,  vers 
les  bords  du  calice ,  par  le  ledreflement  des  éta- 
mines. 

5  ^.  Les  étamines  font  au  nombre  de  cinq  ï  fept, 
donc  les  fliamens  font  filiformes,  étalés,  terminés 
par  des  anthères  ovales. 

4^.  Un  ovaire  petit,  tronqué ,  furmonté  de  fept 
ùy\e%  très-courts,  ouverts  en  étoile,  terminés  par 
4es  ilyles  fimples. 

Le  fruit  eft  une  baie  à  fept  angles,  à  fept  loges, 
couronnée  par  le  calice,  farmontéedes  fiytes  p<r«: 
Moianique,  Tome  VL 
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fiflans ,  contenant  des  Cemences  folitaires  j  obk>n- 
gués ,  prefqu'ofleufes. 

Espèces. 

I.  SciODAPHYLLE  auguleux.  SciodaphyUum  an* 
gulatum, 

Sciodaphyllum  foliolis  feptem  feu  undecim  , 
mis  folitariis  geminifque  ;  corolfis  obovatis  ^ 
latis  y  tfuncatis, 

Aàinophyllum  arfgulatum,  Ruîz  &  Pavon,  Flor. 
peruv.  vol.  j.  pag.  7}.  tab.  307. 

Sc'odaphyilum.  Gronov.  Virgin,  pag.  150.  tab. 

C'eft  un  aflfei  bel  arbre,  haut  de  vingt-quatre 
à  trente  pieds ,  dont  le  tronc  eft  .droit  «  cylin* 
drique,  rameux  à  Ton  fommet,  marqué  de  cica- 
trices annulaires ,  dont  les  rameaux  (ont  droits , 
étalés,  granuleux,  chargés,  à  leur  fommet ,  de 
feuilles  alternes  ,  longuement  pétiolées,  divifées 
en  folioles  radiées,  prefque  longues  d'un  pied, 
larges  d'environ  trois  pouces,  pétiolées,  oblon- 
gués,  acuminées,  concaves  à  leur  bafe,  très-en- 
tières ,  vertes ,  luifantes  en  deffus ,  pulvérulentes, 
lanugineufes  en  deflbus,  d'un  jaune  de  rouille , 
un  peu  ridées ,  chargées  de  veines  prefque  hori* 
lontales ,  réticulées  •  rabattues ,  pendant  le  jour  , 
depuis  dix  heures  du  matin  jufqu'à  la  nuit.  Les 
Pétioles  communs  font  cylindriques,  (Iriés,  plus 
longs  que  les  folioles ,  quelquefois  granuleux  i 
les  partiels  longs  d'un  pouce,  renflés  i  leur  bafe 
&  à  leur  fommet,  fiilonés  en  deflus.  Les  bout* 
geons  font  axillaires,  aigus i  les  fiipules  folitaiies„ 
en  forme  de  fpathe,  ampiexicaules ,  â  demi-lan- 
céolées ,  conniventes  avec  le  pétiole,  granuleufes 
en  dehors,  d'un  pourpre  -  foncé ,  longues  d' un- 
pouce  &  demi,  perfiftantes. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  grappes  terminales  , 
folitaires  ou  géminées,  droites,  granuleufes ,  lon- 
gues d'un  pied.  Les  pédoncules  fopt  courts,  épais, 
munis  de  petites  braâées  ovales;  chacun  d'eux  eÂ 
terminé  par  une  grofle  tête  de  fleurs  globuleufes  g 
feflîles ,  agrégées  »  ces  têtes ,  au  nombre  de  cinq  a 
neuf  fur  chaque  grappe,  font  de  la  sroflîeur  d'ua 
œuf  de  poule,  jaunâtres  pendant  la  floraifon  , 
d'un  pourpre-noirâtre  à  la  maturité  des  fruits  :  le 
réceptacle  eft  alvéolé.  La  corolle  efi  oblongue^ 
angiueufe,  tronquée  à  fes  deux  extrémités,  en, 
coiffe,  s'ouvrant  tranfverfalement  avec élafticité. 
Les  étamines  font  ordinairement  au  nombre  de 
huit,  quelquefois  de  fept  ou  neuf,  avec  quatre, 
cinq,  fix,  quelquefois  fept  ftyles.  Le  fruit  eft 
compofé  de  baies  d'un  pourpre-noirâtre ,  cunéi- 
formes ,  anguleufes ,  à  quatre ,  cinq  ou  fix  loges , 
rarement  fept,  couronnées  par  les  ftyles,  renfer- 
mant des  fèmences  folitaires,  oblongues,  prefque 
offeufes. 

I     Cet  arbce  produit  une.  gomme  trapfparente  ^ 
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eaûéremeat  fuluble  dans  J'ean.  Il  croit  fitr  les  ( 
montagnes  froides  &  dans  ks  forèis,2tt  Pérou i  \ 
il  fleurie  depuis  le  mois  de  juillet  iufotie  dans  celui 
d'oâobre.  T>  {Dtfcript.  tx  Ruii  5c  Pav.  ) 

1.  SciODAPHYLLE  pédictllé.  Sdodapkyllum  pt* 
dicdlatum* 

Sciodajfkyilumfoliolii  novem  feu  uedccim;  raccmis 
ftfunis  ;  fiorihus  pedicdlaiis  j  umbcUaûs  ;  coroUis 
h^mijphcricis. 

ABïnopkyllum  ptdkeUatum.  Ruîz  &  Pav,  Flor. 
peruv.  vol.  }.  pag.  75.  tab.  joS. 

Arbrifleau  grimpant  »  dont  les  tfges  font  radi- 
cantes^  cylindri(jues^  rameufes  ^  médullaires ,  mar* 
<|uées  de  cicatrices  àunuliaires  »  diyifées  en  ra- 
meaux de  coubar  purpurine^  étalés,  c^rhndriques, 
feuilles  à  leur  extrémité  y  granulés  y  les  grains  ob- 
longS5  les  bourgeons  axxlhireSj,  ai^us.  Les  feuiUes 
font  alternes  ^  longuement  pétiolees  ^  compoTées 
de  neuf  à  treize  folioles  radiées ,  planes»  ouvertes^ 
«blongues^  finuées^  ondulées  à  leurs  bords  ^  acu- 
mînées  à  leur  fom^ret ,  légèrement  concaves  â  leur 
balè >  entières^  glabres  i  leurs dewx faces,  longues 
d'environ  lix  pouces^  larges  d'im  pouce  &  demi. 
Le  pétiole  commun  eft  cylindrique  y  d'un  pour- 
pre-^bfcur ,  renflé  à  Tes  deux  extrémités  \  les  par- 
tiels fiUonés  en  deffus ,  comprinTés  latéralement , 
pourpres  &  velus  en  deiTous  j  épaiiîis  à  l«ur  bafe 
&  à  leur  fommet,  longs  d'un  pouce  8c  demi  ;  les 
ilipules ,'  en  ferme  de  fpathe^  font  foittatres  ,  à 
demi-lancéolées  ^  conrMventes  avec  les  pétioles  ^ 
purpurmes,  gcanuleufes  en  dehors^  longoes  d'un 
police. 

Les  fleurs  font  réunies  en  grappes  termLnaies , 
agrégées  >  au  nombre  de  fept  environ  ^  étalées  « 
longues  d'un  p-ed  &  demi»  purpurines.  Les  pé- 
doncules partiels  font  difpofés  en  on^belle  j  ou- 
verts >  courts^  au  nombre  de  fept  à  treize  â  cka-*^ 
Îueombellei  cha<)uefteur  onmie  d'une  br^âée  en 
caiUe  >  pecke  «  ovaie  y  ciliée.  La  corolle  eft-  pe- 
tite ,  purpurme  y  hémifphériqtte ,  s'oii vrant  tranf- 
Yerfalemem  par  le  re<hreflement  des  éramines,  oui 
font  au  nomore  de  (ur  ou  fept  »  &  dent  les  ftfa- 
mens  font  de  couleur  purpurine;  fept  »  rarement 
£x  ftyles.  Les  baies  fûiK  arrondies  y  aftguteute  ^ 
itwn  pourpre  vert  y  ceuronnées  par  hs  ftytes  y  les 
femencesfoBtaires,  oblengws^  relevées  en  bo(fe 
en-  dehers. 

Cet  axbri({eau  croit  au  Pérou  >  da;is  les  Forêts^ 
Il  fleurit  depuis  le  mois  d'août  jufqu  en  novembre» 
De  l'aifleUe  des  rameaux.,  des  pétioles  &  des  pé^ 
âoncules,  il  découle  une  gootme  tcanfpareate*  !> 
(  DefcripiL  ex  Rui[  &  Pav,  ). 

3.  SciODAPHYLlB  Conique.  Sciodnphyilum  co- 
kkum, 

SciodaphyUumfolîoUsfeptemfeu  trcdccirriy  racemis 
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AW-mcpfyHum  comcMm.  Rntz  &  Pav.  Fier,  peruv» 
vol.  5.  pag.  74.  tab.  jop. 

Cet  arbfftffeau  a ,  comme  k  précédent  j  des  ei- 
ges  grimpaïues  6c  radicaotes,  gramileiifeSy  cylin- 
driques, ramevfes  s  Us  rameaux  légéremem  vio- 
lets j  grantiletix,  garnis  à  leur  partie  fupéfietiie  de 
fcuiîWs  alternes  »  ouvertes  »  loftguement  pétidces, 
compofées  de  fept  à  treize  foUoks  rùnées^  pe- 
tioléeSj  oblongiies,  glabres  «  très-entières,  co- 
riaces ,  veinées ,  réticulées  ,  lutCyites  à  leur  face 
fupéricure  y  longues  d'un  pied  ^  larges  de  trois 
ponces  y  furmomées  à  leur  fommet  d'une  pointe 
oblique  i  le  pétiole  commun  plus  long  que  Tes  fo- 
lioles, tougcâtre^  cylindrique ^  renflé  a  ft s  deux  . 
extrémités ,  granulé  s  les  partiels  longs  d'un  pouce, 
comprimés  latéralement  j  cannelés  en  defliis.  l^s 
(lipules  font  foticaires,  amptexicaules  ^  en  fonne 
de  fpathe  ,  conniventes  avec  le  pétiole  »  rou- 
ge âtres,  à  demi> lancéolées,  longues  d'un  pouce  & 
plus. 

Les  fleurs  font  réunies  en  deui  on  trois  grappes 
terminales,  droites,  longues  d'un  pied  &  plus^ 
les  pédoncules  tomenteux ,  garnis  de  pctkes  brac* 
tées  ovales  ,  aiguës  ,  fupportant  environ  qunorxe 
fleurs  feAîles .,  réunies  en  tête ,  féparées  par  amant 
d'écaillés.  La  corolle  eft  petite  ,  conique  >  obtoie 
à  fon  fommet,  d'un  blanc-rouge âtre.  Les  éramines 
font  ordinairement  au  nombre  de  neuf,  très-rare- 
ment de  fept ,  plus  fottvent  de  huit,  dix  ou  onze» 
mais  toujours  en  même  nombre  que  ceini  desftig- 
mates  &  des  fenences.  Le  fîruit  eft  compofé  de 
baies  gb>bttleufes  ,  liiifantes,  de  la  grofleur  et  un 
pois;  eMes  coniienneiii  des  femences  fobtaîrës^ 
oblongues,  réniformes,  con[tprinsée^>  relevées  en 
bo(£b. 

Cette  plante  croit  au  Pérou,  dans  les  foréfs  ^ 
elle  fleurît  dans  les  mois  d'août  >  de  fepteahre  ôç 
d'oâobre*  Tj  (^Defirlpt.  ex  Ruji  &  Pav. } 

4.  SciQDAPHYLLE  acuminé.  Sciodaphyliam  aeu^ 

Sciodapkyllum  foliolis  feptêm  fiu  tmdeêim^  mee±is 
ducéusfeu  qiùnis  ,  ctiralUs  acumwauSy  acumime  ^ii- 
quo, 

'Aâinophyllum  acumiruuum.  Ruîs  &  Pav.  Elor* 

peruv.  vol.  3..  pag.  74.  tab.  510. 

Ses  riges  font  cytiodriques ,  cendrée»  ,,gria:i* 
pantes,  granuleufes,  radicantes  y  divifées  en  tss- 
meauY  dlAis  ,-  garnis  à  leur  partie  fupérieuTe  de 
feuilles  alternes >  longuement pétioIées  »  ouvertes^ 
compofées  de  fept  a  onze  folioles  radiées  y  pétio- 
lees y  oblonguos  , coriaces ,  très-entières»  glabre» 
â  leurs  dtnx  faces,  terminées  à  leuribmmet  par 
une  potnte  un  peu  eWtqfue,  quetaues-unes  conca- 
ves à  leur  bafe  ;  les  intérieures  inienfiblemenr  phiy 
^^oopées  y  veiaé<$s  ^  oédcu'éès  )  le»  veines  {n^cicî- 
paksjbomoatales  &  ceurbées>  lepéwle 
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isft  cyliiidriqtiQ  •  uo  peu  plus  loBg  que  Us  feuîttes  , 
renflé  a  Tes  deux  extrémités  s  l^s  partiels  longs  de 
deux  pouccs  ^  comprimés  latéralement.  LesBipuIes 
folitaîres,  amplexicaules^  à  demi-lancéolées,  lon- 
gues d'un  pouce  &  plus. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  deux  ou  cîtiq  grappes 
terminales  ^  blanchâtres ,  cometiteufes;  les  pédon- 
cules partiels  ép4ts^  diftans^  garnis  de  braâées 
petites^  ovales  ,  longues  à  peine  de  trois  lignes  $ 
chaqii'e  pédoncule  fupporte  à  fon  fommet  des  fleurs 
fefBfes,  d'un  blanc- jaunâtre,  ramaffécs  en  têtes 
globuleufes ,  féparées  par  autant  d'écaillés ,  ova- 
Jes,  membraneufes ,  fore  petites  $  le  réceptacle  des 
ileurs eft  alvéolé  &  velu.  Lacocolleeft  jaune, hé- 
jpifphériiiue^rurmomée  d'une  petite  pointe  re- 
courbée. Les  étamines  font  ordinairement  au  nom- 
bre de  huit  j  quelquefois  de  fix  ou  de  fept.  Il  y  a 
cina  ftyles  j  Quelquefois  plus,  fouveni  en  noihbre 
égal  à  celui  des  étamines.  Les  baies  fotit  anguleu- 
fes ,  à  cinqioges,  quelquefois  à  fix,  fept  ou  huit  5 
elles  renferment  autant  de  femences  ovales  ,  ob- 
longues.  Il  découle  des  aiflelles ,  des  pétioles  & 
des  pédoncules,  une  gomme  tranfparente,  f^jl^ible 
d-ins  l'eau. 

t  Cette  plante  croît  dams  ies  grandes  forêts  du 
Pérou  5  elle  fleurit  dans  le  courant  des  moi«  d'août 
&  de  fcptembie.  T>  (  D<fcfipt,  ex  Rui^  &  Pav.  ) 

.    f .  Sci O0APHTLLE  à  cinq  étamine*.  Sciodaphyi- 

ium  ftatandrum*  . 

SciodapkylLtm  foliolis  feptemfeu  undecim  ;  racemis 
folitariis  umifyue  ;  corollis  conicis ,  ohtufis. 

,  Aàinopkyllum  ptniandrum.  Ruiz  &  Pav*  Flor. 
peruv.  vol.  3.  pag.  75.  ub.  311. 

Arbriffeau  dont  les  tiges  font  droites ,  hautes 
de  quinze  à  dix-hnît  pieds  &  plus ,  cylindriques , 
rameufès  \  les  rameaux  garnis  vers  leur  extrémité 
de  feuilles  alternes ,  longuenoent  pétiolées ,  corn- 
pofées  de  fept -à  onze  folioles  ouvertes  en  rayons  , 
graduellement  plus  kmgues ,  très-entières ,  ôblon- 
gues ,  terminées  par  une  pointe  fubulée  ,  longue 
d'un  pouce-,  oblique  \  coriaces ,  revêtues  en  def- 
foi:s  d'un'  duvet  d'un  brun  •  noirâti« ,  formé  de 

t>oil$  ouverts  en  étoile  loifqu'on  les  examine  à  la 
oupe  «  glabres  i  leur  face  fupérieure  ^  aiguës  , 
cartila^ineufes  &  réfléchies  à  leurs  bords ,  longues 
d'un  pied  &  demi ,  larges  de  fix  pouces.  Le  pétiole 
eft  cylindrique ,  de  la  longueur  des  fe^iilles ,  renflé 
a  fes  deux  extrémités  5  les  partiels  fillonés  en 
dêffus ,  comprimés  latéralement ,  longs  de  deux 
&  trois  pouces ,  épaiffis  à  leur  bafe  &  à  leur  fom- 
tn^t.  Les  flipules  font  folicaires,  connfventes  avec 
les  pétioles,  en  foi  me  de  fpathe ,  à  demi-|aocé.o- 
lëwS^  longues  d'un  pouce  &  plus. 

Les  fleuri  font  difpofées  en  très-Jongves  gnppee 
eermtttaies  ,  folitaires  ou  temées  ,  hiuigiiicisftrt  , 
dl'âifr  souge-pâle  ^  âtf  lefqtteUçs  les  flcMS  foot  f  éu^ 
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nies  en  petites  têtes  éparfes ,  globuleufes  »  |>re(quo 
(^^fiiles  »  chaame  d'elles  £éparée  par  trois  écailler 
ovales ,  membraneufes.  Le  réceptacle  eft  alvéolé , 
velu.  La  corolle  eft  conique,  obtufe,  anguleufe  , 
d'un  blanc-pourpre.  Les  étamines  font  au  nombre 
de  cinq.  Les  anthères  font  jaunes,  inclinées  5  \ti 
baies  ovales  ,  blanchâtres  ,  à  cinq  angles.  Lo 
nombre  des  étamines,  des  ftyles  &  des  femences  i 
ordinairement  au  nombre  de  cinq ,  varie  quelque- 
fois. 

Cette  plante  croit  dans  les  forêts  du  Pérou  1 
elle  fleurit  en  juillet  &  en  aoilc.  T>  (  Difiripc.  e« 
Ruii&Pav.) 

SCIRPE.  Scîrpus,  Genre  de  plantes  monocoty- 
lédones^  à  fleuis  glumacées ,  de  h  famille  des 
fôuchets,  qui  a  de  grands  rapports  avec  les  cy^ 


driques  ou  anguleux  \  les  feuilles  graminiformes  «' 
ienr  gaine  entière ,  point  fendue. 

Le  caradtère  effentîel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Dts  quitté  u»  peu  o^aksy  eompofés  de  paiUtue$ 
imbriquées  de  tùutes  parts  ,*  point  de  corolle  ;  troii 
fiigmates  ;  une  femence  f'ipérieure ,  nae  ,  recottveru 
par  les  écailles, .         , 

CARACTia^    GÉKÉRIQUB. 

Chaque  fleur  offre  : 

i^.  Un  calice  compofé  d'écaillés  planes,  oyales , 
courbées  en  dedans,  féparant  chaque  fleur.  For- 
mant par  leur  enfemble  un  épi  imbriqué  dO' toutes 
parts. 

2*.  Point  de  corolle. 

;  ®.  Trois  étamines  dont  les  fliamens  s'accroîlTenç 
&  deviennent  plus  longs  que  les  écailles ,  termine&i 
par  des  anthères  obloi>gues. 

4*.  Un  €n/aire  fttpérieur ,  fort  petit ,  fmmonté 
d'an  ftyle  filiforme ,  alongé  ,  tetininé  par  trois 
ftigmates  capillaires. 

Point  de  péricarpe.  Uoè  feule  femence  nue  » 
ovale ,  à  trois  faces ,  quelquefois  enviconoée  dq 
poils  plus  courts  que  le  calice. 

Ohfervations,  Les  fcirpes  ne  fe  diftinguent  eÛent 
tiellement  de  quelques  autres  genres  dont  ils  font 
très-voiiins' ,  que  par  la  difpofition  des  écailles  dont 
leurs  épis  font  garnis.  Ces  écailles  font  imbri- 
quées ae  tous  côtés ,  tandis  que  dans  les  fouchet» 
(xypenu y  elles  font  placées  par  imbrication  fur 
oeiwx  rangs  oppofés.  Les  choins  {fifiàmu  )  ont  leura 
écailles  amoncelées,  connfventes,  fafcicu!ées.  On 
peut  ajouter  qu'un  grand  nombre  d'efpèces  de 
(cirpes  ont  la  bafe  de  leurs  femences  environnée 
de  quelques-poils.  DjK»s  les  killingia ,  4es  femeoces* 
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font  renfermées  Jjns  iieux  valves  calicinaies  ^  tan- 
dis qu'il  n'en  eziite  <{u'ane  feuk  dans  celles  des 
genres  ci-deflus  mentionnés. 

Quant  aux  efpèces^  qui  font  très-nombreufes  , 
elles  fe  prêtent  à  plufieurs  divifions  qui  donnent 
plus  de  facilité  pour  les  reconnoicre.  Les  unes 
n'ont  qu'un  feul  épi  feHîIe ,  terminal  ou  latéral  i 
d'autres  ont  plufieurs  épis  tous  feffiUs  ^  fafciculés^ 
terminaux  ou  latéraux  ;  dars  d'autres  enfin  ,  ces 
épis  font^  ou  tous  pédoncules  ,  ou  quelqucs-uns 
feulement  difpofés  en  panicule ,  plus  fouvent  en 
•mbelle  fimple  ou  coropofée. 

Les  tiges  fournirent  auffi  des  caraâères  géné- 
raux 3  elles  font  ou  cylindriques ,  ou  triangulaires» 
ou  plus  rarement  comprimées ,  i  deux  angles ,  dé- 

I>ourvues  de  feuilles ,  ou  feuillées  dans  toute  leur 
opgueur^  ou  fimplement  â  leur  bafe.  Ces  der- 
nières feuilles  ne  confident  quelquefois  qu'en  une 
gaine  alongée ,  ferrée  contre  la  tige  «  tronquée  â 
fon  orifice. 

« 

Les  caraAères  fpécifiques  peuvent  être  pris  des 
involucres  à  une  ou  plufieurs  folioles ,  de  la  forme 
des  épillets  »  de  celle  des  écai;les  dont  ils  font 
-garnis  j  des  femences  nues  ou  munies  de  poils  à 
leur  bafe ,  &  de  plufieurs  autres  confidérations 
appuyées  fur  les  proportions  de  ces  différentes 
parties^  fur  les  étamines^  le  pifiil ,  &c. 

Espèces. 
♦  Unfiitlén. 

I.  ScïRPE  des  marais.  Scirpus  paluftrîs.  Linn. 

Scirpus  ciUmo  tcreiiy  nudo  ;  fpicâ  termtnali  j  ovato* 
çblongâ  y  fu '^acutâ  ;Jquamis  lanccolatis.  Lam .  1 1  luilr . 
Gentr.  vol.  i»  pag.  158.  n^.  650.  tab.  38.  fig.  i. 

Scirpus  cutmo  terett ,  nudo  ;  fpicâ  fubovatâ  ,  ter^ 
minuit.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  70.  — 
(Eder.  Flor.  dan.  tab.  275.— -Flor.  fuec.  41.  42. 
—  PoUich.  Fa;,  n*.  45.  —  Gmel.  Sibir.  i.  pag.  03. 
n**.  8. —  Lcers  j  Herborn.  n®.  34.  tab.  i.  fig.  3. — 
Hoffni  Gcrm.  16.  —  Hoth.  Germ.  voL  I.  pag.  21. 
•—  vol.  11.  pag.  y 2.  — Willd.  Spec.  Plant,  vol.  i. 
pag.  291.  —  Desfont.  Flor.  atlant.  vol.  i.  pag.  47. 
— Poirer ,  Voyage  en  Barbarie^  vol.  2.  pag.  91, — 
Lam.  Fior.  franc,  vol.  j.  pag.'' j 50.  n*.  116}. 

Scirpus  culmo  nudo  ^  fpicâ  tcrminali  ,  fulfovatâ, 
Royén ,  Lugd.  Bat.  48. 

Scirpus  equifeti  y  capitula  majorL  Tournef.  Inft.  R. 
Herb.  pag.  ^28.—  Scheuch.  Gram.  360. —  Flor. 
lappon.  19.  — Monti.  Prodrom.  1  y. 

Juncus  capituiis  equtptti  ,  major,  C*Bauh.Pîn.  12. 
— Theatr.  186.  Icon.— Morif.  Oxon.  Hift.  3.  §.  8. 
tab.  10.  fig.  32. 

Juncus  aquaticus  y  miner  ;  capituiis  tquifeti.  Lobel. 

If  on,  86.  —  Geraid^  Hift.  16  ji.  Icom 
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Juncus  typtroid<s  y  caritulo  fim^lici»  Lœf.  PrtK 
pag.  131.  tab.  0. 

Sirpus  cauU  tereti  i  fpicâ  unicâ  «  ureti  «  mulù- 
fiorâ.  Halier  ,  Hclv.  n*.  1536. 

Juncus  capituiis  longis  ,  five  davatus.  C.  Bauh. 
Hift.  2.  pag.  513.  Icon^ 

/!.  Scirpus  equifeti ,  capitalo  majori  y  aller,  Scheuch. 
Gram.  pag.  361.  tab:  7.  fig.  17. 

Juncus  capituiis  equifetiy  longion^us.  Mcdf-  Oxoi^ 
Hift.  5.  pag.  235.  tab.  10  f^.  33. 

y.  Scirpus  (intermedstts)»  aphyllus;  fpicâ  ohlongth 
ovaiâi  fuhacutà;  hraBcis  rotundatis  ;  fquamis  cifia- 
neis  y  ovatis  y  obtufiujaiiis*  Thuill.  Flor.  parif.  éd.  2. 
pag.  21. 

/.  Scirpus  (reptans),  radice  replante;  culmis 
CAfpiio/is  y  plurimis  ficrilibus  y  recurvatis  ;  fpicâ  oh^ 
longây  fquamis  lanccolatisy  acutijpmis,  ThuilL  Flor. 
parif.  édit.  2.  pag.  22. 

Cette  plante  a  des  racines  plus  ou  moins  ram- 
pantes ,  de  couleur  brune  j  fibreufcs  y  garnies 
Quelquefois  d'écaillés  membraneufes ,  rouflâtr;,s: 
s'en  élève  plufieurs  tiges  droites  y  touffues , 
glabres ,  en  forme  de  jonc  »  très-fimples ,  ftriées , 
cylindriques  y  hautes  de  fix  à  quinze  pouces  ,  dé- 
pourvue s  de  feuilles,  fifluleufés^  enveloppées  â 
leur  bafe  d'une  gaine  membraneufe,  cylindrique, 
longue  d'un  à  deux  pouces  &  plusj  tronquée  à 
fon  (bnunet. 

Ses  tiges  font  terminée  s  par  uo  petit  épi  foK- 
taire ,  cylindrique  y  un  peu  ovale ,  aigu  ou  obtus , 
fans  feuilles ,  compoiS  d'écatlles  brunes  ,  oWon- 
gues ,  imbriquées ,  un  peu  aiguës  ,  légéremetie 
membraneufes  &  blanchâtres  à  leurs  bords  »  ma!- 
wciuées  fur  leur  dos  d'une  nervure  faillance  ;  ks 
deux  écailles  inférieures  oppofées  >  un  peu  plus 
larges  j  obtufesj  chaque  fleur  j  féparée  paf  une 
écaille^  contient  trois  étamines^  un  ftyle  bifide. 
Les  femences  font  ovales ,  prefque  rondes  ^  un  pr  u 
comprimées  y  peu  luifantes;  entourées  à  Itur  bafe 
de  quelques  poils  courts. 

Cette  efpèce  varie  beaucoup  dans  le  port  de 
toutes  fes  parties.  Souvent  fes  racines  font  ram- 
pantes au  loin,  comme  dans  b  variété  C.  Ses  tîges 
font  nombreufes ,  un  grand  nombre  d'entr'elUs 
ftériles  &  recourbées  à  leur  partie  fupérieure  i  les 
épisalongés  j  les  écailles  plus  aiguës  ^  lancéolées. 
Dans  la  variété  y,  les  tiges  font  plus  courtes^  plus 
roides  ;  les  épis  ovales ,  oblongs  y  un  peu  aigus  i 
les  écailles  prefqu'obtufes  ^  enfin  dans  la  plante  ^^ 
les  épis  font  grêles  ^alongés^  prefque  fuhilés.  Ces 
variétés  &  quelques  autres  dépendent  en  partie  du 
4ieu  natal  de  cette  plante ,  foit  dans  les  marais  hu- 
mides J  foit  dans  les  foflés  defféchés.  Au  refle^  on 
les  retrouve  quelquefois  en  partie  for  les  Hges  & 
les  fieucs  du  même  pied.  U  £iut  donc  nécefiaiie*^ 


sel 

-mène ,  quelque  tranchées  que  puiflcnt  paroîtteces 
variétés ,  évittr  d'en  faire  des  efpèces. 

Cette  plante  croît  partout  en  Europe  dans  les 
endroits  marécageux ,  les  lieux  humides  &  les 
fôffés  aquatiques.  On  la  rencontre  également  dans 
la  Barbarie.  if(F.v.) 

Ses  racines  fraîches  font  recherchées  avec  beau- 
coup d'avidité  par  les  cochons.  En  Suède  on  les 
Élit  fécher  pour  leur  fervir  de  pâture  pendant 
rhiver.  Les  chèvres  &  les  chevaux  mangent  cette 
plante ,  mais  les  vaches  &  les  moutons  n'en  veulent 
point. 

1.  SciRPE  à  épis  panachés.  Scîrpus  variegatus. 

Scirpus  culmo  tergti  ,  nudo  ;  fpkâ  fimpUci ,  termi- 
naii ,    conicâ;  glumis  apice  rotundatis ,  variegaùs. 

(N.)      , 

Ce  fcîrpe  a  quelques  rapports  avec  le  fcirpus 
paluftris.  Ses  racines  font  fibreufes,  traçantes  :  il 
s'en  élève  plufieurs  liges  droites ,  cylindriques , 
nues  ,  fiftulôufes  ,  ftriées ,  hautes  d'un  à  deux 

E'  ieds  y  enveloppées  à  leur  bafe  d'une  gaine  metr.-  ^ 
raneufe  ,  alongée ,  tronquée,  fou  vent  purpurine. 
Elle  fe  termine  par  un  épi  folitaire, d'environ  un 
pouce  de  long,  cylindrique,  un  peu  conique ^ 
obtus  ,  imbriqué  d'écailles  ovales  ,  longues  de 
deux  lignes  &  plus ,  un  peu  élargies ,  arrondies  à 
leur  fommet ,  d'un  vert-pâle  ou  blanchâtres  dans 
leur  milieu ,  membraneufes  &  purpurines  â  leurs 
bords.  Il  exifte  parmi  les  étammes  quelques  fila- 
mens  ftérjles.  Le  ftyle,  plus  long  que  les  écailles, 
fe  termine  par  trois  ftigmates.  Les  femences  font 
Comprimées,  acuminées  par  une  oonion  perfif- 
tante  du  ftyle.  Quelquefois  les  écaflles  font  d'une 
feule  couleur. 
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Cette  plante  croît  dans  les  matais ,  à  Tîîe  de 
Madagafcar ,  où  elle  a  été  recueillie  par  M.  du 
Petit-Thouars.  (  K.  /.  in  heri.  P.  Tk.) 

-  3.  SciRPE  fidaleux.  Scîrpus  fifiulofta. 

'  Scirpus  culmo  fubtrîquttro  ,  molli  ,  nudo  ;  fpicâ 
Urminali  y  cyl:ndncâ  ;  glumis  ffvatis  ^  obtufis ,  apice 
membranaceis,  (  N. } 

«  Cette  efpèce  a  des  rapports  avec  \t  fcirpus  va-- 
riega tus ;mz\s  fes  liges  font  prefque  triangulaires; 
les  balles  d'une  feule  couleur  ;  les  épis  plus  alon- 
gés  ^  plus  épais; 

-  Ses  racines  font  prvotantes ,  un  peu  épaifles , 

Sarnies  d'un  çrand  nombre  de  fibres  j  elles  pro- 
uifent  des  tiges  fafcicukes,  molles,  ftriées  ^ 
triangulaires ,  très  -  lifles ,  épaifles ,  fiftuleufes  j 
hautes  d'un  pied  &  demi  à  deux  pieds ,  envelop- 
pées à  leur  bafe  par  des  gaines  longues  de  deux 
pouce$  environ,  très-minces ,  fouveni  purpurines» 
obtufes.  Ces  tiges  fe  terminent  par  on  épi  foli- 


les^tîges ,  long  de  plus  d'un  pouce ,  compofe  d  e- 
cailles  ovales ,  un  peu  alongées  >  d'un  fauvc-clair^ 
très-obtufes  &  arrondies  à  leur  fommet ,  fur- 
montées  d'unç;  bordure  fcarieufe  &  blanche.  Les 
étamines  ont  trois  filamers  fertiles ,  &  quelques 
autres  ftériles.  L'ova're  eft  ovaie ,  un  peu  com- 
primé ,  furmonté  d'un  ftyle  articulé  ,  trifide. 

Cette  plante  a  été  recueillie,  par  M.  du  Petit^ 
Thouars  ,  dar.s  les  marais ,  à  Madagafcar.  (  K.J* 
in  kerb,  P.  Th.  ) 

4.  SciRPE  à  trois  ftyles.  Scirpus  trigynus.  Lion. 

Sctrpus  culmo  unti ,  nudo  i  fpicâ  cylindricâ  ^fqua" 
mis  lanceolatis ,  hûfi  laterali  rrembranaceis.  Lmn. 
MantiiT.  180.  —  Lam.  lUuftr.  Gêner,  vol.  i.  pag. 
138.  n®.  647. 

Scirpus  (bulbofus)  ,  radice  bulbe fâ;  fcapii  tirc^ 
tihus,  canaliculaùs  $  foliis  fttaceis ,  rigiais  ,'fpicâ 
cylindricd,  ttrminali.  Rottb.  Gramin.  pag.  46.  tab. 

16.  fig.  !• 

Schànus  (  deuftus  ^  ,  culmo  uretî  ,  nudo;  foliâ 
Aouante:  capitulo  oblon^o  ;  glumis  caliànis  fubéqua^ 
libus  ,  mucronotis  ,  fpicam  involventibus.  Berg. 
Plant.  Capen.  lo'. 

SchMus  C  fcariofus  )  ,  culmo  tereti  ;  capitulo  ob* 
longo  s^  involucro  monophyllo  ^  gluMis  marginc  fca^ 
riofis.  Thunb.  Prodr.  pag.  16.  — Willd.  Spec* 
Plant,  vol.  I.  pag.  161.  n®.  o. 

* 

Cette  planta  appartient  prefqu  autant  aux  fcli^ 
nus  Qn'^u%  fcirpus  ;  auffi  Ta-t-on  ahernativemenc 
placée  dans  ces  deux  genres.  Elle  a  le  port  du 
fcirpus  paLifiris ,  &  fe  rapproche  d'un  autre  côté 
du  fchéLnus  nigricans.  On  la  diftîngue  par  fes  ovai- 
res ,  furmontés  de  trois  flyles. 


outuies.  ues  tiges  le  sermiueiu  ^at  uu  c|^i  iwi-     «r»* 
pure  ,  cylindrique ,  obtus  »  ur  peu  plus  épais  que  |  fins. 


Ses  racines  font  oblongues,  fibreufes,  entre^ 
mêlées  de  membranes  vaginales ,  d'un  brun-noi^ 
râtre,  munies  à  leur  partie  fupérièure  de  bulbe* 
ovales  ,  nombreùfes ,  de  la  groffeur  d'un  pois.  De 
chacune  de  ces  bulbes  s'élève  une  tige  cyUnd.H 
^  que ,  haute  de  huit  à  dix  pouces,  glabre ,  nue  , 
Sriée,  un  peu  épaiifie  à  fa  partie  fupérièure ,  en-, 
vironnée  à  fa  bafe  de  plufieurs  feuilles  radicales  , 
filiformes  ,  droites,  glabres,  un  peu  roides,  ca- 
naliculées  ,  environnant  les  tiges  par  une  large 
membrane  latérale  &  blanchâtre  5  d'autres  tabu- 
lées ,  cylindriques ,  bifides  à  leur  orifice.  , 

Les  fleurs  font  réunies  en  un  épi  terminal ,  fo- 
litaire,  cylindrique,  long  d'environ  un  pouce, 
compofé  d'écailles  lancéolées,  acununées  ,  con- 
caves i  les  inférieures  membraneufes,  tenant  lieu 
de  fpathe ,  inégales ,  alongées.  Les  étamines  ont 
des  filamens  capillaires  j  les  anthères  fontlméai- 
res;  l'ovaire  eft  ovale,  petit,  furmonté  de  trois 
ftyles  féucést  tenninés  par  wois  ftigmates  trts- 
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Cette  plante  croit  dans  les  Indes  orienules  & 
«u  Cap  de  Bonœ-Erpérance.  if- 

5.  ScmPE  variable.  Scirpus  mutants,  Lmn. 

Scirpus  culmo  triquttro  ^  nudo  ^  fpicâ  cylindruâ  ^ 
terminali,  Linn.  Amœn.  Acad.  vol.  5.  pag.  391. 
—  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  390.  n®.  i. 

Scirpus  culmo  iriquetro  ,  nudo  ;  fpicâ  oblongâ  j 
ftriBâ,  urminuli.  Bron^n^  Jam.  lié.  u^.  4. 

Cette  efpèce  a  de  très-grands  rapports  avec  le 
fcirpus  geniculatus  ;  elle  n'en  difEh^  effentieilement 
que  par  Tes  tiges  triangulaires  &  non  cylindriques, 
bien  moins  roides  &  point  articulées  y  nues  dans 
toute  leur  longueur,  terminées  par  un  épi  droit  j 
oblong,  cylindrique. 

Cette  plante  croit  à  la  Jamaïque.  ^ 

6.  SciRPE  ï  tige  quadrangulaire.  Scirpus  qua- 
dranguiatas, 

Scirpus  aphyllus  j  culmis  firiSe  créais  ,  acuù  qua^ 
dranguLatis  y  fpicâ  longo-cylindrica  ,  fquamis  rotun^ 
dato-obtups,  Mich. Flor. bor.  Apntr.vol.  i.p.  30. 

Cette  plante  a  beaucoup  de  rapports  avec  le 
fcirpus  mutatus,  dont  elle  diffère  par  Tes  tiges  oua- 
4rangiilaires ,  roides ,  droites ,  très-glabres ,  um* 
|ries>  dépourvues  de  feuilles ,  à  quatre  angles  tran* 
chans  ;  elles  font  terminées  par  un  feul  épi  cylin* 
drique ,  alongé ,  muni  d'écaïUes  imbriquées ,  un 
peu  arrondies ,  obtufes  i  leur  fommet* 

Cetreetpèceaété  découverte  par  Michaux  dans 
b  Caroline.  (  Defcript.  ex  MUh.  ) 

7.  SciRPE  en  gzzotiS.Scirpits  câfpitofus.  Linn. 

Scirpus  €utmo  nudo  »  firiéto  y  fpicâ  tcrminali  ,  bi- 
vahii  ^  paucifiorâ  ;  valvulis  fpicâ  longioribus,  Lam, 
Uluftr.  Gêner.  voL  i.  pag.  138.  n^.  6J4. 

Scirpus  cûuie  ftriatê ,  uudé  ;  fpicâ  tcrminali  j  bi^ 
valvi;  ca^cinis  glumts  inâqualiius  ,  9ifali^obUngis  ^ 
mncrone  viridi  rcrminaUs  y  altéra  majore  fpicam 
Mqmtûie;  radictbns  fquamofis.  Roth.  Cataleâ.  Botan. 
ft%.  7.  —  Wilkt».  Spec.  Plant.  v«l.  i.pag.  191. 

.  Scirpus  culmo  firima  »  mido  i  fpicâ  bivalvi  »  tcrmi- 
nali y  longiiudiae  calicis  y  radidbus  fquamulâ  inftcrf 
tinBis.  Lihn.  Spec.  Plant,  vol.  t.  pag.  71.  —  Flor. 
fbec*  B**.  41 ,  43.  —  Pottich.  Pal.  44.  —  Rorh. 
Cerm.  vol.  I.  pag.  21. — vol.  II.  pag.  51. — HoftK 
Germ*  1^  —  Lan^.  Flor.  firanç.  vol.  3.  pag.  jyo. 

ll^  11^3. 

Scirpus  caulcutcti,  aphyllo  ;  fJNsâ  paucifiorâyacU'^ 
nffoaiâ^  ciolicioA  glumA  longitudine.  Hall.  o^.  i}34. 

Sdrpus  foUo  culmi  mnico^  Flor.-  Lappoa.  20.  — 
Roy.  Lugd.  Bat.  49. 


se  I 

Scirpus  montanus  ,  capitula  brcviore.  Scheudk 
Gram.  363^  tab.  7.  fig.  18.  —  Pluken.  Phytogg. 
40.  fig.  6.  —  Rai  y  Anel.  4.  pag.  jf  2.  —  Tournef. 
Inft.  K.  Herb.  pag.  525. 

Juncus  parvus  y  montanus  ^  cum  parvis  capittdis 
luteis.  J.  Bauh.  Hift.  2.  pag.  52}.  Icon.  —  MoriTt 
Oxon.  Hift.  5.  pag.  333.  tab.  10.  fig.  35.  Mcdlo- 
cris, 

Gramen  junceum  j  foUis  if  fpicâ  junçi ,  minus* 
C.  Bauh.  Pin.  6. 

Cette  efpèce  a  des  racines  compofées  de  fibres 
nombreufes,  blanchâtres ,  prefque  filiformes  y  gar- 
nies fouvent  à  leur  cellet  de  quelques  écailUs 
rouiïatres ,  ovales ,  membraneufes  :  H  s'en  élève 
des  tiges  prefqoe  ians  feuilles  y  droites  y  ftriées , 
hautes  de  fix  à  dix  ponces,  d'un  vert-glaiMjtie  »  mu* 
nies  à  leur  bafe  d'une  gaine  ferrée  y  cylindrique^ 
glabre  j  qui  fe  prolonge  &  fe  termine  en  une  forte 
de  petite  feuille  courte  y  droite^  Cubulée  y  aiguë, 
de  couleur  de  paille. 

Les  épis  font  folitaires  y  terminaux^  Petits ^ 
ovales  y  oblongs,  d'une  couleur  roufle-fàuve ,  com- 
pofés  d'écaillés  aiongées^  jaunâtres ,  poimnes  \  les 
deux  inférieures ,  en  forme  de  fpathe ,  font  oppo- 
fëes ,  ftériles»  inégales;  l'une  d'elles  prolongée 
en  une  pointe  verdâtre  y  aiguë.  Ces  épis  cencien-^ 
neot  peu  de  fleurs  ;  chacune  d'elles  eft  compofée 
de  trois  étamines  dont  les  anthères  font  jaunâtres  i 
les  femences  un  peu  comprimées ,  munies  à  leur 
baie  de  quelques  poils  fins. 

Cette  plante  croit  en  Europe  y  dans  les  marais 
tourbeux  ,  au  milieu  d/?s  forêts  ^  &  fur  les  moniar 
gnes  des  départemens  méridionaux  de  la  France, 
&  ailleurs.  ôf.^V.v.) 

8.  ScmPE  des  tourbières.  Scirpus  basathryon^ 
Linn.  f. 

Scirpus  culmo  ftriato  y  nudo  ;  fpicâ  bivalvi  ;  gltz" 
miscalicinis  ùuqualibtUy  ovatis  y  obtafiuftttlis  ,  mtnt- 
brauaccis;  alitrà  majore  y  fpicâ  dupl6  brcviore,  Rotzb* 
Cataleâ.  Botao.  1.  pag.  8.  — Wifld.  Spec.  Plant, 
vol.  I.  pag.  293.  n*.  10. 

Scirpus  (baxothryon)^  culmo  tereti  ^  ftriato  y 
nudo  y  bafi  vagin ato  ;  vaginâ  truncatâ  ;  fpicâ  ter-- 
minaii  ^  paucifioriy  bivalvi  ;  valvulis  ovatis  ;  fpicâ 
brevioribm ,  -margine  fcariofis  ,  exteriori  breviore, 
Linn.  f«  Suppl.  pag.  103.  —  Hoffiii.  Germ.  16.  — ^ 
Rotth.  Germ.  vol.  I.  pa^.  21.  «^  IL  pag.  54.  — 
(Eder.  Flor.  dan.  tab.  167. — Ehci.  Beitr.  z.  p.  81. 

Scirpus  culmo  ftriato  y  tenti  ,  nudo  ^  bafi  va^nato  £ 
Vaginâ  truncatâj  fpicâ  tcrminali,  pauciftorây  ôjArah'i^ 
valvulis  ovatis  y  fpicâ  brcviorihus  ,  margînc  fcariofis  a 
exteriorc  breviori,  Timm.  Prodrom.  n*.  Ç03  . 


Scirpits  ( Haileri ),/0/iix  ttnùbus  y  culmi  1 
tnincdtâf  fpicâ  tirmiaali  y  triftorâyfamiaiktts  yÙHs^ 


s  c  r 

pMuch  circumvûILùs.  VilUrs,  Dairph.  voK  £•  Pftg* 

Scirpus  pauciflorus,  Lightf.  Scot.  pag.  1078.  — 
HuJf.Angl.  648. 

Scirpus  caiiie  tend  y  fpicâ  nudâ  ,  paucifiorâ  ;  gUf 
mis  caiiciMis  hngiorc.  Hall.  Hilt.  n^.  i;}J* 

Scirpus  minimuSy  capitido  fquamofo  ^  brevion  & 
crajpore  ^fufco,  Scheuch.  Agrofl.  pag.  j66.  ub.  7. 
fig.  21. 

Cette  efpèce  a  beaucoup  de  rapports  avec  te 
fcirpttscâfpitofus,  dont  elle  ne  paroît  êtrequ'une  va- 
riété; cependant  elle  a  des  Caraâères  qui  fembtent 
J[ui  convenir  uDiqueinent*  Ses  épis  font  extrénne- 
ment  petits  5  les  deux  écatMes  inférieures  >  qiAoi- 
qu'inégalcs  ,  n'ont  point  ce  prolongement  fubulé 
qui  fe  trouve  dans  Tautre  efpèce  à  la  plus  longue 
écaflte. 

Ses  racines  font  brunes^  fibreufes»  fiUfoimes, 
prefque  fafcîculées  :  il  s'en  élève  pluiteurs  tiges 
lities ,  d'un  vert-jaunâtre ,  droites ,  llriées ,  cylin- 
driques, fiftuleures,  grêles  4  hautes  de  trois  à  qua- 
tre TOUces ,  garnies  à  leur  partie  inférieure  d  une 
ou  oe  plufîeurs  gaines  cylindriques  ^  un  peu  liches, 
gLbres3  fans  écailles  particulières  encre  les  racines* 

Ses  tiges  font  terminées  par  un  épi  fort  petit  j 
folitaire,  très-court^  oblong  >  un  peu  aigu,  com- 
pofé  de  deux  ou  trois  fleius  féparée&  par  autant 
o'écailles  rouflàtres  »  ovales >  membraneufcs  &  un 

Î^eu  blanchâtres  à  leur  contour  ,  obtuies  i  leui 
boimet  î  les  deux  inférieures  en  forme  de  fpathe> 
â  deux  valves >  courtes 3  inégales,  ovales  \  t'exté- 
rieure  f^'us  petite ,  l'intérieure  un  peu  prolongée  , 
&  médiocrement  fubulée.  Les  femencjs  font  fort 
petites,  triangulaires,  garnies  infécicuicmeut  de 
quelques  poils  d'un  brun-roux. 

« 

Cette  plante  croit  en  France,  en  Allemagne , 
en  Angleterre  >  dans  les  macais  tourbeux.  On  Fa 
trouve  auflî  i  Saint-Lég^r  ^.  dans  les  environs  de 
]^aris.  ¥  (  J^.  V.  ) 

■    c^.  ScîRW  radicam.  Seirpus  radicans,  Retz. 

Scirpus  culmis  fubcomprejfis ,  ftriatis  ^jilifurmiius , 
iMTfffr  ;  fiiâs  minimir ,  foRtariis,  urmhukilnts  ;  ra- 
die e  repenti  y  fiohiujkpô,  (N.) 

^n  fcirpus  (  atropurpureus  ) ,  culmis  fttaceis ,  te- 
rttihus  ,  féfcremlatis i  JJiicis  itrmihaiîhûs ,  avittis  ,  fo- 
litariis;  fioriéas  moaanaris?  Hetz.  ObCerv.-5«  p%àg. 
i^  —  Willd.  Spec.  Pljmc  vol.  x.  p.  294*  n^.  14. 

/s.  Idtm,  culmis  multà  hrtvioribus  ^  fabrttrofitxis 

Je  n'ai  pas  cru  devoir  féparer  cette  efpèce  du 
Jcirpus  ûtrapurpur^fu  de  Aetaius»  dans  la  crainte  de 
£»ire  un  double  emploi ,  ayant  d'aiikuvs  avec  cUe 
ifis  plus*  grande,  rapporta  ,.  d'après  ift  4fif(St3pMon 
qa'en  donne  cet  auteur. 
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O  tr«  pLnre  a  des  racines  iibfeUfcs  ^  capillaires^ 
fafciculées  s  elles  produiftnt  des  re^s  vampam  il 

iloloniières ,  divifés  en  pluficurs  noeuds ,  d'où  s'é- 
lèvem  des  tiges  fafctcttlêeSjtrès-dcoires,  fimples , 
inégales,  hautes  de  fîx  à  dix  pouces  «  un  peu  com- 
primées, ftriées  »  foibles,  prefque  filiformes,  un 
peu  anguFeufcs ,  dépourviTes  de  feuilles  dans  toute 
leur  tongueur ,  enveloppées  â  leur  bafe  par  une 
gjîne  mcmbraneufe  ,  très-mince,  glabre,  d'un 
pourpre-rougeârre ,  un  peu  Criée  ,  tronquée  obli- 
quement à  fon  oriHce ,  ou  prolongée  en  one  poiota 
fubulée.  On  remarque  aiiffi  quelques  tiges  ilérika 
très- foibles,  qae  Ton  fecoit  tenté  de  prendre  pour 
des  feuilles. 

Les  fleurs  font dt^ofées  ï  reTtrémité  des  figes  ^ 
en  un  feulépi  fort  petn,  preiq^'ovale,  abtusd'ua 
vert-pâle  >  compofé  de  Quelques  écailles  imbri- 

S|uëes,  ntembraneufes ,  très-glabres»  les  deux  ifw 
érieures  en  forme  de  fpathe,  &  prefljue  de  la  loiir 
gueur  des  âeurs. 

Cette  efpèce  a  été  remeillie  i  Porto-Rîcco, 
dans  les  terrains  marécageux ,  par  M.  Ledru ,  qui 
a  bien  voulu  m'en  connnuiniquer  un  exemelaire. 

(^•/) 

J'en  ai  obffrvé  dans  rkerbier  de  M.  du  Petit' 
Thouars  une  variété  trois  fois  plus  petite,.  &  dont 
les  tiges  font  beaucoup  plus  grêles,  ayant  prefque 
le  port  de  notre  fcirpms  r$ir9fit%tês.  £lk  crou  à  Ma- 
dagafcar. 

la.  ScTRPB  des  cbamps.  Scirpus  carttpt^riu 
Rofh. 

Scirpus  culmo  JlriaCQ  ,  nudo  ;  fpicâ  terminali  ^  c^li" 
can  éivtthem  vix  fuperante  ;  glumis  c  ait  ci  ni  s  obton' 
gis ,  apice  memhrartaceis ^  ohtujis^  fuhgqualibus.  Roth. 

Cataleâ*  Botan.  x.  pag.  j.  -^  WiAd.  Spec.  Pkmt. 
vol.  u  pag«  19}»  a*.  11.  : 

Scirpus  minrmus ,  fiicd  bnviore  ^JciuamofJ,  fpt^ 
drceâ.  Scheuch.  Agroft.  pag.  }6^  tab.  7.  fig,  i^, 
Bona. 

il  e)ri(le  de  giands  oappert»  etitre  cette  efpètê 
&  le  fiirpmâ  iféu!»tkryv/9^  elle  en  diffère  par  â  p«ti« 
teilè*  par  fes  épis  bie»  pku  coaro  bc  muirn  iê 
très  peu  de  fleiias. 

Ses  racines  font  petites ,  fibrenfiês ,  capillairesi 
les  tiges  baffes,  fimples,  gréfes,  nue8,.ttriées , 
hautes  â  peine  d'un  à  deux  pouces,  terminées  i 
leur  fommet  par  un  féal  épr,  contenant  i  peine 
trois  i  cinq  fleurs  >  manies  I  leur  bafe  de  deu^ 
écailles  oppofées,  fpathiformes,  oblongues  ^pref^ 
qu'égales,' un  peu  courbées  en  caréné ,  obtufes  Sf 
membrantiAes  i  feut  fonmet ,  ^efiftt'ailtfi  longoea 
que  répi.  Le$  feuiences  foiM  un  peu  afongéea, 
triangulaires ,  glabres ,  an  peu  pédicellées ,  garnies 
à  leur  bafe  de  quelqfteB  peib  Mi* 

£ti9  pki&te  la  lOiceMie.dafts  le^déftttMuinf 
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méridionaux  de  la  France  ^  &  dans  quelques  con-  ^ 
Uée$  de  l'Allemagne,  y  (  K./.)  • 

1 1.  SciRPE  capillacé.  Scirpus  capiUactus.  Mich. 

Scirpus  perpufillus ,  culmis  foliifque  omnium  te^ 
nuijfime  capillaceis  ,  flaccidis  ;  jficà  oh/ongo-ovoîdcà , 
ûcutâ^  imbricatâ  ;  fifuamis  paucis,  ohlon^is^  cAftaneis, 
Mich.  Flor.  boréal.  Amer.  vol.  i.  pag.  jo. 

Cette  plante»  qui  a  les  plus  grands  rapports 
avec  \t  f:irpus  acicuiarisj  doit  en  être  diftinguée, 
félon  Michaux.  SiS  tiges  font  extrêmement  fines  ^ 
molles^  fétacées  j  glabres  «  fifcîculées^  très-droi- 
tes ^  fimpies^  hautes  de  deux  à  trois  pouces,  dé- 
pourvues de  feuilits»  fi  l'on  en  excepte  une  fort 
petite  qui  les  engaine  à  leur  bafe. 

•  Ces  tiges  font  terminées  par  un  fort  petit  épi 
tf  un  jaune-pâte ,  ovale ^  oblong ,  compofé  de  quel- 
ques écailles  imbriquées^  peu  nombreufes^  mem- 
braneufes  ^  un  peu  fcarreufes  i  leurs  bords ,  ob- 
tufes  i  leur  fommét  i  les  deux  inférieures  un  peu 
plus  grandes  i  les  femences  extrêmement  petites. 

•  ^  Cette  plante  croît  dans  h  Nouvelle- Angleterre, 
ainfi  que  dans  la  Caroline  j  où  M.  Bofc  l'a  recueil- 
lie ;  il  a  bien  voulu  m'en  communiquer  uu  exem- 
plaire. (  K.  /  ) 

-  12.  SciRPfi  à  feuilles  de  fétuque.  Scirpus  fefiw 
coides. 

Scirpus  culmo  triquctro ,  fiUformi;  foliis  céfpitojist 
fetactis  ;  fpicâ  terminali  ,  ovatâ  ;  glumis  fquarrofis  , 
infcrioribus  mucronatis,  (N.) 

Cette  efpèce  a  prefque  le  port  d'un  ftfiu.ca^ 
tant  par  fes  feuilles  que  par  la  forme  de  fes  épis. 

.  Ses  racines  font  compofées  de  fibres  dures  ^ 
filiformes,  brunes  «  alongées,  garnies  de  beaucoup 
de  chevelus  courts  &  très -fins  \  elles  produifent 
un  grand  nombre  de  feuilles  réunies  en  un  gazon 
'  touffu ,  roides ,  fines ,  droites ,  fétacées ,  plus  cour- 
tes que  les  tiges  ^  dont  quelques-unes  embraffent 
h  bafe  par  une  petite  gaine  ftriée  \  ferrée.  Les 
tiges  font  droites,  très-grêles,  triangulaires, ftriées, 
filiformes  ^  hautes  de  trois  à  fix  pouces ,  un  peu 
glauques  >  terminées  par  un  feul  épi  ovale ,  un  peu 
comprimé^  cofnpofé  d'écaillés  imbriquées  «  très- 
ferrées  j  oblongues ,  lancéolées,  concaves^  ver- 
dâtres  fur  leur  carène,  blanchâtres,  très-minces 
^  fcarieufes  à  leurs  cotés  >  les  fupérieures  obtufes 
à  leur  fommet»  les  inférieures  «  dont  deux  fer- 
vent d'involucre^furmontées  d'une  peute  pointe 
droite. 

•  Cette  plante  a  été  recueillie  à  Madagafcar  par 
M.  du  Peiit-Thouars.  (r./.  in  hcrh.  P,  Th.) 

13.  SciRPE  etvépingiei  Scirpus  acicuUris.  Linn. 
«  .  Scirpus  culmo  ttrm^  nudo  ^fulformi  /  fpicâ  ovatâ , 
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terminali ,  blvalvi  ,  valv^lâ  ficâ  brtvioritus.  Lam; 
llluflr.  Gêner,  vol.  1.  pag.  i}8.  n**.  6/5. 

Scirpus  culmo  teretiy  nudo  ^  fetiformi  y  fpicâ  ovatàf 
bivalvi  ;  feminihus  nudis.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i. 
pag.  71.  —  (Eder.  Flor.  dan.  tab.  287.  —  Flor. 
fuec.  n®.  43  ,  44.  —  Dalib.  Paiif.  17.  —  Pollich. 
Palat.n°.45.— Hoffm.Germ.  17. — Roth.  Geniu 
vol.  1.  pag.  21. —  vol.  II.  pag.  55.  —  Lam.  Flor, 
franc,  vol.  3.  pag.  349.  n".  1163.  —  Willd.  Spec. 
Plant,  vol.  I.  pag.  295.  n*.  16. 

Scirpus  magnitudine  aciculd,  Flor.  lappon.  21.  «• 
Royen,  Lugd.  Bat.  49. 

Mari  feus  foliis  fetaceis  ,  moUibus  /  fpicâ  nudà , 
paucifiorâ.  Halier,  Helv.  n^.  1346. 

Juncellas  minimus ,  capiiulis  equifni.  Pluk.  Alm. 
pag.  201.  tab.  40.  fig.  7.  —  Morif.  Oxon.  Hift.  j. 
§.  8.  tab.  lo.  fig.  37.  —  Boccon.  Sic.  Plant,  rar. 
pag.  40.  tab.  4 1 . 

Scirpus  omnium  minimus  ^  capitulo  longiorî:  Toui« 
nef.  Inft.  R.  Herb.  528. 

Ce  fcirpe  efi  très-remarquabîe  par  la  fine  (Te  de 
fes  tiges,  par  fes  épis  terminaux,  foHtaires,  fort 
petits ,  plus  longs  que  les  deux  écailles  inférieures 
qui  leur  fervent  de  fpathe. 

Ses  racines  font  prefque  fétacées ,  fafdculées', 
de  couleur  brune  j  elles  produifent  un  grand  nom- 
bre de  tiges  très-fines,  prefqu'en  ga^on  ,  ferrées, 
fimples ,  filiformes ,  dépourvues  de  feui'.les ,  hautes 
de  deux  ou  trois  pouces  &  plus ,  glabres ,  verda- 
très  y  les  unes  ftériles ,  aiguës ,  aciculées ,  qu'il  ne 
faut  point  prendre  pour  des  feuilles  >  d'autres  fer- 
tiles, toutes  munies  i  leur  bafe  de  gaines  courtes, 
ferrées  &  tronquées  à  leur  fommet. 

Chaque  tige  fertile  eft  terminée  par  uo  petit 
épi  folitaire ,  ovale ,  oblong ,  aigu ,  verdatre  ou 
panaché  de  blanc  Se  de  brun ,  compofé  de  très- 
peu  de  fleurs  5  les  deux  écailles  ou  valves  iiifê* 
rieures  concaves ,  ovales ,  inégales ,  plus  courtes 
que  l'épi.  Les  femences  fpnt  fort  .petites  ^  dépour- 
vues de  poils  à  leur  bafe. 

Cette  plante  croît  en  Europe  dans  les  lieux  ho* 
mides ,  fur  le  bord  des  éuogs.  y  (  T.  v.  ) 

14.  SoucHET  en  crin.  Cyperus  çnnitus. 

Cyperus  culmo  fetacco  »  triquetro  ;  foliis  fitauis  ,• 
fpicâ  fublaterali  ,  obtufâ  ,  comprcffâ  y  glumis  ohtufa^ 
mtmhranacùs.  (N.) 

Cette  efpèce  a  des  rapports  avec  le  cy^rusfr^ 
coides  y  &  plus  encore  avec  le  cyperus  aticuUrisy 
dont  die  diffère  par  fes  tiges  &  fes  feuilles  beau- 
coup plus  élevées  ^  &  par  fes  épis  obtus  8f  laté- 
raux.. Peut-être  ti*eftelle  qu'une  variété  du  fchrpas 
fetaceus. 

Ses 
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Sas  ricîaes  font  compoCëes  de  fibres  très-dë- 
liées  j  brunes  ^  fafciculées)  elles  produifent  un 
très-grand  nombre  de  tiges  réunies  en  un  gazon 
denfe  >  hautes  de  fix  à  huit  pouces  j  très-fines  « 
triangulaires  *  firiées  ,  nues  dans  toute  leur  Ion- 
sueur^  excepté  à  leur  bafe.  Les  feuilles  font  nom- 
breufes^  radicales ,  auili  hautes  que  les  tiges  >  auifi 
fines  qu'un  crin  de  cheval ,  très-glabres ,  a  un  vert- 
glauque.  L'épi  eft  latéral  »  fitué  à  un  pouce  environ 
au  deflbus  du  foromet ,  furmonté  par  un  prolon- 
gement de  la  tige 4  droite  fubulé^  un  peu  renflé 
en  rpathe  à  l'infertion  de  Tépi.  Les  valves  calici- 
nales  font  élargi^rS,  vertes  fur  leur  carène ,  fca- 
rieufes  i  leurs  côtés  ^  très-obtufes  j  l'inférieure 
un  peu  mucronés. 

Cette  plante  croît  i  Madagafcar,  où  elle  a  été 
peclieillie  par  M.  du  Petit-Thouars.  (  K.  /.  in  herb, 
P.  Tk.) 

If.  SciRPE  i  feuilles  recourbées.  Scîrpus  rétro- 
fexus, 

Scirpus  Cdule  dttgulato  y  fubteretiy  p:tîformî  ^  folio 
vix  Longiore  ;  fotiis  capillaceis ,  ntrojlcxis^  diffufis; 
fplcâ  minimâ  tcrminali.  (N.) 

Cette  efpèce  a  de  grands  rapports  avec  \efcir- 
pus  acicularis  ;  elle  en  diffèt^  par  fon  port  y  par 
fes  tiges j  ainii  que  par  fts  feuilles  fortement  cour- 
bées ;  par  fes  épis  beaucoup  plus  petits. 

Ses  racines  font  fibreufes,  capillaires,  fafcicu- 
lées  >  d'un  blanc-cendré  ou  grifatres  5  elles  pro- 
duifent quelques  tiges  baffes^  très-grêles,  pref- 
que  fétacées,  glabres,  hautes  de  trois  à  quatre 
pouces,  médiocrement  cylindrioues,  anguleufes^ 
un  peu  courbées ,  très-fimples ,  à  peine  plus  lon- 
gues que  les  feuilles. 

Celles-ci  font  toutes  radicales  ou  embraflem 
les  liges  par  une  gaine  courte,  cylindrique;  $îlies 
font  fines ,  glabres ,  capillaires ,  verdâtrcs ,  à  peine 
firiées»  diffufes,  fortement  courbées  en  arc»  iné- 
gales ,  mais  la  plupart  plus  longues  que  les  tiges. 
Les  fleurs  font  réunies  en  un  feul  épi  terminal , 
fort  petit,  ovale,  compofé  de  quelques  écailles 
glabres»  ovales,  membrane ufes,  d'un  vert- pâle  \ 
les  deux  écailles  inférieures  un  peu  plus  longues 
q!ie  les  autres,  oppofées  &  en  forme  de  fpathe. 

Cette  plante  m'a  été  communiquée  par  M.  Le- 
dru  ,  qui  l'a  recueillie  à  Porto  -  Ricco ,  dans  tes 
lieux  macécageuT.  (  F:  i^.  ) 
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l6«SciRPB  tù\3ttcv\t*Scirpus  tuiercuiofus. Mich. 

Scirpus  aphyllus ,  ercSus  ;  fpicâ  twgidè  ovatâ  , 
pihaiuià  ;  fquamis  fubrotiindis  ,  ohtups  ;  femim  fttis 
tpjb  longioribus  fiipato  ,  &  tuherculo  craffore  termi* 
ruuo.  Micfa.  Flor.  boréal.  Amer.  vol.  i.  p.  30. 

Scirpus  (  fi^formis  )  «  culmo  fiUformi ,  fuiangu- 
Boioniqui.  Tome  t^l. 


lato  y  nudo;  fpieâ  terminait  cvatâ  >  Jquamis  ohtups. 
Lam.  111.  Gêner,  vol.  i.  pag.  158.  n^  651. 

Ses  tiges  font  (impies,  dépourvues  de  feuilles, 
très-glabres ,  médiocrement  anguleufes  »  grêlés  , 
prefque  filiformes,  ftriées,  droites,  hautes  d'envi, 
ron  un  pied,  terminées  par  un  feul  épi  ovale,  affez 
gros,renflé, médiocrement  aigu,compofé  d'écaillés 
ovales ,  prefque  rondes ,  un  peu  jaunâtres  »  blan- 
ches &  fcarieufcs  à  leurs  bords  ,  obtufes  i  leur 
fommet}  les  inférieures  ftérilcs  &  femblables  aux 
fuj;>érieures.  Les  femences  font  petites,  environ- 
nées ,  à  leur  bafe ,  de  poils  plus  longs  qu'elles  \  cet 
poils  font  terminés  par  un  tubercule  épab. 

Cette  efpèce  m'a  été  communiquée  par  mon- 
fieur  Bofcf,  qui  Ta  recueillie  dans  la  Caroline»  oà 
elle  a  été  également  découverte  par  Michaux,  y 

17.  SciRFE  capité.  Scirpus  capitatus,  Ltnn.        ^ 

Scirpus  culmo  tereti ,  nudo^  fetiformi  ;  fpîcâfub-^ 
glohofây  termifiûli,  Linn.  Spcc.  Fladt.  vol.  1 .  pag. 
7c.  —  Willden.  Spec.  Plant,  vol.  i-  pag»  294.  n*. 
II.  — Lam.  lUuflr.  Gêner,  vol.  i.  pag.  i}&  n*» 

Scirpus  (  caribxus  ),  culniis  fafciculatis  ,  fetaceis^ 
fiilcatis,  triquetris  j  fpicâ  minimal  ovatâ  »  terminait» 
Rottb.Gram.  pag.  46.  tab.  15.  fig.  3. 

Scîrpus  culmo  fttaceop  nudo  j  fpicâ  fubglobofd. 
Gronov.  Virgin.  .11. 

Scirpus  mini  mus  y  nudus  ;  capitulo  ftriâo ,  ovato$ 
radice  fibrofâ.  Brow.  Jam.  1 16.  n®.  5. 

Juncus  ûquaticuSj  capitulis  equifeti  minimis,  SloaM, 
Jam.  112. 

On  diftîngue  cette  efpèce  i  fes  tiges  peu  élcr 
vées ,  terminées  par  de  petits  épis  en  têtes  arron- 
dies ou  globuleufes.  , 

Ses  racines  font  compofées  de  fibres  raffemblées 
en  touffes, filiformes,  d'un  blanc-jaunâtre,  d'où 
s'élèvent  des  tiges  fafciculées ,  fimples ,  droites  , 
cylindriques,  glabres,  ftriées,  un  peu  anguleuf  s, 
hautes  de  quatre  i  fix  pouces  s  quelques-unes  dé- 
nies, dépourvues  de  feuilles,  environnées,  \ 
kur  bafe«  de  membranes  courtes,  vaginales,  fer? 
rées,  légèrement  teintes  en  rouge,  tronquées  i 
leur  fommet. 

Les  fleurs  font  réunies,  i  l'extrémité  des  tigeSj 
en  une  petite  tète  un  peu  ovale,  plus  ordinaire- 
ment globuleufe,  compofée  d'écaillés  imbriquées, 
un  peu  concaves ,  glabres ,  ovales  ^  un  peu  arron- 
dies, à  peine  membraneufes  à  leurs  bords,  ob- 
tufes à  leur  fommet,  d'un  brun  -  rougeâtre  ;  les 
inférieures  femblabltfs  aux  fupérieures.  Les  fer 

I  mences  font  fort  petites ,  un  peu  anguleufes ,  lui- 

'  (àntes  4  dépourvues  de  poils, 
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Cette  plante  crcît  en  Am<*fique,  aux  Antille», 
d'ans  la  Virgiirie  ;  elle  m'a  été  communiquée  par 
M.  Dapuis.  %  (  r.  f  ) 

i8.  SciRPE  flottant.  Siirpus  fiuitans,  Linn. 

Scirpus  cnuU  foUofo,  flaccido  ;  pedunculis  ai  ternis  ^ 
nudis  ,  têrctibus  •  fpicis  terminaUbus ,  minimis  ,  pau- 
cifioris.  Lam.  nfuiir.  Gêner,  vol.  i.  pag.  138.  n^. 

.  Scirpus  culmis  ttrttihus ,  nudis  ,  altemis  ;  caule 
foiiofo,  fiaccido,LitM\.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  71. 
-r-  Neck   Gallob.  pag.  ij.  —  Hoffin.  Germ   17. 

—  Roth.  Gernn.  vol.  I.  pag.  ai-  —  vol.  II.  p.  y  y. 

—  Lam.  Flor.  franc,  vol.  5.  p.  J48.  n*.  ii6z.  — 
Willd.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  29^.  n*.  17. 

Scirpus  fûliis  linearihus  y  planîs ,  alurnatïm  faf. 
culaùs ^fpicâ  urminali,  Guett.  Stamp.  pag.  14I. 

Scirpus  caule  foliofo  y  fArcido  ;  fcapis  alternis  y 
capitatis.  Roy  en  ^  Lugd.  Bat.  49.  —  Sauvag. 
Monfp.  9. 

Scirpus  eauifeti  y  capitula  minori,  Tournef.  Inft. 
R.Herb.  jio.  -^Scheuch.  Gram.  pag.  56J.  ub.  7. 
fig«  10. 

Juncellus  capitulis  equifetiy  minor^  fui  tans,  C. 
Biubin»  Pin.  Prodrom.  ix.  —  Idem.  Theatr. 

Gramen  junceumj  clavatumy  minimum^  Rai  ^  Hift. 
ijio.  —  Morif.  Oxon.  Hift.  }.  pag.  230.  $.  8. 
tab.  10.  fig.  }i.  —  Pluken.  Ahnag.  pag.  180.  tab. 
SJ.fig.  1. 

il.  Scirpus  (  ftoIonifi?r  )  j  cutmo  eanaliculato ,  hafi 
foUofoi  fpicâ  terminali  ,  hivalvi  y  fithbifiorâ.  Roch. 
in  ufieri,  Ann.  4.  pag.  36. 

On  diftingue  cette  efpèce  ï  Tes  tiges  foibles^ 
feuilléesj  à  Tes  pédoncules  alternes  ^  nus  ^  cylin- 
driques :  cette  plante  d'ailleurs  flotte  ordinaire- 
ment à  la  furface  de  Teau. 

Ses  racines  font  compofées  de  filamens  très-fins, 
capillaires.  Les  tiges  font  rampantes  ou  flottantes, 
très-grêles,  fimples^  filiformes  «  flafques,  alon- 
%ét% ,  produifant  des  racines  de  leurs  articulations 
inférieures}  &  aux  fupérieures^des  feuilles  fafci- 
culées  y  très-ëtroftes,  glabres,,  planes^  linéaires , 
aiguës,  en  forme  de  gaîne  à  leur  bafe. 

Il  s'élève  ^  d'entre  les  aifielles  des  feuilles^  des 
pédoncules  nus,  filiformes^  droits,  un  peu  di- 
vergens ,  longs  d'environ  deux  à  trois  pouces , 
terminés  par  un  petit  épi  folitaire,  très -grêle, 
court,  ovale,  à  peine  aigu,  un  peu  blanchâtre, 
compofé  de  très-peu  de  fleurs^  garni,  â  fa  bafe, 
de  deux  écailles  plus  courtes  que  les  fleurs*  Les 
femences^  font  fort  petites,  blanchâtres j  un  peu 
triangulaires,  point  garnies  de  poils. 
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meufes  ;  les  pédoncules  un  peu  cretrfïs  en  geor* 
dères.  Les  épis  ont  rarement  plus  de  deux  fleurs. 

Cette  plante  croît  en  France,  en  Angleterre, 
en  Allemagne,  dans  les  fofles  aquatiques,  dans 
les  mares,  les  terrains  boueux.  Lorfqa'elle  eft 
flottante  ,  Tes  tiges  font  plus  longues^  un  peu 
entrelacées;  elles  font  plus  courtes,  plus  nom- 
breufes ,  &  donnent  lieu  à  la  variété  fi  lorfque 
cette  nréme  plante  croit  dans  les  terrains  finipie- 
ment  humides^&  boueux.  On  la  trouve^  à  Fon- 
tainebleau «  â  Saint-Léger }  je  l'ai  recueillie  dans 
les  environs  de  Rennes  &  de  Fougères  en  Bre- 
tagne. ¥  (  ^.  V.  ) 

19.  SciRFE  ovale.  Scirpus  ovatus.  Roth. 

Scirpus  culmo  fubcomprejfoy  nudo,  filiformi  ;  fpcâ 
ovatâ  ,  urminali  y  nuda;  fiorihus  diandris.  ^Oth« 
Catùleâ".  Botan.  i.  pag.  y.  —  Willd.  Spec.  Plant, 
vol.  I.  pag.  194   n^.  I}. 

Se' r pus  (  comprcffii^  ),  radlce  fSrofd^  non  rtr 

pente  ;  culmo  n  do^  cAJiitofo  ,  fubcomprt^o  ,  cre^o  , 

fetjform'i  ;  fpicults  lerminaiihus  folitariis ,  fuhgio6o^ 

fis  y  nudis  yfiaminihus  duo^us  ,  tribufve  j  fiyh  bifdo^ 

Mœchn.  Method.  pag.  349. 

Scirpus  capztattts,  Sc-eb.  Spîcîl.  p.  60.  —  Krock. 
Silef.  n®.7i.  —  Hoflffii.  17.  — Roth.  Germ.  vol.  I- 
pag.  II.  —  vol.  IL  pag.  54.  —  Ehrb.  Beitr.  4» 
pag.  ijy.  n**.  16. 

Scirpus  caule  aplylto  ^  fpicis  imbricatis  y  fubnh- 
tundts  i  glumis  obtins,  Bergen.  Francof.  J15. 

Scirput  capitulis  equifeti  crajfioribus  &  hahitiofî^ 
bus  y  pumilus  b^  multicaulis,  Rupp.  Jeo.  ^19. 

Juncus  clavéuus^  mtnor  y  capitulis  rotundiorihus^ 
Morif.  Oxoo.  Hift.  ).  pag.  133.  $.8.  cab.  lo. 

Scirpus  (  annuus  ),  confertiffime  muiticaulisy  erec^ 
tus ,  aphyllus  /  fpicâ  turgide  oxatây  obttfày  compaMiy 
fufcc-ferrugineâ  i  fquamulis  parvulis  y  cvalibuSy  ob» 
tttfis,  Thuill.  Paris^  édit.  2.  pag.  11.  n^  j. 

Scirpus  equifetiy  capitula  ratundiori.  Vaill.  Parîf« 
pag.  179. 

Ses  racines  font  fibreufes ,  fafcsculées,  de  cou- 
leur roufleâirej  elles  produifent  un  très -grand 
nombre  de  tiges  fimple»»  touffues  «  droiiet»  grê- 
les y  dépourvues  de  feoilies,  un  peu  comprimées  y 
très-g!abres^  hautes  d'environ  uo  pîed^  gacnies^ 
i  leur  partie  inférieure,  d'une  membrane  vaginakj 
cylindrique ,  ferrée  >  tronquée  â  foa  fcnuBet. 


Ces  tiges  fe  terminent  par  un  épi  prefqa'ovale, 
un  peu  arrondi,  (blitaire,  droit j  obtus,  coinpofi 
d'écaillés  imbriquées^  d'un  brun^rouflêatre,  mem- 
brat^eufes  &  blanchâtres  à  leurs  bords  j  obtofes; 

Iles  deux  inférieures  femblables  aux  autres.  Chaque 
éndUe  ne  leirferme  ordînaireoieBC  que  deux  ecar 
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mines ,  quelquefois  trois.  Le  ftigmâte  eft  bifide  s 
.  les  femences  fort  petites  ^  un  peu  arrondies , 
prefçiu'ovales^  luifantes^  légèrement  comprimées^ 
munies  de  quelques  poils  courts  à  leur  bafe. 

Cette  plante  croit  dans  les  lieux  humides  en 
France  ^  en  Allemagne  $  elle  fe  trouve  auffi  aux 
environs  de  Paris  j  dans  les  mara^^  autour  des 
étangs  de  Meudon.  O  {^^f) 

Je  ne  doute  pas  que  \efcirpus  annuus  de  Thuil- 
1er  ne  foit  la  même  plante  que  le  fcirpus  ovatus 
de  Roth^  d'après  les  individus  que  j*ai  vus  de 
Tun  &  de  l'autre  ^  &  d'après  les  caraâères  que 
leur  indiquent  ces  deux  auteurs. 

20.  SciRPB  confecvoïde.  Scirpus  confervoîdes* 

Scirpus  cauU  fetaceo  ,  radicantt^nodofo  y  foliisfub' 
venicillatis  ^  c  ipiilaceîs  ;  culmo  nudo  ^  brevi  y  fpicis 
m inimis  j  folitariis  ,  ttrminalibus.  (  N . ) 

Ce  fcirpe,  qui  a  quelques  rapporta  avec  notre 
fsîrpus fluTtans y  offre,  par  fes  tiges  &  fes  feuilles 
extrêmement  déliées  tSc  flottantes^  Tafpeâ  d'un 
^onfetva, 

S: s  ti^es  font  très-longues  \  elles  font  garnies , 
de  dîftance  en  diftance,  de  petits  nœuils  qui  pio- 
tluifent  des  feuilles  alongées,  fafciculées ,  plus 
fines  qu'un  cheveu ,  &  qui  paroiffbnt  prefque  ver- 
ticillées.  De  leur  centre  s'élève  un  ou  piufieurs 
chaumes  longs  d'environ  un  pouce ,  filiformes , 
enveloppés  à  leur  bafe  par  une  gaine  étroite  , 
niembraneufe  j  un  peu  lancéolée  â  fon  fommet  : 
chacun  de  ces  chaumes  eil  terminé  par  un  petit 
épi  folitaire,  ovale,  compofé  de  quelques  écailles 
plutôt  éparfes  qu'imbriquées ,  ce  qui  rapproche 
cette  plante  des /chenus;  blanchâtres,  membra* 
neufes ,  enveloppées  par  deux  écailles  extérieu- 
res «  oppofées,  beaucoup  pn^  longues  que  l'épi , 
fubuiées^  aiguës.   . 

*  Cette  plante  a  été  recueillie  dans  les  mares 
<reab,  àMâdagafcatj  par  M.  dn'Petit-Thouars. 
^V.f  inkerh.P.Tft.) 

li.  SifiRPB  pî^é.  *Scirpus  pîgmAus.  Lam. 

'•        '   '  '  ' 

Scirpus  culmo  fciifermi ,  /utdo ,  fubangulato;  fpicâ 

^ionindli^  nudâ^  fabuiùfiordi  l»gm»  lUuftr.  Gêner. 

-nol.  I .  pag.  1 59.  n**.  6/6. 

Ceft  ttrie  fort  petite  èfpèce ,  qui  a  de  très- 
jgratïds  ;r2ppoiip  *^at9C  ^t  fiirput  ScicuUris  ;  '&  qui 
ff '.«fi  crfl  pettt-Acfe  qsTane  vat féié. 

Ses  tiges  viennent  par  touffes  «  en  gazons'courts  5 
elles  foqt  drpi^^ç  ,^oues  jl>refqu'aogu]eufi^  >.auffi 
déliées  qu'une  foie ,  (impies ,  glabres ,  dépourvues 
kle  feuilles,  munies  «  l<u1emeDt  iltiir  baie,  d^ine 
petate  gaine  roofleâtre /ef lindrique  >  trèsrfervée  : 
.C0& tigei  fe  tefmioent  par^un  fort  petit-épi  ovate , 
Mgu ,  privé  de  fpatbe  ou  d'invoiucre  j  compcfé 
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d'une  1  deux  fleurs,  dont  les  écailles  font  ghbres, 
membraneuios ,  roufleâtres^  un  peu  aiguës,  con- 
caves. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes  orientales;  elle 
a  été  communiquée  à  M.  Lamarck  par  M.  Thun* 
berg.  (  ^.  /l  in  herb,  Lam,  ) 


IZ.  SciRPE  gëniculé.  Scirpus  genieulatus,  Ltnn, 

Scirpus  cuimo\tereti  j  nudo;  fpicâ  oblongâ^  termi- 
nait; fquamis  ovalibus,  convexis^fuhcarinatist  Lam. 
Illuftr.  Gen.  vol.  i.  pag.  138.  n®.  649. 

Scirpus  culmo  tereti  ,  nudo  ;  fpicâ  oblongâ ,  termi" 
nali.  Rottb.  Gram.  pag.  44.  n®.  58. — Willd.Spec. 
Plant,  vol.  i.piag.  291.  n*.  7. 

Scirpus  culmo  nudo  ,  fpicâ  terminali  yfubtotundA, 
Hort.  Cliffort.  21.  —  Roy.  Lugd.  Bat.  48. 

Scirpus  culmo  rotundo  ,  nudo;  fpicâ  firiBâ^  oh* 
longd,  terminali,  Brovn.  Jam.  126.  n^.  f. 

Juncus  aquaticuSf  geniculatus  ^  capitulis  equifeti  ^ 
major  &  nùnor.  Sluan,  Jam.  ^7.  Hift.  1.  pag.  122. 
tab,  7j.  fig.  2,  &  tab.  81.  fig.  3.  —  Rai,  SuppU 
618. 

Ses  tiges  ont  beaucoup  de  reflemblance  avec 
celles  du  fcirpus  lacjfiris  ;  el'es  font  droites,  hau- 
tes de  piufieurs  pieds^  très-glabres,  cylindriques, 
articulées,  molles,  prefque  fiftuleufes,  finement 
flriées^  de  couUur  glauque,  de  la  grofjfeur  d'une 
plume  de  cygne,  un  peu  rouflatres  vers  leur  fom- 
met» enveloppées  à  leur  bafe  par  une  gaine  cy- 
lindrique ^  très-mince»  ferrée ^  tronquée  a  lei^r 
fommet. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  un  épi  terminal  • 
cylindrique  ,  long  d'environ,  un  pouce,  à  peine 
plus  épais  que  les  tiges ,  muni  d'écaillés  membra- 
neufes  >  imoriquées,  oblongues,  creufées  en  ca- 
réné. Les  étamines  &  le  piftil  font  faillans ,  de 
covleur  brune  s  l'épi  eft  environné  â  fa  bafe  par 
un  involucte  compofé  de  quatre  écailles  obtuies  j 
ovales,  fort  petites. 

Cette  plante  croît  â  Surinam ,  a  Cayenne  te 
dans  la  Jamaïque.  (  V.  f  in  hrb.  tam,  ) 

2).  SciUfb  planuginé.  Scirpus  pêummgiiteus. 
Hetz. 

Scirpus  culmis  ttntikus  ^  geniculatisy  nudii;  fpicâ 
urmnfli  9  ^limidcâ  ,  nt^.  Reu.  OujC^  f .  ^fkg.  14. 
--^..willîSgec. Plant. ^ypL  i.pag.  29un^4. 

StfixT'iu  (plaotaginoides),  eulmis  Vêntriocfa^futm 
catis^  midis;  fpicâ  cylindrico'fuhmlatâ ^  um^iali ; 

jlû^aUs  cU0itgis ,  wmmii^  Aoitb^GMm.  45»  «ab« 
ij*6g.  2.  :         » 

Je  fiiîs  tiès^porté  à  croire  m  cent  espèce  ti^ei 
.pcef«e;poinè<lifléréhte«du.j&if7iar|«ii«0i/aricr,  de 
qu'eue  n'en  eft  peut  être  qu'une  légère  Y4|rfeté4 
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nm$  comme  tVt  ne  m'cft  pas  conntie ,  je  me  bor-. 
lierai  â  en  préftnKr  ici  la  defcripiion  qu'en  donne 
Rottboll. 

Ses  tiges  font  cylindriques ^  ventrues»  géoicu- 
]ées  ^  trèS:(impIes5  Itriées^  nues  ^  terminées  par 
un  épi  long  de  deux  ou  trois  pouces  ^  cylindrique^ 
fubulé  ,  couvert  d'ëcailles  oblongues ,  cannées , 
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Scirptts  cttlmis  aggregûth ,  fidnujtbs ,  triquerns  ; 

fpicd  cylindricâ ,  terminait  ;  fiofcuUi  cuneiformUus , 

truncatis ,  fpiraliur  difpofins.  Roctb.  Gram.  45* 

tab.  75.  fig.  1.  —  WiÛd.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag. 

290.  n**.  I. 

Sqs  racines  font  traçantes^  cylindriques^  grêles, 
Aolonif^tes^  fibreufes  à  leurs  articulations^  de 


imbriquées  >  blanchâtres  »  verdâtres  fur  leur  dos ,  \  chacune  defquelles  s'élève  une  ou  plufieurs  tiget 

menibraneufes  à  leurs  bords;  l'écailIe  inférieure  droites,  fongueufes,  renflées,  tri  angulaires  ^  bau- 

beaucoup  plus  courre  &  tronquée.  Les  étamines  ,  tes  d'un  pied  &  demi,  (Iriées,  nues  à  leur  partie 

ont  des  filamens  très-Iongs,  linéaires,  membra-  fupérieure,  enveloppées  ^  au*deli  de  leur  moitié  j 

neux;  les  anthères  font  longueis  te  linéaires;  le  par  une  gaine  longue,  cylindrique ^  terminée  par 

ilyle  plane ,  terminé  par  trois  Tiigmates  filiformes  ^  une  pointe  courte ,  ovale, 
fl^xueux  &  velus. 


Cette  plante  croît  dans  les  contrées  méridio- 
nales de  l'Amérique.  (  Defcnpt.  tx  Rottb.  ) 

14.  SciRPE  conifère.  Scirpus  conlftrus. 

Scirpus  culmo  tertti  ,  articuUto  ;  fpicâ  foUtaria  , 
coniformi  i  glumis  latiffimis  ^  obtufis.  (N.) 

C'eft  une  très-belle  efpèce,  remarquable  par  la 
grofféur  de  fes  épis  j  renemblans  à  un  petit  cône 
de  pin. 

S: s  tiges  font  droites,  cylindriques,  fubulées 
vers  leur  fommet,  articulées , très-glabres,  ilriécs,  ] 
d'un  vert  glauque^  nues,  hautes  de  deux  i  quatre 
pieds  »  les  articulations  d'autant  plus  courtes , 
quelles  font  plus  rapprochées  du  fommet;  quel- 
ques écailles  à  la  bafe ,  fendues  longitudinalement. 
Ces  tiges  fupportent  un  épi  folitaire  ,  fitué  à  en- 
viron un  pouce  au  deflbus  du  fommet  :  cet  épi 
eft  conique ,  feffile  >  prefque  de  la  grofleur  d'une 
petite  noifette ,  un  peu  renflé  à  fa  bafe  >  compofé 
d'écaillés  fortement  imbriquées,  un  peu  conca- 
ves, obtufes,  prefqu'aufli  larges  que  longues^ 
d'un  brun-fonce,  coriaces,  un  peu  Icarieufes,  & 
fouvent  déchiquetées  â  leur  fommet  :  chacune 
d'elles  renferme  trois  étamines;  les  anthères  plus 
longues  que  les  écailles  ;  iix  petites  écailles,  mê- 
lées parmi  les  filamens;  un  ovaire  comprime^  acu- 
miné  i  fes  deux  extrémités  ;  un  Ayle  adhérent  à 
l'ovaire  «  &  bifide.  Les  femences  font  ovales,  bru- 
nes ,  comprimée^,  très-glabreis. 

Cette  plante  a  été  recueillie  paTM».du.Petit- 
Thouars ,  dans  les  matais ,  à  l'île  de  Madagafcar. 
{Kfinkerb.P.Th.)        ■  .  .      .    • 

•  C'eft  avec  les  cliaumes  de  cette  plante  que  les 
habitans  de  Madag^^fcar  font  Ituzs  nattes  les  plus 
Jnes.P.Tb.         .,       ^ 


ij.  ScaMS>eB/(iirauu^My«f  fpiralis.  Rottbr 

Scirpus  culmo  triquetro  ^fubnitdoifpicâ'cyliniricây 
àefminali^i'Jfmmf  auuiformkusy  ^run^tis,^  fpira- 

£tcr^p^s4hAm^l]imtjGeiu  vol.  i«  pag,  i}8. 
il*.  <48.  .« 


Chaque  tige  fe  termine  par  un  épi  long  d*iin 

f»oùce  &  demi ,  cylindriaue ,  folitaife ,  étroit ,  de 
a  grofifeur  d'une  plume  d  oie ,  muni  à  fa  bafe  d'une 
écai  le  tronquée ,  très-obtufe ,  & ,  dans  le  refie  dç 
fa  longueur ,  d'autres  écailles  cunéiformes ,  élar- 
gies i  leur  fommet,  glabres,  tronquées,  médio- 
crement Allées»  formant ,  par  leur  difpofirion  au- 
tour de  répi  s  une  forte  de  (pirale.  Les  étamines 
font  faillantes,  ainfi  que  le  piftil  ;  les  feme^nces 
prefque  triangulaires,  relevées  en  boffe  j  garnie^ 
de  quelques  poils  à  leur  balé. 

Cette  plante  croît  aux  Indes  &  for  les  c&tes  da 
Malabar.  Très-voifine  du  fcirpus  gtniculatus  Sf  du 
fcirpus  plantagintus ,  elle  s'en  diftingue  particuliè- 
rement par  la  difpofition  de  fes  écailles  en  f|nrale« 

l6,  SciRPE  jaun&tre.  Scirpus peç^fcens. 

Scirpus  culmo  ftriÛo ,  uretif  jttiato ,  nado;  fyicA 
minime  ,  fiibunifiord.  (N.  )      f 

Cette  efpèce  a  de  grands  rapports  avec  le  fcir^  ^ 
pus  cdfpitofus ,  dont  elle  n'eff  peut-être  qu'une 
variété;  mais  fes  épis  font  bien  plus  petits,  foo 
port  un  peu  différent. 

Sts  racines  font  fibreufès  >  fifciculées  y  trës^ 
fines  :  il  s'en  élève  dti  ti^es  nombreuses  »  ttès* 
droites,  fimples,  d'un  vert-)aunâtre,cylindriqueSj 
ftriées,  hautes  de  deux  à  trots  pouces,  prefque 
filiformes ,  glabres ,  fort  roidés ,  dépourvues  dé 
feuille^  j  enveloppées  à  Içur  bafe  par  une  gaine 
membraneufe,  prolongée  en  une  pointe  prefoue 
Xubulée  ;  termitiées  par  on  très-petit  épi  ovne , 
d'une  à  tfois  fleurs^  jaunâtre,  garni  i  fa  bafe  de 
deux  écailles  oppofées ,  Aériles  ,  concaves  ^  obt»:- 
fes ,  un  peu  plus  courtes  que  les  fle|ir$.,. 

Cette  plante  a  été  déceuvene  ^ptr  M.  Lediu  i 
Porto-Ricco  ;  il  a^bien  voaltt  noaêeo  CfrniinyiHf 
quer  un  exemplaire.  (  K.  /I  ) 

17.  SciRYE  penché.  Siirpas  nutans.  Renu 

Scirpus  culmo  compr^OiJkbutrMgoHù,  nMéoifjpkà 
avMâ ,  falitarid .  ttrmimUi  >  nuiante.  Retz.  Obt  4. 

pag.  IX.  -*  WiUd.  Spec.  Plaac  vol.  i.  psg.  xfu 
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Ses  racines  font  fibréufe^j  8e:  produifent  pit»*  ! 
.fieups  tiges  filiformes»  hautes  de  fîx  i  fept  pouces^ 
comprimées^  nues^  prefque  tëcragoûes  par  la  ftrie 
profonde  de  if  ur$  côtés  ;  garnies  à  leur  bafe  de  ' 
quelques  écailles  courtes  ^  brunes  ^  3c  erweiop* 
pées  par  une  ou  deux  gaines  longues  d'un  pouce  « 
entièrement  dépourvues  de  Feuilles  *  terminées 
par  un  épi  nu,  folitairé^  ovale ^  penché  j  compofé  J 
d'écailles  ovales ,  imbriquées  ,ibrunâtres^  fcarieu-  ' 
Tes  ^entières. 

V.  ... 

Cette  plante  croit  à  Malacca  j  dans  les  lieux 
marécageux*  (I>ir/crf/»r.  ex  Reti.) 

18.  SciRPE  polycric.  Scîrpus  polytrickoides, 
Retz.. 

Scirpus  culmis  comprej/ij  ^fetaeéis  i  fpids  termina- 
iUus ,  folitariis  ,  fuhnutantibus  ^  monandris,  Retz. 

Obfenr.  4.  pag.  1 1.  —  Wilid.  Spec,  Plant,  vol.  i. 
pag.z9J.n^I^ 

Granun  polytmhumé  Rttfli(dl«  Amboin.  vol.  6. 
pag.  i7.îub.  7,  iig.  u 


très  :  il  s  en  élève  des  \ 
en  gazon  >  fétacées  ^'  < 
à  fix  posces  j  i}riées«^ 
garnies  ae  feuilles  rad 

.    Les  fleurs  font  réunies  en'oti  épi  folîtàire  ;  un  1  ^  ,^/(''^'"./'''!^  j.,.'!'''*^/  H^'^^  {  iP^'^^^f  ^'^^/'V 

peu  ovale,  muni  a  fa  bafed-atie  feule  bradée;  fmotuants ,  feJpiibi^Ax^ 

acuminée,  un  peu  pins  courte  que  Képi.  Les  ^""*  ^'.^  •  45-  t"  Pol"Ch.  Pal.  n  .  47. 

écailles  calkinalesibnc  wût\\  imbriquées  j  Vêla-  \[^  Harifw.fit^fcw^  c^UuHs,  [LufrMIms  perfA^cié. 

▼ées  en  carène  >fcjvieufts>y  obtufes  «  de  eotht^sr  Hall.  Helv.  n*.  i  J4J. 

brttiieàleur&aimetsichatttneKi'eHe^^eMifdtnie  ^.           ,          ,      ^             /...... 

qu'aune  feule  étamine ,  raremem-deWK  '^.-^i^  o  ^  ^i^^^^^T-^?^  '^^i'-  -/^"f  ^  -^'^'^  pcdunculqtis. 

Cette  -plante  fe^  seiicontre  i  4^1  Je  'de  fc^lin  ,  ' 
dans  les  pâtunges  humides.  ^D^fiript,  ix  Rn^.  j  j 

i^uSciRPE  monandïiqtie,  Sdrpiis  monander.', 
Rottb.      ,•:!.. 
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Cha^'éptllet  ell  eompd'fli  df dVâAlei  coécavcs  ; 

imbriquées, petites',  lancéolées/  obtufes,  toxitei 
renfermant  une  feule  étamine  ;  un  piAil  turbiné; 
blanchâtre ,  un peti  relevé  en  boffe  j  un  ftyle  plane, 
un  peu  pyramidal ,  terminé  par  deux  ftigmates  ca- 
pillaires  &  recourbés. 

Cette  planté  croit  fur  les  cotes  du  Malabar. 
(^Defiripf.ex  Roué,)  ,-  -» 

**  Plufieurs  iptUets  feffties ^  réunis' in  un  feni paquet* 

JÔ.  SciRPE  fétacé.  Sâirpus  fetaceus.  Lînn.         * 

Scirpus  culmo  nud»  ,  fetacto  ,*  fpiculis  minimis  , 
ftffilikusifubapieeeuimi.  Lam.  Ulufir.Gener.  yoL  i^. 
pag.  1  }9»  n^  661. 

'  '  Sciffus  culmo  nudo  ^  fitaceo  ;  fpids  lateralibus  , 
fuhfolitariis  f  fcjplibus.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  I. 
pag.  7J.  —  Dcsf.  Flor.  àtlant.  v6l.J<.  pag.  49; 

Scirpus  culmo  nudo  »  fetaceo  ,*  fiicd  terminait ,  fef- 
j?/i..(Eder.  Flor.  dan.  tab.  ^  1 1 .—-  Leers  ,  Htrborn'. 
n*.  }j.  tab.  I.  fig.  6.  —  HoÉfin.  Germ.  17.  -^ 
Rotn.  Germ.  vol.  L  paç.  12.  —  vol.  IL  pag  j81 


J 


Sc^us"^  culmo  feiaceo\  ,tnqu€tro  i  involucrp\  tri         ^ ^ 

phy/lo  ,  longo  ;  capitulojcfflli ,  glomerato  y  fiofculis  jl  ProdrraA.  .  T 

,tàonatUris;  Rofib.  Gramtn'^  pag.  50*  tab.  ïa.  M.  1.         ^     \,'       .  m#    .r 

-Eàclu/is  fymnymU.  —  WilW.  Spec*  Plant,  vol.  i .         Juncellus  ornnium  w/nimtf*.  Morif. 


Rôi>'.Tiigd:iBat.  49' 

'    IScinusfoUiiCttu ,  ftuttùUs.  Dilt.  Synob.  t .  p.  420. 

'Citt.Gleff.jfigrr:^8.         '":;   "    ./      "^    '  ' 

.    St^irp/UcmnïumMinimuSf  capitule  brn)iore.  Tounu 
Inft.  R.  Herb.  5x8.  '—  Schettch.  Gramio.  558. 

JûncéUtts  inutfiisiC  Bauh.  Pin.  ^i.  —  Idem  , 


-$•8.  tàb-  10.  fig.  23. 


Oxon.  Hifl.  f. 


pag.îii.n*.é9.  U  ^ 

'  Ses  racines  font  noirîtres]  composes  df^^        "  ^^«c€//x«.  Lobel.  Adver.'pig..44. 

fimples,  flexueufesj  elles produifent  plufieurs  ti-       ^.  Jdem  major,  caule  multoties  longiore.  (S) 

gcs  fétacées,  h^nte^.dje^euKi  à  fix^«)uces,g|au-{  poiret ,  Voyag.  en  Barb.  vol.  i.  pag.  ^o.'Sui 

ipiés,' triangulaires,  garnies  a  leur  bafe  de  feuilles  >  fdrpo  fetaceo. 

linéaires»  féucées ^  molles,  plus  courtes  que  les  1 


«igës  \  qo'^Ues  en^îneoi  piY  leôr  bde  :  ces  gaines 
font  blandîes ,  membraneafes.  •   « 

Les  Béùrs  fontrcuhîès'cn  lihe  tête  feffile,  com-^ 
pofée  d'épillets. agglomérés,  imbriqués  j  cylindri- 

3ues  ,  longs  d'environ  trois  lignes  \  accompagnés 
'un  în<^olacre  à  trois  folioles  inégales  «  étalées. 


Cette  plante  eft^d^inguée  pat  l'extrême  finefli^ 
de  fes  tiges  ^  leur  peu  d  élévation^  par  fes  petitt 
épiUets  feffiles ,  fituiés  nn  peu  au  delfous  du  fom« 
met  des  ti^s. 

Les  racines  fént  nès^nes,  compofées  de  pe- 
tites fibres  capillaires,  un  peu  blanchâtres  s  elles 


aa  moi»  ctt(MS.  fois  plus  longues  qne  les  fleurs.  '  prodHifent^ttatKèse-gfand  nombre  de  petites  tiges 
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hztks  j  haQtes'd*iin^^roi6  ou  ifttatre  pMcts ,  fines , 
slabres ,  féucées,  droites ,  un  peu  Ariées  ^  garnies 
ï  leur  bafe  d'une  gaîne  très*ferrée  ,  glabre  ,  cy- 
lindrique^  un  peu  rouffeâtre ,  terminée  par  un  pro- 
hingeaient  foliacé  >  aigu  >  fubulé  ^  plus  court  que 
les  tiges. 

Les  fleurs  font  réunies  en  un  ou  deux  épis  j  quel- 
quefois trois  ,  petits  ^  felTiles  ,  ovales  ,  un  peu 
obtus  {  fituées  vers  le  fommet  des  tiges  ,  qiii  fe 
prolongent  en  une  forte  de  fpathe  plus  ou  moins 
courte,  droite,  aiguë  j  qui  rend  les  épis  latéraux. 
Les  écailles  font  brunes  j  imbricjuées,  marquées 
dans  leur  milieu  d'une  ligne  verdatre  i  Quelquefois 
elles  paroiflent  comme  panachées  de  brua  &  de 
blanc.  Les  femences  font  fort  petites  ,  planes  d'un 
coté  ,  relevées  &  prefqu'anguleufes  de  l'autre  , 
triées  dans  leur  longueur  ^  dépourvues  de  poils  à 
leur  bafe. 

Dans  la  variété  /i ,  quoique  les  tiges  foient  éga* 
lement  capillaires  «  elles  s'élèvent  à  la  hauteur  de 
dix  à  douze  pouçe$_,  très-droites ,  en  touffes  fer- 
rées. Les  épis  font  également  petits  &  prèfque 
terminaux ,  caraâère  qui  fépare  évidemment  f  et  te 
efpèce  du  fiirpus  fiipinus  ^  avec  lequel  plufieurs 
jiutebrs  l'ont  réuçiie  comme  variété  :  j'ai  recueil  i 
celle-ci  fur  le  bord  des  ruiiîeaux  &  des  lacs  en 
Barbarie,  dans' les  environs  delà  Calle. 

•Cette  plantecroît  ep  Europe  au^bord  des  étangs, 
&  dans  les  lieux  maritimes.  On  la  rencontre  éga- 
lement aux  environs  de  Paris  dans  les  petits  ruif- 
feaux  des  prés  ,  &  dans  prefque  tous  les  marais 
Voffins  des  bois  :  «Ue  fleurit  au  commencement  de 
l-été.^f  (T.v.) 

51.  SciRPE  fcariëux.  Scîrpus  fquarrofu^.  Linn.  , 

'  *  ^j^j,»' 

Scîrpus  culmo  trîqueero  ,  nudo  ,  ficac<o  y  fpicis 
ternis  ',  fepiiifus^  ovatis  ^fquarrofis.  Linn.  Maatiff. 
pag.  181.  —  Lam.lUuftr.  Gêner,  vol.  i.  pag.  139. 
Jï«.  6$%.  tâb.  j8.  fig.  3.  —  Willd.  Spec.  Plant, 
vol.  I.  pag.  508.  n^.  6x, 

,  Scirpus  càlm^fetaceo  ,  triqaetro  /  capituUs  fuiter-  . 
nis  yfefilibus  ,  fquarrofis  ;  invoiucro  dipkylkk-yfiriMi,  ^ 
Rottb.  Gram*  pag  49.  tab.  17.  fig.  j.  J 

Scirpûs  (chinenfis)  ,  cuimù  trique tro  ,  fithnudo:; 
fpicis  ternis  ,  /(JJUibus  ,  termiuaUbus  y  invoiucro  di^ 
fhyllo  y  reflexo,  Osbeck.  Iter,  izo. 

Motta-puiiu. 'Rhtei.  Malab/vol.  la.  pag.  7a,. 
lab.  35.  .  ,    ,.    » 

.  Grj^men  cyperoi  de  s  y  orientale  ^  perpufillum;  çapi* 
Mis  fubrotundîs ,  kifpidu.  Plukèp.'  Mant^IT.  -9?. 
tab.  350.  fig.  i6. 

Avenacu.  Rheed.  Malab.  il.  pag.  71.  tab.  36.  , 

»  •  Cetteplante  8^$  saines  fijbrQu&s  >  faf^^jculées  ; 
elles  pvoduifent  une  ^'ge  (impie «dc^^j te,  à;peH)e 


s  c  I 

grêle,  fétacée ,  Kiute  de  huit  i  dix  pences  &>phis , 

Îarnie  i  U  bafe  de  quelques  feuilles  radicale»  « 
roi  tes,  glabres,  fétacées^  aiguës ,  caoaliculées» 
plus  courtes  que  les  tiges ,  la  plupart  médiocre- 
ment vaginales  à  leur  bafe. 

Les  fleurs  font  compofées  de  trots  ou  quatre 
épillets  terminaux,  fefliies  ,  ramalTés,  ovales  ,  ob- 
tus ,  un  peu  comprimés ,  garnis  d'écaillés  imbri- 
qtiées ,  irès-fertées ,  un  peu  relevées  en  bofle  à 
leur  bafe.  L'involucre  eft  compofé  de  deux  folioles 
oppoféeSf  (étacées  ,  ûguèfs  $  l'une  d'elles  plus 
courte ,  à  peine  de  la  longueur  des  épillets  i  l'antre 
droite  ^  un  peu  roide  ,  deux  ou  trois  fois  plus 
longue  que  la  première. 

Cette  plante  croit  naturellement  dans  les  Indes 
orientales.  (  f^./.) 

.5a.  ScmrE  de  Vbal.  $cirfus  Vhalii.  Lam. 

Scirpus  culmo  triquetro  ,  fuhnudb  ;  Jpiculis  ohloit' 
gis  ,  f0fcicul4to  "  capitatif  i  involùcro  polrphyllo  ,  ft^ 
taceo , prdongo.  Lam.  llluflr« Geocr.  vol.  I.^.  159. 
n**.  660. 

Cette  efpèce  a  quelques  rapports  avec  le  cypenu 
pygmdus  4e!  Aèt^boU  »  noss  fes  caraâère  s  génériques 
jiojv^nt  o^cri&keiaept  Je  Aire  placer  parmi  les 

fciijpçsv  .    .  ..:. 


>    / 


Ses  tiges*  (bnt  très- pemes,  grêles  >  fétacées  , 
triangulaires,  prefque  nues  »  fort  glabres,  hantes 
,d'enviro|i  deux  à:  trob  pouces  au  phis^  envelop- 
4»ée$  à  leur  bafe  par  une  gaîne^miiKe  j  membra- 
.aeufe.>  un  pçu  rouflacce  iiifèrieuremeot ,  prolongée 
à  fpn.ori&çe  ç^  un  filei;  capillaire  beaucoup  plus 
court  que  |jas  tiges.  ;  ,      .      .     .. 

Lerfloors  font  terminales ,  réunîes-eti  une  têts 
fefliie  y  compofée  de  .quatre  à  cinq  épillets  Bifdr 
culés ,  oblongs  ,  d'un  brun-clair ,  munis  d'écaillés 
étroites,aiguè's  j-membraneufesi  nembEenfes.  L'in- 
volucre  eft  formé  par  plufieurs  folioles ,  de  trois  à 
cinq,  inégales,  fétacées , très-longues ,  furpaflant 
dé  beaucoup  les  ëpilieis. 

G^tce  pl^nce  croit  daPfl  l' Amérttpieméridjonale. 
t'eft.p^  erreur  qu'elle  ^^té  indiquée  par  M.  La- 
marck  comme  originaire  de  TEfntgoe  :  elle. hua 
été  communiquée  par  M.  Vahl.  (F^.f.  in  kerb. 

Lnm.  ) 


1 


Scfrgus.cùInpiO](riq4et/ç  ^  HAph^lo  glohofè -^  i 

•Agul^ufe.^  un.pdacyJiM)dtjv^uê,Jjri^^:nyq*.WSr  .*.^ArcAay^4'/A^^..iîi«i*aiiiîlluftr.  pag*;)^ 


'    J3.  SciRFG  de  iHfcheli'.  Scîrpus  miehtùaaas, 
LJnn.  ,       7-         .. 

^  Scîrpus  çuàvt  VWetf^  ^  Çfipitith'gl0kafà  ;  mv^imcm 
polyphyllo  y  lon^o,  Lino.Spec.  Plant.  voL  i.  p.  76. 
—  H  offrtt,  Çerm.  1 8.  —  Scnkuhr.  in  uftcri.  AnnaU.  i . 
pag.  20.  tab.  li  —  Desfont., Flor.  atlant.  vol.  i. 

b'ag.  j  r.  —  Allîon.  Flor.  pedem.  n*.  1570. 

•-  "t..  • 
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Jancusjbiiami^  mmimus,  J.  Baoh.  Hift;  i.  p«  52).  | 

Sub  maturo  fru3u,  Icon.  | 

Gramenjunceum  ^  marimtm  ;  cfipnulofyuampfQ*  J. 
Bauh.  Hifi.  2.  pag.  509.  Situ  icône. 

Cyperus  italicus^  omnium  mirùmusr.  Till .  Pif.  p«  5 1  • 
tab.  ii.fig.  5. 

Cyperus  humilis  ;  fpicU  hnrMus  rotuniîs ,  glome^ 
ratis.  ?  Biixb.  Cent,  u  pag«  34.  tab.  jy.  iig.  i* 

Cette  plante  a  des  racines  fibreufes  ,  des  tiges 
droites ,  grêles ,  triangulaires ,  très- variables  dans 
leur  grandeur  ^  longues  de  trois  i  huit  ou  dix 
pouces  y  accompagnées  i  leur  bafe  de  deux  Feuilles 
en  carène  »  lifles  >  d'environ  une  ligne  de  largeur 
plus  courtes  que  les  tiges. 

Les  fleurs  font  compoKfes  d*épillets  d'un  vcrt- 
p&Ie  )  réuni»  en  têtes  épaifl'es  >  terminales  ^  tantôt 
£mples  ^  (^uelauefois  compofées  ^  un  peu  arron* 
dies ,  munies  a  écailles  oblongues,  concaves  »  un 
peu  lâches  y  acuminées^  la  bafe  des  têtes  environ- 
née par  un  involucre  d'environ  cinq  folioles  éta- 
lées ^  très- inégales >  beaucoup  plus  longues  c{ue 
les  fleurs.  Les  femences  font  blanchâtres  ^  nian- 
gulaires ,  dépourvues  de  poils. 

Cette  plante  fe  rencontre  dans  les  départemens 
méridionaux  de  la  France ,  en  Italie ,  en  Alle- 
magne ,  dans  les  lieux  humides  >  marécageux ,  fa- 
bloneux  :  elle  croit  auffi  fur  les  bords  du  fleuve 
Sébou  dans  le  royaunne  de  Maroc,  (f^*/.) 

$4.  SciRPB  nain.  Sçirpue  iuams. 

Scîrpus  cuîmo  fuhtriqketro  ,  flîformi ,  foUis  bre* 
viori  ;.  Jpicis  agghmtratis  y  terminaiibus  ;  invoiucro 
tr/phyUo  J  capuuiis  longiore,  (N.) 

Plante  remarquable  par  fa  petiteffe ,  dont  les  ra- 
cines Hbnt  compofées  de  fibres  dores  ^  noirâtres  , 
très-longues  ;  elles  produifent  djes  tiges  raoïaffées 
en  ga2on ,  feuîllées ,  très-efabrcs ,  d'un  vert-g!au- 
que  y  filiformes^  on  peu  triangulaires ,  hautes  d'un 
à  deux  pouces  au  plus  «  environnées  â  leur  bafe 
de  feuilles  planes  ^  très-étroites  ,  lifles ,  roides , 

1>lu5  longues  que  les  tiges  ^  dont  les  gaines  font 
arges  ^  (carieufes ,  blanchâtres. 

Les  tiges  font  terminées  par  un  très-  gros  paquet 
I  d'épillers  ramaflés  en  téte^  mti,ni  d'un  invohicre 
à  trois  folioles  inégales  ^  étroites  y  plus  longues 
que  les  fleurs.  Les  éptllets  (ont  oblongs  y  cylindri- 
ques y  feflîles«  inégaux  y  obtus  «  d'un  gris-cendré  ^ 
longs  de  deux  à  trois  lignes  y^  compofés  d'un  très- 
f;rand  nombre  d'écaillés  calicinales  fort  petites  y 
ovales  y  concaves  >  un  peu  aiguës.  L'ovaire  eft  très- 
petit  i  le  flyle  bifide  y  articulé  %  les  (emences  fort 
petites  «  un  peu  arrondies. 

Cette  plante  croît  dans  Tlnde.  (  V.f.  in  herb. 
Fetit'Thouan.) 
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if.  ScmPfi  du  Sénégal.  Sdfpu$  finegultnffs. 
Lam. 

Seirpus  cuimo  angulato  y  fubnuéo*;  fpîiulis  ttrmî" 
naiibus  y  feffilibus  »  glomeratis  y  invoiucratis,  Lam. 

Illuftr.  Gêner.  "Vol.  i.  pag..  140.  n^.  668. 

Cette  efpèce  fe  reconnoit  â  fes  épillets  blan- 
châtres ,  agglomérés  y  fediles  y  garnis  de  très-pe- 
tites écailles. 

Ses  racines  font  compofées  de  fibres  un  peu 
rougeâtresj  droites  «  fimples,  fafciculées^  il  s'en 
élève  plufieurs  tiges  droites^  fimples«  flriées,  air- 
guleufes  y  très-glabres ,  hautes  d'environ  un  pied-^ 
grêles,  un  peu  fiftuleufeSj  d'un  vert-blanchâtre  » 
nues  dans  toute  leur  longueur,  garnies  â  leur  pac- 
tie  inférieure  d'une  ou  de  deux  feuilles  courtes  y 
glabres ,  ftriëes  y  environnant  lès  tiges  par  une 
gaine  cylindrique,  un  peu  lâche >  fe  terminant 
par  une  lame  fubulée ,.  un  peti  roulée  fur  elle- 
même  j.  aiguë»  de  deux  tiers  plus  courte  aue  tes 
tiges.  Il  exille  quelques  autres  feuilles  radicales 
entre  les  tiges,  libres  ôc  fort  élargie^  à  leur  bafe , 
un  peu  imbriquées. 

Les  fleurs  font  terminales  j  réunies  en  plufieurs 
épis  fefliles,  blanchâtres,  ovales,  oblongs,  un 
pea  coniques ,  fafcictilés ,  au  nombre  de  trois  à 
cinq  ^  dont  le  rachis  alvéolé  s'offre  comme  un  pé- 
doncule épais ,  mis  à  nu  par  la  chute  des  fleurs  in- 
férieures. Les  écailles  font  fort  petites,  imbri- 
quées ,  très-ferrées ,  ovales,  obtufes^  glabres, 
icarieufes,  d'un  blanc-jaunâtre  i  leur  fommet, 
munies  d'une  petite  pointe  mucronée.  L'involucce 
eft  compofé  de  deux  folioles  inégales  ^  très-ouvec- 
tes  »  roides  ,  élargies  i  leur  bafe  ,  (triées ,  canall- 
culées  J  fubulées  ,  très-longues. 

Cette  plante  croit  au  Sénégal  ;  elle  m'a  été 
communiquée  par  M.  Dupuis.  (^•/•) 

36.  SciRPB  à  trois  épis.  Seirpus  tnfiackyjosi. 
Linn.  f. 

Scîrpns  cuimo  nudo ,  fitacea;  Jpi^s  tends ,  yijfF* 
iibtts  ;  invoiucro  diphyilo  ,  Jftaao.  Lina.  f.  Sup- 
plem.  pag.  lO}.  —  Kottboll,  Gramin.  pag.  49. 
tab.  1^.  fig- 4«  —  Exclu fo  fynonymo  Pluktnetii. 
Lam.  Illuftr.  Gêner,  vol.  i.  pag.  1)9.  n^.  664. 

Seirpus  (  triftachyos  )  ,  cuimo  capîliariy  capitulo 
trifiachyo  ,   glumis  integris  ,    invoiucro   dipkyiioL 

Thunb.  Prodr.  pag.  17. — Willden.  Spec.  Plant. 
vol.  I.  pag.  jôo.  n^.  jj. 

Cette  efpèce  a  de  très-grands  rapports  avec  le 
fcirpus  eapiiiaris  ;  peut-être  même  n'en  eft-elle 

Î'  '  u'une  variété  ;  elle  en  diflere  par  fes  épis  non  pé- 
onculés. 

S.s  tiges,  ainfi  que  fes  feuilles  ou  tiges  ftériles, 
font  fétacées,  très-gbbrer.  Les  fleurs  font  réu- 
nies en  une  tète  latérale ,  fitoée  un  peu  au  def- 
fous  du  fommet  des  tiges ,  compofée  de  trois  i 
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fept  ëpillecs  feflîles»  munis  d'ëcsriUes  entières  > 
imbriquées  9  &  d'un  involucre  fétacé,  à  deux 
.folioles.  Elle  varie  beaucoup  dans  les  proportions 
de  fa  grandeur. 

On  rencontre  cette  plante  au  Cap  de  Bonne- 
Efpéiance. 

)7.  SciRPE  des  Hottentots.  Sdrpus  hoiuntotus. 
Linn. 

Scirpus  cuimo  triquctro  ^  folio fo  ;  capitulo  glohofo  j 
compofito;  glumis  lanctolatîs  y  hîrtU,  Lam.  Hllulr. 
Gêner,  vol.  i.  pag.  140.  n^.  669. 

Schpus  cuimo  triqaetro  ,  foliofo  ;  caphalo  glohofo , 
fquamis  calicinis  lanceolatîs  ^  kinîs»  Linn.  MantifT. 
182.  — Wiildcn.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  510, 
tï\  66. 

Scirpus  cuimo  trîgono  y  folio fo  ;  capitulo  glohofo , 
glumis  kinis ,  involucro  triphylio,  Thunb.  Prodr. 
pag.  18. 

Cette  plante  a  des  tiges  hautes  d'environ  un 
pied.  FeuiiléeSj  droites  ^  roides,  triangulaires  ^ 
très'-lifTes  ^  garnies  dans  leur  longueur  d'environ 
trois  feuilles  alternes  3  très-écartées  j  femblables 
à  celles  des  graminées ^  droites,  lifles , médiocre- 
ment carinées  fur  leur  dos»  entières  à  leurs  bords  ^ 
aiguës  à  leur  fommet  »  beaucoup  plus  courtes  que 
Jes  ciges  qu'elles  embraflent  par  une  gaine  cylin- 
drique ^  entière. 

Les  fleurs  font  réunies ,  i  Textrémîté  des  tiges, 
en  un  paQuei  capité  &  globuleux ,  compofé  d'un 
très-grana  nombre  d'épillers  felHles ,  très  ferrés, 
agglomérés  y  chaque  épillet  muni  d'écaillés  imbri- 
quées >  lancéolées,  velues ,  terminées  â  leur  fom- 
met par  une  pointe  prefqu'en  forme  d'arête,  ve- 
lue. La  bafe  de  chaque  paquet  eft  environnée  d'un 
involucre  à  trois  folioles  inégales ,  â  peine  plus 
.longues  que  les  fleurs. 

Cette  plante  fe  rencontre  au  Cap  de  Bonne- 
Efpérahce,  dans  les  lieux  marécageux  &  fur  le 
•bord  des  ruifleaux.  (  Defcript.  ex  Linn.  ) 

38.  SciRPE  antartique.  Scirpus  antanicus.  Linn. 

icirpus  cuimo  triquttro  ,  nudo  ;  capitulo  glohofo  , 
compofito ,  monophyllo.  Lara.  iHuftr.  Gcner.  vol.  i. 
pag.  T40.  n*.  670.    • 

Scirpus  cuimo  triquetro  y  nui(o  ,  capitulo  glohofo  , 
involucro  monophyllo.  Linn.  Mantiff.  181. — Willd. 
Spèc.  Plant,  voî.  ï.  pag.  5 10.  n*.  67. 

Scirpus  (antarticus  )  ,  cuimo  capillari  y  .  capitulo 
fdfciculato  ,  rotundato  i^ glumis  glab ris  ,  involucro  /»•- 
nophyllo.  Thunb.  Prodr.  17.         . 

r 

Ses  tiges  font  nftes  ,  triangiilaires ,  filiformes, 
hautes  d'environ  un  pied,  garnies  de  feuilles  ra-  • 
dicales  &itfQrmeSj  à  demi-cylindriques  à  l'exté-  < 
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rieur  «  canaliculëes  à  leur  partie  intérieure  «  dé  la 
longueur  des  tiges. 

Les  fleurs  font  réahies,  i  rextrémité  des  tiges . 
en  une  téce  globuleufe ,  compofée  d'épillets  nom- 
breuXj  feffiies  »  cous  égaux  ^  ovales  «  imbriqués 
fur  crois  rangs  «  à  trois  taces  ^  de  couleur  brane, 

Ï»lus  pâles  &  prefque  cartilagineux  furie  bord  de 
tors  écailles  ^  obcus  à  leur  fommet,  munis  i  leur 
bafe. d'un  involucre  général  d'une  feule  pièce, 
fétacé ,  ficué  latéralement ,  plus  long  que  ks  létci 
des  fleurs.  * 

Cette  plante  croit  naturellement  au  Cap  de 
Bonne*Efpérance  &  dans  la  Guinée,  if'  (  Dcfcript. 
ix  Linn,  ) 

)9.  SciRPE  barbu.  Scirpus  barhatus.  Lara. 

Scirpus  eulmis  fetaceis  ,  triquaris  ;  vaginis  ort 
harhatis;  fpiculis  fafciculato^apitalis  ^  terminalihus* 

Lam.  r.luilr.  Gêner,  vol.  i .  pag.  140.  n^.  666, 

Scirpus  (  barbatus  ) ,  cuimo  triquitro  ,  vagints 
fuhoppofitis p  fupra  harhatis;  capitulo  terminali ,  fuh^ 
rotundo  ,  polyfiackyo.  Rotcb.  Gram.  n^.  68. 

Quoique  cette  plante  paroffle  avoir  des  rap^ 
ports  avec  lefcirpus  antarticus ,  elle  préfente  néan- 
moins des  caraûières  fuffifans  pour  l'en  diftinguer . 
quoique  \^illdenov  l'ait  rapportée  zufcirpus  ait- 
t^ticus,  Linn. 

Ses  racines  font  cortlpo fées  de  filamens  capil- 
laires ,  (impies ,  touffus ,  un  peu  jaunâtres ,  d'où 
s'élèvent  un  grand  nombre  de  tiges  gréleîs ,  Am- 
ples ,  droites ,  fétacées  ,  triangulaires  ,  hautes 
d'environ  fix  pouces  &  plus>  très>glabres  j  dér 
pourvues  de  feuilles  dans  toute  leur  longueur, 
excepté  à  leur  bafe ,  où  ces  feuilles  font  nom- 
breufes^  réunies  en  touffes  ^azonneuftsV  très- 
fines  ,  fétacées,  longues  i  peme  de  la  moitié  des 
tiges ,  aiguës  à  leur  fommet ,  membraneufes  8c 
vaginales  à  leur  bafe  ;  les  unes  libres  ,  prefqu'im- 
briquées  ;  d  autres  embraflant  les  tiges  par  une 
fiaine  cylindrique ,  garnie  i  fon  orifice  de  poils 
nns  &  blanchâtres. 

Les  fleurs  font  réunies  â  l'extrémîré  des  ttges 
en  une  tére  compofée  de  plnfieurs  épillets  iâfci- 
culés ,  feffiles ,  oblongs ,  cylindriques  ,  prefqu'ai- 
gus,  compofës  d'écailles  membraneufes  ^  un  4>ea 
lâches ,  aiguës  i  leur  fommet;  les  inférieures  ca- 
duques i  ce  qui  fait  paroicre  les  épillets  un  peu 
pédoncules.  L'involucre  manque  fouvenc  ^  ou  bieo 
il  eft  formé  par  deux  folioles  courtes  ,  aiguës , 
élargies,  un  peu  concaves  à  leur  bafe  «  oppofées, 
à  peine  de  la  longueur  des  fleurs. 

'    Cette  plante  croit  dans  les  Indes  orientales. 
(  K.yi  in  kerb.  Lamarck,  ) 


40.  SciRP£  cQUché.  Scirpus  fupitms.  Linn. 


Sci/pus 
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Scirpus  culmo  tertti  ,  nuio  ;  fpîcis  fejjtiibus  ,  tn 
medio  culmo  glomeratis.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i. 
pag.  7}.— Dalib.  Parif.  i6.— Roth,  Germ.  vol.  II. 
pag.  58.  —  Lam.  Illiiftr.  Gêner,  vol.  i.  pag.  139. 
ri'*.  661 .  —  Willden.  Spec.  Plant,  vol.  ï .  pag.  ^^9' 
n^  32.    • 

•  Scirpus  fupinus  f  mini  mus  ,  capitulis  conglohatis  ; 
foliis  rotundo-tereùhus.  Tournef.  Inft.  R.  Herb. 
528.  —  Vaillant ,  Patif.  179. 

'  Scirpus  fetaceus.  Var.  p.  Lam.  Flor.  franc,  vol.  3. 
pag.  jji.  n^.  1163. 

Cette  plante  reflemble  beaucoup  au  fcirpus  /J- 
uceus ,  dont  elle  ne  paroît  être  qu'une  variété  5 
roai$  elle  eft  conlhmment  bien  plus  grande  dans 
toutes  Tes  parties  >  fes  épillets  font  fitués  vers  le 
milieu  des  tiges  &  non  vers  I0  fommec ,  lemar- 
quables  par  leur  groffeur  &  leur  forme  ,  relative- 
ment à  ceux  àa  fcirpus  fetaceus. 

Ses  racines  font  fafci culées  ,  compofées  de  fila- 
mens  blanchâtres ,  nombreux ,  prèfque  capillaires  : 
il  s'en  élève  un  très^rand  nombre  de  tiges  en 
touffe ,  qui  tombent  Ôc  s'étendent  fur  la  terre  s 
elles  font  glabres ,  nues ,  cylindriques,  fiftûlfru- 
ftis ,  longues  de  fix  à  dix  pouces ,  d'un  vert-pâle , 
wn  peu  (triées ,  garnies  à  leur  bafe  de  membrarifcs 
écailleufes  &  de  gaines  cylindriques  ,  longues 
d'un  à  deux  pouces ,  ferrées ,  alongées  &  fubu- 
lees  à  leuf  partie  Tupériegre.  Ces  tiges  fe  prolont 

f;ent  vers  leur  milieu  çn  une  forte  de  fpathe  fubu- 
ée  ,  à  la  bafe  de  laquelle  les  fleurs  font  fiiuées , 
d'où  vient  qu'elles  paroiflent  occuper  le  milieu 
des  tiges. 

Ces  fleurs  font  djfpofées  en  deux  ou  trois  épis 
fefEles,  agglomérés,  affez  gros,  ovales  ,  obtus, 
d'un  roux-clair,  imbriqués  d'écaillés  ovales,  mem- 
braneufes,  un  peu  fcarieufes  à  leurs  bords,  ob- 
tufesj  celle  du  bas,  qui  répond  à  la  fpathe,  eft 
aiguë ,  fubulée  â^fon  lommet.  Les  femences  font 
petites /.triangulaires,  ftriées  tranfverfalement , 
dépourvues  de  poils  à  leur  bafe. 

.  Cette  plante  croît  dans  les  lieux  humides,  aux 
environs  de  Paris,  à  Fontainebleau  ,.&c.  5  elle 
fleurit  vers  le  commencement  de  l'été.  (  fT,  v.  ) 

_    41.  SciRPE  droit.  Scirpus  erecïus. 

Scirpus  culmo  gracili ,  fuhtereti  ,  nudo  ;  fpicis  la- 
teràÙbus^gtomeratisi  gliûnis  lanceoiat^acuminatis^ 
involucro  monophyllo ,  fuhulato,  (Né) 

Cette  plante  a  des  rapports  avec  le  fàrpus  fu^ 
pinus.mM  fes  tiges  font  bien  plus  grêles  &  droi- 
tes ,  fes  épillets  plus  étroits. 

Ses  racines  font  compofées  de  fibres  fimples , 

tin  peu'tottueufes ,  brunes,  courtes ,fafciculéôs  j 

^lles  produifentun  grand  nombre  de  tiges  droites, 

grêles,  prefque filiformes, jRriées ^  prèfque  ftylin* 

Botanique»  Tomt  VL 


SCI  76* 

Criques ,  réunies  en  gaion ,  longues  de  fix  à  dix 
pouces  &  plus ,  enveloppées  à  leur  bafe  par  una 
gaine  étroite ,  cylindrique ,  longue  de  deux  à 
quatre  pouces ,  fouvent  terminée  par  une  pomte 
fubulée  5  les  plus  longues  un  peu  renflées  depuis 
leur  milieu  jufqu'à  leur  fommet ,  &  légèrement 
articulées  à  la  bife  de  ce  renflement. 

Les  fleurs  font  placées  aux  deux  tiers  des  tiges, 
réunies  en  un  paquet  d'épillets  feffiles ,  inégaux , 
un  peu  lancéolés ,  quelquefois  un  ou  deux  pédon- 
cules ,  compofés  d'écailles  Imbriquées ,  lancéo- 
lées, mucronées  à  leur  foramet ,  de  couleur  pâle, 
bordées  de  brun  ;  elles  reilfefment  trois  étammes, 
dont  les  filamens  font  très- courts.  L'ovaire  eft 
comprimé  5  le  ftyle  un  peu  plus  long  que  l'écaillé , 
bifide  2  fon  fommet.  Les  femences  font  fort  pe- 
tites ,  obrondes ,  comprimées ,  de  couleur  brune , 
tranchantes  à  leurs  bords. 

-  Cette  plante  croît  fur  les  rochers ,  dans  le  lit 
des  rivières,  à  l'île  de  Madagafcar,  où  elle  a  ete 
recueillie  par  M.duPetii-Thouars.  (  K./.  in  herb. 
P.  Th.) 


42.  SciRPE  à  groffe  tète.  Scirpus  cephalous. 
Linn. 

Scirpus  culmo  triquetro ,  fuhfollofo  ;  fpiculis  numt^ 
ro/ijjimis,  in  cai?itulum  maximum  glomeratis  ;  invo* 
lucro  prAlongo.  Lara.  lUuftr.  Gen.  vol.  i .  pag.  140. 
n**.  671.  —  Jacq.  Hon.  i .  tab.  97. 

Scirpus  culmo  triquetro^  nudo;  capitula  ovato, 
fquarrofo  ;  involucro  triphyllo  ,  longo.  Linn.  Spec. 
Plant,  vol.  I.  pag.  76.. 

Schdnus  (cephtXotes) ,  culmo  foliofo ^  triquetro; 
involucro  tetrapkyllo ,  dijûxo  ;  capituio  oblongo  ,  ter- 
minali.  Rottb.  Gram.  61.  tab.  20.         ^ 

Ses  tiges  font  liffes,  très-élevées ,  triangulaires, 
feuillées ,  ftriées ,  arundinacées ,  coupantes ,  très- 
afguës ,  au  moins  de  U  longueur  des  tiges  s  leur 
gaine  triangulaire  y  Ié9^feuil!es  larges ,  très-lon- 
gues ,  dures.  Ses  fleurs  font  réunies  en  une  très- 
grofle  tête  teriidnale ,  ovale ,  corapofée  d'épillets 
très-nombreux  ,  agglomérés,  prefque  feflSles ,'  ou 
dont  les  pédoncules  font  i  peine  vifibles,  gari^is 
d'écailles  imbriquées,  acuminées ,  fcarieufes ,  rouf- 
feâtres ,  un  peu  recourbées  j  la  bafe  des  têtes  munie . 
d'un  involucre.  très -long,  compofé  de  trois  à 
quatre  folioles  réfléchies  ,  fcabres  i  leur  bafe  , 
femblaWes  aux  feuilles. 

Cette  plante  croît  dans  Tîle  de  Cayenne  &  à 
S\xmzm.(V^  fin  herb.  Lam.) 

43.  SciRPE  à  deux  têtes.  Scirpus  bicapitatus.     \ 

Scirpus  culmo  fUiformi ,  ftnato  Jubcomprejfo  i  f<y 
liisfetaceis.vaginâ  niveâ ,  fpicatis  fiffiàbus,  bica-i 
piuuis;  involucro  motiophylh  t  fetofito.  (Ns)         .  » 
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Ses  racines  font  gréics  &  iîbrenres^  fes  tîgei  : 
ramafiees  en  gazon  «  hautes  de  huit  à  dix  pouces> 
droites^  filiformes  ^  firiées  ^  glabres  •  légèrement 
comprimées  y  garnies  infërieurement  de  feuilles 
imbriquées  >  fétacées^  plus  courtes  que  les  tiges, 
munies  d'une  longue  gaine  très-lâche  ,  mince, 
fcarieufe^  d'un  blanc  de  neige  ,  traverfée  latéra* 
lement  par  une  nervure  verte  qui  forme  la  partie 
înférieure^dcs  feuilles.  Quelques-unes  de  ces  feuil- 
les, les  plus  inférieures,  font  fortement  roulées 
en  fpirale,  furtout  à  l'époque  de  leur  defféche- 
ment. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  un  épi  court ,  ter- 
minal \  les  épillets  felfiles  «  agglomérés  ^  ordinaire- 
ment féparés  en  deux  paquets  peu  diflansi  l'un 
fupérieur  terminal ,  l'autre  inférieur  latéral,  muni 
chacun  d'un  invoiucre  à  une  foliole  aflèz  longue, 
fétacée,  femblable  aux  feuilles.  Les  épillets  font 
courts^  petits,  affei  feroblables  à  ceux  des /cA^- 
nus ,  ovales  «  un  peu  élargis  â  leur  fommet ,  longs 
de  deux  a  trois  lignes ,  au  nombre  d<huit  à  dix  à 
chaque  paquet.  Les  écailles  calicrnales  font  ob- 
longues, aiguës»  roufleâtres»  fcarieu fes,  terminées 
par  une  petite  pointe  $  elles  renferment  trois  éta- 
mines ,  un  ovaire  trigone,  un  ftyle  trifide. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne-Efpérance  \ 
elle  m'a  été  communiquée  par  M.  du  Petit-Thouars. 

44.  SciRPE  pubefcent.  Sdrpus  puhefiens.  Desf. 

Scirpus  culmo  faiiofo  ,'tnquctro  ,  fupernè  pubef- 
ctnte y  fpiculis paucis ,  ftcundis^  termina&hus yOvatis^ 
glumis  mucrqnatis.  Desfont.  Fior.  atlant.  vol.  i. 
pag.  51.  tab.  K). 

Scirpus  culmo  triquetro ,  foliofo  ;  fpiculis  ovatis , 

congefiis t  feffilibus ,  puhtfcentibus.  Lara,  llluftr.  Gtn. 

vol.  I.  pag.  13p.  n*^.  66^. 
< 
Carac  (  pubefcens  )  ,  fpicâ  compofitd ,  hrevijfimâ  ; 

Jpicuiij  ovatis  i>  congé fiis  \  ftfiUbus  ,  pubt/centibus, 

Foirèt,  Voyage  en  BarbkVol.  i.  pag.  ^54. 

Carex  Poireti.  Gmel.  Syft.  Nat.  vol.  i.  pag.  140. 
il*,  m. 

Cette  plante,  que  j*âî  découverte  fur  les  c&tes 
de  Barbarie  »  me  paroit  avoic  iés  plus  grands  rap- 
ports avec  le  fcirpus  ciliaris  de  RottboU.  Cette 
dernière  ae  m'étant  pa3  fuffifaminefic  connue ,  je 
j)'ofe  prononcer  fui  ridentité. 

Ses  racines  font  fibreufei ,  capillaires  ;  fes  tiges 
$mpl«9 ,  moUes ,  feuillées  y  triangulaires  «  angu- 
leufes ,  hautes  de  huit  à  dix  pooces ,  tm  peu  blan- 
châtres &  légèrement  pubefcentes  â  leur  partie 
fopérleure>  comprimées  >  çirnies  dans  toute  leur 
longueur  de  feuilles  graminiformes ,  d'un  vert- 
biancbitre  ,  longues  ^  aiguës ,  llriées ,  pféique 
planes  ,  mar<)uée$  fur  leur  dos  d'une  caréné  tran- 
chante ,. entières  à  leurs  bords ^  larges  d'eovtroo 
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*eux  lignes,  longues  de  qu;irre  ï  cinq  poocajles 
inférieures  plus  courtes ,  munies  d'une  gaine  cy-. 
lindrique ,  entière ,  ferrée  contre  les  tiges,  longue 
de  plus  d'un  pouce,  ftriée,  garnie  i  ion  orifice 
d'un  petit  bourrelet  rouffeâtre. 

Les  flîurs  font  difpofées,  à  rextrémité  des 
tiges,  en  plufieurs  petits  épis,  de  trois  à  fix, 
ovales ,  obtus ,  d'un  blanc-pâle ,  feffies  ou  un  peu 
pédoncules,  très-rappxocbés.  Les  pédoncules  font 
triangulaires ,  très-courts ,  pubefcens ,  inégaux  ; 
les  inférieurs  un  peu  plus  longs  j  les  écailles  im- 
briouées ,  ovales ,  concaves ,  ftriées ,  verditres , 
légèrement  velues,  membraneufes  à  leurs  bords, 
terminées  par  une  pointe  roide  ,  fubulée  ,  droite  j 
les  filamens  des  étamines ,  ainfi  que  le  piftil  fail- 
tant  «  d'une  grande  blancheur. 

Cette  plante  croît  en  Barbarie.  Je  l'ai  rencon- 
trée aux  environs  de  la  Calle  >  fur  les  coteaux 
humides  &  vers  le  bord  des  lacs  s  elle  fleurit  i  la 
fin  du  printems  &  dans  Tété.  (  A^.  v.  ) 

• 

4J.  SciRPE  mocroné.  Scirpus  macranatus.  LJnn» 

Scirpus  culmo  triangulo  ,  nudo  ,  acuminato  ,*  fpicis 
cangiomcratis  ,  fcffiiibus  ,  lateralibus.  Linn.  6pec. 
Plant,  vol.  I.  pag.  75.  —  Willd.  Spec.  Plant.  voU 
I.  pag.  303.  n*.  47.  —  Lam.  lUufir.  Gêner,  vol.  i. 
pag.  140.  n**.  671.  —  Idem,  Flor,  franc,  vol.  3. 
pag.  55a.  n^  1163. 

Scirpus  glùmeratus,  Scop.  Carti«  n*.  (îj. 

Scirpus  céuilâ  triwtro ,  patuculâ  tauraS  »  ntmofi^ 
iocufiis  ovatis.  Haller^  Helv.  n^.  1338. 

Cyperus  mariiimus^  cMpitulis  glomctatis*  î  Tourn. 
Ir.ft.  R.  Herb.  y 27. 

Scirpo-cyperus  maritijnus,  Michel.  Gen.  47.  orJ« 
c.  2,3. 

Scirpo^ptrusy  pamcuiâ gkmeratâ^  ^fpicis  îmkri^ 
c,atis  cofnpc>/rir«.Scheuch.  Gramtn.  pag.  404.  tab.  9. 
fig.  14- 

Cette  phnte ,  oui  a  àt%  rapports  avec  le  fcirpus 
triquettr ,  s'en  dittingue  par  fes  tiges  bien  dIus 
fortes-  &  plus  élevées ,  par  fes  épillets  conitam* 
ment  feffiks,  plus  épais  \  enfin  par  l'extrémité  des 
tiges ,  qui  furpafle  les  fleurs ,  recourbée  horizon- 
talemcfN. 

Ses  racines  font  fibreufes ,  ^efque  (àictcttlées  ; 
point  traçantes  :  il  s*en  élève  des  tiges  droites , 
triangulairt's  ^  nues,  â  trois  faces  concaves  >  les 
nngles  faillans,  comprimés  »  terminés  i  leur  fom- 
mer  p^r  une  longue  pointe  fouvent  réfléchie.  Les 
fleurs  font  difpofées  en  une  panicule  glomérulée ^ 
latérale ,  un  peu  rameufe ,  coinpofée  d'enviroB  une 
.vingtaine  &  plus  d'épillets  pédoncules,  |dus  foB<«« 
vent  fefliles ,  réunb  en>pac|uecs  j  ovadcs»  tiès<épats  ^ 
garnis  d'écalUe^  imbdquées. 
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Cette  phiite  croît  en  Sulfle ,  en  tolic,  ^,^.^."- 
gleterre,  dans  pludieurs  des  départemens  méridso* 
naux  de  la  .France ,  ainfi  que  dans  les  Pyrénées, 
fur  le  bord  des  étangs.  '^{.V-f») 

^.  S  c  I R  P  E  de  Sparmann.  ScirpMs  Sparmanni. 
Lamarck. 

'  ^cirpus  culmo  anguiato  ,  nudo  ;  fpicîs  terminait- 
tus  ,  ternis ,  feftliSus ,  nudis.  Lam.  lUuflr.  Gêner, 
vol.  I.  pag.  240.  n®.  667. 

Scirpus  trifpicatas.  Linn.  f.  Suppl,  pag.  10?.  — 
Yhunb.  Prodr.  pag.  17.  -*  Willden.  Spec.  Plant. 
vol.  I.  pag.  301.  n°.  44. 

Il  s'élève  des  mêmes  racines  plufieurs  tiges  finv- 
plcs  ,  hautes  d'environ  un  pied  &  m.ême  quelque- 
fois de  deux ,  nues ,  anguleufes  ou  cannelées ,  très- 
5 labres,  munies  à  leur  bafe  de  quelques  écailles 
'un  brun-ftokâtre ,  cou» tes  j  qui  tiennent  lieu  de 
Jeuilies. 

Ces  tiges  fe  terminent  par  trois  épillets  feffiles , 
fort  petits,  oblongs ,  droits ,  égaux ,  dont  i'invo- 
lucre  efi  compofé  de  plufieurs  folioles  fnbulées, 
crès'courtes. 

'     Cette  plante  Croît  naturellement  au  Cap  de 
Bonne-Efpérance.  if  (  De/cript.  ex  Linn.  ) 

47.  SciRPE  argenté.  Seîrpus  argtnteus,  Rottb. 

Scirpus  culmis  fitaceis ,  trrquetris  i  involucro  tt- 
trapkyllo,  longijpmo  i  fpicis  cylindricis,  plurimisyin 
capiialum  glomeratis.'  Rottb.  Gram.  pag.  51.  tab. 
17.  fig.  6.  —  Lam.  lHuftr.  Gêner,  vol.  i .  pag.  159. 
1,0.  66^.  —  WiUd.  Spec:  Plant,  vol.  1.  pag.  311. 
t)o.  68. 

MuUtnpullu.  Rheed.  Malab.  vol.  U.  pag.  loi. 
tab.  î4- 

Ses  racines  font  fefcicnlécs ,  fibteùfes ,  prefque 
fimples ,  alongées,  d'un  brun-noirâtre  :  il  s'en  élève 
des  tiges  droites ,  hautes  de  quatre  à  fix  pouces , 
nues  à  leur  partie  fupérieure,  grêles,  fimples, 
triangulaires,  envelçypées  à  leuf  bafe  par  des  feuil- 
les touffues ,  glauques ,  étroites ,  prefque  fétacées , 
aiguës,  un  peu  plus  courtes  que  les  tiges  ,  vagi- 
nales a  leur  bâte ,  &  entre-méléeà  de  membranes 
fpathacées ,  prdfqu'îmbriquécs;,  blanchâtres. 

Les  ffeurs  font  compoféei^  de  pîflils  étroits,  ty- 
lindriques,  fort  petits,  oblongs,  feffiles,  réunis 
à  l'extrémité  des  tiges  en  une  feule  têteglobu- 
leufe ,  munie  d'écaUtes  petites ,  membrancufes , 
irolniquée» ^  âguës  ^  très-ferré^is ;  Tinyolucr^^  eft 
compofé  <le  qaati«  folioles  inégales ,  fétacécj, 
beaucoup  plus  longues  que  les  fleurs. 

Cette  plante  croît  dans  l'Inde,  fur  les  cotes  du 
-MaUbar  3  elfe  a  été  comimimquéc  pat  M.  Vahl  à 
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48.  SciRPE  à  tiges  grêles.  Scirpus  gracilis. 

Scirpus  culmo  tereti  ^  fubcomprejfo  ;  foliis  fHxformh- 
èus.ftfiêtis;  involucro  diphyllo ;  capiculo  globojo  , 
terminali.  (N.) 

Ses  racines  font  fibreufes  5  fes  tiges  grêles^ 
dures ,  fafciculées ,  cylindriaues ,  un  peu  coinpri- 
mées,  prefque  filiformes ,  hautes  d'un  pied  ou 
d'un  pied  &  demi  j  garnies  à  leur  partie  inférieure 
de  feuillesroides, très- étroites,  prefque  fétaceès, 
fubulÉes,  longues  de  cinq  à  fix  pouces;  leurs  gai- 
nes brunes ,  lâches ,  alongées ,  fcarieufes. 

Les  tiges  font  terminées  par  une  tête  de  fleurs^ 
un  pên  globuleufe ,  cômpofée  d'environ  une  dou- 
zaine d'épillets  inégaux,  affei  courts ,  petite  ^ 
ovales,  obtus,  d'un  brun-foncé,  munis  d'écailjéS 
imbriquées,  longues  d'environ  une  ligne  &  demie, 
élargies  &  obtufes  â  leur  fommet,  contenant  trois 
étamines  ,  un  ovaiife  oblong ,.  un  ftyle  trifide  5  les 
femencès  font  brunes ,  oblongues ,  convexes  en 
deflus .  planes  en  deflfous  j  l'involucre  eft  compofé 
de  deux  folioles  roides ,  îgégales  ;  Tune  prefque 
droite,  fubalée ,  plus  longue  que  les  fleurs  j  Tau- 
tre  plus  courte;  quelquefois  une  ttoifième  fort  pe- 
tite >  en  ferme  de  fpathe. 

Cette  plante  fc  rencontre  au  Cap  de  Bonnet 
Efpérance  {V.f.  inherb.  Petit-Thouars.) 

49.  SciRPE  de  Buenos-Ayres.  Scirpus  bonarienfis. 

Scirpus  cauie  filiformi, /ubtriquetro  ^  nudo  i  foliés 
fetaceis  ;  fpiculis  glomerato-capitatis  ,  feffiiibus  ;  irt^- 
volucro  diphyllo  ,  capillari  longo.  (  N.  ) 

^.  Idem  ,  admis  fyUifyu  latiorihas.  (  N.  ) 

*  r 

Cette  plante  pouffe  des  mêmes  racines  plufieurs 
tiges  droites ,  hautes  de  fix  à  huit  pouces ,  glabres , 
filiformes ,  prefque  friangulaires,  nues  dans  toute 
leur  longueur ,  munies  feulement  i  leur  bafe  d'urte 
feuille  très-fine,  capillaire,  d'un  tiers  environ  plus 
courte  que  \ei  tiges  qu'elle  embraffe  à  leur  bafe 
par  une  gaîne  on  peu  purpurine ,  très-ferrée. 

Les  fleurs  font  réunies  en  une  feule  tête  termi^ 
jiale,  un  peu  globuleufe,  cômpofée  d'épillet»  fef- 


peu  unees  i  «»  piftils -  ^    ... 

volucse  coropofé  de  deux  fouoles  fétaceès ,  iné-' 
gales,  beaucoup  plus  longues  que  les  fleurs. 

Cette  plante  a  été  recueillie  à  Buenos-Ayres  p*r 
Commerfm.  (  y^  f  i«  ^ri.  lam.  ) 

La  variété  ji  a  des  tiges  au  moins  une  fois  aufti 
élevées,  f  lus  épaiffesi  les  feuilles  plus  larges  .  les 
têtes  de  fleurs  beaucoup  plus  groflês}  eUe  Croit 
éam  le»  mêmes  Ueux.  ^ 

1      co.  SciRPE  articulé..<^wrp«  ardcuUtus.  Liunw 
•     ^  Ddddd  i 


764 


Se  ï 


Scirpus  culmo  ureti ,  nudiufcu^o  ^fimigeniculàto; 
eapitulo  giomeratOjlatcraii^Litm.Sp^c.Vlznt.  vo!.  l. 
pag.  70.  —  Rottb.  Gram.  y j.  —  Vahl,  Symb,  i. 
pag.  0.  —  Lam.  llluflr.  Gêner,  vol.  i.  pag.  140. 
n*.  ^73.  —  Willd.  Spec»  Plant,  vol.  i.  pag.  290. 


»'.  î 


Scirpus  (  fiftulofus  )  ,  cu/mo  fuhulato  j  nudo  ^  bafi 
vaginato  ;  eapitulo  laurali,  Forskh.  Flor.  «gypt.- 
arab.  pag.  14.  n^  4/. 

St^  tiges  font  hantes^  nues,  épaiflesj  cylindri- 
ques^ jaunâtres»  finement  flriées»  glabres  «  lui- 
lantes  j  génJculées  à  leur  partie  fupérieure»  ter- 
minées par  une  grofle  tête  de  fleurs  latérales  ^  fef- 
fites  ^  nues,  cjui  forment  plufieurs  épillets  ovales , 
aflez  gros  ^  aigus ,  renflés  à  leur  bafe  ^  imbriqués 
d'écailles  grandes ,  avales  ^  membraneufes  ^  con- 
caves^ aiguës^  (Iriées^  panachées  de  pourpre  &  de 
brun  y  vertes  fur  leur  caréné  ;  chaque  écaille  ren- 
ferme trois  étamineSj  dont  les  filamens  font  mem- 
braneux. Les  femences  font  folitaires  >  à  trois  fa- 
ces, très-glabres,  aflex  groflfts,  brunes  dans  leur 
jeunefle,  très4)lanches  à  f époque  de  leur  matu- 
rité. 

Cette  p*ante  croît  en  Egypte  &  dans  les  Indes 
orientales.  (  Defcripu  gx  Rottb.  ) 


j  I .  SciRPE  à  tige  prolongée.  Scirpus prAlongatus.  ' 

Scirpus  cttlmo  tereti ,  articulato ^nudo yjpicis fejp^ 
lîbus  y  fjfciculato^globofis ^  inftriort  pane  culm't  in- 
fertis^N.) 

Ce  fcirpe  difl%re  du  cyptrus  articulatus  par  la  fi- 
tuationt remarquable  de  fes  épis,  placés  à  la  par- 
tie inférieure  des  tiges. 

Ses  racines  font  fibreu(ès ,  fafcîculées  :  il  s'en 
élève  des  tiges  nombreufes  ,  droites ,  très-iné- 
gales ,  hautes  d'environ  un  pjed  ^  cylindriques , 
fiftuleufes,  articulées,  fub^léesà  leur  fommet, 
nues  «  garnies  à  leur  bafe  de  quelques  gaines  fpa- 
thacées  >  les  fleurs  font  placées  un  peu  au  defTus , 
à  l'extrémité  de  la  plus  longue  gaine ,  qui  paroit 
alors  lui  fervir  de  fpathe  5  elles  font  réunies  en 
un  paquet  d'épiiîetsfefriles,  globuleux,  très-fer- 
rés. Ces  épillets  font  courts ,  inégaux,  un  peif  co- 
niques, 'ôbti»V  centpefés  d'écailles  lancéolées, 
un  peu  aiguës  }  de  cOùléilÇ  faùvé-clair ,  marquées 
latéralement  de  deux'rates  vertes ,  contenant  trois  ! 
ëtamines,  un  ovaire  trîgone ,  un  llyle  plus  long  que  ' 
les  écailles 3  rrifide  à  fon  fommet. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes.  (  V.  f:in  ktrb,  \ 

Petit-  Thouars.  ) 
51.  ScïRrE  âuftral.  Scirpus  aujiralislunn/ 

-  *         "'     •  t  ^     ? 


Scirpus  cuimo  tereti,  nudo  ;  ^apituioiconglobato  ^ 
hraBeâ  refiexâ^  foliis  canaliculatis,  Lam.  lUuttr.  Gen. 

vol,  X.  pag.  140.  B®.  ^74. 


I 


S  C  I 

'  Scirpus  culmo  tereti  »  nudo ,  eapitulo  lat'erali ,  bnU' 
teâ  refiexâ ,  foliis  canalicidatis .  Linn.  Syft.  veget. 
pag.  By.. —  Willd.  Spec.  Plant.  voL  i.  pag.  297. 
n"*.  17.  .  .      t 

Cette  efpèce ,  dit  Linné ,  reffemble  beaucoup 
au  fcirpus  romanus  ;  mais  fes  petifes  feuilles  ^  ou 
plutôt  les  chaumes  flériies  ,  qui  refTembient  aux 
feuilles ,  au  nombre  de  deux  >  font  droits  ,  liâes , 
canaliculés«  en  gaine  à  leur  bafe  y  fcarieux  à  ieuis 
bords.  \ 

.  Les  tiges  fertiles  font  lii&s,  cylindriques,  hau- 
tes i  peine  d'un  pied,  terminées  par  une  pointe 
droite V  canaliculée,  plus  longue  qut^ks  fleurs, 
oppofée  à  une  bradée  plus  courte ,  rabattue  fur 
les  tigeS;  Les  fleurs  font  réunies  en  une  petite  ^t 
globuleufe ,  arrondie ,  feflile,  obtufe,  de  couleur 
brune- foncée  »  munies  de  valves  imbriauées ,  dont 
le  fommet  eft  divtfé  prefou'en  ^rois  lobes  obtus, 
les  deux  latéraux  bruns  à  leur  fommet. 

Cette  plante  croit  dans  les  contrées  méridiona- 
les de  l'Europe.  (Defcript,  ex  Linn,  ) 

♦  ♦  ♦  Epillets  pédoncules  ^  en  paquets, 

5}.  SciRPfi  à  têtes  rondes.  Scirpus  kolofihdma, 
Linn. 

Scirpus  culmo  tereti ,  nudo  ;  fpicis  fuhglobofis  ,  pe^ 
duntulatis ,  ghmeratis;  involucro  diphyllo  ^  inequali, 
mucronato,  Lam.  lilqftr.  Gêner,  vol.  i .  pag.  140. 

• 

Scirpus  culmo  tereti  ,  nudo  ;  fpicis  fubglobofis  ,  glo" 
meratisj  pedunculatis  ;  involucro  cUphyllo,,  inéLquali  , 
mucronato.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i.^ag.  7a.  — 
(Eder.  Flor.  dan.jtab.  454.  —  Pluk.  Phytograph. 
pag.  40.  fig.  4.  —  HofFm.  Germ. .  17.  —  RotJi. 
Gèrm.  vol.  L  pag.  12.— vol.  II.  pag.  y o.  ^  Poîret, 
Voyag.  en  Barb.  vol.  2.  pag.  90.  —  Desfont.  Flor. 
atlant.  vol.  i.  pag.  49. —  Lam»  Flor.  fraoç.  vol.  3. 
pag.  5J2.  n®.  ii6j.  —  Gérard ,  Flor.  gall.  Prov. 
pag.  116.  n**.  6,  —  Gouan,  Monfp.  pag.  jo.  n®.  4. 

Scirpus  maritimus  ^  capituHs  roitmdioribus  »  gltf- 
meratis,  Tourn.  Inft.  R.  Herb.  528.  —  Montj  > 
Prodr.  16.  —  Gàrîd.  Aix.  pftg.432. 

.  ,  Juncus  acutU4  /maritimus  ^^çapitulis^  rotuadis»  Ç. 
Bauh,  Pin.,  u.  —  Thçatr-j  %>taii..i7i.  Icou.  — 
Morif.  Oxon.  Hîft.  3.  J.  8.  tat.  10.  ng.  17.  — 
Magn.Botan.  Monfp.  pag;  f43.- 

Scirpus  panUufâ  folum  foUofà  ;  fpicis  glohofis^  pe- 
duncult^iij^,  laieraliius*  Saavag.  Mpnfp.  ;8.     .. 

^  Scirpôides-  màfitimum  y  tàpitulis  fparfis ,  giomertn 

r/».  Scheuch.  Gramin.  371.  tabl  8.  fig.  2,3,4,5. 
.  HolofcAânus,  Dalech.  Hfft.  i.'  pag.  087.  Icoh. 

Des  épillets  réunis  en  têtes  globuleufes ,  foute- 
nues  par  de  longs  pédoncules  pref<|ue  di^ofés  en 
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bmbelle  ^  caraâérifent  cette  efpèce»  8e  la  rendent  * 
très- facile  à  diftinguer.     ^ 

St$  tiges  font  droites  ^  cylîhdriaucs ,  un  peu 
compriinées ,  très-liflfes  j  fermes  ^  glabres ,  prefque 
de  couleur  glauque  3  hautes  de  deux  à  trois  pieds,  . 
<pleines  y  fol:des ,  finement  ftriëes  ^.aiguës ,  prefque  ! 
piquantes  i  leur  fommet ,  aifez  feniblahles  a  celieis  ' 
d^^  joncs,  au  moins  de  la  grofleur  d'une  plume  ;  j^^  .^   ^^-  ^^'  ^  •  jj^^  j    petites  pointés  ;  untf 

tn%.\fi!^^i^^^  l^""  '''??'rT.V  ^  tête  prefque  feffifeà  la  bafe  d^e  l'ombrelle.  LW^ 

'^ï'lll'!"'k?:l^/!?i"'l?^^^^^^^^  -  lucre^ft^ompofée  de  plufieuts  petites  folioiet 


mmàlè^^trjfcs*  (impie  j  avec  une  ou  deux  autres 
fieurs  latérale^.^  foUtaires,  pédonculées ,  axillaic^s.' 
Les  pédoncules  font  peu  nombreux  >  roides  i,  fim'-' 
pks^  triangulaires  »  allongés  »  terminés  f>ar  une 
tête  de  fleurs ,'globuleûfe>co^p6féé'd*épiUets  fort 
petits  y  munis  d'écaillés  glabres  ,  membrznetifes  i 
touffeâtres,  imbrJ^es,  ovalés,,aiguès,Uiï>  peu 
fâches ,  &  qui ,  parieur  écartemérit,  font  parcitro 


très-fermes,  ftriées  /un  peu  aiguës ,  fouventTïé-'  i  '"^'^1  ''"  cumpofée  de  plufieuts  petites 

chirées  longîtudinalemenri  leur  partie  amérieure' v  ;  ^  S^i  Zttl  SSio^lti^'"'  ''^■'''  '"         "" 
•leurs  bords  rapprochés  prfr  des  fitre*  tranfverfales;  '  ^^  "^^"'^  ^"^  '"  p^dc/ncules. 


diftantes ,  qui  partent'd'anb  riérvure  longirudinaie.  ■      Cette  pkitte  croit  en  Amérique  ^  dans  h  Gpx9ffÇ^ 
Xes  gaines  font  roulées  en  dedans  à  leur  partie  fu-  ;  of(,  V.fAn  htfb,  Lam^)  . 
.périeure  j  &  fe  prolongent  en  une  pointe  roide. 


^  Les  fleurs  font  difpofées,  vers  rexrrémitë  des 
tigesj  en  épillets  ramafiés  enphifieurs  têtes  slobu- 
Jeuies  j  cogipofées  d'éptUets  fefàles,  très-ierré$  y 
de  couleur  brune,  fouteoiis  ;par  d;ês  çédpncu}es  | 
inégaux  ,  alongés  ,  roides  ,  çôt)niprîipes\,  ftriés  ^  ' 
prefqu'en  ombelle.  Quelquefois  une  ou  deux  de 
ces  teies  font  feflilesi  elles  for tent  d'uninvolucre 
ou  d'une  forte  de  fpathe  générale  «  à  deuy  folioles 
inégales ,  une  plus  courte  ,  réfléchie  s  une  autre 
bien  plus  longue^  droite,  très- roide,  piquante, 

Î|ui  paroit  être  la  continuation  des  tigjes.  tiesécailles 
oi\t  convexes,  imbriquées ,  ohtufes  »  un ^^u den- 
^tjgl^es  à  leur  contour»  W  femehces peutes,  at>- 
guteufes ,  fans  poils  à  leur  bafe.  .  j 

Cette  plante  croit  dans  les  terrains  I^un[vide$  en  ; 
France  ,  particulièrement  dans  les  departemens  ' 
méridionaux.  Je  Tai  également  recueillie,  fur  les 
côtés  de  Barbarie.  ^  (  f^.v.) 

54.  SciRPJS  miffiqué.  Sciqnu  muncatus.  Lam*     ' 

^  « 

Scirpus  culmo  t'riquètro ^  faliàfô  ;  urnheltà'fimpltd;  I 

.V0pituîi»  petkftculàtkxy  fuhglùbofis  y  murkatis,  Lam.  \ 

lUuftr.  Gêner.  yo\i  i.  pag*U4u  n<».  676.  ; 

,  -  Stkâhus  hohfchAnoidtSnVÀcïaixà y  Aâ.Soc.  Hift. 
Nat.  Pacif.  vol  i, 

Cette  plante  ofiFre  Tafpeâ  du  fcirpus  holofchânus  y 
avec  ll^uehellô  a  beaucoup  de  rapports  ,  mais 
,dont  die  difFère  par  fes  tiges  feuiilées ,.  &  par  les 
écailles  de  fes  épillets  très-aiguës. 

'  Ses  racines  font  fibreufes^  touffues  :  il  ^'eB  élève 
plufieurs  tfgcs  prefque  fafctculées^  droites  »  hautes  ' 
de  quinze  à  dix-  huit  pouces >  fimples  ,  droites , 
glabres ,  très-liffes ,  triangulaires ,  feuilles  dans 
toute  leur  longueur*  Les  feuilles  font? longues, 
Toides  ,.  grs^miformes ,  pïrefqun  irladgiilaires  , 
firiàes»'  làgues  ^  afiez  fenbUblesâjeelle^de  auel- 
^lues^^ariQX,  d'une  largeur  médiofr^,. vaginales  à 
leur  bafe,entr9*mélées  ayep^quelquè$,ni)Qmbxanes 
Jarges^  fpathacées,  fituées  au  collet  des  racine^. 

..  Les  fleuss  font  difp^é^s  .en  me  oinbeUe  xtx- 


55.  SciKPE  dipfacé.  Scirpus  dipfaaus.  Rottb. 

Scirpus  culmis  fttaceis  y  triquetris  »  unihcllâ  fuh- 
fimplicij  involucrofetaceo ,  majore  y  glumisfubuldtis  i 

recurvlsi  Lam;  llHillr.  Gêner,  vol.  !•  pag.  14t. 
n0.68o.     .  .  -   r.a... 

.  Scirpus  culmis  fttaceis  p^  triquetris  i  umbtllâpm'^ 
plici'i  fiapftUiis  oblongis  ^  fyiarrofis  ^  Ûofculis  fubu--. 
latis  y  recurvis ,  diandris  ,  germinc  eckikàto^  Rottb* 
Gramin.  pag.  j6.  tab.  12.  fig.  ï.  —  Wîlld.  Spec* 
Plant,  vol.  I.  pag.  J09.  n®.  61. 

*  Cette  efpèce  a  des  rapports  avec  \t  fcirpus  obtu- 
fifolius^y  auquel  elle  relTenible  pu  lé  port  &  là  dif; 
pofition  de  fes  ombelles  ,  mais  doDt.elle|  diffère. 

Ear  les  écailles  de  fes  épillets ,  fubuléé^  &  résout-*' 
ées  à  leur  fommer.  *•'    - 

Ses  racines  font  fibreufes ,,  capillaires ,  prefque 
fimples ,  fafciculées  :  il  s>nr  élève  pluiSeurs  tiges 
grêles»  fétacées,  trianguUires,. droites ,;gJabre^j[ 
environn^éès  feMlemenc  à  je^u^  bafede  feuilles  trè^^ 
fines!,  fétaçéef  ,  aigpës,  dont  foùyept  iln^exiÛç 
qu'une  gaine  cylindrique,  terminée  par  une  pointe 

fubulée  &  cQUrte.  ^      ,      \.    .  ] 

• 

Les  fleurs  font difpoféésen  une  ombelle fimple^ 
terminale ,  dont  les  pédoncules  font  dVoits,  iné^ 
gaux ,  un  peu  anguleux.,  courts  ,  fétacés^  fuppor^ 
tant  un  feiil  épi  ;  ifè$- parement  deux,  outre  un 
épi  felfile  à  la  bafe  des  ôédonçules.-  Ces  -épis  font 
petits,  ovales,  obtus >  d'un  brun-clair,  munis  d  e- 
caîlles  imbriquées  ^membranenfes  j  tra  vei^fées  dans 
leur  milieu  par  une  nervure  qui  le  prolonge  au 
fommer  en  nm  petite  bointe  recournée  $  ce  c^ui 
donne  i  ces  épis  Vzppeèt  d'une  petite  tète  de  bsir* 
dane  on  de  cardèrè.  L'involucre  efi  compofé  de 
Quelques  folioles  très -déliées ,  plus  courtes  que 
1  ompeUe- 

Cette' efpèce .  croît  dans '^  les  Indes  orientalds* 
(r.f.inheré:Tuff;.&Lam.y  ? 

j6.SctKVT.%\clbhAenx.  Scirpus  giàbuiof us.  "Retzi 
.SçirgUS4iflffiù  tompfiJf^,,mfipi^4mic}Uâ  urminall^ 
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fpiculd  artUà\  ftjjili;  pedimcuUtis  plurihus  ^  giohùfis. 
Retz.  Obfcrv.  6.  pag.  19.  —  Willd.  Spcc*  Plane, 
vol.  I.  pag.  }or.  n**.  41. 

.  S^  tiges  font  nues  9  très-fimples ,  hautes  de  ûx 
4  (ept  pouces  j  comprimées,  ttès-gréles  ^  filifor- 
mes ,  terminées  par  un  feul  éplllec  feffile  «  brun  ^ 
globuleux^  de  la  groifeor  d'un  grain  de  millet, 
accompagné  de  trois  à  cinq  autres  pédoncules. 
Ceftfédoncules  font  fimpies  ^  àun  feul  épi»  quel- 
quefois un  fécond  feftile  $  inégaux  »  longs  de  deux 
è  huit  lignes»  accompagnés  à  leur  bafe  aune  gaine 
très-courte ,  fibre  ï  fa  partie  Supérieure  i  les  épil- 
lets  .compofés  d'écaillés  imbriquées»  arrondies» 
àariézttSy  très*-obtufes»  brunes,  Uanchiires  à 
leurs  bords  $  chacune  d'elles  renferme  irois  ^ta* 
mines  »  un  ftyle  »  trois  fiigmatès  bruns  &  velus. 

• 

.Cette  plante  croit  dans  les  Indes  orientales. 
(Vefcript.  ex  Sw|;.) 

'  5^.  SciRPE  latéral.  Seiq>as  JauraUs.  Retz. 

Scirpus  culmis  triquetris  ^  nudis  ;  fpicis  fubternîs  , 
lateraàhus;  mifâiucro' monophyiio  ,  hnvi.  Retz.  Obf. 
botan.  4.  pag.  y  2  (  Sr  ;«  pag.  16.  —  Wilid.  Spec. 

Plant,  vol.  I.  pag.  joz.  tv'^.  45. 

* 

Ses  tiges  font  filiformes»  triangulaires»  hautes 
de  fix  à  (ept  pouces  &  quelquefois  d'un  pied  ^ 
enveloppées  d  une  gaine  i  leur  bafe  ;  elles  n'ont 
^ue  des  feuiBes  radicales»  affez  fembhbles  aux 
âges  »  mais  plus  coortesb 

Un  peu  au-delà  du  milieu  des  tiçes  fortent  en- 
viron deux,  trois  &  jufqu'â  huit  épillets  latéraux» 
les  uns  médiocrement  pédoncules  »  d'autivs  pref- 
que  feflîles»  munis  à  leur  bafe  d^uo  involucre 
court»  d'une  feule  pièce.  Les  épillets  font  ovales  » 
Compofés  d'écaillés  c^lidnales  imbriquées^  ovales» 
concaves  »  aiguës  ».  de  couleur  bruiie  »  traverfées 
l^ar  une  li||ne  verdâtrej  chacune  d'elles  renferme 
trois  étamines  ^  dont  les  anthères  font  linéaires  $ 
uniovaire  triangulaire»  aiguâ  fes  deux  extrémités  » 
tiurmonté  d'un  ftyle  court  &  d'un  fiigmatà  légéT 
lement  bifide. 

'-  On  trouve  cette  plante  dans  les  Indes»  â  l'île 
et  Ceilan.  (.Defcript.  ex  Rcti.) 

j8.  ScjKPE  aggloméré.  Seitfus  giomeratus.  Reti. 


&cirpuê  culmaxuda,  ttretiufmlo  i  umkellâ  glome^ 
utiâ  ;  inv9iucn  ÀipkyUo  »  hmi  ;  ûoribus  diandrU. 

RetE.  Obfecv,  4.  pag.  ii.  -^  Wiiid.  Spec  Plant. 
voK  I»  pag.. 296.  n^.  19. 


Ses  racines  font  longues  &  filiformes  relies  pro^ 
duîftec  des  tiges  nu^s  ^  folitaice^  ^  hautes  d'envi- 
ron trois  pouces»  un  peu. cylindriques,  cannelées^ 
Les  feuilles  font  toutes  radicales»  nombreufes^ 
ferries  «.Toides ,  courtes  ^  recourbées  ca  dehors. 
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folioles  cèort^  »  &  chaque  pédoncule  de  quelques 
écailles  fcarieufes.  Les  épillets  font  ovales»  cono- 

Eofés  d 'écailles  calicinaies  brunes»  bordées  de 
lanc  à  leur  contour ,  lirges»  concaves»  obtufes» 
chacune  d'elles  renferme  deux  étamines. 

• 

Cette  plante  fe  reocontre  fur  le  bord  des  cbjunps^ 
i  l'île  de  Ceilan.  (  Defiript.  ex  Reti.  ) 

J5).  SciRPE  renverfé.  Scirpus  retrofraâas.  Linn. 

Scirpus  culmo  triquetro  »  umbeUâfimpUci^fpicarum 
flofiulis  retrofraais.  Lirui,  Spec-  Plant,  vol.  i .  pag. 
74.  —  Lam.  Jll.  Qener.  jVoU  i.  pag,  141.  n**.  677. 
—.Willd.  Spec.  Plant,  vol.  u  pg.  }04.  n**.  fa 

Cyperi  genus  îndianum ,  panicttiâ  Jpeeio/a  ,  fit- 
cuirs  propendentîhtts ,  airis.  Plulcen,  Phytogr.  41/. 
%4* 

Cette  efpèce  a  des  tiges  droites,  glabres»  trian- 
gulaires ,  çarrties,  dans  toute  leur  longueur^  de 
ftuîfles  disantes \  alternes,  graminiformes»  stgues 
i  leur^foiiimet.^es  fleurs  (ont  difpofées»  â  Te*- 
trémitè  des  tîges,  en  une  ombelle  fimple»  dont 
les  pédoncules  font  droits ,  longs ,  filiformes ,  pref- 
Qu'égaut,  renfermant  dans  leur  mflieu  un  épi  fcP» 
ule.  Les  épis  font  compofés  d'épillets  grêles» 
fubulés ,  feffiles  ,  pendans ,  d'un  brun  -  noirâtre. 
La  bafe  des  ombelles  eft  munie  d'une  collerette 
compoféé  de  quatre  i  cinq  folioles  inégales*  <èni- 
"Mables  aux  feuilles  ^  les  plus  longues  an  moins  dé 
la  même  longueur  que  I  ombelle.. 

'  Cette  plante  aoît  dans  h  Virginie.  3jî 

60.  SciRPÊ  romain.  Scirpus  romarms.  Jacq. 

Stirpus  culmo  tereti  ,  nudo  ;  capitula  lattrali,  coH' 
gMatô  ;  hraStâ  nfiêxà.  PalL»»  Iter  J.  p^  537.  — 
Jacq.  Auftr.  f .  pag.  15.  tab.  448.. 

Sçifpus  capitula  fitgulari^  radice  tommtofâ^  Ban« 
Icon.  rar.  n®.  1149.  tab.  x$$^  fig-  5> 

Scifpoidês  acutum  maritimum  »  cûpitulo  glcmerata, 
folitario.  Scheuch.  Gramio.  373.  ~  Michel.  Gê- 
ner, ji. 

^  Juncus  minor^  dcutus  ^  maritbnus  »  proû/ér,  4» 
uno  c^iulL)  multâ.  PhA.  Almag.  pag.  loo,  ub.  40. 
fig.  5. 


Cette  efpèce  ne  me  paroît  être  qu'une  fimple 
variété  dokirpus  aufiralisy  la  prindpate  diffi^ence 
confifhmt  (nns  toutes  les  tigescylindriques  »  tandis 
(pie  celles  qui ,  dans  le  fit/pus  aufirulis  »  font  fep- 
•ttles  »  fe  trouvent  en  même  tems  caniltculées  t  on 
f!€at  y  jèindfé  h 6ne&  de  cesttges^  eHes nefent 
guère  f^tis  gvoffes  qu'M  fil  »  boites»  toiites^  cv- 

I^indriqBes».g<ibres  »  peu  élevées ,  aiguës.  Les  w^ 
cines  font  fihreufes  »  un  peu  tomtnteufiss. 
Les  fleurs  font  ordinairement  réiinles  en  tinè 
iM0'fiéfe0loMeiife<<^ftlSief<epMbiit4>isen 
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jtncontre  qaelquefûis  à  deux  têtes,  Tune  d'èHes 
pédonculéd  j  ce  qui  rapproche iinguliérexnenc  cette 
efpèce  du  fcirpus  holojchAnus ,  dont  le  nombre  & 
la  dirpofirion  de»  téces  varient  beaucoup. 

Cette  plante  fe  rencontre  dans  les  départemens 
méridionaux  de  U  France ,  dans  les  environs  dd 
Rome  &  en  Sibérie.  :^ 

* 

éi.  SciRPE  XTiierokéàuxtt^  Scirpus  iniermcdiuu 

Scirpus  cuimo  tereti  ,  fuhangttiato  y  panhculâ  co" 
ar&atâ  y  fublatefali  ;  hraBeâ  eredL  (N.  ) 

Cette  efpèce  paroît  tenir  le  niHieu  emce  iefiir* 
pus  auftralis  &  le  fcirpus  romauus  i  elle  diffère  de 
tous  deux  par  fes  fleurs  dîfpofées  en  une  petite 
panicule  prefque  latérale ,  &  pzx  la  difpofition  des 
folioles  de  fôn  invoiucre. 

'  Sç%  tiçes  font  nues,  glabres,  droites,  cylindri- 
ques^ Ariées^tendreSjfiituleufeSj marquées^  fur- 
tout  à  leur  partie  fupérieure,  de  deux  angles  pref- 
^'oppoféSà  p«tt  fef>(lbdâs>.eUes  iîippottent  vers 
leur  fommet  une  petite  panicule,  compojféedtt 
pédoncules  trèi-inégaux^  ferrés  ,  droits^  glabres ^ 
comprimés,  anguleux,  fupportaot  chacun  à  leur 
fonrmiet  deux'ou  troits  épiifôts  ovales  j  oblon^s^ 
obtus  >  Quelques-uns  preique  feffiles  ou  à  peine 
pédoncules  i  la  bafe  de  la  panicale ,  compofés  d'é- 
cailles  imbriquées ,  d*un  bxun-rou&âtre,  mémbra* 
neufes^  fcarieufes  à  leurs  bords^  ovales, ol^ttfies, 
munies  dans  leur  milieu  d'une  nervure  faiilaote; 
fà  bafe  de  la  panicule  garnie  en  avlnt  d'une  braâée 
lélargie,  ovale  ï  fa  partie  inférieure ,  alongée  & 
Tubulée  à  fon  fommet,  droite ,  plus  courte  que  les 
plus  longs  pédoncules.  La  tige  elt  prolongée  par 
\:tnt  fecoifde  braâée  droite ,  ftrrée  ,  canaliculée  , 
aiguë^  beaucoup  plus  longue  que  la  panicule.  Les 
individus  de  cette  plamte ,  f«è  ie  poflède  en  her- 
bier j  nçm'ont  point  Qffercde  fisuilles;  maisks  tiges 
n'étant  point  eotières  »  je  nei  fuis  pas  certain  qn'il 
n'en  exiuepas.,  :     .  j     .    ;  -  - 

'  J'at  recueilli  cette  plante  dart$~^les  départemens 
inëtidfonaux  de  la  France ,  dans  les  prés  huinides^ 
aux  environs  d'Aix.  y  (  ^.  v.  )  *  ' 

62.  SciRPB  à  feuilles  pubefcesùes»  Sdrpus  ptài^ 
Tulus. 

<i  S^irj^  culmo  fiMorrniy  angul<46  ^fuStriàùet/'à  Jfth-  ' 
#i#V  Jitàcth,  puhepentilms}fpicîs)p€duncu[ath\y  i^/ii-j 
beliatis  ;  inifoiacro  fubàiraphiUo  s  glumls  glabrîs  ^ 
Hnràcuiatîs.iîi.)  ^ 

On-  dilHngue  cette  efpèce  à  fes  feuille^  >  i  &s 
aovolucrts^  &(,  j^  k^  pédoimilti  légésemcnt  p»- 
b^cens*    .  i.    .« 

'•  Ses  racWei 'font  compof^  tîe'lônguçs  fibresj 
brunes,  fétacées,  prefque  fimples ,  tafdcul^es  j, 
^les.  pouûeoi;  un  grapd  SkxribbeHie' tiges  diantes , 
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tairés,  hautes  de  fîx  à  quiro^e  pouc^s-,^. garnies  i 
leur  partie  inférieure  de  teoilles  fétacées  y  prefque 
de  deux  tiers  plus  counes  que  les  tiges  y  beaucoup 
d'autres  radicales  de  même  forme ,  camailees  en 
gazon  3  un  peu  contournées  en  fpirales ,  pobef» 
centes  partscolféremenc  fur  leur  gaïoe,  donti'oti* 
Ace  eft  nikuiiie.de  quelques  poils  ptQslÂngs  «  ttw- 
fins.  '  : 

Les  fleurs  font  terminales  y  dîfpofées  en  une  pe- 
tite ombelle  Amples  plufieurs épillets  feifiles  dans 
le  centre  $  Tinvolucre  efi  compofé  au  moins  de 
quatrefolioles  Lnégales^  femblahiesaDxfeniUes^iine 
OH  deux  fois  plus  longues  rpie  TombeUe  ;  les  rayons 
font  courts,  pubefxrens^  terminés  par  un ,  deux  ou 
quelquefois  trois  épillets  étroits ,  lancéolés,  un  peu 
anguleux ,  aigus  ^  longs  de  deux  à  ttx>is  lignes  3. mn*^ 
niis  dTécailles ovales ,  concaves,  aiguës,  verdicres 
far  leur  carène ,  deux  taches  purpurines  à  leurs 
côtés  $  contenant  trois  étamines,  un  ovaire  crt»» 
gone,  furmontéd'un  tubercule  court,  d'où  s'éJève 
un  fty le  tnfide  à  fon  fommet  y  d'après  f  oblèrva^ 
tiion  de  M.  du  Petft-Thooan;  Les  fligmates  Cent 
i^us  i  les  feme«ces|»etitei,  trigonesi,  d'un  jaune- 
clair  ,  terminées  par  le  tubercule  du  Âyle»        .1 

'•'Cette plante  ctoit  à  Madagafcàr ,  robJespelbu- 
ies,  où  elle  a  été  recueillie  par  M.  duPetit-Thooiii. 
(,fr.f.inkêrh.P.  Th.)  , 

6j.  SciRPE  ombcUaire.  Scîrpùs  ifinBellaris^  La»^. 

Scirfus  eulrrto  nudû ,'  ûmhMt  termmUli  Ç  fimpiicii 
irty(diHr9  i^ivûM  ,  hrê^Mka.  .LaiO-èlUfifo..  Genêt* 
vol.  I.  pag.  141.  n®.  683. 

Ses  tiges  font  droites,  fim pies,  ftrîées,' très- 
glabres  ,  prefque  cyhndrsqiies  ou  un  peu  compri- 
mées, dépourvues  de  feuilles caulinatres,  termtnéâi 
par  dies  fleurs  difpofées  en  une  ombelle  fimple» 
dont  les  pédoncules  inégàttx,  trè^-fimples^gieiés^ 
un  fien  anguleulc;  tm^i  fbhtaire  y  ovsrle»  nnpels 
renfle,  obtus,  miini  d'écaillés  imbrii)àées,  id^àh 
.brun-jaunitfe ,  memfarancufes ,  ^oàca.ves>  ovaks^ 
prefqu'obtufes  V  l-t^volubre  eftconndeféide  déuac 
valves  ttév<oartes.  '  11  exifteorditiaifenénr  up 
épillet  feffiIeàrla:ba(e.de.FonbeUe»/  -    .       -    { 

Le  lieu  natal  de  cette  plante  n'eft  pas  connii» 


A 


\.' 


i  6^$Ql^^'A^iik9i%oiùit^Schpm^tunigênM$^     \  V 
Scirpus  culmo  qundrangulart .  foliis  glûdiatis  j  iM^ 

ius'i  involucro  dipnyllo.  (  N.  ) 

Nous  devons  â  M.  du  Petî^Thmla^•s  fil.  décou- 
verte de  cette  fingulière  efjjèce,  lapfus  Amatqtti- 
blevdecé  genre ,  par  /^sdrâges  à\  quatre  angles jn<- 
5^.*.;r. Ky««w«.,  «, ^,»^«  ^^..^^^^.^^  -«,«w.,,    gauXo  faill|ins,comprj«ié$,,unfiiu  rudes  fut leinss 
f0iki^f  6U/<«i«p5^  ^gttt'eiifi»,  cprqfqae4isangqr  \  bords,  à  leur  partie  fopérieure.  Ses  tiges  loot  dsM- 


«'*-•. 
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tes,  un  peu  fo!bles>. élancées  ^  hautes  d'un  à  deux 
pieds  i  verdatres;  les  feuilles  font  radicales  ^  fermes, 
un  peu  imbriquées,  comme  celles  des  iris ,  en  forme 
de  (âbre ,  longues  de  fept  à  huit  pouces ,  larges 
d'une  à  deux  lignes  ^  fendues  à  la  partie  fupérieure 
de  leur  gaipe;  plufieurs  gaines  longues  «  alternes, 
tronquées  oUiqtiement,  enveloppent  k  partie  in* 
férieure  des  tiges. 

•  Les  fleurs  font  difpofées  en  une  ombelle  compo- 
sée ou  paniculée  ,  munie  à  Ta  bafe  d'un  involucre 
à  deux  folioles  fpathacées^  fubulées ,  plus  courtes 
oue  rombelle^  celle-ci  fe  bifurque,  dans  fon  entier 
développement,  en  deux  rayons  principaux, écar- 
tés, plus  longs, que  les.autres  ,  fe  foufdiyiCmt  en 
ombellules  adez  régulières  ou  prefque  paniculées , 
avec  deux  petites  braâées  fétacées,  très- courtes 
à  la  bafje  de  chaque  divifion.  Les  épillets  font,  les 
ams  axillaires  &  feiiîles  à  la  bafe  des  bifurcations  $ 
•les  autres,  terminaux,  petits  ,  un  peu  arrondis^ 
prefque  coniques,  compofés  d'écaillés  fcarieuCes, 
un  peu  blanchâtres,  ovales,  très-obtufes  -y  ell^s 
jrenierment  trois  étamines  i  un  ovaire  ttès-petiic , 
-un.  %lei  triflde,  trois  itigmates  on  peu  .velus.  Les 
femences  font  fort  petites  &  comprimées.  ,    . 

-'•  <3ett«!efpfecea.  étéarecueillic  par  M.  du  Petît- 
/Thouais  /à  l'île  de  Mada^fcar  ^  dans  les  mares, 
autour  de  Montplaifir.  (  J^./*.  in  herà.  P^  Th,} 

La  variété  fa  fes  tiges  plus  bafles  ^  plus.roides , 
pbs  grêles'5  fes  feuilles  bien  plus  étroites  ^  roulées 
i  leurs  ^oidS:'}  les  ouiMles  moins  étalées,  les  épil- 
iets  jua  peu  plus.gros*  £Ui^4:roît  dan^  le  même  pays. 

6f,  SciRPE  m:vtitîfl;ie.  Scirpus  maritimut,  Linn. 

*  •    *  ^  .  • 

ScirpuM  culmo  mquttro  ^  p articula  conglobatâ^fo- 
iiaceâ  ;  fpicularum  fquamls  trifidis  ,  intermedia  fuàw 
Jataé  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  74.  r—  Œder. 
,Flor.  dan.!taD.  957. — Curtis,  Lond.  le.  — Desf. 
jFlofi  allant,  vol.  i .  pag.ijo.  -r-  Flor.  fuec.  39. 47. 

PoUich.  Pal.  n**.!49.  —  Gmel.  Sibir,  vol.  i.  pag. 
79.  -^  Guiin.  Norveg.  n*.  340.»-r-.  Hofifm.  Germ. 
-18.  —  Rothi  Gernru  vol.  Lpag.  2}.  —  voLIL 
.'pag.  6a  —  Poiret,  Voyage  en  Barbarie,  vol.  2. 

pag.  91.  —  Willdén;S^c.Planuvol.2.  pag.  30e. 

Scirpus  (  macroffacdyos  )  j^  aiijm>  iriquatra ,  um- 
bellâ  compofitâ  ^  foUofâ  ;  fpiculls  crajps  y  glomeratis ^ 

/^j^/iAft«.  Lani^lllMlir.  Geaerv  vol.  i.  pag;  142.  n*". 


.  ) 


-    Scirpus  oyp&tùtde^n  LamvlFlÔr.  franc,  vol.  3. 'pâg. 
5J3.n^  1163.  v  /  .      •. 

-"' Scifpus  cUUlrtriquetro^  pàHicuià'foii^fdl  fdmùfâ; 
ùjfiufiif  ovacjs  ^  nutantiiHfs  j  glfimis  dentatisy  arkia- 

'Ofpttbi  culmdi  trtquHfo  y  paniculâ  foliauâ  ;  pi- 
dmltdis  fimpiiciffimis ,  'fpi6is\  confârtif,  Roy.  Lugd. 
•fiatPpajr  50^- J w.i/,  ^  ; 
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Cyperus  p articula  fihfejlili ,  pani cuits  péovatis» 
Guett.  Scamp.  vol.  2.  pag.  414. 

Cyperus  vulgatior  ^  paniculdfparfd.  Tournef.  Inft. 
R.  Herb.  JI7. 

Gramert  cyperoidcs  ^  parùculà  fparfd  y  majus.  C. 
Bâuh.  Pin.  6.  —  Idem,  Theatr.  06.  Icon. 

Gramen  cyperoides  aquaticum ,  vulgatius.  Lobel. 
le.  20.  —  Gérard  ;  Hift.  2.  le. 

-  Grarhen  cyperinum  majus.  Tabem.  le.  221.    - 

Gramen  cyperoides,  vulgatius,  aquaticum.  5  .BziÙL 
Hift.  2.  pag.  495.  le. 

Cyperus  longas ,  inodqrus ,  latifolius  ;  fpicis  tund- 
dioribus.  Mbrif.  Oxon.  Mift.   3.    §.   8.   tab.  11. 

fig.  2/; 

■  •  • 

Cyperus  panicufâ  compaBâ ,  l  fpicis  teretiius , 
craffiorihus  compofitâ,  Scheuch.  Gramin.  pag.  400. 
tab.  9.  fig.  9,  10. 

A-  Cyperus  rotundui,  inodorus,  angiicus.  C.  Baufr« 
Pin.  14,' 

'    Cyperus  rotundus ,  littoreus ,  inodonis.  Lobel.  le. 
77.  —  Morîf.  Oxof^.  Hift.  3.  S.  8.  tab.  ri.. fig.  8. 

—  L  BaùH.  Hift-  3.  pag.  503.  Icon. 

y.  Sc/rpo*cyperus  paluftris  ,  radice  repente ,  nodofâ^ 
inodorâ  ;  paniculAfparfd ,  capitulis  msjoribus.  Mich, 
Gen.  48.  . 

'  i*r Scirpus  (  mirîtîmus.macroftachyus  )  ,  culmo 
acutijfiinh  triquetro  ^  foliofo  ;  braâeis  pluribus  y  Ion- 
giffimis  ;  fpicis  fejfiUbus  pedunculatifque  ,  crajfius 
ovati^yferrugineis  Yfquarnis  mueront  abrupte  &  fit- 

bulato  y  quafi  arifiatis.  Mich.  Flor.  boréal.  A^mer. 
vol.  I.  pag.  32. 

Cette  plante  a  tellement  l'apparence  d*un  /bû- 
cher ,  ({ue,  fans  la  difpofition  des  écailles  florales  * 
il  ieroi t. difficile  ^e  ne  pas  la  ranger  parmi  eux  ; 
elle  eft  d'ailleurs  reconnoiftable  par  (es  panicules , 
dont  les  pédoncules  font  fimples,  inégaux  >  par 
fes  épillets  oblqngs,  quelquefois  feffilcii  enfin 
par  les  écailles  tride^ntées  à  leur  fommet. 

Ses  racines  font  dures ,  un  peu  traçantes,  ramî- 
-fiéei.,  fibreufes  f  «lies  prqduifent  des \iges  hautes 
d'environ  un  pied  y  droites  ,  glabres ,  triangulai- 
res,  à  .angle;;s  torç  iranchans ,  un  peu  rudes  à  leurs 
bords,  nues  dans  leur  partie  fupérieure^  garnies 
Ihférieuremènt  de  feuilles  glabres,  alternes,  re- 
levées «n  caréné  fur  leurs  dOs  ,  àufC  longues. & 
même  plus  longues  que  les  tiges ,  ftrîéès ,  un  peu 
planes  ;  larges  d'eviviron  tftofc  pouces ,  fermés  , 
irès-aiguësj  rudes  oa  très  *  finement  dbnticulées 
tant  à  leurs  bords  que  fur  leur  caréné ,  engainant 
Jesrtigfs  packuf  ^ffe ^ jroufieâtres  fur  le  bord 
^efeur'ga^ne/.         ■'      •', 

Les  fleim  font  difpofées  en  une  panicule  pref- 
^'ombeilsp/lqSfttftes  i^a  gros  paquets  prefque 

fefliles^ 
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fc (files;  les  autres^  c'efl  le  plus  grand  nombre  » 
portés  fur  des  pédoncules  fimples ,  inégaux  ^  trian- 
gulaires }  ceu;c  du  centre  »  extrêmement  courts  ou 
nuls  :  ils  fortent  tous  du  milieu  de  trois  ou  (]ua- 
tre  grandes  folioles,  en  forme  de  collerettes,  iné- 
gales, très- longues ,  afltz  femblablesaax  feuilles, 
mais  plus  étroites.  Les  épillets  font  aflez  nom- 
breux, fifciculés  à  rcxtrémité  de  chaque  pédon- 
cule, feffiles,  ferrés,  ovales,  cblongs,  obtus, 
garnis  d'écaiiles  membraneufes ,  ovoïdes,  imbri- 

3uées ,  obtufes  ,  terminées  par  trois  dents;  celle 
u  milieu  prolongée  en  une  oarbe  torfe ,  fétacée. 
Les  femences  font  grofles,  blanchâtres,  triangu- 
laires ,  planes  à  leur  face  antérieure ,  luifantes  ,  un 
peu  rétrécics  à  leur  bafe ,  &  garnies  inférieure- 
ment  de  quelques  poils  rares. 

Cette  plante  varie  dans  le  nombre  de  fes  épillets 
&  dins  leur  difpofition.  Dans  les  individus  moins 
développés  ou  foufFrans,  ces  épillets  font  prefque 
feffiles.  Les  variétés  $,7  ont  leurs  racines  noueufes, 
tuberculées  ;  elles  fervent  de  pafTage  au  Jcirpus 
tuberofusi  peut- être  n*en  font -elles  qu'une  va- 
riété. 

Cette  plante  fe  rencontre  prefque  partout  en 
Europe,  fur  le  bord  des  eaux  &  des  étangs  :  je 
Tai  également  recueillie  fur  les  côtes  de  l'Afrique 
feptentrionale.  :^  (  K.  v.  ) 

66.  SciRPE  tubéreux.  Scirpus  tubtrofus.  Desfon- 
taines. 

Scirpus  radice  rotuudâ ,  culmo  triquetro  ;  fpictdis 
congefiis,  fquamis  trifidis^  laciniâ  înurmediâ  Ion» 
^iore.  Desfont.  Flor.  atlanc.vol.  i.  pag.  50. 

'  Cypirus  rotundus  ,  inodorus ,  germanicus.  C.  Bauh. 
Pin.  14.  —  Idem,  Prodr.  24.  &  Theatr.  botan. 
page  115.  Icoii.  —  Tourn.  Inft.  R.  Herb.  517. 

Cyperus  rotundus,  inodorus ^  aquaticus ,  ftptentrio- 
nalis.  Morif.  $.  8.  tab.  11.  fig.  9.  Bona. 

'    Cyperus  paniculâ  fparfâ  ,  i  fpicis  longiorihus  ,  tt^ 
nuioribusy  teretihus ^  compofitâ.  Scheuch.  Gramîn. 
pag.  J98.  tab.  9.  fig.  7,  8.  ExcUfis  fynonymis  quâ, 
jcirpum  markimumJpeBant. 

\  An  fcirpus  comparus  I  Hoflfhn*  Germ. 

Cette  plante  ii*  tant  de  rapports  avec  \e  fcirpus 
maritimus,  furcouc  avec  les  variétés  que -j'ai  in- 
diquées ,  qu'il  ed  difEcile  de  la  regarder  comme 
une  efpèce  diftinâe,  à  moins  d'être  très-aûuré  de 
la  confiance  des  caraâères  qui  Ten  difiinguent. 

Ses  racines  font  traçantes j  noueufes,  tubercu- 
lées $  les  tubercules  durs,  blanchâtres,  un  peu  ar- 
r^^ndis.  Les  tiees  font  droites,  un  peu  grêles, 
triangulaires,  firiëes ,  garnies  de  feuilles  gramini- 
formes.  Les  fleurs  font  réunies  en  paquets  prefque 
•  (effiles,  i  l'extrémité  des  tiges  s  les  épillets  peu 
nombreux ,  étroits  «  d'un  btua-ooirâtre  ^  faCciçu- 
Botanique^  Tome  Vh 
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lés,  environnés  d'un  involucre  à  trois  folioles 
très-inégales,  fort  étroites,  très-longues,  aiguës  > 
les  écailles  ovales,  oblongues ,  trifides  à  leur 
fommet  \  la  dent  du  milieu  aiguè,  prolongée.      > 

Cette  plante  croît  en  Barbarie ,  fur  le  bord  des 
lacs  aux  environs  de  la  Calle  ;  elle  fe  trouve  auflfi 
en  Europe  :  je  l  ai  recueillie  aux*environs  d'Aix 
en  Provence,  of^f^.v.) 

67.  SciRPE  glauque.  Scirpus  giaucus.  Lam. 

Scirpus  culmo  triquetro ,  foliofo  ;  umbellâ  compo- 
(itâ ,  fubpaniculatâ  ;fpicuHs  pedicei/atis,  Lam.  Illuitr. 
Gêner,  vol.  i.  pag.  141.  xi*'.  693. 

Cette  efpèce  a  beaucoup  de  rapports  avec  le 
fcirpus  maritimus  ;  elle  en  diffère  par  fes  épis  pé- 
dicellés,  plus  étroits ,  plus  alongés.      -  - 

■  Ses  tiges  font  droites ,  triangulaires ,  très-gla- 
bres ,  liffes ,  ftriées ,  à  angles  trancluns ,  hautes 
de  deux  à  trois  pieds,  feuillées  dans  toute  leur 
longueur,  très-fimples  >  les  feuilles  font  alternes, 
affez  femblables  à  celles  des  arundo,  prefque  pla- 
nes,  larges  au  moins  de  trois  lignes,  finement 
ftriées,  relevées  en  carène  fur  leur  dos,  tiès-ai- 
guës,  au  moins  auffi  longues  que  les  tiges  qu'elles 
embraffent  par  une  gaine  cylindrique  très-en- 
tière ,  un  peu  membrancufe  à  fon  orifice,  de  cou- 
leur glauque ,  ainfi  que  les  autres  parties  de  U 
plante. 

Les  Meurs  font  difpofées  en  une  ombelle  termi* 
nale  ,  aifez  ample  j  prefque  paniculée,  dont  cha- 
que pédoncule  fe  termine  par  un  paquet  d'épillets 
inégalement  pédicellés  i  les  pédoncules  font  roi- 
des ,  triangulaires }  les  épillets  ovales ,  oblongs  , 
un  peu  obtus,  d'un  roux-cliir,  munis  d'écailUs 
imbriquées,  un  peu  molles ,  membraneufes ,  tra- 
verfées  par  une  nervure  faillante.  L'involucre  gé- 
néral eft  compofé  de  trois  ou  quatre  folioles  iné- 
gales, la  plupart  plus  longues  que  l'ombelle,  fem- 
blables aux  feuilles,  mais  plus  étroites}  les  paauètft 
d'épillets  font  environnés  à  leur  bafe  par  une  lorte 
de  fpathe  jaunâtre ,  fcarieufe  ,  concave ,  médio- 
cremetit  fubulée  à  fon  fommet ,  à  peine  de  la  lon- 
gueur des  épillets. 

Cette  plante  fe  rencontre  au  Sénégal ,  où  elle  a 
été  découverte  par  M.  RouflfiUon»  (  K.  f  in  kerb. 
Lam,  )  .  . 

68.  SciRPS  bivalve.  Scirpus  bivaivis. 

Scirpus  culmo  nudo ,  fubcomprejfo  ;  umbellâ  termt^ 
nali  ^  compofitâ  ;  involucro  bivalvi ,  brcv/jjimo,  Lam. 

Illuftr.  Gêner,  vol.  i.  pag.  141.  n^.  686. 

Ses  tiges  font  droites ,  médiocrement  compri- 
mées j  prefqu'à  deux  angles ,  fimples ,  très-gU- 
bres ,  hautes  de  plus  d'un  pied ,  lifies ,  flriées ,  dé«- 
pourvues  de  feuilles ,  terminées  par  des  fleurs  dif- 
pofées en  une  ombelle  prefque  iimple ,  ou  divifée 
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en  queiques  autres  petites  ombeltules  /  donc  les 
pédoncules  communs  font  droits  >  filiformes  »  an- 
guleux; munis  à  leur  bafe  d'un  invoiucre  divifé 
en  deux  découpures  courtes»  linéaires  ^  obcufes. 

Les  épillets  font  aifez  gros>  ovales»  obtus  «  de 
.  couleur  brune ^  compofés  d'écailles  imbriquées, 
luifantes  ,  ovales ,  un  peu  aiguéfs ,  lâches  >  très- 
glabres  ,  mcmbraneufes  ;  un  épillet  feifile  à  la  bafe 
de  l'ombelle  s  les  autres  pédtcellés  ^  ou  feffiles  à 
Textrémité  de  l'ombelle  générale. 

Cette  plante  a  été  r  bfervée  à  l'ile  de  Madagaf- 
car ,  par  Jofeph  Martin.  (  F./,  in  kerh,  Lam.  ) 

69.  SciRPEde  Caroline.  Scirpus  carolinianus, 
Lam.  ' 

Scirpus  culmo  nudo  ,  Juhtriquttro  ,  fUiformî;  um^ 
hcllâ  comporta  j  involucro  diphyllo  yiongiufcido.  Lsm. 
Illuflr.  Gêner.  voJ.  i.  pag.  14Z.  n°.  687* 

Ses  tiges  font  droites,  (impies,  nues,  prefqae 
triangulaires,  grêles ,  (triées ,  nautes  d'environ  un 

Eied  &  demi,  dépourvues  de  feuilles^  très-gla- 
res,  lifles,  terminées  par  une  ombelle  de  fleurs 
médiocrement  compofée ,  dont  les^  pédoncules 
communs  font  inégaux  ,  anguleux  ,  les  uns  ne 
foutenant  qu'un  feul  épiUet ,  d'autres  terminés 
par  des  épillets  fafciculés  de  deux  à  quatre  ou 
cinq,  les  uns  fe(riles,  d'autres  pédicellés,  outre 
un  épillet  feiTile  à  la  bafe  de  l'ombelle  générale. 

Ces  épis  font  ovales ,  a0ez  gros  ,  un  peu  ren- 
flés, obcus  à  leur  fommet,  compofés  d'écailles 
brunes,  un  peu  noirâtres,  imbriquées,  glabres, 
ovales.  L'involucre  commun  e(t  divifé  en  plu(îeurs 
folioles  étroites,  inégales,  de  deux  à  trois,  à 
peine  plus  longues  que  les  fleurs. 

Cette  plante  a  été  recueillie  dans  la  Caroline , 
par  Frafer.  (  V,f,  in  htrh.  Lam.  ) 

70.  SciRPE  milîacé.  Scirpus  miiiaceus,  Linn. 

Scirpus  culmo  triquetro ,  nudo  ;  umbellâ  fuprâ  de- 
compofitâ  i  fpicis  intermediis  feffilibus  y  involucro  fe- 
taceo.  LfMî.  Spec.  Plant,  vol.  x.  pag.  75.  —  Burm. 
Flor.  ind.  pag.  22.  tab.  9.  fig.  2.  —  Retz.  Obf.  j. 
pag.  16. —  Lam.  Illuftr.  Gêner,  vol.  i.  pag.  142. 
11^  690.  —  WiUden.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  joj. 
»•.  54. 

Scirpus  culmo  triquetro ^  nudo;  involucro  fetaceo  ; 
panicuid  veniciliatâ ,  fuprà  decompofitâ  ;  fpicis  cen- 

tralibus  ,  fejftlihus.  Rottb.  Gram.  pag.  57.  tab.  j. 

.fig.  1. 

Cette  plante  pou(re  des  mêmes  racines  plu(îeurs 
tiges  (impies ,' nues ,  très-liflTes ,  grêles ,  triangu- 
laires, foibles,  hautes  prefque  d'un  pied,  gar* 
nies  à  leur  bafe  de  feuilles  femblables  à  celles  des 
graminées,  très-glabres,  droites,  ftriées,  larges 
4' environ  deux  lignes,  planes»  aiguës^  auHi  loti* 
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gués  &  même  plus  longues  que  les  tsge^  qu'elles 

engainent  par  Uur  bafe. 

Les  fleurs  font  terminales ,  drfpofées  en  une 
ombelle  lâche  ,  difFufe,  plufieurs  fois  compofée, 
ou  divifée  en  plufîeurs  verticilles ,  donc  tes  pé- 
doncules,  tant  communs  que  partiels,  font  (im* 
pies  ,  fétacés  j  inégaux,  unifiores.  Les  invoiucre* 
des  ombelles  univerfelles  &  partielles  font  corn* 
pofés  de  plu(ieurs  feuilles  très-(!nfes,  fétacées, 
plus  courtes  que  les  pédoncules  ^  les  épillets  font 
ovales^  fort  petits ^  de  la  %xoSt\xi  d'un  grain  de 
millet ,  felitaires  a  l'extrémité  de  chaque  pédon- 
cule ,  quelques-uns  fefSles  à  la  bafe  des  ombelles, 
d'un  brun-clair  \  les  écailles  ovales  >  légèrement 
carénées  fur  leur  dos ,  obtufes  5  la  plupart  termi- 
nées  par  une  petite  pointe  particulière. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  orientales^ 
elle  m'a  été  communiquée  par  M.  Dupuis.  % 

71.  SciRPE  d'Egypte.  Scirpus  ^gyptiacus, 

Scirpus  culmo  triquetro  ,  foliofo  ;  corymho  termh» 
nali  jfoliaceo  ;  fpiculis  fcffiliùus  y  confiais,  Forskh. 

Scirpus  corymho  fus.  Forskh.  Flor.  atgypt.-arab» 
pag.  14.  n^  44. 

Cette  plante  n'eft  peut-être  qu'une  variété  du 
fiirpus  plvaticus  de  Linné ,  dont  les  fleurs  font 
difpofées  en  corymbe  ,  plutôt  qu'en  ombelle  ^  & 
les  épillets  feflties  &  rama(rés. 

Les  tiges  font  droites ,  triangulaires  ,  hautes 
d'environ  un  pied  &  demi,  feuillées>  les  fleuri 
forment  un  corymbe  terminal ,  dont  clia(}tie  pé-> 
doncttle  e(l  muni  â  fa  ba£e  d'une  feuille  pour  brac- 
tée. Ces  pédoncules  font  alternes  &  non  réunif 
en  un  centre  commun,  fimpies»  point  rameux^ 
mais  terminés  à  leur  fommet  par  environ  quatre 
épillets  feifiles^  un  peu  velus,  alternes,  ovales» 
cylindriques  ,  d'un  brun-noir ,  munis  d'une  brac* 
tee  lancéolée;  plufieurs  épillets  fe(BIes  dans  le 
centre  du  corymbe.  Chaque  fleur  renferme  troi( 
étamines ,  dont  les  anthères  font  jaunes,  un  piflil  » 
trois  ftigmates  bruns.  Les  écailles  qui  compofenr 
lesépillets  font  dentées ,  tronquées  a  leur  fommet  > 
traverfées  par  une  nervure  qui  fe  prolonge  en  une 
pointe  courte  &  recourbée. 

Cette  plante  (e  rencontre  en  Egypte  ,  aux  e»» 
virons  du  Caire,  fur  le  bord  des  champs,  dans  les 
lieux  inondés  ;  elle  fleurit  au  commencement  da 
l'hiver.  (Defcript.  ex  Forskh.  ) 

72.  SciRPE  des  bois.  Scirpus  JUvatîcus.  Linn. 

Scirpus  culmo  triquetro  ,  foliofo  ;  umiellâ foliacée  } 
pedunculis  nudis ,  fuprà  decompofitis  ;  fpicis  cônftriisi 

Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  7/.  —  Flor-  fuecl 
58, 48.  —  (Eder.  Flor.  dan.  tab.  507.  —  Pollich. 
Pal.  n^«50.  «-rGnael.  Sibir«  vol*  i.  pag.,81,  n^.  5«. 
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—  Jac<i.  Vend.  19.  —  Stop.  Carn.  eih.  i.V.  58, 

—  l-eers,  Herborn.  n*».  j6.  tab.  i.  fig.4.  —  HôfFm. 
Germ,  18,  *—  Roth.  Germ.  vol.  I.  pag.  23.  — 
vol.  II.  pag.  6i,  —  Lam.  Illuftr.  Gêner,  vol.  i. 
pag.  142.  n^  694.  tab.  38.  fig.  2.  —  Idem ,  Flor. 
franc,  vol.  3.pag.  554.  n°.  116}.  —  Poiret ,  Voyag. 
en  Barb.  vol,  2.  pag.  91.  — Gouao«  Monfp.  p.  32. 
n°«  9*  —  Gérard ,  Flor.  gall.  Prov.  pag.  1 17.  n°.  1  r . 

Scirpus  (filvatîcus),  culmo  triquetro  j  foliofo  ^ 
fpiculis  ramulos  panicuU  laxt  decompofiu  glomeraùm 
'^terminannbus  ^  viriduUs ,  hrevi  avoideis,  Michaux  j 
FJor.  boréal.  Amer.  vol.  i.  pag.  53. , 

Scirpus  planifolius  ^  paniculâ  ramojijfimâ  ^  locuftis 
^vdtis,  Haller,  Helv.  n**.  1340. 

Scirpus  gramineus.  Necker,  Gallob.  pag.  27. 

Cyperus  culmo  triquetro  ^  paniculâ  foUacei i  pcdun- 
sulis  iLudis  ^fupra  decompofiiis  ;  fpicis  confertis,  Roy. 
Lugd.  Bat.  pag.  49.  —  Sauvag.  21. 

Grxmen  cyptrmèts  ,  miliactum,  C.  Bauh.  Pin.  6, 
«—  Id.  Theatf.bot.  pag.  90.Icon. — Magn.  Monfp. 
pag.  I  18. 

Cyperus  gramintus.  Tourn.  Inft.  R.  Herb.D.  J27. 
—  J.  Bauh.  HHl.  2.  pag.  Ç04.  Icon.  —  ScheucL 
Gramin.  pag.  393.  —  Dillen.  Giff.  86. 

Cyperus  longus  ,  latifolius  ;  locuftis  plurimis ,  m/- 
norihMS  &  breviorihus,  Morif.  OxOD.  Hift.  3.  p.  23 j. 
tab.  I  i.fig.  ij. 

Grdimen  arundinaceum  yfoliis  mcutifimis  ;  paniculâ 
multiplie i  ^cyperifacie,  Laff.  Pruff.  119.  tab.  33. 

Cyperus  graminea  ,  five  miliacea,  Lobel  ,  Icon. 
79.  —  Idem  i  AdverC.  pag.  38.  Icon. 

Cyperus  gramintus  >  feu  miliaceus  penA,  Dalech. 
Hift.  l'V^i'  9Sfh  Icon*  Anjmcus  latusl  Idenij 
L.  c.  988.  Icon. 

l.  Scirpus  (  radicans)  »  culmo  triqiutro  ^  foUofo  ; 
umbeilâ  foliacé â  ;  culmis  fterilibus ,  deflexis  apice  ra* 
elicantibus.  Schkuhr.  in  ufteri.  Annal.  4.  pag.  48. 
tal>.  I. 

Cette  efpèce  eft  qne  des  plus  remarauables  de 
ce  genre ,  par  la  hauteur  de  Tes  tiges ,  la  largeur  & 
l'ampleur  de  Tes  feuHIes;  par  Ct$  grandes  patycules 
diftifas  en  ombelles  ,  foliacées. 

Ses  racines  font  dut^s  >  prefque  ligneufes  5  cy- 
lindriques j  fibreufes  ^  aflez  profondément  enfon- 
cées en  terre  :  il  s'en  élève  une  tige  droite ,  haute 
d'un  à  deux  pieds  Se  plus  ^  roide  ,  médiocrement 
épai&  y  (Iriée  >  glabre  y  verdâtre  y  anguleufe  , 

t^refque  triangulaire  y  Itffe^  feqillée  dans  toute  fa 
ongueur.  Ses  feuilles  font  grandes ,  alternes ,  très- 
larges  y  prefqu'enfiformes  ,  un  peu  obtijfes  à  leur 
femmet ,  relevées  en  carène  fur  leur  dos ,  planes , 
br^s  de  iix  lignes  y  longties  de  fix  i  huit  pouces 3 
rudfes  tant  i  leurs  bords  que  fur  leur  caréné  lorf- 
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qu'on  les  gliffe  entre  les  doigts  ,  embraffanc  Isç 
tiges  par  une  gaine  un  peu  lâche  >  dont  T orifice 
eft  garni  antérieurement  d'une  petite  membrane 
fcarieufe  y  obtufe.  Les  fçuilles  de  la  bafe  de  l'om^ 
belle  y  &  qui  tiennent  lieu  d'involucre ,  reflemblent 
à  celles  des  tiges. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  une  ombelle  géné- 
rale très-ample ,  terminale  »  dont  les  pédoncules  (b 
di virent  en  plufieurs  autres  ombelles  partielles-, 
compofées  d'un  très-grand  nombre  de  fleurs.  Ces 
pédoncules ^ont  inégaux,  diffus  y  ftriés  j  trigones., 
glabres ,  la  plupart  un  peu  rameux  à  leur  fom- 
met,  munis  de.braâées  membraneufes  à  la  bafe 
de  leurs  «Vivifions.  Le$  épillets  font  petits ,  foli- 
taires  y  pédiceUés ,  prefque  fafciculés  y  quelques* 
uns  fe^files  y  d'un  brun-noirâtre  où  un  peu  verdi- 
tres  ;  les  femences  triangulaires  y  munies  de  quel- 
ques poils  i  leur  baiie. 

La  variété  jî  eft  remarquable^  en  ce  qu'elle  poulTe 
des  tiges  ftériles ,  dont  le  fommet  fe  recourbe  vers 
la  terre  y  acquiert  des  racines ,  &  produit  de  nou- 
velles tiges« 

On  rencontre  cette  plante  en  Europe,  dans  les 
bois  &  les  lieux  humides  &  couverts.  Je  l'ai  aufB  ob- 
fervée  en  Barbarie.  Celle  que  l'on  rencontre  dan^î 
les  contrées  feptentrionales  du  Canada  eft  urie 
fois  r  lus  petite  que  la  même  plante  née  en  Europe. 

.    73.  SciRP£  réticulé.  Scirpus  KêticuLuus.  Lam. 

Scirpus  culmo  gladiato  y  nudo  y  afpero  y  rnnbelèi 
compcjltâ  jfoliaced  y  involucri  foliis  J'uperficie  reticu- 

latis,  Lam.  Illuftr. Gêner,  vol.  i.  pag.  142.  n°.  69;:. 

Il  exiûe  quelques  rapports  entre  cette  efpèce  & 
le  fcirpus  filvaticus  y  elles  digèrent  cependant  pai* 
des  caraâères  zlkz  txaochans  pour  ne  poii^t  les 
confondre. 

Celle-ci  a  des  tiges  nues  y  à  moins  qu'elles  ne 
foient fottillées^à  leurbafo ; elksibpt droites,  fim^ 

pies,  tin  peu  comprimées  y  prefque  triangulaires''» 
nnentenc  &  très -régulièrement  ftriées ,  rudes  & 
coupantes  à  leurs  ajigles  »  terminées  par  des  fleuxs 
difpofées  en  une  forte  d'ombelle  compofée ,  mér 
diocrement  étalée. 

Les pidoncvies  communs  font  inégaux^  roides  « 
anguleux  j  &  fgpportent  d'autres  petites  ombelles 
partielles ,  compofées  d'épilkis  faiciculés ,  étroits^ 
affez  petits ,  oblongs,  aigus,  pédiceUés ,  pr^fijuç 
fefTiles,  un  peu  fauves,  munis  d'écaillés  étroites  ^ 
lancéolées ,  aiguës.  L'ombelle  générale  eft  foutenue 
par  un  involucre  de  fix  à  huit  foliof^s  gramini- 
formes,  amples,  adez  larges,  inégales,  rudes  i 
leurs  bords ,  ftriées  ,  réticulées  ,  beaucoup  plu^ 
longues  que  les  fleurs.  Les  ombelles  partielles  fon( 
accompagnées  d'une  fp^the  membraneufe ,  a  deu3( 
folioles  oppofées,  lancéolées,  aiguës,  plus  Ion* 
gués  quelles  épilleis. 

Eeeee  i 
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Cette  plante  croit  naturellement  dans  la  Caro-  1 
Vint ,  où  elle  a  été  découverte  par  Frafer.  (  y.  /. 
in  htrb,  Lam,  ) 

74.  SciRPE  mucronulé.  Scirpus  mucronulatus, 
Mich. 

Scirpus  culmo  fubancipiti  y  nudo  ;  umhellâ  compo* 
fitâ  ;  fpuulis  minimis  ^  oblongo-  ovatis  ^  apict  macro* 
naùs.  (N.) 

Scirpus  folii s  radicalibus  planis  ;  culmo  nudo  ,  fub^ 
étncipiti  ;  umbcllâ  compofitâ  ^  laxâ  ;  fpiculit  mimtfcU' 
lis ,  oblongo^  ovatis  ,  glabris  ;  fquamis  lanctolatis  ; 
carinâ  prominulâ  y  Uifcoiore  ,  in  minutum  mucronem 
defincntt  y  fctulis  fub  genitalibus  feu  femîrte  nullis  ; 
ftyloglabro  y  trifido.  Michaux  y  Fier,  boréal.  Amer, 
vol.  I.  pag.  31. 

Cette  plante  y  très-voiiîne  dafcirpus  dichotomusy 
ne  doit  pas  être  confondue  avec  lui  y  ayant  desca- 
ractères qui  lui  font  propres. 

Ses  racines  font  compofées  de  fibres  très-déliées  y 
fafciculées  :  il  s'en  élève  plufieurs  tiges  grêles  » 
nues  y  (impies  ^  droites  j  un  peu  ftriées  y  très*gla- 
bres  y  â  deux  angles  oppofés  y  peu  marqués  >  hautes 
de  huit  à  dix  pouces  &  plus ,  garnies  â  leur  bafe  de 
feuilles  planes  y  glabres  y  étroites  y  graminiformes  y 
un  peu  aiguës  à  leur  fommet  ^  environnant  les  tiges 
par  une  gaine  courte^  un  peu  lâche  ^  plus  courtes 
que  ces  tiges. 

Les  fleurs  font  terminales ,  difpofées  en  om- 
belles dont  les  pédoncules  communs  font  fétacés  y 
inégaux  y  la  plupart  fupportant  une  ombellule  com- 
pofée  d'épiilets  fort  petits  y  ovales  y  oblongs  ,4rès- 
étroits  y  m.unis  d'écaillés  lancéolées  y  traverfées 
longitudinalement  par  une  faillieen  carène  de  deux 
couleurs  >  qui  fe  prolonge  en  une  petite  pointe 
courte  y  terminale.  L'involucre  eft  compofé  de  * 
quelques  filets  fétacés  y  inégaux  y  plus  courts  que 
les  pédoncules.  Le  flyte  eft  çhbre'&  trifide;  les 
femences  fort  petites ,  dépourvues  de  poils  â  leur 
bafe. 

Cette  plante  croît  fur  les  montagnes  de  la  Ca- 
roline ;  elle  m'a  été  communiquée  par  M.  Bofc.  n  ? 

■ 

,    7^.  SciRPE  carîné.  Scirpus  Imeatus.  Mich.    ' 

Scirpus  Culmo  iatiufcui}  foliofo  ;  panîculis  lotira- 
Kbus  &  terminalibas  ;  fpicutîs  parvutis  ,  oblongiaf- 
cuiè  ôvacis  ;  fquamis  iançeotatis  y  fubcarinatis ,  rufis  ; 
lineâ  carinali  y  viridulâ  yprominuiâ.  Michaux  j  Flor. 

boréal.  Amer.  vol.  i.  pag.  32. 

Cette  plante  ,  d'après  Michaux ,  a  de  grands 
rapports  avec  \e  fcirpus  fiivaticus.  Ses  tiges  font 
droites ,  fimples,  garnies  dans  toute  leur  longueur 
de  larges  feuilles  graminiforipes. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  panicules  >  dont  les 
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unes  font  terminales  ;  les  autres  latérales  •  fifuées 
dans  Taiffelle  des  feuilles  y  garnies  d'éptilets  foit 
petits  y  ovales  y  oblongs  y  munis  d'écaillés  inf)bri- 
quées,  lancéolées^  rouffâtres  ^  dont  le  dos  eft  re- 
levé par  une  ligne  faillante  y  verdâtre ,  en  forme 
de  carène. 

Cette  plante  a  été  découverte  par  Michaux  dans 
la  Caroline.  7f 

jG.  SciRp£  luzule.  5c/;pi£X /i^^tt/tf.Linn. 

Scirpus  culmo  triquetro  y  nudo;  umbcllâfoliofâ ,  pro' 
liferâ;  fpiculisfubrotundis.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i. 
pag.  75«  —  Burm.  Flor.  Ind.  pag.  11,  — .WiJWen. 
Spec.  Plant.  voL  i .  pag.  507.  n*.  y 7. 

Gramen  cyperoides  j  orientale,  Pluken.  Mantiff. 
pag.  97.  tab.  417.  fig.  }. 

Ses  tiges  s'élèvent  à  plus  d'un  pied  de  haut  ; 
elles  font  nues^  droites  ,  lifles  y  triangulaires.  Les 
fleurs  font  dilpoféès  à  l'extrémité  des  tiges  ^  en 
une  ombelle  feuillée  ^  fouvent  compofée^  dont 
les  pédoncules  font  très  -  inégaux  ^  les  intermé- 
diaires très*  courts  j  tous  terminés  par  une  tére 
compofée  d'épillets  un  peu  arrondis  y  agg\omè- 
rés  y  très-fouvent  prolifères  dans  leur  centre.  L'in- 
volucre  univerfel  eft  compofé  de  plufieurs  folio- 
les enfiformes^  plus  longues  que  les  ombelles  »  les 
involucres  partiels  font  prefque  nuls  ^  &  ne  ccmi* 
fiftent  fouvent  qu'en  un  nlet  fétacé  très-court. 

Cette  plante  fe  rencontre  dans  les  Indes  orien- 
tales. (  Defcript.  ex  Linn, } 

77.  SciRPE  à  grofle  tige,  Scirpus  groffus,  Linn.  f. 

Scirpus  culmo  triquetro ,  nudo ,  umbellâ  fupra  de- 
compofiid;  fpicis  pedicellatis  ;  involucro  tripkylUy 
UnceolatOy  fubulato  y  longifftmo.  Limr.  f.  SuppJem, 
pag.  104.  —  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  306. 
n*^.  56. 

Cette  efpèce  j  qui  a  beaucoup  de  rapports  avec 
\e  fcirpus  miliaceus y  s'en  diftingue^  &  fe  fait  re- 
maroue'r  parla  hauteur  &  la  grofleur  de  Tes  tiges  y 
dui  s  élèvent  à  fix  ou  fept  pieds  ^  elles  font  droites^ 
(impies^  de  la  grofleur  du  doigt,  à  trois  angles 
très-glabres  3  planes  à  leurs  faces  y  dépourvues  de 
feuilles  à  leur  partie  fupérieure.  Leur  bafe  efl  en- 
veloppée  de  feuilles  radicales  y  lancéolées  >  trèsr 
glabres  >  chargées  de  quelques  verrues. 

Les  fleurs  font  difpofées^à  l'extrémité  des  tiges, 
en  une  ombelle  compofée  de  plufieurs  autres  om- 
belles partielles  y  dont  les  pédoncules  fupporrenc 
à  leur  extrémité  plufieurs  épilletspédicellés^  ova- 
les ,  de  couleur  brune-foncée.  L'mvolucre  (e  di- 
vife  en  trois  folioles  élargies  à  leur  partie  infé- 
rieure ,  fubulées  à  leur  fommet ,  rudes  &  accro- 
chantes à  leurs  bords  ^  inégales  >  l'une  d'elles  beau- 
coup dIus  longue  que  les  autres^  &  furpaâant  Us 
ombelles» 
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Cette  plante  croit  naturell.ment  dans  les  Indes 
orientales. 

^8.  SciR^E  hériflbn.  Scirpus  echinaius,  Linn. 

Scîrpus  culmo  triquetro ,  nudo  ;  umbellâ  fimpHci  j 
fpicîs  ovaiis.  Linn.  Fier.  xeyl.  n^.  38. — Willd. 
Spec.  Plant,  vol.  i.'pag.  304.  n^.  49. 

Cyperus  floribus  capitatis  ,'  treâis  ^  pedunculatis^ 
Cronov.  Virgin.  11. 
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8c.  SctRPE  anomale.  Scirpus  anomalie.  Rcti.   " 

Scirpus  culmo  triquetro  ,  foliofo  ;  paniculâ  termi" 
nali,  hrevi  ;  fpiculis  ovatÎT ;  >fioril>us  coroUatis  ^  in» 
fimis  monandris^  fuptrioribus  diandris,  Retz.  Obf* 

y.  pag.  15.  —Willd.  Spec,  Plant,  vol.  i.  p.  30j« 
n°.  Si'  ' 

Lé  genre  de  cette  plante,  dit  Willdenow ,  eft 
très-incertain;  elle  ne  convient  que  très-impar- 
taitement  zuxfcirpus^  ayant  des  corolles  a  deux 


Gramtn  cyperoides ,  amencanum  ;  fpicis  grandie-  \  ^jl2l-J,t!!li"\!"°l'''^  ^'^  convenable  de  U 

ri  bus  ^  oblongo-rotundis ,  fparganii  in  modum  échina-' 
lis  ^  adfummumcautempediculis  longis  innitentibus. 


Pluken.  Almag.  179.  tab.  91.'  fig.  4. 

Gramen  ^yperinum  »  îf^eylanicum ,  parcinum  ;  capi' 
iuiis  conglobatis  ,  rotundis,  Burm,  Zeyl.  107. 

Urukiri.  Herm.  Zeyl.  7. 

'   Cette  plante  a  des  tiges  très-bafles,  droites  ^1 
fimples,  glabres  »  triangulaires ,  dépourvues  de  | 
feuilles, excepté  quelques-unes  à  leur  bafe,  qu'el- 
les embraflent  par  leur  gaine  >  alTez  femblables  à 
celles  de  quelques  efpèces  de  carex  »  &  de  la  lon- 
gueur des  tiges. 

Les  fleurs  font  difpofées^à  rextrémicé  des  tiges, 
en  une  on>belle  fimple,  dont  les  pédoncules  iné- 
gaux Aipportent  un  épi  ovale,  oolonç,  donc  les 
écailles  le  terminent  par  une  petite  pointe  roide, 
(&  le  rendent  hériflfé.  La  bafe  de  l'ombelle  eft  mu- 
nie d'un  involucre  cOmpofé  de  quatre  ou  cinq  fo- 
lioles alongées  ,  inégales. 

Cette  plante  fe  rencontre  également  dans  hs 
deux  Indes. 

'    79.  SciRPE  ^lohifkxe.Scirpus globiferus,  Linn.  f. 

Scirpus  culmo  nudo  1  tereti  ;  umbellâ  terminaliy  com- 
pofitâ  ;  capitulis  giobofis  ,  ex  fpiculis  pluribus  arBe 
congeftis,  Linn.  f.  Suppl.  pag.  104.  —  Willd.  Spec. 
Plant,  vol.  I.  pag.  301.  n^  41. 

Cette  plante  a  des  tiges  tfès-glabres,  fimptes, 
cylindriques  ,  dépourvues  de  feuilles ,  droites  » 
terminées  par  une  fpathe  très-courte,  compofée 
de  deux  folioles  égales,  fubulées,  mucronées.  Il 


'en  fort  plufieurs  pédoncules  anguleux ,  à  deux  an-     pag.  65. 


placer  parnri  les  kilinga. 

Quoi  qu'il  en  foit  «  Tes  tiges  font  droites ,  fim«* 
pies ,  glabres ,  triangulaires ,  feuillées  dans  une 
partie  de  leur  longueur,  les  feuilles  alternes  >gra- 
miniformes.  Les  fleurs  difpofées  en  une  panicule 
courte  ,  terminale  >  dont  les  pédoncules  inégaux 
foutiennent  des  épfllets  ovales ,  qui  font  compo- 
(és  de  fleurs  munies  d'une  corolle  à  deux  valves  : 
les  fleurs  inférieures  n'ont  qu'une  feule  étamine; 
les  fupérieures  en  ont  deux. 

Cette  plante  fe  rencontre  dans  les  Indes  orien-^ 
taies.  t 

8r.  SciRPE  fpathacé.  Scirpus  fpatkaceus.  Mlch; 

Scirpus  culmo  tereti ,  foliofo  y  foliis  linearibus^^ 
phnis  ;  récemis  axiUaribus  terminalibufque  ^  ftjfili» 
bus  ;  fpicu lis  dternis  ,  fubulato-linearibus .  (  N .  )      ' 

Scirpus  culmo  tereti,  copio si  foliofo;  foliis  proximh 
aiternis ,  patuiis ,  lineànbusy  plants;  racemis  axil' 
laribus  &  terminafibus  ,  fejjtlibus  ;  fingidorum  fpicu^ 
lis  paucioribus ,  approximatis ,  ahernis  ,  fuhuUto^li* 
nearibùs ,  fubfixfioris,  Mich.  Flor.  boréal.  Amer, 
vol.  i.pag.  }i. 

Cyperus  (  fpathacé  us  ) ,  culmo.  triquetro ,  foliofo  ; 
racemis  axillaribus.  Willden.  Spec.  Plant,  vol.  i. 
pag.  189.  n^.  76.  ').... 

Cyperus  (  fpathaceus  )  ,  culmo  vaginis  foUorum, 
veftito ;  pedunculis  pinnatis ,  lateràlibus,  Linn.  Syftr 
veget.  pag.  84.  , 

• 

Sckânus  (fpathaceus),  culmo  tereti  ;  fpathis  alterm 
nis ,  mucronatis  ,  paniculas  involventibus  ;  fpinis  al" 
ternis^,  patentibus.  Linn.  Spec.  Plant,  edit.  2.  vol.  i* 


gles  principaux  oppofés,  foutenarit  de  petites  tê- 
tes globuleufes  >  torméespar  des  épis  très-courts, 
agglomérés. 

De  la  bafe  de'  ces  globules  s'élèvent  de  nou- 
veaux rayons  ou  pédoncules  également  globuli- 
fères  ,  qui  fou  vent  fe  divifent  de  nouveau  :  d'oà 
il  fuit  que  ks  fleurs  offrent ,  dans  leur  .développe- 
ment, une  ombelle  compofée  d'ombellules  pro- 
lifères à  leur  baie»  .  . 

Cette  plante  fe  rencontre  dans  l'ile  de  Téné- 

.  (Jiefcrgfi^  ex  Lina.f.}  ^     .  /    ^ 


Cyperiis  ferrugineus.  Linn.  Spec.  Plant,  edit»  i; 
pag.  44. 

Cyperus  racemis  fimplicibus  ,  lateralibus  ,  foli'- 
tariis  s  diftickis;  fpieis'  alternis,  patentibus*  Gronov* 
Virgin,  pag.  iji.  '' 

Gramen  junceum  elatiits  ;  coule  articulato,  virg^ 
nianum;  cyperi  paniculis  interfolio  ,  propè  fummita-' 
tem  prodiumibus^  Pluken.  AÎmag.  pag.  179.  tabv 
301.  fig.  I. 

GramenfuvJatîU  >  geniculaiumj  paruculi  foliaceâ^ 
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virgînianum.  Morif«  Oxon.  Hift. }.  pag.  i8}.  $7  8. 

ub.  3.  fig,  17. 

« 

■  Cette  plante  a  été  alternativement  placée  parmi 
les  cypemsy  les  fihànus  ,  les  fcirpus,  tant  les  limites 
de  ces  trois  genres  font  peu  narquées;  elle  pa* 
roît  néanmoins  appartenir  davantage  aux  fcifpusj 
parmi  lefquets  Michaux  Ta  récemment  placée. 

Ses  tiges  font  droites ,  cylindriques,  hautes  de 
plufieurs  pieds ,  noueufes ,  prefqu'entiérement  en- 
veloppées par  les  gaines  des  feuilles  ,  qui  font  al- 
ternes^ graminiforme$  3  nombreufèSj  rapprochées^ 
très-ouverteSj  planes,  glabrcS^  linéaires^  aiguës.  Les 
fleurs  fortent  en  grappes  paniculées^  de  TaiiTelle  des 
feuilles  fupérieures  >  d'autres  font  terminales  y  gar- 
nies de  grandes  fpaihes  d'une  feule  pièce  ^  alter- 
nes >  caduques. 

Les  épillets  font  alternes  ^  pédoncules ,  étalés  j 
prefque  difpofés  fur  deux  ran^s,  rapprochés^  fubu- 
lés,  étroits  «  oblongs  ^  linéaires  ^  munis  d'écaillés 
étroites  imbriquées^  contenant  environ  fix  fleurs  > 
chacune  d'elles  munie  de  trois  étaminesj  rarement 
mollis  y  un  piAil  terminé  par  detix  fiigmates ,  un 
ovaire  environné  de  cinq  à  huit  filets  fétacés^ 
mais  plus  ordinairement  au  nombre  de  fix. 

'  Cette  phnte  croit  dans  la  Virginie  &  dans  plu^ 
iïeurs  autres  contrées  de  TAmérique  feptemrio- 
nale^  depuis  la  baie  d'Hudfon  jufque  dans  la  Fio^ 
ride  ^  dans  les  marais  des  bois«  :^ 

81.  SciRPE  capillaire.  Scirpus  capUiaris.tim. 

Scirpus  cutmû  nuda ,  capillari  ;  fpicis  pedunculatisy 
êerniSf  intérmcdiâ  ftfilL  Linn.  MantiiT.  pag.321.  — 
Wiild.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  )o£. 

Scirpus  culmo  uretiufculo  ,  ftminudo  ;  fpicis  cu' 
fitatis  y  fefiliius  ;  involiscra  diphyllç ,  fetdcto,  Flor. 
zeylao.  39. 

Cyperus  culmo  tereti  ,  fpicas  infrh.  apictm  fercnte, 
Hort.  Cliff.  IK 

Gramen  pufillum  ^junct  capituiis  minimis  y  ad  bsfin 
foliolis  binis  y  acutis,  Burm.  ZeyL  pag.  1C9.  tab. 
47.  fig.  X. 

Gramen  glareofum  ,  junci  capîmRs  ad  bajin  folio- 
fumfùliofis,  Muf.  Zeylan.  pag.  4fi 

Cette  planée  a  quelques  rapports  avec  le  fdrpus 
fetàceus  ;  mais  fes  tiges  font  bien  hioins  fines ,  & 
fes  épis  en  partie  médiocrement  pédoncules. 

Ses  racines  font  fin4>les,  capîllakes>  blaachâ- 
tres^  un  peu  fafciculées  >  fes  tiges  droites  »  ma^  y 
nombreufes ,  très-fimples ,  hautes  de  trois  à  qiutre 
■^•'uCes  ,  environnées  à  leur  bafe  de  feuilles  pref- 
iqu'auffi  longues  que  les  tiges ,  très-fines ,  vaginales 
i  (eut  partie  intérieure.  Une  foliote  fpathacée 
très-fine  ,  alongée  termine  les  feuilles ,  &r  tient 
lieu  d'involujQie  ^&ç  une  autre  petiie  ibtiole 
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bien  plus  courte,  fétacée^  elles  accompagnent 
épis  â  leur  bafe ,  ordinairement  au  nonnbrc 
trois  y  petits  y  ovales  ;  les  deux  latéraux  met 
crement  pédoncules  i  le  troifième  feffile  >  «a 
d'écaillés  d'un  brun-noirâcre ,  imbriquées  ,  obcaf 
i  leur  fommet  «  traverfées  par  une  nervure  Ioe^ 
tudinale^  de  couleur  verdâtre. 

Cette  plante  croit  dans  l'Inde. &   à  liàé 
Ceilan. 

83.  SciRPE  i  corymbes.  Scirpus  corp^ 
Linn. 

Scirpus  culmo  triquetro  y  foliofo  ;  eorymiofii\m\ 
ralibus,  fimplicibus  y  ttrminali  proliféra  ,  /picisfèt- 
Utis.  Linn.  Amœnit.  Academ.  vol.  4.  paiç.  }3v 
n*.  lia.**-  Bvrm.  Flor.  ind.  pag.  ij.  —  WiHdcs. 
Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  3o8.  n**.  59. 

Kadira-puUu,  Rheed.  Malab.  vol.  iz.  pag.  ^. 
tab.  4;. 

Cette  plante  a  des  tige«  droites  y  fimples^  triao- 
gulatres  >  glabres  y  hautes  d'environ  deux  pieds  y 
garnies  de  feuilles  graminiformes  y  dont  la.  bzfc 
embrafle  les  tiges  par  une  gaine  ferrée  >  cyiii- 
drique. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  ttn-cerymbe  cem- 
pofé  y  terminal  y  dont  les  pédoncules  font  iné* 
gaux  ;  les  intermédiaires  beaucouo  plus  longs  & 

(Prolifères.  L'ii>ivoliK:re  bniverfel  eft  beaucoup  ptos 
ong  <fiie  les  fleun.  Les  épillets  font  fubulés  ,  pé- 
dicellés  y  garnis  d'écaillés  imbriquées  ;  les  fupé- 
rieures plus  lorigues  «  roulées  fur  elles-mêmes  en 
forme  d  alêne  -y  chaque  pédicule  muni  à  fâ  bafe 
d'une  petite  foliole  fétacée.  Outre  les  corymbes 
terminaux  ^  il  y  en  a  au0i  très-fouvent  de  latéraux  y 
mais  fimples^  pédoncules ,  fitués  dans  Taiffeile  de 
chacune  des  feuilles  caulinaires. 

Cette  plante  fe  rencontre  dans  les  Indes  orieiH 
taies. 

9 
% 

84.  Sci&p^E  annuel.  Scirpus  anmius*  Linn. 

Scirpus  culmo  triquetrOy  nudo;  involucro  dipkyliû; 
pedunculis  midis  ;  fpicis  folitariis»  AiHon.  Flor.  pedL 
n^  2}7i.  tab.  88.  fig.  J.  —  Dejifont.  Flor.  atLw& 
vol.  I.  pag.  51. 

Scirpua  culmo  triquetro  ,  audOyfolUs  vix  Un^ora; 
umbellâ  compofitâ  y  foliofâ  y  termirudi,  Lam.  ilhiftf. 
Gêner,  vol.  i.  pag.  i4Z.  n**.  (589. 

Scirpus  (  diclaotomus  )  ;  4ulmo  triquttro  y  nudo; 
umbeUâ  decompojkâ  ;  fpicis  dichotomie  feffiUbus,  Linn. 
Spec.  Plifflt.  voL  I .  pag.  74.  —  Flor.  leyian.  40.  — 
A^tb«  Gram.  57.  tafa.  ij.  fig.  i.  —  Retz.  Obferv. 
4.  pag.  12.  —  Vahl ,  Symbol,  i.  pag.  8.—  WillA 
Spec*  Plant.  vqI.  1.  p^ft.  304vnL^  48. 

Scirpus  (bifumbell^Uis)  J^/M#4tfjS.1^/mw#^■ 
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^^^^mf^ich  pidunculatis^  terminalibus  hifumMtatu.Totik. 
'nr  au  iK^yior.  «gypt.-^rab.  pag.  15.  n**.  46. 

iètne  fcffii.      ocirpo'cyperus  aquaticus ,  annuus ,  minimus  ;  capi- 
ibriûuéH  '"^'"^  ferruginets  j  femine  firiato  ,  pulchro.   Michel. 

Cyperus  fupinus  y  mînor ;  fparfâ  parti culâ ,  exraria- 
Dde  &  •  '^^^  iocufiis  confertâ.  Mont-  Prodr.  i  }. 

^.  Gramen  cyperoîdts^  maderafpatanum  ;  juncclii 
Gefntri  capitulis  [parfis,  Pluken*  Almag.  pag.  179. 
•«/?BXa  tab.  ii^.fig.  j. 

Cyperus  maderafpatanus ,  culmo  comprejfo  g  fpicis 
^.        minoribus^fufcis.  Scheuch.  Gram.  59J. 

^liftn^\       Ses  racines  font  fibreufes ,  capillaires  ;  elles  pro- 

rol.4  duifenc  des  tiges  fimple«^  droites  >  firiées  ^  nues  y 

:.2}.-  fort  grêles^  triangulaires^  hautes  d'environ  fix  à 

.  jji.  huit  pouces ,  elles  font  accompagnées  à  leur  bafe 

,  de  quelques  feuilles  étroites,  linéaires»  plan«s, 

'^^  aiguës  à  leur  fommet  y  molles,  prefque  fétacées, 

un  peu  pubefcentes  y  légèrement  dentées  en  fcie 

s  M  ^  ^^^^  bords  y  un  peu  plus  courtes  que  les  tiges. 

ronè        Les  fleurs  font  difpofées  en  une  forte  de  co* 
ïSjdoi^   lymbe  ou  de  panicule  compofée  de  pédoncules 
e  bà     inégaux  ;  ceux  du  centre  beaucoup-  plus  courts  y 
prefque  fimples }  les  latéraux  foufdivirés  en  pédi- 
celles  inégaux  »  très-courts  y  au  nombre  de  trois 
'^     ou  quatre,  qui  fupportent  des  épillets  ovales, 
^1      rôurfârrc^,  un  peu  oblongs  ,  munis  d'écaillés  ovoï- 
1^^      des  y  membraneufes  à  leur$  bords  ,  mucronées  à 
7°      leur  fommet ,  marquées  fur  leur  dos  d'une  nervure 
''[T      verdâtre  &  longitudinale.  Quelques-uns  dej  épil- 
'1^'      lets  font  feffiles ,  fi  tués  entre  les  pédoncules  par- 
'^      tiels  y  ainfi  qu'entre  les  pédoncules  communs.  Ces 
^*'      fleurs  font  enveloppées ,  à  la  bafe  du  cprymbe, 
'^^       d'un  involiicre  conf^poGé  d'envirofi  cinq  folioles 
^'^j       inégales,  dont  quelques-unes  font  plus  longues 
'î*^       <|ue  le  corvmbe.  Les  femences  font  petites ,  blan- 
châtres^ ftriées  loogftudinaleipeot  «  anguleufes, 
j^(       planes  à  leur  face  intérieure. 

Cette  plante  varie  par  fa  grandeur,  par  le  nom- 
bre de  Tes  pédoncules ,  de  deux  à  huit;  elle  croit 

^  dans  les  lieux  bjivpidefr ,  Air  le  bord  des  lacs,  dans 
)e  Piémont ,  l'Italie  ;  dans  T Afrique  feptentrionaie, 

i^'        en  Arabie,  &  même  dans  les  Indes.  O  (F./) 

85.  SciRPE  onciné.  Scirpus  uncinatus.  Willd. 

Scirpus  pilofus  ,  culmo  ureti ,  foliofo  ;  fpiçis  in 
capituium  congl^meratis^ttrmitiaîibus  axillaribufque, 

^         ^îHd.  Spec.  Plant,  vol.  1.  pag.  ;oo. 

Scirpus  cûpîtatus,  Burm.  Flor.  ind.  pag.  zi.  ? 

I  Gramen  hirfiuuTt  ,  indicum  /  glomeratis  capituHs 

lagopi  CAruIeis  ;  glumâ  è  fquamulis  plurimis  ,  &c» 
Pluicen,  pag.  178.  tab.  190/  fig.  7. 

Ses  tiges  fom  droites ,  cylindriques ,  hautes  de 
deux  â  trois  pouces,  feutUées  &  pileufes ,  garnies^ 
d^ns  prefque  (oute^  lenr  longueur  >  de  feuilles 


se  t 


775 


étroîtcs ,  gf aminiformes  j  aiguës,  pîleufes  i  leur$ 
deux  faces ,  entières^ 

Les  fleurs  font  réunies  en  têtes  agglomérées  ;  les 
unes  terminales ,  d'autres  latérales ,  fituées  dan^ 
l'aiflélle  de  la  feuille  fupérieure.  l  es  fleurs  termi-^ 
nales  font  accompagnées  ,  i*leur  bafe  ,  d'un  invo** 
lucre  compofé  d^  deux  folioles  courtes,  velues. 
Les  latérales  font  nues ,  pédonculées  -y  les  épilletf 
munis  d'écailles  paléacées ,  traverfées  par  une  ner«- 
vure  faillante^  qui  le  prolonge  au  fommet  en  une 
pointe  courbée  en  crochet. 

Cette  plante  fe  rencontre  dans  les  Indes  Orient 

ules.  (Defcript.  ex  WiUd.) 

8é.  Sci a F3  d'automne.  Scirpus  autumnalis^ 
Linn. 

Scirpus  culmo  ancipiti ,  nudo  ;  umbellâ  decompo" 
fitâyfpiculis  ovatis,  Linn.  Mantifl".  180.  —  Willd. 
Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  308.  n^  }8. 

Scirpus  foiiofus  y  pufillus  y  autu^pnalis;  culmo  piano  , 
utrinqu}  pauluiùm  compnjfo.  Clayton.  772. 

Scirpus  (autumnalis  ) ,  involucro  diphyllo;  pani-^ 
culâfuprit  decompofitâ  i  fpicis  terminalibus yfolitariis, 
lanceolatis  y  fubtetrafuetris,  Rottb.  Gram.  pag.  58. 
tab.  17.  fig.  }.  ? 

Cette  plante  a  l'afpeâ  du  juncus  pilofus.  Ses 
tiges  font  droites ,  hautes  de.  cinq  à  fix  pouces  » 
nues,  comprimées ,  à  deux  angles ,  l'un  des  deux 

Elus  faillant  Ôc  prefqu'en  caréné  r  munies  à  leur 
afe  de  feuilles  radicales  lâches ,  graminiformes  y 
un  peu  fcabres  ,  lâches  ,  fouvent  de  la  longueur 
des  tiges. 

'  Les  fleurs  font  terminales,  difpofées  en  unç 
forte  ,d*ombelle  compofée ,  munie  à  fa  bafe  d'un 
involucre  à  deux  foliolts ,  aflfez  femblabies  aux 
feuilles  ,  un  peu  plus  longues  que  l'ombelle.  Les 
pédoncules  (ont  étalés,  inégaux;  ils  foutiennen€> 
fouvent  trois  épis  ovales,  un  peu  alongés^  gjtrnis 
d'écailles  ovales ,  d'un  brun-noirâtre ,  traverfées* 
longicudinalement  d'une  caréné  verdâtre ,  qui  fe 
termine  par  une  uès-petite  pointe. 

Cette  plante  fe  rencontre  à  la  Jamaïque  &  d^ois 
la  Virginie.  7f  Malgré  les  grands  rapports  que  le 
fcirpus  autumnalis  de  Rottbolle  paroit  avoir  avec 
cette  efpèce ,  elle  ofire  quelques  difi^érences  qui 
pourroient  bien  ne  pas  permettre  de  la  regarder" 
comme  la  même  plante. 

87.  SciRPE  trîgone.  Scirpus  triqueter.  Linn. 

Scirpus  culmo  triquetro  ,  nudo  f  fpicis  fubfejSlibus' 
pedunculatifqae  9  mucronem  dquantihus,  Linn.  Spec 
Plant,  vol.  I .  pag.  7^.  t-  Mantiflf.  29.  —  Lam.  II!, 
Gêner,  vol.  i  .  pag.  141.  n^  678.  —  Willd.  Spec 
Plane,  yol  i.  pag*.  ;o2.  n*".  46. 
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.  Scirpus  mucronattts,  Pollich.  Pal.  n®.  48.  —  Scop. 
Carn.  n^.  60.  —  Hoffm.  Germ.  18. 

,  Scirpus  (  triqueter  ) }  culmo  triquetro  ,  nudo  ;  fpi- 
culis  lateralibus  ,  ovatis  >  obtufis ,  fuhfejf^i&us  pedun- 
ciUatifque  ;  mucrone  en^o.  Roth.  Germ.  vol.  I.  pag. 
•Z3.  —  vol.  IL  pag.  58. 

Sclrpo  '  cyperus  palufirts  y  caule  molli  ;  paniculâ 
Jparfâ  minore  ;  capitulis  fubrotundis  ,  plurimis  Jimul 
junàis^fubfufcii.  Michel^  Gêner. 47. 

Juncus  acutus  j  mantimus  ;  cauh  triquetro  >  molli  j 
procerior.  Pluken.  Almag.  pag.  100.  cab.  40.  fig.  1. 
•rrRaî,  Suppl.  619. 

Scirpus  (  triqueter  ) ,'  culmo  aphyllo  ,  triquetro  ; 
fpiculis  infra  mucronem  lus  longioreni  fejpliter  conglo* 
meratis  y  oilongo- ovatis ,  rufis.  Mich.  Flor.  boréal. 
Amer.  vol.  i.  pag.  30. 

-  /s.  Scirpus  (mucronatus),  cu/zizo  trianguloy  nudo; 
fpiculis  lateralibus  >  oblongis ,  conglomtratis  ,  fejjt' 
libus}  mucrone  ereHo,  Roch.  Gerni.  vol.  I.  pag.  13. 
—  vol.  II.  pag.  60. 

Juncus  acutus ,  marîtimus  ;  caule  triquetro  ^  rigido 
&  molli,  Piuk.  Almag.  pag.  100:  tab.  40.  fig.  i^  5. 

,  Juncus  acutus  ,  mari ti mus  ;  caule  triangulo,  C. 
Bauh.  Pin.  11.  —  Ideni ,  Prodr.  12.  —  Morif.  Ox. 
Hift.  3.  pag*  231.  S..8*  tab.  10.  fig.-20. 

'  Il  y  a  tant  de  rapports  encre  cette  plante  &  le 
fçirpus  mucronatus ,  qu'on  pourroic  ne  confidérer 
ces  deux  efpèces  que  comme  des  variétés  \  cepen- 
dant elles  fe  trouvent  fé{>arées  par  des  caraâères 
fi  conftans  »  quoique  peu  importans  en  apparence^ 
qu'il  eft  plus  convenable ^e. les  tenir  réparées.  Il 
fuffira,  pour  les  fentir ,  de  comparer  ce  que  nous 
en  allons  dire  avec  la  defcription  àafcirpus  mucro- 
natus, 

'  Ses  racines  font  rampantes ,  fibreufes ,  de  cou- 
leur noirâtre  :  il  s'en  élève  des  tiges  fermes , 
droites ,  fimples  ^  triangulaires ,  à  trois  faces  pla- 
nes &  non  concaves ,  à  trois  angles  non  faillans , 
prefqne  grêles  j  médiocrement  élevées /environ- 
nées à  leur  bafe  de  quelques  feuilles  étroites^  gla- 
bres, étalées >  creufées  en  gouttière^  vaginales  à 
leur  partie  inférieure. 

Les  fleurs  font  latérales  vers  l'extrémité  des 
tiges  ou  terminales ,  furmontées  par  une  des  deux 
folioles  de  Tinvolucre ,  longue3  très-roide^  droite^ 
un  peu  triangulaire ,  aiguë  y  jamais  réfléchie  à  fon 
fommet.  Ces  fleurs  forment  des  paquets  agglo- 
mérés^ compofés  d'épillets  plus  ou  moins  nom- 
breux >  la  plupart  médiocrement  pédoncules^  tous 
feffiles  dans  la  variété  p.  Les  femences  font  pe- 
tites ^  un  peu  ovales 3  médiocrement  comprimées^ 
munies  de  quelques  poils  à  leur  bafe. 

'  Cette  olante  croit  dans  les  départemens  méri- 
dioflaux  de  là  France  ^  dans  les  lieux  hunûdes  & 
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marécageux,  en  Italie,  en  Allema^^ne^  &  dan$ 
l'Amérique  feptentrionaîe.  "if  (  K./.) 

88.  SciRPE  brun.  Scirpus  caftaneus,  Mich. 

Scirpus  caule  fubtereti ^  nudo  i  umhellâ  termî/iafi; 
fpiculis  fubrotundo' ovatis  ;  fquamis  fuhorhUulatis ^ 
pauciufculis  ;  ftylo  bifido ,  fimbriato,  (  N.) 

Scirpus  foliis  radicalibus  y  angufiiffimis ,  longu  y 
ftricie  eredis  «  rigidulis  y  culmo  fuùuretî  y  friato  ; 
umbellâ  terminait  ;  braâeis  pluribus  trtâ'n  invoLf 
cratâ  ;  ramulis  I  -  4  fiachyis  ;  fpiculis  fuhrotundo* 
ovatis  y  lucidi  nigricanti-cafianeis  ;  fquamis  fuMi- 
culatis  y  pauciufculis  ;  fiylo  fimbriato ,  bifdo,  Mich. 

Flor.  boréal.  Amer.  vol.  i.  pag.  31. 

Ses  tiges  foçt  droites^  fimples ,  roides^  ftriées^ 
médiocrement  cylindrioues ,  garnies  à  leur  bafe 
de  feuilles  longues^  tres-étroites>  roides,  gla- 
bre ^  droites^  aiguës  ^  vaginales  à  leur  partie  io- 
férieure. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  une  ombelle  termi- 
nale, dont  les  pédoncules  font  grêles  «inégaux, 
divifés  à  leur  fommet  en  d'autres  pédoncules 
courts ,  au  nombre  de  trois  ou  quatre ,  quelqu^ 
fois  fimples,  terminés ^ar  des  épis  folitaires.ova-' 
les,  un  peu  arrondis,  luifans,  couleur  de  cha- 
taigne-foncé,  comoofésd'un  très-petit  nombre  de 
fleurs  'y  munis  d'écaillés  prefqu'orbiculaires^  &  fou- 
tenus  à  leur  bafe  par  un  involucrediviféenplu- 
fieurs  folioles  droites  >  inégales.  Le  (lyle  eft  &aogé| 
divifé  en  deux. 

Cette  plante  z,  été  découverte  par  Michaux ,; 
dans  la  Floride.  ^ 

89.  SciRPE  cilié.  Scirpus  ciliaris.  Linn. 

Scirpus  culmo  triquetro ,  foUofo  ;  umbellis  fparfs; 
fquamis  calicinis  arifiatis ,  ciliatis.  Linn.  Manuï. 
181. 

Scirpus  peduncuiis  lateralibus  &  temdnalihus  ml- 
t'^oris ijpicis  oblongis ,  kirfutiffimis;  fquamis tnu* 
rinatis,  arifiatis.  Roth.  Gram.  pag.  |J.  ub.  17. 
fig.  I. 

Gramen  cyperoides,  Indié  orientalis  ;  foUls  kir^ 
futis  y  pubefcentibus  ,  intervallatâ  paniculâ  pulckrL 
Poonaf^pile  Malabarorum.  Pluken.  Manti£  pag. 
98.  tilb.  417.  flg.  6.  ? 

Malgré  les  grands  rapports  que  cette  plante  peut 
avoir  avec  notre  fcirpus  pubefcensy  je  l'en  crois 
cependant  diJFérente,  furtout  par  la  difpofuion 
d^s  fleurs  en  petites  ombelles ,  dont  quelques- 
unes  font  latérales. 

Ses  tiges,  d'après  Linné,  font  triangulaires, 

droites ,  hautes  de  fix  à  fept  pouces ,  lâches  j 

feuillées.  Les  feuilles  font  radicales  &  caulinai- 

res 5  ces  dernières,  au  nombre  de  quatre  ou  cinq, 

alternes, 
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alternes  9  lichés,  fembhbles  à  celles  des  grami- 
nées, vaginales  a  leur  bafe,  fouvent  de  la  lon- 
gueur des  tiges. 

Les  fleurs  font  axilhires  &  terminales ,  fuppor- 
tées  par  des  pédoncules  plus  courts  que  les  feuilles, 
terminés  à  leur  fommet  par  trois  ou  cinq  épis  fef- 
files,  ovales,  munis  dëcailles  imbriquées,  ovales, 
obtufes,  hériffées  de  quelques  poils  rares,  mu- 
cronées  à  leur  fommet  par  une  pointe  plus  courte 
que  les  écailles,  droites  ,  ciliées,  écartées.  Cha 
que  tête  de  fleurs  eft  munie  en  defTous ,  affez 
ordinairement,  d'une  à  deux  folioles  petites ,  fu- 
bulëes. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes  orientales.  J) 

(  Defcript,  ex  Linn.  ) 

90.  SciRPE  des  étangs.  Scirpus  /acuftris.  Lînn. 

Scîrpus  cuimo  uretîy  nudo  ;  umbellâ  compofiiâ,  fuh- 
terminali  ;  fpiculis  ovaiù.  Lam.  llluftr.  Gen.  vol.  i. 
pag.  141.  n^  68j. 

,  Scirpus  cuimo  tertti ,  nudo  ;  fpicis  ovads ,  plurtbus 
pcdunculatis ,urminalibus.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i . 
pag.  71.  —  Flor.  fuec.  40.  46.  —  Pollich.  Pal.  n^. 
46.  .—  Grael.  Sibir.  vol.  i.  pag.  79.  —  Hoffm. 
Germ.  17.  —  Roth.  Germ.  vol.  L  pag.  12.  — vol. 
H.  pag.  ^j  —  Lam.  Flor.  franc,  vol.  }.  pag.  y  y  2. 
ti**.  1 16}.  —  Dcsfont.  Flor.  atlant.  vol.  i.  pag.  48. 

—  Gérard,  Flor.  gall.  Prov.  pag.  115.  n®.  j.  — 
Gouan,  Monfp.  pag.  30.  n®.  3. 

Scirpus  teres  ,  panuulâ  fuiapice  culmi  ramofâ. 
Sauvag.  pag.  8. 

Scirpus  coule  tertti,  paniculâ  latéral! ,  ramofd  j 
locuftis  ovatis.  Haller  j  Helv.  n**.  1337. 

Scirpus  (  lacnftris  ),  elatior,  aphyllus;  culmis  te- 
retibus;  fpicuUs  foUtarie  gregatlmque  pedurtcutatis  y 
grvatisy  rufis  ;  fquamis  lato^ovalibuSy  dorfo  prominu  à 
punSiculoJis  y  margirufuherofis.  Mich.  Flor.  boréal. 
Amer.  vol.  i.  pag.  }i. 

.  Scirpus  paluftrrs  ,  altijpmus.  Tonmef.  Inft.  R. 
Herbar.  fi8.  —  Scheuch.  Gramin.  pag.  4^4.  — 
Michel,  Geo.  49.  tab.  51.  —  Monti.  Prodr.  1$. 

—  Garid.  Aix,  pag.  45Z. 

.    Scirpus  fpicis  copiofis.  Lugd.  Bat.  48. 

Juncus  maximus  ,  feufcirpus  major,  C.  Bauh.  Pin. 
12.  —  Idem,  Theatr.  I78.  le. 

« 

Juncus  palufiris ,  major,  Tragus.  674.  le.  —  Abf- 
que  8ore.  Defcript.  pag.  68;.  —  Tabern.  Icon. 

Juncus  aquaticusy  marinus.  Lobel.  Icon.  8;.  — 
Gérard,  Hift.  3;.Ic. 

Juncus  holofckéMos/Dodon.  Pempt.  60 j.' 

J^uncus  maximus  ,  kolofclunos,  J.  Bauh.  Hift.  2. 
;.'22.  le.  J22. 
Botanique,  Tome  VJ*  ' 
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Juncus  levlsy  maximus,  Morif.    Oxon.  Hift.   3. 
S.  8.  tab.  10.  rig.  I. 

Il  feroit  difficile  de  méconnoitre  cette  belle  ef- 
pèce ,  la  plus  grande  &  la  plus  remarquable  de  ce 
genre,  fi  commune  d'ailleurs  dans  les  lacs  &  les 
étangs  qu'elle  domine  par  fes  hautes  tiges ,  & 
dont  elle  garnit  les  bords  qu'elle  embellit  d'une 
belle  verdure. 

Ses  racines  font  épaifles,  noueufes,  rampantes,, 
garnies  d'un  grand  nombre  de  radicules  fibreufes, 
alongées,  blanchâtres,  très-déliées.  Ses  tiges  font 
(impies,  droites,  nues,  élancées,  cylindriques, 
très-liffes,  d'un  beau  vert,  de  Tépaiffeur  du  doigt, 
haute  de  cinq  à  (ix  pieds,  décroiftant  infeniible- 
ment  de  leur  bafe  à  leur  fommet ,  aiguës,  rem- 

!)lies  d'une  moelle  très- blanche ,  légère  &  cellu- 
eufe ,  garnies ,  à  leur  bafe ,  de  longues  &  larges 
membranes  vaginales,  qui  fe  terminent  en  une 
forte  de  feuille  molle,  verte»  alongée,  aiguë. 

Les  fleurs  font  terminales,  difpofées  en  une 
panicule  umbelliforme,  dont  Us  pédoncules  com; 
muns  font  inégaux,  comprimés,  un  peu  anguleux 
&  rudes ,  (impies  ou  rameux,  fupportanr  des  épil- 
lets  un  peu  unilatéraux,  ovales,  rouflfeâtres,' ob- 
tus ,  réunis  d'un  i  auatre  ou  i:inq ,  feifiles  ou  pé* 
diceliés,  compofés  d-écailles  imbriquées, fcarieu- 
fes ,  obtufes  ou  un  peu  échancrées  à  leur  fommet  ^ 
la  bafe  de  la  panicule  garnie  d'un  involucre  de. 
deux  grandes  folioles  inégalés ,  membraneufes  , 
concaves  à  leur  bafe ,  longuement  fubulées  & 
aiguës  à  leur  partie  fupérieure ,  beaucoup  plus 
longues  que  la  panicule  entière.  Les  femences  (ont 
brunes  ,  luîfantes ,  prefque  triangulaires ,  envi- 
ronnées, i  leur  bafe,  de  quelques  poils  noirâtres. 

» 

Cette  plante  eft  commune  partout  dans  les  lacs 

&  les  étangs j  en  Europe ^  en  Barbarie,  &c.  '2f 
(r.v.) 

On  fait,  avec  la  moelle  des  tiges  de  cette  plante^ 
plufieurs  petits  ouvrages  très-agréables  :  on  fe  fert 
de  ces  mêmes  tiges  pour  couvrir  des  cab.ines  $  les 
enfans  en  font  des  raifeeaux  qui  les  aident  à  na-^ 
ger.  Les  chèvres,  les  vaches,  les  cochons ,  man- 
gent cette  plante  ouand  elle  eft  verte  \  mais  le$ 
moutons  n  en  veulent  point.  On  a  e(rayé  d'en 
faire  du  papier  i  le  fuccès  n'a  pas  été  très-heu- 
reux :  on  1  emploie  dans  plufieurs  ouvrages  de 
vannerie. 

91.  SciRPÇ  entre-mélé.  Scirpus  intricatus,  Linn^ 

Scirpus  cubno  triquetro ,  nudo  ;  umbellâ  foliofâ  » 
fimplici  i  fauamis  calicinis  fubuiatis  9  recurvis,  Ltnn. 
Mantiff.  102.  —  Lam^  llluftr.  Gêner,  vol.  1.  pag; 
141.  i^**.  279.     , 

'  Scirpus  (  intricatus  ) ,  culnio  tn'gono  ;  umhelld 
fimpiici  ;  fpicis  oblongis  ^  fquarrofis  ;  involucro  trl^ 

1  My//o«  Tbunb>  Prodf*  }£«      .....       -j 
^  *      Fffff 
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. .  Sùrfus  (  capitatus  ) ,  culmù  terni  yfoUùfo  y  tftf- 
pitulis  ûxillaribuSy  peduncidatis  j  invélucro  diphylloy 
(InearL  £urm.  Ind.  2x. 

.  Cyptrus  (  ariftAtus  ) ,  capniUjs  olflongh  ,  feJfUihiL$ 
P  ptdunculatis  i  fpiculis  linearibus  ^  minimis j  fii>f- 
^lisftéulatis  9  rxfexis.  Rotib.  Gratnio.pag.  2j. 

Cy férus  (  ariRatus  ),  ciUmo  tri^tro  ;  vmhiUâ 
§/nplici  ^  fpkutis  cyHudraieo-^iciuU  ;  glùmis  unci- 
natty^mucronatis,  ^'ilid.  Spec.  Plant.  voU  l.  pag. 
475.  5°.  27. 

•  jj.  Scirpus  (  hppaceus  >,  ra/mo  irîquttro  ^  fubnu- 
éo  ;  capitido  terminait ,  jolttàfio  >  involaerato  y  glu' 

mis firiatîs ^recarvis,}  Lam.  lUuflr.  Gêner,  vol.  i. 

pag.  I J9.  n«.  6j7. 

• 

,  La  dtfpofiûon  At%  écailles  dans  les  épis  de  cette 
{(lance  la  rapproche  Beaucoup  des  cypems;  elles 
fonç  prefque  diTporées  fur  deux  rangs  «  mucrooées 
&  recoutbèes  à  leur  fommetf 

.  Les  tiges;  font  nues,  grêles^  fiirfplesj  très-gb- 
^resj  triangulaires^  i  angUs  tranchansj  nnunies 
i  leur  haie  de  feuilles  gramini formes ,  droites > 
liâes>  étroites,  prefqu'auffi  longues  que  les  liges. 
Les  fleurs  font  dîfpofées  en  use  petite  tête  ter* 
ounale ,  compofées  ordinairf^iHf  nr  de  uois  ott  ^ua- 
tre  épillcts,  très-fou veot  pédoncules ,  de  la  forme 
d'une  petite  ombelle,  un  d'eux  feifiléi-niunis ,  â 
leur  bafe,  d'un  invcâucre  à  trois  folioles  affci 
Icmblables  aux  feuilles,  &, beaucoup  p)us  longues 
que  ks  fleurs.  Les  épillets  font  ovales,,  un  peu 
cylindriques  j  obtus,  très-chargés  de  fleurs,  dif- 
pofés  horixonulement  prefque  fur  deox  rangs } 
munis  d'écaillés  lifies ,  fubulées ,  recourbées  ,  très» 
aiguës  j  prefqu^ariftées. 

» 

La  niante  ji  nt  parott  être  qu'une  variété  de  h 
précédentes  beaucoup  pfùs petite  ,  haute  d'enti* 
ron  un  pouce,  dont  les. épillets ,  aflez  petits,  font 
f>re(que  (effiles  >  les  écailles  ftriées. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  orkatales  & 
au  Cap  de  Bonne- Efpérance. 

9a.  SciRPE  à  feuilles  obtoies.  Scirpus  ùin^i^iiut, 
Lam. 

Scifpus  euhno  nudo^  wrireUâ  pàrvâ  ^  fubfifnplici  ^ 
fdirs  krt^ièits  ^  aagufiu  ,  giauàs  ^  obtajh. .  Lam.  III. 
Gêner,  vol.  i.  pag.  141.  n**.  681. 

Ses  tiges  font  droites ,  grêles ,  filiformes  ,  un 
]^u  comprimées,  prefque  triangulaires,  hues, 
très-glabres ,  hautes  d'environ  fis  poutes  ,  di^o- 
fées  prefqu'en  gazon ,  munies,  4  leur  bafe ,  de 
feuilles  en  touffes,  courtes ^  i  peine  auffi  longues 
que  la  moitié  dès  tiges»  un  peu  glauqiks  «  ttf^ 
glabres ,  étroites,  un  peu4>btures  à  leur  fommet, 
tbembraneufes,  prefqu'imbriquées  à  leur  bafe. 

JLes  âetus  font  difpofées^  à  l'ekccénité  4es 
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tfgff ,  en'uQe^ombelle  prefqàe  fimpiê^  pe^te  r 
ks  pédoncules  droft$,  inégaux,  anguleux,  couns, 
terminés  par  un  épi  folitaîre  ,  quelquefois  deux  , 
ovales  )  obtus^  adez  netits,  munis  d'écailies  roui- 
feâcres,  niembraneuus,  imbriouëesj  Tinvoluoe 

f|énéral  prefque  nul  ou  compofé  de  Quelques  fo- 
iolês  courtes,  fétacées }  fouvcnt  un  épillet  fefiîld 
dans  le  Centre  &  à  la  bafe  de  Tombelle. 

Cette  plante  fe  trouve  danries  Indes  ofîencaief. 

{  y.f»imktrh,Lam.) 
9}.  SctRpi  à  ftylefkangé.  Scirpus/Mèriants, 

m 

Scirpus  (  puberulus ),foliis  radicaiîh^s  angvfiif- 

firnî-Ê,  i^ngàs;  umMtâ  t^hninaii\  Jparfl;  iramulis 

I  -4  ftackyis ,  fpicuiis  craffiufciitk  ûvatis  ;  ffitmis 

minuùm  putentibus ,  lato^ovaUbus  ;  fiylo  fimbriato^ 

^/jSio  Mich.  Flcr.boteél.  Amer.  vol.  i.  p.  31. 

Cette  plante  a  beaucoup  d'affinité  avec  Wfdr- 
pus  dfchotomus.  Ses  tiges  font  droites,  fimples, 
triangulaires,  garnies,  à  leur  bafe^  de'  feuiiks 
toutes  r^diodes,  aidngées,  gltbces,  tris-étrokes , 
environnanc  les  tiges  pbr  une  gaine  à  lev  partie 
inférieur;^. 

Les  fleurs  font  difoofees^â  l'extrémîti  des  u|e5, 
en  une  ombelle  diflfufe^  dont  Tes  pédoncules  tout 
capillaires,  inégaux,  rameux  â  leur  fomcnet ,  fou- 
tenint  d'unà  quatre  épillets  ovales,  un  peu  épûs, 
p^diceilés,  nrnnis  d'ecailles  larges ,  ovales ,  lé» 
gérement  pubefceittes ,  un  peu  obtufes.  Le  fiyle 
eA  bifide  &  comne  Ihin^* 

Cette  plante  a  été  découverte  par  Michaux  ^ 
dans  U  Qatolioe  8r  la  Géorgie* 

514.  ÇciRPE  vifqueux.  Scirpus  vifcofit^.  Lam. 

Scirpus  admo  c^mpnjfoç  mmUiâ  tmmpujkâ^  ff^ 
Uofd  i  fpiciààs  u^tét^f'^vaiîbus  ;/qadmù  éirfôfin^ 

tïs.^  Ljwn,  Utuftr.  Genêt*  voL  s.  pog.  i42<r n*.  ^^S» 

Cyperus  (  vifcofus  )  ,  culmo  triquetro  ;  foliis  cok" 
yolut^-ler^ihus  $  êmhdèi  c^mpojuà  ;  fiécaiis  Mon- 
gis,  câpitato^iameratis ;  immhcrù  hng^fimo^  Willd. 

Spec.  Plant,  vek  i.^g;  iy6.  n*.  30. 

Cyptrus  culmo  triquttrày  i^do^  foliis  convotuto* 
teretibus  ;  uMcUà  foBx0  ,  éecompmjbâ  ;  fiieis  ^on- 
fenis  ;  fpicuiis  comprejps  ^ovatis ,  pattntibûs,  Sl^artz, 
Prodr.  20. — Jacq.  Icoo.  2.  tab.  19;.  —  CpIIe^ 
Suppl.  32. 

Cyperus  (  vîfcofûs  ) ,  culmo  compr^  j  l^  vif 
CidP';faliis  àfiftris  ,  apict  triquetris^  Alton,  Hort. 
Kew.  vol.  i>pag.  79. 

Xyptrus  o'dofatus  ,  vîfcofûs  ,  frlitrts  ^m^timus  ^ 
fpiciïlis  comprej^  >  conglobatis  &  radiatîs.  BtoîrD» 
Jam.  it^^^.  tu 

Ses  imcincs  tcHt  brunes ,  À)reufes,  làfcicuMes, 
épaiflles  à  leur  collet  psg^  la  bafemèsibraiieufe  9 
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imbriquée  éè$  feuiBes  ira^ales  ;'  les  f&$ti  hautes 
^'wyitoB'mt  pied  j  un  peu  vifgueuies  à  leur  par^ 
41$  îpferi^re»  feuiUée^  prefaue  dans  toute:  leur 
longueur ,  comprimées ,  ftnees  •  prefqu*â  trois 
angles ,  glabres  ,  fimples  «  droites  ,  épailTes  au 
^oxns  de  deux  lignes.  Ces  feuilles  font  pUnes^ 
*graminîformes  ,  affex  larges  ,  glabres  ,  termes , 
aiguës *^>  ttriées;  plus  courtes  c)ue  les' tiges;  les 
radicales  nombreufes  4  les  caulinaires  de.  deux  i 
trois  3  ahcrnes. 

Les  fleurs  font  réunies  en  épis  ovales ,  capités  ^ 

-affez  gros,  obtus ^  fuppdrtés  par  des  pédoncules 

Amples,  droits,  inégaux,  difpefés  en  une  om«- 

belle  fimpfe ,  que^uefois  compofée,  munie  à  & 

bafe  d'un  involucre  à  plufieurs  grandes  folioles 

.femblables  aux  feuilles.  Les  épis  ibot  formés  de 

.plufieurs  épillets  fort  petits ^  très-ferrés,  feflil^s^ 

agglomérés  ,  munis   d'écaïUes   membraseufes  « 

ftriées  fur  leur  dos,  ayant  quelquefois  pour  invo- 

•liicre  une  ou  deux  petites  folioles  filiformes. 

Cette  plante  croit  i  Ule  de  Cayenne  &  à  la 
Jamaïque,  ac  (  K./.  in  htrb.  Lam.) 

95.  SciRPE  arifté.  Scirpus  arifiaxus.  Willd* 

Scirpus  culmo  ftrlato^'nrtn  yjhliofo ;  panîcuiâ  tgr^ 
^tminaiiy  diphyllâ  ;fjpic*ilis  ^vMs  yfqiutnvphleckiimus. 
Wiljd*  Spec.  PJant.  vol.  i.  pag.  500.  n*.  37. 

*  Scirpus  pilofus.ReVL,  Obferv.  bot.  6.  pag.  19. 

• 

.11  ne  faut  pas. confondre  cette  efpèçe  ave<;  un 
•autre  fcîrpus  jpilofus  ,  mentionné  par  Tliunberg 
;  dans  fon  Prodrome  des  plantes  du  (jap  de  Bonne - 

^Efpérance. 

«  -       •  -  • 

Sts  tiges  font  griles  ^  ftriées ,  pileufes  vers  leur 

*  partie  fupérieiire ,  hautes  de  m  à  fept  pouces  $ 
'etles  n*ont  qu'une  feule  feuille  cauKnaire,  fituée 

*  vers  le  milieu  de  chaque  tige ,  un  peu' plus  longue ,' 
'  large  de  deux  lignes^  nerveufe,  &  pileufe  tant  à. 
'  fes  bords  qu'à  fa  face  fupérieure.  Les  feuilles  ra-; 
'  dicales  n'ont  pas  été  obfervéeS. 

;     Les  fleurs  fon  t  difpoféts  tn  une  pAnioile  comte  j 
.4ir«|^  ù^xfit^  dont  fes. panades  font  très- 
velus*;  foutenant  chacun  un  ou  deux  épiQets.  A  la 
bafe  de  la  panicule  eft  un  involucre  de  deiax  feuil- 
'les,  inférieure  pxefque  cinq  fois  plus  longue 
'que  la  panicde ,  rinférieure  une  feule  fois  au 
'  plus  j  de  h  même  fornae  oue  ta  feuille  caulinaire  « 
'  isiais  velue  ï  fes  deux  faces.  Les  épiHets  font 
'  ovales,  longs  d^etiviron  deux  lignes ^  fcarieux, 
'  bérifljés  de  poils  blanchâtres ,  très  -  nonnibreux , 
'  compofés  d'écaillés  ovales  «  imbriquées,  minces , 
tranlparent€s,ftrfées>  terminées  par  un  filet bian* 
.  <?lvlttie  de  la  Jw^^wur  «b  1  léctilfe ,  m  peu  jséflé- 
.  cibi ;  gaiwes  à  ieuM  bocdsslc  «ikidrDiU  &l>lififis. 
..liesétMme^  fo!ittiMm».,auiiamtaeAeims»  de 
la  longueur  des  écailles.  L'ovaire  eft  bruti^.i  trois 
facesj  le  ftyle  de  la  longueur  des  étamioe§>  ter- 
miné par  troxl/N|«)tU|^«  . 
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Cf f te  efpèce  fe  rencontre  dans  les  Indes  orien- 
tales. (  Defcript.  ex  Rit^^,  ) 

9<,  ScTRPE  en  cime.  Scirpus  cymofts.  Lam. 

.  Scirpus  culmo  nudo  ^  tcnui,  fuhçomprfjfo  ;  umMl4 
^mofpi^  çong^â  ,  $otfipofitâ\  nudai  giumis  çiivfii, 

Lam. iUuflr.  G^ner.  vol.  i.  pag.  141.  «•. 4ii. 

\  Efpèce  remarquable  pat  fes  flears  difpofées  efi 
une  cime  courte ,  touffue ,  &  par  le  grand nonibrè 
de  feuilles  qui  enveloppent  les  tiges  a  leur  bafe* 

Ses  racines  font  compofées  de  fibres  droites,» 
touffues^  aiTez  roides  :  il  s'en éli^ve  plufieuss  tige^ 
droites^  fimples^  grêles^  HO  peu  triangulaires^ 
hautes  de  huit  à  dix  pouces ,  quelquefois  d'tip  ' 
pied  &  plus ,  glabres  «  triangulaires ,  ftriées ,  de 
cotiiettr  un  peu  glauque,  nues  dans  toute  leur  loo- 
gueur,  munies  feulement  à  leur  bafe  de  feuillet 
nombreufes , .  en  gazon  touCFu ,  graminifonnes , 
roides ,  d'une  largeur  médiocre ,  ébrgîcs ,  tnem- 
braneutes  ,  Se  pref^^u'imbriquéiÉ^  i  leur  bafe , 
.ftri^s^  un  p^n  caD»)îi:ulées ,  aigii<fs>  pr^fqMC  dp 
moitié  auffi  longues  que  les  tiges  j  qudq^çf^is 
plus  longues. 

.    L«s  fleurs  fofit  difpofées ,  à  l'extrém  j  té  des  t  i  ges» 

en  une  cime  courte ,  prefqu'omb^Uiforme ,  pbne^ 

munie,  d'un,  inyolucre  a  deux  foijoles  roides* 

ftriées ,  prefque  plam^s  te  obtufès,  coriaces  ,  à 

petnede.ta  -longueur  des'fleufs;  elles  manquent 

«quelquefois.  Les  pédoncules  font  très»courts>j 

inégaux  «  4m  peu  rarneflx  à  leuribmQaetf  ou  ter-^ 

0>iu^s  par  des  épillets  ferrites  ^  oblongs ,  cyUfsdtt- 

qui^^.peti^s,  parr?^4'éçaiUe$ rouflè,âtres,  ovales, 

obtufes^  fcarieûfes&  un  peu  blanchâtres  à-leuf.S 

bords,  très; fer ré^. 

•  »,         •  ^ 

'  Ceice  |>Uii;e  cri^  au  Bréfil  &  i  l'il^  da  is^t , 

où  elle  a  çté  découverte  par  Comnaërfoo*  (  V^f* 

in  àert,  Lamarck.)  •     ' 

97.  SciRPE  didiotome.  Scirpus  diçkotçmu^.  I^tm» 

•  * 

fjeirpus  c^mûjri^ir^  j  gu^oi  umhcllâ  4Ucqmp^'* 
fitây  fijliis  hirfutiu  Lun.  Ulugr.  Gf3}e|t.jy^l..  (. 
pag.  14Z,  n^i$88.  ... 

..^-  ^  -••1  c 

Cette  efpÀce  ne  doit  pas  Are  cpnfoadue  a^f  c 

le  fiirpus  dickotçmut  de  Liooé,  t^  nous  avxi^s 

,  dféfitit  fous  k  RfMa  de  f^ifpus  auimus  d'Allion^  ) 

elle  fe  difting ne  à  Ç^%  feuilles  lé^éremeat  yelprdi  ^ 

à  ùt\  Milb^Ues  pbijfteurs  folsxon^fées^ 

Ses  tiges  font  droites,  hautes  au  moirts  d^en 
pitti  9  firiéi^s ,  tf  i^ngulaîres  ,  d'uoe  gtoffeur  mé- 
diocre j  glabres  A  .dépoiuryues  di^  feuilles  ^  leyr 
l^aitie  fupérieure  >  munies  à  leur  ^Me  de  feuilk  s 
jfls^  laii^es,  planes  «  larges  au  n>oins  de  d^uic. 
Ji^stts  «  Heirspes  ^  flxiées  ,  preAjju'aHffi  iongues  & 
euslmefois  .plus  longues  «que  ^  tiges,  garnies 
diMDS  leuf  longueur  ^&:  (iirtp<ui  yerileurs  bords^  de 
.  ^u^yiftl  pçfiJs  6as  j,  bliywJ»tres ,  éw«.  Leur  bjjTe 


786  SCI 

eft  large,  membraneufe,  cylindrique  autour  dcf 
tiges,  ou  imbriquée  lorfqu*elle  eft  libre. 

Les  fleurs  forment,  à  Textrémité  des  tiges,  une 
^ombelle  plufieurs  fois  compofée ,  dont  les  pé- 
doncules font  longs ,  ftriés  ,  inégauï ,  fe  rami- 
fiant i  leur  fommet  en  d'autres  ombeilules ,  quel- 
quefois féparées  par  dichotomie,  foutenaDt  des 
épillers  ovales ,  un  peu  aigus,  d'une  groffeur  mé- 
diocre ,  pëdicellés ,  quelques-uns  feffiles,  furtbut 
dans  le  centre  des  ombelles,  munis  d'écaillés  rouf- 
feâcres,  imbriquées,  un  peu  oblongues,  aiguës, 
fcarieufes.  L'involucre  général  divifé  en  folioles 
linéaires, plus  courtes  que  l'ombelle,  affez  fembla- 
b!es  aux  feuilles  $  les  involucres  partiels  étroits, 
fubulés ,  aigus ,  plus  courts  que  les  épiliets. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  orientales  &  i 
dans  l'Amérique.  (  V.f.  in  kerb,  Lam.  ) 

98.  SciRPfi  rouge-brun.  Scirpusfpadîceus.  Lînn. 

Scirpus  culmo  triquetro^  nudo;  umhellâ  compofitâ  y 
luxa;  fpicuiis'ovatis^  fpadiceis,  Lam.  Illuflr.  Gen. 
•vol.  I.  pag.  lijz.  n**.  691. 

Scirpus  culmo  triquetro ,  nudo;  paniculu  lnxâ;fpU 
et  s  a /ternis  ,  fuhfâffiUBus  ;  pedunculis  longis  ^  tetriti- 
nalibus.  Gronov.  Virg.  iji. 

Scirpus  culmo  triquetro ,  jimbcllâ  fubnudâ ,  fpicis 
oblongisyfclplibus  ten/iinaliéufque,  Linn.Spec.  Plant. 
pag.  74. 

Gramen  cyptroides ,  majus ,  dquaticum  ,  paniculis 
plurimis  y  junceisyfparfis  ;  fpicis  ex  ob/ongo-rotundis , 
Jpadiceis.  Sloan.  Jam.  36.  Hift.  i.  pag.  iiS.  tab.  76. 

fig.  2. 

^.  Scirpus  culmo  triquetro,  longiJJSmo  ,  Jo/iijqut 
■jiîTformibus  ;  paniculâ  umbellatà y  fubcompojltâ. 

La  plante  que  je  décris  ici ,  &  que  j*ai  indiquée 
fous  la  lettre  il  comme  une  variété  du  fcirpus  fpa- 
dicais  de  Linné ,  7  a  trop  de  rapports  pour  eo  être 
féparée.  D'ailleurs,  l'efpèce  de  Linné  ne  m'eft  pas 
^auez  connue  pour  prononcer  affirmativement  fur 
l'identité  de  ces  deux  plantes. 

Celle-ci  a  des  tiges  très -grêles,  filiformes, 
triangulaires ,  nues  dans  toute  leur  longueur,  hau- 
tes d'environ  un  pied  &  demi  ou  deux  pieds,  très- 
iimples ,  munies  a  leur  bafe  d'une  feuille  filiforme , 
ftriée,  droite,  de  moitié  plus  courte  que  les  tiges 
qu'elles  engainent  à  leur  partie  inférieure  «  dans 
une  longueur  de  deux  à  trois  pouces. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  une  forte  d'ombelle 
terminale,  un  peu  compofée,  dépourvue  4'invo- 
lucre  partiel  s  l'involucre  général  compofé  de 
deux  folioles  très- inégales,  très-étroites,  fubu- 
lées ,  plu5  courtes  que  l'ombelle.  Les  pédoncules 
font,  ou  (impies,  à  un  feul  épillet,  ou  ramifiés  à 
leur  fommet  en  une  petite  ombelle  5  tous  les  épil- 
)ecs  pédoncules j  quelquefois  un  feul.foliuire  fie 
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feffile  i  la  bafe  de  rombelle.  Ces  épiliets  font  ova- 
les, un  peu  obtus,  d'un  brun-ciair,  munis  d'écail- 
lés imbriquées,  ovales,  oblongues,  un  peu  fca* 
rieilfes  à  leurs  bords. 

Cette  plante  a  été  recueillie  par  M.  Ledru  ï 
Pcrto-Ricco  :  celle  indiquée  par  Linné  croît  à  la 
Jamaïque,  fur  le  bord  des  fleuves.  (  ^./) 

99«  SciRPE  couleur  de  fer.  Scirpus  firrugineus, 
Linn. 

Scirpus  culmo  triquetro  ,  fubnudo  ,*  involucris  Ion* 
gitudinepanfcuUy  ciliatis.  Linn.  Spec.  PbnL  vol.  1. 
pag.  74.  — Willd.  Spec.  Plaoï.  vol.  i.pag.  504. 
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Schdnus  (  polymorphus  )  ,  culmo  fubnudo ,  rn- 
quetro;  involucro  mucronato  ^  diphyllo^  inAquali,  ci- 
liaio,  Rottb.  Gramin.  67. 

Cypenu  culmo  triquetro  y  nudo  ^  paniculâ  tUpkylldy 
pedunculis  quibufdam  fuhdivifis  y  fpicis  ovatis  y  foU- 
tariis.  Royen,  Lugd.  Bat.  p. 

Gramen  cyptroides ,  majus ,  fpicis  èx  oblongo-ro* 
lundis  y  compaMis  y  ferrugincis,  Sloan.  Jam.  56.  Hilt. 
I.  pag.  }6.  tab.  77.  fig.  2. 

$,  Scirpus  (debilis).,  culmo  fiUformî »  nudo;  nm- 
belld  fimplici ,  depauperatâ  ;  involucro  bivalvi  ,  fab- 
ciiiato  ;  umbellâ  longiore.  ?  Lam.  Illuftr.  Gen.  vol.  f . 
pag.  141.  n°.  684. 

Cette  plante,  majgré  fes  variétés  nombreufes, 
furtout  dans  les  proportions  de  fa  grandeur ,  fe 
diftingue  par  l'involucre  de  fes  fleurs ,  compofé  de 
deux  folioles  alongées  &  ciliées  à  leurs  bords. 

Ses  tiges  font  droites,  glabres,  triangulaires, 
un  peu  comprimées ,  ftriées  ,  grêles  >  hautes  de- 
puis trois  à  quatre  pouces,  jufqu'à  un  pied  &  plu$; 
nues  dans  une  grande  partie  de  leur  longueur, 
garnies  à  leur  bafe  de  feuilles  roides,  juncifornies, 
droites ,  ftriées  ^  un  peu  roulées  en  dedans  i  leurs 
bords,  glabres,  aiguës,  d'environ  deux  tiers  plus 
courtes  que  les  tiges ,  vaginales  inférieurement  \ 
leur  gaine  brune  ^  un  peu  lâche  j  prefque  mem- 
braneufe. 

Les  fleurs  forment ,  i  l'extrémité  des  tiges ,  une 
petite  panîcule  prefqu'ombellée ,  dont  les  pédon- 
cules font  courts ,  anguleux ,  inégaux  y  fimples  ou 
quelquefois  un  peu  ramifiés  ^  médiocrement  incli- 
nés, fupportant  un  épi  ovale,  prefqu'obtus,  de 
couleur  brune,  muni  d'écaillés  ovales,  concaves, 
imbriquées  \  l'involucre  divifé  en"  deux  folioles 
inégales ,  roides,  ciliées  à  leurs  bords. 

Cette  plante  croît  dans  les  prés  fecs,  ï  la  Ja- 
maïque. M.  Ledru  l'a  également  recueillie  i  Porro- 
Ricco ,  &  m'en  a  cooraïuniqué  un  exemplaire. 

100.  SciRPE  velu.  Scirpus  villofus. 
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'  Scirpui  tùtus  vUlofas ,  caule  ftriato ,  iriqf/ctro, 
ipferne/oiiojo  ffoius  planis  ,  cnBis^fen  iongifudinc. 
caaHs^  umèeUd  cQtnpofiià;  involucro  diphylio,  lon^ 
giffimo,  (N.) 

f^^ldim,  altiorj  fubpubefcens  ^  umbeilâ  dccompo* 

Cette  efpèce  eft  facile  à  dîflînguer  par  les  poib 
d'un  blanc-cendré  qui  recouvrent  toutes  fcs  par- 
ties ;  elle  fe  rapproche  un  peu  du  fcirpus  fcrrw 
gineusm 

Sts  racines  font  fibfeufes,  un  peu  blanchâtres^ 
en  petites  touffes  $  elles  produifent  plufieurs  tiges 
Sroites  ,  fimplei ,  triangulaires  ,  ftriées  ,  grêles  , 
prefque  filiformes ,  hautes  au  moins  d'un  pied , 
pubefcentes>  cendrées,  nues  à  leur  partie  fupé- 
rieure ,  garnies  inférieurement  de  deux  ou  trois 
feuilles  alternes  ^^  très-étroites  ^  filiformes ,  un  peu 
planes  >  ftriées  y  Velues  ^  de  couleur  çendréei ,  au 
moins  auffi  longues  que  les  tiges;  droites^  aiguës j 
embraflant  les  tiges  par  une  gaine  lâche  5  quelques 
autres  feuilles  font  radicales  «  concaves^  élargies 
à  leur  bafe ,  prefqa'imbriquées  avec  celles  des 
tiges. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  une  ombelle  termi- 
nale^ médiocrement  compofée  ,  munie  à  fa  bafe 
d'un  involucre  à  deux  folioles  inégales^  plus  lon- 
gues que  les  fleurs ^  femblables  aux  feuilles  ;  les 
pédoncules  inégaux ,  velus ,  fimples  ou  terminés 
par  une  petite  ombelles  les  épillets- ovales,  un 
peu  renflés,  d'un  brun-jaSnâtre,  munis  d'écatlles 
imbriquées,  glabres  «  ovales,  un  peu  aiguës;  les 
deux  inférieures  ciliées. 

La  plante  /(,  qu'on  pourroit  peut  être  diftirguer 
roniiye  efpèce ,  eft  prefqu'une  fois  plus  haute. 
£es  tiges,  (ont  glabres ,  fes  feuilles  velues  fur  leur 
gaine,  légèrement  pubçfcentes  dans  leurs  autres 

farties;  les  ombelles  plus  amples,  prefque  deux 
bis  compofées  ;  les  epiUets  un  peu  plus  gros , 
3uelques-uns  felTiUs  à  la  bafe  des  pédonciJes, 
'ailleurs  femblable,  pour  le  refie»  à  refpèce  pré- 
cédente ;  elle  a  de  grands  rapports  zvecit  fcirpus 
fiadiceus  y  vzï>.  fi,  • 

Ces  deux  plantes  m*ont  été  communiquées  par 
M.  Ledru ,  qui  les  a  recueillies  à  Porto-Ricco  , 
dans  les  terrams  marécageux.  (T./.) 

». 

101.  ScïRPE  d'été.  Scirpus  âfiivaiis.  Reix, 

Scirpus  cuimis  depreJpSf  trique  tris  ^nudi  s;  umhellis 
compofitisy  involucratis  ;  floribus  monandris,  Retx. 
Obfetv.  botap.  4.  pag.  12.' — Willd.  Spec.  Plant. 
vol.  I.  pag.  ^08.  n®.  60. 
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^es  racines  font  noirâtres  8c  capillaires  ;  fes  ctges 
nues, filiformes,  comprimées,  triangulaires,  lon- 

!^ues  de  deux  pouces ,  garnies  à  leur  bafe  de  feuii- 
es  filiformes»  caoaliculées  >  ordioaixemeot  plus 


£ 


I  longues  que  les  tiges»  hériffées  de  quetques  poils  ^ 
engainant  les  tigçs  par  leur  bafe. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  ombelle.  Les  pédon- 
cules  font,  ou.  fimples ,  ou  fdpportent  d'autfes 
ombelles  pjiis  petites^  L'invola^re  eft  coippofé  de^ 
cinq. à  huit  folioles  iiliformos ,  velues ,  donc  trois^ 
plu.s  longues  que  l'ombelle  s  les  involucres  partiels 
font  courts,  capillaires;  lesépillets  cylindriques,^ 
médiocrement  anguleux ,  compofés  d'écaillés  im-v 
briquées,  brunes,  relevées  en  carêre ,  acuminées, 
écartées  à  leur  fommet ,  ne  renfermant  chacune 
qu'une  feule  étamine.  .       .    ; 

.  C^tte.  plante  croit  i  l'ile  de  Cejlan ,  dans  le  fond 
vafeux  des  rivières,  lorfqu'il  eft  mis  i  fec  par  le^ 
chaleurs  de  l'été.  (  Defcript.  ex  Reti.  ) 

•  * 

102.  SciR?£  oiount.  Scirpus  fragrans.  Ruiz  & 
Pavon. 

Scirpus  cuimo  tereti ,  firiato  ,  nudo  ,*  fpicis  ovatis  , 
pedunculatis  y  inâqua/ibus  ,  termiàalibus  uml^ellatis^ 
Ruiz  &  Pay.  Flor.  peruv.  vol.  i.  pag.  47. 

Plante  herbacée ,  dont  les  racines  font  fafcicu- 
îées ,  fibreufes  ,  capillaires  ,  très-odorantes ,  & 
produifent  des  tiges  droites,  folitaires ,  hautes  de 
nuit  a  neuf  pouces  ,  très-Hmples ,  point  articu^ 
lées«  cylindriques,  nues,  filiformes,  ftriées,  pu- 
befcentes,  prefqu'une  fois  plus  lon^^ues  que  le$ 
feuilles  :  celles-ct  font  fétacées  ,  droites,  pube^ 
centes,  à  demi-cylindriquers ,  pUnes  &  fillonées  â 
leur  face  fupérieure. 

Les  fleurs  font  difpofées,  à  l'extrémité  des  ti- 
ges ,  en  cinq  ou  fix  épis  ovales ,  pédoncule  s ,  pref- 
qu'en  ombelle  ,  inégaux  ;  ceux  du  milieu  plus 
courts,  munis  d'une  coîlerète  à  plufieurs  folioles 
fétacées,  inégales,  une  fois  plus  longues  que  Us 
épis;  chaque  épi  ovale ,  imbriqué  d'écaiJes  droi- 
tes, en  carène ,  un  peu  purpurines,  recouvrant 
chacune  trois  filamens  de  la  longueur  de  l'ovaire^ 
terminés  par  des  anthères  oblongues.  L*ovaire  eft 
petit,  le  ftyle  filiforme ,  de  la  longueur  de  l'écaillé 
calicinale ,  terminé  par  trois  flyles  capillaires.  Les 
femences  font  folitaires,  à  trots  faces,  nues ,  gla- 
bres, acuminées.  . 

Cette  efpèce  croît  iau  Pérou ,  dans  les  forêts.  O 

(  DefcripPs  ix  Rui[  &  Pav.  )  \ 

9 

10}.  SciRPB  des  campagnes.  Scirpus  arvenfir^ 
Retz. 

Scirpus  cuimis  compreffis  ,  firiatis  ;  umbellis  fimpU^ 
cibus  y  involucro  monophyllo  y  brevi,  Retz.  Obf.  4. 
pag.  Ji.  —  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  196. 
n^.  20. 

• 

Cette  plante  a  des  racines  fibrepfes ,  qui  pro« 
duifeot  des  tiges  hautes  de  deux  pieds,  compri- 
mées, ftriées >  environnées,  à  leur  partie  infë^ 
fleure  j  d'une  gaine  bruoCj  aoguleufej  longue 
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d'environ  ikûX  pMces  :  il  fyn  ait  cette  même' 
gaine,  en  même  ceiiis<|iM  la  lige  ,  gae  Aule  i€ml\» 
courte. 


• 


«  Les  êeûTS  font  itCjmféts  y  à  Ttivrérnivé  Aea  ti^ 
ges  3  en  une  ombelle  fimple  s  compofée  de  cinq  à- 
nuie  ét>iUecs  btunf  j  ovales  •  fédonculés  >  munis 
4*écàiUescaliciiialeSj  lancéolées^  qui  tombent  in- 
ienfibtemenc  les  un^s  af>rès  les  autres  ^  i  comtne»- 
cer  par  celles  4e  la  baie  ^  le  pédoncule  intermé- 
diaire porte  rarement  deux  éptilets  pédiceUér. 
L'inwittcte  eft  ordinaîremem  à  une  (êule  feuille  i 
plus  courte  que  Tombelle. 

'  Cette  plante  croit  â  i'ile  de  Ceilan.  (  Defcript. 

104.  SciRPE  noueux.  Scirpus  noiofus.  Rottb. 

Scirpus  culmo  cùmpreffo^  nodofo  ;  capitula  mucro* 
nato  y  glomtrato,  Roctb.  Gramin.  pag.  jz.  tab.  3. 
A%.  j.— .Willden.  Spec.  Plant,  vol  1.  pag.  298. 
li^.  19. 

Cette' plante  poufle  des  tiges  fimples^  nues, 
trti-lîfts,  cofnpriméfs,  firmes,  Criées, ^refqu'à 
trois  faces  ^  nooeufe»  &:  reflerrées  par  la  deScca* 
lion ,  un  peu  Tortueufe^ ,  terminées  i  leur  fommet 
en  une  longue  pointe  fi^lée. 

Les  fleufs  iontréunies^  à  environ  un  pouce  au 
oefibus  du  fonimét»  en  une  greffe  tète  q^i  envi*^ 
fonne  une  partie'  de  la  tige  j  &  qui  efl  compofée 
d'épillecs  nombreux  i  fort  petits^  feâales^  ovales  ^ 
ajgus^  dç  couleur  brune-foiicée ,  compofés  d'é- 
taiRes  Câlkinales'j  lancéolées ,  obtulks ,  concaves , 
en  caréné^,  chacune  d'elles  renfermant  trois  éta« 
hiines,  dont  les  filameiis  font  planes^  les  anthères 
Nnéaites.  L'ovaire  eft  nUj  ovale  j  prei^'à  trois 
faces^  furmodté  d'un  ftyle  fimpte  8c  dt  trois  ftig* 
mttes  en  forme  de  vrilles.  Les  capfules  font  trian- 
(Ulalfes;  i  uAe  feule  femence. 

'■    Cette'  eif  èce  fe  rencontre  au  Cap  de  Bonne- 

ÊipépuiC^  (  Difiript.  tx  RoùL  ) 

•  Jpg.  Sci^lM  i  deoitvfçMfiks.  Sciqms  difàyiùu. 
Retz. 

C  StUpui  êalmètft^meyihàmctt  y-'ftmtés  ,  dipàyltis; 
umktllâ  compôfitâ,  involt^r^Mpttfào^daa^iQftMUif. 
Obferv.  botan.  j.  pag.  15.  — Willd.  Spec.  Plant. 

w 

Ses  racines  font  courtes  &  fibreufes  :  il  s'en 
étève  des  tiges  ithf:>niies ,  hautes  de  àeux  ou  trois 
«ieds,  idemi-qrlhdrfqttes,  fhrées^  munies  d  leur 
Wé  de  deux  miifles  courtes  r^  ies  feoftles  caa4î- 
naires  graminifprmes  «  glauques  ^  prefque  -àt  la 
Joogueur  des  tiges; 

"  Les  tetirs  font  4rfp«rfées  en  une  omlieRe  iné* 

S  le  &  oofflpéfée  j- munie  â  fk  4>ttr&de  deux  Mio* 
La&zt^lèttÛaUes  ««  tèuSies  xaétoafes^j  mm 
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plnsf  longues  >  outre  use  ou  deur  autres  feûites 
filifoctnes.,  plu$.coarces..LesépiOetsiont'OVaios» 
pédicellés^  garnis xl'écaiDes  brunes»  ovales «con-. 
caves ,  aigutfs ,  marquées  d^'une  ligne  verte  fuv 
leur  dos.  Les  iiIamens.font  planes  &  comprîmes; 
Tovaîre  oVale«  afgu>  com^irîmé ,  convexe  à* Tes 
deux  faces ,  ftrié  longttudmalement  ^  ïveo  des 
rides  fines  &  tranfverfes.  Le  fiyle  eft  ^l^Û^  oom* 
primé ,  h^riffé  de  poils  des  deux  côtés  ;  lé  (ugmace 
eft  bifidel 

Cette  plante  fe  rencontre  dans  les  Indes  «  4 
Tranguebar.  (  Dcfiript.  ex  Rtt[,  )      . 

iq6*  SciRPE  junciforme.  Scirpus  junciformis^ 
Retz. 

Scirpus  culmo  nmdê  ^  filiformi  ^  fuhtrigoHo  ;  pûtû^ 
cuU  fpicuiis  ftfilibuâ  ptdunculaûjqtêc  j  invùlucn^  di* 
pkylto.  Retz.  Obferv.  botan.  6.  pag.  i9.-<-Widd. 
Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  J09.  n^.  ^5. 

Les  tiges  font  filiformes  »  hautes  d'un  pied ^  } 
croîs  angles  J  l'un  defqiielseft  médiocrement  com- 
prima ^  &  rend  ces  tiges  prerQu'irréguliéremenc 
tétragones.  Toutes  les  feuilles  (onrraàicales^lif* 
fes  »  linéaires  j  plus  courtes  que  les  tiges. 

Les  fleurs  forment  unepanicule  terminale  ^af7 
fez  femblable  a  celle  dujuncus  bufonius»  mais  plus 
courte  J  munie  à  fa  bafe  d'un  involucre  i  deux 
folioles ,  plus  courtes  que  la  panicule.  Les  épiltets 
fg^nt  aigus ,  à  trois  faces  ^  compofés  de  peu  de 
fleurs  ^  garnis  d'écailles^smbriquees  s  les  trois  ex* 
térieures  aiguës  »'  en  carène  j  nuxcronées  ^  qui  ren«* 
ferment  une  ou  de'Ux  étamlnes  ^  ou  feulement  le 
piiHli  les  écailles  intérieures  calicinalesbien  moini 
relevées  en  caréné  y  li6fNidplo0d«te$  y  renfeimant 
chactme  trois  écamines  Se  un  piftil.  L'oirsjfé  «ft 
grêle  «  oMong  \  le  Ayle  fenpie  y  furmonté  dênob 
jtigmates  vêtus  »  alorfgés. 

Cette  plante  croie  i  la  Chine.  {Vefcripu  c$ 
107.  Sci&PE  à  deux  tranchans.  Scirpus  anceps.  ' 

Scirpus  coule  comprejfo,  ancipiùi  foiiis,lmity  em 

J^rpJiudy  puaicuUs  uxillarihus  y  psutcifioris  ;  j(^e* 
lia  f^tçmsr^tis.  (N.) 

Cette  efpèee>  ainfi  «jue  4e  j^l^w^^HMMirisAr 
Yiridifolius  y  ont  un  port  qui  leur  efi  particulier  ^ 
8c  qui<ksékiJiiDe-4as^a«res  eipècosdecegçsore» 
tant  dans  la  difpofition  de  leurs  fleurs  êa  longues 
panicides  axilhires^  que  dans  lemr  fcirte  ttge, 
comprimée  &  feuiHée. 

Ses  racines  font  fibreujleft}  iès  tiges -étroites^ 
comprimées^  droites ,  firiées,  à  deux  angles  tran- 
dws  \  hautes  d'environ  na  pcd,  garnies  »  fnrtput 
à  ieur  bafe^de  feuiltes  lâifei^  eaiforAM «  rsdfr 
formes ,  embrattiflr  les  tîpes  fw  bsir  Me  |aséra<> 
*  lameat «  *^******»^  ies  ^^^^"t>**  dmg  iôss  tflniÎMSA 
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Rrftcs,  on  peu  aigaë$>  pfus  longues  que  les  tiges } 
les  cautinaires  peu  nombreufes  j  phis  cotines. 

*  De  raîffellc  des  ftirifies  ftfpérîeures  fortent  de 
pentes  panicoles  rôides  ^  peu  Tamenfes  ;  les  rami-* 
lîcations  Hffes,  tiès- glabres,  courtes,  fopportanrt 
i  leur  fommei  an  paquet  de  fletira  agglomérées  en 
tare,  muni,  à  fa  bafe ,  de  deux  écaiNes  larges ,  coi- 
rîaces,  conîcaves,  fervaiit  tfintolucre.  Les  épil- 
jbts  fimt  courts,  pea  nombreux.,  fcffiles ,.con:ipo* 
fifs  de  troi»  ou  quatre  fleurs,  donc  ks  écailles  ca* 
îtcimJesfent  d'un  bruu^chir ,  otadrs,  losfafttes^ 
aiguës,  un  peu  divergentes  $  elles  renfetmenc  trois 
écamioes  \  Iqs  .filamens  aplatis  j  plus  longs  (juejes 
écailles  i  les  anthères  fagittées  \  un  ovaire  trigone, 
rucmocité  4'un  ftyle  trifide  >  les  femenc^s  triangu- 
laires, à  trois  arêtes  tranchantes. 

Cette  plante  croit  dans  les  marais ,  a  Tite  de 
|iladag9fcar,  d'où  elle  a  écë  rappoftée  par  M.  du 
FetiTThouars.  {V.  f.  in  hcrb.  P.  Th.  ) 

108.  SciRFC  des  laves.  Scirpus  lav^rum. 

.  Scirpus  Qêti{€  c^mprtffo  ,  Jtrimp  pfrlilt  latit^  infi* 
fprmibus\  iongtffimis ,  paniculîs  axillaribus ,  corn- 
paâls ;  Jpictt/is  numtrojijfimis.  (N.) 

,    Kuigéùnmeni  canne  mâron  à  Madagafcar. 

Cranun  Cyperoides  y  madtrafpatanum  ^  eau/e  c^m" 

Î rr/^  ,  /parfâ  pémculâ  junci.   Plidcen.  tab.   199, 

*  ^ti'dfMfigite  i^<iment  cett«  pbme  ï  Ta  gran^ 
deur ,  à  Tes  panicules  longues  &  touffues ,  ftwh 
hUbles  à  celles- dd$  grandes  efpèces  i^holcus;  «n- 
fio>  i  la  couleur  maron  très- foncée  de  £^s  épillets. 

v-Ses  racines  fom  fibr^uTef,  fc  pro^^oifent  de 
longs  rejets  rampans ,  écailleux.  Les  tiges  font 
frè^cUrt^,  df^hes,  cctnfriméesj  à^ie^ic  tnn- 
cfa«as  ,  hances  de  trois  i  quatre  pieds ,  très-lifles  • 
garnies  de  feuilles  diîjbiqoées ,  eafifoxsnes  »  très-lji- 
fts,  fenaes»  ao iBoks auli  LMignes que  ksti^es} 
Jes  cMiKnûtes  fup^ri^uref . phis  clones ^.fp^hi- 
formes. 

^  Les  fleors  ferrent  en  panicules  totiffaefs  ^  épaif- 
fes  >  des  aiflelles  des  feuilles  fupérieures  j  eUes  font 
•rèi^riRnifiées;  lés  rarrà&cacioaf'coonës,  résilies 
fvefquren  vertidites  4e  logg  -d'un  cachis  coaMiiua 
0c  aplati ,  ayante  à  la  bafe  de  chaque  ver-ticille , 
fan#  gaine  courte ,  mucronée.  Les  épHlets  font  ag- 
^ooiéfésy  feifilas  ou  pédiceTlés  à  l'extrémké  des 
rameaux,  courts  ,  obtus,  un  peu  élargis  à  leur 
fommet.  Les  écaiHes  Cont  petites  ,*  brunes ,  luifan- 
teis  s  c^Iongues ,  obtufes ,'  concaves  ,  contenant 
trois  étamines ,  un  ftjrle  trifide  >  un  ovaire  ovale  , 
tfti^peuccompriffijé  i  aiga. 

Cette  efpèce  fe  rencontre  fur  les  hauteurs,  à 
rSle  Bourbon  &  â  Madagafcar.  C'eft  une  des  pre« 
m^ti^  plantes  qui  cxoiffeot  fi»  les  laves  V  d'après 
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l^obfervitîon  de  M.  doPettt-TlionaTS,'qoi  en 
fait  la  découverte,  (y.f.in  hué.  P.  Tk.) 
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105).  SciRPE  à  feuilles  d'iris.  Scirpus  iridififOuSk 

Scifpm  ckule  t^Wipf^,  tLbifim'oi  fotii^ iufifrfmi'- 
éê/s  y  anfmfiis  ;  pénkaiis  anUUfibus  ,  ftfiigiatfg  ^ 
/«»M  rJpicaiirvbtufi'C^inSé  (  NI  ) 

Cette  plante  a  des  tiges  fort  élevées,  compii- 
mées,  prefoue  larges  d*un  pouce,  Jineroent  ftrieet , 
d'un  vert  glauque ,  très-lines.Ses  feuilles  font  dî^ 
pofées  i  leur  bafe  comme  celles  des  k\s  >  engat» 
nant  les  tiges  latéralement  j.bautes  de  deux  à  trois 
pieds  &  plus ,  très-rofdes,  larges  d'environ  un  de*» 
m^pottce ,  enAfermes ,  franchantei  à  leurs  boeds^ 
nais  Tans  afpériiéss  les  Riféfieares  longuemeiic 
vaginales . 

De  Taiflelledes  feuilfes  fupérieures  fortent  des 
panicules  grêles,  un  peu  lâches,  fiiftigiées^  l^é- 
remeitt  recourbées,  longues  d'un  pied  &  éenti  8c 
phis$  les  ramifications  preique  fimples,  enveiop» 
pées  à  leur  bafe  d'une  gaine  comte,  aiguë  à  ua 
des  cotés  de  fon  orifice*  Lot  épillets  font  d'an 
brun-foncé,  alternes,  feffiles  ou  pëdiceDés,  un 
peu  coniques,  très-obtus  &  élargis  i  leur  fom-' 
met;  les  écailles  concaves,  étroites,  oblongues* 
obtufes ,  neu  nombreufes  )  elles  renferment  trois 

étaminés  oc  un  fiylé  trifide. 

•  < 

Cette  plante  a  été  recueillie  à  Madagafcar  par 
M.  du  Petit-Thouars.  (  ^.yi  in  herb.  P.  Th.  ) 

*  Efphces  bien  moins  connues. 

^'Surpût^  tmecatils  )  >  4uim^  iertsi^  c^iulo  gio-- 
mer  MO  y  glahfù  ;  î«v»lucro  dipkylh  •  fotiU  iineerb^ 

bus.  Thttiib.  Frodr.  pa^  17. --n  Willd.  Spec.Pfan. 
voK  I.  pag.  296.  n^.  21. 

Cet»  plante  a  des  tiges  cylindr^oes ,  lertol- 
ttées  par  une  tête  de  fleurs  glébirietilcs ,  agglomé^ 
fées,  foutertiMS  i  leur  bafe  pat  un  involucre  div^t 
€41  diiuit  folioles.  Le«  feuilles  font  linéaires.  Oe 
rencontre  cette  plante  aoCap  de  Benne-EfpéraDce. 

^  Seirpus  (  lactniàttts  > ,  eulmo  tèreti  ,  cëpitulo 
trianguldri;  psunis  ovatis  y  eiliatîs  ;  invl9cm>  S» 
phfllô.  Thunb.  Prodr*.  pag.  17.  -*•  WiUden.  Spec, 
Plant,  vol.  i*  peg.  i^t.  d<>.  12.  ■ 

Ses  tiges  font  droites,  fimples,  cvEndriques^^ 
les  fleurs  réunies  en  une  tête  triangulaire,  termi- 
nale ,  munie  d'écailks  ovales  «  ciliées  à  leurs  bords^ 
fontermès  par  un  involucre  à-deux  folioles.  Cette 
plante  croit  au  Cap  de  Bonne-Efpérante. 

*  Scirpus  (membranaceus^,  culmo  tereti ,  cépir 
tulo  angulato  ;  glnmis  ovatis y  membrartaceis  ;  inva^ 
lucro  triphyllo.  Tbuub.  Prodr.  pag.  17.  —  WiUd* 
Spec.  Pkm.  ve*.  i.  pagi-297.  n^  ej.     ' 

Cette  efpèce  a  des  tiges  cylindriques  >  droites  j 
fimples  j^ terminées  par  une  té«e  de  fieuts  jde  forme 
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tnguleufe^  munie  d'écaiiles  ovales  «  membraneu* 
fes;  garnie  à  fa  bafe  d'un  involucre  compofé  de 
trois  folioles  5  elle  croie  au  Cap  de  Bonne-Efpé- 
xance.  1 

*  Scirpus  (pilofus)j  culmo  compreffo,  capittdo 
pvato  j  glumis  lanctolatis  ^  ciliatis  ;  invo/ucro  tctror 
pkyilo.  Thunb.  Prodr.  pag.  18.  —  Wilid.  Spec. 
Plant,  vol.  I.  pag.  297.  n®.  24. 

Sts  tiges  font  fimples,  comprimées  ;  elles  fup- 
[portent  à  leur  extrémité  une  tête  de  fleurs ^  ovale, 
.garnie  d'écaillés  lancéolées^  ciliées  à  leurs  bords. 
H'involucrâ  efi  compofé  de  quatre  folioles.  Cette 
plante  fe  trouve  au  Cap  de  Bonne-Efpérance. 

*  Scirpus  (  hiftrix  )  j  cidmo  capillari^  capitula /ké» 
<[ifiachyo  ;  glumis  acuminatis ,  fquarrofis  ;  invQlucro 
monophyllo.  Thunb.  Prodr.  pag.  17.  —  Willden. 
Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  297.  n**.  2j. 

'  Cette  efpèce  afes  tiges  fimples  j  droites  ^  ca* 
pillaires>  terminées  par  une  petite  tête  de  fleurs^ 
compofée  d'environ  deux  épillets^  munis  d'écail- 
lés fcarîeufes ,  acuminées  ;  foutenus  par  un  invo- 
lucre d'une  feule  foliole  j  elle  croit  au  Cap  dq 
iBonne-Efpérance. 

*  Scirpus  (  natans  )  ,  culmo  comprejf»  ,  foliofo , 
fcxuofo^  ereSo  ;  fpicis  duahus  latcralibus,  Thunb. 

Prodr.  pag.  17.  —  WiUd.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag. 

299.  n*.  3}. 

Ses  tiges  font  fimples ,  droites ,  comprimées  , 
feuiUées^  flezueufeSj  terminées  par  deux  épillets 
latéraux.  On  la  rencontre  au  Cap  de  Bpone-Efpé- 
rance. 

•  *  Scirpus  (  vaginatUS  )  ,  cuimo  fiUformi;  capitulis 
iateraUbus,  alterrùs  ^  involucro  breviorihus.  Thunb. 
Prodr.  pag.  17.  —  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag. 

300.  n®.  34. 

.  On  difiingue  cette  efpèce  à  fes  tiges  fimples , 
•droites  »  filiformes  $  elle  fupporte  ^  vers  fqn  foui- 
met  4  des  épillets  latéraux^  alternes  «  beaucoup 
plus  courts  que  l'invoiucre  s  elle  fe  rencontre  au 
<[^ap  de  Bonne-Efpérance. 

-  ♦  Scirpus  (  faftigiatus  ) ,  cuimo  filiformi  ,  capitulo 
^onvcxOy  compreffo  }  glumis  extimis  mucronatis  ^  iri' 
yolucro  nullo.  Thunb.  Prodr.  pag.  18.  —  Willden. 
Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  30 x.  n^.  40, 

.  Ses^  tiges  font  filiformes ,  fes  fleurs  réunies  en 
une  tête  convexe  ,  comprimée,  munie  d'écaillés 
imbriquées  5  les  dernières  mucronées^  dépourvues 
*d'invoiucre.  Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne- 
EfpéraQce. 

^     *  Scirpus  (  junceus  )  ,  culmo  teretiufiulo  ^  ^iformi^ 
^mudo  ;  fpicâ  ovatâ  y  terminali ^  involucrum  àquante. 
Forft.  Flor.  auftr.  pag.  6. 

Dans  cette  efpèce  les  tiges  font  filiformes , 
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r  droites,  médiocrement  cylindriques,  nues,  ter» 
minées  par  un  feul  épi,  au^Ti  long  que  l'involucxe. 

•  *  Scirpus  (  fcharnoides  ) ,  culmo  firacco  ,  com* 
preffb ,  ftriato  ^  fpicâ  ovatâ»  involucro  monopkyllo  ^ 
mcmbranaceoy  jiminibus  turbinato  compreflis,  Retz. 
Obferv.  botan.  pag.  14. — Gmel.  Syïi,  Nat.  vol.  1. 
pag.  1Z5.  n^  12. 

Cette  pbnte  a  des  tiges  comprimées,  fétacées, 
fimples,  droites,  firiées,  terminées  par  un  épi 
ovale ,  accompagné  d'un  involucre  d'une  feule 
pièce,  membraneux  s  les  femences  font  turbinëes, 
comprimées. 

*  Scirpus  (ellychniarîus),  culmo  teretiy  nado; 
fpicis  globofisy  quatemis.  Molin.  Hift.  Natur,  Chili, 
p.  129.  —  Gmel.  S/ft.  Nat.  vol.  i.  p.  116,  n®.6o. 

Cette  efpèce  fe  trouve  au  Chili.  Sts  tiges  font 
droites,  nues,  cylindriques}  frs  fleurs  difpofées 
en  quatre  épis  globuleux,  fi  tués  à  l'extrémité  des 
tiges. 

*  Scirpus  (kali),  culmo  tereti  ^  foliofo  ;  fpiculls 
ttrminalibus  ,  conftnis  yfcjjilibus  y  involucris  longitU' 
dînefbliorum,  Fotskh.  Flor.  aegypt.-arab.  pag.  i  j. 

Cette  plante ,  dit  Forskhall  »  a  des  racines  bul- 
beufes  ,  divifées  en  longs  rejets  rampans  foos 
terre,  entre-mêlées  d'écaillés  imbriquées.  Ses  tîjges 
font  droites,  cylindriques,  feuillées;  lesfeuiiles 
fubulées,  coriaces,  un  peu  charnues  $  les  fleurs 
difpolees  en  épis  terminaux,  feflîles,  agglomérés} 
les  involucres  de  la  longueur  des  feuilles  ;  trois 
fiigmates  plus  lon^  que  le  ftyle.  Elle  croit  dans 
les  environs  d'Alexandrie. 

*  Scirpus  (  lateralis  ) ,  fpicis  ovatis,  pedunculatis  ^ 
feffilibus^  latcralibus,  Forskh.  Flor.  argypt.-arab. 
pag.  I y.  n®. 47.  — Gmel. Sy(k. Nat.  vol.  i.  pag.  127. 
n^  38. 

Ses  tiges  font  hautes  d'un  pied  &  plus,  droites, 
prefque  triangulaires,  nues  dans  leur  partie  fopé- 
rieure ,  feuillées  i  leur  bafe.  Les  fleurs  font  laté- 
rahs ,  fupportées  par  des  pédoncules  longs  d'un 
pouce ,  filiformes ,  fafciculés  >  inégaux ,  terminés 
par  des  épillets  ovales,  feflîles,  munis  d'écaillés 
ovales,  d  un  brun-noirâtre,  membraneufes  à  leurs 
bords. 

Cette  plante  croit  dans  TArabie.  Les  Arabes  fe 
fervent  de  feschaïunes  pour  couvrir  leurs  cabanes. 

*  *  Scirpus  (lateriflorus),  culmis  trîquetris  ^  nudis; 
fpicis  fuite rnis  y  lateralibus,  involucro  monophyllo  ^ 
brevi.  Retz.  Obfcrv.  botan.  4.  pag.  12. — GmeL 
Syft.  Nat.  vol.  i.  pag.  127.  n*^.  37. 

Scs  tiges  font  nues,  triangulaires,  fupportanr^ 
vers  leur  extrémité.,  environ  trois  cpis  latéral^, 
munis  à  leur  bafe  d'un  involucre  court,  d'un^ 
feule  pièce. 


Fin  du  tome  fixiime. 
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A, 


Acalypha^ 
Achras^ 
Agatopkyllwn  ^ 
Artnaria^ 
Arundînaria  9 
Arundo^ 
AJperugOj^ 
Atraâylis  , 

Bîftrrula  ^ 
Bixa^ 


voyei  Sapin. 
Ricinelle. 
Sapotillier. 
Ravenfara. 
Sabline. 
Rofinaire. 
Roieau. 
Rapetce. 
Quenouillette. 


B. 


Râteau. 
Rocouier. 


Bladhia...x îQ"^'^';^- 

C  oànchite. 

(  Ce  genre  a  été  répété  par  erreur  de  nom.) 


Boraffus^ 

Calamus  , 
CenchruSg 
Cinchona  , 
Coccoloha  , 
Coriaria  ^ 
Crocus  ^ 
Cupkea  y 
Cypriptdium , 

Daiiharda  , 
Droferaj 

Embelia  , 
Eriogonum, 

Flacurtia  ^ 


Geropogon  y 
Giycirrki^a  j 


Harungana  ^   ^ 
Hedyfarum  ^ 
Hura, 


c. 


D. 


E. 


F. 


G. 


H. 


I. 


Ipomâa^ 
Jjfanthus  , 

Botanique»  Tome  VI. 


Rondier. 


Rotang. 
Racle. 

Quinq^uina. 

Raifinier. 

Redoul. 

Safran. 

Saliquier. 

Sabot. 


Roncinelle. 
Roflbiis. 


Ribelîer. 
Renouelle. 

Ramontchi. 


Salfigrame. 
Réglifle. 


Roueo. 

Sainfoin. 

Sablier. 


Quamoclit. 
Sarriole. 


L. 


Licytkis  , 
Lythrum  > 

Mattkiola^ 
Myofuros  , 

Oneoia, 
Ofyris, 
Oryia, 
Oryiopjts, 

PefiAa  j 
Phaiius, 
Pkyuuma  j 
Plukenetia  , 
Polygonum, 
Pfatura^ 


Quairîa  « 
\ualea  j 
\uapoya  , 
\uaranbêa, 
\uaffia  y 
\uebitea  ^ 
\ueria  , 

euillaia , 

\uinchamalium  ^ 

\uîrivelia  ^ 
Quifqualis^ 
Quivijia  , 

Racdrîa  j 
Rajania  , 
Ranunculus  , 
Rapanea  , 
Rapatea  j 
Raphanus  , 
Raputia  j 
Ravenala  , 
Rauwoifia  « 
Reaumuria  j 
Reduteay 
Rdhania^ 
Remirea  , 
Renealmia  ^ 
Rifeda, 


voyei  Quarelé. 
Salicaire. 


M. 


O. 


P. 


Q. 


R. 


Rategal. 
Ratoncule. 


Rimbot. 
Rouvet. 
Riz. 

Rizole. 

Sarcocolier. 

Satyre. 

Raponcule. 

Sajore. 

Renouée, 

Saturier. 


Quadrîe. 

Qualier. 

Quapoyer. 

Quararibée. 

Quaflien 

Québite. 

Querie. 

Quillai. 

Quinier. 

Quinchamali. 

Quirîvel. 

Quif(]uale. 

Quivi. 

^Racarîer. 
Raïane. 
Renoncule. 
Rapane. 
Rapate. 
Radis. 
Raputier. 
Ravenala. 
Rauvolfe. 
Réaumure. 
Redutca. 
Relhania. 
Remirea. 
ReneaMime, 
Réféda. 
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Reftîo  , 
Reticuiaria  , 
Ret^ia , 
Rkanterium  , 
Rheum  y 
Rhexia^ 
Rhi:^omorpha  , 
Rki-^ophora  , 
Rkodiola , 
Rhododtndron  ^ 
Rhodora  j 
Riana , 
Rjccia  , 
Richardia  p 
Ricinus  j 
Ricotia  , 
Rinorea  , 
Ripogonum  j 
Riqiuuria.^ 
Rivina  , 
Rivularia  ^ 
RÎToa , 
Robinia  , 
Rockeforcia , 
Roeiia , 
Rokejeka  , 
Rotidbea  y 
RondeUtta  « 
Ropourea  ^ 
Rorîduia, 
Rofa, 

Rofmarinus  j 
Rotala  4 
Rothia, 
RottbolU  , 
Rouhamon^ 
Roupala  , 
Rourea  , 
Roujfea  y 
Roxiurgid  , 

Royena  y 
Rubus , 

Rudbeckia  , 
Rudelpkia  j 

Rui\ia  y 
Rumphia  ^ 

Rupinid  » 
Ruppia  y 
Rujfdiay    ' 

RutUy 

Ruyfckia  y 
Ryania  y 

Sabîcea  y 
Sagina  y 
Sagonea  y 
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Réticuhire. 
Retiie. 
Rhantère. 
Rhubarbe. 
Quadrecce. 
Rhizomorfflie. 
Rhizophore. 
Rhodiole. 
Rofage. 
Rhodore. 
Riane. 
Riccie. 
Richarde. 
Ricin. 
Ricotie. 
Rinore. 
Ripogone, 
Riqueure* 
Rivine. 
Rivulaice. 
Rizoé. 
Robinier. 
Rocheforte. 
Roelle. 
Rokéje. 
Ronaoe. 
Rondeiier. 
Ropourier. 
Roridule. 
Rofier. 
Romarin. 
Rotale. 
Rothe. 
RottbbUe. 
Rouhamoh. 
Roupale. 
Rourelle. 
Rouffeau. 
Roxburge* 
Royène. 
Ronce. 
Rudbèaue. 
Rudolpne. 
Ruellie. 
Ruize. 
'Rumphe. 
Rupinie. 
Ruppie. 
Rufletie. 
Rue. 
Ruyfche. 
Ryanie. 


S. 


Sabice. 
Sagine. 
Sagone. 


Sagtu  y 

Saiucia  y 

Salicornia^ 

Salomonia  , 

Salpigloffis  ^ 

Salvadora  j 

Saine  y 

Salvia  y 

Salvinia  j 

Samara  y 

Samolus  ^ 

Samyda  y 

Sancke^ia  y 
^anguinuria  y 

Sanguiforha  » 

S  articula  y 

Sanfevicray 

Santalum  y 

Santolina  y 

Sanvitalia  , 

Sapindus  , 

Saponaria  y 

Saraca , 
;   Sarackay 

Sarcophyllum  y 

Sarmicnta  y 

Sarotkra  y 

Sarracenia  j 

Sajfiay 

Saturcia  « 

Satyrium  j 

Saururus  y 

Sauvagêjia, 

Saxifraga  , 

Scabioja  y 

Sckdfferia  y 

Sckefflera  y 

Sckeuck^eria  , 

Sckifandra  y 

Schi^antkus  y 
jk  Schleâendaliay 

Schdpftridy 

Sckrebera  y 

Schwalbea , 

Schwcnkia  y 

Scilla  y 

Sciodaphyllum*  < 

Aâinophyilum, . 

Scirpits  y 

Sloanea  y 

Smilax  , 

Spatganiuftt  y 

Tragopogon  y 


Willdenoma  , 


voyei  Sagouier* 
Salace. 
Salicorne. 
Salomone. 
Salpigloffe, 
Salvadore^ 
>Sju)e; 
Sauge. 
Salvinie. 
Sannare. 
Samole. 
Samyde. 
Sanchèzf. 
Sanguinière. 
Sangforbe. 
Sanicle. 
SanfeTiera. 
Santalin. 
Santoline. 
SanvftaJe. 
Savonier. 
Saponaire* 
Saraca. 
Saraquier. 
Sarcophylle. 
Sarmience. 
Sarochre. 
Sarracèné. 
Saffie. 
Sarriete. 
Satyrîon. 
Saurure. 
Sauvsigèfe. 
Saxi&agè. 
Scabieafe. 
Scheflère. 
SchefHère. 
Scheuchzère. 
Schifandre. 
Schtzanthe. 
Schleâeadale. 
Schopfie. 
Schrebère. 
Schoualbé. 
Schouinqoe. 
Sdlte. 

Sciodaphylle* 

Scirpe. 
Quapalier. 
Salfepareille. 
Rubaneau. 
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Salfifis. 


Refiiole^ 
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